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Pour  se  faire  une  idée  du  grand  nombre  de  plantes  découvertes  depuis 
l’époque  de  la  publication  des  premiers  volumes  de  cet  ouvrage  par  M.  do 
Lamarck  ^ il  suffit  de  jeter  im  coup-d’oail  sur  les  Specics  Plantarian  les 
plus  réceus.  Lorsque  le  premier  volume  a paru  ^ il  n’existoit  que  le 
Species  de  Linné  en  deux  volumes  in-8°. , porté  ensuite  à quatre  par 
Reichard  , et  récemment  à neuf  par  Willdenow , qui  n’a  encore  rien 
donné  sur  la  classe , aujourd’hui  très-étendue  , de  la  ciyptogamie.  Vahl , 
peu  avant  sa  mort  prématurée  , avoit  entrepris  un  Species  bien  autre- 
meni  volumineux.  Les  deux  volumes  qu’il  a publiés  ne  renferment 
guère  que  trois  cents  pages  du  premier  volume  de  Willdenow. 

Ce  seul  exposé  suffit  pour  faire  concevoir  la  nécessité  d’un  Supplé- 
ment pour  cette  partie  intéressante  de  V Encyclopédie , surtout  pour  les 
deux  et  trois  premiers  volumes.  Le  premier  est  aujourd’hui  tellement 
au  dessous  de  l’état  actuel  de  la  science , qu’il  se  trouve  plus  que  doublé 
par  les  additions.  Il  convient  néanmoins  de  rassurer  contre  l’appré- 
hension d’un  Supplément  trop  considérable , et  l’on  doit  faire  attention 
que  les  quatre  ou  cinq  derniers  volumes , publiés  depuis  quelques  années 
sans  interruption  , n’exigeront  que  peu  d’augmentation  , contenant 
déjà , outre  les  plantes  décrites  par  les  botanistes  les  plus  modernes , 
beaucoup  d’espèces  inédites,  que  possèdent  dans  leur  riche  collection 
MM.  de  Lamarck , Jussieu , Desfontaines , etc.  , à l’amitié  desquels 
Botanique.  Supplément.  Tome  /.  a 
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j’en  dois  la  communication  , ainsi  qu’à  plusieurs  savans  botanistes  et 
Toyageurs.  Pour  resserrer  ce  travail  le  plus  possible , je  ne  donnerai 
que  la  synonymie  rigoureusement  nécessaire  , et  je  supprimerai , pour 
les  genres  nombreux  en  espèces,  beaucoup  d’observations,  en  ren- 
voyant aux  auteurs  qui  en  ont  traité  spécialement  dans  de  savantes 
monographies. 

Outre  les  avantages  que  présente  ce  Supplément  par  le  tableau  de  toutes 
nos  richesses  végétales , j’y  ai  ajouté  tout  ce  que  la  physiologie  végétale 
présente  aujourd’hui  de  plus  intéressant , d’après  les  belles  observations 
de  MJVI.  Mirbel , Corréa  , Richard , Decandolle , etc.  J’ai  tâché  aussi 
d’abréger  les  recherches  pour  trouver  une  plante  sous  les  différens  noms 
qu’elle  a reçus.  En  conséquence,  les  noms  vulgaires,  triviaux,  ceux  de 
pays,  etc.  que  M.  de  Lamarck  avoit  réservés  pour  la  fin  de  l’ouvrage, 
dans  une  table  particulière , seront  insérés  dans  le  corps  même  de  ce 
Supplément , ainsi  que  tous  les  noms  latins  des  genres  conservés  ou 
non , renvoyant , pour  les  uns  et  les  autres , au  nom  français  sous 
lequel  ils  sont  déciits  ; d’où  il  suit  qu’avant  de  consulter  un  genre  , 
même  dans  le  corps  de  l’ouvrage  , il  faudra  toujours  le  chercher  dans 
ce  Supplément  sous  le  nom  qu’il  porte  en  latin.  On  saura  par  ce  moyen 
s’il  a été  conservé  ou  supprimé , le  nom  qu’il  porte  en  français  , ou 
bien.,  en  cas  de  suppression,  le  genre  auquel  il  aura  été  réuni.  J’ai  eu 
soin  également  d’annoncer  à chaque  genre  les  espèces  transportées  dans 
un  autre , et  les  raisons  de  ce  changement.  Aux  espèces  déjà  décrites , 
j’ai  ajouté  la  synonymie  des  auteurs  modernes,  surtout  de  ceux  qui 
ont  réuni  à leurs  descriptions  de  bonnes  figures  ou  des  observations 
particulières.  Les  erreurs,  les  doubles  emplois  ont  été  rectifiés  le  plus 
possible , quoique  je  n’ose  me  flatter  de  pouvoir  toujours  les  éviter  dans 
un  travail  d’une  aussi  vaste  étendue.  Enfin , l’ouvvage  sera  terminé  par 
des  tables  analytiques  , qui  offriront  les  genres  sous  leurs  noms  latins 
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et  français  ^ placés  d’près  l’ordre  des  familles  naturelles  et  le  systèii.v; 
sexuel  de  Linné.  . > . > 

I'  ’ 

La  partie  du  travail  de  M.  de  Lamarck  dans  cet  ouvrage , quoique 
la  moins  étendue , n’en  a pas  été  la  moins  pénible.  11  a lallu  toule  la 
sagacité  et  les  connoissances  de  ce  célèbre  et  infatigable  liatuiulLtc 
pour  y mettre  cette  exactitude  qu’il  eût  été  trop  heureux  pour  moi  de 
pouvoir  imiter.  A l’époque  où  M.  de  Lamarck  a commencé  ce  tnivail  , 
il  ii’avoit  pas  les  mêmes  secours  que  nous  avons  aujourd’hui.  Un  giaïul 
nombre  d’herbiers  qu’il  a visités , ne  contenoient  que  des  plantes  sans 
noms , placées  confusément , ou  bien  des  individus  tronqués , mal  choisis. 
U lui  a fallu  mettre  en  ordre  tous  ces  végétaux  exotiques , les  rappro- 
cher par  familles  , en  déterminer  les  genres  et  les  espèces  , travail  qu’il 
a si  heureusement  exécuté  , que  presque  toutes  ces  espèces  , véri  liées 
depuis  sur  des  figures  ou  sur  des  individus  plus  complets , ont  confirmé 
ses  observations.  Il  a fait  connoitre  le  premier  beaucoup  de  plantes  des 
deux  Indes  et  du  Cap  de  Bonne-Espérance , recueillies  par  Commerson  , 
Sonnerai , etc. , et  trop  souvent  ces  mêmes  plantes  ont  été  présentées 
sans  synonymie  et  sous  d’autres  noms  par  des  auteurs  plus  modernes , 
qui  étoient  à portée  de  consulter  l’ouvTage  de  M.  de  Lamarck , et  même 
les  plantes  qui  avoient  servi  de  type  à ses  descriptions.  Si  donc  l’on 
calcule  le  nombre  de  plantes  connues  à l’époque  de  la  publication  des 
premiers  volumes  de  cet  ouvrage , on  reconnoîtra  sans  peine  qu’olors 
M.  de  Lamarck  avoit  déjà  beaucoup  étendu  nos  connoissances  en  bota- 
nique , et  éclairé  notre  jugement  par  d’excellentes  observations  sur  les 
réformes  à établir  dans  un  grand  nombre  de  genres  et  d’espèces.  J’ai 
tâché  de  suivre  d’aussi  'près  qu’il  m’a  été  possible  cette  marche  tracée 
par  le  génie  ; mais , plus  réservé  pour  les  réformes , je  me  suis  borné 
souvent  à des  observations  moins  décidées,  plus  convenables  à mes 
forces.  Quoi  qu’il  «n  soit , j’ose  croire  que  ce  travail  ne  sera  pas  sans 
. L 
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utilité  pour  la  science , et  qu’outre  le  grand  nombre  d’espèces  nouvelles 
qu’il  contient,  on  trouvera,  sur  celles  qui  sont  connues,  des  recherches 
intéressantes,  et  des  observations  critiques  sur  ce  qui  appartient  à la 
philosophie  de  la  science. 

Je  devais  publier  à la  tête  de  ce  volume  un  discours  préliminaire  sur 
tiTJLT  jtCTUBt.  DM  LU  MOTunuiuM  j mais  des  circonstances  particulières  nous 
obligent  de  renvoyer  ce  discours  à la  Jin  de  ce  volume.  Nous  prévenons  en 
conséquence  de  ne  point  faire  relier  cette  première  partie,  (fin  de  pouvoir 
placer  convenablement  le  discours  préliminaire.  ' 


> •'  > 
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DISCOURS  PRÉLIMINAIRE 

Sur  l'état  actuel  de  la  Botanique , sur  les  causes  qui  ont  contribué  à ses 
progrès , et  sur  celles  qui  peuvent  les  retarder  ou  les  accélérer. 


Dep«.s  que  l'étude  des  plantes  a cessé  I 
d’être  celle  des  herbes  médicinales , et  que 
le  charlatanisme  a perdu  cet  empire  qu'il 
tisurpoit  dans  la  plus  aimable  des  sciences,  la 
botanique  a fait , en  peu  d’années,  plus  de 
progiès  qu’elle  n’en  avoir  fait  pendant  plu- 
sieurs siècles.  Touruefott  avoir  ouvert  la  car- 
rière : Linné  l’a  p.arcoutue  à pas  de  géant  : il 
a tracé  de  nouvelles  routes  j il  en  a tendu 
l'accès  agréable , facile , les  a toutes  éclai- 
rées du  fcu  de  son  génie,  et  n’a  cessé , pen- 
dant toute  sa  vie,  de  travailler  à la  construc- 
tion de  ce  vaste  édifice,  élevé  aux  progrès 
des  sciences  naturelles,  le  composant  de  tout 
CO  que  rUnivets  produit  de  plus  brillant  dans 
ses  trois  règnes.  Saisissant  l’eusemble  de  cette 
science , écartant  les  obstacles  qui  en  attè- 
toient  les  progrès , il  osa , jeune  encore  , en 
tenter  la  réforme,  et  ptesqu’en  devenir  le 
créateur.  Chacun  connoîr  ses  nombreux  ou- 
vrages, qu’on  ne  peut  comparer,  pour  l'iii- 
vennon  , le  génie  et  la  précision , qu’à  ceux 
du  célèbre  Aristote.  Après  avoir  posé  les  ba- 
ses de  la  science  dans  son  Fundamentum  boia- 
nicts  et  son  Ph'dosophia  botanicaj  il  réduisit 
ses  principes  en  pratique,  en  publiant  un  Spe- 
cies  Plamarum.  Peu  auparavant  il  avoir  bit 
paroitre  un  Généra,  dans  lequel  chac^ue  genre 
étoit  caractérisé  par  toutes  les  parties  de  la 
fructification;  mais  il  reconnut  ensuite  qu’il 
devoit  extraite  de  ces  caractères  généraux 
ceux  qui  distinguoient  plus  particuliérement 
un  genre  d’un  autre  ; il  créa  des  classes  pour 
les  plantes , sous  le  nom  de  système  sexuel , 
production  qui  annonce  autant  de  profondeur 
dans  les  idées , que  de  chaleur  et  de  brillant 
dans  l’imagination.  Quel  que  soit  le  sort  de 
ce  dernier  travail , qui  a,  comme  toutes  les 
méthodes  artificielles , ses  avantages  et  ses 
inconvéniens , la  réforme  établie  par  Linné 
dans  la  nomenclature  des  espèces , chacune 
‘ Botanique.  Supplément.  Tome  I. 


d’elles,  rédrfite  à deux  noms,  sera  toujours 
une  des  bases  immuables  de  la  science;  elle 
a soumis,  entraîné  tous  les  esprits,  et  no' s 
ne  craignons  pas  de  dire  que  c’est  à cette  idée 
lumineuse  que  la  science  doit  une  partie  de 
ses  progrès;  idée  qui  a été  égdement  intro- 
duite depuis  dans  les  autres  sciences , dans  la 
chimie , la  minétalogie , la  médecine , l’ana- 
tomie , etc. 

Linné  avoir  construit  un  cadre  qu’il  ne 
s’agissoit  plus  que  de  remplir.  C’est  alors 
qu'on  vit  naître  Cette  noble  émulation  qui 
transporta  d.ans  les  différentes  parties  du 
Monde,  les  nombreux  élèves  du  professeur 
suédois.  Une  immense  quantité  de  plantes 
jusqu’alors  inconnues  furent  le  fruit  de  leurs 
infatigables  recherches.  Plus  les  découvertes 
se  multiplioient , plus  l’érude  de  la  botanique 
éroit  cultivée.  On  vit  partout  les  naturalistes 
les  plus  distingués  s'arracher  aux  douceurs  de 
la  vie  domestique , abandonner  leur  patrie 
‘pour  satisfaire,  dans  des  climats  lointains, 
une  passion  impérieuse  qui  Icutfaisoit  oublier 
les  fatigues  et  les  dangers  de  certe  pénible 
carrière.  Beaucoup  d'entr’eux  devinrent  les 
victimes  de  leur  zèle,  sans  qu’il  fût  ralenti 
dans  ceux  qui  leur  survécurent.  Ce  fut  alors 
que  la  science  s’avança  rapidement  vers  la 
perfection.  Fn  peu  de  tems , les  genres  éta- 
blis pat  Linné  furent  plus  que  doublés , les 
espèces  multipliées  presqu’à  l’infini.  Alors 
on  vit  patoîtte  des  Flores  de  tous  les  pays , 
des  catalogues  ttès-étendus  d’espèces  nouvel- 
les, des  monographies  intéressantes.  La  plu- 
part de  ces  ouvrages  furent  accompagnés  de 
bonnes  figures  : l’on  y joignit,  ce  que  l’on 
avoir  trop  négligé  auparavant , des  détails 
importans  sur  les  parties  les  plus  essentielles 
de  la  fructification.  Le  nombre  des  genres  et 
des  espèces  s’accrut  tellement,  qu’il  fut  im- 
possible à l’esprit  le  plus  actif  d'en  suivre  la 
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fcogression , et  de  saisir  dans  tous  scs  détails 
ensemble  de  cette  vaste  science. 

Au  milieu  de  cette  accumulation  de  ti- 
chesses,  de  bons  esprits  conçurent  que,  pour 
en  jouir  avec  plus  d’avantage , il  falloit  se  sli- 
viser  le  travail,  et  que,  voiiloit  l’embrasser 
dans  toutes  ses  parties,  c’étoit  renoncer  à des 
détails,  minutieuï  en  apparence,  mais  néces- 
saires pour  la  perfection  de  la  science.  Cette 
idée,  une  des  plus  heureuses  peut-être  qui  aient 
été  produites , donna  une  marche  nouvelle  à 
l’étude  des  plantes.  Au  lieu  de  se  perdre  dans 
Timmensité  d'un  travail  général , les  bota- 
nistes crurent  qu’il  setoit  bien  plus  utile  de 
le  panager.  En  conséquence , les  uns  s atta- 
chèrent particuliérement  à 1 étude  d'une  fa- 
mille; les  autres,  i la  mono^aphic  des  gén- 
ies nombreux  en  espèces.  Plusieurs  de  ces 
gences  avoient  été  très-négligés  ou  s’étoient 
accrus  d’une  manicte  monstrueuse,  en  y tap- 
poit.ant  beaucoup  d’espèces  nouvelles  qui  n y 
convenoient  que  très-impatfaitement.  11  fal- 
loit donc  une  révision  sctupuleuse  ; elle  fut 
«xéciiiée  pour  plusieurs  genres.  Le  succès  de 
ce  tiavail  encouragea  les  recherches,  et  l'on 
vit  avec  surprise  de  grandes  familles,  é peine 
connues  , sortit  du  chaos  dans  lequel  elles 
étoient  ensevelies,  que  Linné  lui-mème  ii’a- 
Yoit  pu  qu’indiquer,  entraîné  ailleurs  par 
l’immensité  de  son  travail. 

Ce  fut  particuliérement  dans  l’étude  des 
plantes  cryptogames , que  l’on  reconnut  les 
avantages  de  ce  nouveau  plan.  Ces  plantes 
étoient  testées  méconnues  ou  négligées  é 
cause  de  leur  petitesse  et  de  leur  obscurité  : 
néanmoins  la  plupart  d'entr’ellcs,  phscées  sut 
les  limites  du  règne  animal  et  végétal,  dé- 
voient être  d'un  grand  Intérêt  aux  yeux  de 
l’observateur.  On  ne  tarda  pas  à s’en  apper- 
cevoir,  et  l’on  reconnut  que  la  Nature  n'é- 
loit  pas  moins  admirable  dans  les  productions 
qui  échappent  prcscju’à  nos  sens , que  dans 
celles  qui  nous  ftappent  par  leut  grandeur ,. 
leur  élégance  et  leur  beauté. 

Micheli.s’étoit  occupé  avec  succès  d’un 
gnnd  travail  sur  la  fiimille  des  champignons. 
Depuis  lui , Scha-ffet,  Bolton  , Gleilitsch  et 
plusieuts  autres  s’éioiem  livrés  au  même  tra- 


vail. Buillard,  devenu  en  quelque  sorte  ha- 
brtant  des  bois,  le  continua  avec  une  grande 
aciivité.  Après  lii'f,  MM.  PaiiIct , Todde  , 
Hoffnian,  Baisch,  Decandolie,  Palisot  de 
Be.iuvois,  et  surtout  Petsoon,  étendirent  de 
plus  en  plus  des  recherches  auxquelles  Biil- 
liard  avoir  été  arraché  par  une  mort  ptema- 
tuiée.  Des  plantes  parasites,  qui  ne  se  pré- 
sentent sut  les  feuilles  et  les  tiges  des  autres 
végétaux  que  comme  des  taches,  des  piqûres, 
des  points  prcsqu’imperceptibles  , vinrent 
prendre  une  place  provisoire  dans  cette  grande  ' 
famille , et  offrirent  aux  observateurs  des  phé- 
nomènes particuliers;  elles  furent  distribuées, 
comme  les  autres , en  genres  et  en  espèces. 

Les  mousses  ne  formoient  que  trois  grands 
genres  dans  les  ouvrages  de  Linné,  et  quel- 
ques autres  moins  nombreux  en  espèces.  Ces 
plantes  avoient  été  l’objet  du  travail  de  Dil- 
len,  de  Micheli , de  Necker,  de  'Weiss,  de 
Weber.  Soumises  à l’examen  d’Hedwig,  elles 
prirent  un  caractère  tout  différent,  quoique 
le  voile  qui  cache  leur  fructiheation  soit  en- 
core bien  peu  transpatetu.  Aux  travaux  de 
cet  infatigable  observateur  succédèrent  ceux 
de  MM.  Bride!  et  Palisot  de  Beauvois.  Ce 
^ernier  surtout  a présenté  sur  les  mousses 
beaucoup  d'observations  neuves,  et  une  dis- 
tribution particulière  qui  doit  en  cendre  l’é- 
tude plus  facile. 

Nous  avions  sur  les  fougères  des  maté- 
riaux très-étendus  , un  excellent  ouvrage  de 
Plumier  sur  celL-s  de  l’Amérique,  accompa- 
gné de  belles  gravures;  mais  il  nous  manqiioic 
de  bonnes  divisions  : c'étoit  un  trav.iil  pres- 
que neuf,  dont  M.Swartz s’est  empâté.  Nous 
lui  devons  une  monographie  intéressante  sur 
cette  famille,  dans  laquelle  il  a établi  beau- 
coup de  genres  nouveaux , d’après  des  carac- 
tères de  fructification  qui  avoient  échappé 
aux  premiers  obstivateurs.  M.  Smith  avoir 
déjà  introduit  des  rétormes  itès-uiiles  dam 
cette  fitinille. 

Il  en  fut  de  même  des  lichens  y d’abord 
réunis  par  Linné  en  un  seul  genre  ; iis  de- 
vinrent depuis  le  type  d’une  nouvelle  famille, 
suc  laquelle  Al  haiius  nous  a donné  un  ouvrage 
ttès-éiendu.  Hoffman , Dickson  et  beaucoup 
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J*aurres  ont  également  corttribué  1 la  perfec- 
tion de  ce  travail. 

L’étude  des  plantes  marines,  si  difficiles  â 
suivre  dans  les  eaux  de  l'Océan,  paroissoient 
devoir  échapper  aux  observations  ; cependant 
Ollis , Gmelin,Turner,  Draparnaud,  Stack- 
house , etc.  ont  été  les  chercher  jusques  dans 
leurs  retraites,  et  nous  en  ont  donné  de  bon- 
nes descriptions  avec  ligures.  MM.  Palisot  de 
Beauvols  et  DecandoUe  nous  ont  fourni  des 
généralités  sur  cette  nouvelle  famille.  M.  I.a- 
niouroux  a préparé  un  travail  complet,  dont  il 
a déjà  fait  connoîtte  la  disposition  et  les  prin- 
cipaux genres  dans  des  Mémoires  particuliers 
et  pat  la  livraison  d’un  premier  fascicule.  Ces 
essais  nous  annoncent  tout  ce  que  nous  pou- 
vons espérer  de  cet  habile  et  actif  observateur. 

Au  milieu  de  ces  grands  travaux  , une  des 
familles  les  plus  importantes , celle  des  gra- 
minées, patoissoit  presqu’oubliée.  A la  vé- 
rité, on  avoir  isolément  recTitié  plusieurs 
genres  : Koeler,  Host  et  plusieurs  autres  y ont 
fait  des  changemens  avantageux  ; mais  il  fal- 
loit  une  réforme  générale,  des  divisions  plus 
naturelles,  un  nouvel  examendes  parties  de 
la  fructification,  enfin  une  monographie  com- 
plète. M.  Palisot  de  Beauvois  vient  d’entre- 
prendre ce  travail  important.  I.e  Mémoire 
qu’il  a présenté  i ce  sujet  à l’Institut,  et  les 
notes  qu’il  a bien  voulu  nous  communiquer, 
annoncent  que  nous  oe  tarderons  pas  à jouit 
de  ses  savantes  recherches. 

Ainsi  le  zèle  actif  des  botanistes  les  plus 
distingués  écendoit  de  plus  en  plus  les  limites 
d’une  science  qui  n’en  connoîc  pas  d’autres 
que  celles  de  l’Univets.  Les  voyages  nous 
pronitoicnt  des  Flores  de  tous  les  pays,  qu’il 
fauc  bien  distinguer  de  ces  nombreux  catalo- 
gues auxquels  on  a donné  également  le  nom 
de  Flores  , et  qui  ne  sont , la  plupart , que  la 
répétition  d’un  certain  Viombre  d’espèces  con- 
nues, qu’on  sait  se  trouver  dans  le  pays  où  on 
les  indique.  Quelques-uns,  i la  vérité,  con- 
ricnnent  des  observations  particulières  et  des 
espèces  neuves  ou  peu  connues  i ils  mérirent, 
à ce  titre,  d’ètre  distingués,  et  l’on  ne  regar- 
dera jamais  comme  des  ouvrages  sans  utilité 
les  Plantes  de  la  Suisse  ^ pat  Haller  j celles 


d'.Allemagne,  ptr  Hoffman,  Roth,  etc.; 
celles  d’Autriche,  p.ar  Jacquin;  de  Berlin  , 
par  Williienow;  d’Angleterre,  pat  Smith  , 
Curtis,  Hudson,  etc.;  la  Flore jrjnf aise  de 
MM.  de  Lamnt.k  et  DccanJolle  ; les  Plantes 
des  environs  de  Paris,  [larTouniefort  et  Vail- 
lant, etc.;  mais  les  Flores  qui  ont  particu- 
liérement étendu  l'empire  de  la  science,  et 
qu’on  peut  regarder  comme  des  modèles  dans 
ce  genre  de  travail , sont  la  Flore  du  mont 
Atlas  de  M.  Desfontaiiics  ; les  Plantes  de  ta 
Nouvelle-Hollande  et  de  Syrie  de  M.  de  I.a- 
billardièrc  ; celles  de  la  Guianc  d'.Aublet  ; de 
la  Sibérie,  pat  Gmelin  et  Pallas  ; la  Flore  du 
PeroadeRuiz  etP.avon;  d'Owareet  de  Bénin 
de  M.  PaîiNOt  de  Beauvois  ; la  Flore  danoise  , 
celle  de  la  Suède,  de  la  Laponie,  pat  Linné; 
les  Plantes  équinoxiales  de  MM.  Hiimboldc 
et  Boiipland  ; celles  de  l’Améiique  septen- 
trionale, par  Michaud;  les  arbres  dus  mêmes 
contrées,  pat  Michaud  fils;  les  plantes  des  îles 
d’Afrique , par  M.  du  Petit-Thouars  ; du  Ja- 
pon, pat  Thunbetg  ; de  la  Cochinchinc,  par 
Loiiteiro.etc.  D'aurresont  figuré  et  décrit  les 
plantes  cultivées  dans  des  jardins,  tant  pu- 
blics que  patticuliers.  Ainsi  Linné  , qui  a 
donné  l’exemple  de  ces  difTécens  travaux  , a 
publié  les  plant«  du  Jardin  de  Clifforc , de 
celui  d’Upsal  ; Dillen , [’Hortus  elthamensis  ; 
Aiton , VHortus  kewensis;  Ventenir,  les  plan- 
tes du  Jardin  de  la  Malmaison  et  de  celui  de 
Gels;  .Andrew,  Curtis,  la  plupart  des  plantes 
oiltivées  en  Angleterre;  Jacquin  , celles  de' 
Schoenbtun;  nous  avons  les  plantes  grasses, 
pat  M.  DecandoUe;  les  iiliacées  par  le  même, 
destinées  par  M.  Redouté,  toutes  décrites  ec 
figurées  d’après  des  individus  cultivés.  Ces  ou- 
vrages et  beaucoup  d’autres  ne  laissent  pres- 
que rien  à désirer,  soit  pour  l’exécution  et 
l'exactitude  des  figures,  soit  pour  la  fidélité 
des  descriptions. 

Nous  possédons  encore,  sous  le  nom  do 
Fascicule  , de  Choix  , à' Annales , de  Disser- 
tations, de  Catalogue  , etc.  Un  grand  nom- 
bre d’excellent  ouvrages,  source  fécondé  de 
richesses  ec  d’observations , telles  que  les 
Icônes  Plantarum  rariorum  de  Cavanilles  ; ses 
Dissertations  sur  Us  malvacées-,  les  Observa.- 
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lions  hoianiques  de  Thunhcg  et  de  Jaci/uin  ; 
les  Plantes  du  Corollaire  de  Tournefort  ^ par 
M.  Dcsfoiuaines  ; les  Annales  de  Botanujue 
«le  Roemet  et  Usceri;  le  Choix  des  Plantes 
de  Veiucnat  ; le  Re'iquu  Kampferiane  de 
B.uirks;  divers  Fascicules  de  Llieritler;  les 
Çtservations  hotaniqaes  de  Retz;  le  Symbole 
ex  les  Eglogucs  de  Vaht;  les  Illustrations  de 
Gouaii;  ï^sPlarues  rares  ou  peu  connues  de  la 
France,  figurées  pat  Decandolle,  etc.;  mais 
BU  des  ouvrages  le  plus  marquant,  le  plus 
utile , le  mieux  conçu  est  celui  de  M.  de 
Lamarck  , sous  le  titre  £ Illustrations  des 
Genres  , contenant  neuf  centuries  de  gravu- 
res , qui  font  partie  des  planches  de  1 iVi- 
cyclopédie  par  ordre  de  matières.  "^l’ous  les 
genres  connus  à l'époque  de  sa  publication 
y sont  figmés  avec  des  détails  très-étendus 
sut  les  caiactères  particuliers  à chaque  genre , 
avec  une  ou  plusieurs  espèces  souvent  nou- 
velles ou  peu  connues,  destinées  à servit 
d’exemple. 

Tandis  qu’un  grand  nombre  de  naturalis- 
tes s’occupoient , par  des  analyses  scrupuleu- 
ses, pat  l’exactitude  des  descriptions  et  des 
figures,  à laite  connoitte  les  platites  qu’ils 
avoient  découvertes,  tant  dans  leurs  excur- 
sions que  dans  Les  voyages  de  long  cours, 
d'autres,  concentrés  rbms  leur  cabinet , con- 
sactoient  tous  leurs  momens  à des  recherches 
non  moins  intéressantes  sut  l'anatomie  et  la 
pliysiologie  des  végétaux,  ainsi  que  suc  le  meil- 
leur mode  de  cUssificarion.  Ces  savans  senti- 
rent très  bien  que  rvx,tmen  des  parties  exté- 
rieures des  plantes  étoit  insuffisant  pour  fixer 
tes  ptin.ip^s  foudamentaux  de  la  science; 
qu’ils  testetoient  toujours  douteux  tant  que 
les  caiactcrcs  établis  sur  cette  partie  ne  se- 
loient  pas  confirmés  par  la  connoissance  des 
organes  iméricurs,  surtout  des  plus  essentiels, 
de  ceux  qui, par  leur  forme,  leur  nature,  leur 
position,  etc.  établissoieut  la  différence  d’une 
p’ante  à uue  autre.  11  iniporioit  de  connoître 
1 luflutnee  que  ces  organes  avoient  sut  les  au- 
tres parties  de  la  plante,  et  les  causes  qui  en 
formoient  la  difiéience.  , . 

On  avoit  déjà, sur  l’atiaioinie  des  plantes, 
sut  leur  acctoissem-nt  et  leur  développement,  j 


^ des  idées  générales,  fruit  des  observations  de 
Gtcw  , Malpighi,  Duhamel,  etc.  Ces  obser- 
vations furent  depuis  modifiées,  étendues, 
plus  développées  , rectifiées  ou  confirmées 
pat  plusieurs  autres  savans,  comme  je  le  dirai 
plus  bas. 

On  rttroiivoit  dans  les  grands  végétaux 
ligneux , dans  les  plantes  hetbacées  , les  mi-' 
mes  principes,  le  même  mode  d’accroisse- 
ment ; mais  on  avoit  observé  dans  les  uns 
des  particularités  qui  n’existoient  p.as  dans  Us 
autres.  On  voulut  connoître  la  cause  de  cette 
différence  : on  la  trouva  dans  les  semences. 
On  remarqua  avec  étonnement , que  les  unes 
n’avoient  qu'un  seul  cotylédon  , et  que  les 
autres  (les  plus  nombreuses)  en  avoient  deux. 
Cette  découverte  fournit  deux  grandes  coupes 
naturelles,  et  les  plantes  qui  appattenoient  à 
l’une  ou  à l’autre  offrirent  dans  toutes  leurs 
parties,  tant  externes  qu'internes,  des  diffé- 
rences constantes  nés  - remarquables.  Cette 
intéressante  théorie  a été  étendue  et  confir- 
mée pat  M.  Desfontaines  dans  une  suite  de 
belles  observations,  d’autant  plus  lumineu- 
ses , qu’elles  n’ont  pas  besoin  , pour  être  vé- 
rifiées , du  secours  du  microscope , avec  le- 
quel trop  souvent  chacun  ne  voit  que  ce  qu’il 
veut  voir.  C’étoit  sur  de  semblables  observa- 
tions que  le  célèbre  Bernard  de  Jussieu  avoir 
jeté  les  iôndemens  d’une  méthode  naturelle, 
que  M.  Laurent  de  Jussieu  son  neveu  a si 
savamment  développée,  et  quM  s’attache 
tous  les  jours  à perfectionner.  Les  méthodes 
artificielles,  dont  on  reconnoivsoit  l'utilité, 
rebutoient  néanmoins  tous  les  bons  esprits, 
qui  ne  pouvoient  se  déterminer  à rapprocher 
des  plantes  qui  n’avoient  de  rappott  entre 
elles' cjuc  dans  le  nombre  de  leurs  étamines, 
de  leurs  styles  ou  dans  la  forme  de  leur  co- 
rolle, et  qui  d’ailleurs  se  trouvoient , par  ces 
divisions  arbitraires,  frès-éloignées  de  celles 
desquelles  elles  se  rapprochoient  le  plus  par 
une  foule  d’autres  car.actètes.  Dès-lots  il  fut 
prouvé  que  la  petKction  de  la  science  dépen- 
doit  de  celle  de  la  méthcKle  naturelle.  Les 
plantes  furent  donc  réunies  par  familles,  et  les 
tàmilles  placées  à la  suite  les  unes  des  autres,, 

I selon  leurs  rapports  plus  ou  nioms  étendus. 
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Ce  dernier  travail  laisse  encore  sans  doute 
beaucoup  à desirer.  Un  grand  nombre  de  fa- 
milles ne  forme  que  des  groupes  isolés  : d’au- 
tres sont  composées  de  genres  qui  n’atten- 
denr,  pour  en  sortir,  que  de  nouvelles  ob- 
servations : d’autres  enfin  n’ont  pas  encore 
reçu  de  place  bien  déterminée.  On  conçoit 
que  la  fin  de  ce  travail  ne  peut  être  que  le 
fruit  d'un  très-grand  nombre  de  recherches, 
d’observations  dirigées  vers  le  même  but. 

Tel  étoit  à peu  près  l’état  de  la  science 
lorsque  Gxrtner  publia  son  bel  ouvrage  sut 
les  fruits  et  les  semences.  Dans  l’examen  dé- 
taillé qu’il  en  donne,  il  fait  connoître  plu- 
sieurs p.trties  négligées  ou  méconnues  par 
Linné  ; parties  d’autant  plus  essentielles , 
qu’elles  tiennent  aux  organes  les  plus  impor- 
rans  des  plantes,  aux  semences,  à l’embryon  j 
qu’elles  fournissent  un  plus  grand  nombre  de 
caractères  principaux  et  de  points  de  compa- 
raison i en  un  mot,  plus  de  degrés  d’alltnité 
ou  de  différence  entre  les  familles,  les  gen- 
res, entre  une  plante  et  une  autre  plante: 
d’où  il  est  résulté  qu’à  la  description  de  cha- 
que genre  établi  p.tr  Linné  sut  les  considé- 
rations du  calice,  de  la  corolle,  des  étamines, 
du  pistil  et  du  péricarpe,  oft  peut  aujourd'hui 
.ajouter  d’autres  considérations , tirées  de  la 
forme  des  semences,  de  leurs  tégutnens,  de 
leur  pétisperme,  de  leur  embryon  : la  nature, 
la  position  de  ce  dernier,  la  forme  des  coty- 
lédons, er  plusieurs  autres  caractères,  rendent 
ces  détails  complets.  M.  de  Jussieu  a fait  sen- 
tir, dans  son  Gentry  Plamarum  , combien, 
d’un  autre  côté,  il  étoit  intéressant,  dans  une 
foule  de  circonstances,  de  bien  observer  la 
position  des  étamines , qui  n’a  été  indiquée 
par  Linné  que  pour  quelques  unes  de  ses  clas- 
ses, l’icosandtie,  la  polyandrie,  la  gynandrie. 
D’autres  savans  poursuivent  avec  activité  ce 
beau  travail.  M.  (î.citner  fils  continue  celui 
de  son  père.  M.  Corréa  a publié  sut  cet  ob- 
jet plusieurs  Mémoires  qui  en  font  désirer 
la  comitiuaiion.  M.  du  Petit -Thouars  a cru 
trouver,  dans  une  suite  d’observations  qui  lui 
sont  propres , sur  le  développement  des  bour- 
geons, etc.  des  faits  contradictoires  avec  des 
principes  qu’on  ctoyoit  sufhsamment  établis. 


qu’il  soumet  à un  nouvel  examen , et  qui  mé- 
ritent , de  la  part  des  physiologistes , une  at- 
tention toute  particulière.  M.  Richard  s’oc- 
cupe, depuis  un  grand  nombre  d'années,  de 
l’analyse  complère  de  toutes  les  parties  des 
semences.  Scs  iiombremes  et  intéressantes 
recherches  ajouteront  sans  doute  un  grand 
degré  de  perfection  aune  science  uniquement 
fondée  sur  l’observation.  D’im  antre  côté , 
M.  Mirbel  a déjà  répandu  une  grande  lu- 
mière sur  les  organes  des  végétaux  , sur  leur 
développement  et  leurs  fonctions  respecti- 
ves. Il  est  parvenu  , après  une  suite  d’obser- 
vations , à établir  ce  principe  comme  base  de 
toute  sa  théorie  ; savoir  : que  la  masse  entière 
^d’une  plante  est  un  tissu  cellulaire  , dont  les 
loges  different  par  leurs  formes  et  leurs  di- 
mensions. Des  savans  étrangers,  tels  que 
MM.Hedwig,  Link,  Rudolphi,Sprengel, 
Bilderdyk  et  autres,  ont  publié  de  ttès-bon- 
ucs  observations  sur  le  même  objet. 

.Ces  travaux , ainsi  que  l’établissement  des 
familles  naturelles,  détermineront  enfin  les 
véritables  principes  sur  lesquels  il  convient 
d’appuyer  l’étude  des  plantes  •,  ils  nous  guide- 
ront encore  dans  l’établissement  des  genres, 
et  des  espèces  ^ mais  après  avoir  présenté  ra- 
pidement l’état  actuel  de  la  science,  je  doit 
dire  aussi  les  abus  qui  s’y  sont  introduits , et 
qui  peuvent  en  retarder  la  marche.  Mon  but 
n’est  point  ici  de  m’ériger  en  critique,  mais 
d’écarter  cour  ce  qui  peut  multiplier  ou  pro- 
p.agec  l’erreur,  ajouter  aux  difficultés,  et  par- 
semer d’épines  la  route  qui  conduit  à l’étude 
des  plantes.  Qu’il  me  soit  permis  de  rappeler 
d’abord  quelques-unes  des  observations  que 
j'ai  déjà  présentées  à la  tète  du  cinquième 
volume  de  cet  ouvrage  (pages  4 et  suiv.),, 
sur  récabiissemeiir  des  genres  et  des  espèces 
et  auxquelles  je  renvoie  le  lecteur. 

Ainsi  la  science  m.irchoit  i grands  pas  vers 
la  perfection  lorsqu’elle  fut  arrêtée  dans  sa 
marche  rapide  par  une  nuée  de  nomentla- 
teurs  , les  uns  de  bonne  foi  er  fort  instruits, 
les  autres  très-ignor.iiis  sur  le  véritable  but  de 
la  science , quoiqu’ils  s’annonçassent  pour  en 
être  les  réformateurs  ^ ils  firent  de  la  nomen- 
clature le  principal  objet  de  leur  travail.  Plelnt> 
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de  confiance  dans  Icors  idées,  ils  crurent  pou- 
voir arbitrairement  changer  le  nom  des  plan- 
tes dès  qu'il  ne  leur  convenoi  t pas , les  uns  sans 
pouvoir  en  donner  aucune  raison  , les  autres 
d'après  des  principes  qu’ils  s'etoient  formés  â 
eux-mêmes,  et  souvent  sut  ks  prétextes  les 
plus  légits.  Or , en  fait  de  principes , comme 
chacun  a les  siens , chacun  aussi  a cru  avoir  le 
taième  d roit , et  ne  pas  l'exercer  c’eût  été , aux 
yeux  de  l’amour-propre,  ailopter  l’opinion 
des  autres , tandis  qu’il  est  si  doux  d’avoit  la 
sienne.  On  a respecté  assez  long-tems  les 
noms  donnés  par  Linné,  quoique  cette  ré- 
serve n’ait  pas  été  générale  \ mais  ceux  em- 
ployés par  les  botanistes  qui  ont  écrit  après 
lui , par  les  naturalistes  voyageurs,  en  un  mot. 
pat  tous  ceux  qui  ont  fait  ht  découverte  de 
nouvelles  espèces,  ont  la  plupart  été  rejetés. 
En  ne  pouvant  pas  ôter  à son  auteur  l'hon- 
neur de  la  découverte  d’une  nouvelle  plante , 
du  moins  il  semble  qu’on  l’alfoiblisse  par  le 
changement  de  nom  : misérable  subtilité  de 
l'amour-propre,  qui  réussit  assez  bien  dans 
des  ouvmges  géuétanx,  plus  connus,  plus 
usuels  que  les  ouvrages  partiels  dont  ils  se 
composent  ! C’est  ainsi  que  presque  tous  les 
noms,  tant  génétiques  que  spécifiques,  don- 
nés par  Aubiet  aux  plantes  de  la  Guiane,  ont 
été  supprimés  par  Schreber  et  autres,  sans 
autre  motif  plausible  que  celui,  sans  doute, 
d’ètre  cités  de  préférence.  C'est  ainsi  t]ue  tous 
les  jours , dès  qu’un  auteur  fait  connoître  une 
espèce  nouvelle,  le  premier  qui  écrit  après 
lui,  s’emparant  de  l’espèce,  lui  donne  un 
autre  nom  ; mais  bientôt  le  réformateur  est 
réformé  à son  tour.  Je  pourrois  en  citer  mille 
exemples;  ina!?'il  suffit,  pour  s’en  convain- 
cre, de  jeter  les  yeux  sur  la  synonymie  placée 
dans  cet  ouvrage  à la  tête  de  chaque  espèce. 

Je  ne  conçois  pas  comment  des  auteurs, 
infiniment  estimables  d’atllcurs,  ont  pu  se 
laisser  entraîner  par  cet  abus  si  nuisible  à la 
science,  et  donner  l'exemple  d’une  innova- 
tion qui  fait  presque  le  seul  mérite  d’une 
foule  de  compilateurs , dont  les  travaux  , en 
réuni$s.’.nt  en  un  seul  corps  les  découvertes 
éparses  dans  des  feuilles  périodiques  et  au- 
ues,  serviroient  infiniment  à faite  connoure 


les  progrès  de  la  science  s’ils  n’y  jetoient,  aa 
contraire,  le  plus  grand  désordre  par  leurs 
prétendues  réformes.  J’en  demande  pardon 
J plusieurs  hommes  célèbres;  mais  je  ne  peux 
m’empêcher  de  m’élever  contre  un  pareil 
abus , qui  finira  par  écraser  la  science  sous  les 
mots.  En  effet,  qu’arrive-t-il  lorsque  l’on 
change  le  nom  d’une  plante?  Il  faut  de  toute 
nécessité  rappeler  le  premier,  autrement  on 
introduiroic  comme  nouvelle,  dans  le  cata- 
logue des  espèces , une  plante  déjà  connue. 
Bientôt  au  premier  réformateur  en  succède 
un  autre,  et  dès-lors  voilà  une  plante  signa- 
lée sous  trois,  quatre,  cinq  noms  et  plus: 
j’en  connois  qui  en  ont  jusqu’à  huit  ou  dix. 
N’est-ce  pas  surcharger  péniblement  la  mé- 
moire d'une  nomenclature  fatigante,  sans 
rien  ajouter  à nos  connoissanccs  ? Le  moyen 
de  se  reconnoître  au  milieu  de  cette  étccnelle 
et  rebutante  synonymie  ! Lequel  de  ces  noms 
adopter?  Chacun  en  cela  se  conduit  arbitrai- 
rement, et  l’on  ne  peut  guère  faire  autre- 
ment , à moins  de  revenir  au  premier  nom 
établi  ; mais  toujours  faudra-t-il  connoîtte 
ceux  qui  y ont  été  ajoutés  quand  on  voudra 
consulter  les  ouvrages  postérieurs. 

A ce  premier  inconvénient,  comme  s’il 
n'étoit  pas  suffisant , on  en  a ajouté  un  autre 
qui  achève  la  confusion.  Souvent  on  supprime 
le  nom  donné  à une  plante,  et  ensuite  on  le 
reprend  pour  le  donner  à une  autre.  Des  êtres 
coalisés  pour  dégoûter  de  l’étude  tous  les  gens 
raisonnables , ne  pourtoient  pis  s’y  prendre 
plus  adroitement  pour  réussir  complètement. 
En  effet,  si  je  cite,  par  exemple,  le  dom- 
heyd,  on  ne  manquera  pas  de  me  demander 
si  je  veux  parler  Atidombcyn  de  Lamitck,  qui 
est  V araucaria  J uss.  ; du  domhcya  de  Cava- 
nilles , qui  se  rapporte  à quelques  espèces  de 
pentapetes  de  Linné  ; AadombeyaAi  Lhéritier , 
qui  est  le  turretia  de  Dombey , etc.  Cette  ex- 

filication  suffi:  pour  celui  qui  ne  chetche  que 
e nom  d’une  plante;  mais  s’il  s’agit  de  donner 
un  travail  sur  les  genres,  il  faut  que  l’auteur 
se  décide  pour  adopter  un  de  ces  dombey  a , à 
moins  qu’il  ne  préfère  les  rejeter  tous,  comme 
il  arrive  pour  trancher  la  difficulté , et  établit 
de  nouveaux  noms  plutôt  pour  sa  commodicé 
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ae  pour  celle  du  lecteur,  ainsi  que  l'a  fait 
allsoury  en  donnant  le  nom  de  columnta  au 
dombeya  Lam.  Dans  le  cas  où  un  auteur  se 
détermine  à cons.;rvec  un  dombeya  , lequel 
va-t-ll  prendre?  Le  voilà  jeté  dans  une  dis- 
eufsion  absolument  étrangère  à la  science , et 
chacun  aura  encore  une  opinion  dilTérentc  ; 
l'on  voudra  conserver  le  nom  de  Lhéntier, 
comme  le  premier  auteur;  mats  le  genre  pour 
lequel  il  remploie , avoir  déjà  été  nommé 
tourretia  dans  les  manuscrits  de  Dombey  , 
connu  par  plusieurs  botanistes,  et  Lhétmer, 
qui  possédoir  ces  manuscrits,  ne  pouvoir  pas 
l'ignorer.  D'ailleurs , Fongeroux  de  Bandaroi 
l'avoir  publié  dans  les  Mémoires  de  l’Acadé- 
mie des  sciences  , 1784.  Pourquoi  priver  le 
savant  M.  de  la  'Tourrette  d'un  hommage  qui 
lui  étoit  rendu  par  son  ami?  Un  autre  trou- 
vera plus  raisonnable  d'adopter  le  dombeya 
de  Lamarck , comme  s’appliquant  à un  genre 
sans  nom,  et  que  Molina,  qui  avoii  décou- 
vert la  plante , avoir  confondue  très-mal- 
â-propos  avec  les  pins  ; mais  alors  il  faut 
supprimer  le  nom  araucaria  , employé  par 
Jussieu , qui  admetroit  les  dombeya  de  Cava- 
nilles,  etc.  On  peut  dite  la  meme  chose  de 
Vaubleiia  et  de  beaucoup  d'autres  genres.  Je 
n’étendrai  pas  plus  loin  cette  dissertation , 
qui , comme  l’on  voit , entraîne  dans  des  lon- 
gueurs, dans  des  incertitudes,  e(  amène  près- 
qu’auiant  d'opinions  différentes  qu’il  y a d'au- 
leurs.  Il  me  suffit  d'en  faire  sentit  les  incon- 
vénicns , et  de  prévenir  que  la  même  discus- 
sion se  représentera  pour  quelques  cenuines 
de  genres. 

J’avoue  que , lorsqu’un  nom  a été  employé 
pour  un  genre  mal  établi  ou  déjà  connu  sous 
une  autre  dénomination,  ce  nom,  sans  em- 
ploi, redevient  libre.  Pourquoi , dira-t-on, 
ne  s'en  setviroit-on  pas  de  nouveau  , surtout 
si  ce  nom  est  celui  d'un  savant  distingué,  au- 
quel on  veut  tendre  hommage?  Faut-il  qu’il 
en  soir  privé , parce  que  son  nom  aura  été 
déjà  gauchement  employé?  J’avoue  que  cet 
hommage , si  simple  si  pur  quand  il  n'est 
pas  profané  par  l'adulation,  souvent  la  seule 
récompense  des  longs  et  pénibles  travaux , 
ne  doit  pat  être  refusé  au  savant  modeste 


dont  toute  une  nation  jouit  des  bienfaits 
sans  en  connoîire  l’auteur;  mais  du  moins 
CCS  noms  ne  doivent  pas  être  hasardés  pour 
des  genres  douteux  ou  qui  portent  déjà  un 
autre  nom.  Quant  aux  noms  indifférens,  II» 
ne  devroient  jamais  être  rappelés  lorsqu’il» 
ont  été  adoptés  pour  des  genres  que  l'on  croit 
devoir  supprimer,  encore  moins  les  repren- 
dre successivement  pour  cinq  ou  six  genres. 
J'en  ai  fait  voit  l’inconvénient  dans  l’exem- 
ple que.j'al  cité  pour  le  dombeya. 

Une  des  principales  causes  du  changement 
des  noms,  quand  il  est  raisonné,  est  de  le» 
avoir  rendus  significatifs.  Quand  ils  sont  éta- 
blis suc  un  faux  caractère,  comme  il  est  arrivé 
quelquefois,  ils  doivent  être  nécessairement 
supprimés , et  c'est  presque  le  seul  cas.  Q jand 
les  caractères  qu’ils  expriment,  sont  com- 
muns â plusieurs  autres  genres , on  doit  le» 
conserver  dès  qu’ils  sont  établis;  m-iis  il  faut, 
le  plus  possible,  éviter  de  les  employer  pri- 
mitivement, à moins  qu’on  oe  soit  bien 
assuré  que  le  caractère  qu’ils  annoncent,  nft 
convient  et  ne  conviendra  i aucune  autre, 
plante  : chose  impossible , tant  que  l'on  ne 
connoîtra  pas  routes  les  plantes  qui  existent 
à la  surface  du  Globe. 

L’établissement  des  noms  est  d'une  si 
grande  importance  pour  faciliter  l'étude  d'une 
science , et  nous  mettre  à portée  de  commu- 
niquer nos  observations  et  nos  idées  avec 
clarté  et  précision , qu’il  mérite  une  attention 
toute  particulière,  et  ne  doit  pas  être  livré  i 
l'arbitt.iire.  Nous  venons  de  voir  combien  le 
changement , dans  la  nomination  des  plan- 
tes , jette  de  désordre  et  d'embarras  dans  l’é- 
tude de  la  botanique.  Cette  innovation  s’est 
introduite  avec  la  même  fureur  dans  les  ter- 
mes destinés  à faire  connoîire  les  différentes, 
parties  ou  les  organes  des  plantes  : il  est  de 
ces  parties  qui  n'étoienr  point  connues  des. 
Anciens  ; d’autres  que  l'on  découvre  tous  les 
jours  ; d’autres  enhn,  qui  porioient  des  noms- 
obscurs,  douteux  ou  d'une  signification  er- 
ronée. Il  est  évident  qu'il  falloir  changer  ces. 
derniers , et  en  créer  pour  les  parties  nouvel- 
lement découvertes.  Rien  de  mieux  si  on  s’en 
’ étoit  tenu  là; mais  quand  une  fois  l'amour 
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la  réforme  devient  dominant,  quand  on  y 
âttache  sans  restriction  une  trop  grande  im- 
portance , dés-lots,  s’emparant  de  ces  esprits 
légers,  peu  judicieux  , il  les  emporte  au-deli 
des  bornes  : c’est  ce  qui  est  arrivé  pour  la  bo- 
tanique. Les  novateurs  ont  fait  ici  ce  qu’ils 
avoient  déjà  fait  pour  le  nom  des  plantes;  ils 
ont  donné  aux  parties  des  plantes,  des  noms 
différens  de  ceux  qu’elles  porioient  depuis 
hjng-tems , et  leur  travail  s’est  borné , ou  à 
des  distinctions  subtiles,  ou  à substituer  un 
nom  à un  autre  , sans  présenter  une  idée 
neuve.  Par  exemple,  Linné  avoir  donné  à la 
queue  ou  au  support  des  feuilles  le  nom  de 
pâiolej  à celui  des  fleurs,  le  nom  de  pédon- 
cule, et  de  péd'uelle  aux  ptédoncules  partiels, 
nom  qui  a été  également  employé  pour  les 
supports  des  folioles.  On  a encore  dit  qu'un 
fruit , un  ovaire  étoit  pédicelié  quand  il  étoit 
supporté  dans  le  calice  par  un  pèdicelle  parti- 
culier. Il  me  paroît  que  cette  expression  étoit 
sufHsammeni  entendue;  maison  a cru,  vu 
sa  situation  dans  le  calice  et  son  caractère 
particulier,  devoir  lui  donner  le  nom  scien- 
tifique de  thécaphore J dont  on  distingue  deux 
espèces  ; la  première,  lorsqu’il  est  produit  par 
le  rétrécissement  de  la  partie  inférieure  du 
pistil,  porte  le  nom  de  basigyne  ^ comme 
dans  le  lychnis  et  l’euphorbe  ; la  seconde , 
lorsqu’il  n’est  qu’un  prolongement  du  pédon- 
cule , portant  plusieurs  ovaires , se  nomme 
polyphore , comme  dans  les  renoncules  : c’est 
un  polyphore  succulent,  qui , dit-on,  forme 
le  ftuit  de  la  fraise.  On  l’avoir  regardé  comme 
un  réceptacle,  et  il  me  semble  qu’alors  on 
s’entendoit  un  peu  mieux  , avec  moins  de 
subtilité. 

Mon  objet  n’étant  pas  et  ne  pouvant  être 
de  parcourir  ainsi  la  liste  des  noms  nouveaux 
donnés,  ou  à des  parties  déjà  connues,  ou  à 
des  modifications  peu  importantes  de  ces  mê- 
mes parties  , qui  pouvoient  être  exprimées 
aussi  bien  par  une  épithète,  sans  changement 
de  nom , je  me  botaetai  à faire  remarquer 
qu’outre  l’obscurité  et  l’embarras  que  cette 
nomenclature , souvent  barbare  , jette  dans 
l’étude,  elle  la  tend  trop  minutieuse,  et  subs- 
titue souvent  des  idées  systématiques  à la 
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place  de  celles  que  nous  donnero’it  la  seule 
inspection  des  plantes  lorsque  notre  esprit 
n’est  occupé  par  aucun  préjugé;  car  il  est  à 
remarquer  que  ces  noms  assignés  à chaque 
partie  des  plantes  sont  la  plupart  établis  d’a- 
ptès  les  systèmes  et  les  opinions  que  chacun 
s’est  formés,  et  qu’ils  y tiennent  par  leur  sens 
et  leur  étymologie  ; de  sotte  qu’ils  ne  peuvent 
être  adoptés  par  ceux  qui  ont  une  opinion  dif- 
férente, à qui  pat  conséquent  il  faut  des  noms 
différens.  ' 

Les  noms  nouveaux  ne  doivent  être  éta- 
blis que  pour  des  organes  nouvellement  dé- 
couverts , qui  ont  des  fonctions  particulières 
bien  distinctes , bien  vérifiées  ; mais  si  ces 
organes  ne  sont  que  des  modifications  d’un 
autre  déjà  connu , il  sera  toujours  suffisant  de 
l’exprimer  par  une  épithète,  et  non  pat  un 
nom  particulier.  Combien,  d’après  ce  prin- 
cipe , n’aurois-je  point  à dite  , si  je  pottois 
une  sévère  critique  sur  tous  ces  noms  nou- 
veaux, imaginés  depuis  un  certain  nombre 
d’années  pour  des  organes  connus  depuis  des 
siècles!  Quel  dédale  lorsqu’il  s’agit  de  péné- 
trer dans  cette  obscure  nomenclature,  d’assi- 
gner le  sens  convenable  à chaque  expression, 
et  surtout  d’en  faire  une  application  générale 
à tous  les  êtres  de  la  végétation  ! 

J’ai  dit  plus  haut  que  les  nombreux  ouvra- 
ges publiés  depuis  un  certain  nombre  d’an- 
nées sur  les  différentes  parties  de  la  botanique , 
en  avoient  considérablement  étendu  le  do- 
maine; je  dois  dire  aussi  qu’on  auroir  pu  ren- 
dre ces  ouvrages  bien  plus  utiles  s’ils  eussent 
été  mieux  combinés,  si  tous  avoient  été  tra- 
vaillés sur  un  plan  uniforme  , tend.inc  au 
même  but,  et  surtout  rendus  d’une  acquisition 
plus  facile  en  écartant  ce  luxe  de  gravures  et 
de  typographie  qui  les  porte  à un  prix  auquel 
ne  peut  atteindre  la  fortune  ordinairement 
assez  médiocre  de  ceux  qui  cultivent  les  scien- 
ces. Quelle  somme  effr.iyante  ne  faudroit-il 
pas  réunir  pour  acquérir  les  plus  importans  de 
ces  ouvrages , tels  que  les  diftéteiis  Fascicules 
de  Iffiétitiet,  les  beaux  et  nombreux  ouvrages 
de  Jacquin , le  Jardin  de  la.  Malmaison  , les 
Liliacées  de  Redouté , les  P lantes grasses  de  De- 
candoUe , la  Flore  danoise  , les  Icônes  rariores 
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de  Cavanilles,  U Flore  du  Pérou , celle  de  Por- 
tugal , qui  commence  à paroître  , etc.  etc. , 
ouvrages  néanmoins  dont  ne  peuvent  se  passer 
ceux  qui  se  livrent  d l'étude  complète  des 
végétaux^  Du  moins  ces  ouvr.iges  ne  renfet- 
ment , la  plupn  , que  des  plantes  nouv  lies, 
rares  ou  peu  connuesi  mais  employer  le  burin 
des  artistes  et  la  presse  des  imprimeurs  pour 
ne  donner  que  ce  qui  esc  déjà  connu  , c'est 
une  superfétation  qui , si  elle  ne  nuit  pas  aux 
progiùs  de  la  science  , ne  lui  esc  d'ailleurs 
d'aucune  utilité  : c’est  une  perte  réelle  en 
cuivre,  en  papier,  en  argent,  qui  pouvoient 
.être  employés  plus  frurnieuscmenc  pour  le 
progrès  des  sciences.  De  pareils  ouvrages  ne 
sont  ordinairement  que  des  spéculations  met- 
.cantiles,  dans  lesquelles  tout  est  calculé  pour 
le  profit,  rien  pour  la  science.  On  dupe  le 
puÛic  pour  un  instant,  qui  ne  tarde  pas  à 
revenir  de  son  erreur , et  à faire  le  sacrifice 
de  ses  avances  pour  les  premières  livtaisoiu, 
‘dont  il  ne  prévoit  pas  la  fin. 

C’est  bien  pire  encore  lorsqu’cmpruntant 
le  nom  d’un  homme  qui  a eu  en  son  tcnis  de 
la  célébrité,  on  donne,  sous  ce  nom  et  sous 
le  titre  de  nouvelle  édition  j un  ouvrage  qui 
n’est  point  le  sien,  et  donc  on  se  borne  tout 
'au  plus  à citer  quelques  passages  : celle  esc  en 
particulier  la  nouvelle  édition  des  Arbres  et 
Arbustes  de  Duhamel,  qui  n’en  porte  que 
_le  titre,  ouvrage  sans  plan  déterminé , pas 
même  celui  de  Duhamel  , l’ordre  alpha- 
bétique , dans  lequel  on  trouve  un  grand 
nombre  de  gravures  parfiritement  inutiles. 
Quel  homme,  en  eflet,  aura  besoin  de  re- 
couiir  aux  belles  images  de  l’éditeur  Mi- 
chel pour  apprendre  à distinguer  un  chêne, 
un  hêtre,  un  noisetier,  un  lilas,  ainsi  que 
les  noyers  , les  pommiers  , enfin  les  ceri- 
siers , dont  on  nous  a gratifiés  , pour  notre 
argent,  de  dix-sept  planches,  dans  la  crainte 
que  nous  ne  conibndions  le  bigarreau  avec 
la  cerise,  la  guigne  avec  la  moncmotency  ? 
lats  mêmes  précautions  ont  été  prises  pour 
l’olivier  d’Europe , dont  les  variétés  ont  pro- 
duit huit  planches  j pour  le  figuier  domesti- 
que , qu’on  a cependant  borné  à sept  plan- 
ches, comme  si  le  palais  ne  vaioit  pas  bcau- 
Botanique.  Supplément,  Tome  J. 


I coup  mieux  que  les  plus  belles  gravures  pour 
distinguer  toutes  ces  variétés.  Rosier  l’a  bren 
, fait,  dir.a-t-on  : raison  de  plus  pour  ne  le  pas 
I faire.  Qu.ant  au  texte,  on  ne  peut,  en  géné- 
ral, lui  faite  d'autre  reproche  que  de  pofter 
! un  faux  titre;  il  n’est  point  de  Duhamel,  mais 
;.bien  des  savans  qui  ont  coopéré  à cette  édi- 
tion : on  y trouve  de  trçs-bonncs  observa- 
tions. Sans  douce  il  eût  été  conçu  avec  plus 
d’ordre  et  de  sagesse  si  l’éditeur  n’tâit  pas 
voulu  trop  souvent  diriger  la  plume  des  gens 
instruits  qui  ont  eu  la  foiblesse  d'employer 
leurs  connoissances  à la  rédaction  do  cet  ou- 
vrage interminable.  Duhamel  avoir  donné  le 
modèle  d’un  bon  ouvrage.  Qui  pouvoir  mieux 
l’exécuter  que  M.  Desfontaines,  qui , en  deux 
volumes  in  8“.  d’un  piix  très-médiocre,  a su 
renferme  r tout  ce  qu’il  nous  importe  le  plus 
de  counoître  sur  les  arbres  et  arbrisseaux  qui 
peuvent  être  cultivés  en  pleine  terre  sur  le  sol 
de  la  France. 

En  rendant  compte  des  progrès  qu'a  faits 
la  botanique  depuis  un  certain  nombre  d’an- 
nées, je  n’ai  pas  cru  devoir  me  taire  sur  les 
abus  qui  se  sont  introduits  d.sns  plusieurs 
ouvrages  publiés  sur  cette  partie  de  rhistoiro 
naturelle,  sur  le  charlatanisme  de  quelques 
spéculations  mercantiles,  auxquelles  les  sa- 
vans devroient  refuser  leur  plume,  sur  l’in- 
croduction  d’une  nomenclature  arbitraire  et 
sur  ce  luxe  typographique , qui  tend  la  science 
inaccessible  à tous  ceux  que  .la  fortune  n’a 
point  favorisés  de  ses  dons. 

Il  ne  suffit  donc  pas  d’écrire,  et  même  de 
bien  écrite  sur  une  science,  surtout  en  his- 
toire naturelle  : il  faut  encore  que  les  ouvra- 
ges soient  tellement  combinés, qu’ils  puisseut 
être  utiles  à un  plus  grand  nombre  de  per- 
sonnes ; qu’ils  soient  d’une  acquisition  peu 
dispendieuse,  d’un  format  commode;  qu’ils 
contiennent  plutôt  des  additions  frites  à la 
science,  que  des  répétitions  de  ce  qui  est  déjà 
connu.  Au  reste,  il  est  e.ssenticl  de  distinguer 
deux  sortes  d’ouvrages  : les  uns  classiques,  les 
autres  d'ériidltion  et  de  détail.  Les  premiers 
composent  le  tableau  méthodique,  soit  des 
genres , soit  des  espèces , ainsi  que  les  Flores 
particulières  à chaque  conitée,  etc.  Cessunes 
■ c 
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d*oiivrages  ne  doivent  préseiuer  les  plantes 
qu’avec  une  pnrase  spécifique,  une  synony- 
mie choisie , une  trc>-coutte  description  lois- 
qu’elle  est  nécessaire,  quelques  observatioiis 
panicu'icres , peu  ou  point  de  gravures , mais 
l'indication  de  celles  qui  eiistent  dans  d'au- 
tres ouvrages  : ce  sont  des  espèces  de  catalo- 
gues raisonnés,  l'inventaire  de  nos  richesses, 
alimentés  pat  les  nouvelles  découvertes,  et 
qu'il  faut  refaire  au  bouc  de  quelques  années. 

Il  n'en  est  pas  ainsi  des  grands  ouvrages 
publiés  avec  figures,  et  qui  présentent  ou 
doivent  présenter  tout  ce  qu’il  est  inréressanr 
de  connoîire  sur  chaque  espèce  de  plantes, 
des  descriptions  plus  étendues , des  disserta- 
tions historiques,  littéraires  ou  critiques  sur 
leurs  caractères , sur  leurs  rapports  avec  d’au- 
tres plantes , sur  l’époque  de  leur  découverte , 
sut  leur  culture,  leur  germination,  leurs  pro- 
priétés économiques  ou  médicales , leur  na- 
turalisation, etc.  : telle  est  en  particulier  I His- 
toire des  Plarttes  de  J.  Biuhin , ouvrage  uni- 
que, étonnant  par  son  érudition,  souvent  un 
peu  tfop  diffus , qu'on  n'a  pas  encore  imité , 
qui  cependant  pourtoic  servir  de  modèle , 
avec  les  corrections  convenables , et  en  éla- 
guant toutes  ces  longues  recettes  de  méde- 
cine, sur  lesquelles  on  ne  peut  être  trop 
réservé. 

De  CCS  observations  je  conclus  que  les  ou- 
vrages classiques  sont  aujourd'hui  à peu  près 
ce  qu'ils  doivent  être  \ qu'ils  doivent  acquérir 
tous  les  jours  plus  de  perfection  par  les  ob- 
servations paniculières  qui  en  rectifient  les 
erreurs,  1er  doubles  emplois  ptesqu’inévita- 
bles  dans  ces  sortes  d'ouvt.rgcs , faute  d'avoir 
sous  les  yeux  toutes  les  plantes  qui  s'y  trou- 
vent mentionnées  ; cependant  un  ouvrage 
essentiel  qui  nous  manque , et  qui , plus  que 
tout  autre , nous  feroit  apprécier  les  caractères 
génériques , c’est  un  Speciet  distribué  d’après 
la  méthode  naturelle.  Puissions-nous  l’obte- 
nir un  jour  du  célèbre  professeur  qui  a tant 
contribué  à la  perfection  de  cette  méthode! 

Quant  aux  grands  ouvrages  enrichis  de 
figures  et  publiés  avec  luxe,  il  faut  qu’ils  res- 
tent tels  qu'ils  sont , avec  leurs  erreurs , leurs 
defauts,  souvent  sans  être  terminés.  £n  sup- 


posant même  qu’ils  le  soient,  et  qu’il?  aient 
toute  la  perfection  dont  ils  sont  susceptibles, 
ils  n’en  sont  pas  moins  des  ouvraees  isolés , 
sans  ensemble,  faute  d’avoir  été  faits  sur  un 
pLn  uniforme,  souvent  répétant  ce  que  d’au- 
tres ont  déji  dit , ou  donnant  la  hgure  de 
plaines  qui  ont  été  déji  plusieurs  fois  repré- 
sentées. Cette  opération  esc  même  quelque- 
fois nécessaire,  surtout  lorsque  l’on  veut  com- 
pléter un  travail  sur  un  genre,  sur  une  famille , 
sur  la  Flore  d’un  pays,  etc.  ; tels  sont  les  li- 
liacées , les  astragales , les  géranium  , les  maU 
vacées,  les  plantes  grasses,  etc.  On  reconnok 
évidemment  que  les  auteurs  de  ces  beaux  ou- 
vrages aurotent  en  partie  manqué  leur  but 
s’ils  eussent  renvoyé  le  lecteur  aux  geavutes 
déji  faites,  et  qu’ils  se  fussent  bornés  i figu- 
rer les  plantes  qui  ne  l’avoient  pas  encore  été. 
Il  n’en  est  pas  moins  vrai  que,  sous  bien  do 
rapports,  c’est  mulcipliei  i gtands  frais  la 
répétition  des  mêmes  plantes,  candis  que, 
d’un  autre  côté , ces  ouvrages , au  bout  de 
uelques  années , susceptibles  de  beaucoup 
'augmentations,  restent  alors  bien  au  des- 
sous de  la  science , et  qu’ils  laissent  beaucoup 
i désirer. 

En  réfléchissant  sur  ce  genre  de  travail , 
j’ai  reconnu  qu’il  eût  été  facile  d’éviter  tous 
ces  inconvénient , de  rendre  ces  sortes  de  tra- 
vaux d’une  utilité  plus  générale  et  d’une  facile 
acquisition , avec  les  moyens  de  les  perfec- 
tionner è volonté  ; qu'il  ne  falloit  pour  cela 
que  rattacher  tous  ces  ouvrages  I un  plan  gé- 
néial , et  que  s'ils  eussent  été,  dès  le  prin- 
cipe, dirigés  de  la  manière  dont  je  vais  l’in- 
diquer, et  i laquelle  il  est  encore  facile  de 
revenir,  il  ne  s’agiroit  plus  aujourd’hui  que 
d'ajouter  â ce  qui  a été  fait. 

Tant  qu’on  se  livrera  I la  passion  de  pu- 
blier sur  la  botanique  des  ouvrages  de  luxe, 
ils  seront  presque  toujours  ruineux  pour  les 
éditeurs,  par  les  avances  effrayantes  qu’ils 
exigent,  nuis  pour  un  grand  nombre  de  sa- 
vans,  qui  ne  peuvent  y mettre  le  haut  prix 
auquel  ils  sont  portés.  On  évitera  ces  ueuz 
inconvénlens  par  une  combinaison  ttès-sim- 
pie , et  bien  plus  utile  pour  la  science. 

I i*'.  11  faut  tciioncer  à donner  aucun  ou- 
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Tfige  de  luie,  à moins  qu’îl  ne  soir  destiné 
pour  les  ariisres  ou  les  amateurs  de  belles 
griTures.  Des  dessins  faits  au  simple  irait , 
mais  qui  teprésenteroient  chaque  plante  avec 
une  fidélité  scrupuleuse,  accompagnés  de  dé- 
tails sur  les  parties  de  la  fructification,  setoient 
suffisans  ; ajoutons  un  format  commode , qui 
ne  soit  ni  trop  grand  pour  éviter  la  itopiorte 
consommation  de  papier,  ni  trop  petit,  de 
manière  i gêner  le  dévcloppiement  des  plan- 
tes un  peu  grandes.  L’in-4®.  paroîc  devoir 
remplir  cet  objet. 

1®.  Chaque  planche  ne  doit  offrir  qu’une 
seule  plante  avec  sa  description  sur  un  feuillet 
séparé.  Si  cependant,  pour  épargner  la  dé- 
pense , l’on  jugeoit  â propos  de  placer  plu- 
sieurs plantes  sur  la  même  planche , il  rau- 
dtoit  alors  les  choisir  tellement  rapprochées, 
u'elles  ne  puissent  être  éloignées  les  unes 
es  autres,  quel  que  soit  le  système  ou  la  mé- 
thode que  l’on  adopte.  D ailleurs,  comme 
l’agrément  du  coiip-d’ceil  doit  être  sacrifié  â 
rutilité  générale,  la  planche  <^ui  offriroit  plu- 
sieurs plantes  poutroit  être  disposée  de  ma- 
nière que  chacune  de  ces  plantes  ait  son  cadre 
i part , à peu  près  comme  celles  de  Barrélier; 
ce  qui  procureroit  la  facilité  de  les  séparer’à 
ceux  qui  croirolent  devoir  les  faire  passer  dans 
une  autre  division. 

5®.  Chaque  planche  avec  sa  description 
(c’est  ici  le  point  le  plus  essentiel,  duquel 
dépend  tout  le  succès  et  l’avantage  de  cette 
entreprise) , chaque  planche  se  vendroü  iso~ 
Irmentj  au  prix  le  plus  bas  possible. 

4®.  Pour  mettre  dans  cet  ouvrage  un  ordre 
convenable,  et  tel  que  les  .acquéreurs  puissent 
jouir  dès  les  piemiêres  livraisons,  on  ne  s’oc- 
cupetoit  d'abord  qu’à  donnei  les  genres,  choi- 
sissant pour  chacun  d’eux  l’cspè-'e  qui  en  of- 
fnroit  tous  les  caractères  sans  aucune  excep- 
tion. Par  ce  moyen  ou  posséderoir  un  Gtntra 
complet,  et  autant  d’ospires  qu’il  existe  de 
entes.  C’est  le  plan  que  M.  de  Lamarck  a si 
eureusement  exécute  dans  ses  lUusirations 
des  Genres. 

■ 5 *.  Les  livraisons  successives  des  genres 
setoient  dirigées  de  manière  à contenir  de 
petits  groupes  isolés,  et  combinés  do  telle 


sorte  qu'ils  formeroient  autant  d’ouvrages 
partiels,  qui  viendroient  se  rattacher  à l'oti- 
vrage  général.  Ainsi,  par  exemple,  si  l’on 
prend  d'abord  le  système  sexuel  de  Linné,  et 
qu’on  donne  la  gravure  d’un  genre  pris  d.ins 
chaque  classe,  on  aura  environ  vingt-cinq 
gravures.  Comme  on  peur  choisit  parmi  les 
genres,  on  aura  soin  de  le  faire  de  manière  â 
ce  qu’ils  répondent  i aurant  de  familles  dif- 
férentes dans  l’ordre  naturel } et  lorsque  l’on 
viendra  â ce  dernier,  on  aura  déji  vingt<iiiq 
gravures  d’avance.  Si  l’on  se  propose  de  sui- 
vre ce  travail  pour  les  genres  des  plantes  des 
environs  de  Paris , ayant  eu  soin  que  ch.rciiii 
des  genres  gravés  réponde  à un  de  ceux  qui 
se  trouvent  d.ins  la  Flore  de  Paris  , on  se 
trouvera  déjà  en  av.ince  de  cent  genres  ; er 
en  ajoiicaiic  ceux  qui  manquent , on  pourra 
dès- lors  offrir  crois  ouvrages  particuliers  ; sa- 
voir : vingt-cinq  gravures  pour  l’intelligence 
du  système  sexuel  j cent  pourcelle  de  la  mé- 
thode naturelle,  et  environ  quatre  cents  pour 
la  Flore  de  Paris.  Celui  qui  posséderoir  cette 
dernière  collection,  joiiiroit  en  même  tems 
de  l’avantage  des  deux  autres.  On  conçoit, 
sans  que  j’en  dise  davantage , comment  on 
poutroit  parvenir,  par  suite  de  cette  combi- 
naison, à donner  successivement  tous  les  gen- 
res connus. 

Parvenu  à fournir  la  rotaliié  des  genres, 
travail,  comme  je  l’ai  déji  dit,  exécuté  en 
entier  par  M.  de  Lamarck  pour  VEncyelo- 
pédie  J on  passera  aux  espèces , et  l’on  suivra 
le  même  ordre  que  celui  qui  vient  d’êrre  ex- 
posé pour  les  genres.  Les  groupes  setoient 
encore  plus  faciles  i isoler  par  le  moyen  des 
monogiaphics,  auxquelles  on  ajouicroit,saiii 
aucun  embarras,  toutes  les  espèces  nouvelles 
i mesure  qu’on  en  ferait  la  découverte. 

Les  avantages , ainsi  que  le  succès  de  ce 
gr.and  travail,  se  trouvent  donc  assurés  p.ar 
CCS  deux  conditions  essentielles  : i®.  par  la 
vente  isolée  ou  par  groupes  des  gravures  avec 
leur  description  ; 1®.  pat  l’ordre  des  livrai- 
sons, qui  forniecoicnt  autant  d’ouvrages  sé- 
parés et  complets,  plus  ou  moins  étendus, 
mais  qui.  dirigées  vers  le  même  but.ten- 
drolent  toutes  au  complément  d’un  ouvrage 
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pénér.il;  ouvrage  inttrminjble  à la  vcrité, 
et  <]ui  ii’auroit  d’autres  bornes  que  celles  des 
découvertes,  mais  qui,  à tel  point  qu’on  ie 
prenne,  scroit  toujours  intininient  utile,  et 
pouiroit  être  à volonté  suspendu,  continué  , 
sans  être  obligé  de  revenir  sur  ce  qui  autoit 
été  fait. 

Il  suit  de  ces  considérations,  que  cet  ou- 
vrage, d’une  facile  acquisition,  multiplietoic 
â peu  de  fiais  les  moyens  d’instruction.  Sans 
doute  l’emplette  en  totalité  fotmecoic  pat  la 
suite  une  forte  dépense  ; mais  outre  qu’elle 
n’est  ps  nécessaire  pour  ceux  qui  n'embrasseiic 
point  la  science  dans  toutes  ses  priies , com- 
bien de  gens  dépnseiu  beaucoup  plus  pour 
acquérir  la  plupart  des  ouvrages  nouveaux  que 
l’on  publie  tous  les  jours  avec  luxe,  et  qui , 
sam  tien  diminuer  de  leur  mérite  particu- 
lier, ne  se  rattachent  au  grand  édifice  de  la 
science,  considérée  dans  son  ensemble,  que 
comme  des  pierres  mal  taillées.  D’adleurs, 
je  ne  peux  trop  le  répéter , cet  ouvrage , qu'on 
peut  acquéiir  en  aussi  ptices  parties  qu’on  le 
desire,  ofirc  la  plus  grande  facilité,  même 
«ux  moins  fortunés.  En  se  bornant  â une  Flore 
particulière,  aux  seuls  genres  d’une  Flore, 
ou,  si  l'on  veut,  aux  plus  difficiles  d’encie 
eux , la  dépense  devient  très-légère  pour  l’ac- 
quéteut  •,  elle  ne  momeroit  que  propor- 
tionnellement à ses  connoissances  dans  l’é- 
tude des  végétaux.  Quel  avantage  de  pouvoit 
SC  procurer,  ou  des  monogr.ipbies  isolées, 
ou  compléter  les  espèces  d’un  incms  genre, 
les  genres  d’une  même  fimille  ! île-  pl.icer, 
si  l’on  veut , dans  les  herbiers,  au  défaut  des 
plantes  qui  y manquent , les  gravures  qui  les 
teprésentent,  ou  enfin  de  b-orner  ses  dépenses 
aux  se’ules  espèces  difficiles  à rencontrer  ou  à 
distinguer  ! Je  suppose  que  l’on  soit  déjà  pos- 
sesseur d’un  certain  nombre  de  bons  ouvrages 
sur  la  botanique,  et  que  l’on  veuille  éviter  la 
répétition  des  gravures  d’une  même  plante  : 
en  formant  un  catalogue  de  celles  que  l'on 
possède  , on  pointa  se  borner  à l'acquisition 
de  celles  qui  manquenr. 

Avec  quel  plaisit  le  moins  fortuné  forme- 
toit  de  petites  économies  pour  acquérir  de 
(ems  en  teins  quelques-unes  des  plantes  qu’il 


est  le  plus  desiteux  de  posséder!  I,a  somme 
la  plus  modique  sulfiroit  pour  satisfaire  à une 
p.ittie  de  ses  de.irs  : une  dépense  faite  par- 
tiellement et  à volonté  n’époüvante  p.s,  ne 
gê  ’e  pas,  et  se  trouve  à U longue  ttè. -consi- 
dérable. Voila  pourquoi  un  grand  nombre 
d’ouvtages,  distribués ‘par  livraisons,  ont  sou- 
vent plus  de  succès,  que  s’ils  étoient  vendus 
d’abord  en  totalité.  L'avantage  est  ici  bien 
supérieur,  puisque  chaque  livraison  peut  for- 
mer un  ensemble,  presqu’nn  ouvrage  que  l’on 
peut  restreindre  ou  étendre  à volonté. 

Je  ne  me  suis  guère  arrêté  jusqu’ici  qu’aux 
moyens  d’exécuter  une  entreprise  qui  paroît 
effrayante  au  premier  aspect , mais  qui  de- 
vient, comme  on  l’a  vu,  facile  dans  ses  dé- 
tails je  vais  exposer  maintenant  les  avanta- 
ges qui  en  résultstoient  pour  les  progrès  des 
sciences  naturelles. 

i®.  On  a reconnu  depuis  quelque  tems, 
avec  beaucoup  de  raison,  que  la  meilletite 
description,  quelque  exacte  qu’elle  puisse  être , 
étoit  souvent  insuffisante  pour  beaucoup  d'es- 
pèces , surtout  pour  celles  qui  sont  très- rap- 
prochées; qu’il  falloir  y ajouter  do  bonnes 
figures , dont  Tutilité,  quand  elles  sont  très- 
fiuclles,  étoit  d’abréger  beaucoup  l.‘s  descrip- 
tions, de  faire  suppiimer  tout  ce  que  1 ceil 
pouvoir  saisir,  et  d’empêcher  de  contoiidre 
une  plante  avec  une  autre  ; aussi  ne  tecon- 
noît-on  guère  aujourd  hui  de  plantes  comme 
bien  détetmiitécs,  que  celles  qui  sont  figu- 
rées, à moins  qu’elles  n’ofttent  des  caractères 
bien  tranchés.  Tout  ce  que  I on  publie  actuel- 
lement de  nouveau  en  botanique , monogra- 
phies, fiores  particulières,  etc. , est  presque 
toujours  accompagné  de  figures  ; mais  ceilcs- 
ci  étant  éparses  dans  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages, combien  ne  faut  il  pas  souvent  en 
consulter  pour  les  espèces  d’un  seul  genre  ! 
Quel  avantage  de  pouvoir  les  réunir  à peu  de 
frais  ! 

i“.  Il  est  impossible  en  histoire  naturelle, 
comme  dans  toutes  les  sciences  d’observa- 
tion , d’avoir  tien  de  complet.  Une  iiouvellcj 
découverte  vient  se  joindre  à la  découveite 
la  plus  moderne  : une  observation  en  dé- 
[tuu , en  modifie  une  antécédente  moins 
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exacte.  A peine  un  ouvrage  est-il  publié,  que 
déjà  il  .1  besoin  de  correctioivs , de  supplé-  I 
mens.  On  ne  peut  éviter  cet  inconvénient  que 
p»t  le  plan  que  je  viens  d’exposer.  Comme 
chique  gi.aviire  est  isolée,  ainsi  que  sa  des- 
cription, qu’elle  se  vend  sépaiement,  s’il 
s’introduit  quelqu’crreur,  soit  dans  le  texte, 
soit  dans  le.  lîguies,  il  ne  s’agira,  pour  la 
(aire  dispatoltre,  que  de  corriger  ou  oc  rem- 
placer une  ligure  pat  une  autre,  de  réimpri- 
mer un  ou  deux  feuillets.  Cet  ouvrage  téuni- 
loic  donc  éminemment,  et  bien  au-delà,  les 
avantages  des  éditions  stétéotvpes. 

}°.  Cette  entr. prise  procureroit  aux  voya- 
geurs une  grande  facilité  pour  publier  leurs 
collections , pourvu  qu’ils  voulussent  se  pté- 
tet  au  plan  général  de  l'ouvrage.  11  sufmoir 
pour  cela  d’adopter  le  même  format,  de  tenir 
séparées  la  description  et  la  gravure  de  cha- 
que plante.  On  auroit  un  ouvrage  particu- 
lier , dont  en  même  tems  cluque  plante  iso- 
lée vicndcoit  prendre  sa  place  dans  l’ouvrage 
général.  Tous  ceux  qui  posséderoient  des  es- 
pèces nouvelles  et  inédites,  trouvetoient  la 
mèjne  facilité  pour  les  publier.  C’est  ainsi  qye 
l’on  vertoii  se  rattacnet  au  même  ouvrage 
toutes  ces  espèces  isolées,  éparses  dans  un 
grand  nombre  de  journaux , de  feuilles  pério- 
diques, où  elles  se  perdent  et  s’oublient  à la 
longue  pat  la  difficulté  de  les  y trouver.  Pour 
obtenir  ce  grand  succès,  il  suffiroit  de  com- 
mencer : le  premier  cadre  une  fois  dressé,  le 
travail , je  n en  doute  pas,  iroit  rapidement. 
Les  avantages  de  cette  entteptise  seroient 
bientôt  appréciés.  Qa'on  se  rappelle  des  pro- 
grès qu'a  faits  la  botanique  lorsque  Linné  eut 
imaginé  de  séparer  les  genres,  et  de  distin- 
guer les  espèces  par  des  noms  génétiques  et 
spécifiques;  il  avoir,  par  ce  moyen  ingénieux, 
établi  des  cases  disposées  dans  un  ordre  tel, 
que  la  plante  inconnue  ttouvoit,  presque  sans 
difficulté,  la  place  qu’elle  devoit  occuper. Scs 
successeun,  travaillant  suc  le  même  plan, 
n’ont  fait  qu’ajouter  de  nouvelles  pierres  à 
l'édifice  donc  il  avait  jeté  le  fondement.  Quoi- 
qu'il soit  aujourd’hui  élevé  à une  hauteur 
étonnante , il  ne  pourra  être  terminé  que  lors- 
que l’on  sera  assuré  qu’il  n’y  aura  plus  de  dé- 
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couvertes  à faite  dans  le  règne  végéta!  ; mai: 
si  chacun  eût  voulu  bâtir  à n mode  sans  se 
rattacher  au  pl.in  donné , où  en  setoit  aujour- 
d’hui l’édifice?  Si  l’on  eût  suivi , pour  la  pu- 
blication des  nouvelles  découvertes , accom- 
pagnée de  gravures,  le  mode  que  je  propose 
aujourd’hui,  avec  des  dépenses  peut-être  ttcs- 
infécieutes , cet  ouvrage  auroit  maintenant  le 
même  avantage  que  ceux  de  Linné  : il  suffi- 
roit  d'ajouter,  d’après  l’ordre  établi,  seule- 
ment ce  qui  n’est  pas  connu , au  lieu  de  ces 
répétitions  étemelles  de  plantes  plusieurs  fois 
gravées.  Toute  plante  une  fois  entrée  dans 
cette  collection , et  par  conséquent  bien  con- 
nue , ortriroit  im  moyen  sûr  d'évicet  les  dou- 
bles emplois,  inconvénient  que  l’on  éprouve 
fréquemment  lorsque  l’on  veut  comparer  une  _ 
plante  à décrite  avec  une  autre  qm  l’a  déjà 
été,  mais  sans  bonne  figure.  Il  .arrive,  ou  que 
l’on  confond  en  une  seule  deux  espèces  dis- 
tincres , ou  que  l’on  donne  pour  deux  plantes 
dillètentes  celles  qui  doivent  êtte  léunics  sous 
la  même  espèce. 

4®.  L’utilité  de  cet  ouvrage  ne  setoit  point 
bornée  aux  botanistes  proprement  dits;  elle 
s’étendroit  encore  â toutes  les  ramifications 
de  cette  science,  à l’agriculture,  à la  méde- 
cine et  aux  ans.  Par  le  moyen  de  la  vente 
isolée  des  gravures,  le  pharmacien  se  procu- 
reroit  une  collection  de  plantes  usuelles  ; l’a- 
griculteur, celles  qui  peuvent  entrer  dans  les 
bosquets , dans  les  pépinières,  dans  les  prai- 
ries, etc.  Ceux  qui  se  livrent  aux  ans  écono- 
miques y ttouveroient  les  plantes  tlnctoiia- 
les,  alimentaires,  celles  qui  fournissent  Us 
huiles,  les  gommes,  les  résines,  etc.;  ce  qui 
focmerolt  i volonté  autant  de  collections 
séparées. 

Je  ne  m’étendrai  pas  davantage  suc  l’en- 
treprise dont  je  viens  d’esquisserle  plan  ; j'en 
ai  dit  assez  pour  faire  comprendre  combien 
elle  setoit  utile,  et  bien  moins  difficile  à exé- 
cuter qu’on  pouiroit  le  croire. 

L’essentiel  est  de  commencer.  Seroit-on  • 
rebuté  par  une  mise  de  fond  trop  forte  et  des 
rentrées  trop  fentes  ? Si  l'on  ma  bien  com- 
pris, si  je  me  suis  suffisamment  expliqué^ 
cette  crainte  ne  peut  avoir  lieu.  De  quoi  s’a- 
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git-il?  De  vendre  isolément  chaque  eravute; 
de  metcre  un  tel  ordre  dans  leur  publication, 
que  vingt<lnq,  cinquante,  cent  gravures,  etc. 
olftent  autant  de  groupes  ou  d’ouvrages  sépa- 
res, étant  d'ailleurs  dirigés  de  manière  â for- 
mer , avec  le  teins , un  ouvrage  général , qu’il 
ne  faut  pas  comparer  à ces  entreprises  qui 
restent  presque  sans  succès  si  elles  ne  sont 
point  achevées,  et  qui  laissent  dans  l’incec- 
titiide  de  leur  continuation  l'acquéceur  des 
premières  livraisons. 

J'ose  avancer,  en  attendant,  que  les  Illus- 
trations dts  Genres  publiées  par  M.  de  La- 


marck,  et  le  complément  de  ce  Diction-» 
naire,  seront  long-tcms  le  recueil  le  plus  utile 
pour  tousceuï  qui  voudront  se  livrera  l’étude 
générale  des  plantes,  et  qu’il  n’existe  jusqu’a- 
lors aucun  ouvrage  qui  puisse  lui  être  com- 
paré. Sans  doute  il  n'est  pas  sans  défauts  ; 
mais  j’ose  croire  que  tout  savant  impartial , 
en  les  faisant  connoîiru , saura , d’un  autre 
côté,  apprécier  les  peines  et  les  recherches 
incalculables  qu’il  en  a coûté  pour  conduite 
cet  ouvrage  i sa  fin.  Si  j’ai  erré , c’est  souvent 
d'après  d'autres , n'étant  pas  toujours  dans  la 
possibilité  de  vérifier  leun  obsetvations. 


SUPPLEMENT. 
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AbALON.  AtcUm,  (Adanf.  Fam.  (les  PI.  vol.  a. 
pag.  47-  ) C'eft  le  même  genieqae  Vhtlonûu  Lion. 
( yoyt[  Hblonias  , vol.  4.) 

ABAMA.  (Adanf.  Fam.  des  PI.)  M.  .Adanfon 
avoit  faitj  avec  raifoni  un  genre  particulier,  fous  le 
nom  d'didflu , de  V anthtricum  offifragum  Linn.  Des 
auteurs  plus  modernes,  en  convenant  de  lanécef- 
fité  de  cette  réforme  , y ont  fubftitué  le  nom  de 
nanhtcium , adopté  dans  cet  ouvrage  pour  Vantht- 
ritiim  calyculatum , autre  genre  qui  ne  devoit  pas 
être  confondu  avec  les  aiu/itricum  Linn. 

M.  Decandolle , dans  la  F/«r<  fianfji/e , a em- 
ployé le  nom  i'aiama  au  lieu  de  celui  de  nartht- 
chim  pour  Y anthtricum  ojpfragum  , dont  il  jullitîe 
l'emploi.  U Le  nom  i'abama , dit-il , donné  é ce 
genre  par  M.  Adanfon , doit  être  piéféré  à celui 
de  nanhtcium  ,1°.  parce  que  le  narthtcium  des  au- 
teurs modernes  n'eft  point  celui  de  Théophrafle  , 
lequel  e(t  un  ombellitére  ; 1°.  parce  ciue  ce  nom  a 
été  appliqué  tantôt  i ce  genre , tantôt  i celui  de 
la  toneldle  {narthtcium  ealycu/atum,  vol.  4.  pag. 
4J I ) , fouvent  à l'un  Bi  i l'autte  à la  fois.  » 

Le  caracteie  de  l'abama  ell  d'avoir  : 

Un  calice  jttt/ifianc  , h Jix  divijions  igaltt  i Jix 
4tamints  ; tes  filament  lanugineux;  un  ovaire  fyra- 
midat , Jurmonté  d'un  fiyte  court  & de  trois  Jligmates; 
une  caf fiait  a trois  loges  , à trois  valves  fiéftaréct  par 
des  clotfions  ; des  fiemenctt  nomhrtufies  ^ attachées  au 
fond  de  la  capfiule  , ovaltfoblonguet  ^ recouvertes 
d'une  membrane  qui  fie  prolonge  , a l'une  (t  C autre  ex- 
trémité  , en  un  appendice  filifiorme , trois  fois  plut 
long  que  la  graine  : l' embryon  tfi  droit , placé  à la 
bafie  cCun  ptr'tfptrme  corné , dam  t axe  même  de  la 
graine. 

Obfiervationt.  Ce  genre  a les  étamines  barbues 
comme  les  antkericum , h Beur  blanche  comme  les 
phalangères , & les  feuilles  en  glaive  comme  la 
tuBeldie  (na'theeium  Oiél.  ).  Il  düfère  des  artthé- 
rics  par  fon  ovaire  pyramidal , Ton  embryon  droit, 
fonpéfigone(  calice)  & Tes  étamines  perflflantes  i 
des  phala.igères,  par  fes  étamines  velues  & per- 
fiftantes , ion  ovaire  pyramirial  j des  tolieldies 
(narthèces),  par  Tes  étamines  velues,  par  l'ab- 
fence  d'un  petit  involucre,  & par  les  cloiTons  que 
portent  les  valves  de  la  capfule.  Il  fe  dilVingue  de 
tous  CCS  gcniei  par  les  appendices  de  fes  graines. 
( Decand.  ) 

Uotaxique.  Supplément.  'Tome  I. 


Espèce. 

Abama  des  marais.  Aiama  ofitfiraga. 

Abama  fioliis  enfiifiormibus  ; jloribus  laxi  fipieatit , 
fiubfitjjilibut.  Decand.  Flot,  ftanf.  voL  }.  pag.  171. 
n®.  i8ji. 

Narthtcium  anthericoides.  Hope,  Plant,  rat.  cent. 
1.  — Moeth.,  Epb.  ,Nov.  Cut.  Nat.  1 74a.  p.  589. 
tab.  f. 

Aruherieum  offfragum.  Linn. 

( Voyex  Anthéric  des  marais , n*.  C.  ) 

ABANDION.  Âbastdium.  (Adanf.  Fam.  des  PL 
vol.  a.  pag.  )4.  ) ( yvye\  Bulbocode. } 

ABAPUS.  ( Adanf.  Fam.  des  PI.  vol.  a.  pag.  fiy.) 
( Voyei  Gethvude.)  Le  nom  de  gethyllit  Linn. 
appartenant  au  poireau , d'après  'rhéophtafte , 
M.  Adanfon  y a fubfticué  celui  àéabapus. 

ABATIA.  MM.  Ruiz  St  Pavon,  dans  la  Flore 
du  Pérou,  ont  établi  ce  genre  pr  ur  des  arbiiffeaux 
de  ce  pays,  dont  les  feuillet  font  fimples,  entiè- 
res , & les  fleurs  difporées  en  grappes  prefque  ter- 
minales. Ils  lui  alTignent  pour  caraâère  elTentiel  : 

Un  calice  coloré , a quatre  divifions  ; une  corolle 
nulle , remplacée  par  plufieurs  filamem  qui  en  tiennent 
lieu  , & Oui  fiant  infiérés  fious  C ovaire  ; des  étamines 
nombreufiet  ; un  fieul  fityle  ; un  fiigmatt  fimple  ; une 
capfiule  à une  loge , h deux  valves  ; un  récepta* 
de  linéaire  ii  central , déctsrrtnt  fiur  chaque  Valve  , 
fiupportant  des  fiemeneet  nombreufies  ,firiéet. 

On  diflinguedeuzefpècesd'abatia,  furlefquelles 
nous  n'avons  encore  que  très-peu  de  deuils. 

1.  Abatia  i feuilles  ridées.  Aiatia  rugofia, 

Aiatia  fioliis  oblongo-lanteolatis , rugofis  ; race- 
mit  tcrminalibus.  Syll.  veget.  Flor.  per.  pag.  i )£. 

ArbrilTeau  de  quinze  i dix-huit  pieds  de  haut, 
qui  croît  fur  les  collines  froides  , au  Pérou.  Ses 
feuilles  font  (impies , oblongues  , lancéolées , ri- 
dées i fes  Bcursdifpoféesen  grappes  tetnsinales. 

a.  Abatia  à petites  fleurs.  Abatia  parvifiora. 

Abatia  fioliis  lanceolaio-oblongit , acutis,  planis  ; 
racemis  ex  dichotomiâ.  Syft.  veget.  Flor.  per.  1.  c. 
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Ses  liges  fonthjtites  de  dix  à Jour.»  pieds,  rl- 
meufes  , garnies  du  feuilles  lancéolées,  oblon- 
çuts , planes  , lilles , entières  à leurs  bords , aiguës 
a leur  fommet.  Les  fleurs  font  diLpoftes  en  grip- 
pes , fituées  dans  riilfelie  des  rameaux  fiipétieurs. 
Cet  arbrifleiu  croit  au  Pérou.  Sts  feuilles,  linfi 
pue  celles  de  l'efpèce  précédente,  fournilfent  une 
couleur  noire, 

ABERtMR.  /iicrtnoa,  Aubl.  Cett*  riante  doit 
être  réunie  aux  uvaria.  ( yoytj  Canako,  Suppl. 
& non  le  mot  Jericoux  que  M.  de  Laaiittk  n’a 
pis  employé.  ) 

A31ES.  { yoy‘X  Sapin.  ) 

ABLANIA.  { ''oyti  Ablanier.  ) 

ABL.ANIER,  A^Unia.  Aubl.  & l.am.  III.  tib. 
47î>.  C’eft  le  trîchocurpuj  luurifolia.  Schreb,  Gen. 
& Willd.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  1114. 

ABOLA.  Adinf.  C'ed  le  genre  clnna.  Linn. 

ABRASIN.  ( Dryandru  (ordaia.  Thunb.  Flor. 
jap.  tab.  17.  ) ( Poyrj  Dhiandre.) 

ABROMA.  ( P’oyrî  Amirome.) 

ABRONI.C  Juff.  C Foyep  Tricrate.  ) 

ABROTANUM.  Tourn.  ( .Armoise.) 

ABSINTHE.  ( yoyti  Armoise.  ) 

Absinthe  bâtarde  , nom  que  porte,  â Siint- 
Domingue  , le  purihtnium  ky/lerophoruj  Linn. 
( Koyc{  PARTIlâNE.) 

Absinthe  de  montagne.  La  plante  ainfi  nom- 
mée à Saint-Domingue  paroït  être  une  efpèce 
rl'ambroilie  , fuivant  le  médecin  Defportes , qui 
l'indique  comme  un  bon  réfolutifdans  les  tumeurs, 
les  fluxions  8t  les  riiumatifmes.  C’efl  peut-être  la 
même  plante  que  la  précédente.  (Juf.) 

ABU  LF  A LL  Genre  d'Adanfon.  C’eft  le 
t/iymirj  fpicuta  Linn. 

ABUMON.  Adanf.  C eft  le  crmum  afrîcanum 
Linn. , Vagapant/uis  de  Lhérit. , yulguiremmi  la  tu- 
béreufe  bleue. 

ABUTA.  Aubl.  ( Pbyrp  Méuispirme  abuta, 
n*.  19.) 

ABUTILON.  Sida.  Ce  genre  , conlidérable- 
ment  augmenté  luttouc  pat  Cavanillcs,  a éié  di- 
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viré,  par  ce  même  favant , en  trois  autres , d’a- 
près la  confidération  du  fruit,  réfervant  pour  les 
Jîda  ceux  qui  font  compofés  de  plufiruts  capl'ules 
monofpetmes  ou  poîyfpermes , difpnfées  oibiui- 
larrement , renvoyini  au  genre  anoJj  ceux  qui 
n’offrent  qu’une  feule  capiiite  à pluliturs  loges 
monofpetmes , & au  genre  pu/uva  ceux  à plufieurs 
capfules  monofpermes  , qui  ne  s’ouvrent  point  S: 
qui  font  agglomérées  ou  comme  amoncelei  s dans 
le  calice  perfiflam.  11  faut  donc  retrancher  des  fda, 
{efda  cr-ftna  Linn.  (abutilon  du  Mexi  jue,  n".  5 1 ) , 
& le  pljcer  parmi  les  anoda.  Cavanilles  a entore 
réuni  aux  fida  le  genre  napa.t , qui  n’en  différé  que 
par  Tes  fleuis  fouvent  dioiques. 

Obfirvaiion].  Les  fida  ont  des  feuilles  alternes, 
p.-tiolées,  accompagnées  de  dtux  ftipules  i la 
bafe  des  pétioles.  La  diverCié  de  leurs  formes  a 
fourni  le  caraâère  de  plufleuis  loudivifions  adop- 
tées par  Willdeno»'.  Elles  fom:  1°.  les  unes  étroi- 
tes , lancéolées,  oblongues  ou  ovales  î 1®.  les  au- 
tres rétiéctes  en  coin  à leur  bafe  i j®.  d’autres 
en  cœur,  très-entières  s 4®.  d’autres  en  cœur, 
dentées!  les  pédoncules  unillotes  (c’ell  le  plus 
grand  nombre)  i 5°.  mêmes  feuilles,  les  pédon- 
cules fiipporTantpIulirurs  fleurs  prefqu’en  grappes; 
6®. enfin,  dts  feuilles  en  cœur,â  trois  pointes  ou 
anguleufes  â leur  bafe.  Ces  divifions , dans  ce 

fit-nre  devenu  très-nombreux,  donnent  plus  de 
acilité  pour  dillinguer  les  cfpèces , quoique  les 
coupes  foient  très-inégales.  M.deLamarcIcaécabü 
deux  foudivifions,  d'après  le  nombre  des  capfules, 
renfermant  dans  la  première  , les  efpèces  dont  les 
fruits  font  compofés  de  cinq  capfules  & plus  , Bc 
dans  ta  fécondé  celles  dont  les  fruits  ont  dix  cap- 
fules Sc  plus. 

_ Cay.onilles  ayant  eu  un  bien  plus  grand  nombre 
d’efpèces  à décrire  , a multiplie  fes  Ibudivifiom  , 
dont  les  principales  font  également  appuyées  fut 
la  confidération  du  fruit.  Il  partage  d’abord  ce 
ente  en  deux  grandes  coupes,  d'après  le  nombre 
es  femences  dans  chaque  caofule:  il  dillingueen 
conféquence,  i®.  les  capfules  à une  feule  femence; 
1®.  celles  à trois  femencts.  Chique  coupe  eft  de 
nouveau  divifée  d’après  le  nombre  des  capfules  ; 
1®.  de  cinq  i fept  capfules  ; i“.  de  fept  à dix  1 j®.  de 
dix  â trente.  Coiifidérant  enfuiie  les  feuilles  dans 
les  proponions  de  leur  grandeur , il  diftingiie  , 
I®.  celles  dont  la  longueur  eft  égale  à U largeur 
ou  un  peu  plus  grande  , mais  jamais  double  i i“. 
celles  dont  la  longueur  eft  le  double  & plus  de  la 
largeur.  Quoique  ces  coupes  foient  plus  artifi- 
cielles que  naturelles , cependant  Cavanilles , d’a- 
près l’examen  d’un  très-grand  nombre  d’elnèces, 
a effayé  d’établir  quelques  principes  généraux, 
dont  il  a vu  peu  d’exceptions  i c'eft  ainfi  que . dans 
les  dont  les  fruits  ne  contiennent  p.s  au- 

delà  de  dix  capfules  monofpermes , il  a remarqué 
que  la  corolle  avoit  fes  pétales  écSincrés  en  deux 
lobes  inégaux,  l'un  plus  alongé  Bc  fouvent  aigu. 
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l'autre  plus  large  &;  plus  court  i maislorrque  tes 
fruits  ont  plus  de  clic  capfules  monofpermts,  ou 
iorfque  les  capfuks  coniiennent  plulieurs  femen- 
ces  , alors  les  pétales  font  entiers  , crénelés  ou  1 
peine  échancrés.  Les  capfuies  varient  quant  au 
nombre  des  femeiices  $ elles  en  contiennent  deux 
é trois , quelquefois  deux  par  avortement  dans  cel- 
les qui  doivent  en  avoir  trois.  Le  nombre  des  cap- 
fules  eA  prevue  toujours  impair  dans  les  fruits, 
iamàis  au  deiluus  de  cinq.  Les  capfules  moiioPper- 
mes  vont  jufqu’à  dix,  trA- rarement  i trente i cel- 
les i plufîeurs  femences  vont  de  cinq  à trente  8c 
plus.  Les  fruits  i capfules  monofpeTmes  font  ren- 
icnnés  dans  le  calice,  8c  plus  courts  que  lui.  C'eA 
le  contraire  pour  les  capfules  polymermes.  Ces 
principes  n'oflfreDe  jufqu'alors  que  cres-peu  d'ex-' 
ceptions. 

n eft  d remarquer  que  te  pédoncule  des  fleurs  eft 
muni  vers  Ton  fommet,un  peu  au  deflbus  du  calice, 
d'un  anneau  alTez  faillant  dans  quelques  efpèces , 
femblable  à une  articulation  ; remplacé , dans  d'au- 
tres , par  uns  ligne  circulaire  , d'où  vient  l'expref- 
floB  de  pidoncuU  arîuttU  OU  annuUirt  ^ employée 
par  Cavanilles.  C'cA  , dans  les  deux  cas,  une  véri- 
table articulation  ; c’efl  le  point  où  les  fruits  , 8c 
même  les  fleurs , fe  détachent  du  pédoncule. 

Le  nombre  des  flyles  ell  égal  d celui  des  cap- 
fules I mais  ces  flyles,  rarement  hbres,  font  plus 
ordinairement  adhérensentube  autour  de  l'ovaire, 
d leur  partie  inférieure.  Les  filamens  des  étamines 
font  réunis  en  un  feul  corps  tubulé  , adhérent  par 
fa  bafe  avec  la  corolle.  Ce  tube  porte , d fon  fom- 
met,  des  anthères  ptefque  globuleufes. 

Les  efpèces  nombreufes  qui  doivent  être  ajou- 
tées d ce  genre,  m'ont  déterminé  à les  prefenter 
dans  l'ordre  adopte  par  Cavanilles,  8c  d reprendre 
celles  déjd  citées  dans  cet  ouvrage , me  oomant 
i les  indiquer  leulement  pat  leur  numéro  , d moins 
qu'il  ne  faille  y joindre  quelques  nouvelles  obf  r- 
vations.  J'ai  néglige  les  (oudivilîons  établies  d'a- 
près les  formes  ou  les  proportions  de  grandeur  de 
de  largeur  des  feuilles , comme  ofl'iant  trop  de  va- 
riétés 8c  d'incertitude. 

Si  l'on  en  excepte  une  feule  efpèce , le  fijn  abu- 
tilon  qui  croit  en  F.utope,  toutes  les  autres  font 
exotiques-,  originaires  de  l'Améri  lue  ou  des  Indes 
oiiciitales,  quelques-unes  d'.AIrique,  mais  elles 
offrent  l'avantage  de  pouvoir  s'acclimater  facile- 
ment parmi  nous  8c  d’exiger  peu  de  foins.  iHeur 
f.iut  une  bonne  terre  Ht  une  expofition  au  foleil. 
Lt  urs  fl . ucs  font  belles , d'un  jaune  plus  ou  moins 
foncé,  rarement  blanches  : deux  ou  trois  efpèces 
les  om  violettes  ou  purpurines.  Les  abutilons  font 
agréables  par  leur  port,  par  la  beauté  de  leurs 
feuilles  douces  au  toucher  8c  cotoneufes.  Le  nom 
de  Jîdj  efl  celui  d'une  ville  en  Béotie. 

Quelques  efpèces  de  Jida  or.t  été  réparées  de  ce 


genre,  8c  réunies,  par  Cavanilles,  en  nn  genre  pai- 
liculier.  ( .ÂnouE.  { Anode.  ) ) 

Espaces. 

f,  1*'.  Capfules  i une  feule  femenet.  , 

• Cinq  capfiles, 

I.  Abutilon  nain.  Sida  pupUa.  Cavan. 

Sida  foiiis  fubrotitndo-ellipsicis , dentatis , glabris; 
peduneuUs  petiolo  hngioribus  , foiitariis  ,■  capfalis 
muticis , eaule  profrato.  Willd.  Spec.  Plant.  Vol.  5. 
pag.  759. 

t Sida  pufiUa  , eaule  frusicofo  , reelinato  , minimo  ; 
foiiis  eiliptieis,  dentatis , glabris . Cavan.  Diflcit. 
botan.  I.  pag.  6.  tab.  1.  ng.  4,  8c  Difléri. y.  ub. 
117.  fig.  I. 

g,  Eadem  , foiiis  minoribus , acutis. 

Petite  plante,  haute  d'environ  trois  pouces  , 
donc  les  tiges  font  ligneufes,  cy'linJtiques , cou- 
vertes de  petits  poils  ouverts  en  étoile  , chargées 
de  feuilles  alternes,  petites,  arrondies,  prelque 
elliptiques,  glabres  d leurs  deux  faces,  dentées  en 
feie  à leur  contour,  accompagnées  , d la  bafe  des 
pétioles,  de  deux  petites  flipules  droites,  fubu- 
lées , capillaires.  Les  fleurs  font  axillaires,  foli- 
caires  , foutenues  par  des  pédoncules  droits,  fim- 
ples , plus  longs  que  les  pétioles.  Les  calices  font 
aigus  d leur  bafe,divifés,  jufque  vers  leur  milieu  , 
en  cinq  découpures  lancéolées.  La  corolle  efl 
jaune  ; le  fruit  renfermé  dans  le  calice , compofé 
de  cinq  capfules  fans  arête  d leur  fomnet.  La  va- 
riété g a les  feuilles  plus  petites,  aiguës  , fembla- 
blcs  d celles  du  melockia  fupiaa  l.inn. , fuitoui  d 
la  figure  de  Plukenet , Almag.  i;t.  fig.  4. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales, 
à rfle  hUhé  , où  elle  a été  recueillis  par  Corn- 
metfon.  (.V.f.  in  kerb.  Juif.  ) 

1.  Abutiion  plumeux.  Sida  plumofs.  Cavan. 

Sida  foiiis  ovasis  ^ dentatis , retufis  f forsbus  termi- 
nalibus , glomfatis  ,■  foliolis  longis , l:neoribus , longb 
ciliatis , eanceUatis.  Cavan.  Dinett.  bot.  1 , pag.  7, 
tab.  II.  fig.  4. 

Malachra  ( plumofa  ) . eapitulis  ptdunculatis , po- 
lyphytlis , malsifiotis;  folits  indlvifis , eiliptieis , den- 
tatis. Witld.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  770.  u*.  6. 

Malachra  plumofa.  DefioufT.  Encyclop.  vol.  }. 
pag.  68é.  n*.  6. 

De  la  même  racine  s'élèvent  plufieurs  tiges  ra- 
meufes , hautes  d'un  demi-pied  , munies  de  poils 
couchés.  Les  feuilles  font  alternes , pétiolees , 
ovales,  entières,  dentées  vers  leur  fnmmet.  ob- 
Tufes  , légèrement  velues  , accompagnées , d la 
bafe  des  pétioles , de  deux  flipules  capiltaiies , 
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très-aiguës.  Les  0eurs  font  médiocrement  pétio- 
lécs , agglomérées  à ('extrémité  des  tiges  8c  des 
rameaux , entourées  d'une  forte  d'involucre  de 
folioles  inégales,  les  unes  femblables  aux  feuilles, 
d'autres  beaucoup  plut  étroites,  quelques-unes 
prefque  filiformes,  ciliées,  plumeufes.  Le  calice 
eft  divifé,  jufque  vers  fa  moitié  , en  cinq  décou- 
pures lancéolées,  ciliées.  La  corolle  eft  jaurrei  le 
fruit  renfermé  dans  le  calice,  compofé  de  capfules 
arrondies  8c  fans  arête  à leur  fommet.  , 

Cette  plante  croit  au  Bréfil  , od  elle  a été  re- 
cueillie par  Commerfon.  i^Deferipe ex Cavan.')  Les 
folioles  qiù  accompagrtent  Iss  Seurs  ne  forment 
pas  un  véritable  involucre , tel  que  celui  des  mala- 
chra;  Sc  cette  plante  ayant  d'ailleurs  tous  les  au- 
tres caraêlètes  des  fida , il  me  femble  qu'on  doit 
la  conferver  dans  ce  genre. 

).  Abvtilon  i feuilles  de  véronique.  SUa  ve- 
ronicàfotia.  Lam. 

Sida  caxlt  kirto  ; foitis  cordatît , acutis  , inaqua* 
liltr  Jentatù  i ptduiuiUis  taagifimu  ,fuitrtSis  , pi- 
lefit.  Cavan.  Differt.  bot.  i.  pag.  7.  tab.  i.ltg.  ), 
8c  Differt.  f.  pag.  174.  ub.  irj.  fig.  5.  — Lam. 
Diâ.  vol.  1.  n*.  11. 

Sida  kxmiliê,  var.  ».  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.  744.  n»,  ji. 

Ses  fruits  font  renfermés  dans  le  calice,  com- 
poféa  de  cittq  capfules  terminées  chacune  par 
deux  pointes  aiguës:  ce  qui  diftingue  particulié- 
rement cette  efpèce  du  fida  kumitis.  Le  calice  efl 
léiréci , aigu  à fa  bafe , divifé,  jufqu'i  fa  moitié, 
en  cinq  découpures  lancéolées.  La  corolle  eil  blan- 
châtre; les  capftiles,  au  nombre  de  cinq,  termi- 
nées par  deux  pointes. 

4.  Abutilcn  i tigo  baffe.  Sida  hxmUit.  Cavan. 

Sida  cautt  fpiihamto  , (cahra  ; foliis  cardatit , ert- 
aatit , o'iicu/atit , viV/>  fii.  Cavan.  DifTett.  bot.  f, 
pag.  177.  tab.  IJ4-  <>i-  t- 

Sida  f hotnlliK)  t foliis  fubrotunda  cordaùt  ^ fiprk 
fiUfs  fjkrraiis  i ptdsuuulis  fubfvluariis  ^pttiolo  Icn- 
gioribus;  tapfulii  mutiùs,  Wiild.  SpeC.  Fiant»  vol. 
}■  P>8  7é4-  !'• 

Ses  tiges  font  droites , â peine  hautes  de  Sx 
poucis,  brunes , rudes  au  touch'.r,  très-rame u tes 
a leur  bafe  ; les  rameaux  étales  hnriat  ncalemeni  , 
gar' is  de  feuilles  alternes,  p.tites,  en  cicur  , 
prefque  de  la  longueur  des  péiiolês,  un  peu  or- 
biculaires  , acuminées  à leur  fommec  , velues  , 
crénelées  à leur  contour  ; les  Qipules  étalées,  fu- 
bulees. 

Lrs  Beuis  font  folitaires,  axillaires,  foutennes 
fur  dfS  péJoiieules  droits  , plus  longs  que  les 
fiuilles.  Le  calice  eff  pentagone,  â cinq  décou- 
putes.  La  cotolie  efi  jaune  , éuléc , un  peu  plus 
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grande  que  le  calice;  les. pétales  en  cceur  ren- 
verfé  ; le  tube  des  étamines  court,  terminé  pat 
des  filamens  tiès-  courts  , foutenant  des  anthère  s 
fort  petites,  jaunâtres  , en  forme  de  rein.  L'o- 
vaire eii  â cinq  côtes,  furmonté  de  cinq  (lyles  ; 
les  Oigmates  rouge  âcres , globuleux.  Le  fruit , ren- 
ferme dans  le  calice , eft  compofé  de  cinq  capfules 
obtufes,  â une  feule  femence. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  O 

f.  AbUTILON  unilocubire.  Sida  unilacalaris. 
Lhérit. 

Sida  falih  ratundata-eordatia  , dtntatli , rugejia  ; 
fiminiitts  ftmiarillath.  Lhérit.  Stiip.  Nov.  I.  pag. 
'117  kit,  tab.  kit. 

Sida  hamilit , var.  *.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }• 
pag.  744.  n*.  }i. 

Sida  ( pilofa  ) , faCit  fakratxndit , cardatit  ,ftr~ 
mil , faprk  pilafit ftmiaikut  ttomikat.  Retz.  Obf. 
bot.  I.  pag.  1}. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds . rudes , 
pileufes , â rameaux  étalés , garnis  de  feuilles  al- 
ternes, ovales,  arrondies,  en  cceur,  acuminées, 
ridées,  velues,  dentées  en  feie.  â nervures  Tail- 
lantes, rougeâtres;  accompagnées  de  Ilipules  ve- 
lues, fubutées  , étalées.  Les  fleurs  font  folitaires, 
axillaires , quelquefois  deux , portées  fur  des  pé- 
doncules filiformes  , de  la  longueur  des  pétioles. 
La  corolle  efl  jaune , un  peu  plus  grande  que  le 
calice  ; les  pétales  échancrés  obliquement  a leur 
fommec;  le  calice  campanule,  â cinq  découpures 
velues,  lancéolées  , aiguës.  L'ovaire  elt  arrondi , 
pentagone , furmonré  d'un  flple  filiforme  , â cinq 
divifions  étalées  ; les  (ligmaces  rougeâti.s  , en 
tête.  Le  fruit  efl  compofé  de  cinq  capfules  mem- 
brancufcs , monofpecmes  , lefquelUs , conli.ierées 
comme  cinq  anlles  par  I hétitier,  femblenc  alots 
conflicuct  un  fruit  capfulaiie,  â une  feule  loge. 

Celte  plante  a été  recueillie  par  Commerfon 
dans  les  Indes  orientales,  â file  Maurice.  Q 

6.  Abutuon  rampant.  Sida  npant.Cwnn, 

Sida  cauU  fiiifanni  , ianga , prafirato  y faVtit  cor* 
djtit  , crtnaiit , urixqai  hijfidit  ; ptdunculit  anifla- 
lit.  Cavan.  U.flctt.  bot.  1 . pag.  7.  tab.  1 . fig.  i. 

Sida  rtptat , falüt  fakratanda -cardatit , dtntatit, 
utri-.quk  hifpidit  i pcdcncalit  folitariù  , pciiato  Ion* 
gioriiat  I caalt  fUtfbrmi  , prcjtralo.  WilideB.  SpeC. 
Plant,  vol.  J.  pag.  74f . n*.  51. 

Cette  plame  a fes  tiges  couchées , mais  point 
ndicames  , rameufis  , cvlindriqutfs  , alonçées  , 
prefque  fiiifo'mts,  horilLes  d-  poils  cendrés, 
garnies  de  feuilles  limgiiimcnt  petiolées,  ovaUs, 
un  peu  ationdUs,  munies  de  poils  à leurs  dcui 
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faces , ëchancrées  en  coeur  i leur  bafe , dentées 
à leur  contour , aiguës , un  peu  rudes } les  Hipules 
fubulées . étalées. 

Les  fleurs  font  foliraires  , fituées  dans  raiflVIle 
des  feuilles , foutenues  par  des  pédoncules  fiin- 
ples,  droits,  filifomies , annulaires , plus  longs 
que  les  pétioles  , terminés  par  une  feule  fleur.  Le 
calice  eft  ovale,  pentagone,  d cinq  découpures 
ciliées  à leurs  bords  ; la  corolle  jaune  ; les  pétales 
marqués  Heur  bafe  de  quelques  lignes  purpurines. 
Le  fruit  eft  renfermé  dans  le  calice  , compofé  de 
cinq  capfules  monofpermes , lerpinecs  par  deux 
pointes.  Cette  efpèce  varie  dans  les  découpures 
du  calice,  qui  quelquefois  ne  font  point  ciliées, 
& dans  fes  capfules  dépourvues  de  pointes. 

Cette  plante  croit  au  Pérou , Sc  furtout  aux  en- 
virons de  Liiru , dans  les  lieux  ombragés.  Elle  a 
été  recueillie  par  MM.  Jof.  de  JulTieu  & Dombey. 
( Difiript.  IX  Lin'aa. } 

7.  AsuTtiON  i feuilles  de  lierre.  Sida  ktdtra- 
folia.  Cavan. 

Sidj  cauU  nodofo , radicanu  ; foliU  cordatU  , ob‘ 
tati  crtnatis  yfukhirfutit ,-  cafjslit  corai. ulU  cfcBis  , 
longii , hamaiii.  Cavan.  Uilfett.  bot.  1.  pag.  8. 
n*.  J.  lab.  5».  fig.  }. 

Sida  ktdtrafoia  , fo/iii  fairoiundo-cordaiis  , oi- 
rafs  , répandis  { pedancalis  pecioio  longioribus  ; eap~ 
fatis  tiarifijiu  ; cault  proftralo  , reptnic.  Wlllden. 
Spec.  Plant,  vol.  5.  pag,  758.  n®.  7}. 

Malva  kedtra  itrrefirii  folio  (i  faeit , eapfulis  ki~ 
farcaïu.  Plum.  Spec.  !,  de  Icon.  169.  fig.  ). 

Ses  tiges  font  grêles , rampantes , noueufes , 
alongécs,  très-glabres  , poufl'anr  de  petites  raci- 
ises  à chaque  nœud,  divilées  en  rameaux  alternes , 
garnis  de  feuilles  longuement  péiiolées,  un  peu 
arrondies  , éthancrées  en  cœur,  légèrement  pt- 
leufes  , obrufes  i leut  fommet , finuées  ou  àtré- 
nelures  lâches  â leur  contour  i les  nervures  fines  , 
diftanies  , prefque  limples,  un  peu  tameufes  vers 
leur  fomtnec. 

Les  fleurs  font  foliraires , fituées  dans  l'aiflelle 
des  feuilles , lupportéei  pat  de  longs  pédorcules 
limples  , uniflores,  foiivent  plus  longs  que  les  pé- 
tioles. Le  calice  efl  glabre,  divifé  en  cinq  décou- 
pures ovales,  lancéolées,  aigués  ; la  corolle  jaune, 
un  peu  plus  longue  que  le  calice  1 les  pél-ales  irré- 
gu'.iércincnt  échancrés  au  fommet.  Le  fruit , beau- 
coup plus  petit  que  le  calice  ,efl  acumine.tompofé 
de  cinq  capfules  â deux  filions , terminées  par  deux 
pointes  droites,  alongées,  munies  de  quelques 
poils  en  crochet. 

Cette  plante  croît  â Pile  de  Saint-Domingue , 
od  elle  a été  recueillie  par  Plumier.  {.Dtfcnpt.  ex 
CavoA.  ) 
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8.  AbUTUON  â tige  tadicante.  Sida  radicans. 
Cavan. 

Sida  cmlt  repente  , farculis  radicartiias  ; foliij 
cordato-aeatis y pitojis  , aentatis  ,-  dentibus  in  fêtant 
urminatit.  Cavan.  Dilfcrt.  bot.  I.  pag.  8.  n®.  6. 

Sida  radicans  y foliis  fubrutundo-cordatis  y acutiSy 
ciliaio.dtntatis psdunculii  foiiiariis  y petiolo  longia- 
ributi  caffahs  muticit,  W liU,  Spec.  Plant.  Vol.  J. 
pag.  7PJ.  n®.  6a. 

Scla-vjga.  Rheed,  Horc.  Malab.  vol.  10.  pag. 
1 j7.  tab.  07. 

Cette  plante  pouffe  des  tiges  rampantes  , alon- 
gées , heriflées  de  poils  blanchâiies  j elles  pro- 
diiilent  des  lejeions  nombreux , cylinditques,  éta- 
lés y munis  de  petites  racines  fibretifes.  Les  feuilles 
font  petiolées,  alternes  , en  etcur,  un  peu  airon- 
dies,  molles,  piieui'es,  aigues  i leur  fommet, 
demees  i leur  contour  i les  dentelures  grandes  , 

I terminées  chacune  par  un  poil  fuyeux. 

l.es  fleurs  font  petites,  folitaires,  fituées  dans 
Pailfelle  des  feuilles,  foutenues  par  des  pédon- 
cules fiinpies,  uniflores  , plus  longs  que  les  pétio- 
les. Le  caliceell  divife  en  cinq  dacoupures  ovales, 
très- aigués.  La  cotode  efl  travetfee  de  veines  blan- 
châtres s les  étamines  placées  â Pextremicé  d'un 
tube  alunge  ; les  anthères  d'un  jaune  de  faftan. 
L'ovaire  efl  arrondi  : ii  lui  fuccède  un  fruit  coin- 
pofe  de  cinq  caplules  placées circniairemenr , mo- 
nofpe raies , dépourvues  de  pointes  â leur  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 
( Defeript.  ex  Rhtcd.  ) 

9.  Abutiioh  â feuilles  de  mûrier.  Sida  mori- 
folia.  Cavan. 

Sida  foliis  fubrotundo-aculit  y cordatit , lato-crc- 
natit ,-  crenuht  acaminaiis ,-  pedancalis  annalaiit  , 
petiolo  pak/6  majortbtu ,’  caiictbut  piloJU.  Cavan. 
Uilleti.  bot.  I.  pag.  9.  ub..  I.  fig.  i. 

Althta  morifolia  India  occideneatis  , ad  foHontm 
Jinut  capitulis  fngularibut , parvis.  Pluken.  Almag. 
pag.  i{,&  Phyiogr.  tab.  iji.  fig.yi.? 

Sida  kamility  var.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j, 
pag.  744.  n®.  31. 

Scs  tiges  font  droites,  grêles,  hautes  d'environ 
deux  pieds,  rameufes,  rylindiiques,  prefque  gla- 
bres) les  rameaux  garnis  de  feuilles  alternes  , pé- 
tiolees , alfca  grandes,  ovales,  en  cœur,  un  peu 
airondics,  aigués  à leur  fommet,  légèrement  pi- 
leufes  â leurs  deux  faces,  crénelées  â leurs  bords; 
les  créntlures  élargies,  très-aiguès  i les  pétioles 
un  peu  plus  courts  que  les  feuilles,  accompagnes 
â leur  baie  de  deux  liipules  etalees,  courtes,  (é- 
tacées. 

Les  fleurs  fout  foliuites,  fituées  dans  l'aiflélle 
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des  feuilles,  foutenues  par  des  pédoncules  Gm- 
pies,  droits,  légèrement  pileux , un  peu  pius  longs 
que  les  pétioles.  Le  caltee  ell  ovale , herilfé  de 

Lnils,  divifé  en  cinq  découpures  ovales,  aigues. 

a corolle  elt  jaune  , un  peu  plus  grande  aue  le 
calice  i le  fruit  globuleux , renfermé  dans  le  ca- 
lice , compofé  de  cinq  capfules  terminées  par  deux 
pointes  courtes. 

Cette  plante  croît  à l’He-de-France  , où  Com- 
merfon  l'a  obfervee.  ( Dtjeript,  tx  Cavan.) 

10.  Abutilon  de  l'ile  Bourbon.  SUa  iorio- 
aUa, 

SiJj  caxle  t’tSo,  ramofi , hirio  ; faliit  cerdatis  , 
fuhrotunào  acutti , ^■uaùs  ; fioriàui  ^ axti- 

ta'ibui  ; pitiuxxalu  pxtiah  pauio  lan^ioribas,  Cavan, 
LliÜert.  l'o:.  I.  pag.^.  tab.  lo.  fig.  a. 

SiJu  horhanua  , fvliU  fubrotundo-cordaus , acutis  , 
dcatarj  ; peJunaalts  foiuariis  , pttiolo  lottp:orit>us  ; 
ca;futil  xrijlis  caJict  iangioriias.  Willd. 

Spec.  Fiant,  vol.  }.  pag.  7fa.  n".  &>■ 

Cette  plante  a fes  tiges  hérilïées , droites,  ra- 
ineufes,  hautes  d'envuon  deux  piedsi  les  tameaux 
garnis  de  leuilles  alternes  , pitioiées,  ovales  ,110 
peu  arrondies , échanctecs  en  cœur  à leur  baiFJ 
ptefque  glabr>.s  , dentées  i leur  contour  , acumi- 
nees  a leur  lommet,  iciutenues  par  des  pétioles 
htIpideSj  plus  courts  que  les  teuilles. 

Les  Geurs  font  axillaires,  folitaires , fuppottées 
ar  des  pédoncules  (impies,  prelque  Glilormes, 
ériffés  , plus  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  ell 
ovale  , divilo , julqu'a  la  moitié , en  cinq  décou; 
pures  terminées  en  dents  a'gués  ; la  corolle  jaune  ; 
les  pétales  rétrécis  à leur  |.jm>viec,  obliquanent 
échancrés  i les  échincrutes  inégales.  L'uvaite  eft 
gloliulcux  i le  tube  des  etamines  fuppotcant  à (on 
fommet  des  anthères  petites , felCIeS.  Le  fruit  ell 
renfermé  dans  lu  calices  >1  ell  compofé  de  cinq 
capfules  à doubles  pointes , plus  longues  que  le 
calice. 

Cette  plante  a été  recueillie  il'île  Bourbon  par 
Commetfon.  ( Dtfcripi.  tx  Cavan.  ) 

11.  Abutilon  i grand  caiiee.  Sida  ealUiita. 
Cavan. 

Sida  piliis  co’daùt , ertnath  ; caliet  magna,  gain- 
extparuto  i conllit  magnis  , patcruidttl.  Cavan.  L)iU. 
toi.  I.  pag.  9.  tab.8.  Gg.  1. 


Sida  calicina , foiiit  fahfotundo~cordatis , acumi~ 
natii  , rtpanda’dtntatis  i ptd^ncjlii  fa/uariU,  pftio<o 


rata»-..  , ». 

hnBioriÿas  ; cupi 

fu*û  muUiij  t Willd. 
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Son  port  Sr  fes  tiges  font  les  mêmes  que  dans  le 
fda  borkonita  ; mais  les  feuilles  ont  de  larges  cré- 
iseluics  obtufes , inégales  ; elles  font  ovaUs , en 


cccür  à leur  bafe , acuminées  i leur  fommet,  fou- 
tenues  par  des  pétioles  plus  courts  que  les  feuil- 
les , accompagnes  de  deux  Itipuies  leiacecs,  aT- 
quées , redrelfêes. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitaires.  fupporrws 
par  des  pédoncules  Gmples,  droits,  génJculés , 

firefqu'une  fois  plus  longs  que  les  périmes.  Le  ca- 
ice  eft  grand  , divife  profondément  en  cinq  dé- 
coupures oblongues  , lancéolées  , aigues.  La  co- 
rolle eft  grande,  eraltie,  de  couleur  jaune  : il  lui 
fuccéde  un  fruit  renfermé  dans  le  calice,  compofé 
de  cinq  capfules  monorpetmes, en  forme  de  poire, 
fans  pointes. 

Cetre  plante  croît  i l'île  Bourbon , où  elle  a 
été  découverte  par  Commetfon.  ( ütferip:.  tx 
Cavan,  ) 

11.  Abutilon  pileux.  Sida  pilofa.  Cavan. 

Sida  cault  pilofo  , ramofo  ,*  fait  h crtaaiit , inft~ 
riorii>ut  cordatis  , fubrotuadis  , parvis  , rtligais  tor- 
dato-ovaûs  ; ptduuvlis  longis,  gtnicudatis  , pilvfism 
Cavan.  UilTcrt.  bot.  1.  pag.  9.  tab.  1.  Gg.  8. 

Sida  pitofs  ,fi^iiis  ovaio~torda:is  . oiiufis  , dtnta- 
lis  f pedunculis  j'oiitariis  , pttioio- longioripas  ; cap^ 
faits  hirofiratis  , ca/iVt  irtvioriius,  W’iilden.  ôpec. 
Plant,  vol,  g',  pag.  7t6.  n*.  bf. 

g,  Eadtm , taulikus  ptdunculifiut  glakris. 

Cette  plante  tft  hériffée , fut  toutes  fes  parties , 
de  poils  tiombteux.  Ses  tiges  font  giêles,  droitêT, 
ramtules  , hautes  d'environ  deux  Pieds  i les  râ^ 
meaux  alternes  , garnis  de  feuilles  pétiolées.  cré- 
nelées à leur  contour , un  peu  molles  , velues  ; les 
intetieures  plus  petites , arrondies  , en  coeur  -,  Tes 
autres  ovales , plus  grandes , echancrées  en  coeur 
i leur  baies  les  Itipuies  petites,  eulécs,  lulau- 
lécs. ! ! 

Les  fleurs  font  folitaires.  axillaires  , placées  fur 
le  Côté  des  rameai'x,  loutenues  pat  des  ^ loncules 
p'us  longs  que  les  pétioles , hirillés,  uniHures.TIë 
calice  eft  petit,  globuleux,  àciq  laces,  à cinq 
découpures  lÎBues  a leur  lommet.  Le  fruit  ..rërï- 
fermé  dans  le  calice,  eft  compofé  de  cinq  çap- 
îules  terminées  pat  deux  pointes. 

Cette  plante  a été  obfcrvée  à Saint-Domingue 
par  hd.  Uetponos  ; quelquetois  elle  elt  prelgüë 
«miéremcnt  glabre,  (iftjenpt.  tx  Cavan.  ) 

I t.  .\nuTttoN  à tiges  nombreufes.  SiVd  mJti- 
caults.  Cavan.  ~ 

Sida  caulibus  ttnuihus , temtnso~caxtfceniibxs  ;fo- 
liis  laèfotundv-cordütts  , tUn:aiis , puiviraUntti , vsh 
hjis.  Cavan.  Ditlcrr.  botan.  1.  pag.  to.  tab.  1. 
hg-  6- 

Sida  multitaa/is  , foliis  fthrotundo^ cordatis , acar 
lis , dentatis  ; ptduacxlis  Jalitariis  , pttiolo  dapli 
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loHgtaù^uj  ; eapfalis  muticU-  WilM.  Spcc.  Plant, 
toi.  J.  pag-7j;.  n“.  64. 

Il  s'élève  de  l.t  même  racine  pltifieurs  tiges  grê- 
les, rameufi  s,  hautes  de  deux  pieds,  bUm lucres 
8f  tomenteufes,  garnies  de  feuilles  alternes,  ova- 
les, arrondies , écliancrees  en  cüaiir  à lenr  bife  , 
aiguës  à leur  fominet,  denté»  s en  Icie,  velues  Sc 

?refque  tomenteufes  , pulvérulentes  à leurs  deux 
aces  I les  pétioles  v<  lus,  accompagnés  à leur  bafe 
de  deux  flipules  ttès-étaléts  , courtes , prevue 
capillaires. 

I.es  fleurs  font  latérales,  placées,  le  long  des 
rameaux  , dans  l'aifleile  des  feuilles , foilcenues 
par  des  pédoncules  fimplus  , beaucoup  plus  longs 
que  les  pétioles,  pileux,  génicutés,  réfléchis  à 
leurs  atciculations.  Le  calice  elt  petit , à cinq  fa- 
ces i ta  corolle  )aune , un  peu  plus  longue  que  le 
calice.  Le  fruit  efl  beaucoup  plus  petit  que  le  ca- 
lice qui  le  renferme  , coinpofé  de  cinq  tapfulcs 
petites  , obtufes , dépourvues  de  pointes  à leur 
fommet. 

Cette  plantr  croit  fur  Us  côtes  du  Malabar. 
( /.  in  herh.  Jujf,  ) 

14.  Abutilon  de  lin.SUajuvinJîs.  Cavab. 

SiJ^i  cjuU  rec/inatâ  , fuhgîahro  ; foliis  cordaùs , 
scuiii tjMoLaio-crenaiij.  Cavan.  Didt.  bot.  l.pag. 
10.  tab.’i.  ng.  p. 

Sidttjavtitjis  ,foliit  fuhrotando  eorintii  , deniatis  , 
triatfpidatli  ; ptdanculii  foli/ariis,  axHU'ibnt , pi- 
ûoto  longiorièus  ; cjpfultf  iicnfpidalis , canlc  rtcli- 
aaio.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag,  765.0®.  88. 

Ses  racines  produifent  plulieurs  tiges  foibles, 
inclinées , prefque  glabres , rametifes  , longues 
d'un  pied , garnies  de  feuilles  dilfances,  pétiolées, 
ovales,  en  coeur,  prefqu'aulfi  longues  que  larges, 
acuminées , crénelées  à leurs  bords  , quelquefois 
à deux  ou  trois  lobes  aigus,  peu  prononcés;  gla- 
bres ou  à peine  pileufes;  les  pétioles  un  peu  plus 
courts  que  Us  Uuilles,  munis,  à leur  bafe,  de 
deux  ilipules  fort  petites,  captilaites , arquées, 
ledrefTées. 

Les  fleurs  font  folitaires  , axillaires  ; Us  pédon- 
cules plus  longs  que  les  pétioUs  , uniflores,  gé- 
nicuUs.  Le  calice  ell  ovale , divifé  en  cinq  dé- 
coupures lancéolées , aiguës  i leur  fommet  ; la 
corolle  jaune;  U fruit  légèrement  globuleux , ren- 
fermé dans  U calice  , compofé  de  cinq  capfuUs 
terminées  pat  deux  pointes. 

Cette  plante  croît  i Pile  de  Java,  oil.elle  a été 
découverte  par  Commetfon.  ( Dtfnipt.  tx  Cuv.) 

If.  Abutiion  pyramidal.  Sidx  py.-amiduta. 
Cavan. 

Sida  foliii  cordatit , ftirotundit , magnù  , dtn- 
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latit  ; panituli  terminali , fiofeulis  numtrnfi.  Cav. 
Differt.  bot.  1.  pag.  1 1.  tab.  1.  lig.  10 , 6c  Difîeic. 
6.  pag.  549.  tab.  194.  fig.  i. 

Sida  pyramijaia  , fiUia  [uhrotundo^cor datif , attt- 
miruiis  ,ftrrflit  ; ptduntulis  toiymiojis,f  ipanicula- 
tis  ; eapfilà  biar  jlatis.  NViild.  SpeC.  Plant,  vol.  5. 
pag.  759.  n'.  77. 

AtutUon  palabre,  fpitifonim  pyramidftâ  j fan 
parvo  f exaibido.  Deip.  Hcrb, 

Ses  tiges  font  droites,  cylindriques,  hautes  de 
deux  pUils;  In  rameaux  alternes , garnis  de  leuil- 
les  peiiolé.'s,  ovales,  echarciées  un  coeur,  un 
peu  arrondies,  aflea  grandes,  dentées  à leur  con- 
tour, acuminées  ; Ls  pétioles  piefqu'aufü  longs 
ue  les  feuilles , excepté  Us  fupéricures  ; munis 
e deux  Ilipules  courtes , dioires , fubulées. 

I.CS  fleurs  font  petites , finiécs  i Peitiémité 
des  rameaux  ; les  infsrieurtS  axillaires  ; les  (upé- 
litures  nues  , lormant  par  leur  enfemble  une  pa- 
nicule  terminale  , fetiillee;  clia»;ue  fleur  fouimus 
pat  un  pédoncule  court , filiforme , accompagne , 
à fa  baie  , d'une  petite  biaëtée  fubulée.  Le  calice 
tfl  globuleux  , à cinq  faces,  fort  petit  ; la  corolle 
jaunütre  , étalée , à peine  plus  longue  que  le  ca- 
lice. Le  fruit  elf  renfeimé  dans  le  calice , com- 
pofé de  cinq  capfules  terminées  par  deux  pointes. 

Cette  plante  croit  J l'ile  de  Saint -pomingue. 
( f.  y.  in  kerb,  Dtsfont,  ) 

16.  Abutilon  bivalve.  Sida  bivalvis.  Cavan. 

Sida  fotiis  tordaiif  , orbitutato-acuminaûs  , ro- 
mentojis  ; Jloribus  fubft^libot  ,‘  frutia  ptntagono  , dt- 
pixffo  , gtabro  , pattnii.  Cavan.  DilTeit.  bot.  I.  pag. 
15.  tab.  U.  fig.  5. 

Sida  bivalvis  , foliit  avala- cordaiis  , acuminaùt  , 
crtnatis  , tonuatofit  ,*  peduntalii  falitariis  , ptttolo 
breviaribus  ; caticibus  arijtata-a.uminatis  ; eapfalis 
tohtrcnsibtts , bidentaiis,  Willd.  Spec.  Piant.  vol.  5. 
pag-74J.  n“.  55. 

Cetie  plante  ell  chargée , fur  toutes  fes  parties , 
d'un  duvet  toroenteux.  Ses  tiges  fontcylirHlriques, 
hautes  d'environ  deux  pieds,  garnies  de  feuilles 
alternes,  pétiolées,  ovales,  acuminées,  arron- 
dies Se  échancrées  en  coeur  à leur  bafe , créne- 
lées i leur  contour  , tomenteufes,  un  peu  blan- 
châtres; les  pétioles  infenfiblement  plus  coures 
aux  feuilles  lupétieures,  accompagnés  de  deux 
Ilipules  étalées,  velues , fubulées. 

Les  fleurs  font  folitaires , axillaires , fupportées 
pat  dis  pédoncules  fimples  , très-courts  , bien 
moins  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  eft  divifé 
alTez  profondément  en  cinq  découpures  alongées, 
très-aiguës , acuminées  , prefqu'arillées,  très-ou- 
vcties  â la  maturité  des  fruits;  la  corolle  jaune, 
étalae,  à peine  de  la  longueur  du  calice;  les  pé- 
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tiles  emien>  obtus.  Le  fruit  eft  renfermé  dsns  le 
calice  , à cin(^  angles  , compofé  de  cinq  capfulet 
tellement  adhérentes  qu'on  pouiroit , au  premier 
afpeél,  les  confiJérer  comme  ne  formant  qu’une 
feule  capfule  à cinq  loges  monofpermes;  chaque 
capfule  s'ouvre  en  deux  valves  obtufes , é peine 
bidentées. 

Celte  plante  croit  à l'ile  de  Saint  • Dimingue. 
ta  ktri,  Jujf.  ) 

17.  Asutilon  verticillé.  Sida  venkitUta. 
Cavan. 

Sida  cault  pitofo  ; fotiis  tordatU  , aeaminaiis , 
crtnatîj  ; fioriius  fubvertkiliatk  , JcJJUibus,  Csvan. 
Differt.  bot.  1.  pag.  1;,  tab.  1.  fig.  ta. 

Sida  vtrileillata , foliis  ovato-eordaiis , acumina- 
tis , dtatatii  j fiorièas  fttitfc^lilius  , aggregatk  , vtr- 
ikillatit  ; capjulis  fuimutieit,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  ;.  pag.  7f8.  n*.  74. 

Cette  efpèce  a fes  tiges  pileiifes,  droites,  cy- 
lindriques , garnit  s de  feuilles  alternes  , diflantes, 
ovales,  échancrées  en  coeur,  acuminées,  dentées 
i leurs  bords;  les  pétioles  deux  fois  plus  courts 
que  les  feuilles;  les  flipules  trés-couites  , capillai- 
res , étalées.  Les  fleuis  font  prefoue  fillilts  , aail- 
laiies,  ramalTées  par  paquets  prelqu'en  verticilles. 
Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures  plleufes, 
aiguës.  Lac  fruits  font  compofés  ne  cinq  capfules 
prefque  mutiqiies , monorpermes. 

Cette  plante  croît  au  Brélil , fur  les  bords  du 
Rio-Janeiio,  où  elle  a été  découverte  par  Com- 
merfon.  ( K./,  ia  htri.  Jujf.) 

18.  Asutilon  odorant.  Sida  fragrant.  Lhérit. 

Sida  foliis  iiatricaio-cordatis  , rotundatii,  ligala- 
to-acuminatis  , dtntatis  ; ptdiincalis  folitariis  , pt- 
tiolo  hrcvioritus.  Lherit.  Stitp.  Nov.  vol.  i.  pag. 
1 1 1.  ub.  ff. 

Sida  ( fragrans  ) , foliis  fuirotuado-cordatis  , acu- 
minasis  , crtaaiis,  mrfuto-viftojis  ; peduaculis  /ô/,- 
tariis , pstiolo  hrevioriius  ;,cap/ulis  kifttofisr  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  74}.  n°.  18. 

Cette  plante  eft  odorante , velue , légèrement 
vifqueufe.  Scs  tiges  font  droites,  cylindriques. 
Velues,  rameufes,  prefque  ligneufes;  fes  rameaux 
alternes  , verdâtres  , vifqueux , garnis  de  feuilles 
{■étiolées , alternes  , prelqu'imbriquées  , ovales  , 
en  coeur,  rrefq'.ie  rondes , dentées,  acuminées, 
molles,  velues  , d'un  vert-gai,  t ès-étalées,  fou- 
veot  pendantes , amples , de  la  mime  longueur 
que  les  pétioles  ; les  ftipulcs  fubulées  , arquées , 
velues. 

Les  fleurs  font  axillaires , folitaires  , foutenues 
par  des  pédoncules  droits  , filiformes  , velus , at- 
licuJei  dans  leur  mîHcu.  Le  calice  fe  divife  en  cinq 
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découpures  oblongues , acuminées,  velues,  éta- 
lées , longues  de  fix  lignes.  La  corolle  eft  jaune, 
un  peu  campanulée;  les  pétales  un  peu  arrondis, 
cunéiformes  & velus  à leur  bafe , une  fils  plus 
longs  que  le  calice  ; les  anthères  réniformes,  pé- 
diceliees  ; l’ovaire  pentagone , velu;  le  (lyle  plus 
long  que  les  étamines,  â cirq  découpures;  le» 
fligmates  en  tête.  Le  fruit  conlifte  en  cinq  capfu- 
les velues  , monofpermes , à deux  pointes  (eta- 
cécs  ; les  femences  folitaires , arrondies , un  peu 
pubefeentes. 

Cette  plante  croît  i la  Nouvelle-Efpagne.  T) 

( Defeript.  SX  Lkirit,  ) 

19.  Asutilon  élégant.  Sida  argua.  Svaru. 

Sida  foliis  cordatis , frrratis,  apkt  atttauatis  ; 
cault  virgato  ; ptdaacults  axillarikus  , jilifo;  miéus  , 
unifloris.  fisvartz , Prodr.  pag.  loi  , Sc  Flor.  Ind. 
occid.  vol.  a.  pag.  iiof.  — Willd.  Spec.  Plant- 
vol.  pag.  7J9-  n”. 

Sida  ( glabra) , foliis  eordatls , ferratis  , aeumi- 
aasis  I glakris  ; cauU  ramofoi  peduaculis ■ axillarikus ^ 
unifloris.  Mill.  Diél.  II*.  14. 

^alvavinda  ahutilifolio  ^acuminato;  fioribus  par.- 
vis  , luuis  , tx  alis  foliorum  ,*  ftmint  kinase.  Houft. 

Arbüfte  dont  les  tiges  font  ligneufes,  un  peu 
grimpantes , foibles  , cylindriques , rameufes  ; les 
rameaux  étalés , très-longs,  effilés,  glabres,  cy- 
lindriques, garnis  de  feuilles  alternes,  ovales,  en 
coeur  , longuement  rétrécies  à leur  fommet , iné- 
galement denrées  en  fiie  à leurs  bords  , glabres  â 
leurs  deux  faces;  les  pétioles  filiformes,  de  la 
longueur  des  feuilles  ; les  flipules  fubulées  , ap- 
pliquées comte  les  tiges. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaires,  foutenues 
par  des  pédoncules  (impies , filiformes , plus  courts 
que  les  feuilles.  Le  calice  eft  pentagone , à cinq 
découpures  droites,  membraneufes  , ovales,  ai- 
guës, petfiflances  ; la  corolle  jaune;  les  pétales 
ovales,  un  peu  (inués  â leurs  bords  ; les  étamines 
monadelphiques  ; cinq  flyles  étalés,  autant  de 
fligmates  obtus.  Les  caplules  font  glabres,  an 
nombre  de  cinq,  nionolpetmes , terminées  pat 
deux  pointes. 

Celte  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  la  Jamaïque  , aux  lieux  arides , pantii  les 
broulfailics.  ^ Defeript.  ex  Swani.) 

10.  A BU  Tl  l'on  diS  builfons.  Sida  dumofsr 
Ssrarrz. 

Sida  foliis  eordatis  , ovatit , aeuminatis  , ferra- 
tis  , ufittqui  glaiiis  ; fiorikus  paniculatit.  Svattz  , 
Prodr.  pag.  ICI , &’  l ier.  Ind.  occid.  vol.  1.  pag. 
j 1109.  — Willden.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  760. 
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Sei  tigts  font  droites , lieneiifeSj  Ii/T«l , cjrlin- 
dn'qiiet,  u^icures)  les  rameiiix  alierneSt  étalés  , 
alongés  i les  feuilles  petiolees,  ovales  , (rit  cœur , 
largement  acuminees,  vtinecs , ntrveufes,  den- 
tées en  feie  à leurs  bords , glabres  à leurs  deux 
faces  I longues  d’environ  deux  pouces  ; k-s  pétio- 
les cylindiiques,  pubefeens,  de  la  longueur  des 
feuilles,  accompagnés,  à leur  bafe  , de  deux  lli- 
puks  fubulées. 

t«s  fleurs  font  nombreufes,  ramalTées , médio- 
crement pedicellées,  réunies  en  une  panicule  ter- 
minale , droite  , rameures  les  ramifications  alter- 
nes, cylindriques,  étalée'.  Le  calice  cil  pubefeent, 
pentagone  à fa  bafe,  à cinq  découputes  étaWes , 
ovales , aigues } la  corolle  d’un  jaune  pile  ; les 
pétales  ovales  , obliques  , onguiculés  à Uur  bafe  ( 
cinq  à fix  flyles  i les  Itigmares  obtus.  Les  capfules 
font  au  nombre  de  cinq,  quelquefois  fis  , niono- 
fpermes,  héiilTees  de  peuts  poils  blanchâtres , ter- 
minées par  une  pointe  fubuiée. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l’Amérique.  ( DcJ'crift.  ex  Vahl.  ) ' 

il.  Abutilon  jaunâtre.  5iiu  favtfceni.  Cavan. 

SiJa  foUis  o-vato  - cordatis  , ootefts  , inequatiur 
deiuuîis  i pedunculis  geminatif  t fuobijiorii  , petiolo 
hrtv'toriiks ; capfulù  acutit.  Wiliden.  Spec.  Plant, 
vol.  5.  pag.  7jy.  n“.  6l. 

m.  SitLi  (prollrata)  , eauU  pfoftrato  , foUit  cor- 
daiii , fd/û  , crenatis.,  lomeni^fii , Jlmefctniidut  ; 
fiitriius  Jlavit , gtminii  ; eapfutij  mutieii.  Cavan. 
DilTerc.  bot.  1.  pag.  1;.  tab.  15.  Hg.  }. 

g.  Sidii  ( flavefeens)  , foliii  eordaiis , citongls  , 
erenatis  , lomentojii  ^ Jiavefeentibus  ; Jicridus  ruotf- 
etntihue , geminis.  Cavan.  DilTei  t.  bot.  1.  pag.  14. 
tab.  I }.  fig.  i. 

Il  eQ  très-probable  que  ces  deux  plantes  ne 
font  que  var'été  l’une  de  l'autre.  La  première  a 
fes  tiges  couchées,  dures , prefque  ligneufes , cy- 
lindriques .légèrement  pu^lcentcs . longues  d'en 
viton  un  pied,  garnies  de  feuilles  alternes,  mé- 
dioertment  pétiolées,  ovales,  en  cœur,  oluufes, 
crénelées  à leur  fomtnec,  tomenieules  â leurs  deux 
faces,  un  peu  jaunâtres,  nerveufes,  réticulées, 
munies,  à la  bafe  de  leur  pétiole , de  deux  flipuks 
droites,  fubulées.  Les  fleurs  naitléni  fuliuires  ou 
deux  i deux  dans  l'aiflelle  des  feuilles,  fur  des  pé- 
doncules courts,  épais , géniculés , cylin.iriques  , 
velus,  fimples,  de  la  longueur  des  pétioles.  Le 
calice  elt  velu,  globuleux,  â cinq  faces,  un  peu 
enflé,  divifé  en  cinq  découpures  profondes,  ova- 
les, veinées.  La  corolle  ett  jaune,  un  peu  plus 
longue  que  le  calice.  Le  fruit  contient  cinq  cap- 
fules un  peu  arrondies , aigues  i leur  foniinet , 
xeufermées  dans  le  calice. 

La  variété  g diffère  de  la  précédeou  par  fes 
Botanique,  SuppUment,  Tvmt  l. 
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<i|es  droites  ou  redrcITées.  Les  feuilles  font  plus, 
alongées , echancrées  ea  cœur  à leut  bafe , ova-. 
les-oblongues , crénelées,  tomenteufes  , jaunâ- 
iresi  ksflaiirs  fout  un  peu  rougeâtres,  & les  cap- 
fules font  quelquefois  au  nombre  de  fix. 

Cette  plante  a été  recueillie , ainfi  que  fa  va- 
riété, par  Commetfon,  fur  les  roihers,  à Monte- 
video, b ( è'I  / in  heri.  Desfont.  ) 

il.  Abutilon  â feuilles  de  lin.  Sida  linifolia. 

Sida  foliis  linéarisât  , hiefutis  , iniegernmis  ; /?<>- 
riSut  corymiofo-fpicatis , fpicis  terminaliSus.  Cavan. 
Ullferi.  bot.  1.  pag.  14.  tab.  1.  fig.  1. 

Sida  linifolia  .foliis  linearihas  , integerrimis  ; ra- 
eemis  terminaiiôus , capjulh  /ü^metîeia,  Willd.  SpeC. 
l’Iant.  vol.  J.  pag.  754.  n*.  1. 

Malva  hirfuta,  graminto  folio.  Bairer.  France 
'équin,  pag.  71.  — Aubl.  Guian.  vol.  1.  pag.  7C4.' 

Malva  linariafolio%  fore  alio,  Jof.  de  Juif. 
Herb. 

g,  Eadem,  eaute  fimpliei  ,graeili;  rtetmo  ttrmi- 
nali. 

Ses  tiges  font  ligneufes , hautes  de  deux  pieds . 
rameufes , cylin.iriques , velues , garnies  de  feuil- 
les alternes,  ttès-peu  pétiolees  , linéaires  , fort 
étroites , longues  de  trois  pouces  & plus , entières 
â leurs  bords.,  pileufes  a leurs  deux  faces,  aigues 
à leur  fominet , à nervures  peu  faillaniesr  les  pé-> 
tioles  velus,  accompagnés  ae  deux  flipules  droi- 
tes, fubulées. 

Les  flruts  font  difpofées  , â l'extrémité  des  ra- 
meaux, en  un-  grappe  ou  une  forte  d’épi  droit,, 
pubefeent  {les  pédoncules  8c jiédicelles  géniculés, 
unifloies,  munis  â leur  baie  de  petites  braélée* 
très-courtes.  Le  calice  eft  anguleux , couvert  de 
poils  blanchâtres , anguleux , à cinq  découpures 
lancéolées  i.  la  corolle  blanche)  le  fruit  renfermé 
dans  le  calice,  à cinq  capfules  â peine  aigues.  Dan* 
la  variété  %,  les  tiges  font  fimples , hautes  de  trois 
pieds  plus,  g «les  , teiminées  pat  une  gtappe 
de  fleuis. 

Cette  plante  croît  â Cayenne  8t  au  Pérou,  b 1 
( y.f.  in  herS-  Desfont,) 

1).  Abutilon  â feuille*  étroites.  Sida  angufti- 
folta.  Lain.  ■ 

^ Sida  foltrs  angufis  , ohhngïs  , ferrarlt  ; axilüs 
fsSfpinofs  \ trium  fpinnlarum  media  majo-e^  Cavan, 
Uilfert.  bot.  I.  pag.  14.  tib.  i,  fig.  1, 8c  Diff.  1. 

pag.  48. 

Sida.angufl  'tMia  t foliis  liruaribus  , dentatts 
(ht  glaacit  , yubtQmtr\tvfis  ^ nudii  , fihtri/ptnojti.^ 
Lheiit.  Scirp*  Nov.  vot.  i.  pag.  8p.  ub.  $z. 

Sida  angnfii/Qiia ^ fUiii  iincari’iunieoiatit , d^a* 
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Utii  ; frieneala  futfnlilariij  , txiUarihiS  ; ceffulù 
iMCùffiaütij.  Wi.ld.  Sptc.  Puni.  »oJ.  pag.  7J4 
n°.  J, 

SUa  aitgvJl:fo/:a  , an^ujîii , çi/orgii  ^prra~ 
lis  j axiUis  jLtfpint^ps  , trimm  fj inistarum  ir.ta:a  ma- 
jo't.  Murr.  îylt.  veg.edit.  14.  pig.  £ji. 

SiJn  ( tiImifoWa  ) ,f»iiis  ir  ftriorihut  corjato  hn~ 
(eoiéitis  ^ fureriorisus  linttirihus  , ofnnihus  ptratis  i 
(apfuüs  oicuffidütis.  ! I\etz.  Obf.  bot  }■  pag.  57. 

Siiùs  angiifiifolsa.  Lam.  Difb.  vol.  I.  li".  1, 

Ses  feuiUes  font  molles , douces  au  ccuchi  r i 
clics  varient  dans  icui  longueur,  & lunt  d'autant 
plus  étroites,  <]u'elles  Te  rapprochent  davantage 
du  rommct  des  rameaux.  Les  fleurs  contiennent 
feixe  étamines.  Les  amhérc-s  fci.t  petites,  arton- 
dies  , foutemies  par  des  filamens  courts , litucs  à 
l'extrcmité  du  tube.  L'uvatre  ett  otbiculairc  , à 
cmq  filions  ; cirx)  llyles  à peine  connivens  à leur 
bafe , de  couleur  purpurine  , autant  de  fligmates 
globuleux.  Le  fruit,  tenfermé  dans  le  calice  , eft 
cotnpofe  de  cinij  caprulcs,  teiminées  chacune  par 
deux  pointes  pterqu’dpineu'es;  les  femences  un 
peu  tiiangulaiies,  noirities.  ( Uitt.  n®.  i.  ) 

24.  Abutilon  i Teuiltés  aiguës.  SiJu  acuta. 
Cavan. 

. Sida  foCiii  angafii  lanctotaiit , damatii , inftrr.i 
iaitgrisi  fiorihut  jubjiPsIihus  ,yâijfariaa.Cavan.  (JllT. 
bot.  1.  pag;  ip.  tab.  i.  fig.  j. 

Sida  acuta,  fotiis  lincart-Unctolatit , dcniatis  ; 
fedurculis  foUtjtiis,  axiUanùus  ; capfulis  hicufpida- 
tit , fiipultt  UnccolHiit.  Willd.  Spec.  Pbnt.  vcl.  1. 
pig.  755.  n».  5. 

Sids  fdiis  iinccotstis  , prrjtU ; piputit  pt'actis 
fioiiius  .!xil!arii,us , Jclttunit.  hall».  \ni.  Î47.. 

, Aühta^  corosnandtiiana , aagufiit , praioxgis  foliiij 
ftminc  éicmii.  Plukeiiet , Maiiiill.  10.  ial>.  514. 
iifi.  2.  ' 

Sihgufium  /angifoiiem.  Rumph.  Amb.  6.  pag. 
45.  tab.  18:  irg.  2.' 

Tpc'u  parua.  Rhttd,  Ma'ab,  vol.  ic.  pag.  icp. 
lali.  p|.- 

Ttés-rapprochée  de  l'elpèce  précédente,  celle-  , 
tiitn  didecc  cepetidant  par  (es  tiges  ,90!  s'élèvent  ! 
à la  hauteur  de  quatre  8c  fil  pieds.  LesiaciiièS  font  j 
liès-longues,  difficiles  à arra.h^r;  les  fcuüies  à ■ 
peine  fjéiiolecs  , plus  aiguès  i,aucjjir\e.  apparencè  i 
d'éf  fées  dînSles  a lTelits.  Les  ilif  uUs  font  lajtcéo- 
Ices  & non'  fétacées,  plus  longues  que  les  pé- 
tioles. ^ 

■ Cette  plante  croit  dans  les  l.'i îles  pTÏepta’-CS , a ■ 
Java . dans  l'ile  d'.^mbdinc.  i/’-ï),  . | 

. tiS.  ABUTilON  blanc.  Sida  alia.  Ljnji..’  ^ ••  • I 


^Sida pdtis  eordatît , pahratundit  ; flipulît  pteceis^ 
^axUUt pAÙiriJ'ptnclu.  Linn.  Speé.  Plant,  vol.  2.pig. ' 
960.  Non  C'avait.  ' 

Sida  fjliis  ohloaga-cardatii , rciuadalo- aitcpi 
dcniatit  i pciunculis  ptiiolo  aquaùtut , cappUit  iiai 
erriuius.  W'lUd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  7(7. 
n“.  71. 

Aitkta  roPrata  , coromandtlieaps  , pimpimlta  oïrt-  • 
jorit  folto  ja^rotuado , femina  âicarai,  Pluk.  A.osag* 
pag.  26.  tab.  9.  fig.  j.  1 . 

Sida  alia.  Latn.  Diâ.  I.  n*. 

La  plante  que  M.Cavanillssaooinm  'e pda  alha^ 
’re  doit  pat  ècte  confondue  avec  celle-ct.  On  la 
trouve.'a  mentionnée  fous  le  nom  d'.daiui7e<t  daa 
'Canaries.  ( i'oycipour  uUt-ci  /'ABUIlLOtt  UANC» 
UièL  n®.  7-)  . 

26.  Abutilon  épineux.  Sida pinap.  Linn.  1 

Sida  faliit  ovaio-cordatit , prraiis  j fiipu/ii  pia.. 
eeis  , axUiit  futfpinvps.  linn.  Spec.  Plant.  vcL  a» 
pig.  961.  — Cavan.  Üiflert.  bot.  i.  pag.  1 1.  tab.  i. 
fig.  9.  — Svartz , Obf.  ipp.  — Vahl , SymboL  2. 
pag.  78. 

Sida  fpînofa , ftliis  cyato  • UnttoUtis  y cbfalcta 
cordatis  , âenttitis  ,•  ftdunculif  fubfoUtariit , axillarl^ 
,hùs  ; axiüis  fubfpinofis  ; fiipulis  fttaceis  , fcduniu/a 
'hagioribus î capfulis  birofiratis,  Willd. SjCC.  l^tant, 
,voL  pag.  J ^6.  n®.  6. 

. Sida  ( Tpiftofa  ) , caut(  patuîô  ; axidii  fabjptncfs  j 
'foins  to'\gïufiuli  pttiolans y to^ddlo-ovaitius  \tl  ob^ 
tongis  f Horibus  pujiilis  , brrviujiuli  ptaiuLUnta 
Muh.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  i.  pag.  4J. 

Sida  foVt  h cùtdato-yvattSgfirraiisi  cuffàiij  q init^ 
bicujp(i(.dtis.  Hart.  CJlff.  546.  , 

^ Suwania  ( corchrnoiâci)  j fu/tis  ovat's  y ferra~ 
tir\f(sbtks  \tihps.  FUrskh.  Flor.  argypt.  • arab. 

. pag-  lié- 

Ma.'va  erecli  , minor t carpinifoUo  ; fore  luno  p 
frnitù'jus  Ji'cguliS,  Jimriiù  aculeo  iongivri  doautis. 
Sloan,  Catal.  ihit.  J.  pag.  118. 

AUea  ea^îtirfafia  y americana  y frutefetfts  ffofculir* 
U:eis  , firn.'na  daplifè  rvjf^v.  CommeL  Mort.  1. 
(ng.  J,  rab.  1.  ’ 

Alihaa  virginiana  ,,  bidens  y pimpint/U  majorU' 
aeutioft  Jolio  i fiof  uli*  minimJs  , duuù,  Fiuk.  Alm. 
pa;.  zy.  ub.  9.  fig.  6. 

Sida  fpinoft.  I.am.  Dift.  vol.  r.  n®.  i.  * 

Ses  ficurvCont  jaunra^  les  pécaiei  étalés , à deux^ 
lobes  peu  profonds  a <eur  Commet  > Inégaux  i l'uni 
des  deux  p!^s  înng.,  plus  ajgu  i îeSauthèn's  arro[>.. 
|dk‘S , p'acées  à l extrémité  du  tube  dcs.filamensii 
ri»v.iire  oibicubtre,  à.cii\q  filions*,  Ir  fiyîc  fimple,. 
ià-<tîiq^déé©upûre$}  les  üijînates  emê:e  j‘îes  Ijttiii. 
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renCermés  cUns  te  calice  « concentot  cinq  capAiIei 
à deux  pointée.  ( Voyc^  itt  autrti  cUtails  à t arùiU 
Abuiilon  épineux  , n“.  X.  ) On  tultive  cttie 
plaoce  au  Jaruin  dea  Plantes  de  Paris.  , ( 

17.  Abhtilon  ligneux.  SHa  fruttfems.  Cavan. 

Sida  foliis  ovato-aiiongis  , Jèrratis  ^ fuiiiis 
<antiSaj  i pcditaculia  ertüts  , uni^oris  j foüo  dupio 
miaoriius.  Cavan.  Dillerl.  bot.  1.  pag.  1 1.  ub.  io.> 
fig.  I. 

Sida  fruiifctns  , fatiit  ovaio-oiJaagli  , ferraiit  j 
pidancuhs  uniforis , axU’ariiui  { lapfatit  iiro/lraiii. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  736.  n°.  7. 

Ses  tiges  font  droites , ligneules,  cylindriques  , 
rameufes,  hautes  de  quatre  pieds,  un  peu  com- 
primées & lég.rcmcnt  pubclcentcs  à leur  partie 
fupérieure,  d'un  biun-lwcé , garnies  de  feuilles 
alternes,  médiocrement  pétiolées,  ovalcs-oblon- 
gues , hombreufes,  rétréiies  i leur  bal'e , à peine 
aigues  à leur  fonunet,  légèrement  pubefceiius , 
prefque  glabres  , dentées  en  feie,  accompagnées 
a leur  bal'e  de  Dipules  droites,  capillaires. 

Les  fl  'urs  font  axillaires,  folitaires,  foutenues 
par  des  pédoncules  fimples , géuiciilés,  une  fois 
plus  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  cl)  anguleux,  ‘ 
de  forme  pyramidale  , d cinq  découpures  planes , 
aiguési  la  corréle  jaune,  peu  ouvertei  les  péules 
échancrés  au  fommet  en  deux  lobes  inégaux  ; un 
ovaire  globuleux , furmonté  rie  cinq  flyles  Si  d'au-  . 
tant  de  ftigmates  en  tête.  Le  fruit  eli  contenu 
dans  le  calice , compofé  de  cinq  capfules  à deux 
pointes. 

Celle  plante  croît  dans  l'.^mérique  méridio- 
nale. On  la  «ultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paria.  ‘ 
1^  (t'.v.) 

18.  AbutiLON  bicolor.  Sida  kicolor.  Cavan. 

Sida  eaalt  fraiinfo , trtSo  ; ramû  palulh  ; foliU 
lanctolatis , valdi  acuminatis,  ferratis  ,*  jloribus  axtt~ 
lariéas , foljariu.  Cavan.  lcoB.Kar.vol.  4.  pag.  6. 
lab.  )i  I. 


Ses  tiges  font  cylindriques,  hautes  de  deux 
pieds,  d'un  vert  tirant  fur  le  violet,  divifées  en 
rameaux  étalés , garnis  de  fquilles  alternes , pécio- 
lées  , lancéolées,  très- acuminées  , dentées  en 
feie,  entières  à leur  bafe,  les  fupétieures  longues 
de  deux  à trois  pouces  1 les  pétioles  beaucoup  plus 
courts  que  les  feuilles , accoir.pagnés  de  deux 
Itipuies  lubulées , caduques. 

Les  fleurs  font  '’oliulres , axillaires  , foutenues 
par  des  pé.tonculcs  droits , longs  d un  pouce.  Le 
calice  efl  divifeen  cinq  découpures  colorées,  ai- 
gi  ë$  ) la  corolle  rougeâtre  en  dehors,  d'un  jaune- 
foncé  en  dedans;  les  pétales  éralés,  rétrécis  i leur 
bafe,  un  peu  échancrés  inégal. ment  à l•.■u^  fom- 
met ; les  anthères  ovales,  pédiccllévs ; l'osaicc 
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, globuletn,  â cinq  faces  peu  marquées  1 cinq  ftyles 
I réfléchis , plus  longs  que  les  étamines  ( les  uigmx- 
les  globuleux.  Le  fruit  ell  renfermé  dans  le  ca- 
lice, compofé  de  cinq  capfules  moaofpérmes, 
mutiqueS  i les  femcnces  lénifoimes. 

Cette  plante  croît  â la  NouveHe-Efpagnei  elle 
fleurit  au  mois  d'oâobre  dam  la  Jardrn  de  Ma- 
drid. {Dtfiript.  tx  Cavan.  ) 

10.  AbvTIIOn  échancté.  Sida  tmarginata. 

Willd. 

Sida  foliu  otaio-lanceaiaiis  , eordarii , dtniaiij  , 
opict  iruRcatis  , fetujis  ; ptduncuiis  ptUula  daplk  é/r- 
vioribus , capfulis  birrfirjlù,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag.  7J7.  n".  70. 

Sida  ( truncata  ) , foliis  cordito-oblengii , rttojii , 
firratisi  fiipktis  fttuuis  , nodis  fabtnfpinvjîii  Lheiit. 
Ütirp.  Nov.  1.  pag.  107.  tab.  yi. 

Cette  plarts  s'élève  â la  hauteur  de  deux  piedt , 
fur  une  tige  droite, cylindrique , un  peuligneufe, 
divifée  en  rameaux  ttès-etalés , fouvtnt  munis  de 
trois  petites  épines  à leurs  noeuds.  Les  feuille* 
fout  ovales- oblongues  . en  cœur,  tronquées  k 
leur  fommet,  un  peu  lidées,  dentées  â leur  con- 
tour, vertes  , glabres  à leur  face  fupérieure,  un 
peu  pubefeentes  en  dcflôus  , longues  de  trois 
pouces  8c  plus,  foutenurs  par  des  pétioles  pres- 
que de  moitié  plus  courts  que  les  feuilles;  les  fti- 
pules  droites,  lubulées. 

Les  fli-urs  font  folitaires , axillaires;  les  pédon- 
cules filiformes,  articulés  à leur  fommet,  plus 
courts  que  les  pétioles;  le  calice  pubefeent,  canv- 
panulé,âcinq  découpures  étalées,  lancéolées, 
aigués  ; la  corolle  jaune  , un  peu  plus  longue  que 
le  caltce  ; les  petales  oblungs,  triangulaires,  tron- 
qués obliquement  â leur  fommet,  â échancrure 
inégale,  un  peu  pubefeens;  les  anthères  rénitor- 
mes,  pédicellées;  l'ovaire  velu  , pentagone;  un 
flyle  â cinq  découpures  téflé-hies;  les  fligmiies 
jaunâtres,  en  réte.  Le  fruit  efl  compofé  de  cinq 
capfules  mt.noipermes,  renfermées  dans  le  calice, 
brunes,  velues,  â deux  cornes. 

I Cette  plante  croît  à la  Nouvcile-Efpa’gne.  q:? 

JO.  .^BUTiLON  couché.  Sida  fupina.  Lhérit. 

Sida  foliis  fsholundo  eordatis  , cblujSufiulis  , e.'e- 
natis  ; pfdunculit/oiitariis  t petioio  longior.bus  ; cap- 
faiii  biarijldtil  y caule  procvmbtntr.  Wiildrn.  Spec. 
Plant,  vol.  5.  pag.  736.  n*.  67. 

Sida  { fupina  ) , yWiû  cordaso-ovatis y cnnatis ; 
cauliiks  flformikus , proflratis.  Lhaiit.  Stirp.  Nov. 
l.  pag.  109.  tab.  fl. 

Sida  ( procumbenî  ) , foliis  evrdalis , ovaio-  fukro- 
I tandis  y firratis  , viltojis  ÿ tatUikus  pmumktntikus. 

B 1 
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Sviitz,  Prndr.  pig.  ict.  & Flot.  Ind.  eccid.  roi. 

-1.  p>g.  1111. 

Sidii  { ovata  ) , cautt  projtrato  , ramofo  ; Jb/üt 
*ovtitis  , (ordatii , crtnaui  ,■  fioriôus  axiliaribus 
tariis,  pidumuiiitii.  Civan.  DiQcrc.  û.  pag.  jfo. 
ul>.  lÿiS.  fig.  1. 

Cette  plante  a le  port  d'une  vëror.iqoe.  Set  ti- 
ges font  couchées , cylindriques  , très-rameufes  , 
un  peu  ligneufes  à leur  bafe  i les  rameaux  étalés , 
alongés  , prefqEe.filifocnies^  un  peu  hérifles  vers 
leur  fommetî  les  feuilles  petites  , alternes,  dif- 
tantes  , ovales , un  peu  arrondies,  en  coeur , ptef- 
qu'r.btufes,  pubefeemes,  bl.-inchitres  eodellousi’ 
les  pétioles  pubefeens,  plus  longs  que  les  feuillesi 
les  ftipulcs  mbulces,  étalées. 

I.es  fleurs  font  axillaires,  folitairesi  les  pédon- 
cules l^liformes , un  peu  pubefeens , plus  courts 
que  les  feuilles;  le  calice  campanulé,  Manchâtre, 
i cinq  angles , à cinq  tiécouputes  ovales-lancéo- 
léts  . aigues  ; la  corolle  d'un  jaune-pàle  , à peine 
plus  longue  que  le  calice;  les  pétales  en  coeur, 
Cnués,unpeu  échancrés  ; les  anthères  rénifor- 
mes  ; l'ovaire  pentagone;  cinq  flyles  adhértns  par 
leur  bafe.  Le  fruit  efl  compofé  de  cinq  capfules 
monofpermes , terminées  par  deux  cornes  diver- 
gentes , plus  longues  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle-Efpagne.  x 

{y-f) 

51.  Abutilon  à feuilles  d'orme.  S/du  u/mi/b/<j. 
Cavan. 

Sidj  foliis  cordato^ohiongU  f longe  acumînjtU  , 
trenaiis  ; capfularum  ra^rit  tlongaüs , hamoiu,  Cav. 
DitTerr.  boian.  i.  pag.  ly.  tab.  l.  fig.  4. 

Sida  ulmifolia  ,fotils  ovoie-coràoiii  ,acumixotis  , 
crenatis  i peauncutis  folitariis  ^ pethlo  fubxi^uatibLs  ^ 
eapftilis  rofiratij.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag. 
745.  n”.  54. 

Ses  tiges  font  droites, cylindriques  , rameufes, 
hautes  de  deux  pieds , garnies  de  feuilles  pétio- 
léts , ovales , échancrées  en  coeur  à leur  bafe , ré- 
trécies à leur  fommec  en  une  longue  pointe , cré- 
nelées à leur  contour,  glabres  i leurs  deux  faces, 
une  fois  plus  longues  que  leur  petiote , accompa- 
gnées à leur  bafe  de  deux  Ripules  droites  , fubu- 
lees. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitaircs , foutenues 
pat  des  pédoncules  fimples,  gèniculés  ^ à peine 
plus  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  ell  ovale,  à 
ci.-q  faces , i cinq  découpures  ; il  tenfenne  un 
fruit  à cinq  capfules,  qui  fe  terminent  ihacune 
par  une  pointe  alongée,  couibée  en  hamt(on. 

Cette  efçèce  croît  à l'ile  de  Saint-Domingue. 
( Dejerift.  ex  Cavjn.  ) 

3a.  Abutilon  piquao:.  5/du  urtm.  Lien. 
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Sida  foliit  cordatis,  acuminatu  , ferrâtes  ^ hifpi* 
dis  i peduncutis  miUiifiaris  ^ axiildribus  terminjli~ 
ha.  Cavan.  DilTert.  bot.  1.  pag.  15.  tab.  a.  fig.  7. 

Sida  urens , foliis  cordaeit , frratts  , hifpidis  ; pe- 
dunculis  muiiifioris,  gtomeraeis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  a.  pag  963.  — Amoen.  acad.  vol.  5.  pag.  40a. 
n*.  66.  — Mutr.  Comment.  Coèit.  vol.  5.  pag. 
73.  tab.  3.  — Svartz , Obferv.  botan.  adi. 

Sida  urens  g foliis  ovato  ~ cordatis  ^ aeuminotisj 
dtntatis;  pedun^ulis  axUlariius  , muliifioris  , glome- 
ratis ; eofflelis  muticis.  Willd.  Spec.  Plant.'vol.  3. 
p>g.  739.  n“.  73. 

Sida  urtieata,  foliit  cordaiis , ferratii  ; foriius 
copitatit , peduneulis  cemmuniius  alariius.  Brovn  , 
Jam.  pag.  aSo. 

Althta  fpicats , hetonies  folio  villofo  ,*  fpicà  bre~ 
aiorc  b Uxà.  Sloan,  Catal.  pag.  97.  Hift.  a. 
pag.  44.  . 

Afo/i  fda  urens  Lam. , qut  ef  pavonia  urens. 
Cavan. 

La  defeription  que  M.  de  Lamatck  a donnée  du 
fida  urent  ( AbotiloN  à poils  piquans  , n*.  17)  , 
ne  doit  point  le  rapporter  i cette  efpèce  de  Linné , 
mais  au  pavonia  urens  Cavan.  ( F'oyet  Pavon  pi- 
uant  , vol.  3 , n°.  8.)  Celle  dont  il  s'agit  ici  a 
es  tiges  droites,  cylindriques,  hautes  de  deux 

f lieds  ; des  feuitl-.s  entières  8c  non  anguieufes, 
onguemerit  pétiolées,  ovales,  acuminées,  den- 
tées i leur  contour  , couvertes  de  poils  roides  , 
de  même  que  les  tiges , les  pétioles  , les  pédon- 
cules 8c  les  calices;  les  llipules  étalées,  fétacées. 

Les  fleiirsfontdifpofées,  dans  l'aiflelle des  feuil- 
les , en  grappes  courtes,  peu  garnies;  une  ÜL-ur 
folitaire,  pédonculée  à la  bafe  de  chaque  grappe. 
Le  calice  ell  pentagone,  divifé  en  cinq  découpures 
pileufes , terminées  pat  une  pointe  courte  Le  fruit 
ell  renferme  dans  le  calice,  compofe  de  cinq  cap- 
fules i peine  aigues. 

Cene  plante  croie  à la  Jamaïque.  T> 

55.  AsuTtLON  glutineux.  Sida  glutinofa.  Cav. 

Sida  çault  lomeniofa , glutinofo  ,■  filiis  magnis  , 
cordatis  , oblongis  , acuminacii , fuitùs  lomeniojis  , 
faperioriius  parvis  ; peduneulis  eapiliarihut , longif- 
fitnit.  Cavan.  Diffcrt.  botan.  i.  pag.  16.  tab.  a. 
fig.  8. 

Sida  glutintfa  .foliis  fatroeundo-cordaeis  , aeumi- 
naiit , demaeit  ; peduneulis  gemmatis , faibifioris  , 
peiiolo  longioriiui;  eapflis  tiarijlatis  , ariflit  calice 
longioribus.  WilLI.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  733. 
n*.  37. 

Sida  ( racemofa  ) ,/u///»  ertnaiis  , villofis , cor~ 
dacis ; raetmit  axiUatiéus,  mutlifeii».  Burm.  Flot, 
llid.  i 
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_ S«s  tiges  (ont  droites , cylindriques , couvertes 
d'un  duvet  gluiioeux,  bjuces  de  deux  pieds  & 
plus  i les  timeaux  nombreux , paoiculés , garnis  de 
feuilles  alternes,  dillaiites,  longuenscnt  peciolees , 
aflex  grandes,  ovales,  en  cœur,  acuminées  i leur 
fommet , dentées  en  fcie  à leurs  bords , lomen- 
teufes  à leur  face  inférieure  i les  feuilles  lupetieu- 
res  beaucoup  plus  érroites  Si  plus  petites  i les  pé- 
tioles cylindriques , munis  à leur  baie  de  deux 
llipulea  petites , fétacées , étalées. 

Les  pédoncules  font  ordinairement , comme 
dans  ]ejiàii  urtnt , au  nombre  de  dtux  dans  cha- 
que ailfelle,  capillaires,  droits,  alongés , géni- 
culés , fimples  6r  unifloiesi  quelquetois  l'un  des 
deux  porte  deux  ou  i peine  crois  fleurs  pédicel- 
lees.  Le  calice  eft  globuleux  , légèrement  angu- 
leux , divifé  en  cinq  découpures  tiés  aigués  à leur 
fommet.  Le  fruit  eli  renfermé  dans  le  calice  ; il 
efl  compofé  de  cinq  capfules  i chacune  d’elles  fur- 
montée  de  deux  pointes  alongées. 

Cette  plante  croît  à Saint-Domingue.  Com- 
roerfon  l’a  egalement  obfervée  à l'Ile-de-France. 

}4-  Abutilon  paniculé.  SiJapanUulata. 

Sida  foliii  eordaio-oitongh  , anminatis , ferratis, 
fuitus  tomtfuojti ,-  ptàuncuiis  capiUaribui  , hngi^~ 
mil.  Linn.Spec.  Plant,  vol.  a.pag.  ç6a.  — Amœn. 
icadem.  vol.  j.  pag.  401.  — Lhéiit.  Stirp.  i. 
pag.  41a. — Cavan.  UiU.  bot.  i.pag.  lé.  tab.  11 
fig.f. 

Sida  paniculata , foliîs  cordato-ovatis , acamina- 
lii  , ferratit  , hirfatiufiulit  ; ftoribui  paniculatii  ; 
pidaïunlis  longijjimit , (api/bartbui . Svartz  , Obf. 
bot.  pag.  lyy. 

Sida  ptnicu/jia  , faliii  ovato-tordatit , dtniaiij  ; 
raetmis  panicalaui  , eapfulii  birofirath.  \'ar.  «. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  yéo.  n*.  7S. 

Sida  foliii  cordatà-acuminatit î pcd^nculti  tongis , 
Unaiffimis  , capi/Jaribui , alanbus  , iiifirioribus  ÿfei- 
pticibui , fuptrioribui  ramofii.  Brovn  , Jam.  p.  180. 

Sida  paniculata.  Lam.  Diâ.  vol.  I.  n“.  I }.  Dt- 
leatuT  Pluhtnctii  fynonymon. 

Ses  tiges  font  grêles , (impies , pnbefeentes  , 
hautet  de  deux  pieds,  légèrement  rametifcs  Si  pa- 
niculées  i leur  fomuiet,  garnies  de  feuilles  ova- 
les, en  cœur,  pabefeentts  en  deflTuiis,  acuminées 
i leur  fommet,  dentées  en  fcie  à leur  contour, 
veinées  Si  à trois  ou  cinq  nervures  faillantes;  les 
pétioles  légèrement  romenieux  j les  flipul.s  (ubu- 
lé-s  , plus  longues  que  les  pétioles. 

I.es  fleurs  font  axillaires  , & forment  par  leur 
énCmble  une  pinicule  gtéle,  alongée.  Les  pédon- 
cules fort.;m  ordinairement  au  nombre  de  deux 
de  clsaqne  ai&lic  , l’un  prefque  Ample , unifluri.-  i 


l’autre  rameux , plus  atongé , garni  de  quatre  i Cx 
fl.uTS  & plus,  pédicellées.  Ces  pédoncules,  tant 
communs  que  partiels , font  longs,  étalés,  capil- 
laires, prelquc  glabres,  accompagnés  à leur  bal'a 
de  crès-petites  braüécs  courtes,  algues.  Le  calice 
efl  ovale,  piefque  globuleux,  à cinq  divilions 
ovales , aigi'és  j la  corolle  jaune,  petite  ; elle  ren- 
ferme cinq  llyies,  auxquels  fuccedent  des  fruits 
globuleux  , de  la  grandeur  du  calice  , contenant 
cinq  capfules  à deux  petites  poiutes  à peine  fen- 
Àbles. 

Cette  plante  croît  i la  Jamaïque  & au  Pérou. 

(.y-n 

Abutilon  à pédoncules  capillaires.  Sida 
capiiiaris,  Cavan. 

Sida  foiiis  cordato-oblongis , tomtniojis  î ptduncu^^ 
iis  iongijfimis  , capillaribus  i corollis  minimu  , ma* 
culatis  p fubrefiexis.  Cavan.  DilTcrt.  bot.  i.  pag.  lo. 
tab.  I.  fig.  7,  & Diderc.  pag.  174, 

Sida  (atro-fanguinea)^^/iû  cordatis,  acutis , 
ferratis  , airinqu'e  vUivfs  ,•  peduneuiis  uniforis  , fo/i^ 
tariis,  capillaribus  ; caufe  frutUoJo,  Jacq.  Colk'é^. 
vol.  i«*pag.  49  g & Icon.  Rar.  vol.  1.  tab.  1 56. 

Sida  paniculata , var.  Willd.  Spec.  Plant,  vol. 
).  pag.  760.  n*.  78. 

Quoique  cette  plante  réunilTe  une  partie  des 
caraélères  du  ftda  paniculata,  elle  en  diffère  par 
foo  port , par  fes  fleurs  foUtaircs  Sc  non  panicu- 
lées,  par  fa  corolle  , Stc.  Sev  tiges  font  droites  . 
ligneufes  , tomenteufes  , h.iutes  d’environ  deux 
pieds  & plus , garnies  de  feuilles  ovales,  en  cœur, 
velues  à leurs  deux  faces,  algués  à leur  fommet, 
dentées  en  feis  à leur  contour,  alTez  grandes;  les 
fupérieures  plus  & bien  moins  péiiolees  ; les  fli- 
pules  droites , fétacées. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fitnées  dans  l’ailTc-lla 
des  feuilles  , portées  fut  de  longs  pédoncules  Am- 
ples, capillaires , alongés , génicules.  I.e  calice  df 
petit,  globuleux;  la  corolle  fort  petite  , réfléchie 
en  dehors , divifée  en  cino  pétales  d’un  jaune- 
foncé  , uchetés  de  noir  à leur  bafe  ; le  tube  des 
étamines  grêle,  alongé,  velu  i fa  partie  fupc- 
rieure;  les  Ityles  rougeàn  es  , au  nombre  Je  cinq  ; 
les  fligmates  velus,  en  forme  de  rête.  I.e  fruit , 
plus  court  que  le  calice,  efl  compofé  de  cinq  cap- 
fults,  à deux’pointes  chacune. 

Cette  plante  croit  au  BiéAI  Sc  au  Pérou.  T> 

(.y/) 

Abutilon  vifqueux.  Sida  vifcojd.  Linn. 

Sida  foHii  cordath  , ircnatii , lomtnicjïi  ; fiariiui 
fuifolitariis  ; cap  faits  fcpumUctJaribus  , rutundis  , 
dcp'ifn.  Linn.  Spec.  plant,  vol.  a.  pag.  péj.  — 
.^moen  acad.  vol.  j.  pag.  40 î,  — Swartz,Obfcrv. 
bot.  pag.  159.  — Cavan.  Dulcru  boL  1.  pag.  17. 
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5/Vj  (vîfccfj  ) , filiis  ovuio  etrJdli) , enmint- 
tis  , ttnu>0ïms  ftrrjiis  ^ ^ fiiojtj  i 

ptdmituitt  f pttio/o  tongionous  ; Mffutis 

muileii.  Wiilden.  Spec.  Phnt.  vol.  j.  p»g-  746. 
11”.  37- 

Sida  vifcùja  f.u  villefa  , foliij  cordatij  , aeumi- 
natit  { peiiitlis  lungii  ; peduacuJis  tcnaibus,  foUtariii. 
Uiovn  , Jam.  pag.  280. 

AUhta  poputifviiOt  villofo , Uvittr fcrrato.SXodn , 
Jam.  98.  Hill.  1 . pag.  222.  lab.  1 Jp.  fig.  4. 

Sida  vif.ofa.  Lam.  Diâ.  vol.  1.  n“.  10.  Non 
Lhéril. 

C’ed  un  arbrilTeau  dort  1rs  tiges  s'élèvent  i la 
hauuur  de  tiois  à quatre  pieds,  divifées  en  ra- 
meaux étalés,  [.es  fleurs  font  jaunes.  Les  fruits 
renfetméiufept  capfulcs  comprimées  latéralement, 
obtufet  à K ut  fommei.  M.  Poiieau  l a recueillie 
à Saint-Domingue.  T)  ( b'.f.)  Toute  la  plame  eft 
vifqueule.,  & répaml  une  odeur  forte. 

}7.  .\botilon  de  1a  Jamaïque.  Sida  jamaicm- 
fit.  Linn. 

Sida  foliis  ovatit , ftrratit , tomentofis  f 'fiaribat 
attillanbui , fiiâpeduncuUtit  j feminibut  quinit , bi- 
tornibut.  Lir.r.  Spec.  Plant,  vol.  pag.  962.  — 
Amoen.  acaJ.  vol.  f.  pag.  401.  — Svartr,  Obf. 
bot.  pag.  2(8.—  Cavai).  Dilleit.  bot.  1.  pag.  I7. 
tab.  2.  fig.  (.  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag. 
7J7.  n°.  9.  — Lam.  Uiél.  vol.  i. 

Sida  humilior,  foliit  ovaiit  , firraiii , diftiih't 
fitiii  pttiolit  & pidancudit  brtviiti  i ramulU  fiori- 
ftris  foitelaiii , alarîbut.  Brown  , Jam.  280. 

Abutilon  à feuilles  d'otme.  Lam.  n°.  9. 

Ses  tiges  font  hautes  de  dt  ux  pieds;  Tes  feuilles 
ovales,  aigues;  les  flipuhs  droites,  lancéolées; 
les  fleurs  axilUirsi,  piefque  fefl'iles;  le  calice  glo- 
buleux ; les  fruits  renfermés  dans  le  calice , com- 
pofes  de  cinq  capfulcs  tenninées  par  deux  pointes 
aiguës. 

(8.  Abutilon  à fleurs  agglomérées.  Sida  gto- 
merata.  Cavan. 

Sida  foliit  ovato-lanctolatit , deitatit,  fubftffili- 
buti  fioribut  (onglomtratij,  fifitUbot.  Cavan.  Oillert. 
bot.  pag.  18.  tab.  2.  flg.  6. 

Sida  glomerata  ^foliit  ovato-Ianccolatii  j ftrratit  ; 
foribut  fubqoinit . axUUribut , fubfcfUiiat  ; capfulit 
bicomibut.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  7(8. 
n*.  1 1. 

g.  Eadtm , foliit  majoribut,  capfolij  mtuicit. 

Cette  efpèce  s'élève  è la  hauteur  d'environ  on 
pied,  fur  une  tige  droite,  fimpU,  tomenteufe. 
Les  feuilles  font  ovalcs-'anceulecs  , à peine  pétio- 
ieus.  dentées  en  feie,  tomenteufes  ; les  ftipules 
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droites , lancéolées.  Les  fleurs  font  rcffilet  on  pref- 
que  feltiies , réunies  au  nombre  de  cinq  à fix  par 
paquets  dans  l'aifle'.le  des  lëuilles.  Le  calica  efl  cb 
lié  ; la  corolle  jaune  ; le  fruit  compofé  de  cinq 
capfulcs  à deux  pointes.  La  variété  b a les  feuilles 
plus  grandes , & les  capfulcs  prcfqu'obtufes. 


Le  lieu  natal  de  cette  plante  n’eft  pas  connu. 

{y.f.tnhtrb.hjf.) 


59.  Abutilon  1 coiffe.  Sida  calyptrata.  Cavan. 

Sida  cault  htrbauo , glabro  ,*  foliit  cordatit , evu- 
to-ltnuolttit  , oilongit,  dtniatisi  foriiut  folitariit, 
ftminibui  ca>yptratit,  Cavan.  Dillcrt.  a.  pag.  57. 
n“.  95 , & Ditfeti.  f.  pag.  276.  tab.  ijj.  fig.  1. 

Sida  ( nucins  ) , foliit  cordatit , acutit , dtntatit  j 
capfulit  deptefiit  t multtlocularibut  ; loculamtntit  in* 
trortùm  appcndicalatit,  Lhétit.  Sürp.  Nov.  t.  pag. 
1 19.  tab.  (7  éù. 

Sida  notant  f foliit  oblongo-cordatit , acutït , dm* 
tatiti  pedunculii  fobgeminatit , pttiolo  tongioribnt  p 
fioriferit  nuiantibut , capfulit  obtufit,  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  }.  pag.  7J4.  n*.  J9. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  herbacées,  cy- 
lindriques , hautes  de  plus  de  trois  pieds , divifées 
en  rameaux  redrclTés;  l.s  feuilles  diflantes,  pétio- 
lees,  ovales-bncéolées , en  forme  de  coeur,  vbc 
longues , acuminées  à leur  fummet , dentées  en  Ccie 
è leur  contour  ; les  pétioles  plus  courts  que  les 
feuilles,  accompagnés  à leur  bafe  de  deux  llipules 
droites,  capillaires. 

Les  fleurs  font  axillaires , folitaires  , foutenues 
par  des  pédoncules  Amples,  quelquefois  géminés, 
très-longs,  redrtffJs,  capillaires . géniculés  , uni- 
flores  , inclinés  au  moment  de  la  flnraifon.  \je  ca- 
lice elt  globuleux,  i cinq  découpures  élargies, 
aiguës;  la  corol  e d'un  jaune  de  foiifre-foncé  , éta- 
lée , upe  fois  plus  longue  que  le  calice  ; les  pétaks 
incgjlemer.c  echanctes  ; les  étamines  firiiées  à l’ex- 
trémité du  Cube  des  filamens;  les  anthères  arioti- 
dies.  Le  flyle  efl  globuleux  , fillonne  , furmoiité 
de  dix  fligmates.  Le  fruit  efl  prcfque  rond,  com- 
primé , à dix  cannelures  , un  peu  plus  long  que  le 
calice , compofé  de  dix  cipfules  obtufes , moho- 
fpermes;  les  femences  ptefqu'ovales  , compri- 
mées , placées  au  fond  des  capfules  , recouvertes 
d'une  forte  de  coiffe  arquée, lancéolée,  munie  de 
chaque  càté  de  dents  faillantes  , s'étalant  lotfqiie 
les  capfules  s'ouv  ent.  Ce  caraâëre  fe  retrouse 
dans  le  fida  omidcntalit. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Lima,  dans 
les  lieux  fabioneux  , rù  elle  a été  découvette  par 
Dombey.  O ? ( D.feript.  ex  Cavan.  ) 

40.  .\butilon  i feuilles  d'aulne.  Sida  alnifoUa. 
Linn. 

Sida  foliit  ftrratit , fubvillofit  f inferioribut  rotun* 
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àath , torjatit;  rr.tiUs  tllifùch  , f^fenerHiui  /an- 
cto/aih.  Ovan.  DilTert.  bo(an.  I.  pjg.  ix,  tab.  i. 
fig.  IJ.  — Dillan.  Scc. 

Sida  abilfolia  , fahis  oriititlatia  ,ftiratit ,f  licatis. 
Lir.n.  Spec.  P!ant.  vol.  z.  n*.  4. 

Sida  alnifolia\  fa/iis  fahroaando-obovatii  , dtnta- 
tis  , kap  inttgtrrimis  ; ftduniulii  pluriku)  , axiUari- 
kms , }aho  krtvioriiut  i eaffUit  kicornikut,  \\  illdcn. 
Sp«c.Plant.  vol.  J.  pag.  741,  n°.  XI. 

Sida  ctnifolia.  Lam.  D;£k.  li°.  J. 

Sts  feuiilîi  inféiifuios  font  arrondifs.encœurj 
celles  du  milieu  elliptiques,  les  fupérieures. lan- 
céolées i les  itipules  droites , fubulées,  légèrement 
ciliées  { les  fleurs  fcmblables  à celles  de  l abutilon 
épineux.  Le  fiuit  efl  renfermé  dans  le  calice , conv- 
pofé  de  cinq  à fept  capfules  terminées  par  deux 
pointes.  { t'ayti  Aëctilom  à feuilles  d'aulne, 
n“.  J.) 

* ♦ Capfj/ci  au  nomin  dt  fept  i dix, 

41.  AbutiLON  à r.:ui!les  de  charme.  Sida  car- 
fin  folia.  Lien. 

Sida  fiuticofa  , fuliia  kifiriis  , ovato-lanceolath  , 
firratii  ; /erraturis  arUaiii  ^ umkelht  axillarikus. 
Lit.n.  f.  Suppl  pa(î.  507.  — Jacq.  ko'i.  Rar.  vol.  i. 
rib.  lif  . 8r  Co.ieâ.  vol.  i.  pag.  58.  — Cavan. 
Oillrrt.  bor.  j.  pag.  174.  tab.  1 J4.  fig.  1 , & Dif- 
fttt.  1.  pag.  XI. 

Sida  carpinifo/ia  ffo/iit  pvato~ok/ongir  1 fakdapli- 
eato  fertatU ptdancalis  axitlarikur  ^ faOqaadri^orix  f 
capfüu  kitejiraiis.  U il!d.  Spte.  riant,  vol.  3.  pag. 
757.  n«.  8. 

.Sida  ( planicatilis)  , fatiis  ovaia  • /anctolath  , 
ferraiiii  eaolt  coaprejfa  , fiorikui  fulft^jl.'iiux.  Ca- 
van. Dill'crt.  bot.  I.  pag.  14.  tab.  J.  fig.  11.  (^  Ju- 
nior planta.  ) 

Sida  jamaicenfi , \ii.  $ , tarptnifolia.  Lam.  Di£t 
vol.  I.  pag.  4.  n".  9. 

Cette  plante  paroit  tenir  le  millen  entre  le  fda 
jtmaiccnjlt  & le  fda  glomerata  ; elle  efl  bien  dif- 
linâe  de  ces  deux  efpéccs  par  ion  pcit  & par  fes 
capfules  plus  nombrtufes.  Ses  tiges  font  droites  , 
ligneufes  , hautes  d'un  à deux  pieds  &:  plus  s fis 
rameaux  étales,  diflus , comprimés,  légèrement 
pileux , fur  deux  rangs  oppofe  , garnis  de  feuilles 
meiiocreraent  pétiolé;i,  placées  fut  deux  rangs, 
ovales , lancéolées , glabres  i leurs  deux  faces,  fi- 
nement & un  peu  inégaletiKni  deméss  en  feie  , 
veinées ) cirque  dentelure  terminée  par  un  périt 
poil  roidei  lés  ftipuks  droites,  fubulées,  cenni- 
vei.tts,  plus  longues  que  les  pétioles. 

I es  fleurs,  rarement  folitaires,  font  difpofécs 
trois  à cmqenA  mbic  , dans  l'aiffelle  des  feuilles  , 
en  forme  de  petites  on.bêlits  pileulés , de  la  lon- 
gueur des  pétioles.  Leur  calice  i fl  glabre,  laco- 
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folle  jaune.  I.e  fruit  efl  renfermé  dans  le  calice  , 
compofé  de  huit  capfules  félon  Linné  : j'en  ai 
compté  jufqu'à  neuf,  toutes  terminées  par  deux 
pointes  un  peu  divergente*.  Le  fda  planicau/ii  d« 
Cavanilles  cft  la  n.éme  plante,  mais  plus  jeune. 

Cette  plante  croît  à l'ile  de  M.idère,  i Saint- 
Domingue.  f)  (K./.) 

4I.  ADüTliONà  feuilles  émouflees.  Sidarttxfa. 
Lin  II. 

Sidafoliii  canciformikai  , rtixfs  , frrratid , fukiiil 

lomenioft.  l.inn.  Spic.  vol.  X.  n*.  <! Cav.  Diff; 

bot.  t.pag.  i8.  ub.  J.  fig.4,  & Dillert.  f.  p.  174. 
tab.  tjr.  fig.  1. 

Sida  retttfa  yfoliis  okovatla  , apice  drntatid , nta- 
fs  , faktùt  tOT.cniafs  ; pcdunculit  folitariid  , folio 
longioriéui  ; cdpfxUi  moticis.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag.  740.  n®.  IC.  — Rhumph.  te  Pluken. 

Sida  retufa.  Lam,  Di£i.  vol.  I.  n°.  t. 

Scs  feuilles  tbm  accompagnées , à leor  bife , dtf 
deux  petites  flipiilei  droites,  fubulées.  I.e  calice 
efl  anguleux  i il  renferme  un  fruit  compoféde  neuf 
capfules  dépourvues  de  pointes,  Abuti* 

LO.u  à feuilles  émouflees.  ) 

4t.  ABl'TtioN  i fleurs  noinbreufes.  Sida  mul- 
i-fora.  Cavan. 

Sida  faitit  ovatls  , dtntatit  , lomtnrofij ; forik-at 
namtrvfs  , pcdunculia  petiolo  longiorikus,  Cavan. 
Dilfen.  bot.  i.  pag.  18.  trb.  j.  fig.  j. 

Sida  muliifora  f foliid  ovato-cordatis  ^ oktufuf  . 
culit , dentmtis , tomtntofs  ; ptdanculit  fohiariia  , pe- 
liola  longiorikus ; capflU  kiroftratii,  Willd.  Spec. 
Piani.  vol.  J.  pag.  746.  n“.  jj. 

Sii  lips  l'ont  cylindrioues  8f  tomenteufes  , fes 
feuilles  féçérement  (léiioléfs,  ovales,  un  peu  tii 
coeur,  mé.-.iocremen:  obéiifes . dentées  en  feie, 
lomemeufcs , accompagnées  de  llipiiles  droites, 
fubulées,  velues.  Les  fleurs  fort  foliraires,  axil- 
bires,  nombreufes,  fittié.'s  veis  l'extrémité  des 
rameaux  , rapprochées  8é  fiipportées  psr  des  pé- 
doncules velus  , kn'florcs , un  peu  plus  lonp  que" 
les  pétioles.  I.e  calice  cft  un  peu  globuleux,  an- 
guUux  , d cinq  découpures  lancéolées  i la  corolle 
jaune  s le  fruit  renfermé  dans  le  calice  , compofé' 
de  neuf  capfules  à deux  pointes  alungées.  Ces' 
pointes  forment , par  leur  rapprochement , un 
la  keau.  remarquable. 

Cette  ef|  èce  croît  an  Bréfil , oil  elle  a été  re- 
cuLtilie  par  Coromerfon.  ( K.  f in  herk.  Juff.  ) ^ 

I * 

4^.  AruriLON  à feuille»  en  cortir.  Stdt  cord’f, 
folia,  l.inn. 

. S d3folih  tordatU  ^fubanguUth  fftrwh  g villa^, 
£i.  Lu  tt  Spcc.  Piani.  vol.  z-  pag.  — Cavan. 
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Differt.  bot.  i.  pag.  19.  ub.  }.  fig.  1.  — Dil!«n. 

& Plufttn. 

Sida  cordifotia  f ^oHh  ovaiis  ^ cordatis  ^ dentalh  , 
fudunguiatis  , ohupufiuiis  ; ptdunctdis  fotitariis 
tiolo  paitld  hrevioriiiu  i capfulii  iiroflraüt.  Willd. 
Sp«c.  Plant,  vol.  j.  pag.  7jS.  n*.  71. 

Sida  cordifolia.  Lam.  Diâ.  n*.  l6. 

Ses  reuill»  font  quclq^oefois  médiocrement  an- 
guleufes , plus  fouvenc  (impies , dentées  en  fciet 
les  flipules  droites  , pileufes,  fétacées  ; les  pédon- 
cules axillaires , redrelTés  , géniculési  le  calice  i 
cinq  faces , à dix  ftcies  ; les  pétales  médiocrement 
étalés,  à deux  lobes  courts,  inégaux.  Le  fruit, 
renfermé  dans  le  calice , efl  compofé  de  dix  cap- 
fules  à deux  pointes , rapprochées  en  faifceau. 
( Pbyrj  .Abutiion  à feuilles  en  cœur,  n".  16.  ) 

4;.  Abutilon  herbacé.  Sida  htriacta.  Cavan. 

Sidacault  ereSo , piiofo  , ramofo  ; foliis  fuicorda- 
th , crtnato-dtntatis  f peduncatis  petiolo  pauià  érc- 
vioriiuJ  { capfuiis  aovem  , iirojliaiis,  Cavan.  DUT. 
bot.  i.pag.  19.  tab.  fig.  i. 

Sida  htriacta  ,foliis  oiloagij , acuiis  , dcni.itii  , 
iajl  cordatit  ; ptdunculis  foliiariit , pciio/o  pauto  irt- 
vioriius  ; capfalij  biarifiatU.  AVlIld.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag.  7J7.  n*.  69. 

Cette  efpèce  ell  toute  couverte  de  poils  mous. 
Ses  tiges  font  pileufes,  cylindriques,  rameufes}  fes 
feuilles  longuement  péii'olces  , ovales  oblongues  , 
échancrées  en  cœur  i leur  bafe , un  peu  aigues , 
crénelées  & dentées  i leur  contour,  pileufes  ; les 
flipules  droites,  capillaires}  les  ieuts  folitaires, 
axillaires,  fupportées  par  des  pédoncules  un  peu 
plus  courts  que  les  pétioles.  Le  calice  efl  à cinq 
angles,  divifé  jufqu’à  fa  moitié  en  cinq  découpu- 
res I la  corolle  jaune  ; le  fruit  globuleux  , renfermé 
dans  le  calice  , compofé  de  neuf  capfules  à deux 
pointes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
( K.  /.  in  htri.  Lam.  ) 

46.  Abutilon  à poils  luifans.  Sida  micaas. 
Cavan. 

Sida  foliis  fuicordaiis  ^ ovalo.tancioiatis  ^ dtnta~ 
üt  , tomtnio  moUi^mo  micanttius  ; calicibus  g/übo~ 
fit , dtctm  anguUtis.  Cavan.  OilTeit.  bot.  1.  pag. 
19.  lab.  ).  6g.  1. 

Sida  mitant , foiiij  ovatis  , obtufis  , ferratit , re- 
mtntejii,  nitidit  ; ptduntulit  foUtariis  , petiolo  multi 
tongioribas  ; eapfulit  bicomiiui.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  ).  pag.  7j9-  n*.  16. 

Ses  tiges  font  droites , rameufes  , tomenteufes , 
hautes  de  deux  pieds  8e  plus;  fes  feuilles  ovales- 
lanc  éolées , légère  ment  échancrées  en  cœur  à leur 
bafe,  dentées!  leur  contour,  obtufes , un  peu  li- 


A B U 

déas , couvertes  de  poils  tomenteux  8r  luifins  { 
les  pétioles  une  feis  plus  courts  que  les  feuilles , 
munis  i leur  bafe  de  deux  flipules  fubulées , ar- 
quées, retire  ITees. 

Les  fleurs  font  folitaires , axillaires , foutenuet 
par  des  pédoncules  Amples,  géniculés , velus,  un 
peu  plus  longs  que  Us  pétioles,  te  calice  efl  glo- 
buleux , ! dix  angles  , tomenteux  , divifé,  jufque 
vers  fa  moitié , en  cinq  découpures  ! peine  ai- 
gues ; la  corolle  jaune,  ouverte.  Le  fruit,  ren- 
fermé dans  le  calice , efl  compofé  de  neuf  capfules 
terminées  par  deux  pointes. 

Cette  plante  croit  naturellement  à l'île  de  Saint- 
Domingue.  ( K./,  in  htri.  Jajf.  ) 

47.  Abutilon  cacheté.  Sida  maculata.  Cavan. 

Sida  foliis  ovatis,  ftrratit , tomtntofis  ; fioribtu 
fpicatit , itrminaliiut  ; eoroUit  maculaiit.  Cavan. 
DilTett.  bot.  1.  pag.  10.  tab.  ).  flg.  7. 

Sida  maculais  ,foliit  ovatis , obtufis , ftrratit , ro- 
mtntofis  i ptdunculis  axifluribut  , apict  caulis  ract' 
mofis , capfuiis  hicornibus.  W'illd.  Spec.  Plant,  vol. 
3.  pag.  758.  n».  ta. 

Cette  plante  a des  tiges  dures,  Itgneufes,  to- 
menteufes, garnies  de  feuilles  a cernes,  pétioléesj 
les  inférieures  orbiculaiies;  les  fupérieures  ova- 
les, obtufes,  prefque  tronquées  à leur  fommet, 
avec  une  pointe  dans  fon  milieu,  tomenteufes, 
dentées  en  feie  à leur  contour  j les  pétioles  bien 
lus  courts  que  les  feuilles,  accompagnés  â leur 
afe  de  deux  flipules  droites , fubulées,  comen- 
teufes.  . 

Ses  fleurs  font  folitaires  , aiflaires , difpofées , i 
l’extrémité  des  rameaux  , en  forme  d'un  épi  lâche  , 
fnutenues  par  des  pédoncules  g-niculés,  â peine 
plus  longs  que  les  ^cioles.  Le  calice  efl  velu  , à 
cinq  faces,  â cinq  découpures  aigues;  la  corolle 
grande , étalée , jaunâtre , marquée  , dans  ibn  cen- 
tre, de  cinq  taches  rougeâtres.  Le  fruit  cil  ren- 
fermé dans  le  calice  ; il  efl  compofé  de  neuf  cap- 
fules â deux  pointes. 

Cette  plante  croit  à l’île  de  Saint-Domingue.  ^ ■ 
çy.f  in  htri.  JsJ.  ) 

48.  Abutilon  â feuilles  rondes.  Sida  relundi- 
folia.  Lam. 

Sida  foliis  fubcordatis,  fuorotundis , crenatit , to- 
mtniofii  i capfulsrum  rofins  fafciculaùt ^ hirtis.  Ca- 
van. Diden.  bot.  i.pag.  10.  tab.  3.  hg.  6. 

Sida  rotundifolia , foliis  fubrotundo-ovatis  , cor- 
datit , obtufis  , dinlatit  ; pcduncalis  foUtariis , pcuolo 
multà  lottgioribus  ; capfuiis  btatifiatis , anfiis  calice 
longioriitts.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  yf6, 
n».  66. 

Sida  rotundifolia.  Lam.  Diâ.  I.  D°.  I|. 

Les 
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Lf 5 feuilles  font  accompign^es , i leur  baCe , de 
flipiiles  droites,  fubulées)  les  fleurs  foütaires, 
iiillairesi  les  pédontules  droits,  géiiiculés,  plus 
loivjs  <]ue  les  pétioles.  Ls  calice  elt  fpbérlque, 
flrie  , contenant  le  fruit  compofé  de  neuf  capitules 
à deux  pointes.  ( V oyn  Abutilon  i feuilles  ton- 
des, n".  lf.) 

49-  AauTlLONà  crois  lobes.  SiJj  iriloha. 
Cavan. 

Stda  foVtit  'infiriorihus  cordato^renaùs  f fupcrio- 
ribus  dtntaiis  , trilohatisj  mcdio  lanctoiato.  Cavan. 
Dilfert.  bot.  i.pag.  ii.  tab.  i.  fig.  n , 8c  üilT.  f. 
pag.  174.  ub.  iji.  fig.  I. 

Sida  tritoha  ^fruQibus  fuboBotapfilartbas  { faV'is 
aordaih  , irilobatij,  Jjcq.  Hort.  Schoenb.  vol.  t. 
pag.  9.  tab.  141. 

Sida  triloha  , faliit  irilobis , crtrutis  , Uttralibui 
rotundatif  ^ inurmtdia  actuo.  Thunb.  Prodr.  pag. 
117. 

Sida  triloba , feliis  cordatit,  deniatii , trilobit  ; 
iûbo  inurmtdio  aeuio,  longiort  i pedunculh  axilla~ 
ribus,  foliiariis  ; capfulis  muiicis,  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  J.  pag.  764.  n*.  9a. 

Ses  tiges  font  droites , rameufes , cylindriques  , 
médiocrement  velues  , hautes  d'environ  deux 

f lieds  J les  rameaux  grêles  , élancés  ; les  feuilles 
onguement  pétiolées  , un  peu  velues , vertes  i 
leurs  deux  faces  j les  inférieures  ovales-arrondies , 
entières , échancrées  en  coeur , crénelées  à leur 
contour  ; les  fupérieures  divifees  plus  ou  moins 
profondément  en  trois  lobes  , quelquefois  cinq  i 
dentées)  celui  du  miliru  lancéolé  , a peine  aigu  1 
les  pétioles  velus  , accompagnés  i leur  bafe  de 
petites  (lipules  droites , étalées,  ciliées,  lancéo- 
lées. 

Les  fleurs  font  foütaires , axillaires , foutenues 
par  des  pédoncules  fimples.  droits,  ciès-longs  , 
géniculés,  inclinés  d leurs  articulations,  pileux, 
filiformes.  Le  calice  efl  glabre,  anguleux,  pyra- 
midal , s'ouvrant  en  cinq  découpures  ovales , un 
peu  algues)  la  corolle  blanche,  à peine  plus  lan- 
gue que  le  calice  ) les  pétales  entiers  , artomlis  , 
féttécii  en  onglet  à leur  bafe  ) les  étamines  nom- 
breuCes , portées  fur  des  filamens  capillaires  , au 
fommet  d'un  tube  court.  Le  fruit  eft  co-npofé  de 
huit  capfiiles  au  plus  , renfermées  dans  le  calice  , 
obtufes  1 leur  fommet. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Konne-Efpérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T> 

(F.  V.) 

fo.  Abutilon  à feuilles  teioées.  Sida  ternata. 
Thunb. 

*-  Sida  foliis  iinatij;  foliolii  lanceolatii , rtmoù 
ferratu.  Thunb.  Prodr.  pag.  1 18.  — Linn.  fiuppl. 
Batanljae.  SuppUmciu.  Tomt  L 


pag.  507.  — 'Willd.  Spec.  Plant,  vol.  psg.  7<if. 
n®.  9} Lam.  Diét.  t.  n®.  }l. 

J'aucois  été  porté  à Croire  que  cette  lii'giiüère 
efpèce  i feuilles  ternées  n'étoit  qu’une  variété  de 
la  précédente,  dont  les  lobes  des  feuilles  fupe* 
rieures  font  quelquefois  rértétis  ptefqu'en  pé- 
tiole 1 leur  baie,  8f  paroiffeiit  alors  offrir  trois  lo- 
liolei , fi  Thunberg  ne  l'edt  point  mentionnée  , 
dans  le  catalogue  de  fes  plantes  du  Cap  de  Boiine- 
Efpérince , comme  une  efpèce  dillinèU  de  1a  pte- 
cédente. 

f I.  Abutilon  à feuillet  de  ricin.  Sida  rietnov 
des.  Lhérit. 

Sida  foliis  qitinauelobis  , ferratis  , acuminatis  ,* 
ariltis  biarijlatis,  LMrit.  Stitp.  Nov.  vol.  t.  pag. 

I IJ.  tab.  JJ. 

Sida  ricinoidts , foliis  fubpeltat^  , goinqiselabis  ; 
lobis  ovatis  , acutis  , dentatis  , indivifis  ; ptdaicu  ia 
fubaniforis  ^ capfuiis  biarijlatis.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  5.  pag.  76/.  n*.  9 J. 

Sida  (palmata  ) , foliis  palmaiis  , magnis , yurn- 
juangulatis , ferratis  ; jlipulis  nuilis  , fiaribai  fobum- 
bellatis.  Cavan.  Dilfert.  bot.  1.  pag.  ao.  tab.  j. 
fig.  J. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  grande» 
feuilles  parfiirement  fcmblables  à celles  du  ricin, 
i cinq  lobes  entiers  8r  non  finués  comme  dans  l'ef- 
pèce  fuivante.  Ses  tiges  font  droites  , rameufes, 
haut. s d'environ  trois  pieds,  piletifes,  roulfeà- 
tres)  Iesfeuill-5  longuement  pétiolées,  amples, 
en  coeur  i leur  bafe,  divifées , i leur  contour , en 
cinq  lobes  inégaux  , ovales  , acuminés , légère- 
ment velus  , d'un  vert-gai , plus  pâles  en  delfous , 
à nervures  faillantes)  les  pétioles  velus  , cylindti- 
ques,  dépourvus  de  ftipules. 

Les  fleurs  font  axillaires,  foütaires  aux  feuilles 
inférieures  j dans  les  feuilles  fupérieures,  une  fleur 
folinite  8c  une  antre  à pédoncule  rameux  8c  miil- 
tiflore,  foliacé.  Ces  pédoncules  font  filiformes, 
velus,  articulés,  plus  courts  que  les  feuilles.  Le  ca- 
lice eft  velu  .glanduleux,  à cinq  découpures  ouver- 
tes,lancéolées.aiguès.  La  corolle  eft  d un  pourpre- 
clair  , à peine  plus  longue  que  le  calice  ) le's  pé- 
tales velus,  tronqués  obliquement  à leur  fommet) 
les  anthères  portées  fur  des  filamens  courts  au 
fommet  du  tube  ) l'ovaire  conique,  a huit  ftees  ) 
le  flyle  â huit  divifionscapiîhires,  réfléchies  à leur 
fommet)  les  ftigmates  petits , en  tête.  Le  fruit, 
teiifermé  dans  le  calice , ell  compnfé  de  huit  cap- 
Iules  anguleufes  , terminées  par  deux  pointes 
roides. 

Cette  plante  a été  découverte  au  Pérou  par 
Dombey.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  du 
Pari».  O (.y, f.) 
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52.  Abutii  on  à feuUUs  de  jitrophi.  SUt  /<- 
irophoitti,  Lhérir. 

Sidi  foliis  pjlTtmh  , pthath;  Ijdniij  lanccolj- 
tri  t nmcintUo  /aiaiii,  l.hérit.  Siitp.  Noy.  vol.  I. 
pag.  117.  tab.  jû.  — Lam.  Illuftr.  Gen.  tab.  578. 
fig-  1. 

Sida  jairopholdes  f fôtiis  faipeUaiii  , fiptemdoîro 
pa/mjtii;  lobis  lancgotatis  , acumînatis , pinnatif- 
dis , dtntatis  ; ptduttculis  muUi^oris  , capfilis  Jat- 
Willdcn.  Spec.  Plant,  vol,  }.  pjg.  76J. 

n*.  96. 

Sida  ( palmau  ) , foiiis  palmatis , pe/t.;tis  ; lati- 
niii  lanuolatis  , ftrratis  , incijis,  Jac().  ïcon.  I\ar. 
vol.  j.tab.  Î47,  lie  Colle ft.  2.  p.ig.  ;}(!. 

Sida  palmau.  Cavan.  Difftit.  J.  pag.  274.  tab. 
iJi.Sg.  5- 

Cette  plante  , parfaitement  diflinguée  de  la 
prdreilente  par^a  lobea  de  fei  fsuillfi  étroits, 
profonds,  (imiés,  ondulés  à leur  contour  , pour- 
roit  bien  cependant  n'étre  qu'une  variété  de  La 
même  efpèce,  d'autant  plus  que  les  parties  de  la 
ftuû.fication  n’offrent  que  de  très-legètes  diffé- 
rences. l.es  tiges  font  droites  , rameufes  , hautes 
de  deux  pieds  , glabres  ou  légèrement  velues»  les 
feuilles  grandes , palmées . un  peu  velues  en  def- 
fous , orbiculaires , prefque  peltées  s les  découpu- 
res fouven:  au  nombre  de  fept , lancéolées  , ai- 
guës, dentées  en  feie  , à échanctures  artonJies , 
iifeguli  '‘tes  i les  pétioles  de  la  longueur  des  feuil- 
les , velus , avec  des  taches  violettes  , dépour- 
vus de  (lipides. 

Les  Reuis  offrent  une  forte  de  paniciile  teimi- 
nale  , ramiufe,  tiès-làche;  chaque  rameau  acenm 
pagné  d'une  petite  feuille  pétiolee  } les  pédon- 
cules droits  , de  couleur  pu'purine  , velus  j fou- 
vent  un  pédoncule  (ii^le  , uniflore , & un  fé- 
cond dans  la  même  aiffelle , charge  de  plufîeurs 
fleurs.  Le  calice  e(l  velu  , à cinq  découpuirs  lan 
ceolées,  aigt  ës  » la  corolle  à pe*ne  plus  longue 
que  lecibce;  les  pétales  entitts  ou  médiocrement 
échanctés.  Le  fruit , renferme  dans  le  calice,  ell 
compofé  de  huit  capfules  monofpernies , à ifcu» 
pointes  qu'elles  perdent  fouvent  par  la  culture. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  On  la  cultive  au 
Jir.f  n d.s  Plantes  de  Paiis.  Elle  a été  découvetie 
par  Dombey.  O 

Abuticon  des  Indes  orientales.  Sida  oritn- 
taiit.  Cavan. 

Sida  faliis  cvata-acutis  , au!  rhomieis  , infirni 
irugris^fafù  iniqU'tlittr firraid ^ jsipalit  oùiongis  , 
linra-iiui;  cupfalis  muliiis.  Cavan.  Oillert.  bot.  1. 
pag.  2t. tab.  II.  6g.  I. 

S:da  OTÎcutaHs J f.i.is  ovatis  , acumiajtis  , diK~ 
laiii  , ÿlülris  ; pcdiun,.Ht  unifiotis  , axiUaribui  j 
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capfulis  mutids.  Willd.  Spec.  Plant.  voL  pag. 
7j7-ii°.  10. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  raineaui  alternes,  cy- 
lindriques , garnis  de  feuilles  médiocrement  pé- 
tiolees,  ovales-lancéolées , glabres  i leurs  deux 
faces  , inégalement  dentees  , quelques-unes  de 
forme  prefque  rhomboïdale,  entières  à leur  (-artie 
inférieure  i les  unes  obtufes;  d'autres  aigues  à leur 
foir  met , accompagnées  de  ftipules  oDiongues , 
linéaires,  an  moins  auffi  longues  que  les  pétioles. 
Les  flenrs  font  folitaires,  axillaires , foutenues  par 
des  pédoncules  prefque  de  la  longueur  des  pétio- 
les. La  corolle  t il  jaune  ; le  calice  anguleux . à cinq 
découpures,  marqué  de  dix  (tries  à fa  bafe  ; il 
prend  la  forme  d'un  godet  à la  maturité  des  fiuits 
u'il  renferme.  Ceux-ci  font  coiiipofcs  de  neuf  i 
ix  capfules  obtufes. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Sonnerai 
dans  les  Indes  orientales.  ( K.  J',  in  htri.  Lam.  ) 

$4.  AsutlLON  didiqué.  Sida  dijlidia.  Cavan. 

Sida  foUii  difiichi  a/urnis  , arvalo  • laactolatis  ; 
fioribus  axiUanaus  , folicariii.  Cavan.  Icon.  Rar. 
vol.  y.  pag.  12.  tab.  452. 

Cette  efpéce  a des  tiges  hautes  de  deux  pieds  , 
cylindriques  , divifées  en  rameaux  alternes  , lé- 
gèrement lomenteux  , garnis  de  feuilles  alternes  , 
fut  deux  rangs , ovales-'lancéolées,  écbincrées  en 
coeur,  dentées  à leur  contour  , un  peu  tomenteu- 
fes  i leurs  deux  faces  ; les  pétioles  plus  courts 
ue  les  feuilles,  accompagnés  à leur  baie  de  deux 
tpules  courtes,  fubulées,  caduques. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitaires,  foutenues  par 
des  pédoncules  droits,  articulés,  longs  d'un  pouce 
& plus.  Le  caliteelt  divifé  encinqdecouputes  ova- 
les , aiguës»  1a  cocole  irès-ouvetre , d un  j.iune- 
foncB , traverfée  par  des  veines  plus  vives»  les  lé- 
tales ovales,  retiecis  i leur  bafe  » les  anthéies 
arrondies,  jaunâtres,  ainflque  le  tube»  l'ovaire  glo- 
buleux , comprimé  » le  flyle  à douxe  ou  treize  ue- 
coiipiires  capillaires  » les  fligmates  globuleux.  La 
fruit  eflun  peu  plus  court  que  le  calice,  globu- 
Uut , comprimé  , compofé  de  douze  ou  treize 
caplulcs  monolpcrmes  , ovzles , aiguës  , à une 
loge,  a deux  valves»  les  femences  noirâtres,  glo- 
bulcufes  , recouvertes  pat  une  Loliole  ovale , 
crépue. 

Cette  plant»  croît  à la  Nouvelle-Efpagne.  {Dtf- 
cript.  ex  Cavan.  ) 

Sy.  Abut!I.on  cilié.  Sidn  diiarit.  Linn. 

Sida  foiiis  ovalibus  , rtiujîs , firraiis  ; ftipulit  li- 
neariius  , csliuiis  ,■  ftminibus  muritalis.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  961.  — Amœn.  aca.l.  voL  y. 
pag.  401.  — Cavan.  liifl'ert.  bot.  1 . pag.  21 . tab.  y. 
Mg.  9 , Sc  Difféft.  y.  pag.  ayy.  tab.  27.  fig.  2.  — 
iwatts,  Obfïtv.  pag.  2y7- 


Digitized  by  Google 


ABU 

S!4a  tllUrh , fillh  Urueolatij  , trancsih , tafi 
flifuaeatis  ; Jtipu/is  tinearibtu  , ci/ijcia  , fiort  ion~ 
giariiut  f fornua  fotilariij , /aèfejjt/r6ui  ; capfutis 
mafias , mmUaiii.  W'illd.Spi.c.  Piim.  vol.  f.  pag. 
74t. Il*,  ii. 

Malva  mùtor,  jupina , betonieâfolio , fort  coccl- 
nto  , ftminibus  ajptris.  Sloan  , Jim..  96.  Hift.  1. 
pag.ii7.t1b.  IJ7.  fig.  1. 

Sida  ci/iaris.  Lam.  Diél.  vol.  i.  ti*.  7. 

Srs  feuilles  font  petites , ovales  , obtufes  ; les 
fleurs  d'un  jaune  un  peu  rougeâtre.  I.e  fruit  eft 
tenfermé  dans  le  calice,  compofcde  cinq  à fept , 
quelquefois  huit  capfules  . d’apri'S  Linné  s com- 

fiiiniées,  hétiflees,  fans  pointe  bien  fenfible  â 
eurfommet.  { Keyeq  Abdtilon  cilié,  n'.p.) 

56.  Abutilon  i petites  feuilles.  Sida  mycr»~ 
phylla.  Cavan. 

Sida  eculc  trtSo , dura  , ramoffîma  ; foftiM  ovaiij  , 
dtniat  s , parvis  { foribus  aiti  Ijriius  , pluriàus  in 
sauts  & ramorum  apUiius.  Cavan.  Uiffert.  but.  I. 
pag.  ii.  tab.  li.  fig.  i. 

Sida  microphylta , foliis  tlliptisis  , dcntjils  ; pt- 
duncuiis  Jalitariis  , pesiolo  longiotibus  ,*  capfuiis  bi- 
cornibus,  WlUden.  Spcc.  Plant,  vol.  j.  pjg.  759.  ' 
11».  If.  ^ 

Ses  tiges  font  dures,  presque  ligneufes,  hautes 
de  deux  pieds  Sc  plus , rameuies , gainies  dt  touil- 
les alternes,  médiocrement  petioîévs , petites, 
ovales,  pielqu'uliiptiques  dentées  à leurs  bords, 
obtufes  à leur  fommet , glabres , accon>pagné.‘s , 
â la  bafe  des  pétioles , de  doux  Ilipules  ton  pe- 
tites, droites , fétacoes. 

Les  fleurs  font  nombreufes,  axillaires  , péd<>n- 
culées , fituées  à l'extrémité  des  rameaux  £>:  des 
tiges  i les  pédoncules  géniculés , un  peu  plus 
longs  que  les  pétioles.  Le  calice  efl  à cinq  faces, 
divifé,  jufque  vers  fa  moitié  , en  cinq  découpures 
très- aigues  à leur  fommet  ; la  corolle  jaune.  Ix 
fruit  efl  renfermé  dans  le  calice , compole  de  fept 
capfules  terminées  par  deux  pointes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientdes, 
où  elle  a été  recueillie  pat  M.  Sonnerat.  ^ ( K.yl 
in  hsrb.  Lam.  ) 

J7.  AbdIIION  hétiffonné.  Sida  murùaxa.  Car. 

Sida  fotiii  lancealütls , ftrrasis  ,*  foribus  faicapi- 
taiis  , capfuiis  muacaiis.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  6. 
pag.  78.  tab.  J97.  fig.  1. 

Très-remarquable  par  fes  petites  feuilles  8c  par 
fes  capfules  h.-rifTées , cette  plante  a des  tiges  droi- 
tes , hautes  d'un  pied  , divifées  en  rameaux  alter- 
nes , velus,  garnis  de  feuilles  petites,  alternes, 
laiKéolées , larges  d’une  ligne , longues  de  quatre  â 
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cinq  , vertes  8c  glabres  â leur  face  lupétit  ure  , 
couvertes  en  deffous  de  poils  blanchâtres,  aigues 
8f  dentees  en  feie  ver*  leur  fommet  j ks  polioles 
de  la  longueur  des  feuilles  i les  ftipuici  f.  yeufes , 
velues  , un  peu  plus  courtes  que  les  pétioles. 

Les  fleur!_  font  axillaires,  folitaires,  prefquera- 
mairécsen  tête  à l'extrémité  des  rameaux  , foute- 
nues  par  des  pédoncules  pileux,  filiformes.  Le  ca- 
lice ell  globuleux,  à cinq  angles,  i cinq  décou- 
pures lancéolées,  velues;  la  corolle  d'un  jaune- 
foncé,  une  fois  plus  longue  que  le  calice,  à cinq 
pétales  ovales,  oblongs  , obtus,  rétiérisà  leur 
bafe  i le  tube  des  étamines  ventru , plus  court  que 
la  corolle  i l'ovaire  globuleux;  le  (lyle  fimple  , â 
fept  divifionsi  les  (ligmjtes  épais.  Le  fiuit  efl  pe- 
tit, globuleux  , plus  petit  qu'un  grain  de  voivre, 
ceinpqfé  de  fept  capfules  monofpermes,  li.IttlTces 
de  petites  pointes  placées  dans  des  folfettes,  ter- 
minées par  des  pointes;  les  femen- es  brunes, 
ovales,  comprimées,  munies  dune  petite  pointe 
latérale. 

Ce'te  plante  croît  à la  Nouvel'e-Ffpagne , pro- 
ehe  Chalnia.  Kile  y fleurit  au  mois  d'aoùt.  ( Utf- 
sript  ex  Cavan.  ) 

fS.  Ab’Jtilon  des  Canaries.  Sida  canariso/îs, 
Willd.  '' 

Sida  fvliis  lanceolatis\  fublinearibus  , denratis^ 
fubg/abris  ; prdunculis  folttarlis  , axiilaribus . lonvi~ 
tfidins  foliaram  ; capfuiis  iirofraiis.  Willd.  àpéc. 
Plant,  vol.  f.  pag.  75 y.  n°.  4. 

Sida  ( alb.i  ) , fotiis  ovaio-oblangis , anguflis  ,f,r- 
ratis,glab‘isi  pidunculis  tong.jjimis , ereetis  ; ftig- 
matibus  parpurtis , axillis  inemibus.  Cavan.  Uilf. 
bot.  I.  pag.  ta.  tab.  j.  fig  8. 8c  DilTert.  1.  p.  48. 

y ulg  ’irtmtnt  thé  des  Canaries. 

C’efl  un  petit  arbulle  â tige  droite , cvlindcique , 
glabre  , rameufe  ; les  rameaux  alternes  . un  peu 
I comprimés  vers  leur  fommet  , de  couleur  cen- 
I drée , garnis  de  feuilles  alternes , prefque  fefliles , 

: ovales  , qblongues  . lin  peu  obtufes  i les  rupeneu- 
res  plus  étroites  , linéaires , lancéolées  , aig  èt, 
dentees  en  feie  1 leur  contour , vertes , glabres 
1 en  deffus , blanchâtres,  douces  & un  peu  pubef- 
tentts  en  defîous , longues  d'un  pouce  Sc  plus, 
rétrécies  en  un  pétiole  court  à leur  bafe , munies 
de  deux  petites  btaâées  droites , fétacées. 

Les  fliurs  font  fol  ira  ires . axillaires,  portées 
fur  des  pédoncules fiir.ples  , filiformes,  génicnies, 
plus  longs  que  les  feuilles.  Le  calice  elt  glabre, 

' verdâtre,  anguleux , divifé  pr-ifr.nJémer.tcn cinq 
, découpures  planes,  un  peu  élargies,  orefqne  rhom- 
bo'idales,  aigues.  La  corolle  tfl  blanchâtre,  un 
peu  plus  longue  que  le  calice  ; l’ovaire  globukux , 
marqué  de  neuf  à dix  filions , auMm  de  flylts  ; les 
fligmatcs  de  couleur  pu'ptiHnr  1 le  fruit  plus  coutt 
que  le  calice,  compufé  Je  Oeuf  on  dix  capfuks 


Digitized  by  Google 


20 


ABU 


ABU 


brunes,  f omprimées , anguleufesà  leur  bord  in- 
terne, monofpermes,  tetminucs  pir  deux  pointes. 

Cette  plinte  croît  aux  îles  Canaries.  Clle  m’i 
été  communiquée  par  M.  [..edru.  fj  ( /^./.  ) 

Ouelques  habitans  des  iU  s Canaries  rubOituent 
fes  feuilles  au  thé,  qu'ils  appellent  en  effet  de  te 
nom.  Elles  font  fudorifiques,  d'une  faveur  un  peu 
amére,  aflet  agréable.  On  enleve  ces  feuilles  des 
tiges  avec  précaution,  & on  les  met  fécher  dans 
un  lieu  fec . à l'abri  du  foleil  ; & pour  juger  li 
elles  ont  perdu  toute  leur  humidité  , on  les  cou- 
vre d'un  papier,  Sc  l'on  paffe  deffus  des  lames  de 
fer  chaud.  Dès  qiie  le  papier  ne  prend  plus  d'hu- 
midité, ces  fcui.les  font  renfermées  dans  des  va- 
les  bien  nëtoycs,  fans  odeur , pour  s’en  fervit 
au  befoin. 

jp.  Aeutiion  à longues  (lipules.  Sitia /lipu/aia. 
Cavan. 

Sida  foliit  laitciohtis , dcntaiii , ûcutis  , pilofis  ; 
fiipulu  /onpis  f tinearihus  , ciliatis  , jiort  dongiuriâlij. 
Cavan.  Diffcrt.  bot.  t.  pag.  il.  tab.  5.  6g.  lo. 

Sida  (lanceolata),  foliis  lanctolatis , ftrraiis  ; 
Jlipulis  liaeariius,  atutu  , nervofis.  Reti.  Obfetv. 
4.  pag.  iS. 

Sida  lanccoiaia  , foliii  ohlongo-lanceoletit , dtn- 
tatis,  giahriufiuUt  i ptduncuUs  axillarihui  , ftiita- 
riis  ; capfuin  hirojlrath  j /lipu'is  üruari.-’ua  , rterxo~ 
pi  , ptdumuio  long  oriiua,  Willdcn.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag.  7}6.  n“.  j.  . 

Cette  plante  eft  haute  d’enviton  un  pied.  Ses 
tiges,  ordinairement  errudées  à leur  partie  infé- 
rieure , font  droites  , cylindriques  , dûtes , ra- 
meufes , prefque  glabres  ou  légèrement  tomen- 
leufes,  garnies  de  feuilles  alternes  , lancéolées  , 
médiocrement  pétiolées  , oblongues  , aiguës  à 
1*.  ur  fommet , rétrécies  d leur  bafe  , dentées  en 
fcie>  prefque  glabres  ou  un  peu  pileufes,  longues 
de  deux  pouces  Sc  plus  , accompagnées  de  deux 
(lipules  linéaires  , ciliées , nerveufes,  plus  longues 
que  les  pédoncules  j fouvenc  l’une  des  deux  tld 
filiforme. 

Les  fleurs  font  folitaices,  axillaires , foutenucs 

Î>ar  des  pédoncules  courts , Amples , à peine  plus 
ongs  )ue  les  pétioles,  géniculës  vers  leur  m.ilieu. 
le  calice  eldgfobuleux.à  cinq  découpures  ovales, 
aigues  ; la  corolle  jaune  ; le  ftuit  renfermé  dans  le 
cal:ce , compofé  de  cinq  d fept  capfules  terminées 
par  deux  pointes. 

Cette  plante  croît  à l'Ile-de-France  8f  dans  les 
Indes  orientales.  Elle  m'a  été  communiquée  par 
M.  Dupuis,  if}  { y.f.'i 


' axiUit  J'uofplnopt.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
j 961.  — Cavan.  Diffcrt.  bot.  I.  pag.  a},  tatà.  J. 
ng.  Il , & Dilfcit.  1.  p.  48.  — Swarti , Obf.  IJ7. 

Sida  rhomhifa/ta  , foliJa  ohtongato.danceolans  * 
dentatis , bap  iuntiformibus  , iategtrrimii  p^duncu- 
1 lis  ptiiclis  multà  iuagioriiut  ; capfulit  bUernibat. 
Widd.  Spec,  Plant,  vol.  }.  pag.  745.  n“.  18. 

Si'ia  (ihombi folia),  foliii  U-.uolat.-rhomboi- 
dtii  , ftrratii  , brtviter  p<tiolatii  ,•  pipulis  capitlari- 
fctaeiis  , axil/is  fubfpiuopt  , fioribut  longi  ptduncu- 
latit,  Michaux,  Flot,  boréal.  Amer.  vol.  1.  p.  4;. 

Malva  minor,  ertiia  , bttanietfolio  ; port  laieo  ; 
ftmine  dupiici  , ropro  pradita,  Sloau  , Catal.  pé. 
I Hlld.  I.  pag.  117. 

Sida  rhombifolia.  Lam.  Di£d.  I.  n°.  4. 

Ses  feuilles  font  ovales-Iancéolées , entières  8e 
rétrécies  prelqu'cn  coin  à leur  partie  inférieure , 
dentees  à leur  partie  fupétieure  ; elles  deviennent 
fouvent , à la  fécondé  année  de  culture , ovales, 
oblongues , point  ihomboidalcs.  Les  Idipules  font 
droites,  fubuléesi  les  fruits  compofés  de  neuf  cap- 
fules terminées  par  deux  pointes.  ( K oyt[  Abuh- 
LON  à feuilles  eu  rhumbes,  n°.  4.) 

6l.  Abutilon  blanchâire.  Srda  cantfems,  Cav. 

Sida  eaalt  hamili  ^fruticofo  ; foliis  rhomboidihas  , 
fubzùi  viUopjfimis  , lubfepùiéus  ; pipulis  fttattis  , 
nigris , crtciis,  Cavan.  CilTert.  botaii.  1.  pag.  ly. 
tab.  8.  6g.  ). 

Sida  (antfitns,  foliis  rhombio-ovatis , apiec  dtrt- 
tatîs  , fubiits  tomtatops  ; ptdajuuiis  folio  longiors~ 
iui.  WilU.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  740.  n°.  19. 

Cette  p’ante  s'élève  peu.  Sis  tiges  font  à peint 
longues  d’un  pied , ligneufes.ttès-rameufcs,  poiir- 
vuts  de  longues  racines  perpendiculaires , très  du- 
res ; les  rameaux  pendans,  garnis  de  dèiiillas  al- 
ternes, d peine  pétiolées,  petites,  rho-nboidales . 
dentées  vêts  leur  fommet,  glabres  en  deffus , blan- 
châtres & comcntrufcs  en  deffous } les  ftipufi 
droites,  fétacces  , noirâtres.  Les  fleuis  font  axiU 
laites , foliiaites  ; les  pédoncules  géniculés  , plus 
longs  que  les  feuilles.  Les  autre  s parties  n'ont  point 
été  obfetvées. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  , ofl  elle  a été 
reaieillie  par  M.  Adanfuii.  ( Dipript.  ex  Cav.) 

61,  Abutilon  du  Cap.  Sida  capenps.  Cavan. 

Sida  cûule  ramopjpmo  ; foliis  ovato-lanceolatis  , 
quandoque  fubrotuado-ovatis  , dentatis  ,'  pipulis  cilia~ 
tis , capfuiis  muiicis,  Cavan.  D.ffett.  bot,  i,  p.  ij. 
tab.  II.  6g.  y , & Difléri.  1.  pag.  49. 


60.  Abutilon  rhomboïdal.  Sida  rhombifolia. 
Linn. 

Sida  foliis  lanctclaiis , rhomboidibus  y ferralis.}^ 


Sida  capenps  , foliis  ovato-lanceolatis  , dentatis; 
pedunculis  foliiariis  ; P'puUs  linearibus  , eiliaiis , pt- 
siolo  iengioribus  ; capfuiis  muiicis,  Wilid.  Spec. 
Plant,  vol.  5.  Rag.739.  11®.  14, 
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Althéa  majerafparana  , mtiocfiu  angufiis  foiih  , 
fruâj  ex  a'isfaliorum  pedicuio  curto,  Piukcn.  Alîîi. 
pag.  i{.  tab.  140.  fig,  f. 

Scs  tiges  font  droites,  rudes,  iris-dures,  rrès- 
rameuftfs , hautes  de  deux  pieds  St  plus  s les  ra- 
meaux élancés , redrclfés  , garnis  de  feuilles  pref- 
que  fcdiles  , ovales  lancéolées  , quelquefois  un 
eu  aitondies,  dentées  en  feie  à leurs  bords  i les 
ipules droites,  linéaires  , élargies  , ciliées  , plus 
longues  que  les  pédoncules.  Les  fleurs  font  axil- 
laires, folitaires  , médiocrement  pédontulces  1 le 
calice  à cinq  faces  pyramidales,  à cinq  decoupu- 
rts  aiguës;  la  corolle  jaune  j le  fruit  prefque  glo- 
buleux , renfermé  dans  le  calice,  compolé  d'en- 
viron neuf  ou  dix  capfules  obiufes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
Elle  y a été  recueillie  par  M.  Sonnerai.  {Defeript. 
ex  Cavdn. ) 

fij.  Abutiios  fubéreux.  Sida  faienfa.  Lhérit. 

Sida  foliit  ovalitus  , fjèinâfo-  dentatit  ; cortice 
faierof).  Lhérit.  Stirp.  Nov.  1.  pag.  11;.  tab.  jq. 

Sida  ( fube  rofa  ),  yb/iir  ovatis , dentatis  ^ /lirju- 
tîs  ; pedwieulis  axiUaribui , unijloris  , petiolo  dupià 
longiarièüs  ; capfuiis  hicornihui  , eaaU  ^afi  fubtrofo, 
Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  j.  pag.  758.  n*.  1 j. 

ArbrilTeaii  dont  les  tig.s  font  droites,  rameu- 
fes,  velues,  hant.  s d'un  à deux  pieds,  revêtues , 
principalement  i leur  bafe,  d'une  ecorce  fendue 
& prefque  fubéreufe.  Les  feuilles  font  ovales, 
ptefqu'en  coeur  , dentées , prefqu'incifées  , ner- 
veufes,  plillées  dans  leur  jeunelfe , pâles,  velues , 
un  peu  pendantes,  longues  de  deux  pouces,  fur 
un  pouce  Dr  demi  & plus  de  largf  ; les  pétioles 
velus,  une  fois  plus  Courts  que  Tes  feuilles;  les 
llipulcs  droites  , fubulées,  herilTées , ttes-cadu- 
quts. 

Les  fleurs  font  folitaires , axillaires , fupponées 
pat  des  pédoncules  droits  , articules  , plus  longs 
que  les  pétioles.  Le  calice  eft  velu , à cinq  décou- 
pures ovales , acuminées  ; la  corolle  jaunâtre , pui- 
putine  vers  fa  bafe  ; les  pétales  cunéiformes , â 
deux  lobes  inégaux , obliques , légénnnent  finués  ; 
le  tube  des  ét.amines  velu , terminé  par  des  iila- 
mens  courts  , capillaires , fupportant  des  anthères 
téniformes,  â une  loge.  L'ovaire  td  conique,  lui- 
nion’é  de  neuf  flyles  connivens  i leur  baie,  jau- 
nâtres à leur  fommet  ; les  fligmates  en  tête  , de 
couleur  putpuiine.  Le  fruit  eft  compofé  de  neuf 
capfules  monofpermes,  ridées  Sc  en  belle  exté- 
tieutement , terminées  par  deux  pointes  les  fe- 
mences  brunes , Iblitaires. 

Cette  plante  croit  â la  Nouvclle-Efpagne.  T; 
( Defcripi.  ex  Uiérii.  ) 

iq,  AlumoN  ailé.  SJiUpinnuia.  Cavan.. 
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Sida  ful'aeaxiie  t foiih  imhieatij  , pinnatiS  ^ in~ 
fente  tomentvfis,  Cavan.  Icoli.  Bar.  vol.  J.  pag.  ip. 
tab.  qii.  fig.  1. 

Ses  racines  font  épaiffes  & rameufes  ; fes  tige» 
prefque  nulles  ; les  feuilles  non.breufes , imbri- 
quées , â peine  longues  de  fix  lignes , tomenteufe» 
& blanchâtres  en  ddîous , ailées , compofées  d'eiv- 
viron  fept  folioles  linéaires  , dtcurremes  fur  iii» 
pétiole  plane  , élargi  à fa  halé  ; les  deux  folioleq 
inféiieures  imitant  deux  ftipults  fubulées. 

Les  fleurs  fort  folitaires , feffdes  , asi  laires  i 
leur  calice  ovale,  velu , à cinq  découpures  aiguës; 
la  corolle  jaunâtre , â cinq  petaUs  ovales , obltmas  » 
obtus  i les  anthères  toiigcâtics,  ptefquî  felliltS-, 
lactés  â rextréniité  d'un  tube  ventru  à fa  bafe. 
'ovaire  eft  globuleux, coinotime,  à onxe  ou  tteixe 
filions  (le  ftyle  fimple,  d'viié  en  autant  de  parties  ; 
les  fligmates  épais.  Le  fruit  eft  globuleux  , coir.- 
pofé  de  onze  à tteiie  capfules  monofpermes  ; le» 
lemences  rénitermes. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  , au  pied  du  mont 
Chimboraco.  if  (Defirip:,  ex  Cavan.} 

6y.  AbutilON  fans  tige.  Sida  acauiis.  Cavan. 

Sida  foiih  minatit  , pinnath  ,•  pinnalit  quinque 
trifidii , tomemojh.  Cavan.  Icon.  Bar.  vol.  j.  pag. 
I }.  tab.  qqi.  fig.  1. 

Ses  racines  rcffemblent  i celles  de  l'efpèce  pré- 
cédente. S.’S  feuilles  font  routes  radicales,  tomen- 
teufes,  lott  petites  , ailées  , compofées  de  cinq, 
folioles  trifides,  obtiifes;  les  ftipul.s,  les  pétioles 
& les  fleurs  comme  dans  l'efpèce  précédente.  Lé 
calice  eft  tomenieux , â cing  découpures;  la  co- 
rolle jaune,  une  fois  plus  longue  que  le  calice  ; 
les  pétales  oblongs, obtus,  rétrécis  en  ongUt  k 
leur  bafe.  L'ovaire  eft  globuleux  ; le  ftyle  fimple  ; 
fept  fligmates  épais  & rougeâtre».  Le  fîuit  eft 
compofé  de  fept  capfules  fort  petites,  mutiques» 
monofpermes. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  7;  ( Dtfiripe.  e» 
Cavan. ) 

66.  ABDTtLON  â feuille»  linéaires.  Sida  linearh. 
Cavan. 

A' ’da  fdlih  iir.earikut , ferraeh  ; peûetis  bajî fpiac- 
fs , jiorioas  folitariis.  Cavan.  Icon.  Hat.,  vol.  q, 
pag.  6.  tab.  fil.  fig.  I. 

Soiis-arbrifTeau  dont  les  tiges , droites , peu  ra- 
meufes, s'élèvent  â la  hauteur  d'un  pied  Âc  demi, 
garnies  de  feuilles  glabres,  alternes,  linéaires, 
elliptiques,  dentées  en  feie  â leur  contour,  plu- 
fients  fois  plu»  longues  que  les  pétioles;  ceux-ci 
munis  â leur  bafe  d'une  petite  cuine  recoutbée  ; 
les  ftipu’es  lancéolées  , légèrement  pileufes. 

Les  SêuisfoHt  axillaires, foliuiies,  plut  courte» 
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t)ue  Ifur  p#iîoncule.  I^ur  cîüceeft  turSir^ , pen- 
tagotif,  i ciiiqder.tsi  U corolle  Jiunc,  plus  grjiide 
r,ue  le  «lice , i pe  ne  ouverte  ; Ttivaire  globu- 
leux, comprime,  à dix  filions}  dix  (lyles  fiirmon- 
tés  de  nigmxres  globuleux.  Le  fruit  eft  compofé 
de  dix  capfules  renfermées  dans  le  calice,  muii- 
ques , monofpermes. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle-Efpagne}  elle 
fieuiit  au  mois  d’odobre  dans  le  Jardin  de  Ma- 
drid. y (^Difcripi.  tx  Cavan.) 

67.  Abutiiom  fétide.  5/<fj Cavan. 

Sida  folîit  fuhixtmdo-ioriaiit  , acuiiufiulit , Jtn- 
tatii , lomrniojls  ; ptduneulii  folitarüt , peitelo  irt- 
vioribus  ; capfuiis  mutiâi,  Willd.  Spec.  Plant,  vol. 
î-  Pig-  747-  j8. 

Sida  fttida  , catdc  trtOa  , atropurpure»  ; fuliii 
ovatii  ^(ordatist  ferratis  f fetidis,  Cavan.  Difiert. 
bot.  6.  pag.  549. 

Sida  ( vifeofa  ) ifoliii  cordatii , dtntatit  ; capfulis 
ftpttmiocularibui  t tauit  vifada,  Lheiit.  Stirp.  Nov. 
pag.  111  éiJ.  tab.  ff  bit. 

Sida  fruticalofa , vifeofa  (i  villofi  .fotiij  eordaio- 
acuminaiif  t f^perionous  Unittr  ôd  acuù  trtnatis  i pe- 
tioiis  iongts  j ptiuruulis  tinaibus , jalitariii  ad  aias. 
Brovn,  lam.  pag.  aSo. 

AUta  popuiifatio , viilofa  , teviecr  ferrato*  Sloan , 
Hill.  izi.  tab.  tjy.  fig.  4. 

Toute  la  plante  eOvifqueufe,  d'une  odeur  forte 
& defagiéable.  Ses  tiges  font  ligneufes,  hautes 
d un  demi-pied  , cylin triques,  mediocremtnt  ra- 
meufest  les  rameau^  alternes,  étalés  , garnis  de 
feuilles  longuement  pétioleei,  ovaUs,  en  cœur, 
acuniinées , prcfque  peltées , dentees  a leurs  bords, 
tumenteules , tiavtrl'êes  par  des  nervures  purpu- 
rines, prndinies,  longues  de  deux  pouces  fie  plus} 
Ils  iiifules  fubulees,  caduques. 

Les  fleurs  font  axillaires  , folitiires , foutenues 
par  des  pédoncules  fjifurmes , velus , plus  courts 
que  les  teuilles , articulés  à leur  fommet.  Leur  ca- 
lic  ' eil  velu  , glutineux  , à cinq  decruipuies  éta- 
lées, lancéolées,  aigues } la  cotolle  petite,  un  peu 
plus  longue  que  le  calice}  les  pétales  airondis,  un 
p.u  pubefLcnsen  dclTuus  ; les  ant'nèies  téiiifor- 
nies  , pédicellees } l'ovaire  un  peu  arrondi  1 fept 
i neuf  flyles  capillaires,  réfléchis , de  la  longueur 
des  étamines } les  Itigmates  en  tèie.  Le  fiuit  elt 
compofe  de  fept  à neuf  capfuiis  monofpermes , 
pubefcetites , obtufes,  compximées. 

Cette  plante  ernit  à la  Martinique  & à la  Ja- 
turque.  |>  (K*/) 

6S.  Abutilon  1 feuilles  de  guimaure.  Sida 
althcàfoüa.  Lherit. 

Sida  Ci^iat^'Qvaiis  ^ dtntatis  , utiisqiù  to^ 
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iutnioflt;  fiorUut  panieulaio-eonfirtls.  Lhérit.  Stirp, 
Nov.  1.  pag.  HZ  bU, 

Sida  al  kitfolia  , fotiii  eo'dalis , fubangulaiit  , 
oiiu/li  , ferrato  C'txaiis  , utrinejui  tominicfis  ,■  rofirit 
ftminum  eaticc  brtvioribiu.  Swartz,  Prodr.  pag.  lOI , 
& Flor.  Ind.  occid.  vol.  z.  pag.  IZ07.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  733.  n”.  36. 

Alihaa  fore  luteo.  Sloan,  Jam.  Hifl.  i.  pag.  118. 
tab.  136.  fig.  Z. 

Cette  plante  eft  très- molle,  blanchâtre , tomen- 
teufe  fur  toutes  Tes  parties,  ^s  tiges  font  un  peu 
ligneufes , droites,  hautes  d'un  à deux  pieds  ; fes 
feuilles  alternes,  prefque  verticillé^s,  ovales,  en 
cœur,  obturément  anguleufes , dentées , aiguës, 
un  peu  épailles}  les  peiioles  étalés, cylindriques, 

filus  courts  que  les  feuilles  } les  fiipulcs  comtes  , 
inéaires , fubutées. 

Les  fleurs  font  axillaires,  très- rapprochées, 
formant  par  leur  enfemble  une  force  de  panicule 
â l'extrémité  drt  rameaux  } les  pédoncules  réunis 
deux  ou  trois  , fouvent  folicaires  , i une  ou  à plu- 
fieurs  fleurs.  1-Cs  calices  font  légèrement  angu- 
leux , à cinq  découpures  droites,  courtes,  élar- 
gies , aigues  t la  corolle  jaune  } les  pétales  arron- 
dis, échanctes , un  peu  ondulés}dix  à douze  Dyles 
plus  longs  que  les  filamens } les  Digmates  bruns , 
en  tête,  f.e  fruit  eft  compole  de  dix  à douze  cap- 
fules monofpermes  , i deux  pointes  courtes. 

Cette  plante  ctoic  à la  Jamaïque , dans  les  cam- 
pagnes arides.  T> 

* 4 * Trente  earfules  environ, 

<>9.  Abctilon  i épi.  Sida  fpitata.  Cavan. 

Sida  foliis  fibeardatis  , acuminatis  ,-  pedunctJis 
petiolo  parvo  vfx  hngioibus  ; capfuiis  penauds , 00- 
tujls  ; foribus  fpieaus,  Cavan.  Diliert.  bot.  1 pag. 
I4.  tab.  8 fig.  I. 

Sida  fpicata  .foliis  ovatis , eordatis  , aeulis , den- 
latisi  racerno  terminali,  nudo  ; eapfuhs  mutids . cj- 
pitaiis , ealiee  majoribus.  W i.ld.  Spec.  Piaiit.  vol.  3. 
pjg.  761.  n*.  81. 

Abutilon  Vejscarium  , fore  luteo , mojus,  Plum, 
Hill.  MIT.  tab.  4.  pag.  14,  fie  apud  Buim.  Amer, 
tab.  Z.  fig.  I. 

AtbrifTeau  dont  les  rameaux  font  très-longs, 
épais,  nombreux,  redrefles,  garnis  de  feui.les 
ovales  , un  peu  alongécs , 'égéremtnt  échancrées 
en  cœur  à leur  bafe  , aigiés  à leur  fommet , den- 
tées, d'un  vert-blanthàtre,  l‘-érement  velues  } 
les  dentelures  courtes  , dillantes  } les  liipules  in- 
coiuiues. 

Lts  fleurs  font  alternes,  firuées  â l'extrémité 
des  rameaux  , en  une  forte  d'épi  fimple } les  infe- 
lieurcs  axillaires , les  autres  nues , foutenues  par 
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des  pédoncules  géniculés , plus  longs  que  les  pé-  ' 
tioles.  Le  calice  eli  glabre  > à cinq  découpures 
ovales,  aigues;  la  corolle  jaune,  etalée , alTcz 
grande  ; les  pétales  élargi»  à leur  partie  fupérirure 
& crénelés.  Le  fruit  elt  globuleux,  blanchâtre, 
beaucoup  plus  grand  que  Te  calice , compofé  d’un 
grand  nombre  de  caplules  comprimées,  niono- 
fpermcs;  les  femences  noirâtres,  arrondies  , ai- 
guës à un  de  leurs  bords. 

Cette  plante  croît  à l'He  de  Sain'-Domingue  , 
eù  elle  a été  découverte  pat  le  Père  Plumier.  T> 

( Defiript.  tx  Cavjn.  ) 

yo.  Abutiion  d'occident.  Sida  occidenialis, 
Linn. 

Sida  foliii  cordatis , fuhlo^atis  p Jlipu/is  patenti- 
iui  ,*  ptaunculis  petiaia  èrevioriètu  ,*  capfaiis  matta- 
locatariius,  ptnduUs , okufij.  I.inn.  Spec.  Plant, 
vol.  a.  pag.  964.  — Amœo.  acad.  vol.  4.  pag. 

— Cavan.  Diffjtt.  bot.  1.  pag.  aj..  tab.  4. 

fig-  i- 

Sida  etadeatalis^  fotîit  ol>taaga -cordatis , densa- 
lis  , fuiloiaiis  ; peduxcu'h  folitarûs  , pttiolu  hrevio- 
rikus  ; capfaiis  ohujts  , gMcJis  , nutantihus-  Willd. 
S,ec.  Plant,  vol.  5.  pag.  749.  n*.  4f.  . 

Sida  occidcntalis.  I.am.  Diâ.  I.  n".  a;. 

Les  tiges  font  cylindriques,  tomenteufes  â leur 
partie  fupérteure , iameu:es  ; les  feuilles  inferieu- 
res allez  grandes,  un  peu  anguleufcs;  les  (upé- 
ricuies  ditlames,  p’us  petites,  bien  moins  pétio- 
lées,  point  anguleufes  . médiocrement  dentées; 
les  ilipules  fciacées,  courbées,  redrelTees ; les 
pédoncules  fouven;  plus  iongi  que  les  pétioles, 
principalement  aux  uuilles  fui'étiearcs.  Les  cap- 
fules  (ont  membraneufes , très-minces . ttatilpa- 
rentes  , comprimées  , un  peu  véliculeufes  , mo- 
nofprtmts;  les  femences  j'iacées  fous  «ne  forte 
de  plumiile  arquée.  (Ku/ej  .Abltilo.'T  d'occi- 
dent, aj.) 

71.  Abütilon  à feuilles  découpées.  Sida  mul- 
tifaa.  Cavan. 

Suis  fotiis  muîtifdis  , caait  prrfirato  ^ jloritus  ft  - 
cunais  vcrsùs  terrant , feminii'tts  alatis.  Cav.  Dilfctt. 
bot.  I.  pag.  if.  cab.  4.  lig.  a. 

Sida  (;»terofperma),/ù//ia  tripartiio-pianatifidis, 
iotris  fnasxsque  obttift , arillis  mcmdranacto-appsri- 
aicklatit.  Lhérit.  Stirp.  ."Sov.  1.  pag.  1 19.  tab.  57. 

Sida  ptera/rcrma  f fotiis  tripartitis , laciniis  tinta- 
rihus  , rtpjndo  Jinuatis  ; P -iias  fuiiraccmcp  , cap- 
fa'is  alatis.  Wr;ld.  Spec,  Plant,  vol.  5.  pag.  76J. 
n®.  9+. 

Crtte  plarte  a des  racines  filHeufes  qui  prndui- 
fenc  une  tr^  cuuchic^  dubutouie,  très-saiitculv. 


' nrnie  de  feuilles  longuement  péiiolées  , profon- 
dément partagées  en  trois  ou  quelquelois  cinq  dé- 
coupures étroites , linéaires , inégalement  lïnuées 
à leurs  bords,  obtufes  à leur  fommec,  glabres  tanc 
en  dellus  qu'en  dclTous,  accompagisees  de  Itipules 
petites,  lancéolées. 

Les  &.-urs  font  les  unes  folitaires,  axillaires;  les 
autres  alternes,  terminales,  fans  feuilles,  en  forme 
de  grappe , toutes  tournées  vers  la  terre , fuppor- 
tées  pat  des  pédoncules  géniculés , à peine  aulfi 
longs  que  les  pétioles.  Le  calice  eft  globuleux , i 
demi  divifé  en  cinq  découpures  ciliees,  dentica- 
lées  ; la  corolle  blanche , étalée.  Le  fruit  elf  otbi- 
culaiie,  comprimé,  plus  grand  que  le  calice, 
compofé  de  viogt  huic  capfules  ailées  , mono- 
fpermes. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Lima , dan» 
les  plainrs  fabloneufcs . od  elle  a été  decouveite 
par  Dombey.  O ( /•  ) 

71.  AbuTilcn  fans  ftipules.  Sids  exfliputaris. 
Cavao. 

Sida  fotiis  cordatis , acotis  , fakamenrop  , exjti- 
pulatis  ptdancaiis  axittarious  ,Joiitartis , tsnipris  , 
petioio  brtvioritius.  Cavan.  Diflert.  bot.  i.  pag.  yû. 
tab.  14.  fig.  1, 

Sida  txfiipxloris.  Cavan.  DilTert.  bot.  l.  pag.  p i. 
tab.  7.  âg-  p.  Deitatar  deferiptio. 

S'da  ixjiiputaris  f fotiis  ovato-cordatis  t acumina* 
sis;  pcdunculis  fot.tariis  , petiolo  èrtvioriiut  ; cap- 
jutis  muticis,  Cmlict  irtvioriios.  Wil'id.  SpéC.  Plant, 
vol.  p.  pag.  7P4-  n". 

Cette  plante  a des  tiges  baufs,  cylindriques, 
tomenteufes  , droites,  divifees  en  rame.iuK  alter- 
nes , élancé»,  garni»  defsuilUs  !..ni(iiemcnt  |»é- 
riplecs , ovales,  en  coeur,  toum.Ueurcs  à leurs 
deux  faces,  crénelées  ou  legercment  linuees  à 
leurs  bords,  blanchâtres  en  .tetlous,  très-aiguës 
â leur  fommet , affez  gran.ies;  hs  jretioles  pileux, 
cylindriques, au  muiusaufii  longs  que  Us  leur. les, 
dépsouivus  de  ilipuUs. 

Les  fleurs  foirt  folitaires , axillaires  , fonteniies 
par  des  pédoncules  dioits , ttes  li-.njdes  , ginicu- 
iLS.deux  ou  trois  fois  plus  courts  que  les  pétioUs. 
Le  calice  eft  pemagono  , obtus  .r  fa  patrie  infé- 
rieure, divife,  à la  parue  fuperieure,  en  cinq 
découpures  étalées, lancéolé  . s,  ligue,;  Il  corolle 
jaune  , point  tacheiee,  très-grande , ouverte,  lon- 
gue d'un  pouce  8c  demi  ; les  pétales  entiers , iné- 
paiement  irron.His  â leur  fommet  ; U tube  des 
flUmens  élargi  â fa  bafe,  terminé  par  des  eiamines 
nomlKcufes.  L'ovaire  elt  globuleux  ; le  ftyU  â plu- 
lieuts  éiviltons.  Le  fruit  eft  tomenteux  , prelque 
cylindrique,  un  peu  |>lus  grand  que  le  caiice, 
conipole  d'environ  trente  cipfulcs  taonofpeimcs, 
I tronquées  à leur  Ibnaewc. 
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Cette  plante  a éti  recueillie  par  Commetfon  i 
l'île  Boutboii.  b ( Dtfcàpt.  cx  Cavan.  ) 

75.  Abutiion  des  bois.  SiJa  filvaiicj.  Cavan. 

Sida  caule  ariortfctmt  ! foliii  lomtntofis  , corda- 
lis  , longijftmi  acuminatis  ; ptdunculis  iinù  , axilla- 
riius , uniforU  ; capfulu  moiwfptrmis.  Cav.  Diffett. 
bot.  1.  pag.  j6, 8:  Diffett.  pag.  176.  tab.  i}}. 
fig.  1.  — Lain.  llluftr.  Gen.  tab.  J78.  fig.  a. 

Sida  filvatica  , foUit  ovato-cordatis  , aeumixatij ^ 
trtnatis  ; pcduruùlii  gemiftatis  , pttiolo  mtiUo  longio~ 
rihut  ; capfulit  muiicis,  cufiMiit.  Willd.Spec.  Plant, 
vol.  }.  pag.  7^8.  n°.  4a. 

Arbriffeau  qui  s'élève  fur  une  lige  droite . haute 
de  dil  pieds , irès-tameufe  i les  rameaux  pubef- 
cens , garnis  de  feuilles  alternes , pëtiolées , fort 
amples,  ovales,  échancrées  en  coeur,  dentëes  en 
fcie  i leur  contour  , tomenteufes  à leurs  deux  fa- 
ces , longuement  acuminées  } les  inférieures  plus 
larges,  les  fupéiieures  plus  étroites,  prefque  lan- 
céolées i les  pétioles  velus  , fort  longs , beaucoup 
plus  courts  aux  feuilles  fupérieutes,  accompagnés 
de  ftipults  droites,  lancdolées. 

Les  fleurs  font  réunies  deux  à deux  dans  l'aif- 
felle  des  (Veuilles  fupérieutes,  foutenues  par  des 
pédoncules  dioits , uniflorcs  .génicules , plus  longs 
que  les  pétioles.  Le  calice  eft  oblong , a cinq  an- 
gles , liivifé  en  ci".q  découpures  larges,  acumsnées 
a leur  fommet  ; la  corolle  d'un  jaune  de  foufre , 
ample,  au  moins  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice ; les  anthères  réniformes.  fituées  i l'extré- 
mité du  tube  des  filamens  i l'ovaire  globuleux  , 
tomemeuxi  les  (lyles  nombreux  , plus  longs  que 
le  tube  I les  lligmates  globuleux.  Le  fruit , ren- 
fermé dans  le  calice  , ell  tomenteux,  globuleux  , 
ombiliqué,  compofé  de  trente  i trenie-fix  cap- 
fulcs  monofpermes,  mutiques,  comprimées!  les 
fcniences  aigue,  à leur  bafe. 

Celte  plante  croît  dans  les  forêts  , fur  le  bord 
du  fleuve  Matagnon , au  Pérou,  où  elle  a été  dé- 
couverte par  Dombry.  î)  (Dtfeript.  tx  Cavan.) 

Ç.  II.  Capfalei  à trois  fimtnus. 

* Cinq  (apfiJes. 

74.  ABUriLOM  triangulaire.  Sida  iriquttra. 
Linn. 

Sida  finis  cordatis  , fuhtomtntojis  ; remis  iriqut- 
tris.  Lion.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  96a.  — Jacq. 
Hott.  tab.  1 r8  — Cavan.  Oiffert.  bot.  I.  pag.  i6. 
tab.  J.  fig.  I.  — Ciitn.  de  Fiuü.  8c  Sem.  vol.  1. 
pag.  149.  tab.  IJ4  fig.  y. 

Sida  iriqnetra  ifoliis  to’dalis  , acuminatis , firru- 
lasis  ; ptdunculis  filaariit  ; copfulis  mutkis , rrain- 
catis;  ramit  triquetris.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }. 
pag.  748.  U*.  27. 
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Sida  trlqttttra.  Lam.  Diéf.  i.  n*.  8. 

11  eft  facile  de  reconnoîire  cette  efpèce  à fel 
liges  triangulaires , cannelées  fur  leurs  trois  faces  1 
les  ftipules  comtes,  droites,  étalées.  La  corolle 
eft  jaune,  fouvent  purpurine  i fa  bafe  s les  décou- 
pures du  calice  étalées , aigues  ! l'ovaire  ptifma- 
tique , i cinq  faces , furmonté  de  cirw  ftyles  un 
peu  connivetis  à leur  bafe  : il  leur  luccède  un 
fruit  beaucoup  plus  grand  que  le  calice , penta- 
gone. compofé  de  cinq  capfules  glabres,  muii- 
ques , à trois  femences.  ( Kqyrj;  Abutiion  trian- 
gulaire, 11°.  8.) 

75.  Abutiion  i feuilles  de  feanunonée.  Sida 

ptriplozifiüa.  Linn. 

Sida  finis  cordato-lanceoUtis  f acuminatis  f intt’.. 
gerrimis , fiitùi  athis q cauU  paniculato,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  a.  pag.  96a.  — Cavan.  Differi.  bot.  i. 
pag.  16.  tab.  J.  fig.  a.  — Swani,  Obf.  pag.  a6o. 

Sida  crtBa  , g/aira  , fi/iis  cordatis , acuminatis  , 
integris , fiitùs  incanif  q peduncuiis  iongijimis  j u- 
naiffimis.  Bro»n  , Jam.  pag.  a8o. 

Sida  ptriplocifilia  , foliis  cordato  - lanccolatis  , 
acuminatis  , integerrimis  ,fibtits  tomentqfis  q pedtsn.. 
culis  fibdivifij  pctiolo  tongiorièus  q capfulis  arifiatis. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  74t.  n°.  aj. 

Althta  feammonit  filio  ,fiofitUis  atbis ,\tylanica. 
Herm.  Prodt.  509. 

AUaa  oritntalis  , feammonit  folio  major , forihut 
aliit.  Pluken.  Almag.  pag.  17.  tab.  74.  fig.  7. 

Sida  periplocifolia,  Lam,  Diét.  1.  n^.  14. 

Les  feuilles  font  accompagnées  à leur  bafe  de 
deux  ftipules  droites  , petites  , fubulées.  La  co- 
rolle eft  faune  . point  tachetée  i le  calice  petit , 
globuleux  , ainfi  que  l'ovaire  , furmonté  de  cinq 
ftyles  t les  lligmates  recouibés.  Le  fruit  eft  fort 
petit,  mais  plus  grand  que  le  calice  t il  eft  com- 
pofé de  cinq  capfules  noiriires,  aigues  8c  luifan- 
les,  étalées  en  étoile,  à trois  femences , quelque- 
fois deux.  ( yoyei  ABUTILON  à feuilles  de  feam- 
monée  , n°.  14.  ) 

76.  Abutiion  étoilé.  Sida  fteUata.  Cavan. 

Sida  foliis  fubrotundo-cordatis  , acutis ^ integerri- 
mis.  Cavan.  Differt.  bot.  i.  pag.  27.  lab.  y.  fig.  4, 
Sc  Diffett.  6.  pag.  549. 

Sida  ptriplocifilia , var.  f.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  a.  pag.  96J. 

Sida  ( nudiflora  ) , yô/i'ir  cordatis  , rotundacis  , 
crcaulaiisq  paniculâ  aphyllà.  Lhérit.  Stirp.  Nov- 
vol.  I.  pag.  I2j.  tab.  yp  bis. 

I Sida  nadijtorai  fiiiis  fibrotundo-cordatis  ^ acami~ 
natis  ^ fubinttgtrrtmis  ^ fabtks  tomentqfis  q paniculâ 
. itrmiaaJi , 
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ItrminaR  , raeimofij  tuffulii  mhiieis.  WiiU.  Spsc. 
Pljm.  Toi.  J.  pjg.  74}.  n".  lû. 

Aiuti/on  cauU  hirfuto  ; fore  minD'C,  gitvo.  Flum. 
Hi(i.  Mir.  ub.  4.  pag.  iz. 

jtbuùlon  ampliUîmo  folio,  cauU  villofo.  Plum. 
apiiii  Burm.  Atr.er.  Spec.  z.  Icoii. 

Cette  plante,  réunie  par  Linné  à la  précédente 
comme  variété , en  dilTete  pat  fon  port , par  la 
forme  de  fe$  feuilles , par  fet  capfules  dépourvues 
de  pointes.  Ses  tiges  font  ligneufes.cylindiiques, 
tomentcufes,  hautes  d'euviron  quatre  pieds}  elles 
fe  divifetit  en  rameaux  élancés,  paniculés,  nom- 
breux , garnis  de  feuilles  alternes,  longuement 
peiiblées,  molles,  blanchâtres,  principalement 
en  delToifV , très-douces  au  toucher . pubefcentes 
à leur  face  inférieure,  ovales-ariondies  . échan- 
ciées  en  coeur  à leur  bafe,  a,cummées  à leur  fom- 
met,  légèrement  dentees  ou  crénelées  à leur  con- 
tour, quelques-unes  des  fupérieurcs  à trois  lobes 
ou  â trois  pointes}  lesftipules  droites,  linéaires, 
aiguës. 

I.es  Heurs  forment,  â l’extrémité  des  rameaux, 
une  longue  panicule  très-lâche , romemeure } fou- 
tenues  par  des  pédoncules  velus , génicules.  Le 
calice  ell  divifé  en  cinq  découpures  un  peu  aigucs} 
la  corolle  d'un  jaune- pâles  les  pétales  étales  en 
étoile  , alTe Z grands,  un  peu  artond;$  , très-en- 
tiers } l'ocaiie  globuleux , furmonté  de  cinq  flyles 
alo'ngés  s les  Rigmates  en  tête.  Le  fruit  eR  prefque 
tond , plus  grand  que  le  calice , de  forme  penta- 
gone , 8c  ouvett  en  étoile  à fon  fommet  | compofé 
de  cinq  à fept  capfules  obtufes,  à trois  femci.ccs 
noirâtres. 

Cette  plante  croît  dans  les  prés  fecs,  â .Saint- 
Domingue.  On  la  cultive  au  Jaidin  des  Plantes  de 
Paris,  b (r.  V.) 

77.  Abotilon  à haute  tige.  Sida  çxcelfior. 
Cavan. 

Sida  fofiil  cordaio-acwniaaiit , initgris  , ftperni 
rubtfitotibus , glabns  , fubtàt  villofti , ljuftntibus  ; 
for. bai  pankalatis.  Cavan.  DilTctt.  bot.  X . pag.  Z7. 
tab.  y.  fig.  3. 

Sida  txctlfor , foliit  eordatis  , ovalis , aciimina- 
lit , inttgerrinus  t faotùs  lomtntojli  ; rartmii  panicu- 
latis  , capfulii  âiécniuua.  W'iild.  Spec.  Plant,  vol.  }. 
pag.  74Z.  n°.  Z4. 

Abutiion  , arbor  gxce/fa,  tiliafolio  0 ligao  Itvif- 
f ro,  vatgi , apad  Hifpar.at , palo  de  ballas  ; gatlUe, 
bois  de  radeau.  Jof.  juiï.  Hetb.  peruv. 

Ctft  un  grand  aibre  dont  le  bois  efl  léger,  le 
tronc  droit , les  feuilles  alternes,  thédiotrement 
pétiolécs  , ovales,  en  coeur,  très-entières,  acu- 
minées  â U ut  fummet , glabres  & un  peu  rougeâ- 
tres â leur  face  fupéri.-ure.  velues  te  jaunâtres  en 
iiaianj^ue.  SuppUmtr.t.  Tomr  i. 
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f delTous , â trois  ou  cinq  nervures  faillantet , ton- 
! pitudinales  . avec  quelques  veinules  latérales } l.s 
Kipules  fi}it  petites.  • 

I 'Les  flaurs  font  difpolïàes , i l’extrémité  des  ra- 
meaux, en  une  panicule  etalée  } les  rantfficaiionv 
alternes } chaque  fleur  pédonculée } les  pédoncules 
génicules , accompagnés  à leur  baie  d’une  petite 
braâée.  Le  calice  eR  fort  petit,  divife  en  cinq 
découpures  ovales-aig}iës.  Le  fruit , beaucoup  plus 
grand  que  le  calice  perRRant  i fa  bafe,  eR  com- 
pofé de  cinq  capfules  ouvertes  en  étoile  , jermi- 
nées  par  deux  deiék,  renftrmant  trois  fetnences. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  Jes  plus 
•chaudes  du  Pérou  , oiâ  elle  a été  découverte  par 
M.  Jolcph  de  Juflieu.  f>  ( / in  htrb.  Jojf.) 

78.  AbuT!I.0N  à feuilles  d’hernandia.  Sida  ker- 
nandtoidti.  Lhéril. 

Sida  filiii  eordatis  , fubptltatit  , a-.amtnaiii  , 
fabinugrjs  ; peduaeulii  fruûijerti  produSioribus.  Lhé- 
tit.  Stirp.  Nov.  i,  pag.  i zi.  tab.  yS. 

Sida  hemandioidts  . foUii  fnlpellaiij  , eordaiii  , 
ovalis  , acuminatis  , faàinltgtrrimis  , pubefteatibus  ,’ 
peduacuiis  uniforis  , capfalit  muotii.  W'illd.  Spec. 
.Plant,  vol.  }.  pag.  740.  n®.  zy. 

Ses  racines  font  fibteufes , rameufes  : il  s’en 
élève  une  tige  droite,  cylindrique,  vetdàtre,  hé- 
rilTée  de  pcils  en  étoile , d'abord  fimple , puis  ra- 
meufe  , haute  d’un  pied  Sc  demi  ) fes  rameaux  gar- 
nis de  feuilles  longuement  petiolées,  prefque  pel- 
tées,  ovales,  en  coeur,  amples,  prefqu’eiitières, 
pubefcentes,  aciimir.écs  , â peine  dcnticulées, 
pendantes}  Us  pétioles  de  la  longueur  des  feuilles) 
les  RipuUs  velues , fubulées  , horizontales  , re- 
drclfées  à leur  fommet. 

Les  fleurs  font  rapprochées  â l'extrémité  des 
rameaux  , axillaires  , fulitaices}  Us  pcdnntiiies 
droits , velus , alongés , articulés , munis  quelque- 
fois d’une  ou  de  deux  braâees  avec  un  bouton  ds 
fleurs  qui  avorte.  Le  calice  , hémifpiaériq  le  à fa 
bafe,  fe  divife  en  cinq  découpures  lanceol  es, 
aiguë».  La  corolle  eR  jaune;  les  pétales  un  peu 
arrondis,  un  peu  échinrrés  â leur  fommet,  plus 
longs  que  le  calice  } 1rs  filame'ns  libres  , capill-i- 
tes  , feulement  tennis  à leur  parti  infétieurej  les 
antlièits  réniformîs,  â une  loge;  l’oviire  i quatre 
ou  cinq  cotes)  tiois  ou  cinq  flviys  jaunâtres,  1 
peine  connivens  a '.eut  b.tfe)  les  Rigmates  capitcs, 
pubelceiis.  Le  liuit  elt  compofé  de  cinq  eapftii.s 
au  plus,  plus  longues  que  le  calice,  ovales,  ai- 
guës, renfutnaant  chacune  trois  fenienoe»  brunes, 
arrondies. 

Cette  pUnte  croit  â la  Nouvelle-Efpagne.  (Dtf- 
cript,  ex  Lherit.  ) 

79.  Abvjilon  à feuilles  molles.  Sida  mollis. 
Otteg. 

D 
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SfU4  foliiS  (91'fiaifai^icu^gtis , cr^natii;  '. 

fedi  ni  a(it  vsi  fiu  kiiorh  , /qag'Jimit  ; ftiulit  irtna- 

«ii.  Orteg.  Qetj.U  pap.  Éj.  , ‘j 

5f»  tiges  font  épaillt/,  cyliiulriqiies  , rfroités  , ' 
haures  au  moiis  de  quatre  piet's  , très-piltufis  , ■ 
que  !ts  r^roeaii*  ; les  péiio'.«f  & les  pédon- 
tiiUs  garnis  de  feuilUs  alternes,  pétifclàei  , fmt  I 
atnplrs , mo!|.  e , vertes  , un  peu  nuits  en  dt/fus , j 
pub<  rLSt;tes  bitrel  àires  en  dilTnus,  un  peu  an  , 
rontlies, /t.h,:nrréts  en  tocur,  doubleinem  erd- 
peléci , aiguës  ou  acun.inées  à leur  rmranet  | tes 
pdtiorcs  prerqti*  lië  la  longeet*  des  fetii  les , mu- 
nis à leur  bafe  de  deux  Cipules  druibs,  Uncco- 
të( s,  aigles. 

Les  fleurs  font  axilbires,  folicairesi  les  péJon-  , 
cuits  alongés, (impies,  uniflnrcs,  rarement  bifla-  I 
res.  Le  c<liee  tft  coioneux,blareliàtrc , pi'eux  , à 
cinq  découpures  ovales,  aiguës  « la  corolle  jaune, 
prelqu'une  fois  plus  longue  que  le  calice  t les  pé- 
tales a:roudif , jégérctnttit  crénelés.  Le  fruit  eft 
compofé  de  cinq  à fix  capfulcs  brune» , pubt-feen- 
U-S,  redreflits,  i deux  pointes  enuttes,  renftr- 
tsant  tiois  femencei  peelqua  gleibuUufcs. 

Cette  plante  croît  au  Péiou.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Flanits  dp  Paris.  J)  ( K.  v.) 

♦ ♦ Six  caffults^ 

£o.  AsuTSLCN  rameux.  Sidj  rjmofj.  Cavan. 

S:du  fit  h co^dath  , ûcntis,  în^qttjlisfr  6’  ffQ- 

fur.de  dtntutis  i fleribus  rarroft  ^ euffulie  ftx  ^ bi~ 
rofraiit.  Cavan.  Diflett.  botan.  1.  pag.  ab.  iat>.  6, 
fig.  I. 

Sida  raatofj  , failis  evutO'CO-dar/r  , irajuai  eer 
deniutis  ,•  rac'emii  axilUniai  , tapfulis  iiarif  .iiij, 
Willd.  Spec,  Plant,  vol.  j.  pag.  pta  n®.  Sc. 

Toute  U plante  eft  couverte  de  poils  mous, 
dn'ux  au  toucher.  Ses  liges  (ont  droites, cplindti- 
quti , rameufei  ; fes  feuilles  pétiolées  , alternes, 
ovales,  en  rcatur,  prefque  glabres , régiU-ment 
& ptofoodément  dentées  en  feie  i leur  contour , 
aiguës  à leur  faininec  > les  ilipules  droites , li- 
■ëaires. 


Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  finales, 
axidaires}  les  pédoncules  alternes,  uniflnres,  gé- 
riculés , munis  i leur  bafe  d'uae  petite  JsiaÂte 
afléï  femMable  aux  flipule-'-  Le  calice  fe  divi.'e  en 
cinq  découpures  acuininées.  Le  fruit,  plus  grand 
que  le  calice , contient  fix  capfiiles  à deux  pputtes, 
à trots  femences. 

Citte  plante  a été  recueillie  au  Sénégal  par 
M.  Adanfon.  ( K./,  ta  àeri.  Jujf.  ) ^ 

e * e Cuffuîti  dejepe  à oagr. 

8u  AnuTtLON  ligneux.  Sida  lignofa.  Cidip- 
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Sida  ffUit  iordatis  , eetnalij,  iixtteicjlt , oriieor 
lutc-aci.minai't , aeumifte  produiia  ; capfàiu  Jepun$ 
ad  cUo  , durijfimit,  Cavan.  OitT.  tt-  bot.  1 p-g.  x3. 
lab.  é.  hg.  2. 

Sida  tigrdfj  , folila  fuSrecurdo  cordatit , «--art.'eu- 
lis,  fenatis  , lamentfjh  ; ptdan;utis  fciilaiih,  p,- 
tiala  iorgUriètis  ; carfulis  mutieis.  Wiilden,  Spcc. 
Piar.t.  vol.  J.  pag.  74  i,“.  an. 

Sri  tigfi  font  ligneufei,  très-dures, ranteiifesi 
les  tameanx  ean  is  de  fei  it|es  alternes, ovales,  un 
peu  arrondies  , échancrees  en  ctfcit , crénelées  à 
leur  contour,  tnintmesife5|  Im  guement  acun.i- 
nées  , fouttnurs  par  des  pétioles  deux  fois  plua 
longs  que  I s feuilles , munis  à Uuc  baie  de  deux 
ftipulcs  courtes,  élargies. 

Les  fleurs  font  folitaires , ficiié'S  dans  railTellf 
ries  feuilles,  portées  fur  des  pédoncules  (impies , 
ritoita,  ïé'  icu’és  , pU  s longs  que  les  pétiol-s,  î f 
calice  ell  fort  grand , i cinq  angles  plilTés . à cinq 
découpures  larges,  aciminccs  en  une  pointé  tris- 
aiguë.  La  corolle  esï  jaune  ; les  pétales  enti,.il , 
arrcn.iis  , ttès-cuvetts.  Le  fruit  ell  conique , tron- 
qué à fon  fomnaet,  un  péti  plus  grand  que  le  ca^ 
lice  , compofé  de  fe)  t à huit  capfulcs  obiufes, 
tiës-duces , i trois  femences. 

Cette  plante  croît  i l'île  de  Saint  Domingu;.  T> 
( K./,  in  kesi.  Jaf) 

8z.  AbuTiLON  à.  ontbelUs.  Sida  umèpihua, 
Liitn. 

Sidafolüi  cordatis  , fuSangudatis , fuktomentcfs  ; 
forikus  umkellatis  ,*  eapfulis  kirojfratis  , ttifptfm  $. 
Linn.  SpeC.  Plant,  vol.  a.  pag.  961.  — Ameen. 
acad.  vol.  (.  pag.  401.  — Jacq.  llort.  tab.  {6.  — 
Cavan.  Difli  tt-  pag.  x8.  tab.  (ig.  f , & Dillcti, 
J.  pag.  apâ.  tab.  itÿ.  fig.  1. 

Sida  umketiald  , fetiis  fukpotundo~eordaiis  , drn- 
tütit  , fuiangu/atis  , acutis  ; peduncutis  fkkquadri- 
feris  , umkeijacis  , axiUaribus ,'  eapfulis  kiaûjlaiis^ 
Willd.  Spec.  Plant,  vol  j.  pag.  7(9.  n“.  76. 

Sida  umiélUia.  Lam.  Diél.  1.  n®.  12- 

L'ovaire  ell  arrondi , furmonté  d’environ  neuf 
flyles  i les  (ligmates  globuleux  : il  leur  fuccède  un 
fruit  fort  petit,  renfermé  datas  lecalfce,  conte- 
nant fix  à orxe  capfults  à deux  pointes . i troi* 
femences.  ( Vryn  AnuriLON  i ombelles.) 

8).  Abutilon  i petites  femences.  S/du  mUr»- 
fptrma.  Cavan. 

Sida  cau/e  Jleruofo^  ramofo;  fvliit  cordatis,  orki~ 
culaio-acusis  , quiaqus  nervis  f fruQu  vix  catûe  ma^ 
jors  ,fim:nikas  mirs-.snis.  Cavan.  Dilfcrt.  betan.  1, 
pag.  29.  tab.  T J.  fig.  4. 

Sida  mUrofpersna , foiiis  fnkroesatdo’eordasis  , atm 
lis,  ftticrexaiis  ; peJuntuiis  fukjolitariss , pttiola  irtr 
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vioriiiu  { capfulit  iircfirmU.  Willd.  Spîc.  Plant- 
vol.  ).  pag.  n°.  }6. 

Sti  (ijea  fot-t  fliiuenfea  , ratuftifes , cylindri- 
ques» hautes  de  deux  pieds  i les  feuilles  longue- 
ment pdtioldes,  un  peu  arrondies , ëchanciéesen 
coeur , obfcurément  ciénclées  à Uur  contour , ai- 
piiës  à leur  l'ommee,  munies  de  cinq  nervures  ; les 
Ilipules  courtes,  capillaires  i le  calice  globuleux , 
à cinq  angles)  la  corolle  jaune.  Le  fruit  elt  fphé- 
rique  , à peine  plus  grand  que  le  calice  , comyofé 
d'environ  treixe  capfulcs  , munies , lorfqu'elUs 
s’ouvrent , de  deux  pointes  ciliées  ; les  feniences 
font  fort  petites. 

Le  lien  natal  de  cette  planté  n'eft  pas  connu. 
(y.f.  in  ktri,  Jujf.  ) 

S-p  Abotilon  de  Sonnerai.  SiJa  fannerdiia. 

Cavan.  • • 

Sidafoiiis  cordaiis  , crenaiij  , ccutij  , tomtntpfs  / 
ptdunculis  trajls , geniiulatis  , trtüis , fatia  daplb 
longioribus  i fruéiu  pUi*  jitUatis  oinato.  Cav.  Diircri. 
bot.  i.pag.  irr.  cab.  6.  fig.  4. 


Sida  ftnneradaaa t foïiis  fubrotuada^cordads  , acth 
miaatis ^ dtntatisi  pcduncuUs  fatitariis  , folio  ton^o- 
ribus  ; capfulis  inmcotis  , obtojis  , calict  majoriboa. 
Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  pag.  755.  n".  J4. 

A/cea  affhxis  indica , alutilon  diHa  , fore  ftamr; 
foéüs  moÜifius  f profundè  xenofU  i’Jilicuhs  lanuginc- 
Ify  i anoéa  Tiy/antnfium.  PluXet)-  Almaj.  paj.  17.. 
Phytogr.UD.  1x6.  63.  J.? 
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folii  muiltli , eapiuih  , talict  majorlias.  'Willden- 
Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  yîi.  n*.  8i. 

Fniiicului  pcduncoth  ttrminoUbos  ehngMit , mi.f- 
rifoni  ; fioriius  luiiii , ixtùj  parparafitntibas  ; foliit 
tomtntops J cOrdatiSf  ertnatis^  Commerf,  Htrb. 

Cette  belle  plante  a des  tiges  ligneirfes,  hautes 
à peine  d'un  pied,  rameufes , extrêmement  tomen- 
tculVs)  leur  partie  fupérieure  fe  terminant  en. un 
Umg  péJoncule  nu  on  avec  une  feule  feuille,  fou- 
tenam  des  fleurs  en  grappe.  Les  feuilles  font  al- 
ternes, longuement  pétiolées,  ovales-lancéoléts, 
échancrées  en  coeur,  crénelées  ou  dentées  i leur 
contour  , quelquefois  un  peu  lobées,  i peine  ai- 
guës, couvertes , à leurs  deux  faces,  d’un  dnvet 
n)ou  i les  Ilipules  courtes  , fubulées , toineii- 
tiufes. 

Les  fleurs  font  dirpofées,  à l'extrénaiié  des  tiges 
& des  rameaux , en  une  grappe  Ample , en  forme 
d’épi  droit , nu  ou  muni  d'une  feiiiir  feuille  j 'les 
péfioiicules  partiels  garnis  à f ur  bafa  d'une  petits 
braélée.  Ls  ealir»  fe  divife  en  cinq  découpures 
ovales,  |>eu  piofondus.  La  corolle  eli  jaune . piir- 
puMue  en  dehors,  beau-oup  plus  toiuue  que  li 
calice.  Le  fruit,  faillanr  hors  du  calice,  efl  coni- 
pofé  d'environ  neuf  caplulss  obtufs s , recouver- 
tes (f  un  duvet  blanchâtre,  épais,  reiifeiinant  ttoi* 
lemences. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Con  metfon  d 
Monte-Video,  fut  les  rochers.  1>  {Dtfc.ipi,  ex 
Cavan.) 

8ë.  AbutilOn  è trois  pointes.  Sida  irica(pidaij. 
Cavan. 

Sida  foiiii  cordatis , fubrotundo-lncufpidoiis  ^ den^^ 
iaeit  f iomtr.to  - can^.antibus  ; ealieum  ladniie  Jn- 
tronù'n  earinotis.  Clavan.  DilTeti.  but.  i.  pag.  jOi 
tab.  6.  flg.  f.  _ 

Sida  (cra-Tifolia  ) , /bfi/'a  eardath , pedaia-at’vl- 
bas , utrineue  tomineofit  pedonculis  petiolo  eqaoli~ 
bos  , capfulh  calic*  qoin^uangklo  vix  mojofibus, 
Lhérit.  Stitp.  Nov.  t.  pag.  iif.  tab.  60. 

Sida  erajp/olia-,  foliit  ovaio^riatit , daaatii  , 
fubtrieufpidatis  ; peduneutii  folUortit  , axilhnbus  ,1 
petîalorum  iongftudine  ; carfulit  bioirfotix.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  761 . n*.  84. 

.Atbriflëau  totnenteiii  (tir  toutes  fes  parties  , & 
d’une  odeur  forte.  Sr  s tiges  font  droite* , cen- 
drées , cylindriques  , rameufes  t les  rameaux  éta- 
lés, un  peu  anxieux,  garnis  de  feuilles  lorgne- 
n.Utf  ■aétiolées,  ovales,  en  coeur •.  aiu-ninées  i 
leur  lotnmer,  molles,  dentées  à L-ur  rontr  ur, 
fouvent  d trois  lobes  courts , algU'  ) un  peu  ép  nf- 
fes,  tomenieufes  8t  blanchàrrcs  , rabittues  , d 
peine  plus  lo-igues  que  les  pétioles  ) les  Ilipules 
pecim , prefque  Unéàuei. 


Cette  efnice  a des  rapports  as*ec  le fida  afotica; 
elle  en  diffère  par  le  nombre  de  fi-s  capfnlri.  Se» 
tiges  font  rougeâtres,  velues,  rameufes-,  fts  feuil- 
les longuement  p-itiolées,  ovales,  en  cœur,  un 
peu  arrondies  , tomeiitcufes  , crinelées  à leurs 
bords,  acuminées  d leur  fommet,  a(T. i petites  , 
quelquefois  un  peu  lobées,  munies  de  Aipules  pe- 
tites , fubulées , rabattues. 

Les  fleurs  font  folitaires  , axillaires , fupportées 

{>ar  de  longs  pédoncules  velus,  géniculés.  Le  ca- 
ice  e{)  ovale,  oblong;  fes  découpures  lancéolées) 
1a  corolle  jaune  ) les  pétales  échanciés.  Le  fruit 
eft  couvert  de  poils  ouverts  en  rtoile  , beaucoup 
plus  grand  que  le  calice , compofé  de  neuf  cap- 
fules  obtufes,  tronquées,  à trois  femeiicn. 

Cette  plante,  a été  tccutiUie  par  Somierat  au 
Cap  de  Bonne-F.rpérance.  ( Defeript..  ex  Cavan.  ) 

8f.  Abutiiok  à fleurs  termi.Tares.  Sida  urmi- 
mi'X.  Cavan. 

Sida  foliit  cordttis , fùblùbato~crenatit , tomento'- 
ft  ifeapo  longrffimo  , ffneâ  terminato.  Cav.  Uiffert, 
bot.  I.  pag.  aj.  tab.  6.  fig.  û. 

Sida  terminant , foliit  ovato-laneeolat’t , eordaeis , 
dentaui  raetmo  ttmtinali  elongtto,  braHeato  ; eap- 
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I.et  flfurs  font  juilljires , fo'itiîres,  funportéti 
pir  lies  péJoncules  romentcur,  de  h fongueiir 
des  pétioles,  cylindriques,  iiiicu’  s vers  leur 
fommet  Le  calice  eft  à cinq  angles,  à cinq  décou- 
pures ovales,  fubutées,  acumfnéts,  étalées,  ré- 
r.ethies  d leurs  bords}  la  corolle  d un  jaur.e  de 
.loulre  } les  pctiics  de  la  longueur  du  calice,  élar- 
K's , légéreirent  échancrés  à 1 ut  fomiuet.  L’ovaire 
eil  arrondi , roruleux , pub<rcéDt,  funnonté  d'un 
tlyle  filiforme,  à demi  divifé  en  neuf  ou  dix  divi- 
lïans  capillaires.  Le  fruit  a U forme  d'une  poire  ; 
il  renferme  neuf  ou  dix  capfules  comprimées,  à 
deux  pointes,  à trois  feniences. 

Cette  plante  croit  i la  Nouvelle-Efpigne.  T> 

(f'f-)  . • • 

et**  p/uj  jf  capfuUst. 

87.  Abuthon  crépu.  Sida  erifia.  Linn. 

Sida  folüs  cordaùi  , crinatij  , fcahriafcuUt  ; cap- 
Juin  ctrnuis  , infatis , ’cpandis  , erinulatit.  CiUiD. 
Dilfett.  bot.  6.  pag.  ipj.  tab.  155.  fig.  a. 

, Sida  crifpa , folih  cordatis  , faSloèatis , crcaacis  , 
tomtntoju  ; capjutli  cernais  , ir.fiaiis,  snahitaentari- 
bas , crenatis,  répandis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  564.  — Cav.  Dilfett.  bot.  1.  pag.  50.  tab.  7. 
fig.  t. 

Sida  erifpa  , foliis  ohlon£0'cordatis , acuminaiis , 
erenaris , Jummis  frjilibas  ; pedancutis  Jb/itariis , pc 
tioio  lo“.gionbus , fraèiijeris  , dedexis  ^ eafj  lis  inja- 
tis,maticiSf  unjatato-trijpis.  willd.  SpeC.  Plant, 
vol.  J.  pag.  747.  n*.  40. 

Abatilan  vejîearium  , criffurn,  Joriius  melir.is  , 
parvis.  Di.Icn.  Ilort.  Ehham.  pag.  6.  tab.  j. 
fig.  J. 

Abuiilan  americanum  ^fruHu fubrpear.da , pendulo', 
i eapfulis  rtfeariis  crifpis  conjasa,  .\Iatt.  Cent.  ip. 
tab.  ip. 

Abutilon  aliad  vejcarlum.  Plum.  Icon.  IJ.  tab. 

»f. 

.Sida  erifpa.  Lam.  DiÜ.  1 n".  14. 

Sida  amplexUaulis.  Lam.  DiQ.  I.n*.  ij. 

Les  feuilles  fupérieures . portées  fut  des  pé- 
tioles tiès-courrs,  8e  qui  les  fait  paroître  amplexi- 
caiiles,  ont  occalïonné  rétablilfement  de  deux 
elféccs  par  M.  de  I.atnaitk,  qui  n’en  forment 
qu  une  feule,  ainfi  que  l'a  obfervé  M.  CavaniPes. 
Les  fruits  font  compofés  de  douie  capfules  fans 
pointe  raillante  , contenant  chacune  trois  femen- 
ces  glabres,  noirâtres  , en  forme  de  rein.  ( Vaye[ 
AsuTtioN  crépu,  n®.  *4.  8t  Abutiloj»  am- 
plexicaaile  , n”.  ij  , qu'il  taut  réunir.) 

, 88.  Abutilom  d'Afie.  Sida  afiatica.  Linn. 

Sida  Jidiii  eardatis  f deniatis  i pedsssiculis  ssni/aris. 
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pesiolo  lanphribus  ; fru3a  lanagincfo  , calice  paa/6 
majare.  Cavan.  Dilîert.  bot.  i.  lag.  ji.  tab.  7-fis. 
a , & Dilfett.  1.  pag.  49,  Sc  Dillert.  j.  pag.  i7f. 
tab.  uS.  fig.  I. 

Sida  ajaiica  , faliis  cordatis,  desratis  , indiv  js  ,• 
Jipalis  reftexss  , pedaruatis  petîalo  lor.giaribas  f cap~ 
falismulùlocalaribus,  birfatis,  la/ice  brevlorilas  (ptr^ 
eiùs  calice  majaribus).  Linn.  Spte.  Plinr.  vol.  î.. 
pag.  964 , 8r  .firœn.  arad.  vcl.  4.  pag.  jiq. 

Sida  afiatica , faliis  cordatis  , acails  , rugofîs  ; pe- 
duncalis  pctiolo  longioribus  , eapfulis  calice  vix  hre~ 
viorions,  Lhétit.  Scirp.  Nov.  i.  pag.  i jo. 

Sida  afiatica  faliis  oiloitg-.cordaiis , dentacis  ; 
pedanealis  faiicariis , pctiolo  longioriius  ,'  carfalic 
aCütis , truncatis , caltci  fubaqualibtss.  ^\'i!ld.  Spec. 
Plant,  vol.  J.  pag.  7ji.  n°.49- 

Abacilin  inditum  , fiorc  lasso  mrnote.  Flot.  xeyl. 
JiO. 

Sida  afi..tiea.  Lam.  Dt£f.  I.  n®.  16. 

Les  feuilles  font  un  peu  plus  longues  que  larges  j 
les  nipul- s lancéolées  , teBéihies;  les  pédoncules 
génicults,  acenmpaerts  très-fouvt  nt  d'une  brac- 
. lée  en  forme  de  petite  écaille.  Les  fruits  font 
tronqués,  très-velus,  un  peu  plus  longs  que  le 
calice  , conpofés  d’environ  vingt  capfiil.  s obtu- 
fes  , à trois  femeoces.  ( L’ejej  Abuticon  d'Afie  ) 

89.  Abvjtiion  de  l'ile  Mautice.  Sida 

ffdCti.  * * 

Sitij  fo'ils  cprddt'u  f foiundûtit,  ùgulatO'actimi- 
natis  ; futunculU  pttit>/o  Ungioriu  us , CttpjLlû  caiut 
mujoribb.Su  Lbérii.  Stirp.  Nov.  t.  psg.  tab.  ùt, 

Sidc  ( mattrrtfana  ),  foliis  turdens , aeutis  , kclo- 
finseis;  peduneuiis  pttiolo  le- ^iùiièiuS ; capfJis  ntul- 
s locëlariùus  f hitfutis  ; (tiuL-  af^orto  Jacq.  Icon* 
Rar.vol.  i.ub.  157,  & Miûwll.  2.  pag.  jp. 

Sida  (maitritt  ins  ) P foliis  fu!>rotando*<ordjtis  , 
acvi9i:.~at!S  y drnratis  t fifrtus  to^nentofis  ; ptdunculis 
J.'litafiis  J ftfio'o  iongrvnl'uj  ; enpfutis  binp  atis  , 
trsncûtis  , ea>lUe  loniioribus.  V\’’illd.  SpeC.  Pbiit. 
vol.  pag  749.1,0.  44. 

Sida  (planifiera)  , /0//VV  cordatis  , Jubrotundo- 
aa  rninatfs , di/uaas  ^ tvmtntofis  ; caffutan  m repris 
initio  foltiMÎis  y ptifeit  binis  y longh  , viHops.  Ca- 
van. DilTert- bot.  I.  pag.  ^1.  tab.  7.  fig.  4^  fie 
DilT  tt.  J.  pag  17;.  tab.  ijj.  fig.  i. 

Sida  planifiora.  Lam.  Diéi,  i . n®,  29. 

Les  feuilles  font  accompagnées , à. leur  bafe,  d« 
dciii  lli(>ules  lancîrK'ts.  redfirées.  Lesfl  uts  font 
foiitaites,  axillaires.}  les  pé.loncu'es  pémculés  ? 
l'os'aire  globu'eux  , velu  } les  ftyles  nombri  ux } le« 
Itigmates  en  téie.  Le  fruit  ifi  l'.emifphériqiie  , p!ui 
grand  que  le  calice,  con  pofé  d'environ  vingt-ueuf 
capfules  furmoDiéesd'une  pointe  longue,  fubuiée» 
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velue,  qui  enCuitc  fi  divife  en  deux  ) le»  femenre» 
au  nombre  de  trois  ( Vo^t[  Auütilon  à fleur» 
planes , u*.  ip.  ) 

<p.  Abütiion  à feuilles  de  peuplier.  Sida  po- 
putifotia.  Cavan. 

SU  i faliis  cê'djils  , ertnaùs  ,fufiit , fi.irotvndo- 
acucit  ijlifalii  friraliiui  , paia/it  j eai.li  air^ruS  J- 
ctnit.  C'avan.  Differt.  bot.  i.  p.  Jl  tab.  7.  fig.  9 , 
S(  OilTtrt.  pag.  17;.  tab.  128.  üg.  2. 

Sida  ( Ctcros  tniehos)  , /a/iû  tordato  rctundu  , 
acüminatis.  denratli , futpe/tadj  i eapfuiarüm  \iltp- 
farum  ra/T'U  ireviiul.  Cavan.  Ditfert.  bot.  2. 
P'<g-  SS- 

Sida  (populifolia  ) , foliis  fai'oiiindo  ca-daiis , 
acuminaûa,  i.nufaaliur  repai-da-atntatit  ,•  piduncu/it 
falitariis  , ptiiolo  /engipriiui  ; capfuUsaeutit , irun- 
catit , calice  loagianiai.  \Viddcn.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag.  7JI.  n*.  JO. 

Sida  (beloere)  , yà/iis  rotundacie , cordatts  , acu- 
minatis  , ccenarie , mohihus  i pedurtcuth  peiioh  Ion- 
paribjt  ^ cprfatis  calice  majorihu.  bherit.  Stirp. 
Nov.  I.  pag,  ijo. 

Be'oere  mala^aticus , fruta  ga-gantilha  Lajîianis. 
Rhecd  , Hott.  Maîab  vol.  6.  pag.  77.  tab.  4J. 

Sida  popalifolia.  Lam.  Diâ.  vol.  I.  n".  28. 

• 

U.n  car3^èr«<|ui  rend  cette  efpècé  très-rcmar- 
qinble»  eti  d'avoir  devbiputes  étalées  , linéaires^ 
qui  Aniilentpar  fe  rouler  en  fpiraie.  Scs  truiufont 
velus  i ils  con(iennent  deonieà  dix^neuf  capfules 
funnontres  d'une  pointe  courte  , qui  fe  divtfj  en 
deux  à l'époque  de  lernhlton  des  fenunces^  au 
nombre  de  trois.  AEüntON  i feuilles  de 

peuplier.  ) 

pi.  Abutjlon  hériiTé.  Sida  Alru.  Lam» 

Sidj  tauU  hino  , foliis  co'dstis , fuhrotur.dîs  , den-^ 
tatis;  ftfulis  korhoKtuliAus  a cornuum  ir.fiar  contra 
ftiiolum  dirtcVi  J por.bus  Julitartîs , mecu/jtis,  CiV. 
UifTert.  bftt.  i.  pag.  tab.  7.  fig.  f*  &:  D;(Lri.  5. 
pag.  176.  tab.  119.  fig.  1»  » . 

Sida  flirta  , foliisJubrXttundo’Cerdjtis  , acumi.^atis, 
dtntatis  } peduneuHs  foUtariis  , ptticlo  longiorii>us  ; 
tcpfufis  trun^ath  , acutis , calice  brtviçfihus.  WiUd. 
Spec.  PV.int.  voK  j.  pag.  751.  n*.  51. 

Sida  ( pilnfa  ),  foliis  oriicMlaiis  , cord>:tis  , «rc- 
minatis  ; pedunculis  petiolo  breviorihus  ; capfulù  ca- 
lici  aqualibus,  pilcfiffimis.  Lhéitt.  Smp.  Nov.  i, 
pag.  i}0. 

AbeetUon  hirfitum.  Rumph.  lUrb,  Amb.  vol.  4. 
pag.  29.  tab.  10. 

Sida  kifta.  Lam.  Diil.  vol.  i.  n*.  ^7. 

Ouuc  Tes  liges  j Tes  pétioles  & (es  pédoncules 
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hériîTésde  po'l»  fin» , horiiontau»  , cttte  e^îca 
a de  plus  fes  ftipules  ouvertes  horia.tntalcnieiit , 8r 
appliquées,  comme  dcti»  corne»  , coni.e  la  tige  ; 
caraderesqui  la  font  atietnetn  dillmguer.  8e»  fruit» 
(or.t  compofés  de  quruae  à div  fept  capfulcs  rron- 
qutËSà  leur  fommet,^  peine  plus  longue»  que  le 
calice  , ttês-vsdues  , rtnfem-ant  trois  t'emences. 
( Koyfj  Abutiion  hétifle  , u'*.  27.) 

92.  .\BUTIL0N  pubefeent.  Sida  pahejcent.  Cav. 

Sida  foUit  eordaiis , fuhlobatie  , valde  comentcJSt  ^ 
pedurtcùiis  etecht . kirf.tiÿimii  y ui.iforis  jiuda  la- 
memofa  y Cavan.  bilTctt.  bot.  i. 

paj.  5j.  i,‘.  7t. 

Sida  puhtfcns  ^ foliis  fubrofundo  cordatis , acumi^ 
natis  , anguluto^dcntat’S  ; pecunctdis  folitantSf  pe- 
tiolo  longioribus  ; (apfulis  ifidcntaiis  j truncatis  , eu* 
lice  trajoribuâ.  U’illd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  75} » 
SS-  , . 

Cette  plante  cil  rouverte  de  poils  nombreux, 
blanchâtre».  Se»  tiges  font  dure»  , prefque  lignru- 
fes,  TatTvuf;»  ; les  rameaux  garnis  rie  Icuilles  al* 
tetiie! , Innguenienr  pétinlées , un  peu  arrondie» 
prclque  lobées,  écluncrée»  en  cœur , acuminec» 
à leur  Pommer , detiiee» , légèrement  anguteufes  i 
leur  Pamn-et  , tomenteuiés  â leurs  deux  Pace» , 
neiveuPrs  en  defluu»!  I«  pétinle»  de  b 'longueur 
des  feuilkis,  munis  à leur  baie  de  deux  ftipule» 
tres-vélucs , un  peu  arquées,  redrefliées. 

I.c»  fleurs  Pont  Pnlftaitrs,  fituées  dans  i'gilîello 
des  feuille»,  frmenues  par  des  pédoncule»  gini. 
culcs,  plu»  long»  que  les  pétioles.  Le  calice  ell 
velu  , à cinq  angles  comprimés  , à cinq  découpu* 
r.s  lancéolées,  aigues  à leur  fummeti  b corrStle 
'blanchâtre  1 les  pétales  ires  etalés.  Le  fruit  efluo 
peu  p’us  grand  que  le  calice  , conique^  tronqué, 
conipo'é  de  quinze  capfules  à deux  poiuiesxour- 
les , à trois  femcHccs. 

Cette  plante  croît  â Pile  de  Saint  Domingue. 
( in  heri.  Jujf.) 

9J.  AtUTtLD.v  de  rinde.  5<Vj  indUa.  Linn. 

Sid.i  fofiit  eerdatîs , failotaiij  ; ftipulij  refiexis  , 
d^ieulie  petiolo  lonpioribut;  eapfaiit  multiloeulariouey 
feai-is , calice  longioriStit.  Linn.  Spec.  Plant,  vot.  2. 
pag.  964  — Amoen.  icad  vol.  4.  pag.  <24,  — 
Cavan.  DiiTert.  bot.  1.  pag.  } j.  tab.  7.  fig.  10.  — 
Vahl.  Symb  2.  pag.  79. 

Sida  iniiea  y foliis  oblongo^cordatis  , oSiuJïufcu/îe  , 
inà^aaliter  dtnealis  ; pedanculis  petiolo  longiorikus  ; 
eapftûis  muticis  y gtol-of.~jfgrcgjfis  y fcahris  y calice 
fongloriiae.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  7J2. 
n®.  j2. 

a . . 

Slds  eotdi/olia.  Forstrh.  Flnr.  aegypt.-arab.  pag. 
124. 

Alihaa  Jheophrafii  fmilis.  C.  Baub.  Pio.  gid. 
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Ahviltnt  injlsum.  ).  lîauh.  HîO.  l.  pa^.  Jfp. 
Icon.  — Causer.  Mort.  f.  t.b.  i,  — Tuuru.  Irll. 
Rs  Mtrb.  99." — Morif.  Oxun.  Hilt.  2.  p»g. 

J.  ub.  19.  fig.  4. 

SiJü  iadsiü.  Lun.  Di£t.  1.  n°.  jo. 

Scs  nipuUs  font  lancéolées  , très- ouvertes  , ré- 
fléch  rsî  fes  pédoncules  géniculés,  plus  longs  aiie 
lesfeuiilts}  J'ovaire  tomente-jx , cannelé,  g!o- 
Imlcux,  Ibrmorré  de  treire  à quinze  flylesi  les 
llignutestph-^riquesi'les  fruits  compofés  de  treize 
» quinze  capsules  tronouées,  à trois  fem.nces. 
( y oyrj  Abutilon  d'ItiJe  , li*.  50.)  . 

94.  AzuTtioN  velouté.  SitLi  moUifima.  Cavan. 

Sida  (auU  irrSo , tomeniofo  ; foliis  cordatis  , or- 
l'iculjso-ecuminoiii , druaiis  , medlijîmis;  fioriiui 
Jôlilcriif;  entier  fruàifiro , deeogotio , mjg.to.  Ca- 
van. Diflcri.  bot.  a.  pag.  49.  tab.  r4  tig.  1. 

' Sida  moltijfma  fuhroiundo-tordatis  , acu- 

minaiis  ,dtnrath ; redaneu/rs  fuHiforie  , ptiiolo  bre- 
nioribui , foliiarin  ; caffrlit  iidentaiit  , truntaus , 
ealiei  dfnaiiiss. 

. Sid»  {{'tRihny, /dliir  cvediuis  , octmioatii  i 
ptdimcu^  fiibUfiorii , peiiot»  bmdariiui;  mtieibas 
^ingarnttgutis-,  toroilis  capfktifguâ  calià  Jubaquadi- 

itu.  Urétte.  Strrp.  Nov.  i-  pag.  117.  cab.'éa. 


9f.  .AitiCTlt.O>t  ordinaire.  Sida  abatiton.  Linn. 

Sida  fotiif  fubrotundo-cordaùs  , indivifs  ; ftdanr- 
cuîij  fd'iubrtvtortous  , capfutit  muitiiaeti/arieua , eor- 
ttieuii)  biSdit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag  96;. 
— Cavan.  Dillert.  bot.  i.  pag.  54,  & Diflert.  a. 
piç.  49- 

Sida  ablution  , foliis  fairolaitdo  eordaiù  , acumi- 
naiis  , dentatis  , tomentofs ; pidamatis  filitariis  , 
retiolo  brevioribut  ; tapfulîs  biarijiatu , truueatis. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  750.  n®.  47. 

Abavton  Aricennt.  Gertn.  de  Fruél.  Sc  Sem.  vol. 
r.  pag.  api.  tab.  rjy.  fig.  1. 

AÎ-LtUan  foüis  tomentefr , cordatis  , petioLiiis  ; Jô- 
Uquis  bitornibtts.  Haller,  Helv.  n“.  107p. 

Ahhàa  Thtophrafli , fiore  tuteo.  C.  Bauh.  Pin. 
J 16. 

Altkta  altéra,  fve  aiutilaa.  Camer.  Epitom. 
é68.  Icon.  * 

Abutihn  fhrophiajli , fore  iutro  , quibufdam  abu- 
tilon.  J.  Bauh.  HiB.  1.  pag.  9p8.  Icun. 

Sida  abuiitoa.  Lam.  Dût  I.  n®.  ai. 

Ses  capfulcs  font  an  nombre  de  quinze , noirâ- 
tres , velues , tronquées , furmontées  de  deux 
pointes.  Elles  contiennent  chacune  trois  femences. 
(ffo7r{  Abuiilon  oïdinaire , n*.  ai.) 


• Se;  tiges  font  tomenteufes  , cp’lindiiques  , très 
rameufes , hautes  de  quatre  à cint]  pieds  ; elles 
parviennent , dans  leur  pays  natal , à la  hauteur  de 
dix  pieds.  Ses  feuilles  lont  fort  amples  , nès-lon- 
gtiement  pétiolées,  un  peu  arrondies , échancreis 
en  coeur,  acuminées  , dentées  à leur  conrour,_ 
très-molles  8t  fort  minces,  pubelccmes  i les  deux" 
lobes  de  la  bafe  irès-rapprocnées  j les  ftipu’erdtoi- 
tes,  Plongées  , capillaires  , velues,  très-caduques. 

Les  fleurs  font  folitaires , axillaires  , foutenues 
par  des  pédoncules  droits,  géniculés*,  plus  courts 
^ue  les  pétioles , longs  d'un  pouce  8c  plus.  Le  ca- 
lice efl  i cinq  angles  faillans  à Icuis  bords,  com- 
primes, à cinq -faces  , caiérés  dans  leur  milieu, 
korfque  le  calice  cirwloppc  le  feuie,  il  otfre  dix 
-4Ôtés  à- fa  bafe,  8c  les  angles  deviemietK  obtus, 
aiternativemeDC  plus  courts.  La  corolle  efl  d'un 
jaune  de  foufee,  très-ouvertes  la  pétales  en  cifur 
-renveifé , à peine  plus  longs  que  le  calice  ; l'ovaire 
globuleux,  cannelé}  onze  tlyles  , autant  de  ftig- 
inaies  en  tête.  I,e  fruii  e(l  un  peu  plus  grand  que 
le  calice, ovale  , tronqué,  rétréci  8c  ombiliqué  à 
fon  fütnmeti  il  renferme  onze  capfülcs  vi  luts , à 
deux  dems  courtes  lotfqu'elUs  lauTtnt  fouir  ks 
trois  fêtnences. 

Celte  plante  croît  dans»  les-  forêts  , au  Pérou  , 
Ir  long  dii  fftuvc  Maragnon}  elle  a été  decouverte 
par  Dombty.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
d«  Paris,  fy  (f.  v.)  i 


96.  Abutilon  à feuilles  obtufes.  Sidaokufa. 
Cavan. 

Sida  foliis  filrotundo-cordatis  ,fublabat!s  ; prdan  ■ 
culU  umiftUutts  f tatju/ù  muUilocuLAhbiaS,  Woget. 
Cent.  Plant,  ub.  89.  — Cavan.  Diflert.  bot.  l.. 
pag.  14.  lab.  9.  fig.  1. 

i'/Vtf  ohtifa  , foliis  cordans , ovJiis  * obtufis  , deff 
talis  , Iriiufpidatit;  ptdatteulis  ptuolo  lonporibus  , 
fubqaadriftoris  , amiettaiis  ; eapfalis  acmés,  Wi.li. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  pfi.  n”.  86. 

Ses  tiges  font  droites  , angoleulës  , rameufes  j 
les  fcittlles  pétiolées  , prefquc  rondes  , en  coeur, 
i trois  pointes  ou  à trois  lobes  peu  marqués , den- 
tées à leurs  bords,  obtufe»,  veinées  ,.  légèrement 
velues } les  pétioles  peiidans  , anguleux , une  fois 

filus  courts  que  les  feuilles } les  Itipules  grandes, 
ateiales , linétires-lancèoléês,  ouvertes,  acumi- 
’nées. 

Lesflturs  font difpoféc»  en  une  forte  d'ombcll?, 
à l'extteiiûté  d'un  pédoncule  con.mun,  folitaice  , 
latéral,  plus  long  que  le  pétiole}  les  pédicellet 
environ  au  nombre  de  cinq , courts  , nniflores.  Le 
ealiceeff  anguleux  , divifé  . jufqu'à  fa  moitié,  en 
cinq  decour-urcs } la  corolle  d'un  )aune  de  foufr.-j 
les  pétales  étalés  , arto.ndis , lar^menc  8c  iuéga- 
lement  echancrés}  l'ovaire  otbiculaire  i les  liig- 
njoaes  eu.  tes.  Le  fruit  ell  beaucoup  plus  gtaud 
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uf  le  «lice,  hiriBi  , un  peu  urnndi,  ecmpofé 
e huit  cupAifcs  compriaidc' , à tfii  inples , jcu- 
minées  î leur  pointe  lecouibée  j elles  contiennent 
trois  r«.<nencct. 

I.e  lieu  nstsi  de  cette  plante  n’etl  pas  connu. 

( Dejt-'fift.  tx  Cavan.) 


fort  gratMi(«,  pticiolées  , ovales . échinrrées  e* 
coeur , ptt!i}u‘.i  trois  lol>e$  ou  à trois  pointes  , 
acumintes  à leur  lonunet , glalnes,  très  mores, 
un  peu  blanchâtres  m delfnus  ; les  pétioles  pma 
(ones  <pte  les  fcu.l’ts  i accompagnés  de  dsu*  lli- 
pules  étroites,  linéaires,  d'abord  étalées , puis 
rabattues. 


97.  Abutiion  â pétales  recourbés.  Si<U  rtfixx. 
Lam. 

Silij  folih  fuinumdiivorJjlis , «ivia  , lommic- 

fs , xhfxln't  crin^  lit  i catitUU  magnis  , rtjiex/f , roc- 

lianj.  Cavan.  l'iiiZéri.  biat.  1.  pag.  j6.  cib.  7. 
ig.  7,  Bf  Ditîert.  a.  pag.  54,  atspae  Diïeit.  6. 
pag.  Î49.  iib.  19Î.  fij.  U 

re^txa  yfottis  fuhroiuniio-cordatis , acumina^ 
lis  , crtnalis  ^ lotr.cntcps  ,*  pedünculis  foiitariû  , pr- 
üxto  /wigioriiui  I pttitlls  tuiuiformiiui  y 4piit  dm- 
laiii , rtfitxU.  Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  j.  p«g.  744. 
n".  }o. 

Sida  ( ittioifi) y fo/iit  cordais  , crtnaiit  ; pua- 
lii  rrfapiaatis.  Lhcrit.  Siirp.  Ncv.  I.  pag.  tjj. 
lab.  64. 

Sida  rejiixa.  Lan).  DiQ.  t.  n”.  ao. 

pans  cette  efpéce  8 remarquable  par  fa  corolle 
retournée  8t  lout-À-  fan  rabattue  fur  le  né  Joncnle , 
l'ovaire  eB  ovale  , fllînné  , furmonie  de  douze 
ftyles  ; le  fruit  éft  compofé  de  douze  capfjjlrs  â 
crois  femences.  ( i^oyii  AbVTIlou  à petales  re- 
couibcs , n".  »o.) 

98.  Abutilon  d'Amérique.  S/da  amtrUana. 
Linn. 

Sida  foliit  cordatis , ot.'ongii  y iadi'>ifis;  ca^faVs 
rnultilecalari^us  y losgitediot  calicii  i îoculis  lancto- 
latia.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pae.9iSq.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  %.  pag.  740.1)'’.  4S. — Cavan. 
DKTert.  bot.  1.  pag.  jp.  n°.  81. 

Sida  air.tricana.  Lan).  Difl.  i.'n*.  aa. 

Les  capfute s , au  nembte  de  douze , o ntiennent 
chacune  trois  femences  notrities.  { P’ùvej  Aou- 
TiaoN  d'Améiique.  ) 

99.  AbUTIION  véficuleus.  Sida  vtftcaria. 

Sida  foliit  cordatis  y diotatis  , fatsritoiis  ; fruSu 
iofato  y capfulis  deetm  ptniafpcrmis.  Cavan.  Uitlert. 
bot.  2.  pag.  jf.  lab.  14.  fig.  5. 

Sida  vef caria  , foliis  ovato-cordatis  , djtntatis  , 
fuitricafpidatis  ; ptdunculis  folitanis  , axUlarilLS  , 
petiolo  longiorii'us  ; capfalis  iruocatis  , muticis  , acu- 
ùafcuUs.  WindeD.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  76a. 
n°.  8j. 

Cette  efpèce  a des  tiges  tlroitcs,  prefque  gla- 
bres, un  peu  purpurines,  hautes  de  trois  pieds, 
divtféps  en  tameaux  alternes,  gainU  de  feuilles 


Les  fleurs  font  ttlllaires  , fotitaires , însünée» 
anart  leur  épanr  uilf-m-nt , puis  redieifèes  , fou- 
icnuts  fur  de  longs  pé-lencnles  ilrusts,  géniculés, 
plus  longs  que  Ls  pétioles.  I.e  calice  eB  ovale  , 
acuminé  , pcnt.)gone  1 profondément  divifé  en 
cinq  drcouputss  ovales  , aigues , relevées  en  ca- 
rène. La  corolle  tll  grande,  tiès-ouvette , d’un 
jaune  de  fuufre  t les  petales  en  ccc.tr  renverfe  , 
élargis , un  peu  éshamrés  à lent  fommet , rétréci 
à leurbafe;  les  anthères  fuoportées  par  des  fila' 
mens  courts  , à l’extrémité  du  tube  i l’ovaire  glo- 
biileui.BUooé  , funnonté  dg  dis  B)‘tos  plu*U>ngs 
que  les  étantines , terminés  par  des  Bigmstes  gUi' 
buleoK.  Le  fruit  ttt  piefgue  fpheriqoe,  renflé, 
oitiblliqué  1 fon  fummer  { il  parvient  i ta  groBl  ue 
d'une  cerif*  , de  forme  ov.ile , plus  g'ând  que  le 
calice , IsM-irvê  de  dix  capl’ules  tronquées  avec  une 
petite  pointe.  Les  femences  fatat  au  nombre  de 
cinq. 

Cetts  plante  ctoît  au  Nftxique.  T)  {Defeript.  cm 
Caxaa.  ) 

i<0.  ABurii.ON-1  grandes  fleurs.  S/du  grandi- 
fora.  ( N.  ) 

Sida  ( arborra  ) , foliis  oriUaiaro-.ordatis  , esta 
natiSy  tomttuofs  ; pcdaacutâa  gemiais  , pttialo  tsna 
giarif'us;  cavfalls  muticis  , trancatis  ; cauU  arSorta. 
WilJJ.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  748.  n*.  4;. 

Sida  ( aibotca  ) , foKis  cordatis  , peliatis  , cu- 
afiis  {Juiriàus  campaaulatis  , Cuu/r  arpoica.  LLsiit. 
SlirfW  Nov.  I . pag.  1 ; i . tab.  6}. 

Sida  ariorta  , fiiiiis  cordatis  , avasis  , acoxt.  ta- 
tis  , crenatts  y qurn^vens/v/ia  , moUi^où  lumaatojii  ; 
pejisnculis  axiUarihus  , uniforjs.  Lipn.  f.  l>U)>pL 
pag.  J07. 

Sida  ariorta.  Cavan.  DÜTert.boc.  1.  pag.  ;(S.  — 
Lam.  Dia.  i.n*.  iS. 

Sida  (peruvîana),  foliis  fuhrotttndo-cordatis  y 
acuminaSts  , crexatis , tamtnto/is  pcauncults  axiiia- 
riius  wiiforis  , long-s  ; foribus  maximis  ,*  ftipuiis 
lanctolaris,  ciliatis  , patalis.  Cavan.  Diflurt,  t>oc.  I. 
pag.  36.  tab.  7.  l)g.  S. 

Sida  piruviana.  Lam.  Diâ.  t.  n®.  tp. 

II  cB  hors  do  dciate  que  le  fida  firaviaaa  efl  la 
rrime  plante  que  1«  /du  ariorca  de  Linné  fila. 
Quelques  diffétences  dans  le  port,  occafionnéea 
|ur  la  culture  , quelques  erreurs  fur  le  nombre  de 
capi'ulcs  les  avuioni  fuit  prendre  pour  deux  ptintes 
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HifFërenteî,  miiv  «fi'S-riT’ptochées.  Ctft  uh  tr^i- 
beljfbLfti-,  fetnari^ujbL-  par  Ja  grandeur  ile'fes 
Heuts  , par  la  btlle  te  rme  &•  laUrg  ur  de  f:5  t'.iiil- 
Ifs  ai.compiRné(.s  de  llifu.le.$  fubuléis  Le  calktf 
ett  grand  , -à  dn<]  larges  découpures  acuminées  « 
l'ovaire  globuleux  Sr  velu  j le  Irait  gros  , pubef- 
cent.  Velouté,  compofé  Je  treize  à quinze  cap- 
fules  mutiquet,  tronqué,  s à leur  fommt  t , conte- 
nant plufieuis  l'ementes  en  nombre  iiidéf.rtninà, 
de  trois  à lix.  (Ku^cr  Abuiilon  dii  Pérou  , 

B»,  ip.  ) . 

iCt.ADUTiLON  à feutlies  do  vigne.  SiJjviii- 
fotia. 

Sida  eauU  fruticofo  ; fotiU  cordath  I lobatis  ; hhia 
aeuminatit , ftrratii.  Cavat).  Icon.  Rar.  vol.  j.  pag. 
ta.  tab.  41a. 

Arbufte  haut  de  quatre  à cinq  pieds,  à rameaùz 
alternes,  tomtnteux’,  garnis  de  feurlles  amples, 
echancrées  en  coeur,  diviféts  en  cinq  grands  lo- 
bes} les  deux  intérieurs  courts}  les  trois  fupé- 
rieurs  longuement  acumirics , dentés  en  feie  à 
leurs  bords } le  deRus  des  femilcs  ridé , couvert 
de  quelques  petites  écailles  arrondies)  le  delTous 
tqmentcux , blanchârre , à cinq  nervures  rameufes, 
faillarites } les  <lipu!es  lancéolées , caduques. 

Les  fleurs  font  grandes , prefque  dilpofées  en 
ombelle  àl'extrémitedes  tiges } le  pédoncule com,- 
mun  axillaire,  folicairé , de  la.  longueur  des  pé- 
tioles } les  pédicelles  longs  de  deux  pouces , arti- 
culés dans  leur  milieu.  Le  calice  elt  tomenteux,  di- 
vifé  en  cinq  découpures  ovales,  aigues } la  corolle 
d'un  rofe  clair}  les  pétales  ovales-oblongs , un  peu 
échancres  d leur  fomnieia  ciliés,  rétrécis  à leur 
baie  } le  tube  des  étamines  court , ventru  ,divtfé , 
i fon  fommet , en  trente  tilamens  capillaires,  jau- 
nâtres , vdus  colins  .que  la  corolle,  termines  par 
des  anthères  arrondies  ) l’ovaire  globuleux,  fttié  , 
tomenteux  } le  11}  le  limple  , à neuf  découjfures 
oblingues,  laineufis}  les  Âigmates  rougeâtres, 
linéaires  , obtus.  Le  fruit  cil  tionqué,plus  grand 
que  le  calice  , compofé  de  neuf  capfules  lomen- 
tiufes, à deux  longues  aiêtes  fubu  ées)  lix  ftmen- 
«es  tentformes  datis  chaque  capfu'e. 

Cette  plante  croit  au  Chili,  où  elle  fleurit  au 
mois  de  iiurs.  {Dcjlript.  ex  Cavan.) 

loz.  AbüTILON  glauque.  5/du  g/aucu,  Cavan. 

Sida  caUe  flriato , ramofo  ; faliit  cordatis , orbi- 
eataiii , deataiit , lomeitiojts , glaucis.  Cavan.  Icon. 
Har.  vol.  i.  pag.  8.  ii“.  10.  tab.  11. 

Scs  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  !c  plus , cy- 
linliiques  à leur  partie  inférieure  , ptofondément 
cannelées  vers  leur  fommet , rameufts , tumenteu- 
les  i Us  ieuillcs  alternes , longuenteiit  pétiolées  , 
en  tcc.tr  , ptcfq  i'orbicu'aircs,  dentées  , aigues, 
rudes  pc  giaitqu.'s  en  ddlas,  tomeiuculés  U ai- 
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gemées  en  dWTous,  accompagnées  de  flipules  ca- 
duques , linéaires,  aiguës. 

Les  fleurs  font  folitaires  , axillaires  , feutrnues 
par  déS  pédoncules  droits,  articulés , plus  courts 
que  les  pétioUs  , accompagnés  de  deux  écailles 
alternes.  Leur  calice  efl  globuleux  , à cinq  décou- 
pures} la  corolle  d'un  jauni  de  foutre}  les  pétales 
plus  longs  que  le  calice.,  obliquement  échanctés } 
te  cube  des  étamines  court , conique,  divifé  en 
plufieurs  fllamens  ) l'ovaire  ovale,  tronqué,  to- 
ut.titeux}  les  flyles  nombreux}  les  lligmates  en 
tête.  Le  ituit,  à peine  plus  gtand  que  le  calice  > e)t 
tomenteux,  ova.e,  tronqué,  compofé  de  vingt  à 
trente  capfules  mutiques , à deux  valves  ,-renter- 
mant  d’unoà  trois  lemences  noiiâtccs,  rénifbt- 
mes. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal,  y ( Deferipc.  ex 
Cavaa,  ) 

lOJ.  Abutilon  eflilé.  Sida  virgara.  Cavan. 

^ Sida  fotiis  cordatis  , ovato-acuminaiis , ferratfs , 
a peiioti  af  ite  pend^lis  ,*  peialis  orbUttlatis , ealtee 
brevioribus.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  i.  pag.  ti. 
tab.7j.  . 

Cette  plante  a des  tiges  droites,  grêles,  rameu- 
fes , un  peu  rudrs , hautes  d'environ  quatre  pieds , 
garnies  de  feuilles  alternes,  ovales-,  en  cœur,  acu- 
minées , dentées  en  feie , per.daiites  du  fommet  des 
pétioles,  rudes  â leurs  deux  faces}  les  pétioles 
plus  courts  que  les  feuilles,  munis  de  braffées 
étroites , prefque  linéaires , cedeetTées. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaitès } les  pédon- 
cules (impies,  articulés,  plus  longs  que  les  pétio- 
les, hériués,  uniflorcs.  Le  calice  elt  â peine  pen- 
tagone , â cinq  découpures  aiguë  } la  corollt;  un 
peu  plus  courte  que  le  calice  , de  couleur  jaune} 
les  pétales  ot  biculaires,  très-entiers } le  tube  court, 
teiminé  par  un  grand  nombre  de  fllamens  foute- 
nant  des  anthères  ovales}  l'ovairè  ovale,  cannelé) 
environ  fepi  flyles  connivens  à leur  bafe } les  (lig- 
mates  globuleux.  Le  fruit  efl  à peine  plus  long  que 
le  calice  , globuleux  â ft  bafe  , comnofé  d'environ 
fept  capfules  oblongucs,  cornues  à leur  fommet, 
renfermant  trois  femences  noirâtres,  réniformes. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  & fe  cultive  dans 
le  jardin  botanique  de  Madrid,  qt  ( Dcfiiipt.  ex 
Cavan.)  ■ • 

IC4.  Abutilon  géant.  Sida  gigantea.  Jacq/ 

Sida  fotiis  fubrotundo  cordatis  , crenatis  , ac:.mi~ 
r.a!i>-tri:itf;  id.!tis;  fia'ibits  paniculatis  , corotlis  re- 
flcxis.  WilU.  Spec.  l’iint.  vol  J.  pag.  76a.  n".  S7. 

Sida  gieantca , folüs  fabrocmdo-cordaiis , acami- 
natis  , irtdsvijis  , vet  faperni  trilabis  ; calice  bafi  gt}~ 
bofp,  pttalts  tefixis.  Jacq.  Hor:.  Scboctib.  vol.  z. 
pag.  8.  ub.  141. 

C'eft 
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'C*eft  un  arbre  qui  t'ëlive  1 la  hanteurVle  vingt'' 
pleës  fur  un  tronc  droit,  cylindrique,  épais.  Les 
rameaux  font  effilés , tomenteux , blanchltres  , 
garnis  de  feuilles  alternes  , en  coeur,  un  peu  ar- 
rondies , très-amples  -,  molles , crénelées  tSf  den- 
tées en  fcie,  tomenteufes  i leurs  deux  faces  , ri- 
dées en  deflous,  terminées  quelquefois  par  trois 
anales  acuminés  , quelquefois  entières  i les  pé- 
□oles  hifpides,  plus  longs  que  les  feuilles  | les  fli- 
pûtes  droites  , petites  ,-  lartcéolées , linéaires , 
aiguèi. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaires  i les  pédon- 
cules courts,  épais , tomenteux  ; le  calice  i cinq 
divifions  profondes , ovales,  aiguës,  renfoncées 
à leur  baie I h cotode  jaune;  les  pétales  arrondis, 
Crès-obtus,  llriés,  de  la  longueur  du  calice;  les 
anthères  d'un  jaune-pile  i le  ftyle  filiforme  , i dix 
découpures  conniventes  à leur  bafe  ; les  Iligmates 
obtus , verdâtres.  Les  capfules  font  au  nombre  de 
dix  ou  douze  , brunes,  veluts,  acuininées,  dif- 

ofees  en  rond,  planes  en  deffus  , contenant  plu- 

eurs  femences  comprimées , brunes , lénifurmes. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridionale, 
aux  envirous  de  Caracas.  ^ ( Defiript.  ex  Jaeq.  ) 

$.  111.  Lt  nomirt  dtt  capfaUt  (i  itt  Jimencii 
iaunam. 

(oy.  Abutilon  de  Perlé.  Sida  ptrjka.  Burm. 

Sida  foUii  inferioriiai  petioUtit , cordatii  , acu- 
minalis;  fupeiioritaj  feÿîliius , lanuoiatit,  dentaiù; 
pednaculis  fotiiariis , uaifaris.  Ourm.  Flor.  Ind.  pag. 
148.  tab.  47.  fig.  1.  — Cavan.  Diflert.  botan.  1. 
pag.  y y.  tab.  4.  ftg.  I.  — Willd.Spec.  Plant,  vol.  y. 
pag.  748.0».  41. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  roi- 
des  , cylindriques . garnis  de  feuilles  alternes , les 
inférieures  fort  grandes , pétiolées , élargies,  ova- 
les, en  coeur,  acuminées  i leur  fommet , glabres 
i leurs  deux  faces , Inifantes,  ptofonJément  den- 
tées i leurs  bords  ; les  fupéiieutes  piefque  feffiles , 
étroites,  lancéolées,  tomenteufes,  profondément 
dendculées  , prefque  pinnacifides  i leur  bafe , cn- 
tiètes  & aiguës  vers  leur  fommet  i les  ftipules  fé- 
tacto. 

Les  fleurs  font  folitaires,  fituées  dans  l aifTelle 
des  feuilles , longuement  pétiolées,  placées  vers 
le  fommet  des  rameaux  ; les  fleurs  terminales  gé- 
minées. Leur  calice  eft  pileux  1 la  corolle  jaune  ; 
les  pétales  orbiculaires , crénelés , un  peu  plus 
longs  que  le  calice.  Le  fruit  eft  renfermé  dani  le 
calice  y il  coocienc  plufieucs  capfules  mutiques. 

Cette  plante  ctoît  dans  la  Petfe.  ( Dtfiript.  ex 
Cavan. ) 

106.  ABUTttOH  i féuillef  tronquées.  Sida  Iran- 
enta.  Cavan.  ' 

Baumiqae.  Supplémant,  Tome  l. 
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Sida  JidiUfiiiavath i daktaùt , ngafS-tamantafie , 
apiet  rnuuuur.  CavaU.  Differt.  butan.  I.  pag.  yy.. 
tab.  6.  fig.  7. 

Sida  iraneuM , faites  fabmiandss  y tardatit , apiee 
traneata-aitajû , dentatit  i pedaaetjit  foiitariit,  pe- 
liah  iongioriiat  ; eapfaiu  maiieit.  Willden.  Syicc,. 
Plant,  vol.  y.  pag.  7yé.  n».  68. 

I / . , 

Celte  plante  a des  tiges  hautes  de  deux  pieds  r 
tanieufcs . connenieules , garnies  de  feuilles  alter- 
nes, petites , péüo’.ées,  un  peu  arrondies,  échan- 
créts  en  coeur,  ridées  , tomenteufes  , dentées  à 
leur  comour , obiufes  & prefque  tronquées  à leur 
fommet  i les  ftipules  droites  , velues  , fubulées. 
Les  fleurs  font  folitaires , axillaires  ; le  calice  pief- 
que rond  , pentagone;  la. corolle  d'un  jaune  de 
loufre  ; les  pétales  arrondis , plus  longs  qiie  le  ca- 
lice j l'ovaire  ovale  , i neuf  cannelures;  neuf  Aylo* 
rougeâtres  ; neuf  capfules  obtufes. 

Cette  plame  croit  â l'ile  de  Saint-Domingue.  O' 
( Defeript.  ex  Cavan.  ) 

107.  Abutilon  biflore.  Sida  ii/o-a.  Cavan. 

Sida  foJiit  eordatis , tnaptit , crenatii , tamenta. 
fit  i acamine  produûa  ; inferiarihus  aiiangit , trîcaf. 
pidatii  i ferikat  geminit , axiUariiat.  Cav.  Ûiffeitl 
bot.  1.  pag.  y7.  tab.  9.  fig.  I. 

Sida  iifara  , falih  avaia^ardatis , aeaminalit  I 
dentaiis  , trUufpidatis  ,*  peduneuiis  geminasis , ax/'A 
Ufihat , pétiala  aaualikas.  Willd.  Spec.  Plant,  vol. 
y.  pag.  76a.  n®.  «y.  . 

Ses  tiges  font  ligneufes , cylindriques , tomen- 
teufes  , divilées  en  rameaux  alternes  , garnis  de 
feuilles  longuement  pétiolées,  gtandtS . ovales , 
échancréesen  coeur,  â crois  pointes,  crénelées, 
tomenteufes,  longuement  acuminées;  les  infé- 
rieures plus  atongm  ; tes  ftipules  lancéolées , éca< 
lées , redreflées.  Les  ftuurs  font  gémbiées , axil* 
laites,  foutenues  par  des  pédoncules  qniflores  , 
géniculés , de  la  longueur  des  pétioles.  Le  calice 
eft  grand  , ovale  , â cinq  découpures  lancéolées  i 
la  corolle  ample , de  couleur  jaune  ; les  pétales 
ouverts  , échancrés  ; les  étamines  nonibreufes  , 
fituées  à l'exirémicé  d'un  tube  ptefqu'auffi  long 
que  la  corolle  ; les  ftyles  no.mbreur. 

Le  lieu  natal  de  cette  niante  n'eft  pas  connu. 
( Defeript.  Cavan.  ex  heri.  Jaff.  ) 

108.  Abutilon  du  Bréfil.  Sida  hraftlienfe. 
Cavan. 

Sida  eaule  tamentafa  ; faiiii  fuieardatit , avaio- 
oeaeia , orenaeit  ; erenatis  acuminaeis  f farikut  nume* 
rafii , parvlt , treviur  peduneiJatii . Cavan.  Differt. 
bot.  I.  pag.  yy.  n®.  81 , Bc  Diflect.  1.  pag.  54. 
tab.  y4.  fig.  I. 

Celte  plaate  patottAVoit  beaucoup  de'  rapport 
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arac  It  de  Lhéritier  ; nuis  U fruAîli- 

cation  n'éiani  pai  conaue , il:  eft  difficile  d'allurer 
fon  idemiid.  ' . 

Ses  n§es  font  tomcnteoles  , cylindiiqsies , ta- 
meules  i tes  feuilles  Uiiifuemeiit  pecioldcs , osales- 
aigues , un  peu  e»  cœur  » teasenteufes , créne- 
Wes  1 leur  contour  s lu  créoelutet  aigaès  i Jet  fti- 
pulet  droites , fubulées  , plus  longues  que  les 
fleurs  : cellu-ci  font  nomb|irar«,  axilhirts , pe- 
lites , toutes  pédicelldcs  \ Ut  pMicellet  couns  , 
lomenteui , rnédiociemciat  géniculét  i le  calice 
tomenteux , pentagone , acumind. 

Cette  plante  a été  recueillie  au  BréCl  par  Conv 
merron.  ( Dtfeript.  ex  Civea.  htrk.  Thouin.) 

lop.  Abutilon  i feuilles  d'alcée.  SUa  alcui- 
dts.  Mich. 

Sidt!  irtSj , heriaeea  , foUis  inferiorikus  triaafu- 
Uic-cordûiii , ixtifii;  fuptrierikiu  palmtto  muitifiiti 
eoiymio  urminmti  , ctlicikus  kijpidis,  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  a.  pag. 

Cette  plante  a prefoue  le  port  du  malva  altta. 
Ses  tiges  font  droites,  nerbsKéet,  garnies  do  feuil- 
lu alternes,  pétidées  ; les  infetkurcs  trianmlai- 
ret,  échancrees  en  coeur  i leur  bafe,  inciieu  i 
leur  contour  t lei  fupérieutts  palmées , i plufieurs 
divifions.  Lu  fleuis  font  dirpofées  en  une  forte  de 
corymbe  terminal.  Le  calice  efi  hifpide. 

Cette  dante  croît  dans  l'Amérique  repteDtrio> 
Date,  au  Kentucky  Se  i Tennaflée,  od  elle  a été 
découveite  pat  Michaux.  ( Difcripi.  tx  Mitk. } 

ito.  Abutilon  phyllanthe.  Sida  phyUanthat. 
Cavan. 

SUa  JôliU  trjfii , tomtntofit , imirieatit , dapU- 
lata-trifidie  ; pttiolit  ftt'iftrii .Ct’ua.  DiOêit.  bot. 
y.  pag.  lyé,  tab.  lay.  lig.  4-  < 

Sida  (phyllanthus)  , aeaulit , faliit  ttmatit  ; 
faitalit  ftjlililaê  , Iripariitit  , eaatiformiiaa,  ialtgtr- 
ycWr,  iadiv'Jis,  aitafis;  fore  faliiarioj  petiolo  ala- 
to  injeno.  wilid.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  yéy. 
n*.  9p. 

Cette  fingu'ière  efpéce  a du  racinu  fufiformu, 
un  peu  hUreufes;  e'Ies  produifent  des  tiges  cour- 
tes , tjmeufes,  couchées  , raboteufes  par  l'i.n- 
pr.  dion  les  fe.iillu  tombées , radicanies  , garnies 
do  f.-uilles  imbriquées  & nombreufes  , pamciilié- 
tement  vers  le  fommet  des  rameaux,  pétiolées, 
deux  fnis  rriti.les  i les  découpures  très  profondu, 
lancéoléis,  ovales , cbamues,  tomenteufes,  blan- 
chdiru  en  delTus.  roulieâires  en  dedous  , munies 
de  ftipules  de  la  longueur  des  pétiolu,  inférées 
fiir  cet  mêmes  pétioles,  terminées  par  un  appen- 
dice obtus. 

Les  fleurs  (bu  foliiaites . ftUilesi  placéu  fur 
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Itfcpétialcs , vers  le  fommet , entre  let  ftipffiet. 
|I-e  calice  ell  ovale,  i cinq  découpures  aiguëtp  la 
corolle  un  peu  bleuâtre,  bpauctMip  plus  grande 
que  Ut  feuilles  t lu  pétalu  échancrés , un  peu 
coonivent , velus  i leur  bafe.  Le  tube  des  étami- 
nes s'élève  en  ure  colonne.  Un  peu  au  deflus  de 
fon  fommet  font  placés  des  filament  trèt-coutts  , 
tamailét  en  globe , fouceoant  du  anihéru  réni- 
formu.  L'ovaire  é|  conique , entouré  de  poiU  te- 
dieifés  i le  Oyle  fimple , â douze  divifions  vers  fon 
fommet  i let  Aigmatet  oblongt , un  peu  épais.  Le 
' fruit , peu  connu  y,  paroît  être  com^fé  de  douze 
capfulu.  ‘ ' 

Cette  plante  a été  découverte  au  Pérou  par 
M.  lof.  de  Judieu.  ( K.  f.  ia  htti.  M) 

I ti.  Asutilon  â feuilles  ciépues.  Sida  erifpi- 
folia.  Cavan. 

Sida  eaule  fnuieafa  ; foliie  eordatis  , ineifo-loia^ 
ti) , infem'e  tomeaiefs  , fapemk  panâata  - ftellutia  / 
marginiiat  erifpu.  C'av.  Icon.  Rar.  vol.  ;.  pag.  1 1, 
ub.  419. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  hautes  d'un  demi-pied, 
diviféet  en  rameaux  alternes , garnies  de  feuilles 
pétiolées,  alternes,  ovalu.  un  peu  lancéoléu  , 
échancréuen  cœur,  tomenteufes  & roufTeâtres 
à leurfac'e  infétieure,  crépues,  incifées  Sr  lobées 
â leur  contour , vertes  en  delTus , hérilTéet  de 
points  nombreux , daru  lefquels  on  diflingue  dex 
poils  courts , ouverts  en  étoile  i lu  pétioles  plus 
courts  que  les  feuillu p lu  flipules  coutiu,  to- 
menieufes. 

Les  fleurs  font  axillaires,  terminalu,  foutenues 
par  des  pédoncules  fimp'.n , uniflorts,  velus,  beau- 
coup plus  longs  que  les  feuillet.  Le  calice  efi 
grand , tomenteux , plus  court  que  la  corolle , à 
cinq  découpures  lancéoléu  i les  dents  crépues  p 
1a  corolle  bleuâtre,  rouge  en  fe  dtflechantpiu 
pétales  arrondis , échancrés , rétrécis  en  onglet  & 
connivens  ï leur  bafe  avec  le  tube  des  étaminu  : 
celui-ci  eft  brun,  fupportanc  à fon  fommet  une 
vingtaine  de  filameru  capilLiru , terminés  par  des 
anthères  arrondies.  L'ovaire  ell  globuleux,  ftiiép 
le  flyle  fimple , plut  court  que  les  étaminu  p en- 
viron fept  nigiTures  noirâtres  , planes  , linéaires  , 
un  peu  épais  P le  fruit  compofé  d'autant  de  cap- 
fules  mutiques.  Le  nom.'te  des  femences  n'cA  pas 
connu. 

Cette  plante  ctsît  dans  l'Amérique  méiidio- 
nale.  b 

ira.  ABurtLON  hétécoyhylle.  Sida  heterai 
pkylla. 

Sida  eaule  ke/èaeeOi  foUis  radicalihus  àvJta.Jiaua' 
tit  ; caulinis  tiipartitit hkis  iruifs  , dentatis  ,*  me- 
dia  ioagiore,  Cavan.  Icoo.  Rar.  vol.  /.  pag.  la. 
tab.  411. 
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S«  mines  font  (iififonnes , gttnies  de  qnel- 
«{ues  fibres  i elles  produifent  des  tiges  herbacées , 
cylindriques , longues  d'un  pied , légèrement  to- 
menteures,  ainfi  que  toute  la  plante.  Les  feuilles 
radicales  font  nombreufes,  prefqu'ovales , finuées, 
munies  de  quelques  dents, longuement  pétiolées) 
les  feuilles  caulinaires  profondément  divifées  en 
croit  lobes  dentés,  incités,  aigus { celui  du  milieu 

f>lut  alongé  i les  pétioles  courts  j les  ftipulet  ova- 
es,  aiguës. 

Les  fleurs  font  folitaires , ixillairet , fupportéet 
par  des  pédoncules  fimples , beaucoup  plus  longs 
que  les  feuilles.  Le  calice  eft  ovale,  tomenteus , 
d cinq  découpures  ovales , aiguës;  la  corolle  d'un 
bleu-clair , trois  fois  plus  grande  que  le  calice  ; 
les  pérales  veinés  ; le  rube  des  étamines  court  i 
les  anthères  léniformes,  pédicellées.  L’ovaire  efl 
globuleux  , comprimé  , flrié  ; le  llyle  lîmple  , 
court,  violet,  divifé  en  treize  découpures  capil- 
laires ; les  fligmatet  obtus.  Le  fruit  n'efl  pat 
connu.  ' 

Cette  plante  croit  au  Chili  ; elle  fleurit  au  mois 
de  mars.  O .’  (Defirift.  ex  Cavan.) 

II).  AnuTiuoN  i feuillet  tridentéts.  Sida  tri- 
dtataia.  Cavan. 

Sida  coule  trevitpmo  , f/ifermi  ; foliis  avacie  , 
apiee  trideatatiej  ^oriius  axiÜarihui  ,folitariie,  Cav. 
Icon.  Rat.  vol.  4.  pag.  é.  tA.  )ia.  fig.  a. 

Scs  tiges  fout  d peine  hautes  de  trois  pouces , 
toenenteufes,  divifees  en  rameaux  alternes,  garnit 
de  feuilles  pétiolées  .alternes,  ovales,  tronquées, 
& divifées  d leur  fommet  en  trois  deiKS  aiguës , 
légèrement  toiuenteufes  d leur  face  inférieure , 
longuet  de  deux  ou  trois  lignes  ; les  pétioles  de  la 
longueur  des  feuilles  ; les  flipules  droites , linéai- 
res , de  la  longueur  des  péimlet.  Les  fleurs  font 
folitaires , axillaires  1 la  coiolle  jaune  ; l'ovaire 
fiiroionté  de  cinq  flyles.  Lesifuits  n'ont  point  été 
obfervés. 

Cette  plante  croît  d nie  de  Saint-Domingue. 
( Deferipe,  ex  Cavan.  Comm.  Dupuie.) 


* Efpieee  moine  connaet. 


* Sida  ( gracSis)  , coule  fnticoji , fiufUi  ; /otite 
atlongoHordatiSf/unum  augujiacie  , re^xie  j ramulie 
fafcicoliforii.  Richard , Ait.  Soc.  Parif.  pag.  1 1 1, 
— Perf.  SynopC  Plant,  vol.  a.  pag.  S4).  n*.  )).  £ 
Caittuid.  '5  t 


* Sida  (patula),  hertacca , patula  , fexuofa  { 
filiie  knvi-petiotatie  ,ovatii  tfuiertHatie,  moUiffimi 
lomencofie  ; fiorilue  axiltariiiu  , ftftikue.  Petf.  Sy- 
nopC  Maat.  «oL  a.  p^.  14).  it*.  16.  ttFloni 
aflf.) 


Sida  moitié.  Richard , Àâ.  Soc.  Parif.  Ex  Aa- 
ûUu.  G f 

ABUTUA.  ( Loureit.  Flor.  cochin.)  Genre  de 
plantes  de  laCochinchine,  décrit  par  Loareiro.  U 
y rapporte  des  arbrilTeaux  d tige  grimpante , à 
feuilles  oppofées  8c  d fleurs  en  chiions  mdles  ou 
femelles , portés  fur  des  pieds  différent.  Cet  cha- 
tons font  noueux  par  intervalles  , tir  garnis  à cha- 

3ue  nCEud  d'une  gaine  membraneufe , renfermant, 
ans  les  mâles,  beaucoup  d'étamines  1 dans  les 
femelles,  nlufeuis  ovaires , terminés  par  des  flig- 
matet  d plufieurs  divifions , devenant  autant  de 
baies  lèches , d une  feule  femence. 

Ce  genre  a beaucoup  d'affinité  avec  le  gnetum 
Linn.  8c  le  tioa  d'Aublec , de  devra  peut-être  Ce 
réunir  avec  eux  en  un  feul  genre;  il  offre  dans  U 
difpofiiion  des  couches  concemriquet  de  fes  tiges 
8e  du  tiffu  cellulaire  interpofé  , i;uelque  rappoct 
avec  le  pareira-brava  du  Btéfil.  (.Juff.) 

AC.ACALIS.  Arbriffeau  d’Égypte , cité  par 
Diofeoride  St  fes  commentateurs,  fur  irquel  on 
n'a  que  des  renfeignemens  très-vagues.  Belon  le 
regarde  comme  la  même  plante  que  le  kermefen  du 
Levant , employé  à Confiantinople  pour  les  mala- 
dies des  yeux  ; mais  'il  ne  donne  de  l’une  ni  de 
l'autre  aucune  defctipiion  qui  puiffe  les  faire  re- 
connoîue.  (dajfl) 


ACACIA  (Fauxl-  RoHnia  p/eudmaeaeia.  Lioa. 
( yoyei  Roatxieit,  n®.  1.) 

AcaciA-rosc.  Rokixia  ki/pida.  Lion.  ( Peyry 
Robinier,  n®.  4.  ) 


Acacia.  Willd.  (F'oyrr  Acacii,  n*.  104  8c 
fuivans.) 


ACACIE.  Mimofa.  Si  le  petit  nombre  d'efpècél  ' 
d'acacies  cultivées  dam  nos  jardins  ou  languiffan- 
tet  dans  nos  ferres,  les  unes  fans  fleurs,  d'autres 
fans  fruits  , ont  néanmoins  afléz  d'agrémens  dans 
leur  porc , dans  la  délicatelTe  & l'élégance  de  leur 
fenillau,  quelques-unes  dans  l'odeur  fuave  de 
leaa  ■euts  pour  être  conlidérées  comme  un  des 
plus  beaux  ornamens  de  ces  jardin  faâices , créés 
pat  l'indufttie  humaine  au  milieu  de  la  plus  trille 
des  faifons,  combien  elles  doivent  exciter  l'ad- 
mitatson  du  vrqrageur  qui  tes  contemple  entre  les 
tropiques,  en  Amérique  ou  dans  les  Indes,  où 
elles  té  montrent  eyee  te  luxe  de  1a  plus  brillance 
végétation  I Les  e^ces  en  font  fi  nombreuf^, 
^'00  en  compte  auionnd'iHM  plus  de  deux  cents. 
Asitné  csi  avmt  i peine  mentionné  une  einquais- 
saine.  C'eft  un  des  genreile  (dus  beau  pat  fes  fot- 
mes  élégantes  te  vuiéet , Je  plus  cuiieux  par  Jaa 
phénomènes  fingutiors  qn'il  préfeate , le  plus  i». 
téreffant  par  les  réfines-icles  gmnmes  que  fouo- 
E A 
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nifltnt  >u  commerce  pkificurs  de  fes  effèces}  p»r  ■ 
la  pulpe  l'ucculente , lucrée  fi  muCqu^e  contenue 
dans  les  goulTes  de  quelques  autres  ) par  tes  bois 
de  conftin^ion , qu'elles  produifent  en  abon- 
dance. 

La  différence  qui  exille  entre  les  lliurs  d'un 
grand  nombre  d'elpèces  dans  la  forme  de  leur  co- 
rolle , dans  le  nombre  des  éta  niiies , dans  le  carac- 
tère des  fruits  8c  des  femences , avoient  déià  fait 
fentir  1a  néceifité  de  partager  les  mimofa  en  plu- 
£eut$  genres.  Cette  réfoi  me  ell  devenue  plus  né- 
cefljire  encore  par  la  découverte  des  nouvelles 
efi'èces , & U'illdeno»  l'a  executee  dans  le  Spt- 
titj  PUnianm  qu'il  publie.  J'ai  cru  devoir  adopter 
fes  divifîcns  ; miis  comme  il  y auroit,  dans  un 
ouvrage  de  la  nature  de  celui-ci , quelqii'incon- 
vénient  1 féparer  des  genres  lî  rapprochés , j'ai 
préfente  de  fuite  toutes  ceS  belles  efpèces  avec 
les  coupe;  convenables , rejetant  à la  fin  toutes 
celles  dont  la  fruélification  "e  m'étoit  point  fulfi- 
famment  connue. 

La  dénomination  de  mimofa  n'étoit  appliquée , 
dans  l'origine,  qu'â  quelques  efpèces  de  ce  genre. 
Tournefort  en  avoit  établi  deur;  favoir  ; les  mi- 
mofa  Si  les  aciuiti  ; le  premier  caraétérifé  par  la 
forme  articulée  de  les  goulTes j le  fécond,  par  ces 
mêmes  goufTt.s  non  articulées.  Linné  n'en  avoit 
fait  qu'un  feul  genre , fous  le  nom  de  mimofa.  Ce 
mot , dérivé  du  mot  latin  mimus  , eiprime  la  fin-- 
gulière  propriété  qu'ont  plufieurs  efpèces  d'exé- 
cuter des  mouvemens  en  quelque  forte  fpontanés, 
& de  changer  de  figure  lorfqu'on  en  approche  la 
main.  Le  mot  •'.acia  a été  dans  tous  les  tems , 
parmi  les  Grecs , le  nom  vulgaire  de  1 efpèce  qui 
produit  la  gomme  arabique.  Ce  mot  lâgnifie  ann 
fans  maliet,  parce  que  la  piqûre  de  fes  epines  n'cR 
fiiivie  d'aucun  accident  fâcheux.  ■ 


ÿ.  I*'.  IkgA.  WilU.  Dans  tes  fitars  furs^knSsa, 
calice  è cinq  dents;  coroUc  tukiieuft , à cinq  dents; 
étamines  nornbreufes  f monadetpkcs  ; goujfe  a une 
fente  (âge  ; femences  pulptnfes  on  ariUtesi  point  de 
pif  il  dans  les  fUnrs  miles. 

^ Feuilles  deux  fois  géminées. 

I.  Acacie  à petites  feuilles.  Mimofa  miero- 
phylla. 

Mimofa  (tnga  microphylla),  /Juai'a  Jlipulariius , 
reüis  ; foliis  bigeminis , corijccis  ; foliolis  fubdimi- 
diato~ttlipticis , obeu^  , neufs;  glandsdà  in  dichotc- 
mia  petioli  glabri  ; poribus  fafciculatis  , paniculatis  , 
axitlaribtts.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  10^4. 
n“.  I. 

Ir.ga  microphylla.  Humb.  & Bonpl. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  flexueux  d'un 
brun-cen.lré,  garnis  de  deux  épines  droites,  épaif- 
fes  , fubulées  , prefque  de  la  longueur  des  pétio- 
les. Les  feuilles  font  alternes, pétiolées.  Jeux  fois 
géminée. s,  roides,  glabres,  luifantes  ; les  folioles 
elliptiques  , entières , obtules  è leur  fommet , vei- 
nées , réticulées  en  deflus , glabres , un  peu  coria- 
ces , longues  de  quatre  lignes  & plus  i chaque  paire 
de  feuilles  foutenue  par  un  pédicelle  court,  gla- 
bre , muni , dans  fa  bifurcation , d’une  petite 
glande. 

Les  fleurs  font  difpofées  , dans  l'ailfelle  des 
feuilles , en  une  panicule  longue  de  deux  pouces, 
i ramifications  prefque  fimpTes,  alternes , foute- 
nant  des  fleurs  fafciculées. 

Celte  plante  a été  découverte  par  MM.  Hum- 
boldt  & Bonpland , en  Amérique , dans  la  province 
de  Cumana.  ^ 


Le  bel  arbre  que  l'on  nomme  vulgairement , 
parmi  nous , acacia  , n'appartient  point  du  tout  à 
ce  genre.  Tournefort,  en  \' spocUnt pfeudo-atacia, 
a ^'nné  lieu  î cette  faulTe  dénomination.  C'eft 
le  robinia  pfcudo-acacia  de  Linné,  (foyc^  Robi- 
nier.) 

Je  terminerai  ces  obfervations  en  faifanc  remar- 
quer avec  Willdenov  , que  , parmi  les  genres  ou 
les  divilïons  fuivantes , toutes  les  efpèces  de  mi- 
mofa Si  àe  fehrankia  , quelques-unes  parmi  Xételtf- 
manthus,  font  plus  ou  moins  douées  d'irritabilité 
dans  leurs  pétioles  & leurs  feuilles , tandis  que  les 
acacia  fi  les  inga  en  font  privés  ; que  U plupart 
des  goulTes , dans  lesûigu,  contiennent  une  pulpe  i 
douce  , agréable  au  goût , un  peu  fucrée  ; que , I 
dans  le  plus  grand  nombre  des  efpèces  de  ces  dit-  J 
ftrens  genres,  les  feuilles  font  tr«<aduques,  lea  * 

E étiolés  (ou vent  glanduleux  , articulés Vainfi  que 
« pédoncules.  Il  n'exilie  que  très-peu  d'efpèces 
herbacées  ce  font  de  très-grands  arbres , des  ar-  j 
bollxraux  ou  des  arbuflet.  . i . . - I 

i 1 


a.  Acacie  piquante.  Mimofa  pungens. 

Mimofa  (inga  pungens^,  fpinis  Jlipularibns  , 
brevijfmis  , nêéis  ; foliis  bigemiais  ; faliotis  fubdi- 
midiato-ub.ongis  , ootufs,  rctufs;  glandutà  in  dl- 
chotomia  petioli  hirti  i panic  Jâ  Jsmplici  ^ elongati^ 
terminali  ; floribus  cqpitatts , legumine  reBo.W  \ï\A. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  100 j.  n".  a. 

Ings  pungens,  Humb.  &.  Bonpl. 

Ses  rameaux  font  cylindiiqiies , de  couleur  cen- 
drée, armés  d'épines  deux  a deux  , très-courtes, 
en  forme  de  flipults,  droites,  fubuléfs  Les  feuil- 
les font  péiiolées,  deux  fois  géminéesi  les  folioles 
longues  d'un  pouce  & moins . glabres , oblongiiev, 
entières,  un  peu  coriaces,  d'un  vert-pâle , obtd- 
fes.  Veinée*,  réticulées  à leut  face  iMpétieure  ; 
les  pétioles  longs  d'un  pouce,  hérifl'és  , munis , 
dans  leur  bifufçation,.d'uné  petite  glande.^  ^ _ s 

Les  fleurs  font  difpofées,. ir«XKémité  des: ra- 
meaux, en  une  grappe  ûmple,  panicnlée  j^com- 
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fof^c  ^ ptqueit  de  fleuri  ranufféej  en  rites  pd-  i 
dicellées.  Le  ftuit  ell  une  gouffe  droite,  pubef-( 
cente  avant  fa  maturité.  j 

Cette  plante  croît  dans  rAmétir^ue  méridio- , 
nale.  I)  ^Dtfcripi  tx  Wiltd.)  _ ^ : 
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bifurcation.  Les  fléurs  font  alternes,  réunies  en 
grappes  paniculées , terminales.  Les  goufles  font 
tortillées. 

Cette  plante  croît  Hans  l'Amérique  métidio* 
nale.  T)  ( Dtfcript,  tx  fVil/d.  ) 1 


).  Acacie  douce.  Mimofa  dult'n.  Roxb. 

Mimejü  (inga  AvXck)  , fpinit  fiipklariiiis  , trt- 
vijpmis  , rtüls  ,*  foüis  bi^tminis  ; foUolis  fubdimi- 
diaio  oitangîif  obtujîs , /uèretufo-muironatis  f g/an-  j 
dulâ  in  dichotamia  ptduntu/i  hirti  6r  inur  foito/a  , 
panicklâ  fimp/ici  t tiongatâ  , urminait  i jloiibus  ca-  ^ 
piiatit , Ugumint  torto.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  ; 
pag.  100p.  n°.  }. 

Mimofa  duIeU,  'Roxb.  Coromand,  r.  pag.  Cy, 
tab.  99. 

Cette  plante  relTemble  beaucoup  à l'efpèce 
précédente)  elle  en  diffère  par  fes  folioles  plus 
grandes,  plus  longuement  lancéolées)  par  fes  pé- 
tioles plus  courts,  pourvus  de  trois  glandes)  en-  ’ 
fin , par  fes  goufles  tortillées. 

Ses  rameaux  font  cylindriques , bruns,  piquetés 
de  blanc , armés  de  deux  épines  ttés  couttes , fti- 
pulaites,  droites,  fubulées.  Les  feuilles  font  pé- 
liolées , deux  fois  géminées  ) les  folioles  longues 
d'un  pouce  Si  plus,  oblongues,  lancéolées,  co- 
riaces, glabres  à leurs  deux  faces,  obtufes  à leur 
ibmmet,  un  peu  mucronées  j les  pétioles  hériflés, 
longs  d'un  demi -pouce,  pourvus  d'une  glande 
dam  leur  bifurcation,  8e  de  deux  auues  àla  bafe 
des  folioles.  Les  fleurs  font  difoofêes  en  une  gt^P* 
paniculée,  longue  de  cinq  à fix  pouces, réunifiant 
des  fleurs  en  tête.  Le  fruit  ell  une  gonfle  rou- 
geâtre. 

Cette  plante  croît  dans  les  îles  Philippines  8e 
au  Coromandel.  Ç {Dtfcript.  tx  Willd.) 

4.  AcAcie  lancéolée.  Mimofa  UnctoUta. 

• Mimvft  ( inga  lanceolata  ) , finit  fiiptUarik^ , 
rtOit  ; foliit  iigtminU  , coriauit  ; fotiis  fuidimi- 
diato-lanctolaiit , oitufs  , baf  gtandulofis  ; glanduli 
.î«  dicbotomiâ  ptticli  glabri  ; racemis  panicu/atit , 1 
Itrmir.aiibut  i Itgumint  tono.  Villd.  Spec.  Plant.  ' 
vol.  4.  pag.  looj.  n°.  4. 

Inga  lanttolata.  Humb.  8e  BonpI. 

Grand  8e  bel  arbre,  qui  s'élève  à la  hauteur  de 
.quarante  ou  cinquante  pieds.  Ses  rameaux  font  gla- 
bres, flciueux,  cylindriques,  de  couleur  brune, 

Jiiqucrés  de  blanc  , armés  d'épines  droites  , fubti- 
ées,  llipulaites,  très-fortes.  Les  feuilles  font  pé- 
tiolées,  deux  fois  géminées , coriaces , luifantes) 

les  foliolesjancéolées.obrufes.longues  d'un  pouce 
8e  demi , veinées,  réticulées  en  dtffus,  caUeufes 
8e  gUnduleufes  à leur  bafe  s les  pétioles  glabres , 
longs  d,'un  pouce,  munis  d'une  glande  dans  leur 


f.  AcACIE  ongle  de  chat.  Mimofa  ttngtàt  cati. 
Linn. 

Mimofa  ( inga  unguis  cari)  , fpinis  flipularibut , 
reSii  ; foliit  bigtminit  ; foliolis  fubroiundo-tlliptiiit , 
fitbdimtdiatis  ^ tmargtnatis  ,■  glanduiâ  in  dicbotomiâ 
pttioli  glabri  £f  inttr  foliota  ; fioribut  capitatit , ra- 
etmo  ttrminali  , Ugumint  tono,  'Qi'  illd.  SpeC.  Plant, 
vol.  4.  pag.  lood.  n°. 

Mimofa  unguit  cati , fpinofa  , foliit  bigtminit^ 
obiujit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  499. 

Mimofa  fpinofa  , foliit  bigtminit , obtufs  ; aett- 
Itit  rtSit.  Vahl,  Symb.  X.  pag.  10a.  ' 

( Vayti  Acacie  ongle  de  chat , Lam.  n°.  19.  ) 
Le  fynonyme  de  Plukoct , tab.  1 . fig.  d , que  M.  de 
Lamarck  rapporte  à cette  efpèce , paroit  y con- 
venir beaucoup  mieux  qu'au  mimofa  microphylla 
de  Wiildenov.  , 

d.  Acacie  mielleufe.  Mimofa  mtüifira. 

Mimofa  (inga  mellifera  ) , finit  jlipulariiitt, 
rtcurvit  ; foliit  bigtminit  ,•  fblitlit  fubdimidiato-ob~ 
ovatit  i Ugumint  tnfformi  . rtSo,  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  lood.  n°.  d. 

Mimofa  ( mellifera  ) , fpinofa , foliit  bigtminit , 
obtufit  i aeuUit  rtcurvit.  Vahl,  Symb.  a.  p.  103. 

Mimofa  unguit  cati.  Forskh.  Flot,  stgypt.-arab, 
pag.  176. 

Cette  efpèce  reflëmble  mirfaitement  â la  précé- 
dente pat  la  forme  de  fes  feuilles , mais  elles  font 
beaucoup  plus  petites  : on  n'y  trouve  aucune 
glande , ni  for  les  p^ioles,  ni  entre  les  feuilles.  Ses 
goufles  font  comprimées , alongéas , aiguës  , en 
forme  d'épée. 

Cette  pbnte  croit  dans  l’Arabie-Heureufe.  I7 

7.  Acacie  â bois  rouge.  Mimofabigtmina.Linn. 

Mimofa  ( inga  bigemina  ) , intrmit , fliit  higt. 
minit,  mtmbranactit  ; foUolit  oblongo-lanctolatit  , 
acuminatit  ; glanduiâ  in  dicbotomiâ  pttioli  glabri,  (i 
inttr  foliola  ; rattmit  paniculatit  , ttrminalibut  p It- 
gumint  torto.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j.  p.  1007. 
n*.  7. 

! Mimofa  (bigemina)  , intrmu , foliit  bigtmtntt , 

\ ntkmfnaiit.  Lina  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  1499. 

Mimofa  intrmit , foliit  tonjugatit  , pariialibttt 
^ fubbijugit , lanceolato-tllipticit , tquaiibut , omnibut 
I oppofttit.  Vahl,  Symb.  a.  pag.  roj. 
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Mimofa  iifcmima.  Lam.  Diâ.  I.  fl*.  4. 

Ses  feuilles  font  munies,  entre  les  folioles  & 
dans  11  bifurcation  des  folioles,  d'une  glinde  fort 
petite.  ( !^oyt[  Acacie  à bois  rouge  , n°.  4.) 

8.  Acacie  à feuilles  de  troène.  Mimofa  Hgof- 
trina.  J K^, 

Mimofa  (inga  liguftrina)  , JUpitlariiia  , 

trtviiui , rtüis  i foliis  iigiminii  ; fvltolii  fukdimi- 
Jiato-oi.'orgif  , utrinjai  o!»ufii ,'  gtandulâ  in  dicko- 
tomii  peiioli  pii'vfccnllj  , (f  iitier  foliota  ; ractmis 
axil  arikut  ; Itgumint  itniiufca/o , rtSo.  Willden. 
Sptc.  I lint.  vol.  4.  pig.  io37.n*.  8. 

Mimofa  ligi,firina.  Jacq.  Fragtu.  bot.  pag.  tÿ. 
fl*.  99.  tab.  Ji.  fig.  J. 

Arbotte  quis'élive  d la  hauteur  de  quinxe pieds, 
dont  les  rameaui  font  cylindriques , de  couleur 
cendrée , armés, reulenieni  furies  vieux  rameaux  , 
de  deux  épines  courtes , fiibulées.  Les  feuilles 
font  deux  fois  géminées , pétiolées  < les  folioles 
oblOneues,  glabres  i leurs  deux  faces . obtufes  i 
leurs  deux  extrémités  . veinées , téticuléés , lon- 
gues de  deux  pouces  Sr  plus  ; les  |Eétioles  pubef 
cens , longs  d’un  pouce  & demi,  munis , dans  leur 
bifurcation  & dans  celle  des  pédicellM , d'une  pe- 
tite glande. 

Les  fleurs  font  difpofées  , dans  l'aUfeile  dos 
feuilles , en  grappes  alternes , fimples  ou  queloue- 
fois  compoféesi  elles  produifent  des  goulles  alon- 

flées , un  peu  cylindriques , droites  , Doueufes  ; 
es  valves  totfes  après  rémiflion  des  femences. 
Celles-ci  font  arrondies,  comprimées , noirâtres , 
luifantes , i moitié  recouvertes  pat  une  pulpe 
fongueufe. 

Cettepbnte  croit  dans  l'Amérique  méridionale , 
k Caracas , aux  lieux  fabloneux.  T>  ( Difcript.  tx 
Wittd.) 

9.  Acacie  à fouilles  de  cowbaril.  Mimofa  ky- 
mtntafolia. 

Mimofa  (inga  hymeneufolie ) , /pfcif  fiptUari- 
kttS , minutijfoûa  , nSis  ; foliis  oigtminis  ; foliolis 
faUimidùaomihsigù , acmmiiasis,  obtafis;  ^adatà 
in  dickotomid  ptiioli  glabri  (i  foliorum  axiltist  ra- 
crmis  panictUasis , ttrmmalibu.  Willd.  Spec.  t^anc. 
vol.  4.  pag.  i<xj8.  n*.  9. 

lofa  kymimtafolia.  Humboldl  & BonpI. 

Ses  rameaux  font  cylindriques, de  couleur  cen- 
drée, armés  de  deux  épines  droites,  tiès-fines,  à 
peine  fenfibles  t les  feuilles  pésiolées , deux  fois 
géminéesi  les  folioles  coriaces,  affet  femblables 
à celles  du  coutbaril . ovales-oblongues  , glabres  , 
luifantes , longues  de  trois  ou  quatre  pouces , acu- 
minéts  ; leur  pointe  obtufei  leur  pétiole  glabre  , 
muni  d’une  glande  dans  chaque  bifurcation.  Les 
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flears  font  grandes,  alteroes,  difpoCfos  en  one 
panicule  terminale. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  la  Nouvelle- 
AnJaloube  par  MM.  Humboldt  & Bonpland.  1} 
{Dtfcript.tx  VilU.) 

10.  Acacie  fétide.  Mimofa  fiiida.  Jacq. 

Mimofa  (Inga  fetida  } ,-tnrrmfr , /’u/iù  iigtmi- 
nis  quadrigeminifvs  ; foliolis  fubdimidiaso-obtongir, 
acxtiufeuiis , fabiàs  gtaacis  ; Jpinis  gtminis  , txtra^ 
foliactis,  WillJ.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1008. 
n®.  10. 

Mimofa  ( fetida  ) , introus  , foliis  bigtminis  qaa- 
dnttmimfqmt , fpitis  faigcmtllis.  Jacquin  , Hort. 
Schoenb.  vol.  }.  pag.  73.  tab.  390. 

Cette  plante  exhale , de  toutes  fes  parties,  une 
odeur  forte  & défagréable.  Ses  rameaux  font  gla- 
bres , cylindriques,  ilriés,  dépourvus  d'épines  , 
très-lifl'es,  d'un  blanc-cendré,  garnis  de  feuillesal- 
ternes , deux , quelquefois  quatre  fois  géminées  , 
compofées  de  folioles  ovales , longues  d'unpoucè 
Sr  plus,  larges  de  Sx  lignes , vertes  en  delTus , glau- 
ques en  deffous , glabres  â leurs  deux  faces , ob- 
tufes à leurs  deux  extrémités  , inégalement  patta- 
gées  par  la  nervure  du  milieu  i les  3>étioles  géni- 
culés , munis , i leur  fommet , d'une  ou  de  deux 
petites  épines  crochues.  Les  fleurs  font  difpoféex 
en  épis  latéraux  , fituées  hort  de  l'ailTelie  deE 
feuillef , de  couleur  verdâtre  i deux  ou  trois  épia 
réunis  fur  un  pédoncule  commun. 

Cette  plante  croît  dans  les  Index  orientales. 
Elle  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  b 
(^•/) 

1 1.  Acacie  â fouilles  de  feponairc.  Mimofa  fa- 
ponaria.  Lour. 

Mimofa  ( inga  faponaria  ) , intrmis  , foliis  Hgt- 
minis  pinnatijvt , foliolis  fubdimidiato-ovatis  , pa- 
niciJa  urminali  , forUsu  capitatit.  Willd.  S|>ec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1008.  n^.  1 1. 

Mimofa  ( faponaria  ) , intrmis , foliis  bigtmina- 
tis  pinnotifqat , panicstlâ  urminali.  Lour.  F k>r.  CO- 
chinc.  vol.  1.  pag.  8ox. 

Corttxfapoaarius.  Rumph.  Herb.  Amb.  vol.  4. 
pag.  131.  tab.  (A. 

ArbrilTeau  dont  les  tiges  fe  divifenten  rameaux 
étalés,  dépourvus  d'épines,  garnis  de  fouilles  al- 
ternes , pétiolées  , deux  fois  géminées  ou  ailées  , 
compofees  de  folioles  pédiceilées.  ovales , entiè- 
res , acuminées  â leur  fommet , partagées  un  peu 
inégalement  par  la  nervure  du  milien.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  nne  panicule  termhiale  , ramaf- 
fées  en  tètes.  Son  écorce  fournit  un  très-bon  fi- 
von  I elle  fe  ven.-l  fur  les  places  publiques.  Raitoe 
dans  l'eau,  elle  y forme  une  écume  : on  s'en  fort 
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n^toyerlelioge,  (i  bva  Ici  chevcoi  Bt  le 
corps. 

Cette  ptinie  croît  âani  1rs  foiits  de  la  Cochin* 
chine.  Tj  {Dtfcrift.t*  WUU.) 

♦ ♦ ftiùlUt  trois  fait  fiminits. 

SI.  .KcACtt  trigéminée.  Mimofa  urgtmiru. 
Lino, 

Mimofa  ( inga  tergemina  ) , iatrmis  , foliit  ur- 
gtminit  ifoliolit  foidsmiMaio-oHongii , oitufil  ,fui~ 
tis  giaucis  } pcùolis  tgianjalojii  ; fafciattis  forum 
OxillsrUut  ,folitariis  , ptJantulatii  ; Isgumiiu  rtSo. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1009.  n“.  ix. 

Mimofa  ttrgtmina , intrmis  , foliis  ttrgtmiiûs. 
|.inn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  1499.  — Jacquiu, 
Amer.  pag.  xâj.  tab.  177.  lig.  81. 

Mimofa  parpurta , var.  Jl.  Lan).  Di£t.  n^.  J. 

11  n'y  a point  de  glandes  dans  la  bifurcation  des 
folioles;  Les  pédoncules  font  folicaites , axillaires , 
fupponant,  i leur  fommet,  un  paquet  de  fis  i 
huit  feuilles  fefliles  , auxquelles  fuccédeni  des 
gouflês  droites.  ( Keyrj  AcAcii  i Seuri  pour- 
pres.n*.  y.) 

> j.  AcAeiE  des  Caripes.  Mimofa  tariptnfs. 

Mimofa  ( inga  caripenfis  ) , iatrmis  > foliis  ttr- 
■fmiais  i folioiis  foiJJmidiaSooHoagis  , ulriaqim  oa- 
gsfatis  , oittfis  , rttufis  ; pttiolis  tglaaduhfs J faf- 
ntstlis  forum  astillariius  , fotilariis  , pttluaeulatis. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1009.  n*.  13. 

laga  taripta/û.  Humb.  tt  BoopU 

Cet  arbriflêau  a de  très-grands  rapports  avec 
Pefpicc  précédente  j mais  fes  foliobs  font  plus 

f;randes , ligués  à leurs  deux  extrémitésj  réticu- 
ées , veinées , point  glauques  en  delTous.  Ses  ra- 
meaux font  cendrés , ponébiés , verruqueux  -,  fes 
léuilles  pétiolées , trois  fois  géminées , longues 
d’un  pouce  & plus , oblongues , obtufes , glabres 
à lenrs  deux  faces  | les  pétioles  de  la  longueur  de 
la  feuille  1 dépourvus  de  glandes.  Les  pédoncules 
font  folitaiies , axillaires , fupportant  un  paquet  de 
dix  à douze  fleuri  fcffiles. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Andalou- 
fie.  T)  (Dtforift.  tx  WiUd.  ) 

14.  Acacie  il  feuilles  échancrées.  Mitmfa  tmar- 
giaata. 

Mimofa  ( inça  etnarginata  ) , iatrmis  , foliis  ttr- 
gimiais  ; folioiis  Jishoimidiato-oiovatis  , oilufis  , 
tmorgiaatis  i fomscordatis  , rigidis  ^ inttrmtdiis 
mojoritus  ; pttiolis  tglaadulpfis  ; fafcicalis  forum 
axillaritttS  , aggrigttis  , ptdssncutatis.  ^VViUd.  Spec. 
Plam.  voL  4-  pag.  1C09.  n*.  14. 
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îaga  tmargiaata,  Humb.  & BonpI. 

Ses  rameaux  font  cylindriques , de  couleur  cen- 
drée { fes  feuilles  pétiolées , trois  fuis  géminées  ( 
les  pétioles  dépoutvus  de  glandes-i  les  folioles 
roides  , en  ovale  renvetfé  , tiès-obtufes  à leur 
fommet , arrondies  , échancrées . à demi  en  coeur 
à leur  bafe,  inégales)  Ut  deux  extéiieures  lon- 

f;ues  d'un  pouce  8r  plut  : Ut  quatre  intérieures 
onguet  d'environ  deux  pouces.  Les  fleurs  font 
axillaires , fefiües  , réunies  au  nombre  de  trois  ou 
cinq  en  un  feul  paquet , fur  un  pédoncule  com- 
mun. 

Cette  plante  croît  dans  PÂmérique  méridio- 
nale. 1)  ( Difeript.  tx  T^'illd.  ) 

if.  Acacie  coriace.  Mimofa  coriacta. 

Mimofa  ( inga  coriacea  ) , iatrmis , foliis  urgt- 
miass  ; folioiis  fohdimidiatis  , o^loago^laactoiatis  , 
acutiufeulis  , iattrmediis  majorihas  ; pttiolis  cg/un- 
dulofis;  fafeieulis  forum  fuhgtmistis  , axillariius, 
ptdmtulatis.  Willd.  Spec.  PUnt.  vol.  4.  p.  loio. 
n".  IJ. 

Jngo  toriocta.  Humb.  8e  BonpI. 

.Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  bruns  8c  cylin- 
driques^ urnisde  feuilles  alternes,  trois  fois  gé- 
minées) les  pétioles  dépourvus  de  glandes)  les 
folioles  roides , oblongues,  lancéolées , coriaces  1 
les  quatre  intermédiaires  longues  d'un  pouce  8e 
demi  ) les  deux  extérieures  plus  courtes , i peine 
d’un  pouce  de  long.  Les  pédoncules  font  réunis 
deux  ou  trois  dans  t'aiffelle  des  feuilles  i üs  fou- 
tiennem  environ  douze  fleurs  feffiles  , fàfciculéet. 
Il  leur  fuccède  une  gonfle  plane,  droite , Bnéaiie, 

I longue  de  trois  pouces. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. T)  ( Difeript.  tst  Willd.  ) 

lé.  Acacie  i longues  feuilles.  Mimofa  longi- 
folia. 

Mimofa  (inga  longifolia),  foliis  ttrgtmiuis  s 
folioiis  oqiàlatiris , ohloago-laaeiotatis , aeuminatis , 
kof  otttaaatis  jlandsdâ  iater  foliota  ttrmiaalia. 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loio.  u*.  lé. 

laga  longifolia.  Humb.  8c  BonpI. 

Les  efpèces  que  nous  avons  décrites  iufqu'i 
préfent  avoient  toutes  leuts  folioles  également 
partagées  par  leur  principale  nervure , 8r  par  con- 
(équeni  leurs  cAtés  inégaux.  U n'en  eft  pas  de 
mmede  celle-ci. 

Ses  rameaux  font  cylindriques , d'un  brun-cen- 
dré )*es  feuilles  pétiolées,  trois  fois  ^minées) 
les  folioles  i cAtés  prefqu'égaux  , oblongues  , 
lancéolées,  acuminées  i leur  fommet , rétrécies 
i leur  bafe , un  peu  coriaces,  luifantes  i leur  face 
fupérieure  ) les  quatre  folioles  intermédiaires  lon- 
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gties  de  qunre  i cinq  pouces  ; le  pétiole  commun 
««uni , i fon  Commet  entre  les  deux  folioles  ter- 
minales , d'une  petite  glande  Cei&le.  Les  fleuts  St 
les  fruits  n'ont  point  été  obCervés. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. J)  ( ütfcript.  ix  WHld.  ) 

* * * Ftiùllti  ailitt,  pêtioU  commun  , membraneux 
, ou  nu, 

A.  Pivote  aïli  ou  membraneux, 

17.  Acacie  1 fruits  fucrés.  Mimofa  inga,  Linn. 

Mimofi  (inga  vera)  , inermit , foliie  plnnailt , 
fubiiuin^uejugie  ifoiiotit  ovaio  oblongit , acuminatis  , 
gtairis  / gtandulà  inter  pmnia  parta  ; petioto  alato  ; 
eorollii  viUofit  i tegamittiéue  fuUatie  , puiefieniiiuj, 
WiilJ.  Spec.  Plant.  toI.  4.  pag.  1010.  n“.  17. 

Mimofa  ( inga  ) , inermie , fotiie  pinnaeie , ^uin- 
fHejugie  ; petioto  marginaio , aniculato,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  a.  pag.  1 198. 

,Arbor  Jiliquo fl  , ira/itienfis  , Jotiis  pinnaiù,  (ofii 
media  memhranalie  extantibue.  Sloan  ^ Jam.  lya. 
Hill.  a.  pag.  ^8.  tab.  185.  fig.  i.  — Kai.  Hift. 
176t.  — Mer.  Sur.  tab.  ji. 

Mimofa  inga,  Lam.  Diâ.  i.  n*.  i. 

, Ondiflingue,  entre  chaque  paire  de  folioles^ 
une  glande  affe*  groffe , Cefftle  , en  coupe.  Le  ca- 
lice cQ  tubuleux,  i cinq  dents  droites,  pileux;  la 
corolle  velue  , tubuleufe  , 1 cinq  dents  ; les  gouC- 
Tes  pubefeentes,  ( P'oyer  Acacie  à fruits  fucrés , 
n®.  I.  ) 

18.  AcACIB  bâtarde.  Mimofa  fpuria, 

Mimofa  (inga  Cpuria),  inermie , fotiie  pinnatle  , 
fubquinquejugie  i fotioiie  obtongie,  acuminatis , fab- 
eie  tenuiffimi  pubefceniibue  ; gtandulâ  inter  omnia 
paria  ; petioto  atato  y corottie  vittojie  y tegumèntbue 
faleaeie,  pubefeentibue,  Willd.  Spec.  Plant,  v'ol.  4 
pag.  loii.n*.  18. 

Inga  fpuria.  Homb.  & BonpI. 

Cette  efpèce  relTemble  beaucoup  au  mimofa 
fpuria  par  fon  port , par  fes  goulfes  ; elle  en  dif- 
fère par  fes  folioles  plus  nombreufes  , plus  étroi- 
tes , revêtues  en  dtffous  d'un  léger  duvet.  Les 
fleurs  font  plut  petites. 

C eft  un  arbre  fort  élevé  , dont  les  rameaux 
font  parois  de  feuilles  alternes,  pétioléet , ailées, 

■ fans  impaire  , compofèes  de  cinq  ou  fix  paires  de 
•folioles;  les  fupérieures  plut  grandes , longues  de 
rrois  pouces;  les  inférieures  de  deux,  oblongiies  , 
'acuminées  , veinées,  luifantes  en  delTus,  légère- 
ment pubefeentes  en  deflbus.  Les  fleurs  font  dif- 
pofées  en  épis  axillaires  8c  terminaux. 
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Cette  plante  croît  au  Bréfil , dans  la  Nouvelle- 
Andalouue.  ( Defeript,  ex  tf'ittd,  ) 

19.  Acacie  de  Cajrenne.  Mimofa  ingoidee. 
Rich. 

Mimofa  (inga  ingoides  ) , inermie , foUie  pinna- 
eie  , quadrijt^ie  y fotiotie  obtongie  , aeuminatie , fub~ 
eàe  tomentojie  y gtandutâ  inter  omnia  paria , petioto 
atato , coroUie  vittofe , Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  101  a.  n®.  19. 

Mimofa  ( ingoides  ) , habita  inga , fàliolie  fabu 
tue  tomentofe , ovatie  { acumine  abrupto  , tenui  , 
acuto.  Rich.  Ait.  Soc.  Hill.  Nat.  Parif.  1.  p.  II). 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  fes  feuilles  â 
quatre  paires  de  folioles  plus  larges,  tomenteufes 
endellous;  les  feuilles  fupérieures,  plus  grandes; 
longues  de  quatre  pouces  ; les  inférieures  lon- 
gues de  deux  pouces,  alongées,flabres  8c  luifantes 
en  delTus , avec  la  nervure  du  milieu  velue  ; tomen- 
reufes  â leur  face  inférieure,  terminées  par  une 
pointe  courte  8c  obtufetlepetiole  commun,  ailé! 
articulé  ; une  glaitde  fellile  , en  coupe , fituée  entre 
chaque  paire  de  folioles.  Les  fleurs  font  difpoféea 
en  grappes  terminales.  Les  jeunes  rameaux  , aiofi 
que  les  pédoncules,  Ls  calices  8c  la  corolle , font 
tomenteux. 

Cette  plante  croît  â Capenne. 

ao.  Acacii  â feuilles  de  favonier.  Mimofa  fm; 
pindoidee, 

Mimofa  (inga  fapindoides  ) , inermie  , fotiie  piif 
naiie  , fubquadrijugie  ; fotiotie  obtongie  , aeuminatie  g 
fuprà  nitidie  , fubiiu  feabriufeulie  y gUneUdi  inter 
omnia  paria , petioto  atato  , corottie  giabrie.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1011.  né.  10.  ' 

.\rbre  tiis'haut , dont  les  rameaux  font  hér 
rifles,  les  feuilles  ailées , à trois , quatre  ou  cinq 
paires  de  folioles  oblongues,  acuminées , glabrep 
8c  luifantes  en  deflus , plut  pâles  en  deflbus* 
épaifles,  un  peu  rudes;  les  fupérieures  plus  gran- 
des , longues  de  quatre  pouces  ; les  inférieures 
infenliblement  plus  petites;  le  pétiole  nu  à fa  par- 
tie inférieure,  couvert  de  quelques  poils  rares* 
linéaire,  ailé  entre  les  folioles;  une  glande  feflîle* 
en  godet  entre  chaque  paire  de  folioles.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  épis  folitaites , axillaires^ 
courts,  oblongs,  pédonculés  ; les  corolles  blan- 
ches 8c  glabres;  les  gouflés  glabres,  linéaires, 
longues  d'un  pied. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale , aux  environs  de  Catacas.  h ( Dtfeript  ex 

Wittd.) 

11.  Acacie  de  Sinémari.  Mimofa  fiatteeetrienfe, 

Mimofa  (inga  anguflifolia) , inermie , fotiie  pin- 
natie , quetetri-novemjugie ; fotiotie  lanctolaiie,  aeu- 

minatie  , 
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ninatltf  Ktrîruju^  nitîMs ; ghndufé inter omnta  pariai 
pttiolo  alato  i ieguminî6i/j  iineariituj  , pUnie  , gia- 
t is.  Willilen.  Spcc.  PliDt.  vol.  4.  pag.  iota, 
n*.  ai. 

Mimafa  ( lînemarienfis  ) , foHit  pinnaiis  , Iri- 
i tgii  i Jtoribus  raeemojit , Uguminibuj , loagifftmis. 
Piîrf.  Synopf.  Plant,  vol.  a.  pag.  a6i.  11®.  ai.  — 
Aubl.  Cuian.  vol.  a.  pag.  94). 

Inga  JîUquie  longiÿlmie  , vnlgi  pacai.  Feoillie  , 
P«fUV.  vol.  a.  pag.  ly.  ub.  19. 

Ses  feuilles  font  compolSes  de  quatre  à neuf 
paires  de  folioles  prefqu 'égales , longues  de  trois 
ou  quatre  pouces  , lancéolées , luifantes , très-ela- 
bres  à leurs  deux  faces,  terminées  par  une  lon- 
gue pointe  obtufe  ; leur  pétiole  ailé , articulé 
entre  les  folioles,  munies,  dans  leuts  aiflelles , 
d'une  glande  felble  {c  comprimée.  Ses  goufles  font 
planes,  feflîles. 

La  figure  de  Feuillée  ne  diffère  de  cette  plante 
que  parles  folioles  plus  petites.  Si  elle  e(t  la  même 
que  celle  qui  vient  d'être  mentionnée , ce  feroit 
un  arbre  haut  d'environ  vingt-cinq  â trente  pieds , 
ayant  le  tronc  de  la  grolTeur  d'un  homme  îles  fleurs 
difpofées  en  épis  axillaires , fefliles  fur  le  pédon- 
cule commun.  Ses  gouffes  font  pleines  d'nne  pulpe 
blanchâtre  & fuctée. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale , aux  environs  de  Caracas.  T7 

21.  Acacie  blanche.  Mimafa  alha.  SvatR. 

Mimafa  ( inga  alba) , iatrmis , fotiis  irijagis  p fa- 
lioUs  oltlongia  , acamiaatis  , equaliàas , glaiiis  , gian~ 
itilà  inter  amnia  paria  ; petio/o  alata  , fpicie  avatie, 
'Wilid.  Spec.  Fiant,  vol.  4.  pag.  101  ).  n®.  ax. 

Mimafa  (alba)  , inermit , foliit  pinnatie , tri- 
jngis  i pinnis  aqua/iàui  ^ ovatis  , acumiaatij p pttiolo 
fa&marginaia  , fpicie  ovatie  , fiaribus  monadelpbis. 
Svsrtx.Prudr.  pag.  8/,  bc  Flor.lnd.  occid.  vol.  2. 
pag.  976. 

Arbuflf  dont  les  rameaux  font  liflTes , anguleux , 
les  plut  jeunes  flexueux  1 les  feuillef  alternes , ai- 
lées, compofêes  de  trois,  rarement  quatre  paires 
de  folio'cs  ptefque  feflilcs,  oblongues , acumi- 
néet,  obliques  , entières,  aflez  grandes,  glabres 
à leurs  deux  faces,  veinees , nerveufes  ; les  rério- 
les  anguleux , épa  llis  à leur  bafe , dilatés  à l'in- 
fertion  des  folioles  | une  glande  arrondie,  alTex 
erofle,  cteufe,  fituée  entre  chaque  paire  de  fo- 
lioles. 

I.C5  fleun  font  axillaires , géminées , réunies  pat 
fafcictles  fur  un  pédoncule  commun  , divifé  en 

friufieurs  pédicelles  formant  un  épi  orale.  Le  ca- 
ice  eft  fort  petit , â cirrq  dents  i la  corolle  verdâ- 
tre, tubtilée;  le  limbe  élargi , i cinq  découpures 
droites  j les  filament  réunis  en  robe , deux  ou  trois 
Botanique.  SeppUntent.  Tome  l. 


fois  plus  longs  que  la  corolle  i les  anthères  arron- 
dies I un  flyle  fimple.  Le  fruit  n'a  point  été  ob- 
fervé. 

Cette  plante  croît  â Cayenne,  fj  {Defcripi,  ex 
Swarti-  ) 

2;.  Acacie  à fouilles  de  calTe.  Mimafa  quajpi- 
falia. 

Mimafa  (inga  quaiftzfolia),  inermit , foliit  pin- 
natit  t étjugit  P foliolit  avato-obiongit  f acuminttit  ^ 
utrinqai  nitidit  , fuperiorlbut  majoribut  ; glonduld  in- 
ter cmnia  paria  ; petiolo  alato  , fpicie  axillaribut , 
corollit  vil  ofit,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag. 
loij.  n'.  aj. 

Scs  rameaux  font  glabres,  garnis  de  feuilles  ai- 
lées, compofêes  de  deux  pattes  de  folioles  ovales, 
oblongues,  aenminées,  luifantes , glabres  â leurs 
deux  faces  ; les  fupérieures  longues  ds  trots  pouces 
8e  plus  i les  inférieures  d'un  p.tuce  8e  demi , avant 
dans  leurs  aiffelles  une  glande  felSIe  , en  godet  ; 
le  pétiole  ailé  entre  1rs  folioles  jufqu'â  la  bafe  , 
linéaire,  ptefque  cunéiforme.  Les  fleurs  font  di(- 
pofées  en  épis  axillaires , folicaites , pédoncalés  s 
,1e  pédoncule  commun  couvert  de  poils  rares  ; la 
corolle  roide , velue. 

• Cette  plante  croit  au  Bréfil , dans  la  province 
de  Para,  {Defiript.  ex  WMd.)  , > 

24.  AcACtE  luifxnte.  Mimafa  nitidt, 

Mimafa  ( inga  nilida)  , inermit , foliit  ptnnatis . 
bijugit  P faholit  oblongo-lanceolalit , utrinqui  niiidit, 
fuperioribut  majoribut  p glandalà  inter  amnia  paria 
petiolo  alato , fpicit  axillaribut , corolltt  villofit, 

^ Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1014  ti®.  24. 

I Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  pat  fes 
folioles  beaucoup  plus  alongées  -,  par  fes  épis  ob- 
longs  Sr  non  ovales  , longuemetit  pédoncules. 

Les  branches  font  cylindriques,  porflitées  de 
blanc  i les  jeunes  rameaux  hetilfés,  garnis  de 
feuilles  compofêes  de  deux  paires  de  folioles  ob- 
longues,  lancéolées-,  Us  plus  jeunes  mucronées 
comme  dans  l’efpèce  précédente,  luifsmes  à leurs 
di-ux  faces,  munies  en  delTus  de  poils  rares,  beau- 
coup plus  abondans  fut  Us  nervures } les  fupérieu- 
res longues  de  quatre  ou  cinq  pouces , les  infé- 
rieures de  deux  pouces.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  épis  axillaires,  folitaires  , longuement  pédon- 
cules i la  corolle  ttès-toide  8c  velue. 

Celte  plante  croir  au  Bréfil , dans  la  province 
de  Para,  (^Defciipt.  ex  Wilid.) 

ay.  Acacie  faflueufe.  Mimofa  fojluofa.  Jacq. 

Mimafa  (inga  faftuofi),  inermit , foliit  pinna- 
tit , quadrjugit  ; foliolit  avala  - oblangit  , acutit  , 

■ fuprà  glabrii  f fibtitt  ferrugineo  • kiifutit  p gianattlà 
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ftdittlliti  , i•ler  omi  U putia  ; f>tliUo  t'm» , (»rol-  i 
lU  villofu.  Wiilii.  Spcc.  Piant.  vol,  4.  pag.  1014. 
Il®,  aj. 

Mimofi  f^fiuofa,  Jacq.  Fragiti.  boian.  pag.  1 j. 
tab.  10. 

S«s  branchet  font  étalées  ; fcs  rameaux  velus  , 
couleur  de  roui.le  i fcS  feuilk-s  ailées , compo‘'ees 
de  quatre  ou  cinq  paires  de  folioles  ovaks-oblon- 
gnis  , luifantes  en  dtlTus  , chargées,  principale- 
roenr  fur  les  11  rvuns  , de  poils  éfiars  , couchés  i 
heiiffees  en  detinus  de  polis  nombreux  , couU-ui 
de  rituil'e  t les  fo.ioles  fupéiiciices  longues  di 
uatie  pouces  ; l.s  inferieur' 5 de  d,  ux  poures  ou 

iix  pouces  8c  dtnûj  le  périr  le  ailé,  glabre  ei. 
dtll’us  i ime  .V  quelquefois  deux  glandes  p.'dice'- 
lécs  en  re  les  fou  Us. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  rlatrs  l'aincl't 
des  f.  uilUs  , prstt-’es  fur  un  pé.loncule  commun 
exilé  iirmenr  velu.  La  coroll.  tR  egileinr  nr  ve- 
lue 8'  to.dr  : il  lui  furcéde  inc  gouffa  linéaire, 
élargie  , cumpriiii  le , tortueufe. 

Cttte  plante  cr'ît  dans  l‘ Amérique  méridio- 
tsale,  aux  envne.is  de  Caia.  as.  I7 

, 16.  ACACIE  V'.loutée.  Mimofa 

■>Mimof4  (inga  velutina)  , iiurmii , fHiii  pinna- 
tis  , quadziju^ts  ; fviîùtÎÊ  ovavs , atvtii , utrint/m 
ntolltter  pu  tfcentihus  , fjprà  nietJû  ,-  pluftduia  i-utt 
omnia  pariât  prtivio  ahta\  co  oilis  viUofia,  Wliid. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag-  1014.  n*.  aû. 

Ses  tig^'S  fe  divifent  en  rameaux  obtufément  an 
guleux  , couverts  d'un  duvet  épais,  ferrugineux 
garnit  de  feuilles  ailées  , conipoféet  de  quatre  pai 
res  de  folioles  latgt  s ■,  ovales , aieués , chargéat  a 
leurs  deux  faces,  particulièrement  en  dellous , d. 
poils  mous  , ferrugineux  ; luilantes  en  deflus  , 
longues  de  cinq  i fix  pouces,  larges,  à leur  baie  ,d- 
trois  ou  quatre  pouces  i une  glande  en  godet  entre 
Ut  folioles } trois  dans  les  ailTtlies  de  la  dernière 
paire;  les  pétioles  ailîs.  Les  B urs  font  difpol'ees 
en  épis  foliuiics , axillaitet , fo  tenues  par  un 
pédoncule  commun , ttet  velu , ferrugineux;  la 
corolle  roide  tk  velue. 

Cette  plante  croît  au  Brélil , dans  la  province 
de  Para.  I)  {Piftripi.' tx  Wil.d.) 

ly.  AcAciï  1 grandes  feuilles.  Mimofa  macro- 
phyha. 

Mimofa  ( inga  macrophylla  ) , foliU  pianaiis  , 
kijugis  i foiiolis  ovatis  , acutts  , glabrist  frprà  niti- 
àis ; giaadutà  inter  omnia  paria  pclioia  a/ato  , co- 
niia  viUofis.  Willd.  Spec. Plant,  vol.  4.  pag.  loij. 
n“.  17. 

Jnga  macraphytla,  Husnb.  8c  BonpI. 

Ses  tatiseawx  fum  quadranguUùes  ; fcs  feuilles 
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compoféet  de  deux  paires  de  fo'i.sl»i  glabres  , 
ovales,  aigiiés . loulTurS , luifantes  en  de  (fut , plus 
pàl.s  en  dcRous;  les  fupétieuies  longues  de  (ix 
pouces  & plus  , 8c  de  quatre  pouces  de  large  ; Ut 
inféiieures  longues  de  quatre  à cinq  pouces  8c  de 
trois  de  large , garnies  fur  leurs  nervures , à leurs 
deux  faces , de  poils  épars  , blanchatr.  s ; une 
glande  lelfile , en  go<let  entre  chaque  paire  de  to- 
lioles  ; 1;  petiote  ailé  ; les  épis  foiiiairc  s , pedoo» 
culét,  axillaires  ; la  coro'le  solde,  v-.lue. 

Cette  p'ante  croît  dans  PAmériqua  méiidio- 
nale.  (f  ( UeJ.ript.  ex  iVi  la.  ) 

aS.  Acacie  à feuilles  de  hêtre.  Mimofa  fagifoHa.< 
kinn. 

Mimofa  ( inga  m’rginata)  , imrmii  ,fotiit  pin-, 
njtia  , btjuÿis  ; falrolis  oiiiunga-  lanctolaita  , aruml-, 
valca  , giaorit  • glanaàlâ  inie- o-n.iia  paria  t ptttalo 
apice  margmato  ; foicis  axitlari'-ua  , fubquaterui*  i 
coroll  a glaorit.  Wid.lcn,  Spec.  Piaiil.  vol.  4.' pag. 
lOif.  II.  a8. 

. * 

Mimofi  (fag'folia),  inermia  , foliis  pinnatli  ,ki- 
ntgia  I pet'  rlo  ma'ginaio.  Liihi.  5[>ec.  PlaJIi,  vol.  A.  . 
pag.  1498. 

Mimofa fagi folia.  Lam.  Diâ.  I.n*.  a. 

II  exillc  entre  chaque  prire  de  folioles  un* 
glande  leiTile  . en  gr>4vt.  I.es  Ikiirs  r pandent  une 
odeur  tres-fuave.  ( Koycj  AcacU  à feuilles  de 
hêtre.)  ' 

B.  Péiiolt  aa.  ' ■ 

2p.  Acacie  à fruits  noueux.  Mimofa  aodoft, 
Linn. 

Mimofa  ( inga  nodofa  ) , hermia , folih  pinna- 
tia  ^ bijupii  i foliolit  ovato-ablongif  , ttiaifuilatcrù  , 
-labr'.a  ,*  glonauta  inter  iofirna  minora  , pettolo  li- 
aeati.  Wilidcn.  Sptc.  Plant,  vo . 4.  pag.  tcié.'' 
Il",  ap. 

Mimofa  ( nodofa  ),  inermia  , feliia  pinnatia  , il- 
jag  a ; ptnnia  iaferioribua  , mtnoribus  i pettolo  li- 
neari.  Ü in.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  14;.  8. 

Mimofa  nodofa.  Lam.  Diél.  1.  n*.'). 

Les  feuillet  font  ailées , compofees  de  deux 
paires  de  toliof's  ovales  obiongues,  1rs  i:  f.rieu> 
tes  munies , dans  leur  aifl'clle , d'uni  petit,  g.inde. 

( Koyij  Acacie  à fruits  noueux,  u*.  j.) 

50.  Acacie  à corolle  foyeufe.  Mimofa  feriu». 

_ Mimofa  ( inga  punéiita),  inermia  ,fut.ia  pinna- 
tia , ii-trijugtfve ; foliotia  cblongis  ^ a.uminatie  , «A 
tidia  ; glandalà  inter  omnia  paria  pettolo  tertti  , 
ftrigofo , nudo  , fpieia  panieaJoua  , ax  'J’aritne  ; etw 
rallie  ftrieeo-villofie.  lA'üUlen.  Spec.  Piain.  vol.  4» 
pag.  iQi(>.  a®,  ju 
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Mimofj  ^ inermit  tri- 

juf  fvt.  Jjcq.  Amer.  pag.  164.  ta*  164.  ( txilufii 
Jjnimymii.  ) 

Set  rameaux  font  glabre» , obfcurément  angu- 
leux, poniliiét  de  blanc  i le»  feuillet  compoleet 
de  deux  ou  troit  pairei  de  foliole»  coriacet,  ob- 
longues,  icuminées,  luifantetSc  d’un  vert  foncé 
en  deffus,  pjus  pile»  en  delfous,  couvettet  ',  ptin- 
cipalemem  fur  leur»  nervures , de  poil»  épars  de 
Couchés  i 1rs  folioles  fupéiieures  longues  de  qua- 
tre pouces  J les  inférieures  de  deux  pouces  ou 
deux  pouces  8c  demi  ; une  glande  fcirile  8c  com- 
primée entre  le»  ailTclles  j leg  pétioles  nu»,  cylin- 
driques , pileux. 

^ lont  dirpofées , dan»  l'ailTelle  des 

feuilles,  en  grappes  oblongues , pédonculée» , ta-- 
remenc  folitaires,  plus  fouvent  au  nombie  de  trois 
ou  quatre  fur  un  pédoncule  commun,  formant 
lion  une  forte  de  panicule  terminale.  La  corolle 
eft  ceuverte  de  poib  foyeux. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêt»  de  la  Marti- 
BÎque  5f  aux  envitoos  de  Caracas,  b (Dejeript. 
tt  U'ilU.  ) ^ 

Acacis  brillante.  Afiaa«/ây}>/«idéRa. 

Mimeft  ( inga  fplendens),  fotiis  pinnaih , ii- 
Î^P^i  foliolii  Mongis  , acuminaiis,  nitidii  ; glan- 
Àu/d  inter  omnia  paria;  petioh  ftmitereti  , glabro , 
nuao  ij'picis  axiU^rioui , geminaus  ; coroUitferieea- 
villojit.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1017. 
h-.jt. 

Quoique  cette  efpèce  ait  le  même  porc  que  la 
préceiUnce , tlle  s'en  diRingue  par  des  caractères 
qui  lui  font  propres , 8c  par  la  grandeur  de  toute» 
(es  parties. 

Se»  lameaux  font  glabres  , cylindriques , ver- 
ruqutux  ) les  feuilles  ailées  , compofees  de  deux 
paires  de  folioles  oblongues,  acuminées,  glabres 
a leurs  deux  faces,  luifantes  8c  d’un  vtrc-funcc 
en  deffus  , plus  pâle»  en  deflous  t les  fupérieures 
longues  de  hx  pouces  ; les  inférieures  de  quatre 
pouces  , pourvues  , entre  leurs  ailfelles  , d'une 
glaiKie  fellile , en  godet  f le  pétiole  glabre , à demi 
cylindiique,  nu,  verctiqueux  j deux  épis,  quel 
quefois  plus  , axillaire»  , pédonculés.  La  corolle 
nd  couverte  de  poils  foyeux. 

Cette  plante  croît  au  Br-^fil , dans  la  province 
de  Para,  b (^Dcfcripi,  ex  IP'j/.d.  ) 

AcAcie  éclatante.  Mimofa  comfcans. 

Mixicfa  (inga  corufeans)  , ierrvtîj,  faiili  pin- 
nuit,  irijafii  ; fdliolit  oilongit , mrinqiù  atténua- 
tU  , niù4ie  ; glaadulà  inter  umnia  paria  ; peeioio  te- 
rni , glairt , npdo  i fpiei)  axillariiut  , geminatU  ; 
toraUit g/ahie.  Wiil^p,  SftC.  Plaoi.  vol.  4.  pag. 
1017.  n“.  31. 
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Inga  earufeam,  llumb.  8c  Bonpl. 

Scs  rameaux  font  glabres,  cylindiiqufS , mé* 
diocrenient  verruq^ueux  1 fes  feuilles  compofées 
de  trois  paires  de  folioles  oblongues, acuminées, 
tétréct-.s  à leur  bafe,  luifantes,  d'un  vert-foncé, 
plus  pâles  en  de  (Tous,  glabies  à leurs  deux  faces» 
les  fupéiieures  longues  de  quatre  pouces,  les  in., 
fecieures  de  deux  ( des  glandes  ferfiles , en  godet , 
comprimées  entre  chaque  paire  de  folioles  j la 
pétiole  commun  , nu  , glabre,  cylindrique.  Lei 
Heurs  font  difpofécs  en  épii  axillaires,  géminés  , 
lonp  de  deux  pouces  it  plus  » les  corolles  gla- 
bres. 

Cette  plante  croît  dans  l'.^métique  méiidio- 
nale.  b ( Defiript.  ex  U'iUJ.  ) 

35.  Acacis  élégante.  Minofa  fpeaaiiUs.  Vahl. 

Mimofa  (iogi  (peütMh)  . inarmit , faJiù  pia. 
natit , luugis  ; foliolit  «varia , aeuiii , glairit , niti- 
ait,  iajl  intajualiéiit  ; glanéulà  inter  omnia  paria  / 
petioh  femitereti , g/airo  , nudo;  fpidt  térmiaaliiut , 
eoroUit  viüoftt.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
1017.  a®,  33. 

•Mimofa  ( fptélabnis  ) • inermù , foUit  pinaatit , 
otjagît  pinnit  interioribue  miaoriàut  , petimlo  ii- 
neari,  fpidt  terminoiibui.  Vahl,  Aâ.  Soc.  HiH. 
Nat.  llafti.  1.  pag.  iiy.  ub.  10. 

Ses  rameaux  font  légèrement  fl-rxueux , glabre», 
anguleux  pat  trois  lignes  faiilantes.décurreiites, 
partant  de  la  bafe  des  pétioles  j revêtus  d’uns 
écorce  grifâcre  , fetrugtnrufe  , ponéhiée.  Les 
feuille»  font  alterne» , pétioléea  , diftantes , corn- 
polée»  de  deux  paires  de  foliole»  oppofiei,  pref- 
que  lediles , ovales  , élargies  , menibraneufes  , 
glabres,  acuminées.  trét-enttères , luifantes;  les 
fuperieiires  longues  de  fept  pouces  ; le»  inferieu- 
res une  fois  plu»  petites.  Les  fliuts  font  difoofée» 
en  épis  terminaux  ; les  corolles  velues. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  les  plus 
chaudes  de  l’Amérique.  On  la  cultive  i l’tJe  • de 
Saime-Marthe.  b 

34.  Acacie  â feuilles  de  laurier.  Mimofa  Un 
ri/jtf.  Svartz. 

Mimofa  ( inga  laurina  ) , foUh  pimatis , hifagi,; 
faliolit  oiovatc-oihngit , acuminaiit  , nitidit , g!o- 
f’dt  : glandulà  inter  omnia  paria  ; petioh  ftmilirrii 
g/airo  ; fpidt  axiUarihut , fukfotuariit  { careUit  gla‘- 
irit.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loiÿ. 
n . 34. 

Mimofa  (laurina)  , ixermtt , faJiit  pUnalis,  ii- 
jugit  i pinnit  ovatis  , nitidit , fuiagua/iiut  ; petio/o 
Uneari-angulato  ; fpidt  axil/ariiut , folhariii  ; fori- 
iut  moaadelphis.  Swartz , Prodr.  pag.  lit  8c  Flor. 
ind.  bccid.  vol.  a.  pag.  ^8. 

F I 
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S«s  tiges  font  pootTuei  de  rame.tui  cv'inJti- 
qucs,  de  (ouleur  cendrée,  garnis  de  feuilles  ai- 
lées , compofées  de  dei^x  paires  de  folioles  ovales , 
oblongues  , acuminécs , glabres  à leurs  deux  fa- 
ces , luifanresî  les  fupërieures  longues  d'environ 
quatre  pouces;  les  inférieures  de  deux  pouces  8t 
plus,  portant  dans  leurs  ailicllcs  deux  glandes  fef- 
üles,  en  godet;  le  pétiole  commun,  glabre  à 
demi  cylindrique.  Les  d urs  font  difpofées  en  épis 
folitaires , raremeni  géminés , axillaires , longs  de 
deux  pouces.  Les  corolles  font  glabres. 

Cette  plante  croît  dans  l’ile  de  Saint-Chriftnphe. 
T)  ( Dtfcift.  ex  W'illd.  ) 

If.  Acacie  a feuilles  de  noyer.  Mlmofa jugien- 
difoiia. 

Mimofa  ( inga  juglandifnlia  ) , intmls  , foliit 
finnaiii  , tri-ijuadrijtigifve  J fol  olie  oi/ongie  , acu- 
mmatie , baji  atttnuatit , g/abris  ; peiioio  tertùuj- 
eulo  , fubejciJiu  , nudo  , egiandutofo  ,*  fpinis  tribus 
axilUribus , toroUit  viUofis,  W'iilden.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  1018.  n®.  }f. 

Cette  plante  a des  rameaux  cylindriques,  légè- 
rement pubefcens , couleur  de  rouüle  , garnis  de 
feuil'es  ailées , compofees  de  trois  ou  quatre  pai- 
res de  folioU  s oblongiies  , acuminées  , rétrécies 
i leur  bafe , glabres  en  d ITiis , pubefcentes  en 
de  (Tous,  fur  leurs  nervuie^  ; lestupérieures  longues 
de  cinq  pouces  ; les  inlénrures  de  trois,  dépour- 
vues de  glandes  ; le  pétiole  commun  , nu , ferru- 
gineux , pubefcent. 

Les  fleurs  font  limées  dans  les  ailTelles  des  feuil- 
les , vers  l’extrémité  des  rameaux , difpofées  en 
deux  ou  trois  épis  pédonculés.  La  corolle  ell  ve- 
lue :il  lui  fuccède  une  goufle  plane,  linéaire,  lon- 
gue d'environ  fept'pouces. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale , aux  environs  de  Caracas.  Jj  {De/iript.  ex 


;6.  Acacie  i feuilles  de  fiéne.  Mimofa  fraxi- 
nea. 

Mime/a  ( inga  ftaxinea  },  Inermis , follîs  pinna- 
tie  , qmnqutjugis  ,'  foliolis  ai  iongis  , acuminatis  , 
xtrinqui  nitidis  y gUndulâ  inter  amnia  paria  y petiolo 
femittriti  , pubefcente  ; fpicit  panitulatis  , corollis 
gtabris.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4,  pag.  1019. 
SI®.  36. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  verruqueux, 
pqnâués . d’on  brun-cendré , garnis  de  feuilles 
ailées , compofées  de  cinq  paires  de  folioles  ob- 
longues , acuminées , un  peu  rétrécies  1 leur 
bafe,  lui  famés,  glabres  à leurs  deux  fices  ; la 
côte  du  milieu  Ac  les  principales  nervures  légère- 
ment pubefcentis,  vues  à la  loupe;  des  glandes 
feflilés  & en  godet  entre  les  ai/Tclles  des  folioles  ; 
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les  fupér’enres  ^ngues  de  trois  pouces  ; les  Infé- 
lietinrs  d’un  pouce  8c  demi  ; le  pétiole  commun 
pubefcent,  à demi  cylindrique. 

Les  fleurs  font  difpofées,  vers  l’extrémité  des 
rameaux  Sc  dans  l’ailTelle  des  feuilles  fuperieures , 
en  épis  pédonculés  , oblongs  , ramiKés , en  foimo 
de  paiiicule , longs  d'un  demi-pouce.  Les  calices  , 
ainfi  que  les  pédoncules , font  pubefcens  ; la  co- 
rolle parfaitement  glabre. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil , dans  la  provinc* 
de  Para,  (^Dtfeript.  ex  IViila.) 

37.  Acacie  inégale.  Mimofa  inequalii. 

Mimofa  (inga  inaequilis),  inermis,  foliit  pif 
natit  , quadrijugis  y fotiolis  oslongo-lanctolatii , glu- 
bris  , Juprà  nitidis  y fuptriori^us  bup  inàqualibus  y 
glundulù  inttr  paria  bina  fuptriora  y petiolo  femitt- 
reti  J glabro^  nudo  p corollis  glabris,  Willd.  Spec. 
Plant.  voU  4.  pag.  1019.  n®.  37. 

Inga  intqualis.  Hunib.  Sc  BonpI. 

Ses  feuilles  font  ailées , compofées  de  quatre 
paires  de  folioles  oblongues  , lancéolées,  obtu- 
fes , glabres , luifantes  8r  d’un  vert-foncé  en  def- 
fus , plus  pâles  en  delVous  ; les  deux  paires  fipé- 
rieures  longues  de  quatre  pouces  fur  un  pouce  8e 
demi  de  large,  trés-iéirecies  au  côté  fupétieur  de 
leur  bafe,  arrondies  à l'inlérieur;  les  deux  paires 
de  folioles  inferieures  longues  de  deux  ou  trois 
ouces,  un  peu  tétiécies  aux  deux  côtés  de  leur 
afe;  -es  glandes  f. (files,  urcéolées  feulement  en- 
tre les  dtux  paires  de  folioles  fupërieures;  le  pé- 
tiole commun  glabre , i demi  cylindrique  ; les 
épis  courts  , un  peu  ainngés,  pédohcules  ; le  ca- 
lice Sc  la  corolle  glabres. 

Cette  plante  croît  en  Amérique,  fur  les  bords 
de  rOrénoque.  ^Defript.  ex  tb'iltd.') 

38.  Acacie  de  Para.  Mimofa  Para. 

Mimofa  (inga  heterophylla ) , inermis , foliis 
pinnaiis  , bijugis  geminatifve ; fuliohs  oolongis , ücl- 
minatis , utrinquè  nitidis  p glaadulâ  inter  omnia  pa- 
ria pedicellatâ  i pedunculo  te'eti , glabra  ^ nudop  jlo- 
ribus  umbellato  - racemops  , corollis  glabris.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loao.  n“.  38. 

Ses  rameaux  font  bruns  , cylindriques , ponc- 
tués, verruqueux;  les  feuilles  ailées,  compuléss 
de  deux  paires  de  folioles  , une  feule  paiie  aix 
feuilles  fupérieures  ; les  folioles  oblongues , for- 
lemenc  acuminées.  glabres  i leurs  deux  faces, 
luifantes,  longues  d’un  pouce  ou  d’un  pouce  8r 
demi  , portant  toutes,  entre  leurs  ailTelles,  des 
glandes  pédicellées,  en  godet  ; le  pédoncule  com- 
mun cylindrique  i fa  partie  inferieure,  à demi 
cylindrique  vers  fort  fommet , foutenant  des  fleurs 
en  grappes  om^llées , pédooculëes.  Le  calice  8c 
la  cerolle  font  glabres. 
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Cwe  phm«  croit  au  , dans  la  province 
de  Para.  ( Dcfirii  t.  tx  WilU.  ) 

;9-  Acacie  à baguettes.  Mimoft  virgu/iofi. 
V.hl. 

Mimcfi  Intrmij  , foliu  pinxath  , tri  feu  quinque- 
jugUp  foltolie  ovjtù  , nitiiùs  i fori^us  umbetUtts  ^ 
ramis puhefcenùbuj.  (.N.) 

Mimcfa  virgul:oj'<x.  Vahl , Fgl.  Decad.  a.  tab.  ao. 

Ses  rameaux  fort  cylindriques,  gtê'es,  alongés, 
pubefcens  , divirés  en  un  grand  nombre  d’autres, 
alternes , trEs-courts , fa.  s épines . garnis  de  feuil- 
les ailées.  compofees  de  trois  i Cinq  paires  de 
folioles  ovales  , coriaces , luifanies , (efliles  , gla- 
bres i leurs  deux  faces , longues  de  cinq  i Gx  li- 
gnes, fur  à peir.e  trois  lignes  de  larges  les  pétioles 
arlûulés,  comprimés,  prefqu'ailés. 

l es  fleurs  font  difpofées  en  ombelles  fiinpies  , 
axillaires  , fituées  vtrs  l'extrémité  des  jeunes  ta- 
treaux,  i peine  plus  longues  que  Us  feuilles.  Les 
pédoncules  font  courts , filiformes  ; les  calices 
ués-petits , à cinq  dents  peu  fenfibles;  la  corolle 
tabulée  , au  moins  quatre  fois  plus  longue  que  te 
calices  le  limbe  partagé  en  cinq  dents  droites, 
aigues  s les  filamens  nombreux  , réunis  en  un  tube 
grêle  . faillant  hors  de  la  corolle  , terminé  1 fon 
fommet  par  une  houpe  de  filets  capillaires  s les 
anthères  fort  petites.  Je  ne  connois  point  le 
Ifuit. 

Cette  plante  croît  à l’île  de  Cayenne.  T)  (.y-f- 
in herb.  Desfiiu.  ) 

e ♦ a>  ♦ YeuxlUi  (on)uguUs-aiUts- 

40.  Acacie  i goufles  tn  fpirale.  Mlmofi  co- 
chïiuta- 

Mimofa  (inga  cochleata),  rerm/r,  yû/iVa  ren- 
jugato-pinnatit  ,•  pinnis  purtia/ibus  trijugis  ,*  fotiotis 
eUipticii  , acuminatis  , nttidis  y gtanduIJi  o'ffurâ 
inter  omnia  paria  y foriôuj  umbellatis  , legumitte  ta- 
ehleato.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loao. 
n*.  59. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques, 
d’un  brun-cendré,  garnis  de  feuilles  conjuguecs- 
ailées  s les  pinnules  partielles  compofées  de  trois 
paires  de  folioles  oblongues,  elliptiques,  acumi- 
nées,  aiguës,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce 
te  demi , lu'fantes,  d'un  veit-foncé  en  delTus,  un 
peu  jaundires  en  deffous , glabres  à leurs  deux 
faces  ; le  pétiole  commun  cylindrique  } tes  par- 
tiels ï demi  cylindriques,  cous  glabres , munis  , 
entre  Us  folio'e\&r  au  fommet  des  divifions,  d’un 
point  orbiculaire , glanduleux. 

Les  fleurs  frne  difpofées  en  une  ombelle  foli- 
taire,  quelquefois  deux , pédonculées  ; le  calice 
8e  la  corolle  glabres.  Le  fruit  confifte  en  une 
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goi'fl;  triul  ‘e  en  coquille  de  limsçon , fimida  i fon 
bord  citéiieur. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil,  dans  b province 
de  Para.  J>  ( Defeript.  ix  WilU.  ) 

41.  .\CACIE  i feuilles  larges.  Mimaft  tatifolia, 
Linn. 

I Mimofa  (inga  latifolia),  inermis , foliit  conja- 
I gaio-pinnaiit  y pinnii  partialibus  ptnrafliyllis y /o- 
I lio/ù  ovato-obiongh  f termina/tbus  oppaftis  , /w/c- 
ralibut  alurait  y faribus  umbellatis  , lauraltius. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1011.  n“.  40. 

Mimofa  latifolia.  Lam.  Diéi.  4.  n*.  6, 

Mimofa  (laiifalia),  inermis , fotiis  conjugatis; 
pinnis  terminalibus  oppoftis  , lateralibus  aitemis, 
Linn.  Sptc.  Plant,  vol.  1.  pag.  1499. 

Les  deux  folioles  terminales  font  les  feules  qui 
foient  oppofées  dans  chaque  pinnule  ; le  pétiole 
n’a  point  de  g'aades  appareniesy  le  calice  8;  la 
corolle  font  glabres.  Acacie  à feuilles 

larges  , ii".  6.  ) 

41.  Acacie  J tige  fleurie.  Mimofa  caulijhra, 

Mimofa  (inga  cauliflora)  , inermis , fotiis  con- 
jugato-pinnatis i pinnis  trijugis;  fitliolis  obiongis  , 
inagualibus , terminalibus . ba/s  ina^ualisus  ; glar.~ 
eUlâ  inter  omnia  paria  y foribus  utnbtUatts  , lattrali- 
but.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  roai. 
ti°.  41. 

Cette  efpèce  teffemble  beaucoup  i la  précé- 
dente , mais  toutes  fes  folioles  font  oppofées  , Se 
fes  fleurs  font  beaucoup  plus  petites. 

Ses  rameaux  font  cylindriques , de  couleur  cer- 
drée  I fes  feuilles  conjuguées , allées  i les  pinnules 
partielles,  compofées  de  tiois  paires  de  folioles 
oblongues  , acuminées  ; Us  deux  terminales  lon- 
gues de  trois  pouces , rétrécies  J leur  bafe , au  c&té 
Intérieur  ; les  autres  longues  d'environ  deux  pou- 
ces & demi , luifames,  d'un  vert-foncé  en  deffus, 
plus  piles  en  deflbus  s les  pétioles  i demi  cylir- 
driques  | une  glande  comprimée  i la  divtfion  du 
pétiole  & entre  les  aiflelles  des  folioles.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  ombelles  latérales,  médiocre- 
ment pédonculées , placées  te  long  des  tameaux. 
Le  calice  & U corolle  font  glabres. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil  , dans  la  province 
de  Para,  fi  (Defeript.  ex  Willd.) 

4;.  Acacie  i fleurs  pourpres.  Mimofa  pur- 
purea. 

Mimofa  ( inga  purputea),  inermis , foliis  eon- 
jugato-pinnatis  y pinnis  ^uadrijagis  ; foliolts  obiongis ^ 
obtufs  , baf  inàquâitbus ; petiotis  eglandulofs , capi- 
taUs,  pedunculatis.'if  iWt.  Spec.  PliOt.  VOl.  4.  pag. 
1011.  n®.  41. 
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Mi'itafj  ({♦UrpUtCA  ) , i/urmis , ^üUis  conjugatis  ^ 
p^nndûs  f pinrùs  iatimU  minenfiuu  Lüliu  <!3pcC. 
PUnt.  vol.  1.  pig.  ijco. 

Mimofj  purpuuj,  Lim.  Diâ.  i.  n^.  y.  i 

Les  pétioles  font , djns  cttie  efpèce  ^ dépour-  ! 
vus  de  glandts.  {'Voyti  Acacl£  k fleurs  pour- 
prîs.) 

44.  Acacie  à feuillet  obeufes.  Mimofj  oiiujï- 

fvhii. 

fdimcfa  ( ingl  obtufifolit  ) , intrmit  ,fol'tis  cvn- 
j^^itto-pinnetis  , pinnis  quMàri  feu  feujugis  ; foliolis 
oilongis  , tieufit  , muro^atis  , ia/i  inuqui/jttrU  ; 
cjpituUi  ptdunculuth.  Willil.  Spec.  Pl.nc.  vol.  4. 
pig.  1011.  n°.  4). 

Ses  lameiux  font  cyliiuhiques , de  couleur  cen- 
drée; Tes  feuilles  conjuguées  , ailées,  médiocre- 
mène  petiolées  ; les  pinnules  compofées  de  quatre 
i (ix  paires  de  folioles  longues  de  crois  lignes,  ob-, 
longues- arrondies , obiules  , un  peu  mucronées  , 
téiiécies  au  côté  intérieur  de  leur  bafe  ; l-  côcé 
extétieuf  arrondi , prefqu'en  cce  jr.  Les  folioles 
font  glabres  i leurs  deux  faces , luifantes  , légère- 
ment ciliées  i leurs  bords , veinéet , réiiculées  ; 
les  pétioles  velus;  les  fleurs  réunies  en  une  petite 
tête  courte  ,axilliire , pédonculte. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique  mécidio- 
nalc  , aux  environs  de  Cumana.  Ty  ( Dtfiript.  tx 
n'élu  ) 

4f.  .\CACIE  fafciculée.  Mimoft fjfsicaUea. 

MimoJj  ( inga  farciculata ) , ieiermès  , foliés  ton- 
jiegaso-peaettitif  ; puenis  odo^decemjugifve  ,*  foliolis 
seUuatis  , Huerviii  ; cupiiulis  peduetcuUies.  W'iiU. 
Sjsec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ioia.n''.44. 

Cette  efpèce,  ilTer  frmblible  à la  précédente 
par  fon  port  & prr  plub.urs  autres  caraéteres,  s’rn 
diiltngue  par  le  grand  nombre  de  Tes  folioles  lie 
par  leur  forme  arquée. 

Ses  rameaux  (ont  cylin  Iriques  , de  couleur 
cendrée;  les  feuilles  fafciculées,  conjuguées,  ai- 
lées, compofées  de  huit  i dix  paires  de  folioles 
oblongues  , courbées  en  arc  , obiufes , racour- 
cics  Sc  arrondies  au  côté  intérieur  de  leur  bafe  ; 
en  coeur  & prolongées  au  côcé  extérieur , réticu- 
lées, i deux  nervures,  luifantes  , glabres  i leurs 
deux  faces  , légèrement  ciliées  i leurs  bords  ; les 
pétioles  velus  ; les  fleurs  réunies  en  têtes  foli- 
taiies , axillaires,  pédonculéts  ; elles  produifent 
4at  eouflea  t'anes,  linéaires  , aig  ës,  céccécies  i 
leur  hafe  , glabres,  un  peu  épaiffes  le  leurs  bords. 

Cette  pla  ice  ernît  au  Bréfil , dans  U province 
. de  Para.  {Defceipt.  a IVitU.) 

46.  Acacie  de  pluGeuis  couleurs.  Mienofs  dif- 
tolor. 
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Miveofis  ( inga  difcolor  ) , iue'mîs , fotlis  coiju‘ 
gato-pinrates  ,■  pieieus  geùeeatàm  feu  oilodeciteejugis 
foliolis  rieitiirileus  t fuùsineidituo’coidtetis  ^fuhtùs  fer* 
rugiueisi  copituiis  pomiforis , pedunculutis . ^ llij, 
Spcc.  Planr.  vol.  4.  pag.  loij.  tt®.  4J. 

leegj  Sfeolor.  Humb.  & Bonpl. 

Ses  rameaux  font  noirâtres,  ferrugineux , ponc- 
tués de  blanc  ; fes  feui'les  conjuguées , ailées  ; les 
pinnules  compofées  de  quiure  à dix-huic  paires 
de  (bliolcs  longues  d’un  demi-pouce  ; linéaires  , 
un  peu  algues , arrondies  , prefqu’en  coeur  au  côté 
intérieur  de  leur  bafe,  rétrécies  au  côté  extérieur, 
Uiifames.d'un  vert-foncé  en  dclTus  , plus  pâles  en 
de/fous,  un  peu  ferrugineufes , légèrement  pu- 
befcenies,  quelquefois  un  peu  glabres;  les  petio» 
les  velus  , accompagnés  de  deux  Ilipules  trè>- 
courtes , fubulées , perfillantes,  en  forme  de  deux 
aiguillons,  mais  très  fragiles.  Les  fleurs  font  axil- 
laires , réunies  en  petites  têtes  folitaires , pédon- 
culées,  peu  garnies;  les  calices  velus.  La  cotoUë 
ell  g-aiide , pubefceiice , longue  d'un  pouce. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale, fur  1rs  bords  du  fleuve  Atabapo.  (Def* 
crift.  tx  U'illd.  )' 

47.  Acacie  à feuilles  molles.  Mimoft  mollif- 
fema. 

Mimoft  ( inga  moriflima  ) , inermis , folies  rat* 
jugteo-pioeeaeis ; pieeeiis  efuitdr  jugis  , fuidimiaiseo-eorr 
daeis , ueeieegae  mol/ejjimi  villo/ês  , oieiufis  ; copêeulis 
ptdueeculaeis.'f/iWà.  Spec.  Plant,  vol. 4.  pag.  1013. 
n®.  46. 

Irega  mBlUlfemt.  Humb.  6c  Bonpl. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  bruns,  cylin- 
driques ; les  plus  jeunet  pubefeens  ; les  feuilles 
.conjuguées,  ailées; les  pinnuU s compofées  Je  qua- 
tre painrt  de  folioles  alongées,  obtufes,  d’envi- 
ron un  yiouce  de  long,  artondies , n.ollts,  velues, 
prefqu  en  coeur  au  côté  extérieur  de  leur  bafe, 
rétrécies  au  côté  intérieur,  couvertes,  à leuti 
deux  faces,  de  poils  cours , trés-abondana  , un  peu 
jaunâtres  ; les  pétioles  velus;  les  fleurs  difpoléea 
en  petites cércs  folitaires,  axillaires,  peJonculéet. 
Elles  produifent  dergoul’es  longues  de  trois  pou- 
ces, jlines,  velues,  linéaires,  épailTet  à leurs 
bords,  aiguës  â leur  fommet,  rétrécies  à leur 
bafe. 

Cette  pliât*  croît  dans  l'.Amérique  méridio- 
Bale.  b {Diferipi.  es  Willd.  ) 

4^.  AcACtE  à cercles.  Mimofa  eîrciesulis.  Lion. 

Mimoft  (inga  circinalis),  fpieeès  ftipaUrikut , 
foliés  toeejugulo-fieetealis  , pireeiês  tnfigis  ,-  foliolis 
ovatès,  oCitSis  f glalteis  i capieulis  pedteiteuUtis  ^ tee* 
tetitiûjdue  ; hgjmieùkas  fpirulietr  eoetis.  Willdcil, 
SpEC.Eiiat.  aol.  4.  pag.  1013.  n*.  47. 
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Mtmtfj  ( tirciti4Îi»>,  aeu!<JU  ,f^'h  tenjuf<uli , 
fiiiütii  i pinait  fiifuli}  f'iiiojii.  Liliji. 

$pcc.  PUiii.  vot.  1.  pjg.  I499- 

Mimcfa  eircmalii.Lim,  ijiû.  I.li*.  JO. 

Celte  effèce  , (i  upptochée  de  l'acatie  ongle 
de  ihit  pji  Tes  êpitiet  j)lp.il4ins  8e  pet  Tes  goui 
fes  alongéej,  mu’écs  tn  faiiale» , en  différé  rl- 
lertie>Uincnt  peir  le  eariCte^e  de  les  UuilUs. 
Acaue  1 cercles , ii”.  jc.  ) 

» » * e # FtailUi  dtux  fvit  ai  Ut  s. 

49-  AcACtE  cotôneufe.  Himofi  paiiftra. 

iiimofa  (inga  cûicrej  ) , iatrmit  , fatiu  iipim- 
natis  i partuliîui  qmnqutjugis , proprin  Ji,tfixj-gif  , 
faliit  oUangit^  o^tuji»  . baji  ùitt^ualibu*  ,fuatùt  £a<a~ 
ms,  leiRenr.^i.  WiUd.  Spec. Piaiit. vol.  .j.  p.  1024. 
n*.  48. 

Inga  cintrta.  Huinb.  8<  Bonpl, 

Scs  liges  fe  divif*nt  en  laim  aux  cylindriques  , 
pubelctnsi  Tes  teuiLos  four  deui  lois  ailées,  à 
daq  paires  de  pinnules  | les  piiinules  rupérieuics 
compofées  de  fepr  panes  de  folioles  j les  iiife* 
ricutes  de  quatre  i les  toliulcs  longues  d'un  demi' 
pouce  à un  pouie,  ovales  , oblongues  , vbtufeS, 
muetonrts,  dilatées  au  côie  luperie'T  de  leur 
bii'c,  rétrécies  au  côté  infétieur.  glabres  6i  lui- 
fanies  en  dtffus,  blanchâtres  tic  tomentcules  en 
deffeus)  les  fleuis  dilpulées  en  petites  têtes  [ é- 
donculeesi 

Cette  plant»  croît  dans  l'Améiique  méridio- 
nile  , aux  environs  de  Caracas,  f;  ( Dtjirift.  tx 
miid.  ) 

JO.  Acacie  fiman.  àVltmo/ii  faman.  Jaeq. 

Mirrafa  ( Inga  faman  ) ^ incrmis  ,fi>liis  iipinna- 
lii  ,pa:tialibUM  ftxjagis  , ptopriis  fibj,xjugil  j folio- 
Us  imato.-ohlo  g-t  , oktojù  y tfrnunaltbiis  intoaila 
Uns , fitlùs  ptiial  fjat  puiifiiniiiut.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  roag.  n”.  49. 

Mimofa  faman.  Jacq.  Fiagtn.  bot.  p.  J.  tab.  9. 

C'ell  un  des  atbies  Us  plus  foits  8c  les  plus  éle- 
vés de  te  genre.  Sel  teullles  font  .leux  lots  ailées, 
coinpolées  eic  lix  paires  de  pinnules  i les  pmniilss 
fupéiieures  compniées  de  ftpi  â huit  paires  de  fo- 
kules;  les  infedrures  de  deux  ou  trois.  Les  folm- 
U-s  (ont  ovale»,  oblongues  , obiufes , touffues, 
glabres  8c  d’u'i  vert  gai  1 n dellus  , pubrreent  s ei 
delTous  i II  s folioles  (upétirures  longues  de  trois 
pouces;  les  intérieures  d’un  demi  pouce  t le»  lei- 
minales  à c8t  s inégaux;  lis  pétiol  s pubefeeus; 
une  glande  t omprimée  8c  tn  godet  entre  toiiti  s 
les  paires  de  folioles  8c  les  péliolcs  communs.  Les 
• 6ei  rs  font  rmnies  tn  une  p-  titt  tête  giolniUute  . 
axillaire  , pintoncnlée  , contmant  quatre  â fix 
fieutsi  eUcsprodiüIeiit  qne  gouflé  plan*  , liisêaircj 
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lonpna  de  Lpt  à hu:r  pouces,  canalicu'de  â f.s 
deux  fututiS. 

Cette  plai  te  croit  dans  1 .Amérique  méiiàio- 
na.c . à Caracas,  b (Dtfript.  tx  WtiL.'s 

jt.  Acacie  â fcutll.s  de  fougère.  Mimofa  f- 
licma. 

M mofi  (inga  fflicina)  , intrmis  , feUis  hipin- 
natif,  pantaiisus  dtttrrj.gis  , prof /iis  moltijugis  g 
jolfvlis  lintmiios  ; fpi'à  largi  ptdaneu'aia  , nutantf, 
Wil.d.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pjg.  icaj.  n*.  }0. 

Ses  rameaux  font  cylindriques  , de  toulei  t 
l'rune  , fis  feuilUs  deux  fois  atléei,  à dix  paires 
de  pinnulis;  tes  dcti  ièris  compofeci  d'un  grand 
nombre  de  folioles  linéaiies,  cbtufes,  mi  peu 
mucronées  , longues  d'environ  fix  lignes  , luilan» 
tes  8c  d'un  vett-luncé  en  d.ffus  , pâles  , un  jk'U 
couleur  de  rouille  en  d.Qous,  tronquées  au  i&.ê 
intérieur  de  leur  bafe  , arrondies  au  côté  ixie- 
tieur  4 les  pétioles  ferrugineux  , pubefeens  ; le  pé- 
tiole commun  cylindiique;  le»  partiels  cinallculi 
Lts  fliuis  (ont  diipolees  en  un  épi  pédoncule, 
p'  ndam , long  d'im  pouce  & demi  ; le  pedoncula 
commun  compiimé  , pubcfcim,  feiiugiixux  , 
long  de  huit  pouces. 

Cette  plante  croit  au  Brclil,  dans  la  piovinc# 
de  Para,  'b  (Oefeript.  ,*  lUila.) 

fl.  -Acacie  pendante.  Mimvfa  ptndala. 

Mimofa  (inga  penduli),  intrmis  , foliis  iipia- 
I natfs  , partialisas  viginlij.g  s^  pwpnts  multi/ugis  ; 
f.d.ulis  lintdfinus  t Ipiois  globojis  , longs  f tdantuia- 
lis , ptodit/is.  \\  illd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  p.  icaj, 
n».  ji. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindiiques, 
vetr.iqueua  ; les  feuilles  font  deux  fois  ailé-s  , 
compofées  de  vingt  paires  de  pinnul  s , chargée* 
de  folioles  très  riombreufes  , linéaires,  aiguës, 
cibées  ptincipa.ement  veis  leur  baie;  les  peiioles 
communs  à demi  cylindriques,  pnbefeens  en  d f- 
fus  1 les  parti.  1$  pubefeens  5 une  glande  a(Ii» 
gran.de  , comprimée,  fituee  au  d.lTus  de  la  bafe 
du  péiiota. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux , 
lesags  d'un  pouee  8c  plus,  rétrécis  à leur  paitio 
inférieure  , pédoncules  ; le  pédoncule  commnt» 
comprimd  , long  d'un  pnd  ; ' UUte  pédoncules 
partiels,  pendans,  longs  d'un  demi-pied,  termi- 
nés par  un  feul  épi. 

Cette  plante  croit  au  Br'fil , dans  la  ptovinca 
de  Para.  ^ (.Difuipi.  tx  Wtlid.) 

fj.  Acacie  i deux  globes.  Mimofa  iighiofa, 
Jacq. 

iismaf»  ( inga  biglobofa  ) , ixtroûi , faliit  êf- 
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p'mnaih  j JpUa  didymo~highè&fJ  , ptndiUâ.  WillJ. 
Spei..  I'l;iti(.  voL  4 |jjg.  lOlf.  n°.  fl. 

Mimofa  ( biglobofa  ) , fpith  èiglaiolts  , dtnjîffi- 
mit.  Jacq.  Amer.  pag.  167.  (ab.  J79.  fig.  S7. 

Ses  branches  fou  dépourvues  d'épines  ■,  Tes 
feuilles  deu»  fois  ailées.  Ses  fleurs  font  difpofées 
en  épis  pendans , de  la  grofleur  d’une  poite  , étran- 
glés dans  leur  milieu  , ayant  l'apparence  de  deux 
épis  globuleux  placés  l'un  fur  l’autre. 

Cette  plante  croît  à la  Maitinique.  T? 

J4-  Acacie  peâinée.  Mimofa  ptSiaaii. 

Mimofa  (iisga  peâinata)  ,intrmit  , fo/iit  tipin- 
nath  gpartijiiîtus  fedtcimjugit , propriit  m^t/iijugit  , 
lir.tarihus  , f.6:ùf  fufco-puhtfcentiôus.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  iox6.  n°.  jj. 

Inga  peciinau.  Humb.  Bc  Bonpl. 

Ses  feuilles  font  deux  fois  ailées,  i feize  pin- 
nulrs,  compofées  de  foixante  paires  de  folioles 
linéaires  jobtufes , mucronées  , luifantes  8e  d’un 
vert-foncé  en  delTus , ciliées  à leurs  bords  , pu- 
befeentes  8e  de  couleur  de  rouille  en  delTous  , 
ainfi  que  les  pétioles  } ceux-ci  font  cylindriques  , 
longs  d’un  pied  i les  pétioles  partiels  longs  de  trois 
pouces  8e  plus.  Les  fleurs  n’ouc  point  été  ob- 
fervées. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale, fur  les  bords  du  fleuve  Cafliquiare.  ( Def- 
Cript.  car  Witid.  ) 

ff.  Acacie  à fruits  ronds.  Mimofa  cyclocarpa. 
Jacq. 

Mimofa  (inga  cyclocarpa),  intrmit , foliij  ii- 
pinnatit , pardaiièus  fuhnovtmjugit  , propriit  trigîn- 
tif.pt  t txtftioribut  majoribut  ; fpteit  globoft , pe~ 
du  icuLtit , axillaribut  ; Icgumimbut  cochleatit. 
Willd.  S|ec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lOlé.  n*.  54. 

Mimofa  cyclocarpa.  Jacq.  Fragm.  bot.  pag.  }0. 
tab.  $4.  flg.  I. 

Ceft  un  très-grand  arbre  revêtu  d’une  écorce 
crevalTee,  donc  Tes  branches  8c  les  rameaux  font 
crès-étales , garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées  ; les 
pinnules  au  nombre  de  quatre  à neuf  paires , com- 
pofées  de  vingt  à trente  paires  de  folioles  i les  ex- 
térieures plus  grandes,  acuminëes , tronquées  à 
leur  bifei  le  pétiole  commun  plus  épais  vers  fa 
bafe,  portant  vers  fon  milieu  une  glande  com- 
primée. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires  , pé- 
donculés  , en  tête , au  nombre  de  deux  i quatre) 
les  pédoncules  étalés  , flliformes,  longs  de  trois 
pouces.  La  corolle  elf  blanche,  monopétale  , i 
cinq  décnnpuresi  toutes  Ivs  fleurs  monadelphi- 
ques  8c  polyandriques.  Les  fruits  font  des  goullés 
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planes  , orbiculaices,  arrondies,  noueufes  R:  fi- 
nuées  fur  leur  boid  extérieur,  i l’endroit  des  fe- 
mences.  Ce.lcs-ci  font  enveloppées  d’une  pulpe  / 
grafle,  vifqueufe  , favoneule.  Les  naturels  s’en 
letvenc  comme  de  favon. 


Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentn’o- 
nales  de  la  Jamaïque,  fur  les  rochers  des  monta- 
gnes. Tf  ( Drfiripl.  ex  Swartf.  ) 

fy.  Acacie  niopo.  Mimofa  aiopo. 


Mimofa  ( inga  niopo),  intrmit,  foliit  bipixnatii , 

partialiiut 


Cette  plante  croit  dans  l’.Amérique  méridio- 
nale , aux  environs  de  Caracas,  b (Bredtmiyerin 
WiiU.) 

p6.  Acacie  chevelue.  Mimofa  comofa.  Sv. 

Mimofa  (inga  comofa) , intrmit , foliit  bipia- 
natit , partialibut  trijugit , propriit  fïbdtcemjugit  i 
fioribat  paniculaio-cary mbojîi  , ieguminibut  acinaci'^ 
formibut.  Willd.  Spec.  Flanc,  vol.  4.  pag.  1016. 
n».  ff. 

Miptofa  ( comofa  ) , inermit , arborta  , foliit  ii- 
pinnatit , trijugit  ,*  pinnit  novtm  feu  dcccmjugit  , ov^ 
libut  , bafi  rctu/it  ,*  foribut  paniculatit , monadelpkit. 

Svrartz,  Prodr.  p.  8f  , 8c  Flot.  Ind.  occid.  vol.  1. 
pag.  980. 

Mimofa  frutlecfa  , trcHa  , inermit  , eonict  c/ne- 
rto  ; faribut  lax't  cor.globalit  { fpieit  plurimit , co- 
mofit  , urminalibut  ,*  foLolit  minimts  , bipinnatit. 
Biovn  , Jam.  pag.  iff. 

Arbrilfeau  d’un  beau  port , haut  de  quinxe  i 
vingt  pieds , donc  les  tiges  font  foibtes , irès-ta- 
meules  i leur  fommei  , revêtues  d’une  écoice 
blmchâtre,  un  peu  ruuei  Us  rameaux  glabres, 
effilés  i les  feuilles  deux  fois  ailées , compofées 
de  deux  , plus  ordinairement  de  trois  pa-res  rie 
pinnules  i neuf  ou  dix  paites  de  folioles  ovales, 
un  peu  roides  , très-glabres  , obtuUs  i leur  fom- 
met , émoulférs  i leur  bafe  , veinées,  luifanie* 
en  dcITus  , arrondies  à un  de  leurs  bords  j les  pé- 
tioles glabres)  les  pédicell. s cylindriques,  percés 
d leur  ba'e  par  une  cavité  hériflee  i fuit  ouver- 
ture , Sc  tenant  lieu  de  glande. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ou  plu- 
tôt en  un  corymbe  terminal , à rameaux  nombreux, 
cylindriques  , ramitiés.  Le  calice  ell  divifé  en  trois 
ou  cinq  petites  dents  verdâtres,  obtufes)  la  co- 
rolle eu  oblongue  , blanchâtre , petite , â trois  on 
cinq  dents  ) vingt  â quarante  lilameiis  blanthâtres  , 
capillaires  , réunis  en  tube  â leur  bafe,  termines 
par  des  anthères  arrondies  ) l’pvaite  ol  long  ) la 
(lyle  capillaire,  de  la  longueur  des  étamines)  le 
fligniate  lïmple.  Le  fruit  ell  une  gouflé  en  lorme 
de  fabre , comprimée  , glabre  , longue  de  deux 
pouces.  Contenant  iis  â huit  femencts  aitondies, 
comprimer  5. 
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ftrtialitiiS  tnfiuijttgif  , prapnit  fipiuagiHUjugil  ; 
^andütà  ptiio/a'i , Uguminiàbj  Ji.iutilh.  \V ilid.  Spec- 
rUnt.  vol.  4.  piig.  101.7.  n°.  f6. 

Jnga  niopo.  Huoib.  & Bonpl. 

Cette  plante,  que  les  naturels  du  pays  nom> 
ment  niopo  , Sc  qu'ils  emploient  fouvent  en  place 
du  tibac.eft  un  arbte  donc  les  rameaux  fout  ver- 
juqueux,  pnnâudi;  les  feuilles  deux  fois  ailées; 
trente  â quarante  paires  de  pinnules , compo- 
fees  chacune  de  foixante  à quatre-vingts  paires 
de  folioles  linéaires , ciliées , atuminées  ; les  pé- 
tioles pubefcens  ; le  commun  , long  d'un  demi- 
pied  Se  plus;  les  partiels  pubefcens,  longs  d’en- 
viton  un  pouce  & demi  .portant  â leur  bafe  une 
glande  urcéolée.  l.es  goulTes  font  I néaires,  acumi- 
nées,  finuées,  longues  de  trois  à quatre  pouces. 

* Cette  plante  croît  dans  I* .émétique  méridio- 
nale, proche  Acures.  T)  (Dtfiript.  ex  WUU.) 

ft.  Acacie  tiSi.  Mimofa  fojfo.  Bruce. 

Mimofa  (inga  falTa),  inefmij , foliit  iipinnaiis, 
partialioxj  tri  feu  quuànjugis  i prop'iis  Juoiecimju- 
git  ^ o9/ongo~ovatit  ; porihui  umi>eUato~panicuUUs, 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1017.  n®.  J7. 

Sajfi.  Bruce,  Itin.  pag.  17.  Icon.  & Edit.  germ. 
vol.  5.  pag.  59.  tab.  4 & y. 

Ses  tiges  font  dépourvues  d'épines,  divifées  en 
rameaux  alternes,  garnis  de  feuifes  péciolées,  al- 
ternes, deux  fois  ailées,  compofées  de  crois  ou 

3iiatre  paires  de  pinnules  , foucenanc  chacune 
ouze  paires  de  folioles  ovales,  cblongues.  Les 
fleurs  func  difpolées  en  panicules  prefqu’ombel- 
lées. 

Cette  plante  croîg  dans  l'Abiffinie. 

yp.  Acacie  ombellée.  Mimofa  umiellaia.VM. 

Mimofa  (inga  umbellaca ) , fpinofa  , fotiU  con- 
jugatorpinnatis  bipinnutifque ; panialioas  k jugis  , 
propriis  fubiecemjugis  ; umbeüis  peduneulatis  , axiî~ 
lariôus  f leguminibut  Ipiraiihus.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  1017.  n®.  y8. 

Mimofa  (un.bellata)  , fpinofa , foltii  eonjugqfis 
kipiaaatijque  , hijugis  f forious  umhetlatit , /egumi‘ 
nidui  fpiralibua,  Vahl,  Syinb.  1.  pag.  loy* 

’ Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  cylin- 
driques, ponâu>.  s;  Us  plus  jeunes  diilans.flexueux, 
rides,  tuoerciileux  , armes  d'épines  droites,  ftipu- 
laires , obcules , tiès-ouvertus.  Les  feuilles  font 
une&  deux  fois  afces, à deux  paires  de  pinnules, 
compofées  d'environ  dix  paires  de  foliol.s  gla- 
bres , oblongues , mucroiiées , obliques  il  un  des 
cotés  de  leur  baie  ; une  petite  glande  entre  chaque 
paire  de  folioles. 

Les  fleurs  font  réunies , dans  les  ailTclles  des 
Botanique^  SuppUmene.  Tome  /. 
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feuilles,  au  nombre  de  douze  i feize,  en  forme 
d'ombelles  Amples,  plus  courtes  que  les  feuilles, 
longues  d'un  pouce  i demi.  Le  calice  eft  campa- 
nule , à cinq  dents  ; la  coiolle  monopétale,  une 
fois  plus  longue  que  le  calice  ; les  filamens  nom- 
breux, très-longs,  monadelphes;  les  goufles  rou- 
las en  fpirale,  pubefeentes  dans  leur  jeuntlTe. 

Cette  plante  croit  M'aie  de  Ceilan.  T)  {Defe/ipi. 
ex  yak/.) 

J.  II.  Mimosa.  Willd.  Tleun  hermapkroditea  ; ca- 
lice à cinq  dents  ,•  corolle  nulle  ou  à cinq  dents  ,• 
huit  étamines  ; un  ftyle  ; gouffe  divifée  par  articu- 
lations monofpermcs  ; point  de  fiyle  dans  les  feure 
mâles. 

* Feuilles  conjuguées  , ailées. 

60.  Acacie  i feuilles  de  piftachier.Afàmoyâp//. 
iaeiéfolia.  Willd. 

Mimofa  inermis , foliit  eonjugato-pinnatis ,*  pinnis 
trtjugit  ,*  foliolis  elhptiei» , oktufs  ,*  glandulâ  inter 
par  terminale.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag*  loaS- 
n®.  I. 

Cet  arbre  eft  fans  épines  : fes  feuilles  font  al- 
ternes , conjuguées , ailées  ; les  pinnules  compo- 
fées de  trois  paires  de  folioles  elliptiques , obtu- 
fes  , longues  d'un  pouce  , i côtés  inégaux,  vei- 
nées , marquées  de  irois  ou  quatre  nervures , lui- 
fantes.d'un  vert  foncé  en  delTus  , plus  pales  en 
deffous,  glabres  à leurs  deux  faces;  les  pétioles 
glabres,  cana'iculés,  traverfés  par  deux  lignes  pu- 
befeentes ; une  glandule  comprimée,  urcéolée 
entre  les  deux  folioles  tetminalts.  Le  fruit  coo- 
filie  en  une  goufte  linéaire , finuée , longue  de  fix 
à fept  pouces,  contenant , dans  chaque  arricuU- 
rion  , une  femence  blanche  & ofleufe. 

Cette  plante  croît  dans  l' Amérique  méridio- 
nale , aux  environs  de  Caracas,  ( Defeript.  ex 
mild.) 

61.  Acacie  vive.  Mimofa  viva.  Linn. 

Mimofa  inermis  , htrhacea  , fohis  eonjugato-pin- 
natis , pinnit  quadrijagii , foLolis  fubrotundis  , lo- 
mento  uniariiculato.  Wdiden.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  loaS.  n°.  Z. 

Mimofa  viva  , inermis  , foliis  conjugatis , pinna- 
lis  i pariiaHius  quadsijugis , fuiiotundis  ,'  caule  iner- 
mi,  keriaceo.  Linn  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1 joo. 

Mimofs  minima , herbacea^  vix  tripollicaris  f cap- 
fulis  monofpermis , kiifiiis.  Brown,  lara.  pag.  ay4- 

Mimofa  viva.  Lam.  Dift.  i.  n®.  17. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  fa  petiicfTe  8e 
par  Tes  goulles  monofpietmcs , à une  feule  articu- 
lation, trétiftées  dépolis.  ( ÿoyei  Acacie  vive, 
n®.  17.)  • 
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Acacis  chiRs.  Mimof.i  cjfld.  Lirn. 

Mimaft  cjttU  pttiolifijiie  acu/tjiis  ; eonju- 
ga:o  pî/uiji!s ; ;ltnls  i/ujJr/jugis  ; fojwlis  otlotgis , 
intqui'alerii , fditjkaliius,  williieii.  Sj>ec.  KUtlt. 
vol.  pjg.  loiç.  n*.  3. 

M.mpfi  tjJlj  , acuUjtd  jfuliis  conjugMÏs^  pitfia* 
tii  ; panidü^us  tnjdgit  , fuhaqaaliai.s.  Linn.  S,-ec. 
vol.  I.  pig.  ijco. 

■Mimofa  foUis  conjugjtls  ; foliotis  pinnatii  ; plnnU 
ftnii , fdiajualÜMS.  Ilrrt.  Üpr«!.  145. 

Mimofu  faliato  Jinnt^  ffinofj.  B ifrh.  I.tigJ. 
Bat.  1.  pag,  ff.  — Burtn.  Flor.  Ind.  pag.  m. 

Mimcfa  cdjlj.  Lam.  Diâ.  n®.  33. 

Les  dfux  foliole»  termmates  font  plu»  petites 
que  les  autres.  ( Acacie  chatte,  ii“.  34.) 

6],  Acacie  fuible.  Mimofu  Jtii/ii.  WiUJ. 

M.mofu  tJuU  fimplici , asitUuto;  foliii  eoajvgoro- 
fiotutU  ; piitnis  iijogii  f foliolis  oiovutis  , 
puitftatVnts , iatimii  miaimU.  AViliil.  Spec.  Hant. 
vol.  4.  pag.  10x9.  l.°.  4. 

Mimofu  Jtillis.  Humb.  & Bonpi. 

Ses  tiges  font  lîmple»,  ey  indriques,  hautes  d'un 
pi 'd  & demi  ou  deux  pieds,  acmées  d'aiguillons 
épais,  fubulés,  en  crochets,  glabrespiincipalement 
à la  partie  inférieure  , un  peu  hétiflees  au  point 
d’infertio.i  des  pétioles , garnies  de  feuilles  loncue- 
mer.t  pétioUes.c  n uguées,  ailées,  i deux  paires 
de  pimi  iles,  compofées  de  folioles  longues  d’un 

ftouce,  en  ovale  renveifé,  mucronXes,  inégales  à 
cur  bafe,  couvertes  de  quelques  poils  rares, cou- 
ches, plus  abondans  en  dettinis  ; le  pétiole  com- 
mun pref-iue  glabre  j l,=s  partiels  pileti»  -,  l;s  fti- 
pules  linéaires,  fubulées,  ci'ié-.S.  Les  fleurs  font 
réunies  en  une  réte  ellirtique , Im.guenicnt  .4- 
donculée,  axillaiie,  folitaire,  de  la  groffeui  d'un 
pois. 

Cette  planee  croît  dan»  l'Amériq  le  méridio- 
nale, pruclie  Catipe.  O {Dtf.ript.  tx  U’UU.) 

64-  Acacie  blanchâtre,  Mimofu  albida.  Wi'Id. 

Mimifu  ucuUata  ^foliis  (O  jxgaio-pinnutiu ipiauiu 
hijuf^is  ; fvLotis  inuquilaitnt , ucutij , ouoo~pjktJ^iit~ 
liiuj,  iutimis  miuimit.  Willd.  Spec.  Piaiit.  vol.  4. 
pag  1030.  ta*.  ;. 

M mnfu  uliidu.  Humb.  & Bonpi. 

Arl-riireau  dont  les  rameaux  font  diff ’» , étalés , 
cyl  nl-.i  jties,  armés  .l'aiguillons»  les  plus  jeunes 
piibefcet'S ; les  aiguillon»  épar»,  fubiilés,  im  ptu 
rec  luibé»,  tes  léuitles  coajtigées.  ailées  , i deux 
pair- s de  pimule»,  coiD,Wée-.  de  foliote»  alon- 
géi  s , aigtié's , Ion  lues  d'envg'oii  un  pouce  au 
plus,  à côtés  iiirgaux,  couvertes  depéHs  bLui- 
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thîtrfs,  cotith-'s,  tris-couitt,  enfrf-' élés  avec 
les  jltitsi  !a  toliole  interne  de  chaque  pir  nulc  tiirs- 
pstiie  i Its  p.qioles  pubeicens  , la  pi  ipart  aru.és , 
Vers  leur  bafe  , d'un  aiguilh  n folitaire  ; les  hipu- 
les  li'éaircs , lubutées , pubefeentes  , caduques. 
1-cs  llrurs  f(  nr  éiipniées  en  té  £ , pedoncuiees , 
ful  taites  ou  gémutées  dans  l'ailUlU  des  feuilles 
fupér  ieures. 

Cette  pl’.n’e  croît  Jn»  r.Amétique  ruétiàio- 
nalc.  Tj  ( Dtftipt,  ex  WUJd  _) 

6$.  -Acacie  fsnfttive-  Mimofu  fenjltivu,  Lr  n. 

Mimofu  cau'e  ptti'jliffot  ueuleutis  f foiiis  co^jit" 
guio  pinpatit  ,*  foiifdn  fuOutmiaiatO'Ov-it-3 ^ atotii , 
juiiù,  pilofis , ixiimis  miaimit.  Wiili.  àpec.  Plant, 
vol.  4.  |tag.  1030.  II*.  6. 

Mimofu  feojlt  va,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.* 
p>g.  ifoi. 

Mimift  fpinofu  , prima , /«  irafUianu , luùfjiu  p 
f.lipuii  ruuiatii.  Br-yn.  Centur.  pag.  ai.  ub.  16. 
— Ttt».  Ehret.  tab.  93. 

Mimofu  fenjùivu.  Lam.  D:â.  1.  1.®.  33. 

Ses  folioles  font  glabres  en  dettes  , pubefeen-* 
tes,  un  peu  blaiuliittes  en  dettous  , principale- 
ment  dans  leur  jeunelfe  î les  fleurs  réutues  en  tê- 
tes globuleules  à l'eiirémiti  al'un  long  pédoncule 
axi.bire.  ( K .Acacie  fenfitive,  n*.  33.) 

66.  Acacie  à feuilles  rudes.  Mimofu  âiieofu. 
Willd.  J J 

Mimofu  aeuUuta,  fotih  conjuguio  pinnatis p pin- 
\ nis  àjvgis  P foliotis  fubdimidiutis  , OVdltO-Qhfo^g'S  , 
Uèiéfs  , Utiin^j't  filigofii  , iiuimis  minimis  p rumii 
pttiolifqut  tomtmvju.  Willd.  jpec.  Plant,  voh  4. 
pag.  105a  n®.  7. 

S.'S  rameaux  font  chircé»  d'un  duvet  épais  , 
couleur  de  rouille , .atm-s  d’aiguil'ons  rares , tréa- 
tourta.  ^s  feuilles  f nt  conjugu  es,  ailees,  i 
deux  p.tires  de  pinuuL-s  comiiofees  de  foliote» 
ovales-  blongues,  aigues , à côtés  inégaux  , lon- 
gues d un  pouce  ür  demi , couvertes  ,'en  delTus, 
de  poils  couches  Ar  nombreux,  plus  épais  en  def- 
fousi  la  foliole  intérieure  de  chaque  pinnule  très- 
petite  i 1rs  pétioles  tomerif  ux , f.ns  épines.  Les 
fleurs  font  difpo-ée»  en  léres  pédonrulees  , ptef- 
qiie  géniiiiécs,  fituéei  dans  l'aittehe  des  feuiiL» 
lupérieuus. 

Crtie  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. fj  {Dtjeript.  SX  Willd.)  . 

67  Acacie  de  Widdenc».  Mimofu  Witldtoo- 
wii.  Willd. 

Mimofu  (floribunda)  , eaulc  rcliotifyic  aeuUa- 
lis  ; 'oliis  conjugu  o-pipniüi  ; foliol  s.aoWm.diuto- 
matis  ,faiiiu  firigojo-hinu  , laumù  minimis  p pup 
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■nidUJ  rtctmofi  , urminali.  Willdei).  Spec.  Plant, 
vol  .4.  pag.  icji.  n“.  8. 

Ctt;e  plante  a dis  rameaux  pubefceiu  , cylin- 
driques , armés  d'aiguillons  nombitriix , recourbés. 
Ses  feuilles  font  conjuguée  s , ailées , à deux  paires 
de  piniiules  compofées  de  folioles  ovales,  aigues, 
longues  d'un  pouce,  glibres,  d'un  vert-foncé  en 
delfus,  couvrrtis  en  delfous  de  poils  rudes  & 
Bonibreiix;  la  tuliule  intérieure  de  chaque  pinnule 
fort  petite  ; les  pétioles  pubefcens , m>inis , d leur 
panie  inféiieure , de  quelques  a'guillons  ) ceux 
des  feuilles  fupérieures  nus.  Les  fleurs  font  dilpo- 
fées  en  tètes  pedonculees , prefqu'en  grappes,  ror- 
inanc  , par  leur  enl'enible , une  lorte  de  panicule  d 
l'extrémité  des  rameaux  de  des  tiges. 

Cette  plante  croit  dans  l'Ameiique  mftidio* 
nale , aux  environs  de  Caracas,  h ( Dtfcrifi,  ex 
fViUd.) 


Ce«e  plante  croît  au  Biéfil.  T>  ( D/fiript.  ex 
Willd.  ) 

70.  AcaciE  à quatre  étamines.  Mlmaft  teirtn- 
ira.  Willd. 

Mimofa  acuîeata  .foliis  fahdigitata-pinnatis  ; pin~ 
nie  gsurern/a,  muttijugis;  ramie puhefcentiiui.  Willd, 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loja.  n‘’.  1 1. 

Mimcfa  tetrandra.  Humb.  & BonpI. 

Cette  efpéce  a des  tiges  ligneufes,  cylindri- 
ques , pubefeentes  vers  leur  fommet , armées  d’ai- 
guillons rares,  géminés, flipulaires  dans  les  entre- 
nCEuds,  vers  l'extrémité  des  tiges.  Les  feuilles 
font  ptcfque  digitées,  ailées,  à quatre  paires  de 
pinnules  , compoféas  de  folioles  nombreufes,  li- 
néaires , aiguës,  prefque  glabres  , cibecs  à leuis 
bords  par  des  poils  foyeux  ttès-aboodans  i les  pé- 
tioles velus. 


(>8.  Acacie  pudique  ( fenlitiv:  commune  ). 
Mimofa  pudiea.  Liiin. 

Mimofa  acuîeata  ^foliis  fuidlgitato^pianatie  ; pin- 
nie  quaternie,  m.  Jifugie  ; cauie , peiioiie  peduneulif- 
que  pitofa-kJfpidie.  Willden.  Spe€.  Plant,  vol.  4. 
pag.  icjr.  n''.  9. 

Mimofa  pudiea , acuîeata , foliis  fuiedigieato-pin- 
natit,  eaule  htfpido.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
ipoi. 

Mimofa  fpinofa,  tertia  ,Jltijuie  parvis,  ethinatis, 
Breyn.  Centur.  40.  tab.  is. 

Æfehynomeru  fpinofa , fore  gtohofo-athido  ; JiliCL- 
lie  ariicalatis  , ethinatis.  Comincl.  Hott.  1 . pag.  jy.  ] 
tab.  ap. 

Mimofa  pudiea.  Lam.  Diû.  1. 11°.  56.  1 

Cette  plante  eft  très-remarquable  par  le  mou-  ! 
vement  d'irritabilité  qu'elle  éprouvé  lorCqu'on  la  j 
touche  ou  qu'on  en  approche  feulement  la  main  ) 
elle  n'eft  pas  la  feule  , ainfi  qu'il  a été  dit.  ( P'eyiq 
Acacie  pudique,  n^.  )6.) 

69.  Acacie  pudibonde.  Mimofa  pudihunda. 
Willd. 

Mimofa  acuîeata  « foliis  fuèd'gitato-pinnatis  ,*  pi-n- 
nie  quaiernls , multijugis  ,*  caulc  glabra.  Willd.  Spec. 
fiant,  vol.  4-  pag.  loqa.  n°.  iO. 

Sas  tiges  font  dures  , glabres , couchées , lon- 
gues de  deux  pieds  te  plus  , garnies  d’aiguillons 
laoccolés , courbes  en  ctochecs , piefque  géminés. 
i.es  feuilles  fuperieures  font  conjuguées,  ailées; 
les  intéiieures  piefque  digitées,  ailé-'-s,  i quatre 
paires  de  pinnules  compuiées  de  folioles  nom- 
nreulés , linéaires  , aigue: , couvertes  de  poils 
.épars , foyeux  ISr  couches  ; les  pétioles  nus  , pi- 
leux. Les  fleurs  font  dilpoféeS  en  têtes  fimvent 
génunéet , elliptiques,  axillaires,  pédonculécs. 


Les  fleurs  font  difpofécs,  dans  l'ailTelle  des 
feuilles  , en  têtes  oblongues,  pédoiiculées , pral- 
que  géminées;  les  eiamines  au  nombie  de  qa.tie. 
Le  fruit  confiile  en  une  goulTe  glabre,  compofée 
de  quarre  atiiculatioiis,  entourée  de  filets  foyeux. 
Les  jeunes  feuilles , ainfi  que  les  têtes  de  fi.urs  , 
font  d'un  blaiK-foyeux  avant  leur  développe- 
ment. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. f)  {Defe/ipt.  ex  Willd.  ) 

71.  Acacie  d plufieuts  digiutions.  Mimofa  po- 

lydaâyla.WiUà, 

Mimofa  acnletia , foliis  fuhdigitato-rinnatis ; pin- 
nis  oBsnis , multijugis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  ioj}.ii“.  11. 

Mimofa  polydaByla.  Huu.b.  Sc  BonpI. 

Ses  rameaux  font  hériilés,  cybndriques , armés 
d'aiguillons  en  crochets  { les  leuilles  prefque  di- 
gitees,  ai'éts,  d huit  paires  de  pinrules  com  -o- 
fées  de  folioles  glabres,  linéaiies,  ai  ;ués . loyeu- 
fes  & ciliées  à leurs  boids  ; les  petioUs  hifpid-s, 
dépourvus  d'épines.  Les  fl.uts  font  ddpofées  , 
dans  l'a'flille  des  feuilles,  en  têtes  gé.ninées,  el- 
lipiiques,  pédouculées. 

Cette  plante  croit  dans  i'Améiiq  ie  méridio- 
nale, fur  les  bords  du  Fleuve-Noir,  piodie  Sau- 
Catlos.  Ij  ( Difiript.  ex  WiUd.  ) 

ni.  Acacie  tomenteufe.  Mimcfa  toreniofa. 
Willd. 

Mimofa  inetmis , foliis  fu^d^itato-piniqsùs ; pinnie 
quaternis  ,^mult'-iug-s  ; f.liolis  tomenufs.  Wllldtn, 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lOJj.  ii*.  tq... 

Mimofa  tomentofa  Humb.  8,’  BonpI. 

Ses  tiges  fe  divifeut  en  taitseaux  cylindriques  , 
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fans  ^piofs  , couverts  de  poils  très  - Mmbreux  , 
garnis  de  feuilles  prefque  digitées,  ailé.-s , i qua- 
tre paires  de  pinnuUs  compofees  de  plulieurs 
fblioles  longues  d’un  demi-pouce , linéaires,  ob- 
tiifes  , chargées , à leurs  deux  faces , de  poils 
abondans  & blanchiires , ainfi  que  les  pétioles. 
Les  ficurs  font  diipofées  en  têtes  g’.obutcufes  , 
pêdonculées , axillaires,  fituées  à l'extrémité  des 
lameaux. 

Cette  plinte  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale, proche  Maypure-  fj  (Dcf%.ript.  ex  WiUd.') 

* * Feuillet  deux  fait  ailles. 

7J.  -\CACtE  à crochets.  Mimofa  hamata.  Willd. 

Mimofa  aculeata , foliis  hipinnjtis  , partialihus 
^uadnjugis  , propriit  feptem  feu  t Hojugit  ; peduncuUs 
aeuleatis  , folles  longioriiut.  Willden.  Spec.  PJant. 
vol.  4.  pag.  lo;  J.  n°.  14. 

Arbre  ou  arbude  donc  les  tiges  font  munies  de 
rameaux  prefqu’anguleux , pubefeens  , armes  de- 
iiies  très-fortes,  abondantes,  comprimées,  cour- 
ées en  crochet.  Les  feuilles  font  deux  foisaUées, 
è quatres  paifes  de  pinnules  compofées  de  feot  à 
huit  paires  de  folioles  oblongues  , muefonées  , 
pubefeentes , partagées  inégalement  par  la  princi- 
pale nervures  les  pétioles  pubefeens  , épineux. 

Les  fleurs  font  difpofées  , dans  l’ailfelle  des 
feuilles  , en  têtes  gkibuleufes,  pédonculées  s les 
pédoncules  pubefeens,  plus  longs  que  les  feuilles, 
armés  d'un  ou  de  deux  aiguillons.  Les  fruits  confif- 
lent  en  une  goulle  longue  de  deux  pouces,  à cinq 
articulations,  linuées,  légèrement  pubefeentes; 
les  articulations  entouré, s d'unfliet  epinrux. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  !> 

( Def  ript.  ex  Willd.  ) 

• 74.  AcACIE  à larges  épines.  Mimofa  latifpinofa. 

Lam. 

Mimofa  aculeata  , foliis  hipinnatis  , parcialiiut 
decem  feu  ejuindfcimjugit  , propriit  deeemjugit  ; aeu- 
leit  ofpojl'.is  , ovatis  , comprejjis  , inter  jingula  pur- 
tialia.  U'illJen.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  I0j4- 
»*».  if. 

Mimofa  latifpinofa.  Lam.  Diâ.  I.  n**.  pé. 

Cette  efpèce  eft  facile  i dillinguet  par  fes  épi- 
nes larges , comprimées , jaunâtres , triangulaires . 
placées  entre  chaque  pinnule.  (.Foyt^  Acacie  à 
larges  épines.  ) 

7f.  Acacie  è plufieurs  épines.  Mimofa polya- 
tanika.  Willd. 

.Mimofa  aculeata  f foliis  hipinnatis  ^ partialihus 
decemjugis  , propriit  multifugis  ; aculeis  petioli  eom- 
muois  oppoftis  , triangularihus  ,*  lomentis  villofs. 

V Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1034.  n*.  16- 
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Ergeti  et  t'one.  Bruce,  Itin.  j.  pag.  Icon.  Sc 
Edit.  germ.  j.  pag.  46.  tab.  7. 

Ses  rameaux  font  cylindriques  , garnis  de  feuTes 
deux  fois  ailées  ; les  pinnules  au  nombre  de  dix  è 
douze  paires , cwnpofées  de  folioles  nombieufis  , 
linéaires,  obtufcsi  le  pétiole  commun  armé,  entre 
chaque  paire  de  pinnules  , d'aiguillons  oppufes, 
triangulaires,  aigus;  ceux  des  tiges  font  compri- 
més, épars,  recourbes.  Les  fleurs  font  difpol;*i 
en  épis  globuleux  , axillaires  , folitaires , pcdr.n- 
culés,  de  la  grolTeur  d'une  cerife  : il  leur  luccéde 
des  goulTes  linéaires,  fléiueufes  , velues,  longues 
de  trois  pouces. 

Cette  plante  a été  obfcrvée  par  Bruce  dans 
rAbiiCiiie.  h ( Defeript.  tx  Willd.  ) 

76.  Acacie  i demi  épineufe.  Mimofa  ftmifpi- 

nofi.  ' 

Mimofa  aculeata  , foliis  hipinnatis  } nrtieulit  esw 
Unis  ^ Juçerni  aeuleatis.  Linn.  5pec.  Plaui.  vol,  a. 
pag.  ijcÆ.  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  p.  1OJ4. 
n“.  17. 

Mimofa  neuleis,  ad  fiimmitatem  internodiorum  con~ 
fertis  P foltis  dupticaterpennatis,  llort.  Cliff.  lc8. 

Cette  efpèce  n'efl  encore  que  très-imparfaite- 
ment connue  , néanmoins  on  peut  la  diflinguer  è 
la  difpofition  des  aiguillons  placés  fur  Us  rameaux.^ 
i l'extrémité  de  chaque  articuLition.  Ses  leuilles 
font  deux  fois  ailées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Anérique.  ly 

77.  Acacie  patefflufe.  Mimofa  pigra.  Linn. 

Mimofa  aculeata  , levit  , foliis  hipinnatis  , oppo- 
fie  aeultaiis  ; fpir.à  ereâd  inter  fngula  pa^tialia. 
Linn.  Spec.  Pbnr.  voL  1.  pag.  1 J07.  — -tmœn. 
acad.  vol.  4.  pag.  174.  — SvattA  ,’  Obferv.  pag. 
joi.  — Willrlen.  %>ec.  Plant,  vol.  4.  pag.  logj. 
n“.  18.  Var.  t- 

Mfhynomeae  fvliii  acacia  latiorihus  ; frondiiut 
longtjfmus  aeultos  hahtniihus,  Breyn , Centur.  pag. 
44.  lab.  10. 

Mimofa  pigra.  Lam.  Diâ.  I.  n”,  34. 

g.  Mimofa  (afp-Tata),  aculeata  ^ hirta  ^ foliis 
hipinnatis  , oppoft't  aculeatis  ; fpinâ  erellâ  inter  fn- 
gula partialia.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.  p.  IJC7. 
— Banks  , Reliq.  — Hoidt.  tab.  io. 

Mimofa  (afperaia  ) , aculeata  , foliis  hipinnatis, 
partialious  odo.duodtcimjugifve  , propriit  multijugit; 
aculeis  oepofitit  , uncinatis  , inter  fngula  partialia 
pa’tialium  iafijpinà  reiiâ.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  lOff.  U*.  18.  Vat.  «. 

Mimofa  afperaia.  Lam.  DiéL  l.n®.  34.  Vit.  g. 

I Cecte  efpèce  varie  dans  fu  liges  & fes  carneaux 
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qui  tiniit  font,  outre  K s aiguillom  principia* , 
couv,.fii  de  petites  épinules  fcmUlablcs  à des 
poils  courts  , tantôt  e'-Us  en  font  dépourvues  , 
comme  dans  la  variété  •.  Acacie  parel- 

feufe  , n".  î4-  ) 

78.  Acacie  endoin.ie.  Mimofa  darmitns. 

Wiild. 

Mimofa  acattata  ^fclits  hiptnnatis  ^pantatihus  ftx 
ftu  fipitmjagis , propriU  muitijugia  ; acaleis  oppoji- 
tla  , nSit,  murflnghla  paniaha  , partijiamqi^t  bafi 
fpinà  rtüà.  Willd.  Spet.  Plant  Viil.  4.  pag.  IOj{. 
n°.  19. 

Mimofa  dormitna.  Huinb.  & BonpI. 

On  diftingue  cette  efpèce  du  mimofa  afptrata 
par  le  nombre  de  fes  pinnules  k pat  les  aiguil- 
lons droits , fort  menus  , fubulés  : ^lle  lui  ref- 
fcnible  d' ailleurs  beaucoup. 

Ses  liges  font  pubefeentes  , cylindriques,  par- 
iêmé-s  d'aiguillons  droits , menus , épars , fubulés. 
Les  feuillis  font  drux  fois  ailees,  à lia  ou  fept 
paires  de  pinnules  compofées  de  plulicurs  folio- 
les linéaires , un  peiiobtufes,  glabres  en  deffus  , 
pubefeentes  en  deffous } le  pétiole  commun  pi- 
leuj  , charge  d’aiguillons  oppofes  , droits , fubu- 
lés } deux  très-longs  à la  baie  des  pinnules , deux 
autres  plus  courts  entre  chaque  piiinule.  Les  fleurs 
font  réunies  en  une  tête  de  la  gtofleur  d’un 
pois,  foutenue  par  un  pédoncule  pileux,  foli- 
taire  , axillaire. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale , aux  lieux  fabloneux  , fur  les  bords  du  fleuve 
Apure,  tb  ( DLfaripi.  tx  Witld.y  • 

79.  Acacie  affoupie.  Mimofa  fomniaxa.  Willd. 
Mimofa  acahata  , fdliia  tipinnaaii , ^nialitua 

^uadri  feu  ^uinijue/ugia  ^ propriia  mu/tijugia  f acultia 

aaulia  pitiolorumqut  fparjîa , aaeiaaiia.  W iild.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  lo}6.  n“.  10. 

Mimofa  fomniana,  Humb.  & BonpI. 

Ses  liges  font  cylindriques,  glabres  à leur  par- 
tie inférieure , armées  d’aiguiilors  épars , recour- 
bés ipatfemées  de  poih  foyeux  à leur  partie  fupé- 
ricuie,  garnies  de  feuilles  deux  fois  ailérs,  a 
quatre  ou  cinq  paires  de  pinnules  , compofées  de 
pluii-urs  paires  de  folioles  linéaires  , aigues  , 
prefque  glabres,  un  peu  rudes  i leurs  bords, par- 
ticulièrement vers  leur  fommet  ; le  pétiolq  com- 
mun prefque  glabre  ou  parfcnié  de  poils  tares  & 
de  quelques  aiguillons  épars , crochus , placés  en 
diflbust  léS  pédicelles  des  folioles  hifpides.  Les 
téies  de  fleurs  font  folitaircs  . axillaires , longue- 
ment pédonculées  } les  pédoncules  glabres. 

Cette  plante  ctoû  dans  les  contrées  les  plus 
chaudes  de  l'Amérique,  JiD.firipi.  ex  U'Uid.} 
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80.  Acacie  agitée.  Mimofa  palpiaana.  Willd. 

Mimofa  ûcaltaaa  , foiiia  àipiainaiia , pan:uiioua 
quànque  feu  fexjagia  , proptiia  muUfugia  } ptiioliifuh- 
aeuleaua.  Willdtn.  Spec.  Hant.  vol.  4.  pag.  IC}6. 
n“.  11. 

•Mimofa  palpitataa.  Humb.  & BonpI. 

Ses  tiges  font  ligreufes,  divifées  en  rameaux 
effilés , glibres , anguleux , annés  d’aiguillons  cro- 
chus. Les  feuilles  font  deux  fois  ailées,  à cinq  ou 
fix  , quelquefois  fept  paiies  de  piimuits  compo- 
fées d un  grand  nom!  te  de  fo'.ioUs  linéaires  , gla- 
bres , fort  petites  , aigiiév  j le  pétiole  commun 
hérilfé . à fa  bafe,  de  poils  foyeux  , epats  , & dans 
fon  milieu  d’un  feul  aiguillon  -,  les  pétioles  pii- 
tiels  hifpides. 

Les  fleurs  funt  fïtuécs  dansl’aiffilledts  feuilles, 
difpofees  en  têtes  folitaitts  ou  gémintes , pedon- 
culéesj  les  pédoncules  très-glabres  : elles  prodiil- 
fent  des  gou(P-5  longues  d’un  pouce  & demi,  li- 
néaires, compofées  de  huit  à douxe  (tticaU’ions 
glabres  ou  patfeoiées  de  quelques  poils  rares , en- 
viroiiBtes  d’un  filer  feabre,  foyeux. 

Cette 'plante  croît  dans  l’Améiique  méridio- 
nale. Tj  ( Deftript.  ex  Willd.  ) 

Si.  Acacie  baffe.  Mimofa  humilia.  Willd. 

Mimofa  aculaata  , folàa  èipinnaiia  ,partialiiua  ira 
quadrijugifve  , propriia  aovem  feu  l'idecimjugia  J aeu- 
leia  redis  , faiulatia , peiiolarum  oppofiiia  lomertia 
ovaiia  , iiartieulatia.  Willd.  SpéC.  Waot.  vol.  4. 
pag.  t0}7.  n°.  11. 

Mimofa  humilia.  Humb.  &T  BonpI. 

Ses  tiges  font  ligneufesà  leutbafc-j  les  ra^aiix 
afeendars,  à peine  longs  d’un  pied  , cylindriques, 
rudes  , pubeteens  , hériflés  d’aiguillons  menus  , 
droits , fubulés.  ttès-fouvent  oppofésj  les  feuillet 
deux  fois  ailées  , à trois  ou  qtirtre  paires  de  pin- 
nules , compofées  de  neuf  à irciie  paires  de  fo- 
lioles linéaires , obtufes , i trois  ncraures,  glabres 
en  deffus , munies  en  délions  de  poils  rares,  me- 
nus , légèrement  ciliées  à leurs  bords  j le  pétiole 
commun  rude  , pubefeent  , anné  d’aiguillotw 
droits,  fubulés,  oppofésj  les  pedicellts  laos  ai- 
guillons, ludês,  pubefeens. 

Lfs  fleurs  font  difporées,  dans  l’aiffelle  des 
fouilles  , en  têtes  globulejifes , pédonculées , gé- 
minées, l'une  plus  courte,  l’autre  une  fois  plus 
longue  J les  pédoncules  rudes  8e  pubefeens  j le» 
guuffes  un  peu  arrondies , prefqu’ovales , à deux 
aiciculations , parfemées  de  poils  foyeux. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale , proche.  Indos  Chaymrs.  ( Defeript.  ex 
Wiild.  ) 

. Si.  .\CACIE  bifpide.  Mimofa  hlfptda,  Willd. 
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y,:a?fj  aci'/rtff.j  , /.i/J/j  i-fir.h^tis  , pjtthli'ui 
^ prvyfiis  mu/ii/'-gU  , ('j-vrviu ^ ptiiolis 
incrnu3:.s  , h 'u'eUU.  W.i.ûcii.  Sptc.  Hutit.  vul. 
pig.  1057.  11”.  ZJ. 

Ci’iio  ;f,icc  J des  rapports  avec  le  mimoft 
pig'a  i cl!e  s'cn  di.lingue  j»r  Tes  aincuUriors  plus 
noniSreiircs,  |.»t  fcs  ptüaUs  fini  épines  , & par 
pâiriiurs  autres  caizAÎicS. 

S:$  rameaux  font  cylindiiques,  rude«,  pubjf- 
cens  , ihirgés  d'aigu  lions  épars, crochus  , rares, 
foliuiriS.  Les  feuit  es  font  leux  frns  ailées,  à dix 
ou  onze  paires  de  pinm:l;s  comportes  d un  grand 
nombre  de  folioles  linéaires,  a trois  nervures, 
couvertes  de  poils  épars,  couchés,  fort  petits  i 
ciliées  à lenisbnrlsj  le  pétiole  commun  hi'pide. 
Les  deurs  font  dirpulées  tn  têtes  CulitiircS , axil- 
laires , péJonculéesi  1 s pédoncules  hiCpides.  L.s 
goulfcs  font  longues  d’un  pouce  ou  d'un  pouce 

demi , planes , linéaires,  rétrécies  d leurs  deux 
eitréndiés,  couvertes  de  poils  tudes. 

Celle  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale, aux  environs  elr:  Caracas,  (D./.rrpr.  tx 

wm.  ) 

83.  Acacib  à fourure.  Mimofa ptUUa.  Willd. 

Miiuofa  acuUdia  , kijpida , foliis  iipinHjtrt  yjar- 
tidtihus  liLüdccitrjugii  , propnis  muitiiueii  p atulfo 
rtilo  ifuiiililo,  iafi pariidlium,  Wi.ld.  Spec.  Fiant, 
vol.  4.  pag.  1058.  ri*.  14.  I 

Mimofa  pthat.  Hutsb.  & BonpI. 

Ses  rameaux  font  un  peu  arrondis  , pileux , ar- 
més d’aiguillons  crochus,  épars , comprimés;  les 
feuilles  deux  fois  ailées , longues  de  trois  pouces 
& plus  , d douze  paires  de  pinnules  compofées 
d’un  grand  nombre  de  folioles  ünéai'es , aiguës , 
à trois  nervures,  piteufes  & ciliées  ; le  peiiole 
commun  irës-hifpide , muni  d'aiguillons  ; celui 
de  la  bafe  des  piirnules  droit , long  , fuhulé  , ac- 
compagné fouvem  d’un  autre  plus  écarté  , qui 
manque  quelquefois. 

Les  fleurs  font  dirpofées  , dans  l’ailTclIe  des 
feuill  s , en  une  tête  péilonculee  , (olitaire,  de 
la  grofl'.'ur  de  la  cerife  fanvage  : elles  produifeni 
des  goulLs  linéaires , aiguës,  compofées  de  vingt- 
une  à vingt-deux  articulations  couvertes  de  poils 
roides  , touffus,  d’un  jaune-clair,  tellement  qu’ils 
rcffcmbleiit  à une  foûture. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale , dans  la  province  de  Cumana , fur  le  bord 
des  rivières.  T>  ( Ûtfcilpt.  tx  Willd.) 

84.  Acacie  blanchâtre.  Mimofa  cantùcns. 

Wiild.  * , . 

Mimofa  acultaia  , foliis  iipimai's  , paclialihut 
pBoftu  dtitmj  'gis,  proprdt  multijagii  , firig.^fv-cti-  ' 
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ois  ; petiofis  aailiatû.  WiJld.  Spec.  Plant,  vol.  4, 
pag.  iOj8-  II”,  zp. 

Elle  relfcmble  beaucoup  au  mimofa  hifpidj , dont 
i!  ell  faiîl  1 de  la  diltinguer  par  les  oracièies  fui- 
vans.  Scs  t'ges  font  rvlindriques,  couvertes  de 
F“i*  pour»  » roides,  e,-is  , couch  s i armées 
d’aiguillons  epats  & ctoihus.  Les  feuilles  font 
deux  fois  ailées,  compofei.s  de  huit  à dix  paires 
de  pinnules  , garnies  d un  très  grand  non.bre  de 
folioles  linéaires  , aiguës,  ch.irgées  , à leurs  deux 
faces  , de  poils  abondaiis  Si  Hamhàtres,  plus  roi- 
des , pi  1$  nombreux  , & couchés  fur  la  cote  infé- 
rieure du  milieu  i le  pétinie  commun  pubifcent  Sc 
pileux  . avec  qutiques  aiguillons  epars.  Les  fleors 
font  axillaires  , folitaires  , pédonculets  ; les  pé- 
doncules pileux , pubefeens. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guinée,  'b  ( Dtfeript. 
tx  WiUd.y  , 

8f.  Acacie  à tige  de  tance. Mimofa  ruticaulit. 
Lam. 

Mimofa  aeuftata  , fûlils  bipinnatii  , paniah^ut 
qoirt.puejagis , p/opriit  fuôduodtiimjug.  t , parùcalâ 
ttrminali.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ioj8. 
n“.  z6. 

Mimofa  oSandra.  Roxb. 

Mimofa  fpinifiliqua.  Klein  , in  Litt. 

Mimofa  rubicaulU,  Lam.  Dift.  i.  n“.  48. 

Dans  les  jeunes  pouffes , la  bafe  des  pétioles  ell 
munie  d’une  glande  oblorgue  , qui  difparoît  dans 
les  plantes  plus  âgées.  ( P'oyr!  .Acacie  à tige  de 
I once, an”.  16.  ) 


Ses  rameaux  font  cylindriques,  ponélués,  ver- 
ruqueux,  armés  d’aiguillons  nombreux  , crochus; 
les  jeunes  branches  anguleufes.  Les  feuilles  font 
longues  de  trois  à quatre  pouces,  deux  fois  ai- 
lées , compofées  ds  cinq  à fix  paires  de  pinnules , 
garnies  de  folioles  nomoreufes , linéaires , obtu- 
lés , à côtés  inégaux  , en  itanthant  de  couteau, 
itonqiiées  au  côté  extérieur  de  leur  bafe,  amin- 
cici'  à l'intérieur,  glabres  à leurs  deux  fices  , ci- 
liées à leurs  bords  ; le  pétioK-  commun  armé  d'ai- 
guillon, muni , au  drffus  de  fi  bafe  , d’une  glande 
coroprimeie;  les  partiels  pubefeens,  àdrmicylin- 
di  jucs.  Les  fleurs  font  réunies  en  tétes  globuleu- 
feSj  pédonculées , form  mt  par  leur  enfeinble  une 
panicule  terminale.  Les  fruiu  n’ont  point  été  ob- 
lersses. 


86.  Acacie  mignone.  Mimofa  coaciitaa.  Wilid. 

Mimofa  aadeata , foliis  hipinnaiis  , partijliéus 
ftxjugis  , propriU  maltijugis  , cultruüs  ; glaodjà 
pctiolari,  diptiffà  ; panicula  ttrmsstali.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  10J9, 11".  Z7. 

Mimofa  ftpoTtaria-  Roxb. 
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Crtwpîirt?  croît  djn*  IfS  Indes  oriemaîes.  Tj 
{Dejcrifl.  (X  U'illd.') 

87.  Acacik  (i  uce.  Idimofj  Lour. 

Mimofii  acu/ea;a  , fv/iis  iipiinatls  , mült')*ifps  j 
c*iput:lts  iixilUrihus  fjoi  tjuisi  Ugjmintbus  fi  .uatis  , 
taule jtjid.nit.  tour.  Hor.  lochin.  vol.  ï ■>.  8ci. 
— W il;d.  Spec.  Plani.  vol.  4.  psg.  loj.,.  li“.  l8. 

Ses  tiges  font  giirrpanres , ligneiifes , raineii- 
fes,  along'es  , armée>  d'a  euillin.s  ; Us  feuilles 
dem  (ois  jilces , cooipofees  de  pinnults  nombreu- 
Tes,  lincairis,  fort  pciitis.  Lts  lleu'S  lont  a>il- 
laires,  réunies  en  petites  têtes  globulcufes,  fur 
des  pc.Inncuies  aionges  S folitaitrs.  Le  ca  ite, 
tant  dans  !es  fleuta  hermaphrodites  que  dans  Us 
fleurs  mâles  , tll  divifé  en  quatie  ilécoupuies 
arrondies:  il  n“y  a point  de  co  o le.  f es  goiilTts 
font  droites  , alongees,  lomprimées  , lï^uees, 
contenant  des  femmees  planes  & oblongues. 

Celte  plante  croit  dans  les  grandes  forêts,  à la 
Cochinchliie.  f>  ûcftripi.  ex  Loue.) 

88.  .Acacie  à petites  têtes.  Mimofa  mitroce- 
fhaia.  Willd. 

Mimofa  intrmis , fotiis  ilpinxails , pmetialHas  /ê- 
dtei  injagij , propnit  multijapUi  rate  mit  fàlitanii , rer- 
minal.oua P cjpitults  alunvSf  peminaeit*  Wilideir. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1040.  n*.  19. 

Mimofa  mlcrocephala.  Huiub.  8c  BonpL 

Cette  plante  offre,  par  fon  feuillage,  l'afpeéldu 
mimafj  cmtrta.  Ses  rameaux  font  iinl<-s  , cylintlrt- 
quirs  , punefceiis  , dépourvus  d'épines  , garnis 
de  feuilles  deux  fois  ailées , compofées  d.-  feixe 
paires  depinniiles}  les  folioles  iiombruifes , li- 
nêiires,  fans  nervures  fenlibies , légèrement  ci- 
lie-s  à leuis  bords;  le  petinle  commun  rude, 
pubefeent  ; Us  partiels  couverts  de  lonp;  poils 

lUdcS. 

Les  fleurs  font  difpofées,  à l'extrémité  des  ri- 
• ges  & des  rameaux,  en  grappes  fliiformes,  loti- 
gùes  de  rrois  à cincj  pouces  , garnies , à leur  par- 
tie inférieure , de  feuilles  deux  fois  aiiées  , à trois 
ou  huit  paires  de  pimmI-$  ; les  têtes  de  flelirs  de 
la  grnffeur  d'un  grain  de  moutarde,  p'acées  fur  de 
p--tires  grappes  courtes,  partielles,  deux  à deux 
8r  alternes  ; 'es  pédoncules  velus , à peu  près  .lulft 
longs  que  les  têtes.  Les  gouffes  font  longues  d'un 
pouce  , linéaires  , i cinq  ou  fept  articulations  ru- 
des, acuminées,  finuées  i leurs  deux  bords. 

Cèttc  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale, fur  les  boids  de  l'Orenoque.  b ( Dtllript. 
IX  WilU.  ) 

89.  ’AcaCIE  à deux  épis.  Mimofa  difiachyt. 
Cavan. 


Mimafi  ixerm.'i  , foli'i  tipltxatlf , pjrtialiivt 
proptiij^ue  i^uaü'ij.gij  i Ji'tit  eylinara^ 

etit  taxiilaeiiut.  V>  IIIU.  o'pcc.  Biam.  vol.  4.  pag. 

IC40  n”.  JO. 

Mi  mofi  ^ cauU  fi^uùcofj  ^ mermt  ^ fui' 

ca'o  j foliis  ùtptnnutti i fviioiii  ovuts,  Jutru/tf  fpicts 
exil  ufipus  ^ gemi/th.  Civan.  Icon.  Kir.  vol'. 
pag.  4*.  tab.  aÿj. 

Ses  tiges  font  ’igncifes,  dépoursmes  é'épktes. 
canne!  tes , rameutes  , pannes  d.  Ii  uillts  alternes , 
petiolees  , dt  ux  tors  ailées  , rompof -es  tft  quitte 
paiiev.le  phnmles;  chaque pinnule  cnntenrnt  crois 
nu  HU.itre  paires  d*  folioles  elliptiques  , en  ovale- 
rervrtie,  rouvertes , à leurs  ditu  ficts,  de  poils 
toucher.  Les  Items  font  dispofées  , dans  Tailletle 
desf  uilles,  en  épis  geitiiiics  , cylindriques,  pé- 
dorctles,  longs  d'un  pouce.  Les  truirs  n'ont  point 
ete  obferves. 

Certe  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Efpagne. 
b ( Dcftnpt.  ex  CaVax.  ) 

9c.  Acacie  à épis  nombteox.  Mimofa  polyfia^ 
chia.  Linn. 

Mimofa  inermit , falîit  èipinnatit , dr^ho  termi- 
nât it,  partialiôut  tfiq..ad  ijugffve  , propuis  fexfagjtp 
Ipicit  iyiinaraceif  f tiongaiit  , terminaiieus,  Wilid. 

Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1O40  n".  jt. 

Mimofa  polyfiai/tia  ^ irtrmii  ^ foiiis  hipinnath  , 
partiaitiui  pinnifipie  ftxjugis , ohiot.^s.  Linn.  Syïl. 
veget.  pag.  7Ê9.  — Jacq.  Anitr.  pag.  i6f.  tab. 
l8j.fig.9j. 

Mimofj  ( entisia  ) , infrmU , ftfâti  hlpinnatts  g 
cirtko  termiautis , partûtiibus  ^ propriii 

du  feu  quit.qucjugis  , fm<i'g:natis  f cylifiaeaito- 
fliformibvs , urminalibus  WKUcft.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  104I.  n",  ji. 

Mimofa  (cntada)'i  ine  mrs  , foiiis  bipin^.ttis  ^ 
cirrko  urmintstis  g partiaiibus  quinqut  'fugiSo  Lmn. 

Spec,  Plant,  vol.  i.  pag.  i joi. — Flor.  xeyl.  iio. 

— Lam.  Djét.  i.  Vir. 

Mimofa  po'yJijcJtié'  I-am.  Dift  l,  n®.  7.  . 

Ces  deux  plant-  s font  trè^-rappfochdex , Sc  pa- 
miiîent  bien-  appattentr  à U même  efpêce.  La 
plante  ^ diffère  de  la^reniière  par  Tes  fnliole»  eï- 
Upâ<ju'*5  g èiluncrécS  , réunies  en  iroiy  ou  cin^ 
paires  de  pinnules.  ï.«es  épis  font  p’us  étroits*  cp* 
iindiisiues,  fi  ifor-nts.  ( f^oy<i  Acacu  ii  épia 
nombreux , n®.  7.) 

§.  IIL  SchhankiA.  WÜIJ.  Fleurs  ktrrrapfirodi- 

us  i Caliee  a tinq  dents  / corol/t  à cinq  tUeoupures  p 

huit  a dix  étamines  ^ un  Jtjle  { gouffe  a quatre  • 

valves  i point  dt  pif  U dtm  les  Jieurt  mulet, 

91.  .Acacie  i quacre  valves,  hîimofa  quadd’^ 
val\is.  Linn. 
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Mlmafi  (fchraiikia  acul°.iti)  , foUh  Hplnnath, 
partialiiti]  irijugh , propriù  muiiij  gis  ; Isgammièus 
acitih  , saale  ttiragvno.  Willd.  Spec.  Plant,  vul.  4. 
pag.  1041.  n“.  1. 

Mimofa  ( quadrivatvis  ) , acultasa  , faliis  l'tpin- 
naiis . cùuls  qaadrangjlo  , asuUis  rscarvis  , Itgumini- 
ias  quadrivalvibas,  Linn.  Spcc.  Plant,  vol.  1.  pag. 
If 08.  — Lncfl.ltiii.  aôfi.  n".  146.  — Banks,  Re- 
liq.  — tab.  aj. 

Mimofa  undiqui  a:uUata  , caalt  angatato  q foliis 
daplicaio-pinnaiis , pamalibas  utiinqai  terms.  Roy. 
Lugd.  Bat.  471. 

Mimofa  quadrivaivis.  Lam.  DiA.  I.  n*.  ja. 

Ses  racines  font  tubdreufes , ainfi  que  dans  les 
deux  erpèces  luivances;  les  tiees  herbacdes;  les 
feuilles  deux  fois  ailées  i le  pétiole  commun  atmé 
d'aiguillons  f les  partiels  pileux,  n'ayant  d'aiguil- 
lors  que  vers  leur  bafei  les  pédoncules,  ainlï  que 
les  fruits , munis  de  quelques  petits  aiguillons. 
( yoytx  Acacie  quadrivatve,  n*.  ja.  ) 

91.  Acacie  i goufles  técragones.  Mimofa  u- 
tragona. 

Mimofa  ( fchrankia  hamata  ) , acuUata  , foins 
hipinnatis,  panialibas  quadrljugis  , propriis  mu/ti~ 
fagis  ; Itguminhus  rofrato  acuminatis  , caaU  psn~ 
sagono.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  104a. 
11».  1. 

Schraaiia  kamata.  Humb.  & BonpI. 

Cette  efpèce  reffen.ble  beaucoup  1 la  précé- 
dente f elle  s'en  diilingue  par  te  nombre  de  Tes 
pinnu'es,  pat. la  forme  de  fes  folioles,  par  fes 
têtes  de  8euts  bien  moins  pédonculées  , & par 
fes  goulTes  armées  d'aiguillons  nombreux,  8c  ter- 
minées par  un  bec  acuminé. 

Ses  liges  font  herbacées  , pentagones , munies 
d'aiguillons  nombreux  , compriniés , crochus;  les 
feuilles  deux  fois  ailées , compofées  de  quatre 
paires  de  pinnuies,  chargées  de  folioles  nombreu- 
les  , linéaires , aigues , rétrécies  au  c6té  ii.tétieur 
de  leur  bafe,  tronquées  à angle  aigu  i l'exiétieur, 
veinees  en  delTus , à nervurA  un  peu  Taillantes  en 
deflbus  : le  pétiole  commun  à aiguillons  nom- 
breux ; les  partiels  glabres,  armés  qu.  Iquefois  d'un 
ou  de  deux  aiguillons  vêts  leut  biTe.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  tètes  globuleufes  , axillaires , 
ités-méoiocTement  pé.tonculées  ; les  pédoncules 
munis  d’aiguillons;  les  goulTcs  létragones,  i qua- 
tre valves;  trois  rangs  d'aiguillons  tiès-tapprochés 
fur  chaque  valve. 

Cette  plrme  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. q;  ( Ùsfcript.  ex  IViLd,  ) 


<)).  Acacie  féroce.  Mi^sofa  Ao/rideT<.  Mich. 

Mimofa  ( fchrankia  uncinata)  , acuUata  , foliis 
tipiaaaiis,  partialibas  ftxjagis  , propriis  multijrfisj 
itguminiias  acumiaasis  , saule  peniagono.  Wi.lden. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  104}.  n*.  j. 

Mimofa  (horridula),  eaule  herbaceo , diffujî>feu 
proeumbenie  petiolfque  uneinatim  aculeatis  p foliis 
mulsijugo-bipianatis;  pedaneaiis  geminis,morweepha- 
lis  i legumir.ibus  dsnfjjimè  acuieaio-echinans  , qua~ 
drivahiias.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  1. 
pag.  if4. 

Mimofa  (horridu'a),  petiolis  inter  pinnarum 
paria  glandali.Jts  , pinnis  maltijugis  , eaule  tereti 
ftriato ,*  leguminibas  acaleattftmis  , qasdrivatvibua. 

Vent.  Choix  des  Plant,  pag.  i8.  tab.  18. 

Mimofa  (imiia)  , aeuleata  , foliis  bipinaaiit, 
pinnis  ineurvis  , eaule  angulato  , fioribus  rubro-par- 
pareit.  Walter.  Flot,  catol.  pag.  ija. 

Cette  plante  e(l  remarquable  par  les  aiguillons 
nombreux  8f  crochus  qui  recouvrent  entièrement 
les  gouffes,  ainfi  que  les  péd  .ncu’es.  Ses  tiges  font 
herbacées,  cannelées,  prefque  pentagones  , ar- 
mées d'aiguillons  nombreux  , comprimés  , iné- 
gaux, d'un  jaune-pâle  , crochus  ; bs  feuilles  deux 
fois  ailées , compofées  de  fix  paires  de  pinnuies 
oppofées  ; lut  chaque  pinnule  dix  à douce  paires 
de  folioles  linéattes , obtufes , prefque  felfiles  , 
fore  petites  , tronquées  fur  un  des  c&iés  de  leur 
bafe  , futmontées  d'une  glande  peu  apparente  , 
traverfées  inégalement  par  la  neivnre  du  milieu; 
le  pétiole  commun  tétiagone  , articule  â Ta  baTe  , 
glabie,  paiTemé  de  petits  aiguillons  crochus, 
muni,  entre  chaque  paire  de  Tolioles  inférieures, 
d'une  glande  Taillante;  des  fiipulcs  capillaires,  de 
couleur  purpurine. 

Les  lleurs  font  fort  petites,  axillaires  , folitai- 
res , reunies  en  une  tête  glubul;uTe;des  braâées 
très-courtes , linéaires,  d'un  pourpre  fonce  â la 
baie  de  chaque  fieur,  ttès-caduques  ; les  pé- 
doncules g.abtes,  tétragoiies,  plus  courts  que  les 
feuilles.  Le  calice  ell  glabre  , lurt  petit , d'un 
vert-blanchi:te,  à cinq  dents  d'un  beau  pourpre; 
cinq  pétales  de  même  couleur,  lancéolées,  ai- 
gues ; dix  étamines;  un  llyle  latéral;  un  (ligmate 
obtus.  Les  goulTes  font  alongées,  étroites,  un 
peu  cylindriques,  cteuTées  de  quatre  filions,  hé- 
rillees  d'aiguillons  crochus  , â une  feule  loge,  i 
quatre  valves  oppofées  deux  à deux,  inégales, 
renfermant  des  tcmences  nombreuTes,  difpofees 
Turun  Teiil  rang , noirâtres , comprimées , de  forme 
prefque  catree. 

Cette  plante  croît  dans  r.Amérique  fep^ntrio- 
nale  , depuis  la  Virginie  jufque  dans  la  Floride.  4: 
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i.  IV.  DsSMANTHUS.  Wiil.l.  Fiittri  htrm-tfltro- 
dites  i csi/ice  à ein^  dcntii  corolle  i tir.ij  divijîorts 
ou  cinq  fésüles  f aix  étamir.ei  ; un  fiy/e  ; une  goujft 
à deux  volves  ; fieurs  firilet , colice  à cinq  aenis  ; 
corolle  qaelqoejois  nulle  ,•  dix  eiominei  flérilet , 
loncéolces  j dilatées, 

* Tiges  dépourvues  T épines. 

94.  AcACIE  des  mirais.  Mimofa  locufris. 

Mimofa  ( (lermsmhus  l-ieultrls  inermis , fo- 
liis  èîpinnatis  , pjrtialiius  iiijugis , proçrîis  moitié 
jogis  ifpicis  ovoiis  ; pejanculis  iraHeaiis;  caulc  rt- 
fenu,  tereti.  W'illJ.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  104^. 
ti“.  I. 

Mimojo  Ijcnfiiis.  Humh.  & BonpI. 

An  mimofs  oquatiea  I Hort.  Parif. 

Ses  tiges  font  hîrbacécs  , rampantes  , cjdindri- 
ques,  dépourvues  d'épines,  garnies  de  feuilles 
alternes,  pctiolées,  deua  fois  ailées,  compoféts 
de  trois  paires  de  pinnules  longues  d'un  pouce  Si 
demi,  Sr  de  folinles  nombreiiles,  linéaires  , ob- 
tiifes  à leurs  deux  extrémités.  Lts  Bcuis  font  dif- 
poTées  tn  un  épi  ovale  , longiirrr.ent  pédoncule, 
ibutrnart  des  fleurs  males  à fa  b.,re  ; le  pédoncuU 
plus  long  que  les  feuilles  . accompagné  de  deux 
ou  trois  braélées  ovales , lanccolêes , caduques. 
Les  goullcs  font  oblotigues  , acuminecs  , conte- 
nant de  quatre  à tix  fcinences. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale . aux  lieux  marécageux.  » ( Defeript.  ex 
miid.) 

9f.  Acacie  nageante.  Mimofa  notant. 

Mimofa  ( defmanthus  natans  ) , inermis,  foti’s 
iipinnatis  , partiatiius  irijogit , propriit  treaecim- 
jugis  ,*  fpicis  ohlongis  , interruçtis  ,*  pedunculo  nudo  y 
coule  tereti,  radiconte,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1044.  n®.  a. 

Mimofa  ( natans  ) , foTtis  bipinnatis  , bi  feu  tri~ 
jugisi  foliolis  tredecimjugis,  eapiiulis  oblangis  ; coule 
ftxuofo , inferne  radieante,  Vahl , Symbol,  vol.  }. 
pag.  toa.  — Roxb.  Corom.  a.  pag.  1 1.  tab.  r ;<f. 

Neptunia  ( oleracea  ) , foliis  bipinnalis  ; fpicis 
brevibus , lateralibus,  Loureit.  Flot,  cochin.  vol.  a. 
pag.  804. 

Niti-todda  vaddi.  Rlieed.  Hort.  Malab.  vol.  9. 
pag.  J 5.  tab.  ao. 

Elle  a de  grands  rapports -avec  l'efpèce  préré- 
deme.  Ses  liges  font  fl.  xueufes , cylindriques , flot- 
tantes au  delTus  des  eaux,  tadicantes  à leur  partir 
inférieure , fouvent  calleufes  8e  renflées , garnies 
de  feuilles  deux  fois  ailées , compofées  de  deux 
ou  trois  paires  pinnules , longues  d'un  demi- 
pouce  , garnies  chacune  de  dix  à treize  paires  de 
Botanique.  Supplément.  Tomt  l. 
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folioles  linéaires , obtu''d5  à leurs  deux  enrémi- 
ris.  I.es  Heurs  font  difpofées  en  iin  épi  oblonf , 
interrompu  , longuement  pédonculé  ■,  Us  fleurs 
mâles  pla'cées  à la  bafe  y les  pédoncules  nns , une 
fois  plus  longs  que  les  fenilies  i les  gouffes  oblon- 
gucs , acuminées , contenant  fix  i huit  fsmences. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  nrieniaUs  Se 
â la  Cochinchine.  G ( Pefeript.  ex  U'iltd.  ) 

96.  AcACtE  i tige  triangulaire.  Mimofa  tri- 
quetro.  Vahl. 

Mimofa  ( lefmanthus  triqiietrus  ) , inermis  ,fa- 
liis  bipinnatis , pattioiibas  bi‘trijugifvc . propriis  aun~ 

deeimjugis ; fpi.is globojîs ; pedancul^racltaro ; eau^e 

proflrato  , fupcrn'e  triquetro.  Willdcn.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  104;.  n®.  J. 

Mimofa  (tiiqoftra)  , inermis  , proeumbens  , fo- 
liis bijugis  ; capitulis  fubrotundis  ; caulibtrs  infernk 
comprefts , fuperné  triquetrîs,  Vahl,  Synibol.  j. 
pag.  loî. 

Mimofa  ( nitans  ) , inermis  , proeumbens , foliis 
bijugis  ; capitulis  fubrotundis  / jtoribus  aecandrtt  ^ ra- 
diculibus  fltrilibus  , majoribus.  Linn.  f.  Suppl-  pag. 
419- 

Mimofa  orienialis , non  fpinofa  , rarîorîbus  rarnisp 
foiibus  jpieatis.  Pluken.  Almag.  pag.  aya , 8c  Phy- 
togr.  lab.  J07.  fig.  4.  ^ 

Mimofa  profrata.  Lam.  Di£l.  n*.  10.  var.  JS. 

La  difletcnce  qui  exifte  entre  cette  efpére  Se 
les  deux  précé.ientf  $ eft  fi  foible,  qu'elle  l iifTa 
lieu  de  loupfontrer  qu'elles  anpartienncnt  â la 
même  plante.  Dans  celle-ci  les  fleurs  font  ramaf- 
fées  davantage  en  tête  ou  en  un  épi  court , un  peu 
globuleux , point  interrompu.  Ses  racines  font  li- 
gneiifes , fes  liges  nombrenfes  , couchées , com- 
primées â leur  partie  inférieure,  triangulaires  Se 
Riiées  vers  leur  fommet , longues  de  quatre  â dix 
pouces.  Les  feuilles  font  deux  fois  ailées , compo- 
fées de  deux , quelqurfuis  de  trois  paires  de  pin- 
nules , garnies  de  dix  â douze  paires  de  folioles 
linéaires,  obtufes.  ciliées  i leurs  bords  ) les  pé- 
doncules à peu  prés  aulfi  longs  que  les  feuilles , 
munis  de  deux  petites  br  âées  caduques.  Les 
goufles  font  oblor.gues , obtules , â cinq  ou  fix 
fcmeni.es. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orienules.  if 

97.  Acacie  â fleurs  pleines.  Mimofa  plena. 
LInn. 

Mimofa  ( defmamhus  plequs  ) , inermis , foliis 
bipinnatis,  partialibus  tri  - quadrijugljve  , propriis 
duodccimjugis  ; fpicis  ovatis  ; pedunculo  ôroUcato  ; 
coûte  pmfrato , compnjfo.  Willd.  Spec.  Plant.  Toi. 
4.  pag^C4f.  n°.  4. 

Mimofa  ( plena),  inermis ,/dliis  bipinnatis p fpicis 

H 
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ftnttnirii , infcrioribut  pltais,  Uinn.  Spec.  Plant, 
vol.  a.  pjg.  ifoa.  — Hort.  Upfal.  I4j.n*.  }. — 
Banks,  Reliq.  Houll.  tab.  15. 

Mimofa  pltna.  Lam.  Diâ.  I.  n”.  9. 

Celte  efpéce  , ainfi  que  les  deux  précédentes  , 
eft  douée  de  beaucoup  d'iiritabilité.  Aca- 

ciE  i fl.urs  pleines,  n°.  9.  ) 

98.  Acacie  déprimée.  Mlmofa  ieprt£a. 

Mimof»  (defmamhus  deprcffus),  incrmis  ,fol!!t 
Hpinnût  ! , parihlibin  biju^is  , propriit  duoatcim- 
ju/iis  f fpicis  pauciforis  ^ capitatis  ^ dtcandris i ltgu‘ 
minibus  linttri^  ; cauU  proftrato.  Wlllden.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pg.  1C46.  n°.  $, 

Dcfmanthus  dtprtffut.  Humb.  & Bonpl. 

Elle  fe  rapproche  encore  des  précédentes  par  la 
forme  de  fes  épis  8c  par  la  figure  de  f=$  goufles  j 
elle  en  dilfère  par  plufieuts  des  caraâcics  fui- 
vans. 

Ses  racines  font  ligneuCes;  elles  produifent  plu- 
(icurs  tiges  longues  de  fept  à douze  pouces , gla- 
bres , étalées  , rameufes  dès  leur  bafe , cylin, Tri- 
ques i leur  partie  inférieure,  piefque  téttagones 
vers  leur  fomiiiet , garnies  de  feuilles  deux  fois 
ailées  , à deux  paires  de  pinnules  , compoférs  de 
huit  à douze  paire}  de  folioles  linéaires  , obtuCes. 
Les  Heurs  font  difpofées  en  épis  globuleux , Mit 
earnis  , pédonculés  ; Us  Heurs  mâles  placées  a la 
bafe  de  l'épi.  Le  pédoncule  eft  nu , de  la  longueur 
des  feuilles  ou  un  peu  plus  long.  Le  fruit  to  ififte 
en  une  goulTe  longue  d'un  pouce  8c  demi,  linéaire, 
acuminée,  â plufieurs  femences. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. ’if  ( Diferipi.  tx  Willd.) 

99.  Acacie  à baguettes.  Mimofi  virgaia.  Linn. 

Mimofj  ( def.nanthus  virgatus  ) , intrmis  , fuliis 
Hpinnjtit , partiulibat  quudrtjugis  , proprih  duodc- 
cimjjgis  ! fpicis  paucifioris  , cupitutis  , cUcundris  ; 
/eguminibus  lintafibus}  cauU  anguiaio.  Willd. 

Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  tcqy. n".?. 

Mimofa  (virgata)  , intrmis  , fotiis  bipinsaiis; 
fpicis  dccsndris  , infcrioribat  euftratis  , mufculis  ; 
canlt  trcSo , anguluio.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  lyoa.  — Jacq.  Hort.  tab.  So. 

Mimofa  amtricana  , pigra , fiiquis  longis  , an- 
* gnft's  > ntlium  oUmibus.  Piuken.  Almag.  pag.  ffz. 
tab.  507,  fig.  J. 

Mimcfs  anguflijïliqua.  Lam.  Dift.  i.  n®.  1 1. 

Mimofj  fpuria  ptraambacana  ^fta  mimofa  itaCsa, 
Zann.  HiR.  iji.  • 

Set  éumtoes  font  au  nombre  de  dix  ; fes  goulTes 
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très-étroites , fes  tiges  droites , fes  rameaux  effilés. 
(Koyrj  Acacie  à fi.iqnes  étroites , n°.  11.) 

ICO.  Acacie  pernambuc.  Mimofa ptrnambucaaa. 
Linn. 

Mimofa  (defmanthus  difrufiis),  intrmis , foliit 
bipinnaiis , parciuitbus  quadri^quinquijugifvt»  propriis 
duodtcimjugis  f fpicis  pauciforis  , capitatis  , ptntan- 
dris  ,■  itguminibus  iincaùbai ^ cauit  projirato,  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4 pag.  IC46.  n°.  6. 

Mimofa  (pernambucana)  , intrmis  , fviiis  bi- 
pinnaiis p fpicis  cernais , pentandris  , inft'ioribus  caf- 
iraiis  ; cauit  dicumbtnit.  Lino.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
pag.  IJO}. 

Cette  f lante  patoît  devoir  être  réellement  dif- 
tinéte  de  la  précédente  par  fes  tiges  couchées  ou 
renverfies  , par  fes  fleurs  à cinq  éiamines , par  fes 
feuilles  , plus  fouvent  compofées  de  cinq  que  de 
quatre  pinnules  ; elle  lui  relTcmble  d’ai.lcuts  pat 
fes  autres  parties.  Elle  croit  en  Amérique  , dans 
la  Nouvellt-Aîidaloufie.  1) 

101.  -Acacie  ponâuée.  Mimofa  punüata.  Linn. 

Mimofa  (defmanthus  punûatus), ief/-mia,/«//ia 
bipinnaiis,  parlialibus  quadri  quinqatjiigifvt , pra- 
priis  maiti/ugis  y fpicis  ovatis  ; pedancuio  bafi  brac- 
uato ; Itgtimint  obtongo . obeufo,  Willd.  Spec.  Plant. 
Vpl.  4'.  pag.  1047.  n®.  8. 

Mimofa  ipanCtlti)  , intrmis , foliis  bipinnaiis  ! 
fpicis  treSit  ; foribus  dtcandris  , inftrioribus  cafta- 
lis.  Linn.  SpeC.  PLnt.  vol.  1.  pag.  1 foa. 

Mimofa  frattfetns  , intrmis  , fdiqais  comprrfls  , 
faicatis , umbtUstis  p ptduncuio  tongifimo.  Btovn, 
Jam.  pag.  i;j. 

M-mofs  punilata.  Lam.  Diéi.  1.  ti®.  ta. 

Cette  efpète  fe  rapproche  beaucoup,  par  fon 
pott  ,du  mimofa  pitna.b  s gouiïes  font  oblongues, 
obtufes.  ( P'opr{  Acacie  ponâuée,  n®.  11.) 

* ♦ Tigts  armits  a*ipints, 

lOî.  Acacie  cendiée.  Mimofa  dntrta.  Linn. 

Mimofa  (defmamhus  tinereus ) , /pania  foilia- 
riis  y foliis  bipinnaiis  y partiaiibus  Jubnovtntjsgis  , 
propriis  muliijugis  y fpicis  cylindractis  , bafi  attenua- 
lis , cernais  y Icgaminibat  lintaribus , faicatis,  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1048.  n®.  9. 

Mimofa  ( cine rea  ) , fpicit  folitariis , foiiis  bipin- 
natis,  jlorieus  fjcaiis.  Linn.  Spec.  Fiant,  vol.  1. 
pag.  lyoj.  — Roxb.  Corom.  1.  pag.  39.  tab.  174. 

Mimofa  cinerea.  Lam.  Diâ.  I.  II®.  ) ). 

Le  fruit  confiile  en  une  goulfe  plane,  linéaire  , 
courbée  en  faucille,  longue  d’emùion  deux  pou- 
ces. (Pepri  Acacie  cendrée,  n®.  3}.) 
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IP;.  AcACt*  ^iivcrgente.  Mlmofa  d!vcrgtnt. 

Mimofd  (ili,fi«imhu4  divt-rnons  ) , /jc-ii/j  fotiu- 
riii  y foltts  fitpî'inaiis , parti j/iyu.t  odüjugis , prapriis 
mj/:i/^g  't  y fricis  cyiia  iricis^  gerninatij  , ptnjulis ; 
{(^•ni  iits  cantortis.  WillJcn.  Sp;c.  PUai.  vul.  4. 
pig.  lû^S.  n*.  10. 

Mimaj'a  liivaricata.  Hottulinor. 

Ergitt-Jimrro.  Bruce , Itin.  y.  pjg.  54.  Icon.  !i 
eJir.  getm.  vol.  y.  ptg,  4y.  tib.  6. 

AtbrifTeaii  «ni  s'élève  i li  hauteur  <le  fi»  i fept 
DK  di , très-rameu».  Les  r.imeaiix  font  étalés , dif- 
fus, cannelés  , parlemés  de  vertues  blanchâtres, 
garrns  de  feuilles  alternes,  pë  iolées , deux  fois 
ailées  , coinpoféts  de  fi»  à neuf,  plus  otdinaire- 
ment  huit  paires  depinnules , ch  irgé-.s  d'un  grand 
nombre  de  folioles  linéaires , angul  ufes  i leur 
bafe,  ci'iées  d leur  contour.  I es  épines  font  droi- 
tes . roides , fubulées,  fo  itaires , vyuelquefnis  gé- 
mi aéei.  Les  fleurs  fo.nt  difpnfees  en  épis  péniinés, 
penJans , axillaires  , cylin.lrtyues  : il  leur  fuccéde 
des  goulTcs  linéaires,  contournées. 

On  fotinçome  cette  plante  originaire  de  l'Abif- 
finie.  ^ (^Oeftript,  ex  f^i//d  ) 


i.  Acacia.  Wil'd.  Fftjrs  herrniphrodlies  ; ta- 
Itce  k cinq  dente  y corolle  à cinq  dlcoupures  ou  a 
cinq  pétales  y étamines  de  quatre  à cent  y un  jlyle  y 
une  goujfe  bivalve  y point  dt  Jlyle  dans  les  jieurs 
miles. 

* Feuilles  Jimplts. 

104.  Acacie  verticillée.  Mimofa  vtnicillata. 
Aiton. 

Mimofa  (acacia  verticiilata) , intrmis  ,fotiis  li~ 
neari-faiulatis , mutfonatis  , rigidst , pungentif'us  , 
versicillatis  f fpicis  c_,  lindrateis  , Jolitariis.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1049.  n°.  i. 

Mimofa  ( verticiilata  ) ^foliis  verticillatis , linea~ 
rihus  , pungentilus.  Air,  Hort.  Ks»v.  vol,  y.  n.  4^8. 
— Lhérit.  Sert.  Angl.  pag.  }0.  — Curcis^  Maga». 
tab.  1 10. 

Ses  tiges  fe  divifeni  en  rameau»  Toupies , grêles , 
parfeinés  de  (quelques  poils  rares  dans  leur  jeu- 
ociTe,  dépourvus  d'épines,  gir  isde  feuilles  roi- 
des, très-éiroiies  , fertiles  , piquantes,  lir.éaires- 
fuhulées,  mucronées  à 'cur  fommet,  longues  de 
quatre  ou  cinq  lignes , réunies  de  trois  i fi» , en 
firme  de  verticille.  Les  Reuis  font  difpofées , vers 
l'ettremité  des  rameau»  , en  épis  a»illaires,  fnli- 
faites,  alternes,  rarement  oppofés , épais,  cylin- 
driques , obtus  , pédoncules  , d'un  jaune  de  fou- 
fre  , longs  d'environ  un  demi-pouce. 

Cette  plante  croît  dans  U Nouvelle-Hollande. 
On  la  euHve  dans  les  jardins  botanique*  de  l'P.u- 

rope. 
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lOf.  Acacts  i feuilles  de  g néviîef.  Mimofa 
jebitiferirta.  Ail. 

. Mimofi  ( acacia  jnm'p"rina  ) ,f>liis  lintari  fuiu- 
latis  , mucronatis  , rigiiis  , pungentikus  , alttrnis  , 
confettis  ; Jpitis  gloiwfs  , folUirits,  WilMen,  SpeC, 
Plant,  vol.  4.  pag.  1049.  ii”.  a. 

Mimofa  ( nlicifolia)  , inerm'S  , feliis  fat/ii , li~ 
ntanbus  , mucronatis  , fipa'atis  y fiori&.,s  capitatism 
W’endl.  Cullift.  Plant,  pag.  ay.  tab.  6. 

Quoique  très  - rapp-ochëe  de  l’afpèce  précé- 
dente , celle  ci  en  diffère  par  la  difpofition  de  l'es 
feiiill.s  8c  par  la  forme  de  fes  épis.  Ses  tig  s fe 
tfl  virent  en  ramca"»  cylindriques,  pubefeens,  gar- 
nis de  feuilles  fertiles , alternes , point  verticil- 
lécs  , nombr  ;ufes,  riyprochées  , lin^ires,  très- 
éiroitts,  roides-,  piquâmes,  mucroné.  s à l«nr 
fommet.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globu- 
leux, de  la  griilTeuc  d'un  pois,  alternes,  axil- 
laires, longuement  pédrsrcuIé.'S  ; il  leur  fuctèdo 
une  gnuffe  plane , lancéolée,  contenant  deux  fe- 
mencts. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle  Hollande.  f> 

{y-n 

icfi,  Acacie  à feuilles  d'if.  Mimofa  taxifalia. 

Mimofa  ( acacia  laxifolia  ) , intrmis  , foliis  lut- 
ciolatis , vtrticillatis , ternis  y fpicis  fuiovatis , foli- 
lariis.  Wilideu.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  icya. 
U®,  y. 

Mimofa  ( (lel'ati  ) , inermis , foliis  flellatis , r»e, 
nis  y capitulis  ovatis.  Loareir.  Flor.  cochin.  vol.  1, 
pag.  800. 

ArbtllTeau  dont  les  tiges  s’élèvent  i la  hauteur 
de  huit  à dix  piels,  divifées  en  rameaux  afeen- 
dans , dépourvus  d'epines,  garnis  de  feuilles  fim- 
ples  . fertiles,  lancéolées  , très-entières , glabres  à 
leurs  deux  faces,  rapprochées  crois  par  trois  en 
vertici'ile.  I,es  fleurs  font  polygam  s,  termina'es, 
de  couleur  pâte,  réunies  en  tête  prefviu'ovale  ; le 
calice  8c  la  corolle  à quatre  divfinns  j les  étamines 
au  nombre  de  quatre.  Les  gourtes  font  courtes. 

Cette  plante  croît  fur  U s momaenes  de  U Co- 
chinchine.  fy  {Dtfiripi.  ex  Loureir.) 

IC7.  Acacie  odorante.  Mimofa  fuaveolenst 
Smith. 

Mimofa  (acacii  fiiaveolens) , inermis  , foliis  /i- 
nearilas , lafi  astenuatta  , mucronatis  y fpicis  glolojas^ 
peaui.culatis  , raetmofis  ; ram  s sriquetris,  Willoen.  '' 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lojo.  n*.  4. 

Mimofa  ( fiiaveolens) . foliis  linearihus  , acumi* 
natis  , reUts  , rr.argine  cartilagineis  , primord  alihus 
pinnatis  y ramis  triquetris,  Siuith  , A3.  Soc.  I inn. 
Lond.  vul.  I.  pag.  ayy.  — Labillard.  Nor.  Holl. 
vol.  i.  pag.  87.  tab.  lyfi. 

H » 
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^ Mimofa  (obliqua),  inermts  , pttiolis  plants , 
üaeart-ianctolütis  ^ Q^liqu's  ^ nudis  , foliifvrmihus  ^ 
fricit  axi/hriius  , gleitijû.  Lam.  Journ.  Hill.  Nit. 
»ol.  I.  pag.  89.  lab.  J. 

. Ses  lijes  Te  diviretn  en  rameaux  glabres,  al- 
terner, à trois  faces,  garnis  de  feuilles  linéaires, 
fedites,  rëtréries  à ieur  bafe  , mucronées  à leur 
fomnict , longues  d’un  pouce  & demi  ou  deux 
pouces,  terminées  par  une  pointe  courte,  glabres 
a leurs  deux  faces , traverfêes  par  une  feule  ner- 
vure. entières  , épaillcs  à leurs  bords  ) les  pre- 
mières feuilles  deux  fois  ailées , à l'extrémité  d'un 
pétiole  plane.  Les  fleurs  fr  ni  dirpufées  en  épis 
globttUux  , fituées  dans  l'aUTelle  des  feuilles,  pe- 
donculécs,  formant,  par  leur  enfemble,  une  pe- 
tite grappe  courte.  Le  talice  tft  divifé  en  quatre 
oti  plus  foiftent  cinq  découpures  acuniinées,  ci- 
liées à leur  fommet.  La  corolle  ell  compufée  de 
cinq  pétales  ovales , obloirgs;  cinquante  à foitante 
étamines.  Les  gouflés  font  ovales  , rliomboïdrlcs 
ou  oblongues  , comprimées,  à deux  loges , à deux 
valvqs , contenant  environ  Irx  fcinencts  brunes  , 
oblougues. 

Cette  plante  croît  dans  b Nouvelle-Hollande. 
T)  (K./) 

loS.  Acacie  i fleurs  nombreufes.  Mimofj  Jh- 
rii'-ndj.  V'ent. 

Mimsfa  (acacia  flotibiinJa),  intpnis  ,fol!is  ii- 
aeariiui , atrinqui  aumuatis  , mu^roaalii  , arcujiit, 
firiaiii  ,'  ficinus  intfruyti  fpicatii  ,■  tamis  ttrtii- 
tus.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  q.  pjg.  1051. 

U».  ;. 

Mimofa  ( floribun.'îa  ) , fohis  fparfs , laactolato- 
imtarious  ,futf alcali i ; Jpicis  axillariiut , longitudiat 
fotiorum;  paatis  rtptxis.  Veiit.  Choix  de  Piantes , 
pag.  ij.tab.  15. 

Arbrifleau  d'un  port  élégant,  qui  s'élève  i la 
hauteur  de  huit  i dix  pieds , Sc  le  divife  en  ra- 
meaux alternes  , flexibles,  d'un  briir.-roiigeâtre  , 
garnis  de  fen  llcs  fln-ples  , éparfes,  ftirdas,  arti- 
culées fur  un  f .bêrtula  failbiit  perfi  lant  après 
la  chute  des  feuilles  j linéaires,  l.incéo’ces , un  peu 
courirées  en  faucille  , ftriées , a'gués  à leurs  deux 
extrémités,  longues  de  deirx  ou  trois  poures  &• 
plus  , larges  de  deux  à trois  lignes , glabres  à leurs 
deux  faces,  d'un  vert-tai  . blanchâtres  & cariiti- 
gineufes  fur  leurs  bords  i les  fupéricutis  infetrC- 
blemcnc  plus  courtes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  nombreux  , 
axillaires,  giéics , de  la  longueur  d..s  f ui:I:s; 
fefliles  fur  l'axe  commun,  rapprochas  deux  à 
deux,  prefqu'oppofées , hermaph  oJitis  , quel- 
quefois mâles  , d'un  jaune  de  f>ufre  , r-'pandiiit 
une  légère  od  m de  jofmin,  munies  de  braélées 
ovales , obtufes , membrane ufes , caduaues , cou- 
leur de  rouille.  Le  calice  eft  campanul^,  i quatre 


A C A 

ou  cinq  dents  ; la  corolle  compofée  de  quatre  ou 
cinq  petaies  ovales,  aigus,  réfléchis  ; les  étamines 
nombreufes  i les  anthères  droites  , à deux  lobes  j 
un  llyle  latéral , capillaire  , plus  long  que  les  éta- 
mines j le  (ligmate  ûmple.  Les  fruits  n'om  point 
été  obfervés.  ' 

Cette  plante  croît  à Botany-Ba)' , dans  la  Nou- 
velle-Hollande. On  11  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  f>  ( K.  v.  ) 

109.  AcACiE  à feuilles  de  lin.  Mimofa  linifoUa. 
Vent. 

Mimofa  (.tcacia  linifolia),  incrmis , foUis  li- 
ncarihus  , iirÿi  aiunaatis  , friiiis . mucroaatîs  f fpicis 
glaitjîs  , ptauacti/alis  , racemofis  ; raetmis  faiia  fui- 
tqsantibus.  Wllld.  Spsc.  Plam.  vol.  4.  pag.  lOyi. 
n®.  C. 

Mimofi  (linifolia),  fotiis  lintaci-latKtolatis  ^ ' 
fyarjii  ,-  raetmis  axillatibus ^ panicotatis  , longiiudiae 
fvliunm.  Vent.  Hott.  Ceif.  pag.  1.  lab.  x. 

Mimofa  piitifo'ia.  Horiulanor. 

ArbrilTeau  â tige  grêle  , divifée  en  un  grand 
nombre  de  rameaux  glabres,  d'un  pourpte-loncé , 
roupies,  étalés,  anguleux  à leur  partie  fitpétieure. 
garnis  de  feuilles  épaifes,  fc Hiles,  linéaires,  te- 
ttcci.s  à leurs  deux  extrémités,  un  peu  ciliées  à 
leur  baie  , têrmiiiées  par  une  petite  pointe  , mu- 
nies de  flipules  glabres,  d'un  vett-foncé  ; la  bafe 
des  feuilles  renflée , fe  prolongeant  fut  les  ra- 
meaux. Les  premières  feuilles , dans  les  jeunes  in- 
dividus, deviinncnt  de  vrais  pétioles  qui  fe  di- 
vifent , à leur  fommet , en  det  x côtes , chargées 
chacune  de  huit  folioles  inipaites  fur  d-aux  rangs 
(Ippofés. 

• I es  fleu-$  font  axillaires,  pédicellées . réunies, 
fur  un  pédoncule  cotnmiin  , en  une  petite  grappe 
de  b longtistir  des  feuilles , formant , par  leur  en- 
fembb,  une  panicule  fettee,  feuillèe,  alongée  : 
ces  fleurs  (ont  de  b grolfeur  d'un  grain  de  millet, 
tapi  rochées , au  nombre  de  fept  à huit , en  têtes 
■le  la  forme  d'un  pois  ,d'iin  jaune  de  foiifre,  très- 
odotantef,  accompagnées  de  braû-ées  ovales,  ai- 
gnèc , cillées  à leois  bords.  Le  calice  cfl  très- 
court,  à cin  I divifimis  ; b corolle  compofée  de 
cinq  pétales  droits , nblonçs , concaves,  aigus  ; les 
étamines  nombreufes;  un  ftyle  capillaire  . latéral; 
un  fligmate  fiinple.  Les  fruits  n'ont  point  encore 
été  obfervés. 


Cette  pl.ante  croît  dans  b N'onv-  I!e-Holbn.la  , 
1 Eotatiy-Bay.  On  b cultive  au  Jardin  des  Hantes 
de  Paris.  T)  ( f'".  v.  ) 

1 10.  .Acacie  à feuilles  de  fapin.  Mimofa  abte- 

tiis'a, 

Mimofa  ( acacia  abietina  ),  incrmis  ^ fotiis  lloea- 
ribas,  baf  uticsualis  ^ Jlnilis  ^ mucronatis  ; Jpicis 
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gloirjît , ffianculaiit  , rucemojts  ; rectmit  folio  ton- 
gioriout.  Willdcn.  Spec.  Hlant-  vol.  4.  pag.  lopi. 
n-.  7. 

Mimoft  lintaris.  tloriulanor. 

Elle  rellérr.ble  beaucoup  à l'efpèce  précédentei 
mais  Tes  etappes  de  l)-.uis  font  plus  épiulet , p'ut 
longues  que  les  feuilUsi  les  têtes  plus  profle» , Us 
feuilles  plus  courtes.  Piut-t-tre  les  fruits  olfri- 
rnient  ils  aufli  quelques  fliffetences  s'ils  étoù  nt 
connus.  Les  rameaux  font  anguleux;  les  feuilles 
linêaiies,  rétrécies  si  leur  bafe , obtufes  & mu- 
cronées  à leur  fommet , d peine  longues  d'un 
pouce.  Les  fleurs  font  dirpofées  en  grappes  fap- 
piochées,  axillaires,  compofeesde  tétîs  pé.ficel- 
lees  , de  la  grofleur  d'une  femcnce  de  coriandre. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle  Hollande. 

( Difeript.  tx  Willd.  ) 

• III.  Acacie  i rameaux  roiJes.  Mimofa  JIriâo. 
Andr. 

Mi-ncfi  (acacia  lltiûi),  inermit , foliit  liniari- 
lanuoljtis  , èo/î  dtitnuojis  , oitufis  ; fpicis  gîohofs , 
extlUribut  , ptd^nculath  , girninmit.  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  loja.  n“.  8. 

Mimofi  ( Oriéla)  , /ô/rVa  Jl^plicibus  f utrinque 
veitojîif  Itntaribui , ohtu/ts  ; ramis  Jifidijtmia ; ca~ 
piiulii  geminatis,  oppeptis  , tx  alis  faHoram,  AiiJr. 
Boian.  P.epof.  pag.  5 j.  tab.  pj. 

Ses  rame.iux  font  glabres,  roides, alternes,  an- 
guleux , garnis  de  feuilles  alternes , linéaires , lan- 
céolées, rétrécies  à leur  bafe  en  pétiole,  arron- 
dies St  obiules  à leur  fommet , ghbres,  veinées  à 
leurs  leux  faces,  longues  d'enviro  i deux  pouces. 
Les  Heurs  font  fituées  dans  l'aiffeile  des  feuilles, 
réunies  en  épis  globuleux,  géminés,  pedoncuUs, 
de  la  grolfeur  d’un  pois. 

Cene  pl.inte  croît  dirs  la  Nouvelle-Hollande. 
1}  ( üefiript.  tx  U^illd. } 

Ml.  Acacie  à longs  épis.  Mimofa  mttrofia- 
ckya. 

Mimofa  (acacia  longifolia) . mtrmit , fotiis  li- 
ntart -‘lantfvlaîif  , utrinqui  ongîfatis  ^ irintrriis  , 
P'iatîs  ; fpicis  sx  l'arîb^s  , gtmiiatis  , cylindractis. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  lo/i.  11®.  9. 

Mimcfa  ( longifolia  )^foliis  inttgris  , tongipiaiis , 
Ktrinqar  glabr's  , obtaps  p eapftahs  gtminatis  , ract- 
nopi , luieipmis , oppoptis , lattis  , fubcirnuis.  An- 
dt.xr.  Bouc.  Depoi.  pag.  107.  tab.  IC7. 

‘ Ses  tiges  font  droites,  fes  rameaux  glabres, 
eylin.lriqties , anguleux  dans  leur  jeiineffe , garnis 
de  feuilles  alternes , linéaires , lancéolé-,  s , longues 
de  deux  pouces  8e  plus,  médioctemem  rétrécies 
à lents  deux  extrémités , principalement  à leur 
ba.'e , un  peu  obtufes  à leur  fommcc , glabres  à 


A C A 61 

leurs  deux  faces , (Iriées  , marquées  de  trois  ner- 
vures légèrement  mucronées.  Les  fleuis  font  jau- 
nes , fefliles,  oppotées  , un  peu  inclinées  , difpo- 
, fées  en  épis  axillaires , géminées , à peine  pédon- 
culées,  longues  à peine  d'un  pouce  8c  demi. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  î> 

I tf.  .\CACIE  glauque.  Mimofa  glauctfcens. 

Mimofa  (3c:tt'n  glaucefcens  ) , intrmis  , folüs 
hnctolatis  , faif alcalis  , bap  atitnuatis , obiupi , /üê- 
hintrviis , glauttfctmihus  1 fpicis  axiltarihus,  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loji.  n“.  10. 

Mimofa  (binervia),  inirmis,  falüs  oSlongis  , 
fatcnpfdrmiias  , iincivop)  , glaodulcps  , glain's  , 
trt&is  ; inferioribus  primis  pinnatis  ; foribus  axil~ 
tariiiss  , fpicatis  , luu:s.  Vendl.  Obfetv.  j6. 

Ses  tiges  font  rameufes,  dépourvues  d’épines , 
garnies  de  feuilles  alternes,  lancéolées,  oblun- 
gues , un  peu  courbées  en  faucille,  rétrécies  i 
leur  bafe  , glabres  à leurs  deux  faces , glandiileu- 
fes . de  couleur  ptefqiie  glauque , firiées , obtufes 
à leur  fo.mmet.  Les  deux  inlérieutcs,  converties 
en  pétiole,  produifenr  des  folioles  ailées.  Les 
fleurs  font  jaunes , difpofées  en  épis  axillaires. 

Cette  plante  croit  à la  Nouvelk-Hollandc.  T) 

114.  .\CACIE  en  faucille.  Mimofa  fatcaia. 

Mimofa  ( acacia  fatcara  ) , incrmis , foliis  obloa- 
gis  , falcaùs  , bap  aticnuaiis , acatii , vtnopi  { ramis 
ancipiiibas.  W'iild.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  l8t  J. 
11®.  II. 

Mimofa  ( obliqua  ) , incrmis , foliii  o'-liqais  , en* 
pfdrmiius  , glandu.'ops , g abiii,  patuüs  , inferio- 
tibat  primis  pinnatis  ; foiibiis  axiliaribaJ.  Vendl. 
Obferv.  57. 

Ses  rameaux  font  glabres  , alternes , dépourvus 
d’épines,  garnis  de  feuilles ob'oncuts,  obliques, 
courbées  en  faucille  , glanduleuks  , I mgues  au 
moins  de  ti  ois  pouces , étalées , glabres  à leurs  d.  iix 
faces,  fortemeiitretteciesàleurbjfe,  aiiti'èsâleuc 
fommet , veinées  des  deux  côtés , ttaverfées  inéga- 
lement par  la  nervure  du  milieu.  Les  deux  feuilles 
inférieures , converties  en  pétiole  , produifenr 
pliifiêiirs  paires  de  folioles  aiiéqs.  Les  Heuis  font 
axiliaites. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle  v Hol- 
lande f) 

I I J.  .\CACIE  i feuilles  fnnplcs.  Mimofa pmplicl- 
folia.  Linn. 

Mimofa  ( acaci  i hutifolii  ) , incrmis , foliis  ova- 
tis , aciuis,  maltincrviis  ; fpicis  globops  , ptdancu- 
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5 Uf'UfTiintJiii  ftifcatït*  Willilên.  Sp(C.  Pl^nt. 
Vül.  4.  pig.  iO(;.  n".  14. 

Mimefj  ( fiTi|>!icifi>ru)  ; intrmis  , arhru  , foilii 
evjiis  , inKgcrrimis  , ntivofis  , oiiajii  ; g/»- 

ttijîs  t ptdunculatit.  Linn.  f.  Suppl,  pag  45^* 

Mimofd  mangium^  Fürfler , Proilr.  n®.  J9J* 
ciufo  fvnonymo  Rumphii,  ) 

g.  Mimofd  ( acicii  mangium  ) , imrmis  , foliit 
ov4tis  , attités  , ohUqujt  vtiofis  ; tcguminiaos  fdUaûi  , 
ramls  ni  loti  ri*.  \Vi!M.  Spcc.  Pboc.vol.  4.  p.  tOJJ. 
n®.  IJ. 

Mditgiam  montanum,  Humph.  Afnboin.vo).  J. 

pig.  I4J.  cab.  Si. 

C'eft  un  arl'iifte  fort  élégant , dont  lej  tiges  font 
dépourvues  d’epines,  revêtues  d'une  écorce  gla- 
bre , de  couleur  cendrée , Us  rameaux  i peine  an- 
guleux I garnies  de  feuilit  s aird  grandes  , ovales 
ou  oblongues,  planes,  très-entieres  , glabr.-s  à 
leurs  deux  faces  , aigues  î leur  fomniet , médio- 
crement péiiolées , fans  côte  dans  leur  mi  i u , 
muni. s d'un  grand  nombre  de  neivures  faillantes, 
longitudinales  -,  point  de  fliputes.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  épis  globuleux,  axillaires,  fort  pe- 
tits , légèrement  pêdoncul.'s  : il  leur  fut  cède  une 
goulfe  comprimée,  courbée  en  dedans,  torii- 
leufe,  de  la  lungueur  des  feuilles. 

La  plante  J , (i  elle  n’cft  point  une  efpèce  diffé- 
rente , en  eli  au  moins  une  variété  très-remarqua- 
ble , ayant  des  rameaux  à trois  angles,  des  feuilles 
divifées  inégalement  par  une  côte  longitudinale  , 
munie  feulement  de  trois  nervures  d'un  leul  côté. 

Cette  plante  croît  dans  les  îles  îles  .\mis,  i la 
Nouvellr-Caledonie,  8: U variété; aux Moluques. 
h {^./.) 

rid.  AcAcie  i feuilles  de  myrte.  Mimofa  myr- 
tifdlia.  Smith. 

Mimofd  ( acacia  myrtifolia)  , Inrrmis  ,foltii  oi- 
iongis  , acuminatis  , veitojis  ; fpicis  gtobofU  , ptdun- 
cutaiii , raetmofu.  Wiild.  Sp«c.  Plant,  vol.  4.  pag. 
IOJ4.  n°.  14. 

Mimofd  (myrtifolia),  iuetmis  , foliis  Jimptici- 
iüf  f tUipiûo  Idnceoldtit , oô/iquis  t mdogi.it  cditiLio 
gintit  , inttgtrrimis  i tapitulU  axiUariOus , rdttmo- 
fa  ; ttguminibiiî  mjrgint  iiurajfdtia.  Smith , Nov. 
H0II.  pag.  JI.  tab.  15. 

Mimofd  foliia  ovdto  laittoUtia , oHiquia , undu~ 
bâtit , ataminatia  ^ magine  cartVagintia  i primordid- 
li"ua  fl.inatia.  Smith,  Aét.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  1. 
pag.  ifl. 

Ses  tiges  font  dépourvues  d'épines}  Tes  rameaux 
glabres,  d deux  angles  oppofés  i f;$  fcuil'es  pref- 

ue  ftrlTncs , oblongucs  > d'environ  un  pouce  Sc 

emi  de  longueur , rétrécies  à leurs  deux  exité- 
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mit. 's,  en  forme  de  pique , acuminéts  à but  fom- 
niet , entières  , cartiiaginuifes  i leurs  bords . vei- 
nées, glabriS  i leurs  deux  faces,  partagées  iné- 
galement par  la  côte  du  milieu.  Les  A’iirs  font 
difpofées  en  épis  globuleux,  péJonculés,  de  la 
groHeur  d’un  grain  de  poivre  , réunis  en  grappes 
axillaires,  de  la  longueur  des  feuilles. 

Cette  p'ante  emît  dans  la  Nouvelle-Hollande. 

(Dtfcripi.ix  Wtld.) 

117.  AcaciE  en  coquille.  Mimofd  tothltaria. 
Labiliard. 

Mimofd  foliia  Idiutolatia  , motrondtia  , ntrvofa  ; 
capitatia  vix  jolioitim  lotgieadint , ptdauutiUtia  t ta- 
litinia  fotiotit  tochitdrijbrmibua.  Labill.  Nov.  Holl. 
vol.  2.  pag.  8j.  tab.  2J4. 

AtbtilTeau  ttès-rameux , haut  de  quatre  i fix 
pieds  s les  ram.-aux  cylinJiiques  ; IcS  plus  jeunes 
comprimés,  prefque  triangulaires,  légèrement  pi- 
leux , garnis  de  feuilles  limples , lancéolées , à 
trois  su  quatre  nervures , fcdiles,  alternes,  un  peu 
pileufes , mucronées  par  une  pointe  roi  Je  & rouf- 
feâtre  ( les  flipulcs  (ubulécs , caduques. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  têtes  folitaires,  pé- 
donculées  , axillaires , un  peu  plus  courtes  que  les 
feuilles  i chaque  fleur  accompagnée  d'unt  écaille 
ovale,  caduque.  Le  calice  elt  divifé  en  cinq  fo- 
lioles el  ipiiqiies  , d.latéc  s , concaves  à leur  foin- 
met,  cillées  i L-uts  bor.ls;  la  cotolie  tubulée , d 
peine  plus  longue  que  le  calice , à cinq  décou- 
pures ovales,  courbées  en  dedans  i les  étamines 
nombteufes  i les  anthères  prefqii'oibirulaires  , i 
deux  loges.  Le  fruit  vil  une  gnulTe  linéaire  , cb- 
longue,  alTex  droite  , acumi.née  à fes  deux  extré- 
mités . à une  loge,  à Jeux  valves,  contenant  en- 
viron huit  fetnences  elliptiques  , comprimées , 
coulfc  âcres. 

Cette  plante  croit  dans  la  terre  de’Van-Leusvin, 
où  elle  a été  découvetee  pat  M.  de  Labiilaidiére. 

( Dtftript.  tx  LdiiU.  ) 

118.  AcaciE  hifpide.  M'mofa  hlfpiMila. 

Mimofa  ( .acacia  hifpi  .lula  ) , intrmia  , foliis  frf- 
jîlièaa  f oblongia  , cufpidatia  , dtnvtotatia  , ftdbris  p 
fpicia  gtohofs  f Jolitariia  , axillaribua,  Wijld.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  10(4.  n“.  ij. 

Mimofa  (hifpiduta)  ,yb/rM  fmplitibua  , eUipti~ 
cia  , übiiquia  , utùnqut  margiitque  fc abris  ; ramutia 
h fpido  - poitfctniiids  , tapitulis  foliiariia.  Smith, 
Nov.  Holl.  pag.  {J.  tab.  16. 

Sri  rameaux  font  cylindriques , hérilTés  de  poils 
courts , garnis  de  feuilles  alternes , fcniles,  oblon- 
gues,  ptefqu'en  fer  de  piqua , longues  d'un.demi- 
pou.e  de  plus,  dvntirulées  à leurs  bords,  parta- 
eées  inéga  ement  par  la  côte  du  milieu , rudes  8f 
légéremeniJiîipides  à leurs  deux  faces.  Les  fleurs 
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font  difpofées , rtins  I jiffclle  de»  feuilles , en  épi» 
lulitakes , glnbuleiix  , pédonculés  , de  U grofl'eur 
d'un  pois  : il  leui  fuctè  le  des  gouif^-s  obloiigucs , 
Ian..éoIées,  longues  d'uii  demi  pouce , épailfcs  à 
leuis  bords,  renfermant  deux  femenccs. 

Cette  plante  croît  dans  1a  Nouvelle-Hollande. 
■h  {Dtfcrirt.  tx  WitU.) 


1 19.  Acacie  hétérophylle.  Mimofa  htttnphytu. 
Lam. 

Mimofa  (acacia  hererophylla  ) , /o/i/'j 
kus  iipi/injiifjuc , fimplicikut  finearikut , filcatii  , 
oktufii  , mucrottatîj  , irint’viix  , firiatis  / fpUii  gto~ 
kofis  , ptdiMcaUtis , axillütikui.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  .J.  pag.  1054. 

Mimofa  (heterophylla)  , inermls , foliit  kipin- 
notii , puktfctntikus  ,■  pftiolis  omtukus  ptanis  , ramu^ 
Itrum  femirnm  faUalii , nudis  ; fpitit  gtokcjls.  Lam. 
Journ.  (PHift.  Nat.  vol.  1.  pag.  api.  tab.  1 j. 

Mimofa  hticrtpkylla.  Lam.  Dift.  I.  n®.  a8. 


Cette  efpèce,  très-Jiflinûe  du  mimofa  fmpliii- 
fo'ia  , avec  lequel  elle  a néanmoins  de  très-grands 
rapports,  a fes  tètes  de  fleurs  pédonculfes,  dif- 
pofées  en  grappes  atiiliire»  très-courtes.  Les  pé- 
doncules font  munis*  à leur  baie,  de  quelques 
b aâécs  ovales  , concave» , aiguës.  Les  goulTes 
font  glabres,  arquées  , comprimées,  longues  de 
plus  de  deux  pouces,  fut  environ  trois  lignes  8c 
demie  de  larg.ur.  ( f'uyef  Acac.t  héiérophylle, 
n".  aS.)  ^ 


110.  Ac.^CIE  ofier.  Mimofa  f^ligna.  Labill. 

M'mofa  fvliis  iintarikua  , entrviii , loagi^mît  ; 
<apitutit  pfdtiniulaiit , \aldf  folio  krtvioribus,  Labill. 
Nov.  Hdl.  vol.  a.  pag.  86.  tab.  ajf. 

ArbrilTeau  qui  s’élève  à la  hauteur  de  huit  à 
dix  pieds,  &•  fe  divife  en  branches  cylindriques 
légère me"t  flexueufe»  8;  en  rameaux  triangulaires, 
garnis  de  feuilles  linéaires . acuminé-S  d leurs  deux 
extrémités , un  peu  arquées  , fans  nervures  f.  nfi- 
b'es,  longues  de  trois  i quatre  pouces  8c  plus, 
glahrts  à leurs  deux  face»,  ainfi  que  toutes  les  au- 
tres parties  de  la  plante. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitaires,  réunies  en 
tète  à l’extrémité  d’un  pédoncule  ftrie , plus  court 
que  les  leui  les  } l;$  hermaphrodites  niélangées 
avec  les  mâles,  munies  à leur  tafe  d'une  écaille 
ovale  , aiguë  , caduque.  I eut  calice  eft  anguleux , 
à cinq  dents;  la  corolle  â peine  plus  longue  que 
lecilice,  à cinq  découpures  ovales,  oblongUES  ; 
les  ftl.miens  très-nombreux;  les  anthères  â deux 
loges.  Le  fruit  confille  en  une  gouflV  linéaire  , 
alongée,  comptimée , étroite,  liiiuée  â (es  deux 
bords  , aiguës  à fes  deux  extrémités  , â une  feule 
loge  , â deux  valves,  renfermant  environ  dix  fe- 
laeuccs  comptimée»,  elliptiques. 


Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diemen , dans  1a 
Nouvelle-Hollande,  f)  (c./) 

lit.  Acacie  fophora.  Mimofa fophor a . Labill. 

Mimofa  fetiii  okovaio-oiiongit , nirvofis , piimor- 
dialikus  ^ pinaatia  ,•  fpicis  geminia  ,ftfilikuij  corolld 
tfCraptia/à,  Uguminibus  fxktoraiojit,  Labillatd.  Nov. 
Holl.  vol.  1 pag.  87.  tab.  157. 

Ses  fleur»  en  épis,  8c  non  en  tète,  le  .liftinguent 
du  mimofa  httercphylla  Lïm.  , Bc  fe»  fleur» , ainfi 
que  fes  fruits  , du  mimofa  longifotia  Atidr. 

C'efl  un  arbre  qui  parvient  â la  hauteur  de  vingt- 
cinq  ou  trente  pieds , fur  un  tronc  d'environ  un 
pied  de  diamètre.  Ses  rameaux  font  diffus,  cylin- 
driques , très-nombreux , garnis  de  feuilles  ovales- 
oblongues,  lancéolées  , à deux  oiActnq  nervures, 
marquées  dépeints  nombreux,  vertes  ou  un  peu 
brunes , rudes  à leurs  deux  face»  , à peine  pétio- 
lées  ; les  premières  deux  fois  ailées  fur  un  pétiole 
commun,  linéaire , un  peu  cylindtique  ou  foliacé, 
dilaté  â (es  deux  bords. 

Les  fleur»  font  difpofées  en  épis  felTiles , axil- 
laires, fouvent  géminés,  courts,  épais;  chaque 
fleur  accompagnée  d’une  écaille  ciliée  , prefque 
orbiculaire.  Les  calices  font  partagés  en  quatre 
découpures , de  moitié  plus  courts  que  la  corolle; 
quatre  pétales  ovales  ; environ  trente  fïlameni 
un  peu  plut  longs  que  la  corolle  ; l'ovaire  globu- 
leux , un  peu  pileux.  Les  goulTcs  font  Aexueufrt , 
un  peu  cylindriques , prefque  toruleufes  , acumi- 
r.ées  à leurs  deux  extrémités  , une  fois  plus  lon- 
gues que  les  feuilles , â une  feule  loge,â  deux  val- 
ves, contenant  environ  huit  femences. 

Cette  plante  croit  dans  la  NouveUe-Hollande  , 
au  cap  Van-Diemen.  Ta  {.V.f.) 

* * feuilUs  conjiiguus  , aiUes, 

HZ.  Acacie  xylocarpe.  Mimofa  xylocarpa. 
Roxb. 

Mimofa  ( acacia  xylocarpa  ) , incrmh  , faliit 
conjugato-pinnatia  ,-  pinnia  gaadrjugia  • fal:olit  ovv- 
10  oklangis , actiiii  i fpicii  glokoju  , p^duaculatis  , 
gimiaatit.  WiilJ.  Spcc.  Plant,  vol.  4.  pag.  lOff. 
ti°.  17. 

Mimofa  xylocarpa.  Roxb.  Corotn.  i.  pag.  68. 
tab.  ICO. 

Ses  tiges  font  dépourvues  d’épines  ; fe»  rameaux 
alternes,  garnis  dv  feuilles  conjugérs  . ailée»;  le» 
pinnulet  rompolées  de  quatre  paires  de  folioles 
ovalt»,  otiluiigues,  glabre»  i (eiirt  deux  face»  , 
aigues  à leur  fommet  ; les  rupérieiircs  longues  de 
cinq  pouces  ; le»  inferieure»  de  deux.  Les  fleur* 
font  dilp.jfées  en  épis  pédontulét,  axillaires , glo- 
buleux , géminés , de  la  groffeut  d’une  ceiife  ; It» 
peaoiicuic»  longs  de  deux  pouce»  8t  plus;  le* 
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goulTes  ovales  - obloBgucs  , durei , preT^iie  lî- 
giuul'cs  , en  furme  de  fjbre  , longue»  de  trois  à 
quitte  pouces , contenant  pluCeurs  femences. 

Cette  plante  croit  dans  te»  Indc»orti'ntaU.s,  fur 
les  montagnes.  ï)  ( Dejerift.  tx  Wtl.d.  ) 

11}.  .\cAC!Ei  tire-bouchon.  Mimofi  ftrsmhu- 
liftia.  Liai. 

Mimoj'j  ( acacia  ftrombulifera  ) , fpmis  fiipuhi- 
rihus  ^ Joiiis  eortjjgjt<-'pi  in>uis  ; ptnnis  qu*tdfi  ftu 
ftxju^is  i Lgum:ite  ifiti , fpirjliitr  coniort».  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loj j.  n“.  18. 

Mimofa  firombuUJita.  Lam.  Diil.  n”.  }i. 

Cette  cfpèce  cft  remar-viable  pat  fes  gonlTes 
alongées  , rouléis  en  une  fpirile  ferrée,  cylin- 
drique , ayant  la  i'nrare  d'un  tire-bouchon.  ( ' oyc{ 
Ac.cCIe  lire-bouchon,  n^.  ji.) 

IlJ.  Acacie  gommier.  Mimoft gummîfcra. 

Mimofa  (acacia  gummtfcta  ) , yprni/  flîpalari- 
bus I foliis  conjugato-pinnatit  i pinnis  ftxjugh  f fa~ 
Uoiis  iiatafiiua  , obtufa;  fpiiis  oiloagis^  axiltaribas  i 
Ugumtne  fabmwulifarmi  y tomtniofo^  Willd.  Spcc. 
Plant,  vol.  4.  pag.  ioj6.  n".  19. 

Mimafa  gummifer,  BrouiTon.  in  litt. 

Cette  plante , ttès- rapprochée  du  mimofa  ara- 
bica par  fes  goull'es , en  diffère  effentitllenunt  par 
fes  fleurs.  On  le  diftingue  du  mimofa  rcticulata  par 
fes  gouQeS. 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  piles,  ponûués 
de  blanc , glabres  & rniigcâttes  dan»  leur  jeunefTe , 
garnis  de  feuilles  conjuguées,  ailees;  les  pinnules 
compolées  de  Itx  paires  de  folioles  linéaires,  ob- 
tufes  , glabres  à leurs  deux  faces;  les  pétioles  gla- 
bres ; les  partiels  longs  d‘un  demi  pouce , le  com- 
mun de  deux  lignes , accompagnés  d épines  ftipu- 
laires  , géminées , fortes  ,-fubu!é/s , longues  d'un 
demi-pouce.  Les  fleur»  font  difpofées  en  épis  ob- 
longs , axilliites,  pedonculé»  : il  leur  fuccède  des 
goulTc  s planes , linéaires , tomenteufes , prefqu'en 
forme  de  collier,  longues  de  quatre  pouces. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.BroulTonet 
dans  l'Afrique  feptentrionale,  proche  MogaJor. 

{^Defetipt.  tx  tyUid.) 

iiy.  .KcACIE  réticulée.  Mimofa  rtùculata.  Linn. 

Mimofa  (acacia  xeiicuhti) , fpiaia  fiipularibut  q 
faliis  eoajagaio-pinnatis pinots  Jtx  feu  novemjugisÿ 
foliotis  hneari  oilongis , obiaps  , alfiatiibus pxtio- 
lis  glanjulj  & mueront  urminaiis  ; Jpiot  globofis  , 
pedunculatîs , foütariis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol,  4. 
pag.  1058.  n’’.  10. 

Mimofa  ( relie  ulata } , fpims  ftipularibut  ; fuiiis 
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ro  ■jugails  , fo/ip'is  fixj^gis  ; petioUs  gfandu/i  aeu‘ 
itoqae  termi.nat.s.  Linn.  Mintllf.  pig.  ap. 

Mimofa  reticulaia.  Lam.  Diéf.  n®.  yi. 

Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  par  la 
forme  de  fes  gouffes  8c  par  la  grandeur  de  lès 
femences.  ( Koyt{  .Acacie  réticulée.) 

116.  Acacie  cinéraire.  Mimofa  dnerarla.  Linn. 

Mimofa  (acacia  cin  -raria)  , acuieata  yfotiia  con- 
jügato-pittnaiis  pmnis  tqualibut , acuicie  rnenrv/i. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  icfp.  n®.  ai. 

Mimcfi  cintraria.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
pag.  ijco. 

Mimofa  maàerafpatana , fplnoft,  iatjit  aeetdeat} 
cortice  ttntreo  , ramts  commuai  pedicuto  bitut,  Pluk. 
Almag.  pag.  4.  tab.  a.  üg.  i. 

Ses  tiges  font  de  couleur  cendrée , armées  d’épi- 
nes courtes, épar  fes,  recourbées,  garnies  de  feuil- 
les conjuguées,  ailées;  les  pinnules  compofées  de 
plufieurs  paires  de  folioles  oppofées , ptefquc  fef- 
filcs,  linéaires,  obtufes  à leurs  deux  extreiiiirès, 
terminées,  à leur  fommet,  par  une  ptiiie  pointe 
particulière.  Les  fleurs  8c  Us  fruits  ne  loi>t  point 
connus.  , 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  T> 
(^Dejeript.  ex  fg.  P/afee.) 

117.  Acacie  à grande;  gouffes.  Mimofa  fean- 
dtns.  Linn. 

Mimofa  (acacia  feandens)  , iaermis  , foliis  con- 
juga:o-finnatis y cirrho  terminaùsÿ pinais  quadriyUgiSy 
fpicis  fliformibus  , coroUit  pentaptiolis  , eau.'e  fean- 
dentr.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4-  pag'.  10)7. 
n®.  ai. 

Mimofa  (feandens),  iaermis , fhtiis  eor.jugoiis  y 
tirrho  lermittatis  ; foliotis  bijugis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  a,  pag.  ijoi.  — Svarta,  ObUrv.  pag.  589. 

Cigaloiium  feandens  y claviculaium.  Biovn,  Jam. 

pag.  j6i. 

Lrns  phiifeoloides.  Burm.  Zeyl.  pag.  159. 

Phafiùlus  maximus , pe'cnnis  , foiio  dtcompe^fiic  $ 
lùho  maximo  f contono.  Sioan.  Jam.  pag.  68. 

Arhor  filiquofi  , jugltindis  folio  ^ brojîliana  , loho 
longiffimtt , acacld  jUiquA  in^Ar  dijlindo.  C.  Bauh. 
Pin.  404. 

Subi!  marina,  Rumph.  Amboin.  vol.  f.  pag.  9. 
tab,  4. 

Pufittha,  Flor.  zfiyl.  6^4.  Burm.  Ind.  121. 

Mimofa  feandtm,  Lam.  Diû.  i.  n®.  8. 

C'eft  une  des  efpèces  les  plus  remarquables  de 
ce  genre  par  U longueur  de  Tes  goudes^  qui  oni 

de 


Digltized  by  Google 


A C A 

de  fix  i huit  pieds  de  long,  contenant  des  fe- 
mences  larges  de  deux  pouces.  ( y»yc[  Acacu 
i grandes  goulFcs,  n°.  S.  ) 

laS.  Acacie  de  Cumana.  Mimofa  cumana. 

Mimofi  ( acacia  cumana  ) , incrmh , foliit  can- 
jugato-pinnatii , pianit  undtàmjugii , fpicii  fUifor- 
miiia  , conllis  pmiapaalis  , cauU  tnÜo.  W illden. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ioj8.  n®.  1 j. 

Acacia  cumancnfii.  Humb.  & BonpI. 

Quoique  cette  plante  ait  le  port  du  mimofa  pal- 
lida  (i  Icvigata , on  l'en  diflingue  aifément  pat  le 
nombre  de  fes  pinnules  & la  forme  de  Tes  glandes. 

Set  tiges  s’élèvent  à la  hauteur  de  vingt  pieds. 
Ses  rameaux  font  glabres  , cylindriques , dilTus  j 
fes  feuilles  conjuguées,  ailées,  longuement  pé- 
tiolées  i les  pinnules  compofées  d'onze  paires  de 
folioles  glabres,  linéaires,  obtufes  à leprs  deux 
extrémités  i les  pétioles  glabres,  portant,  entre 
chaque  pinnule  , une  glande  oblongue,  felfile  , 
obtufe.  Les  fleurs  font  oppofees,  à cinq  pétales  , 
à dix  étamines,  difpoféts  en  épis  axillaires,  fili- 
formes , longs  de  trois  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale , dans  la  province  de  Cumana.  h ( Dtfcrht.  ex 
WiUd.  ) 

* ♦ ♦ Fcailtu  deux  foie  ailées  ; liges  fias  épines  ; 
épts  flifarmcs^ 

1 19.  Acacie  i fleurs  nues.  Mimofa  nudiSora, 
Rich. 

Mimofa  (acacia  nudiflora),  inermis , -foliis  ii- 
pinnatis  ^ pariialiitas  quadri  feu  feajugis,  propriis  duo~ 
decimjugis  , eliipticis  , obtufs;  fpicis  axilJaribas  la- 
eeratibufve,  flformibus.  \V  itld.  S|>ec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  10(8.  n®.  aq. 

Mimofa  nudifora.  Richard  , in  litt. 

Cet  arbre  a des  rameaux  cylindriques,  couverts 
de  cicatrices  par  l'attache  des  feuilles  j les  plus 
jeunes  pubefeensj  les  feuilles  alternes,  deux  fois 
ailées  , compofées  ,de  quitte  ou  fix  paires  de 
pinnules  1 chaque  pinnule  d’environ  douze  paires 
de  folioles  elliptiques , longues  de  quatre  li.;nes  , 
arrondies,  obtufes  i leur  Commet,  un  peu  échin- 
ciées,  glabres  i leurs  deux  faces,  luifantes  Sc 
d'un  vert-foncé  en  deCTus , plus  pâles  en  delTous  , 
les  plus  jeunes  tomenteufes  fur  la  côte  du  milieu  j 
les  pétioles  puhefeers  •,  une  glande  plane  , com- 
primée entre  chaque  paire  de  pinnules  fle  de  fo- 
lioles. Les  fleurs  (<>nt  dilpofées  en  épis  axillaires , 
filiformes,  pédoncules,  longs  de  trois  pouces: ces 
fleurs  lont  oppofées  fur  chaque  épi , diflantts  , â 
cinq  pétales  : il  leur  fuccède  des  gouflés  planes. 

Cette  plante  croit  dans  les  îles  danoifes  de 
l’Améiiquc.  f) 

jButun.que,  Supplément*  Tome  /• 
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1(0.  CAC  IB  graveleufe.  Mimofa  muricata. 
Lirn. 

Mimofa  (acacia  muricata)  , intrmii , foliis  ii- 
pinaatii  , panialibut  quinqutjugis  , propriis  mutii- 
jugis  , rttufis  ; fpicis  cylindracco-fubulaiis  , termina- 
abus  aggregatis  ; ramis  verrucofis*  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  lOjS.  n°.  zf. 

Mimofa  ( muricata  ) , foliis  bipinnalis  , partiali- 
bui  quinquejugis  , propriis  muliijugis  , obtufis  ; coule 
muricato.  Liim.  Spec.  Plane,  vol.  a.  pag.  1(04. 

Mimofa  muricata*  Lam.  Diâ.  n®.  ao. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  terminaux,  cy- 
lindriques, fubulés,  agrégés,  fupporiés  par  de 
longs  pédoncules  rameux.  (f’’oycî  Acacie  gra- 
veleufe , n®.  ac.  ) 

151.  Acacie  pâle.  Mimofa  pallida. 

Mimofa  (acacia  pallida  ) , inermis  , frllis  bipin- 
natis  , partialibus  bijugis  , propriis  duodtcimjugis  , 
UneariOus  f obtufis  f pubefeentibus  ; fpicis  fiiiformibus , 
foliis  mulioties  longioribui,  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  10(9-  n®.  a<5. 

Acacia  pallida.  Humb.  & Bonpl. 

Ses  rameaux  font  étalés , cylindriques,  couverts 
de  cicatrices)  les  feuilles  deux  fois  ailées  ) deux 
paires  de  pinnules,  compofées  de  douze,  quel- 
quefois dix  paires  de  folioles  linéaires,  obtufes  i 
leurs  deux  extrémités , patfemées  en  deflus  d'un 
léger  duvet , plus  abondant  en  delTous , ciliées  â 
leurs  bords  ; une  glande  feflile,  urcéolée,  entre 
chaque  paire  de  pinnules  i les  pétioles  pileux.  Le» 
fleurs  font  oppofées , â cinq  pétales  , difpofées  en 
épis  filiformes, foliraires, axillaires,  longs  de  trois 
à quatre  pouces,  crois  fois  plus  longs  que  les 
feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. Ij  ( Defeript,  ex  Witld.  ) 

I ja.  Acacie  lifle.  Mimofa  levigaia. 

Mimofa  (acacia  levigata),  inermis  , foliis  bi- 
pinnatis  , partialibus  bijugis  , propriis  undccimjugis  , 
obtufis  , glabris  i fpicis  fiüformibus , foliis  longio- 
ribtts.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  10(9. 
n®.  ay. 

Acacia  levigata,  Humb.  & Bonpl. 

Cette  efpèce  dilfère  de  la  précédente  par  fe» 
folioles  parfaitement  gl  ibres , un  peu  plus  grandes  j 
par  fes  pétioles  prefque  glabies , par  les  glandes 
convexes  & non  urcéolées. 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  d'ffiis,  couverts 
de 'cicatrices)  fes  feuilles  deux  lois  ailées';  deux 
paires  de  pinnules  compofées  d'environ  neuf,  plus 
fou  vent  onze  paires  de  folioles  glabres,  linéaires, 
obtufes  â leuis  deux  extrémités  ; les  pétioles 
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prcfqoe  glihrrs  ou  parfemés  de  quelques  poils 
rares.  Les  flturs  font  oppolées,  à cinq  pétales , 
difpofées  en  épis  axillaires  j folitaites,  filitormes. 

Cette  plante  croît  Hans  l'Améiique  méridio- 
nale. Ij  {Dffiript.  t*  tyiUd.  ) 

Xff.  Acacie  à bec.  Mimoft  nfirata. 

Mimofa  ( acacia  roftrata  ) ,foKU  kipinnatii , par- 
tialiius  ftxjugij  , propriis  matitjugîs  ; glandalÀ  pttia^ 
tari  , fpich  axiüariiat.  Willd.  Spec.  Plant.  Vol.  4. 
pag.  loéo.  n°.  l8. 

Acacia  rofirata.  Humb.  & BonpI. 

Ses  rameaux  font  gbbres , médiocretneni  cylin- 
driques \ fes  feailles  deux  fois  ailées , 1 fïx  paires 
depinnules,  compofécs  d’un  grand  nombre  de 
folioles  linéaires,  rétrécies  & un  peu  aiguës  à leur 
fommer , anguleufes  , tronquées  a leur  bafe  , gla- 
bres i leurs  deux  faces , inégalement  partagées 
par  la  nervure  du  milieu  ; k-s  pétioles  , unt  com- 
muns que  partiels,  pileux;  une  gUinde  urcéolée 
au  dtfliis  de  la  bafe  du  pétiole  commun.  Les  fruits 
font  difpofés  en  épi , & confident  en  gouiïes  li- 
néaires, longues  de  deux  pouces , planes , un  peu 
£nuées  , un  peu  rudes  , obtufes  à leur  fommet  , 
terminées  par  une  longue  pointe  élargie,  en  forme 
Ai  bec. 

Cette  plante  croît  dans  l'Améiique  méridio- 
nale. l)  ( Dtfcript.  ex  WilU.  ) 

IJ4.  Acacie  1 feuilles  étroites.  Mimofa  anguf- 
tifetia.  Lam. 

Mimafa  iatrmi) , foliit  iipiaaatit  , partia/iias 
guatuor  ftu  guiaquejagis  , propriis  (riginta  ad  guadra- 
giruaj'jgij  , minimis  , oWoagit  ,*  ^icis  raceau^  ,* 
itguminibss  potyfrermis.  (N.) 

Mimofs  aagufi'ifolia.  Lam.  Diéf.  S.  n*.  18. 

Son  bois  s'emploie  i Saint-Domingue  aux  ou- 
vrages de  charpente  : on  s'en  fert  communément 
pour  faite  les  poteaux  qui  fouüeniient  les  édi- 
fices. ( Koyrr  Acacie  i feuilles  éstoites,  Difi. 
n«.  18.) 

1)5.  Acacis  à feuilles  ihonboïdales.  Mimofa 
rhombifolia,  Perf. 

Mimofa  iaermis  ,fh  ils  blpiaaaiii ,- folMis  snofvf- 
euiis  , r/tomboideitj  fioribus  Jpicatis.  Perf.  Sytiopù 
Plam.  vol.  1.  pag.  afi}.  11*.  6a. 

Set  tiges  font  dépourvues  d'épines,  gxmies  dt . 
feuilles  alternes , pétiolées , deux  fois  ailées , cot» 
ofdes  de  folioles  affez  grandes  , de  foi  me  rhoiit- 
oïdale.  Les  fleurs  (ont  difpofées  en  épis  axillai- 
res , pédoncule!. 

Cette  plante  croit  dara  i'ile  de  U Triaité. 

( £x  Jurb,  Juf.  ) 
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1)6.  Acacie  des  fables.  Mimofa  artnojâ. 

Mimofa  (acacia  arenofa),  inermis  ,fo!iit  bipia- 
naiis  , partialibas  fcxjugis  , propriis  ftxJecimjugis  , 
linearlbtts  , acuiit  ,'  fpitis  geminaiis  , fiilfjrraibus. 
Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1060.  n*.  aq. 

ArbrilTeau  qui  s'élève  i la  hauteur  de  dix  i 
douze  pieds , dont  les  rameaux  font  anguleux  , 
pubefeens  ; Us  feuilles  deux  fois  ailées,  i fix  ou 
fept  paires  de  pinnules , compofées  de  feize  ou 
vingt-quatre  paires  de  folioles  linéaires  , aiguës  , 
ciliées  à leurs  bords;  les  pétioles  blanchitres  Se 

finbefeens  ; des  glandes  aiguës  entre  les  pinoul». 
.es  fleurs  font  dirpoféesen  épis  géminés,  axillaires  . 
filiformes  , de  la  longueur  des  feuilles  ou  un  peu 
plus  longues , d'environ  trois  ou  quatre  pouces 
de  longueur  : ces  fleurs  font  blanches , odorantes , 
oppofées  ; le  calice  i quatre  ou  cinq  dents  ; la  co- 
rolle i quatre  nu  cinq  découpures  ; les  étamines , 
au  nomtae  de  huit  i dix , trois  fois  plus  longues 
que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méridio- 
nale, aux  environs  de  Caracas,  fur  les  rives  fa- 
bloneufcs  des  fleuves.  ^ {Dtjeript.  ix  U'iltd.) 

1)7.  Acacie  i grands  lobes.  Mimofa  maero- 
loba, 

Mimofa  ( acacia  mactoloba) , irermis , fatiis  bi- 
piaaalis  , pariiaiibus  ftxdteimjugis  , propriis  muhi- 
jagis  , tirtearibus  , faicasis  , acuminatis , baf  anguta- 
tis}  fpicis  filîformibus  t folitariis , axitlaribus.Vr  iUd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  10.  n*.  )0. 

C’eS  uo  arbre  trës-élevé,  dont  les  rameaux  font 
cylindriques , de  la  profleur  d'une  plume  de  cy- 
gne ; les  feuilles  deux  fuis  ailées , longues  d'un 
demi-pied  , compofées  d’environ  feize  patres  de 
phinules  ; les  folioles nombreufes , linéaires , cour- 
bée! en  faucille , aciiminées  i kur  fommet , arron- 
dies Si  rétrécies  i un  des  côtés  de  leur  bafe , an- 
giileiifes  8c  haftées  i l'autre;  lei pétioles  glabres , 
cylindriques,  canaliculés  en  deltus,  marques  do 
deux  lignes  chargées  de  poils  coutis,  d'un  jaune- 
pâle.  Les  fleurs  font  fendes . ferrées  , à cinq  pé- 
tales, difpofées  en  épis  axillaires , folitaires , lurgs 
d'environ  cinq  pouces;  les  goiilTrs  longues  d'un 

tiie  l ou  d'un  p;ed  8c  demi , larges  de  de  ux  pouces, 
inéaites,  Ugneufes,  contenant  des  femences  pla- 
nes, ovales,  larges  d'un  pouce  8c  demi. 

Cette  plante  croît  au  Brefil . dans  U proviliCB 
de  Para,  ( Dtfcripi.  ex  M lUd.  ) 

1)8.  Acacie  i fleurs  eutafléet.  Mimo/â  pu/- 
ckerrima, 

Mimofa  (acacia  pukherrima) , inermis , foliis 
bipianans  , partialibas  iredrcimjitgis , propriis  mal- 
tijagis  , obtufis  , fubtks  pxêtfinttOus  ; glanàulà  pe- 
tiolari  ccnvixâ  j fpitis  axUlaribut , gcmisuuis  , JUi- 
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formiitts.  WilJJ.  Spec.  PUnt.  vol.  4.  pag.  ic<!l. 

O®,  fl. 

Arbre  fort  grand , chargé  de  rameaux  cannîlé»  , 
anguleux,  ponâués,  garnit  de  feuille»  deux  foi» 
iulée»,  longues  d'enviton  cinq  pouce»  , compofée» 
de  treiae  paire»  de  pinnules;  le»  folioles  noinbreu- 
fc» , oblor-gut»  , linéaires , obtufes  , petite» , ar- 
rondie» i leur  bafe,  luifmte»,  d'un  vert-foncé  en 
delIuSj  plus  pile»  en  deffous , glabtes  i leur  con- 
tour, chargée»,  à leur  face  intérieu'e,  de  poils 
courts  , nombreux  , couché»  i le  pétiole  commun 
d demi  cylindiique,  prcfque  glabre  j les  partiel» 
hérilTtSi  une  glande  convexe,  grande,  placée  au 
deflut  de  la  bafe  du  pétiole  commun.  Le»  fleun 
font  très-nombreules,  fetree»  . difpofées  en  épi» 
axillaire»,  géminés,  pédonculés  , long»  de  deux 
pouce».  Le  cali.e  ell  pileux;  la  corolle  divifée  en 
cinq  découpures  pileufcs. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil , dans  la  province 
de  Para,  b {D.firipi.  « WiUd.-i 

159.  Acacie  de  la  Guiane.  Mimofa  guiantnfu, 
Aubl. 

Mimofa  ( acacir  guianenfis  ) , iotrmis  , foliis  ii- 
pionaos  f pariiü.iftuf  praprir/jat  Jecrm/og/j  , tUip^ 
lieu , o'ilops  1 gljnjuiJ  ptiioijri  coavixa  ; fpids  f!i- 
formibuJ  , fflitariis , axiUjribus.  Wd.uen.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  icéi.  n”.  ja. 

Mimofa  ( guianenlis  ) , arhortfetat , intrmit , fio- 
riittt  fpicaus , alpit;  l/gumint  lomprtffa,  Aublet , 
Guian.  vol.  a.  pag  958.  tab.  }}7-—  La».  Diéf.  i. 
B®.  16. 

Le»  pétiole»  commun»  portent , un  peu  au  def- 
fu»  de  leur  bafe  , une  glande  convexe.  ( Poyfî 
Acacie  de  la  Guiane,  n*.  16.) 

/ 

140-  Ac.sciE  à épi»  de  tanurix.  Mimofa  tama- 
rîjiina.  Lam. 

Mimofa  (acacia  tamatifeina),  iurmis , falih 
iipinoatii , panialihus  vigiaiijagit , propriu  mulii- 
jugia  , imiricatiif  glané.lâ  iattr  infimam  b ftptriora 
pariialia;  fpicit  filiformibua  ^ ttrminaîibus  , paaitu- 

/atis.  Witlden.  Sp^c.  Plant,  vol.  4.  pag.  106a. 
n*.  JJ. 

Mimofa  tamarifeima.  Lan».  Diâ.  I . n*.  tq. 

Le»  pétioles  partiels  font  pjbefcens  ; le»  glan- 
des utcéolées  , liiuée»  entre  les  pinnule»  inferieu- 
res & le»  dix  paires  ftipétieures.  ( f^oye^  Acacie 
d épH  de  tamarix , n°.  04.)  J’ai  vu  dan»  l'herbier 
de  M.  Désfontaines , un  individu  de  cette  plante 
muni  de  quelques  gouffe»  comptiméc» . longues 
d'un  pouce  8c  demi , glabre»  , munies , à chacune 
de  leur»  futures,  d'une  aile  membraneufe.  Dans 
l'efpèce  fuivante  cette  aile  n'exifte  que  fur  une 
feule  (iiture.  Le»  graines  fout  ncunbteuJê» , eoiB- 
ivinaée»,  brune»,  lilTes,  leacculBites. 


14t.  Acacie  à fiuit  ailé-  Mimofa  puncarfo. 
Lam. 

Mimofa  intrmit , foliit  bipinnatU  , paniaiièus 
vigintijugis  b ultrh  , propriii  quin/juagintajagit  ^ U- 
gumiaibuj  fabcomprtj^  , antici  tUatit.  (N.  ) 

Mimofa pttrotorpa.  Lam.  Diû.  I.  n*.  aj. 

L'examen  des  fleur*  dan»  cette  efpèce , qui  n'ont 
point  été  obfervées,  celui  de»  fruits  dans  la  pré- 
cédente, pourroient  nous  faire  connoître  fi  ces 
deux  plantes  trés-tapprochées  font  véricablemenc 
difttnues  ou  variétés  l'une  de  l'autre.  ( yoye\ 
Acacie  à fruit  ailé,  n*.  aj.  ) Ses  fruits  diflérent 
de  ceux  de  la  précédente,  en  ce  qu'ils  n'otic 
qu'une  feule  future  membraneufe. 

14a.  Acacie  d'Houflon.  Mimofa  Houftoni. 
Lhérit. 

Mimofa  (acacia  Houftoni)  , intrmit , foliit  4a- 
pinnatit  , partialibut  fuôjtxji.git , propriia  multijug\ti 
ptüoiii  tomtntafiijfpieâ  Itrminali , inttrrttptà,  W iUd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  106a.  n°.  J4. 

Mimofa  (Houfioni),  intrmit , foliit  bipinnaiit  , 
abruptit , fubftxjogit ,-  pinnulit  muliijugit  ; fbitolit 
fubtonfbitntiout  ,-  raetmo  compofito  , ttrninali.  Lhér. 
Sert.  Angl.  jo.  — Binks,  Reliq.  Houfl.  tab.  aé. 

Gltdiipa  (inrrmis),  toult  intrmi.  I.inn.  Spee. 
Plant,  vol.  a.  pag.  IJ09.  {Ex:l  fynon.  Duhamel.) 

Acacia  americana  ^ non  fpioofa  y fore  purpareo  ; 
fiaminibut  longifimit  ; Jilt^it  plante , villofit;  piimit 
foliorum  tenuiffrnit.  Mill.  Icon.  4.  tab.  J. 

Cette  phnte,  décrite  d'abord  par  Linné  fous  U 
nom  de  gUdhjia  intrmit,  elt  un  vériiable  mimofa 
qui  fe  rapproche  dj  mimofa  g'andijlort.  Ses  tige» 
n'ont  point  d'épines  ; Tes  feuilles  lont  deux  foi» 
ailée»,  compofét  s d’enviton  fii  paires  de  pinnules, 
fupportant  un  grand  nontbre  de  folioles  tiès-ra,)- 
prochéeSiPileufes  en  deffousiles  pétioles  tomen- 
teux.  Le»  fleurs  font  femblables  à celles  du  mimofa 
gramiijlora,  mais  plut  petite»,  difporées  en  épi 
terminal , interiompu.  La  corolle  efl  perfiflante  , 
un  peu  velue.  Les  gouffes  font  planes , acumi- 
nées , rouffi  âtre»  , tomenieufes  ; le»  femences  ob- 
longues , comprimée». 

Cette  plante  croit  i la  Vera-Crui.  1j 

* « V feuillet  deux  frit  tiUtt  ; tigta  faut  ipiatt  ,- 
fpit  globuleux, 

14J.  Acacie  trichode.  Mimofa  irichodet,  Jacq. 

Mimofa  ( acacia  trichode»  ) , iaormia , foliit  bi,- 
pitinotii  , partialibut  bi-trijugifvt , propriii  tri-quito^ 
qutjugifve  , ovaeit , oeulit  ; Jpitit  ^tmiuia  , globofit , 
pidjnculatia , oxillaribut  i antktrtt  hirfutit.  WilUL 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  icéj.  n*.  jj. 

Mimefi  (tttebodet  ) , iatrxùt,  frit  U bifiniutii , 
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panij/liui  fuiirifijis  , pmpriit  i iijugh  ai  quiaqaf 
Jagit  j pinnuiit  ovatU  ; capiu/h  , axi/ijri- 

bus  i fioriim  moroicis,  Jac*}.  Hott.  Schotnb.  vol.  J. 
paj.  76.  taS.  î94. 

$£■5  tigfi  fe  divifent  en  rameaux  cylindtiqnes  , 
vc-rruqueux,  garnis  de  fiuilles  alteincs , deux  fois 
ailées,  i deux  ou  trois  paires  de  piiiniiles  , coni- 
pofées  de  deux,  trois , quatre  ou  cinq  paires  de 
folioles  Ovales , aigres , veinées , glabres  i leurs 
deux  faces  ; lés  fupéneures  plus  grandes  ; k-s  pé- 
tioles glabres  ; une  glande  droite , nb'onauc , pla- 
tée entre  les  pinnulcs  inférieures.  Les  lleiirs  font 
difpolées  en  épis  axillaires,  tlobulfux,  géminés  , 
pédoncules  i ils  produifent  desgoulTes  longues  de 
trois  ou  quatre  puuccs, planes , glabres , luifames, 
rétrécies  d leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méiidio- 
na'e  , aux  enviions  de  Caracas.  Tj  ( Dtfiripi.  ix 
WUld.  ) 

144.  Ac.vcil  élevée.  Mimofa  procirj.  Roxb. 

Mimofa  ( acacia  procera  ) , inirmii , fohia  iipin- 
PJlis  , pariiajiiui  qujjrijagh  , propriis  qa:«qut  feu 
ùtiaj  gts  ; [puis  ghbojts  , ïtrminatibus  , paniculatis. 
Wil'il.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  n®.  56, 

Mimofj proccra.  Rexb.  Coromand,  vol.  a.  pag. 

1 1.  Cab.  III. 

Scs  tiges  font  fort  élevées , garnies  de  rameaux 
tylindri4ues,  de  feuilies  amples,  deux  fois  ailées, 
à quatre  paires  de  pinnuies  ; Us  inférieures  corn- 
potées  de  cinq,  les  lupérieures  de  huir  paires  Je 
folioles  ova'es,  un  peu  aiguës , divilées  inégale- 
ment par  la  nervure  du  m lieu  ; le  petiote  com- 
mun muni  à fa  bafe  d'une  groiîe  gltnde  compri- 
mée. Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux  , 
pédoncolés , lît-.iés  à l'extrémité  des  rameaux  , Sr 
formant  une  ample  panicule.  Les  goutUs  font  pla- 
nes , rétrécies  i leurs  deux  extrémités  , glabres, 
longues  de  fix  à fept  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  ft 
(D.f.ript.  tx  miU.) 

14;.  Ac.scie  mufquée.  Mimofa  eioratiflma. 
Linn. 

Mimofa  (acacia  odoTSÙifinu)  , iatrmii , foliit 
bipinnatis  , paniaiiôus  quaitîjùgit , propriis  dreem 
duodesim'fugifvt  , infmis  miiuf^mis  ; Jpids  gtoéo- 
fs  , ttrminaitbos  , panicuiaus,  \Villd.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  ioé'4.  H*.  J7. 

Mimofa  ( odoraiilTiina  ) , Ihrrmis  , foUis  iipix- 
natis  , quadrijugis  , muùijugis  y foltoiis  ohlongis  , 
oitujis  f panicuiis  virgatii  ffisuüs  giobopj-  Linn.  f. 

Suppl,  pag.  4(7.  — Vahl,  Symb.  ;.  pag.  loa.  — 
fioxb.  Coiom.  1.  pag.  la-  cab.  110. 

Acacia  non  fpiaofa  , fttiait  tgypûaca  fo'iis  fabtus 
^aucis,  (te.  Ptukeo.  Almag.  j.  lab.  ;yi.  fig.  4.? 


Mimofa  oJor.iiijfima.  Lim.  Difl.  I.  n*.  if. 

Les  pinnulcs  font  compofées  de  dix  à douae 
paires  de  fo'ioîesi  les  inférieures  très  petiirs;  es 
pétioles  munis , d leur  bafe  & vers  leur  Commet , 
d'une  gVinle  comprimée.  (P^oyc{  .\CAtJs  odo- 
rante, r,“.  aj  ) 

146.  Acacie  à têtes  blanches.  Aî.'»iq/ü /eu.oce- 
phala.  Lam. 

Mimofa  iaermis , foiïis  bipinnatis  ^ parttalibus 
quatuor  feu  ftxjugis  , propriis  duodcom  feu  tttde.im~ 
jugis  , Itr.catibus  , ftbacuiis  ; capitulis  oxHl triius  , 
gtminis  , fuittrais  y Ugaminibus  eotongts  , plants. 

(N.) 

Mimofa  ( !''UCOcerhala  ) , intrmis , fotiis  bipin- 
natis  , petiolis  tplandulofs  y foltoiis  acutis  , linea- 
ribus , aijia'.iibtit  y capitulis  uxUlaribus  , fubttrnis. 
Perf.  Syncpf.  Plant,  vol.  a pag.  164.  u®.  76. 

Mimofa  Icucoitpkala . Lam.  Diét.  I.n®.  17. 

Aibri(Te.iu  très- élégant , dont  les  fleurs,  réunies 
en  têtes  globuleufes  , font  d’un  bliiic  un  peu  jau- 
nâtre i les  anthères  d'un  jaune  pâle.  ( Koy<{  .Aca- 
cie à tète  blanche  , n®.  17.) 

147.  .Acacie  d fruits  bordés.  Mimofa  marginata, 
Lam, 

Mimofa  fubinermis  .foliit  bipinnatis  , Parttalibus 
qutnqucjugis , propriis  quitidccimjugis  , obliquis  , 7/4- 
bris  y glandutà  inter  paria  foltorttm  y IcgumiaibtsS 
comprifii  , marginaiis.  ( N.  ) 

Mimofa  ( marginata  ) , inetmis , foftis  duplicata^ 
pinttatis , glaiins  y gla  ndulis  ad  Ji ngutum  par  foliorump 
pinrutlis  obliquis  , aifantibos  y Itguminibus  margine 
rcjltxis.  Perf.  Synupf.  Plant,  vol.  a.  pag,  164. 

I I.®.  7f. 

Ffpëce  rrmarqiiable  par  fes  enulTes  d'un  jaune- 
rougeâtre  , munies  d'un  rebord  faillant.  ( F'qyrj 
-Acacie  â fruits  bordés,  n”.  16.) 

148.  Acacie  â feuilles  de  lycopode.  Afime/ü 
lycopodioides. 

Mimofa  intrmis  , foliis  bipinnntis  , partialibus 
t'ijugis  . propriis  ftptriginujugls  pfoliolii  imbricaiis  ; 
ftipttbs  Ipinaformibus  y fpicis  ovato  - capitatis  . fub- 
gemiais.  ( N.  ) 

Mimofa  int'mis  , foliis  bipinnatis;  fàliolis  imbrî- 
catis  , ftipnrefcca/iius  y Jlinalis  d ftinâis  , lanctola- 
lit  y floribus  capitatis  , lo  igi  ptauncttialis.  Petf. 
Synopf.  Plant,  vol.  a.  pag.  tèf.  ii®.  (7. 

Acacia  lycopodioides.  DeifoAt.  Catal.  Hort.  Par, 
pag  18a. 

Ses  tiges  8c  frs  ramevix  font  dépourvus  d’épi- 
nes, garnis  de  feuilles  alternes,  deux  fois  ailées, 
compofées  de  crois  paires  de  pinmiles , foucenant 
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chacune  environ  t;ente  paires  tie  folioles  imhri- 
cjiiées  Hès-ftrtêes,  léjértmcnt  puhcfcEi.KS, 
ayant  l'afpedl  tics  feiiilics  d'uii  lycopudt  ; accenî- 
pagnéts,  à la  bife  des  pétioUs,  de  flipuliis  mcl- 
tes,  mais  ftn-hbhlfs  à deux  petites  épines  fu'.'U- 
lets.  I.es  fl'urs  font  dilpofees  en  êj  Is  ovales,  glo- 
buleux , ax.llaitts  , longjimei.t  pedcnsuUs  , lou- 
venc  géniiués,  (urinut  dans  les  aille  lUs  dis  ItuilItS 
* lupéiiïurcs. 

Cette  plante  ert  cultivée  an  Jardin  dts  Plant.’S 
de  Paris.  Son  lieu  natal  n’tll  pas  connu.  Ta 

iy-[) 

140.  AcA€iE  en  arbre.  Mimofa  arberta.  S«^arix. 

Mimefj  (acacia  arbor**a) , iatrmis  » folih  ytpin- 
naùs  ^ pjrtialihks  fcfttmjugit  ^ proprilt  JtpttmJccim^ 
ju^is  > dimidiatis  , fc.lis  ; Jfiii*  glo^vjh , pcduncu- 
Luit  , ax'iU^rihui  ; /tguminieui  arcuatis  , (on:àtti-/* 
W’illd.  Spec-  Fiant,  vol.  4.  pag.  1064.  ii®.  58. 

Mitrofa  ( arborea  ) , infrmis , follij  iipinnath  ; 
pinnis  tfimrdiûtis , aeufit  ; cauU  ar.  ono,  Linn  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  ijoj.  — 5»int , übleiv. 
pag.  Î90. 

Mîm^fa  ar^trea  , (onice  cirtt'eo  ; f:icâ  gtob^jfti  ; 
fiiiifuâ  init'mie  fki'tntt  ; fim:ni!-us  ffhincis , aironî^ 
ttntiirus.  Brown  « Jani.  2^2. 

Acacia  non  fpinofs  , jjmuict'-fis  , fo/iis  iata  bafi 
in  mac  farrram  f fiigiatu,  Pluk«in.  Almag.  pag.  6. 
lab.  lyi.  fig.  2. 

Acacia  arkcrca,  maxinta , non  fp  'tncfa , pinnis  ma- 
jori^'js  } fort  aho  ; /îdquâ  corcortà , coccincâ , ventri’  , 
cofà,  tUg.>ntiJJimà.  Sioan , Jatp.  I J7.  Hitl.  2.  pag.^j 
54.  tab.  182.  fig.  I.  2.  I 

Mimofa fiiicifoiia.  L.^m.  DiÛ.  I.  n®,  il.  ! 

Scs  Acuts  aiiltaircs,  larérales,  Tes  gnufTes  ar-  ! 
qnées,  contournées , renA^fS  aux  articubetons  , j 
diütnguent  cttte  ei'péce  de  b Avivante.  ( ! 

Acacie  à feuilles  de  fuugcrc.) 

I/o.  Acacie  julibrinin.  Mimofa  juliitr!0n. 
Scopoi. 

Mimofa  (acicia  julibriflin)  , »ncrm/j , i/- 
pimatis  , paiciaüéus  undtcimjugis , prop'tis  mufti- 
jt  git , dimiaiatis  , aoûts  ; fricis  fuàgioocfis  , tomi^ 
nalibus  , aggttgatis  ; feguminirus  piants  , membrana' 
ceit  fgUèris.  WiLd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  p.  ic6j. 
n®. 

Mimofa  (julibrîflln)  , arbortfeens  t fo/iît  f>ipin* 
natis  f ptiiais  cultriformihus  » acuminatis  f for'tbus 
omnihas  perfedis.  Scopr-1.  Del.  FL  & Faun.  Infub. 
I.  pag.  iS.  tab.  8.  — Aiton,  Hort.  Kt».  vol. 
pag.  440. 

Mimofa  arborea.  Lam.  D^Û.,1»  n^.  I }. 

Ses  goufles  font  plates  3 lancéolées , finuées  i 
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teins  deux  bords , mjis  poi.nt  contourné.s  ro.rrna 
Ccil-.S  Je  l'el'pèce  précédente.  (J'oyr}  .-\CAU.  un 
arl’te.  Dict.  n°.  i j . ) 

Ifl.  .Acacie  nemu.  Mimofa  rtma, 

Mîirofa  (ic.iclj  nemii)  , i'trmis  ,filiii  ilfiona- 
tis  , panialii^s  fuiaovzmjugit , f io;rtts  , 

ilirniMart , aeuiis  ; fuit  jaiglo-ofs  , itrmirta.’ioii , 
a^onratix  ,•  Ugumiiujus  ii..tLri^tii  , polefcxntiixjj, 

VViÜil.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pej.  ic6j.  ii''.  ^o. 

Mitrofa  artorta.  Thunb.  Flor.  ;ap.  pag.  119. — 
Birks,  Kociripf.  le.  tab.  19. 

Mimofa  fpteiofa.  Thunb.  .Aél.  Soc.  Linn.  Lon  I, 
vol.  a.  pag.  jjtî. 

Cette  efp'èce  diffère  d s deux  précédentes  par 
fes  gocffvs  linéairi  $ , pnbefeentes , acuminées  , 
longues  d'un  ponce  (V  demi.  Sis  feuilles,  deurt 
fors  ailées,  font  cornpolees  d'environ  nnif  pair  et 
de  pinnules,  chargées  d'un  prar.d  nombre  de  ft)- 
lioh  s aigues  , inégiltmi  nt  partage  es  par  la  ner- 
vure du  milieu.  Les  épis  fort  en  tèieS  g'obuleu- 
tés  , agrégées  , terminales  1 b bafe  des  petiulcs 
munie  d'une  glande. 

Cette  plante  croît  au  Japon, 

I j2.  .AcaCrE  noirâtre.  Mimofa  nigricans.  LabiU. 

Mimofa  intrmis  . foliis  bipinnatis , partiaiibua  tri 
ad  oHrjugif , ttet  mit  fub  bâti  gtandufojts  } tapituUa 
fafiiauit  ad  itroit,  Labill.  Nov.  IlolL  vol.  t.  pag. 
S8.  tab.  1)8. 

Cette  plante  efl  un  arbiifie  h.iut  de  quatre  â lix 
pieds,  'livifé  en  ratrseaux  cylindriques , légèrement 
ITriés,  un  p'.u  pileux  , garnis  de  feuilles  deux  fois 
ailées , noirâtres , à deux  paires  de  pinnules , con> 
pnféei  de  trois  à huit  paires  de  folioles  fertiles , 
elliptiques,  glabr's  â leurs  deux  faces,  obtufes  i 
leurs  deux  extrémités  1 le  petiole  commun  com- 
primé , muni , vers  l'on  fomiraet , d'une  , rarement 
de  deux  glandes  concaves,  un  peu  oibiculatces y 
les  [lipules  fubulé:s. 

Les  fleurs  font  ramaffées  en  têtes  axillaires,  fo- 
litaires  on  tcrnecs,  pédonculées , de  moitié  plus 
courres  que  les  feuilles  , accompagnées  d'ure  pe- 
tite écaille  ovale,  caduque.  Le  calice  cil  â cinq 
découpures  ovales-oblottgues,  un  peu  émouifées 
à leur  fommet  1 la  corolle  i cinq  divifions  réflé- 
chies 1 les  éramines  au  nombre  de  cent  cinquante , 
un  peu  plus  longues  que  la  corolle;  l’ova'te  gla- 
bre, ovale-r.'blong  l e fruit  dl  une  gmiffe  oblon- 
guï,  comprimée,  d'un  roux-clair  â fes  deux  bords , 
à une  loge , à deux  valves , contenant  environ  dix 
fcnaenccs  elliptiques,  rouflcàtres. 

Cette  plante  cre  ît  dans  ta  Nouvelle-Hollande  , 
dans  la  terre  Van-Leu»in.  f> 

i/j.  Acacie  parée.  Mimofa  fpteiofa.  Jacq. 
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Minftfj  ( icar^i  rpeciofa  ) , intrmli  , fotiii 

hipinnatis  , fartiulihus  ^'jüàri'quinquejttpfvi  * pru~ 
priis  ftpum  ftu  undtcifrjugis  ^fuhdi'nidiatit  tOhufis  , 
•liiiris  i fpicit  fuHapitatis , axitlarihits  , cfgrcgatis. 
WillJen.  Sp<c.  Piam.  vol.  4.  pag.  ic^.  n*.  41. 

Mimofa  { rpeciofa  ),  intrmU  , fotiis  bipinnatis  ^ 
fubquadrj’jgh  f pinnij  fubroveirjugis  f faiioUs  obton- 
gii , gtabtis  g giand-ttâ  fupra  coji*  bojin.  Jacq.  !con. 
Kar.  vol.  i.  tab.  i</8  , Sc  CoiUil.  vol.  1.  pag.  47. 
— Ait.  Hort.  Kev.  vol.  j.  pag.  440. 

S<s  rameaux  font  a’ternci,  fanv  épines,  garnis 
de  feuilles  pitiolecs . alurnt  s , deux  fois  ailées , 
à quatre  nu  cinq  paires  de  pinnuies.  compoférs 
ehacune  de  fept  à onze  paires  de  folioles,  un 

fieu  ioégal.ment  partagées  par  la  nervure  du  mi- 
ieu  , glaiit.s  i leurs  deux  faces,  nblnngues  , ob- 
tufes  à leur  fommet , mir.ies  d'une  glande  un  peu 
au  dtlTus  de  la  bafe  des  pétioles  partiels.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  épis  peJonculés,  un  peu 
globuleux , axillaires  , agrégés. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  T) 

144.  Acacie  de  Malabar.  Mimofa  Itiitii. 
Linn. 

Mimofa  ( acacia  lebbeck  ) , intrmis  , foUii  bi- 
pinnaiis,  parvalilus  tpuadfij-igis  ^ propriij  mu/tijtgîs , 
oblongil  , fubdimidialii  , O ’IuJil;  fpicit  fubgtacofis  , 
ttrmiaaübut,affrtgatii.  Willd.Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  iodé.  n°.  41 

Mimofa  ( lebbeck  ) , inet  mit , fotiit  bipinnatit  , 
guûdrijugit  i pinnis  ovaii-ohlongis  ; fioribta  mona- 
tUlpkts  , fafeiatiatis  g cauU  arborto.  Lion.  Spec. 
Plant,  vol.  a.  pag.  ipo}. 

Mimofa  foliit  pinaatis , foliotii  ob/ongo-eUipticit, 
puiolis  obclavalii.  Haflciq.  Aâ.  Upf.  1740.  pag.  9, 
& Itin.  pag.  474. 

Mimofa  foliolit  potlicaribus , quinqaa  vil  oBo- 
jagit  g raebibut  panialibut  bijagit.  Forsk.  Flot, 
cgypi.-arab.  pag.  t77. 

Mimofa  libbtek.  Lam.  DiéL  1.  n°.  14. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  par  Tes  goufles  plates, 
quelquefois  longues  d'un  pied  , très  glabres,  d'un 
jaune-clair.  ( f'eyct  Acacie  de  Malabar.  ) 

14$.  Acacie  à odeur  de  fureau.  Mimofa  vaga. 
linn. 

Mimofa  ( acacia  vaga  ) , inirmit , foliit  bipinnatit, 
panialibut  trijugii  , propriit  txternit,  trigugit,  infimit 
gtminaùt  g fpicit  fu'-^globojit , pedunculatit , gtmina- 
lit  urnifvt , axillaribut.  \FiIlden.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  icdâ.  n°.  4;. 

Mimofa  ( vaga  ) • inermif  , foliit  bipinnatit  g 
pinnit  txurioribut  mo^oribut , incurvatit  , ptibefeen- 

ttbut.  Linn.  Hoit.  Cliffott.  109.  ~ 
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^ Arhor  fiiiqttofâ , brojiliana  , filiqaa  tortuoja  , 
fiuttfttnt  , fraxinetia  Joliit,  Bieyn.  Cei)iui.  I. 
tab  1 4.  i 

Mimofa  vaga.  Lam.  Diâ.  I.  n°.  19. 

Ses  fleurs  font  dtfpofées  en  épis  piefque  globu- 
leux , axillaires,  pedonculés , réunis  ordinaire- 
ment deux  ou  trois  enfemble.  ( Voyc^  Acacie  1 
odeur  de  fureau , n°.  19.  } 

if6.  Acacie  à goufles  larges.  Mimofa  latiJUi- 
qua.  Linn. 

Mimofa  ( acacia  latifiliqua  ) , intrmii , foliit  bi- 
pinnatit , panialibut  quingutjugit , propriit  dteem- 
jugit , cllipticit , obiufit  g fpicit  globofis  , ptdunculatit , 
tttmtnuLbut , bralleatit g Uguminibat  obhngts ,utrin- 
qui  acutit.  \Villd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1067. 
n".  44. 

I M m fa  ( latifiliqua  ) , inermit , foliit  bipinnatit , 
panialibut  qutnqcrjugit  g ramit  ficxuojît , gemmit 
globofit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1404. 

! Mimoja  laiifl  qua,  Lam.  Diâ.  I . r.^;  ip- 

! S.  s rameaux  font  fleiueux  4 les  pétioles  garnis, 
entre  les  ) i truies  infcrietices  , d'une  glande  peu 
ferifible  Les  fleurs  blanches,  en  té  e , axillaires. 
( Kujff  .\CACIE  à goulfes  larges,  n“.  I f.  ) 

147.  Acacie  jupunba.  Mimofa  jupunba. 

Mtmofa  { acacia  jupunba  ) , mimofa  inermit  , 
foliit  bipinnatit  , partia.ibat  quadri-qainqutjagifve , 
propriit  fuùoBojugit , ovatis  , obeufit , fubtut  cano- 
pubtfctaiibut  g po’ibut  fubcapitatit.  U’illden.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  icd7.  n°.  44. 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  garnis  de  feuilles 
deux  fois  ailées  , i quatre  ou  cinq  paires  de  yin- 
nules  , compofées  de  fix  ou  huit  paires  de  folioles 
longues  d'un  demi  pouce  , ovales , obiufrs  , lui- 
fantes  Se  d'un  vert-foncé  en  delTus  , blanchiircs 
8e  pubefeentesen  delTous.  Les  flrurs  font  difpofées 
en  épis  axillaires,  prefqu'en  tête,  réunies  en  om- 
belle. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil,  dans  ta  province 
de  Para,  'f)  {Defript,  ex  tVilld.) 

148.  Acacie  velue.  Mimofa  villofa.  Siraitz. 

Mimofa  ( acacia  villofa  ) , inermit , foliit  bipin- 
natit , panialibut  quinque  feu  fexjugit , propriit  fub- 
duodecimjugit , ovatit  , villofit  g fpicit  globofit , pa- 
niculaiit , lerminalibut.  Willden.  Spec.  Plant,  vol. 
4.  pag.  10^7.  n°.  46. 

Mimofa  ( villofa  ) , intrmis  , foliis  bipinnatis  ^ 
fuitquinquejugis  f pinnis  ovatis , pttioltt  villoÜs  , ra^ 
etmis  tirminalibus  ^ foribus  glohojis  ^ cault  fruiUofo, 
SwaiCs  Flor.  ind.  occid.  vol.  i.  pag.  981. 

ArbrilTeau  rameux , dépourvu  d’épines  ^ haut 
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d'environ  ûx  ^ieds  -,  les  nmeaux  velus , cylio- 
dri({utsi  les  feuilles  deux  fois  ailées,  à cinq  ou 
Cx  paires  de  pinnules , compofées  d'environ  douze 
paires  de  folioles  ovales  , velues  , petites , en- 
tières ) les  inferieures  plus  petites  s les  pétioles 
velus,  cylindriques,  couleur  de  rouille,  longs  de 
deux  pouasj  une  petite  écaillé  ovale,  au  lieu  de 
glande  , au  delfus  de  la  baie  des  puinuies. 

Les  fleurs  font  difpofécs  en  grappes  droires  , 
terminales,  compolées  d'epis  pédoncules , pre(- 
que  vertitillés,  ovales,  charges  de  petites  fleurs 
blanches,  fafciculées  , pedicellées.  Leur  calice 
eft  fort  petit  , d cinq  dents  ; la  corolle  trois  fuis 
plut  grande  que  le  calice i les  filamens  nombreux, 
capillaires  ) le  llvie  limple  i une  gouUe  courte  , 
pl^ne,  hérifiée  de  poils. 

Cette  plante  croît  dans  les  connées  méridiona- 
les de  la  Jamaïque,  fur  les  hauteurs.  I7  ( Dtfiript. 
tx  Swart.  ) 

if9.  Acacis  pubefeente.  Mimr-fa  puiiftcni. 
Vent. 

Mimofa  inermis  , fuhhirfuta  , fo/üs  iipîanaiîs 
finnit  falwlijqut  dtum  fia  attoiUcimjugis  pttUio 
tglandulofo } fioribut  capiiaiù  , racemefit.  Vent. 
Horr.  Malm.  pag.  ai.  tab.  11. 

Mimofa  puiigera,  Catal.  Mort.  Parif- 

Arbrifleau  fort  élégant  par  la  délicatelTe  de  Ton 
feuillage  & par  les  fleurs  dont  il  efl  chargé  à la  fin 
de  l'hiver,  dans  Us  ferres  d'orangerie.  Ses  liges 
font  hautes  de  quatre  i cinq  pieds  i fts  rameaux 
pubefetns,  dépourvus  d'epines,  garnis  de  feuilles 
longues  de  trois  pouces  , deux  fois  ailées,  coin- 
pofees  de  dix  à douze  paires  de  folioles,  fouvent 
beaucoup  plus  , tiès-rappruchees , fort  petites  , 
longues  d'une  ligne  , larges  à peine  d'une  demi- 
ligne , légèrement  pubcicentesi  U petioU  com- 
mun privé  de  glandes.  Les  fleuts  font  difpoféts  en 
épis  nombreux,  petits,  globuleux,  de  couleur 
jaune  ■ les  inferieurs  axillaites  i les  fupétieurs  nus  , 
fotniant  pat  leur  udcmble  une  lotte  d*  panicule 
terminale. 

Cette  plante  croit  à la  NouvaUe-Hollaiide  i 
elle  ett  cultivée  au  Jardin  des  Fiances  de  Paris.  T> 

160.  .^CAciî  à grappes  en  tête.  Mimofa  iotry 
êtfhala.  Vent. 

Mimofa  ( acacia  difcolor  ),  intrmii  ,folii>  H- 
pinnatis  , pa’tiaUkua  gmnqurjugij  , propnit  fitJc- 
umjugia  ^fubtùt  aifioioribus  ,■  jpieii  giobvps  , ptdua- 
OMiatia  i raumtfU  urminalibut  fil  axÜiariO^a,  \V  nid. 
$p«c.  Plant,  vol.  4.  pag.  ic68.  n*.  47. 

Mimofa  ( bnchrycepala  ) , pttiolo  bafi  glaaitt- 
lofo  pinaia  guinguÿugU  ,'  faiiaUt  aovamftM  irtdt- 
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cimjagit  ; forihus  eapiiatia  , capilxlit  raeemojû. 
Vent.  Hott.  Celf.  pag.  i.  tab.  1. 

Mimofa  ( difcolor  ) , iiurmit , foliit  bipinnaiis, 
ftxjugis  , biioioribut  ; pinnis  acutit , aguolibiàj;J'picis 
axti/aribua  / capitulU  gtolofis  j fUiqiàs  Lttiffimia  , 
plauii,  Andrev.  Hepol.  Üotaii.  pag.  ajj.  tau.  ijy. 
MedioertJ, 

Ses  tiges  font  cylindriques  , rameufes,  de  cou- 
leur cendrée  ; les  raineaux  pubefeens  & légéro- 
metit  anguleux  à leur  partie  fupétieure,  garnis  de 
feuilles  deux  fois  ailées,  à cinq  paires  de  pin- 
nules, compofees  de  neuf  à treize  paires  de  fo- 
liol.'S  ovales-ohlongues , aigues  , légèrement  ci- 
liées à leurs  boids,  tronquées  à un  des  côtés  de 
kur  bafe  , un  peu  charnues  , de  couleur  purpu- 
rine dans  leur  contour , glabres  d leurs  deux  tacesj 
le  pétiole  commun  légèrement  anguleux,  un  peu 
pileux  , muni  d'une  glande  concave,  accompagné 
de  flipules  ovales,  caduques,  pubefeente  s. 

Les  fleurs  font  très- odorantes,  réunies  en  tête* 
fphériques,  d'un  jaune  de  foufire , pédicellées  , 
formant , (ut  un  pédoncule  commun,  des  grappes 
axillaires,  fimples  , pn  fque  droites,  plus  lunguea 
que  les  feuilles;  plulieurs  braéfées  ovales,  ciliées, 
membraneufes , dont  cinq  font  réunies  fous  les 
léces  de  fleurs  en  forme  d’involucre.  Le  calice  lià 
uès-courr  , i cinq  divifiont  t la  corolle  jaune,  i 
cinq  pétales  ) les  étamines  nombreufes  ; ks  fil>- 
mens  munadclpbes  à leur  bafe.  Les  goulTes  fane 
très-plates,  linéairts,  oblongues,  nbiufes  à leurs 
deux  extrémités,  glabres,  de  couleur  brune, 
longues  de  deux  pouces  8c  plus  , larges  de  fis 
lignes,  contenant  pluGeurs  Icmences  petiies  , 
ovales , très-comprimées. 

Ceite  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Hollande  ; 
elle  cfl  cultivée,  depuis  plufieuis  années,  dans 
quelques  jlrdins  de  1 turope.  b ( /•) 

lél.  AcACIE  de  Caracas.  Mimofa  cJracafana, 
Jacq. 

Mimofa  ( acacia  caracafana),  incrmia  , fàiiit 
bipinnatts  , paftialibui  quinquej jgtt , propriis  tnaiii* 
jugis  , lintaribut  , aauiufralis  ; fpicit  giobojts  , oxil- 
iaribus  ^fubttmts  ttnninaiibofqot p caîioibus  ma^girtt 
glatiiit.hjii . Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  io68» 
n*.  48. 

Mimofa  ( caracafana  ) , imrmit,  falih  tipii^ 
natii , partiaiibut  fubqitinqotjugia  , pnpriia  molli-* 
jugis  ,*  caiàls  glabro  , caluxbuj  ad  oras  giandulofo* 

Jacq.  It'oii.  Kar.  vol.  j.  tab.  6(i , Si  CuiUèt.  v.4. 
pag.  141. 

Certe  efpèce  eft  remarquable  par  fes  calices 
denticulés  Se  glanduleux  à leurs  bnrift.  Ses  tiges 
font  glabres;  fes  rameaux  cylindriques  ; fes  feuiÜeS 
alternes,  deux  fuis  ailées,  à cinq  paires  de  piu- 
oulcs,  compofées  de  dix-.'ept  à yinge-dcuxpukas 


_ Digitized  by  Google 


72  A C A 

de  folioles  linéaires , un  peu  obtufes  , ciliées  il 
leurs  bords,  couvertes  en  delTous  de  poils  cou- 
chés j les  pétioles  pubefceni. 

^s  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux  , 
axillaires  , réunis  au  nombre  de  ctoU  ou  quatre  , 
longuement  pédonculés.  Les  éuniines  font  uès- 
longues , purpurines. 

Cette  plante  ciok  dan*  l'Amérique  méridio- 
nale , aux  environs  de  Caracas.  T)  ( Defcript.  ex 


i6i.  Acacie  de  Porto-Ricco.  Mîmofu  portons 
eenfis.  Jacq. 

Mimofa  ( acacia  portoricenfis  ) , iaermh,  foliis 
éipinnjtii  , partîiiïihus  quin^nej^gis  , prçprih  mu/ti- 
jxgit,iinearikuj  , aoiiit  ; fpieis  gloicfts , ûxUlariius, 
fuhiernis ; caliciius  margine  ciliaiis,  Willd.  Spec. 
Fiant,  vol.  4.  pag.  icéj).  n“.  45. 

Mimofd  ( portoricenfis),  iaermis , foliU  tipin- 
natit , pjrtialiiui  fatquixqjejagit , proprih  multi- 
jag!s  ; caille  glairo  , ealuiiia  ai  orat  eiliatu, 

Icon.  Rit.  vol.  }.  tab.  éjj,  8c  Colleét.  vol  4. 
pag.  14}. 

Cette  plante  a de  très  grands  ripports  avec  la 
précédente}  elle  en  diffère  ptr  fes  rameaux  canne- 
lés, par  fts  fo  i l.s  un  peu  plus  grandes , be.iu- 
cotip  plus  pubcfccntes  8c  r éme  prefque  tomen- 
teufes  en  deffous  , blanchàt-es  8c  pubefeentes  à 
leurs  deux  facts  dans  leur  ieimefTe.  Lts  calices 
font  ciliés  i leurs  bords}  les  Hlamens  blancs  8c 
non  de  couleur  | urpuiine. 

Cette  plante f-rott  à Porto-Ricco,  auxlicux  mon- 
lueux.  {y  f.) 

ré}.  Acacie  quadrangulaire.  Mimofa  quairan- 

guiaris, 

Mimofa  ( acacia  tetragona  ) . imrmU  , foliii  hi~ 
pinnaiii  , pariialiiui  qainooejugis , propriis  mi,lii~ 
jagit , li.teariius , acutis  ; fpieis  gloiofti , axUlariius , 
fuiiemisi  remis  tevagoais.  Willd.  Spec.  Plant.  V.  4. 
pag.  ic<9.  n“.  fo. 

Cette  acacie  diffère  de  l’acacie  de  Porto-Ricco 
pat  1rs  rameaux  quadrangulaires  8:  pat  (es  folioles 
parfaitement  glabres  à leurs  deux  faces.  Ses  tiges 
font  droites , hautes  d'environ  huit  pieds , glabres, 
rameufes.  Les  feuilles  font  deux  fois  ailées,  à cinq 
ou  fix  pains  de  pinnules , compofées  d'environ 
feixe  i vingt-neuf  paires  de  folioles  linéaires,  ai- 
gues) les  extérieures  plus  grandes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axilfiires , flo- 
bul.ux,  pédonculés,  ordinairement  réunis  trois 
ensemble.  Les  filamcns  font  blancs  8c  très- longs  } 
les  goufl-cs  longues  de  quatre  pouces , prefque 
linéaires,  obtufeS,  rétrécus  d Lut  bafe,  épjifcs 
à leurs  bords. 


A C A 

Certe  plante  croît  en  Amérique , dans  la  pro- 
vince de  Caracas,  fur  tes  bords  fablonneux  du 
fleuve  Guainto.  f>  ( Defcript.  ex  Willd.) 

164.  Acacie  à rameaux  lâches.  Mimofa  laxa, 

Mimofa  ( acacia  laxa  ) , iaermis , foiiis  bipiana- 
tis , panialibus  quadrijugis  , propriis  meltijugis  , 
fubtiis  glaucis  ,*  fpieis  gloiwfs , peduncuiatis  , axil~ 
laribus  P ramis  teretibus  f divaricasis.  Willd.  SpeC. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1069.  n“.  f 1. 

Arbriffeau  d’environ  quinre  pieds  de  haut , di- 
vifé  en  rameaux  alternes,  cylindriques,  diflus, 
écartés,  de  couleur  cendrée,  garnis  de  feuilles 
deux  fois  ailées , à quatre  paires  de  pinnules  , 
chacune  d'elles  compofées  de  douze  à vingt-qua- 
tre paires  de  folioles  linéaires , oblongues,  un  peu 
obtufes,  inégalement  partagées  pat  la  p incipale 
nervure , rétrécies  au  côté  extérieur  de  leur  bafe , 
arrondies  à l’intérieur,  d un  vert-foncé  en  delTus, 
glauques  en  delTous , glabres  â leurs  deux  fices  ) 
les  pétioles  couverts  de  poils  couleur  de  rouille. 
Les  fleurs  lont  difpofées  en  épis  globuleux, 
péd.niculés , axillaires  } les  filamens  de  couleur 
purpurine.  I>cs  fruits  confillcnt  en  une  goulfe 
comprimée,  longue  de  quatre  pouces,  rétiécia 
â fa  bafe. 

Cette  plante  croît  en  Amérique  , aux  environs 
de  Caracas.  T?  ( Defciipt.  ex  Willd.  ) 

l6f.  Acacie  diffufe.  Mimofa  divaricata. 
Jarq. 

Mimofa  ( acacia  divaricata  ) , iaermis , foliis 
bipiaaaiis  , pariialibus  fx  feu  aovemjugis  , propriis 
multijugis  , glabris  ; flipulis  femiovatis  , faleeiis  ,- 
glauislà  petioleri ,-  fpieis  globofu  , peduncuiatis  , 
axillaribiis.  Willd.  Spec.  PlaïU.  vol.  4.  pag.  IC70. 
n“.  fl. 

Mimofa  ( divaricata  ) , iaermis  , foliis  bipiana^ 
tis  , pariialibus  fcx  vel  aovemjugis  , propriis  quadra.. 
giatajugis  i fipulis  dimidiato  triangularibus  fpieis 
gloiofis  ,-  fioribui  monadclphis  , polyaadris.  Jacq. 
Hort.  Schoenb.  vol.  j,  pag.  76.  ub.  J9f. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  diffus,  cylin- 
diiques , ponétués , garnis  d - feuilles  alternes, 
deux  fois  ailées,  compof*e$  de  fix  â neuf  paires 
de  pinnules  , chacune  d'oIUs  fupportant  environ 
quarante  paires  de  folioles  linéaires,  obtufes, 
glabres  i leurs  deux  faces  ) une  glande  convexe  , 
fcfTile,  placée  fous  la  paire  inférieure  de  pinnule, 
fur  le  pctiole  commun } de  grandes  ftipulcs  à demi- 
ovales.prefqu'en  faucille,  afl'ex  femblables  â celles 
de  Vaeacia  laiijïliqua.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
épis  globuleux,  axillaires , pédonculés,  foiivent 
cernés  , quelquefois  prefau’rn  grappes.  Ces  fleurs 
ont  un  grand  nombre  du  flianiens  contiivcns  â leur 
partie  infétieure. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  occide nttles.  J) 

166.  Acacie 
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AcAcit  1 panichcs.  Mimcja  lopka^Mkn, 

Vent. 

< M ■mofi  ( acacia  lophantha  ) , incrmis  , foUis 
iipinnttus , partijîihus  nttvgm  fiu  Uuoit^inrjugit ^p^o- 
friis  /uivigint'j-jfis  , iinctoLiis  , avtniïj  ; ghndutâ 
fttioUri  , & iaitr  tmaa  terminjhs  pjiiia/tum  ; 
/picis  obtaigii  , ptdancuhüs  , axitlanàui  , g/mi- 
nis.  Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  107a 

Mimoft  ( ili'flachya  8c  lophantha  ) , ptiiolh 
ha{t  inteiqug  duos  fupumas  pinnatu  gianàuhjia  ; ra~ 
ctTxis  gemiais  , axiiUrièus  ,■  /tgumintius  aniculuiis , 
ptaais.  Vent.  Hott.  Celf.  pag.  ao.  tab.  10. 

Ses  tiges  font  droites , cylindriques  j fes  rameaux 
ta-'inelés  , prcfque  liflls,  dilatés  8c  comme  arii* 
Cillés  i leur  baie,  garnis  de  feuilles  ileux  fois 
ailées  , à fept , neuf,  quelquefois  douie  paires  de 
pinnules,  compofees  cIc  quinze,  dix-huit  Sc  même 
vingt-quatre  paires  de  folioles  feTiics , ohlongues, 
lancéolées,  aiguës  , d'un  vert-foncé  en  defl’us  , 
Jrliis  pàlaf  en  drifous}  tronquées  à un  des  cotes 
de  leur  bafe  , patt.rgées  inégalement  par  la  ner- 
vure du  milieu  , glabres  i Kurs  deux  faces.  Les 
pétioles  pubefeens  ; deux  flipules  droites , lan- 
céolées , aiguës;  une  glande  nblongue  8c  concave 
a la  baie  du  pétiole  commun  Sc  encte  chacune 
des  deux  deinières  paires  de  piimules. 

■ Les  fleurs  font  pédiccllées,  difporéesen  grappes 
axillaires,  géminées,  ttés-iouifues , longues  d'en- 
viron un  pouce  Sc  demi , péilonculées  ; chaque 
fleur  un  peu  odorante,  munie  d'une  braétee  ovale, 
aigue  , pubefeente  ; le  calice  d peine  pileux  , i 
.cinq  deius  ; cinq  pétales  droits  , aigus  , un  peu 
pil.ux  en  dehors  ; les  étamines  nonibteufes  , 
rtuniei  i haut  baie.  Les  gonfles  font  planes  , 
ohlongues,  finuées , rétrécies  eu  pédicule  à leur 
bafe.  obtufes , mucronéts  à leur  fommtt , ren- 
flées flir  leurs  bords  , i une  feule  loge,  à deux 
valves,  d'un  brun  marron  , contenant  environ 
cinq  fen.ences  arrondies  , légèrement  compii- 
tnées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle  Hollande, 
oïd  elle  a ete  decouverte  par  M.  Lahaye.  T) 
(K.v.) 

187,  Acacie  des  Illinois.  Mimofa  illinotnjia, 
Mich. 

- Mimoft  ( acacia  brachyloha  ) , inermis  , foliis 
iipinnatis  , partia/ikus  oHa'ju^is , propriis  mià/ti/ugitj 
gtaxdalà  inter  par  infimm  pariiatinm  j fpltii  ghie^ 
fs  , foUtariis  , 'padurieaiafis  ,'iiMi/lariintî Uegamini» 
iui  laaceolatis,  reSis.  Willden.  Sftc.  ‘Plant,  vol.  4. 
pag.  lO^l^n".  54,/  ; ,^ji  „).J 

Mimoft  ( illinoenlis  ) , inermii , pumitidj  eauft 
heriaceo  , gracili  , divaricato  ; foliis  bipinnaus  ; 
p'utstitygstiÀimspàmg'U^ . cafàuJss. pàtanis  btf^iter 
Botanique^  Suppièment,  Toms  l. 
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peimeuUtit , legtmiiikus  paucio'iiius,  Michaux  , 
Flor,  boréal.  .Amtr.  vol.  a.  pag.  ayq. 

Mi  nifairaehjloia.  Mühienb.  inlitt. 

Ses  tiges  font  droites  , httbacées  , glabres  , 
cannelées  , peu  clcvees  , grêles,  étalées,  garnies 
de  feuilles  d.ux  fois  ailées , d cinq  ou  huit  paires 
de  pinnules  , compofées  de  feize  d vingt-qiiatie 
paires  de  fuliules  linéaires , aigues , un  peu  ciliées 
d leur  bafe  ; le  pétiole  commun  canaliculé  en 
deflus  8c  un  peu  pi'eux  ; les  autres  g'abres  , por- 
tant une  glande  U-flile  , comprimée  , placée  entre 
la  paire  de  pinnules  inferi-urcs.  Les  fl.urs  font 
dilpofees  en  épis  globu’eux  , axillaites  , de  la 
grofltur  d'un  pois,  lolitaires,  médioctement  fé- 
doncnlés.  Les  gonfles  font  rares,  droites,  lan- 
céolées , longues  d'environ  fix  lignes. 

Cette  plante  croit  dans  les  près  , au  pays  des 
Illinois,  ■if 

168.  Acacie  glanduleufe.  Mimofa  g'andahfa, 
Mich. 

Mimoft  ( acacia  glandulofa  ) , ine'mis  , fuhis 
bipianatrs , paniatiôus  dtiodecimjugis  , propriis  mut- 
t^jug‘S  ; glanduld  tnter  omnia  pana  partialiumi  fpicis 
giooofs  , peduneulatis  ; folitariis  , axillaribus  ; /rgu- 
msniims  falcatit.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  107t.  n“.  îp. 

Mimofa  Ç glandulofa  ) , inermis  , eau/e  herhaceo; 
foliis  maltijugO' bipinnatis  ; pedunculis  folitariis  , 
mottoeepkalts  ,*  leguminibas  congtfis , planis  , ar~ 
cujio-faleaùs.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  a. 
pag.  zp4. 

Mimofa  ( glandulofa  ) , petiolis  inter  pinnarum 
paria  glandhlofia  ,*  floribus  capitjtis  , pentandris  ; 
legaminibus  faleaeis.  Vent.  Chuix  de  Plant,  p.  17. 
tab.  17. 

Cette  tfpèce  , remarq'rable  par  la  finefle  S:  1* 
nombre  de  fes  foliiLs,  aiiifi  que  par  fes  gouflrs 
courtes,  rapprorhées  én  tête  , courbées  en  fau- 
cille, a des  tiges  herbacées,  glabres, cannelées, 
anguleufes , hautes  d'environ  quatre  pieds , peu 
rameufes  , garnies  de  feuilles  deux  fuis  ailees , d 
douze  ou  vingt  paires  de  pinnules , compofées  de 
feize  d vingt  paires  8c  plus  de  folioles  linéaires  , 
aiguës , planes , purpurines  fur  I uts  bor.ls  , 
tronquées  d un  des  cotés  de  leur  bafe,  inégale- 
mtm  partagées  par  la  nervure  du  n.ilieu , munies 
'de  flipules  peu  appaicnres)  les  pétioles  glabres, 
pourvus  entre  chaque  paire  de  pinnul*  d'une 
ghiide  feffil:  , en  godet , d'un  pourpre  vif.  ■ • 

Les  fleursfom  très-petites , réunies  en  une  tête 
ovale,  arrondie,  axillaire,  folitaire  , pédonculée, 
munie  de  btaéfeès.  Le  calice  cft  glabre  , tubuH  , 
a cinq  dents;  cinq  pétales  verdâtres,  concaves  , 
•vales  , éigiisti  -cinq  étamines  'faflUntes , d'uii 
pouipte-clair;  les  étamines  mobiles,  ovales,  i 
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Îjuacre  filions  ^ s’ouvrant  latéralement.  Les  goufles 
ont  nombreures , rapprochées  en  tête , planes , 
longues  d’un  pouce , glabres , arquées , pointues 
i leur  ron.mrt,  d'un  brun-foncé,  contenant  de 
trois  à fia  l'etneoces  glabres,  ovales,  compri- 
mées. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  Tepten- 
trionale,  fur  Us  botds  du  fleuve  Tennailée.  te 
< ) 


169.  Acacie  décurrente.  Mimofa  Jecitrrtns. 
Donn. 

Mimafi  ( acacia  decutrens  ) , inermis  , foliis 
kiptnnufit  , panîalibus undtcim'jugis , propriis  muUi- 
j*gis  i piiiolh  paniaWmi  margiaatit ,-  glanduti  initr 
amnia  partialia  ,■  fpicis  gloitjif , ptdunciUatii , axil- 
fanéiu.Willd.  Spec.Plant.voI.4.p,  icyi.n®.  {6. 

Mimafa  Jtturrtni,  Donn.  Catal.  14. 


Ses  rameaui  font  glabres , cannelis , anguleux; 
fes  feuilles  deux  fois  ailées , i neuf  ou  once  paires 
de  pinnules,  compofées  de  vingt- cina  i trente 
paires  de  folioles  glabres , linéaires  , ootufes  ; le 
pétiole  commun  glabre , i demi  cylindrique  < les 
partiels  glabres , bordà  pat  une  membrane  fo- 
liacée ( une  glaaa^obUmgue , fellile  entre  chaque 
paire  de  pinnules.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
épis  axillaires,  globuleux . foliiaires . pédooculés, 
quelquefois  trois  têtes  réunies  fur  uo  pédoncule 
commun, 

Orte  plante  croît  dans  la  Nouvelle-HcUanle. 

( Difeript.  ut  Willd.  ) 

170.  Acacie  i feuilles  de  ptéride.  Mimofa 
/Uricma. 

-Mùnûjâ  ( acacia  fiHcma  ) , imrmis  , faliù- bipin- 
matis  , paniatibus  fubfexjugis  , propriis  rhutlijugis  y 
ptiioto  tommuni  hirfutoj  fpicis  gtobofs , ptouvu- 
iotis,  urminaiibuj  f panicuLstis.  ^'illd.  Spec.  Plane, 
vol.  4.  pag.  107a.  n“.  J7. 

Mimafa  ( fiticioides  ) , intraiis , foliis  bipinna- 
sis  , paniatibus  fxjcgis  , propriis  sutaitrefijfîmis  , 
mifiimis , ciliasis  , sglaadulofis,  Cavan.  icen.  Har. 
vol.  J.  pag.  5y.cab.78. 


Ses  tiges  fe  divilênt  en  rameaux  anguleux  , 
yelui , garnis  de  feuilles  doubLment  ailées , à 
fix  ou  frpe  paires  de  pinnules,  compofées  d'en- 
viron cinquante  paires  de  fohoiei  lin-aires,  un- 
peu  obtufes  , ciliées  à leurs  bords  1 les  péiiolee 
communs  heriffes  de  poils  étalés  Lé>  fleurs  font 
difpofées  en  épis  globuleux,  terminaux  .paniculér, 
les  goiiffes  font  linéaires  , planes  , lorgnes  d'un 
pouce  &r  demi  ou  deux  pouces,  pileufes,  jlns 
épa-ffts  à leurs  bords. 

. ; f ! t 

Çette  plante  «tut  au  Mexique.  T>  {Difiripj.  sa 
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17  t.  Acacie  i feuilles  ineoues.  Mlsnofa  par- 
vifolia. 

Mimofa  ( acacia  microphylta  ) , inermis , foiUs 
bipinaatis  , partialibus  vigiais-^uin^uejugis  , propriis 
muliijugis , lineoribus  , sesssti{imts  } glandulâ  petiola- 
ri  fpicis  globofis , pedasscalatis , gtssùnatis  , axil- 
laribas.  willden.  Spec.  Plane,  vol.  1.  pag.  1074. 
n*.  j8. 


Ceft  un  arbre  haut  de  trente  pieds  , dont  les 
rameaux  font  roides  , cylindriques  ; les  plus  jeunet 
pubefeens,  garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées  , i 
vingt  ou  vingt-cinq  paires  de  pranuhs,  compo- 
fées de  folioles  rrès-caduques , au  nombre  de  cin- 
quante ou  foixante  paires , très-petites , linéaires  , 
aiguës , ciliées  à leurs  botds  ; les  pétioles  pubef- 
cens;  une  grolTe  glande  urcéolée  à la  bafe  du  pé- 
tiole commun.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis 
globuleux  , pédoncules  , axillaires  , géminés  , au 
moins  de  la  grofleur  d’un  pois.  Les  gouffes  font 
linéaires  , longues  de  neuf  pouces  , revêtues  d’une 
écorce  brune  en  dehors,  rougeâtre  en  dedans» 
luifantes  , contenant  des  femences  planes,  noirâ- 
tres, luilantes,  orbiculaires. 

Cette  plante  croît  en  Amérique . dans  la  pr»- 
vince  de  Caracas , fut  les  collines  pierreufes.  fi 
C Defeript,  tx  Willd,  ) 


17X.  Acacie  voyageufe.  Mimofa  pengrlna, 
Linn. 

Mimofa  ( acacia  peregrina  ) , inermis , fisliis  bi- 
pinaatis, partialibus  fedscimjugis  ^ propriis  quadra- 
gintajugitj  gtandulâ  petiolari;  fpieis  globofis  , pedun- 
eulatis,  axillaribus,  ternis.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  1074.  n*.  49. 

Mimofa  ^peregrina  ),  inermis , fiiHis  hipinnatis , 
partialibus  Jtdecimjagis , propriis  quad'ogiatajugisf 
glanduliS  bafeos  petiolari,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a, 
pag.  IJC4. 

Mimafa  inermis  , foliis  dupiicato  pianatis giars- 
dulâ  ad  bafin  petiolorum  j filiquis  ovato-oblongis  , 
plants,  Hott.  Cilff.  A09. 

' Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques, 
parfemes  de  points  blancs , garnis  de  fe  uiHcs  deux 
fois  ailées , i feixe  pinnules , compofées  de  qua- 
rante à cinquante  paires  de  folioles  lineaites,  lan- 
céolées , légèrement  ciliées  â leur  contour;  les 
pétroles  piibefceos  J une  glande  «omptimée,  fef- 
file  , ii.tuée  au  delTus  de  la  bafe  <du  pétiole  com- 
mun. ùs  flrqrs  font  difpefécs  en  épis  aiUlaiiot , 
fpjveju  te  raids  , globplestx,  pédooculés,  de  la 
grofieprdjip  pçis-  t 

Cette  plante  croit  dans  l' Amérique  méiidioa 
9sd«.  1>  - , • ■ 'i  ■ ■ ’ 

1.  1 . • a \ 

^ Aci 6 cmI^.  H 
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Mimofa  ( icaria  panicu'ata  ) , iatrmis  , foins 
Upitnalis,  pariialiius  vigiaiijaiis , propriit  qujiira- 
giotujuglsp  giandulà  pttiolan  f Ipicis ghlsojis . ptdan- 
culjtîj  , panicuhtis  ; panieulis  axitiaribus.  WiUdcn. 
Spec.  Mint.  vol.  4.  pag.  1074. 11°.  60. 

Cetteefpète,  (i  rapprochée  du  mimofs ptngnna 
par  la  longueur  & la  forme  de  fes  folioîeî,  en  dif- 
fère eflenciellrment  par  la  dirpofition  de  fes  fleurs. 
Ses  rameaux  font  cylindriques,  fl. iés,  pubtfeens; 
fes  feuilles  deux  fois  ailées  , d vingt  ou  vingt-cinq 
paires  de  pinnules , compofées  de  quarante  1 cin- 
quante paires  de  folioles  linéaires , ciliées  ; les  pé- 
tioles pubtfeens  ; le  pétiole  commun  long  de  trois 
i quatre  pouces;  Us  partiels  à peine  longs  d'un 
demi-pouce;  une  glande  plarv;,  comprimée  , fef- 
fîle,  alongée,  placée  entre  la  paire  inférieure  des 
pinnules.  Les  fleuis  font  difpofées  en  épis  globu- 
leux , de  la  grolTcur  d’un  giain  de  poivre , pédon- 
culés . réunis  en  une  panicule  terminale , axillaire , 
Ungue  de  deux  pouces  plut. 

Cette  plante  croit  au  Bréfil , dans  la  province 
de  Para.  1}  (Dsfirip,.  ex  WMd.) 

174.  AcaciE  à grandes  fleurs.  Mimofa  g'tndi- 
ftr».  Lhérit. 

Mimoja  ( acacia  grandiflora  ) , iotrmij  , foins 
iipinnons  . panialthus  feptundeâm'fugit  . propriis 
quadrégintujugis  ; fpicis  faicapisjlis , pedunculstis  , 
ruumofis , ttrmiiusliiiu.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  IC74.  n**.  61. 

Mimofa  (grandiflora) , loerm//, /ô/(fr  akrupti 
pissstatis  , mutu  'jugis  ; pnuu/is  miUtijugis  { fditolis 
dif  inSiffmis  ; rjcemo  compofiio  , urminali.  Lhérit. 
Sertor.  Angl.  ;o.  — Aiton.  llurt.  Kcv.  vol.  5. 
pifl-  441  • 

Acacia  non  fpinofa  India  orimsalls  ,foüis  ptnxi- 
fns;  virgulU  lamigine  fcrntgintd  viÙofis.  Pluken. 
Amalth.  pag.  ). 

On  diflingue  aifément  cette  efpèce  i la  grandeur 
de  fes  corolles , longues  de  plus  d'un  demi-pouce. 
Ses  rameaux  font  cylindriques  .lltiés,  pubefeens, 
garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées,  d dix-fepi  ou 
dix-lmit  paites  de  pinnules , compofées  de  trente 
ou  quarante  paires  de  folioles  linéaires  , un  peu 
obtufes,  petites  , ciliées  i leur  contour.  Les  pé- 
tioles font  pubefeens  , dépourvus  de  glande  s ; les 
fleurs  difpofées  en  une  grappe  rameufe,  terminale. 
Les  ramifications  fupportent  à leur  fommet  quatre 
i cinq  fleurs  feffiles , prefqu'en  tête.  Les  étamines 
font  de  couleur  purpurine  , longues  d'environ  ua 
pouce  & demi. 

' Cette  pbote  croit  dans  les  bidet  orientales,  fy 

17J.  AcaciE  amère.  Mimofa  amara.  Roxb. 

Mimofa  (acacia  xmin)  , inermis  ,/otiis  iipin- 
ssasia , pêniaHius  decimjttgu , propriit  mtJtijogis  ; 
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fpleli  gtokofs  i ptdanco/ij  axH/ariiat , tggregaiit. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1C74.  n . 61. 

Mimofs  amara.  Roxb.  Cotomand.  1.  pag.  1). 
tab.  laa. 

Ses  rameaux  font  cylindriques , pubefeens , de 
couleur  cendrée  ; les  feuilles  deux  f.is  ailées , 
compofées  de  neuf  i dix  paires  de  pinnules  , fie 
celles-ci  de  vingt  è vingt  nuit  paites  de  folioles 
linéaires , pubefeentes,  un  peu  obtuCes;  les  pé- 
lioUs  également  pubefeens  , dépourvus  de  glan- 
des. Les  fleurs  font  difjrafées  en  épis  globuleux , 
pédoncules . de  la  grolTeur  d'une  cerife , réunis 
au  nombre  de  deux , quatre , cinq  ou  fit  dans 
l'aifTelle  des  feuilles.  I^s  goulTes  font  planes , li- 
néaires, aigues , longues  d'environ  un  demi  pied, 
renfermant  huit  femencc*. 

Cette  plante  croît  dans  les  luttes  orientales.  1b 
( Defeript,  ex  Willd.  ) 

Acacia  glauque.  Mimifa  gtaxea.  Lirai. 

Mimofa  (acacia  glauca) , ritcniiix,/'i)/iù  iipia- 
natit , partialikus  qainqae  feu  fex/agia  , propriis  o3o~ 
dceim/agis,  difjntsaus;  fpicis  gioii^ , peautualacis , 
geminis  , axillariiiu,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  107 J.  n“.  6}. 

Mimofs  (glauca),  inermis  , foliis  iipinnaris , 
panialibus  fexjcgis  ; pinais  plarimis  , glandulâ  inter 
infma.  Lino.  Sprec.  Plant,  vol.  a.  pag.  I yaq. 

Mimofa  arbore fetts  , non  fpinofs  , pinnis  acacia 
latiorihus , infemè  glaucis  ; fore  alio.  Breyil.  Cent. 
I.pag.7). 

Acacia  non  fpinofs  , fore  alio  ; folioram  pinnit 
latiufculis  , glairit  y püqais  longis  , plants.  Millet  , 
Diét.  tab.  4.  — Tresr.  Ehret.  tab.  té. 

Acacia  baxifdliis  rotandiorikas  y forikus  alhiê  / 
fliquâ  latd , comprend.  Catesb.  Carol.  vol.  a.  pag. 
41.  ub.  41. 

Mimofa  gloMca.  Lam.  Diâ.  n*.  tx. 

Cette  efpèce  fe  dillingue  par  fes  fleurs  blan- 
ches , i dix  éumines , fans  corolle.  Ses  épis  font 
gros  St  globuleux)  fes  goufles  aplaties,  tortueu- 
fes.  {yoyci  Acacie  glauque,  n*’.  ai.) 

177.  Acacie  i deux  têtes.  Mimofa  kiups. 

Mimofa  (acacia  biceps),  ûurmis  , foliis  kipin- 
natis  , partialikus  qaadri  feu  qainquejugis , propriis 
fedecimjugis  , laneeolatis  , difiantikus  y glandulâ  pe- 
tiolari;  fpicis  glokojîs  , uxillarikus,  geminis  , pedun- 
culatis.  Willocn.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  107J. 
n°.  64. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  la  pré- 
cédente i elle  s'en  dillingue  principalement  pat 
une  glande  nrcéolée , placée  fur  le  pétiole  com- 
œon  entre  la  paire  ionrieure  des  pinnules.  Set 
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tameiux  font  cylindriques  8c  pubefcens;  fes  feuil- 
les deux  fois  ailees  , compofées  de  quatre  ou  cinq 
paires  de  pinnules , chacune  garnie  de  douie  a 
feize  paires  de  Folioles  dillantes , lancéolées  , ai- 
gues, ciliées  i leurs  bords}  les  pétioles  pubeFceiis. 
Les  fleurs  font  difpoFées  en  épis  globuleux,  gé- 
minés, de  la  grolTeur  d'une  cerife  ; axillaires, 

fédonculées  : il  leur  fuccède  des  goulîes  de  quatre 
cinq  pouces  de  long  , linéaires,  épailTies  à leurs 
bords,  renrerinint  pluficurs  Femencts. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil , dans  la  province 
de  Para.  ( Dtfcript.  tx  Willd.  ) 

178.  Acacie  feuillue.  Mimofa  frondofa.  Klein. 

Mimofi  ( acacia  frondofa  ) , foliU  iipinaaiU  , 
panialhuj  frxjugis  , propriit  ^uMuordeeimjagU , lan- 
ceolacis  t dijlumtàuj  ; glandulâ  pctioUri  j fpicis  glo- 
tofis  , axittariius  , fotittiriis  , ptdur.culjtii.  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1076.  n“.  6/. 

Mimaf»  frondofa.  Klein,  in  litt. 

-Peu  différente  de  la  précédente , fes  épis  font 
folitaires  & non  géminés  ; fes  folioles  moins  nom- 
bieufes}  fcs  rameaux  cylindriques,  pubefcens } fes 
feuilles  deux  fois  ailées , à fix  paires  de  pinnules , 
compofées  de  quatorze  paires  de  folioles  diil antes, 
lancéolées,  aiguës,  légèrement  pubefcentes  en 
dcITous  , ciliées  à leur  contour  ; les  pétioles  pu- 
befeensi  une  glande  urcéolée  fur  le  pétiole  com- 
mun , entre  la  paire  inferieure  des  folioles.  Les 
épis  font  axillaires , globuleux  , de  la  grofleur 
d'une  cerife  i les  gouffes  linéaires , longues  de 
trois  à quatre  pouces,  planes , polyfpermes  , un 
peu  finuées  à leur  bord  extérieur. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
T)  ( Defcnpt,  ex  wm.  ) 

1V4VV  Feteiîièj  deux  fois  ailées  i tiges  manies  d’épines 
ou  d’aiguillons  f épis  alongés. 

179.  Acacie  i chatons.  Mimofa  jjifora.  Sw. 

Mimofa  ( acacia  juliflora  ) , fpinis  ftipularihus  , 
geminis  ; Jôhis  iipinnatis  ; partialibas  bijagis  ^ pro- 
priis  vigintij.gis;  fpkis  axit/ariius,  geminis  ternifve, 
eylindraeeis , pendalis,  M'illd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1076.  n®.  66. 

Mimofa  ( piliflora),  y^rnis  Jlipulariius , geminis; 
foliis  iijugis , glandu.'à  interfinilis;  /pieis , penda/is , 
faicytindricts  ; leguminibus  ccHpre^.Ssvartz,  Prodr. 
pag.  8f  , & Flor.  Ind.  occid.  vol.  a.  pag.  986. 

Mimofa  d^afayfpicà  ohlongd  ; JiHqais  longiori^ 
lus,  Compreps.  Brow;t,  Jam.  ayl. 

Arbre  d’environ  trente  pieds,  & qui  n’efl  quel- 
quefois qu'un  Ample  arbrilfe.iu  de  cinq  à (ïx  pieds 
de  haut,  dont  l'ecorce  cil  ridée,  de  couleur  cen- 
drée i les  rameaux  très-longs , glabres , verdâtres , 
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armés  d’épines  fouvenc  géminées,  fortes,  redref- 
fées , longues  de  quatre  à cinq  lignssi  les  feuilles, 
deux  lois  ail^s , a deux  paires  de  pinnules , com- 
polces  d’environ  vingt  pattes  de  folioles  glabres, 
oblongues , étroites , obtufes  i les  pétioles  gl.ibtes , 
cylindriques,  un  peu  anguleux  j une  glande  com- 
primée , un  peu  arrondie , folitaire  à la  bafe  des 
pinnules. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épisprefque  cylin- 
driques , longs  de  deux  ou  trois  pouces , réunii 
deux  ou  trois  dans  les  ailfelles  des  feuilles  i les 
pédoncules  cylindriques,  longs  d'un  deni-pouce, 
foutenant  des  fleurs  noinbreufes  , fellilei,  ;aunes, 
rapprochées.  Le  calice  elt  fort  petit,  à cinq  dents» 
la  corolle  une  fois  plus  longue  que  le  calice , i 
cinq  découpures,  velue  en  dedans)  huit  à dix  fila- 
mens  libres,  plus  longs  que  la  corolle}  l’ovaire 
oblong  & velu } le  lligmaie  fubulé.  Les  goufles 
font  pédicellées , longues  de  quatre  à cinq  pou» 
ces  , glabres , comprimées  , Couvent  tortueufes  , 
contenant  plufieuts  femences  brunes  , oblungues, 
réparées  par  des  cloifons  charnues. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  la  Jamaïque,  dans  les  campagnes  arides, 
b {Defeript.  ex  Swartq^.  ) Les  feuilles  Se  nnéme  les 
goulTes,  malgré  leur  faveur  douce,  palfent  pour 
être  irés-nuilÎQies  & méiire  mortelles  aux  befliaux 
iorfqu’on  ne  les  y a pas  accoutumés  peu  à peu. 

180.  Acacie  des  voleurs.  Mimofa  latronum. 
Liiin.  f. 

Mimofa  (acacia  latronum  ),  y/ii'mr  Jlipularibus  , 
geminis  , eonnatis  ; foliis  Iipinnatis , paitialilas  qua- 
drijugis , propriis  multijugis  ; fpicis  falgeminatis  , 
etongaüs , axitlarilus.  WillJ.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1077.  n®.  67. 

Mimofa  ( latronum  ) , fpicis  flipularilus  , eonna- 
tis ,divjricaiis  , leretihus  , faiulatis  ; foliis  kipin- ■ 
natis  ; foliolis  quadrijugit;  fpicis  elongatis , pedun- 
eulasis , axiltariius , falgeminatis.  Linn.  f.  Suppl, 
pag.  4j8. 

Mimofa  latronum.  Lam.  Diél.  I.  n®.  41. 

Les  épines  dures , très  - longues , nombreufes' 
dont  cet  a briffsau  ell  hérifle,  le  rendent  très- 
propre  à faire  des  haies  de  défenfe  pour  écarter’ 
des  poflellions  les  déprédateurs  B;  les  animaux. 
(P'oyff  Acacie  des  voleurs , n®.  41.  ) 

^181.  Acacie  du  Sénégal.  Af/mo/â  fenegal. 

Mimofa  {.iCicxi  fenegal  ),y>i«,'r  fUpalariiàs  ter- 
nis, intesmedia  refexa  ; foliis  Iipinnatis , partialibas 
qairtqac  feu  Jêxjagis  , propriis  muliijugis  ; fpicis  axil- 
laribus,  eylindraeeis.  Willden.  Spec.  Plant,  vol  4 
pig.  1077.  II®.  68. 

Mimofa  ( fenegal  ) , fpinis  ternis  , interrnedin, 
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rtftxa  ; foHît  ilfinnatii  , foriiu)  fpieat'u.  Linn. 
Sp«c.  Piaiic.  vol.  Z.  pag.  i{c6.  — Blackv.  ub.  )4J. 

Âtjcia.  C.  Bauh.  Pin.  591.  — Alp.  Ægypt.  9. 
tab.  if.  — Forskh.  Æsypt.  pag.  176.  n°.  Si. 

MimoCi  ftnigcUnfn.  Lam.  Diû.  1.  n®.  45. 

Çet  arbre  J qui  croît  au  Sénégal,  fe  trouve  auRî 
en  Egypte,  où  Profpet  Alpin  Sr  Forskhall  l’avoient 
autrefois  obfcrvé.  J'en  ai  vu  des  échantillons  rap- 
portés du  même  pays  par  M.  Delifle.  ( l^oy‘l  Aca- 
cie  du  Sénégal,  Üiâ.  n°.  45.  ) 

i8i.  Acacie  afak.  Mimoft  afak.  Vahl. 

Mimofi  (acacia  arik),7piair  ftipularikus , ternis , 
reHts  f fotiU  bipinnatis  , paniatibus  trijugis , propriis 
quinqutpugis  gUnduiâ  inter  par  infirnum  partiaiium, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1077.  n“.  69. 

Mimofa  afak.  Vahl.  Symbol.  I.  pag.  104.  — 
Forskh.  Flot,  igypt.-atab.  pag.  176. 

On  ne  connoit  ni  les  fleurs  ni  les  fruits  de  cet 
arbulle.  Ses  tiges  font  armées  de  trois , quelque- 
fois deux  épines  droites , très  ouvertes  ; les  feuil- 
les alternes,  deux  fois  ailées,  compofées  de  trois 
paires  de  pinnules , Sc  celles-ci  de  cinq  paires  de 
folioles  linéaires , obtufes , longues  de  trois  li- 
gnes; une  glande  fituée  entre  la  dernière  jaaire  de 
pinnules. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie-Heureufe.  'b 

185.  Acacie  caffre.  Mimofa  eaffra.  Thunb. 

Mimofa  ( acacia  eaffra  ) , aeuleia  geminis , fipu- 
iaribus , inotrois , foltis  bipinnatis , partialibus  duo- 
decimjugis  , propriis  muitijugis  i ghnduid  petioiari  ; 
fpieis  eylindrateis  , axtilariaus.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  1078.  n“.70. 

Mimofa  ( eaffra  ) , aeuteis  binis  , eprpoftis  ,•  foliis 
bipinnatis  ; ptnnuiis  lanceofatîs , gtabnsp  fpieis  eton- 
gatit.  Thunb.  Prodr.  pag  92. 

Ses  rameaux  font  cylindriques , flriés  ; fes  feuil- 
l-as  deux  fois  ailées , compofées  de  fept  à donze 
paires  de  pinnules,  chacune  d'elies  contenant  vingt 
ou  uente  paires  de  folioles  glabres,  linéaires, 
obtufes;  les  pétioles  prefque  glabres;  une  glande 
comprimée , fituée  un  peu  au  deflus  de  la  bafe  du 
pétiole  commun.  Les  fleurs  font  difpofécs  en  épis 
axil'aires , pédoncules , cylindriques , longs  d'en- 
viron deux  pouces  ; ils  pro  Juifent  des  gouif-s  pla- 
nes , tinéaires-lancéolées,  longues  de  deux  pouces. 

Cette  plame  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
tance.  fj 

184.  Acacie  étoilée.  Mimofa  fltilaia.  Vahl. 

Mimofa  ( acacia  llellata)  , fpieis  geminis , Jiipu- 
lapibus  P foliis  bipinnatis  , partialibus  decemjagis  j 
piopriis  ttedeeimjugis petielis  Jubtùs  atuUis  ternis  , 
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' binis  , rtctsrv'ts  , ad pngula  paria  ; fioribas  ratemops,' 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1078.  0".  71. 

Mimofa  ( llellata  ) , fpinis  pipularibus  ; foliis 
bipinnatis  ; petiolis  fubtits  aculeis  recurvis  ; ^oribus 
raitmops.  \'ahl , Symbol,  vol.  I.  pag.  81. 

Mimofa  ( (lellata  ) , foliis  geminis , pinnaiis , ao- 
vemjugis  ; fpinis  pdlatts , ternis , duahus  apice  rreer- 
v/j.  Fütskh.  Flot,  igypt.-arab.  pag.  177.  n°.  87. 

Ses  rameaux  font  alternes  , armés,  à la  bafe  des 
feuilles,  de  deux  épines  llipi.I.iires , recourbées; 
les  feuilles  pétiolées , deux  fois  ailées,  compofées 
de  dix  paires  de  pinnules.  Chaque  pinnule  fup- 
porie  treize  paires  de  folioles;  entre  les  épines  , 
les  pétioles  font  munis  en  deffous,  i chaque  paire 
de  pinnules , de  trois  aiguilleurs . dont  deux  re- 
courbés, ouverts  en  étnile.  Les  fleurs  font  difpo- 
fées  en  grappes  axillaiies. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie-Heureufe , fuc 
ta  montagne  de  Kuima.  fy 

i8j.  .Acacie  chundta.  Mimofa  chuadra.  Roxb. 

Mimofa  (acacia  chundra)  , aeuteis  pipularibus, 
geminis  , uneinaiis  1 foliis  bipinnatis  , partialibus 
nortm  feu  tredecimjugis  , propriis  multijugis  ; glan- 
dulâ  petioiari , 6r  iuttr  tria  lerminatium  exteriorump 
fpieis  eytindraceis.  Wi.ldcn.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1078.  n“.  7Z. 

Mimofa  chundra,  Roxb. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques  , 
armés  d'aiguillons  flipulaires,  géminés,  crochus. 
Les  feuilles  font  deux  fois  ailées,  è neufoii  treize 
paires  de  pinnules , compofées  de  vingt-neuf  011 
trente-trois  paires  de  iulioles  glabres  , linéaires  , 
obtufes  ; les  péliult  s glabres  ; une  glande  compri- 
mée , fîiuée  au  diffus  de  la  bafe  du  pétiole  com- 
mon , 8c  entre  les  trois  paires  terminales  des  pin- 
nules. Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  droits, 
cylindriques  , géminés  , axillaires , longs  d'ua 
pouce  £c  demi. 

Cette  plante  croît  dans  les  links  orientales. 

( Defeript.  ex  Willd.  ) 

i8é.  Acacie  du  cachou.  Mimofa  catechu. 
Linn.  f. 

Mimofa  ( acacia  catechu  ) , aculeis  geminis , fi~ 
pularibas  , uncinatis  p foliis  bipinnatis  , partialibus  , 
detemjagis  , propriis  multijugis  , pubefeeniibus  p gtan- 
dulà  petioiari,  (/  inter  duo  terminali-paitiaiùtm  p 
fpieis  cyiindracsts  , geminis  ternifve  , ax  llaribus, 
\VilU.  Sp;c.  Plant,  vol.  4 pag.  1079.  n“.  7;. 

Mimofa  ( catechu  ) , fpinis  pipularibus  p foliis 
bipinnatis , multijugis  p gtandaJis  partiali  im  pngulisp 
fpieis  uxitlaribus  geminis  feu  ternis , ped..neulatis, 
Linn.  f.  Sippl  pag.  435.  — Roxb.  Cocomand.  1. 
pag.  40.  tab.  I7f. 
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Caitekm.  Kcrr.  Medical.  Obferv.  f.  pig.  tft. 

tib.  4. 

Mtmoft  ciicch*.  [.am.  Diû.  1.  n*.  4f. 

Ses  pétioles  font  léRëieireiit  pubefcens , munisj 
au  dcffus  de  leur  haie  Hi  entre  les  deux  den  ières 
paires  terminales  de  pinnulsi  , d’une  glande  r om- 
priiiiée.  Les  goulTes  comieiineni  environ  cinq  à 
fia  fenvtnces.  ( f'eyrj  Acacie  cachou,  n*.  4/.) 

1S7.  Acacie  très-épineufe.  Mimofx  fpiaofif- 
Jwia. 

Minwfa  (acacia  polpacantha),  acultii  geminli , 
ftipuhritiu  , àihtatii  ; Jvtiis  iipmnaih , pariia/iius 
Jtcemj  ,gts , proptiis  muilijugis , tiliaiis  ; ^ndu/à  in 
apict  tÿ  6*rjl  pttiù/i  commanis  , fi^tîis  jcuteud  p fpids 
tytinaructis  , grminii  ^ eaiV/enée/,  Wlllden*  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1075.  n“.  74. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindiiqueS  , 
munis  de  deux  aiguillons  ovales , comptitisés , IM- 
pulaires , garnis  de  feuilles  deux  lois  allées,  corn- 
pofées  de  neuf  à dix  paires  de  pintiules , foutenanc 
(hicune  trente  d quarante  paires  de  folioles  li- 
néaires , ohuifes,  ciliées  à Iturs  bords.  Le  pétiole 
cunm11.11  elf  armé  en  dellous  d'aiguillons  recour- 
bés , fulitaires  entes  chaque  paire  de  pinnuirs  i les 
pétioles  paitiels  pubefcens,  in^ivés  d'aiguillons; 
une  glrnde  comprimée  au  delTus  de  la  bafe  & au 
fommec  du  pétiole  commun.  Les  fleurs  font  dif- 
pofées  en  épis  axillaires  cylindriques , pédon- 
culés  , longs  de  trois  d quatre  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  T; 

( Dtfiripi.  ex  WMd.  ) 

188.  Acacie  porte-corne.  Mhnofa  eomigert. 
Linn. 

Mtmofx  (acacia  cornigera ) , /praf j fiipnlnriiiu, 
eonnatis  , compretjls  ,*  foltij  bipinnatis  , panialibae 
Jixjugii  , propriis  viginlijugit , gUbris  ; glandujâ 
petioiari  i fpicts  axiUuribus  ^ cyiindrticeit,  Wi'ldeB. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ic8o.  n®.  7J. 

Mimofx  ( cornigera  ) ,_/^raia  Jlipuiaribuj  , gtmi- 
nis  f eonnaiij  / fo/iij  ôipinaxtis,  Linn,  Hott,  Cliff. 
pag,  ao8. 

Mimofi  cornigtra.  Lam,  Diél,  i . n®,  37, 

Cette  efpéce  eft  remarquable  par  deux  longues 
épines  cornées  ,épai(Tes,  adhérences  par  leur  bafe, 
leflémliUnt  d deux  cornes  de  boeuf.  ( (''ojej  Aca- 
cie porte-corne  , n®.  57.  ) 

* ♦ * * ♦ Feuiiies  deux  fois  aiUes  ,*  rameaux  armés 
d'épines  ou  d“ aiguiL'ons  j épis  globuleux. 

A.  Aiguillons  oppofes. 

1S9.  Acacie  à grofles  épines.  Mimofi  maero- 
euntha.  • 


A C A 

liiacfs  ( letcia  martoc.mtha  ),  fpinis  JUputari- 
ius,gcmlnis,lsn:enluiit,comprijfls,foliafu:ei}uan- 
tious  i filiù  iipsnnatis  , pu-tialious  duûdecimjugis , 
propriis  multij  tgis  ; ghnduld  in  api.e  (p  hufi  pttioU 
commuais;  fpieis  gïokofit , pedancu’atis,  Wiilden, 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ic3o.  11°.  76. 

Acacia  macrocaniba.  Hun:b.  & Bonpl. 

Les  rameaux  font  flriês,  médiocrement  cylin- 
driqués  ; les  feuilles  deux  fois  ailées,  compoféex 
dé  riouze  d treixe  paiies  de  pinnules,  foutenant 
environ  trente  paires  de  folioles  linéaires,  obtu- 
fts,  ciliées  à leur  contour;  les  pétioles  pubef- 
cens , munis , au  deflus  de  leur  bafe  6c  vers  leur 
fommet , d’une  glande  comprimée.  Les  épines  font 
fli)iulaires , prefque  de  la  longueur  des  feuilles, 
piquantes , comprimées  , lancéolées , acuminées  , 
ouvertes  en  angle  droit , longues  de  deux  pouces 
Sc  plus.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globu- 
leux, axillaires , géminées , longuement  pédoncu- 
lées,  de  la  grofletir  d’un  grain  de  poivte,  formant 
ptefOjU’une  grappe  d l'excremité  des  rameaux. 

Cette  plante  cteîc  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. b 

190.  Acacie  d épines  concaves.  Mimofa  ce- 
chliacaniha. 

Mimoja  (acacia  cochliacantha ), /pinia)fi>ii/<r- 
ribus  , geminis  , eonnatis , ovato^laaceolatis  , conce- 
vra,* fûliis  bipinnatis,  panialibus  decemjugis,  propriis 
vigintijugis  ; gtanebdé  in  apice  ér  bajt  peiioli  coru- 
munis  i fpids  globofts , peduneulads.  Wiild.  SpOC. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1081.  n®,  77. 

Aeicia  coehliacanska.  Huoib.  8c  BonpI. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques  , 
flriés , légèrement  pubefcens , armés  d'épines  gé- 
minées, flipulaices,  adhérentes  par  leur  baie, 
blanches  , ovales , lancéolées , acuminées  , lon- 
ues  d'un  pouce , convexes  d'un  côté  , concaves 
e l'autre , en  forme  de  coquille.  Les  feuilles  font 
deux  fois  ailées  , d dix  ou  treize  paires  de  pinnu- 
les , compofées  chacune  de  vingt  ou  vingt-trnis 
paires  de  folioles  linéaires , obiufes,  ciliées  d leurs 
Dords;  les  pétioles  pubefcens , fupportant,  d leur 
fommet  & entre  la  paire  inférieure  des  pinnules  , 
une  glande  comprimée.  Les  fleurs  font  difpnfécs 
en  épis  globuleux , pédoncules  , de  la  grofleuc 
d'un  grain  de  poivre , formant  prefqu'une  grappe 
à l’extrémité  des  rameaux. 

Cette  plante  croit  dans  l'Améiique  méridio- 
nale. T>  ( Defeript.  ex  UCilld.  ) 

191.  .Acacie  à épines  d’ivoire.  Mimofa  etumem. 
Linn.  f. 

Mimofa  (acacia  thmnti') , fpinit  fiipularibus  , 
geminis  , eonnatis  ; foliis  bipinnatis , partialibus  qua~ 
drijngis  , propriis  ferjugis;  fpitii  ghbofis,  axUlaribat, 
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ftJmnca/ath , éiggrrgatU.  IVilld.  SpCC.PIânt.  vol.  4*  • 
pag.  1081.  n^.  78. 

Mlm^/a  (elaurnea),  fpinis  JltpÊUaribm , conna^ 
tij  f divüncatis  i teretilu-s  f fêtSu^atis  ^ foUis  bipiti” 
Métis  i fotiolis  ftxjugis  ; fpicis  glùhofis  ^peduMcuiétis , 
ûxUléfibut  i plurioks,  LiOD.  f>  Suppl*  pag.  447# 

M'unofé  tburnta.  Lam.  DiA.  1.  n*.  40. 

Les  épines  dont  les  vieilles  branches  font  char- 
gées, rendent  cette  plante  rres*reconnoUTiible  i 
elles  ont  la  blancheur , le  poli , TécUt  de  l’ivoire. 

.(  yoyii  Acacie  i épines  d'ivoire,  n**.  40  ) 

19Z.  Acacu  i langues  épii>es.  Mimofa  k^rrida. 
Lion. 

Mimofa  ( acacia  horrida  ) , fpinh  fipulankus 
gemsnts , folia  fuhéquamiôus  ; foliofis  bipinnatis 
Pt^rijugifvt , partiaiibiu  fubdtK<mJugii  ^ ^anduLi 
in  kofi  & apice  pttioii  / fpias  glohops , ptdésuulaû*. 
Wilid.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  108a.  o^.  79.  \ 

Mimofa  ( horrida  ),yp/Af/  ftipularibus  ^ lonp- 
tudint  foliomm  i foliis  bipinnatis  ^ panialibus  ftx~  . 
jugis  , ramis  Uvibus,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  i^oj.  — Walh,  Sytub.  1,  pag.  81. 

Mimofa  ( leucacanthz  ) , fpinis  fipttUribus  • 
dif  indis  , àivaricütis  , fubuUtis  , ttntibus  } foliis  | 
bipinnatis  , fabtrijugii  i panialibus  b quadrijugis 
ad  décemjugis  j cf-fiâ  biglandutofà  i forious  pdyan^ 
dris  f monoàcis,  Ja^q.  Hori.  Schoenb.  v.  j.  p.  yy 
ub.  Î9J. 

Mimtfa  orfort.  Fonk.  Flor.  jrgypt.-arab.  p.  177. 
fl*.  86. 

Acacia  majcrafpatana  , folii»  parvîj  ; aculch  i 
rtgtoac  hiah  , pragraaaihus  horrida  f cortice  ciac- 
/<o.  PUikcn.  Alnug.  pag.  ub.  iii.üg.  4. 

Mimofa  horrida,  Larn.  Di£t.  I.  n^.  j8. 

Les  épinet  ne  font  point,  comme  ctUet  de 
J'cfpèce  précédente  , adhérentes  estr'elles  par 
leur  baf-.  ( Acaciï  i longues  épines, 

0°.  58.  ) Forskbali  fait  mention  d une  Coite  de 
maladie  veimineuCe  qui  produit  des  convuiCnos 
comme  dans  l'épileplie.  Les  Arabes  qui  en  font 
a'taqués  , Ce  guéiilTent  par  les  fumig.iiions  de  la 
ré6ne  & du  bois  de  cette  plante.  Elles  produi- 
fent  d'aboid  une  futur  fétide  : il  fort  enluiie  de 
deffous  la  peau  du  cou  du  malade,  de  petites  puf- 
tules  qui  feinblein  être  des  tètes  de  laaia.  On  les 
brûle  avec  un  fer  rouge  i te  ver  meurt  6c  le  ma- 
lade guérit.  Ces  mêmes  habitans  prétendent  que 
les  feuHIes  de  ce  mimofa , jetées  dans  le  lait 
nouvellement  trait  du  chameau  , l'ompéche , pen- 
dant plufieurs  jouis , de  s'aigrir  Se  de  toutntr. 

19}.  Acaciï  Sexueufe.  Mimofa  fcxuoft. 

Mimofa  ( acacia  lexuoià  ) , fiait  /HpaiarUat , 
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pmiaii  , conattis  ; foliic  tipianalit  , partialiiut 
fcdtcimjagis  , propriit  malcijugit  j giaadtlà  pciio- 
lari  (f  inter  tint  pana  urminatia  panialium  ,'  f icit 
glohoft,  peduncuiatit , fihqaatcmis  ^ axil/arihut* 
Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  108a.  n°.  80. 

Acacia  Jicxuofa.  Humboldt  8e  Boflpl. 

Ses  iimeaux  font  cylindriques  8e  flexueui  ; feS 
feuilles  deux  fois  ailées  , compoCées  de  feiae 
paires  de  pinnules,  foutenanc  chacune  environ 
vingt-cinq  paires  de  folioles  linéaires , obtufes  . 
légèrement  ciliées  s le  pétiole  commun  long  de 
quatre  pouces  , canaliculé  en  delTus  , glabre  ou 
un  peu  pileux  1 les  pétioles  partiels  longs  d'uA 
pouce  i une  glande  comprimée  , un  peu  au  deflut 
de  la  bafe  du  pétiole  commun  , 8c  entre  Us  der- 
nières paires  de  pinnuUs)  des  épines  géminées, 
axillaires  , fubulécs,  btuncs,  luifantes  , longue, 
d’un  pouce.  I^rs  fleurs  font  difpoféts  en  épis  glo- 
buleux , aiiUaires  , pé.loncuUs,  de  la  grolUuf 
d'un  pois,  réunis  trois , quatre  , cinq  ou  fix  dans 
la  même  ailTelle. 

Cette  plante  croît.daosl'Amf  tique méridispalé. 
d Cumana.  ^ ( Dcfcrift.  ex  WilÙ.) 

194.  Acacie  grifâtte.  Mimofa  Umophta, 
Roxb. 

Mimofa  ( acacia  Uucophata  ) ■ fpinU  fiipplar 
riiut , gemiait , connacis  ; faitis  iipinuaiù  , pair 
liatihus  fcx  feu  dccemjogit , propriit  mkiijuptjglanr 
dulà  inter  bina  parta  paniaitum  ,*  fpâctp  globofj  , 
pedanculatit , panicttlatis,  W iUd.  Spec.  Plant.  V.  4. 
pag.  to8j.  n*.  81. 

Mimofa  leueophta.  Roxb.  CoroiD.  1.  pag.  17. 
tib.  lyo. 

Ses  tiges  ftdivifent  en  rameaux  cyÜndriqit:;  , 
de  couleur  cendrée,  armés  d'épines  gimrnées, 
Ripiilaircs,  btunes,  longnrs  d'un  pouce  , quel- 
uefois  beaucoup  plus  petites.  Les  feuiHes  font 
eux  fpis  ailées , compofées  de  fix  i dix  paires  de 
pinnules , fouteiunt  chacune  vingt  paires  dp 
folioles  linéaires  , un  peu  obtufes,  ciliées  à Uusp 
bords.  Les  pétlojes  légetetoent  pileux  i une  glandp 
comprimée  entre  les  pinnules  tcrminal.s.  Les  flcuip 
font  difpofées  en  épis  globuU'ux,  de  U gcolleuc 
d'un  grain  de  poivre,  médiocrement  pédonculés, 
formant  une  panicule  terminale.  Les  gnulUs  fonc 
planes,  linéaires,  un  peu  arquée,,  longuet  dp 
quatre  i cinq  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orienules.  ^ 

19}.  Acacie  toriueufe.  Miro^fa  tortnofâ. 

Mimofa  ( acaeié  tortuoû  ) . fpiitii  ftipu/ariÔBsj 
foltis  iipirtnatis  , partiaitbuj  ht  feu  tnjagii  ,propr:it 
ftdecimjugis  ; gUr^utd  pcùolari  ,*  fpiaa  capisatit  , 
yô/rruoM , oxiflur/lur.  Wijlilen.  Spec.  Plant,  val.  4, 
pag.  108].  U**.  8a. 
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Mimrfi  ( lortitofs  ) , fpiit.  fiipuUrtlat  ! ffltU 
b ptnntiiu  , ^iiüjuju^is  j ^UnüiJà  i.itif  injina  , 
primis  ftdtcimj  .g  'n , jpicis ghbvjis.  Liim.  Spec.  Fi.int. 
vol.  i.  pjg.  1 JC/J.  — Swaru  , Obltrv.  351. 

Mimçfa  lorieofi.  Lam.  Di£l.  1.  n“.  39. 

Ses  épines  font  très- fortes , cnnnivcntes  è leur 
bafc,  blinrhes,  cylinJiiqucs , épaiflVs,  fubulées, 
longues  il’un  à dtu»  pouces  t les  gouffes  pubef- 
C( lires,  longues  de  quatre  i cinq  pouces, étroites, 
renfiets,  un  peu  lotfes,  polylpetnies.  ( è^oytf 
Acacie  lortueufe,  n“.  39.  ) 

196.  Acacie  de  Farnèfe.  Mimofa  fjrntJIana. 
I.inn. 

Mimoft  ( acida  hrntüttM  ),  fpinit  Jlipularibas 
feiactij  , éflinlUs  ; fotih  iipinnaih  , partia/ibas 
gJnjue  ftu  oUojugis  , propriit  mu/tljugis  ,*  fpicis 
flobofit  , faifeffihbat.  Wiltd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1085.  n®.  85. 

Mimofa  ( faineliana  ) , fpinit  flpu/aribas , dif- 
tirtbiii  ; fotiis  bipinnatis  ^ pariiaiibus  oïlojagis p fpicis 
globoJU  , ftfitibui.  Linn.  llort.  Upf.  I46. 

Acacia  tgyptiaca.  Barrel.  Icon.  Rar.  tab.  11 38- 

Mimofa  famcfi  ma.  Laiti.  Dicb.  I . ri“.  4S. 

Les  pétioles  fupportent  une  glande  placée  un 
peu  au  dcllous  des  folioles.  Ses  fleurs  répandent 
une  odeur  fiiave.  Plac.  es  entre  les  vêtemens  de 
laine  , elles  en  écartent  les  teignes.  Rlles  entrent 
dans  la  compofiiion  des  parfums,  (f'oyil  Acacie 
de  Farnèfe.  Lam.  Diâ.  i.  n*.  41.  ) 

197.  Acacie  des  Indes.  Mimofa  indica.  Hoir. 
Parif. 

Mimofa  fpinis  fipularibus  , fubutatis  , difinRis  ,* 
foliis  bipianatia  , parliaiibus  fubtrcdccimjugiS  , pro~ 
prtii  muliijugia  p fotiotis  minatijfimia , Uncanbaa  , ob- 
tufia.  (N.) 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  , par  fon 
pott , de  la  précédente  ; mais  fa  frudificaiion 
n'elt  pas  encore  connue.  Les  folioles  font  beau- 
coup plus  Anes , plus  noir.breufes , au  moins  une 
fois  plus  petites.  Ses  tiges  font  divifées  en  ra- 
meaux glabres,  roug.-âttes , tj'lindtiques  , munis 
de  deux  épines  courtes , fubulées,  rougeâtres, 
très-fines.  Les  feu  Iles  font  deux  fois  ailées, com- 
pofées  de  douze  à treize  paires  de  pinnules  , fou- 
tenant  au  tiè'-grand  nombre  de  folieles  linéaires , 
obnifes  â leurs  deux  extrémités  , glabres  à leurs 
deux  faces  ; les  pétioles  légèrement  pubefeens. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales, 
& le  cultive  depuis  long-tems au  Jatdin des  Plantes 
de  Paris.  T)  ( K.  v.) 

19S.  Acacie  des  Antilles.  Mimofa  Aniillaram, 
Lam. 
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Mtmofj  ( tcich  parvjfnlia 
foàiurits  i jvitii  btflinaiis  , punidtlêbu»  jk->no\€tro^ 
, propriis  mu/tijug’s  f giand-tâ  petiolafi  ; fpifts 
giobcjSi , foliuriis  , axillati^uSo  ^ illd.  Spec.  PhnC* 
vol.  4.  pag.  J086.  n®.  89. 

Msmpfu  ( pirvifolia  ) , fpinis  flipuUrihut , /t»//- 
t<iriiSi  brevibus  ; foliis  kipintusis  ^ fubnove’vjagis  ; 
fpicis  globcfis  , axiilafihus  g folitanis  ; fioribus  mo- 
nadilpkii,  Svaiu , Flor*  InJ.  occident,  vol.  i< 
pag.  984. 

Mimofa  ( mangenfis  ),  fpinii  fiipalaribua  , d'f- 
tinJis  ; foùU  bipinnatis , paniaiibas  quinqutjugaiis ^ 
propriit  ftdccimjugaits  ,-  giandulà  fupra  bajin  folti- 
Svartz,  Prodr.  8f.  — Jacq.  Amer.  167.  î 

Arbiifle  dont  les  branches  & les  rameaux  font 
ouverts  horizontaU  ment , roides  , cylindriques  , 
flexueux , revêtus  d'une  écorce  blanchâtre  8c 
cendrée , armés , â leur  point  d’infetiion , d'épines 
folitaires,  prefqu'axillaires  , fortes,  longues  de 
quatre  â cinq  lignes | les  feuilles  font  deux  fois 
ailées  , compolées  d'environ  neuf  paires  de  pin- 
miles  , fourenam  chacune  vingt  â trente  paires  de 
folioles  petites,  ovaLs,  obtufes,  piibefccntes , â 
peine  longues  de  trois  lignes  s les  pétioles  pubef- 
cens , accompagnés  île  deux  ftipules  lancéolées  , 
membiancufcs , obtufes  , caduques,  longues  de 
fix  lignes  ; une  glande  folitaiie , concave  au  mi- 
lieu du  pétiole,  entre  les  pinnules. 

I<s  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux, 
axillaires  , folitaires  , pédonculés.  Leur  calice  eu 
court , à cinq  dents  \ la  coroSIe  jaunâtre  ou  d'un 
vert  blanchâtre,  tabulée,  trois  fois  plus  longue 
que  le  calices  environ  vingt  filamens  monadel- 
phes , pâ'es , capillaires  s le  flyle  de  la  longueur 
des  étamines. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles , fur  les  rives 
fablonneufes.  T)  ( Defeript.  tx  Swari.  ) 

199.  Acacie  onguiculée.  Mimofa  uncintUa. 

Mimofa  fpinis  fubfolitariis  , fiipalaritus  ; fdliii 
bipinnatis , paniaiibas  fuboRajagis  , propriit  fbduo^ 
driimjugit  ; glandatà  petiotari  ; fpicis  globôfis  , fo- 
litariia,axillaribas ; Itguminibuscomprcjlis.falcatit, 
fafcicaUtis  , fuiarâtxttriori  acalcatis.  (N.  ) 

Ses  rameaux  font  glabres,  cylindriques,  gri- 
fâires , armés , â l'iofetfion  des  pinnules , d'épines 
courtes,  crochues,  élargies  â leur  bafe;  garnis 
de  feuilles  deux  fois  ailées  , compofées  d’environ 
huit  paires  de  pinnules,  foutenant  chacune  de 
huit  a douze  paires  de  folioles  fort  petites,  li- 
néaiies , obtufes  â leurs  deux  extrémités , légè- 
rement pubefeentes  | les  pétioles  munis  d'uns 
glande  â leur  bafe.  1. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires , pé- 
donculés, globuleux,  au  moins  de  moitié  plus 
coutts  que  les  feuilles  i les  pédoncules , ainfi  que 

les 
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les  calices,  bhnchitres , pubefcens  i les  éta-  ; 
mines  failUntes  i les  anthères  («titts  , jaunittes. 
Les  fruits  confident  en  plufieurs  gouQes  fafcicu- 
lées , minces , très-plates  , étroites  , glabres  , 
courbées  en  faucille , années , à leur  future  eaté- 
rieure,  d'aiguilloivs  comprimés,  inégaux,  crochus , 
élargis  à leur  bafe.  très-aigus,  longs  de  deux  ou 
trois  lignes. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.?;  ( ^-/  é«ri.  Dttf.  ) i 

lOO.  AcACtE  péionculée.  Mimofa  ptdunculata. 

Mimofi  ( acacia  pedunculata  ) , fpinh  jtipuUri- 
hus  , gtminis  f foliis  bipinnaùs , paitraiibas  quinqut- 
jugii  , proprih  ftdecinfjugis  ; gtanduij  petio/ari  ; 
Jpicii  gloiojlj  , faigtminis  , p<dancaUtii  ; ptdunculii 
folia  fubaquantibut.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  10S4.  n*.  84. 

Cette  plante  a le  port  de  l’acacie  de  Farnèfe  1 
mais  on  l'en  diflingue  aifément  par  fes  épis  lon- 
guement pédoncules.  Ses  rameaux  font  glabres  , 
cylindriques,  de  couleur  brune  ; fes  feuilles  deux 
fois  ailées,  compofées  de  quatre  ou  cinq  paires 
de  pinnules , foutenant  feiis  paires  de  folioles 
glabres,  linéaires,  obtufes.  Les  pétioles  font  pu- 
befeens  , accompagnés  i leur  bafe  de  deux  épirres 
droites,  fubu'éesj  une  petite  glande  placée  entre 
la  paire  de  pinnules  inférieures.  Les  (leurs  font 
difpoîées  en  épis  globuleux  , quelquefois  gémi- 
nés , de  la  grofleut  d'un  pois  , fouter.us  par  de 
longs  pédoncules  pubefcens  vers  leur  bafe,  glabres 
à leur  partie  fupérieure , prefque  de  la  n.éme  lon- 
gueur que  les  feuilles. 

Cette  plante  err  ît  dans  les  Indes,  à l'île  de  Java. 

ÇDtfcripi.  tx  Willd.) 

lot.  Acacie  d points  blancs.  Mimofa  ato- 
maria. 

Mimofa  ( acacia  punâata^  , fpiaij  flipularibia  , 
gtminaiii  ifoliit  bipinaatis.  panialibat  octo  fea  duo- 
decimjagis;  proptiis  muliiyxgis  , cUiatis  ; gtanduli 
pctiolari  ,■  fpidi  globtjlt , ftdunculatis , fabgimmatit , 
axiUarisus  ; pcduncutis  tomtntoÇit.  Vlllden.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1084.  n°.  8f. 

. Acacia  pundata,  Hümb.  & BonpI. 

' Scs  épis  pédonculés , les  pétioles  8c  les  pédon- 
cules tomenteux,  les  jeunes  feuilles  blanches  8c 
cotonneufes,  diflinguent  celte  efpèce  du  mimofa 
farncftaaa.  Ses  rameaux  font  bruns  , cylindriques  , 
parfemés  de  points  blancs , munis  J la  bafe  des 
pétioles  de  deux  épines  fubulées.  Les  feuilles  font 
deux  fois  ailées,  compofées  de  huit  ou  donxe 
paires  de  pinnules , foutenant  chacune  vingt-cinq 
ou  trente  paires  de  folioles  linéaires  , obtufes  , 
ciliées  à leurs  bords  î une  glande  fort  gtolTe  . ui- 
Uotuaique.  Sapplcmtnt,  Tome  /. 
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réolée,  fituée  à la  bafe  du  pétiole  commun.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux  , pcdoti- 
culés,  fouvent  géminés , ae  la  gtoffeur  d'un  petit 
pois. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. J)  { Oefcripc,  ex  Wiltd.  ) 

101.  Acacie  arabique.  Mimofa  arabica.  Lam. 

Mimofa  ( acacia  arabica  ) , fpinit  flipuUribux  , 
gcminii  ; fohic  bipinaatis  , pariialibut  quinquejugit , 
propriis  muliijugia  ; fpicia  globofu  , fubternic , axil-  ^ 
laribuc  J pcdunculatis  ; teguminibus  moniliformibuXt 
romcnrtiyu.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  leS?. 
n”.  86. 

Acacia  altéra , vera , feu  fpina  marcatenfit  vcl 
arabica  ; foliic  angufiioriius  ; fort  albo  ; Jitiquâ 
longé,  viitofi,  pUrimit  iflhmis  donati.  Pluk.  Alm. 
pag.  J.  tab.  IJI.  fig.  I. 

Mimofa  arabica.  Lam.  Diél.  I.  n°.  44. 

Cette  efpèce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
l'acacie  d'tgypte  , dont  elle  diffère  par  fon  port, 
parlenombrede  fes  pinnules  8c  de  fes  folioles,  Scc. 

( l^ojei  AC.4C1E  arabique  , n“.  44.  ) 

loj.  Acacie  d’Egypte.  Mimofa  nilotica.  Linn. 

Mimofa  ( acacia  vera  ) , fpinis  fliputaribus  , ge- 
minit,  patentibus;  foliis  bipinaatii , partialibits  bi- 
jugls  ( quinque  feu  fexjugis  ) , propriis  ododecem- 
Jùgis  ; glandutd  inter  pofula  panialium  paria  ; 
fpicis  fubgemirtis  ( futrfa/ciculatis  ) , ptdunculatis  , 
axillaribus.  WilUen.  Spec.  Plant,  vol.  4.  p.  io8j. 
n“.  87. 

Mimofa  ( nilotica  ),  fpinis  fiipularibus  , patertii- 
bus  ; foliis  bipinnolis,  portialibus  extimis,  glandutd 
interfiindis;  fpicis  gtobops,  pedunculatis,  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  a.  pag.  ijo6. — Haffelq.  Itin.  47?.— 
Blackv.  tab.  577. 

Acacia  vera.  1.  Bâuh.  Hifl.  I.  pag.  419,  Ic.  Bona. 
— Touinef.  Inft.  R.  Hetb.  6oj.  — Vasl.  Ægypt. 
tab.  8. 

Acacia  foliis  feorpioidis  teguminofa.  C.  Bauh. 
Pin.  591.  — Pluken.  Alm.  j.  tab.  115.  fig.  i.  ? 

Mimofa  nilotica.  Lam.  Diéf.  I , n*.  44. 

Cet  arbre  parvient  à trente  pieds  de  haut  : fei 
feuilles  font  compofées  de  deux , mais  bien  plus 
fouvent  de  cinq  à fix  paires  de  pinnules.  Les  épis 
de  fleurs  fe  trouvent  affei  feuvent  réunis  au  nom- 
bre de  trois,  quatre  8c  plus  dans  chaque  aif- 
felle.  { f^oyei  Acacie  d'Égypte , n".  4).  ) 

104.  Acacie  luHtée.  Mimofa  nitida.  Vahl. 

Mimofa  ( acacia  nitida  ) , fpinit  fipuUribaa,  gt- 
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rr.iaij  ; foliit  hiplnaatis  , partliiliias  iijugh , prùpriis 
fuh^uinqucju^is  ; ghn^u/â  inter  jinguln  paria  partia~ 
lium  y fpieit  g/a^ojis  , ptdaneuiatis , geminie.  Wiilti* 
Spec.  Phnt.  vol.  4.  pjg.  10S6.  n°.  SS. 

hlimjfa  ( nitiJl  ),fpinofa  , foliit  hipinnatis , H- 
j-tg't  i glandJà  inter  Jingala  i fcliolit  qainqut}agis  ; 
fpieit  gloiofit  , peàattculatit.  Vahl,  Synib.  1. 
pj’.  105. 

Sc5  tiges  fc  riiviftnt  en  ramesux  .-.Iternes  , armés 
de  deux  épines  i la  bafe  des  pétioles,  garnis  de 
feuilles  deux  fois  ailées,  reino-olé-S  de  deux 
paires  de  pinnules  , fotirenant  ch.cune  environ 
cinq  paires  de  fnliobs  obloiirues  , d'un  vert- gai  , 
Iiiifantes  i leur  face  fiipérieure  . plus  étroites  f 
leur  côté  intéri*  ur  ; le  pétiole  mûri  d'iine  glande 
entre  chaque  paire  de  pinnuhs.  Les  d urs  fontdif- 
pofées  en  épis  axillaires,  géminés,  globuleux, 
pédoncules. 

Cette  plarite  croît  dans  les  Indes  orientales.  I7 

lof.  Acacie  d goufles  obcufcs.  Mimvft  oé- 

tojj. 

Mimofa  ( acacia  ob'ufa  ) , fpinn  fiipol.iritui , 
geminis;  foliit  iipinnaiit , parùalibus  {edecimhgis  , 
propriit  mulli/ugit  ; glandalà  î«  peiioli  iaf  0 inter 
bina  paria  partialium  terminaliotn  ,-  lepumint  lir.eari- 
areuato , oitafo.  V/ Md.  Spec.  Plant,  vol.  4.  p.  IC87. 
n".  îo. 

Acacia  ekaft.  Humb.  & DonpI. 

Scs  tameaui  font  bruns  , cylinilriques  ; fes 
fi  iilLs  deux  fois  ailles , compofëfs  de  doiixe  à 
dix-fept  pi  res  de  l inniilcs  , foutinar.t  trente 
pa'res  de  folirl.s  g'abics  , linéaires,  un  reii 
obtufes  j les  pétioles  héf.lîés  de  poi's  en  deflus  j 
le  pétiole  commun  long  de  trois  pouces  & plus  , 
1-S  parti.  Is  de  lix  d huit  lignes-,  une  g'ande  lituéc 
en  détrus  & d la  bafe  du  pétiole  commun,  jinfi 
qu'entre  les  deux  derrières  paires  de  pinnules. 
Les  gou/Tes  font  planes,  linéaires,  Ic.nguts  de 

uctte  pouces , un  peu  arquées  , obtufes  & arron- 

ics  à leur  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  l'.^mérique  méridio- 
nal.*, le  long  du  fl-uve  de  l Orenoque.f»  {Difiript. 
ex  Wilid.-) 

loS.  Acacie  de  Klein.  Mimofa  Kteinii. 

Mimofa  (acacia  tominiofa},7frn/a  pipuUtiht , 
geminit ,'  foliit  kpianalit , partialibus  decerr.jugit  , 
propriit  vinginti/agit , fubtltt  lomenlofit  ; glanaulâ 
ptiiolari,  li  inter  bina  paria  txtrema  partralrum;  f 
eii  g/abojit  ; ptdancaüs axitlaribut . aggregatit.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1087.  n".  91 . 

Ses  liges  fe  divifent  en  rameaux  cylinJiiquci . 
tnmtmtux  , armés,  à la  bafe  des  pétioLs,  de  deux 
-épines  fubulécs  i garnis  de  feuilles  deux  fou  ailées , 


A C A 

' a dix  paires  de  pinnules,  compnfces  Je  vingt  ou 
! vingt-cinq  paires  de  folioles  linéaires,  piUs,  c,b- 
tufes,  couvertes  en  deiTous  de  poils  blanthittes 
& nnmbteux  i le  p tiole  tomentiux , c.inaliculé  ; 
des  pfindes très- comprimées,  une  fitiiée  à la  bafe 
du  petiols commun  , deux  .autres  entre  les  derniè- 
res paires  de  pinmi'es.  Lesfl'uis  font  difpofées  en 
épis  gicbulciix,  de  la  grolTeur  d’un  po's,  p-Von- 
culés , reunis  deux  , trois  ou  quatre  Jars  l'ailfflle 
des  feuiiirs } les  pédoncules  tom  ntf ux , munis  de 
quatre  petites  brattées  fouvent  prefque  verticil- 
lées. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orieniales.  T> 
{Defeript.  ex  Willd.) 

B.  Aiguillo.u  (part ,-  (pit  fliftrmet  on  globuleux. 

loy.  Acacie  à fleurs  menues.  Mimofa  tenu!- 
fora. 

Mimofa  ( acacia  tenui.flora  ) , acaleata , foliit  bi- 
pinnaiit  . partialibut  quinquejugit  ; propriit  muiti.. 
jugit,  elliaiii  ; fiileii  fiUformibui , foliorum  longita- 
aine.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  10S8. 
n".  91. 

S:s  rameaux  font,  cylindriques , armés  d'.aiguil- 
lons  épars,  noirâtres,  recourbés  s les  feuilles  deux 
fois  ailées , comparées  de  quatre  i cinq  paires  de 
pinnules  , foiitenjnt  chacune  dix  J ving--une  pai- 
res de  folioles  linéaires,  obtufes,  ciliées  à leur 
contour  ; les  v-étioles  pubefteos  & munis  de  quel- 
ques aiguillons.  Les  fleuis  font  dif|  ofees  en  un 
epi  giée  , fil. forme,  delà  longueur  des  feuilles  j 
les  goufies  longues u’un  pouce  , minces,  inembra- 
neufes,  pr  fque  latic,.o!ées  , contenant  de  trois  à 
cinq  femences. 

Cette  plante  croît  dans  rAmétique  méridio- 
nale, aux  environs  de  Caracas,  f)  (Oefeript.  ex 
Wrlld.  ) 

lc8.  Acacie  d'Etienne.  Mimofa  fephaniana. 
Marsh. 

Mimofa  (acacia  ffephaniana  ) , a. uleata  , foliit 
bifinn.itti  , partialibut  quinquejagît  ; - ropriit  deeem~ 
jugit  ^fubtitt  pa'refcentibut  ; fpieit  fi'Jormibut  tf.tio 
lorgioribut.  Wihd.  bpec.  Plant,  vol.  4.  pag.  kS8. 

i,».  9j. 

Mimofa  ( ftephaniam  ) , acuieata  , foliit  bipin~ 
natit , pubefcentibui  ,-  fol-olit  ovaii-oflongit  , baf 
intqualtbus  ; fpieit  fm;licibut  , eloigatit  ,-  fami* 
nibas  vix  eoroilà  longioribut.  Marsh,  ab  Bibeift. 
Cafp.  lao. 

Serait  pe’fUa  , frinefa  , foliit  exiguit.  Buxb.  CcO- 
ter.  5-  pag.  56.  lib.  48.  Mala. 

Siliqua  nabathtna  , ex  Peifà  allata.  Breyn.  Cfti- 
tur.  pag.  JJ.  tab.  j6.  fig.  4.  Legumen  optimum. 

Ses  tameaux  font  (fiiés,  cylindriques , muni» 
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d'^iptiillons  épars  , compiimés , un  peu  crochus  > 
garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées,  enmpofées  de 
quatre  i cinti  paires  de  pinnulcs , foutenant  cha- 
cune dix  à douze  paires  de  folioles  oblongues, 
ovales,  partagées  inégalement  par  la  nervure  du 
milieu  , rétrécies  à leur  bafe  interne  , en  coin  ex- 
térieurement , pubefsences  en  dclTuus  ; les  pétio- 
les pubefiens , armés  d'un  ou  de  deux  aiguisons. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  tres-gréle, 
axillaire , folicaire,  pédoncule,  long  de  deux  pou- 
ces & plus. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptemtio- 
nales  de  la  Petfe. 

lop.  Acacie  caduque.  Mimofj  caiuca. 

Mimofa  ( acacia  caduca  ) , aeuUaia , foüit  tipin- 
ttatis , paniathus  quadrijupis  ; propriis  deccmjapu , 
eilongii,  oituJ!i,  fahtiii  hl’fuiii  ; fpieh  ovatis  , pe- 
dunculaiia.  Wtlli  Spec.  Plant,  vol.  pag.  roSp. 
u°.  9+. 

Acacia  cadaca.  Humb.  8c  Bcnpl. 

Quoique  dans  la  plus  grand  nombre  des  efpéces 
de  mimofa  les  ftirilies  forent  très-faciles  à fc  déta- 
cher , dans  celles-ci  elles  le  font  beaucoup  plus. 
Scs  tameaiit  font  bruns  , fttiés,  blanchâtres  dans 
leur  jeunelTe  ; les  feuilles  deux  fois  ailées , à qua- 
tre paires  de  pinnulcs  , compofees  de  dix  patres 
de  tolioles  ovaies-oblongues,  obnifes,  fans  ner- 
vures fenColes  , partagées  inégalement,  luifaïues 
8c  d'mr  vert-foncé  en  delTus,  couvertes  en  def- 
fous  de  poils  abondant  & blanchâtres;  les  pétioles 
pubeftens  ; les  aiguillons  crochus , épais  fur  les  ti- 
ges Sc  les  rameaux.  Les  fleurs  font  difpofecs  en 
épis  axillaires  , fo'itaitcs  ou  géminés , ovales , pé- 
doncules , longs  de  quatre  lignes.  ' 

Cette  plinte  croit  dans  l'.Améiique  méridio- 
nale. tj  ( Defeript.  ex  WilU.  ) 

zio.  .-VcAcre  à goulTes  épineufes.  Mimofa  acan- 
thoioha, 

Mimofa  ( acacia  acantho’oba)  , acuUata , f/lüa 
iipinnati/  , pareiaiiiaa  irijugis  ; propriis  deccmfugis , 
fahiùs  pubcfcentiôus  ; foicis  gloàofs  , fuhfri^ibas  , 
raccmofi  ; Icguminiias  margir.t  acuUaiis.  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  luSp.  n".  pf. 

Acacia  acamholoita.  Humb.  8c  BonpI. 

Ses  rameaux  font  cylindriques  ; Tes  feoiiles  deux 
fois  ailées , â trois  paires  de  pinnules  , compofees 
de  dix  OU  onie  paires  de  folioles  linéaires  , obtu- 
fes  , glabres  à leur  face  fupcrieurc  , couvent  s en 
dtiTous  de  poils  couchés  ; les  pétioles  pubefeetrs; 
les  aiguillons  épars , comprimes , crochus.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  épis  petits,  globul.-ux  , 
prefqiie  feflilts  , rapprochés  en  une  grappe  termi- 
nale i les  goidlcs  planes , oblongues , membraneu- 


fer,  glabres,  longues  d'un  pouce  & demi,  armées 
d'aiguillons  i leurs  bords. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méiidio-  . 
nale.  î)  ( Defeript.  ex  Willd  ) 

zr  r . Acacie  (Itiée.  Mimofa  firiata. 

Mimnfa  (acacia  flriata),  acaleaia  é'P'®' 

naiis , partialihus  novemjagts , propriie  Jcdeeimjagis; 
fpicis  giohofii  , pedunculalis  , pansculatis  , terminait- 
bus  ; tamis  flriatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag. 
1089.  n“.  96. 

Acacia  ftriata.  Humb.  & BonpI. 

Ses  tiges  fc  rlivifent  en  r.tmeaux  alternes  , can- 
nelés, fltiés , légèrement  pubefeens  , armés  d'ii- 
guiflnns  épars,  droits  , aigus , comprimés,  garnis 
de  feuilles  deux  fois  ailées,  â neuf  paires  de  pin- 
niilcs  , enmpofées  de  treize  à feize  paires  de  fo- 
lioles linéaires . obtufes,  glabres  en  deirus,piteiife$ 
en  deffous  , fans  nervures  fenfibles;  les  pétioles 
pubefeens  ; Its  fleuis  difpofées  en  épis  glubuleux  , 
péJonculés , de  U groffeur  d'un  grain  de  poivre , 
rapprochés  en  une  panitule  terminale.  Les  goulTsS 
font  linéaires , courbées  en  faucille , obtufes  à leur 
(ommet , rétrécies  i U ur  bafe , longues  d'un  pouce 
8t  demi , légèrement  pileufes. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. T)  {Defeript.  ex  U'illd.) 

zii.  Acacie  bleuâtre.  Mimofa  csjia.  Linn. 

Mimofa  (acacia  czfla),  aeuieata  ,fotiis  bipinna- 
tis , partialibut  fcptemjugis  , propriis  fcdecimjt  gis p 
gianJuld  peiiotari  ; fpicis  plahofis  , ptdaneulatis  , pa- 
nicsiatis  , icrminutibus.  Willd.  Sj>ec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  1090.  n’.  97.  s 

Mimofa  ( czfia  ),  acutcata  , foiiis  bipinnatis  ; pin- 
nis  ovaii  oblongis , oblique  acuminatis.  Linn.  Spec. 
Plant  vol.  Z.  pag.  1507. 

Mimofa  esfta.  Lam.  Diô.  I.  n*.  JO. 

Les  pétioles  communs  fe  terminent  par  nne  pe- 
tite pointe  épineufe  ; ils  fupportenr  , au  d (Tus  de 
leur  bafe  , une  glande  oblongue  , remplie  d'une 
liqueur  mielleufe.  ( f'oy.  Acacie  bleuâtre,  n®.  fo.) 

113.  Acacie  i feuilles  en  aile.  Mimcfa penaaia. 
■Linn. 

Mimofa  (acacia  pennata),  aeuiesta , foiiis  bi- 
pinnatis, partialibut  proprifque  mdi’jags;  g!en- 
dulâ  pet  olarip  petioiis  eommanirus  baf  ptdu.culf- 
que  aeuleatisp  fpicis  capitatis  , pe  tu  itulatis  p pati- 
culà  eetminaà,  divaricatâ.  Widden.  Spec.  Plant, 
vol.  4.  pag.  1090.  n”.  98. 

Mimofa  ( pennata  ) , ecuicata  , foiiis  bipinnatis  , 
numeroft^mis , üneari-aecofs;  paniculà  aculeatâ  , 
capitulis  globojis.  Lion.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
1507. 

L i 
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Mimofa  pcnnata,  Lam.  Didl.  I.  n*. 

Ses  pinnules,  tant  par  leur  finrfle  que  par  leur 
lomie.onc  quelque  relTcmblaiice  avec  les  barbes 
o'une  plu  ne.  ( Acacie  à feuilles  en  aile, 
n°.  pi.) 

a 1 4.  Acacie  i feuilles  mignones.  Mimofa  tenui- 
foiia.  tinn. 

Mimoft  (acacia  tcnuifolia  ),  acuUata , foins  ii- 
piftnatis  f pariia/iéus  vigintijugis  , pirtnis  multijugis, 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1091.  n°.  loo. 

Mimofa  ttnuifalia.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  77. — 
Lam.  Dicl.  i.  n".  pj. 

Cette  plante,  confonJue  d'abord  avec  le  m/- 
mofaptnnacj  , en  ell  tiès-diftinâe.  ( P'oyrj  Aca- 
tiE  à feuilles  menues , 11“.  pp.  ) 

iip.  .Acacie  à deux  nervures.  Mimofa  inrSa. 
Linn. 

Mimofa  (acacia  imfia),  aciUtjta  , foliis  iipin- 
•oiis  , partiaiiius  fxjagis  ; propriis  fuHiodtcimju- 
g!S  I incarvis  j petiolis  acaUatis  y acattis  fiipu/j  bre~ 
vtoriius;  fpicis  gloiojîs  , piduaculatis.  WUld»Sp«.C. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1091.  n".  99. 

Mimofa  ( imfia  ),  acu!taia,fo/iis  iipinnatis  , pin- 
nis  tncurvis  , eau/s  angataio,  Jiiput  s aiuUo  lo.ngio- 
riius.  Linn.  Spcc.  Plant,  vol.  2.  pjg.  ipoa. 

Mimofa  itiifa.  Lam.  Diâ.  I . n®.  47. 

Cette  efpèce  eft  rematt^uable  par  deux  n-rvures 
longftudirales  qui  partent  de  ta  bafc  de  chaque 
foItü!e.(  Acacie  binerveufc,  n”.  47.) 

216.  Acacie  i feuiUes  de  caroubier*  Mimofa 
ffraïoniti.  Linn^ 

ALW/l  (acacia  ccratonii  y,  aouhaia , foitit  ti- 
pinnaiis  f paftsaiièus  ^ainq-aejagis  ; propris  snjugls , 
aiovaiis  , trintrviis  ÿ fpicis  g.'oUJïs  , ptdoncutatis , 

fanicutatis,ltrminaliius.\\'iM.Saec.P\iai.So\.a. 
pag.  109t.  n*.  lOi. 

Mimofa  (ceratonia  ) . acuteata , fuitis  Itipinnatis , 

tain  jjcjagis  i pariialibus  trijagis , pianis  triaerviis. 
jnii.  Sprc.  Plant,  vol.  a.  pag.  ipoS. 

Mimofa  ciraionia,  Lam.  Diâ.  ; . n".  p7. 


I yfic/r  glohcjis  , pcdunculatis  , ‘ par.icalatis, 
Will.l.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1091.  n°.  loa. 

Mimofa  ( tamarindifolia)  , acu/caia  ,fotiis  iipin- 
naiis  ^ tiuinqucjagis  ; paniahôus  dcctmjugis  , pcticiis 
communiius  intrmiius,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
p.ig.  I JC9.  — Jacq.  Hott.  Schoeiib.  vol.  }.  p.  77. 
tab.  596. 

Mimofa  tamarindifolia.  Lam.  D:â.  I . n“.  p8. 


Le  pétiole  commun  cft  fouvcnt  dépourvu  d'ai- 
guillons ou  n'en  a que  deux  ou  trois  dillans  , fort 
puits.  (Koyff  Acacie  à feuilles  de  tamarin, 
n”.  p8  ) 

* ^fpscts  moins  connues  ^ ou  dont  la  f unification 
n'a  pas  été  obfcnéc. 

aiS.  Acacie  d feuilles  de  lemirque.  Mimofa 
UMififciia.  Hort.  Parif. 


Mimofa  fpinofa  , foliis  lipinnatis , partialiias 
faifcx/ugis , propriis  fuidtcemjugis  ; faiiotis  ftécoria- 
eeis  , lucidis  , ovatis  , mucronaiis.  ( N. } 

Mimofa  ( lemifcifolia}  , foliis  iipinnatis;  fliolis 
mojiifuiis  , fuicoriaccis  , oiiufis  , ovatis,  lucidis, 
Perl.  Synopf.  Plant,  vol.  a.  pag.  i6j.  n®.  64. 


Mimofa  Icntifcifotia.  Desf.  Catal.  Mort.  Pavif. 
p.  181. 

AfbrilTeaudom Usr.imeaux  font  courts,  diffus, 
prefqii'cn  builTon  , difformes , glabres  , noueux  , 
un  peu  Cendrés  , munis  de  petites  épines  oppofées, 
fubulées,  garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées, 
compoi'ées  d'environ  fix  paires  de  pinnules,  foute- 
nai  t chacune  au  moins  dix  paiies  de  folioles  op- 
pofecs , prefi’,u-?  fefllles  , ovales  . luifantes  . un 
peu  coriaces,  glabiesi  leurs  deux  faces,  obtufes 
à leurs  deux  extrémités , mucronées  à leur  fom- 
met , longues  de  quatre  à fix  lignes , fur  deux  ou 
troi»  de  latgenr  i le  pétiole  comm.un  gLibre  , ca- 
nalicidé  en  deflus.  La  fructification  n a pas  encore 
été  obictvée. 


Cette  plante  croît  au  Mexique  : nn  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T>  ( K.  v.  ) 


119.  .Acacie  à épines  de  rofier.  Mimofa  rkoda- 
caniha.  ileic.  Parif. 


Outre  les  aiguillons  nombreux,  fitués  fur  les  r.i- 
uneaux  8;  les  pétioles  communs  & partiels,  ou  en 
remarque  aufiî  quelques-uns  fur  les  pedn:  culcs. 
( yoyci  Acacif  à feuilles  de  caroubier.  i>®.  <7,  ) 

117.  Acacie  à feuilles  de  tamarin.  Mimofa  ta- 
marindifolia. Linn. 

Mimofa  ( acacia  ramarindifniia) , acuteata , foliés 
Lipinnatis , pariialibus  quinquejugis  , propriis  quinae- 
cimjugisi  glaniulà  pcttalan p jtij  ulis  brâileijqut  cor- 


I Mimofa  aculeata  , foliis  bipinstatis  , paniatibus 
Ifbfxjugis;  propriis  vigiitti-fcxfgis  , linearibus  , 
oitufis  { ptitoUs  fpinofis  glanauiojifque  ; aculcis  ' 
duOiUts  m*{jon»usopfofius , minoruuj Jparfis,  ( S.) 

Mimofa  ( rhodacantha  ) aculrata  p 

foliis  bipinnatis  p pinnutis  hneartbus  , confertts 
obtufis  , ciiiütis  ; aculcis  duobus  majoribus  oppofitis  , 
rcüts,  minoribus [parfis.  Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  X. 
pag.  166.  n*.  lia. 

Mimofa  rhodacantha.  Desf.  Hoit.  Parif.  iSt.. 
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Ses  rimeaux  Tont  gUbtcs  , cylindriques,  garnis 
d'aipiiiHons  de  deux  efpèces , les  uns  plus  grands , 
dpais,  courts,  oppofés,  droits,  aigus;  d'autres 
épars  tant  fur  les  jeunes  rameaux  que  fut  les  pé- 
tioles, beaucoup  plus  petits,  crochus,  tous  ic- 

?rtéranc  en  viellillant  une  couleur  de  rofe.  Les 
euiiles  font  airerties , deux  fois  ailées,  comoo- 
Ices  d'environ  fix  paires  de  pinnules  opp  <f<cs, 
dilianres,  ftjutenatit  au  moins  vingt-lit  paires  d- 
folioles  pt rites,  linéaires  , rtès-rappiothées,  ob- 
tiifes,  ptcfquc  glabres  j le  pétiole  commun  armé 
d'a^çuillors  epats,  peurs,  & de  quelques  glandes 
à fa  partie  inferieure. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  tre  connott  point  Ton  lieu  natal,  b 
( K.  V.  ) 

110.  AcACie  farmenteufe.  Mimofi  farmtntofi, 
Hort.  Pitif. 

Mimofa  acuicata  t foliîa  bîpinnatîs  j partiaiitus 
quinqatjugh  ; proprùs  quiniiteim  ed  viginiij^git , //- 
man-ohtongit  , abtujîi , glahris  ; ramh  farmtntcfia  , 
acultii  fptiifis.  ( N.  ) 

Mimofa  ( farmentofa  ) , acultaia , fa/lia  bipinna- 
tfs  ,'  frtiii  (onftrtis  , ovatii  , glaiftimis  ; ramis 
farmtntajîj  , acultis  fpa'jïs.  Perf.  Synopf.  Plant, 
vol.  1.  pag.  166.  n°.  11;. 

Mimofa  farmtntofi.  Desf.  Hort.  Paiif.  i8i. 

SiS  tiges  fe  divifert  en  longs  rameaitx  effilés  , 
grimpar.s,  glabres,  Hriés,  légerctitent  anguleux  , 
armés  d'aiguilions  épars  , crochus , fort  courts  ; 
garnis  de  feuiilcs  deux  fois  ailées,  à cirq  paires 
rie  pinnules  étalées  , oppofees  , compofees  de 
quinie  à vingt  paires  de  folioles  linéaites-oblon- 
tues,  obtiifes  à leurs  deux  extrémités,  glabres  , 
fans  nervures  fîiilîbLs,  d'im  vert-gai,  inégalés 
à leur  bafe  , longues  de  trois  J quatre  lignes  , à 
peine  larges  d'une  ligne  ; le  pétiole  commun 
prtrfque  fiiifcriiie , très-glabre  , muni  de  quelques 
aiguiilrns  rares,  8c  ci'iine  petite  glande  au  dclfus 
de  fa  bafe  8c  entre  les  pinnules  inférieures. 

Cette  plante  efl  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  ne  cotiuoit  point  fon  lieu  natal,  h 
(K.V.; 

lit.  Acacie  à trois  nervures.  Mimofa  trintrvii. 
♦ Hoir.  Parif. 

Mimofa  acuhaia  , faliit  iipinnatii  i fo/iolij  dif 
taa'ii.t  , fiatr.'iis  , vinufli , mucronutatu.  Perl. 
Synopf.  Plant,  vol,  i.  pag.  166.  ii®.  1 14. 

Mimofa  irineivii.  De-.f.  Hort.  Psrif.  i8r. 

Cette  efpèce  fc  diflingue  par  fes  foliotes  un 
peu  p'us  grandes  que  celles  de  l'efpèce  précé- 
dente , marquées  de  trois  nervures  longitudinales 
qui  partent  ne  U bafe.  Ses  lameaux  font  aimes 
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d'aiguillons  épars,  crochus.  Les  feuilles  font  deux 
fois  ailées  , d folioles  nombreufes  , linéaires  , 
glabres  à leurs  deux  faces  , un  peu  mucronees  à 
leur  fominet. 

Cette  plante  , dont  on  ignore  le  lieu  natal , eft 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  f> 

111.  Acacie  de  Maroc.  Mimofa  miu-oitana. 
Mort.  Parif. 

Mimofa  fpinofa  , foltii  bipinnatis  , partia/ibus 
quadrijugis  , propriit  fubvigitttijugii  ; foliotis  mini- 
mis  , fabimbrieatii  ; fpinis  axtUaribus  , fubulaiis  , 
reHii.  (N.) 

Mimofa  m.turoctarta.V)e%î,  Hort.  Parif.  iSi. 

.Ses  rameaux  font  glabres , lltiés , d'un  brun- 
clair,  armés  d'épines  axillaires,  grêles,  fubulées  , 
ttès-droices , longues  d peine  de  trois  lignes  ; 
garnis  de  feuilles  deux  fois  allies,  longues  d'un 
pouce  , compofées  de  quatre  paires  de  pinnules, 
ibutenint  chacune  environ  vingt  paires  de  folioles 
fort  petites,  trés-rapptochées  , obtufes  , prefque 
glabres;  les  pétioles  légèrement pubefeens,  point 
épineux. 

Cette  plante  croit  dans  le  royaume  de  Maroc  : 
on  U cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T> 

(K.V.; 

ai;.  Acacie  de  Guayaquil.  Mimofa  guayaqui- 
tenfs.  Hort.  Parif. 

Mimofa  fpinofa  , foliii  bipinnatit  , panialihui 
bi/ugis  , prop’iii  tri  feu  quinqtiijitgii  ; foliolU  ovatii , 
obtufs  , infetioribus  minorthut  ; fpinis  oppoJUii. 
(N). 

Mimofa  guayaquiUnpi.  Desf.  Hott.  Parif.  i8i. 

Cette  plante  a dans  fes  feuilles  l'afpeél  du  mi- 
mofa fatida.  Ses  rameaux  font  tiès-iltoits  , cylin- 
driques , piquetés  de  points  bbnchâtres , nom- 
breux , armes  de  deux  épines  courtes , oppoféês  , 
fiipulaires;  girnis  de  feuilles  deux  fois  ailées,  x 
deux  patres  de  pinn  îles  , compolées  ne  trois  on 
cinq  paires  de  folioles  inégales  , alfec  grandes  , 
ovales  , glabres  i leurs  deux  faces , d'un  vert 
glauque,  entièies;  les  fiipérietite»  longues  de  huit 
lignes  , larges  de  quatre;  les  inférieures  beaucoup 
plus  petites;  les  ^lioles  très-glabres,  irtkulés. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  , dans  les  environ» 
de  Guayaquil  : on  la  euhive  au  Jardin  des  Plante» 
de  Parts,  b ( v-  ) 

* Efp'ccea  maint  connue*. 

♦ Mimofa  ( pÜoiîufcula  )tfMiis  JimpHeiter pinna- 
lis  ; foliis  bijugii , utrinque  çitis  adfperfs  obovatis  , 
amplijimii  , coriaceie  ; capitulis  pceunculatis . Rich. 
in  .Ait  Soc.  Nat.  Parif.  pag.  1 1 j.. — Perf.  Synopf. 
Plant,  vol.  a.  pag.  ibl.  u°.  16.  ( £ Cayennà.  ) 
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* Mimofa  ( rubl5Ïnof2  ) , /o//Vj  Jîmpiieiter  f!n- 
rtûtis  ; foliis  Juhquinqutjug’s  , 0è/ongc~ov*jtii  ^ f «• 
iefientiiut , acumi»mi>  , peùolo  nuào  ; ramit  rai  gi- 
mefi$  i fmOis  pr.tiintniiiiu , fcairia  ; Jlariius  fui- 
fpicutis.  Kkh.  in  Adl.  Soc.  Nit.  Paril.  pag.  iij. 
— Perf,  Sjnopf.  vol.  i.  pag.  161.  0°.  18.  ( È 
Caytnnà.  ) 

* j^Iimcfa  ( cotîicea  ) , fvliis  btjagh , ovaiis  , 
eoriatch  ; fiuri^as  utnii.Uiii  , pciianculatis.  Ptrf. 
Synopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  161.  1»®.  31.  ( £ 
Cayen::a,  ) 

* MSmofj  ( guadcluperfi' tîjugit  ; fa- 

ovjhius  , ob'i^uij  , fabcorijctis  ; capitalis 
coryrr.bojia.  Pctf.  Synopf.  a.  pag.  a6a.  n°.  31.  ( £ 
à.  ) 

* Miirofj  ( furcata  ) , aeulcat  t , folüs  eoajugi- 
th  , diverganûius  ; fimmlii  tintaribut.  Peif.  Sy- 
m pf.  Î.  pag.  165.:.“.  43.  — Dtsf.  Hort.  Parif.  80. 
( Ex  AfrUâ.  ) 

* Mimefa  ( coroniKïfolia  ) , acuUaia  , fcliis 
cenj.  gjiis,  piaaaiis  ; foi.atii  di^  imiius , ghucit . 
/»*<.; cau't  d(a/(i>ri>.  Petf.  Svnopf.  i.  p.  163. 
II®.  4+ — Des».  Hou,  Pa.ir.  So.  ■ 

^ MImoja  ( ürigofa  ) . foliii  tonjugatis  , biju- 
gtJ  , oblitpds , phùs  piicjîji  po’iiia  capitatu  ; It- 
gaminibua  (omprtjjia , Jl-ig. Jîi.  Ptrf.  Synopf.  Haut, 
vol.  2.  pag.  aÔ5.  n*’.  48.  ( £ Ptiuvia.  ) 

* Mimi  fa  ( aggregata  ),  foliia  bipinnaiia  ; fo- 
liolia  difiamitua , infitni  pttiahpat  pitvfia  j ptdan- 
tulia  p/uriiui  in  axillia  aggrrgaiia.  Ptrf.  Synopl.  1. 
pag.  263.  n®.  63.  ( Ex  India.  ) 

* Mimofa  ( nutans  ) ,fpinofa  , foUia  bipinnaiia, 
fpir.afia  ,•  foriiua  fpiaaiia  , dtcandris , infariaribua 
aajlraiia  , ptlalofia.  Petf  Synopf  2.  pag.  166. 
n®.  1 1 3 . { £ Stnegal  ) 

* Mimop  ( aculeaticarpa  ) , pilofa  , acuUia  gt- 
minia  foliiariifjue  , aduncia  f foliia  bipinnaiia  ; U~ 
guminibna  fatcaiia  , faarfe  ainUaiis,  Orreg,  Decad, 
pag.  134.  ( £ novà  Hifpaniâ.  ) 

* Mimofa  ( femifpino^a  ) , acuUaia  , foliia  bi- 
pinnatia  ; aniculia  ciulinia  , fupirnè  aeuleatia.  Perf 
Synopf  a.  pag.  167.  n®.  12a.  ( Ex  Amtricd.  ) 

ACÆNA  on  ACEN.\.  Ce  genre  , établi  par 
Linné,  adir.il  par  les  auteurs  de  la  flore  du  Pitou 
avec  nuelqties  corredlions  , eft  evideminent  le 
même  tjue  Vamiprum  de  Forltir  Sc  de  Linna  fi  s. 
Tous  deux  oiTrrnt  des  fleurs  comp'ëtcs  . à moins 
que  l'on  ne  confidére  la  partie  que  l'on  a nommée 
pitalea  comme  quatre  divifions  inteines  & alternes 
du  calice  i mais  msitie  , dans  ce  cas , il  n'y  autoit 
encore  d'autres  différencts  entre  ces  deux  genres 
«jue  celles  occafionnées  par  Tige , qui  fait  jiaroitre 
1 ovaire  prefque  fuyéiieuc  dans  les  jeunes  fleurs  , 
& inféiieur  a la  maturité  des  fruits  lotfquc  le 
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tube  du  calice  agrandi  les.  recousTê  en  totalité  j 
niais  dans  les  deux  cas , l'ovaire  ell  réellement  ad- 
^ calice;  ce  qui  lait  évanouir  la  dif- 
ttâbhft  çnifô  les  acAn.*  & Us  anttjfrum» 
Quant  aux  étamines , elles  varient  de  deux  à qua- 
lie,  8c  quelquefois  cinq.  Nous  conferverons  le 
nom  A'aneijire,  déjà  employé  dans  cet  ouvrage. 
■M.  V'ahl  a ciu  devoir  ra(>pelet  le  premier,  comme 
plus  anciennement  connu,  (f'eytj  Ancistre.) 

ACAJOU  a pommes.  Ca^aoiam  pomiftrum.  111. 
cab.  312. 

Aoojuba  oceiaentalia.  Catrin.  vol.  1.  pag.  roi, 
tab.  40.  fig.  2. 

Acajaiba.  Marcgr.  Braf  pag.  93. 

Acajou.  Pif  Btafil.  38.  — Tournef.  tab.  433. 

Ar.acardium.  Blatjw.  tab.  369.  — Jacq.  Amer. 
124.  tab.  181.  fig.  33. 

ACALYPII.A.  (J'by/J  RtCtNEllE.) 

AC  AMETL.  Nom  mexicain  d'une  des  cfpèces 
ou  variétés  du  mctl , qui  fe  rapporte  au  genre 
agave , (a  qui  foutnit  une  liqueur  vineufe  trè*- 
utiie  au  M-.xique.  ( Jujf.  ) 

.AC.'\PATfl.  Nom  mexicain  de  l'iva  fruttfena 
Linn.  ■ connu  aufiî  fous  ce.ui  de  ^uin^uitia  au 
Mexique. 


AC.^NTHUS.  Calice  à deux  lèvres  , à quatre 
divifions  ; les  deux  divifions  latérales  intérieures , 
plus  courtes  ; les  deux  extéiieures  plus  longues  , 
trois  bradées  oblongues , aigues  ; celle  du  m lieu 
armée  de  dents  epineufes  ; une  corolle  labiee  ; le 
tube  court . garni  de  poils  t point  de  lèvre  fupé- 
rieure  ( une  lèvre  inferieure  très-grande  , à trois 
lobes;  quatre  étamines  didynames  ; les  anthères 
droites,  conniveiites . oblongues,  velues  antérieu- 
rement ; un  ftigmate  bifide  ; une  capfule  ovale  , i , 
deux  loges,  chacune  contenant  une  ou  deux  fe- 
mences. 

Espèces. 

I.  Acanthe  brancurfine.  Acanihaa  moltia. 
Linn. 

Acanihaa  foliia  fnuatia , inermibua.  Linn.  Snec. 
Piaiit.  vol.  2.  pag.  891.—  I.am.  Illuftr.  tab.  330. 

— Ludwig.  Eét.  126.  — Sabbat.  Hoir.  Rom.  vol. 


ACANTHE.  Acanthna.  Ce  genre  , de  la  famille 
du  même  nom  , tenfermnit  pliificiirs  efpèces  qui 
n'oflfroitnt  qu'imparfaitemem  le  caraêlère  eflen- 
tiel  .ilfigné  à ce  genre  par  Linné.  M.  de  JufGcu  en 
a fait  trois  genres  particuliers,  dont  nous  allons 
expofer  les  caraâètts  Ardillribuer  les  efpèces  con- 
venablement à ce  nouvel  ordre. 
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5.  tib.  t).  — Regn.  Bot.  le.  — Certn.  de  Fruû. 
8c  Sem.  vol.  1.  pjg.  ijj.  tab.  J4.  rig.  1.  — Poir. 
VViyag.  in  Bjtb.  vol.  1.  pjg.  196.  — Üesf.  Floj-. 
allant,  vol.  l.  pag.  62. 

Acanthus  faiivits  fiU  moUis  Vi’glii.  C.  Baun. 
Pin.  585. 

Ciirjuus  dcanth.)!  ftu  branca  urfi.  }.  Biuh.  MiB.  5. 
pag.  7f . le.  — bla<  kv.  tab.  89. 

Acdrtthas  fdtiyus.  Toutntf.  Irft.  R.  Hetb.  171^. 

— Dodon.  Pempt.  719.  le.  — l.obel.  le.  pa?.  1. 

— Ta'  eni.  le.  7.8t.  — üalîch.  Hlll.  1.  pa?.  i-m- 
le.  — Paikir.s  , Theat.  pag.  99a.  le.  — Cetat  J , 
fiift.  1 147.  le. 

^cdntbus.  Camer.  F.pitom.  4ya.  le.  — Matth 
Cornai,  pag.  499.  le. 

Atdnihuj  ievis,  Hotc.  EyH.  .'EOiv.  11.  pag.  a. 

fi«  i- 

Aednifitts  mollit,  Rivin.  i.  tab.  87. 

Aeonthus  vert.  Fufch,  Hift.  pag.  fl.  le. 

g.  Acdmhat  ( ntgra  ),fuliit  Jîitodiis  , inirmibut , 
fldbrit , lucide  virent.  Miller,  Dift.  II*.  1. 

Cette  belle  plante  eft  eélèbte  Jars  rhirtoire  des 
beauK-aits.  Viiruve  raconte  que  la  nmiriice  d’une 
jeune  fille  motte  i Cotinthe,  ay  int  porté  le  s joyaux 
de  cette  enfant  près  de  fa  tombe,  pofa  le  panier  fur 
un  pied  d'acanthe  qui  n’etoit  pas  fotti  de  tetre  i de 
forte  que  fes  belles  ftudlis  le  dévil"ppant  autour 
du  paniir,  8c  étart  ton  ets  de  le  courber  fous  la 
faillie  de  la  tuile  qui  le  couvroit,  effrirrnt  au 
fculpteiirCalliuiach  s le  modèle  du  chapiteau  dont 
il  lit  le  C 'uronnruirrt  des  colonnes  élégantes  de 
l'ordre  nommé  Corinthien.  Les  feui.les  d'acanihe 
feivcnt  de  mo  ’èle  à,  livers  autres  otnem-ns.  \'ir- 
pile  eu  fait , d'iis  ïk^.tide,  la  broderie  de  la  robe 
d'Hé  éne.  ( Tuyij  Acanthe  branciirlitis  , 
11".  1.) 

a .Ac/NTHF.  épi-itiife.  Acanih:./  fiinefut.  I inn. 

Aianthut  frliit  picndiit  , fpino-!>.  I inn.  SpCC. 
Plant,  vol.  a.  pag.  891.  — .sabbit.  Hctt.  Uoni. 
vol.  ?.  tab.  14.  — Mi  lit,  l):£t.  I.*.  4. 

On  la  diflingne  Je  li  précédente  par  les  pointes 
épi.  eiifis  qui  termimni  Ls  .ing'us  faillans  dt  fes 
fiuillci.  ( P'oy<î  .Acanthe  épineufe,  ii".  a.) 

}.  -Ac.aNTHE  à feuil’es  de  charden.  Acdnthu 
CdrJui/cliuJ.  Linii.  8u|  pl. 

Acdntkut  foliis  den-ato  pnudth  , ffinofs  i fpicâ 
forum  rddicAi.  Liiin.  f.  Suppl,  pag.  a<;4. 

La  ferme  dts  feuilles  , les  tiges  courtes  . pref- 
que  nuües  , les  calices  non  epineux  , cariilérifert 
cette  efpéce.  (f'oyef  .\CANTiii  à feoillei  Je  char- 
don, «".y.) 


A C A 87 

; 4.  .Aca N I HF.  ttès-épineufe.  afcjAiéua 

I mus.  Hori.  Parif. 

Acanthus  foliis  laeinîoto~pinnatifdîs  , bulldtit  , 
fpinofjimis.  Peil^Synopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  179. 

A.dmhus  fpinofifimuj.  Desf.  Catal.  Hcri.  Paril. 
pag.  fi. 

Cette  efpèce  eft  ttès-tipprocbée  de  \'dcanihut 
fpinofut.  Outre  fis  épuirs  l ien  (.lus  nomlnuf :s  . 
d’un  blanc-|iiinâtre , elle  a en  outre  fts  feuilles 
plus  profondément  laci.niées  , prefqu'ailees , erfu- 
fi-<  s 8c  nnllces  en  forme  de  buibs.  Les  tiges  font 
g'abres,  cylindriques,  heibacfes,  d'un  brun-rou- 
geâtte  } fes  feuilles  très-amples  ( les  pinnules  dif- 
tantf  s , à peine  décurrertes , lancéolées , laciirées 
irrégulièrement; chaque  angle  8c chaque  dent  ter- 
minée pat  une  epine  roide , alongèe. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  droit,  ter- 
minal, alongé , ferre  i th'que  fleur  fctiile,  affij; 

tarde  , d’un  blanc-jaunâtre  , accompignée  d'uno 

rattée  ovale , un  peu  concave  , à trois  nervures , 
armer  de  fortes  épines  à fis  bords;  deux  au  rts 
braûéis  étroites,  latérales,  fcbiilées,  velues;  le 
calice  divifé  en  deux  lèvns  glabres,  entières, 
inégales;  la  coro'le  à une  reiila  lèvre,  divifé*  à 
fon  foirmet  en  trois Itb.  scouits,  air<  ndi«, égaux; 
les  anthères  droites,  purputinss , ainfi  que  lejlyle, 
ttès-veliies  améiieiiteminc. 

Cette  plante  eft  cultivée  an  Jardm  des  Pbntrs 
de  Paiis.  Son  lieu  natal  n elt  pas  etmeu.  as 
(Kv.) 

J.  Acanthe  en  atbie.  Aeanhui  jrloreot, 

Acarthus  f'iitr  Itnudto-dtntatis  ^fpieoft , gUbrisf 
cdule  fruti.OjO.  \ ahi,  S)mb.  I,  pag.  47. 

Acjnthui  Cdule  arborroj  fclüt  jhuJif  dentdeis  , 
fpintjis.  Foükh.  flot,  at’/i  t -aiab.  pag.  1 1 j. 

C’tft  un  très-bîl  itl rilT.. au  , prefqu'on  arbre, 
qui  l’e'èie  à la  hauteur  de  fix  j huit  pieds,  fur 
une  lige  droite,  cvündiique.  I es  feuilles  fort  op- 
pofées  , liné.’iies-lintéoîéfs,  finuérs  , ondulées, 
gl.bres  ,i  Itiiis  deux  faces,  un  ptu  pubefeentes  «11 
iieiioiis  fur  leurs  ni  tv ares  ; longues  de  fept  à huit 
poucts  . gatrics  i leur  contour  de  dents  nès-épi- 
iietiûs.  Les  lleinsfoni  rougis , oppofees , ftftiies, 
d'rpolces  en  épis  à l'exttémité  des  tiges,  munies 
d;  bra'féis  l.iuéoIéiS  , gunits  â I uis  bords  .te 
cils  épineux,  filifonres,  longs  d'un  demi  prucc; 
la  corolle  ur.e  fuis  plus  longue  que  le  calice  ; fa 
lèvre  divifée  en  cinq  luîtes  inégaux  ; la  capfute 
ova'e , rcuminée  , de  la  grufléut  a'une  noifcite  , 
coi'.ienam  deux  fe.nences. 

Cette  plante  4 rît  dans  1' .Arabie  Heureufe  , ofl 
elle  a été  découverte  par  Forskhal. 

6.  .Acanti.f.  i feuiiks  lancéolées.  Atttuhai 
Diofeoridis.  Linn. 
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AcMthus  foliit  lanceohtis,  inugmimis  , margine 
fpinofu.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  8.;i.  — 
Gronov.  Orwnt.  iji.  — Mill.  Dift.  n°.  j.  (P' 

A(  ANIHE,  n®.  J.)  ^ 

* Dinv  ARIA. 

Calice  à qu.nri  divijîotu  , environné  de  trois  trac- 
lies  prtfqst  imbriquées  & arrondies , ainji  que  les  dixi- 
fions  ealicinalei  ; corolle  labiée  ; tube  court , rrjftrré , 
fermé  par  des  écailles  / quelques  dents  à la  place  de  la 
lèvre  ftpé'ieure ; livre  inférieure  tris  ample,  à trots 
lobes  peu  fenfibles  ,•  un  fiigmate  fimple. 

7.  Acanthe  à feuilles  de  houx.  Acamhus  ilici- 
folius,  Linn. 

i<cj«Aaj  (dilivaria  ilicifolia.  }.),follis  répandit, 
dentato  - fpinofis  ; coule  fruricofo  , jculeato,  Linn. 
Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  83a.  — Miller,  Diû. 

D°.  /. 

Aeariihus  malabarieus , agtifolii folio,  Petiv.  Sicc. 
10,  & Gazoph.  tab.  94.  fig.  if. 

Carduus  aquaticus  feu  Indorum  d/Vjvaria.Contmel. 
Luz.  6.  n°.  lÉ. 

Cette  pLinte  offre  dans  fes  fleurs  des  caraûères 
qui  la  diflinguent  des  acanthes.  ( P'oyrt  Acan- 
the, n®.  4.  ) 

8.  Acanthe  fans  braâée.  Acamhus  ebraHeatus. 
Valil. 

Acamhus  ( dilivaria  ebrafleata.  J.),  foliis  lan- 
eeolato-ellipilcis  , deniatis  ; fpUi  terminali  ; caule 
fruiicofo,  inermii  calieibus letraphyllis.  Vahl  , Symb. 
l,  pag.  75.  tab.  40. 

Acamhus  iticifolius.  Louteir.  Flot,  cochin.  pag. 
4j8. 

Aquifolium  indicum.  Rumph.  Amb.  V.  6.  p.  16). 
tab.  71.  hg.  I. 

Cette  efpèce  diffère  de  V acamhus  ilicifolius  par 
fes  tiges  fans  épines , par  Tes  feuilles  plus  alor.gées , 
rétrécies  à leur  fommet  i par  les  fleuti  beaucoup 
plus  petites. 

S:s  tiges  font  ligneufes,  glabres, cylindriques, 
articulées , rameufes  à leur  bafe,  h.rutes  de  quatre 
à cinq  pieds,  dépourvues  d'aiguillons , garnies  de 
feuilles  oppofées , f peine  pétiolées  , lancéolées, 
elliptiques  , glabres  , prefque  luifantes  , légère- 
ment nouées  S;  dentées  i leur  contour  i les  den- 
telures courtes,  droites, épineufes dans  les  vieilles 
feuilles.  Les  fl.’urs  font  difpofées , à 1 extrémité 
des  tiges  & des  rameaux  , en  un  épi  alongé , très- 
Cmple.  Le  c.i’.ice  tll  divife  en  qiytre  folioles , les 
deux  extéiieures  arrondies  , plus  grandes,  con- 
caves i la  corolle  bl.inche  j la  lèvre  oblongue , 
pileufe  dans  fon  mi. ieu , très-entière  i les  étami- 
nes purputines , lanugineufes.  Les  capfules  font 


oblongues, luifantes,  terminées  par  deux  pointes, 
à deux  loges,  longues  d'un  pouce  , contenant 
dans  chaque  loge  deux  femences  dures , oITeufes. 
Les  braélées  font  ptefque  nulles  , très-caduques  t 
elles  conCftent  en  une  petite  foliole  courte , non 
épineufe. 

Cette  plante  croit  à la  Cochinchine  & dans  les 
Indes  orientales.  T>  ( F^-/.  in  herb.  Detfoni.  ) 

9.  Acanthe  à langues  feuilles.  Acamhus  lon- 

grfolius, 

Acanthus  ( dilivaria  longifolia  ) , foliis  peiiola- 
tis  , lanceolatO'  oblongis  , imegerrimis  , fubfpinofit  ; 
fpici  taxa  terminal:.  ( N.  ) 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  très-üfTes  , dé- 
pourvues d'épines , cylindriques  â leur  partie  in- 
férieure , un  peu  comprimées  vers  leur  fommet , 
tout-à-fait  plates  & meme  prefque  membraneufes 
à la  partie  fupéricure  qui  ùippotte  les  fleurs.  Les 
feuilles  font  oppofées,  pétiolées,  coriaces,  très- 
emièrts  , oblongues , l.incéoUes  , fans  épines 
dans  leur  jeuneffe  , la  plupart  acquérant  en  vieii- 
lilfant  quelques  angles  peu  fenfibles  vers  lent  fo.m- 
met , terminés  chacun  par  une  p tite  épine 
courte,  ainfi  que  le  fommet.  Ces  feuilles  ont  leurs 
deux  faces  parfaitement  glabres  , l'inféiieure  lui- 
fame  ; veinées , réticulées  , longues  de  fix  à huit 
pouces,  fur  deux  pouces  8c  plus  de  large  s la  côte 
du  milieu  très-faillante  en  delfous,  canaliculée 
en  deffus  ; les  nervures  larérales  confluentes  vêts 
le  bord  des  feuilles  { les  pétioles  (triés , longs  de 
fix  lignes. 

Les  fleurs  font  fefliles,  difpofées  en  un  épi  ter- 
minal un  peu  lâche.  Leur  calice  el)  très-glabre  , 
compofé  de  folioles  prefque  fearieufis,  concaves, 
obiufes,  imbriquées,  fans  épines.  La  corolle  m'a 
paru  purpurine,  à une  feule  lèvre  prefqu'entière  , 
rabattue  fur  les  côtés  j les  filamens  des  étamines 
fubulés  i les  anthères  droites , oblongues  , pur- 
purines, garnies  en  avant , dans  toute  leur  lon- 
gueur , d'une  touffe  de  poils  blancs  8c  fettes  ; le 
Ityle  filiforme. 

Cette  plante  a été  recueillie  aux  Indes  orientales 
par  .M.  de  Labillardière.  (f./.  in  herb.  Desfom.) 

* * Blefuaris. 

Calice  double  p timérieur  à quatre  découpures , dont 
deux  plus  grandes  ; F extérieur  à quatre  folioles  ci- 
liées i trois  braSées  plus  courtes  li  ciliées  ; une  corolle 
lubiée  ; le  tube  refferré  & fermé  par  des  écailles  ; la 
lèvre  ftpérieu’e  très-courte  , demiculée  ; l'inférieure 
tris- grande , prefqua  crois  lobes  ; le  fiigmate  fmpte  ,* 
une  capfule  ovale  , a deux  loges  ; une  ou  aeux  fe- 
metters  dans  chaque  loge, 

10.  KcKnTHt  àaCiP,  Acamhus capenf s.  Linn. 
f.  8uppl. 

Acanthus 
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Jlemtijjj  (blepharis  capenfis.  J.) , folüi  oMan- 
/JJ,  dxntutis  , J'pinofiji  caïUt  fraitcofo  , ercüo  ,■ 
traStii  [fini  fimflici  urminntii,  Linn.  SuppUin. 
P*g.  19J. 

BUph^rii  ( capcnfîs  ) , faliis  lanetelatis  , denta~ 
ta-[pinoJU ; fpinisaxillaniuj , ramojii.  Perf.  Synopf. 
Plant,  vol.  i.  pag.  i8o.  n®,  i.  ( P'aver  Acanthe 
du  Cap , n“.  8.  ) 

II.  Acanthe  fourchue.  Acanthus  furcatus, 
Linn.  Suppl. 

Acanthus  ( blepharis  furraia  ) , faiiii  oi/ongis, 
dsntato  fpinujis  ; cauU  fruticafa  ,*  hraâcis  [fini  tri~ 
fliei  lerminaiis,  Linn.  Suppl.  pag.  ap|.  ( KoyJj; 
Acanthe  fourchue , pag.  14.  ) 

II.  Acanthe  couchée.  Acunihus  procumitas. 
Linn.  Suppl. 

Acanthus  ( blepharh  prociiTTibrns.  J.  ) , faliis 
ehlangis , [irraia-citiatisi  aauit  pracumhtnU,  fruticafa. 
Linn.  f.  Suppl,  pag.  ipf.  { Acanthe  cou- 
chée , pag.  24.  ) 

:t.  Acanthe  à feuillet  entières.  Acanthus  in- 
ttfrifalius.  Linn.  Suppl. 

_ Acanthus  ( blepharit  facutaiacfolia.  J.),  faliis 
ailangii  , integris  ; caulc  hcriacta  , procumhttut. 
Linn.  f.  Suppl,  pag.  194.  Acanthus  inttgrifalius. 

B/epharis  ( faturalxfolla  ) , faliis  vcrcicillatis  , 
intfgtrrimis , lineanins  , inermihns.  Pcrf.  Synopf. 
Plant.  toL  1.  pag.  igo.  n®.  y. 

Set  feuilles  font  prefque  verticilléet,  linéaires, 
point épineuf-s,  très-entièret.  ( Koyef  Acanihb 
à feuilles  entières,  pag.  14.  ) ^ 

14.  Acanthe  à feuillet  de  calament.  Acan- 
thus cslaminthafalius . Juif. 

aéeujuèju ( blephatis  calatninthsfolia.  I.),  faliis 
avatis  , inugtrrimis  , fpinafs  ; Jlariius  axillariius  , 
caulc  fruticafa.  Perf  Synopf  Plant,  vol.  t.  p.  iSo. 
n“.  4. 

Ses  tiges  font  droites , ligneufes , cylindriques , 
garnies  de  fenilles  oppofées , ovales,  très-en- 
tières , affez  femblables  à celles  du  calament  , 
épineufes  è leurs  bords.  Les  fleurs  font  placées 
dans  l'ailTelle  des  feuilles. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pat  connu. 
( Htri.  Juff.  ) 

tf.  Acanthe  de  Madrtt.  Acanthus  madcraf- 
fattmfs.  Lion. 

Acanthus  ( blephaits  boerhavitrfolia.  J.  faliis 
guattmis  , fiariitts  axillariius  , caliciius  ciliatis. 
Linn.Syft.  veger.  pag.  485. 

Batanifue.  SuppUmcnt.  Tamt  I. 
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Blepharit  ( boerhivixFnlia  faliis  guaiemit  * 
duoiui  minarihus  avatis , fuhdcnialo  finuatit  ; calicf 
harbato.  Petf  Synopf  Plant,  vol.  2.  pag.  180. 
n*.  6. 

Acanthus  ciliaris.  Buttn.  Flor.  Ind.  pig.  Itc». 
tab.  42.  hg.  1. 

Adhatada  maderafpotenfs , calice  bariata  , faliis 
ftbitts  villofis.  Petiv.  Muf  pag.  2;. 

Ses  fruilles  font  médiocrement  péiiolées,  pref- 
que  verticillécs  quatre  par  quatre , deui  plus  pe- 
tites que  les  autres , ovales , fiuuées , ligétemsnc 
dentics  ; les  calices  barbus.  If'ayc?  AcANriie  de 
Madras,  n°.  j.  ) 

16.  Acanthe  1 fleurs  agglomérées.  Acanthup 
gloauraïus.  Lam. 

Acanchus  ( blepharis  glomerara.  J ) , faliis  go- 
urais , angifbis  . dsntate  fpinafs  ; fiariàus  axillO- 
'■1**0  , glonsarutis  j cauU frusicofa.  ( Keyrj  AcaM- 
THB  d pelotons  de  fleurs  , n*.  6.  ) 

17.  Acanthe  cocneflible.  Acanthus  tdalit. 
Forslth. 

oécaerAiu (blephatis  edulis.  I.),/ô/iij  quatemitt 
lintari-lanccalatis  , dentata-fpinofs  ; caulc  fruticafa, 
Vahl , Symb.  1.  pag.  48. 

Acanthus  ( edulis  ) , faliis  lanctalasis  ^fttbdtnta- 
tis  fpicis  bracîiifquc fpinafs.  FojskÙ.  Flor.  xgypt.- 
arab.  pag.  1 14. 

Rucllta  ( ciliaris  ) , faliis  dentatis  , ciliatis;  fo- 
'riius  oppafitis.  Linn.  MamilT.  pag.  89. 

Ruiltia  ( peilïca  ) , faliis  lancialatis  , dentatis  , 
fptnulafs;  furibus  appafiis.  Buim.  Flot.  lod.  pag. 
IJJ.  ub.  42.  fig.  I. 

Ses  tiges  font  droites , ligneufes , ramifiées  , 
garnies  de  feuilles  réunies  en  verticilles  , quatre 
par  quatre , inégales  , glabres  , lancéolées . ptef- 
que  linéaires,  médiocrement  dentées,  épineufes 
à leurs  bords . obtufes  d leur  fommet. 

Les  fleurs  font  oppofées  , dirpofées  en  un  épi 
terminal  , long  d'environ  deux  pouces , muni  de 
braSees  imbriquées  , rapprochées  , difpolées  fut 
quatre  rangs  i ovales  - lancéolées  , très.épineureE 
à leurs  bords.  La  corolle  eft  d'un  bleu  pâle , de 
la  longueur  des  braâées.  Le  calice  a trois  folioles  { 
les  deux  latérales  fubulées . très-entières  ; la  troi- 
fième  ovale  . velue , nerveufe , enveloppant 
l'ovaire . fe  rétréciiïant  d fon  fommet  en  une  lorte 
d'écaille  oblongue,  tridentéc.  La  capfule  efl  gla- 
bre, ovale,  comprimée  , i deux  loges:  une  dent 
élalfique  à chaque  loge , contenant  Une  (emeace 
oblongue,  couverte  de  poils  roides. 

Cette  (dance  croît  dans  U Perfe  8e  dans  1‘AraUa 
beuieufe.  ^ Ses  feuillet  « au  rapport  deForsldul, 

M 


Digitized  by  Google 


ga  A C A 

Te  mangent  crues  s elles  font  favouteufcs,  aOêz 
agréables. 

18.  AcaMthe  1 feuilles  de  mollugine.  Acm- 
thus  moUuginifotius.  Juif. 

Aeamhut  ( blepharis  molluginifolia  ) ,foüL<  qua- 
iernis , Mqualihm , ovatû  , farvis  ; cauie  procum~ 
tenu  I ftrigofo  ‘fioribus  axiltaribus  tjolitariit*  Perf. 
Synopf.  Plant,  vol.  a.  pag.  i8o.  n”.  8. 

Afanthus  ( repens  ) , cauU  riptntt . hlfpido  ; fo- 
flis  quaiernis  , limaribus  ^ inuprij  ^ fubciliatis  ; jfo- 
riiui  axillariiiu  jfolîiariis.VM  ,Symb.  1.  p.  76. 

g.  lanctolatii  , inttgtrrimit. 

Cette  efpèce  a beaucoup  de  rapport  avec  l'a- 
canthe i feuilles  entières  : elle  en  diffère  par  Tes 
tiges  tout-à-fair  rampantes  i elles  font  glabres , 
loidrs,  herbacées,  ligneufes  à leur  bafe,  diffufes , 
rameufes , cylindriques  , garnies  de  feuilles  au 
nombre  de  quatre  è chaque  nœud , affez  petites , 
un  peu  inégales,  ovales,  entières,  légèrement 
ciliées  è leur  contour,  glabres  i leurs  deux  faces. 
Dans  la  variété  g , ces  feuillet  font  étroites,  plus 
alongées , lancéolées  , ttès-entières.  Les  fleurs 
font  folitaites , fituées  dans  l'aifleUe  des  feuillet 
'fupérieures. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  if 

19.  Acanthe  d feuilles  de  linéaire.  Acantkus 
iinûriifotitu,  Juff. 

Acantkus  (blepharis  linatizfolia.  J.), /«//û  ti- 
nearibut , longi^mis  , fubdtntatis  ; cauic  ctonguto  , 
dieboioinotforibus  inierjicbttomiam.  Perf.  Synopf. 
Plant,  vol.  a.  pag.  180.  n**.  9. 

Cette  plante  a des  tiges  droites , alongées . di- 
vifées  par  dichotomies,  garnies  de  feuilles  linéai- 
res, très-longues,  légèrement  dentées.  Lesfleup 
font  fituées  dans  la  bifurcation  des  tiges.  Elle  croit 
au  Sénégal.  ( Htrb.  Jujf.  ) 

Obftrvationt.  On  doit  avoir  reconnu  , d'après 
les  caraûères  de  cts  trois  genres  . qu'ils  ont  en- 
tr'eiix  les  plus  grands  rapports  1 qu'ils  ne  diffèrent 
eifentiellement  que  dans  leur  calice  partagé  en 
deux  lèvres,  8c  à quarte  diviflons  inégales  dans 
les  acanthes  i è quatre  divilîons  profon.'.es  & im- 
"briquées  dans  les  silixaria.  Ce  calice  tft  double 
dans  les  bUpkaru;  l'intérieur  8c  l'extérieur  à qua- 
tre divilîons.  On  remarque  dans  chacun  de  ces 
genres  trois  braâées  inégales  qui  enveloppent  le 
calice.  La  corolle  eft  la  même  pour  tous  tiois.  Son 
orifice  ell  garni  de  poils  dans  les  acanthes,  fermé 
par  des  écailles  d.ms  les  dilivar^'a  & les  bUpharis  , 
qui  ont  de  plus  le  (iigmate  fimple , divilé  en  deux 
lobes  dans  (es  acanthes.  Les  étamines  8c  les  cap- 
fules  ont  le  même  caraâère  dans  les  trois  genres, 
il.ès  deux  premiers  fe  reffeniblent  alTezdans  le  port 
,üe»  efpèces,  ayant  lesièuilles  amples,  pinnatifi- 
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ries,  plus  rarenrent  entières,  finuées,  mais  gar- 
nies d’épines  à leur  contour , i l 'extrémité  de  leurs 
angles;  les  fleurs  difpofées  en  un  épi  terminal  ou 
axillaire,  fimple,  alongé.  Dans  les  bUpkarit  les 
feuilles  font  plus  ordinairement  fimples  8c  verti- 
cillées,  quatre  par  quatre;  les  fleurs  folitaires, 
axillaires  ou  terminales  ; leurs  braéiécs  plutôt  ci- 
liées qu'épineufes.  Si  l'on  réuniffoit  les  deux  pre- 
miers genres , on  ne  pourroit  guère  fe  difpenfes 
d'en  feparet  ce  dernier. 


ACANTHES  (les),  Emilie  de  plantes,  ainfi 
nommée  parce  qu'elle  eft  compofée  de  plufieurs 
genres  qui  ont  des  rapports  avec  celui  de  l'acan- 
the qui  s'y  trouve  compris. 

Les  plantes  renfermées  dans  cette  famille  font 
des  herbes  dont  les  feuilles  font  ordinairement  op- 
pofées,  aiiifi  que  les  fleurs.  Leur  calice  fe  divife 
en  plufieurs  découpures  ; il  eft  petfiftant  8c  foi^ 
vent  environné  de  braâées  ; la  corolle  trèvordi- 
nairement  irrégulière;  les  étamines,  au  nombre  de 
deux  ou  de  quatre,  didynames  ; le  ftyle  fimple,  fo- 
litaite;le  ftigmate  i deux  lobes  , Quelquefois  fim- 
ple. Le  fruit  confifte  en  une  capfule  libre,  i deux 
loges . s’ouvrant  avec  élafticité  en  deux  valves , 
dont  chacune  emporte  avec  elle  la  moitié  de  la 
cloifon , implantée  dans  le  milieu  de  chaque 
valve  . qu'elle  fépare  ainfi  en  deux  demi-loges. 
Des  bords  de  cette  demi-cloifon  foirent  des  ap- 
pendices en  forme  de  crochets , auxquels  font 
attachées  des  feirtences  fans  périfperme.  Leur  ra- 
dicule eft  inférieure , 8c  leurs  cotylédons  fo- 
liacés. 

Cette  famille  a de  très-grands  rapports  avec 
celle  des  pédiculaires  ; elle  en  diffère  par  la  flruc- 
ture  de  leurs  fruits  , pat  les  valves  qui  fe  divifent 
en  deux  parties  avec  élafticité , 8c  en  ce  que  les 
plantes  qui  la  compofenc,  font  affez  généralement 
plus  grandes  6c  plut  ligneufes. 

Les  principaux  genres  contenus  dans  cette  fa- 
mille (ont  les  fuivans  : 


I.  Quasrt  étamines  dit/ynames. 


Les  dilivaria 

• Diiivariaa 

Les  blepharis 

. BUpharis, 

Les  thunbergia 

. Thtuibergia, 

Les  barrelières 

. BarUria, 

Les  rueliies 

, BMtUia, 

II.  Dtux  étamims. 

Les  catmantines 

njtsfiida. 

Les  dianthères 

, Dianihtra, 

ACANTHUS,  ( Acanthe.) 
ACARNA,  WiUd.  (ê'oyfîQuENOÜIllETTE.) 
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ACÉNA.  ( y'oyti  AcæHA.  Surpl  ) 

ACER,  (f'cy.'t  ÉRABLE.) 

ACER  AS.  M.  Perfoon  en  « fait  une  divifion  du 
pente  fuyrium.  II  y rapporte  plufieuts  erpèccj 
à'ophrys  de  Linné  , celtcj  qui  n'ont  point  d'épe- 
ron ddtinâ.  Ophrys  & SaiTkiüM. 

Sappl.  ) 

ACHANIA.  Sw.  Ait.  ( f'oyti  Maurisqub.) 

ACHAOVAN.  Profper  Alpin,  dans  fes  PUntts 
itgypu  , cite,  fous  ce  nom,  une  herbe  qui  a le 
port  & les  fleurs  de  la  camomille  , que  l'on  em- 
ploie dans  les  obilrudLions  & la  jaunilîe.  Bauhin 
en  fait  une  matricaite.  11  n'en  eft  point  fait  men- 
tion dans  Forskhal. 

ACHAOVAN-ÀBIAT.  Autre  plante  citée  par 
Profper  Alpin  , qui  croit  aur  environs  du  Cane. 
Sa  figure  & fa  defctiption  font  croire  que  c'efi  la 
cinéraire  maritime,  8:  Bauhin  adopte  cette  opi- 
nion. Elle  ell  indiquée  comu  e bonn'  d ms  les 
obftruâions  & les  maladies  des  femmes.  {JuS  ) 

ACH.ARIE.  Acharia.  Genre  de  plantes  à fleurs 
incomplètes , monoïques  , établi  par  Thunbetg  , 
& dont  le  caraâère  elTentiel  elf  d’avoir  : 

Vn  ealiee  à deux  foHolet ,-  unt  co’oiU  manoritalt , 
velut , à trois  dPcoupurn  ; dans  lis  fturt  mâles  , trois 
hamints  infcréts  fous  tes  lobes  de  U corolle  i dans  les 
fleurs  femelles  , ne  ovaire  libre  ; «e  Jlyle  ; trois  Jhg- 
mates  ; une  capfule  à une  feule  loge , s‘ouvraru  en 
trois  valves  i une  feule  femence  glohuleufe. 

Obftrvatioru.  11  ell  probable , dit  M.  de  Jufiieu , 
que  la  corolle  de  Thunberg  ti'eft  qu'un  calice  ac- 
compagné de  deux  braâées  : la  fituation  des  éta- 
mines femblele  prouver.  Il  faudroit  voir  la  plante 
pour  la  rapporter  avec  certitude  à fa  famille  na- 
turelle. Elle  rentrera  peut-être  dans  celle  des  or- 
ties ; mais  dans  cette  fuppolition , l’exillence  de 
la  capfule  feroit  un  obltacle  i cette  réuniotf,! 
moins  que  cette  capfule  ne  foie  autre  chofe  que  le 
calice  fubfillant. 

E s P â c E. 

AchARIE  à trois  lobes.  Acharia  tragodes.  Thunb. 

Acharia  foliis  altérais , trilobis  ; pedunculis  etxil- 
iaribus  f unijtoris,  (N.)  Lam.  111.  tab.  7if- 

Acharia  tragodes.  Thunb.  Prodr.  pag.  14.  Icoru 
— W'illd.  Sptc.  Plant,  vol.  4.  pag.  517. 

Plante  herbacée  , dont  les  tiges  font  touffues  , 
ttès-rameufes , étalées , longues  d'un  pied , grêles , 
velues , cylindriques,  garnies  de  feuilles  alternes, 
pétiolées , diviféts  la  plupart  en  trois  lobes  irrégu- 
kis,  linuées  ou  dentées;  lés  dentelures  obeufes. 
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plus  ou  moins  profondes,  rouvertes  d'un  légir 
duvet.  Les  pédoncules  font  foliiaires , axillaires , 
beaucoup  plus  couits  que  les  pétioles , à une  fiule 
fleur  pendante.  Les  fleius  fupétieures  font  mâles  , 
i trois  étamines  beaucoup  plus  coiir.es  que  la  co- 
rolle i les  fleurs  inférieures  femelles  : l'ovaire  eft 
libre,  petit,  ovale,  légèrement  pubefeent  : il  lui 
ftictède  une  capfule  ovale,  à trois  valves  , â une 
feule  loge , renfermant  une  feule  femence  globu- 
Icufe,  inégale  à fa  furface. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  ç 

ACHE.  (y<>yei  Persil,  n”.  i.) 

Ache  d'eau.  ( Eoyff  Berle.  ) 

Ache  de  montagne.  (Kqy.AnoÉutjoi , n*.  8.) 
( Lige fticum  Uvifticum.  ) 


ACHILLEA.  (Keyep  Achillée  ) 

ACHII.I.ÉE.  Achillea.  Ce  genre,  de  la  famille 
des  corymbitéres.  a des  rapports  avec  les  anthé- 
mis ; il  s'en  diftingue  par  fon  caraâère  elTentiel  , 
qui  confifte  en 

Vn  calice  ovale  , imhriqul;  cinq  à dix  demi-fieu- 
rons  femelles  fi  fertiles , a lu  circonférence  j des  fe- 
menees  nvea,  placées  fur, un  réceptacle  garni  de  pail^ 
leites. 

Le  plus  grand  nombre  des  efpèces  qui  compo- 
fent  ce  genre  font  remarquable  s par  des  fleurs  pe- 
tites, dont  les  demi-fleurons  du  centre  (ont  courts, 
de  couleur  jaune  ou  blanche  , quelquefois  purpu- 
rine , difpofées  en  corymbès  touffus , étalés , afTex 
Touvent  planes  en  delTus  , d'un  afpeâ  agréable. 
Les  achillées  forment  un  genre  très-naturel , i 
feuilles  alternes,  ailées,  plus  nu  moins  finement 
découpées , quelques  - unes  Amples  Br  dentées 
( c'ttoient  les  piarmica  de  Touriiefort).  11  y a plu* 
fleurs  efpèces  qui  varitnt  , fuir  par  U culture,, 
fait  même  dans  la  nature  , & dont  la  détermina- 
tion offre  des  difficultés  , te  ont  occafionné  quel- 
que confufion  dans  les  auteurs.  XJuchillea  mil'e- 
folium  8c  quelques  efpèces  qui  s'en  rapprochent . 
en  font  un  exemple.  Prifque  toutes  ces  plantes 
font  originaires  de  l’Europe,  du  I e ant,  des  îles 
de  l'Archipel  i la  plupart  f-  trouvent  fur  Es  hautes 
montagnes.  On  en  connoît  i peine  de  l'Amerique. 
Elles  font  prefque  toutes  herbacées , vivaces,  plus 
ou  moins  odorantes  dans  toutes  leurs  parties. 


Especes. 

* * Les  demi-feurons  jaunes, 

I.  Acuilléi  virqueufe.  Achillea  ageratasn, 

Liim. 

M l 
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AchlUta  foliit  laactoUin , oitujis  , tcali  ftrratit. 
Linn.  Sp«c.  Plant,  vol.  a.  pag.  1164.  — BUckv. 
tab.  joo. 

«.  AMl/ea  apratam,  foliis  puitfciatUas, 

g.  AckilUa  apratam  , foUii  glakri»  , longioriias. 

AthWta  apratam , fallii  oi/ongli , oèiujît , ftrra- 
us  ^ in  pttiolum  atttnuaiis  , fafcitutasis  , gtahris  j 
(Orymka  compafito , fmkaraate.  SVilld.  Spec.  Plant, 
vol.  J.  pag.  1194.  n®.  f. 

• Agtratam  falüt  ftrtatis.  C.  Bauh.  Pin.  lll. 

Agtratam  plt'ifijai,  ktriâ  ju/iâ  guiiufdam.  J.  Bauh. 
Hift.  ;.  pag.  14a.  le. 

Agtratam  ftpttnttionalium  £r  anglicam,  Lobel.  Ic. 
tab.  ^89. 

Bal/amiia  minor.  Dodon.  Peitipt.  apf . — Motif. 
Oxon  Hili.  pag.  ;8.  S-  6.  tab.  1.  tig.  a.  3. 

y.  Agtratam  , qaa  aprato  mtfat  cognata  ^ protf 
rior  i corymtis  tx  lauo-atikaniikus.  Linn.  Hott. 
ClifTort.  pag.  415. 

Cette  plante , recueillie  dans  fon  fol  natal , a 
fet  tiges  dridtes,  fes  rameaux  roides  , ptefque  faf- 
clculés , légèrement  piibefcens  à b ur  partie  fupé- 
rietret  les  feuilles  courtes,  blanchâtres,  un  peu 
pubeft entes  : il  en  ttt  de  même  des  pédoncules  & 
des  calices.  Dans  la  plante  cultivée,  les  rameaux 
font  fmivent  plus  étalés,  moins  roides  t les  feuilles 
plus  grandes,  glabris,  vertes  1 les  fleurs  glabies, 
moins  fcirées.  ( Koyrj  AchIllee,  n”.  a.) 

a.  Ackiliéh  en  faucille.  AckilUa  fjeata.  Linn. 

AchtlUa  fatih  lintarikas  , dtntatis  , aktafis , pla . 
ait  ; dtnsUulis  crcnaiit.  Liim.  Spec.  Plant,  vol.  a. 
p.iR.  1194-  — Reta.  Obfetv.  a.  pag.  at.  — Lam. 
i'.luflr.  tab.  683.  fig.  3. 

AchiUta  faUata , fatiîs  pinnatis  , ttrtciafcalis  , pi- 
hft  ; pinnis  triparti  fis  , tUstaih  , tranfstrfs  ^ afâi 
imiricatis  ; totymhis  fimpUabas.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  1198.  n®.  t6. 

Ptarmica  arltatalis  , farttaliaa  folio  ^ fort  majora, 
Toutttef.  Cotoll.  pag.  37, 

Ses  feuilles  inférieures  font  fafciculéesi  les  fu- 
périeures  alutnes,  irès-etroitts,  finement  ailéesi 
les  I innules  courtes . d trois  diviltoi<s  profiind.s, 
blancliâtits  ïi  piisufes.  ( Achiliéi, 

rt®.  3.) 

3.  AcHTLlàE  à feuilles  cylindriques.  AchilUa 

Urctfol  a NVi.ld. 

Acquit  a foliit  piattatis  , ttrtàbxt  i emo-pubt/cta- 
tlbus  ; finnts  traafvtrjis  , trancaiis  , atntetis  , dtast 
iatktUatit i tarymlo  Jirsplict.  Wllhl.  SpeC. Plaît, 
vol.  3.  fag.  aiÿS.  11®.  IJ. 
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Cette  efpèce  diffire  de  la  précédente  par  la 
forme  de  fes  feuilles  non  pileufes , par  le  jaune 
plus  clair  de  fes  fleurs.  Ses  racines  roiit  lignrufes, 
ramifiées  , de  Ja  grofleur  d'une  plume  de  cygne  | 
rlles  produifent  pliifieurs  tiges  très  fimples , han- 
tes d'un  yried  , blanchâtres  & pubefcentesl  Lee 
feuilles  font  fafciculées , longues  d'un  detui-pouca 
8e  plus  , étroites , ptefque  cylindriques  , cou- 
vert s d'un  duvet  blanchitre , ailées , à pinnulee. 
courtes,  tronquées  i leur  fooimet,  munies  de  pe- 
tites dents  aiguës  8e  fetrées.  Les  fleurs  font  dif- 
pofées  en  un  cnrymbe  fimple,  rermiiul,  de  U gran- 
deur de  celles  de  la  mille-feuille. 

Cette  plante  croît  dans  ta  Galatie.  if.  ( Dtfeript. 
IX  Willd.  ) F.lle  fe  rapproche  beaucoup  de  l'efpèce 
fuivante  ■ elle  en  différé  pat  fes  demi,  flaurons  plus 
petits. 

4.  AcHiLLil  imbiiqnée.  AthilUd  imbritald. 
Vent. 

Acbillea  foliis  ttrttibas , ftaforsam  tabmalaùs  ; • 
ptdancxlit  tlongatis , stniforss.  Vent.  HoiC.  Celf. 
pag.  34.  tab.  34. 

Cette  plante  paroit  tenir  le  milieu  entre  les 
antktmis  oc  les  ackillia  ; elle  fe  rapproche,  par  (es 
feuilles , de  \‘ ackillia  fdtuoUaa  . donc  elle  diffèfe 
pat  fa  tige  moins  rameufe,  par  fes  pédoncoterl 
une  fleur,  par  fes  demi-fleurons  plus  nombreux  t 
enfin , par  h forme  même  de  fes  feuilles.  Ses  tiges 
font  droites  , ptefque  ligneuies  , cylindriques  , 
pubefcer.tes , blaiichâttes . haines  d'un  pied;  feS 
feuilles  alternes,  prefqiie  fimples,  cylindriques, 
hérilTées  à leun  bords  de  cubaculesdifpofées  fur 
fix  rangs , couvertes  d'un  duvet  coioneux.  Les 
tubercules  font  de  véritables  folioles  imbriquées , 
diviféea  chacune  en  trois  petits  lobes  ovales  , ob- 
tus , munis  fur  Icuti  bords  de  cils  cateilagineua. 

Les  tiges  & les  rameaux  fe  terminent  par  des 
pédoncules  fimples , ttës-alongés , droits,  cylin- 
driques , pubefeens  , foutenant  une  fleur  alfez 
grande,  radiée,  d'un  jaune-doré,  accompag 'é« 
de  deux  ou  trois  braiiées  merobraiicufes , ovales  , 
ro  icaves,  alg  të"i  les  écailles  calicinales  glabres  , 
iuiiaiites  , ovales  . obtulès  i les  iiiiétieures  plus 
alongées , relevées  en  dehors  d'une  nervure  fail- 
lantei  les  dem  -fleurons,  au  nombre  de  quatorae, 
femelles  & fertilr»,  ovales  , obtns,  à trois  deiirs 
peu  apparentes  ; les  lemenccs  enveloppées  dans 
une  pailletie  de  couleur  brune,  concave,  obloo- 
gue  , aig'  ë. 

Celte  plante  a été  découverte  dans  la  Perfe  par_ 
MM.  Bruguière  St  Olivier. 

•f.  AcHlLlfl  fantoline.  Athilka  faaiollna. 
Linn. 

AtUiUaa  faiiù  fuattii dtatatis  i imaitaUi  fak~ 


I 
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imtgrii  ,/uittUtit , nficxit.  Lion.  Spec.  Plant,  vol. 
1.  pag.  1 164. 

Afhilha  fanutinû  fianatis  , fabtamemofia  ; 

fianU  tri f ai  tint , tranfrcM , diâaïuiiiu  { latiniis 
iridtntaiit , eaalt  ra»>«ya.  Willd.  Spcc.  PiaoC.VO).  3. 
pag.  1199.  n*.  18. 

Dam  cette  erpècr , qui  Te  rappraelle  braucoop 
de  VackiUta  ttntifolia , les  feuilles  ont  leurs  pin- 
nul: s dînâmes,  tort  petites,  point  imbritiuért, 
i trois  ddcouputcs  fouvent  tiideotdes. 
AcmillêIj  n*.  I.) 

6.  Ackuléi  i feuilles  menues.  AthilUa  unai- 
falia,  Lam. 

AchilUa  foliit  lintarHat , diatata-fiaaciii  ,fab^ 
aliidit  ; earymiit  fittiflicikat  ; feribat  m 'aùaiit  ; taule 
raataft , faaieaUto.  (N.) 

AchilUa  (tcfiuifolia),  foliit  pinaatit , fobttrt- 
tibat , taauaio/ii  j foaait  tripaititit , obtint , iatt- 
rirriatit , traafvtrft , itabricatit.  t W illdea.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  1199.  n*.  17. 

l a plante  mentioonde  pat  WilMenov  paroît 
offrir  quelques  différences  , qui  font  douter  qu'elle 
foit  b méine  que  celle  cirée  ici  par  M.  de  La- 
marck.  Les  feuilles  font  tomenteules , principile- 
ineni  les  inférieures  1 les  pinnules  i trois  divifions 
profondes  , obtulês  ^ très-entières.  Les  demi-ffeu- 
rons  font  courts  St  faunes  dans  les  deui  planées  | 
* les  ffeurs  difpofées  de  même.  {yoyt\  AcHiLLée, 
, D*.  II.) 

7.  AcüliièE  en  corne  de  cerf.  AehilUa  eenao~ 
pifolia.  Willd. 

Athillta  foliit  pubtfctatibat , piaaatifjit y heiaiit 
iaattolatit , ferraiia  i eorymbo  tampojao.  WiUdeo. 
Spec.  Plant.  voL  3.  pag.  2193.0*.  8. 

AchilUa  foliit  piaaatifdit  , ientatit  , glabrit, 
Willd.  Ach.  pag.  18.  n*.  9.  tab.  1.  fig.  a. 

Ses  liges  font  droiies,  hautes  d'un  pied  8r 
demi,  Uriées,  rameufcs , pubefcenies , nn  peu 
anguleufes , garnies  de  feuilles  frffiles , lancéolées , 
pinnaiifiiles , glabres  à l'oeil  nu , mais  pubtfcentes 
vues  à la  loupe  ) les  découpures  lancéolées , den- 
tées en  fcie  i Us  feuilles  ra.iicales  prcfque  deux 
fois  pinnai  fides.  Les  ll.urs  (ont  dirpofees  en  un 
cotymbe  lameux  i les  de  mi- fleurons  de  couleur 
jaune  , de  b grandeur  de  ceux  de  la  mille-feuille. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  if(PeJcript. 
ta  U'tild.  ) 

8.  AchillÉe  gerberi.  AthilUa  gerbei.  Willd. 

Aehillea  foliit  eatUiait  pianatifdia  ; laciai't  intf 
gtrrimia  , radicalihat  pinnatiftit  y laciniit  trifdit , 
tOTolht  radii  via  calice  majori'^ut,  Wjtlderi.  5pec. 
PlaM.  vol.  3.  pag.  ai9<).  U*.  10. 
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AehilUa  foliit  lincaribut , piaattifidit , pabtfeta- 
tibas  , peiiolaiis  y foliit  iaciSt , calieibut  obiaagif 
Cmel.  Sibir.  vol.  2.  pag.  198.  tab.  83.  fig.  2. 

Cette  efpèce  a Tes  liges  hautes  de  trois  ou  qua- 
tre ponces,  tanseufes , afeendames,  diffufes,  lé« 
géremeni  piibefcentes  1 les  feuilles  radicales  dé 
inférieures  linéaires  , pinnacifides  t les  découpures 
petites,  oWongoes,  ttifiiesi  les  feuilles  cauli- 
naires  linéaires,  pinnatifides | les  découpttm  très* 
cnuries  , oblongues,  très-entières.  Les  8«un  font 
très-feRées , difpofees  en  corymbes  finples,  preC> 
qu'en  ombelle  , peu  garnis  ; les  denii-fieuront  en» 
vifon  au  nombre  de  dix , fort  petits,  à peine  phM 
longs  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  f ( Dtferifi, 
tMWiUd.) 

9.  AchillIe  pileufe.  AehilUa  pihfo.  Willd. 

AehilUa  foliit  piaaatifotit , fabtkt  piloft;  laeiaih 
laaceolatit  , inûatit  bîpanitit  y earyiaba  compafta* 

Willd.  Spec.  Pbne.  vol.  3.  pag.  xiçfo.  n*.  1 1. 

AehilUa  foliit  pianatU  , fabtitt  pilafit  y pitiaii  ÛS^ 
tegrii  bifdtfqat.  Willd.  Ach.  pag.  31. 11*.  19. 

Ses  tiges  fent  droites,  pubefeentes,  hiuiet  d'un 
demi-pied  1 fes  feuilles  alternes,  difbntes,  linéai- 
res, a peine  longues  d'un  pouce,  pubefeentes, 
pinnatifides , pileufei  en  deffouf;  leurs  découpures 
lancéolées,  un  peu  argués;  les  heuilles  fupérirures 
entières , les  inferieures  partagées  en  deux.  Les 
Heurs  font  nombreufes,  difpQfées  en  un  coiymbe 
rameui. 

Le  lieu  natal  de  cene  plante  n'eft  pas  coona.  xf. 
(Dtjcript.ta  U'ilid.) 

ta.  AcmiLft  d feuilles  de  camomille.  ./éMiéfee-  • ■ 

aathtaiaidet.  Willd. 

AehilUa  foliit  piaaatit , pabejleatibat  y pêaait.  , 
lincaribut , iategtrri/nit  , abtajit  ; iaftriaribat  lan^ 
giaribat , cymia  fiatplieibat.  Willdcn.  Spec.  Plant, 
vd.  3.  pag.  laco.  n*.  19. 

AthiiLa  fontalina.  Hottulan. 

Ses  tiges  font  hautes  de  fix  d huit  pouces , pu- 
befeentes  , lameufes,  afeendantes  , garnies  de 
feuilles  alternes  , pub 'fermes  , pileufes,  ailées, 
enmpofées  de  pinnules  linéaires , infer.Cblement 
plus  longues  du  fomrtKt  à la  bafe  ; obtufes , trés- 
rntiètes,  quclquefris  mûries,  d leur  bor.l  fupé- 
rifur  , d'une  dent  courte  , elnufe.  l es  flturs  fout 
terminales , difpnférs  en  un  corymbe  fittq'lé  ; les 
denii-fl;urons  rouiis. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n’eft  pas  Connu.  On' 

U cultive  dans  quelques  jaiJim  da  rEumpe.  y 

II.  AcHILLEE  d'É0pt*.  Aehillea  tgyptiaea} 

Una.  " 
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AchiUtn  foliis  piinjut , lo-nfn!<'/ît  } pinnh  i 
ohtusi  ticntttiis i torymho  compefto.'^ 
Spet.  Pliiit.  vol.  5.  pjg.  liôj.  n".  i4- 

' AchïUtd  fo.iis  pinntuis  y fditoiU  o^tusi  Unceo~ 
latit , ftrrato-ÀtntJiîs,  Linn.  Hoft.  ClilT.  413.  — 
Cmel.  Itin.?  pjg.  178. 

Aijinihium  fjntonicum , agypiiatum.  C-  Bauh. 
Fin.  I )6. 

Aifaihium  âj^piiacum,  Dncjon.  Penipt.  pag.  If. 
Icon.  ( Kojt{  .\oiili.Eï  d'Kgypte,  n».  8.) 

• ta.  AciiilléE  bipinnée,  MkilUa  Hpinnata. 
Linn. 

•*  Tenacttwa  (oiyriophyllum)  , foli'n  hipiiwaiit , 
tomento/û;  pinnttlh  tju/inprum  lientatis , radicafium 
intcgrrnmis.  Willd.  SpcC.  Plant,  vol.  J.  pag.  1814. 
n“.  17. 

Ptdrmuû  oritntalis  f incana , foliis  pinnatis  ,femi~ 
fof  aiis,  V X confficxis.  Tourii=f.  Cor.  j8. 

Ses  tiges  font  droites , (triées  , un  peu  pubef- 
centes , légèrement  arguleufes  ; les  feuilles  pla- 
nes , alnngets , deux  fois  ailées  , blincbâices , pu- 
b f:snte.si  les  folioles  petites,  ovaUs,  ptefque 
ariondies  , obtuf-s , entières  i les  fleurs  difpofées 
en  un  corymbe  teiminal . diocrement  ramifié  -, 
lés  calices  ovales  , à peine  pubefiens  ; les  écailles 
ovalis,  concaves,  jaunâtres;  les  demi -fleurons 
jauiscs  . d'une  grandeur  médiocre.  ( K jyt[  Achil- 
LïE.n".  7.) 

1 1.  AcHiLLÉe  auriculée.  Achil/ta  auriculaia. 
Widl. 

AckiUta  foliis  pinnatis  , lomtniojss  ; pinnis  oilox- 
gls  , kofi  furtism  auricalatis  , oitusi  dtntatis , extimis 
; corymbo  compofiso  , coorBato  ; radio 
talicL  orniort.  Wllld.Spec.  Plant,  vol.  J.  pag.  aao}. 
n*.  ij. 

Ses  tiges  font  droites  , hautes  d’un  pied , cylin- 
dr-qu.'S,  tomenieufes,  garnies  de  feuilles  alter- 
nes i les  inféri-.urcs  pétiolées , tomenteufes , lon- 
ues  de  deux  ou  crois  pouces,  ailées , rompofées 
e pinnules  longues  de  fix  l'gnes , oblongues , 
auficulées  un  peu  au  deffus  de  leur  bafe  , à den- 
telures obtufes  i celles  de  l'extrémité  confluentes  j 
les  feuilles fupérietires  felTiles,  langues  d'un  pouce, 

rinnatifiJes  ; les  lobes  alongés,  prefqu’entiers, 
es  fleurs  font  nombreufes  , difpnféss  en  corym- 
bes  rameuz  8c  ferrés;  les  demi  fleurons  à peine 
plus  longs  que  le  calice- 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  qi  ( Dtfeript. 
as  WilU.  ) 

14.  AcHiLLÉE  pjuciflnre.  AMtlea  pauciflora, 
Lam. 

AckiiUa  (pauciflora) ,/u/t'ù  bipinnasis,  tomen- 
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tofis  i pinots  lintariios  , iattptrrimis , ohtufis  ; co* 
rynio  fabjuadrifioro . Widd.  Spec.  Plant,  vol.  J. 
pag.  aac4.  n®.  ay. 

La  plante  que  Willdeno»  rapporte  à celle  de 
M.  de  l.amarck , offre  quelques  différences.  Ses 
tiges  font  mé  liocrement  ligneufes  â leur  bafe;  Us 
rameaux  très- Amples,  longs  de  quatre  à fix  pouces, 
tomer.teux  ; les  teuilUs  tomenteufes  8:  foyeufes, 
à pinnules  Unéaires , obtufes  ; les  fleuis  difpofées 
en  un  cotymbe  d'environ  quatre  fleurs  affea 
grandes.  Les  calices  font  lomenceux  , héinifphé- 
tiques. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant  Sc  en  Efpa- 
gne;  elle  varie  dans  fa  grandeur,  (b'oysi  Achil* 
lÉE.  n®.  9.  ) 

I y.  AciiillÉe  â fleurs  d'or.  AchilUa  aarta, 
Lam. 

AckiiUa  foliis  bipinnatis  , tomtatofis  ; pianis  li- 
ntari‘lanc€olatis  , dentatis  i eorymbo  fimplici , psdun^ 
Ctt/iaf.'o.igarH.  Wllld.Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.ajoy. 
n®.  a8.  { b'oyei  .AcBilLlE,  n®.  10.) 

16.  AciiillÉe  eupatoire.  AckitUa  tapatorium. 
Willd. 

Achiilea  foliis  bipioaaiifidis , cano-pabifctoiibxs  j 
taciniis  lintarblatutolatis , ftrratis  ,*  eorymbo  com* 
poliio , alobofo  : fioribus  fiojculofis.  WilfdeiV  Spec. 
Plant,  vol.  5.  pag.  aaoj.  n®.  aj. 

AckitUa  viliofa , foliis  pinnatis  ; pinaulis  planO^ 
patentions  I incifo  fierratis , bafilatiore , detarrentibus; 
corymbis  convexis  , ampU^mis  ; fioribus  radio  defii~ 
tutis.  M.srfthall.  ad  Bierbeiftein  Cafp.  pag.  119. 
n".  j8.  {Exclaf.  fynon.  Toantef) 

Prarmics  orîentalis  , foliis  tanacet:  incanis  y flore 
au'eo.  Buxbium.  Centur.  a.  pag.  aj.  tab.  19.  Non 
Tournef 

Celte  efpéce  parnîc  fe  rapprocher  beaucoup  de 
la  précédente  ; miis  Tes  flturs  font  privées  de 
demt-flvurons , foit  qu'ils  avortent  ou  qu’ils  fe 
convertilfent  en  fleurons.  Les  feuilles  telTemblent 
à celles  de  la  taaaifie  y elles  font  blanchâtres  8c 
pubefeentes.  Les  corymbes  font  amples , ramifiés, 
ramafles  en  tètes  globuleufes. 

Cette  plante  croît  fur  les  bords  de  la  mer  Caf- 
pienne  , dans  les  fols  pierreux  8c  fablon.ieux. 

17.  Achillée  i fleurs  ferrées.  AchiUea  coare- 

tata.  , 

Ackillca  , foliis  bipinnatlfidis^fetaceo- 

vithfis  ; taciniis  lanceolatis , integerrimis  y co'ymbo 
compvfito  , coa'Bato  y fioribus  fiofculofis.  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  y.  pag.  iao6.  n'.  jo.  — Non  ^ 
ackilUa  compaüa.  Lam. 

Cette  achillée  a , comme  b précédente , les  * 
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ténrs  uniquemem  comporées  de  flearons.  Ses 
ligts  font  nerhacdes,  un  peu  ligneufei  à leur  baffe  i 
les  rameaux  pubefcem  | les  feuilles  deux  Ibis 
ailées  , lancéolées  , longues  de  deux  ou  crois 
pouces  ; couvertes  de  poils  foyeux  ■ les  pinnules 
pinnaiifiJes,  longues  d'un  demi-pouce  ÿ les  dé- 
coupures étroites  , lancéolées  , droites  , très- 
entières  , munies  quelquefois  d'une  dent  i leurs 
bords-  Les  corymbes  font  touffus , rameux,  com- 
pofés  de  beaucoup  de  Beurs  jtunes. 

Le  lieu  naul  de  cette  plante  n'eft  pas  connu,  y 

i8.  Achillée  pubefcente.  AckiUta  puUfuiu. 
Linn. 

AchtlUa  fblîis  ptnnatu  ; foliolis  lanttolalù  « fitci- 
fii  , ftrrûtil  , fiitiu  Uniftrit.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  1 164. 

Achiltta  puitfccni , foliis  iip!n»ailfdli , putifctn- 
tiAnxy  lacint'is  limari-laiitcolatis  , inâquatibus ^ aeu~ 
iitfailh;  corymbo  compofla.  Willdeu.  SpOC.  Plant, 
vol.  pag.  iic6.  n*.  51.  ( Achiu.ee  , 

n».  J.  ) 

J 9.  Achulée  i petites  fleurs.  AckiUta  micran- 
tha.  Willd. 

AckiUta foliit  bipinnatifMt ,puitfctntibuSi  laciniit 
laactolatit , irutgtrrimit  ; eorymko  compofito,  WiUd. 
Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1x09.  n*. 

AckiUta  foliit  pinnatit , pubtfctnübut  ; pinnit  la- 
tiniatit , radio  miaimo.  Willd.  Achill.  pag.  ff. 
n*.  11.  ( Exeluf.  fynoxym,  6 dtfciipt.  ) 

Milli/bliaat  orientait , treUam,  luttam.  Toumef. 
Coroll.  pag.  fy. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  alternes,  deux 
fois  ailées,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  & 
• demi , piibefcences , compofées  de  pinnules  à trois 
découpuies  lancéolées , très-entières.  Les  fleurs 
font  d'un  jaune-foncé  | elles  forment  un  cotymbe 
lèche  , ramifié.  Le  cadice  eft  oblong)  les  demt- 
fl.  urons  font  petits. 

Cette  plante  croît  dans  la  Cappadoce.  V ( Dtf- 
cripi.  ta  Willd.  ) 

10.  AchillEe  cotonneufe.  AckiUta  tommeofa. 
Linn. 

Aekillta  foliit  pianaiit , kirfiils;  pinnit  lintari- 
but , dtniatit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  ti64. 
— Gmel.  Itin.  vol.  1.  pag.  ijy.  tab.  15.  fig.  1. 

AckiUta  tomentofa,  foliit  bipinnatijidit , villoft  ; 
pinnit  conftriijflmit  ; laciniit  lineari-lanctolatit , in- 
ttgerrimit  ; corymbo  compofiio,  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  }.  pag.  H09.  n“.  j8. 

Aekillta  foliit  hirfatit , pinnatit  ; pinnit  tqttaii- 
kut , pinnatit  ; pinnulit  inttgrit  O trifdit  ; floribut 
laitit , ambtliatit.  Haller , Helv.  n".  to6. 

I 
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Straciottt  milltfolia  , fUtvo  tort.  Cluf.  Hift.  t. 
pag.  5 JO.  fig.  1. 

y Eadtm  , pygmaa  , cault  hatnili  , fiatpliti. 

Cette  plante  varie  dans  fa  grandeur.  Quelque- 
fois fes  tiges  acquièrent  jufqu'è  un  pied  de  haut  : 
on  en  trouve  aux  environs  de  Grenoble,  fur  les 
bords  de  la  Drac,  une  variété  dont  les  tiges  fout 
très-fimples , hautes  à peine  d'un  ou  de  deux 
pouces.  Les  feuilles  font  betucoup  plus  lomen-  . 
teulës.  Cette  dernière  plante  m’a  ra  communi- 
quée pat  M.  de  Foucault.  ( y^yt^  Achillee., 

0».  4.) 

11.  Achillée  à calice  cylindrique.  Aekillta 
cylindriea. 

AckiUta  ( ochroleuca  foUit  fttibipinaatifdit , 
pinnit  baftot  indivifit  , laciniit  Untari-lanctolatU'^ 
corymbo  compojîio,  lalicibttt  cylindractit.  Willdcn. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  1110.  n®.  59. 

Aekillta  ockroUuea  , eeulihat  tomtntoft  ,foriftrit 
ftriitbahut  ; foliit  pinnaiifido  -pinnatit  ,•  pinnit 
fubincifit  , bafin  vtrtùt  pltrumqut  naUit  ; corolUt 
oekroltacit.  Ehrh.  Beitr.  vol.  7.  pag.  166. 

Ses  tiges  font  tomenteufesi  fes  feuilles  pubef- 
centes,  ailées,  prefque  toutes  pétiolées,  excepté 
celles  du  haut , qui  font  feffiles.  Les  pinnules  pin- 
natifides,  les  inferieures  entières;  les  découpures 
linéaires,  lancéolées,  très-entières.  Les  fleurs  font 
d'un  jaune-foncé,  dilpofées  en  uu  corymbe  ter- 
minal & ramifié.  I.eur  calice  eft  cylindrique. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu. 

On  la  cultive  dans  quelques  jardins  de  1 Europe.  » 
{Dtfetipt.  tx  Willd  ) 

11.  Achillée  i ftuilles  d'auronne.  Aekillta 
abrotanifelia.  Linn. 

AckUlta  foliit  pinnatit , fufrk  dteompefitit  ; laci- 
niit lintaribat , diftantibttt.  Linn.  Spec.  Plant.  voL 
1.  pag.  ii6j.  — Miller.  Diû.  n*.  ÿ. 

Aekillta  abroianifoiia  , foliit  bipinnatit , puirf- 
etntibut  ; pinnulit  itnaiffimit , lintaribat , inttgtr- 
rimit,  diftantibut  ; cotymbit  compofitit  ,fafligiatit,, 
Wi.ld.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  lit  ].  nV.  43,8c 
Achill.  pag.  4<i.  n*.  3a 

Ses  calices  font  prefque  globuleux  ; les  demi- 
fleurons  de  la  circonférence  un  peu  arrondis , au 
nombre  de  cinq  ou  fix , divifés  en  trois  dents  i 
leur  fommet.  ( royt^  Achillee,  n“.  6.  ) 

13.  Achillée  i feuilles  de  filipendule.  aécérfdM 
fliptndulina.  Lam. 

Aekillta  foliit  pinnatit , fubglabrit pianaiit  dea- 
catit , diftantibut  I corymbU  brtvibat , eatnpaBit  ; 
radio  minimo.  ( N.  ) ' 

Taaacetum  ( angttiaCUm  ) , foliit  piaaatifdit  i < 
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.iaùniii  ïsnceclajis  ^ ferfùür  ÿ corymho  coA'Sato  ^ 
taliciius  iingiUtiiu.  Wiild.  Spec,  Pline,  vol.  }.  pag. 
i8u.n“.  ». 

Cette  plant*,  d'après  WilMenow,  doit  être  pla- 
cée parmi  les  ttnaectum.  ( Foy.  AcHilLEE,  ti*.  II.) 

14.  Acuiu.EE  couchée.  Aihilita  Jtcumienj. 
Lam. 

Achilita  foliii  pinnstis  / pinnis  hrevikas , tÀtufs  , 
mkcrjnaiij  ffuhtriJUis  ; corymhis  laxh  : radio  brevi  ^ 
trideauto;  cau/idus  proftralis,  (N  ) ( Foj.rj  AcHIL- 
itE,  n".  IJ.  ) 

‘ • * Ltt  demi-fieurons  hlanci  ou  roftt, 

, i(.  AchIuée  i reuillea  d’efiragon.  AckiUea 

^dracunculoidti.  Ilort.  Parif. 

Achilita  finis  inugris  feu  fuhfirratis  , lineariius  , 
gtahris,  aculis  , fihftjjiliius  ; eorymio  Uxo  ; radio 
niveo  , maximo.  (N.  ) 

Achilita  { leucatithemom  ) , filiis  integetrimis  , 
'^lineariius;  caulcramofiSlmo;  ramis  virgacis  ,filicfit  ; 
ofcullt  radii  nculcis , calice  majoritus,  Perl.  Synopf. 
Une.  vol.  1.  pag.  467.  n".  i. 

Cette  plante  s des  tiges  dtoitet , glabres  , cy- 
lindriques, un  peu  anguleufes,  divij'ées  en  ra- 
meaux nombreux , effilés  , garnis  de  feuilles  très- 
fimples,  épaifes  , linéaires,  étroites  , entières 
ou  finement  deoticulées , glabres  d leurs  deux 
faces  , aiguës  à leur  fommet,  la  plupart  rétrécies 
d leurbafe  en  pétioles  courts.  Les  fleurs  font  d'un 
blanc  de  neige  , difporées  eo  un  corymbe  Hche  , 
terminal  i les  pédoncules  prefijoe  fimples,  glabres , 
filiformesi  les  calices  gUbres,  ovales , d’un  jaune- 
pile  i tes  écailles  brunes  i leurs  bords } les  demi- 
fleurons  remarquables  par  leur  grandeur  , un  peu 
crénelés  i leur  fommet,  obtus,  prefque  tron- 
.,qués. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Caucafe.  On  la 
-cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ( K.v.) 

^6.  AcHliLÉE  lingulée.  AtkilUa  lingalata. 
WaJdft. 

AchiUea  filiis  oiloago- lineariius , oitujis , dupti~ 
earo  ftrmlatit , puitfcentiius , ciliatis  ; saule  villofi, 
Willden.  Spec.  Plant,  vnl.  j.pag.  1190.  n*.  1. 

AchiUea  filiis  lingulatis , hirfutis  , ine^uallier 
ferratis  } radicaliius  peuolatis  , noriius  eorymiefis, 
Waldfl.  8e  Kiuib.  Plant,  rar.  Hung.  vol.  1.  p.  1. 
ub.  1. 

Ses  tiges  font  droites , velues , garnies  de  feuilles 
fimplts , alternes , oblongues , linéaires,  en  forme 
de  languette , pubefeentes , ciliées  à leurs  bords , 
obtufes  à leur  fommet , munies  à leur  contour 
d'wi  double  rang  de  dentelures  inégales , en  (cie  ; 
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ks  fruillis  radicales  pétiolées.  Les  fleurs  font 
blinches , plus  grandes  que  celles  de  VathiUea 
pta'mica , difporées  en  un  corymbe  ptefqu'om- 
bcllé  8e  tenninal. 

Cette  plante  Croît  en  Hongrie  , fur  les  hautes 
montagnes,  if. 

17.  AchillÉe  i feuilles  en  coin.  AchiUea  «r- 
neifilia.  Lam. 

AchiUea  ( hf rba  rota  ) , filiis  lineariius , iafi 
atcenuaiis  I ferracis  caule^ue  glairis  Willd.  Spec. 
Plant,  vol.  J.  pag.  1191.  n*.  a. 

AchiUea  filiis  intègres  , iaf  aeutatis  , apiee  oitu- 
psi  cauie  atclinaio.  Villars,  Plant,  du  Dauph.  vol. 
J-  P»g-  M)- 

Pt  irmiea  alpiius  altéra  , fioriius  minus  sompae~ 
lis,  Tournef.  Inll.  R.  Mtrb.  497. 

Htria  rota.  J.  Bauh.  Hill.  J.. pag.  I44.  ( 
ACHllLÉE,  n*.  II.  ) 

18.  AchillÉe  llemutatoire.  AchiUea  ptarmica. 
Linn. 

AchiUea  filiis  lanceolaiis  , acuminatis  , arguai 
ferratis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1166.  — 
Sder.  flor.  dan.  tab.  64 j.  — Ludrr.  Eit.  tab.  1 18. 

— Blacksrel , t*b.  176.  — Lam.  Illullr.  tab.  68j. 
fig.  1- 

AchiUea  filiis  lineariius  , acuminatis  , equaliter 
arguti  ferratis , glairis,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.  1191.  n®.  J. 

IDrasurtculas  pratenfrs , ferrato  filio.  C.  Bauh.  Pin. 
98.  — Motif.  Oxon.  Hi(l.  j.  J.  6.  tab.  11.  fig.  i. 

— Petiv.  Herb.  tab.  19.  fig.  j. 

g.  Ptarmiea  vulgaris  , fore  pleno.  Cluf.  Hift.  1. 
pag.  II.  fig.  1.  — Kniph.  Cemur.  y.  n®.  1. 

AchiUea  multiplex.  Ren.  Flor.  orn.  78. 

y.  AchiUea  puiefeens,  caule  fuilignofo.  Dccand. 
Flor.  ftar.f.  vol.  4.  pag.  iii. 

AckiUea  pyrenaica.  Sibthorp,  MIT.  in  herb.  Lhér. 
AchiUea  linearis  , feliis  lineariius.  Decand. 

I.  c. 

Parmi  les  variétés  de  cette  plante  on  diflingue 
celle  à fleurs  doubles , cultivée  dans  les  jardins 
fous  le  nom  de  ioaton  cf  argent.  Tous  fes  fleurons 
font  flétiles  Sc  fe  conyetti&nt  en  demi  fleurons. 
Elle  a été  trouvée  fauvage  aux  environs  de  Bat- 
rège  , par  M.  Ramond.  La  variété  y , originaire 
des  Pyrénées , a fes  tiges  prefque  ligneufes  & fes 
feuilles  pubefeentes , trois  fois  plus  courtes,  mais 
de  même  largeur  que  dans  la  plante  ordinaire.  On 
oblêrve  fur  leur  face  inférieure  , des  glandes  vifi- 
bles  i l'œil  nu.  Les  fleurs  font  peu  nombreufes. 
M.  DecaodoUe  la  Coupçoone  une  efpëce  dillinâe. 
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vjrléti  /■  J r.t  feuille?  plus  étroites,  ghbccs 
éi  linéaicts.  (.f'ojtl  Alhilleï  , ii°.  19-) 

ip.  Aciiiilée  élégant.  AckilUa  /ptciofi.HtncIc. 

AchitttJ  caute  turagono  , pubefeentt  ; fotiis  Lin* 
e<o/ütts  ,0'guif  ^ baji  eroftè  àenutis  t utrinqub 

puitfctntiiiuj.  Henck.  Aduinb.  Plant,  pag.  l. 

Cette  efpice  fe  rapptoche  de  Vackillta  ptar- 
alca  I elle  en  diffère  par  frs  tiges  tétragones  & 

Ïiubefcentes  i par  fes  feuilles  pfefqu'amplexicau- 
es , pubtfeentes  i leurs  deui  lac<  s,  i «reffss  den- 
telutes  i leur  bafe.  Ses  racines  font  fuâformes  ; fes 
tiges  rameufes , hautes  de  trois  pieds  i Us  feuilles 
felTiles,  alternes,  lancéolées,  dentées  en  feie , 
aiguës  i les  dentelures  anpiées,  rudes  , membra- 
neiif  s,  aiguës.  Lts  llcuis  fout  difpofecs  en  co- 
rvmbes  axillaires,  terminaux,  inégaux  , peu  gat 
nis'i  les  ramifications  diahntomes  ; Us  Beurons 
du  difque  jaunes  , nombreux  i les  demi-fleurons 
blancs  , labaitus.  Le  calice  eft  grand,  hémifphéii- 
que , compofé  d'écaillles  oblongues , imbriquées  ; 
les  extérieures  à côtes  faillantes , membraneufes 
i leurs  boids.  Le  réceptacle  cfl  gaini  de  paillettes 
lancéolées,  membraneufes.  de  la  longueur  des 
l.urons  i les  femences  nues,  ovales , tronquées. 

Son  lieu  natal  n'eft  point  connu  \ elle  eft  culti- 
vée dans  quelques  jardins  botaniques.  ^ 

50.  Achillée  à crêtes.  AMlUa  crijtata.  Reta. 

AchilUa  fütih  tintarihus  f pinnis  , acumtnatis  , 
dinliuij  j dintibus  emurginatîi  j tranjvtrjis,  siiiaio- 
ftrrûtis  ,'  liauU  ramoja  , dijfnfo  , fuperne  pubefetnte, 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ).  pag.  1191.  n**.  4. 

Ptarmica  enftata , feliis  lintaribuj  , firrnlis  ; fer- 
raturit  iranfytr/ij  , criflatis  ; cau.'t  ramefa,  dtbili. 
Rete.  Obferv.  bot.  pars  a.  pag.  ij. 

' Ptartr.ica  linaritfoiio  I angujiijftmo  f cum  margiae 
patticutariter  demiaio  , vtlaù  fquamofo  ,*  fioribus 
. aiii}.  Mich.  Hort.  Flot.  77.  n“.  j. 

Ses  tiees  font  très-nmeufes , glabres  d leur 
partie  intérieure,  blanchitres  Sc  pubefeentes  vers 
leur  fnmmet,  obciifément  angiileufesi  les  rameaux 
fôibles , fimples , éralés , rabattus , pubefeens , gar- 
nis de  feuilles  étroites,  linéaires,  acuminées  à 
leur  fommet , deutées  en  feie  ; les  dentelures  tranf 
verfes , un  peu  arrondies , échancrées  ou  trifiJes  1 
tes  fécondés  dentelures  ciliées , ferrées  contre  les 
feuilles.  Les  fleurs  font  blanches  , difpofées  en  co- 
iptnbes  lâch.'S  , fimples , terminaux  i les  calices 
ptefque  globuleux. 

Cette  plante  croît  en  Italie,  y (Dt/cnpt,  tx 
WilU.) 

ji.  Achillée  des  Alpes,  AMllta  a/pina.Lian. 

AckilUa  fûliia  taneaolaaij  , dtntatp-ftrraiU  dan* 
Hataïuqut.  SuppUmtal,  Tamt  I. 
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ticxlh  ttnaijimt  ftrrat'u.  Linn.  SpfC.  Plant,  vol.  i. 
pag.  iifiô.  — Millc-r,  Diék.  n*.  14. 

AihMta  ( alpina  ) , foliis  tinearibui , peSinaia- 
plnnatifidh  , gtabris  ,*  lacinih  fubftrratis  , aorymbo 
compojilo,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  1195. 
n^.é. 

AchilUa  ( ctiflata  ) , fatHi  pcBinata-pinnatifUis  , 
argLte  jerratis  , gtabris,  Willden.  Achill.  pag.  17. 
n . 8;  {ExcLif.  fytton.  ) 

AchilUa  foliis  ftmipinaacis  ^ pinnulîs  minusi^mi 
firratis.  Gmel.  Sibir.  vol.  1.  pag.  196.  — Haller , 
Helv.  n“.  1 16. 

AchilUa  clatior  ^ fotiis  pinnaiis  , piniwlis  minu-* 
tiffimi  firratis.  Vaill.  Aû.  Parif.  17IO.  B*.  10. 

Ptarmica  alpina  , milUfotii  frlio.  Boccon.  MuL 
pag.  144.  tab.  ICI. 

g.  AchilUa  ( alpina  ) , foliis  inagris  , laactolatis  , 
brnijlimb  pciiotaiis  , firratis  ; ftrrausris  fcrrulatis. 
Willd.  Achill.  pag.  ta.  n°.  4. 

Cette  plante  varie  dans  fon  pnrt  8r  dans  fes 
feuilles  : celles-ci  ont  fouvent  leurs  dentelures  un 
peu  denticulées  en  feie.  Lesfl-uts  font  quelquefois 
rougeâtres.  Acuillee,  n*.  tp.) 


ja.  .Achillée  â fleuis  jaunes  8c  blanches.  AehiU 
Ua  ochroUaea,  W aldfi. 

AchilUa  (pt&inatx)  , foliis  ptSiaato-pinnatifi- 
dis  i laciniis  lineari-fabulatis , integtrrimii  ; ce- 
rymio  compo/lto  , coa'Oato  { cauU  paitfceau.  Willd. 
Spec.  Plant,  vol-  j.  pag.  1197.  n°.  1 ;.  Non  Lam. 

AchitUa  ( ochroleuca  ) , cano-tomentofa  , foliis 
linearibus  , pinnato*pcBinatis  ; foliolis  treviffimis  , 
imcgcrnmis  ; corymbis  forum  dtnfiflmis.Vli\M,  8C 
Kitaib.  Plant,  rar.  Hungar.  vol.  1.  pag.  )5,  tab.  {4. 
( Excluf.  fyaon.  Erhart.  ) 

AchilUa  ( chamzmelifolia  ) , foliis  ptSinaio- 
pinnatifiais  ,*  laciniis  linsaribus  , intcgerrimis  ,*  ro- 
rymbo  compofto  , fubnstdo  , coarSato.  l Decand. 
Spnopf.  pag.  191 , 8c  Flor.  franç.  vol.  ),  pag.  lia. 
— Pourt.  Aâ.  tolof.  vol.  ).  pag.  )Of . 

Cette  plante,  dans  fon  lieu  natal,  efl  couverts 
fur  toutes  fes  parties  d'un  duvet  blanchâtre,  to- 
menteiix)  elle  devient  prefque  glabre  lorfqu'elle 
eff  cultivée , excepté  dans  fa  jeuneffe.  Les  feuilles 
caulinaites  inférieures  font  pétiolées  ; Iss  fupcricu- 
tes  prefque fefliles.peâinées, prefque  pinnatifi  les, 
linéaires  ; les  découpures  courtes , nombteufes , 
linéaires,  fubulées , ctès-emièret.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  un  corymbe  ferré  8c  rameux , les 
demi-fleurons  de  la  grandeur  de  ceux  de  l'achilUa 

nobilis,  1 


Cette  plante  ctoic  en  Hongrie,  aux  lieux  fablon- 

neux.  Ÿ > 

N 
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U.  AcHtLLÉt  i feuilles  en  (à^AcktUtûferrau* 
Willd. 

Ackilltt  foith  t^mentofs , lineari  • ianctolatis  » 
pinnatifidis  ; laciniis  bafi  profundioriki^s.  WillJeo. 
Sp(C.  Flarc.  voL  pag.  1194.  n^.  7* 

AchilUa  faliis  Hntari-iancfoiatis  , fe^Ubut , to~ 
mentofis  y profunàe  f€rratiiy  haft  tûùniain*  Retx. 
Obftrv  bot.  1.  pag.  if. 

Ptarmica  a/pina  , ineanh , fcrratis  frliis.  Herffl. 
Lugd.-Bar.  694. 

Dracuncu/us  alptnus  , agtrati  folih  firratii*  Raî  , 

Hift.  i.pjg.  544- 

MhiUta  ftrraia.  ? Lam.  Diâ.  I.  pag.  aS.  li*.  lo. 

Sr«  tiget  font  chargées  de  feuilles  feAiles,  li- 
néaires, lancéolées  , tomenreuCes  & blarchâties  i 
leurs  deux  faces,  pinnatihdesi  les  feuilles  cauli- 
naires  profondément  deiuéts  ou  médiocrement 
pinnat  fifesi  les  décnnpures  oblongues,  aiguës, 
trés-emiètes } les  inférieures  plus  profondes.  Les 
jeunes  feuilles  & les  fupérieures  ne  font  que  den- 
tées en  fcie.  Les  fleurs  font  blanches,  dirpofées  en 
un  corymbe  Cinple , terminal. 

Cette  plante  croît  dans  li  Suiffe.  * Elle  me 
paroitécte  la  même  que  I'Achillee  n*.  lo. 

)4.  Achiliée  i feuilles  planes.  AchlJlta  ila- 
venoa.  Linu. 

Ai^illtû  fotih  laeiaiatis  , phnii  , obtufs,  lomtn- 
to^s  Linn  Spec.  Plant.  »o'.  a.  pag.  ia66.  — Jacq. 
Vindeb.  If7,  6f  Flot,  auftr.  tali.  76. 

AciliUa  cijvennà , foüis  tomentofs  , finnarlfidis  f 
Uciniii  Vntanbuf  , obûift  ^ùmmis  apict  fabdtntatisj 
to’^‘’C  pmpixi.  Wi'id.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag, 
1193.  tf.  9. 

•.  AchWtJ  foiiu  ohovatîs^  incîJiSf  tomen:ojîs. 
Willd.  Achsil.  pag.  ■)  .«*.  f. 

AcéUUa  folih  tairumopt , ùuigt  ftûplaiii , f ai- 
mant. Haller  J Hrlv.ti*.  1x4. 

Abfntkium  éifintm  , mmbeUiAmm  , JéilfrBaai. 
C.  B.iuh.  Pin.  139.  — Ctuf.  Hift.  1.  pag.  340.  le. 
& Patm.  pag.  JJf  tab.pjg. 

AifiaiAimm  aHit  jbodat/ , cqgMdû  fyttanaft.  J. 
iauh.  Hitl.  3.  pag.  143  le. 

Dracitmajus  alpiatu  ^ arvtrrau , fpOit  etfathii 
iationbut.  Motif.  Oxoa.  Hifi.  3.  pag.  40.  g.  6. 
lab.  to.  flg.  3. 

g.  ApkiUta  («apàcata  },  fdiit  papfigjî  piaaoù- 
fdi‘  , loatemafi  i pioMi  àmmis , tunMnpo’tajà- 
utii.  Wiild.  .\rhill.  pag.  13. 11°.  7.  tab.  i . fig.  a, 

Adbüha  dhofiév,  daauuit , ammimjitlm  ,fan  <01- 
dado.  Vaill.  AéL  17x0.' n”.  14. 
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Ptanica  kumilis , foiùt  Uciniêüs^  ahfiiukii  âma» 
lis*  Tourntf.  Inft.  R.  Httb.  49^* 

Ses  fleurs  font  dirpoféestn  un  cnrymbe  fimplC) 
prer^u'en  ombelle  : les  feuilles  luilintes^  les  ra> 
dicalcs  pétiotées-  O»)  y slillingue  quelques  variétés. 

( AcHiLLtE  corne  de  cerf,  n®.  27.) 

AcuaLÊB  argentée.  AchUUa  argtnua» 

Lam. 

Ackiiltd  foUîs  fericto^argentéît , mpke  pinnatts; 
pituutlis  , /uhinUgrû  / tam/t  fubjimpiui  , 

fuhviiUJo.  (N.) 

Tanacetum  ( argenteum)  , foliU  pinnatis  , ftn~ 
cto-tomcnu  jts  ; pinni*  ijnetoiatts , apict  fuhdtntatis  f 
(orymho  ttrminüü  Wülden.  Spec.  Plant,  vol.  5. 
pag  1810.  h®.  7,  & Athill.pag.  51.  lab.  1.  fig.4- 

Willdennv  croie  que  cette  efpèce  eA  mal  rao* 
gée  pamû  les  uÉktlUé  p il  la  rapporte  aux  uulûu» 
ruM.  ( Voy€[  AchillÉS,  n®.  28.) 

5é.  AcimjLÊe  impAtience.  AckilU^  impétUns» 
Linn. 

Achtllea  fvtiis  fîfln<ir/V  ; pinnis  d'fiantihus  , /?- 
ntari-lttnctoUtis  , hafi  fuftàm  acutU,  Linn.  Spec. 
Phiu.  vol.  1.  pag.  12^. 

AchilUa  foVtis  ptâinato  pinaatiftdii  • gUhris  } /«• 
cintis  lintatibuJ  acudr , inferioribat  bipartitis  ; ct^ 
rymho  ftmptUi.  Wiild.  Spec.  Plant,  vol.  y pag. 
2196.  11.  ( yo)<[  Achilllb  de  Sibérie, 

n».  ré.) 

37.  AcniLiiE  flofculeufe.  AtluiUa  fie/iiUafa. 
Hort.  Parif. 

AtbilUa  fUüs  laaualatit  , iaftrioribiu  pinnati- 
fiiis  , ghbrij  ; ladniii  fenath  ; fummit  ferrath  , 
/uiiiiuariaus.  Petf.  Syoopr.  Plant,  vol.  a.  pag.  467. 

CeKe  efjièce  eft  remarquable  par  fes  fleufi 
blanches,  uniquement  compofées  de  leurom.  Sec 
feuilles  font  glabres,  lancéolées)  les  infériturcf 
piniuiifiies  , à déroupures  dentées  en  fcie  à leuig 
bords)  l:S  fcui'les  fuperictires,  prefque  linéaires, 
finement  dentées  en  fcie)  les  flrurs  difpofées  eij 
un  cotymbe  -imeut,  coiiITu  ; les  calices  ovales, 
épais , bUn,hitres,  à peine  pubefeens. 

Cette  fdante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  igiore  loii  lieu  rural.  4 ( f'.  / ) 

3S.  doHlLLÉi  fcaiieurc.  Achilita  fijuanaft.  Ak. 

AckitUa  foLit  lartitoUto-linearilus  , pinnatifijit; 
pianis  avato  atnerforinièiis  , inàfo  autmiaaiij  , s.r- 
tieaLbut  ; tauU  viliojiufcalo.  Ait.  Hort.  Kcv.  vol. 
pag.  X4X. 

Achillta  fyuarrofj  ,fol!!t  plnnaiifiiit , tacimiii  ab- 
l»t$a  •emutUta  , utfualiUr  dauatit  , vaniaaUur 
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fntft  ! etrjmiit  fimptijius.  Wi.lJen.  Spec.  Plint. 
vol.  J.  pag.  1197.  ii“.  14. 

Set  tiges  font  afc-niantes , hautes  d'an  pied  , 
cylindriques  , pubefcei'trs , ftrieei  , garnies  de 
feuilles  linéaires  lancdoléts,  pinnatifiJes,  prefque 
glabres  , longues  d'un  pouce  8e  demi  ; les  décou- 
pures pe’ites,  oblongues,  prefqu'en  coin,  trifides 
ou  inég.l.ment  Jentees,  ouvertes  verticalement. 
Les  fleurs  l'or  tblanihet , delà  grandeur  de  celles  de 
U niil'e  feuille,  difpoleisen  un  corymbe  limple  i 
l'eitrémiié  des  tiges  8c  des  ramtaux. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'ell  pas  connu,  y 

)9.  AciiiiiÈs  i écailles  noires.  AchU/ta  airata. 
Linn. 

Âckillta  folîis  pînnatij,  p*Ainalts , intégriufeu/is; 
ftdumubt  viilofs,  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a.  pag. 
1167.  — Jacq.  Vind.  1J7,  ScFlor.  auftr.  tab.  77. 

AchilUa  airata,  foHU  peSiaato  pinnatis , giahrit i 
fiantj  iintariàas  , auiminatû  , fuitripartitis  i eymâ 
^mptui , ptduncaiit  puhffitntiku-i  , cauU  Jîmplicifft~ 
ma.  WiQd.  Spec.  Plant,  vol.  f.pag.  aaoo.  n*.  ao. 

AchilUa  foiiis  glahris , pinnalis  ,*  pinnit  JimpUci' 
hut  (i  mult  fdit.  Haller,  Helv.  n*.  ni. 

Chamimelum  alpiaum , faxatilt , ptrtitnt  ; fort 
aüo  ,pngulari  pcal-ct  nigricanUtTiW.  Pif.  tab.  19. 

Matricaria  alpiaa , chamomilUfoliis . C.  Bauh. 
Pin.  134.  — Sebeuz.  Itin.  4.  pag.  jy8. 

Les  fleurs  font  grtîffes , prefque  globuleufes  ; 1rs 
calices  hémifpheriqucs  ; les  demi-fleurons  alléa 
grands , un  pi  u denticulés  à leur  fommet.  ( A'oycf 
AcHiLLiiC  a feuilles  de  camomille,  n°.  aj.) 

gp.  Achillee  mufquée.  AchilUa  ne/ciuii.  Jacq. 

AchilUa  fotiis  pinnatts , pinnulis  Jimpliciètu  ,fio- 
lihaj  umhtUatii.  Jacq.  Flor.  aulir.  vol.  5.  Append. 
tab.  JJ.  — .tllion.  Flot,  pedem.  n“.  66a.  — Murr. 
Syft.  veget.  pag.  778. 

AchilUa  mofiaia  , foiiis  pcHinato-piiutaiit , gla- 
irù  ; pinnit  hnearibut  , ohtujiufculit , inttgtrrimit  , 
paaàatit.  Witld.  Spec.  Plant,  vol.  J.  pag.  aaoi. 
D°.  ai  , 8c  Achill.  pag.  a8.  n*.  17. 

AchilUa  ( livia  ) , faliit  liniarilat  , pinnatis  , 
punSaiit  iforibut  corymbops.  Scopol.  dul.  Floi.  8c 
Faun.  Infub.  n".  j.  tab.  j. 

AchilUa  Gtnipi.  Murr.  Appar.  Med.  1.  p.  68- 

AchilUa  foiiis  pinnatis;  pinnis  pmplicibus,  gla- 
hrit  ipunSatis.  Haller  , Helv.  n*.  na. 

Tanaettum  alpinum  , adoratum.  Scheuz.  Ilin.  l. 
pag.  14a  , & 6.  pag.  141. 

Dracunealus  alpinas  , argenteas  , alatit  foBii. 
JMocif.  Oxoo.  Hifi-  J.  pr  111.^6.  tab.  10.  &$,  7. 
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Ira  mofeata.  Gefn.  Epift.  66. 

Cette  plarrte  répand  une  odeur  pénétrante , alTez 
agréable.  Ses  racines  font  brunes , prefque  II- 
gneufesi  elles  produifent  pbifienrstiges  droites  ou 
afeendantes,  glabres  ou  légèrement  pubefeentesi 
longues  de  huit  à dix  lignes , garnies  de  feuillet 
prefque  fellilss,  glabres  ou  à peine  pubîfcentes  , 
pinnatifîdcs;  les  pinnules  linéaires,  oppofées,  en- 
tières, diflames,  régulières,  i peine  aigues;  quel- 
quefois munies  d’une  petite  dent  vêts  leur  baie , 
au  nombre  de  cinq  à fis  fur  chaque  côté.  I.es  flrurs 
font  peu  nombreufes,  difpofées  fur  un  petit  co- 
rymbe  lïmple , terminal , un  peu  ferré;  les  écailles 
calicinales  un  peu  jaunâtres , brunes  à leur  con- 
tour i les  demi-fleurons  eUipciquet , dentés  â leur 
fommet. 

Cette  plante  croît  daos  les  Alpes,  en  Suile»  en 
Italie,  8cc.  q;  ( K./.  ) 

41.  AcHiiiÉE  naine.  jécAx//ca  1MB4.  Lino. 

AchilUa  foiiis  pUnnalis  , intlatis  , hirfati0mis  ; 
jtoribut  glontcrato  umbAlatis,  Linn.  Spec.  Plant* 
vol.  1.  p.  1167.  — .Allion.  Flor.  pedeui.  n®.  66j. 
tab.  9.  fig.  J.  — Mill.  Diâ.  11®.  a. 

AchilUa  natta  , foiiis  pinnaitS,  oillops  ; pinnis 
liniartbut  , inugt'rimts  , fuliaram  mftti/anun  dsma- 
tis.  Wllld.  Achi.l.  pag.  19.  ti*.  iS- 

AchilUa  nans  , foiiis  pinnatis,  villops  ; pinnis 
dpjttatis,  lintofibas;  raàicalibits  iipinnatis , caals  pnt- 
pliaftmo.  Willd.  Spec.  Plaui.  vol.  j.  pag.  aao(. 
n".  ai. 

AchilUa  foiiis  lomentopt , pinnatis  ; pinnis  pmpP- 
cibul  b incipi.  Hall.  Helv.  a.  n*.  1 1 J. 

Milltfolium  alpinum  , imcanum , fort  fptciofh, 
J.  Bauh.  Hift.  J.  pag.  Ij8.  — Touin.  init.  R. 
Hetb.  456.  — Rai  , Hift.  J47. 

MitUfotiam  alpinum  , tomantofum  , odoratam  , 
nanum.  Boccon.  Muf.  a.  pag.  166.  tab.  lao. 

AchilUa  lanata.  Lam.  Flot,  ffanç.  vol.  a.  pag. 
640. 

Cette  plante  seltemble  beaucoup , pat  Ton  port . 
â l’<irè</.c«  tomtntofa , var.  8 ; mais  fes  demi-fleu- 
rons font  blancs  ; les  fleurons  jaunes,  féparés  par 
des  écailles  brunâtres  à leur  fommet.  ( 
Achillee  laineufe , n®.  aa.) 

I 

4a.  AcHalèB'de  Crète.  AchilUa  craiea.  Lbin, 

Achillta  foiiis  liniarilus  ; pinnis  fairotuadis  , r«- 
trorfùm  imbricatis  ; cauU  tomantofo,  LÎDD.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  u68. 

j AchilUa  snsica  , frliis  pinnatis  , pUcfccntibus  ; 
pinnis  fubroimdis  , quadripdis  , concaris  , patulis  ; 
cauU  apict  mmafo,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
i aaoi.  n®.  aj  , Bc  Achill.  pag.  26.  b*.-i6. 

N a 
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MilUfolium  ineanum,  crtticum  , foliis  fiüchados 
ferratit.  Morir.  Oxon.  Hift.  J.  pjg-  J9.  5-  6.  tab. 
II.  fig.  1 1. 

MiUtfnlium  incmum , crtticum.  C.  Bauh.  Pin. 

& Prodr.  72. 

MilUfolium  crtticum,  J.  Bauh.  Hift.  pag.  1 59. 

Mitlcfotium  crtticum  , ftraiiotct  milltfoUa  crttica. 
Piofp.  Alp.  Exoc.  pag.  84.  lab.  Bj. 

Ahrotanum  fimina  , incanum  , alho  ackilltt  fore, 
crtticum.  Boccon.  Muf.  2.  tab.  34. 

Ses  tiges  font  afcendtntes , tomenteufes,  cjr- 
lindriqiKS  & rameiifes  à leur  partie  fupérieiire  i 
les  feuilles  longues  d'un  pouce  & plus , étroites , 
pubefcentts,  tomenteules  fur  leurs  principales 
nervures  i les  eorymbes  fimples  & terminaux. 
( Kejrj  Achillée,  n“.  29.) 

43.  Achillée  à grandes  feuilles.  Aciillta  ma- 
crofhylla.  Unn. 

Ackillta  foUU  ptnnatis  , pUnis  , incifo-forratis  j 
ixiimis  majoriiut , eeadunatis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  2.  pag,  ladp.  — Mill.  Diâ.  n°.  1 1, 

Ackillta  macropkylla , faliit  piaaath  , glakrit  ; 
phtaii  laaccolatis , iacifo-  ftrraiis , cxtimit  corfucn- 
liius  i corymlo  compofito.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  3.  pag.  2104.  0*.  i6 , Sc  Achill.  pag.  20. 
n*.  II. 

Ackillta  foliis  pianatis  . planit , iacifo-ftrratis  ; 
extremis  eonfuentiiut.  Hall.  Helv.  n°.  1 13. 

Dracurtculus  alpiniu  , foliis  fcaiioft.  C.  Bauh. 
Pin.  98  , & Prodr.  59. 

Mitleftium  tanaceiifo/iis , fore  alto.  Morif. 
Oxon.  Hift.  3.  pag.  38.  g.  6.  tab.  1 1 . fig.  3.  ( Koy. 
AcHitiàs,  n°.  14.) 

44.  Achulce  i feuilles  de  bacille.  Ackillta 
• tritkmifoUa.  Waldfi. 

AckilUa  foliis  pukefcentiius  , caulinis  kipinnatif- 
iis  i laciniis  liaiarious  , oktufs  ; raiicaliius  Hpia- 
aatis  , piaauiis  iripartUis , corymkis  compoJStis. 
Willd.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  2207.  n**.  32. 

Ackillta  erithmifbHa  , foliis  triplicato-pinaatis  , 
finnulir  liruaikas  fquamij^ue  calicit  oitufis  , corym- 
to  fafiifiato.  Waldn.  8t  Kiuib.  Plant,  rar.  Hung. 
vol.  I.  pag.  (8.  lab.  dd. 

Cette  plante  eft  couverte , fur  toutes  fes  parties , 
d’un  duvet  blamhitre , 8r  de  petits  poils  couchés. 
Ses  feuilles  radie  des  font  deux  fois  ailées  1 leurs 
-pmnules  linéaires , i trois  découpures  obtufes  ; les 
feuilles  caulinaircs  deux  fois  1 inimifides , à dé- 
coupures linéaires  , obtufes.  Les  fleuis  font  dif- 
polees  en  un  corymbe  fidbgié  i les  écailles  du  ca- 
lice obtufes , les  demi-flearons  blaucs>  femblables 
i ceux  de  la  mille-feuille. 


Cette  plante  croît  dans  tes  terrains  fablonnenx, 
fut  les  montagnes  , tn  Hongrie.  ^ (.y.f) 

43.  AcHiLtÉE  i feuilles  de  tanaifie.  Ackillta 
tanacttifolia.  Allion.  ' 

Ackillta  fôiiis  iipianatis  ; laciniis  lanceolatis  , 
ferratisf  corymko  compofto  , patule.  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  3.  pag.  2207.  n*.  33  , & .\chill.  pag. 
58.  n*.  26.  — A lion.  Pedtm.  n°.  666. 

Ackillta  foliis  pinnatis  y pinnis  femipirtnatis  , in^ 
cifis  li  iategris.  Hall.  Helv.  n“.  ic>8. 

MilltfoUum  purpureum  , majus.  C.  Banh.  Prodr. 
y6.  — Motif.  Oxon.  Hift.  3.  pag.  39.  g.  6.  tab.  II. 
fig.  14.  ( Vofeq  ACHILLEE.  n°.  13.) 

46.  AcHiLLiB  compaâe,  Ackillta  compaSa. 
Lam. 

Ackillta  ( diftans  ) , frliis  kipinaatifiis ; laciniis 
laaccolatis,  iacifo  ferraiisi  racki  alatà,  iacifo ftrratà; 
corymkis  fafiigratis,  compoftis.  Willd.  Spec.  Plant, 
vol.  5.  pag.  2207.  n*.  34. 

AckilUa  iifiaas.  Waldft.  S(  Kitaib.  Plant,  rar. 
Hung. 

AckilUa  magna,  Allion.  Flor.  pedem.  n°.  66S. 
tab.  33.  fig.  I.  (Non  Uua.)  — Willd.  Achill. 
pag.  22.  n*.  12. 

Les  feuilles  font  un  peu  velues , principalement 
fur  leur  nervure.  La  principale  nervure  eft  bordée 
par  un  appendice  foliacé . étroit  & entier  ; les 
découpures  nombreufes  , très- rapprochées  les 
unrsdes  autres.  Les  calices  font  ovoides.  pubef- 
cens!  les  demi-fleurons  ptefqu'en  forme  de  coeur 
renverfé,  terminés  par  deux  dents  arrondies  , Sc 
fouvent  unrtioifième  plus  3>etiie.  f Voyct  Acuil- 
iLE.n».  i8.) 

47.  Achillée  mille-feuille.  AckilUa  miltcfoGum. 
Linn. 

AckilUa  foliis  kipiaaacis,  auAts  ; laciniis  lintari- 
kus,  dentacisi  caulikus  fupemi  /alcalis . Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  2.  pag.  1267.  — Lud».  Eût.  tab.  67. 
— Ofder.  Flor.  dan.  tab.  737.  — Lair.  llluftr.  tab. 
683.  fig.  I. 

AckilUa  milUfrlium , foliis  kipinnatis  , glakriuf 
Cttlss  i pittjiarum  laciniis  tincarikus , dentatis.  Willd. 
Spec.  PUnt.  vol.  3.  pag.  2108.  n®.  36,  8r  AchiH. 
pag.  39.  n®.  27. 

AckilUa  foliis  pinnatis;  pinnis  femipinnatis  , in- 
cifis  St  integris,  Haller,  Helv.  n*.  icÆ.  , 

g.  AckilUa  taaacctifolio  , fore  purpurco.  Vaillant, 
Ait  Parif.  393.  — Kni)>h,  Centut.  n».  i. 

MilUfolium  alpinum.C\tsl.  Pann.  pag.  362. 

y.  AthsUca  ( magna  ) , foliis  kipinnatis , fukpilo~ 
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fs  ; lacmlis  tlntariias  , dtntalh  ; aurtcaüs  itcuffstSs. 
Liiin.  Spec.  PUnt.  vcl.  i.  psg.  1167. 

Achiltta  magna  ^fvliis  inptUaio^piimatfàssi  ia~ 
Ctniis  lancto/atif  , aculis  j carymhii  zompofus^faÇ- 
sigiasis.  Willdcn.  Spec.  Pline,  vol.  5.  pag.  iioo. 
n».  }{. 

La  variété  y paroît  conflituer  une  cfpéce  dif- 
férente de  la  milU'.)euille , en  éunt  diftinguee  t»on- 
feulemeiit  par  fa  grandeur  du  double , mais  en- 
core par  fea  feuillet  trois  fuis  pinnatifidet , par  fei 
découpures  très-étroiies , par  les  feuilles  radicales 
très-longues.  Les  corymbes  font  touffus , tiés- 
épais.  (Kojej  .^CHlLLtE  , n®.  lé.  ) 

48.  Achillée  i petites  feuilles.  Azkilka  mUro- 
p/tylia.  Willd. 

Ackiitea  fo/iîs  hipinnatifidis  , intsmodio  brevto~ 
ribus  ; lacinits  brevioribuj  , inttgerrimis  i zorymbo 
zompofizo , fafligiato,  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.  1110.  n°.40. 

MUltfoIium  minimum,  zrifpum  , fors  alto  , hif~ 
panizum,  Barrel.  Icon.  Rar.  tab.  Il  >4. 

AzhilUa  peüinaia.f  Lam.  Diâion.  I.  pag.  18. 
n®.  14. 

Ses  tiges  font  droites  , (impies . pubefeentes , 
hautes  de  fix  i douze  pouces,  garnies  de  feuilles 
deux  fois  pinnatifides  ; celles  des  tiges  plus  cour- 
tes que  les  entre  noeuds  , pubefeentes,  longues 
d'environ  quirre  lignes)  les  découpures  linéaires, 
très-entières  ) les  pinnules  de  la  bafe  plus  courtes. 
Les  délits  font  blanches  , de  la  grandeur  de  celles 
de  l'dcAi7/eu  nabiiis , difpofées  en  corymbes  rami- 
fiés , en  faite}  les  calices  obloogs. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  ^ (Dtfzript.  ex 

vm  ) 

49.  Kcn\\.\.itjo{e.Azhillea  rofea.  Hort.  Patif. 

AzhilUa  ( afplenifolia  ) , fatiis  radîzatibus  , bi- 
pinnatljiaii  f zaulinis  inzifs P laziniit  ovatis , ferrato- 
mucronatis  , obtufts  ; fioribus  tofeii.  Vent.  Hort. 
Celf.  pag.  9f.  tab.  95. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  aifément  de  VazhiUea 
mliltfaliam , var.  $,  à dénis  purpurines,  par  fes 
tiges  droites , plus  élevées , & furiout  par  fes 
feuilles  , dont  les  lobes  font  ovales  & obtus.  Ses 
tiges  font  nombreufes  , roides  , cylindriques , 
prefque  dmples  , légèrement  pubefeentes  ; les 
feiiilies  oblongues  , étroites  , à peine  püeufes  } 
celles  de  la  racine  deux  fois  ailées}  les  caulinaires 
alternes,  un  peu  diflantes  , fediles  , incifées  Se 
laciniées}  les  lobes  peu  profonds,  ovales , obtus, 
dentés.  Les  diurs  font  difpofées  en  corymbes  ta- 
tn'dés  , terminaux  ; les  calices  glabres  , ovales  } 
les  demi-deurons  d'un  rofe-tendre  , en  ovale  ren- 
verfé , divifet  en  trois  dents  i leur  fommet  ; les 
femences  glabres , de  couleur  brune}  le  réceptacle 


conique , garni  de  paillettes  oblongues , conca- 
ves , frangées  à leur  fommet , plus  longues  que 
les  femences. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Bo'c  dan< 
l'.'^mé^iqlle  feptemrionale.  On  la  cultive  au  Jardin 
des  Plantes  de  Paris.  » ( K.  v.  ) 

fo.  AcHiiiiE  à feuilles  de  livéche.  Azkiltea 
ligiifiea,  Allion. 

AzkilUs  foliis  bipinnatifidU  ; iazinils  linearibus , 
argusè  ftrratit  ,■  razhi  alatà,  initgerhmâ  ; cozymbo 
compafiio , fafiigiaio.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j. 
pag.  1110.  n®.  41 , & Achill.  pag.  19.  n®.  10. 

AzhilUa  tigufiza  , faliis  pinnatis  ; pinnis  azute 
pinnaiO’dentatis  , plants  , glabris,  Allion.  Mifcell. 
Taur.  y.  pag.  69,  ht  Flot,  pedem.  n*.  ééo.  tab.  yy. 

fig.  1. 

Ses  tiges  font  droites  , rameu'es , cylindriques, 
flriées,  prefque  glabres,  hautes  de  trois  ou  quatre 
pieds,  divifées  vers  leur  fommet  en  cinq  i ux  ra- 
meaux alternes.  Les  feuilles  font  nombreufes,  fef- 
lîles,  deux  fois  pinnatiddes } leurs  découpures  li- 
néaires , aiguës  , dentées  en  feie  , glabres  i leurs 
deux  faces}la  neivuredumilieu  bordée,  dans  toute 
fa  longueur , d'un  appendice  foliacé , entier  ou  i 
peine  denté. 

Les  fleurs  font  blanches,  affez  nombreufes,  dif- 
pofées  en  petits  corymbes  rameux,  formant,  pat 
leur  réunion , une  forte  d’ombelle  compofée,  faf- 
tigiée.  Leur  calice  eft  un  peu  ovale  , d'un  blanc- 
pâle,  pubefeent;  les  demi-fleurons  terminés  pat 
un  limne  ovale , obtus , ou  légèrement  échancrés, 
femblables  à ceux  de  VazkilUa  nobilis. 

Cette  plante  croît  en  Italie , dans  le  Piémont  , 
fur  les  collines , au  delTus  du  bourg  de  Caico.  X 

51.  AcHiLiviE  nob!e.  AchUUa  n^hiHsu  Lînp. 

AchilUa  foith  hipinnotis  i infiripritiu  nuih  , 
pUnh  ; fuptrioribut  ohtupi  , tomentofis  ; corymbU 
convexis , conftrtipimu.  Lirn.  Spec.  Plant,  vol.  2. 
pag.  1161.  — Retz.  Obferv.  i.  pag.  x6, 

Ackiiftû  nobtlis , foins  <au/inis  HpiHnatifdis  ; 
lùciniis  lintsribusg  fubdtntatis  ; rjcki  alatà  ^ 
tatà  f radUalibus  tnp/icato  pinnaiifidls  f to'ymbo 
compofito  , faâigizitQ.  Wtllden.  Spec.PUflt.  vol, 
pag.  2111.  n^.  42,  & Achill.  pag.  )6.  n*.  2f. 

AchilUa  mWtfoUa , odorata*  J.  Bauh.  Hift. 
pag.  140- 

MilUfotium  HobUt , (i  flrotiotes  vtra  tragi.  Motif, 
Oxon.  Hift.  5.  pag.  $8.  $ tab.  ti.  fig.  4. 

MiUtfolium  nobilt,  Tragus»  Hift.  pag.  476. 

Tanaestum  minus  ^ album  ^ cdore  camphora.  C, 
Bauh.  Pio.  132. 
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Qiiïlqaei  «meurs  ont  regarni  eftre  plante 
comme  une  fim  >le  vaiiéië  de  Vachiücj  odorata  , 
obtenue  par  la  culture.  Ses  tiges  font  beaucoup  plus 
hautes,  droites,  cylindriques,  pubefeentes,  point 
dîllonées  , garnies  de  feuilles  deux  fuis  ailées,  pu- 
befeentes , prefque  tomenteufes  ; les  découpures 
d (lantes  , étroites , linéaires  , obtufes  , à peine 
dentées;  lancivtiredu  milieu  bordée  de  demi  lures 
é,'arre$;  les  feni  lesfupérieures  fimplement  pinna- 
tifiies;  les  radicales  plus  amples,  prefque  trois  fois  | 
p’n'iat  b les  Les  fl.nis  font  icrnnnalcs  , dlfpofées 
en  un  coiymbe  rimeux  & lalliglé.  Leur  calice  eÜ 
gljbte  , ovale , n'un  blanc  pile  ; les  Beorons  jau- 
nit es;  les  demi-fleurons  peu  nombreux,  couits , 
éch  nicrés  au  fomm.t , réfléchis  en  dehors , & alors 
i pei  te  fenfibles. 

Cette  plante  eft  odorante;  elle  croît  en  Suifle , 
en  .Allemagne,  daos  les  d-par.emcns  méndioiiaui 
de  la  Fiance,  if  {y.v.) 

yt.  Achillée  odorante.  AchilUa  edoraia, 
Linn. 

A^hil^tJ  fvliis  kipin/taùs  , ovaii^uf  , Maiiufcatis i 
nrymiia  fajigiaili,  caafeiiia,  Liiin<  SpeC.  Fiant, 
vol.  1.  pig.  ta68. 

A:h  ':tUa  odarata  , faHii  hipiaaatù , fahiits  pila- 
fs i pinnis  l neari^as  t integtrrimis  , tarymàa  fm- 
plici.  Wil.deii.  Spac.  Fbne.  vol.  }.  pag.  ma. 
n*.  4}. 

Achil'ta  odorata  , fo^iis  bipinnatis , hirfatîs  ,*  pia- 
nutis  instgtrrimis  , Untaribas  ^ mcuminaûs  f taücibus 
paitniibus  J corymbis  fafligiaiis,  Wult.  in  Jacq. 
Collefl.  I.  pag.  a;p.  taei.  ai. 

AchilUa  O0orata,\it.  g,  Willd.  Achill.  pag.  14a. 
n».  a». 

AchilUa  pinnis  aqualihas , tenftriis  , lameuoft  ; 
pinnutis  capUtariur  divifs.  Haller  , Helv.  edic.  1. 
pag.  yiû.  — Sauvag.  Munfp.  167. 

Scs  tiges  font  médiocrement  (triées  i leur  par- 
tie Tupérieure,  hauds  de  lix  i fepi  pouces;  les 
feuilles  pileufvs  en  delTuus,  deux  fois  allées  ; les 
découpures  linéaires  , aigues , très-emiéres  ; les 
fleurs  terminales, difpofees  en  un  cotymbe  ftmple; 
les  demi  fleurons  de  la  grandeur  de  ceux  de  la 
mille-feuille,  (f^oy.  Achilleb  odorante,  n*.  as-) 

Cette  plante  croît  en  SuilTe  , en  France , dans  les 
Alpes.  Ÿ(J^./.) 

yj.  AckkiÉe  fétacée.  AchilUa  fctacea.  Waldll. 

AchilUa  faliis  bipinnaiis  { faliolis  lineari  fsaccis  , 
macraaatis  f eanferci^mis  ^ piUfs  ; carymbis  campa- 
jltis,  fafligiatis.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag. 
aaia.  u*.  44. 

AchilUa  feucta , faliU  pilcft , snM^niia-pin- 
natis  ; laciaiss  ftlactts , pttioUm  usKUpti  ttfcatiàsa; 


eerymhis  denfs , fa/ligiaiis.  Wal  .II.  le  Kitaib.  Plant, 
rar.  Hong.  1.  pjg.  ga.  tab.  go. 

AchilUa  adoraia , var.  ».  Willd.  Achill.  pag.  4a. 
n“,  ag.  — Leller.  Halenf.  n'.gyg.  — Hoff  n.  Getm. 
y04.  — Roth,  Germ.  vol.  1.  pag.  569,  fie  vol.  a. 
pag.  jyg. 

Ses  tiges  font  droites , cvHndrtques , pileufes  , 
ftriees,  garnies  de  feuilles  deux  fois  ailées,  planes, 
alongées,  munies  de  poils  fins  plus  ou  moins  nom- 
breux; les  pinnules  étroites,  linéaires;  les  décou- 
pures couites,  aiyués,  terminées  par  une  petite 
pointe  fpinultfutme.  Les  fleurs  font  réunies , au 
iommei  des  liges, en  un  cotymbe  rameux,  louffus 
les  pédoncules  pubefeens,  blanchâtres;  les  calices 
ovales,  prefque  cylindriques,  pileux  ; les  demi- 
fleurons  courts,  ovales,  élargis , entiers  ou  légè- 
rement échaocres  à leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  les  terrains  fecs,  en 
SuilTe,  dans  la  Hongrie,  qt  ( K./I  in  hcrb,  Dcsfint  ^ 

y4-  Achillée  capillaire.  AchilUa  capUlaris. 

AchilUa  faliis  bipinnatis  , pilafs;  phnulis  cens* 
pafnis^  capillaribus ^ minimisa  apice  mucranatis ; co* 
rymbis  compaftis. 

Ce  tte  efpèce  eft  remarquable  par  les  divifions  de 
fes  pinnules  exirémement  Anes.  Ses  racines  font 
rampantes;  elles  produifeni  plulivurs  tiges  foibles, 
afcendantes  . lamcufes  , longues  d'ciivtion  un 
pied,  cylindriques,  1 peine  liriéts,  couvertes  de 
poils  fins  fit  foyeux  ; garnies  de  feuilles  alicrnes, 
au  moins  deux  fois  ailées,  étroites , alongécs  ; les 
radicales  pétiolées;  les  cauiinaites  (effiles , pileu- 
fes; les  piniulëS  courtes,  capillaires,  finement 
divifées  en  découpures  très-courtes,  mucronées  i 
leur  fommet.  Ses  fleurs  font  dilpofées  en  corymbex 
conipofés,  piefque  falligiés;  les  calices  fit  les  demi- 
fleurons  aliéz  fcmblables  à ceux  de  la  mitle  feuille. 

Cette  plante  a été  recueillie  en  France , aux  en- 
virons de  la  Rochelle,  dans  les  forêts,  aux  lieux 
fablonneux.  qt  ( F'-/-  in  hcrb.  Disfam.) 

ACHI.MÈNES.  Petf.  ( Kt^cr  Colomnée  , 

n‘.  L.) 

ACHIT.  Ciffus.  Ce  genre  a de  grands  rapports 
avec  les  vignes , & renferme  plulieurs  efj^ces 
intermédiaires  entre  ces  deux  genres.  Car’- 

ticU  Vigne.)  Le  caiadtêre  elîemie!  de  ce  genre 
eft  d'avoir  : 

Un  calice  k quatre  ou  cinq  dents  j quatre,  quelqucfo  'u 
cinq  fttaiet  libres , point  aàhêrens  k leur  fommet , éta^ 
lés  f caducs i quatre  ou  cinq  etamines^  l'ovaire  entouré 
<C un  difque}  uAe  baie  k deux  loges  ,k  une  ou  plujieurs 
fememeu. 

O-firvatioms,  Ce  genre  comprend  des  arbrrC' 
fetux»  nieisent  des  herbes^  i tiges  grimpantes  , 
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rtrmemenftf , montes  de  viilles  opposes  sux  feuil- 
les : cclKs-ci  font  ou  (impies,  ou  coirpo'ées  ue 
trois,  de  cinq  ou  fept  foliolis,  quelquefois  deux 
fuis  lilécs.  Les  (leurs  ofirtm,  dins  la  plupart  diS 
efitèces,  un  caraâ're  remarquable  dans  leur  dilpo- 
fiticn.  Les  pédoncules  fotit  nppufes  aux  feuilles  -, 
ils  fe  divifenc  en  ramiHcacions  étalées,  one  ou  plu- 
lieurs  fois  bifuiquées  ; < haque  rameau  terminé  pat 
une  petite  ombelle  ou  une  lorte  de  corymbe.  Les 
fiuiis  fort  petits , tnédiocrentint  fucculetts. 

genre  amfvlorfii  de  Michaux  , que  nous  réu- 
ntlfons  à celui-ci , tient  le  milieu  entre  les  les 

vins  : il  le  diilingiie  des  virii  par  fes  pétales  libres 
à leur  fommer,  ouverts  8c  léllécbisi  il  dilTère  des 
sijiu  par  le  nombre  des  parties  de  la  fleur,  ayant 
cinq  pétales , cinq  étamines , bec. 

E s P âc  s s. 

♦ Fsui/lts  fimpiti. 

I.  Achit  i tiges  comptimées,  Cijfsu  compreffi- 
cauiis.  Huiz  Sc  Pav, 

Ci  fus  foiiis  cordatis  f acuù  ferratis  i p>ribus  um  - 
itUttis , fsdunailis  dichotomis.  Ruiz  6c  Pav.  Flor. 
petuv.  vol.  I.  pag.  64.  tab.  100. 

Ses  tiges  font  tétragones , grimpantes  , corn- 
primées,  articulées,  rameufes,  pubefeemes,  fou- 
vent  couchées  & radicantes  j les  feuilles  alternes , 
pétiolées,  ov.iles,  en  cœur,  piibefcentes , un  peu 
leifaniesen  de  (Tus,  veinées,  hnement  dentées  en 
feie , obtufes  , quelquefois  acuminées  . entières  , 
quelques-unes  divifets  prefqu'en  Crois  lobes  i les 
pétioles  cylindtiques  & contournes , accompagnés 
de  deux  Hipidcs  oppofées , caduques , en  forme 
de  croidanr.  Les  vrilles  font  fimples,  oppofées  aux 
feuilles  , filiformes  , munies , vers  leur  reihea,  de 
i^x  petites  écaillés  linéaires,  oppolées. 

Les  fleurs  font  placées  fur  des  pédoncules  foli- 
taires,  oppolées  aux  feuiUes,  plus  longues  que 
les  pétioles  ■ ils  fe  développent  en  une  oinb-lle  â 
quatre  ou  fept  r.>yuns,  accompagnés  d'autant  de 
braétées  ovales  ; les  pédoncules  partiels  dicho- 
tomes  , inégaux.  La  corolle  e(l  jaune,  coopofée 
de  quatre  pttales  concaves  à leur  fommer,  ca- 
ducs. Le  fiuit  confide  en  une  baie  arrondie  ou  un 
pi  U ovale , trigone , d‘un  pourpre-ooiticre,  i deux 
femences. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ; elle  fl:urit  depuis 
le  mois  de  juin  jufqu'ctl  cétobre.  {Utfeript.  tx 
R»i^  6/  Pav.) 

t.  Achit  ampélopfe.  Cijfus  ampsluffs.  petf. 

Ci  fus  Jadis  sofdasis  J dtataùs  i raesmis  dssplicaio^ 
iiftiis , fiuriius  ptntanitis,  Petf.  Sylsopf.  Plant, 
vol.  I.  pag.  14Z.  11°,  a. 

Amptlofjîs  ( cotdata  ) , lasssis  §lsAris  ,■  fadiis  JUss 
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lato  0 parùm  profundo  , cordatis , intcrdksn  fupsrni 
juhtriloOo-unguiütis  f àtutavs  j nsrvis  fuOiîts  puée- 
rulis  , raetmis  aupticuto-Oifiais.  Mich.  lier,  boréal. 
Amer.  vol.  1.  pag.  1 59. 

Cetre  plante  a des  tiges  glabres , rameufes,  gar- 
nies de  feuilles  alcemes,  pétiolées,  ovales,  en 
coeur  , rechanctuic  large,  peu  profonde  ( dentées 
à leur  cont  'ur , glabres  à leurs  deux  faces,  un  pctl 
pubelcentes  en  defious  fur  leurs  nervures  1 les 
tcuüL-s  rupéiienres  anguleufes,  prelqu'à  trois  lo- 
bes demes.  Les  fleurs  font  difpoléei  en  grafspts 
deux  fois  bifides.  Les  étamines  lonc  au  nombre  de 
cinq. 

Cette  plante  croît  dans  l'Améiique  frpientcics- 
nale,fur  les  bords  du  fleuve  Savtnntfa , dans  1« 
pays  des  lliiiiids..  b 

y,  Achit  1 feuilles  de  vigne.  Cifùj  viiieiiua. 
Lino. 

Cf  us  foCtis  cordatis , rrpando  daxtatis , fuitis  vrV- 
lofs.  Lam.  lllullr.  vol.  i.  pag.  y jo.  n°.  I6ii. 

Cifui  vitigiitia  , foliis  co'dato-psitotustdis  , loia- 
tis  fuiirdivijifquc  , villojss  , dsaiaiis.\ibi,  Symb.  J, 
pag.  18. 

CfuJ  visi fissia  , foliis  tordatit,  /âiyeûfurMfr  , 
tomtutofs.  Unn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  lyo. 
{Poyn  Achit,  n®.  i.) 

4.  Achit  tomemeux.  Cifus  tomixiafa.  Lam. 

^'Ifas  foliis  fsipisitagoais , oktsiù  deataiis , fuUst 
tontenso-firrugintis.  Lam.  lUullr.  Cessât-  VoL  I. 
pag.  ) JO.  n*.  léij. 

Cette  efpèce  , dont  je  ne  tonnois  ns  les  Aeerf 
ni  les  fruits,  tll  remarquable  par  fes  feuilles  (im- 
pies , élargies , épailUs , coriaces , de  quatut  pou- 
ces de  dateur  fur  environ  deux  pouces  de  lon- 
gueur, glabres  , d’un  vert-foncé  en  deflus , cou- 
vertes en  di (Tous  d'un  duvet  brun , piefque  noir , 
prefqu'l  cinq  angles  peu  marqués  , divisés  1 leur 
contour  en  larges  dents  très  obtufes;  les  pétioles 
comprimés , un  peu  pubcCccoe,  artseuléi , de  la 
Ipngutuc  des  feuilles. 

Cette  plante  a été  obfervée  par  Cemmerfon  f 
l'ile  Bouibon.  J)  (y,  f.  iss  Kni.  l*m,) 

U Achit  i feuilles  linuées.  Ciffts  rtpatsda. 
Vahl. 

Cifjs  foliis  cordatis  , iatigris  fuileialifvt , rtfat* 
dis  , utritqui giahris.  Vatll,  Symb.  J,  pag.  18. 

Ses  saineaus  font  flexueux  , cylindriques , arti- 
culés , couveirs  d'un  d ivre  convenc.-ux  qu’ils 
perdent  en  viciltilfant  ; los  feuiHes  pétiolées , péi» 
larges  que  lorgnes  , fermes  , en  coeur , larges  de 
deux  ou  crois  pouces,  cniièses  ou  légèrement 
lobées  ou  iûiuéfls  , nqtveufes , veinées , un  pu« 
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velues  dini  leur  jeuciilTe , g’abres  i leurs  deux 
faces  dans  leur  entier  développement  i 1rs  lobes 
obtus  , terminés  fauvent  par  une  petite  pointe  j 
accompagnés  à leur  bafe  J--  ilipuies  oppofées  , 
ovales . membraneull-s  j aiguës , très  caduques , 
longu.s  de  lis  lignes. 

Ixs  fl.urs  font  axillaires,  portées  fur  des  pédon- 
cules communs  oppofés  , divifés  en  rayons  ra- 
iTieui , trois  fois  biturquis  , terininés  par  des  pé- 
dicedrs  en  ombelle  s des  écailles  vi  lues  Si  très- 
courtes  , lituées  à la  bafe  des  péditelle-s.  Le  fruit 
eft  une  baie  en  forme  de  poire  , de  la  grollcur 
d'un  pois , terminée  par  le  ityle  periilhi.t. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  I) 

( Dtf.  ripe,  rat  K M.  ) 

6.  Achit  anguleux.  Cijfus  t-gùtjta.  Lam. 

Cifftis  füliis  fuhpentJgonis  y angufita-hiatls  g err- 
nulatis , fuhtùj  tomitttojts,  Lam.  iliuHr.  Gen.  vol.  i. 
pag.  J)l.  n".  1614. 

Cette  efpèce  a des  tiges  rimeufcs,  herbacées  j 
les  rameaux  aiongés  , comp'imés,  lltiés,  légère- 
ment pubefeent , garnis  de  feuilles  alternes  , mé- 
diocrement pétiolées  , ovales,  élargies  , i peine 
échancrées.  un  peu  coriaces,  prefque  glabres  en 
deflus  , cotoneuftfs  & cendrees  en  delTous , quel- 
ques-unes entières,  d'autres  d trois,  prerqu'àcinq 
lobes  courts,  obtus,  i peine  aigis,  crénelés  a 
leur  contour.  Les  fleurs  font  oppofées  aux  feuillesi 
le  pédoncule  commun  p'ane , fttié,  velu,  plus 
long  que  les  feuilles , divifé  i fon  fommet  en  une 
ombelle  compofée  , touffue  j les  pédiceiU-s  munis 
i leur  bafe  de  petites  braâécs.  Les  fruits  font 
d'un  pourpre  - noirâtre  , petits , en  forme  de 
poire. 

Cette  plante  a été  rapportée  par  M.  Sonnerat 
des  Indes  orientales.  ( f',  f.  in  luri.  Lam.) 

7.  Achit  i feuilles  tondes.  C.'fas  rotaniifoUa.  ! 

Wahl.  ^ \ 

ClSusfoUii  corjaiç-fuimundis , dentatii , glatris.  \ 
Lam.  III.  vol.  i.  pag.  jji.  n*.  i6iy.  — Vahl,  \ 
Symb.  3.  pag.  19. 

Stlantkus  ( rotun  lifolius  ) cordaio-orilcu- 
lajhyftrratii.  Forskh.  Flot,  atgypt.-arab.  pag.  3/, 
& leon.  tab.  4. 

Ses  tiges  font  cylindriques,  renflées  â la  bafe 
de  leurs  articulations , garnies  de  feuilles  con- 
caves , charnues,  prefque  rondes,  glabres  â leurs 
deux  faces,  fouvent  pliées  en  d.  ùx  , obtules, 
dentées  en  feie  t les  dentelures  fines , prefque 
fétacées.  Les  fleurs  font  difpnfées  en  grappes  op- 
pofées, prefqu'en  ombelles  fimples,  environ  au 
nombre  Je  quatre  fur  chaque  pédoncule  commun. 
Lés  fruits  ne  contiennent  qu'une  feule  ièmence. 
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I Cette  plante  croit  dans  I' .Arabie.  On  mange  fei 
feuilles  cuites  , quoique  crés-aci des. 

8.  Achit  â feuilles  en  ccriir.  Cifus  corSfolia, 
Linn. 

■ Cijfus  foUii  cordatu  , intfgtrrimit.  Linn.  Syft. 
veg-.t.  pag.  1(8.  — Miller.  Uidl.  n*.  I.  — Burm. 
Amer.  tab.  IJ9.  fig.  3.  ( AcHir  , n“.  1, 

très-tapproch.e  du  cfÿat  lomeniofa.  ) 

Cette  plante  en  diffère  , en  ce  que  fes  feuilles 
font  beaucoup  plus  minces,  quelquefois  prelqu'â 
trois  lobes , munies  â leur  contour  Je  tres-petites 
dents  angnleufes,  terminées  en  une  petite  jointe 
très-aiguè  i le  duvet  cil  épais,  toulf  être,  fiiriout 
fur  les  principales  nervures  Si  lue  les  pétioles. 

9.  Achit  lîcyote.  Cffjj  /î.-yoidet. 

CiffjsfoiiU  cardaih  , /crrjiis  , luriw]  li  Irviius  i 
dentihus  mLcronatis,  Lam.  lll.  vol.  I.  pag.  ;ii.  n®. 
1617.  tab.  84.  fig.  I. 

C(/7‘a»  ( fi-yoides  ),  fbliis  fjicnrdiiit , nudis  , 
fitacta-fiiratis ; ramu/ii  tt'titlmt.  I.inn.  Syll.  veaet. 
pag.  1(8.  Miller,  Dièt.  11®.  1.  — Svartz, 
übfetv.  48. 

Ciÿui  foliis  fimplicikui , niildis,  Jacq.  Amer.  II. 
tab.  i(. 

yitii  faliis  dtniatit.V\am.  Icon.  1(9.  fig,  1. 

Bryonia  alia  , gtnicuL  ia  , viola  foliis  { iaccis  i 
virid.-purpurafctriiious.  Sloan  , Jan.  lod.  Hift.  1. 
pag.  433.  tab.  144.  fig.  I.  — Rai.  Suppl.  347. 

Ses  tiges  font  grimpantes,  glabres  , rameufes  , 
Rriées  1 les  rameaux  comprimés,  fouples,  plians  , 
articulés,  cylindriques,  garnis  de  feuilles  petio- 
lées , altetnes , très-fitiqiles  , ovales,  en  coe.i^ 
luifantes,  glabres  â leurs  deux  faces,  tendre?, 
fucculentes , nerveufes  , aigues  à leur  fommet  , 
munies  â leurs  bords  de  dentelures  en  feie , iné- 
gales, â pointe  fétacée.  Les  fleurs  font  oppofées 
aux  feuilles,  difpnfées  en  panicules  rameufes, 
d'abord  dichotonies , terminées  en  ombelles  i les 
pédicelles  fimples  , fidformes.  Ixs  baies  font 
ovales,  obiufes,  d'im  veic-pourpre. 

Cet5e  plante  croît  â la  Jamaïque,  qp 

10.  Achit  à feuilles  larges.  Cifus  latifoUa. 

Cijfus  foliis  cordaiis , aeuminoiis , fttacco- deautls  , 
nirvofis  ; ntrvis  fiikiifutis.  Lam.  lll.  Gen,  vol.  i. 
pag.  331.  n*.  1618. 

Cijjus  Istifolia  , foliis  cordalo-ovatis  , vitlojls  , 
acuminatis , fuacto  ftrratis;  ramis  taragonis.  Vahl , 
Symb.  3.  pag.  18. 

Funis  crtpitans , major.  Rumph.  Amb.  vol.  j. 
pag.  446.  tab.  164.  Cg.  I. 

Sehuaamiu-vaUi, 


Digitized  by  Google 


A C H 

SchunamhiHVjUi,  l\l<eed.  M;ibb.  vol.  7.  p*g-  11. 
Ub.  1 1.  ( yoyt\  Achit  , 11”.  ) 

11.  Achit  rampint.  Cijfis  ripens,  Lam. 

CiJfuM  foliij  cordato- ovatts  , Juitdeniarh , glahrh  ; 
forikus  umbttUlts , baccis  monvfptrmh  , CAule  rt~ 

ptntt.  (N.)  ( y'fytx  Achit  , n“.  9.  ) 

12.  Achit  ovale.  Cifuiovata.  Lam. 

CiJfjs  foiiis  ovatis  f acuminatii  , rariitr  dêntatis  , 
turimqui  levibiu.  Lam.  111.  Gen.  vol.  1.  pag.  }ji. 
n®.  1619. 

Jr/iola  feandens  t foiiis  ,obhngo~ovatis , ad  mar- 
gints  dsnticulis  fttaetis,  Bioirn,  Jain.  pag.  47.  tab. 
4.  fig.  I , 2.  • 

Cette  plante  a des  tiges  glabres  , géniculées  , 
grimpantes,  rameufes,  garnies  de  vrilles  (impies 
& de  feuilles  disantes,  alternes,  pétiolées,  meni- 
braneufcs,  ovales,  glabres  d leurs  deux  faces  , 
i peine  dentées  i leur  contour , acuminées  à leur 
fommei,  longues  au  moins  de  trois  pouces,  fur 
deux  h plus  de  large.  Lès  fleuis  font  oppofées 
aux  feuilles;  les  pédoncules  s'épanouiflent  à leur 
fummet  en  une  ombelle , donc  tous  les  rayons , 
très  ouverts,  font  dichotomes , terminés  pat  une 
ombellule. 

Cette  plante  croit  à la  Guadeloupe , oi1  elle  a 
été  recueillie  pat  M.  Badier.  ii  btrb.  Lam.) 

I}.  Aciiir  blanchâtre.  Cifas  casufeeos.  lam. 

Ciffiis  foiiis  ovato-obiongis  , obiiquis , denticuia- 
lis ,fuaomeniojù , cantfctniiius.  Lam.  111.  n°.  1620. 

• 

Il  y a de  très  grands  rapports  entre  cette  efpèce 
Sclecijfas  os’ata,  furtoi.i  dans  la  forme  desfeui  les; 
mais,  dans  celles-ci,  elles  font  plus  alongées  , 
oblir^ues  ou  inégales  â leurs  côtés  , furtout  vers 
leur  bafe , ov.iles,  oblonguis  , légèrement  tomen- 
trufes  3e  blanchâtres  en  deflbus  , denticulées  à 
leur  cuniour. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  ( Herb.  Thouin.  ) 

14.  Achit  glanduleux.  Cijfus  giar.duiofa. 

Cijft.4 foiiis  ovJtis  , giabris  , iaxi  dtntato-ftrratis; 
survis  oafi  glanduiojls  , pteioiis  ramifquc  pubtfeta- 
tibus  , ijuU  fiuiicvfo,  ( N . } 

C:Jfjs  ( antarticus  ) .foiiis  ovatis , taxi  ferratis  , 
giabnufculis , fubitu  giandulofis.  Vent.  Choix  de 
riant,  pag.  de  tab.  21. 

yiiis  kaaguruh.  Hortulan. 

Malgré  les  rapports  nombreux  de  cette  plante 
avec  IcS  deux  piccédentes,  elle  en  efl  très-dif- 
tirite  par  fis  feuilles  plus  grandes,  épaifles , co- 
riaces , glabres,  prefilue  luilantes  , ovales,  elat- 
Boiuaiqus.  S:‘Pfiimtsu.  Tomt  I. 
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giiS  , mais  rarement  éthancrées  â leur  bafe,  à 
dentelures  lâches , aigues  1 les  nervures  faillantc  s 
en  delTous  , un  peu  ramifiées,  munies  dans  leurs 
■liir.lles  d'une  petite  glande  arrondie,  velue  i les 
pétioles  pubefeens  , ainfi  que  les  jeunes  rameaux  ; 
les  vrilles  oppofées  aux  feuilles  , ttès-fim‘ples , 
roulées  à leur  Commet  I les  tiges  ligneufes,  cylin- 
driques, finement  nriées;  les  rameaux  couveits 
de  poils  blancs  te  races. 

Les  fleurs  font  très-petites  , herbacées , cou- 
vejtes  de  poils  roiifl'eâttes , difpoféesen  petites 
ombelles  â l'extrémité  de  pédoncules  dichotomes , 
bifurqués;  accompagnées  de  braélées  ovales,  mem- 
braneufes,  aigues,  pubefcenies.  Le  calice  eft  un 
godet  â quatre  dents  nbtufes  i la  corolle  â quatre 
péules  alternes  avec  les  dents  du  calice,  ovales, 
obtus,  courbés  en  dedans  ; quatre  étamines  op- 
pofées aux  pétales;  un  ovaire  globuleux,  plongé 
d.ins  un  difque  tétragone  : il  produit  une  baie 
fèche,  globuleufe  , de  la  grolTiur  d'un  grain  de 
raifin  , divifëc  en  deux  logés,  â quatre  femence* 
olTeufcs,  donc  deux  avortent  Couvent. 

Cette  plante  eft  originaire  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande. On  la  cultive  au  Jardin  'des  Plantes  de 
Paris.  T)  ( K.  V.) 

IJ.  Achit  quadrangulaire.  Ciffas  quadranguiaris, 
Linn. 

Cijfas  foiiis  fabdtltoidris , fsrratsHÙniatis . nudss  ; 
caois  stsrapono  . articulato  , carnofo.  Lam.  111.  n". 
i6ai.  — Linn.  Mant.  jp.  ' 

Sàlamthus  ( quadragonns  ),  eauU  arsieuiaeo , di- 
chotomo  , tttragono  ; foiiis  camoh  , cordads  , fer- 
rasis  , femicompiicasis.  Forskh.  Flot,  xgypt.-atab. 
pag.  3; , & Icon.  tab.  2. 

Planta  baeclfcra , feandenj  , epidendros.  Plnkctl. 
Phyt.  } 10.  fig.  6.  Optima.  ( yoyei  ACHIT , n°.  4.  ) 


16.  Achit  à petites  flîurs.  Cifus  micraïuha. 

Cifus  faiiis  giabris  . trilobés  ',  fubintegris  , acatis  ; 
ambtilis  Jabquinquefidis , petioio  vix  longioribus.  (N). 


Ses  rameaux  font  giêles,  Rriés  , très  glabres, 
farmenteux , garnis  de  feuilles  alternes , pétiolées, 
ovalcs-lanréolées , glabres  & vertes  à leurs  deux 
faces  , divifées  en  trois  lobes  inégaux , les  deux 
inférieurs  beaucoup  plus  couics,  prefqu’obtus  , 
celui  du  milieu  bncéolé  . aigu;  entiers  ou  munis 
de  quelques  dents  rares  ; les  pétioles  au  moins  une 
fois  plus  courts  que  les  feuilles  ; les  vrilks  prefque 
capillaires  , bifides.  Les  fleurs  font  laiéraés , un 
peu  plus  longues  que  les  pétioles  ; le  pédoncule 
commun  divtfé  à fon  fommet  en  cinq  rayons  iné- 
gaux , garnis  de  peùtesbtaâées,  & terminés  paf 
de  trb  petites  ombellulevt 


Cette  plante  croît  à Saint-Domingue.  ( K./  i 
herb.  Défont,  ) 

O 
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* * feuilJtt  comfoféts, 

ly,  Aciot  acMc.  Cîjfus  acUat  Liiin. 

CiffaS  ftfli’S  ternatis  , ô^vàùs  , gluèiis  , cjmopj  , 
incipt.  Linn.  Syll.  vtuit.  pag.  ijS.  — Svanz, 
ObJ.  49. 

. Sicyct  irifvlUiii.  Linn.  Spec.  Plznt.  1.  p.  loi  5. 

Irjiota  itipkylla , fcamleni  (i  c/avuuhllJ , foUis 
erajfi , /irreiii,  Brovn  j Jain.  147.  ^ 

B'ycnU  aüj  , tûfhyllj , ftnicuL-u , feiiis  ift’ffs  , 

aciiiit.Sloin,  Sm.  ic6.  Hijt.  t.  pag.  ijj.ub.  141. 
fig.  6. 

y^iiU  rrif^/ia,  miner , rorym^fa  ^ minit  nigria 
riiéit , rwiinaiii.  Plum.  S|>ec.  i8.  ub.  Ifÿ.  fig.  J. 
< yeyei  Achit  , n*.  p.  ) 

18.  Achit  aiW.  Ciffat  nUtn.  Lam. 

Cijfut  folnt  ttrnetis  ! faliotit  hiif.t!i , dtmUulj- 
lis  i remis  mtmbre'nasto-anguUtis.  L;m.  lliullt. 
n*.  l6zj. 

Cijftis  trifoUatJ,  I.inn.  S) fl.  veget.  pig.  ipp.  — 
Jïc<;.  Allier,  pag.  ij.  tab.  161.  fig.  10.  — \Iiiler, 
Uiâ.  h®.  4.  — ^arti , Obletv  jo. 

I-peU  trip^Ua  , fumitns , foliis  cmtis , fiidrn- 
tatis  ; feiio/a  communi  ma'gir.ato  , celiciiut  mejori- 
iks.  Biovn,  Jam.  147. 

Bryonin  alia , trifhyUs  , mnximt.  Sloan  , Jatn. 
ic<i.  Hifl.  I.  pag.  ijj.  lab.  IJ4  fig.  1.  — Rai, 
Siij  jl.  ;47.  ( yejc{  Achit  , 1®.  6.) 

13.  .Ackit  îuifam.  Cifusiuclda. 


I _ C«ite  plante  a toutes  Tes  parties  recouvertes 
! fi'un  duvet  Cendré  , pubefeent.  Ses  tiges  font 
fliiéis  , anguleufes,  gtimpanus  , vrillées  , gar- 
nies de  féuiiles  alternes,  pétiolées , ttrnées,  com- 
poféiS  de  trois  foltedcs  pteltiue  fiiriUs,  e«alcs  , 
éehancrt'es  à leur  baie,  futiout  les  deux  latérales, 
un  peu  ép..iires  , nervetifes , tr.éJiocrement  cténe- 
léi  s d leur  contour)  les  pétioles  cyliidti-tues  , 
pref.,ue  de  la  longueur  des  feuilles.  Les  fleurs 
font  terminales;  les  pédoncules  droits  , alongcs, 
f.tmcii*  vers  lenr  fommet,  pubefcetis , divifes  par 
dichotonaie , terminés  par  de  petites  ombelles;  le» 
pcdicellc  s très-courts  ; le»  calices  petit»  , pubef* 
cens  , de  couleur  Ci  mirée. 

Cette plinteaétéreciieilliedatu les  Imlr»  orie*> 
tile»  par  M.  Sonnerat.  ( K./,  in  htrà.  Lam.  ) 

11.  Achit  d petits  fruits.  Cijfus  mycrocarpa. 

Ciÿuj  foiUs  ttrnetis  , eblongis  ^ ftrretis^  g/ubris  ^ 
mtmbranattis.  Vahl,  l^log.  I.  pag.  16. 

yitis  trijv/ia  ^ uvé  cp'ymbcfj  j aeinis  minorîbus, 
rotur.dis.  Plum.  Amer.  18,  âc  Icon.  tab.  app.  fig.  4. 

Set  rameaux  font  glabres , anguleux , fans  mem- 
brane fut  les  angles  ; fe»  feuille»  terrées;  les  deu« 
folioles  latérales,  fclliles,  lancéolées,  elliptiques ^ 
longues  de  deux  pouces,  'égérerr.ert  mucronéei  ; 
la  tern  inale  pétiolée,  prelque longue  détroit  pou- 
ces , fouvtnt  rétrécie  d les  deux  extrémités  , une 
fo'S  plus  large  que  les  deux  antre»;  toutes  glab.-es  , 
veinées  J les  neivutes  roufleâtres  en  dellous  ; Us 
dentelures  dillames  , mucrenéea  ; les  pétioles 
mcmbianeux  d leurs  butds. 


Cifui  foi-h  ItriTaiis  ; fl, dis  ovniis,  Incidis , géa- 
bris , ctnùtui  to  fe  aitis  i eadt  comp-rpo  ^fubsttra^ 
gvno , glansuivfo.  ( N.  } 

Cette  efpèce , qui  me  paroîi  fe  rapprocher  beau 
coopduc/'^s  atüta  , en  diflèrt  par  Us  feuiles  gla- 
btts  , coiiices  & luifaiiies  Ses  rameaux  font  gla- 
gte»,  farirentcux  , rom, •li. née,  t géumci  t tétra- 
gnnes,  fitiés  , patfemè»  de  qiniques  petites  gl  n- 
des  ! les  angles  un  peu  m.-inbraneux.  Us  ‘euilles 
font  pétii-léëe,  temét»  , compofées  de  trois  tolfo- 
lis  prtfqne  félidés , ovales,  un  peu  inégales  , net- j 
venies  ic  réticulées  en  d^ims , ilcntéet  en  fiie  ; I 
les  denttlures  comtes  , terminées  par  une  pointe  I 
(ëtacée.  Les  fleurs  font  étaiéts  ; les  p-  donrules 
plofieurs  fois  iithotomes  , disiies  en  ombelles  & 
tn  ombellules. 

Cette  plante  croît  d l'üe  de  Cayenne.  T>  { V-  f 
in  ht, b.  Dtifvnt.  ) 


I es  fleurs  fort  petites  , pédicelfées  j les  pédon- 
cules aaiHairc  s,  a quatre  rayons  légèrement  ci- 
llés, inégaux,  très-ouverts,  deux  ibis  dichoto- 
mes.  Le  ca'iie  cil  tré.s-court , d quatre  lobes  peu 
flnfibles;  quaite  pétales  oblongs,  autant  deta- 
n ines  de  li  li  ngiuiir  de  la  corolle  ; l'ovaiie  gla- 
bre , auquel  luccède  une  baie  foit  petite,  oblon- 
guc  , obtufe. 

Cette  plante  croît  dans  le»  Indes  orientales. 

( Defirif  I.  tx  y^hl.) 

tl.  Acsht  d fouilles  obtufes.  Cijfus  cbveffbtu. 
Lam. 

Cijfus  foliis  tenuiis  ; folietis  o'-i  votis  , obiujîs  , 
denldt:S  ,pubtjitnubas,  Lani.  ilî.  11®.  léip,  ( Koyrf 
Achit,  ü®.  7.)  Ju  fvuiçsnne  que  celle  efpèce  elt 
la  même  que  le  tiffus  c-,njta , Vahl , Symb.  j.  pag. 
19.  ( ^^ryc{  VicNüdtioisfcuiiies.  vol.  8.n“.  18.) 


“ lo.  Achit  cendré.  Cijfus  tinerta.  Lam. 

. Ciffits  fatiis  ttmaûs  ; (oliolis  pubcfcentiiut , dtnta- 
tis  ; l ierjlibus  fubtordaiis  , peiidis  tersUtus.  Lam. 
111.  n®.  1C24. 


■ Achit  d fiudles  aiguës.  Cifus  acaiifiliu. 

Cijfus  foliis  ternatis,  foliolis  n emhanaeeis  ,gla~ 
herrrmis  , ovatis  , dentato  foblobatis  ; lobis  acuiis^ 
sàali  deaili.  (N.  ) 
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Sel  tîee$  fnnt  grêles , farnienteufci , gUbrtSi 
ftriées,  l 'Rétcnient  ciim,>rimées , angiileufes;  les 
feuilles  péiiolêes,  terné^si  les  folioles  petites, 
péificil'é'S  , ovaU s , ttis-minces , vertes,  gUlires 
ê leurs  ileus  faces,  aigues  à leuts  deux  extrémités, 
divifées,  à leur  contour,  en  larges  dentelures  iné- 
gales, anguleufes,  aigués,  prcfque  lobées;  les  pé- 
tioles fliform:  s , plus  longs  que  les  feuilles.  Je  tse 
connois  ni  les  fleuis  ni  les  fruits. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
Elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Dupuis,  ij-  i 

{y-n 

14.  Achit  charnu.  Cifus  camofa. 

CiJfüS foltit  Itrnatii  ; folloli)  ovato-aïutis , ftm- 
tit  , nudis  ; radice  c.  affd.  Laos.  111.  n°,  i6aS. 

aifui  cdritofd  , /o/rra  temmit  , ovatit , eiiufn  , 
firraiij,  gU^ris  ; ramit  petioiifqut  ttretibus.  Vahl  , 
;Symb.  J.  pag.  tp. 

Uedera  indûa  , trifolUta  , etaviculaia  , fru3u 
piano  , rotuado  , nigro.  Rai  , Suppl,  jâ. 

Faait  crepiuru  , trifolium,  Rumph.  Amboin. 
vol.  y.  pag.  446.  tab.  161. 

Tsjori  valli,  Rheed , Malab.  vol.  7.  pag.  17. 
ub.  5.  ( yoyri  Achit,  n“.  i i.) 

If.  Achit  digité.  Cifas  digiiata.  Ijm. 

CiJfaj  foliit  digitatif  , ovatit , ftrtatis  , iitfirio- 
libut  quiaatis , Juperiorihut  temjtis.  Laits.  Uludr. 
n*.  1617. 

Stlanthus  ( digitatus  ) , foliit  iiferioribut  palma- 
tit , qoirtatit , fuperionbut  ttrnatit  , omriibat  peiiolo 
tommaoi  fufltntat:t.  Foiskh.  Mor.  zgypt.-atab.  p. 
JJ  , fie  Icon.  tab.  j. 

Cette  efpèce  diffère  du  rifut  pedata  par  fes 
feuilles  digiiécs  & non  pédiiires;  elle  fe  rappro- 
che de  yhcdtra  quinqutfolia  Linn.  Ses  tiges  font 
glabres , cylindriques,  rameufts;  les  feuilles  gla- 
bres, pétiolées , divifées  en  p'uiîeurs  digitations 
ou  folioles  ovales,  au  nombre  de  cinq  aux  feuilles 
inférieures , de  trois  aux  fupétieures  ; toutes  réu- 
nies fur  le  pétiole  commun , dentées  en  feie  à leur 
contour.  Les  fl,*urs  font  dilpoféei  en  panicules  ra- 
meufes.  Le  fruit  conlifte  en  une  baie  globuleufe  , 
velue,  J quatre  filions,  s’ouvrant  en  quatre  val- 
ves. Les  feuilles  cuites  deviennent  très-acides , te 
font  employées  avantageufement  contre  la  fièvre. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie.  ( fortkhal.  ) 

2.C.  Achit  ovale.  Cijfut  oiovata.  Vahl. 

Cjf.it  foliit  ternaiit  i fdliolit  oiovatit , iniegerri- 
mii,glairit.  Vahl,Symb.  J.pag.  19. 

Ses  tiges  font  glabres , grimpantes , munies  de 
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vrilles  oppofées  aux  feuilles,  bifides,  garnies  de 
feuilles  alternes,  pétiolees,  ternéesi  les  folioles 
ovales  , iiès-glabres  , entières  , membrai.cufes  , 
mucronées  à leur  fommet  ; les  deux  latérales  plus 
petites , feflilts  ; Celle  du  milieu  pétioles , trois 
fois  plus  grande.  Les  fleurs  font  poitées  fur  dts  pé- 
doncules axillaires,  folitaires,  glabres,  plus  longs 
que  les  feuilles  , rrichoiomes  ; chaque  branche  ter- 
minée par  trois  fleurs  pédiccilées. 

Cette  plante  croît  i l'ile  de  Sainte-Croix.  (Dtf- 
cript.  tx  Kahl.) 

17.  Achit  à feuilles  pédiairïs.  Ciffut  ptdata. 
Lam. 

Cifut  foliit  ffdatit , tnotaphyllit  ,*  fotiotii  ovato^ 
lanctolaùt , fubdentatit , fubsitt  pubejctrttibut,  Lans. 
III.  n'’.  1618. 

Cijfai  pedata  y foliit  pedatit;  fuUolit  lanceolatit , 
ferratit,  fubtùt  tomeruofit.  Vahl , Symb.  j.  pag.  10. 

Ciffdi  (heptaphylla)  , foliit  ftpttnit , ferratit, 
hifpicut.  Retz.  Obf.  j.  pag.  11. 

Sambucut  eattadtnftt.  IJu(m.  Flot.  ind.  pag.  75. 
( yoyei  Achit,  n°.  16.  ) 

« 

aS.  Achit  hétérophylle.  Cigut  heterophylla. 

Cigut  foliit  pedatit , pentaphyllit , glabnt;  foliolîs 
fuperiotibut  rkomboidrit , crenetitÿ  iaftrioribut  obU„ 
qait , obttjii  ,-  cault  fifiutofo , ftriaio,  ( N.) 

Cette  plante  diffère  du  cigat  pedata  par  le  nombre 
& la  forme  des  pétioles.  Ses  tiges  font  droites , 
glabres,  cylindriques,  fifluleules,  Rriées,  rameq- 
fes;  les  feuilles  longuement  pétiolées,  pédiaires, 
compofées  de  cinq  folioles  inégales,  pétiolées, 
glabres  à leurs  deux  faces,  i crénelures  obtufes'; 
la  foliole  du  milieu  plus  granile,  rhomboîdale  ; les 
deux  f jlioles  latéra'es  funérieutes  plus  petites , de 
même  forme,  aiguës  ; les  deux  inferieures  plus 
courtes , ovales , très-obtufes  , crénelées  i leur 
cbté  extérieur;  leur  côté  intérieur  plus  étroip, 

firefque  troniaué,  un  peu  en  croilTant , très-entits; 
es  pétioles  glabres,  comprimés,  flriés.  l.es  Aeuis 
font  étalées  , alTez  nombreufes  ; les  pédoncules 
flexueux  , divifés  en  plufieurs  bifurcations  très- 
ouvertes.  Les  fruits  font  glabres  , petits,  ovales, 
obtus. 

Cette  plante  a été  recueillie  i File  de  Java  pjt 
M.  de  LaoiUardière.  (K.  f.  in  hcrb,  Detfont.} 

19.  Achit  palmé.  Cigut  palmata. 

* Cigtu  foliit  palmatlt , q ànatit  ÿ foliolit  utrinqui 
pabnt  y aoguflity  la/tttolatis , fefilibut , dentato~fê~ 
taceit  s ramulit  tttragonit,  (N.) 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  un  peu 
grêles , cécrtgones , Ariés , farmeneeux,  garnis  de 
feuilles  alternes,  pétiolées,  palmées  ou  oigitééi, 
O Z 
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compofcM  de  cinq  folioles  feffiles,  très-dtroites, 
oblongues,  lincèotées , glabres  à leurs  deux  faces  , 
à netvures  peu  fenfibles,  excepté  celle  du  milieu i 
longues  d'environ  quatre  pouces  fur  quatre  lignes 
de  large,  rétrécies  i leurs  deux  extrémités,  mu- 
nies à leurs  bords  de  petites  dents  diftantes , l'cta- 
cécsj  les  pétioles  gièles,  prefque  cylindriques, 
glabres , lliiés  ; les  vrilles  biti  les,  oppufées  aux 
lêuilles.  Je  ne  connois  ni  les  fleurs  ni  les  fruits. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Conr.merfon  à 
l'Ile-de-Fiancc.  (^. / in  Atrk.  Detfont.) 

JC.  Achit  d'Orient.  Ciffu^  orUntalis,  Lam. 

Cijfus  fo/ihfuMpinnaih;  fallolis  ferrmh,  ovatis; 
caalt  ftuttfeemt.  Lam.  illultr.  il".  1619.  tab.  84. 
fig.  i. 

Cette  plante  a le  port  du  vitra  arhorca  ; elle  efl 
beaucoup  plus  grande  •>  fes  feuilles  moins  compo- 
féesi  fes  iolioles  plus  larges.  Ses  tiges  font  li- 
gneufes,  glabres , lameufes , grimpantes , cylin- 
driques , de  couleur  purpurine  i garnies  de  feuilles 
amples,  longuement  petiolées,  une  & fouvent 
deux  fois  ailées  ; chaque  pinnule  pétiolée , com- 
poiée  de  trois  folioles  ovales,  élargies,  largement 
dentées  en  feie  ou  incifées,  pterqu'angiileufts  j 
point  échancrées  à leurbafe,  glabres  à leurs  deux 
lace* , aigues , d'un  vert-gai , plus  pâl-s  & un  peu 
giauquesen  dc(rous,membrar.eures, veinées,  ner- 
veuf.s  i les  feuilles  des  jeunes  rameaux  beaucoup 
lus  petites  s les  pétioles  ateompagnes  de  deux 
ipules  fcarieufcs,  caduques. 

Les  (leurs  fort  latérales  ,oppofées  aux  feuilles  i 
le  pédoncule  coir.niun  de  la  longueur  des  pétioles, 
dnhoiomes  à fou  fommet  ; chaque  branche  ter- 
minée par  une  petite  ombelle  lîraple , quelquefois 
bifurquée  i les  péiictlles  courts , munis  de  p<  lites 
btaâécS  caduques  i la  corolle  fort  petite  , d’un 
blanc-verdâtre  i le  fruit  globuleux , un  peu  ovale, 
furmonté  d'un  llyle  pcrWIant. 

Crtte  plante  a été  découverte  dans  le  Levant 
par  Michaux.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  I)  (K.  r. ) 

ji.  -Achit  connivent.  Cijfus  comnhtni.  Lam. 

Cijfus  fuliis  fuiiipissssuiit  I fotsolis  mntis , o’iupuf 
sutis , fuhitsaatii  i pttulis  sosusixenstAus.  Lain.  III. 
n".  i6jo. 

Cette  efpèce  eft  très-  rapprochée  du  cifut  orîên- 
Stths s elle  en  d.lfère  furtout  par  fes  folioles  plus 
petites  8f  moins  non.breuftt . Ses  feuilles  Idnt  pé- 
tiolées , alternes , prefque  deux  fois  ailées,  ct^t- 
pofées  rte  tolioLs  ovales , légérrment  dentées  i 
leur  contour,  un  peu  obtufes  à leur  fommet.  La 
corolle  cR  formée  de  cinq  pétales  connivens. 

Cette  plante  croit  à file  de  Madagafcar.  (flerj. 
Tiouist.y 
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Jt.  Achit  flrié.  Cijfus firiatj.  Ruiz  8c  Pav. 

Cijfus  fuliis  digisaiis  i foliolis  oilongo  Lsnuulush, 
ferrut'S  ; saule  jlriato , fsxuoj'o  ,*  eymss  coat&utis, 
Ruiz  Sc  Pav.  Hor.  pciuv.  vol.  1.  pag.  64.  tab.  100. 
fig.  6. 

Ses  tiges  font  grimpantes  , flri'es , ligneufes, 
yes-ramitiées  i les  jeunes  rameaux  pubefcciis;  les 
feuilles  digitées,  compofees  de  trois,  quatre, 
fouvent  cinq  foholes  glabres,  oblongties , lancéo- 
lées, un  peu  rétrécies  en  coin  à leurbafe,  den- 
tées en  aie  â leur  partie  fu.néricure  j les  infé- 
rieures plus  petites  j les  pétioles  pubcfceni,  ac- 
compagnes de  flipuies  ovales,  aigues,  à demi  am- 
plexicaiiles. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  cime  terminale, 
oppofée  aux  feuilles,  dichoiome;  les  pédoncules 
8c  les  pédicelles  pubefeens , munis  de  braâées 
ovales,  fort  petites,  concaves,  aigues.  La  corolle 
ert  jaune  { les  baies  u'un  pourpre-noir,  de  la  grof- 
feur  d'un  pois. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  , 8c  fleurit  dans  les 
mois  d oét.abre  Sc  de  novembre.  ïy  ( Dsfsrips,  sss 
Waaj  & Pav.  ) 

55.  Achit  granuleux.  Csjûs  granulàfa.  Ruiz  8c 
Pavon. 

Cijfus  cassis  angulato  , grassulojb  ; fislsis  qusnatis  ; 
folialis  oùovaiis  , dentaus ; eymss  patentiiss.  Ruiz 
tv  Pav.  Flor.  petuv.  vol.  i,  pag,  64.  tab.  lot. 

.fig-  *■ 

Ses  tiges  font  glabies,  ainli  que  toutes  les  au- 
tres parties  de  la  plante , ligneufes , grimpa-ires , 
très-rameufes , légèrement  cétragones  , granuleu- 
fes  i les  f.'uilles  cnmpofées  de  cinq  folioles  en 
ovale  tenvtftfé  , dentées  J leur  partie  fiipérieurei 
les  inférieures  plus  petites  1 les  pétioles  une  fois 
plus  couits  que  les  feuilles,  granulés,  ainfi  que 
les  vrilles.  Les  fleurs  (biifient  une  cime  terminale, 
étalée,  dichoiome.  La  cot.ille  elt  jaune  j les  baies 
noires,  de  h grolfeur  d'un  pois. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  j elle  fleurit  dans  les 
mois  de  décembre  8c  de  jaDvier.  b (Defsript.  et 
Païf  0 l‘av.^ 

J4'  Amir  i feuilles  obliques.  Cijfus  oAUjuæ, 
Ruiz  Sc  Pav. 

Cijfss  fotiis  linalis  ssrnatifjue  , ftrratis  ; lattrss~ 
hbus  sord.stis,  uilisluis,  inssrrhediu  oxsali  y fiorsius 
umsellasu-sçiysabufis.  Rmz  & Pav.  Flor.  per.  vol.  1. 
pag.  65.  tab.  iOl.  fig.  6. 

Ses  tiges  font  tétragones,  grimpantes,  tameu- 
fes , fltiées  ) les  jeunes  rameaux  pubefeens  t les 
feuilles  longuement  pétiolées,  alternes,  gemmées 
ou  tel  nées,  ovales,  en  cœur,  dentees  en  feie, 
veinées  , pileufet  à leut  face  inféiieurc  > les  deux 
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4*.  Un  ovaire  “ovali  , furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme , de  U longueur  des  pianiines  > un  lîigmate 
à trois  découpures  aigues. 

Le  /r^it  corfifle  r n une  capfule  ovale , à trois 
lng;s,  Irrois  valves j contenaui  plulîtuts  l'emences 
ovales. 

Oifervaiions.  Les  pétales,  avant  leur  dévelop- 
pement , font  roulés  en  fpitale  avec  les  étamines 
Sc-lé  ftyle.  Ce  genre  porte  un  no  n «tec  qui  ex- 
prime le  caiaüite  de  la  troiliéme  foliole  du  calice 
extérieur,  ternriuée  en  une  pointe  muctonée. 

Ce  genre  apparti-  nt  à la  famille  des  afperges. 
Si  doit  (e  placer  dans  la  divtfion  des  fmilacées , 
entre  Us  callixerie  &r  les  phiLfta,  Au  lien  d'établir 
deux  calices , comme  l'ont  fait  les  auteurs  de  la  Fiort 
i\i  Pérou,  il  eil  plus  naturel  de  corfidércr  le  calire 
interne  comme  trois  divifions  fdüs  courtes  de  la 
corolle  ( c.iiice  coloré  11  elt  J.ffivile  à croire 

que  ces  divifions  adhérent  ou  fuient  tupérieures  à 
l'ovaire,  comme  le  difent  les  auteurs  ci-delTus. 

L’achméi  ne  renferme  qu’une  feule  efpèce  her- 
bacée , dont  les  tiges  font  çarniesde  feuilles  fimples , 
en  forme  de  glaive , armées  d'aiguillons.  Les  9=urs 
font  difpoféis  , à l'extrémité  des  tiges  , en  une 
grappe  alongée  , paniculée.  La  corolle  eft  d'un 
jaune  verditre.  Cette  platitç  croit  fur  les  arbres, 
dans  les  Andes,  au  Pérou. 

ACHRAS.  ( yoyex  S.spotiiuer.) 

ACUVRANTHES.  ( rnytp  Cadelari.) 

ACHIfROM.A.  ( L'eyrp  Achvronie.) 

ACMYRONIE  velue.  Âehyroaia villofa.W snAh 

Aehyranta  Mût  faiKtolaiii,  imegtninit  ; pediut- 
eulit  axilUriout , unifiorit.  (N.) 

Aekytonia  viliofj.  Wenôl.  Obferv.bor.  pag.  40, 
SiHoit.  Herrerihus,  i.pag.  i£. tab.  ta.  — Willd. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  915. 

Arbriffiatt  rje  la  Nouvcilc-Hnllande  , qui  conf- 
titue  un  geitre  particulier,  de  la  famille  des  légu- 
ittineufes , voiltn  ries  horiouia  , dont  le  caraéléte 
efTrn'.iel  ell  d'avoir  : 

Un  calice  ii  einij  dents  ; la  dent  inférieare  alongée  , 
bifde  ; une  corolle  ^apillonucèe  les  étamines  dia" 
delphes;  une gosjfe  comprimée,  à plufieurs  jémences. 
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folioles  latérales  plus  petites,  ayant  un  de  leurs 
côtés  plus  étroit  ; la  terminale  plus  granile  , acu- 
minée  t deux  IlipuLs  oppofers,  ovales,  un  peu 
élargres.  Les  fleurs  font  ilifpofées  en  une  ombelle 
à trois  ou  quatre  rayons)  les  pédirelles  dichoto- 
tnes  , inégaux  . accompagnes  de  depx  petites  brac- 
tées. La  corolle  ell  jaune. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  5 elle  fleurit  dans 
les  mois  de  mai  Si  de  juin.  ( Defeript.  ex  fiWj  U 
Pavon.) 

jy.  AcMIT  m.ippou.  Cifus  mappia.  Lam. 

Ciffut  foliii  fuiiipinnutit , levihus  ; fotiotis  ova- 
tit,  integinimis,  Lam.  Itlullr.  n".  i6yi. 

Ses  jeunes  rameaux  font  glabres  , articulés , 
comprimés)  les  feuilles  prtfqiie  deux  fois  ailées) 
les  pinnules  compofées  de  trois  folioles  ovales  , 
pédicr liées,  très-entières  , un  peu  obeufes,  ré- 
trécies à leurs  deux  extrémités,  longues  d'environ 
un  pouce  Se  plus , un  peu  charnues,  très-lrifes,  d 
nervures  fines  , latérales.  Les  pédoncules  font  tri- 
fides  ) chaque  tamifleatien  Jivifée  en  quelques 
dichotomies  inégales  ) les  fleurs  petites  ) les  fiuits 
ovales,  pTefqiie  pytiformes,  très-glabres. 

Cette  plante  croît  à l'Ile  de-France  , oô  elle  a 
été  obfervée  pat  Commetfon.  (K.  f.  in  heri. 
Lam.  ) 

ACHMLE  paniculée.  Achmea  poniculata, 

Achmea  feupo  paniculata  , racemofo  ,•  fiiliit  enjî- 
Jhrmibus  , carinatis  , aculeaùs.  Rttia  Si  Pav.  l lor. 
petuv.  vol.  J,  pag.  57.  tab.  164. 

Plante  herbacée , dont  les  auteurs  de  la  Flore  du 
Pérou  ont  fait  un  genre  pariiailier.  Si  auquel  ils 
attribuent  pour  caraétère  efRmitl  : 

Un  calice  double  ; un  extérieur  à trois  folioles  ; un 
intérieur  à Irait  dé.oupunsj  trois  pétales;  deux  écaillés 
à la  iafe  de  chaque  pétale  ; fx  étamines  ; un  fiyie  ; le 
fiigmate  ttifde  ; une  earfje  à trois  L ges,  à trois 
valves. 

CARACriRE  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  cahe  double  ) l'extérieur  inférieur,  co- 
ritee , campanulé,  à trois  folioles  prtfque  rond-  s , 
obiufes  ) la  troifieme  mucroiiée  t le  calice  intérieur 
plus  long  , fuperieur , à trois  découpures  ovales , 
roulées  fut  eîles-nr.émes  , de  moitié  au  moins  plus 
courtes  que  les  pétales. 

1°.  Une  corvlte  compofée  de  trois  pétales  lancéo- 
lés, réfléchis  à leur  fomm;!,  accompagnés  chacun 
i leur  bafe  de  deux  écailles  ovales. 

j°.  Six  étamines , dont  les  filimens  font  filifor- 
mes , de  la  longueur  de  la  corolle , terminés  par  des 
anihèies  linéaitei. 


Set  tiges  font  glabres , droites  , ramrufes  , cy- 
lindriques , hau'es  de  deux  pie.ls  ) l-.s  rametii* 
alternes,  cylindiiq'res , chargés  de  longs  poils 
épars , foyeux  , értlés  , garnis  de  feuilles  fimples  , 
périolees,  un  peu  -toi.ies,  lancéolées  , glabres  , 
très-entières,  aiguës  d leur  ibmmet , munies  d leurs 
bords  de  longs  poils  foyeux.  Les  fleurs  font  fo- 
litaires , placées , dans  i'aiflélle  des  feuilles , fut 
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des  pédinciilcs  fimpUs , uniflore's.  t,eiif  ciÜce  efl  j 
velu  , dÎTifé  en  cinq  dents  inégsics  t l’intérieure 

Îlus  longue  8c  bifide.  La  corolle  eft  jaune  , papil- 
onacée  J l'ovaire  libre  : il  lut  fuccède  une  goiilTe 
comprimée  J à une  feule  loge,  contenant  ^lulleuis 
femences. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle-Hollande,  là 

ACHYROPHORUS.  (Vaül.  Adanf.)  Vaillant 
a décrit  fous  ce  nom  plufieurs  plantes  du  genre 
feriah  Linn.  ( Ktij-cj  StRioiE.  ) AJanfon  défigne 
fous  ce  même  nom  le  genre  poresUc  (fiypochtrij 
Linn.  ).  Garrtner,  qui  en  a fait  également  ufage  , 
ne  l'emploie  que  pour  le  feul  hypoduris  raiicati 
Linn. , dont  il  fait  un  genre  féparé,  caraûérifé  par 
l'aigre’te  de  toutes  les  femences,  portée  fur  un 
pédii  ule  , en  quoi  il  diffère  des  autres  efpèces 
d'/typocfitris , dont  l'aigrette  des  femences  margi- 
nales ell  felfile. 

ACIA.  Wüld.  Acioa.  Aubl.  ( f^oye^  Coupi.) 

ACIC.ARPM  K.  Acica'phit.  Juif.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones , éiaWi  par  M.  de  Jullieu,  d 
fleurs  compoféïS,  toutes  flofculcufsS , ttès-voifin 
de  1)  famille  des  cinarocéphales,  qui  a beaucoup 
d'afSniré  avec  le  gundih'ii;  il  comprend  d.s  herbes 
exotiques  à l'F.urnpe,  d feuilles  alictnes,  à fleurs 
terminales  8c  folitairts  fur  les  rameaux. 

LecaraâéreelTenciel  de  ce  genre  ell  d'avoir: 

Vn  calice  commun  fmpte  , à cinq  iccoapurct  ^ ren- 
fermant des  frurs  fiofcitleafci  , à cinq  divifons  ; Ici 
itaminct  fynginifes  i un  fiigmaïc  /impie  i le  réceptacle 
charge  de  paillettes  inégales  , terminées  en  pointe  , 
très  ferries,  réunies  en  un  feul  corps.  De  leur  enfemile 
réftlte  un  fruit  héti/fé  par  les  pointes  des  paillettes  , 
anire  tefquelUs  font  pratiquées  de  petites  loges  fermées, 
d une  feule  femenee  non  aigrestée, 

Oifervations.  La  coupe  horizontale  du  fruit 
offre  cinq  loges , 8c  fa  feition  verticale  trois  rangs 
de  loges , placées  l'une  au  dellus  de  l'autre  , ap- 
pliquées contre  un  axe  central , q^ui  ell  prooable- 
ment  le  réceptacle.  « Cette  difpofition,  dit  M.de 
JulTieu,  annonce  l'exillence  d'environ  quinze  lo- 
ges , qui  paroilfent  communiquer  au  dehors  par 
un  can.ll  très-étroit  8c  prefque  fermé.  Les  fleurons 
du  centre  font  peut-é:rc  llériles.  I.'exiftence  , la 
forme  8c  la  difpofinon  des  log^s  du  fruit  offrent 
un  caraflèrc.ttés-pir;iciilier  dans  les  plantes  com- 
pofées.  On  feroit  d'abord  tenté  de  rapporter  cette 
plante  d la  famille  des  cotymbifères  i mais  fon 
Iligmate  ell  lîmple  , ce  qui  ell  contraire  d l'obfer- 
vation  confiante  des  fleurs  hermaphrodites  de 
ct«e  famille.  De  plus,  parmi  les  genres  d récep- 
tacle paléacé , on  n'en  trouve  aucun  , dans  les  co- 
rymbiférés  , qui  ait  avec  celui-ci  une  affinité  mar- 
quée. Le  eu/p:dia  de  Glrtner  8c  Vapuleia  du  n’éme  i 
auteur  ont  à la  vérité,  comme  lui,  lespaillettot  I 
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du  réceptacle  réunies  en  un  feul  corps)  mais  leur* 
iticeiltices  forment  de  fimples  cavités  alvéolaires, 
ouvettes  fupéricureme.it.  Leurs  gaines  font  cou- 
ronnées d'une  aigrette  plumeufe  dans  l'un  , paléa- 
cée  dans  l'autre.  Leur  calice  n'efl  pas  lîmple , mais 
formé  de  plufiqurs  rangs  d'écailles  { enfin , leurs 
fleurs  cff.cm  des  demi-fleurons  dans  leur  circon- 
férence. » 

Ce  genre  a beaucoup  d'affinité  avec  les  fauffes 
cinarocephales , qui  renferment  les  élément  d'uns 
nouvelle  fa-nille  , 8c  lurtout  avec  le  gundelia , qui 
a de  mime  les  fleurs  toutes  flofcu'.eules , le  récep- 
tacle chargé  de  paillettes , les  femences  nues , ren- 
fermées dans  des  loges  formées  par  la  réunion  des 
patries  accefl'oires  de  la  frufliheation,  mais  qui 
différé  p«^  fun  calice  commun  , contenant  plu- 
r fleurs  calices  partiels  , donc  chacun  , rempli  ordi- 
nairement de  cinq  fleurs,  fe  change  en  un  fruit 
1 rreufe  d'une  cavité  centrale  , fertile  , mono- 
fuerme  , entouré  de  quatre  cavités  flétiles  8c  vi- 
cies. Ces  diverfes  confidéraiiuns  ont  fuffi  pour 
confliiuer  un  genre  particulier  de  .-ette  plaote, 
dont  le  nom  aeicarpha  tft  compofé  du  grec  axts 
(pointe  ),  & carphos  ( paillette  ),  g caule  de  fes 
paillettes  épineulcs.  ( Jujf.  ) 

Espèce, 

Acicarpiia  à fruits  épineux.  Aeicarpha  triiuc 
laides.  Juif. 

Aeicarpha  faliis  oUongis  , finuatis , inferioribtts 
fpatulutis  , Juperiorihuy  6ajî  lutioie  femiamplexicau- 
litus.  Ji.lT.  Annal.  Muf.  Hill.  Nat.  Faril.  vol.  a. 
pag.  J4S.  tab.  j6.  fig.  i. 

Plante  herbacée,  peu  élevée,  dont  la  tige, 
divifée  en  rameaux  alternes , efl  garnie  de  feuilles 
également  alternes,  pciiolées,  oblongues , lïmiées  ; 
les  inférieur  CS  fpatulées;  les  fupérieures  feffiles  , 
amplexicaules.  Les  fleurs  font  jaunes,  folitaires  i 
l'extrémité  des  tiges  8c  des  rameaux  ; elles  ont  un 
calice  commun  fimple , i cinq  divifinns  profon- 
des , contenant  un  alTea  grand  nombre  de  petits 
fleurons  , dont  le  tube  efl  grêle , le  limbe  évafé, 
à cinq  divifions.  Les  étamines  font  fyngénéles  t 
elles  forment  une  gaine  qui  paroir  ponée  fur  cinq 
filets,  inférés  au  tube.  L'ovaire  inférieur , fur- 
monté  d'uii  llyle , terminé  par  unfligmace  fimple, 
fe  convertit  en  une  femenee  nue,  oblongue,  point 
couronnée  par  une  aigrette,  8c  dellituée  de  péii- 
fperme.  Le  réceptacle  , qui  fuppotte  les  fleurs , 
efl  chargé  de  pailUties  épailîes  , tetmir.éss  en 
pointe  8c  de  longueurs  inégales,  plus  longues  d la 
tirconfcrence.  Ces  pailleites  , très  - ferrées  les 
unes  contre  les  autres , fe  réuniffent  en  un  feul 
corps  : il  en  réfulte  un  fruit  qui  a le  volume  8e 
prefque  la  forme  du  irilulns  , herilTé  de  pointes 
folides  8c  aigues. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Commerfon 
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2 l'cmbouchiire  de  la  Plata , dans  les  environs  de 
Buenos- Ayres  Sc  de  Monte- Video.  ) 

ACIDOTON.  Bro*n.  Swaitx.  .Adéue.) 
ACIO.A.  (yoytx.  CouPi.) 

ACISANTHÈRE  quadrelte.  Âcifjntht'*  ;im- 
àrata.  JulT. 

HAtxia  ci'fanthtra.  Linn.  El'  Oiâ.  vol.  6.  pag.  y. 

Cette  plante  a été  mal  placée  parmi  les  rktxia  ; 
elle  appartient  i la  ramilte  des  Calicaires , & fe  rap> 
proche  des  lythrum.  Elle  dilEre  des  thtxia  par  le 
nombre  & la  dirpofition  des  orp.ants  de  la  truÛi- 
lication,  par  la  forme  de  fes  anthères,  par  les  ner- 
vttiet  des  letitlles  de  la  dirpofition  des  Aeurs.  Les 
feuiRes  font  ovales , crénelées  lur  leurs  bords;  k-s 
anthères  vacillantes,  en  fer  de  Aèche.  Le  fruit  eli 
line  capfnle  recouvtrteSe  couronnée  parie  calice, 
i deux  loges  fie  non  è quatre , contenant  des  femen- 
ces  nombreufes,  inférées  dans  chaque  loge  fur  an 
placera  particulier.  C'eft  une  herbe  8c  non  un 
atbrilTeau. 

ACLADODEA.  Genre  de  plantes  du  Pérou, 
décrit  par  Hura  & Pavon;  il  appartient  à la  famille 
des  faponaircs , Et  a beaucoup  de  rapport  avec  les 
lalfia,  dont  il  n'eft  probablement  qu'une  efpèce. 
On  n a peint  encore  vu  fon  fruit  ; ce  qui  a fait  croire 
qu'il  éroit  dioique  , Sr  qne  le  feul  individu  mâle 
avoir  été  obletvé  ).  ( k'oje^  TALiSiaa  , 

SxFfl.  ) 

ACMF.LLA.  .AC.MELI.E.  SrÜMtilnii  apntlU. 
Linn.  ( Keyep  Bidint,  n*.  ii  , £r  CanieU  Sn- 

lANTKB.)' 

atemtUa.  (Rich.  Perfoon.)  Perfoon,  d'après  les 
ohfervations  de  M.  Richard  , a établi  le  genra  «c- 
mtlli , compofé  de  pluGet  rs  plantes  , la  plupart 
déjà  connues 8l  placées  dansd'aums  genres,  dans 
lesfpilaïuhMi , les  anthtmu , Oc.  Il  lui  attribue  pour 
caracfete  effenriel  : un  calice  fmpte , à piajîemre  4i- 
eoapures  foUatéiS  ; un  rceeptacle  oi>iorg^  garni  uepatf 
Uuesi  unccorcllernàiétj  àetfemenecs  téi'ufanes,  nuce 
O ironquéee  à icar  jommtt.  Les  feuillts  (ont  oppo- 
fées  ; les  pédoncules  lolitiites , uniAotcs;  les  fleurs 
jaunes. 

L'expofitton  du  caraftère  générique  annonce 
combien  ce  genre  eO  votfin  des  verte/ina  Sc  des  Ü- 
dent.  I.A  diffeterce  la  plus  faillanre  confille  dans 
les  femences  tétragones.niies  & tronquées  à leur 
(onrniec  ; mais  alors  pourquoi  y rapporter  Vacmetia 
maantiana  , qui  eft  le  ffHanthus  aewctia  Lion. 
(Bident  , n°.  Il),  dont  Its  femences  font  bor- 
dées de  cils  courts  Se  terminées  par  deux  dents 
capillaires?  D’aillecrs , les  foies  8r  les  dents  féti- 
cées  font  ttès-  caduques  dans  plu  fleurs  efpèces  ; ce 
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oi  peut  ocfafionnrr  des  erreurs  ou  infpiterdes 
outes.  Les  autres  efpèces  fopt  : 

1.  Acmclla  ( intermedt  i ) , cauh  procumienie  , 
glaicilu  } fofiit  ovjie-lj-iceotuih  , dtniülis  ; peden- 
cjUj  tirminairbiu , rad  it  difeo  iquatiàus.  Uichaid  , 
Petfoon,  SynopL  a.  pag.  471. 

Elle  diffère  de  lapté.édente  par  fes  liges  pref» 
que  gla' tes  ; par  les  feuilles  ov.i'.cs-lancdoLéas  , 
tlriiter»  ; par  fes  pédoncules  terminaux;  e fin, 
par  1*5  fleurons  du  difque,  égj.jx  en  Icngueiir  aut 
demi- fl  eurons  de  la  circonférence.  Elle  croît  dae.s 
l’Améiique. 

a.  Âcmetla  {repei's),  ccalt  repente  i follii  ire- 
eeol nie  , integris  ; peaanculis  termina/iijs  , longif. 

JimU.  Perf.  1.  c.  pag.  47J. 

Spi/anihus  ( repens  ) , cauU  repente  ,*  foUtt  erval:- 
fjnceo/atis  , fubintrgris  ; peduneulis  foihariis  , rcr- 
minüiikué  , iongiÿimit  P pariiua  drcem  radiatit , fe~ 
miniias  apice  nuàis.  Mtsh.  Flot,  boréal.  An,er. 
vol.  I.  pag.  131.  — Ar.tAcneii  repcni.  Walt.  Flor. 
carol. 

Ses  tiges  font  rampantes;  fes  feuille*  ovales, 
lancéolées  , prcfqu'emièrei  ; fes  pédoncules  très- 
longs,  foliiaiies,  terminau»  ; les  fleurs  compofées 
â leur  circonférence  de  dix  demi-fleurons;  les  fe- 
msn.es  nues  i leur  fommet.  El'e  croît  à la  Caro- 
line, dans  les  lieux  inondés,  fur  les  bqrds  du  fleuve 
Saniée. 

5.  AcmeUa  ( occidciltalis  > , fotiit  anratis  , ferra- 
tia  , irimentiit , glairù  ; radio  quiaquefiora.  Perf. 
I.C. 

C’eftla  même  plante  que  la  camomille  à feuinct 
oppolëes , r<®.  16.  — Anthemit  oeeidenut/tt.  Willd. 

4,  Aemella  ( bopHthalmoides  ) , foUie  ovaeie  , 
ferratit , tripitnerviû  , faitkt  pmbeftentiiad  ; radio 
maltifora.  Ptrf.  I.  C. 

Anthemit  huphihalmoidct.  Willden.  Spec.  Plant, 
vo'.  ;.  pag.  aiE/.  — lacq.  Schoenbr.  a.  pag.  1 j. 
tab.  IJ7- 

Anthemit  ovatifoUa,  Orteg.  Dfcad.  6.  psg.  7J. 

Baphthalmum  feairum.  Cav.  Ic.  Rar.  a.  pag.  Si- 
tab.  167. 

Cette  plante , ainfi  qtre  la  précédente , dilère 
beaucoup  des  autres  eipèces  pat  fon  port , futtout 
arfa  grandeur.  Ses  liges  fom  droites,  tameufes. 
autes  de  deux  ou  trot»  pieds;  fe*  rameaux  oppo- 
fés  ; fes  feuilles  pétioléîs , oppofées . longues  de 
deux  pouces  te  plus  ; ovales,  dentées  en  feie,  â 
trois  nervures  , rudes  en  dc-flus  , pubefeentes  en 
deffous,  fouver.c  inégales  i leur  bafe.  Les  iwdon- 
cults  font  longs , utiiilnres , fitués  dans  la  bifurca- 
tion des  tiges  ; les  fleurs  compofées  d'un  grand 
nombre  de  dcitii-Reurcns  à Use  circonférence- 
Elle  croît  au  Pérou, 
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^f.  PerfoMi  foupçotm;  «qu'on  pourroit  encore 
rapporter  au  même  genre  le  Jpilanthiu  uliginefus 
de  Svartz  , & le  cotuia  fpilantkut  Lii'.n. 

ACNIDE.  AmUa.  Genre  «le  la  fainüle  des 
amaramhcr,  qui  a d.  s rapports  avec  le  genre  du 
même  nom,  ec  «luiit  le  caractère  enemicl  confifte 
dans 

Dtt  fturs  dloïquis  ; djns  Ut  fieurs  malts  , un  ta* 
ti  t à <»«)j  dix  l/iont,  point  cU  corotU,  cinq  itsmints  ; 
dans  Its  feurs  jtT.tlles  , un  ealict  à trois  découpures  ; 
point  de  corolle  ni  de  fiylt ; trois,  quelquefois  quatre 
ou  cinq  fiipmjttf  ; une  ca;/ule  non  ouverte  , aune 
loge , une  femence. 

E S P i C E S. 

I.  Acnide  de  Virginie.  Acnida  tannahina.lÀm. 

Acnido  foliis  lanctolatit  ; capfAis  Itviufculis  , 
mcutangulis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  Z.  p. 
^iS-  ( Acnide  , n".  I.  ) 

Z.  Acnide  à haute  tige.  Acnida  rufocarpa. 
Mich.  • 

Acnida  foliis  ovali-lanceolatis  ; capfulis  oltufanr 
gulit , rugajis,  Mich.  Flot.  bor.  Amer.  vol.  z.  pag. 
zqq.  tab.  ;o. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées  , glabres,  cy- 
lindriques , un  peu  anguleufes  , êpailTes  , fiftu- 
leufes  , hautes  de  cinq  i lix  pieds , garnies  de 
feuilles  péiiolées , alternes,  ovales  lancéolées, 
glabres  à leurs  deux  faces,  très  entières  , aigues, 
munies  de  nervures  fines,  fimples  , latérales.  Les 
fleurs  font  difpo'ees  en  un  épi  fimple , axillaire  , 
alongé  j réunies  au  nombre  de  deux , trois  ou 
quatre,  par  piquets  écartés;  les  inférieurs  accom- 
paii'és  à lent  Life  d'une  petite  feuille  ; les  fleurs 
mâles  pétiolé  s ; Us  femelles  preique  felTiles  ; trois 
lligmatcs  felfiles , réfléchis.  Le  truie  contilie  en 
une  capfule  ovale  , glabre,  ridée  , à trois  angles 
obtus,  peu  fenlibUs  , contenant  une  feule  fe* 
mence  Iilfe,  comptimée  , attachée  au  fond  de  la 
capfule  par  un  pédicule  très-court. 

Cette  plante  croît  dans  l'Améiique  feptenttio- 
nale,  à la  Virginie.  O 

ACOMA.  Adanf.  ( ^«yrj  Acomas.  ) 

ACOMAS  Homalium.  Ce  genre  fe  rapproche 
beaucoup  de  la  famille  des  rofacccs;  il  a de  grands 
rapports  avec  les  klakwellia.  Son  carailèie  cflcn- 
tiel  confifte  dans 

Vn  calice  à fx  ou  fept  divlfons  ; autant  de  pétales 
alieines  avec  les  découpures  au  calice  q vingt  une  éta- 
mines difpofécsen  trois  fai  féaux  autour  ae  luvaieeq 
trais  fl  y les  i ovairerd  demi  udlirent  avec  le  ealieeq 
une  cap  fie  à une  loge , polyfpermt. 
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Espaces. 

I.  Acomas  â grappes.  Homalium  raetmofum. 
Jacq. 

Homalium  foliis  ferratis  , raccmis  axillarihus 
tcrminalikufque,forikus  pcdunculatis.Sxesttx,  Prodr, 
pag  86.  — Willd.  Spec-  Plant,  vol.  a.  pag.  iizf. 
— Lam.  111.  Gcn.  tab.  g8j.  fig.  z.  ( Puyrq  Aco- 
mas , n“.  I.  ) 

z.  Acomas  en  épis.  Homalium  fpicatum.  Lam. 

Homalium  foliis  dentatis  , coriaceis  q raccmis  ter- 
minatiirus , fioriius  fuhfeftlibus.  Swartz  , Prodr. 
pag.  86.  — Wiil.L  1.  c.  — Lam.  III.  tab.  qzj.  fig.  It 
( Koycf  Acomas  , n®.  z.  ) 

ACOM  AT  à cloche.  Nom  fous  lequel  eft  connu; 
dans  quelques  Antilles  , VheifieriaAn  botaniftes. 

Acomat  blanc.  On  a reçu  de  la  Martinique  , 
dit  M.  de  Juflieu , \n  fymplocos  fous  ce  nom.  C'eft 
probablement  le  même  que  Nicolfon  nomme  aco- 
mas, Bc  dont  il  dit  le  bois  jaunâtre. 

Acomat  violet.  On  ne  fait  quel  arbre  de  Saint- 
Domingue  Defportesa  voulu  défigner  fous  ce  nom. 
Il  en  fait  un  fpartium,  Sc  femble  le  regarder  comme 
congénère  d'un  autre,  qui  elf  ï'ccafiaphyllum  des 
botanilles. 

ACONIT.  Aconitam.  Ce  genre  paroit  devoir 
appartenir  à une  des  divifinns  de  la  famille  des  re- 
noncules. Les  parties  de  Ig  fleur  ont  reçu  «liflé- 
rentes  déniiminaiions.  Selon  Linné  il  n'y  a point 
de  calice.  M.  de  Lamarck,  ainfi  que  M.  de  luflieu  , 
regarde  comme  tels  les  cinq  pétales  irréguliers  ; 
le  fupérieur  concave , en  forme  de  cafque.  Les 
pétales  font  nombreux , fort  petits , en  forme 
d'écailles;  les  deux  fnpéricurs,  que  Linné  appelle. 
ncüairts , font  plus  grands  , alongés  , carh^  fous 
le  cafque,  munis  d'un  long  onglet,  coudés  à l'ex- 
trémité. Leur  limbe  efl  réfléchi  & a la  forme  d'une 
lèvre  ; leur  extrémité  eft  épailfe  , obiufe.  Wil!- 
denov  donne  1 ce  neêlaire  le  nom  de  capuchon 
( cucatlus  ).  Sa  bafe  eft  prolongée  en  un  éperon 
relevé , & fou  fommet  forme  une  lèvre.  Cette 
partie  de  la  fleur  fournit  d'alFez  bons  caraâères 
pour  la  diftinéfion  des  efpèces.  Ce  genre  fe  rap- 
proche beaucoup  des  delphinium. 

Espèces. 

d Fleurs  jaunes  ou  blanches. 

I.  Aconit  tue-loup.  Acenitum  lycoSoaum. 
Linn. 

Aconitum  foliis  palmatis  , multifdis  , vîllofs, 
Linn.  Sp.*c.  Plant,  vol.  i.  pag.  7jo.  — G«nel. 
Sibir.  g.  pag.  i88.  tab.  8l.  — lacq.  Fior.  auftr, 

tab. 
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rb  \?r>,  — Bljck*'.  tab.  — Lain.  111.  tib. 
481.  fig.  1.  — Gïrtii.  ub.  éj. 

Aconitam  lyioSonum  , cucu'li  (atcart  fpirati  j 
lahio  ovato , tmarginato  ; coroL't  gaUâ  conkâ , tton~ 
gjtd  ; futiis  palmatis  ^ pu^if:enut>as  ; iacinih 
dis,  dcniüiis.  Willti.  Spec.  PUnc.  vol.  1,  pag.  1 
II®.  I. 

Aconitum  foliis  kîrftttîs  , femitrUoiis  ; /obis  du-' 
flicüto  trifdis.  Haller,  Heiv.  n”.  ilco. 

Aconitum  /ycoHonum , fore  luteo.  Btfl.  Eyfl. 
*ft.  xy.  fig.  X. 

Haptllus fore  luteo.  Riv.  tab.  487. 

Aionitum  fecundum.  Amer.  Epit.  817. 

Aconitum  lyeoSonum  , vulgurt , fore  luteo.  CUlf. 
Hill.  X.  pag.  94.  ( Aconit  , ii*.  i.  ) 

La  plante  à fieurv  bleues,  citée  comme  variété 
f de  cette  erpèce  par  Murray , elt  une  efpèce 
difiinâe,  donc  nous  patletons  plus  bas  fous  le 
nom  à' aconit  du  nord. 

1.  Aconit  du  Japon.  Aconitum  japonicum. 
Thunb. 

Aconitum  foltis  trifdo-palmatis  ; laciniis  incifs  , 
t'utuft.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  xji. 

Cette  plante  a des  tiges  glabres , cylindtiques , 
herbacées  , garnies  de  feuilles  péiiolées  , pal- 
mées , à trois  divifions  principales  , les  deux  la- 
térales bifides , la  tioifième  trifide , toutes  ob- 
tufes , incilées,  dentées}  ks dentelures  arrondies, 
terminées  par  une  petite  pointe.  Les  fleurs  font 
dil'pofées  en  une  grappe  courte  , terminale. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  qf  ( Defeript.  ex 
Tkunir.  ) 

f.  Aconit  des  Pyrénées.  Aconitum  pyrenai- 
cum.  Linn. 

Aconitum  foltis  multipartîtis  laciniis  linearibus  , 
incumkentikus  , fiusrrofit.  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
i.pag.  7fi.  Non  Wilid.  — Rai,  Europ.  jéy. 

Aconitum  pfrtnaîcum  , cuculli  calcare  fpirali  ,* 
foltis  maximit , j^is-lokatis  ; lokis  t*}-  lociniuto- 
pnlmatis  , incifs  ; floribus  denfe  racemOfis.  Decand. 
Flor.  Jrinç.  Synopf.  4x1. 

Aconitum  pyrenaicum  , ampliort  folio  , tenuiits 
lacintato.  Touiuef.  Init.  R.  Herb.  4X4.  (£x  herb. 

Va  iU.  ) 

Si  cette  plante  ell  réellement  l'efoèce  men- 
tionnée par  Linné , elle  n'eft  point  celle  de  Will- 
denov , dont  elle  diflère  par  les  caraâéres  de 
fa  fleur.  Leur  calque  ett  jong  ■ comparé  J ta  lon- 
gueur des  autrts  parties  { fon  bord  antérieur  fe 
prolonge  en  un  bec  aigu  Sc  un  peu  faillant , l'é- 
peron du  capuchon  ( l'cxttémité  de  chacun  des 
Botanique.  Suppiément.  Tome  l. 
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pétales  cachés  fous  le  cafque  ) efl  roulé  en  fpi- 
rale.  l.e$  feuilles  intétieuies  lont  ttès-amptes, 
divifées  en  fept  ou  onxe  divifions  principales  , 
fous-divifees  en  trois  ou  cinq  découpures  pal- 
mées , divergentes  Si  inciféesi  les  oécoiipures 
latérales  recouvrent  celles  qui  les  avoifineni.  Les 
grappes  font  (etiées  & rameu'és  i leur  bafe. 
( yôyei  Aconit,  n°.  j.  ) 

4.  Aconit  de  Sibérie.  Aconitum  fbiricum.  (N.  ) 

Aconitum  ( pyrenaicum  ) , eucuili  calcare  reSo  , 
obiufo  q labto  fpathulato , ernw^ginata  ; galeà  contcaq 
foltis  aigitatu-quinquepartitis  ; lacintis  ttipartittx- 
dentatis , cuneiformibus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  x- 
pag.  lajj.  n°.  j. 

Cette  ef|  èce  , différente  de  la  précédente  , ell 
plus  profondément  divifée,  digitée  , keinq  dé- 
coupures partagées  rn  trois  lanières  cunéiformes, 
dentées.  Le  capuchon  fe  termine  par  un  éperon 
droit , obtus  1 la  lèvre  efl  en  forme  de  fpatuie  , 
échancrée  à fon  fommet  i le  calque  conique. 

Cette  plante  croît  dans  la  SibéiieSc  laTartarie. 
ij.{mild.)  I 

y.  Aconit  i fleurs  d'un  blanc-jaune.  Aconitum 
ochroleucum.  Wilid. 

Aconitum  cuculli  calcare  areuetto  , obtufo  ; labio 
lanceolato , emurginato  ; galtâ  conicâ  , elongatd  ; 
foliis  fubtùs  pubefeentibus  ,.palmato~quinquelcbit  ; 
laciniis  tripartitis  , incifo-dentatis.  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  X.  pag.  1x34.  n®.  4. 

Aconitum  fore  albo.  Stephan.  in  Litt. 

Cette  efpèce  relfemble , par  fon  port , à l’uco- 
nitum  feptentrionale.  Ses  tiges  font  pubefeentes , 
cylindriques  ; fes  feuilles  radicales  fort  amples  , 
péiiolées,  glabres  en  delfus  , légèrement  pubef- 
centes  en  delTous,  palmées,  i cinq  lobes;  les 
découpures  i trois  lanières , incifées  , dentées  ; 
les  dentelures  lancéolées;  les  feuilles  caulinaires 
petites,  prefqu'en  rondache,  médiocrement  pé- 
i tiolées. 

! 

I Les  fleurs  font  d'un  blanc-jaunâtre , pubefeen- 
I tes , difpofées  en  grappes  fimples,  terminales; 
d’autres  pédonculées  , folitaires  , fortant  de 
l'ailfelle  des  feuilles  fupérieures.  Le  cafque  de  la 
corolle  ell  felTde,  conique,  alongé,  rétréci  vers 
fon  milieu  , obtus  â fon  fommet , dilaté  & acu- 
miné  à fa  partie  inférieure.  L'éperon  du  capuchon 
efl  étroit , crochu , arqué , obtus  à fon  fommet  ; 
la  lèvre  droite,  lancéolée,  obtufe  , échanciée. 
Scs  piflils  font  au  nombre  de  trois. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie , Jufque  fur  lo 
1 mont  Caucafe.  Tf  ( Defeript.  ex  Wilid.  ) 

. 6.  Aconit  anthora.  Aconitum  antbera.  Lion. 

P 
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jtc&iùtum  ^rihut  pentagynis  ^ foUorum  laciniis 
Untiirihtts,  Linn.  Sp€C.  Pljm.  vol.  i.  pag.  7f  i.  — 
Jacq.  Flor.  auflr.  tab.  58i.«^Blackv.  ub.  |6i. 

Aconttum  anthora  j cuculU  caUart  nfracio  , u- ci^ 
natoj  Itiizo  aafcendtntf  ^ obiordtito  ; paUà  conUd, 
rtftundatdi  fotiit  mulûfdis^  laciniis  itntoribus  W iÜd. 
Spec.  PUnf.  vol.  x,  pag.  n®.  5. 

Anthora  fùHU  hirfutu , ftmitrilBbis ; lobis  dupli- 
cato  trifdis.  Haller,  Helv.  n®.  199. 

Anthora  fiu  antithora.  Camer.  Epit.  837.  Ic.  — 
Rivin.  tab.  486.  — Miller , Icon.  tab.  1 z. 

Anthora  vuigaùs.  Cluf,  Hift.  l.  pag.  98.  ( VcytT^ 
AcoNir,  n®.  4.  ) 

7.  Aconit  â fleurs  blanches.  Aconitam  aibum* 
Aie. 

Aconitam  jloribus  ptntagynis  ,*  foliis  glabris  , trî^ 
pürtitis  ; laciniis  acuie  indfis  ; pttuli  fuprtmi  unguc 
Uttralibus  longiore.  Aiton,  Hort.  Ktv,  vol.  Z. 
pag.  146. 


Aconitam  album  , cutuîli  caîcatt  uncinato , ob-^ 
tufo  i labio  brcviÿimo-rtfitxo  , bifide  { gaUd  conied  , 
i~tt  urguicuhtd  i foliis  iripanhit  ; laciniis  ovato- 
euneiformibus  f ^trfidis , dentatis,  Willden.  Spec. 
Plant,  vol.  Z.  pag.  tz34.  n®.  6. 

Aconttum  orientait.  Miller,  Di^.  n®.  10. 
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* * Fleurs  blauts, 

9.  Aconit  du  Nord.  Aconitam  fiptentrionalt, 
Koeil. 

Aconitam  caculli  calcare  revolatOf  labic  fpathulato  , 
fibtmarf^inato  ; galtu  conicâ , elongatd  ; fo’iis  pat- 
maiis , puktlcentibus  ; laciniis  trifidit,  d^vartcatis  , 
dentatis.  W'iUdefl.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  IZ3J. 
n,*.  7- 

Aionitum  ftpienlrioaalc,  Kocll.  .\conit.  il. 

Aconiium  tycoilonum,  Vfar.  Flort  coccineo.  Linn. 
Syft.  veget.  p.  6ij.  — (Sder.  Flor.  dan.  ub.  iij. 

Aconttum  tycoàonum  , ptribus  pailidi  purpureis, 
Ginel.  Sibir.  4.  pag.  18p. 

Culcteluj  /itpponum , feu  irc£ica  rungiferorum. 
Scheeff.  Lapp.  )£o. 

Quoique  ttès-ripprochée , par  fon  port , de 
l'aconiram  tycoSonum , cette  erpèce  s’en  diftingue 
par  fes  fleurs  d'un  bleu  pâle , par  fes  tiges  plus 
élevées  , par  les  dents  de  Tes  feuilles  plus  longues 
& plus  aigues  j les  découpures  trifides  > étalées, 
f.es  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe  terminale  s 
l éperon  du  capuchon  plus  oblique,  roulé  en  fpi- 
rale  j la  lèvre  en  forme  de  fpamle , un  peu  échan* 
crée  J le  cafque  conique  , alongé. 

Cette  plante  croît  dans  la  Norvège,  la  Suède, 
la  RuQîe,  la  Sibérie,  ap 

to.  Aconit  napel.  Aconttum  napelltu,  Linn. 

Aconttum  foitorum  lacinlii  lintarihut  ^ fupernt  lu* 
tioriius,  Imcà  exarutU.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  1. 
pag.  7f  I.  — Koell.  Acon.  14.  Icoo.  — Lam.  111. 
tab.  481.  fig.  I. 

I Aconttum  nupeUut , cueulli  calcare  rtSo  , oitujb  ; 
labio  lanccolaco , adfcendente  , bi^o  ; galeâ  convexip 
fotiii  nttidtSf  qutnqucpattitis  p laciniis  cripattitis  , 
incijis , lincaribut.  Wiild,  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
IlJJ.n".  8. 

Aconiium  caule  JlmpUci;  fpicâ  dtnfâ  ; pciiotis  uni- 
foris,caJfuit  mucrone brtvi,  Haller,  Helv.  n”.  1 157. 

Aconitum  lycoHonum  fextum  , naptUus  vu*garis, 
Cluf.  Hiü.  i.  pag.  pfi.  ( royci  Aconit  , n“.  1.  ) 

J’ai  trouvé  cette  plante  à deiis  lieues  de  Villcrs- 
Coteréts  , dans  1:  fond  du  vallon  de  Vaiicienne  , 
au  milieu  d’un  marais  ; elle  m’a  paru  offrir  quel- 
ques différences  dans  fon  porc  & les  fleuts , que  je 
me  difpenfe  de  faiie  connoicre,  n’en  ayant  con- 
fetvé  que  des  individus  en  mauvais  état.  11  paroîc 
fe  rapprocher  de  l’efpèce  fuivante. 

II.  Aconit  de  Neubourg.  Aconitum  neomon- 
tanum.  Koell. 

' AcoHium  cueulli  calcare  adunco , obtufo  ; labia 


Aconitum  lycoHonum,  orientale , flore  albo,  magna, 
Tournsf.  Coioll.  jo. 

Cecre  plante  fe  rapproche  beaucoup , par  fon 

Îiort , de  Vaconiium  variegatump  elle  en  diffère  par 
es  fleurs  blanches  & par  la  forme  des  parues  de 
fa  corolle.  Ses  tiges  font  droites,  hautes  d’environ 
lïx  pieds  i fes  feuilles  alternes,  pétiolées,  glabres, 
à trois  grandes  divilions  ; les  découpures  ovales, 
prefqu’en  forme  de  coin , irifi des . dentées  ou 
incifées  i les  dentelures  aiguës.  Les  fleurs  font 
blanches,  grandes,  difpofées  en  une  fr.'ppe  ou 
épi  terminât.  L’éperon  du  capuchon  en  crochu  , 
ooiusi  la  lèvre  tiès.courte,  réfléchie  & bifide  ) 
le  cafque  conique,  largement  onguiculé  i les  éta- 
mines au  nombre  de  cinq. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  qs 
8.  Aconit  barbu.  Aconitum  bariatum.  Juff, 

Aconitum  ftoribus  fpicatis  p corollis  barbatit  p fit- 
liie  multipartito-  ternatis  , pilofis  p caule  villvjh. 
Peif.  Synopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  8}.  n”.  7. 

Cet  aconit  a des  tiges  droites , velues  , garnies 
de  feuilles  pétiolées,  alternes,  partagées  en  plu- 
(ieuts  lobes  ; chacun  d’eux  à trois  découpures  pi- 
leufes.  Les  fleurs  font  terminales,  difpofées  en 
épi  { U corolle  barbue. 

Cette  plante  a été  recueillie  dans  la  Sibérie  pat 
M.  Patiin.  { Merb.  Juff'.  ) 
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tanaoLito  , rf^'oluto  , btfdo  ; ga/tJ  convtxSi 
nitiàis  , digUaio^quiaquepartîtis  ; Lutnùs  hto-lsXn- 
ctolatis  , b'cvi^^me  dtntatix  ; p€duncul;j  gUbris* 
WilM.  Spec.  l'Uiit.  vol.  i.  pig.  U}6.  ii“.  9.  — 
Koell.  Aconit.  tS. 

A^onitum  ( neomontinuTi  ) cauU  tlonguto  ; fpici 
rêccmofo-ramofà  i gAtâ  hamiti  ^ brtviier  r&firjtâ  ; 
fotiii  faîfxato  quinq.  tp*irtitis  ; ftgmentit  pro/undi 
incijii  f laiioribus,  HofTiu.  Gcrm.  187. 

Aconitum  naptllus.  Jacq.  Flot. auftt.  pag.  41.  tab. 
j8i. 

Aconitum.  Ait.  Holm.  I7}9-  pag.  41.  tab.  1. 

Aconitum  purpurcum  , feu  naptllus  tentai.  C. 
BaLh.  Pin.  18}.  — Rivin.  tab.  488. 

Aconitum  tycoBonum  quiatum  , neubc'genfe.  Ctuf. 
Hill.  1.  pag.  96.  IcoD. 

Cette  plante  , qui  avoît  été  confondue  avec  la 
précédente,  en  diffère  par  plufieurs  caractères 
pris  furtout  dans  fes  fl.urs.  Ces  tiges  font  ferrnes , 
droites,  ali'ngéts  , garnies  de  feuilles  pétioléts  , 
alternes,  les  inferieures  amples,  éparfes,  prefque 
palmées,  à cinq  digitations , les  découpures  élar- 
gies , lancéolées , d un  vert-  foncé  en  deflus . plus 
clair  en  deffous,  nues,  luilantes , très  liffes  d 
leuis  deux  faces;  les  dentelures  couttes,  aiguës, 
un  peu  élargies. 

Les  fleurs  font  d’un  violet-foncé  , formant  un 
long  epi  lâche , rameux  à fa  bafe  , prefqu'en 
grappe  I les  pédoncules  glabres,  unifloies  j le  ca- 

ftiichon  muni  d'un  éperon  court , recourbé,  obtus; 
a lèvre  lancéolée , roulée , bifide  ; le  calque 
convexe,  très-glabre. 

Cette  plante  croît  dans  les  forets  des  monta- 
gnes, en  Ail  magne , dans  la  Cariiithie  , la  Cat- 
niole,  &c.  ^ 

ta.  AcovtT  de  Hongrie.  Aconitum  tauricum. 
Willd. 

Aconitum  caule  fui/implici  j raetmo  fioram  brevi , 
fompaSo  f gaieâ  kumili  , breviter  roftratâ  ^ antror- 
fam  tepando-fuhfomicaid;  fotiti  nitentiius  , quinqut- 
partitis  ,*  fegmentis  obtongis  ^ latiufcvlis  . laciniatii ! 
Idciniii  remoù  incifo-  dentatit,  Wulf.  in  Jacq. 
Colleâ.  1.  pag.  III.  — Jacq.  Icoii.  Rar.  vol.  j. 
tab.  491.  — Koell.  Aconit,  ij. 

Aconitum  uuricum  , cuculti  calcare  adunco , obtu~ 
fo  ; tabio  lanctolato , rrvoluto  , bifio;  guliâ  con- 
vtxâ}  foliis  nilidii  , dipiato-quinquepartitis  ; laci- 
niis  lanceolatit , tri^io~inciJis  ,*  .pcauncutis  pubefeen- 

tibus.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1156.  n*.  10. 

Aconitum  violaceum , feu  naptUus  ftcundus.  C. 
Bauh.  Pm.  i8j. 

Aconitum  napcllo  jimilt , fed  minus  câsuleum  , 
prscocius.  J.  Bauh.  Hill.  5.  pag.  6p6. 
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Aconitum  tycoAonum  quarttun,  rjunatm.  Cluf, 
Hitl.  1.  pag.  ÿf, 

A.oniium paniculatum.  Lam.  Diéf.  I.  pag.  !)• 

Peu  différente  au  premier  afpeü  de  la  plante 
précédente  , celle-ci  en  diffèie  pat  les  découpures 
de  fes  feuilles  plus  larges  8r  plus  profondes , par 
fes  pédoncules  pubehens,  par  te  calque  de  la 
corolle  plus  obtus.  Ses  tiges  font  ptefque  firiiples  , 
rameufes  dans  la  plante  cultivée  1 les  feuilles  lui- 
fantes , digitées  , à cinq  découpures  profondes  ; 
les  laniè'es  lancéolées,  ttilï.les,  inciféesi  l’éperon 
du  capuchon  recourbé , obtus;  la  lèvre  lancéolée, 
roulée  , bifide  ; le  cafqiie  convexe  , trè:.-coutt. 
( K oyep  Aconit,  n*.  6.  ) 

Cette  plante  croît  en  Hongrie  & dans  quelques 
contrées  de  l’Aliemagne. 

it.  Aconit  i tige  grimpante.  Aconitum  vol*’ 
bile.  Koell. 

Aconitum  cueu/li  calcare  adunco  , obtufo  ; labia 
obeorduto , adfcendentt  ,-  foliis  opacis  , quinquecar* 
titis;  laetaits  cuneiformibus . trifdis , dent,.tis;  caulê 
volubili.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag.  1157. 
n“.  II. 

Aconitum  volubilt.  Koell.  Aconit,  il.  — Pallas  , 
Hoir.  Demidof. 

Cette  fingulière  efpèce  eft  remarquable  par  fes 
tigts  grimpantes,  en  quoi  elle  eft  fuffilamment 
diftinguée  île  toutes  IfS  autres.  Scs  feuilles  font 
touffues  , à cinq  divilions  ; les  découpures  cunéi- 
formes , ttifides,  dentées;  l’éperon  du  capuchon 
crochu , obtus  ; la  lèvre  afeendante  , ptefqu’en 
coeur. 

l 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  qé 

14.  Aconit  penché.  Aconitum  «nruiim.  Willd. 

Aconitum  cucuîli  calcare  fubadunco , obtufo  ,*  labio 
lanctolato  , emarginato  ,’  gaieâ  convexâ , raetmo  nu^ 
tante  i foliis  opacis,  digitato-quinquepar  titis  p laei.. 
niis  tri f dis  , incifo-dentatis.  Willden.  Spec.  Plant, 
vol.  1.  pag.  Il {7.  n®.  U. 

Aconitum  ctrnuam.  Koell.  Aconit.  17. 

Aconitum  lycoAonum  , oliavum  , comd  ntuantt. 
Cluf.  Hift.  I.  pag.  97.  le. 

Aconitum  eumâ  infitxâ,  maximum.  Tmirn.  Inft. 
R.  Hetb.  41J.  — J.  Bauh.  Hift.  5.  pag.  658. 

Il  fe  rapproche  beaucoup  de  Vaconitum  taurin 
cum.  Ses  tiges  font  grêles , cylindriques,  riroeiilcs 
à leur  partie  fupérieute  ; fes  racines  longues, 
épaifft 5,  noirâtres  en  dehors,  garnies  de  beau- 
coup de  fibres  ; les  feuilles  nombteult-s,  ronffiies, 
â cinq  divifions  profondes , éialees  ; les  lanières 
tiifïdes,  incifées  , dentées,  glabres,  mais  point 
luilantes.  Les  fleurs  fout  dilpoféeseii  une  gtapp« 
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terininile,  ordinûremütit  rameufe,  inclinée  avant 
l’cpanouiffement  des  fleurs  , puis  un  peu  redref- 
fée.  L'éperon  ell  obtus,  un  peu  recourbé  i la  lèvre 
lancéolée  , échancrée;  le  cafque  convexe.  La  co- 
rolle ell  d’un  pourpre-clair. 

Cette  plante  croit  fut  les  rochers,  dans  plufieurs 
contrées  de  l'Allemagne,  ij, 

IJ.  Aconit  panaché.  Aconitum  raritgiium, 

Aconitum  JtoriffuJ  pentagynls  ; foliorum  lacinils 
ftmifartitii,  faptrni  Utioniu),  Lmn.  Syll.  veget. 
419.  — Koell.  Aconit.  18. 

Aconiium  cucuUi  caharc  aiunco , oiiufo  ; lahio 
oilongo  , e-narginate  , aàfcitdtnit  ; gn/tj  conicâ  ; 
fcliis  nitidîj  , tripaniiîi  ; taciniis  trifiUis , curMfor- 
mibus ,diiuuis.  WilUen.  Spec.  Plant,  vol.  1.  pag. 
•iaj6.  n“.  IJ. 

Aconitum  ctruUum  , parvum,  Dodon.  Pempt. 
441.  le.  — Dalech.  Hill.  1.  pag.  174J.  le. 

Scs  grappes  font  prefque  (impies  ; les  pédon- 
cules intérieurs  plus  alongésj  I éperon  du  capu- 
chon obtus,  crochu  i la  lèvre  oblongee,  échan- 
crée,-afcendan:ei  le  cafijue  conique;  les  étamines 
au  nombre  de  cinq  ; les  feuilles  luifantes,  à trois 
divilions  peu  profondes,  élargies  t chacune  d'elles 
trifide , cunéiforme  , un  peu  élargie  au  fommet. 

( Voyci  Aconit,  n®.  j.) 

16.  Aconit  à grandes  fleurs.  Aconitum  cum- 
marum,  Linn. 

Aconitum  fiocibus  fubpentagynis  ,*  fotiorum  laci~ 
niit  cuntiformibus , incifs , acuiis.  Linn.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pag.  7pi. 

Aconitum  cucutli  calcjrt  adunco , obtufo  ; luhio 
lanceoiato  ^ rcâo , acuti  emerginato;  gaitd  conicâ  , 
elongatâ  ; fciiis  opacis  , ^uintjuepurtitis  ,*  laciniis 
obiengo-cunerformibut  ^ trifidic  f dtnluiit,  Wiilden. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  1 aj8.  n®.  14. 

Aconitum  cault  rdmojo , paniculato  ; petiolis 
mutti^O’-is  , cjjftdU  mueront  tongo,  Haller  , Heîv. 
n*.  I iç8. 

. Aconitum  cteuleo-purputtum , flort  maximOjftu 
naptUut  tjuartut.  C.  Bauh.  Pin.  i8j.  ( b'oytj  Xco- 
NIT.  n®.  7.) 

« 

17.  Aconit  à crochet.  Aconitum  undnatupt, 
Linn. 

Aconitum  fioribus  fubpentagynis  tjoliis.muhilobis; 
corolijrum  guitd  tongiiis  txten/j»  Lmn.  Spec.  Plant, 
vol.  ï.  pag.  7(0.  — Koell.  Aconit,  aa.  (^yoye^ 
Aconit,  n®.  8.) 

ACOaUS.  {Voyti  Acore.) 
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^COST.^.  Genre  de  plantes  du  Pérou,  appelé 
dans  le  pays  caimititr  de  montagne  , décrit  par 
MM.  Ruit  & Pavon,  i rapporter  au  moutabea 
d’AubIct , dont  elle  ne  diffère  que  pat  une  anthère 
à huit  loges  au  lieu  de  cinq,  & une  baie  à cinti 
loges  au  lieu  de  trois.  Le  même  nom  a été  donné 
par  l.oureiro  à un  atbriflVau  de  la  Cochinchine , 
très-voilin  de  Vaire/lt , Sc  diftinû  f ulement  par 
une  cinquième  partie  ajoutée  à fa  fructification, 
par  Tes  feuilles  oppofées.  La  chaujfc-trappt  porte 
aulTi  ce  nom  dans  les  familles  de  M.  .Àdanfon. 
(JuHieu.)  (f'oycj  Montasse  & Airelle, 

SuppJ.) 

ACnONICHlA.  Fotfter.  (^oye^  Henné, 
n®.  J.) 

ACROSTIQUE.  Acrofljehum.  M.  Ssrartx  , 
dans  l’ouvrage  iniéreflant  qu’il  adonné  fur  les  fou- 
gères, a reflreint  ce  genre  à des  caraClères  moins 
étendus  que  ceux  qui  lui  ont  été  attribués  par 
Linné  : d’où  il  réfulte  néreflairement  que  beaucoup 
d’acroHiques  de  Linné  doivent  être  placés  dans 
d’autres  g:  r.res.  J’ai  cru  devoir  les  mentionner  ici, 
en  tndi  .|uant  le  nouveau  genre  auquel  ils  appartien- 
nent. J’y  ai  réuni  en  entier  le  genre  /ZAj'jau  pat  une 
divifiun , afin  d'éviter , le  plus  poflible , de  féparer 
pat  un  long  imervalle  des  genres  rrès-rapptochés 
les  uns  des  autres.  J’ai  fuivi  la  même  règle  pour 
las  adiantts  , i/c. 

Le  caractère  effénticl  des  acrojiiques  eft  d’avoir  : 

ta  freSification  compojee  de  capfulcs  iparfet  fur 
le  dot  des  feuiitei,  trie  rapprochées , prefjue  can- 
fuences , entoures  t£ un  anneau  iiajîique , privées  d'en- 
veloppe ou  tégument. 

Dans  les  ScmzÆA, 

La  fruSif  cation  efl  cempofée  de  capfulcs  d'JlinOes  , 
r tpptochées  , placées  far  le  revers  d'une  fotiole  tr'es- 
étroite  , par  pries  ajfct  régulières,  dépourvues  d'an- 
neau J marquées  de  quelques  fries  qui  en  tiennent  lieu. 
Le  tégument  formé  par  les  ribords  de  la  folioie  re- 
pliée. 

Ce  dernier  genre  eft  remarquable  par  le  port  des 
efpèces  qui  le  compofeiit.  Leur  feuillage,  élevé  fur 
un  petiofe  plane,  étroit,  membraneux  à fes  bords, 
faifint  réellement  partie  de  la  feuille , fe  divife  par 
bifurcations  ou  par  digitations  (impies  ou  plus 
fouvent  bifi.Hes  , étroites,  imé.aires.  M.  S»arti  a 
nommé  ces  découpures  des  appendices  : c’eft  fur 
leur  revers  qu’elt  placée  la  fruüificaiioii. 

Qiiant  aux  acrojliques  , ils  ont  le  port  des  pttris 
& ves pol, paies , offrant , coittme  eux , des  feuilles 
fini  pies  ou  compofées,  fimplemeiit  ailées  ,ou  deux 
tSi  trois  fois  ailées  : d'où  léfulienc  autant  de  fous- 
diviiîor.s  faciles  à failîr. 
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I.  Acrostichum.  S»attx. 
Espèces. 

♦ TtuiUts  fmptes  , point  dhifict, 

I.  Acrostique  i feuilles  de  ciîionier.  Âcrof- 
tuhum  eitrifeUum,  Linn. 

Airoflichum  frondious  iantec/ato-ovatît  , integris  , 
vinolit  ,fukftjplikiu  i fureulo  rjdicjnw.  Svint-,  Fil. 
pjg.  9. 

Hcmionitis  parafitico,  I.inn.  — Plumier , Filic. 
tib.  ii6.  ( yoytx  -Acrostique,  ii*.  j , & He- 

MIONITE,  n°.  X.) 

I.es  cipfules  font  éparfes  , 8f  occupent  tout  le 
difc)ue  de  la  face  inférieure  des  feuilles;  elles  n’ont 
point  de  tégument.  Il  paioîi  que  cette  plante  ell 
la  même  que  V ktmionitis  paiojiiita. 

1.  Acrostique  i feuilles  de  numinulaire. 
Aeroftitham  mimmuUrifotium.  Svariz. 

AcrofiiihumfrondibuJ  fubft^tiihus , cordaio-fubro- 
tandii , fib.'iu  tomtnto/à  , fruHifcrii  obovatis  ,•  fur- 
(ulo  reptantt , radicantc.  Svartx  , Fil.  pag.  41 9 , & 
pag.  191.  tab.  1.  63.  I. 

Ses  fouthes  font  ttès-Inngues , rampantes  , gar- 
nies, de  dilUnce  à autre,  de  petites  racines  noirâ- 
tres, bérilfees  d'écaillcs  ovales  , acuminées,  très- 
petites , couchées  , brunes,  imbiiquées  ; «rnics 
de  feuilles  altein  s,  prel'que  fediles»  les  «ériles 
nombrenres , ovales  . un  peu  airondies  , un  peu 
écliancrée'en  cneurà  leur  bafe,  très-entières  . fans 
nervures  fenlîbles,  glabres  en  delTus,tomenteufes 
& blanchâtres  eu  delfous , à peine  longues  d’un 
demi-pouce  ; les  poils  en  étoile;  les  feuilles  fer- 
tiles plus  petites , ovales , un  peu  rétrécies  â leur 
bafe,  prefqiie  glabres  , chargées  en  dclToiis  de 
capfiiUs  d’un  bruit-luifant , entre-mêlées  de  poils 
étoilés , un  peu  noirâtres. 

Cette  plante-croît  â 111e  de  Java  ; elle  a le  pott 
du  pteris  pi.'oftUoide.  Linn.  ( in  kerb.  JuJf,') 

}.  Acrostique  à longues  feuilles.  Acrojiichum 
longtfolium. 

Acrojiicham  fronaibat  lineari~lanctolatis , rnre- 
prii  , morginaiis  ; firtilibut  fpiraliter  toimolaiit. 
S»attx , Fil.  pag.  9.  — Jacq.  Colleâ.  i.  pag.  lOJ . 

An  polypodium  ( rigidum)  , frondibas  inttgtrri~ 
mit , giaoris  , ocutisi  Aubt.  Guian.  vol.  a.  pag. 
96J. 

CoinduÜta  Icngifaliaa  Mirbe!. 

Si  racine  noirâtre^  épaîlfc  d’un  pouce,  rrunie 
de  fibres  alongccs  , eft  couverte  d'ccailles  à fon 
collet  $ elle  produit  de  grandes  & longues  feuilles 
linéaitei-lancéolées  , aigues,  très-emières  , Ion- 
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gués  d’un  â deux  pieds  ; les  Rériles  planes , droi- 
tes , plus  longues  ; les  fertiles  rétrécies  â leur 
partie  fupérieure  en  une  longue  languette  ptcfqiie 
roulée  en  fpirale , couverte  fur  cette  partie  , & 
même  plus  bas , de  la  fruflification , compofée 
de  petites  capfules  en  furme  de  globules  pulvé- 
rulens. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. (K./) 

4.  Acrostique  â larges  feuilles.  Acrojliebum 
iaiifoliam.  àviiti, 

Acrofiiehum  frondibas  marginatis , inregris  ; /Igri* 
libus  lato-lanctol^tis  , frrti/ibas  ovaio-lanctvloiis. 
Svartx,  Flor.  lod.  occid.  pag.  1^89,  & Filic. 
pag.  9. 

Lingua  ctrviaa  , rigida  Ü glabra,  Plum.  Fil.  IJ  J. 

Ses  racines  font  ramp.snies,  cpailTes,  écaüleu- 
Tes , garnies  de  longues  Sures  brunes  : il  s’en  élève 
des  péiioles  cylindriques,  glabres,  un  peu  com- 

fiiimés,  longs  de  Sx  pouces,  foutenamdes  feuilles 
uiigues  d'un  pied  8c  plus , droites , très-entières  , 
un  peu  décurrentes  lut  les  pétioles  ; les  Sérilcs 
lancéolées,  larges  d’un  pouce  & demi,  glabies  â 
leurs  deux  faces  , vertes  en  delTus,  plus  pâles  en 
delTous,  à nervures  tranfvetfales  8c  parallèles;  les 
feuilles  fertiles  une  fois  plus  larges , ovales  â leur 
bafe,  lancéolées  , aiguës,  â nervures  plus  appa- 
rentes , plus  rapprochées , couvertes  en  delîous 
par  la  fruâihcaiion  d’un  brun-foncé;  les  capfules 
très-petites , entourées  d’un  petit  bouiielec  lui- 
faiit,  d'un  biun  plus  clair. 

Cette  plante  croit  â la  Jamaïque  , fur  le  tronc 
des  vieux  arbres  8c  fur  les  rochers. 

f.  Acrostique  de  Sainte-Hélène.  Ac'cflicham 
conformt.  Svartx. 

Acrofiiehum  frondibas  immarginaiis  , inrtgris  , 
ovaio-tanctolaiis  ,*  ftrtUibus  conformibas  ; furcala 
radicenu,  feariofo  , fpaamofo,  Svaru,  Fil.  pag.  10 
8c  pag.  191.  tab.  1.  hg.  i.  ^ 

Acrojlicbam  laiifoiiam.  Svartx,  Obf.  inSchrad. 
Journ.  iSoi . pag.  a7l. 

Il  diffère  du  précédent  en  ce  qu’il  eft  bien  moins 
élevé  , que  fes  pétioUs  font  plus  fortement  mem- 
braneux i leurs  bords , toutes  tes  feuilles  fembla- 
bles , moins  aigues  â leur  fommet , moins  veinecs. 
Les  racines  font  dures  , épailfes , rampantes , gar- 
nies de  quelques  fibrt  s fimples  ; couvertes  d'écailles 
iiombreiifes , imbriquées,  featieufes,  ovales-lan- 
céolées,  (râles,  veinées,  réticulées.  Les  feuilles 
font  fimplcs,  droites , longues  de  cinq  â <ii  pouces 
8:  plus  , oblongues-lancéolécs  ; fouvent  un  peu 
\ Gnuees  â leurs  bords , légèrement  décurrentes  fur 
le  petiule , â nervures  peu  fenfibies  8c  parallèles, 
glabres  â leurs  deux  faces  ; les  feuilles  feitiles 
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<t’ abord  rnuldcs  1 leur*  bords,  puis  ptnes  S:  rou- 
vertes , i leur  fice  inféiieure , de  petites  eaprules 
nombreufes,  trcs-ferrées, d'un  brun-pàl», 

Cette  plante  croît  i l'ile  de  Saintc-Hêline  &: 
au  Cap  de  Bonne-Efpétance. 

6.  Acrostique  fimple.  ActofiUhum  Jttipltx. 
Svixa. 

Acroflichvm  ffondiku!  inttfr.s  f fitriliiui  lanteo- 
Arrîj,  ücuminjtit ; fertilihus  lintarUtanceohùs^  Sw. 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  j . pag.  i jSp , & Fil.  pag.  lO. 

Ses  racines  font  couvertes  de  pùllettes  | elles 
prodiiifent  un  çrand  nombre  de  fibres  brunes, 
(impies,  velues.  I.es  fnuches  ou  pétioles  font  tris- 
couris  , nus  . comprimés  , il  peine  longs  d’un 
pouce;  les  feuilles  droites,  Cmples  ; les  (lériles 
longues  de.  cinq  à (ix  pouces,  lancéolées,  rétré- 
cies i leurs  deux  extrémités  , glabres  , coriaces  , 
à nr-rvures  horizontales  & parallèles;  les  feuilles 
fertiles  deux  & trois  fois  plus  longues , linéaires- 
lancéolées  , e'ab-es , entières  , couvertes  en  def- 
foiis  par  la  fruil-fication  , compofée  de  capfuUs 
d'un  brun-pàle  , très-petites , fans  tégument. 

Cette  plante  croît  fur  le  tronc  des  arbres , 
parmi  les  moulTcs,  i la  Jamaïque. 

7.  AcrOSTIQUS  vifqueux.  Âcro^ichtm  vi/cofum. 
Ssvartz. 

Acrofiiehum  frondlhus  întfgris  ; fierUihas  Itrttarî- 
ijriceo^ath  ; fiipitihas  eio^gjth  , cajtj^ue  fquaTiulvfo- 
v f-iJis;  firtitiius  lincJriiiu , fuiiài  villojïi.  Ssvartz , 
Fil.  pag.  10. 

Acrofiiehum  priioluium.  Svartz , Flot.  Ind.  occid. 
vol.  5.  pag.  I jSS. 

On  diAingue  cette  erpèce  i la  vifeo/ité  de  Tes 
pétioles  & à fes  feuilles  fertiles  velues.  Ses  racines 
font  compofées  de  fibres  roides,  noires,  nom- 
breufes  , filiformes . cylindriques  Sc  couvertes  d 
leur  bafe  de  paillettes  ëcaiüeufcs , fubulées , bru- 
nes , luifantes  ; les  fouches  ou  pétioles  nombreux, 
roides , noirâtres.  Les  feuilles  font  fimples  ; Ics 
Aériles  longues  d’environ  un  pied  , linéaires-lan- 
céolées  , acuminées , glabres  d leurs  deux  faces  , 
larges  d'un  demi-pouce  , d nervures  parallèles  ; la 
côte  du  milieu  faillanie , cylindrique  ; les  feuilles 
fertiles  plus  longuement  pétioléis  ,eufifr>rii*s,  un 
peu  obtufrs , très  entières , hariffées  en  defiui  de 
petites  écailles  ciliées  & pileulVs  d leurs  bords, 
d’un  brun-noirâtre , coiivem-s,  d leur  face  infé- 
rieure, de  petites  capfules  d'un  jaune-pale. 

Cette  plante  croit  i la  Jamaï|ue  & dans  les 
Indes  occidentales. 

8.  AcROSTIQUE  hécîAé.  AcrofiUhum  hinum. 
Svartz. 


Acrofi'.ch’-m  frondiiai  ol-io7tgo-lontêoUt!t , «rr/v 
qui  acumiuaiit , fuprà  fiipttihufq..e  paleuceo^hirtii  i 
margme  crcnulaio  ^ punciuto;  ferulihui  ovuro-Zuncru- 
laiis.  Svartz,  Fil.  Add.  pag. 419  Se  pag.  194. 

Ses  Touches  Tant  ligneufes,  radicantes,  épaiffes, 
anguleufcs,  couvertes  d’écaiües  luifantes  8c  noi- 
râtres; les  pétioles  bruns, écailleux , épailiis  d leur 
bafe  i roides , anguleux  , filloncs  d leur  partie  fu- 
perieure , parfemés  de  poils  noirâtres.  Les  feuilles 
font  oblongues-lancéolees, acuminées  d letirs  deux 
faces  ; les  Aèriles  légéremeni  onJulées,nu  finuées 
ou  crénelées  d leurs  bords , d nervures  parallèles  , 
d'un  brun-verdâlte;  munias,  vers  leur  circonfé- 
rence, de  petits  points  d’où  fortent  des  ptiils 
COU' ts.  noirâtres  ; les  ièuilles  Aétiles  un  peu  plus 

eiites  , plus  étioites  , membraneufes  d leurs 

ords,  parfemées  de  poi's  rares  d leur  face  fupé- 
rieure,  tharg..'es  en  delTuus  de  la  ftuélification  , 
compofée  de  capfules  petites  , très-nombreufes  , 
ferrees,  d'un  brun  un  peu  clair. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres,  d l'ile  de 
Madère.  ( y.f.  in  luri.  Juff.) 

9.  AcrostiQUE  velu.  Acrofiiehum  villofam, 
Svartz. 

Acrofiiehum  frondihas  taro^Unaolafis  , fubcrcnu~ 
latii , uiriaijui  vilioJSt.  Svartz,  Flor.  Inl.  occid, 
vol.  5.  pag.  if9i,  ce  Fd.  pag.  10. 

Lingua  eervina  , viilefi , minor.  Plum.  Fil.  tab. 
1 17.  L). 

Cette  plante  a des  racines  fibreufes,  noirâtres, 
nombreufes  , filiformes , crès-fimples,  velues  : il 
s'en  élève  des  pétioles  en  conff.* , longs  de  quatre 
ou  fix  pouces,  pileux,  un  peu  comprimés.  Les 
feuilles  fout  droites , larges,  lancéolées , rétrécies 
principaletiaeiit  d leur  fommet,  fouvenc  un  peu 
crénelées  ou  ondulées  d leurs  bords  ; Us  feuilles 
liériles  velues  d leurs  deux  faces  , membraneufes  , 
parfemées  de  poils  roides  Si  longs  ; les  feuilles 
fertiles  un  peu  plus  petites  , rrès-pileufes  en  def- 
fus,  couvertes  en  dedous  de  capfules  cendrées 
ou  blanchâtres , fort  petites  , cmte-mélées  de 
quelques  poils  rares. 

Cette  plante  croît  fut  le  revêts  des  montagnes , 
d la  Jamaïque.  ( K.  /.  in  heri.  Jujf.  ) 

10.  AcaoSTjQUE  moulTeux.  Acrofiiehum  maf- 
cofum,  Svartz. 

Acrofiiehum  frondihus  fquamojic  j fieritihus  ovoro- 
Innceolutit , ohujtt  ; fcriiUhus  lineari - ijnceohlis. 
Svartz,  Fil.  pag.  10,  8c  Flor.  Ind.  occid.  vol.  ). 
pag.  IJ9I. 

JI.  Lingua  eervina  t villit  S/  fqaammulis  aurcit 
mufeofa.  Pium.  Fil.  tab.  ijj.?  — Latn.  Illuftr.  tab. 
8oj.  fig.  4-1 
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S:s  Toaches  font  rampantes,  garnies  de  pail- 
lettes & de  racines  brunes,  fimples  . filiformes  j 
fes  feuilles  longues  de  trois  ou  quatre  pouces , 
oblongues-lanceolées,  obtufes,  arrondies  à leur 
fommet,  entières  à leurs  bords  > les  unes  liériles, 
prefijue  glabres  en  deflus , à nervures  parallèles . 
garnies  en  del’.ous  d'ecailks  petites , oblongues  , 
ciliées  i d' amies  ferliks  , deux  & trois  fois  plus 
longues,  plus  étreiccs,  obtufes,  très-ècaillcu  es  à 
leurs  deux  faces  , couveites  en  delfus  de  capfulês 
fort  petites,  luil'antes,  d'un  brun-thàtain. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaiiue , fur  le  tronc 
' des  arbres.  I j plante  A différé  de  la  precedente  en 
ce  que  fes  feuilles  font  acuininées  & non  obliilês  i 
les  pétioles  &’  les  feuilles  cillés  i leuis  bords.  Elle 
paroît  devoir  former  une  efpèce  paniculière. 

II.  Acrostique  écailleux.  AcrofiUhum  fqua- 
mojam.  Svatta. 

Ac^ajlichum  froneUkus  linean-lanceolatis  , utrinqui 
fiipitiiajque  pattaetm  fquamojlt q paltit  ciitatis,Sv^ 

Fil.  pag.  10  & ipf. 

Ses  racines  font  ramalTées  en  touffes  gazonneu- 
fes  I elles  produifent  plufieurs  fouches  ou  pétioles 
cylindriques , longs  de  trois  i flx  pouces . couverts 
d'écailles  prefqu'imbriquées  , lancéolées  , mem- 
braneufes , ciliées  à leurs  bords,  d'un  brun  un  peu 
clair  i les  feuilles  longues  d'un  à deux  pieds , li- 
néaites-lancéolées,  larges  d'un  pouce , rétrécies  à 
leurs  deux  extrémités  , entières  ou  légèrement 
finuées, ondulées  à leurs  bords , couvertes  i leurs 
deux  faces,  principalement  en  deffous  & fur  la  côte 
du  milieu , d'éiailles  noirâtres  , luifances,  ciliées; 
la  couleur  des  feuilles  d'un  ver-foncé.  La  fruéti- 
ficatiun  n'elt  pas  connue;  mais  la  fotme  & le  ca- 
raélère  des  feuilles  la  rapprochent  des  efpèces  pré- 
cédentes. 

Celte  plante  croît  à la  Jamaïque  2c  à l’Ile  de 
Madère. 

II.  Acrostique  .fpatulé.  Acrofiieum  fpathu- 
Utum, 

AcrofiUkum  fronJiius  oihagis  , ohtujit  ,fllp:iiqat 
rigido  fUcJîsq  ftrtililius  iong:ù*  Jripitath , apiu  J’pa~ 
thuluis.  îwartz  , Fil.  pag.  lO.  — Bory-Saini-Vin- 
cenr , Voyage  aux  quatre  îles  des  mers  du  Sud , 
vol.  I.  pag.  j6}.  lab.  ao.  fig.  l, 

Ses  Touches  font  rampantes  , chargées  d'une 
touffe  de  petites  fibres  noirâtres,  entre-mélées,gla- 
bres , prefque  capillaires;  les  feuilles  fUriles  oblon- 
gués,  prciqu'en  fpatuIe,  obiufus,  de  trois  à cinq 
pouces  de  longueur,  qurlc^uefois  moins  ; parfemées 
dépolis  roides  & rouffeaires,  ttès-rerrés  fur  le 
pétiole;  les  feuilles  fertiles  de  même  forme,  d'un 
vert  cendre  en  deffus , veinées , avec  quelques  poils 
rares;  couvertes  en  deffous , excepté  te  petit  re- 
bord marginal , de  U fiuéUfication  rouffeitre , qui 
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noircit  en  vieilliffani.  Leur  pétiole  eft  prefque  gla- 
bre, bien  plus  long  que  celui  des  feuilles  ftétilcs. 

Cette  efpèce  croît  à l'ile  Bourbon,  fur  les  pier- 
res, au  bord  dis  eaux.  ( K./,  in  Atri.  Jijf  ) 

15.  -Acrostique  hybtide.  Acrtifilekum  hy- 
hridutn, 

At'nflhham  frondiiut  fleriliius  , evaio-oilongis  //- 
neariqut  iancto/atis  , mjrgine  nervifqae iriniih  ; fer* 
tilUiut  minorihiii  f glahrisq  jiipidàus  long-^lmts , fquil* 
mo/ii.  Swartz,  Fit.  pag.  II.  — Hory-Saint-Vinc. 
1.  c.  vol.  ).  pag. 

Celte  efpèce  varie  beaucoup  dam  fes  formes  Ses 
racines  font  écaiileure;;eilespr''duirent  des  feuilles 
nombreufes,  les  unes  fertiles,  d'autres ftérilesicti 
dernières  font  ovales,  aiguës  ou  ttès-oblonguts, 
prefque  linéaires,  Uncéoléts,  longues  détruis  ï 
dix  pouces  , foutenues  par  un  pétiole  grêle,  plus 
long  que  les  feuilles,  parfemé  de  quelques  écailles 
brunes , caduques  , plus  rares  fur  les  feuilles;  les 
feuilles  fertiles  plus  courtes  Se  plus  petites  , va- 
riables dans  leur  forme , très-  glaores  ; leur  pétinla 
ciès-long,  écailleux  ; la  fruâification  d'abord  d'un 
jaune  très-pâle , puis  d'un  beau  brun. 

Cette  plante  croît  à l'Ile-de-France  , fur  les 
pieties,  dam  les  carrières.  ( F^-/l  ia  keri.  Jajf.'i 

14.  Acrostique  chevelu. a^c/vificAïun  criniam. 
Linn. 

Acro/itckum  frondisus  ^ ohtujts , kirfu* 

lis , fuprà  crimtis.  Linn.  Syll.  vegei.  pag.  918.  — 
Swartz,  Fiiic.  pag.  11.  ( Fbj'eq  Acrostique, 
n“.  y.  ) 

1;.  Acrostique  à petites  écaillas.  AcnftUhum 
fquttmeuum.  Cavail. 

Aeroflickum  fronditus  oilengii  ; ftnili'-iu  imlet* 
riim , fuUii  flipiliiufjje  fquamefit.  Srrartz,  Filic. 
pag.  II.  — Cavan.  PiatL  iSoi.  n*.  j8o. 

De  fes  racines  s'élèvent  des  feuilles  nombreufes , 
oblongues , de  deux  fortes  ; les  unes  alongée s , fié- 
riles;  les  autres  plus  courtes,  ferti'es  , garnies  1 
leur  lace  intérieure,  ainfi  que  les  pétio'es,  de  pe- 
tites écailles.  Elle  croit  au  Pérou,  fur  les  rochers. 

16.  Acrostique  frangé.  Acrojlickum  fimiria- 
tum. 

AcrofiUkum  frondihas  lanctoUih , fmbriatU  ; fit* 
pitibiit  ftojii.  S»ariz,  FiHc.  pag.  II.  — Cavan. 
Annal.  HitL  Nat.  1.  pag.  101. 

Cette  plante  cil  compofée  de  feuilles  fimples, 
entières , en  forme  de  lance  , frangées  i leurs  bords. 
Leurs  pétioles  font  couverts  de  petites  écailles  fem- 
blables  â des  poils  fins , foyeta.  Elle  croit  dans  le 
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royauine  dj  Quito,  fur  les  montagnes  , «uï  lieu* 
ombrai- és. 

17.  Acrostique  rampant.  Aervjlicfium  rtp- 
tunj. 

Acnfliihum  froniiinu  fitriliitt)  , ovatt-acutis  , 
cUiatis  i ftrtiiiiui  Imtanhui  ; fiipiti->ai  itevijlmis  ; 
futeuh  fUiformi , ’epunii,  S»arta,  pag.  II.  — Cav. 
Piz!.  1801.  n*.  ;8i. 

Ses  foiiches  font  filiformes  8c  rampantes  :il  s’en 
dtèverles  pétioles  très-courts,  qui  fupportent  des 
feuilles  de  deux  fortes  j les  unes  ftéril.  s , rsvates  , 
aigues  à leur  fommet,  ciliées  i leurs  bords  ; les 
autres  fertiles  8c  linéaires , chargées  en  dedous  de 
la  fruéiificaiion.  Elle  croît  dans  l’Améiique  méri- 
dionale, au  Quayaquil. 

iS.  AcRosttqoe  axillaire.  Acoftichum  axil- 
lart. 

Acrcjtkhum  caultfitni , fuh  juiaque  ptdate  ; fron- 
«fiiua  fttiitiiui  lameotatis  ,ftrtiliiuj  lintariius , fiipi 
tatis,adfltriUa  faiaxillarhus.  S»aiti,  Fil.pag.  1 1. 
— Cavan.  Przl.  1801.  n*.  j8a. 

Cette  efpèce  eft  fort  grande,  8c  s’élève  pTefqti’à 
la  hauteur  de  cinq  pieds.  Ses  fouches  prennent  la 
forme  d'une  forte  tige  , garnie  de  deux  fortes  de 
feuilles,  les  unes  flériles, lancéolées, fnnples,  en- 
tières ; Us  autres  fertiles  , pédirell.es  , Si  forum 
prefque  de  l'aiirelle  des  feuilles  Rétiles. 

. 19.  AcROSTIQUE  acuminé.  Acrofiiehum  acu- 
minatum.  Juif. 

AcroflUkum  angufio- lanetalatiî , longi  acumina- , 
tif  , iaitgtrrimit  ; fiinliius  margint  ciliatii  ; ftrtili-  I 
bas  ohtujia  , fubtÙ!  pAvtruUniis.  (N.)  I 

Ses  racines  font  noires , épaiffes  , fibreufes , 
écailleufes  i les  pétioles  prefque  filiformes,  com- 
primés, prefque  nus.  longs  de  deux  à quatre 
pouces.  Les  feuilUs  étroites,  lancéolées,  glabres, 
membraneufes;  les  flériles  ciliées  à leurs  bords, 
obtufes,  arrondies  i leurs  deux  extrémités,  à peine 
nerveufes,  longues  de  deux  pouces  8c  plus , larges 
de  Cx  ou  huit  lignes  , furmontées  d'une  pointe 
fubulée , velue , longue  d'un  demi-pouce.  Les 
feuilles  fertiles  de  même  forme  , mais  ordinaire- 
ment point  aciiminées,  couvertes  fur  toute  leur 
face  inférieure  par  la  ftuélification  d’un  brun- 
foncé  , fous  la  forme  de  petits  globules  pulvéïu- 
lens. 

Cetre  plante  a été  recueillie  au  Pérou  par 
M.  Jofeph  de  Jullieu.  ( in  hrri,  Jaff.) 

10.  AcrOSTIQüE  luifant.  AcroftUhum  fpltn- 
4ans. 

Aerafickum  fotiu  lineariius , inaqaatiiut , inttr- 
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rfim  hn^pmh  , obtujjfvt , turin^a}  Véfù 

f^uumojts.  (N.) 

Cenftrcum  acrojUiho  mafcofa.l  Sxrartz. 

Elle  fe  rapproche  b'aiicoup  de  X'acroflichum  mtf 
tvfunt  de  So-artï.  Ses  racines  font  fibreufes  8c  noi- 
râtres : il  s'en  é.ève  plufieuts  feuilles  d’une  lon- 
gueur très-inégale,  les  unes  longues  prefque  d’un 
pied , les  autres  de  Quelques  pouces,  larges  de  fix 
ou  huit  lignes , lin«ire$ , planes , entières , ob- 
tufes ou  un  peu  aigues  à leur  fommet  ; les  unes 
couvertes  à leurs  deux  faces  de  paillettes  d’un 
j,aune  doté  8c  biillant , fi  abondantes  fur  certaines 
feuilles,  aiufi  que  fur  les  pétioles,  qu’elles  les 
cachent  entièrement  i d'autres  font  prefque  nues 
à l’une  de  leurs  faces,  quelquefois  aux  deux.Cetie 
efpèce  a été  recueillie  par  Commetfon  à l’ile  Bour- 
bon. (P./,  in  k,ri.  Jaf.) 

il.  .\cROSTiQUE  i feuilles  de  fuccife.  Acrafll- 
iham  fuctififoUum^  Juif. 

Acrofticham Jaliis  eariaetis  , eWpticii  fia  lancco-, 
lalO'OvaiU  , fabtki  fqaamojî0mis,  (N.} 

Il  s’élève  d’une  rac'ne  commune  8c  un  peu 
cpailTe,  plefieuts  feuilles  hiutes  de  trois  à fix 
pouces,  de  forme  un  peu  differente  , les  unes 
plus  courtes,  elliptiques,  obtufes  à leurs  deux 
extrémités  i les  autres  ovales , un  peu  lancéolées 
routes  fermes , coriaces , aifei  femblables  i celles 
de  la  feabieufe  fuccife,  couvertes  à leurs  deux 
faces , principalement  en  delfous , de  paillettes 
très-nombreui'es  , lancéolées,  aigues , caduques  , 
d'un  jaune-foncé,  qui  blanchllfent  en  vieiliillant. 
Les  pétioles  également  écailleux,  plus  courts  que 
les  feuilles  ; la  fiuétification  éparfe  fur  le  revers 
des  feuilles. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  du  Petit- 
Thouarsà  l'îledeTriftan-d'Acugna.  ( P./,  in  htri. 

il.  AcrosTIQUE  douteux.  Acroftiihum  dabium, 

Acrofiiihum  foliii  jimptîiibtts  ; fitrilibut  ovatis , 
tnuitb  minorîbus  ,*  fertUibua  oblonga-tanteolatis , fab~ 
fluamofis ! famdo  ttrctl , rtpente  ramofo.  (N.) 

An  poiypodiam  adnafttna  ? Sxvartx  fils  , pag.  IJ 
8c  iii.  tab.  i.  fig.  1. 

Elle  fe  rapproche  de  Vacrakichum  tongifotmm  ; 
mais  fes  feuilles  font  de  deux  fortes  8c  bien  moins 
longues,  be.tucoup  plus  étroites.  Ses  fouches  fonr 
giéles,  cylindriques,  tortueufes,  rampantes,  ra- 
mifiées , écaiUeufts  , munies  de  petites  racines 
fibreufes  , noirâtres  , un  peu  velues.  Les  feuilles 
ftcriles  font  courtes  . ovales , les  unes  obtufes  , 
prcfcjue  fpatulées  ; tes  autres  aiguës  i leurs  deux 
exnemitM,  à peine  écailleufes  ( les  E-uilles  fer- 
tiles beaucoup  plus  longues,  étroites,  lancéolées, 

aiguës. 
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pitit  ou  moins  és:4n‘eurstl  la  fruâllira- 
tion  d’un  brun-jjuiiâtre,  éparlc  fut  le  revers  des 
feuilles. 

, Cette  plante  croît  i l'ile  Bourbon.  ( V.f.  in 
htri.  Dtsfont,  bluff.  ) 

aj.  Acrostique  i dents  de  feie.  Acnpickum 
ferruium. 

Acroftichum  pumiïum  ^ffondihus  linturi-Ijnceola- 
tis  f ferratis  , apice  fruàiferii.  (N.)  Latn.  111.  Gen. 
tab.  86y.  (ig.  i.  An  i 

C'tft  une  des  plus  petites  efpèces  de  ce  genre , 
une  des  plus  Elégantes.  Elle  croît  en  gaaons, 
alEz  femblable  à un  groupe  de  petites  moulTes. 
Ses  raciois  font  capillaires  ifc  touffues  : il  s'en 
élève  des  feuilles  nombteufes  irès-fimples  , largi  s 
à peine  d'une  ligne,  hautes  d'un  pouce  !c  demi 
au  plus,  glabres,  d'un  vert-gai,  liiaéaites-lantéo- 
lEes , rétrécies  à leur  bafe  en  un  pétiole  fili  forme , 
dentées  en  feie  à leurs  bords  , aiguës  , un  peu 
élargies  vers  leur  fommet.  Il  part  de  la  côte  du 
milieu  autant  de  laervutes  fimplcs  qu'il  y a de 
dents  ; elles  les  traverfent  jufqu'à  leur  fommet. 
La  fruâification  ell  compofée  de  petites  caplules 
confluentes , brunes,  luifantes , placées  vers  l'ex- 
trémité des  feuilles  donc  elles  recouvrent  le  dif- 
que , excepté  les  bords. 

Je  crois  que  cette  plante  vient  dans  l’Amérique. 

( K./,  in  heri.  Desfont.  ) 

♦ * Feuilles  ftmples  avec  ies  divlfions. 

a4.  Acrostique  pelté.  Acreftiehum  ptltatum. 
Svartz. 

AcrvfiUhum  fronShus  fieriUbus  , apict  diehotome- 
raditiit  ; laciniis  linearibus  , fenilibus  , reniformi- 
bns,  crenulaiis.  Svartz,  Fil.  pag.  1 1 , & Flor.  Ind. 
occid.  vol.  ).  pag.  I J9J. 

Ofmunda  peltata.  Svattz,  Prodrom.  pag.  ia7. 

Lichen  digitatus,  geranii  fade.  Plum.  Fil.  tab.  JO. 
A.  — Sc’nkuhr.  Crypt.  gev.  tab.  ta. 

Ses  Touches  font  longues , rampantes , filiformes , 
un  peu  flexueufes  , oivifées  en  longues  fibres  , 
brunes,  radicantes  , couvertes  de  paillettes  im- 
briquées , membraneufes  , noiiâtrcs  { les  pétioles 
font  nus , droits,  filiformes , flriés.  longs  de  crois 
à cinq  pouces-,  les  feuilles  fféiilcs  planes,  droites, 
un  peu  arrondies  , dichotomes  à leur  partie  fupé- 
tieute;  les  découpures  linéaires, bifides,  glabres, 
inégales,  obtufes  s les  feuilles  fertiles  beaucoup 
plus  petites,  en  coeur,  ptefque  rondes,  larges 
de  fix  lignes  , planes,  point  divifées  , d'un  vert- 
pâle  , nues  te  glabres  â leur  face  fupérieure  , gc 
crénelées  â leur  contour  par  une  bordure  mem- 
bianeufe  8c  ondulée , chargées  en  delTous  de 
Botanique.  Suppltmene.  Tome  /. 
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petites  capfules  très-nonibreiifes  , d!un  brun  îui- 
fant , entuurées  u'un  anneau  élaitique. 

Cette  plante  croît  â la  Jamaïque  , fur  le  tronc 
des  arbres.  ( K./ ) 

zp.  Acrostique  ferrugineux.  AcroflUhum 
ferrugineum.  Linn. 

Acropidtum  frondibas  pinnatîfij.'s;  pinnis  tineari~ 
bus  , acutts  , paeentibut  , iniegerdmis  , connatis  ,- 
pipiie  levi.  Linn  Sjll.  veg^t.  pag.  ÿzp.  ( 
Acrostique,  n*.  1 1.  ) 

i6.  Acrostique  biforme.  Acroftichum  biforme, 
Svartz. 

Acroftichum  frondiput  lineari-dichotomis  , pendu- 
lis  ; laciniis  fterilibus , linearibus  ; fenilibus  renifor-. 
mibus  , intégrés  ; primordiali  magno  , erecio,  oblongo, 
fublobato.  bvixtz.  Fil.  pag.  iz.  ^ 

Ofmunda  coronaria.  Muller.  — Natutforfeher. 
zi.St.  pag.  icy.  tab.  j. 

Son  feuillage  , dans  fon  premier  développe-, 
ment,  tft  ample  , droit , oblong  , prefque  lobé.' 
Les  feuilles  font  linéaires,  dichotomes,  pendantes, 
découpées.  Les  découpures  ftériles  fout  linéaires  s 
celles  qui  poitenc  la  fruâification , entières  & ré- 
niformes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  otienules. 

Z7.  .Acrostique  éeuffonné.  Acroftichum  ftem- 
marié.  Comin. 

Acroftichum  ( alcicome  ) , frondibus  palmaiis  , 
eredîs  ,-  laciniis  dichotomis , UnceoLtis  , obtufts  , 
verfits  apkesfruSiferisj  primordialibus  reniformibus , 
lobatis , venofit.  Svartz,  Fil.  pag.  iz.  — Palif. 
Beauv.  flor-  d'Ovar.  I.  z.  tab.  i. 

Weuroplaeyceron.  Pluken.  Amalth.  tab.  4Z9.  fig.  E. 

— Schkuhr.  1.  c.  tab.  z. 

Acroftichum  bifurcaettm.  Cavan.  Przl.  iSoi.n*. 
J87. 

Cette  plante  offre , pour  premier  développe- 
ment , une  forte  de  feuille  large  , épaiffe , en 
éculTon  , lobée  , prefque  palmée  irrégulièrement , 
marquée  de  nervures  longitulinales  j les  autres 
feuilles  font  pluficurs  fois  bilurquées;  les  décou- 
pures lancéolées,  obtufes,  d'abord  toutes  cou- 
vertes de  poils  étoilés  8c  caducs , difparoiffant 
avec  la  fructification.  Cclle-ci  ne  prcfciite d'abord 
que  de  petites  taches  , mais  infenfiblemert  ces 
taches  s’agrandiffent  8c  recouvrent  une  grands 
partie  de  la  feuille. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbres , dans  l'Afiique  . 
8e  à la  Nouvelle-Hollande.  ( K./.  ) 

Q 
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♦ * * Feuilles  ailées- 

28.  AcROiTiQUE  à feuilles  de  chêne.  Acrofii- 
ehum  quentfolium. 

Ac'ofi/cAiim  frendibui  d'-fUnHis , terratis  j fleri/ium 
follolit  terminalibus  tnatts  , ineips  , lauealibus  tri’ 
loiis  f fruÛfficantium  lineariSus  , fubrepandis-  Sw. 
FÜ.  pa».  12.  — Retz,  Obferv.  bot.  6.  pag.  59.  — 
Vahl,  Symbol.  pag.  loj. 

Ophyoglvjfum  leylameum.  Houtt.  N.  H.  2.  tab. 
94-  fig.  I. 

O/munia  infiJa.Jtcq.CoiUô.  j.  lab.  10.  fig.  ?. 
— Sthkuhr.  Cryrt.  gcw.  ub.  j.  ( Koyrj  Os- 
monde,  vol.  4,  II®.  19.) 

19.  Acrostique  bifiirqilé.  Acrofiîchum  bifur- 
catum.  Sviitz. 

Acrojlichum  frondibus  dijfinBls  ,*  Jterilium  pinnrs 
liitari  dkhoiomis  ; ftnilium  ovatii , tifjis  JSmpü- 
fiiufqat.  fyjtii.  Fil  pig.  11.  — Hluk.  Fhytogr. 
tib.  J JO.  fig.  4.  — Sshkjhr.  Ciypt.  ub.  1. 

Ofmunda  iifurxatü.  Jacq.  Colleû.  J.  tab.  10. 
fig.  1.  ( K py({  OSMONDE  , Vol.  4,  II®.  10.  ) 

JO.  AcrOSTIQVE  fleuri.  Acroftickum  porldum. 

AcrofiiihLm  (2arUum) ,frondiiiu  diJlmSii , ler- 
nutis  { ^triitum  foliolis  pinnaù^dit , mtaio  majort  ; 
lattraliam  lacinih  bafeot  dterfùm  tlongaiij  ; fruâi- 
feamium  bipinnaiis , lintanbuj.  Swjtti , Fil.  pag. 
IJ  & 198. 

Filix  fiorida,  ttumph.  .\mb.  vol.  6.  pag.  78. 
Mb.  JJ.  fig.  I. 

$•  s Touches  Tont  hautes  d’un  i deux  pieds , 
glabres,  anguleuTes  , d'un  pourpre-noiiâire  ; Us 
feuilles  de  deux  foiies  ; Us  unr s llétiles,  ternées , 
i cinq  angles  , compoTées  de  folioles  pédicellées , 
finu^ts,  pinnatifides;  l'inceimédiaire  plusgran.le  i 
les  découpures  étalés , ptofundémenc  diviféesi 
les  inférieures  décurrentes,  les  fupérieurcs  con- 
fluentes', les  plus  ba (Tes  incilees,  crénelées;  les 
deux  folioles  laréralts  érendues,  découpées;  les 
découpures  externes  plus  longues  ; celles  de  la 
fiife  très-grandes  , perpendiculaires  , incîTées  , 
crénelées  ; les  autres  entières , toutes  glabres  à 
leurs  deux  faces,  un  peu  veinées.  Les  Üuilles  fer- 
nles  font  plus  longues,  partagées  en  trois  ; leurs 
folioles  deux  fois  ailées  , à décoi^ures  linéaires , 
couvertes  en  delTous  de  capTules  fort  petites. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 

JI.  AcROSTIQPE  doré.  Aeroflichum  cureum, 
linn. 

Acrcjliikum ponde  pinnatâ  ; ptnnis  alurn  'ts  ^ lia- 
foiformibai , inie^e'rimie  , glabrh.  Lirn.  Syll.  veg. 
919.— Plum.  Filic.  tib.  104.  — Pluken.  Almag. 
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tab.  1S8.  fig.  1.  — Schkuhr.  Crypt.  gt».  tab.  i Se 
tab.  }.  B.  ( Acrostique,  n®.  14.) 

;i.  Acrostique  auriculé.  Acmflichum  aarimm. 
Lain. 

Acrollichum  ponde  pinnatâ;  folie- 

lis  altérais  , lanceolatis  , integerrrmis  ; injîmis  atiri- 
ealatis  gfupremis  dtcurrentibus  yptprit  pandaks  y gla- 
hris.  Lrnn.  f.  Suppl,  pag.  444. 

Acrcfiiekum  (puraulituni ),/rond(Aw  pinnaiis  ; 
pinrtit  lanceolatis , integris , fuprà  punSaiis  , rnjîmis 
aarieulatis y terminalibas  y bap  coadunatis.  Ssvatlz, 

Fil.  pag.  IJ.  (Foyrj  Acrostique,  ii®.  16.) 

? J.  Acrostique  i feuilles  de  nicotiane.  Acrof- 
tiekum  tiitotiansfolium.  Svarte. 

Atropichum  pondibus  pianatis  ; ptnnis  fterilibtts 
tllipiicis  y apice  attenuatis  ; fertllibus  oppofitis  , 
ovato-ianceolaiis  y mtnoribus.  Sxratlï  , Fil.  pag  IJ 
&pag.  199. 

Cette  fougère  s'élève  à la  hauteur  de  trois  pieds 
& plus.  Ses  fouthes  font  cylindiiques , garnies  de 
paillettes  i leur  bafe  , glabres  à leur  partie  fupé- 
rieute,  marquées  en  devant  d'un  fillon  profond. 
Ses  feuilles  (ont  ailées  ; Tes  pinnules  de  deux  for- 
tes dans  la  n.éme  feuille;  les  unes  fléiiles,  prefque 
fefiiles , elliptiques , longuet  d’un  pied  & demi , 
longuement  rétréci. s vers  leur  fommet;  leur  con- 
tour entier , légèrement  ondulé  ; leurs  deux  faces 
glabres  , d'un  vert-fombre  ; les  nervures  parallè- 
les; l'intervalle  rempli  par  des  veines  réticulées. 
Les  pinnules  fertiles  font  oppofées  aux  fiériles  , 
fertiles  y excepté  la  terminale  ; beaucoup  plut  pe- 
tites, ovales  ou  lancéolées,  acuminées,  légéte- 
ment  ondulées  à leurs  bords,  finement  veinées, 
brunes  & granuleufes  en  delTous  , couvertes  de 
rapfules  éparfes,  contiguës,  mais  point  agrégées, 
d uii  brun-pâle  ; point  de  capfules  vers  les  bords. 

Cette  plante  croît  i File  de  Saint-Thomas. 

(r.f.ia  ierb.jLf) 

54.  Acrostique  à folioles  ternées.  Acrofti- 
thum  trifoUatum.  Linn. 

Acroflichum  pondibus  pianatis;  foliolis  ttrnatis  , 
lanciolatis.  Linn.  Syft.  veg.  pag.  9x0.  — Schkuhr. 
Ciypt.  gev.  tjb.  J.  aa.  Foltolum.  (Kvytj  Acros- 
tique, 11®,  aa.) 

Jf.  Acrostique  finué.  Acroflichum  Snttaium, 
S»arta. 

Aet  opiehum  frondibut  pianatis  , enpformibus  ; pin- 
ttis  vvatis  y femipianatipdis  , eortaeeis  y fubtits  imbri- 
catu  fquamufis.  Svitxz  y Fil.  pag.  14. 

Ses  feuilles  font  ailées  , enfiformes,  compofées 
de  pinnules  ovales,  cotiaces,  à demi  pinnatifides. 
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glibret  en  dcffiu,finii^?s  i leur  contour , eouvet- 
tes  en  delfous  d'écaidcs  imbriquées. 

Celte  pliiite  croît  su  Pérou. 

36.  AcitOSTIQOE  étranger.  Acnflkhum  alit- 
uim.  Svartz. 

Acnftichtm  f'ondiitu  diftinS'u  i pinnis  inclfii  , 
furtriü'iàuj  coadunücij , dtcurrentibus  y infmîs  ftmi~ 
finnatifJis,  Svarrz  , Filic.  pag.  ■ 3 j Bt  Ftor.  ind. 
occid.  vol.  3.  pag.  1393. 

Cet  acroftique  a l'aCprâ  d'un  polvpode  ; il  en 
différé  par  fa  fruâification.  Ses  foucnes  font  ram- 
pintes,  flexueufes  , afeendantes , hérilTées  d'é- 
Ciiilrs,  garnies  de  longues  fibres  brunes,  radica- 
les i fes  pétioles  longs  de  ftx  pouces  . cylindri- 
ques, un  peu  anguleux,  trés-lilTcsi  les  feuilles 
ftérites  droites  . longues  d'un  pied  de  demi  , fîm- 

fdement  ailées  ; les  folioles  oppofées,  lancéolées  ; 
es  fiipérieures  un  peu  coiifluentes  ) celles  du  mi- 
lieu libres,  fertiles,  pinnatifilesj  les  inférieures 
médiocrement  pédicellées,  i demi  pinnitifides  ; 
leurs  découpures  lancéolées  , acuminées,  glabres 
à leurs  deux  faces , légèrement  dentées  en  feie  ; 
les  feuilles  f.  rriles  femblables  aux  précédentes , 
mais  plus  courtes , Un  peu  moins  divifées  i les  fo- 
lioles entières  , rarement  incifées,  couvertes  en 
deffous  de  capfules  très-petites,  brunes,  luifantes; 
leur  anneau  d'une  couleur  plus  pâle;  entre-mélées 
de  paillettes  fines  ou  de  poils. 

Cette  plante  croit  fut  les  montagnes  , d la 
Jamaïque. 

* » ♦ ♦ Ftuilles  prtfqut  dtux  fois  aiUts. 

37.  AcROSTiQut  fcolopendre.  AcroftUhum  ccr- 
vinum.  b^artz. 

Acroftithum  frondihus  difiinSis , ficrilihus  pinna- 
tis  ; pinnis  ovaio  lancto/utts , inttgerrimis ft'tiiiius 
kipinnatis  ,-  pinnis  lineariôus  ,-  pinnutis  coadunatis  , 
oilongis.  Svariz,  Fil.  pag.  tq  & pag.  aoa 

Ofmunda  ctrvina.  l.inn.  ( V'oye^  OsMoKDE  , 
vol.  4 , pag.  633  , 11”.  16.) 

38.  Acrostique  à oreillettes.  Aircftichum  era- 
ciatum.  Linn. 

Acrofiiehunt  pinnis  oppofiis  , ianceolatis  ; infmis 
cruciaùm  apptndi<uUtis,  Linn.  SyA.  Plant,  pag.  930. 
( Voyi[  Acrostique  , n®.  ag.) 

59.  Acrostique  tomenteux.  Acroftichum  ma- 
ranu.  Linn.  -, 

Acrofiiehum  frondiius  fukiipianatis  ; pinnis  oppo- 
fito  toadunaiis  , fabtùs  kirjuiifimis , hef  fuidintaiis. 
Linn.  Syft.  veget.  pag.  919.  (Ûtlcanur  Barrtl.  & 
P/iiktn  fynonym.) 

Acrofiiehum  ( matant*  ) , pinntilis  coadunatis  , 


tnftriorihus  pinnaiifidis  y fuhtits  imkrlcato-paleaceity 
Swaitz,  Filic.  pag.  14.  — S urm.  Deutfeh.  Flot. 
11.  C.  — Schkunt.  Ctypt.  gcw.  tab.  4.  — Spieng. 
Einl.  tab.  a.  fig.  18. 

Lonchitis  altéra  marania.  Clu''.  Hifl.  1.  pag  ZI  Z. 
Icon.  (F'eyrt  Acrostique,  n°.  zy. ) 

40.  Acrostique  lanugineux.  Acrofiiehum  lana- 

ginofum. 

Acrofiiehum  fonde  hipinnatâ  , tanaginofJj  foliolis 
oitufii  y difiinilis.  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  z. 
pag.  400. 

Acrofiiehum  ( velleum  ) , frondiius  bipinnatis  , 
lanuginofis  ,*  pinnulis  difiinAis  , ovatts  yfuicordatis  , 
obtufis.  Aiion , Hort.  Ke».  vol.  3.  pag.  437.  — 
S»artz  , Filic.  pag.  I4.  — Schkuhr.  Ctypt.  gt«r. 
tab.  I. 

Lonchitis  mottior , lanuginofa  , ceterach  fade  , 
minor,  hifpanica.  BarteL  Icon.  tab.  837.  838. 

Filicula  crifpa  , tanugine  hepatiei  coloris  vefiiià  , 
ex  lnfulis-Foitunaiis.P\u)t.  Alm.  pag.  130.  tab.  z8t. 
fig.  4- 

Cette  efpèce , confondue  pat  Linné,  i ce  qu’il 
paroît  d'après  fa  fynonymie  , avec  la  précédente , 
en  eH  parfaitement  dillinguée  par  lès  feuilles  , 
couvertes  à leurs  deux  faces  d un  duvet  lanugi- 
neux. Ses  racines  font  cortueufes,  brunes,  filifot^ 
mes,  laineufes  : il  s’en  élève  plufieurs  feuilles 
droites,  longues  de  huit  d dix  pouces,  larges  d’un 
demi-pouce  8:  plus , rétrécies  d leurs  deux  extré- 
mités , chargées  d'un  duvet  blanc  ou  roulTeàtre  , 
deux  fois  ailées  ; les  folioles  petites , épailfes  , 
point  confluentes , arrondies  d leur  fommer.  La 
fruéfirtcati-m , de  couleur  rouffeâtre,  eA  répan- 
due fur  toute  la  furface  inférieure  des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  fentes  des  rochers 
du  mont  Atlas,  en  Efpagne,  aux  Canaries.  (Ex 
Desfont.  ) 

41.  Acrostique  d queue.  Acrofiiehum  couda- 
tum.  Cavan. 

Acrofiiehum  frondiius  bipinnatis,  pinnulis  inferio- 
ribxis  pinnaiifidis  , ladniis  terminalibut  lineart-cau- 
daiis.  Swiitt  y Fil.  pag.  13.  — Cavan.  Pt*l.  1801. 
n®.  39t. 

De  fes  racines  s’élèvent  pliiCeurs  feuilles  deux 
fais  ailées.  Les  pinnules  inférieures  font  pinnzti- 
fiJes  ; les  folioles  linéaires , ainC  que  Us  décou- 
pures : celles  du  fnmmet , rétréci.s,  fe  prolon- 
gent en  une  forte  de  queue.  Elle  croit  d Pa- 
nama. 

4Z.  Acrostique  fulfuré.  Acrofiiehum  fulfureum, 
Swartz. 

Acrofiiehum  frondiius  bipinnatis  ; pinnis  iipinna- 

Q î 
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lifdli  ; lacinVu  cuntatii  , rtnjrt  , apkf  ftrratit. 
Swittz  , Fil.  pag.  ,Sc  Flor.  Ind.  occij.  vol.  }. 
P>8-  U97- 

Il  eft  beaucoup  plus  élevé  que  V aeraflichum  ca- 
lomtljs;  fcs  f;ui:les  plus  roijcs,  plus  amples.  Ses 
racines  font  (impies,  capillaires,  velues;  f.'S  fou- 
ch..s  en  péiioles  filirormes , en  touff.-s  cylindri- 
ques, d'un  brun-rnugeitte ; les  feuilles  droites, 
ob'ongues  , acuminécs , demi  8c  trois  fois  ailées  ; 
les  pinnules  inférieures  un  peu  diflantes,  courtes; 
[es  intermédiaires  plus  longues  ; les  fupérieuies 
inienfiblemeiit  plus  courtes  , alternes  , redreffées; 
les  folioles  ovales , alternes  ; les  inférieures  pin- 
natilidis,  â découpures  cunéiformes,  obtulcs  , 
dentées  en  feie , d'un  vert-foncé  , couvertes  en 
delfous  d'une  pouflière  d'abord  blanchâtre  . puis 
jaune , dans  laquelle  font  épatfes  des  capfules  nom- 
oreufes,  blanchâtres,  diaphanes  , entourées  d'un 
anneau  brun. 

Cette  plante  croît  i la  Jamaïque , fur  le  revers 
des  rochers.  { K.  f.  In  kirt.  Jujf.) 

4J.  Acrostiqüe  i poulTière  blanche.  Acrofii- 
cham  calomitanet . Linn. 

ÂiroftUkum  fron4'ibus  bîpinnatis  ,*  pinnis  apict 
atttnuatU  ,-  pinnuiis  iunceotütis  , ineifo*ferratîs , /«- 
/crioriim  fuifiuK  i-ift  auritii.  Swarta  , Fil.  p.ig.  i f . 
— Linn.  Syfl.  veget.  pag.  950.  — Willd.  Berol. 
tab.  41.  — Schkuhr.  Crypt.  ge».  tab.  p. 

f.  Acr^hhum  (ehtneam)  , frondibus  pinnaih; 
piinit  ftjptîius  , ob/angit , Jîimatis  J Jammis  brevif- 
fimit,  mttgtrrimit.  Swarii  , 1.  c.  — Linn.  Spec.  — 
Sloan,  Hift.  J.  pag.  91.  tab.  jj.  (ig.  i.  ( Koyc{ 
AcROSriQUE,  li®.  31.) 

44.  Acrostiqve  tartareux.  Âcro^Ukum  tana- 
rtam.  Svartz. 

Acrofiuhum  frondibas  bipinaarit  ; piimuiis  fub- 
toalunjtij,  ablongis , obtufis  , injimii  bafi  abfaUti 
incifit  , fapià  murgintqjt  falicrt.lu/jto  , rnoStao- 
firiutk  , ftbtùs  atbido-faiinafit.Sv  uit , Fil.  pag.  IJ 
de  pag.  101. 

Airoptham  (tartareum),/b/;/a  bipinnat'u ; pin- 
nulîs  übttrnis , ficandanis  ablongis^  ohtiifs  ; uga~ 
mtnio  iranfvcrùm  piato.  Cavan.  Pratl.  1801.  i>ag. 
aqi.  n®.  J91. 

Htmionttit  dxalhata.  Willd.  Hort.  bérol.  tab. 

47.? 

Cette  plante  eft  haute  de  deux  ou  trois  pieds. 
Ses  fouches  font  touffues,  cylindriques,  glabres, 
hautes  d'un  pied,  fermes,  luifantes , d'un  pour 
pre  foncé  , marquées  d'un  filion  en  avant  à leur 
partie  fupérieure  ; les  feuilles  ovalet-lancéolees  , 
deux  fois  ailées  â leur  partie  inferieure,  droites, 
fi-npicment  ailées  à Ipur  partie  fupërieute  ; les  pin- 
nules alternes,  dilhi.tUs,  rapprochées,  lancéo- 


lées , une  fécondé  fois  ailées  ; les  fo1ir)les  fefliles 
prerqu’altcmes;  les  inférieures  légèrement  decut- 
rentes,  les  fiipéricures  coiifluenies  ; la  terminale 
ovale-lancéolée,  crénelée  ; les  autres  ovales-ob- 
longues  , obiufcs  , glabres  , ftriéfS  , d'un  vert- 
foncé  en  deflus , couvertes  en  defliuis  d'une  pouf- 
fière  blanchâtre,  adhérente,  dans  laquelle  font 
plongées  des  capfules  épatfes,  nombreufei,  en- 
tourées d'un  aniteau  brun. 

Cette  efpèce  croît  à la  Jaina'îque , au  Pérou , au 
Chili. 

Il  f.  AcaoSTiQOE  â feuilles  d’or.  Acrajikham 
thryfapbyllum.  Swariz. 

Acrppchum  frondibas  bipinnatîs  , pinnis  iancea~ 
latis  ; pnmnlis  uppraximaris  , ftplibus  , abvnalis  , 
incifis  , fl’iatis  , ,'ucidfs  ; fuperienbus  taadunaiis  , 
fubsiis  fiavicansibas.  Svittï  . Fil.  pag.  IJ,  8r  Flor. 
liul.  occid.  vol.  3.  pag.  1398. 

Filix  aurea , pianuUs  rosandi  intifis  divifa.  Plum. 
Fil.  tab.  44. 

Au  pott  d'un  adiantum  il  joint  la  fruéfification 
des  acrofliches,  & diffère  des  deux  8r  trois  efpi- 
ces  précédentes  par  fes  folioles  oblongues,  obiu- 
fes,  flriées,  d'un  beau  jaune-doré  en  deffons.  Ses 
racines  font  compofées  de  plufieurs  fibres  agré- 
gées, roides  , longues,  filifotmes  , noirâtteS|: 
il  s’en  élève  des  fouches  ou  pétioles  nombreux, 
noirs,  très  liflrs  , cylindriques,  hauts  d'un  demi- 
pied.  Les  feuilles  , d'une  forme  deltoïde  , font 
droites,  hautes  d'un  pied,  deux  fois  ailées  ; les 
pinnuLs  étalées  , infenfiblemen:  plus  courtes , 
compofées  de  folioles  oblongues , obtufes  , pref- 
qu'eiuiètes  ou  crénelées , roides , d'un  vert-luifant 
en  delTus,  couvertes  en  delTous  d'une  poiiirière 
jaune , brillante  ; les  folioles  fupérieures  rappro- 
chées, prefque  conniventes  ; les  inférieures  dif- 
tinéles.  La  fiuélifiration  confifie  en  petites  capi'u- 
les  nombreiifes,  noites,  un  peu  luifantes,  épatfes 
dans  la  pouifiérc  jaune. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles,  fut  les  lieux 
élevés.  Çb'.f.  in  Jurb.  JajSr.) 

4<;.  Acrostiqüe  fearieux.  Acraftichum  fearia- 
fim.  Svjttz. 

Ain  Jlichum  frondibus  bîpinnatis  , pinnutis  fab~ 
ratundis  , fjaamis  feariofis  cbieSis.  Svartz  , Fil. 
pag.  16. 

Aerefiiekum  lanaginafum.  Willd.  Schiifc.  ASt. 
Etfort.  iSoa.  tab.  3.  fig.  4. 

Cet  acroftique  a un  afprét  lanugineux.  Ses 
feuilles  (ont  Jeux  fois  ailées;  les  pinnules  compo- 
fées  de  folioles  ptefqu'arrondies,  couvertes  d’é- 
cailles  featieufes  , en  forme  de  petites  paillecies. 
Il  crcit  au  .Mexique. 
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47.  AcrostiQWE  jaunâtre.  Acnftichum  fiavtris, 

AcrojiUkum  frondthus  dccompofitîs  ; fo/iolis 
ftnnatis  ) finnulis  oblonps  ^ ohtujis  t fuhùs  fiûvi~ 
canti  farinofu.  S»arti , Fil.  pag.  16  & pag.  104. 

Efpèce  fort  élégante  , d’environ  un  pied  de  haut. 
Lej  pétioles  font  filiformes , Uiiés,  cylindriques , 
longs  de  fia  â fept  pouces , glabres  , luifans  . d’un 
pourpre-noirâtre,  munis  vers  leur  bafe  de  quelques 
paillettes  fcarieules  , d'un  brun-pâle.  Les  feuilles 
font  triangulaires , plufieurs  fois  cornpofées , lon- 
gues de  trois  à quatre  pouces  ; les  pinnules  oppo- 
fées.deua  fois  ailées,  les  folioles  également  op- 
poféeSj  féparées , fouvenr  ternées , planes , oblon- 
ues , obtufes , entières  , d’un  brun-verdâtre  en 
elTus , couvertes  en  dcllous  d'une  poulTière  jau- 
xiitre , dans  laquelle  font  épatfes_  des  capfules 
nombreufes,  luifantes , d'un  brun-pâle,  la  côte  du 
milieu  & les  bords  nus  & décolorés. 

Cette  plante  croît  dans  l’Améiique  méridio- 
nale. 

• 48.  Acrostique  blanclûtre.  Acrofilchum  alii- 
dulum.  Svaru. 

Acrojlichum  frondlkus  decompofnis  ,-  foUoUt  fuk- 
Hpifuiiitij  i pinnutu  ovatc-fubrotundis  , fubiùs  ul- 
kidt-fariaofis.  fvatti.  Fil.  pag.  17  Si  pag.  loy. 

Elle  diffère  de  l’efpèce  précédente  par  fa  peti- 
teflë  & pat  fes  folioles  couvertes  en  delToiis  d'une 
poufiîère  blanchâtre  & farineufe  s elle  ne  s’élève 
qu'à  la  hautenr  de  trois  ou  quatre  pouces.  Ses  pé- 
tioles font  droits,  prefqiie  capillaires,  d'un  pour- 
pre-foncé { fes  feuilles  oblongues,  plufieurs  fois 
cornpofées  ; les  pinnules  oppofaes  , prefqiie  deux 
fois  ailées , principalement  a leur  bafe  ; les  folio- 
les ovales  , un  peu  arrondies  , quelquefois  à trois 
lobés,  ft  Ailes,  un  peu  en  tocut,  petttes,  emiètes, 
d'un  vert  ttès-foncé  en  dtffus , blanchâtres  en 
delTous , & couveites  de  petites  capfules  brunes  , 
nombreufes,  entourées  d’un  anneau  noirâtre  & 
luifant. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique, métidio- 
nale. 

II.  ScHiZiCA.  Swartz,  Smith. 

40.  AcROSTrQUE  ptéliné  Atrofiitkum  peSina- 
lum.  Linn. 

Ai'Ofiichum  { fchizxa  ptâinata)  ,fnndt  fimpli- 
ei^md  f nudâ  t ^ fubtiiquird  ^ paribas  ap~ 

ptndicubarum  fccundis , jubquindcnii  , apict  cffnni^ 
sfiméiM.  S»ittz,  Fil.  pag.  ijo. 

Ai-rofiiehum  ptHinatum.  I.inn.  Amoen.  acad.  vol. 
1.  tab.  11.  fig.  4 8e  J,  ( yoyti  Acrostique, 

* Il  diffère  des  acrofiiques  par  le  cataélète  de  fa 
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fruâificatinn,  décrite  plus  haut  dans  l’ezpofition 
du  caradtère  des  j 

to.  Acrostique  fiftuleux.  Acrofihhum  fflu- 
lofum. 

Acro/lkhum  ( fchizxa  fiAuIofa),  frondt  JîmpU- 
cijjimâ  , nudà  , filiformi , teretiufiulâ  ; ptribui  ap- 
penuicularum  fecund-s  , fahduodtnis  } fiipitis  baftos 
ftiU  fjlulvfis.  Labill.  Nov.  Holl.  vol.  a.  pag.  loj. 
tab.  ijo.  fig.  }. 

Cette  efpèce  s’élève  à peine  à la  hauteur  da  fix 
â fept  pouces , d’iiiie  racine  épaiffe , couverte  de 
poils foyeux  , d’un brun-.soiiâtte, luifans.  liAiileiix, 
Ses  pédoncules,  en  forme  de  tiges,  font  fimples, 
nombreux , filiformes,  mis,  cylindriques , un  peu 
toides , terminés  p.ir  une  petite  expanfion  ovale, 
foliacée  , â deux  rangs  de  petites  folioles  lancéo- 
lées, oblongues,  obtufes,  glabres,  obliquement 
Ihiées  , ciliées  8f  comme  déchiquetées  à leurs 
bords,  â peine  portant , â chacun  de  leurs  côtés, 
une  férié  de  capfules  fefiiles , folitaires,  ovales, 
brunâtres,  Ariées  â leur  fommet,  s’ouvrant  lon- 
giiudinalemeni , contenant  des  femences  globu- 
leufes  I les  enveloppes  formées  par  les  bords  re- 
courbés des  folioles. 

I Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  ( Li- 
bilUrdiirt,  ) 

fl.  Acrostique  en  aile.  Acrojlichum  pcnnula. 

Aerefiiehum  (fchizxa  pcnnula), /ronde Jimp/icr/â 
fmà  , nudi , filiformi , fubancipiti  ; appcndicuturum 
paribuf  fccuoais , Jitbquinis , tipicc  fubulatis  ^ reciis. 

Il  s’élève  de  fes  racines  des  feuilles  très-étroi- 
tes , filiformes,,  prefqu'à  deux  angles,  d'abord 
très-fimples,  en  forme  de  pétiole  , qui  fe  divifent 
à leur  fommet  en  plufieurs  digitations,  ordinaire- 
ment au  nombre  de  cinq  , droites  , fubulées,  uni- 
latérales, obliquement  Ariées  i les  capfules  difpo- 
fées,aa  revers  des  digitations , fur  une  feule  férié, 
entre-mêlées  de  quelques  poils  fins , alongés , noi- 
râtres. Elle  croit  dans  l’Amérique  feptemrionale. 

yi.  Acrostique  digité.  Acrofiiehum  digicatam. 
Linn.  ‘ ^ 

Acajlichum  (fchizxa  digitata),  fronde  Jîmplir 
cifimà,  nudâ,  linjri-Jubiriquctrà  , loagijpmâ; 
ptnàiculis  digiiaiis  , hnccuibui  , rcSis,  évartz , Fil, 
pag.  I fCi  Sc  580. 

Acrofiiehum  (digitatum),  fiioiiibus  nudli , tri~ 
queiric  ,-  frondt  UigltuiJ  , tineaii  , inttgerrlmd  , 
tquo/i.  I.inn.  Spec.  Fiant,  pag.  414.  — .Amoen. 
acad.  1.  pag.  169.  tab.  u.  fig.  i.  ( Kvycy  Acros- 
.TIQUE  , n".  8.)  - - 

Ses  fnuches  font  noirâtres  , triangulaires.  Ion- 
ues  de  deux  ou  trois  pouces  , imbriquées  1 leur 
afe  ',  munies  de  peines  tacines.  Ces  fouches.  Fe 
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prolongent  en  fcttillcs  linéaires  , memret , lon- 
gues dâ  deux  pieds,  diviites  ea  dii'iutions  (im- 

fdcs , porcatit  en  dcUous  U ftuUilîcacion  fur  deux 
ignts. 

JJ.  Acrostïque  dichototne.  AcrcftUkum  <fj- 
(kotoT.um, 

A<roftickum  (fchitari  d?chotoma  nudâ^ 

dickotcwà  ; Uciniis  Uneari'fuhulatis  ; paribus  appert” 
du^lurum  conniventihus ,f(cundis  ,/epuais.  Sw^rtz  , 

Fil.  pag.  ijo. 

AcroflUhum  ( dichotomum  ) , nudum  , /purs  Je~ 
cundis  y adfcendentihus  , rtfiexis , compre^s.  Lin». 
Syfl.  veger.  pag.  9x9. 

RipiMum  aUfiMomtim.  Bnnhirdi  , in  Svhrad. 
Journ.  iSco.  vol.  1.  pag.  117.  tab.  u 6g.  J. 

Sekiiâa  Fjrfteri.  Spreng.  an.  J.  pag. 
ActlOSTJQUE,  n".  IC.) 

J4»  AcrostiQUE  bifide.  Acroflichum  bijUum, 

Aeroft’fhum  ( fchizca  bifida  ) , fronde  nudâ , fiit- 
formi , £çmprtjfi , bifdài  paribus  appcn4içui4rum 
Jecundis , grtS  ufalfS , fi^ùquinsienit,  S^itiz  , FiÜC. 
pag.  lyi. 

AcrcJtUkum  dichotomum.  Cavan.  Pr*I.  1801. 
n®.  584,  Sc  WilEd.  tab.  3.  fig.  J. 
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Cftw  plante  croit  1 l'üe  da  la  Tiinîti 

* Lophidiam  ( latifolium  ) , fronde  d'giiJIo-pi’ 
data;  digîtis  loto~fpdthulatu , bifdii  & Jintplicibuj  , 
apic*  frucitfiris  , fubequotiter  rotundotis  p ffudl  fja' 
tioni  faipeiiictlhiâ , crifl  tià.  îwiiti , Ftl.  pag.  I J I. 
— KicharJ,  Adt.  Soc.  Hirt.  Nat.  Parif.  pag.  1 1 a. 

Cette  plante  paroit  devoir  appartenir  au*  fM- 
f.a.  Ses  lcuill.s  le  dtvifçnt  en  liigitations  larges. 
Ipatulées  , Uifiies  ou  fimples , prefqu'égaliment 
arrondies  à leur  rommet,  où  fe  trouve  placée  la 
fruétification  preitjue  péJicellée  Se  en  forme  de 
crête.  Elle  croit  à Cayenne. 

* Aulrts  efp'ect!  i'AcKOSTICHUM,  ou  douieufts  ou 
placées  dans  d* autres  genres, 

{6.  Acrostique  en  corne  d'élan.  Acmfilthunt 
alikortu.  W'iliem. 

Acrofiickum  frondihus  cuneiformious  , lobatis  ; lo- 
bés déchoiomis.  Willem.  Fil.  apud  UAer.  ann.  i8. 
pag.  6i. 

Ses  feuilles  fort  Amples , en  forme  de  coin  , 
divifées  en  lobes  dichotumes.  Il  croit  â File  de 
Madagafcar,  où  il  a été  obfervé  par  le  jeune 
Willcroet. 

57.  .^CROSTIQUÏ  à AletS.  Jcroflichum  fUare, 
Forskh. 

Acrojltckum  fonde  biptnnatâ  ; jirpite  pélofo^pinnie 
alternés  / prémaréés  remotts  , ptnnatis  y fecundaréés 
ereéiés  , confluentébus . Itnearébus  . apéce  félaré  denta- 
tts.  Forskh.  Flot.  *gypt.-arab.  p.  184.  — Swartx, 
Fil.  pag.  18. 

Sts  pétioles  font  couverts  de  poils  rougeâtres} 
fes  feuilles  longues  d'un  pied  , Jeu*  fois  ailées} 
les  premières  diviAons  alternes,  lancéolées } les 
pinnules  partielles  confluentes  , linéaires-cunéi- 
formes,  Ariées  dans  leur  longueur,  dentées  â leur 
fommet  j les  denttlures  inégales  , terminées  par 
le  prolongement  des  nervures  en  un  flict  c urt; 
les  folioles  inferieutes  divifées  en  lobes  parallèles, 
linéaires,  inégaux. 

Cette  plante  croit  dans  l'.Arabic-Heureufe,  dans 
les  forêts. 

}8.  Acrostique  en  coeur.  Acrofiéchum  ftb- 
cordatum.  Cavan. 

AcrojUchum  foliés  bipinnatis  , fibtùs  paleaeeis  , 
tiirfttiilJimis  ; foliolis  fuccordatis.  Cavan.  Annal. 
Hûl.  Nat.  4.  pag.  ^7.  — Svarii , Fil.  pag.  18. 

Elle  fe  rapproche  Iseaucoup  de  Vacroflichum  la- 
ttapnofum;  peut-être  même  eA-cela  mène  plante. 
Ses  feitillesfont  deux  fois  ailfes,  très-velues  8c  gar- 
nies Je  paillettes  en  deAous;  les  folioles  prefqu'eiS 
forme  de  ccrur.  Elle  croit  à TéoétiAe.  dans  Us 
lieux  uuibiagés. 


Les  feuilles , qui  s’élèvent  d'abord  en  forme  de 
pétiole,  font  nues  , étroites,  comprimées,  Alifot- 
nes,  bîAdesà  leur  partie  fupérieute.  Chaque  bran- 
che fe  divife  en  tligitaiions  unilatétales,  redref- 
fées,  au  nombre  de  quinze  environ. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hol'ande. 

* 

AcROSTIQUE  élégant.  aécroyîiVAiiBi  elegans. 

Vahl. 

Acrofiéchum  ( fchir.ara  elegans  ) , f onde  nudâ , 
dichotomâ  ; laciniis  linearibus  , nervafit  ; appendi- 
eulis  fecundit , revolatts.  Svatix , Fil. pag.  lyi. 

Acrofiéchum  elegans,  Vahl,  Symbol.  1.  tab.  Jo. 

Scs  pétioles  ou  la  partie  inférieure  des  feuilles 
font  AmpUs,  droits,  nus,  ttés-1  Aés,  convexes  d’un 
côté , canaliculés  de  l'autre , fe  développant  en  une 
lame  plane , large , d’abord  b;A  Je  ; chaque  branche 
à deux  découpures  lancéolées,  infènAbUment  plus 
larges  vers  le  fommet , bifides  8c  à pluAeurs  ner- 
vures longitudinales,  partagées  à leur  fommet  en 
fix  ou  fept  fegmens  inégaux,  fubulee$,qui  te  ter- 
minent par  pluAeurs  déchirures  ailées , latérales , 
difpofées  fur  deux  rangs,  en  furniude  petits  épis 
linéaires,  fubules  , longs  de  trois  pouces „hérif-_ 
lés  , recourbés,  munis  à leur  face  inférieure  de' 
petites  capfules  globuleufes,  placées  fur  deux  li- 
gnes entre-mélées  de  quelques  poils  longs,  d’un 
Dtun-noiiâtre.  ■ c 
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J9.  AcrostiQUE  gté!e.  AerofiUhum  tteut. 
Reti. 

Ac'aftic/iam  fi>wu/is  ohlongit , piimatlfiàis { liici- 
niis  ootivûiii , aptct  crtnaiU,  Heu.  Obi.  6.  fag.  39. 

— àvaru.  Fil.  pag.  18. 

Elle  difTire  ir^s-peu  de  notre  adiantum  variant. 
(CheilantJiei  iinuifolia.  Svtta.)  Ses  feuilles  font 
deux  fois  ailées  ; fes  pinnules  oblongues  , pinnaci- 
fidesi  les  découpures  en  ovale-renverfé,rréiielé.  s 
i leur  fommet.  Elle  croit  dans  les  Indes , à Siam  Sc 
à Malacca. 

60.  Acrostiqüb  roufleScre,  n®.  ij.  Acnfii- 
cham  rufum.  Linn. 

C*eft,  félon  M.  Swarti,  la  même  plante  que 
V^ienium  lomtntofum.  Laiti.  Encycl.  vol.  1.  pag. 

Htmionitu  rufa.  Swaru , Fil.  f>ag.  zo. 

ïdacrajlic/ium  cordatum  , Thunb.  Prodr.  Plant. 
Cap. , doit  être  réuni  aux  grammitii  de  SvuTCi. 
( F'oyrî  Doradule  , ajpieaium. 

Suppl.  3 

61.  AcROSTiQt't  à aiguillons,  n®.  z8.  { Keyrr 
Trichomane  , 11®.  69.  ) 

6z.  AcrostiQUE  laocéolé.  Acrafiiehum  lancto~ 
latum.  Lino. 

Acrofiiehum  frondiiut  liaeari-lanctoiaiit , aiutii  ; 
fureulo  feandttut.  Linn.  Syft.  vegec.  pag.  918. 

Polypodium  ( acroftichoi-ies  ) ./no/nfiiiïj  iiaeari- 
lanceolatit , fuktiit  iacanp^tomtntopt , ^ fureulo  /quO' 
mofo-radicaïue  ; fuit  confertit.Swtnz  , Fil.  pag.  19. 

— Foiüer,  Prodr.  n®.  434  hion  Emycl.  ( ê'oyrf 
Acrostique  , n°.  1.  ) 

63.  Acrostique  à épi.  Acrojlienum  Jpùutum. 
Linn. 

Aeroflichum  fronde pmplici  , petio  '■ato-lanceolaiâ , 
utrinqui  atténuât  J , integerrimi  ; fpicâ  terminati  , 
tineari.  Linn.  SylJ.  veget.  pag.  pzS.  — Smith, 
Icun,  ined.  tab.  49. 

Onoctea  ( fpicatl  ) , fronde  fimplici , laneeolatà  ; 
apite  atténuatif  Uneari , fruüijUante.  Svanz  , Fil. 
pag.  1 10. 

Sckiqta  fpicattt.  Smith  , Aâ.  Taur.  f.  pag.  43. 
( Acrostique  , n®.  z.  ) 

64.  Acrostique  hétérophylle.  Aerojlichum  ke- 
terophyUum.  Linn.  (F'oy.  Acrostique,  n®,4.) 

C’eft  la  même  plante  que  le  pterit  piloftlloides. 
Linn.  R:  Dit't.  n®.  a.  — .Amoen.  academ.  vol.  1. 
pag.  zê8.  tab.  iz.  fig.  z. 

63.  Acrostique  ponâué.  AcrojlUkum  puncla~ 
tum,  Linn. 
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Aeroflichum  frondibus  cordaio-lingulaiis  , acumi- 
natie,  iniegerrimit , Jupià  pui.Hatit.  Linn.  SylL  vtg. 
pag.  9z8. 

Polypodium  ( lingulatnm  ) , frondibus  cordato- 
lingulatis  ,-  aeuminatis  , iate§rit  , fuprà  putMatii  y 
furit  eontiguis.  Sm'aru  , Fil.  p.  30.  (.f^oy.  ACROS- 
TIQUE , n®.  6.  ) 

65.  Acrostique  feptentiionale.  Aeroflichum 
fepteniriona/e.  Linn. 

Aeroflichum  frondibus  nudit  ^ linearibus  , laeinia- 
tis.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  918.  — (IKder.  Flor. 
dan.  tab.  60.  — Ijm.  fllultr.  tab.  863.  fig.  3. 

Afplenium  (fcptentrionale),y)oj?df  inferne  audJg 
apice  bipariitâ  j foliis  linearibus  , apice  laciniatis. 
Svartz,  Filic.  pag.  yj.  ( yoyei  Acrostique  , 
n • 7-) 

67.  Acrostique  à lanières.  Aeroflichum  lingua» 
Thunb. 

Aeroflichum  frondibus  oblorgis  , obtufis,  intégrés^ 
petiolatis  ; fureulo  repente.  Thunb.  Flor.  jap.  pag. 
330.  tab.  33.  — Schkuhr.  Crypt.  gew.  tab.  1. 

Polypodium  ( lingua)  , frondibus  oblongis ^ oblu~ 
fs  ^ integris  , g/abris  , fubtitt  ferrugineo-.'omentofis  ; 
foris  eontiguis I globofls  y fureulo  radieante.  S»artz, 
Fil.  pag.  Z9. 

Ses  fouches  font  rampantes , & ptoduifent  des 
racines  fiFreufes , filiformes  : il  s’en  élève  des  pé- 
tioles glabres,  cylindriques,  foutenantdes  feuil- 
les fimples , oblongues  , obtufes  , très-entières , 
glabres  i leurs  deux  faces  , couvertes  en  deftbus 
d’un  duvet  tomenteux  , couleur  de  rouille.  L» 
/ruébficatioo  eft  conftituée  par  de  petits  paquets 
globuleux,  ttès-rapprochés. 

Cette  plante  croit  au  Japon. 

68.  Acrostique  en  fer  de  pique.  Aeroflichum 
haflaium.  Thunb. 

Aeroflichum  fronde  flmpliei  ,haflati.  Thunb.  Flor. 
jap.  pag.  351. 

Polypodium  {iTKafpt),  frondibus  kaflatis { loba 
medio  laneeolato  i forts  fparjis  ftomento  incano  invo^ 
Ittiis.  S»artz , Fil.  pag.  50. 

Ses  feuilles  font  fimples , divifées  en  trois  lobes 
qui  leur  donnent  l.i  forme  d'une  pique  j celui  du 
milieu  lancéolé.  La  fruélificaiion  eft  difpofée  en  pa- 
quets épars,  enveloppée  d’un  duvet  épais  & blan- 
châtre. Elle  croît  au  Japon. 

6Î).  Acrostique  auftrale.  Aeroflichum  auflra.'e, 
Linn. 

Aeroflichum  flipitibus  nudis , glabsrrimis  , apict 
dichotomo-rumofiSf  quinquefeu  fex  radiatis  ffubulatiSf 
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Ijuriftarh.  Lilin.  Suppl,  piî.  444.  Non  yjhlîi.  — • 
1-ini.  Uiit.  1.  n*.  8.  var.  4. 

AfpUniam  ( aiinrate  ) , fronde  inftrne  nuii  , 
Ofice  dtihotomà;  fotiotis  fukiUaus,  curvoio-fccundis, 

S»iru,  Fil.  pag.  jy'bc  tab.  }.  fig.  i. 

Cene  plante  ne  doit  pas  être  confondu*  avec 
YacrojUchom  Jigiiotum , qui  eft  un JM[io  de  Smiihi 
elle  fe  rapproche  beaucoup  des  pttrit.  Sa  frudlifi* 
cation  eft  placée,  non  fur  le  bord  des  feuilles,  mais 
entre  le  bord  & la  côte  du  milieu.  Scs  racines 
font  compofées  de  fibres  touffues  1 (impies, roides, 
filifoimes  , un  peu  velues,  couvertes  d'ëcailles 
membraneufes , linéaires,  fubulées.  Scs  pétioles 
font  nus,  roides,  filiformes  , un  peu  anguleux  à 
leur  bafe  , fe  divilant  par  dichotomies  , formant 
des  découpures  linéaires , convexes,  très-étroites , 
courbées  , unilaténiles  , d'un  veit-pàle  , cjdin- 
driques  & fubulées  à leur  fommet.  La  fruélifica- 
tion  cil  placée  fur  deux  lignes  para  Hèles,' vers  les 
bords  concaves  des  découpures,  munie  d'uo té- 
gument non  interrompu  ptefque  marginal , noi- 
râtre , membraneux.  Les  capfules  font  petites  , 
brunes  8c  luifantesi  les  bourrelets  un  peu  élargis. 

Cette  plante  croît  dans  les  îles  Maurice  Sc 
Bontbon. 

70.  AcrOSTIQü£  radié.  Aerojlichum  radiatum. 
Koen. 


Polypoéum  eutrjcinum.  Michaux  1 Flor.  boréal, 

, .^mer.  pag.  api. 

I Po/ypodiam  \etatum,  Sthkuhr.  Ctypi.  gesr.  tab. 

[ U.  B.  — Morif.  Hift.  ?.  11.  14.  tab  1.  fig.  J. 

' ( Fojej  Acrostique  , n*.  ij.  ) 

I yi.  AcrostiQue  touffeâtre.  Aeroftickum  rufum, 
Linn. 

C'efl , d'après  M.  S»atti,  la  même  plante  que 
VafpUnium  tomtniofum^  Lain.  vol.  1 ( Ceterac  , 
n“.  aé  ) J la  même  que  le  pteris  rufa.  Linn.  Spec. 
Plant.  I t enfin  l'nemioniiu  rufa.  Swatti , Fil. 

pag- 

75.  Acrostiqui  à feuilles  de  fotbier.  Aerofii- 
cham  forii folium.  Linn.  ; 

Acrof  uhum  frondihut  pinnatU  ; pinnh  oilongo- 
ovatU  , intégrés  , ferratis  , acutis  ; ftipitiius  ftjua- 
majts.  Linn.  Syft-  veget.pag.9a9.  ( K oye\  Acros- 
TIQOE , n*.  17  s vuyrp  au^  POLvroDE  de  la 
Guiane  , n”.  65.  ) ’ 

La  defciiption  qui  accompagne  cette  dernière 
efpèce  appartient  à Vacroflique  à feuilles  de  foriier, 
La  plante  d'.Vublet  paroii  être  une  autre  efpèce. 

I 

74.  AcROSTIQUE  â bandes.  Acnsfleham  areola- 
tum. 


Acrofiithum  ( afplenium  radiatum  ),  fonde  in- 
ferai  nuaa  , epice  dichotomo  radiatâ  ; lacinirs  linea- 
ribus  , acutis , reUis.  Swatti  , Fil.  pag.  7f. 

Acrofiukum  aufrale,  Vahl,  Symb.  1.  tab.  af. 
Non  Linn. 

Acrofli.bum  dichotomum.  Forskh.  Flor.  aegypt.- 
arab.  pag.  184.  n°.  a. 

11  paroit  que  cette  efpèce  avoit  été  confondue 
avec  Vacrofiickum  aujîrale.  Linn.  Suppl.  Elle  lui 
telfemble  par  fon  port  fie  par  fes  pétioles  nus  s 
mais  les  divifions  font  radiées  8c  dithotomes  à 
leur  fommersies  découpures  partagées  en  deux 
fegmens  linéaires,  droits,  acuminés,  étalés,  8c 
non  courbés  ni  unilaiéraux.  La  fruétification  eft 
d'une  couleur  plus  rembrunie. 

Cette  plante  croit  â l'île  Bourbon  8c  dans 
l'Arabie.  Elle  fe  rapproche  encore  beaucoup  de 
Vaeroftichnm  digitatum  ; mais  dans  celle  ci  la  fruc- 
tification eft  différente. 

71.  Acrostiqve  de  la  Jamaïque.  AcroftUkum 
polypodioides.  Linn. 

Acrofichum  frondibut  pinnatifdis  ; pinnis  lineari- 
bas  , obtufts  , ineegerrimis  , paienltbus  , coror.atis  ,• 
ftipite  fquamofo.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  pap. 

Polypodium  irtcanuat.  SvKlz,  Ti\.  pag.  qj,  Sc 

Flor.  Ind.  occid.  vol.  j.  pag.  i66j. 


Acrofiiehum  frondibus  pinnatis  ; pinnis  altérais  , 
linearibus  , aptee  ftrraùs.  Linn.  Syft.  veget.  pag: 
pap. 

Onoclea  ( nodulofa  ) , pinnis  ftffilibus  , lineari- 
bus , pinnatifdis  i fronde  fertili , pinnis  quafi  nodu- 
lofo  articulatis  f urceolis  contigitis,  Michaux , Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  171.  — Svariz,  Fil. 
pag.  1 1 1. 

Ofmunda  caroiiniana.  Watl.  Flor.  carol.  p.  aSy. 

( Koyrj  .\CROSTIQUE,  n*.  19.  ) 

7j.  Acrostiqof.  bordé.  A’-q/J/VAvm  margina- 
lum.  Linn. 

Acrofiiehum  frondibus  pinnatis  ; pinnulis  obiongts  , 
integerrimis  , undulatis  , acuminatis  ; fiptie  nudo. 
Linn.  Syft.  Plant,  pag.  pap. 

Pteris  grandifalia.  Svrarci,  Fil.  pag.  pj.  ( V oye\ 
AcROsriQUE,  n".  18.  ) 

y6.  Acrostique  â feuilles  menues.  Acrojli- 
chum  fanHurn,  Linn. 

Acrofiiehum  fr  ondibus  pinnatis  , lanceolatis  ; pin- 
nulis  lineari-lanceolaiis  , incifo-ftrratis  y ftrraluris 
infmis  majoribus.  Lirm.  Syft.  veget.  pag.  pap. 

Polypoiium  fan&um.  Ssrartz , Fil.  pag.  qp  , Sc 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  ;.  p.  1667.  -\cROS- 

TIQUE,  n*.  10.  ) 

77.  Acrostique 


Digitized  by  Google 


A C R 


A C R 129 


77.  AcrostiQUE  de  Virginie.  Atr  jf/chum  pla- 
tyneuroM.  Linn* 

Acrofiûhum  frondihus  pinnatis  ; pinnîs  aiternh  , 
cvjtis  , crenaùt , f</fUibu4 i furfkm  arcuatis,  Linn. 
S>rt.  veg.  pag.  919. 

AfpUniwn  thentum.  Ait.  Hort.  K<w.  vol.  }.  pig. 
461.  — Svirti , Fil.  pag.  79.  ( F'ojfjACROS- 
TIQUE  , n“  11.  ) 

78.  Acrostique  â feuilles  en  Clique.  Acrofti- 
chum  fiiquofum.  Linn. 

Atroflichu-n  ( pteris  thaliiflf  oides  ) , frondiiut  ii- 
pinmiiis  ; pinnii  ftiniibui  pinnatifiis  } laciniis  oi- 
tufi  J fruiiiftris  pinnatis  ; pinnutu  biparutis  f linea- 
ribut.  Svcartij  Fil,  pag.  98. 

«.  Acrofliihum  thjliilroidts.  Linn.  Flot.  xeyl. 
t.  4. 

/l.  Afnjlicum  jiliqucfum.  Linn.  Amcen.  acad. 
vol.  I.  pag.  170.  ta!>.  la.  fig.  5.  ( Koyej  .ACKOS- 
TiQUE  . n"'.  ij  &L  14.) 

M.  Svartz  foupçonne  que  ces  deux  plantes 
appartiennent  à la  même  efpèce , dont  la  pre- 
mière , « , ne  produit  que  des  feuilles  Itériles } li 
fcconde^  i,  des  feuilles  fetiTles. 

79.  .Acrostique  de  l’ile  d'Elbe.  Acrc/lkhum 
ilvtnft.  Linn. 

Acroflkkum  frondibui  fabbipinnatis  ,*  pinnutij  op- 
pofiia-cojiuiali»  ,obluJîj  ,fuims  hirfuth  , baji  init- 
gtrnmis.  Ijnn.  Syll.  veg.  pag.  9x9.  — (Eder.  Fior. 
«San.  tab.  391. 

Polypodium  Uvcaft.  S^iTVi , Fil.  pag.  39. 

Potypodium  marancâ.  Hoffm.— Schkuhr.  Crypt. 
gew.  tab.  19.  ( yoyei  plut  bas  .AcROSliQUE  des 
Alpes.  ) 

80.  -AcrosTiQüe  fourchu.  AmftUhum  furta- 
tum.  Linn. 

A^rofticbum  dichotum  , foliolis  pinnatis  ; pinnis 
paralitlis  , lanctoiatis  J apptoximaiis  ^ inugtrrimis , 
Linn.  SylL  veg.  pag.  950. 

Mtrttnfta  farcata.  Swartz , Fil.  pag.  163.  — 
W'illd.  in  .Ait.  Holm.  1S04.  pag.  iâ6. 

Polypodium  furcatum.  Ssrartz  , Flor.  Ind.  occid. 
5.  pag.  1C79. 

Pitris  frondibus  dichotomis.  -Linn.  Spec.  Plant, 
edit.  I.  (yoyt[  AcRcsriQtîE,  n®.  17.  ) 

81.  Acrostîque  J aiguillons.  y4rro/?/VêH.w  ucu- 
Uatam.  Linn.  ( yoy(\  Acrostique  , 11°.  a8  , & 
Trichomane  , n®.  69.  ) 

81.  .Acrostique  à feuilles  d’Ofmonde. adrro/ 
tkhum  barbarum.  Linn. 

Botastiqut,  SuppUmtnt,  Tomt  /. 


Asroflichum  fronjibas  bipinnatis  ; foliolis  oppafi- 
tis  ; pinna'is  lanccolatis  , obtafis  ,finaiis  ,ft£hibas  , 
alurnis.  Linn.  Syll.  veg.  pag.  930. 

Todta  africana.  Svattz  , FÜ.  pag.  l6l  ÏC  38S. 
— Wilid.  in  Sclirilf.  der  Acad.  Erfurt.  p.  14.  tab. 
5 . g.  I . Pinaa  fruliif. 

Ofmunda  barbara.  Thunb.  Prodr.  Cap.  pag.  171. 

Ofmunda  cojla.  Schrad.  Joiirn.  bot.  i8co.  pag. 
103.  ( Kqyrj  ACROSTIQUE,  n®.  30.  ) 

85.  Ac.TostiQUE  prolifère.  Acrafikhum  vivi- 
parum.  Linn. 

Acrofkbum  frondibua  bipinnatis . viviparis  ; pin» 
n/a  biaatis  , unilattralibut  ; pinnulis  pinnatfàis  , 
furcatis  , Jubulatis  , margint  interiori  fruzl  f anti- 
tus.  Linn.  Suppl,  pag.  444.  — Berg.  Aâ.  Petrop. 
VI.  pag.  ii.tab.  7.  hg.  5. 

Ctnopu'is  ( vivipara  ) , frondt  tripinnasâ , pinnu- 
lis fil.formibus.  Swattz,  Fil.  pag.  89. 

84.  Acrostique  des  Alpes.  Atroftkkum  al- 
pinum. 

Acroftichum  (polypodium  hyperboreum  ),  fron- 
dibus fubbipinnattfdis , fubtiii  binitj  pinnis  euntaiis, 
tri-^uinquelobatis  p loois  crcnulatis  , foris  tonfusn- 
tibus.  Swartz  , Fil.  pag.  39. 

Acroftichum  atpinum.  Bolton.  Sil.  X.  tab.  4a. 

Potypodium  arvonicum.  Smith  , Flor.  brit.  pag. 
1113. 

Ccicrack  ( alpinum  ).  Decand.  Synopf.  Plant, 
gall.  pag.  Il},  n*.  1433,  & Flor.  ftanç.  vol.  z. 
pag.  s 67. 

An  acttftkkum  ilvcnfc  î Lam.  Diû.  1.  pag.  37. 
Hon  Linn. 

Voici  ce  que  dit  M.  Decandolle  au  fujet  de 
cette  plante  ; « Cette  efpèce  diffère  certainement 
de  Y acroftichum  ilver.fe  de  Linné,  ce  dont  je  fuis 
alTuré,  foit  par  les  phi  afes  comparatives  de  Swartz , 
foil  par  la  defetiption  de  Knth , foit  par  un  échan- 
tillon envoyé  pat  M.V'ahl  à M DesfunMines;  unis 
elle  croit  dans  le  midi  de  l'F.urope,  6i  devioit 
conferver  le  nom  d'ilvtnfe  , que  tous  les  anciens 
botanilles  lui  donnoient.  L'eipèce  de  Linfté , au 
contraire,  ne  croît  point  dans  Pile  d’Elbe , mais 
dans  le  nord  de  l’Europe,  8c  devioit  prendre  le 
nom  dYhypcrborcum,  » 

Ses  feuilles  font  longues  de  quatre  à cinq  pou- 
ces. Leur  pétiole  commun  eft  grêle , un  peu  rou- 
geâtre , pubefeem , gtrni  de  huit  i neuf  paires  de 
folioles  oppofëes  vers  le  bas , alternes  8c  plus  dé- 
veloppées dans  le  milieu , fou.lées  vers  le  fommet , 
longues  de  quatre  à fit  lignes . arrondies  ou  oblon- 
gues,  obtufts,  dépourvues  de  nervures  fvnfibles, 
découpées  en  cinq  ou  fepe  lobes  arrondis  8c  pro- 
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fonii».  L«  bords  ne  fe  replient  point  en  dtflbus. 
Li  futfjce  ir.fdiie ure  porte  des  paiUettes  brunes  en 
forme  de  poils , plus  nombreufes  d l’entour  des 
capfules  : celles-ci  niilf.ni  en  groupes  didinâs , 
«rromiis,  dépourvus  dr  tégumens  : i U m.iurité 
elles  couvrent  toute  li  f;uille. 

Cette  plante  croît  en  Provence,  dans  les  Alpes 
8e  lis  Pyrénées.  (îdccuné.) 

8).  AcROSTIQUE  glaui^uc.  Acroflhhum  glùucum. 
Cavan. 

At'cjluk^va  ( pteris  glailca)  ,/ronA’^uj  q.iinquan- 
fjhs  , iripiiwatis  , g/airij  } pinaij  infinis  iipnnitis  ; 
pinnuiis  iiaejriàus  , obtufis  , terttiujcstii  , mnrgine 
nvolutit.  Cavan.  Pril.  n“.  668,  & Annal,  de 
fcienc.  nat.  vol.  i.  pag.  107. 

I.’enlên  ble  de  Ton  feuillage  pré fente  cinq  angles. 
Ses  feuil'es  font  trois  fois  ailées,  glabres,  pri  fqiie 
g'auqiK-s  i les  pinnoles  inférieures  partagées  en 
deux;  Us  folioles  linéaires,  obiufes , roulées  à 
leurs  bords;  ce  qui  les  fait  paroiire  cylindriques. 

Cette  plante  croît  i la  Nouvelle-Efpagne. 

Koiit.  L'acrofiiiium  cvritium  Thuiib.  fera  men- 
tionné parmi  les ^rjujeiir,/.  (Kvycj  DüRAOiLLE, 
iiappl.  ) 

Efp'aes  aoattufes, 

* AcrOSTIQUc  bicolore.  Acrofliihum  iiiolar. 
Cav. 

Acroftiehnm  fohis  InnctoUtis , actimint  prtxùiAo 
f’udifiijntt , fÂtkt  atiicaniiias  , faptrni  ftrruginiis. 
Cavan.  Pizl.  1801.  n°.  J77.  — Svartz  , fiL 
pag.  iij. 

Cette  efpèce  des  îles  Marianes  a des  feui.Iles 
lin  pies,  lancéolées,  entières,  de  couleur  touillée 
en  dclfis  , blanchirres  en  defTous , prolongées 
en  une  pointe  fous  laquelle  fe  trouve  la  ftuaih- 
caiion. 

* Acrostique  en  languette.  AcrefiicAum  lin- 
fnifurrnt.  Cav. 

A.roJI.'chum  fbtiis  flerillhus  Uneto/mis  , prtiohtis; 
f'Uiiijftis  ûtiiffriius ^ li-t-sribus,  Cavan.  Pizl,  180.', 
11’.  J78.  — Swatu  , Fil.  pag.  1 1 j. 

S-s  feui'l  s font  (impies,  entières,  de  deux 
fortts,  It  s unes  p 'tiolées,  (lériles  , en  forme  de 
lame  ; les  autres  linéaires,  fetiiles,  plus  élevées. 

Cette  planre  croît  au  Pérou , dans  le  royaume 
de  Quito. 

* AcROSTIQUE  plilTé.  Acojlichum  plimsnm. 
Cavan. 

At'ofiJuim  frlüt  fsHiwrihia  , ftrrvfiiu»- /ÿtM- 
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mojîs , ftiio/o  irexit'iius  Cavan.  Przl.  i8oi.  n*. 
{79. — SiraiiZjFil.  pag.  11  j. 

Cette  efpèce,  ainfi  que  les  deux  ptécédentts  , 
parcûi  devoir  appartenir  au  genre  of.aclta  , 
d'après  Svartz.  Ses  feuilles  font  limpUs  , presque 
linéaires  , plus  courtes  que  leur  pétiole , o.u> 
V(  rtes  d’écaiiles  couleur  dérouillé.  Elle  croit  au 
Péiou. 

ACTÆ.A.  (F'vycî  Actée.) 

ACTEE.  Aâsa.  Ce  genre  a pour  caraâère 
elTcntiel  ; 

Uncalict  k quatu folioles  coduques  ,*  quatre  pf taies  q 
un  féal  ovaire  ; point  de  fiyte  ; un  Jligmait  en  tôle  ; w t 
baie  à une  loge;  ptujieurs  femenees  attuihées  is  un  fia- 
centa  latéral. 

Espèces. 

I.  Actée  en  épi.  Atlea  fpieata.  Linn. 

Atlsa  tactrno  ovato , fruâihus  baecatie.  t inn, 
Spec.  Plant,  vol,  i . pag.  7Z1.  — (E  1er.  Flot.  dan. 
tab.  j8q.  — Blackv.  tab.  y6y.  — Lam.  lllulir. 
tab.  448.  dg.  1. 

Aâsa  fulits  eireumferratis  , daplitalo  pi-matis  j 
pinnulà  ext’tmi  trilobatà.  Flall.  Helv.  n°.  1076. 

Aeotiium  baceiftrum.  C.  Bauh.  Pin.  i8j. 

Chtiftophoriana.  Cluf.  Hill.  l.  pag.  86.  { y<>ye\ 
Actie,  II*.  1.  ) 

1.  Actée  1 grappes.  ASsa  racemofa.yArm. 

Aiisa  raetmis  longijpmis  , fruAibus  Jîccis.  I.inn. 
Soec.  Plant,  vol.  1.  pag.  7Z1.  — Lam.  llluftr. 
t.ib.  44S.  fig.  a.  ( b'oycx  Actee  , n®.  z.  ) 

}.  Actee  du  Japon.  AAaa  japonica.  Thunb. 

AAea  fpicis  longi^mit  ; fitliollt  intifs  , palmatis  , 
divifs.  Thunb.  Flot.  lapp.  pag.  lai. 

Cftre  plinte  efl  glabre  dans  toutes  fes  p.irties. 
Ses  tipes  font  herbacées;  fes  feuilles  peiioléei, 
ternèts  ; les  folioles  (impies , en  c«  ir,  pe  Jicellées , 
palmees  , 1 cinq  ou  fept  lobes  incilés,  dentés  en 
frie;  la  fie*  (upericute  verte  & glabre;  l'inféiieura 
plus  pile  ; le  pétiole  &les  pedicelles  alongés , (liiés. 
Les  fleurs  (ont  difpoféfs  en  un  épi  (impie , long  de 
trois  à fept  pouces  ; le  calice  & la  corolle  iiès<a> 
durs;  l'ovaire  glabre,  obinng , dépourvu  de  (lyle. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ( Defript.  car 
Thunb  ) 

ACTI.*JÉF-.a<fli>ize.Ce  genre, établi  par  M.  de 
Julfieu  pour  une  plante  de  l’herbier  d»  Commet» 
lon,appmiem  J la  famille  descorvmHfères,  8t  fe 
rapprot  he  des  kymtnopappus  de  I.hértiiei  ou  radtit 
Lam.  Il  a pour  caraètère  elToEtiel  : 
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Des  jlturs  radiées;  Us  Retirons  hermaphrodites  ^ h 
C’ttq  at'toupures  ; Us  demiyeurons  femelles , à trois  lo- 
bes à leur  fommetp  um  calice  fmplc  | à plufturs  folio- 
les y tes  jcmeiues  pileufes  en  dehors  , couronnées  par 
plujieurs  arêtes  élargies  éi  comme  ailées  à leur  haji  ; 
U réceptacle  nu. 

Oifervations.  Ce  genre  <1i(fère  des  nthia  par  fes 
fleurs  lion  flofculeufes,  mais  radiées  ) par  les  divi- 
fions  de  fon  calice  , dilpofées  fur  un  feul  rang,  & 
beaucoup  plus  courtes,  La  préfence  des  demi- 
fleurons  forme  Ton  principal  catadiice.  Son  nom 
efl  tiré  du  mot  grec  (rayon). 

E s P i c ï. 

I.  ActinÉe  hérérophylle.  AHinea  heterophylla, 
JulTieu. 

Acîinta  foliit  infrriorihus  lenceolatis  , Jinuatïs  aut 
dentaùs  y fuperioriius  linearihus  , integris  ; caule 
unifioro. 

Aainea  heterophylla.  Ju(T.  Annal.  Muf.  vol.  2. 
pag.  4ty.  lab.  6i.  fig.  2. 

Il  s'élève  de  Tes  racines  plufieurs  tiges  droites  , 
un  peu  ligneufes  à leur  baie  , couvertes  d'un  du- 
vet roufleâtre  , ainfi  que  toutes  les  autres  parties 
de  la  plante , garnies  de  feuilles  alternes  , alon- 
gées , acuminéts  i les  fupérieutes  entières  , étroi- 
tes, prefque  linéaires | les  inférieures  plus  larges, 
finuées  ou  fimplemenc  dentées  , à dents  écartées , 
toutes  bouées  dans  les  rameaux  non  fleuris  j cha- 
que tige  ou  rameau  nu  à fon  fommet , terminé 
par  une  feule  fleur  .dont  le  calice  eft  timp'e , com- 
posé de  plufieurs  folioles  difpofées  fur  un  feul 
rang  : il  renferme  beaucoup  de  fleurons  hetma- 
phrodites,  divifés  en  cinq  kahes  i leur  fommet, 
entoures  d'un  rang  de  demi-fleurons  fémelles , 
dont  la  languette  e(I  terminée  par  trois  lobes.  Les 
étamines  font  fyngénèfes  ; le  fligmate  bifide  i Us 
femencés  velues  fur  toute  leur  furface. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Commerfon  i 
l'embouchure  de  la  rivière  de  la  Plata.  if.{y.f. 
itt  heri.  Jaff.  ) 

ACTINOPHYLLUM  (Flor.  peruv.)  ( Voye^ 

SCIODAPHYLLE.) 

ACTINOTUS.  (Labillard.)  ( P'eyrj  Vaque- 

RELLl.) 

ACUA  OU  KUA,  nom  brame  d'une  efpèce 
tamome,  mentionnée  dans  Rheed.  Hort.  Malab. 
vol.  II.  tab.  7.  ( yoyei  A.mome  i feuilles  larges , 
vol.  i.pag.  154.  n°.  4.) 

ACUNNA.  Ce  genre  a été  établi  par  Ruia  & 
Pa«on  pour  des  arbriflea  ix  du  Pérou,  que  leur 
caraâére  ramène  au  genre  tefaria , fuivant  l'ob- 


A C Y i5i 

I fervation  de  M.  Ventenat.  ( P'oyrî  BiPARE, 
Suppl.) 

ACUROA.  Acouroa.  ( Aulilet,  Ouian.  vol.  4. 
tab.  joi.  ) Genre  de  plantes  de  la  fami  le  des  lé- 
gumineufes,  établi  par  .Aublet,  qui  fe  rapproche 
beaucoup  des  vatairea  (dartrier)  du  même  au- 
teur , & même  des  pierocarpus.  Il  ne  comprend 
qu'un  feul  arbre , élevé  de  doute  ou  quinze  pieds, 
lur  environ  un  pied  de  diamètre.  S,s  tetiilles  font 
alternes , ailées  avec  une  impaire  i les  folioles  al- 
ternes , ovales,  lilles  , ttès  emiètes , terminées 
par  une  pointe  moufle,  alongée.  Scs  fleurs  font 
papillonacées",  difpofccs  en  grappes  tetminali  s Se 
axillaires.  Leur  calice  ell  urcéolé  , i cinq  dents; 
les  pétales  onguiculés  ; l'ëtenLiatd  très  grand  ; la 
caréné  compolée  de  deux  pétales.  Le  fruit  ell  une 
gn.ifle  médiocrement  pé.iicellée,  toufleàire  , ar- 
rondie, concave  d'un  côté  , convexe  de  l'autre, 
ne  s'ouvrant  pas , contenant  une  feule  femence. 

Cet  arbre  croît  dans  UGuiaoe,  fur  les  bords 
de  la  mer.  T) 

ACYNOS.  Aeinot.  (Mocnch,  Perf.)  Ce  nom  grec 
avoit  été  donné  ô deux  plantes  de  la  famille  des 
labiées,  au  clinopodiam  vulgare  Linn.  & au  thymus 
aeinos  Linn.  MM.  Moench  ti  Perfoon  ont  cru  de- 
voir établir  un  genre  acynos , compofé  du  thymus 
aeinos  Linn.  Se  de  quelques  autres  efpèces  du  genre 
tkymut  y ils  lui  alfignent  pour  carauèie  «llemiel  : 

Un  calice  à deux  livres  ^fiUonné , pileux  ^ en  ho^c  k 
fahaft , velu  h fon  orifice  y uiu  corolle  un  peu  renflée  k 
fon  orifice , irrégulière  , i deux  livres  y la  fupérieurt 
droite , échancrèe  ; l'inférieure  k trois  lohes  étalés , et* 
lui  du  milieu  concaytp  toutes  les  étamines  fertiles. 

ACYPHYLI  A.  Forfter.  Laferpitium  aeyphylU. 
Linn.  Suppl,  i^i. 

Aeyphylla  fjuarrefa.  Forfl.  Gen.  pag*  tab. 
68.  — Jull.  Gen.  pag.  222. 

Laferpitium  ( aeyphylla  ) , eauU  vaginaio;  peiio- 
lis  foliorum  dilatatts  y feitis  d'-gitatit , linearihus  , 
elongatis , mucronaiis.  Linn.  Suppl.  Si  ŸVilld.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  1418. 

Cette  plante , dont  Forfter  avoit  fait  un  genre , 
a été  rapportée  au  laferpitium  par  Linné  fils.  M.  de 
Juflieu  ell  très-porie  i la  regar  Ur  comme  devant 
former  un  genre  particulier,  diflingué  Aeilaferpi- 
rium  par  le  calice  à cinq  denrs  perfiftancts  ; par  le* 
femences  prefque  trigot  es  fur  leur  dot.  Les  invo- 
lucres  univerfels  Se  partiels  font  compufés  de  trois 
i cinq  folioles  ; plufieurs  des  ombellules  i fleurs 
miles.  Les  tiges  font  enveloppées  pat  les  gaines 
dilatées  des  pétioles,  les  feuilles  digstéf  5 , linéai- 
res, oblongues,  mucronées;  les  fleurs  di'pofées 
en  plufieurs  ombelles  axillaires,  à peine  plus  lon- 
gues que  les  pétiules. 
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Cette  plinte  croît  i h Nou»eIIe-Z^lande. 

ADAMBÉ.  Mjmiti.  LACEasTROME  ) 

ADANSOMA.  Baobab.) 

ADF.LIA.  (Kttycf  Adélie.) 

ADIXIF-  Aiilîj.  Ce  genre  eft  encore  pru 
noii.'jteiix  en  efpècet.  Le  manque  de  Imnties 
figures  liiilfe  queli^ues  incertitudes  fur  leur  dcter- 
mi.'iAtion  esadtc.  Celles  que  j’ji  vues  dans  les  her- 
bius  m'ont  lailTé  des  doutes.  Je  ne  les  citerai 
qu'en  prévenant  qu'elles  exig-nt  un  nouvel  exu' 
mt-ii  fur  des  individus  vivaiis  ou  mieux  cbnferves. 
M.  de  Lam.arck  en  a fait  graver  deux  efpèces  dans 
les  Jllufiratipas  dts  Ctnrts , planckt  851.  Nous 
avons  fait  avec  ce  favant  des  recherches  inutiles 
pour  retrouver  ce  genre  dans  fon  herbier  : d'oû  il 
fuit  que  je  ne  pi  ux  rien  alfurer  de  polîtif  fur  la 
deuxieme  figure  , qui  paroit  approchit  beaucoup 
de  l'itifc/.'<f  atidoton.  Quant  à la  première  , elle  a 
été  copiée  dans  Btosrn.  Jam.  tab.  ;6.  fig.  j.C'eH 
le  horya  ciiUlnaidit  de  Willdcn.  vol.  q.  pag.  711. 
( l'cyti  notre  Forestiera  , Supfi.  ) 

Oiftnations.  Ce  genre,  auquel  Linné  a donné 
le  nom  i'pdtlia,  avoir  été  mentionné  par  Brown 
fous  la  denominaîion  de  érrevrefu,  auquel  fe  trouve 
réuni  le  genre  ncidoton  du  n.énie  auteur , lequel 
avoir  employé  ailleurs  le  nom  d'adtlia  pour  un 
autre  genre  que  Michaux  a rétabli  dans  fa  Fiort 
de  f Âmtriijut  fous  le  même  nomj  ce  qui  nécelti- 
leroit  le  changement  du  nom  adtUa  de  Linné. 
Mais  la  haute  réputation  & b s grands  travaux  de 
cet  homme  immortel  feront  toujours  adopter  de 
préférence  les  noms  génétiques  qu'il  a établis, 
qui  duiveni  relier  pour  rir.téiét  de  la  fcience  , & 
qu'on  ne  peut  chai.ger  de  nouveau  fans  ajouter  de 
noiive'lcs  dilfitultés  à ur.e  nomenclature  déjà  trop 
étendue. 

Le  gerrre  ade'ia  de  Michaux  fe  trouve  dans 
Willd:  now  fous  te  nom  de  horya  ; mais  avant  que 
ce  genre  filt  publié  ou  à peu  près  dans  le  même 
tems,  M,  Labillardière  avoir  décrit,  dans  fes  plan- 
tes de  la  Nouvelle- Hollande , un  genre  nouveau  , 
qui  porte  égaleinent  le  nom  de  horya , 8c  que  nous 
avons  mintionné  à l'article  \'lNC£P.OLit.  Rans  la 
néc-lTué  de  changer  de  nouveau  le  nom  A'adetU 
Mil  h-,  je  ferai  connoitre  ce  genre  fous  la  déno- 
mination àe  furtftifa , que  je  dédie  à mon  efli- 
niable  & ancien  ami  Foreltier,  médecin  8c  favant 
oatutalille  à Saint-Quentin. 

Espèces. 

1.  Adélie  cotoneufe.  Adelia  lemardia,  Linn. 

Adtlia  fvliis  ohlongfs  ^ tomentojîs  ^ ferrath.  Linn. 
Spec.  liant,  vol.  a.  pag.  1475.  — Miller,  Ûift. 
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ti°.  1.  — Wiliden.  Spet  Plant,  vol.  4.  pag-  867. 
( Adélie,  d®.  i.) 

a.  Adélie  ticinelle.  Adtlia  rieinilta.  Linn. 

Adtlia  foliia  ohmiaFs  , inititrrimis.  I inn.  Spcc. 
P'.ant.  vol.  1.  pag.  147?.  — .Amœn.  acad.  vol.  f. 
pag.  411.  — M.ll.  Di£t.  n''.  a.  ( f'oyti  .\delie  , 
n".  1.) 

-Adélie  épineufe.  Adtlia  addoton,  Linn. 

Adtlia-  ramii  frxuojis , fpinia  gtmmactit.  1 inn. 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  147} , 8c  Amoen.  acad. 
vol.  5,  pag.  41 1. 

Adtlia  ( acidoton) , foliis  ohUngia , ohmjit . in- 
ttgtrrimia  , fafcitulatis  ,*  [finis  axillarihus.  Wiliden. 
Spte.  Plant,  vol.  4.  pig.  868.  ( Adelie  , 

D®.  }.  ) 

4.  Adélie  à baguettes.  Adtlia  vi'gata. 

Adtlia  filiit  ohuvalit  , glahris  , initgtrrimis  ; 
ptduntulia  folio  longiorihus  , ramulis  afict  fpinojit, 
(N.) 

Quoique  cette  plante  foit  très-rapptochée  de 
Vedtlia  acidoton,  elle  en  différé  cependant  par  fes 
rameaux  ttès-dioiis,  effilés, alongés,  très-foiiples , 
un  peu  cendrés  ou  d'un  bruii-rougeàire,  larement 
armés  d’aiguillons.  Les  jeunes  rameaux , courts  8c 
feuillés,  fe  terminent  par  une  épine.  Les  feuilles 
naiflént  d’abord  rapprochée  s en  paquets , puis  al- 
ternes, éparfes  à mefure  que  les  ramraux  s’alon- 
gent  relies  font  i peine  longues  de  fix  à huit  lignes, 
fur  deux  ou  trois  lignes  de  large , minces , glabres , 
vertes  à leurs  deux  faces , crés-eniières , en  ovalc- 
reiiverfé,  médiocrenjent  pétioléea,  obtufes,  ar- 
rondies à leur  fominct,  très-caduques. 

Les  fleurs  font  nombreufes,  prefque  folitaires 
dans  l'aiffelle  des  feuilles  1 mais  comme  celles-ci 
font  très-tapprochëes  ïc  caduques , les  fljuts  alors 
paroiffent  prefque  fafcicu'ées,  portées  fut  des  pé- 
doncules très-flroits,  glabres,  filiformes,  longs 
d'un  pouce  8c  plus.  Le  calice,  dans  les  fleurs  fe- 
melles (les  mâles  ne  me  font  point  connues  ) , eft 
petit,  tf'un  vert- tendre,  à cinq  ou  fix  découpures 
iiés-ouvertes,  ovales,  aigues  ) point  de  corolle. 
L'ovaire  cil  libre,  un  peu  globuleux  , placé  fur  un 
réceptacle  glanduleux  , furmonté  de  trois  üyles 
couris , écartés  enti'eux  t chaque  flyle  divifé  à fon 
fummet  en  deux  Iligmates  aigus,  très-ouverts. 

Cette  plante  , origina're  de  l'Amérique  méri- 
dionale , ell  cubivee  au  Jardin  des  PUntes  de 
Paris.  T)  ( P".  V.  ) 

J.  Adélie  anomale.  Adtlia  anomala,  Juif. 

Adtlia  foliis  fahopfofitis , ovato-lanctolatis  , gta- 
hris  , ohtusi  ttcnaiis ,'  fiorious  raetmofis , axilla-^ 
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rihuj,  minimlsi  fpinis  opFoJîtii'i  cault  ttreti , glabre. 

(N.) 

Ses  rameaux  font  effilés  , cylindriques , de  cou- 
leur Cendrée , tiés-slil'res  , armes  rie  deux  epiiics 
courtes,  oppofées  , d’un  jaune  • clair  , droites, 
élargies  i leur  bife  : de  leur  aiOcl'e  fortent  des 
leuilles  oppuféesr  les  fupéiieures  ait  rnes,  ovalrs- 
lancéoléts  , ir.éJiocrem. r.t  pé'iolé  s , vertts  , 
glibres  à leurs  drtix  faces,  un  peu  obiufcs  à leur 
fominct , finement  nerveuies , ciénelees  à leurs 
bords  } les  crénelures  peu  profondes  , arrondies 
& obtufts,  quelquefois  prefquc  nulles.  Les  fleurs  ; 
femelles  font  très-petites,  prefque  feffiles,  dif- 
pofées  en  grappes  axillaires  , filifotnres  , à peine  { 
de  la  longueur  des  feuilles  -,  les  fligmates  au  nom- 
bre de  deux  ou  trois,  réfléchis i l'ovaire  globu- 
leux, à peine  de  la  giolTcur  d'une  tête  d’épingle. 

Cette  plante  croît  en  Afrique  , à Sierra-Leona , 
où  elle  a été  rerueillir  par  M.  Smearhiiian.  b 
( K.  f.  in  herb.  Jujf  Ù Dtifunt.  ) 

ADEN.ANTHERA.  ( Kayei  Condori.) 

ADENANTHOS.  (Labilhrd.)  (Fcyci  Va- 

RETTE.) 

ADEMA.  ( Krtyrj  Adène  ) 

AOENODÜS.  ( Lour.  Flor.  coch.  ) Ce  genre 
paroii  devoir  être  rapporté  à celui  fias  tUi^carpia, 

( y ojtj  CanitRE  , Supft.  ) 

ADENOPHVLLU.M.  (Petf.)  (Kt.y.  Schiech- 

TE.SDALE.) 

ADFNOSTEAtA.  (Ford.)  l.yoyt[  Lavenia, 

Suppl.  ) 

ADENOSTÉME.  AJciofrmum.  Nf.  Petfoon  a 
donné  ce  nom  à un  genre  de  plantes  que  les  au- 
teurs de  la  Florr  du  Pé'ou  avoient  nommé  gomor- 
tega  , qui  cfl  le  lucuma  keule.  Molin.  Hill.  Chtl. 
pag.  100.  Il  efl  bon  de  favoir  que  Forfler  avoir 
dé|i  appelé  adtncpima  une  plante  des  mers  du 
Sud,  que  l'on  a depuis  appelée /eventu , Si  que  , 
d’un  autre  côté,  M.  de  JuHieu  avoir  memiunné 
un  luiuma  qi.i  n'cH  point  celui  de  Molina.  Nous 
conferverons  donc  te  nom  i'adtnoftcme  de  Per- 
foon.  Ce  gcnie  offie  pour  caraétere  : 

Une  corollt  d ftpt  péialtt  ; dix  ttaminis  difpofiit 
fur  treU  rangs  , infinfiiUmtnt  plus  pititti  à chahut 
rang;  deux  glandes  d la  baft  de  chaque  filament  ; un 
fiyU  cannelé  ; deux  ou  trois  fiigmates  ; un  drupe  d une 
Jtuie  loge  ; une  noix  très-dure,  d deux  ou  trots  loges; 
les  noyaux  eomprimis. 

Ce  genre  ne  comprend  qu’une  feule  efpèce 
coonue.  . 
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I.  AdeNOSTÈME  luifante.  Adenoflemum  ni- 
tidum. 

Adeitofitmam  fotiis  ohlonto-lanteolatis  , nitidis. 
Ru!x  Bc  Pav.  Flor.  petuv.  vol.  }.  pag.  rc.8. 

C'tlf  lin  arbre  toujours  vert,  qui  s’élève  à la 
hiutsur  <le  foixanee  a quatre-vingts  pieds  & plus, 
b’on  bois  tft  dut , pelant  , d'une  longue  duree  , 
iraveifé  p.ir  de  belles  veines  panachées  , que  les 
lidbicans  du  Cl'.ili  enipluieiii  pour  la  cotillruélion 
de  leurs  bàii'-Ki.s,  puiir  faire  des  poutres  , bé 
dont  ils  fabtiqu.r.t  .niffi  d.s  tables  &'autits  meu- 
bles fort  élega.  s.  Les  leuilles  lotit  obloug-jes , 
lancéolées,  luifaiites.  frottées  entre  Ls  doigts, 
elles  répand. ni  une  odeur  tefiiieufe  , npnroilniit 
de  celle  de  la  lavande  ou  du  lomarinj  elles  lont 
aftringenics  & ba’ilainiques  au  coût , de  s'eiifla  ri- 
ment tiès-aiféfflcr.t.  Le  f.uit  etf  peu  i bain  J i mais 
fa  chair  eft  jaunâtre  & ttcs-agieable  au  goût. 

Cet  arbre  croît  au  Chili , dans  les  grandes 
forêts  s il  fleurit  au  mois  de  mars,  Sc  telle  uns 
grande  partie  de  l’annec  chargé  de  fleurs  6c  de 
fruits  II  paroît  qu’il  en  exiile  encore  une  autre 
efpèce  i Iruiis  plus  petits  & plus  aigus , d'après 
le  récit  des  habitans  du  Chili  & les  auteurs  de  la 
Flore  du  Pérou,  qui  n'ont  vu  que  les  fruits. 

ADENOSTEMUM.  ( Tuyrî  Adenostéme  , 

Suppl.) 

ADIANTE.  Adiantum.  Ce  genre  offre  pour  ci- 
taâéfe  elTcmiel  : 

Des  eapfates  réunies  en  petites  lignes  interrom- 
pues , platées  fur  le  bord  des  ftuilies , ép  recouvertes 
par  uri  tégurrunt  qti  s‘ouvre  de  dedans  en  dehors  , 
ép  qui  ejl  formé'  par  le  bord  de  la  feuille  repliée  en 
dtfious. 

Les  genres  que  j’ai  rapprochés  des  adlantes  font 
compolés  en  partie  d’efpèccs  placées  d’abord  datu 
ce  genre,  St  que  M.  Svartx  a fait  paffer  dans  d’au- 
t.-'cs,  d’après  fa  nouvelle  diliributicn  des  fougères; 
Je  vais  en  tiacei  ici  las  caraéfères. 

Les  Linpsæa  diffèrent  p;u  des  adiantes;  ils 
offrent  puur  fruuificaiion  : 

Des  eapfilts  réunies  en  petites  itgrtes  non  interrom- 
pues , platées  d une  petite  ai  fiance  du  bord  des  feuilles  , 
éP  recouvertes  par  un  tégument  qui  s 'ouvre  de  aehors  en 
dedans. 

Les  CheiIANTHss  ont  encore  de  très-grands 
rapports  avec  les  adiames  ; ils  s’tn  diftinguent  prin- 
cinalenient  par  leur  tégument.  Leur  fruètificaiioa 
offre  : 

Des  eapfules  réunies  en  points  ou  en  pet- tes  lignes 
féparées,  placées  fur  U bord  des  feAllrs,  recouvertes  par 
ur.tégamertten  forme  de  petites  écailles  membramtfes, 
formé  par  Us  C'énelares  repliées  des  feuilles  , t'ouvrant 
de  dedans  eu  dehors. 
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* A D 1 A N T ü «4 
I.  Pcuilleî  fimpltt, 

I*  AdiAntb  réniforcnc*  Adijumm  reii/onrti, 
Linn. 

AJiaitum  ff&ndihas  or^icaiato-rtniformitus  , irt- 
divl/!i , cre^iaiis.  iVirtit.  Fil.  pag.  iio.  — Lam. 
lllullr.  tab.  S7D.  (îg.  i. 

Htmionitis  a\arifol'ut.  Sloan , Jam.  Hift.  I. 
paj.  IJ.  ( Koy<{  ADiANrt , n°.  1.) 

1.  Admnte  des  Philippines.  Adiantum  pkiUp- 
ptnft.  Linn. 

Adiantum  frondibus  i fa/cuio  aUcniis , rrnifor^ 
mibus , loittiit.  Swarti , Filic.  pag.  i lo.  ( Pvytt 
Adiante,  II»,  a.)  ' ^ I 

II.  FtuiiUs  contpcfctt , fimpUmint  ailtes. 

i 

5.  Adianti  à trois  feuilles.  Adiantum  trnhyt* 
Um.  Lam. 

Adiantum  fronde  triphylU;  foliolis  ftjfilibuj , Lin- 
uoUtts  , pinnaiifidis  , ertnaiis.  Swariz  , 1.  c.  — 
Swarti,  Fil.  I.c. —Smith,  ined.  Icon.  74.  (Kover 
Adiante,  n”.  J.)  . ^ 

4.  Adiante  rayonné.  Adiantum  radiatum. 
Linn. 

1 ^ Adiantum  fronde  digitati ,*  JotioUs  pinnatis  f pin~ 
pi»  oblongis  , farfitm  auritit , fiibcrenaiis.  Swaiti , 
Fil.  pag.  lai.  {.^oye^  Adiante,  n“.  8.) 

5.  Adiante  du  Canada.  Adiantum  pedatnm. 
Linn. 

• Aaiantum  fronde  pidatd  ; foiiit  pinnatis  ; pinnis 
ibombeo-oblongit , fublunatit , incifo-lobatit.  Sw. 
Fil.  pag.  lai.  .Adiante,  n*.  9.) 

S.  Adiante  en  éventail.  Adiantum  fiabetU- 
latum. 

Adiantum  fronde  fubpedatâ  ; foliolis  pinnatis  ; 
pinnis  rhombeo~rotundatis  ^ crenulatit  j Jfipitt  pubcf- 
eente.  Swurtz , I.  c. 

Adia-.tum  fufturn.  Retz.  Obf.  Z.  pag.  18.  tab,  j. 
If'eyti  Adiante,  n“.  14.) 

7.  .Adiante  lindfée.  Adiantum  lindfaa  Cavzn. 

A^antum  frondibus  pedatis  ; foliolis  pinnatis  ; 
pinnis  inferioribus  rotundatia  , fuperioribus  trapt~ 

liis.  Cavan.  Pratl.  1801.  n*.  67J.  — Swarti , Fil, 

pag.  III. 

Cet  adiante  a prefque  la  forme  d'tin  limtfaa; 


I 11  en  dilRirf  pat  fa  friâificatiop.  Ses  feuillet  fe 
d:yifent  en  intme  de  oiaitations  étalées,  eompo- 
ffes  dr  l’oltolts  ailées.  Lis  découpures  inf<^rieurc.s 
font  airondiés , </b;urcs  } les  iuf>érieüfc$  en  fjrmo 
ué  trapèze,  li  cti.îi  daos  le  roy.iumc  de  Quiio. 

8.  Adiante  lancéolé.  Adiantum  laneeolatum. 

Adiantum  ( lindrii  lanceolata  ),  fonde  pinnati  ; 
pjnn„  Uneatt  lanaoluiis  , obufts  , fttratis , alurnis 
fub.quahbus.  Labill,  Nov.  Holl.  a.  pag.  o3.  tab. 

I4C.  fig.  I. 

Ses  tiges  font  lilTes,  hautes  d’un  pied,  planes 
dun  coté,  cannelées  de  l’autre  & latéralement, 
roiatenant  des  folioles  difpofées  en  aile , alternes, 
^diceüées,  linéaires-lancéolées , glabres,  obtu- 
fes,  longues  de  deui  pouces,  obliquement  tron- 
quées à leur  bafe  IprCqu’elles  portent  la  huâilà- 
cation  : celle-ci  eO  placée  vers  chaque  bord  des 
folioles  fur  une  ligne  non  interrompue  , trés- 
étfoire.  Le  tégument  s’ouvre  en  dehors,  & re- 
couvre des  capfules  cendrées  , entourées  d’un  an- 
neau jaunâtre. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.  f La- 
BUlardiirt.  ^ 

9.  Adiante  en  aoiflànr.  Adianum  lunatum. 
Burm. 

Adiantum  frondibus  pinnatis  ; pinnis  alternis  , 
lunulatis y fubiattgris  , radiatO‘Veaofs  ; margine  fu- 
ptriore  integra  , incifoque  repando-fruâiftantibus  ; 

fo’is  fruSificuniibus.  Swarti,  Filk.  pas.  lit, 

Willd.  Phytogr.  1.  tab.  9.  6g.  i. 

Pteris  lunulata.  Rttr.  Obfcrv.  1.  tab.  4.  ( Voyez 

Adiante,  n“.  6.)  *' 

10.  Adiante  luifanc.  Adiantum  luddum.  Sw, 

Adiantum  frondibus  pinnatis  ; pinnis  t'apeqiis  , 
acuminatis . apiee  ferratis  } fotis  fupeniè  antice 
continuis.  Swarfi,  Fil.  pag.  lu. 

Pteris  huida.  Cavan.  Pratl.  1801.  n*.  6j8. 

Cette  efpècc  relTemble  prefqu’à  uh  pteris.  Ses 
feuilles  font  pétiolécs,  fimplemem  allées , compo- 
fées  de  folioles  glabres  , luifantes , en  forme  de 
trapèze  , acuminées  8t  dentées  en  feie  à leur 
fommet.  La  fruéfihcaiion  cil  formée  de  paqu'is 
non  interrompus,  placés  vers  l’extrémité  des  fo- 
lioles. Elle  croit  au  Pérou  & aux  îles  Philip- 
pines. 

1 1.  Adiante  arqué.  Adiantum  arenatum.  Sw, 

Adiantum  fondibus  pinnatis  pinnis  alternis  , 
petiolaiis  ^ lunatis  , margine  fuperiore  fruA'feris  p 
fatis  oblongis.  Swattz.  Fai.  pag.  iii. 

Adiantum  lunasam.  Cavan.  Pnl.  n“.  676. 
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Sel  feuilles  font  fitrplemem  ailées , totnpoKts 
ie  Küoles  alternes,  pediicHres  , aiquées  ou  en 
croiiTani , couvertes  rndelfous,  vers  leur  fortunet, 
prr  U truét  ftcation  dilpuiee  en  paquets  oblongs. 

Cette  pLnie  croît  aux  îles  Mariants  8c  Phi- 
lippines. 

il.  AciANTE  pygoié.  Adianium  fvmiLm.  S*. 

AUiantbm  fronjikut  pinnatis  ; pinnis  fbii'Qtundis , 
ftrrutant  i ttrminttü  major i , trapr^oiêtitffo'is  mor- 
fin  foperiori  Juhj'olUoiits,  Svratti  , Fil.  pag.  lia, 
8c  Fier.  Ind.  occid.  pag.  1704.  — Piuktt).  Almag. 
tab.  ly  I . fig.  4 — Bicwn  , Jam.  87.  i. 

Ses  frniches  font  rampantes , munies  He  racines 
nnmbreufes  , noitàties  , velu<  s , capillaires  i les 
péticles  droits,  cylindriques,  glabres  ou  un  peu 
pubefeens  1 les  feui  les  ailées  , cotupottes  de  fo- 
lioles alternes,  un  peu  arrondies,  hneirens  den- 
tées en  fci'e,  un  peu  obliques  , quelquefois  oblon- 
gués,  aigues  à leur  bafci  la  foliole  fupérieute 
plus  large,  en  forme  de  tra(éee  . quelquefois  lo- 
bée, toutes  glabres  à leurs  deux  laces  . d'un  vert- 
gai,  i nervures  divergentes  ; la  fruétificaiion  pla- 
cée fur  les  bords  des  folioles , en  paquets  loti- 
taires  , un  peu  arqués;  leur  enveloppe  en  forme 
d'écaille  à demi  ronde. 

Cette  plante  croît  i la  Jamaïque , fur  le  tronc 
des  vieux  a. bras. 

iq.  Adiante  à feuilles  en  queue.  Adiomum 
ttudoium.  Linn. 

Adiantum  frondihus  pinnatis , pu^tfttntièus,  apict 
caudalo  radicantiirus  f pinnis  Jimi~ovasis  ^ Juir/una~ 
lis , fatfùm  mtifis  ; taciniis  emarfinatis,  owaitz  , 
Fil.  pag.  HZ  6c  paj.  qio. 

Adiantum  intifum.  Forskh.  Flor.  *gypt.-arab. 

Adiantum  hirf^tum.  Bory-Saint-\'iocent  , Itin. 
vol.  I.  pag.  Iÿ8.  ( .A  DI  ANTE,  n*.  I j.  ) 

14.  Adiante  i racines  touffues.  Adiantum 
thl^cphorum.  Sw’.itti. 

Adiantum  frondiiut  pinnatis  . gtaitrrîmts  i pinnis 
dsîtoidsis  ffjrfitm  inc^Jis  f lactniis  inttgris,  ( N.  ) 

Adiantum  rhi^ophorum^  Svartz  , Fil.  pag.  J 10. 

Cette  belle  efpéce,  tiés-rapprothée  de  l'ad/u»- 
mm  caudstum,  en  diffère  en  ce  que  fes  pétioles  8c 
fes  feuilles  font  emiéremme  glabres  , les  folioles 
prefque  deltoïdes  & non  à demi  ovales,  leurs  dé- 
coupures ordmai-ement  entières  8c  non  échancrées 
à leur  fnmmet.  Ses  racines  font  compofées  d'un 
faifeeau  touffu  de  libre  s brunes , alongées , tttès-fim- 
plts , un  peu  velues , filiformes , d'où  s'élèvent  en 
gizun  plnfieurs  tiges  purpurines  ou  pétioles  cylin- 
driques , filiformes , garais  à leur  partie  intérieure 
de  quelques  petites  écailles  rou^ttes  i U partie 
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qui  fupporte  les  folioles , Oriér , un  peu  anguteufe , 
nue,  bUnchiirs  i les  feuilles  liuiplement  ailées)  les 
folioles  aheriies , d peine  longues  de  fix  i huit 
lignes,  piefque  ftflïUs,  cunéiformes  à leur  bafe  , 
emiércs,  pr^Ique  dioius  à leur  bord  inféiieur, 
incifees  iiit gaiement  au  bord  fupèrieur.  un  peu 
glauques  i b finét.ficatinn  difpolee  au  bord  lupé- 
rieur  en  (>etit5  paquets  ff  p,ites,  osa'cs,  <>tlungs. 

Cette  plantes  été  recueillie  aux  il -s  Maurice  par 
M.  Bory-balnt- Vincent,  m htri.  Dufoni.) 

J y.  .Adiante  a grandes  feuilles.  Adiantum  m*~ 
traphylium.  S»artz. 

Adiantum  f atdiirus  pinnatis  ; pinots  oppejîtis  , 
trapt^iis  , atktis  , /tsuiiaus  tnciju  ; fumma  majori  , 
iujimts  faàhi^atis  , *ejUxis  ; tinta  frudtftfâ  fuptrtt^ 
é'  uiuici  cattunuà.  Svartz , Flor.  InJ.  occid.  vol. 
pag.  1707,  Bc  Fil.  pag.  1 zi. 

Ses  rat iiset  font  prefque  rampantes,  épaiffes, 
écaüleuf's , garnies  ne  fintes  longues , filiformes  de 
velues  : il  $ en  élève  des  fouches  longues  de  deux 
pieds,  cylindriques , un  peu  cumptiir.ées  , coides , 
fragiles,  tris  g'abre<,d'un  pouipre-noir,  terminées 
par  des  feuilles  droites , longues  d'un  pied  8c  plus, 
fimplcment  ailées  , comppfees  de  trois  ou  quatre 
piires  de  loüoles  oppofees,  prefque  rcffîles;  l'im- 
paire prt  fque  triangulaire , loiigu*  de  trois  pouces , 
prefqu'aulli  large , incifée,  dentée  en  feie  i les  fi>a 
iioles  intermédiaires  longues  de  deux  pouces,  éta- 
lées, rétréciesen  angle  droit  à leur  bafe, aciiminéaa 
i leur  fommeti  toutes  d'un  vert- foncé,  membra- 
neufos.  luifantes  Sc  veinées  en  deffus,  plus  pi'es 
en  deffous  -,  les  flétiles  incifées  8c  dentées  j les  au- 
tres entières,  portant  la  fruélilicacion  à leurs  deisz 
bords,  fans  ii.toruption.  tlle  confifte  en  tiès-peti- 
ict  capfules  aulTi  fiiies  que  des  gr.'ins  d;  pouQiere , 
très- abondantes,  d'un  brun  noiritte. 

Cette  pUflie  croit  dans  las  foréis , à ii  Jamaïque. 

lé.  Adianzb  delioiJe.  Aniaasum  ttsdsoidtum, 
Svsiii. 

Adiant  tm  frmndtius  pinnatis  , inftrni  faèiipionaf- 
lis  ; piimuiis  dtitotdtis  , oUu/îs  ; fumma  trianguiuri  - 
foris  ad  ma'gmtm  fuptriortm  & infeiortm  fuitooti- 
'nuis  Svartz,  Flor.  Jnd.  octid.  vol.  {.  psg.  170p. 

Ses  racines  font  rampantes,  afeendantts,  écail- 
leufes , tnmenteufes  8c  noirâtres  i leur  collet) 
elles  émettent  pluficurs  fouches  cylindriques , 
longues  d'un  1 trois  pouces , très  fines , prolon* 
gées  en  un  pétiole  prerqne  capillaire,  très-glabre, 
fuirant,  fouienar.t  une  fei'ille  fi  r.pleiticnt  ailée  ou 
quelquefois  deux  fois  ailée  à fa  partie  inféiirurc  , 
cetmpofée  de  folioles  pétinlées,  tongurs  d'eavi- 
ton  un  demi-pouce  , de  Imi.-ics , obliquement  lé- 
tufes  i Ic-ur  bafe , obtufes  8c  un  peu  arrondies  1 
kur  fo.mmet  , d'un  vert- foncé  , point  lui  fane  , 
plus  pales  en  deffous)  la  foliole  terniiuale  aac  foi» 
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pliu  canJe  • prefquî  Têîuüérement  trÎjrBuIaire. 
La  Iruilificuioi' ell  v'I.ues  au  borH  fupiiti- ur  des 
fo'iidei  lam  iiitenupiiuii  i elle  e(l  runlt'uier  )>ar 
dui  captulcs  noitibi euft $ , couvertes  d'uns  enve- 
loppe mru'braiieuie  , nuifàire  , formée  par  le 
bord  tej  lié  des  foliotes. 

Cette  plante  croît  fur  Ls  rochers,  à la  Ja- 
mai>]ue. 

lit-  Feaiiles  deux  fois  ailées. 

17.  .\DtANlE  à dents  de  feie.  Adiantum  ferrula- 
tum.  I.inn. 

Adiantum  frondii’us  pinnatis  hipinnatifque  ; pin- 
nulit  dimUtatis  , dehoide-s  , obion^is  , Jdi/dlcalit  , 
Jerrulatis  , margine  fuperiore  frud-fi^anticus,  Svartz  , 
flor.  liid.  oedd.  vol.  J.  pag.  1709,  üc  Fil.  pag. 
lai.  — Pluken.  Phyt.  tab.  iij.  ng.  1.  ( rayei 
Adiante  , n®.  li.  ) ■ 

• 18.  .\ciANTE  i feuillas  larges.  Adiantum  lati- 
fotium.  Lam. 

Adiantum  ( demiculatütn  ),y/oad/iaa  pinnatis 
iipinnitij've  i pinnnlii  trapeqoideis  , udhngis  , acu- 
minaiis , fubtrinato-dentieutaiii , margiae  fuacrto'e 
f’uH  fiantiius.  Svsttt , Flor.  Ind.  occid.  p.  1711  , 
& Fil.  pag.  lat.  — Pluiceti.  Almag.  il.  lab.  aya. 
6a-  f.  — Plum.  Filit.  tab.  ja.  ( Adiante, 
c®.  1 S. } 

I!  faut  en  retrancher  la  fjrnonymîe  de  Plukenet 
8f  de  Slnane,  qui  appattitm  i l'efpèce  fuivante, 
d'après  M.  Svarta. 

19.  Adiante  en  faucille.  Adiantum  falcatum- 
Svai». 

Adiantum  frondihus  pinnatis  iipinnaiifve  ; pin- 
nulit  baji  lu'pim  red.ingulis ^ trape^oideis  , acurr.ina- 
sis  , faUatis  , apict  ferrattt  j foris  anricè  O fuptini 
eontinait.  Svattz,  Flor.  Ind.  occid.  Vol.  pag. 
171  J.  — Pliik.  Phyt.  tab.  ijj.  fig.  i,  — Sloane, 
Hiil.  tab.  yy  lig.  1. 

Plufietirs  Touches  triangulaires,  glabres  , noi- 
râtres , loifantes  s'élèvent  d'une  racine  velue  8c 
fi  sreufe  ; elles  Te  développent  en  une  feui  le  lim- 
plement  nu  quelquefois  deux  fuis  ailee . longue^ 
d'un  pied  ou  d'un  pied  8c  demi  , compofée  de 
folioles  alternes  , prefque  feililes  , en  trapèze  , 
lonaues  d'un  pouce , formant  un  angle  droit  au 
delTus  de  leur  bafe,  un  peu  courbées  en  faucille  , 
acuminéas,  dentées  en  feie  vers  leur  Commet  j 
d'un  vert  gai , à nervures  divergentes,  l.a  fruétifi- 
eation  efl  d un  brun-noirâtre , plirre  fans  inter- 
ruption fur  le  bord  fupérieur  des  folioles. 

Cette  plinte  croît  à la  Jam-ïque,  dans  les 
grandes  forêts , aux  lieux  montueux. 

ao.  .Adiante  i feuilles  en  lance.  Adiantum 
Uncea,  Linn. 
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' Adiantum  frandiiut  hipinnatis  ; pinnis  pinnutif- 
que  oppafitis  f ublangis  ^ terminaliàus  iriangulan  huf- 
s.:t  s.  l.mn.SytI.  Plant,  vol.  4 pag.  4J0.  — Svaitz, 
Fil.  izj.  ( Keycr  Adiante  , n*.  10, 8c  PrEiiis, 
n".  8.  ) 

ai.  Adiante  â crête.  Adiantum crijlatum.  Linn. 

Adiantum  frondihus  hipinnatis  ; fotiolis  infmis 
hipartitis;  pinnis  lunatis  , fuperai  multiforit,  Liun. 
Syll.  Plant,  vol.  4.  pag.  451. 

g.  ? Adiantum  enjlatum  , frondihus  hipinnatis  ; 
pinnis  infmis  hipartitis  ; piwtulis  ohlongis  . poficie 
truncatis  , fpeme  incifo-crenatis  ; erenis  fruSiftris  , 
foris  excifit.  Swartz  , Fil.  pag.  IIJ.  — Plum.  Fil. 
tab.  96. ?(  Kpytf  Adiante,  n“.  io.  ) 

ai.  Adiante  nerveux.  Adiantum  nervofum, 
Swjtiz. 

Adiantum  frondihus  hipinnatis  ; pinnulis  rhomheo- 
ohlongis,/lriato-aerv  fs , f.rfum  ttdangulis , fuperné 
erenatis;  créais  fruAiftris  , foris  ovaiis , fiipite  rachi- 
que  puhef.ente.  Svssiz , Fil.  pag.  114. 

Ses  Touches , ainfi  que  fes  péiioles,  font  pubef- 
cens;  fes  feuilles  deux  fo'S  ailées,  compofées  do 
pinnules  à folioles  thomboï  laies  , obiongiies , 
nerveufes,  ftiiées,  coupees  en  angle  droit  à leur 
côté  fuperieur  , crénelées  à leur  bord  ; les  cténe- 
lures  chargées  de  la  fructification  en  petits  paquets 
ovales. 

Cette  plante  croit  â la  Nouvelle-Hollande, 

aj.  Adiante  llrîé.  Adiantum  friatum.  Ssr.irtz. 

Adiantum  frondihus  hipinnatis  ; pinnis  infmis 
hipartitis  ; pinnulis  deltoideis  rkomhoidtifque  , fuh- 
falcatiSfjlriatist  rigidis;  ftipite  tereti,glahro.  Ssrartz, 
Flor.  Ind.  occid.  vol.  3.  pag.  1717  , 8c  Fil.  Pag. 
124.  — Jacq.  Culleét.  v.  5.  pag.  14,  & Icon.  Rar. 
vol.  a. 

Ses  Touches  font  cylindriques,  prefque  trian- 
gulaiies  , longues  d’un  pied  , ru.les,  un  peu  épi- 
iieulés  vers  leur  bafe , d’un  brun  noir.  Les  feuilles 
font  droites , longues  de  douze  a quinze  pouces, 
deux  fois  ailées  î tes  pétioles  rudes,  cylindriques  ; 
les  pinnules  alternes , I mgiies  de  quatre  à cinq 
pouces,  linéaires,  rétrécies  vers  leur  fommet , 
quelquefois  patt.igées  à leur  bafe  en  deux  ou  trois 
rameaux j les  folioles  alternes,  tiès-rapprochées , 
à peine  pétiolées,  oblongucs  ouovales-deltoides. 
Coupées  en  angle  obtus  , 8c  quelquefois  aiiricu- 
lées  à leur  b.ife , prefqu'entiètes , un  peu  cour- 
bées en  faucille  â leur  côté  rupérieiir.  La  fruâi- 
fieation  efl  placée  furie  bord  fupérieur, rarement 
à l'inférieun  diTpofée  pat  petits  paquets  à demi 
arrondis,  interrompus  , recouverts  par  une  enve- 
loppe loide  , en  forme  d'écaille. 

Cette 


Digitized  by  Google 


A D I 

Cette  plime  croit  dins  les  foréti , i U fa* 
Diai.jiw. 

14.  AdiakTE  brrilTà.  Adiantum  kifpiitulum, 
Svanz. 

Adiantum  frondiiui  hipinnatis  ; pinnit  infimit 
kipartitis  i pinnulis  rhomioidcis  ^ acutit , fakfalca~ 
tii  ,firiatù , rigidis  ; fiipitc  tirtti,  ftakro.  Swattz  , 
Fil.  pag.  1Z4  St  jii. 

I!  diffjre  de  VadUntum  firiatum  par  Ton  port 
moins  élevé,  par  Tes  ninnuUs  rhnmhoïJalrs , pu- 
befcentes,  hériifées.  Scs  fouchts  font  anguleufes , 
roides , filirurmes  , noirâtres , longuis  de  fia  à 
fept  pouces  ; les  pétioles  hifpides  , anguleux  i 
ks  feuilles  deux  (ois  ailées,  quelquefois  plus  1 
les  pinnuUs  alternes  ; les  inférieures  bifides  , 
compoféês  de  folioles  rhomboi  laies  . prefque 
fefliles,  comme  tronquées  â leur  bafe  St  vers  le 
haut , un  peu  prolongées  8t  obmfes  i leur  fom- 
mer  , crénelées  à leur  bord  fupécieur  , Rriées  â 
leurs  deux  fiices  i les  nervures  divergentes  St 
dichotomes.  La  fruâification  cfi  placée  au  fom- 
met  de  la  face  fupérieure  des  feuilles,  en  forme 
de  rapfules  d‘un  brun-pâle  8t  luifant  i leur  en- 
veloppe rénifotme,  formée  par  le  repli  du  bord 
de  chaque  crénelure. 

Cette  plante  croît  â la  Nouvelle-Hollande. 

ij.  AntANTE  velu.  Adiantum  viHofum.  Linn. 

Aaiantum  frondikut  hipinnatis  ; pinnulis  trapt^i* 
ùilongit , oitujîs  , antici  (/  fupemi  fruHificantiius  ; 
foris  oilongis  , fiipitt  rachiiufqat  villojls.  Svartz, 
fil.  pag.  tl4. 

Adiantum  villofum  , frondiiut  hipinnatis  i pinnit 
rhombtis  , antici  txtiifquc  fruHiJicantiktu  p fiipitt 
Mitiofo.  Linn.  SyU.  Plant,  vol.  4.  pag.  4}  t.  ? 

Ses  fouches  font  noirâtres , luifanres  i Us  pé* 
rioles  velus  ; fes  feuilles  deux  fois  ailées  , com- 
pofées  de  folioles  oblongues  , obtufes , glabres  à 
leurs  deux  faces,  alternes , prefque  fifiiles,  en 
forme  de  trapèze , chargées  â leurs  bords  fupé- 
rieur  & extérieur  de  b fruâificacion  difpofée  en 
paquets  oblongs. 

Cette  plante  croît  â la  Jamaïque.  ( K./.  Comm. 

Ltdru.  ) 

ad.  Aoiante  poudreux.  Adiantum  pulvtruUn- 
tltm.  Linn. 

Adiantum^ondihus  hipinnatis  ; pinnulis  rhomhco- 
ovalihus  , apict  ftrratis  j fora  lincari  , margiai  fu~ 
ptriori  folitario  ; fiipitt  hirto.  SvartZ  , Fil.  pag.  1 14. 
( yayti  AoiantE,  n*.  19.  ) 

ty.  AdiaNTe  tronqué.  Adiantum  tntneatum. 
Unn. 

Botanique,  Supplément.  Tome  I. 
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Adiantum  frondihus  decompojtiis  ; fbticlis  pinna- 
tis  ; pinnit  alitrnit , tuntatit , fubfalealit , truncatis , 
integtrrimit.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  940.  ( Voyep 
Adiante  , n°.  aa.  ) 

aS.  Adiastr  cheveux  de  Vénus.  Adiantum 
capitlas  i'entrit,  Lina. 

Adiantum  fronde  de.ompefitâ  } pinnulis  tuntatit  ,• 
apict  rotundatis  , lohatit lohit  friâ  ferlt.  Swartz  , 
Fil.  pag.  114.  — Lam.  III.  tab.  870.  fig.  r.  — 
Jacq.  Milcell.  Auft.  a.  tab.  7. 

Adiantum  coriandrifolium.  Lam.  Di£l.  I.  p.  4J. 

g.  Adiantum  fruticofum  , co'iand’ifalium , jamahu 
ctnft.  Plulten.  Almag.  pag.  ro.  Phviogt.tab.  ayq. 
fig.  I.  ( yayei  Aoianie  , n*.  17.  ) 

ap.  AdiantE  crénelé.  Adiantum  erenatum. 

Adiantum  fronde  dtcompofità  ,-  pinnulis  rotunda* 
tit , crtnatis  , ohtufit.  ( N.  ) 

Ses  pédoncules  font  glabres  , prefque  cylindri- 

urs , un  peu  comprimés,  d’un  brun  noir  luifant, 

’un  très  beau  poli  ; ils  fe  divifent  en  ramifica- 
tions alternes , fous-divifées  en  d'autres  capil- 
laires: les  folioles  pédicellécs,  alternes,  nom- 
breufei , glabres  à leurs  deux  faces  , point  lut- 
fantes,  un  peu  cendrées,  légèrement  ftriées  en 
delTous,  arrondies,  larges  de  deux  â trois  lignes, 
crénelées  â leurs  bords  t les  crérselutes  obtufes  , 
portant  en  dtlTous  une  fruâification  céniforme  , 
comprimée,  un  peu  cendrée. 

Celte  plante  a été  recueillie  par  M.  du  Pettt- 
Thouars  â l'île  de  Ttifian  d'Acugna.  (y.  f in 
herh.  Juff.  ) 

to.  A DI  ANTE  trigooe.  Adiantum  trigonum, 
Labitl. 

Adiantum  fronde  fuprh  dicompojài  ; pinnulis 
ohovato-rhomhtit , fupern'e  crenulatit , imifit  ; jinu- 
hut  foriferit  , fiipitt  trigono.  Labill.  Nov.  Holl.  a. 
pag.  99.  tab.  148.  fig.  a. 

Ses  racinrs  font  perpendiculaires  , prefque 
fimples,  accompagnées  de  petites  fibres  nom- 
breufes  , quelquefois  tomenteufes.  I>es  tiges  font 
hautes  d'environ  un  pied  tt  demi  : le  Ouillage 
plufieurs  fois  Jécompofé  1 les  ram'fications  alter- 
nes i les  pinnules  un  peu  thombo'tdales,  en  ovale- 
renvetfé , crénelées , incifees  à leur  partie  fupé- 
rieure , formant  des  échancrures  à demi  circu- 
laires ; la  fruét:fication  placée  dans  les  échancru- 
res , & formant  des  paq  ieis  en  cro  (Tant , com- 
pofés  de  petites  capfules  remplies  de  funeoces 
ovales. 

Cetre  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  ( la* 
hiUardi'ere.  ) 
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IV,  Fcuillts  pluftiurs  fois  ûiUes  oa  fartompoptt, 

Jl.  AriAMTE  tendre.  Adiantum  tentrum.  Sv, 

Adiantum  fordihut  fupra  tUcompoptis  ; pinnulis 
rhvmJtis  , ootujutis  , J'jptrnc  incifj'io^atii  ; loois 
étniiculatis , forifttis.  tVirUjl-Jor.  Ind.  octid. 
vol.  J.  pag.  1719,  & fuie,  pig.  124.  — Bifcvn  , 
4om.  pAg.  88.  Il®,  y. 

Cette  «rpèce  tient  le  milieu  entre  Vadiantum 
çavillus  y tntris  Si  Vadianutm  } elle 

d:fière  du  premier  par  Tes  tVuitlçs  pluï  compo- 
fees , par  fes  foltoles  plus  eia^lemcnt  rhomboï 
<U.s  , nioii'i  )rro.nk1ias  à leur  fwuimt  k du  fccord 
par  fonport  plus  p«tit , plus  grilc;  p.it  fes  folioles 
obciifes  jSt  lobées . point  acuroûiées  op  finiplemenc 
ir.cifées.  Ses  racines  font  rampantes,  tubercu- 
leules,  couvertes  d'un  duvet  noirâtres  Us  Touches 
ou  pétioles  droits , longs  d'un  â deux  pieds , ités- 

f [labres,  luifii.s , d'un  pourpre-fouces  les  feuiUes 
ingues  d'un  pied,  très-étaiees , ptufieurs  fuis 
ailetSj  les  pediceücs  capillaitesi  les  folioles  al- 
Ifr^,  longues d'uis  pouce, entières  âleui  partie 
inférieure , incifées , ptef^ue  lobées  à leur  partie 
fupéiiture  , d’un  \eri-gii,  diaphanes  s les  lobes 
IftriUs  entieisi  la  fruélilication  placée  au  femnaet 
des  lobes  en  points  feparés  , couvertes  pat  les 
tnberds  lecouibes  en  toinie  d'écailles. 

Cf  rte  foueère  croît  à h Januîque , dans  les  lieux 
ombragés,  Us  cavernes. 

J Z.  .^TïiAMTE  veiné.  Adiantum  a^tmiU,  Ssrâitz. 

Ad'.anutm  fronde  fitprà  dtcompt'JIrd  ; pinruiüs 
Aorntio  fuirotundij  , radiata-venofts  , anticè  aenu- 
taiis /crenis  foriftris.Sw.àtlz  , Filic.  pag.  laf,  iSf 
pag.  311.  t.b.  J.  fig.  4. 

B fe  rapproche  beaucoup  d*  Vadianium  frofite; 
mais  fes  fnuches  font  plus  longues  ( fou  teuiilagc 
moins  diyifé,  plus  lâche, 8f  les  folioles  point  au- 
tjr.t  cunéiformes.  Ses  racines  font  compeâes  d'uo 
f^fceaiide  fibres  filiformes,  noirâtres,  garnies  à 
lé'ir  coreid'écnlles  lancéolées,  d'uobrun-noitâtrc: 

il  s'en  élève  des  fouches  nt-mbreufes,  filiformes, 
fijionéts,  angultufes,  hautes  d'un  demi-pied  , très- 
glabres , hufiintes , purpuEsnesi  les  feuilles  plu- 
fieuis  fois  aüérs  i les  pinnides  altarnes  , étalées  i 
In  pëiiots  c«>illairoki  les  fokoles  pref.jiie  ron- 
des , en  pou  rhomlx.iùiih  s à leur  bafe  , glabres , 
d'on  veri  gai,  loagues  d'environ  trois  lignes,  nn 
peu  inciiées  OH  crenelées-denticHlécs  â leur  fom- 
mét,  marejuées  de  nervures  divergentes.  La  fruc- 
tification tft  placée  â l'extrémité  dus  ctenelures  , 
eu  petits  paquets  couvaits  d’tnvtlopp,s  à demi 
•itoodies. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvellc-I-îollande. 

33*  Adiakte  fragtle.  Adiantum  fragiU<  Sotam. 
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Adiantum  f ondi^us  fuprà  decompafiiis  ; pinnu/is 
cunealo-ciovatis  , juôiittegris  ; fruit  firatlaninus  in- 
urruttit.  txrjrtx,  Prodr.  pag.  133 , de  1'"^- 
ucct'd.  vol,  3.  pag.  ipai. 

If  fç  diiltnguf  de  Y adiantum  capilîus  yeie/is  par 
fou  feuillage  plulieurs  fois  ailé,  par  fes  folioles 
petites,  un  peu  loides,  jirc'qu’tntièies.  S.  5 ra- 
cines font  cempof  es  de  hbies  nornbK-ufes  , noi- 
râtres , V'hits,  couvertes  i lent  collet  de  pail- 
lettes écaiileiifes.  Les  louches  & lespùioles  font 
roldes  , filiformes,  tiès-lilLs,  noirâtres  i ks  ra- 
mifications capillaires,  lâches,  fragiles,  étalées  j 
les  folioles  [leiiolées  , alternes , en  coin  â leur 
bafe  , arrondies  â leur  fommet  ou  un  peu  ovales  , 
prtfqu’emièrts  , rarement  incifées,  glabres , ver- 
tes , d'un  brun-violet  en  beflous  , larges  de  trois 
à quatre  lignes.  La  fruélification  efi  réunie  cri 
croîs  ou  quatre  paquets  dillméls  au  bord  fupeiieuc 
des  fcuil'es  , â demi  globuleux,  couveics  pat  de 
petites  écailles  en  croilfam. 

Cette  plaisw  croît  à 1a  Jamaïque , fur  les  roche* 
calcaires. 

34.  AdiantS  trapéziforiBe.  Adiantum  trtpe[i~ 
forma.  Lino. 

Adiantum  fonde  fuprd  deeompoftâ  3 pinnu/is 
trape^iit  , atuminatit , aMtei  & fitftrn'e  itcifo~cre- 
natii  { erenis  foriftrit.  Swart*  , Filic.  pag.  lîf. 

( è'vJH  AwaNTE,  D".  17.)  {ExUuf.  tiukenel 
Jynonym.  ) 

33.  AdiANTB  d'Ethiopie.  Adiantum  atiliopkum. 
Lion. 

Adiantum  fronde  fuprà  decompofti  ; pinnulls  cu- 
neatis  jfùpcme  rotundatij  , iaeifo-lokattt , erenu/atizj 
Mit  emaypnatit,  forferit  ; indtifit  rtnifontübut. 
Swirtz,  fil.  pag.  113.  — Houtt.  N.  H.  i.  tab. 
ICO.  fig.  3.  {yoyei  Adiakte,, n®.  30.) 

5d.  Adiakte  pâle.  Adiantum  patient.  Svarti. 

Adiantum  fraado  fuprà  dtcamftfitâ  ; pinnuli* 
ovato-rhombeit  , obtuft  , furfùm  incift , ir.fintifiuu 
baf  auriiit.  Svtiia  , Fil.  pag.  ia3  de  J13. 

Fiiix  adianta  nigro  oficinarum  fmitit , pedieu/a 
vwiei  , finnulit  mogit  e/eganttr  inuifit  , ex  infalà 
Cieufan,  Pluk.  .Amalih.  91,  & Phyiogr.  t.b.403. 
fig.  a.  liamuiut  frondit. 


Par  fon  port  8i  fa  couleur,  cette  plante  cefTeoi-. 
bit  aux  dicifonitti  mais  fes  tégumens  font  fimples 
8c  s'msvrem  en  ifcdam.  Ses  fouches  Hnt  glabres, 
cylindriques,  canaliculées  d'un  côté,  luifames, 
U*  peu  jaunâtres  j le  feoittage  plufieurs  fois  aüé, 
long  d'un  pied  âc  demi;  les  rasnificarioiH  alternes, 
étalées  i les  pinnules  prefqu'oppofées,  lancéolée* 
à leur  fixnmec  ; Iss  folioles  ahtrnes , oblongues  , 
rhombcî.lales , un  peu  rétrécies  en  coin  à leux 
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bir«  , incites  ou  Hent^s  rn  f<ie,  flri^M  , vortec 
8c  luirinKS  tn  drlTus,  pl««  pilef  en  df(T  >uf  ( lei 
folioles  fettüts  moins  incifées , un  peu  auticulées 
è un  He  leurs  bords,  au  delfus  de  leur  bafe.  I^s 
eiplu'es  fonr  pâles , un  peu  brunes,  obîongues , 
mareinales;  leurs  ifgumens  prefque  reniformes, 
blanchâtres,  eniiers. 

_ Celte  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  aux 
îles  Maurice. 

**  LlNDSaEA. 

)7-  AdiANTE  fagitté.  AiiMtum  figiuatum. 
Aublct. 

AJianium  ( lindfxa  fagittita), /î-aiide  fimplici , 
faghtuiÀ  cordiuâvt , acuminutà.  Orp'and.  AfI.  Soc. 
1.1  11.  Lond.  vol.  }.  pag.  40.  — S»arU,  Fil.  pag. 
118.  ( Kcye{  AdiANTE,  n°.  3.) 

38.  Adiante  échancré.  AJïantum  tmarginatum* 

Adianmm  (lindfxa  reniformis),/r*We fimptici , 
rcniformi , oktuf^  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  I ood. 
vol.  3.  tab.  7.  dg.  i.  — Sxarii,  Fil.  pag.  ilS.  — 
Roem.  Aich.  1.  tab.  4. 

Set  feuilles  font  fimples,  |iortdes  fur  de  longs 
pétioles,  arrondies , échancrées  à leur  bord  in- 
térieur en  forme  de  rein  i l'échancrure  profonde, 
un  peu  ferrée  î entières  dé  obtufes  â leur  bord 
eaieneur.  La  fruâilicaiion  , un  peu  dîKante  des 
bords,  cft  difpofëe  en  une  ligne  non  interrompue, 
couverte  d'un  tégument  continu , s'ouvnnt  en 
dehors. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane. 

39.  Adiante  â feuilles  en  épée.  Adiamum  tr^- 
folium. 

Adiumum  (linifxa  enfifalia)  . /r««d>  pinnati  ; 
pinais  lujîformiius , alitrnu.  Ssrarta,  Fil.  pag.  118 
*£317. 

Il  s’élève  â la  hauteur  de  deux  pieds Jh  plus, 
fur  une  fouche  glabre,  cylindrique,  cal^itulée 
en  dehors , d'un  brun-verdâtre  ou  rougeâtre.  Ses 
fjuilles  font  ailées  r les  folioles  alternes , droites, 
pétmlées,  longues  de  lix  â fept  pouces,  linéaires , 
enfifortnes  , larges  de  quatre  lignes . rétrécies  â 
leur  bafe  , obtufes  â leur  fommet , très-entières  , 
glabres  â lenrs  deux  faces  , fioemeot  ss-rveufes. 
La  fruélificatinn  eft  placée  vers  bord  des  fo- 
lioles , depuis  leur  bafe  jufqu'â  leur  fommet , en 
une  ligne  étroite,  continue,  compofée  de  très- 
petites  capfules  d'un  bnin-noirâtre  , recnuveries 
d'un  tégunient  pâle  , uès-eiroit , inféré  vers  le 
bord  des  foliuks  , s'ouvrant  en  dehors. 

Cette  plante  croit  â l'ile  Maurice  i elle  fe  rap- 
piiathe  beaaacoup  du  purij  viuata  , n°.  16  j elle 
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en  eft  diftingtiéé  par  la  fituation  de  la  fernaede  fei 
tégumer.s. 

40.  AlMANTa  linéaire.  Adiantum  lintan. 

Adiantum  (lindfea  lineaiis  ) , /me*  pianatj, 
lincarip  pinnit  hrevifimis,  f-^fabeilifo'mikuj.  antice 
ertnuhtit , fruHifcaniihui.  Ssrartr  , Fil.  pig.  r 18  j 
& 3 >8  tab.  3.  hg.  3. 

Cette  efpèce  eft  remarquab'e  par  fes  feuilles 
très  étroites , linéaires,  â peine  larges  de  trois 
lignes , fimplement  ailées , longues  d'un  pied  avec 
lent  pétiole.  Ce  dernier  tft  fiiifot  ne,  a g Jrox  , 
de  coulent  purpurine,  très-glabre  1 les  f li'Ies 
fort  petites  , prefqu’oppofées  , â peine  pédicel- 
lèes , étalées  en  éventail , en  coin  â leur  bafe  , 
planes,  arrondies  81  légèrement  crénelées  â leur 
fommet,  glabres,  ftriées,  longues  de  deux  lignes, 
roulées  â leur  bord  fupérieur  î prefqii’en  crotflanc 
â la  maturité  des  femeixes.  La  ftuél.ficacion  eft 
conftituée  par  une  ligne  non  interrompue  , d'un 
bnn-pâle  i le  tégument  convexe , un  peu  cré- 
nelé, membraneux,  d'un  vert-pâle,  s'ouvrant  eh 
dehors. 

Cette  plante  croit  â U Nouvelle-Hollande. 

4t.  ActANTE  â folioles  entières.  Adiantum  in~ 
itgrifoUum , 

Adiantum  (lindfxa  falcata),  fronde  pinnatd  ; 
pinnie  futlunatit  , integenimii.  Svartz  , Fil.  pag. 
118.  — Dryand,  Aél.  Soc.  Linn.  Lond.  vol,  3. 
pag.  41,  tab.  7.  fig.  2.  — Roem.  Arch.  1. 
tab.  p. 

Adiantum  7.  Anbl.  Guian.  pag.  pép.  (Exc4// 
fynon.  ) 

Set  pétioles , glabres  8e  d'un  bnm-foncé , fe 
développent  â leur  partie  fuperieure  en  une  feuille 
fimplemer^  ailée,  longae  de  lit  â neuf  pouces, 
compofée  de  folii.tes  alternes  , pédicellécs , très- 
emièret,  ptef^u'ovales , courbées  en  faucille  â 
leur  bord  inférieur,  longues  d'un  pouce  8e  plus, 
glabres , obtufes  â leur  fommet , prefque  tron- 
quées â Uur  bafe,  portant  la  fruâilîcatioD  fut  leur 
bord  extérieur  ; les  pédiceOes  un  peu  décurrens 
fur  le  pétiole. 

Cetie  plante  croit  dans  la  Guiane, 

41.  AdiantE  hétérophylle.  Adiantum  ietera- 

pkyllum. 

Adiantum  ( Kndfxa  heternphylla  ) ,/B/ti/e  p/«- 
natâ;  pinnts  inttgris  fe’ralutifque  j injeriorikus  thone- 
éeu-lunctolutls  , atuminutis  , j.periorièus  rkomhth  s 
oit, fit , txtimii  eunfutr.tilut.  S'rntx,  Fil.  pag.  ti8. 
— Diyand.  Aél.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  3.  tab.  S. 
fig.  I,  — Roem  Arch.  1 tab.  4. 

Ses  pétioles  foM  btiaos,  longs  de  deux  ou  trot* 
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f>ouc<i  ; ks  feuilles  de  mdme  longuenr , ailées , 
compoféès  de  folioles  peu  diftames  , pref^u’al- 
ternes  , i peine  pédiccllées  , variables  dans  leur 
forme,  les  unes  entières,  les  amres  trèvfinemerit 
demiculecs  ; les  inferieures  rhomboïdaits , lan- 
céolées , acuminées  ; les  rupérieures  plus  courtes, 
rhomboïdales , obtufes  ; les  terminales  w tires, 
arrondies,  confluentes.  Ij  fruûification  eli  placée 
fur  le  bord  extérieur  des  folioles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  , à j 
Malacca. 

Nota,  U yidiante  lanctoU  J n®.  8,  doit  être  placé 
ici.  j 

41.  AdiaNTE  en  ferpe.  Adiantum  tnltratum. 
AVilld.  ■ . 

Adiantum  (lindfza  mlttata)  , frondt  pinnatâ  ; 
pinnis  deiioideo  lanctolatis  , ohtujis;  ttrminali  tlon~  ' 
g.tiâ.  Svatti,  Fil.  p.ig.  tip. 

Adiantum  cu/rrurron.  Willd.  Phytogr.  I.  tab.  10. 
Itg.  1. 

S.’s  feuilles  font  fimpl.-ment  ailées  . compoféès 
de  folioles  glabres , lancéolées  , deltoïdes  à leur 
bafe , obtufes  à leur  Commet , un  peu  courbées 
en  faucille } la  foliole  terminale  beaucoup  plus 
longue  que  les  autres. 

Cette  plante  ctott  dans  les  Indes  orientales. 

44  AdiANTE  orbiculé.  Adiantum  ortieutatum. 
I,ani. 

Adiantum  pinnis  ohlongis  ; pinnutit  orhlcututo- 
fubarcuatit , infericriius  incijis  ftu  irifidis,  (N.) 

g.  Lindfta  ( Aabellulata  ),  fronde  pinnatà;  pinnis 
fia^rttifarmihus  , denticulatis  , adulriorum  infenorunt 
pinnatifidis.  Dryand.  Aél.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  ;. 
tab.  8.  fig.  1.  — Roem.  .\rch.  i.  tab.  4 . — S»atti, 
Fil.  pag.  1 tç.  ( f'oyei  Adiantb  , n".  7.  ) 

4f.  AdiaNTE  de  la  Guiane.  Adiantum  guianenfe. 
Aubl. 

Adiantum  (lindCzi  guianenfis)  , /rondt  i/pin- 
naià  ; pinnis  patentiiui , fuiulatit  ; pinnutis  inft- 
'rionsus  lunatis  , mediis  trape^i/ormi^us , fupremis 
pabeWformiàus . Svatta , Fil.  pag.  1151.  ( Keyrp 
AdiaNTE  , n“.  11.) 

46.  Adiante  d feuilles  roides.  Adiantum  firie- 
lum.  S»arti. 

Adiantum  ( lindfza  llriéla  ) , frondt  bipinnatd  ; 
pinnis  trtâis , ftriâit  ; pinnulis  trapt\:formibus. 
^traita  , FIot.  Ind.  occid.  vol.  J.pag.  I7a2. 

Lindfta  t/ongata.  Cavan.  Przl.  iSci.  n°.  ûjj. 

Ses  racines  font  rampantes , couvertes  de  paillet- 
tes noirâtres  .munies  de  fibres  roides , noires , épar- 
fes.  Lesfouclies  font  droites,  un  peu  cyiiiidriques. 
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longues  d’un  demi-pied , glabres,  d'un  bran-rott- 
geârre  j les  pétioles  apbtis  i les  feuilles  Ipnguesd'un 
pied,  deux  & prcfque  trois  fois  ailées  i Uspinnu- 
Its  oppofées,  dioiies , liiiéattes-lancéolées { les  pé- 
dicelles  glabres , tetragones , foutenant  des  folio- 
les alternes,  un  peu  oppofees,  en  forme  de  tra- 
pèze, rapprochées , anguleufes  à leur  bafe  avec  un 
prolongement,  un  p.u  aiquées  à leur  fommft, 
roides.  glabres  à leurs  deux  faces,  d'un  veti- 
foncé , rnarquées  de  vciniilès  radiées , dichotomr 
La  fruâificattnn  confifte  en  capfiiles  n.mibreufis, 
ttès-pnites,d'un  brun-noirâtre  .difpoféesau  bord 
fupérieur  des  folioles  en  une  ligne  non  interrom- 
pue i le  tégument  continu  , inféré  fur  le  di<que , 
vers  le  bord. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes,  à 
la  Jamaïque. 

47.  Adiante  trichomane.  Adiantum  triehoma- 
noides. 

Adiantum  ( lindfza  tvichomanoidcs  ) , fronde 
bipinnstà;  pinnulis  euneatis , fublintaribus  , rttufts. 
S»"artz,  Fil.  pag.  119.  — Dryand.  Atf.  Soc.  Linn. 
Lond.  vol.  J.  tab.  i u — Roem.  Arch.  a.  tab.  j. 

Adiantum  cuneatum.  Foift.  Prodr.  0*.  461. 

Ses  racines  font  rampantes  i fes  Touches  ou  pé- 
tioles longs  de  deux  ou  trois  pouces;  les  feuilles 
un  peu  plus  lorgu.'s,  deux  fois  ailées,  compoféès 
de  folioles  rétrécies  en  coin  à km  bafe,  cb-ufes 
à leur  fommet,  petites;  les  inférieures  profondé- 
ment incifées  ; les  fupetieures  entières  ou  â deux 
lobes.  Elle  croît  da.ns  la  Nouvelle-Zélande. 


48.  .Adiante  tr\tn%\i\iite.  Adiantum  trîangulare. 

Adiantum  ( limtfza  tenera  ) , frondt  triangulari  , 
tripinnatifdd  ; lactntis  obovato’rkombeis  y intijiu 
Dryand.  Aéf.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  tab.  10.  — 
Roem.  Atch.  a.  tab.  y.  — Svarta , Fil.  pag.  lao. 

Cette  plante  s'élève  â la  hauteur  de  cinq  â fit 
pouces  fur  des  fouchesou  pétioles  gtêks,  nus , de 
coukslLbrune.  Son  feuillage  préfeme  une  figure 
ttiangijlaire.  Ses  fetiilks  font  trois  fois  ailées  .'fur- 
tout  les  pinnii'es  inférieures;  elles  font  oppofées, 
lancéolées,  compoféès  de  folioles  ovales,  rhom- 
boiJales  , alVea.  petites , lobées  ou  incifées,  char- 
gées de  friiéfification  i leur  bord  extérieur. 

Celte  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 

4^?.  Adiante  à petites  feuilles.  Adiantum  mi- 
crophytlum. 

Adiantum  (lindfza  microphylla)  , /ronde  trlpiit- 
natifddy  lanceolatd  i tacimis  euneatis  , apice  dila- 
catis  , crtnulatis.  Svsni,  Fil.  pag.  110  6c  519. 

Ses  foiichts  ou  pétioles  font  filiformes,  palet , 
flriés;  le  feuillage  tendre , lâche,  lancéolé,  long 
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d’un  demi-pied , prefque  tn  is  fois  silé  i les  pinnuks 
alternes  J longues  d'un  pouce,  flesueufes,  coni- 
pofécs  de  folio’es  dilUnies  , pédicellèes , longues 
à peine  d'une  ligne,  cunéiformes  i leur  ba'e,  di- 
latées & crêntléts  à leur  fomniet,  entières  ou  lo- 
b;es , d’un  vert-foncé  ; Us  lobes  de  même  forme 
que  les  folioles,  fi.iemenc  (Inès.  La  fruét'fication 
el)  placée  fur  le  bord  des  folioles  en  une  ligne  non 
interrompue  , compoiee  de  capfules  tri  s-pet  tes, 
d'un  brun-pâle,  luifantes,  couvirtes  d’un  tégu- 
ment membraneux,  continu,  d'un  vert-pâle, 
s’ouvram  en  dehors. 

Cette  efpèce  croît  à la  Nouvelle-Hollande. 

* * * Cheilanthes. 

jO.  AoiANTE  mignon.  Adiantum  micnptirii. 

Adiantum  (cheilanthes  micrnptetis) 
finnatis,  iineariérui{ ptnnit  fuiftjlHtltua , fubratundis , 
iatifa-ertnaiis  , iifftdu/ij,  i»Jtti,  Fil.  pag.  1x6, 
il  ji4.  tab.  }.  fig  f. 

Ceft  une  fort  jolie  petite  efpèce,  dont  les  fou- 
ches  ou  pétioles  font  nombreux  , en  touffe , fili- 
formes, glabres,  d'un  biun-pourpte , hauts  de 
deux  à trois  pouces,  garnis  à leur  bafe  d'écailles 
un  peu  noirâtres  i terminés  pat  une  feuille  longue 
de  trois  à quatre  pouces , droite , linéaire , fimple- 
ment  ailée  , compofée  de  petites  folioles  alternes, 

firefque  fcfliles,  arrondies, longues  de  deux  lignes 
âchement  & médiocrement  crénelées  i leurs 
bords,  un  peu  hifpiies  vues  à la  loupe.  La  fruc- 
tification ell  placée  par  points  fépatés  ; fur  le  bord 
8:  aux  crénelntes  des  feuilles  , compofée  de  p; ri- 
tes capfules  d’un  brun-pâls,  couvertes  par  les  cré- 
nelures  courbées  en  dedans. 

Cette  plante  ertsît  au  Pérou,  aux  environs  de 
Quito.  ( K.  f,  in  htri.  Jujf.  ) 

Jl.  AdiANTE  à feuilles  vertes.  Adiantum  vîridt. 

Adiantum  (( hélianthes  vîridi$),/o>/id/iaj  iipin- 
nuiit  i pinauHs  ovaiis  , initgris  ; irrminatitus  majo- 
Hiuj  , ovaio  lancreUtU  fahitafiatifve  ; flipiti  itvi. 
Svart*,  Fil.  pag.  117.  — Vahl,  Spmbol.  }.  pag. 
104,  & Diû.  4.  pag.  7x4. 

Pteris  vtridis,  Forskh.  Ægypt.  pag.  186. 

Ses  Touches  font  très-lilTes,  d'un  pourpre-forcé , 
aiiifi  que  les  pétioles  & les  pédicelles;  le  feuillage 
d'un  beau  vcit , drux  fois  ailé}  les  pinnules  alter- 
nes, étalées  i les  inférieures  petiolées,  prel^qu’op- 

fmfées  , infcnfiblement  plus  longues , lancéolées  ! 
CS  fupérit'uresal  ernes,  prefque  fclfiles,  conniven- 
tes,  plus  coures,  compofées  de  folioles  ovales  , 
entières)  les  terminales  plus  grandes,  ovales-lan- 
céolées, prefque  haftéesila  fruéfification  dirpofée 
fur  le  bord  des  feuilles  en  points  interrompus. 

Cfttte  plante  croît  dans  l'Egypte. 
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fl-  Adiante  pubefeent.  Adiantum  puitfitai. 

Adiantum  (cheilarthts  mictophylli ) , /fondjéea 
hipinnatti , lameolaiis  . utrin^u't  jUpiuqut  puitfttn- 
lièus;  pinnulii  oilongh  , uiiujii , crcnulatis  ; infimii 
fubpianatii.  S»tartz , f il.  pag.  117,  & Flor.  Ind. 
occid.  vol.  J.  pag.  1715.  {Excluf.  fynor..  Amman.) 

Adiantum  nigrum , ramofum , minute  ramuHa,  fite, 
Sloan  , Mill-  1.  pag.  pj.  tab.  ly.  fig.  z.  Mala. 

Lonthitit  minima , ramrfj.  Plum.  Fil.  tab.  JJ. 

Ses  racines  font  compofées  d’un  grand  nombre 
dt  fibres  courtes , toidt  s . noirâtres , couvertes  d'un 
duvet  d'un  brun-foncé  ) fes  fouchts  & pétioles 
lortgs  de  quatre  à cinq  pouces , cylindriques  . fili- 
formes , très- noirs,  luilans , fragiles,  couverts  de 
petites  écailles  itès-fin-s,  noiiâtres  lats  feuille! 
font  prelque  trois  fois  allées , lancéolées,  longues 
d'un  demi  pied;  les'pi.onules  courtes,  alternes, 
étalées)  les  folioles  petiots,  ovales-lancéolées,  un 
peu  arrondies,  entières,  ou  crénelées  ou  finuées 
à leurs  bords)  les  inférieures  fou  vent  pinnatifideSj 
d'un  vert-gai , prefque  glabres  ou  parfemées,  1 
leurs  deux  faces , de  quelques  poils  rares  8e  blan- 
châtres. La  fiuâlficaiion  coniille  en  points  dif* 
tiuâs,  un  peu  conftuens,  nombreux,  d'un  brun- 
noirâtre  , couverts  par  un  tégument  entier  fie 
membraneux. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque  fie  i la  Nou- 
velle-Efpagne,  dans  les  forêts. 

pj.  Adiante  aromatique.  Adiantum  fragrans. 

Adiantum  (cheilanthes  fragrans) ,/r>>/;^iéiii  é/- 
pinnatis  , gtubrit  ; pinnulis  n aiij , oitujia  , ftauatoi 
fuipinnaiifidis  ,•  lacinulit  intifis  , ftiptic  paUacto, 
S»artz,  l’il.  pag.  1Z7,  & 515.  tab.  j.  fig.  6. 

' Polypodium  ( fragrans  ) , frvnditua  iipiititulis  ; 
pinnis  ovatii  , fubiobatis  , ohtujis  , fubtiis  nudis  , 
margint  rtftxiij  fruSiftationibut  marginalibus.  Lion. 
ManiilT.  1.  pag.  507.  Non  Dttfoni, 

Polypodium  puridioidtj.  Rcich.  S)ft.  Plant,  vot. 
4.  pag.  4Z4. 

Adiantum  i fragrans  ) , frondibus  bipinnatii  ; pin-- 
nis  Qvatis  , fublobctit , obtujis , fubila  nudis.  Lino.  f. 
Suppl,  pag.  447. 

Cette  plante  s’élève  à peine  à la  hauteur  de  trois 
ou  quarte  pouces.  Scs  racines  font  compofées  d’un 
faifeeau  de  fibres  nembreufes,  entrelacées,  d'un 
brun-noirâtte , velues  ) elles  produifent , i l'ex- 
itémiré  d’une  fouche  cylindrique  , longue  d'im 
pouce  , luifante  , d'un  pourpre-foncé  , phifieuts 
feuilles  droites,  doux  fois  ailées,  glabres,  ova- 
les-l  incéolées  , longues  de  deux  ou  trois  pouces  ) 
les  pirmules  étalées , oblongties,  oppofées,  foute- 
nant  des  folioles  ton  -petites , prefque  fefliles,  ova- 
les , ubtufes , glabres,  finuées  ou  pinnatifi  les,  par- 
femées  de  petits  points  jaunâtres,  ttanfpareos  ) let 
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cté^oüpares  <Rt!crei  ou  birn  à ikuK  ou  tiots  lobes 
à peine  feiTibles,  rrunisà  leur  (omatvc  de  li  fruc- 
tiBcatioii  (bus  la  forine  de  petits  points  inter- 
rompus. 

Ceue  plante  croit  dans  les  Irvdcs  orientales. 

54*  Adiakte  à odeur  forte»  Adiantum  edo^ 
rttum. 

Adiantum  (cheibnthes  oâotA),/rondiit.i  tripin^ 
natlt , ovatis  , ghiris  ; pinnuht  fuàtotundti  ovali- 
iufyut,  ternunalilfui  iohatit  ; fltforrm  ^ pilofo, 

Svartz,  Fil.  pag.  IZ7  & 417, 

Adiantum  pujillum.  Allion. 

Pttris  acroJiUhu.  Balbis , Addit.  io  Flor.  pedcm. 
pag.  98. 

Po/ypoJium  oao^atum.  Enc^cl.  vol,  4.  pag.  <41. 
( Excfaf,  Linn.fynon.  } 

Cette  plante  me  paroit  être  la  mémeque  le  PoL  Y- 
PODB,  n*.  114.  Ellefe  diRingue,  félon  M.Sxrarti, 
par  Tes  pétioles  alongés,  prefque  filiformes , d'un 
Dtun-pcurore,  couverts  de  petites  paillettes  ou 
poils  roufieàtrcs.  Ses  Kuilics  font  courtes,  trois 
fois  ailées  s les  folioles  un  peu  arrondies  ou  ovales; 
Us  ntses  entières , les  autres  lobées  ou  prefque 
pinnatifides;  les  tégumens  de  la  fruâification  dé- 
chiquetés ou  prefque  ciliés  à leuu  bords.  Qle 
croit  en  Siiifle  8e  en  Italie. 

/p.  Apiante  odorant.  AxUantum  fuavtoUfu, 

Adiatuum  ( cheilanthes  fuaveolens  ) , froniUm 
HfinitdCij  , glairii  ; pinnklit  ovaliiui  , iiutgrii  , 
ufmii  hbatii  pmnatifdifijuc ; ftipitt  pjifarmi  , palea- 
(to.  Svartij  Fil.  pag.  117. 

PelypoJium  fragrtiu.  Desf.  Flor.  allant,  vol.  1. 
pag.  408.  tab.  afp.  — Fjicyclop.  vol.  4.  pag.  j J7. 
i Exclu/. fynaaym.) — S.hiEuht,  tab.  19.  — Petiv. 
Gazoph  tab.  7}.  fig.  4.  ( F'eyej  Polypod^  odo- 
rant, n*.  104.} 

j6.  Adiante  polymorphe.  AdUatum  po/ymnr~ 

pkttm.  . 

Adiantum  (cheilanthes  polymorpha ) , /roed/iiu 
dccompo/itii  ; pinnii  fubopppjiûj  ^ anguSo-tanecoia- 
àt;  pittiuilii  fuiiatcgnt  ^ palymorphii.  (N.) 

Ses  pédoncules  font  glabres , anguleux , prefque 
tétiagonis,  d'un  briin-clair;  les  pinnuUs  oppo- 
iecs,  étroites,  lancéolées,  fouvent  prn|ongé.-s, 
prefqu’entières  i leur  forninet , compofées.  de  fu- 
UoUs  un  peu  décurrenres , oppofées  ou  alternes , 
petites;  les  unes  entières,  courtes  ou  alongées; 
les  autres  légèrement  Sc  ittéguliémnent  créne- 
lées , glabres  > d'un  vert-fumbre  ; la  fruâiricaüon 
niarginale, étroite, quelquefuis  un  peu  lémlbame, 
^ cendrée. 
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Cette  efpcce  croit  à Madagalcar  & 1 File  Boni- 
b'in,  od  elle  a été  lecufiil  e pat  M.  du  Ptt  t- 
'J'iiouais.  ( y.  f.  iu  ht'U.  J ) 

57.  Aoiance  à feuilles  hntlculées.  Adiantum 
Itndigcrum. 

Adiantum  { rhîilimhes  lendigeia  ) , /r»«d/7u« 
tripinaatii  , juhx.llt'Ji-  ,•  foliolli  ardiculatti  , mint- 
mit.  Swarn , Fil.  pag.  u8  8c  jaj, 

. Pteris  Unaigtra.  Cavan.  Pta:!.  1801.  0°.  664.  — 
Hort.  teg.  Matr.  i.  Icon. 

Ftiieula  amtricuna  , xillofa  . tenui^mi  ddvifi  , 
pintiAis  fukrotunais.  Am.m.  Coiniti.  Petrop.  I. 
pag.  501.  tab.  ti.  ng. 

Cette  efpèce  fe  didingue  des  deux  fuivantes 
par  fes  feui  les  conftaitiment  trois  fois  ailées , 8c 
fes  rapports  avec  ces  deux  efpèces  ont  déterminé 
M.  Svitca  à la  placer  dans  ce  genre , fie  non  parmi 
les  preri/ , quoique  fes  tégumens  ne  foient  point  ia- 
terrompas.  Elle  a un  pied  de  long  ; elle  produit  des 
rejets  rampans.  Ses  Touches  fontcylindriquis,  d'un 
brun-funcé  , couvertes , ainfi  que  les  pétioles , de 
longs  poils  fins  cendrés.  Les  feuilles  font  planes, 
linéaires-lancéolées,  trois  fois  ailées;  les  ramifica- 
tions alternes , afcen.Hantes , rapprochées;  les  pin- 
nules  alternes;  les  fupéri  ures  infenfiblement  plus 
courtes;  les  pédicelles  pileux;  les  folioles  prefque 
rondes,  fort  petites  , d’un  vetc-foncé , glabres  en 
de ffus, couvertes  en  delTuus  de  poils  roufleâtres, 
un  peu  réfléchies  8c  crénelées  à leurs  bords  ; les 
terminales  un  peu  plus  l.arges.  La  fruétification 
confine  en  petites  caplules  prefque  fulitaires , d'ufl 
brun-noirâcte,  couvertes  par  un  tégument  blan- 
châtre , membraneux , fitué  entre  Us  crenelutes. 

Cette  plante  croit  â la  Nouvellt-Efpagne8c  dans 
le  royaume  de  Quito. 

58.  Adiante  hériflé.  Adiantum  hirtum. 

Adiantum  ( cheilanthes  hirta),/ee>:d/éiu  iipin- 
natta  tripinnaiifidifqut , hirtis  ; pinnulia  ovatia,  art- 
nulatia ,fuiiùi  rachidufquc  paltactu-hirlia.  StrarCZ  , 
Fil.  pag.  laS  8c 

Adiantum  Cagrorum.  Schrad.  Journ.  i8c0.  vol. 
a.  pag.  8f. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  nombreu- 
fes,  roides,  filiformes,  noirâtres,  alongées  ; elles 
produiront  eti  touffe  des  Touches  ou  pétioles  cylin- 
driques , droits  ou  afeendans  , pubefeens  , d'un 
pourpre-noirâtre,  garnis  i leur  bafe  d'écailUs 
linéitres-lancéolées  , luifames,  d'un  brun-foncé. 
Les  feuilles  font  oblongues , lancéolées , deux  8c 
prefque  trois  fois  ailées,  longues  d'un  pied;  les 
pétioles  velus , cylindriques;  Us  pinnules  oblon- 
gues , alternes  8c  oppol'ees  ; Us  folioles  ovales  , 
petites,  quelquefois  entières,  plus  fouvent  inet- 
rées-pinnatifidi.s ; Us  détoupuies  attondies,aé- 
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BelëM,  conveTK,  rounie5  «i  deffus  de  pnih  aiti- 

culés,  uèi-fins,  & en  dertousde  poils  rouffi-itres. 
La  tVudtifi.ation,  placée  fur  les  bords,  e!l  compo- 
sée de  captules  d'un  brun-uoit,  couvertes  par  les 
crénelures  recourbées. 

Cette  plan  ce  croît  au  Cap  de  Baonc-Efpé- 
lance. 

fp.  Aosamtb  i ptitts  lobes.  Jaiwuum  faivi- 
loiium. 

oSdMinrn  ( rbeilancbes  prrviloba  ) , ffomiihxt 
ii^nmaiu,  gLih'is;  puLvdis  uUtfiuCiA  , convtxis  , 
crtnuUtii  , mtdio  nilongo,  Uuraliim  lukrotundis  , 
raehiUt  hirùt.  dvaru  ^ Fil.  pag.  laS  8c 

Cette  plaurs  eft  haute  d’un  pied , trés-rappro- 
chée  de  ŸaàJamum  ktrzum  , dillinguée  par  fcs 
tolioles  bien  moins  dillantes,  point  lobees  à leur 
bafe.  Les  fauches  font  glabres , roides , hiiéutnet, 
rylindriquet , d'un  pourpre-foncé  j Us  feuilles 
•bloRgoes  , lancéolées  , acuminées  , deux  fois 
ailées;  leni  pétiole  cylinîlrK{iM  , béiilTé  de  poils 
•ès-Kos;  lus  pirmuUs alternes,  étalées  hornsoma- 
kment , longues  d'oi>  pouce  Se  plus  ; les  folioles 
ncCqu'oppofées  , 1 peine  pédicellées , à trois 
lebes  ; celui  du  miHett  phss  alongé  ,.  long  de  deux 
lignes  i les  deux  latéraux  arrondis,  uoe  fois  plus 
•eiits  , tous  glabres , convexes  , uit  peu  eréne- 
lés;  les  capfules  prefque  foliuires,  Racées  aux 
crénelures  qui  fe  repheoc  8c  les  tecuuriem , tiiu- 
cics  de  quelques  poils. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpé- 
rance. 

60.  Adiamte  voilé.  AdUntëm  ve^iMat. 

Àdiüniur*  ( cheilanthes  veftita  ) , frordibut  ii- 
pinnaiÎJ  iripinnaiifdijvt,  kifp/dulij  ; laciniij  ova- 
th , ituepris  ^ rathive ^pîtcijus  hùtu.  Su'artXA  Fil. 
pag.  iz8  & J JO. 

AdUnimm  vtjfùwn.  Sprengel.  Aoleic.  pag.  111. 

Adiantum  hifpidttm,  Bofe. 

4 

Très-tapprochée  des  dtux  précédentes  , cette 
efpècc  en  diffoie  par  pluheurs  pirticularrtés  dans 
Ton  fiuillage , par  Us  capfules  privées  de  tégu- 
mens  propres,  tecouvenes  par  le  bord  replié  des 
folioles,  ses  fouches  & fes  pétioles  Ibne,  ainllque 
les  feuilles  i leurs  deux  faces  , parfemés  de  poils 
clairs  8c  ruin  toulTcâtres.  Ces  feuilles  font  deux 
fois  atUes;  les  folioles  ovaLs,  petites,  entières , 
quelquefois  pinnatifidgs , hétiilées  de  poils  tares  ^ 
articulés. 

Cette  plante  croît  i la  Caroli'.îe  8c  dans  la  Peti- 
filvanie.  (K./) 

6t.  .Adiante  du  Cap.  Adiantum  eaptnfir. 

Adiantum  (eheilaath«»tap«»(M  },frmdiitu  de- 


enmpojltit , glairis  ; folMU  fukiipinttaùs  ; pinnuUt 
nvdiiSf  iuatvifs  , coadunatu  , dentato-crtuulalis  / 
faeis  amtigun.ivixtx.  Fil.  pag.  ia8. 

Adiantum  eapenft,  7 huitib.  Prodr. 

Sa  fiuéiihcaiton  ell  placée  fur  lu  bord  des 
hdioles  , en  pomes  non  interrompiss  ; ce  qui  la 
rapproche  de  celle  des  fterit.  Ses  Iruilles  font 
glabres,  plufieuis  fois  allers  ; les  pinnules  prefque 
deux  fois  aiiees;  les  folioles  ovales,  nmnivemes, 
point  lobées,  un  peu  crénelées  ou  denticulées. 

Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpétance. 

62.  ADrAVTE  ptérr'tJe.  Adiantum  pwoidts. 

Adiautuift  ( cheilanthes  pieroides  ) , fiandliat 
Jùprà  d-eumpo^tis  , g/akti*  ; faUolis  trtpinnati»  i 
pinaulU  cardatu-  trvaus , cremUatit  ,*  forLs  tontiguis  , 
indufiis  imiruaiü  , fi'pnt  gUiurrima.  Svaria,  FÜ. 
pag.  128. 

Pterit  orhiculata.  Thumb.  Prodr. 

Ses  fnuches  , ain(j  que  fes  pétioles,  font  ttès- 
glabres  ; fon  feuillage pluhenrs  lois  ailé  ; les  feuilles 
tripinnées , glabres  à leurs  deux  faces,  compofées 
de  folioles  ovales,  en  coeur  , légèrement  créne- 
lées. La  fruâihcation  conülle  en  points  marginaux 
non  ÜMcctoir.pus  , couverts  par  des  légunieBa 
imbiiqués. 

Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpérancc. 

6j.  Adiante  variable.  Adiantum  variant. 

Adiantum  ( cheilanthes  tennifolia  ) , fronaikut 
kipinnatit , fuprà  decompojtfijifue  , gtahris  ,.  fniioHa 
Iaxis  , fuiùipiunatit  / pianuiis  akdangis  , erenatit. 
Svanz  , Fit.  pag.  129.  • 

Pterit  aigra.  Retz.  Obf.  6.  n”.  ij.  — Encycd. 
vol.  4.  pag  718.  n'.  jj. 

Driapetrit  tampefrit.  Rlimph.  Amb.  vol.  6.  t.  J4. 
fig.  I. 

Trithamanti  tenuifvlia.  Bnrm.  hti.  pag.  *57. 

Pte'is  humiCs,  Ford.  Prodr.  8c  Cavan.  Hort. 
Matr.  ? ( Kojri  Pic  lus  noire , n°.  y.) 

Lesfouciies  Sales  pétioles fontlégéreroent velus 
à leur  hafe  dans  les  jeunes  individus.  Quelquefois 
le  feuillage  cft  à divi&ons  moins  nombrrufes  , 8e 
alors  cette  plante  ne  paroît  point  dilfécer  du 
pterit  kumUit  de  Foi  (1er.  Ces  vacietés  dépendent 
de  l'âge  de  La  plance- 

64.  Adianib  mulrifiiie.  Adijittum  mubijidum. 

Adiantum  (cheilanthes  multifi.!a),yr«nd/icr  fuprk 
decomfof>tit  , glairis  • faüa'is  Iripinnaiifidls  i taci^ 

I nulit  ttiavaiity  caarexis  , indfiAcrtnaiit.Svtitx  „ 
Fil.  pag.  129. 

1 Elle  a beaucoup  de  rapport  avec  Vadiaiumm  * 
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Aiiiam  : elle  i’en  tiiOingue  en  ca  «qu'elle  ell  gl.ibre 
fur  toutes  fes  parties  j elle  s’éievu  a peine  à la  hau- 
teur de  fept  à Huit  pieds.  Ses  fuuchvs  lont  cylin- 
driques, puis  à deuxcôres,  mais  point  cannelées, 
tiès-glabres,  luirantes,  d’un  pourpre-t'oiicé  j mu- 
nies d’un  tubercule  raJical . couvert  d’etailles 
fubulées , d’un  brun  pâle,  garni  de  longues  libres 
noiies,  roides,  filiformes.  Les  feuilles  font  plu- 
fieurs  fois  ailées,  prefque  quatre  fois  pinnatifiies  j 
les  pétioles  & les  pcdice  Iles  cylindriques,  tiès  gla- 
bres ; les  ramifications  prelqu’oppofécs  I Us  pin- 
nules  alternes,  ovales,  longues  d’un  demi-pouce, 
compofées  de  folioles  prefque  fcHiles , opp  ifees , 
oblongiits,  obtufes,  glabres  à leurs  deux  faces, 
plus  pâles  en  delTous;  les  intérieures  piunatifides  ; 
les  découpures  arrondies,  crcneleesi  les  folioles 
fupérieures  ircifées  ou  à peine  ccénelaes.  La 
fructification  eli  cnnflituée  par  des  points  réparés, 
placée  fous  les  crénelures. 

Cette  pknte  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérince  , 
dans  les  lentes  des  rochers. 

65.  Adiante  dichoiome.  Adiantum  diehoio- 
mum. 

Adiantum  ( cheilanthes  dichntoma  ) , frondliui 
fuprà  dtiompufitis  , glairÎM  ; faliolÎJ  tripinnati»  { 
rachibus  ftxuojis  / pinnu/is  dijliaâis  , fubrotundis  , 
loiatis;  lotit  crtnulaus,  Svatta,  Fil.  pag.  129  8c 
J3f.  tab.  }.fig.  7. 

Cette  fougère  ctt  remarquable  par  Ton  port  j 
elle  cft  très-fine  . haute  d’environ  fit  pouces.  Ses 
fouches  font  filiformes,  glabres  , noires,  roides  , 
lui.’’anieSi  fon  feuillage  ramifié,  pluGeuis  fois 
giléi  1er  pédicelles  capilbires,  flexueui , prefque 
divifé  par  dithoipmies)  les  fclioles  très  frites  , 
dillantes , oppofées  ou  alternes,  glabres,  prefque 
félfiles  , un  peu  arrondies,  légèrement  tncifées 
ou  â trois  lobes  crénelés.  Les  points  de  la  fruc- 
tification font  très  petits , fur  le  bord  des  lebes, 
recouverts  par  les  crénelures. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  dans  le  royaume 
de  Quito , fur  le  mont  Saint-.Autoine. 

66,  Adiante  globuleux.  Adiantum  ghbatum. 

Adiantum  (chûibnthes  globata  ) , glabtrrimum  , 
frondt  fapr'a  dtcompoftà , pinnis  funappoftit ; foitolit 
lobatis  , fruSiftantibut ghiatia.  (N.) 

Ses  racines  font  fibteufes,  d’un  brun-noirâtre , 
un  peu  velues;  il  s’en  élève  plufieurs  pédoncules 
droits  , d'un  noir  - luifant , un  peu  comprimés. 
Les  pir.rules  font  oppofees , quelquefois  alternes  ; 
leurs  divifiors  fouvent  alternes  j les  folioles  librr  s, 
linéaires,  obtufes,  divifées  en  petits  lobes  obtus  i 
â leur  contovr.  Cst  lobes  fe  roulent.  Si  forment , | 
quand  ils  fontchaigés  de  fruètIKc.'ition  , de  petits 
glnbides  très-remarquables.  Les  capfules  font  d'un 
loux  foncé.  I 
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Cette  p'ame  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
( b'.f.inkt'b.Joff) 

67.  Aoiante  arborefeent.  Adiantum  arbonf- 
ettu. 

Adiantum  ( cheilanthes  arborefeens  ) , fmndibua 
Jupra  dccompojiiis  , glabria  ; fotiotis  quadripinnatis  , 
pattatibus  ,-  pinnul:a~liruari~oblongis  , ftrratia  ,*  in~ 
fmiapinnatifdia.Svam,  Fil.  pag.  lay  & 336.  • 

Lonckit’a  ( tenuifolîa  ),  arboreftena,  f'ondibua 
dfaompo,ttia  ,*  fotiia  pinnatia  / pinnia  lineari~obton~ 
gia  , ftrratia;  infimia  pinnatifidia,  Furfl.  Piodt. 
n».  414. 

Cette  fougère,  qui  a le  port  d’un  arbrüTeau  , 
ne  fe  rapporte  à ce  genre  que  par  fa  fruCilficaiion. 
Ses  feuilles  font  ouatre  fois  ailées  , longues  d’un 
pied,  larges  d’un  demi-pied , glabres  i leurs  deux 
faces  i les  premières  divilions  étalées , oppofées  , 
longues  de  fept  à huit  poucesi  les  pinnules  lancéo- 
lés, prefqu’oppofces,  acuminées  ; les  inférieures 
ailées  i les  fupérieures  pinnatifides  1 les  folioles 
Unéaires-oblongues,  aigues,  dentées  en  feiej  les 
inférieures  prefque  pinnatifi.les  ; la  découpure  de 
b bafe  auricuiée  par  fa  prolongation.  La  fruAifi- 
carion  ell  difpofee  , proche  les  dentelures , en 
petits  points  arrondis  j les  tégumens  à demi  arron- 
dis , formés  par  les  petites  découpures  courbées 
en  dedans. 

Cette  plante  croit  à l'ile  des  Amis. 

• Autrta  ifpieea  d"  Adiantum  , ou  douatufta , ou 
rapportera  à d' autrea  gtnrea. 

Nota.  Les  davallia  , les  hymrnopkyltum , rangés 
d’abord  parmi  les  adiances , ont  été  placés , dans 
cet  ouvrage,  à la  fuite  des  trickomaïua.  ( Vtntx 
vol.  8.) 

éS.  Adiante  Tttnpint.  Adiantum  reptna,  Lînn.  f. 

Adiantum  ( davallia  pedata  ) , frondibua  quin- 
quangulia  , tnfidia  trifoliatifqut , pinnatifidia  ; fur- 
culo  reptntt , kifpido.  Smith,  Aâ.  Taur.  vol.  J. 
T*8- 4'4-  9-  fig-6-  — Svratti,  Fil.  pag.  131. 

Humata  uifoliata.  Cavan.  Pr*l.  1801.  n®.  680. 
( y oyci  Adi  ANTE , n®.  4.  ) 

dp.  Adiante  trifolié.  Adiantum  tnfoliatum. 
Linn. 

Adiantum  ( davallia  trifoliata  ),  frondibua  altrr- 
! nia  , decompofitis  , fitxuofia  ; pinnuUa  ttmatia  , linca- 
ribua;  foro  folitario.  Svrartx  , Fil.  pag.  133.  — 
Pluin.  Fil.  tab.  519.  fig.  B.  ( P'yyc{  Adiante, 
n°.  ly.  ; 

70.  Adiahte  à foüolcs  tronquées.  Adiantum 
c/avaium.  Linn. 

Adiantum  ( davallia  chvata  ) ,frondlbus  alumisg 

itiompoftis  ^ 
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dicom^opth , rtmoù  trifimnatîs  / phnuth  tintûrî- 
cuitttfbrmikui  , iiavatis  , aphe  foro  fni>rotundo  ttr~ 
minatis  } tndttfio  dtntUulaio.  Sv^rtz,  Fil.  pag*  H}. 
( y9yei  Adiante,  li®,  14.  ) 

7}'  Adiante  à feuilles  menues. 
nuifolium,  Lain. 

Adiantum  ( davallia  renuifolia  ) , frondihus  al- 
Umis , decompojttis  y faliolis  fub^uaddpinaatis  y lad- 
iw//'/  lintari  • cundfarmikui  ^ rttuf^  } firti  gtmina- 
ni.  Swani,  Fiiic.  pag.  134.  ( ^ayt^  Adiante, 


7^*  Adiante  epineux.  Adiantum  aeuUatum. 
Linn.  ( y^oyei  Adiantb,  n®.  & Tkicho- 

MANE,n®,  68.) 

7J-  Adiante  trilobé.  Adiantum  trilo&um.  Lînn. 

Adiantum  frondi^as  compojitis  i pinnis  tripartitis  ^ 
oStuJit  ^ indjtj  , muliifio'is.  Linn.  Syll.  veget-  pag. 
959.  An  davaélial  S^dxtz,  Fil.  pag.  itf.  ( Kwii 
Adiante,  n".  u.  ) ' i 

74.  Adiante  de  Chine.  Adiantum  thufanum^ 
Linn. 


^ Adiantum  frondihus  decompojttis  ; ptanis  aiternîs  , 
pinitati^dis  ; /obis  inaquaUbus.  Liiui.  Syfl.  vegct< 
P*6-  9+0'  An  davaUia  i Svaiti,  1.  c. 


♦ Adiantum  fcandens.  ( Vaytt  TrichOMANI 
n".  7f  ) - • 


7 J.  Adiante  i feuilUs  de  ciguë.  Adiantum  eUu- 
ufoltum.  Lam. 


A^antum  frondiius  tripinnatit , triangulanbus 
pinnis  o/ternis  ; pinnulis  ovalibus  , obtujit , margin, 
fubdfntacis.  An  tkttiantktsi  ( AdiaHTE 


Selon  M.  S»arti , cette  plante  paroît  être  la 
tnânie  que  fon  dteilanthes  tenuifolia  , décrite  plus 
haut.  D’après  M.  de  Lamarck,  elle  femble  diffé- 
rer de  très'peu  de  X adiantum  pttroidts,  Linn. 


7S.  Adiante  ptéroïde.  Adiantum  pteroidts, 
Linn.  * 

Adiantum  fronde  fuprit  dtcompojttâ  t pinnis  ovattSf 
integris , crenulatis  j Jlipite  levi.  Linn.  Syff.  .eget. 
pag.  .940..  An  tktiCantkes  1 ( Vaytt  AdiANTE  , 
n*.  zp.  ) 
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gis , an^JUs  ; pinnulis  linearlbus , obtufis , Initg'is 
Jeu  upice  furcasis  y fiipiu  glabio.  ( N.  ) ( Koy.f 
Adiante,  n°.  ij.  ) 

Cette  e^ce  n’eft  peut  être  qu'une  variété  de 
Vadtantum furcatum  , Linn.  Suppl. , que  M.  Svjrtz 
range  parmi  les  canoptiris  ( C.  Furcata  , Fil.  pjg. 
88  ),  & à laquelle  il  rapporte,  d nime  fynonynie, 
l'adiantum  borbonium , Jacq.  CoFeâ.  t , tab.  ZI  , 
fie.  I , 8r  le  tunchitis  bipinnata  , Fot'khal  , F!or. 
agypt.-atib.  uag.  184,  âc  Aèl.  Petrop.  IX  , t)b. 
F , fij.  I i enfi  i , le  eanapttris  ruufoUa,  Btrg.  Aâ. 
Parop.  \'l,  tab  7.  fig.  1 , z. 

adiantum  auriculatum , Thunb.  Prodr.  PI  Csp. , 
eft  le  pitris  auriculara.  Svarta,  Fil.  pag.  10}  , Se 
Encycl.  vol.  4.  pag.  7Z5. 

Vadtantum  haflatum , Linn.  f.  Suppl,  pag.  447, 
paroît  être  la  n.éme  plante  , mais  plus  jeune  que 
notre  pteris potymorpha , vol.  4 , pag.  7 0,  li“.  41} 
c’eft  encore  le  prenj  hajiata,  Svsttz,  Fil.  p.  106, 
üc  le  pteris  auricutasa  , Thumb.  Prodr.  PI.  Cap. 

Vadiantum  lanuLtum , Houtr.  tab.  ICO.  fig.  I. 
( POLYPODIUM.  ) ( Afpidium  truncatulum.  ) 

Encycl.  4.  pag.  f j6. 

V adiantum  fcandens , Loureiro,  Flot.  coeh.  pag. 
» paroît  appartenir  au  lygodium  japontcum. 
Swariz,  Fil.  pag.  154. 

Vadiantum  tentllum , Jacq.  Coll.  ?.  tab.  Zl.  fig. 
5.  M.  Svaitz  roupfonne  que  c'eft  un  bymtno~ 
péy//iOT  (irichomane,  Encycl. ). 

ADOLI.+.  (Foysi  Adole.)  i 

ADONIDE.  Adonis.  On  avoir  introduit  dam 
ce  genre  quelques  plantes  qui  offroient  dans  leur* 
fleuis  le  caraâère  des  adonides , mais  dont  let 
fruits  n'avoient  pas  été  obfervés  par  les  botaninet 
modernes  qui  les  ont  déciites.  Buiman  , dans  fes 
Plantes  d'Afrique , avoit  bien  annoncé  que  ce* 
fruits  étoient  compolés  de  petites  baies  réunies 
fur  un  réceptacle  commun,  mais  ou  l'on  avoit  né- 
gligé ce  trait  de  lumière,  ou  l'on  avoit  cru  ce  ca- 
raûère  infuffifant  pour  la  formation  d’un  nouveau 
genre.  Il  fe  préfentoit  néanmoins  d'une  manière 
bién  naturelle,  les  cfpèces  drffinées  i le  compo- 
fer  fe  dillinguant  déjà  des  adonides  par  leur  port. 
M.  Ventenat  l'a  établi  dans  fon  bel  ouvrage  du 
Jardiu  de  la  Malmaifon  ; il  l'a  nommé  anamenia  , 
de  deux  mots  arabes,  & lui  a donné  pour  caiac- 
tèie  cffentiel  : 


77,  Adiante  hexagone.  Adiantum  hexagonum. 

Linn.  ( Adiante  , n®.  z8,  & Pteris  . vol. 
J.  pag.  7Z4.)  .V 

78.  Adiante  i feuilles  d’achillée.  Adiantum 

aehilleafpùutn.  Laoi.  , a 

Adiantum  frondibus  tripinnatifdit  ; plnttit  obloa- 
Uotàniqua,' Supplément.' Tome  I,' 


Un  calice  d cinq  folioles  ; cinq  pétales  ét  plus  y 
pluftuTs  baies  monofpermes , réunies  fur  un  riceptaelt 
commun. 

Dans  les  adonides  le  fruit,  femblable  à celui  des 
renoncules,  eft  compofé  de plufieurs  capfules  mo- 
nofpermes qui  ne  s’ouvrent  posot , Sc  font  réunies 
fur  un  [écepucle  commun. 

. T 
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l#Cï  cfpècft  qtii  conftttaent  ju(qu*aï6rS  le  genre 
ammtnia,  ont  leurs  feuilles  toutes  ndicsWs,  com- 
pofees.  deux  fois  ternes  ou  silées  s leurs  tiges 
nues , ordinairement  divifées  i leur  fommet  en 
une  forte  d'ombelle  , i taj-ons  ilongcs , niunis 
d’une  collerette  , fuppottane  une  ombellule.  Ce 
g^mre  fe  rapproche  des  AÿJraJlis  par  fes  fruits,  des 
aévniad  par  fes  fleurs,  Si  des  ombelles  pat  fon 
port.  Je  l'indiquerai  ici  par  une  divifion.' 

E s P i c î s) 

Ados  ! s, 

1»  Aponide  anttuelie.  Adonis  uneiru.  Lanr. 

Adonis  coule  globro  , fuottn'e  fulcaio  { foliis  mul- 
tspio-Uneoriius  ; petalis  f-8  ovoio-ailongis  , ungue 
mrsdo  Ojjt  nototis  y feminihus  glabrisi  Lana.  liluflr 
tabe  498.  fig.  ; . • 

«.  Adonis  ( autumnalis  ) , ^oriius  ollop'ttatis , 
f’uaibus  fubcytindricss.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.771. 

Adonis  ( miniati) . /forfiuJ  oBopaatis , obiufis, 
tntegrts  ; fruUibus  lylindricis.  Jacd.  flot,  aufttal. 
tab.  }p4. 

£udem , ^oribus  citrinis, 

b.  Adonis  ( iflivalis  ) . Soribut  ptniapelslis  ,fruc- 
is^Ls  mstis.  tint».  Spec.  Plat*,  pag.  77,.  (Flo'ibus 
Pjseasuis  ù-  oehroleucis.  ) — Carnet.  Epit.'  p.  648’ 

Icon.  (Kojfj  ADONiDE,n®.'i.) 

1.  Adonide  couleur  de  (exit'Adonis  fiosnmej. 
Jacq.  ' 

Adonis  fioribus  oBopetolii  ; petolis  lonctolsisis 
oeuds;fnsllibus  cy/indritis,  cmsU  hirco.  WiUJ.  Spec. 
PIat1t.,voL  a.  pag.  IJ04.  •. 

Adonis  fioribsss  oBopesolis  1 eaUelbus  bUfirir 
frumas  cylsndrids.  Jarqutn  , Flot,  auftr.  vol.'a’ 

tab..5f;,  i 

Cette  plante  ii'efl  peut-être  qu'une  des  variétés 
de  l 'pfpècc  précédente  i elle  en  diffère  par  fés  ra- 
tines fans  faveur  telles  font  amètes  dans  l'ado- 
nide.annuellet  par  fes  bges  «c  fes  calices  ordinal- 
remeoi  un  peu  hétilféss  par  fes  pétales  point  ta- 
chet^  i leur  UAfe»  Uncôoké* , aigu^/  Qucloiiéfois' 
munis^  d'une  ou  de  deux 

Cctttplame  croît  en  Autiithé,'  parmi  les  môif- 
fons.  O (y.  f.) 

}.  Auomce  printanière.  Adossis  remfts.  lAnn. 

Adonis  coule  fsbjsmsliei , ad  forem  uf<iue foliofo  ] 
romis,  jtiSitibus;  foliis  o-^-nMtliiu  , ' 
pofitii , , Üueositsss  i pttslit:  6^  i f oblan^ii  '!  càpfaliS 
villofis.  Detand.  Syaopf.  Phm..|nlb  pïg.  iic.  tu.- 
I-aaa.  llluP.r.  Gen.  tab.  49S.di|5.  ypa  ;l.  r;  . .r  si.: 
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Adonis  fore  dodecopetolo , fruBu  ovoto.  Linn. 
Spec.  Plant,  pag.  77.  — Catttn.  de  Fruit,  ût  Seni. 
tab.  74. 

Adonis  sspennina.  Jacquin , Flor.  auflr.  tab.  44. 
(yuyc{  Adoniue,  n°.  a , var.  «.  ) 

4.  AdonIDE  de  l'Apennin.  Adonis  apennina. 
Linn. 

Adonis  saule  ereBo  ; foliis  radicalîSus  peduncu* 
decojnpcojHis  , fs^Hijearibus;  foribus.  peduncu- , 
latis , nudis  ,•  eopfulis  gtobris  , angulofis.  Dïcand.  * 
Synopf.  pag.  416. 

A-dohis'  fofilus' "pensif ccopesali's  , fruBu  on-ato. 
Limi.  Sfec.  Plant,  pag.  '77a.  _ Gouan  , lllullr. 
p>e-  5?- 

Hclhbcros  mgtr . ferulaceiis  , coule  genicutalo  ; 
fore  magno  , tulipe  minoris  injlar.  Menti,  tab.  t. 
ng.  I.  _ ’ 

Adonis  vemotis  J var.  4.  Latn.  Diâ.  h®.  1. 

Quoique  très-rapprochée  de''  l'efpèce'  précé- 
dente, cette  plante  tn  diffère  par  un  port  fie  pat  des 
caraiièrus  qui  lui  font  particuliers.  Ses  tiges  font 
p.us  élevées,  plus  fermes j fes  feuilles  radicale» 
portées  fur  de  très-longs  pétioles  î leurs  décou- 
pures auth  oombreufes  , mais  moins  étroites.  Les 
fleurs  , prefque  lefliles  dansl'efpèce  précédente  , 
font  (optenq«  dans  cellç  ci  .pat  un  péd  ucule 
alortgé , nu  , fltié.  Lés  capfules  font  glabres  1 ai- 
gues, anguleults,  réunies  en  une  tête  ovale. 

;Cette  plante  croît  dans  les  P)  téiîées'.  ÿ (K.  /i) 
j * * Anamenia.  Vent. 

ip.  AooNfs  2 feuilles  coriaces.  Adonis  coriocea. 

Mdo/iij  (ariamenia  coriacea  ) , fotiolis  fsbeor. 
autts  , corioceis , gUbrdufculit  , lateralibus  bafi  obii- 
gut  truncatis  J umiçlU  fuprsi  decompofiid  - paiemif- 
fima.  Vent.  Jardin  de  la  Malmaif.  vol.  1.  pag.  8c 
tab.  Il,  ° 

Ranunculus  etbiopieus  , foliis  rigidis  ^fioribus  ex 
luteo-virefctnibus.  Commcl.  Hort.  pagi  1 . tab.  I . 

CbrijJophotiana  ofiicona  , ranunfuloides  , foliis 
ngidis.  Boerh.  Lugd.-Bat.  a.  pag.  f,t. 

...  , 
Dan*iun;M.émoire  ppéfenté  â l'Inflirut  par 
MJVentenai,  fur  laaonis  captnjis  Linn.  ^ livré- 
fuite  , d'après  les  obfervations  de  ce  lavant , que 
Linné  avoir  compris  trois  efpècei  diftinaes  fous 
U fr-és»p  ,délWtpinati.oti, . Ce»  «(pèce»  ap-a.ot  un  ' 
Ijiuii  compolé  de  plulieurs  baies , doivent  eonfti-  1 •: 
tueé  un  genre  nouveau.  La  plante  donc  il  s'agit, 
ici  _f<a  pcelîtoto  ioùs.i'alpeâ'd'utiB: onabeile.  Ses?' 
racines  font  compofées  de  plulieurs  dibreft-alon- 
CMS , de  couleiu  brunqa  elles  prpdiiifent  en  touffe  • 
plufijflh  ftiHllt‘s’'iatficalê»  ltt,«-glabrés , ^amples  ' 
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longuement  p^iiolén,  corucfj,  tien*  fois  ter- 
nées  , H'im  vett-foncé  en  tf  ’lTos,  pilt  s Se  cendrées 
en  deffous;  les  folioles  p.Mice'lces , glabres,  ova- 
les , dentées  en  feie  à leur  contour , un  peu  en 
cmir  Du  centre  des  friiilleis'tiève  une  rige  nue, 
épailTe,  glabre,  cylindrique,  un  peu  violette  , fe 
divifant  i fon  lommet  en  fix  ou  huit  rayons  alon- 
gés  , fupportanc  chacun  une  ombelle  partielle  , 
dont  les  rayons  font  inégaux  en  longueur , lïin- 
ples  ou  divifts  en  ombellulesj  les  collerettes, 
tant  univerft  Iles  que  partielles  , compofées  de  . 
pliifieiirs  folioles  ovales,  ptefqu'en  fpatule  , en- 
tières ou  dentées. 

Les  Heurs  font  inclinées,  d'un  rert-jaunâtte  , 
de  b gtandenr  de  celles  de  la  clématite  { leur  ca- 
lice compofé  de  cinq  folioles  oblongues , obtu- 
f:  I . de  b longueur  St  de  b conleut  de  b corolle  ; 
les  pétales  oblongs  , obtus , trés-s'ariables  dans 
leur  nombre  , ordinairement  de  cinq  i vingt  { les 
étamines  nombreufes , plus  courtes  que  b corolle  ; 
les  anthères  arrondies  , à deux  lobes  j les  ovaires 
nombreux,  portés  fur  un  réceptacle  globuleux  ; 
les  flyles  latéraux,  perlïllans  j les  ftigmates  aigus 
St  recourbés.  l.e  fruit  eft.fotmé  de  pluli-urs  baies 
ovales,  liflès  , aigues,  d'un  noir-foncé,  portées 
fur  un  réceptacle  globuleux  i les  fenSences  fr.li- 
laites  , attachées  au  tond  de  chaque  baie  , I4feé  j 
légèrement  comprimées.'  ' = ‘ ^ 

Cette  plante  croît  au  Cap  de.  Bqnne-Efpé- 
rance,  fur  les'  montagnes',  parmi  les  rochers,  qt 
(K./.) 

6.  .Adonis  à feuilles  de  lafer.  Adonis  Uftrpi. 

tii folia.  Vent.  • ■ -t  • ' 

Adonis  ( anamenia  blêrpitiifolia  ) , foliotis  fiti- 
corjatit  t ^igidis , g/aitriuftalis  ; latiralibus  baf  oèti~ 
fus  truncatis  ; umbetld  fubfimpliei  , paatijlord.  Vent. 
Jard.  de  la  Malm.  pag.  2t. 

Impiratoria  ranansuloidts  , africana  , enntaphyl- 
loi , laftrpitii  tobalis  faiiis  rigidis  , ma'giat  fpinojls. 
Pluken.  Almag.  198.  tab.  95.  hg.  2. 

Adonis  vsjicoioria.  Linn.  Suppl,  pag.  272.  Ait. 
Hort.  Kev.  vol.  2.  pag.  264. 

Adonis  captnfs.  Linn.  Spec.  Plant,  prg.  772.  r~ 
I..am.  Diâ.  1. pag.  46.  (^Excfuf,  Burm.  fynanym.) 

( Keytj;  AdoNIDE  , n“.  5.  ) 

7.  AooNIDE  grêle.  Adonis  g'-acilis. 

Adonis  ( anamenia  gracilis  ) , foUolis  ovatis , 
profanai  ferraiis  , rigidis -,  pilofis p.fcapi  ramulis  de^ 
cumhtntlhus  , paudfotis.  Vent.  dard,  de  la  Main. 

I.  c. 

Adonis  uhiopica.  Thunb.  Prodr.  Cap. 

Cette  efpèce  , beaucoup  plus  grêle  dans  toutes 
fes  partUé,  ayant  d'ailteurs  le  port  des  précé- 
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dentei , produit  de  fes  racines  des  f.-uilles  radi- 
cales deux  fois  cernées  j Us  folioles  ovales  , pé.h- 
cellées,  roides,  profondément  dentées  en  feie  , 
pileufes.  De  leur  centre  s'élève  une  tige  (impie  , 
nue  , divifée  au  fommec  en  plufieurs  pédoncules 
ombelles , rabattus  en  dehors , peu  garnis  de 
fleurs.  Elle  croît  au  Cap  de  Boiine-Efpétancc.  Ses 
feuilles  font  employées  en  Afrique  comme  vefi- 
caioires. 

8.  .Adonipe  hériffée.  Adonis' hi fia. 

Adonis  (anamenia  hirfnta y,/u/rr/ /asefo/jr/x  , 
prafundi  ferraiis  , hirfutisi  fapo  baji  ramofo  ; ramis 
dtcumifniibus  , poMciforis.  Vent.  lard,  de  la  Malm. 

I.  c. 

Çhrifaphariapa^  irifoliata  , fofiis  fiabris  j fort 
flphaiio , rariort.  Bvnn.  Atric.  pag.  145,  UTi. 
tab.  J I . _ I, 

Ses  racines,  font  épilTes  , compofées  de  plu- 
Ikurs  fibres  (impies,  brunes,  alongées;  elles  pro- 
duifenc  plufieurs  feuilles  longuement  pétiolées, 
deux  fois  ternées , pédicellées,  ovalcs-lancéolees,' 

Erofoodément  8t  irrégnliérement  dentées  en  feie 
ériflée*  de  poils  roi.le5,ainfi  que  les  pécioUs.' 
De  leur  centre  s’élèvent  plufieurs  tiges  longues 
de  dqux  pieds  , nues.,  rameufes  pref<)ue  dès  leur 
bafe  , nétiflees  ; les  pédoscules  rabaccus  , peis) 
nombreux  , partant  du  même  point , accompagnés' 
à 1-ur  bafe  de  quelques  folioles- prelque  feiTiles  s. 
oblongues  , en  fatioe  de  colletettei  les  pédicelles: 
alternes,  rarement  ombcllés,  munis  d'une  braâée 
à leur  bafe.  Le  calice  eft  compofé  de  cinq  folioles 
oblongues  , verdêcres  1 la  gorolle  i plufieurs  pé- 
tales de  même  forme , d'un  jaune  de  foufre , aux- 
quels fuccèdent  des  baies  glabiet  & oblongnes  a i 
une  feule  loge  moDofpertDe , réunies  fur  un  técep-, 
tacle  commun. 

Cette  plante  croît  au  C«p  fie  Bonne- E(^  ’ 
rance,  qc 

9.  AnoNtDE  à feuilles  de  carotte.  Adonis  dau^  ’ 
cifolia,  Lam. 

Adonis  (anatnenia  dauciEdlu  ) , fbtiis  bipinna^  t 
lis  t foliolis  Untt’ibus,  pinnaiifdis,  V'ent.  Jard.  de  ! 
b /Malm.  1.  ç.  j 

1 Adonis  /ilia,  Linn.  Suppl.  ( Kover  Adonide  /' 

•i'-  4-). 

ADONIS.  (Koytj  Adonide.)  ; 

1 ADOXA.  ( EVyt{  Moscatelline.)  , 

ADUPLA.  Genre  de  plantes  de  la  famille  des 
cypéro'ides , obfetvé  par  Bofe  dans  l'Amérique  ^ 
féptentrionale,  SevQiftn  du  choto  ( fckànus  Linn.). 

Le  même  genre  a été  décrit  fous  le  nom  de  ma~ 
'‘fw.  i.'nnrifaLt  ) pat  ^CxitOéc  qui  .lui  attnbae. 
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feulement  pour  cirjfl^  diftinâif,  des  glumes 
/impies , tuildes;  les  inférieures  ftérilts , les  fupé- 
rieures  fertiles.  M.  Bofc , admettais  des  glumes 
bivalves  , trouve  dans  chacune  deux  fleurs , l'une 
mile  & feflile.  l'autre  femelle  8f  pédonculée.  Les 
autres  carafiéres  font  ceux  de  la  famille  . Ces  deux- 
auteurs  y rapportent  plufieurs  efpéces  de  fcirput 
-&  de  killingit  de  Linné.  ( Juff.  ) 

ÆCHMEA.  {yoye^  AcHuit  ,Sappl.') 

ÆCIDIUM.  (Voyix  Uredo.) 

ÆGERITA.  ( Perf.  Fung.  ) ( Koyrt  ÆcÉ- 

RirE.) 

ÆGÉRITE.  Mgtrita.  Genre  de  plantes  crypto- 
games, de  la  famille  des  champignons,  qui  fe 
rapproche  beaucoup  des  mnififlures , qui  relfem- 
blent  aux  iotryiis  par  leur  nruâure,  qui  en  diffé- 
rent par  les  iftbrilles  couchées  & beaucoup  plus 
menues  qui  portent  les  capfules.  Leurs  plaques 
ont  une  apparence  glabre  & charnue , tandis  que 
Celles  des  ioirytis  &c  des  monUia  ont  î’arpcâ  velu 
& filamenteux.  Le  caraâ^re  eflentiel  de  ce  genre 
confîfle  en  ce  que  : 

Les  xgérites  n'offrent  qu'un  tubercule  ou  une 
<7oâte  convexe.  Vues  i une  forte  loupe  ou  au 
microfcope,  on  y diflingiie  des  capfules  fphéri- 
qiies,  éparfes,  attachées  i des  fibrilles  couchées  , 
rameufes  &'  extrêmement  menues.  Ce  genre  a été 
établi  par  M.  Perfoon. 

Espaces.  ■ 

1.  Æ'IÉbite  tête  d'épingle.  Ægtrlta  punSifor- 
mij.  Decand. 

Ægerita  mini  ma  ^ ftcmifpharica  j caruUo-nigrcfienj. 
Decand.  Flor.  franç.  vol.  a.  pag.  7a. 

B J’ai  trouvé  cette  plante , dit  M.  Decandolle , 
fur  les  racines  de  jacinthes  qui  croiffoiem  dans 
i'eaiij  elle  y forme  de  petits  tubercules  d'un  brun- 
bleuâtre,  gros  comme  la  tête  d'une  ÿingle.  Vus 
au  microfcope , ces  tubercules  paroiflent  compo- 
fës  de  globules  fphériques  très- nombreux  , ad- 
hérens  le  long  de  filamer.s  lameux , extrêmement 
délies. 

2.  ÆgÈRTTE  orangée.  Ægerita  aurantia.  Dec. 

Ægerita  cntflacea , aurantiaco-fiavefcertJ  , féminin 
ius  minuiiJJîmija  Decand.  Synopf.  Plane,  gall. 
pag-  M- 

Mucor  auruntius,  BjII.  Champ,  pig.  105*  lab. 
504.  fig.  J.  ( yoyei  Moisissure,  n*.  ) 

3.  ÆotaiTE  en  croûte.  Ægerita  cruftacea,  Dec. 
Ægerita  trt^aceà^Julfcoriacea , ex  alho  fulphureâ^ 
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damiim  ruhrâ  ; flîpitibus  vlx  rtrfpicnh.  Dec.  Synopf. 
Plant,  gall.  pag.  I4.  n“.  181.  ( Poyc{  Moisis- 
sure, n*.  1.  ) 

4.  Æcérite  des  bois  morts.  Ægerita  tpyxilon. 
Decand. 

Ægerita  pulvinata  , ex  eintreo  - nigricans  , r/trir 
flamtitofa.  Uecand.  Synopf.  Plant,  gall.  pag.  14. 
n».  185. 

Reiientaria  tpyxilon.  Bull.  Champ,  pag.  po. 
tab.  471.  fig.  I. 

Cette  efpèce  eft  annuelle  : elle  naît  fur  le  bois 
mort,  dépouillé  d'écorce j elle  y forme  de  petits 
coufiins  d'abord  grifiires  , unis  & mous , enfuite 
bruns  ou  noirs , & réduits  en  une  poiiflière  qui 
s’attache  aux  doigts.  Les  capfules  font  oblongoes , 
attachées  à de  petites  fibres  aiticulées  & élalli- 
ques.  {Decand.) 

f.  ÆoiRlTE  blanche.  Ægerita  eandida.  Perf. 

Ægerita  conferta,  levis  , eandida.  Perf.  Difpofît. 
Fung.  pag.  40  , & Synopf.  pag.  684. 

Silerotium  ageriea.  Hoffm.  Crypt.  tab.  9.  fig.  I. 

II  fe  préftnte  en  automne  dans  les  bois  d'aulnes 
humides  , à la  furface  des  bois,  fous  la  forme  de 
petites  plaques  ferrées,  blanches,  granuleufes. 

6.  ÆgÉRiTE  pile.  Ægerita  pallida.  Perf. 

Ægtrlta  fparfa  ,fuhtuhtrculofa , pallida.  Perfoon, 
Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  40,  & Synopf.  pag.  éSy. 

Il  croît  fur  l'écorce  des  rameaux  tombés  des 
chênes  où  il  forme  des  amas  épars,  un  peu  tuber- 
I culeux,  d'un  blanc-pile. 

I 7.  Ægérite  bleuâtre.  Ægerita  cepa.  Perf. 

Æf^erita  fparf.1 , pruinata,  eepo-alilda.PeiCoon  , 
Synopf.  pag.  68/. 

On  l’obferve  dans  l'hiver  fur  le  tronc  des  ar- 
bres , en  forme  de  petirs  points  épars,  d'un  blanc- 
bleuâtre  , d’une  confift.mce  un  peu  molle , qui 
dirparnit  en  fe  delTechant. 

ÆGICERE.  Ægicerat.  Girtner  nomme  ainfi  le 
rhi^iptiora  corniculata  de  Linné , dont  il  fait  un 
genre  diflinél,  & auquel  il  donne  pour  caraâére 
efitmiel  : 

U n calice  coriace  , campanule , à cing  diviponSf  ring 
pltalts , autant  d'étamines  f un  ovaire  fupérieur , fur.^ 
monté  d'un  féal  Pyle  ; une  eapfule  alongéc  ,eourtee  en 
forme  de  corne , erttourét  à fa'  bafe  par  le  calice  ; une 
feule  femence. 

Les  affinités  de  ce  genre  ne  font  pas  encore  dé- 
terminées. Son  nom,  tiré  du  grec,  expiime  la  forme 
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de  Tes  ciprulei.  Germer  en  diftingue  deux  eCpèces , 
toutes  deux  figurées  dans  Rumphe. 

Espèces. 

I.  ÆgicÈR.e  à gros  fruits.  JEgictrat  majus. 
Certn. 

Æglctras  fallu  alunis , ovasis  ; fiorikus  cymofo- 
confenis  j fruHu  falcaso  , maxinto,  ( N.  ) 

Rki^ipkora  (corniculita)  , fallu  avatis  ,fiariius 
confutu  ; fraHikua  arcaatis  , auuniaatis.  Linn.Syfi. 
veget.  pag.  367. 

Æglctras  majus.  Czrtn.  de  Fruû.  & Sem.  vol.  t. 
pag.  lié.  tab.  46.  fig.  1.  — WilU.  Spec.  :.  pag. 
IIS). 

Manglum  fruttfetns , corniculatsim.  Rumph.  Amb. 
vol.  j.pag.  117.  tab.  77. 

Aibriflieau  qui  s'élève  i la  hauteur  de  dix  à 
douze  pieds , garni  de  rameaux  (ouples , effilés , 
munis  de  feuilles  péiiolées,  alternes,  ovales,  en- 
tières , un  peu  aigues,  veinées,  glabres  i leurs  deux 
faces , longues  de  quatre  i cinq  pouces . larges 
d'environ  un  pouce  & demi , rétrécies  i leur  bafe. 
Les  fleurs  fonr-dirporées  en  paquets  axillaires  t< 
latéraux , fouienus  par  des  pédoncules  fimpUs , fi  i- 
formes.  Le  calice  efi  campanulé,  perfillani,  ècinq 
découpures;  la  corolle  blanche,  odorante,  à cinq 
pétales  épais,  réfléchis  en  dehors.  Le  fruit  conlifte 
en  une  capfule  coriace , cylindrique,  acuminée, 
arquée  ou  courbée  en  faulx,  très- glabre  , i une 
loge,  i une  feule  valve , longue  d'environ  un  pouce 
& demi,  s'ouvrant  longitudinalement  pat  Ton  côté 
convexe , contenant  une  feule  femence  de  la  même 
forme  & de  li  même  longueur  que  la  capfule; 
l’embryon  femblable  à la  femence  , verdâtre,  ren- 
verfé  ; les  cotylédons  très-longs,  â demi  cylindri- 
ques; la  radicule  tiès-ccurtc,  conique,  fupé 
rieure  ; point  de  périfperme. 

Cette  plante  croit  aux  îlts  Moluques,  fur  les 
côtes  maiiiimes.  fy 

1.  ÆutcÈRE  à petits  fruits.  Æglctras  minus. 
Gzttn. 

Æglctras  foliis  ovaso'aklongls  ; fruSlbus  lunatis , 
multà  irtvioriitts.  (N.) 

Ægittras  minus.  Gzem.  de  Ftuâ.  & Sem.  I.  c. 

V mbraculssm  mem,  Rumph.  Amb.  J.  pag.  124. 
tab.  St. 

Ses  tiges  font  de  moitié  plus  courtes  que  celles 
de  l'efpéce  précédente  , 8c  fes  fruits  quatre  foi'l 
plus  petits  , tien  moins  aigus.  Ses  rameaux  font, 
les  uns  alternes , d'autres  prefqu'oppofés , en  croix  ; 
les  feuilles  pétiolées  , alternes  ; les  fupérieures 
quelquefois  oppofées,  glabres,  ovales-oblongues, 
ptefqu'obtufes , un  peu  rudes , traverfées  par  des 
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veines  à peine  fenfibles , jaunâtres.  Les  fleurs  font 
latérales  8c  fafciculées  , blanchâtres  , petites  ; les 
pétales  réfléchis.  Le  fruit  eft  coriace,  rouffeâtre, 
finement  fttié  ; les  femences  folitaires , ovales , d'un 
jaune- pâle;  l'embryon  elliptique;  les  cotylédons 
planes , convexes  ; 1a  radicule  fort  petite , globu- 
leufe,  fupérieute. 

I ^ Cette  efpèce  croît  fur  les  bords  de  la  mer,  aux 
iles  Moluques. 

Oiftrvatians.  On  pourroit,  â ce  qu'il  piroît, 
ajouter  une  troilième  efpèce  aux  deux  précéden- 
tes ;c'eft  le  maneîumjloridum.  Kumph.  Amboin. 
pag.  iij  , tab.  85.  Elle  fe  diflingue  par  fes  calices 
contournés;  par  fes  fruits  coniques,  très-aigus, 
â peine  courbés.  Gzrtner  regatde  cette  plante 
comme  la  même  que  fon  aghtras  majus  i elle  en 
diffère  par  la  forme  de  fes  capfulcs. 

ÆGINÉ'TIF,.  Æginttia.  Ce  genre,  établi  d'a- 
bord par  Linné,  avoit  été  depuis  réuni  par  ce 
même  auteur  aux  arokanchts ; il  paroit  néanmoins 
devoir  en  être  diltingué  depuis  qu'il  efl  mieux 
connu.  Il  a pour  caraâère  eflentiel  : 

U n calict  i unt  ftstlt  piici , en  forme  de  fpatht  ; ont 
corolle  campanulte  J à deux  lèvres  f quatre  itamineS 
didyname's  • un  fiylt  ; une  capfule  à plufteurs  loges. 

Espèce. 

Æcinètie  des  Indes.  Æglnetia  Indlca.  Roxb. 

Æginetia  caule  nudo , fimpllci , aniforo  ; cotolli 
eurvaii.  ( N.  ) 

Ægintiia  indlca.  Roxb.  Corom.  vol.  I.  pjg.  fij. 
tab.  9.  — Willd.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  j47. 

Orokanche  ( zginetia)  , caule  unifioro , fore  fuk- 
fpathacto.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  z.  pag.  88j. 

Æginetia.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  i.  pag.  6jz. 

T/iem  curnuka.  Rhcîd,  Hm.  Malab.  vol.  n. 
pag.  97.  tab.  47. 

Ses  tiges  font  roides,  ttès-fimplcs,  cylindri- 
ques , marquées  de  lignes  rougelties;  elles  s'élè- 
vent plufieurs  en  forme  de  hampe,  d'une  racine 
fibreufe,  munie  àfon  col'e:  d'une  écaille  jaunâtre, 
lancéolée.  Chaque  tige  eft  dépourvu;  de  feuillts, 
terminée  par  une  feule  fleur , accompagnée  d'une 
fpathe  jaunâtre , qui  fe  déchire  en  s'ouvrant.  La 
corolle  efl  purpuiine  , recourbée.  Le  fruit  eft 
une  capfule  compofee  de  plufieurs  valves.  Cette 
plante,  mêlée  avec  la  mufeade  8t  le  fucre,  forme 
uti  bon  maflicatoire  qui  raffermit  les  dents  8c  en 
fait  difparoitre  la  mauvaife  odeur. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  au  Malabar, 

Okfervations.  Cavanilles , dans  fes  plantes,  Hif- 
pan.  6,  tab.  {71,  a décrit  8e  figuré  fous  le  même 
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f\o<n  lin  genrs  de  pUntet  rub'irëel , qu’il  Tjodri 
nommer  auiiemem  , a moin»  qu'une  rompirairjn 
eiacl;  ne  la  fjlfc  réunir  au  trure  c:irfhaUi  , doue 
il  parole  lie  pas  différer.  {Ji-ÿ-) 

ÆGIPMILF..  Ægiphiü.  Ce  genre  fs  carîaétife 
par  un  culke  i çaef  r dents  } une  corollt  tuiultufty  a 
future  divi^ns  ; un  fip/e  à demi  difide  ; une  date  à deux 
ou  à quatre  jemenees. 

Borné  d’abord  d une  feule  efpèce,  ce  genre  a 
éie  aupmemé  de  erois  arlirifleaux  de  la  Guiane , 
qii’Aublec  avoir  mentionnés  fous  le  nom  géné- 
rique de  manaiea  ; on  y a juinc  un  knaxij  de 
Broivi).  M.  Willdenov  y a réuni  le  genre  nuxie 
Lim.  I mais  ceice  dernière  plante  appartient  plutôt 
à la  famille  des  perfonnées.  qu’à  celle  des  veibé- 
nicées,  dans  laquelle  fe  rangent  les  ijiphilej. 

E s P i c * s. 

I.  Æsiphiie  de  la  Martinique.  Æiîplti/a  mar- 
linieenfis.  Linn. 

Ægiphila  gUhra  , fioriius  luxe  pansculatii.  Lam. 
lUuftr.  I.  pag.  193.  n®,  lyoa.  tab.  70.  fig.  1. 

Æçiphtia  fsliis  ovato  • lanceolatis  , acuminatis  , 
glairit  f ramis  diff  fts  , panieulh  terminalilus  axtl- 
iahiufve  I ca/ùidue  gladrit,  Svarta,  Prodr.  lyi. 
— Vahl,  l:.gl.  1.  pag.  14.  ( Keyr»  ÆdlPHlLE  , 
n®.  1.) 

Cette  plante  offre  quelques  variétés  dans  fes 
feuilles , qui  font  plus  ou  moins  élargies. 

.1.  yCciPHiLE  aiboiefcente.  Ægiphila  arioref- 
eenj.  Vahl. 

Ægiphila  glabra  , fioribsis  glomeratis,  Lam.  ID. 
n®.  1303. 

Ægiphila  foliis  elliptieis  , acuminatis  , glain's  , 
plants  ; eorymbis  axillaribus  , calteibus  ramtfque  in~ 
eanis.  Vahl,  Egl.  I.  pag.  ly.  I 

Manabea  (arborcfccns  ),/o/(ia  ovatis , aeumi- 
ndrii  ; fioribus  glomeeatis  ^ aldis.  Aublec , Guian, 
vol.  I . pag.  64.  tab.  14. 

Arbre  d’une  médiocre  grandeur,  divifé  en  ra- 
meaux tétragones,  blanchâtres,  garnis  de  feuilles 
oppofées , péliolées  , longues  de  trois  â ouacre 

fiouces  &r  plus , elliptiques . acuminées , rétrécies  â 
eurs  deux  extrémités,  tendres,  glabres  en  deO'us, 
plus  pâles  Sc  â peine  velues  en  delTous,  tomenceu- 
fes  i leurs  deux  faces  dans  leur  jeunelfe , finement 
veinées,  â nervures  obliques.  Les  fleurs  font  bla-.- 
chés.  nombreufes.difpoféesen  corymbes  oppofés, 
axillaires  , plus  longs  que  les  pétioles,  divifés  par 
bifurcations  , accompagnés  de  petites  braâées 
b'anchâtres  & fubulées  i le  calice  turbiné , â qua- 
tre dents , enveloppant  le  fruit  dans  fa  moitié  infé- 
rieure 3 la  corolle  tubu'.ée , â quatre  découpures  ^ 

■ I 

. . t ...  ..  .1  • • t . s ....  ,0  ; 
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lancéolées  i le  tube  un  peu  plus  long  que  le  calice  > 
Us  fiiamens  â peine  lenfibUs  i quatre  an-hèrés 
ptrtites,  â l’oiifi.e  du  tubci  l’ovaire  globuleux  t l« 
llyle  une  fois  plus  long  que  la  corolle,  profonJe- 
meni  bifide  : il  lui  fuccède  une  baie  un  (len  glo- 
buleufe , comprimée , lilfc , i peine  ombiliquée , Je 
la  grolfeur  d'un  grain  de  poivre,  contenant  de  deux 
â quatre  femences  ovilcs , convexes  tn  dehors, 
planes  & compiimées  en  dclfiius,  revécues  d'une 
enveloppe  crullacéc. 

Cette  plante  croît  dans  la  Cuiane.  fj 

3.  ÆciPHiLE  jaune.  Ægiphila  lutea,  Lam. 

Ægiphila  glabra  , foribus  glomerctis , axillaribus  ; 
eoroÛts  fiavis,  Lam.  lllullr.  n®.  Ifoy.  tab.  70. 
fig.  3.  ■ 

Ægiphila  (manabea)  , foliis  oblongo-acuminatis ^ 

\ apice  aiteriuaiis  j panUulis  terminalibus  lateralibuf- 
gue  , flaminibus  trululis  , pifillo  eiongato.  Svatcx  , 
F.or.  InJ  occid.  vol.  1.  pag.  ayô.  . , 

Manabea  ( levis  ) , fsliia  oblonget-ovaiis  , acum!- 
|na«>.  Aubl,  Guian.  vol.  i,  pag.  66.  tab.  ly. 

* S-’s  tiges  font  quad^angulaircs  , rameufes  , de 
{couleur  cendrée;  les  rameaux  étalés,  alouges,té-. 
jtiagones,  ttès-lifUs,  garnis  de  feuilies  poiiolees,. 
jnppoféts,  obtongues,  acuiiiiiiées,  rondes,  trés- 

Îipnt tètes  , glabres  â leurs  deux  faces,  ptefquei 
longues  d’un  pied;  les  pétioles  cpiiris,  cylin-., 
tiques.  Les  fleurs  font  agglomérées,  d l'pofees  en  , 
aniculés  axillaires  , terminales  ; les  ramificacior.s  , 
ppofées  en  croix,  trifides  vers  leur  milieu;  le-< 

_ alice  campamilé , â quatre  lobes  obtus  ; la  cotplie  , 
jaune,  â quatre  dccoupuies  étalées;  les  anthères  , 
ovales , point  faillantes  ; l’ovaire  placé  dans  k fond  , 
du  calice  ; le  ftyle  capillaire , bifide  vers  û>n  fom-  • 
met.  Le  fruit  confifti  en  une  baie  d'abord  atron-  . 
die,  couronnée  par  le  calice  , puis  alongee  , jau-  , 
nâire,  contenant  quarte  femences.  1, 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane.  T; 

4. ’Æsiphile  Velu.  Ægiphila  villofa.  Lam. 

Ægiphila  villofa  , foliis  fabtùs  incanis,  Lam.  111, 
D®.  iy04.  tab.  70.  fig.  1. 

Ægiphila  foliis  oblongis  , acusis  , fudtùs  Icmento- 
fis  ; eymis  capitaiis , bifdis , axillaribus.  Wi.lâen. 
Sfiec.  Plant,  vol.  i.  pag.  616. 

Manabea  ( villofa  ) , foliis  ovaas , fublùt  incanis; 
foribus  virefceniibus  , glomeratis.  Aublec  , Guian. 
vol.  I.  pag.  6a.  tab.  ay. 

Ses  tiges  font  velues  , tétragones  , hautes  de 
fept  â huit  pieds;  les  feuilles  oppofées  en  croix, 
pédolées , entiètes , ovales,  acuminées , vertes  en 
deffus , blanchâtres  &:  cotoneufes  en  defious , fou- 
vent  d’inégale  grandeur  ; les  plus  grandes  longues  . 
d'un  pied  , larges  de  quarte  â cinq  pouces.  Lee 
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flfurî  font  axüliirei , réunitî  «n  tête  ou  en  un 
corymbe  bifije  , touffu;  la  bafe  >les  péionculcs 
miiniedctfeiix  glan  letoppolée!.  f.e  calice e(t  velu, 
i quatre  lob.  s;  la  corolle  verdâtre,  lai  fiuit  etl 
une  baie  jaune,  à deux  bages  , contenais  chacune 
une  feincr.ee. 

Cette  plante  croît  à l'île  de  Cayenne.  I.e» 
Créole»  la  nom-nenr  éo  t-tjiac,  â caufe  de  la  ref- 
funblance  de  fes  leudlts  avec  celles  du  tabac.  f> 

/..«^UIVIULC  étalé.  ÆglphiU  tUra.  Svartz. 

Ægiphita  foUts  tftigtich  , a^umtnath  i pjnîçulU 
Urminm/iiat  , fltminihas  txftrth  ^ pljlîlo  ahhre- 
viàt».  Sv2T(z , Prodr.  JI,  & Flot.  Ind.  occid. 
vol.  1.  pag.  ifi. 

Knoxia  {fandetif)  ^ foiîis  corJa(o^va:is  f pf 
dunsutit  muitipartitU  ^ alafibus.  Brevn,  Jim.  140. 

, tab.  J.  fig.  J.  . 1 ■ 

AtbtilTeau  gtimpant , à tiges  droites , raoieufe»  , 
hautes  de  fix  pieds,  glabres,  cylindtisiues  ; les  ra- 
meaux fitnplfs,  oppofés,  alongés,  garnis  de  feuil- 
les ovalrs-obtongues . quelquefois  un  peu  échan-, 
crées  à leur  bafe  ,'  en  iètes , acuitunées , très-gla-  i 
bres  i les  pétioles  courts,  pubefeens,  Les  6cur$. 
font  jaunes , aiféa  grandes  , difpofees  en  une  pani- 
culè  terihinale  , quelquefois  axilbire,  en  thyrfei 
les  rameaux  oppofés,  prefque  trilades.'Le  calice 
cil  campanule , a quatre  découpures  droites , ova- 
lespuDtfcentes;  U cotnjie  beaucoup  plus  longue 
que  ls  talité  } lè'fube  cylindiique>  le  limbe  à qua- 
tre découpures  oblongues , obtufes,  étalées;  les 
lilamtns  plus  longs  que  jq  porpllei  l’oyaire  ai- 
rondl,  auquel  futcs'dc  une  baie  jaunâtre  , un  peu 
duie  , à deux  loges  ; deux  femences  dans  chaque 
loge.  Il  paroi:  qu'il  exillc  quatre  loges  dans  les 
jeunes  fruits,  d’apiés  l'obftrvaiion  de  M.  Svaita. 

Cette  plante  croit  i la  Guiane  S;  à la  Jamai- 

, , ,.--a 

6.  XûiriilLE  fétide.  Ægip/iih  fttîia.  S»artX.  “ 

faiih  ovaio-Unttoliitli  ,/^tiiùj~pitiobf- 
gvf  ; peduneuhi  axiUarièus  ^ folUdriit  , trl- 

fiorii.  SwartXi,  Prodr.  pag.  Ji,  8c  Flot.  Ind.  occid. 
vol.  I.  pag.  ajS.  - <■  ■ 

N«*ia  (data),  fulilt  iiî/poVi»  , vcamlnatis  ^ 
fubimmiroHBctU  , opppptis.  Hetf.  Synopf.  Plant. 
vol.,1.  pag.  ji.  — Brown , Jam.  tab.  5.  fig. 

Arbrilfeau  haut  de  deux  pieds , à tige  glabre , 
cylindiiq'üe  ; les  rameaux  pubefeens;  |es  teiiiiles 
oppofées , pétiolées,  ovales-'.anceolées,  entières,  | 
obtufes,  pubefeentes,  unpeu  lidéés,  d'une  odeur 
fétide  , approchant  de  celle,  de  la  jufquiatpe.  Les  | 
fleuis-fom  axillîités,  réunies  du  nombre  de  trôis'j 
fur  des  pédoncules  courts,  pubefeens,  garnis,' 
dans  leur  milieu , de  petites  ftipules  velues , fêta-  \ 
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cées.  I.eiir  calice  ell  campanule , tronqué  ; la  co- 
rolle jaune  , plus  longue  que  le  pédoncule  , di- 
latée vers  foii  limbe;  les  nlamtns  de  la  longueur 
de  la  corn  le  ; l'ovaiie  piefque  tetragonc;  le  tiyle 
de  b longueur  du  tube  ; lis  (ligmates  épais.  Le 
fruit  (Il  une  baie  arrondie,  allés  grolTe , rtmge  à 
fa  macutité,  à quatre  femences,  une  dans  chaque 
loge. 

Cette  plante  croit  à b Jamaïque  , fur  le»  mon- 
tagnes. ( Dejlfifi.  tx  iwjfip  ) 

7.  .■Egii’hue  trinde.  ÆgiphiU  irifiJc.  ïwart*. 

Æg'phita  foliis  ova:o  {an{<chtis  y gljbrU  i ptdun~ 

cuti)  ax'UUrîàus , co'.ft  tu  , trifiit.  Swarts  , Prodr. 

, 8c  Flot.  Ind.  occid.  voir  i.  pag.  a6o. 

Petit  atbiifte  dent  les  tiges  font  droites , les 
rameaux  tiès  limpKs,  cylindriques,  étalés,  gla- 
bres , alongés  ; les  feuilles  ovales  - lancéolées  , 
glaores , entièces , roides  , acumiuées , d un  ven- 
loncé.  Les  fleuts  font  axilbiies  , fupportres  pat 
des  pédoncules  courts,  réunis  pliifieurs  enfcm’ote, 
(impies  outtifi.les.  Le  calice  ell  lubulé  , à quaiiu 
dents;  la  corolle  blanche;  fnn  tube  étroit,  pref- 
que long  d'un  pouce  ; le  limbe  â quatre  décou- 
pures lancéolées,  réfiéchics;  l'une  d'ellts  roulée  ■ 
en  Capuchon  à lôn  fommer;  ks  anthères  non  fat!-  , 
lantes  ; le  flyle  plus  court  que  les  étamines.  Le 
.fruit  ell  une  baie  alfea  grofle,  oblonguy , noiiî  , 
à quatre  femtfides. ' ■ ‘ 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque,  fy  ( Dtferipi, 
cxSwarti  ) . . , .1  , , ; 

8 .dàt.ipifLE  i lleuts.nombreufcs.  Æj/ipküj 
imliîjlofj,  Rmt  St  Piv.  , . , . 

Ægipktbt  fotih  obtengii  ,*  ^aribis  axtUaribut  , 
congtji'u.  Ruiz  St  Pav.  Flot,  peruv.  vol.  i.  pag.  te.  ' 
tab  {76.  J . u.t 

. , , 1;.-  ■ . 1 . • .t 

Cec  aibiiifetu  s'élève  à lahauteur  de  quinze  ou 
dix-huit  pieds.  Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
ouadrangubires  , velus  dans  leur  jeunelTe  , garnis 
de  feuilles  oppofées  , oUongues.,  ovales,  acuini-  " 
nées,  très-entières,  veinées  3c  lanugineufes  en 
deflftiis.  Les  flrurs  font  axillaires  , réunies  deux  nu  ' 
trqis  dans  chaque  ailTcile , médioctemenc  pédun — 
culées.  Leur  calice  eft  pubefeent,  de  couleur  pur-i  ■ 
purine,  â quatre  dents  ; la  corolle  d'un  rouge- 
pourpre,  en  entonnoir,  trois  fois  plus  longue  ' 
que  le  calice;  é quatre  découpures  ovalqs,  réflé-  . 
chies  ; les  fibmens  plus  courts  que  la  corolle  fies 
anqhères  oblongues  , fagittées  ; l'ovaire  arrondi , , 

à quatre  filions  ; deux  fiigmates  aigus  ; fes  baies 
d’un  pourpre-obfcur  , an  undies,,  prefque  té>ta-  1 
gone»,  i quatre  femences  dures,  à trois  faces. 

, . . t’.  -ï  • ■ 

Celte  punie  croît  au  Pérou.  ^ {Difeript.  tx 
Rui[  (i  Pav.  ) 
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ÆGLE.  (Perf.)  Coma.  (Aâ.Soc.  Linn. LonJ.) 

( TAPiea  , 11*.  J,  & Huffl.) 

On  avoic  faupçonné , avec  alTei  de  fundement , 
9'ie  le  crattva  marmetos  de  Linné  dcvoit  former 
un  genre  particulier  i mais  il  etoic  néctlTaici  que 
cette  plante  tili  mieux  obfervéo.  Roxburg  , dans 
fes  Plüniii  du  Coronundtl , en  a donné  une  bonne 
figure,  tabt  14g.  Dans  les  Aîlts  de  iu  Société  lin~ 
nétnne  de  Londres  , elle  a été  décrite  fous  le  nom 
généricuc  de  conta  j mais  comme  il  exifie  un  autre 
Correa  (Vent.  Jard.  de  la  Malm.  tab.  I})  , M.  Pet- 
foon  y a lubllitue  le  nom  d'àg/e  ( Synopf.  I , pag. 
7))r  Jont  le  caraâère  effemiel  eft  d'avoir  ; 

^ Un  calice  d'une  feule  pièce  , à cinq  loiet  ; cinq 
fetalit  tres-ouverts  f un  jfv/t  court,  épais;  un  grand 
isomère  d étamines  inférées  fur  le  réceptacle;  une  taie 
glohuleufe , a aouqe  ou  fei^e  loges,  dont  l'écorce  épaiffe 
dtvtent  ligntufe, 

ÆGOLETHRON.  Herbe  des  environs  d’Hé- 
raclée,  dans  le  royaume  de  Pont  , citée  par  Pline 
comme  nuilible  aux  bétes  de  charge , & furiout 
aux  chèvres , & donnant  égah  ment  une  qualité 
yénéneufc  au  miel  quand  les  abeilles  récoltent 
fuc  de  frs  flaurs.  Il  ajoute  que  fes  mauvais 
effets  ne  fe  font  fentir  qu'à  la  fuite  des  printems 
humides,  qui  fciniblenc  changer  fa  nature.  Alors 
la  couleur  de  ce  miel  eft  plus  brillante  1 fon  odeur 
change;  il  pèfe  plus  que  le  bon  miel , ne  s'épaiHit 
point , & excite  l'éternuement.  Les  animaux  qui 
en  mangent,  fe  jettent  à teite  pour  calmer  la 
chaleur  qu'ils  éprouvent.  On  leur  adminillre  avec 
fuLcès  une  efpéce  d'hydromel,  dans  lequel  on  a 
fait  bouillir  de  la  rue. 

Les  auteurs  modernes  ne  font  point  d'accord 
fur  la  plante  au'ils  doivent  regarder  comme  l'a^o- 
lethron.  Quelques-uns  croient , au  rapport  de 
oauhin  , que  c'eft  la  petite  douve  ( ranunculus 
fiammula  l.inn.  ) , parce  que  cette  plante  , qui 
croît  dans  les  lieux  humides  , eft  réputée  dange- 
reufe  pour  les  moutons.  Gefner , fuivant  le  même 
auteur,  la  rapportoit  i l'efpèce  de  clandelline, 
que  nous  nommons  lathrea  fquamaria  Linn. , pro- 
bablement parce  qu'il  lui  tetrouvoit  les  mêmes 
qualités. 

Toumeforr,  dans  fon  oyage  du  Levant,  décrit 
un  chamerodendros  à (leurs  liunes  (aialea  pontica 
Linn.  ) , commun  fur  les  cotes  de  la  Mer-Noire , 
dont  la  fleur  excitoit  des  vapeurs  fi  caufoit  des 
vertiges.  Le  miel  que  les  abeilles  en  retirent,  étour- 
dit ceux  qui  en  mangent , & leur  caufe  des  naufées. 
Cette  conformité  dans  les  effets  de  deux  plantes 
qui  croiffent  dans  les  mêmes  lieux  lui  a fait  pré- 
fumer qu'il  avoit  retrouvé  V egolethron  , Sc  il  fe 
confirme  dans  cette  opinion  pat  un  fécond  paffage 
de  Pline , qui , dans  le  même  chapitre  , parle  d’une 
autre  forte  de  miel  recueilli  fur  les  mêmes  côtes  , 
gppeléma/iomcnoii,  parce  qu'il  rend  infenfés  ceux 
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qui  en  mangent  1 il  eft  recueilli  pat  les  abeilUs  fur 
les  fleurs  du  rkododendrot , commun  dans  les  forêts 
de  cette  contrée.  Pline  rappelle  l’événiment  arrivé 
^ dans  le  voifînace  de  Trébifunde  à l'armée  des  dix 
mille  , commandée  par  Xénophon , dont  les  foldats 
eiire.nt , pendant  un  jour,  de  fortes  évacuations  par 
haut  St  par  bas,fuivies  de  lév  ries , pour  avoir  pris 
bea  icoi  P de  miel.  Tournefort  s'appuie  encore 
du  témoignage  d'un  milTionnaire  de  la  Colchide, 
qui  dit  que  le  miel  recueilli  fur  une  efpéce  de  lau- 
liet-tofe  jaune  eft  dangereux  & fait  vomir. 

^ D après  cct  énoncé  , on  ne  peut  douter  de 

I aélion  de  Va;alca  pontica  Idnn. , Sf  l'on  retrouve 
un  grand  rapport  entre  lui  Sc  V tgolethron  ; mais  ce 
dernier  eft  une  herbe  , an  rapport  de  Pline , 8c 
Yaqalea  ell  un  arbriffeau  de  iept  à huit  pieds  de 
hauteur , dont  le  tronc  eft  gros  comme  la  jambe. 

II  en  réfulte  que  l'on  peut  encore  douter  de  l'iden- 
tité de  la  plante  de  Pline  avec  celle  de  T ourrefort , 
8c  que  Yagolethron  n'eft  pas  encore  certainement 
connu,  {fujf.) 

ÆGOPRICON.  Linn.  Suppl.  ( f'^oyer  Maprou- 

KIÏR.  ) 

ÆGYLOPS.  ( l'^oye^  Égilope.  ) 

ÆRIDES.  Genre  établi  par  M.  Swarti  pour 
plufieurs  efpéces  d'epipendrum  de  Linné.  ( rayer 
Aucutc,  Suppl.)  '■ 

• ÆRVE  tomenteufe , Lam.  Elle  paroît  être  la 
même  plante  que  l'ucAyoï.arcr  alopecuroides.  ( t^oytr 
Cadxlari,  n".  i6.) 

aESCHINOMENE.  ( yoye^  Néutt*  8c  Sis- 

BAN.  ) 

atSCULUS.  (f'bycj  Maron.sier.  ) 

ÆTHUSA.  (ê'ôyrt  Æthose.  ) 

ÆTHUSE.  Æthufa.  Le  caraâère  de  ce  genre 
eft  d'avoir  : 

^ Vn  fruit  nu  , ovale  , anondi  ou  oilong,  ftrié  ; Ut 
pétales  inigaux  , en  coeur,  réfiéekU  en  dedans;  les 
collerettes  partielles  a trois  ou  quatre  folioles  ratattaes 
(i  déjetées  du  mime  côté. 

Oifervations.  M.  de  Lamarck  a réuni  dans  ce 
genre  plufieurs  efpéces  queLinnéavoitpIacéesdans 
d autres  genres  ; ce  qui  rend  celui-ci  plus  naturel. 
Je  me  bornerai  à préfenter  ici  une  fynonymie 
eflentielle  à connoître  pour  éviter  la  confufion  8c 
les  doubles  emplois. 

Espaces. 

_i.  Æthuse  ache  des  chiens.  Æthufa  cynapium, 
Linn. 

Ætkufs 
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Ætkufa  foliis  eonformikia.  I.inn.Spec.  Plant.  Tol. 
I.  pag.  J67.  — Lam.  lit.  tab.  i<K>. 

Coriandrum  ( cynaptum  ) , caale  difiono  ; invotu- 
uUis  dimidiatij , pindalit.  Cranta,  AuA.  pag.  ail. 

Cyaapiuv.  Rivin.  Pent.  tab.  yf. 

Cieularia  urftfiris  , minor,  Comin.  Nor.  1740. 
Kebd.  49.  ( Æthuse  à feuilles  de  petfil , 

n*.  1.) 

a.  ÆtHUSE  mutelline.  Ætkufa  muttlUna. 

Ætkufa  caule  fuinudo  ; faliit  kipinnatii  ( coflii 
ftminum  promiauMt  ).  Linn.  Svft.  veget.  pag.  a8<5. 
Subpktllandrio.  — Jacq.  Vind.  ai]  , & Flor.  auft. 
I.  tab.  ]6. 

Lig^fieum  (mutellini),/o/io/ia  aeuik  multifidit; 
cauU  fuinuda,  Ctantz,  .^utf.  pag.  198.  — Allion. 
Fior.  ped.  n*.  i]i8.  tab.  61.  hg.  1. 

Scfcii  fülüt  duplicato-pinnatii , pinnnliJ  ftmi-pm- 
aatis , loiulit  lanccalatU.  Haller , Helv.  n*.  76  J. 

Ligufi'cum  ( mutellina  ),  cault  Smpliei , fuknudo , 
involuitUii  dimidiatis.  Decand.  aynopf.  pag.  309. 

Ænaathe purpurea,  Diâ.  vol.  4 pag.  5)0. 

Mtum  mutetliaa.  Gatrtn.  de  Ftuâ.  vol.  1.  pag. 
loé.  tab.  1). 

Daucut  moncaïuis.  Cluf.  Pann.  pag.  700.  ( yoyt^ 
Ætiiuse  , n*.  1 , & (Enanthe  pourpré , vol.  4. 
pag.  n°-  ) 

Elle  diffère  des  autres  efpèces  de  ce  genre  par 
Tes  ilries  faillanres,  plus  épailTes,  au  nombre  de 
cinq  fur  chaque  femence.  On  l'a  placée  fuccelCve- 
meiit  dans  piufieurs  genres  : elle  paroît  iruliter 
principalement  entre  celui-ci  & les  ligufiicum, 

}.  Æthose  i feuilles  capillaires.  Ætkufa  mtum. 

Ætkufa  faliit  omniiut  muitipartilo-fitattii  (ft- 
miniiuj  tloagatis , tofiatit).  Linn.  Syft.  veget.  pag. 
187. 

Ætkufa  Mtum , foins  omnibus  mulipartito^feta^ 
ctis  i foitis  fuhvtnicillütts  f caule  paucifotio  $ vagîn  'is 
petiohrum  dÜaiat'ts,  vtmricops  ; involucro  univerfali 
monopkyltoa  Ait.  Hort.  Kev.  i.  pag.  ^54. 

Athamantka  ( meum  ),fortoUs  capUlanbus ; ff 
minibus  glahris tfiriatis.  Lion.  Spec.  Plant,  i.  pag. 

iSh 

Meum  atkamantieum.  Jacq.  Flor.  auil.  tab.  ^05. 
^ Gxrtn.  de  Fruâ.  vol.  t.  pag,  105.  tab.  25.  — 
Smith  ^ Flor.  brit.  1.  pag.  509. 

Ltgufiicum  (meuni)gyô///a  capillaribusa  Cranta^ 
Auft.  pag.  199. 

Ligufiicum  (meum),  foitis  ht  feu  tripinrutis  g 
foiioits  cjpillaribus , multifidis  ; femintbus  elongatis» 
Decand.  Synopf.  pag.  509. 

Botanique.  SuppUmeat,  Tome  l. 
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Stftli  mtum.  Scopol.  Cirn.  i.  n'.  ]jl. 

Ug:jfiicum  capUlactum,  Lani.  Flor.  franç.  j.pag. 

4f4' 

Mtum.  Rivin.  tab.  6i.  — Blackw.  tab.  51;. 

( yayei  .-EtHUSE , n°.  ].  ) 

L’on  voit  par  cette  fynonymie . que  cette  efpèce 
n'a  pas  moins  varié  de  genres  que  ta  précédente. 
Ses  femences  font  alongées  , à c&tcs  faillantcs. 

4.  Æthuse  de  montagne.  Ætkufa  montar.a, 
Lam. 

Ætkufa  ( bunius  ) ,fa.'iolis  radica/iius  pirmaiit  , 
cauUnia  multipaniia  fttattij,  Linn.  Syll.  veget.  pag. 
186. 

Carum  iuniui.  Syft.  Nat.  edit.  11.  pag.  7J].  — 
Jacq.  Hort.  tab.  198. 

Carum  ( butlius  ) , umktüis  ftpttmjidis  ; faliit 
radiialibut  ttrnatit  ^uinattfqut  ; caulmit  bipinnatit . 
lintariiut  j fummit  Jttattit.  Gouan,  lit.  10. 

Daueut  pttroftlini  feu  coriandri  faüa.  C.  Bauh. 
Pin.  ijo. 

Stftli  ftxifragum.  Linn.  Spec.  J74.  (£»  Gouan.  ) 

Stftli  kuniut.X Mm , Flor.  dauph.  vol.  i.pag. 
588. 

Mtum  ktttropkyllum. Mœnch.  Meth.  86.  ( F'uyef 
Æthuse  , n®.  4.  ) 

y.  Æthuse  d'Aicon.  Ætkufa  fama.  Ait. 

Ætkufa  faliit  amniiut  mullipariito-fetactit , fa- 
liolit  fuirvtrtitillasit . caule  multifolia  , vaginis  pe~ 
tiolorum  angu/lit  , irtvolucro  univerfali  polypkyllo. 
Ait.  Hort.  Kew.  vol.  1.  pag.  jyy. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  de  toutes  les  autres 
par  fa  collerette  univerfelle  compofée  de  piufieurs 
folioles , tandis  qu'elle  n'exifte  pas  ordinairement, 
ou  bien  ne  confifte  qu'en  une  ou  deux  folinU  s. 
Ses  tiges  font  garnies  d’un  grand  nombre  de 
feuilles , toutes  i divifions  nombreufes  , très- 
fines  , prefque  fécacées  i les  folioles  prefquc  ver- 
ticillées.  Les  pétioles  font  munis  k leur  bafe,  de 
gaines  étroites. 

Cette  plante  eft  cultivée  dans  les  Jardins  bo- 
taniques en  Angleterie.  Son  lieu  natal  n'eft  pas 
connu,  if  {Aiien.  ) 

ÆXTOXICON  ponéhié.ÆxtuarcuR  punUatum, 
Ruiz  & Pav. 

Æxtaxicon  faliit  oblongit  , fuiiitt  punSaiit. 
Ruiz  & Pav.  ayll.  veg.  Per.  pag.  160. 

Genre  de  plante  établi  par  les  auteurs  de  la 
Flore  du  Pérou  , dont  les  rapports  naturels  ne  font 
pas  encore  aJTez  bien  connus  pour  en  déietminet 
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U famille.  C'en  un  arbre  très-ficvé  , qui  relie 
toujouts  vert  , jparni  de  feuille»  oblungues , 
Mnâuées  à leur  face  inférieure.  Ses  (leurs  font 
aioiques  i elles  onr  un  calice  extérieur  d'une  feule 
pièce  , s'ouvrant  laiéralemenc  , 8e  un  intérieur  à 
cinq  folioles  caduques.  I.a  corolle  ell  compofee  de 
cinq  pétales  cténelcs;  elle  I enferme  dans  fon  cenrre 
cinqpeiites  écailles  en  coeur  à la  bafe  des  pétaLs. 
les  étamine»  font  au  nombre  de  cinq fertiles 
dans  les  fleuts  mile»,  llériles  dans  les  femelles  i 
elles  entourent  , dans  celles-ci , un  ovaire  fur- 
nsonié  d’un  llyle  (impie  , latéral  j terminé  par  un 
fligmate  bifide.  Le  ftuit  confille  en  une  grappe  à 
une  leule  femence , de  la  (orme  d'une  petite 
olive. 

Cet  arbre  croît  dans  les  forêts  du  Chili.  Son 
fruit  eft  vénéneux  , principalement  pour  les  chè- 
vres qui  en  mangent.  C’eli  l'origine  de  fon  nom, 
qui  lignifie  poifan  dt  cA'rvrti.  Il  porte  au  Pérou  le 
Dom  A' actyiunillo  , petite  olive.  ^ 

AFZEI-IA.  Nom  donné  par  Erhrart  i quel- 
ques efpéccs  de  mouQcS  du  genre  tryum  de  Linn., 
q'i'Heavig  8c  Biidel  ont  rangées  parmi  les  rvcil/îu. 
( yoyei  'W'fclSSlE.) 

ArrtuA.  ( Gmel.  Sr-ft.  Nat.  927,  8f 'Walih. 
rtor.  carol.  paq.  171.)  Gmelin,  d'après 'W'aithe- 
rius,  avoir  décrit,  tomme  un  genre  nouveau  , 
fous  le  nom  d'ufiilia,  une  plante  de  la  Caroline, 
que  Michaux  a reconnue  devoir  appartenir  au 
genre  gtrardia.  Linn. , 8c  dont  il  a fait  une  efpèce 
qu’il  nomme  gtrardia  af^c/ia.  ( oyij  GERAItOE  , 
Suppl.) 

AF2ÉLIE  d'Afrique  Affilia  afncana.  Smith. 

Af{ilia  foliis  aUtmU  , abrupti  pinnatis  forilus 
raeimojls.  ( N.) 

Af[tlia  efrieana.  Smith , KSl.  Soc.  Linn.  Lond. 
vol.  4. 

Arbrilfeau  de  l'Aftique  équinoxiale,  donc 
M.  S nith  a fonné  un  genre  particulier  fous  le 
' rom  A'efictia  , déji  employé  pour  deux  autres 

ftnres  liipptimés,  dont  nous  avons  parlé  plus 
anc.  Celui-ci  appartient  à la  famille  des  légumi- 
reufes , 8c  fe  rapproche  des  caffij.  Il  a pour  carac- 
tère ellemîel  : 

Un  cjIîc*  tuAuU,  à quatre  âlcoupuns  caduques  ; 
une  coraite  eompofée  de  quatre  pétalti  onguiculés  , U 
fupirieur  plut  grand;  dx  ctumines  liiris,  huitfer- 
sUes , tes  deux  fupérte.ires  ftinles  ; un  ovaire  furmonti 
a*an  fiy/e  fm^  U , fuiuU  , terminé  par  un  fiigmute 
aigu.  Le  fruit  cnnflfie  en  me  goujfe  tigneufe , a ptu- 
f‘urt  loges,  contenant  plujleurs  femences  noires  , en- 
veloppées à leur  bafe  par  un  anllt  d'acje  belle  couleur 
pourpre. 

Cet  a.-breeft  chargé  de  rameaux  alternes,  gar- 
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nis  de  feuillet  péri  niées  , alternes,  ailées /fans 
impaire.  Les  fleurs  font  d'une  couleur  louge-fon- 
cée,  difpoféet  en  grappes. 

AG.ALLOCHE.  Exctcaria.  Ce  genre  appartient 
d la  famille  des  euphorbes  ; il  fe  rapproche  des 
caturus.  Son  cacaâéte  elTentiel  elf  d'avoir  : 

Des  fleurs  diotques  , les  mâles  difpoféts  en  un  cha- 
ton cylir.driqué  j un  Calice  à peine  ftnflbie , i une 
fuie  écaille;  point  de  corolle  ; trois  étamines  def- 
tinSes  ; dans  les  fieurs  femelles , trois  écailles  ; point 
de  carolle  ; unovaire;  trois  fy  les  ; une  cap  fuie  à trois 
loges  monofpermei. 

Ce  genre  renferme  des  arbuftes  exotiques  , i 
feuilles  alternes  , munies  de  llipules.  Les  fleurs 
font  difpofees  en  épis  axillaitet,  ordinairement 
lâches  dans  les  fleurs  mâles,  plus  ferrés  dans  le» 
femelles.  M.  Svaitx  avoir  formé  un  genre  parti- 
culier , fous  le  nom  de  gymnathes  , de  quelques 
efpèce»  qu'il  a depuis  reconnues  devoir  appartenir 
aux  txee.uria. 

Espèces. 

I.  AcALLOCllEd  Ambuine.  Exctcaria  agallocha, 
Linn. 

Excâcaria  dioica  , fioribas  fc0ibus  ; Jlamiaibus 
tripartitis  ,feminets  racemofs;  foliis  ovatis  , acuiiof- 
culis , crtnaiis.  S»arti,  F lor.  Jnd,  occid.  vol.  i. 
ag.  liai.  — WiUden.  Spec.  Plar.t.  vol.  4.  pag. 
64. 

Exctcaria  agallocha.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  a. 

Fag.  1451.  — Garrtn.  de  Fiuâ.tab.  108.  — Lam. 
11.  tab.  8oy.  fig.  I 8c  a. 

Arior  exctcans.  Rumph.  Amb.  vol.  a.  pag.  a;7> 
tab.  79  Sc  80.  Al  JJ  (ifemina.f  K<yc{  AtiAlLOCHE, 
pag.  47  i 8c  pour  le  n°.  a,  voycjGARO.) 

1.  AgALLOCHE  camettie.  Exctcaria  cameteia. 

WuU. 

Exctcaria  dioica  , foribusft^libus  ,ftmineis  fpi- 
catis  ; foliis  ovato-obiongis , aeutîufcuUs , iategerrimis, 
Willd.  Spec.  vol.  4.  pag.  864.  n".  a. 

Cameitia.  Rheed.  Malab.  vol.  p.  pag.  89-  tab. 
4f- 

•Aibre  d'environ  quarante  pieds  de  haut,  dont 
le  bois  cft  blanc , l'écorce  cendrée , d'où  découle 
i un  fuc  laiteux.  Ses  feuilles  font pétiolées,  épar f«s, 
j ovales-oblonjues , rrcs-emière» , arrondies  â leur 
, bafe  , un  peu  aigues  8c  même  quelquefois  un  peu 
j atmninées , d'un  vert-lombre  en  delTus  , plus 
I claircscndvfTous.Les  fleurs  miles  font  odorantes, 
d'un  vert-blanchâtre,  difpofécs  en  épis , aiillairts 
vers  l'extrémité  des  rameaux , longs,  trés-gtélts. 
les  fleuri  femelles  fort  difpofécs  en  grappes  plu» 
courtes  , tamalTecs,  pioduifant  des  baies  à tiois 
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coches , vertes  ou  d'un  vert-fonté  , renfermant 
trois  lemriices  arrondies. 

Cette  plante  croit  au  Malabar , dans  les  lieu]i 
humides , marécageux. 

f.  Agalloche  glanduleufe.  Excàcaria  gtania- 
lofi.  Swarn. 

Excàcaria  monoica  , fiorikxs  pidictllaih ; fijmini- 
htu  congtomeraùs  ; fquumâ  glantÙL/iferà  ; femintis 
fcj!/t‘>iu  f foiitariij  y joLiis  ovatïi  , acuminatis 
fcrraiii.  dsrartz , KIor.  Ind.  occident,  vol.  i.  pag. 
Il  14. 

Riclni  f'uBu  gtairo  , arior  julift'a  , laBtfcm  ; 
filio  myrtina.  Sloan,  Catal.  i}i.  Hift.  a.  pag.  7. 
ub.  Ij8.  fig.  1. 

Son  tronc  s'élève  i vingt  pieds  de  haut  t il  elt 
revêtu  d'une  écorce  cendrée,  rouge  en  dedans. 
Les  rameaux  font  diffus  , étalés  , rylindriqufs, 
glabres,  laétefcens,  garnis  de  feuilles  alternes  , 
pétiolecs  . éparfes,  ovales-acuminées , glabres, 
vertes,  luifanres  en  delfus  , un  peu  dentées  en 
Icie  , longues  d'un  pouce  i les  pétioles  glabres  , 
très-courts  | point  de  fiipuies. 

l es  fleurs  mâles  font  réunies  en  chatons  lâches , 
filiformes  , vers  l'extrémité  des  rameaux  1 charnue 
fleur  portée  fur  un  pédicelle  très-court , muni 
d'une  écaille  calicinale , concave , & de  cinq  à Cx 
landes  fort  petites , placées  fur  deux  rangs  j les 
lamens  un  peu  plus  longs  que  l'écaille  { les  an- 
thères globuieufcs , i deux  loges.  Les  Heurs  fe- 
melles font  fulitaires  , felliles  à la  bafe  des  iha- 
tons  mâles  : leur  ovaire  eil  ovale  , trigone , fort 
etit  i le  ftyle  court , trifide  | les  fligmates  recour- 
es. Le  fiuit  eil  une  capfule  prefque  ronde,  tri- 
gone, prefqu'â  trois  coques,  â trois  loges,  de 
couleur  marron,  renfermant  des  femences  foli- 
taires  Sc  arrondies. 

Cette  plante  croit  à la  Jamaïque,  dans  les  forêts. 
1>  ( Defeript.  cx  Sivar/J.  ) 

6.  Agaliochs  â feuilles  elliptiques.  Exeacariu 
tinifoiiu,  bvariz. 

Excicorin  dioicJ  ,Jloriixs  ptdkcILuit , fiaminiims 
iripaniiis  ; JIori^LS  fcmincis  , ractmojîs  ,*  foUis  ova~ 
là,  oôtofic  , fu»in:cgerrimis.  Svartz  , Flor.  liid. 
o..cid.  vol.  a.  pag.  111p. 

Gymnanihci  (elüptica),  dioica  , fiaminil>iu  iri- 
particis ^ fcmineiM  amcniaccij.  Svaitz  , Prodr.  96. 


miles  réunies  en  chitons  axilhires , filiformr $ , 
longs  d'environ  un  pouce  & ilemii  le  rachis  gla- 
bre, flexueux  ) chaque  fleur  pédiccllee  , fort  pe- 
tite, munie  d'une  écaille  concave,  prefque  ronde  { 
de  trois  filamens  réunis  à leur  bafe,  trw-couitsi 
deux  auites  écailles  fort  petites , ciliées  , a umi- 
nées  â la  bafe  des  filamens  ; les  anthères  arron- 
dies. Les  fleurs  femelles  font  difpoféts  en  petites 
grappes  axillaires  , folitaires  ; l'ovaire  très  petit  j 
un  ftyle  court  ; trois  fligmates  réfléchis.  La  cap- 
fule efl  â peine  de  la  gtolTeur  d'un  petit  pois  , 
arrondie , a trois  coques , â trois  loges , contcnittc 
des  femences  folitaires. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Jam.iiqu(. 

7.  Agalloche  luifante.  Exctcarit  üteida, 

Exctcoria  monoica , flariias  pcdiccllalis  , Jlami- 
nibug  trichoromis  , fcmincis  pcdunculatis  q fatiis  cl- 
lipsicic,fuifcnatis,Smuiz,  Flot.  Ind.  occid.  vol.  I. 
pag.  1111. 

Gymnanthes  lucida.  Svartz,  Prodr.  66, 

Arbriffeau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  r.imeaux 
épars,  cylindriques,  glabres,  un  peu  cÆlés,  gar- 
nts  de  feuilivs  éparfes , nombieufes , ovales,  cu- 
néiformes â leur  bafe  , quelquefois  un  peu  ellip- 
tiques , obtufes  â leur  fommet  . rnidts , glabres  à 
leurs  deux  faces,  luifantes  en  delTus,  longu's  de 
deux  à quatre  pouces , â dentelures  un  peu  écar- 
tées. Les  chatons  des  fleurs  mâles  font  axillaires , 
felliles,  folitaires , longs  d'un  demi-pouce  & plus; 
chaque  fleur  un  peu  pedicellée  -,  les  éraillés  cali- 
cinales  concaves,  un  peu  arrondies  , imbriquées 
avant  la  floraifun.  Les  filamens  ttès  eourts , réunis 
â leur  bafei  les  anthères  petites,  oblongues  , tti- 
gones,  â trois  loges.  Les  fleurs  femelles  font  pref- 
qtre  folitaires  â la  bafe  de<  chatons , foutenues  par 
qn  pédicelle  long  d'un  demi-pouce, glabre,  droit, 
triangulaire.  La  capfule  eft  prefque  ronde,  incli- 
née, de  la  grofteur  d'un  pois  , â trois  loges  i les 
femences  brunes , folitaires , glabres  , un  peu  at- 
ronoies. 

Cette  plante  croît  dans  les  ronnées  méridio- 
nales de  la  Jamaïque,  b ( F'./.) 

kGAPANTHUS  umicWfcrus.  (Lhér.)  ( f^aye^ 
ClUNOLL,  n*.  I.) 

AGARIC.  (J^qyrf  BoiET,.Si/pp/. ) 


Arbre  de  douze  â quatorze  pieds  , point  hélef- 
cent  , chargé  de  tameaux  glabres,  cylindriques, 
fragiU  s , garnis  de  feuilles  ovales  , oblongues  , 
obtufes  , un  peu  coriaces  , longues  de  trois  â 
quatre  pouces  , glabres  â leurs  deux  faces  , lui- 
fantts  en  delTus , à dentelures  très ob'ufrs  ou 
prcfqu'cmiérca.  Les  fleurs  font  diotquts;  les  fleurs 


Agaric.  (^Amanite  Lam.)  Agancas.  Ce  genre 
avoir  été  nommé  amanite  par  M.  de  l amarck  , 
d'après  Dillen  & Haller , le  mot  agaricus  de  [.inné 
ayant  été  employé,  par  les  boianift-.s  qui  J ont 
précédé . pour  le  genre  Metus  Lino.  1 mais  depuis 

Îirès  de  trente  ans  que  .VI.  de  f.amarck  a piéfcncé 
e genre  amanin  , la  dénomination  de  Lmne  ayant 
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5 révalu , j’ai  cru  devoir  également  en  faire  ufage , 
r la  fubltituer  au  mot  amanite.  Par  la  même  rai- 
fon,  le  genre  agaric  de  M.  de  Lamarck  fera  men- 
tionné à ratticle  Bolet  , Suppl. 

A l’époque  de  la  publication  du  premier  vo- 
lume de  cet  ouvrage , les  champignons  n’avoienc 
encore  été  que  très-peu  étudié , & les  efpèces 
connues  éioient  bornées  i un  très-petit  nombre. 
On  peut  juger  par  ce  feul  article , combien  il  s’eft 
étendu  par  les  travaux  de  plufieurs  favans  difiin- 
gués , tels  que  MM.  Bulliard , Perfoon  , Palifot- 
Beauvois,  Paulet,  &’c.  & beaucoup  d’autres  bo- 
tanilles  étrangers.  M.  Perfoon  ayant  donné  fur 
cette  partie  l'ouvrage  le  plus  méthodique  8c  le 
plus  complet,  j’ai  adopté  une  partie  de  fes  genres, 
fa  diftribution  méthodique  6i  fes  divihous. 

Espaces. 

J.  I.  AmakitA.  Perf.  Champignone  munie  J*une 
eoi^e  gui  les  enveloppe  en  eatier  dans  leur  jeu- 
neft  , (f  laijfe  quelquefois  des  lambeaux  fur  le 
chapeau. 

1.  .\garic  printannier.  Agaricus  vemus. 

Agaricui  (amanita  vema  ) , acris.  lotus  cafldidus, 
f ileo  demù-n  fabinfundib  iliformi  i fiipite  longo  , fa- 
lido,  eylindrico.  Perf.  Synopf.  pag.  ajo.  n*.  6. 
( yoyei  Amanite,  n“.  ji.) 

1.  Agaric  bulbeux.  Agaricus  bultofus, 

Agarieus  ( amanita  bulbofa  ) , loius  candidat , 
fileo  convexo;  fiipite  elongato , ailenuato , Suliofo. 
Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  ijo.  n®. 7.  (Ppyr j A.MA- 
NlTE,  n®.  JO.) 

3.  Agaric  è vernies.  Agaricus  vetrueofus. 

Agaricus  pileo  hemifpharico  , helvolo  , citrino  ,- 
lamtllis  fiipiteque  albis.  Decand.  Synopf.  pag.  4). 

a.  Amanita  ( citrina  ) , pileo  glairo  , citrino  ; 
lameUis  fiipiteque  aliis.  Perf.  Synopf.  pag.  131. 
n®.  7. 

Àmanita  ( nuppa)  , ptUo  fiavtfcenu , verrucis 
fiifeefetnti^uj  varitgato,  Ptrf.  \,  C, 

y.  Amanita  ^vifîJis),  pi/to  convtxo  , ohfcuri 
viridig  ut  pUrimum  nudo  ; lamcUis  fiipiuqut  ülhiu 
Perf.  I.  c,  {y'oyei  Amanite^  n”.47.) 

4.  Agaric  oronge.  Agaricus  aurantiacut» 

Agaricus  (amanlu  aurantiaca),  magnus  ^ pifto 
tampjnuluto  g auraatio~ru7re  } lamtllis  ytntricc^t  y 
aurtis  i verrueit  fparfis  fiipiteque  alhis»  Perfoon, 
Synopf.  Fung.  pag.  151.  n^.  10. 

g.  Amanita  ( carfjrea)  , toia  aurea y pileo  firiato. 
Perf.  I.  c.  — Scbzff.  fung.  vol.  4.  pag.  64. 
ub.  ^47. 
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y.  Agaricus  ovoides , alius.  Bull.  Herb.  tab.  flSfi- 
( Amanite,  n®.  46.) 

y.  Agaric  moucheté,  fauffe  oronge.  Agaricus 
mufearius. 

Agaricus  (amanita  mufearia),  pilio  aurantio- 
ruhro , nitido  , pianiufeuto  ; verrucis  , lamcllis  fiipite^ 
que  candides.  Perf.  Synopf.  233.  n®.  1 1. 

Agaricui  imperialis.  Batfch.Elem.Fung.  pag.  39. 

f.  Amanita  ( formofa  ) , pUto  aaraniio  , fulvo  j 
verrucis  Iaxis  , fuhfiavefcentibus  ; lameiHi  alôit  ; 
fiipite  fiavefeentr  , longiflmo  , fquamofa  - fiaceido. 
Perf.  I.  c.  — Obferv.  Mycol.  1.  pag.  17. 

y.  Amanita  ( puella  ) , minor , pileo  convexo  , 
verrucis  ut  plurimitm  denudato.  Perf.  1.  C.  — SchatCf. 
Fung.  tab.  z8. 

d;  ? Amanits  ( umbrina  ) , plho  pianiufeuto  , i 
faligineo  - fubfpadicto ; verrucis,  lameUii  fiipiteque 

alkit.  Perf.  1.  c. 

Agaricus  maculalus.  Schzff.  Fuüe.  tab.  90. 
A.manite  , n*.  43.  ) 

6.  Agaric  i petite  coiCTe.  Agaricus pufillus. 

Agaricus  ( amanita  pulilla  ) , pileo  hemifpharico  , 
umbonato;  lamcllis  ventricojls  , roftis  J fiipite  krt- 
viufeulo , aïkido.  Petf.  Synopf.  pag.  149.  n®.  3. 

aricus  volvaeeus , var.  g,  minor.  Bull.  Flerb. 
ub.  330. 

Cette  efpè'e  eft  fort  élégante.  Sa  coiffe , de 
couliur  giilâtte , fe  déchire  en  quatre  ou  cinq 
bnières  , qui  perfiftent  à la  bafe  du  pédicule:  ce- 
lui-ci eli  blanchâtre  , tranfparent , cylindrique  , 
plein  ou  Slluleux.  Le  chapeau  eit  glabre  , hémif- 
phérique  , large  de  trois  a quatre  lignes,  traverfé 
par  des  lignes  noirâtres , en  rayons , furmomé 
d’un  mamelon  convexe,  petfiflanr.  Les  lames  font 
larges,  épaiffes,  peu  nombreufes,  alfez  didantes 
du  pédicule  , inégales , de  couleur  de  tofe  dans 
leur  état  adulte. 

Cette  plante  croit  en  automne , dans  les  jardins 
te  les  bois. 

7.  Agaric  â grande  coiffé.  Agaricui  volvaeeus. 

Agaricui  (amanita  virgata),  cafpitofa , pileo 
campanulato , conito  , pilofo  , cinereo  nigroque , vu- 
riegato  lamcllis  pulverutentis  , rukro-cinnamomeis , 
Perf.  Synopf.  pag.  149.  n*.  4. 

Agaricus  volvaeeus.  Bull.  Ffeib.  tab.  aéa. 

g,  Agaricus  komkycinus,  SchaeC  tab.  98.  ? 

Sa  coiffe  efl  entière,  perfiftante,  d'un  gris  tra- 
verfé  de  lignes  noirâtres  ; elle  fe  déchire  enfuiie 
â fon  fommet  en  cinq  ou  fix  découpures.  Le  cha- 
peau, large  d'environ  trois  pouces,  eft  gris  > il 
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el)  , en  vieifliflant , traverfé  de  lignes  noires  « di- 
vergentes ; d’abord  convexe  , puis  plane,  pubef- 
cent.  Les  feuillets  font  blancs  dans  leur  jeunefle  , 
de  couleur  de  biique  dans  un  âge  avancéi  le  pédi- 
cule plein,  cylindrique  & blanchâtre.  La  plante  fi, 
dont  la  coiffe  e(l  jaunâtrCj  ne  pouvoir  être  qu'une 
variété  de  cette  efpèce. 

Cette  plante  croît  en  été»  par  groupes^  fur 
le  tan  & dans  les  ferres. 

8.  AoARtc  engainé.  Agaricus  ^fûginatus, 

Agdricus  ( amanita  Uvîda  ) , pileo  um^enato  , 
ptûniufculo  , Jiriato  i plumfito  Lvido  , tamellîs  can~ 
d'tdls , fiipht  hajs  \ol\'â  vagifuuo.  Perf.  S^nopf.  147. 
— Decand.  Synopf.  4}. 

Agaricus  vifginatus.  Bull.  Champ,  tab.  jii  & 
tab.  98. 

«.  Amanîfa  iivida.  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  X014. 

Agaricus  plumbtus,  SchatfF.  Bav.  tab.  8f  & 86. 

Amanita  ( pallefcens)  , piifo  ficco  , ex  ùlhido^ 
paiUfcente  ; difeo  fubUvi,  Perf.  l.  c. 

fi.  Amanita  (hyalina),  piUo  fiipiteque  berylh  , 
lamtlUi Jtavefantiltu.  Perf.  1.  c. 

Agaricus  hyalinus.  ScharE.  1.  c.  tab.  1^4. 

y.  Amanita  ( fufcerccns  ),  p/Vro  fubeonvexo , ni^ 
tido  , € livefcente-fuhhepatîco  / lamtUts  candidis  y 
fiipite  fubulüto  , livido  y volvâ  albida,  Perf.  1.  c. 

Amanita  ( fpadicea  ) , piVrp  fuhcampanulato  , 
umbonato^  fifiato  , fragili  , fpadiceo  y lamellis  can^ 
didis  ; ftipite  fyuamulofo , fufcefcenie,  Perf.  1.  c. 

pi*.  148- 

Agaritui  fulvas.  SchzfT.  Fung.  tib.  pj,  ? 

t.  Agaricus  hadius.  Schzff.  ub.  14;. 

Amanita  ( badia  ) , major , fi/co  iadio  , niiido  ; 
lamtUis  fiipiuqac  dilate  cajianeit.  Perf.  1.  c. 

Ç.  Amanita  ( fubvifeida  ) , pileo  ptaniufculo  , 
echraceo , fuivo , fubvifeido  ; Jlîpitt  fquamofv,  conco~ 
tort;  Umtllit  aloidis.Vttf.  I.  C.  {Voyct  Amanite, 

54.) 

Cette  efpèce  varie  beaucoup  par  la  couleur  & 
la  grandeur!  >r<.is  on  la  reconnoii  conflamment 
en  ce  que  la  coiffe  d'oil  elle  ell  fortie,  forme  une 
gaine  cylindrique  , car  bée  fous  terre , & alongée 
a la  baie  de  Ton  pédicule.  Le  chapeau  eft  d'abord 
ttèi-convexc , puis  plane,  large  de  trois  d quatre 

Îiouces , roux , marron  ou  fauve  dans  fa  jeuneffe , 
■vide  dans  un  ige  avancé , toujours  fltié  fur  Tes 
bords.  Les  lames  font  blanclaes  , inégales,  rayon- 
nantes , adhérentes  au  fommer  du  pédicule  ; quel- 
quefois on  trouve  des  débris  de  la  coiffe  qui  for- 
Qeot  des  ucbes  fui  le  chapeau.  (Decand.) 
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9.  Agaric  rude.  Agaricus  afper, 

Agaricus  (amanita  afpera),  pilto  carnofo , cosu- 
paiio  , umbonato,  rubcfcente-fuligineo  , verrsuis  acu- 
tis  alpero } lamellis  confettis , canaidis  ; fiipite  longo, 
fiiril/ofo  , fubiutbofo.  Pttfoon,  Svnopf.  pag.  ijû. 
n“.  16.  — Abbild.  Fafc.  le. 

Agaricus  verrueofus.  Bull.  Herb.  tab.  )lé.  — 
Lain.  lllullr.  Gen.  tab.  88z.  lig.  4. 

Cette  plante  a une  odeur  forte , défagréable. 
Son  pédicule  ell  long  de  deux  ou  trois  pouces  , 
un  peu  renflé  à fa  baie  tn  forme  de  buibe , point 
fiftüleux.  Son  chapeau,  d'abord  étroit,  hémifphé- 
rique,  finir  par  devenir  un  peu  concave,  large  de 
trois  d quatre  pouces  , d'une  chair  compacte  , 
blanche  ou  rougeâtre.  Les  lames  font  blanches  , 
nombreufes  , inégales , recouvertes  , dans  leur 
jeun,  ffa , d'une  membrane  qui  fe  rabat  en  fonna 
de  collier.  La  coiffe  ett  incomplète  j elle  difparoit 
après  le  premier  âge,  & lailTe  fur  le  chapeau  des 
plaques  proéminences , fouvent  pointues. 

Cette  plante  croît , dans  le  courant  de  l’été , 
aux  lieux  humides,  dans  les  bois.  On  la  foupfonne 
vénéneule. 

10.  Agaric  folitaire.  Agaricus  folitarius, 

Agaricus  fordidb  albus  , pileo  piano , medio  ^ fab~ 
depnjfo  , verracofo , afptro  ; lameths  taris , pediculo 
minime  adntxis  i fi:pite  pUno  , erecio  ^ bulbofo  , fqut.^ 
mofo , annuluto.  Uecand.  Synopf.  pag.  4a,  n*.  j6o. 
— Bull.  Hetb.  ub.  10  Sc  tab.  p9). 

Ce  champignon  cft  d'un  blanc-fale.  Son  pédi- 
rrule  cil  droit , long  de  fix  â huit  pouces , plein  , 
épais  i fa  bafe  , garni  d'écailles  , qui  font  les  de- 
bris  de  la  coiffe  incomplète  qui  le  recouvroit  dans 
fa  jeuneffe.  Le  chapeau  eft  prefqiie  plane , avec 
un  léger  enfoncement  au  milieu  ; il  a fix  i fepe 
pouces  de  dianiètre  | il  eft  parfemé  de  verrues 
éparfes  te  proéminentes,  qui  font  les  fragmens 
de  la  coiffe.  Ses  feuillets  font  larges , épais  , non 
contigus  avec  le  pédicule  , fur  lequel  ils  laiffent 
leur  marque.  La  membrane  qui  les  recouvroit,  fe 
rabat  en  forme  de  collier  fur  le  pédicule. 

Ce  champignon  croit  en  été,  à l’ombre,  dans  les 
bois  i il  a un'gnftt  exquis.  On  le  mange  cuit  fur  le 
gril , avec  du  beurre  6c  du  fel.  (Decand.) 

11.  Agaric  très-grand.  Agaricus  amplus. 

Agaricus  (amanita  ampla),p;7eo  carnofo,  tarif- 
Jlmo  , mutina  ; m.vgine  Icvi  ; verrucis  ctafufuris, 
dilutioriOus  ; Jliplte  Jàiido  , ctafijfimo , albo  ; lamellis 
angujUs , crajpufeulis.  Perf.  Syiiopf.  Fung.  p.  ayj. 
n».  15. 

C’eft  une  des  plus  grandes  efpèces  de  ce  genre. 
Son  pédicule  eft  blanc  , très-épais , point  fiftu- 
leux,  muoâ,  vers  (on  fommer,  de  pentes  écailles 
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<pj'(Te»,  tunfvtifiles , étroites.  St*  luiras  font 
épjilîcs  1 étroites , larges  d'environ  trois  lignes. 
Le  chipent  eH  charnii , très-large,  lilTe  à fes 
bords , d'une  couleur  claire  , patfemé  de  verrues 
prefque  traniparentes,  un  peu  epailfes. 

Ce  champignon  eft  rare  t il  fe  trouve  fur  les 
■lontagnes  , dans  les  bois  de  pins.  Sa  faveur  fe 
rapproche  de  celle  de  Vugaruus  camprjlrii.  ( Perf.  ) 

II.  Agaric  verdâtre.  Agaricut  virtfcms, 

AgarUai  ( imanita  virefcens),  pUta  cariiofo  , 
piano , paUidt  virtfctnu  ; virruâs  craJJU  , po/yidris , 
aliriais  ; fiipitt  craj^uf^ulo , fjuamuiofo-villofa  , can~ 

dido.  Perf.  Synopl.  pag.  ij  j.  ii“.  14. 

Son  p -dicule  eft  long  de  trois  ou  qua’re  pou- 
ces . un  peu  épais,  blmchîtrc  , couvert  d'ecailles 
molles,  velues I il  fuppnrte  un  chapeau  plane  , 
ch  .rnu,  un  peu  fpnngisux,  d'un  vett-pâle,  épais 
de  quatre  â fîx  lignes  , C'niveit  de  verrues  blan- 
châtres , polyèdrvs)  la  coiiTe  d'un  blanc -fale.  Ce 
champignon  croit  dans  les  foiéis  i il  n'cft  point 
d un  goût  défagrëable. 

I].  Agaric  rougeâtre.  Aga'icut  niitfctns. 

Agarieu!  f amanita  rubefeens)  , piUo  convtxo , 
opaco  , ruhtf.tau  ; vtrruài  eonftrtii  lamtAj’^ue  al 
iis.  Perf.  Sjnopl.  pag.  lyq.  n".  l j. 

Agarictts  ( margarhiferiis)  , nonnutloram.  Agj- 
ricat  pisfiulaïus.  Sch»ff.  Fung.  tab.  51. 

g.  Amanita  { circinnata  ) , pilto  hemifphtrico , 
faiumiiUcaro  , ruàtfttntt  ; Verrutis  ailvngis , cirtin- 
naiis;  lamtiiis  plaiûu/^uJis , alhidis  ; jl.pitt  bulàefo, 
fluamu  ofo  ; pilto  tantolort.  Perf.  I.  c. 

Agaricut  myodti.l  Schjrff.  Fung.  tab.  161. 

Ce  champignon  s'élève  fur  un  pédicule  long  de 
dcua  pouces  , fidide  , fouvem  bulbeux  â fa  bafe , 
un  peu  ecailleux  , blanchârre}  il  lupporte  un  cha- 
peau convexe  ou  hemifphérique,  épais  , roiigtâ- 
ite,  couvert  de  verrues  non<breufe$,  blanchâtres, 
oblongues  ou  arronlies.  Les  lames  (ont  planes; 
ovales,  entières,  blanches,  quc'qu  fois  un  p»u 
dentées.  Il  cr»i-  en  automne , dans  les  bois  de 
hêtre.  I.a  variété  g cil  plus  rare  ; elle  cil  toujours 
percée  â fa  bife  par  des  tious  du  vers.  Sa  faveur 
n'efl  point  dafagréablu. 

5.  II.  AgaRICUS.  Perf.  Champignons  dipoun^us 
ut  toijfe. 

I.  I.IP  OTA.  Perf.  .'-jmri^a; , tn  vulliijfant , ft  dtf- 

fnhent  fans  naircir , tccouvtrsts  aans  Itur  jcuntjft 

ttunt  mtmhrcat  qui  ft  dKhirt  ordiaairtmtni  ^ (p 

farmt  alors  unt  Jorxe  at  coliitr  amour  du  pidualt. 

14  .Agaric  élevé.  Agaricut  proettus. 
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Agaritut  magnua,  pilto  eamofo,  umlonato , fqua' 
mofo  , ruftjctnu.cint  rto  ; lamtllis  rtmotijjimis  , aU 
irais;  ftipiu  iulaufo,  longijft-no  ; annula  moiiiù 
Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  H7.  11®.  I.  — (K  1er  , 
Flor.  dan.  tab.  711.  — Aét.  Helv.  4.  tab.  j.  fig.  1. 
— Curtis,  Flor.  loud.  le.  — So»etb.  Engl.  Fung. 
tab,  ipo. 

Agaricut  colubrintu.  Bull.  Hetb.  tab.  78  & fSj. 

Agaricut  varitgutut.  Lam.  Flor.  franç,  vol.  i. 
pag.  114. 

Amanita  marmorta.  Lam.  Diét.  i pag.  lil. 

g.  Agaricut  {^{i^U>n\ofas),fuptm}  convexus  y fqua~ 
mafus;  lumit  extra  extipittm  coaliiis , latefccntibus  ; 
in  medio  annulatus , iajt  iulhofû.  V'illars , Plant.  ^ 
Dauph.  vol.  ).  pag.  loij.  n®.  10. 

y Agaricus  ( eicoriatus  ) , minor  , fuialiicant , 
fquarr.it  oifolttit.  Schxff.  tab.  18.  19.  — Sibth. 
Flor.  oxon.  pag.  541.  ( i'oy.  Amanite  marbiée  , 

n".49.) 

Ce  champignon  , qui  préfente  cutlqiies  va- 
riétés, fait  da.is  fl  couleur, foit  dansladifpofitinn 
des  écailles,  cil  d'un  bon  goût  ; il  fe  mange  dans 
lus  campagnes , où  il  eti  connu  fous  le  nom  de 
g-ifetu. 

If,  Agaric  en  bouclier.  Agaricus  tlyptolari^s. 
Bull. 

Agaricus  ( colubrinu»  ) , major,  pilto  campanu- 
lato  , fquamafo  , palltfctnte  ; fquimis  majufcuiis  , 
fparjis,  rufeficntibas  ; lame/lit  alàia'it , lioerts  ; jiipite  ' 
longiufculo  , ûocc^o-villolo  , molli  ; aanulo  fugaci. 
Perl'.  Synopf.  if8.  — Bull.  Hnb.  tab.  40^  & jo6. 
hg.  2.  — Lam.  111.  tab.  881.  fig.  a. 

Son  pédicule  eft  épais  . cylindrique , long  d'en- 
viron trois  pouces,  blanc  , liftulcux  , gré'.e  , mou  , 
cotonneux;  fort  chapeau  camaaiiulé , de  couleur 
blanchâtre , dé  lorme  ovoïde-a'ongée.  Set  bords  fe 
redrelTent  enfutre  ; louvent  il  devient  concave 
fans  certer  d'être  protubérant  â fon  centre,  fra- 
gile , large  de  iteux  ou  trois  pouces , couvert  d't- 
ciilles  roufleârres,  plus  nombreufrs  dans  Its  jeu- 
nes individus.  Les  bords  font  fouvem  cré.ntles  ou 
lobés;  les  lam. ’s  blanches,  libres,  inégales;  fa 
fubttance  peu  charnua.  Le  collet  fe  détruit  fré- 
quemment. 

Ce  champignon  varie  dans  fon  aftieél;  il  croît 
dans  les  bots , en  été  8:  dans  le  courant  de  l'au- 
tomne. 

M.  Perfoon  cite  les  variétés  fuivantes  de  ce 
champignon. 

g.  Agaricut  ( pamhf  rinus)  , pilto  fuicamofo  , 
umbonato  ; Jquamis  canfertis  , einnamomco-ferrugi- 
niit , adprejjit  ; lamtllis  liberit , Ijtiufculit,  lattfen- 
riOus  ; jiipite  mediveri , jubbuibafo , fquamblifo.  Pet  f.  ' 

I.'  I.  c.  ' t 
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S^n  pëJicule  eR  tnoim  élev#  , couvert  d’ë 
cailles  un  peu  j «unâtres  6c  de  fibrilles  cotoniieufe*. 
Les  lames  lom  libres,  plus  largts,  jaunâtres,  cnn- 
vexfs,  prrrque  luifantesi  le  chapeau  mou,  plus 
épais  I l'anneau  du  pédicule  àpcincfetiCble.  Il  croit 
dans  les  bois  de  pins. 

V.  Agaricus  (crift.itus)  , parvua , filt»  campanu- 
lato  , ulhido  i dîfco  f^uamlfqiu  fcrrugiaeis  ,*  lamtlih 
liitfU  , eandtdis  ; Jlifite  brcviufcAo  , cavo  , fuàruftf- 
cenit , gfairo  ; annula  fugaii.  Perf.  1.  c.  — Bott. 
Fung.  tab.  7. 

Agaricua  ( confpurcatus)  ,fl!pitatu< , pileo  for- 
didi  aloo  f dtfco  fufctfctnie  ^ fguamofa  ^ fijuamis  ton- 
colarihut , lameUij  ali:i,  aanato  fiipiitqut  toncolore. 
WiiU.  Flot,  bcrol.  n*.  1104. 

Agawtut  fuhaniîquaiui.  Bacrch.  Elem.  Fung. 
Cont.  1.  pag.  f9.  tab.  J7.  fig.  104.  a.  d. 

Celui-ci,  qui  paroîe  devoir  former  une  efpéce 
particulière,  eli  beaucoup  plus  petit.  Son  pédicule 
efi  fiftuleux,  ruulT  âtre  ou  de  couleur  argeniee  , 
inng  de  deux  pouces  , épais  d'une  ligne;  l'on  cha- 
peau large  d'un  demi-pouce , blanchâtre  , campa- 
nule, couvert  de  petites  écailles  roufleâtres,  atnfi 
que  fon  centre  ; les  lames  blanches  ■ ovales , déta- 
chées du  pédicule.  Son  odeur  efi  forte  , 8:  fa  fa- 
veur fouvent  rebutante.  11  croit  fur  la  leire  ou  fut 
le  tronc  des  béties. 

f.  Agar'ieui  ( conccntr-cus  ),  piUo  fulcantofo  , 
alhido  ÿ umbonc  fquamulifqut  rufo-badiit  ,*  lamtllis 
remotit  jiipittqut  hngiUlmo  , palle[unit-aiuii.  Perf. 
Le.  — .^.bbild.  tab.  f. 

Cette  variété  efl  remarquai  le  par  fon  péJirule 
une  fois  plus  long  , dépourvu  d'at.neau  ; elle  fe 
rapporte  aux  precedentes  par  fa  couleur  8c  la 
forme  de  fes  lames.  Les  écailles  (ont  fort  petites , 
difpofées  en  un  ordre  concentrique,  excepté  au 
centre.  Son  chape.ru  eli  blanchâtre . médiocrement 
charnu.  Il  croit  aux  lieux  humides,  dans  les  buis 
de  hêtres. 

]t).  Agaric  de  chat.  Agaricua  filinus,  Perf. 

Agaricua  fubparvua  ^ pilco  pUniufiulo , fu'-'umho- 
nato  ,*  urnhonc  fquamutifjuc  nigrrftcnu  - umhrinia  ,* 
lamtllia  aliidis , libtria  ; Jlipiii  fi^ulofo  , fubconco- 
lort  i annula  fquamutafo,  obliqua.  Perf.  Spnopl. 
pag.  161. 

Il  fe  diflingue  de  l'efpèce  précédente  en  ce  qu'il 
n'a  ni  faveur  ni  odeur  fcufiblas.  De  plus,  fon  cha- 
peau eli  prrfque  plane,  noirâtre;  fon  pédicule 
tifluleux,  muni  d'un  anneau  plus  confiant.  Ses  la- 
mes font  libres  Sc  blanchâtres.  On  le  trouve  dans 
les  fotéis,  où  il  efi  rare. 

17.  Agaric  d'un  btun-clair.  Agaricua  dilutus. 
Perf. 
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Agaricua  pilco  planiufculo  ^ fubumbonata  ; urnbonc 
obtufo  , rofro  ,■  lamellïa  liberia  , laiiujculia  , fufeis 
ftipiie  jtfiulufo  , artnuluto.  Petf.  Synopf.  pag.  l6l. 

Ce  champignon  a beaucoup  de  rapport  avec  le 
précédent.  Son  pédicule  efi  fiftuleux,  long  d'un 
pouce  8f  demi , un  peu  épais,  emouté  d'un  anne.ru 
tendre.  Le  chapeau  ett  pte  fque  plane , à peine  fail- 
lant  â fon  centre , muni  cependant  d'une  petite 
élévation  orhiciilaire , ohtufe , couleur  de  rofc.  Sci 
lames  ou  feuillets  font  libres,  un  peu  élargis,  ven- 
trus , d'abord  d’un  brun-clair  , enfiiite  de  couleur 
grife  } enfin,  d’un  brun-fonce.  Cette  efpèce  eft 
rare.  On  la  trouve  dans  les  forêts  de  hêtres. 

18.  Agaric  â lames  rouges.  Agaricua  hamato- 
fpermua.  Bull. 

Agaricus  grceariua  , trnuia  , pilco  umbonata  , de~ 
mum  fubdcprc£ô  ^ fiavefeenic  y argîllucco  j glaifo,; 
lamcUia  vtntrito^a  , liberia  , Icieritio-rubria  Jlipita 
icnui  , pilco  coniolorc  ; annula  parvo  , ertSo.  Perf. 
Synopf.  pag.  16t.  — Bull.  Hetb.  tab.  59p.  fig.  i. 

f.  Agaricus  ( nigrefeens),  nigrcfccntc-fuligincua , 
pileo  fjuamulojo.  Bull.  I.  c.  fig.  c.  h. 

Cette  efpèce  croit  par  toulfes  étalées.  San  pé- 
dicule eft  g'êle,  glabre,  cylindrique,  jaunâtre, 
fouvent  muni  d'un  anneau  redrefléi  peu  régulier, 
ordinairement  fort  petit,  plein  ou  fiiluLux,  long 
de  deux  ou  trois  poures  : il  fnutient  un  chapeau 
d'aboid  hémifphérique,  puis  conique,  puis  plane, 
avec  le  centre  protubérant;  il  eft  glabre,  d'un 
jaunc-tetreux,  plus  foncé  au  centre.  Les  feuillets 
font  â peine  adhérens  au  pédicule,  inégaux,  ar- 
qués , d’un  rouge  quelquefois  très-vif.  Il  croit  fur 
Il  terre.  La  vaiiété  f vft  d'un  noir  de  fuie.  Son 
chapeau  eft  médiocrement  écai  leux  ; il  eft  plus 
petit  rlans  toutes  fes  proportions. 

19.  Agaric  moyen.  Agaricua  mefantorphua. 
Bull. 

Agaricua  fubgregaritaa , parvua^  pilro  fupumhonato^ 
(lubro  , fiipiccquc  Saxefeentc  ; iamcllia  latijltmia  , li- 
beria , canaiais  q annula  arecao.  Petf.  Synopf.  pag. 
x6i.  — Bull.  Hcrb.  tab.  poû.  fig.  i. 

Cette  plante  eft  aflea  élégante.  Son  pédicule  eft 
glabre , cy.itidrique , grêle , fifiuleux  , épa  $ d'une 
ligne,  long  de  deux  ou  trois  p n es,  entouré  d'un 
anneau  fort  petit,  redreffe,  tn  forme  de  goilct 
très-entier , peiliftant.  Sun  chapeaueft  glabre,  peu 
charnu , d'abord  prefqiie  plane , un  peu  bombé  , 
fe  relève  par  fes  bords  en  viriililùm  , 8c  devictit 
enfuite  tout-à-fiil  plane  ; il  eft  large  d'une  ligne, 
rouftcâtte  en  dt-ftiis , garr.i  en  delTous  de  fcuilleu 
blancs  alTez  larges , détachés  du  pédicule.  Il  croît 
folitaiie  ou  par  petits  groupes  fur  la  terre. 

10.  Agaric  taclé.  Agaricua  ramenuucua.  Bull. 
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Afurlcus  feUtanu!  , pUeo  pUniufcttlo  , oifoliti 
u-nèmuuo,  argîUaceo  ; difcv  oijluro  ; margint  fitvtf- 
cfntt , fquamutofo  ; tamtUit  dituii  futigineis  , 
adaexh  / fl’piu  foüdo  , all>idû  , fijvo  - tmcalato  , 
gUkro  ; jnmJo  irivi.  Perf.  Synopf.  pag.  l6t,  n*.  0. 
— Bull.  Herb.  tab.  J9J.  fig.  j. 

Son  pédicule  eft  cylindrique , blanchâtre , épais 
de  trois  à quatre  lignes , haut  de  deux  pouces  8c 
plus , point  filluleux  , fouvenc  parremé  de  taches 
yaunes , tranfverfales  ou  en  réfeau , muni  d’un  an- 
neau court  t il  lupporte  un  chapeau  médiocrement 
chiirnu,  large  d’un  pouce  8c  demi,  d'abord  de 
forme  fphérique,  puis  convexe  , puis  plane,  d'un 
brur.-jaunàtre  fur  les  bords  , brun  au  centre,  tout 
couvert  de  petites  écailles  noiiâtres  , garni  en  def- 
foLis  de  lames  inégales,  un  peu  courbées,  d'un 
roux-pal.-,  aigues  à leurs  deux  extrémités,  à peine 
adhérentes  au  pédicule.  Ce  champignon  croit  fo- 
litaire  fur  la  terre. 

ai.  Agaric  en  toge.  Agaricut  rogidbrù.  Bull. 

Agaricui  favefitai  ,fuia'gillactut  feu  dituù  ftrrur 
gintus  ; iamis  fukvenlricojts  , dtmum  libcrii  ,■ 
longiufcuto  , cuvo  ; unnu/o  rifUxo.  Perf.  Synopf. 
pag.  i6a.  n”.  7.  — Bull.  Herb.  tab.  Jpf.  fig.  a. 

Son  pédicule  efl  fiftulcux , cylindrique,  long  de 
deux  ou  trois  pouces , épais  de  deux  ou  trois 
lignes,  blanc  à fa  partie  fupérieure,  jaunâtre  vers 
fa  bafe,  entouré  d'un  anneau  rabattu  qu'il  perd 
avec  l'âge;  il  foutient  un  chapeau  d’abord  globu- 
leux, puis  convexe,  puis  prefque  plane,  large  de 
deux  â trois  pouces,  IKTe,  un  peu  charnu,  d’un 
jaunc'-roulTeâtre  , garni  en  deubus  de  lames  de 
même  couleur,  arquées , d’abord  un  peu  adhéren- 
tes au  pédicule,  puis  s’en  détachant  ; arrondies  à 
leur  bafe.  inégales  entr’elles,  recouvertes,  dans 
leur  jeunelTe,  d’une  membrane  blanche  qui  forme 
l’anneau.  Il  croît  fur  la  terre  , en  France,  foü- 
taire  ou  par  petits  groupes  de  deux  ou  uois  pieds, 
réunis  enf.mble  par  leur  bafe. 

ai.  Agaric  pudique,  pn^'eu.  Bull. 

Agjricus  p'Ucoatbo  aut  fufco  ^ carnofo^  rotuxduo  , 
gîobuioÇo  , dein  convexo  , p/uno  ,*  laminis  arcuatis  , 
abêtis  , concoloribus  ,- JUpite  femper  favo  , macubuto, 
baie  aunulato  ,-  annula  fupr  'a  firiato  Bull.  Hérb.  tab. 
J97-  tig-  1- 

«.  Idem,  albus.  Bull.  I.  C.  fig.  Q.  R.  S. 

g.  Idem  , fiuvidas.  Bull.  î.  c.  L.  M.  N.  O.  P. 

Ce  champignon  varie  dans  fa  couleur  ; il  ell 
tan’ôt  blanc  , tantôt  d’un  jaune-fauve.  Dans  l’un 
8:  l'autre  le  pédicule  ell  plein  , cylindrique  , ta- 
cheté -le  jaune  1 long  de  trois  à quatre  pouces  , 
épais  de  cinq  â fix  lignes , entouré  d’un  anneau 
entier,  étalé  ou  rabattu,  fouveiit  firié  en  delTus  ; 
il  fuppurtc  un  chapeau  d'abord  piefque  globu- 
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leu  , pull  convexe,  puis  plane  ou  concave,  de 

? quatre  â cinq  pouces  de  diamètre , garni  en  def- 
oiis  de  feuillets  inégaux,  arqués,  non  adhé- 
rons au  pédicule.  Cet  agaric  croit  folitaire  fut  la 
te  ire. 

ij.  Agaric  carchatias.  Agarieiu  careharieu. 
Perf. 

Agjricus  pileo  carnofo  , convexo  , umbonato  , gra- 
nulofo  , jiipiteque  fqujtrulofo  incarnatis  ,-  lame/lis 
adnexis  , candidis.  Perf.  Synopf.  pag.  l6f.  n*.  10. 

Son  pédicule  efl  très -court , épais  de  deux  ou 
crois  lignes , légèrement  bulbeux  à fa  bafe  ; il  fou- 
tient  un  chapeau  charnu  , large  de  deux  pouces  , 
hémifphérique  ou  en  forme  de  mamelon  , cou- 
vert d’écailles  qui  le  tendent  grenu , de  couleur 
de  chair,  ainfi  que  le  pédicule.  Sa  face  inférieure 
efl  garnie  de  lames  lancéolées  , féparées  , de  cou- 
leur blanche.  Son  odeur  efl  nauféabonde  ; fon 
gode  amer.  Ce  champignon , d’un  bel  afpeâ,  croit 
parmi  les  pins. 

aq.  Ag.aric  jaune  d’ocre.  Agaricus  ochractus. 
Bull. 

Agaricus  mediocris , fubgrrg.trius  , pileo  fubcer* 
nofo , umbane  ferrugineo  ,*  lamellis  eonfenis , plerum- 
que pailidis ; flipite  fiaamofo  , annulalo.  Perf.  Synopf. 
pag.  164.  Sub  agarico  granulojô. 

g.  Idem , lamellis  pallidis  osa  dilusi  ferruginels. 
Perf. 

y.  Idem  , pileo  expaUefunte.  Perf. 

/.  Idem  , totus  ferme  albidus.  Perf. 

Agaricus  granulofus.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag. 
79  & pag.  170.  tab.  6.  fig.  14.  Neenon  agaricus 
fiavo-fioccofus.  Ejufd.  pag.  117.  tab.  19.  fig.  97. 
Hoc  quoque  pertinet, 

Agaricus  muWrjiur.  (Edec.  Flor.  dan.  tab.  loir, 
fig.  1. } 

Agaricus  ochraceus.  Bull.  Herb.  tab.  y J }.  fig.  j . 

Agaricus  croceus.  Bott.  Fung.  pag.  yi.  tab.  yi. 
fig.  1.  — Sosrerb.  Fung.  tab.  19. 

Ce  champignon  , qui  préfente  plufieurs  va- 
riétés, furtout  dans  fes  couleurs,  efl  ordinaire- 
ment d’une  couleur  d'ocre  jaune  ou  de  rouille , 
quelquefois  tout-à-fait  blanc  ou  d'un  jaune  trés- 

fiâle.  Son  pédicule  efl  fifluleux , cylindrique  , 
oug  de  deux  pouces  , fur  deux  lignes  de  large  , 
chargé  de  quelques  écailles  au  deflbus  de  l’anneau, 
qui  efl  déchiié  & peu  apparent.  Son  chapeau  eft 
médiocrement  charnu  , d’abord  très-convexe  , 
enfuite  un  peu  plus  en  forme  de  cloche , large 
d’un  pouce  ; le  fommet  toujours  proéminent  ür  de 
couleur  foncée  ; les  bords  alTex  fouvent  plilTés  , 
lidés  par  les  débris  de  la  coiffe,  qui  le  rendent 
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«olTi  un  peu  écailleux.  I.es  lairief  font  nombreufes , 
plu«  piles  que  le  relie  de-  la  plante.  Elle  croît  fo- 
litaire  ou  en  groupes  peu  nombreux,  parmi  les 
bruyères  ou  dans  les  bois  de  pins. 

i;.  Agaric  i gouttes.  Agurims  guiuim. 
Perl'. 

jlfuricuj  magmts  , piieo  carnofo , ohtuii  umhonato, 
peUiUt  Luritio  I UmtUii  pdllefctntt-alildii  ; flipite 
, fuh^uiPoJo  , conçolort  ; apict  annuloqut 
gufjto.  Perf.  Synopf.  pag.  a6y  n*.  ii.  — Abbiid. 
tab.  a. 

Cette  efpèce  efl  linguliécement  remarquable  par 
des  gouttes  d’un  vert-foncé  attachées  au  fominet 
du  pédicule  & fut  le  collet  réfléchi.  Ces  gouttes 
fe  celTéchent,  & forment  enfuite  autant  de  cachet 
livides.  Ce  ch.tmpignon  ell  |rand  > Ton  chapeau 
charnu,  couleur  de  brique  pale  , à fommet  fail- 
lant,  obtus,  foutenu  par  un  pédicule  très-long  , 
pi  efque  bulbeux , de  la  même  couleur  ; les  lames 
font  d'un  blanc-fale,  détachées  du  pédicule.  Cet 
agaric  < Il  d’une  odeur  défagréable  j il  croît  fur  les 
montagnes,  dans  les  bois  de  pins. 

16.  Agaric  de  inégtflîer.  AgarUus  atutarîaa, 
Perf. 

Agariciu  magnut , piUo  carnofo , oiiiui  unionato, 
ataiacto  , glaiio  ; lamcllia  confertis , libt’is  , a/i/Wo- 
iacamaùi i fiipitc glairo , annulo  taxo.Viit.  Synopf. 
pag.  i6y. 

Son  pédicule  eft  glabre , un  peu  fliluleux , long 
de  trois  à quatre  pouces,  épais  de  trois  lignes, 
entouré  d’un  anneau  lâche,  & foutenant  un  cha- 
peau charnu,  campanulé,  de  deux  ou  trois  pouces 
d.t  diamètre  , chargé  vers  fes  bords  de  quelques 
petites  peluchures.  Sa  couleur  ell  d’un  jaune-clair  i 
Ton  fommet  faillant , obtus  ( les  lames  libres  , 
nombreufes , d’un  blanc-incarnat , largesde  deux  ou 
trois  lignes.  Ce  champignon  n’a  été  obfervé  qu’une 
feule  fois  dans  les  jardins,  parM.  Perfoon. 

17.  Agaric  i racine  de  naver.  Agaricm  radico- 
fua.  Bull. 

Agaricuj  fuiwiagnus  , comparas  , darur  , piUo 
plana-convixo , ohiuii  umionato , pallifctnte,  macu- 
fu  fordidi  rufii  varitgato  i lamellii  congrfiis  , ruftf- 
ctniihut  i Jiipite  firmo,  deorsîun  incrafato,  radicato  , 
fiuamofo  ; fjuamis  treSU.  Bull.  Herb.  tab.  itki. 

Agaricus  radxcatus,  Perf.  Synopf.  a66.  n*.  I). 

Ce  champignon  ell  d’une  conlîllance  dure , 
con^âe  : dans  fa  jeunefle  , il  relTemble  à un 
ceuf  i enfuite  il  s'élève  par  un  pédicule  charnu  , 
long  de  trois  i quatre  pouces,  plus  gros  â fa  bafe 
qii’i  fan  fommet,  chargé  de  lambeaux  écailleux 
au  dclTous  du  fommet.  Il  pouffe  une  racine  très- 
groffe  , verticale.,  qui  émet  de  longues  libres 
Botanique,  Supplément,  Tome  /. 


radicales,  8c  qui  porte  quelquefois  de  nouvelles 
plantes  de  la  même  efpèce.  Le  chapeau  efl  épais  , 
charnu,  prefqu'h.  n.irphotique  , d’un  blint-jau- 
nàtre,  large  de  tinq  à flx  pouces,  garni  en  dvlToui 
de  lames  nombreufes,  frangées,  inégales,  qui  ne 
fe  continuent  pas  fur  le  pédicule.  Une  membrane 
réunit  les  bords  du  chapeau  avec  le  pédicule,  8c 
en  fe  déchirant  laiffe  des  laiT.beiux  fut  le  premier, 
8c  forme  fur  le  fecotié  un  collier  déchiré.  Ce 
cliampignon  ell  d'une  faveur  tièa-defagréablc  > il 
croit  dans  les  bois. 

a8.  Agaric  changeant.  Agaricut  fphalcromor- 
phui.  Bull. 

Agaricus  foti tarins  , pileo  hemifharico  ^ convexe  ^ 
ali:ao;  lamtllis  confertis , Ltefcsnuhus  , decurrenti- 
iui  ,-  Jlipiie  faitubtrofo  , folido , glaoto.  Bull.  Herb. 
tab.  f40.  fig.  a.  — Perl  Synopf.  166. 

Agaricus  fphaleromorphus.  Decand.  Synopf.  n*. 
4lf- 

Son  pédicule  cil  plein  , glabre , prefque  tiibé- 
reux,  long  d’environ  crois  pouces,  épais  de  trois 
lignes,  foutenant  un  chapeau  blanchâtre,  con- 
vexe , hémifphérique  . d'environ  trois  pouces  de 
diamètre , garni  en  deffous  de  lames  jaunâtres  , 
nombreufes , décurrentes.  11  croit  folitaire  fut  1a 
terre. 

rp.  KcAKicmo\6,  Agaricus  mbcidus,PetC, 

Agaricus  cafpitofus  , candidus , piUo  hemifpharico  , 
tenui  , glutinofo  ; lameltis  diftantiius  ; fi  pite  dura 
adfcendente  , annulato  ,-  apice  fuicato,  Perl.  Synopf. 
idq. 

$,  Idem , piUo  aliido , cisiereo  feucafo,  Perfoon, 
I.  c. 

Agaricus  ( fplendens)  , ftipitHus  aggregmis  , iafi 
Incraffalis  , fuprà  annulum  firiatis  ; psleo  convexo  , 
cundiai/Jimo , vifeido , nitente,  Vahl , in  Flot.  dan. 
tab.  1150. 

Agaricus  (nitidus)  , lamellis  niveis , difiantiius , 
candidijjimus  ! vifeidut  ,*  fiipite  annulato,  (EJer.  Flor. 
dan.  tab.  77}. 

Agaricus  valens,  Scopol.  Cam.  edit.  a.  pig.  4;o. 

Agaricus  mucidus,  Schrad.  Spicil.  Flor.  getman. 
pag.  lié. 

Son  pédicule  efl  dur , prefque  tuhéreux  â fa 
bafe , alcendant,  cannelé,  princip.ilemenc  an  d<  ffus 
du  collet  épais  qui  l’environne  \ il  foutieiit  un 
chapeau  prefoue  traiifparent,  prtfque  membra- 
neux , grêle,  némifpbérique,  glutineux  , de  cou- 
leur blanche,  aii<ll  que  toute  la  plante  ; girni  en 
deffous  de  lames  élargies,  dillantes,  fanneufês  , 
conniventesâ  leur  bafe  par  dis  lign  s décurr-  i res. 
Il  varie  dans  fa  couleur , qui  ett  quelquefois  d un 
blanc-cendié  ou  un  peu  bleuâtre.  Cv  champignon 
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croît  en  groupes , toujours  fur  le  tronc  des  hêtres,  | 
tant  fur  les  individus  vivans  , que  morts  8e  def- 
(éches. 

)o.  Agaric  noirci.  Agaricut  dtnigrattu.  Perf. 

Agaricuj  càfpitcfus  , fstl'parvus  , pileo  campana- 
Icto  , nigrtfctiur-umhrino  ; maculii  Utiufculis  , obf- 
curiorihus  i IxmtUu  atbido'fjl-gineisj  ftipUt  eljfiUo  ^ 
fuimcurvo;  annula  alhicantetfuhfugaà*  Perf.Synopf. 
pag.  167.  n".  16. 

Cet  agaric  croit  par  groupes  fur  le  tronc  des 
arbres,  où  il  ell  rare.  Son  pédicule  eft  un  pt-u 
courbé , éiadique , long  d'environ  trois  pouces  , 
épais  d'une  à deux  lignes , environné  d’en  anneau 
blanchâtre  & fugace  s il  foutient  un  chapeau  roUe, 
charnu  , campanulé,  d'un  noir  un  peu  clair,  large 
d'environ  neuf  lignes,  couvert  par  les  frigmens 
alTez  larges  du  collet , d'une  couleur  plus  foncée  ( 
les  lames  d'un  blanc  lali  de  noir. 

Ji.  Agaric  raboteux.  Agaricut  fjuarrofut. 
Perf. 

Agaricut  câjpitofut , pilco  camofa  y fiipitt  fquar~ 
rofo  -fquama/tt  , ochracto-ferrugintit  ; larruUii  coit- 
fertit  y oth/uceo-patlidit.  SchOfff.  Ic.  Fung.  III.  pag. 
if.  — Perf.  Synopf.  pag.  iCS. 

Agaricut  jloccofut.  Curt,  Flor.  Lond.  tab.  16^.— 
Schoefi.  Fung.  tab.  61. 

Agaricut  ( fouarrofus  ) , fiipitatus  , pilco  umio- 
nato4uufccntc  yfquamofo  ; fquamis  fufett  yfquarrafit  / 
flipitc  infra  annulum  fquarrofa  , lamcllit  pallidit, 
Willd.  Flor.  berol.  jSo.  — (Eder.  Flor.  dan.  tab. 
491.  — Haller,  Helv.  n*.  1399. 

g.  Agaricut  ( aurivellus  ) , ferruginco-liacut , 
pilco  campanulato  , fquamofo  j ftipiu  fiirillofo  , irt- 
eurvo.  Perf.  I.  C. 

Agaricut  (aurivellus) , jicciu  , pi/co  lutco  ftrru- 
gineo  ,*  lanâ  molliÿimâ  in  jlammulat  dente  imbrica-. 
tut  digcjla  obduâo  i ftipite  pallid'c  fulfurco  ; annula 
tncmiranacco  , ferruginco  ; laminit  pallidit  , ferru- 
fincu  fufeit.  Batfch.  Elem.  Fung.  Cont.  I.  p.  if}. 
fig.  Il  y. 

Agaricut  flamentofut,  Schocff.  Fung.  tab.  109.? 

Amanita  filament  a fa.  l Lam.  vol.  I.n*.  48. 

Son  pédicule  eft , fdop  fon  lieu  natal . tantôt 
très..droit,  tantôt  coutbé  8c  afeendam , entouré 
d'un  anneau  fort  petit , raboteux  ; il  fupporte  un 
chapeau  convexe,  ordiniirement  large  de  trois 
pouces,  jaunâtre  , furmonié  d'un  mamelon  peu 
Lnlible , d'une  conliftance  ferme , parfemé  o'é* 
caijles  brunes,  raboreufts,  garni  en  dedTous  de 
lames  Unes , d'abord  d'une  couleur  pâle  , puis  plus 
foncée.  Dans  la  variété  g , les  pédicules  font  nus , 
les  couleurs  plus  foncées,  le  chapeau  couvert  de 
petits  flocons  un  peu  déchirés.  Cet  agaric  croit  en 
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automne  fur  le  tronc  des  arbres,  pariiculiéreoieti* 
fur  les  chênes. 


ja.  Agaric  doré.  Agaricut  aurnt.  Bull. 


Agaricut  fdvO~aureut , laminit  candidit  ,*  pileù 
gtobulofo  y dein  convexo , liiurit  parait , nigrit  Vflrif- 
gato  ,*  fiipite  pleno  , baji  fubattcnuato  , incurao , an~ 

nulato.  Bull.  Herb.  t.  9a Decand.  Flor.  franç. 

I.  pag.  104.  n*.  f49. 

Agaricut  {tiitcui  ),fuhctfpiiofat , magnat , uniea- 
lor~fulvut  y pileo  earnofo  , planiufculo  , obfuletb 
fquamofo  pilofo  q lamcllit  confertit , ttnuiàut , fui~ 
emargîratit ,'  fiipite  firiâo  , glabro  , erajfiufculo  p 
annula  fubpano.  Perf.  Synopf.  aép.  ? 

Agaricut  aureut.Soweth.  Engl.  Fung.  tab.  77. 


Cet  agaric  eft  d'un  fauve-doré , i l'exception 
des  feuillets , qui  font  blancs.  Son  pédicule  eft 
plein  , glabre  , cylindrique  , un  peu  aminci  & 
courbé  à fa  partie  inferieure , long  d'environ  trois 
pouces , épais  de  cinq  à lïx  lignes , garni  d'un 
collier  enriet  8c  peu  apparent.  Le  chapeau  eft 
charnu  , d'abord  globuleux  , enfuite  convexe  , 
garni  de  petites  peluchures  peu  nombreufes  , 
larges  de  deux  pouces.  Les  feuillets  font  blancs  , 
inégaux  , très-étroits  , couverts  , dans  leur  jeu- 
neffe  , d'une  membrane  qui  relie  adhérente  au  pé- 
dicule. Ce  chimpignon  croît  dans  l'eté,  dans  les 
bois  humides  8c  ombragés.  ( Decand.  ) 


bJi! 


. Agaric  annulaire.  AgarUus  annuiarUu, 


Agarieus  ( polymyces  ) , càjpitofus  , cettgeftus , 
pUeo  um^otuito*pilofo  fquamofo  , ochrûcto^fuliginto  i 
tamellis  fuhdtcurrtntihas  • albidis  , paiUfientibuM  ; 
fiipite  annulato  , conico  ^ oiiveueo^cine'eo.  Perfoon  , 
Synopf  pag.  lyo.  — Bull.  Champ,  lab.  J40.  fig.  j , 
& tab.  Î77. 


Agaricus  ( mellcus  ) , püeo  convexo , luttfeente  ^ 
fufco  irrorato  { iamel/ie  pallidis  i Jîipitibus  annulatis  , 
aggregath  ,far3is.  (SJer.  Flor.  dan.  lab.  101 }.  — 
Boit.  Fung.ub.  14t.  Opiimn. 


Agaricus  ( congregatus  ) , fiipitatut , piUo  coti- 
vixo , fquamofo  , fubfufcoi  lamcllis  albidie  i petiolo 
xereti  g fifcefente  g bap  crajfîufcuio  i veto  0 annuio 
alhido,  mU.  Fung.  tab.  140. 

Agaricus  fufco-paliidus.  Bolc.  I.  C.  tab.  i^6.  V u- 
rietas, 

Agaricus JiipitiSa  Soverb.  Engl.  Fung.  tab.  lOi. 

Agaricus  cumu/aius,  Wicher.Bot.  Arrang.cdtt.  5* 
vol.  4.  pag.  164, 

g.  Agaricus  mutabiù's,  SchoefT,  Fung,  tab.  9* 
Batfch.  Elem.  Fung.  ub.  38.  6g.  ao8. 

Age-ricus  annulariso  Bull.  Herb.  ub.  {43* 
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C?  champignon  efl  d'one  couleur  fauve  ou 
roufle  > ton  pédicule  charnu,  cylindrique,  fou- 
retit  un  peu  courbe  à fa  bafe , Innç  de  quatre  à 
cinq  pouces,  muni  d'un  anneau  entrer  , re-trclTé. 
en  l'orme  de  godet , glabre  ou  garni  de  petites 
écaillés  dans  la  variété  5.  Le  chapeau  eftconveie,  un 
peu  proéminent  vers  le  centre  , tacheté  de  petites 
écailles  noirâtres  dans  la  variété  a,  & glabre  dans 
la  variété  p.  Les  bords  font  entiers  ou  un  peu  li- 
nueuz  , non  étalés  ; les  lames  jaunâtres  ou  blan- 
ches , inégales , defcendant  légèrement  (ur  le  haut 
du  pédicule.  Cette  plante  fe  trouve  en  automne 
dans  les  forêts  , fur  les  vieux  troncs  ou  tout  au- 
près d'eux  telle  croît  quelquefois  en  groupes  très- 
nombreux.  ( Dtcand.  ) 

Agaric  couleur  de  rhubarbe.  AgarUui 
ridituiariiuu,  Petf. 

Agaricus  grtgarius  , pïUo  camefo , htmifphtrito  , 
/ubumioruito g conuntrlci  pilofo^f^uamofo  ,*  iam€ll!S 
fitifcmiginch  ; fiipiit  long0  , fjuamofo  , favido  j an- 
nula fugaci.  Ptrf.  SynopL  pag.  171. 

Ce  champignon  a une  couleur  d’un  jaune  de 
rhubarbe;  il  tft  fans  odeur  8f  fans  faveur.  Son 
pédicule  ell  long  de  deux  ou  trou  pouces,  jau- 
nâtre, velu  à fa  bafe,  écailleux  { fon  chapeau  , 
d'abord  hémifphérique , puis  prefque  plane,  large 
d'un  â deux  pouces,  charnu,  un  peu  élevé  â fon 
centre , couvert  de  poils  & d'écailles  concentri- 
ques , garni  en  delTous  de  latites  d'un  jaune  de 
rouille  , un  peu  relevées.  L'anneau  du  pédicule 
en  très-fugace.  Ce  champignon  croit  dans  la  forêt 
d'Hercynie,  fut  le  tronc  pourri  des  fapins. 

jy.  Agaric  ridé.  Agariciu  captratus.  Perf. 

Agaricu!  fuhfolitarius  , pîUo  camofo  , convtxo  , 
rugofo  , palUfitnu  citrina  ,'  hmellis  tonfinlt , fui- 
argilactis  ; fiiplitj'olide , fupra  aanulum  citiquum 
fyuamulofo.  Perf.  Obi.  Mycol.  1.  p.  q8,  & Synopf. 
pig-  m- 

Son  pédicule  eft  cylindrique,  un  peu  tubéreux 
â fa  bafe  , plein , légèrement  écailleux  au  delfus 
de  l'anneau  oblique  qui  l'entoure  ; il  foutieni  un 
chapeau  large  de  quatre  pouces,  campanulé,  gla- 
bre . charnu,  lacuneiix  Sc  ridé  â fes  bords,  d'une 
couleur  de  citron- pâle,  ^armendeOous  de  lames 
nonibreufes,  un  peu  grifaites.  11  croit  prefque  fo- 
fiuire  dans  les  bois  de  hêtres. 

)(>.  Agaric  pailler.  Agaricas  htlvolus.  Bull. 

Agaricus  gregarius  , mtdiocris  , piUo  fukearnofo  , 
umbonalo  g juâtinnamamcOf  lamellis  dîJianiiiuJ , can- 
(olorilntj  ; fiipifa  tongiufeulo  , cytindrico  , tUorsùm 
annula  aifaltti  cinSo.  Bull.  Hetb.  lab.  4JI . — Petf. 
Synopf.  pag.  17J. 

Agariciu  kinnulttu.  Soverb.  Engl,  F ung.  tab.  173. 


Ce  champignon  ell  d'une  couleur  fauve-claire  ; 
fon  pédicule  glabre,  cylindrique , long  de  quatre 
â cinq  pouces , un  neu  courbe  â fa  bafe.  Son  cha- 
peau ell  d'abord  conique.  Ses  bords  s'elargilTent 
enfuite  , 8c  fii  ifltnt  meme  quelquefois  par  fe  re- 
lever ; mais  fon  centre  tll  toujours  un  peu  proé- 
minent. Ce  chapeau  efl  un  peu  charnu,  8c  conti- 
nue avec  le  pédoncule;  il  efl  garni  en  dtffous  de 
lames  nonibreufes , inégales , de  la  même  couleur 
que  le  chapeau  ; ell. s font  tecouv.rtes,  dans  leur 
jeunelTe  , d'une  légère  m' mbtane  qui  fe  déchire  , 
8f  forme  un  collier  peu  prononcé.  Ce  champignon 
croit  en  groupes  dans  les  buis,  les  routes,  les 
herbages,  ttc.  (Dicand  ) 

37.  Agaric  ponûiié.  Agaricut panBatui.Pei(. 

Agaricni  pilea  canvtxa , tevi , cantfccntc-umirino  ,- 
lamcllir  difiamiitu  , umkrinii  ; fiipite  firitlafa  , an- 
nula aifaltt'e  diftantt,  Perf.  Synopf.  pag.  174- 

Agaricui  htlvolus,  vat.  g.  Petf.  Obf.  Mycol.  i, 
P»g-  49- 

Ce  champignon  a de  très-grands  rapports  avec 
le  précédent  ; il  en  diffère  par  fa  couleur  plus 
foncée  de  terre  d’ombre  & par  fon  chapeau  , dont 
le  centre  n'eft  point  proéminent.  Ses  lames  font 
moins  nombteufes,  ion  pédicule  filamenteux.  Il 
croît  dans  les  mêmes  lieux  que  le  précédent,  mais 
I il  eft  plus  rare. 

58.  Agaric  bronzé.  AgarUut  hnmntat.  Petf. 

Agaricus  pilco  carnafo,  plana,  ohtusc  umhonata, 
ex  cinnamamea  umhrino  ; lamellis  difiantihtts  , con- 
colorihus  ; fiipiie  longiufculo  , fiinllafo  , dilution  { 
Jlriis  aihidiorihus , annula  obfalrtt  ohlii^uo.  Perfoon, 
Synopf.  Fung.  pag.  174.  n®.  a5. 

Son  pédicule  eft  un  peu  courbé,  fibreux,  mar- 
qué de  ftries  blanchâtres , long  d'environ  trois 
pouces,  épais  de  trois  â quatre  lignes  ; il  fuppotte 
un  chapeau  charnu  , de  couleur  fauve  un  peu  fon- 
cée , prefque  bronzé,  large  d'un  pouce  8c  demi 
â deux  pouces , roide  , plane , prrâéniinent  à fon 
fommet , comprimé  autour  ; les  lames  diflantes 
emt' elles , de  la  même  couleur  ; l'anneau  peu 
marqué. 

Cette  plante  croît  dans  la  forêt  d’Hercynie , 
paimi  les  pins. 

39.  Agaric  â pédicule  courbé.  Agaricus pxipet. 
Perf. 

Agaricus  pilto  fuicamafa  , acuù  umionaio,  hemif- 
pharico  , fuhfirillafo  , cinnamomeo  i lairtllis  fuo- 
difiantihits , concolaribus  y Jlipiie  tango  , fbrUlofo  , 
undsUata  i vcla  albido  , fubannulato.  Perl.  Synopf. 
P»g  »7f- 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-canelle  ; fon  pédicule 
flexueux  & même  ondulé  à fa  fupetficie,luilant, 
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long  de  deux  ou  trois  pouces , large  d’environ 
deux  lignes  J il  fiipporte  un  chapeau  large  , tranf- 
parent,  point  fliié,  médiocrement  charnu , proé- 
minent & un  peu  aigu  à fon  fommct , hémi!phé- 
rique,  légèrement  fibreux,  garni  en  dellous  de 
lames  planes  , échancrées  , conniventes  , larges 
d une  a deux  lignes,  recouvertes,  dans  leur  teu- 
nelle,  d une  membrane  blanchâtre  qui  fe  déihire 
Br  forme  un  anneau  peu  fenfible.  Il  croît  dans  les 
mêmes  lieux  que  le  piécédent. 

Pefr  pédicule. Àgaricut  maerapm. 

Agaricus  magnat ^ pUm  carnofo,  convexe  ; mar- 
gint  tnjiexo , erufialino  ; fquamulii  pilofu  , canefcea- 
fpa’^fit  objiio  i larntlLs  aqaos  'e  cmnamomeit  j 
pipiit  magno  , longe  , alhido  ; annule  obliqua . fuif 
càltiitrato.  Perf.  Syiiopf.  pag.  ayj. 

Son  pédicule  eA  ferme,  très-gros,  fibreux, 
P anchatre,  long  de  quatre  â cinq  pouces  . épais 
c un  pouce  écail.eux  vers  fon  fommet,  muni 
d un  anneau  blanc  , oblitéré,  i peine  large  d’une 
Ijgne.  Sori  chapeau  eA  charnu  , convexe  , réfléchi 
» les  bords , large  de  trois  pouces  , ridé  dans  fon 
mriicu  , parfeme  de  petites  écailles  blanchâtres  & 
comme  pileufes  j garni  en  delTous  de  lames  d’un 
laune-canelle,  un  peu  vemrites.  prefqite  créne- 
lées , prefque  toujours  rongées  par  les  limaçons. 
U croît  parmt  les  pins,  dans  la  forêt  d'Hercynie. 

41'  Agaric  élargi.  Agarlcuj  lattu. 

Agancus  gregariui , fukcAf/nefus  , piUo  carnofo, 
tonvexo  piano,  lato  . cruftalino  } lam.tli,  tmaigi. 

aato-adnexis  argiUacco-cinnamomeits  filpùefolida  , 
fbr.llofo  pallefccatt-alko  , coitinato.  Perf.  Synopf. 
pag.  276.  ^ ^ 

Sa  couletir  eA  d’un  jaune- falei  fon  pédicule 
pletn  , d un  bjanc-fale,  long  de  deux  à trois  pou- 
ces , epars  d un  pouce,  foutenanc  un  chapeau 
charnu,  convexe,  puis  plane,  large  de  quatre  â 
lept  pouces  , d'une  couleur  plus  foncée  â fon  dif- 
que,  gtrnt  en  deAous  de  lames  nombreufes,  con- 
nrvemes , uti  peu  échancrées , larges  de  trois 
ligms.  Il  croit  au  milieu  des  marais,  dans  la  forêt 
d Hcrcynie. 

Perf  ’ "S**  ‘•’oifli'on.  AgarUus  càpefiipa. 

t > pi^ro  campanulate , Sriaio  ; 

^mcliu  Ititrii  ; fi, put  vtntrico/o,  hafi  folido.  Perf 
Synopf.  pag.  4'6- 11°.  a?!-  — Sorverb.  Funj.  tab. 

^ 101. 

«.  Agaricut  ( cretaceus  ) . touu  alhut.  Bull.  Heib 
Mb.  574. 

g.  Agaricut  (luteus),  lotut  /u/ou.  With.  Brir. 
Aii.  j.  pag.  344. 
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Cette  efpèce  eA  remarquable  par  fon  pédicule, 
renfle  dans  le  bas  comme  une  tige  d'oignon  : il  cA 
b aiichatre  , un  peu  roux  à fa  bafe,  glabre  ou  le 
P lis  fouvent  velu  en  deflous  du  collier  , plein  , 
fibreux  intérieurement, long  de  cinq  à lix  pouces, 
épais  d un  demi-ponce  â la  bafe  i il  fupporte  nu 
chapeau  d'abord  globuleux  , puis  campanule,  puis 
convexe,  8c  enfin  prefque  plane,  blanchâtre,  cou- 
vert d un  tlAu  pelucheux,  quelquefois  blanc.  Il 
croit  en  été,  fur  les  couches  Sû  dans  les  ferres 
Chaudes. 

4>.  Agaric  luAré.  Agaricut  niunt.  Bull. 

Agaricut  fuluariut , pilco  hthrolo , ni  tente  . cam» 
panulato  , dein  convexo  i laminit  nigro-alào  macu- 
lant; fiipite  alio.  p/eno,  tenui , iafi  jliinerajfaio  , 
annulato;  annula  ptrjifitnte.  Bull.  Hèrb.  tab.  84,  8c 
tab.  té6.  fig.  4.  _ ^ 

iowert.  ( Kojrc^  Ama.site  luilré,  n».  34.) 

44*  .Agaric  coronilîe.  Agaricut  coronilla.  Bull, 

Agaricut  pilco  fulvo , rufefeente,  maxime  convexo  , 
ttmoonato  ; laminit  liierit , rotundatit , ruiris  ; fiipite 
i annula  rotundato,  integra,  fugaci. 
Bull.  Hetb.  tab.  397.  fig.  1.  _ DecanJ.  Kïor, 
rrajiç.  vol.  i.  pag.  201.  n°.  J44. 

Son  pédicule  eA  blanc,  glabre,  cylindrique,  i 
^ine  filtuleux,  muni  d'un  collier  arrondi,  entier 
8c  fugace . long  d'enyiron  deux  pouces.  Son  cha- 
peau eA  très • convexe  1 il  devient  qutiquef'iis 
pl  me , avec  le  centre  proéminent , d'un  fauve  rouf 
leatre , charnu , arrondi.  Son  diamètre  varie  d'un 
a lieux  pouces.  Les  feuillets  font  rougeâtres,  libres 
inégaux,  arrondis.  11  croît  folitaire.  {Dtcand.) 

43*  Agaric  pilule.  Agaricut piluliformit. 

Agaricut  ctfpitofit , parvut , rufcfcenr  , pileo  feri 
iPf^f  ‘O  margint  intégra . alto  ; laminit 

aliit,  hiertt;  fiipite  alto , ffiulofo.  Bull.  Herb. 
t^ab.  lia.  — DiCand.  f'ior.  ftanç.  vol.  i.  pag.  aoi. 

Son  pédicule  eA  blanc,  fiAuIeux,  glabre,  cylin- 
drique, long  d'environ  un  pouce  8t  demi.  Le  cha- 
peau  eA  prefque  fphériqiie , rouAeâire  , large  de 
lignes.  Sa  fuperficie  cA  lèche  , fes 
bords  blancs  8c  entiers , fi  chair  ferme  j les  feuil- 
lets blancs  , libres , inégaux , recouverts , pend  int 
toute  leur  vie , par  une  membrane  qui  s'étend 
du  pédicule  aux  bords  du  chapeau , 8c  qui  ne  fe 
rompt  point , comme  dans  les  autres  efpèces  11 
croit  en  automne,  par  groupes,  fur  la  mouffe, 
au  pied  des  arbres.  {Bull.  Deeand.) 

f.  III.  CORTINARIA.  Perf.  Point  de  coiffe;  pédi- 
cuit  central;  lamtt  qui  ne  noircijfent  point  en  vitil- 
lijjant  ,•  recouvtrtet , daru  leur  jeune ffl , d’une  mem- 
brane tncomplite  , qui  laijfe  fur  U pédicule  un  an- 
neau  filamenttux. 

4^.  Acaiuc  bleu.  AgArUtu  cyanus.  Perf. 
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Àgaricus  totuj  violaceus , nîtidut  ^ pîlto  carnof)  , 
gUiio  ; ftipiu  /Malio  , pal'ifitatt.  Pt-tf.  Synopf. 
pag.  Z76.  n”.  JO.  — Sahœfif.  Fuiig.  tab.  J4.  fig.  j. 

f-  Agjrkat  (cirulefcens) , pilto  cjmofo  , con- 
vexo,  pal/ldi  etruicoj  hmtliit  tx  ctikito-tianamo- 
mtit  I fiipiie  kuviLjeulQ  , ctralto  , bulkoj'o  ; butbo 
mj’ginala , patlUo.  Stha  ff.  Fung.  lab.  J4. 

Ce  champignon  eft  très-élégant  pat  fa  coulent 
d’un  bleu-violet.  Son  pééicule  cft  long  Je  deux  ou 
trois  pouces , épais  d'u.t  pouce  , bulbeux  i le  bulbe 
un  peu  comprimé  , entouré  d un  rebord  pâle;  le 
relie  de  la  partie  lupcileure  du  pédicule  couvert 
d'une  membraie  bleuâtre;  la  partie  inférieure 
fibreufe;  le  chapeau  très-charnu,  large  de  trois 
pouces  & plus,  convexe,  quelquefois  d'un  bleu- 
pâle;  les  lames  d’un  bleu  plus  foncé,  qui  s’altère 
avec  l'âge.  Il  croit  dans  les  forêts. 

47.  Agaric  violet.  Agxricus  violaceus'.  Linn. 

• Agaricut  flipitatus  , pUto  rimofo;  margi.u  viola- 
tco  , torretuofo  ,*  ftipi:e  ctruUfcenu  , lanâ  ftrrugheâ, 
Linn.  Syll.  Plant,  edit.  4.  pag.  6oa.  — Mich.  Gen. 
Plant,  pag.  149.  tab.  74.  fig.  i.  — Boit.  Fung. 
tab.  J Z. 

Ce  champignon,  qui  paroit  fe  confondre  avec  le 
fuivant,  a l'on  pédicule  bleuâtre  , couvert  d’un  du- 
vet ferrugineux  ; il  fiippocte  un  chapeau  crevaffé. 
Les  bords  font  violets . tomenteux  ; fon  pédicule 
bulbeux  : Ton  chapeau  enveloppé  d’une  membrane 
mince,  bleuâtre,  qui  fe  déchire.  & relie  en  un 
anneau  peu  marque  fur  le  pédicule.  Il  croit  fur  les 
bords  des  forées. 

48.  Agaric  nu.  Agaricut  nudas.  Bull. 

Agarictu  gregartus  tpUeo  carnofo  , convexo  , pianos 
margioc  rtpando,  b violacto  fubruftfctnu  ; lamcUn 
conftnit , di/uti  vloiaccis  ; Jlipitc  fablongo  , tenuif- 
culo,  cylindrico,  nudo  , conioture.  Bull.  Herb,  4J9. 
lig.  A.  — Perl.  Synopf.  pag.  Z77. 

Selon  M.  Perfoon  , ce  champignon  efl  très-yoilîn 
du  précédent.  &;  peut-être  le  même;  mais  il  ea 
diffère  par  fon  pédicule  â peine  bulbeux,  par  l’ab- 
fence  d’une  enveloppe  meinbraneufe.  Son  chapeau 
ell  charnu,  plane,  convexe,  jaune  & violet  i fes 
bords , puis  roulTrâtte  . large  de  deux  lignes  ; fes 
lames  d’un  violet-clair  , nombreufes  ; fon  pédicule 
nu , grêle  8;  cylindrique , de  couleur  violette.  Il 
croit  en  groupes  dans  les  bois  de  pins. 

49.  Agaric  d’Hercynie.  Agaricut  btreynUut. 
Petf, 

Agaricut  pilco  umbonato  ^ pUofo  , fquamofo  ^ vio- 
lacto  ,*  lamtUit  fubdi^antibus  , pulvcfutentit  ; fiipicc 
longo  , fotido , ctrulcjccnic.  Pei  f.  Synopf.  pag.  178. 

C’ell  une  belle  efpice , d’un  bleu-foncé.  Son  pé- 
dicule eft  plein,  légétemeni  bulbeux , velu , long 
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de  trois  à quatre  pouces,  épais  de  fix  lignes;  il 
fiipporte  un  chapeau  pileux,  écailleux,  proémi- 
nent à fon  centre  , large  d’un  pouce  8e  deirJ,  en- 
veloppé d’une  membrane  fugace,  de  couleur  fer- 
rugineufe;  les  lames  pulvérulentes.  II  croit  parmi 
les  pins , dans  la  forêt  d'Hercynie. 

yo.  Agaric  d’un  violet-cendië.  Agaricut  vîo- 
tacco-cinc:cui,  Perf. 

Agaricut  pilco  carnofo  , hcmifphtrico  , purâato  , 
Jquamulofo  , rug  dofo  ^ vio.'acco-cincrco ; lamellit  àif 
tinHit , purpurafccnti-umbrinit  ; Jlipitc  bulbvfo  ,can- 
colerc.  Perf.  Synopf.  pag.  179.  n®.  54. 

Agaricut  violaccui,  Schocff.  Fung.  tab.  }•“ 
Sehraiik,  Flor.  bav.  z.  pag.éoS. 

Son  pédicule  efl  bulbeux;  fon  chapeau  charnu, 
hémifpheriquî  , d’abord  violet  & lomenteux  : il 
prend  , en  vieiilifTant , une  couleur  fombre  8d 
brune  ; il  efi  ponttué , un  peu  ridé  & légèrement 
écailleux.  L«$  lames  font  fépaiées  Sx  décurrentes 
fur  le  pétiole.  Il  croît  dans  les  bois  de  chênes  ; il 
n’efl  pas  commun. 

yi.  Agaric  brun-clair.  Agaricut  badius, 

Agaricut  pilco  carnofo  , convexo  , umbrino  , ni- 
lido;  lamcUii  obfcurc  cinnamomcit  , pulvcrulcniit , 
confenit;  fiipitc  tenu!  , fùriliofo , Jubbuliofo,  ctru- 
Icfcntc.  Perf.  Synopf.  Z79. 

Agaricut  fubpurpurafcHt.  Baifih.  Elem.  Fung. 
tab.  16.  fig.  J4.  .> 

Son  pédicule  ell  grêle , fibreux , un  peu  bul- 
beux, épais  de  trois  ou  quatre  lignes.  Le  bulbe 
ell  ovale  ; le  chapeau  charnu  , convexe,  luifant, 
bleuâtre,  d’une  confiflance  teailTe,  large  de  deux 
ou  trois  pouces,  garni  en  defloos  de  lames  ferrées, 
d'un  brun-jaunâtre,  fe  couvrant,  dans  leur  vieil- 
lelTe , d’une  poufliète  épaiffe.  Il  croît  fur  les  colü- 
nés,  panni  les  gazons. 

yx.  Agaric  terre  d’ombre.  Agaricut  umbrlnus- 
Petf. 

Agaricut  pilco  carnofo  , opaco,  lamcUifquc  difian- 
libut , umbrinii  ,-  Jlipitc  breviufeulo  , crajb  , ex  albi- 
canic-fuicarulej'ccnu.  Perf.  Synopf.  pag.  z8o. 

Ce  champignon  a fon  chapeau  un  peu  plane, 
charnu,  épais,  large  d’environ  trois  pontes, d’un 
brun-foncé,  ainfi  que  les  lames;  il  en  foutenu  par 
lin  pédicule  long  d’un  pouce  8i  demi , épais  de  neuf 
lignes,  blanchâtre  en  dehors , un  peu  bleuâtre  en 
dedans  on  rougeâtre.  On  le  rencontre  tlaiis  le* 
forées. 

yj.  AoARtc  â couleurs  variables.  Agaricut  v*. 
riccolor.  Perf. 

Agaricut  pilco  carnofo,  convexo,  rujô-jpadicto  { 
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marfine  fuitomintofo , vioUctoi  /émillii  ttnft'I'S  , ' 
tx  aihido  di/uti  fuiiginels  y ftipue  hrtvi  , fuiiutiofo , 
cthido , ctruUfanu.  Perf.  ïynopf.  pig.  l8o. 

Cet  agiric  n’eft  pas  com  nun  : on  le  trouve  dans 
les  bois.  Son  pédicule  eft  prefque  bulbeux , long  de 
deux  pouces  & plus , large  d'un  pouce , d’un  bleu- 
pâle  i il  foutienc  un  chapeau  convexe , charnu , 
d’un  jaune-clair  ou  un  peu  foncé , épais  â fon  dil- 
que  , luifant , prefque  tomenteux  & violet  â fes 
bords,  large  de  trois  â quatre  pouces,  garni  de 
lames  nombreufts,  d’un  blanc  fali  de  noir,  lui- 
fantcs , un  peu  jaunâtres  à leurs  côtes. 

{4-  Agaric  bicolore.  Agarkua  bUolor.  Perf. 

Agaricai  pilto  carnofo  , convtxo , rufcfccntt-fufco  ; 
margine  involuto  ^ fubtomtntofo  ; lamtllii  diluti  vio- 
lactis  ; fiipiie  cra^o , faituicrofo  , tomtruofo  , conco- 
lort.  Perf.  Syiiopf.  pag.  aSi. 

Agarkuj  violoctut,  Sovetb.  Engl.  Fung.  lab. 
109.? 

Il  s’élève  fur  un  pédicule  épais,  long  de  deux 
nenteux,  prefque  tubéreux,  foutenant 
convexe , charnu  , large  de  deux  pou- 
confillaïue  coinpJÜe,  d’un  blanc-vio 
1er  en  dedans,  b'anchâtre  â fes  bords,  un  peu 
roudeâtre  en  dehors  , garni  de  lames  d'un  violet- 
clair  , larges  de  deux  ou  trois  lignes , le  détachant 
facilement.  Il  croît  dans  les  foite. 

y 5.  Agaric  muqueux.  Agariciu  mutofus.  Bull. 

Agaricas  plUo  carnofo , umhonato  , vifcofo  , cruf- 
tatino  i lomcUis  primi  purpurafctiuiixt , dtin  fcrru- 
gintlt  ; jiipiu  tran/vanïm  in  fquamai  canilagineo- 
gelatinofus  rupco  ,*  primà  annuio  fuhobfoltto.  Bull. 
Herb.  lab.  549  , & tab.  59Ô.  6g.  a. 

Agariciu  callinitus.  Snsrerb.  Engl.  Fung.  tab.  9. 
— Perf.  Synopf.  pag.  x8i.  n“.  59. 

On  diningue  alTei  facilement  cet  agaric  â fon 
pédicule  hérilfé  d’écailles  cattilagineufes , irrégu- 
lières, un  peu  gélaiineufes  , provenant  des  débris 
d'une  coifle  incomplète  : il  clt  un  peu  bulbeux  â fa 
bafe,  plein,  cylindrique,  de  couleur  jaune  ; il  fou- 
tient  un  chapeau  d’abord  globuleux , puis  con- 
vexe, enfuite  prefque  plane  , glabre,  orbiculaire, 
d'un  jaune  plus  ou  moins  clair,  large  de  trois  â qua- 
tre pouces,  garni  en  delTuus  de  lames  d’abord  pur- 
purines, puis  brunes,  recouvertes,  dans  leur  |eu- 
lieflie,  d’une  membrane  blanche,  hlamenieufe.  H 
croît  fur  la  terre,  dans  les  forêts. 

j6.  Agaric  hybride.  Agariciu  kytridua.  Bull. 

Agaricas  pilco  obeoaico^  favo- rubtjetnte , fpha- 
rico  , convexOj  piano;  margine  revolato  ; lametlis 
fubdecurrentibas  , jlavis  , mtmbranâ  cadued  , albj  , 
/âne  indè  obteSis  ; Jiipiie  tatnofo  , {oUdo  ; pilto  cen- 


pouces,  toi 
un  chapeau 
ces , d une 


eo/ot.  Bull.  Herb.  tab.  598.  — Deeand.  Flor. 
franf . vol.  a.  pag.  aoo. 

Ce  f hampign.'n  s’élève  fur  un  pédicule  plein , 
charnu.  Rbreux  , en  cône  renverfé,  de  cou  e ir 
fauve-rougeâ;re,  long  de  trois  â lix  pouces , fou- 
teoant  un  chapeau  de  même  couleur  , d’abord 
fphérique,  enfuite  convexe,  puis  plane  , un  peu 
roulé  en  detfous  â fes  bords.  Sa  chair  elt  ferme , 
épailTe,  jaunâtre  1 fes  lames  minces,  nombreufes , 
inégales,  un  peu  jaunes  . decurremes  fur  le  pédi- 
cule ; recouvertes,  dans  leur  jeuneffe  , par  une 
membrane  blanche,  qui  fe  déchiré,  lailTe  des 
lambeaux  fur  le  bord  du  chapeau , & quelquefois 
des  écailles  fur  le  pédicule,  il  croit,  ou  fo.itaire  , 
ou  en  groupes  peu  nombreux,  ftic  la  terre,  dans 
les  bois. 

{7.  Agaric  hydrophile.  Agaricas  hydrophilas. 
Bull. 

Agaricas  ce/piiofas  , pileo  rafcfcenu-fermginto  , 
margine  firiato  Vcl  Jînavfo  ; laminis  numerofioribiu  ^ 
tinnamomeis , itbens ; fiipite  albo-fflalofo.  bulliard, 
Herb.  ub.  y 11.  — Dec.  Flor.  fra  .y.  a.  pag.  aoi. 

Son  pédicule  efi  6(luleux,  blanc,  cylindrique, 
long  de  deux  ou  trois  pouces  bc  plus , foutenant 
un  chapeau  d’un  fauve,  giifâtre  ou  rougeâtre, 
d’aberd  globuleux  , enluite  en  cloche  , puis  con- 
vexe , 8c  en6n  plane.  Scs  bords  font  fouvent 
flriés  , quelquef.iis  hnueux  ; les  feuillets  nom- 
breux, de  couleur  canelle,  inégaux,  non  adhé- 
rons qu  pédicule , recouverts , dans  leur  jeuneffe , 
par  un  réfeau  blanchâtre  qui  fe  déchire  , 8c  lailb 
de  légères  traces  fur  le  pédicule , 8c  quelques 
lambeaux  fugaces  fur  le  bord  du  chapeau.  On  le 
trouve  abondamment  dans  les  bois  , après  les 
pluies  de  longue  durée.  ( BuJl.  Deeand.  ) 

58.  Agaric  écailleux.  Agaricas  fqaamofas.  Bull. 

Agaricas  fafeo-nigricans  , touu  fquamalofas  , pileo 
margine  ^abciiiato ; laminis  fere  redit,  non  decarren- 
cibles  pfitpiie  centra  molli  ; apice  albo  ,fquamis  defii- 
lato.  Bull.  Herb.  tab.  166.  — Deeand.  Flot.  ftan^. 
vol.  a.  pag.  10 1. 

Cet  agaric  eft  tout  entier  d’un  fauve-foncé  , â 
l’exception  du  pédicule , qui  elf  plein  , cylin- 
drique , mou  dans  le  centre  , revêtu  d’écailles 
peluchées  dans  toute  la  partie  qui  étoit  â nu  dans 
fon  premier  âge  , glabre  dans  la  partie  recouverte 
par  le  chapeau  dans  fa  jennelfe.  Ses  écailles  for- 
ment une  efpèce  d’anneau  vers  le  haut  du  pédi- 
cule. Le  chapeau  efl  d'abord  hémifphérique,  puis 
convexe  ou  fouvent  un  peu  protubérant  a fon  cen- 
tre, tout  hérilfé  d’écailles  peluchées,  un  peu  cilié 
fur  fes  bords,  large  de  quatre  â cinq  pouces;  les 
feuillets  inégaux,  nombreux , prefque  droits , non 
décuirens.  Ce  champignon  croit  en  automne  .dans 
les  bois,  fur  les  vieilles  fouebes.  {Bail.  Deeand.) 
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59.  Agaric  Agaricui  Unaginofus,  Bull. 

Agaricus  pilto  hrunnto  , tomtnto  lanato  ^ conco 
lorc  ^ ftnsim  rarcfcenu  udo;  lameltis  iiberis  ^hüdiisi 
fiipiit  fttnOf  nigro  f fuh/lriato.  BuU.  Herb.  tab.  570- 1 
— DeciRd.  Flur.  fran(.  vol.  1.  pag.  199. 

Cette  efpèce  eft  munie  d'un  pddicule  plein , 
long  de  deux  pouces , cylindrique , iégdrettwnt 
rjyé  Je  brun  , foutenant  un  chapeau  Je  même  cou- 
leur, recouvert  d'un  tilTu  drapé  St  laineux,  fort 
touffu  dans  la  leunelfe  de  la  plante , qui  s'éclaircit 
fur  les  bords  i mefure  qu'elle  avance  en  âge.  Lorf- 
qu'elle  approche  de  Ton  dépérilfement , le  chapeau 
n'cft  plus  laineux  qu'à  fon  fomirtet , 8c  le  refte  eft 
comme  fatiné-  Ce  chapeau  eft  d'abord  fphértque , 
puis  campanulé,  puis  conique,  8c  enfin  Tes  bords  fe 
relèvent  8c  fe  fendent.  Les  lames  font  fauves,  li- 
bres , inégales,  élargies.  Les  bords  du  chapeau,  dans 
leur  jeuiaelfe , font  lutés  au  pédicule  au  moyen  d'un 
liffu  aranéeux , dont  une  partie  refte  attachée  au 
chapeau  , 8c  l'autre  au  pédicule.  Ilcrnît  auprintems 
8c  en  automne  , dans  les  bois , folitaire  ou  géminé  i 
il  fe  plait  fur  les  vieilles  Touches  8c  fur  la  terre. 

( Bitil.  Decand,  ) 

60.  Agaric  à tête  luilànte.  Agaritut  lamproct- 
fhatui.  Bull. 

Agaricus  csfpitafus , ftrrugincus  , piltû  carnofo  , 
ùhtusi  umbonato  t niuntc  j lamcUis  latiufculis  , de- 
currentiius  f obfcurioribus  ; fiipiit  fubincurvo  ^ folido. 
Bull.  Herb.  tab.  ^44.  fig.  1.  — Dec.  Flot.  fraia(. 
vol.  a.  pag.  199. 

Agaricus  lucidus,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  Z99. 

n eft  tout  entier  couleur  de  rouille.  Son  pédi- 
cule eft  glabre  , plein , cylindrique,  fou  veut  un  peu 
courbé  i fa  bafe , décurrent  fur  le  chapeau , long  de 
trois  pouces,  foutenant  un  chapeau  prefque  fphé- 
rique  à fa  naiflance , enfuite  convexe,  puis  prefque 
plane,  un  peu  proéminent  dans  fon  centre,  luifant 
en  deffus , large  de  deux  pouces , garni  de  lames 
larges,  inégales,  un  peu  décurrentes  fur  le  pédi- 
cule , recouvertes , dans  leur  jeunelTe , d'une  mem- 
brane aranéeufe  qui  lailfe  fut  le  pédicule  un  an- 
neau peu  fenfible. 

éi.  Agaric  châtain.  Agaricus  cajîaatus.  Bull. 

Agaricus  gregarius  , fuiparvus  , piUa  fuheamofo  , 
campaaulalo  , juiiadit  aut  fordidc  vialacco  , umko- 
nato  i lamcUis  conftrtis  , diluti  firrugincis  ,*  fiipiti 
cavo,fuàtfauijfiiriilofo,aUido.Bü\\‘litr\><  tab.  x68. 
— Perf.  Synopf.  pag.  198.  — Decand.  Flot,  ffanç. 
vol.  1.  pag.  199. 

Son  pédicule  eft  d'un  blanc  tirant  fur  le  brun, 
plein  , cylindrique,  continu  avec  le  chapeau , long 
de  deux  i trois  pouces,  foutenant  un  chapeau 
faiiné , d'un  brun-marron , quelquefois  blanchâtre 
fur  les  bords , d'abord  convexe  8c  campanulé,  con- 


cave en  vieilliflant  & â rebords  relevés  > garni  en 
deflbus  de  lames  libres , inégales , de  couleur  bran- 
clair  , couvertes  dans  leur  jeunefle  d'un  tilfu  fila- 
menteux , qui  le  détache  8c  forme  un  collier  en  té- 
feau  peu  marqué.  Il  croît  en  automne , par  groupes 
peu  confidétaoles,  dans  les  bois  de  haute  futaie, 
parmi  la  mouife  ou  fur  les  vieux  troncs. 

61.  Agaric  aché  de  fang.  Agaricus  hsmato~ 
chtits.  Bull. 

Agaricus  fuhotivacsas  feu  luiefctnte-fufcus  , ^ipirt 
ûblongo  , fubbutbofo  , tustfeense  , tiuca  ambieutt  rabra 
fspi  notaco  ; lamsUis  emarginaiis , luitfcttut-ciana- 
momeis.  Bull.  Herb.  tab.  {96.  — Decand.  Flot, 
franç.  vol.  a.  pag.  198. 

g.  Agaricus  natatus,  Perf.  Synopf  Fung.  pag.  t$6. 

Sa  couleur  eft  d’un  fauve-clair}  fon  pédicule 
plein , charnu  , cylindrique  , long  de  fix  pouces  , 
épais  d'un  pouce  à fa  bafe,  jaunâtre  , coupé  datu 
le  milieu  de  fa  longueur  par  une  ligne  rouge  ; il 
fupporte  un  chapeau  convexe  , puis  plane  , large 
de  quatre  â cinq  pouces , garni  en  deftous  de 
lames  inégalés  , non  décurrentes  , couvertes  dans 
leur  jeunelTe  d'une  membrane  en  téfeau , qui 
lailfe  , au  haut  du  pédicule  , un  anneau  â peino 
fenfible.  11  cioît  dans  les  bois  de  bettes , en  au- 
tomne. 

6j.  Agaric  aranéeux.  afg-iri'ciu  amneoyltr.  Bull. 

Agaricus  pilro  capanea  , violaceo , fiaves  vti  nigro  ,* 
margittt  rtvoiuto , ptdunculo  adnata  ope  membrana 
aranec/k  ^ laminii  primo  albis , dtin  cinnamomeis 
vtl  cafiatteis  } pteno  , baf  fubincrufiato.  Bull* 

Herb.  tab.  598.  fig.  1.  B.  — Decand.  Flot,  franç. 
vol.  1.  pag.  198. 

Agaricus  gUucopus,  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  a8a, 

«.  Agaricus  viotaceus.  Bull.  Herb.  tab.  ifo  , 8c 
ub.  y44-  fig.  H. — Lam.  Flot. franç.  p.  ii8i,n*.  8, 

g.  Agaricus  c'afpss,  BuU.  Herb.  tab.  96. 

y.  Agaricus  uiiidus,  BuU.  Herb.  tab.  4$l.  fig*  I, 

t',  Agaricus proteus.  Bull.  Hctb.  tab.  ^ 

t.  Agaricus  rimofus.  Bull.  Herb.  tab.  qyi.  fig.  4* 
Agaricus  helveoius.  Bull.  Heib.  t.  411-  fift*  5* 

U.  Agaricus  cinnaba/inus.  Bull.  Herb.  tab.  4JI. 

fig-  â- 

Agaricus  ( BulUardi  ) , piito  camofo , rufifeenis  ; 
tamtUis  diftinSis  , ciuuamamtis  ; ftipiie  bulbofo  ; 
bulbo  ovaio,  cianabarino,  Perf.Synopf.  Fung.  p.  289. 

Bulliard  a réuni  fous  une  même  dénomination 
un  alTez  grand  nombre  de  plantes , diftérentes  en 
apparence  , mais  rapprochées  en  réalité  par  un 
caraâète  facile  â faifir.  Dans  leur  jeuneUe  , les 
bords  du  chapeau  font  liés  au  pédicule  par  une 
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membrane  fi  lâche  , qu'elle  femble  une  toile  d'a- 
raignée tendue  pat-dclliu  les  teuilleis.  Le  pédicule 
eft  plein,  cylindrique  , plus  ou  moins  renflé  à Ta 
brie , muni  de  fibrilles  radicales  très-petites.  Le 
chapeau  ell  d'abord  hemifphérique  , Sc  Tes  bords 
(t  recourbent  en  dedans  : peu  à peu  ces  bords 
s'étalent,  mais  le  chapeau  relie  touiours  tonvese. 
Sa  couleur  ell  marron  , violette,  jaunâtre  nu  noi- 
râtre. Les  lames  font  nombreufes  , inégales,  d'a- 
bord bl.inches  , & enfuite  d'une  couleur  canelle 
ou  marron.  La  grandeur  & les  dimenfions  de  ce 
champignon  varientbeaticoup  il  croît  en  automne, 
dans  les  bois.  ( BuU.  De^urtd.)  (Koyr^  Amanite  , 
n*.  ij.  ) 

64.  Agaric  turbiné.  AgarUus  turbinatus.  Bull. 

Agaricus  piUo  conveso  , carnofo  , JorJl^e  lu(eo  ; 
tentro  ; Uminii  rufi,jltput  aahéremibus  , 

minimk  dccurrtntibus  i Jiipite  bajî  tuhercuJjto  , Jqua^ 
muhfo  f foUdo  ; dtnulo  jifjmentojo  , rubro  notato» 

Bull.  Herb.  t.ib.  1 10.  — Decwii.  flor.  frinç.  vol. 
a.  pjg.  196. 

Agaricui  ( curbinacus)  , piUo  camofo  , convexo^ 
piano  , fuovifcofs  , fulvo  ^ ferruginto  ,•  lamtUis  fuh- 
viteUinit  f fiip  te  huloofo , bulbo  ma^inato  ^ corüna 
ftrrughteâ.  Perf.  Synopf.  pag.  194.  ? 

Agjrkus  ( caliochrous  )>  pileo  fublato ^ fi<co  ^ 
luteo  i h^ntlits  amené  purpuraf.eniibus  ; Jîtptte 
paUido  i bull>ofo  f bul'jo  marglnato»  Pcrr.  Synopf. 
pag. 281.? 

y,  Agiiricus  ( turbinarus  » var.  | , inquinatus  ) , 
pileo  fubumbrino  y mamlato  y margine  vifeofo  } 
mellii  oUvaceo^paUidis  ; fiipite  erajfo  , buhofo;  cof 
tinâ  fiavefcenic,  Perf.  I,  c.  pag.  294.  ( K oye^  Ama- 
HiTE>  n^.  14.  ) 11  varie  aans  Tes  couleurs  de  dans 
Tes  proportions. 

^5.  Agaric  décoloré.  Agarîcus  decoloram, 
Perf. 

Agaricus  pileo  vifeofo  tflavido  g lamellit  primé 
purpureo^CAruUit , demiirn  cinnamomeit  ; ftipite  gla^ 
bro , fubiuberofo  , albido  ; cortinâ  ferrugineâ.  Perf. 
Sytiopf.  Fung.  pag.  28). 

Son  pédicule  eft  glabre , épais,  blanchâtre,  un 
peu  tubëreux  J long  de  deux  a trois  pouces,  épais 
de  deux  ou  trois  lignes  { fon  chapeau  vifqueux  , 
charnu , d*abord  convexe , puis  plane  , large 
d'environ  deux  pouces  ( les  lames  étroites  , d'un 
pourpre  bleuâtre  dans  leur  jeuneife  , puis  de  cou- 
leur canelle.  1)  croit  dans  tes  bois  de  pins. 

C6.  Agaric  biifé.  Agarieos  infrs3us.  Perf. 

Agariens  pileo  cnmofo  , oitvoceo  , ferrugineo  aut 
vmbrinoi  ma^int  infraâo , infiexo  i lamtUis  oltva* 
çtis  y crifpii  y fliplu  buibofo  , pileo  fubconcolore  aut 
pa/Uficnte^ârulto,  Perl.8ynopf.  Fung.  pag.  285. 
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Cette  efpèce  ell  remarquable  par  11  courbure  de 
Ton  chapeau,  qui  paroiiqiielquetois comme briTé. 

Ce  chapeau  elt  charnu  , un  peu  aplati , large  de 
trois  pouces,  de  couleur  olivâtre  , brune  ou  tec- 
rcule . réfléchi  fortement  à Tes  bords , ou  fiinple- 
ment  flexueux  , finué.  Le  pédicule  ell  fibreux , 
bulbeux , un  peu  luifant , long  d'un  pouce  8e 
demi  i les  lames  crepues , olivâtres.  Il  croit  i 
l'ombre, dans  les  bois  de  hêtres. 

67.  Agaric  contourné.  Àgarieas  fuiunus. 
Perf. 

Âf^jriciu  pilto  conx'exo  lamtWfque  oHvacets  Jli- 
pitt  fiitarta  , cjvo  , paUefeentt-ahido  j koft  alko- 
villofo.  Peif.  Synopl.  Fung.  pag.  184. 

ÿ.  Agjricus  ( fublîmllis  ) , pileo  v-feofo  , molli  , 
fètliginto  , fulvo  i Umellit  latiufculii , primk  oliva- 
ceis  , dem  einnumomcis  j fiipite  cyliruirieo , Jiluii 
ctmleftente.  Perf.  I.  c. 

Son  pédicule  ell  creux , un  peu  tors , d'un 
bbnc-lale  8e  velu  , long  d'un  pouce  8e  demi , 
épais  d'un  demi-pouce  8e  plus;  le  difque  tronqué, 
jaunâtre  ; les  bords  minces  i fa  couleur  olivâtre  , 
ainfi  <)ue  celle  des  lames  , qui  fe  couvrent  d'une 
pouflîere  canelle-  Il  croit  dans  les  forêts  ; il  cil 
d'une  faveur  amère.  La  plante  j ell  plus  amère. 
Son  chapeau  ell  mou  8t  vifqueux  ; fes  lames  plus 
latgirs;  Ion  pédicule  cylindrique  , d'un  bleu  clair. 

M.  Pe.foon  la  regarde  comme  une  efpèce  dif- 
tinâe. 

68.  Agaric  fauve-billré.  Aguricut fulvo-fuligi- 
neus.  Perf. 

A^uricut  pileo  fuivifeofo  , fulvo  - filigineo  feu 
fordtdi  oektaceo  olivafcente ; lamellh  eonfertis  , pur* 
purufeente  olivaeeis  ,*  fiipite  fukkultofo  , fikrillofo  > 
dilm'e  cindefente.  Perf.  Synopf.  pag.  184. 

Cette  efyèce  tient  le  milieu  entre  les  deux  va- 
liécés  précédentes.  Son  pédicule  ell  à peine  bul- 
beux , d'un  bleu-clair,  fibreux  t le  chapeau  légè- 
rement vifqueux  , d'une  couleur  fauve-biflrée  ou 
d'un  jaune  un  peu  verdâtre;  fa  fubllance  blanche, 
inlïpide  ; fes  lames  nombreufes  , d'un  pourpre 
olivâtre , adhérentes  en  totalité  au  pédicule.  II 
croît  dans  les  forêts. 

69.  Agaric  roux-olive.  Agarieue  rifa~oliva~ 
«lu-Perf. 

Agaricus  pileo  planiufeulo  , carnofo  , viftofo,  rufo  ; ' 

lamellis  eonfertis  , olivaeeis  , demum  cinnamomeis  ,* 
fiipiu  kuliofo,  pailefcente.  Perf.  SyllOpr.  pag.  l8j. 

Son  pédicule  ell  cylindrique  , long  de  trois 
pouces,  bulbeux,  d'un  bl.inc-pâle;  il  foutientun 
chapeau  convexe  , puis  plane  , large  de  quarte 
pouces , vifqueux , chainu , roulfeâcre , plus  foncé 
dans  fon  centre  i garni  en  delTous  de  lames  ferrées, 

d'abord 
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d'iboid  olivâtres , puis  de  couleur  cuiclle.  Il  croît 
dins  les  fotêis. 

70.  Agaric  â pied  conique.  Agaritut  coaeptu. 
Perf. 

Agariciu  pileo  carnofo  , eilaii  umienal»  , pihfo  , 
tx  «livatto , pihfirruginto  ; lamtUis  confenis  , amar- 
ginatit  ; Jlipiit  ioiuo , iuHafo  , cottico , in  mcdio 
■vclato.  Perf.  Synopf  pag.  i8j. 

On  le  diftingue  par  Ton  pédicule  alongé  , bul- 
beux, rétréci  en  cône,  muni  vers  fon  milieu  d'une 
membrane  légère,  i peine  fenfible.  Le  chapeau 
eft  charnu , un  peu  élevé  & obtus  dans  fon  centre , 
pileux,  d'un  vert  d'olive,  puis  un  peu  rouillé  j il 
devient  plat  en  vieillilTant.  Les  lames  font  iiom- 
breufes , échancrées , larges  de  crois  lignes.  Il 
croît  dans  les  forêts. 

71.  Agaric  b\»nc-yio\et.Atariciualio-vioUctus. 
Perf. 

Agaricus  pilto  lati  b oktusi  umtonato , argtnteo- 
paliidoi  lamtliis  pri-rà  diluù  viutauh  , dein  argil- 
/ucei'i  ; Jlipiit  longo  , obvtrsi  cJavato.  Petf.  Synopf. 
pag.  aSd. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  8c  demi , en 
malTue  â fa  bafe  , violet  vers  fon  fommet , creux 
dans  fa  vieillefle.  Son  chapeau  ell  d'un  blanc-pâle  , 
argenté,  large  d'un  pouce,  muni  d'une  faillie 
large  8c  obtufe  dans  fon  milieu  1 les  lames  d'abord 
d'un  violet-clair,  puis  un  peu  tcrreufes,  jaunâtres. 
Il  croit  dans  les  forées. 

7a.  Agaric  argenté  AgarUut  argtnuuit.  Petf. 

Agaricus  pilto  carnofo , convixo  , argintto  ; difeo 
palUftnst  ; lamtllis  conftnis  , cinnamomtit  ; ftipiit 
hutiofo , pilto  eoncolort , conind  cinnamomtâ,  Petf. 
Synopf.  pag.  x86. 

Ce  champignon  a une  odeur  alfez  forte , une 
faveur  amère.  Son  pédicule  efl  bulbeux , long 
d'environ  deux  pouces  , épais  d'un  pouce  ^ d'un 
blanc-argenté  , ainfî  que  le  chapeau.  Celui-ci  eft 
convexe , large  d'un  pouce  8c  demi,  prefque  fcc  , 
luifant,  plus  pâle  â fon  centre  ; les  lames  planes  , 
un  peu  échancrées  , adhérentes , de  couleur  ca- 
nelle.  II  croît  dans  les  bois  de  pins. 

7}.  Agaric  renverfé.  Agaricus  dteamitns. 
Petf. 

Agaricus  parvulus  , pileo  carnofo , umkonato , fui^ 
htmifpktrico  , prim6  albo , dein  pallefctntt  ,'  lamtllis 
remoto-adntxis  , ochactis  ,-  ftipitt  decumktr.se , ela- 
yato , kulkofo  , canuido.  Petf.  Synopf.  pag.  l86. 

Agaricus  candidus.  Batfch.  Elem.  Fung.  i.  pag. 
Ijj.tab.  ao.  Sg.  106.?  (Qaewd  lamtllas  taniiun 
diffirS.  ) 

Botanique.  Supplément.  Tome  /, 
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Cet  agaric  eft  fort  petit.  Sa  faveur  eft  amère; 
fon  pédicule  bulbeux,  blanchâtre,  renverfé,  en 
forme  de  irulTuc  ; fon  chapeau  charnu , d'abord 
hémifphérique  8c  très- blanc  dans  fa  jeunefte,  puis 
un  peu  proéminent  8c  d'un  fauve-clair  ; fes  lames 
diftantes , de  couleur  canelle.  Il  croit  parmi  les 
hêtres. 

74.  Agaric  pliant.  Agaricus  Itntut.  Perf. 

Agaricus  fukcafpitofut , pallefctntt  • alkus  , pilto 
carnofo  , piano , vifeefu  ; lamtUit  confenis  , planiuf- 
culis  i Jlipiit  fotido  , jihrofo  - Jquamofo  , euriinaio. 
Petf.  Synopf  pag.  187. 

Il  croît  en  petits  groupes  fur  le  tronc  des  arbres. 
Sa  couleur  eft  d'un  Ùanc-pâle  ; fon  pédicule  plein , 
fibreux,  un  peu  écailleux;  fon  chapeau  trM-vif- 
queux  , large  de  trois  pouces,  plane,  charnu,  un 
peu  peluché  â fc-s  bords  ; les  lames  planes , étroi- 
tes, décurtentes  fur  le  pédicule. 

7f.  Agaric  bâtard.  Agaricus  fpurlus^PctC 

Agaricus  pileo  fukeamofo  , piano , umkonato  , al^ 
kidOf  lamellis  dijiantikus , cinnamomeisf  Jlipite  longo  g 
cavq,  candido.  Perf.  Synopf.  pag.  i88. 

_ Il  paroîi  fe  rapprocher  de  la  variété  Ç de  l'agx- 
ric  aranéeux.  Son  chapeau  eft  quelquefois  jaune, 
plus  fouvent  blanchâtre  , plane,  un  peu  charnu  , 
proéminent  â fon  centre,  large  d'un  â deux  pou- 
ces ; fes  lames  diftantes  , couleur  de  canelle  ; fon 
pédicule  blanc  ou  un  peu  bleuâtre , fiftuleux , long 
de  trois  pouces , un  peu  fibreux.  11  croît  dans  les 
foiéts. 

76.  Agaric  roide.  Agaricus  rigtns.  Perf. 

Agaricus  fuhfragilis  , pileo  futcamofo  , convexo  , 
pleno  , plabro  , pallefcente~albido  ,*  lamellis  fukde~ 
currentious  , demitm  cinnamomeis  ,'  Jlipite  longo  , 
Jieitenui  j kaft  fukkulkofâ  , villofà.  Petf.  Synopf, 
pag.  a88. 

Son  pédicule  eft  grêle,  fiftuleux,  long  de  trois 
pouces  8c  plus . velu , un  peu  bulbeux , d'un  blanc- 
fale.  Son  chapeau  eft  un  peu  mou,  glabre  , large 
de  deux  pouces , d'abord  convexe  , puis  plane  , 
d'un  blanc-pâle  ; les  lames  décurtentes , de  cou- 
leur jaunâtre  dans  leur  vieillcffe.  Il  croit  dans  les 
forêts. 

77.  Agaric  maculé.  Agaricus  maculofus.  Petf. 

Agaricus  ctfpliofus  , fragilis  , piho  okiusi  umko- 
nato g aïkido  q fquamis  lotis  , a Jfotmikus  g umkrinisq 
lamellis  confenis  g primé  olbis  g deoitm  incarnato- 
cinereis  ; Jlipite  firitlofo  , fquamoja  , la  giujculo  , 
alko ; cortinâ  fogaci.  Perf.  Synopf.  pag.  i88. 

Il  s'élève  de  la  même  bafe  plufieurs  pédicules 
ftriés  â leur  fommet,  longs  de  trois  pouces , épais 
d'un  pouce  8(  plus,  fibreux,  blanchâtres,  écsil- 
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leux , foutenint  un  thipe.iu  légèrement  vifqueut , 
iele»é  dans  fon  niitieu,  large  de  deux  pouces, 
blanchâtre , recouvert  d'une  membrane  très- 
niince,  tupaïc  , lailTani  de  pt  tires  déchirures 
d'un  jaum.-1'ale  i ks  lames  ferrees  , d'abord  blan- 
ches , puis  d'une  couleur  incarnate-cendree.  Il 
croit  en  groupts  dans  les  fuiéts. 

7?-  Agaric  fanguin,  Aÿarîcus  funguintus.  Pcrf. 

Agaruus  croce9~raier  ^ pileo  carnofo  ^ comttxo  ; 
lamtihs  ûijiinüts  i fiipitc  fotida  ^ longQ.  Perfoon  , 
Synopr.  pag.  189. 

Jtgirutu  ( fanguineus  ) , ftipiutui , fangainto- 
ntètr  ^ unicotoT  y annufû  arantajo  , fugaci  y auran- 
liaca.  Witli.  in  Jacq.  Mifc.  2.  pag.  107.  ub.  ij. 
hg.  J.— -Si,»etb.  Engl.  Fung.  tab.  4;. 

Agaiiciu  (lubens),  ftipitaïus.  piU»  couve*»,- 
lamellis  tfifdis  , prafuadii  ; ftipitt  l^^ftgOy  rocd  planta 
Tkltnimà.  Boit.  Fung.  tab.  jd. 

La  couleur  de  ce  champignon  eft  partout  d'un 
rouge  teint  de  jaune  , plus  foncé  fur  les  lanses. 
Sun  pédicule  ell  plein , glabre , long  de  trois  pou- 
ces , épais  de  deux  ou  trois  lignes,  enveloppé  , 
dans  fa  jeuneffc,  d'une  membrane  tres-fugace.  Son 
ch.ipcaii  e!i  prèle , convexe,  un  p..u  ch.irnu  . large 
d'un  pouce  & plus  i les  lames  (épatées.  11  croit 
dans  les  forêts. 

79.  Agaric  pourpré.  Agarhui  purpurcus.  Bull. 

■Agariius  g'tgari,s  y mtiüecrii , coccinto  • ruittr  , 
filca  fuifqaamutvfo  , umbonate  ,•  marginc  fiipiuqut 
fubartv!  y fiavcftnit.  Bull.  Hcrb.  tab.  fç8.  hg.  1. 
— Perf.  Synopr.  pog.  — Oecand  Ftor.  franç.  ! 
vol.  2.  pag.  197. 

Sa  couleur  eû  d’un  rouge-orangé  un  peu  foncé , 
légèrement  pourprée;  fou  pédicule  plus  pâle  que 
le  chapeau  , glabre , plein,  cylindrique  , long  Je 
deux  à trois  pouces.  Sim  chapeau  eft  large  de  deux 
pouces  & plus  , d'abord  campanule , puis  en  cône 
évafé  , PUIS  plane  & même  concave  , glabre  ; le 
cenrre  (aillant,  ordinairement  un  peu  éca  lieux  j 
les  burds  (inueiix  i les  lames  inégalés , échancrées 
i leur  bafe,  point  adhérentes;  recouvertes , dans 
leur  jeune  (Te,  d'une  membrane  filamenteufe,  blan- 
che, trè'-ftigace.  11  croît  for  la  terre,  par  grou- 
pes de  deux  ou  trois  individus , adhérent  enfemble 
par  leur  bafe.  ( Bail,  Decund,  ) 

80.  Agaric  terre  bolaise.  Agaritus  balans,  Peif. 

Aga^tcas  grtgartus  y pileo  fubcarnofo  , co.ivr*o  , 
obfoUti  umbaaato  , jlaveftenu  y difeo  maculifque  ta- 
trritîo  rubris  variegato  ÿ lamellis  plants  y cinnamo- 
mtis  y flipîte  fiexuojby  hngiufeulo  ÿ pileo  tonsolate- 

Pntf.  Synopr.  pag.  291. 

Cet  agaric  eft  rare , d’un  afpeû  élégant.  Son 
pédicule  eft  fibreux  en  dedans , long  de  deux  ou 
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trois  poiicf  s,  (If  x'.ieux  ; fon  chapeau  un  peu  charr.u , 
convexe  , hémifpherique , faillant  i fon  centre  , 
large  d'un  pouce  8f  plus,  d'un  fond  jaunâtre  , un 
peu  couleur  de  chair,  avec  de  grandes  taches  ir- 
régulières, d'un  rouge  de  brique,  en  fotiiie  d'é- 
cailles  ; les  lames  planes , un  peu  décuttentes , d'un 
j.iune-caiielle;  une  membrane  fugace,  très-légère, 
de  même  couleur.  Il  croît  en  autonir.e , parmi  les 
hèties. 

81.  Agaric  vifqueux.  Agaricus  vifiidas.  Linn. 

Agarteus  gregarius  y pileo  earnojh  y primitm  eon- 
vexo  y deinde  deprejfa  , geiatinofo  , fufev-purpureo  ,- 
tarrellis  decunentietus  y ramotis  y fubeintirts  i ^ipite 
deorsùm  incrajjdto  , tajl  imij'qi.e  jiavo  ; toreinà  ni- 
grefitnie.  Perl.  Synopi.  pag.  291.  — Schalf.  Funp;, 
tab.  j6.  — Linn.  Flot.  foec.  1070. 1229. — Scwctb. 
Fung.  tab.  7. 

Agarieas  { atmpunélatus  >,  pileo  obtuse  umbo- 
natOy  vifeida  i lamellis  niveis  ; fiipiie  eraffijfculo  , 
albido  y nigro y jquamutofo,  Perf.  1.  c. 

Son  pédicule  eft  glabre  , très-court , jaune  à fa 
bafe  Ht  dans  l’intérieur , bianc  en  .Ichors , renflé  , 
environné  d'une  membrane  mince  , tiès-liieace  , 
un  peu  noîtâtre.  Son  chapeau  tft  charnu , d'abord 
convexe , puis  comprimé , gé'atineux , large  d’un 
pouce  & plus , d'un  pourpre  foncé  ; les  lames 
décurrentes,  rameufes,  d'un  blanc-cendré. 

Cetre  plante  croît  dans  les  bois.  Dans  la  variété 
# . la  futface  de  ce  champignon  eft  toute  piquetée 
de  points  d'un  rouge  prdque  noir. 

82.  Agaric  en  maflue.  AgurUas  gomphus.  Peif. 

Agaricus  gregarius  y pilto  umbonato  , purpurajcealf 
liviaa  feu  iatarnato-rufo  , /ubvifeido  ; lamellis  Jim- 
pticibus,  deeurrenlibas,  purpurajeeme  umbrinis;  ftipite 
tongo  y fjuamulofa  , ur.icolore,  Perf.  Synopf.  pag. 
292.  — Id.  Icon.  & Deferipe,  Fung.  Fafeic.  2. 
pag.  yo.  ub.  i j fig.  1.  — Sowetb.  Fung.  ub.  loj. 

Très-'rjpprochée  de  l’efpècc  précédente,  celle- 
ci  en  diffère  par  fa  grandeur , par  fa  couleur  Sé  par 
fes  lames  plus  fimples.  Son  pédicule  tft  alongé, 
écailleux , renflé  en  niaffoc  y fon  chapeau  d'un 
pourpre-livide  ou  d'un  incarnat  fonce,  un  peu 
vifqu-.ux  , proc'minent  il  fon  centre;  les  lames 
décurrentes,  d'un  p<.'urpte  - biun.  11  croît  par 
groupes  dans  les  forêts  de  pins. 

8j.  Agaric  aqueux.  Agaricus  aquofus, 

Agaricus  ( auraniiiis  ) , gregarius  , magttus  , pileo 
fquamulcfo , vifcido-htimiao  ,fiaxo-auraneia;  lamellis 
conftrtis , eanaidis;  fiipite  tranfvers'tm  fquamutofo  , 
apice  ulbido.  Perf.  Synopf.  pag.  291.  — ScliociF. 
Fung.  tab.  J7. 

Ce  champignon  eft  grand  ; il  a une  odeur  forre 
& une  faveut  amère.  Sa  couleur  eft-d'un  jaune  de 
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rhubirbe  ou  plut  foncée  { Ton  pédicule  un  peu 
écjijisux  ttanrverfakment,  blanchâtre  à fon  fom- 
nr  t i fon  chapeau  vifaucu»  , prenne  loiijours 
humide , comme  mouillé  ; fei  lames  blanches  & 
ferrées,  il  croit  en  automne,  par  groupes,  dans 
les  bois  de  pins. 

84.  Agaric  glutineux.  Ag'tricus  glutinofus. 
Bull- 

Agarieui  pi/to  fuprtmiqut  flipliis  paru  vifiofis  / 
piito  cinnamomeo , miirgine  uve/uto  ,•  Uminh  al- 
iis , âecurrentiiji  ,'  Jiipiu  pUno  , baft  (innamomeo  , 
fubincrajfitio  i apite  alio  nigro  , macw'aio.  Bulliard, 
Herb.  tab.  198.  5J9  Sf  fSy.  fig.  1.  — Decand. 
Flot,  fraiiç.  vol.  i.  pag.  19J. 

A^aricus  ( aibo  brunneus  ) , fuicafpitofas  , pUeo 
carniifo  , vîjl-ofa  aut  pfio , umbrino  ; lamtilis  can~ 
diiü’j  Jlipiit  fquamula/ii,  upUt  atbida.  Peif.  Synopf. 
Fung.  pag.  ipj.» 

Ce  champignon  eft  remarquable  par  une  forte 
couche  d'un  mucilage  gluant , qui  recouvre  le  cha- 
peau & la  partie  colorce  du  pédicule , qui  retient 
adhèrent  les  feuilles  & autres  corps  qui  viennent 
à tomber  fur  lui.  Sun  pédicule  ef)  plein  , de  enu- 
Icur  canelle  dans  le  bas,  blanchâtre  au  fommei , 
un  peu  renflé  à fa  bafe,  long  de  trois  à cinq  pou- 
ces , tacheté  vers  le  haut  de  petits  points  noirs, 
qui  paroillciit  érie  les  débris  d'une  membrane  ou 
léfaau  qui  recouvroit  les  feuillets  dans  leur  jeu- 
neffe.  Le  chapeau  eft  convexe,  à bords  un  peu 
repliés  en  deffous,  large  de  trois  â quatre  pouces, 
de  couleur  canelle.  Ses  feuillets  font  blancs,  iné- 
gaux , décurrens.  Son  chapeau  & même  f<  s feuil- 
lets deviennent  quelquefois  jaunâtres.  Dans  une 
autre  variété,  le  pédicule  entier  eft  roux.  Il  cioic 
en  automne  , foiitaite  ou  par  groupes , fur  la 
terre. 

8y.  Agaric  roulTcàtre.  Agaricus  vaccinas  Perf. 

Agarietts  grtgarius , piUo  carr.afa  ^ hemifpharUo  ^ 
ambonato  J ptlofo  , fqaamofo  ^ rafoj  lamtlUs  albidis  y 
paUtfunttbasÿ  Jiipiu  cuvo,  longo  ,fubfbriUofo.  Perf. 
SyDopf.  pag.  içi%,  — Id.  Icon.  & Defeript.  Fung. 
pag.  6.  ub.  a.  (ig.  i.  4.  Agaricus  rufus. 

Son  pédicule  eft  flftuleux , alongé , médiocre- 
ment fibreux  i il  fuppoite  un  chapeau  charnu, 
d'abord  hémifphértque , puis  plane.  roulTeâtre  , 
pileux,  écailleux,  faillan:  dans  fon  centre,  garni 
en  dclTrrus  de  lames  d’un  blanr-pâle;  quelquefois 
tachetées  de  rouille.  Il  eft  commun  dans  les  bois 
de  pins. 

8é.  Agaric  â tête  grenue.  Agaricus  pfammocc- 
phaius.  Bull. 

Agaricus  fpadiccus  , piteo  crajfa  , campanulaia , 
furfurasao  , fquamulajo  f tamcllis  latiajittiis , cmar- 
ginaiisj  ftipiis  fyuamojd  } ufscc  Uvi ^tautiprt.  But), 
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Herb.  tab.  yji.  fig.  x,  & tab.  j8f>.  fig.  i.  — 
Decand.  Flot.  fran^.  vol.  a.  pag.  ipé. 

Agaricus  arenatus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  195. 

La  couleur  de  ce  champignon  eft  d’un  fauve- 
clair.  Son  pédicule  eft  plein,  cylindrique,  quel- 
quefois un  peu  renflé  à fa  bafe  , couveit  de  quel- 

?|ues  écailles  couchées  & brunâtres  ; glabre  au  def- 
us  du  collier  > long  de  deux  pouces  , foucenant 
un  chapeau  d'abord  hemifphérique, large  de  denx 
pouces,  enfuite  convexe , charnu,  garni  en  deflus 
de  petites  écailles  pulvérulentes.  Les  lames  font 
inégales , un  peu  larges , échancrées  , recouver- 
tes, dans  leur  jcunelTe,  par  une  membrane  qui 
difparnit  en  lailTant  â peine  quelques  veftiges  fur 
le  pédicule. 

87.  Agaric  â pied  grêle.  Agaricus  iletpedius. 
Bull. 

Agaricus  proteiformis , fuferfet  ns  , pile  a campastu- 
laio  , dein  conico  , tlongaio  , acuio,  pafleà  convexe 
vel  piano  y umbonato  f taminis  ex  rubro-aurantiacis ÿ 
fiipiie  apice  attenueuo , fubannulato.  Bull.  Herb. 
tab.  578  8f  yqî , & tab.  jS6.  fig.  1.  — Uacand, 
Flor.  franç.  vol.  1.  pag.  196. 

Rien  de  plus  variable  que  ce  champignon  j il 
change  tellement  de  foimes  8c  de  couleurs,  qu'il 
eft  difficile  de  le  bien  caraâérifer.  Son  pédicule 
eft  large  de  deux  ou  crois  pouces,  épais  d environ 
deux  lignes,  blanc  ou  roufliâtrc,  glabre  ou  velu  . 
cylindrique  ou  conique  , plein  dans  fa  (eunefté  , 
liltuleux  dans  un  âge  plus  avancé , portant  la  mar- 
que d'une  membrane  filamemeufe  qui  recouvroit 
les  feuillets  dans  leur  jeuneffe  : il  fupporte  uri 
chapeau  quelquefois  campanulé  à fa  naiflance, 
mais  le  plus  fuuvenc  il  a la  forme  d’un  cône  alongâ 
8:  pointa  i il  dévient  enfuite  convexe  ou  plane  , 
avec  le  centre  proéminent  t il  eft  fauve  ou  rouf- 
feâtre,  ou  jaunâtre  , uni  ou  rayé,  ou  tacheté, 
glabre  ou  écailleux,  large  d’un  à deux  pouces. 
Ses  feuillets  font  d'un  rouge-orangé,  larges,  iné- 
gaux , échancrés  prés  de  leur  bafe , 8c  enfïiiie 
légèrement  prolongés  fur  le  pédicule.  Il  creh  fur 
la  terre,  en  touffes,  en  groupes  ou  foiitaite. 
( Bull,  Decand. } 

S8.  Agaric  des  bois  morts.  Agaricus  xdlophi- 
lus.  Bull. 

Agaricus  alutaseus , pile»  convexe , dein  plane, 
margine  fuhfiriato  ^ laminis  laiis  , fubdecurre-itibus  j 
fiipnt  plene  , dtite  fflulefe  , fapiiss  bafi  hirfure.  Bull. 
Herb.  tab.  J98.  fig.  1 Non  Fsrf,  — Decand.  Flor. 
ftanç.  vol.  a.  pag.  ipé. 

Sa  couleur  eft  d'un  fauve  plus  ou  moins  foncé. 
Son  pédicule  eft  cylindrique , fouveist  velu  â fa 
bafe,  long  d’environ  deux  pouces,  plein  dtns  fa 
jeunefle , fiftuleux  dans  un  âge  plus  avancé  s il  fup- 
porte  un  chapeau  d'aboid  convexe , puis  plane  , 
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un  peu  ftrié  fur  fei  bords  dins  fa  vieilicffe , large 
de  deux  pouces , garni  en  deflbus  de  lames  iné- 
gales , nombteufes  , élargies , légèrement  décur- 
rentes , couvertes , dans  leur  jeunelle , d'un  tiffu 
filamenteux  qui  fe  déchire,  Srlalirefur  le  pédicule 
un  collier  fugace,  peu  fenfible.  11  croit  fut  les 
bois  morts. 

89.  Agaiuc  brillant.  Agarîcas futgens.  Perf. 

■Agaricm  grtgariiu , compailus , pi/ec  aureo  , nt- 
ttdo  , i tiijio  ohfuUti  fquamofo  j lamellis  niii~ 
Uis  , obfcur'e  faivis  ,*  Jlipitt  bulsofo  , fuhraMcato  ,* 
iuHo  aturginate  , coriiiui  pallidâ,  Petfoon,  Synopf. 
J?ag.  Z94. 


fiipiu  fo/ldo  , fuhtlongato  , hulhofc-ovato  ,*  corilnJ 
fugaà.  Perf.  Synopf.  pag.  zÿé.  — Schœff.  Fung. 
ub.  ijo. 

Son  pédicule  cft  d'alrord  ovale,  bulbeux,  puis 
il  s amincit , s'alonge  jufqu'i  quatre  pouces.  Sa 
couleur  eft  prefque  roufleâtre.  Son  enapeau  eft 
campanulé  . un  peu  proéminent  dans  fon  centre  , 
aminci  à fes  bords , large  de  trois  pouces,  glabre , 
d un  jaune-pailleti  les  lames  dillantes , conniven- 
tes,  un  peu  arrondies.  11  croît  dans  les  forêts , en 
Angleterre. 

PeU'  Agaric  hemithricos.  Àguricus  htmitkrUui, 


AgarUus  firietus.  SchoefF.  Fung.  tab.  14. 

Il  fe  dtfiingue  par  fa  couleur  d'un  beau  jaune- 
doré  , brillant  î il  ell  d'une  faveur  agréable.  Son 
pédicule  eH  bulbeux,  très-fouvent  percé  en  dedans 
par  des  trous  de  larves}  il  foutient  un  chapeau  un 
peu  épais , prefque  fec , légèrement  écailleux  fur 
Ion  difque,  garni  en  deflbus  de  lames  luiOntes, 
d'un  roux-foncé.  Il  croît  en  groupes  dans  les  bois 
de  chênes  & de  hêtres. 

50.  Agaric  jaunâtre.  Agaricus  jtavtduj.  Perf. 

AgarUus  céfpiioftt  ^ pitto  fuhtürnofo  , fijvido  ; 
difeo  ohfturiort  ,*  lamelîis  d’jiinSis  , unicoioriituj  , 
Jtavefcencibus  ; ^piu  molli  , diorskm  ittcroffjio^fuf- 
ttfetme.  Perf.  Synopf.  pag.  apy.  — Scheeff.  Fung. 
tab.  14. 

Son  pédicule  eft  prefque  brun,  mou,  un  peu 
renflé  j il  fupporte  un  chapeau  un  peu  charnu , jau- 
nâtre, plus  obfcur  â fon  centre,  garni  de  lames 
fi^atées , de  même  couleur  que  le  chapeau.  Il  eft 
d'une  faveur  amêce;  il  fe  rapproche  de  Vagaricui 
fofcicuUris  d'Hudfoii}  mais,  dans  ce  dernier , les 
lames  font  d'un  vert  nébuleux,  qui  fe  noirciflenr. 
Il  croît  fur  le  tronc  des  arbres. 

pi.  Agaric  jaune-blanc.  Aganau  oekroUuco». 
Perf. 

Agaricus  pilto  camofo  , fufetfeenu  palllth  , fui- 
irtcano  ; lamcllis  ex  argillaceo-cinnamomtis  ,-  fiipite 
fmhhulkofo  , jibrittofo  , alhicante  } cortinâ  concotorc. 
Perf.  Synopf.  pag.  apj.  — Comment,  pag.  11. 

Son  pédicule  eft  d’abord  plein,  puis  fiftuleui, 
un  peu  bulbeux  8e  fibreux , long  de  trois  pouces , 
prolifère  à fa  bafe,  de  couleur  blanchâtre.  Son 
chapeau  eft  charnu,  large  de  deux  pouces,  d'un 
brun-pâle , un  peu  blanchâtre  ; les  lames  d'un  jaune- 
fale,  un  peu  canelle , inégales.  Sa  faveur  eft  amère. 
11  croit  daus  les  forêts. 

p2.  Agaric  bulbeux.  Agaricus  bulhofus.  Schoeft. 

Agaricus  glabtr , majufeuius  , futfpadiccus , pilco 
lamfanulaso , margint  senui  lamcllis  difiautibus  ; 


Agaricus  pilco  camofo  , campaitulato  conico  , fuf- 
ccjccntc,  ad  laicra  canijccnit-  lomcntofo  ; lumeUit 
plan, s , fuiurgillaccis  ; ftipitc  crafufculo  , firUlofo  , 
alhcanic  ; cortinâ  ferrugincà.  Feefoon  , Synopf. 
pag.  ap7.  «XI' 

Son  chapeau  eft  charnu , campanulé,  un  peu  co- 
nique , large  d un  pouce  & plus , prefque  foyeux 
pileux  à fes  bords,  de  couleur  brune,  blanchâtre 
a fa  circonférence , fnutenu  par  un  pédicule  blanc , 
fibreux , un  peu  épais , long  de  deux  ou  trois  pou- 
ces. Les  lames  font  places,  d'un  jiune-teireux  , 
ancéo'ées,  entièrement  adhérentes  au  pédicule. 
11  croît  dans  les  bois  de  pins. 


94.  Agaric  fafrané.  Agaricus  croccus.  SchoefF. 

Agaricus  gregarius  , miaor  , piho  fuBcamofo  , um- 
bottuto  fubtomcncojo,  fulvo  , cinnumomco , opaco  : 
lamclUs  favo  - croccis  ,-  fiipite  fubtenui  , fibrillojo  , 
luufientc  I cortinâ  fugati.  Perl.  Synopf.  pag.  aoy. 

Schoefl^.  Fung.  tab.  4,  — Batfch.  £tem.  Fung. 
fig.  117.  ® 


Agaricus  cinnamomeus.  ? Linn.  8c  Boit.  Funx 
tab.  ifo.  * 

Sa  couleur  eft  en  général  d'un  jaune  de  fafrin 
plus  ou  moins  foncé.  Son  pédicule  eft  grêle , long 
de  trois  pouces,  épais  de  deux  ou  trois  lignes, 
hbreux , cylindrique , jaurâtre  } fon  chapeau  mé- 
diocrement charnu,  proéminent  â fon  centre, 

prefque  glabre  dans  les  jeunes  individus,  romeii- 

teux  8c  couvert  de  petites  écaillei  dans  les  plus 
grands , garni  de  lames  luifantes , raftances.  U croit 
dans  les  bois  de  pins  8c  de  héties. 

9f.  Agaric  canelle.  Agaricus  cinnamomeus, 
Perf. 

Agaricus  pilco  fubcarnofo , umbonato , glabro , ni- 
tido  , ciruiamomco-rufo  (diluiè  cafianco  );  lamcllis 
latiufculis  , cinnamomcis  ; fiipitt  longiufculo  ( primb 
fubbulbofoT  ),  dilutiorc.  Perf.  Synopf.  pag.  *97.— 
Sovcib.  Fung.  tab.  loj. 

Cette  efpêce  eft  d'une  couleur  canelle  parfaite  : 
elle  eu  plus  grande  que  l'efpéce  précédente } elle 
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fn  diffère  par  Ton  chapeau  conftamment  glabre  j 
pat  fet  lames  un  pru  ventrues,  échanctées.  Son 
pédicule  eft  d'une  couleur  plus  claire , d'abord  un 
peu  bulbeux , puis  plus  alongé.  Son  tilfu  eft  fila* 
menteux , très-fugace. 

96.  Agaric  trompeur.  Agj'Uut  dccipUns.  Perf. 

j4garicus  grrgarîuSj  piUo  carnofo , mtmbra^ücto  , 
fiVftf  utnbontm  acuium  dcp:eJfo  ^ umltrino  ; iamtllts 
Ititiafcut'h  t ohfiurt  tinnamomcis  ; fiipitt  longo  , ex 
ahicame-’tifo,  Perf.  Synopf.  pag.  açS. 

Cet  agaric  relTemble  tellement  au  précédent , 
qu'au  premier  afpeét  on  le  prendrnit  pour  lui  ; ce- 
pendant on  l'en  diftingue  par  Uscaraéléresfuivans; 
Ton  pédicule  eft  cylindtique , prefqu'ordulé  , long 
de  trois  i quatre  pouces , épais  d'une  i deux  lignes, 
d'un  blanc -roumàire.  Son  chapeau  eft  charnu  , 
membraneux  , comprimé  8f  terreux  à fa  circonfé- 
rence, Taillant,  un  peu  aigu  d Ton  centre,  glabre, 
large  de  neuf  lignes;  les  lames  larges , d'un  jaune- 
foncé,  adhérentes  en  entier  au  pédicule,  il  croit 
par  groupes  fur  la  terre , dans  les  bois  de  pins. 

97.  Agaric  couleur  abricot.  AgarUue  arme- 
eùaeus.  Petf. 

Agaricus  fragiliij  piteo  ftiicarnofo , cenvexo,  piano, 
ditaialo  , kelvo/o  y larrtUit  aquotè  linnamo'r.eij  , in- 
tegris , laiiuriiits  y fitpUe  mtdtoeri , fibialii  fo  , athl- 
eante.  Perf.  Synopf.  pag.  299.  — Schcxrif.  fung. 
tab.  8t. 

Son  pédicule  eft  grêle,  fragile  , blanc hStre,  à 
peine  bulbeux;  il  fourienc  un  chapeau  un  peu 
charnu  , d'abord  convexe  , puis  plane  , ddaté  , 
large  d'environ  trois  pouces,  à hree  ombilic  fail- 
lanc  ; les  lames  larges  , entières , d'un  jaune  tres- 
clair;  le  réfeau  fugace , couleur  de  rouille.  Il  croie 
prefque  folitaire  dans  les  bois  de  hêtres  8c  de 
chênes. 

98.  Agaric  jaune-clair.  Agarieui  dilutat.  Petf. 

AgaricttS  pileo  convexo-plano  , gtahro  , helvolo  y 
lamtUis  latiufculit , dilate  etnnamomeis  y fiipite  alPi- 
eanee.  Perf.  Synopf.  pag.  }oo. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-clair  très-pâle;  Ton 
pédicule  à peine  bulbeux , blar.châtre , long  de 
deux  pouces , épais  de  trois  à quatre  lignes  ; le  cha- 
peau glabre,  d'abord  convexe  , puis  plane,  large 
de  deux  pouces  ; les  lames  décurrentes , élargies. 
Il  croit  dans  les  forêts. 

99.  Agaric  feftouné.  Agan'eut  fahrepandat. 
Perf. 

Agarieas  pileo  etrnofo , planiafiulo , fuirepando  , 
faivo  , ferrugineo , nitido  y lamellij  eonje^is , argil- 
iacto-cinnamomeu  y Jiipiee  htlbofo,  eraj^feuto,  aibo. 
Perf.  Synopf.  pag.  500. 
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Son  pédicule  eft  un  peu  épais , bulbeux  , blan- 
châtre , plein,  â peine  tv un  pouce  d'épailTcur , en- 
veloppé d'un  tidu  rouille  ; le  chapeau  charnu  , un 
peu  plane,  iégetemeni  fit.ué  à Tes  bords , large  de 
trois  pouces  8c  plus,  luilaut,  d'un  jaune  dérouillé. 
Il  croit  dans  les  forêts  de  chênes. 

100.  Agaric  odeur  de  foufre.  Agarieui  pyria- 
do  rus  O Perf. 

Agarieui  pileo  camofo  , umbonato,  fi''^nllofo  aut 
fubfquamofo  {fuliginto) , paltido  ; lametiii  eonftrtii , 
aafeendentibui  , a/bido  - f-Jeefeentibui  y fiipite  cavo  , 
fubalbido  ; eoninâ  fugaci.  Perl.  Synopf.  pag.  JOO- 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune  plus  ou  moins  foncé, 
tirant  fur  l'olivâtre  ou  un  peu  blanchâtre,  félon 
l'âge  des  individus.  Le  chapeau  eft  rouftéitte  dans 
les  plus  jeunes  : ils  répandent  quelquefois  une  lé- 
gère odeur  de  foufre;  ils  font  enveloppés  d'un  ré- 
feau très-léger,  fugace.  Leur  pédicuk  eft  creux  , 
blanchâtre  ; leur  chapeau  char.iu , un  peu  fibreux 
ou  éciilleux,  faillaiit  à Ton  centre;  leurs  lames 
nombreufes , afeendantes . d'uo  blanc  lavé  de  brun. 
Il  croit  dans  les  forées. 

lOt.  Agaric  rude.  Àg.irleui  feaber.  Perf. 

Agarieui  gregariui , fttbparvui , cinerto-fuliginofii; 
pileo  fguarnojo  , lamellil  obfeurioribui  ; fiiftte  fibril- 
lofo  , dilutiore  , cylindrico.  Perf.  Synopf.  pag.  jOt. 
— Socrirb.  Engl,  f uiig.  tab.  107. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  à deux  pouces , épais 
de  trois  ou  quatre  lignes , fibreux  , cylindrique  , 
point  fiftuleux . enveloppé  d'un  tilTu  fugace  ; fon 
chapeau  campanule  , petit , parfemé  d'écailles  , 
d'un  gtis-foncé , large  à peine  de  deux  pouces  ; les 
limes  d'une  couleur  plus  obfcure.  Ce  champignon 
eft  petit  ; il  croit  dans  les  fotéis. 

Ç.  IV.  Gymnopus.  Perf.  Paine  de  co'ffe  ni  d' anneau; 

pédicAe  ordinairement  plein  fit  central  ; feuUUti  qui 

ne  noireiÿlne  point  en  vieilliÿdru. 

102.  Agaric  â tête  bronxée.  Agarieui  molibdo- 
eephalui.  Bull. 

Agarieui  ( zneus  ) , fubcàfpitofai , magnui , pileo 
fubearnofo , urnbonato  , fjfeo-eneo  y lamellii  iatijfi- 
mit , cinereo-pailidii  y fipite  folido  , apice  fquumu- 
lofo.  Perf.  Synopf.  pag.  501.  — Bull.  Heib.  ub. 
523.  — Decand.  Flor.  franç.  vol.  2.  p2g.  181. 

Cette  efpèce  eft  très-grande  ; elle  fe  diftingue 
aifément  i Tes  lames  inégales , très-larges  , d'un 
gris-roiiillé.  Les  plus  longues , avant  d'arriver  aa 
pédicule , forment  un  angle  droit  ou  rentrant.  Son 
pédicule  eft  nu,  plein , enarnu,  jaunâtre  Sc  glabre 
vers  fa  bafe,  écailleux  vers  fon  fommet , long  d« 
fix  ou  huit  pouces,  épais  d'environ  deux  poucess 
il  foutient  un  chapeau  d'abord  convexe , hémif- 
phérique  . puis  conique  par  l'élévation  de  fon 
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Cenure  J 4e  couleur  bronxc-fbnc^.  U croît  (iir  U 
tttre. 

Toj.  Agaric  à tête  brune.  Agaricus  pksioct- 
phaiu4.  Bull. 

Agj'icts  pilto  camofj  , umbonaio  , fuhrepando  , 
Iddio;  Umtllis  liieris  , hitfitniHut  i Jtipiu  Ivitgo  , 
foliua ifiitaitrofa.  Bull.  Herb.  tjb.  tf  (.  hg.  i.  — 
Petf.  S)  iiopf.  pjg.  joi.  — Deciiio.  Plot,  t'ranç. 
vol.  X.  pig.  i8b. 

Cer  agaric  a fon  pédicule  nu  , plein,  cylindri- 
que , un  peu  tuhéreux  i fa  bafe , long  de  cinq  à lix 
luces , rpais  d'un  demi-pouce  , blanchâtre  à fa 
afe , brun  à fon  fonimet , foutenaiit  un  chapeau 
charnu,  d'un  brun-roux,  d’abord  campanule,  un 
peu  fiimeux  â fet  borda,  puis  en  cône,  un  peu 
écailleux , hrrge  de  tti-i»  à quatre  pouces  > fes  lames 
inégales,  d’un  jaune-argileux,  finueulcs,  non  ad- 
hérentes au  pédicule.  Il  croît  fur  la  teire. 

134.  Agaric  fauve.  Agjriciu  fulvm.  Bull. 

Aganettj  pitro  fufeo  aut  fubrubrû  ^ rotundjto  ,*  fj- 
mtnis  fiavù'aniibttj  , ftnun^i  , èjjî  truncutis  ,*  Jl:pite 
fütido , bdp  inc'a^^ta  , y^av^,  jbriato  ; Ji'iis  rubrîj. 
Bull.  Herb.  tab.  ijj.  Rç.  1 , Sc  lab.  fyq.  fig.  i.  — 
Decand.  Flor.  franc,  vol.  x.  pag.  i8â. 

Ce  champignon  a fon  pédicule  nu , fdr  in , renflé 
i fa  bafe,  jaunâtre,  ftrié  par  des  raies  rouges, 
kangitudinaies,  longs  de  quatre  à fix  pouces,  épais 
4'cnviron  un  demi-pouce  | ii  fupporte  un  chapeau 
d'un  brun-fauve  ou  un  peu  rougeâtre,  d'abord 
arrondi , puis  convexe  1 enfin  plane , large  de 
trois  â quatre  pouces.  Les  lames  font  jaunâtres  , 
inégales,  linueiifes . tronquées  â leur  bafe,  non 
adhérantes  au  pédicule.  Il  croit  en  groupes  peu 
nombreux , deux  ou  trois  enfemble , adhéretu  par 
leur  bafe. 

10(.  Agaric  arqué.  Agaricui  arcuamt.  Bull. 

Agaricus  vjrius  , pUco  campanulato , dtmitm  dt- 
priffu  , rujtfccnu  grifio  { limtUii  iiiiufcutit , arcua- 
, lis  , fuhdKurrentibm  , palUfeenliius  j fiipilt  fo/ido  , 
fuibutiofo.  Bull.  Herb.  tab.  44J , Bc  jSp.  Sg.  1.  — 
fetf.  Syuopf.  pag.  joj. 

« Nous  n’avons  aucune  efpèce  de  ce  genre , 
dit  Bulliard,  qui  varie  autant  que  celle-ci  de 
grandeur,  de  forme  , de  couleur, dans  un  même 
terrain  , à une  même  expofition.  Le  caraétère  qui 
]a  diftingue , exalte  dam  la  forme  de  fes  feuillets  , 
qui  font  conllamment  arqués  ou  plutôt  inférés 
autour  du  pédicule,  comme  autant  de  deini-aco- 
bdes.  On  en  trouve  qui,  â la  hauteur  d’un  pouce 
ti  demi , ont  atteint  leur  maturité)  d'autres  s'élè- 
vent jufqu'à  lix  pouces , fur  une  largeur  â peu 
près  égale.  Leur  pédicule  cit  nu,  plein,  bun- 
châtre , cylindrique , légèrement  bulbeux  â fa 
bafe  J leur  chapeau  convexe , plané  ou  concave , 
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blanc  , fauve  ou  brun  j 1 s lames  blanches  ou  bien 
de  couleur  fauve  ou  brune  à Itur  maturité,  nom- 
breufîs , inégales.  11  croît  en  automne , fut  la 
terre , dans  les  bois , Ics  prés,  les  jardins. 

ic6.  Agaric  des  pacages.  Agaricm  ovlnui. 
Bull. 

Apd'icuj  gregariuf  f piiro camofo  jfubcampanu/atOf 
fdftfieme  , gldbro  aut  fpuamuhfo  , margine  f*pius 
inctfu  UmtUU  d’^unttaus , tdteri  vtno^s  , iiibido- 
ctnerfQentibiu  j ftipite  cavo,  futigimo,  BuU.  Hetb. 
tab.  j8o. — l’erf.  Synopf.  pag.  30}. 

^ Son  chapeau  varie  dans  fes  couleurs)  il  efl  d’un 
blanc-jaunâtre  ou  d’un  roux-brun  , d’abord  con- 
vexe , puis  conique  , puis  plane , fouvent  finueux 
de  fendu  à feS  bords,  quelquefois  écailleux  â fa 
furtace  , lirge  de  deux  ou  trois  pouces,  fourenu 
par  un  pédicule  nu , plein,  glabre,  cylindrique  ou 
un  peu  conique  ,,flliuleux  dans  un  âge  avancé  , 
courbé , jaunâtre , un  peu  (Irié.  Les  Lmes  font  peu 
norrrbieufes , inégales , blanchâtres , jaunâtres  ou 
grifes,  adhérentes,  mais  rarement  Jecutrtmes  lut 
le  pédicule.  H croit  dans  les  pacage  s par  groupes, 
muls  point  adhérens  pat  leur  baie. 

107.  Agaric  fict  ï.le.  AgjrUui  fsnidbt.^aW. 

Agdrieat  fulvo-ruhfccni  , fubdurus , pilto  lam- 
panaldto  feu  obtusi  umbonato  , aut  plamujtulo  , 
glabro  ; hxmtUit  trafit  , difljr:libus  ; ftipite  brtvi  , 
jubtenui , aeortitm  aiier.uuio.  Eull.  Herb.  tab,  jSy. 
lig.  1. 

Agjricut  prattnjù.  Perf  Synopf.  pag.  304. 

Agaricuj  miniatus.  Sowetb.  Fung.  tab.  r4l, 

AgaiicL)  fulvofut.  Bolton.  Fung.  tab.  jô. 

f.  Agaricus  ( cinereus  ), pilto  tarnofo  , convexo, 
fubaitido  ; hmtllit  dftjiuiiui , phno-dtturreniibui  ; 
ftipitt  craftiufiulo , foUao , albUantt.  Pei  f.  I.  c. 

Agaritui  ( meifnerienlii  ) , cinieafceni  , pilto 
piano  , convixo  , paptllato  ; lamtllia  craftijfculit , ad 
lattra  dtntaco-crijpis  ; ftipitt fubftrUto.  Petf.  1.  c. 

/.  Agaricui  ( vitulinus  ) , pilto  dilutt  rufo,  U- 
mtllit  ftipitttjut  eandidis.  Petf.  1.  c. 

Agaricui  ertades.  Boit.  Jung.  ? 

Ce  champignon  eft  d’une conliflanceaffez  ferme. 
Son  pédicule  eft  plein  , nu,  cylindrique,  blan- 
châtre , coun , un  peu  grêle  -,  fon  chapeau  glabre, 
d’abord  convexe  , enfuitc  plane  , d’un  muge- 
fauve  ) fon  centre  plus  foncé,  Taillant  ) fa  circon- 
féience  un  peu  linueufe  ) les  lames  inégales,  dé- 
curientes,  ditlames  entr'elles , épaiffes.  M.  Per- 
fooo  cite  quelques  autres  plantes  qu’il  r^rds 
comme  variétés  de  la  précédente , qui  n’en  diflerent 
que  par  la  couleur.  Le  chapeau  eli  cendré  dans  la 
variété  ê-  H naircii  à fes  bords  en  fe  defTécbam. 
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Son  odeur  eft  iléfjgréible.  Dins  U plante  r,  la 
couleur  ell  blanchâtre  , lei  flties  dinintes  lur  le 
chapeau  , les  lames  un  peu  dentées,  l'odeur  point 
rebutante.  Ua  variété  ^ a Ton  chapeau  rnulli.aire  , 
fou  pédirnie  & Tes  feuillets  blancs.  C-  champi- 
gnon croît  ordinairement  par  groupes,  ({ans  les 
prés  ou  fur  les  cultiaes,  en  automne. 

108.  Agaric  i tête  velue.  Acarhas triactfhahu. 
Bull. 

Agaricas  ruftfetts  , piUo  prini  campanulato  , 
iàn  ionvtxo  , imprimis  ma  gine  gojfypine  i laaùnia 
intquali^ua  , fbf>J<Lurrcntibus  i JUpite  cytindr'tca  , 
attenuato.  Bull.  H-rb.  tab.  )p6.  rig.  I.  — Decand. 
Flor.  frarç.vol.  l pag.  174. 

a.  AgarUai  rafipts.  Buil.  I.  c.  fig.  B.  C.  D.  E. 

g,  Agaricus  aliipis.  Bull.  I.  C.  fig.  A. 

Ce  champignon  eft  d'un  roux  plus  ou  moins 
foncé  dans  toutes  fes  parrifs,  excepté  dans  la 
variété  g,  qui  a le  pédicule  blanc.  Ce  pédicule 
efi  plein,  nu  , cylindrique,  long  de  deux  ou  crois 

fiouces  & plus , épais  de  deux  lignes , glabre  dans 
a variété  a , pubefeent  dans  la  variété  g.  H fup- 
porte  un  chapeau  d'abord  campanulé,  puis  con- 
vexe , cotonneux  , furtout  vers  les  bnros  , régu- 
lièrement arrondi,  plus  foncé  au  centre  8e  aux 
bords  que  dans  le  milieu , large  d'un  pouce  & 
demi.  Ses  feuillets  font  inégaux , légèrement  de- 
cuttens.  Il  croit  p.ir  petites  toutfes  fur  les  bois 
morts.  ( Bull.  Dicand.  ) 

1C9.  Agaric  des  forêts.  AgarUus  nemortas. 
Perf. 

A^ariaia  magnat , fa/iiariat , pitro  camofo  , laù 
umbonaio  , planiufcuto  , fulvo  - ruPtfcfnte  ,*  /amtUrt 
decurrenti^ut , o/é/x  , fugdtfiantihas  ,*  fiipire  tongif- 
Jimo , fotido , baji lanato.  Perf  Synopf.  pag.  fof. 

Son  pédicule  efi  plein , d’un  blanc-pâle , lanu- 
gineux à fa  bafe  , long  de  trois  à quatre  pouces  , 
épais  d'un  demi -pouce  j il  fiippnrte  un  chapeau 
enarnu , un  peu  plane  , protubérant  â fon  centre , 
d’un  rouge-fauve,  large  de  crois  pouces  i les  lames 
blanches,  un  peu  diifantes  , décurrentes  , larges 
de  deux  ou  crois  lignes.  Il  croît  iolitaire  dans  les 
forêts,  fur  la  terre. 

1 10.  Agaric  favouteux.  AgarUus  iiquiritU. 
Perf- 

AgarUus  piUo  camofo , convrxo , aurto , gtabro  ; 
iamÀtis  tonftms  ^ful\o-cinuamomeis  j fitpitt  cavo  , 
ftnllofe;  piho  fuhonco/ort.  Perf.  Synopf.  pag.  JC<!. 

Ce  champignon  eft  d'une  faveur  d'abord  douce, 
puis  légèrement  amère.  Sa  couleur  eft  d’un  fàuve- 
luifant,  plus  ou  moins  foncé.  Son  pédicule  eft 
filtuleux,  long  d’un  pouce  St  demi,  épais  de  deux 
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lignes,  un  peu  fibreux  j fem  chapeau  charnu  , con- 
vexe , irès-gUbre  , large  d'un  pouce , d'un  jaone- 
eclaiant  à ton  difque;Tes  lames  noiubrcu^KS , d'un 
juine-cancàle.  11  croit  fut  le  tronc  d>rs  lapins,  dans 
la  lorét  d Heteynie. 

1 1 1.  .Agaric  aromatique.  Agaricus  aromaüciu. 
Perf. 

Agaricus  pi/co  caraofo  , lato  , eifeurt  cinnumo* 
mro  , giuiinoju  ,'  lamtliit  junioribus  dteurremibus  , 
rufcfctntibus  i fiipite  cavo,  mtdiocri.  Perf.  Syftopf, 
pag.  jc6.  — Svisvirb.  Engl.  Fueg.  tab.  144. 

Cet  agaric  eft  t.  ndre  , fragde  , d’abord  d'una 
faveur  inlipide  , enfuiie  un  peu  aromatique.  Son 
pédicule  eft  filhileux  , long  Je  deux  ou  trois  pou- 
ces , épais  de  trois  lignes  ; le  chapeau  charnu  , 
laige  <le  Ciois  pouces,  glutineux,  lifte,  puis  ridé, 
de  couleur  foncée  de  canelle  y il  devient  tuait  aux 
endroits  «A  on  le  touche  y les  lames  décuntoto 
dans  leur  jeuiicfte,  roufteâtres.  11  ciuic  en  Angle- 
terte. 

I ta.  Agaric  cohérent.  Agaricus  cokartns.  Perf. 

Agaricus  cafpiiofus  , pUto  fuicttnofo  , umionauf , 
rugSfo , ilunamomco  y lameUis  difiindis  ,fuhadsttsus , 
aquoi'c  cinnamomcit  , mofuribus  tatioribus  y jiipisa 
cava , niunu^badio  , bajt  cenuatm.  PeifooQ,  Sysopf. 
pag.  j06. 

Cette  efpèce  eft  très-remarquable.  Trois  ou 
quatre  pédicules  s’élèvent  d'une  bafe  commun*  , 
adhèrent  entr’eux  en  forme  de  tubercules,  cou* 
vert*',  à leur  partie  inférieure  , d’une  membrane 
blanchâtre  Se  velue;  ils  fout  longs  de  quatre  pou- 
ces, roides,  liftes , fiftuleux  , d' une  belle  couleur 
marron.  Leur  chapeau  eft  mé.liocrement  charnu  , 
ridé  , proéminent  à ion  centre  , mou , htmifphé- 
rique  , large  d’un  pouce  8(  demi , d’un  yaane  plus 
ou  moins  pâle  y les  lamis  diûinâes,  d’un  jaune' 
très- clair  y les  plus  glandes  vrtsmies,  élargies. 
Ce  champignon  eft  race  y il  cioit  fur  le  tronc  de» 
arbres  ou  fur  la  terre,  parmi  les  feuilles. 

11).  Agaric  téléphore.  Agaricus  ulrpkorus, 
Perf. 

Agaricus  pitco  camofo  , convcxo-plano  , vifea/à  , 
pai  illaio  , crujlaliaa  y iamtllis  cvnfviis  , plains  , 
aquosè  cinnamorreis  y fiipite  fotido , fuhftrrugimo  , 
utrinqu}  pallido.  Petf.  Synopf.  pag.  ^7, 

Son  pédicule  eft  nu , plein  , on  peu  rouillé , 
long  d’un  pouce  & demi , épais  de  crois  ou  quatre 
lignes  y fon  chapeau  cnmpaéle , charnu  , d’abord 
convexe  , piiis  plane , vifqueux  , large  d’uo  pouce 
8c  plus,  d’un  blanc-pile  , muni  i fon  centre  de 
pentes  protubérantes  irrégulières  ; tes  lames  d’un 
jaune-clair  , nombreufes , larges  d’une  ligne  Sc 
demie.  Il  croit  parmi  les  pins,  dans  la  forêt  d’Her- 
cynie,  ' 
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1 14.  Agaric  g,\iŒmt.  ytgarUuj  luhncut.  Perf. 

Agaricus  filco  carnofa,  urnhouto,  cinnamomro , 
vîfctào  ; lamcllls  conftrth  , adntxis  , argtllaceis  ; 
fiipitt  loxgiufiuio  , fiiUiofo , a/iido,  Perl.  Syiiopf. 
pig.  J07. 

Son  chipeau  eft  virqueux,  charnu,  d'un  jaune- 
canell^ , large  d'iin  pouce  & demi , un  peu  ftrié 
& même  recourbé  i fei  bords , fnutenu  par  un 
pediciiie  long  de  deux  pouces  8c  plus , blanchâ- 
t'e , fibreux , flrié  8c  un  peu  aminci  à fon  fommei. 
I^s  lames  Toni  rapprnenées , convexes , un  peu 
roides , terreufes.  Il  retrouve  parmi  les  pins, dans 
la  forêt  d'Hercynie. 

1 1 f.  Agaric  butyreu*.  Agaricxi  iutyrauui. 
Bull. 

Àgaricui  pilto  eonvexo , gtairoy  nifefcente~badw 
(diiuti  €jJbaneo)ÿ  lameUis  fixuojis  , ûhidh  ; jlipiu 
Jxkconico,  uiiqai  pilofo , rubro-ia/Ianta.  Bull,  fleib. 
tab.  jyi.  — Decand.  Flot,  franf.  vol.  a.  pag.  181. 

/.  Agaricus  thrUopiu.  Perf.  Synopf.  pag.  ]c8. 

Cet  agaric  eft  d'une  couleur  roufle,  plus  ou 
moins  claire,  inégale  dans  fes  teintes.  Son  pédi- 
cule eft  nu  , plein  , cylindrique  , un  peu  renflé  à 
fa  bafe  , d'un  rouge  • marron , glabre  , fouvent 
velu,  long  d'environ  quatre  pouces.  Son  chapeau 
eft  d'abord  globuleux , puis  conique , puis  con- 
cave, à bords  relevés,  garni  en  deftous  de  feuil- 
lets inégaux  un  peu  arqués , blancs  ou  jaunâtres , 
adhérens , mais  non  décurrens  fur  le  pédicule.  Il 
croit  fur  la  terre , ou  folitaire  ou  dieux  â trois 
individus  adhérens  par  leur  bafe. 

116.  Agaric  vineux.  vin  fus  Bull. 

Agaricus  pilta  rufo-ruiefemt , primùm  rciundalo , 
tandem  fnuato  vei  lobato  y tomeato  tenui  obuRo  ÿ 
iaminîs  rufis  , numtrofs  ; fiipitt  fubcyiindrico  , ru- 
ftfctmt.  Bull.  Hetb.  ub.  yq.  — Lam.  Diâion.  1. 
pag.  107. 

Agaricus  Itucophy/lut.  Perf.  Synopf.  pag.  jop.  ? 
( f'oyei  Amanite,  n“.  ao.) 

1 17.  Agaric  i rebords.  Agaricus  margincUus. 
Perf. 

Agaricus  pilto  camofoy  memlraaaeto , campanu- 
lato  y albido-umbrino  ÿ difeo  obfcuriort , glabro  ; 
iamtUis  difiinRis  , altérais  majoribus  , albis  ; mur- 
gine  Jimbtiato  , umbrino  ; fiipitt  nie  i do  y bafi  fubtu~ 
btrofoy  nitido.  Perf.  Synopf.  pag.  509. 

Son  pédicule  eft  un  peu  tubéreux  â fa  bafe , 
pileux  , long  d'un  pouce  8c  demi , épais  d'une 
ligne , fourenant  un  chapeau  charnu , un  peu 
membraneux , campanulé,  large  de  crois  ou  quatre 
lignes  y d'un  blanc-fale  , plus  foncé  au  fnmmet  i 
les  lames  diftinêhs , un  peu  arquées  â leur  point 
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d’adhéCon  avee  le  pédicule , frangées  8c  terreufet 
à leurs  bords.  Il  croit  au  mois  de  feptembre,  fur 
le  tronc  pourri  des  fapitu. 

118.  Agaric  crevalTé.  Agaricus  rimofus.  Bull. 

Agaricus  pilto  conico  , longitudinalittr  rimofo  , 
fébrufefiente  ; lamtllit  latiufculis , olivacto-argilla- 
eeis,  margine  albidis  ; fiipitt  fquatnulofo , farinaceo  , 
paUcfciatt.  Bull.  Herb.  tab.  y88  8c  tab.  ) 99.  — 
Perl.  Synopf.  pag.  jio. 

Agaricus  auriveaius.  Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  10. 
fig.  IC7. 

Ce  champignon  eft  peu  charnu.  Son  pédicule 
eft  nu , plein , cylindrique , d'un  blanc-fale  , un 
peu  écailleux  8c  farineux,  long  de  deux  â fix  pou- 
ces, fourenant  un  chapeau  d'abord  conique,  puis 
prelque  plane , glabre  , prefque  fatiné , proémi- 
nent â fon  centre , ftrie  de  jaune  8c  de  fauve  , 
marqué  de  fentes  inégales , divergentes  ; garni  en 
dtlTous  de  lames  libres,  inégales,  launâtres  , blan- 
châtres i leurs  bords.  Il  croit  dans  les  bois,  au 
bord  des  toutes , en  été  8c  dans  l'automne. 

119.  Agaric  â graines  orangées.  Agaricus  pyr- 
rofpermus.  Bull. 

Agaricus  pHeo  fufco  y ferrugineo y nigro  maculata  y 
convexo  , dein  plana taminis  albis  , dein  rufis  , ats- 
raniiisÿ  fiipitt  pltno  , albo  vel  paÜii't  fiavo.  Bull. 
Hetb.  tab.  yqy.  fig.  J. 

Son  pédicule  eft  fouvent  courbé  â fa  bafe,  ru, 
plein  , de  couleur  blanche  ou  jaunâtre  , long  d'en- 
viron trois  pouces , large  de  trois  à quatre  lignes  , 
fupportant  un  chapeau  d'abord  convexe  , puis 
plane,  d'un  fauve  plus  ou  moins  foncé,  marqué 
de  petites  taches  noirâtres , ftriées , plus  nom- 
breufes  au  rentre  8c  dans  la  jeune  plante  , large 
d'environ  deux  pouces , garni  en  deftous  de  feuil- 
lets blancs  , qui  deviennent  enfuite  d'un  roux- 
orangé  , libres,  arqués,  inégaux.  11  croit  fut  les 
bois  morts.  *■ 

lao.  Agaric  des  tiges  mortes.  Agaricus  caulir 
cinalis.  Bull. 

Agaricus  pilto  albo  , fubconvexo  y inttrdttm  umbo~ 
nato  ; macutis  rufis  ctatro  varitguto  ; laminis  albis  , 
bafi  inttis  emarginatis  y fiipitt  tenui  y rufo  y inftrnb 
fubkirfuto.  Bull.  Herb.  tab.  fix.  fig.  1. 

Ce  champignon  a un  pédicule  grêle , nu , plein  , 
cylindrique , glabre  ou  hérillé  vers  fa  bafe  , de 
couleur  roufteâtre  , long  d'environ  trois  pouces. 
Son  chapeau  eft  un  peu  convexe  , légeremenc 
mameloné,  blanc  avec  des  mouchetures  rouftes  , 
futtout  vers  le  centre!  artondi,  large  de  fix  ou 
huit  lignes , peu  charnu , garni  en  deftous  de  lames 
non  adhérences  au  pédicule , blanches , inégales  , 
échancrées  à leur  bafe.  Il  croit  fur  les  tiges  des 
prélts  8c  d'auttes  plantes  mottes. 

III.  Agaric 
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ixi.  Agaric  încifé.  Agaricus  ineifis,  Perf. 

Aguri.ui  fuhparv^s , pilco  htmifi  hn ico  , umio~ 
nato ^ fquanutlofo  f fpadicco  i UmtUu  aijiiadts 
nginiU  ! flipiit  fuairtvi,  cavo  , glaire.  Peif.  Syiiupf. 

pag-  } lo. 

C’eft  une  petite  efpice , dont  le  pédicule  e(l 
court,  glabre,  filluleui  i le  chapeau  h'mifphé- 
rique,  puis  un  peu  plane  , inciré  à Tes  bords,  d’un 
jaune-clair , légèrement  écailleux  | les  lames  (épa- 
tées, couleur  de  rouille.  Il  croît  dans  les  forêts. 

121.  Agaric  à pied  rayé.  Agaricut  grammopo- 
diat.  Bull. 

AgarUus  Cifpitofui  f fpadUeus , pilto  campanularoj 
Jifio  dilatato , oitujijUîmo , pilefo , fqaamefe  ; tamitlh 
cenfiTili  , fuidicurreruiiuj , oifearioriiesq  Jiiplie  gla- 
ire  ,fitxueja,'connai0.  Bull.'llcrb.  lab.  yqS  Sc  fS}. 
fig.  I.  — Perf.  Syuopf.  pag.  jii. 

».  Âgaricui  alius.  Bull.  tab.  548.  lig.  R , & tab. 
58;.  fig.  I.  K.  G.  L.  M. 

g.  Agaricui  rufcficru.  Bull.  tab.  J48.  fig.  B.  G. 

Cet  agaric  varie  dans  Tes  couleurs.  Ses  feuillets 
font  blancs  ou  jaunâtres.  Le  relie  de  la  plante  efi 
tantôt  blanc,  tantôt  roux.  Le  pédicule  cfl  glabre, 
un  peu  flexueux , nu , plein , cylindiique , mng  de 
trois  à quatre  pouces,  épais  d'un  demi-pouce, 
marqué  de  oetiies  raies  noirâtres  , irrégulières  , 
un  peu  tei;l)é  â la  bafe.  Son  ch.ipeau  efl  parlâite- 
ment  glabre,  d'abord  hémifpherique , puis  con- 
vexe , plane  ou  concave  , faillant  â fon  centre  , 
large  d'environ  trois  pouces,  quelquefois  couvert 
de  petites  écailles;  les  lames  inégales,  tréa-nom- 
breufes,  adhérentes,  nuis  non  décutrenies.  Il 
croit  lui  la  terre. 

llj.  Agaric  réfléchi.  Agaricut  re/nw.Perf. 

Aga'ictts  gregarius  ,'  ftrruginto  - ockractui  , pileo 
fubca'noja  , acuti  umbdnato  , fquamofo  , ochracto  ; 
la-ntUit  difiinSh , diluti  cinnamomeis  ; flipite  longe  ,- 
ttnui , firofo , fquamefo  ; fquamii  rcfitxis.  Perfoon  , 
Synopf.  pag.  J II. 

Agaricut  pilejat.  SchoeC  Bav.  tab.  80.?  . 

Son  pédicule  ell  long  de  irois  ou  quatre  pou- 
ces. giéle  , fibreux , un  peu  flexueux,  couvert  de 
petites  écailles  réfléchies  , d un  jaune  de  rouille, 
plus  clair  à Ton  fommet.  San  chapeau  eft  médio- 
crement charnu  , large  d’un  pouce  8c  demi  , pref- 
que  conique,  écailleux,  garni  de  lames  ditlinâas , 
planes , adhérentes  au  pédicule  , d'un  jaune-ci- 
nelle.  Il  croit  par  groupes  fur  la  terre , dans  les 
bois. 

1 14.  Agaric  pied  recourbé.  Agaricut  curvipet. 
Perf. 

Agqricat  cimamomtat , pitre  hemifpharice  , fqua- 
Boianiqut,  SuppUment,  Tenu  I. 
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matofo;  tamet/ii  difiinHit , diJutioriiut  ; Jlipiti  cave, 
arcuaie , fibritlofe.  Perf.  Synopf.  pag.  J 1 1. 

Son  chapeau  eft  hémifphérique  , large  d'un 
pouce  8:  demi,  de  couleur  canelle , ainfi  que 
toute  la  plante,  un  peu  écailleux , foutenu  par  un 
pédicule  arqué,  fifluleux,un  peu  fibreux,  long 
d'un  pouce  Sc  demi,  épais  de  deux  à trois  lignes  , 
lépéremenc  bulbeux  à fa  bafe.  Les  lames  fontdif- 
tirâes  , minces,  flexueufes  , afeendantes,  d’un 
: jaune  plus  clair.  Il  croît  fur  le  tronc  des  arbres. 

[ iij.  .Agaric  pied  en  fufeau.  Agaricut  fu/ipet. 
Bull.  b J 

'■ 

\ Agaricut  ctfpitefat , piho  fubttnuci  , tuftfienu- 
vaccineq  lamcllit  d^fiantibus  , aibide-rufrfeentibut  ; 
ftipiie  fulcace , vcnt'icofe , radicale,  glabre.  Bull. 
Herb.  tab.  ji6.  fig.  1 , & tab.  loû.  — Perfoon, 
Synopf.  pag.  811. 

Agaricut  cra^it.SAaS.  Fung.  tab.  88.  ( 
Amanite  â pédicule  aminci , n*.  lé.) 

lié.  Agaric  i giolTe  racine.  Agaricut  radica- 
tut.  Perf. 

Agaricut  pilco  carnofo , umionuu  , vifeofo  , ru- 
gofo  ,fuliginte-vaccino  eut  fufetfeente  ; lamcllit  fui- 
Uecurrentibut , candidis  ; fiipiu  longijjîme  , radicale. 
Perf.  Synopf.  pag.  jij.  — Sovretb.  Engl.  Fung. 
tab.  48. 

Agaricut  macrerhi^ut.  Perf.  ObfèiŸ.  Mycol.  I. 
P>g-  47- 

On  le  rüftingue  â fa  vifeofîté  8c  â fon  pédicule 
alongé,  en  fufeau  â fa  bafe;  il  fupporte  un  cha- 
p;eau  campanulé,  puis  aplati , faillant  â fon  centre, 
ridé,  d'un  roux  plus  ou  moins  foncé;  les  lames 
blanches  , prefque  décurrenres  fut  le  pédicule.  Il 
croit  après  les  pluies , ordinairement  foliiaire  , fur 
le  tronc  des  arbres,  dansjes  bois  taillis. 

117.  Agaric  élancé.  Agaricut  longipu.  Bull. 

Agaricut  ( radicatus  pudrns  ) , pilce  umionato  , 
fuhcaraofo  , tevi , vaccine  , marginigvillofo  ,*  lamtllit 
adfcindcntibut , candidit  ; Jlipite  folido  , lomenieje  , 
radicale  ,/trraginco.  Perfoon , Synopf.  pag.  31J. — 
Bull.  Herb.  tab.  231. 

Il  eft  très-rapproché  du  précédent , dont  il  dif-  ' 
fère  par  fon  chapeau  non  vifqueux  , velouté  â fes 
bords  ; par  fes  lames  non  adhérentes  au  pédicule  ; ‘ 
par  ce  dernier  un  peu  velu , revêtu  d’une  écorce 
facile  i déneher , marqué , dans  prefqué  toute 
fa  longueur,  de  (tries  noirâtres <*c  parallèles,  pro- 
fondément enfoncé  en  terre  , cylindrique,  long 
de  huit  i neuf  pouces,  un  peu  renflé  a fa  bafe. 
Son  chapeau  eft  conique  , puis  aplati , de  couleur  , 
brune  ou  blauchâtre,  large  de  trois  pouces  Sc" 
plus  ; les  lames  larges , minces , peu  nombreufes  , 
fioueufes,  blanches  ou  cendr&s;  les  plut  tosiguc* 
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termirées  en  poiote.  11  croit  en  automne  , dans 
les  bois. 

' 1 18.  Agaric  pied  noir.  Agarkus  nigriptt.  Biill. 

, Agar  kus  e*ff.iufui  lomtniof}  , nig'tfcemt- 

tâdio  ; pilcû  ftibcdrnofù  , rtpando  , gltthro  , hrunnto  ,* 
iai  cUk  vtiuricofii  /luufumibtu.  Dull.  )44  Sc  JIp. 
lig.  1, — Lain.  llluilr.  rab,  88a.  tig.  ), 

' Agdricjs  vefidtifts.  Ptrf.  Synopf.  pag.  514  — 
Curt.  Flor.  lond.  Kon.  — Bolton.  Fung.  tab.  Ijf. 
— Vain.  Bot.  Panf.  tjb.  1 1.  fig.  8.  9. 

Ce  champignon  eft  velouté  fur  toute  la  fiirface 
de  fun  pédicule  , qui  cft  nu  , Bltuleux  , cylindri- 

3ue  , continu  , long  de  quatre  pouces  , noiiârre 
ans  fa  partie  inferieure  i il  foutient  un  chapeau 
MU  chainu  , gluant  i fa  fupeiKcie,  de  couleur 
fauve  , avec  le  centre  brun , large  de  deux  pouces 
Si  plus,  glabre,  médiocrement  convexe.  Ses  la- 
mes font  inégales , libres  , jaunâtres.  Il  vient , ou 
folitiire  ou  plus  fouvent  par  groupes , dans  les 
bois  , à la  Kn  de  l’automne  Si  dans  Us  grands 
froids  de  l'hiver i il  a,  lorfqu’un  le  inà.he  , la 
faveur  de  la  gomme  ara'nique. 

Ilÿ.  AcARre  f,  hinx.  Agjrkus  fpkituc . 

Aganeaj  <.dfit'faSjfUcovif  ofOy  rrtJio  b^un^ro, 
uthrauo  i lam^Uis  iauaidis  i fi—ite  yâe 
dtOr-ku-n  nig  tfctnu  , Mmjf,no.  Perl 
Syi<yf(.  pag.  jtq.  — Bat^.h.  fu  g.  pag.  14J 
Bg.  lia. 

On  le  diflingue  du  précédent  par  Ton  pédieuh 
point  velouté  Bc  par  les  lam.  S blanches.  Il  cioii 
en  automne  , fur  le  tronc  des  arbres. 

1 30.  Agaric  amer.  AgarUus  picrau.  PerB 

AgarUlu  grtgarius  , fuktkfphofus  , pitro  gUhro  , 
finnamomto ; lameltif  em^ginatis  , lutafitnre-ftrru- 
g'^ntit  ; fttf  tu  giabro  , nitdo , umbrino,  Perf  Icon  &' 
Delcript.  Fung.  pag.  14.  tab.  4.  fig.  7,  8c  Synopf. 
Î'J- 

Sa  faveur  eft  d’une  très-grande  amertume)  fa 
grandeur  irsédiocre  ) fon  pédicule  nu  , glabre  , 
de  couleur  terreiix-foncé  ) il  fupporte  un  chi- 
peau  glabre , d'un  jaune-canelle  , garni  en  drf- 
fous  vie  lames  échancrées,  d'un  jaune  ^ rouille 
'Il  eil  commun  fur  le  tronc  des  arbres,  où  il 
créait  par  groupes. 

tigi.  Agaric  ferme.  Agarîcus /irmus.  Perf. 

Agëridts  fulitarius  , pilto  tqiMli  , eoivixo  , utftf- 
tcitU~va£ciKo  f iarntliis  concotoribus  ^ fiipïtt  folido  t 
iëcrafüio  ,J^rfuracifëomtiuoft>  ,fuligintc.  Perfoon, 
Icon.  B:  Defeript.  Fung.  pag.  ly.  tab.  y.  fig.  y 
«Ç4- 

Son  pédicule  eil  plein  , épailG , long  de  deux 
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ou  trois  p.rnccs,  épais  de  trois  lignes  , tomei;- 
teut,  fulvèrulint , couleur  de  billte;  il  fupporiu 
un  rhipeau  convexe,  roulTiàtre  , large  «l'un  ù 
deux  pouces  , girni  en  delTvitis  Se  h.mcs  de  itiéitie 
couleur  î r.ombceiifes  , prelque  libres.  11  ctott 
folitaire  dans  les  forêts. 

131.  Agaric  aigu,  yfgur/eiii  uceiur. 

Agaricui  grtgeriuî  , pi/to  [itbcarnofo,  amii  iimba- 
njto  , gUbro  , nttido , kuf\tnU^Oihrtt£to  ; limtWi 
dfijniibia , fibd,ntiitim  diuunntibtti , dllaii  océrj- 
ctlsf  fiipitt  gUbtü  t fotido , fubtkjhto.  P«.rf.  Synopf. 
pag.  316. 

«Peut-être,  dit  M.  Perfoon,  ce  champignon 
n'ell  il  qu'une  fimple  variété  de  Vagjritut  dtei- 
pitas  i mais  il  n'v  a point  obfervé  d’enveloppe 
fei.li'>le.  Son  pédicule  ell  glabre , foliJe  , prtf- 

ii'ebllique,  long  de  trois  à quatre  pouces  , épais 

e deux  lignes  S in  chapeau  ell  médiocrem.nt 
ch  r»u,  glabie,  luifant , d’abord  convexe,  puis 
pia«'e  à la  cir«  onférence  ; fon  centre  faillant , aigm 
fa  couleur  d'un  jaune  d'orre  ) fes  lames  dillantes  , 
>l“ciirri  ntes  , éirtaites  , un  peu  dentées  , d'un 
laune-cla.r  , pulvérulente  . ii  croit  vêts  la  fin  de 
l'automne,  dans  l«  buis  de  pins. 

133  Agaric  i odeur  de  melon.  Agarieus  t«- 
cumis.  Ptff. 

Asttrnus  piUo  g/abrOf  fubcamofo  ,^~ifiO'purpar£o; 
htmiUn  vttitri.oj'ts , ftrmcinro-sroitti  j fiipitt  fub- 
ttmU,  nigrifsttt.t.  Petf.  Oblétv.  Mycol.  1.  pag.  43, 
bc  Synopf.  pag.  yiâ. 

M a dans  fa  j.MinelTe  l’odeur  du  mtlon  t il  prend 
Celle  du  jioifion  putiéfié  Inrfqu’il  vieillir.  Son  pé- 
.liciile  eft  creux  , cylindrique,  long  de  deux  pou- 
ces Si  plus  , épais  de  deux  lignes,  noiiâtre , fou- 
teiiini  un  chapeau  un  peu  charnu  , glabre  , d’un 
pourpre-fonce , tblung,  campanulé,  quelquefois 
oibiculaire,  large  de  trois  i fix  lignes,  félon  fon 
développement)  ga  ni  en  dertbus  de  lames  ven- 
tiues,  d’un  jaune  de  fafran  foncé.  11  croit  fut  la 
K rre,  dans  Us  loréis. 

134.  Agaric  petit.  AgA’Uut  pumilus.  Perf. 

Agaricus  falitarius , patvus , ptlto  fubcamofo ^ fa^ 
himiffhà'Uo  , othraito  ; Umtiîit  palliai  cinnamo* 
mtii , laiiafca  h , pijnti  , difiinOii  ; fiipitt  cavo  , 
mai.  Perf.  Synopf  pag.  317.  — Bull.  H«;rb.  tab. 
lÉo,  8c  tab.  163.  fig.  3.  M.  N.  O.  î 

Agariuu  pufiUas.  SchixfiT.  Fung.  tab.  aoy.? 

Cet  agaric  s’élève  à peine  à la  hauteur  d’an 
pouce , fur  un  pedicule  rpais  de  quelques  lignes  , 
fiHuIrux  , f«-iitenant  un  chapeau  peu  thernu,  ptef- 
que  hémifphétique  , d’un  iaune  d’o.  re , large  de 
quatre  lignes , garni  de  lames  larges  de  d.ux  on 
trois  lignes, d’uu  jaune  de  caoelle  pâle,  pUoes,dif- 
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tinâct.  Il  croît  lu  coirun?nc«ment  de  l'automne, 
parmi  l.s  gazons,  fur  le  bord  des  routes. 

i;j.  Agaric  en  poire.  AgarUm  pyriformU, 
Peif. 

AgaficMs  parvus  , totus  uptbrinus , piUo  fuhear- 
mtmbranaeeo , p/uno  j cum  iamAUs  dtcurrin~ 
tiius  , oiconico  ; fiipiit  trevi.  Perfoon  , Synopf. 
psg-  }I7- 

Cet  agaric  eA  fort  petit,  de  couleur  de  terre 
d'ombre.  Son  chapeau  cA  à peine  charnu  , large 
de  quatre  lignes  , convexe  , en  forme  de  poire  , 
puis  plane,  membraneux,  garni  de  lames  décor- 
rentes  , fourenu  par  un  pédicule  Aituleux  , épais 
d'une  ligne , haut  de  fit  à neuf  lignes.  Il  croit  fur 
les  pelouies  qui  revêtent  les  collines. 

1)6.  Agaric  tranfparent.  Agarlcjs  pclhcidut. 
Bull. 

Agaricta  futparvuf , rufefctns , pileo  earnofo , mim- 
kranacto  t ft'iato  f campanutaio  i tamtllïi  Ut’ljimis  ; 
filpiie  loagiuJcAo , unui.  Bull.  Hcrb.  lab.  ffo, 
*g.  a. 

Agaricuj  iicoHus.  Perf.  Synopf.  pag.  317. 

Il  eA  d'une  couleur  rmilTcitre.  Son  chapeau  cA 
prcique  menbiantux,  campanulé,  un  peu  coni- 
que, légèrement  Arié  fur  fts  bords,  large  de  cinq 
a Sx  lignes , garni  en  deAous  de  lames  élargies  , 
inégales,  légèrement  décurrentes.  Son  pédicule 
eA  glabre  , nu  , plein  , cylindrique , grêle  , long 
de  deux  ou  nois  lignes , large  d'une  ligne.  Il 
croit  fur  la  terre,  folitaire  ou  quelquefois  par 
groupes. 

137.  Agaric  poudré.  Aganeus  confptrfut.  Perf. 

Agaricuj  gregarius , parvus  , pileo  fukatrnofo  , ér* 
mifphurieo , dtindt  ptaniufculo^ruftfctme , fquamutis 
furir.aceis  oiic3o  ; lamtUis  laiiufcu/is  adruxis  , ein- 
Hamomtis  ; ftlpitt  furfuraeto-fjuamalofo  , pileo  con- 
eohrt.  Perf.  Icon.  Sc  Defeript.  Fung.  pag.  yo. 
tab.  la..  fig.  3,  & Synopf.  pag.  318. 

Sa  couleur  eA  d'un  brun-rouffeâtre  s fon  pédi- 
cule fore  grêle  , long  d'un  pouce  Sc  plus  , à peine 
épais  d'une  ligne  , couvert  d'écailles  pulvérulen- 
tes i fon  chapea-j  d'abord  hémifphérique  , puis 
plane  , luge  de  deux  ou^ trois  lignes,  farineux  , 
garni  de  lames  adhérentes',  couleur  de  candie.  11 
croit  fur  le  bord  des  routes,  dans  le  voifinage  des 
bois  de  pins. 

138.  Agaric  pied  brun.  Agaricus  tadipus, 
PerT. 

Agaricus  pileo  camofm  , mtmhranacto , campanu- 
lato  , oktajh , glakro  , fu^ferrugineo  f lamtllis  latiuf- 
tuliq  , plqno  adfçtodeotiius  , foiteoloriius  j fiipitt 
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aïkido  f fikrillofo  ^ deorsùm  kadio  ^ fahttnaei,  Perf. 
Synopf.  pag.  318. 

Son  pédicule  eA  long  de  trois  pouces , un  peti 
fibreux,  tenace,  blanchâtre,  d'un  brun-marrnii 
en  dehors  i il  foutitnt  un  chapeau  prefque  coni- 
que , campanulé,  fragile,  traniparent,  légèrement 
Itrie  , large  de  trois  â quatre  lignes , glabre , ob- 
tus , un  peu  rouillé.  Les  lames  font  planes,  un  peu 
élargies,  adhérentes,  afeendanus,  de  la  même 
couleur  que  le  chapeau,  il  croit  prefque  folitaiie 
dans  les  bois  de  pins;  il  fe  rapproche  b.-aucoup 
de  Yogaricus  cauticinalis.  Sovctto.  Fung.  tab.  165. 

1 39.  Agaric  vert-fombre.  Agaricus  aero~vims. 
Perf. 

AgjricttS  pileo  tenui , okfcuri  viridi  ; fqaamulis 
minatis  fcahro  ; lamellis  pallidis  ; fiiput  foliuo  , 
longo  , nigricanie.  Pei  f.  Synopf.  pag.  3 • 9- 

Son  chapeau  eA  mince , finueux , d'un  vert- 
fombre  , couvert  de  petites  écailles , large  de 
trois  à qua'rc  pouces;  les  lames  plus  pâ'esi  fon 
pédicule  plein  , noirâtre  , long  de  quatre  pouces, 
épais  d'u.n  pouce.  11  croit  dans  les  forées  d« 
hêtres. 

MO.  Agaric  jaune-verdâtre.  Agaricus  favo- 
virens.  Perf. 

Agjricus  pileo  camofo  , fiexuofo  , fiavefcenie  ; 
fquamis  minutis  , fukokjole:is  , nigrefeeatikus  ; la» 
mellis  ciiriais  ; ftipitc  inaquali , concolore.  Perfoon, 
Synopf  pag.  319.  — Abbild.  Icon.  — SchoefL 
tab.  41,  ■ 

Sa  couleur  eA  d'un  jauue-verdâ're;  fon  chapeau 
charnu , finueux , convexe , puis  plane , couvert  de 
petites  écaiiles  noirâtres,  large  de  trois  â cinq 
pouces,  garni  en  deAous  de  lames  d’un  jaune-ci- 
rron.  Le  pédicule  eA  ramât  glibre,  tantôt  écail-t 
leux,  cylindrique  ou  rétréci.  Il  croit  dans  les  bois 
de  pins  8c  de  hêtres. 

141.  Agaric  jonquille.  Agaricus  leueo^antkus» 
Perf. 

Agaricus  pileo  earnofo  ^ okfc-tete  umkonatOf  ameenk 
favo  i pilis  apprejis  , nigrefeentiius  ; lamellis  dif» 
tinSis  fipiteque  candidis.  Perf.  Synopf.  pag.  319. 

An  agaricus  fejunâasî  Sowirb.  Engl.  Fung.  labi 
1X6.  ’ 

Son  pédicule  eA  blanc  , g'abre  , long  de  deine 
pouces , épais  de  cinq  â fix  lignes  , foutenant  un 
chapeau  convexe,  d’un  beau  jaune,  lafge  d'un 
pouce  & demi  ; le  centre  p;u  faiitanc , couvert  dm 
poils  couchés  & noirâtres  ; Ls  lames  libres  8e 
blanches.  Il  croit  en  automne,  dans  les  forêts, 
parmi  les  bruyères.  . ■ 
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141.  Agaric  à éciilles  rougeitret.  AgatUut 
niUjns,  Peif. 

Agaricus  pUto  camofo , pianiufcuh  , fa\ldo  , met- 
tttlis  rubtllis  ad  margènem  ut  pfuttmùm  pido  ; ta- 
miltit  pallidis;  fiipitt  tango,  jfotido  , dtarsum  la- 
crajfjio;  pitto  conaotort.  Peif.  Synopf.  p.ig.  j2o. 
— Schoeff.  Fung.  BiT.  tab.  ii8. 

4.  Âgaricas  xerampetinus.  Soverb.  Fung.  cab. 
Z18.? 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  de  petites  ta- 
ches écaüleufcs , brillantes, rougeâtres , répandues 
fur  toutes  fes  parties.  Son  pédicule  tft  plein , ren- 
flé , quelquefois  un  peu  courbé  , long  de  deux  à 
trois  pouces , épais  de  lîx  lignes , foutenant  un 
chapeau  charnu  , convexe , pnis  un  peu  plane , 
jaunâtre , peu  Taillant  à Ton  centre , un  peu  ridé , 
large  d’un  pouce  Se  demi  -,  les  lames  nombreut'es , 
conniventes , très-pâles.  Il  croît  dans  la  forJt 
d’Hercyrie. 

14).  Agaric  d'un  blanc-fale.  Agaricas  tucldas. 
PeiT. 

Agaricas  fc'-grigarius  , pitto  eatnofo  , futfUxaofo  , 
gtjiro  , i virefitrtu-fuitintreo ; tamcltis  angnftis  , 
iattfctntthjs  ,*  jitpitt  latiiSo  , fsSjquama'ofo  , patitf- 

ttntt.  PetT.  Synopf.  pag.  Jil.  — Schœff.  Fung. 
tab.  (><). 

g.  Agaricas  (cineteus),  totus  cinertus.  Pei  f.  1.  c. 

Il  efl  d’une  grandeur  médiocre.  Son  pédicule  e(i 
épais , fouvent  un  peu  comprimé  , plein  , légere- 
nrienr  écailleux,  d un  blauc-fale,  inutenant  un 
chapeau  chirnu,  un  peu  l'nueux , glabre,  d’un 
vert-cendré  ] les  lames  jaunâtres  , étro  tes , adhe- 
temes,  un  peu  échanciees.  Il  croit  en  automne, 
dans  les  forêts,  fouvent  par  groupes. 

144.  Agaric  jaune  de  cire.  Agaricas  ctriaus. 
PerC 

Agaricas  grtgarms  , Êavo-ccriaus , rpacus  , pitto 
tttrnafo  , ptano,  faiamlilicaio  ; tamclha  conftriis  , 
Mngafiis  i fiipitt  brtvi , fukfulido , gtaaro.  Peifoon  , 
Synopf.  pag.  511. 

Il  fe  dillingue  par  fa  couleur  uniforme,  d'un 
jaune  de  cire.  Son  pédicule  eft  glabre  , court  , 
plein  j il  noircit  quelquefois , 8e  foutient  un  cha- 
peau charnu,  large  d'un  pouce  8e  demi,  plane, 
on  peu  comprime,  fragile  i foD  centre  peu  Tail- 
lant s les  lames  oombteufrs  , étroites  , minces, 
phnes.  Il  deviens  amer,  8e  croix  dans  les  bois  de 
ptos. 

I4f.  Agaric  i tête  jaune.  Agaricas  ckryfamht- 
tms-  BuU. 

Agaricas  Jûégrtgarias  ,^a\'0-ctriaus  , pitto  ktmif- 
pAartco  ; fiipitt  fotiao,/aiiacurro,  ictfi  atHdo,  hirtoi 
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pitis  trta's,  Eull.  Hetb.  tab.  yj6.  6g.  1.  — Petf. 
Synopf.  f ag.  511. 

Cet  agaric  prodii't  un  effet  affei  agréable  fur  les 
boi»  ?e  les  feuilles  mottes , ml  il  croît  par  groupes 
de  deux  ou  trois  pieds , adhérer.s  â leur  bife.  Son 
chapeau  ell  d’abord  globuleux,  puis  convexe,  puis 
plane,  de  couleur  jaune;  le  centre  fiillant , large 
de  deux  poures , fouteou  par  un  pédicule  plein  , 
cylindrique,  un  peu  courbé,  jaune  , glabre  dans 
prcfque  route  fa  longueur , blanc  8c  hérirtc  do 
poils  à fa  b.ife , long  de  trois  pouces  ; les  lames 
inégales,  un  peu  adhé-emes  au  pédicule,  jaunes, 
légèrement  échanciés  à leur  bafe. 

146.  Agaric  couleur  de  foufre.  Agaricas  fut- 
Jàrcat.  Bull. 

Agaricas  futfartus , odoratos  , pitto  carnofo  , fah- 
amtonaio , gtabro  ; tamettis  difiindis,  ematginaiis  / 
Jiipitc  tenga , cevo  , fitxuofo , ditutiore,  Bull.  Httb. 
tab.  i68  oc  J4J.  6g.  a.  — Petf.  Synopf.  pag.  gii. 

g,  Agaricas  ( coionarius  ) .fotitarias  , oàoratas  , 
pitto  carnofo,  umftonato , fubragofo  g atatactù-paU 
ttdo , opaco;  tamcltis  rocundjto-adatxis,  latiafcalisp 
fiipite  tongiufeuto , alhido.  Perf.  1.  c. 

Cet  agaric  pafTe  infenflbiement  dune  teinte 
jaune  un  peu  verdâtre  â une  couleur  de  foufie 
fon.iu.  Son  odeur  ell  celte  du  chenevis  pourri.  Se- 
lon M.  Perfoon  , elle  approche  de  celle  du  feiin- 
gat  {chiladttphus).  Sa  faveur  n’efi  point  défagtéa- 
bic  S Ml  pédicule  eft  plein , glabre  . cylindrique , 
6breux  , long  de  quatre  â cinq  pouces,  épais  de 
cinq  lignes;  fan  chapeau  charnu,  d'abord  conique, 
puis  convexe,  large  de  trois  pouces,  un  peu  elevé 
à Ton  centre  ; fa  lurface  lè.he;  fes  lames  inégales, 
iioinureufcs  , un  peu  adhétertrs  au  pé.licule.  Il 
croit  otdjnairenieni  folitaire  dans  les  bois,  fut  la 
teire,  en  auiOiun.r. 

M.  Petfoon  rcg.irde  comme  une  variété  de  cette 
efpèce  la  plante  g , dont  elle  diffère  par  la  couleur 
de  Ton  chipeau,  d'un  fauve-clau  ; par  fes  lames 
airoodies,  adhérentes,  plus  lirges;  par  fon  pédi- 
cule bl.inc , plus  alonge.  il  ctoi:  par  groupes,  dans 
la  forêt  d'Hercyiiie,  parmi  lei  pins. 

147.  Ag.aric  odorant.  Agaricas  odoras.  Bull. 

Agarteus  pi  ta  camofo  , pianiafealo  , hvi , virtf- 
ctnit  ,*  Lsmcltts  confettis  , fuôdtc.irrtattbus  , at'std  s g 
fi.pitt  fotido , fahfiex>  ofo  , coiicotort  aut  viridi.  Bull. 
H rb.  tab.  176  ft  jjr6.  fig.  j.  — Suv-cib.  Fung. 
tab.  41.  Perf.  Synopf  pag.  jaj. 

g.}  Agaricas  (anifatus),  gregarius  , pileo  carnofo, 
ftharugtncfo  , opaco  lamtllts  fiipiicqut  taâeiofo  , 
dilaiiotiltus,  Perf.  Obferv.  Mycul.  1.  pag.  44. 

Ce  champignon  a une  od=ur  forte , penétraote, 
qui  approche  d- Celle  de  l'atiis  Ou  du  girofle.  Son 
pédicule  eli  plein  , charnu  , cylindrique  , plut 
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^Urgi  i Cr.n  fommn,  !o<ig  Je  trois  ponces,  un  peu 
, tic  couleur  bUnthe  ou  vcrJâirci  il  iup- 
poi  te  un  chi)>eaii  d'abord  convexe  .puis  plane , Je 
Couleur  verte  ou  b'cuitre,  un  peu  fimieux  fur  fts 
bords,  large  de  quatre  à cinq  piiuc.  s , garni  de 
lan  cs  btaiii  hc5  , un  peu  Jécurientts  fur  le  pédi- 
cul.* , trts-ir.éga!is , enviion  huit  iiemi-!amrs . entre 
deux  lames  plus  gran  les,  entières,  il  croît  en  aii- 
tiiinnt , par  groupes  peu  nombreux , dans  les  bois 
d.'  pins  I a plante  f paroir  n’èire  qu’une  variété  de 
cette  efpèce,  dont  la  cou'eur  ell  Cindiée , un  peu 
blcuâtr  i fon  pédicule  tubéreux , d'une  couleur 
plus  claire  que  le  telle  , ainfi  que  les  lanv  s. 

t'ûf  ar/ciij  viridis  de  Petfoon , Synopf.  paç.  J 14  , 
te  Bol  on.  tab.  11,  convient  égaUmt  nt  à l'aipèce 
précédente.  Son  chapeau  t-ft  glabre  Sc  vetdâtrer  fes 
feuillets  & fon  pédicule  blancs.  On  peut  prtiqiic 
dire  la  même  ch-ale  de  Vagiirlcus  rapAnnoidct , Ferf. 
1.  c.  Il  a une  odeur  approchant  de  celle  du  ra'‘rs  * 
urae  faveur  âcre.  Son  chapeau  paroii  comenteux  au 
caâ;  fes  lames  planes,  étroites. 

7 48.  Ag AlUc  douce-amer.  AgarUut  da/camanii, 
Perf. 

Agiiricut  midiocris  , pilro  fuicamofo  , kemifpht- 
nco  , umkonato  , cervino  / prlojii , aajper- 

fis  i lamelUt  confin  s , lotis  aduxis  ^ ex  argiUano 
diluù  oUvactis  ; fiipite  mtaiocri  ^ fiiUdo , nujo.  Perf. 
Synopf.  pag.  yaj. 

Son  pédicule  efl  nu , plein  , cylindrrqrte , un  peu 
tomenteux  à fa  baie , long  d’un  pouce , épais  d’une 
ligne  & demies  fon  chapeau  un  peu  charnu,  d'a 
bord  hémifphértqiie , purs  plane , large  ><e  lis  â dix 
ligues,  aminci  a fes  bords,  cpats  ïc  fatllant  dans 
fon  centre , de  couleur  un  peu  fauve , couvert  de 
petites  écailles  pileufes  j les  lames  riombreuies  , 
inégales  , d'un  jaune-oltvâtre  clair,  conmventes  ( 
les  unes  plus  larges,  d'autres  plus  tourtes  , arron- 
dies. Il  elt  rare,  & croit  dans  les  bots  de  pins. 

» 

149.  Agaric  couleur  de  biche.  Agaricus  cervi- 
cotor.  Perf.  s 

Agaricus  gngarius , pilto  fuAcampanuUto  , acutè 
umbçnato , viîiofo  , cervino  ; tameUis  fordids  paUi~ 
dis  ! fiipite  longo  , fibrillofo-fu  fipudnco.  Petfoon  , 
Synopt.  pag.  jiy. 

Son  chapeau  etl  prefque  tampanulé,  velu , cou- 
leur de  bteha  , large  d'environ  neuf  lignes  i fon 
fon.met  un  peu  aigu.  Son  pédicule  efl  long  de  deux 
ou  trots  pouces,  épais  de  Jeux  lignes,  un  peu 
fibreux  , de  couleur  de  paille  , un  peu  écailleux  à 
fon  fumrnet  ; les  lames  d’un  blanc-fale.  Il  croit 
fut  la  terre,  datu  les  bois  de  hêtres. 

I |o.  Agaric  pied  de  loup,  Agaricus  iycoprr* 
deides.  Bull. 

, Agariau  piUo  Jûigltiofo,  ttmtiuofo  , cerviuQ  i 
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j !ame//is  fubgelaiinofis  , crajjli , fuiprominslis , câfiis; 
fiipite  tomeotofo  ,cineref  ente.  B- .11.  Hcrb.  tib.  519» 
tig.  i , 8c  tab.  i6é.  — Petf.  Synopf.  pag.  lit.  — 
.Michel . tali.  81.  lig.  1. 

Ce  champignon , qui  a de  gran.Is  npports  avec 
les  mérules  , rellemble  au  pte  uter  afp.cl  à une 
velTe-loup  pijonculee.  Sort  pa Jicule  cil  cyliriart- 
■iue,  long  d’un  â quarte  pouc.s  , pLrn  ou  un  peu 
filtuleux  , glabre  ou  pubelcent,  droit  ou  coutbé, 
comimr  avec  le  chrneau,  qui  cil  blanc,  pr  .que 
globuleux , ferme  ic  uni  dans  fa  jeunelle.  Sa  fuper* 
ficie,  en  vieillifTant , devient  irn  peu  brune,  écail- 
leufc , couverte  d’une  poulfière  notre,  garnie  en 
JrfTous  Je  lames  rares  , noirâtres . peu  farllantes, 
ilTcz  femblabtcs  à des  rides  épailfes,  divergciiyes. 
I!  croit  en  automne,  dans  les  bois,  fur  d'auim 
champignons , 8c  en  particulier  fur  l'agaric  en 
tufeau. 

I y I . AcaIUC  écbaudé.  Agaricus  crufiulinlformit. 
Bull.  * 

Agaricus  plUo  tevi , ititido , lateritio  , rufis  ans 
palliio  , opaco , ficxuofô  tamellis  aquose  cinnano- 
nuis  fiipLc  cr.ifio  , fiorMofo  , alôido.  Bull.  Herb. 
tab.  jc8  8c  )q6. 

AgarUus  taurisiui.  Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  55. 
fig-  «91- 

Agaricus fufiihilis.  Perf.  Synopf.  pag.  516. 

J.  Agaricui  circiaans.  Perf.  Obf.  Mycol.  I.pag. 

10. 

y.  Agaricus  iavolvalus  1 t~,  Icpturus;  1,  vcrficolor; 
i,  purvu/is.  Perf.  Synopf.  pag.  417. 

U Rien  de  plus  curieux,  dit  Bu'.liard,  que  la  ma- 
nière dtj  it  ce  champignon  efl  lémê  fur  la  terre  , 
tantôt  autour  d’un  arure  , â une  diOance  de  dix  à 
douze  pieds  i tantôt  au  milieu  d’une  prairie  on 
d’une  forêt , formant  des  ronds  réguliers  ou  des 
ban  les  finueufes  très-longues  fur  une  largeur  de 
deux  nu  trois  pieds.  U'aileurs,  il  varie  beaucoup 
dans  fa  grand  ur  8f  fes  cou'eurs.  Sa  furface  eft 
unie,  luifante,  très- gluante  dans  Us  te>ns  hurRides. 
Dans  fa  jeunelfc,  comme  dans  un  âge  avancé,  il 
reITtmb'.e  , par  fa  forme  8c  par  fa  couleur,  â un 
éi  haudé.  Son  pédicule  eft  nu , p'cin,  cylindrique, 
blanc  , long  de  deux  â trois  pouces  , g'abre  à fa 
bafe  8c  â fon  fommet,  tacheté  de  petites  pelu> 
chutes  noirâtres  dans  le  milieu-  Son  chapeau  ell 
cemvexe  , un  peu  irrégulièrement  boflelé  8t  fi- 
nueux  , glabre , jau;  âtre  , large  de  deux  â quatre 
pouces.  Les  feuillets  font  roux , inégaux  i ceur 
qui  font  entiers  taifl'ent  un  intcrv-ille  enir'enx  Bc 
le  pédicule.  Cet  agnic  elt  commun  en  auioinoe, 
dans  les  bois  8c  les  prairies.» 

lyi.  Agaric  acerbe.  Agaricus  acerius.  Btill, 

- Agaricus  fuicajpitofia  . magnus  , fi/eo  camofis  , 
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httw/o , ma'g:3t  /nvij/.fo;  hmcl.ii  co^irtis\  attr- 
nuaiii  , palliais  ; Jlipat  falido  , fuicrajf; , pandaio  , 
/quamulajo  { pilto  cancolure.  Bull.  ub.  /71. 

6g.  1.  — Pcrf.synopf.  pag. 

Sonpéiliculeeflpirin,  long  d'un  pouce  & demi, 
épais  d’une  ligne  , cylindrique , jaunâtre  , reiiHé  à 
fa  bafe , couvert, principalement  vers  fon  fommjt, 
de  peints  écailles  noirâtres.  Ilfoutient  un  chapeau 
charnu , large  de  trois  à quatre  pouces  Si  plus , 
orbiculj’re,convtxc,  roule  en  delTous  à fes  bords, 
de  couleur  jaunâtre,  garni  de  lames  inégales, 
étroites,  nombreufes  , il'un  jaune-pâle,  léüéte- 
ment  décurrentes.  llcroiifurUtetre,  par  groupes 
de  deux  ou  trois  pieds. 

iy|.  Acaric  à femences  rouges.  Agiritus 
fhoaofptrmus . Bull. 

Agarlcui  efigaiiuj  , magius  , pallffcrrtre-a/ius  , 
pileo  planiafiulo p lamtUis  àijimhis  ,ftmina  copiofa ^ 
rutila  gtrtniiius  ; ftipitt  fifihuliofo  , (rj/îl^f.ulo  ; 
pilto  cancotau.  Eu;l.  Iderb.  tab.  jj4  & 547.  lig.  i, 
& tab.  jÿo.  t 

Agaritus ftnilis.Vtxf  Synopf.  pae.  518. 

Agaricas  pollidus,  Sovetb.  Fung.  tab.  14J.  ? 

Son  chapeau  , d'abord  conique  Sc  obtus . de- 
vient enfuite  convexe,  puis  prefque  plane  , loge 
de  trois  à quatre  pouces,  d'abord  blanchâtre , 

C's  roufleâtre,  très-liffe,  garni  en  dvITous  de 
es  inégales , nombreufes  , non  adhérentes  , 
couleur  de  rouille  , contenant  des  femences  nom- 
breufts,  de  couleur  ronge.  Le  pédicule  eft  plein, 
cylindrique,  un  peu  reriHé  à fa  bafe,  blanchâtre, 
avec  quelques  (Irirs  loiifleâtres , long  de  trois  i 
quatre  pouces.  Il  croit  dans  Us  lieux  boifés  & 
couverts. 

154.  Agaric  6nué.  Agarlcus  finuaiiu.  Bull. 

Agaricus  magnat  , carnofus  , pileo  lato  , finuaio , 
data  deprtÿo  , al^do  , rufefeente  ; lamellit  coaferù%  , 
lotis, rufis; Jlipiie irevi,  craffo.  Bull.  Heib.  tab.  fpp. 
6g.  1.  — Perf.  Synop:.  pag.  }aÿ. 

La  couleur  de  cet  agaric  eR  d'un  jaune-pâle  , un 
peu  fais  i les  feuillets  d'un  toux-jaune.  Son  pédi- 
cule eR  long  de  trois  à quatre  pouces  , épais  d'un 
demi-pouce,  cylindrique , un  peu  renflé  à fa  bafe, 
plein  , charnu  , fuppoicant  un  chameau  d'abord 
convexe , puis  pUne  ou  concave,  large  de  flx  à 
fept  pouces  , finué  Sr  ondule  irrégulièrement  à 
As  bords.  Les  lames  inégales,  un  peu  finiieufcs  , 
tronquées  à leur  bafe , â peine  adhérentes  au 
pédicule.  Il  croît  lolitaite  fur  la  terre. 

If  J.  -Agaric  dilaté.  Agarieut  grandis.  Perf. 

Agaritas  folUorius  ,■  magnat , pileo  obtuse  umio~ 
tsato , palieftentt  ^ difeo  ftiljieritio  ; iamtWt  fui- 


eoiieoloriiuj  ; flipite  long  ' fi.no , folido  , alitdo.  Perf.' 
Synopf.  pag.  319. 

Son  pédicule  efl  pi  in,  long  d^  flxâ  fept  pouces, 
épais  de  huit  à neuf  lignes,  blanchâtre  , foute- 
nant  un  chapeau  large  de  trois  â quatre  pouces  , 
obtus  & faülant  à fon  centre,  puis  dilaté  à fa  cir- 
contérence,  couleur  de  brique  dans  fou  milieu  , 
plus  pâle  à fes  bords  , garni  de  lames  adhérentes  , 
un  peu  échanciées,  latgts  de  trois  à quatre  lignes, 
de  même  couleur  que  le  chapeau.  11  eR  rate  , & 
croit  dans  les  bois  de  héttes , foliuire. 


I fé.  Agaric  ondulé.  Agarieus  répandus.  Bull. 

Agarietu  pileo  ottus'e  umbonato , pallefcentt-late- 
ritio  , margine  repando  p lamellit  latis  , patlidis  , 
roiundatis  ; flipite  cytindrico  , albo  , glabro.  Bull. 
Hetb.  tab.  41}.  — Perl.  Synopf.  pag.  J19. 

Cet  agaric  n’efl  pas  très-commun.  Il  s'élève  à U 
hauteur  d'environ  trois  pouces,  fur  un  pédicule 
d'environ  un  pouce  d'épais,  glabre , blanc  , plein , 
cylindrique  , fuppiirtant  un  chapeau  d'abord  co- 
nique , puis  évafe  â fes  bords  , puis  plane , élevé 
à fon  centre  , flnué  St  même  échancre  à fa  circona 
fétence , lille,  rayé  de  )aiine  fur  un  fond  blan- 
châtre; fa  chair  blanche,  fon  diamètre  de  trois 
pouces  & plus  dans  fon  parfait  dévtlopprmc-nti 
fes  lames  de  couleur  gtife,  inégales,  libres,  ttés- 
larges , arrondies.  Il  croît  au  printems  , fut  la 
terre , dans  les  forêts. 


I f 7.  Agaric  gras.  Agaricus  obefas.  Batfch.  ' 


Agaricus  gregariut  , pileo  camo/'o  , planiufeulo  , 
fcxuofo  , pallefeente  ; lamellit  atmùn  fpaatieit  ; 
flipite  bulbofli,  hnvi,  atbido,  pailtfeente.  Perf.  Syno;  f. 
pag.  }50.  ; 


Agaricus  ( obefus  ) , piYrt  crafa  , pulvinato  , mtfr-  . 
gine  (i  fuftrn'e  tquali , ockraao-albo  , eanflueiue  curé 
flipite  erafo  , breyi , carneo-niveo  ; larreUit  palUdk 
ochraeeis.  Batfch.  Elem.  Eung.  pag.  90.*  6g.  a 16, 


g.  Agarieus  ( montofus  ), /iica/Jiùq/iij  . earno- 
fis,  pileo  ex  rufo,  demurn  pallidoi  lameltis  fibliberis, 
anguflit,  aquos  'e  argillaceit  1 flipite  J'ubiulbofio , brevi. 
Perf.  1.  c. 


Son  pédicule  eR  plein,  court,  bulbeux,  épais, 
blanchâtre , long  d un  pouce  S:  demi , épais  d'un 
pouce.  Il  fupporie  un  cha|>eau  charnu  , d'abord 
campanulé , puis  ptefque  plane , large  d'environ 
deux  pouces  & demi,  d'un  blanc-pâle  , un  peu 
ondulé  â fes  bords , garni  en  deffous  de  lames 
larges  de  deux  ou  trois  lignes,  d'un  jaune-pâte. 
Il  croit  dans  les  lieux  momueux  8c  arides,  La  va- 
riété JS  en  diflère  par  fa  couleur  plus  foncée.  -i 


I (8.  Agaric  en  rofeau.  Agaricus  àrundinaeeut. 
Bull. 


Agarieusflipiie  elongaio  , patlida  , eoBtpre(flafiitio  , 
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%'ft  fukatOy  iafi  faàhhfato  ; piUo  umionalo  , 

pjiUfitnte-rufo , flnaio  } lamtUis  tiijianiiius  , iiatri$t 
Bull.  Hfib.  cib.  40).  fii;.  A. 

* Agaricaicol/inus.PitC.SynofC.p.  3 JO. — Sihaff. 
Fung.  tab.  aie. 

.i^u/ùw/riirtRyû.  Scvlrb.  Fung.  tib.  117. 

Cet  agaric  ell  pourvu  d’.in  péJ'ciile  prefqu’en- 
raciné  , Hinchitre  , élalliijue  , tylindtiqu-.- , un 
peu  aplati  8c  (illomié  d'un  côté  , g'abre  , liffe  , 
fiduleux , long  de  cinq  à fia  poucej  , foutenint 
un  chapeau  blanthiite  , conique  , un  peu  mamc- 
loné  au  centre  , large  à peine  de  deux  pouces , 

fieu  charnu,  tiurque  de  ftriei  rnufiéitrfs}  lea 
inv  s libres,  fauves,  arquées,  inégales.  Il  cruît 
folitaiie  ou  en  petites  touffes,  dans  les  prés  , rn 
automne. 

itp.  Agaric  enraciné.  Agarion  gannaut. 
Perl. 

Agaritas  faUef.eas,  pilco  camofo  , mimiranaceo  , 
taitvtxo  y fubum:iOnato  , rugffo  ^ iameUit  dlfiinüu  j 
f ipiu  folido  , aïkido , radicata  , dtortùm  ftovo-firi- 
go/o.  Perf.  Synnpf.  pag.  531.  — Boit.  Fung.  tab. 
jS.  — Soxrctg.  Fung.  tab.  37. 

• Son  pédicule  eO  plein  , blanchâtre , entouré  à 
fa  bafe  de  poils  roides , parallèles,  jaunâtres, 
qui  femblem  l'.atiacher,  comme  dejietites  racinrs, 
aux  feuilles  tombées,  parmi  UrquelUs  on  le  trouve. 
Son  chapeau  ell  charnu,  uu  peu  membraneux  , 
convexe  , peu  laiilant  à Ton  centre  , ridé  , d'un 
b anc-pâle  , garni  en  deffbus  de  lames  érroites  , 
médiocrement  adhérentes  au  pédicule,  dont  elles 
t»  détachent  facilement. 

' léo.  Agaric  des  devins.  Agarhat  harhlonm, 
Bu!l. 

. Agaricas  eafpitpfaSi  pUto  roeveieo,  tenui  , aluta~ 
cto^allido  ,*  tameUis  coafanit  , angafiit , fukeoneo* 
lorikus  ,*  fiipite  toto  hîtfuto  , dionùm  incraffato.  Boit. 
Herb.  tab.  p6  Sc  583.  hg.  1. 

Amaalta  nummula'ia.  Lam.  Diél.  I.  pag.  IO7. 

( Kvjrp  Amanite  monoyère,  n*.  11.  ) 

, léi.  Agaric  â longue  queue.  Agancat  longi- 
eaadat.  Petf. 

Agaricut  folitariat , pilto  fikcernofo  , plaaiafculo  , 
fkkvifiofo  , aLtacio  ; iamcUit  con/erfi , planii , ar- 
gi/lactit , failiitris  j fiipite  longiffimo  , aloicante. 
Perf.  Synopf.  pag.  3 j t. 

Son  pédicule  efl  cylindri  que , long  de  quarte 
pouces , épais  de  deux  ou  trois  lignes,  blanchâtre, 
foutenant.un  chapeau  mou  , prtCque  plane  , un 
peu  vifqucut , d'un  fauve-pâle  , large  d'un  pouce 
, {(  denai.  Leslames.lioéaiies-UBcéol^,  épaifles,. 
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â peine  conniver.tes , porél  iées.  Il  croît  dans  lé( 
forêts  , parmi  les  bioyétus. 

lél.  Agaric  alongé.  Agaricai  c/urva.-Perf. 

Agaritas  mavn  'Sf  pilto  dtfto  fukearoofa  1 mar-^ 
giite  J litata  f jtnaio  f Joràiai  ochracto  ; /jwat-'rr  dif~ 
iinilit , Otiaftulh  ^ kryaruis  ; fiipite  loagijjimo  , 
faniiafo  f Jqaammulofo  / atkido,  Ptif.  oyiiopl.  pag. 

AgoAcas  elatutj  Catich.  Flem.  Fung.  1.  pag.  il. 
tab.  .51.  tig.  188. 

Son  pédicule  eff  long  d'environ  fept  pouces  , 
prelque  plein,  fibreux,  bhnchâ'te,  écail'eux  , 
louttnant  un  chapeau  large  de  deux  à trois  pou- 
ces , un  pou  vifqueux  , médiocrement  proéi  i- 
nent  à fon  centre,  d un  jaune-fale  , charnu  i foii 
difque  , llrié  , prelque  cannelé,  garni  en  delTous 
de  lami  $ convexes  , d un  jaune  caiieile  rembiuni , 
un  peu  pliffees,  libres,  couvertes  d'une  pouÆéra 
abondance.  11  croit  en  automne  fur  la  terre,  dans 
les  bois  de  pins, 

i6j.  Agaric  brûlant.  Agaiicas  areas.  Bull. 

Aga  •ieui  grtgarius,  pileo  kcmifpharico  , levi , okf- 
curo  , patida;  lamellis  angnjlis.  tir.nataomeis  ; fiipite 
longi^mo  , Jolido  , kajs  villafo  , ^rrU  ruftfeentioas 
maculato.  Bull.  Mttb.  ub.  {i8.  fig.  i.  — Petf. 
Synopf.  pag.  353. 

Sa  couleur  ell  d'un  j:une-fale  & terreux.  Son 
pédicule  ift  tylindiique , long  de  cinq  à fept  pou> 
ces,  un  prn  renflé  6c  velu  â fa  bafe,  plein,  légè- 
rement fttié  de  roux.  Il  fuppotte  un  chapeau 
! d'abord  convexe  , enfuite  plane,  large  de  deux 
' à trois  pouces  ; les  lames  inégales , roufleâtres  ; 

I celles  qui  font  entières,  détachées  du  pédicule.  Fl 
croit  fut  les  feuiiles  mortes. 

i 164.  Agaric  â pied  ferme.  Agoneus  Uaeoro- 
léiax.  Bull. 

Agaricas  pileo  teaui , umkoaato  , fakrtpando  , 
alaiaceo  f lamellis  Utiafeaits  , einnamymeis  ,•  fiipiee 
cevo,  nit[do  f atko.  Bull.  Herb.  tab.  331-  ^8*  Z* 

Agorietit  Jeacopsts.  Perf.  Synopf.  pag.  333.  f 

Son  pédicule  ell  nu  , plein  , cylindrique,  long 
d'environ  deux  pouces , glabre  , toujours  blanc, 
foutenani  uii  enapeau  glabre,  jaunâtre  , plus  on 
moins  conique  , â peine  large  de  deux  pouces  , 

I ordinairement  entier  â Tes  bords , garni  de  lamee 
I libres,  nombreufts  , inéeales  , aflti  largM  , de 
I la  méiTig|couleur  que  le  chapeau.  Il  croit  lolitaire  ,, 
I dans  les  bois. 

163.  Agaric  à pied  plein,  .aîgen'ciu  p&opodMM. 

Bull. 

1 r Agaritas  pileo  ' favo^alltfctatt  , Itvi,  conieo  , 
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fUio,  undtmftieonctvo,  ^!x  canofo;  Uminit  rufi, 
arcuatit  { fiipiu  uatùorf  , aleido  , flcno.  Bull . Hcrb. 
r»b.  J{6.  fig.  1. 

Son  chipeiu  eft  lifle.  d’un  jiiine-pile,  d'abotd 
conique , pui»  plane  & un  peu  cnncave  , très- 
peu  charnu  , laige  d'un  pouce  , foutenu  par  un 
pédicule  grêle  , plein  , cylindrique , glabre  , blan- 
châtre i les  lames  libres  , arquées  , inégales  , 
loulTeâires.  Il  croit  fur  la  terre. 

i6<5.  Agaric  terrelire.  Aganciu  geopHIut. 

Agancua  fu^cafpiti'fus  , piUo  aV-^ido-rufifetnte  y 
ktmijphàrico , tonie»,  atinde  plono  ,m.irgiiLt  Uctru; 
iaminis  fufeia  , adfeendtniibus  ÿ apice  rüfo  , pltno  , I 

treSoy  irnui,  Bull.  Hcrb.  ub.  yaa,  hg.  a.  1 

Son  pédicule  eft  gré'e  , droit , plein  , rouffel- 
tre  , i peine  long  de  deux  pouces , g'abre,  cylin- 
drique) routenaiir  un  cha.  eau  d'abo  d hémifphé- 
rique , puis  conique , nuis  plane  , laillant  a ton 
centre  , fouvenr  fendu  i fes  bords  en  cinq  ou  fix 
'parties,  large  de  fix  ou  neuf  lignes,  un  peu  ftrié 
Têts  fon  centre,  de  codeur  blanche  ou  roulTeâ- 
tre,  garni  en  dciTous  de  lames  libres,  jaunâtres  , 
inégJes,  afeendantes du  côté  du  pédicule.  Il  croît 
lui  la  terre , par  petits  groupes  ou  folitaire. 

167.  Agaric  faux  moulteroa.  Agarieut  lonilit. 
Bull. 

Agarieus  alhido-rvftfeens  Vf/ fulvtn  , piUo  fuhcor~ 
*ofo  y ktmifphàrico  , dtin  coniiO  p lamtnis  paetà 
magis  coloraiie  ,*  ftipiie  pltno  ,ficcationt  lortili  Bull. 
Herb.  tab.  iqq  éc  518.  ftg.  1. 


convexe,  orbiculaire,  large  d'un  pouce  & plus  ( 
garni  en  dclFous  de  Iam:s  inégales,  larges,  rail- 
lantes , poi  tt  adhérentes  au  pédicule.  Il  croit  au 
printems  & en  automne , dans  les  fentes  des  troncs 
du  poirier. 

■ dp.  Agaric  écarlate.  Agaricai  eoaintm.  Bull. 

Agiricus  grtgarlus  , totus  coecintuj  , pilto  ton* 
vexo y fuhvifcofo y lumt^lif  dijlontibus , tLntattm  ton' 
ntxity  fiipiu  eavo , fuiionvtxo.  Bull.  Heib.  tab.  lOZ 
8:  570.  fig.  a.  — Perl.  Synopf.  pag.  jjq.  — Scheeff. 
Furg.  tab.  )OZ. 

Cet  agaric  eft  très  facile  i diftineuer  par  la 
belle  couleur  rouge  qu'il  confeive  pendart  fa  jeu- 
nefte  i mais  il  la  perd  en  vieilIKTant , 8c  devient 
d'un  blanc -fale,  taché  de  brun.  Son  pédicule  eft 
cylindrique , louvent  aminci  à fa  baie  , large  de 
trois  à cinq  pouces,  plein  dans  fa  jcunelfe,  fiftu- 
leux  dans  un  âge  plus  avancé  { il  foutient  un  cha- 
peau d'abord  conique,  puis  prefque  p'ane,  un  peu 
numide  8c  vifqueux , large  de  deux  â trois  pou- 
ces , d'abord  parfaitement  arrondi,  enfuite  ua 
peu  fioué  , garni  en  delTous  de  lames  inégalés  , 
libres , épaiflés.  Il  croît  en  automne  , par  pelica 
groupes , dans  les  bois  8c  les  terrains  incultes. 

170.  Agaric  i tête  rayée.  Agaritut  grammo- 
cfpAa/iu.  BuU. 

Agaritus  pilto  tonvexo  , inurdum  piano  , plarïiia 
li taris  y nigris  , inurrapiis  , radiantibus  notùlo  ; mar~ 
gint  finuato  yftiruginto  ÿ Iaminis  diluti  /lavis  y iaf. 
truncatis  i fiipiu  pltno  , glabro  , tylindrito  , luujf' 
ttntt.  Bull.  Hcrb.  tab.  594. 


La  faveur  de  ce  champignon  approche  de  celle 
du  moiilTcron  : il  ell  moms  délicat , mais  fans  dan- 
ger i il  porte  le  nom  de  moa/ftron  d'automnt  nu 
faux  moafft'on;  il  eft  d'un  blanc  toux  ou  fauve. 
Son  chapeau  cil  d'abord  hémirpherique  , puis  co- 
nique , quehuefois  plane  , large  de  oeux  pouces , 
earni  en  deflous  d lamss  inégales , libres  , nom- 
breufes  , plus  colorées  fur  leurs  bords  j le  pédi- 
cule plein , cylindrique  , long  d'e  nviron  deux 
pouces,  épais  de  trois  lignes  au  plus  ; il  fe  tord 
comme  une  corde  en  fe  âelTéthant.  La  chair  eft 
molle  8c  ne  fe  déchire  qu'avec  peine.  Il  ci  oit  en 
automne,  dans  les  terrains  itériles. 

168.  Agaric  horizontal.  Ag.ritus  horhontalis. 
Bull. 

Agaritus  ruftfttns , pilto  tonvtxo  , oriitulorl , 
glt^ro  ,*  Iaminis  latis  , promintniiàus  ,*  fiipiu  fut 
kori^ontolii  «pltt  adfctnJtntt , pltno.  BulL  Herb. 
tab.  }Z4- 

Sa  couleur  eft  d’un  brun  fauve  > Ton  pédicule 
prefque  horixomal  , un  peu  afeendant  vers  Ton 
ftammet,  plein,  glabre,  cylindrique  , long  de  fix 
lignes,  foutenant  un  chapeau  glabre,  hoiizontal. 


San  chapeau  eft  convexe,  affez  fouvent  plane 
dans  fa  vieillefle , jaunâtre , marqué  d'un  grand 
nombre  rie  rairs  interrompues , divergentes , noi- 
res & rougeâtres)  finué  fur  fes  bords,  large  d'en- 
viron quatre  ponces , garni  en  delfous  de  lames 
d'un  jaune-clair,  non  adhérences , inégales,  tron- 
quées à leur  bafe  ) le  pédicule  plein,  glabre,  jau- 
nâtre, cylindrique,  prefque  long  de  cinq  pouces, 
large  de  cinq  â fix  lignes.  Il  croit  folitaire. 

171.  Agaric  blanc-cendré.  Agaritus  tincraf- 
etns.  Bull. 

Agaritus  tenus  tir.trafttns  yfubtsfpitofns  , fragllis , 
pilto  rotundato  , margint  fatfinuato  ; Iaminis  latis  , 
denjis  , insqualibus  ,’  fiipiu  pltno  , tylindrito.  Bull. 
Herb.  tab.  418. 

Ce  champignon  palTe  de  Is  couleur  blanche  i la 
couleur  cendrée,  principalement  fur  fes  feuillets. 
Sa  chair  elt  ferme  8c  calTance  ; fon  pédicule  plein , 
cylindrique  , long  de  trois  pouces  Ht  plus , foute- 
nant un  chapeau  arrondi , un  peu  finué  fur  fes 
bords  y convexe , quelquefois  un  peu  concave  8c 
mameloné  â Ion  centre , large  de  ciois  â quatre 
pouces  y garni  de  lames  inégales,  libres,  éoaiiTcs , 

élatgies. 
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él'rgifs,  Te  déuchint  ficil<'meBt,  S;  tours  en- 
femhlc,  du  chapeau  & du  pédicule,  li  croit  foli- 
taire  ou  en  groupes  dans  les  bois  , en  aiitoinne. 

■71.  Agaric  couleur  de  froment.  Agaricut 
frumtnuccut  Bull. 

Agiriiut  helvolm  , nihtfceni , tiurii  fitiruirlj  ^ 
ht  te  inài  dt^emînatis  ^ piteo  convexo  ^ tandem  fui^ 
tuitcavo { ftipite  fltno  , fubeytindnco.  Bull.  H.:rb. 
ub.  ;7i.  Sg.  i. 

Ccc  agaric  el)  d'un  jaune  de  paille,  tirant  un 
peu  fur  le  rouge  , quelciuefois  parfemé  de  petits 
taches  rougcâucs.  S in  pé.licu!ecfl  plein,  charnu, 
cylindrique,  long  de  trois  i quatre  pouces  S'  plus , 
épais  de  cinq  à fit  lignes,  louienant  un  chapeau 
d'abord  convexe,  tnfuire  lègéremnu  concave, 
glabre,  arrondi , large  de  quatre  pouces , garni  de 
lames  inégales,  non  a.dierente$  au  pédicule.  Il 
croit  par  groupes,  au  nombre  de  deux  ou  trois 
individus  adhérens  par  leur  bafe. 

173.  Agaric  élégint.  Àga'Uut  Utus.  Pcif, 

Aganctn  fii/itdriiu  , pilto  fuheantofo  , tUKicjto 
plaao  , t/ifeufo  , diltai  fuivv  ,*  iamellU  difiitntibhi  , 
iottge  dtcurfr.ùiui , aphe  jUv:s  , kajt  ditjti  parpu- 
rafitdiiiui  ; fiipiit  langa  ,fuéieit4ici.  Perf.  Synopf. 
paj.  Hé- 

C'eft  une  efpèce  affei  élégante  , dont  le  pédi- 
cule ali  d'un  fauve-clair,  de  couleur  purpurine  à 
fon  fommet,  plein,  vjfqueui,  long  de  piès  de  trois 
pouces  ; ii  fuppoite  un  chapeau  un  peu  charnu, 
d'abord  convexe,  puis  plane,  vifeueux  , l-irge  de 
fix  à neuf  lignes , llrié  à fes  bords  en  fe  defle- 
chanc , garni  en  dtlTous  de  lames  dillanics,  lon- 
guement décurrentes  fur  le  pédicule  , jatuu's  à 
leur  fnnmeR  II  croit  après  les  longues  plukS , 
dam  les  prairies  des  montagnes. 

174  Agaric  à chapeau  conique.  Agarlcut  co- 
nicus.  Perf.  ^ 

AgarîciLS  ptleo  conipo  , aCLto  , fabvtfeofo  , diiLti 
virejieitie  , favido;  lameHi  eonferiis , adftendeali- 
iat , favtfcentibiu  ; fi piu  tango , fulvo.  Perfoon  , 
Synopf.  pig.  jaf.  — Schœff.  Fung.  lab.  a. — 
Battich.  EJem.  Fung.  fig.  aé. 

Agaricus  eroceut.  BuU.  Herb.  tab.  yo  8f  p4. 
«g.  J. 

5.  ^arUus  triJUt.  Perf.  Synopf.  pag.  iis-  - 
ScheefRFung  tab.  a.  fig.  9. 

y.  Âgnricua  ('inar'-.ncnus),  pilto  ponico  , rrpando  , 
fitliginto  , pallido , opato  ; lamtUit  lattit  ; fitpilt 
favo,  trtviafcalo.  Perf.  Synopf.  pag.  Jjf. 

/.  Agariats  auranùut,  Idghtf.  Flor.  feot.  X.  pag. 
lOaj.  — Bolton.  Fung.  tab.  67.  fig.  a. 

Ce  champignon  varie  dans  (es  couleurs  s ii  eft 
Botaniqut^  Sappltminc,  Tome  i. 
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d’abord  d’une  belle  couleur  aurore  ou  fafranée  ; 
il  brunit  enfuit.  8c  devient  parfaircment  noir.  Son 
pédicule  cil  cylindrique,  d’abord  plein,  puis  fif- 
lulcux  , locgde  trois  à quatre  poucirs  , jaut.âtre, 
un  peu  tortueux  s il  fouticm  un  chapeau  alfcz  fou- 
vent  conique , quelquefois  étalé  à fes  bords  , 
éihancré  , linue  ou  lobé  irrégulièrement  jurqii’au 
tiecs  de  fou  diamètre,  f.'c  ti  luifant  à fa  f^uiface  , 
garni  endeflous  de  tèuilleis  fermes, épais, libres, 
inégiux  , prefquc  ponu  charnus.  Il  croit  dans  les 
terrains  fecs . parmi  les  gazons,  8c  quciqueloi» 
dans  les  bois. 

175.  Agaric  perroquet.  Agarieus  pfiiiaciaaj, 
Perf 

Agjneut  grtgirîus  , fuhparvaj , vifeofut  , pilto 
umhonato  fiipiieaof  cavo  , falvo  , viridiqae  varia  ; 
lamcUii  aurtit.  Perf.  Synopf.  pag.  Hf.  — Seboeff. 
fung.  tab.  joi.  — St'Verb.  Fung.  tab  81. 

Agariciu  camelto.  Bull.  Herb.  tab.  ^45.  fig.  I. 

Il  tft  très-fragile , vifqiieux  , petit , remarqua- 
ble , dans  fa  jeuneife  , par  une  couleur  verte  elé- 
gime  i il  jaunit  en  vieil. lUant.  Sun  pcJicu'c  cil 
lyündrique,  plein,  quelquefois  creux  vers  foi» 
lommet  , long  de  deux  pouces  8c  plus  \ (on  cha- 
peau protu'uérant , campanulé  ou  en  cône  plus  ou 
moins  évafé , pr.Tque  plane  dans  fa  vieaUefle  . 
finueux  ou  fendu  fur  les  bords,  flrié  ou  r.iyé  de 
jaune,  vert  ou  bigarré;  fes  lames  d'un  jaune-doré, 
afeendantes  ; celles  du  ndlieu  plus  larges  , alhé- 
tentes.  Il  croît  en  automne,  dans  les  prés  fecs  , 
fur  les  collines  8c  paimi  las  bruyères  , pat 
loulfes. 

lyé.  Agaric  déchiré.  Agarieus  laceratut.  Perf, 

Agaricus  pilto  fu’tconieo,  pallidi  fiavo , margine 
laeeraeo  ; lanreUis  erifidis , tailfiSmis  , kafi  angufiis  ; 
fiipitt  ffialoja  , cor.tona.  Balcon.  Fung.  tab.  60.  — 
Peif.  Synopf.  pag.  556. 

Ce  champignon  eft  plus  grand  que  le  précé- 
dent , point  chacriu,  alTfz  raoproi h*  de  la  divifion 
des  prastUa.  Son  pédicule  etl  rots  , fiftuleux  ; fon 
chapeau  d'un  jaune-pâle,  iin  peuco  'ique.déchité 
â fes  bords,  garni  en  deffous  de  lames  trifidrs, 
très-larges , rétrécies  à leur  bafe.  Il  croît  dam  le< 
prés  feis. 

177.  Agaric  couleur  de  cire.  Agarieus  ceraeeus. 
Jacq. 

Agaricus  fiipilalus , pilto  hemifpha-ieo  , tevi , fiia 
piteque  fuOfijhloJtt . fiavis  j lamtilis  aquosi  iuteolàs^ 
Wulf.  in  Jacq.  Mif.ell.  auSr.  vol  1.  pag.  lOf. 
tab.  I {.  fig.  a.  — Perf.  Synopf.  pag  j}6. 

a.  Agarieus  ( hypoïanihus  ) , grigarius  , diluth 
falvus  , niiidut , pilta  otaniufeulo  , vifeofo  , faiohtsa 
quo  ; lamrllis  d'fiantihus , rosundato-adnexis  ,*  fiipiu 
kvi.  Perf.  Synopf.  pag.  jjp. 

A a 
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f.  Agaricut  ( fifTiis  ) , tatiu  amani  fuhus , pilta  la  nriété  p , le  pédicule  eft  plus  long , comenteux 
fuicarnofo  , rimofo,  fljvo  ; lamtllis  veairico/is , fui-  yets  fon  Commet. 
triqiutrit , cd:tcxii  ; ftipiie  /ulvo,  uirirtqui  tongiiudi- 

lutlittr  futcûto.  Perf.  I.  C.  tSo.  Actnic  ionide.  Agarlcut  ianidis.  Bull. 


y.  Agariiui  ( infl^xus)  , grcgarlus , pilto  ptaniuf 
culv , mjrg'nt  fubinjicxa  f lanuÙis  vtfitricojis q Jiipitt 
tomprijfo , JuiincraJfaio.  Perf.  1.  C. 

Ce  rhampijnon  , variable  dans  fa  grandour  & 
fet  couleurs,  s’élève  à la  hauteur  d'un  à trois  pou- 
ces , fur  un  pédicule  cylindrique,  d’une  épaiffeur 
jné.'iocre  , lille,  quelquefois  comprimé  ou  can- 
nelé, jaunâtre  , fîftul.  ux  , Coutenant  un  chapeau 
d'abord  hémifphétique , puis  plane  , â peine  vif- 
queux  .quelquefois  légèrement  courbé  â fes  bords 
éc  me  t e fendu  , lilTe  . jaunâtre , garni  en  deflbus 
de  lames  libres,  minces,  élargies,  un  peu  ven- 
trues, rarement  adhérentes.  Il  croît  en  automne, 
fur  les  coliines  fèches  8c  fur  le  bord  des  forêts. 

178.  Agaric  peau  de  lion.  Agaricus  honinus. 
Perl. 

Agaritus  fotitxriiu , pilto  campanulato , corna  fa  , 
mtmhronacto  , frjgili  , aureo  ; iamellit  rtmoùs , in~ 
Camoin,  marpine  jlavis ; §‘pUt  tango,  deoriitm  fai- 
incroffaio-pal/efcenic.  Perf.  Synopf.  pig.  {J7.  — 
Id.  Iton.  8c  Defeript.  Fung.  Fafc.  i.  pag.  11.  tab. 
7.  fig.  4.  — Scheeff.  Fung.  tab.  48. 

Agaricus  ( c hry fophxus  ) , minor  , pilta  hemif- 
pkt’ica,  Icviyfaicniflolina,  apaco  ; lamtllij  litcrh , 
uniioloriiui , tncornoiii.  Perf.  I.  C. 

Son  pédicule  ell  d’un  fauve-pâle , alongé  , un 
eu  renflé,  fnuten.int  un  chapeau  charnu,  mem- 
ran  -ux,  d’abord  camraniilé  ou  hémifphétique  , 
puis  un  peu  plane,  épais,  d’un  jaune  alTex  écla- 
tant , très-lifle , frapile , garni  en  de  (Tous  de  lames 
non  adhérentes , diftantes  , de  couleur  incarnate  , 
fouvent  jaunâtres  â leurs  bords.  La  variété  g ell 
de  moitié  plus  petite.  11  croît  en  automne , Par 
1rs  troncs  8:  les  branches  tomués,  dans  les  fotétt 
de  héires. 

179.  Agsric  ruffule.  AgarUui  ra/foU,  Perf. 

Agaricus  mognus . pilto  carnofo  ,fuiconvexo  ,fqua~ 
mulis  grjaulofo  ilipiteqae  folido , irevi , rofca-ruirisq 
lamcliit  intquoliiut , canaUit.  Perf.  Synopf.  p.  jjS. 
— Schœff.  tab.  j8. 

g,  Agariens  (rryCtas).  ftipiie  Inngo  , oliida  , opict 
tomeniafa. Pet(.Oh(.  ^^ycoI.  l.pag.  Jl.  — Sclioctf. 
Fung.  tab.  7J. 

Ce  chimpiî'non,  qui  paroit  au  premier  aCpefl  ! 
devoir  appartenir  à la  divifion  des  rajfata  , s’en  I 
éloigne  par  fes  lames  ir-ëgales.  C'cfl  unecfnètéj 
affii  grande,  dont  le  p.^dicule  efl  court,  plein  , * 
d’un  rouge-rofe  , hériffé  d'écaillcs  gta.nuleufes  , -, 
ainlî  que  fon  chapeau  , qui  d’ailleurs  ell  convexe , ’ 
un  peu  plane,  charnu j les  lames  blanches.  Dans. 


Agaricus  pilto  camponulato  , dcrntim  drprefto  fti- 
piicqut  folido  ruiris  ; lamtUis  fuiareitait , candiuts 
OUI failutcfctniiiui.  Bull.  Hctb.  tab.  JJJ.  fig.  J.  — 
Perl.  Synopf.  pag.  ^58. 

Il  varie  un  peu  dans  fa  couleur.  Son  pédicule 
c(l  plein , cylindrique  , long  d’environ  trois  pou- 
ces , plus  ou  moins  toux  , foutenant  un  chapeau 
d’abord  campanule , puis  plane , puis  l'géroment 
concave  , arrondi  8r  entier , enfuite  un  peu  fimié 
avec  le  centre  plus  foncé,  quelquefois  d'un  jaune- 
pâle,  avec  le  Centre  8c  le  bord  violets,  large  de 
deux  à quatre  pouces , garni  de  lames  inégales , 
blanchâtres , adhérentes  par  leur  pointe,  alfei  fen- 
iîblement  arquées. 

l8l.  .iOARlC  pur.  Agaricus  parus.  Perf. 

Agurieus  varie  toloralus , pilto  tonico-campanu- 
lato  vet  prorsùs  piano  , ma-gint  ftpiùt  ftnuofo  ; la- 
minis  iaft  pilofts  P ftipiie  ple-umque  pilis  ttumirojio- 
riius  iafi  ornato  , per  lotam  longitudinem  Jiftulufo, 
Decand.  Flor.  franç.  vol.  1.  pag.  180.  — Perfoon, 
Synopf.  pag.  jjp. 

«.  Agatieus  roftus.  Bail.  Herb.  tab.  iCa.  — 
Sowerb.  Fung.  tab.  71. 

(8.  Agatieus  janthinas, Perf.  I.  c.  — Batfch.  F.lcm. 
F ung.  pag.  79.  fig.  10.  — Agaricus  rofeus.  Buil. 
Herb.  tab.  507.  fig.  pleixquc. 

y.  Agaricus  fuctfeens.  Decand.  I.  c.  — Agaricus 
rofeus.  Bull.  Herb.  tab.  yo?.  fig.  F.  G. 

A Agaricus  (puipureus)  , ftipilatus  , pileo  hemif- 
pharico  , putfutto  ; lamcllis  triftjis  , aliis  i ftipiie 
purpurco.  Perf.  I.  c.  — Boltoii.  Fung.  pag.  41, 
tab.  41. 

I.  Agaricus  (cjrfius),  pileo  planiufculo  , opaeo  , 
Jtlute  eufto  j lamcllis  aliidis.  Perf.  I.  c. 

" La  forme , dit  ht.  Decandolle,  la  grandeur  8c 
fiirtont  la  couleur  de  cette  efpèce  varient  beau- 
coup, On  en  voit  de  rofes , de  pailles,  de  bruns , 
de  loug  s,  de  bleuâtres.  Il  s’élève  quelquefois  i 
refit  pouces  8:  plus  ; quelquefois  il  n’a  pas  plus  de 
deux  pouces.  Son  chapeau  ell  tantôt  conique , tan- 
tôt un  peu  en  cloche  , quelquefois  abfolument 
plaire.  Les  bords  en  font  entiers,  le  plus  fouvent 
finueux.  Son  pédicule  cfl  quelquefois  glabre  , 8c 
très-fouveiu  h.’rilié  de  poils  nimbreux  à fa  bafe. 
On  peut  cepEnd.int  le  dillingiicr  aux  caraâères 
fuivans  : fon  pédicule  ell  toujours  nu  , cylindri- 
qae,  fillulcux  d.ans  coure  fa  longueur.  Sun  cha- 
peau a peu  lié  chair  ; fa  furfiice  légèrement  hu- 
mide. Ses  feuillets  font  nombreux,  inégaux  , un 
peu  adhvtcDS  au  pédicule  , marqués  de  veines  à 
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leur  bife  I en  forte  <iue . (i  on  le*  rr è tri- 
vers  du  Jour  , ils  offrent  un  tél'eau  lenliole.  Ceiic 
eipète  cnit  dans  les  bois,  en  autoiime.  •> 

l8i.  Aoaric  couleur  de  chair,  jigjrcus  car- 
«tus.  Bull. 

Agarîcus  fuhparvatiiS , pilto  eamofo  , convrxo  , 
fuhfiexuofn , carnta  , rufo  ; lamcltis  co\ftnh  , ad- 
nex:f  , alàis  ; jitput  mcd'0,ri  , fu^incr-;Jfito  { pilco 
eancalore.  Bull.  Htrb.  lab.  f 55.  fig-  !•  — l’etfoon, 
SyiiopC.  pag.  5^0. 

Ce  champignon  eft  petit , d‘une  couleur  de 
ch.Ttr  tirant  un  peu  fur  le  roux-  Son  chapeau  cB 
coinpadle  , d’abord  hémirp"êri<^ue , régulier , cn- 
fuite  to'.vexe  jfouvent  irreg.  lier  ,ft  n tu  ou  finué, 
Irrge  d'un  pouce  8c  plus , garni  de  feuillets  iné- 
g.  ux , blanchâtres , airathds  au  haut  du  pédicule  : 
celui-ci  cil  pVin  , cylindrie,ue  . glabre  , fibreux  , 
long  d'environ  deux  pouces , de  la  même  couleur 
que  le  chapeau.  11  croit  parmi  les  gtaons. 

18).  Agaiuc  jaune-violet.  Agaricas  crocto-:t- 
ruIcuJ,  Petf. 

Agariexs  fuiparvxs , riUo  fuicamofa  , oUutt  am- 
ionata , diluic  carutra  ijxttUis  canvtxis , incamata- 
crocAs  fia  octirdcùs  ; ^ipiit  jiflA-.fa  , aiaîda.  Perf- 
Synopl.  pag.  54  — Id.  Icon.  8é  Defeript.  Fung. 
pars  a.  tab.  1.  fig.  1. 


184.  Agaric  réticulé.  AgarUus  rttUalatui. 
Perf. 

Agarlcat  major,  pilta  fragili , fabvifcofo  , dilati 
vioUcco  , rtticalato  , fabumkicalala  ; lamt/lis  di/att 
craceis  1 fiipiie  jijlulofo , alb'taa.  Perf.  le.  & Dcfctipi. 
Fung.  pars  a.  pag.  i}.  tab.  4.  fig.  4.  J 8c  iS,  & 
Synopf.  Fung.  tab.  54. 

Son  pédicule  eft  cylindrique , fiftuleux , blanchâ- 
tre . aminci , ftrié  vêts  fon  (i-mmet , un  peu  fibreux , 
fouienant  un  chapeau  fragile  , legéiemeiit  vif- 
queux  , d’un  violet-clair , réticulé  , convexe , à 
Mine  protubérant  à fon  centre,  puis  un  peu  con- 
cave, acquérant  une  couleur  noire  en  vieillillanti 
garni  en  delTous  de  lames  horizontales , d'un  jaune- 
faf^ran  pile , adhérentes  au  pédicule.  Cet  agaric  eft 
aflêz  grand  -,  il  croit  aux  lieux  montueux , fut  le 
tionc  des  arbres. 
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Agjricas  plUp  tu-nafo  , J'aihcmifphtrua , trcili, 
/aicunejltalc  , dtlail  ju’igiaca  ; Umilbi  canft-iit  , 
ttauiaus  , ix  d I..Ù  vioUcta  , a-githce:s  ; jiîp-CC  cait- 
gi..Jcufa , viviu(to-a/bido.  Perf.  Synopf.  pag.  341. 

Son  pédicule  eft  cylindrique  , ftaeile  , alongé  , 
d'un  violet  irés-pàle , prcfque  long  de  trois  pou- 
ces, épais  de  trois  lignes , fiipportant  un  chapeau 
charnu,  d'abord  hénitlpberiquc  , puis  ronve«e,un 
peu  mou , d'abord  d'un  billie-clair  ,puis  d un  vio- 
Ict-pale,  enfin  de  couleur  brune  i large  de  deux 
ou  trois  pouces . garni  en  deftous  de  lames  nom- 
bicufes,  minces,  h'iizomales , un  p n déi utreii- 
tes,  lé.eiemtnt  dentées  à lents  bards,  d'un  vio- 
let-fale,  un  peu  terreux.  Il  croit  en  automne,  dans 
les  bois  de  hêtres. 

l8().  Ag.'.Ric  recourbé.  Agaricas  iacarvui.  Perf. 

AgaAcas  piUo  carnafo  , amhanato  , dlluù  viola- 
ceo  i lamelbz  f-HaacoCoribas ; fiipht  caadata , tamta- 
tafa , dxarsàm  incurva,  Perf.  le.  & Dsfeript.  Fung* 
pag.  Ij.  tab.  9.  fig.  s . 8"'  fiynopf.  pag.  }4‘- 

Son  chapeau  eft  charnu . camnanulé , large  d’un 
pouce  ïc  rlemi , proéminent  â ion  centre,  d un 
violet  clair,  foutenu  par  un  pedictile  tomeiiteiix, 
alongé  en  queue,  recourbe  , d un  blanc  pale  , 
pourpre  vers  fon  fommetj  les  lames  adhétemes 
au  pédicule,  blanchâtres  ou  d'un  viol,  t très-clair. 

‘ Il  croît  dans  les  forêts  de  héires,  patrri  les  feuilles 
tombées. 

187.  Agaric  incatnat-grifâire.  Agaricuz  di- 
chroaj.  Perf. 

Agaricus  piito  fubcamofo , umhonata , vtaiacta  ; 
lamcltii  griftis,  putvtruleiuis  ; flipisc  fubfarinacco  , 
pi/ta  dilutian.  Perf.  Synopf.  pag.  445. 

Il  s'élève  â la  hauteur  d'un  pouce  8c  demi , fut 
un  pédicule  épais  d’une  ligne  8c  demie,  un  peu 
ferme , prefque  plein  , d'un  violet  très  clair,  ptef- 
que  pulvérulent,  foutenant  un  chapeau  tnéritnere- 
ment  charnu  , proéminent  â fon  centre  , large  de 
quatre  à lix  lignes , violet,  un  peu  rouflèàtre  à fon 
fommet,  garni  de  lames  nombreufes , ptefqu’adhé- 
rentes  , grifttres  , un  peu  couleur  de  chair.  11  eft 
rate,  8c  cioit  lolitaire  fur  la  terre. 

188.  Agaric  de  couleur  brillante.  Agaricat 
tachrauj.  Perf. 

Agaricus  cafpitofus  , t-atfeigenus  , abfcur'i  vîata- 
ceas  , pUeo  campanuiaco  , fubumbilicata  , fyaama- 
lofo  , dem  'um  fAigtaofo  ; l.,miHis  vcntricejîs  , fiipiie 
cra0afcala.  Perf.  Synopf.  p.ig.  jqj. 

Ce  champignon,  dans  fon  jeune  âge  , a une  vi- 
r acité  de  couleur  tvèvagtéabU  > il  eft  d'un  violet- 
foncé.  Son  pedicuU  ell  d'abord  épais,  puis  grêle, 
ttanfparent , large  d’uii  pouce  i fon  chapeau  cam- 
panuté,  légèrement  ombiliqué,  un  peu  écailleux ^ 
Aa  X 


i8j.  Agaric  billre-ïiolet.  Agaricus  tamorphut. 

Petf. 


Ce  chamoienon  eft  petit , d'une  faveur  amère. 
Son  pédicule  eft  fi'.luleux , blanchâtre  j fon  chapeau 
médiocrement  charnu , étalé,  â peine  faillant  â fon 
centre,  d'un  bleu  clair,  garni  en  deftous  de  Urnes 
convexes,  couleur  de  chair  ou  octacées.  à p.ine 
adhérentes  au  pédicule.  Il  croit  â l'ombre,  dans 
les  forêts,  fut  la  terre. 
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paffjr.t  à tine  cou’eur  bif5rée  ; li’s.lanies  ventrues, 
il  croît  en  gazon,  dans  les  forées,  fur  le  tronc 
iles  aulnes. 

i8ÿ.  .\garic  couleur  d'acier.  Âejricui  chalf- 
ifuj.  Pi  rf. 

^gjricas  pifea  fu'-carne/h  , (amTanuUio  , fuhfjac- 
tnuU'f)  f prirnum  chaty>to  ^ dtmkm  nig''tjcintc~cina* 
réo  ; Ij'ntUtt  purpurjpc'iic-cin€reîs,fiipiit  fuhtenui ^ 
piUo  caneoiorc.  Pt  rf.  Synopf.  pag.  58^. 

Ag:i^uu$  co^amhariat.  Soverb.  Fung.  tab.  léi. 
— Bull.  Herb.  tab.  408.  ? 

Sun  pédicule  cft  plein,  cylindrique,  un  peu 
grêle , de  ta  même  couleur  que  le  chapeau  qu'il 
foutirnt.  Celui-ci  eft  médincrcment  charnu  , cam- 
patmlé,  un  peu  écailleux,  d'abord  d'un  bleu  d'a- 
cier , puis  noirâtre,  un  peu  cendré,  large  d'un 
jxroce,  gl.bre  It  convexe  drns  fa  jeuiielTej  les 
lames  un  peu  fl.xueufes,  d'un  porjrpre-cenvlre. 
Ce  bel  agaric  croit  en  automne,  parmi  les  gazons, 
fur  les  collines. 

IÇO.  .Agaric  bleuet-foncé.  Agarùiu  urrrr-evu- 
neur,  Petf. 

Agjricai  pilea  fuhmtmiranjtto , campaiulato  , 
fhfiUofo , g'ifij  , ctjl»  ; larntitis  difiin^is . purpuraf- 
etniikut;  ftipitt  craftafeuto , viriiù-ctûo  (ntiytiu  ). 
Petf.  Synopf.  pag.  544. 

_ C’eft  une  jolie  efpèce  d'un  beau  bleu.  Son  pé- 
dicule eft  légèrement  comprimé,  d'un  vert-bleuâ- 
tre, long  d'un  pouce  8r  dtmi  , épais  de  deux 
à trois  lignes  , fouteiiaot  un  chapeau  large  d'un 
pouce  , U gétement  membraneux  , campanule  , 
d’un  bleu  un  peu  cendré,  à fibres  longitudinales} 
garni  de  lamix  libres,  d'abonl  d'un  bleu  un  peu 
blanchâtre , rn.'uice  pourtrre.  Il  croit  dans  les  pra;- 
lies  des  motKagnes } il  cil  rate. 

I 

ipr.  Agaric  glauque.  Agaricuj g/auctu^  Bull. 

Agjricui  pi.ee  carnofo , membranjceo  ftipitegut 
C4/1J  ; UmtUis  fubemarginalii  , roftit  , laiiuf.alii. 
Bull  Herb.  tab.  jii.  lig.  i.  — Pttf.  Synopf.  pag. 
34y.  vat.  y. 

«.  Agjrkus  (falîcinus  ),  pUto  fujicarnofo . htryliop 
UmMn  Uktr  'u  , ttftii  ) jilput  falida  , fàrilta/o , ai- 
iido-càralto.  Perl.  Ic.  8t  Delcript.  Fung.  Fafc.  1. 
pag.  9,  8:  Synopf.  pag.  344. 

g.  Agamai  (beryllus),  pileo  molli , cragiiifoulo ; 
Sfia  ragofo  , unerto-;  vliiii  Wrt/ciiuiiaj  ; lamtllU 
conftrtit , Utit , tant  il;  iipiu  iwtvi,  ahido  ; fini 

fuivirtfieniiiui.  Perf.  I.  c.  pag.  344. 

'Cet  agaric  varie  dans  fa  cooleur  8c  même  dans 
fa  grandeur.  Son  pédicoleelt  grêle,  nu  , cyliradri- 
eine,  long  de  deux  â quatre  pouces,  ordinairement 
duMt  blanc -cendré.  Soit  chapeau  eA  [wa  charnu , 
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d'abord  hémifphétique  , puis  convexe  , fouvent 
fendu  fur  les  bords , large  de  deux  pouccs  & plus, 
de  couleur  glauque,  tirant  fur  le  brun , llrie  de 
noir , fouvt  nt  tjchrté  de  noir  à fon  fommet,  garni 
en  delFous  de  lames  é'argies,  de  couleur  rougeâ- 
tre , échantrées  du  côté  du  pédicule.  Il  croît  fr,li- 
taire  fur  le  ttonc  des  arbres , fut  ceux  des  faules 
8c  des  aulnes. 

191.  .Agaric  â lames  étroites.  Agincus  duguf- 
im,  Perl. 

Agaricus  folitariut , fuipan  ut,  pileo  cdrncfo,  fui- 
umiuniio  . csivMu,  ttjio , faivirtf.eiue  ; larntllit 
aoguftis  , areuaiii  , imarnalii  ; fllpite  folido  , iif 
viV/v/ô  j/aitomo/v/e.  Peif.  Synopf.  pag.  345. 

Son  pédicule  eft  plein , velu  & un  peu  courbé  â 
fa  bafe  , long  de  dt  ux  pouces , épais  d'une  ligne  Sc 
demie  , de  la  méine  couleur  que  le  chapeau,  qui  eft 
d’un  bLu-vcrdàtre,  large  de  neuf  lignes,  charnu , 
consexe  , pruciibéraiu  à fon  centre  , garni  de  la- 
ntvs  étroites , arquées,  un  peu  déiurrer.tes  fur  le 
pédicule  , de  ccu'eiir  incarnate.  Il  croît  parmi  lei 
feui.les  mortes.  On  le  diftingue  Je  Vogaricui  polkui 
par  fm  chap-au  plus  chatnu  , S:  par  fou  lomtnei 
non  ombiliqué. 

193.  Agaric  argenté.  Agarieui  a-gyraeeus.  Bull, 

Agaritttt  pileo  juhalhicante  , Ijnato  f fquamulii 
cir.erto-nigrefeniiiai  ; lamtliii  ftipiieque  laogiuftula 
eaaiidii.  Bull.  Herb.  wb.  415.  fig.  r , Ht  ri  3 
fig.  1.  ^ 

Agaricus  myomyees,  var.  jS.  Perfoon  , Synopf. 
pag.  546. 

JS.  Agirieut  (myomyees)  , gregiriut , pileo  car. 
naj'o  , umionaio  ffjaamofo , ciatreo;  lamtllit  fipitt. 
g.  t gUiro , aiiido-cintreii,  Perl.  Synopf.  pag.  343. 

y.  Agaricus  ( fcioi.les  ) , pileo  f ipiieque  irtvi , 
JuiiulioJo , fquaixuhfis.  Perl.  I.  c.  var.  y. 

aé^ac/cjla  (pardrnus),p/7ro  carnefa,  campa- 
n^aito , p^uitmofa  ; fquamh  bjdio-tividis  ^ nigrepen-^ 
>iius;  laml/is  caidisii  ; ftipiu  folido,  fdrUloCo  , 
aliiao.  Perf.  Synopf.  I.  c.  var.  i\ 

Cet  agaric  varie  dansfes  coiilou-s.  Son  pédicule 
eft  plein,  cvliiidiiqne , blanc  on  un  peu  brun , long 
d environ  trois  pouces;  il  fupporte  un  chapeau 
d abord  conique,  puis  plan?  , un  peu  conc.-.ve.  le 
rentre  proimment, d'abord  linqrlement  liniié  â fes 
^tds  , puis  un  peu  ten.Iu  ou  lobé  , laineux  ou 
drapé  dans  U jtuneffe,  .arge  de  piès  de  quatre 
iMuices,  d’un  t-ris-obfcur,  furtout  â fan  fnm.met. 

Sa  couleur  s'aft  >iblit  avec  l'âge , ht  (e  répand  pw 
pentes  mouch.'tures  fur  la  lurfare  du  chapeau  . 
dont  Je  foild  cii  blanc  , Juilanr,  conitne  ariîL-nté, 
i.ve$  tt  uiMets  ^oot  Ul>r«ift , iwnibreiix , bhneharres^ 
itieguliéremim  trenelés.Buliurden  iobfervé  uoa 
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▼jriéfé  d«nt  le  chapeau  eft  gris  8c  uri.  I.a  variété  t 
lorme  prefiju'une  tlbèce  rfifiinéle.  Si>n  chape aii  clt 
campanule,  d'un  gris-cendié,  couvert  d'écaillcs 
ptleulVs,  qui  noitciHcntavec  l'açei  Icv  lames  bîin- 
thés,  fouvent  rongées,  l.ngis  de  trc«is  à quat  e li- 
gres  i le  pédicule  plein , fibreux  , blanchâtre.  Cet 
agaric  C'oii  louvent  pat  groupes  , dar.s  les  btds  , 
lut  la  tetee. 

104.  Agaric  méléagre.  Àgftrkus  miU^gns. 
Sosrerb. 

Ae^ricus  piUo  fuhearmofo  , plMiiLfcuIo  ,*^  f^uamit 
fparps  , nigrefttntihmi  ,*  Jlipiu  foiido  , dtoisum  aigri* 
t ttilt;  radict  rtüculatâ,  Suseerb.  Fung.  tab.  17t. 
Perf.  Synopf.  pag  547. 

Son  pédicule  eft  plein , long  île  trois  pouces  , un 
peu  ventru , réticule  à fa  racine  , noirâtre  en  dé- 
nota j il  Ibutient  un  chapeau  d'atoed  convexe, 
puis  plane  , roé.hocrement  charnu  , d'un  blanc- 
livide,  couvert  de  taches  noirâtres,  un  peu  rou- 
gvâire  en  dedans  «c  i fes  bords  i il  noircit  en  vieil- 
lilTant.  Ses  lames  font  ptefciu'entieteinent  libres, 
d'un  blanc-fale.  Ce  champignon  a été  obfstvé  en 
Angleterre. 

19J.  Agaric  obfcur.  Agaricui  ehfiurus.  Perf. 

Agaricus  pan'ui  , piUo  fubcarnofo  t cortvtxoj  «trr 
honato  t fjuamofo  , fttÜginofo  f iamcilia  laùtifcuiis  , 
piaao- aafceaàeni' àus  , uUvateo  fjlgineix  ,*  Jlipirt  fa* 

lido.hngo  ,fU>r.iUofo.  Perf.  Synopf.  pag.  J47- 

Ce  champignon  efi'petit  j fon  chapeau  médic- 
creme.it  charnu  , convexe , pioéminent  i fon  cen- 
tre , large  de  neuf  lignes , ecaiüeux  , comme  en- 
fumé, foutenu  par  un  pédicule  long  de  trois  pou- 
ces , épais  de  deux  lignes,  plein,  fibreux  _,  ban- 
châtre  velu  â fa  bafe , un  peu  rougeâtre  en 
dedans , d'un  blanc  lavé  de  noir  en  d-.nors.  Les 
lames  font  un  peu  épaiffés  , élargies,  planes  , af- 
cendanies  , blanchâtres  â leurs  bords-  Il  croit  aux 
lieux  montueux,  parmi  les  pins. 

196.  Agaric  plumeux.  Agarias plumofjj.  Hoir. 

Agaricut  pilto  hem  fpharica  ( fqaamis  ) , phmofo  , 
nwinai  lamelUs  trifidtt,  alàiiit  ; ftipiu  iongo  ( cr- 
nui  ) , p/amvfo.  BoU.  Fung,  pag.  jj,  rab.  dp.  •“ 
Perf.  Synopf.  pag.  347- 

Son  pédicule  elf  plein , cy’indrique , grêle , de 
couleur  grife,  fouvent  on.tulé,  long  de  quatre 
pouces  , épiais  d'uns  ligne  &i  plus , couvert  d'é- 
cailles  pileufes  p il  fuçpôrte  un  chapeau  larg-,-  d'un 
pouce  & demi , hémifphériquc . de  même  couleur 
que  le  pédicule  p les  écaillés  imbriquées  â la  cit- 
conférerKC.  Les  lames  font  rrifides  âe  blanchâtres. 
Il  croît  en  Angleterre , dam  les  forêts. 

197.  Agaric  «endré-obfc»r.  Agaricm  ativciMe- 
rtv,  Perf. 
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AgjfUus  pi/f9  tamofo , o^tust  t.mjonato  ^ chert^^ 
uTi^o/tt  nigi’cfante  , giühro  i Lamtlîh  nquofo-,iloidU  ^ 
fn,tf^inii:9'ttdntxis  } jUpiU  fotido  ^ Ptrioon» 

Syoopr.  pag. 

Soi  ox^eur  fi  fivtur  ne  font  point 
hies.  Son  p.dicule  el(  plein,  gLihrc  , lihrtiix  , 
long  d'un  pouce  & demi , epûs  d'un  pouce  p le 
chapeau  ch.irnii , peu  prt.iiibîr.inr , obtus,  d'un 
gris-cenJré  , nuiiâlre  â fon  dd'que , large  rt'un 
pmiice,  garni  en  dtlfnus  de  i<m  stragi-cs,  echan- 
crées  , un  peu  conniventes  , d'un  blanc-pâle.  Il 
ctoït  dans  les  foièts  de  pins. 

198.  Agaric  enfumé. /ég.iri'.-ui/iimo/iia.  Perf. 

Agariiui  g’tgarias , ligijaa  ; pilto  carnofo , glaire, 
plaTuufiuio  , aigre frnte  Jàligir.to  ,*  lamtl  is  cenfertis  , 

JiipiUtj*t  fatida  , jkhginto-*ahidia.  Perf.  Synopl. 
pag.  }4S. 

Ce  champignon  eft  d'une  confillance  prt  fque 
cartilagineuio  , d’une  faveur  amère.  Son  pé.licula 
ell  long  de  di-ux  ou  trois  pouces , plein , d'un  blanc 
lavé  de  noir,  foutenant  un  chapeau  gt3bce,charnu, 
d’abord  convexe , puis  plane , noirâtre,  comme 
enfumé  , garni  en  defTous  de  lames  nombreu.''es  , 
de  même  couleur.  Il  croit  par  groupes  dans  les 
forêts,  parmi  les  garons. 

199.  Agaric  â gros  pied.  Agarieat  ddlypm. 
Perf. 

Agarîcus  f*àcafpitofus  , pilto  carnvfo  , toetvexo  x 
murine  i lamtllit  fiipiitdJt  foiido  , eeautuof.-tandidis, 
Perf.  Synopf.  pag.  348. 

Son  pédicule  eft  plein,  blanchâtie , épais,  long 
de  deux  pouces,  fsrme  , couvert  affer  louvent 
d’un  duvet  court , touffu  ; il  fupporte  un  chapeau 
charnu  , convexe  , d'un  gris  de  fouris  , ferme  , 
largo  de  trois  pouces  i préfemanc  affez  fouvenc 
un  téfeau  élég.mt , garni  en  deffous  de  lames 
blanchâtres  , fermes,  échancrees  , conitiventes, 
latgts  de  crois  lignes.  Il  croit  fur  le  tronc  dn 
chênes.  Son  odeur  eft  foiie  Se  rcbucsncei  fa  fa- 
veur amère. 

aco.  .Agaric  nébutein.  Agarleus  miuldris. 
Bttfch. 

Agaricut  gregaritu , f'muj  , pilto  pulviaato  > «in- 
honate , cincrea-livitlo  ; Umgllu  cenfertis  ,fuidetur*r 
rentiiiàt , pailefctrut'dliit  / ftipiet  fulide , fuhiuHefe  , 
cirurto*aliida.  Perf.  Synopf.  pag.  439. 

Agaricut  aeiularit,  Batfch.  Elem.  Fung.  fîg.  I9|. 
( Serrdùm  eveliaus.  ■) 

Agaricut  B ait.  Fung.  tab.  40. 

Sa  confiftance  eft  ferme  1 fon  pédicule  alongé, 
plein,  légétement  bulbeux , d'un  blanc- cendré  , 

, Muleux  dans  fa  vieiUeffc , Se  d'un  blanc-coto» 
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neuT.  Il  Tiippoite  un  chjpean  us  ptu  cnrvr*»  , 
proemi.'ienr  à fon  cf  ntre , il'nn  cenJré  liviila  , 
garni  en  delT>>u5  de  lanis»  nombrt ufts , un  peu 
d curentes  fur  lepédi.ule,  étroiiei,  d'un  blanc- 
pale.  Il  crnir  dans  les  bois  de  pins , par  groupes  , 
pendjiu  roui  le  courant  de  l'automne. 

201.  Agaric  tanné.  Agjntus  puUus, 

Aguricut  grtgarhs  , durai , f iUu  comofo  , con- 
vexo  ^ gUttû  , nigriraivi-liVtdo  ; iamtîtis  confcrtii  y 
Mdntxts  y fiipucquc  fotida  candiais,  Perf.  Synopf.  pag. 
349- 

Sa  faveur  eft  un  peu  douceâtre.  Sa  couleur  & 
fon  chapeau  apla'-i  le  ditUnguent  du  précédent. 
Son  pédicule  eft  Inng  de  trois  ou  quatre  pouces  , 
épais  dut!  deiiiipoucr,  dur,  plein,  de  couleur 
blanche.  Son  chapeau  charnu,  d'abord  convexe, 
puis  pia.ne  , êialiique  , large  de  qiiaire  pouces  , 
d'un  noir  plombe i les  lames  noit  breufes,  adhé- 
rentes,  lancéolées,  larges  de  deux  ou  trois  lignes. 
Il  croit  dans  les  forêts. 

2C1.  Agaric  de  plufieurs  couleurs.  AgirUai 
muUuator,  Perf. 

Agiricai  magnai , pilto  carnefo  , convtxo-plano  , 
futigittta-ciairio  lamtllii  fubadntxit  , aifiinHii  , 
paludii;  fiifitt  fuikulhoj'o  , Jolido.ibriUoI».  candide. 
Perf.  Synopf.  pag.  }fo. 

Son  pédicule  eft  plein,  fibreux  , blanchâtre, 
un  peu  bulbeux , long  de  quatre  pouces  , épais 
d'un  pouce  ( fon  chapeau  charnu  , d'abord  con- 
vexe , puis  plane,  large  de  quatre  pouces,  de 
couleur  cendrée  , enfumée  i les  lames  libres , 
prtfque  comiiventes , blanches , un  peu  arron- 
dies, larges  d’un  demi-pouce.  11  croit  dans  les 
forêts. 

loj.  Agaric  éraflé.  Agirîcui  tamidui.  Perf.  j 

Agençai  pilto  comofo  , convexo  , piano  ; lamtlUi 
diftantiiai , latii  , candidii  ; jlspiu  iongo  , tumido. 
Perf.  Synopf.  pag.  4po. 

Son  pé  liciile  eft  légèrement  ventru , plein  , un 
peu  (trié,  fuiaulê  à fa  bafe  , trés-fouvent  irrégu- 
lier i fon  chapeau  charnu  , d’abord  convexe , puis 
plane  , glabre  , large  de  trois  à quatre  pouces  , 
prefque  fans  faveur  j les  lames  diftantesentr'elics  , 
fragiles  , larges  d'nn  demi-ponce  , de  couleur 
blrnche.  11  croît  fur  la  terre,  dans  les  terrains  fa- 
bionneux  i il  eft  rare. 

104.  Agaric  afttingent.  Agarieus  afiringem. 
Perf. 

Ag  viral  pileo  f-tcamofi , convcxo-plano , fuligi- 
nto  ciecrto  i lamtUtt  conftnii , Itnaihat  , faàdt- 
turrtniaai  y candi di  1 i fiipitc  tongo  y tlafico  , fuh. 
firiato  y haf  fabtukerofo.  Petf.  Synopf.  pag.  jjo. 
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An  apd'îcut  pl.i.ttuaf  Batfch.  Elem.  Fung.  psj.' 
79-  ub.  y.lig.  18. 

Sa  faveur  eft  aftringente,  un  peu  ftyptique  j fon 
pédicule  plein , elaiirque , long  de  deux  ou  trois 
pouces , droit , piais  contourné  , légèrement  ftrié  , 
un  peu  bulbeux  à fa'bafe,  d'une  couleur  cen- 
drée , enfumée.  Il  fupporre  un  chapeau  large  d'un 
pouce  Se  plus,  un  pau  charnu,  convexe,  puis 
j pi*f**  .j  très-glil-re  , un  peu  protubérant , pseloue 
I fpongieux,  de  la  même  couleur  que  le  pédicule, 

I içarni  de  lames  nombreiifes  , iiiinccs,  larges  d une 
ligne  8c  demie , décutrentes,  d'abord  blanches, 
puis  incarnates.  Il  croit  dans  les  forêts  , où  il  eft 
rare. 

loj.  Agaric  noir  8c  blanc.  Agaricai  uphro- 
Icucui.  Perf. 

Agiricui  pilco  fuhcamofo  , convcxo-plano  , fqua~ 
mulofo  , livide  y fuocintreo  ; lamcllii  planij  , fub- 
dtiurrentibai , aiJiinSii , nivtii  ; Jiipitc  tango  ,folidOy 
albo  i fquammii  nigrii.  Perf.  Svnopf.  p.ig.  4J1. 

Agaricai  difcari.l  Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  J4. 
fig.  156. 

Son  pédicule  eft  plein  , de  couleur  blanche  , 
long  d un  à deux  pouces  , épais  de  deux  lignes , 
couvert  d'écailles noirâtres,  foucenani  uia  chapeau 
un  peu  charnu  , crinvexe  , ruis  plane,  med  ocre- 
tnent  proéminent , large  d un  pouce  , d’un  gris 
livide , écaüli  ux , d'une  couleur  plus  foncée  à fon 
centre  , garni  en  deflous  de  lames  libres,  un  peu 
decurrentes  , larges  d'une  à deux  lignes,  d'un 
blanc  de  neige.  11  croît  fur  la  terre  , dans  Us  bois 
de  pins. 

206.  Agaric  en  groupes.  Agençai  comitialii, 
Perf. 

Agaricui  grcgariai  , pilco  carnofo , convcxo-plano 
ftipiicquc  conico  , nigrcfccnie-futiginco  fea  livide  ; 
lamtUit  confertit  y piano  dccurrcntibui  , nivcii,  Petf. 
Synopf.  pag.  jya. 

Il  eft  d'un  afpeâ  alTex  agréable.  Son  pédicule 
eft  glabre , long  de  deux  ou  trois  pouces  , élafti- 
que,  un  peu  ventru  , puis  aminci , d'un  noir  en- 
fumé , ainfi  que  le  chapeau.  Ce  dernier  eft  charnu, 
furtout  à fun  difque  , conique  , puis  plane  , ex- 
cepté à fon  centre  , large  de  deux  pouces,  garni 
de  lames  nombreufes  . plates  , décurrentes,  d’un 
blanc  de  neige , plus  piles  en  vieillilTant , rétrécies 
à leurs  deux  extrémités.  Il  croît  dans  les  prairies 
uii  peu  humides  des  montagnes  -,  quelquefois  foli- 
taire , plus  fouvenc  par  groupes  circulaires. 

207.  Agaric  porte-gland.  Agaricui  glandifer. 
Perf. 

Agaricui  pilco  carnofo , umhonato  , campanulato  , 
cincrco-Uvido  ,-  lamctlii  diflaniibui , piano  dccurrcn-  \ 
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ùtut  , candldis  ; Jlifitt  lengo , aliida-ciiitrie,  Perf* 
Synopf.  pig.  lyi. 

Son  pédicule  cft  plein  , long  de  trois  pouces  , 
épiis  de  trois  lignes,  ramôi  bUncliàtte , tantôt 
p'.'>»iibé  , aminci  ou  reiifli  , Ibuicnant  un  chapeau 
< liatmi , campanule  , large  d’un  pouce  & demi , 
d'un  ceiidré-toncé  , Ton  centte  s'éle  vant  en  une 
protubérance  de  la  forme  d'un  gland  , large  d’un 
deiiii-pouce  i les  lames  didantes  , déciirrenics  , 
pianes , très-blanches.  Il  croit  dans  les  forêts  de 
pins. 

108.  Agaric  potte-maffe.  Agarhus  cUvifis. 
Perl. 

Agaridu  filco  eantefo  , fuoumbenato  , cinirto- 
liviào  ; margine  atbicanu Umtllis  atcuutis  , decur- 
rttuibu!  , a/iidii  ; flipitt  fotide  , véve'ti  cijvato. 
Perf.  Synopf.  pag.  jfj. 

11  n’a  prefque  point  de  faveur.  Son  pédicule  eft 
plein,  long  cs'un  pouce  8r  demi  i deux  pouces , 
épais  de  deux  ou  trois  lignes  , un  peu  blanchâtre 
8c  cotonneux  à fa  bafe , en  mallue  renvetfee  , de 
couleur  plombée,  droit  ou  courbé  , foutenant  un 
chapeau  large  d’un  pouce  , charnu  , un  peu  pro- 
tubérant , cendtc  , blanchâtre  à fes  bords , con 
vexe,  puis  entièrement  plane  , même  à fon  centre  ) 
les  lames  arquées , uti  peu  décurtenres  , blanches , 
puis  d’un  blanc'fale.  H croît  en  automne , dans  les 
torées  de  hêtres. 

îog.  Agaric  â points  noirâtres.  Agaricus atro- 
funtiui.  / 

Agarkui  ( fquarrofus  ) , rafcfitns  , pilto  hemif- 
pkxrU'O,  rtguUrt  , derniim  convtxo  vet  phao^Jînuofo , 
margint  fquamhttliidis  urminato  ; fiipitt  tafi  incraf 
fato , Jquamofa  ; fquamulis  crtSii , acuminaiis.  Bull. 
Herb.  tab.  y jp.  fig.  j. 

Agaricua  ( atropunâus  ) , gregariua,  parvui , piUa 
fuhcarnofo  , convexo  , di/uU  cintrto  ; lamtll'u  dijian* 
tibus  , arcuath  , dreurrentibut;  fiipite  nitido  ,*  jqua~ 
mulij  puBÎiiformibas , aigris,  Perfoon,  Synopf  pag. 

m-i 

Ce  champignon  , ordinairement  de  couleur 
fauve,  quelquefois  blanchâtre  onjiunâtre,  s'élève 
à la  hauteur  de  deux  ou  trois  pouces  , fur  un  pé- 
dicule hftuleux  , cylindrique , fouvene  un  peu  ren- 
flé & velu  â fa  bafe  , heriflé  d'écailles  droites  , 
aigues,  plus  ou  moins  nombieufes  , foutenant  un 
chapeau  d’abord  hémifphérique  8c  régulier,  en- 
fuite  convexe  ou  plane , bordé  d’écailles  blanchâ- 
tres. Les  lames  font  nombreiifcs , inégales , un  peu 
décurrentes , d’un  fauve-clair.  11  croit  par  groupes 
fur  la  terre  , dans  les  forêts.  L'agan’eus  airopuaclus 
de  Perfoon  ell  un  peu  différent  de  celui-ci.  Ses 
lames  font  bien  moins  nombreufes.  Ses  écailles 
reffemblent  â des  points  noirâtres  ( fon  chapeau, 
d'uo  cendré-clair. 
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ito.  Aca^lC  papilleux.  Agaricus  pufiuUtus. 
P.-rf. 

Agaricus  pi/ro  carttofo , fuifitxaafa  , vifeofo , ciat- 
rco  itxiào  , obtusi  uraboaaio  , papiitis  vifcojts  osfno  f 
iatasUis  fubdccurrtatibus  Jiipitcqae  Jqaaatuivfo  caa~ 
didis.  Perf.  Synopf.  pag.  554. 

g.  Agaricus  ( conRmilis  ) , pilea  htmi/shsrico  , 
plaaiujcula  , fub\ûfciao  , uilutc  cintrto  ; iarr.tUis 
dijiansibus  ^fubdiCurreatibus , canaiais  ,*  fiifite  fattao ^ 
ioHgiufcuh  , aliicaaie  i fquamuiis  ciatreis.  Perfoon, 
1.  C. 

y.  Agaricus  ( brevis  ) , folîtarius  , giaber,  pilco 
cottvcxo-nigrtfcentt  J jubvifeofo  } iaraci/is  difiantk 
bus  , fubitcurreatibus  fiipiuqus  brevi  aliis,  Pctlocn  , 
I.  C. 

Cet  agaric,  un  peu  variable  dans  fes  couleurs 
8:  fa  foime , eft  pourvu  d'un  pé.liculc  fouvent 
coutbé  ou  un  peu  Sexueux , haut  de  trois  pouces , 
un  peu  écailleux,  principalement  vers  Ion  fom- 
met,  plein,  de  couleur  blanche,  foutenam  un 
chapeau  charnu  , vilqueux  , cendré  , un  peu  li- 
mieux  à les  bords  , couvert  de  petites  pullules 
vifqueufes , lirge  d’un  demi-  pouce  , peu  éitvé  â 
fon  centre , paini  en  delTous  de  lames  un  peu  dé- 
currentes, faiges  d’une  à deux  lignes  , blanchâ- 
tres Uans  la  v.itiété  g,  fi  couleur  ell  plus  cl  lire, 
les  écailles  cendrées.  Le  pédicule  n'a  qu’un  pouce 
de  long  dans  la  plante  y ; le  chapeau  large  d'un 
pouce , blanchâtre  â fes  bords  j les  lames  minces , 
â peine  larges  d’une  ligne.  Il  iioît  fur  la  terre, 
dans  Us  forêts. 

an.  Agaric  à flriestranfverfes.  Agaricus  lima- 
cinus.  Petf. 

Agaricus  pilea  carao/o  ,fubaagtfta , plar.o-coavexo, 
giutinojo  , oiivaceo~fuiigiaeo  , mg’tjanu  f lumcüis 
dccurrentîbus , candtdis  ; Jtipire  juit  jo  , nuao , tranf, 
versim  rimofo  ,■  piUo  coacolott  , upicc  ruvto,  Perf. 
Synopf.  pag.  jj  j. 

Son  pédicule  ell  long  de  deux  â trois  pouces  , 
un  peu  ferme  , plein , nu  , de  mè-ne  couleur  que 
le  chapeau  , d’im  blanc  de  neige  à fon  fnmmet , 
Tifqneux  , marqué  de  rid's  tranlvctfes,  foutinant 
un  chapeau  large  d’un  â deux  pouces,  charnu , 
convexe , puis  plane , glutincox , de  couU  ur  olive 
enfumée,  puis  noir  -,  les  lames  decurremts  fut  le 
pédicule,  uniformes,  médiocrement  fépaiécs  , 
olanchàtres.  II  croit  parmi  les  hêtres. 

lia.  Agaric  mélaleuque.  Agaricus  rr.tlaUuca, 
Perf. 

Agaricus  fragilis  , piUo  planicfctia  , aigref  enrt„ 
fuligiato  ! glûbtrrimo  ! oUtuit  urabonata  q iurri,f:r 
canftriîs  , Jubadntxts  , latiufcuhs  , cl.  tais  ; Ji.  jc 
ongiufcula  , ba/î  iacra£aia.  Perf.  Synorl.  pat.  jff 

Il  ell  d'une  conlillance  rpoogieufe.  Sun  pedi 
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cuir  cft  , fibretiD  fn  dei^m  , *lon|-'  i qitel- 
Q'i.'luis  bjibcux  à la  lufe,  l'auiiïnant  un  chapeau 
large  d'un  priueu  Üi  ittmi , d'abord  coiireae , puis 
un  peu  aplati,  très -sbbrf,  d'un  noir  de  biflre  , 
élargi , peu  failUnt  à fo.i  centre  , garni  de  lames 
noiiibreufes,  épailTès  , un  peu  lancéolées , pcefi^je 
connieeiites  , blanchâtres  , puis  piles.  Il  cr.  ît 
parmi  les  pini. 

115.  Agaric  gris  de  fouris.  Aearicus  tKurina~ 
trui.  liull. 

Agençât  pUto  umhrino  , nigr-f.iait  , faiixcifu  , 
centra  Intirdùtt  r^fefcenit  ; }lriU  nîgrtt , interjelUt  ; 
latnitiis grijiis  f fiattojie  ^ taJS  intùs  ena^ginütij , /u« 
tijjtmis  , denjh  ; Jiiptte  pteao  ,yi/. art» . gr  jeo  ; finis 
stigrefientiius.fpjrjis.  Bull.  Herb.  tab.  JiO. 

}•  Agarieus  ( nitrarus  ) , n'gijjs , nig^efcmit-um- 
krinus  , pilto  f.tkcjrnofo  , cai.vexu-p/jna,  fjiiadfo ; 
lameltss  difisniihus , venvicafs  , /itijJ.texis  j fiipile 
cuva ,fuiJgmmi.  Perr.  Synopf.  pag.  jfô.; 

Ce  champignon  eil  pounru  d'un  pédicule  plein , 
ou  » cylindrir^ue , quelquefois  lîîlnnné,  de  couleur 
griiatre  , avec  des  (IricS  noirâtres,  éparf.si  long 
de  trois  pouces  8r  plus,  éaais  de  fept  â huit  lignes, 
foutenant  un  chapeau  orbiculaire , fouvent  (imië 
«H  fendu , comere  dans  fa  jeunelfe  , erilâtre  avec 
des  llties  noirâtres,  qu-  Iquefois  roux  à fon  centre, 
large  de  quatre  a cinq  pouces  i fa  chair  blanche 
ferme , nés  fragile  j les  l.unes  libres , nombreufes , 
|o^a!.s  , grifatres,  iïnucnfes,  échancrées  à leur 
bafe , remarquables  pat  leur  Ur  :eut  Sc  leur  épaif- 
ftnr.  Il  croit  en  automne  , fut  la  terre , dans  les 
DOIS  de  haute  fùtate. 

La  riante  ^ paroît  n'étre  qu’une  variété  de  la  ' 
pricédente  ; elle  en  différé  par  fon  pédicule  fi.lu- 
ttux  , lacuneux  , épais  d un  pouce  ; fon  chapeau 
large  de  trois  à quatre  pouces , d'abowi  campanulé , 
pais  un  peu  plane,  d'une  odeur  approchant  de 
celle  de  I acide  nitreux , d’un  grts-noirarre  j les 
lames , de  couipux  d’oKve  après  qu'elles  ont 
perdu  les  petites  gooiies  aqueuies  qui  les  recou- 
vrent. Elle  croit  fur  les  mootagnes  , parmi  les  ga- 
aooe.  “ 

ai4.  Agaric  cartilagineux.  Agarkms  eaniUti- 
msu.  BuIL 

Agarietss  piteo  nigrtjltnte.  fuijifirmi  , undttljto  ; 
Uircllss  aluiaceis  , roiunjjtis  , canfirth  ; fiipiu  fo- 
hJo  , fikeintreo  , friis  nkefceiuihus  variegaio.  Bull. 
Herb.  tab.  589  hg.  a.  — Peif  Synopf.  p.  jj(5. 

11  paroît  , d-'après  Buillard , que  cette  efpéce  eft 
a une  conuftance  canitagineufe.  Son  pédicule  ell 
pleio,  long  de  trois  pouces  . cylindrique,  d'uu 
blonC'Cendfé , marqué  de  petites  flttes  rougeâtres , 
excepté  â la  bafe.  Ii  fupporte  un  chapeau  noiii-re , 
coRveie,  finueuz  & ondulé,  diffbtme,  htge  d'en- 
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j vîron  qin*r?  pouces , garni  de  lames  d'on  iaun;- 
pàlï , inéaales , ebrgirs  1 leur  bife  , aiguës  à leur 
lommet.  Il  croit  foiiiaire  , fut  U teite. 

11  J.  Agaric  livide.  Agarieus  Uvidas,  Bull. 

Agaikas  pJcogrijtn , iiviào  ^ niûdo , Avi , consens 
trias  sanis  aiiquanaà  noteto  , primttm  cempamt  nto  , 
dtin  plana;  iaminis  r.kris  , fukfinuojls  ; fi  pile  e/s.oitf  , 
rukeliente,  puno  , kafi taeraffaeo.  Bull.  Herb.  tab. 
581. 

Ce  champignon  eft  pnurvu  d’un  p;.licu‘e  plein , 
nu  , cylindrique,  d'uu  blanc-fale,  quelquefois  ta- 
ché de  touge  , un  peu  n nflé  â fj  bafe  , chjt.iu  , 
longd  'environ  quatre  pouces , é,!ai$  de  cin  1 lignes , 
fuuteiiant  un chipeau  j’uo  giit  liviâe,  quelquefois 
marqué  de  rênes  concentriques  , lille  de  même 
liiifant,  il'abord  campanulé,  pu'S  plane,  large  de 
t|  latre  à cinq  pouces,  garni  de  lames  i)ombreii.''es , 
libres,  inégales,  un  p.  11  finueufes,  éthanerces  â 
leur  bife , d'un  rouge  femblaMe  au  fiuit  de  la 
pomme  d'amour  , produifani  une  poulTière  de  la 
même  cotih  ur.  Il  croît  fur  la  terte,  dans  les  bois, 
folitaire  , â la  fin  de  l’cté. 

ai(ï.  Aü.aric  à tête  blanche.  Agarieus  Uucoce~ 
pkalus.  Bull. 

Agarreus  locut  aiams  , piieo  prirnltm  fphârieo  , eam- 
paiiulato  , plaao  ^ margme  Jsn*,»ja;  iaminis  firtâis  ^ 
fujjaàa'entiùus;  fitpise  pte  .o  ,hkereUo ,dctn  nigfo , 
maeutaeo.  Bull.  Hetb.  tab.  qiS.  fig.  i , St  tab.  Jj6. 

Sa  couleur  eft  blam  he , furtout  dans  ft  jeunefTe, 
San  pédicule  ell  cyiindriq.ie,  plein,  thariiu,  long 
de  trois  à quatre  pou-.es  , quelquefois  un  peu  rn  é 
de  bnmj  il  (upporie  un  chape'au  .f'aborl  fptieri- 
que,  puis-campanulé , puis  plane,  touvent  finueux 
à_fa  circonferene» , large  de  trois  i quatre  ptrus  es, 
d ut. a confitlance  fe.me , quelqaeêris  un  peu  brun 
ou  fauve  i fon  ccniie,  garni  en  d.lfous  de  lames 
nombreufes,  minces,  adhérentes,  de  couleur  blan- 
che.  21  croît  par  petyts  groupes  ou  folitaire,  ou 
; piimems  Se  en  automne,  dans  les  bois. 

117.  Agaric  velouté.  Agarieus  vilofas.  Bull. 

Agarieus  pileo  vsolaeêo  , paktfceau  ; Uminis  ater 
raatiacis  ; fiipne  cyliadrieo  , pUssa  , cjaàids).  Bull 
lletb.  tab.  aiq.. 

Son  pédicule  eft  plein , cylindrique . de  coa’etir 
blanche,  long  de  trois  pouces  & plus,  foutenauc 
un  chapeau  un  peu  ovale  ou  campanulé,  puis  con- 
vexe, fouvent  ftouéux  a Tes  bords,  léaérement  ve- 
louté, de  couleur  violette,  blanc  en  dedans,  large 
d'environ  deux  pouces  , garni  de  limes  inégales  , 
d abord  blanches  , puis  orangées  on  rougeâtres, 
libres,  plus  étroites  vers  le  pédicule.  II  croit  en 
automne , fur  les  morceaux  de  bois  pourris. 

118.  Agaric  pupitre.  AgarUus  plattus.  Perf. 

, Agarictst 


Digi' . d bv  Google 


A G A 

Agarieu!  filao  glaiio,  fuicaraofa , um^OMio,  ni- 
P'f"  1 aiguficnit-fuligitua  ; tamtli:‘  eor.ftiiii , liii- 
rit , l'iimô  aliii  , Jein  rojtit  ; Jlifiii  fi  liJa  , alta  ; 
ftriis  nigitjcfuiiaa .JfeTf.  Synopf.  pig.  < {7.  — Id. 
Jcon.  âr  Dïfcript.  Fung.  pag.  8.  — Batfch.  Elem. 
Fung.  pag.  79,  i Cont.pag.  77.  fig.  76. 

AgaricuJ  ttrvinas.  Schoeff.  Fung.  tab.  10. 

g.  Agaricui  ( rigens),  pUto  fuhcamofo,  fragili  , 
pianiafculo , eintrco  ; üif.0  fguamuhfa  ,*  UmeUis  li- 
ktris , latiufculis  ,•  fiipiu  tenui , cuvu  , fuifilrriiiofo  , ! 
albUantt  ; paiillalii  nigricantiiui.  Per!.  1.  c. 

Son  pédicule  eft  plein,  ferme,  blanchâtre,  tra- 
vetfé  par  des  flries  noirâtres,  foutenant  un  cha- 
peau glabre , très-mou,  un  peu  charnu,  ridé , d'a- 
bord campanulé,  puis  conique,  noirâtre,  enfumé, 
garni  de  lames  nombreufes,  libres,  alTea  larges, 
dilhmes  du  pédicule  , d'abotd  blanches  , puis 
Couleur  de  tofe.  !.a  variété  ^ diffère  de  la  précé- 
dente par  fa  petite  (Te  , par  le  difquede  fon  chapeau 
couveti  de  petites  écaillés;  par  fon  pédicule  Éflu- 
leux , long  à peine  d'un  pouce  8c  demi , épais  de 
deux  lignes.  Le  chapeau  ell  fpongieux , mince, 
large  d'un  pouce  8c  plus.  Il  Ci  oit  en  automne, 
fur  le  tfunc  des  arbres. 

119.  Agaric  nain.  Agaricua  munu.  Perf. 

Agarîcus  moltis  J fragiiis , parvus  , ptlto  gtairo  , 
planiufculo  f ragofo ^fubumbariato , umbrino{  IjmtHis 
convtxii , fublibciis  , ülbUo-incarnatia  ; ftipitt  folido, 

mtdiocri , Jardidi  aibo  (^incurva).  Perfoon,  SynopC 
P»g-  358. 

Il  ell  remarquable  par  fa  petittlTe.  Son  pédicule 
elf  long  d'environ  un  pouce,  épais  d'une  ligne, 
glabre , plein  , d'un  blanc-fale,  quelquefois  un  peu 
courbé  ; fon  chapeau  large  â peine  d'nn  demi- 
ouce , glabre , tendre , d'abotd  un  peu  ridé , puis 
llonné , prefque  plane , cris-peu  faillant  à fon 
centre,  d'une  couleur  brune,  terreufe  ; garni  de 
lames  convexes,  larges  d’une  ligne  8c  demie,  blan- 
ches , puis  incarnates,  fe  déuchanc  aifement  du 
pédicule.  II  croît  en  automne  , dans  le  creux  des 
arbres. 

110.  Agaric  parafai.  AgarUua  ambrafus,  Peef. 

Agarîcus  pilto  camofo  , mtmbranaceo  , planluf- 
culo  , ragofo , fquamuhfo , nignfetntt-umbrino  , mar- 
ginc  pilofo  i lamcills  conftriis  , Utifimis  , rofeis  , 
überisi  ftipiu  folido , albido.  Perf.  le.  8t  Defeript. 
Fung.  tab.  a.  fig-  f , & Synopf.  pag.  jj8. 

II  diifère  de  Vagaricus  piatius  par  (pn  chapeau 
plus  aplati , écailleux  , pileux  â fes  bords  ; il  cil 
d'ailleurs  charnu  , membraneux  , ridé , d'un  noir- 
brunâtre  , foutenu  par  un  pédicule  plein , blan- 
châtre. Les  lames  font  nombreufes,  libres,  ttès- 
brges , couleur  de  rofe.  Il  croit  â l'ombre , fur  la 
terre , parmi  les  hêtres  ; il  n'eft  pas  commua. 

Betaniqua,  Supplimtnt,  Tomt  l. 
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ait.  .Agaric  à foies  courtes.  Agarîcus  feri- 
ccilut.  Perl. 


aaa.  Agaric  luiCtnr.  Agaticus  nitens,  6atfch.l 

Agarîcus  frjgilis , pilco  fubcansofo , phniifcufo  ^ 
ritgulofo  t fubtamencofo  f ntgufcciuc  umbriuo,  mjr- 
gîne  inaquati  y lamcUis  ventri^ofs  , gljuco-circrais  ,- 
fifitc  brevi , fubaliicanta.  Bitich.  F.lem.  Furg.  a. 
pag.  ai.  tab.  191.  — Perf.  Synopf.  p.ig.  JJ9. 

Cet  agiric  elf  d'une  confîllance  fragile.  Son 
pédicule  ell  coûte,  un  peu  blanchâtre  ; fon  cha- 
eau  médiocrement  chainu,  un  peu  plane,  tidé, 
exueux,  un  peu  cutoniieuv,  o’itn  noir- brun, 
inégal  â fes  bords , couvert  de  très- petites  papilles 
torfqu'on  l'examine  â la  loupe  ; fes  lames  ven- 
trues , un  peu  torfes,  d'un  glaiique-cendré  , fs 
détachant  ou  pédicule.  11  croit  vers  la  fin  de  l'au- 
tomne , fur  les  montagnes  arides. 

aa).  Agaric  des  crapauds.  Agaticus  bufinius, 
Peif. 

Agarîcus  pilto  rugofa  , umbrino  , fubaîgrcjctnte  y 
lamcllis  alusacco-pallidts  y fiipite  longo  , jublomtn-» 
tofo  i pilco  concolorc.  Perf.  Synopf.  pag.  3^9. 

Son  pédicule  ell  légèrement  tomenteui , de 
couleur  terreufe-noirâtre,  long  de  trois  pouces  , 
épais  de  deux  lignes , blanchâtre  à [à  bafe  , foute-- 
naat  un  chapeau  ridé  , large  d'un  pouce,  â peins 

Îiroéminent  à fon  centre , de  la  même  couleur  que 
e pédicule  , garni  de  lames  un  peu  détutrentes, 
d'un  fauve  très-pâle,  luifantes.  11  croît  dans  la 
forêt  d'Hercynie. 

aaq.  Agaric  â large  chapeau.  Agaticus  amplus. 
Perf. 

Agarîcus  ctfpiiofus  , pilco  fubcamofo  , convexo  , 
glabro  , uigrefeenta  • fAiginco  ; lamtllis  coxftttis  , 
rôtis  adnexis , aquofo~cintrtis  ; ftipitt  longo , croftiuf- 
culo , glabro,  aho.  Perf.  Synopf.  pag.  jjp. 

Il  s'élève  à la  hautenr  de  lix  pouces . fur  ua 
pédicule  glabre  , blanchâtre , épais  d'un  pouce, 
un  peu  tomenteux  â fa  bafe , foutenant  un  chapeau 
très  glabre,  un  peu  charnu  , convexe  , d'un  noir- 
brunatre , laig>  de  quaue  â f x pouces  , garni  de 
bmes  Dombeeufes,  larges  de  trois  lignes,  conoi- 


Agjricus  fuiparvus , pilco  earnofo , convexo,  pia- 
no , fubiomcntofo  , molli , nigricantt  fufco  ,'  ftipitt 
folido  , fubljcunofo  , toncolorc  y lamcllis  eandîdts, 
Perf.  Synopf  pag.  jyS. 

Ses  lames  font  blanches;  fon  pédicule,  ainfi 
que  le  chapeau , d’un  brun-noirâ:te,  blanc  en  de- 
dans 8e  à fi  b.tfe , plein , un  peu  lacuneux  , long 
d'un  pouce  8e  plus,  foutenant  un  chapeau  charnu  , 
d'abord  convexe,  puis  pl.ine,  mou,  large  d'un 
pouce,  un  peu  mamelonné,  légèrement  coton- 
neux 8e  fnyeux.  11  crcîtfui  la  teire. 
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vcRtei , légèrement  dècurtentei  fur  le  pédicule , 
on  peu  dcntirulées,  d'un  cerdré-cUir.  Il  croit 
dans  les  bois  de  pins. 

aif.  Agaric  à tige  balTe.  Agaricus  humilis. 
Petf. 

Agaricus  grtgarius,  pilto  ejmofo , IjiiJpmo  , fuf- 
eefcenu  y difcù  juidtprtjfo  , O'ftiUii  fquamutofo  y /j» 
ncUii  ptatùufculis  y ionftrtisy  aqucfo-cinertis  ; jiipîie 
ir.-tiijjlrn» , funùm  incrajfaio  , cintrafitnte.  Pcrfoon , 
SynopC.  pag.  )£o. 

Son  pédicule  eft  plein  , long  d'un  pouce , épais 
de  quatre  lignas,  on  peu  renflé  veis  fon  fommet, 
farineux , prel'que  tomenteux  à fa  fuperlicie,  fou- 
tenant  un  chapeau  épais  , charnu , large  de  trois 
à quatre  pouces  , un  peu  comprimé  1 Ion  difque, 
i^Ievé  à fes  bords,  médiocrement  écailleux  , de 
couleur  brune-foncée  -,  les  lames  nombfeufes , pla- 
nes , un  peu  décurrer.tes.  Il  croit  vers  la  fin  de 
l'automne  , parmi  les  gazons. 

aad.  Agaric  trapu.  Agaricut  ircvipti.  Bull. 

Agarleiu  fuhgrtgaritu,  pilto  eamofo,  omionato  aut 
tnmfculo  y cinerto;  difeo  ràgrtfctntt } lamtUit  con- 
ftrtit  y tmarginatis  , cintreU  y Jlipite  hrtvijjimo  , con- 
iolort.  Bull.  Herb.  tab.  yai,  ng.  i.  — Perf.  Synopf. 
pag.  j6o. 

Son  pédicule  eft  gros  , plein , cylindrique , i 
peine  long  d'un  pouce , plus  épais . d'un  gris- 
Orun  y foutenant  un  chapeau  aplati  & charnu , large 
<ie  trois  i quatre  pouces,  d'abord  conique  , puis 
plane,  fouvent  irrégulièrement  échancré,  de  cou- 
leur cendrée, noirâtre  à fon  difque  s les  lames  iné- 
e^les,  nombreufes,  échanciées  près  du  pédicule, 
?un  gris-cendré  y la  chair  un  pou  rougeâtre.  Il 
croît  en  groupes  peu  nombreux  ou  folitaire  , fur 
la  terre. 

aay.  AgaRic  â odeur  forte,  Agarlau  gravioUot, 
Perf. 

Agarlctis  gravit  y pilto  tarno/o  y eraffo  y fubhtmlf^ 
pkarieo y glaoro  y fuliginto-tincrto  t lameüit  conftrùt , 
tràarginato  ~ adntxi's  , fordidt  albit  y angulo  tcuto  , 
vtrtùt  flipiltm  promintnit  y ftipiu  foliJo  , fubrivu- 
icjô,  albido.  Perf.  Synopf.  pag.  361. 

Son  pédicule  eft  plein , peu  épais, d'une  longueur 
médiocre , blanc , compaâe  , prefque  fibreux  en 
Ahnrs , foutenant  un  chapeau  i peine  large  de 
lieux  pouces  y épais , charnu  , fortement  fillunné  â 
là  rupeificie,  glabre  . hémi.'’phérique  , d'un  gris- 
cendré,  garni  en  deftnus  de  lames  nombreufes, 
l^mes  ou  on  peu  arqueés , inégales,  d’un  brirr.- 
ejair  on  d'un  blanc- fale,  échaiKrées , connivemes, 
rétréciesen  angle  aigu  vers  le  pédicule.  Il  croit  fur 
)m  gnons.  Son  odeur  eft  forte,  rt butante. 

- Xi&,  AoarjC  bttmtâé.  Agariuu  irroratot. 
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Agaricai  pilto  fubearnofo  , campaniJolo  , livido , 
kumido;  lamtllts  diflinliiSy  arcaatisyftipitiqtit  longOy 

cavo  albitii.  Perf.  Synopf.  pag.  561. 

Sa  confiftance  eft  molle,  prefqu’aqueufe , tou- 
jours h imide.  Son  pédicule  eft  long  de  deux  pou- 
ces , épais  de  crois  ou  quatre  lignes,  filluUux  , 
blanchâtre;  fon  chapeau  large  d'un  pouce  8t  plus, 
épais  de  neuf  lignes , un  peu  charnu , campanule , 
de  couleur  livide,  peu  iaillant  â fnn  centrales 
lames  libres,  arquées,  légèrement  décucieotei.  11 
croît  dans  les  bois  de  pins. 

119.  Agaric  des  jardins.  Agaricut  horttnfit. 
Petf. 

Agarjcusctfpîtofujy  tloj^icuSypilto  fubhtmifpbtrUOy 
planiufculo  , obfoltù  umtonato  , fuliginto , lubnigrtf- 
ctnti  y lomcliis  J'jidtcurrtntibus  ^ fubconionii , ain- 
di<  i Jl  piit  fub  indalaio  y dtortum  inirajfato.  Ptrf. 
Synopf.  pag.  3rti. 

Son  pédicule  efl  fiftuleux , long  de  deux  ponces 
8r  demi , épais  de  deux  à trois  lignes,  un  peu  élaf- 
lique  & ondulé  ; il  fuuporre  un  chapeau  large  de 
deux  pouces , d'abord  hémifphétique , puis  un  peu 
aplati , peu  proéminent  à fon  ceeite , tantôt  noi- 
râtre,, tantôt  d'un  brun  plus  clair  ou  roulTeâtre, 
légèrement  papilleux  à fon  difqac,  garni  de  lames 
légèrement  ^currentes,  pbnesou  un  peucoruour- 
nées , blanchâtres,  puis  incarnates  , rongées  à leurs 
bords , large  de  trois  lignes.  Il  croît  fui  la  terre, 
dans  les  jaidins  8c  dans  les  bois. 

^1^0.  Agaric  à tige  plate.  AgarUut  platypkyllut. 

Agaricus  magnat  y pilto  fubearnofo  y fragili  y al~ 
bido  ; umbont  obtufo  y fquamulofo  , nlgnfctBit  ÿ lo- 
mtllit  latijpmit , /ubadntxit , candidit  y Jlipiit  fab- 
radieaio,  firiatOy  albido.  Perf.  Obferv.  Mycol.  I. 
pag.  47.  — Synopf.  pag.  361. 

Cet  agaric  eft  pourvu  d'un  chapeau  un  peu 
charnu,  fragile,  blanchâtre  ou  cendré,  brge  de 
trois  i quatre  pouces , convexe , puis  plane , un  peu 
fibreux,  un  peu  écailleux  , noirâtre  & obtus  à fon 
Centre;  fes  lames  larges  d'un  pouce  & plus,  blan- 
ches, adhérentes  à un  pédicule  de  même  couleur , 
ftiié,  long  de  trois  pemets  8c  plus. -Il  croit  en  au- 
tomne, prefque  folitaire , fur  le  tronc  des  arbres. 

131.  Agaric  i pied  conique.  Agarhut  Ittopmt. 
Perf. 

Agaricut  grtfiariut  y pUto  fabtarrtofo  y untbonato  y 
primé  fubnigrrj.tntt , dtinfuliginto-albido  aut  dilaté 
baalo  y lamil.it  candidit  y Jfipilt  tonieo  , Jlriato , ru~ 
ufitntt-ltvida.  Perf.  Difpof.  Meih.  Fung.  pag.  11, 
U Synopf.  pag.  36a. 

chapeau  eft  d'abord  globuleux  8c  ptefque 
noir , puis  convexe,  large  de  trois  pouces , dW 
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-blinc-enFtim^,  Ses  font  blinchei,  un  peu' 
»'lh  îrr  nt:  s ; le  pJdicule  ttès-glabre , él.  ftique , velu  ' 
à fi  bjtè  , conique,  llrié,  <i'uii  toiix-liviiie.  II  croît 
dans  les  bois  de  pins. 

151.  Agaric  comprinré.  Afarkui  compnjlas,' 
Perf. 

Agaricui  fragilis  , pUeo  terni , ptattiufcuh  , irre- 
.guiart,  fttfco^terreo  ; lamtUis  cra0uf:ults  ^ diftantkl 
bus,  ahis ; ftipiie  eomprejfi  ,fuitortili.  l’erfl  .Synopf.  j 
pig.  j6j.  — So»erb.  Fung.  wb.  66.  — - Withar.  ' 
Arr.  4.  pag.  14J. 

Son  pédicule  e(V  creux , comprimé , un  peu  tors , 
cinnele,  long  de  trois  pouces,  épais  de  crois  ou 
quatre  lignes,  foutenan:  un  chapeau  large  de  deux 
on  trois  pouces,  mince,  tianfparent,  .aplati , irré- 
gulier , d’un  brun-terne  , garni  de  lames  blanchd- 
ttes  , un  peu  épa’(T-S , diftantes , lancéolées , con- 
niventes , anondies,  légèrement  fourchues.  Il  croît 
en  .\ngleierie. 

25  J.  Agaric  blanc.  Agaricus  alius.  Perf. 

AgaricuJ  totut  albus , ftAfolizarius , pileo  carnofo  , 
eonvexo  ,*  Ismelîis  aifiinihs  ,*  fiipUe  erajfo  , brevi  , ' 
fubabfitndtnte i bafifubasunuau.  Perf.  Synopf.  f6).  | 

Aguritus  ( virgtneus  ) , aiveus , fiipite  erajfo , cy~ 
liaàrieo  , lattgtrrimo.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag. 
tab-  }.  hg.  12. 

Ce  champignon  efl  partout  d'un  beau  blanc  de 
neige , parfaitenienc  glabre.  Sun  pédicule  efl  plein , 
cylindrique , long  de  deux  pouces , épais  de  neuf 
lignes , légèrement  aminci  à fa  bafe  t fon  chapeau 
charnu,  convexe  , puis  plane  , large  de  deux  ou 
trois  pouce* , un  peu  roulé  à Tes  bords,  les  lames 
diflantes,  qnelquef:  is  échancrées  ou  un  peu  den- 
tées. Il  croît  fut  la  terre , prefque  folitaiie,  dans  les 
fols  fablonneux,  parmi  les  bruyères. 

2<4.  Agaric  blanc  d'ivoire.  Agaricui  tbunuus. 
Bull. 

Agaricus  grtgarius  , candidas , piUo  fubcarnofa  , 
vifcojb  , convcxo  ,plaao  ; margine  levi  i Lsmellis  fub- 
dijlantibus , parism  dscurreiuibui  ; pipite  tanga , apice 
fquamulofa,  Bull.  Heib.  tab.  118.  — Petf.  Synopf. 
pag.  jÔ4. 

Agaricus  nüens,  Soveib.'Engl.  Fung.  tab.  71. 

Agaricus  jej^alus.Scopoi,  Citn.edit.  2.  pag. 4;  1. 
— Perf  Comment,  pag.  16. 

Amanita  alba.  Lam.  Dièl.  I . pag.  107.  ( V aye^ 
Amanite  blanche,  n°.  24.  ) 

2jy.  Agaric  difcoïde.  Agaricus  difcoideus,  Perf 


j tanullii  ftidtcurrentibcs  /lipisefut  mediacri  atbidis, 
Perf  Synopf  pag.  j6j. 

! 1!  cft  trois  fuis  plus  petit  que  le  précédent , au- 

quel il  relfemble  beaucoup  t il  en  dilfèie  par  fon 
chapeau  pl.ine,  vifqueux  , un  peu  jaunâ'.re  à fon 
diTque  ou  d'un  brmi-roiiflcâtre.  Les  lames  font 
minces  , légèrement  décurreiites  j fon  pédicule 
prefque  plein , un  peu  farineux. 

2t<S.  Agaric  i pied  doté.  Agaricus  térv/w'o». 
Batfh. 

Agaricus  fuhcsfphafus , pitea  carnaps,  alhido , mur- 
ginc  tamentafo  , ftavido  i tamtltis  d’ft'nBis , albiais  , 
la'crc  ctifiis , fubdecurtentibus  i ft:piscj'alida,  tango, 
fquamutafb , puvtfccnst.  Perf.  Synopf  pag.  j6j. 

Agaricus  chryfodon.  Batfch.  Elem.  Fung.  2.  pag. 
79.  tab.  58.  fig.  212. 

Son  pédicule  efl  plein , alongé , jaunâtre , écail- 
leux , entouré  à fon  fommec  d'un  anneau  velu  , d'un 
beau  jaune  i le  chapiau  charnu,  blanchâtre,  jaunâ- 
tre , tomenteux  â Tes  bords,  un  peu  roulé,  plane  , 
compiimé  à fon  difquet  les  lames  libres , blan- 
châtres, quelquefois  un  peu  incarnates,  crépues  A 
leur  côté , velues  8c  jaunâtres  â leurs  bords , légè- 
rement décurrentes.  Il  croît  parmi  les  feuiilcs 
pourries,  dans  les  bois  de  hêtres. 

257.  Agaric  rougeâtre.  Agaricus  ruiefeens, 
Perf 

Agaricus  pitea  ptaniufculo  , margine  revaluso  , fip. 
meneofo  difeo  rubefeente  ; tamettis  difisntibus  ,/ub.. 
decarrencibus  ; Jtipiie  fursiim  incrajfifo  , fiaamutofo  ,* 
pitea  ccncotore.  Petf.  Difpof.  Meih.  Fung.  pag.  il, 
Synopf  pag.  )66. 

Son  chapeau  efl  blanc , d'abord  convexe  , puic 
plane  , roulé  â fes  bords , large  de  trois  pouces  , 
tomenteux,  rougeâtre- â fon  centre,  garni  en  del^ 
fous  de  lames  diflantes , légéiemeni  décurrences$ 
fon  pédicule  long  de  deux  pouces  & plus , un  peu 
écaiUeux,  épais,  de  h même  couleur  que  le  char 
peau.  Il  croit  dans  les  bois  de  hêtres. 

2)8.  Agaric  fatiné.  Agaricus  fcricesss.  Bull. 

Agaricus  pitea  campanutaio , nitido , pitofo~fqua'^ 
mafa  , rufefeents  aus  atbida  ; tamettis  gri/ris  vet  fta- 
vicansibus;  fiipUe  iossgiufcuto , pterumquè  firiato  , fip. 
tulafo.  Bull.  Heib.  ub.  41 }.  fig.  2,  St  tab.  yiâ. 
San  Schaf. 

g.  Agaricus  (fericeus),  pi/co  campanutala,fubea^ 
nofü  , pitafo  , fquamofo  , candida  ,*  iametiis  adsusds  , 
rubris  i fiipitc  tangiujeuta  , fibriito/à  , atbida , senui, 
Perf  Synopf  pag.  )ô6.  • — Id.  Icon.  8c  Delcript. 
Fung.  pag.  17.  tab.  6.  fig.  2.  î 


Agaricus  fabesfpitafus , piiaa  camafo,vlfiida , pta- 
lùufcAo , atbida  ; difia  fave/etntt  aus  ftrruginto  ; 


Le  chapeau  de  cet  agaric  efl,  danifajeuécITe^ 
auifi  luifanc  que  du  fatin,  d’abord  conique,  puis 
Bb  1 
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ph'ie,  raillint  à fon  centre j de  couleur  brune, 
roufle  ou  blrnchitre  , large  de  crois  Â quatre  pou- 
ces, flrid  fur  Tes  bords  Sc  non  luftré  dans  Ci  vietl- 
lefle , garni  en  deHous  de  lames  libres , inégales , 
nombreufes , grifes  ou  jaunâtres , échancrées  à leur 
bafe  i le  pédicule  ordinairement  fiduleux,  quelque- 
fois plein , loiu  de  trois  i quatre  pouces , nu , cy- 
lindrique, flri^  11  croît  en  automne , dans  ks  bois , 
le  long  des  chemins,  dans  ks  prés. 

Z)9.  Agaric  fourré.  Agaricm ptliitus.  Perf. 

Agaricus  fragUit , mollis  , pi/to  planiufcalo  , tar- 
nofa , viltofo , candido  ,*  lamdits  laiiufculis  , libtris  , 
incanatis ;Ji:pitt  brrvi,  glairo  , alio.  Perf.  Synopf. 
pag.  )66. 

Sa  conliflance  eft  prefque  gëlatineufe;  fa  faveur 
inlipide,  aqueiife. Son  pédicule  ed  glabre , court, 
épars  de  trois  lignes,  de  couleur  blanche  ; il  fou- 
rrent un  chapeau  d'abord  convexe  , puis  plane, 
brge  de  deux  pouces  , un  peu  charnu , fragile  , 
cotonneux , blaiKhâtre  , garni  en  deflbus  de  lames 
larges  de  quatre  lignes , libres , d'un  blanc-incar- 
nat, molles,  comme  crénelées.  11  croît  fur  la  terre, 
où  il  eft  rare. 

140.  Agaric  blanc-fafiané.  Agaricut  Itucocmciu. 
Perf. 

Agan'ctts  pilto  carnofo , convtxo-plano  , alhido  ; 
tamellii  congifiis , angafiii , dtntaiit  , dilail  craceis; 
jt'piti  utriitqut  fuiincraÿaio  , toatolort.  Perf.  S3mop(, 
pag.  367. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  & demi , épais 
de  trois  lignes , légèrement  ftrié , tenfié  à fes  deux 
extrémités,  iuifant,d'un  blanc-iaunàcre,  foutenant 
lin  chapeau  de  même  couleur  ou  blanchâtre  , 
charnu  , très-glabre  , hémifphérique  , puis  con- 
vexe, puis  plane,  large  d'un  pouce  8c  demi,  garni 
en  deftous  de  lairtes  nombreufes,  un  peu  planes, 
faiUances  . prefque  lameufes  , larges  d une  ligne  , 
d'un  jaune  de  fakan  clair , légèrement  décurrentes. 
11  croit  dans  les  forées,  fur  le  tronc  des  arbres  t il 
eft  rare. 

141.  Agaric  traînant,  Agarictu  trythopus. 

Perf. 

Agaritus  fulctfpiiafat  , pilto  faicaraofo  , htmif- 
fharico  y albido-paUtfctntt  ; lametlis  difiindis  y fub- 
conntxis  , corvoloribus  ; Jfipitt  longo  , glairo  , atro- 
ruierit  ; iaj!  vitlofà  , incrajfatâ.  Perfoon  , Synopf. 
pag.  3^7. 

Agaritus  rtpins.  Bull.  Herb.  tab.  90. 

Amaniia  riptnt.  Ijm.  Diû.  I.pag.  109. 
Amanite  rampante,  n*.  33.) 

X4A.  Agaric  conBuenc.  Agaritus  tonfiaens. 
Petf. 
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Agaricüs  tifpitofus , alias  , pilto  oitasi  umio» 
aaio  ; lamtllis  tonftriis  , aaguflis  ; flipiit  tavo  , pat- 
verultnto-tomtasofo y ruftfitntt,  Perf.Obf.  Mycol.  1. 
pag.  10.  — le.  8c  Defeript.  Fung.  Fafc.  l.pag.  15. 
tab.  3.  lig.  1 , 8c  Synopl.  p:g.  368. 

Agaritus  trtmulus.  Batfch.  EleiB.  Fung.  i.  pag. 
130.  tab.  10.  dg.  104.? 

Agaritus  difpar,  Batfch.  Cotit.  a.  pag.  75.  tab. 
38.  fig.  110.? 

Sa  confidance  eft  fèche  j fa  couleur  blanche; 
fon  pédicule  un  peu  comprimé,  fiftuleiix,  un  peu 
renfle  vers  fon  fommet,  couvert  d'un  léger  duvet 
roulTeâtre;  fon  chapeau  un  peu  plat,  peu  élevé  à 
fon  centre  : il  devient  roux  après  les  teir.s  plu- 
vieux; garni  en  deflbus  de  lames  nombreufes, 
étroites.  Il  errit  pendant  tout  l'automne  dans 
les  forêts  , fouvent  par  groupes  linueux  8c  con- 
fluens. 

X43.  Agaric  compaâe.  Agaritus  tompaSus. 

Agaritus  ( lignatilis  ) , ttfpilcfus , pilto  taraofo  , 
Hvtjttnst’ulio  , planiuftulo  ; iamtllis  tonftrtis , lotis 
adntxis , tandidis  ; fiipite  tavoy  fuitomtntofoyjalido y 
aliido.  Perf.  Synopl.  pag.  388.  Non  Balliard. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  i deux  pouces , épais 
de  deux  lignes,  fiftuleux,  légèrement  tomenieux, 
principalement  à fa  bafe  , qui  s'enfonce , comme 
une  racine  , dans  tes  bois  fur  lefquels  ü croit.  Il 
foutient  un  chapeau  charnu , d'un  blanc-livide  , 
un  peu  pulvérulent , large  d'un  â deux  pouces  , 
d'une  fuoftance  compaâe  . d'une  odeur  dèfagréa- 
ble , un  peu  plane , garni  en  defl'ous  de  lames 
compaâcs  , minces , linéaires , blanchâtres , adhé- 
rences. 11  croît  par  groupes  fur  les  troncs  pouriis. 

144.  Agaric  crétacé.  Agaritus  trtiattus. 
Perfoon. 

Agaritus  ttfpitofus  , allas  y pilto  tamofo  , ton- 
vtxo~plano  ,■  lamtllis  fuitonftrtis  , adntxis  ,*  fiipiu 
longiufialo , folido , fuitomtnsofo.  Perf.  Synopl.  pag. 
369. 

Il  s'élève  à la  hauteur  de  deux  ou  trois  pouces, 
fur  un  pédicule  prefque  tomenceux , un  peu  com- 
primé , lurtout  vers  fa  bafe  , 8c  un  peu  courbé  , 
point  fiftuleux,  foutenant  un  chapvau  charnu  , 
d’abord  convexe , puis  plane , large  d’un  pouce 
8c  demi,  garni  de  lames  aftei  nombreufes,  minces, 
étroites,  adhérentes,  couleur  d’eau.  Il  croit  parmi 
les  pins  , fur  les  montagnes , pat  groupes  de  cinq 
â fix  individus  adhérens  pair  leur  bafe. 

143.  Agaric  cannelé.  Agaritus  rivulofus. 
Petf. 

Agaritus  tompaOus  , pilto  tamofo , tonvtxo  , 
piano  y tx  aliido-fuiraftfttnu  y dtmiim  rimofo-rivu- 
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iofo  i lamtUtt  eonfertit , palUfctntt-aliis  ; Jlipltt 
firiâo  , atiido  , fuktomtntofo  ; iiijî  villofo.  Perf. 
Synopf.  pag.  369. 

Son  odeur  , ainfi  (jue  fa  faveur  , n’eft  point 
défagréable.  Son  pédicule  tl)  long  d'un  pouce  . 
épais  de  trois  lignes  , toide  , blanchâtre  , un  peu 
tomenteux  . velu  i fa  bafe.  Son  chap'au  tft  glabre, 
large  d’un  pouce  & plus , d'abord  convexe  , puis 
plane  , d'un  bUnc-roufleâtie.  Il  fe  ride  & prend 
enfuitedes  cannelures  profondes , fouvent  concen- 
triques. Ses  lames  font  un  peu  décutrentes , nom- 
breufes.  larges  d'un  ligne  & demie  , d'un  blanc- 
üde.  Il  croit  dans  la  forêt  d'Hercynie. 

A CAR  te  COUiCoet.  Agaricus  pidviaatui. 

Perf. 

Agaricus  pilto  camofo , fuhrofo  , pulvinato  , fui- 
rtpundOf  glairo  ^ aliido  ^ difeo  incuniato  , pallido  ,* 
lamtUh  tonfcnls  , dtcurrgniiiui  , albis  i fiipiic  érr- 
vijlimo , folido  , dura.  Perf.  Synopf.  pag.  370. 

11  a la  faveur  dn  bolet  comeflible.  Son  pédicule 
eft  long  d'un  demi-pouce,  dur,  plein  , foutenant 
un  chapeau  large  de  quatre  ou  cinq  pouces , 
charnu,  fubéreux,  glabre,  blanchâtre,  convexe  , 
puis  un  peu  plane,  d'un  incarnat  pâle  à fondifque, 
un  peu  ride  , point  écailleux  ; les  lames  nom- 
breufes,  blanches,  décurtentes,  minces,  un  peu 
arquées,  larges  de  trois  lignes.  Il  croit  fur  le  ctonc, 
dans  les  forêts. 

147.  Agaric  d’un  blanc-fale.  Agaricus  fordd- 
rius.  Perf. 

Agaricus  ftigregarius  , toius  Jôrdidi  alius  , pUco 
camofo  , compaâo  , hcmifpharico , convexo  ; mar- 
ginc  ai  initia  invoUio  , fuitomentofo  ; tameUis  con- 
fettis , angitfiis  , aquofo-aliidis  ; flipitc  fuifolido  , 
Priilofo.  Perf.  Synopf.  pag.  370. 

■ Il  a d’abord  une  faveur  un  peu  douce , qui  de- 
vient enfuite  nauféabonde  ; fa  con&llance  très- 
ferme;  fon  pédicule  long  d'un  pouce  8c  de  quelques 
lignes , épais  de  deux  ou  trois  lignes , légèrement 
fibreux  ; fon  chapeau  charnu  , compaâe,  hémif- 
phérique,  puis  convexe , â peine  large  d'un  pouce, 
d'abord  enveloppé  â fes  bords , enfuite  mi  & 
glabre,  garni  de  lames  planes , nom'oreufes , étroi- 
tes, très-lerrées,  d'un  blanc-fale,  couleur  de  corne 
â leur  bafe.  Il  croit  ou  folitaire  ou  par  groupes  , 
dans  les  haies , les  foiêu  ,^au  pied  ties  arbres. 

aaS.  Agaric  parafite.  Agaricus  perafaicus. 
Bull. 

Agaricus  fuiparvus  , fuicsfpitofus  , parajiticus  , 
piito  campenulato  , fuprepando  , aliido-paUcfctnte  ; 
UmeUis  difiantiius  f crajji--futis  , fufeis  p flipitc 
incurvo , pùofo  ^ folido.  Bull.  Herb.  tab.  374.  fig.  a. 

i.l  Agaricus  ( pilipes  ) , fufàculatus  , fuftut  ; 
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pilto  campanalato  ; flipitc  toio  fpars\m  pilofa, 
Soverb.  Fung.  tab.  aqp.  — Perf.  Synopf.  pag.  371. 
— An  fpicics  diflinSa  l 

Cette  efpèce  croît  parafite  fur  les  grands  agarics 
â moitié  pourris.  Sa  couleur  cil  blanche  ; fon  pé- 
dicule cylindrique,  nu,  plein,  un  peu  courbé  , 
long  de  deux  ou  crois  pouces  , un  peu  velu  à fa 
partie  inférieure,  foutenant  un  chapeau  d’abord 
conique , puis  plane;  le  centre  proénunent , d'une 
couleur  plus  foncée,  large  d environ  un  demi- 
pouce,  finueux  â fes  bords,  garni  de  lames  iné- 
gales, â peine  adhérentes  au  pédicule  , amincies 
à leur  bafe.  11  croît  en  gmiqies,  au  nombre  de 
trois  ou  quatre  individus  adhérent  par  leur  bafe. 

aqp.  Agaric  à pied  brun.  Agaricus  pkaifptdius. 
Bull. 

Agaricus  irunnto- fuftut ^ pilto  umionato , margine 
fitutetoj  laminis  canaidis^  iafi  arcuatit , inégualîius  , 
feri  liieris  ; flipitc  folido  , iafiincruÿato.  Bull.  Herb. 

tab.  33a.  fig.  a. 

Son  pédicule  eft  long  d’environ  trois  pouces  , 
d'un  brun-roulTeâtre,  nu.  plein,  glabre , renflé  à 
fa  bafe , rétréci  à fon  milieu . ébrgi  à fon  fumniet, 
foutenant  un  chapeau  de  même  couleur , d'abord 
convexe  , puis  plane  ou  concave , lâillant  â fon 
centre,  un  peu  finueux  â fa  circonférence,  large 
de  deux  â quatre  pouces , garni  de  lames  blanches, 
inégales , arquées  â leur  bafe , peu  adhécenteS  au 
pérircule.  Il  croit  folitaire  fur  la  terre. 

230.  Agaric  ondulé.  Agaricus  undulatut. 
Bull. 

Agaricus  parvulus  , pîlco  terui  , umionato  , p/e- 
niufculo , jonato  , aliido  ; lamcl'.is  confettis , dccur- 
rentiius , Juiargitlaceis  ; flipitc  longiuftulo , fuiflexuo- 
fo , undulato.  Bull.  Herb.  tab.  333.  fig.  a.  — Petf. 
Synopf.  pag.  371. 

Son  chapeau  eft  peu  charnu  , blanc  , marqué  de 
xônes  concentriques , d'un  jaune-pâle,  tacheté  de 
gris  â fon  centre  , d'abord  conique , puis  plane  . 
large  de  huit  à neuf  lignes,  on  peu  finueux  fur  fes 
bords , fouteim  par  un  pédicule  grêle  , fiftuleux  , 
nu  , cylindrique  , blanchârie  , un  peu  flexueux  , 
long  de  denx  pouces  & plus  ; les  lames  nonibreu- 
fes  , inégales  , un  peu  décurrentes , jaunâtres.  Il 
croit  fur  la  terre. 

131.  Agaric  jaune  d'argile.  Agaricus  argilla- 
ctus.  Perf. 

Agaricus  futparvus  , pilto  conico  , camofo  , mrnt- 
hranacco  , umbonato , ntunte,  albo  (^fubpallcfccntc')  ; 
lamctUs  flrimâ  albis  , dcmùm  argillaceis , fufetfeenti- 
but  ; flipitc  mediocri  ^fubtcnui.PexC,  Obf.  Mycol.  I. 
pag.  3 1 . 8c  Synopf.  pag.  371. 

g.  Agaricus  ( immutabilis  ) , tous  cetndidus , fub- 
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rigidus  , pUn  (jmp'ÆBiüttto , adito  , fulfc'heo  / fj»  J 
meJis  {onftrtû  , iaadiait  ( unmuicbiiiùus^  y Jiipitt 
crB^htfculo  f durit , Jdîiûit.  Ptrl.  K C< 

Sou  pédicule  en  un  peu  toide,  grêle,  peu  élevé, 
nu  ou  couvert  d'une  membrane  très-fugace  , lou- 
tenant  un  chapeau  charnu , membraneux,  conique, 
un  peu  aigu  , d’un  afpeèl  foyeux,  lirié  ■ large  de 
neuf  lignes , d’une  couleur  blanche  qui  pâlit  avec 
l’à^e  ( les  lames  connivences , d’abord  b'anches  , 
puis  ci’une  couleur  terreufe,  d'un  jiune-biun.  La 
variété  g ell  un  peu  pins  grande.  Ses  couleurs  ne 
changent  point , exctpcé  celle  des  lames,  qui  de- 
vient un  peu  cendrée.  Elles  cioilTent  toutes  deux 
dans  les  lorêis. 

ICI.  Agaric  en  capuchon.  Agariem  caculUtui. 
Perl. 

Agnricut  fubgreguriat , fjtparvui  , Idtut  candiiai , 
pitgo  camptinu/jiü t Itvi i lurnilus  arcuatU  , dtsurrtn- 
tibui  y ftipiu  lorigu , bajî  fubincrajfaio , pilofo  y pitis 
ertûij.  Petf.  Syiiopf.  pag.  jyj. 

Son  afpeâ  ell  aflea  élégant,  de  couleur  blanche. 
Son  pédicule  eft  fiduleua  , long  de  deux  pouces  , 
pileux,  épailTi  L fa  bafe,  cdiléà  Ton  fommet,  fou- 
tenam  un  chapeau  large  de  trois  ou  quatre  lignes  , 
d'abord  Conique  , puis  campauulé  , tiès-li(Te  t Es 
lames  décurrentes , courbées  en  arc.  Il  croit  pref- 
que  par  groupes,  fur  U cette,  pacmi  les  mouUes. 

xp).  Agaric  alliaire.  Agaricut  alliatut.  Perf. 

Agaricus  fubgrtgarias , odoratus , fubparvui,fi:cus , 
pilto  fubcdmofo  , plana  , rugulofa  , pailefiente-albo: 
lamtUis  trifpu;  flipiit  brn  ivfcuio,  ruf  fetme.  Schoeff. 
Fung.  tab.  119.  — Perf.  Synopf.  pag.  J7j. 

Agariem  Scbvftri,  Peif. 

Cet  agaric  efl  petit;  il  répand  une  odeur  d’ail. 
Son  pédicule  eft  rouireàtra  , hRuleux  , coriace  , 
haut  d’un  pouce  ) fon  chaprau  plus  fec  que  charnu, 
é peine  laree  de  quatre  lignes  , convexe , puis 
plane  , médiocrement  ridé  , d’un  blanc-pile  , i 
peine  tlrié,  garni  en  deflbus  de  lames  blanchâtres, 
crépues,  qui  fe  détachent  facilement  du  pédicule. 
Il  croit  lut  les  lieux  montueux , ordinairement 
par  groupes, fur  les  gazons,  parmi  les  bruyères. 

Xt4.  Agaric  à pied  calleux.  Agaricus  callopui. 
Perf. 

Agaricus  grtgarius  , inodorus  , pafvus , pilto  fub- 
tamofo  , eonvixo- plana  , Uvi , lamtUifjat  adntxis  , 
albidts  f jiipiit  fubttnact  f cuva  , nitidc  , rufo-badio. 
Perf.  Synopf.  pag.  57J. 

Il  reffemble  beaucoup  au  précédent,  mais  il  eft 
dépourvu  d'odeur,  d’une  couleur  pluséclaunte  1 
fon  chapeau  lilTe  , point  ridé,  bien  moins  charnu; 
les  lames  détachées  du  pédicule , échancrées , un 
peu  aJhécencct^ms’eUes;  le  pé^cide  âftuletu  un 
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peu  rnrlace , d'un  roux-clair.  Il  croit  tüiu  les  bob 
de  hêtres. 

zyy.  Agaric  tubéreux.  Agaricus  lubtrofus, 
Buillard. 

Agaricus  grtgarius  , psrvus , albidu’ , pilta  con- 
vexa  , papilluio  ; flipitc  b'tvi,  futruftfctnu  , lubtri- 
bus  innaia.  Bull.  Heib.  tab.  aj6.  Oc  tab.  jzi.  Sg. 
4.  — Perf.  Synopf.  oag.  J74.  — Decaiid.  Flot. 
Iraiiç.  vol.  Z.  pag.  178. 

Agaricus  amuniit.  Baifch.  Elem.  Fung.  i,  p, 
IC9.  fig.  95.  — Peif.  übf.  Myc.  z.  pag.  Jl,  Bc 
Synopf.  I.  c. 

jr.  Agaricus  ( cirratus  ) , gngarius  , pilta  fubpa- 
pillaio , plana , albida  y difeo  rafcj'ctnic  y lamtlhs  con- 
ftrtis  ^ albidis  ; fiîpitt  loagiufcalo  y ttnui  , ruftfrtntty 
fibrilluUs  lorrgis  ai>J!to.  Perl.  Obf.  .Myc. , te  SynopË 
I.  c. 

Bulliard  8c  Perfonn  font  d’un  feniiment  un  peu 
différent  fur  le  dévclappemeat  de  cette  hnguliére 
plante.  Srion  le  premier,  on  apperçoit  d'abord 
une  petite  graine  ou  tubercule  rougeâtre,  plongé 
dans  le  corps  ou  entre  les  feuillets  des  groll'es  ef- 
péces  d’agaric  ou  de  bolet.  Cette  giaine  s’alonge 
en  un  ou  plufieurs  points.  Oc  de  chacun  fort  un 
filet  menu  , blanc  8c  furmonté  d'one  petite  tète. 
Ce  filet  fe  développe  , 8c  on  voit  enfin  un  agaiic 
long  de  deux  ou  trois  pouces  au  plus,  donc  le  pé- 
dicule ell  gtéle  , nu,  plein  , filluleux  , garni  vers 
fa  bafe  d'un  anneau  de  poils,  6c  continu  avec  le 
tubercule  rougeâtre.  Ee  chapeau  ell  large  de  cinq 
à lix  lignes,  plane  ou  convexe,  blanchâtre  , lilTe, 
doublé  de  feuillets  inégaux  , blancs  , non  déenr- 
rens  fur  le  pédicule.  Perfoon  , au  contraire , croie 
que  le  tubercule  rougeâtre  efl  un  végétal  particu- 
lier, analogue  aux  ciulTes  du  fafran  , qu’il  nomme 
JeUrott  dis  champignons,  llditqu’on  tiouve  quelque- 
fois l’agaric  fans  ce  tubercule  ou  cette  plante. 
Cette  efpèce  croît  fur  les  grandes  efpèces  d’aga- 
lics  ou  de  bolets  â demi  pourris. 

zyé.  Agaric  timeax.  Agaricus ramo/iis.^M. 

Agaricus  lapsus , pilea  kcmifphurico , dtin  canvexOy 
orbicularii  laminisintijualibus  ,ad  infinioncm  ftipitis 
dilatatis  y fiipitibus  cylindricis  , ba^  longt  connaiîs 
& ramas Jimulauiibus.  Bull.  Hetb.  tab.  lOZ. 

Amanita  rama/d. Lxia.  Diâ.  t.  pag.  lcS.(^Koyc^ 
Amanite,  n".  ji.  ) 

Zf7.  Agaric  des  rameaux.  Agaricus  ramtalis'. 
Bull. 

Agaricus  gregurius  , parvus  , Jubpcrjlfiens  , pilto 
fubtamofo  , htmifpharico  , albida  ^ dijeo  ruftfetrat  y 
{ lamtllis  confenis  , anguflis  y fiipict  incurva  , putva^ 
j racco.  Bull.  Hrrb.  tab.  }J6.  — Perf. Synopf. pag. 

' }7J  , 8t  übf.  Mycol.  i.  pag.  4J  8c  47. 
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Cet  agaric  efi  blanc  , excepté  le  centre  du  cha- 
peau , qui  ett  rougeiire.  Son  pédicule  eft  long 
d'environ  deux  pouces  , nu  , grêle  , cylindrique  , 
fouci  nanc  un  chapeau  d’abord  convexe,  puis  con- 
cave, point  ftrié,  d peine  large  d'un  pouce,  continu 
avec  le  pédicule,  garni  de  lames  nontbreufes,  iné- 
gales , terminées  en  pointe  fur  le  pédicule  fans 
fui  adhérer , mais  réunies  entr'elles.  Il  croit  fut 
les  branches  mortes  tombées  i terre  , i demi 
pourries , particuliérement  fur  celles  du  rofier  & 
du  bouleau , dans  le  courant  de  l'automne. 


aj8.  Agaric  inodore.  Agaricus  inodonu.  Bull. 

Afariciu  albidus  , fiUo  conico  , dtin  phtno  , um- 
honato  ,*  mttrgiiu  fuhjittuojo^  interdkn  lattro iaminis 
ex  fufco-jJavis  , pedicuJum  versus  aeuminatis  ; fiipite 
fuifexuoj'o , pUao  au:  fijlul'ifa.  Bull.  Heib.  tab.  514. 
fig.  1. 

Son  pédicule  eR  nu,  cylindrique,  plein  ou  Rflu- 
leux,  quelquefois  un  peu  tortueux  , blanchâtre  , 
long  de  deux  pouces  8c  plus , fontenant  on  cha- 
peau coniqiie , puis  plane , blanchâtre , large  d*un 
pouce  8c  demi , ptotubérant  â fon  centre , légè- 
rement linueiix  â fes  bords , quelquefois  fendu 
dans  fa  vieiilefle  ; les  lames  libres , nombreufes  , 
inégales,  terminées  en  pointedu  côté  du  pédicule. 
Il  croit  folitaire , fur  la  terre. 
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bords  repliés  en  delTous , puis  plane  8c  un  peu  con- 
cave, large  de  quatre  â cinq  pouces.  Sa  chair  eR 
épaiRe,  ferme  8c  blanche  ; fa  lurface  féche,  fari- 
neufe  ou  cotonneufe,  d'un  gris-roufl'eàtte  { fes 
lames  décurremes  , nombreulés  , inégalés,  d'un 
gris-clair.  Il  croit  vers  la  fin  de  l'été,  dans  les  bois, 
fut  des  amas  de  feuilles  pourries. 

161.  Agaric  des  bruyères.  Agas-ieue  ericetœurm. 
Bull. 

Agaricus  grtgarius  , alsidue  , pileo  fiavefeerut , 
convexe  , rari  cencro  prominalo  ; lamiUts  Juidiftart- 
tiius , Jlipiie  tirets  i apice  fifiihfo,  non  fjuamulofo. 
Bull.  Herb.  ub.  jji.  fig.  1.  S'on  Perf. 

II  a de  très-giands  rapports  avec  Vagaritus  etur- 
neut;  ilendiRére  par  fun  pédicule  hflulcux  vers  fon 
fonunet  8c  point  écailleux  s pat  Ion  chapeau  d'uu 
blanc-jaunâtre,  plus  convexe,  â peine  protubé- 
rant â fon  fommet.  Il  croît  par  groupes  dans  les 
bois. 

161.  Agaric  moufferon.  Agaricus  aJieUue. 
Schoeflf. 

Agaricus  alutaeeus  y psieo  fpherico  , deln  campes^ 
nutato , f iièns  maximi  carnofo  , margine  parim  revo^ 
tuio  i htminis  cortfeniffimis  , itugualibut ,'  apiciiut 
acttmrnaile  ; /Hpiie  plcrumqa'e  bafi  incrajfsio  , /ubhie-’ 
futo.  {Agaricus  moujfêron.)  Bull.  Herb.  tab.  14Z. 

Amahite,  n*.  ij.) 

16;.  Agaric  du  bois  nort.  Agaricus  HgnatiBs, 
Bull. 

Agaricus  cafpitofus , piJeo  urttbtruto , glaires  , et n- 
namumeo  ; Isntellis  fubdecurrentihus  y paltidè  ferru^ 
gineis  ; fiipite  fiuamofo  , fubtenui  , cyBndrito.  Bult, 
Heib.  tab.  5(4.  fig.  1.  — Decand  Ftor.  franç. 
vol.  1.  pag.  176. 

Agarkus eaudiciitus.  Var.  Perf.  Synopf.  pag.  zyr. 

« Cet  agaric , dit  M.  Orcandotle , reflemble  i 
l'agaric  anuulatre,  8r  M.  Periaon  le  confidèto 
comme  une  fimple  variété  ; il  en  diSèie  cepeadang 
en  ce  qu'il  n'a  point  de  colUcr.  Son  pédicule  eft 
plein,  cylindrii^,  fouvenr  courbé  â fa  bafe, 
fauve,  moucheté , vers  la  bafe,  depetûcs  écaillas 
brunes.  Le  chapeao  eft  d'abord  convexe . pois 
plane , fiouvem  fiouetix  , jaune ,.  avec  le  cesicr* 
fauve.  Les  feuillets  font  d'un  touge  de  brique, 
inégaux  , adhérens  ou  légèrement  décutrens  fur  le 
pédicule.  11  cioit  fut  les  bois  de  charpente  8c  U 
coupe  des  vieux  ttoncs.  » 

164.  Agaric  à léte  enfumée.  Agariaa  oapsrio- 
ctphaius.  Bull. 

Agaricus  pileo  favo , fentore  ad  centrum  Ô mar» 
ginem  aigro  ; lateunis  rufis , irurjuaübus , tntàs  endr. 
giuasisi  pi^t  eyliiséeua y iaf  fttrim  atsemtutp 


ifç.  ÀaAnic.  teneax.  Agarieus gtoimpus.  BeU. 

Agaricus  albidue  vel  pavo-pullefcens  , major  , 
pileo  rotundato  , tentro  mammofo  ; lamelltt  ineiÿea- 
libus  , decurreniibus I pipiie  concolore  y alifuarulb  bafi 
fubki^cto.  Bull.  Herb.  tab.  57}.  fig.  1. 

Cet  agaric  eft  quelquefois  emiérement  Uanc  , 
mais  plus  fouvent  fes  lames  font  blanches.  8c  le 
leiU  eft  d’on  jaune-pâle  8c  tetreui.  Son  pédicule 
eft  nu  , plein , glabre  , cylindrique , quelquefois  un 
peu  velu  â fa  bafe , long  de  deux  ou  trois  pou- 
ces, épais  de  qtutie  â fix  lignes.  Soutenant  un 
chapeau  régulier , arron  ti , convexe  , pots  plane 
8c  même  concave , faillani  i fon  centre,  gatrn  de 
lames  nombreufes,  inégales,  dêcnrrentes.  H croît 
folitaire  ou  en  groupes  peu  nombreux  , fur  la 
terre. 

160.  Agaric  petit  bonnet.  Agaricus piteolarius. 
Bull. 

Agaricus  pileo  primitm  kemi/pAarko  , dein  co»- 
vexo  s nsargine  refiexo  , grifeo  , fuerfeente  , pulveru- 
lento  ; Iaminis  grifeis  ,■  pipite  ahiüo  , pbrillofa  , 
iaji  ventricofo  y priato  i ptiis grifeis  vel pavicantibus. 
Bull,  Herb.  tab.  400. 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces , trirfié  â 
ù bafe  , na,  pleio , de  couleur  blanche , ttiveifé 
par  des  Qrtes  grifes  ou  jiunâtrer,  cotonneux  en 
dedani.  Le  chapeau  , continu  avec  le  pédicule,  eft 
d'abord  hémifphéiique  a puis  convexe,  ayant  fes 
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vtfeentf  , /ongtfud.'njù'ur  Jifiutû,  BuM.  Hcrt>  tab. 

j47-  fig-  2- 

Son  chapeau , d’al»ord  convexe  , devient  plane , 
jde  couleur  fauve  s le  Centre  8c  le  bord  noirâtres 
dans  U vieillclfe , Rarni  en  delTous  de  lanne)  iné- 
gales , d*un  roux-fauve  , échancréts  à leur  bafe  , 
un  peu  prolongées  fur  le  pédicule  : celui-ci  eft  nu , 
plein  , cylindrique  , un  peu  rétréci  à (a  bafe  , 
charnu^  {aunâtre,  rayé  longitudinalement,  long 
de  deux  pouces  6c  plus,  épais  de  fix  â huit  lignes. 
Il  croit  folitaire  ou  par  groupes  lur  U terre. 

léf.  Agaric  en  fufeau.  Agaricui  fufiformit. 
Bull. 

Agûrkus  Céfpitùf^t  ^ pilto  fufeo-favifeente  ^ con- 
vexo  , c impanùlato  , ftniort  Jubfinuofo  ,*  fiipite  ievi  , 
ûpict  tylindfico  3 medio  yeiuncoft , baji  aeuminalo  , 
cofuoiort.  Bull.  Herb.  tib.  76. 

Amanita  adtmatoft.  Lam.  Diâ.  1*  pag.  ic8. 
( f^oy^l  Amanite  , n®.  50.  ) 

166.  Agaric  tortu.  Agaricus  eontortuj.  Bull. 

Agûficui  radia  ni^rà  , fuhconica  , fiiptus  fi{Xuo- 
foi  , giabrot , fufco-nigrrftnus  , plunmot  tmituniti 
piUo  çon^ohrt  ^ co  wexo  ; ttniro  prominulo  3 rotun- 
datoi  iaminij  candiUis.  Bull.  Herb.  tab. 
AaianitE,  II'*.  31.) 

1^7.  Agaric  poudreux.  Agaricus  furfuraceus. 
Bull. 

Agaricus  pileo  pulvtruUntO'lutefctntt,  etntro  mam* 
mefo.  margîne  fubjinuato  , maculis  fufeis  centra  nu- 
meroforibus } tamellis  prim^  albidis  3 dein  fiavicanti^ 
^asi  f ipiie  pleno  3 ctùuiido*  BuU.  Herb.  ub. 
fig.  1,  Non  Ptrf. 

On  le  di(Ungue  de  l'igaric  Cnué  i Ton  chapeia 
d’une  couleur  jaune  plus  foncée, bien  moins  unué 
i Tes  bords , poudreux  à fa  futface  , parfemé  de 
mouchetures  fauves  , plus  abondantes  vers  le 
centres  d'abord  hémirpheiique , puis  campanulé, 
puis  plane , protubérant  à fon  centre  , garni  de  la- 
mes libres , inégales , blanches  , enfuite  jaunâtres , 
alccndantes  du  côté  du  pcdicule  : celui  - ci  el) 
droit,  nu.  plein,  de  couleur  blanche,  long  de 
crois  à quatre  pouces , épais  de  quatre  â cinq 
lignes.  Il  croît  fur  U terre , par  groupes  ou  fo- 
liuite. 

t.  V.  MycENA.  Petf.  Point  de  coiffe  ni  (Panneau  ; 

pidieule  central,  ordinairement  fifluteux;  chapeau 

non  ombiliqué  ,*  lames  ou  feuillets  qui  ne  noire  ffent 

point  tn  viiillijTant, 

16%.  Agaric  odeur  d’ail.  Agarûut  alliaceus. 
Perf. 

Agarictufoliurmt,  gravtpltnJ,  piUo  eampttuUatQ, 
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mimhranetea-fiifctfttnie  s lamtllit  dipnâlt , aUidit; 

fi’pitt  lo  ifo  , nigrefitntt , glatua,  JuSrradicato  ; iafi 
frigop.  Perf.  Synopf.  pag.  s7f,  & Obf.  Mycol.  a. 
pag.  J4.  — Jacq.  Flor.  auftr.  tab.  8i.  — Linn.  Syft. 
veg;t.  pag.  1014.? 

Son  pédicule  eft  ghuque,  r.oi-âtre , a'ongé,  â 
peine  lomenteux , rclTcrié  à fa  bafe,  fuppoftant 
un  chapeau  campanule  , membraneux , d'un  brun 
plus  ou  moins  foncé,  à Pries  peu  marquées  , garni 
en  dclious  de  lames  libres , fèpatées , blanchaties: 
il  répand  au  loin  une  forte  oaeut  d’ails  il  croît  en 
automne,  dans  les  lieux  humides,  parmi  des  amaf 
de  feuilles  en  putréfaéiion. 

169.  Agaric  porreau.  Agaricus porreus.  Perf. 

Agaricus  gregarius , maiufculus  , pileo  fubmtm^ 
b'onaceo  , kemifpksrico  , lamellifqut  ûavefctntibas  ; 

Jiiptee  longo , fubiomentofo , deorsiim  Janguineo,  Perf. 

Synopf.  pag.  576. 

Agaricus  (2\\ilceMS) , Jlipite  fubruiel/a,  ad  api- 
cem  aitenuata  , bafi pbhirfuto  ; pileo  ex  albido-rufif~ 
cenie  , plana  vel  eonvexo  , vet  centra  gibiafa  ; laminit 
concoloribus , liberis.  Bull.  Herb.  tao.  lyS,  St  tab. 

{14.  fig.  I.?  — Scopol.  Carn.  A-  P»g-  4f4- 7" 

So»ctb.  Fung.  tab.  81.  — Ant.  Juif.  Aéf.  Paiif. 

1718.  pag.  581. 

Cet  agaric  n’eft  peut-être  qu’une  variété  da 
l’efpèce  précédente , è laquelle  il  reffemble  beau- 
coup, 8c  qui  répand , comme  elle , une  forte  odeur 
d'ail.  Son  pédicule  eft  grêle , nu , cylindrique , un 

fieu  conique  , plus  ou  moins  velu  ou  pubefeent , 
ong  de  quaire  i cinq  pouces  , épais  d'environ 
trois  lignes  , pâle  8c  rétréci  â fon  fommet , rou-  / 

geâtre  a fa  baie,  d’où  découle  quelquefois  un  fuc 
rougeâtre.  Son  chapeau  eft  plane  ou  convexe  , 
large  de  deux  pouces  au  plus,  faillant  en  bofle  à 
fon  centre,  un  peu  finué  a fa  circonférence  , peu 
charnu , d’abord  blanc  ou  jaunâtre  . puis  touf- 
feâtre,  garni  de  lames  inégales , peu  nombreufes , 
libres,  rouireâcres,  rétrécies  en  pointe  du  côté 
du  pédicule.  Il  croit  fur  les  feuilles  mortes,  dans 
les  bois  humides , en  automne. 

170.  Agaric  ventru.  Agaricus  ventricofus.  BuU. 

Agaricus  albido*rufefcint , f ipise  baji  vtnsricofo  f 
radies  fmplici , atuminasà  ; pileo  primiim  campani-^ 
formi,  deindi  eonvexo;  taminis  rufj , finuojit , kama 
terminatit.  Bull.  Herb.  tab.  41 1.  Hg.  i. 

Son  pédicule  eft  ftftuleux , nu,  renflé  â fa  bafe, 
prolongé  en  une  racine  fimple  8c  poimue  , long 
de  quatre  â cinq  pouces  , (outenant  un  chapeau 
d’abord  campanulé  , puis  convexe  , qui  devienc 
alTez  fouvent  protuMrant  à fon  centre  8c  llrié  fur 
fes  bords  i large  de  trois  pouces  au  plus  , tantôt 
prefque  blanc,  tantôt  d’un  gris-jaunâtre,  garni  en 
delTous  de  lames  nombreufes,  touffes,  Cnueufes, 
terminées  par  une  force  de  crochet  légèrement 

décurrcnt 
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4écurr«m  fur  le  pédicule.  Il  aoit  dani  les  bois , 
en  éié  &r  en  automne. 

tyi.  Agaric  fiftuleux.  Agaricut  fjlu/ofu.  Bull. 

Agaritm  Céjpito/tti  .jiipiit  levi , radicata , txfucco  , 
hafi  firigofo-kirto  ; pilto  mtmhranacto  , umbonato  » 
livida~fufctfctntt  y lamtU:s  aijiinüis , albU.  Bull. 
Herb.  tab.  fi8.  exclul.  litt.  H.  P.,  & tab.  {dj. 
fig.  4- 

jigariclu  ga/incalatus.  Perf.Synopr.  pag.  376^  fic 
Obferv.  Mycol.  1.  pag.  f7* 

Agaricus  pfeudo-dyptatus.  Boit.  Fung.  tab.  154. 

AgarictLs  mammiliarls.  KoB^rn.  Nom.  pag.  117. 
tab.  4.  fig.  1. 

..  Agaricus  fijtulo/ks  communtt,  Dec.  Flor.  franç. 
vol.  1.  pag.  160.  — Bull.  I.  c fig.  F.  D. 

Agarkut  ga/iricu!aiui.  Schoeff.  Fung.  tab.  ^1. — 
Perl.  Obf.  Mycol.  1.  c.  var.  {. 

^ Agaricat  rufcfctns.  Bull.  I.  C.  fig.  E. 

* y.  Agaricus  graciiis.  Bull.  1.  C.  fig.  O.  P. 

f.  Agaricus pro/lfcrus,  Soweih.  Fung.  tab.  idp. 

» Il  eft  peu  de  champignons,  dit  M.  Decan- 
ilolle , qui  vaci.  m autant  que  celui-ci  pour  le  port , 
la  grandeur  fie  la  couleur.  Son  pédicule  eft  quel' 
quefois  trés  gréle,  long  de  quatre  à cinq  pouces 
pu  de  deux  8c  demi , mais  plus  épais.  Sa  couleur 
eft  blanchâtre,  roulTe  ou  d'un  gris  plus  ou  moins 
foncé  i fon  chapeau  conique  ou  en  cloche , plane  ou 
fouvent  maïqué  d'une  protubérance  â fon  centre. 
Au  milieu  de  toutes  ces  variations,  on  remarque 

?iue  fnn  pédicule  eft  tou  jouis  cylindrique,  glabre  8c 
ans  fltiesi  qu’à  fa  bafe  il  fe  renfle  un  peu  8c  eft 
chargé  de  petits  poils  roides  8c  noirâtres  •,  qu'il  fe 
prolonge  en  une  petite  racine  pointue , qui  entre 
dans  les  fentes  des  aibres.  Si  on  coupe  ce  pédi- 
cule , on  voit  qu'il  eft  tubuleux  dans  toute  fa  lon- 
gueur, 8c  qu'à  fon  fommet  ce  tube  eft  divifé  pat 
une  protubérance  qui  part  du  chapeau.  Les  feuil- 
lets font  nombreux , blanchâtres  eu  griffitres , très- 
mégaiix,  un  peu  adhérent  au  pédicule.  Quelque- 
fois il  fe  développe,  fur  le  chapeau,  une  cupule 
qui  offre  en  dedans  des  feuillets  concentriques 
umme  fi  c’étoit  un  petit  chapeau  d’agaric  né  â 
fenvers.  II  croit  en  automne,  pat  groupes  réunis 
ar  le  pied , fur  les  troncs  fie  les  branches  d'ar- 
res.  ■» 

lya.  Agaric  â cenr  raies.  Agaricus  polygram- 
mus.  Bull. 

Agaricus  foütarhu , fiipitt  castdata , /aagiludiua- 
tUer  flriato , argratta-céSa  ; pilta  campanalasa , um- 
éonutn , fubcincrea.  Bull.  Ilerb.  rab.  591*  ^ tab. 
518.  fig.  H.  — Perf.  Obferv.  Mycol.  a.  pag.  59, 
8c  Syniipr.  577. 

' Botanique,  Supplément.  Tome  J. 
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é.  Agaricus  ( niveus  } , talus  ameeai  aiius.  Perf. 

1.  c. 

V,}  Agaricus  (atro-cyaneus),  nigtr , cyanto  prai- 
naïus  , piUa  cucuUaso , dense  ftriata-f  *icata  ,*  margine 
extreme  albentiare  ; fiipitt  tlangaia  , tintari  , firiata- 
fuicata  ; lameiüs  atbentioribus.  Baifch.  Elcm.  Fung. 
pag.  101.  tab.  18.  fig.  87.  Forti  juniar. 

f,  Agaricus  cynaphallus.  Batfch.  I.  C.  fig.  8f. 

( Fungus  nandicm  evalutus.  ) 

Rapproché  du  précédent , ccluî<i  offre , comme 
lui , plufieiits  variétés  remarquables  , furtviit  par 
le  changement  de  couleur.  Son  pédicule  eft  long 
de  quitte  â cinq  pouces , fouvent  velu  â fa  bafe  , 
cvlindrique  , marqué  de  ftiies  bleuâtres,  longitu- 
dinales i fiftuleux , fans  protubérance  au  fommet 
du  tube  . muni  d'une  racine  atongée,  pointu  j il 
foutient  un  chapeau  d ’un  gris-noiiâtre  , d'abord 
ovni  te  , puis  conique  , puis  plane  ou  concave , 
déchiré  à fes  bords,  proéminent  â fon  fommet, 
large  de  deux  pouces  & demi , peu  charnu , garni 
de  lames  libres,  blanches,  inégales.  Cet  agaric  eft 
tout-â-fait  blanc  dans  la  variété  ÿ,  noirâtre , par- 
femé  de  petites  taches  bleues  dans  la  variété  y | 
fon  chapeau  profondément  cannelé , blanchâtre 
vêts  fes  bords.  U croit  ordinairement  folitaire  , 
dans  les  cavités  des  vieux  troncs,  en  été  8c  en 
automne. 

275.  Agaric  pied  menu.  Agaricas  fi/apts.  Bull, 

Agaricus  fiipitt  langiarc  , tenuijfima  , ad  apicem 
attenuata  , bafi  hirfuiijfima  i pilta  cor.ica  vcl  campa', 
nifarmi  ,firiis  rufis  , radiantibus  nacata.  Bull.  Herb. 
tab.  510. 

Agaricus  ( pilofus  ) , pi/eo  glabra  , membranacta  , 
aibida  , cintreo  ^ fubhtmif,  hanta  , papillata  ^fi-iato  i 
lamtUis  difi’nÜis  fiipittfut  len^ , terui,  bnfi  vi/tafa- 
albidis.  Perf.  Synopf.  pag.  580.?  — Batfch.  Elcm. 
Fung.  pag.  67.  fig.  1.? 

«.  Agaricus  campanulatus.  Bull.  1.  c*  fig.  A. 

y Agaricus  canicus.  Bull.  l.  c.  fig.  B.  . _ j 

Son  pédicule  eft  fort  grêle  , long  de  fit  â fepe 
pouces,  cylindrique,  filluleux , blanchâtre,  ré- 
tréci vers  fon  fommet , três-vi  lu  â fa  bafe , fou- 
lenant  un  chapeau  campanule  dans  la  variété 
conique  dans  la  variété  f , mince  , blanchâtre  , â 
peine  large  d’un  pouce , marqué  de  ftties  rouf-^ 
feâtres,  divergentes,  garni  de  lames  blanches, 
liffes , inégales.  U croît  dans  ks  bois,  parmi  les, 
mouffes.  ‘ . 

174.  Agaric  d’été.  Agaricus  sfiivus.  Perf. 

Agaricus  fatiurius  , terrefi'is , pi'ea  fubmtmbra--. 
nacaa,ebtuii  uméanaia  , fibeamigata  . cint'co-li-\ 
^ vidai  Urntllis  cuudidia s fiipitt  Itvi , futradicaia  { . 

Ce 
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nitue  ûrciuti , fltofi.  P»rf.  Obf.  Mycol.  piç.  9 , 
&;  Syr.opl'.  paj.  J71. 

Cette  efpèce  ti’eil  peut-être  qu'une  variét'é  de 
Yagaricus  pel^g-anw-.ui.  Son  pêdicutc  tft  p'uk  I >BÏ , 
dt  coiikur  tvudrêe,  Utfe  , pi'eui  feiilsmei't  i la 
baie  J Ta  racine  aicpiee.  Sun  chapeau  tll  ptelque 
membraneux  , un  peu  riJê , légèrement  plo^.bé- 
raut  8c  obtus  à fon  centre  , de  couleur  plombée) 
les  lames  blanches , d'tuie  grandeur  médiocre.  11 
croit  fur  la  terre,  le  long  des  branches  de  piiis 
abatiucj. 

i7f.  Agaric  noir-blanc*  Ataricuj  atro  e/tci. 
Boit. 

Agjricus  fVn  (frvi),  mürg'mt  aliîiio , apict  ni- 
ero  ; Jftpite  ( raaicaio  ? ) , jijfuiofo  , étfjC  piunip/ô. 
Boit.  Fimg.  pag.  ijy.  tab.  1 37.  — Perl".  Synopf. 
P»S-  ir«- 

Son  pédicnleeft  long  de  trois  pouces,  li.luk’iix , 
un  peu  rcrnlle,  écailleux  i la  baie,  iKurà'ce  dans 
là  jeunelVe  , piolonge  en  une  racine  brune.  Son 
chapeau  eft  d’abord  oblung,  puis  campanule,  lilFe 
i fa  fupciltcie,  d'abord  entièrement  noir,  puis 
blanc  à fa  circnniétence  , gatni_  en  delTous  de  la- 
■ics  blanthes  & arquées.  Il  croît  en  Angleterre. 

176,  Agaric  i pied  laiteux*  Agarîcus  ga/opus, 
Peif. 

‘ Jga'itus  fuhfolitariat , Itntfirii , pUto  campanu- 
Uto  , n.gitjccatfglduco  ; lamtÙis  [dadifiantiiut , al- 
hild-cinmii  ; fi  pile  fubradicato , f ado  fuceumtae- 
tram  feiernente.  Peif.  Obf.  Mycol.  1.  pag.  y6 , 8c 
Syiiopf.  pag.  579. 

Agjricas  ladefient.  Schrad.  Spicil.  Flor.  germ. 

P'g.  u8. 

Il  ett  une  fois  plus  petit  que  l'agaric  fidulrux. 
Ses  couleurs  font  plus  ou  moins  foncées.  Son  pé- 
dicule fe  prolonge  en  une  racine  ; il  en  découle 
un  fuc  laiteux  lorfqu'on  le  brife.  Le  chapeau  ed 
rampaoulé  , glauque  , noirâtre  j L$  lames  un  peu 
didantes  , d'un  blanc-cendré.  Il  croit  prelque  fo- 
litaire  dans  Us  forêts,  fut  U terre,  parmi  les 
gaaom. 

. 177.  Agaric  à pied  enfanglanté.  afgeriau  Aa- 
i^aioput.  Perf. 

' Agjritiu  eafpUefuI  , pUto  eamofo,  memiraaaceo  , 
ex  atiiJo-nibefienu  ; lameUis  ar^fiii^  albis  ; fiipiie 
fiabtenui  , rufeteeme , nipto  fueeam  rubram  feeernente. 
Petfoon , Ubferv.  Mycol.  a.  pag.  y6 , 8c  Synopf. 
P»8- 179- 

n découle  de  fon  pédicule  feill  un  fuc  louged- 
tre.  Son  chapeau  eft  un  peu  charnu  , membraneux , 
d’un  blanc  layé  de  rouge,  large  d’un  pouce  au 
plus , prelqu’bémilphérique,  fotitenu  par  us  pé-' 
dàcule  grêle,  touffcâae,  long  de  deux  pouces. 


Lestâmes  font  Wanchés,  étroites,'  un  prn  fianb 
gées.  On  diSmgue  â la  loupe,  fur  kciistûiés, 
des  particules  brillaiius.  Il  croit  fur  le  tronc  des 
aibrês. 

anS.  Agaric  à pied  fairané.  Agarîeui  croc.iua. 
Perf. 

Agjritut  pllta  t imparulato  , cianeo  , olfoitik 
ffriata;  iamelU» fiipiteque  f.cto  croceo  rejeriis.  S brada 
Spicil.  Fier,  gctin.  pag  ai8.  -r-  Ptrtoon,  Synopf. 
tag.  j8o.  ' , J 

_ Son  péJ'Culetd  long  de  deux  ou  trois  pouces, 
fduvt  nt  ftexueux  , jaune  à fa  bafe  , blanchatte  â 
Ion  liimmet)  te  chapeau  c.smpanülé  , taige  de  ijua- 
tre  liçnrs,  de  couleur  ctndree,  à pente  ftrié)  les 
laaics  diftant-  s:  i!  en  découle,  ainli  que  du  pédi- 
cule, une  liqit.ur  ii.fipide,  d'un  jaune  de  faltan. 
Il  cioK  paimt  les  fcui.ks  pourries. 

179.  Agaric  poli.  ÀgarUat  /evigunia,  Perf. 

Agirieus  fibgregarias , lerrtfirii , piteb  membraaj- 
cro,  campdtialdia  , dealbaio-eiiureo  , levi  ; lameUii 
aliidit  ; fiipite  meaiocri  , bafi  piiii  fibrUlofit.  Pirf. 
Synop!.  pag.  380. 

II  s’é  ève  à peine  â la  hauteur  de  deux  pieds, 
fur  un  pédicule  muni  i fa  bafe  de  petits  poil* 
fibreux.  Son  chapeau  eft  membraneux,  large  d'un 
demi-pouce  au  plus,  lilfe.  campanulé , à peine 
Utié,  d’un  blanc-cendré)  les  lames  blanches , nref- 
qu’emiéremecc  adhérentes  au  pédicule.  Il  croit  en 
automne , en  groupes  épar*  fut  la  terre , dans  le* 
bois  de  pins, 
j 1 

180.  Agaric  à léte  grêle.  Agancm  Uptoeephabu. 
Peif. 

Agaricui  totas  cinutas , pilto  Uauifitmo  , fabum- 
boaaio  , ttpaado , faJeato  ,■  lamtUij  crajpafcuhi , obf- 
caii  (laireis;  fiipilt  fabbrevi , gtabro.  Perf.  Icon.  8c 
Deftripl.  Fung.  pqg.  48.  ub.  ii.  fig.  4, 8:  Synopl. 
pag.  38t. 

Il  répand  une  odeur  de  nitre.  Son  pédicule  eil 
court , giabre,  fiftuleux  ) fon  chapeau  très  mince, 
un  peu  protubérant  8c  médiocrement  charnu  é 
fon  centre,  fidonné , un  pt  u finue  â fes  bords , de 
couleur  cendrée  , garni  de  lames  un  peu  épailTes  , 
d'un  cendré  plus  ^cé  . adhérentes  , un  peu 
échancrèes.  11  ciosc  en  Allemagne , dans  les 
forêts. 

a8 1 . Agaric  pied  jaune.  Agariau favlpes.  Perf. 

Agaricmi  gregarias  , pUee  tampanalato',  finato  , 
lametlifyae  albido-einartit  ; fiifiu  tioagaia  , fubvif- 
evfa  ,fiavtfiente.  Perf.  Synopf.  pag.  301. 

Agariau  piitatut,  Scbœff.  Fung.  tab.  31. 

Agariau  , fiipiiauu , pUeo  eempaïuf 
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Un , pliam , tUido  ifiifn  i laiatUtt  alhidh;  fltpitt 
jifiuiofe  ,jUve.  Sihù\.  Flor.  o(un.  pag.  )0;. 

Cet  atiaric',  qui  pamii  être  une  vati  té  du  fui- 
vanr , eft  plus  grand  dani  toutei  fei  parties  | il  en 
diffère  par  Ton  chapeau  convexe,  légéremunt  pliffé. 
Son  pédicu'e  eft  jaunâtre,  virqueui , alongi,  hf- 
culeux  ; Ton  chapeau  campaniiU , puis  convexe , 
firié,  d'un  blanc-cendré  r les  lavies  blanchâtres. 
Il  croît  en  Angleterre  , dans  le  Hanovre  , Tur  la 
terre,  par  groupes  , en  automne,  parmi  les  pins 
& les  bruyères. 

• i8a.  Acaric  â couleun  variées.  Agtrieus  cpip- 
Urygius.  Petf. 

Agaricuj  fuètifpîtofus  ^ pilto  campanutato , Itviuf- 
culo , ohufo  aut  Ju‘*u'n^:cuiaio  ^ cintrto , ctjto  ^ jut'- 

* /“"fit  /•‘rntHis  di/liniitus  , alpù  ; fiipht  [ulphurtu, 
vifeiào.  Petfoon , Uirpof.  Mcth.  Furg  pag.  ij , Fc 
Synopl'.  pag.  )8a. 

a Idem  , pilto  rigido  , fitUrgeniec  ft  J plumieo- 
etjlo.  Petf.  I.  c. 

p.  Idem  , pUeo  Jldvido.  PerF.  L c. 

V.  Idem , lamellh  fubcifiii  aue  fuiiiuamaiie.  Petf. 

1.  C. 

d' ? Agarîcus  ( nutans  ) , piUo  primo  nueante^  ru- 
Jefitnte  f i morgine  dentaio  f dentibus  porreHa  f ab 
initio  fiipem  amiientiiua.  Sotrcrb.  Fupg.  tab.  ÿi, 

Ttès-vatiable  dans  fes  couleurs,  cet  agaric  s'é- 
lève à la  hauteur  de  deux  pouces  fur  un  pédicule 
épais  d'une  ligne,  vifqueux,  d'un  jaune  de  fou- 
fte  ) il  fupporte  un  chapeau  large  d'erviron  quatre 
limes,  l'ec  ou  peu  charnu,  prcfque  uffe , campa- 
nulé,  obtus  ou  légèrement  ombiliqué,  â peine  vif- 
queux  , diun  bUnc-cendré , un  peu  bleuâtre,  quel- 
quefois plombé , argenté  ou  jaunâtre , papyracé  ou 
pliffé  i les  lames  dillantes , blanches  , quelquefois 
tirant  fut  le  bleu  ou  de  couleur  incarnate.  Il  croîr 
prefque  par  groupes , fur  les  rameaux  abattus  des 
pins,  en  Angleterre. 

' aSj.  Agaric  rayé.  Agirleiu  lintatuj.  Bull. 

Agarieus  felitariui , ficnu , piUo  friaio  , lineato  , 
favafceiue-opaeo  ; Umetlit  aifiaiuHus  , a/iidia  , ia/i 
■vtnofiji  fiipite  iajî  fuiiomauofo , ai  o.  Bull.  Herb. 
tab.  jii.  — Petf.  Synopf.  pag.  j8). 


[ bon  extérieur  aune  apparence  de  féchereffe  8c 
d'aridité.  Il  s'élève  à la  hauteur  de  deux  pouces  , 
fur  un  pédicule  blanc , légèrement  tomemeui  â fa 
bafe, plein, grêle, cylindrique,  foutenaot  un  cha- 
peau campanule  , d'un  jaune-foncé  , t'avecfe  pir 
des  lignes  noii  àtrts , divergentes , large  de  trois  à 
. qiMitée  Hgnes , garni  en  deffous  de  lames  dillantes , 
Xdhérèniès  an  pédicule  , blanchâtres,  un  peu  vei- 
‘n*es-i  leor  bafe.  Il  croît  foHtaire,  en  automne, 
parmi.la  moiilT.-,  dans  les  bob  de  héties. 
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184.  Agaric  tubulé.  Atarieus  /braminulofas. 
Petf. 

Agarieus  f..fhus  f glaber,  pîieo  campatùjbrmi  f fa~ 
pitis  eonieo  f nunquàm  fuprà  firiaro  f UmeÛis  truqua- 
tibas  , Hberis  i fiipite  cytindrieo  ftenui.  Bull.  Herb. 
tab.  40).  fig.  B.  C. , 8c  tab.  pjy.  fig.  1. 

Il  fe  diftingue  du  précédent  en  ce  que  la  furface 
de  fon  chapeau  eft  liffe , jamais  ftriée , de  couleur 
fauve  plus  ou  moins  prononcée.  Son  pédicule  eft 
grêle , glabre , fiftuleux , cylimlrique , long  de  trois 
pouces  8c  un  peu  plus.  Le  chapeau  eft  campanule, 
lus  foiivent  .'onique,  quelquefois  aplati , piotu- 
éraiit  à fon  centre  dans  fa  vieilleffe  , large  d’un 
pouce  8c  demi , garni  de  lames  libres,  nonibreu- 
fe> , inégales.  Il  troît  folitaire,  en  automne , fut  le 
bord  des  chemins. 

aSf.  Agaric  jaune-blanc.  Agarieus  lüteo-albus. 
Boit. 

Agarieus  fiipiiaeut , parvut , pileo  eonieo  , firiaeo  , 
fiaxo  ; lameUis  trifidit , albis ,-  fiipite  filiformi.  Boit. 
Fung.  tab.  j8.  rtg  i.  — Perl.  Synopf.  pag.  j8j. 

Son  pédicule  eft  filiforme , haut  d'un  pouce , de 
l'épaiffeur  d'un  poil  dépote,  d'un  jaune-pâle;  fon 
chapeau  «niique , large  de  trois  lignes,  jaune, 
ftrie  ; fes  lames  Hanches , uifides , élargies.  U croît 
dans  les  forêts. 

aSd.  Agaric  citronella.  Agarkus  citrintliut. 
Petf. 

Agarieus  grtgarius , miaueus,  piteo  firiaeo  f hemif* 
phar'ico  , papiUtto , îtipieeque  brtvi , baji  piiofo  , ci- 
trino  i iamelfis  fubventricofis  , unciaaiis  , atbidis, 
Petf.  Icon.  8c  Defeript.  Fung.  pag  44.  ub.  ir. 
fig.  J. 

g.  } Agarieus  ( tenellu*  ) , pUeo  patlidi  futphuraOf 
margina  plieulis  tfrtris  firiaeo ,-  firpiee  eoneolore , 
fiiiformi  ; laminis  albeneibus  , longteudine  fubaquor 
abus  , iaeiutdine  aiiernis.  Bitfch.  Elitn.  Fung.  Cont. 
I.  pig  10}.  tab.  >8.  fig.  88.  , 

Son  pédicule  eft  très-gièle,  filiforme , haut  d'uR 
pouce,  légèrement  pileux  â fa  bafe,  d'Uiie  coq- 
[.  ur  ten're  de  citron,  ainfi  que  tout  le  refie  de  Ig 
plante.  Som  hapeaueft  petit,  hémifphérique,  mij- 
metonné , large  de  deux  ou  trois  lignes  au  plus  ; les 
lames  légèrement  ventrues,  en  crochet . un  peu 
Wanciiâtrirs.  11  croit  en  groupes,  dans  IcS  bois  de 
pins , parmi  les  feuilles. 

187.  Agahc  alorg}.  Agarkus  elongaeus.  Petf. 

Ag-rieess  faUiasitis  , pifeo  ievi  , ktmiffisarka  , 
firiaeo,  fiaxtfetnee { latsetUis  horigtruia’t^us  ,/«ico«- 
eoh'ibus  i fiipiee  iongij/i-no , bafi  fihtiîlofo-  P*rC  Ic. 
8c  Dtf.ript.  Fung.  pag.  j.  ub.  1.  fig  4.  — Synopf. 
pag.  584.  . . . • 
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Certe  efpèce  eft  rare  ; elle  croît  parmi  les  fphai- 
gncs,  <lans  les  mirais , rolitairement.  Son  pédicule 
cit  long  de  tiois  pouces  & plus,  giéle,  un  peu 
nbréux  à (3  bife  i fon  chipciu  lifle,  hcmifphé- 
lique , jaunâite  , ftrié  , large  de  trois  lignas  } les 
limi-s  d’une  couleur  uu  peu  plus  obfcurc.  hoii 
zontiles. 

^ rouillé,  Afjjrtcus  ruàigi/to~ 
Agjr'iiu  pitta  fitkcampaniiUio,  fthalojamcllifiiue 

ftrr„gineii  ; fihiit  longp , fubtmaei , ruiigirtoji.  Perf. 
Sj  nopf.  p*g.  j8j. 

Son  pédicule  eft  coriace,  fifluleux,  de  couleur 
de  rouille , puis  d’un  brunmoit  âtre,  roi  Je , long  de 
trois  pouces  , foutenint  un  chapeau  un  peu  cam- 
Pimilé,  fillonné,  mince,  ridé,  d'un  brun-pâle, 
large  de  qiutre  lignes;  les  lames  ferrugin.ufes , 
adhérences,  un  peu  ventrues.  Il  croît  parmi  les 
moulIcL 

189.  Agaric  des  hypnes.  AgarUus  hvpnorum, 
Perf. 

Agaricut  ttnerrimus  , parvut , loius  ochrauo-ftr- 
ragipeus , pi/ta  campaau/pto  , fultato  ; tamtUis  dif~ 
(aatijas  , latiufculis  f Jlipiit  mciüoeri.  Perf.  Synopf, 
pag.  tSi.  — Sihrantk,  Flor.  bav.  2.  pag.  6of. — 
Batfch.  FJt'm.  Fuiig.  pag.  1 17.  fig.  56.  — Scheeff. 
Fung.  tab.  6j. 

g-  Agarîcus  (bryophilus),  pi}eo  obtuse  umhoaato, 
lamtll  fque  (innamomeis;  jlipiit  longiÿmo  , ioriHofo , 
palUfttnst.  Petf  I.  c. 

r.  Agaricuj  ( fphagnoriim) , pUeo  hemifpha>i:o  , 
■papihato , oekraeeo  , paUidop  lamellis  latit . aquose 
paUUiti  fiipiit  Ungo , fubtenaci  ,fuivo.  Perf.  I.  c. 

Cet  agiric  t II  d'une  fubllance  très-tendre,  gli- 
ore , petit  J d'un  jaune  d'acre , un  peu  ferrugineux. 
Son  pédicule  eft  grêle,  long  d'un  pouce;  fon  cha- 
peau campanulé,  puis  un  peu  plane,  fillonné;  les 
lames  dillantes , médiocrement  élargies.  Le  pédi- 
cule eft  plus  tenace  dans  la  variété  # ; le  chapeau 
^large  d un  demi-pouce  & plus  ; fon  centre  un  peu 
fiillaiit,  prefque  corné.  Dans  la  variété  y,  le  pédi- 
cule eft  long  de  trois  pouces , d'un  fauve-fombre; 
fon  chapeau  pâle  , obtus , large  d'un  demi  pouce  ; 

lames  plus  dillantes,  plus  élargies;  elles  de- 
^ viennent  prefque  d'une  couleur  incarnate.  On  le 
trouve  parmi  les  moufles,  après  les  pluies. 

apo.  Agaric  tendre.  Agarieus  tente,  Perf. 

Agaricut  fuifoiitnriat , oJtruceo-firrugineut , pur- 
vus  , piteo  mtmkranacto  , conUo , leviufculo;  lamtUis 
élfantiiut , ftipitt  longiufcalo,  Schoeff.  Fung.  tab. 
77'  — Sowerb.  Fung.  tab.  j}.  — Petf.  SvDopf. 
pag-  58}. 

^ J^urieut  ( auo-rufus  ) , pileo  Jùbcotticu  ( aut 


A G A 

^ytxo-rujô  ) , pceo  , tlupico  ; lamuliit  fuutie  , uiA 
paît , jafeo- rubris ,-  pipitt  preUngo , graïUi,  Boit, 
Fung.  pag.  yi.  tab.  yi.  fig.  i.  _ Perf.  I.  c. 

Son  pédicule  eft  grêle  , alongé  , â peine  épais 
d une  ligne  , trés-plabre,  fouienant  un  ihaptau 
conique , lifte,  membraneux , de  trois  â quatre  li- 
gnes de  haut,  mou,  fe  defléchant,  fie  acque;ant  des 
couleurs  plus  pâles;  les  lames  minces,  dillantes, 
afeen  Jantes , de  couleur  canelle  ; celle  du  chape  ‘U 
d un  jaune  très- foncé , tirant  fut  le  brun.  Dans  U 
variété  fl,  le  chapeau  eft  ptmfit  convexe  que  poe 
• d-  couleur  brune  , riallique  en  fe  deffe- 
'i'  "'J  moins  no.nbreufes  , tr:fide'  , 

d un  brun-rougeâtre.  Il  crcî-  prefque  foliiiire  lus 
les  gazons , panni  les  faules  , en  été  St  en  au- 
tomne. 

•» 

isjl.  Agaric  pilofelle.  Agarieus  pilofetlas,  Perf,* 

Agarieus  tenelUs , ptbferrugiaeas  , piUo  campanu- 
lato  eopteo.  jubpthfo  ; lameliis  iaiiu/eal.s  ; ftipUt 
Jailongo  .pubtjeentt.  Petf.  Synopf.  pag.  5S7. 

Il  rcffemble  beaucoup  au  jsrécédent.  Son  pédi- 
cule eft  pube.'cenc  , prefque  filiforme,  long  d'un 
pouce.  Son  chapeau  elt  campanulé,  prefque  coni- 
que , haut  de  trois  lig  les , large  de  deux  , obtus  i 
puoeffent,  principalement  a fon  fommet;  les  lames 
d une  largeur  moyenne. Sa  confiftance  eft  tendre; 
la  couleur  d'un  brun-ferrugineux.  Il  croît  fur  les 
troncs  pourris. 

O couleur  de  coing.  Agarieus  mtli- 
notaes.  Bu  il. 

Agarieus  gregarius  , uekraeto-helvoius  , txpaUef- 
eeus , pUto  camofo  , mtmbrauacio  , kemifpharieo  , 
plaaïufcAo  ; lamtUts  fubeonfertis  , planis  ; pipitt 
medioen.farsumfabinerajfato.  Bull.  Herb.  tab.  ffio 
fig.  I.  — Perf.  Synopf  pag.  jSy.  ’’ 

Prrfoon  penfe  que  les  figures  F . H . C,  E , qui 
reprefentent  le  chapeau  de  ce  champignon  avec  des 
fines,  dotventetre  rapportés  â Vaganeus  bypuorum. 

Il  paroit  en  effet  affea  probable  que  BulliarJ  a con- 
fcn  .U  deux  efpèces  : celle  dont  il  s'agit  ici  eft  d'un  - 
jaune  J ocre  ou  de  coing.  Son  pédicule  eft  grêle, 
fillultjix,  glabre,  quelquefois  un  peu  velu  â fa 
^le,  long  de  deux  ou  trois  pouces.  Le  chapeau  eft 
d abotdconvexe,  puiscomque,  enfuiie plane,  fou- 

vent  un  peu  Itr.e  fur  fes  bords . large  d'un  pouce . 
garni  de  lames  inégales,  plus  ou  moins  adhérentes 

ï les  mo“ife."°"  P"”* 


Bull 


ipj.  Agaric  coqueret.  Aganeus  pkyfaUiJes. 


Agarieus  pileo  iavtfeente,  margip,  Oriata  , 
gtabro,  eampan, forme , itiu  piano  ,-  Umiais 
tioui  , liittÿimis  g fuidccurremibiÊS  : âi»it4  cavo  Iu*»a 

vel  paoo,  m\.  Hefb.  tab.  y66.  * 
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Son  pMicnle  eft  cylindiiqae , fiflalenx , long  | 
d'environ  deux  pouces  , épiis  d'une  ou  de  deux 
lignes  , de  couleur  fauveou  jaunicte , fouteiianr  un 
chapeau  glabre , d'abord  ovoïde , puis  campanulé  , 
puis  plane  & même  concave,  arrondi,  jaunâire 
on  d'un  fauve-roux , poinr  ftrié  , large  d'un  pouce , 
garni  en  deffous  de  lames  inégales  , tris- larges, 
toufTcàtres  cm  d'un  fauve-gris  , légèrement  dècut- 
rentes  fur  le  pédicule.  U croit  folitaire  fur  la 
terre. 

194.  Agaric  pivotant.  Agariaa  perptadicu- 
Uris.  Bull. 

Agarieus  piltc  alaiacto , primhnt  convtxo , dtin 
ptano  f taminis  libtris , albafcenubut  ,*  ^ipita  ttnui  , 
niiido,  Ini  , rafefctait  i radict  ptrpcndicatari  , Air- 
yîcrd.  Bull.  Iletb.  rab.  41a.  fig.  1.  , 

Cet  agaric  eft  pourvu  d'une  racine  fimple’,  pivo- 
tante , velue.  Son  pédicule  eft  grêle , long  de  trois 
pouces  & plus , épais  d'une  ligne , luifant , cylin- 
drique , lifte,  fiftuleux  , roufttâ're  ; Ton  chapeau 
d’abord  convexe  , puis  plane,  large  de  huit  a dix 
lignes , de  couleur  chamois , garni  en  deftnus  de 
lames  libres,  inégales  ,conftamment  blanchâtres.  Il 
croit  dans  les  bois  de  haute  futaie,  vers  U lin  de 
l'hiver. 

i<)(.  Agaric  des  feuilles  mortes.  Agaritiu  epi- 
pkyllut.  Bull. 

Agaricai  piteo  ptui  minàfvt  convrxo , ntunJato , 
var  alhido-ruftjitntt , margint  fub^-iataj  taminii  an- 
guftiii  fiipite  uituijpmo  tjUiformi  y p/€ao.hu\\,  Herb. 
ut>.  569.  lig.  1. 

Son  pédicule  eft  très-grêle , plein , cylindrique , 
long  de  trois  à quatre  pouces , noirà  tre , foutenant 
iBachapeau  large  de  quitte  1 cinq  lignes,  plus  nu 
moins  coirvexe,  arrondi , blanchâtre  on  louftei- 
tre  , un  peu  ftrié  fur  fes  bords  , garni  de  lames  li- 
bres, étroites,  inégales.  Il  croit  dans  les  iaréts. 
fur  les  feuilles  mottes  tombées  à terre. 

aptS.  Agaric  i pied  roiJe.  Agaricut  tenaulUs. 
P>rf. 

Agarieus  grigarius  , fuiparvus  , piUo  umhonaso  , 
tarnofa-memiranaceo  ffubumbrina  aus  faiigiaeo  pal- 
liJoi  lamtllis  plenis,  niveis fiipite  glaba rimo  , fub- 
fulva,  itnaci;  bafi pi/ofo ,apice  albido.  Perf  Synopf. 
pag.  388 , & Obf.  Mycol.  1.  pag.  50. 

Il  s’élève  i la  hauteur  de  deux  ou  trois  pouces , 
fur  un  pédicule  allez  ferme , épais  d'une  ligne , un 

r;u  fauve,  très-glabre,  pileux  à fa bafe , blanchâtre 
fon  fommei  -,  il  foutient  un  chapeau  large  de  qua- 
tre lignes  8c  plus  , charnu  , membraneux,  ëlafli- 

aue . un  peu  convexe , proéminent  â fon  fommet , 
'une  couleur  lerreufe  plus  ou  moins  foncée , ridé, 
lifte  â fes  bojdt,  garni  oe  bines  pleines,  d'un  blanc 
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de  neige.  Il  cnoîc  fiir  la  terre , parmi  la  mOilfte, 
dans  les  forêts  , vers  le  mi  ieu  de  l'automne. 

ipy.  -Agaric  des  cônes.  Araricas  canigtnus. 
Perf. 

Agarieus  gregarius  f medioeris  , pi/eo  fubearrofo  , 
ssnut , jubumranato , demùm  plsno  , fubat^irmi  tfu- 
Hginto  , tiviào  ; tameUis  ea^fertis  , utbian  ; ^ifssa 
fubbttvi , baji  rudieuiis  aibiais.  Perfoon  , bynopf.i 
pag.  }8S. 

Son  pédicule  eft  prefque  long  d'un  pouce  &; 
demi,  un  peu  pulvérulent , gjrni  de  quelques  libres 
â fa  bâte;  le  chapeau  médiocienicnt  charnu, 
mince  , d'un  brun-cnfiimé  , d'abord  un  peu  con- 
vexe, puis  plane,  large  de  fit  à neuf  lignes,  lépé-i 
remenc  ftrié  i fa  baie  , déformé  dans  fa  vi.’illeUé  , 
très-comprimé  , prefque  carré , garni  de  lames,  < 
ferrées,  ermites  ,Uaii(hâtres,  larges  d’une  ligne.. 

Sa  faveur  eft  âcre.  11  ctor  vers  la  fin  de  l'automne , 
fur  les  cônes  de  lapin , dans  lelquels  il  pénètre  pat 
fes  petir-.s  ratines  fibteufes.  - ' 

198.  Agaric  du  commerce.  Agarieus  efeu/en- 
tus.  Perf. 

Agarieus  fiipitutus , piteo  etnvtxo,argiUaeeo.{fuf- 
eentt  ) ; llipitt  grues ti,  ^utofo,  ex  utbo  Jord-di favtf- 
usue  i lameUis  uhis.  Perf.  Synopf.  pag.  }88. — 
Wulf.  in  Jacq.  Mifcell.  2.  pag.  .103.  tab.  14. 

■ fig.  4- 

j4gjricuj  clayuj.  Schot^*  Fung.  ttb. 

p.  Agarieus  ( dubius),  pi/eo  membranacto  ,firiato, 
fubbemifpherieo , tivefeense  , fubumienato  ; Usnetisa 
tatis  f ptaniüfeutis  , fordisü  atbis  i pipiee  glabro^  pi- 
leo  eoaeolore.  Perf.  1.  C. 

Ce  champignon  eft  d’une  faveur  légèrement  • 
amère  , mais  point  dangereux  ; il  fe  mange  dans 
plufîrurs  contrées  de  l'Allemagne.  On  en  apporte, 
au  coDimcnccment  d'avril,  plein  des  corbeille* 
aux  marchés , oû  ils  fe  vendent  fous  le  nom  de  »<• 
gelfckwammen.  Son  pé.Hicule  eft  ordinairement  long 
d'un  pouce,  égal  dans  rouie  fa  longueur,  fiftuleux, 
eviindrique,  d'un  blanc-fale,  un  peu  jaunâtre.  Le 
cna|>eau  eft  d'abord  convexe,  puis  plane , légère- 
ment llrié.  Sa  chair  eft  blanche  . très-peu  épaift*;  ; 
fa  furface  d'une  couleur  argileufe  rembrunie  (1et 
lames  lâches,  blanchâtres,  élargies.  Dans  la  vi- 
riécé  P , le  chapeau  eft  ftrié  , prefque  hémifphéri- 
us , livide , membraneux , fans  faveur  t les  lames 
'un  blanc-fale  , atnli  que  lie  pédicule.  Il  croît  fut 
les  lieux  montueux  , parmi  les  pins,  dans  la  forée 
d'Hercynie.  I.e  premier  fe  rencontre  dans  l'Autri- 
che , la  Bavière , aux  environs  de  Berlin. 

299.  Agaric  en  grappe.  Agorieus  raetrssofua, 
Perf. 

AgatUses  piteo  ssusssiraaaeeo  , popiUato , grifeo  j 
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Umtllis  altis , fipiu  ranmofo.  PetC  Di(br.{.  Mjih.' 
Fiuig.  psg.  IJ.  ub.  ).  fig.  ü , Oc  Synopl.  psg.  589. 

Cette  Cngulièreerpèce  a été  obfervée  par  M.  Pet- 
foon  fur  le  fcUmium  lacunefum.  Son  péJicùle  eft 
rameux  ; il  reflemble  i une  giappe  de  grofciller, 
dépouillde  de  Tes  grains.  Les  rameaux  font  fimples , 
latéraux,  terminés  par  de  petites  têtes  iranlpa- 
tenies  fie  fugaces.  Le  chapeau  eft  teiminal,  légé- 
reiaeoc  totnenteux , ptefque  large  de  deux  lignes. 


;oo.  Agaric  d'Hudfon.  Agarîcus  Hadfoni. 
Perf. 

Aearkus  grtgarius,  pUto  conV€XO-  aUidc  ftipiufue 
pilopi;  pUUfparfs  , J! riait  , ruirit.  Perf.  Synopf. 
pag.  J50. 

Agaricus  ( pilofus  ) , fiifitaïut  , p!ho  coitvrxo  , 
atho,  pihfet  pil  t nt6rit , jllpitt  loxgo.  Hudf.  Flor. 
aogl.  edit.  1.  pag.  éil.  — Sovrerb.  Fung.  tab.  164, 

Son  pédicule  cil  giéle,  alongé,  noiiltre,  lui- 
Tant}  il  devient  un  peu  rouge itro  en  vieillilTant , 
d*»rês  Hudfon  , ainfi  que  les  poils  épars  à fa  bafe. 
B lupporie  un  chapeau  convexe  , large  d'environ 
trois  lignes,  blanchêire,  hcrilTéde  quelques  poils 
roides  , alongés  , noirâtres  , garni  en  dcITnus  de 
hmes  blanehâtres,  alretnativement  inégales,  un 
peu  diflantes  les  unes  des  autres , â peine  aihé- 
nntes  au  pédicule.  Il  croît  en  automne , fur  les 
ütuiUes  mortes  du  houx. 


^ joi.  Agaric  ftyliforme.  Agtrieut  JlyManj. 

, Agaricus  pilco  mtmirauacco  ^ coavexo  , albidch- 
(iuirafccnlc  i lamcUit  Jifin3it  , piano  ■adfccndtnti- 
éitr  ; fiipîte  iafi  mtmhranula  otktculari  impojtto. 
Petf  Synopf.  pag.  J90.  — Bull. Heib.  tab.  fôt.fig. 
B.  S. T.? 


' Cet  agaric  ell  remarquable  par  une  bafe  mem- 
braneufe , orbiculaite , un  peu  convexe  , large 
d'une  ligne,  Utiée  , pileufe  a fes  bords  , du  cen- 
tre de  laquelle  s'élève  un  pédicu’e  blanc,  glabre, 
long  d’un  pouce  8c  plus  , foiitenant  un  chapeau 
convexe , membraneux  , d'un  blanc-cendré  , large 
de  trois  lignes  , garni  en  defl'ous  de  lames  libres  , 
ovales,  planes,  afeendames.  Il  cioit  paimi  les 
feuilles. 

« i 

301.  Agaric  élégant.  Agaricus  tUgans.  Perf. 

. Agsricat  majufeutus , pilco  mcmiranaceo-friato  , 
umionat»  , livcfccntC'Jlavo  1 lamtUis  dilate  croceij  , 
I litre  parpu'eo-ctjîis  ; fiipiie  longiufeulo , paUtfeenu- 
livido.  Petf.  Synopf.  pag.  391. 

Cette  efpèce  , félon  M.  Perfoon  , efl  fort  élé- 
gante. Son  pédicule  ell  long  d'iin  à Jeux  pouces  , 
épais  d’environ  une  ligne,  d'un  blanc-pâle  ( fou 
chapeau  membraneux  , finué  , llrié  , campanule  , 
protubétaot,  obtus,  ÿauoe  à fes  bords,  plus  pâle 


â fon  centre  ; les  lames  un  peu  épaiffes.d'un  ÿaune 
de  fafran-clairâ  ^urs  bords,  d'un  pnurpre-bleuâtra 
à leurs  côtés  , afeendantes.  11  croit  fut  les  montar- 
gîtes , dans  les  buis  de  piiu. 

303.  Agaric  adonis.  Agaricus  adonis.  Boit. 

Agaricus  gregarius  ^ pilco  levi  ^ campanulato  ^ aU 
iido^  tofeo  aut  viridi  varia;  lamclUs  fshuncinatis  ^ 
adr.exis , aliit.  Bull.  Hetb.  tab.  jto.fig.  1.  — Perf. 
Synopf.  pag.  391. 

Son  chapeau  varie  dans  fes  couleurs  ; il  eft 
blanc,  quelquefois  teint  de  rofe  , jaunâtre  ou  ver- 
dâtre , mince,  point  charnu,  liffe,  campanulé  , 
obtus,  large  de  quatre  ou  cinq  lignes,  foutenupar 
un  pédicule  long  de  deux  ou  crois  pouces , large 
de  deux  lignes  au  plus,  cylindrique,  blanchâtre  , 
hlluleux.  Les  lamés  nombreufes,  inégales,  blan- 
ches, étroites,  non  decurreiites  furie  pédicule. 
Il  oaic  par  groupes  dans  les  bois , fur  1a  moufle  8e. 
: les  branches  tombées. 

3t>4.  Agaric  panaché.  Agaricus  variegatus. 
Perf. 

Agaricus  grtmrht , majufculus , pileo  fihamofo, 
Campanulato  , 2rvi  aul  papiltalo , lituris  rufifctnùàut 
va'iigala  ; ta-ne/lii  unciaciû-Jccurreatiius  Jiipitc^ur 
^ aliis.  Perf.  Synopf.  p.ig.  391. 

Agaricut  ttntatule.  Bu'.l.  Herb.  tab.  yéo.  fig.  3.  . 

Son  chapeau  eft  médiocrement  charnu , campa- 
nulé,  panaché  par  des  raies  jaunes  St  blanches  , 
large  d'environ  un  demi. pouce,  très  fouvent  muni 
â fon  centre  d'une  éminence  conique,  fouteau 
par  un  pédicule  très-gréle , lillultux , blanchâtre  , 
long  de  trois  pouces  8c  plus.  Les  lames  font  blan- 
ches , inégales , munies  dans  leur  milieu  d'un  cro- 
chet très-niarqué,  8c  fe  prolongeant  fur  le  péd^ 
cule.  Il  croît  pat  groupes,  fur  les  gazons  te  les 
moufles. 

303.  Agaric  rofe.  Agaricus  rofeus.  Perf. 

Agaricus  gregariut , parvus  , rofeus  , pi/eo  cam- 
punulaio  , papillato  ; lamcltis  albidtt  ; Jlipice  fili. 
formi , pallcfccnic.  Perf.  Synopf.  pag.  393.  tab.  r.‘ 
fig.  3. 

Agaricus  fifiulofas.  Bull.  Herb.  tab.  ji8.  fig.  P. 

Il  eft  remarquable  par  la  couleur  rofe,  quelque- 
fois grife  , Je  fon  chapeau  campanidé  , héiniffmé- 
rique , puis  convexe , proéminent  à fon  centre  , 
large  d'un  demi  pouce,  peu  charmi,  fupporté 
par  un  pédicule  long  de  deux  pouces , grêle  , 
blambâtre,  fiftuleux.  Les  lanes  font  peu  adhé- 
rentes avec  le  pédicule,  blanchânes,  inégales.  Il 
croit  fur  les  branches  ïc  les  feuilles  mortes  , dans 
les  bois. 

I i’ 

' A<lARiccloy.  Agaricus  tiavu^  Lifin.-  *•*  • 
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A^arUus  gftgarîui , minutas  , piteê  fuècamofo , 
fjpilfato  , ûurjiuio  aut  ruhefunts  ; lamtllh  albis  ^ 
intfufintii}  flipit*  folido.  Bull.  Hetb.  lab.  j*6p , fîg. 
t , & cab.  1^8.  — Pèrf.  Syuwf.  ptg.  591.  -r-  Linn. 
Spic.  Planr.  pig.  16^^.  — Vaill.  tab.  u.  (ig.  19, 
20.  ( Amanite,  n".  44.  ) -J 

^C7«  Agaric  d€$  pins.  Agaricus  firobilinus. 
Perf. 

I J i . 

Àgjrlens  gngariui  , f if.:filciilaris  , ruktr,pileo 
iümf  iinuluto  , ^niiürHofu  , lt\>i  ; ? fplido  , iajt 

cjuijio  , hirfutu.  Petf.  Synopf.  pig. 

jtgéricHi  itctUtut.  Sowcrb.  Eogl.  Fung.  tab. 
>97- 

Son  pédicule  cA  long  de  dtu»  pouces  8c  plus  , 
épais  d’une  ligne,  plein,  hériAé  &r  prolongé  en 
queue  à rabafe.  Il  fuppotieun  chapeau  campanulé, 
protubérant  i fon  centre  . prefque  liffe  , médio- 
crrmenl  charnu  , larte  de  irois  i quatre  lignes  ; 
les  lames  djAinéîrs.  Il  croît  en  groupes , fur  les 
rameaux  , plus  particuliérement  fur  les  cônes  des 
pins.  Sa  couleut  eA  rouge. 

)o8.  Agaric  à lames  entières.  Agtricui  iatt~ 
g'tUat.  Perf. 

Agtricus  minxtas  , fafcicularii  , candiJus  , pilt» 
memiranacio,  hemifphvico  j Umtliis  Jtcurrtntibtu  , 
fiiiJi/laïuiiui , pluviatij  irtttgni  ; ftipiit  dteriùm  pu- 
ttfetau.  Perl^.  Icon.  Jt  Defc.  Fung.  pag.  jq.  tab. 

1 J.  fig.  f.  — Synopf.  pag.  î94. 

Cet  agaric  eA  blanc,  fort  petit.  Son  pédicule 
^ AAulcux  , pubefeent , long  d'un  pouce  & plus; 
ft>n  chapeau  large  d’une  à deux  lignes  , membia- 
neux , d’abord  convere  , puis  plane  ; les  lames 
décurrentes,  un  peu  diAames,  la  plupart  entières, 
étroites,  arquées.  Il  eA  rare  & croit  dans  les  lieux 
ombragés. 

J09.  Agaric  blanc  de  lait.  Agancus  UOtat. 
Perf. 

Agariems  totus  aUus  , piUo  campanuiato  , ablufo  , 
friaio  ,'  Umeiih  difiiuBJa  , adftindtiuiha  ; fiipiu 
longiafiulo , tafi  hirfuio.  Perf.  Synopf.  pag.  }pq. 

Agaricut  trichopm.  Scopol.  Carn.  i.  pag.  I 

Agaricta  ( pithyuS  ) , torut  aliua , miaatua  , 
pUto  campanulato  , obtufo  , Jlriaio  , papiUato  ; fii~ 
piit  («uij  iafipUia  dcnjiifaiàu  piai  udauuu.  Peif. 
1.  C. 

Sa  couleur  eA  partout  d’un  blanc  de  lût  ; Ton 
pédicule  grêle  , alongé , hér-ffé  de  poils  i fa  bafe  j 
ton  chapeau  campanulé,  obtus , flrié  , large  d’en- 
trirOB  deux  ou  trois  lignes  { fes  lames  dîAinâes  8c 
afeendantes.  Dans  la  variété  le  chapeau  eO 
proéminent  i fon  centre.  Il  croît  parmi  les  bois  de 

pha.  1 
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510.  .\cARTC  commun.  Ag^itui  vatgaiis,.Vtxf'. 

Agancua  g'tgarius  , eeiftnus  y fan-ua  y pi/eo  pa* 
piUato  y ocrrùm  fiiumii/icaià  , fitivijeofo  y'tiatue  ; 
iamtlhs  aliiaia  , uacinana  'f  Jlipiit  vifiôf»  [tra^aj^ 
ea/o.  Pcrfo'.n,  Difp.Fimg.pag.  iq,  8c  Syoopf.'pag. 
J94- 

Son  pédicule  eA  un  peu  épais  , vi.'"queux  , ad> 
hértnt  fonemert  par  fes  pt.ils  aux  l.uilies  des 
pins  r fon  chapeau  tendic-,  fragile,  largededeux 
ou  trois  lignes,  un  peu  vifqu-. ux,  de  couleut 
cendiée  , d’abord  convese,  protubètatu;  puis  un 
peu  concave  -,  (es  laines  blanchâtres , en  crochet", 
il  croit  pendant  ks  annsmoes  pluvieux  da«s  lea 
bois  de  pins,  en  groupes  feités. 

I 

; 1 1 . Acarsc  des  écorces.  Agaritaa  conicali*. 
Bull.  , , ; 

Agaricua  pufillaa y fiipitataa\  parvus , plleo  eam- 
paaulato  , fajitfi  tau  , jl'iaio  } (amtUia  mlbidii  ,fab- 
duatatatiata  / Jlipitt  irtvi , iatum.  Bull.  Hetb.  tabi 
fiçi.fig.  l. 

Agaricaa  con'uola.  Perfoon  , Synopf  pag.  Jpq.  [ 

An  agarUas  pafitiaa  T HoAm.  Nomrn.  Fnng.  pig. 
rc».  tab.  J4-Î 

Son  pédicule  eA  long  d'un  pomc  8e  demi , 
blanc  , cylindrique  . fiiluleux  . tomenteux  i Ca 
bafe.  foutenaitt  un  chdpeaa  héoiHphériqqe  ou 
campanulé.  d’abord  liAe  & jaunâtre , puis  un  peu 
conique,  roux  8c  Arié  fui  fes  bords,  large  de  tcoi, 
lignes  au  plus , garni  de  feuillets  blanchâtres,  un 
peu  décucrens,  inégaux  entr’eux.  Il  croit  entrt 
les  fentes  des  écorces . fur  les  arbres  vivaas. 

lia.  Agaric  pygmé.  Agaricaa pygaieua,%u\\. 

Agaricaa  pilto  primîrrtt  conxixo^  dainplaao  , rafa  , 
margim Jtriaco  ; laatinia  rafia  ; pplir  itaai  , cav»^ 
a/io , ia/i  pUia  hirjiuo.  Butbacd  , Herb.  tab.  Jiy. 
«g.  X. 

Son  pédicule  eA  grêle,  AAuleux  , cylindrique  i 
hériiïé  de  poils  i fa  baie,  glabre  8c  blanthâtré 
dans  le  reAe  de  fon  étendue  , long  d’environ  un 
poure  8c  demi , fourenanc  un  chapeau  d’abord 
convexe, puis  plane,  peu  charnu,  de  couleur  rotri^ 
fcâtre.Arié  fur  fes  bords,  garni  de  lames  lihrcS. 
inégales  . roufléâtrrs,  aigt  és  du  côté  du  pédicule. 
Il  cruît  fur  les  bois  moits. 

$.  VI.  COPRINUS.  Perf.  Point  dt  toift  piiicult 

ordiaatrtmcni  atani  et aa  aaaaaa  ; tamaa  fai  [t  rh, 

folvcat  en  aru  eaa  noire  .*  chapeau  rateabroneux  6r 

fugace  , qaetfaefoia  an  ptm  chamm  St  éichiri.  ~ 

) 1 J.  AgaAIC  mqActte.  Agaricaa  typhoàdaa,  BuU» 

Agaricaa gregarima  , pileo  conict  ,f<indmofo,  atbido, 
fab  fatra  nigrejccate;ffenraia  favifcttttibaa ; UmtUu 
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conçrJHi , primi  alUd^pa'pvafteiitiiiU  ; fllpitt  Ion- 
g'ÿvno , annula  moHli.  Bull.  Heib.  tab.  i6. 

Agjrum  comatui.  Perf.  Synopf.  pag.  jpj.  — 
(Eder.  Flor.  dan.  cab.  8^4.  — Schmid.  Icon.  tab. 
JO.  ( y^oyc[  Amanite  , n».  f j.  ) 

}i4.  Agaric  faux  éphémire.  Àgaricus  ephtmt- 
■rMn.  Bull. 

AgariciàJ  pilfo  conico , alàido  , cemro  fijvejientc  , 
manint  firiato  ftipiie  ffialofo  , iafi  iuliojo  , filunt 
kirjutum  inilu  reconJtmt  j annula  aune  fixa  , nunc 
maiiu.  BuMiaril,  Heib.  tab.  (Sa.  fig.  1.  — Bafi 
glubra-  Bg.  A.  F.  D.  G.  ~^Bufi  hirfiuta,  Bg.  fi.  C. 

Cette  erpèce  relfemble , par  fa  grandeur , d 
l'agaric  éphémère,  tir  par  fa  forme  à l'agaric  maf- 
fette.  Son  péiituif  eft  long  de  deu*»  ou  troi»  pou- 
ces, traverfé  dam  toute  fa  longueur  par  un  Blet 
velu  ; il  eft  blanc  , fifluleux  , cylindrique,  renflé 
i fa  bife  en  une  bulbe  épailfe  , glabre  ou  hérifte. 
Son  chapeau  eft  d'abord  ovoïde,  puis  conique  , 
puis  plane  avec  les  bords  déchirés  , blanchâtre  , 
■rié  fur  les  bords  , jaunâtre  au  cenrre  , garni  de 
lames  libres  , étroites,  recouvertes,  dans  leur  jeu 
Delfe,  par  une  membrane  qui  forme  autour  du  pé- 
dicule un  anneau  Bxe  ou  mobile  i elles  fe  rélul- 
vent , dans  leur  vieilltfle,  en  une  eau  noire.  Il 
croît  fur  le  fumier. 

i )if.  Agaric  pliflè.  Agaricut pilcatus.  Perf. 

Agaricus  céfpitafus , pileo  campanulato  , plicato  , 
fufctfctnu-  cinerta , apics  fijuamulofo,  marginecumum 
rtvoluta  ; lamis  canfertis  , latis  , primi  purpuraf- 
ttatt  Mcis ,pru!nasis.  Peif.  Synopf.  pag.  jj6.  — 
Difpol.  Fung.  pag.  Ji,  8c  Comm.  pag.  27.  — 
Ligntf.  Scor.  a.  pag.  1023.  — Curtis,  Lond.  tab. 
101.  — Nan  Lam.  Di9, 

Son  chapeau  eft  d'un  brun-cendré  , campanulë, 
plilTé,  couvert  à fon  fommei  d'écailles  brunes, 
couchées  ; il  fe  rabat  8c  fe  dilTout  en  eau  à fa  cir- 
conférence. Les  lames  font  nombreiifes,  arlhé- 
rentes  entr'elles,  parfemées  d'une  pouftière  blan- 
châtre , très-rappror.hées , d'abord  d'un  rouge- 
brun  , puis  noires  ; le  pédicule , coupé  rranfverfa- 
lement , oftie  des  couches  circulaires.  Il  croit  par 
groupes  le  long  des  haies , dans  les  prés. 

aid.  Agarsc  larmoyant,  aéfjncau /dcry/Buâiia- 
dur.  Bull. 


‘ campanulé , puis  relevé  â fes  bords  en  deflTus , 
. large  de  trois  à cinq  pouces , fec  à fa  fupeificie , 
; d’un  fauve-clair  ou  foncé , garni  de  lames  jaur 
râcres,  inégales,  légèrement  décurrentes  fur  lo 
pédicule,  parfumées  de  petites  taches  noirâtres, 
couvertes,  dans  leur  jeunefte,  d'un  réfeau  Blamen- 
teuz , très  Bn  , qui  fe  détruit  entièrement  : oii  dif- 
tingue  de  petites  gouttes  d'une  eau  noirâtre  fur  le 
bord  des  lames.  Il  croit  folitaire  dam  les  bois,  fut 
la  terre , dans  le  courant  de  l'automne. 

3 17-  Agaric  pie.  Agaricus picaceus.  Bull. 

Agaricus  pilso  campanuUta  , tcnuljfima  , albiuo , 
in  [quamas  Usas  , fparfas  demitm  rupta  ! lamcllis 
denudatis  , confettis  , umbrinis  ; fiipits  longifiimo  , 
bulboja  , nudo.  Bull.  Herb.  tab.  206.  — Perfoon  , 
Synopf.  pag.  377.  — Soverb.  Fung.  tab.  170. 


Cet  agaric,  très-fugace  , eft  pourvu  d'un  pédi- 
cule cylindrique  , blanc  , Bftuleux  , long  de  huit 
à neuf  pouces,  épais  d'un  demi-pouce , renflé  en 
tubercule  â fa  bafe , foutenanc  un  chapeau  pref- 
qu’ovale,  puis  conique,  puis  un  peu  plane  , Ixci- 
nié  à fes  bords,  recouvert  d'une  pellicule  blanche 
qui  fe  fend  en  travers  , de  laifte  appercevoir  des 
lames  brunes , inégales , irès-nombreiifes  , aiilié- 
rentes  entr'elles  par  le  dos , féparées  du  pédicule  i 
parfemées  de  plaques  blanches  , fe  fondant  en  une 
eau  noiiâire.  Il  croit  fur  les  plantes  en  putréfac- 
tion. 

518.  Agaric  voilé,  aégjricvi  oèrcAïu.  Perf.  ' 


Agaricus  pilea  albida  , somentofo  , tvansfcsnqe  ; 
lamcllis  denudasis^primi  rubris  y jlipitt  bafi  annulai^ 
Petf.  Synopf.  pag.  397.  ^ 

Son  chapeau  eft  d’abord  blanc , comenteux  , 
enfuice  ftrié , déchiré,  parfemé  d'urte  pouftière 
rougeâtre,  foutenu  par  un  pédicule  Bftultux,  cou- 
veri  d'un  voile  blanc  qui  perfifte  en  anneau.  Les 
lames  font  nombreufes,  entières;  elles  deviennent 
nojrâires  8r  fe  détruifent  affez  promptement,  ainfi 
que  les  autres  parties  de  la  plante.  Elle  croît  en 
Angleterre , fur  le  fumier. 


319.  Agaric  à grofte  racine.  Agaricus  macra- 
rki^us,  Mich. 

Agaricus  pileo  campanataîo^  grifea  ; fiipite  brexiuf- 
culo  : radict  longitîmd , fufifarmi.  Mich.  Nov.  gen. 
pag.  189.  tab.  1S3.  Bg.  2. 


Agaricus  pileo  campanulato  , rufifeenti  ,fubtomtn- 
tofo  i lamcllis  lutco-nigrsfcentibus  ; ftipite  nuao.  Bull. 
Herb.  tab.  194, 8e  tab.  325.  Bg.  3. 

Agaricus  veUtimts.  Perf.  Synopf.  pag.  409.  f 

Son  pédicule  eft  long  de  quatre  â cinq  pouces , 
épais  d'envirOn  cinq  lignes  . ‘cylindrique  , fiftu- 
Jeux , un  peu  cotonneux  , d'un  bfinc-jaunatre  ; il 
Apporte  un  chapeau  d’abord  liémirphétique,  puis 


Cette  efpère  eft  très- remarquable  psr  une  ra-. 
cine  nu  pivot  Bliforme , long  de  Bx  pouces,  d'oé 
s'élève  un  pédicule  court . long  de  deux  pouces 
& demi , épais  de  trois  lignes  , fouienam  un  cha^ 
peau  cai^.inulé , d'un  gris-cendré,  écailleux  dans 
fs  jeunefte.  Il  croit  vers  la  fin  de  l'automne,  fus 
du  fumiei  de  poule.  . 

3x0.  /flGARic  cendré.  Agaricus  eiaertus.  Bail. 

Agaricui 
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•4farh>u  piUo  conico  , fctcato  , fi.t:amentofo  , 
ttntreo’  apUt  Uvi , Uviiio,  margine  d^mUm  iactraîa, 
infi^xo  i tamtUis  iintaribui , fuxéijtis  , fitèjitxjojts  ; 
fiifi't  ion^p  » nudo  ^ fubfexuojlt.  Bull.  Hcib.  ub.  S8. 
— Schœlf.  Fung.  tab.  loo.  — (Kiier.  Flor.  dan. 
tab.  1198.  — bam.  Diâ.  var.  — Pfrf.  SynopC 
598.  var.  a.  — Michel , Gen.  lab.  80  fig.  y. 

■ Toutes  les  parties  de  ce  champignon  font  d’un  | 
gris-cendré.  Son  pédicule  ell  long  de  fept  à huit 
ouces  B;  plus,  fiftulcux,  cylindrique,  un  peu 
exueui , couvert  d'une  pourtièic  tenace  8c  de  pe- 
tites inégalités.  Son  chapeau . large  de  cinq  pou- 
ces, peluché  à fa  furface,  offre  d'abord  la  forme 
d'un  cylindre,  puis  il  fe  relève  à Tes  bords , qui  fe 
fendent , le  recoqailTént  en  dellus  8c  fe  fondant  en 
eau.  Les  lames  font  nombreufes,  inégales, féparées 
du  pédicule , linéairet , ponâuées , un  peu  flcaueu- 
fes  i elles  fe  noircilfint  rapidemtvit.  Il  croît  en  été, 
dans  les  bois,  les  prés,  (ut  les  boufes  de  vache. 

jii.  Agaric  drapé.  Àgjricui  tomtnufai.  Bull. 

Agaricu!  pilto  oiloago  , ai  iaiiio  pyramidali , 
ppfiià  campaniformi , Liittafo  ,*  laxteUi»  numcrojis  , 
angajiis  , paliidis , margint  atrhi  fiipitt  nudo , brevt , 
(ylindriio f tamtniojô , utrinquè  atitnuato.  Bolton. 
Fung.  pag.  I fô.  tab.  1 J<>.  — Bull.  Herb.  tab.  1 58. 

AgjrUus  cintrtus.  Var.  #.  Perl.  Synopf.  pag.  $99. 

«. Agaricus  ( pallatus),  ftipuotuj , pil<o  campa- 
aulato , flhaio  , atro  ; jUpUt  tango , vintricafo  , ai- 
6:do.  Boit.  Fung.  pag.  10.  tab.  10. 

Cet  agaric  eft  très-fugace , 8c  fe  téfout  promp- 
tement en  une  eau  noiiatre.  Son  pédicule  ell  blan- 
châtie , filf uleiix , un  peu  tomenteux , long  de  deux 
i trois  pouces,  rétréci  à fes  deux  extrémités  ; il 
fupporte  un  chapeau  d’abord  cylindrique,  puis  un 
peu  conique  , large  d'un  pouce  8c  demi , couvert 
d'une  pellicule  peluchée,  cotonneufe  qui  difpa- 
roit,  8c  met  i nu  des  lames  blanches,  étroites,  iné- 
gales , appliquées  deux  par  deux  l'une  comte  l’au- 
tre. Il  croît  en  automne  , fur  la  terre , dans  les  jar- 
dins 8c  les  bois;  la  variété  g fur  les  fumiers,  dans 
les  prés.  Cette  dernière  a fon  chapeau  campanule, 
fon  pédicule  ventru. 

Agaric  i pied  long.  Agaricut  JlriBua. 

Perf. 

Agariius  piho  campanulalo  , fiff^o  , ftrlBo  ( non 
lïi'o/iito);  lamiUit  conftrtit , nigrii  i fiipile  longif- 
fnOf  fbrittofo  f aiio,  Petf.  Synopf.  pag.  J99* 

Son  pédicule  ell  long  de  fept  d huit  pouces , 
épais  de  trois  lignes , blanc  , cylindiiqiie , un  peu 
courbé  i fon  chapeau  campanule,  puis  fendu,  mais 
point  relevé , haut  de  deux  pouces . un  peu  pulvé- 
rulent à fa  fuperficie , roufli  àtre  Sc  obtus  à fon 
centre  , cendré  vers  fes  bords  ; les  lames  noires , 
flombreufes.  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

Bütaniqut.  Supflémtnt,  'Tomt  J, 
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U J.  Agaric  d duvet  blanc.  Agancaî  m'vtux. 
Perf. 

Agaricas  pilro  <ampanu!aio , fnnamulofo-farinaceo 
Ji'tpitequt  tamtntofa  , nivxis  ; tamttîii  itutg/ix  , ad~ 
ntxit.  Perf.  Synopf.  pag.  400. 

Son  chapeau  eff  campanulé  , parfemë  d'écaillcs 
farineufes,  large  aVun  pouce  , revêtu  d’un  duvet 
d’un  blanc  de  neige,  ainli  que  le  pé.licule , qui  elf 
gicle , aminci , long  de  trois  pouces,  épiis  de  deux 
lignes.  Il  croit  dans  les  forêts  humides , fur  les 
crottins  de  cheval. 

tly.  Agaric  d encre.  Agaricas  atramensarius. 
Bull. 

Agaricas  g'tgsrius  , pilco  ai  initia  gtoialofo  , 
dcisd'c  campanij’ormi  , tlongato  , luicjccnte  , macalis 
fuinig'is  , prsfcrttm  in  d Jco  , notato  ,*  Ji  piu  atio  , 
nudo  , cytindrico.  Bull.  Heib.  tab.  164.  — Vaill. 
Bot.  Tarif,  tab.  iz.  fig.  10.  11. 

L’eau  noire  en  laquelle  fe  réfout  la  fubftance  de 
ce  champignon  a fervi  à Bulli.ard  à faite  de  l'encre 
pour  le  lavis.  Son  pé  licuie  elf  glabre , fiiluleux , 
long  de  fix  à fept  pouces,  nu , blanc,  cylindrique, 
foiitcnant  un  chapeau  large  de  trois  pouces  8c  plus, 
à peine  charnu  , d'abord  globuleux  , puis  eam-' 
panulé,unpeu  alongé , jaunâtre , finué  d fes  bords, 
muni  vers  fon  fommet  de  petites  plaques  ronlTes, 
lltié  d fa  circonférence,  numide  d fa  fuperficie, 
garni  de  lames  inégales,  d’abord  blanches,  puis 
d'un  ncir-biftré,  repliées  fur  elles  mé.nes , poinè 
adhérentes  au  pédicule,  un  peu  pubefeent;  s à leurs 
bords  , vues  d la  loupe.  11  croit  dans  les  lieux  hu- 
mides , en  automne,  par  groupes  très- étendus 
fouvent  partant  de  la  même  fouche. 

jzf.  Agaric  micacé.  Aga’icus  micaccas.  Bull. 

Agaricas  tafpitofas , piUo  campanulalo  , fulcato  , 
ftrraginco  ; tameltis  nitcniiius  , primà  rofeis  , dein 
cinircis  , tandem  nig^efeentibus  ,*  jîipitc  nudo  ^ tertti» 
Bull.  Herb.  tab.  y $(. 

Agaricas  ferregincus.  Perf.  Synopf.  pag.  40. 

Agaricas  lignonan.  Scheeff.  Fung.  tab.  É6.f 

La  furface  du  chapeau  S:  celle  des  feuüleis  font 
parfemées,  dans  ce  champignon , de  petites  poin- 
tes bcillantes,  fenlibles  d la  loupe.  Son  pédicule  ell 
nu,  fillnleux,  cylindrique,  blanc,  de  quatre  d 
! cinq  pouces  de  long  , foutenant  un  chapeau  d 
peine  charnu,  d'abord  convexe,  puis  campanulé, 

I alongé , puis  plane , protubérant  d fon  centre  , qui 
ell  fauve  8c  peluché  ; marqué  d lés  bords  de  fines 
! tiès-ferrées , garni  de  lames  libres , inégales , irès- 
I nombreufes,  formées  par  les  duplicatures  d’une 
feule  Sc  même  membrane  , en  forte  que  chacune 
d’elles  paroît  compnfée  de  deux  lames  1 elle  fe  ré- 
duit en  une  eau  noir;  comme  de  l'er.cte.  Il  ctoic 

Dd 
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dans  les  bois , les  ptds  & les  jardins , trois  ou  quatre 
fois  par  an. 

5iû.  Agatuc  f:*ïx  éteignoir.  Agarhuj  ifeudo~ 
txtinâoriiu.  Detand. 

Agjriçut  ( eïiinftorius  ) , jHpitt  nudo  , fukcy- 
litidrico  , longiufcuh  , kûjt  lumidiufculo  p pilto  cam~ 
panuljto,  mareine  inAquati  ^ fursùm  fquamtilofo  , pat- 
l:do , apice  fuf^tfctntt , mnrgint  dimam  laitro,  rncijb. 
Bull.  Heib.  tab.  457.  fig.  i.  ( Non  Ftrf.  Boit.  & 
Lion.  ) — Decand.  Flor.  franç.  vol.  1.  pag.  148. 

Agaritui  ftmtgineiti.  Var.  Perfoon  , Synopf. 
P»g.  401- 

Son  pédicule  ell  ou , (illuleux , glabre  , cylindri- 
que .blanc,  long  de  cinq  à (ix  pouces , continu  avec 
le  chapeau,  un  peu  épaidi  à fabafe,  prolongé  en 
une  racine  courte , foutenant  un  chapeau  d'abord 
Cylindrique,  puis  ovale,  puis  conique,  un  peu 
blanc  ou  jaunâtre  i fon  (bntimet  , obtus  , long 
d'environ  deux  pouces  , llrié  vers  fts  bords , puis 
ftangé.finuéi  parfemé,  dans  fon  milieu,  des  dé- 
bris de  la  pellicule  en  forme  de  petites  plaques, 
garni  de  lames  adhérentes  par  leur  dos,  inégales, 
blanchâtres,  puis  noires.  Lapluplart  périlTent  après 
la  chute  de  la  peau  : il  n'en  relie  que  les  plus  gran- 
des , fous  11  forme  de  huit  â dix  rayons  partant 
du  pédicule.  Il  croit  folitaire  , dans  le  courant  de 
l'été,  fur  le  fumier. 

517.  Agaric  ferrugineux.  Agaricnt  ftrrugtntus. 
Perf. 

Agnncui  eéjpltopii , pilto  campanulaio  , fuUato , 
ferruginto  ; lamillit  niuniiiut , primA  rofth  , dtin 
cincrcii,  landtm  nigre/ctinilius.Pttf  Difpof.  Meth. 
Fung.  pag.  61,  Sc  Synopf.  pag.  4C0. 

Agjrieus  lignorum.  Schocff.  Fung.  tab.  66. 

g.  Agnrituj  ( hortenfis  ),  grtgnrius  eut  ctfpiiofus , 
piUo  fukplicoto , fitxuofo  , ochracto  ,-  lamelUt  ongsif- 
ih,  priai  fuictfiis  , dtin  nigrtfctntiius  : ftipiit  gU- 
iro  , priai  mtdiocri , cra^ujculo.  Perf.  I.  c. 

Agaricus  truncorum.  Schoeff.  Fung.  tab.  4. 

Son  chapeau  ell  campanulé , cannelé  .llrié , d'un 
brun- ferrugineux  , fouvent  parfemé  â fes  bords  de 
etits  flocons  farineux  , foutenu  par  un  pédicule 
I.inc,  long  de  quatre  pouces,  épais,  lilluleux.  Les 
lames  font  étroites,  inégales,  luifantes,  d'abord  un  j 
peu  rougeâtres,  puis  cendrées,  puis  noires;  elles 
font , dans  la  variété  g , de  couleur  ochracée , ainli 
que  le  chapeau;  les  lames  linéaires,  entières,  noires 
à l'une  de  leurs  faces,  ochracées  â l'autre.  Il  cmit 
en  automne,  fur  le  tronc  des  arbres,  dans  les  fo- 
rêts. La  variété  g fe  rencontre  dans  les  jardins,  fur 
la  terre  Sc  les  bois  pourris,  après  l',  pluies  de 
l'eté. 

318.  Agaric  lacuneux.  Agaricus  lacunoftis.Ptzi. 
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Agaricus  folitarius  au  fuitsfpilofus , pilto  etm- 
panuljto  t olcufo  , txpallcfcentc  , rugulofo  j lamellis 
fubadfccndcmihus , Ltiufculis , parpurafccntc  cintrcis; 
Jiipitt  mtdiocri  , cylinaruo , dtorsitm  fquamulofo. 
Perf.  Synopf.  pag.  401.  ' 

Sun  pédicule  c II  cylindrique , fifluleux , long  de 
deux  ou  crois  pouces , épais  d'une  ligne  de  plus  ; fon 
chapeau  campanulé , ootiis , un  peu  ferme , pâte  , 
â cannelures  lacuneufes  â fa  furface  ; les  lames 
prefqu'afcendantes , d'un  pourpre-cendré,  un  peu 
élargies.  II  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

|19.  Agaric  cotonneux.  Agaricus  gcÿ'ypinos, 

Agaricus  etfphofus , pilto  lato  , fubpUcato  , cam- 
panulaio  , ochracto  ,-  lamtllis  dijîinâis  , lihtris  ; Jii~ 
pite  cavo  fViltofo  f dtorsùm  incrajfato.  Bull.  Herb. 
tab.  416.  fig.  a.  — Perf.  Synopf.  pag.  40a. 

Cetagaricell  fugace, Scnedureauplusquecinq 
â lit  jours  ; il  ell  muni  d'un  chapeau  campanulé  , 
puis  plane , tomenteux , enfuite glabre,  blanc  dans 
fa  jeunelTe , enfuite  jaune-pâle,  toux  â fon  centre, 
enfin  d'un  gris-cendré  , marqué , â mefure  qu'il 
vieillit,  de  llties  divergentes  â fes  bords,  large 
de  deux  pouces , peu  charnu , foutenu  par  un  pé- 
dicule long  de  deuxpouces.blanchâ  re,  fifluleux. 
cylindrique,  couveic  i fa  bafe  , ou  quelquefois 
dans  toute  fa  longueur,  d'un  duvet  blanc  , coton- 
neux , fugace.  Les  lames  font  libres  , inégales 
entr'e'Ies , d'abord  blanches  , puis  noirâtres,  qui 
fe  réduifent,  ainfi  que  le  chapeau  , en  une  liqueur 
noire.  Il  croit  fut  1a  terre  , à la  fin  du  ptiniems , 
dans  les  bois. 

33c.  -Vgaric  â pied  alongé.  Agaricus  macropus. 
Perf. 

Agaricus  pilto  htmifphtrico  , molli  , aliido-pal- 
Itfctntt ,'  lamtllis  griftis  , margint  alkidiorikusj Jiipitt 
longo,  annula  fugatt.  Perf.  Synopf.  pag.  401. 

Son  pédicule  ell  fifluleux  , long  de  trois  ou  qua- 
tre pouces , épais  d'une  ligne . de  même  couleur 
que  le  chapeau  : celui-ci  ell  hémifphérique,  con- 
vexe, puis  plane , mou,  d'un  blanc-pâle,  trés-glabre 
à fon  difque;  les  lames  adhérentes,  horizontales, 
d'abord  gtifes,  un  peu  incarnates  , plus  blanéhes 
â leurs  bords  , ponâuées  de  noir;  le  pédicule  muni 
d'un  anneau  fugace.  Il  croît  folitaire  fur  la  terre. 

;;i.  Agaric  d’un  fauve-clair,  aé/aricea  vittl~ 
linut,  Perf. 

Agaricus  fragilis  , pilto  vifeido , diluti  vittUino  ; 
laatllis  diiUnclis  , argillactis  ; Jiipitt  fifiuhfo , fari- 
nacto  , pulvtrultnto  , nudo.  Perf.  Synopf.  pag.  401. 

Son  pédicule  ell  long  de  deux  pouces  & demi , 
épais  de  deux^ lignes,  nu,  filluteux,  couvert  d’une 
pouflière  faiineufe  , foutenant  un  chapeau  vif- 
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lieux , d‘un  fiuve-cUir , furtouc  i fun  fommet , 
■ié,  campanule  , obtus,  garni  de  limes  libres, 
d'un  jaunt-tetreux , Safques,  afcendiuics , un  peu 
plilTocs  à leurs  côtes.  Il  croit  pat  groupes  fur  le 
t'uinier  de  cheval, 

iii.  Agaric  en  forme  de  dé.  Aguricui  dîgiuU- 
formit.  Bull, 

Agariius  pilto  ab  initia  ovoideo,  deindi  digitaii~ 
formif  centra  rufefctnte , mj*gine  jlriis  nigris  notjta; 
Jiifriu  ttnui , n^do  ^ firido.  Bull.  Herb.  tab.  ai,  & 
tab  jij.  fig  1,  I 

Àgnrieiu  d£lminatuj,  Var.  fi.  Perfoon,  Synopf, 
pag.40}.  (y^oyei  Amanite,  n^.^a.) 

Hi-  Agaric  diSitn'tné.  Agarieut  dijftminatui. 
Perl'. 

Agaricus  coniejius  , parvus  ^ fugax  ^ piieo  femi- 
ovuti , Jfriato.plicato  , prirr.itm  fufiochraceo , dein  gri- 
fto  ; lametlii  dijtindis , femi-adnrxis  , ahido  fafccf. 
ctntiiut  i fîipite  ut  plurimirn  incurva,  Perf.  Comm. 
p»g.  8f  , 8c  Synopf.  pag.  4^j.  — Schcclf.  Fung. 
tab.  J08.  Junior. 

Ce  champignon  patoîc  n’étre  qu'une  variété  du 
précédent  i il  el)  petit , fugace.  Son  pédicule  cil 
ordinairement  recourbé  ( il  Inutient  un  chapeau 
i demi  ovale  , plilTé  , tlrié  , d'abord  légèrement 
ochracé , puis  gtifàtre  , garni  en  dcITous  de  lames 
ddlinéles,  à demi  adhérentes,  d'un  blanc  rem- 
bruni. Il  doit  fur  le  tronc  des  arbres,  en  été  & 
dam  l'h.ver. 

;i4.  Agaric  domeflique.  Agaricus  damefiieus. 
Perf. 

Agaricus  pi/ea  campanulata , ahrufa  , undulata  , 
fttlcaia  , fuligineo  ,•  /quamulis  furfuraetis  ; iamellis 
eonfértis , linearibus , primà  eajio.rubris , dein  brun- 
ncis , nigricuniibas.  Perf.  Synopf.  pag.  40p.  — Boit. 
Fung.  pag.  z£.  tab.  16. 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces , épais  de 
trois  i quatre  lignes , blanc  ; fubulé , fiiluleux , fou- 
tenant  un  chapeau  campanulé , puis  plane  , obtus , 
ondulé , cannelé , couleur  de  billre , couvert  d'é- 
cailUsfarineufesi  les  lames  nombreufes,  linéaires, 
d'abord  d'un  rnuge-bleuâtre , puis  brunes  Sc  noi- 
res , attai  hées  au  fommet  du  pédicule.  Il  croit  dans 
les  maifons  , fur  les  murs  humides. 

t ; t f • Agaric  i demi  Hrié.  Agaricus  femijtriatus. 
(Eder. 

Agaricui  (pulcher)  , lener,  fugax,  pilta  umbi- 
licata , planiufcula  , plicato  ; piieis  iutiufcalis  , ea~ 
fis  ; Iamellis  liberis  , difianlibus  ; ftipiu  tlangata  , 
albida-rpfcfccnte.  Perf.  Difpof.  Meth.  Fung.  pag. 
65  , & Synopf.  pag.  404.  — (Eder.  Flor.  dan.’ 
ub.  1 1 j4- 
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Agaticus  pUcatus.  Cu'ils , Flor.  Loni.  Icon.  — 
Wiiher.  Arrang.  4,  pag.  197. 

Agaricus  ( fubfiinills  ) , pilea  membranaceo , f/a- 
niufculo  , cinerea  ; apicc  Jqjamofo  . rimafa  , n gri~ 
cante  ,•  Iamellis  anguftis  , jitxuofis  ; fiipite  albo  , 
pulvcrultnto.  Perf.  1.  C.  pag.  40f. 

Son  pédicule  fft  alongé,  d'un  blanc-roufleâtre  , 
légèrement  é'aftiqiie,  un  peu  tubéieui  i fa  bafe, 
foutenant  un  chapeau  tr^-mou,  large  de  neut 
lignes  iplilfé,  cannelé,  ombiliqué,  plane,  fugace  i 
les  (Ities  fourchues,  le  fommet  glabre  , d'un  roiix- 
ochracéj  les  lames  point  adhérentes  au  péditule, 
cendrées,  noirâtres.  La  variété  fi  ell  plus  peiiie. 
Ses  lames  font  adhérentes  au  pédicule , en  formo 
d'anneau  ; les  cann.-lures  du  chapeau  dichotomes , 
un  peu  tomenttufes.  Il  crol:  dans  les  piés , les  jat- 
I dius  , fur  des  monceaux  d'ordures. 

556.  Agaric  narcotique.  Agaricus  narcaticus. 
Batfch. 

Agaricus  pilea  convexo  , cinerea^  plicis  denjis ^ 
bifidii  , diftindis  plicata , vertite  intégra  ; fiipite  fu- 
bulata  ; Iamellis  rariaribus  , integris  , (e  dimiJiatis 
ahernis.  Batfch.  Elem.  Fung.  Conc.  I.  pag.  79. 
lab.  16.  fig.  77. 

Ce  champignon  répand  une  odeur  tellement  nar- 
cotique , qu'il  occafionne  des  maux  de  tére  affez 
violens  à ceux  qui  l'obfetvem  un  peu  trop  long- 
rems.  Son  pédicule  ell  fubulé  ; fon  chapeau  d'abord 
oblong , puis  convexe , puis  plane , large  d'un  demi- 
pouce,  velu,  puis  glabre,  cendré,  marqué  de  plis 
nombreux , bifides  & d'écailles  recourbées  i garni 
de  lames  peu  nombreufis , entières , alternes  avec 
d'autres  de  moitié  plus  courtes,  cendrées  dans  Lut 
jeunelfe.  11  croit  le  long  des  chemins  , fut  les 
gazons. 

Agaric  i mamelons.  Agaricus  papillofus. 

Bacfch. 

Agaricus  pilea  grifea,  furfuracea  ^ campanulato* 
lacera  ; margint  firiato  , vertice  papilligero  , fiipite 
lineari;  lamittis  integris  , erajporibus,  b reliquis  vix 
breviaribus , leneris  , utrifque  attepnis,  Batfch.  Elem. 
Fung.  Conc.  t.  pag.  81.  fig.  78.  — Perf.  Synopf. 
pag.  4°fi. 

Son  chapeau  ell  d'abord  oblong , large  de  trois 
lignes,  puis  campanulé  , écailleux,  floconneux  > 
ilrié , déchiré  i fes  bords , couvert  d fon  fommet 
de  petits  mamelons  ohlongs , de  couleur  grife  , 
foucenu  par  un  pédicule  linéaire,  long  d'un  pouce 
& demi , fouillé  i fon  fommet  | les  lames  inégales  ; 
les  encitees  plus  épailTes  ; les  autre'  alternes , plus 
courtes  , cendres  , noires  , blaiichitres  â leurs 
bords.  Il  croit  fur  la  ter.e,  le  long  des  ornières 
des  grands  chemins. 

J 58.  Agaric  elliptique.  Agaricus  tlliptieus.  PetC 
D d 1 
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j4g4riau  pUto  piano , t/üpiieo , diluti  ctfo  feu 
albido-cineTto  ; lamellii  plantufulit  , fuheo  ifiiiis  , 
frimà  fuhpurpurafieaùbuSt  demùm  cinnamomeii  ; Jli- 
file  irevi , nitido,  Perf.  Syriopf.  pag.  406. 

Srm  pédicule  ell  long  d’un  pouce  , luifant  1 Ton 
chapeau  trè\  tendte  , firié  , plane,  elliptii^ue  , 
d'un  bleu  léger  ou  d’un  blanc-cendié  ; les  lames 
pref^ue  _ planes , peu  nombreufes , très-minces, 
larges  d’une  ligne  , preftju’adhérentes  , d’abnni 
légèrement  purpurines , puis  d’un  jaune-canelle. 
Il  eft  rare  : on  le  rencontre  fur  le  tronc  des  ar- 
bres. 


Bufl!^' 


Agaric  éphémère.  Agarlcus  ephemeruj. 


AgarUus  greganui , minor  . pileo  campanulato  . 
dtmwn  paeiito  f ftriato  ^ glahro  f fubeinereo  i difio 
rufejeente  ; fiipiu  r.udo  ^ lungo  , glaèro.  Bull.  Herb. 
rab.  f4i.  fig.  I.  — Perl.  Sjnopf.  pag.  4CÔ. 

g.  Âgaricus  momentaneus.  Bull.  Herb.  tab.  118. 

Ce  champignon  ell  prèle  * fa  conlîllance  molle 
Je  fugace.  Son  pédicule ift  blanchâtre,  filluleux, 
glabre  , cylindrique,  long  au  plus  de  quatre  pou- 
ces, épais  d’une  ligne,  foiitenant  un  chapeau  gla- 
bre, d’abord  ovoïde , puis  campanule,  puis  étalé  , 
■fouvent  partagé  en  cinq  ou  fit  lobes  profonds  & 
dirergens.quelqu-ftiis  roulé  en  de  (Tus  a fes  bords, 
Touffçârre  i fon  centre  . d'un  jaune-fale  à fa  cir- 
conférence , marqué  de  Bries  noirâtres  i les  lames 
étroites  . libres , inegaUs,  blanchâtres  , fe  rédui- 
farit  enfuite  en  une  liqueur  noirâtre.  Il  ne  dure 
qu’un  jour  &:  croit  fur  les  fumiers. 


et)  cloche , puis  conique , relevé  8c  déchiré  â fes 
bords,  foutenu  par  un  pédicule  glabre , nu  . fiflii- 
leux , cylindrique  , long  de  quatre  à cinq  pouces ,. 
épais  de  deux  lignes  i les  lames  font  étroites , iné-^ 
pales  , jaunâties  , un  peu  adhérintes  au  pédicule. 
Il  cioii  fur  la  terre , par  groupes  , dans  les  buis  , 
les  prés  9c  les  jardins. 

d4î.  .<GARIC  déliqiiefcent.  Agaricus  deliqutf-' 
cens.  Bull, 

^garî.us  pileo  grifeo  , Jlriata  , ab  initia  hemifphÂ~ 
rico^  aeinde  campamformt , elongato;  lametl's  libirig^ 
p'imà  ulbido  purpwafceniibus  , deindr  nigrit  ; fiipitt 
nudo.  Bulliatd,  Herb.  lab.  437.  fig.  1,  ec  tab.  f)8. 
fig.  I. 

Son  pédicule  cB  long  de  quatre  â fix  pouces  , 
nu,  g'abre  , BBuleiix  , cylindrique  , de  couleur 
blanche , rayé  à fon  fummet , fouteram  un  cha- 
pe.iu  peu  charnu  , d'abrird  heir.ifphériqué , puis  en 
cloche  alongée  , puis  rcUvé  â fes  bords  , large  de 
deux  pouces,  fauve  â Ion  centre,  gris  Ce  Brie  fur 
fes  bords,  garni  de  lam<.s  libres,  nombreufes, 
inégales, d'abord  blaoches  ou  purpurines,  enfuite 
tioiies  , fe  fondant  en  eau  noirâtre  avec  le  cha- 
peau Il  croit  toute  l'annee , en  groupes , dans  les 
prés  & les  jardins. 

343.  Agaric  entiBe.  Agaricus  eongregaïus.  BulL 

Agarùus  confertus  , pileo  digitaliformi  , fub  finem 
latefceate  ; colore  diluti  flavo  ,•  lamellis  albis , dein 
nigrefieniibuj  j ftipice  nudo.  Bull.  Herb.  tab.  94- 
{ y^oye^  AMANIIE,  n*.  41.  ) 


340.  Agaric  des  fumiers. 
Bull. 


Agaricus  Jicrcorariut, 


Agaricus  minutie-nus  , grifeiit , pilto  demùm  pla- 
uiufc..lo , radlato-fiffo  ; difeo  ochraeeo  : lamellis  dif- 
eanttous  ; fiipite  filiformi  , nuuo.  Bull.  Heib.  tab. 
68  8C  341.  fig.  i. 

Agaricus  radiatus.  Petf.  Synopf.  407. 

Cet  agaric  reffemble  beaucoup  au  précédent  j 
il  en  difière  en  ce  qu’il  eB  un  peu  plus  grand,  ÜC 
par  fon  chapeau  plus  grifâire,  garni,  ainli  que  le 
pédicule , d'un  duvet  peluché  .plus  .ibondam  dans 
Ja  jeimeffe  de  la  plante.  11  croit  en  automne  , fur 
les  fumiers.  s. 


14**  Agaric  hydropique.  Agaricus  hydrophorus. 
Bull. 

Agaiicus  cafpitrfut  ypileo  ab  initia  campuniformt , 
dtinai  conicoi  aifco  rufi fiente  ; marginela.cro,Jlriato, 
grifeo , furs km  leplieaio  ; fitpite  Juiraàicato  , nudo. 
suit.  Heib.  tab.  338.  fig.  a. 

Son  chapeau  efl  Brie , large  d’un  pouce  8c  demi, 
gfil'atre  fut  fes  bords,  toux  à fon  centre i d’aburd' 


344.  Agaric  de  terreau.  Agaricus  lètttipuiris. 
Bull. 

Agaricus  pileo  campanulato  , vifeofo  , fubfiavef- 
eentej  lamellis  adfiertdtnsibus y cinereo~ni^reJcentibits , 
nibulujis;  ftipite  longo  , annulaio  ,fufio.  Bull.  Herb. 
tab.  66. 

Agaricus  femiovaïus.  Perf.  Synopf.  pag.  40S.  — 
Wither.  Arr.  3.  pag.  ajfi.  — Sowerb.  Fung.  tab. 
131. 

Son  f>èdicule  eB  glabre , fiBuleux,  cylindrique, 
roulleâtre,  long  de  fix  a neuf  ponces,  marqué,  un 
peu  en  üelloiu  du  chapeau  , d’une  tache  nniiâtre, 
circulaire  , foutenant  un  chapeau  peu  charnu  , ' 
d'abord  jaunâtre  , puis  gris  & noirâtre,  large  de 
deux  pouces , gluant  â fa  furface  dans  fa  vieillcBc  , 
d’abord  en  cioche  un  peu  conique , puis  plane  8c 
relevé  à frs  bords  , garni  de  lames  nombreufes," 
inégales,  adhérentes  au  pédicule,  noirâtres  dans 
leur  vi-illefTe.  Il  cioit  fur  le  terreau,  fur  tes  cou- 
ches en  automne,  dans  les  jardins,  les  ferres 
chaudes. 

341*  Agaric  papillonacé.  Agaricus  papilson^ 
eeus,  Petf. 
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I Afariau  pilto  cûirfanutiio  , fuligitua  , fuknigrif- 
itntt  j ijmtUti  lotit  adntxU , cinerto  nigroque  vd- 
riis,  margint  a/tridis  q fiiptte  nuJo.  Bulliard,  H^rb. 
tab.  58,8.:  lab.  ;6i.  iig.  a.  — Ptif.  Synopf.  pag. 
■4>o. 

Agaricut  variul.  Perf.  Icon.,  & Defcr.  Fung.  1. 
pag.  40. 

Scs  lames  font  parfem^esde  taches  fcmblables  à 
celles  de  quelques  papillons } ell.s  font  minces  , 
larges,  inégalés,  adhérentes  au  pédicule  , unités 
dans  leur  vi.ilUffe  -,  le  chapeau  peu  charnu,  large 
à peine  de  quatre  pt.uces , gl  ibre  , d'abord  coni- 
que, puis  campanulé  , d'un  jaune-fale  , un  peu 
tcange  à fes  boids,  fouienu  par  un  pédicule  )au- 
nâtre , glabie , nu  , cylindrique  , fUluleua.  Il  croît 
dans  le  courant  de  l'eté  , fut  les  feuilles  pouriit  s , 
dans  les  bois  & les  jacdiiis. 

J4<>.  Agaric  en  detn'-jlobe.  ÂgurUut  fcmiglo- 
bütui.  Perf. 

Agjncm  pitia  çamefo , httnifpkdrico , fukvifcofo , 
füvifiinic  ; lamiilii  laii^mis  , kori^onidtikui , ni- 
grrjctnit-ntiuiofit  ; Jlipiit  loago , aanti/dto.  Perfoon, 
Syiiopf.  pag  407.  — Batfch.  Elem.  Fung.  pag. 
14c.  fig.  1 10.  — So»erb.  Fung.  tab.  zqS.  — Bull. 
Herb.  tab.  j66.  fia.  4.  ? 

Agaricui  glutinofut.  Curt.  Flot.  I.ond.  tab.  69. 

Son  pédicule  eft  alongé , parfemé  fouvent  de 
points  noirâtres , muni  d'un  anneau  fugace  , fou- 
tenant  un  chapeau  charnu  , bèmifphéiique  , large 
de  (i>  ou  neul  lignes  , jaunâtre,  un  peu  vifqiitux, 
garni  de  lames  adhérentes  au  pédicule,  très-larges, 
rempliffant  tonte  la  cavité  du  chapeau  , horiion- 
tales , noirâtres , nébulcufes.  11  etnît  dans  les  prés , 
dans  les  foiéts. 

547.  .Agaric  dépilé.  Agarhaa  Jcpi/jiut.  Perf. 

Agaricui  fiipite  faiiJo  , %-eiito  ( annuiato^, /qaa- 
molo-Jquarrofo  j piiio  fafiigrato  , hvi  ( giukro  ) , /i- 
vldj-fufctfctntt ; lamctiis  nigris-  Perf.  Synopf.  pag. 

4c8. 

Agaricui  fqairn'fus,  A'ahl  , in  F!or.  dan.  tab. 
M91.  e. 

• Son  pédicule  eft  plein  , long  de  cinq  pouces  , 
épais  d'un  demi-ponce,  couvert  d'écailles  fea- 
rieulct , muni  d'un  anneau  , footenant  un  chapeau 
glabre,  nu  , conique,  proéminent  â fort  fommet , 
d un  jaune  cantlle , laige  de  irnis  pouces  , garni 
de  lames  noirâtres.  Il  croît  fur  le  tronc  des  bou- 
leaux. 

‘ h8.  Agaric  écailleux.  Agaricui  fquamofui. 

Perl. 

Agaricui  fukcifpiiofui , pi/eo  tamofa  , umbonato  , 
tehneto , margim  jparùm  fquamofui  lamillii  latii. 
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nigrifctntt-ncbulofii  j fiipite  tango , fquamofo  , unnu- 
lato.  Perf.  Synopf.  pag.  409. 

ji.  Agaricui  difiam.  Perf.  Difpof.  Meth.  Fung. 

pag-  Xj. 

Ag  iricu!  nitcnt.y M , in  Flor.  dan.  tab.  1064. 

Il  efl  très-rapptoché  de  l'efpèce  précédente. 

Son  pédicule  ell  long  , d'un  brun  noir , écail- 
leux , muni  d'en  anneau  , fouteninc  un  chapeau 
charnu  , un  peu  vifqueux  , proéminent  à fon  cen- 
tre , de  couleur  d'ochre  , écailleux  Si  frangé  i 
fes  bords  , garni  de  lames  noirâtres  . larges  d'un 
demi-pouce.  Il  croît  fur  les  troncs  d'arbres  ; la 
variété  p dans  les  lieux  marécageux  , fur  les 
feuilles  tombées  , 8c  la  var.éte  y fur  U fumter 
de  vache. 

549.  Agaric  à ceinture.  Agaricui  cinHalut, 
Perf. 

Agaricui  fiipite , pitto  convexa  , filvo , tinâ» 
obfcuriore  picto  ; iameUia  trifiais  ^ latis  , nigrii  y fii- 
pile  tango  , fifiulofo  , fufea.  Boit.  Fung.  pag.  iji. 
Ub.  IJl. 

On  le  dlflingue  â une  bande  circulaire  fîtuée 
vers  le  bord  du  chapeau  , d'une  couU  ur  plus  fon- 
cée 8c  qni  pénètre  dans  fa  fubftance.  Le  pédicule 
ell  long  , fifluleux,  de  couleur  brune}  le  chapeau 
efl  fauve,  convexe}  1rs  lames  larges,  trifiJes  , 
noirâtres.  Il  croie  dans  les  prés,  fui  le  fumier, 
après  les  pluies. 

5fO.  Agaric  des  foins.  Agaricui  ftnificii. 
Perf. 

Agaricui  gregariut , fragitit , piteo  campanutato  , 
fuiejccnie-futigrneaf  larr.eitrsjmbn'cntricojii,  nebutofu, 
jiibumbrinis  f fiipite fubincrajfatOggtabra  , nudo,  Perf. 
Jeon. , 8c  Defcr.  fung.  pag.  41.  tab.  11.  fàg.  1 , 8e 
Synopf.  pag.  411. 

Il  efl  très- tendre,  fragile.  Son  pédicule  efl  très- 
glabre  , nu  , un  peu  renflé  } fon  chapeau  campa- 
nulé  , d'un  brun-oiflré  } fés  lames  ventrues  , né- 
buleufes  , de  couleur  un  peu  lerrcuie.  Il  croit  ' 
dans  les  prés  après  la  coupe  des  foins,  8c  fur  le 
fumier  de  vache. 

5ti.  Agaric  coprophile.  Agaricui  copraphitui. 
Bull. 

Agaricui  pitto  fubcarnofo  , talé  umbonato  , rufef. 
centc  ,f..ligineo  i iamtUii  Utis  , vwrûtÿi/,  anuatu, 
.adfUXiS  g üxidis  aut  gitvit  ; fiip  U nuJo  , hirfuim  , 
chtrafùtnu.  Bui!-  Heib.  ub.  {66.  Perf. 

Synopf.  pag.  411. 

Son  péHicuIe  t(i  grêle,  nu  , SHuleiix , long<fe 
trois  à quatre  pouces  , velu  , ainü  qiie  le  chapeaii^ 
dans  4'a  première  jeunefle  , de  couleur  cendrée  , 
fouiepADi  un  chapeau  conique»  roulTeâtrej  peu 
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ch.irnu  { fou  centre  hrçe,  proéminent  | les  limes 
larges,  arquées,  un  peu  ventmes,  d'un  Etris^roux  , 
échinctées  de  bas  en  haut  au  point  de  Wui  iiifer- 
tion  fur  le  pédicule.  Il  croît  en  toufTes , lue  les 
fumiers. 

Acaiuc  bulbeux^  Agaricus  iullacius.  Bull. 

Agaricus  gregüriut , parvulus  , piUo  hemifpktricOf 
mttrgint ftrsato,  eifturi  nfj  ; UmtUii  laiiffimii,  cin- 
ntmomeij  , fiipiit  nudo  , fuikmi , Unu- 

ginafo  , palie/ttnte- alio.  Culliard  , Hetb.  tab.  j6(S. 
fig.  1.  — Peif.  Synopf.  pag.  qii. 

Il  relTcmblc  beaucoup  au  précédent.  Ses  cou- 
leurs font  pins  foncées.  Son  pédicule,  fonvent 
hérifîé,  cfl  long  de  deux  pouces  au  plus,  épais 
de  deux  lignes,  nu , fiduleui , cylindrique  , quel- 
quefois glabre  , foutenani  un  chapeau  némlfphé- 
rique,  convexe,  large  d'un  pouce  8:  demi , tuuf- 
fratre , brun  & flrié  fur  les  bords , garni  en  dellous 
de  lames  inégales,  élargies,  d'un  jaune  canelle , 
adhérentes  au  pédicule,  fe  terminant  par  une  ligne 
prefque  droite.  Il  croit  par  touffes,  fur  le  fumier. 

)f|.  Acaric  fumecerre.  Agaricus  fimlcoia. 

Perf. 

Agaricus  g'tgarius  ^ püeo  fahearnofo  , hemijeha- 
rica , r^efccntt-a/aiaccoi  lamcilis  latiufcstlis ,^ufcis  ; 
pipiujsjlulojo ,rtitido ; pilco  coacolorc,  Perf.  Synopf. 
pag.  4 U. 

Son  pédicule  ell  long  de  dtux  ou  trois  pouces, 
épais  d'une  ligne,  un  peu  renflé  i fun  fommec , pul- 
vérulent , de  couleur  brune  ; Ton  chapeau  médio- 
crement t harnu , bémifphérique  , d'un  toux-pâle  ; 
les  lames  brunes,  élargies,  adhérentes  au  pédi- 
cule, larges  d'environ  deux  lignes.  Il  croit  dans 
les  prés  , fur  les  boules  de  vache , par  groupes. 

N 

^ 54.  Acaric  üëS  bruyères.  Agaricus  crUetorum, 
Perl. 

Agaricus  folitarius  , pilto  fuhcarnofo , kcmiffhs» 
rico , ohfoltt}  pafiUato,fiilvO‘fcrrugintoi  lamtUis 
laticfcklis , nthulofts  , nigtis  ; fiipitc  nudo  g fuèttnaci  , 
tlongatc.  Perf.  Synopf.  pag.  41  j. 

Agaricus  kcivoluj.  SchoefF.  Füng.  tab.  110.  ? 

Son  pécîicule  eft  nu  , un  peu  ferme,  alon^é , 
d’un  fauvc-lutrir.t , fmirenant  un  chipeau  médio- 
crement cbarmi , hémifphérique,  un  peu  mame- 
îoné>  Uriçfc  d’environ  un  pf>uce  Sj  demi , fauve  , 
un  peu  forruffîneux  , garni  de  lames  élargies,  noi- 
râtres, bliuches  à leurs  bords.  Il  croit  foiitaire  , 
parmi  les  bruyères. 

Agaric  des  fables.  AgarUus  d'ukrçus, 

Perf. 

Agaricus  piUo  fubcarnofo  , htmifaharUo  g fthvif- 
cojo  , fpadicco  > nitido  ; lamcilis  difisnùàus , c/uc- 
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rtis,  nigro-piinilaiis  ; fiipiii  longe  , uaie.  Petfoon  , 
Synopfpag.  41 }. 

Il  a beaucoup  de  rapport  avec  le  précédent.  Son 
pédicule  tll  long  de  quatre  pouces,  nu,  légéte- 
iTKnt  flexueux,  un  peu  fauve  , foucenant  un  cha- 
peau peu  charnu  , hémirphériqiie , puis  plane,  un 
peu  vifqu!  ux  ; fa  furface  luifante  , d'un  ja.ine- 
pâle  i les  lames  d.Oanies , un  peu  ventrues , 3 ihé- 
remts,  de  coiiltur  cendrée,  ponâuées  de  noir.  Il 
croit  dans  les  plaines  f.biunneufes , fut  les  hau- 
teurs. 

jyd.  Agaric  varié.  Agaricus  varias,  Perf. 

Agaricus  parvulus  , piUo  campanulato  , nitido  , 
palltdo , ér  tivtdo  varia  ; lamtUis  variegaris  ^ adfccn^ 
drntihus  ; ftipiie  icrtui  , ru/cfccmi , fuitenaci.  Perf. 
Synopf.  pag.  414. 

Agaricus  (varius),  fiipitatus , pilto  conico , oi- 
tufo , colore  varia  , cintrario  , g'ifto  Jive  ttigro  ; Ls- 
mtUis  crifidis,  ftipiit  fUiformi.  Boit.  Fung.  pag.  66. 
tab.  66. 

Il  fe  diflingue  par  la  grandeur  & les  couleurs 
extrêmement  variées  de  fon  chapeau  , pâle,  lui- 
fant,  livide  ou  cendré,  gris  foncé  ou  noir,  cani- 
paniforme  , large  de  trois  lignes,  foutenu  par  un 
pédicule  filiforme,  long  de  deux  pouces  & plus , 
épais  d'une  liçne , roull-âtre . légèrement  tenace  ) 
les  lames  trihdes,  alcendames  &•  panachées.  U 
cioîc  fur  les  gazons , pa-mi  les  Taules. 

117.  Agaric  humide.  Agaricus  udus,  Perf. 

Agaricus  gregarius , ttrrcflris  , piUo  fuhirtvi , ru- 
gulofo  , primi  fulochracto  , cxpaltifccnic  ; lamcilis 
ex  aliido-fit  ’purpurjfcentiius , demim  aigris  ; flipisc 
longtfimo,  iaji  vitlofo.  Perf.  Synopf.  pag.  414. 

Il  eft  d'une  confiftance  aqueufe.  Son  pédicule 
eft  long  de  quatre  ou  fix  pouces , velu  â fa  bife  , 
Inuienanc  un  chapeau  court,  ridé,  large  à peine 
de  lix  lignes,  obtus  , d'abord  d'un  jaune  d'ocre  , 
uis  pâle  i les  lames  légèrement  ventrues,  d'a- 
ord  d'un  blanc  teint  de  pourpre,  puis  noires.  Il 
«oit  en  groupes  fur  les  gazons,  aux  lieux  humi- 
des, dans  les  forées. 

5f8.  Agaric  chancelant.  Agaricus  tiiuiuns 
Bull. 

Agaricus  niiidus , fragilis  , pileo  campanulato, 
fi’iato,  vifeefo  , palUfuntt  ; difeo  fiavo  j lamtlht 
difimais , tneamatis  ; fiipitc  lutefeente  , nudo,  iajt 
pilofo.  Dull.  Herb.  tab.  4IJ.  fig.  i.  _ Peifoon  . 
Synopf.  pag.  41  f.  — Sow^erb.  Fung.  ub.  izg. 

Cet  agaric  eft  luifant , très-fragile  j fon  pé-di- 
cu  e nu  , jaunâtre,  fiftuleux,  grêle,  cylindrique  . 
velu  à fa  bafe,  long  de  q^uatre  à cinq  pouces  ; il 
fourient  un  chapeau  en  cloche  , puis  plane , finué 
à fes  bords,  point  charnu,  n'ayant  qu'une  pelli- 
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cote  janne  , facile  à enlever , blanchiere  i Tes 
bords  J marque  de  lliies  noirâtres;  les  lames  rouf- 
fcs,  inégales , un  ptu  incamaceSi  point  adhérentes 
au  pédicule.  Il  croit  fur  la  ter'e,  dans  les  bois, 
parmi  les  feuilles  mortes,  Sc  ne  dure  que  trois  ou 
quatre  jours. 

J)9.  Agaric  cilié.  Agcricut  ciliaris.  Boit. 

A^aricus  ( tragnus  ) , Jlîpitatitg  , pî/eo  canîco  , 
primum  t<3o  pblvtrt  nivtQ^  pofità  glutinofo^  margine 
cUibto  ,*  UmtUiS  ttifUit , nigfu  ; Jlipite  bulhofo  ( cor- 
tinaio).  Bolton.  fung.  pag.  }j.  tab.  j}.  — Perf. 
Synopf.  pag.  416. 

Son  pédicule  eft  alTez  ferme , plein  â fa  bafe  , 
puis  bfluleux , fouvent  couvert  d'uise  pouflîére 
gtifâtte,  bulbeux  â fa  partie  inférieure;  le  cha- 
peau grand,  conique,  couvert  d'abord  d'une  pouf- 
fière  très-blanche,  puis  d'un  paillet  clair,  puis 
glutineux;  Tes  bords  noirâtres,  déchirés,  plus 
longs  que  les  lames , 8c  fornunt  des  cils  noirs  ; les 
lames  prefque  lancéolées  , noires  , ttifides.  Il 
croit  daru.Ies  prés  & fur  les  fumiers,  en  Angle- 
terre. 

)éo.  Agaric  éteignoir.  Agarictu  txt'mSorius. 
Perf. 

Agaricus  pilto  campant formi , alhido ^ lacera;  la- 
mtlUs  niveii  ( fafcefctntibuj  ) ; fiipiu  fàbbuijofo  , 
fubiilaro  , ntido  Boit.  Fung.  pag.  aq,  tab.  14.  An 
Lianaif  — Perf.  Synopf.  pag.  417. 

Son  pédicule  , muni  de  petites  racines  brunes , 
s'élève  â la  hauteur  de  cinq  ;souces,  fur  un  demi- 

frouce  d'épaill'eur;  il  e(l  nu,  un  peu  bulbeux  , cy- 
indrique,  fubulé  â fon  forrmet;  fon  chapeau  en 
cloche  , blanchâtre,  déchiré  â les  bords.  Les  la- 
mes , d'abord  d'un  blanc  de  neige , deviennent 
brunes,  & fe  téduifent  en  eau  de  même  couleur. 
Il  croît  tantôt  foliiaire  , tantôt  par  groupes,  dans 
les  terrains  fablonneux.  , 

{.  VII.  PratehA.  Perf  Point  Je  coiffe  ; pédicule 
central  nu  ou  muni  d'un  anneau  ; chameau  charnu  ou 
membraneux  , perji/lant  ; iamet  qui  noirc  ffeni  dont 
leur  vieilliffe  ,fant  fe  fondre  en  eau. 

qôi.  Agaric  comeûible.  af^an'rua  cdaA'a.  Bull. 

Agaricus  gregariut , magnus , pileo  candido  , levi 
aui  obfolctc  fquamofo  ; lamtl'is  rubrh  ; Jlipite  longo , 
tulbofo;  annula  manifcfîo.  Bull.  Herb.  tab,  J14. — 
Perf  Synopf  pag.  418. 

Agaricus  arvenfs.  Schoeff.  Fung,  tab.  513.  511. 

4.  Agaricus  fcampcAtis),  pilco  carnofo , planiuf- 
culo  , rufo  , fquamofo  ; lamellit  rubefeente-fufeis  ; 
Jlipite  brevi , anr.ulo  inccmpleto,  Petf  I.  c.  — Schueff. 
Fung  tab.  55.  — Linn.  Spec.  Plant,  pag.  tûqi.  — 
Bull.  Herb.  tab.  154. 
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y.  Agcricut  (vaporarius)  , major,  pileo  eon- 
rexo  , pilofo-fquamofo  , lujèfeeaiu-umbrino  ; lamellit 
fufeis  ; ftipiie  tuberojo , fquamulofa.  Petf  I.  c.  (P' tij. 
Amanite, n”.  jt.) 

Ce  champignon  , dont  il  exide  quelques  varié- 
tés, eft  le  moins  funefte  de  tous,  le  plus  facile  â 
reconnoitre , d'un  goût  anéable,  mais  non  le  plus 
délicat.  On  le  cultive  fur  couches  : il  fe  rencontre 
dans  les  jardins , les  boit  & les  prés  ; il  eft  couvert 
de  mouchetures  jaunes  dans  la  variété  4.  Son  pédi- 
cule eft  plus  court;  fon  collet  incomplet.  Le  pédi- 
cule eft  lubéreux  dans  la  variété  y,  écailleux  ; le 
chapeau  d'un  jaune- terne  ; les  lames  brunes. 

561.  Agaric  hérilTon.  Agaricus  echinatus. 
Roth. 

Agaricus  pileo  convexo , fquamofo , echinato , fait- 
ginofo  , margine  membranâ  lacera  cintlo  ; lamtllis 
mtttiatis  ; Jlipite  rcBo  , fquamofo , purpurco.  Roth  , 
Catal.  a.  tab.  9.  fig.  1.  — Gunn.  Flot,  noitreg.  1. 
pag.  laj.  tab.  7.  fig.  6. 

Son  pédicule  eft  droit , long  d'un  ponce  8f  demi 
ou  deux  pouces  , de  couleur  purpurine , noiiâire 
â fa  bafe,  couvert  d'écailles  d'un  btun-biftré,  fou- 
tenant  un  chapeau  i peine  charnu , convexe , bif- 
tté  , hérifté  d'écailles  redtclfées  , environné  à Tes 
botds  d'une  nsembrane  déchiquetée.  Les  lames  fort 
nombreufes , d'un  rouge-vif,  élargies  â leur  bafe  , 
adhérentes  au  pédicule.  Il  croit  dans  les  feirep 
chaudes. 

565.  Agaric  azuré.  Agaricus  cyaneus.  Bull. 

Agaùcus  pileo  glutinofo,  arttgimcfo  , ex  Jiccatione 
fasefeente  ; lamcllts  plants  , ainexis  , purpurafeen- 
libut  , fufio-variegatis  ; ffipite  fquamofo  , annula 
fugaci.  Bull.  Herb.  tab.  170 , & tab.  J 50.  fig.  i. 

Agaricus  t'uginofut.  Perf.  Synopf  pag.  419. 

Agaricus  beryllus.  Baifch.  Fung.  fig.  II 5. 

Agaricus  politus.  Boit.  Fung.  tab.  50- 

Cette  belle  efpèce  s'élève  â la  hauteur  d'environ  . 
deux  pouces  & dimi , fut  un  pédicule  plein . cylin- 
drique, Heiiâtre,  un  p»u  écailleux  en  delfous  du 
collier,  foutenant  un  chapeau  d'abord  globuleux  , 
puis  convexe  , aiuré  , puis  jaurilTam  pat  degrés  , 
Iilfe  & un  peu  glutineux  à fa  furface , large  de  deux 
pouces;  les  lames  inégales,  d'un  jaune-toux,  peu 
adhérentes  au  pédicule , recouvertes , dans  leur  ;eu- 
neffe , d'une  membrane  qui  fe  détruit , lailTe  fur  le 
pédicule  la  true  d'un  collier  peu  prononcé,  8i 
quelquefois  aufti  dis  débris  fur  les  bords  du  cha- 
peau. Il  croi:  folitaire , en  aucomne,  dans  les  fo- 
rêts, furies  troncs  d'aibres. 

564.  Agsrsc  â graines  noires.  Agaricus  mcla- 
nofpermus.  Bull. 
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- Af^aùcvs  ptUo  cantnfo  f convero  ^ §jytf:fnu  t h~ 
'melUa  roliand^tia  ^-fakititatlelt , primo ^avcfuntihui ^ 
demii'ti  nigùa  ; Jlipite  nlirido  , annJato  , dearaiiot  in* 
crjjfaio.  Bull.  Hsib.  tib.  J40.  — Purf.  Synopf. 
pag.  410. 

Son  chapeau  , d'abord  hëmirphérique , devient 
plane , large  de  dcu\  pouces , lilTe  , glabre , un  peu 
charnu,  blanc  fur  Tes  bords,  jaune  à Ton  centre, 
Tourenu  par  un  pédicule  plein  , cyündtioue  , 
charnu , blanchâite , bulbeux  i Ta  bafe , long  d'en- 
.viron  quatre  pouces,  garni  d'iin  collier.  Les  lames 
foncdécurrentes  fur  le  pédicule,  inégales,  jaunâ- 
tres, puis  noires , recouvertes, dans  leur  jeunetfe , 
par  la  membrane  qui  fuimc  le  collier.  11  croit  en 
France. 

j6j.  Agaric  précoce.  Agitrima  pruox.  Perf. 

, Agaritua  fuhgrtgariua  , pitfo  carnofo  , ktmifpht* 
_ ricOt  aiutacto- iucrjiente  ^ primd  elhido à Ijmeliis  pla* 
nia  , tenaikua  , aquoa't  fofiis  ; fiipiie  fotido  , fubat- 
noci  ; annula  fugaci.  Perf.  Comment,  pag.  89  , 8: 
Synopf.  pag.  410. 

Agaricua  candicana.  Schœff.  Fung.  tab.  ÏI7. 

Son  pédicule  efl  ferme , plein , garni  d'un  anneau 
fugace,  foutenant  un  chapeau  un  peu  vifqueux  , 
prefque  luifmt , d'abord  blanchâtre  , puis  d'un 
jaune-clair , charnu , hémifphérique } fes  lames  pla- 
nes, minces,  d'un  vert  d'olive,  un  peu  nébuleufes. 
Il  croît  par  groupes,  dans  l'été,  après  les  pluies, 
fur  le  bord  des  chemins , parmi  les  gaaons. 

jé<5.  Agaric  couleur  d'ocre.  Agaricua  filactua. 
Perf. 

* Agaricua  fuhgregarius  ^ terrejiria  , pileo  carnro  , 
vlfcofo , aurantio-rufo  (aua  kalari)  ,■  lamtllta  con- 
ftrûa  , fukvirtfccntc-cintrtis ; firpitt  iutiofo  , corti- 
naio.  Perf.  Synopf  pag.  411. 

Son  pédicule  e(l  jaunâtre,  bulbeux,  couvert 
d'une  membrane  fibreufe,  foutenant  un  chapeau 
vifqueux,  charnu,  d'abord  convexe,  puis  plane, 
prefque  large  de  trois  pouces,  de  couleur  orangée- 
■’  foncée  ou  d'ocre  s les  lames  nombreufes,  vetdi- 
tres,  un  peu  cendrées.  Il  croit  en  automne,  fur  La 
terre. 

367.  Agaric  amer.  Agaricua  amarua.  Bull. 

Agaricua  cafpitofua  , magnua  , pilto  carnofo  ,fai- 
yijcofo  , lattritio  ; anargiau  favcfccnit  ; lamcllia  dif- 
ainSia , fukacbuhjia , vinfccntc-cinartis ; Jlipitt  longo , 
fuifolido  ; annula  fugaci,  nigrcfccntc.  Bull.  Hcrb. 
tab.  ;o  & tab.  jda. 

Agaricua  lattriaiua.  Schoeff.  Fung.  tab.  49.  fig.  4. 
J.  — Perf  Synopf  pag.  411, 

Agaricua  auratua.  (K.ler.  Flot.  dan.  tab.  8ae. 
(P’oyrf  AmANIIE,  n'*.  18.) 
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}(?8.  AOARic  poudreux.  Agaricua  pulvtrultniaa. 
Bull. 

Agaricua  cafpitofua , othractua , pilco  in  medio  p^o* 
tuieramc  ,•  laminia  adnalia  , prima  aiaïc  oitteha  , 
memkranâ  alhà  , ad  rnargintm  pilci  laccrà  , pcrjif* 
unie.  Bull.  Hetb.  tab.  178. 

Agaricua  fafcicularia.  Perf  Synopf.  pag.  411  ^ 8c 
Comment,  pag.  19.  — Bolton.  Fung.  tab.  19.  -7 
Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  7.  fig  a9. 

j).  Agaricua  ( praiicola  ) , folitariua , parvua , pilco 
carr.ofo  mcmhranacco^  ochraeto  ; lamcllia  dijlinSia  , 
plania  , virtfccme  cinereia  ; Jiipiu  longo  , lenuijfma. 
Perf  I.  c.  pag.  qaa. 

y.  Agaricua  ( marginatps  ) , gregariaa , pileo  cam- 
panulato  , fukferruginco  ^ margine  lomtntofo  * albi* 
cante i lamcllia  ex  vireiccnie-nebulojia  ; fipite  nudo  , 
firrillofo,  argenieo-nitido.  Perf  1.  c.  , Sc  Obferv. 
Mycol.  I.  pag.  11. 

Cet  agaric  cfl , ainfi  que  le  précédent , d’une  fa. 
veur  amère,  d'un  jaune  fauve  pins  ou  moins  foncé. 
Son  pédicule  eft  glabre,  filtulcux,  cylindrique, 
long  d'environ  quatre  pouces,  foutenant  un  cha- 
peau d'abord  conique,  puis  evafé,  protubérant  à 
fon  centre,  large  de  trois  pouces,  fée  â fa  furface  , 
peu  charnu.  Ses  lames  font  inégales,  nombreufes, 
adhérentes  au  pédicule,  enveloppas,  dans  leur 
jeuiitffe , d'une  membrane  blanche , qui , en  fe  dé- 
chirant , refte  fouvt  nt  adhétente  pat  bmbeaux , tant 
aux  bords  du  chapeau  qu'au  pédicule  ; couvertes 
d'une  poulTière  roulfe , abondante , fugace.  II  croît 
par  touffes,  fur  les  fouches  pourries,  en  automne 
8c  en  été. 

La  vaiiété  g croit  folitaire  dans  les  prés , fur  les 
gazons.  Son  pédicule  eft  long  , itès-gréle  ; fon 
chapeau  large  d'un  demi-pouce,  oc'nracéi  fes  lames 
planes  , diftinâes.  d'un  vert-cendré.  Dans  la  va- 
riété y,  le  pédicule  eft  long  d'environ  deux  pou- 
ces , velu  à fa  bafe , d'un  blanc-atgentéj  le  chapeau 
campanulé,  prefque  ferrugineux,  blanchâtre,  to- 
menteux  â fa  bafe}  fes  lames  afccndanies,  d'un 
vert-nébuleuj.  Il  croît  en  groupes , fur  le  tronc  des 
fapins.Cesdeux  variétés  font  ptut  étre  desefpèces 
diftinâes } elles  font  amères. 

369.  Agaric  â appendices.  AgarUua  appenditu- 
laaua.  Bull. 

Aganeua  cafpitofua , congtftua  , fragilia  , pilaofub* 
aquofo,  glabro  ,fufcefcente-itvido , ex  fucacione  rugu- 
lofa , pallcfcente  i lamcllia  confartia  ,iacarnato-fufcia, 
obieHia  memb'and  aemum  laccrà,  ad  margincm  pilci 
pcr/ijlcntc.  Bull.  Herb.  tab.  391. 

g.  Agaricua  ftipatua.  Perf.  Synopf  pag.  4x3. 

Agaricua  fpadiccua.  Schocff.  Fung.  tab.  IJ7. 

Il  eft  d'une  cqnCflance  molle  8c  aquenfe.  Son 

pédicule 
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pMIculeeftnu,  blanc, fifluleux.eylindtiqae,  gla- 
tire  , long  de  auitie  pouces , foutenaiit  un  chapeau 
d'aboed  ovoid;,  puis  campanifotme  , puis  con- 
vexe, de  couleur  tauve  , roulTeâire  ou  d un  blanc- 
file  , mirqiié  de  ftries  divergentes , fouvent  fendu 
Bc  rebroulfé  à fes  bords.  I.es  lames  font  inégales, 
nombtenfes  , d’un  ronce  plus  ou  moins  vif,  cou- 
vertes , dans  leur  jeunefl’e , d’une  matnbrane  qui , 
en  ft  de'i  hirant , rette  par  laoaheaux , idhirente  aux 
bords  du  chapeau.  Il  croît  en  automne  & en  été , 
pat  groupes,  dans  les  jardins  &:  les  bois. 

370.  Acahic  incliné.  Agaricus  ctmuuM.  \'.ahl. 

Agarcut  pilto  htmifptiA'ico , aùiido  ,*  lamtliu  ci- 
Htrtn-!\igricantiku>  ; jVpiiibiu  fuifu/iiariti  , fifiulojit , 
nudii , eu’vam.  Vahl , in  Flot.  dan.  tab.  lOOj.  — 
Perl'.  Synopf.  pag.  413. 


nigrtjlettiiiiii  ; ftipiit  nuit)  , aUido  , ««ne  gUkro  . 
nune  kirfuto.  Bull.  Hctb.  tab.  jdl.  fi.5.  i. 

Agnrieus  { rorrugis  ) , piUo  fuimtmirénaceo  , 
ompanutato tftéh'ttfofo , lamtllh  f)ivtaintta~ 

nthulofi  i fiipiu  tinngato , niho.  Pet^^ifp.  Meth.' 
Fung.  pag.  14  , & Syn  pf.  pag. 

Son  chapeau  efl  d’un  jaut\e-pile  ou  brun  , quel- 
quefois (trié  i f'!S  bords  , d’abord  ovale , puis  co- 
nique , puis  plane  , fout  nu  pat  uii  pédicule  nu  , 
grêle,  filtuleux,  blaïubâtre,  long  de  quatre  i 
cinq  pouces,  tantôt  velu  à.ta  bafe,  tantôt  glabres 
les  lames  inégal  -s , aJherunres  au  pédicule , d’un 
brun-violet , puis  noires.  Il  croit  par  touffes  i 
pieds  diflinâs , dans  les  forêts , fur  les  feuilles 
mortes. 

574.  Acaric  grêle.  Agancui  gratilh.  Petf. 


Son  pédicule  e(l  nu , fifluleux , recourbé  ) il  fou- 
tleiit  un  chapeau  hémifphetique,  blanchâtre  , garni 
de  lames  d’abord  de  couleur  cendrée,  puis  noi- 
râtres. Il  croit  pccfque  folicaire  , dans  le  Dane- 
maick. 

371.  Agaric  denticulé.  Agaricus  dtniiiuUtut. 
Boit.  < 

Agaricni  ( filbaquofus  , temiiî)  , piito  ha-nifpht- 
rrco  , ptitpurtO‘livido  i iamttiis  ntargtng  dtntaiis  i 
fipitt  fftatofo , fufetfetntt.  Boit.  Fung.  tab.  4.  — 
Perf.  Synopf.  pag.  414. 

Son  pédicule  ell  brun , filluleux  i foncha-eau  très- 
mou,  hémilphétique  , point  charnu,  légeremetit 
ftrié  , d'un  pciurpie-lividc , large  de  deux  ou  trois 
pouces  i les  lames  de  mêmeconfiftanceîJcde  même 
couleur  que  le  chapeau,  munies  à leurs  br  rds  de 
dents  ou  d’appen  lices  noirâtres.  11  croit  en  Angle- 
terre , dans  les  forêts.  ^ 

57X.  .Agaric  â fibiei  noires.  Agarian priUofm. 
Perf. 

Agjrieu)  pilco  fuhmtmhrnnacto  , ktmifphtrico  , 
eliicante;  IjmtUit  laiiffimis , purpnrjfctntiius,  mar- 
gine  nig'it  ; ftip-'U  long»,  aïkido,  ftkrsUU  nigrtfeen- 
tikui  oofua.  Petf.  Synopf.  pag.  414. 

S.nn  chapeau  ed  hémifphérique , prefque  mem- 
braneux. Wanchâtre  . large  d’un  pouce  & demi . 
ftMiienu  par  un  pédicule  blanchâtre , alongê , muni 
de  fibres  noirâtres.  Les  lames  font  planes,  entiè- 
rement adhérentes  au  pédicule,  élargies,  purpu- 
rines , ponâuées  de  noir,  noirâtres  â leurs  bords. 
11  «oit  fut  la  terre , parmi  les  feuilles  tombées. 

373.  Agaric  â graines  brunes.  AgarUus  ptllo- 
fpirmus.  Bull. 

Agancui  pilto  fiavo-pallefctntt , atiquandi  mar- 
gint  Jlrijto  ; iaminii  pcdiculo  adnaiis  , tx  violant)- 
Üotaaiqùt.  Suppitmeiit,  Tome  /. 


Aganexs  totut  fragitis  , pilto  mtmkranacto  , canv 
panulato  , acitto  , mellljinto  ,*  lamtWs  tineariku)  , 
nig  tfcenit-eintrtis i flipitt  longifimo  , giakro.  Petf. 
Synopf.  pag.  413. 

«.  Idtm  , pilco  colore  incamato,  Perf  I.  C. 

Idtm  , pilto  fordidi  ochracto  aut  fuknifcfctnte. 
Peif.  I.  c. 

y.  Idem , pilto  exaloido  , diluii  aluiaceo.  Perf,  I.  c. 

Agaricui  difvfxs.  Baifch.  Elem.  Fung.  pag.  143. 

t.  Agaricui  ( cufpi.latus)  , pilco  eonico  , acuto  , 
ruiro  fifeo;  limillii  fiifufci)  , kajî  angiifiij  ,•  fiipiie, 
fjlulofo.  Boit.  Fuiig.  tab.  6fi. 

Cet  aeariceli  une  desefpèces  les  plus  tendres  8c 
les  plus  fragiles.  Son  pédicule  ell  long  de  trois  pou- 
ces, fiftukux,  velu  i fa  bafe,  quelquefois  entiè- 
rement glabre}  fon  chapeau  chancelant,  membra- 
neux , campanule , aigu  , large  d’un  pouce  &'  plus , 
de  même  hauteur,  tr^-vati ible  tlans  fes  couleurs, 
incarnat  ou  d’un  jaune- foncé,  ou  prelqiie  roux, 
quelquefois  blanchâtre  ou  d'un  fauve-clair;  les  la- 
mes linéaires , d'un  noir-clair,  cendré , rétrécies  1 
leur  bafe.  Il  croie  dans  les  forêts , parmi  les  feuilles 
tombées. 

575.  Agaric  papyracé.  Agaricui  papyraccut. . 
Perf. 

Agaricui  fiipiutus , pilco  hcmifpharlco  , mcmhra- 
nacio , j/iido  ; lamcltis  trifilis , remotla  , pallidis  ; 
fiipitt  aïkido , fijiulofo:  Petf.  Synopf.  pag.  415. 

Agaricus  mcmkranjctus.  Boit.  Fung.  tab.  II. 

Son  pédicule  eft  fragile,  long  de  trois  pouces,  , 
blanchâtre , fifluleux  , Inutenant  un  chapeau  mem- 
braneux ,.hemifphér  que  , large  d’environ  deux 
pouces  , fee  8c  d’une  confiilance  papyraeêe  , 
garni  de  lames  libres , très-tendres,  diftaniTS  , tti- 
fides , pâles , pui . brunes,  puis  noires.  11  ctott  fuc 
le  tronc  des  chênes. 
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576.  Agaric  tanuffé.  .Agarieut  confinus.  Boit. 
y.garicus  têff  liofut , rHio  cenlco  , al<ido,  acum  - 

/uurf  fufc9‘paliidis  ; ftipitihus  numerrjtj  ^ 

alitiàu.  Boit.  Fiing.  pag.  18.  tab.  18.  — Perloon, 
Synrpr.  paa^^. 

Il  eft  d'uflli^Cftanre  molle.  Son  pédicule  eft 
filiforme  , long  d'iin  pouce  8f  demi , blanchà'te. 
Son  chapeau  < fi  fec  , papyracé , blanc  , conique  , 
acuminé  , large  i peine  de  neuf  lignes  ( k$  lames 
d’un  bmn  pale.  Il  et' it  par  groupes,  fur  les  écot- 
ces,  dans  les  ferres  chaudes. 

t77-  Agaric  en  cloche.  Aearicm  eampanu/atiu. 
Bull. 

Agancus  gregariui  , irunntus  , pUto  campanufato^ 
oitjfo  , itvi  ; IjmclÜJ  conftrtis  , Uiijpmit  , Hktns  ; 
Jlipiti  io  igo  , junio^um  fa^unna/ato.  Bull.  Hitb. 
tah.  jjx.  fig.  ).  — Perf.  Synopf  pig.  416. 

Son  pédicule  eft  cylindrique  , glabre , fifiuleux  , 
long  de  quatre  pouces  Sc  plus , épais  de  deux 
lignes  , d’un  roux-cendré , muni,  dans  fa  jeunefie , 
d'un  anrseau  peu  apparent  i le  chapeau  campanule , 
lifi'e, obtus,  large  d’un  à deux  pouces,  d'un  roux 
lus  ou  moins  foncé,  un  peu  jaunâtre , finué  â fes 
ords  i les  lames  larges  , point  adhérentes  , iné- 
gales , arquées  , de  couleur  canelle  , large  de 
quatre  lignes.  Il  croit  par  groupes  fur  la  terre. 

578-  Aga®IC  fcTui-orbicuiaire.  Agarùaj  femt- 
Pflfiiuljrii.  Bull. 

Agaricus  pilto  concolorc  , Icvi , mtUe  , htmifpfti- 
rUo  i tamtnis  Uhtris , nunquàm  macuhfa  ; jlipitt 
frmo,  nft , nudo.  Bull.  Hcrb.  lab.  411.  lig.  t. 

Son  pédicule  eft  ferme  , nu , cylindrique , de 
couleur  jaunâtre , recoi-.vert  d’uue  écorce  que 
l'on  peut  déucher  emiértir.ei  t du  canal  fillulair: 
interne.  Son  chapeau  eft  confiammert  honiifphé- 
rlque.  large  d'un  pouce;  quelquefois  il  devient 
cr.ncave  ou  bofftié  , ghbre  , luifant , jaunâtre  â 
fa  furface  , garni  de  lames  libres  , inégales , nom- 
breufes  . élargies  , d'aboid  d'un  blanc-crifitre  , 
puis  jaunâtres  , p.iis  biftrées  , mais  jamais  mou- 
chetées. Il  croit  fur  le  bord  des  chemins  & des 
ptloufes , pqnJint  pref^ue  toute  l'année. 

479.  Agaric  a tête  conique.  Agarîcvj  conoa- 
pialus.  Bull. 

Aga'icus  fuifoüiariiu  , piho  cûmvanaUto-canteo  , 
etne’ic-itvida  t fi'iatu  ^ lamtUis  liàfrtt , ohjluri  ru- 
fa  i Jf'P'ie  auuu  , tongo,  aïkido.  Bull.  Hetb.  tab. 

• j6j.  fig.  I.  — Perf.  Synopf.  pag.  4x7. 

il  fft  d'une  cf  rliftance  molle.  Son  pédicule  eft 
ru,  blanchâtre  , long  de  quatre  à cinq  ponces, 
épais  lie  deux  lignes , cy!indii:,ue , fiftuleux , fou- 
tenant  un  chapeau  d'abord  conique,  puis  con- 
vexe, puis  plane,  de  couleur  roulTe,  jaune  ou 
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blanchâtre  , marqué  de  plis  on  de  flties  prrfon- 
As  , diveigtntesj  les  lames  libres,  inégales, 
d'abord  d'un  jaune-pâ  e , puis  d'un  brun  eofumé. 
Il  croit  foiitaire  dans  les  prés,  les  jardins,  tes 
bojs  , fur  la  terre. 

gSo.  Agaric  des  pâturages.  Avariais  pufeuaj. 
Pttf. 

Agarcus  fjkfolhariui  ^ pilto  fAmtmiranacto  , nl- 
lide , ai  iaîiio  coaUa  , dcia  dilutato  , fuiftcxuufo  , 
umirino  . fuir.igrtfitotf  ; I imtllîs  latiuftu.is . incar* 
naio-rufiâ,  Perf.  Comment,  pag.  94,  & Synopf. 
pag.  417. 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  pouces  ; frm 
chapeau  charnu  , prelqne  membraneux,  luifani, 
mince  , fragile,  d abord  conique,  puis  plane  , un 
•peu  fl  xuéux , d'un  brun-terréux  , puis  noirâtre; 
les  lames  élarpiei , im  peu  échancrées , d'un  roux- 
clair.  Il  croit  çà  & Il , prefque  folitaire,  dans  les 
pâturages  des  montagnes. 

gSl.  Agaric  biftré.  Agaricus  fullgineus,  Perf. 

Agaricus  gregarius,  fragilis  , püro  campan,ilalo  , 
oiiujo,  ful’ginto-hvido  i papiliâ  oifolt’à  i hmtUit 
enuihus  , t clncrco-aliida-incarnatis  i ftlpiic  mtdto* 
cri ^ dcorsùm  incrrgdto.  Petf.  Synopf.  pag.  417. 

Il  a beaucoup  de  rapport  avec  le  précédent. 
Son  pédicule  eft  grêle , epaifli , d'une  longueur 
médiocre,  louteiiant  un  chapeau  campanule,  ob- 
tus, b-ftre,  un  peu  cendré,  â peine  pioéminent, 
large  d'un  demi-pouce,  un  peu  ridé;  les  lames 
molles,  nombrcules,  â peine  adhérentes  au  pé- 
dicule, blanchâtres,  cendrées  ou  de  couleur  in- 
carnate. Il  croit  fur  la  terre. 

}8x.  Agaric  bleuâtre.  Agaricus  cafius.  Vahh 

Agaricus  pilto  ptar.iuf.ula , fufco  i lamcllis  g'ifcc- 
fufc.s  ; fiipitc  fuLfulitario,  iitant , acdo  , tuf  aiiido. 
Vahl,  m Flot.dan.  tab.  1010.  — Ptrfoon,  Svnopf. 
pag.  418. 

Son  pédicule  eft  nu,  fîftuleux,  long  d’un  pouce 
& dinii,  épais  de  deux  ou  trois  lignes,  velu, 
cylindrique , blinchâire  ; fon  chapeau  fragile  , 
d'abord  convexe  , puis  plane , quelquefois  un  peu 
toiacave,  de  coiileut  brune  ; les  lames  nombreu- 
fes,  grifes  ou  brunes,  nébuleufes.  Il  croit  a,  rés 
la  técoiie  des  foins , dans  les  prés,  dans  la  Nor- 
vège. 

58g.  Agaric  obtus.  Agaricus  oitufss.  Perf. 

Agaricus  pilco  j'aicurnofo  , campan:dato  , oitujb  , 
stitiuo  , diluù  iadio  ,*  lan.tllis  umirinis  , fuinciu* 
loft,  margluc  aiiidieriiut  ; ftipilc  dtcrsLru  incrof- 
fato , fallcfcentc-albido.  Petf.  Synopf.  pag.  4x8. 

“C'eft,  dit  M.Petfoon,  une airezbclleefpécc, 
qui  ili  rare  & ejui  croit  fut  les  iioncs  pouiié.  Son 
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pédirole  fffl  f'p*'’*  blanc-f  Jte  , plut  blanc  8c 

velu  à (abafeÿ  fnn  chapeau  mcrtincrement  charnu , 
campanule,  ubtut,  luilant , d'uii  laune-clair , Imn 
de  neuf  lignss , ti.lé  dans  fa  vieilleHt  > les  laines 
pre  que  linéaires , emiéiemeiit  adherenu-i  au  pédi- 
cule , couleur  de  terre  d'ombre,  nebulcufes , t>lan- 
chàcres  à leurs  bords.  » 

^84.  Acxaic  des  montagnes.  Agane:is  moatiinui. 
Peif. 

Ag*rUmt  gfrgariui  f parvui  ,piUo  fuicarnofo , con- 
vixo , fufiejcenu  ; pltinis , idtiufcuiit , um  • 

hrhiis  f fuhn€Pu!ojtt  t margint  dtmùm  jubàlhicante  ; 
pip:tc  hrtviufiuh.  Ptrf.  UbCeiv.  Mycol.  I.  pag.9 
fie  dynopf  pag.  418. 

A .’  AgjrUus  fuiktpaïUas.  Batfch.  EIcm.  Fung. 
fig.  ail. 

Son  pédicule  efl  très-court,  blanchâtre i fon  cha- 
peau petit , van  peu  charnu  , conveae  , d'un  brun 
plus  ou  moins  foncé  1 les  lames  plan  s,  élargies, 
cerreufes,  enfumées,  un  peu  blanchâtres  à leurs 
bords  ; elles  noircilfent  dans  leur  vieHkire.  La 
plante  A a de  grands  rapports  avec  ceile-ci;  mais 
fon  chapeau  ell  en  forme  d’entonnoir.  Cet  agaric 
croit  par  groupes  aux  lieux  montueux,  ftériles. 

î8y.  AdARtC  noircilTant.  Agarkut  nigricuns. 
Bull. 

Agjricus  mojLfiuÏLS , pilto  Jtprtjfo , olivaceo-ct- 
ntrio , atmùm  tiigrcpenu  ^ ad  po  ; lamtUis  erjpis  , 
tttbtdis  i P:pitt  Joiido  f ircvnipafa  ^ evurta  ^ nado. 
Bull.  Heib.  tab.  îia,  8:  tab.  iyo.  fig.  1.  tib.  579 
& tab.  166.  — Peif.  Obf.  Mycol.  a.  pag.  ro.  — 
Lam.  Ululir.  tab.  88a.  fig.  i. 

AgarUut  adaput.  Perf.  Synopf.  pag.  4J9. 

A.  Agarictis  ( eLphantinus  ) , magnas  , primo 
afèidus  , ronvexus.  Sowerb.  Fung.  tab.  jd.  — Boit. 
F'urg.  tab.  aS. 
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St  n pédicule  efl  fauve , nu , fiflnlriix , cy'iiidri  ■ 
que , haut  de  trois  à quatre  pouces , muni  de  pe- 
tites raiiiies  fl.itonn>-ufcs , foutinant  un  chapeau 
d'ahord  convexe , puis  plane,  qiie'quefois  concave 
ou  mamelonné  i fnn  centre  , fliié  fur  f.s  bords  , 
d’un  blanc  mêlé  de  fauve , U-gérement  Cnuf  ux  , 
large  de  deux  i trois  pouces  | fa  chair  nv-lk-  8c 
aqueufe;  fes  lames  inégales , peu  ferrées,  très-fra- 
giles , point  adhérentes  au  pédicule.  Il  croit  parmi 
la  mouffe,  dans  les  bois  ombragés,  vers  la  fin  de 
l'été. 

387.  Ac/Rtc  à feuillets  vioUts.  Agaricas  v.’o- 
taceo’lamiliatus,  Decand. 

AgafUas  cafpîsoft.s  , piiro  grifro-raf  fetnte;  difza 
eattojo,  margiac  fahp  iaso  ; tamcHis  >g  (gi  'e  vio.a- 
ciis  ; pipisc  nudo , a/iida,  Decind.  S.  iiopf.  Plmt. 
eall.  pag.  ji  . 8c  Flor.  franç.  vol.  a.  pag.  1 jg. 
U*.  406. 

Son  pédicule  efl  nu  , fifluleux  , cylindrique  , 
blanchâtre  , long  de  quatre  pouces  , épais  d'une 
à deux  lignes)  fon  chapeau  mince,  prtfque  fans 
chair , en  cône  arrondi  au  fommet , large  de  fept  i 
huit  lignes , long  d'un  pouce  8c  demi, calleux  â Ion 
fommet , d'un  gris- roux,  en  peu  flrié  fur  fes  bords. 
Les  feuillets  font  d’un  beau  violet , inégaux , 
étroits,  nombreux,  diftinâs  du  pédicule.  Il  ref- 
feinbie  beaucoup  à l'agaric  a tête  conique  ) il  vient 
fur  la  tene,  par  groupes. 

gSS.  Agaric  flrié.  Agaricas  priatus.  Bull. 

Agaricas  pileo  conico , demum  convexo  , tandem 
piano , rufo-a/iicanie  , prilj  profandis  aat  plicis  ra- 
diantiias  notato  ; pipite  nado  , alào  , cyltndrxo  g 
lenui.  Bull.  Herb.  tab.  ffl.  fig.  1. 

A.  Agaricas  pUcaias.  SthocfT.  Fung.  tab.  41.  — • 
Bull.  fkib.  tab.  3o. 

Amaniia  plnata.  Lam.  DiÉL  1.  pag.  lIC.  ( Foy. 
Amanite,  t.“.  59.) 


Cet  agaric  devient  noir  en  vieilliffant  i il  tll, 
dans  fa  ie itneffe , brun  en  deflus , ainfi  que  fa  chair  ; 
fes  fcuilleis  8r  fon  pédicule  blancs.  Ce  dernier  eft 
long  de  deux  pouces  8c  demi , épais  de  huit  â dix 
lignes,  plein, nu,  ptefique  cylinatique,  foutenant 
un  chapeau  d’abord  convexe,  déprimé  â fon  cen- 
tre, recourbé  en  delTous  â fes  bords,  puis  plane,  un 

Îieu  finué , ferme  8:  calTar>t , garni  de  lames  inega- 
e$,  peu  nomhreufes , épailTies , non  adhérentes  au 
pédicule.  Il  croit  foUtaire  dans  les  lieux  arides , en 
automne , dans  les  bois  de  haute  futaie. 

jSé.  Agaric  aqueux.  Agaricas  aqaofus.  Bull. 

Agaricas  pi  tco  ex  alio-fafeente  , aquofa  , molli , 
P':pii€  nudo.fafco  , radscalos  plurts  cmitumt.  Bull. 
Ffetb.  tal^  la. 

Agaricas  miUeus.  Schorff.  FOflg.  tab.  4;. 


5.  VIII.  LÀCTITlUfS.  Petf.  Point  de  CO  cha~ 
ptau  ch:imu  ^fouxini  comprimif  feuillets  inégaux  i 
fuc  laiteux, 

^89.  Aoaric  âcre.  A^atUus  acris.  Bull. 

Agarieus  allas  j laminis  tuitnerojis  , fspe  lifurca^ 
fis  , aliquandà  favis  aus  rulris  i fucco  acric  Bull* 
Herb.  ub.  jjS. 

Agjricui  (piperdtU5),  pileo  infundiluliformi P 
margine  exputifo  ^ glalro  ^ alhido;  lamellit  (Ortgejllsj 
furcatis , eund'dis  , puiUfcentlhut.  Perloon , S^'nopf. 
p.i^  429.  — Obf.  Mycul.  i.  pag.  40.  — Batfcit. 
l'ung.  tab.  üg.  f9.  Boit.  Fung.  ub.  zt.— 
Schoelf  tab*  8).  * 

y.  .Agaricas  ( exftiCCUS  ) , magnas  , irfundihali* 
formis  g exfuccusj  UmsUis  difansilust  paUefeeat^us  ^ 
£ e Z 
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fuicrifpit.  Pcrf.  Obf.  I.  c.  pag.  41.  — Buxb.  Cent. 
4.  tab.  1.  ( Kffvej  Amanite,  n“.  i.  ) 

La  variété  y eft  une  fois  plus  grande  , fèche  i 
les  lames  pâles,  dilUntes,  un  peu  crépuiS. 

Î90.  .Ac.ABic  à bords  retroufles.  Agaricm  coa- 
trovcrfis.  Perf. 


cylindiique , long  de  deux  pouees , épais  de  trois 
lignes  s il  fuppone  un  chapeau  d'abord  convexe  , 
puis  plane , puis  concave  , large  de  trois  pouce* , 
glabre,  d'un  fauve  prefque  diltribué  pr.r  aônes; 
les  lames  inégales,  adhérentes  8c  un  (>eu  decur- 
rentes  fur  le  pédicule,  terminées  en  pointe.  Il 
croit  folitaire.- 


Agjricus  cjifi  itofus  , albus  , macuCts  ^onifque  fan~ 
gu:meii  vuf,tgjti,g  ^ piUo  pUniufeuh , mtirgiut  eew- 
/«»,  tumeatofa.  Perf.  Obf.  Mycoi.  a pag.  jt),  & 
Synopf.  pag.  qjo. 

Âti  agaricus  piperatus  ? Linn. 

Agariiut  funguinalit.  ? Baifch.  Elem.  Fung. 
Cor.i.  i.  pag.  47.  tab.  j6.  fig.  aoi. 

M.  Perfoon  préfume  que  cet  agaric  poiirroit 
bien  être  le  véritable  agaricuj  piperatus  de  Linné  ï 
peut  être  cft-il  encore  le  même  que  celui  figuré 
dans  Batfchcr,  mais  vieux  8f  dt  lléché.  Il  elt  de 
couleur  blanche  , panaché  de  taches  8c  de  bandes 
d’un  rouge  de  fang.  Son  chapeau  eft  toincnttux  i 
il  devient  plane  avec  fes  taords  retioulTcs.  Ses 
lames  font  Amples  8c  incarnates.  II  ell  très-acte. 
On  le  rencontre  par  groupes  dans  les  bois. 

Î91.  Agaric  i lamaes  laiceufes.  AgjrUut  dyc- 
mogüUs,  Bail. 

AgarUus  toruj  aUuj , facto  hBca  , înfpido  ; pîUo 
{onù  grifeii  aliqaaadi  naïuio.  Bull.  Hcrb.  tab.  584. 

Il  efi  de  couleur  blanche , parfaitement  glabre, 
rempli  d'un  fuc  laiteux , infipide.  Son  pédicule 
ell  plein,  cylindrique,  long  de  deux  pouces  8c 
plus , épais  de  cinq  i dix  lignes , foutenant  un 
chapeau  orangé  ou  cuivré  , convexe,  puis  plane  , 
compiimé  à fon  centre  , iaige  de  trois  à cinq 
pouces , quelq  lefois  marqué  de  zones  grifâtres.  i 
Les  lames  font  inégales,  légèrement  décurrentes  j 
fur  leur  pédicule.  Il  croît  folitaire  ou  par  petits 
groupes. 

Jpi.  Agaric  à z6nes.  Agarieus  ^onorits.  Bull. 

Agjricut  pilco  arnhUicato , jonaio  , dilate  ochra- 
eeo  , mjrgiae  revoiato  , vülofo  ; facto  acri  Bull. 
Hcrb.  tab.  104. 

Agaricus  ftxuofaa,  Perfoon , Synopf.  pag.  4 JO. 
{Voyei  Amanite  , n*.  6.  ) 

19t.  Agaric  â lait  jaune.  Agaticas  theiogatus. 
Bull. 

Agjrlcus  miner  , pilco  infundihaiifonri  , deprejfu  , 
fliftuque  rafo  ; facco  favo.  Bull.  H.ib.  tab.  {67. 
fig.  2.  — Perl.  Synopf.  pag.  45 1.  * 

Si  chair,  natiirellement  blanchi,  devient  jaune 
toifqu'on  la  coupe,  ainfi  que  le  lait  qui  en  dé- 
coule. Soa  pédicule  ell  d'un  roux  fauve , plein  , 


594.  .Agaric  pâ'e.  Agaricut pallidag.PcTf. 

Agjricut  cafpitofus  f pilco  ambilicato  ^ fahvtfcofo  ^ ■ 
falhcamatu-poUiao  ; Lmellis  ftipiiequt  ihngaio- 
diluttoriiat.  Perf.  Synopf  p.ig.  451. 

Aga-icas  incamatus,  Perf.  Difpof.  Fung.  p.  ^4, 

Agarieas  fuiinvolutiu.  t liatrch.  Fung.  tab.  57. 
fig.  loq. 

Son  pédicule  ell  alongé,  d'un  blanc-fale  i fon 
chapc-au  ombiliqué  , légèrement  vifqueux  , d une 
couleur  pâle  ii'carnats  j les  lames  d'une  couleur 
plus  claire , prefque  blanches  : il  efi  découle  un 
lue  âcre.  On  le  trouve  dans  les  bois  de  hêtres. 

J9f.  Agaric  tellacé.  Agaricuj  tefactus,  Perf 

Aga'Uus  pilco  planiafculo  , fulvo  , cinnamomco  ; 
lamcilii  paltcfccniiiat , fiipiu  crajiiufculo.  Peiloon, 
Synopf  pag,  451. 

^giiricat  ichoraiat.  ? Batfch.  Fung.  pag. 
tab.  IJ.  fig.  60. 

ê-  Agaricua  ( fulvo  croceus  ) , piUo  fuidtprafa  , 
glaâro , papillaio  f fipiteque  longo  ^ fulvo  croito  i 
lamtUia  conférais , pallidia.  Perf  I.  c. 

y.  ? Agaricua  ( aurantiacus) , piAo  fuiangufio , 
planiuf  alo  , auraniiaco  ; lamcilis  pallidia  , fuadt- 
carrcniiàaa  ; fiipiu  lotigo.  Perf  I.  c. 

Agirieaa  lacl'fiaus.  Boit.  Fung.  tab.  9.? 

Cet  agiric  piêfente  plufieurs  variérés  , princi- 
p.il  ’mtnt  dans  fa  couleur.  Son  pédicule  eft  long 
de  deux  ou  trois  pouces  , un  peu  épais , fauve  ou 
d'un  jaune  de  fafran  ; fin  chapeau  convexe,  puis 
plane  , comprimé , glabre,  un  peu  mam.  tonné, 
large  de’  trois  pouces , fauve  ou  d'un  |aune-ca- 
neüe  , quelqu..fois  ponéluc  i les  lames  plus  râles , 
nonibraifes.  11  croît  dans  les  toréts  : il  en  découle 
un  fuc  âcre. 

J9fi.  Agaric  délicieux.  Agarieas  deliclofua, 
Linn. 

Agartata  pilco  umlilicato , fahaaraatîo  ^ exfi'caao  , 
fora. ai  pallido  ,*  lamel  as  fuccoque  aurantio  laaeriaiis, 
Sihoclf.  Fiiiig.  tab.  11.  — Linn  Sj>ec.  1641.  — 
Perf.  Synopf.  431.  — Soiretb.  Fung.  tab.  ica, 

Lailuriaa  larerlaiai.  Perf  Difpof  Meth.  Fung. 
pag.  64.  ( Poyef  AmanIFI,  d».  3.) 

327-  Agaric  fans  zones.  Agaricua  a^oaitat.  Bull, 
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• ■ jigarîcuj  piUo  fuhiohau , tx  grifeo^Tufifctntt  > Id- 
minii  ^ ôafi  fluvÎJ-  Buü.  Hcrb.  wb#  J (9* 

fig.  r , & tab.  J67.  fi§.  ?. 

Son  pétiicule  tft  long  de  deux  pouces  8ç  plus, 
épah  de  mutrc  à cin^  lignes , plein,  tjlindrmie, 
blanchâtre  , un  peu  jaune  i fa  uafe , foutenant  un 
chapeau  arr^mdi  ou  un  peu  lobé»  fansiones  concen- 
triques, d'un  gtis-pâW , tirant  un  peu  fur  Ucou^cur 
de  café  au  lait,  convexe  , puis  concave,  large  au 
plus  de  trois  pouces,  garni  de  Urnes  droite»  , iné- 
g-  les  , jaunâtres  , peu  adhétcmes  an  pédicuU.  Son 
fuc  eft  laiteux  , de  couleur  blanche.  Il  croit  foU- 
taire,  fur  U ttire. 

398.  Agaïuc  meu'tricr.  AgarUus  ntcator.  Bu!I. 

AgjrUui  piUo  um!/i/xato , ^anato , di/uù  «Ara-  , 
ceo  , murgine  revoluio , viiiofo  ,*  lamcUis  albis~  Bull. 
Heib.  tab.  519.  fig.  i* 

Agatuas  terminofas.  Perfoon , Synopf.  4Î®*  ; 

Schoeif.  Fung.  tab.  11. 

/i.  Agarictu  { necatOT  ) , pUeo  ex  olivaceo , um- 
hrino  f margine  to^eutofo,  involuio,  Perf,  Syiiopf. 
4^3.  — Bull.  Hcrb.  ub.  14.  ( Amanite, 

d*‘.4Îï*-'^) 

399.  Agaric  rouge*  Aguricus  ruier,  Perf. 

A^r  'uus  gregarius  , majufeu/us , pi/eo  dtprejfo  ^ 
och'acco-ruhro i lamdlis  flavefenûhus^fiip'uecraf- 
puf:Jo,  piUo  comolore.  Porf.  àyiwïpf.  453. 

Agon:us  Schatf.  Fung.tab.  y Quoad 

colorem. 

Son  pédicule  ( ft  d’un  roug<-ferrugin€ux , blan- 
châtre  i Ta  hi'e , un  peu  épais,  foutenant  on  chi- 
peau  d'abord  convexe  , puis  déprimé  , à peine 
proéminent , roide  , légèrement  fillonné  , d'un 
rouge  d’ocrc  5 les  lamas  jaunâtres  . d'une  largeur 
médiocte  ; il  eft  d'une  laveur  âcre  & d'uae  odeur 
amère.  On  le  trouve  dans  les  bois  de  pins,  dans  la 
forêt  d'Hercynie , oft  il  croit  par  groupes. 

400.  Agaric  douceâtre.  Âgaricus  fuiduUh. 
Petf. 

jdg.tr  icas  fiUv  infanJiinitiformi , ri.fefi.tntt,  ali- 
yujJtiiô  \onit  aigris  , cotetntricii  infripio;  famtllit 
rjHefetntt-incarnatis;  facto  alho , fu  '-rdutei . Agaritut 
duUis.  Bull.  Herb.  tab.  114.  — Perf.  Synopf.  4}j. 

Aga'icus  rultfitns.  SchoefF  Fuilg.  tab.  yj. 
a.  Agariilit  afonua.  Eull.  1.  C.  fig.  A.  B. 
g.  Agaricut  jomirtua..Bull.  1.  C.  fig.  C. 

^ y.  Avanças  rubro-callantus.  — Agaricut  camfho- 
rata.  Bull.  Herb.  tab.  567.  fig.  i. 

/;  Agaricut  ( cimicaiius  ) , pilco  opaco , fiibum- 
ionato,  objcitte  [onato  j fubjpadicto  ,*  lattttUiS  luttf- 
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etntibus  ,fuhaitidis  ; /lipitt  longiufculo.  Perf.  Synopf. 
pag.  4J4.  — Uaifch.  Eltin.  Fung.  pag.  69. 

«.  Agaricut  (innocuus  ) , pilco  fùbdtprtjfo  , rugu- 
Irf)  , obfcuri  cinitamamro  ; lamtUis  ftrtugincis  , ni- 
tiait  ^ fi'pitt  longrufculo.  Perf.  1.  c. 

Lactariut  laSifiujs.  ScrVitb.  tab.  204.? 

LaÜariut  ( querceti  ) , parviilus , pilco  planiuf- 
culo  y rugafo  , papillota , Jpadicco  , opaco  ; lamellit 
oêjcuri  J'uJvit,  Perf.  1.  c. 

Cet  agaric  préfente  de  nombreufe-s  variétés.  Sa 
couleur  eft  aftêi  généra’eir.int  d'un  fauve-rougeâ- 
tre. Sa  fupe rficie  eft  fech J , fa  chair  calfaïue.  Il  ré- 
pand une  odeur  pénêtiame,  allé/,  fembfible  â celle 
du  mélilot  bleu;  il  produit , dans  fa  jeune fte,  une 
alTiz  gr.inde  quantité  d'un  lait  dotueâtre.  Son  pé- 
dicule eft  glalite  , cylindrique  , droit  ou  un  peu 
coiiibé  , plein  dans  fa  jtunelîe , irréguiiéreirent 
fiiluleux  dans  un  âge  plus  avancé , long  de  deux  1 
trois  pouces,  épais  d'environ  cinq  lignes,  fouie- 
nam  un  chapeau  d’abori  convexe  ou  conique , 

fiuis  plane  ou  concave,  protubérant  â fon  centre, 
arge  de  quatre  à cinq^puuces,  laniâc  uni,  tantôt 
marqué  de  -cônes  noiiatres , concentriques  ( garni 
de  lames  inégales,  adhérentes  au  pédicule.  II  croit 
en  automne , dans  les  bois. 

40t.  Agaïuc  d'Mercynie.  Agaricut  hyrdaicus. 

Agaricut  ( umbtinus  ) , pilto  canvtxo , jlcxuofa  , 
umbrinof  lamellit  palliditj  Jlipiit  brtvi,  cirunfetatt, 
Perf.  Synopf.  pag.  45  J. 

Son  pédicule  eft  court  , à peine  long  d’un 
pouce,  de  couleur  cendrée , foutenant  un  chapeau 
épais  , mou  au  taâ.  convexe  , un  peu  fiexueux, 
couleur  de  terre  d'ombre  , garni  de  lames  plus 
pâles,  décurrentes.  Il  croit  dans  la  foiét  d'Hetty- 
nie  , parmi  les  pins.  > 

401.  Agaric  plombé.  Agaricut  plumbiut.  Bull. 

Agaricut  pilto  latijjimo  , infandibutiformi  , Jlipitt- 
gut  nigrtfctuit- fuit gi mis  ; iamtUit  Uitfetniibut  , 
jâceo  actrrimo.  Bull.  Hetb.  tab.  282 , & tab.  jfp- 
fig.  2.  — Petf.  Synopf.  45 f- 

/t.  Amanita  treginta,  Lam.  Diél.  I.  pag.  loy. 

Cet  agaric  a un  pédicule  plein  dans  fa  jeuiielTe  , 
irtéguliéttmem  filtu’euxdani  un  âge  plus  avancé, 
jiur^tre , épais  de  neuf  lignes , long  de  d.iix  ou 
trois  pouces , foutenant  un  chapeau  convexe , puis 
lane,  déprimé  â fon  centre  , déjciè  en  bas  à fti 
otds , large  de  hiiic  à dix  pouces  , fec  2 fa  fur- 
face  , de  couleur  noirâtre , erfuniée  ou  plombée  ,. 
fans  aônes.  Sa  chair  eft  blanche  8:  caftante  ; fes  la-  ' 
mes  jaunâtres,  nombreufes , inégilei,  décurrentes 
fur  le  pédicule  , médiocrement  laiteux , très-âcre. 
11  cioit  eu  autoiiuie  , dans  les  bois.  Decandolla 
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iju  ‘ ,iii  n'.  qu'une  vitiicé  de 

celui  Cl.  (Keyf{  Am  .Niri , ii°. 7.) 

4^5*  Agaric  cAuitiqae.  Agjrîc^s  pyrvgalui^ 

Buil. 


Agdricus  pi/eo  pluniafruh , pliirnhea  livitlo  , fo- 
naia  U-ntUit  luntrtah , ruitf.tniiii,s  j fiipUe  rttio , 
f^ltgin'jfo  f ficca  primu'n  JuoUiiiA  , aemL/n  acerrîma. 

Bull,  llftb.  ub.  j67.  hj.  1.  — Perf.  Synopf. 
pig-lji. 


La  chair  de  cet  agaric  fft  blanche;  elle  jaunit 
lorfqu  on  la  coupe  ; il  en  découle  un  lait  qui  devient 
éSalcment  jaune.  Son  pédicule  <(l  long  de  deii* 
pouces  au  plus,  épais  dt  trois  lignes,  plein,  cylin- 
drique, d'un  roux-fauve;  il  rnulieni  un  chaiseaii 
d'abord  convexd,  puis  plane,  puis  concave,  gla’  re, 
large  de  trois  pouces  , d'un  fauve  On  peu  idné  , 
garni  du  lames  aiguës,  inégales  , adhérentes  &;  un 
peu  décurremes  fut  le  pédicule.  Il  croit  folitaire. 

404.  Agaric  a pied  velu.  Agaricus  trkkoptu. 

AgjrUm  ( lufidus  ) , pi/eo  p/jniufe^/o , maegi.it 
drjlexo  , oiijo/eA  ^onaeo , fu^tfeofo , ex  einereo  fub~ 
rv^/irare  V lamtUis  abbrevtjiis  ^ c/itUaneibus  ; jiipite 
»afi  viilofo,  Perf.  Synopf.  pag.  456. 

g.  / AgarUut fttfcui.  Schotif.  tab.  a)j. 

Son  pédicule  tfl  fiftuleux,  long  de  deux  pouces 
& demi , épais  d'un  demi-pouce , velu  à fa  bafe  ; fon 
chapeau  convexe,  puis  un  peu  aplati,  r.batiu  à fes 
bords,  légèrement  vifqueux , cendré  ou  prefque 
fauve , obfcurément  zôné , garni  de  lames  arquées , 
courtes,  larges  d'une  ligne,  blanchâtres.  Il  produit 
un  lue  laiteux  qui  devient  rougti-.re  ; il  croît  parmi 
Jes  bruyères. 
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convexe,  puis  pl-ns,  un  peu  oblique,  nuilqtit* 
f us  Icgffpment  échar.i  re  , rtflechi  àfes'boros, 
<i  une  couleur  grife,  cn  timoe;  I.  s lames  blanc!  es, 
puis  d'un  roux-clair.  Dans  la  yaricte  $ , le  ihape.u 
cit  tacheté  de  brui..  Sa  fubftar.ee  , qui  cft  comme 
tonienreufe,  devient  purpurine,  ainfi  que  lebnid 
des  lames  lorfqu  elle  elt  frappée  pat  l'air,  puis 
violette,  il  cior  dans  les  bois,  parmi  Ls  g.ixons 
6c  Us  broulTaifes. 


I 4:5.  Agaric  des  fubftances  putréfiées.  AgarUat 
xyittpbiias.  Perf. 

I Agaricai  minor,fi.'eop/j„o^àeprefo,Jub\ifci^o, 
fl'pileqae  ctfio-grijiis } lamtlUs  canàidis.  Perf.  Di.^. 
f-ung,  pag.  6y,  fie  Synopf.  458. 

#.  Agaricat  (vifeofus).,  piUo  piano,  dtpeefo  , 
vi/,uJo  , ragalufo,  o ivaeeo-tinereo ; lamtUii  candi~ 
asi,fiip,u  tenui.  Ptrf.  I.  c. 

Plus  petit  que  les  précédens  , cet  agaiic  tft 
mui.i  d'un  pédicu'e  court , cylindrique  , de  la 
meme  couleur  que  le  chapeau  : celui-ci  devient 
p.ane , dei'rimé  , large  d’un  pouce  St  demi , un 
peu  vilqucux,  d'un  bleu  cendié  1 les  lames  blan- 
ches.  Dans  la  variété  # , le  chapeau  eft  un  peu 
ride,  d un  vert  d'olive,  un  peu  cendré  ; le  pédi- 
cUiC  gréiC.  J1  crojc  fur  lc$  ttoncs  pourris  ou  fur 
la  terre,  dans  leur  voiûnage. 

i.  IX.  RosSULA.  Perf.  Point  de  coiffa  elUptax 
charnu  , o-dinavement  comprime  ; lames  /galet 
tnir  elles  , ^ non  terminées  par  un  bourrelet  annu- 
lairt  I ptdicu/e  nu. 

497*  Agaric  blanc  de  neige.  Agaricus  nivtus. 


40^É  Agaric  brûlant.  Ag<tricus  ureaj, 

Agarieus  (actis  ) pileo  itono , planiufculo  , fui- 
oSli^ua  , cinerto-faiiginco  ,*  tamtlits  prtmà  albidis  , 
tUin  alataceis  fiipite  albido  , fucco  ex  alio-rubef- 
cente.  I^tf  Synopf.  nag.  447.  — Boit.  Fiing.  tab. 
”■  Batfch.  fig.  60.  — Krapf.  Schwam.  tab.  4. 
fig.  4&  fig.  9-10.»  ^ 


$.  ) Agarieus  ( livido-rubefcens  ) , rittidui , fra- 
gilis  , medullofus , laûtfcent  , pileo  objole'-e  fifio- 
matulatoi  flipite  albentiore  , Uminis  pallidiffime  Sa- 
ventibas.  Batfch.  Elem.  Cont.  2.  pag.  y l.  fig.  201. 

y.  a^£Jr/c«»  (aineti),  pi/eo  ciae'eo-livido  , obfo- 
lete  fo  ijio;  lamellis  pallidi  latefcentiius , Sipite 
ext'ut  iittùf(jue  ctnireo.  Krapf.  Schwam.  tab.  8.  fig 
8 5c  9. 


_ Il  eft  rempli  d’un  foc  qui , dt  blanc,  devient 
Jiunatre,  St  puis  prend  une  couleur  touffe  dans 
la  fübflance  même  du  champignon,  d’une  grande 
caufticité.  Son  pédicule  eft  blanchâtre,  fauve, 
cendré,  vifqu|ui  danj  tea  variétés;  fga  chapeau 


Agarieus  minor,  totas  niveas , fiipite  breviufeulo , 
pitei  margine  tuberculefo.  Perf.  Synopf.  4J8. 

Cet  agaric  eft  d une  grande  blancheur  ; il  eft 
fort  petit.  Son  pédicule  eft  â peine  long  d’un 
pouce , épais  de  cinq  i fix  lignes  ; fon  rhapeau 
charnu,  comprimé  , tuberculeux  à fes  bords  ; les 
james^mincts , diftinctes.  il  croie  dans  les  forêts, 
rtut'éfre  appjrtieni'i!  à ui>e  des  variétés  de  l'cf* 
pèce  fuivame. 

4c8.  Agaric  i dents  de  peigne.  Agarieus  ceai. 
naceus.  Bull. 

Agartcus  pileo  fabdepreffo , margine  firiaeo  ; fiipite 
olotao,  cyhndrtcoi  lameliis  adntxis.  Bull.  Hetb. 
tab.  509.  — Decand.  Synopf.  pag.  28. 

«.  Agarieus  alius.  Bull,  J,  c.  fig.  M.  .N. 

Agarieus  ( Ijûe,,,  ) ^ pju„  fi,bJepreffo  . albo  ; 
ma, gmt  Uvt , lameUit  atjuosi  pallsdis.  Perf.  SynopC. 
433-  ’ * 

g.  Agarieus  ( fulvus  ).  Bull.  1.  c.  fig.  O.  P. 
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AgaïUitt  (emeticu^  ) , écris , pilco  Jefnffo , ««"- 
f ins  fuLaio  , fetgsinto  ~ rjéro  i lemfUis  canaidis  ; 
fiipitt  elho  , rjielton  rerie,  Pttf.  Syiiopf.  4J9. 

y.  yigericui  ochto/cucas.  Bull.  1.  c.  fij.  R.  S.  Q< 

Agaticei  ( ochroliceuï)  , pHto  fmefccitc , y/a- 
eisfcuto  ; me’g.ne  ltvi,temcllis  fi-piufui  alnis.  Pcil. 
Sjrnopf.  pjg.  44}.  , 

t.  Agericus  (rofacfus),  pilto  convexe  , p.'eno  , 
failni , rofto  feu  dit-ù  r&iro  y lanteliis  flipluque 
uliis.  Perf.  Syiiopf.  4}9. 

••  Il  eft  peu  de  p!.irites,  dit  M.  Decandolle,  qui 
Taiieni  autant  que  te.le  -ci  pour  la  couleur  St  l’ap- 
parence. La  première  variété  cft  toute  blanche, 
or  devient  quelquefois  veraâtie  dans  le  centre  du 
chapeau}  la  deuxième  a le  chapeau  fauve,  avec 
les  fenil  cts  blancs  t la  rroilâeme  a le  chapeau  8r  les 
feuillets  d'un  iaime-terteux  , &'  le  pédicule  blanc  ; 
la  quatriènse  a le  chapeau  muge , avec  le  pédicula& 
les  feuillets  blancs.  Peut-être  fon'-ailes  réellearent 
des  efpèces  dillinéles.  Klles  offrent  cependant  des 
caraâeres  communs  affei  tranchés.  Leur  pédicule 
tft  blanc , nu , cylindt  iqiie , chirnu , plein , long  de 
deux  pouces , épais  de  cinq  i fix  lignes.  Le  chapeau 
cfl  d'abord  convexe , enluite  plane , avec  le  centre 
déprimé , fouvent  concave.  Ses  bords  font  quel- 
quefois irrégulièrement  relevés,  St  l'impteBSon  des 
feuillets  y marque  des  flries  affez  fenfibles.  Les 
feuillets  font  fimples , prefqne  droits , adhérons 
au  pédicule  , 8c  tous  d'égale  longueur.  Elle  croit 
folitaire  , dans  Us  bois , en  été  de  en  automne.  » 
( Decaxd.  ) 

' 409.  Agaric  pililTant.  Agarices  dtpeUttu.Vttf. 

Agericus  grtge'ius . megnus , pilte  epeco , fefctnu- 
nlro  i difea  drpellcjctnie  ; Umtilis  creÿiufcuüs  , di^ 
tinSis , etàidis.  Ptif.  Synopf.  pag.  440.  — Schtrff. 
Fiiog.  tab.  1 1 1. 

Son  pédicule  eft  blanc , légèrement  teint  de 
rouge.  Son  chapeau  eft  ferme  , épais , brun-rou- 
geâtre , plus  pâle  à fon  centre,  large  d'environ 
trois  pouces } fes  lames  blanches  , ditlipéles  , un 
peu  épailles  } fon  odeur  douceâtre.  Il  croît  dans 
les  foiéis  , fur  les  montagnes. 


4it5.  Agaric  i chapeau  A.-xueux.  Agericus 
jtexeofus 

Agericus  ( fragilis  ) , pileo  d/prrfo  , fcxueje  , 
diiuti  purpurefccett  - rukeilo  ,*  tsnseUis  ladufcolis  , 
Jtipite^ut  tenaidis.  Perf.  Synopf.  440. 

Sa  faveur  eft  irès  icre;  fon  pédicule  long  d’un 

f route  8t  plus,  épais  de  quatre  lignes,  blanchâtre; 
on  chapeau  fragile,  compiinaé,  fiexueux,  d’un 
pourpre-clair  , un  peu  rougeâtre  , large  de  deux 
pouces , un  peu  tuberculeux  à fes  bonh , difforme, 
quelquefois  oridulé  ; les  lames  blanches . élargies. 
Il  ctok  dans  les  bois  de  hêtres. 


411.  Agaric  en  cloche.  Agericus  cem/anuieius. 
Perf. 

Agarices  pileo  cempanuleto  , rofco  j lemtUis  fie- 
vtfttneicus , fiifite  aise.  Perf.  Synopf.  440. 

Son  pédicule  eft  blanc  ; fon  chapeau  convexe  , 
campanulé  > de  couleur  lofe  , un  peu  HITe  à fa 
fupeificie;  1rs  lames  jiunâires.  Il  croit  dans  les 
loréis  , parmi  les  gazons. 

411.  Agaric  fauve  d'alouette.  Agaticus  elute^ 
ceua.  Perf. 

Agericus  megnus  , pilco  pleniefcule  , fuhtehcrcttr 
Info , rubre  ; lamcUts  eluteccO’pel.idis  , firpite  albo, 
Perf.  Synopf.  441. 

It.i  Ruffule  ( fubfly ptica  ) , pi/eo  deprrfa  , di/eii 
rufefcenie-rubro  , mergint  fjeatoi  lumeUis  àtmUm 
e'rfceri  ochraccis , nUta,s  ; fi’ptie  brevi  f alèo,  Perf. 
1.  c. 

Cet  agaric  eft  grand  i fon  pédicule  blanc.  Son 
chapeau  devient  plane , rouge  , un  peu  tubercu- 
leux , large  de  fepe  pouces  ; f-.s  lames  d'un  fauve- 
clair.  Dans  la  variété  g , qui  eft  peut-être  nne  ef- 
pèce  dittinâe  , le  chapeau  eft  d’une  coiilêur  plus 
claire,  fillonné  à fes  bords.  Les  lames  font  luifan- 
tes  , d’un  jaune  d'ocre  obfcur  i le  padicule  plus 
court.  11  croit  dans  les  forêts. 

41 }.  Agaric  fec.  Agericus  xsrempeliitas, 

Agericus  ( efculentus  } , pilco  ruiro  ; lemtUis 
obfcure  fievis  J niiidis  y fiiprte  JlaVtf,ente.  Perfioon  i 
Syqopf.  pag.  441 . Se  Oblerv.  Mycnl.  1.  pag.  loi. 
— Schoeff.  Fung.  tab.  i{.  Bg.  i 8t  }.  — Ktapf» 
tab.  y. 

g,l  Agericus  xcrampslinus,  SchOéft'.  tab.  Z 148c 

llf. 

Il  appartient  aux  grandes  efpèces , qui  ont  le  plul 
d’éclat;  il  eft  d’une  confiftance  lèche,  fragile.  Sa 
faveur  n’a  rien  de  rebutant.  Son  pédicule  cfl  jaunâ- 
tre ; fon  chapeau  rouge  ; fes  lames  luifanres,  d’un 
jaune- foncé.  Il  ctoit  dans  les  foréu,  où  il  eft 
rare. 

414.  Agaric  roide.  Agericus  rigides. 

J^erlcus  ( aurcus  ) , uiilJes  , pilco  pleao  , de* 
prr^ , fulvo  ; lemtUis  crsffiufcu'is  , éiuteuis  { jtspitë 
êewdo.  Perf,  Olif.  Mycol.  i.pag.  101, 8C  Synopf. 
44Z.  — - Kiapf.  tab.  y.  Bg.  6 8c  S. 

C’eft  une  très-belle  efpèce , irè'-fefm* , fragile , 
d’une  grandeur  médiocre  , d'une  favritr  point  te- 
butihte.  Son  pédicolc  cft  jamâtre;  Ion  chapean 
luifant , plane  , déprimé , d'un  jaune-fauve  clair  , 
plus  jaune  intérieurement  ; Us  lames  u.o  peu  épaif- 
I fes , de  couleur  fauve.  U croît  dana  les  Ktéu,  au 
i comme  nceoicnt  de  l'auionmc. 
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4if.  Acartc  veau  fjuve,  AgurUm  vUiU’mit, 
Peif. 

Âgdrlcat  minof,  pilto  p/dniufcu/o , dt/ttti  vîu/- 
lino  i lumeUis  niiiili>  , ex  incürnjro  dilutt  croctis  y 
fiipite  te  nui  J aibo,  Perf.  Synopf.  442. 

Agorieut  rifigaltinue.  Batfih.  E'ctn.  Fung.  i. 
pag.  67.  Mb.  I/.  fig.71.  A.  B.  C. 

Son  pédicule  e(l  blanc , gtéle  , long  d'un  pouce  i 
fa  fubltaiice  fragile  j fon  odvur  défagréable.  Son 
chapeau,  d'une  forme  convexe,  devient  enfuite 
aplati , difforme  , latçe  d’un  pouce  & plus,  tantôt 
lilfe,  tantôt  un  peu  lubéicuUux,  d'un  f.iuveclairj 
les  lam;  s iuiiariMs  , un  peu  incarnates  ou  d'un 
jaune  de  fafran  ciair.  Il  croit  dans  les  forêts. 

416.  AcAIUC  ruffule.  Agaricut  rujfala. 

Agancttt  (luteus  ) , pUeo  fahvifcofh  , umhilîeato  , 
paltefeenu  ; lameUts  d:fiînH:s  ; fiipiie  longîufiülOf 
allô.  Perf.  Synopf.  441. 

Agarieot  (luteus)  , JlSpiie , pileo  convexiuftulo  , 
vifeido  i lameltia  omniiui  a^aaîiôua  ^ fiavia.  Hudf. 
Flor.  angl.  edit.  1.  pag,  611. 

Son  pédicule  eft  blanc  , légèrement  fiftuleux  , 
long  d'un  pouce  &:  demi  , foutenant  un  chapeau 
ptefque  Vifqueux  , paL , ombiliqué , large  d'un 
pouce,  garni  de  lanus  dillmâes , d'un  fauve- 
clair,  un  peu  épaiffes.  Il  croît  dans  les  forêts. 

417.  Ag.vric  i chapeau  oblique.  Agaricus  fui- 
phliquus, 

Agaricus  (othraceus),  pileo  eomexo,  viielliuo; 
iamelits  confertis  , tenuilus  ^ ockracets  p /lipite  alôo, 
Perf.  Synopf.  445. 

Son  pédicule  eff  long  d'un  pouce  & demi , blan- 
châtre, tmais  d'une  demi-ligne, foutenant  un  cha- 
peau prelqu'oblique , large  de  deux  ou  trois  pou- 
ces, convexe,  d'un  jaune-clair,  fillonné  à fes 
bords  i les  lames  minces , nombreufes , un  peu 
pliées  â leurs  bords,  larges  de  deux  ou  trois 
pouces. 

418.  .Agaric  puant.  Agaricus  feetens,  Perf. 

Agi  ■icus  magnus , fatidus  , fordidi  patlidus , pileo 
tUpreJfo  , margine  furaicalo  , luierc  ilaio  , futeaio  ,• 
lametlis  nonaultis  dimidiatis.  Perf.  Synopf.  44J,  îc 
Obf.  Mycol.  I.  pag.  101. — Annal!  bot.  Paie.  9. 
P>g-  9- 

Agaricus  piperatui.  Bull.  Herb.  tab.  191. 

Son  odeur  eff  infefle.  Sa  chair  a une  faveur 
très-piquant I.  Si  coulent  eft  d'un  jaune-tertreux 
fale  , tirant  fur  le  jaune.  Son  pédicule  s'élève  à 
la  hauteur  de  deux  ou  trois  pouces  : il  eft  épais 
d'environ  un  pouce  j il  fupporte  un  chapeau  peu 
charnu,  d'abord  convexe,  puis  plane,  puis  ua 


peu  eoneave , irrégulièrement  finué  fur  fes  borda, 
marqué  de  cattnel  1res  atiicuiéns  â fon  contour  , 
large  de  huit  i dix  pouces,  chargé  d une  matiète 
gluantes  les  feuill.ts  libres,  peu  nombreux , épais, 
fuuvcm  bifurques  fur  le  boid  du  chapeau.  Il  croit 
en  automne,  dans  les  bois.  Les  limaçons  en  font 
fi  friands , qu'ils  dévorent  l'intétieut  du  pédi- 
cule , tellement  qu'on  a peine  à en  trouver 
d'entiers. 

419.  AüARCC  en  touff-s.  Agaricus  g'cgarius. 

Agaricus  ( nitidus)  , gregurius  , fiagilis  , faipar- 
vus , pilev  pUniufeulo , d.tai'e  puyu'afieme  { lamellis 
Iste  fiavis  , dentato  - connexis  ,'  /lipite  èreviufeulo  , 
alio.  Perf.  Synopf.  444. 

f.  Rujfala  ( putpureo  - fuliginea  ) , yâépirrvas , 
pileo  e fuîigine»  dilate  purpurafeente  ; dij'ca  oéfeu- 
riore  ; lamellis  vittllinis  , craj/iu/culis  ; fiipiie  alio. 

Perf.  1.  c. 

Son  pédicule  e(l  droit , court , long  d'environ 
un  pouce , épais  de  trois  lignes , quelquefois  élaf- 
lique,  de  couleur  blanche,  foutenant  un  chapeau 
convexe,  puis  plane , luifanr , d’une  confitlance 
fragile  , petit,  d'un  pourpre-clair  ou  enfumés  les 
limes  d'un  jaune-gai , fiuves  dans  la  variété  Il 
croît  dans  les  bois  de  pins.  Sa  faveur  eft  douce  , 
plus  force  dans  la  variété. 

410.  Agaric  favoiireux.  Agaricus  fapidus. 

Agaricus  (gtifeus),  magnas,  pileo  fuidepre/fa p 
i grijeo  diluti  purpurafeente  ,•  ma'gine  levé  { lamellis 
latis  , crafts  , pavef.tntibus  i /lipite  longo  , alio. 
Perf.  Synopf.  44;. 

Il  eft  doué  d’un»faveur  affei  agréable  Son  pé- 
dicule eft  de  couleur  blanchâtre , long  de  quatre  ic 
cinq  pouces,  épais  de  neuf  lignes , foutenant  un 
chapeau  large  de  trois  à quatre  pouces,  convexe, 
puis  un  peu  déprimé,  rougeâtre  à fondifque . d’uu 
vert-olivâtre,  un  peu  cendré  à fes  bords,  liffe, 
muni  de  lames  épaiffus,  jaunâtres,  un  peu  roides. 
Il  croît  dans  les  bois  de  hêtres. 

411.  Agaric  bleu-célefte.  Agarkut  cS'aleus'. 
Petf. 

Agaricus  pileo  earnofo,  deprefo  , csruleo  p lamellis 
aluiaceis  p /lipite  faiirevi  , candido.  Perf.  Synopf. 
44Î- 

Son  pédicule  court , blanchâtre  ; fon  cha- 
eaii  un  peu  roufleâtre  dans  fon  centre,  liffe, 
leuâtre  à fon  contour , charnu  , garni  de  lames 
no.mbreufes,  large  de  trois  à quatre  lignes,  d'un 
jaune  d'octc  clair.  11  croît  dans  les  forêts. 

41a.  Agaric  rongé.  Agaricus  crofas. 

Agaricus  (cynoxanthus)  .pileo  depre/fo  , ca/io  p 
difcB  expaltido  , fuipurpurafeente  p lamellis  eandsdis. 

Petf. 
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P*rf.  Sjrnepr.  44f , & Comm.  pag.  57.  — Schoeff. 
Fung.  tab.  9j.  — Bolton.  Fung.  tab.  1.  Fig  fu- 
prtmd. 

Cet  agaric  paroit  après  les  pluies  dans  les  mois 
de  juillet  8c  d'août , dans  les  forêts  de  chênes  8c 
de  hêtres  I il  dure  peu,  étant  rongé  parles  infeéles, 
furtoui  par  les  fcarabées  des  bois.  Son  pédicule 
foutient  un  chapeau  d'abord  convexe , puis  plane , 
déprimé , bleuâtre , tendant  vers  la  couleur  rouge , 
plus  pâle  â Ton  centre  , garni  de  lames  blan- 
châtres. 

4tj.  Agaric  rûfpeâ.  Agariciu  fufptSm. 

Agaric»!  ( lividus  ) , magnui , pilta  fnijtprejfo , 
purpurafccntt  livido , fuirvifcofo  ; lamiUt!  nonnuUn 
farcatii , candidii.  Perf.  Synopf.  446. 

JS.  Ruffiila  (anguûata),  minor , pilco  purparaf- 
ccnti-livido , fArvifcofo , margiat  Icvi  ; lamcUit  con~ 
ftrtt! , angujiis  J al^idi!^  ^ 

Il  a une  faveur  prefque  farineufe.  Son  pédicule 
efl  long  de  trois  pouces , épais  de  quatre  à Cx  lignes  < 
fan  chapeau  grand , un  peu  déprimé , légèrement 
vifqurux  , d'un  pourpre- livide;  les  lames  blanchâ- 
tres, quelques-unes  bifurquées.  Dans  la  variété  g , 
qui  pourroit  bien  former  une  efpèce,  le  pédicule 
eft  plus  court,  fnn  chapeau  légèrement  ridé  â fon 
difque;  les  lames  larges  â peine  d'une  ligne.  Sa 
faveur  elf  âcre.  Il  croît  dans  les  bois  de  hé'res. 

414.  Agaric  nauféeux.  Agaric»!  naufcofui. 
Perf. 

Agaric»!  pilco  umiilicato , fuirufcfccntc ,-  difeo 
purpurajicnec-  oUvacco  , lartulit!  ochractii  i flipilt 
élio,Jolido.  Perf.  Synopf.  446. 

. Son  pédicule  e(l  plein,  blanchâtre,  long  d'un 
pouce  i il  foutient  un  chapeau  convexe  , puis 
plane , ombiliqué  â fon  fommet , un  peu  rougeâ- 
tre, large  d'un  pouce  8c  demi , d'un  vert-olivâtre, 
un  peu  pourpré  â fon  difque  ; les  lames  d'un  jaune 
d'ocre,  larges  de  trois  lignes.  Sa  faveur  donne 
des  naufées. 

4a;.  Agaric  â lames  fourchues.  Agaricus  f»r~ 
caaij. 

' Agaric»!  pilco  fuiinfondlbuliformi , ex  pallido- 
viridi  { lamclli!  ahidii ,ferc  omniiu!  furcaii!.  Dec. 
Synopf.  pag.  18.  — Perf.  Obf.  Mycol.  l-pag.  101, 
8c  Synopf.  44é. 

Agaric»!  iijidu!.  BuU.  Hcrb.  tab.  a.  ( Fbyrf 
Amanite,  n".  If.)  . < 

- 416.  Agaric  rouge.  Agaric»!  nher.  ' 

^ j4garUiu  piUo  fdngiuin40 , lamellts  alhis  , ht  pedi» 
cu/um  Cnhdecurreniihus  trjfurtatis } Jiipitt  prtm^ 

é^Miqu*.  Supplimtnto  Toaû  /. 
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pleao , dtin  fpongiofo,  Decand.  Synopf  pag.  18.  — 
Bull.  Herb.  tab.  4a. 

Agaric»!  fUvatic»!.  Lam.  Flot,  franç.  l-pag-  >od. 

Agaric»!  inttger.  Linn.  Spec.  164O.  î (fbjry 
Amanite,  n*.  8.) 

427.  Agaric  vetdiffaot.  Agaric»!  virtfccm. 
Perf 

Agaric»!  maj»fc»l»!  , pilco  camofo , convexo , tcf- 
fcllato , rugofo  , aruginofo  ,*  lamclli!  nonnalli!  dimi- 
diati!,  candidii.  Perf.  Synopf  447. 

R»ff»la  traginofa,  Perf  Obf  Mycol.  I.  pag.  10  j. 

11  eft  d'une  médiocre  grandeur.  Son  chapeau  eft 
charnu , convexe , fendrillé  8c  ridé  â fa  furface , de 
couleur  de  rouille , un  peu  verdilTanr,  blanchâce  i 
fes  bords  ; les  lames  blanchâtres , un  peu  épaifles , 
les  unes  bifurquées,  les  autres  plus  courtes.  Il  croît 
dans  les  forées. 

428-  Agaric  vert  d'olive.  Agaric»!  olnafccm.  > 
Perf 

Agaric»!  pilco  olivacco  , Ihid»  , fuiamiilicato  , 
Jlriato  ; lamclli!  diluù  croccU.  Perf  Obf.  Mycol.  I . 
pag.  lOf.  — Synopf  447. 

Son  pédicule  eft  blanc,  long  de  deux  pouces  s 
fen  chapeau  d'un  vert  d'olive  pâle , convexe , ftrié  , 
puis  plane , un  peu  ombiliqué  â fon  fommet  i les  la- 
mes diftantes,  d'un  jaune-clair  de  fafran.  Il  croit 
parmi  les  bois  de  pins. 

5.  X.  OmphALIA.  Perf  Point  dt  coife ; pédical»  ' 

nu,  plein  O» Jifialeux i ekapea»  trci-fouvcnt  omki- 

tiqué  i lama  qui  ne  noircirent  par  , prefque  toujouri 

dccurrcnic!. 

429.  Agaric  contigu.  Avarie»!  contigu»!. 
Bull. 

Agaric»!  magn»! , pilco  camofo , dtprtjfa  , tiepa- 
ticZ  • marginc  revoluto  , tomtntofo  / lamclli!  dicho^ 
lomli,  iali  ft'iporifo'rmiiu!  i Jlipite  icreti  , pleno. 
Bull.  Herb.  tab.  2fO,  8c  tab.  f7<S.  fig.  2.  . ^ 

Agaric»!  involutut.  Batfch.  Elem.  I.  pag.  59- 
tab.  1}.  fig.  61.  — Perf  Synopf  448. 

g.  Agaric»!  ( trunciginus  ) , minor , pileo  /îiéex- 
plicaio , molli.  Perf  1.  c. 

Agaric»!  cyathiformit.  Schotft.  Fung.  tab.  2f2. 

D'après  Bulliard,  ce  champignon  eft  d'un  jaune- 
terreux  plus  ou  moins  foncé.  Son  pédicule  eft  nu , 
glabre k cylindrique , long  â peine  de  trois  pouces, 
épais  d'environ  un  pouce  8c  demi, plein, charnu  ,' 
contigu  avec  le  chapeau  : celui-ci  elt  convexe. dans 
fa  jeunefte,  roulé  en  dedans  i fes  bords , qui  font' 
cotonneux  8c  cannelés.  Ce  cha^au  s'aplatit;  mais 
les  bords  ne  fe  déroulent  que  lorfaue  la  plinte  a > 
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ris  tout  fon  accroüTemoni  : ce  chapeau  atteint  lix 

fept  pouces  de  dismètre.  Les  Ismes  font  nom- 
breufes,  décurrentes  fur  le  péd’cule , de  m’tiière 
que  l’on  croirnit  voir  Us  tubes  d'un  bokt.  Dans  un 
âge  avancé,  elles  formeut  des  rayons  dioiis  , eii- 
tre-mèlés  dedcini-feuilUts.  Tous  les  fciiiilfts  font 
formés  d'une  membrane  plifféc  avec  unedélica telle 
extrême.  Cette  metitbraue  fe  détache  aifétitent  de 
la  chair , avec  laquelle  elle  n ed  que  coniijue.  Il 
Cl  oit  folitaire  dans  les  bois , en  été.  Son  fuc  poiffe 
les  bois. 

4}0.  Agaric  en  entonnoir.  AgarUm  Infandiiu- 
lifrrmit.  Bull. 

AgaricaJ  grtgjriiis  , fuimagiaj , jlava-ferrug  ’ntiu , 
s/ridar,  pi/to  iafuHdiiuiifvrmi  j rigide ^ nurgùtt  rt- 
ft*o}  fipitt  pUau  , eraffb,  faiiuitrofo.  Bull.  Herb. 
»S6,  et  tab.  yjj. 

Agençai  gi/vat,  Peif.  Synopf.  44S. 

Agaricui  cyaikifonuis.  Vahl , tn  Flor.  dan.  tab. 
toi  I. 

g.  ? Agaricui  fiaccidai.  Scverb.  Fung.  tab.  i8f . 

Ce  champignon  eft  luiOwt , d'un  jaune  de  ca- 
ndie très-clair  ou  un  peu  grifâtre.  Son  pédicule 
ell  nu,  cylindrique,  plein,  fibreux  , long  de  deux 
•U  fix  pouces,  continu,  évafé  à fa  partie  fupé- 
tieure  , foutenant  un  chapeau  fragile , mince  , 
humide  . toujours  creulié  en  entonnoir,  large  de 
quatre  à cinq  pouces , plus  ou  moins  finué  fur 
les  bords,  garni  de  lames  minces,  étroitrs,  ter- 
minées en  pointe;  un  tiès  petit  nombre  prolon- 
gées jufqu'a  la  balé  du  chapeau  8c  légèrement  dé- 
currer.tes.  Il  croît  en  automne , dans  les  bois,  fur 
les  feuilles  mortes  entailées , qu'il  pénètre  par  les 
fibrillex  radicales  de  fon  pédicule. 

4JI.  Agaric  mou.  Agaricui  moWi.  Bull. 

Agaricui  pilea  fakearnofo , infanditaiiformi , no/. 
iffimo , margint  mox  rcéixo  ; tamiaii  Jtavii,  anguf- 
ofimit , iatfaaliiai  ; flipitt  folido  , tx  atio-favef- 
ttntt.  Bull.  Herb.  tab.  )8.  ( Foyep  AmaMitx  , 
n®.  19.) 

4)1.  Agaric  en  bofle.  Àgarùiu  githu,  Perf. 

Agaricui  piUo  faiumi , paOida,  infandHal^rmi, 
medio  amionc  pramiaeaui  LamtLUi  atkii  ; fiipitc  tUy^ 
lico , faUultofo.  Perf.  Synopf.  449. 

Agaricui  mtmiraaaccui,  ? (Edcr.  Flor.  dan.  tab. 
ton.  Quead  kaiiiam. 

Son  pédicule  eft  fifluleux , élaftique , grêle  , 
apsinci , légèrement  bulbeux  , long  d'un  pouce  & 
demi,  de  la  même^uleur  que  le  chapeau  : celui- 
ci  eft  mince , un  peu  mou , en  forme  d'entonnoir, 
d'un  nune  très-paie,  muni  dans  le  fond  d'une  pe- 
lice  élévation  en  nuaielon.  Lci  lames  font  bUn- 
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' thés,  n croît  au  commencement  de  l'antomne , 
dans  les  bois  de  hêtres  S:  de  pins. 

4)  J.  Agaric  à petites  écailles.  Agaricui  f^aa- 
mu/o/i.i.  Perf. 

Agaricui  pilcB  infundihuiiforrai  , minuit  f^uamu.^ 
iofo  , fafcc/ccau-a/utacco  ; iameliii  atjuoie  atbidi»  / 
jhpiit  fuiconico,fotido.  Perf.  Synopl.  449. 

Cet  agaric  eft  rtmarquable  par  les  petites  écail- 
les donc  fon  chapeau  eft  tout  patienié  ; celui-ci 
ell  d'ailleurs  iiiluniibulifotmc  , un  peu  tenace, 
d'un  lauvc  clair  , fouieru  par  un  pédicule  plein  , 
un  peu  conique,  médiocrement  épais,  prefque 
bulbeui  i lc.s  lames  d'un  blanc-pile.  Il  croit  dans 
Us  bois  de  pms. 

414.  .\CARIC  lobé.  Agaricui  loiatui.  Soverb. 

Agaricui  grtgarîui  , pilto  iafunàikuliformi  . /•- 
iato  f ff.adiceo  f tamiUii  confertii  , palUdiaribui  l 
fiipitc  abiongOf  fursiim  incraÿato.  Severb.  Fung. 
tab.  i8d.  — Peif.  Synopf.  pag.  4)0. 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  pouces , épais 
de  trois  ou  quatre  lignes , épaifli  vers  fon  fommet, 
foiicenanc  un  chapeau  en  forme  d'entonnoir , lobé  , 
plillé , d'un  jaune  de  paille , large  de  crois  pouces  ; 
les  lames  nombreufes , étroites  , d'une  couleur 
plus  claire.  Il  croie  par  groupes  en  Angleterre.  ' 

‘ 4; y.  Agaric  en  limaçon.  Agaricui  cockUatui. 
Perf. 

Agaricui  ctfpitofui , piUo  loiaia , coaforto,  rufifi 
centt-fufco  ; LtratlUi  ftrraiii  , paUefeentiktti  ; fiipiu 
JtJeaca  rrfo , iujï  conmato.  Perf.  Synopf.  4JO  , 8c 
Uifpof.  Meih.  Furg  pag.  ai.  — Abbild.  D.  Schsr. 
).l^ti.  Icon. 

Agaricui  caafiuaat.  Sovstb.  Engl.  Fung.  tsb. 

i68. 

g.  Agaricui  ( cornucopioides  ) , flipitatut . pHto 
lokatoi  iamtUit  triSiii , dccurrcattéui^ fiipitc  lartuojd. 
Boit.  Fung.  tab.  S.  — Gmel.  Syft.  Mat.  pag.  1419. 
Suk  merulio. 

Cet  agaric  répand  une  odeur  approchant  de  celle 
de  l'anii.  Sun  pédicule  eft  tortueux  , pfefqu'ea 
fpitale,  roufteâtre,  lîllonné;  il  l'outi.nt  un  cha- 
peau lobé,  contourné,  d'un  jaune-clair,  brun  on 
rbulTcâtre  ; les  lames  plus  pâles,  demées  en  feie,. 
Elles  font  trifides  & decurrenies  dans  la  variété  g. 
Il  croie  en  Anglecctie,  fur  le  cionc  des  hêttes,  od 
il  eft  rare. 

4)é.  Agaric  d'un  brun-pourpre.  Agariau  fafp^ 
purpureai,  Perf, 

Agaricui  icfpitofiu,  pitua  futcamojo  , ktmifpiu^ 
rico,  umiilicaia  ; fiipitc  caudato,  rtekigittefa,  dconitm 
hirfuu , firippfo.  Perf.  Synopf.  4c  t 8e  Icon. , 8c 
Dofetipt.  fung.  pag.  11.  tab.  4.  ng.  t. 
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Son  p^dicale  <ft  prolongé  en  forme  de  qaeae  , 
de  couleur  de  touille,  ridé,  hérifle,  foutenant 
un  chapeau  médiocrement  charnu,  ptefque  fec, 
d'abord  convexe , puis  hémifphérique , puis  en- 
foncé 1 Ton  fammet , d'un  brun  poudre , plus  pâle 
dans  fa  vieillefle.  Les  lames  font  brunes , inégales 
dans  leur  largeur.  U croît  par  groupes  parmi  les 
feuilles  mortes , dans  les  bois  de  hêtres. 

457.  Agaric  ventre  de  biche.  .Agarieus  «rvi- 
nus.  Hodm. 

Agarieus  jiipite  in  piitum  infiutdihultformem  , ohii- 
gui  rtfitMum  diUtato , etrvino  , fu‘'iiu  (iafi)  tuis- 
rofo  , tomentofa  • lamsUis  angu/ii(fiiis , ahis  , /na- 
gualittr  iscurrimiius.  iloSin.  Nomeoc'.  f'ung.  pag. 
119.  tab.  1.  fig.  i.  • 

Son  pédicule  eft  plein , long  de  trois  ponces  au 
plus , tubéreux  & tomenteux  à fa  bafe  , fe  prolon- 
geant en  un  chapeau  en  forme  d'entonnoir  , obli- 
que, charnu , large  d'un  pouce,  d'un  jaune-fauve, 
les  lames  font  blanches  , très  étroites  , inégale- 
ment décurrentes.  larges  d'une  ligne  8c  demie.  Il 
croît  vers  la  fin  de  l'automne , dans  les  bois  des 
montagnes. 

4}S.  Agaric  denté.  Agarieus  triehtus,  Perf. 

Agarieus  piieo  earnofo  , alueaeeo  , frarsim  pitofo^ 
Jjptjmofo  , umhUiesto  i iamtUis  ^iniatim  deeurrtnts~ 
ius  , fiif  iieque  eava  lattis.  Perf.  Spnopf.  pag  4;t. 

Son  chapeau  efl  charnu , d'un  jaune  un  peu 
clair , ombiliqué,  légèrement  vifqueux,  large  d'un 
i deux  pouces,  patiemé  de  poils  écailleux,  fou- 
tenu  par  un  pédicule  glabre , recourbé,  jaunâtre , 
fifluleux.  Les  lames  font  décurrentes  , un  peu 
élargies,  denrées,  de  couleur  jaune.  Il  croit  fur 
les  bois  de  pins  pourris  , dans  la  forêt  d'Het- 
cynie. 

4,9.  Agaric  luifant.  Agarieus  fpUnJens.  Perf- 

Agarieus  pHeo  earnofo ^ plana  , dtprt^o  ^ glakro  , 
t'uftttlino , fplindinti  ; lamellis  eongtfUs  , unuiius  , 
decarrenlil'US , aliis  ,-  fiipiie  tlafieo  , fexuofo , deor- 
sùm  villofo.  Perf.  Synopf.  45a. 

II  n'ell  point  défagtéable  au  goût.  Çon  pédicule 
efl  plein , alongé , blanchâtre , élaQique . flexueux , 
velu,  foutenant  un  chapeau  charnu,  plane,  dé- 
primé , g'abre , luilâne , de  couleur  de  cire  . large 
de  deux  ou  trois  pouces  i les  lames  minces . nom- 
breufes  , décurrentes , blanchâtres.  Il  croît  dans 
les  bois  de  chênes. 

440.  Agaric  joli . Agarieus  Misa.  Petf. 

Agarieus  fuipan’US,  pileo  earnofo,  tnmiranaeto  , 
unsiilicalo  , fquamttlofo  , aureo  ; lamdlis  demato- 
tantuxis , filpiuqut  dslusiorikus.  Perf.  Syhopf.  4(1. 

Efpéee  aBer  iobe^  doncLi  pédicule  efl  grêle  , 
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mais  ferme . long  d'un  pouce , d'un  beau  jaune- 
clair,  fuppo  tant  un  chapeau  un  peu  charnu  J Tnenv 
braneux , rendre,  opaque,  ombiliqué,  un  peu 
dilTonne  dans  fa  jeuneffe , large  d’un  pouce  , pir- 
femé  de  petites  écailles  d'un  )aune  d'or  | les  lames 
conniventes , féparées  â leur  fommet , dentées  , 
d'un  jaune-clair.  11  croît  foliiaire,  fur  le  tronc  des 
pins,  dans  la  forêt  d’Hetcynie. 

441.  Agaric  foreftiet.  Agarieus  driopiylus. 
Bull. 

Agarieus  gregarias  , pilto  fiicarnofo  , htmifpha- 
riea  , ursiiilieato , lamellifqut  paltidis  ; fipits  eavo  , 
lustfeenu-rutilo.  Bull.  Herb.  tab.  4)4.  — Peifoon, 
Synopf.  45  a.  — Sovetb.  Fung.  tab.  117. 

Cet  agaric  s'élève  â la  hauteur  de  deux  on  trois 
pouces , fur  un  pédicule  glabre , fifluleux , cylin- 
drique , épais  de  trois  â quatre  lignes , brun  ou 
fauve , foutenant  un  chapeau  d'abord  hémifphé- 
riqtie , puis  plane , ombiliqué  dans  fon  ceniie  , 
légèrement  finué  i fes  bords , lifiTe , mince , flcié 
dans  fa  vieilleffe,  prefque  large  de  quatre  pouces,  , 
brun  ou  d'un  jaune-pâle , garni  de  lames  inégales , 
blanches  ou  jaunâtres  , élargies  vers  leur  bafe , 
étroites  â leur  fommet , terminées  biufquetnent . 
de  manière  â former  un  angle  rentrant  8c  pro- 
fond avec  le  pédicule.  Il  croit  par  groupes  fur  la 
terre,  parmi  les  feuilles  mortes  8c  Us  mouffes, 
dans  les  bois. 

44t.  Agaric  farineux.  Agarieus  farinactus. 
Bull. 

Agarieus  pileo  fuieirnoft  , umhîlieato  , fuhfqua^ 
mulofo  , fipitequt  longo  , o:htaeto  , rufo  ; lamellis 
dsfansiius  , rofiis , demàn  farinaeeis.  Bull.  Herb. 
tab.  510.  fig.  K.  — lludUn,  Angl  pag.  616. -=• 
Sorrerb.  Fuug.  ic8.  — Perf.  Synopf.  pig.  4;  j. 

g.Agaricus  ( roftllus ) ,gcfgrri« , minor , pilep 
fuk.rsùilieaSù , Icvi  ,futoekraesoi  lamellis  iaeamatO’- 
rofeis.  Bull.  I.  c.  fig.  H.  — Baifch.  Elem.  Fung.  1. 
pag.  U},  tab.  19.  fig.  99. 

Agarieus  fuieameus.  Batfch.  1.  C.  fig.  lOO. 

y.  î Agurlcus  ( tortilis  ) , jUpitatus  , pilto  fufco  , 
ftriato  , undulato  ; lamel  is  earneis , jlipilt  irtvl. 
Bolton.  Fung.  pag.  41.  tab.  41.  fig.  A. 

t 

Son  pédicule  efl  un  peu  ferme , alongé  , d'un 
jaune-ochracé , foutenant  un  chapeau  médiocre- 
ment charnu  , un  peu  mince  , large  d'un  pouce  , 
ombiliqué , légèrement  rcaflleur  , de  méine  cou- 
leur que  le  chapeau , garni  de  lames  diflames  , dé 
couleur  de  cofe.  blaïuhes  8c  fatineufes  dans  leur 
vieillelft  , nn  peu  décurrentes,  d'une  médiocre 
largeur.  I.a  variété  g efl  peut-être  le  même  agaric 
dans  fa  jriinella.  Son  chapeau  efl  parfaitement 
glabre  II  croit  par  aroopes  dans  les  loiéis,  parmi 
lu  gaxuBS.,  vais  la  fitv  «te  l'été, 
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44).  Agaric  poudré,  jgjricaj  futfarinaceua. 

Agariaua  ( furrurjceus)  . gregariua  , fahparvui , 
ftUo  camofo  ^ memàrjnjteo  ^ ^ ianejcente 

futvolo  I [quamutis  fuifurinaceis  } /ame/lis  ptanis  ^ 
fuèf^tcurre’iiihus  , cinnamsmcu  ; fiipitc  furfuracco  , 
fuirigid».  Perf.  Synopf.  4J4. 

Agaruua  putvarultnius,Sc\iceS,  Fung.  tab.  izâ.? 

. C'eft  une  petite  efi>èce,dont  le  pédicule  eft 
long  d'un  pouce  8c  demi , i peine  épais  d'une  li- 
gne , un  peu  ferme  , parfemé , aiiifi  <^ue  toute  la 
plante . de  petites  écailles  farineufes.  bon  cliaperu 
eft  médiocrement  charnu , membraneux , convexe, 
puis  ombiliqué,  d’un  blanc-jaunâtre,  large  d’en- 
viion  neuf  lignes,  glabre  datts  Ton  centre,  gami 
de  lames  planes  , légèrement  décurrentes,  d'uu 
jaune-canelte.  Il  croît  parmi  les  moufles  , par 
groupes,  dans  les  fotéts. 

444.  Agaric  en  cupule.  Agaricuj  cupuUris. 
Bull. 

. Agaricus  foluariaa  , ptUo  fuhtamofo  , htmifpkt- 
rico  , umiUicüto  , lametlijqut  pallidia  ,•  fiipitt  caw  , 
luufcciua- rutila.  Bull.  Herb.  lab.  Ct4.  ftg.  1.  — 
Perf.  Synopf.  4^4. 

Son  pédicule  eft  glabre , ftftuleux , grêle , cylin- 
drique, blanchâtre,  long  de  trois  à quatre  pou- 
ces , large  de  deux  lignes , fouienant  un  chapeau 
d'abord  convexe  , puis  plane , puis  déprimé  , om- 
biliqué en  coupe  i fon  centre,  d’un  jaune-pâle  , 
'garni  de  lames  inégales,  oblongiies  , légèrement 
décurrentes,  d'un  jaune  foncé.  Il  croit  folitaire 
fur  la  terre. 

44 f.  AcARtc  des  neiges.  AgjrUiu  nrvàlit. 
Vahl. 

Agaricuj  pilto  ptaniujcuta  , jfavo,  jUpiteqae  f/lu- 
tajo,  nudo,  Umellijqut  ditutiarikus.  Vahl,  in  Flor. 
dan.  tab.  107a.  fig.  1.  — Perf.  Synopf.  4)4. 

11  eft  fort  petit  , de  couleur  jaune.  Son  pédicule 
eft  alongé  , ftftuleux  < fon  chapeau  d'abord  con- 
vexe, puis  bémifphérique,  puis  concave,  ombi- 
liqué , large  de  trois  à quatre  lignes  1 les  lames 
.étroites , prefque  décurrentes , d’un  jaune  plus 
pâle.  Il  croit  fur  les  hautes  montagnes  de  la  Nor- 
srège. 

- 446.  Agaric  fragile.  Agaricuj  fragUij.  Perf 

Agaricuj /uiparvuj  , pilto  con\>exo  ,fragili , mtdia 
tantum  umbilicato , ochracto  f margint  alhtntt  ^ irrt- 
gutari  ; fiipiu  gracUi , brevi  , uni  cum  lamtllij  pal- 
lidiort.  Batfch.  Elem.  Fung.  Cont.  a.  pag.  87.  tab. 
JJ.  fig.  iiy.  — Perf  Synopf  4jj. 

Son  pédicule  eft  grêle,  cylindrique,  long  d’un 
Muce  K plus,  épais  d’une  ligne  8c  demie,  d’un 
blanc-fille  •,  le  chapeau  glabre,  un  peu  vifqueuz , 
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convexe  , fragile  , ombiliqué  feulement  dans  fon 
centre  , large  d’un  pouce  8c  plus  , d’un  jaune 
d’ocre , irrégulier  Bc  blanchâtre  â fes  bords  ) les 
lames  plus  pales  ou  d’une  couleur  de  chair  un  peu 
rougeâ're.  Il  croit  dans  les  bols  de  pins. 

447.  Agaric  odorant.  Agaricuj  fragrana.  Sf w. 

Agaricuj  grtgjriuj  , odoratua  , albido-fufctfccu 
aut  paltiduj  , pilto  umbilicato  ^ Uvi  ; lamtllij  éo-r- 
\oatalibua  ; jlipicc  lango  , folido.  Soverb.  Fung.  tab. 
10.  — Wirher.  Anang.  4.  pag.  rôi. 

Ce  champignon  fe  diftingue  par  fon  odeur.  Les 
uns  lui  donnent  celle  de  la  mauve  odorante  ; d’au- 
tres, celle  du  foin;  d’autres  enfin  , celle  d’un  cra- 
taguj.  Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces , épais 
de  deux  Ugnes  an  plus  j fon  chapeau  lifle,  ombi- 
liqué, luifant,  d'un  brun  plus  ou  moins  clair  ou 
d'un  blanc-fa!e,  large  d’un  pouce  8c  demi  ; les 
lames  horizontales , diftinéles , à peine  conniven- 
tes,  un  peu  décurrentes.  Il  croit  en  Angleterre, 
dans  les  prés. 

448.  Agaric  virginal.  Agaricuj  virgintuj,  Jacq. 

Agaricuj  grtgariuj  , fubparvuJ  , candiduj , pilto 
camofo  , primi  tonvtxo  , dtin  plano-dtprtj/b  , adultij 
margint  fubinftxo  , firiaio  ; lamtllij  d'/lantibuj  , 
djcurrtntibuj  , vtnojb  • conntxlj,  Jacq.  Mifcell.  1. 
tab.  IJ.  fig.  I.  — Perf  Synopf  4j6. 

Agaritxj  trictuj.  Bull.  Herb.  tab.  188. 

Agaricuj  nivcuj.  Schoeff.  Fung.  tab.  aji.  ' 

Cet  agaric  eft  aflez  agréable  au  goût  : on  te 
mange  dans  quelques  campagnes  fous  le  nom  de 
mot/feron.  Sa  couleur  eft  blanche  ou  légèrement 
roufleâtre.  Il  eft  fec  8c  folide  lorfqu’il  croit  dans 
un  liîu  expofé  au  (bleil , un  peu  mou  loifqu’il  vient 
â l'om'ote,  dans  un  lieu  humide.  Son  pédicule  eft 
plein  ou  fiftuleux , cylindrique , long  d'un  pouce  Sc 
plus , continu  avec  le  thapeau  : celui-ci  eft  d’abord 
convexe  , puis  plane  ou  concave  , rabattu  à fes 
bords , large  de  deux  pouces,  fe  gerçant  à fa  fur- 
fice,  garni  de  lames  peu  nombreufes,  entre-tr.élées 
de  demi-lames , décurrentes  fur  le  pédicule.  Il  croit 
en  automne,  par  groupes,  daiu  les  bruyères  S<  le* 
friches. 

449.  Agaric  d un  blanc- luifant.  Agaricuj  can^ 
dicanj,  Perf 

Agaricuj  totuj  c/a/licuj,  albo-nitenj  , pilto  umbè- 
lieato , Icvij/imo  , primo  comtxo.  Perf  Synopf  4J6. 

Agaricuj  umbilicaïuj.  Bolton.  Fung.  tab.  17. 

Il  eft  élaftique  dans  toutes  fes  paities , d’un 
blanc -éclatant.  Son  pédicule  eft  long  d’un  â deux 
pouces;  fon  rhapeau  d'abord  convexe,  puis  légè- 
rement ombiliqué , «ès-liffe,  Urge  de  neuf  lignes. 
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IVCToîtiu  commencement  de  l’automne,  dans  les 
bois  de  hêtres  Sc  de  chênes. 

4fo.  Agaric  or  Sc  argent.  Agaricut  chryfoltiuuj. 
Perl. 

AgjrUus  céfpito^ut  , pilto  camofo-memèranactp  , 
hcmifpHjirico  J aU>ido  , lamtllit  difiantihus  ^ fuiphu* 
rt  'n ; ftipUe  fiflulûfi,  albo  , irtvi,  Perf.  Synopf  457. 

II  paroît  avoir  de  grands  rappoiis  avec  Vagaiicut 
motlts.  Son  pédicule  efl  court,  blanchâtre,  grêle  , 
un  peu  arqué,  plein  dans  fafcunclTe , filluleux  dans 
un  âge  plus  avancé  î le  chapeau  d’abord  hémirphe- 
rique  , pu»  concave  , un  peu  conique,  charnu  , 
membraneux, blanchâtre,  puis  pâle,  un  peu  gercé, 
large  d'un  pouce } les  lames  peu  nonibreul'es,  déçut- 
rentes,  d’un  jaune  de  foulre.  Il  crnir  par  groupes, 
fur  le  tronc  des  fapins , dans  la  l'orét  d flercynie. 

4fi.  Agaric  phyllophile.  Agaricus pkyllophtUs. 
Perf. 

Agaruut  fu^cafpitofus  ^ candidus , plfto  umhHi~ 
taio , Irvi  i UmtUU  confcnii , futdtcutrintiiia  ; fli- 
piit  ijJ!  vittofo , incun-o.  Perf.  Synopf.  pag.  4J7. 

Son  pédicule  eft  alongé  , fiftuleux,  très-velu  â 
fa  bafei  il  fuppoite  un  chapeau  très-lille  , ombili- 
qué , large  de  deux  pouces  , de  couleur  blanche  , 
ainfi  que  toute  la  plantes  garni  de  lames  nombreu- 
fes,  légèrement  décurrentes.  Il  croit  prefque  foli- 
taire  , en  automne  . parmi  les  feuilles  tombées , 
dans  les  bois  de  héires- 

4fi.  Ag<ric  couleur  de  prunelle.  Agarictu 
prunului.  Perf. 

Agaricui  fjigrtgariut , pi(eo  carnofo  ( primo  ton- 
vtxo  ) , deprtjfo  , jUxjofo  , candido  aut  fuhçàjîo  ,-  /u- 
mtUis  demùrn  Ju^incarnatis  ; Jlipiu  brevi  ^ dtortitm 
iruTt^ffaio,  vHloJa.  Perf.  Difpof.  Meth.  Fung.  pag. 
io,  8c  Synopf.  4J7.  — Scop.  Carn.  a.  pag.  457. 

• Il  fe  diflingiie  aifément  par  fon  odeur  de  farine 
nouvelle.  Son  pédicule  eft  grêle  , court , variable 
dans  fa  forme , un  peu  terflé  , couvert  d'un  duvet 
mon.  Le  chajteau,  égalemtm  variable,  ell  d’abord 
convexe  , puis  comprimé,  aplati,  flexueux  , lobé 
ou  incifé  , blanc  ou  bleuâtre  i les  lames  de  coulcut 
incarnate.  Il  croit  folitatre  ou  par  petits  groupes, 

armi  les  gazons  , dans  les  firéis,  aux  lieux  om- 

ragés , en  été  & en  automne. 

4f  5.  Agaric,  tronqué.  Agarlcus  truncatut.  Perf. 

Agtricus  foiitarias , parvas , cornpaBus , pileo  ap~ 
plaraio-dtprtfa  i margint  rtvoUio  , faMomtntafo  i 
lamtllis  incarnaro-argiliactis  ,-  fiiptte  brtvi , fanum 
incrajfat».  Perf.  Synopf.  458. 

Son  pédicule  eft  glabre , médiocrement  cylindri- 
que, court,  épaifti  â fa  partie  fupérieure  ; Itm  cha- 
peau un  peu  grêle  , mais  ferme , liffe  , convexe , 
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puis  concave , aplati , comprimé , large  d’un  pouce , 
rcbroulfé  &;  un  peu  tomcr.teux  à fes  bords  i fes 
lames  minces,  nombrt-ufes , d’un  jaune-clair  ou 
incar.nates.  Il  ctoii  dans  les  bois  de  pins. 

454.  Agaric  tigré.  Agaricui  ligrinui.  Bull. 

Agaricui  pilio  carnifo,  aliido;  fquamu  fubpi/ojis, 
niprefcrntibui  ; Jtipite  piano  , daro  , fubfquamalofo. 
Bull.  Herb.  tab.  70.  — Sowetb.  Fung.  tab.  68.  — 
Perf.  Synopf.  pag.  458. 

Agaricui  crir.icui.  } Linn.  Syft.  Plant,  vol.  4. 

P»g-  <5f- 

,l  f i Agoricui  fj-umofiti.  Schœff.  Fung.  tab.  Î9 
8c  }0.  (f^«yt{  .é.MANiTE  , n°.  la.) 

41  y.  Agaric  à rigoles.  Agaricui  tlixus.  Peif. 

Agaricui  magnai  , pilto  carnofo  ^ fubdcprrjfu  ^ re- 
pando  , virgata  , nigrifunie  fui  giaco  i latr.tllit  pal- 
lidii  t fuidccUrrentiùui  i flipiu  fohdo  , longiufculo, 
Perf.  Synopf.  460.  — Si  »cib.  Fung.  tab.  171. 

Son  pédicule  c()  plein,  inégal,  long  de  ttois 
pouces  & plus  I fon  chapeau  un  peu  charnu  , con- 
vexe. puis  un  peu  déprimé,  finué  ou  cannelé, 
irrégulier , long  de  trois  pouces , large  d’un  demi- 
pouce  , d’un  noir-enfunié  i tes  lames  peu  nombteu- 
fes,  pâles,  médiocrement  décurrentes.  Il  appar- 
tient â peine  à cette  divifion  ; il  croit  dans  leu 
forêts,  aux  environs  de  Londres.  ..a.  , -! 

. ' - - a O . _ ' . 

4p6.:AcARic  en  gobelet.  Agancut  cyutkoida, 
Perl.  M O 

Agaricui  pitco  futrenui , primi  planiufculb  , dtin 
infundibuliformi , umbrino  ; ijrncllii  dccu'rentibui  , 
ex  alb  'tdo  fufiefctnxibut  ; jltpiu  loagijjïmo  , bulbofo  f 
radiculii  copioft , fbrojii.  Perf.  Synopf.  460.  — 
Boiron.  Fung.  tab.  14). 

Son  pédicule  eft  bulbeux  , long  de  quatre  pou- 
ces , aminci  vers  le  haut,  réticulé  i fa  liiperncie, 
d’un  blanc-roufltâire  , garni  i fa  bafe  de  fibiej 
nombreufes  ; le  chapeau  d^abord  un  peu  plane,  puis 
en  fotnie  d’t  moimoir , de  couleur  brune , tecreufe  ; 
finué,  ondulé  â fes  bords  dans  fa  vieillelTe,  large 
d’un  pouce  8c  demi  i les  lames  décurrentes,  d’uo 
blanc-fale , enfumé.  11  croît  en  Angleterre , au 
mois  de  févti.t. 

4(7.  Agaric  en  coupe.  Agaricui  cyaihiformii. 
Bull.  . . ■ . , 

Agaricui  etajiicui , nigrefuntt . umbrinui , pilto 
infurtdibuliformi , marginc  reftxo^  Icvij  fliptre  urptf, 
albo,  pltno.  Bull.  Herb.  tab.  148, 8c  tab.  j68. 
fig.  t.  Se  tab.  J7J. 

Agaricui  lardai.  Perf.  Synopf.  46  t.  — Vzillatit , 
Bot.  Patifi  tab.  14.  6g.  ■ 8c  y. 

. Agaricui  infundibulum.  Leyfer.  Flor.  halenf 
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AgoritMj  ftrittu.  PIm.  Fuog.  Erfurth.  ptg.  7}. 
Agaricut  fontidut.  Dickf.  Crypt.  Brit.  1.  pas.  iC. 

ub.  5.  fig.  I.  • 

/.  Agaricat  ( rufolameüatus  ) , fiUo  fipiuqat  mt- 
dioeri,  lamtUit  rufs.  Bull.  Herb.  tab.  j68.  Sg.  I. 
— Perf.  I.  c. 

. Soo  chapeau  eft  liBè,  d*unc  couleur  blanche  ^ 
ïaunaire  ou  brune , larise  d’un  pouce  Dr  demi , d'a- 
borJ  concave , puis  en  forme  de  coup?  profonde, 
foutenu  par  un  pédicule  plein,  cyliiidrit)ue  , long 
deqncre  pouces,  blanc,  conrinu  avec  le  chapeau. 
Les  ls™e$  font  minces , inégales  , décurrentes  fur 
le  p.dicule,  blanches  ou  brunes  , rerminées  en 
pointe.  Il  croit  à l'ombre,  en  été  Sc  en  automoe, 
dans  les  bois , parmi  la  moufle. 

418.  Agaric  pSles  couleurs.  Agaricus  expatUns. 

Perf, 

^ Agarieui  pitto  earnofi , memkraxxcto , umhUicato  , 
livido , lintrto  , margiat  fuhfiriato  ; lanutlis  fubdif- 
lantibus  ^ cinergitj^  pipitt  trajfiufculo^fuhunaci.pal- 
ftfc.  Perf.  Synopf.  461.  ' 

n rafffifflble  beaucoup  lu  prècédenr  { mais  H «ft 
pita  petite  d'une  confiftance  plus  cendre  « d'une 
cwleur  Andrée.  Son  pédicule  cft  épais,  un  peu 
Mctne  , pale,  Touttnant  an  chapeau  charnu , mcm- 
Itfanettx,  d’abord  conveie , puis  concave , ombi- 
wqué , légèrement  arié  à (es  bords,  d'un  biinc* 
laie  , un  peu  gris  ; tes  lames  peu  nombreuHrs , de 
cettietK  cendrée.  Il  croit  folicaite , au  commence- 
TOnt  de  l’automne , fut  la  terre , dans  les  forêts 
de  pins.. 

P r/^  ^ couleurs.  AgarUuj  dlfiolor. 

AgJricui  pilto  ktmifp/urico  , umUlieaco , cintno^ 
dtmùm  alhtftmtt  j Uir.tllit  cmftrtii , fu‘'<Ucurrtnti- 
tus  , dlluttoribus  ; fi'piu  mediocri  ,fuh<umprtlfo ^ baji 
•ifeuri  ciatrto.  Perf.  Synopf.  461. 

II  u'eft  peut-être  qu’une  variété  du  précédent. 
Sonpédicule  eft  long  d'un  pouce  te  demi , d’abotd 
«ylitidiique,  puis  comprimé,  cendré,  parfemé  de 
peines  taches  blanches } fon  chapeau  d'abord  hé- 
■lifpbérique , cendré , puis  concave  , ombiliqué , 
Manchitia , prefque  tranfparem,  large  d’un  pouce 
OC  demi ^ fes  bmes  nombreufes,  adhérentes.  Un- 
•doléei , UQ  peu  décurrentes , a'une  couieur  plus 
claire.  Il  croit  dans  les  bois  de  pins. 

4&).  Agaric  difloriDe.  Agaricut  diformlt.  Perf. 

^ariexs  pHto  eamofb  , memiranaeto , ciaereo  , 
livido  , firiato , irrtgutari , umiUfeato  ; lamtlUt  la- 
tûJpulâ  . plqnordecarrtatüms , alii,  ; filgiit  iaxgiaf- 
tulo , fuhitaaci , itnxi.  Perf.  Synopf,  4Û1. 

SoR  pédicqja  eft.  grêle,  uq  peu  ferme,,  glo^ , 
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é^s  d'une  ligne  ti  plus , luifant , fupportant  ou 
chapeau  charnu,  membraneux , d’abord  convexe, 
puis  concave , ombiliqué  , de  couleur  livide  , cen- 
a r*  L **"1  • ondulé , irrégulier 

a fes  bords  i les  lames  blanches , élargies,  un  peu 
ventrues,  blanchâtres  ou  cendrées.  Il  croît  parmi 
Iss  pins,  dans  la  fotét  d’Hercyoie. 

^4dl.  Agaric  des  troncs.  Agaricus  cpiekyfum, 

^ariem  truxcigenut , panus  , tour,  cimrto-ai- 
gricans  , pilta  infuttdtkuldftrmi  , firiato  { Umtllis 
difiinait  ifiiptu  cylindrico  , kafivitlofo.  Perf.  Difp, 
Fung.  pag.  aj  , & Synopf.  pag.  46a. 

g.  Agaricus  ( icmadophilus  ) , itiurrimus  , pitco' 
tufimdiiaiiformi , oifeuri  cioerto  1 tamuUis  pluno- 
dtcurrtntilus , cintnis.  Perf.  Synopf.  463. 

Son  pédicule  eft  court , cylindrique , velu  i f* 
bife , long  d’un  i deux  pouces , épais  d’une  ligne . 
& plus , foucenanc  un  chapeau  tendre,  d'atiord 
c invexe,  puis  en  entonnoir,  ftrié.  d’un  cendre- 
noirâtre  , large  d’environ  neuf  lignes , garni  de 
lamrs  diflinûes,  planes  , cendr-!és  8c  décurrentes’ 
wn$  U variété  g.  11  croit  en  automne  , fur  le  tronc 
des  faules  ctcuXa  Sa  variété  fe  reacontTC  parmi  les 
fphaignes , dans  les  marais  tourbeux. 

46a.  Agaric  noirâtre.  Agaricus  nigrella.  Perf- 

Agaricus  parvu/us  , futcsfpitofus  , piUu  g/uiro  ,, 
umbUicato  , aig<‘ificnic lamcUis  incaraaio  fubcinc- 
I ifiVt'e  t'cvi , glauco.  Perf.  Synopf.  q6f. 

Cet  agaric  eft  fort  petit.  Son  pédicule  a on  pouce  ‘ 
an  plus  de  haut  ; il  eft  de  couleur  glauque,  te  fup- 
pofte  un  chapeau  glabre,  d’abord  convexe,  puis' 

I concave,  ombiliqué,  noirâtre,  large  de  trois  1 
I quatre  lignes , d une  couleur  plus  foncée  à fon 
; difque.  Les  lames  font  déeurrentes,  incarnates  ou 
un  peu  cendrées.  11  croît  dans  les  prés  fut  les 
montagnes. 

^ 46},  Agaric  â'petites  dents.  Agaricus  ferrulu. 

Agaricus  pilto  umbiltcaio  , fquanmhfo , nigref- 
uutt-fuligiaofo  ; lamt/llt  ftrratis  , incaruaio-palii- 
dit  (Juiliberis),  margiuc  aigris  ; fiipiit  toagiufeulo, 
cavo , fubarcuaco.  Perf.  Synopf.  464.  1 

Ce  champignon  eft  aflea  élégant  1 il  fe  rappro- 
che de  l'agariciuckallbtut.  Son  pédicule  eft  fiftu- 
leux , un  peu  arqué , long  de  deux  pouces  1 fon 
chapeau  convexe  , puis  ombiliqué  , légèrement 
ecailleux , noirâtre , enfumé  , large  d’un  pouce 
oc  demi  8f  plus  i les  lames  prefque  libres,  fe  dé- 
tachant facilemeBc  du  pédicule  , dentées  en  foie , 
pales , incarnates , poires  à leurs  bords.  Il  croît 
(ur  le*  colllnss , parmi  les  gaxons. 
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4$^.  AoaRIC  bocager.  Agariau  uUephyllus. 
Perf. 

Agêricus  /atpan  at , pi/to  ktmlfphârieo , umiili- 
tato  , umbrino-fuligïatoi  lamtüis  dttuntntikbs  , ptàr~ 
purto-ruiri) ; fiipitt  fbkyifevfo , crajpafiu’o.  Perfoon, 
Synopf.  464. 

Son  pédicule  eft  épais , vifqueut , infenfible- 
menc  aminci,  long  d'un  pouce,  luifanc,  d'abord 
de  couleur  purpurine  ; puis  il  prend  celle  du  cha- 
peau. Celui-ci  eii  petit,  convexe  , puis  hemifphé- 
ripne, ombiliqué,  d'un  brun  enfumé, légèrement 
ftrié , large  de  trois  à quatre  lignes  i les  lames  élé-  { 
gantes , dëcurrents^ , d'un  pourpre-rouge.  Il  croît 
fur  les  troncs  pouiris. 

4éy.  Agakic  i pied  violet.  Agjneits  cynuipts. 
Perf. 

Ag't'KÊi  pi/to  nm'tx»  ( umkilrcatB  ) , n!gro  ; 
Jlipitt  inéni  , iafi  crüfyrt , lamrihjijit  dtittitth  , dr- 
iutioaiut,  Vabl.inFLor.  dan.  tab.  >071.  — Schtad. 
Spicil.  pag.  III.  — Petf.  SynopC  4(14. 

Cet  agaric , mai  paroît  appartenir  i la  diviCon 
des  praulUt  a Ion  pédicule  filiuleux,  ventru  en 
dehors,  furtout  vers  fa  bafe,  un  peu  violet,  long 
de  deux  pouces,  prefqu'épais  de  trois  lignes,  fou- 
lenant  un  chapeau  convexe , puis  concave , ombi- 
liqué , d' un  pouce  de  lirg  , autant  de  hant , de  cou- 
leur noire.  Ses  lames  (ont  adhérentes  , d’un  gris- 
cendré  ou  enfumées.  Il  croie  en  Oanematclc , dans 
les  piés. 

46A.  Agaric  améthyflé,  Agaricut  amttkyjltai. 
Bull. 

( 

Agaricus  gregarlui  ^ fuhtenbx , rrctns  Imti  vioix* 
um  , demiim  c.tncfttns  ,*  lamrü  s xijiantt$uf  y Jlipiu 
/mm , f&rillt’fo , amxmip , folid».  Bull . Herb.  tab. 
198  , br  J70.  fig.  I.  — Perl.  Synppf.  4éf.  — Boit. 
Fung.  tab.  6}  — Hudf.  Flor.  angl.  pag.  dix. 

g.  Agariciu  ( incanus  ) , pi/*a  Itvi  oui  fxhfjitamu~ 
/pfo , expal/ifttnu.  Bull.  67c.  fig.  L.  M. 

Il  eft,  d fa  nailTance,  d'une  couleur  violerte-amé- 
thyftes  il  devient,  en  vieillifliim,  d'un  blanc-jau- 
nStre.  Son  pédicule  eft  plein , cylindrique  , filtn- 
dteux  , long  d'environ  iii  pouces , continu  avec 
le  chapeau  , muni  de  quelques  libres  radicales. 
Son  chapeau  eft  convexe  , hémifphériqne , régu- 
lier, puis  déprimé  i fon  centre, Un  peu  finué  à 
feS  bords , fec , comme  veloeté  à fa  furface , large 
de  trnia  pouces;  les  lames  épaifTes',  peu  nons- 
breufes , les  unes  entières,  les  autres  décutrentea 
fur  le  pédirule.  H croiten  automne , par  groupes, 
dans  les  bois. 

, > . V,  J , , \ 

, 487.  Agaric  pou.  Àgtuîcai  polittu,  PetC 

Agaricai  gnganut , piltt  fiieamofp  , htmijpht- 
rÙB  , oifolttï  uwtülUaté',  fatnluitti } 
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tamei/h  fuiJieurrtntiius  , alkido-incanatis  ; Jlipiu 
ioagiu/cu/o , cave,  rigide.  ¥ei(.  SynopC  ^6 j.  ' 

Agarictu  liviJiu,  Perf.  Difpof.  Fung.  pag.  ai. , 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces  , reide-, 
filiuleux  i fon  chapeau  médiocrement  charnu , hé- 
mifphérique,  puis  un  peu  ombiliqeé,  d'bn  bleu- 
livide  , laige  d un  pouce  & demi , très- lifte,  pref- 
oiie  lulfant  ; fes  lainef  légèrement  décurrentes  , 
o'un  blanc-incarnat.  Il  varie  dans  Tes  coaleurs 
plus  ou  moins  foncées  ; il  croit  daas  les  bois  de 
néercs. 

468.  Agaric  ardoifé. aégitnriu  ardojîectm.  Bull. 

Agaricut  majufca/ai  ,piln  primùm  convexe  , dtin 
fiiiinjandika/lformi  , plemkco  y lamillit  confcnii  , 
liitru  , fukftriugincir;  Jlipicc  cave , longo , piumica. 
Bull.  Herb.  tab.  548.  — Perf.  Synopl.  466. 

Il  eft  d'un  bleu  d'ardoife  fui  fon  pédicule  Sa 
fon  chapeau,  roux  ou  couleur  de  lauillt  fiir  fes 
lames.  Son  pédicule  eft  cylindrique , filiuleux,  lonig 
de  cinq  à fix  pouces , plus  épais  St  uu  peu  bUnchâa 
tre  i fa  bafe  , foucenant  un  chapeau  peu  charnu  , 
campanifoime , convexe , puis  concave , prefqit'en 
entonnoir , finué  i fes  bords , lifte  à ù futlace , 
large  de  trois  à quatre  pouces,  quelquefods  mar- 
qué de  lônes  concentriques,  ooitâtres.  garm du 
Ix-nes  larges  , peu  éoaiftéf . libres  , nombreuCes  , 
emre-mélées  oe  quelques  deuiUfeuiUets.  U ersiq 
en  automne,  dans  les  prés  humides. 

4^9.  Agaric  omèiliqué.  Agarum  nmUlitmtu. 

Agarictu  pi.'ca  nMvaare , centra  pronUt  canenva 
mar^inr  rtfuca  y laminit  fiavUa,  iaiii , mannci/Ue  ha- 
tnatu  , fakdtcxrrtr.liktu  ; flipitt  fftUefo.  Bull.  Héxb« 
tab.  411.  fig.  a, 

t ■ 

Son  pédicule  eft  glabie,  blaflchitie.  fiftoletiit, 
cylindiique,  long  d'environ  trois  poutxs,  fots«t« 
nant  un  chapeau  a'abotd  convexe , puis  coacAvs  ^ 
avec  Ifs  bords  rabattus,  large  dlno-|miice8c  déSH  „ 
de  couleur  iaunitre,  quelquefois  des  ftries  teugsn 
for  fes  bords;  garni  de  lames  larges,  inégaiess 
Quelques- unes  munies  à leur  hafo  d'na  ctocl^ 
décurreoc  fox  Iq  pédicule.  U esett  dans  Iss  bois  « 
en.  été.  , . , 

^ Agarii^  folbalaté;  Àgarmi  JmUiatmdia 

Agarieve  majafcalas , pika  ïnjindliat^rmi  p niar. 
gint  eUganiifme  , crifpate , leiato  , fmirfaia , tc- 
néi , eyaetl  •m/te  , JtmhranJpamntc  y iame/fit  tr^Ms  ^ 
/ongiffimie  , angejlit  , pe/lucic/l>  y Jlipitc  grecili , 
irevi,  Bolcoq.  Fung,  pegiéi.  (ib.  és.  -,-iPcféMa, 
Synopf.  qfit».  , . .r- 

Il  eft  d'une  grandeur  médiocre,  d'pne  doi^F-l 
tance  molle:  Son  pédicnië  eft  court  Bc  grêle;  fosi 
chapeau  d'abotd  convexe-,  puis  en  eatoanoix* 
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tnincc , blanchâtre , à demi  ttanfirarent  > large  d'en- 
viion  trois  pouces  , lobé  , frangé  , crépu  d’une 
manière  fort  élégance  à fcs  bords  ; garni  de  lames 
trifide»,  étroites , fort  longues,  ccanrpacences.  Il 
croît  en  Angleterre. 

471.  Agaric  veiné.  Agarieut  vtnofus.  Perf. 

Agariciu  pilto  fuhmtmiranatto  , lenaci , venefo- 
umbrîno-rafo  ; Itimtliii  partis , fubtoncola* 
rikas  , gljucis , fukaïuialanm  afixis  j fiipitt  ( coin- 
prijfo  ) , nigrtfcentt , pruiiuto.  Perf.  Synopf.  467. 

Mtrulius  fmidtts.  Soveib.  Fung.  cab.  11.  ? 

Son  pédicule  eft  d’une  fubdance  prergue  cor- 
née, noirâtre,  compiimé  ; il  fouiienc  un  chapeau 
tenace,  un  peu  membraneux,  ombiliqué,  prefque 
pulvérulent , veiné,  ftrié,  d'une  couleur  fombre, 
terreufe;  les  lames  peu  nombreufes.  prefque  de 
la  couleur  du  chapeau , glauques,  un  peu  tranfpa- 
rentes , détachées , & fbrmant  une  forte  d’anneau 
autour  du  pédicule.  Il  croit  fut  les  troncs  i demi 
pourris , dans  le  mois  d’août. 

47a.  Agaric  en  roue.  Agaricas  rctula,  Perf. 

Agancut  tâfpitofui , alkus , piteo  profonde  filcato, 
tameUis  toio  fiipiiem  amiitnte  adncxii , fliphe  nigref 
tenie,  Perf.  Spnopf,  467.  — Scopol.  Catn.  edit.  1. 
pag.  if6g.  — Soverb.  Fung.  tab.  95. 

AgarUus  tndrofaceus.  Bull.  Herb.  cab.  64. 

. Agarieus  nigripes.  Vahl , Flor.  dan.  tab.  11J4. 
6g.  1. -^Schrad.Spicil.  pag.  119. 

f.  Agarieus  pileo  fesvido.  Bull.  Herb.  cab.  569. 

6g.  - 


Agarieus  perforant,  HofFm.  NomencK  tab.  4. 
6g.  1. 

Son  pédicule  eft  noirâtre  , légèrement  pileux 
vu  à la  loupe  , foucenanc  un  chapeau  convexe  , 
puis  plane,  plutôt  coriace  que  membraneux,  point 
fragile,  un  peu  faillanc  â fon  centre  , légèrement 
pliné , d’un  blanc  un  peu  lavé  de  1 ouge  ; les  lames 
ûmples  , adhérentes . un  peu  crépues.  Il  croit 
abondanunent  pendant  prefque  toute  l’année,  fur 
les  teuilles  des  fapins. 

474.  Agaric  des  feuilles.  Agarieus  epipkyllus. 
Perf. 

Agarieus  gregariut , minutut , aliut  , pileo  mtm- 
kranaceo  , c^vrxo  , demum  fukumkilieato  ,*  lamel/it 
raris,  ramojai  ftipile  nigrtfeenie.  Perfoon,  Synopf. 
pag.  468.  ( 

Àg*ruas  fquamuU,  Bacfch.  £îem.  Fung.  i.  pag. 
95.  ub.  84.  — Sowerb.  Fung.  cab.  95. 

Àgurictu  laütus.  Bull.  Herb.  cab.  ^ot.  fig.  1. 

Àgaruus  ( faccharinus  } , pileo  conico , expli^ 
cato  t Itvi  fpiteoto  , unduloto  ^ nivto  i taminifpaucis^ 
coneoloribusifiipilt  fubuUto,  atrorubente.  Batich.  I.c. 
pag.  9ç.6g.  85. 

y.  Agarieus  ( rugatus  ) , niveus  , pileo  piano  , 
memkranaceo  , fuktùt  rugit  fuioSanis.  Vbal , Flot, 
dan.  cab.  1 194. 

Agu'ieus  aeieularit.  HoKin.  Nomencl.  Fung.pag. 

llj.  Cab.  5.  6g.  a. /vni'or. 

Agarieus  ( inucar  ),  minuti0mut , grifeut  , pileo 
eonvexo  ; lamellis  paucis  y fiipite*  eenero  , kof  kulko  , 
annulari  iaftrto,  Batfch.  1.  C.  pag.  91.  6g.  81. 
Junior. 


Cette  efpice  fe  rapproche  de  la  précédente  1 
elle  ell  très-ûngulière,  affex  jolie,  toute  blanche, 
excepté  le  pédicule , qui  eft  noirâtre  ou  d’un 
violer  foncé  i fa  bafe.  Il  efl grêle,  plein,  luifant, 
poil , long  d'un  pduce  & demi , épais  d’une  ligne, 
foutenailt  un’cnapeaii  plus  ou  moins  convexe  , 
ombiliqué,  ftrié,  très-mince  , large  au  plus  d'un 
demi-pOuce  , un  peu  ondulé  & prefque  crénelé  â 
lès  Iwids , d'un  jaune  d'ocre  dans  la  variété  g , 
garni  de  lames  peu  faillantes , peu  nombreufes , 
entières , également  écartées  du  pédicule  , 8c 
formant,  une  forte  de  bourrelet  circulaire.  Il  cToît 
en  gaxon  , furies  feuilles  mortes  & le  bojs pourri , 
en  Clé  5c  en  auionwc , dai  s les  forêts. 

■I  esj  , s 

»47d%,A<>AR:C  androfacc.  Agaruus  auJrofacca^, 

. "S 

I Agarieus  g'egarinsi  pe'/iflent , pileo  planiuftBlb'\* 
fukplicaeo  , aïkido  , oifoieze  umoonato  y lameUft 
pliukus^ , colis  adnexis  y Jtipise.  tugrejêenie-kadio, 
Pcif.  S^n^ipr  pig.  qéS.  — Ehth.  Plant.  Crypt.  EpL . 

tJi  ’t.'b  r;a;qs.‘l. 


Fung . 


Dans  fa  jeunelTe,  cet  agaric  relTemble  au  clava- 
riagyeans  de  Baifcb.  il  eft  fort  petit.  Son  pédicule 
eft  alots  tput-à-fait  blanc  8c  un  peu  velu;  il  noir-, 
cit  enfuite  8c  fupporte  un  chapeau  membraneux  , 
d’abord  convexe  , un  peu  hémifphérique  , puis 
légèrement  ombiliqué  , très-mince  , large  o’un' 
pouce  8c  demi  ou  oeiix  pouces , blanc , rrès-foo- 
vent  iirégulier , quelquefois  un  peu  mamelonné. 
Les  lames  font  peu  nombreufes,  épaifles , rameu- 
fes,  blanchâtres,  légèrement  décurrentes.  Le 
pédicule  eft  fubulé . d'un  rouge-foncé  dans  la  va- 
riété g.  Le  chapeau,  plane  8c  marqué  en  deiïous 
d'environ  huit  n ies  rians  la  variété  y.  Il  croît  par 
groupes,  en  automne,  dans  les  bois,  fur  les  feuilles 
lèches  8c  loniUées  Jc‘$,héttcs..i  tir!: 

. . ;--i.  t-  - , > e;-'i  J r.'  .'->11,1'! 

47|.  Agaric  clochette,  «mpunr/.u. 

P®'*-  .ried  a:l  eqi'i 

Agarieus  pileo  kemifpktrico  , uirkilieato  .friara  , 
ferrugtrreo  i lamellis  deeerrentious  y jVpite pjhilofo , 
Jpadieeo.  Pctf.^Commfnt..  pag.  94,  8c  Synopf. 
469,  — Batrch',  Elem.Tung.  pag.  74.  ” , 

Agaficuâ 
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Schocff.  Fiing.  tab.  150. 

Son  pédicule  cft  fiOulcux , d'un  jaune- pale  > 
foutenant  un  chapeau  fort  petit , d’abord  hémif- 
phérique,  puis  un  peu  concave,  ombiliqué, Orié, 
de  couleur  brune , large  de  trois  i quatre  lignes , 
tianfparent,  garni  de  lames  décurieiites,  adhérem 
tes  emt'elles,  plus  pâles  que  te  chapeau.  Il  croît 
par  groupes  nombreux,  fur  le  tronc  des  pins. 

» 

476.  Agaric  des  moufles.  Âgaricut  mufcarum. 
Perf. 

AgirUas  fiipUatutfpiltoimpreJfo,  ftfijto  , fiavo* 
fiffio  y fiipite  biijt  inerjffato  , krcvi  f tamellis  kort* 
foiilüinrr  jltis  , pallidiorikui.  Peifoon  , Synopf. 
pag.  470. 

Son  pédicule  eft  court,  épais  d fa  bafe,  arqué, 
ifcendant , de  la  même  couleur  que  le  chapeau. 
Celui-ci  eft  membraneux , ftrié,  d'un  jaune-foncé , 
large  d'environ  un  prauce  $ les  lames  d’une  cou- 
leur plus  pâle , placées  horiaoiualement.  Il  croit 
par  groupes,  parmi  les  moulTes  , en  automne,  au 
pied  des  arbres. 

477.  Agaric  nivelé.  AgarUai  hydiogramnut. 
Buil. 

Agaricul  ctfpiiofui , uaieolor , tolus  a/im  aut 
rufut , p\Uo  firiato  y jlipitt  cave , undulatt , fukin- 
curvo , efajpufculo.  Bull.  Herb.  tab.  5^4* 

Perf.  Synopf.  pag.  470. 

Ce  champignon  eft  d'une  feule  couleur , tantôt 
blanc , tantôt  toux , tantôt  jaunâtre.  Son  pédicule 
eft  cylindrique, nu,  un  peu  ondulé  , long  de  deux 
à trois  pouces , creux  félon  Perfoon , quelquefois 
plein  félon  BuUiard.  Le  chapeau  eft  d'abord  con- 
vexe & prefque  globuleux,  enfuite  il  devient 
creux  dans  fon  centre , & enfin  plane , un  peu 
finueuxi  il  eft  glabre,  ftrié  fur  les  bords,  large 
de  deux  pouces,  plus  pâle  â fon  centre.  Les  feuil- 
lets font  inégaux  entr'eux , un  peu  décutrens  fur 
le  pédicule.  Les  plus  longs  fe  terminent  tous  au 
même  niveau.  Il  croît  fut  les  feuilles  mottes. 
( Dccand.  ) 

478.  Agaric  en  boîte.  Agaricus  pyxidatus. 
Bull. 

Agariau  gngarittt , pilto  cupulari  feu  infUndikuii- 
formi , flriaio  J fakfpadiceo  ; lamellis  Uiefceniikut  i 
fiipite  elongato  , folido , patlido.  Bull.  Herb.  tab. 
568.  fig.  i.  — Perf.  Synopf.  471. 

11.  AgaricuP  fulvut.  Bull.  I.  c.  fig.  C.  H. 

y.  Agaricus  luteolut.  Bull.  1.  C.  fig.  A. 

d:  Agaricus  alkus.  Bull.  1.  C.  fig.  B. 

Cet  agaric  varie  dans  les  couleurs  de  fon  cha- 
eau  , qui  eft  ordinairement  fauve  , quelquefois 
lanc  ou  jaunâtre,  concave  à fon  centre,  relevé 
Baeani^ue,  SuppUment,  Tome  /■ 
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8:  convexe  â fes  bords , fliié , large  d’un  pouce  , 
foutenu  par  un  pédicule  glabre  , plein , cybndri- 
ue  , blanc  ou  rouiTeâtre  , long  de  trois  pouces  , 
pais  de  deux  lignes  au  plus.  Les  lames  font  étroi- 
tes, touffes,  inégales,  décurrentes.  Il  croit  par 
groupes  fur  la  terre. 

479.  Agaric  ficher.  Agaricus  fikula.  Bull. 

Agaricus  parvus , pifeo  levi  , ochraceo-rukcfcente  i 
lametlis  difiantikus  ^ aikidis  ; Jiipite  longiufcuto  ^ fo- 
lido. Bull.  Ilerb.  tab.  i8é,  & tab.  yjo.  fig.  i.  — 
Petf.  Synopf.  471.  — Soweib.  Fung.  tab.  4f. 

jS.  Agaricus  ( tubula  ),  major , pileo  fukmemkra- 
naceo^  umkilicato  ^firiato  , acnraceo-fulvo  j lamellis 
arcuatis , candidis  ; fiipite  folido , Juktenaci  ^ undu- 
lato  ; pileo  eoncotore.  Perf.  I.  c. 

Cet  agaric  eft  petit,  un  peu  variable.  Son  pédi- 
cule eft  grêle , toux  ou  blanchâtre , plein  , long 
de  deux  pouces,  épais  d'une  ligne,  continu  avec 
le  chapeau.  Ce  dernier  eft  convexe,  puis  concave 
â fon  centre,  entier  8c  un  peu  rabattu  i frs  bords, 
fauve  ou  rougeâtre  , large  de  quatre  à cinq  lignts  , 
garni  de  lames  inégales,  fort  étroites,  jaunâtres , 
décurrentes.  Il  croit  en  automne,  parmi  les  mouf- 
fes.  La  variété  ;l  a la  forme  d'un  tubej  elle  eft  plus 
grande.  Son  chapeau  elt  légérem.-m  membraneux, 
d'un  jaune  d'ocre,  ftrié,  latgc  de  crois  à quatre 
lignes  i les  lames  blanchâtres  , arquées  ; le  pédi- 
cule long  de  deux  pouces  , blanchâtre  i fa  bafe. 
Il  croit  fur  le  mont  Meifner , parmi  les  mouffes. 

480.  Agaric  en  famille.  Agaricus  amadelphus. 
Bull. 

Agaricus  parvulas  , gregarius  , pileo  fiavo-pallef- 
ceate , primùm  coavexo , dein  piano  , in  centra  con- 
cavo  i laminis  ruk^efeentikus  j filpiie  pleno,  aïkido  ^ 
incurvaio,  adfcendente , hafi  jukhirfuto.  Bull.  Herb. 
tab.  y (O.  fig.  }. 

Son  pédicule  eft  grêle,  plein , blanchâ-re  , long 
de  lix  a neuf  lignes , couibé , puis  redreffé  , un 
peu  hériffé  â fa  bafe  , foutenant  un  chapeau  con- 
vexe, puis  plane,  ombiliqué  â fon  centre,  d'un 
jaune-pâle,  quelquefois  inégal  â fes  bords,  large 
de  trois  ou  quatre  lignes,  garni  de  lames  décur- 
renies , inégales  , rougeâtres,  il  croit  par  groupes 
nombreux  fut  l'écorce  ifes  arbres. 

481.  .\GARtc  faux  androface.  Agaricus  pfeudo- 

androfaceus.  Bull.  ■ 

Agaricus  gregarius  , lotus  grifeus , memkranaceus  , 
pileo  convexo  t demùm  infundikolifotmi  p lamellis 
difiantikus  t kaf  laiifiimis  p fiipite  f-edhcri , folido. 
Bull.  Hetb.  tab.  176 — Sibthorp.  Oxon  pag.  y j6. 

Agaricus  ericetorum.  Perf.  Obfcrv.  Mycol.  i. 
pjg.  yo.  ta*'.  4.  fig.  i a,  6c  Synopf.  47a.  — Flor. 
dan.  tab.  101  y. 

Gg 


Digitized  by  Google 


234  A G A 

Agaricus  Hothtti,  Gmel.  Sytt.  Nat.  a.  pig.  i^aj. 

g.  ? Agtricui  ( Vaillamii  ) ,fungui , pilct  (jndi- 
eanti  ; UmtHU  paucis  ( latifimis  ) ; ptiLnc^/o  fufco- 
jp/tnaenit.  Vaill.  Bot.  Paiif.  cab.  it.  fig.  ai  a3. 

— Perf.  I.  c. 

Cet  agaric  ell  fort  petit  t il  varie  dans  fa  cou- 
leur , qui  eft  blanche  , gtife  ou  roufleatie.  Son 
pédicule  eft  plein , cylindrique  , long  de  deux 
pouces  au  plus  , foutenant  un  chapeau  convexe  , 
puis  en  forme  d’entonnoir , rabattu  à Tes  boids  , 
un  peu  épais  , marqué  de  ftries  divergentes  , garni 
de  lamr  s peu  non  breufes , inéeales,  décurtentes, 
plus  larges  dans  la  variété  Il  croit  par  groupes 
fut  1a  moufle,  dans  les  bois,  en  automne  Sc  en 
été. 

J.  XI.  PleüROPUS.  Petf.  Point  de  coife  ; pidiinlt 
nu , excentrique , latéral  ou  nul, 

48a.  Agaric  i duvet  noirâtre.  Agaricus  atro- 
tomentofus,  Petf. 

Agaricus  magnas  , pileo  conxexo  , fufcO‘fertugi~ 
neo  ; tamellis  pallide  ochraceis  ; ftipite  cylindrico  , 
faieurvato , tomentofo , atsofufco,  Peif.  ^nopf.  47a. 

— Batfch.  Elein.  Fung.  pag.  89.  tab.  8.  fig.  ja. 

Son  pédicule  eft  court , épais , cylindrique,  un 
peu  courbé,  hériffe  d’un  duvet  btun-noiràtre, 
fupportant  un  chapeau  oblique  , fec  , un  peu 
charnu , un  peu  tu  le , roulé  à fes  bords  , d’abord 
convexe , puis  prefque  plane , de  la  couleur  du 
pédicule,  garni  de  lames  d’un  jaune-pâle,  diftinc- 
tes,  conniventes  , point  décurrentes.  Il  croit  fur 
le  tronc  des  arbres  , particuliérement  fur  les 
Taules. 

483.  .Agaric  orcelle.  Agaricus  orcellua.  Bull. 

Agaricas  gregarîus  , pileo  ellipiico  aut  oriiculari 
fiipite  pallido  J fâhexcenxrico  i lameltis  confertis,  /«. 
earnatis.  Bull.  Herb.  ub.  373.  fig-  I , & tab.  391. 

— Perf.  Synopf.  473. 

« Cet  agaric,  dit  M.  Decandolle , tient  le  mi- 
lieu entre  ceux  donc  le  pédicule  eft  central , & 
ceux  od  il  eft  excentrique  i il  eft  dans  l’une  ou 
Tautre  divifion,  félon  la  pofirion  dans  laquelle  il 
fe  développe.  Son  pédicule  eft  nu  , glabre , plein , 
jaunâtre, ordinairement  courbé,  long  d’un  a deux 
pouces , foutenant  un  chapeau  d’abord  convexe  , 
puis  plane  8c  même  concave  dans  le  milieu , un 
peu  bnueux , jaunâtre,  xôné  ou  tacheté,  large  de 
deux  ou  trois  pouces  j les  lames  étroites , inéga- 
les , d’un  jaune  d’octe,  un  peu  décurrentes , ai- 
guës â leurs  deux  extrémités  II  croit  en  touffes , 
quelquefois  folitaire , fur  les  vieux  ttoncs.  » 

484.  Agaric  d’orme.  Agaricus  uimarius.  Bull. 

Agaricus  pileo  carnofo  , latijlmo,  unieolore , pal- 
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lefeente  aut  lituris  variegaio;  lamellis  lati^mis , fuir 
emarg-nato-adnexis  ; jlipite  adfcendente.  Bull.  Hetb. 
tab.  310.  — Petf.  Synopf.  475.  — Sowetb.  tab, 
67.  î ( Totus  cinereus.) 

Son  pédicule  eft  excentrique , plein , charnu , 
cylindrique,  d’un  blanc-fale . arqué,  long  de  fix 
pouces  .épais  d’un  pouce , continu  avec  le  chapeau. 
Celui-ci  tft  charnu,  convexe  , arrondi , très-am- 

f)le,  d’un  jaune-terreux,  marqué,  dans  fa  vieil- 
efle  , de  petites  taies  rouges  ou  noires,  quelque- 
fois large  d’environ  un  pied  & demi , garni  de 
lames  élargies, adhérentes  au  pédicule,  inégales, 
échancrées  à leur  bafe , blanchâtres  , puis  d'un 
jaune  fa  le.  II  croît  en  automne,  fur  le  tronc  des 
oimes. 

483.  Agaric  marqueté-  Agaricus  tejfellatus. 
Bull. 

Agaricus  pileo  conxexo,  carnofo,  tejftllato;  tef- 
ftllis  fer'e  hexagonis  ; f ipite  tereti , fuéixcentrico. 
Bull.  Hetb.  tab.  313.  hg.  i.  — Petf.  Synopf.  474. 

Cet  agaric  s’élève  â la  hauteur  de  trois  â quatre 
pouces,  fur  un  pédicule  plein,  charnu,  cylin- 
drique, arqué,  de  couleur  blanche,  foutenant  un 
chapeau  convexe  , charnu,  arrondi,  inégal  â fes 
bords  dans  fa  vieillefle , marqué  de  taches  prefque 
hexagonales,  d’un  jaune-clair,  fur  un  fond  plus 
obfcur  , large  d’environ  fix  pouces,  garni  de  la- 
mes inégales , blanches  on  un  peu  jaunâtres , ad- 
hérentes au  pédicule , échancrées  â leur  baie.  Il 
croît  en  autoihne , fur  les  vieux  troncs  ou  fur  les 
vieilles  poutres  de  chêne. 

486.  Agaric  palmé.  Agaricus palmatus.  Bull. 

Agaricus  eafpitofus  , pileo  lamellifque  opacis , rufo- 
fpadiceis  ; jlipite  excenirico  , fmhfiriSo  , aliido.  Bill', 
Hetb.  tab.  116.  — Perf.  Synopf.  474.  — Hoffm. 
Nomencl.  pag.  IZ3. 

is.  Agaricus  totus  rubefeens.  Soverb.  Fung.  tab. 
61. 

Son  pédicule  eft  excentrique,  plein  , charnu  , 
blanc  , d’abord  renflé  â fa  baie  , puis  cylindrique , 
arqué,  long  de  trois  â fix  pouces,  foutenant  un 
chapeau  d’abord  convexe,  arrondi,  puis  inégal  8c 
finué  à fes  bords,  d’un  jaune-brun  nu  roux  , large 
de  cinq  â lîx  pouces,  garni  de  lames  inégales, 
peu  nombreufes  , un  peu  irrégulières , de  même 
couleur  que  le  chapeau,  terminées  par  une  mem- 
brane qui  empêche  leur  adhérence  avec  le  pédi- 
cule. Il  croit  en  automne,  par  groupes,  le  long 
des  bois  ou  des  troncs  d'arbres. 

4S7.  Agaric  en  voûte.  Agaricus  forrticatus, 
Perf. 

Agaricus  foUtarius  , compallus  , pileo  planiufculo , 
fuhlivido;  lamellis  aifiinêlia,fubdeeurrcntiius,  rutilisi 
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ftipUe  irtvijjimo  , tomtatofo  , fuiexctntrieo.  Peif. 
Synopf.  474. 

Àgartciu  came/us.  Boit.  Fung.  tab.  146. 

Il  fcft  petit.  Son  pédicule  eft  perpendiculaire , 
long  de  trois  ou  quatre  pouces,  8t  autant  de  lar- 
geur , tomenteux.  un  peu  excentrique,  foutenant 
un  chapeau  qui  devient  plane,  large  d'un  pouce 
b:  plus,  légèrement  fubereux  , de  couleur  livide j 
les  lames  diflinâ-.s , prefque  décurrentes  j elles 
deviennent  enfuite  flexueufes.  Il  croît  fut  le  tronc 
des  arbres. 

4S8.  Agaric  toruleux.  Agaricus  torulojus.  Perf. 

Agdricus  cüntù-fuhtrofitt , piho  infandiiuliformi  , 
margint  revvJùta , /uhoi/i^uo^  fuivo , canuoj  lamtllis 
tongt  decurrtniihits  ; fitpite  trevi , grifeo-tomeruo/o, 
Perf.  Synopf.  47J.  j 

Agjricsu  grifio-iomtntofiu.  Batfch.  Elem.  Fuug. 
fig. 

Son  pédicule  ell  court,  épais,  bulbeux  i fa 
bafe,  couvert  d'un  duvet  giifâtres  fon  chapeau 
convexe,  puis  concave,  en  entonnoir  , on  peu 
oblique  & roulé  î fes  bords,  prefque  toruleux  t 
fa  fubllance  charnue,  prefque  fubéreufe;  fa  cou- 
leur incarnate  ou  fauve,  paifemée  de  taches  très- 
pàlesi  les  lames  longuement  décurrentes.  Il  croît 
fut  le  tronc  des  arbres. 

48p.  .Agaric  inconfiant.  Agjricut  inconfintt. 
Perf. 

Agarictts  majufcului , pilto  fuiitnaci , icprtffo  , 
Initgru  tua  dimidiaia,  lokalo , fitxuofo,  fairuftf- 
eeitt  ; UmiHit  [ubramofit , baji  crifpis  , aliis  Cuiru- 
ülfjue.  Perf.  Comment,  pag.  17,  tk  SynOpf  47f. 

Agtricas  JUitlliformii.  Schœff.  Fung.  tab.  45 
& 44' 

Agaricus  f dimidiatus  ) , piteo  cccft/tariformi  , 
margine  fnuato  ,fiipiu  iattrali ; lamtllts  £avtfitn~ 
tibus , in  petioium  decurrentibus.  Bull.  Herb.  tab. 
J08  & tab.  {17.  — Decand.  Synopf.  n*.  J64.  Sub 
ngarico  inconjianti, 

f.  Agaricus  ( conchatus  ) , roriu  fiavtfccns , pUto 
fubinfundibuiiformi , lameUis  Jïmpticibus.  Bulliard, 
Hetb.  ub.  198.  — Perf.  1.  c.  476.  vat. 

' Sa  couleur  efi  blanche , brune  ou  jaunâtre  ; fa 
chair  un  peu  mollafle  ; fon  pédicule  plein , prefque 
cylinliique,  arqué,  variable  dans  fa  longueur, 
continu  avec  le  chapeau  & inféré  fur  fon  bord.  Ce 
chapeau  efi  mince , comprimé , quelquefois  par- 
fesné  de  quelques  petites  écailles , ayant  fouvent 
la  forme  d'une  coquille , large  de  huit  â dix  pou- 
ces & plus , irrégulièrement  lobé  ou  (inué  à fon 
bord  i les  lames  inégales  , nombreufes , décur- 
lentes  fut  le  pédicule , de  couleur  jaune.  11  croît 


fur  le  tronc  des  arbres  vivans.  ( 1^'vy‘î  , P“Ur  la 
variété  A,  Meruli,  n“.  10.)' 

490.  Agaric  denté.  Agariciu  dtniaius.  Perf. 

Agaricus  gftgaritu  , piUo  pt/tato  ^ umbituato  , 

inttgrOi  ut  plurimiim  dimidiato^  ruftfttnti  paUîda  ; 

lamcUis  dtntatit  ^ alhid'S  ,*  fiipiu  fu/cato,  rufô.  Perf. 
Difpof.  Fung.  pag.  aa , fc  Synopf.  476.  — AbbilJ. 
Icon. 

Il  efi  beaucoup  plus  petit  que  le  précédent.  Son 
pédicule  efi  remficatre,  lillunr.é  , latéral  ou  cen- 
tral I fon  chapeau  en  rondache , entier , ombili- 
qué, large  de  neuf  lignes  , d'un  roux-pâle  ( les 
lames  blanchâtres  Sc  dentées.  II  croit  fur  le  tronc 
des  pins. 

491.  Agaric  glanduleux.  Agaricuj  gUnduiofui. 
Bull. 

Agaricus  fubfeffUis  , badius  , lametlls  candidri  , 
dtcurrtntibus , ad  /aura  glandulo^t.  Bull.  Hetb. 
tab.  4x6.  — Perf.  Synopf.  476. 

Cet  agaric  efi  remarquable  par  fes  lames  larges , 
blanchrS,  inégales,  décurrentes,  munies  de  hou-' 
pes  glanduleufes  & velues , répandues  (i  & lâ  fut 
leur  furface.  Son  chapeau  efi  fcflile  ou  téireci  i 
fa  bafe  en  un  pédicule  fort  court,  épais,  latéral. 
Ce  chapeau  efi  de  couleur  brune  plus  ou  moins  fon- 
cée , large  de  fix  i fept  pouces,  lilTe  en  defius, 
d'abord  hémifphérique  , rabattu  Sc  arrondi  â fet 
bords  , qui  deviennent  enfuite  prefque  planes  8c 
lînueux.  Il  croît  en  automne  8c  en  hiver , dans  les 
bois , fur  les  arbres  8c  les  Touches  pourries.  ( K ay. 
Merule  , n».  9.) 

49a.  Agaric  en  huître.  AgarUui  ofirtatus. 
Perf. 

Agarica»  fuhfiipitatas  , fafciculato  - imbricatus  , 
piUo  convexo  , cinerto  aut  fujaejetntt , obovato  ,*  ba^ 
ntiUis  aibidii  , dccarnntipus  , bajt  fubanafamofan* 
tibus,  Perf.  Synopf.  477.  — Curtis  , Flor.  lond.' 
tab.  ai6.  — Jacq.  Flor.  auftr.  J.tab.  a88. 

A-  Agaricus  ( acro-albus  ) , ctfpitofus  , pilto  car- 
nofo  , convcxo~plano  ; margine  revoluco  , nigrrf.ente; 
lamcUis  venofo-deeurrintibus , candidis  ,'  ftipite  /«te- 
rati,  brevi , albo-nigrefeentt.  Perf.  I.  c. 

Agaricus  albus.  Flor.  dan.  tab.  89a. 

Agaricus  ofircaïus.  Sovetb.  Fung.  tab.  a4i . } 

j r-  Agaricus  ( flavo-cinereus  ) , pi/eo  carnofo  , 
fubdimidiato  , convexo  , cinereo-fubrufefeente  ; la- 
mellis  fiavo  vittUinis  f luiere  albidis.  Perf.  1.  C. 
478. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  la  précé- 
dente, dont  elle  n'eii  peut-être , félon  M.  Perfoon, 
qu'une  variété. Elle  croît  fur  le  tronc  des  arbres, 
par  groupes  prcfqu 'imbriqués.  Son  chapeau  efi  i 
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peine  pédicule , épiis , convexe,  prerqu’orbiculaire 
ou  ovale,  réfléchi  à fes  bords  , de  couleur  brune 
ou  cendrée)  les  lames  blanchâtres  , décurrenies, 
prerqu'anaflomofées  à leur  bafe. 

Dans  la  variété  ÿ , le  pédicule  efl  court , latéral , 
mélangé  de  blanc  St  de  noir  ; le  chapeau  charnu  , 
convexe , puis  plane , de  couleur  un  peu  violette , 
puis  noire  ; les  bords  noirs  & roulés  { les  lames 
blanches  , veinées , décurrentes. 


_ Son  pédicule  eft  jaunâtre,  parfemé  d’écailles  noi- 
râtres) fon  chapeau  charnu,  compaéte,  humide, 
prefque  vifqueux , d'un  vert  d’olive  , réfléchi  â fes 
bords  i les  lames  ntambreufes,  pâles  ou  jaunâtres, 
quelt)ues-unes  rameufes.  11  croit  â la  fin  de  l'au- 
lomne,  fur  le  tronc  des  hêtres  & des  aulnes. 


49^.  Agaric  en  éventail.  Agarlcus  fiaictlifor- 
mis,  Perf. 


La  variété  y eft  peut-être  une  efpèce  diftinâe. 
Son  pédicule  eft  court , latéral,  épais  d'un  pouce; 
fon  chapeau  conmaéte,  convexe , d'abord  cendré, 
uis  un  peu  roufleâtre;  les  lames  d'un  jaune-clair, 
lanches  â leurs  côtés.  H croit  fur  le  tronc  des 
chênes. 

49i-  Agaric  des  druides.  Agaricut  drylmis, 
Ferf. 

Agarlcus  folitarius  , pileo  compaSo  , fukohllquo , 
aïkido  i ffuamis  fparfii . okfoUlis  ; lamcUis  ftkdif- 
lantikus , fiipue  okfoUti  fquamulafo,  Perf.  Coram. 
pag.  t)S , 8c  Synopf.  478.  — Schœft'.  Fung.  tab.  , 
i»- 

Son  pédicule  eft  dur,  court,  horizontal;  fon 
chapeau  compaâe,  prefqu’entier , furtout  dans  fa 
première  jeunefte,  puis  oblique  , blanchâtre,  pat- 
fertvé  , ainfi  que  le  pédicule , de  quelques  pelu- 
chures  éparfes  ; les  lames  médiocrement  diftantes. 
11  croit  fur  le  tronc  des  chênes. 

494-  Agaric  des  faules.  Agaricsu  falignus. 
Perf. 

Agarlcus  magnas , fukfimplcx  , hor.'iontalis , pileo 
lato,  convexo  ; Sipite  lattrali , alko , tomtniofo. 
Perf.  Synopf.  478. 

».  Agaricus  ( ochraceus),  totus  ochraccus.  Abbild. 
Icon.  • 

A.  Ag.ricus  ( fuligtneus  ) , totus  fuligincus.  Perf. 
Obferv.  Mycol.  i.  pag.  4/. 

Ces  deux  variétés  ne  diftèrent  que  par  leur  cou- 
leur , d'un  jaune  d'ocre  dans  la  première  , d'un 
Doir-enfumé  dans  la  fécondé.  Leur  pédicule  eft 
latéral , blanchâtre , tnmenteux , tenace  , un  peu 
recourbé  ; le  chapeau  convexe,  déprimé  8c  ftrié  â 
fa  bafe  , large  de  quatre  pouces  , garni  de  lames 
décurrentes  fur  le  pédicule , un  peu  rameufes , 
blanches  ou  cendrées.  Il  croît  fur  les  faules , vers 
la  fin  de  l'automne. 

49f.  Agaric  tardif.  Agarlcus  ferotinus.  Perf. 

Agaricus  imkricaïus , pileo  camofo  , compaSo  , 
tdivaceo  ; lametlis  confertis , fukramops , paltidis  aut 
lutefeentikus  i fiipite  fiavido , fquamulis  nigrefeentikus. 
Petfoon,  Synopf.  479,  8c  Comment,  pag.  loi.  — 
Abbild.  Icou. 


Agaricus  fukjlipitatus , pileo  planiufculo , lacera  , 
multiformi , cervino  , margine  crenato  ; lameltis  tri<^ 
fidis,  palliais , falcrenatis  ; fiipite  krtvi  aut  nullo, 
Perf.  Synopf.  ^79.  — Bolton.  Fung.  tab.  1 J7. 

Il  n'a  prefque  point  de  pédicule  ou  n'en  a qu'un 
très-court.  Son  chapeau  eft  glabre,  convexe , puis 
plane,  de  couleur  fauve  , irrégulièrement  déchiré 
8c  crénelé  â fes  bords , large  de  deux  ou  trois  pou- 
ces; les  lames  un  peu  latges,  pâles,  trifides,  un  peu 
crénelées.  11  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

'497.  Agaric  fpatulé.  Agaricus  fpatulatus.?tt(, 

Agaricus  sreffus , fpatulsformis  , pileo  alutaceo~ 
paltido;  aifco  fpongiofo  , fquamulofo  ; fiipite  casta- 
liculato , perpendiculari,  Perf  Synopf.  479. 

Agaricus  anomalus.  Perf  Obferv.  Mycol.  i. 
pag.  y J.  tab.  4.  fig.  i. 

A.  î Agaricus  (petaloides),  ereSus,  pileo  exfufcoa 
aïkido,  difeo  farinofo  ; fiipite  marginali,  femicylin- 
drico  , fiuprà  canaliculato.  Bull.  Herb.  tab.  Itô  8C 
SS7-  fig-  1- 

Son  pédicule  eft  tomenteux,  perpendiculaire, 
canaliculé  ; fon  chapeau  cannelé , d'un  jaune-pâle , 
étalé  en  forme  d'éventail . réfléchi  â fes  bords , 
fpongieux  8c  légèrement  peluché  â fon  difque  ; les 
lames  décurrentes.  Il  croît  fur  la  terre,  à l'ombre, 
dans  les  forêts.  Le  pédicule  eft  glabre  dans  la  va- 
riété A-  (Foyet  Merule,  n“.  II.) 

498.  Agaric  plane.  Agaricus  planus.  Perf. 

Agaricus  dimidiatus  , imiricatus  , ex  aïkido- rukef- 
cens  fieu  aquosk  cinnamomeus , lamellis  confiertis  ; 
fiipite  krevi , albo-tomcntofio,  Perf.  Obferv.  MycoL 
1.  pag.  8 , 8c  Synopf.  480. 

11  eft  d’une  confiftance  fragile , un  peu  compaéle. 
Son  pédicule  eft  court , tomenteux  8c  blanchâtre  ; 
fon  chapeau  plane , latéral , d'un  blanc  un  peu  rou- 
geâtre ou  de  couleur  canelle  très-claire , large  d’un 
pouce;  les  lames  nombreufes,  larges  d’une  ligne. 
Il  croît  par  groupes  imbriqués,  fur  le  tronc  pourri 
des  atbres. 

499*  Agaric  étendu.  Agaricus  ponrigens.  Perf. 

Agaricus  imkricatus , candidus  , pileo  piano,  gla- 
terrimej  kafi  cemprejfià,  angufiatâ,  porreSdi  lassstlUe 
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long^  dtcurrtntihus.  Peif.  Obf.  Mycol.  I.  p»g.  Î4i 
& Synopf.  480. 

Agaricm  aUttiniu.  Schrad.  Spicil.  pag.  ift. 

Il  eft  emiéremem  blanc  , d'une  conliftance 
mince , un  peu  humide.  Son  chapeau  eft  plane , 
très- glabre,  comprimé,  étalé  & rétréci  en  forme 
de  pédicule  i fa  bafe,  large  de  deux  pouces.  Ses 
lames  font  longuement  décurrentes.  Il  croit  fur  le 
tronc  des  fapins. 

jco.  Agaric  gélatineux.  Agaruut  gelatinofas. 

Agaricta  ( mollis  ) , grtgariut , mollis  , pileo  gU- 
ira , giiiofo , pallido  j lamillis  aquoii  cinnamomtis. 
Perf.  Synopf.  480,  & Comm.  pag.  88.  — Schœff. 
Fung.  tab.  ai).  — Soverb.  Fung.  tab.  p8. 

Son  chapeau  eft  un  peu  gélatineux , convexe , 
légèrement  fleiueux , glabre , en  boffe , de  couleur 
pâle , roufteâtre , pulvérulent  â fa  bafe,  large  d'un 
pouce  ou  d'un  pouce  & demi  -,  les  lames  d'une  cou- 
leur canelle  très-claire.  Il  croie  en  automne,  fur  les 
troncs  cariés. 

yoi.  Agaric  ftyptique.  Agaricus  flyptieus.  Bull. 

Agtncus  cifpitofas,  pilto  futcoriacco  , tmarginato  , 
elutiito;  ft:pit{  comprtjfo , adfctndtnit  ; opice  dila- 
uio.  Bull.  Merb.  tab.  140  , & tab.  f jy.  fig.  i.  — 
Perf.  Synopf.  481  , Sr  Obferv.  Mycol.  i.  pag.  52. 
— Soarerb.  Fung.  tab.  109. 

Agaricus  femipctiolatus, SchefS.  Fung.  tab.  108.? 

f.  ? Agaricus  ( gramineus  ) , lamcllis  rairis , pileo 
pipiteque  irevi , carnofis , aliis.  Flot.  dan.  tab.  8)2. 

Cet  agaric  eft  d'une  faveur  li  âcre,  qu'il  faifit 
fortement  à la  gorge  par  une  forte  d'étranglement 
lorfqu'on  le  mâche  j il  eft  d'une  couleur  cantlle 
plus  ou  moins  foncée,  d'une  confiftance  molle.  Son 

ridicule  eft  plein , un  peu  comprimé , long  de  iix 
huit  lignes , élargi  vers  Ton  fommet,  continu  avec 
le  chapeau.  Celui-ci  eft  légèrement  coriace,  hé- 
mifpherique , arrondi  6c  prolongé  â fes  deux  ex- 
trémités , un  peu  échancré  & roulé  en  deftous  â 
fes  bords  , large  d'un  pouce  & demi , garni  de  la- 
mes étroites,  entières,  toutes  égales.  Il  croit  en 
groupes  fur  les  troncs  d'arbres , dans  les  bois , en 
hiver  & en  automne.  La  plante  ; relTemble  â la  pré- 
cédente par  fa  forme } mais  fes  lames  font  rouges , 
fon  chapeau  8r  fon  pédicule  blancs.  Elle  croit  fur 
les  gazons,  en  Danemarck.  ( M eru  le. 
n®.  6.) 

502.  Agaric  doux.  Agaricus  mitis.  Perf. 

Agaricus  gngarius  , cotas  candidus , pileo  fuhcar~ 
nofo , glakro , levi;  lamellis  pmpliciius  ,pipite  ko'i- 
qontali  ^ apice  dilatato.  Petf.  ObferV.  Mycol.  I. 
pag.  f4-  tab.  J.  fig  3 , 8r  Synopf.  48t. 

Sa  couleur  eft  blanche  ) fon  chapeau  médiocre- 
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ment  charnu , lilTe  , glabre,  garni  de  lames  très- 
limplesi  lepédicule  horiaontal,  dilaté  à fon  fom- 
mei.  Il  croit  par  groupes  fur  les  rameaux  du  pitua 
larix, 

J05.  Agaric  niché.  Agaricus  uidulans.  Perf. 

Agaricus  gregarips  , pileo  dimidiato  , reniformi  ^ 
primo  repspirtJto  , tomentojo , pavo  i lamelles  con- 
feriis  , e croceo  demum  cinnamomcis.  Perl.  Icon. 
S:  Defeript.  Fung.  pag.  19.  tab.  81.  fig.  4,  6c 
Synopf.  482. 

Cet  agaric  eft  feftile  , entièrement  couché  dans 
fa  première  jeunelTe,  & adhérent  aux  troncs  par  un 
duvet  épais.  Son  chapeau  ell  tronqué  , réniforme  , 
large  d'un  pouce  & plus , jaunâtre  , garni  de  lames 
nombreufes,  d'abord  couleur  de  fafran  , puis  d'un 
jaune- canelle.  Il  croit  fur  le  tronc  des  fapins. 

504.  Agaric  biffe.  Agaricus  biplfidus.  Perf. 

Agaricus  pileo  fukorhiculari , psrillofo , fuligineo- 
canejeente  f lamellis  incarnato-fulegineis  j Jlipitc  krc‘ 
vijpmo  , lalerali  ; radicuits  htjfaide'.s  , aliis.  Perf. 
Icon.  Sé  Defeript.  Fung.  pag.  56.  tab.  14.  fig.  4, 
& Synopf.  pag.  482. 

Son  pédicule  eft  très-court,  long  de  deux  lignes , 
latéral , muni  de  petites  racines  blan.hes , fcmbl..- 
blesaux  filamens  d'unbiffusj  le  rhipeau  prcfqu'or- 
biculaire , blanchâtre , légèrement  ombiliqué , n'a- 
bord  entier , puis  fragile,  couleur  de  btlcr-.-tla  r) 
les  lames  un  peu  arquées,  incarnates  , enfumées, 
décurrentes  lut  le  pédicule.  Il  croit  fur  les  troncs , 
dans  les  lieux  ombragés. 

toj.  Agaric  violet  - jaune.  Agaricus  fulvens. 
Batfch, 

Agaricus  pileq  dimidiato,  membranaceo,  violaceo~ 
fulvof  lamellis  concoloriius,  Batfch.  Elem.  Fung. 
pag.  9J.  tab.  9.  fig.  39.  — Perf.  Synopf.  pag.  483. 

Son  chapeau  a une  ferme  demi-orbiculaire;  il  eft 
membraneux , tomemeux  en  deffus , d'un  violet  un 
peu  jaunâtre,  garni  de  lames  convexes,  de  même 
couleur  que  le  chapeau.  Il  croit  fur  les  poutres 
humides. 

J06.  Agaric  variable.  Agaricus  variaiilis.  Petf. 

Agaricus  ^{cffi\h)f/'ejjilis  aut  centro  pipitatus  g 
lalieus  , pileo  fuiglabio  , ficco  f lamellis  cenuiius  , 
ferrugineis , inaqualiius.  Bull.  Herb.  tab.  1|2, 8c 
tab.  ;8i.  fig.  3. 

a.  Agaricus  ( variabilis  ) , gregarius , acaulis  , 
pileo  fuicomentofo  , caaàiao  ; lumeliis  ex  alio  , ur. 
mùm  cuiiginofis.  Perl.  Obierv,  Mycol.  2.  pag.  43. 
tab.  5.  fig-  12,  & Synopf.  483. 

Agaricus  puuaiilis.  Petf.  Oifpof.  Meth,  Fung. 
pag.  ay. 
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Aforiim  nhtki.  Scvcib.  Fung.  tlb.  57. 

^garicus  puitfctns.  Ftor.  dsn.  tib.  107).? 

y Agaricat  ptduuh  entrait  donatat.  Petf.  Obf. 
• Mycol.i.  tab.  y.  fig.  11. 

y.?  Agaricus  (finuatuî),  ptlto  membranaceo  ^ 
repando-Jinuato  , faliamentofe^albido  ; lamellis  jpa- 
dictit  , medio  iati^mu.  Petf.  Obfetv.  Mycol.  2. 
pag.  46. 

Cet  agaric  tft  très-variable  s il  eft  affei  généra- 
lement dépourvu  de  pédicule.  Néanmoins  , M.  Per- 
foon  a remarqué  que , dans  fa  iFuneiTe , il  émit 
' muni  quelquefois  d'un  pédicule  court.  Son  chapeau 
eft  attaché  par  le  bord , d’un  blanc  de  lait , fec , gla- 
bre ou  un  peu  tomenteux^  peu  charnu,  large  de 
fix  ou  huit  lignes , d'abord  arrondi , puis  irrégulier 
& finué  à fes  bords , garni  de  lames  larges , minces , 
nombre ufes,  inégales,  couleur  de  rouilleoudeca- 
nelle  i les  lames  entières,  moins  nombreufes,  amin- 
cies â leurs  deux  extrémitc-s.  Il  croit  par  groupes , 
en  été , dans  les  bois , fur  les  branches  martes , 8c 
même  fur  Ia  terre.  (Keyri  Méruib,  n”.  7.) 

$oy.  .\cARtc  à racines  réticulées.  Agarieus  dye- 
tiorhl^jj,  Decand. 

Agaticus  pilto  fuhfeffili  ^ candide  ^ fcmiorliculan  p 
margine  finaato  , bafi  fbritlùfo  ; radicibus  tomentojis  , 
atbis  , rciiformibui  ; lamellis  insqualibus  , piUo  con- 
colonbus.  Decand.  Synopf.  Plant,  gall.  pag.  aS. 

Il  eft  prefoue  fertile , muni  de  petites  racines 
blanches  , fibreufes  , romenreufes  , étalées  en 
forme  de  réfeau.  Son  chapeau  eft  blanc,  i demi 
' orbiculaire  , finué  à fes  bords , garni  de  lames  iné- 
gales, de  même  couleur  que  le  chapeau.  11  croit 
dans  l'argile  humide. 

yo8.  Agaric  des  ornières.  Agaricus  epigtus. 

Agaricus  pilco  reniformt  y fragîti  ^ rufefeente^eano  y 
iajî  villofo  y albido  ; lamellis  dijiinclis , aqaose  rufef- 
centibus  y divergeruibus.  Petf.  Obf.  Mycol.  l.  pag. 
47 , 8c  Synopf.  484. 

Agaricus  depluens.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  167. 
fig.  lai. 

g.  Agaricus  , gregarius  y fubterrtf- 

tris  y cinerafeens  , pilco  Jiipiieque  tereti-tomento^s. 
Petf.  Obf.  Mycol.  i.  pag.  47 , 8c  Synopf.  I.  c. 

y.  Agaricus  ( glaucus  ) , gnfeus  , fubfiipiiatus  , 
pilco  fericeo  . ftipite  albentiore  , pruinato , brevi  , la- 
terah  , bc.  Batfch.  1.  C.  pag.  i6p.  fig.  ZI3. 

d'.  Agaricus  tremulus,  Schofff.  Fung.  pag.  gf. 
tab.  114. 

I.  Agancus  (planiis)  , acaulis  , ercBus , planas , 
lamellis  tri f dis  y lanccotaiis.  Boit.  Fung.  pag.  7}. 
Ub.  71.  fig. 
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Ce  champignon  n*cft  pas  moins  vartable  que  l*<i» 

gjrUusvdnaiitlis.  Son  pédicule  eft  très- court,  pref- 
que  nu] , velu  & blanchirre.  Le  chapeau  eft  fragile , 
latéral , réru  forme , roulTeâtre , un  peu  cotonneux  ; 
k’$  lames  diftinCtes , divergentes , d*un  fauve-clair. 
Il  eft  de  couleur  cendrée  dans  la  variété  ^ , glau- 
que &:  grifâtre  , un  peu  foyeux  dans  la  variété  r\ 
plane,  redrefle,  feflile  , à lames  trifides,  lancéo- 
lées dans  la  variété  • « il  croît  par  groupes  fur  la 
terre,  dars  les  ornières,  au  milieu  des  bois.  La 
variété  / croît  parmi  les  moulfes , fur  les  troncs 
pourris. 

^09.  Agaric  a petites  flries.  j^garicui firiatulus» 
Perf. 

Agaricus  fuhfolitariut  ^ gldher ^ dilut'i  cinercus  ^ 
piitafifii^ptifacjào,Jlnato.  Perf.  Syiiopf.  48/. 

Agaricus  firiatcy’ptUkctdus,  Perf,  Obf,  Mycol.  2 
pag.  48. 

Son  chapeau  eft  fiftile,  transparent,  finement 
ftrié , Convexe,  large  de  trois  ou  quatre  lignes , gla- 
bre , d'une  couleur  claire , cendiée.  J1  croît  prefque 
folitaire,  fur  le  tronc  des  pins. 

F. 

fl  O.  Agaric  des  troncs.  Agaricus  etixylon. 
Bull.  ^ 

Agaricus  fabfi^tis  , tx  CÂruteo-ardcjius  , lamellis 
insqualcbus  , difiinlii^mis  , primé  purpurafeentibus  y 
tandem  nigris.  Bull.  H=tb.  tab.  fSl.  fig.  i. 

Agaricus  applicatus.  Batfch.  Elem.  Fung.  a.  tab. 
14.  fig.  laf. 

f.  Agaricus  centra  adfixus.  Bull.  I.  c.  fig.  K.  Q. 

Son  chapeau  eft  fertile  , latéral , arrondi  , d'un 
bleu  d'ardoife  en  delTus , large  de  fept  lignes , 
garni  en  deflbus  de  lames  d'abord  rougeâtres, 
puis  noirâtres,  inégales  , diftinûes , foliacées.  Il 
s'évafe  Quelquefois  en  tout  fens  également , 8c 
alors  il  eft  attaché  par  le  centre , 8c  porte  fes  lame» 
en  delTus.  Il  croit  fiir  les  troncs  coupés. 

jii.  Agaric  de  1 aulne.  Agaricut  e/naar. Lino. 

Agaricus  fubfejpüs y fubcoriactus  y albo-grijlus , Ij- 
mitiisfiSSs,  margine  revolutis  y/ubpurpurafcente  cine- 
reis;  pilco  fepit  multifido.  Bull.  Flerb.  tab.  546  , 8c 
tab.  58 1.  — Perf.  Synopf.  pag.  48^. 

Agaricus  ( aineus)  , acaulis,  lamellis  bifdis.pul- 
veru/er.iis.  Linn.  Spec.  Plant.  164t.  — Soverb. 
tab.  18}. 

Agaricus  multifidui.  fistÇch.  Elem.  Fung.  fig.  ia6. 
— Vaill.  Botan.  Patif.  tab.  lo.  fig.  7.  — Schœff. 
Fung.  tab.  a;6. 

Ce  champignon  fe  préfente  d'abord  fous  la 
forme  d'une  petite  coupe  feflile  ou  un  peu  pédi- 
cuiée . légulière , arrondie  ; elle  s'évafe  enfuiie 
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d'un  c6té  en  forme  de  chapeau  , devient  hémif- 
phériquej  puis  plus  ou  moins  profondément  ou  ré- 
guliérensentlobé.  roulé  endeflbus  à Tes  bords  dans 
la  jeunelfe  j enfuite  plane , coriace  , mince  , fec  , 
large  de  deux  à quatre  pouces  . horiaontal.  d'un 
blanc-fale , un  peu  jaunâtre,  couvert,  dans  fa  jeu- 
ntffe , d'un  duvet  blanc  ou  grilârre  , zôné  , garni 
de  lames  épailTes,  étroites,  rougeâtres,  cana'i- 
culées,  ramifiées  à leur  fommet.  11  cioit  en  hiver 
te  au  printems  , fur  tous  les  bois,  mars  particu- 
liérement fur  l'aulne.  ( K<^r{  Merule,  n*.  4.) 

fil.  Agaric  à duvet  toux.  Agaricua  rujo-vc/mi- 
nus.  Decand. 

Agaricus  ftftlit  , fuicdfpitofuJ  , ru/tfctns  , pilto 
tcmeiuofo  , coriactQ^molitujculo  ,*  lametiis  parùm  nu~ 
mtrv/is , coni.oloriius.  Dtcini.  SyaofC.  Plant,  gall. 
pag.  ly.  n*.  ffy. 

Son  chapeau  eil  d'une  confillance  cotiace,  un 
peu  molle.  Sa  forme  eft  arrondie,  convexe.  Il 
eft  feffile,  attaché  pat  le  côté , couvert  d'un  duvet 
mou,  épais,  cotonneux,  d'un  roux-catii>elite  ; 
les  feuillets  à peu  près  de  la  même  couleur,  peu 
nombreux,  continus  avec  le  chapeau  , entiers  ou 
interrompus , quelquefois  un  peu  réunis  par  la 
bafe.  Cet  agaric  a été  trouvé  dans  les  caves  de 
l'Obfervatoire,  par  M.  Léman.  Il  naît  par  groupes 
de  deux  ou  trois  individus , réunis  par  une  efpece 
de  prolongement  membraneux  Sc  cotonneux , qui 
s'étend  fur  la  poutre  à laquelle  il  adhéré.  ( Decun- 
doit.  ) 

flf.  AcARtc  do  fapin.  Agaricus  abietintts. 

Bull. 

‘Agaricus  ftjfilis  , coriaccus , fuligïnco.umbrinus  , 
fuicsfpiiofis  , pi/co  irevi,  taio , crajfo.  Bull.  Hetb. 
tab.  44  a,  fig.  1 , &;  541.  fig.  I.  — Perf.  Synopf. 
pag.  486. 

Agaricus  ajftrculorum.  Schrad.  Spicil.  pag.  1 34. 

Il  eft  parfaitement  fertile  , coriace  , d'un  roux- 
brun  i Ion  chapeau  cotonneux  dans  fa  jeunelfe  , 
court,  large,  épais,  marqué  quelquefois  d'une 
ïône  tranfverfale , garnie  de  lames  inégales  , ir- 
régulières, nombreufes  , continues  avec  le  ch.i- 
peau.  Elle  fe  trouve  entre  les  fentes  des  troncs  de 
fapiriS. 

514.  ACARtc  de  diverfes  couleurs.  Agaricus 
vtrfcolor. 

Agaricus  pilto  fuitrefo , coriacto,  iomtntofo,fufco, 
griftoqut  fafiiaio  ; lamtHis  alhis  , rtÛis.  Planter. 
Fung.  Erfurth.  pag.  4.  — Peefoon , Synopf.  pag. 
48â. 

Il  a le  port  du  iolitut  vtr/iiolor.  Son  chapeau  eft 
coriace,  fulséreux , tomentvux , marqué  de  bandes 
brunes  & grifatres.  Les  lames  lont  umplei,  papy- 
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racées,  droites,  blanches.  Il  croît  dans  les  envi- 
rons d'Erfurt. 

fif.  Agaric  coriace.  Agaricus  coriaccus.  Bail. 

Agaricus  fc^lis  , pallefcens  , fonatus^  tomento/us p 
fonisconcctttricisp  aigrit.  Bull.  Hetb.  tab.  394, & tab. 
387.  — Perfoon  , Synopf.  4S6.  — Bolton , Fung. 
tab.  I 38.  — Lam.  III.  tab.  883.  lîg.  I. 

Agaricus  betutinus.  Soveib.  Fung.  tab.  181. 1 

An  mtrulius  umbrinus?  Petfoon,  Difp.Fung.  pag. 

16.  } 

11  eft  d'une  conliftance  lèche  & cotiace  , fans 
pédicule , attache  par  fes  bords,  lobé  ou  ftnueux  , 
large  de  trois  à quatre  pouces , cotonneux,  d'un 
jaune-pâle,  marqué  de  zones  noirâtres,  concen- 
triques , muni  de  lames  épailTes , finueufes  , blan- 
châtres, puis  jaunâtres  , anaftomofees  dans  leur 
jeuntlfe.  puisdiftinâes  & lîmples.  Il  croit  pendant 
toute  l'année  , fur  les  vieilles  Touches , dans  les 
bois.  ( yoyci  .Miituu,  n”.  3.  ) ' 

fl6.  Agaric  cricolor.  Agaricus  tricolor.  Bull. 

Agaricus  ftjpUs , coriaccus,  vtrjïcolor , lamtUis 
^nuutis  , dichotomîs  ; pilto  reniformi  ,fuprà  tomcn~ 
'tofo.  Bull.  Herb.  tab.  341.  fig.  1. 

Agaricus  fipiarius.  Var.  g.  Perf.  Synopf.  487. 

Sa  conftftance  eft  coriace  t Ton  chapeau  fertile  , 
attaché  par  le  côté  , réniforme,  linueux  , arrondi , 
lomenteux  en  delTus  ; muni  de  zones  concen- 
triques, alfez  régulières  , rouges,  jaunes  Se  noires; 
garni  de  lames  nombreufes  , égaler  , d'un  jaune- 
fale , â dentelures  aiguës , prolongées.  Il  croît  fur 
le  tronc  du  bouleau  blanc. 

317.  Agaric  des  haies.  Agaricus  fipiarius. 
Perl. 

Agaricus  coriaccus  , a'urus  , lUringui  planut  , pileo 
flrigofo  , tomtntofo  , fpadicco  / lamcllis  confirtis  , 
ramefis  , iutefitntibus.  Perf.  Synopf.  pag.  487- 

Merulius  fipiarius.  Perfoon,  Obferv,  Mycol.  a. 
P»g-9Î- 

Agaricus  kirfutus.  Sthoelf.  Fung.  lab.  76,  — ' 
V'aill.  Parif.  tab.  1.  fig.  1.  1. 

Agaricus  ujfcrculorum.  Batrdi.  Elem.  Fung.  pag. 
9f- 

Cette  efpèce  , qui  a beaucoup  de  rapports  avec 
la  précédente,  devient,  ainti  que  la  fuivante  , 
intermédiaire  entre  les  agarics  fie  les  mérules,  8e 
fert  de  partage  de  l'un  â l'autre  genre.  Son 
chapeau  eft  fertile , dur,  coriace,  plane  à fes  deux 
faces,  ridé,  tomenteut  , d'iin  jaune-pâle , garni 
en  delfous  de  lames  nombreufes,  jaunâtres,  ra- 
Bieufes , anaftomofees  ; les  analbamofes  fi  fré- 
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qnemn  8c  fi  fendes,  qu'elles  offrent  comme  de 

lirges  pores. 

Cet  agiric  croit  le  long  des  hiies  . fur  les  bois 
8c  fur  le  irorc  des  pins. 

518.  Agaric  de  chêne.  Agaricus  qucninus. 
Linn. 

Agaricus  fcHîlis  , dimidiatus  , coriacius , era(fus  , 
fuitrofus  , lignto-pallcns  , UmcUis  ramofo  finualis  ; 
fmulis  mûgnij,  Decand.  Flor.  franç.  vol.  1.  pag. 
I J}.—  Linn.  Syft.  vcget.  pig.  797. — Vaill.  Paiif. 

ub.  I.  lig.  ;.i 

Dsdalea  qutnina.  Perf.  Synopf.  pag.  JCX3. 

MtntUas qutrcîaus.  Gmel.  Syft.  Nat.  vol.  1.  pag. 
1451. 

Agaricus  hhyrinshijàrmit.  Bull.  Herb.  tab.  }fl, 
8c  tala.  44a.  fig.  j. 

Cette  plante  eft  un  Protée,  qui  n’a  aucune 
forme  conftame  ; elle  s'étend  en  larges  plaques 
fur  le  bois , auquel  elle  adhère  ptefqu'entiérement 

far  fa  face  fupétieure  , de  forte  qu'on  ne  voit  à 
extérieur  que  la  furface  poreufe.  Ces  pores  font 
larges , linueux  ïc  analloniofés , 8c  cette  plante  , 
félon  fes  développemens  , poutroit  être  ptife  , 
tantôt  pour  un  bolet , tantôt  pour  un  agaric.  Sa 
confiftance  eft  fubéreufe  ; fa  couleur  d’un  roux- 
pâle.  Elle  croît  fur  les  vieux  bois  de  charpente  te 
•fur  le  tronc  des  arbres.  Celles  qui  croiftent  fur  le 
fapin  font  toutes  noires.  ( PVyrr  Mérule  . n".  1 
8ci.) 

AGATHOMERIS.  Agalhoméride.  ( Dclaun, 
BonJard.  ) ( f'oyrîCALOMERlA.  Suppl.  8c  Venu 
Malm.  ub.  7J.  ; 

• AGATI  > AGATY.  Rheed.  Malab.  1.  pag.  8y. 
tab.  yi.  ( KryejSERBANE  , n®.  1.) 

t 

M.  Adanfon  en  a fait  un  nom  générique  : c’eft 
une  efpèce  d'tfcUnomtne  Linn.,  qui  l'avoit  d’a- 
bord conCdérée  comme  devant  appartenir  aux 
roiinia, 

AGATOPHYLLUM.  ( Voye^  Ravensira.) 

AG.^VE.  Ce  genre,  très-rapproché  des  aioés, 
en  différé  par  l’ovaire  adhérent  avec  la  corolle,  8c 
par  fis  étamines  faillartis.  Il  tire  fon  nom  d’un 
mot  grec  qui  lignifie  admirable.  Ces  plantes,  en 
effet  , font  d’une  grande  beauté , & quelques 
ef|.èce$  itpandent  une  odeur  ttès  fuave.  Nous 
avons  peu  de  chofes  i ajouter  à ce  genre  finon 
les  phrafes  qui  doivent  en  diftinguer  les  efpèces. 
Nous  remarquerons  cependant  que  M.  Ventenat 
a rju  devoir  féparer  de  ce  genre  quelques  efpèces 
dont  il  a conapofé  un  nouveau  genre  dédié  i 


A G A 

M.  Fourerop,  fous  le  nom  de  furtn».  Nous  lef 
ferons  connoitre  i la  fin  de  ce  genre,  duquel  elles 
ne  pouvoient  pas  être  réparées. 

Espèces. 

1.  Agave  d'Amérique.  Agave  ameritana,  Linn. 

Agave  acaulîs , foliis  dentato~fpinqfs  j feapo  ra* 
mofo  ; tuba  corolle  medio  anguftaio  ; fiaminibus  co- 
roliâ  longioribus  i Jiylo  fiaminibus  loagiore.  Willden. 
Spec.  Plant,  vol.  a.  pag.  19a. 

f.  Agave  ( variegata  ) , foliarum  margine  lutea. 
( y oyc[  Ac AVE , n®.  i . ) 

La  variété  f,  eft  remarquable  par  fes  feuilles  pa- 
nachées, ou  plutôt  bordées  de  jaune  | ce  qui  pro- 
duit un  effet  très-agreable. 

2.  Agave  vivipare,  légevc  v/vj/oiru.  Linn. 

Agave  aeaulis  , foliis  deneatis  ; feapo  ramofo  ; 
tàiho  corolle  medio  angufiato  ; fiaminibus  corollam 
equaneibus.  Wilid.  1.  c.  pag.  ipj.  — Lam.  111.  tab. 
ijy.  fig.  I.  ( yoyei  Agave,  n*.  j.) 

}.  Agave  de  Virginie.  Agave  virginlea,  linn. 

a^ave  aeaulis  ^ herbacea  ^ foliis  cartilagineo-fer~ 
raeis,  feapo Jlmplicifilmo.  Willd.  I.  c.  pag.  19J.  — 
Lam.  111.  tab.  ijf.  fig.  2.  — Jacq.  le.  rar.  2.  ub. 
578.  ( Pey‘{  Agave  , n®.  4.) 

4.  Agave  à fleurs  vertes.  Agave  lurida. 

Agave  fubcaulefcens  , foliis  dentato-fpiuofis  ; feapo 
ramofo;  fiaminibus  eoroltâ  eylindricâ  longioribus  ; 
fiylo  fiaminibus  breviore.  Willd.  Spec.  I.  c.  j>.  19J. 
— Ait.  Hort.  Kew.  i.  pag.  472.  — Jacq.  Colle& 
4.  pag.  94.  tab.  I . 

a.  Eadem , foliis  latioribus.  Agave  yera*  Cruz. 
Mill.  Diû.  ‘ 

f.  Eadem , foliis  angufiioribus. 

Rapprochée  de  l’agave  d’Amérique , elle  en 
diffère  par  fa  corolle  verte  8c  non  jaune  , cy- 
lindrique , 8c  non  refferrée  à fon  milieu  par  un 
commencement  de  tiges.  Le  ftyle  eft  plus  court 
que  les  étamines,  faillantes  hors  de  la  corollei  les 
feuilles  garnies  i leurs  bords  de  dents  épineufes 
ou  larges  ou  plus  étroites.  Elle  croit  dans  l’Amé- 
rique méridionale. 

y.  Agave  tubéreufe.  Agave  tuberofa,  Mill. 

Agave  eaulefeens , foliis  dentaro-fpinofis  . radies 
tuberofa.  Miller,  Di«.  n®.  4. 

Agave,  a.  fpinis  foliiariis , g.  fpinis  duplieibus. 

( yoyei  Agave  , n”.  6.  ) 

Ses  feuilles  font  fort  longues , étroites , mu- 
nies â leurs  bords  d'épines  tantôt  finiples , tantôt 
doubles. 

* Furcb,§ A. 
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♦ FuRcRiiA.  Veut. 


AGE'  Rf» 


Les efpèces  fuirsntes  font  très-npprochëes  des 
«gares  par  leur  porc  ; elles  en  différent  fi  peu.  <iue 
nous  ne  croyons  pas  qu'on  puifle  admettre  le  genre 
que  M.  Vencenac  a établi  pour  elles.  & auquel  il 
donne  les  caraéléres  fuivans  : 

Unt  ctrolU  campMulit , i fix  iitaupitni , aJMimit 
i C ovaire  porja  partie  inférieure  ,*  Us  ftamens  inférés 
far  une  g/anUe , épaifis  à t extérieur . comprimés  . fu- 
iulés;  une  eapfU  inférieure,  à trois  toges,  à trois 
valves  i plufieurs ftmenees, 

6.  Agave  fétide.  Agave fetida.  Linn. 

Agave  ( fuccrxa  gigamea  ) , eautefems , foliis 
integerrimis , Linn.  — Vent.  Bull,  philom.  n*.  i8. 
— Decand.  Plant,  graff.  Icon.  — Jar q.  le.  Bar.  a. 
tab.  3 59.  (yoyei  Agave,  n*.  $.) 

Ses  fleurs  font  difpofées  en  une  ample  panicule 
rameufe . étalée.  La  corolle  eli  d'un  blanc-ver- 
dâtre. 

. 7.  Agave  du  Mexique.  Agave  mtxicana.  Lam. 

Agave  (furcrxa  oionts),acaulis , foliis eiliato- 
fpinofit , corotlis  hexapeiatis.  Petf.  Synopf. 

Agave  euhenfs,  Jacq.  Amer.  ( Koyr{  AgAVE. 
n*.  1.  ) 

O Celte  p’ante , dit  M.  Mirbel , efl  le  maguev  des 
Mexicains  i elle  fournit  une  boiffon  â laquelle  les 
Indiens  ont  donné  le  nom  de  pulgue.  Les  divetfes 
parties  de  cette  plante  ont  chacune  leur  utilité. 
Selon  Raynal . les  racines  fervent  à faire  des  cor- 
des; les  hampes  donnent  du  bois;  les  épines  font 
rfes  clous  ou  des  aiguilles  ; les  feuilles  font  bonnes 

four  couvrir  les  toits.  On  les  fait  aulfi  rouir,  & 
on  en  retire  un  fil  p opte  à fabriquer  divers  tiflus. 
Mais  ce  qui  fait  du  m^uey  un  végétal  vraiment 
précieux  pour  les  Mexicains  , c'eft  Peau  douce  8t 
tranfpareme  qu'il  diftille  lorfqn'on  en  a attache  les 
feuilles  intérieures.  La  fafletee  formée  au  Ccutredes 
feuilles  fe  remplit  de  la  liqueur . que  l'on  recueille 
chaque  jour . & qui  chaque  jour  (e  renouvelle  pen- 
dant un  an  ou  dix-huit  mois.  En  s'ép.iiilil£int . elle 
fe  convertit  en  fucre.  Mêlée  avec  de  l'eau  de  fon- 
taine , elle  acquiert , après  quatre  ou  cinq  jours  de 
fermentation,  le  piquant  8;  le  goût  du  cidre  ; Oc  fi 
l'on  y ajoute  de  l'écorce  d'orange  ou  de  citron, 
elle  devient  enivrante.  Les  Mexicains  ont  un  fi 
grand  penchant  [-out  cette  boiffon . qu'ils  s'tn.pro- 
curent  aux  dépens  de  la  fubfiliance  flf  même  des 
véiemens  de  leui  famille.  » 

■ AGÉRATÉ.  Aec'atum.  Les  deux  efpèces  dé- 
crites par  M.  de  üinarck  ne  font  point  celles  de 
Linné;  elles  doivent  être  rappelées  ici  «vec  l«ur 
caractère  fpécifiqu--.  . ■ 

üoiaxique.  Suppléments  Tome  /. 


Espécia. 

I . AgÉRATE  fâuffe  eoniae.  Agératum  iortyjoides, 
Linn. 

Agératum  foliis  ovatis  . fuieordatis  , oltujls  , cre- 
naiis;  caule  fubpitofo , ramis  interditm  proeumiea- 
tibus.  (N.  ) Lam.  lUuftr.  tab.  671.  lig.  1. 

Agératum  foliis  ovatis,  eaule  pilofo.  Liiui.  Spec. 
Plant,  pag.  1 17c.  — Svattx,  Obferv.  pag.  501.  -— 
Girtn.  de  Frnâ.  & Sem.  ub.  17J. 

Eupatorium  kumilt , africaaum . feneeionis  faeie  . 
folio  tamii.  Pluken.  Phyt.  tab.  88.  fig.  i.  — Hetm. 
Parad.  tab.  161. 

Cony^a  unies  folio. I.  ai8.  tab.  ift, 
fig.  1. 

Ses  tiges  fe  divifent  très-fouvent , dès  leur 
bafe,  en  rameaux  étalés,  quelquefois  couchés, 
très-légérement  pileufes  ou  glabres,  prefque  cy- 
lindriques, garnies  de  feuilles  oppofées,  pétio- 
lées . ovales , à peine  pileufes , principalement  • 
fur  les  pétioles,  obtufes,  à crénelures  également 
obtufes^  élargies , entières  à leur  bafe  ; les  fleurs 
légèrement  bleuâtres  . quelquefois  blanches  , en 
bouquets  globuleux  . axillaires , oppofés.  Leur 
réceptacle  efl  no,  ovale;  les  femences  glabres, 
anguleufes,  noirâtres,  futmontées  d'unaigrette  i 
cinq  paillettes  menibraneufes , lancéolées,  fubu- 
lées  « dentées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Améiique  méridio- 
nale. On  la  cultive  au  Jaroin  des  Plantes.  O 
(y.r.) 

t.  Agérati  â larges  feuilles,  sf/eratum  Utifo- 
liusst.  Cavan. 

Agératum  foliis  ovatis , bafi  euuestis  ; cauU  pit  foi 
poids  pappi  taneeolaiis  , aculis,  Willd.  Sp«c.  Plant, 
vol.  }.  pag.  1774- 

* Agnatum  foliis  fubrotundis , ferratit,  pappi  fo0o~ 
lis  , fe  mine  br,vioribus.  Cavan.  Icon.  Rat.  vol.  4. 
pag.  35.  ab.  3J7. 

F-lle  a beaucoup  de  rapport  avec  ht  précédante  j’ 
elle  en  diffère  par  fes  feuilles  prefque  rondes, 
très-obiufes , rétrécies  en  coin  â leur  bafe  , dén- 
iées eit  frie  â leur  contour  ; les  r^ges  pileufes  ; 
les  feménees  couronnées  par  des  paillettes  lancéo- 
lées, aiguës,  â peine  de  la  longueur  des  femen- 
ces, point  ciliées  ni  deniiculées.  Elle  croit  au 
Pérou,  aux  euvirons  de  Lima.  O 

I 

' 3.  AgÉRATE  bleu.  Agératum  taruleam.  Hort. 
Parif. 

Agératum  eauU  ereBo , hirto  , bafi  fibtetragoa»  f 
fo-'iu  tato  -ovatia  , erenaio^ntatie  , fubpiltfis  pa- 
leu  pappi  arifiaiss  , deusiseelatis.  ( N . ) 

H h 
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Âgtrjtum  oituffoUum.  Lam.  Diâ,  l.  pag.  (4. 

Cette  efpèce  rtCfemble  à eony^oidct 

f»t  le  carailère  de  fes  fementcs.  S.-s  fl  iirs  (uTU 
plus  nonibreufts , d’un  bleu  plus  vifj  fts  tiges 
droites , plus  elevées  , pref<iue  tetrag.Tiies  à leur 
bafe,  hetiflees  de  poils  couils  s tes  feuilles  plus 
Urges , dentées  ou  crénelées  irtéituliérement  i 
leurs  bor-ÎS,  obtufel,  légèrement  pileufes  à leurs 
deu»  fices,  ttés-hétiflires  fur  les  pétioles , mar- 
quées de  mrs'ures  blanchâtres  & velues.  (Keyti 
Aueratï,  n“.  a.  ) 

4.  AcÉRATE  héfiITi,  Agirantn  kirfitum,  Lam. 

Age^atMm  caute  hirto  , folü$  ovùto-Ltnitoliûs  , 
•aiis  , 'h  nh  I ptiuttuhs  fuifitliofit , fiAio  muiii 
longioriiuj.  ( N.  ) Lam.  lifultr.  tab.  671.  fig.  2. 
{,yuyc[  Ao£RATE,n'.  I.) 

y.  AcÉRate  cilié.  Mgtrttam  clliare,  Lipn. 

AgtraJum  felüi  ovatii , crmatii , oiiu/ù  i camlt 
gUiro.  Ljnn.  Spec.  Plant,  pag.  iiyf. 

Ctmaarium  ciliari,  minus  , Ufnagaritim  , origjni 
filiis  amp/iorihs , ftriius  im  umpsllis.  Plult.  Almag. 
pag.ÿj.  tab.gi.iig.  4. 

Quoique  cette  plante  ne  me  foît  pas  connue  , 
elle  ne  par^  pas  cependant , d'après  U phrafe  de 
Linné  or  lamgute  de  Plulcenet  qu'il  cite  , devoir 
être  la  mène  tfpèce  que  Vagiratwn  ct’uUum,  Ses 
tiges , ainfi  que  Tes  leuilles . font  parfaitement 
glabres  i tes  crénelures  peu  marquées,  plus  fer- 
rées, plus  petiresi  les  fl.urs  difpofées  en  une 
forte  d ombelle  terminal.  Elle  croit  dans  les  iesies, 
à Bifnagar. 

.>  * 

6.  Aoerate  à corymbes.  Agtraium  eurymkofmm* 
Zuccagni. 

Agératum  fiAiis  ovau-UavuUûi  ,Jirruit  ; catJe 
puh/itate  ,jufniiicefo.  Perf.  Syno^  Plant,  vol.  1. 
pag.  402. 

Agératum  eotymiafitm.  Zuccagni. 

Elle  a le  port  d’on  ocynum.  Ses  tiges  font  droi- 
tes , rameuJes,  pieâque  ligneufes  . fort  élevées , 
pubefcences , de  couleur  putpurine  , girnics  de 
feuilles  ovales- lancéolées , dentées  en  icie.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  cnrymbe  , de  couleur 
bleue  i les  flyles  longs  & faiUanSâ  les  paillcutS' 
qui  couronnent  les  femenccs , point  arüiées.  ; 

■A  GE  RATON.  Cette  plante,  qu’on  trouve' 
mentionnée  dans  Diofeoride  8r  Marthiole,  plus 
connue  fous  le  nom  vulgaire  à’eapaioire  deMefri^ 
eft  au(oard*hui  VathiUaa  agératum  Linn.  Toorne- 
foit  l'avoii  placée  dans  fon  genre  ptarmiea  ; il's'^ 
teit  iêrvi  du  rrtoi  agératum  pour  un  autte  sente 
que  M.  Adanfon  a confctvé  fous  le  mènae  nom , 
& qui  répond  au  genre  trimu  Unn. 
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t AGER.ATUM.  ( l^uyey  Acérate.) 

AGERIA.  Genre  établi  pat  M.  Adanf-n  , qui 
répor.d  aux  yriaot  Linn. 

AGÉIUTE.  -Eceriie,  S«,vO 

AGIHAMD.  .AGRAHALID.  On  trrnve  fous 
ce  nom  , dans  l'ouvrage  de  Prufper  Alpin  fur  les 
iplantes  d'Éçy--te,  publié  en  1^40,  no  («rit  arbre 
d'un  afpeét  nlaïuhatte  , garni  de  longues  épines 
qui  naitieiR  au  deflus  <ies  leuillei.  0‘l  s-ci  font 
aitrrnes . Aiptihes  8c  conjuguées  , c'ell-i-diie  , 
-rompofees  de  deux  folioles  portées  fur  le  mène 
periole.  Les  fleurs  , d'un  blanc  verdâtre  , fcMit 
.axilla'r.s , an  nombre  de  fcpi  ou  huii;  elles  ont, 
fclon  Lippi  : 

Va  eaiiet  à cinq  ahifiont  profondes  i einq  phales  ; 
dix  étamines^  un  ovaire  fupérieur j furmonté  iurt 
fiyle  (/  d'un  fi  gmatt  ; une  iaie  comenuat  une  uoi* 
peruagoru  b moaofrerme. 

Cette  plante  avoir  d'abord  été  rapportée  par 
Linné  au  genre  ximenia  ; rnfuite  il  l’a  fupprimée 
fans  la  rapporter  ailleurs,  tlle  paroii  devoir  conf- 
tituer  un  genre  diflinâ  par  fon  port,  par  le  nom- 
bre de  Tes  pétales  & de  fes  étamines , & même  , 
quand  fa  fruCtificaiion  fera  mieux  connue  , elle 
fera  fans  doute  reportée  â une  famille  differente 
de  celle  du  xinirnû.  On  la  cultive  au  Jar.fin  des 
Plantes  de  Paris  , où  elle  ne  fleurit  pas.  Suivant 
Profper  Alpin , fes  feuilles,  qui  ont  un  goât  aride, 
font  employées  en  Éthiopie  comme  vermifuge. 
Son  fruit  en  purgatif,  au  rapport  de  Lippi , qui 
apHite  que  cet  arbre  n’tfl  abondant  que  dans  le 
royaume  de  Sennaai.  ( Jiif.  ) 

AGINEI.  Agyneia.  Le  nom  que  Linné  avoir 
impefé  i ce  genre , Sc  qu’il  avoir  compofé  de  deux 
mas  grecs  , annonçoic  le  caraâère  qu’il  loi  fup- 
pofoii  i (avoir,  d'avoir  des  fleurs  femelles  privées 
de  ftyle  & de  Signate.  L’obfervation  faite  par 
M.  V entenat  en  1797 , fur  un  individu  qui  a fleuri . 
dans  le  (ardin  de  Cefs , a prouvé  l'erreur  de  cette, 
opiniorr.  Ce  favani  a retanli  ainfi  qu'il  fuit  le  ca- 
raèèère  tS.  ntiel  de  ce  genre , qui  conOlte  en  des 
fleurs  monoïques. 

Les  fleurs  miles  offrent  : 

Un  xulice  perfifiuut , à fix  diusupunt  amertes  , mu 
dedans  duquel  eft  un  difjue  dévè/i  en  fix  laies  ,•  poiru 
ét  coralie  ,<  les  etaminsi  oampcjïet  d'un  pivat  uatral , 
aitus , furmanit  de  trois  asuh'eres  aduées  à fa  fou 
àtttdrseure  , ua  peu  eu  deffosss  de  fon  fustsmet. 

Les  fleu'S  femelles  offrent  : 

Vn  eaUce  coettma  dans  les  fieurs  mâbs  ; paisre  de 
eoeuUe  ; sm  mai  te  de,  rimé,  avale-amndi , à fix  fsl- 
daus,  mssus  a' une  fqfieUe  tentrtsJe;  trait  fiyles  aplatis, 
fillatttils  , eouehit  fur  la  pstrtit  de  l'ovaire  déprimée. 
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n'txcJiént  pùtnt  fit  huit,  urminit  ehatan  far  deiu 
/hgmaui  rtfiéchit  ; latt  cayfutt  fiiult  fur  U ealUt 
ftrfifi ara , preffu' avala,  tronfttt , ifia  àtatt  au  fom- 
mtt,  i trait  logtt  ou  cofutt tkagut  log*  t'ouvrant 
avtc  H^ifitc  tn  dtux  valait  gai  fi  tantturatnt , 
tetuenaat  datât  fimvuu  oUonguat , aaguUuftt. 

Esri  CBS. 

I.  Ao!MEt  glabre.  Agynaia  îmfuiti.  Lion. 

^gyaeia  foliis  ovato-fahrotundit , obtujit , glairiti 
aauU  difujo.  (N.)  NV^lUen.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pag.  {6#.  — Vent.  Hort.  Celf.  tab.  2).  ( 
AciNEi.n'’.  I.) 

Ses  feuilles  font  arrenJies,  affex  femblables  1 
celles  de  U numtmilaiTet  i peine  pëiiolées,  un 
peu  épaifies  , d'un  vert-glauque  , accompagnées 
de  nipiiles  courtes,  ovales , terminées  en  pointe  i 
les  braétées  affrx  feinUables  aux  ftipules. 

1.  Acinei  à feuilles  ovales.  Agymia  ovata. 

Âgyntia  foliit  ovaiit , glaiirrimit , utriagui  ai- 
tt^j  ftdtMtulit  auiUuriiut , unifiorii,\  N.)  Lam. 
lllunr.  tab.  797.  fig.  l.  Sut  andraehae. 

Cette  plante , gravée  d'aptès  un  individu  pris 
dans  l'hetbier  de  M.  de  Lainarck,  mais  que  nous 
n'avons  pu  retrouver , appartient  aux  agyaciu. 
C'eft  par  erreur  qu’elle  a été  placée  paimi  les  uo- 
draikna.  La  deCeription  que  j'en  donne  ici  eft  fiite 
d'après  la  gravure.  Scs  tiges  font  glabres , cylin- 
diiques,  trèi-raoieules , garnies  de  feuilles  alter- 
nes, i peine  péiiolées , ovales , elliptiquos , gla- 
bres , entières , obtufes  d leurs  deux  extrémités , 
accomiiagnées  de  petites  llipules  airoës.  Les  Heurs 
font  axiibircs,  prefqtie  foittaires.  i peine  pédon- 
culées , fon  petite».  Les  capfales  font  eompofées 
de  trois  coques  ovales , nbtufês , environ  deux 
fois  plus  longues  qtie  le  calice  perfiflant , un  peu 
inclinées  , une  (ois  plus  courtes  que  les  ieiiiUea. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orienules. 

• ).  Acinei  pubefcent.  Agymia  fuktra.  Linn. 

Agymia  foliit  fuitttt  tontatoft.  Lion.  MandlT. 
pag.  296.  ( yoyei  AelNEl,  n».  2.  ) 

4.  Acinei  i feuilles  obliques.  Agymia  oillgaa. 
WiUd. 

Agymia  foliis  oilongit , acoilt , intgualiiut , in- 
ugimmit , taft  rotundatit , glatrit , futtiu  gtaucif- 
ctmtilmt.  WUId.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  5M. 

Agymia  multiloeularît.  Rottler.  in  Nov.  Aft. 
80e.  Nat.  Senit.  Betol.  4.  pag.  aoé. 

XattlU.  Flot.  leylan.  6x9. 

Ses  tiges  font  ligncofes  ; fes  rameaux  bruns , 
glabres , cylindriques , comptmré*  dans  leur  jeu- 
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neffie,  garnis  de  feuillet  alternes,  oblangues,  t>és- 
entièrcs,  longues  de  trois  ou  quaiie  pouces  , gla- 
bres en  dtfliis,  glauques  en  delTous,  arrondies  te 
inégales  à leur  bafe,  aiguës  à leur  fomoier.  Les 
pédoncules  foutiennent  trois  te  quatre  Beats , 
auiquels  fuccèdent  une  capfule  i cinq  loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  ^ 

f,  Acinei  i pluCeurs  loges.  Agymia  muüUo- 
tttlarit.  Willd. 

Agymia  foliit  oiloago-UmtoUtit , otnfit,  taf 
otlenuatit,  inugtrrimit,  fuitlit  WiUd.  Spec. 

Plant,  vol.  4.  pag.  (£8. 

Agymia  multiiocularit.  Roxb. 

Cette  efpèce , d'après  Will.Ienow , diffère  de 
ta  précédente  par  Tes  feuilles  plus  étroites,  rétré- 
cies 8t  point  inégales  i leur  bafe  , oblonguet-Uo- 
céolées,  uès-eniières,  glauques  en  deflbus,  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces , obeufes , muen^ 
nées  à leur  Commet.  Les  pédoncules  font  axillai- 
res i iis  fqppottenc  trois  ou  quatre  Bouts.  Les  cap- 
fules  font  diviféct  en  pIuGeurs  loges. 

Cettu  plante  crok  dans  les  Indes  orientales.  Ib 

AGLAEA.  PerC  Synopf.  r.  pag.  46.  ( Foy^ 
ClaVEUL  graminé.  Suppl.) 

AGLAIA.  AfbrMêan  do  la  Cochlnihine , dé- 
crit par  loureiro  dans  fon  Flora  eockiaehintnfit  ; Il 
en  fni  un  genre  paniculier,  auquel  il  attribue 
pour  caraâèie  effeniiel  : 

Un  Cttlite  ttam  ftuU  piitt,  è eing  dtna;  ting 
ptlalii  I eing  tiamintt , dont  tu  autkiru  font  pla* 
dit  t l'ouverture  d* un  eute  formé  par  tu  réunion  dtt 
flamant.  C*  eut*  ^ aetaekt  fout  Covaiia,  furmonti 
par  dtux  figmaut  feJfUs.  Le  f"uit  tf  uat  taie  è 
guaere  fUaat , tonwiaxt  ont  feula  ftmtace. 

Ce  genre  paroît  fe  rapprocher  beaucoup  deé 
murrayu  Linn.,  dont  il  ne'  diffère  que  par  fes  cimf 
I étxmhies , peut-être  autfi  par  fes  fruits  1 il  a égi-i 
[ Icment  de  gronda  rtpporu  avec  le  cartnmieand 
Romph.  And»,  f.  tab.  18.  fig.  a. 

Cet  ubufic  efl  remarquable  par  fias  flfgucei 
Bc  par  fon  agréable  parfum.  Set  tiges  fe  divifenq 
en  rameaux  étalés,  foufdivifés  en  d'autres  plus 
nombreux  , {bttnanc  une  tète  large  te  touffim  , 
garnie  de  feuilles  ailées , compofées  de  cinq  fo- 
, lioles  glabres  . «niiites,  bùfactas , ovoleo-oblen- 
gues.  Les  Boors  font  japnes,  petites, odorantes  „ 
difpoféts  en  grappes  axillaires  -,  elles  produifent 
des  baies,  d'ui  beau  rougo.  \ 

Cet  arbnfte  ett  mlrivé  tfies  let  fardins  tfagré-' 
ment , i la  Chine  8c  1 la  Cochinchine. 

ACNANTHE.  Corxtetia.  Ce  genre  a fté  «Mf  ' 
Hb  a 
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fncré  i Comuci , botanifte  français , par  le  Père  i 
Plumier.  Vaillant  le  norrme  agnanihus  à taufe  4e  I 
fes  approrhant  lie  celles  île  Vttg^ms  cajiut.  j 

. Sfm  ♦mil  f ft  une  baie  â une  feule  fcinence  ; ce  qui  V 
av<»ic  déterminé  Jacquin  à regariter  comme  un 
genre  particulier , qu*d  nomme  hojla  , fie  PcTfoon 
kofijnû  f le  cornatic4  pun^jta  de  Will-ienov  fiw 
d'Aiton  , dont  le  fruit  tonfifte  en  un  drnpa  i 
quatre  femences , 8f  dont  la  corolle  cft  irrégu- 
Itère  , caraûères  qui  peuvent  confirmer  le  genre 
de  J.icquin.  Le  romirrij  füry^^c^yj  décrit  par  M»de 
Lamarck  a été  placé  enfuite  par  le  même  aute'ir 
parmi  les  f<t//icjrptf  , dans  fes  Viufirciions^  foiis  le 
nom  de  ca//-  ianata  ^ n*.  ijOO  : d'où  il  fuit  qn*U 
De  refte,  pour  ce  genre,  que  l'efpèce  fuivame  : 

, Agnasthe  à fleurs  en  grappes.  Comutia  pyra- 
midatj,  Linn. 

* Comutia  panicuid  terminais  , nadJ  , elongnâ. 
Willi.  Spec.  Plant,  vol.  3.  pag.  53a.  — Lam.  111. 
lab.  541, 

jlg.ianihûS  \iburns  folio,  VaîU.  Aâ.  PJtif.  17^0.. 

pag.  173.  ( AcMANrH£,n*.  t.) 

, Sel  fleurs  font  d'un  bleu  aflez  gracieux  , mais 
éTune  odeur  peu  agréable  \ elles  paroilTent  plaire 
«ux  COI  heoilles  des  ferres  , qui  W$  attaquent  fie 
les  dévorent  très-fouvent. 
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AGRIMONIA.  ( Voyt\  AlGRIMOtNe.  ) 

ACRIPAUME.  Ltonums.  Ce  ger.re  fe  dfftifl- 
piie  mieux  par  le  part  des  cfpèce»  «^ue  p»r.[*  çxnc- 
1ère  de  fes  flf  urs , sui  ne  le  lepare  que  foibtemcjii 
des  p/thmis , & qui  même  n'eft  pas  irès-général  s 
ce  qui  a occafionné  l'érablinement  de  plufifurs 
artres  genr.**,  dont  les  caractères  font  peu  faillans, 
Mtrmh  range  parmi  les  les  efpèce’ qui 

ont  les  ét-^mînes  v-^lnes  8r  le*  ovaires  formamés 
d'une  ri’uffe  de  poils.  Parmi  les  ek/tît'jru*  t celles 
dont  les  étamints  & les  ovaires  fontghbn  s» enfin, 
parmi  les pa^i^erîa , ceVes  dont  ta  lèvre  inferî<  urd, 
divifée  en  trois  lobes  » a le  lobe  du  milîîtu  cchart- 
Cîé.  I.fs  véritables  leonurus  confervent  alors  rigou- 
reufement  le  caraètère  que  Linné  leur  a aifigné. 
On  a anfli  fait  rentrer  dam  ce  genre  des  efpèces 
placées  dans  d'aime* , tel  qu»  le  ga/eopfis  gaieopdo- 
Ion , que  Wllldcnc  sr  place  parmi  les  Uonurus , & le 
batlcîa  lunata,  que  M.  Pcrfoon  rappelle  parmi  Us 
Uonurus. 

Sans  prononcer  fur  ers  réformes,  nous  dirons 
que  lorfqu'on  confidère  l'enfcmble  des  efpèces, 
leur  port , l’affinité  qu'elles  ont  f mr'elles,  on  eft 
bien  tenté  de  conferver  le  genre  tel  q-ie  Linné  l’a 
établi,  malgré  l'inruffifance  du  caractère  efl^nciel. 

£ s P i c E s. 


AQNUS  CASTUS  : nom  que  l'on  emploie 
Couvent , même  en  français  , pour  defigner  le 
vittx  agnus  eajluj  de  Linoé.  ( GaTILIER, 

lïM.) 

’ AGON  ou  AGAVON  ; nom  provençal  de  la 
bngnne  ou  arré:e*bûtuf  {Onosùa  Linn. }. 

AGOüRRE  ou  ANGURE  DE  I.IN  ( angSna 
Uni)  : nom  ancien  donné,  Tuivant  Dalechamp,  i 
la  eufeute , parce  qu'elle  étouffe  & fait  périr  le» 
tiges  de  lin  lotfqu'elle  s'y  attache.  On  la  nomme 
auffi  goalU  de  lin  {podugra  Uni),  Dans  les  plantes 
ufuelles  de  Chomel . elle  y efl  encore  fous  le  nom 
4,‘aagourre  de  lin.  (Kqyej  CuSCUTE.  ) 

AGR4  : bois  de  fenreur  provenant  de  l’île  de 
Hainan , voilïne  de  la  Chine  i il  eft  eftiroé  , & on 
le  vend  itès^het  à Canton,  (.hff.) 

• AGRAHALID.  ( roye^  Acihalid.  ) 

• AGREféAS  t nom  provençal  du  prunier  fau- 
vege  , Riiram  Garidel.  Le*frmt  Ce  nomme  ogreno. 

AGRETA.  On  nomme  ainfi,i  Montpellier, 
rofeiUe  tonde  det  jardins  (ntn«yüuiniu  Linn.). 

AGREVOUX  : nom  languedocien  du  bous  ot- 
dûaûe. 


* Étamines  velues  f o%'ji-es  tomeatesst  d leur 
fommet.  Cardiaca.  Mœnch. 

t.  Agbipaume  vulgaire.  Xeouriu  sardiaea, 
Utin. 

Leonurus  fstiis  cuneiffrmi-ovails  , trilohis , dtn- 
tatis  ; corolt.'s  calice  pun^ente  majoribus.  Wi'ldefl. 
Spec.  Plant,  vnl.  paï.  114. — Lam.  Illuftr.  tib. 
109.  fia.  1 8c  a.  — B'aik».  ub.  171.  — Fufch, 
Hill.  jpf.  Icon.  ( yoyei  Acripaume,  n*.  i.) 

a.  AgRIPAUME  crépu.  Leonurus  crifpus,  Linn. 

Leonurus  faiiis  trilohis  quinquelohifve ^ incifo-den~* 
salit , undultttis  ; eorollit  calice  pungenie  majorihus, 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  }.  p.ag.  114.  — Murt. 
Nov.  Comm.  Gortt.  1777.  pag.  44-  tab.  4. 

Cardiacn  crijpa.  Sabbat.  Hort.  Rom.  j.  tab.  4). 

Leonurus  cardiaca  , var.  Lam.  Diâion.  1, 
P»8-  H- 

Cette  pUnte  eft  fi  rapprochée  de  la  précédente, 
qu'elle  ptut  être  confidérés  comme  n’en  étant 
qu'une  fimi  le  vaiiété  : elle  a le  mé.ne  port,  lex 
mêmes  caraèiéres  ; elle  en  diffère  par  fes  feuilles 
ondulées  ou  crépues  i leurs  bords,  par  les  lobes 
plus  profondément  dentés , prefqu'incifés.  Elle 
croît  dau  la  Sibérie. 
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* * Éumiiitt  Sf  ovii'tt  ghairis.  CüAITVKl't. 

Mœnch. 

AcripaumE  à feuillM  fimples.  Ltonunt 
m,)rruhiajtrHm.  Ltnn. 

' Itoaurui  faliis  ovaris  Unttalatifijut  , firmit  ; 
faliciiui  ftflit’ut  , fpin^t.  Uan  Spec.  817.  — 
Jacq.  Flor.  aiiftr.  vol.  pag.  ).  tab.  40;. 

Mjrruhiaflrum  foliit  cardiaca.  Bocr.  Muf.  1.  pag. 
Il'',  tab.  98.  (Key/J  .AcKIPAUME,  li*.  1.) 

4.  Agripaomi  couché.  Laonunu  fitainat. 
Willd. 

LeaauruJ  fotiis  fub^ia^ae  lath  j Mû  ailujjs  , 
apict  dtntatia  ; calUibut  fetjihbaj  ^ fpinafs.'^  WXA- 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1 16.  — Stephao.  in  liit. 

Il  fort  de  la  même  racine  plufieurs  tiges  longues 
d’un  demi-pied  , co.ichécs  àleurpariie  inferieure, 
puis  afcenuantes  , rameules  , tétragones,  pubef- 
ceutes , garnies  de  feuilles  péiiolées , oppofëes , 
longues  d’un  demi-pouce,  pubefcenies  I leurs  deux 
faces,  principalement  en  deflnus  j divifées  en  trois 
ou  cino  lobes  cblongs , un  peu  rétrécis  en  coin  à 
leur  baie  ; obtulcs  fi  munies  de  crois  ou  cinc)  dents 
obrufes  à leur  rommer:  les  pétioles  de  la  longueur 
des  feuilles  Les  fleurs  font  lefTilcs,  réuniesen  ver- 
ticilles , au  nombre  de  quatre  chi  fix , accompagnées 
de  bcadiées  fétacées,  pubefcenies,  mucronécs  , 
plus  courtes  que  les  calices.  Ceux-ci  font  pubef- 
cens  -,  leurs  décnupaies  ovales  , épineufes  i leur 
fommec.  La  corolle  blanche  , un  peu  plus  longue 
que  le  calice,  La  lèvre  inférieure  i trois  lobes 
obtus;  les  étamines  plus  courtes  que  la  corolle. 

Celte  plante  croît  dans  la  Sibérie,  if  {V.f.) 

***  La  livra  fupirhart  in  voûte ,■  rinférieurt  i 

trait  lobes  ; le  lobe  du  milieu  échaaeré,  PanZE- 

RiA.  .Mtxncb. 

f.  ÂGRIPAUME  de  Tattarie.  Leonarat  tatarieas, 
Linn. 

Leonarat  faliis  tripartltis  , Ueimiaiis  ; calicibms 
villcfis.  Linn.  — Mill.  le.  80  — Houtniyn.  Syll. 
pag.  joo.  tab.  J7.  fig.  t.  ( f’oycî  Agripaume  , 
n*.  i.) 

6.  Acritaomii  de  Sibérie.  Ltoaunu  tbiriems, 
Linn. 

LeoHanu  faliis  trlpetrtieis  , mutiijidis  , lituaribas  , 
abtujiujeaiis.  Linn.  Spec,  Plant.  817.  Çb'vy-  Agri- 
PAOME,  n°.  4.) 

AGRIPHYLLU.M.  Juff.  Desfont.  ( Fiy.  Roh- 
RtA.  Suppl.') 

,Ceft  le  m&ne  genre  que  Vt^tsUU  de  Gdrtner, 
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le  bercbheia  Willd.  ; il  renferme  ptuCeurs  efpéces 
de  gorttria  Linn. 

AGROSTEMMA.  ( Fiycj  Lychniüe.) 

AGROS'TIS.  Àgroftis.  Ce  «nre  renferme  unq 
belle  fuite  d’efpèces  nombreuie',  i petites  6euts, 
dilpofées  en  panifies  hneirent  rannfiies,  d’un 
port  agré.ible,  les  unes  terminées  par  une  barbe  ou 
arête,  les  autres  muiiques  ou  fans  .iréte.  Ces  fleuts 
ont  un  calice  è deux  valves,  uniflore;  une  corolle 
bivalve. 

Quoique  ce  genre  puiffe  être  confidéré  comma 
naturel  lorfque  l'on  ne  faitattention  qu’au  port  fit 
au  rapport  desefpéccser.tr’tlies  , néanmoins  quand 
on  examine  leurs  fl  urs  avec  une  grande  acteniion, 
on  7 trouve  dis  différences  fuffifantes  pour  former 
plulieuts  genres  des  agrojtis.  Quelques  efpéces  fe 
rapprochent  des  arundo  par  les  poils  courts,  qiicl- 

uefois  à peine  fenltbles,  qui  enveloppent  la  bafe 
^ es  feinences  ou  plutôt  des  valves  de  la  corolle, 
i pei  liftantes  avec  lesfem:-nces;  mais  les  arande  font 
de  irés-granles  graminées,  é calice  roultiflore 
fit  fans  arête.  Quelques  efpéces  n’ont  cependant 
qu’une  feule  fleur  ; elles  ne  font  alors  diftinguée* 
des  agrofiis  fans  arête  que  par  leur  port.  Quelques 
auteurs  ont  établi  pour  e.les  le  genre  ealateatgraâis. 
ÇCmel.Syfl.Nai.) 

D’autres  efpéces , fit  même  le  plus  grand  nom- 
bre , telles  que  Vagrofiis  rabra  , eanina , alpina  , be, 
ont  une  arête  dorfale  fit  totle  , comme  celle  des 
avoines;  mais  dans  ces  dernières,  le  calice  efl  naul- 
ti  flore , comme  celui  des  arando. 

Il  en  eft  enfin  qui  conlervent  parfaitement  le  ci- 
raétére  effentiel  du  genre,  mais  qui  s’écartent  des 
autres  efpéces  par  leur  port , fit  dont  les  fleurs , an 
lieu  d’être  difpofées  en  panicule,  le  font  eu  épi  fii» 
pie,  ou  digité  ou  tamifié  ; ce  qui  leur  doone  des 
rapports  avec  lespeAiVu/ii  fit  les pafptlam. 

Les  milium  ne  font  diftingués  des  agrojHt  qo?  par 
leurs  fleurs  un  peu  plus  grolTes , fit  par  leurs  valves 
concaves,  un  peu  arrondies.  M.  de  Laraatck  a réuni 

«leu*  genres  : cependant  comme  tes  rnliam 
différent  des  àgroftis  par  leur  poit , étant  afiex  gé- 
néralement plut  élevés,  é plufgioffes  fleuri,  je  les 
réparerai  par  unediviflon.  Quelques  autres  efpécei 
A' agréais  ont  été  exclues  de  ce  genre;  elles  feront 
mentionnées  dans  les  genres  particulien  auxquels 
elles  fe  rapportent. 

Les  àgroftis  ne  croifTent , la  plupart , que  parmi 
les  gnons  peu  élevés , dans  les  fols  arides  ou  un  peu 
humi^s  ; ils  ne  poutioient  habiter  parmi  les  hautes 
gramin^s , qui  les  écoufferoient  par  le  luxe  de  leur 
végétation.  Ces  graminées , trop  fines  fit  générale- 
ment trop  petites  pour  tomber  fous  le  tratKhaoc 
de  la  faufx,  font  plutôt  deftinées  pour  la  dent  de 
U bfcbis , qui  les  broute  fans  tes  détruite,  8c  qui 
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B'àtta^ne  que  U partie  d'Mie  de  la  tige , nr.dii 
que  fa  partie  infetiruret  couchee,  rampauie  dani 
plufidurs  efpèces  , produit  fouvent  d fei  arti.  uU- 
lions  de  nouvelLt  la-'ines  & puufTc  d'autré;  tiges 
en  très-peu  de  lenis  , fuitouc  lorfq  >e  la  rëch-rclTe 
n'eft  point  de  trop  longue  durée,  C'tfl  ainlï  que  la 
nature  fait  reparoître , dans  les  pàturag.s,  plu- 
fieors  fois  dans  la  même  fatfon,  ces  Uiües  grami- 
nées, 8e  qu’elle  afTure  rcxifleKce  des  animaux  ru- 
minant par  ta  fertilité , en  quelque  forte  furabon- 
dar.te,  des  plantes  qui  doivent  les  nourrir.  Foulées 
par  les  pieru  des  animaux  8c  des  hommes,  elles  en 
fouffreat  peu , & forment  ainfi  un  gazon  toujours 
vert , une  pcloufe  delicieufe  pour  la  promenade  , 

2ui  n'eft  ni  embarraffée  ni  génée  par  la  hauteur  trop 
levée  des  chaumes.  Il  fera  donc  mile  de  multi- 
plier , pour  former  de  belles  allées  vertes  ou  des 
pitutages  dans  des  terrains  un  peu  fablonneux  , 
l'tgrefiii  folottif€ra  , pumiia  raira , (/c.  Si  le 

terrain  eft  un  peu  humide , Ü fera  avantageux  de  fa- 
ciliter l'accroiflemeoi  de  Vagrofiù  taaiaa  inurnfta, 
tandis  que  Vagnfiit  Jpica  vtati-aiia  , fthalica , d 
tiges  plus  élevées  , ajouteront  à la  bonne  qualité 
des  foins.  Ua^rofiit  pamgtnj , dont  les  racines  font 
longues  8c  traînantes,  Bc  qui  fe  pl.iii  dans  le  fable, 
ÜIT  les  côtes  maiiiimes , eft  une  de  ces  plantes 
dont  la  multiplication  eft  exttémemem  importante 
pour  fisef  la  mobilité  des  fables , te  paivenii  d les 
lëitilifer.  Les  efpéces  exotiques  ne  font  pas  moins 
intétellàotes  fous  le  rapport  de  l’économie. 

E s pic  E s. 

I.  AGROSTIS. 

* fftart  fanim/éts  , aunita  taritu. 

t 

I.  AaitosTis  des  champs.  Àgnfit  fpica  vtati. 
Unn. 

jtgnjUa  pttalo  tMtrtore  an  fi  rtBâ , flnOâ , tan- 
gàftmi  i paHÎeulâ  paia/J.  Lam.  Itl.  n°.  75)6.  tab.  41. 
if.  I.  — Leerf.  Herbom.  latr.  4.  lig.  1.  ( yoyex 

AtItOSTIt,  D*.  I.) 

X.  AcKorriS  inienempu.  Agreflit  iniempta. 
Linn.  j 

AgrefiU  pttalo  ttturiort  arifata  paaicaiâ  attt- 
aaaiâ,  eoartlat&,  iattnaptà.  Unn.  S^C.  Plant-  pag. 
5>i.  ( yoye\  AcnosTis,  n*.  1.)  j 

). Acrostis miliacé.  ( Voycin*.  j.)  ( AgrajUt 
miliacta.  Linn.  ) 

Agro/lit  amuit  ami.  Dclarb.  Flor.  d'Anverg. 
pag.  8. 

4.  Aorostis  bromoüdc.  Agrofiit  tromaUtt. 
Agrof  it  panitaU  fmgliii  , aagt^ati  ; eoroUà  pa-> 
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irfetatt  ; ari/U  rraâ,caliet  laagit't.  Idnn.  ( Kegrcf 
AcaOSTlDE  , II*.  4.  ) 

f.  Aqrostis  auOt,l.  ( Koyct  .^cRosnsTen. 
tru.) 

Elle  palTe  aujourd’hui  pour  être  la  même  plante 
que  le  milium  Itatiigerum, 

6.  Acrostis  en  rofeau.  Ag'ojlu  araadinacta, 
Linn. 

Ag’ofih  ptnitulJ  oblongâ  ; petalo  exuriort  Bafi 
villofo  , arifiJjMt  tond  , caUet  loagiore.  Linn.  Spec. 
pag.  ÿl. 

Calamagnfiit  araniiaacta.  Roth.  Germ.  I.  pag. 
51-  ( Acrostis,  n’,  6.  ) 

7.  Acrostis  argenté.  Agmjîit  calamagrofit. 
Linn. 

Ag’ofiit  pauieulâ  Intraff'tti , pttalo  txuriort  fore 
lanato  , apUt  arijlaio  , tulmo  ramofo.  Liim.  Spec. 
pag.  gt. 

Calamagrpjht  anado.  Korl.  Giam.  101.  ( 

Acrostis  , n*.  7.  ) 

Ceft  avec  raifon  qu’on  a fépaté  cette  plante  des 
agroftis  : elle  a bien  plutôt  le  port  des  refeaua 
par  1a  gtolleur  de  fes  fleurs  8c  leur  caiaôere , pu 
les  valvea  de  la  corolle  couvertea  de  foies  brû- 
lantes I mais  le  calice  n'a  qu’une  fleur  munie  d'une 
arête. 

8.  Acrostis  tardif,  Agrafiii  fintiaa.  Lino. 

Agrof  it  paniculi  lufcrAlt  oilengit , mxemaatit } 
tulmo  oiteOo  ,f»tiit  ortvifmit.  Linn.  Maniif.  >0. 

Pefluca  firoiina.  Linn.  Spec.  pag.  III.  ( Feyrr 
Acrostis  , n*.  8.  ) 

g,  Acrostis  rouge,  Agroflt  ruira.  Ljnn. 

Agrefit  paaitaia  parti  foratti  paiaatifimâ  ; ptula 
txtiriort  glairo  ,•  arifa  tirminaii , tortili  , rtcurod. 
Linn.  Flor.  fuec.  n“.  60.  — Scheuz  , Gram.  148. 
ub.  J.  fig.  II.  C.  ( F'aycp  Acrostis,  11®. 9.  ) 

la  Acrostis  des  momagnes.  Agrof  U alpima, 
Leyff. 

AgrofUpaaiuiUparvâ,faiamfati,iaJi(iea- 
lorato  , corollâ  longiori  j foliit  Jiiactù.  Lam.  III. 
n*.  80J.  — Leyff.  Hal.  n*.  67.  — AUion.  Flor. 
pedem.  n*.  iiéo.  — XseL  Gram.  34.  — Scheuz, 

Giam.  140 Prodr.  tab.  4.  fig.  1.  — Hall.  Helv.  ' 

n®.  14.  ( F^eyrj  Acrostis,  n®.  II.) 

II.  Acrostis  filiforme.  AgrolUt  flifdrmh, 
Willd.  0 t r ! , 

Agrafu  paaieaU  ameaaaU  , trtOâ  ,-  arifii  rtlhr , 
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jfUuli  futloHfiarikus  s calma  cnBo  , falih  fitaait , | 
pctiiccllij  ftminit.  Dtcand.  Synopf.  PI.  gill.  pag. 

1 ij.  — WilU.  Uiuph.  1.  pag.  78. 

Elle  a d«s  rapports  avec  l'agroftis  des  Alws  : 
elle  cft  un  peu  plus  grande.  Ses  racines  font  blin- 
cnàires  Sc  Hbrrules  1 les  feuilles  fines  , liitéaites , 
prefque  toutes  ridicales , longues  de  quaire  à 
cinq  pouces  { Tes  tiges  droites , mutes  d'un  pied  , 
exti^mement  fines,  fouienant  une  paniculc  nunce , 
droite , peu  garnie  ; les  pédicules  prefqae  fecacés , 
fouvent  gainés  , aupli^és  contre  les  tiges;  1rs 
b:lles  calicinales  trés-lines  , violettes,  un  pou 
inégales , très-aiguës  ; celles  de  la  cornlle  un  pi  u 
plus  courtes , l'une  des  deux  munie  i fa  bafe  d'une 
arése  droite,  un  peu  plus  longue  que  U fleur. 
Elle  a été  recueillie  par  M.  VilUts,  aux  environs 
de  Brianfon , le  long  des  chemins. 

11.  Acrostis  genouillé. yégrq/ii'a  caniat.  Linn. 

Àgraftit  caliciiai  tlangatit  ; fcutenun  arifi  dar- 
faU  , rtcurvâ  ; catmis  profiraüs , fakramafii.  Linn. 
Spec.  gi.  — Hoffin.  Geim.  }.  lab.  6.  ( y«yc[ 
Acrostis  , n*.  10.  ) 

I).  Acrostis  de  Magellan.  Agrofh  magtlU- 
»ica.  Lam. 

Agrcfiîs  caliciibS  hirfutis  , corollà  duplà  tongiO’ 
riiiu  ; aetali  txttriaric  arifii  rtcarvâ,  loagiufmti. 
Lam.  ni.  n°.  8:7. 

Set  tiges  font  glabres  , cydindriques  , un  peu 
rudes  veis  leur  fommet,  fnutenant  une  paniculc 
longue  de  trois  i quatre  pouces  ; les  ramificacions 
comprimées,  courtes,  verticilires,  un  peu  pu- 
belcentes  , aiiifi  que  le  rachis  6c  les  pédicel  es  ; 
les  valves  calicinales  velues  fur  leur  dos  , plus 
longues  que  celles  de  la  corolle,  lancéolées  , très- 
aiguës.  l.es  valves  de  la  corolle  un  peu  obtufes  , 
l'extérieure  plus  longue  , mun'e  d’urse  barbe  ter- 
minale , ptefque  droite.  Les  feuilles  font  glabres  , 
linèaiics , de  la  longueur  des  gaine*  s celles>ci 
glabres,  munies  à leur  orifice  d'onc  «ncmbrane 
alongée,  blanche , obtufe.  Elle  aéré  recueillie  par 
Commerlioo  , au  riéuotc  de  Magellan.  (K.  /.) 

14.  AgROSTIPE  des  cochers.  AgrcSii  rupcfirh. 
Allion. 

Agrofii  fallii  f,'i/armi-ficaccit  ; peetca/é  pataU  ; 
taliaiat  hifpidiafcalis , pattniüa» , coloratis  ; ptulo 
cxttnorc  arijià  dorfeli  genicutatâ , Hart  dapti  laa~ 
g/o/it.  Willd.  Spec.  pag.  5f>8.  — .Mlion.  Ped.  ai6i. 
— Hall.  Helv.  n*.  1478.  — Scheuz , Gram.  14. 

Agraftii  frtacta.  Villars,  Dauph.  a.  pag. 

g.i  Agra/Ht  ( felacea),  nticibut  taactaUcu ;ta- 
roUà  idfi  arifiaiâ  i arifii  gtaicalatd  , faiiit  radicali- 

kat  fetauU.  Smith,  Fioc.btitaiiii.  pag. 79.  — Curi. 
Flor.  Lond.  ub.  1 1. 
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Agrofiit  alpiaa.  Witter.  — Lojrf.  Joum.  bot.  a. 
pag.  iû{. 

Agrofiii  fefiacaidts.  Villars,  Dauphin.  1.  paj. 

174.1 

La  plante  g , rapprochée  de  ceUe-  ci , n'en  eft 
peut-être  qu’une  variété  ; ce  que  je  n'ofe  affirmer, 
ces  deux  plantes  ne  m'étant  pas  connues.  Dans 
cette  dernière,  les  feuilles  radicales  (ont  fétacéea, 
un  peu  glauques  ; les  paniculcs  radrefliées  ; les 
calices  lancéolés  ; la  corolle  munie  i fa  bafe  d'une 
aréie  paoiculée.  Elle  croit  en  Angleterre , 6c  dans 
les  landes  de  Bordeaux  & de  Bretagne.  Elle  fleurit 
au  priniems. 

Elle  n'eft  peut  être  qu’une  variété  de  VagrafiU 
a'pina , dont  ede  d flère  par  fes  feuilles  plus  étroi» 
ces , pcefaue  capillaires  ; par  fa  paniculc  conftanv- 
ment  étalée  ; par  fes  valves  caltcinalet  plut  ou- 
vertes, point  rou  ées  ni  fubelées.  I>cs  épi.lets  foitt 
d'un  brun  clair  Sr  non  violets  ; les  barbes  deux 
fois  plus  longues  que  1a  corolle. 

Cccre  plante  croit  dans  hs  ptairies  fèches  de« 
Alpes.  O 

if.  Acrostis  douteux.  Agnfiis  dakia.  Lcetf. 

Àgrafih  calicikas  aqualikus  , Itvikat  ; eorallit 
infra  apictm  macranacit  i falitt  fttaetic.  Leetf.  Hetbi 
n*.  lab.  4.  fig.  4. 

Agraflis  camprtfi'i,  Willd.  Spec.  X,  pag,  fCt. 

Cette  efpècc  fe  rapproche  beaucoup  éeVagnf- 
iit  aanina.  Ses  tacines  foiK  nmpaMes  t fe*  tiiei  un 
peu  courbérs  i leur  bafe,  afeendantes,  glrdares, 
obliques  , longues  d'un  pied  , garnies  de  feuilles 
glabres , étroites . peu  oombreutes  , (étacées , un 
peu  rudes;  les  gaines  très-lifTcs;  une  tnenibranu 
obtufe  i leur  orifice.  Les  fleurs  forit  ^rpoTëea  en 
une  paniculc  étroite,  un  peu  ferrée , longue  d'ua 
i deux  pouces , d'un  Uaoc-verdlrre  i les  pédon- 
cules courts , folitaires , les  inférieurs  cernés  ( ki 
valves  calicinales  glabres,  égales  entr'elles;  celle* 
de  la  cutellu  petites , blanclutres,  cenniventes  , 
un  peu  rudes  fur  leur  dos  ; l'une  d'rHes  teimiRée 
par  uue  petite  crée*  è peine  plus  longue  quode 
valve , fouvent  caduque  vers  la  fin  de  I*  floraifon. 
Elle  cioti  daaa  Ica  bots  , fur  les  eateaux  aride*. 

lé.  AoROSTisioaniculetoUe.  adoridû/lnAr. 
Willd.  -WT  r ^ 

Agrofiis  panicu'i  etangaU,  firiSéj  carolTu  calitt 
miaarikus  ; arifii  i kofi  pttcJU , tartUi  , fiort  Imm 
port.  Wifid.  Spec.  Plant.  1.  pag,  )66. 

Cet  anoftis  a de  grands  rapports  avec  \’afafiit 
rukra,  dont  elle  n'efl  peut-être  qu'une  vwieté. 
Ses  feuilles  fout  planes,  droite*,  ünéeitesi  l'eriice 
de  leur  gaine  muni  d'une  membrane  lancéolé*', 
déchiquetée.  Les  fleurs  fans  diQ^qCée*  an  luwgsi- 
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tiic^e  longue  de  quatre  à cinq  pouces  ; les  raniift- 
cacions  divifées  en  petits  rameaux  courts , roides  , 
nombreux.  Les  fleurs  font  blanchitres  ; leur  ca- 
lice étalé , un  peu  rude  fur  fa  carène  ; les  deux 
valves  de  la  corolle  formées  par  une  membrane 
fort  tendre , beaucoup  plus  courte  que  le  calice  i 
de  la  bafe  de  la  valve  extérieure  s'élève  une  arête 
torfe  , plut  longue  que  la  fleur. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale. 

17.  Acrostis  i panicule  ovale.  AgrolHt  ovata. 
Fort». 

AgrvfU  fetùlo  tnttriort  ente  apieem  arifiato  ; fa- 
àitnU  ovati,  coarâaii,  fpitiformi.  Fort).  Prodr. 
n*.  ^ — Labill.  Nov.  Holl.  i.pag.  ip.tab.  11. 

Voici  la  defcription  que  M.  Labillardière  pré- 
fente de  cette  plante , qu'il  a obfervée  au  cap  Van- 
Diémen.  &s  tiges  font  foibles , couchées  d leur 
partie  inférieure , puis  redreflées , flriéet , un  peu 
C7lindric|uet , paifemées  de  petites  écailles  en 
forme  d aiguillons  recourbés;  garnies  de  feuilles 
étroites  , lancéolées , d'une  médiocre  longueur , 
fliiéet , ainfi  oue  leurs  gaines.  Les  valves  du  calice 
font  ovales-oblongues , hétiflées  fur  leur  carène; 
celles  de  la  corolle  à peine  plus  longues  que  le  ca- 
\ue,  un  peu  inégales , pileufês  d leur  bafe  ; l'exté- 
rieure biflJe  â fort  fommet , d'od  s'élève  une  arête 
droite,  denticulée,  plus  longue  que  les  fleurs;  la 
valsre  intérieure  pileufe  fur  le  dos , une  fois  plus 
courte  ; les  femences  oblongues,  acuminées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Zélande  & 
au  cap  Van-Diémen. 

18.  Aorostis  quadrifide.  AgrcfiU  quadrifida, 
Labill. 

Agrofih  foUit  fetaceit , panicuU  eoar&aiâ  ; val- 
vui*  txteriorit  coToUa  arifiâ  toniti  inter  daeiaùu 
quatuor  terminaiet,  LâbiUaid.  Nov.  Holl.  pag.  zo. 
tab.  la. 

Set  tiges  font  cylindriques  , (triées , coudées  d 
leur  bafe , hautes  de  fix  d fept  pouces  ; les  feuilles 
fiftacées,  un  peuroulées  ; les  gaines  fttiées , pileu- 
fes  d leur  partie  inférieure , plus  longues  que  les 
feuilles  caulinaires.  Les  fleurs  font  difoofées  en  une 
panicule  grêle , en  forme  d'épi  ; les  valves  du  calice 
oblongues  , aiguës,  prefqu'egales , héri liées  fur 
leur  dns  ; celles  de  la  corolle  un  peu  plus  longues , 
pileufes  d leur  bafe  ; l'extérieure  divifée  d fon  fom- 
met en  Quatre  découpures  aiguës,  du  milieu  def- 
quelless'élève  une  arête  torfe , une  fois  plus  longue 
que  la  corolle;  la  valVe  intérieure  plus  courte, 
ovale , concave , aiguë  ; les  anthères  prefque  glo- 
buleufes.  „ 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.  ( LaMl. } 

19.  Acrostis  attkulé.  AgrufiU  anittUata. 
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Agro/lit  panieuU  angujid , patuld;  gbtmis  ealicinie 
inaqualthus  ; eorotlâ  caliciitu  hngiore  ; arijtâ  fukttr- 
minali , longifflma  ,*  pedieiUu  inerajfatit  j ctJmo  bap 
arûeulau,  (N.) 

Ses  racines  font  capillaires  ; fes  chaumes  géni- 
culés  d leut  partie  inférieure , puis  redreflés , 
longs  de  huit  a dix  pouces  ; les  feuilles  glabres  ; 
les  inférieures  plus  étroites  1 les  fleurs  difpofées 
en  une  panicule  droite , verddtre , un  peu  étroite , 
étalée , longue  de  deux  pouces  Se  plus  ; les  pédi- 
celles  courts , renflés  en  nullue  ; les  valves  calici- 
nales  inégales , tiés-glabrcs , luifances , un  peu 
obeufrs  i celles  de  U corolle  plus  longues  ; l'ex- 
térieure plus  alongée , étroite  , aiguë  , terminée 
^ une  longue  barbe  fine , un  peu  torfe  d fa 

Cette  plante  croît  dans  le  Portugal.  (K./  »« 
keri.  Detfont.) 

ao.  Acrostis  d petites  fleurs.  Agnpù  tetuù- 
flara.  Willd. 

AgropU  pauicuU  pmplieîpîma  ramit  adpnptt 
teroUit  aripatû  , aripit  fore  iottgioriiiu.  Willden. 
Spec.  1.  pag.  564. 

Cette  plante,  d'après  Willdenov  , a le  port  de 
Vagropit  iromoidu  ; mais  les  rameaux  de  la  pani- 
cule  font  plus  refl'errés  ; les  fleurs  plus  étroites . 
plus  aiguës;  1rs  feuilles  plus  larges.  Ses  tiges  font 
droites , tt^-fimples , hautes  d'un  pied  & demi , 
planes,  élargies,  un  peu  rudes;  l'orifice  de  leur 
gaine  muni  d'une  membrane  très-courte  St  tron- 
uée  ; les  panicules  compefées  de  rameaux  tiès- 
mples,  roides,  ferrés,  peu  garnis  de  fleurs.  Leur 
calice  efl  une  fois  plus  court  que  la  corolle  ; les 
valves  de  celle-ci  acuminées  ; l'extérieure  garnie 
d'une  arête  d fon  fommtt,  une  fuis  plus  longue  que 
les  valves,  droite,  quelquefois  torfe.  M.  Will- 
denov  n'y  a obfervé  que  deux  étamines.  Les  an- 
thères font  jaunes  ; les  Aigmates  pourpres. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  qc  ( WiUd.  ) 

ai . Aorostis  en  épi.  Agnpit  fpUeformit.  Lion. 
Suppl. 

Agropit  panieuU  fpicafirmi , pofeu/it  iiaripjtis; 
aripâ  altéra  rectpiaeuio  inferiâ  , geaiculalâ  , ion- 
giori  i aheri  infra  apieem  corolU  reSà , eorollit 
kirtit.  Linn.  Su^l.  pag.  108.  ( yoyet  Acrostis, 
n“.  la.) 

aa.  Acrostis  velu,  n*.  n.  Agrofiie  htrfuta. 
Lino.  Suppl. 

a;.  Acrostis  tardif.  Agropit  ferotina, 

Agropit  panieatâ  ; pofculii  oilongit , mucronatit; 
eulmo  obttâo  , fbliit  irev^mit.  Lliin.  Mantill. 
pag.  }0. 

Ftpaea 
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Frjhca  firotha.  Linn.  S;>ec.  pi».  III. 

Cr^men  /oUjautt , fi:o:frti:m , panicuià  cxpjrtfù, 
StgiiKr,  Veron.  j.  pag.  146.  ub.  j.  fig.  1. 

Ses  tiges  font  hiutes  d'uB  pied,  jfcendintes, 
couvertes  par  bs’gaîaes  des  feuilles.  O.  Iles -ci  font 
courtes , a peine  plus  longues  que  les  ariicuU- 
tions , étalées,  l es  ramitîcatiom  de  la  panicule 
font  alieines,  mediocremant  rameufes;  la  plupart 
das  fleurs  fcfiiles.  La  balle  calicinale  eft  courie, 
membrautufe  ; celle  de  la  corolle  lancéolée  1 les 
deut  v.dse<  obiongties,  aigues,  tnucronéesj  l'une 
d'elles  légèrement  ariltée  ; les  pidils  de  couleur 
purpurine. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Vérone. 

X4'  AgrOSTIS  des  vignes.  Agrojiis  vinealis, 
Schreb. 

Ag'oftii  ealielhut  colo’atit . paalorum  arîfiâ  dur- 
fuU , longii::dinc  ftrt  ca:icis  ; culmii  aüfciadtntiiui. 
Sdmb.  Spicil.  47.  u°.  9-77.  — Holfm.  Germ.  aj. 

— Roth, Germ.  i.  pag.  ji  , & vol.  a.  pag.  Sa. 

Aveaa  monantha  , paaùufâ  fparfd  , aripà  pau/ù 
fiorem  Juptranu.  Hall.  Helv.  n*.  1481. 

. Crânien  eaninam , viiuu/r.  Scheurh,  Agroft. 
I4J. 

g.?  Agrofiii  ( gigantea)  , panicuU  parte  faperiore 
p’iiu  fieteuie  paieniifiaij  ; ea/icious  hifpidiS  ; peialo 
exttriote  gtabro  , daija  fuperai  fu^arîjlato  , caimo 
(relia.  Rorh , Gtrm.  vol.  I.  pag.  ji  , 8c  a.  pag.  83. 

— pluôm.  Germ.  af. 

y.  Eadem  , arifiii  /ongioriiu).  Roth,  I.  C. 

Ses  tiges  font  un  peu  couchées  à leur  bafe, 
puis  afeendantes , glabres , variables  dans  leur 
longueur , ronten.rm  à leur  fommet  une  panicule 
ét.ilee  , ramifiée.  Les  fleurs  font  fortement  colo- 
rées; les  valves  du  calice  hifpides  fur  leur  dos; 
celles  de  la  corolle  munies  d’une  arête  dorfale  de 
la  longueur  des  fleurs , quelquefois  nulle  ou  ca- 
duque ; les  feuilles  très-glabris  , étroites,  plus 
courtes  que  les  tiges.  Selon  Willdenov,  la  plante 
ÿ n’eft  qu'une  variété  de  la  précédente,  à tige 
plus  droite , plus  elevée  ; lapanicule  plus  étalée, 
furtout  à fa  partie  fupérieure  <ié$  qu'elle  commence 
à fleurir.  L'atète  tif  quelquefois  très-courte,  quel- 
quefois plus  longue  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croit  dans  les  champs,  fur  les  co- 
teaux , en  SuilTe , en  Allemagne  ; la  variété  é for 
le  bord  des  fleuves. 

if.  Agrostis  à pédoncules  faibles.  Agrofiij 
dehilis, 

■ Agrefiis  folih  imearihus  , afperis  ; paniculâ  laxâ  ; 
raiiulit  longijjimis  f eapUlaribus  ; jlori^us  aeatis  ; 
glum'u  ealicinU  coroUâ  longiorihus  ; arijlà  darfati  , 
(oniortd.  ( N.  ) 

iioianique.  Supplément,  Terne  I. 
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S:s  ii.»e$  font  grêles , hautes  d'environ  un  pied 
8c  plus;  les  feuilles  plants,  linéaires,  un  peu  rudes 
au  toucher,  ait  fi  que  l.ur  gaine  , qui  ell  glabre  1 
fin  orifice,  8c  munie  d'une  me  mbraiie  mince,  aîon- 
gée , obtufe.  Les  fleurs  forment  une  panicule  afcir.- 
gée,  étalée , très  fouple , vacillante;  les  ramifi- 
cat  ons  prcfqiie  fardculées,  fort  longues , ivès- 
gréles,  rudes,  capillaires,  quelquefois  ramifiées 
prcfqu'en  omlvelle.  Ces  fleurs  font  d’un  vert- 
blinchâtre,  aiguës;  les  valvts  du  calice  égales, 
hétifTées  fur  leur  dot  ; celles  de  la  corolle  beau- 
coup plus  couiies,  pubefeentes,  un  peuobtules; 
l'cxtcrieure  munie  d'une  arête  dorfale,  totfe,  fine, 
plus  longue  que  la  fleur. 

Cttre  plante  a été  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Son  lieu  natal  ni 'ell  inconnu.  (V.  f.in 
heib.  Desfont,) 

i6.  -Agrostis  des  limons.  AgroJtU  lutofa. 

AgrojUs  ( littoralis  ) , calicïhus  iintari-lanceo/a- 
tii  , arijlatit  ; eorolla  nuda  ; arijlà  jukterminali , 
reOà  J cuimis  dtcumhcntibus,  Suiilh  , Flot,  britan. 
vol.  I.  pag.  78.  — Witter.  Flor.  tab.  25. 

Ses  tigts  font  glabres,  couchées  ou  renverfées  ; 
fes  fleurs  difpofees  en  une  pauit  ule  terminale  ; les 
valves  calicina'.es  étroites  , linéaires-lanceolées  ; 
U corolle  glabre  ; fa  valve  extérieure  munie  vers 
fun  fommet  d'une  arête  droite. 

Cetts  plante  croit  en  .Angleterre , fur  les  bords 
de  la  mtr,  dans  les  terrains  limoneux;  elle  fleurit 
au  mois  d'août. 

27.  Agrostis  fil  d’araignée.  AgraJIis  arach- 

nûidea. 

Agrcjlts  panicbtà  taxa , patentijftmâ;  ramutis  eom~ 
plicatit , arachnelaeis  ; eali^iias  co'oJlà  muho  iri- 
vîortbus  ,*  fotiis  angujtis j f.binvolutis,  ( N.  ) 

Ses  tiges  fmt  droites,  grêles,  très-lilTes,  cy- 
lindriques, élevées  ; Uuis  a tiruUrions  fort  dif- 
tantes , furtout  les  fiipérit  ures.  Les  feuilles  font 
éiroires,  un  peu  roulées,  ttè.-aiguës,  leurs  gaines 
fort  longues , munies  d leur  orifice  d'ime  mem- 
brane étroite  , obtufe,  dé.h'rée.  Les  fleurs  font 
difpolies  en  une  panicule  ample,  fort  grande, 
étalé;  ; les  ra.nificatinns  très  fi.ies  , rameufee , en- 
tie-mélérs  comme  I s fi's  d'une  toile  d'araignée  ; 
les  ramifications  inferieures  difpo''èes  en  vei  ticilles 
latéraux;  les  fçipéiieurts' folitaircs,  alternes  ; les 
pédicel'es  ttès-ongs , pluc  fi  is  qu’un  cheveu , ter- 
minés par  une  petite  fl  ur  oblongiie , d'un  biun- 
rougtài^e  foncé  c les  valves  calicinaks  petites  , 
obttn'es,  cgiles , de  mojti  ' plus  comtes  que  celles 
de  h corolle.  Celles  ci  font  étioites,  aiguës, 
rougi  .itres;  l’exteiLitre  tetmi  ée  par  une  arête 
droite  , UilUnte  . très-fine  , de  la  longueur  de  la 
I valve  ; les  femenccs  enveloppées  par  Ta  valve  in- 
1 terne. 

li 


Digitized  by  Google 


aoo 


A G R 

Cette  plante  a été  découverte  dans  la  CaroUne 
par  M.  Bofc , qui  m'en  a communiqué  un  exem- 
plaire. (»'./;) 

1 ♦ ♦ FUurs  dépouryuti  i'aritei  ou  de  tarie. 

18.  AgrOSTIS  traçant,  ^grojlis  ftotonlfera. 
Linn. 

Àg'ojlie  pankuU  ramulis  irevtius  , muiieie  , fui- 
conftrtii  i eulmo  geaicutaia  , repente.  Lam.  lUuiir. 
n°.  8i6. 

./gro/iis  tenelta.  Hoffn.  Germ.  j.  pag.  36. 

Âgr.  fiit  eoaraju.  HofFm.  Centi.  J.  pag.  37. 

V-  Agropt  vertkillatu.  Thuill.  Flot,  patif.édit.  l. 
pag.  56. 

t.  Agrofiis  variant.  Thuill.  Flor.  parif.  édit.  1. 
m-}5- 

I.  AgroflU  proliféra.  {Voy.  AoaoSTIS  , n“.  11.) 

Ta  variété  ),  e(l  remarquable  par  fa  paniculo 
lefferrée  en  forme  d'épi , prefque  toujours  blan- 
châtre, & dont  les  pédicellcs  font  appliqués  con- 
tre l'ake.  La  variété  y eft  beaucoup  plus  grande , 
plus  étalée , & divifee  , d'cTpace  en  efpace , en 
vetticiiles  irréguliers.  C'eft  prefque  le  même  port 
dans  la  variété  if.  La  panicuie  eft  roullcàtrc  j les 
ftcurs  inférieures  dilltnâes;  les  fupérieures  en 
£ifcicules  pédoncules. 

Je  n'ai  pas  cru  devoir  regarder  rotimae  efpèce 
diftinéle  la  plante  notée  1 ; elle  eft  très-  remarqua- 
ble par  le  prolongement  des  valves  de  la  corolle  , 
av  moins  une  fois  plus  longues  que  celles  du 
calice  , étroites  , fubulées  , aigues.  Ses  fleurs  font 
d'ailleurs  difpofées  en  une  panicuie  étalée , lon- 
pie  de  deux  ou  trois  pouces  , lâche , vctticillée  j 
les  pédoncules  & les  pédicelles  glabres,  fétacés. 
On  y diftingue  des  fleurs  de  deux  fortes  : les  unes 
petites , ayant  les  valves  de  la  corolle  à peine  aufti 
longues  que  celles  du  calice  , très-glabres  ; Ut 
autres  prefqu'une  fois  plus  groftes,  te  dont  la  co- 
ïolle  Ce  prolonge , ainii  que  je  Fai  dit  plus  haut. 
Les  feuilles  font  planes,  rudes  à leurs  bords,  nues 
d leur  orifice , munies  d'une  membrane  blanchâtre. 
J'ai  obfetvé  cetre  lînguliére  variété  dans  l'herbier 
de  M.  Oesfontaines. 

19.  Agrostis  doux.  Agrofiis  duteis.  Hort. 
Parif. 

Agrofiis  pamculd  denfâ  , trtviufeulÀ  ^ interruptd  p 
f vital  fafiiculatis  , fuiftftûtus. 

Agrofiis  fiolonifera , var.  y.  Perfoon , Sjmopf.  1. 
P«g  7S- 

f.  Agrofiis  (gracilis),  eafpkofa , calma  gracili  , 
futdeeamtcnie  ; panieuld  in  fiicam  cyliaJricam  coare- 
tatà  i fiofcalis  glabrit , fubnttidis.  Petf.  1.  c. 
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Cette  efpèce  n’tft  peut-être  qu'une  des  varié- 
tés de  Vag'ofiis  fiolonifera  ; elle  en  diffère  par  fa 
p.inicule  plus  courte , plus  touffue , fenf.bînmcnt 
interrompue  , te  formant  quelquefois  de  gros  pa- 
quets de  fl.ursprrfque  leftiles,  louvent  d'uo  »ett- 
loncé  i 1rs  valves  prefque  glabrès.  Elles  font  en- 
tièrement glabres  dans  la  variété  J 1 les  tiges  fort 
menues;  les  fleurs difpoGéet  en  un  épi  gré’e,  ferré, 
prefque  cy  itidtiqoe,  lulùnt  ; les  feuilles  plus  pe- 
tites &plus  étroites.  F.lle  croît  dans  l'Orient.  La 
variété  $ a été  recueillie  aux  environs  de  Lyon 
par  M.  Perfoon.  qc  ( è'i  /.) 

50.  .Agrostis  piquant.  Agrofiis  pungens.  Lam. 

Agr.fii  t panîculâ  parvâ  , conftrtà  ^ fubovjtâ  ; fo-~ 
liiS  convol'Jtis  g pufsgtntibus  ; eulmo  rufnojo , repente» 
f ain,  lÜullr.  n^.  S 17,  — Scbicb.  Gram.  1.  tab.  17. 
fig.  5- 

Phataris  difiieha.  Forslch.Ægypt.  p.  17.  (f'oyef 
.Agrostis,  n°.  13.) 

Je  l'ai  recueillie  fur  les  côtes  de  la  Barbarie. 

31.  -Agrostis  de  Virginie.  Agrofiis  virgîaica. 

Agnfiis  panieuld  ( fpiciformit , elongata)  een- 
IraOd  , mutied  ; foliis  involuio  futalaiis  , rigidia  , 
exiantiijs.  Elagt.  Virg.  JO7.  — Swartx,  Obf.  58. 
— Labill.  Nov.  Holl.  i.  pag.  lo.  tab.  ij. 

g.  Agrofiis  (juncet), panieuld  parvd , fu-^fFicaUi 
foliis  eonvoluto-junceit  , tifariis  ; raaiee  repentet 
Lam.  Illuftr.  n*.  818 , & Illuftr.  tab.  41.  fig.  a. 

Agrofiis  tremsila.  Willd.  Spec.  I.  pag.  571. 

Rapprochée  de  l'efpèce  précédente , celle-ci  en 
diffère  par  fes  paniculrs  plus  étroites,  plus  alon- 
gées , en  forme  d'épi , i ramifications  courtes  8f 
ferrées.  Ses  feuilles  font  plus  étroites  ou  plutôt 
plus  fortement  roulées  fur  elles-mènel , difpofées 
fur  deux  rangs  . très  - étalées  , fubulées  , moins 
roides,  moins  piquantes;  l'orifice  de  leur  gaine 
garni  de  quelques  poils  fins  . très  - blancs  ; les 
tiges  coBchées  Sc  trainames;  les  rameaux  courts , 
redtcff.s. 

Ceite  plante  m'a  été  communiquée  par  M.  I.e- 
dtu , qui  l'a  recueillie  à Porto-Ricco.  tp  ( / )■ 

La  variété  e ne  diffère  de  la  ptécédenie  qu'en  ce 
qu'elle  eft  beaucoup  plus  petite,  d'un  vert  un  peu 
glauque.  ( PVycj  Agrostis,  n*.  31.) 

51.  Agrostis  maritime.  Agrofiis  maritima, 
Lam. 

Agrofiis  panieuld  fpicatâ  , ramulis  brevifiimis 
ealieibus  mutteis  , levtbus , aquatitus.  Lam.  Illuftr. 
n®.  819. 

An  ag’ofiis  areitaria  ? Gouan , Illuftr.  pag.  3. 
(Kpycj  Agrostis,  n".  53.) 
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}).  Aouostjs  dî  Vilbrs.  Âgro^'i  t^itUrJ!!. 

j4g  ijl:i  ( vîrticilljta  ) , pjnkti/j  rtâà , venidilis 
radLiis  , rig  dit  iniirrup.d  ; mMÎcit.  Vlll. 

Dtiiph  II.  pig.  74. 

Agrofils  (*lbi,  vit.  J,  Vfrticil'ira)  , ;'4a/ti'/a 
faiti-iUtrupttt  ; ^riSas  fjfciculutis , fuôft^li^us  , ni- 
tidtt  i gUmii  muticit.  Pfiif.  Synopf.  1 . pig.  76. 

Cnw  plante  me  ptroît  devoir  former  une  ef- 
péct  l»i.  n dillinite  , sff.i  femblable  , par  fa  pani- 
Cille,  à Vagroftit  jlchniftra,  très-diffcrenie  d'ail- 
leurs pu  (on  port  b:  pat  fes  tiges.  Celles-ci  font 
lonpu  s,  traçimes,  eéniculees,  dures,  cyüni'ri- 
qu.s , gamin  de  feuilles  tourtes  , un  peu  roidcs , 
glabres,  étroites,  nues  à l'otifice  de  leur  gaine. 
La  panicule  tft  courte,  ép.»ii!'e,  très-firréei  fes 
ramifications  [utf^ue  v.-rticillées  , courtes , toul- 
fuesiles  verticillcs  un  peu  interrompus  i les  val- 
ves lalidnales  aigues,  ptcfque  nuicronées  , d'un 
vert-pale,  un  peu  jrinâtre  s celles  de  la  corolle 
plus  Courtes  & inuiiques. 

Cette  plante  croît  dJls  tes  départemens  méri- 
dionaux de  la  France,  aux  lieux  humides  & fa- 
blonneux.  4;  ( K./) 

^4.  AcnosTis  des  rives.  Agrofiit  liuoralù. 
Laïu. 

Agrcfiii  pjinicjtli  comraSâ  , fu^pitttâ  ; caliciiuJ 
tntjitAliiut , vaginit  fvhorum  iaiiatit.  Lam.  llluAr. 
n°.  8io. 

fi,  Eadem  , •‘amis  panicuU  longioribas, 

. Cette  efpèce  eft  encore  trés-rapprochëe  des 
précédentes.  Ses  tiges  font  grêles,  alongécs,  ter- 
minées par  un  épi  ferré,  prefqu'intetrompu,  d'un 
vrrt-blinchdtre  1 les  valves  calicinales  inégales.  Les 
feuilles  font  un  peudiftantes,  prefque  dilliquén, 
glauques , un  peu  blanchâtres  , roulées  & fubu- 
lées , un  peu  roides , barbues  fur  les  bords  de  leur 
gaine.  La  variété  ^ a les  rameaux  de  fa  fiSnicule 
plus  alongés. 

Cene  plante  croît  dans  l'Aniêriqus  méridio- 
nale, 8c  ta  variété  fi  au  Sénégal. 

AcaoSTis  pyramidal.  Agrofiit pyramidaia. 

Lim. 

Jgrofl  is  paniculâ  paume  , parvd  , pyramidasâ  ; 
ealîcièus  contld  iongiorihus  ,*  vaginit  are  pilojit, 
Lam.  llluitr.  d°.  8ai. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  fes  panicules 
plus  ouvertes , étalées , petites  , en  forme  de  pyra-  i 
mide.  Les  calices  font  plus  longs  que  ta  corolle , Sc  j 
les  gaines  des  feuilles  pileufes  feulement  â leur  ; 
orifice.  I 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. 
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AgrOstis  en  jonc.  Ag-cflit  jancea.  Mich. 

Agro^ts  folVt  Jlncf'r  redis  y tonvoh.so-fcaftis  ^ 
rigiaulisi  panicAà  oilango  pyramiduà , fo  iiut 
tieis , vah'ulâ  exùmâ  daptù  minore,  Michaux , Flor. 
boréal.  .Amer.  vol.  1.  pig.  (i. 

Ses  tiges  font  garnies  de  f.-uHtes  roides,  droites, 
roulées  i leurs  bords , letaiéest  It  ; an'^tile  oblon- 
gue,  pyramidale,  fans  arête  ; I4  valvt  extérieure  de 
la  corolle  une  fois  plus  courte. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptenctio- 
nale. 

57.  .Ao.tosns  â épi.  Agrojlis  fpicata.  Vahl. 

Ag'ojtîs  paniculâ  fpieatd  y foHis  ir.volutts,  ri gi dix  y 
in  genUulis  coaeervatiti  ramii  infradit.  Vahl,  Symb, 
I.  pag.  9. 

Ag'ojlit  ( virginici  ) , farmentis  repentihus;  fatiip 
convoiutit  yciliaiis,  Furskh.  Dcfcript.  pag.  10. 

Elle  a prefque  le  port  de  Vagrcfiii  repens.  Ses  tiges 
font  rampantes , alongées  : il  s'élève  de  leurs  arti- 
culations deS  rameaux  ou  folitaires  ou  queiquef.iis 
fafciculés,  droits , longs  de  cinq  à fix  pouces , te  rmi- 
nés  par  un  épi  long  de  deux  pouces , qui  s'inc  iiiU 
8c  fe  divife  en  ph.fieurs  lobes.  Le  calice  eff  plus 
court  que  la  corolle  t la  valve  extérieure  trois  fois 

filus  petite,  les  ft  uilles  font  courtes , glabres , rou- 
ées à leurs  bords , terminées  par  une  forte  pointe 
fubnléei  leur  gaiite  légèrement  ciliée,  plus  longue 
que  les  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  fables  de  l'Arabie. 

58.  AgrostiS  du  Coromandel.  Agmfiû  coro- 
mandeltna.  Retz. 

Agrojiit  paniculâ  ovatdy  patente  ,■  peduncuth  Jim- 
pliciitus  i forifius  fecundie  , mucicif  ; ealici/mt  ee/ua- 
Itiut , acutis  y nitidie.  Retz.  Obf.  bot.  4.  pag.  19. 
— Vahl,  Symb.  i.pag.  10. 

Agrof.t  indica.  Forskh.  Catal.  arab.  pag.  104. 
n".  66.' 

Toute  cette  plante  eft  roide,  blanchâtre , haute 
d’un  é . -pied;  les  racines  nombteufes,  fétacées  , 
blancl  .s,  raides,  flexueulés.  Ses  tiges  font  fili- 
formes, al'ceiidantes,  feuillécs  â leur  bafe  , cou- 
verier  par  les  longues  gai  tes  des  feuilles.  C'  Iles-Ci 
font  élargies , longues  d'une  pouce , roi  'es  , lan- 
céob  es , aigurs.  La  pasicule  eft  ovale , médiocre; 
les  pi  doncules  éutlés,  vetticillés , un  p-u  pei»- 
dans  v"rs  l’extréin-.té , p nits  , luifans,  pédice  lis"; 
les  valves  calicinales  égalés  . noirâtres,  aiguës ( 
celles  in  l.t  c-riolle  un  peu  plus  petites;  l'une  des 
deux  plu'  obtu.'e  j les  femences  jeunes  8c  lui- 
fanccs. 

Cette  p'-intt  croît  au  Malabar , dans  les  lieu* 
arides  ; elle  o'elt  point  attaquée  par  les  tioU- 
peaux.  v 

lia 
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J9.  Acrostis  vulgaire.  Agrofiii  vulgarh, 

^grojfis  panicu/à  patutâ^  gtumis  dorfo  hifp:diuf- 
cutis  ; cutmo  fthafcode  ui , jlortnie  ; ptrigonii  vul- 
vulâ  intcriorc  duels  knvio't , rttufâ.  Dec-  ft'yi.opf. 
pag.  114.  — Holîai.  Gertn.  5.  pag.  }6. 

■AgfoilU  ( capillarrs  ) , paniculd  capîUjri  ^ pu- 
unit  ; cutieikus  aculis  , cotorutis  , fuic^uatikus  ; fief- 
cutis  muticis.  I.arr.  Illuftr.  n°.  811.  — (Eder.  Flor. 
dan.  tab.  16).  Hon  Linn. 

Agroftis  (hifpida)  , ramis  panicuU  patentis  ver- 
ticiltuiisf  ca/icii'iiis  ui/uatiius  , kijpidiufcetis  ; fief- 
cutis  muticis.  Willd.  Spec.  I.  pag.  570. 

Âgrofiis  capillaris.  I.inn.  Flor.  fiicc.  edil.  I . n*. 
Cl.  — Leers,  Herb.  ii®.  J4.  tab.  4.  fig.  j.  — Hall. 
Helv.  n®.  147J. 

Grumen  mitiaccum  minus  ^ panicutù  rukente. 
'Munti , pa.  Icon.  54. 

g.  Agrofiis  divaricuta.  HulTin.  Germ.  J.  pag.  J7, 

Agrofiis  viotucca.  Thuill.  Flor.  parif.  édit,  a. 
P*S-  iS-  ( AonoiTis,  n*.  aj.  ) 

Les  valves  calkinales  , vues  i la  loupe  , font 
hérijTees  de  très-petits  poils  , pointues  > égales 
cntr'elles  ; celles  de  la  corolle  glabres. 

40.  Agrostis  capillaire.  cupitturis. 

Agrofiis  panicutâ  capittari  , patente  , fiixuofà  ; 
laticiius  fuiutatis  , tquaiiius  , gtuiris  , eatoratis  , 
muticis.  Smith,  Icon.  ined.  Fafc.  ).  tab.  J4. 

Agrofiis  cupitturis.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  i. 
P*8-  4*  » 8t  edit.  a.  pag.  9}.  ( Non  deferiptio  ntt 
^nonymu.  ) 

Agrofiis  panicutù  tenui/pmû.  Flot.  lapp.  n®.  4J. 

Cette  efpcce , confondue  avec  la  précédente  , 
en  différé  par  les  valves  calicinales  , paiGitemem 
glabres,  très  aigues  i par  fa  panicule  à ramifica- 
tions plus  fines,  capillaires,  fleaueufes , étalées. 
Elle  croit  en  Laponie , fur  les  hautes  montagnes. 

4'*  Agrostis  des  bois.  Agrofiis  fitvatica.  Linn, 

Agrofiis  panicutâ  coaraatâ  , muticâ  ; eatieiiiis 
tquahbui , vi'tineis  corot'â  krtviorihus  , fecundaiis 
duptà  tongiofious.  Linn.  Spec.  pag.  93.  ( t^oyei 
Agrostis,  n®.  16.) 

Quelques  auteurs  penfent  que  cette  plante  n’ell 
qu’une  variété  de  l’agroltis  vulgaire  , dont  les 
fieurs,  attaquées  de  mal-idie  , prolongent  leurs 
valves  calicinales.  Elle  fe  rapproche  de  notre 
Agrostis  , n®.  18 , var.  t. 

4a.  Agrostis  blanc.  Agrofils  aléa.  Linn. 

Agrofiis  paniculà  taxa  • catiiious  muticis  ^ cqua- 
likuSi  culmo  repente.  Linn.  Spec.  pag.  93.  — Holf.n. 
Ceim.  3.  pag.  36. 
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g.  Agrofiis  ( palulliis)  , panicutâ  eoarSatâ  , mu- 
ticâ  f ca^icious  cqujiikus  1 fiifpiaiufcutis  i cutmo  re~ 
pente.  Hudfun , Angl.  17.  ( t^oyci  AgROSTIS  , 
n®.  17.) 

Peut-être  n’c(l-re  qu’une  variété  de  l’jgro^'is 
vulgaire.  Dans  la  riante  % , la  panicule  eft  plus  tef- 
ferrée , p'us  epailTe  ; les  flruts  d’abord  purpui  ines , 
puis  pàlt’Si  les  calices  un  peu  hétüT.s  fur  leur 
dos. 

43.  Agrostis  à feuilles  roulées.  a4grojîr'» 
votuta. 

Ag'ofiit  panicutâ  anpufiâ  , fpicatù  ; fotiis  gta- 
tris  f invotuto-fukutatis  ,*  cutmis  ramofis . genicatatis, 

(N.J  , 

Cette  efpècc  a quelques  rapports  avec  Yagrofiis 
atba  ; elle  en  diffère  par  fes  tiges  rameufts  , un 
peu  coudées  à Lurs  articulations,  gLbres,  cy- 
lindriques , un  peu  roides , hautes  d’un  i deux 
pieds  i par  fts  feuif  es  roulées  fur  elles-  mêmes , Bc 
non  planes  , fermes,  fubiilêes,  très-glrbres  , tant 
fur  la  gaine  qu’à  fon  oriflïe.  La  panicule  forme  un 
épi  rameut , droit,  refferré  , long  de  deux  ou  trois 
pouces  \ les  pédoncules  & les  péJicelles  glabres  t 
les  fleurs  aiguës  i les  valves  du  calice  égales  , lan- 
céolées , aiguës,  un  peu  hériffées  fur  leur  dos  t 
celles  de  la  corolle  plus  courtes,  privées  d'arétes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  de  Maroc, 
où  elle  a été  recueillie  par  M.  Brouffonnec.  ( y.f. 
Comm.  Defiont.  ) 

44.  Agrostis  nain.  Agrofiis  pumita,  Linn. 

Agrofiis  panicutâ  muticâ,  fecundâ  ; cutmis  fafein 
cutatis,  mais.  Linn.  Mantiff.  31.  ( Koyer  Agros- 
tis, n®.  18.) 

Peut  - être  n’cft  - elle  qu’une  variété  naine  de 
l’agroflis  vulg'.ire. 

^41*  Agrostis  du  Mexique.  Agrojf/a  mcxicana. 
Lit  n. 

Agrofiis  panicutâ  otfongâ  , congefiâi  caticiius  to- 
rottifque  acuminatis  , fukcquatikus , muticis.  Linn* 
Ma;it.  31.  ( yoyei  Ag.iostis,  li*.  50.) 

Cette  plarite  parnît  prefqiie  fe  confondre  avec 
le  cinaa  de  Linné , ou  du  moins  en  être  une  efpëce 
trës-voifine.  Quelques  auteurs  font  de  cet  avis; 
mais  le  voyag  ut  Michaux,  dans  fa  Ftore  ae  f Amé- 
rique feptentrionafe  . penfe  que  le  genre  dnna  doit 
être  confervé  ) qu'il  n'a  conllammeiu  qu'une  feule 
érauiire , & que  la  valve  eitétieure  de  la  corolle 
eft  prefque  toujours  pourvue  d'une  arête  prefque 
d:  moitié  plus  courte  que  cette  valve. 

46.  Agrostis  fcuilié  Agrofiis  frondoja. 

Agrofiis  culmo  fisxuofo  , articulis  ramofis  , fqlicfîci 
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ptnlculii  coarUails  ,■  ealiciiut  acuth  , corollâ  Irtvio 
nias.  (N.) 

Ses  tigfs  font  hautes  d'un  d deuxpi^ds,  glabres  , 
un  peu  Aeiueul'cs  à leurs  articulaiiom  : de  chacune 
de  ces  articulations  il  fort  des  rameaux  feuilles  , 
comprimés  , également  flexueox  , 6c  fouvent  de 
couleur  purpurine  au  dr-flous  des  noeuds.  Les 
feuilles  fo;'t  glabres  , courtes  , nombreufes  ; bur 
gaine  lâche , nue  à Ton  oriKce,  munie  d'une  petite 
membrane  blanche.  Les  paniciiles  font  étroites  , 
ferrées,  alfex  femblabl*s  i celles  d‘\'jÿrriftis  mixi- 
cana  ,•  bs  ramifications  en  forme  d'épis  oblongs , 
de  couleur  verte  , un  peu  purpurine  \ les  fleurs 
petites  , oblongues  ; bs  valves  calicinal  s plus 
courtes  que  celles  de  la  corolle  , aigues , mucto- 
nées  à leur  fommet  | celles  de  la  corolle  étroites  , 
oblongues , aiguës. 

Cette  plante  croît  en  Allemagne.  ( K./,  in  htri. 

Dtjfor.t.  ) 

47.  Acrostis  des  Indes.  Agnfiit  indien.  Linn. 

Agrefiin  ( clongata  ) , pnniculd  eommUâ  , tlon- 
gntn  , muticti  J ramuiis  alttmis  , firiili^mu  j gtamis 
/eviiuj,  inàquitihui,  Lam.  lilullr.  n*.  816.  — Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  vol.  I.  pag.  ji.  — Ssrartz  , 
Obferv.  bot. 

• f • ? Agioftii  (purpurafeens),  pani.-M  conrüjiJ, 
elongatn  f ramit  ndp'tjfis  , trtèiis  ; fioftulis  innq  ta~ 
iiiut,  ntuminaiis.  Straiti,  Prodr.  pag.  tf,  Sc  Flor. 
Inl.  occid.  I.  pag.  18p.  ( F'pyef  Acrostis, 
n'.  jl.) 

48  Acrostis  tenace.  Ag'oflii  ttnnei^mn.  Linn. 
Suppl.  (Ppyff  Agrostis  , ii°.  P4.) 

4P-  Acrostis  difparate.  Agrofiis  difpar.Vlicys. 

Agrr/lis  trtïln  , majvfcuU  , panicAâ  Inxâ , fuiver- 
licilhùm  pyramidntâ , muttiforâ  ; gitimà  muttet  , 
valvis  exurioribus  multà  mojnribus  , interiorum  nl~ 
urd  minimi,  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  I. 
pag.  Jl.  Non  agreftis  difpnr.  Hort.  Patif. 

Ses  tiges  font  droites . glabres  , cylindriQUes  , 
élevées,  garnies  de  feuilles  alongé'S,  glabres  , 
aiguës.  Les  fleurs  font  dirpoféet  en  une  panicule 
lâche,  en  forme  de  pyramide)  les  nmifications 
prefque  verticiliées , fouteiiant  des  fleurs  nom- 
breiÉfis,  pédicclléesi  les  valves  calicinales  beau- 
coup plus  longues  pue  celles  de  la  corolle  ; celles- 
ci  petites  , fans  arête  ) l'une  des  deux  beaucoup 
plus  couite. 

Cette  plante  croît  â la  Caroline,  dans  les  ter- 
rains aiiiies  St  fablonneux.  ün  la  cultive  au  Jaidin 
■des  Plantes  de  Paris,  if.  [b',  v.") 

JO.  Acrostis  rude.  Agroflit  nfptra.  Mich. 

AgroJiU  culmis  fi/iilij,  rnmojîi j fo/iit  iongijfmû. 
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rtcarvis,  afpttit , ore  inriatin  ; pnnicalis  ionr3niii  J 
foribun  mnjufcuih  ^ caluibas  coioUâ  Jabtripià  mnJo~ 
ribus, 

Agrofiis  afpern.  MiJi.  Flor.  boréal.  Amer.  I. 
pag.  Jl. 

Ses  tiges  font  roides  , redrefleet , rameufes  dès 
leur  bafe  ) les  feuilles  très-longues  , pendantes  , 
recourbées,  très  rudes,  veines 8c  baibucs  à l'nti- 
fice  de  leur  gaine  i les  fl.urs  ali.  i grandes,  dif- 
pofées  en  une  panicule  feriée  , latéiale  & rermi- 
n.tle  ; les  valves  de  la  corolle  prefque  trois  fois 
plus  courtes  que  celles  du  calice. 

Cette  plante  croît  dans  le  pays  des  Illinois,  fut 
les  collines  & les  rochers. 

Jl.  Acrostis  â fleurs  latérales.  Agreflis  tauri- 
foin.  Mkh. 

Agrcjiis  culmis  nodojis , foliis  planis  ; paniculis 
pujtUis  , coarâatis , denfs  ; valvis  acutiffimis  , _/fd- 
bris  ^ inierioribus  majonbas  y baf  fubbarbatis.- 

Agrofiis  laitrifiora.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  t. 
pag.  JJ. 

Ses  tiges  font  redreflées  , noueiifes , cjrlindri- 
ques  i les  feuilles  planes,  linéaires;  les  panicules 
latérales  8f  terminais,  petites,  relTertées,  â fleurs 
nombieufes  ; les  valves  calicinales  très-aiguës , un 
peu  rudes  fur  leur  dos  , plus  courtes  que  ceHes 
de  la  corolle  ; celles-ci  un  peu  barbues  à leur 
bafe. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  , le  long  du 
fleuve  de  MilfilTipi,  dans  le  canton  des  Illinois. 

Jl.  Acrostis  â grappes.  Agrcjlh  racemofa. 
Mich. 

Agrajîis  culmis  tfcûis , foliis  angiiftis  ,*  raecmis 
ebhngis  y Jübinserraptis  ÿ calicibus  longé  mucronatisy 
corollâ  longioribus. 

Agrofiis  racemofa.  Mich.  Flot,  boréal.  Amer.  i. 
P»g-  H- 

An  agrofiis  difpart  Hort.  Parif. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup,  par  fon 
poit , de  la  précédente.  Ses  tiges  fom  droites;  fei 
feuilles  longues , linéaires,  pb:s  étroites;  fes  fleurs 
difpofées  en  une  grappe  oblongue  , compofée 
d'épis  un  peu  dillans,à  Aems  nombreufes  ; les 
valves  de  la  corolle  plus  longues  que  celles  du 
calice , terminées  en  une  pointe  roide  , femblaUe 
â une  aiéie. 

Cette  plante  croit  fur  les  rives  fablonneufes  te 
inondées  du  fleuve  de  .Mifliflipi. 

J}.  Acrostis  rude.  Agrofiis  fiabra.  WilIcL 
I . Agrofiis  paniealà  ramofà , divarieatâ  fofcaüs 
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mu!i{ii , ptd  •af/.yjfir  incrj^iih  (f  foliit  fcairit. 
Will  l.  Sptc.  PUiic.  1.  piÿ.  J70. 

Sa  cigfs  font  droites , rameufes  j fes  feuilles 
longues , étroites  , linéaires  , ru.ies  au  toucher 
munies  à leur  orilïce  d'une  membrane  courte.  Les 
pjniculcs  font  très-éw!éc$  , tameufes  , djffufes  , 
fort  amples , prefque  longues  d'un  pied  ; les  rami- 
ficatinus  alon  jées , filiformes , flexueufes } les  pé- 
dicelles  ludes , nombreux^  èpaiiCs  vers  leur  fom- 
tn?t  : les  deux  valves  du  calice  égaUs  , pointues  , 
colorées  à leur  fommet,  rudes  fur  leur  dosi  telles 
de  la  corolle  inembraneulés,  plus  courtes  que  le 
calice. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amériaue  méridionale. 
{WiUa.) 

P4-  Agrostis  â deux  étamines.  j4g'’oj}û  dUn~ 
dra.  Heta. 

ylgrefiis  panuulâ  t/ongarâ , contr^Sâ  ,*  jiorîéus 
ffiulijiis , muticii , dijnd'it y foli  'u  coRvaitait.  Reti. 
0"jf.  bot.  f.  pag.  19. 

Un  des  caraâires  particuliers  à cette  efpcce  elt 
de  n'avoir  que  deux  étamints  dans  chaque  fleur. 
Ses  feuilles  font  roulées  à leurs  bords  , étroites , 
etongérs  , fubulét'S  ; feS  fliurs  fort  petites  , pref- 
que lellilcs  , la  plupart  unilatérales , difpofées  en 
une  paiiitule  lâc 'e , al  mgéc,  un  peu  reflerréej 
les  pédoncules  Ûr  les  pédicelies  foibles , fetacés  j 
les  valves  calicinal.  s un  peu  fubulées , aiguës  i 
celles  de  la  corolle  plus  courtes  , dépourvues  d'a- 
tétesi  les  femenec s ovales,  roulTeâtces. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  {V. 

f.  ia  htrb,  OtifoRt.  ) 

fS-  Agrostis  cilié.  Agroflls  ciliata.  Thunb. 

Agroji’s  panicutd  mut  ici  y glumâ  ctUicitti  angu~ 
Uti , cUiati.  Thunb.  Flot,  japon,  pag.  49. 

Ses  tiges  font  glabres,  droites,  cylindriques, 
fimples  , hautes  de  deux  pieds  , garnies  de  feu-lies 
plus  courtes  que  les  tiges  , rudes  , flriées,  ponc- 
tuées Sc  ciliées  fur  le  bord  JSc  à l'orifice  de  leurs 
gaires.  La  panicule  eft  longue  d'un  pied  , ramaf- 
féeilesp.?donculss  filiformes,  ciliés, anguleux  i les 
fleur»  médiocrement  pédicellées  , appliquées  con- 
»re  les  ra.neaux  i les  valves  calicinales  lancéolées , 
aiguës,  anguleufes  , ciliées  fur  les  anglejj  celles 
sie  la  corolle  dépourvues  d'aiétei. 

Cette  plante  croît  au  Japon. 

j6.  Agrostis  d'Afrique.  Agrojiis  afrîcjna,  j 

Agyjîis  (fpicata),  panlcuti  fpicgti  ^ cylindnci  ^ 
aniuicdy  culmo  nuitnit.  Thunb.  Prodt.  pag'.  19. 

Agreftit  captnfit.  WiUd.  Spec.  I.  pag.  Jyi. 

. Ses  tige*  fent  inclinées  ; elles  fe  ccrmioenc  par 


une  panicule  cylindrique,  alongée  en  forme  d’épi.  ' 
Les  fleurs  font  fans  aiëiu.  Lite  cruit  au  Cap  de 
Bonne-Efpétance. 

JJ.  Agrostis  1 grofTei  femences.  Agroflii pa- 
nicoidei,  Lam. 

Ageofiie  paaiculis  ohlongis  , muticU  , levihas  ; ca* 
liciiut  ireviÿimù  ; culmo  rccünato  , ramaffima.  Lam. 
Il.ulfr.  n°.  8x3. 

Ses  tiges  font  glabres,  en  partie  couchées, 
cou.!é.s  3 leurs  articulations,  trës-ra.-neules  s les 
feuilles  planes,  glabres , un  peu  élargies;  les  fleurs 
difpofées  en  panicule,  très-iilfes,  ferrées;  les  rami- 
fications un  peu  flexueufes  ; les  valves  calicinales 
concaves  , ovales,  prefqu'egales,  à peine  aiguës; 
celles  de  la  corolle  de  même  forme , prefqu'aufii 
longues.  Les  femences  font  grolTes,  iuifant-.$  SC 
rouflcâtrrs.  Cette  elpëce  fe  rapproche  des  milium. 
Son  lieu  natal  n'eft  pas  cunnu.  Elle  a été  cultivée 
au  Jardin  des  Plantes. 

j8.  Agrostis  élevé.  Agrofiit  proctrs.  Retx. 

Agrojlii  panicclà  pedunculii  raecmojis  , erc3iufcu~ 
lUifi  orious  hirjuiis,muxkii,  Unccolatis,  Kcti.  Obf. 

4.  pag.  19. 

Ses  tiges  font  afeend antes,  hautes  de  quatre 
pieds  & plus,  tameufes,  brunes  S:  entourées d'ue 
duvet  blanc  i leurs  articulations  ; les  feuilles 
étroites , longues  d'un  demi-pied  , trés-glabies. 

La  panicule  eîl  longue  d'un  demi-pied  & plus  ; 
les  pédoncules  foliuires  , rednlTés,  diviles  en 
grappe  par  desipedicelles  renflés  en  snaiTue.  Les 
fleurs  font  comprimées , lancéolées  , velues,  ai- 
guës. Les  valves  du  calice  font  prefqu  égales,  un 
peu  planes,  l'une  d'un  brun-pourpre  , l'autre 
verte  ; celles  de  la  corolle  plus  petites,  inégalés  ; 
les  fligmates  d'un  pouipre-noiiâtre  ; les  femences 
blanches  , ovales. 

Cette  plante  croît  au  Malabar  , dans  les  lieue 
un  peu  humides  & gaaoiineux.  ( Ret^.  ) 

J9-  Agrostis  â panicule  compofée.  AgroJUt 
comfojîca. 

Agrojiis  panicui»  compo/lu  pcduneuUs  rattmofo- 
fpicatis  , trtSis  y glamis  coroliinis  acuiis  , calice  Ion- 
gioriius y foliis a/prris , tongijfmis.  (N.) 

Ses  tiges  font  fort  élevées , un  peu  anguleufes 
& comprimées , principalement  à leur  partie  fu- 
péiieure  ; les  feuilles  larges,  très-aloiigécs,  rudes 
a leurs  bords  ; les  fleurs  petites,  d'un  vert-pâle., 
difpofées  en  une  panicule  fort  ample,  très-longue, 
compofée  de  plufieiirs  panicules  p.utiellcs  ; cha- 
cune d'elles  formée  de  ramifications  piefqiie  fim- 
ples, inégales , un  peu  verticillées , en  épis  grêles  ; 

MS  fleurs  alternes  0c  prefque  felfijes  liit  de  petits 
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tamcaoY  courtsi  les  valves  du  calice  prefqa'ëgaTes, 
plus  courtes  que  celles  tle  U corolle. 

Ceite  efpèce  a été  découverte  par  M.  Bofe, 
daus  la  Caroline.  ( K. /.  Comm.  Bojc.) 

ëo.  Acrostis  ï panicüle  inclinée.  Agrofils  nu' 

tans, 

Agrçfiis  panicuiâ  compoftâ , lomgi^imâ , natantf  y 
glumis  acutij  f alttrâ  maltà  ^r<v/Ve  >’  ftfiiit  lotis  y 
éfptrii.  (N.) 

C’ift  une  grjnde  efpèce  , dont  les  tiges  font 
droites,  hautes,  garnies  de  feuilles  longues,  lan- 
cdolées,  élargies,  rudes,  planes,  glabres  fur  leur 

Î;alne.  Les  fleurs  font  dilpnfées  en  une  panicüle 
ongue  d'un  à deux  pieds.  Couple , inclinée , com- 
pofée  de  plufieurs  panicules  paiiielles,  dont  les 
rameaux  font  alongcs.  rudes,  triangulaires,  ra- 
mifiés, un  peu  •ferrés.  Les  pétiicellcs  filtformes  , 
réuniCTant  un  grand  nombre  de  fleurs  prefque  Tef- 
files,  d'un  veit  pâle  ou  jaunâtres.  Les  valves  du 
calice  font  glabres , fort  inégales,  concaves,  l'une 
de  moitié  plus  courte , aigue  ; l'autre  aufli  longue 
que  la  corolle , terminée  par  une  petite  pointe 
roide,  fubulée. 

Cette  plante  a été  recueillie  dans  la  Catoline  , 
par  M.  Bufe.  ( y.f.  Comm.  Bofi.  ) 

fit.  AcnosTis  élégant.  AgrofiU  tltgaai.  Loyf. 

Agroftis  culmo  trtâo , ftiformi  ; foHis  htvolato~ 
fiihülatis  f panicuBs  Uxii  j rantulit  capiUarihus ; 
rtiut  minimis  , vvdiM  , mmUti.  ( N.  ) 

Ag-ojlii  tltgans.  Thote , Ined.  — Loyf.  Journ. 
hot.  a.  pag.  loy.  tab.  8.  fig.  I . 

Jolie  petite  efpèce , dont  les  tiges  font  fort  me- 
sues  , un  peu  coudées  à chaque  noeud , haute  de 
cinq  â fix  pouces  i les  feuilles  courtes,  rotilées  , 
(iibulées,  munies  à leur  gaine  d'une  membrane 
tronquée  8c  laciniée.  La  panicüle  , d’abord  ref- 
ferrée,  s'épanouit  en  rameaux  capillaires,  très- 
étalés.  I.es  valves  du  calice  font  glabres , ovales, 
très-ouvertes,  petites  i celles  de  la  corolle  plus 
courtes , luifintes. 

Cette  plante  croît  dans  les  lindcs , aux  environs 
de  Dax,  où  elle  a été  recueillie  par  M.  Ihore. 
Elle  fleurit  au  printems.  O 

éa.  Acrostis  â fleurs  lâches.  Agmjlii  laxifort. 

Agrojlii  paniiutâ  pattnu , fetacei  , taxa  ; flariius 
taris  ^ mÎKutis  i foiiis  bres'i^mis  , angu^is  ; cutmo 
fi/ifarmi,  apiit  ftsacto.  ( N.  ) 

Ses  racines  font  couttes , fibreufes,fafdculécs  i 
è’ies  ponlfent  plufieurs  tiges  un  peu  coudées  à 
leurs  articulations  inférieiiies,  redrelTées,  filifor- 
mes , féucées  â lent  partie  fupérieure,  hautes  de 
bui t i di  â pouces.  Les  feuilles  font  courtes,  planes , 
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très-étroites  , glabres  ainfi  que  fut  leur  gaine  8c  1 
foti  orifice.  Les  panicules  lont droites,  itcs-eca- 
lées;  lespcdoncules  8c  les  péJicellesappofés,ptef- 
que  vtiticillés,  extiémemetii  fins,  nus,  un  peu 
hérilTés , munis  vers  leur  fommi  t feulement  de 
quelques  fleurs  fort  petites  , pedicellses  j les  val- 
ves ca.icinales ovales,  aigues,  un  peu  plus  longues 
que  la  corolle,  luilantes  , legcteinent  purpurines. 

Cette  plante  croit  dars  la  Carohne  , où  elle  s 
été  recueillie  par  .M.  Bofe.  (K./  Cu.nm.Bofi.) 

6j.  AcRosTts  verticillé.  Ag'ofUs  vcniciUata. 
Lam.  , 

Agrofiis  fpitis  namtrofiffimis  , faiverlici/latis  ; 
JlonàkS  gtminis  , siiiato-muricutis^  a!t<rv  js^i.  Lam. 
i'I.  Gen.  t.pag.  iéa.  t>*.  Sjt.  Aakajas  gmerUt 

aénpAd/ariJ  j.'panoltiVi?  Linn. 

Ke/j-di’onenr  petivett.  ( Kc^cp  AcROSTtS , n*. 
ai  , fie  .^LRISTE.  Objervauoas,  ) 

* ♦ ♦ FUtt/s  ta  tpi  JimpU  oa  ramiJU. 

éq.  Agrostis  pileux.  Agn  JlLs  pilofa.  Retx. 

Agrofiis  fpicis  digitatis  , Hntarisus;  foiiis  margiaé 
pilc^.  Ken.  Obf.  6.  pag:  aa. 

Ses  liges  font  hautes  d’un  pied  8c  demi,  géni- 
culées,  munies  d'nne  feule  feuille  ; les  autres  idnc 
radicales  , linéaires  , longues  d'un  demi-pied,  gar- 
nies à leurs  bords  de  longs  poils  bbnes.  Les  flenrl 
font  difpofées  en  épis  fafciculés,  linéaires  , uni- 
latéraux i le  rachis  plane  , velu  â fes  dentelures  : 
CCS  fleurs  font  géminées  , l'une  fegile , l’autre  pé- 
dicclléci  les  valves  calidiules  planes,  ovales,  de 
la  grandeur  des  femences  j l'une  des  deux  con- 
vexe, trois  fois  plus  peiite  s les  femences  brunes. 

Cette  plante  «oit  dans  les  Indes  orienuîes. 
( • ) 

dy.  Agrostis  linéaire.  Agrofiis  tlacant.Rtt.z. 

Agrofiis  fpicis  fai^ttrnis  , digitatis  ; fiopalil 
asiilattralibus  , aittrnis  , adprt^s  , muticis.  Ht  tz« 
Obf.  4-  pag.  19. 

Cette  plante  efl  blanchâtre,  haute  d'un  demi- 
pied  , agez  femblable,  pat  fon  poit , au  poa  ti- 
tttaris.  [.es  feuilles  occupent  le  bas  destigts  ; elles 
font  couttes  , étroites  , étalées , difpofees  fur 
deux  rangs.  Les  fleurs  font  difpofees  en  trois  ou 
quatre  épis  ombelles , â peine  longs  d'un  pouce  ; 
le  rachis  Aexueux  8t  linéaire  :ces  flturs  i-mt  al- 
ternes, fetfiles,  unilatérales,  appliquées  rnr.ne  le 
rachis.  Les  valves  du  calice  ouvertes  ïc  fiibutées; 
celles  de  la  corolle  plus  grandes , inégales. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes , le  long  des 
grands  chemins. 
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> 66.  Agro?ti!  pliant.  ÀgroftU  tenu, 

Agrophjpuii  fuhernit  , umhcllath  i fofiuUt  mu~ 
tich  J chîongis , acutis  / VJlvulis  c^tUinis  fahiqua- 
lihus  ; foliis  VJginifjLt  gtakrit.  Ait.  Hoit.  Ki.»’. 
vol.  I.  pa$.  96. 

Scs  feuilles  font  glabres , ainü  que  leurs  gaines. 
Ses  fleurs  font  rfifpolées  en  épis  prefque  ternes  & 
en  ombelle.  Les  valves  font  oblongnt  s , aiguës , 
fans  atétes}  celles  du  calice  prefqu'égalis. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

67.  Agrostss  étoilé.  Agrofiis  fitlUta.  Willd. 

AgroftU  fpieii  quaternSi  , umhtlUtts  ,•  ^ofiu(h 
muticis  , ovaiii , comprrjflt  ; vntvu/ù  cuUcinu  int- 
fru/iéaa  , foliii  Vûginifque  ghirh,  Willd.  Spec.  1. 
pag.  J76. 

Ses  tiges  font  hantes  d'environ  un  demi  pied  , 
rameufes  i lent  bafei  les  feuilles  glabres,  ainfl 
que  leurs  gaines , linéaires , en  carène  lut  leur  dos, 
longues  d'un  à deux  pouces.  Les  fleurs  difpofees 
en  (orme  d'oinbeile  , compofées  de  quatre  épis  , 
enveloppés  à leur  bafe  par  une  feuille  fpathacée. 
Les  valves  calicinalcs  font  ovales,  compriniées, 
putiques , inégalés. 

Cette  plante  croit  i file  deSainie-Méiène. 

68.  .^GROSTIS  J un  feul  épi.  Âgroftii  monofiachya. 

Agroflij  fpicâ  folitariâ  , compefiU  , Imgijfimâ  ; 
firibi.!  ftHiliiiusiglumis  acuiis; folüi  {aiijpmii , arun- 
dinaceis.  (N  ) 

Cette  plante  ell  très-éloignée , par  Ton  port , 
des  autres  efpéces  de  ce  genres  elle  y convient 
par  le  caraélère  de  fes  fleurs.  Ses  tiges  font  droites, 
fort  élevées,  rudes  8c  anguleufes  à leur  partie 
fupétieme.  garnies  de  feuilles  longues,  très-lar- 
ges, affea  femblables  i celles  de  Varundo  donax  , 

Î lianes  , glabres,  très-aigucs , rudes  à leurs  bords , 
arges  de  deux  pouces.  Chaque  tige  ell  terminée 
par  un  épi  étroit,  long  d'un  pied  8c  plusj  c'tll 
une  véritable  panicule , dont  les  ramifleattons , 
courtes,  ferrées  8c  appliquées  contre  le  rachis, 
offrent  l'apparence  d'un  épi.  Les  fleurs  font  d'un 
vert.jaunâtre,  d'une  grofleur  médiocre)  les  valves 
calicinalet  un  peu  plus  longues  que  la  corolle  , 
terminées  par  une  pointe  droite , femblable  i 
une  arête  courte;  la  valve  extérieure  un  peu  plus 
longue. 

Cette  plante  a été  recueillie  à Porto-Ricco,  par 
M.  Kredlé.  ( Kl  yi  rn  Arri.  Dufoni.  ) 

*.  Acrostide  à feuilles  menues.  Agrofin  u- 
Huifolia.  Marsh. 

Agrcfin  panicuU  oilongâ , fattntlufcidd , fcjird  ; 
(n/iciiuj  équaliPus  , acutis  ,-  foliis  lincari-ftiaccis. 
Marsh.  Flot,  caucaf.  i.  pag.  $6, 
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Sel  racines  pouffent  plufieurs  tiges  gtéles,  ra« 
mailées,  hautes  d'un  pied.  Les  feuilles  lont  étroi- 
tes, linéaires,  fétacees,  roulées  fur  elles- mêmes . à 
peine  larges  d'une  ligne.  Les  fleurs  difpofées  en 
une  panicule  oblongu?  , médiocrement  étalée  , 
rude  au  toucher;  les  épillets  petits,  très-aigus; 
les  valves  calicinales  aiguës , prefqu'égales , un 
peu  rudes  fur  leur  dos;  celles  de  la  corolle  très- 
minces  , plus  courtes  que  le  calice,  fans  arêtes  , 
l'une  beaucoup  plus  courte  que  l'autre. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Caucafe.  * 

^ ( Marsh.) 

Acrostide  i panicule  touffue.  Agrofiit 
dtnfa.  Marsh. 

1 Agroflis  panicuU  cor.traciâ  , Matâ , rruiicâ  ; cali- 
cihtss  confertis  J acutis  , aqualihus , coroilâ  dupio  ion* 
gioriius.  Matih.  Flor.  caucaf.  1.  p.,j6. 

Agroftis  ( ralullris),  panicuU  coarOati  , muiica; 
calicthas  aqualihus  , kifpidiufcuiis  ; culmo  repente. 
Hudf.  Angl.  27.? 

Scs  tiges  Sc  fes  feuilles  rcffemblent  beaucoup  1 
celles  de  l'agicftis  atha.  Les  rameaux  de  la  pani.iile 
font  chargés  o'épillets  très-ferrés,  rapprochés 8c 
comme  divifés  par  lobes,  verdâtres,  plus  petits 
uue  dans  X'agrofis  atha.  Les  valves  ca'icinales 
égales , fort  aigr.ë»;  celles  de  la  corolle  fans  arêtes , 
fort  petites  ; l'intérieure  plus  étroite  8c  un  peu 
plus  courte. 

Cette  plante  croît  dans  le  rovaume  d'Immtrère 
8c  fur  le  mont  Taurus.  ij.  {Marsh.) 

Oifervatiaat.  On  trouvera  à l'article  CHLORts  , 
Suppl,  quelciues  efpèces  qui  faifoient  partie  des 
agroflis  , telles  que  Vagrofis  radsata^  cruciata^  Oc.  , 

â Fatticle  Tricbode  , vol.  8,  pag.  60,  Vagrofi  s 
cornueopU.  Vdgiof  is  minima  Linn.  for  me  un  genre 
particulier  qui  lera  mentionné  fous  le  nom  de 
SritRMiE.  ( jre/'mfj.  Perf.  ) 

II.  MILIUM.  Linn. 

Fleurs  plus  grojfcs;  valves  un  peu  arrondies. 

69.  Agrostis  â fruits  noirs.  Agroflis  melanc- 
fperma.  Lam. 

Agroflis  ( milium  paradoxum.  Linn.  ) , panicuU 
laxiflimà  ; calkibus  tevibus  , ex  viridi-alhidis  , co- 
rolta  longioriius  ; ariflâ  terminali.  Lam.  111.  ii*.  8cS. 
— Schreb.  Gram.  tab.  28.  fig.  2.  ( Koyri  .Acros- 
Tis,  n“.  18.  ) 

I 

70.  Agrostis  ponâué,  n".  17.  Agroflis  punc- 
tata.  Lam. 

Milium  punBatum.  Linn.  — Swartz,  Obferv. 
bot.  pag.  J7.  — Willd.  Spec.  1.  pag.  359. 

71.  Agrostis 
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71.  Ac*.0STrs  i longue  chevelure.  JgreftU 
tomoj'j. 

( milium  comofiim  ) , pjniculJ  maxirrâ  , 
nutùiUt  ; fioribusariJîtitii^folusfuàuJ'ytriSf  afun&t- 
nattU.  (N.) 

Gramen  mitiactum  , majus , nutafUf  paniculJ  , 
xrundmactum,  B.irrel.  Icon  7I4.  — Herb.  Vïîllant. 

Grjnten  ffgttum  , panuulâ  arundiaaçtâ,  C.  Bauh. 
Piii.  J.  — Tuutnef.  Inft.  JI4. 

Gramen  aararunt  Lobelli.  J.  Bauh.  HiR.  a.  Pag. 
4âl.lcoil. 

Àgrorum  vtnti  fpîcâ  6'  gramen  agrorum,  latlore  j 
arund'.naceâ  f eomofâ  panieulà.  Lobel.  Icon.  ). 

On  diftlngue  aifément  cette  efpice  i fa  paricule 
ample,  ptnrh.;e,  touffue.  Ses  tiges  font  droites , 
gl  bies.  Ilriées , cylin.friquesi  les  feuilles  loa- 
|i.-S,  élargies,  planes,  un  peu  rudes,  glabres 
fur  ,urs  gaines,  ainfi  qu'à  leur  oiifice.  La  panicule 
cfi  piefijiie  longue  d'un  pied  j fes  ramifications 
rud-.s , iiiformes,  anguleulVs,  à die’fions  capil 
laites,  foiitenant  des  fieut»  peuicellées,  verlàtres, 
purpurines  à leur  bafe,  ovales,  aiguës,  terminées 
par  une  aréie  dioite  , uii  peu  plus  longue  que  Us 
valves. 

Cette  plante  croît  en  Italie  ; elle  a été  cultivée 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ( K.  /.  in  herk. 
Dej/aïu.  ) 

71.  AoaoSTIS  rameux.  Agrafiis  ramofa. 

Agroftis  (milium  ramofum  R«({.),  tutmo  ramofo; 
fioriauJ  panicalatis  ifuikiiutiis  , hirfuiit.  Retz.  Obi. 
6.  pag  zz.  • 

Ses  tiges  font  tameufes,  comprimées  , puhef- 
centes  à leurs  articulations  ; fes  feuilles  étroites , 
linéaires,  glabres,  ainfi  que  leurs  gaines  ; les  pani 
cules  réunies  plufieurs  enlemb'e,  longuement  pé- 
donculées;  chaque  panicule  partielle  roide,  à ra- 
mifications fiinplcsilcs  pédict'lles  velus,  renllés  , 
munis  d'un  rebord  pileux  à leur  infettion  , foute- 
nant  deux  fleurs  j l'inférieure  prefque  fertile  (les 
valves  calictnales  ég.aks  , pointues,  lancéoUes  , 
pileufesi  celles  de  la  corolle  plus  courtes,  glabres , 
luifames,  coniiiventes  à leur  bafe  i l'exterieute 
terminée  par  une  petite  pointe  toide  1 les  Rigmates 
bruns , plumeux  , alongés. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  oiientales. 
(Rerp.) 

Oiftrvationj.  M.  Swattx  penfe  que  l’on  doit 
placer  ici,  fous  le  nom  de  milium  vit/o'um  , l'an- 
drvpogon  infulare  Âe  Lam.  Didf.  n*,  11. 

( royti  S»attz,  Ptodt.  Z4,  & Obferv.  jz  & 

ih-) 

75.  AcROSTIS  gtnbu'eux.  Agroftis  glohfa, 
Bcianiqut.  SuppUmtnu  Tamt  /. 
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Ag'o/lii  (milium  globofum)  , panicetâ  paru, 'J  , 
glumis  muticis jptdicelii*  cinguto  Uuo.  Thumb.  Uor. 
lap.  pag.  49. 

Ses  tiges  font  droites , fim;  les , hautes  d'nn 
pied  & plus,  garniîs  de  feuilles  étalées  , tudes , 
R'.iées  , lancéolées,  longues  à pe  ne  de  tiois  à 
quatre  pouces,  ciliées  fur  le  bord  & à l'onfi.e  de 
leur  gaine.  Les  panicules  font  étalées  , un  peu 
nvalesi  les  pédoncules  & les  pédiiel  es  capil- 
laires , fl.jxucux , munis  vers  leur  (ommet  d'une 
bande  jaunâtre  , circulaire.  Les  valves  calicinale» 
font  ovales  , obiu'es , glabres,  d’un  ver-foncé  , 
tirant  fur  le  brun } celles  de  la  corolle  dépouivucx 
d’atêies. 

Cette  plante  croît  au  Japon. 

74.  Agrostis  à feuilles  toides.  Agroftis  rigidi- 
fiflia, 

Agrpftij  ( milium  rigidum  ) , panlculà  fimplici  , 
pauafo  à ; ramit  kreviius  j g/umis  ovato-coneavis  j 
muticis  ,*  fotiis  krevikus  utnmjuè  attenuatis  , apicu 
fjoulatis.  ( N.  ) 

Cette  plante  s'élève  peu.  Sis  tiges  font  fermes , 
gl  .bres,  cylindriques  ; les  feuilles  courtes,  dures, 
longues  d'environ  un  pouce  , lancéolées , Rriets, 
rétrécies  & comme  étrangUes  à leur  bafe,  p.anes 
dans  leur  milieu,  roulées  & prolongées  vers  leur 
fommet  en  une  pointe  roide,  fubulée  , à nervure* 
blanchâtres.  Les  gaines  glabres , pileulés  â leur 
orifice-  , plus  co  irtes  oue  les  feui.lcs , ccuvrant 
toute  la  tige.  La  panicule  eR  fimple , longue  d'un 
â deux  pouces  , a ramifications  courtes  , étalées  -, 
les  fl  urs  glaUie-s  , pentes,  pediccllées.  ovales , 
ohtufes,  niunques}  les  valves  du  calice  concaves, 
égales , â peine  plus  longues  que  celUs  de  la  co- 
rolle : cthe  ci  tll  d'un  brun-noirâtre}  fes  valve* 
ires-pciites,épaiffes,  un  peu  iriéaales,  concaves, 
prcfqu'hcinifphetiques  , ouvertes , caduques. 

Cette-  plante  croit  â l'île  de  Saint-Domingue. 
( y.f.  in  herk.  Desfonl.  ) 

7f.  .\gRO£TIS  fluet.  Agroftis  tenella. 

(milium  tcneliiim),  culmo  ftmftUi , fa- 
lits  cayillarikus  , panikula  fukiyl  nd/ieâ,  Cavaii.  le. 
Rat.  vol.  J.  pag.  J7.  tab.  Z74  fig.  i. 

C'eR  une  fort  petite  efpèce,  dont  les  racine* 
caoillaires  8f  fibicufes  produilent  plufieurs  tige» 
grêles  , droites  , hautes  de  tti  is  â quatre-  pouces. 
Les  feuilles  radical  .-s  fontcpilaites,  longues  il'un 
pouce.  Celles  des  tiges  , au  nombre  de  trois , ont 
leur  gaine-  Rriée,  t nflée  dans  fon  milieu,  termi- 
née pat  une  petite  foliole  luhulée,  aig  :ë  , lon- 
gue de  tiois  a quatre  lignes.  Les  fleurs  forment 
une  panicule  retmiiale,  ferrée  1 n une  forte  d'épi 
droit , cyimdi  que  , pref.pi'en  martut  ; les  pé.li» 
celles  tiès-couits,  fétacés.  Les  valves  du  calice 
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fort  glabres , hémirphériqiies , concaves , égales , 
lorn  ant,  avant  leur  épa:  ouilUmenc  , une  petite 
tête  globuleufe  ; les  valves  de  la  corolle  braii- 
cotip  plus  petites  que  celles  du  calice,  dépourvues 
a arêtes. 

Cette  plante  croit  en  Efpagr.e,  dans  les  lieux 
Ublonneux.  O 

76.  Acrostis  étalé.  tffufi. 

Agrofih  ( milium  effii^’urn  Linn.  ) , fanUulâ  Uxii 
fo'isui  dijftifu  , muiicii  ; calichut  oitu/Ufculis  . 
In, bus.  Lam.  111.  n».  81  j.  _ (K,,r.  Flor.  dan. 

tab.  114J Leerf.  Hetb.  pag.  j8.  tab.  8.  dg.7. 

( y oysi  Agrostis,  II»,  ai.) 

Ses  feuilles  font  larges , rudes  i leurs  deux 
faces. 

g.  Mj/iun,(confeTfun,),fioriiuspunûuJuiii,  con- 

ftr„s.  Mill.  Oitt.  n».  4. 

MtUum  ufptrum  , punUutâ  caerSaidi  foriius  co- 
to’uus , mulisis.  Peif.  Spnopf.  i.  pag.  74. 

Les  auteurs  ne  font  point  d’accord  fur  cette 
plante  i les  uns  la  regardent  comme  une  fimple 
variété  du  nuUumtfufum  ; d’autres  penfent  qu’elle 
doit  loitner  une  etpèce,  étant  plus  hérilfee  que 
la  précédente,  ayant  fa  panicule  reffetrée  & non 
étalée,  & fes  neuts  colorées. 

77.  Agrostis  bleuâtre.  Agnfiis  curuUfitns. 

Agrvfiii  ( milium  cztu'efcens  ) , pauiculâ  üxâ 
ptiuHculti  capitUriius  ; calicr  exuriort  mtmhrana- 
tio,  acato,  inuriort  fuia-IJIüio.  Desfort  Flrr 
ttlant.  vol.  I.  pag.  66.  tab.  11.— Schousb.  Maroc! 
vol.  i.pag.  J4. 

Il  s élève  à la  hauteur  de  deux  ou  trois  pieds, 
ies  tiges  font  gtéles.  dioitesj  les  feuilles  glauques, 
tres-glabres.  diflames,  munies  d'une  petite  mem- 
orane  a leur  orifice.  Les  fleuis  formenc  une  pans- 
cule  lâche,  a ramifications  capillaires,  flvxueuies 
ciifiiilfs.  inéga'ci,  lameufes.  Les  valves  calici- 
niK  s un  peu  merobraneufes  i leur  fommet,  pref- 
qu  egji.es  , aiguës  , convexes , bleuâtres  a leur 
bafe  i les  valves  de  la  corolle  obiufes,  l’exté- 
rieure munied’uuearéte  terminale,  ca.luqiie,  très- 
coirte.  Les  femenies  font  brunes,  obloiiguts 
Juifjiites.  ° ' 

- Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  D.sfon- 
AfiaV’ip  ( K/)*""'"  ****  fdt  le  mont 

78.  Agrostis  comprimé.  Agrefiis  compnfa. 

{ milium  compreffum),  panicuU  tlon- 
ta,à,p.dun.ul,sfu!>vtr,kilU,i,  , gUmis  campufis  ; 
valvulis  ta  ,ua,s  rna^ualiiui , mutiâs;  txurwrt  atu- 
tiu  luagiart  jfcniint  ovato,fufio.  ( N.  ) 
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s.  s tiges  font  hautes  de  deux  ou  trois  pied*  , 
i^u  » fes  feuilles  tort  longues  , 

un  ptu  etrtiitcii  leur  gaine  MT  , un  peu 
Cillée  à leur  boid  fupérieur,  principalement  à leur 
orifice.  Les  panieuKs  font  droites,  longues  prel- 
que  d'un  pied , médiocrement  étalées  ) les  pédon- 
cules capillaires,  prefque  verticillés;  IvS  péU  [celles 
courts,  altcrnei,  liions,  rapproches  des  pedon- 
cules.  Les  fleuti  g abres  , comprimées  \ les  vaîs'cs 
du  C3lice  inégales}  l'extérieure  plus  longue , tiès- 
aiguè } 1 intérieure  prefque  de  moitié  plus  petite  , 
un  ptu  obtufe  : dans  la  corolle,  la  valve  la  plus 
longue,  oppofée  à la  plus  couice  du  calice , aigte, 
concave;  la  plus  courte  prefque  plane,  obrufe,  op- 
pofée  â h plut  longue  du  calice  j les  femences 
d un  brun-noirâtre  , ovales,  obtufes. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Bofe . 
dans  la  Caroline.  {K.f.  Camm.  Bofe.  ) 

celfi'  ***  la  Jamaïque,  jfgroyf/aÿdmei- 

Agrofiii  ( milium  paniceum  ) , fpteis  fbdiguath, 
alurnis  . approxtmuli,  ,f/ifora,iiuj  / fiufeutis  fteun- 
dis  , muticis  , aapr,jjp,  , „i^onis.  Svarta  , Ptodt. 
oC  Flor.  Ind.  occid.  i«  pag.  179. 

^ Ses  tiges  font  Amples , filiformes,  hautes  d’un 
pied  i les  feuilles  lilTes  , linéaires  , dtoit-s  i les 
gaines  pubefctiites  fur  leur  do$,pileufes  i leur 
orifice.  Les  fieurs  font  difpofées  en  épis  termi- 
naux , prefque  digiiét  ou  rapprochés  , au  nombre 
de  trois  ou  quatre,  filiformes,  étalés}  les  pédi- 
celles  terminés  par  deux  fie  urs  fort  petites  , ovales, 
aiguës,  unilatérales,  ttigones,  l'une  un  peu  plus 
courte  que  l'autre.  Les  valves  calicinaks  pref- 
qu  égiles,  firiées  , un  peu  ciliées  à leurs  bords  ; 
et  Hts  de  la  corolle  auffi  longues  que  les  valves  du 
cal  ce , brunes , luifances , fans  arête.  Les  ftaiences 
font  ovales,  noiiâtres. 

CetK  plante  croît  â la  Jamaïque,  dans  les  lieux 
arides  fit  fablonneux. 

80-  Agrostis  punaife.  Agrefis  cimUiaa. 

Agroftls  (milium  cimicinum),  raeemisdigitaiis  , 
caluum  valvulâ  exuriort  aigiiaiû.  Linn.  Miniilf* 
1S4. 

Panicom  ( cimicinum  ) , panieulâ  umbtlhtâ , ra~ 
ttmtt  fibrjuottmis ; glumâ  talitinâ  , aliirà  cUiatâ. 
R^t.  Obf.  5.  pag.  9.  — Willd.  Spec.  i.  pag.  J44. 

( y oyc{  Agrostis  digiié , n®.  ao.) 

81.  Agrostis  digire.  Agrojiis  dîgitata. 

Ag'ofiis  ( milium  digicattim  ) , fpicû  digitatis  , 
Job^aserrnss , felfg^bus  ; fiofeulis  murieis , adprif- 
fi*  t i foilis  margiat  tarti/agrneo  ftrruus^ 

Svrarta  , Prodr.  24  « & Flor.  InJ.  ovcid.  vol.  i. 

P>S-  181. 
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' S:’i  rtelne»  font  filiformes  i fe<  ti?es  lîrnphs , 
droites,  g'abres,  hautes  diin  pied,  filitormes. 
comp  iniée»  à leur  bife  ) les  feuilles  r ourtes , lan- 
céolées , glabres,  fliiées,  un  peu  ruiUs  à leuis 
bords } leurs  gaines  eompiiniées , velues  à leur 
orifice;  celles  des  feuilles  rad'Ca'es  s'clues;  les 
autres  glabres,  Los  fieurs  font  difpofées  en  épis 
difiié; , ptefep*  leflîles,  fioformes,  longs  de  deux 
pouces,  étales,  redrefl'es  Les  pédicelles  font  très- 
courts,  Sf  fuppertent  deux  fleurs  inégales;  les 
vaiws  calidnalcs  égales  , icuminées , fttiées , ci- 
liées i leurs  bords;  telles  de  la  corolle  lancéolées, 
ligués  ; les  bmeoces  brunes,  oblcnguts. 

Cette  pla  .te  croit  dans  les  prés  fecs  , i 1a  Ja- 
maïque. 

8i.  Agrostis  comprimé.  Agrojiii  comprtjfa. 

Agro/lij  (milium  comprelTum  ) , fpifU  fuktrnh ; 
fofculh  alurnis  , mutkis  , r^c'-i  adpitfn  i culmo 
media,  jrtieal^to-comprcjfa  ; pejuacalis  laig  jfîmit. 
Svaru , Prodr.  14,  8t  FIoi.  liid.  occident,  i. 
pag.  185. 

Celte  plante  eft  pourvue  de  racines  Mioches 
& filiformes,  d'où  s’élèvent  des  rives  fortement 
comprimér-s  , hautes  d'nn  pied  Sc  plus , articulées 
& pubefeentes  vers  le  milieu  de  leur  longueur. 
Les  feuilles  font  prefque  toutes  radicales,  longues, 
glabies  , linéaires  ; une  feule  vers  le  milieu  de  la 
tige,  courte,  élargie,  lancéolée  , pube.cente  i 
fes  bords , munie  d’une  gaine  très-longue,  glabre, 
ftriie  ; celles  des  autres  feuilles  courtes  8c  com- 
primées. Les  fleurs  font  difpofées  en  épis , prefque 
ternées , linéaires.  Ces  fleurs  font  linéaires  , alter- 
nes , feffiles  , prefqu’imbtiquéts,  unilatérales  ; les 
valves  calicinales.  linéaires,  aigues , verdâtres  , 
velues  1 leurs  bords  vues  J la  loupe  ; celles  de  la 
corolle  une  fois  plus  petites  que  le  calice,  dé 
pourvues  d’arétes  ; les  femences  linéaires  8c  com- 
primées. 

Cette  plante  croit  i la  Jamaïque  , dans  les  prés 
fecs.  ( Deferipc.  tx  SstuarTf.  ) 

8}.  Agrostis  ventru.  Agrofiis  Undigtra. 

AgrojHt  ( milium  lendigerum  Linn.  ),  gaurcu/d 
fpicatà , pyramidatà  ; ^fctdis  fabnitiaii  , bjf  vtn- 
trieofit.  Decand.  Synopf.  pag.  115.  — Vahl,  Symb. 
1.  pag.  18. 

Ag'oflij  auflralis,  Lttui.  MantilT.  JO. 

Agrofiis  gart/tcd,  Lam.  111.  n®,  8ri. — -Schreb. 
Gram.  tab.  ij.  fig.  j. 

Agrofiis  ventrieofa.  Crfluan.  Hort.  pag.  jp.  tab. 
1.  fig.  1.  Moto.  {Voyei  Agrostis,  n*.  ij.) 

II  a été  reconnu  que  cette  efpèce  étoit  la  même 
que  agrofiis  panieea  Linn, 
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84.  Agrostis  ponélué,  n".  16.  Ag-ofiù  punc~ 
lata.  Lam. 

Milium  punBuium,  Linn.  Aman.  Academ.  p. 
pag.  J91. 

Scs  tiges  font  élevées , glabres,  un  peu  com- 
primées, coudées  à leurs  articulations  intérieures , 
un  peu  rameufes;  les  feuilles  glabres,  plan- s,  alon- 
gées;  1rs  g.iines  lilles,  nues  i Uut  oiifi.e  ; les 
fl.’urs  ovales  , aigues. 

8;,  .Agrostis  du  Cap,  ii".  Ag-ofiis  cape»- 
fis.  Lam. 

Milium  capeafe.  Linn.  MantilT.  pag.  i8j. 

86.  Agrostis  noirâtre.  Agrofiis  nigricans. 

Ag'ofik  ( nutium  nigricans}  , fioriius  paaicu- 
lalis,  conf.  'iis;  valvulis  caiicims  nitidis , nigrejeen- 
liius  ; fotiis  enfiformihus  , longifiimis.  Ruix  8c  Pav. 
Flot,  peruv.  vol.  1.  pag.  47. 

Ses  liges  font  hautes  , garnies  de  feuilles  alter- 
nes , très-  longues , en  forme  de  lames  d'épée  ; fes 
fleurs  nombreufes  , alTei  groflci,  difpofées  en 
une  panicule  touffue  , terminale  ; les  valves  du 
calice  iuifanies  8c  noirâtres. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Pérou,  oïl  elle 
porte  le  nom  de  maïs  dt  Guinée.  Les  Péruviens  en 
font  torréfier  les  femences  ; ils  en  retirent  une 
farine  dont  ils  fe  nourriflent. 

87.  .\GR0STIS  houque.  Agrofiis  koUiformls. 
Marsh. 

Agrofiis  paniculà  nutantt,  ramii  longifiimis  , c&- 
rvll.i  gtabiâ;  gtumâ  exteriore  arifid  ttrminali,  fpicuU 
Angttadtm.  Marsh  Flot.  caur.  Caucaf.  I.  pag  54. 

Ses  tiges  s’élèvent  â la  hauteur  d'environ  deux 
pieds;  elles  font  munies  de  fruilles  longues,  pla- 
nes , étroites  , fttiées.  La  panicule  eft  très-ample  , 
ioclinée  ; les  ramifications  nues  â leur  paitie  infé- 
rieure ; les  épillets  ovales,  alTei  grands  , plus  rap- 
prochés de  ceux  des  avoines  ou  des  holtas . que 
des  ag'ofiisi  les  vilvcs  calicinales  concaves  , pr«f- 

3 u’égalcs,  aigues,  très-glabres,  d’un  pourpre  ver- 
itre  , membraneufes  à leurs  bords  ; la  corolle 
labre  , im  peu  plus  courte  que  le  calice;  l’une 
e fes  valves  terminée  par  une  aréie  de  h lon- 
gueur de  l’épilict,  8:  qui  fe  tord  avec  l'âge. 

Cette  p'ame  croit  da-s  les  comrées  méridio- 
nales de  la  Tautide.  qc  ( Marsh.  ) 

88  Agrostis  printanier.  Ayofiis  vtrnalis. 

Agrofiis  ( milium  vern,i!e  ),  panicu’â  compofitâ ,- 
fpUuUs  alternîs  , appraximaùs  , acutis  , muticis  ,* 
radict  annuâ.  Marsh.  Flot.  taur.  i.  pag.  JJ. 

€•  Cette  efpèce  , dit  Matsh.-.I' , Ce  rapproche 
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beiucoup  du  milium  tfufum;  elle  en  diflîre  par  fe» 
tiges  plus  balTes,  par  (es  feuilles  beaucoup  plus 
étroites)  par  (es  épillets  plus  touffus,  rap(  roches  ) 
par  fes  racines  annuelles.  Elle  croit  fur  les  collines 
du  mont  Caucafe , fleurit  au  mois  J'avtil , 8r  non 
dans  le  courant  de  juillet , comme  le  milium  tfu- 
fum.  O ( Mursh,  ) 

Osftrvaiioni,  Le  milium  iutifolium  , Cavan.  le. 
vol.  ) , tab.  Ï7J  , efl  la  même  pliure  que  notre 
t'ufpulum  ruetmofum , vol.  f , pag.  51,  n“.  iç)  la 
même  que  le  pufpulum  Jlalonifcrum  de  Boit  & 
Hor:.  Parif. 

m.  MATRELLA.  Perf. 

89.  Agrostis  muxiMi.  jigrcfii}  matrtlla.  Linn. 

Agrojlis  forikui  JeJjflliias  , fpicatii  ; foliis  invo. 
iutis , putmtihus  , iifurUt.  ( N.  ) 

Agrnfiis  ( matrclla  ) , JforMai  racemofis;  calieis 
valuutu  txttiiurt  iucurvâ  , carina  apicc  taïuitm  Àihif- 
ctntc.  Linn.  MantilT.  pag.  i8f. 

Matrtlla  juneta.  Perf.  Synopf.  i.  pag.  pj. 

Non  agrojlis  juneta.  Lam.  Difl.  n®.  jt. 

Cette  plante  forme  évidemment  un  genre  bien 
diflinâ , dont  le  caraâére  elfenticl  conirfle  dans  : 

Unt  corolle  cariilagintuji  ou  tndurcit , mutiqut  , 
eomprimle  g a une  feule  ou  a deux  vulves  conniventes 
eCu  i eàlé  , s'ouvrant  longitudinalement  de  t autre  j 
point  de  valves  ealicinales. 

Ce  genre  a éié  iufqii'alots  très-peu  connu  ou 
mal  décrit.  I.es  individus  que  j’ai  obfrrvés  dans 
l’h.  tbier  de  M.  Desfontai'.es  ont  été  reconnut  par 
M.  Valh  lui  même  pour  être  le  matrella  de  Linné. 
D’après  cette  indication  , j’ai  la  preuve  que  lesca- 
raâêres  génériques  indiqués  par  Linné  n’exiftent 

fias  complètement  dans  les  iiitiividus  que  j’ai  ana- 
jifés.  Je  n’y  ai  point  vu  de  valves  caiicinales  : il 
n'en  ex  ile  qu'une  feule  pour  la  corolle.  Cette 
valve  ell  concave , ovale , d’une  feule  pièce,  s’ou- 
vrant longitudinalement  d’un  feul  cité.  Peut-être 
n’ell-elle  qu'adhérente  du  côté  oppofé  , Üc  qu’elle 
fe  divife  en  deux  valves  à la  maturiié  des  femen- 
ces  ( ce  que  je  n'ai  pu  vérifier.  Les  ftigmates  font 
failians,  velus. 

Toute  cette  plante  ell  petite  ) elle  a le  port  de 
Vaarofiis  juneta  de  LamarcK  ) mais  elle  en  ell  tiès- 
diniiiâe,  d’après  l'examen  que  j’en  ai  fait  dans  fon 
ht'bier.  Ses  tiges  font  hantes  de  deux  ou  trois  pou- 
ces , dures , grêles , cylindriques,  rameufes  à lent 
bilè)  les  racines  un  peu  traçante',  couvertes  à leur 
partie  fupérieure,  ainli  que  la  biié  des  tijes,  par 
les  gaines  des  premièrts  Ituilles.  Ces  gaines  font 
un  peu  tenflcfs,  glabres,  ftriées)  les  feiiill.s  cour- 
tes, dures,  glabres,  roulées  à leurs  bords, aiguës, 
fubulécs,  difpofiées  fur  deux  rangs.  Les  fleurs  fout 
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felTrles,  alternes , dirpofées,  i l’extrémité  des  tiges, 
en  un  petit  épi  droit,  ovale,  oblong  , de  couleur 
un  peu  purpuri.ne , glabre , long  d’environ  un  demi- 
pouce. 

Cefie  plante  croit  au  Malabar  8c  dans  les  Indes. 

t.  y.  f.  in  ktrb.  Dtajont.) 

ACUAPÉ.  On  connoît  fous  ce  nom  le  nénuphar 
dans  le  BtcCI. 

_ AGUARA-POUDA  : herbe  du  Bréfil . décrite 
imparfiitement  pat  Muregrave.  1!  dit  qu’elle  s’é- 
lève  à un  pied  & demi  ; que  fes  féuiiles  font  ver- 
ticillées,  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  ).que  fes 
fleurs , difpofées  en  épi  terminal , compolées  do 
cinq  pétales,  ont  la  couleur  8c  l’odeur  ue  la  vio- 
lette de  mars. 

AOL^AR A-QUIY.A  : nom  bréfilien  d’une  mo- 
relle  qui  paroïc  être  l'efpêce  ordinaire  (^/aen/n 
nlgrum  Linn.)  ou  une  efpèce  très-voilïne.  (,Juf  j 

AGUARIMA  : nom  caraïbe  d’un  genre  dt 
plantes  nommé  fururus  Linn. 

•AGUAXIMA  : nom  bréfilien  d’une  efpèce  de 
poivre  , piper  umttllatum  Linn. 

AGUILLON  ; nom  provençal  du  feandix ptClen 
Ve  leris, 

ACUL  t nom  arabe  de  V htdyfarum  alhagi. 

AGY.  C’ell  fous  ce  nom  que  l’on  cultive  le 
piment  {capjlcum  Linn.)  au  Pérou,  8c  funout 
dans  la  vallée  d’Avica.  Cette  culture  y ell  fi  éten- 
due, au  rapport  de  Fréxier,  ou’il  s’en  vend  cha- 
que  année  dans  ce  lieu  pour  plus  de  quatre-vingt 
mille  écus  , quoique  le  prix  en  foit  très-modéré. 
Le  goût  des  Efpagnols  pour  le  fruit  très-piquant 
de  «tie  plante  ell  tel,  qu’ils  ne  peuvent  s’en 
paffer  dans  aucun  ragoût. 

ACYNEIA.  (yoyei  Aginei.) 

AHE,  AHETS  : mots  qui.dins  la  langue  mal- 
gache , c’efl-à-dire,  des  habitans  de  Madagafcar, 
fign  fient  hrit  en  général  : de  là  vient  qu’il  fert 
de  prcnorti  à plufieurs  petites  plantes  herbacées, 
dont  voici  les  plus  remarquables  d'après  M.  du 
Pttit-Thouars. 

AHE-PAlKr  : efpèce  de  fauvagefa  . commune 
dans  les  irurais. 

Aiié-dongouis  : très-petite  efpèce  d’ucricu- 
laire. 

-Ahé-dava,  qui  veut  dite  long,  défigne  affe* 
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bien  une  efpèce  de  peiliciire,  remarquable  par 
Tes  feuilles  lungues. 

Ahr-tahobiac  : plante  aquatique,  prefque 
congénère  du  vu/  fnaia.  Souvent , par  fon  abon- 
dance , elle  bouche  les  canaua  pratiqués  pat  les 
naiureis  avec  b:aucnup  d'induÀrie  pour  amener 
l'eau,  quelqiietois  d'atlee  loin,  dans  les  riaièret 
aquatiques,  qu'ils  nomment  Auruc. 

AhFTS  BOl'lE,  Aiieis  makgha,  Ronconb. 
Ces  mots,  fuivant  Flacoiitt . deliglient  le  chan- 
vre , nue  les  habitans  de  Madag.ifcar  cultivent 
avec  foin  pour  le  feul  ufage  des  feuilles , qu'ils 
emploient  à la  maniéré  du  tabac  pour  fumer. 
Cette  pratique  a lieu  dans  une  grande  partie  de 
l'Orient , quoiqu’il  Toit  reconnu  que  cet  ufage 
pernicieux  caufe  des  vertiges  & une  efpèce  de 
frénélie  terrible.  Le  mot  bouU  fi gnilâe  janin  ou 
endroit  ctUtivê,  ^ 

AlflPHI  : nom  caraïbe  d'une  efpèce  d'érithrine 
( trythrir.il  corottodtndron  Linii.  ). 

A HOU  AI.  Ctrkera.  Ce  genre  a pour  caraâère 
efTeniiel: 

Un  calice  O cinq  dixèponi  ; une  corolle  en  entonnoir^ 
contournée  f à cinq  découpures i un  drupe  très  gros ^ con‘ 
tuiint  une  noix  offeuje  , ù une  ou  deux  femtnees, 

E S P i c B S. 

t.  AhOUAI  du  Brcfil.  Cerieru  ahouai.  Linn. 

Cerbera  foliis  ovuiit  , acutis  laciniis  corolle  un- 
dttlatis  , ca  'icinis  fotiolis  refiexis.  André».  Depof. 
bot.  tab.  1,  — Laai.  111.  tab.  170.  fig.  i.(K<ye{ 
Ahouai  , n°.  i.) 

1.  Ahouai  ovale.  Cerbera  mata.  Cavan. 

Cerbera  foliis  ovaiis  ,fparjis , fubftjftlibusi  fioribus 
terminal  eus  ,fubquinis.  Cavan.  le.  Rat.  j.  pag.  JJ* 
tab.  170. 

ArbrilTeau  remarquable  par  fa  fruélification.  Ses 
tiges  font  hautes  de  deux  pieds  & plus,  vertes,  lé- 
gèrement tomemeufes;  fes  feuilles ep-ifcs,  ovales, 
prefque*  feHües , glauques  & If gérement  romenteu- 
les  en  delTous  , vertes  en  de iTus , à une  feule  ner- 
vure finement  rameufe  ; les  fleurs  réunies  quatre  ou 
cinq  i l'extrémité  des  rameaux,  foute  nues  par  des 
pédoncules  longs  d'un  pouce.  Leur  calice  efi  com- 
pofé  de  cinq  folioles  ovales,  aigues,  réfléihies, 
conniventes  à leur  bife.  La  corolle  eft  d’un  jaune- 
fonce  i le  tube  coriace,  pentagone  i l'intérieur  da 
l’orifire  fermé  pat  cinq  écailles  qui  couvrent  les 
étamines  î le  limbe  i cinq  découpures  un  peu  ai- 
quées,  élargies  à leur  fov.imet  i les  étamines  atta- 
chées à |■oIifi;e  du  tube;  les  anthères  fagittées,  ter- 
miuées  par  une  arête  courte.  L'ovaire  eB  Aipétieur , 
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ovale,  environné  d'un  corpufcule  pentagone  j la 
llyle  filiforme , de  la  longueur  du  tuM  i le  fligmate 
en  malTue,  ovale , conique  & bifide  à fa  partie  fu* 
piiieure  . entouré  à fon  milieu  par  une  pellicule 
circulaire , frangée  , fous  laquelle  etillent  dix  fof- 
fettes.  Le  fruit  n’elt  pas  connu.  ( Cavan.') 

Cette  plante  ne  me  paroit  point  convenir  aux 
cerbera,  mais  devoir  former  un  genre  particulier 
lorfque  le  fruit  fera  connu  ; elle  croit  dans  la  Nou- 
Ÿclle-Efpagne.  Toutes  fes  parties  font  laélef- 
centes. 

J.  Ahouai  des  Indes.  Cerbera  rnanghas.  Linn. 

Cerbera  foliis  lanceolatis  , nervis  tranfverfalibus. 
Linn.  Sjll.  veget.  pag.  aji.  — Petiv.Caaoph.tab. 
16.  fig.  4. 

Marrghas  fruBu  vtnenata.  C.  Bauh.  Pin.  440.  — 
Rii,  Hill.  ijji.  (f'^oy‘1  Ahouai,  n*.  }.) 

4.  Ahouai  des  Antilles.  Cerbera  thevetia.  Linn. 

Cerbera  foliis  llnearibus  , lottgijjttrtis  , eonfertis  ,* 
fioribus  fuofolitariis  , axillaribus , elongotts,  (N.) 

Lam.  llluflr.  tab.  170.  fig.  1.  (.Voye\  Ahouai, 
n».  i.  ) 

f . ? Cerbera  ( peiuviana  ) , foliis  liaearl-fattceo- 
latis , CO  -ifcrtis  , longis pcdunculis  brevijjimis  , pau- 
ciforis.  Petf.  Synopf.  i.  pag.  i6y. 

Cerbera  thevetia.  Ruix  8c  Pav.  Flot.  per.  vol.  X. 
pag.  xy. 

La  plante  f eft,  ou  une  variété  très-remarquable, 
ou  plutôt  une  efpèce  partir  ulière , qui  diffère  de  U 
precedente  par  l'ovaire  tétragone  & non  arrondi  ) 
par  fon  lligmate  en  tète,  actiminé, accompagné  ds 
vingt  petites  dents  recourbées , tandis  que , dans  la 
première  ,lv  fligmate  efl  en  tête  ovale,  bifide  à fon 
fommet  i enfin,  les  pédoncules  font  ttès-courts, 
& g.irnis  quelquefois  de  plufieuis  fleurs,  jufqu'au 
nombre  de  huit.  Dans  la  précédente , les  fleurs  font 


Cette  plante  croit  au  Pérou,  dans  les  grandes 
forêts.  Les  Indiens  forment  avec  fes  fruits , qu'ils 
nomment  cafcubclcs , des  chapelets  qu'ils  plaçem  i 
leurs  cous  &-  i leurs  genoux,  &qui,  lorfqn'ils  dan- 
fent , produifent  un  biuit  qui  leur  cil  agréable. 

f.  Ahouai  ondulé.  Cerbera  unduiata-  André». 

Cerbera  foliis  laneeol.rtis  , utrrnqub  attenuatis  j 
cymis  ramofis  , divaricatis , axillaribus.  Andie»  , 
Depof.  bntan.  tab.  1 jO.  — Petfoon  , Synopf.  i.‘ 
pag.  166. 

Cerbera  (maculata  ) , foliis  lonceolaiis , venofis, 
matulatis  ,*  cyrnis  axillaribus  , ramofs  , divaricatis, 
Willd.  Spec.  !..  pag.  iiaS. 
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« Rar.  i.  tah.  ;ir, 

& Cpllcdt.  4.  pag.  I l 8.  Exeiuf.  fy  non.  Forâtr,  — 
Dryand.  Ail.  Soc.  Linn.  Lonii.  1.  pjg.  ny. 

Quoique  cette  cfpèce  proiffe  fe  rapprocher  du 
Çcritra parvifora  de  Forfler,  elle  s en  diftiogue  par 
Ja  torme  de  Ars  feuillei.  Andrcv  foiipçonne  que  les 
taches  attribuées  aux  feuilles  auront  été  occafion- 
nees  par  la  preloon  pendant  la  delliccation  de  la 
plante.  Elles  font  glabres,  lancéolées,  veinées, 
letreciés  à leurs  deux  extrémités,  ondulées  3 leurs 
borus.  Les  fleurs  lont  axillaires,  difpofées  en  cônes, 
rameiires , divariquées.  La  corolle  eft  bUnche , bot 
ûee  d un  beau  liieret  rouge. 

Cette  plante  croît  à l'ile  Bourbon,  fy 

* Efptces  douutifcs, 

* (t,ppüfit:folia),>/rVa  opppfiù.o^'s- 

tjij  pammU  invt , uxMari ; floribui  parvis,  f N.  ) 
(Féyrî  AhOUAI,  pag.  61.) 

» Ctriir,  (mufculiformis),/o/,7a  nao-oilun- 
gts,  Oitaju , fparfis i foribus  raitmojù.  (N.)  fKoy 
Ahooa<  a fruits  en  monde,  pag.  6a,  qui  nf  ai- 
jourd  hui  le  iank-u  mufcal:formu.  Svppl.  1,“.  f .) 

,/<./ôa/,7ar;a,  „iova,is 
fcotIL  Prodr.  pag.  iii.  _ Wiliden.  Spec.  1. 
pag.  laaa. 

AIDIA.^rVr'jr.  Genre  de  plantes  dicotylédones 
i fleurs  comi„ete$  , moropét-dées  , de  la  famille 
des  chévrc-fsuilies,  qui  paroit  fe  rapprocher  des 
/oruarAw,  & qui  comprend  des  arbres  exotiques  4 

‘a’"'  fcailles  fout  oppofées , entiè- 
tos,  CK  les  n.'urs  en  grappes. 

U caradére  eflenticl  de  ce  genre  efl  d’avoir  : 

monopj. 

taU,  k cinq  lobu  p cmq  aathi,c,f,f,Uii  anfiyU;  ans 
monofptrmc  , evuronnie  par  Ut  dtms  du  calict. 

Caractérb  généuique. 

Chaque  fleur  oSie  ; 

i*.  Un  «//«d  une  feule  pièce,  tubulé,  divifé  à 
fon  bord  en  cinq  dents  droites. 

a®.  Une  eu™//,  monopétale , fupéricure,  en  fou- 
coupei  le  tube  lanugineux  4 fon  orifice  i le  limbe 
diviié  en  cinq  découpures  lancéolées. 

I le»  filamens  nu's  ; les  anthè- 
la”coroIlc  ' ' ■''livrée»  fur  les  diviflons  de 

I»  f”  ' adhérent , furmonté  d'un 

Ityle  de  la  longueur  des  étamines,  terminé  par  un 
fligmate  ovale  , oblong.  ^ 

Lîfriûi  confifte  en  uoe  baie  oraie,  petite,  eou- 
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• ro"né«  par  les  dents  du  calice,  tenfermani  une 
‘ leulc  leinfnce  ovale. 

Oifirvationj.  Loureiro,  auteur  de  ce  genre,  lui 
a donne  le  nom  d'aidia , du  .mot  grec  aidios  (*r«o. 
nns  ) , éternel . à caufe  de  la  dureté  & de  U longue 
duree  de  fon  bois. 

Espace. 

Lour°'*  ^ **  Cochinchine.  AidJa  cochiackintnfit. 

Aidia/vliis  oppoftis  , lanctolatis  p raccmit  Iaxis, 
axillartbttt.  Lour.  Flot,  cochin.  i,  pag.  177. 

C’eft  un  fort  grand  arbre . divifé  en  branches  & 
en  raiTjeaux  étalés , garmis  de  feuilles  oppofées 
lanceolees  , glabres , très-entières.  Les  fleurs  font 
blinches.dilpof-es,  dans  iailTelle  des  feuilles, 
en  grappes  courtes,  lâches,  chargées  de  petites 
bairs.  l-e  bois  efl  pefant , de  couleur  blan,he, 
Compofe  de  fibres  épalITes.  On  l emplote  avec  un 
très  grand  avantage  dans  les  édifices,  furtout  pour 
les  (ondemens  des  maifons , & dans  la  coi.ftruc- 
tion  des  ponts  ; il  dure  très  long  tems  . foit  dans 
I eau,  foit  fous  h ferre. 

Cet  arbre  croît  à la  Cochinchine.  1> 

AIGRE  DE  CLDP.F.  : fuc  tiré  d’une  efpèce  de 
citron  J demi  mur  des  environs  de  San-Reino  . 
dans  1 Etat  de  Gènes  , d’„û  il  elt  tranfporté,  diî 

Smews.*^  ^ 

AIGREMOfNE.  Agrimonia.  Ce  genre  com- 
prend un  tres-^tù  nombre  d'efpèces  toutes  herba- 
cees,  munies  de  feuilles  ailées  avec  une  impaire  . 
cornpofees  de  folioles  la  plupart  ahernativement  de 
'"'P'®-  '•“.<>  urs  font  difpofées  en  épis 
terminaux  j chacune  d t lies  munie  de  trois  braèfé-^' 
Unne  croit,  d’après  Dalechamp . que  le  nom  ag'ri- 
mania  Vient  par  altération  de  «lui  d'argemani, 
donné  i urie  efjsèce  de  pavot,  parce  q^e  cetti 
plante  paffoit  pour  guérir  les  maladies  des  yeux. 

E s P i c I s. 

^UAicremoiNE  oScwile.  Agrimania  cjj!cina/is. 

Agrimania  ( eupatoria  ) , /a/iis  cauünis  pinnatis  . 

Syft.  veg! 

îî  — flor.  dan.  tab.  JÏ8.  — BlacU.  tab. 

<é' '5: 

petalts  caltct  dupto  lonsioribtu.  Ml,  Hon.  Ktw  i 
p.^  150.  - Mill.  Diâ.  n*.  5.  - Camer.  Hort.'  7. 

( AlGRlMOlNB,  n".  I.)  ' 
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1.  Aigremoine  (lu  Levint.  AerimonU  rtptni. 
Linn.  • .* 

Agtimonia  foiiîs  caatinïi  pinaatis  , impari  ftjjilif 
fruüiiui  kifiidit.  Lirn.  Spec.  643.  — Gznn.  de 
Frudl.  & S-m.  I.  nb.  75.  — Lam.  III.  tab.  409. 
fig.  1.  — Mi'I.  Dia.  II*.  4.  — Ait.  Hort.  Ke».  z. 
pig.  150.  ( yoytf^  Aigremoine,  n®.  z. ) 

3.  Aigremoine  i fleurs  en  faircezu.  Agrimonia 
agrimonoidij.  Linn. 

Agrimonia  foliis  cauliitu  tematis  , fnSiiiu  gla- 
irii.  Linn.  Sy».  veget.  448- 

AgrimonoiJtt.  BarrtI.  Icon.  Rzr.  Êil.  ( Knyrj 
Aigremoine,  n®.  3.) 

* Agrimonia  ( parvifinra  ) , fruSiius  hifpldis  , 
foliis  eaaliais  pinnal  s , foiialis  plurimis  lanieolatts s 
petalis  taliit  feJ^oilongiorièuj,  Ait.  Ilurt.  Kt»".  z. 
pag.  130. 

Osfervaiinns.  Agrimonia  decamktns,  Linn.  f. 
SuppL(Koyff  Ancistre.) 

AIL.  Allium.  Ce  genre,  un  des  plus  naturels 
parmi  les  liliaeées , avoir  été  divifé  en  plufieuis 
feaions  par  les  Anciens  ; elles  formoient  autant 
de  genres  1 favoir  : les  oignons  ( cspa  ) , les  aulx 
proprement  dits  {allium  ),  les  poireaux  (porrum) 
6c  les  moly.  Ces  genres étoient  li  p,  u tondcS,  qu'ils 
ne  peu  vent  pasnéme  aajourd'hni  fournir  de  bonnes 
divilïons  : cclUs  que  l'on  a établies  depuis  font  i 
la  vérité  peu  naturelles  , te  il  )>aroit  ditKcile  d'en 
trouver  île  fatisfaifantes  ; elles  aident  du  moins  , 
dans  ce  genre  afléx  nombreux  en  efpètes , à rendre 
plus  faciles  les  moyens  de  les  reconnoitre.  Les  divi- 
fioiiS.  appuyées  fur  les  feuilles  planes,  cylindriques 
ou  i demi  cylindriques , offrent  des  efvèces  inter- 
médiaires foir  embarralfantes  ; elles  éloignent  des 
el'pèces  rapprochées  par  d'autres  rapports  plus 
nombreux.  Celles  fondées  fur  la  préfence  ou  l'ab- 
fence  des  bulbes  dans  les  fleurs  font  encore  plus 
irrégulières,  puifqu'il  eft  des  efpèces  tantbemunies, 
tantôt  dépourvues  de  bulbes.  Les  étimines  ont 
leurs  filamens  ou  fïiuples  ou  altcrnativeiiser.t  fîm- 
ples  8c  ttifiJes  : ces  derniers  font  divifés  à leur 
lummet  en  trois  pointes  fubulées,  l'amhéte  placée 
fur  la  pointe  du  milieu.  M.  Decandolle  a p'cfïte 
avec  avantage  de  ce  caraffére,  qu'il  fubflitue  dans 
les  fous-divilïons  à celui  des  bulbes. 

Les  efpéces  potagères  datent  dé  la  plus  haute  an- 
tiquité. Les  irraélites , fous  la  conduite  de  Mi  ïê, 
regrettoient,  dam  leurs  deferts,  les  oignons  dont 
ils  fe  Doiiiriflbicnt  pendant  leur  efclavage  en 
Egypte.  Ces  plantes  étoient  devenues  factées 
pour  les  Égyptiens. 

Porrum  & erps  nsfas  vhiart  & frangtrt  morfm. 

O fanâas  gmui  ^uAus  hue  nufsuntur  ta  karài 

iiUmùta, .... 
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a dit  Juvénal.  Chacun  coniioic  les  imprécaiioiis 
d'Horace  contre  l'ail. 

La  faveur  â-'te  8c  brûlante  , l'o.leur  inflâe  Sc 
défagréable  qui  carailerife  la  plupart  des  ai  h, 
fembioient  devoir  faire  cxcl.ite  te  genre  de  nos 
plantes  d'agrémens.  Il  en  exi'.le  néai  uioins , Hc 
l'on  en  a encore  découvert  depuis  peu,  de  très- 
belles  efpèces,  t^pnt  les  ll.-uts  battent  la  vue  ji.tc 
la  belle  teinte  de  Lut  couleur  rofe,  p-uipurine, 
jaune  ou  d'un  blanc  de  lait  ; par  la  gilrdeur  re- 
mariauable  de  leur  corolle  , par  Todi  ur  fuava 
qu'elles  exhalent , Sc  par  une  certaine  éiéganre 
dans  f ur  port,  qui  les  aflucie  à la  belle  famille 
des  liliacees. 

Drapitnaud  a obfcrvé  que  prefque  tous  les  aulx 
detencneiit  bulbifèrcs  dans  Ls  années pluvieufes 3 
alors  les  ombelles,  au  lieu  de  capfules , poiurt 
des  biilb-S  : ces  bulbes  font  toujcuis  ftniles  au 
centre  de  l'ombelle  5 te  qui  annonce  que  la  na- 
ture 1rs  forme  avec  les  fucs  nutritifs  dcltines  à la 
produâion  8c  au  développement  des  fleurs,  des 
pédoncules  8c  des  capfules.  Lutfque  l'uiViim  ma- 
gicum  devient  bulbifère , la  tige  ne  fe  développé 
point , 8c  le  faifeeau  de  bulbes  efl  feflile  au  milieu 
des  feuilles  radicales. 

Es  P àc  ES. 

♦ Fsuillss  plants  f caulinaires  p omitllt  portant  des 
capf.les. 

I.  Ail  faux -poireau.  Allium  amptloprafum. 
Linn. 

Allium  caule  planifolio  , umltlliftro  ; umhtllà 
glpbofd  , faminiôus  tricajpidatis , piialis  earinà  fta* 
pris.  Linn.  Spttc.  Plant.  413.  — Haller,  Ali.  f. 
Opufc.pag  344.  n®.  y. — Lam.  III.  tab.  Z4Z.fig.  i. 
— Mill.  4.  tab.  Z71.  — Ruib.  Elyf.  z.  pag.  lyi. 
fig.  I. 

Porrum  ampsloprafum.  Mill.  Diéf.  n®.  z. 

Scorodoprafum  las  folium  , fponianeum  , italietsm; 
forlius  diluti purpurtis  , odoratis.  Michel.  Gen.  Zy. 
tab.  a4<  fig.  5.  ( Koycj  Aa,  n®.  1.) 

z.  Ail  poirezii.  Allium  porrum.  Linn. 

Allium  cauls  planifolio  , umirllifero  ; JfaminiSos 
tricafyidaiis  , radies  euaicaid.  Linn.  Sp^c.  Plant. 
'4Z3.  — Hiller  , AIL  pag.  348.  n®.  7.  — Blacksr. 
tab.  4Z1. — Carnet.  Epit.  3H.  le.  ( P*y<{  Ail, 
n®.  z.  ) 

3.  Ail  linéaire.  Allium  linearo,  Linn. 

Allium  caalt  planifolio  , umlelUftro  ; umiellA 
glo  ofi  ; jlaminikus  tria  fpidatis  , corollà  dupli  Ion- 
gioriius.  Mill.  Diét.  n“.  4.  — Haller,  Ail.  pag. 
yyz.ti®.  9.  ( yoyti  Ail,  n«.  3.) 
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4.  Ail  oJ'irint.  AU!um  fuavtdev,  Jicq. 

Altium  caiiU  planif:ilio  , umbtWfero  j umUfU  Cd- 
f ’udià;  famiiuiiut fuiuUtU,  corctià  dupH  longiorihui. 
Willii.  Spec.  Pbnc.  1.  pig.  6$. 

AUium  ( fuiveotens  ) , Jctipo  nudo  , itrtlhrc^/o; 
fotiij  lintarihui , carinatis  y um  'tUà fubroturtàâ , fia- 
minibus  fuiuUlii.  Jacq.  Icon.  Rir.  Z.  ub,  J64,  & 
Colledt.  1.  ub.  30;. 

M.  Detandiiüe  pcnfe  que  cette  efpèce  n'eft 
qu'une  variété  de  Ton  allium  ambiguum  y mais  elle 
ell  beaucoup  plus  grande  dans  toutes  fes  parties  { 
ce  qui  peut-être  ell  dd  à la  culrures  de  plus,  elle 
ell  adorante  , cataûère  dont  il  n'ell  pas  t'ait  men- 
tion dans  la  defeription  de  {'nllitim  nmirguum.  Elle 
croit  en  Autriche. ( Voys^plus  bas  t.Kw.  douteux , 
n*.  14.) 

5*  Ail  rabattu.  Allium  deftexum.  Willd. 

AUium  caule  ptanifolio  , umbtWfero  i fluminibus 
tricufpidaiis  . lonçitudixt  corolU  y fotiis  angufio  • 
Üntaribus  , feufo  detUnato,  Willd.  Spec.  Plant.  î. 
pag-6f- 

11  fe  rapproche  b"aucnup  de  Yatlium  rotundum 
par  fon  porr  y il  en  diffère  par  Ces  tigrs  arcdtidaiius 
& réfléchies,  n'ayant  qu'une  feule  feuille  cau'.i- 
nairey  les  autres  font  ra.licates,  linéaires,  trés- 
étroitesy  l'ombrlle  n'ell  point  glo'ouleufe.  Les  éta- 
mines fontaulfi  longues  que  la  corolle,  & celle-ci 
d'un  blanc-pâle. 

Son  lieu  natal  n'ell  point  connu,  if  ( lyuid.  ) 

6.  Ail  à tête  rçn  le.  a4//iu>e  rotundum.  Linn. 

- AUium  taule  planifoUo  , umbetlifero  y fiaminibus 
tric.fpidatisi  umbelià J'ubglo  ofà;  fUtribus  luieratibus, 
nutantitus.  Lii  n.  SvlL  plant.  1.  pag.  30.  — Cluf. 
Pann.  pag.  Zi6.  tab.  119.  — Hall,  de  Ail.  n°.  8. 

— Lam.  III.  tab.  zqz.  fig.  5.  — Gaettn.,  de  Ftuâ. 
le  Siin.  ub.  i6.  ( K oyf{  Ail  , n°.  4.  ) 

7.  Ail  à feuilles  de  plantain.  AUium  viSorialis. 
Linn. 

AUium  caule  planifoUo  f umbetlifero  ; umbetlâ  ro~ 
tundatà  ; Jtamiaibus  lanctolacis  ^ coroUâ  iongioiibus; 
foliit  ellipiicis.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  4:4.  — 
Cluf.  Paun.  pag.  IZ3.  tab.  214.  ( Kbyep  An, 

8.  Ail  velu.  Attium  fuihirfutum.  Linn. 

AUium  coule  planifoUo  , umbiUiftrof  foliis  infe^ 
rioribus  hirfutis  , Jfaminibus  fubuiatis.  Linn.  ^tc. 
Plant,  pag.  424.  — Haller,  dé  AU.  n".  18.  ( toyci 
Ail,  n*.  6.) 

9.  Ail  magique.  AUium  magicum.  Linn. 

Allium  caule  planifoUo , umbtlUfero  y ramulo  bul- 
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bifeto  , fiamirHut  fmolieibua.  Ijnn.  SpeC.  424.— 
Miil.  Difl.  n».  6 — Hall,  de  AU.  n*.  22.  ( PVt 
Ail,  n®.  7.  ) 

10.  Ail  â feuilles  obliques.  AUium  obliquum, 
Linn. 

Allium  caule  planifoUo  , umbetUfero  y flaminibus 
filiformibus  , fore  tripla  longioribus  } foUis  abliquis, 
Linn.  — Mill.  Diil.  n'.  7. 

Altium  rarr.ofum.  Jâcqnin  , Icon.  Rar.  I.  tab. 
61 , 8c  Mifccll.  2.  pag.  308.  ( P'oyti  AiL , n®.  8.  ) 

11.  Ail  ri'.neui.  AUium  ramofum.  Linn. 

AUium  caule  fubptanifolio  , umbclliferoi  famine- 
but  ftbulaiie  , longioribus  y umbellâ  gioiofâ  y foliis 
linearibus  , fuheonvexis.  Linn.  -—  Mill.  Diêt.  n*.  8. 
( Ail,  n“.9.) 

12.  Ail  de  Tartarie.  AUium  tataricum.  Linn. 

AUium  caule  planifoUo  , ambel.  i/iro  y foliis  femi- 
cylindricis  y faminibus  fmpiieibus  , smocllà  ptand, 
Linn.  Suppl.  iy<5.  ( Keyep  Ait , n®.  1 1.  ) 

13.  Alt  rofe.  AUium  rofeum.  Linn. 

AUium  caule  planifoUo , umbelUftro  y umbellâ  faf- 
tigiatâ  y petulis  emargirtatis  y faminibus  brevifimis  , 
fmplicibus.  Linn.  Syll.  veget.  pag.  266.  — Rudb. 
Elyf.  2.  pag.  166.  ng.  17. 

g.  Idem  , bulbiferum.  — AUium  cameum,  Bcrtol. 
Plant,  geo.  51.  ( Koyrj  .\ii , 11®.  10.) 

14.  Ail  douteux.  AUium  ambiguum.  Decand. 

AUium  umbellâ  capfuUftri , glabofâ  y foliis  Unea- 
ribus , faminibus  exfertis  , foribus  braHeaiis , fpatkd 
bieorni  , umbellâ  breviori,  Decand.  Synopf.  p.  163. 

a.  Allium  ( graminifolium  ),  eaule  umbeUiftrj  , 
umbellâ  fubgloaofâ  y faminibus  fmplicibus  , eorollâ 
longioribus.  PetL  Synopf.  I.  pag.  436. 

.Allium  cricetonim,  Decand.  1.  c.  — Thore , El. 
Lond.  123. 

g.  Allium  ( appendiculatum)  , caule umbellifero, 
faminibus  fubulatts  p pttalis  insernis  baf  auriculatisp 
foliis  ang/fo-lincaribus  ,fubcaiinatis.  Petf.  Synopf. 
I.  pag.  43é.  — Ramond.  Pyten.  ined. 

Sa  bulbe  ell  oblongue  , entourée  d'écailles 
brunâtres  & caduques  y elle  pouffe  une  tige  giêle, 
cylindrique,  haute  d'un  pied  & plus,  munie  , 
dans  fa  partie  inférieure , de  quelques  feuilles  li- 
néaires , alongées,  plus  courtes  que  la  tige,  larges 
d'environ  une  ligne.  Les  valves  de  la  fpathe  font 
moins  longues  que  Tombe  Ile  : celle-ci  eft  Iphéri- 
que,compofée  de  quinze  â vingt  fleursy  les  pédon- 
cules munis  â leur  bafe  de  petites  braûéestnem- 
braneufes.  Les  fleurs  font  blanches , quelquefois 
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üti  peu  violette»  ou  rougeâtres i les  étamines  fitn- 
pics , fubulécs , faillinies  , hors  de  U fleur. 

«■  ta  variété  «,  dit  M.  Decandolle,  m’a  été 
coni!nuni.juéc  par  M.  Thore , qui  l’a  trouvée  dans 
les  ianJits  , aux  environs  de  Ujx  , où  elle  fleurit 
en  été.  La  variété  f a été  trouvée  pat  M.  Kamond, 
fur  les  rochers  des  Hytenées,  veis  1e  fommtt  de 
l'flétins,  au  voiliiiagc  de  Bap.nères,  entre  Lue  &: 
I.avédan  , dans  la  vallee.  Elle  rellemble  abfulu- 
ment  à la  précédente,  exet-ptéque  les  détouputL  S 
intérieures  de  la  fleur  s'élar^iffent  allii  btulque- 
ment  à la  bafe,  de  manière  a iotmerdeux  appen- 
dices arrondis.  Ces  deux  plantes  me  y aroilfent  de 
ftmpics  variétés  Je  Vallium  fujvioltns  Jacq.  ; mais 
la  plante  de  Jaequin  elt  plus  grande  dans  tuures  fes 
arties.  Ede  ell  odorante  , circonftance  dont  les 
oiaiiilies  lian^ais  ne  font  pas  mention.  » ( Dt^an- 
àeilt.  ) 


AHhim  fcjpo  fjscidi),  tomprrfii , nudn;  fo'ilt  an- 
gaft'S  , lintarhus  ; umiilld  paucifiora  ; fcdaruutit 
cloagaùt,  intqualiiut , fciatdi.  (.N.) 

Ses  tiges  font  mo  les,  herbacées , grèl*$ , com- 
ptimées  , longues  de  lis  à huit  pouces,  prefque 
nues  , munies  feulement  â leur  bafe  de  quelque  s 
feuilles çlibics  , tendru  , étroites  , linéaires,  en 
peu  aig  lès  , un  peu  plus  courtes  que  les  tiges. 
L'ombelle  tll  compofte  de  fleurs  peu  nonibrcufes, 
accompagnée  d'une  fpathe  très-courte,  concave. 
Les  pédonciiUs  font  inégaux  , étalés,  prefque  ca- 
pilbires , foucenam  une  fleur  blanche  , femblable 
à celle  de  quelques  oinirhogales  ; ks  découpures 
oblongues  , lancéolées,  aiguës  p les  étamines  plus 
courtes  que  la  corolle  p les  anthères  oblor.g  les  , 
obtufes  a leurs  deux  extrémités  ; les  caplulei 
ovales,  at-ondies.  Je  n'y  ai  point  renurqué  de 
bulbes. 


O'fcvjtioat.  Le  cataâcrc  des  trois  diviflons 
intérieures , élargies  â leur  bafe  & prolongées  en 
appendices , elt  très-lutfifant  pour  former  de  la 
plante  g une  efpece  dillinâe , & M.  Hamotid  m'a 
alTuté  que  ce  caractère  étoic  conllant. 

If.  Ail  de  Caroline.  Atliurt  cjro/inianum, 
Decand. 


Cette p.lantc  m'aéré  communiquée  par  M.Bafc, 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline.  (P'.f.) 

17.  .4ll.  glauque.  Allium  glaueam.  Schi:d.? 

Aülum  feapo  f^bnudo  ^ glauco  f faith  tintaribus  ^ 
acutis , p/anis  ; Jiorîàat  cjpiiaùt , aiaiis  , fiaminhut 
tjji  dilatJiis  , coroild  trcvioriàas.  ( N.  ) 


Allium  hutho  ohtongo  ; faliis  planis  , lintanbus  , 
eilafit  ! fpuinj  ir<vi , bivalvi  ; umktllj  gloiofi , cjp- 
fjOfcfâ  ; Jluminibus  fubuhtis;  ovaria  trimjculùîo ^ 
fdbgloiafo.  Decand.  Redout.  Liliac.  vol.  a. 
ub  101. 

Elle  a des  rapports  avec  Vallium  faaverltns  de 
Jacquin  ; elle  en  diffère  par  fa  hampe  nue  & par 
fes  feuilles  non  canaliculées.  Se-s  bulbes  font  étioi- 
tes,  cblongues,  erweloppées  de  tuniques  brunes. 
Ses  feuilles,  toutes  radicales , font  droites,  planes, 
linéaires,  obtufes,  ptrfquede  moitié  plus  courtes 
que  la  hnnpe.  Celle-ci  ell  droite  , cylindrique  , 
un  peu  glauque,  htute  d'un  pied  & plus,  t-.rnii- 
néc  p.u  une  ombelle  globukufe  de  \ii-gvcinq  à 
trente  fleuisi  la  fpathe  beaucoup  plus  couite  que 
l'ombelle  , partagée  en  deux  valves  i ks  pédon- 
cules cylindriques,  un  peu  renflés  au  fommet , 
deux  fois  plus  longs  que  la  corolle , accompagn  s 
de  quelques  br-iétées  avortéess  ta  corolle  blanche , 
teinte  de  rofe  , â lix  découpures  concaves  , ob- 
tufes i les  filamtns  fubulés,  deux  fois  plus  longs 
que  la  corolle  i les  anihèrtS  ovales , con-.prifi.e.s , 
â deux  loges  j l ovai-e  prefque  globuleux  , blanc  , 
marqué  de  trois  taches  vertes  à fou  foinmet  i I s 
femctices  nombreufês,  noires  &z  anguleufes,  dil- 
pofees  fur  deux  langs  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  a été  rapport-re  d«  la  Caroline 
par  M.  Bofe  , cultivée  dans  le  jardin  de  M.  CVls. 

16,  Ail  à flemrs  d'ornithogale.  jUiium  omiiho- 
güloidet.  bofe. 

üotajiiqut,  Suffliment.  Tome  i. 


Ses  tiges  font  hautes  d’un  piel  3:  demi  îc  plus , 
un  peu  compiimc»  s , fiuillecs  fcuUment  â knr 
bafe;  les  feui-ks  vaginales  à leur  partie  infe- 
rieure, planes  , étroites,  linéaires , aigues,  y-Uis 
courtes  que  les  tiges  i les  fleuts  pedicel.écs,  leu- 
ntes  en  une  tére  ombellée , un  peu  arrondie  , en- 
tourée d'une  fpathe  la;ge,  concave,  bifide,  meir.- 
braneufe,  plus  courte  que  l'ombcllî.  La  cotolls 
:IL  Z grande , d'uu  blanc  ccirc  ue  rôle  , à lix  dé- 
ccu,iures  lancéolées , aiguës  i les  étamines  fimple-s; 
leurs  fî  am-.ns  fubulés  , élargis  à leur  bafe  ; les 
anthères  ovales , obtufes  , érhincrées  â leur  bafe  { 
l'ovaire  globuleux  ; point  de  bulbes. 

J’ignore  le  li  u natal  Je  cette  pl.nte,  que  l’on 
cultive  au  Jitdm  des  Planus  de  Pans,  ly  ( K./,  in 
ktrb,  Dctfoit,  ) 

18.  Ail  à fl.urs  airnus.  Allium  ac-;!f.orum. 
Loif. 

Allium  ea-ite  ptanifolo  , umbc.'lîfrro ; umitllâ  fui- 
gla-’ofd;  pes-hi  Umealasit,  acw.iy,  fijmiaiius  nicuf- 
pidatis , filamentls  margine  lili-tii,  Loif.  Joutn.  bot. 
Z.  pag.  179. 

Ses  tiges  font  glabres , cylindriques  , hautes 
d'un  pied,  gainies  à leur  partie  ii-réii-euie  de 
feuille»  planes , linéaires , longues  de  fix  pouces  , 
très-glabrr s.  La  fpath  t t II  d'une  feule  pièce  : il  en 
fort  uns  ombelle  d’inviron  quarante  rayons  , for- 
mant une  tête  prefque  globuKufe.  La  corolle  d’un 
pourpic-cUir  J ks  peiaks  lancéolés,  aigus  ; les 
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étimine^  i (rois  pointes , île  U longueur  des  pé> 
rates  s les  fiuniens  ciliés  à leurs  bords. 

Cette  plante  a été  découverte  pat  M.  Perret , 
dans  le  Piémont . à Tenile  Sc  au  mont  Gros  ; elle 
fleurit  au  mois  de  juin,  ( Loifet.) 

* * TtuilUt  fUnti  Ù cju/inairttj  omhtlUs  ponar.t 
dtt  bulbes, 

19.  Ail  potagtr.  Linn. 

Allium  eaule  pUnifilio  , itlbifero  ; hulhù  eompo- 
fito  , faminiiui  iriiufpidaiis.  Llnii.  Spec.  Plant. 
P»g-  41T- 

#.  AUium  bulbo JSmplicl.  Gérard , I- lor.  gall.  Prov. 
pag.  ifi.(  y-esyei  AlL.  n'.  11.) 

La  variété  ;)  a la  bulbe  limple  ; elle  a été  dé- 
couverte  pir  M.  Geraril,  fur  le  boni  de  la  mer  , 
l>rè«  des  lies  d'Hières.  On  la  foui'çonne  la  Touche 
primitive  de  notre  ail  potager. 

20.  Ail  rocambole.  Allium  feorodoprafum»  Linn. 

AUium  taule  plan’ folio  ^ hub  fero;  foliis  crenu- 
latij  P vaginis  aneipitiius  i fitiminthus  tticufptdaiU. 
Linn.  Spec.  pag.  42).  ( Ail,  n®.  1 ) 

21.  Ail  des  fables.  AUium  aren^rîitm.  Linn. 

Allium  taule  planfolio  , hulhifero  ; vaginis  rr- 
reri^us,  fcaikâ  muticâ^  fumini^us  tritufpidatts,  Linn. 
Spec.  pag.  415.  ( b'oyn  Aiu,  n’.  14.  ) 

Elle  n’eft  peut-être  qu'une  variété  de  la  précé- 
deme. 

11.  .4  11  en  carène.  AUium  carlnaium.  Linn. 

AUium  cjute  plunifulio  , umbellifero  ; fiuminibus 
ffbuluiis.  Lina  -Spec.  pag.  4:6.  — Haller  de  AU. 
n”.  17.  tab.  X.  fig.  X.  ( Koytj  Ail,  n”.  15.) 

• * • Feuilles  cytind’iijues  & caulinaires  ; ombelle 
portant  des  capfults. 


il  diffère  ptîneipaUxent  par  fes  feuilles  relevées 
en  carène. Ses  bulbes  font  ovales,  revêtues d’tn- 
veloppes  blantliâtres,  membraneufes  s fts  iigei 
droites,  h lûtes  de  deux  é trois  pieds , légèrement 
fltiées  i les  feuilles  glabres , aigt:  es , larges  de  tr  >is 
i quatre  lignes.  Les  fleurs  font  ttès-nombreiifes  , 
réunies  en  une  tête  arrondie,  emoorées  d’une 
fpathe  i deux  valves  concaves  à leurbafe  , cadu- 

ucs.  i deux  pointes  en  forme  de  cornes}  les  pé- 

oncules  filiformes}  la  corolle  violette,  à décou- 
pures aigues } les  filamens  plus  longs  que  la  co- 
rolle, alternativement  dilatés , à trois  pointes}  les 
deux  latérales  filamenteuEs. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Desfon- 
taines aux  environs  d'Alger.  ^ /.  in  heii. 

Desfont,  ) 

X(.  Ail  defeendant.  Allium  defeendsns,  Linn. 

Allium  taule  fuiteeeiifblio  , umbellifero  ,'  pedun~ 
cuits  exttriaribus  brtvioribus  ; fiuminibus  trtcufpi- 
daiis,  Unn.  Hort.  üpfal.  78,  Spec.  Plant.  4x6. 

Allium  faminibus  alterne  trifdis  , foliis  ffulofsp 
copite  fpharico , non  bulb'fero  , atropuipureo,  Haller  , 
de  A'.l.  n*.  11.  tab.  x.  fig.  i. 

Moly  atropurpureum,  Srvartz,  Florig.  tab.  éo. 

M.  de  Lamarck  a regardé  cette  plante  comme 
une  fimpi:  variété  de  b précédenir.  Haller  n’eft 
point  de  cette  opinion , K croit  qu’elle  doit  être 
diftiogiiée  comme  efpèce.  Srs  fleurs  forment  par 
leur  réunion  une  tête  ovale  , alongée.  Les  pédon- 
cules iniétieurs  font  beaucoup  plus  longs  que  les 
extérieurs.  Les  feuilles  font  longues  d’un  pied  , 
roulées  en  cylindre,  fembiables  à celles  des  joncs} 
les  tiges  hautes  de  crois  pieds}  les  étamines  très- 
faillantes  hors  des  fleurs } les  femeiices  anguleu- 
fes , a:nfi  que  les  capfulcs. 

Cette  plante  croit  dans  1a  Suiffe.  ac 

16,  Ail  à petites  fleurs.  Allium  parvlforum, 
Linn. 


XJ.  Ail  à tête  Allium  fphamcephalon, 

Linn. 

AUium  cault  teretifolio  , umbellifero  ,*  foliis  femi^ 
terttibusf  fiuminibus  trieufptdutis  f corollâ  longio- 
libus,  Linn.  Spec.  Plant.  ^16, 

Alla  genus  forte  , ftorodoprafum  aittrum,  J.  Bauh. 
Hift.  X.  pjg.  J64.  le.?  {_yoyc{  Ail,  n".  16.) 

X4.  Alla  fleurs  nombreufes.  Allium  multlforum. 
Deslont. 

Allium  foliis  carinatis , eaulc  fupemi  nudo  ; ca- 
pite  rotundo  , non  bulb-.feroi  fiaminibus  trieufpidatis, 
D .font.  rior.  allant,  vol.  1,  pag.  xSS. 

U fe  rapproche  deVallium  fpharoeepholum  , donc 


Allium  eaule  fubstretiJbUtt , umbellifero  ; umhelli 
gtobofa  i fiaminibus  finplicibus  , coroUd  longioributp 
fpuihd  fusulutà,  l.inii.  Spec.  Plant.  4x7. 

s.  Idem  , ^oribus  cinereis,  ( Allium  parviftorum,  ) 
Desfom.  Flor.  allant.  1 . pag.  X510.  ( P’oyc j Ail  , 
n".  17.) 

La  variété  S , obfervée  en  Barbarie  par  M.  Des- 
fi.ntaines  , diffère  de  la  plante  de  Linné  par  la 
couleur  luifanre  Sd  cendree  de  fes  fieuts,  ttavet- 
fêes  par  une  ligne  verdâtre. 

27.  Ail  de  Pallas.  AUium  Putlopi.  Murr. 

Allium  eaule  fubteretifoho  , umbeUifera , diformt; 
fiaminibus  fmpiieibus  , eorollam  a^uunitbus  fiylo 
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hrtv'jfima.  Mutr.  Coinm.  Goett.  6.  I77J*  p»g-  }t- 
ub.  «. 

Scs  bulbts  font  globuleufcs  , folitaires  , luni- 
quees , de  la  grolfeur  d'une  petite  noifecce  i fis 
tiges  giéles,  cylindriques,  t’euilldes,  hautes  d'un 
pied  Si  demi  i les  feuilles  plus  couites  que  les 
tiges,  fubulees,  i demi  cylindriques,  vaginales  i 
1-ur  gaine  pâle  , ftriée , marquée  de  lignes  vio- 
lettes. La  fpathe  lé  diviie  en  deux  grandes  valvis, 
une  fois  plus  courte  que  l'ombelle.  Ceile-ci  eft 
arrondie  , à fleurs  nomlireufis  , plufieurs  ftétilcs , 
fourenues  par  dis  pédoncules  longs  d'un  pouce  , 
de  couleur  purpurine  , épaiUîs  vers  leur  Commet. 
La  coiolleeli  petite  , purpurine  ; les  pétales  ég  uix , 
ovalcs-lancéolés  i les  étamines  sulli  longues  que  la 
corolle  i les  fliameru  pourpres  & Cubulés)  les  an- 
thères brunes  i le  flyle  très-court  ; les  capfules 
triangulaires. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  qc 

18.  Ail  nmCq  ié.  AUium  mofehatum.  Linn. 

Altium  cauU  teretîfolio  , umhtHîftro  i untitllâ 
fujl  g mâ  , fuiftxjlorâ  i ptutis  açutis  , ftaminikus 
Jimpiiciiui , fa/iis  fttactis.  Linn.  Spec.  Pianc.  pag. 
qay.  — Haller  J de  Ail.  n*.  17.  (^»y»t  Ail> 
n*.  18.) 

19.  Ail  jaune.  All'mm  fiavam.  Linn. 

AUium  cauU  ttretifolro  , umktllifcro  ; Jtorikuj 
ftndulit , ptiûlit  ovaiis  , Jlaminiiuj  corol/J  longio- 
nhus.  Linn.  Spec.  Plant,  qay.  — Haller,  de  AIL 
B*.  14. 

AUium  fore  luteo  feufoUido.  i.  Bauh.  Hift.  1. 
pag.  j6i.  le. 

AUium  feu  moly  montanum  quarzum,  Cluf.  Patllt. 
pag.  116,  lab.  17.  18  , & Hin.  194-  ( Alt , 

n°.  I?-  ) 

}0.  Ail  à flturs  pâles.  AUium  palleni.  Linn.  * 

AUium  coûte  fubteretifolio  , umbeltifero  ,*  fonbus 
pendube , truncatit  ; fominibue  fmplicibas , eorollom 

tquaniibus.  Gouan,  llluRr.  aq.  — Linn.  Spec.  417- 
(Koytj  A'.L,  n®.  10.) 

qi.  Ail  paniculc.  AUium  panUutatum.  Linn. 

AUium  coule  fubteretifobo  , umbellifert  i peduncu- 
lis  capillaribus  f effufs;  fljminibui  fmUicibus ^ fpjtkà 
longifimâ.  Linn.Spec.  418. -—Hall,  de  Ail.  n . zy. 
le.  lab.  i.  fig.  1.  ( Ail,  n°.  zi.) 

}Z.  Ail  odoriférant.  AUium  odoroti^mum. 
Desfom. 

AUium  bulbo  lunieoto , perofo;  f-liie  lineari-fubu- 
iMis  ,cr^ufcalii  ; fpoihi  brevi , fabquodrifdà  ; f»~ 
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Iribus  umbe/laih  , non  buibiftrlt.  Dcif.  Flor.  Itlant. 
vol.  1.  pag.  189.  tab.  8j. 

Ses  bulbes  font  oval  •$ , runiquées  ; les  tuniques  . 
extérieures  (éihes . membraneufes,  déchirées  à 
leur  fommet , percées  d'un  grand  nombre  de  po- 
res. Les  hampes  font  grêles,  nues,  longues  d'un 
pied  & demi  j les  feuilles  glabres , étruitf  s , un 
peu  charnues  . linéaires  , lubiilées , plus  courtes 
que  les  tiges  ; les  ombelles  médiocrement  étalées , 
tiTveloppies  d’une  fpathe  membiancufe,  courte, 
fe  déchirant  en  trois  ou  quatre  découpures  ovales, 
aigues  i les  pédomules  prcfqu'égaux  , longs  d'en- 
viron un  pouce  i les  d'ours  blanches  ; les  décou- 

fiures  de  la  corolle  elliptiques,  un  peu  obtufes  ; 
es  étamines  un;  fois  plus  courtes  que  la  corolle. 
Ces  fleurs  font  tiès-odotanies  i elles  fe  montrent 
dans  l'hiver. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  De*fon- 
taincs  en  Barbarie , dans  Us  fables  du  défnr , aux 
environs  de  Cafsa  8c  de  Tuzzar.  i£  in  htrb. 
Desfoat.  ) 

* * * * FeuiUej  cylindriques  eaulioaires  ,*  ombelle 
ponant  des  buibes, 

JJ.  Ail  des  vignes.  AUium  vineale. 

AUium  coule  terttifoUo  , butbifero  ,-  famînibus  tri- 
eufpidatis.  Linn.  Spec.  Plant.  418.  ( K ojnj  Ail  , 
n'.  za.) 

J4.  Ail  des  lieux- cultivés.  AUium  oteroeeum. 
Linn. 

Attium  coule  teretifolio  , butbifero  ; fotiis  feobris  , 
femiteretibus , fubtks  fuleoiis  ; fominibus  fimplicibus. 
Linn.  Spec.  Plant,  pag.  119.  Çb^oyei  Ail  , n°.  aj.) 

♦ e * ♦ e Toutes  les  feuilles  rodicoles  ; hampes 
nues, 

JJ.  Ail  penché.  AUium  nutaas.  Linn. 

Album  fiapo  nudo  , oneipiti  ; fotiis  linejribus  , 
plants  i fominibus  tricLfpidutis.  Linn.  Spec.  p.  4I9. 

( yayel  .AlL,  n“.  14.) 

j6.  Ail  anguleux.  AUium  angulofum.  Linn. 

Allium  fjpo  nudo  , oneipiti  ; fotiis  Itnearibus  , 
canabculoùs , fubtks  fuiongulatis  ; umbeUi  fofigiati. 
Linn.  Spec.  4J0.  — Jacq.  Auftr.  tiS.  415.  — 
Bauh.  Hift.  1.  pag.  564.  Icon.  ( Vuytl  An, 
n*.  ij.) 

J7.  Ail  des  prés.  AUium  fene/eens.  Linn. 

AUium  feopo  nudo  ^ oneipiti;  foliis  lineoribut , 
fubtks  eonvexis  , levibus  ; umbelli  fubrotundi  , fa- 
i minibus  fubulaiis,  Unn.  Spec.  4J0. 

L1  a 
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Alliam  wnitllift.rum , prjtetft.  J.  Bjuh.  Hifl.  1. 
pag.  564.  le. 

Les  auteurs  ne  font  point  d'accord  Air  cette 
plante  fc  la  précédente.  Les  uns  penfent , avec 
Linné,  qu'elles  doivent  être  féparées  commt  ef- 
pèces  ( Its  autres,  avec  Mdler  , les  reg.icdcnt 
comité  variétés.  M.  WillJenij»'  affirme  qu'elles 
font  réellement  didir.éles  , les  ayant  cultivées 
pendant  plus  d ; vingt  ans.  Dans  ctlle-ci , les  ra- 
cines font  traçin.és , les  tiges  à d'ux  angles , u*ai$ 
point  llriées  ; les  fauilles  conv  x 's  en  deffims  , 
trés-lifles,  point  anguUufes  ni  lltiéesj  les  ombel- 
les de  forme  arrondie,  point  fa'.ligiées  i les  <iivi- 
fions  de  U corolle  point  conniventes,  mais  étalées 
& redtelTees  ; les  étamines  plus  longues  que  la 
corolle. 

Cette  plante  croît  en  S aiffe . en  S.bérie , &c.  sy 

38.  Ail  échalotte.  Aliium  afc^lonicum.  Linn. 

Alliiim  feapo  Rjio  , itreii  ; f lin  fLhutaûs  , um- 
hcllà  ghk^  fâ  , Jljminikui  iricufpidjih.  Linn.  Spec. 
Want.  pag.  419.  ( Kiy-cj  AlL,  n*.  34.) 

39.  -\IL  d'illyrie.  Aliium  itlyrkum.  Jacq. 

Alliam  fcjpo  nudo , urtti  ; fuliis  lintjri-ljuceo^ 
laiii  , pluniti  umicli'd  fijligij-a  , jhmiiiii-us  faluia- 
lis.  \Viild.  Spec.  Plant.  1.  j ag.  76.  — Jacq.  Iton. 
1.  tab.  363,  8cCo,l,cl.  3-pag.  273. 

Ses  tiges  font  droites  , nues  , glabres  , cylin- 
driques , garnies  de  feuilles  toutes  radicales , li- 
ré.iires-ianréolées  , un  p?u  canalicu'ées  à leur 
bafe  , puis  plauts , légéremcr.t  rel  vt<$  en  ciièiie 
fur  leur  dos.  Les  fleurs  font  diipofees  en  une  om- 
belle falligiée  j les  eiainii.es  fubulccs. 

Cette  plante  croît  en  .Autriche , dans  les  vi- 
gnes. 4: 

40.  -Ail  i grandes  fleurs.  Alliam  grandiforum. 
Lain. 

Aliium  ( narciffiflorum  ) , feapo  nudo  y terni  y 
fdiis  linejri'fuhuljtii  lougiore  ; umhellà  fafiîgiaià  y 
petalit  mucronatis  y jlaminibus  Jîmpliciùiu,  Willden. 
Spec.  1.  pag.  77. 

Aliium  narciflforum.  VIII.  Dauph.  1.  pag.  Ij8. 
tab.  6.  ( fAtyr J .Ail  , n“.  iS.  ) 

4t.  Ail  odorant.  Alliam  edorum.  Linn. 

Aliium  f jpo  nuda  , lereùafculo  ; fuliis  lintarihuSy 
eanatisulaus  y fu/uùt  augulatis  ; umiellâ  fafigiatd. 
Linn.  MantilT.  62. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  , droites , cylin- 
driques ou  munies  d'un  ang*e  i peine  fenlîble  ; les 
feuilles  radicales,  prefque  fafciculées,  linéaires, 
«longées,  i peine  charnues  , légèrement  velues, 
flriiesen  deiruus,caiialicuJées  en  delTus.  Lafpathe 
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efl  courte  i Us  pédoncules  dii'pofé*  en  ombelle , 
droits,  plus  longs  que  les  fleurs  , accompagnés  i 
leur  b.ife  de  p tites  braftaei  membran-.ufes.  La 
cortdleaft  bla'-che , odorante  î fes  découpures  ov.i- 
les , ob'ongiics , un  peu  aiguës  , brunes  fur  leur 
carène  ; It  S étamines  limples  , fubulées  , une  fois 
plus  courtes  que  l.i  corolle  : l'ovaire  cendré,  mar- 
qué de  points  enfoncés  ; le  llyle  blinc. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  l'Europe,  if. 

42.  AtL  inodore.  Aliium  inodoram.  .Ait. 

Aliium  feapo  nudoy  fAtriqueiro  ; faliis  lîneari- 
lus  y planis  y fibiîis  earinatii  j um'retlà  fafig' .là y 
for'iferà  ; Jlaminiius  fmpiieibus.  Aitcm,  Hort.  K.  w. 
vol.  I.  pag.  427.  — W'illd.Spec.  Pl.int.  2.  pag.  76. 

Cette  effèce  , que  je  ne  coimois  pis  , fj  rappro- 
che, félon  ÀVilhtnovr,  de  l'ail  anauleux  i mais  e'.le 
efl  deux  fois  jilus  grinde.  S s tiges  (ont  nues,  un 
peu  triangulaiiesi  les  f uiib  s toutes  radirates  , pl.i- 
nes,  linéaires , en  carène  à leur  face  irféti  uru. 
L'iitr.b.  Ile  cil  chargée  de  fteuis  lafligices  j ks  éta- 
mines Amples. 

Cette  plante  croît  à la  Caroline,  qs 

45.  Ail  d odeur  de  vanille.  Alliam  fagrans. 
Vent. 

Aliium  feapo  lertti  ; foliis  Anearihas  y carinaiis  y 
ohtujis  y eontortis  ÿ peduneulit  audit  , ftamirium  fla~ 
mentis  planis.  Vent.  Hoti.  Celf.  tab.  16. 

Cet  ail  cil  remarquable  par  fes  fleurs  très-odoran- 
tes, & donc  l'odeur  approche  de  celle  de  la  vanille. 
Ses  bulbes  font  arrondies , revêtues  de  membranes 
blanchâtres  1 les  hampes  cyhndiiques,  finement 
Ikiees  , un  peu  glauques  , deux  fois  plus  longues 
ks  feuilles}  celles  ci  linéaires , obtiifes,  ca- 
niliculéet,  lldéts,  un  peu  épaillés  ; la  Ipatha 
courre,  s'ouvrant  en  deux  valves  ovales  obloh- 
pues  , aiguës , prefqu'égales  } environ  dix  i feir.e 
flehrs  dilpofées  en  une  ombelle  lâche , incli- 
née av.ant  la  flor.iifon,  d'un  rôle -tendre,  puis 
d'un  blanc  de  lait , parfemées  de  lignes  purpu- 
rines} les  décriup'ires  de  la  co-olle  ovales  ob- 
longiies  , pre'qii'obtnres  } les  ét.imines  planes  , 
aiguës,  plus  courtes  que  li  corolle  , r.ipprochées 
en  cylindrique  } les  anthères  oblongncs  , d'un 
pourpre-foncé  , à deux  loges,  crcufècs  de  quatre 
filions  } l’ovaire  ovale,  d'un  vett-fonci  } le  llyle 
triangulaire , plus  court  que  les  étamines  ; le  (iia- 
mate  tronqué. 

Cette  plante  , originaire  de  l’Afrique,  tft  cul- 
tivée au  Jardin  des  Fiâmes.  ¥ v.  ) 

44-  Ail  ftrié.  Aliium  Jl  iatum.  Jacq. 

Aliium  feapo  nuda  , oifolel'e  tri^ueuo  ; faliis  li- 
ntariéut  y oiliiuisyfai’canalieulaiityfuiiùt  friatitf 
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iimitl/â /üfl’giai , foucifiurà,  îcon.  Rir  vol. 

i.  t ib.  tC6 , 8c  Collet.  Suppl.  Ji.  * — W ilMcit. 
Spe;.  plant,  a.  pag.  77. — Kedout.  Liliac.  vol.  i. 
tab.  JO. 

Cftp-  ffpèce  eft  remarquable  par  fes  ctamincs 
l^gercni'iii  réunies  à leur  bafe,  & par  f s feuilles 
fiiiKS  en  dell  ius,  n'cahalant  aucune  mauvaife 
oiUur.  Sa  buibe  eft  ovale,  de  la  çtolfcur  d'une 
petite  iioixt  e.lc  pioJuii  cinq  à li*  fciûlles  radi- 
cales, ;i:  eaiiis,  ptclqu'ol'tufes,  creiiléîs  en  gout- 
lietc , t talées,  longues  d’tnviton  neiil  pouces.  iJe 
leur  fei'trc  sViévciit  une  ou  Jeux  tigiS  nues , gla- 
l res  , un  peu  triai  gtdaircs,  p'us  court.squc  les 
/euilits  l.a  fpathe  (c  divifasn  deux  folioles  oppo- 
fees,  courtes.  oMongues  , aiguës,  pttrillames, 
enveloppant  un.:  on-.bclle  étalée, compofee  d'envi- 
ron dix  fleur',  blanches, d'une  médiocre  prindeut , 
légèrement  odorantes.  I.es  pédoncules  font  grêles, 
ctlitidriqiies  J la  corolle  divlfee  en  fix  déioiiptir -s 
obloiit'ues,  prerqu'obtufes  i les  filamens  lubules, 
à ptine  de  la  longueur  de  la  lorolle  . Iégertme-nt 
adb.r-rs  à leur  bafe;  le  ftigmate  ttiangu'aire -,  U 
canfule  à trois  angles  obtus  ; les  Itmences  noires  3c 
anguleufes. . 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- F.fpé rance. 
On  la  ctftive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

qj.  Ail  g'êle.  AWum  gra:ili.  Ait. 

Alitum  fiafa  nujo , tt'tti , longi/fimoifoliit  lliun- 
rihui  , canatUulatis  ; fiamintbm  juhiJüiis  ^ haji  con- 
ttjiis.  .\it.  Uctt.  K-sv.  i.  pag.  qîc).  — Andtt»' , 
Bot.iP.  rep.  vol  1.  tab.  1C7. 

Plus  rrêle  que  la  pr'cédcnre,  cette  plante  n'en 
patcît  être  qu'un,  viiiéié,  aya'  t,  comme  elle , les 
étimin.'s  un  peu  reiii.ivs  à leur  bafe.  Ses  tiges  font 
rues,  cylindi  iq-.ies , beaucoup  plus  longues  nue  les 
feuilles , grêles , hautes  de  trois  pieds  i les  t,  tiilles 
lou'cs  ra.fic.aUs,  linéares,  canaliciilées,  appro- 
chant de  celles  des  narcitfes.  Les  fleurs  font  droi- 
tes, bl  nthes,  onguir  niées  i les  onglets  tonnent, 
gvec  la  bafe  des  éianiines,  nn  cône  veidàtre. 

Cette  efpèce  croit  à la  Jamaïque.  ¥ 

46.  Ail  globuleux.  AUium  g/oiofa-a, 

Aliium  fotih  ttrttiiuf,  fiHformihus  ; flaminihus 
Jîmp/iet^uf  f pefigo^io  acutt^mo  Icagtorihüs  ; éuiiis 
oilongis  ; Jlapo  itr/li , [uitaado  j umittU  gloèefJ. 
D calid.  — Redoui.  Liiiac.  vol.  5.  tab.  179. 

'Ses  bulbes  font  grêles,  oblongues,  réunies  ptr 
fcfcicules}  elles  pro<iuifent  toutes  une  tige  droite , 
cylin.Jrique , un  peu  toitutufe,  garnie  à fa  bife 
*dé  feuilles  filiformes,  cylindriques  , d'une  odeur 
d'ail , plus  courtes  que  la  hampe.  l.a  fpathe  fe 
tUvife  en  deux  valves  inégalés , fiibuiées  d leur 
fommet.  Les  ficuis  font  dirpofees  en  une  ombelle 
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lobiileufe,  d'im  rt  fe-vif , foutenue?  par  des  pé- 
nncules  rouge  âttes,  plus  lonits  que  lis  Heurs, 
dépourvus  de  braiff-es.  La  corol  e elf  en  forme  de 
cloche , divifée  en  fix  découpures  égales  , lincéo- 
l'‘es,  aigues  t les  éliminés  fiiliartes  ; les  filamens 
filiformes  , de  couleur  .le  rofe } les  anthères  droi- 
tes, ovales,  d’un  rouge  de  briquet  l'ovaire  ovale- 
globule  tix  ) les  ca;  fuies  à croîs  a.  gies  falILns  i ies 
fenitnccs  noires  îc  angii'etifrs. 

Cette  plante  croît  fur  le  ir.oni  Cancafe,  où  elle 
a été  rtécotivvfie  par  M.  Mirsh.'d  , qui  en  a en- 
voyé des  graines  au  J.  riitn  d:S  PLnieS.  Kîle  fleurit 
vers  le  milieu  de  l'été. 

47.  Ail  du  Piémont.  AHhm  ptdementanam. 
WillJ. 

Alfium  feapo  fut*’etrafoao  ; fou.'s  Itncarihus  , oê- 
tufs  ; Ii-narlid  pajiijlv  d.  Wllld.  SpeC.  a.  pag.  77. 

Aili^m  n;gr;.m.  .\lfon.  Ped.  n".  iSSl.  tab.  a J. 
fig.  I.  Son  i.ir.n. 

norcif  folium,  T.am.  Diil.  pag.  6S.  Son 
Stopol.  (f’'ojcî  Ail,  n®.  16.) 

48.  .\iL  noir.  AUium  r.ig  um.  I irn. 

Altium  fcûpo  nudo ^ terttî  f foliii  lireartàut , em- 
Mld  htmifphtncâ  , pttuUs  puttnti.  us  , pamiaious 
pmpliciius.  Linn.  Spec.  qj3. 

AUium  monfptjfuUnum.  Gouan,  III.  14.  tab.  l£. 
— Lam.  Diét.  i.  pag.  C8. 

AUium  muU'thulhofum.  Jicq.  Auflr.  I.  pag.  9. 
tab.  10.  ( J'eyfî  -^U,  n®.  17.  ) 

49.  Ail  du  Canada.  AUium  cûnadt-.fi.  I.inn. 

AUium  feapo  njdo  , irretr  ; falits  lineariius  y ca- 
pitula iuhtfcro.  Linn.  Spec.  450. 

An  allium  canadenfef  Mich.  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  I . pag.  194.  ( P'oyrt  Ail  , n®.  19.  ) 

Il  tft  douteux  que  la  plante  de  Michaux  foit  la 
même  que  celle  de  Linné.  Ses  feuilles  font  planes, 
ranaliculées  , étroites,  linéaires,  alongées  1 feS 
hampes  nues  , compiiiréss  , un  peu  plus  longues 
que  les  fleurs  i les  ombelles  peu  garnies)  la  fpathe 
tret-courte  ) les  pé'Jonculis  tedrtlFei , alongés,  i 
peine  au  nombre  de  huit  i les  découpures  de  la 
corolle  lancéolées  , avec  une  nervure  d'en  vert- 
blanchâtre  i les  étamines  fiuiplcs.  ( Michaux.  ) 

JO.  .Ail  changeant.  AUium  muiaiiU,  Mich. 

AUium  feapo  tercti  ^ foliit  fuptrne  fuhfetaeeo-con-- 
vol-eis , fiaecidis ,'  amieUà  fuhmuttiforâ  ^ pumimibus 
pmpliciout.  Perl'.  Synopf.  i.  pag.  JJ7.  — Mich. 
Flor.  boréal.  .Amer.  i.  p.ig.  19J. 

Ses  bulbes  font  arrondies , enveloppées  de  mem- 
bianes  fibeeufes)  las  tiges  droites,  cylindriques) 
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les  feuilles  nJicales,  plus  rourtes  que  les  tiges,  , 
plncs,  ciniliculées  , mollafles,  prefque  fétacées 
8f  roulées  à leur  partis  fupérieure.  Li  fpathe  eft 
courte î les  ombelles compofées deplufieurs fleurs; 

Suelquefois  elles  portent  îles  bulbes,  &r  alors  les 
eiirs  font  mains  nombrrufes.  La  corolle  eft  d'un 
blanc  lavé  de  rofe  i fes  découpures  ovales-lancéo- 
lécs  f les  étamines  très-Cmpies.  Quelquefois  les 
ombelles  ne  font  compofées  que  de  bulbes. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepten- 
trionale;  elle  fieuric  au  commencenieiii  de  tnai. 

( Michjux.  ) 

jl.  Ail  i trois  cornes.  Allium  tricorne.  Hort. 
Pat  if. 

Aliium  coûte  nujo  , comprejfu  , ancipiii  ; foliis 
plonit , iiacjriout  y firiatis;  umul'â  rc/exùi  Jlumi- 
nibus  Jimpticiiiue  y cvroiiô  iongioribus,  (N.) 

.Ses  bulbes  font  os’ales  , de  la  grnflcur  d'une 
noix , enveloppées  de  membranes  rouffeâtres;  les 
tiges  fimples , hautes  d’environ  un  pied  , nues , 
Comprimées,  i deux  angles  oppofes,  fiillans.  Les 
feuilles  font  radicales  t elles  enveloppent  la  tige 
' par  une  gaine  un  peu  lâche,  longue  de  deux  ou 
trois  pouces , prolongée  en  une  feui'le  plane , 
linéaire,  ftriée  , large  d'environ  deux  lignes,  un 

reu  plus  courte  que  les  tiges.  La  fpathe  eft  mem- 
raneufe . divilcc  en  deux  découpures  inégales, 
plus  longues  que  les  péioi-.cules.Ccux^i  font  nom- 
breux , 8c  forment  une  omb.  Ile  louffue , fortemi  nt 
inclinée  pendant  li  lloraifon  La  corolle  eft  d'un 
blanc  lavé  de  rofe  i tro  $ de  fes  divi lions  plus  aigues 
que  les  autres  i les  étamines  failiantesi  les  anthères 
petites,  ovales. 

Cetreplanteefl  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Parts.  J'ignore  fon  lieu  natal.  ^ ( K.  /.  in  herb. 
Dtsfoni.  ) 

fl.  Ail  â feuilles  de  primevère.  AUium  urf- 
furn. 

All'um  feapo  nxda  , trl^uetra  ; foliic  laaeeolasit  y 
peliolulii  i umbellà  fojhgiaid.  Liim. 

Allium  petiolatum.  I.ain.  D.â.  I.  p.  (^Voyef 
Ail,  b”.  }I.  ) 

ff.  .èlL  de  l'Éclufe.  Alli  um  clufionum.  Willd.  | 

Al  ium  feapo  nudo,  tertti  ; Jvliit  lintxribux,  pltnie, 
eiliutii  ; umbellà  paueifiorj  ,•  petalit  obovuiii , eoa- 
euvie.  Willd.  Spec. Plant,  vol.  a.  pag.  79. — Retx, 
in  Ltit. 

Moly  mhua.  Cluf.  Hifl.  I.  pag.  191.  lcon.B«'i,i. 

— J.  Bauh,  Hift.  a.  pag.  p6S.  Icos. 

Cet  ail  a des  bulbes  fort  petites,  â peu  près  de 
la  gr.rlTcui  d'un  pois  , blanches,  ovales  ; il  en  fort 
d;s  feuilles  grsmini  formes , planes,  linéaires. 
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molIalTes , plus  longues  que  les  tiges , montes  i 
leurs  bords  de  poils  blanchâtres.  Scs  tiges  font 
cylindiiques , longues  de  hx  â huit  pouces , ter- 
minées pat  une  ombelle  peu  garnie  , enveloppée 
par  une  fpathe  d'abord  cylindrique  , fubiiiée , oui 
fedechiie  enfuite  iiréguliétemcnc.  Les  pédoncules 
font  inégaux , longs  d'un  demi-pouce  a un  pouce  i 
la  coro.le  blanche  , ouverte , inodote  ) fes  dé- 
coupures concaves  , un  peu  arrondies,  en  carène 
fur  leur  dos,  crois  alternes  plus  larges;  les  éca- 
nunes  irès  limples  , blanches,  de  la  longueur  de 
la  corolle  ; l'ovaire  d'un  blanc-vcrdâtte  ; le  ftyie 
blanc  ; le  itigmaie  lïmple.  Ses  bulbes  ont  l’udcuc 
& la  faveur  de  l'oignon. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  métidio- 
nales  de  l'Europe, 

Alt  triangulaire.  Allium  triquetrum.  Linn. 

Allium  feapo  nudo  foliifque  triqueiris  ; fiaminibue 
fimpticibui.  Linn.  Spec.  pag.  ( ÿoycf  Alt, 
n».  JO.) 

ff.  Ail  blanc.  Allium  album.  Sant. 

Allium  ftapo  nudo  , obfolexe  triquetro  ,’  folih  radi~ 
caliùue  iineari.laaeeolatii , canaliculutii , eunaatii  { 
umbtllà  capfuhferâ  , petalis  ovatie  , jlamtnibus  jim- 
plieibut.  Loif.  Joum.  bot.  a.  pag.  180.  — Sanii. 
Viigg.  p.  jya.  tab.  7.  — Exbèriol.  Plant.  Gen. 
pag.  yi. 

«Cette  efpèce,  dit  M.  Loifeleur  de  Lorgehampi, 
eft  bien  diftinéle  de  YalUum  triquetrum.  Sa  tige  elt 
plus  fortement  triangulaire  ; fes  pétales  lancéo- 
lés , traverfes  par  une  neivure  longitudinale  , 
roulTeâire.  Sa  fpathe  s'ouvre  en  deux  pièces.  Elle 
eft  commune  da  s le  pays  de  Gênes  8c  aux  envi- 
rons de  Toulon.  Elle  fleurit  au  mois  d'avril,  ij. 

fC.  Ail  oignon.  Allium  cepa.  Linn. 

Allium  feapo  nudo  , inftrne  ventrieojà  , lorgiore 
foliii  teretibut.  Linn.  Spec.  451.  — Lam.  111.  tab. 
a4z.fig.  a.  — Toutntf.  Inll.  tab.  loy.  ( Koyrj  Ail, 
n-.jj.) 

I J7.  Ail  doré.  Allium  moly.  Linn. 

Allium  f.apo  nudo  y fubeylindrieo q foliis  lanceola- 
ti‘  yftjphbus ; umbellà fajligiatà.  Lino.  Spec.  Plant. 
Pig-  4J1- 

AUium  aureum.  Lam.  Diâ.  I.  pag.  89. 

Molyfaw  frire.  Svert.  FlotiL  I.  tab.  60.  fig.  a. 
{yoyef  Ail,  n°.  ja.  ) 

t8.  AiLà  fleurs  de  feorfonère.  AUium  feorfone-  ♦ 
rtfolium.  ( Deslonc.  ) 

Allium  foliis  Uneari-lanceolatis . eoncavis , fubthê 
nervejis  j umbellà  pauciforâ  , butbiferi  ; avaria 
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itüdpttro  I Jfammiiits  fimpUt’iuJ , im/d/û.  Desfor.e. 
Cacal.  Hort.  Faiif.  — Heduuc.  Liiiac.  vol.  l.  tab. 
99- 

Cette  a des  tapporK  avec  Va/lium  mo'y  ; 
elle  en  diffère  par  Tes  feuilles  plus  étroites  , con- 
caves , i fortes  nervures  ; par  fes  ombelles  char- 
gées de  bulbes»  par  fes  fleurs  peu  nombreufesi 
ar  Tes  ovaires  à fix  angles  faillans.  ha  bulbe  eft 
lanche  , de  la  grofleur  d'une  petite  noix  ; tlle 
poulie  de  fqn  fommet  un  petit  nombre  de  feuilles, 
tjuelquefois  plus  longues  que  les  tiges,  linéaires, 
lancéo'ées,  canalicuîées , à trois  fones  de  nervu- 
res parallèles  : de  leur  milieu  s'élève  une  tige 
droite,  cylindrique,  terminée  par  une  ombelle  de 
quatre  à fix  fleurs  ttès  étalées  , jaunes,  un  peu 
verdâtres  fur  leurs  nervures,  munies,  â la  Dafe 
des  pédoncul.  s,  de  deux  ou  trois  bulbes  ovales , 
ftffi  es,  accompagnées  d'une  braétee  meir.braneufe 
S,'  blanchâtre.  La  fpathe  qui  enveloppe  l'ombelle  eft 
entièr-  , ovale  , concave,  rejetée  d'un  feul  côté  ( 
les  pédoncules  grêles,  deux  fois  plus  longs  que  la 
fpathe.  La  corolle  efl  en  cloche,  à fix  découpures 
Ovales  , oblo.igues , un  peu  obtufes  ; les  étamines 
plus  courtes  que  la  corolle  ; les  anthères  droites  , 
a deux  loges  t l'ovaire  jaunâtre,  hexagone,  â fix 
crêtes  faillantes  entre  les  filansens  des  étamines. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Son  lieu  natal  n’eft  point  connu. 

pp.  Ail  à trois  coques.  Allium  tricoccum.  Ait. 

Allium  feapo  nudo  , Jemittreti  ,*  foHis  Ijiceoijto- 
oklongis , plants  , g/aitrisp  umbeilà  giobnfa  ^feminibus 
fiiliiariij.  Alt.  Hoit.  Kt».  I.  pag.  qaS. 

hes  tiges  foi.t  nues , â demi  cylindriques  ; 1rs 
feuilles  toutes  rad-calcs  , glabres , planes,  oblon- 
gues , la.océolécs.  t,es  fleuri  font  difpofées  en  om- 
Dclles  globuleufes  i lus  capfules  ne  renlerment 
chacune  qu'une  leiile  femence. 

Cette  pla/ite  croit  dans  1‘ .Amérique  feptenuio- 
nale.  ^ 

6o.  Ail  fillu'eux.  AllLm  jîjluleft.m.  Linn. 

Abiiit/p  fcüpo  it’jdo  , ûdaquante  foHa  tt^ttta  , vee- 
Iritofa.  Lion.  Hort.  Upl.  78.  — H -11-  Ali.  11“. 
IJ.  Exc/af.  Podanii  Synonym.  tx  Hatl- 

J.  Atliam  alttiium.  Pall.  hin.  1.  Append.  n°. 
108.  tab.  R. 

Cette  efpèce  paroît  d'abord  ne  devoir  être 
confiJérée  que  comme  une  variété  de  Vallium 
stpa.  C éioit  l'opini.m  de  M.  de  l.amarck.  Linné  '■ 
& Haller  la  regardent  comme  diftinâe  ; mais  ce  I 
dernier  croit  que  le  ctpa  oblo  ’ga,  Dodon.  p.  (187,  ’ 
ne  doit  pas  être  rapporté  â cette  pla.nte  , mais  à j 
cipa.  La  principale  différence  confifte  dans  ' 
les  éiamiiics,  alternativcmer.t  irifides  dans  l'ai-  ■ 
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Uam  espa , Cniples  d.  ns  crlui-ci.  .Ses  tiges  font 
ventrues  dans  leur  milieu  i (es  feuilles  hlluleufes  , 
plus  courtes  que  la  hampe  j fes  fleurs  bla.chts  , 
nombreufts  s les  tiois  divifions  extérieures  de  la 
corolle  plus  courtes';  les  filameiis  i approchés, 
élargis  â leur  baie  ; ks  capfules  arrondies,  â trois 
loçes,  en  fcrrine  de  trois  coques;  les  femtnees 
noires  & aiiguleufcs  ; même  odeur  que  celle  de 
l'oignon  Son  lieu  natal  n'ell  pas  connu,  ç La 
variété  g croit  en  Sibérie.  Selon  WilMenovr,  elle 
n'ofFrs  d autre  diff.reiKc  qu'en  cequ'tlie  eù  beau- 
coup plus  petite. 

di.  Ail  civette.  AHium  fthanaprafum,  Linn. 

Atiium  feapo  nudo , adaquantt  folia  teretia  , fubts^ 
lato  foriformia.  Linn.  Sptc.  pag.  qji.  ( -Alt, 
n“.  if) 

da.  Ail  feuillé.  Allîum  foliofum.  Decand. 

Atlium  ttmbtllâ  capfulft>â,  confond  ; foliis  tere* 
tibus  , fubulaio  filifirmibua  ; aliit  radicalibus  , alrit 
ad  baftm  eaulia  injirtit.  Decand.  Synopf,  p.ig. 

Ses  bulbes  font  ovaks , blanchâtres  ; fes  racines 
compofées  de  longues  fibres  blam  h:s,  faicictileesi 
les  tiges  droites,  hautes  de  huit  à dix  pouces, 
cylindriques,  glabres,  ftriées,  prcfque  nues.  Les 
feuilles  font  prefque  cylin  Iciques  , épaiflss  d'une 
ligne  , fubulees  , plus  courtes  que  Us  tiges  ; les 
unes  radicales  ; d'autres  enveloppent  la  b-fe  de  la 
tige  par  une  gaine  longue  d'environ  deux  pouces, 
fltiée , un  peu  purpurine  â fa  partie  inférieure.  Us 
fleurs  font  réunies  en  une  ombelle  globuieufe  ; 
les  pédoncules  Courts  ; la  Tpaihe  divifée  en  deux 
découpures  lancéolées  , aigues,  un  peu  élargies, 
plus  cou  res  qne  l'ombelle  ; la  corolle  purpurine  ; 
fes  divifions  lancéolées  , prefque  nuicronees;  les 
étaminis  Amples,  plus  courtes  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pj'rénées.  tf  (y.  f.  in 
kerb,  Dttfont.) 

dj.  Ail  de  Sibérie.  Allium  jibiricutn,  Linn. 

Alitant  f.apo  nudo  , itrtti  ; fôliis  fcmiiylindrkit , 
ftaminibas  fubulatia.  Linn.  Mant.  jdi.  ( /çy.  Ail, 
n«.  J7-) 

dq.  Ail  fétacé.  Allium  fetaceum. 

Atlium  feapo  nudo,  itrcii  ; foliis  fttacto-fibu- 
latis , ciliato-fetraiis  ; peialis  ovuto-lanccolaiis,  upiec 
tmarginatis.  Plant.  Hling.  pag.  70.  tab.  68. 

•Ses  tiges  font  nues , glabres , cylindriques.  Les 
feuilles,  toutes  caulinaires,  fou  fét^cées,  fubu- 
lées . prsfniie  denticu'ées  Se  ciliées  â leurs  bords  ; 
les  fleurs  difpofées  en  ombelle  , envtloppé.s  â la 
bafe  des  pédoncules  par  u.ie  fpathe  longiicmeiit 
murronée  ; les  divifions  de  la  corolle  ovales-la»- 
ccolées,  échanciécs  à leur  fominet. 
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Cette  phnte  croît  en  Hongrie , 3ux  lieux  pier- 
reux 8c  flérües. 

Cf.  Ail  de  Poaugal.  AUiam  lujiunUum.  Lam. 

Allium  fcapo  nuticy  ureil  f fuiiU  filiformiéus  y Jla~ 
minibus  coroUù  loneloribus  » fpsthù  ovatû  , bijîuj  j 
umbellj  confirtâ.  (N.)  ( Koytf  AlL,  il*.  J6.  ) 


66.  Ail  à feuilles  capillaires.  Aüium  capilUrt. 
Cavan. 


AUiam  fejpo  nus’o , ttrtii  ; falits  tapiUaceis  , om- 
btUà  pauctp/râ  j petaiis  lamtolaiis  , acuiis.  Willd. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  Sa.  — Cavan.  Icon.  Rat.  j. 
pag.  4.  tab.  106.  ùg.  I. 

Cet  ail  paroît  fe  rappr-uhet  beaucoup  de  l'a/- 
liam  lujiur.iuum  ; a.ais  fes  étamines  font  plus  courtes 
«)ue  la  corolle  ; fes  feuilles  plu;  fines  ; la  fpatiie 
très-étroite  i les  ombelles  peu  gitnies.  Scs  tiges 
font  giel;s.  droites,  nues,  ry’indiiques , hautes 
d'unpied;  fes  feuilles  toutes  radicales,  plus  comtes 
que  les  tiges,  fines,  capillaires , vagiiiaks  à Icut 
baie,  la»  fpathe  efi  étroite  , courte  , aigue , d'une 
feule  pièce  , déchirée  par  rexpanfion  des  pédon- 
cules; ceux-ci  au  nombre  de  lix  à neuf,  longs  d'un 
demi-pouce  , dilpofées  en  une  ombelle  lâche.  La 
corolle  ell  purpurine  , à fix  divifions  oblongues  , 
aigues,  les  étamines  fubulécs,  plus  courtes  que  la 
corolle;  les  anthères  brimes,  ovales,  un  peu 
échaircrées  à leur  bafe;  l'ovaire  globuleux,  tur- 
niopié  d'un  flple  plus  court  que  les  étamines.  Le 
fruit  eÜ  une  capfirie  globuleule,  à trois  li'lims , 
coutenant.  dans  chaque  loge,  otdinairetnciit  d.ux 
femeuces  noires,  ovales. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne,  aux  environs  de 
Valence  ; elle  fleurit  en  juillet,  ip  ( V.f.  in  kerb. 
DiSjaac.  ) 

67.  Ail  i feuilles  menues.  AUiam  unaiUlmum. 
Wil.d. 

AUiam  fcapo  nuJo , ttrtliÿ  foliis  lineari  fubuhdt , 
pmbeUà  pauàHurâ;  pcca/is  f..br>tanâu-avatis,  obcujîs. 
Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  8j. 

AUiam  fc-'po  nujo  , urcli  , inani  ; fotiis  fabula- 
lis  .fiii/ormibus  ; capitaiis  Lx  s , puuc.jloris.  Guiel. 
Sibir.  1.  pag.  él.tab.  ip.  fig.  1.  p. 

Cet  ail  a de  très  grands  rapports  avec  le  pré- 
cédent; il  en  dtflére  principjlement  par  les  divi- 
fions  de  la  corolle  , qui  font  ovales , prefquc  r.m- 
'des  , obtufes.  Ses  hampes  font  cylindriques  , fif- 
tukufes;  fes  feuilles  fiihulées , liiieaires , picfqiie 
filitormes  ; les  ombelles  larges;  les  étarroues  plus 
courtes  que  la  corolle. 


Cette  plante  croît  dtirs  la  Sibérie. 

u*.}8.) 
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6S.  Ail  i fleurs  obtufes.  AUiam  ohtujijltiam. 
Decand. 

Allium  foliis  fabradicuUbus  , ftmicylindrlcis  , ra- 
pil'ariius  , acuiis,  feapum  fert  fuptrantibus  ; feupo 
tfreti  , fiaminibus  fimslicibas  , pe‘aiis  obtujijimis. 
Uccand.  — Redout.  i.iliac.  tab.  118. 

Allium  capitlarc.  Hoir.  Patif. 

Il  fe  rapproche  de  Valliam  fJUnanum.  Ses 
birlbes  font  blanches  , fphériques , de.  la  groffeut 
d'uire  cerife  : il  en  fort  quelqtres  feuilLs  droites, 
nrlitales,  un  peu  étalées,  capillaires  , d m;-cylin- 
dtiques , ftriées  fur  lerrr  gaine , ptequ’auflr  longu.  s 
que  les  tiges.  Celles-ci  font  droites  , glabres  , cy- 
lindriques , terminées  par  une  ombelli  ferrée , 
prefque  globuieufe , conrpof.ie  Je  quinie  à vingt- 
cinq  Heurs , envirortnee  d’une  fpatlre  blanche  , 
concave  , ovale  , d'une  feule  pièce  , fendue  à fou 
fomnret  en  deux  lobes  argus  ; les  pédor  ciiles 
blancs , cylindriques , épailfis  d leur  lo'hntet , rm 
peu  pend.ins  à l'cpoque  de  la  fl.rrai!bn.  La  corolle 
ell  blanche  , globuieufe  , .avec  itna  légère  teit.te 
de  rofe , à fix  découpures  obloriguas,  egairs  , 
très-ubeufts  , prirqne  tronquées  à leur  fontnrei  ; 
les  etamines  ftmples , de  la  Ion  -ucur  de  la  corolle , 
planes,  élargies  à leur  bafe  ; l'ovaiie  pyramidal , 
marr;ué  à fa  bafe  de  trois  cavitrs  gianJuUufsS  ; le 
Ilyie  court  ; le  iiigrnate  fimple. 

Cette  plante  , originaire  de  la  Sicile , fe  cu'tive 
an  Jardin  des  Plantes  de  Paris  ; elle  fleurit  d la  fin 
du  prirttems,  ¥ ( / ) 

69.  Ail  de  ftellère.  Allium  JldUrianam.Vi  WM. 

Allium  fcapo  nudo  , tereti  ; foliis  fcmiiiliaddcis  , 
umbclUs  denfis  ; fiaminibus  fuialaiU  , curoUd  latt^io- 
ribus.  W'iild.  Spec.  2.  pag.  82. 

Cepa  fcapo  r.udo  , ireti , înani  ; foliis  fmicylin- 
dractis  ; capitulis  fpifii  , maltijîods.  Gmel.  ^ibir. 
vol.  I.  pag.  6j.  tab.  16.  fig.  i.  2. 

Ses  b.ilbes  font  petites,  ov.tles , fous-ent  fafei- 
cutérs,  munies  de  racines  filsrenfcs,  purpurines. 
I.es  tiges  font  nues,  fiftuleufes,  ryitndriqries  , 
longrres  d’environ  un  pied;  les  feuilles  éîtoites, 
a demi  cyli  .driques  , glabres  , toutes  radicales. 
Les  fleurs  font  drfpofées  en  une  ombelle  toulfue. 
La  fpathe  fe  divife  en  deux  ou  tnris  découpures 
aigues.  La  corolle  tll  d’un  biartc-verdatte  ; lés 
liivilitrns  ovales- lancéolées  ; les  etamines  fubu- 
lées , plus  longues  que  la  rorul.e. 

Cette  plante  croit  en  Sibérie,  if 

r 

7c.  Aît  nain.  Âillum  (kaiUiémoiyo  l-irn. 

Allium  fuixpo  nudo  , fuhniùUo  ; caffulls  centuis  $ 
foliis pUntê , ciHutis.  Liun,  Spet.  PLnt.  4^3. 

Ses  bulbes  lent  ovales  i les  feuilles  pfanes , 

aigues. 
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aiguir'f , étalin  par  terre  i fes  hauipêj  grèves  , i 
peine  fortiri  de  rerre  i U fptthe  courte,  tnembri- 
neufe  i la  corolle  blinche , i fia  découpures  lan- 
céolées , argués  | les  éiatnines  plus  courtes  que  la 
corolle } la  caplule  arrondie. 

J'ai  recueilli  cette  plante  vers  la  fin  de  l'hiver, 
fur  les  côtes  de  Barbarie.  {V.v.) 

71.  Ail  rougeâtre.  ÂUium  ruiil/um.  Marsh. 

• 

AUium  fcQjfo  fubnudo  , ureti  ; foltis  ffmicyttndri- 
cts,  cunaiiculath  f fpathâ  brt\i  ; umbtUà  ^onvtxâ  ^ 
muhi^orài  ^aminibu.»  jimplicihus  ^ tonUà  duplùérf 
wQfiiuj,  Maish.  F!or.  Caucaf.  1.  pag.  164. 

Cette  erpèce  a le  po  rc  de  angti/ofum. 

Ses  bulbes  font  linrples  , prefque  rondes,  delà 
grolfeur  d'une  noifette.  Set  hampes,  cylindiiques 
Sc  nues,  ont  à leur  bafe,  outre  d'autres  feuilles  , 
une  ou  deux  feuilles  vaginales  à leur  partie  infé- 
f.'sure,  un  peu  charnues,  canaliculées,  à demi  cy- 
lindriques , plus  courtes  que  la  hampe.  L’ombelle 
eft  convexe,  garnie  de  beaucoup  de  fleurs  ; les 
pédicelles  grêles  , beaucoup  plus  longs  que  les 
corolles  : celles-ci  font  d’un  pourpre  clairi  les  pé- 
tales aigus,  redreffés}  les  étamines  fimples,  une 
fois  plus  courtes  que  la  corolle  ,-  le  llyle  court. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  ^ (Afar/é.) 

7a.  Ail  des  rochers.  AUium  fuxaiiU,  Marsh. 

AUium  jcapo  fuhnudo  , ttreti  , fotiis  Jemiltreti^uj  ^ 
Jpjtftà  acumiauid , umbcltâ  tongiore  ; ftaminibus  Jim- 
p/Uibtu,  cutûUà  longioribut , Marsh.  Cafp.  pag.  167. 
App.  n‘.  ;9,  de  Flor.  Caucaf.  1.  pag.  164. 

Elle  Te  rapproche  beaucoup  de  VaUium  JfclU- 
rianum;  maiselle  en  diffère  par  fa  fpaihe  longue , 
fubulée.  Ses  bulbes  font  oblongues , agtégées  s 
Us  feuilles  toutes  radicales!  quelques-unes  vagi- 
nales i leur  bafe,  à demi  cylindriques;  la  hampe 
cylindrique;  les  fleurs  en  ombelle;  les  pétales 
étalés  ; les  étamines  fimples , plus  longues  que  la 
corolle.  EiU  varie  â fleurs  purpurines. 

Cette  plante  croît  fur  le  mont  Taurus,  parmi 
Us  pUrres  calcaires.  ^ ( Matth.) 

* Ail  du  Caucafe.  AUium  cauiufium. 

AUium  ( globofum  ) , cauli  fubtmiifolio  , umbel- 
liftro}  Jlaminibus  jSmpiieibus  , curvUû  dupi'b  longio' 
ribus  ,*  umbeUû  globcfà  ; fpathâ  Jubulutâ  , iongijjimâ. 
Marsh.  Flor.  Cauc.  I.  pag.  a6i. 

AUium  foUis  ftmicylmdraieis , cauUni)  ; fpithâ 
hngiÿimù , capitula  gloxfo.  Gmel.  Sibir.  1.  pag.  yi. 
n'.  ly.  tab.  10. 

Ses  bulbes  font  oblongues,  agrégées,  revêtues 
d’enveloppes  luifantes,  d’un  brun-foncé;  les  feuilles 
caulinaires,  très-étroites,  à demi  cylin Ji iques , 
llriées , canaliculées.  Les  tiges  fuppoitenc  une 
Boiamtjut.  SuppUmtnt.  Tamt  J. 
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• 

âmbelle  globuîeufe , de  la  même  forme  Sc  de  U 
même  couleur  que  celle  de  l'a/fium  rotundum , mais 
lus  petite.  La  fpaihe  ell  à deux  valves , dont  une 
eaucoup  plus  longue  que  l'ombelle  ; les  étamines 
fimples , une  fois  plus  longues  que  la  cotolle.  > 

Cette  plante  croît  au  mont  Caucafe , fur  les 
collines,  y ( Marsh.  ) 

Ajonc.  UUx.  h faut  terrant  ber  de  ce  pente 
Vultx  capcnjis , n°.  y,  qui  ell  Vittdigofcra  dtprcÿa. 
Thunb. 

1.  Ajonc  d’Europe.  VUx  curopsus.  Liim. 

Vltx  foliis  viUofii , acutis  ,•  fpicis  fparjïs,  Linn. 
Spec.  Plant.  I04y.  — Smith,  Flot.  btii.  1.  pag. 
7yô.  — Lam.  111.  tab.  6at. 

Ulrxgrandifiorus.  Pourr.  Aâ.  Tolof.  y.  pag.  yyy. 

Ultx  vimalis.  Thote , Lond.  ypp. 

«.  Gcni^a  fpinofa  major  , longioribus  acuUis.  C. 
Bauh.  Piiin.  yp4. 

Genijla  fpinofa  major ^ brtviorîbuPxacuUis.  C. 
Bauh.  Pinn.  yp4.  — Linn.  var.  p.  ( Koy.j  -ÔJONC, 
n*.  1.) 

a.  Ajonc  nain,  [//wnemu.  Smith. 

VUx  ( minor  ) ^ foliis  lintaribus,  glabris,  acutis; 
fpinis  fputfts  i calicis  foliolo  ioferiore  triacKtato, 
Roth.C'atakâ.  i.pag.  y y. — Smith,  Flor.  brii.  a. 
P>8-  7Î7- 

UUx parvif-orus.  Pootr.  Aâ. Tolof.  y. pag.  j yy. 

VUx  autumnalis.  Thore , Lond.  ypp. 

g.  UUx  ( provincialis  ) , dcaiibus  catlcinis  lancco- 
lacis , diflantibtit  ; braUcis  miaulit , adprtjfs  ; ra- 
rtutlis  gtabrivfculis , erciUs  ; calîcibus  fubpitbefccntibus^ 
corollam  vix  fuperantibus.  Loifel,  Journ.bul.  i.p,-g. 
y6i.  lab.  ly.  fig.  1. 

Cette  elpèce  Ce  diflingue  des  deux  variétés  pré- 
cédentes par  fon  port  , étant  bien  moins  élevée  , 
formant  un  petit  buifltm  bas,  dont  les  rameaux 
font  étalés,  diffus,  prefque  couchés  fur  la  terre. 
Ses  branches  font  glabres,  atnfi  que  fis  fer  Ifis; 
fes  épines  très-dures,  plus  courtes;  l'.s  fl.-nrs 
plus  petites  8c  plus  nombrtufes  ; les  d iix  fo- 
lioles du  calice  glabres  ou  i peino  yob. feentes  ; 
l'inférieure  terminée  par  trois  dents.  La  corolle 
eft  jaune  ; l’étenJjtd  prefque  plane,  entirr  a fim 
foinmet;  les  ailes  plus  courtes  que  la  ca  ène  ; le-s 
écailles  du  pédicelle  très-petites,  8c  appliquées 
delTus. 

J’ai  recueilli  cette  plante  fur  les  roihers  .mx 
bordsde  la  mtr,  à Maifiü'e.  b K'etiii  aitl.  an 
les  Pyrénées,  â Font.Jn.bieau  , & c.  fj  ( i ' v ) 

I Obfcrvaiiens,  Je  ne  crois  pas  qn#  cette  detn  ère 

M m 
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(fpèce  puilTc  fe  ripporter  à Yultx  turtpsus  ,yir.  ÿ , 
. Lion.  Ce  dernier  ell  velu  fur  fe$  rumcuux  & lur  Ui 
feuiiUsj  il  1 d'ailleurs  un  port  difTétent.  S s ra- 
meaux font  droits,  élances  i fes  tiges  élevées.  Il 
fe  dillingue  de  la  variété  • par  fes  aiguillons  '»eaii- 
coup  plus  cnuris , moins  toides  , un  peu  foepUs; 
ar  fes  Acursplus  petites,  8c  fes  folioles  caliciiiaVs 
ieii  moins  pubefeerces.  Je  ne  doute  pas  que  ce  ne 
_ foit  une  efpèce  diflinâe.  , 

La  plante  $ eft  une  autre  variété  interroédiiire 
entre  ces  deux  efpéces , «•  ayant,  dit  M.  Loifel  de 
Longehan-.ps  , les  Beurs  de  la  première,  les  ra- 
meaux de  la  fécondé,  dont  elle  fe  rapproche  encore 
par  lés  braâées  ou  écailles  du  pédicclle.  Ses  tiges 
font  hiutes  de  trois  pieds  ; fts  calices  I peine  plus 
longs  que  la  corolle , un  peu  pubefier.s  ) leurs 
dents  lancéolées,  écartées.  » On  la  rencontre  fur 
les  bords  de  la  mer,  aux  environs  de  Toulon. 

AJOUVÉ.  Ajuvta.  Auhl.  Doug'a^a.  Schrtb. 
Gen.  n*‘.  17  , 6i . Ce  genre  d'Aubltta  été  réuni 
aux  Uum  par  Svartx.  Il  le  nomme  hurut  hrXiind'a. 
Hor.  Ind.  occid.  a.  pag.  70S.  ( Kove»  I.AUniEK. 
Suppl.)  • 

< 

AIRELLE.  Vaccinium.  Le  nombre  des  étamines 
variant  de  huit  i dix  dans  ce  genre , 8c  L-s  divilior  s 
du  calice  Sc  de  la  corolle  de  quatre  i cinq , pour- 
roient  tnurnir  une  fnusnlivili*  ii  pour  la  ddlnbucion 
des  efpéscs.  On  pourroit  rncorc  employer  la  dif- 
polîtion  des  fleurs  foli  aires  ou  réuni-s  en  grappes. 
Celie  admife  par  Linné  , appuyée  fur  les  feuilles 
annuelles  011  prrlillantcs , me  paroit  plus  naturelle , 
qui'iqiie  plus  ditlîcilt  à étabhr  lorfquc  l'on  ne  peut 
«Pfervrr  que  des  individus  en  herbier.  La  chute  ou 
la  parliflance  dis  feuilles  tient  évidan  mem  à une 
- organifat  on  particulière,  dépendante  de  U nature 
des  efpèces. 

Ce  genre  a,  depuis  un  certain  nombre  d’années , 
xcquis  un  grand  accroiirement.  l’artni  les  efpéces 
qu'il  renferme,  q'batre  (ont  in.Iigénes  de  l’Eii- 
lope  i les  autres  nous  viennent  de  F Amérique.  La 
pùiuart  ont  un  fcuillageelégant,  8c  , pour  fruits, 
des  haies  d'une  couleur  agréable;  ils  procurent  des 
avantages  particuliers.  Ceux  du  vjcinium  myrtUlut 
ont  une  faveur  acidulé , rafiaît  hilfante.  Les  hafaitans 
de  la  campagne  les  mangent  crus,  quelquefois  avec 
du  lait , 8c  on  en  exprime  un  fui  dont  on  fait  un 
firop  employé  contre  la  dyirenterie.  Macérés  avec 
l'alun  , ils  donnent  une  couleur  violette , avec  la- 
quelle on  teint  les  toiles.  Les  baies  du  v..cûnlum 
uiiginofjm  paflcut  pour  enivrantes , quoique  leur 
faveur  ne  foit  pas  défagréabic.  M.  Bofe  nit  que, 
d,.ns  le  nord  de  l'Amérique,  oû  Us  ami  les  font 
ités-muliipliées  , Sc  oil  Uurs  fruits  fe  fuccè.lrm 
pendant  trois  mois  de  l'année , les  habitansen  tirent 
un  parti  fort  avantageux  : ils  les  cueillent  iiuliflinc- 
tement  ; iis  les  mangent  frais,  it  en  font  une  forte 
«le  coiifiîuK  qui  fe  confeive  pendant  pluficuts  an- 
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nées.  M.  Bofe  ajoute  que  les  Sauvàxes  préfèrent 
les  fruits  du  vacùniam  rorymét^m,  parce  qu'.Ufout 
plus  abondans  6c  plus  faciles  a ramafler , mais  que 
ceux  du  vaccinium  ftfinvfutn  lui  ont  paru  Us  meil- 
leurs Je  tous.  {Bi>fc  â Utijom.) 

E s P à c E s. 

* Feuilles  cuetu^ues  ou  annuelles, 

I.  Airelle  myrtille,  ^ascissium  mynil/us.  Linn. 

Vjcâr.’um  petlaneulis  uniforis;  foUis  ferraiis  , 
ovatis , décidais  ; eaulc  anguljto.  Linn.  Spec.  498. 

— Lam.  1:1.  tib.  168.  fig.  1.  { Koyrp  Airelle, 
n*.  I.  ) 

I.  Airelle  à feuilles  lancéolées,  yaeeinoan 
myriilloiits.  Mich. 

yaccin-um  pedanculis  unifloris  ; foins  lanceolatis, 
integris , murgine pu‘‘efcencibas ^ mtmsranaeeis.  Perf. 
Synopf.  I . pag.  478.  — Mich.  Flot.  boreaU  Amer. 

I.  p.ig  IJ4. 

Elle  a le  port  de  l'airelle  myrtille.  Ses  feuilles 
font  étroites,  lancéolées,  entières,  membrinen- 
les,  pubefcciues  è Uurs  bords  8c  le  long  de  leurs 
nervures.  Les  fleurs  font  épatfes,  prefque  fuliiai* 
res , inédiocteinr-ni  pédicellées  : il  leur  fuccède 
une  bais  d'un  noir-glauque. 

Cette  plante  fe  renconire  depuis  le  Canada  juT- 
qu'â  la  baie  d'Hudmn. 

5.  Airelle  pâle.  Vacdnlum  pallldum.  Ait. 

y ucclnium  racemis  truâtaiis , eoroltis  cylinjra- 
eco  campanttlaeis  ; folîis  ovaiis  , aculis  , fcrruljiis  , 
gluiiis . deJduis.  Ait.  Hort.  Ktw.  vol.  1.  pag.  ic. 

.^rbrilTcan  gvroi  de  feuilles  alternes , glabres, 
ovales , légèrement  dentées  en  feie  a leurs  bords  , 
aiïuës  à leur  fommrt,  Cird  iqties;  les  fleurs  difpo- 
fées  en  grappes  , accompagnées  de  petites  bric- 
tees  ; la  corolle  campanulée  , prefque  cylin- 
drique. 

Cette  plante  croit  dans  l' .Amérique  feptenttio-  , 
nale.  Ta 

4.  Airelle  hériffée.  yaecinium  hîetwn.  Thunb. 

y accinium  ped-tneuUs  uniforis  ; foUis  ovatis  , 
ferrutis  y rumis  seresiàus , divaricasis.  1 hunb.  Fior. 
japon.  IJ{. 

Cet  arb  iftc  ell  irès-ramenx.  Ses  rameaux  l'oot 
diffus , cylindriques , ri  1és , fi  iformes , velus  vers 
leur  fnmmet  , garnis  de  feuilles  alternes  , prelque 
fcfliles,  ovales,  aiguës  , d-ntées  en  feie  à leurs 
bords,  velues , plus  pâles  en  deffous,  iiiéaaUs. éta- 
lées, longues  d'environ  lis  lignes.  Les  fleurs  font 
foliuitesy  la  Corolle  campaoulée  ; fes  lieccupuics 
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en  dehors  s les  anthères  plus  courtes  que 

la  corolle. 

Cette  phnte  croît  au  Japon.  1> 

f.  AiRFti.E  i longues  étamines,  f'aceinium  fia- 
mineum,  Ltun* 

K accinium  peJitncaJii  folUarüs , wtiforis  ; anthe~ 
ris  corolîâ  longioriius  ; füliis  otiangis  , r;ttgerrimis, 
Linn.  Spec.  Plant.  498.  — Mich.  Fior.  boréal. 
•\mer.  i.  pag.  117.  ( è^«yr{  Airelle,  n“.  a.  ) 

Cette  efpèce,  d'après  Mich  vu  , varie  dans  fa 
grandeur.  StS  tiges  font  plus  ou  moins  h lUtes  5 fes 
rameaux  Sc  fes  feuilles  glabres  ou  légetem  nt  pu- 
befeensi  les  feuilles  plus  ou  moins  blanchâtres  en 
deffr.usi  les  Seurs  plus  pi  tttês , avec  les  étamines 
à peine  faillantes , ou  plus  grandes  avec  tes  eta- 
mines  faillantes  i la  corolle  blanihci  les  baies  ver- 
dâtres. 

6.  Airelle  fangeufe.  Kurc/m'aei  uUginofum. 
Linn. 

Visairsium  ptduncuUs  uitifiuris  ; foitis  inttgtrri- 
mis  f oirovatis  , ohiufs,  Uviàus.  Linn.  Spec.  499. 
— OKder.  Flur.  dan . tab.  131.  — Jacq.  V ind.  1 39. 

#.  ! y accinium  (fednenfe  ) , prduneW/j  unifnris  { 
foiiis  ovjiièus  , inregris  ; cuulc  dccumicnsc  , ramoff^ 
fimo.  Perf. Synopf.  1.  pag.  478.  ( K07.  Airelle, 
n*.  3.) 

Ses  étamines  varient  de  huit  â dix,  félon  Mi- 
ehaut. 

7.  Airelle  blanche.  Vuccinium  alhum.  Linn. 

yaccinium  ptdunculis  pmpliciirut  ; foiiis  inseger- 
rimis  f ovjiis  ^ fuhtUs  tomenrofis.  Linn.  Spec.  Plant, 
pag.  499.  ( y»yci  Airelle  , n°.  4.  ) 

8.  Airelle  mucronée.  yaccinium  mucronatum. 
Linn, 

yaccinium  ptduncu/is  fimpticijlmis  , unifions  ; fo- 
liis  ovarts , mucronatis  ^ gtaoris,  irurgerrimis,  Linn. 
Spec.  499.  ( yoyti  Airelle,  n".  j.) 

9.  Airelle  myrfinite.  yaccinium  myrfinitts. 

yaccinium  ramofi^mum  , fioliis  ooalihus  ^ acutis  , 
vix  dcntalis  , fuir  'm  fuhpihfis  ; fioriius  corymtofs  , 
ftjpliius.  (N.)  Mich.  Flor.  boréal.  .Amer.  vol.  I. 
pag.  133.?  ( y»yc\  Airelle  , n”.  6.  ) 

Ses  feuilles , d'après  Michaux , font  ponéhiées 
& glandukufes  en  drlTous , quelquefois  médiocre- 
meiit  lancéolées  i les  Heurs  axillaires , fafciculéesi 
les  écailles  des  bourgeons  purpurines;  les  décou- 
pures du  calice  d'un  rougj-écatlate  j la  corolle 
ovale  , un  peu  oblongue  , d'une  be'lc  couleur 
pourpre,  à cinq  dents.  F.lle  patoii  la  méine  efpès.9 
que  celle  déctiie  par  M.  de  Lamarck. 
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10.  AlRClLE  en  buiflbn.  yaccinium  dumofuM, 

Andrtif. 

Vaccinlum  foiiis  ovatis , acutis  , glatris  { pedtn^ 
cuits  unifons  ^ hraileatis  ; cofollU  urcaoUtis.  An<ir. 

Bot.  Depof.  ub.  t iiu 

Ses  rameaux  O^nt  nombreux  * diffus,  de  couleur 
cendrée  j fes  feuilles prcfs^'ie fertiles,  gl ibres.ovi- 
les,  aiguës,  veinées,  réticulées,  rétrécies  en  pe» 
tiole  ï les  fleurs  foliuiies.axil'airts  i tes  pédoncult-s 
plus  courts  Que  les  fleurs , accompagnées  à leur 
bafede  deux  oraéiées  lancéolées  ; le  calice  pUbre, 
reini  de  rouge  i fes  bords»  à cif^  découpure* 
aiguës;  la  corolle  urcéolée,  blanchâtre,  avec  une 
légère  teinre  de  rofe  > les  étamines  au  nombre  de 
dix,  rcnferméésdans la  corolle. 

Cette  plame  croît  dans  l'Amérique  repisntiio* 
nale.  f> 

it.  Airelle  dJffufc.  yaccinium  d fuf.m.  Ait. 

yaccinium  pedunculrs  folitariit  ^ nudis  , uniforis  ; 
foiiis  ovatis  ^ acutis , ohfoUtt  ftrratis  , villofiuf&ulisa 

Aie.  Hort.  Kexr.  vol.  a.  pag.  1 1. 

Ses  rameaux  font  étalés , diffus , garnis  de  feuil- 
les ovales,  médiocrement  velues,  aiguës  à leur; 
fommet , à dentelures  obtufes.  Les  fleurs  font  foli- 
caires;  les  pédoncules  nus.  uniflores» 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  méridio- 
nales de  1a  Caroline.  ]>  ; 

11.  Airelle  à feuilles  étroites,  yaccinium  an^ 
gufifolium.  Ait. 

yaccinium  pedunculis  folitarUs  » uniforis  ,*  fvliù 
elBpiUo'iunctoiaiis , giabris  f obfoUt'cferruiatîs,  Alt. 
Mort.  Kev.  vol.  i.  pag.  ii. 

ScS  feuilles  font  glabres  à leurs  deux  faces  , 
elliptiques,  lancéolées,  â dentelures  obtufes;  les 
fleurs  folitaires,  axülairtsi  les  pédoncules  uniflo- 
res. Elle  croit  à Tette-Ncuve  8c  à celle  du  La- 
brador. T> 

13.  Airelle  à bradées,  yaccinium  tralie  ïam. 
Thunb. 

yaccinium  raccmis  fiilalis  ; foiiis  frraiis  , acu~ 
cis.  Thunb.  Fier.  jap.  ij6. 

AibrilT  au  garni  de  feuilles  altr  rues , mé.liocre- 
ment  pétiolees , ovales , aigues , un  peu  dentées  en 
feie,  routées  i leurs  bord«,  glabres  à leur  deux 
faces,  vpiiiées,  longues  d’un  pouce;  les  fleurs  dif-, 
pofées  en  grappes  unilatérales , accompagnées  de 
petites  feuilles  lancéolées  , dentées  en  ftie , lon- 
gues d'une  ligne.  Les  pédoncules  font  â peine 
longs  d'une  demi-ligne , munis  dans  leur  milieu  de 
deux  petites  biaûces  fétacées,  de  la  longueur  du 
pidoiKuIe.  La  corolle  cil  blanche,  cylindrique. 

Cette  plante  cioît  au  Japon.  T) 

U 01  a 
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14.  AiREiiE  à corymbes.  Vatcinium  eoryrnko- 
fum.  Linn. 

Vatcinium  forihtti  corymho^s , •vatis  i foliis  ob~ 
laagii , acuminatis  , initgerrimis.  Linn.  Spec.4‘;9- 

Vacciniam  arr.ccnum.  Aiton  , Hort.  Ktw.  1. 
Plg.  II. 

Vatànium  dijomorfkum.  Mich.  Flor.  borcal. 
Amer.  t.  p.’.g.  151. 

AibiilTeau  ordinairement  J tige  baffe  ,qui  quel- 
quctuis  j’élère  davantage.  Ses  rameaux  font  rudevj 
(ci  feuilles  ovales,  oblongues  , aigues  ou  légère- 
ment acuminées  , ordinairement  très-eniiéies  ou 
à peine  dentées  en  feie  , légèrement  pubeftentes 
en  deffous,  ptincipalement  fur  leurs  nervures;  les 
écailles , tant  des  boutons  que  des  bourgeons , de 
couleur  purpurine.  Les  fleurs  font  dirpofées  en 
corymbes  prefque  feffiles,  ayant  leurs  pédoncules 
caches  en  partie  fous  les  écailles  ; les  découpures 
du  calice  prefque  rondes,  un  peu  obtufes.  La  co- 
rolle eff  d un  blanc-pourpre,  ovale,  cylindrique, 
alongée  ; Tes  dents  très-courtes , un  peu  aigue,  ; les 
étamines  renfermées  dans  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
»le.  T>  (K./.) 

1 p.  Airelle  ciliée,  yaccinium  elliaium.  Thunb. 

y acciniam  raetmil  filiatis  { foliis  ovaiis , ioic- 
gtrrimis  . hifpidis.  Thunb.  Jap.  I f6. 

Les  rameaux  font  alternes , redteffés  & velus  , 
garnis  de  feuilles  épatfes  , ovales,  aigues,  très- 
entières  , hifpides,  inégales,  longues  d'un  i deux 
pouces  i les  fleurs  difpofées  en  grappes  unilatéra- 
les, accompagnées  de  petites  feuilles  lancéolées, 
gl'brcs,  longues  de  trois  lignes.  La  corolle  elf 
rouge. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  f; 

id.  Airelle  brunâtre,  yaednium  fufeatum, 

y acciaium  raetmis  mtdiufcuiis , corollis  cylin- 
drico- ovaüs  , coticibus  at'utis  ,*  foliis  ellipticis  , acu- 
rs  , integerrimis  ; vents  fubtUs  viliojiuftulis.  Alton  , 
Hort.  Kcir.  1.  pag.  11. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  elliptiques, 
très-entières,  aiguès  à leur  fommet,  veinées;  les 
veines  légèrement  pubefeentes  en  deffous.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  grappes  ordinairement  dé- 
pourvues de  feuilles  ; Tes  calices  aigus  à leurs 
découpures;  la  corolle  ovale,  cylindrique. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nile.  T) 

17.  .èiRELLEfeuillue.  Kjcciiîiam  frondofum.VinB. 

yaednium  raeemts  braUeatis  ^ ptdieelUs  braüeo~ 
Lnts , eoeoUis  fubeumpanulatis  ; foliis  obovaio  '0i~  ! 
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longls  , integerrimis  , aeeiauis.  Ait.  Hort.  Kev.  1, 

pag.  Il Linn.  Spec.  pag.  490  — Mi. h.  Hor. 

boréal.  .4mer.  1.  pag.  ijo.  — Andrew,  Depof. 
bot.  tab.  ICO.  ? 

Petit  arbufte  dont  les  rameaux,  les  feuilles  & 
les  grappes  de  fleurs  font  glanduleux  & vilqueux; 
les  baies  noires  8c  globuleufes;  Us  feuilles  oblon- 
gues-ovales , prefqu'entiètts  ; les  fleurs  alternes , 
dil'pofétfs  en  grappes  lâches , garnies  de  pefes 
bnitites;  la  corolle  campamilée,  â cinq  découpu- 
res. Il  croît  en  Virginie , dans  la  Floride,  aux  lieu* 
arides,  parmi  Ls  pins.  O (y.  f Comm.  iiofi.  ) 

18.  .AtREitt  gracieufe.  yaednium  ver.Jflum. 
Aiton. 

yaednium  raeemts  b'u3eatis  , pedieiiUs  brttûeo- 
latis  f corollis  fubeumpanulatis  ^ foliis  ellipticis  , in- 
tegerrimis  J décidais  ^ giabris.  Aiton,  Hort.  Kcv.  a. 
pâg.  II. 

Ses  feuilles  font  elHptiqnes  , très-entières  ; les 
fleurs  difpofees  en  gi  .appes  munies  de  folioles  ou  de 
bradlées  ; les  pédoncules  fupportanc  auffi  de  très- 
petites  braétées  ; la  corolle  prefqiir  campaniilee. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptemrio- 
nale. 

19.  Airelle  réfineufe.  yaednium  reftnoftm. 
Aiton. 

y accinium  raeemis  bradeatit  , corollis  ovaiis  ; 
foliis  ellipticis  , acutiufcuiis , integerrimis  , décidais  ; 
atomis  refnojis , irroratis.  Ait.  Hort.  Klw.  a.  pag. 
1 2.  — Mich.  rior.  boréal.  Amer.  1.  pag.  ajo. 

Andromeda  baccata,  Waagenh.  Amér.  1 1.  tab. 
}0.  fig.  69. 

Ses  feuilles  font  minces,  oblongues-ovales  ou 
lancéolées,  glabres,  entières,  pétiolées,  ordinai- 
rement obtufes,  quelquefois  un  peu  aigues , par- 
femèes  en  deffous  de  petits  points  rélîneux.  Les 
grappes  font  latérales  ; les  fleurs  tournées  en  de- 
hors du  même  côté , foutenuei  par  des  pédoncules 
très-courts  ; la  corolle  ovale  , â cinq  faces  , d'un 
vert-pâle,  légèrement  lavée  de  rouge,  refferrée  à 
fon  orifice.  Les  baies,  felun  W angenh,  renferment 
dix  femences. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  'b 

I 10.  Airelle  glauque,  yaccinsunt  glaucum. 
Lam. 

[ yuccinium  foliis  fablanceolato^tuneatis  , integer- 
rimis , dtlui'e  giaucis  , fublùs  refnojis  ; raeemis  Iaxis , 
co'ollis  globofs.  Mich.  Flor.  boreaL  Amer.  1.  pag. 
131.  (Koycf  Airelle,  n*.  7.) 

II  fe  rapproche  beaucoup  du  précédent  : il  s'en 
diltingue  piincipalement  par  fa  cotolle  globuleufe 
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& «"n  pwtjg'wi".  I.e«  fciiil'es  ft>nt  nrHinjiieitient 
oblufts  , quelque  loi»  ii  n i peu  bnceoler» , 

pirl'emécs  en  d<  fiuus  de  pninti  rtlïn<  ux;  vtirees 
&’  réticukts,  furtout  dans  leur  vieiilclle.  Les  ojies 
fom  glnbuleufes  , bleuâtres  ou  gliuques  ivec  une 
teinte  noue,  bonnes  à manger. 

it.  \iRiLl.E  â feuilles  de  trudiie.  facciniu’n 
li^ufirinum.  Linn. 

- (cinium  raumrs  r.ndis  , tault  fraiicofe  ; fotlit 
cmu.iji'is , oitoitgit.  Lmn.  Spec.  Plant,  jcx). — 
Midi,  l'ior.  botea'.  Amer.  I.  p.ig.  i;;. 

Ses  liees  font  droite.»,  roides;  fes  rameaux  an- 
guleux; fes  feuilles  teireffies,  prefqtie  felbles  , 
niembraneu'es , Irqérement  pubefcenies , oblon- 
giii  s-lanreolees,  finement  dentées  en  feie , mucro- 
nits , traverfëes  par  des  veines  purpuriiiîs,  ainfi 
que  les  écailles  des  bourgeons.  Les  fleurs  font  faf- 
ticulée  s , prefq'ie  felfiles  , dépourvues  de  bradées 
latérales  cii  axnlaiies;  la  corolle  ovale-oblongue , 
à cinq  dents.  * 

Cstte  plante  croît  dans  la  Virginie  &r  la  Penfil- 
vanie.  b ) 

11,  AîRtLlE  de  Penfilvanie.  l'^accinium  ptnjil* 
vanicum,  Lam. 

iiccinium  ramit  anguiojîs  , eorzict  vîndt  ; folih 
f^Jfilibus  , ovali'lanuoUùs , mucronaiU  , ftrruiatit , 
uirinjiù  iuttjis  ; fajiicuiii  conftrti^oris  , fubttrmi' 
nalhuif  corolld  ovdtù  ^ t^Uinqutacntatà.  Midi.  Flor. 
boréal.  Amer.  r.  pag.  aji.  ( P’ojet  .\ireile  , 
n'.  7.  ) 

1).  Airelle  effilé,  yacciniam  vtrgaium. 

y aurniam  racemis  frjjiiihus  , coroîlii  fuh(y/hd^a~ 
eût;  fuliit  «ila’tfa-eUipiiût  , piicuniiformii>ut , fer- 
ruljiit , dtûduis , JuigUirit,  Alton  , Mort.  Ke»e.  I. 
pag.  II.  — .^n  .\ndre».  Bot.  Repof.  tab.  181? 

S^s  rameaux  font  élancés , garnis  de  feuilles 
oblongties,  elliptiques . un  peu  rétrécies  en  coin  a 
leur  bafe , Icgéremi-nt  dentées  en  feie  à leur  con- 
tour, caduques,  prefque  glabres  i les  fleurs  difpo- 
fées  en  grappes  lelGles)  les  cotolles  prefque  cylin- 
driques. 

Cette  plante  croît  dans  I’ .Amérique  feptentrio- 
nale.  f) 

14.  Airelle  fluette,  yaccinium  tentUum. 

yaeûniam  racemis  braStaûs  ^ feffiiU<as  ; coroîlit 
ovato- eylindraeût  ; foliit  oilongo-ûtipiieis  , fubeu- 
ntifarmibui , fcrralatis  , décidais , fubglabrij.  Alton  , 
Mort.  Kev.  I.  pag.  II. 

D'après  les  caraélères  qii'Airon  attribue  à cette 
plante  , elle  paroît  différer  très-peu  de  la  précé- 
dente. Ses  grappes  font  dépourvues  de  braâées  ; 
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fei  corolles  ovï’es,  cylindriques;  frs  f-uilles 
prefqiie  glabres,  caduques,  oOlorgues,eiliptiques, 
prefque  cunéiformes,  dentées  en  feie. 

C-.-tte  plante  croit  dans  l'Ametique  fepten- 
triomle.  b 

IJ.  Airelle  galé.  yaeûniam  galerant.Mich. 

y aecimam  foliis  fe0t!bas  , caneaio-tanceolatis  , 
fabferrUatit , pubefiCatibut;  fafcieuHs  ItiiiHius,  calice 
aeumin  -ris  ; eoralla  ovatd  ; faact  va/d:  eoarHacM^ 
quingaedentatà  ; fiyh  ereéta,  Mich.  Flot,  boréal. 
Amer.  1.  pag.  Iji. 

Michaux  foupçnnne  que  ente  plante  poorroic 
bien  être  la  même-  oue  la  précédente  : c'eft  un 

fietic  itbtiffeaii  qui  a k port  du  myûca  gale , donc 
es  branches  5c  les  rameaux  font  pubelcens  i les 
feuilles  feflîles , lancéolées  rétrécies  en  coin  i 
leur  baie,  lé,;ertment  pubefeemes  , un  peu  den- 
tées en  feie , veinées  Se  réticulées.  Les  fleurs  font 
difpofées  par  farciciiles  ptifqtie  feflîles;  elles  for- 
tem  d'entre  plufi.-urs  écailles  qui  cithcm  les  pé- 
doncules. Leur  calice  efi  actiminé  ; 1a  corolle 
ov.ile , très-rellérrée  à fon  oiifice  , à cinq  dents; 
le  flyle  fadlant  ; les  baies  petites , gloliuleufes  , 
noirâites  â leur  maturité,  couronnées  par  le 
calice. 

Cette  plante  croit  à.  la  Caroline , dans  les  lieux 
ombragés,  b 

id.  AlRfllE  de  Cappadoce.  yaeûniam  areta- 
ftaphytos.  Litin. 

y accinium  Jlarîbus  raeemojis  ; foliis  crenuiaût  , 
ovaris , aCutis  ; caule  arboreo.  Linn.  Spcc.  pag. 
joo.  ( f'oyc{  Airelle,  ti®.  8.) 

17.  Airelle  â feuilles  de  myrte,  yaeûnammyr- 
rifo/ium.  Mich. 

yaeûniam  reptnt , foliis  ovalibus  , luûdh  , fub~ 
dentUulaût  ; eorymbîs  paaciforis  , fabfefitibus  ; co* 
roUd  fulglobofo- campanalatd.  lAichiax , Flor.  bor. 
Amer.  i.  pag.  129. 

Cette  efpèce  8c  la  fuivame  appartiennent  peut- 
être  â la  féconde  fous-divifion.  Ses  tiges  foin  ram- 
pantes , très-glabres  ; fes  rameaux  garnis  de  feuilles 
alternes  , pétiolées  , glabres  , ovales  , luifantes  , 
recourbées  â leurs  bords , rarement  denticulies  ; 
les  fleurs  difpofées  en  corymbes  fafciculés  , 
prefque  feffdes  , peu  garnis  ; la  corolle  globu- 
leufe  , un  peu  campanulée,  à cinq  petites  dents 
très-courtes;  dix  étamines;  les  anthères  mutioues 
fur  leur  dos  ; les  baies  petites , légèrement  pédi- 
cellées , noirâtres,  globuleufes , couronnées  pat 
les  dents  du  calice. 

Cette  plante  crcîcdans  la  Caroline.  (Defcûpt. 
en  Mech.  ) 
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28.  AltlEttE  en  gazon,  yacciaum  ctfpitofam. 
Mich. 

yjcdnium  foliit  cuntaio-roiundaùt  ^ ferraùs  ; 
fvriiui  foliiariii  , faifefitiouji  coroUâ  urctoUtâ. 
Mich  Flor.  bor.  Amer.  1.  pag-  134. 

Tc^s-petit  arbufle,  qui  ne  s'élève  qu’à  la  hau- 
teur de  deux  à quatre  pouces,  & dont  les  tiges  & 
les  rameaux  nombreux  lont  ramalTés  en  gazon. 
L«t  feuilies  font  glabres,  ovales-arrondies , ré- 
trécies en  coin  à leur  bafe , obtufes  à leur  fommet , 
membraneufes , deatees  en  feie.  l-ts  fleurs  font 
folitaires,  latérales,  prefque  feflilesi  la  corolle 
courte  , en  golet  ; les  baies  un  peu  pédicellées  , 
globuleufes,  d’un  noir  g.iuque. 

Cette  plante  croît  dans  l'.Amérique  feptenttio- 
nale  , principaiemc.it  vers  la  baie  d'Hudfon.  T> 
(P.yif/pt.  ex  Aiick,  ) 

29.  -AlRfllE  à petites  fleurs,  yaninium  p,irvi- 
forum,  Andr. 

yaccinium  foliis  Unceolatis  , unduUtis,  venofis  ; 
Jlorî^xt  rücgmofi  ; ptduncuiij  longtjjt’nis , b'aUend  ; 
taroHâ  >Qnicâ,flriutà.  .4iidrc<r,  Botan.  Repof.  tab. 
lis. 

Ses  tiges  font  glabres  , cylindriques  ( fes  ra- 
meaux garnis  de  feuilirs  glabres,  lancéolées,  en- 
lié  es,  acumiiiées  , un  peu  ondulées,  réiiecies 
en  pétiole  à leur  bafe.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  axillaires , portées  fur  de  longs  pé- 
doncules i les  pédicelles  munis  de  bra£lé-s  à leur 
bafe , S:  quelquefois  vers  leur  fommet  i le  calice 
court)  la  corolle  petite  , rougeâtre  , conique, 
ftriée  ; les  étaminis  au  nombre  de  dix  i les  rila- 
mens  pubefeens)  les  anthères  oblongucs  , bifides 
à leur  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  feptenttio- 
nile.  î) 

* * ftuilltM  ptrjîjljnrei, 

30.  Airelle  auftralc.  yaccinium  mtridionaU. 
Ait. 

y jccinium  fuUis  ovato-ohlongit , acatis  , firratis, 
ptrtnnantibas.  plants  , lacidis;  ructmis  tgrminaliàuSf 
trtSts i corottis  prifmaiitis.  Ait.  Hort.  Kc».  a.pag. 
13.  — Svatt.  Flor.  Ind.  occid.  a.  pag.  £76. 

Elle  a le  port  du  vaccinium  artioftapMylos  , mais 
fes  feuilles  font  perfiftantes.  Cet  arbrilicau  s’élève 
depuis  dit  jufqu  à trente  pieds.  Ses  rameaux  font 
étalés , flriés , pubefeens  i fes  feuilles  petites  , al- 
ternes , péiiol  ies , ovales  , acumluées  , luifantcs . 
glabres , coriaces  , dentées  en  feie,  légèrement 
acuminéesi  les  pétioles  courts  < les  grappes  pref- 
que  terminales,  plus  longues  que  les  Kuiiies  , 
nues,  foutenani  ri. s fleurs  ép-rtfes,  pédiceilees, 
d'un  rouge-blanchâtce  3 leur  calice  à quatse  dents 
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larges,  courtes,  aiguës;  la  corolle  ovale,  d’abord 
tétragone  ; le  limbe  reffetré,  à quatre  déCoupurrS 
ovales;  huit  filamens , de  la  longueur  de  la  co- 
rolle , hériifés  dans  leur  milieu  ; I ■$  arthércs 
ovales,  ariftées  après  l’emillinn  de  leur  pollen. 
!.es  baies  font  arrondies , à quatre  loges  , d’un 
blanc-rougeâtre  , renfermant  pluûcurs  femences 
éparfes  dans  une  pulpe. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes , 
dans  les  contrées  méridionales  de  la  Jamaïque.  T> 

31.  Airelle  d’Ou’iti.  yaicinhm  ctrtam.?n;!k. 

y accinium  pedanculis  fililariis,  utifttris;  coroU.s 
quinqusngutsri ‘ovatis  ; foliis  ovato-ftorotundis,  fer* 
raiis,  Fotft.  ProJt.  n“.  167. 

' Andromedj  eerea.  Linn.  Suppl. 238. — Lam.Diél. 
I.  pag.  léo. 

Fotfter  croît  que  cette  plante  , qui  cfl  mer- 
tionnée  parmi  les  AtaoROMÉDES  , n“.  19  , dtait 
appartenir  aux  airelles. 

32.  Airelle  ponéiuée.  yaccinium  vicis  idaa., 
Linn. 

yaccinium  racemis  terminalibus , nutantifi'is  ; fs* 
liis  obovjtis , revolutis  , inregerrimis  , fubtits  punc* 
lacis.  Linn.  Spec.  foo.  — (Sder.  Flor.  dan.  tab. 
40. — Lam.  lii.  tab.  aSé.  fig.  2.(  Koyep  Airelle, 
II”.  9.  ) 

Elle  varie  dans  le  nombre  de  f>  s étamines , de 
^ huit  à dix. 

33.  Airelle  cinneberg’:.  yaccinium oxycoccus. 
Linn. 

y accinium  foliis  imegerrimis , ovaiis  , revolutis  ,• 
cauliius  repet.tihus  , fliformiius  , nudis.  Linn.  Spec. 
pag.  300.  — (IFJer.  Flor.  dan.  tab.  80. — Mith. 
flor.  bot.  Amer.  I.  pag.  128.  — Lam.  111.  tab. 
286.  fig.  3.  ( yoyei  AiRLLLE,  n°.  10.) 

34.  Airelie  à gros  fruit.,  yaccinium  macrocar- 
pon.  .Ait. 

yaccinium  foliis  imegerrimis  , ovali-oilongis  , 
oheufs , plan  s ; eaalisus  repentiius  , fîf  vmiijas. 
Ait.  Hort.  K.  w.  2.  pag.  1 3.  tab.  7.  — Wa-igenh. 
.Amer.  108.  t.  b.  50.  fig.  67.  — Lam.  111.  tab.  286. 
fig-  4- 

yactir.ium  ( oxycoccus,  var.  |,  oblongifolius  ), 
foliis  oblongis  , ariui'is  ; corolle  laciniis  lanccolatis  , 
frvSupauli  majore.  Mich.  Flot.  bot.  Amer.  vol.  i. 
pag.  228. 

yaccinium  oxycoccus.  Var.  $.  Lam.  Dift. 

Cette  pla  ne  fe  rapproche  beaucoup  du  vacci- 
nium oxycoccus.  Si  même,  félon  Miihaux,  elle 
n’en  el)  qu’une  vaciécé.  On  l’en  ddliiigiie  pat  fen 
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fort , & par  Its  pa-t  es  de  U f nîon  un  peu 
plus  granJes.  St  s tiges  font  rampâmes  i fts  ra- 
meaux glabres,  filitnnne*  | fcs  fouilles  planes, 
alieriies , fofl'iles, ovales-obloneiies , tiès-obtiiles, 
un  peu  blanchâtres  en  deffous.  Ses  pédoncules 
axillaires,  folitaires  , alongés  , rccourhés , munis 
vers  le.  r mi  it  u de  deux  brailées  femblables  aux 
fcuill-$  , miis  plus  petites  j le  calice  glabre  ) la 
corullc  i quuce  découpures  profondes,  etroiies , 
■un  peu  aiguës,  réHéctues  en  dehors  i Us  étamines 
au  uombre  de  huit  ) les  anihèr<.s  faidanes  Sr  nui- 
tiqiiesi  les  Iruits  globuleux  , couronnes  par  les 
quatre  dents  du  calice. 

Cette  plante  croir  dans  les  marais  tourbeux  de 
l'Amérique  leptenttionale.  T) 

A I R E L L E hifpide.  Kaeiinium  hifpidutum. 

Lion. 

yiiceinium  filiis  inttftrrimis  , rno/utis,  pvatit  ; 
cüulibusrepintit>^^ülijurmipuj^kifpidis.  Linn.  Spec. 
Plant.  {01.  — Mien.  Flor.  bor.  Amer.  i.  paj.  118. 
. «ït>-  ij- 

jiriuiui  thym'' folia.  Ait.  Hort.  Kesr. 

A'iutuijUiformii.  Lam.  Difl.  t.  pag.  118.  ( yoyt\ 
AitBOUSiEK  , n*.  8.) 

, Ses  baies  font  blanches . un  peu  glnbuleufes , 
couronnées  un  peu  au  delTous  de  leur  fonMitct  par 
les  quatre  dents  du  calice.  Ce  dernier  eft  accom- 
pagne à fa  bafe  de  deux  petites  btaâées.  I.es  éta- 
mines fout  au  nombre  de  huit,  l.e  fruit  ell  très- 
buii  à manger.  ( K. /.  in  htri.  Jujf.  ) 

{6.  Aiufi  ie  à fruits  rouges.  Vateiniam  tyiro- 
tsrpus.  Mkh. 

Vacetnium  foliis  ovalilms  ,acuminotis , ftrrulatis 
^àliatifqat  i caalt  trtih.  Mich.  Flor.  bot.  Amer.  1. 
pag.  117. 

ArbrilTeau  dont  les  tiges  droites  fe  divifent  en 
rameaux  dilfus,  flexueux,  garnis  de  fouilles  alTez 
grand  s,  ovales , aciiminées  , minces,  membra- 
neufes  1 dentees  en  foie  & ciliées  à leurs  bords  , 
légèrement  piibelcentes  à leurs  deux  faces  le  long 
di  s ntrsures.  Us  pédoncules  font  falitaires,  axil- 
laires i le  calice  petit , à quatre  découpures  aigues; 
la  corolle  prefque  conique  avant  fon  développe 
ment  , oblongue,  linéaire,  â quatre  découpures 
^réfléchies  en  dehors  ; huit  anihères  faillantts , 
motiques  fur  leur  dos  ; les  baies  globuleufes  , 
"luifames,  d'un  rouge- vif, 

Cttre  plante  croît  dans  les  costrées  feptemric- 
nales  du  U Caroliiu; , fur  les  plus  hautes  monta- 
rgn«s.  b 

}7.  AiRELIE  en  aibre.  Vaednium  artortam. 
Midi. 
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yactiniamfillitptliofatu,oiovatiiK), 
racemia  bradtatij  ; eorotlü  ccmpannla:â  , uenré  qain- 
qutfidà  1 anthtris  ao'fo  arifam.  Miih.  Flot.  bot. 
Amer.  I.  pag.  xjo.  — Maishal,  .\mer. 

Très-belle  efpèce  , dont  les  tiges  s'élèvent  à la 
hauieuc  de  dix-huit  i vingt  pieds.  Ses  rameaux 
font  glabres  , cendrés , noueux  , garnis  de  feuilles 
petlolécs,  glabres,  luifantes  à leurs  deux  faces  , 
rarement  demiculées,  parfemées  de  poims  glan- 
duleux, un  {>eu  pubefcen'es  dans  leur  jeuoelîe , 
ovales,  quelquefois  un  peu  amodies  : les  fleurs 
difpofées  en  grappes  feuidecs  ; les  pédoncules  un 
peu  recourbés  ; la  corolle  camp.imilée , â cinq 
dents  aigues;  le  llyle  un  peu  plus  long  que  U 
corolle  ; les  anthères  au  nombre  de  dix  , ariflées 
fur  leur  dos  ; les  baies  noirâtres  dans  leur  matu- 
rité , globuleufes,  un  peu  lucculenies. 

Cette  plante  ctoit  dans  les  forêts  arides  delà 
Caioline  8c  de  la  Flori-.le.  fj  ( y.f  ) 

{8.  AiBF.iiE  â feuilles  de  buis,  yacctniuai  bra- 
chygtrum.  Mich. 

y accinium  pumiluoi  , foliit  ovalibas  , fubergna- 
lii  J corymbis  fubfgjfliiui , conlii  btrvi , fUmtnih 
glandula/Is  , anihtrii  brevi^mt  tomUulam,  Mich. 
Flor.  bor.  Amer.  1.  pag.  ayy. 

Ses  tiges  font  baffes;  Tes  fouilles  ovales , à peine 
crénelées,  rétiériesâ  leur  bafe,  glabres  â leurs 
deux  faces.  Les  fleurs  difpofées  en  peiiis  corym- 
bes  fafciculés,  prefque  leüiles;  la  corolle  courte  s 
les  fliamens  des  étamines  glanduleux  ; les  anthères 
furmontées  d'une  petite  corne. 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie  . aux  envi- 
rons de  WiDcbefter. 

Nota.  J'ignore  fi  les  efpèces  fuivantes  perdenc 
ou  confervent  leurs  feuilles. 

{9.  Airelle  élégante.  ya,ciniam  formcfim. 
Andr.sv. 

y icciniam  foliis  integtrrimis , oblongis  , aeutis  , 
glabris  ; fariiut  raetmofo  faficalatis  ,Jubcylinira- 
etls  , ioftatis  ; ealicibus  adprtjis.  Andrev,  Butan. 
Depof.  tab.  97. 

Arbiiffeaii  d'une  forme  très-élégante  , dont  les 
tiges,  diviféts  en  rameaux  alternes,  font  garnies 
de  feuilles  glabres  , oblongues  , pétiolecs , très- 
ertières,  aigues  â leur  fnmmet.  Les  fleurs  font 
latérales  & terminales , diipofées  en  grappes  pen- 
dantes , fafciculées  , munies  de  petites  bractées, 
l.e  calice  efl  colore,  à cinq  divifions  courtes,  un 
peu  obtufes  ; la  corolle  blanche  8c  tofe , prefqtie 
cylindrique  , â côtes  un  peu  faillantes  ; les  éta- 
mines au  nombre  de  dix;  les  (iltmers  un  peu 
velus;  les  anthères  oblongues  , éch.incrée»  d leur 
bafe , bifides  à leur  fommet;  le  huit  globuleux  , 
â cinq  loges. 
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AIZOON.  ( f'oyci  Lanccïtti.)  ' ' 

< AJUGA.  (Koyrj  Bugle.  ) 

AJUVEA.  (f'oytf  AjODvt.) 

AKEE  d'Afrique,  Akicjïa  africana.  DetulT. 

Akctfa  fûliis  alxtrnîs  ^ ohust  pinnatis  ; fioiibtu 
ratfnops  ,axillaril>u$.  Detull.  Flur.  des  Aiirill.  i. 
pig.  66.  ub. 

Geive  de  plantes  dicotylédones  , à fleurs  com- 
plètes  . polypétalées,  de  la  famil'e  des  favoniets  , 
qui  a des  rapports  avec  iet  pan/inia , & qui  com- 
prend des  aibres  exotiques  à l'Europe  , à feuilles 
ailées  fans  impaire  , & dont  les  fleurs  font  difpo- 
féts  en  gtappes  fimpUs  , axillaires. 

Le  caraélère  elTemiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  calice  à ciruj  falioUe  ; cinq  pètalej  appendieu-^ 
Uii  huit  itaminct  ; trois  ftigmates  i une  capfute  tri- 
gont , à trait  toges  monofpermes  ; les  femenecs  enfon- 
cées dans  un  arilie  charnu. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  calice  inférieur,  i cinq  folioles  ovales j 
concaves , aigues  , peilillantes. 

a*.  Une  corolle  i cinq  pétales , inférés  fur  un 
difqne  glanduleux  , munis  à leur  bafe  intérieure 
d'un  appendice  péialiforme. 

}°.  Huit  étamines, àam  les  Slamens  font  libres, 
très-couits,  velus , inférés  fur  le  difque,  terminés 
par  des  anthères  droites  , oblongues. 

4“.  Un  ovaire  libre,  trigone,  velui  un  ftyle 
cylindrique  , perCftant , trifide  à fon  foinmet  y 
crois  Aiginaces obtus. 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovoïde,  crigone,  obtufe, 
s'ouvrant  par  fon  fommet  en  trois  loges , conte- 
nant chacune  une  femence  fphérique  , noire , lui- 
fante  , attachée  à l'angle  interne , & enfoncee  en 
partie  dans  un  atille  blanc  , charnu  , qui  occupe 
toute  la  cavité  inférieure  de  la  loge.  f 

V embryon  dépourvu  de  périfperme  ; la  radicule 
courbee  en  lobes. 
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Cette  plante  ctoit  dans  l’Amérique  feptentrio- 
nule.  f) 

go.  Airelle  i feuilles  charnues,  yaccinium 
crajpfolium.  Andrev. 

yaccinium  foliis  ovatis  , ferratis  , crajjiufculis  ; 
fiortiut  fuiumiellatis , campnnuUtis,  Andr.  Botan. 
Repof.  lab.  loy. 

Cette  efpéce  ell  remarquable  par  fes  petites 
feuilles  roides,  un  peu  charnues,  ovales,  très- 
finement  dentées  , glabres , obtufes  , rétrécies 
en  pétiole  i leur  bafe.  Les  fleurs  font  rouges , 
difpofées  prefqu'en  petites  ombelles  latérales  Se 
terminales.  Le  calice  efl  coutt  { la  corolle  à peine 
une  fois  plus  longue , campanulée  , contenant  dix 
anthères  bifides  à leurs  deux  extrémités  , foute- 
nues  par  des  filamens  un  peu  pubefeens. 

Cette  plante  ctoit  à la  Caroline.  |> 

41.  Airelle  à épis.  Vaednium  fpicalum, 

y accinium  foliis  oppofuis , ovato-lanteolatis  ; fpi- 
eis  termiaaliius. 

Acofla  fpicata.  Lour.  Flor.  coch.  I.  pag.  j)8. 

Arbrifleau  qui  s'élève  i la  hauteur  de  cinq  pieds, 
dont  tous  les  rameaux  font  alcendans  ; les  feuilles 
oppofées,  ovales-lancéolées  , planes,  glabres, 
épailTes  , régulièrement  & légèrement  dentées  en 
feie.  Les  fleurs  font  blanches , difpofées  en  épis 
droits  , filiformes , à l'excréiniié  des  rameaux.  Le 
calice  eft  prefque  globuleux , velu  , coloré , i cinq 
dentss  la  corolle  trois  fois  plus  longue  que  le 
calice  t fon  tube  urcéolé , i cinq  faces  ; le  limbe 
très-court , i cinq  lobes  étalés  -,  dix  étamines  de 
la  longueur  du  calice}  les  filamens  épais,  pileux, 
inférés  fur  le  réceptacle  > les  anthères  oblongues, 
vacillantes  Se  prolongées  i leur  fommet.  L'ovaire 
arrondi , adhérent  avec  le  calice  ; le  llyle  de  la  lon- 
gueur de  la  corolle  ) le  ftiguiate  épais:  il  leur  fiic- 
cède  une  peiiie  baie  globuleufe,  à cinq  loges, cou- 
ronnée par  les  dents  du  calice  i les  femences  nom- 
breufes,  fort  petites , arrondies. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  i la  Cochio- 
chine. 

. AlRI.  AYRI.  On  nomme  ainfi  , dans  le  Bréfil, 
une  efpèce  de  palmier  i tige  couverte  d'épines , 
i feuilles  ailées  , qui  peut  être  une  elpèce  d'elats 
ou  de  baaris.  Les  Btéliliens  fe  fervent  de  fes  épi- 
nes comme  de  clous  i ils  en  arment  aufti  leurs 
flèches.  On  tire  de  fon  tronc  , par  incilion , une 
liqueur  qui  devient  fpiritueufe  par  la  fermentation. 
( V oyex  Pifon.  BraJIl.  pag.  129.  )(  Ju]f.  ) 

AITONE  du  Cap.  Ayio.iia  capenfs.  Lifin.  f.  — 
Lam.  III.  Gen.  tab.  (71,  — Cavas.  Dill.  bot.  y. 
pag.  joi.tab.  lyp.  fig.  1. 


Ce  genre  ne  contient  qu'une  feule  efpèce.  C'tft  1 

un  très-bel  arbre,  dont  le  tronc,  haut  de  plus  de 
cinquante  pieds , fupporte  une  cime  touffue , com- 
pofee  de  rameaux  diffus,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes, ailées,  fans  impaire  , compofees  de  folioles 
afléa  grandes,  pédicellées , oppofées,  ovales, 
lancéolées,  aiguës,  glabres,  entières,  à nerssures 
parallèles,  luifantes  Se  d'un  veit-foncé  à leur  face 
fupéiieure  ; les  pétioles  canaliculés.  Lis  Aeuis 
font  d'un  blanc  éclatant,  pédicellées , oppofés  en 

croix 
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croix  te  dirpofiiei  en  une  grappe  fimple,  axillaire  | 
une  braâée  loufleàcre  , lancéolée  , velue  . per- 
filfante  i la  bafe  de  chaque  pédicelle.  Le  calice  eft 
velu,  à cinq  clivilions  très  profondes  ) les  pétales 
velus  , un  peu  plus  longs  que  les  calices.  Le  huit 
e(l  une  gtufle  capf.ile  rouge , ovoïde  , à trois 
angles  obtus,  à trois  loges monufpenn^s. 

Ctt  arbre  , originaire  de  Guinée  , a été  ap- 
porté i la  Jamaïque  uar  un  vailTcau  négtier,  od  il 
s'ell  très-bien  naturalifé.  (Dciujuc.) 

«•  Le  bois  de  cet  arbre , dit  M.  Detuflac  , a de 
' la  cunfilLmcc.  Il  peut  être  employé  avec  avantaee. 
L'ombrage  agtéaole  qu'il  procure , 8c  le  bel  effet 
qu'il  produit  quand  il  eft  couvert  de  fruits  rouges 
qui  rtflbrtent  tncrveillettfemeRt  parmi  fon  feuil- 
lage , le  rendent  propre  à faire  de  belles  avenues. 
La  pulpe , qui  enveloppe  une  partie  de  la  graine  , 
refTemnle,  en  quelque  forte . à des  tis  de  veau  , 
8c  fe  mange  de  même , cuite  dans  une  fticalTée 
de  poulets  ou  d'une  autre  manière.  L'on  vend  ce 
fruit,  qui  commence  i devenir  commun  dans  tous 
les  marchés  de  la  Jamaïque.  On  peut  multiplier 
cet  arbre  par  fes  graines  t elles  lèvent  rtès-facile- 
ment,  mats  il  eft  délicat  dans  fa  jeuneOe,  8c  fouffre 
difficilement  h iranfplantation.  On  peut  le  greffer 
fur  le  cupany  ou  châtaignier  des  -Amilles.  Il  fleurit 
dans  le  même  tems,  en  mai  8c  juin,  & fes  fruits 
mûriffent  comme  ceux  de  ce  dernier , en  août  8c 
feptembre.  » 

• AKEESIA.  ( Koyet  AkÉi.) 

ALADER  : nom  languedocien  de  l'alaterne.  Le 
phylüita  porte  celui  d’alader  mâle. 

ALADY  ; nom  brame  du  curcuma  longn.  Linn. 

AL.AFIA  : nom  malgache  d'un  arbrifTcau  grim- 
pant, laiteux,  remarquable  par  la  quantité  de 
fleurs  d'un  rouge  éclatant  dont  il  fe  rouvre.  Il  eft 
de  la  famille  des  apocinées,  dans  laquelle  il  doit 
former  un  genre  nouveau.  II  a , comme  la  plu- 

J tare  de  ceux  du  même  ordre  , un  calice  â cinq 
obrs  ; une  corolle  tubulée  , ventrue , divifée  par 
le  haut  en  cinq  parties  i cinq  étamines  i libmens 
courts,  8c  anthères  a1ongées,dïllinâes;  un  ovaire 
d JUble , furmonté  d'un  feiil  ftyle , terminé  par  un 
ftigmate  en  tête  | mais  il  fe  dtftingue  de  tous  les 
autres  par  des  prolong  mens  lilifbrmes  qui  par- 
tent du  Commet  des  nlamens  des  étamines,  8c 
vont  s'atitacher  au  ftyle  fous  le  ftigmate.  Ces 
appendices  , qui  conftituent  fon  caraâère  effen- 
tiel , établiflent  un  paffage  entre  Us  genres  des 
apocinées  â anthères  libres,  8c  ceux  à anthères 
aditérentes  au  ftigmate.  On  ne  connaît  point  en- 
core fon  fruit  ni  les  graines . qui  fervitoient  à dé- 
terminer fa  place  dans  la  famille  i mais,  d'après 
fon  port , on  peut  conjeâuiei  quïl  s'éloigne  peu 
inX cehiuste Aüperipioca.  M.  du  Petit-Thsuats,au- 
B»iaai^ue.  Suppiiment,  Ttmc  /. 
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teor  de  cette  notice,  8c  quiaobfervé  cet  .ir'orilTt  au 
â Madagafcar,  lui  confeive  le  nom  qu’il  porte 
dam  le  pays. 

ALAGAO,  AR.ACO,  ADGAO,  TANCAY: 
noms  fous  lefqucis  font  connus , aux  Philippines  , 
des  arbrilfeaux  que  (.'amelli  regnde  comme  des 
furcaux , parce  qu’ils  ont  une  même  dift-ulïtion 
de  fcuihcs  8c  de  fléuts.  L'un  d'eux  eft  indiqué 
comme  bon  en  caiaplafme  pour  les  maux  de  tête 
8c  de  ventre,  les  tumeurs  Sc  les  ulcères.  Ce  port, 
ces  vertus,  font  préfiimer  que  les  alagao  appar- 
tiennent au  genre  andarèfe  (yrrmna  ) , futtout  en 
examinant  Ls  deffins  qu'en  donne  Camelii  , 8c 

3ui  préfentent  d^s  tiuiis  dégagés  du  calire,  tiès- 
ilferens  de  ceux  des  fureaux.  (/<■/.) 

ALANGIL'M.  (Koy<{  Ancoian.) 

ALBERCE.  ( Kuycf  Abricotier.  ) 

A LBERGl NE.  AUBERGINE.  ( Mo- 

RELLE  ) 

ALBOTIN  : nom  arabe  du  térêhinthe. 

ALBOUCOR.  Les  Arabes  nomment  aitilî,ati 
rappott  de  Oalechamp,  la  liqueur  qu'iis  tirent  pat 
iiicifion  de  l'arbre  de  l'encens. 

ALBOUR.  AUBOUR  ; nomsancirns  du  /aiur- 
num  de  Pline,  plus  connu  fous  celui  d'ébénier  ou 
cytife  des  Alpes.  ( Cytifu  /uoumum.  Linn.  ) 

ALBUCA.  Six  étamines,  dont  trois  ftérilfs  & 
trois  fertiles,  fotmoieiit,  dans  Linné,  un  des 
piincipaux  carac'.cics  de  ce  genre  ^ il  a été  depuis 
découvert  plufieurs  plantes  qui  fe  rappiochoienc 
des  aliuca  par  h ut  port  8c  pat  les  autres  carac- 
tères du  genre  , mais  toutes  les  étamines  té  trou- 
voient  feniles.  .Au  lieu  d’établir  un  nouvc.ru  genre 
pour  ces  plantes,  on  a yréféré  , avec  alfa  de 
raifon , de  Us  ranger  parrr.i  les  a/iaca , i l'aide 
d'une  fom-iivifion  } alors  le  caraflère  eflciititl  de 
ce  genre  fe  trouve  réduit  à celui-ci  ; lavoir  : 

Une  corolU  a jix  dîvijians  profondes  ; Us  trots  in-’ 
ürieures  redrejftes  , t approchées  6*  tonniventesi  tes 
extérieures  ouvertes  ,-  un  Jiyte  pyrarttidal , triangu^ 
taire. 

Ce  genre  renferme  de  très-belles  efpcces,  toutes 
originaires  du  Cap  de  Bonne-EfpcTance.  8c  dignes 
d'occuper  un  rang  diltingué  dans  la  brillante  fa- 
mille des  litiacées.  Elles  ont  extérieurement  beau- 
coup de  reffemblance  avec  les  afphadèles  Sc  les 
ocniihogales.  Leurs  racines  font  bu'.beufes;  leurs 
tiges  ou  hampes  nuesi  leurs  feuilles  tou.is  radi- 
cales , engatnami  s à leur  bafe  ; les  fleurs  difpo- 
fées  en  une  force  d'éyi  ou  de  grappe  lâche , tet- 
oiinale. 

No 
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Espèces. 

,*  Tioh  hamints  fertilta. 

1.  Albuca  jlune.  Alhuct  Uuta.  Lim. 

Aliuca  ( imjor),  ptta/ia  inttriorikus,  ûpict  gUn- 
dulvjn  t injiexij  ,■  JoliU  lineari-ianctolaus ^ pttiniuf- 
tuiia.  Dtyatiii.  Act.  Holm.  J784.  pag.  17J. 

Alhu<a  ( major  ) , foliis  lancfohuis,  Berg.  Plant. 
Cap.  87.  — Linn.  Syfl.  »eget.  516.  — Kedoui. 
Liliac.  tab.  69.  ( Kifyrj  Albuca,  n°.  1.  var.  «.  ) 

1.  Alduca  à petites  fleurs.  Alkuca  mînor,  Linn. 

Alkutd  pelii/ia  inufiorikas  , api<<  glandLioJtt  , in- 
fltxu  ifoliia  Untati-fukulatia , (analiiatatis.  Dryand. 
I.  c.  pag.  194.  — Linn.  Spec.  438.  { Koyrj  AL- 
DfCA,  n°.  X.  var.  g.) 


Alùueû  folüi  lintêrikiu  , canalicitlntis  , fona  vil- 
l“fia  , racemv  pauiifioro  , ptaunctJia  patanùkut  , fi- 
rikea  nutantikus  j ^himtntia  alttima  , nuttintibua, 
Jaïquin  , Icon.  Rar.  vuL  x.  tab.  446 , & Coliiit. 
Suppl.  98. 

Cette  plante  s'élève  i la  hauteur  d'un  pied  fur 
une  tige  droite  , fleiueufe  , glabre  à fa  partie  fu- 
périeure , harilfèe  i fa  bafe.  Les  feuilles  font 
linéaires,  fubulèes  , creufées  en  gouttière,  he- 
tiflees  à leur  face  extérieure.  Les  fleurs  font  ter- 
minales , inclittées,  au  nombre  de  trois  ou  quatre  ; 
les  pédoncules  tièt  ouverts  j les  trois  divifioiis 
extéiieures  de  la  corolle  d'un  vert-gai  i les  inté- 
rieures glanduleufcs  i leur  fommet,  réfléchies  en 
dedans , d'un  vett-jau.nâtte. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  ^ 


Ses  tiges  font  hautes  d'un  demi-pied  , à peine 
cpaifles  d'une  ligner  f«  tiges  linéaires,  fubulèes  , 
larges  de  Cx  lignes,  longues  d'un  pied  & plus; 
1rs  fleurs  )aunes . dilpolecs  en  une  grappe  tetmi 
nale,  longue  de  fit  lignes  & plus.  Les  pétales 
n'ont  pas  un  pouce  de  long  j les  extérieurs  épaif- 
lis  È leur  fommet  i les  intérieurs  blanchâtres, 
furmuntés  d'une  glande  , recourbés  en  dedans  ; 
les  braéféts  vei  tes,  meinbraneufes  à leurs  butds. 

Il  croit  au  Cap  de  Bonne  Efpérance.  ^ 

;.  AlbucA  blanc.  Alkucaalka.  Lam. 

Atkuca  ( altiflîma  ),  petalia  inttriorikus,  apict  ghn- 
dutopa  6>  tnfexia  ,•  fotiia  canmiculato-  convotut^a  , O 
fit  jukulatia.  Jacq.  CoIltéL  X.  pag.  164.  & Icon. 
Rar.  I.  tab.  56,  — Lam,  lil.  tab.  X4;.  ( 
Aibi'CA , II*.  I.  ) 

4.  .AlbL’ca  à feuilles  flafquts.  Aliuca  faccida. 
Jacq. 

Aliuca  foliis  lanccolato-Hncarikua , faccidia;  racemo 
krivi  J peduncalis  pacemiffimia;  So’ikua  nutantikua  ; 
fl-mentts  alttrnii , feritioua,  Jacq.  Icon.  Rar.  X. 
tab.  444,  & CoUetl.  4.  pag.  Xÿ.. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  te  plus  i fes 
feuilles  en oiies,  linéaires,  lancéolées,  très-molles, 
rabattues  obliquement  -,  les  fl-'uts  difpofécs  en  une 
grappe  courte,  terminale  j les  pédoncules  ouverts, 
formant  un  a-  g'e  droit  avec  les  hampes.  La  co- 
rolle inclinée,  jaune  & blanche  i les  tiois  divi- 
fions  extérieures  vertes  â leur  baie  & â leur  fom- 
inet  i !e>  iiitctieures  d'un  blanc-jaunâtre,  courbées 
en  dedans  , glanduleufes  à leur  fommet. 

Cette  plaiite  ctoit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
tance.  4: 

J.  Albica  à fleurs  vertes.  Atkuca  viridAord. 
Jacq. 


6.  Albuca  à fleurs  ferrées.  Atkuca  coar&ata. 
Diyand. 

Aliuca  pcialis  intcrioriiua  , apUc  fornicatia;  folia 
glakris  , pcàuncutis  longitudint  iruàtatum,  Dryand. 
Ait.  Holm.  1784.  pag.  ajj. — Ait.  Hott.  Ke«.  1. 
pag.  4J6- 

Ses  tiges  font  i peine  de  la  groffeur  d'une  plume 
d'ote;  les  feuilles  linéaires,  fubulèes,  piol^onde- 
mertcanaliculées,  hautes  de  deux  pieds  ù plus,  un 
peu  plus  longues  que  les  tiges.  Les  fleurs  forme  tu, 
a 1 extrémité  des  hampes  , une  grappe  telTerrée  , 
longue  d'un  dem.i-pied  ; les  pédoncules  ouverts  , 
d'un  pouce  Sc  plus  de  long  , pcefque  de  la  lon- 
gueur des  braâees;  la  corolle  jaune;  Us  trois  di- 
vifions  extérieures  épaillies  i leur  fommet,  lon- 
gues d’un  pouce  8e  plus ,-  les  intérieures  ovales  , 
un  peu  plus  courtes  que  les  extérieures,  cour- 
bées eu  voûte  à leur  fommet  ; Us  arihères  fagit- 
lées  ; les  lilamens  flcriles  un  peu  plus  courts  que 
Us  autres,  canaliculés,  convexts  en  dehors;  la 
I flylc  ptifmatique  , de  la  longueur  de  l'ovaiie. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpéa 
rance,  x 

* * Toucta  Us  ctaminta  fertiles, 

7.  .Albuca  en  f.îte.  Aliuca  fa/ligian.  Thunb. 

Atkuca  foliis  lonceolato  - tnfformikas  , florikua 
treSia  , paaicu!â  fojVgiaci.  l'hunb.  Ptodr.  6j. — 
Dryand.  Ait.  Holm.  1784.  pag.  X96. 

Les  feuilles  font  d'abord  canaliculées , linéai- 
res ; ell.s  deviennent  tnfuite  planes,  lancéolées  , 
epfifotmes,  glabres  i leurs  deux  faces,  larges  d'on 
pied  Sc  demi.  De  leur  centre  s'élève  une  hampe 
de  mo'tie  plus  courte  que  les  feuilles.  Les  fleurs 
forment  une  grappe  en  laite,  de  la  longueur  des 
hampes.  Les  pédoncules , longs  de  trois  ou  quatre 
pouces , font  ouverts  à l'époque  de  la  floraifin  , 
puis  ledrcücs , accumpagnés  de  braitées  mtmbra- 
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iMuftf  , roufleicm  fur  leur  doi , long^ies  d'un 
demi-pi.uce.  La  corolle  eO  blanche  i fei  diviltons 
exéiteuces  linéaires • oblongues  } let  incériciiccs 
ovalet-oblorgues , rapprochées  en  voûte  à leur 
fomn^et , un  peu  plus  courtes  que  les  extérieures! 
(t<ûs  filamens  alteines  plus  courts!  le  flyle  un 
peu  plus  long  que  les  étamines , cannelé  . ptifnu- 
lique. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance, 


8.  Albuca  en  queue.  Albuca  cauduta.  Jjcq. 

Aîbuca  f&His  Urutotûto-Untaribus  , cantticulétU  , 
firUii  triHis  i pedwuuiis  pjUfUi^mit.  Jacq.  Icon. 
Har.  a.  tab.  441 , 8c  ColleA.  4.  pag.  20;. 


9.  Albuca  foyeux.  Albau  fttofa,  Jacq. 

Albuca  fallu  lanceclato-ü/uaribus  , peduacatu 
pauntifimu  , Soribac  trtûù , ffuamu  butbi  apict 
fetafu.  Jacq.  Icon.  Rar.  a.  ub.  440,  & Collcél- 
âuppl.  ICO. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  Yalbaca  fjftiglata , 
dont  elle  n'eft  peut-être,  félon  Jacquin  , t^u'une 
fimple  variété.  Ses  bulbes  font  couvertes  d écail- 
les terminées  par  un  poil  foyeux  î les  tiges  aulTi 
longues  que  les  feuilles  1 celles-ci  linéaires  , lan- 
céolées, un  peu  planes , lâches  , rabattues!  les 

fiédoncules  ouverts  en  angle  dtoit  ! les  inférieurs 
ongs  de  trois  pouces  , graduellement  plus  courts 
vers  le  l'ommet , point  recourbés  ! les  divifions 
extérieures  de  la  corolle  vertes,  bordées  de 
blanc  i les  intérieures  jaunâtres,  travetfees  par 
une  raie  verte. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  qp 


t Ses  hampes  (ooc  hautes  d’un  pied  8c  denti  i fes 
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feuilles  planes , linéaires , lancéolées  : les  pédon- 
cules trte-tapproches  des  tiges,  longs  de  trois 
pouces  ! les  rieurs  redtefleesi  Ta  corolle  d'un  beau 
jaune-doré , ttaverfée  par  une  ligne  verte  1 les 
trois  divifions  intérieures  glanduleufcs  à leur  fom- 
met,  réfléchies  en  dedans!  I-S  filamens  extéiieuts 
leleves  en  boQo  vers  leur  pointe. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance,  qr 

1 1.  .Albuca  d'Abyflinie.  Albaca  abyJpaUa.  Jacq. 

Albuca  petalia  intcrloribus^  apict  fo'aicatij  ; foiiis 
glabris , braücit  flore  tongionbus.  Jacq.  le.  Kar.  1; 
lab.  64 , 8c  Colleél.  i.  pag.  ff,  — Dryaiid.  AA. 
Holm.  1784.  pag.  Î97. 

An  üfpbodtlui  africMat } Lam.  Dtâ.  I . pag.  joo. 

Ses  feuillrs  font  roides.  linéaires  lancéolées , 
creufées  en  gouttière.  Ses  hampes  portent  à leur 
fommet  une  giappe  de  fleurs  loutenues  par  des 
pédoncules  plus  courts  que  la  corolle  , accompa- 
gnés de  braaées  linéaires , fubulécs  , plus  longues 
que  la  fleur.  La  corolle  eil  d'un  jaui.e-verdâtre. 

Cette  plante  croît  dans  l'Abyflinie.qf  Ce-te  ef- 
pêce  me  paroit  être  la  même  que  l'AsFiiouàiB 
d'Afrique,  n*.  ). 

11.  Albuca  odorant.  Albuca  fragrani.  Jacq. 

Albuca  foliia  liatari-lanceolatis  , canaitculatls  , 
glabris  ; pcdunculis  patenttjflmis  . foribua  etmuis  , 
flameniis  omnibus  fercilibus,  bulbo  dtpicjfi^  Jacq. 
Hori.  Schoenbr.  1.  pag.  44.  tab.  84. 

Cette  efpèce  a prefque  le  port  d'un  anthtrieum; 
elle  a des  bulbes  comprimées.  Ses  feuilles  font 
glabres , linéaires-lanceolees , creufées  en  gout- 
tière. Les  hampes  fupportent  des  fleurs  penchées, 
odorantes  ! les  pédoncules  très-ouverts , de  la  lon- 
gueur des  fleurs,  accompagnés  de  braâées  fort 
courtes!  la  corolle  d'un  jaune- verdâtre.  Un;  ligne 
d'un  vert  plus  foncé  règne  fur  le  dos  de  chacune 
des  divifions. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  Tf 

15.  Albuc.a  vifqucux.  Albuca  vifeofa.  Linn.  f. 

Albuca  foribus  ercâis  ; fotiis  linearibus  , villofo~ 
vijcofis.  Linn.  t.  Suppl,  pag.  196.  — l'huiib.  Hrodr. 
6f.  AA.  Holm.  1756.  pag  j8.  — U.yand.  Adl. 
.Holm.  1784.  pag.  297.  — Jacq.  Icon.  1.  tab.  44f, 
8c  Colltü  Sappl.  pag.  99. 

Les  feuilles  font  linéaires,  fubulérs,  couvertes 
de  poils  vifqueux  , air  fi  que  les  hampes  8c  les 
braaées  i let  pébmru'es  prafque  glabres,  tiès- 
ouverts  , inclinés , une  fois  plus  longs  que  les 
fleurs!  les  divifioi.s  exié.ieur.s  de  lacorr>lte  blan- 
ches , uavsirées  par  une  larç.e  b.aade  verte  i les 
N n 1 


Ses  hampes  font  droites  , un  peu  arquées , hin- 
tes  de  deux  pieds  8c  plus  i les  feuilles  linéaires  , 
lancéolées  , roides . roulées  â leurs  bords , cana- 
liculées  , deux  fois  plus  courtes  que  les  hampes  ! 
les  fleurs  terminales , redrefices  i les  pédoncules 
très-longs , ouverts  horiaontairment  i les  trois 
divifions  extérie  ures  de  la  corolle  blanches,  mar- 
quées d'une  lache  verre  depuis  leur  milieu  juf 
qu'au  fommet  ; les  intérieures  verdâtres  , traver- 
fees  par  une  ligne  blanche , tachetées  de  jaune  à 
leur  fommet. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  ^ 


10.  Albuca  i fettilles  dotées.  Albuca  au-ta. 
Jacq. 

Albuca  friits  lanctolato  • liataribus  , pedunculls 
faribafquc  trtSis.  Jacq.  Icon.  Rar.  X.  lab.  441 , 6c 
Colleâ.  4-  pag.  Loi. 
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trois  mtéiieurcs  courbées  en  vodte , & jiunîtres 
i leur  fommet.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  if- 

14.  Albuca  i feuilles  en  fpirale.  Alitca  fpira- 
lii.  Linn.  f. 

Albuca  florïhus  nutantihus ^folth  fpiralibus,  Linn. 
f.  S^ippl.  196.  — Thunb.  Prodr.dj  j 8c  Atl.Holm. 
1786.  pag.  58  tab.  1.  fig.  I.  — Jacq.  le.  Rar.  a. 
tab.  499,  8c  ColleCE  Suppl.  100. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
linéaires  , fubulées,  repliées  i leurs  bords,  rou- 
lées en  fpirale  à leur  fommet , velues  , rudes  au 
toucher , plus  longues  que  les  hampes.  Celles-ci 
fupportent  à leur  partie  fupérieure  des  fleurs  fou- 
tenues  par  des  pédoncules  inclinés.  La  corolle  cft 
d'un  jaune-faie } fes  divilîons  traverfées  fur  leur 
dos  par  une  large  bande  verdâtre.  Elle  croit  au 
Cap  de  Bonne-Erpérance.  ^ 

ALCAN  A.  Plulïeurs  ouvrages  de  botanique 
délignent  fous  ce  nom  le  henné  ( laufonia  incrmii 
Linn.) , nommé  aulli  alhtnna  , 8c  par  corruption 
alcanna.  Il  e(l  encore  quelquefois  attribué  a une 
efpèce  de  filaria  (phyilirea  Linn.).  Enlin,  dans 
Dalechamp , les  racines  de  l'orcanerte  ( anckufa 
tinSoria  Lion.)  , employées  dans  la  teiniure,  font 
nommées  aleannt  radiers.  Cette  identité  de  noms 
ell  probablement  déterminée  par  le  même  emploi 
du  henné  8c  de  l'nrcaneite  pour  teindre  les  dents 
8c  les  ongles. 

ALCiàE.  Alcea.  Ce  genre , diflingiié  des  gui- 
mauves (atihaa  Linn.)  par  fon  port , n'en  diffère 
dans  fa  Iruâification  que  par  fon  calice  extérieur, 
â lix  divilîons  au  lieu  de  neuf;  encore  faut-il  en 
excepter  l'alcéede  la  Chine,  qui  en  a de  lix  à neuf. 
M M . de  Juflieu  8c  Cavanilles  ont  cru  devoir  réunir 
ce  genre  â celui  des  guimauves.  En  elfet , cette 
variation  dans  les  divifior.s  du  calice  extérieur 
en  fait  difparoître  le  carailère  dillitidtif.  On  peut 
néanmoins  ajouter  aux  caractères  des  alcées  celui 
d'avoir  leurs  capfuUs  entourées  a'*ua  rebord  membra- 
neux 0 Jlllonné. 

Espaces. 

I.  .éLCEl  rofe.  Alcea  rofea.  Linn. 

Alcea  (althara  rofea),  rWe  erecio;  foliisrugo- 
fis  , eordatis , qutaquangulaus  , crenasis,  Cav.  DiC 
a.  pag.  91.  tab.  i8.  fig.  i.  — Lam.  III.  tab.  581. 
lig.  J.  ( yoyei  .\lcee,  n°.  i.  ) 

a.  Alcée  â feuilles  de  figuier.  Alcea  ficifolia, 
Linn. 

Alcea  ( altlixa  ficifolia  ) , coule  ereüo  ; folies  in- 
fertoribus  polmaus  ffe^temlobaûs , crenasis  ; fuperio- 
ribus  hofaiis.  Cavan.  DilTett.  2.  pag.  9a.  rab.  28. 
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fig.  1.  — Lam.  niuftr.  tab.  j8t.  fig.  1.  ( Voye^ 
Alcee,  n®.  2.  ) 

J.  Alcée  de  b Chine.  Alcea  faenfis.  Lam. 

Alcea  (ahhxa  finenfis),  ceuile  erccîo  ^ glabro^ 
infernè  romofo  f fotiis  ctrdosis  , feabris  , creaatis  , 
anguloeis  ) radies  annuâ.  Cavan.  Diff.  2.  pag.  92. 
tab.  29.  fig.  J.  ( Kojfj  Alcee, n*.  ;.) 

4.  Alcée  â fleurs  pâles.  Alcea  patlida.  Waldft. 

( althxa  oallida  ) j/ô/rfi  fubrotundo-ovatis. 
Willden.  Spec.  Plant.  }.  pag.  775.  — Waldft.  6c 
Kitaib.  Plant.  Hung. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  l'alcëe 
rofe  s mais  Es  feuilles  font  ovales , arrondies;  les 
lob-  s très-peu  marques.  Le  calice  extérieur  eft  auffi 
long  que  l'intérieur;  les  pétales  d'tm  blanc  teint  de 
pourpre,  profondément  divifés  en  deux  lobes. 

Cette  plante  croit  danslaüongtie. 

J.  Alcée  du  Coromandel.  Al.ea  coromande- 
liana.  Cavan. 

Alcea  (althza  coriamandeliana  ) , /o/ita fubtriass- 
gttiaribus , crenatis  , obtufs,  quiaquenesviis  , fublri- 
lobis  ; fioribus  incamatis  , fimplicibus  , foi  tariis. 
Cavan.  Dilf.  2.  pag.  9;. 

Tchlma  tousti,  apud  Indos.  Commerf.  Herb. 

Ses  tiges  font  herbacées . tomenteufes , ainfi 
que  toute  la  plante  ; fes  feuilles  pétiolées , prefque 
triangulaires,  crénelées,  obtufes,  à crois  lobes  peu 
marqués  ; les  flipules  courtes  ; ks  fleurs  folitaites , 
axillaires,  prefque  felGUs;  le  calice  extérieur  â fix 
découpures;  l'intérieur  une  fois  plus  long  , à demi 
divifé  en  cinq  découpures  lanc^lées.  La  corolle 
eft  grande  , étalée , couleur  de  chair  ; les  pétales 
oblongs . élargis,  rétrécis  à leur  bafe  ; les  étamines 
courtes , nombreufes  ; leur  tube  rougeâtre  ; les  an- 
thères jaunes  ; les  ftigmates  de  couleur  purpurine, 
plus  longs  que  le  tube. 

Cette  plante  a été  recueillie  â Pondichéry  par 
Commerfon.  ( Heeb.  luf.  ) 

6.  Alcée  â tige  courte.  Alcea  acaulis.  Cavan. 

Alcea  (althxa  acaulis),  Caule  crafo,  minimo; 
foliis  numerojss  ,Jloribus  fpicatis,  Cavan.  Difletr.  2. 
pag.  9}.  tab.  27.  fig.  ;. 

Malva  rofea  ,^lio  fubroiundo  , chalepenjis , acau- 
los;  fore  pallsde  lutso.  Motif.  Oxon.  Hift.  2.  pag. 
J24.  n*.  21. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  plulieurs  tiges 
courtes,  droites,  fermes,  diffufes,  de  l'épaillêur 
du  doigt , hautes  de  deux  a lix  pouces , légeWiçni 
tomenteufes,  ainli  que  toute  la  plante.  Les  feuilles 
font  nombreufes , longuement  pétiolées , tidées. 
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•rrondiet,  échmrées  en  coeur , créniléei , divi- 
fées  en  lobes  fenlibles  feulement  dans  les  jeunes 
feuillet  i les  ftinules  luges,  acuminées,  ciliées. 
Les  fleurs  font  lolitiires,  axillaires, médiocrement 
pédonculées,  réunies  en  épij  leurs  calices  tomen- 
teux  s l'extérieur  hémirphérique  , à iix  dents  ; l'in- 
térieur globuleux,  acumisé,  ftrié,  un  peu  pensa- 
eone  i Ta  partie  fupétieure.  i cinq  decou;iures  ; 
la  corolle  d'un  jaune-pâle  i les  pétales  rétrécis  8c 
velus  à leurs  onglets,  élargis,  échamrés  au  fom- 
meti  les  anthères  réniformes  i l'ovaire  comprimé , 
un  peu  arrondi , marqué  de  vingt-quatre  lilions. 

Cette  plante  pacnit  être  originaire  du  Levant; 
elle  a été  cultivée  au  Jardin  des  Plantes.  O 
( Ciavun.  ) 

7.  AlcÉe  d’Afrique.  A/cta  afrieana.  Leur. 

A/ce  a fo/ih  irilobis  , erenatii  ; fiorihus  foliiariis  , 
axiUarikue  ; calice  utroque  fexpanito.  Leur.  Flor. 
cochin.  vol.  a.  pag.  5IJ. 

Aa  ahkta  JlnenJls}  Cavaii.  Diflert.  1.  pag.  91. 
tab.  19.  fig.  ).? 

Cette  efpéce  psroît  avoir  de  grands  rapports 
avec  Valihta  pnenjù  de  Cavanilles.  Set  tiges  font 
ligntufes,  droites,  cylindriques,  hérilTées,  hautes 
rie  quatre  pieds;  les  feuilles  rudes,  alternes,  pé- 
tioiees , divifées  en  trois  lobes , inégalement  cré- 
nelées I les  fleurs  latérales,  d'un  beau  rouge-écar- 
late, foutenu  par  des  pédoncules  Amples,  folitai- 
res,  alongés.  Les  deux  calices  ont  fix  découpures. 
L’ovaire  efl  furmonté  de  cinq  flyles  ; le  fruit  com- 
pofe  de  cinq  caplules  monofpermes. 

Cette  plante  croit  fur  les  côtes  de  l’Afrique 
orientale.  Tj  ( Loxrein  ) 

ALCHIMIL!  E.  Alcheml/la.  Ce  genre  8c  Vapha- 
nés  de  Linné  font  très-voifins;  ils  ne  fe  diflinguent 
que  par  le  nombre  des  flyles  8c  des  femences.  On 
remarque  deux  flyles  8c  deux  femences  dans  les 
apkanes  ; mais  comme  l’une  des  deux  avorte  trés- 
fouveni , il  i fl  alors  très-difficile  de  les  féparer  des 
eetehemilU  , qui  n'ent  conflamment  qu'un  flyle  8c 
une  femenec.  M.  de  Lamauk  avoit  réuni  ces  deux 
genres  dans  Ton  Oiâionnaire  ; il  les  a enfuitc  répa- 
rés dans  Tes  llluflraiicins  des  Genres.  Je  crois  qu'en 
effet  , malgré  ravortement  des  femences  , leur 
nombre , ainfi  que  celui  des  flyles,  efl  un  car  .âère 
luffifant  pour  l’établiflement  de  ces  deux  genres. 

MM.  Ruii  8r  Pavon  ont  ajouté  trois  erpéces  aux 
apkanes  , fous  le  nom  à' aickemitla.  Ces  efpèces 
varient  dans  le  nombre  de  leurs  étamines,  d'une  à 
quatre. 

E s F f c E s. 

♦ Alchemilla.  Vn  ftyle  ; une  feu/e  femenee.  ■ 

I.  Alchimille  commune.  Atckemilla  vu/garis. 
Lino. 
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AUhemitla  foliis  hkatii , utrinqiib  nudis  ; eaule 
glairo  , fiorihus  pedieeUatis.  Lam.  III.  I.  n*.  lyox. 
tab.  86.  hg.  I. 

g.  A/ckemilla  ( glabra  ) , fora  glaira , fioriiue 
pauli  mujoriius.  ( Koyrj  Al-CHIMItlE,  n”.  I.) 

La  variété  g,  qui  croit  dans  les  Alpes,  aies  fleurs 
un  peu  plus  grandes,  8t  (es  feuilles,  aiiifi  que  U 
tire,  parfaitement  glabres.  Dans  U première  on 
reiiurque  quelques  poils  tares  fut  les  nervures  en 
de  Obus. 

Z.  Alchimille  pubefeente.  Alckemil'a  pubrf- 
cens,  Lam. 

A/ckemilla  foliis  lobatis  , fibtùs  pakefeentikus  ,■ 
eaule  vitlofa  , fiorihus  pedUellatis.  Lam.  llluflr. 
n°.  lyoj. 

Alchemilla  kybrida.  Lion.  SpCC.  I79.  — Pluketl. 
tab.  aqo.  flg.  a. 

Cette  plante  efl  conflamment  diflinéfe  de  II 
précédente  par  Tes  tiges,  fes  feuilles  8c  toutes  fei 
autres  parties  , tomenteufes  8c  plus  grandes.  Elis 
croit  dans  les  bois  8c  les  prés  des  montagnes.  7t 

).  Alchimille  argentée.  Alcksmilla  argentea, 
Lam. 

AUkemilla  foliis  digitatis,ferracis^fubcùs  fericeo* 
argenteis.  Lam.  111.  1.  n*.  1705. 

Alckemilla  alpina.  Linn.  Spec.  179.  ( Voyr[ 
Alchimille  , n*.  i.) 

q.  Alchimille  quinte-feuille.  Alckemilla  pen- 
lapiky/la.  Linn. 

Alckemilla  foliis  quiaatis  teraaelfvei  loliolis  mut~ 
tifidis , fubeiliatis,  Linn.  Spec.  179.  (P'oyrj  Al- 

CHIMILLE  . n*.  ;.  ) 

y.  Alchimille  aphanoïde.  Alckemilla  apkanoi- 
des.  Linn.  f. 

Alckemilla  foliis  multipartiiis  , eaule  ereOo.  Linn. 
f.  Suppl.  119. 

Sis  tiges  font  droites,  haufs  de  fepi  â huit  pou- 
ces , à peine  rameufes , pubt  feentes  ; fes  feuilles 
alTiz  feniblables  à celles  ne  V aphones , uues , i plu- 
fieurs  découpures;  les  radicales  péciolées;  les  au- 
tres amplexicaules  ; les  fleurs  preLque  verticillées . 
dilpofées  en  grappe  terminale.  Le  calice  efl  à huit 
divilions , de  la  grandeur  de  celui  de  Vapkanes. 
Elle  croît  à la  Nouvelle-Grenade.  O {Linn.f.) 

6.  Alchimille  du  Cap.  Alckemilla  eapenjît. 
Lam. 

I Alckemilla  vil.'ofa  , foliis  erenatis  ; fiorihus  fefit- 
\ libus  , glomerasis.  Lam.  llluflr.  CcD.  I.  n°.  1704. 
[ tab.  86.  fig.  i. 
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Potire  pl.mte  d’un  port  agtëjblc,  lëgëreinent 
velue  fur  toutes  Tes  piriies , dont  les  tiges  font 
filiformes,  rameufesj  les  feuilles  petites . orbicu- 
uires,  fefliles,  amplesicaules  , affiz'femblables  i 
celles  du  yfiMotp/a  raro^aj,  échanctées  i leur  bafe, 
crënelees  ou  finement  lobées  à leur  contour.  Lts 
fleurs  font  terminales,  felbles,  agglomérées. 

Cette  plante  a été  recueillie  au  Cap  de  Bonne- 
Efpctance  pat  M.  Sonnerat.  ( K./. luri.  Ltm.  ) 

* Aphanes.  Deux  fiy/cj  f deux  femencej  , don: 
une  fotivent  avontt, 

7*  Alchimille  des  chstnps.  Aiektmîlla arvtnjts ^ 

AhhcmilU  (aphanes  arveofis)  , /c.A'û  trifUh  , 
pu^ef,tntihus  j fiori6uj  axUlari^us  ^ glomeraiis,  Linn. 
Spcc.  179.  — (Kder.  Flot.  dan.  tab.  97J.  — ■ Lam. 
lu.  ub.  87.  ( Kojej  .AlcHiMaiE , n*.  4.) 

Alchimiele  ttifide.  AUkeenilta  Irtpartita, 
Flor.  peruv. 

AlchemU’u  viUofa , fitiit  tripanitis  ,•  Ijciniit  cu- 
euîformibuj  , mul:^fidis  ,*  JiofîSus  Oûkotümo-coryrn- 
oofis.  Ruii  A:  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  1.  pag.  6s. 

Ses  racines  font  très-fibrcufes*  elles  produilênr 
plufieurs  tiges  étalées , rampantes , filiformes . ra- 
meufes , velues,  ai*^fi  c^ue  le  telle  de  la  plante» 
garnies  de  feuilles  alternes  , â peine  pétiolées,  i 
trots  lobes  cunéiformes,  mu'tifiJes  i les  pétioles 
engainant.  Les  fleurs  font  petites,  reflllcs,  axülai- 
ttS  Ar  terminales , dîfpolées  en  corpmbcs  dithato- 
mes  , foutenus  par  des  braélées  en  forme  de  gaine 
déchic)uciée.  Les  calices  font  verts  1 les  filamens 
au  nombre  de  deux  ; deux  ovaires  dans  le  fond  du 
calice  , furmontés  de  ftyles  filiformes  . de  la  lôn- 
gueur  des  étamines  , &-  de  «igmates  globuleux  : 
deux  femencei  renfermées  dans  le  calice. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes,  au  Pé 
rou.  Ÿ 

9.  Alchimille  orbiculaire.  AUhemitla  orhicu- 
lau.  Ruii  8c  Pav. 

AUhtmUla  foUls  oif'iculjto  reniformliux,  luijih 
Jirratît  ,■  fiorious  /pituio-eorymLojis.  Ruix  8c  Pav! 
Flor.  peruv.  1,  pag.  68. 

Toute  lt  plante  eft  velue  j fes  tiges  trés-ra- 
meufes,  farmenteufes,  rampâmes;  les  Quilles  radi- 
cales éparfïS , longuement  pétiolées,  orbiculaircs, 
rénifotmes,  lobées,  incifees  8c  dentées,  glabres 
en  deffiis,  velues  & argsutées  en  defibut,  très- 
veinées;  les  fleurs  preliju’en  corymbés  dichoto- 
nu  s,  pédicelléf  $ , aûii  nombreufesi  les  pédon- 
cules accompagnés  de  braCiies  perfoliees  , déchi- 
quetées; I;  calice  campanulé,  i huit  découpures 
ovales , alternativement  plus  courtes  ) deux  fila- 
mens , autant  d'ovaires  8c  de  femences.  Elle  croit 
au  Pérou. 
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to.  AlCHtMiLLt  ailé.  AUhtmiUa  aUta.  Rvia 
& Pav. 

AlchtmilU  foIiU  piniutij  , pianutis  ii-tt'fijii, 
Ruii  8c  Pav.  Flor.  peruv.  i.  pag.  69. 

Plante  pileufe,  Itoloniftre.  Ses  tiges  font  cvlin- 
dri()iies,  farmenteufes , rampantes;  Us  féuitlés  ra- 
dicales pétiolées,  ailées;  deux  à cinq  pinnules 
cunéiformes , fclfiles;  les  feuilles  caulinaires  am- 
plexicaules  ; les  pédoncules  courts  , axillaires  ; les 
calices  verdâtres  ; deux  écamincs  ; deux  ovaires; 
autant  de  femences.  On  trouve  cette  plante  dans 
le  Pérou  ; elle  fleuiit  daiu  les  mois  de  feptembre  8e 
d'oâobre. 

ALCHORN’E.^.  ( F«yf{  Alcornéc.) 

ALCINA.  ( Voyei  Polymnie  perfoliée , vol. 
f • pug.  fc6.)  Ce  genre  avoir  été  établi  par  Ova- 
nilles , « conlâcré  â la  mémoire  du  Jrfirte  efpa- 
gnol  qui  a écrit  fur  l'hifloire  naturelle  des  Philip- 
pines, ou  il  avoir  fait  un  long  féjour.  Ce  gtnrenc 
diffère  des  polymnia  que  par  fon  calice  fïmple. 

Af.CORNÉE.  Alchomta.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones , à fleurs  incomplètes,  dit  iques,  qui 
paroit  appartenir  i la  famille  des  euphorbes,  8c 
qui  comprend  desarbri fléaux  exotiques  à l'F.utope, 
à feuilles  alternes,  â fleurs  difpo^ees  en  épis.  Le 
caraâère  eflentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

^ Des  feues  deo'iguesf  dans  les  feurs  mâles , un  calitt 
a trois  ou  cinq  folioles  p point  de  conlit  ,*  huit  éts^ 
mises  ,*  les  filamens  réunis  â leur  hnfe  ; dans  les  fe- 
melles , un  calice  d'une  feule  pièce , i cinq  aents  ; 

, deux  ou  trois  fyles  ; une  capfJe  un  peu  charnue^  à 
' deux  ou  crois  coques  moncfpermes. 

E s P àc  E. 

Aicornée  à larges  feuilles.  AUhomea  latifiUia. 
Svarti.  ■' 

Alchoraea  foliés  ovato  acuminatis  , denticulatis  , 
glairis  ; racemis  axillariius  ttrminalihcfque.  ( N.  i 
Swaitz,  Flot.  Ind.  occid.  1.  pag.  1114. 

C’eft  un  arbre  d'environ  vingt  pieds.  Son  tronc 
fe  divife  en  branehes  horizontales,  divergentes  , 
8f  en  rameaux  cylindriques , un  peu  rabattus  . lé- 
gèrement verruqueux  , garnis  de  feuille  a éparfes, 
alternes,  pétiolées,  aflez  grandes,  longues  de 
deux  ou  trois  pouces  8c  plus,  ovales  ou  un  peu 
arrondies,  membraneufes  , très-glabres,  un  peu 
luifantes  en  defliis , légèrement  ri  lées  en  deffous, 
foiitenues  par  des  pétioles  glabres , cylindriques  . 
aloiiges , réfléchis. 

Ees  fleurs  lont  dto'iques  , dirpofées  en  grappes 
axillaires,  terminales,  longues  de  (ix  à dix  pouces, 
méifiocrement  paniculées,  i rameaux  alternes, 
étalés;  les  fleuts  mâles  d'ua  jaune-verdâtre,  téu- 
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t)ît$  su  nombrr  de  quatre  ou  cinq  par  paqursc 
feOilM.  Leur  calice  elt  coinpole  rie  trois  nu  cinq 
foliole]  ovales,  concave] I égalés,  cniuréet.  La 
corolle  manque.  Les  filamens,  au  nombre  de  huit, 
font  fililormes,  de  la  lougueut  du  calice,  réunis 
i leur  bafer  les  anthères  droites, ovales.  Les  fleurs 
femelles  lontdirpofeesen  longues  grapues  prcl’qiie 
(impies  , lâches,  un  peu  pendantes,  laié  alet  tsc 
non  axillaires.  Ses  fleurs  (ont  ptefqae  felfiles , al- 
ternes , diflantes,  fulitaires.  Leur  calice  cit  tubulé. 
prerqu'ovale,i  tiois  ou  cinq  petites  dents  aigues; 
l'uvaire  plus  grand  que  le  calice,  en  eteqr  uu  à 
deux  lobes;  le  ftyle  court,  bihde,  uuel.|uefois 
Itifide  & à deux  ou  trois  iligmates  ttes-longs,  lan- 
cdolc-s,  linéaires  Le  fruit  ell  une  capfule  noiiâtre, 
globuleufe,  à deux  ou  crois  coques , contenant 
des  femenecs  foliuires  & arrondies. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  monragnes  de 
la  Jamatquej  elle  m'a  été  communiquée  par  M.  Du- 
puis. b ( é'./.  ) 

ALDEE  ailée.  AUia  piniuta.  Flot,  peruv. 

Atdîa  aüernis,  pinnaiis  ^fuptrioribus  Jîmpli- 
ciiui  i Jpicii  ttiininaliius  , Unis,  apiec  rnoluiis. 
Huit  & Pav.  Flot.  per.  v.  a.  p.  8.  taû  114.  fig.  A. 

Genre  de  plantes  du  Pérou , à fleurs  complètes  , 
monopeialées,  de  la  famille  des  botraginées , qui 
a des  rapports  avec  les  kjinphyUitm  8c  les  phnte- 
lia , qui  jufqu'alors  ne  renferme  qu'une  feule  ef- 
pece.  Le  caraclère  elfentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

77/1  eolict  è sinq  dicoupurts  ; ujsc  sorollt  campanu- 
Ils;  U fiylt  e:fids;  uns  supfjU  bivaivs , à uns  /suis 
iogs , sontsnani  uns  uu  dsux  f,msnsss. 

Scs  tiges  fun;  herbacées , garnies  de  feuilles  al- 
ternes , aileesi  1rs  feuilles  fupétieures  finpies. 
Les  fi.urs  fout  difpofces  en  épis  terminaux , tout- 
nées  d'un  feul  côte  . comme  dans  1 héliotrope  , 
dont  cette  plante  a un  peu  le  port.  Le  calice  elt 

fieifiltanc,  i cinq  diviuons  pmf./ndes,  droites, 
méaiecs;  la  corolle  campanulée,  de  la  longueur 
du  calice,  à cinq  lobes  arrondis  ; ciuo  ftlamrns 
fubulés , velus , une  fois  plus  longs  que  la  coiolle, 
inférés  à fa  bjfe , foutenant  des  anthères  oblon- 
gues  I un  ovaire  libre , ovale  , furmonié  d'un 
ttyle  (iiitôrmc  , bifi  le  : il  lui  fuccède  une  capfu’e 
ovale  , à une  f u'e  loge,  contenint  deux  ou  un* 
feule  femeiice  par  avo^emenc,  s'ouvrant  en  deux 
valves. 

O Cette  plante , obfcrve  M.  de  JulTieu , reffem- 
ble  ttllcincnt  à Vhsliotsopium  pinnuium  , Vahl , 
Symb.  par  fes  feuilles  ailées , par  fa  capfule  Sc 
par  fon  flyle  fourchu  , qu'elle  n'en  elt  peut-érre 
qu'une  variété  à épis  plus  ferrés.  »M.  de Lamarclt, 
regardant  comme  capfulaire  le  fruit  de  cet  kelio- 
trôpium,  l'a  rapporté  au  grnre  hydrophyle,  fous 
le  nom  A'hydrophyUm  magsilunicum.  S il  en  cft 
ainfi  , il  faudia  également  y réunir  l'aUée , qui 
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coujours  au  moins  pourra  le  fuivre  immédiate- 
ment. 

ALDINE.  Aldina.  Ce  nom  efl  donné  par  Adan- 
fnn  , en  mémoire  d'.Mdiiii , à i'stcny  , arbre  de  la 
Jamaïque  , déciic  8c  Hguré  fous  celui  de  brya  pat 
Brovn , Hilloire  de  la  Jani.  aa^ , tab.  U , tig.  a. 
Il  préfente,  dans  fa  rieur  b:  dans  fon  piftil,  les  ca- 
ractères ordinaires  des  plantes  Irgiiniireufes.  üa 
caiène  efl  i deux  pétales.  Son  ovaire  devient  une 
goufle  courie,  remplie  de  deux  giaiites.  dioite 
du  côté  de  la  future  , courbe  éc  fi.iuee  d.ns  Ion 
milieu  du  côté  oppolé  , prenant  ainlî  la  forme 
d'un  fruit  compofe  de  deux  lobes  mono<perm-s  , 
féparés  par  un  étranglement.  Ses  feuilles  font  raf- 
rembléesenfaifce.iu.  du  milieu  defquelles  s'élèvent 
des  pédoncules  folitaires  , chargés  d'une  ou  plus 
fouvenc  de  deux  fleurs. 

Linnxus  rapportoit  à fon  afpalutkus  sbsnut  cette 
plante  , ainfi  qu'un  fpamum  de  Plun  ier  , figuré 
par  Burmann , tib.  agd  , fig.  i , très-dilféiunt  par 
fon  fruit  entier , non  finue.  Murrai,  dillinnuaiu 
avec  raifon  ces  .ieux  plantes,  a fait  de  itlle  de 
Plumier  un  ptérocarpe  ( pisrosurpus  buxifolius  ). 
L'aldine  a été  teunie  pit  Svattz  à Vumssimnon  de 
Brovn  ; mais  la  goulTe  entière  de  ce  dernier  , qui 
avoir  empêché  Brown  lui-même  de  faire  ce  rap- 
prochement, efl  loujoiirs  un  figue  diflinélif,  qui 
forcera  peut  - être  de  laifler  fubfiller  Vuidinu 
comme  genre  féparé  , diflerenc  d»  Crois  genres 
énoncés  ci-de(Tus. 

Scopoli  avoir  donné  poftérieurement  le  même 
nom  au  vndnboki , que  Rheed  , Hon.  Muljb.  wol. 
9 , tab.  41 , annonçoit  comme  n'ayant  qu’une 
graine  nue  ; maisettte  plante  a été  tecon-ne  de- 
puis consme  une  efpè.  e de  carmjnciiie.  ( Jufiisia 
gsndnrnjfs.  Linn.  8c  Diâ  n°.  7,  dont  le  fruit  efl 
cetiaiiiement  une  ca;'fule  femblable  à celle  des 
efpèces  congénères.  {JuJf  ) 

ALDROV  ANDEvéficuleufe./</dr»VJ»davry^ca- 
/e/û.  Lam.  IIL  Gee.  tab.  110. 

•ALECTOROLOPHOS.  Ce  nom  vient  d'un 
mot  grec,  qui  fis"  fie  une  crête  de  coq.  Les  An- 
ciens l'ont  donné  à plufirurs  plantes  alEz  différen- 
tes, tilles  que  l'alliaite  , sryfi'num  atliaria  Lirm.  ,- 
tfpècê  de  vélar  ; la  feiaré:  des  prés  , fulvin  pra- 
isttfis  Linn. , efpèce  du  genre  fauge  ; la  crête  de 
coq  , rhînanihut  enfls  galli  Linn. , efpéce  de  co- 
ciêre,  8c  dcui  autres  du  mène  giiiie.  Haller, 
dans  fes  Siirpst  hrhssict , l’emploie  cxcluiivemeiil 
pour  ces  dernières  plantes  , qu'il  fépare  des  ’hi- 
nanth-js  , d'après  leur  calice  renflé  A'  compiiiné  , 
8c  la  lèvre  fupiuiaure  de  leur  corolle  plus  C'  Urte. 
Cette  fépatation  u'a  pas  encore  été  généralement 
admife. 

ALECTRE.  sUsUra.  Genre  de  plantes  dicoty- 
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lédones , à fleurs  complètes , monopdulées  , ir- 
régulières i il  fe  rapproche  de  la  famille  des  pédi- 
culaires, & a de  grands  rapports  avec  les  otoban- 
ches.  Il  comprend  des  herbes  exori<{ue$âl'Europe, 
à feuilles  éparfes  , & dont  les  fleurs  font  dilpo- 
fées  en  un  épi  terminal. 

Le  caraélère  elfentiel  de  ce  genre  eft  d’avoir  : 

Vn  calict  à dtux  fevret  ; la  ùvrt  fupérieare  iifdt, 
rinfèricurt  trîjidt  ; une  corolle  en  entonnoir  f quatre 
étamines  didynansea  J les  flamens  baréus  ; une  capfule 
à deux  loges  ; fenunces  folitaires. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

I®.  Un  calice  d'une  feule  pièce  , i deux  lèvres; 
la  fupérieure  à deux  divitions,  l'inférieure  bilide. 


bre  de  quatre,  ont  leurs  filamens  velus.  L’ovaire, 
libre,  eft  furmonté  d'un  ftyle  8t  d'un  ftigmate 
flrié  1 il  fe  convertit  en  une  capfule  glabre , ovale  , 
à deux  loges,  s’ouvrant  en  deux  valves,  conte- 
nant une  femence  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-F.fpérance, 
parmi  lesgaions,  fur  le  bord  des  fleuves , où  elle 
a été  découverte  par  Thunbecg.  Elle  noircit  par 
la  deftîccation.  O (.Defript.  ex  Thuni.'i 

ALECTRYON.Garrtn.deFruâ.  SeSem.  I,pag. 
il6,tab.  46,  fig.  1.  Gzrtner  fait  mention  , fous 
ce  nom  , a'une  plante  particulière  , dont  il  n'y  a 
que  le  fruit  de  connu.  Il  en  établit  le  caraéteie 
ainfi  qu'il  fuit  ; 

Une  baie  s'eche , a une  feule  loue,  comprimée  en 
crête  h fa  partie  Jupétieure  ,•  une  feule  femence  ,-  un 
arille  incomplet  Ù pulpeux. 


a®.  Une  corolle  monopétale , tubulée  1 le  tube 
infenfiblcment  élargi  ; le  limbe  étale,  i cinq  dé- 
coupures élargies , lancéolées,  obiules. 

5®.  Quatre  étamines  dîdynames  i les  filamens  fi- 
lilnrmes,  inlérés  fur  le  tube  de  la  corolle,  barbus, 
de  la  longueur  du  tube , deux  un  peu  plus  courts , 
foutenant  des  anthères  â deux  lobes. 

4*.  Un  ovaire  ovale,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme , de  la  longueur  des  étamines,  terminé  par 
un  ftigmate  recourbé  , un  peu  plus  épais  que  le 
ftyle,  de  la  même  longueur,  ftrié  a fes  deux 
cotes. 

Le  fruit  confifle  en  une  capfule  ovale  , obtufe  , 
i d ux  loges,  à deux  valves  ; une  fenvence  ovale 
dans  chaque  loge. 

Espèce. 

Alectre  du  Cap.  AleSra  capenfis.  Thunb. 

AlcHra  foliis  ovatis  , fc^libus , fparfls  ,-  foribus 
fpicatts , terminalibus. 

AleSra  capenfis.  Thunb.  Nov.  Gen.  Plant,  vol.  j. 
pag.  80. 

Cette  plante  a le  port  d'un  orobanche.  Ses  tiges 
font  droites,  fimpirs,  flriées,  cylindriques,  ve- 
lues, fiftulcufes,  hautes  d'entiroH  un  pied, garnies 
de  feuilles  éparfes,  felliles, droites,  ovales,  tiès- 
entieres  , obtufes  d leur  fummet , velues  ; les  in- 
férieures plus  petites;  les  fupérieures  infenfible- 
ment  plus  grandes  , longues  de  cinq  i fix  lignes. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  tenninal  , 
pourvues  d'un  calice  à deux  lèvres  ; la  fupérieure 
divifée  en  deux  lobes  ; l'inférieure  en  trois.  La 
corolle  elt  jaune , marquée  de  flries  purpurines  , 
d'une  feule  piece,  confilhni  en  un  tube  évafé  par 
le  haut,  attaché  au  fond  du  calice,  divifé  à fon 
limbe  en  cinq  découpures.  Les  étamines,  au  oom- 


Cette  baie  eft  dégagée  du  calice,  coriace,  glo- 
buleufe,  pubefeente  , cendrée  ou  un  peu  brune  , 
furmontée  d'une  crête  marginale.  La  femence  elt 
fphérique,  luifante  , d'un  pourpre -noi-atr-a , i 
moitié  entourée  d’un  arille.  La  radicule  de  l'em- 
bryon, dépourvu  de  périfpetme,  eft  recourbée  fur 
les  lobes  contournées  en  fpirale.  Ces  caraâètes 
déterminent  la  famille  de  cette  plante , qui , d'après 
M.  de  Juffieu,  doit  entrer  dans  celle  des  favon- 
niers;  mais  peut-être  que,  fi  cette  même  plante 
étoit  mkux  connue  dans  toutes  fes  parties  , cllo 
feroit  réunie  i quelqu'autre  genre  déji  établi.  Elle 
porte  te  nom  à' evonymoides  excelfa  , dans  les  ma- 
nuferits  de  Solander. 

ALÉPIDÉE  ciliée.  Alepidea  ciliaris.  M.  de  La- 
rot  he,  dans  un  très-bel  ouvrage  qu'il  vient  de 
publier  fur  les  eryngium , a fépare  des  afirantia 
Lma.,l'afirantia  ciliaris  Linn.  f. , efpèce  plus  rap- 
prochée des  eryngium  que  des  aftrances , mais  qui 
en  diffère  fiiifitamircnt  pmirconftitiier  le  nouveau 
genre  établi  par  .M.  de  Laroche , & auquel  il 
donne  pour  caraCfète  elfentiel  ; 

Un  calice  à cinq  divifions  ; cinq  pétales  courbés  en 
dedans  ,-  feurs  fefiiles  , réunies  en  tête  fur  un  récep„ 
toile  nu  , hémifphérique  ,-  faits  tubenuiés , 

Les  ombelles  partielles  font  compofëcs  d’une 
petite  tête  de  fleurs  feffiles  , entourées  par  un  in- 
volucre  à dix  découpures^ofondes  , lancéolées, 
épineufes  à leur  fommer.  Le  calice  eft  d'une  feule 
pièce , É cinq  découpures  ovales,  prefqu'obrufes; 
le  tuba  adhérent  à l’ovaire,  8c  couvert  d'un  grand 
nombre  de  petits  tubercules.  La  corolle  eft  fore 
petite,  compofée  de  cinq  pétales  caducs,  alternes 
avec  les  divifions  du  calice;  les  étamines  un  peu 
faillantes  , oppofées  aux  découpures  du  calice  ; 
les  anthères  ovalrs,  ù deux  loges  ; l’ovaire  om- 
biliqué ; dix  crénclures  à fon  fommet  ; il  s'en  élève 
deux  ftyles  filiformes.  Le  fruit  eft  ovale,  adhérent 

avec 
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iTee  le  tube  du  calice,  C'iuvert  de  tubercules, 
partagé  en  deux  à l'époque  de  la  maturité.  (Koyrj, 
pour  Uj  autrts  dctaili,  Astrance  ciliaire,n°.  4.  ) 

ALÉTRIS.  Ahtrit.  Linné  avoir  réuni  dans  ce 
genre , plulïeurs  el'pèces  qu'un  examen  plus  éten- 
du des  caraâères  génériques  a fait  recomoitte 
appartenir  à de  nouveux  genres  qui  ont  été  éta- 
blis fous  tes  noms  de  Sjnjcvitra  Sc  VcUhcimia  , 
mentionnés  dans  cet  ouvrage. 

D'après  cette  réforme , le  caraâère  des  alétris 
fe  réduit  aux  fuivans  : 


Une  coroIU  infundihutiforme , p*int  adhérente  à 
tovaire  , à J!x  divifitnt  ; Jlx  Itaminet  attachées  à ces 
d'txi fions  ; un  Jfy'x;  un  fiigmate  trifide  ,*  une  capfute  à 
trois  faces , a trois  loges , divifée  en  trois  valves  , 
portant  chacune  une  cloifon  mitoyenne  , contenant 
ptufieurs  femences. 

EsricES. 


1 . Alétris  odorant.  Aletris  fiagrans.  Linn. 

Aletris  caulefcens  t foliis  lanceolatis  ^ Iaxis,  Jacq. 
Vind.  509.  — Linn.  Sj'lt.  Plant.  J37.  ( è'ejcf  .Flé- 
tris, n*.  f.  ) 

a.  Alétris  farineux.  Aletris farinofa,  tinu. 

Aletris  acaulis  , foliis  lanceolaiis  , memiranaceis  ,• 
foriius  aliernis.  Lino.  Spec.  Plant.  4J6. 

Aletris  ( alba  ) , fio'ibus  manifejhus  pedicellatis  , 
oblongo  tuhulofis  ; calicihut  fruAtftris  , leviufcuUs  , 
fdrmifis.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  1.  pag.  i8ÿ. 
( Ko/rp  Aletris,  n®.  i.) 

3.  Alétris  à fleurs  jaunes.  Aletris  aurea. 
Walth. 

Aletris  florikus  fukfefiitibus , brevher  tubulatis  ,fab- 
campanulatis  î calscibus  fruàiferis  , ntgofis , fcaker- 
rimis.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  vol.  i.  pag.  190. — 
Pliiken.  Almig.  i)f.  tab.  174.  fig.  f.  — Morif. 
Hifl.  3.  pag.  606.  $.  ip.  tab.  a.  fig.  i. 

11  fort  des  rat  ines  ptufieurs  feuilles  étalées  en 
roi'ette , toutes  radicales,  lancéolées,  ttès-aigués, 
du  centre  defquelles  s’élève  une  tige  droite , gat- 
nie  de  petites  Folioles  alternes,  en  forme  d'écaillcs. 
Les  fleurs  font  alternes,  prefqne  fefliles  , en  épi 
terminal.  La  corolle  ell  d'un  beau  jaune-doré  , en 
forme  de  bulle  avant  fon  épanoiiillément , un  peu 
pubefeente , médiocrement  tubulée , prefqne  cam- 
panulée.  Cette  corolle  petfifle  fur  te  fruit  j elle 
devient  ridée  8c  feabre. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline. 

Michaux  y rapporte  lesfynonymes  de  Plukenpt 
& de  Morifon , que  Linné  avoit  penfé  devoir  ap- 
partenir à fon  heloniat  bullata. 

Botanique,  Supplément,  Tome  /.  • ' ' 
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4.  .Alétris  écitlate.  Aletris  paiicea.  I abül, 

Aletris  foliis  lineari-lanceolatis , fi'iatii  J crrnula- 
tis;  f.apo  fuifoliofo,  Labill.  Nov.  Holl.  1.  pag.  8 J. 
tab.  III. 


Les  feuilles  radicales  font  plane*,  toides,  Utiécs 
d leurs  deux  faces , un  peu  cartibgineulés  & lé- 
gèrement crénelées  à leur*  bords , prefqii'auifi 
longues  que  tes  tiges.  Cel!-s-ci  font  hautes  de 
deux  pieus  , légèrement  cylindriques  , munies  1 
leur  patrie  inférieure  d'une  ou  de  deux  feuilles 
femblablcs  aux  radicales,  mais  plus  petites,  Sc 
d'antres  fcuil’es  à demi  vaginales  , en  forme  d’é- 
cailles , appliquées  contre  les  liges  , petites , feru- 
blabtes  aux  braétées.  Les  fleurs  font  difpnfees  en 
une  grappe  terminale, longue  d'environ  fix  pouces 
8c  plus  ; les  pédoncules  (impies , longsd'un  pouce  ; 
la  coto.le  e(i , en  ifehors , d'un  pourpre  écarlate , 
d'un  jaune  de  foufre  en  dedans  , tubulée , ven- 
true j le  limbe  court , à fix  découpures  ovales  , 
bordées  de  jaure  î fix  etamines  oppnfecs  aux  divi- 
fions  de  la  corolle  ; les  anthères  hallées,  obtufes , 
i deux  loges.  L'ovaire  cfl  libre,  lancéolé,  ttigone  i 
le  Ryle  fiibulé , i peine  Taillant  h rs  de  ta  corolle  ; 
le  (ligmate  infide.  Le  fruit  confifte  en  une  cap- 
fule  alongée,  ttigone,  pédicclice,  i trois  loges, 
à trois  valvis  i les  femences  hifpidts.nombreufes, 
oblongiies,  attachées  en  un  double  rang  fur  le 
bord  intérieur  des  valves.  L'embryon  cil  linéaire, 
cylindrique,  placé  dans  un  périfperme  charnu. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.(Dc/cn>t. 
ex  Labill.  ) 

• Aletris  ( cochinchinenfîs  ) , taultfeens  , fislits 
laneeolato  - linearibus  , refrxis  ,’  flore  panicularo. 
Lour.FIcr.  cochin.  vol.  I.  pag.  ay;.  Analeiris  chi- 
nenfis  f Lam. 


ALEVRITE.  B.ANCOULIER.  Alevrites.  A ce 
genre  , établi  par  Forllrr  , fe  réunilfent  deux  au- 
tres plantes  placées  pat  Linné,  l'une  parmi  Ut 
jatropha  , l'autre  parmi  les  croton , déjà  mention- 
nées dans  cec  ouvrage , la  première  fous  le  nom 
de  MEDicisifR  des  .Moluques , n".  6 , vol.  4(/u- 
tropha  moUecana  Linn.  ) ; la  fécondé  fousicelui  de 
Croton  des  MoUiquei , n*.  ly  , vol.  i ( Croton 
moluccanum  Lirn. 


AlevritE  1 trois  lobes.  Alevrites  triloba.  Ford, 
— Lam.  Itl.  Gen.  tab.  791. 

Ses  feuilles  font  larges  , alternes  , longuement 
pétiolées,  diviféesen  trois,  rarement  en  cinq  lubee 
aigus  i les  deux  latéraux  très-courts  , le  terminal 
lancéolé.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  p.anicule 
terminale,  éulée  , très-tameufe.  (F'oyey  B.slu- 
CANAD  , Suppl.  ) 


AL1BOUF1ER.  Styrax,  Ce  genre  a pour  carao- 
tèce  eOeniicl  : 


Oo 
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Un  itliii  £ uni  ftu/e  piice  , i cinq  dtnu , m/J'o- 
(rtmtnt  takértni  ùVu  Covairt  pdrCtfartit  infiriturt  i 
It  nombre  des  étamines  variailt  {de  fisc  à aix  ) ; /te 
JUamens  réunis  par  Uur  bafe , nai^ant  du  fond  du  tube 
£ une  corolle  monopétale  , a trois  ou  eiriq  décou- 
pures ; l'ovaire  contient  ptufieurs  femences , mais  il 
nen  rifie  qu'une  ou  deux  dans  le  drupe  qui  lui  fucc'ede. 

Espèces. 

1.  Aliboutisr  officinal.  Styrax ojfeinale.  Linn. 

Styrax  foliis  ovatis  , fubtits  villofs^  raeemis  fm- 
plicibus  , folio  brevioribus.  Ait.  Htjrt.  Ke».  vol.  Z. 
pag.  7f.  — Linn.  Spec.  6jj. — Cavan.  DilT.  6. 
pag.  J j8.  tab.  188.  fig.  1. — Garid.  Aix,  pag.  4^0. 

ab.  9J.  — Lam.  111.  ub.  569.  ( yoye^  AUBOU- 
TlER,  n*.  t.  ) 

I.  Aliboumer  i grandes  feuilles.  Styrax  gran- 
difotium.  Ail. 

Styrax  foliis  obovatis,  fubtits  villofis  ; peduneutii 
axillaribus  , folitariis  , uniforit.  Ait.  Hoit.  Kc». 

P*B-  71-  — Mich.  Klor.  bot.  Anier.  1.  pag.  41. 

Styrax  officinale,  Walth.  Flot,  catol.  140. 

Ses  feuilles  font  beaucoup  plus  larges  que  celles 
de  l’efpèce  précédente,  veluts  en  dellous,  en 
ortie  renverfé  , médiocieincnt  demiculees,  acu- 
Ininées  i leur  fommet-  Les  fleurs  font  dilpofées 
en  grappes  alongées  , terminales , fefliles  à leur 
partie  inférieure  } les  pédoncules  axillaires,  foli- 
Caiies,  1 une  feule  flr  ut. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  de  la  Caro- 
line, f,  ( f'. /) 

J.  AliBOUFiER  pulvérulent.  Styrax pulverulen- 
tum.  Mich. 

Styntx  foliis  paryntlis  yfùbftffUibus  , ovalibus  ^ non 
acuminatis  , fuitùs  quaft  pulveraleato-tomenio(is  ; ffo- 
ribas  axiltanbüs^  é/  fubterno  termiaaltbus  ^ ôrevsffimé 
feaicellatis.  Mich.  Flot.  bor.  Amer.  1.  pag.  41. 

Cefte  el)>èce  a de  tiés-grands  rapports  avec  l’a- 
liboufieri  giandes  feuilles  t mais  fes  leuilles  font 
beaucoup  plus  petites  , piefqcc  fefliles,  ovales  , 
point  ai'uhiinées,  toirtemeufes  4c  comme  pu've- 
riilentcs  à leur  face  inlérieure.  Les  fleurs  font 
axillaires  , médiocrement  pedicellées , réunies 
prefque  trois  par  trois  au  fommet  des  rameaux. 

F.lle  croit  à la  Caroline  , dans  les  forêts.  T) 

4.  Alibouffer  à feuilles  glabres.  Styrax  gla- 
bruin.  Cavan. 

Styrax  foliis  fubavatis , gtoterrimis  , àentieulatis  ; 
fioribus  axsllaribus  , ccrauis.  Cavan.  iJilT.  bot.  pag. 
J40.  tab.  18S.  fig.  I,  — Mich.  Flot.  bot.  Amer, 
a.  pag.  41. 

Styrax  amtricana.  Lan).  Difl.  1,  pag.  8t. 


A L I 

Styrax  leve.  Walth.  Flot.  car.  140. 

Styrax  levigatxm.  Ail.  Hoir.  Kesr.  t.  pag.  7/, 
(F'oyrj  Aliboufier,  n*.  t.  ) 

Ses  étamines  varient  de  fix  i dix.  L’ovaire  eft 
adhérent  au  calice  dans  fa  partie  inférieure. 

5.  Aliboufier  benjoin.  Styrax  érnpoÔL 
Uryand. 

Styrax  foliis  oblongis  , acuminatis  , fubtits  to- 
me ntu  fis  ; raeemis  compojitis  ^ longit-dine  foliorum, 
Dryand.  in  Aâ.  Angl.  77.  pag.  ;c8.  tab.  it. 

Laurus  benjoin.  Houttuyn.  in  Aâ.  Harlem.  11. 
pag.  tôf.  tab.  7. 

Arbor  benqoini.  Grimm.  in  Ephem.  A.  N.  C. 
decad.  1.  ann.  1.  pag.  J70.  fig.  }i. 

Benjui,  Garcias,  ab  Hort.  in  Cluf.  exot.  p.  i pp. 

Ses  feuilles  font  oblongues  , ovales , acumi- 
nées,  très  - entières  1 leurs  bords,  lomenteiifes 
à Irur  face  inférietire  ) les  fleurs  dif[  ofées  dans 
l'ailfclle  des  feuilles  en  grappes  paniculées,  de  la 
longueur  des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales , d 
Sumatra,  f; 

Obfervations.  L'on  n'avoit  eu  julqu’alors  que  des 
ptéfomptions  incertaines  fur  l’arbie  qui  produit 
cette  téfine , connue  fous  le  nom  de  benjoin.  Linné 
penibit , d'après  Coinmelin , que  c'étoit  une  efpèce 
Je  laurier  1 d'autres,  & M.  de  Lamarck  peoeboit 
peur  cette  ophiion  , l'attribuoient  à un  ^damier 
'(terminalia  benjoin  Lino,  f.),  trompés  par  l'ara- 
logii  de  l’odeur  de  fa  réiine.  Enfin , Diyander  a 
prouvé  depuis , dans  les  Tranfaâions  phUofopfti- 
quei , que  l'aibie  qui  fournit  le  benjoin  eli  «n 
aliboufier. 

A l'âge  de  cinq  à fix  ans  cm  fait,  au  haut  du 
tronc  de  cet  aibre,  une  incifion  oblique  : il  en 
fort  une  réfine  blanche  4c  tianCparente  ; elle  de- 
vient, en  té  figeant,  d un  gris-jaunitre  ou  d'un 
btun-rougeàtie  8r  maculé  par  places  : d'où  vient 
le  nom  £ amygdaloUe  donné  au  benjoin.  A Ma- 
licca,  Java  üc  Sumatra  , on  ne  conferve  ces  ar- 
bres que  iiendant  fix  ans,  parce  que  la  récoke,  qui 
cft  d'environ  trois  livres  pat  au  , diminue  beau- 
coup après  cet  âge. 

Le  benjoin  fe  fublime  au  baia.de  fable,  en  fltnrs 
argentées.  Ces  fleure  font  un  acide  paiticulier, 
nommé  benqcïque.  On  emploie  les  fleurs  de  ben- 
join dans  Ls  parfums  j en  médecine , pour  les 
maladies  du  poumon  , 8c  dans  la  chirurgie  contre 
la  gangrène  6c  'les  écrouelles.  On  a prétendu 
qu'elles  en'evoient  les  taches  de  roulLur  i julfi 
la  réfine  , dilToute  dans  l'efprit-de-vin . donne-t- 
elle  cette  teinture  , dont  quelques  gouttes  , n é- 
lées  dans  l'eau , deviennent  la  liqueur  blanchâtte 
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) fur  î^f  toüeitet»  pone  le  nom  d-  vir- 
finàl.  (^Voyc[  BlNJOlN.) 

ALISIER.  Crjtàgus.  Lï  plupart  des  alifiers  font 
t idigèries  de  l'Europe.  Paimi  les  efpèces  qui  y 
croiflTcnt , les  unes  ne  font  que  des  arbriff  aux  peu 
élevés;  les  autres,  des  arbres  d'une  it^diocre 
gran  leur.  Les  pretriers  font  la  décoration  des 
hautes  tncntagnts,  où  l'ocil  fe  niait  d'autant  plus 
i les  confidérer,  que  les  grands  végétaux  y font 
plus  rares.  Les  féconds  fe  coiifoiiiiint  avec  les 
arbres  de  nos  foiéts.  S'ils  ne  les  égalent  pas  en 
hauteur,  fi  l'ombre  épailîé  de  leur  cime  eft  nuifi- 
ble  à la  végétation  des  alifiers  , ceux-ci  itm,.lif- 
fant  avec  avantiee  les  clairières  & le  vide  des 
taillis  { ils  s'y  diftinguent  par  la  beauté  de  leurs 
feuilles . femblables  à celles  des  étables  dans  l'ali- 
fier  des  bois , bien  moins  anguleiifcs  , mais  plus 
larges  dans  l'alifier  de  Fontainebleau.  Leurs  fleurs 
au  piintems,  leurs  fruits  en  automne  , étalem 
avec  élégance  leurs  corynibes  raineux. 

Les  alifiers  des  hautes  montannes  ont  un  tout 
autre  afpefi  ; ils  fe  prëfement  fous  une  forme 
agrelle  « lauvage , mais  tellement  en  harmonie 
avec  les  roches  arides  ïr  folitair  s où  ils  croif- 
feot , qu'ils  plairoient  moins  s'ils  avoiem  plus 
d'élégance.  Cette  forme  peu  régulière  n'exclut 
point  la  beauté  : on  la  retrouve  dans  les  feuilles 
de  l'allouchier  , d'un  blanc- fariné  en  deffous , à 
reflets  argentés  lorfqu'etles  font  frappées  par  le 
foleil  i dans  les  fleurs  de  l'alifier  nain  , nombteu- 
fes  & réunies  en  petits  eotymbes  touffus.  Dans 
toutes  ces  efpèces,  les  fruits,  globuleux,  jaunâtres 
ou  d'un  rouge  plus  ou  moins  vif,  ne  le  cèdent 
point  aux  fleurs  pour  l’agrément,  & l’empoitent 
ar  leur  utilité  : c'uft  pour  eux  qu'un  grand  oom- 
re  d’oifeaux  viennent  vifiter  les  folitudes  des 
Pyrénées  & d:s  Alpes , ïc  animer  pat  leur  pré- 
fence  ces  roches  abandonnées. 

On  a vu  dans  l'ouvrage  de  M.  deLamanlt  les 
ciraâères  d’après  lefquds  cet  auteur  diflingue  les 
craugus  des  mefpilas , & les  motits  qui  autorifent 
cette  nouvelle  diftribution.  Nous  n’avons  à ajou- 
ter à ce  travail  que  les  phrafes  fpécjfiques  3<  quel, 
ques  efpèce*  nouvelles. 

E s r i c E s. 

I.  Alisier  blanc,  Alloüchier.  Crat$pti aria. 
Lino. 

Cratàgut  foiiit  ox'aùi , iiuifit  , ftrrtiu  , futiUt 
tomtntofis.  Linn.  Spec.  ^1.  — (Eder.  Flor.  d»n. 
tab.  jox.  Pair,  in  Duham.  Arb.  edit.  nov.  vol. 
4.  tau.  J4-  — Lam.  lU.  t»b.  45}.  fig.  l. 

aria.  Willd.  Spec.  *.  pag.  lij. 

Sorias  aria.  Cranta.  Auftr.Fafc.  1.  tab.  x.lîg.  2. 

a.  Cratagut  foUis  fubrotundo'OvaiiS  , fuhîui  ai^ 
iido-iominwfis . 
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C'aligus  faliit  waio-oi/oagit , fuiiis  temei- 
to/îj.  (Koyrj  Alisier,  n°.  i.) 

a.  Alisier  de  Fontainebleau  Crattgai  Utifol.a, 
Lam. 

Craiàgut  foliit  ovato  fairoiandit , i.j/î  angutofii  , 
ftrraiii , fuitkt  aiiidii , lomtxiofs.  Poil,  in  Duhitii. 
Arb.  edit.  nov.  4.  pag.  ijo.  t.ib.  jy. 

Craugur  lée'iiau.Thuill.  Paris, édit.  a.  pag.  14;. 
( Koyej  -Alisier  , n*.  a.  ) 

Alisier  des  bois  ou  torminal.  Craugus  lor- 
minalis.  Linn.  • • 

CraUgus  folih  coriato-ovatii  , laciniaio-laiaiis  , 
ferratis^  toiis  infimis  drvarUatis , ^OTthus  corymbofu. 
Poir.  ir.  D .ham.  Arb.  edit.  nov.  vol.  4.  pag.  i a8|. 
tab.  }j.  — l.inn.  opte.  681.  — (Eder.  Flor.  dan. 
tab.  758.  — Jicq  Flor.  Auftr.  y.  pag.  ai.  tab.  44;. 
— Lam.  111.  tab.  4)}.  fig.  a. 

Pyru!  torminalu.  Willd.  Spec.  .1.  pag.  1021. 
(t'ayez  Alisier,  n“.  y.) 

4.  Alisier  â trois  lobes.  Crattgus  trilohata. 

Cratagut  foliit  Jato-cordafit  , iriloiaiis  , fcrraiit  ; 
lotit  lairralitat  bifdit  , urminali  trifido  , peduatulât 
foliiariit.  (N.) 

Ses  rameaux  font  cylindriques , raboteux  ( les 
feuilles  éparies,  pétioiées,  élargies,  un  peu  éi  han- 
crées  en  coeur  à leur  bafe  , divifées  en  trois  lobes 
principaux  { les  deux  lar.^raux  & mf.-i.euis  tics- 
ouverts,  itiegalenien'  bifides  ; le  lupérieur  S:  ter- 
Biina!  plus  large,  à trois  divifious  , toutes  plus  eu 
moins  lancéolées  , aigues  , de.nérs  t u fiit , gla- 
bres , coiiaces  ; un  peu  pubeftens  en  dtiïous  dans 
leur  première  jeun:  ff  ; les  pétioles  çréles , a'ou- 
gés,  un  peu  comprimés.  Les  fleurs  font  fitnées 
vers  l'extrémité  des  rameaux  , fur  des  pedoiittilvs 
foticaires,  rapprochés,  pterqu'aufli  longs  que  l,s 
pétioles , uniflotts  j le  calice  trés-tomenteux  , j 
tinq^ découpures  lancéolées,  aigues,  perfifla.ntesy 
les  Irtiits  de  la  grolH-ur  d'une  cerife , globuleux  , 
de  couleur  rouge  ; les  Lmences  caitilagineufes. 

Cette  plante  croît  en  Syrie,  où  elle  a été  dé- 
couverte pat  M.'  l-»bil!atûière.  îy  ( ««  èrri. 

Dttfont.  ) 

y.  Alisier  lyaio.  Cratagut  bumiUt.  Lam. 

Cratagut  foliit  ovaiit , firratit , utrinqut  giairit  j 
fariiut  di^ynit , corymlafo-capiiaiit.  l’oit,  in  Duf 
ham.  Arb.  edit.  nov.  vOI.  4.  pag.  1 yj. 

Cratagut  (hamctatfpilut.  Jacq.  Viod.  14),  QtFkg, 
gllftr.  tab.  1 ji. 

Mtfpilut  chamemafpiLt.  Linn.  Spec.  (j8y. 

iorhut  frtatuçfi,  (,'c.  Craou.  Apllr,  p«g.  8v 
Ub.  ».  fig.  }.  ( K oyri  lylfeR  , rj»,  4.  ) 

Oo  1 
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6.  Alisier  à feuilles  d’urbouiier.  Cratiguj  ar- 
hitifolia.  Lam. 

Cratégitj  fotiîs  ovuiis  , ûcuiis  , /irratis  , fuhius 
aliidii , fubpuiifctmiiiu.  Poil,  in  Duham.  Arb. 
edit.  Dov.  vol.  4.  pag.  I ji. 

hitfpilus  üriulifoLd.}  Linn.  Spec.  é8f.  ( ^oyii 
ALISIER]  n".  f.) 

7.  Alisier  i feuilles  de  poiiiei.  Craitgus  gyri- 
fotia.  Lam. 

Craitgjs  fttUls  ohlongt-cvatis  , arguii  firratit , 
fihiu  inianommtntofié.  Poir.  in  Duham.  Atb.  edit. 
nov.  vol.  4.  pag.  iji.  ( Koyej  Alisier,  n*.  6.) 

8.  AiisiEr  amélanchier  ou  i feuilles  rondes. 
Crattgui  amt/anchier, 

Crattgui  fotiii  ovalo-fuirolundii  , dcntaih  , yî.4- 
glairiji  ftiüiu  iaactoUth.  Poir.  in  Duham.  Atb. 
vol.  4.  pag.  IJ  1. 

Crattgui  rotundifoUa , var.  «.  Lam.  Diâ.  i. 
pag.  84. 

Mtfpilat  anularuhitr.  Linn.  Spec.  (S8f. 

Pynis  amtlanckicr.  Linn.  Suppl.  aj6.  — Willd. 
Spec.  1.  pag.  1014. 

Seritu  amtlaachitr.  Cranta.  Auftr.  <)0. 

9‘  Alisier  de  Crète.  Craugus  crttiia. 

Craugai  foliit  cirdnnath  , argui  dcatath  , apice 
truacatit  ; ]iorlb^,s  racemcjîi  , ptialia  tUipiUis , gtr. 
mint  lomcr.tofa.  Desfont.  Ccioil.  pag.  79.  tab.  jp.  1 

Craugus  ( pjrrtis  cretica  ) , foliit  fubroiuadis  , 
tmarginatis  , mucronatit , Jubtùs  lanatis  y fouhus 
racemopt , pttalit  Linctolatit  ; gtrnimbut  calkinif- 
<jui  figmciuit  ianaw  tomtniafu.  Willd.  Spte.  Plant, 
i.  fag.  loif. 

Crattgui  rotiadifolia , var.  f.  Lam.  Diû.  i. 
pag.  84. 

Ctrafus  idta.  Alpin.  Eaot.  pag.  5.  tab.  1. 

Mefpilus  cretica , folio  circinnato  ^ quafi  cordi- 
fornti.  Tournef.  Infl.  Ctiroll.  4J. 

Malgré  fes  rapports  avec  fefpèce  précédente , 
celle  ti  enelt  très-iiftiiîâe.  Set  feuilles  font  ova- 
les ou  arrondies,  fermes  , èpailTes,  blanches  & 
tomenteufes  en  deffous , glabres  en  delfus,  ptef- 
«jue  glabccs  è leurs  deui  faces  dans  leur  vieillcfle, 
la  plupart  échancrées  à leur  fommet , avec  une 
petite  pointe  dans  le  milieu  de  l'échincriire  i à 
denrt lûtes  etnittes,  lâches  , très-aigt'ès  s les  ner- 
vures fines,  latérales  & parallèles;  les  pétioles 
tomenteut  ou  pubefeens  ; les  fleurs  difpofées  en 
grappes  lâches  , prefqu’en  corymbe  , axillaires  . 
plus  longuet  que  les  feuilles;  les  pédoncules  8r 
les  calices  lomenieui  ; la  coiolle  blanche;  les  pé- 
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taies  obtus , elliptiques  ; les  fruits  de  la  grofleor 
d'un  grain  de  grofcille  , ovales-arrondis  , rouges , 
puis  noirâtres  , â cinq  loges  ; deux  femences  car- 
tilagineufes  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  à l’ile  de  Ciète,  fur  le  mont 
Ida.  b ( f^.f.  in  herbt  Desfont,  ) 

10.  Alisier  à fines  dentelures.  Crattgut  fr~ 
rulata. 

Crattgut  foliit  ovato-oilongis  , tsbtujit , aptee  mu- 
eronatis  , fultùs  tomcntpfs  y ûuribut  raetmofo-cotym- 
ioftt.  (N.) 

An  mefpilus  (aibutifolia) , intrmis , fullit  ot- 
longo-ovalibut , acuminatis  , fuhttU^mi  ferrulatit  , 
ftptUs  fubcanejceniibut  y corymbo  compojlio  l Alidi. 
Flor.  boréal.  .Amer.  1.  pag.  l9I. 

Ses  rameaux  font  glabres  , cylindriques , lui- 
fans , couleur  de  brome;  ceux  qui  portent  les 
fleurs , roides  , très  - courts , hoticontaux  ; les 
feuilles  médiocrement  pétioléts , ovales-oblon- 
gues,  obtufes , un  peu  mucronées  i leur  fommet, 
très-finement  denticulees  à leur  contour  , glabres 
en  deffus,  blanches  8f  tomenteufes  en  delfous, 
longues  d'un  pouce  & plus  , larges  d'environ  lix 
lignes,  un  peu  rétrécies  à leur  bafe;  les  nervures 
obliques,  fe  dirigeant  vers  le  fommet  des  feuilles. 
Les  fleurs  font  difpofées,  â l'extrémité  des  petits 
rameaux,  en  corymbes  courts  ; les  pédoncules  te 
les  calices  pubefeens  ; la  cotolle  blanche  ; les  pé- 
[ taies  ovales , rétrécis  en  onglet  i leur  bafe. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline,  fj  (y.  f. 
Comm,  Bofe.  ) 

11.  Alisier  â épis.  Crattgut fpicata.  Lam. 

Crattgut  foliit  rotundatis  , ferratit , fubglabrit  y 
jloribut  racemofo  fpicetis , caltec  intùs  tomsntofu  , 
pctalit  knvikut.  Poir.  in  Duham.  Arb.  edit.  nov. 
vol.  4.  pag.  15  a. 

Pyrut  (ovalis),  jîi/rra  fuirotundo-tllipticis  , acu- 
lit , g/airit  y foriiut  racemojïs  , pttalit  oiovatit  , 
gtminikut  caiicinifqut  fcgmeniit  puiefeitliius  .WMti, 

bpec.  1.  pag.  1014.  (Koyfj  Alisier,  n®.  8.) 

li.  Alisier  â grappes.  Crattgut  raetmofa,  Lam. 

Crattgut  foliit  ovalo  oblongit , acutit , firratit  , 
fuiglabrtt  y fiariiut  racimoJSt  y pttalit  fuiliaturiiut  , 
ohlangis.  Poir.  in  Duham.  Atb.  edit.  nov.  vol.  4. 
pag.  ijj. 

An  mtjpi/ut  canadenjîs  T Linn.  Spec.  68p.  — 
Mich.  Floc.  boréal.  Amer.  i.  pag.  api. 

An  pyrut  botryapium  i Linn.  Suppl.  a;j.  — 
Wangenh.  Amer.  90.  tab.  a8.  fig.  6j.  — Willd. 
Spec.  2.  pag.  loij.  (F'oyrj  Alisier, n®.  9.) 

ALISMA.  (Fcyri  Fiuieaü.) 
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ALISMOIDF.S.  On  trouve  fous  ee.nom,  dars 
le  Tailtttu  du  rignt  vighal , par  Venrctiar , une 
famille  de  plantts  qu'il  a détachée  de  celle  des 
joncs  , dont  elle  fontioit  une  fetlion  pa'ticuiière 
dans  le  Gentra  Pluntarum  de  M.  de  Jullieu.  Dans 
cette  nouvelle  famille; 

f.e  calice  «Il  à fix  divifions  (un  calice  à trois 
folioles,  trois  pétales,  Linn.  ) i entourant  fix  oit 
neuf  étamines,  rarement  plus , au  milieu  lesquel- 
les font  trois  ou  fix  ovaires  îk  plus , fuimoniés 
chacun  d‘un  llyle  ou  d'un  lligmaie.  Ces  ovaires 
deviennent  autant  de  capfules  monofpernies  , qui 
ne  s’ouvrent  point , ou  polyfpetmes  , s'ouviant 
en  deux  valves.  L'embtyon,  contenu  dans  les 
gaines,  ell  droit  eu  courbé,  dénué  de  péri- 
iperme. 

Les  plantes  de  cette  famille  font  herbacées , JSc 
rroiffent  dans  l'eau  ou  dans  les  lieux  humides. 
Leurs  feuilles  font  radicales,  alternes,  engaînan- 
tesj  les  fleurs  difpofées  en  épis,  en  ombelles  ou  en 
verticilles,  accompagnées  d'un  involucre  d plu- 
ficuts  folioles  dans  quelques  genres.  Le  fugittarU 
ell  le  feul  genre  de  cette  famille  qui  fuit  mo- 
noîqiie,  le  feul  qui  ait  un  nombre  indéfini  d'éta- 
mines. 

Les  principaux  caraâères  qui  difiinguent  les 
alifmoides  des  joncs  font  la  pluralité  des  ovaires 
& l'ab'^ence  du  pétifperme  ; ils  fufiifent  pour  en 
itmner  une  fam.lle  dillinâe , & même  pour  les 
réparer  des  autres  familles  mimocotylédones  à 
étamines  ( pérygines  ) attachées  au  calice  , qui 
toutes  ont  un  pétifperme  , & généralement  un 
feul  ovaire } « mais  alors , dit  M.  de  Juflieu , quel 
lieu  occupera  celle-ci  dans  l'ordre  naturel  fi  elle 
s'éloigne  des  joncs  ?»  Ce  pioblême  lêra  difficile 
i réfoudre.  Les  ptiiicipaux  genres  qui  compofenc 
cette  famille  font  les  fuivans  ; 

fi.  I*'.  Flfurs  tn  ambclli  ou  vcnicilliit. 

Les  biitomes.  Butomus. 

Les  fluteaux.  Allfmu. 

Les  fléihiètes.  iugiuarU, 

. ' $.11.  Flturt  ta  {fit. 

( 

tel  fcheuchxéres.  Stheutlirtria. 

Les  triglochines.  Trighchin. 

ALKENGE.  (^ayti  Coqueret.) 

« 

• ALLAMANDA.  Oréuï.) 

ALLASIA.  ( Koyq;  AllaSIE.) 

ALLASIE  à fruits  rouges.  A/!uJla  puyot.  Lour. 

Alldft  fotiît  fintafhylUt , ftdunculis  muUiforit. 
Leur.  flot,  cochin.  i.pag.  1C7. 
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C'efl  un  grxnl  arbre  ê rameaux  étalés,  garni  de 
feuilles  oppofees,  péciolées,  digitées,  compofées 
de  cinq  folioles  entières  , velues , difpofées  en 
main  ouverte  fur  un  pétiole  commun.  Ses  fleurs 
font  terminales , réunies  plulicurs  enl'emble  fur 
un  même  pédoncule. 

Chaque  fleur  eft  compofée  , i“.  d'un  calice  tii- 
bulé,  divifé  à fon  fommit  eu  quatre  lobes,  flé 
environné  à fa  bafe  d'un  autre  petit  calice  exié- 
lieur  riès-couic,  à cinq  decoupuresi  a'*,  quatre 
étamines,  dont  les  filamens  font  épais  , fuimoniés 
d'anthères  à deux  lobes , arrachés  au  fommec  du 
tube  do  calice  intérieur  , qui  fait  corps  avec  un 
ovaire  fuiinonté  d'un  feul  llyle  8c  d'un  fligmate. 
Cet  ovaire  fe  convertit  avec  le  calice  eu  une  baie 
grande , pendante  , charnue,  alongee,  de  couleur 
rouge  liranc  fur  le  brun,  i une  feule  luge,  rem- 
plie de  graines  nichées  dans  une  pulpe. 

Cet  arbre  croît  en  Afrique,  fur  la  côte  de 
Mozambique.  T>  Ses  feuilles , appliquées  en  cata- 
plafme  fur  les  reins,  facilitent  l'accouchetueot , 
au  rapport  de  Loureiro. 

ALUAIRE.  ( Voyn  Velar.  ) 

ALLELUIA  ! nom  commun  de  \'oxalit.  (.Voyi^ 
OXALIDE.  ) 

ALLIONIA.  ( Koye{  Allions.) 

1.  Allions  incarnate.  Atlionia  incumata.  Linn. 

— Lhérit. Siirp.  65.  tab.  ti.  — Lam.  111.  cab.  j8. 

— Fior.  peiuv.  vol.  1,  pag.  49. 

g.  Allione  i feuilles  de  jalap.  Allioniu  nySa- 
ginta.  Mich. 

AUiottiu  trtSt , foliis  laio-cordatis  , acutit  ; pt- 
dunculit  ftiitariit , invoitura  quinquefido , catia  fruc^ 
tifero  fubt/ctutc,  .Michaux,  Flor.  boréal.  Amer.  l. 
pag.  106. 

Cette  efpèce  a le  port  du  mirahilit  jalapa  Linn. 
Ses  tiges  font  droites  , prefque  glabres , garnies 
de  feuilles  larges,  en  coeur,  tiès-emiètes,  aiguës 
.1  leur  foinmet , glabres  à leurs  deux  faces.  I.es 
fl-urs  font  foliraires  , pédoncutées  , munies  d'un 
involucre  ou  calice  commun  à cinq  découpures 
oblongues , contenant  trois  fleurs  i le  calice  pto- 

fire  beaucoup  plus  petit,  légèrement  pubefeent  t 
es  corolles  un  peu  irrégulières  j le  réceptacle 
nu. 

Cette  plante  croît  dans  l'.AmérIque  feptertrio- 
nale,  fur  Us  bords  du  fleuve  Teunalfée.  (i>J;cA.) 


ALLOPHILUS.  ( Kover  AtLoriiiiE  & 
USUBE  )•- 


ALLIUM.  (Fayej  Ail.) 
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ALLOSURUS.  (Bemh.)  Même  g^nre  que  le 
cktiUntku.  ( y fyt^  Api  AN  fi  , iufpt-  ) 

ALNUS.  (Keyrj  Abne  & BoutlAU.) 

ALOÈS.  A/oë.  Le  .caraâère  eScmiel  de  ce 
genre  conlîBe  dans  : 

Une  corotU  tubmltufe , Jix  dicoupurt$  k fon  orifite  ; 
fix  itamints  ixfêrits  fur  U rëceptacU  du  pifit  ; une 
expf.it  litre,  x troit  lops  , ù trois  valves;  des  fe- 
menets  xomirtufes  , dijpofées  Jur  deux  exngs  , xtette- 
krxatttftt  i teurs  tords. 

Espèces. 

* Feuilles  tardées  de  dénis  épineufes. 

1.  .^lois  1 bord  roage.  Ahi  purpurrx.  Lam. 

Aloë  ( inargînalis  ) , eaudice  artoreo  , foliis  den. 
tttto-fpinofs  ; germinitus  ovsi^-glotojls  , trifulcis. 
Decand.  PUnc.  griiT.  pag.  $i.  Icun. 

Dracina  .^ruiicofa  , fàlüs  deniato- 

fpinofs  , racemis  axiilanbus  , taecis  polyfpermis. 
Ait.  Hort.  Kt».  vol.  i.  pag.  454.  n**.  ).  ( Koyrj 
Atois,  n°.  t.) 

Cette  eCpice  diitêre  des  autres  efpêces  d'atoês 
par  fa  corolle  , dont  le  fond  n'eft  pas  rempli  d’un 
lue  gluant  ; par  fa  capfule  charnue  , globuleufe , 
i trois  filions  i par  Tes  loges  point  divilees  par  une 
cloilon  imparfaite  ; pat  fes  remences  , point  meip- 
btaneufes  à leurs  bords  1 enfin  , Tes  feuilles  ne 
font  ni  épaifles  ni  charnues.  Elle  diffère  des  dra- 
etna  par  fes  étamines  non  dilatées  dans  leur  mi- 
lieu, par  les  loges  des  capfules  , contenant  |êu- 
fieurs  femences  dirpofées  fur  deux  rangs. 

1.  Asois  fuccotrin.  Alo'i  fueeotrina.  Lam. 

Alot  eaale  fruiicofo  , fstiis  otlongo-  enfformitus  , 
futmacuUris  ; margine  corneo  , alto  , fpinofo  ; fpinis 
re3is.  Decand.  Plant.  gralT.  pag.  Sf.  le.  — Blaikv. 
edit.  Trt».  j.  tab.  jjj.  — Regnau'.t,  B it.  le. 

Aloi  (finuata)  , caulefuas  , foliis  txfiformikus  , 
JenuatoftTTjsis  , refiexis  ; foriPus  raeemojrs  ytreUts , 
eylixdricis.  Willd.  Spec.  1.  pag.  187.  ( Extluf. 
Jynox.  Ail.  0 Oillen.  ) 

Aleii  vira.  Mill.  Diû.  n”.  tf. 

Aloi  perfdliata , var.  f.  Linn.  Spec.  458. 

Aloë  perfolidta , fuciotrina.  Ait.  Kesr.  1,  p.  46Ô. 
U®.  1.  var.  /.  (Koye^  ALOÈs.n*.  1.  ) 

3.  Aloès  ordinaire.  A^aiê  vu/garij,Uimu 

Aloi  folih  patulis  t adfcendentibus  ^ margine  fpi-  | 
mùjii  ; ptduncuio  *ami  fo  , remis  ^reâta  duplici  um-  I 
pUxis,  Decand.  Plant.  graiT.  pag.  xy.  le.  I 
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a Aloi  ( barbadenfis  ) , foliis  molllius , màeu- 
lotis  aui  immsculotis , margine  0 fpinis  otfoletk 
rutris.  Decand.  I.  c.  — Miil.  DiÛ.  n*.  a.  — Air. 
Hort.  Ktw.  a.  pag.  65.  n“.  1.  var.  y.  — Desfont. 
Flor.ailant.  vol.  i.pag.  tio.  — Blackv.  Herb.  1. 
tab.  lie)  — Reanauli , Bot.  le.  — Traguf.  Hill. 
9}i.  — Camer.  Epit.  450.  Icon. 

Aloi  perfiiliata , vera.  Uinii.  Spec.  Plant,  pag. 
4j8.  var.  ». 

Aloi  elongoio.  Murr.  Comiti.  Goett.  1788.  pag. 
191.  tab.  2. 

Aloë  fempervsvum  , marinum.  Lobel.  Ic.  }74  > & 
Obf.  pag.  202. 

Aloi  araiiea  , ferotina  , vu/goris  offeixarum. 
Morif.  HiR.  1.  pag.  414.  fi.  4.  tab.  22.  fig.  1. 
Medioiris. 

g.  Aloë  ( abylTintca)  , foliis  duriofculis , maculx- 
ris  au!  immaailaiis  ; fpinis  rutris.  Decand.  I.  c.  — 
Lam.  Ditt.  n”.  5.  ( ^ov«{  Aloès,  n".  } 8c  j. 

Selon  M.  Decandolle,  l'aloés  d'Abvflinie  n tft 
(ju'une  variété  de  l'aloés  or  inaire.  Ses  feuilles 
font  plus  fermes  | leur  contout  rougeâtre,  & les 
épines  d'un  rouge  vif. 

4.  Aloès  rougedtre.  Aloi  rutefeens.  Decand. 

Aloi  foliis  amplexieaulitus , patulis  , morgine  fpîu 
nofîs  i peduneulo  eomprtfo  , ramofo  ; romii  fuOorpe- 
teuiis.  Decand.  Plant,  gratf.  pg.  If.  le. 

Aloivtra.  Lam.  Diû.  i.  pag.  Sô.fPbjrr.VLois, 
n".  4.  ) 

J.  Aiois  cornes  de  bélier.  Aloë  fruticofs, 
Decand. 

Ahi  ( arborefeens  ) , foliis  amplexieaulitus  , 
refrxit  , aiargint  fpinofa,  Decand.  Plant.  gtalT. 
pag.  J 8.  le. 

Alcf  ptrfoliata  ^ arhortfienso  Ait.  Kev.  a.  pag. 

466.  n®.  I.  variété  — Linn.  Spec.  PUnt.  4^7, 
variné  fi. 

Alùè  cduUfctos  , fiAiif  rtfiexis , msrgint  fptnofso 
Pluken.  Almag.  cai).  129.  üg.  3.  Mata.  ( 
Atots,  n**.  6,  ) 

6.  ALoàs  féroce.  Aloi  firex.  Lam. 

Aloi  coule  arhortfeeme  { /o*ils  perfoliatis  ^ undt* 
quaque  fpinafis  ; ftamixipuJ  coroltâ  duplà  ion^iorikus, 
Decand.  Pfair.  gralT.  pag.  31. 

Aloi  ptrfolUiû  , ftrox.  Art.  Hort.  Xem,  1.  ^og. 

467.  variété  J;  ( f^oyei  AïoÈs,  n‘*.7.  ) 

7.  Aloès  -miiré.  Aloi  mitrifprmfs.  Lam. 

Aloi  foliis  crejfis^  wuLi;§i9s  fp*Mofis  ,infsnti  fpinss» 
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Ai/t , üifaÿis  , iMunSatit  ; w^tUtah. 

DecanJ.  Plant,  graff.  pag.  99.  le. 

Aloi  ftrfitlUu.  vat.  «.  Linn.  Spcc.  458.  ( 

aloïs  , u*.  a.  ) ^ 

8.  Aioés  en  ombelle.  Aloë  umltUata.  Decand. 

Aloi  fotiii  crafii  , margint  ffiiiojû  , maculaili  ; 
macttliJ  niunJatu  , /parfis  ; raetmis  umitlUtis, 
Decand.  Plant,  grail.  pag.  98.  le. 

Alat  maesdo/a.  var.  a.  Lam.  Di^l.  i.  pag.  87. 

Aler  ptrfoliata.  var.  ë'te  y.  Linn.  Spec.  Plant, 
pag.  4j8. 

f.  A/et  umtt/laia  miner.  Decand.  1.  C.  { ^ 
ALois,n°.  9,  var.  •. ) 

9.  Aloés  i /euilles  oiincea.  AUt  tautifolia. 
Lam. 

Alat  /dûs  teauiiue  /ukmtmiranaeeis , macttlaiis  ; 
astatu/is  minimis  ; dtntibus  aliis  , tartUagintis.  (N.} 
( Keyrj  Aloïs,  n®.  10.  ) 

10.  AloIs  perfolié.  Aiot  ptrfeliata.  Linn. 

Alot  fvltis  caa/inis  dtniasis,  ampkxicaulikus  , iM- 
gsaantiius  ; fio'iàus  carymiofis  , ctrnuis  , ptdenca- 
latis , fuâcyitaàricis.  Linn.  Syft.  veget.  JJ7.  — Ait. 
Kcv.  I.  pag.  4A6. 

Alat  ftrra  Decand.  Plant,  graff.  pag.  80.  Icon. 
( Koyij  AloIs  , n®.  1 1 , vat.  «.  ) 

11.  Aïoès  i feuillea  eourtea.  Alot  irtvi/àlia. 
Decand. 

Alat  fotiis  cafpiiops  , hrtvi/imis , sLiucis  , apict 
friganis  ; angu/is  fpinofii  ; Jfinis  alJis  , apict  nic 
mtriofiaaius.  Decand.  Plant.  gralT.  pag.  81.  Icon. 

Alot  ptrfoliaia.  var.  J.  Linn.  Spec.  4j8.  ( K«y<{ 
ALOts  , II*.  1 1 J vat  y.  ) 

1 

ji.  Aeois  nain.  Âldi  humilis.  Lam. 

Aidé  acaulis^  foliis  undiqat  isurrni  fpinofu  , ad/- 
cendtntibits  . /ubolato-ttigonis  ; fieriius  cylindricis. 
Decand.  Planr.  gralI.  ^9.  Jcon.  — Tbunb.  Diflert. 
n®.  6. 

Alot  ptr/aliata  , humilis.  Linn.  Spec.  Planr.  pag, 
4)8. 

0,  ÂUi  ( elongau  ) ^ fiorihiu  /picatis , tubulcfo^ 
tri^tirU , , ohiigu'i  dtptndtntihtu  $ 

foliis  ag^regaath  , dentatO'fpinofis.  Murt*  Coinoi* 
Geett.  9.  pag.  191.  ub.^i.  ( Axoâs , n®. 

12.  ) 

**  Feuilles  non  bordées  de  dents  épineufes, 

13.  ALObS  anignie.  arjchnoidea»  Lmmi. 
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Alot  /aliis  tt/pùefis , toarâavt , glaaufctntiias  , 
apitt  pallucido^corntU  , triJariiSf  angutis /pinis  intr- 
miius  longi/jut  snunûis , iiiiriias  Tevinus,  Decapd. 
Plant,  grall.  pag.  jo.  Icon.  — Lam.  var.  a. 

Aloé pjimita ,arachnoidts,  var.  A Lion. Spec.  460. 
( r’oyri  ALois  , n®.  1 J , var.  «.  ) 

14.  Alo^s  vert  livide.  Aloï  airovirtas.  Decand. 

Alot  /olUs  ct/pitofs , patulis  , airovirtntiius  , 
apict  iri/ariis  g angulis  /pinis  hcrbaccis  brevibu/qva 
mmaiis , laicrjius  /ahtûbtrcAofis.  Decand.  Plant, 
graff.  pag.  (1.  Icon. 

Alat  pusnila,  variété  «.  Lion.  Spec.  PJant.pag. 
4ËO. 

Ataï  hcriatta.  Mill.  Diâ.  n®.  l8.  (yeyt^  Aioie, 

n®.lj.) 

t/.  Alo£S  perlé.  Alot  qtargaratifira.  Lam. 

Aiot  acjulis  , /aliis  /uicri^onis  , acuminatis  g 
taitrculis  eaitilagintis  , undiqut  adperfis.  Decand. 
Plant,  graff.  pag.  yy.  Icon.  — Lam.  III.  tab.  ij6. 
fig.  ». 

Alot  pumila,\av.  « & g.  Linn. Spec. 460.  (.yoyt\ 
Acoès , n®.  14.  ) 

16.  ALoés  éctafé.  Alat  rctu/a.  Lino. 

Aloé  acaulis , /oliit  qumqut/ariis  , deUaidiius. 
Tbunb.  Difl.  de  aloe  j n®.  ij.  ( yoycq^  Au>às  j 
n».  If.) 

17.  ALots  veineux.  Alot  vtno/a.  Lgm. 

Aloé  acaulis  , /aliis  aklongis  , acutis  , vtnopt , 
morgint  /uidtnticu/éiis  i ptauntulis  ttjUxis.  {fi.  ) 
( K oyci  ALoàs , n®.  16.  ) 

18.  Accès  bordé.  Alot  marginau.  Lam. 

Aloé  acaulis , /oliis  oUongis  , r.-giais  , ppict 
triaxgularilus  j margînt  alàidis  j /capo  ramo/o^  fie» 
nias  minimis.  (N.)  ( yoycx  AloÈSj  n*. 47.) 

19.  Accès’ virqueux.  Aloé  vi/co/a.  Linn. 

Aloé  /oicault/ctas  , /oliis  imbticatis  , tri/ariis  , 
ovatis  1 fioriius  racemofis  , cernais  , tylindricis  , 
/aibilaiiaiis.  Decand.  Plant,  graff.  pag.,ié.  Icon. 
— Linn.  Spec.  Plant,  pag.  460.  ( Poyei  Accès  , 
O®.  18.  ) 

»o.  Accès  cylindrique.  Alot  eylixdricsc.  Lam. 

A/«r  ( rpirclis  ) , /aicault/ctns , /oliis  intnr.iius  , 
ovaio-acuns  , imbricatis , oâo/orüs  , adprtfiis  g fio- 
riius tylindricis  , tran/vtrse  rugofii.  Decand.  Plant, 
.graff.  pag.  )é.  Iion.  — Linn.  Spec.  4J9.  ( K*yej 
Accès , n®.  1 9 , var.  a.  ) 

1 11.  Accès  loidc.  Alot  rigida,  Decand. 
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■ Ahi  fûliis  intrmihus , ctfpitojtt  aut  fuifpiraltifut , 

ptiinlis , rigidis  , laneeolait-acuth.  Decand.Plant. 
grafT.  pag.  61.  Uon.  ( l^oyti  Aloês,  n*.  , 

var.  g.  ) 

11.  AloÉs  panaché.  AUï  vantgtia.  Linn. 

Alor  fu^cauIU  , foliis  trifariis  , piHU  , atnalicL- 

■ latii  ; anguhs  cartiUgimis  , itrnii,  Thunb.  Diff. 
de  aitjê  , n*.  11.  — Decand.  Plant.  gralT.  pag.  21. 
Icon.  — Linn.  Spec.  Plant,  pag.  4f9.  — Sabbat. 
Ilott.  roman,  yol.  6.  tab.  76.  ( J'êytj  AloÈs  , u®. 

■ ao.  ) 

• a J.  Aïoès  oblique.  >4/oë  oéh'fiid.  Decand. 

Ah’ê  fi/liis  juniorihus  dijlkhis , tandem  Jparfij  ^ 
. iaa^ua/iter  trigonis  , aentis  , patentîhus , piüii  ; co~ 
roUtt  vtnihcojie  , ennuis.  Uecand.  Plant,  gtafl.  pag. 
pi.  kon. 

• I 

Aloi  macu!at<i  ,puUhrd.yhwn\y.  DiHert.  n®.  lO, 
& Froilr.  ùt.}  — Ait.  Hoit.  Ktir.  i.  pag.  469. 

Ahe  foiiis  lingmformthus  » \ariegatU  ; fionhus 
ptduiuuiatu  , ctrnuis  t o't  Miller,  Uon. 

19^.  tab.  292; 

Alo^  afric  ttlit , fiore  ru!>ro;  folio  muttdis  ah  nrr<î* 
gtu  parte  ex  alho-viridihut  notato.  Till.  Hort.  Pif. 
pag.  7.  Ub.  9. 

Il  Ce  rapproche  de  Vatoh  pansehi,  dont  il  dif- 

■ fère  par  les  feuillea  point  difporées  fur  trois 
rangs,  inégalement  triangulaires  , à peine  demi- 
cubes  fur  leurs  angles  , d’abord  placées  fur  deui 
rangs,  pu  s épaifes , bigarrées  de  vert  & de  blanc, 

, leiminees  par  une  pointe  cornée.  Lesfl;;urs  font 
, d'un  roiige-incatnat , pédicellées,  dirpofées  en  un 
épi  lâche , alongé  , accompagnées  de  très-petites 
braûées  aigues  | la  corolle  ventrue  à fa  baie , 
coutbée  8c  plus  pâle  au  milieu  , tubulée  Sc  Ver- 
dâtre au  Tommet.  Le  fruit  eil  une  caplule  oblon- 
sue , cylindtique , â 6t  canelures , à trois  valves  , 
a trois  loges , contenant  des  femences  planes  , 
noirâtres  , difpofées  fur  deux  rangs  dans  chaque 
loge. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance{ 
elle  fleurit  au  printems. 

24.  ALoàs  en  carène.  Aleï  carinata.  Lam. 

Aioi  aeauUs  , foliis  fu6difiicnis  , verracojis  , ea~ 
rinatis , apiee  triquetrts  , acutis  ; fioribus  riJUxis  , 
tlavaris.  Oecaod.  Plant.  gralT.  pag.  6).  le. 

. Aloî  d-ftkha.  Thunb.  Diff.  de  âloë,  n®.  9.  Lion. 
Spec.  459.  vat.  y. 

».  Alui  ( catinita  acinaciformis  ) , foliis  ucina- 
ciformibks  , proftndè  carinatis.  Decaod.  I.  C.  — Ait. 
Hott.  Kc».  I.  pag.  469. 

g.  Aloii  ( carinata  eofifonnis  ) , folüs  enffonsù- 
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[ int , planittfeulis.  Decand.  1.  c.  — Till.  Hort.  Pif. 
pag.  7.  tab.  8.  . . 1 

Ahi  vemicofa.  Ait.  Kev,  t.paa.  4C8.  ■ 

Aloé  éiflicha , variété  g.  Lin'i.  Spec.  Plant,  pag. 
4f9- 

Aloi  acuminata.  Lam.  Diâ.  I . pag.  90.  ( y oye[ 
AïoÊs,  n*'.  ai  8c  aa.  ) 

2{.  .Atoâs  en  langue.  Aide  linguiformis.  Lanii 

Ahi  acautis  , foliis  difichis , linguiformibus  , 
ob:.tfs.  macronatis y maeuiatis  aut  vernuoju.  Decand. 
Plant,  gtaff.  pag.  68.  Icon.  ; 

j4/üf/iegjj.  Thunb.  Diff.  n®.  1 1. 

■ Aloï  ( linguifoimis  anguflifolia  ) , fhliis  an- 
gujiioribus  . longioribos  i maeulutis.  Decand.  I.  c. 

— Ait.  Kc.».  I.  pag.  469.  var.  «.  — Miller,  Diû. 
n*.  1). 

Aidé  difichu.  Linn.  Si>ec.  Plant,  pag.  4f9. — 
Sabbat.  Hott.  rom.  6.  tab.  71.  — W einm.  Phytogr. 
Icon. tab.  • 

JS.  Ah'è  ( linguiformis  latifolia  ),  foliis  htioribas, 
brevioribus , mueulatis.  Decand.  1.  C.  — Ail.  Keer. 

I.  pag.  469.  var.  g. 

y.  Aidé  ( linguiformis  yerrucofa  ).  Decand. 

I. c.  — Miller,  Diâ.  n®.  ao.î(  P'oy'r  Atois  > * 
n®.  aj.  ) 

a6.  .Atois  éyentail.  Aldi plicatilis.  Lam. 

Aidé  coule  fruticofo,  dichotomo  ; foliis  difichis  , 
intrmibut , levibus  , longis  , lingutjo'mibus  i fori- 
ons loue  racemopt  y cyitndtieis.  Decand.  Plant,  graff. 
pag.  7j.  Icon.  — Alt.  Kew.  1.  pag.  lO.  — Cuitis, 
Magaz.  tab.  4(7. 

Aloë  difiicha  plicatilis.  var.  c Linn.  Spec.  4J9. 

( Koycf  Atois , n®.  24.  ) 

27  Atois  à longues  feuilles,  aé/oë  fongi/ê/se. 
Lam. 

Aidé  ( aletris  uvatia  ) , acaulis  , foliis  enjlfor- 
mibus , canaliculatis , cariiMtia.  Linn.  Syii.  veget. 
P^S-  t77- 

Veltheimia  avaria.  Wi'.Id.  Spec.  2.  pag.  182. 

( Atois , n®. 2;.  ) 

a8.  Atois  peint.  aéfaëpiAa.  Decand. 

Aloë  foliis  crafis , margine  Jpinops , maesilatis  ; 
muculis  obtongis  , in  fsfeiat  tranjverfalet  difpofuis  ; 
raeemis  conteis.  Decand.  Plant,  graff.  pag.  97.  le. 

— Thunb.  Diff.  n®.  4.  — WiHdenov,  Spec.  2. 
pag.  l8é.  ( Excluf  fynon.  ) ( Keyrj  Atois,  n*.  9, 
var.  jl.  ) 

29.  Atois  à épines  rouges.  Aloë  tkodecantha. 
Decand. 

Aldi 
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A!ot  folth  putulit  , attr/ix'ciiu/Hat  ; margire 
frinii  rairh , infime  rnnariius  munita  ; petuncnlv 
a kaf  bmSti$  onufto,  Uecimi,  Plant.  gtalT.  pag.  44. 
Icon. 

AI0Ï  af-lcana  , fpinis  ruhrli  vrnnij.  \'einni. 
Phytogr.  Jcoil.  71.  (Kej  tj  AloÈS,  n*  u , var.  #.) 

)0.  A Lois  en  nacelle,  Aiai  iymiafalia.  Schrad, 

Moi  aeaulit , foUh  hio-matia  , concavis  , mu- 
cronatis  , dorfa  apicem  vertùi  carinatis  ; fiorikus  ra- 
cemojli , inüis  , cyhndncii  , kilakiaiu.  Schiad. 
Ntvr.  Journ.  bot.  pag.  17.  tab.  x. 

Cette  efpèce . rapprochée  de  X'aloï  ntufa  , eft 
ptimipalemem  lemarquable  par  Tes  feuilles  lar- 
ges, ovales,  concaves,  mucronées  , courbées  en 
carène  fur  le  dos , vers  leur  fominet.  Ses  fleuts 
font  piefque  labiées,  diPpofees  en  grappes  dioi- 
tes , cylindriques. 

Cette  plante  ctok  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance. 

Quant  aux  autres  efpèces  moins  bien  connues , 
«oyex  page  91. 

ALONSO.A.  Flor.  peruv.  ( Kayrj  HÉ  mimé- 
1UD£  , Suppi.  ) 

ALOPECURUS.  ( Voyei  Vuli>in.  ) 

ALOYSIA.  ( y»yej  Zapane,  n*.  19.) 

ALPES  (Plantes  des  ).  ••  Dans  les  Alpes  8r  les 
Pyrénées,  dit  M.  Ramond  en  parlant  de  la  végéta- 
tion Jur  Ut  montagnes  ( Annales  du  Muféum  d" hift- 
nat,  vol.  4,  pag,  497)  , les  arbres  s’arrêtent  vers 
deux  mille  quatre  cents  ou  deux  mille  cinq  cents 
mètres  d'élévation  absolue,  comme  ils  font  vers 
le  foixante-dixième  degré  de  latitude;  8c  la  bande 
des  montagnes  que  ces  grands  végétaux  occu- 
pent, fe  partage  en  autant  de  bandes  particulières, 
qu’ils  conflituent  eux-mémes  Je  genres  d-fféiens. 
Les  chênes  demeurent  dans  les  fonds  ; les  hêtres 
s’emparent  des  hauteurs  moyennes.  Au  dsffus 
s’étendent  les  fapins  Sc  les  ifs  , qui  fon^  bien  bt 
place  aux  pins , 8c  ces  pins  font  ceux  d’ÉcolIe  Sc 
de  Riga , dans  les  Pyrénées  comme  dans  les  Alpes , 
tandis  que  cette  dernière  chaîne  polTède  de  plus 
le  cemtaro  8c  le  mélèfe  , qui  ferrrr  étrangers  à la 
première , comme  elle  manque  elle-mémc  du  cèdre 
ut  croît  fur  le  Liban , 8c  qui  pro'p.ieroit  fars 
oute  également  fur  nos  montagnes  d’Europe  fi  la 
nature  le  leur  avoit  confié  comme  aux  montagnes 
(le  l’Alîe;  mais  tel  eft  le  myftète  de  la  diffêinina- 
non  originaire  d-  s végétaux,  que  la  nature  f-inble 
indiffétenre  tourd-tour  à la  fimiiitude  des  lieux  8c 
aux  diliani  esqui  les  féparent,  tantôt  rappelant  durs 
les  climats  pareils  1rs  pUntes  des  coimées  les  plus 
éloignées,  8C  tantôt  rcfalant  cette  coufotmîte  de 
Botanique.  Supplément.  Tante  l. 
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prn.luâions  I des  régions  qui  rénniir.nt  toutes  les 
coitfotmités  du  fol  Sc  de  la  température. 

••  Dans  la  zône  des  arbres  fe  montre  un  arbiif- 
ftau  commun  il  toutes  les  montagnes  de  ITurope  , 
& qui  leur  efl  en  même  tems  patticuliir;  il  n’en 
fort  point.  Indocile  i la  culture  , il  languit  dans 
nos  jardins  : il  lui  faut  le  fol , l’air  , les  eaux , 1rs 
neiges  de  fa  p itric  ; il  faut  les  montagnes , & li 
même  il  lui  faut  une  fituation  partit  nl-ère  A'  déter- 
minée j c'eft  le  rhododeiuUon.  Bien  n'tll  b-illant 
comme  cet  arbufte  eu  fleuts  1 n«is  rien  n’tfl  à ce 
point  intraitable  & délicat.  Il  paroît  dans  les  l’yté- 
nées  à feire  cents  n.écres  jullc  de  hauteur  abfoliie  ■ 
il  s’ariéte  à deux  mille  fix  cents  jufte;  mais  entra 
les  limites  où  il  s’efl  confiné  , il  ell  fi  abondant  Sc 
fi  vigoureux,  qu’il  feroit  prefqu'aulfi  ditficilc  de  . 
l'y  cxw.'pet  que  de  l'en  faire  fottit. 

» Le  genévrier  traverfe  celte  bande . 8c  la  laifle 
bien  en  arrière.  Je  fai  trouvée  jufqu’il  deux  mille 
neuf  cenis  toifes;  mais  à chaque  étige  où  il  s’é- 
lève, il  perd  quelque  chofe  drs  tr.tits  qui  le  dif- 
cingueni  dans  nos  plaines.  Dans  la  haute  région , 
c’elt  le  genévrier  iW  la  Suède  8c  de  la  Laponie , 
bas,  étale  , couché.  Son  tionc  rampe  à terre  pour 
aller  chercher  un  .abri  entre  les  quartiets  de  roche 
qui  fe  trouvent  i fa  portée.  Là , cotid uir  par  la  na- 
ture comme  il  le  feroit  par  l inflinél,  il  cherche, 
il  trouve , fans  fe  tromper  jamais,  les  faces  des 
[ rocliets  qui  font  exp'.fés  au  midi  Se  au  couchanc, 
fe  foulève  contt’clles.  A’  y éu'e  fos  rameaux  en 
efpalier  avec  une  régularité  que  fart  acteinJroit 
i peine.  ■ 

n Plus  haut , la  rigueur  du  climat  ne  fouflVe  plus 
que  des  fous-arbrilTeaux  que  les  premières  neiges  * 
peuvent  couvrir  tout  entiers.  Encore  plus  haut, 
CCI  abri  même  efl  infuflirant  contre  1 âpreté  du 
froid  8c  la  longueur  des  hivers  : rien  ne  fubfifle 
que  ce  que  la  terre  tenletme  : il  n’y  a plus  que  des 
b - tbes  i taçines  vivaces , 8c  la  nature  a prefqu’en- 
tiérement  banni  de  ces  lieux  les  plantes  annuelles 
qui  tromperoient  fon  efpérance  Iorfque,dans  le 
cours  d'un  été  réduit  à quelques  jours,  8c  fouvent 
à quelques  heures  , un  coup  de  vent , on  brouil- 
lard , peut  flétrir  les  fleurs  à peine  épanouies,  ra- 
meuét  l'hiver  Sc  terminer  l’année. 

» Aucune  élévation  au  cootiaire  n’arréte  ce», 
efpèces  vivaces,  qui,  aux  approches  des  grands 
fioids,  reftent  tout  culières  fous  le  double  abri 
de  la  neige  & de  la  terre,  & renaiff-nt  <!e  leurs 
racines  aux  premiers  beaux  jours.  Leur  durée 
épuife  toutes  les  chances  des  bifons  pour  attein- 
dre, tôt  ou  tard,  l'arnée favorable  à la  maturation 
des  femences  qui  doivent  les  renouveler. 

» La  xône  végétale  n’a  réellement  d’autres  li- 
mites que  telles  de  la  terre.  Le  pic  du  Midi  eft 
élevé  de  trois  mille  mètres.  J’y  fuis  monté  vingt- 
fix  fois,  8c  jamais  je  n’y  ai  vu  le  thermooiètre  au 
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tempéré.  Li , fur  un  rocher  no , j’*i  trouvé  qua- 
lance-huic  efpècn  de  plantes  phrnérogame' , dont 
une  feule  annuelle , que  peut-être  je  n'y  retrou- 
verai plus. 

» A Néouvielle,  à une  élévation  qui  txcède 
telle  du  pic  du  Midi  de  deux  cent  cinquante 
mètres,  îê  où  le  thermoinètre  ne  monte  en  été 

3 U a huit  degrés , j'ai  recueilli , en  cinq  voyages , 
ouac  efpèces  toutes  vivaces. 

» .\u  fommet  du  Mont-Perdu,  à trois  mille  cinq 
cents  mètres  d'érevaiion  abfolue,  au  fein  rréne 
d"!  neiges  permanentes,  mais  fut  des  rochers  que 
Pinclinaifon  de  leur  pente  en  avoir  debarraffis,  fai 
recueilli  iïx  efpèces  toutes  très-vigoureules.  Ici , 
dans  une  des  journées  les  plus  chaudes  d'une  année 
' remarquable  par  fa  chaleur  , le  thermomètre  ne 
montoit  qu'à  cinq  degrés  Si  quelques  mintices  au 
dePus  du  terme  de  la  congélation,  & il  defcend 
ceraineniem  en  hiver  à vingt-cinq  t>u  trente!  8e 
ces  plantes  que  j’ai  trouvées  ici  découvertes  da  is 
une  année  où  les  neiges  avoieni  fubi  une  diminu- 
tion extraordinaire  , eft-il  certain  même  qu'ell-is 
s'en  dégagent  tous  1rs  ans?  Ailleurs,  j’en  ai  vu 
' reparnîire  qui,  fublîhani  fur  la  lilîère  des  neiges 
permanentes,  demeurent  prefque  toujours  enfe- 
velies  fous  leurs  extenfions;  elles  ne  voient  ptut- 
étte  pas  le  jour  dix  fois  en  un  fiècle , ?<  parcourent 
alois  le  cercle  de  la  végétation  dans  le  court  ef- 
pace  de  quelques  femaincs  . pour  fe  rendormir 
auflîtôt  dans  un  hiver  de  plufieurs  années. 

»>  Des  plantes  foumifes  à des  conditions  d’exif- 
tence  aulTi  (ingulières , on  ne  s'attendra  pas  à L-s 
retrouver  au  nombre  des  efpèces  que  nous  obfer- 
, vous  dans  nos  climats  tempérés  : ou  bien  elles  ap- 
partiennent exclufivement  aux  plus  hautes  fommi- 
tés  des  montagnes  , ou  bien  elles  fe  repréfentent 
uniquement  dans  les  contrées  polaires  de  l'Fu- 
tope.  C'efl  la  Norvège , c’eft  la  Laponie  , c'eft  le 
Groenland  qui  fourniffent  les  analogues  des  plan- 
tes qui  croinent  à la  cime  des  Alpes  8c  des  Pyré- 
nées. Ce  n’eft  ni  la  Sibérie  ni  le  Kamtzchaiki , 8c 
ce  ne  font  pas  plus  les  contrées  polaires  de  l'A- 
mérique que  celles  de  l'Afie , quoiqu'il  foit  aufli 
mal-aifé  ae  concevoir  la  divetfité  qui  règne  entre 
les  produâions  végétales  de  contrées  u fembla- 
bles  & fi  voifines,  qu’il  ell  difficile  d'expliquer  la 
conformité  qui  exifte  entre  la  végétation  de  l'une 
d’elles  8c  celle  de  quelques  fommités  de  monta- 
gnes, qui  en  font  éloignées  de  quarante  degrés. 

U Mais  l'Obfervaiion  apprend  que  la  propagation 
des  végétaux  ne  Vert  pas  toujours  faite  parallèle- 
ment à l’équateur  ; que  fi  un  certain  nombre  de 
p'antes , confinées  , par  leur  tempérament , dans 
un  climit  déterminé,  ne  fe  retrouvent  jufqu'à 
quelque  dirtance  fous  1rs  mêmes  latitudes,  beau- 
coup d’autres  au  contraire  femblent  avoir  été  en- 
traînées dans  ie  fens  où  nos  continens  fe  fépareni , 
8c  s'êue  répandues  dans  la  diieéiion  des  méridiens. 


A L P 

Au  fud,  1'. Amérique,  l'Afrique  8c  l’.Afiei  au  nord, 
l'Europe,  l'Afie  ïc  l’Améiique  ft-m  bien  loin  d'of- 
frir U même  végétation  fut  les  mêmes  parallèles  , 
tandis  qu'une  multitude  de  plantes,  fiJelles  à cha- 
cune de  ces  parties  du  Monde,  fijciles  même  à 
certaines  fubdivifioiss  de  ces  grandes  divifîons , 
bravent  tous  lesobrtacles  que  la  diveifiié  des  tem- 
pératures leur  oppofe,  nour.  fe  propager  dans  un 
fens  abfolument  contraire  à celui  où  U confor- 
mité des  climats  les  appelle. 

»>  Et  pour  ne  point  fortir  du  fujet  qui  nous  oc- 
cupe , c'eft  ainfi , par  exemple,  que  plulicurs 
végétaux  remarquables  de  la  Sardaigne,  de  la  Sh 
tile,  de  ritaüe,  remontent  1rs  Alp-s,  les  ftat>- 
ch'llent,  8c  vont  fe  répandre  jiifqiie  d.ms  la  Barte- 
Allemagne  , fans  fe  livrer  aux  invitations  du  cli- 
mat , qui  les  porteroit  de  notre  côté.  C'elt  ainfi 
encoie  que  les  Pyrénées  reçoivent  dtl'Efpagne 
un  grand  nombre  de  plantes  de  la  Barbarie,  hc  Ics 
rendent  à la  France  occidentale.  La  mererdere  , 
qui  croit  ap  nord  de  l'-Afrique , fe  mo.-.tic  dans 
l’.Andiloufie  , la  Caftille  , 1 .Aitagon  , les  Pvré- 
nees , 8c  defeend  julqu'au  déparinn-.’iit  des  Lan- 
des. La  jacinthe  tardive  , le  narcilTe  hulboco le  , 
ont  la  mèir.e  origine  ïc  fuivent  la  même  route. 
L'anthéiic  bicclur , parti  d’.Alger , rras'erfe  la 
même  chaîne  8c  arrive  jufqu'en  .Anjou.  La  fcille  à 
ombelles , le  fafran  multifide  , vont  des  Pyrénées 
jufqu'en  Angleterre  , fans  qu'aucune  de  ces  plan- 
tes fe  porte  latéralement  à la  rencontre  de  celles 
que  les  Alpes  reçoivent  de  même  du  Midi  pour 
les  rendre  aux  parties  feptenttionairs  des  pays 
germaniques  i mais  c'eft  dans  les  grandes  vallees 
des  Pyrénées  , du  s cts  vallées  tonus  creufées  du 
nord  au  fud  , que  ces  direétions  prennent  un  ca- 
raétère  tmit-à  fait  frappant  & fingulier. 

«Je  trouve  le  grand  œillet  frangé  {dUnthut 
fuptrhui)  à l'entrée  de  la  vallée  de  Campan  8c  de 
Gavarnie  ; il  les  parcourt  tout  entières , fans  s'en- 
gager dans  aucu  ne  des  vallées  obliques  qui  y 
dcbouchent.  Le  veiiu/run  myioni , cette  belle  Si 
rate  plante , qui  «'appartient  ni  an  genre  où  Linné 
l'a  placée  . ni  oeut-étre  même  à aucune  famille  de 
plantes  jéluelhment  conllituée  , 8c  qui,  portant 
un  air  étranger  au  milieu  de  nos  végétaux  d'Eu- 
rope , fe  diftingue  entr'eux  , comme  l'alcyon 
p,imi  nos  oifeaux  indigènes  , le  verkafeum  myeoni 
aft.  éle  la  même  préférence  pour  la  même  direc- 
tion. On  le  trouve  dans  routes  les  grandes  vallées 
des  Pyrénéi  s j il  couvre  tous  les  coteaux  , tant  du 
côté  de  la  France  que  du  côte  de  l'Efpagne,  Là 
s'ouvrent  devant  lui  1rs  grandes  vallées  orientées 
du  nord  au  midi  i il  s’y  jette , mais  c'eft  pour  n'cii 
plus  fortir.  En  vain  les  embranchemens  de  ces  val- 
lées lui  offrent  de  toutes  parts  d'autres  vallons  à 
peupler:  il  franchit  ces  ouvertures, 8c,  continuant 
fa  route  dans  là  direéfion  qu'il  a adopter,  ii  monte 
du  nord  au  midi,  s'arrête  au  pied  de  la  crête  de 
la  chaîne  , vers  deux  mille  mètres  d’élevatioa 
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abfolue,  8c,  repjroilTam  lie  l’autre  côt^  i la  m^me 
haut.-ur,  il  liefccnd  au  midi  daiii  cette  même  di- 
rcdtion,  donc  il  a conflamment  refuie  de  s'é- 
carter. 

»>  C'cft  ainfi  cjue  les  premiers  deflitis  de  la  nature 
confetvcm  des  traits  plus  détermines  dans  les 
montagnes  , où  chaque  oidte  de  végétaux  fe  con- 
fine entre  des  limites  plus  tranchées,  plus  diffi- 
ciles à franchir  , & où  l’influence  des  lieux  téfilie 
plus  puilTamment  à l'iiifl.ience  des  caufes  fecon 
des,  qui  tendent  inceliamment  à confondre  ce 
que  les  caufes  premiétes  avoietit  fépaté  ; bc  là  ce- 
pendant, combien  de  modifications  n’a  pas  déjà 
introduites  le  laps  des  fiecles  , 8c  furtout  la  pré- 
fence  de  l’homme  ! Je  parcours  les  imrnenfcs  dé- 
fères des  hautes  montagnes  : tout  à coup , parmi 
les  plantes  rates  qui  en  compofentles  herbages, je 
reconnois  quelques-unes  de  nos  plantes  triviales. 
La  verdure  prend  une  teinte  foncée  qui  contralle 
avec  le  vert-gai  des  gazons  alpeftres.  J’avance  : les 
débris  d’une  hutte  ou  un  rocher  noirci  par  la  fu- 
mée m'expliquent  ce  myftète.  Autour  de  cet  afyle 
de  l’homme  fe  font  naturaliftes  les  plantes  qui 
environnent  nos  habitations  tuftiques  : la  mauve 
commune  , l’ottie  , le  mouron  d>  s oifeaux  , les 
chenopodes  8r  les  patiences  vulvaires,  avec  lef- 
qurlles  fe  mêle  la  patience  des  Alpes , comme  on 
voit  le  chamois  s’approcher  des  chèvres  domelli- 
ques.  Un  berget  a féjoutné  là  quelques  femaines , 
il  y a peut-être  quelques  années.  En  y rronduiiani 
fes  troupeaux  , il  a amené,  fans  le  favoir , les  oi- 
feaui , les  infeéàes  de  fes  vallées  î il  y a porté  le 
germe  des  plantes  de  fon  village.  Il  n’y  reviendra 
peut -être  plus}  mais  ces  fauvages  contrées  om 
reçu  en  un  inftaot  l'empreinte  indélébile  de  la  do- 
mination de  l’homme,  tant  un  être  de  cette  im- 
portance a de  poids  dans  la  balance  de  la  nature. 

..  Ailleurs , c’ell  par  des  deftruéh’ons  qu’il  a 
Cgnalé  fa  préfunce.  En  abordant  les  montagnes, 
il  a déchiré  de  toutes  parts  le  voile  immenfe  des 
forêts  qui  en  couvroient  les  bafes.  Les  bois  ne 
font  point  la  demeure  de  l'homme  : il  redoute  les 
détours  de  ce  valle  labyrinthe } il  en  fufpcâe  Us 
ombres  ; il  y regrette  le  foleil , vers  lequel  il 
tourne  un  regard  de  tefpeÛ  8c  d’efpérance  ) il  n’y 
pénètre  que  pour  y porter  le  fer  8c  le  feu.  Le 
geime  des  planies  némoralei  s’enlort  dans  une 
terre  defféchée , qui  n’efl  plus  propre  à leur  dé- 
veloppement. D'autres  végétaux  les  remplacent. 
Le  climat  lui-même  a change,  8c attire  de  nou- 
velles efpèces  } la  tempétatute  s'élève  } les  pluies 
font  plus  rares  ou  plus  abooda'jtes } les  vents  plus 
iqconftans  8c  plus  fougueux  ) les  tottens , les  la- 
vanges  fè  multiplient  ; les  pentes  fe  fillonnent  de 
ravins  t les  rochers  fe  dépouillent  de  la  terre  qui 
les  couvroit,  8c  des  plantes  dont  ils  étoient  ornes. 
Tout  vieillit  avec  une  rapidité  aoilfante.  Un 
fiècl*  de  l’homme  pèfe  fur  la  terre  plus  que  vingt 
fiédes  de  la  nature. 
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•>  Et  ccpend  int  c’e-ft  encore  'à  que  les  lieux  Sc 
leurs  produûions  ont  le  p'us  conferve  da  leur  ra- 
raétere  origlnaiie  ; c’ell  là  que  la  difiiibuiion  pri- 
mitive des  végétaux  a été  moins  troublée,  que  les 
circonferiptions  font  plus  fortement  tracées , que 
l’infiuence  du  fol  8c  du  climat  eft  le  plus  percep- 
tible : c’ed  là  que  le  rapprochement  des  objets  en 
fait  relTortir  tour-i-tour  la  fymméctie  8c  l.  s con- 
irafies  , 8c  que  l’cril  prut  embralfer  à la  foie  t-uit 
ce  qui  provoque  Toofervaiion  8c  détermine  le 
jugement } 8c  fi  c’ell  dans  U llrudtute  des  grandes 
chrînes  de  montagnes  que  le  géologue  doit  étu- 
dier la  llruciure  de  la  terre  S;  I hiftoiie  des  grandes 
catadrophes  qui  lui  ont  imprime  fa  dernière  for- 
me , c'en  daus  les  montagnes  aufli  que  le  botanide 
elTaiera  de  pénétrer  le  mydère  de  la  diflemination 
originaire  des  végétaux  8c  de  leur  propagation 
fucceflive.  » (Ramokd.) 

ALPl.ME.  Alpinia,  Genre  de  Linné  , qui  a été 
fupptimé  par  M.  de  Lamarck  , 8c  don:  I*s  efpèces 
ont  été  réunies,  les  unes  aux  A.momes  (jmo- 
mum  Linn.  ),  les  autres  aux  CALANr.AS  ( maranu 
Limi.  ). 

ALPISTE  PAu/um.  En  confervint  aux  phahrit 
le  caraâère  que  Linné  leur  a donné , il  ed  évident 
qu’il  n’y  a , parmi  les  efpcc-.s  renfermées  dans  ce 
genre  , qu'un  petit  nombre  qui  lui  conviennent, 
8c  qui  en  forment  alors  un  genre  très-naturel , 
portant  elfentiellcment  ce  caractère  : 

Un  caltcc  unijtore , à deux  vaJvts  , cotirbécs 

en  cure  ne  ^ une  arête  fuilUnte  fer  le  des. 

Toutes  les  efpèces  qui  < ffrent  ce  caraflère  ont 
en  même  lems  leurs  fleurs  difpofees  en  une  petite 
panicule  relTettée  en  tpi  court , ovale } ce  qui 
forme  une  première  divifion  , à laquelle  ce  genre 
devroir  rigoureiifement  être  borné.  La  divifiou 
drivante  comprend  des  efpèces  intermediaires  en- 
tre ce  genre  8c  les  phUurn.  Leurs  valves  calici- 
nales  ne  font  plus  en  carène  ni  munies  d'une  aile 
dotfale  , mais  la  plupart  ciliées  fur  leur  dos.  Les 
panicules  offrent  un  épi  alonge,  cylindrique,  très- 
ferré. 

La  plupart  des  autres  efpèces  que  Linné , 8c 
d’autres  aptès  lui , ont  fait  entrer  dans  ce  genre  , 
n’y  conviennent  que  médiocrement,  8c  même 

filufietirs  d'entr’elles  forment  des  genres  particu- 
iers , ainfi  qu’on  le  verra  dans  l'expofitioti  des 
efpèces. 

Espicïs. 

* Vulves  ealicinales  courbées  en  carène , munies  d* une 
arête  fie  non  ciliées  fur  te  dot  ,•  épis  ovales. 

I.  AinsTS  de  Canarie.  Phslaris  eanarienfis. 
Linn. 

PhaUris  paniculâ  fpicifoemi , ovatA  ; glamis  eali- 

Pp  * 
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cinis  navicutaribus , inugris  ; coroltà  quadùvalvi, 
(N  ) Lim.  III.  tab.  41.—  Reu.  Obf.  j.  pag.  8. 
( Ktiyff  ALriSTE,n*.  I.) 

Scs  fleurs  font  munies  de  deux  petites  écailles 
courtes,  latérales  , qui  offrent  une  corolle  à qua- 
tre valves  inégales , renfermées  dans  celles  Ju 
calice,  dont  l'aréte  n'eit  point  dentée. 

1.  Alpiste  aquatique.  Phalaris  aquatica,  Linn. 

PhaLiûs  pjnîcu/d  fpiàformi , fubcylindraccâ  ; glu~ 
mit  calitinU  fuiîdintuulaiis  y coroltà  trivalvi  ; v.U- 
vulà  exttriort  minutâ  tjubulotà.  .Ait.  Hort.  KcW.  I. 
pag.  j6.  — Retz.  Obi.  J.  pag.  8.  .Alpiste, 

n“. 

Il  n’exift*  qu'une  feule  écaille  courte  , fubulée 
entre  le  calice  & la  corolle.  L'aréte  des  valves 
calicinales  ell  légèrement  dentée  vers  Ton  fomniet. 

Alpiste  imetntédiaire.  Phatoris  intermedia. 

Bofe. 

Phalaris  panicuti  fpUifvrmi  , fuhovatà  ; glumis 
calicinit  acuiis,  oilongit , integrii  ! coroltà  tnvalvi. 

(N.) 

Elle  paruît  avoir  de  grands  rapports  avec  le 
phalaris  aquaiiea.  Ses  tiges  font  gteles,  point  bul- 
beufes  i leur  bafci  les  teuilles  couttes.  molles  , 
étroites.  Sesfl.-tirs  font  réunies  en  un  épi  court, 
un  pîu  ovale  s les  valves  calicinales  étroites , 
aigues,  i peine  courbées  en  carène,  point  den- 
tées I une  leulc  écaille  entre  le  calice  & la  co- 
rolle i les  femences  brunes  , luifantes  , uo  peu 
velues. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  la  Caroline 
par  M.  Bofe.  ( f^.J.  Comm.  Bofe.) 

4.  Alpiste  bulbeufe.  Phalaris  holhofa.  Linn. 

Phalaris  panîculà  fpicifdrmi ^ jubeytindraceà  ; glu- 
mis carinatis , integrisj  coroltà  bivalvi,  (N.  ) Cavan. 
Icon.  Rar.  vol.  t.  pag.  46.  tab.  64.  é 

Phalaris  Bellardi.  Wîllden.  Nov.  A£l.  berol. 
vol.  ). 

Phalaris  fn'iva.  Perf.  Spnopf.  I.  pag.  78.  (.P^ay- 
ALPtSTE,  n®.  1.) 

Elle  fe  diilingue  du  phalaris  canarienpt  par  fes 
épis  cylindriques,  plus  alongés;  par  fa  corolle  i 
deux  valves  , fans  écailles  intermédiaires  j par  fes 
■femences  plus  petites , grifàties  & luifantes.  Ses 
tiges  font  renflées  en  bulbes  i leur  bafe.  Dans  la 
plante  de  Cavanillcs , fes  racines  font  pourvues 
de  deux  ou  trois  bulbes  globuleufes , réunies  en 
cliapelet  I les  valves  calicinales  légèrement  cré- 
nelées à leur  fominet.  Eft-ce  une  efpèce  particu- 
lieie  } 

-p.  Alpiste  bleuâtre.  Phalaris  etrulefettu.  Desf. 
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Phalaris  cutmo  fiipemi  nado  ; fplcà  tereiî,  laxiuf- 
ctàlà  i glamis  earinatis,  acLtis,  Desf.  Flur.  allant.  1. 

pag.  j6. 

Gramen  phalaroides , hh fatum  , fpieà  longijjtmà, 
Buxb.  Cent.  4.  pag  jo.  tab.  jj. 

Très-voiline  du  phalaris  bulbofa , cette  efpèce 
en  diffère  par  fon  épi  plus  lâche  St  par  fes  valves 
calicinales  bleuâtres.  Ses  tiges  font  droites  > 
noueufes  , hautes  de  deux  pieds  fi  plus,  filifor- 
mes , nues  à leur  partie  fuperieure , garnies  à l’in- 
lérieure  de  fruillts  glabres,  larges  au  moins  de 
deux  lignes.  Les  épis  font  cylindriques,  rameiix, 
un  peu  lâches  , longs  de  trois  â quatre  pouces  ; 
les  valves  du  calice  prefqu'égales,  conniventes, 
d’un  bleu-pâle,  memtraneufes,  acuminées,  cour- 
bées en  carène  ; celles  de  la  corolle  plus  courtes, 
petites,  aiguës,  prefqu’égales. 

Cette  plante  croît  dans  les  environs  d’.AIger, 
oû  elle  a été  découverte  pat  M.  Destoniainvs. 

6.  Alpiste  noueufe.  Phalaris  nodofa.  Linn. 

Phalaris  panicutà  obtongâyfolîis  rigentibus.  Linn. 
Mant.  pag.  yyy.  ( Koyrj  Alpiste  , n“.  4.  ) 

7.  Alpiste  cylindrique.  Phalaris  cytindiica. 
Decand. 

Phalaris  panîculà  orHe  cylindricà;  glumis  glabrisj 
obtufis , integris , margine  membranaceis,  Decand. 
SynopË  pag.  111,  & Flor.  f'ranf.  j.  pag.  11. 

Phalaris  bulbofa.  Bell.  AS.  Tur.  y.  pag.  115. 

“ Sa  racine  ell  lâbreufe  , dit  M.  Decandolle,  & 
pouffe  fept  à huit  tiges  dtoites  , glabres , hautes 
d'un  pie<j , garnies  de  feuilles , (urtout  dans  la 
partie  inféti-ure.  Leur  gaine  ell  couronnée  par 
une  membrane  entière,  lancéolée,  pointue.  Les 
fleurs  forment  une  panicule  fi  ferrée  , qu'elle  ref- 
femble  â un  épi  cylindrique,  long  d’environ  trois 
pouces.  I.e$  fleurs  paroiffent  imbriquées.  l.es  val- 
ves calicinales  font  blanchâtres,  avec  quelques 
raies  verdâtres,  courbées  en  carène,  entières  fut 
le  dos;  les  valves  de  la  corolle  obtufes,  très- 
petites. 

Cette  plante  a été  trouvée  â Toulon  pat  M. 
Flugges , Sc  près  d;  Sevirano  par  Bellardi. 

t 8.  Alpiste  rongée.  Phalaris  prsmorfa.  Lam. 

Phalaris  ( paradoxa  ) , panicutà  oblongâ , fpici- 
formi  I glumis  calictnis  navicularibus  , unidentatis  ; 
fiofeulis  infimis  prsmorps.  .Ait.  Hort.  Ktw.  1.  pag. 
86.  (Kox{  .Alpiste  , n°.  9.  ) 

Ses  valves  calicinales  font  terminées  par  un 
filet  roide  & fétacé. Ses  fleurs  lleriles  s’obUtirenc 
8c  fe  dutcilTent  après  la  matuticl. 

, 9'  aLtriSTE  i veflies.  Phalaris  utriiulaia,  LinO. 
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Vhataris  panicutà  ovütà  , fpiciformi  ; glumii  ca- 
liciais  navUitlariims  , dorfa  iilatato  ; dnjii  recepta- 
taU  glumil  longiort  ; vagind  fuprtmi  falii  fpat/ti- 
formi.  Ait.  Hort.  Kt».  1.  p»g.  86. 

Tofitiiia  prattnfu.  Sivi  > in  Aâ.  Ital.  vol.  8. 
P*B-  477- 

AiopKurui  airicuUfus.  Perf.  Synopf.  I.pig.  8o. 

Alpisie,  n“,  8.) 

Si  l’on  en  ««cepte  les  valves  câlinâtes,  munies 
d'une  atéte  dorfaie  , cette  plante , quant  aux  au- 
tres caradtéres , appartient  aux  ahptcurus  , ayant 
une  corolle  à une  feule  valve  , munie  d'une  barbe 
à Ta  bafe. 

10.  Alpiste  du  Cap.  pka/aris  captn/li.  Thunb. 

Phülaris  paniculà  fpicatà  , ovatâ  ,*  glumis  intc- 
g'ij  ; eulmo  gtnicatato  , dtcumienu,  Thunb.  Prodr. 
«9. 

Cette  efpèce  peu  connue  a fes  tiges  tombantes, 
géniculées  i Tes  fleurs  dilpofées  en  une  panicule 
ovale,  refletrëe  en  épi  i les  valves  calicinales  en- 
tières. Eile  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  O 

Oiftnaiions,  Ici  fe  terminent  les  feules  efpèces 
naturelles  de  ce  genre  : celles  contenues  dans  la 
divifion  qui  fuit,  diffèrent  des  précédentes  par  la 
forme  de  leur  épi  cylindrique,  alongé,  femblable 
i celui  des  phUum;  elles  s'en  rapprochent  encore, 
la  plupart,  par  la  pointe  particulière  qui  termine 
les  valves  de  leur  calice  ; mais  ce  dernier  n'a  point 
la  troncature  de  celui  des  phltam.  Son  fommet  ell 
plus  arrondi.  D'ailleurs  , cet  épi  (d  une  véritable 
panicule  i ramifleations  très-courtes  8t  ferrées, 
tandis  que  les  fleurs  font  felTiles  & difpofées  en  un 
vérital'ie  épi  dans  \esphltum.  Les  valves  calicinales 
font  ciliées  fur  leur  dos,  & non  prolongées  en  une 
aile  faillame.  Voilà  Je  ces  efpèces  livrées  en  quel- 
ue  forte  à l'arbitraire  des  botanifles , & l'opinion 
e ceux  qui  les  font  palTer  dans  les  phltum  ou  qui 
en  forment  des  genres  nouveaux  n'efl  pas  plus  à 
blâmer  que  celle  de  ceux  qui  les  confetvent , au 
moins  comme  affiliées  aux  phalan». 

* * Valvct  du  caiut  non  couriiu  en  tarent  ni  pro- 

longits  en  aile  dorfaie  , mais  cil  les  fur  le  dos  ; épis 

cylindriques, 

1 1,  Alpiste  fléole.  Phalaris  phleoides.  Linn. 

Phalaris.  paniet^  cylindricâ  , fpiciformi  , bap 
ramofâ  ; glumis  angufis  ^ fubciliusis , bicufpidaùs, 
Lam.  III.  n“.  841.  — Elor.  dan.  tab.  f)i,  — Engl. 
Bot.  tab.  4 J 9. 

Phleum  phalaroides.  Hoel.  Gram.  yi.  — Morif. 
$.  8.  tab.  4.  fig.  1.  ( P'oyri  Alpiste,  n*.  6.)  . 

II.  Alpiste  ruje.  Phalaris  afpera.  Linn. 

Phalaris  (phleum  afperum  ) , ypicâ  cylindricâ. 


glairi,  bap  compopti  ; glumarum  brevibus  deruibus; 
culmo  creSo , fubramofo.  Lam.  111.  8J4.  — Ret». 
Obf.  4.  pag.  14.  — Vahl , Symbol,  a.  pag.  9.  — 
Villars,  Dauph.  1.  pag.  61.  tab.  1.  fig.  4. 

Phleum  viride.  AU.  Pedem.  n®.  II JJ.  Çyoytf 
Alpiste,  n®.  7.) 

IJ.  Alpiste  dentée.  Phalaris  demata,  Linn. 

Phleum  ( dentatum)  , fubpanitulatâ , cytin~ 
drieâ  ; glumis  ferratis  , culmo  geniculato,  'Ehunb. 
Prodr.  19.  ( roye[  Alpiste,  n®.  14.) 

14.  Alpiste  des  Alpes.  Phalaris alpina.VdWlà. 

Phalaris  paniculà  cylindricâ  , fpiciformi  p glumis 
ealicinis  mucronatis,  carinatis,  dorfo  ciliasis,  ÂVUld. 
Aéf.  Berol.  vol.  j.  pag.  414. 

Phleum  Michtlii.  AU.  Pedem.  n®.  11 58. 

Phleum  hirfutum.  Sut.  Flot.  helv.  I.  pag.  J4. 

Phleum  phalaroideum.  Vill.  Dauph.  1 pag.  60. 

Phleum  paniculà  fpicaiâ  , hirfutâ  / calice  lanctOu 
lato.  Hall.  Helv.  n®.  i JJl.  — Scheuz.  Gram.  6y. 

Ses  tiges  font  droites , hautes  d'un  pied  & plus , 
garnies  de  feuilles  glabres,  peu  nombreufes,  lar- 
ges d'environ  trois  lignes  , munies  1 leur  orifice 
d'une  membrane  large  8c  entière.  Les  fleurs  for- 
ment une  panicule  ferrée,  cylindrique,  femblable 
à un  épi  j les  deux  valves  calicinales  lancéolées , 
courbées  en  carène,  point  tronquées  à leur  fom- 
met, mucronées,  d'un  vert  tirant  fut  le  violet, 
garnies  fur  leur  dos  de  cils  très  longs , qui  donnent 
à la  panicule  un  afpeâ  velu. 

Cette  plante  croit  dans  les  .Alpes , fur  les  mon- 
tagnes du  Piémont,  dans  le  Dauphine,  8cc. 

IJ.  Alpiste  velue.  Phalaris  vilhfa.  Mich. 

Phalaris  l paniculà  priQà  ; glums  obenats  , vatvis 
exurioribus  densi  viltops.  Mich.  Flor.  bor.  Amer. 
I.  pag.  4J, 

Ses  panicules  font  roides;  fes  valves  en  ovalc- 
renverfé  i celles  du  calice  couvertes  de  poils  épais 
8c  nombreux.  Michaux,  qui  a découvert  cett* 
plante  dans  les  forées  fablonneufes  de  la  Caroline  . 
ne  la  rapporte  qu'avec  doute  aux  phalaris. 

16.  Alpiste  hériffée.  Phalaris  hifpida.  Thmh. 

Phalaris?  fpicis  digitaiis  , glumis  ftahris  , foliis 
ovaiis.  1 hunb.  Flot.  jap.  pag.  44. 

Cette  plante , dont  les  épis  font  digités , s'éloi- 
gne pat  fon  port  des  phalaris.  Thunberg  lui-même 
foupçonne  que  fa  corolle  tft  univalve.  Les  tiges 
font  tombantes, capillaires, glabres,  rameufes,  ar- 
ticulées , hautes  d'un  pied , redreilées  i leur  fom- 
met , garnies  de  feuilles  vaginales,  éulées , ovales , 
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• Oifirvaiioii.  M.  de  Limirck  fo'-pçonne  que  le 
fkalans  l 'i^anoUts  Linn.  Suppl,  ell  l»  i i^me  plirte 

?|ue  VsgnJiij  vcr<iV/7/aiiu , d'après  |i  s iii..iviùus  rti»- 
ermés  dans  fon  heibitr,  Elle  paroît  ic  rspprcnhL-r 
beaucoup  de  Vandfopvgon  muticatum  Kerr.  U’a^  rès 
l'aiulyle  que  j'en  ai  taire , la  patiiculc  ell  fpo':c 
de  rameaux  çrcpus , limples,  Hlilurm^s , dilpol  .-s 
par  verticilles , rapprochés  de  la  lige  , fort..nt 
d'une  feuille  fcmbl  ble  i une  fpailie  droite , dure, 
lubuiee . au  moins  aiiifi  longue  que  la  panicule.  A 
chaque  dent  du  rachis  on  dillingue  deux  fleurs, 
l'une  felTile  de  lertile , l'-ruire  pedic,  liée  8c  tlênle. 
Dans  la  première  , le  calice  eft  uniflure  , à deux 
valves  dures  , égales  , un  p/u  roulées  à leurs 
bords,  obtufes,  légèrement  mucronees,  hetiflées 
d'a'périies  fur  le  dos  ; l'exterieuie  légèrement  ve- 
lue, renfermant  chacune  une  valve  de  la  corolle, 
qui  ell  plus  courte  que  le  calice . 8(  dont  les  val- 
ves font  iranfparentes  , très-minces  , ovales,  ob- 
tufes. La  fleur  pédicellée  ell  étroite , aigue , plus 
petite  , liéoU,  Le  phaiurù  pahtficm  ( Aumste  , 
n®.  j),  dont  les  calices  tenltimeni  d'une  à mois 
fleurs,  a été  rangé  parmi  les  u/rj  par  M.  Vah!  ; 
parmi  les  ûlopecurui  par  M .\Uioni.  Il  faut  en  rap- 
procher comme  variété  Vhokuj  artnjrit.s  ^ A!l. 
Au£t.  tab.  46.  ex  Bellard.  Aâ.  1 ur.  f , pag  ifi. 
Quant  aux  efpèces  de  Forskhal  ( Lam.  Diction, 
n**.  I p-t  I ),  elles  font  encoi-  peu  connues , fi  l’on 
en  excepte  le  phalaris  diJiUka  , qui  elL  \jgrofiit 
pungtru  Vahl. 
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prefqu'eii  cccur,  à peine  longues  d’un  pouce, 
ileules  , ciliées  8c  glanduleufes  fur  leur  gaine  8c 
IlUiS  bords.  I.CS  fleurs  font  difpufées  en  épis 
digités,  au  nombre  de  trois  à ûx,  iur  Icfquvlsces 
fl  -urs  font  alternes,  felTiles,  imbriquées  i les  valves 
caliciniles  lancéolées,  aigues,  hifpides,  ciliées, 
uniflores. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Dtfiript.  ex 
Thun^.) 

*♦*  Efpices  à placer  dam  d'autres  genres, 

• 17.  Alpiste  en  rofeau.  Pkataris  arundinacea, 
Linn. 

Pkalatts  panîculâ  oi/ongj  f pyramidatâ  ; glumis 
fuicongejlis  , calice  neivofa,  Lam.  lil.  n*.  844. 

Ârando  colorata.  Alton,  Kcw.  I,  pag.  1 16.  — 
'W'ilid.  Spec.  I.  pag.  457. 

Calama  -rofiis  colorata.  Sibthorp  , Oxon.  57. 
( Poyei  Alpiste,  n°.  10.  ) 

Cette  eff.èce  dort  être  retranchée  des  phaUris , 
te  rangée  painû  les  arundo , â calice  uniflore  , ou  , 
félon  d'autres , dans  un  genre  nouveau , établi  fous 
le  nom  de  calamagrojiis. 

18.  Alpiste  luneticre.  Phalaris  eructformis. 

Phalaris  panicutâ  lineari , fecundd calicilus  fuh~ 
ttnifioris  , comprejjts  , /imiorôiculaiis  , navicularibus, 
Lam.  l'I.  11°.  84;. 

Beekmannia.  Hoft.  Gramin. 

Cynofurus  eruceformis.  Ait.  Hort.  K<  rr.  I.  pag. 
lOf.  — Willden.  Spec.  i.  psg.  41a.  ( l^ayei 
riSTB,  n".  11.  ) 

Cette  Cngulière  plante  a été  trinfportée  à tort 

rarmi  les  cynofurus,  fes  épillets  étant  dépourvus  de 
rsâées  ; elle  fe  rapproche  davantage  des  phalaris 

Ear  fa  fruétification  ; mais  fes  calices  font  biflores. 

a difpofition  de  fa  panicule  i épis  courts  lui  donne 
l'apparence  d'un  pafpalum;  rlle  doit  plutôt  conf- 
titucr  un  nouveau  genre  , qui  a été  en  effet  établi 
par  Hoft  , fous  le  nom  de  tecknrannia.  SiS  flcuis 
font  felliles,  unilatérales,  ferrées  contre  le  rachis} 
fes  calices  biflores } leurs  deux  valves  courtes , éga- 
les, femi-orbiculaires , renflées,  rétrécies  â leur 
bafe , en  bofte  à l’e  xtérieur } les  valves  de  la  corolie 
prefqu’égates , tiès-üITes}  la  corol’o  des  deux  fleurs 
rapprochée , 8c  formant  une  pointe  qui  dépaflé  les 
valves  calidniles.  Les  femences  font  fort  petites, 
jauoiires.  oblongues,  obtufes,  fe  détachant  de  la 
corolle. 

19.  Alpiste  afperell* , n*.  1 5.  Phalaris  ory^oi- 
des.  Linn. 

Elle  eft  déciire  dans  les  lllufratious , fous  le  nom 
générique  Safperella.  ( V oyc[  IsuffUmtsU.) 


ALSINE.  (yoyei  Morgeline.) 

ALSODÉE.  Alfodeia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones, à fleurs  complètes  , polypér.dées  . tres- 
voilin  du  genre  des  viuleitcs , appartenant  à la 
même  famille  ; il  comprend  des  arbres  ou  arbtif- 
feaux  exotiques  à l’Europe  , donc  les  feuilles  font 
alternes,  entières } les  ftipules  caduques } les  fleurs 
paniculées , terminales , axillaires. 

Le  caraéière  efléniiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  calice  à cinq  divifons  profondes  ; cinq  pétales 
réunis  i leur  èafe ; un  tube  central , portant  cinq  an- 
thères f un/lyle  ! une  capfule  à une  feule  loge  , à trois 
vu/v«  ; femenecs  peu  nomireufes, 

CARACTâRE  GÉNÉRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : ^ 

1°.  Un  calice  i cinq  diviiions  profondes , plus 
courtes  que  la  corolle. 

1®.  Une  corolle  i cinq  pétales  lancéolés,  coulés 
fur  eux-mêmes , adbérens  par  leur  bafe. 

g”.  Cinq  étaminee  monadelphes  } les  fllamens 
réunis  en  un  tube  urcéolé , central,  à cinq  lobes  ; 
une  anthère  attachée  à la  bafe  de  chaque  lobé , 
s’ouvrant  latéralement. 
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4°.  Un  ovaire  libre , furmonté  d’un  Hyle  droit , 
plut  long  que  les  étamines , termine  par  un  llig- 
mate  en  maflue. 

he  fruit  conlîRe  en  une  capfule  enveloppée  par 
le  calice  & la  corolle , perfiltans  8c  dcllcchés . à 
trois  côtés  peu  marqués,  i une  feule  loge , i trois 
valves  , chaque  valve  portant  une  ou  dtux  graines 
fphériqu' s.  L'en  biyon eft  hoiizontal,  teiirriiugoi 
le  péiii'perme  charnu;  les  cotylédons  plants;  la 
raiitcule  courte. 

Oiyfervutiont,  Ce  genre  a été  établi  par  M du 
Peiit-T  hmurs.  » Il  préfente , riir-il , de’  pariitu- 
larités  qui  le  diRinguent  de  tous  Its  auttes.  La 
forme  8c  la  poficirrn  des  ttaminrs  font  lurtout  très- 
teniarquables  ; elles  font  parfaitéinrtrt  analogues 
à celles  des  violettes.  las  anthères  y lotit  pareil- 
lement adnées  vers  le  mi'ieu  de  languettes  Iquam- 
rrit'ormes  : toute  la  différence  , c'efl  qu’elles  nç 
ibm  que  contiguës.  D'autres  caraûèrcs  plus  im- 
potrans  viennent  confirmer  ce  lapproihement. 
i”.  La  forme  intérinire  8c  extérieure  du  fruit  : 
dans  les  drux  genres,  c'eR  une  captule  à une  loge, 
à trois  valves;  a",  l’arrache  des  graines  efl  parié- 
tale dans  les  deux;  t°.  la  fabrique  de  ces  graines 
fe  teffemble.  Dans  l’un  8c  l’autre , l’embryon  eR 
plane  , couché  dans  un  périfperme.  La  principale 
différence  provient  de  la  régularité  ou  de  l’itté- 
gularité  de  la  corolle;  mais  on  fait  que  cette  con- 
n lération  eR  peu  importante , d'autant  plus  que  , 
dans  les  violettes  des  pays  équatoriaux , U corolle 
tend  i fe  tegulaiifer  8c  i prendre  fon  éperon , 
comme  on  peut  le  remarquer  dans  le  genre  ioai- 
aVum.  » f f'oycf  Violette.) 

Parmi  les  cinq  efpèces  qui  compofent  ce  genre, 
les  deux  premières  ont  leur  tube  ou  uccéole  Ha- 
minilère  bm;  le  ; dans  les  Trois  auttes  ü elt  évafé, 
8;  forme  une  coupe  terminée  par  un  bourrelet. 
Les  lobes  R.'.miniferes  prennent  nailfince  de  l'in- 
térieur même  du  tube  , un  peu  au  delTims  de  fon 
bor.i,  qui , par  cette  difpofition,  forme  une  cein- 
ture particulière. 

Espèces. 

• Urcèole  fmple^ 

J.  .\l50C>ÉE  i fleurs  rares.  Âlfadùa  pautiflora. 
Pctit-Thouais. 

Aifoitia  falÜM  cuaeatis  ^ peduncu/is  refexis.  Petir- 
Thmiars,  Végét.  des  ries  auRt.  d’Afriq.  pag.  57. 
lab.  17. 

AtliuRe  élégant , qui  forme  un  buiflbn  haut  de 
trois  ou  quatre  pieds.  Ses  rameaux  lotit  anguleux  . 

fiarnis  de  feuilles  éparfes,  d'iiti  vert-foncé,  ob- 
on^es,  rétrécies  en  coin  il  leur  bafe,  obtufts  8c 
uelquefois  échancrées  à leur  fommet , longues 
'environ  deux  pouces  fur  un  de  large,  à den- 
telures un  peu  écartées,  fillonnées  die  trois  ou 


quatre  nervures  latérales,  formant  un  angle  aigu 
avec  la  principale,  fourenues  par  un  pétiole 
court.  Les  fleurs  font  terminales  , réunies  trois 
OU  quatre  en  farcicule,  portées  chacune  fur  un 
pédicule  particulier,  renflé  fous  le  calice.  Celui- 
ci  eR  compofé  île  cinq  folioles  courtes;  la  corolle 
de  cinq  pétales  réunis  en  cylindre,  8c  roulés  l’un 
fur  l'autre  ; les  étamines  réunies  fur  un  urcéole 
particulier,  qui  prend  naiffance  i la  b-ife  des  péta- 
les, fe  divife  vers  fon  milieu  en  cinq  lobes  aigus 
8c  coimivetis , à U bafe  defquels  fe  trouve  une  an- 
thère feffile , attachée  pat  le  dos , furmontée  d’une 
languette.  Le  piilîl  eR  limple  , terminé  par  un  Ryle 
plus  long  que  l’urcéole,  foutenant  un  iLgmate  teit- 
flé  en  m.liue. 

Le  fruit  eR  une  capfule  é une  feule  loge,  rétré- 
cie à la  baie  , renflée  au  fommet,  obtufement  tri- 
gone.  acu.ninée  pat  les  vefligev  du  liyle.  Ses  pa- 
tois font  très-minces.  Elle  s’ouvre  du  fommet  à fa 
bafe , en  trois  valves  qui  portent  fur  leur  milieu 
une  ou  deux  graines  fphériques  , qui  contiennent 
un  embryon  co.-npofe  d'une  radicule  courte,  8c  de 
deux  cotylédons  minces  Bc  foliacés.  Cet  embryon 
eR  couché  horizontalement  dans  un  périfperme  de 
même  forme  que  1a  femence. 

Cette  plante  croît  i l’ile  de  Madagafcar.  1> 

( Petit-  Thouare.  ) 

1.  AtsODÈE  en  arbre.  Alfodeia  arlorea.  Petit- 
Thouits. 

Alfodeia  foliis  longe  petiolaeis , defexis  ; jtonias 
paniiulatii.  Petit-Thoiiats , Végét.  des  îlts  auflr. 
d'Afriq  pag.  J7. 

Quoique  M.  du  Petit-Thouns  ne  nous  donne 
aucun  détail  fur  cette  efpèce , le  peu  qu’il  en  dit 
dans  les  caraâètes  fpécifiques  qu’il  en  tréfente, 
fuffii  pour  la  taire  diRinguci  de  la  précédente.  Set 
tiges  font  en  arbre  ; fes  rame  lUX  garnis  de  feuillet 
longuement  pétiolées  8c  rabattues;  les  fleurs  dif- 
pofees  en  panicule.  Elle  croit  à l'ile  de  Mada- 
gifcar.  T) 

V ♦ Vrcéote  a kourrtlet. 

Al  SODÉE  É feuillet  étroites.  Alfodeia  anguf- 
tifo  ia.  Petii-Thouars. 

Alfodeia  fohit  angofîis,  laneeolatit  ; foriiut  fpt- 
eaiis  Petii-Thoiiars,  Végét.  des  ries  aullr.  d’Afriq, 
pag.  57.  tab.  iS.  fig.  i. 

.\tbuRe  à tige  droite,  cendrée,  très- ramifiée; 
les  rameaux  grêles,  cylindriques,  marqués  des 
vcRiges  de  deux  flipules  caduques,  petites,  ttian- 
gulaircs  , fituées  à la  bafe  des  feuilles.  Celles-ci 
font  alternes , médiocrement  pétiolées , irès-rap- 
prochées,  obloiigues,  lancéolées,  éiroices,  ter- 
minées par  une  pointe  moufle , dentées  8i  créne- 
lles i leurs  botds,  fetmes  ^ glabres , d’un  vert- 
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foncé.en  delTus , grifàrre«  en  deflTous  , longnej  de 
deux  pouces,  larges  de  fix  à huit  lignes,  mar>]uées 
de  nervures  latérales  peu  nombreules,  formant  un 
angle  un  peu  ouvert  avec  la  principale,  & fe  réu- 
nilTant  i leur  ibmmet. 

les  fliurs  viennent  fur  des  épis  axillaires,  ac- 
compagnées chacune  d'une  braaée  en  forme  d'é- 
caille , très-rapprochées  & imbrquées  avant  la 
floraifon  ; ce  nVft  que  l'uccelfivement  qu'elles  le 
développent.  A cette  époque , elles  font  portées 
fur  un  pédoncule  cylindrique , de  cinq  1 hx  lignes 
de  long,  articulé  vêts  fon  milieu.  Le  calice  eft 
petit,  à cinq  lobesi  la  corolle  un  peu  campanulée, 
a cinq  pétales  d'un  blsnc-roulie.itre  j les  anthères 
attachées  par  ledoi  fur  cinq  écailles  tranfparentes, 
panant  de  l'intérieur  & un  pi.u  au  delTous  du  bord 
d'un  urcéole  en  forme  de  foucoupe,  edié  de  cté- 
nelé.  L'ovaire  fuppoite  un  llyle  tenniné  par  un 
fligmate  en  maflue.  Il  en  réfulte  un  fruit  de  la 
même  nature  que  celui  de  la  première  efpèce , 
mais  beaucoup  plus  petit,  8c  ne  contenant  que 
crois  graines. 

Cette  plante  croît  i l'ile  de  Madagafcar.  ^ 
(Dfferipti  ex  Petit-Tkoaars,  ) 

4.  Aisodée  pubefeente.  AlfaJeia  puiefceni. 
Petit-Thouars. 

Alfodeia  fvliit  tdfi  cuneatu , ramù  pedmculifutii 
rxiefeeiuiiue^fiuriiuj  luxe  fpUatis.  Petit-Thouars, 
Végée.  des  tles  auttr.  d'Afriq.  pag.  J7.  wb.  18. 

fis-  5- 

Elle  fe  diflingue  de  la  précédente  par  fes  feuilles 
beaucoup  plus  grandes  , rétrécies  en  coin  i leur 
bafe , denaculées,  obtufes,  Sllonnées  par  un  plus 
petit  nombre  de  nervures.  Ses  rameaux  font  plus 
grêles , plus  élancés  , ptibefeens , ainfi  que  les 
pédoncules.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi 
lâche , axillaire. 

Cette  plante  croît  à l'île  de  Madagafcar. 

y.  AlsodÉB  â larges  feuilles.  Alfodeia  latifoiia. 
Petit-Thouars. 

Alfodeia  foliis  ovaiit , peduaealis  gljiris  , fiori- 

hu  dense  fpicatis Petit-Thouars,  Végét.  des 

iles  auftr.  d'Afriq.  pag.  yy.  tab.  18.  fig.  1. 

Cette  efpèce  a beaucoup  de  rapport  avec  la 
précédente  pat  la  grandeur  de  fes  feuilles  ) mais 
elles  font  ovales  8c  non  cunéiformes , un  peu  den- 
ticulées  i leurs  bords , obtufes  { les  épis  de  fleurs 

flus  courts,  glabres  , plus  ferrés.  Elle  croit  â 
île  de  Madagafcar.  'b 

M.  du  Petit-Thouars  fait  encore  mention  d'une 
autre  efpèce  qui  forme  un  petit  arbre , 8c  qu’il 
promet  de  décrire  8c  de  figurer  par  U fuite. 

ALSODEIA.  ( Koyei  Alsodéi.) 
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.MSTOMA.  ( Koyrj  Alstûne.  ) Ce  genre 
doit  être  fupprimé,  & npporté,  comme  elpèce, 
aux  fymplocos,  ( y’oye^  SymPLOQUE.  J 

AI.STROF.MER1A.  ( Koyry  Pelêcrine  Si 
Bcmarea  , Suppl.  ) 

AT.TF.RN.ANTHERA.  ( Kuyty  Ai.ternante.) 
C'eft  la  même  plante  que  Vilteceirum  fejUtle  I.inn. 

( Koyej  Cadelari  ficoide,  variété  «,  n®.  14.  ) 

( Aikyranthes.) 

AL'rHŒA.  ( y^oyei  Guimauve  ) 

ALTHERIA.  (F'oyrjALTHÉRlE.) 

AI.THÉRIE.  Aùhcria.  Genre  établi  oar  M.  du 
Petit-Thouars  , dans  l'on  Nova  Généra  Madegafc, 
pag.  19,  de  la  famille  des  liliacées,  qui  i de 
grands  rapports  avec  Us  walikeria  , dont  il  ne 
diffère  que  par  fes  capfuUs  Amples.  Son  caractère 
eflentiel  coufifte  dans  : 

Un  calice  douile  ; l'extérieur  compefé  de  trois  fo- 
\ lioles;  l'intérieur  d’une  feule  pièce  , urcéolé  , d tin^ 
découpures , une  corolle  et  cinq  pétales  roulés  et  leur 
oafe  ; un  tube  central  ado^c  à la  bafi  de  la  corolle  , 
terrniaé  par  cinq  dents , auxquelles  font  attachées  cinq 
anthères  d deux  loges  ^ s'ouvrant  en  dehors ,-  un  ovaire 
\Jimpte , d cinq  faces  , portant  einqfiyles  rappiochés  { 
le  fruit  confjle  en  cinq  capfcles  réanies , mouofpet- 
mes  , ovales  , acuminées  S le  périfptrme  charnu  y 
t embryon  verdâtre;  les  eotylédonsplants . 

Ce  genre  renferme  des  herbes  à tiges  droites  , 
hérifféiés , garnies  de  feuilles  alternes  , en  coeur , 
dentées  en  feie  t les  fleurs  petites  , axillaires  , 
ramaifées  par  paquets. 

AL  VARDE  fpathacée.  Lygeum  fpathueeum.  • 
Lam.  III.  tab.  39.—  Rich.  in  Aét.  Soc.  Hift.  Nat. 
Parif.  pag.  a8  tab.  y. 

ALf  PON.  Alypum.  Plante  décrite  8c  figurée 
fous  ce  nom  dans  Matthiole  8c  DaUchamps  ( Hift. 

1 , pag.  1680,  Icon.  I.),  Sequi  eti  peu  connue. 
On  lui  attribue  une  qualité  âcre  & brillante , Sc 
une  vertu  purgative,  wn  port  8c  fon  feuillage 
femblent  la  rapprocher  du  genre  ihyme/ie.  Aéfua- 
rius  la  confond  avec  le  turtith  blanc  des  Anciens, 
en  appelant  fes  racines  turbith , 8c  fes  graines  alyr 
pon  ou  alypias.  Il  ne  faut  pas  ta  confondre  avec 
V alypum  depena  (^alypum  pena  , herbu  terribilis  , 
nurbonenfs.  Dalech.  Hift.  a, pag.  1680,  Icon.  a), 
plante  baffe  8c  ligneufe , égaleiBenc  putgative  , 

8c  peut-être  ainfi  nommée  â caufe  de  (es  rapports 
dans  fes  vertus,  commune  dans  le  Languedoc  8c 
la  Provence,  rapportée  au  genre  de  la  globulaire  , 
fous  le  nom  de  gtobularia  alypum.  Linn.  ÏJuJf.  } 

AI.YSSE.  Alyfum.  Les  efp^es  A’alyfum  â ini- 
ques véficuleufes  ont  été  déciites  i l'article  Vesi-. 
CAIRE,  ( K</««ria.). 

Mées 
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_ We»  furie»  roches  iinies  ou  djos  un  fol  né- 
rile , maigre  8c  pierreui , la  plupart  des  alylfc»  ne 
piofpèient  qu'aux  rayons  actifs  du  foleil.  L'ombre 
& l’humidité  leur  font  nuilibles.  Quelques  efpèces 
décorent  les  rochs  is  des  .Upes  i mais  le  plus  grand 
nmniire  des  efpèces  font  oiiginaites  des  îles  de  la 
Gtece  8c  du  Letam  : elles  fe  font  remarquer  , 
la  plupart , par  leurs  feuilles  douces  8c  coton- 
neules,  par  leurs  belles  fleurs  jaunes,  blanches 
dansquelqu-s  efpèces, petites,  mais  quelquefois 
U nombreufes , qu’elles  tormenr  par  leur  enfemble 
un  malfif  étalé , en  gazon  , auquel  on  a donné  le 
nom  de  torieitle  a’or,  furtout  à l’alylfe  des  to- 
chers,  la  feule  efpèce  que  l’on  ait  admife  dans  h» 
parterres,  8c  qui  ne  craint  ni  1.  s chaleurs  de  l’été 
ni  la  rigeur  de  nos  hivers.  Elle  fleurie  vers  la  fin 
de  mars.  Si  fe  confetve  long-ceins. 

Espèces. 

I.  Aitsse  épineufe.  Aty^um  fpinofam.  Linn. 

A/yJfum  ramis  jloriferij , fpinofs , pirffitniiius  ,* 
fultii  lintari-lanttoLaùs  , o^tufs  , Jinctis.  Wi  Ideo. 
Spec.  ).  pjg.  4fp.  — Linn.  Spec.  907.  ( Koyer 
Alvssb  , n®.  I.  ) 

a.  A L Y s 5 E maritime.  Alyffum  maritimum, 
Willden.  ^ 

Alyjfum  tauttbus  fu^^utUoJis  , procumbtnùbus  ; 
fvliu  hneari-tcnctoltitis  , acutis  , flbincanis  ,*  ^ami- 
niiut  fimplUiiut  ; filiculis  fubrotunàis  , 
WiiU.Spec.  J.  pag.qf9. 

Alyjfum  huUmifolium.  Curtis , Mtgaz.  loi. 

LepiMum  frapruna,  Willd.  in  Uft.  Bot.  Magaz. 
11.  pag.  57.  ( Voyti  AlYSSE  , n®.  S.) 

Alysse  à feuilles  d’halime.  Alyfum  kaUnti- 
folium,  Liru). 

Alyfum  caulibas  fufrutUofs , proeumlentihus  ; 
foliij  cufiiiformi-’ljfUeoiütij  ^ obtafis  , fubilii  canis  f 
fiaminibus  fmpliùbus  ^ flUahs  osovuti*,  WHIdofl. 
Spec.  Piam.  ).  pag.  460.  Linn.  Cpec.  Piir.t. 
p»g.907. 

Lunérii  hatimifolU.  Atlion.  Flor.  pedem.  n^. 
9C0.  tab.  î4.  fig.  i , ûc  t-b.  %6.  fig.  I. 

Thlafpi  fuUmifbliis^^  fcmptryirtns . HeriT).  L»  g J. 
Bat.  194.  tab.  f9j. 

Tktajpi  pafvum  , kulîmi  angujlo  , incano  folio, 
Bocc.  Muf.  4p.  ub.  39.  ( yoyci  Alysse,  n“.  a.  ) 

4.  Alysse  i feuilles  menues.  Alyjfum  lenuifa- 
tium.  Willd. 

Alyjfum  ctulibua  trtOis  , ktrbaetia  ,-  foliia  linta- 
ribua , aoumittutia  , villojia  ,-  Jlaminibua  Jimplictbua. 
Willdenotr,  Spec.  Plant.  }.  pag.  460.  — Sttphan. 
io  Lier. 

Bottttijiu.  Supplimtiu.  Tome  I, 
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Ses  racines  prn.Uiifem  plufiturs  liges  droites, 
herbacées  , velues , hautes  d’tnviron  un  demi 
pied  , garn'es  de  feuilles  fcflilcs  , éparfes  , ttés- 
rapprochées , linéaiiés , velues  à leurs  deux  faces, 
acuminres  i leur  fomiret.  l.e$  fleurs  font  blan- 
ches i Us  fiuits  n'ont  point  été  obfervés. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie. 

f.  Alysse  des  rochers.  Al-.fum  faxaiile.  Einn. 

Al\f,m  caulibua  frutefetntibua , panitulalia  ,’  /ô- 
liia  laneeolutia  , mollipmia , repandia.  Linn.  — 
Curtis,  Magaz.  139.  ( Epyep  Alysse,  n°.  5.) 

6.  Alysse  lunaire.  Alyfum lunarioidea.''tl'i\\i, 

Alyfum  caulibua  adfcodtniibua  , fubfruticof a , lan- 
ccolato  fpaikututla  , peiicluiia  , tomtmopa  ; Jiticulia 
eliiplicia  f comprefa,  \^'ilidenov,  SpCC.  Plant.  3- 
pag.  461, 

Lunuriu  fruticofa  , ptrenttir , ineunt  , leuaoil  fo- 
liia. Tournef.  Cotoll.  16,  & liin.  1.  pag.  373. 
tab.  3a. 

Ses  racines  font  fpailUs,  roulUitres  ? de  la 
giofleur  du  pouce,  fibreitfo  ) elits  produifenc 
une  tige  ligneufe,  haute  d'er.iiron  un  pied  & 
plus,  blanchâtre,  rameufe,afccndantei  les  feuilles 
«étiolées  , très-cotonneufts  , touffues  , lancéo- 
ees , fpatulécs  , longues  d'un  pouce  8c  plus  , 
larges  de  trois  â quatre  lignes.  Les  flcuis  font 
jaunes , («donculées,  difpofées  en  une  forte  d’épi 
terminal,  un  peu  lâche  : il  leur  fuccède  des  fili- 
ues  grandes  , elliptiques,  comprimées,  longuts 
'environ  un  pouce  , fur  huit  i neuf  ligi  es  de 
large,  blanches,  cotonneufes  , cntouiees  d'un 
bourrelet  , contenant  une  ou  deux  (tmences 
rottireâices  , oibiculairts  , membiancufes  à leurs 
bords. 

Cette  plante  a été  découverte  par  Tournefort, 
dans  les  îles  de  l’Archipel.  f> 

7.  Alysse  argentée.  Alyfum  argenieum.WiWi. 

Alyfum  caulibua  creüia  , fufrmicepa  ,•  foliia  fpa- 
tkclato-oblongia t fubtîta  cania  ; ruetmia  paniculaiia ; 
filiculia  ùvatia  , iacania.  Willdet  ov , Spec.  Plant, 
pag. 461. 

Lunuria  argenua.  Altion.  Pedem.  D®.  901.  tab. 
H-  fig-  S- 

Draba  urgentcu,  * Lam.  Oiâ.  a.  pag.  329. 

Ttès-rapptochée  de  V alyfum  alpcfrc,  dont  elle 
n'rft  peut-^tre  qu’une  variété  , cette  plante  en 
diffère  en  ce  qu’elle  eft  beaucoup  plus  grande 
dans  toutes  fes  parties.  Se  par  Tes  fleurs  dilpofées 
en  grappes  Amples , formant  par  leur  enfemble  une 
panicule  étalée  8c  non  un  corymbe.  Ses  tiges  font 
l-gneufes,  un  peu  couchées  à leur  hafe  i les  ra- 
meaux droits,  couverts  d’un  duvet  coûte,  ai- 

Ql 
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genié  , compnfé  de  poils  en  rvors  , S:  «jui  fe  re-  j 
srouvent  également  à la  lurtace  infériture  ries 
feuilles  , lut  les  pédoncules , les  calices  & les  I 
filiques.  Les  feuilles  font  oblongues , Tpatulées  , ' 
vertes  en  deifus,  obtuTes  au  fomincc  ^ rétiécies 
en  un  pétiole  court.  Les  fleurs  font  d’un  beau 
jaune  ; les  ti  iques  planes  , elliptiques^  couvertes 
d’un  duvet  blanc  , caduc. 

Cette  plante  croît  dans  les  Alpes , le  Piémont , 
&c.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

T)  ( K.  V.  ) 

8.  Alysse  des  .Alpes.  Alyjfum  alytflre.  Linn. 

Alylfam  cmIHus  aJfcendtatiius  , Jlffrutieofit  ; 
fotiu  Jubrjttindo-fftatkuiéttis  f taegnii  ; rticerr.is  co- 
rymiofis.  Willden.  S|*ec.  3.  p.g.  qfii.  — Linn. 
Mantilf.  91.  — Allion.  fior.  pedem.  n".  888.  tab. 
18  fig.  a. 

}.  Ahffim  ( murale  ),  paeSarum  , tchinatum  } 
(aulihuj  f.  ffruiicofis  , fa.  trtBis  ; fohis  oiov.i/o- 
{untiformibhs  , inttgerrimis  ,•  fiorloua  corymittjts 
Waldfl.  flr  Kitaib.  Pl..nt.  rar.  Hungar.  i.  pag.  }. 
cab.'é.  ( J'r  jcj  .Alyss E , n”.  4.  ) 

«•  Cette  plante, dit  Willdencsv, cft  très  vai  i.iMe , 
félon  ItS  localités.  Dans  les  Alpes  , fes  tiges  font 
couchées  j f<.s  feuilles  blanches  , petites,  arron- 
dies. Ailleurs  , fes  tiges  font  dtoires,  hautes  d'un 
pied;  les  feuilles  lancéolées,  fpatulées  , vertes 
en  deiTiii , bl niches  en  dcfloi.s.  Les  feinences  de 
cette  dernière  variété  g ont  produit  ia  première 
par  la  culture.  » 

9.  .Alysse  du  mont  Atlas.  Alyjfam  ailamicum. 
D.sfoiit. 

A yff'u’n  eauUfialicrfii , crrtîa  ; fal:is  Unctolath , 
îrtcanis  ,*  rarr^.-a  fuytrtoribut  cîiiatîs , c.:lict  dt^iJuo; 
^ ;cilis  ftnùformibui , fiytum  âquantibus,  üesfonc. 
flot,  âtlant.  a.  pag.  7t.  tab.  149. 

Alyjftim  cretieam  , fixaiut , fi'pilliJoUo  cmuiiMf- 
fmo , capfulii  orbicutatis,  Totltnef.  Coroll.  I f. 

Elle  difière  de  la  fuivante  par  fes  feuilles  plus 
grandes,  lancéolées,  pileufes  & ciliées;  par  fes 
fili.)ues  convexes,  de  la  longueur  du  ftyle  pcilif- 
tant.  Ses  tiges  font  ligneufes  , divifées  , prefqiie 
dès  leur  baie,  en  rameaux  nombreux  , fimpirs  , 
cydindriqiies  , redreiïas , rudes  , blanchâtres.  Les 
feuilles  font  éparfes , lancéolées  , un  peu  fpatu- 
lées, un  peu  obtules,  pétioléts,  hétiirécsde  poils 
courts,  touffus , étalés  en  étoile;  Us  fleurs  dif- 
pofées  en  grappes  courtes , (impies , terminales. 
Leur  caliceclt  caduc;  les  filiquts  blanchâres , ar- 
rondies, renfermant  deux  fctoeiices  ovales,  com- 
primées. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Desfon- 
t.iines  fur  le  fommet  de  l'.Atlas,  proche  Tlemfcn. 

y.  ô*  htrb.  Dis/oflt.  ) 
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10.  ,\iYçsF.  J feuilles  de  ftrpoîer.  Alyjfum  fer- 
ptUifoitum.  De.ifant. 

At-.ffun  cuidU  f'Uticofa  , trtüo  , ramofo  ; ftliis 
fyathu.atis  y intanit  ; caiteihua  iolortitû  y tü- 

cidbii.  Desfont.  Flot,  atlant.  1.  pag.  70. 

Atyjfo.a  orUntale  , ftrpiUifvlio  y ciiihryfi  capitAo, 
Toutnef.  CurolL  ip. 

Il  fe  r.ipprochs  de  \’aly!fum  aipefirt,  dont  il  dif- 
féré principalement  par  fes  tiges  droites , par  les 
feuilles  alongées  Sc  non  orbiculalrcs,  par  fes  (leurs 
beaucoup  p'us  petites.  Il  s'élève  de  la  même  ra- 
cine pluiieurs  lig  s droites  , ligneufes  , cylindti- 
(jues,  prsfque  nhformes,  rameufes  à leur  partie 
inferieure,  blir.chitrrs  dans  leur  jruneffe , lon- 
gues d'environ  un  pied , garnies  de  feuilles  roides, 
très-entières.  fpatuié-’S,  blanthts  en  delTous  , 
cendrées  en  deflus,  p.-irfemcesde  poils  ttè‘-courts, 
couchés , éralescn  ctoilt;  les  feuilles  inféti.u:es 
plus  petites.  Les  fleurs  foot  p'.titcs,  terminales, 
difpofées  eo  cotymbe  , ferré  $ , nombreufes , pé- 
riicellees.  Le  calice  ell  fort  petit , caduc , à quatre 
folioles  jaunâtres , eiliptiqi.es  ; la  corolle  jaune  , 
un  |>eu  plus  longue  que  le  calice;  les  c.rpfules  pe- 
tites , comprimées , bhvichitres  , ovales  ; le  fly'e 
grêle , perfiflant , trois  fois  plus  court  que  U 
I lîlique. 

< Cette  plante  a été  découverte  par  M.  D-sfon- 
tain.s  lue  les  hauuurs  de  l'.Atlas,  proche  Tlemfcn. 
T)  ( K.y  in  litrb.  Dnfont.  ) 

11.  .Alysse  à fleurs  [tirées.  A/y/fum  denfifiomm. 
Desfont. 

Alyff'um 'foliis  a’rg.po  taneeolatis  ; foûbus  race» 
I mpfs  , dtmi  eongtpiy  j JSinulh  orbiculatii  , movo- 
i fptrmis.  Desfout.  Coroll.  Tuurn.  pag.  6p.  tab.  48. 

A!yjf..m  orientait  .ferpWl folio , t.tpituiis  in  /pic.  rn 
lonpip/imorr.  de, ut  ci^iji'u.  Tuuin.  CotbII.  Inlt.  I ). 

Ses  tigts  font  gtê'es  , rameufes  , cylindrit^ucs  , 
hautes  de  h lii  i dix  pouces,  couveites , ainli  que 
les  ff trilles  A'  les  (iüqiies,  de  petits  poils  étoiles, 
vifibles  à 1.1  loupe  ; les  ra.reaiix  un  peu  étales , 
garnis  de  fcu'ilcs  alterne' , lancéolées  , entrères  , 
luirciies  de’ti  q a huit  hgnts , fi  r deux  ou  trois 
de  large.  Les  fl-,  urs  font  petitr.s , pédicellées , nom- 
I breiifes , très-ferrées,  difpofôes  en  une  gia.’pe 
fi'iiple  , cylindrique  , termtinle  , longue  do  trois 
à quatre  pouces  ; leur  calice  fort  petit,  à quatre 
folioles  oblongues  ; les  pétales  blancs , arrondis , 
plus  longs  que  le  c.ilice  ; Us  fiüques  tauprochies 
de  la  tig  r , do  1a  grandeur  Bc  de  la  forme  de  ci  lits 
de  l’o/vj7i.m  caticinon  Linn. 

Cette  p'ante  croît  dans  l'.Arménie  , où  elle  a 
etc  découverte  pat  Touriiefott. 

ri.  Alysse  i feuilles  de  faaiole.  W/^yâwyânu»- 
Hfotiuv.  Ü.sfonc. 
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Atyjfum  fijhrum  , fvilù  i/vm'n  , oSwJîi  , laiegtr- 
rimii  ,•  ptuiis  tmjrgintillj.  Uest'ont.  Cotoli.  pjg. 
63.  lab. 

Thlafpi  oritr.taU , gUîntm  folih.  Tourn. 

Coroll.  ij. 

Toute  cette  pl.inte  eft  glabre.  Ses  tiges  font 
cylindrique,  hiiitet  J'uii  pied  & (lus,  divileeS 
à leur  pirtia  inlcrit  ure  en  quelques  ra'neaiix  fim- 
ples,  garnis  de  leuil!:s  alternes,  aflex  feir.bbbles 
i ceiks  du  /imu/iif  ,•  ovales  , obtufes,  entières, 
rétrécies  Si  décurrentes  fur  un  petiole  court , 
amp^exicaiile  t longues  de  huit  i dix  lignes , larges 
de  cinq  i dix.  Les  fleurs  font  rapprochées  , de  la 
grandeur  de  celles  de  imunum  ^ pédirel- 

lées  , difpofées  en  une  gra(>|>e  fimple  , terminale  s 
les  découpures  du  calice  ootiifcs  . elliptiques  i la 
corolle  blanche  (les  pétales  échanciés  au  fotnmeii 
les  anthères  blanches.  La  Clique  n'a  point  été 
obfervee. 

Cette  plante,  découverte  pat  Tournefort,  croît 
dans  l'Arménie.  [Difcripi.  tx  Dufont.) 

Nota.  L'u  'jjJâm  panicutatum , Desfnnt.  Coroll, 
pag.  67 , tab.  so , doit  être  renvoyé  au  g.nre  re- 
ficfia,  i caufe  de  fes  (iiiques  rcnfl.es.  ( Keytj 
V tUCAlRt  , Suppl.  ) 

13.  AlyssE  d’Orient.  A!y(fum  orUiujU.  Lam. 

( clypeola  tomentof»  ), /?/««//»  oriieu- 
laiis iuihmlanSaiiJ'atih fubtoftniofii.  Linn.  Mant. 
ya.  — Wiild.  .Spec.  5.  p.rg.  463.  (.Exclu/.  Jÿnon. 
Teurntf.)  ( Kryrp  AlTssE  , II.  9.  ) 

14.  Alvsse  d’.Aniérique.  A.'yJTum  iyptriortum. 
Linn. 


en  diffère  par  fes  filiques  glabres,  ovalts  & com- 
primées. Ses  tiges  loni  droites  , nombreufes  , 
ptefque  ligueuf.s,  l-gerement  pileufes,  rndvS  r.if 
toucheri  les  rameaux  alternes,  peu  étalés  ( les 
feuilles  leiiiles  , lineaties-lancco.écs  , tiès-emiè- 
res , obrules , un  peu  ondulées  à leuis  bords  , 
couvertes  de  poils  couchés  , en  étoile  . longues 
d’environ  un  pouce  Si  demi  , larges  de  qu.nre 
lignes.  Les  fleurs  font  difpufees  en  grappes  tet- 
niiiiales(  les  foiiolgs  calicin.ilcs  pubeléenies  , ca- 
duques , obtufes  ( la  corolle  d'abord  blanche  , 
puis  couleur  de  tofe  ; les  pétales  bifides , une  fois 
plus  longs  que  le  calice;  les  deux  filamens  plus 
courts  , munis  i leur  bafé  d'une  petite  dent  cro- 
chue i les  anthères  vacillantes  , échancrées  à Kur 
baie  j les  filiques  ovales,  munies  dans  chaque  loge 
de  trois  à fix  fcmeoccs  brunes,  oibiculaires , à 
rebords  membraneux. 

Cene  plante  croît  dans  le  Levant , où  elle  a été 
découveuc  par  .\LM.  Etuguiète  3e  Olivier,  b 

l6.  Alysse  blanchâtre.  Al\/um  ixcanum.  Linn. 

( OuAVE  â fluilles  de  giroflée.  n“.  la. 

Mcciihiu  tncjna.  Roth,  G.tm.  1.  pag.  275,  Sc  a. 
pjg-  7i0 


17.  .Aivsse  d'Efpagnî.  Atyjfum  minimum.  Linn. 
(Koyrj  .ALïSsE,  11°.  3.) 


18. 

Wilid, 


Al  Y SSE  à grappes  roides.  Aly/fum  firiHum, 


Ayjfum  cautihus  kcrbuctii , adfctndtntHiut;  foliit 
lintur.-UnctoUùi , f.  mcniojîi  ; fiüculit  tome'  to/lt , 
ovjiis.adprcfu.  Wllld.  SpeC.  3.  pag.  464.  (Exclu/, 
/yuan.  Taurne/.) 


Atyjfim  cauUhut  herhactit  ; /oliit  incanii , den- 
tuiit  i fijmimiut  quatuor  ii/uteaiii,  Linn.  Spec. 
yio. 

Lunariu /aliis  ellipticit,  incondiiidtaiatis  Krafch. 
Ait.  Petrop.  1747.  pag  5S1.  tab.  f;.  fig.  1. 

Ses  tiges  font  herbacées  , garnies  de  feu  Iles 
alternes,  blanchâtres,  elliptiques , dentées  â leur 
contour.  Les  fleurs  renletnteni  fix  étamines , dont 
deux  plus  courtes,  munies  â la  bafe  du  hiament 
d'une  dent  aigue;  les  quatre  autres  pourvues  à 
leur  bafe  d'une  écaille  échancrée. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale  ( elle  ell  encore  peu  connue. 

t(f  Alysse  changeante.  Aty/fum  muiuéi/c. 
Vent. 


Cette  efpcce,  qui  a des  raopotts  avec  Va/Jfum 
dtnfi/arum  , Desfont. , paroit  en  ilitYerer  par  ton 
port  5.'  par  plufisurs  autres  caractères.  Ses  tiges 
font  courtes,  herbacées  , afeendantes;  fes  feuilles 
ait, rues,  linéaitts-lancéolé.s , tomenteufes.  Ses 
fleurs  font  fort  petites,  difpofees  en  une  Icngua 
grappe  roide , terminale;  les  filiqueS  petites, 
otales , velues,  rapprochées  des  tiges,  point 
éthsncrées , fu'montees  d u i lîyle  perfiltaiit.  Elle 
croît  dans  l'.Ar.ménie. 

Ip.  .Alysse  calicinale.  A/yfamealicinam.  Linn. 

Âty^um  eaulll^us  herùaceis  , JljminUas  omniius 
dentatii  ; caticiius  pir/ifliniibus  ( /licAii  O'iicutuiis, 
cmarginaus  ),  Linn.  Spec.  po8.  — Lam.  III.  tab. 
ffp.  fig.  I.  — Jacq.  Vind.  114.  — Haller,  Helv. 
n“.  494. 


Alyl/cm  caulîbüi  erclUs , /aliis  lincwi~lanceolatiSf 
pttulij  bifiiiis  s filtculis  ay'd  iûut  , comprcjjii , giabris. 
Vent.  Hort.  Celf.  pag.  I3<r  tab.  8j. 

Elle  a des  rapports  avec  Valpjfum  incanum;  elle  r 


Âdy/eton  caliànum.  Scop.  Carn.  801. 

Ctypsola  atyj/jidts.  Ctantz.  Auflr.  pag.  19. 

A/ Ban  minimum.  Cluf.  11111.  I.  pag.  135,  — 
Cmi<i.  Epiio.n.  p.rg.  33S.  fig.  1. 

Qq  t 
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Al^ÿ'nm  camptftrt.  Hoffin.  Gcrm.  4.  pig  4}.  — 
L2m.  Uitt.  var.  j). 

10.  Alysse  des  champs. camprji't* 

Alyjfum  cauie  herhjceo^  fiaminihus  jiipjtis  pari 
fttarum  ; catidtus  liedduit  fjiticaiis  arbiiulatis  , in~ 
legris).  Linn.  Spec.  909.  — Lam.  var.  «. 

Matnchia  campeftrlt.  Roth,  Gtrm.  1.  pag.  174. 

Alyjfum  (fimpîex  ),  Mij/f  Jimptïci ^Jiihraaiofo  ‘ 
fdlits  Ltto-lanctotaûs ffiylo ^liculé  ïrevijpmo.  WiilJ. 
1.  c.  — Ruilolph.  in  Schta.l.  Journ.  1,  pag.  191. 
( y^oyti  Alysse,  n*.  7,  vat.  «,  $.) 

Quoique  rrès*rapproch'ée  de  Vaîyÿum  caticinam, 
celte  dernière  cfpece  en  diffère  bien  cenainement 
pat  fes  tiges  plus  élevées,  par  fes  feuilles  plus 
larges  8c  moins  blanches , par  fes  calices  qui  tom- 
bent peu  après  Ii  duraifon  , 8r  furiout  par  fes  Cli- 
ques point  échancrées  à leur  fommet , couveitas 
de  poils  rameux , plus  roides , plus  hérilfés. 

ai.  Alysse  de  montagne.  Alyfum  moitianum. 
Linn. 

Alyjfam  caulitut  htrhactit  , digafn  ; faliit  fuk- 
tanctoiaiis , puaâaio-echinatij.  Linn.  Spec.  907.  — 
Lam.  111.  tab.  JJ9.  fig.  1. 

Ch/ptoU  montana.  Cranta.  Auflr.  19. 

Adyftion  montjnum.  Scop.  Caïn.  80J. 

p.  Alyjfum  (arenarium  ), /I/m'j  reresdarù.  lyiif. 
Flor.  gall.  401,  (t  Journ.  bot.  1.  pag.  (t^oyn 
Alysse,  n“.  6 ) 

Les  feuilles  font  plus  arrondies  dans  la  va- 
riété 

ai.  .Alysse  de  Sibérie.  Alyjfam  yTirV/rem.  Willd. 

Alygiim  caallkut  htriactis  , adfctadcnùbus , ft- 
ptmi  ramojû  ; foliis  oiovalU  ; fijiculi$  faiorhUula- 
tis , imtgrit , caais.  Willd.  Spec.  3.  pag.  46f. 

Ses  tiges  font  herbacées,  afeendames  , redref- 
fées,  longues  de  trois  d quatre  pouces , r.imeufes 
vers  leur  fommet , garnies  de  feuilles  blanchâtres , 
w!  ovale-renverfe , couvertes  à leurs’ deux  faces 
de  poils  étoilés.  Les  fleurs  font  jaunes , difpofécs 
en  grappes  Gmp'.es,  terminales!  la  corolle  un  peu 
plus  longue  que  le  calice;  les  pétales  entiers  â 
leur  fommet  ; les  Cliques  arrondies,  un  peu  plus 
étroites  à leur  bafe , point  échancrées  â leur  fom- 
met, blanches,  couveites  de  poils  en  étoile,  fur- 
montées  d'un  flfle  peiCftant,  de  la  longueur  des 
Cliques. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  f Defeript.  « 

i?.  Alysse  tortueufe.  Alyfum  loriuafum. 
Willd. 
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AlyJf^m  eaaliiia  htrhastis,  tartucfo-dgijiî;  faliit 
incanis  , fublaaceriaiij  ; racemit  terminalibui  , tu- 
rymiojit.  W'illd.  Spec.  5.  pag.  466.  — W'aldft.  fit 
K:taib.  Plant.  lar.  Hung. 

Elle  reflem!  le  beaucoup  â l’alylTe  des  monta- 
gnes pa-  la  forme  de  fts  feuilles  3c  la  couleur  de 
la  corolle!  elle  en  diffère  par  fes  tiges  tortueufes, 
diffufes,  herbacées.  Les  feuilles  font  blanc  hâires, 
prcfque  lancéolées  s les  fleurs  difpofées  à l’eacté- 
mité  des  rame  1UX  en  grappes  non  Amples,  mais 
formant  un  coiymbe.  Les  pétait  s font  pn-fqii'en- 
liers  ; les  Slamcns  des  étamines  dépourvus  de 
dents. 

Cette  plante  croit  dans  la  Hongrie  (V  la  Sibérie, 
aux  lieux  flériles  8c  fablonneux.  ( Willd.  ) 

Z4.  Alysse  à feuiiles  de  lin.  Alygum  Unifolium .. 
Willd. 

Alyffum  cautc  htriacta  , tr.Bo  , rairofa  , divad- 
cato  ; faliit  liitariiat , incanit  ; filiculii  obovavt  , 
inufrit , fUirit.  Willden.  Spec.  3.  pag.  467.— 
Stephin.  in  Litt. 

Alyjfam  orientale  , argugijjimo  folio  ^ fmcîu  ovato, 
Tournef.  Coroll.  ij. 

Ses  tiges  font  herbacées , htutes  de  quatre  â fix 
pouces  , drotits  , rameufes  ; les  rameaux  divari- 
qués  i les  feuilles  blanches,  entières,  obiufcs;  les 
inférieures  bien  moins  longuss , plus  larges  , fpa- 
tulées  , rétrécies  en  pétiole  à leur  bafe  i les  cau- 
Itnaires  & fupérieures  très -étroites,  linéaires, 
longues  d’un  pouce  8c  plus , larges  d'une  à deux 
lignes , aigues  à leur  bafe , un  peu  obiufes  à leur 
fommet.  Lts  fleurs  font  pédicellées  , dirpofées  en 
grappes  courtes,  fimplcs,  terminales!  la  corolle 
petite , â peine  p'us  longue  que  le  calice  î les 
pétales  blanchâtres,  lancéolés!  quatre  des  fila- 
mens  munis  dans  leur  milieu  d'une  petite  dent  ; 
les  deux  autres  pourvus  d’une  écaille  fétacée , 
réparée  de  l’ovaire.  Les  Cliques  font  planes , très- 

labtes,  ovales,  très-emiètes , furmnniées  d’un 

yle  très-court , contenant  environ  Cx  femences 
petites , comprimées. 

Celte  plante  croit  dans  l‘,Arménie  8c  la  Tau- 
ride.  O ( y , f.  in  heri  Detfani.  ) 

ij.  Alysse  en  bouclier.  ( Keyc?  Drave  , 
n».  14.) 

iG.  Alysse  à feuilles  de  giroflée.  Alyffum  ebei- 
ranthifalium.  Willd. 

A'yffum  taule  ereito , ieriaceo  ; faliit  lanceolaiit , 
kirtis  , integerrimit  ,*  Jilieulit  oilongit , comfrtjfa- 
plunit  ; ftigmate  hlfdo  , peralit  fpathulato  lintariiut. 
Willd.  Spec.  3.  pag.  468. 

An  alyjfam  orientale  leueoit  folio , eandidijjimo  , 
taule  f fattipedali  } Toainti.  Coroll.  13. 
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Ce  n’eft  peut-être  qu'une  vatiêrê  de 
tlypttium  , dort  elle  différé  p>r  fes  feuilles  moins 
blit  ches,  quoique  couvertes  de  poils  longs,  épais  j 

fiar  le  fligmaie  b:fiie  Sc  non  en  léte  \ enfin  , par 
es  pc taies,  une  fois  plus  longs  que  te  calice. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  ( ff'i/Af.  ) 

17.  A-LYSSE  fpatulée.  A/yfati  fpaihutjmm. 
\\  nid. 

A^yffum  cauîihuA  htrhactii  , e-ttiîs  ; foliis  tomen- 
tofis  , radicalilfUJ  orhiculato  - fpathulüîis  , caut-ai$ 
iancioiatU.  Willd.  Spec.  pag.  46).  — Stepiian. 
in  Litt. 

Celte  efpcce  me  paroit  avoir  de  granls  rap- 
ports avec  Xulyjfum  /inifo/iam.Sti  racines  produi- 
iem  plufieurs  liges fimples,  droites,  longues  d'en- 
viron quatre  pouces  , garnies  de  feuilles  blanchâ- 
tres, tomenieufes  > les  radicales  péiiolées  , orbi- 
culaires  , fpaiiilées  t celles  des  tiges  lancéolées , 
olitufes.  I.CS  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe 
(impie  , terminale } le  calice  une  fois  plus  court 
que  la  corolles  etile-ci  d’un  jaune-piU  5 les  pétales 
obtus  s les  filiques  tris  glabres , orbicuUires , point 
échanciées,  furmontées  d’un  ftyle  perfillant.  F.lle  | 
crcit  fur  les  monts  altaïques  , en  Sibérie,  at  ( Dtf-  1 
crift.  ex  U'iiU.  ) j 

ALYSSOIDE.  Tournefort  donnoit  ce  nom  â 
des  plantes  crucifères , qui  ne  différoient  des  u/y/- 
fum  que  par  leur  filicule  renflée)  ce  qui  n'a  pas 
empêché  Linné  de  les  réunir  à ce  genre.  Nous  les 
en  avons  feparées  dans  cet  ouvrage,  8c  décrites 
fous  le  nom  de  vèjîcain  {ve/îcaria  ).  Venrenat  dé- 
ftgne  encore  fous  la  dénominaiion  à’ ulyfoida , 
la  fcéfion  entière  des  crucifères,  à fiuit  lilicu- 
leiii. 

ALYSS'JM.  (Keyr{  Aiysse.) 

ALZATÉE.  Al^aiea.  Ruiz  8c  Pav.  Prodr.  flor. 
peruv.  pag.  40.  ttb.  7.  Arbre  du  Pérou,  dont  Ruiz 
8c  Pavon  n’ont  donné  jufqu’à  ptéfent  que  le  ca- 
rafière  générique.  Il  confifte  en  un  calice  coloré , 
à cinq  divifions  perfiftjntes , alternes)  cinq  éta- 
mines inférées -(ous  l’ovaire  ; celui-ci  fiirmonté 
d'un  ftyle  8c  d’un  fti^ute.  Le  fruit  conlîfte  en 
une  capfule  en  forme  de  cœur , s’ouvrant  en  deux 
valves , dont  chacune  porte  dans  fon  milieu  la 
moitié  de  la  cloifon , fur  te  bord  de  laquelle  font 
attachées  des  femences  un  peu  membtaneufes  i 
leur  contour. 

Cette  capfule  eft  conformée  comme  celle  de  la 
famille  des  pédiculaires  { mais  l’abfence  de  la  co- 
rolle, l'infertion  8c  le  nombre  des  étamines  ne 
permettent  pas  d'y  rapporter  ce  genre,  dont  les 
véritables  affinités  ne  font  pas  connues.  (/«/) 


dans  le  commerce,  très-utile  pour  fe  procurer  du 
feu  avec  une  pierre  à fulil  8c  un  briquet,  ün  s'eti 
fett  aulfi  très  avantageufement  en  chirurgie  pour 
arrêter  les  hémorragies.  Cqfce  fubftance  provient 
d’un  champignon  folide,  qui  croît  fur  les  chênes 
8c  fur  pluiïeurs  autres  arbres,  que  l’on  nomme 
vulgairement  oparU  de  chine-  C'eft  le  èolewe  îgnia~ 
nus  Linn.  ( f^rq  Agaric  amadouv.er  , Lam. 
Diâ.  I , pag.  fo.  ) Ce  n’cft  que  depuis  i7fO  que 
l’on  fe  fert  de  l’agaric  de  chêne  pout  les  hémor* 

' ragies.  Cette  découverte  eft  due  â M.  Broflard  , 
chirurgien  de  la  Châtre  en  Berry.  Après  des  ex- 
périences reitérées , il  annonça  que  cette  fubf- 
tance étoit  le  meilleur  aftringenr,  8c  capable  de 
fuppléer  â la  ligature  qu’on  eft  obligé  de  faite 
dans  les  amputacioi.s.  Uepuis  ce  tems  ou  s’en  Icic 
avec  luccès. 

AMAGA  : petite  efpèce  d’ébénier  des  Philip- 
pines , d.nnt  le  bois,  (uivant  Cam-.li,  eft  noir 
comme  celui  de  l’eoénier  ordinaiie.  J. 

AMAIOUA.  Aubl.  Çf^oyei  Hamel,  n”.  a.) 

AMANDIER.  Amygdales.  Nous  n’avons  que 
deux  efpèces  â ajouter  a ce  genre,  l a première  tft 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

f.  ÂalANDiER  de  Géorgie.  Amygdales  geor- 
gka. 

Amygdalus  faliii  lanceo/atis  , iajl  atienuaiis , le- 
vljfime  Jerrutis  j fioriius  polygamis.  Desfotit.  Atbr. 
8c  Arbuft.  vol.  a.  pag.  ait. 

« Cet  amandier , dit  M.  Desfontaints,  a une  fi 
grande  relTemblance  avec  Xamygdulus  ntna , qu'il 
eft  ?fTfz  difficile  de  l'en  diftinguer  au  premier  coup 
d'neil  : il  s’élève  davantage  ( fes  feuilles  font  plus 
liffi  i , plus  légèrement  dentées , 8c  il  a des  fleurs 
polvgamei.  11  fleurit  également  au  printenis , 8c 
pâlie  l'hiver  en  pleine  terre.  » Nous  devons  ce 
joli  arbiiftVau  d'ornement  à MM.  Olivier  8c  Bru- 
guière. Il  eft  encore  peu  répandu  dans  les  jirdiiis. 
Ses  amandes  font  très-amères,  8c  ne  fout  pas  man- 
geables. 

6.  Amandier  cotonneux.  Amygdulus  incana. 
Pall. 

Amygdalus  foliis  lanceolatis  , ferratis  , nigofs  , 
fuofejfiuOus  f ftthiùs  alho-tomeniofir,  Pall.  Flot,  tofl* 
I.  pag.  I).  tab.  7.  — Willd.  Spec.  z.  pag.  984. 

Cette  efpèce  a également  le  pr  rt  de  l’amandier 
nain  i mais  elle  s’en  diftingue  aifément  par  fes 
feuilles  beaucoup  plus  étroites , prefquc  felfiles  , 
ridées , glabres  Sc  vertes  en  deffus  , tomentenfus 
Sc  d’un  bltnc  de  neige  â leur  face  inferieure.  Elle 
croit  fur  le  mont  Caucafe.  T» 


AM.ADOU  : fubftance  fpongieufe , tépaoduo  I 


Les  efpèces  mentionnéet  feus  les  d”.  ) fc  4,‘ 
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fiin  phrafo  fpicifique,  fe  caraâérifent  JtnG  qu'il 
fuit  ; 

Amandier  argenté.  Amygdahu  argtnua. 

Xiivr.. 

Amygdjhs  ( nrisntalis)  , foUis  tanaalath , in- 
teg<nimis  , a*gcnttis , ptrmininttàus  ; p<tlah  hrt- 
\iort.  Ait.  Htirt.  Kvw.  1-  pag.  i6i. 

4.  Amandier  nain.  Amygdales  nam.  Linn. 

Anrvg^tas  fa/îîs  ovatîs  ( ianctolati^yt  ) , baf 
ctumatis  , fimpJicilir  arguù  fcrraùs,  Wiitd.  Spec. 
1.  pag.  Sj.  — Hall.  Flot.  ro(l.  I.  tab.  6. 

On  trouve  figuré  dans  les  Utufir.  Ctn.  tab.  4^  i , 
fig.  I , l'amygdalui  ptrfiu  Lan).,  & fig.  1,  I 
aaUt  communif  Linn. 

AMANITE.  (Tt-y/i  Agaric,  Su;?/.) 

AM.ANOA.  ( Foy<{  Amandier,  fie  llluflr. 
u'a.  767.) 

AMANSIA.  ( f^aye^  AmansiE.  ) 

AM.\NS1E.  Amanfa.  L'éluJe  partitulière  que 
M.  Lamouroux  a faite  des/ucuj,  lui  a fou  ni  les 
mrvyens  d'établir  pl  ifieuis  genres  , confondus 
d'abord  en  un  feul.  Oe  ce  nombre  fe  trouve  l'a- 
manfia , qu'il  dédie  à M.  de  S.tint- Amans.  Le  ca- 
taéfèie  eflemi.  I de  ce  genre  eli  d'avoir  : 

Le  feait/age  ( la  fronde  ) , partagé  par  une  ner- 
vuie;  la  lubftance  rétitulee  , les  mailles  du  té- 
féau  repréfent.tnc  des  hexagones  alungés  8c  très- 
réguliers. 

La  frtiéi  f cation  coi'CPe  dans  des  capfules  ren- 
fermées dans  une  enveloppe  comiiiiine , remplie 
d'une  mucofité  ttanipareote  & gedatineufe  , iituee 
au  fommet  des  rameaux  Sc  des  petits  rameaux. 

Ce  genre  ne  renferme  juftju'alorr  que  deux  ef- 
pèces , tellement  caradtérifees , qu'il  cil  impof- 
libic  de  les  confondre  avec  les  aufes  algues,  & 
de  les  réunir  aux  ditl'érens  genres  de  cette  nom- 
bieufe  famille. 

Espèces. 

I.  .^MANSIE  roultifi.lc.  Antanjia  muUifila. 
Lair.our. 

Antan/ia  fronde  ramofà , ramit  ramuiiffue  dentato- 
multljidis.  Lantour.  Joutn.  Pliilont.  o®.  ao.  mai 
i8c^.  pag.  5^1.  tab.  6.  fig.  C.  I).  £,  Sc  Journ. 
butait,  vol.  2.  pag.  133. 

L’.imanfie  diffère  des  nlves  8c  des  virées  par  la 
fiudtificaiion  Sc  la  fiibffince  réticulée  ; des  dic- 
tyotes  8c  des  dîâynpières  ( autres  genres  de 
M.  Lamouroux  ) , par  la  friiétification  ; la  forme 
des  mailles  8c  la  couleur  , qui  elr  rofr  dans  l'a- 
ipanfie,  eff  btune,  vciic  ou  fauve  dans  les  deux 
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autres  genres.  H ne  faut  pas  confondre  . avec  la 
friiél  ficaiion,  les  extrémités  des  (>etits  rameaux, 
qui , fe  recourbant  fur  eux-memes , tendent 
cette  partie  de  la  pLiiite  entièrement  op,que  , 
pivfque  fe'.nblable , pour  un  oeil  peu  excicé,  à 
une  véritable  fruét  fication. 

Cette  plante  a été  recueillie  aux  .AtuilKs  par 
M.  Hoiteau.  ( Lamour,  ) 

1.  Amansie  à demi  pennée.  Amanfa  femipen- 
naia.  Lamour. 

Am jnfa  frondibus  membranaceis  ^ ur.o  latrie  ir.- 
tegris  , altcro  femiptnnatis ; foiio/ii  iineatibut  ^ dan- 
tUalatis  , fabfjLiformibut,  ( N.  ) 

Cette  lingulière  cfpèce  fe  préfente  fous  un  af- 
Pi-Ct  ties-rcinaïquable.  D'une  racine  rnbcrculeufe 
s'élève  une  tige  nue,  cylindrique,  divifee  en  ra- 
nii.fications proliférés,  membtaiieul'es , fèmbl-bl.s 
à dts  feuilles  étroites  , linéaires , minces,  ttanf- 
arentts , d'on  vert-olive  ; d'un  côté  la  n.em- 
ia.uï  eil  entière , à nervures  fines , iimplas , 
parallèles,  très-régulières,  coupées  à ang  es  droiis 

f>ar  des  Itiies  extrêmement  fines,  vifibl»  à ia 
oupe,  trè>-fctiévs  s l'autre  côté  de  la  membrane 
elt  divifé  , jufqu'i  ia  nervure  du  milieu,  enpeti'ts 
folioles,  en  forme  d'aile,  très-rapprochecs,  li- 
néaires , un  peu  courbées  en  faux , légèrement 
dcnticuléesà  un  de  leurs  bords.  La  fructification, 
d'après  1rs  obArv.'.tions  de  .M.  Lamouioux,  pla- 
cée à la  bafe  des  folioles , ne  diffère  de  celle  de 
l'elpèce  precedente  que  par  fa  fiiuation  : ce  font 
des  capfules  granifères , réunies  dans  u:.e  malle 
gélaiincul'e  Sc  tianfparente. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle  llollande. 
M.  Lamouroux  a bien  voulu  m'en  conimuniquet 
un  exemplaire.  ( /.  ) 

-8MAR.\CUS.  Suivant  la  fable,  un  prince, 
Amaiacus  de  Chypre  , avoit  été  changé  , afti’S 
ia  n on  , en  une  plante  odorante  , à lao"elle  on 
donna  fou  nom  i c'ell  la  marjolaine  oïdinaire , 
efpète d'oiigan , onganum  majorana.  Vmn. yJaff.) 

AM.AU.ANTHE.  Amjrjlnthuj. 

* feuilles  à trois  étamingf.  Ajoutez  avant  le 
n°.  I. 

I.*  A.marantiié  à feuilles  menues.  Amaran- 
tkus  tenuifjîius,  Wllld. 

Amaranthus  glomerulis  axillaribus  , tnandris  ; 
foliis  tincuri-tanceolaiis  , cuneaiis  , retujis  ; cjule 
ramofo , diÿufo.  W'illden.  Spec.  4.  p.ig.  j8i.  — 
Roxburg. 

Ses  tigrt  font  ttès-tameufes , étalées  , garnies 
de  feuilles  alietn-.s  , pétiolécs,  linéaires-lancéo- 
lées  , obiufes  à leur  fommet,  rétrécies  en  pé- 
tiule  à leur  bafe  en  lutme  de  coin  , ués-éiroirei , 
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lonçiit»  de  quatre  ou  fix  lignes,  tes  fleurs  font 
dilpofcts  en  petits  paquets  axillaires,  accompa- 
gnét  s de  bi  adlét  sbncéolées , obiufes , plus  couites 
quetesfli  utsi  les  calices  obtus. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  otitntalcs.  O 

I.  AMaUANTHS  blanche.  y^muMnrAta  eliiii. 
Willden.  Amar.  pag.  9.  tab.  t.  6g.  1. 

1.  AMAR.tNniE  à feuilles  étroites.  JmjrM- 
r*ui  srat.-j.-ni.  W'ibdenov  , Amar.  pag.  8.  tab. 
*S-7- 

a.*  .Amaranthe  mucronée.  Amar,iT!thiu  mu- 

ronJiKs. 

Am.iranthas  (angiiftifoliis)  , g/rm»ra//i  axItUri- 
tus . t^innarij  ; fvi'iis  iintüti-'tanctvl,\tis  , acutii , ma- 
ciouiit  i CMi/c  ramo/h,  trtdo.  WilU,  Spcc.  4.  pag.' 
j8i.  — Marfcliall.  ab  Bkrbert. 

Amjrmrkui gruut ,fl\tfiris , aagtilliforùi,  Tourn. 
Coroil.  17. 

Cette  f Ipéce  fe  diftingue  par  fes  tiges  droites , 
raneulcs  , hautes  d'un  pied  & demi , garnies  de 
ietiillts  longues  de  douze  d dix-huit  lignes , fort 
étroites,  lincaites-lancéolées,  aigues,  mucronées 
à leur  lommet.  Les  fleuis  font  réunies  en  petits 
papieis  axi'lalies.  Les  divifions  du  calice  font  ai- 
st.ics  , air.il  que  les  bradées  qui  les  accompagnent. 
AVil  dtiio»'  penfe  qu'il  faut  rapporter  i cctic  ef- 
péce  , & non  à Vamaranihus  gnci^ütis  ^ le  fyno- 
nyine  de  Touincfort.  j 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant , Sr  fur  les 
bords  de  la  met  Cafpiei.ne.  O 

a.**  .A'srARANTHE  à f iii'les  de  perfleaire. 
A't  a i;nt-.su  ftrjiiiirioUti.  Hûtt.  l’atii. 

A'Rj'aKïh-fj  fofiis  oilo^gis  , lubüiO’fnuaih  ; forl- 
kus  g omiraiis  1,7  fpKd  nudà  ^Jui^ramoJa.  ( N ) 

Ses  t'pes  for.i  ghibres,  tameufes,  elevées,  d'urf 
blanc-veioà  re  i les  ratrieaux  «talés,  axillairts  ; 
les  teuiites alternes,  pjtirlées,  alungécs.de  forme 
vaiine,  Mft  dans  leur  grandeur  que  dans  leurs 
decoup-.itts  , seites,  très-glabres  , un  peu  blan- 
chitres  en  deflot.s  dans  leur  jeunefl  , obtules  à 
leir  lommst,  légèrement  Jéiurtrntis  fur  le  pé- 
tiole, irrégiiliériment  flnuérs  ou  lobées  à Uur 
COI  tour  ; les  lobes  obtus.  Les  fleurs  font  axillai- 
res, latérales  &' terminales , d’un  vm-jiiinâtre  , 
dilpofees  pat  petits  paquets  fur  un  épi  étroit, 
cy'indrit|Ue  > obiiis,  Ample  ou  lameiix , dépourvu 
d.r  K udlcs,  excepte  à labafcde  feS  diviflons;  les 
calices  obtus  i trois  éumines  dans  chaque  fleur 
ir.a'e. 

On  cultive  cette  .imamnthe  au  Jardin  des  Plan- 
tes de  Paris.  Son  lieu  natal  n’cll  point  connu.  O 
(K.v.) 
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1.***  AmaraNTHe  à feuilles  tondes.  Amaran- 
thut  iirtinnaiai.  Horc.  Panl. 

Je  n’ai  pu  obfervec , ni  dans  les  jardins,  ni  dans 
les  heibiets , cette  plante  que  M.  Uesfontainei 
a vue  vivante  au  Jardin  des  Plantes,  & qui  paroic 
devoir  fe  diUinguer  pat  fes  fcuiilcs  rondes. 

AmaRANTHE  des  champs.  Amaranthua 
eampefirit.  WillJ. 

AmarciuâuS  gfomerulis  triandrit  , axU'jrikas  , 
Af-  i.’ius  ; jotiis  ovjria,  cmargir.atis  ; caaic  ramofa  ^ 
trcAa.  WiIlcL  Spec.  4.  pag.  38a. 

Qaai-totu-kira,  Tamul. 

Ses  tiges  font  dioires , rameufes,  de  la  groifeur 
d'une  p.ume  de  pigeon  à leur  partie  inférieure  , 
un  peu  angiileiifts , garnies  de  fcoilles  allez  fem- 
bboles  à ci  lles  de  Yamhlitam,  mais  plus  petites  , 
alternes,  pétiolées,  ovales,  i peina  (orgues  d'un 
demi-pouce  , vertes  , glabns  , obiufcs,  échan- 
ciées  Se  muctoners  à leur  fommet  i les  pétioles 
de  la  longueur  des  feuilles  \ les  fleurs  prefqu'en 
té'e , rair.allees  par  petits  paquets  ; les  calices  8c 
les  braélées  font  de  couleur  blanche  , membra- 
neux , muctoiicS. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  O 
(Definpi.  tx  WilU.) 

X.*  Amaranthe  mélancolique.  Amarantkas 
mtlancko'.kaa.  Linn. 

Amaranthut  xloxtarutis  tnandùs , axtllariàus  , pe- 
dunttl.ilh , fii’ttuHdk  i foliis  avato-lanctolatis , co- 
ioraiia.  W'illd.  Amtrini-.  pag.  ir.  tib.  9.  6g.  18. 

— Lam.  III.  tab.  7(17.  6g.  1.  — Linn.  St  ec.  1403. 

— Miller , D:él.  r,*.  1. 

I Ama'anihas  tiiccUr , n*.  5,  variété  f,  Latn. 

( pag.  11;. 

Cette  plante  ne  doit  pas  être  confnndue  avec 
Vama^antfijt  tri.olor , quoiqu'elle  en  foit  très- 
rapftochëe  , ain6  que  de  la  precedente.  Scs  tiges 
font  dures , élevée'  j fes  feuilles  longuement  pé- 
tiolces  , ovales,  aigues,  cuivttu 'es  en  delTus  , 
d’un  rouge-noirâtre  en  dtiToiis;  celles  du  haut 
d’un  jaune  mélangé  de  pourpre  â lcu>s  deux  faces. 
I es  fleurs  font  légèrement  pédicellées  Sc  non  fef- 
flles,  ré  mies  en  petits  paquets  dans  raiffelle  des 
heuil.es.  Sa  fl.-uraifon  efl  tardive. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  O 

( i'-r-  ) 

3.  AmARAMTHE  tricolor.  Amarantkut  trUo!or, 
Linn. 

Amaransku!  glomirutis  triand'is , ft^ltius  ; fa- 
Int  oiionpo-tanciolaiit  , co/oratit.  Wiild.  Amar. 
pag.  19,  ( Keyip  A.maranthe  , n'*.  3.  ) 
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Elle  diAïre  de  U préeéJente  par  fes  feuillej 
pfus  aloiigces , veties  à ituri  deux  faces  ; le» 
dernières  panachées  de  pourpre  ; les  fleurs  un  peu 
felliles. 

4-*  AmaraHTHE  bicolor.  Amjraaihus  iico/or. 
Willd. 

AmaraHthns  gtomtrulis  triandùs  , ft^lihus  y capi- 
taùs  ; foliis  (nijtis  , acuminaiis  y oittufs  y cohratis. 
Willd.  Spcc.  4.  pag.  J64. 

Malgré  fes  grands  rapports  avec  l’efpèce  pré- 
cédente, celle-cien  diffère  par  fes  feuilles  ovales, 
tcrn<inée»par  une  pointe  ootufe,  vertes,  teintes 
en  pourpre  depuis  leur  milieu  jufqu'à  leur  fom- 
mec  , quelqu(.fnis  marquées  d'une  tache  jaunâtre 
à la  baie  d:s  feuilles  inférieures,  rétrécies  en  un 
pétiole  ptefqu'auiri  long  que  les  feuilles , excepté 
aux  fupeiieuics.  On  la  loupçor.ne  oiigiiiaitedc  U 
Chine.  O 

4.**  -Amaranthe  grêle.  Amimnthus  gracllh. 
Hott.  Patif. 

Aftarani/iuj  glomtmlis  irîaadns y fpkjtihpanUuij- 
tisf  folih  ovathy  cauU  jimplici , erteio.  (N-} 

Chtnopcdium  ( cauiaium  ) , fAiit  ovatis  , intt- 
gtrrimh  ; taalt  treèfo  ,*  /pieu  rumofâ  , ttrmînatî  , 
treai.  Jacq.  Icon.  Kar.  a.  tab.  ^44,  & Colleâ.  a. 
pag.  jij. 

Cette  plante  offie  dans  frs  fleurs  tous  les  ca- 
raâères  des  amaranthes , êc  ne  pouvoir  relier 
parmi  les  chr<opadiam.  Ses  tiges  font  droites,  Am- 
ies ou  à peine  rameufes,  garnies  de  feuilles  gla- 
ces , alternes,  péciolèes,  ovales,  très  en'ières , 
obtufes  à leur  Ib.-nmet.  Ses  fleurs  font  monufques , 
i trois  éta.iiines  . difpofées  par  paquets  lut  des 
épis  droits  , rameux  , - dépourvus  de  feuilles  , fi- 
tués  â l'extrémité  des  tiges. 

On  la  foupconne  originaire  de  la  Guinée.  O 

( f'  /-  ) 

f.*  AmaRAKTHE  du  Gange.  Amarjnthus  gangt- 
rUut,  Linn.  — Witidenov,  Amar.  pag.  lé.  tab.  (>. 
fig.  U. 

f.*  .AmARANTHE  i plufiaurs  épis.  Amaranthut 

pohjljihyui.  Wllltf. 

Amaraiihus  glomtralis  triand’ls  y fp'catu  ÿ feisis 
axillcrUus  ii  ttiminallkus  { foliis  ovaïu-Umstahstis  , 
tmargiitaiis.  Willd;  Spec.4.  pag. 

Kuppti-kirti.  Tamul. 

Ses  tiges  font  foibles  , rameufes  à leur  bafe  , 
a''cendintes  , gaiiiies  de  feuilles  alternes , lon- 
guement péiiolées  , longues  d'un  pouce,  ovales- 
lancéoléts.  échanCfées  avec  nne  pointe,  un  peu 
rétrécies  en  coiu  à Uiar  bafe,  vèiws  i leurs  deux 


6ces.  I es  épis  font  grêles , longs  de  douie  â dix- 
! huit  lignes  , fituei  a i'extiémitc  des  tiges  ht  élans 
l'ailfelle  des  feuilles  fupérieurcS;  les  Heurs  pé- 
donculées  | les  calices , aiiifi  que  les  braêtecs , 
aigus , membtaneux. 

Certe  plante  croit  dans  les  Indes  oiieiirtles.  O 

( mild.  ) 

6.  AvtsP  ANTHEtrillï.  Amjranthus  ir'Jlis  Linn. 
— Willd.  Amatant.  pag.  ai.  tab.  j.  fig.  lO. 

7.  Amaranthe  livide.  Amararnhus  li'v.'da  , 
Linn.  — \\  iliJeiio'S' , .Aiiutam.  pag.  10.  tab.  1. 

fig.  I. 

7. *  A.s(ARANTHE  rebuu.nte.  Amaranihus  ina- 
mccaus.  Willd. 

Amarjnthus  glomtnslis  fuhfpicatis  , triaadris 
triphyllijgus  y axiilarikos y gtminutit  : feliis  rhom* 
ito-Lneiolatii.'W \\ldenov y Aniat.  pag.  14.  tab.  7. 
fig.  14. 

Amaraïuhas  japonicus.  Houttuyn.  — Linn.  Flor. 
Syll.  10.  pag.  19S.  ub.  yi.  fig.  1. 

Elle  a beaucoup  de  rapport  avec  Vama'anilias 
mangoftanus  / elle  en  diffère  par  fes  calices  à trots 
folioles , par  fes  paquets  de  fleurs  géminés  , for- 
mant un  épi  terminal , droit , p'us  giéle  ; par  fes 
feuilles  rhemboi  laies- lancéolées  , plus  longues 
que  les  pétioles.  Ses  tiges  font  droites  , glabres, 
llriets  , cyltiultiques  , hautes  d'un  pied  8c  demi  , 
divifees  i leur  partie  inférieure  en  rameaux  courts  i 
1rs  feuilles  vertes , travetfées  par  des  veines 
blanches  , obtufes  , un  peu  échancrées  , termi- 
nées par  un  poil  foyeux  5 les  pétioles  canaliculcs  , 
foliacés  à leurs  bords  ; les  paquets  de  flrurs  légè- 
rement pcdoiicu  és  i les  folioles  du  calice  oblon- 
gues,  aciimiiiees,  blanchâiies  , membraneufes  , 
enviionnées  de  braétees  oblongues,  menibra- 
neufes  , de  même  forme. 

On  foupçonne  que  ce cte  plante  ell  originaire  du 
Japon.  O 

8.  AmaRAVTHE  potagère.  Amaranshui  olcra* 
ctus.  Linn.  — Willdenow,  Amar.  pag.  17.  tab.  y. 
fig-  9- 

9.  Amaranthe  du  Mangoftan.  Amaranihus 
mangoftanus.  Linn.  — Willden.  Amar.  pag.  ij. 
tab.  II. 

10.  Amaranthe  blette.  Amaranihus  hliiuru. 
Linn.  — Willdenosr,  Amarant.  pag.  11.  (Exeiuf. 
variété  g.  ) 

le.*  A.MARASTHE  couchée.  Amaranihus  prof, 
iraïus.  Balb. 

Amaranihus  glomiruùs  iriandris  , foriius  Irifdit , 

foliis 
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ff/iit  rhomhto-ovûlis  / cauU  procumhntt.  B lîbîs  , 
Mifcell.  hotan.  pag.  44,  ub.  lo.  — WilU.  Spec. 
4-  pjg-  ^87. 

Amarjnihui  filvifirit.  Desfont.  Cat.  Hoit.  Parif. 
P»g-  44- 

Amaranthas  viridis,  Vill.  Plant.  Dauph.  vol.  a. 
pag.  J67. 

B/iium  /îlvcftrt , fpUatum.  Tuutn.  Hetb.  Parif.  1. 
pag.  173. 

Blitum  ruirum , minus.  Camerar.  Epit.  ijf, 
Icon. 

Cette  efpice  a loiit-à-fait  le  port  de  la  précé- 
dente, à un  tel  point,  qu'il  feroit  facile  de  les 
confondre  fi  l'on  ne  portoit  l'on  attention  fur 
les  fruits  itès-nombreux  , ramaffés  en  épis  , non- 
feulei^nt  dans  les  ailfelles  des  feuilles  , mais  en- 
core à l'extrémité  des  rameaux.  Les  feuilles  font 
uvales , rhomboïdales  à leur  bafe  j les  tiges  ta- 
meufes,  étalées  fur  la  terre.  Les  capfules  font 
membraneufes , véficuleufes,  d'un  gris-roulTeâtre, 
lin  peu  comprimées , ovales  , aigues  } elles  ne 
s'ouvtem  point  en  travers , mais  elles  le  crèvent 
irrégulièrement,  8c  lailTenc  éch.'pper  une  graine 
fort  menue  , lemiculaire  , d'un  beau  noir-lui- 
fanr. 

Cette  plante  croît  en  France,  aux  environs  de 
Paris,  8cc.  O (y.  v.) 

It*  AmaRANTHE  à éŸ'li.  Amaruruhus fpicütus. 
Lam. 

Arnaranthus  forihus  triand^s  , dense  fcisMÙs  , 
lutera/iôus  vet  tetmlnaltpus  ; folies  ovaeee-oblongis 
eauU  treBo , fuhrumofo.  Decan  l.  Synopf.  pag.  199. 

Amaranihus  viridis.  Allinn.  n*.  le 95.  Non  Linn. 
( yoye\  Amaranthe,  n".  11.) 

II.*  Amaranthe  verte.  Amaronthus  viridis. 
Unn. 

Amarantkus  glomerulis  axillaeibus  , ^emiaatis  , 
triundris  ,-  fioiiitas  mafeules  trephyllis  ; joliis  eliip~ 
rrcia,  emeergtateeis  , margine  un-iulatis.V^'û\deuuV'^ 
Amar.  p.  is.  tab.  S.  fig.  16.  — Linn.  Spec.  1403. 
— Mill.  Diô.  n".  16. 

Blitum  minus  , clhum  , polyfpermum  , folio  fib- 
rotundo.  S\oin , Jam.  Hill.  i.  pag.  143.  tab.  91. 

fig-  1. 

Cnrjru.  Pic  Bralil.  141.  tab.  141. 

■ Ses  tiges  font  droites  , rougeâtres , llriées  , 
garnies  de  feuilles  alternes , pétiolées , oblon- 
gues  , ovales  , quelquefois  un  peu  arrondies  ou 
elliptiques,  entières  , échanctées  à leur  fommet , 
vertes  dans  leur  milieu  , membraneufes , rou- 
geâtres &r  ondulées  à leurs  bords.  I^s  épis  font 
axillaires , d'un  beau  vert , compofés  de  petits 
Boianiiius.  StippUtr.tne.  Toms  I, 
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p.n3U'is  globuleux,  épars,  géminés;  les  flei-rs 
miles  a trois  fuliolts  caiidnales. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque  & auBiélil.  O 

n.*  Amaraniiie  â épis  rabattus.  Amaronthus 
deflixus.  Linn. 

Amaranthas  fiorihus  triandns  ,*  /pied  hrtvifimd  , 
pauciSo'à  ; fotiis  rkom^co^lameolatis  , edpf  lis  non 
deiifientihus.  Willd.  Amar.  pag.  10.  tab.  10.  fig 
10.  — Linn.  Mant.  193. 

Elle  a le  port  de  l'efpèce  précédente.  Ses  tiges 
font  coacliees,  nombreufes.  herbacérs.  longues 
d'un  pied  , divifées  en  rameaux  altcrnrs.  flriés  , 
prelque  lilfes  , garnis  de  feuilles  pétjolécs  , al- 
ternes , ovales  ou  rhomboi  tales-lancéolées  , un 
peu  onJuléiS  , nvtveufes,  louve  nt  échancrées  au 
ronimet.dans  leur  jeunelTe,  terminées  pat  un  fila- 
ment fétacé.  Les  épis  font  courts,  â peine  rameur, 
comoofés  de  quelques  fleu’S  agglomérées  | ils  de- 
viennent plus  épais  , prefque  charnus  Sc  incliné* 
après  la  fleunifon.  Les  fl  urs  font  verdâtres  ; les 
anthères  jaunes  ; les  femeisces  ovales , plus  lon- 
gues que  le  calice  , tcnlertnées  dans  une  capfule 
qui  ne  s'ouvre  point. 

On  ignore  le  lieu  natal  de  ettte  plante.  O 

13. *  Amaranthe  polvgonée.  Amaronthus  po~ 
lygonoides.  Linn.  — Willd.  Amar.  pag.  11.  tab.  6. 
ng.  I a. 

**  fleu's  i cinq  étamines. 

14.  Amaranthe  bâtard».  Amaranthas  hybri- 
das. Linn.  — Willd.  Amar.  pag.  16.  tab.  9.  fig.  17. 

g.  Amaronthus  (hcélicus),  fotiius  pentandris  , 
Jsmpliciter  fpieatis  , axillariôus , gJomero:  a ,*  foliit 
ovaiis  , aeutis.  Willd.  Amar.  pag  if.  tab.  7.  fig. 
13 , 8c  tab.  n.  fig.  11.  — Bartel.  le.  tab.  É43. 

Vama'anthus retrofexus,  n°.  I J,  8c  Willd.  Amar. 
p.ig.  33  , tab.  Il , fig.  Il  , parl  ât  être  la  mémo 
plante  que  l'amaramhe  piécédente  ou  une  autre 
variété. 

ij.*  Amaranthe  â tige  roide.  Amaranthat 
JlriBas.  Willd. 

Amaranthas  metmts  pentandris  , eempoftis , erec- 
tis  ifiriBis  ; fotiis  ovatis  , eoneavis.  Wiiid.  a\iTiar. 
pag.  Z7.  tab.  3.  fig.). 

Elle  fe  diliingue  par  Tes  grappes  droite* , très- 
fetrées  contre  la  ti.^c  ; par  fes  flauts  à cinq  éta- 
mines, par  la  roideur  de  toutes  les  parti,  s.  S;s 
tiges  font  hautes  de  deux  pieds  8c  plus,  glabres. 
Vertes , médiocrement  cannelées , rougeâtres  â 
Jeur  bafe  , chargées  de  E uilies  ovales  , Vertes  , 
concaves  , prolongées  à kur  fommet  en  une  pe- 
tite pointe.  Les  fieuis  fout  difpofées  en  grappes 
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nmeurcs , compiles , cylindriquft , verdâ'res -, 
les  olices  divifés  en  cinq  toUoles  ovales , acumi- 
née s,  accompagnées  de  biadiees  fubulées,  ovales, 
Biucconées.  Son  lieu  natal  n'eft  point  connu.  O 

IJ.  AMARaurilE  panicniée.  Amjrantfius  pani- 
culatui.  Willd.  Amar.  pag.  ji.  tab.  a.  fig.  q. 

id.  Amaranthk  fang'iine.  Amaranthus  fangui- 
binn.  — WilJden.  .Amar.  pag.  ji.  tab.  a. 

fig.q. 

•A.'UARAnthe  élégante.  Amarantktu  tuus. 

Willd. 

Amaranihju  racemif  compofiîs , ptntandrh , erre. 
tisj  Jt-iiiâ  ovatid , oitajîs^  mucroaat/j,  Witld.  Amat. 
pag.  a8.  tab.  8.  fig.  ij. 

On  la  diftinguede  l’amarar.ihe  hybiide  par  Ton 
port  bien  moins  élevé,  & par  lés  leuilles  obtulés 
a leur  fommet.  Ses  tiges  font  glabres,  vertes, 
preique  tyliiulrtqucs,  llriées,  hautes  d un  pie.i  ; 
fes  ieuilles  alternes,  pétiolées , glabres , ovales, 
obrufes , un  peu  mucronées  i les  pétioles  rougeâ- 
tres é leur  b.ife.  Quelquelois  les  feuilles  S:  les 
tig'.S  ptenneni  une  touleur  rougeâtre.  Les  flrurs 
font  difpofées  en  grappes  droites , terminales , 
rameufes,  un  peu  étalées,  ver.lâtrts  i les  inh- 
rieures  prefque  lîmples.  Les  calices  fs  divifent  en 
cinq  FolioLs  obloiigues , obiufes.  I.rr'  btaif  .es 
qui  environnent  les  p.aouet$  de  fliurs  , fr:nt  fulv- 
L'es , Vf  ries , mucronées.  Aux  fleurs  fuccèdrnt 
des  capfuks  oblongiies  , ridées  à leur  partie  infé- 
rieure, contenant  des  fcmences  iuilantes,  d‘uii 
brun  no'iatre.  Son  pays  natal  ell  inconnu.  O 

îS.  Amaranthe  jaune.  Amafanthus  Jlavus. 
Linn.  Wiild.  Amar.  pag.  jj.  tab.  }.  fig.  6. 

!?.♦  .Amaranthe  pâle.  Amaramkm  cklarar. 
iackyi.  Willd. 

Arrijréntkus  raumit  ptnundrls  , compojitis  , nu- 
tannins  ; feliis  Isncec/utis.  illd.  Amar.  pag.  Jq. 
tab.  10.  fig.  ip. 

Ses  tiges  font  glabres,  un  peu  comprimées, 
ftriées  , caimelées  , hautes  de  quatre  pieds  , g.at- 
nies  de  feuilles  lancéolées,  glabres,  planes,  ai- 
gues , longuenâent  pétiolres}  les  grappes  lâches  , 
rameufes  , verdâtres } les  ftipéticutcs  recourbées, 
un  peu  puLefeentts.  Les  calices  font  divifés  en 
cinq  folioles  oblongues  , tianfparentes  , acumi- 
néej  ( les  braifées  epatfes  , oblonguis,  acumi- 
nées , verdâtres.  On  ne  cor.noit  point  fon  lieu 
natal.  Q 

19.  Amaranthe  fafcîculée.  Amarantkus  hy-t 
futinnirijcui.  lii  n.  — 1 liiflr.  tib.  tS?.  litt.  r.  — 
WilU.  Amar.  j. 
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10.  Axiaramthe  enfang’antée.  Amituakus 
crutntus,  Linn.  — AA'illd.  Amar.  pag.  19, 

îl.  Amaranthe  épineufe.  Amarantkus  fine- 
fut.  Linn.  — Willd.  Amar.  pag.  }8.  tab.  q.  fig.  8. 

• .A.maranthe  à gtoffes  tiges.  Amarantkus 
macrocaulos, 

Amarantkus  raetmis  compcjitis  , fiHformiius  ; fo- 
kiis  Unuotutis  ^asuminatis i cauU  srajji^mo.  (N.) 

Ses  tiges  font  hautes  de  huit  â dix  pieds , de  11 
grofléur  de  la  ciiilfe  , rameufes , charnues  ; les  ra- 
meaux très-glabres,  un  peu  rougeâtres,  garnis  de 
L-  uilles  alierm  s , pétiolees  , lancéolées , très-en- 
tières, glabres  à leurs  deux  tares,  acuininèes  1 
leur  fommet , rétrécies  â leur  baie  | les  pétioles 
grêles,  alongcsj  les  fleuis  fort  petites,  difpofées 
en  grappes  axillaires , ramifiées  i les  rameaux  fili- 
formes i les  calices  aigus,  âe  n'ai  pu  m'aUucer  du 
nonibie  des  etamines. 

Cetre  plante  a éié  découverte  dans  la  Caroline 
par  M.  Bofe , qui  m'en  a communique  un  exeni- 
plaire.  ( K.  /.  ) 

AMARAN'THINF..  Gompkrcna.  Nous  avons 
peu  d'oblei  valions  à joindre  â ce  genre  , la  p'u- 
jiatt  des  elpéces  etaot  dél  gnies  par  des  phiafcs 
fpécifiqu-  s. 

, Après  le  n°.  } , ajoutez, 

4.  -Amarantihne  du  Bréfil.  Ut.  Gen.  tab.  iSo. 
fig.  1. 

q.»  Amapanthine  à feuilUs  étioites.  Gum- 
pkrtna  angufiijalia.  Vabl. 

Gomphrtna  fvitis  iintari-tanteoUtis , gtabris  ; ca- 
pitulis  ttrminaliius , oilerg  s , Jubtnpnyliis.  Vahl  , 
Symb.  J.  pag.  qj. 

Ses  tiges  font  droites,  tétragones , pileiifes  i les 
rameaux  lîmples,  oppoles,  prefque  filiformes , plus 
longs  que  Us  tiges,  munis  de  deux  feuilles fefliUs.  ' 
étroites  , rétrécies , longues  d'un  pouce  & demi , 
pileufes,  ent'ères.  Les  pédoncules  font  longs, 
terminaux , Inurenant  des  fleurs  en  tètes  oblon-" 
lies,  cylindriques,  ayant  ordinairement  3 leur 
afe  trois  foiio'es,  quelquefois  deux  , plus  Ion-, 
gués  que  les  tètes  de  fleurs  ( les  écailles  florales, 
ovales , concaves  , mucronées , un  peu  ciliées  j 
les  divifions  du  caNce  etmtaves  , lancéolées , pis-  ■ 
befeertes  en  d-hors.  L'ovaire  Clt  ç.Iabte , oblong , 
furmomé  d'un  ftui  flylé  & d'un  fiigmace  (impie. 

Cette  plante  croît  dans  Us  Imles  otienules. 
{Vakl.) 

, j-f  Amaranthi.se  vcrmiculaite.  Gjmpkttna 
ysrmUularis.  Utlli. 
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* Cfinipfireita  tau^hus  nfentihus  ; folth  fu^itrttibui ^ 
nrnofii  ; eapiinli-i  fjliuriis  , ttrminjltim  , ai-ongii, 
S»jiii,()bf.  pag.  loi.  — Vahl.Egl.  i.pag-  }i. 
— Linn.  Spec.  I.  pag.  iif. 

Uleceirum  vtrmiculatum.  Lim.  Spccl  1.  pag-  JOO. 

jimarjniliaidet  humilt , euraffjvicvn , etpté  fotih 
luciais  i capiluiis  aJiit,  Htrm.  [’aiadif.  pas.  I(. 
tab.  ij.  — Plukenec,  Alnug.  pag.  17.  tab.  -J. 
fis-  9-  _ 

Pjrtxil,  Marcgr.  Bralïl.  14. 

Caaoportga.  PiCon.  Biafil.  L4J. 

Ses  tiges  font  glabres , ratrpintes  , articulé  t 
elles  poulîent  i leurs  noeuds  des  rameaux  courts, 
tirea  nombreux  , un  peu  ren&és  à leurs  articula- 
tions. Les  feuilles  font  grades  , charnues  > fembla- 
blés  i celles  des  joubarbes  , étroites  . linéaires, 
obtufes  i auelques-unes  légèrement  cylindriques. 
De  l'ailTelle  des  feuilles  fupérieures  fortent  une , 
quelquefois  deux  têtes  de  fleurs  ovales-oblon^ ues , 
compofées  d' écailles  d'un  blanc  argenté  & luifant. 
Quand  les  têtes  font  géminées,  l'une  ell  fel&lc, 
l'autre  pédonculée. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  maritimes  de 
l'Amérique  méridionale,  qf  {y.f.) 

f.**  AMAR.ANTH1NE  laineufc.  Comphrtna  U- 
nata, 

Gomphrtna  cûuU  baji  profirjto  » fu^'uticafo  ; foUit 
ovaûs  , a£Ut'S  f fitprà  pubtfientious  ^ fuhtus  incano^ 
tomtntofis  i capuulu  terminait  ^ foiitario  ^ longe  pe~ 
dnnujoto.  (N.) 

p.  Eadem  , folih  multb  mûioribus  , rotundatie. 

Belle  efpèce , dont  les  tiges  font  prefque  ligneu. 
Tes  8c  un  peu  couchées  à Uur  bafe , blanches , ve- 
lues , garnies  de  feuiil.-s  diflaiitcs , upporées  , à 
peine  péciolées , ovales , trés-aigiics , pab;  feentes 
en  délias , blanches  & coionncules  en  dellous  , 
uêsentières , longues  d'environ  un  pouce;  les 
inférieures  plus  petites.  Les  fl.uts  tout  portées  à 
l’extrémité  d'un  ciès-long  pédoncule,  droit , ter- 
minal. léunies  en  une  tête  globuleufe,  un  peu 
ovale  , pubefeente  i les  écailles  extérieures  ruuf- 
feâtresi  le  calice  tiès-velu,  d'une  blancheur  écla- 
tante. Dans  la  variété  A, les  feuilles  font  beaucoup 
plus  p.tites,  ptcLiue  tondes. 

Cette  plante  a été  recueillie  i Buenos-.ôyres 
par  Commerfon.  %}  (P^./.  ‘n  heri,  Detfont.) 

7.  .ÔMARANTHINE  1 épi.  Gomphrena  fpicata. 
Lam. 

Gomphrena  ( interrupta  ) , caule  eretiufcalo  fo- 
rtbuM  fpicatis  , fe^libas  , interruptis  , monoeynis. 

Svariz,  Obf.  los.  — Lam.  III.  nb.  180.  hg.  a. 
r- Lbéril.  Stirp.  tab.  ). 
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Ce'o/!a  proetmitnt,  JaCq.  Icon.  I.  tab.  ;i  , Sc 
Mifc.  a.  pcg.  J44. 

Ohfervationt.  Je  n'ai  point  diflinçu,'  comme  ef- 
pèce  \e  gomphrena  prtfi'ata,  Ilott.  Parif.  , qui  ne 
m'a  paru  digérer  du  gomph'ena  gtobofa  cfue  par  Tes 
tiges  couchées , plus  aiongcc-Si  par  fe«. têtes  de 
Saurs  plus  petites,  panachées  ordinaitement  de 
blanc  il  de  rouge. 

AM.^RAN'THUS.  ( Amaranthe  ) 

AM.\RILLIS.  Ce  genre  a été  enrichi  de  plu- 
fî-îurs  belles  efpèccs  . dont  quelques-unes  font 
cultivées  dans  les  jardins. 

Espèces. 

• Spathe  a une  feule  feur. 

l.  Amarillis  jautse  , n*.  ).  Amaryllis  lutea, 
Linn.  Sylt.  veget.  jaj.  — Lhéiit.  Sert.  Angl. 
pag-  9- 

a.  Amarillis  de  Virginie,  n*.  4.  AmatyllU 
atamafeo.  Linn.  — Lhéritiet , Sert.  Ajigl.  10.  — - 
Redouté,  Liliac.  tab.  yi. 

5.  Amarillis  du  Pérou.  AmaryllU  peruviana, 

Amaryllii  ( 2urti') , fpaihd  uniford p corolld  eam- 
panulatâ  ^ patentiufculà  p fiaminilus  ereBis  ^ fiyto 
deelinato,  bulbo  buibillù  ouvaltaeo.  Riiia  & Paar. 
Flor.  peruv.  vol.  j.  pag.  p6.  tab.  a86.  lig.  A. 

Ses  hampes  font  cylindriques  , légèrement 
(Itiées,  forçant  d’une  bulbe  arrondie  , accompa- 
gnée à fa  bife  d'auices  peiites  bulbes  nombreulcs. 
I.es  feuilles  font  en  lames  d epee , Rriéev , cana- 
liculécs,  un  peu  recourbées.  La  fpathe  cil  oblon- 
Rue.divilée  endc  ui  découpures  peotondes,  lancéo- 
lées, aiguc-s,  divergentes,  d'eù  tort  une  feule  Heur 
d'uii  jaune  d'or , campanulée . Son  tube  ell  court  ; 
Ton  limbe  à (ix  découpures  lancéolées  , étalées  8c 
un  peu  réfléchies  à uur  partie  fupérieute.  Ses 
cuiniiies  font  droites,  toutes  égalés  ; les  anthères 
mobiles;  le  flyle  incliné. 

Cette  plante  croit  au  Pérou , dam  les  champs, 
patmi  les  inoÜTons.  tp 

4-  Amabillis  flambée.  Amarylla  f.ammea, 
Ruii  8c  Pav. 

Amaryllis  fpathâ  unifori ,-  eorolCs  Istiniis  Jèmi- 
citcumvolutis , fupenti  paiemibus  , rifexisi  genitali- 
bue  breviius  , ereSis.  Ruia  Sc  Pav.  flot,  peruv. 
pag.  j6.  tab.  iSû.  fig.  B. 

LiUo-narcijfus  , monaxthus , eoccinaus.  Fcuilléc  , 
Obf.  vol.  ).  pag.  19.  tab.  ii. 

Amaryllis  ( chilenfis  ) , fpathâ  uni  feu  biSorS  ^fub~ 
bifolii;  foribus  pedunttUatis , fblsis  lineartbus.  tjlér. 
Sett. -Angl.  pag.  ti. 

Rr  a 


Digitized  by  Google 


3it»  A M A 


A M A 


D'un  oignon  oTile , garni  de  racines  fibr.?ufes 
en  delTous,  s'élève  une  hampe  droite , longtie  au 
plus  d'un  pied  , d'un  vert- gai . cylindrique  , tcr- 
orinée  par  une  léule  fleur , quelquefois  deux , d'un 
très-beau  rouge,  dont  le  tube , un  peu  campanule  , 
fe  divife  à fon  limbe  en  fix  découpures  lancéo- 
lées, aigues,  longues  d’environ  deux  pouces, 
larges  de  quatre  lignes,  étalées , puis  rabattues  en 
dehors  i de  petites  écailles  tronquées,  crénelées, 
. membranoules , i la  bafe  de  chaque  découpuie. 
Les  éramincs  font  courtes , droites  > les  filamens 
rougeâtres}  les  anthères  jaunes  i le  llyle  plus  long 
que  les  éiamhies.  Les  feuilles  font  radicales, 
étroites , linéaires , au  nombre  d'une  è deux  , cn- 
fifoniies , réflithies,  plus  courtes  que  la  hampe. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  du  Chili. 
Son  oignon  paffe  pour  vulnéraire , déterfîf  & ré- 
lolutif.  Les  Indiens  le  pilent , 8c  l’appliquent  en 
cataplafme  fur  la  partie  malade.  ^ 

y.  AmaiULLIS  pumilio.  AmaryZ/is  pumi/io. 
Alton. 

Amaryllis  fpashâ  diphyllâ  , uai^orJ;  corallà  itt- 
Jaiaiiuli/ormi , ayuali;  laeiaiii  rmiluiis;  Jlamrtihis 
iaclirtaùs  g altemis  , hrtvioribus.  Ait.  Hott.  KcV. 
vol.  I.  pag.  4lf, 

Ses  hampes  font  cy|indri>iaes , verddtrcs , mu- 
nies d’une  feuille  radicale  linpa  re , rétrécie  à fa 
patrie  inférieure.  La  fleur  cil  (blitaiie,  terminale, 
garnie  d'un;  fpathe  à deux  découpures  linéaires , 
iubu'ées  , veues  , plus  longues  que  le  tube  de  la 
corolle.  Ceilr-ci  a un  tube  en  entonnoir , long 
d’un  pouce  , blanchâtre,  marqué  en  dehors  de 
fix  lignes  faiilantes,  Sc  de  fix  autres  en  dedans,  de 
coultut  ronge,  alternes  avec  les  premières  ) Us 
découpures  du  limbe  ovaUs-oblongues , aigues  , 
réfléchies  , plus  longues  que  le  tube,  blanches  en 
dehors,  d'un  rouge  de  brique  en  dedans;  les  fila- 
mer.s  inférés  à l'orifice  du  tube  , recouibés  à leur 
fomnaet  ; trois  alternes  plus  courts  t les  anthères 
riblongues,  inclinées  ; l'ovaire  oblong  ; le  flylc 
filiforme , plus  long  que  les  étamines  , fumionté 
d'un  fligmate  Irifide  ; fes  déecupurcs  rougeâtres, 
linéaires , blanches  à leur  fonmiet. 


long  pédoncule  ; elle  contieot  fix  filamens  moins 
longs  que  la  corolle  } trois  alternaiivement  plus 
courts.  La  corolle  ell  purpurine  , infundibuh- 
forme  ; le  tube  court  ; le  limbe  â fix  découpures 
égales,  veinées , élargies  âleur  fommet,  obtufes; 
les  trois  extérieures  légèrement  mucronées.  Je 
n'en  ai  point  vu  les  feuilles. 

Cette  plante  croît  à Buenos- Ayres,  oû  elle  a 
été  recueillie  par  Commerfon.  qt  (K./,  in  keri. 
Or  s foui.) 

7-  -AxfARILLIS  â long  cube.  Amaryllis  lukiftora, 
Lhérit. 

Amaryllis  fpathâ  anijtorà  , diphyllâ  ; torollâ  r«- 
furtaiiulifotmi , luio  longiÿimo.  Lhérit.  Sert.  Angl. 
pag.  lO. 

[Jho-riaiciffls,  crostus,  monanihas.  Feuill.  Peruv. 

pag.  ap.  tao.  10. 

Son  oignon  eft  ovale,  d'un  beau  blanc,  long 
d un  pouce  & pins,  couvert  d'une  pellicule  gri- 
lacrc  : il  en  lorc  d.ux  feuilles  radicales,  linéairts, 
aiguës  , du  niilicu  defqueites  s'élève  une  hampe 
haute  d un  pi.d,  un  p.  u plus  longue  que  hs  feuil- 
les, terminée  pat  une  f.  ule  fleur  d'un  beau  jaure- 
poufes.  La  ce  roHu 
cil  en  forme  d'entonnoir  ; fen  tube  très  ii.iig;  Us 
découpures  lancéolées  , un  peu  aiguës  ; Us  fiU- 
mens  prefqu'egaux  en  longueur. 

Celte  plante  croit  dans  les  campagnes  aux 
environs  de  Lima,  au  Pérou.  tE 

8.  AM.tRiLLis  à deux  f.uillcs.  Amarytlh  tifo- 
ha.  Lam.  ■'  ■' 

Amaryllit  frathâ  Hvjtvi  , anifiorâ;  corolls  laà- 
rttis  ovaio  fabroiundisijoliis  gsminis , vaU'r  insqua- 
liiiis.  (N.j  { y oy,^  .Amariluis,  n“.  a.  ) 

9- ^-Am  ARILLIS  maculée.  Amaryllis  maculaia, 
Lherir. 

Amaryllis  fpathâ  uaiforâ , diphyllâ , liaeariifort  ■ 

pidunculato , ggitiuliôos  dtcltaatis.  Lhér.Seit  Anel 
pag.  lO.  ° 


Cettî  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 
rance.  if 

6.  .Amariiiis  à fpathe  tubulée.  Amaryllis 
saiiffalha.  Lhérit. 

Amaryllis  fpathâ  mooophyllâ , tuiulofl , kifdà  , 
mnijtorâ  ; ptdancaio  fpathâ  dut  là  longwrs.  Lhérit. 
Sert.  Argl.  pag.  9. 

Ses  harnpes  font  droites , eré'et , hautes  de 

3uatre  â huit  pouces , i une  feule  fleur , fonant 
'une  fpathî  tubiiteufe,  cylindrique,  partagée  en 
deux  découpures  étroites,  ptoFondes,  aiguës, 
tpjo(.-eS.  La  fleur  ell  dioitc  à rtïiremiié  d'un 


Ses  hampes  font  droites,  fimples,  parfemées  de 
pmiiis  tn  forme  de  petites  lignes;  la  fpaihe  di- 
vifée  en  deux  folioles  linéaires  . ne  contenant 
qii  une  feule  fl.  ur  c.vmpaiiu!ée  . foutenue  par  un 
pédoncule  ; les  etamines  Si  le  pilli!  lecouibés. 

Cette  plante  croît  au  Chili.  ^ 

10.  Amariius  en  maflue.  Amaryllis  tlavaia 
Lhérit.  ^ 


Amaryllis  fpathâ  uniforâ  , diphyllâ  , fuhulaiâ  ; 
coroitd  claMatâ,  1 hérit.  Sait.  Angl.  pag  ; r, 

^s  hampes  font  tytminées  par  une  fciile  fleur 
pedicellee,  fortant  d'une  fpathe  à deux  fuiioUa 
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fubulées.  Li  corolle  eA  en  forme  de  miffue  • le  I 
lube  léiréci  à fa  bafe  , point  dilaté  i le  limbe  très-  ' 
court.  Les  feuilles  & les  étamines  n'ont  point  été 
oblervées.  j 

Cette  plante  croit  dans  l'Afrique  méiidio-  i 
Raie.  I}.  I 

II.  .\.viARiLUs  à fleur  en 'croire.  Amarylth 
farmefijima.  I.inn. 

Amaryllis  fpatki  iadivifâ  , anifiord;  corvlld  tila- 
tiaid  f /czpjrtitâ  P petalis  inftriorihus  , gtaitaUhuf- 
que  aepesdentit^s.  Lhélit.  Sert.  Angl.  pig.  il.  — 
Kedouté,  Liliac.  tab.  4.  {Vayei  Amarillis  , 
n*.  {.) 

* * Spaihe  à plupturs  peurs. 

II.  AmaRILLIS  de  1a  reine.  Amaryllis  regina. 
Linn. 

Amaryllis  fpathâ  fubhiporà,  pedieellis  divaricaiis} 
carollis  csmpanulasis  , èrevè  tabulaps  , nusarttihus  j 
fauee  subi  kirfuiâ  ; falils  lanceolaeis , pciulis.  Ait. 
Hort.  Kew.  i.  pag.  416.  — Redouté,  Liliac.  tab. 
p.  — Lhérrt.  Sert.  Angl.  pag.  11. 

An  amaryllis  rafea  l Lam.  Diâ.  I . pag.  1 11. 
n“.  6. 

Cttte  efpice  efl  remarquable  par  la  beauté  de 
(es  fleurs  d'un  rouge-ponceau.  Leur  corolle  rA 
campanulée  i le  tube  court)  l'orilàce  barbu  ) Us 
divilions  ovales,  un  peu  rétrécies  à leur  bafe, 
d'un  brau  rouge , avec  un  onglet  blanc  au  milirii , 
Bf  verdâtre  fur  les  bords;  les  tto«  diviltons  exté- 
rieures cal.eufcs  à U-ur  lonimtt;  les  filamens  re- 
drefles)  les  anthères  vacillantes.  Les  feuilles  font 
oblongues  , lancéolées,  tontes  radicales,  plus  lon- 
gues que  Iss  hampes  : celles-ci  portent  de  deux 
à quatre  fleurs. 

* . a . N 

Cette  plante  croît  aux  Antilles,  q) 

1;.  Amajullis  écailate.  Amaryllis punicea. 

Amaryllis  ( equefttis  ) , ypuMé  fuiHporâ  ; peài- 
eellts  ereâis , ppaps  , brtvtoribus  ,-  tuba  pliformi , 
kori\onsali  ; limha  oblique  patata , fursiim  curvo  ; 
fauee  pilcfà.  Ait.  Hort.  Ke».  i.  pag.  417.  — Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  I.  pag.  55.  tab.  69. 

Amaryllis  duiia.  I.inn.  .Amoen.  .Acad.  8.  pag. 
If4.?  (KeytJ  Amaiuuis  , n°.  7. J 

14.  .Amarilus  à fleurs  purpurines.  Amaryllis 
purpurea.  .Ait. 

Amaryllis  fpathâ  faibiparâ  ; carollis  ereSiafeulis , 
tep  luiulops  ! fauee  Subi  glabrd ^ faliis  lineari-lan- 
nalaiis.  Air.  Hoit.  K;*.  I.  pag.  417. 

Amaryllis  data.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  I.  pag. 
}1,  tab.  él. 
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Amaryllis  fpeciofa.  Lhétit.  Sert.  Angl.  1 1. 

Crinum  fpeciafum.  Ljnn.  Suppl.  IpJ.  Thunb. 
Prodr.  pp.  — Lam.  Dicl.  1.  pag.  190.  ♦ 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales , prefqu’e nfi- 
formes  , liiiéaitet-lancéolées  , glabres  , entières. 
Les  hampes  l'ont  droites , nues.  La  fpathe  contient 
ordinairement  deux  fleurs  éialees.  La  corolle  ell 
prefque  campanulée,  redreflee , purpurine  , d'un 
rouge  de  fang , tubuleufe  à fa  bafe  ; glabro  à l'ori- 
fice, divifée  a Ion  limbe  en  fix  découpures,  dont 
trois  alternes,  calleufes,  onguiculées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance,  tÿ 

If.  A.marillis  réiiculée.  Amaryllis  reticulatac 
.Aiton. 

Amaryllis  fpathâ  fabbifardi  taralits  bap  tubulaps , 
nutaniibus;  fauee  tuai  glabrâ , feapa  campicpi;feliis 
ablengis , bap  attenuatis.  Ait.  Hort.  Ke*.  I.  pag. 
417.  — Lhérit.  Sert.  Angl.  11. 

Ses  hampes  font  comprimées,  munies  à leur 
bafe  de  feuilles  oblongues  , réireciei  à leur  pariis 
intérieure.  La  fpathe  ne  renferme  guère  que  deux 
fleurs.  La  corolle  efl  tubuleufe  & inclinée  à fa 
bafe , glabre  à l'orifice  de  fon  tube)  le-  découpu- 
res marquées  de  viines  tranfverUs  , réticulées.  ‘ 

Cette  plante  croît  au  Brëfil.  qi 

16.  A MARllUS  de  Tanarie.  Amaryllis  tatariea. 
Pall. 

Ama/yllis  fpathâ  fubbipord  ; caroltis  fubeampar 
nuiatis  , prafund'e  fexpanititt  laeimà  jupremà  anguf 
tijpmâ  P infettare  abavatâ  , aeuminatà  i fcltts  linec~ 
ribus  , feapa  langiaribus.  Willd.  Spec.  1.  paç.  54. 
— Pallas  . Itm.  5.  .Append.  n°.  Sj.tab.  1.  hg.  u 
Ailla.  , I 

Ses  feuilles  fort  linéaires , plus  'o.ngues  que  la 
hampe.  Sa  fpathe  ne  produit  qu’environ  deux 
fleurs.  La  corolle  efl  lépéremem  campanulée  , 
profondénrent  divifée  en  fix  découpure.»  j la  fupé- 
rteure  très-étroiiei  l'inférieure  en  ovale-renvetfé , 
acuminée  à fon  fomiret)  les  étamines  plus  courtes 
que  la  corolle  ; trois  filamens  plus  courts. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibétii.  qc 

17.  A.siarillis  deBrouflTonnet./f'iiu'yl/ri  brouf 
fauetia.  Oecand. 

Amaryllis  fraibd  bipard  , co-o/^a  tuba  langa , f.wce 
glabrâ  , laciatis  media  fafciatis.  Oecand.  Liliac. 
tab.  61. 

Sesbulbes.épailTes,  arrondies,  ptoduifem  plu- 
fleurs  feuilles  linéairis  oblongues  , canaliculées , 
d'abord  planes , puis  plilTées  fe  ondulées.  Sa  hampe 
eA  comprimée  run  peu  rougeâtre  ; U fpathe  cons- 
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poféi  de  deux  fuUn'.et  oppofée»,  Uncdol^f»,  o'otu* 
fe>,  fliîscs  de  lignes  purpuriD».  Elles  pro>iuiùnt 
oïdinjircineiu  deux  n-.uts  péJunculées , qui  ont 
que'qups  rapports  avec  celles  de  ramarillis  rayée , 
par  les  bandes  purpurinesqiii  les  décoretu.  Le  tube 
de  la  corolle  ed  ariiic,  cylindrique,  verdàue  à fa 
bafe,  fort  long,  glabreà  fon  orificei  le  limbe  un 
peu  incliné,  à (ix  découpures  profondes,  ovales- 
obiongues,  rétrécies  à leurs  deux  extrémités  ; les 
étamines  uo  peu  inclinées.  L'ovaire  , adhérant 
avec  la  corolle,  enpiefque  triangulaire j le  flyle 
tetminé  par  trois  liigmates  étalés , de  couleur  pur- 
puiine. 

Cette  plante  croît  en  .\ftique,  aux  environs  de 
Sicira-Leona  i elle  a été  envoyée  par  M.  Brouf- 
lounet  à M,  Celv  y 

18.  Amarillis  belledame.  Amaryllis  iilla- 
donna.  Air. 

AmarsUis  coroUU  treâafcuUs,  hixantialU  i la- 
chùis  plaals  , fijfo  iamprtjfa  / fAiii  uavrè  caaalUu- 
latis , aktij'e  sarinaiis , glabcmmis.  -Ait.  More.  Kcv. 
I.  pag.  417.  — Lhéiit.  Sert.  .Ançl.  ix.  — Linn. 
Horc.  CldTart.  ijy.  — Miil.  Uiét.  n*. 6,  & Icon. 
tab. X{. 

L'iio-na^clffus  polyanchos  , fort  iacarr.ato  ^ fundo 
tx  luuo-atitfientt.  Sloan , Jam.  iij.  Hifl.  i-pag. 
744.  — Sebaf.  Thef.  1.  pag.  if.  tab.  17.  fig.  i. 

Cette  efpéce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
iama/y/lis  pualcxa.  Scs  bulbes  font  verdâtres;  fes 
hampes  légèrement  coniprimécs  ; fes  feuilles  très- 
glabr.s , cana'.iculécs  , aigue»  â leur  foinmet , fail- 
fantes  fur  le  dos  en  une  carène  obtufe.  ScS  fleurs 
fortenr  d'une  fpaihe  btfkie , aigue . membtaneufe ; 
elles  lom  au  nombre  de  trois  ou  quatre  en  forme 
d'ombelle,  pédonculées.  La  corolle  e(f  régulière, 
«ampsnulée,  d'une  b.  Ile  couleur  pourpre,  incar- 
nate, d'un  laune-verdatte  ou  blanchâtre  dans  le 
fond  > les  trois  découpures  extérieures  recouibées 
eq  dedans  à leur  fonimct;  les  trois  intéiieuresci- 
liéesâleur  bafe  ; les  étamines  inclinées,  plus  coui- 
ies  que  la  corolle;  les  anthcies  d'un  jautie-clatr , 
épiilfes , obtufes  à leurs  deux  exiiémités , le  liyle 
Rougeâtre. 

Cette  plante  croît  en  .Amérique , aux  .Antilles , 
à Surinait).  On  b cultive  au  Jaruia  des  l’iamcs 
de  Paris,  x { k'.  v.) 

19.  .Auarillis  à bandes.  Amaryllis  viitata. 
Lhctit. 

Amaryllis  Jpashâ  mulitSorà  ,‘  ^oribus  psduxcxla- 
ils  , fubntxapnalis  i pcialis  cxitrioribtis  margine  li- 
beris.  Lhétii.Scrt.  .Aupl.  I j.  — Ait.  Hort.  Krw.  1. 
pag.  418.  — Cütiis,  Afagaz.  1x9.  — Redoute. 
Liiiac.  tab.  10. 

..  Belle  efpèce,  ceeurquaMe  p«  U couleur  de  Cs» 
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pétales,  d'un  rouge-pourpre  dans  leur  milieu , avec 
deux  bandes  d'un  blanc-jaunâtre  â leurs  bords.  Ses 
hampes  font  cylindriques , terminées  par  des  fleurs 
pédiccllées;  les  divilions  de  la  corolle  lancéolées, 
aigues  , prefqu'acuminées  ; les  trois  imérietucs 
réunies  en  tube , & adhérentes  à leur  partie  infé- 
rieure ; les  extérieures  libres  jufqu'à  leur  bafe  ; les 
étamines  un  peu  plus  courtes  que  la  corolle;  les 
anthères  d’un  vert-jaunâ:re  , épailles  , cbtufes  4 
trois  hlamens  un  peu  plus  couns  ; le  piltil  plus  long 
que  les  étamines  ; te  Oitmate  â trois  divitions  re- 
courbées en  dehors , là, tonnées  en  delius. 

Cette  plants  croît  au  Cap  de  Bon.ne-F.fpér.ince. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis.  y 
(K.v.) 

10.  Amarillis  en  faucille.  Amaryllis  falsata. 
Lherit. 

Amaryllis  Jloribus  xmbrllatis  , lonpius  pcdai::ula~ 
üs  ,fexpartitisi  fotiis  faisants;  margine  eartilaginco  , 
tnurietto,  difohtt.  Lhétit.  Sert.  Angl.  IJ.  — Ait. 
Hort.  Kew.  i.  pag.  418. 

Crinam  falratum,  Jaqq.  Hort.  J.p.  34.  tab.  60. 

Hamaïuhus  falttius.  Thunb.  Prodt.  j8. 

S-'S  hampes  font  glabres  , comprimées  , de  Ix 
longueur  de  l'ombelle  qui  les  termine  ; les  feuil- 
les planes,  étalées  fur  la  terre  , courbées  en  fau- 
cille, glabres,  linéaires,  rudes,  catiilagineufes 8c 
prcfque  dentees  â leurs  bords.  Les  fleuis  loue  lon- 
guement pedonculées  ; la  entoile  droite , â iiz 
divifioDS  ptoiondes,  bncéclées. 

Cette  pbiue  ctoic  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
tance. y 

ai.  Amarillis  carmin.  Amaryllis  minlua, 
Ruix  &•  Pav. 

Amaryllis  fpathâ  bi  feu  quadrifora  ^ eorollis  cam^ 
parialatts  , ringentibus  ; laciniâ  fupumà  reteafexd  , 
ir.frriâ  argkjliori  ; genitalibas  dec»mbenUbus.  Ruix 
& Pav.  Flot,  peruv.  pag.  37. 

Ses  bulbes  font  groffes , ovales,  arrondies.  Dès 
qu  elles  font  expolées  à l'air  , clics  deviennent 
d'un  luuge-eannin  : il  en  fort  êtes  feuilles  glabres, 
enlitormcs,  tccourhers  à leur  fonimec.  La  Ipaihe 
efl  de  couleur  purpnrioe  , â deux  ou  quarte  fleurs , 
fediviiant  en  autant  de  découpures  uirgales,  ob- 
longues,  lancéolées,  aigues.  Les  fleurs  font  gran- 
des , pédonculées,  inclmées  ; U corolle  de  cou- 
leur incarnate  , longue  de  trois  pouces  ; le  tube 
court;  le  limbe  campamilé  , â fix  découpures  éta- 
lées. lancéolées,  oblonguts;  Gx  écailles  blanchâ- 
tres, à poils  foyeux  , placées  au  tond  de  l'oriGce 
de  la  corolle;  les  fliamens  de  la  longueur  du  dyl^> 
cotijbés  i leur  fommet  4 trois  aiicxnes  plus  coû- 
tes i le  Rigmate  â trois  lubei. 
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Cette  plante  croît  au  Pérou , dans  les  fotéts 
des -Andes,  if. 

21.  AmARILLIS  bicolore.  Amaryllit  bicoior, 
Ruit  &;  Pav. 

Amarytlh  6-12  foré  , eonliis  fuhcampa- 

nalaiis  , rubrij , aptet  viujieniibas ; neHarrj  biior- 
n:bui.  Ruiz  St  Pav,  Flot,  peruv.  vol.  ).  pag.  jy. 

Ses  hampes  font  droites , ^ deux  angles  j Rs 
feuilles  erfiformes,  rétrécies,  étalées,  ta  (pathe 
contient  lix  à douze  (leurs  i elle  fe  divtfe  en  autant 
de  dt  coupures  inégales , niembraneufes  , ftriées. 
La  corolle  eit  prevue  cainpanulée , longue  d'un 
pouce  & demi  ; fon  tube  court  j Ton  limbe  à fit 
découpures  droites , lancéolées . rouges , vertes  à 
leur  fommet;  les  dlamciis  droits,  plus  courts  que 
la  corolle.^  la  capfule  brune  Ht  trigone  i les  femen- 
ces  noires. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  fut  les  collines.  ii 

25.  Amarillis  éle'gante.  AmaryLU  omma. 
Aiton, 

Amaryllis.  Jto'ibus  fp^Lbus  , coroUts  haji  tubulo^ 
fs  y tuba  fpathis  timb  ’qit  hngtort  , curva  ; ùmbi 
taciniis  ortrngis , ahfatis  y laciaià  infimâ  tlivari~ 
{aià,  cQaeava.  Ait.  Hort.  Ke».  1,  pag.  qlS. 

Cette  efpéce  fe  diflingue  par  (es  fleurs  felTiks. 
Sa  corolle  ell  tubulcufe  é la  bafei  le  tube  re- 
courl'é  , plus  long  qi  c les  fpathes  Ü:  le  limbes  ce- 
lui-ci divifé  en  fix  découpures  oblongues,  termi- 
nées par  une  longue  pointe  ; la  découpure  infé- 
rieure concave , ecattee.  tlle  croit  en  Guinée,  tu 
( Aiian.  ) 

aq.  Amar.:lus  i longues  feuilles.  Amaryllis 
tongifotia,  Linn. 

Amaryllis  foribas  umbtUatis  , ptduKculatis  , baf 
tubulofis , ftxpanisis  i fatùs  fçapo  lùxplà  longioribus, 
Lhéritier,  Sert.  Angl.  if.  Amarillis, 

B*.  10.) 

ly.  Amarillis  de  montagne.  Amaryllis  mon- 
taaa.  Labtll. 

Amaryllis  ioroll'S  campanularis , tqualibus  ; taci~ 
mis  atumis  , arifath  y genitalibus  reHis  , sarptlâ 
ciup/b  brtvioribas  ; fapa  fotiifo , fsliis  linearibus. 
Willd.  Spte.  2.  pag.  56.  — Labiil.  Syt.  1.  pag.  j. 
tab.  I. 

Ses  tiges  font  droites , un  peu  flexueufes , fou- 
vent  rameufes,  garnies  dt  feuilles  longues,  alter- 
nes, étroites,  linéaiies,  fiibuléeS , vaginales  & 
irembrareufes  à leur  bafej  les  fl.urs  terminales, 
psniculées,  prel'qu’en  ombelle  i la  fpathe  divifée 
ordiniiterorm  en  autant  de  folioles  qu'il  y a de 
fleurs;  la  cnrollo  bleuicre,  i fix  découpures  éga- 
les, profondes  ; trois  altcrnci , muctunées  ! les 
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actrcs  obtufeSî  les  filamens  droit' , inférés  fur  le* 
onglets  de  la  corolle  ; trois  plus  courts;  les  amhèf 
res  oblongues  à quatre  filions:  l'ovaire  inférieur 
turbiné;  le  flyle  plus  long  que  les  étamines;  trni» 
fligmaies  recourbes;  une  capliile  ovale-ob'orgue  , 
i trois  loges,  i trois  valvts,  renfermant  piulieun 
femenccs  ovales  oblongues,  noirâtres. 

Cette  plante  a été  découverre  par  M.  l.abil- 
lardiéte,  fur  les  hautes  montagnes  du  Liban,  qe 

(.y-n 

26.  Am.sriLLIS  rayée.  Amaryllis  hatata.  Lam. 

Amaryllis  f zeylanica  ) , fpathâ  multifiorS,  co- 
rollis  rtclirtotis  ; tuba  ^Itformi , longifmo  ; tariaiis 
anciratis.  I.hérit.  Sert; -\ngl.  ij.  Ama- 

RILLIS  , n“.  1 J.)  _ . 

27.  Amarillis  réfléchie.  Amaryllis  rsxrlata. 
Lhérit. 

Aaaryllis  fpathâ  rmtUifori,  coroüis  brtvittr  pe* 
dittllatis  , baf  tubulofs,  rtc/iaatis;  laciniit  corolla 
rtvolutis  , foliis  lintaribus.  Lhérit.  Sett.  A.’igl.  14. 
— Ait.  Hort.  K-v.  i.  pig.  41p. 

Ses  tiges  font  longues  d'un  pied  ; fes  feuilles  lon- 
gues de  deux , larges  de  fix  lignes , molles  , linéa-- 
res,  canaliculées.  Les  fleurs  font  très- odorantes, 
réunies  cinq  à fix  en  ombelle,  médtoc-emei  i pé- 
diceliées;  le  tube  de  la  corolle  court,  filiforme  , 
verdâtre,  courbé;  les  découpures  du  limbe  lon- 
gues de  deux  pouces , blinch-s  en  dedans , d'un 
ronge -clair  en  dehors,  réfléchies  depuis  leur 
milit  U. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efps-’ 
rance.  x 

28.  .\xfARltLlS  vivipare.  Amaryllis  vivipara, 

Lam.  (F'eyâf'n®.  14.  ) , 

Quelques  auteurs  renfent  que  cette  plante  efl 
la  mé  ne  que  l'amarillis  tayee.  Gxrtner  en  a fait' 
un  genre  paiticulicr,  tous  le  nom  de  balaint.  De 
Ftué).  & Sem.  1 , pag.  41 , tab.  i;. 

t 

2p.  -Amarillis  â feuilles  larges.  Amaryllis 
latifûlsa.  Lam. 

Amaryllis  fpathâ  maltifo'â  , foribas  ptâirttlatii , 
baf  tabuhfis  ; falits  oblongo-la-tciolatis.  Lhétitier  , 
Sert.  Angl.  14.  — Riidb.  F-lyf.  2.  pag.  pi.  fig.  12.' 
( F'ojr J Amarillis,  n".  ly.) 

50.  Amarillis  jaune  d'or.  Amaryllis  aurgaj 
Lhérit. 

Amaryllit  fpathâ  miltiforâ  ; eoroHis  baf  tubalo- 
fs  f fxpartïus  ; laciniis  Irntarihus , undstaiis  i gtni- 
tahhus  coroUà  ltmgiaribits.l,héttt.  Sert.  Angl. 

— • Redout.  Liliac.  tab.  61.  — .Ait.  Hoit.  Kevr.  t. 
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pig.  419,  — Jjcq.  Hnrt.  Sdioenbr.  I.  pag.  ;8. 
ub.  75. 

An  amaryllis  nfrieanaf  Lam.  Diift.  1.  pag.  I14. 
II®.  17. 

Scs  hampes  font  lépérement  comprimées,  pref- 
cfue  longues  de  deux  pieds  ; Tes  feuilles  droites, 
linéaires,  canaliculées  , glabres , réfléchies  â leurs 
bords , longues  d'un  pied  & demi , à peine  larges 
d’un  pouce  i la  fpithe  divifée  en  deux  folioles  lan- 
céolées , longues  de  trois  pouces , conienaut  cinq 
à neuf  fleurs , foutenues  par  des  pédicelles  iné- 

f;aux,  longs  d'environ  un  pouce,  accompagnés  à 
lur  bafe  d'une  bradée  de  même  longueiv,  mcni- 
braneufe,  lancéolée.  La  corolle  eli  jaune,  en  en- 
toimoir  i le  tube  trigone , d'un  demi-pouce  de 
long  i le  limbe  i flx  découpures  linéaires-lanceo- 
lées  , épaillies  à leur  lommet , verdâtres  fur  leur 
carène  -,  les  filamens  droits , inférés  â l'orifice  du 
tubui  trois  plus  longs  que  la  corolle;  trois  autres 

filiis  courts , fnutenant  des  anthères  linéaires,  ob- 
ongues;  l'ovaire  ovale,  à trois  faces  peu  mar- 
quées; le  flyle  droit,  filiforme,  plus  long  que  les 
éiamines  ; le  fligmare  muge , à crois  lobes. 

Cette  plante  croit  en  Chine.  ^ {Aiwn.) 

;i.  Amariliis  orientale.  AmarylUt  orimuiii, 
Linn. 

Amaryllis  umhtllâ  mulii^orâ  Jtoriius  longi^mi 
ptdunculatrs  , fexpartitis  ; ^ermiailai  cuneiformi~ 
irijnÿulariièis.  Lhérit.  Sert.  Angl.  14.  — Ait.  Hnrt. 
K<w.  I,  pag.  410.  ( l^oyti  Am.sriilis,  11®.  II.) 

3 1.  ,\m  ARiliis  grcn;fîenne./<mjry//ij  fanitnfr. 
Linn. 

Amaryllis  foaihà  muliijlord  , caroliis  fabhexspria- 
lis  , lintari-  Unciolatis  gcnùalibus  reiliufculis  , ex- 
firtis.  Lhérit.  .Sert.  .Aiigl.  ij.  — Aiion,  Hott. 
Kc*-.  I.  pag  410. 

' g.  Amaryllis  fparhâ  rruhifiori;  coroltis  paitniif- 
Jîmis  , aput  rtftxis  ; gennatibas  rtSiafculis  , corvllS 
longiaribui  ; fbliis  tnj:Jorrni~liruaribas.  Jacq.  Hoir. 
Schoenbr.  i.  pag.  54,  tab.  66.  (.b'oy.  Amarillis, 
n®.  9.) 

33.  Amarillis  bordée.  Arnaryllis  marginaia. 
Jacq. 

' Amaryllis  pilalis  ailongîs  , revolut’s  ; gsniiaUbus 
rsliiidj^ulis , caraUâ  langioribus  ; Joltis  iirtga/aris  , 
ècmi  aiprsjjir^  tartilagineo  m-irgiaaits.  VVillii.  Spec. 
a.  pag.  59.  — Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  34. 
tab.  6j. 

Ses  feuilles  ont  beaucoup  de  relTemblance  avec 
celles  de  Vnsmansliiis  cotdutus  ; elles  font  étalées 
fur  la  terre , ublongues  , en  forme  de  langue  , en- 
tourées d'une  bordure  cartilagineufe  & colorée, 
ondulée  vers  le  foiumet.  La  fpaihe  produit  plu- 
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fîetirs  fleurs  d'un  beau  rouge  vif,  foutenues  pac 
des  pédoncules  tedreffés.  La  corolle  eft  tiè$-«ta- 
lée  , divifée  en  fix  découpures  profondes , oblon- 
gues , réfléchies  en  dehors  i leur  fommet  ; les 
étamines  redtellées,  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  • Efpé- 
rance.  qc 

34.  Am.SRILLIS  fothergill.  Amaryllis  folher- 
gitlii.  Andr. 

Amaryllis  fpathà  multljlard  ,-  corxsllâ  ktxapttald  , 
nvoluià  ; gtniialibus  crtciis  ,-  foliis  linra-ibus  , /éé- 
canaliculatis  ^ oblajis  ^ glûLcis,  Andr.  Bot.  Depo.^. 
tab.  163. 

Ses  bulbes  prodiiifent  plufieurs  feuilles  linéai- 
res , légèrement  canaliculées  , glauques , obeufes 
à leur  fommet.  Les  hampes  fe  terminent  par  plu- 
fieurs  fleurs  forçant  d'une  fpathe  bifide.  La  corolle 
ell  droite , très-ouverte , divifee  en  fii  découpures 
profondes , réfléchies  en  dehors.  Les  étamines 
font  droites,  ainlî  que  le  Hyle. 

Cette  plante  croît  en  Chine,  qt 

53.  Amarillis  i feuilles  recourbées.  Ama- 
ryllis curvifalia.  Jacq. 

Amaryllis  prtalis  oblongis  , undalatis  , rtvolutis  / 
gtnttalibus  coroltâ  longioribis , rtHiafcitlis  ,-  faliis 
firtHis , liiuari-enjijàrmibus  , canalUulaiis.  Willd. 
Spec.  1.  pag.  37.  — Jacq.  flott.  Schoenbr.  1.  pag. 
53.  tab.  64. 

Ses  feuilles  font  roides , linéaires,  prefqu'en 
lame  d'épée  , canaliculées , courbées  en  faucille. 
La  fpathe  produit  plufieurs  fle  .rs  pédonculees  ; 
les  pédoncules  re.irclTés',  la  corolle  divifee  en  fix 
découpures  profondes,  oblongues , ondulées, 
léflechies  en  dehors;  les  étamines  redreffees,  plus 
longues  que  la  corolle. 

Celte  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
raiice.  qr 

36.  .Amarillis  ondulée.  Amaryllis  undulata. 
Linn. 

Amaryllis  fpaikd  multijlorj  , corallir  fubhtxapt- 
talis  , liaearttniS  , canaliiataiis  , andalalts  ; genna- 
hbus  dtfUxis  t coroltâ  brevioriâus,  Lhei  trier.  Sert, 
Al  gl.  16.  — Ait.  Hoir.  Kl».  I.  pag.  41c.  — Jacq. 
Hure.  3.  pag.  II.  tab.  13.  ( t^oycr  Amarillis, 
H®.  8.  ) 

57.  AmaRIHIS  radiée.  Amaryllis  radiata. 
Lhciit. 

Amaryllis  fpaikâ  multiforâ  , caroliis  fobhcxape- 
salis  , Isntarihiss  , undulatis  , rcvolatis  ; gsnitalibos 
defitxis  , dlvcigtnsibus  , coroltâ  dsiplb  loogiaribps, 
Lhérit.  Sert.  .Angl.  16.  — Ait.  Hort.  Ki».  1.  pag. 
qai.  — André» , Depof.  tab.  93. 

Lslio-r.arcrjfus 
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LUio-mrclg'at  quiniu,  S.'ligin.  AtcC.  t>b,  ff. 

La  fpathe  produit  plufieurt  fleurs , dont  U co- 
rolle efl  divifee  en  fix  découpures  linéaires,  lan- 
ceoliei,  ondulées,  réfléchies  en  dehors.  l.e$  éta- 
mines font  divergentes,  rabattues,  du  double  plus 
hmguet  que  1a  corolle.  Son  lieu  natal  n’eft  pas 
connu,  ÿ 

$8-  .AmaRILLIS  balfe.  Amaryllis  humilis,  Jacq. 

Amaryllis  fcapis  paacifioris  ; peta/is  pattntibus  , 
infimo  atvaricato  ,•  foliis  liaearibus  , abtujît , plants. 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.  pag.  )6.  tab.  6g. 

Ses  tiges  font  pw  élevées  j fes  feuilles  courtes , 
planes  , glabres,  linéaires,  nues,  très-liffes,  ob- 
tufes  i leur  fomaiet.  Les  Ipathes  ne  produifent  que 
trois  ou  quatre  fleurs.  La  corolle  eil  très-écalee  , 
divifée  en  lîx  découpures  lancéolées,  ouvertes 

Îirelqu'en  lèvres , réfléchies  8c  ondulées  à leur 
onmiet  t la  découpure  inférieure  divatiquée  ; les 
filamens  des  étamines  alcendans . plus  courts  que 
la  corolle. 


fit  découpures  planes , lancéolées  ; l'inférieure 
écartée  ; les  étamines  afcendantes  , de  la  longueur 
de  la  corolle. 

Cette  plante  crdit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance,  qt 

41.  AstARILLtS  nerveufe.  Ama’yllis  ntrvafs. 

Amaryllis  (Ifriata),  fpathâ  multifiorà  ; cofoitis 
campanulatis  , sgualibus  , apiit  rrjitxis  ; fyltit  Jub~ 
ovatis , dorfo  firiaiis.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  I . pag. 
j6.  tab.  70. 

Ses  feuilles  font  elliptiques , un  peu  ovales  , 
tedreflées , (triées  fur  leur  dos,  bordées  à leur 
contour.  La  fpathe  produit  plufieurs  fleurs  dont 
la  corsile  efl  campanulée , i peine  tobulée  à fa 
partie  inférieure  , divifée  en  lix  découpures  pla- 
nes, réfléchies  à leur  fommet.  Les  étamines  font 
afcendantes , de  la  longueur  de  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  • Efpé- 
rance.  if 


Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance,  if 

ig,  AsiaRILLIS  flexueufe.  Amaryllis Jltxao/a. 
Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  mnltifori  , pttalis  pattntibus  , 
infimo  divarisato  ; foliis  lintaribus  , punkaùs.  Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  tab.  67. 

Cette  efpèce  reOemble  beaucoup  J la  précé- 
dente -,  elle  en  diffère  par  fes  tiges  8c  fes  feuilles 
une  fois  plus  grandes  , & par  quelques  autres  ca- 
raâères  qui  lui  font  particuliers,  (.es  feuilles  font 
linéaires,  concaves , è peine  obtufes  , couvertes , 
dans  leur  jeuneffe,  de  pullules  blanchâtres,  ponc- 
. tuées  dans  un  âge  plus  avancé  : ces  points  de- 
viennent infenfibles  par  la  defliccation.  Il  fortplu- 
fieurs  fleurs  de  la  fpathe.  La  corolle  f^dtvife  en 
lix  découpures  lancéolées , étalées  , ondulées  8c 
réfléchies  à leur  fommet  î la  découpure  intérieure 
plus  écartée  i les  étamines  afcendantes , plus  cour- 
tes que  les  pétales. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
laace.  if 

40.  Amarillis  ratiifoire.  Amaryllis  radota. 
Jacq. 

Amaryllis  fpathd  multifiori , pttalis  patentijfimis  , 
infimo  divaricato  ; foliis  facit  ad  oras  muricato~af~ 
ptris,  profiratis.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  )6. 
ub.  70, 

Ses  bulbes  produifent  des  feuilles  elliptiques  , 
étalées  fur  la  terre , rudes  8c  couvertes  de  pullules 
à leurs  bords.  Les  hampes  portent  pluCeurs  leurs 
terminales.  La  corolle  efl  très-étalée,  divifée  en 
Botani^ut.  SupplJmtnt.  Tomi  l. 


4a.  AMARILLtS  crépue.  Amaryllis  crifpa.  Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  parteifiorâ  ; pttalis  pattntifiimis  ^ 
crijpis ; foliis  lintaribus,  angujlijjimis.  bien.  Hort. 
Schoenbr.  1.  pag.  yp.  tab.  yt. 

Ses  feuilles  font  étalées  , étroites  , linéaires  , 
prefque  filiformes.  La  hampe  ne  fupporte  qu'uii 
petit  nombre  de  fleurs , les  plus  petites  de  ce 
genre.  La  corolle  elt  divifée  en  fix  découpures 
très-ouvertes, oblongues , obtufes, ondulées.  Les 
étamines  font  étalées,  plus  comtes  que  la  corolles 
le  (lyle  droit. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  if 

4).  AmaRIILIS  étoilée.  Amaryllis  fitllaris. 
Jacq. 

Amaryllis  fpathâ  multifiorâ  ; pttalis  patentij/imis  , 
tribus  alttmis  infra  mtdium  barbatis.  Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  i.  pag.  ^7.  ub.  71. 

Il  fort  de  fes  bulbes  plufieurs  feuilles  linéaires, 
redreflées.  Sa  hampe  fe  termine  par  plufieurs 
fleurs,  dont  le  tube  eft  très-court;  les  divifiuns 
du  limbe  planes,  ttès-etalées  , ptefqu'ouvertes  en 
étoile  ; les  étamines  plus  courtes  que  la  corolle  { 
les  filanaens  étalés,  inégaux  ; te  flyle  droit. 

AMASONIA.  ( Vayt\  Amasonie  8c  Tau- 
gale.) 

AMBA1BA.  Marcgr.  ( Kqyrj  Coülequi.s.  Ct- 

crepia.) 

AMBARVATE,  AMBREVATE,  AMBAR- 
VATSI,  VOTREVATE  s noms  fous  lefqueit 
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hibitant  de  M.Hagarcir  connoiflent  le  eytlfut  eajaii 
Linn.  ( CVTISE , n*.  1 1 ) , & Que  les  colons 
des  îles  de  France  ont  changé  en  ambttvaitt.  Dans 
h lanaue  malgache,  ce  mot  défigne  aufli  le  mois 
de  iuillet.  « Il  doit  pacoître  fingulier,  dit  M.  du 
Petit-Thouars,  de  lui  trouver  deux  lignihcations 
a ifli  éloignées  « mais  en  remontant  au  fens  précis 
de  ce  mot,  on  en  tioiive  la  raifont  cat  ces  peu- 
ples , ainlî  que  beaucoup  d'autres  que  nous  tegar- 
dons  comme  (âuvages,  ont  beaucoup  de  jullelTe 
ti  de  logique  dans  leur  langue.  Ce  nom  ell  corn- 
pofé  de  deux  mots,  amhar , qui,  dans  quelque 
canton,  fi^nilie  pluie  ou  eau  elevée,  & de  \au 
ou  vain , pKrre;  ce  qui  cxoïime  ttès-ptéctfénient 
la  grêle , mot  à mot  g/a/r  di  pierre.  Comme,  dans 
la  partie  du  fud  de  Madagalcar,  au  fort  Dauphin, 
1rs  ha'oitans  font  fouvent  témoins , dans  la  fiifoii 
de  l'hiver , en  juillet  furtout , de  ce  phénomène  , 
ils  ont  déflgné  ce  mois  par  ce  mot.  D'un  autre 
côté,  ils  ont  comparé  les  graines  du  cajaa  aux 
grains  mêmes  de  la  grêle , ce  qui  eft  deveitu  Ton 
furnom  ) car  ion  vrai  nom  eft  ang  foutri.  Ces  grai- 
nes , accommodées  fort  (împlement , font  dans 
quelques  cantons , futrotit  en  tems  de  difette  , 
une  principale  patrie  de  la  nourriture  des  habi- 
tans.  Dans  certains  cantons  de  l'intérieur,  on 
élève  fur  cet  atbufte  une  chenille  vivant  en  fo- 
ciété,  qui  produit  une  belle  foie.  Il  fernit  i déli- 
rer qu'elle  fût  plus  connue.  » (Peiii-Thouars-) 

AMBAVILLE.  ( f'oyej  .Millepertuis  lan- 
céolé , n*.  J. ) 

AMBEL  : efpêce  de  nénuphar  de  l'Inde  ( nym- 
phéa loiae  Linn.  ) , qui  croît  abondamment  dans 
les  riciêies.  Ç'cll  la  même  que  Profper  Alpin  a 
obllrvée  tn  Egypte,  8r  qu'il  croit  Are  le  loius 
des  Egyptiens  , figuré  fur  leurs  monumens.  Cette 
alfcrtion  , confirmée  par  M.  Delifle  , a été  depuis 
combattue  par  M.  Nréloux  dans  un  Mémoire  pré- 
fente  à l'Inftitut.  (Jajf.) 

AMBELANIA.  ( Ambelanier.) 

.AMBELANIER  acide.  Amhetania  aeida.  (Voyer 
Il'.uftr,  Geo.  tab.  169.) 

AMBLYODE.  Amityodam.  Genre  de  plantes 
I cryptogames , de  la  famille  des  inouftés , établi 
par  M.  Palifot-Beauvuis  , qui  fe  compofe  de  plu- 
fieurs  efpèces  de  aenlam  Sc  de  i/ynm  Linn. . 8(  de 
mer/ia  d'Iledvig  & de  Bridel.  Son  principal  carac- 
tère coofifte  dans  : 

Un  opercule  écart , eenifue , oktui ,-  fek(e  dents 
courus  obtufes  ; cils  libres  ou  réunis  par  des  fibres 
tranfverfsles  fit  comme  réticulées  ; t urne  ovale  , ob- 
longue  , ua  peu  oblique  fit  arquée  ,'  tube  long  i/  droit  ; 
poiat  de  pirichet. 

Ce  font  di  s plantes  terreflres , dont  les  tiges 


font  fimples  00  prefque  Amples  ; les  fcaîllfs  {•ynt- 
fts  i les  fleurs  terminales  ou  prefque  latérales.  • Ce 
genre  , uit  M.  Palifot-Beauvois , ne  me  parfit  pas 
d^  Anitivement  établi,  les  dents  obtuf-s  font-elles 
elfefitivement  des  dents  ou  l’ume  frangée?  I.es 
efpèces  donc  les  cils  font  libres  ne  doivert-ellfs 
pas  être  d'un  genre  différent  de  celles  qui  les  ont 
réticulés?  Les  principales  efpèces  rappoitées  à ce 
genre  font  : 

t^.  \Jamblyodum  dealbatum,  ( Bfyum  dealbjtum. 
Dickf.  Fafc.  a.  tab.  j.  fig.  ;■  — SUtfu  deulbasa. 
Hedv.  Op.  Porc.  tab.  41.  Ag.  6.  ) 

1*.  Amblyodum  longifttum.  ( Mnium  triquetrt{m, 
Linn.  — Mcefia  long^eta.  Biid.  — Iltdsr,  Mufq, 
Frond.  I.  tab.  xi.  xx.) 

Amblyodum  minus.  ( Metfîa  minor.  Bridel  , 
Mufe.  4.  tab.  X.  Ag.  I ).) 

4V.  Amblyodum  fygium.  (Meijla  fiygia,  Biid-  ^ 
Cindidium  Jtjgiuin,  Svatcz.  ) 

J®.  Am'-lyodum  uliginofum,  ( Bryum  t'ichodes. 
f.tnn.  — Dickf.  — Lam.  D'él.  — Mnium  utigino- 
fum.  Gmel.  — Mnium  trichodes.  Holfm.  — • B'yum. 

\ Dill.  .Mufe.  tab.  49.  Ag.  f8.  — Miefia  uligir.ofa. 
fivratta.  — Brid.  — Hedvr.  Mufe.  Frond.  i.  tab. 
l.a.)  (b'’oyei  Meisie,  Suppl.) 

AMBORA.  (f^oyrj  Tamboul.) 

AMBRETTE.  ( yoyti  Centaurée  mufquée 
8c  Ketmie  mufquée.  ) 

AMBROISIE.  (_Voyti  Anserine,  n*.  10.) 

AMBROM.A.  {Voytq  Ambrome.) 

AMBROME  à feuilles  anguleufes.  Ambromo 
angulo/a.  III.  tab.  fijlâ-âjy. 

AMBROSIA.  ( F'oyet  Ambrosie.) 

AMBROSIE.  Ambrofia.  Quelques  nouvelles  ef- 
pèces, originaires  de  l'Amérique,  ont  été  a)OU- 
tées  â ce  genre. 

I.  Ambrosie  i feuilles  entières.  Ambnflaiutt- 
gri folia.  Willd. 

Ambrofia  foliis  ovatis  , frffilibus  , acuminolis  , 
ftrratis  , bafi  eiliatis.  Willd.  Spec.  4.  pag.  xyf, 
— Mühltnb.  in  Litt. 

Ses  tiges  font  herbacées , garnies  de  feuilles 
oppofôes,  feffilas,  longues  décroîs  pouces,  larges 
d un  pouce  8c  ilfimi,  ovales  , entières,  dentées  en 
feie  a leur  contour , acuminées  à leur  fommet , 
hifpides  à leurs  deux  faces  , munies  de  longs  cüs 
vers  leur  bafe.  Les  grappes  font  terminalâs,  ordi- 
nairement au  nombre  de  trois. 
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Cette  pliiite  croît  dins  l'Amérique  feptemiio- 
tia'.e.  C ( ) 

1-  Ambrome  biderué.  Amirofia  kidtniàta. 
Mich. 

Amhrofia  hirfutijfi.ma , foiiis  attle  ft^Iibus , fim- 
phcihus  ^ okiongis . fopr^  kajin  laitf:inttrn  utrinqui 
unidtntatis  ; fmclu  ittrugono  , infra  apictm  qaadri- 
fpinojo.  Mich.  Flor.  boréal.  ,\mer.  i.  pag.  i8a. 

Set  tiges  , ainlt  que  toute  la  plante , font  hé- 
rilTées  de  poils  roiues  ; les  feuilles  fimples  , (éf- 
lïles  , oblongues  , munies  , un  peu  au  delTus  de 
leur  bafe  , d'une  der.t  de  chaque  côté.  Les  calices 
des  fl.-urs  males  fe  prolongent  en  une  pointe  plus 
longue  que  la  fleur.  Le  fruit  ell  tétragone  , armé 
de  quatre  épines  un  peu  au  deflbus  de  Ton 
fommet. 


J.  AMBttosiE  i fcuillei  d'armoife,  n”.  i.  Am- 
krofia  ariimififi/lia.  Linn.  — Lara,  llluftr.  tab.  76p. 
fig.  1. 

M.  de  Lamarck  a réuni  ici , comme  rariétés , 
les  deux  efpéces  mentionnées  dans  Linné  fous  1: 
nom  d'arcemifa  tiatiar  & arttmijifolia, 

6.  AMBROsie  maritime  , n".  j.  Amiwjia  mari- 
lima. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  Tes  feuilles 
molles  , par  fes  découpures  obtufes  , par  Tes  épis 
prefque  ft-fliles.  Vamkrafia  aifynthifoha  , Mich.  a, 
pag,  iS),  paroït  être  trés-vuifine,  & peut  être 
une  lùnple  variété  de  cette  elpéce.  . 

7.  AmbrOSIE  du  Pérou.  Amkrvjia  peraviana. 


Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio' 
nale,  au  pays  des  IHiiicit.  {V-f.) 

).  Ambrosie  Amkrofia  trifida.  Lion. — 

Lam.  111.  tab.  76p.  flg.  ) , &:  Did.  n*.  1. 

f . Eadtm  , fotiii  fimplUikus. 

Cette  efpéce  offre  quelques  variétés.  Toit  dans 
le  nombre  des  lobes  des  feuilles  , qui  varient  de 
trois  à cinq,  fait  dans  l'abfence  de  ces  mêmes 
lobes , pluheurs  individus  ayant  des  feuilles  en- 
tières , quelquefois  mélangées  avec  d'autres  feuil- 
les lobées.  Les  tiges  font  plus  ou  moim  hérif- 
lées. 

4.  Ambrosie  paniculée.  Amkrojia  panicuUta. 
Mich. 

Amkrojia  füliis  gUkrii  , kipinnatifidis  , fimmis 
pinnatifiais  ; racemis  urminaliàus  ^Joi  tariisf  ramis 
ftf  giatii,  Willden.  Spec.  4.  pag.  576.. — Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  iS). 

Iva  monopkyila.  Walter.  CaroL  ipx. 

Eadem  , foliii  Jïmplicùer  pinnatifdit. 

y Amkrojïd  maxima , inodora  , marmkii  aqaaiici 
foiiii , inuittr  latiaiatit  , virginiana.  Pluk.  Almag. 
47.  tab.  to.  fig  p. 

Ses  tiges  fe  divifenr  en  rameaux  nombreux  ; les 
fupérieuts  réunis  en  panicule  , un  peu  v.Ius,  ainli 
que  les  pétioles.  Les  feuilles  font  glabres,  pétio- 
lées,  prefque  deux  fois  ailées,  vertes  à leurs  deux 
faces  ; leurs  découpures  lancéolées.  Les  épis  font 
axillaires , latéraux  & terminaux  i les  fruits  agré- 
gés , petits , ovales  , prefque  globuleux  , i peine 
épineux.  Les  feuilles  varient  dans  leurs  divifions; 
elles  font  quelquefois  fimplement  ailées,  comme 
dans  la  variété  ^ i d'autres  fois,  prefque  uois  fois 
allées. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  fepteittrio- 
hale.  O (>"./■■) 


Amkrojia  foliit  inftriorikui  kipinnaiifidii  ; initr~ 
mediis  pinnjttjidis  ^ Jummis  oktango^tantiotans  , rn- 
divijii  ; raetmit  ierminalibiu  , j'olitariii  ; cauU  vir- 
gaio.  'Willd.  Spec.  4.  pag.  577. 

Cette  efpèce  n'eft  peut-être  qu’une  variété  do 
la  précédente.  Ses  tiges  font  h lûtes  d'un  pied  (fe 
demi  i deux  pieds,  redreffées,  munies  i leur  bafb 
de  quelques  rameaux  effiles  , cylin.ltiques , pref- 
que glabres,  garnies  de  feuilles  molles,  vertes, 
fàlus  pâles  en  delTous,  couvertes  à leurs  deux  faces 
de  poils  trés-petiis  ) les  feuilles  inférituri  s deux 
fois  ailées,  allez  femblables  à celles  de  la  préci- 
.lenie  1 les  imetmédiaires  flni|ilement  pinnatifidet 
à leur  partie  inférieure  { les  fupérieurcs  longues 
d'un  pouce  , très-fimples,  lanceclées,  oblongues, 
entières , toutes  petiolécs  1 les  épis  foiitaiies  8r 
terminaux.  On  loupçonne  cette  efpèce  originaiit 
du  Pérou,  qc 

8.  Ambrosie  hétérophylle.  Amkrojia  hnera- 
pkytla.  Willd. 

Amkrojia  foliu  caulinis  planaiifdii , fuidtntath , 
puioiatis  f rameis  fummis  hncfoIatU , ftJjUtous  ,*  pr- 
tioüt  longe  ciliatis;  racemis  terminattkas  ^folitariis; 
eault  paniculato.  Willden.  Spec.  4.  pag.  578.  —y 
Mühlenb.  in  Litt. 


Cette  plante  a beaucoup  de  rapport  avec  la 
précédante  i elle  en  diffère  par  fes  teuil  es  fiipé- 
rieutes  felbles , 6e  par  les  péitoles  ciliés  aux  feuilles 
inférieures.  Les  feuilles  caulinaices  fontpetiolées, 
pinnatlfides , longues  d'environ  un  pouce  gedemti 
Us  pinnules  Uncêolées  , obtufrs  i pileufes  à leurs 
deux  faces , un  peu  blanchâues  en  deflbus  i les 
feuilles  des  rameaux  fefliles  i celles  du  bas  munies 
d'un  ou  dedeux  lobes  s les  fupérieures  tiès-entières, 
oblongues , lancéolées , obrufir  s , à peine  ciliées  i 
les  pétioles  munis  de  longs  poils.  ^ 

Cette  phnte  croît  dans  l'.Amérique  feptenttio- 
nale.  ( WiUd.  ) 
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Oiftrvùtiùm.  V,‘amhrofia  ariortfteat  Lam.  a été 
réuni  k un  nouveau  genre  établi  pat  Cavaniliej. 
( yayfi  Franseria,  Suppl.) 

AMBROSINIA.  ( Voyti  Ambrosinie.  ) 

1.  Ambrosinie  nerveuPe.  Amirofinia  Bufil. 
Linn. 

Amhrolinia  foüis  ovatis ^ planta.  Willd,  Spec.  4. 
pag.  178.  — Lam.  III.  tab.  7J7. 

a.  Ambrosinie  maculée.  Amirofinia  maculaca. 
Willd. 

Amirofinia  foliit  maculaiis  , unJulaiij.  Ucr.  in 
Roem.  Arth.  pag.  70.  n°.  ji. 

Elle  drCFère  de  la  précédente  par  Tes  feuilles 
maculées  Sc  ondulées.  Elle  croit  en  Sicile. 

Oifirvationi.  BalTi , direâeur  du  Jardin  bota- 
nique de  Bologne  en  176;  , dédia  ce  genre  aux 
frères  Barthéletni  8j  Hyacinthe  Ambrofini , morts 
environ  un  lîécle  auparavant.  Ces  doux  frères 
avaient  été  l'un  après  raucrepiofeOeais  de  bo- 
tanique i Bologne  ; ils  ont  laiué  plufieurs  ouvra- 
ges qui  font  abfolument  oubliés. 

AMBULIA.  { yoytj  AMBUit.) 

AMÉLANCHIER.  ( Alisier.  n«.  7.  ) 

AMELLE.  Amtllus.  On  a retranché  de  ce  genre 
l‘dmr//i.r  umiillaiai  , dont  Willdeiiosr  a fait  celui 
de  flarkra.  (K oyr{  ce  mot , 8c  pour  Y amtllus  ptdurt- 
tu.aïus  Olteg.  Voj'tf  BalBISIA,  Suppl.) 

I.  Amelle  lichnite.  Amtllus  lythnitis.  Linn.  — 
Lam.  111.  tab.  68a.  fig.  1.  — Jacq.  Colleû.  j.  pag. 
pyi.  tab.  10.  fig.  1. 

ytritfinn  afitroidts.  Linn.  Spec.  i.  pag.  90Î. 

1.  Amelle  diffufe.  Amtllus  tUfufus.  Fotfi. 

Amtllus  cault  fruticefo  , ramcfitffimo  ; foliis  oi- 
• vato-lanttolatis  , alltrnts , futiùs  lomtnlofis.  W illd. 
Spec.  }.  pag.  IH4.  — Fotft.  in  Comment.  Soc. 
Hcg.  Goett.  9.  pag.  jp. 

Joli  arbude , dont  les  tiges  fe  divifent  en  un 
très-gtand  nombre  de  rameaux  diffus , blanchâ- 
tres, cylindriques,  pubefcens  , garnis  d'un  grand 
nombre  de  petites  feuilles  lancéolées,  obtufes, 
èpailes,  ttcs-enflères,  rétrécies  à leur  bafe,  blan- 
ciies  8r  un  peu  tomenteufes  en  deffous.  Les  Heurs 
font  folicaires  à l'extrémité  des  petits  rameaux  fu- 
périeun , rapprochées  prefqu'en  panicule  i leur  pé- 
doncule court,  cotonneux;  les  écailles  calicinales 
pubefeentes  , oblongues,  imbriquées  ; les  corolles 
.un  peu  purpurines;  les  demi-Seurons  obius  Sc 
entiers  à leur  fommec. 
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Cette  plante  croît  au  détroit  de  Magellan.  f> 
( y.  f.  in  htri,  Dtsfom.  ) 

}.  Amelle  annuelle.  Amtlltts  nnntms.  Willd. 

Amtllus  tault  htriacto  ; foliis  alttrnis  , lineari- 
ius  , pilofis  i taulinis  mtdio  in  utroqat  latttt  unidtn- 
tatis.  Willd.  Spec.  p.  pag.  ailj. 

Amtllus  ( alternifolius  ) , foliis  alumis  , tinta- 
riius  ,*  taulinis  Jupra  mtdium  iidtntjtiSy  rtàunculis 
unifions.  Roih,  Cataleét.  Bot.  L.  pag.  1 1 1. 

Toute  la  plante  eft  hériffée  de  poils.  Ses  tiges 
font  droites , hautes  d'un  pied , rameulcs  , cyhn- 
diiques , garnies  de  feuilles  ftffiles  , linéaiies. 
alieines,  un  peu  obtufes,  très-entières;  celUs 
des  liges  munies  dans  leur  milieu,  de  chaque 
c&té  , d'une  dent  alongée  , lancéolée.  Les  fleurs 
font  folicaires  , pédonculées  à l'extrémité  de 
chaque  raineaa;  les  demi -fleurons  de  la  circonfé- 
rence d’un  bleu -foncé.  §gn  lieu  natal  n'eli  pas 
connu.  O ( B'illd.  ) ÆÊk 

AMELLUS.  (ypyti  Amelle.) 

AMENTACÉES.  (yoyti  JuLisiaES.) 

AMERIMNUM.  ( F'oyei  Piérocarpe.) 

AMÉRIQUE  (Plantes  de  1’)  - C'eft  , dit 
M.  Humboldt , Taütaux  dt  la  naturt  , vol.  1 , 
pag.  60,  Sec. , fous  les  rayons  ardent  du  foleil  de 
la  zone  torride  que  fe  déploient  les  formes  les 

filus  majeflueufes  des  végétaux.  Au  lieu  de  ces 
ichens  & de  ces  mouOés  épailTes  qui , d.sns  les 
frimats  du  Nord,  revêtent  l'écorce  des  arbres, 
fous  les  tropiques  le  tymiidium  & la  vanille  odo- 
rante animent  le  tronc  de  V anacardium  ( l'acajou  ) 
& du  iiguiec  gigintefque.  La  verdure  fraîche  des 
feuilles  du  pothos  contrafle  avec  les  fleurs  des 
orchidées  , li  variées  en  couleurs.  Les  iauhinia  , 
les  grenadines  grimpantes  8c  les  ianifliria  aux 
fleurs  d'un  jaune-doié  enlacent  le  tronc  des  ar- 
bres des  forêts.  Des  fleurs  délicates  naiffent  des 
racines  du  ihtoiroma  ( le  cacaotier)  , ainfl  que  de 
l'écorce  épaiffe  & rude  du  crt/ttntia  ( le  calebaf- 
lier)  8c  du  gufiavia.  .Au  milieu  de  cette  abondance 
de  fleurs  8c  de  fruits , au  milieu  de  cette  végé- 
tation S riche  8c  de  cette  confufion  de  plantes 
grimpantes , le  naturalise  a fouvent  de  la  peine  â 
reconnoitre  à quelle  tige  appartiennent  les  feuilles 
8c  les  fleurs.  Un  feul  arbre,  orné  Atpauüinia  , de 
iignonia  8c  de  dendrobium , forme  un  groupe  de 
végétaux  , qui  , féparés  les  uns  des  autres  , cou- 
vtiroienc  un  elpace  confidérable. 

U Dans  la  zone  torride , les  plantes  font  plus 
abondantes  en  fucs , d'une  verdure  plus  fraîche  , 
8c  parées  de  feuilles  plus  grandes  8c  plus  brillan- 
tes que  dans  les  climats  du  Nord.  Les  végétaux 
qui  vivent  en  fociécé . 6c  qui  rendent  li  monoio; 
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•et  les  campagnes  de  l'Europe  , manquent  prcf- 
qu'enüérenient  dans  les  régions  équatcriales.  Dis 
arbres  deux  fois  auili  eUves  que  nos  chéries  s'p 

fiarenc  de  fleurs  aufli  grandes  Si  audi  belles  que  nos 
is.  Sur  les  bords  ombragés  de  ja  rivière  de  la 
Magdeleine,  dans  l'Ameiique  méridionale,  ou 
voir  une  arilloloche  grimpante , dort  les  fleurs  ont 
quatre  pieds  de  circonférence.  Les  enlaHS  s'anm> 
fenc  ia'en  couvrit  la  tête. 

” La  hauteur  prodigieufe  à laquelle  s’élèvent 
fous  les  tvop'quvs  , non-feulement  des  montagnes 
ifolées,  mars  inénne  des  contré-.s  entières,  Br  la 
température  froide  de  cette  élévation  , procurent 
aux  habitans  de  la  zone  torride  un  cnup  d’ceil 
extraordinaire.  Outre  les  groupes  de  palmiers  & 
de  bananiers , ils  ont  aufli  autour  d'eux  des  formes 
de  végétaux  qui  femblrm  n’appartenir  qu'aux  ré- 
gions du  Nord.  Des  cyprès , des  fapins  Br  des  chê- 
nes , des  épine-vinettes  & des  aulnes  qui  fe  rap- 
prochent beaucoup  des  nfltres  , couvrent  les  can- 
tons montueux  du  fud  du  Mexique  , ainli  que  la 
chaîne  des  .\ndes , fous  l’equatciir.  Dans  ces  lé- 
gions, la  nature  permet  à l'homme  de  voir , fans 
quitter  le  fol  natal,  toutes  les  formes  de  végétaux 
répandus  fur  b furface  de  la  terre , 8r  la  voiàte  du 
ciel,  qui  fe  déploie  d’un  pôle  à l'autre  , ne  lui 
cache  aucun  des  mondes  refplendiiratis. 

» Ces  jouiflances  n.itut.llr$,  8r  une  infinité 
d’autres,  manquent  aux  peuples  duNord.  Plufieurs 
conftellatlons  Si  plufieurs  formes  de  végétaux , 
fuitout  les  plus  belles , celles  des  palmiers  &;  des 
bananiers,  les  graminées  atborefeemes  Si  les  mi- 
mofj , donc  le  leuitlage  eR  fi  finement  découpé , 
leur  relient  inconnus  pour  toujours.  Les  individus 
languiflans  que  teiifèrrnent  nos  feries  chaudes  ne 

fieuvent  i.fl'iir  qu'une  foible  image  de  la  majellé  de 
a végétation  de  la  zone  torride  j mais  le  perfec- 
tionnement de  nos  langues , la  verve  brûlante  des 
poètes  8e  l'art  imitateur  des  peintres  nous  ou- 
vrent une  fonece  abondante  de  dédominagemens. 
Notre  imagination  y puife  les  images  vivantes 
d'une  nature  exotique.  Sous  le  climat  rigoureux 
du  Nord  , au  milieu  de  b bruyère  deferte  , 
l'homme  folicaire  peut  s’approprier  ce  que  l'un  a 
découvert  dans  les  régions  Us  plus  éloignées.  Se 
fe  créer  ainli,  dans  foii  intérieur,  un  monde  qui , 
ouvrage  de  fon  geiiie,  eft  comme  lui  libre  Si  im- 
pétiflàhle. 

» Qu’il  feroit  intérelTant  Si  inRrnélif  pour  le 
peincie  de  payûges , l’ouvrage  qui  reprefenceroit 
les  formes  principales  des  végétaux  les  plus  frap- 
pai.s des  tropiques,  d’abord ifolees,  puis  encon- 
trallc  les  unes  avec  les  autres  ! Quoi  de  plus  pic- 
tocefque  que  les  fougères  en  arbie,  qui  au  Mexi- 
lie  étendent  leurs  feuilles  d'un  lilTu  léger,  au 
efliis  des  chênes  à feuilles  ceburiei?  Quoi  de 
plus  charmanc  qu’un  maflif  de  bananiers  ombragé 
par  des  bambous  i 


s>  Celui  qui  fait  d’un  regard  emliralTer  la  nature 
Si  faire  abUiaêiion  des  phénoméms  locaux,  voit 
comme,  depuis  le  pô'e  (ufqu'àrêqu.>tt  ur,  àmefute 
que  b chaleur  vivifiante  augmente,  la  force  orga- 
nique Si  b vie  augmentent  aufli  graduellement  ; 
mais  dans  le  cquis  de  cet  aceroiflement , des  beau- 
tés particuiièies  font  rêfervées  à chaque  zone  : 
.aux  climats  du  -tropique , b divei  filé  de  formes  8c 
b grainleiK  des  végétaux  i aux  climats  du  Nord  , 
l aipsêl  des  piailles.  Si  le  réveil  périodique  de  la 
nature  aux  premiers  foufles  de  I air  priiicannier. 
Outre  les  asantagesqui  lui  font  propres  , chaque 
zone  a aulli  Ton  cacaêtere.  Si  l'on  reconi. oit  dans 
chaque  individu  organifé  une  phyfiunomie  déter- 
irinêe,  de  même  on  peut  diflingutr  Une  certains 
phyfinnoitiie  naturelle  qui  convient  exdufivement 
à chaqus  zône.  Si  dvs  efpèces  fcmb'ables  de  plans 
ICS , telles  que  les  pins  Bc  les  chênes , couron- 
nent également  les  montagnes  de  b Suède  Si  celles 
de  la  pattie  la  plus  métidionale  du  Mexique,  ce- 
pendant, malgré  cette  coirefpondance  de  formes 
Sr  ce  ne  lîmiliiude  des  contours  partiels , l'enfem- 
ble  de  leurs  groupes  ptefeme  un  cataûère  entiè- 
rement différent. 

» C'efl  de  cette  variété  de  caraflèrei  Sr  de  l’in- 
Riienee  du  climat  que  dépendent  prtfqu’entiére- 
nx  nt  les  difpofuions  gaies  uu  férieufes  des  hom- 
mes. Combien  nuifliiument  le  ciel  de  1a  Grècé  n’a- 
t'il  pas  agi  fur  fes  habptans!  Comment  les  peuples 
établis  dans  IcS  belles  Si  heureufes  régions  qu’en- 
ieimenc  l'OxuS,  le  Tigre  Si  la  mer  Egée  ne  fe 
feroiciit  ils  pas  élevés  les  premiers  à l'aménité  des 
mrrurs  Si  iU  délicatelfe  des  fentimèns?  Nos  ancê- 
tres nu  rapportèiehi-ils  pas  des  mœurs  plus  douces 
de  ces  vallées  délicieufes  lotfque  reiithoufiafine 
religieux  ouvrit  tout  à coup  l’Orient  facré  i 
l'Europe  tombte  dans  la  barbarie.’  Les  compofi- 
tioiis  poétiques  des  Grecs  Si  tes  chants  rudes  des 

ficuples  primitifs  du  Nord  doivent  prefque  tout 
r ur  caractère  à b configuration  des  animaux  Sc  des 
plantes  que  voyoii  le  poète  aux  valUes  qui  l’en- 
louroieni,  à l'air  qu’il  lefpiioit  j & pour  rappeler 
des  objets  plus  rapproches  dè  nous . qui  ne  fe  fent 
différemment  dirpofé  à l’ombte  épaifle  des  hêtres  , 
fur  bs  collines  couronnées  de  fapins  épars;  enfin, 
fur  b peloufe , où  le  zéphyr  munnure  dans  les  feuil- 
les trembbntesdubouleau?  La  figure  de  ces  plantes 
de  notre  pays  rappelle  fouveiii  en  nous  des  images 
gaies,  férieufes  ou  mélancoliques.  L’influence  du 
monde  phyfique  fur  lé  moral , et  rte  :-âioii  réci- 
proque St  mylléricufe  du  matériel  S:  de  l'immaté- 
riel , donnent  d l'étude  de  b nature  , quand  on  b 
contemple  du  point  de  vue  le  plus  fublinie , un 
attrait  particulier  encore  trop  peu  connu.  On  ne 
peut  nier  que  b nialfe  des  plantes  ne  foii  une  des 
principales  caufes  des  iumteflions  divciEs  que 
nous  éprouvons  ; elles  agi  lient  fur  notie  i.nagiiia- 
lion  par  leur  imniubitiré  Si  leur  grandeur.  Leur 
maffe  indique  leur  âge,  & c’eft  dans  les  végcuux 
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r«iiU  que  s'unit  à l'âge  l'expreflion  d'une  foree  qui 
fe  lenouvelie  fans  ctlfe. 

» La  grandeur  & le  développement  des  organes 
dans  Ws  piant'  s depcQiienc  du  climat  qui  Us  lavo- 
lii'e.  Dans  rinipuiliance  de  peindre  compteieincnc 
les  plantes  de  l'Amerique  , nous  hafatdeions  de 
tracer  les  caraéleres  des  groupes  les  plus  failians. 
Nt>us  comnicncerons  par  Us  palmiers. 

" Entre  tous  les  végétaux  , ils  ont  la  forme  la 
plus  élevee  S:  la  plus  noble  : c'ed  â elle  que  les 
peuples  ont  adjugé  le  prix  de  la  beauté.  Leurs  ti- 
g-5,  hautes , élaiicics,  cannelées,  qucl.)uefois  gar- 
nies lie  pi  quans,  font  terminées  par  un  feuillage 
laifam  . tantôt  ailé,  tantôt  dilpofé  en  éventail, 
tes  feuilles  font  fréquemrtent  ftifées  , comme 
celles  de  quelques  gtaininées.  Le  tronc  liflTe  at- 
teint fouvtnt  une  hauteur  de  cent  quatre-vingts 
pieds.  La  giandeut  & la  beauté  des  palmiers  di- 
mitiuent  à mefiite  qu’ils  s'cluignetit  de  l'équateur 
pour  fe  rapprocher  des  aônes  teniperees.  Un  ca- 
raâe‘te  frappant  dans  les  palmiets.  Ht  qui  en  varie 
l'afpeét  tres-agréablcinenc  , c'efl  la  direélion  des 
feuilles.  Les  lolioUs  font  placées  comme  las  dents 
d'un  peigne  , tiés-ferrées  les  unes  cancre  les  au- 
tres, St  couvertes  d'un  parenchyme  très-roide  : 
c'eft  aiiiü  qu'on  les  voit  dans  le  cocotier  & le  dat- 
tier . & c’tH  ce  qui  produit  ces  beaux  reflets  de 
lumière  fur  la  furfice  fupérieure  des  feuilles,  d'un 
vert  plus  frais  dans  le  cocotier,  plus  mat  & com- 
me cendré  dans  le  dattier  s ou  bien  le  feuillage 
relTemble  à celui  des  rofeaux  par  fon  tillu  com- 
polé  de  libres  minces  8c  fouples.  & fe  recourbant 
far  lui-niéme.  Plus  les  feuilles  font  redrelîées  . 
plus  l‘a  gle  intérieur  qu’elles  forment  par  le  bas 
avec  l'ext  émit*  fupérieure  du  tronc  elf  aigu,  plus 
ta  figure  de  l'aibre  a un  caraétère  élevé.  Quelle 
différence  d'afpeâ  entre  les  feuilles  pendantes  du 
fil  '.BU  lit  coxijj  de  l'üténoque,  même  entre  celles 
du  dattier , du  cocotier  , 8c  entre  les  bi  anches  du 
jtguj  8c  du  pirijaa  , qui  pointent  vers  fe  ciel  ! La 
nature  a prodigué  toutes  les  beautés  de  formes  ,iu 
palmier  jagua , qui  couronne  les  rochers  gtaniti- 
Oues  des  cataractes  d'Aturès  fSt  de  Maypurès. 
Leurs  tiges , élancées  8c  lilles , atteignent  une  hau- 
teur de  cem  foixant-e  à cent  foixanre-dix  pieds  j 
de  forte  que  , fuivanc  l'exprellion  de  Bernardin  de 
Saint-Pierre,  elhs  s’élèvent  eu  portique  au  dtirus 
des  fotéts.  Cetie  cime  aérienne  cohtralte  d'une  ma- 
nière furprenjnte  avec  le  Luillage  épais  des  ee/'ij, 
avec  les  forêts  de  lauriers  fie  de  mèlaflomes  qui 
l'entourent.  DanJ  les  palmiers  â feuilles  palmées , 
le  feuillage  touffu  eO  muvent  pofé  fur  une  couche 
de  feuilles  delTechées  ; ce  qui  donne  à ces  végé- 
laui  un  caraétère  mélancolique. 

« La  conformation  8c  la  coulear  des  fruits  offrent 
pies  de  diverlité  qu'on  ne  le  croit  en  Europe.  I,e 
Kijuriiia  porte  des  fruits  femb.ables  â deux  oeufs, 
4om  l'enveloppe,  écailleufe,  brune  8c  life , leur 


AME 

donne  de  la  reffemblance  avec  les  jeunes  pommea 
de  pin.  Quelle  diflerence  entre  l'énorme  coco 
triangulaire,  la  datte  8c  le  petit  fruit  dut  du  co- 
roxo  ! Mais  aucun  fruit  de  palmier  n égale  t n 
beauté  celui  du  pirija  de  San-Fernando  de  An- 
bapo  8c  de  Sm-Baltazjr t il  dt  ovale  îc  coloré 
comme  les  pêAes  , moitié  en  jaune-doré  , m<.i* 
tié  en  rouge- forcé.  On  voit  des  graphes  de  res 
iruits  pendre  du  haut  de  la  tige  d’un  pilmicr  ma* 
jellueux.  C'cil  lorfque  la  chaleur  8é  l’humidite 
agilfent  eu  mê.ne  tems,  que  la  végétai  ion  drs  pal- 
miers eft  la  plus  vigoureufe  , 8c  que  1rs  formes 
fontjes  plus  variées  : c'ell  pourquoi  t’.\uerique 
du  Sud  elt  la  patrie  des  plus  beaux  palmiers. 

•»  Dans  toutes  les  parties  du  Monde , U forme  des 
palmiers  fe  réunit  i celle  des  bananiers.  Leur  tige, 
plus  balle,  mais  plus  focculente  , eft  prefqu'her- 
bacée,  8c  couronnée  de  feuilles  d'une  conttxture 
mince  8c  lâ.he,  avec  des  nervures  délicates  8c 
luifantes  comme  de  la  foie.  Les  bufquets  de  ba-ia- 
niers  font  la  parure  des  cantons  humides.  C'eft 
dans  leurs  fruits  que  repole  la  fubfiftance  de  tous 
les  habirans  des  tropiques  ; ils  ont  accompag  lé 
l’homme  dés  l'enfance  de  fa  civilifation.  Si  les 
champs  vaftes  8c  monotones  que  couvrent  les  cé- 
réales répandues  par  la  culture  dans  Us  centrées 
feptenirionales  de  la  Terre  embelliffent  ptu  l'al- 
peif  de  la  n iture , l’habitant  des  tropiques  au  con- 
traite  , en  s’établiftânt , multiplie,  par  Us  planta- 
tions de  bananiers  , une  des  ionn.-s  de  végétaux 
les  plus  nobles  8c  Us  plus  magnifiques.  On  trouve 
dans  tous  les  pays  de  la  zô.ie  torride  la  culture  . la 
bananier  établie  depuis  les  tuiis  l-.s  plus  anciens, 
dont  patient  Us  traditions  8c  les  hilioirrs.  Il  ift 
certain  que  Us  efrlaves  américains  ont  porié  en 
Amérique  quelques  variétés  de  la  banane  ; miis  il 
ne  l'eft  pas  moins  qu'elle  étoit  cultivée  dans  le 
Nouveau- -Monde  avant  l'arrivée  de  Colomb. 

» Les  feuilles  finement  ailées  des  mimofa  , ries 
acacia  J du  gMirfiii , des  tamarins , 8cc.  font  une 
forme  que  les  végétaux  affeaent  particuliérement 
entre  les  tropiques;  cependant  on  en  trouve  ail- 
leurs que  drus  la  zone  torride  ; ils  ne  manquât 
pas  anx  Etats-Unis  d’Amérique,  où  la  végétati*n 
eft  plus  variée,  plus  vigoureufe  qu'en  Europe, 
quoiqu'â  une  latrruH;  fcmblable.  Le  bleu-fomê 
du  ciel  de  la  zone  toH.te , qu'on  apperçoit  â tra- 
vers leur  feuillage  delicateinc-nt  aile,  eft  d'un  effet 
extiéiucmept  piuorelque.  , 

si  Les  caHis  fe  montrent  prefiqu  exclufivemcnt 
eh  Amérique.  Leur  forme  eft  tantôt  fphétique  , 
tantôt  atnculée;  tantôt  elle  s’élève,  comme  des 
tuyaux  d'ofgues , en  longues  colonnes  cannelées. 
Ce  groupe  forme,  par  fon  extérieur,  le  contrafte  le 
plus  frappiiit  avec  celui  des  liliacées  8c  des  bana- 
niers ; il  fait  P nie  des  plantes  que  Bernardin  de 
Saint- Pierre  a li  heureufement  nommées  Icsfoàrtca 
vigiulci  itt  dc/trit.  Dans  les  plaines  dénuées  d’eaii 
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de  l'Amérique  du  Sud  > les  snimaiii , tniirmemés  J 
par  1j  foif,  cherch;m  le  mtlucaciis,  végéial  fphé- 
rique  à moitié  caché  dans  le  fahie  , enveloppé  de 
piquans  redoutables , 8c  don  l'intérieur  abonde  en 
fucs  taftaichilTans.  Les  tiges  de  cjiSm  en  colonne 
parvieimtnt  jufqu  à trente  pieds  de  liliiieur , 8c 
fonmnt  des  erpetes  de  candélabres  : leur  phylio* 
noniie  a une  relleuiblance  frappante  avep  celle  de 
quelques  t uphorUt  S d' Afrique. 

» Qiiind  on  cft  habitué  à n'obferver  les  c^'flaa 
que  dans  nos  ferres  ihauies ^ onell  fia;  pc  J'éion- 
iiemr nt  en  voyant  à quel  degré  de  Henfité  peuvent 
parvenir  les  vaiffeaux  ligneux  des  vieilles  tiges  de 
c^âuj.  Ix:s  naturels  de  l'Amérique  faven  que  le 
bois  de  eeflaj  cil  incorruptible,  8c  qu'il  elt  excel- 
lent pour  faire  des  rames  Sc  des  feiitls  de  porte. 
Aucune  phyfinnomie  de  plantes  ne  pioduil  fur  un 
étianger  une  impreliion  plus  extraordinaire  que 
celle  que  lui  fait  éprouaer  une  plai  e aride  , 
comme  ccliea  que  l'on  voit  prés  de  Cumana , de 
Nueva-Barcellona , de  Goto  8c  de  U province  de 
J ien  de  Biaramoros  , couvertes  de  nombreiifcs 
tiges  de  lailui  qui  s'élèvent  comme  des  colonnes, 
tic  fe  divin  nt  pat  le  haut  en  foime  de  cand.Ia- 
bres. 

» Tan  lis  que  les  euphorbes  forment  «les  oajîs 
dtiperfées  dans  le  défère  privé  de  vegetition  , que 
les  orchidées,  fous  la  rone  torride,  animent  les 
fentes  des  lochcts  les  plus  fauvages,  8c  les  troncs 
des  arhies  noircis  par  l'excès  de  la  chaleur,  la 
forme  des  vanilles  fe  fait  remarquer  par  des  feuil- 
les d’un  ve-t-clair , remplies  de  fuc  , 8c  par  des 
fleurs  de  couleurs  panachées , d'une  liruâure  fin- 
gubère.  Ces  fleurs  reflemblenr  i un  infeéte  ailé 
ou  à cet  oifeau  fi  petit  qu'attire  te  parfum  des 
niélaires.  I a vie  d'un  peintre  ne  fuffiroii  pas  pour 
repréfenter  toutes  ces  orchidées  magnifiques  qui 
Ornent  les  vallées  profondément  lillonnées  des 
Andes  du  Pérou. 

••Les  cafuarinérs,  qu'on  ne  trouve  que  dtns  les 
In  ies  S:  les  iUs  du  grand  Océan , font  dénuées  de 
feuilles,  comme  la  plupart  des  (aâm.  Ce  font  des 
arbres  dont  les  branches  font  articulées  comme 
celles  des  prèles  i cependant  on  trouve , dans 
d'autres  parties  du  Monde  , des  traces  de  ce  type, 
plus  fingulicr  qu'il  n'efl  b«au.  L'cyru/crum  ahiJJÎ- 
mum  de  Plumier , \'tphedra  du  nord  de  I .Alrique, 

, le  colitiia  du  Pérou  8c  le  calligonum  palLipa  de 
Sibérie  approchent  beaucoup  de  ta  forme  des  ca- 
fuarinées  C'ell  dans  les  bananiers  que  le  paren- 
chyme ell  le  plus  prolongé  : c'tll  au  contraire  dans 
les  cafuarinées  8c  les  arbres  réfineux,  qu’il  elt  le  plus 
rétréci.  Les  pins , les  thuya , les  cyprès , appartien- 
nent i une  forme  fepteotrionalt  qui  efl  peu  com- 
mune dans  la  lône  torride.  Leur  v -rdure  conti- 
nuelle Si  toujours  fraîche  égaie  les  paylages  at- 
itiflés  par  l'hiver,  8c  annonce  en  même  tenis  aux 
peuples  Yoiüns  des  pôles,  que,  lots  pi^nie  que  ^ i 
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neige  Se  les  fiimatc  couvrent  la  terre,  la  vie  in;é- 
riejic  «les plant. s,  fcmblablt  au  fiudePion.ethée, 
ne  s'eteint  jamais  fut  notre  planète.  ■ 

» Les  moufles  8'  les  lîi  liens  dans  nos  clim.its  fep- 
ter.iiionaux  , les  arç'ides  fous  les  tropiques,  font 
pat.'fites  aiifli  bitn  que  les  orchidées  , &:  revétif- 
fent  les  troncs  d-s  aibc.s  vieitUlans  > ils  ont  des 
tiges  charnues  8-  hsibacéc5,des  fciii'les  fagittées, 
digitees  ou  alongees , mais  toujours  avec  des  vei- 
nes tiès-gtofles-  I.es  fleurs  font  rcnfeimées  dans 
des  fpa.hâs.  Ces  sègécaux  appartiennent  plutru  au 
nouveau  continent  qu'à  l'ancien.  Le  (atailum  6c  le 
potfiai  ii'bibitent  que  la  lône  torride.  Leur  paren- 
chyme preni  quelquefois  tant  d'exteiifînn,  que  U 
fuif.icc  d;s  feuilles  efl  |>ercée  , comme  dans  le  «ôu- 
conitum  ptnufim, 

«>  A celte  forme  dei  acoïdes  fe  joHic  celle  des  lia- 
nes, d'une  vigueur  remarquable  dans  les  contrées 
les  plus  chausses  de  r.Amérique  méridionale  : telles 
font  1rs  paulUnia , les  iaaifieria  , les  bigaonia  , ôTe. 
Notre  hoiibl'-n  farnienteux  8c  nos  vignes  peuvent 
nous  donner  une  isltSe  de  i’élegapce  des  formei  de 
ces  group-s.  Sur  les  bords  de  l'Orénoque  , les 
branches  fans  feuiil.s  des  iauhiim  avx.  fouvenc 
quarante  pieds  de  long  : quelquefois  elles  tombent 
perpendiculairement  de  la  cime  élevée  des  aca- 
jous i quelquefois  elles  font  tendues  en  diagonales 
d'un  arbre  d l'autre,  comme  les  cordagés  d'un 
navire,  tes  chats-tigres  y grimpent  Si  y defeeodeot 
avec  une  adreffe  admirable. 

X La  forme  roide  des  aloès  bleuâtres  çontrafle 
avec  la  forme  Toupie  des  lianes  farmenteufes , o'un 
v*  ri  fra*«  8c  léger.  Leurs  tiges , quand  ils  en  ont , 
font  la  plupart  (ans  tliviAnns , i nccuds  rappro- 
chés , tnrfes  fur  elles-mêmes  , comme  des  fer- 
pens , 8c  couronnées  à leur  fommet  de  feuilles 
(ucculentes,  charnues,  termioées  par  une  longue 
pointe , 8c  difpofèes  en  rayons  ferrés.  Les  aloèii 
a tige  haute  ne  furmejit  pas  des  groupes,  comme 
les  végétaux  qui  aiment  à vivte  en  fuciéié , ils 
croiffent  ifok's  dans  des  pLiines  atides,  8'  donnent 
par-là  aux  régions  du  tiopique  un  cgraéldro  parti- 
culier de  mélancolie. 

«•  Une  roideur  8c  une  immobilité  trille  cgraâé- 
rifent  la  forme  des  aloès.  Une  légèreté  riante  te 
une  foupIelTe  mobile  diHinguent  les  graminées , 
8c  en  particulier  la  phylî^-nomie  de  celles  qi/i 
(ont  aiboreCccntes.  Les  bofqueis  de  bambous 
forment , dans  les  deux  Indes,  des  allées  ombra- 
gées. La  tige  ItlTc  , fouvent  recouibéc  Bc  flottante 
des  graminées  des  tropiques , furpalTe  eu  hauteuc 
celle  de  nos  aulnes  8c  Je  nos  chênes. 

» La  forme  des  fougères  «e  s'ennoblit  pas  moins 
uè  celle  des  graminées  dans  les  contrées  chau- 
:s  de  la  terre.  Les  foupères  arborercentes , fou- 
yent  hautes  de  trente-cinq  pieds,  icflemblem  à 
des  palmieis  j mais  leur  tronc  ell  moins  élancée 
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pliK  nccnurci  & tiès- raboteux.  Leur  feuillage, 
plus  délicat,  d'une  concexmre  plus  lâche,  el{ 
tranfparem',  légèrement  dentelé  fur  les  bords. 
Ces  fougères  gigantef^ues  font  prefqu’exclufive- 
inent  indigènes  de  la  aône  torride î nuis  elles  y 
préfi-ieiit  à l'extrême  chaleur  , un  climat  moins 
ardent.  L'abaiffement  de  la  icmpétacure  étant  une 
conféquence  de  l'élëvarion  du  fol , on  peut  con- 
iidérer  comme  le  féjour  principal  de  ces  fougères 
tes  montagnes  rlevces  de  deux  à trois  mi  le  pieds 
au  delTus  du  niveau  de  la  met.  Les  fougères  â hau- 
tes tiges  .accompagnent,  dans  l'Amérique  méridio- 
nale , l'arbre  bienfaifant  dont  l'écoice  guérit  la 
fièvre.  La  préfence  de  ces  deux  végétaux  indique 
t'heureufe  région  où  règne  continuellement  la 
douceur  du  printems.  » ( Humi.) 

AMETHYSTEA.  (Koyej  Amèthystée.) 

AMÉTHYSTÉE  à Heurs  bleues.  Amtthyfiea  et- 
ralta.  ( III.  Cen.  tab.  i8.) 

AMIROLA.  Perf.  (f'oycj  Lagunoa,  Suppl.) 

AMMANNIA.  {Voye[  Ammane.) 

AMMANE.  Ammannia. 

I.  Ammane  à larges  feuilles.  AmmannU  loti- 
folia.  Linn. 

f.  EaJein  ,Jloriius  foliiariit.Ltm.l\l.n’‘.  IfJI, 
te  ub.  yy.fig.  i. 

I 

Ses  fleurs,  réunies  ordinairement  au  nombre 
de  trois  dans  chaque  ailTelle  des  feuilles  , font 
quelquefois  folitalres. 

a.  Ammane  pourpre.  Ammannia  purpurea. 
Lam. 

Il  me  paroît  hors  de  douce  que  cette  plante  eft 
la  même  que  {‘ammannia  ramojlor.  Linn. 

Ammane  d\x  Sénè^tl.  Ammannia  fenegalenjis. 

Lam. 

Ammannia  foliit  fijfUhae  , bujî  fubauriculatis  ,* 
fa-Huj  pedicellaiii  , aggregaiii  ; calice  quadridentato. 
Lam.  III.  n°.  ippj.  tab.  77.  fig.  1. 

Ses  tiges  font  glabres,  très-rameufes  ; les  ra- 
meaux grêles , oppofés  t les  feuilles  felliles  , op- 
pofées  , l.wcéolées , aigues,  rétrécies  & légère- 
ment auricuiées  â Icurbafe,  glabres,  très-entières, 
étroites,  longues  d'un  pouce  8c  plus.  Les  fleurs 
petites , pédicellées , reunies  au  nombre  de  trois 
ou  quatre  dans  chaque  aiiïelle  des  feuilles  ; leur 
calice  muni  de  quatre  petites  dents  très-courtes. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal.  O ( y.  f.  Camm. 
Dupuh.  ) 
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4 AmmanK  verticilléSa  Ammûnnia  vtnicUljta, 

Ltm. 

Ammannia  fofiu  fuf>ftlpUbiu  ^ lanctoldtii  f ^orU'us 
congo-jia-K'erticiilatis , ftjjUibus  } calice  (luaanatr.tùtQ, 
Lan.  lil.  n®,  ub.  jf.  fig.  j. 

F.lîe  a de  grands  rapports  avec  !a  précéderrte  ; 
mais  fts  fl-Ufi  font  plus  nombieufes  , frflÜts  , 3c 
comme  verticillées  autour  des  rameaux. 

Am  MAN  H des  Indes.  Ammannia  indica, 

Lam. 

Ammannia  foliis  litiearibus  ^ fiffililmt  , dtcurrett» 
tihus  i umbeUis  axillanhtu  , brcvijfimis  / calice 
dridtnuto.  Lam.  lll.  n®.  I5ff.  tab.  77.  fig.  4. 

Ammannia  haceifera.  Linn.  — Burm.  Ind.  tab. 
i|.  fig.  Pluken.  tab.  $^7.  fig.  5.  ? 

Ses  tiges  font  glabre^,  divtfées  en  raoteaux  op- 
pofés, étalés,  garnis  de  feuilles  oppofées , fertiles, 
linéaires,  un  peu  déctirrences,  tres-entières , gla- 
bres, obtufes.  Les  fleurs  font  ramaffées  dans  l'aif- 
felle  des  feuilles,  difpoféesen  ombellfs  courtes; 
elles  n'ont  que  quatre  étamines,  8c  les  capfules 
paroirtentétre  à une  feule  loge,  avec  un  placenta 
central , félon  M.  de  Lamaick. 

Elle  croît  dans  les  Indes  orientales  ( ^./  ) 

6.  Am  MANS  foible.  Ammannia  debilist  Ait. 

Ammannia  faltij  lattctolatis  ^ bajt  attenuacis  ^ 
caule  ramofo  i forikus  fafckuiaiit  , axilUribua  i cap- 
fulii  bilocularibus.  Ait.  Hort.  Kcv.  j.  pag. 

Ses  liges  font  grêles  , rameufes  ; Tes  feuilles 
glabres,  oppofées , lancéolées,  rétrécies  à leur 
bafe;  les  fleurs  rartVmblées  par  paquets  dans  l'aif- 
feïle  des  feuilles.  Leur  calice  eft  anguleux  ; la  co- 
rolle d un  pourpre-pâle  ; les  filamens  plus  courts 
que  le  calice  ; les  anrhêres  ovales , jaunâtres  ; la 
capfule  ovale,  â deux  loges. 

Cetre  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  O 
Alton,) 

7,  Ammane  oélandrique.  Ammannia  oSandra, 
Linn.  f. 

Ammannia  foliis  amplexicaulthus  , lineari-fanceo- 
iatis  i ^okbus  petaloidas  , oÜandfU.  Lam.  ill,  n®. 
tfjô.— Linn.  Suppl.  117. 

Ammannia  coedaea.  Rottb.  Progr.  177  J.  n®.  4. 

fi.  Ammannia  ( fanguinolenta 
lineari-lanctolatis  , baji  cordatis  j peaunculis  bre\ifi- 
mis  , mutufioris  ,*  ^oribus  oSandris  , petaloideis. 
Willdcn.  Spec.  1.  pag.  679.  — bwMU,  Flor.  lad. 
occid«  1.  pag.  171. 

Ses  tiges  font  droites,  tris-élevées , liffes , di- 
vifées  eu  rameaux  étalés,  garnies  de  feuilles 

oppofées. 
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nppcri^f  S,f£lTil;i,  iTrpItxicauIes,  liniairtt.luK^o- 
léts , lilTti  â leurs  d^ux  faces,  très-cn;ieres.  Les 
pédoncules  roniaxillaitei , irès-cour  is  ; ils  portent 
d'une  i trois  fleurs  d'un  roui^  de  fang  j les  éta- 
mines font  au  nombre  de  huit.  La  variété  t efl 
beaucoup  plus  petite  dans  toutes  fes  parties.  Les 
pédoncules  portent  deux  i trois  fleurs  dans  les 
aillélles  des  feuilles  inferieures  t ils  n'en  ont  qu'un 
dans  les  autres. 

Cette  plante  errh  dans  les  Indes  orientales  , & 
la  variété  dans  i'Ainéiique  méridionale. 

S.  AmmAN£  a tige  balTe.  Ammannia  humilia. 
Mich. 

Ammannia  hum  'lia , protumbtna  , foliia  ianito- 
iatia  , inferni  in  pttiolum  angf^fijtia  { üorihua  ptia- 
iophoria  , fvlttarii  oppufitia  ^ arûà  feÿiiibua.  Mich. 
f'Ior.  bot.  Amer,  i . pag.  99. 

Ammannia  ramojior.  Walt.  Flot,  catol. 

Cette  plante  a le  port  de  Vammauinia  JcbiUa  ; 
mais  fes  capfules  font  divifees  en  quatre  toges. 
Ses  liges  font  baffes  , couchées,  rameufei  j fes 
feuilles  oppofées,  glabres,  lancéolées,  rétré- 
cies en  peiiole  à leur  bafe  { 1rs  fleurs  fefliles , 
axillaires  , oppofées , folitaires  dans  chaque  aif- 
felte. 

' Elle  croît  i la  Caroline , dans  les  mirais. 

9.  AmmanE  à grappes.  Ammannia  raemofa. 
Desiont.  • 
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gués  i peine  de  trois  lignes  , glabres , entières , 
un  peu  aiguës  j celles  qui  accompagnent  les  Heurs 
beaucoup  plus  pei/ies,  très-étroites.  Les  fleurs 
font  petites , ftlliles,  folitaires  & oppofées  dans 
l'ailTrlIe  des  feuilles  ) la  corolle  de  couleur  rofe- 
pâlo  ÿ le  fruit  globuleux.  , 

Cetre  plante  croit  dira  les  Indes  oiientales. 
(K./,  in  ktrh.  Dtifont,  ) 

AMMI.  Il  üut  ajouter  d ce  genre  : 

I.  Ammi  commun.  Ammi  naja/. Linn.  — Lam. 
III.  ub.  19t.  — Gntn.  de  Fruâ.  fie  Sem.  cab.  11. 
fig.  8. 

a.  Ammi  i feuilles  glauques.  Ammi  gLanafo- 
lium.  Willd. 

Ammi  Jhliia  omnihna  mniti^îa  , linearihaa  ; e«- 
itllà  patulâ.  \'illars , Dauph.  1.  pag.  P91.  — 
1 huill.  Flot,  parif.  édit.  1.  pag.  1 y;,  — Linn. 
Spec.  J49-?  — Gueii.  Stamp.  1.  pag.  4U-? 

Daucaa  pciraua  , glautifoliua.  J.  Bauh.  mil.  ). 
pars  1.  pag.  fS. 

Cette  efpèce  a beaucoup  de  rapport  arec  la 
précédente  , 8c  n'en  elt  peut-être  qu'une  variété, 
dont  elle  diffère  par  tes  feuilles  inférieures  , 
donc  les  folioles  font  divifées  en  découpures  li- 
néaires , ainfi  que  les  feuilles  fupérieures , lui 
relfembLmc  d'ailleurs  dans  toutes  fes  autres  parties. 
Elle  croit  en  France,  fur  les  coteaux,  clans  les 
prés  8c  les  champs.  O 

J.  Ammi  divariqué.  Ammi  Jivaricaium.  Walth. 

Ammi Jèminibua  ji’iatia , ovatla  ; caule  ramofo  ^ 
divaricato  P umbeliarnm  radiia  fabir.forla.  Gm;  l. 
Svll.  Nat.  1.  pag.  474.  Sua  àuuco.  — Walther , 
Flor.  catol.  p.ig.  1 14. 

Ses  tiges  font  droites,  roides,  glabres  , firiées, 
cylindriques  , hautes  d uo  pied , les  rameaux  très- 
étalés  ; tes  feuilles  plulieuis  fois  ailées , i décou- 
pures très-fines,  prefqne  capillaires.  Les  fleurs 
petites,  dirpofées  en  ombelles  peu  garnies;  les 
pédoncules  filiformes , Uches;  l ‘invoUicie  pinna- 
tifidf  , caduc  , très-fi.iement  découpé  \ les  om- 
bellules  i uois  fleurs  8c  plus  Les  temences  font 
petites,  ovales,  un  peu  aiguës,  glabres,  pro- 
fondément ftriées. 

Cette  pUnte  croît  dans  la  Caroline.  { V-f, 
Comm,  Üof..  ) 

4.  Ammi  capillaire.  Ammi  capi/lactum.  Mich. 

Ammi  faltia  omnihaa  capiiiacto-muhijUiia  , yinir'- 
ttihua  giabratia  ; caaU  pumilo , ab  imo  ramujd, 
Mich.  Flor.  bor.  Amer,  t.pag.  164. 

Ses  tiges  font  peu  élevées , rameufes  dès  leur 
bafe , garnies  de  feuilles  ailées , compofees  da 

ït 


Ammannia  foliia  fa^libua,  lanatolatia  , baji  au- 
rûulatia  ,•  forioua  racttnofo-pantculatia,  ( N-  ) 

Efpèce  remirquable  par  la  difpofition  de  fes 
fleu’s.  Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  grêles  , 
nombreux , firiés  , légèrement  tétragones , garnis 
de  feuilles  oppofées , fefliles  , glabres  . entières, 
lancéolées,  aig:  es,  munies  i leur  bafe  de  deux 
petites  oreilletiiS  arrondies,  |minc  prolongées. 
Les  fleurs  font  dtfooféeS  en  petites  grappes  axil- 
laires , t»pofée»,  un  peu  paniculees  , plus  courtes 
que  les  feuilles  ; les  pédoncules  8c  les  pédicclles 
prefque  fétacés;  la  corolle  d'un  bleu  vif;  les 
êtaimnes  au  moins  de  la  longueur  de  ta  corolle  ; 
les  capfules  globuleufes  , un  peu  rougeâttés , de 
tnoiiié  plus  longues  que  le  calice  perfiflanc  , i 
quatre  dents. 

Cette  plante  a éié  recueillie  dans  les  rivières 
du  Delta , par  M.  DeliÛe.  Çh'.f.in  harb.  Otafou.) 

10.  AmMANE  rofe.  Ammannia  rvfaa. 

Ammannia  foliia  tinaaribua  , fioralibma  minimia  ; 
fonhua  nfaia  , fajji/ibua , fu‘‘foliunis,  parvia.  ( N.) 

Ceft  une  fort  petite  efpèce , dont  l«s  tiges  font 

Î labres,  tendres,  hetbacecs  ; les  rameaux  fili- 
Ufmes,  garnis  de  feuilles  felliies,  linéaires,  lon- 
tiotaniqut.  Supplimtni,  Toma  1. 
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f innules  i plufieursdivifions  upilliires  ; \es  invo- 
ucres  pinnaiifides  , une  fois  plus  courts  que  les 
ombelles  ; les  femences  gUbtei. 

Cetie  pUnte  croît  dins  les  champs  , î la  Caro- 
line. Elle  paroit  avoir  de  itès-grands  rapports  avec 
la  précédente.  ( MUh.  ) 

Okftrvjtiom.  Willdenosr  a rangé  le  crithmum 
pyrtnaUuTi  Lina  parmi  les  ammi , fous  le  nom 
A'ammi  daucifolium  , d'après  Scopoli , Carn.  n*. 
J4t , tab.  10.  M.  de  Limarck  penfe  que  c'efi  la 
même  plante  que  Y aihjmantha  Ubanotis  Linn. 
L’ueimi  coptictm  Liiin.  e[|  un  véritable  dauciu , 
ayant  des  femences  hérilTées. 

AMORPH.^.  Amarph*.  Les  feuilles  des  amor- 
phe font  parEmées  de  petites  véficules  tranlpa- 
lentes  comme  celles  des  millepertuis. 

Le  caraâère  elTentiel  de  ce  genre  ell  d’avoir  ; 

Lts  ai/es  & Ai  cariae  oblitirlts , prtfqut  nu/Aj  ; 
Ut  geujfts  courbées  en  [omilie. 

Espèces. 

r.  .AmoRPHA  faux  indigo.  Amorphu  fruiicofa. 
Linn. 

Amorpht  foliolis  pediceUatis  , o'^iufit  ; dentiiut 

Îuaiuor  eoileinis , obiujis  f unico  ûcwninuco,  Poir.  in 
)uham.  edir.  nov.  vol.  j.  tab.  )6.  — Willd.  Spec. 
}.  pag.  970.  — El.  Gen.  tab.  61t. 

a.  Amorpha  nain.  Amorphu  pumilu.  Midi. 

Amorphj  ( pubet'cens  ) > humilis  , fotioHt  fubjif- 
flibus , mucronatis  ; calUibus  pubefceniibus  , demibut 
aeuminaiis  ,fore  minore.  Poir.  in  Duliam.  I.  c.  — 
Willd.  Spec.  J.  pag.  970,  & Arb.  17.  — Mich. 
rior.  bot.  Amer.  a.  pag.  64.  — Desfom.  Arb.  a. 
pag.  joi. 

Amorpha  herbaeea.  Walter.  Carol.  179. 

Cette  efpèce,  très-voifine  de  la  précédente, 
en  «f.Iftre  en  ce  qu’elle  s’élève  peu  , fes  tiges  ayant 
à peine  deux  ou  trois  pieds  de  haut;  elle  pero  fes 
rameaux  tous  les  ans.  Ses  feuilles  parollfcnt  pref- 
qne  fclliles,  étant  garnies  , jufqu'a  leur  bafe,  de 
folioles  d peine  pédicellées,  pubefeentes,  ainfi 
que  les  rameaux , parfemées  de  points  tranfpa- 
rens  j la  plupart  entières  de  mucronées  i leur  fom- 
mer.  Les  épis  font  plus  grêles  Se  plus  longs,  to- 
mentenx  , un  peu  blanchâtres  i les  calices  pubef- 
cens , d cinq  dents  toutes  acuminées  i la  corolle 
à peine  plus  longue  que  le  calice. 

Citte  plante  croit  i la  Caroline.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  J)  (V,  v.) 

t.  «Amorpha  glabre.  Amorpha  slabra.  Hort. 
Par  if. 


AMP 

Amorpha  glabra  , foliolit  pediceUatis  , obtufs  ; 
deitiîbus  caticinis  omnibus  obtujis  , breviffimis.  ( N. } 

Cette  efpèce  fe  diftingue  des  deux  précédentes 
en  ce  qu’elle  e(l  parfaitement  glabre  dans  toutes 
fes  parties.  Les  tiges  font  cylindriques,  ftriées, 
lilTes,  prefqueluifantes}  les  feuilles  alternes , corn- 
pofées  de  folioles  nombteufes , alternes,  pédicel- 
lées, point  ponâuécs,  ttes-obtufes  i leurs  deux 
extrémités,  entières  , d’un  vert-gai  à leurs  deux 
faces.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  limples  , 
ferrés,  quelquefois  un  peu  ramifiés  à leur  bafe. 
Le  calice  e(l  très- glabre  , verdâtre , llrié , à cinq 
petites  dents  égales , obtufes  ; la  corolle  d’uo 
pourpre  - foncé , une  fois  plus  longue  que  le 
calice. 

Cette  plante , cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris , cil  originaire  de  l'Amérique  feptentiionale. 

AMOUPiETTE.  On  donne  ce  nom  en  .Amé- 
rique i p'ufteurs  arbriffeaux  épineux  qui  accro- 
chent les  palTans , tels  qu’une  efpèce  de  volkamère 
(votkumeria  ocuieoia  Linn.),  qui  e(l  l’amnuiette 
de  Sain^Chri[lophe  ; une  efpèce  d’acacia  {mimoft 
tenuifolia  Linn.  ) , qui  ell  le  bois  d* amourette  ; 
une  morelle  epintufe  , appelée  amoureiie  bâtarde  f 
une  autre  efpèce  du  même  genre , non  épinciife  , 
que  fon  rappoit  avec  la  précédente  a fair  nommer 
amourette  franche.  La  luaerne  en  arbre  ( medicago 
arbores  Linn.  ) porte  audi  à Cayenne  le  nom  d'u- 
mourette , peut  être  à caufe  de  fe*gnuirc$  recour- 
bées en  crochets.  Le  même  nom  eR  donné  i de 
petites  plantes  d’une  forme  élégance,  telles  qu’une 
jolie  faxifiage  {faxifraga  hypnoidet  Linn.  ) cultivée 
dans  les  jardins;  i une  brize  (btifa  media  Linn.) 
commune  dans  les  prairies,  & à quelques  autres 
giaminéss  du  même  genre.  L’amouietie  des  prés 
ell  une  lythnide  (lychaii  fiofcucult  Linn.)  , égale- 
ment abondante  dans  les  piaiiics.  (Juf.) 

.AMOURIE  : nom  languedocien  du  mûrier. 
On  le  donne  aufli  i la  ronce  des  haies,  dont  lo 
fruit  tft  vulgairement  nommé  mûre  fauvage. 

AMP.A  : nom  malgache  d'une  efpèce  de  figuier. 
«•  Ce  mot , dit  M.  du  Petit-Thoujts , paroit  géné- 
rique , 5r  a ftircment  une  fignificaiicm  dans  cette 
langue.»  ( P’uycj  Ami’c  iSc  Ampau.) 

.^MP.A".  ( Voyei  Aüdertia,  Suppl.,  Sc  Fa- 
GAIIIER,  n*.  9.  ) ' 

AMPAL.ATANGH  VARI  : nom  malgathequi 
lignifie  pied  de  linge  ou  de  vari , donné  dans  l'ile 
de  Madagafcar,  fuivant  Flacourt,  à un  aibie«lîez 
grand,  dont  les  feuilles  font  afttingcntes  ; elLs 
font  digiiées,  compofées  de  fept  foliotes;  ce  qui 
leur  donne  l'afpeâ  d'un  pied,  ün  nomme  auffi  cet 
tihte  fiou-raven  i ce  qui  veut  dite  fept  feuilles. 
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AMPALI.  AMPALT.  Suivint  M.  Rochon  . 
c'cR  un  arbre  de  Madagafcar,  ayant  une  fcuiile 
rende  q'ii  polit  le  fer.  Il  y a plufieurs  arbres  de 
ce  nom  à Madagafcar , qui  fe  diliinguent  par  la 
rudelfe  de  leurs  feuilles,  tels  qu'un  figuier , nom- 
me ailleurs  ampcloi  ou  amptLui,  te  mûrier  râpe 
{ morui  tmpalij  , Poir.  Encycl.  ).  Celui -ci  eÛ  cul- 
tivé à rile-de-Krance , fous  le  même  nom  d'un- 
fd/r , par  cutiofité , ï caufe  de  Ton  fruit  vert , 
quoique  mûr , & femblable , pour  la  forme , à une 
clieiiille.  C'ell  le  vaa  Itlati  de  FUcourt.  (A.  P.) 

AMPANA  : nom  malabar  du  lomar  ( iorejfm 
fakttliformii  Litw.  ) , genre  de  la  famille  des 
palmiers. 

AMPA  THROUTS  : nom  malgache  d'une  ef- 
pèce  de  greofia  de  Madagafcar. 

AMPE.  Ce  nom  défigne , dans  la  langue  mal- 
gache , d'après  M.  du  Petit-'Thouars , une  «fpèce 
de  iragia  de  Madagafcar , piquante  comme  nos 
orties , 8c  d'auties  plantes  qui  ont  U même 
propriété. 

AMPELOPSIS.  Mich.  ( ycyei  Vigne.) 

AMSONIA.  Walther  défignoit  fous  ce  nom  une 
plante  apocinée  de  la  Caroline,  qui,  félon  la  plu- 

Èait  des  botanilles,  n'eft  qu'une  efpèce  de  taberne. 

Ile  fe  dillingue  de  fes  congénères  par  fon  flig- 
mate  orbiculaire  , par  fes  follicules  droites  , 8c 
non  hoiizontales  ni  pulpeufes  dans  leur  intérieur, 
& par  fes  femences  tronquées  obliquement.  D'ail- 
leurs , les  feuilles  font  alternes , 6c  les  tiges  her- 
bacées. Ces  caraèlcres  fuffifent  pour  en  faire  un 
genre  dillirâ  des  tahtrnamontana , ainfi  que  nous 
l'avons  dit  ailleurs.  (P'’oyc{  Taberne.) 

AML'Ll.  Ce  nom  brame  a été  donné , foit  ï une 
gratiole  {gratioU  chamédrifoUa  I am.),qiie  Rheed, 
Hort.  Malabar,  p , pag.  l6j , tab.  , décrit  fous 
celui  de  ifitra  manganari , foit  à l'hi  ttonie  de 
l'Inde , qui  ell  le  isjajiiam-ijîeria  du  même  auteur, 
vol.  Il,  pag.  7t , tab.  Ces  plantes  heibacées 
ont  enfemble  quelques  légers  rapports , & font 
toutes  deux  monopétales  i mais  la  première  ap- 
partient à la  famille  des  perfonnées , la  fécondé  i 
celle  des  primulacées.  {luff’.) 

AMVALUS  î nom  bnehmane  du  cheramelier 
(cicca  àijlicia  Ltnn.),  qui  éfl  le  ntli  fa^h  deciit 
&:  figuré  dans  Rheed.  Hort.  Malabar.  }.  pag.  {7. 
tab.  47  & 48. 

AMUYONG  : fruit  d'une  efpèce  de  carda- 
mome des  Philippines. 

AMYCDALU3.  ( Amandier.) 

AMYRIS.  {yoyti  Baesamier.) 


ANABASF..  Anaiafis.  ( yayfj  mes  obferva- 
tions  à la  fuite  de  I txpofitinn  du  catatlère  des 
Soudes  . vol.  VU , pag.  184  ) L'anataft  aphyl/a  , 
n®.  I , efl  figurée  dans  les  llh  fl  ationi  dts  ümns , 
tab.  181.  Pallas  fait  mention  d'une  autre  efpèce 
très-voifîne  de  celle-ci,  dont  les  tiges  font  dé- 
pourvues de  feuilles,  très-fimples , point  rameu- 
fes,  ramaflées  en  gazon,  aiticulées,  8c  portant 
des  fleurs  aux  articuUiions  inférieures.  Ces  arti- 
culations font  éthanctées.  11  la  nomme 
entacea,  cataéletifée  aiufi  qu'il  fuit  : 

An  A BASE  crétacée.  Anaiafit  crttacta.  Pall. 

Aitaia^t  apJiy//a  , eaaliiat  numtrofls  , ctfpitopt , 
fimpticijfimis  , aniculath  , èafi  porifaris  f anicutis 
tmarginatû,  Willd.  Spec.  I.  pag.  IJ18. — ■ Pallas, 
Itin.  1.  Append  n°.  109.  tab.  N. 

Vaitatafis fpinofiffima  a été  reportée  auxSouDES 
{^faifola  tekinus  , n®.  )j). 


ANABASIS.  {yoyei  Anabase.) 

ANACARDE  i feuilles  longues,  n®.  i.  Ana- 
cardium  tongifeliam.  Lam.  111.  tab.  108. 

Oifervaiiom.  La  noix  d'acajou,  qui  avoir  été 
réunie  à ce  genre , en  fo  me  un  dillinêl . men- 
tionné fous  le  nom  d' Acajou  {caffuvium). 

ANAC.ARDIUM.  ( Anacarde  8c 

Acajou.) 

ANACOLUPP.Y  : nom  malabar  d'une  plante 
rampante,  figurée  dans  le  Ho  iat  ma/aiar.  vol.  10, 
tab.  47,  qui  paroît  être  le  ^apania  nodtfora  , Lam. 
III.  I,  pag.  J9  , auparavant  rapportée  par  Linné 
au  genre  verveine.  Rheede  dit  que  fon  fuc , mélé 
avec  le  poivre  en  poudre , guérit  l'épüepfie , 8c 

311'il  ell  le  feul  remè  te  connu  contre  la  morfure 
U ferpent  coira-capcUa.  (Jujf.  ) 

-ASACYCLE.  Anacyclut.  Ce  genre  a le  port 
des  camomilles  ( anthémis  Linn.  ),  dont  il  ne  dif- 
fère que  pat  l'ablence  des  demi- fleurons  i il  fe 
dillingue  des  cotuLs  par  fon  réceptacle  garni  de 
paillettes. 


I.  Anacycle  de  Crète,  r®.  i.  Anacy^Ius  eu- 
liius.  Linn.  — Dtsfonr.  Coioll.  de  Touin.  pag. 48. 
tab.  57. 

a.  Anacycle  dorée.  Anacyelas  aaitus,  Linn. 

— Lam.  111.  tab.  7C0.  fig.  i.  # - 

;.  Anacycle  velue. ./4i«>cyc/iu  valeniinai.  Linn. 

— Lam.  111.  tab.  700.  fig.  i. 


4.  Anacycle  d' .Alexandrie.  Anacyz'ast  d'exan- 
drinus.  Willd. 


Tt  1 
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Anacycltu  foliit  bipinnatis } foUoHi  li/\eanbus  , j 
pianii  y eaufe  proftrato  y floribus  axilluribut 
filibus  y ttrminali  ptdmcuiüto.  WilM.  SpvC.  Plant, 
toi.  ).  pjg.  Î17J. 

Il  fort  des  mêmes  ricines  plufieurs  tiees  cou- 
chées, étalées,  longues  de  trois  à <|uatie  poud  s, 
garnies  de  feuilles  pétiolées,  deux  fois  ailées, 
compofées  de  folioles  planes  , linéaires  , aiputs  ; 
les  pétioles  linéaires  , un  pou  élargis  a leur  bafe. 
Les  fl  urs  font  axilhins,  folitaires,  i peine  pé- 
donculées  j la  terminale  pourvue  d'un  pédoncule 
plus  alongé.  Les  calices  font  blanchâtres , coton- 
neux. 

Cette  plante  croît  en  Lgypte  , aux  environs 
d'.Kiexandiie.  O ( ) 

Oifcrvaiionj.  X,‘ anaiyduj  orleKialh  Lion,  eff 
une  plante  douteufe , qui  paroit  devoir  être  ex- 
clue de  ce  genre , ayant  le  réceptac  le  dépourvu 
de  paillettes.  M.  Petfoon  , dans  fon  Synopfn  Plaa- 
tarum , a introduit  dans  ce  genre  quelques  efpêces 
d'jaihrmh , qui  oiït  les  femences  entourées  d'un 
tebord  membraneux. 

AN.\CYCLL'S.  ( f^oyrf  Anacycie  ) 

AN’ACALLIS.  ( Kojri  MouilON.) 

AN.\GIRE  fétide,  dnufyrit  fttUa.  Linn.  — 
Lani.  III.  tab.  jaSi. 

ANAMENIA.  Ventenat.  (Kayrr  Adomce, 
S.pFl) 

AN.ANAS.  Bromelia.  On  a ajouté  i ce  genre 
plulîeurs  belles  efpeces  . les  unes  découvertes  à la 
Jam-iqne  par  M.  bvarta,  les  autres  au  Pérou  par 
MM.  Ruiz  & Pavon.  .^vanc  de  les  faire  coniioicre  , 
je  remarquerai  que  le  bromtlia  ananas  , n°.  I , ell 
riguié  d-nsles  IlLftratienj , cab.  ir; , fig.  i , & le 
tromtlia  f ingain  , n°,  q,  tab.  ai)  , flg.  1. 

8.  Ananas  à fleurs  d'or.  Bromtlia  ckryfatuha. 
Jacq. 

Bromelia  foliit  ftrraro-fpinojîs  ; iralhit  lancrcla- 
tis,  démolit  ; racimo  fubeompojito  , foliit  irevio  e ; 
fo’ihus  peduneilaiis,  Willden.  Spec.  1.  pag.  ÿ.  — 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  I.  pag.  18.  tab.  ;j. 


Cette  plante  croît  en  Amérique  , aux  enviroat 
de  Caracas.  1y  • 

9.  Ananas  il  panicules.  Bromelia  panieuUgtrj. 
Svartz. 

Ananas  foliit  ftrrato-fpinajis , braSeis  lanceolatlr^ 
racemo  compojito , raumalit  fabdivifia  , foribut  pe- 
diuuiUatis.  Svaitz,  Ptodr.  fè,  Sc  Flot.  Ind.  occid. 
i.pag. 

Set  feuilles  s'élèvent  droites  des  racines  ; elles 
font  lancéolées,  dentées,  épineufes  i leurs  bords. 
De  leur  milieu  fort  une  hampe  droite , longue 
d'un  pied  & plus  , couverte  de  braûées  élargies, 
lancéolées,  alternes,  inembraneufes,  d'un  rouge- 
écarlate  , longues  de  fix  pouces.  I^s  fleurs  font 
pédoncuiées  , difpofées  en  une  grappe  longue  de 
deux  pieds,  droite  , tameufe,  paniculee  i Us  la- 
meiux  un  peu  ramiliés  , étalés;  les  pédoncules 
longs  d’un  pouce  , cylindriques , blanchâues  Sc 
tonienteux. 

Cette  plante  croit  à la  Jamaïque.  ^ (Suiarr^  ) 

10.  Ananas  J grandes  braétecs  Bromtlia  brac- 
teata.  S.  artz. 

B'omtUa  foliit  ftrrato  fpinojit  , braHris  ovato~ 
lanctolatis  , fcapo  elangato  , racemo  tompofio  , raea~ 
malit  jubiivifs  , foribua  fe0Ubiit.  Swailz  , Piudr. 
yé,  8c  Flor.  liid.  occid,  i.  pag.  )8j. 

jé.'uë  amtricana  , arboribat  innafeent , foliit  lotit, 
membranaeeis  , ad  marginet  fpinofis,  Houfl.  Keliq. 
pag.  7.  tab.  16. 

11  fort  de  fes  racines  des  feuilles  longues  d’un 
pied,  larges  de  trois  pouces,  épailfes,  toides  , 
droites,  dentées,  épineufes  i leuis  bords  De 
leur  centre  s’clève  une  hampe  un  peu  plus  longue 
que  les  feuilles,  couvertes  de  btaâees  éparfes, 
osales-lanceolécs  , membianeufes  , perfiluntea  , 
d’un  rougc-rcatlate,  fouteiuni  une  grappe  longue 
d’un  pied , divifée  en  rameaux  nombreux , étalés, 
chargés  de  fleurs  fcIfiUs,  féparées  par  de  peciies 
braétéeS  fubulees.  Les  trois  découpures  exréiicu- 
les  Je  h fleur  font  petites,  ovales , terminées  par 
une  pointe  un  peu  crochue;  les  trois  intérieures 
lancéolées  , obtufes  ; le  lliemare  J trois  découpu- 
res. Le  friit  ell  une  biîe  ovale,  couronnée  par  le 
calice  petfiHant , à trois  loges  , comen-nt  plufk  uis 
femences  pentes , oblongues  , comprimées. 


Ses  racines  produifent  des  feuilles  alongées , 
lancéolées  . ciliées,  épineufes  i leurs  bords  , my- 
cronées  1 leur  fommet  ; les  fleurs  pédonculecs, 
de  cou'eur  laune,  réunies  en  une  grappe  droite,  ' 
rameufe  J fa  bafe , longue  d'un  pied  , plus  comte 
que  les  feuilles!  les  pédoncules  glabret , accom- 
pagnés de  braéfées  lancéolées,  jaunâtres,  den- 
tées , perCflantes  en  fe  delTécham.  Les  baies  font 
glibtct.  ‘ 


Cette  plume  croit  fut  les  rochers,  âiaJmoi:u;. 
V ( Atta'iq.  ) 

II,  Ananas  incarnate.  Bromelia  inearnata, 
Flor.  peruv. 

Biamelia  foliit  ferrato-fpinojls , obtuft  cum  alu- 
mine ; taccino  fmptici , feruofa  i brudtii  infetioribut 
maximit , lanciolalit.  Ruiz  8c  Pav.  flot.  peiUV.  J. 
pag.  )i.  tab.  lya. 
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Ses  tic»  font  (troiifs,  cylini4rii\ufs , noiiruft.»,  | 
trÿs-fi:n(iles  , girnies  à leur  bile  de  tcuilles  am- 
ies, imbiiquées.  Rriëes,  un  peu  coriaces  , gU- 
res  , blancnàirrs  en  delTous,  dplneufts  à leurs 
bords,  depuis  leur  milieu  jurqu'au  fommet  ; les 
infeiieurei  oblongues.obtul'e'iles  fupétieuresob- 
langues,  enfiiormcsi  les  hampes  garnit  s. le  brailécs 
alternes,  lancéolées  , obiufes , alfce  grandes  , de 
c»ult  ur  écartatr , à demi  amplesicauUs.  tes  Heurs 
font  félidés,  éparfes,  de  cnuienr  rouge-incarnate  , 
difpofées  en  une  grappe  terminale  ( fleaueulcs,: 

frulvèrulenies  i les  trois  divilions  extérieures  de 
a corolle  lancéolées  , très-aigués , droites  ; les 
trois  tntérieitres  quatre  fois  plus  longues , lancéo- 
lées, aigté,,  étalées  , d'un  pourpre-violet,  lon- 
gues de  deux  pouces  3c  pluSi  lit  ecaill.s  ovales, 
alii  mes  avec  les  étamines  , deux  à deux  i la  bafe  i 
de  chaque  divifion  interne;  les  Hlamensplits  courts 
que  la  corolle  ; les  anthères  droites  , linéaires , i 
d-.ux  loge'.  L'ovaire  tll  turbiné  , toinenreux  ; le 
ftyla  filiforme , plus  long  que  la  corolle  , fminontC 
de  trois  Iliamates  roulés  en  fpirale.  te  fruit  efl 
une  baie  totbinée,  de  la  grolfeur  d'une  olive, 
ulpeufe , un  peu  charnue,  tomenteufe  en  dehors, 
lanchàire,  i trois  loges,  contenant  plufieuts  fe- 
nrences  brunes,  fort  petites.  , 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts , fur  les  mon- 
tagnes des  A rdts  , oïl  élit  fleurit  aux  mois  d'oéio- 
bre  & de  feptembre  ( Dtfcripi.  tx  Rui[  ii  Pav.  ) 

11.  Ananas  en  bourfe.  Bromt/ia  fphjcthtj. 
Flot,  peruv. 

Bromtlia  foliii  enfformihuj , acuii^mit , cUîato- 
aculcdtis  ; j'picn  axithrihui,  coiko  truncdtis  ; irjc- 
itis  medio  Jf  iacc/diit.  Ruii  8c  Pav.  F.or.  peruv.  j. 
P36-}«- 

D’une  même  racine  fortent  pluficurs  individus 
dépourvus  de  tiges  , ga  nUde  feuilles  toutes  raiii- 
cale»,  droites,  nombreufes  , enfiformes,  ttès-ai- 
gués , ciliées , armées  i leurs  bords  d’aiguillons 
recourbés,  trésc:urts.  Les  fleurs  font  lelfiles , 
imbriquées,  difpofées  en  épis  axillaires,  folitai- 
tes , coniques  , tronqués  , munis  de  braélées  lan- 
céolées ou  linéaitfs-Uncëolets.  La  corolle  eft  pur- 
purine; tes  trids  découputes  exiëii. utes  à demi 
lancéolées , droites , aigues  , concaves  ; les  inté 
tieures  d'égale  longueur,  droites , purpurines, 
lancéolées  ; les  écailles  i peine  fei  libles;  les  fila- 
Dir  1rs  de  la  lonaueur  de  b corolle , fubulés,  un  peu 
c -niprimés;  Us  anthères  linéaires,  un  peu  bifides 
à leur  bafe;  l'ovaire  cunéifor  ne  ; le  flyU  ttigone, 
de  la  longueur  des  étamines;  trois  liigmates  aigus. 

H leur  fuccède  une  baie  i trois  loges,  cuiaéi- 
forme  , cont-naut  plulâeuis  femenccs  brunes , 
oblongucs. 

Otre  plante  croît  art  Chili  .dans  les  lieux  hu- 
mides Sf  ombragés.  ( Dcjcrifi.  cx  ü«;{  & F«v.  ) 
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t).  Ananas  bicolore.  Bromtiîj  iiioler.  Flor. 
peruv. 

Bromtlix  faliis  tnfformihas , cUtato  • acuUatit  ; 
interioribui  punicth  ; fioriaut  aggrtgjio  - conicit  , 
irxHth  «i/ong’u.  Ruii  Bc  Pav.  Flor.  peruv.  vol.  j. 
P'S-  if- 

Ses  feuilles , toutes  railicalcs,  font  enfiformes, 
étalées  , ouvertes  en  étoile,  parUoiêes  d'un  duvet 
blanchâtre  , lomenteux  ; Us  tutorieutes  rouges  , 
cilrees  &-•  munUsd  aiputllons  à leurs  bntds.  De  leur 
centre  s’élève  un  cône  de  fleurs  agrégés,  accom- 
pagnées de  braCfées  imbriquées  ; 1rs  unes  obloit- 
pues;  Us  autres  cunéiformes,  ciliées.  Les  trois 
divifions  extérieures  de  la  corolle  font  droites , 
ovales,  pe.rfiftaiu.s , un  peu  pulvérulentes;  les 
trois  intérieures  un  peu  plus  longues , léirécicB 
i leur  bafe  , oblongues  , de  couleur  bleue;  deux 
petites  écailles  i la  bafe  de  chacune  d'elUs;  Us 
filamens  plus  corttts  que  la  corolle;  Us  imhér  s 
droites,  prefque  fagtttées , bUuâtrei.  I.e  fruit 
confine  en  une  baie  ttigone,  cunéiforme,  b'.an- 
châire,  à trois  loges,  renfermant  plufieuts  Umer.- 
ces  oblongues , fort  petites. 

Cette  plante  croît  au  Chili , rfi  elle  fleurit  en 
avril  8c  en  mai.  ( Dtjcripi.  tx  Rni^  if  Pav.  ) 

AN.ANT.fiLY  M.ARAV.fiRA.  Nom  malabar  de 
VtpiJtadrum  ovatum  Linn. , dr  nt  Rhetde  doviie 
‘une  bonne  fivure  , vo’.  1 1 , tab.  7.  Ses  fleurs . qui 
font  tres-belUs , durent  lortg-iems  , 8f  fe  déve- 
loppent rrême  fur  Ir  tige  , feparée  de  fa  racine  , 
comme  cela  arrive  i plufieuts  autres  plantes  graf- 
fev  qui , bilfant  écht;>per  moins  de  fluide  par  l.t 
fraufpiratlon  infenfible  , emploient  la  feve  fiib- 
fillante  dairs  la  tige  coupée  , â b nourriture  des 
fleurs.  On  fufpend  dans  Us  appartemens  Us  ra- 
meaux prêts  a fleurir . 8c  l'on  prolonge  ainfi  fa 
lourlTance  fans  frais  8c  fans  foins.  ( Jaffl  ) 

AN.fiRRHINE.  Aaarrhinim.  Desfont.  Genre 
de  plantes  dicotylédones  , i fleurs  con  plètrs  , 
monnpéulées, irrégulières  , de  b famille  des  frrn- 
phubirts,  qui  a des  rapports  avec  les  mufliers 
{ansirthinam  Linn.),  dont  il  cil  un  dérreu  bre- 
mtnt  ; il  comprend  drs  herbes  , que'quefo  s des 
aibudes  , dont  Us  feuilles  radicales  font  grandes, 
étalées  ; Us  caulinaires  étroites , uumbieufcs  ; les 
fleurs  petites. 

Le  cataÛète  e(T  r.tiel  de  ce  gi  nre  eft  d’avoir  : 

Un  taliii  4 cinij  Mcoapurts  prvfvaÀtt  ; tint  coroUe 
tuhkUuft , munit  a un  iptron  ou  a un  rtnjitmtnt  fatl~ 
tant  a fu  ia/t , ourt/tt  à jUa  o'ijift , Jani  puü't 
proimintr.t  ,•  unt  eupfutt  urraniiit  . txrcrt  tt  diux 
troui  ù fox  fammii , t'ouviuat  tn  plupcan  tu^vts. 

CAIlACTÉR.t  CÉNÿ.  RIQUe. 

Chaque  fl. ut  offri  : 
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1°.  Un  caliet  petfinant , divifé  en  cinq  décou- 
pures prolondes,  plus  ou  moins  inégalés. 

i".  Une  corolle  monopétile  , irrégulière,  tubu- 
leufe,  munie  d'un  éperon  à fi  bafe  ou  quelquefois 
d'une  bofle  faillame  ; l'orifice  confia  ninent  ou- 
vert ; le  limbe  divifé  en  deux  lèvres  inégales;  la 
fupérieurc  droite,  à deux  lobes  obtus  ; l'inférieure 
à crois  lobbs. 

Quatre  itamintt  didynames  ; les  filamens 
fubulés  , renfermés  dans  la  corolle  ; les  anthères 
rapprochées. 

4*.  Un  o\oirt  ovale , libre , furmonté  d’un  ftyle 
fimple  , terminé  par  un  Iligmate  en  léce. 

I.e  fruit  ell  une  capfule  prefque  ronde,  i deux 
filions  , percée  de  deux  trous  à Ton  fommec , à 
deux  loges,  s’ouvranc  en  plulirurs  valves  , renfer- 
mant un  grand  nombre  de  femences  fort  petites. 

Oifcrvjiiotu.  Ce  genre  a été  établi  par  M.  Des- 
fontaines daos  fa  Flore  du  mont  Atl-tt  ,■  il  différé  de 
Vantirrhinum  & du  linaria  par  fort  port  , par  la 
forme  de  la  corolle , dont  l’orifice  eft  ouvert,  & 
dépourvue  d'un  palais  proéminent.  Il  faut  p rap- 
porter Vantirrhinum  iellidifolium  Linn.  6c  Vantir- 
rhinum canadenft  Linn. , ainli  que  les  efpèces  fui- 
vances.  ( f'oyrp  Muflier,  n°“.  jo  & Ji.) 

I.  AnARRHINE  atbulle.  Anarrkinum  fnaieofum. 
Desfonc. 

Anarrhinum  frutefetns , ramis  virgatis  t fliformi- 
hus  i foliit  perennantihus  f imis  fpjtiulatîs  ; racemis 
interruptis  ,ecrollit  ccaudatis.  Desfonc.  Flot,  allant, 
a.  pjg.  ja.  cab.  iqa. 

.Atbulle  de  trois  à quatre  pieds , dont  les  tiges 
font  droites,  rameufes,  très-glabres  ; les  rameaux 
longs,  giéles,  cylindriques,  eflîiés,  anguleux, 
garnis  de  feuilles  alternes,  petlîftames  , entières, 
un  )>eu  épailfes  ; les  inférieures  fpatulécs , obtu- 
fts , décurrentes  fur  le  pétiole,  munies  louve  ni 
de  quelques  dentelures  à leuis  bords;  les  lupé- 
rieuies  linéaires- l.uicéolées , étroites,  un  peu  ai- 
gues. Les  fleurs  font  petites,  idfiles  ou  a peine 
pèdicellées  , difpofées  en  un  long  épi  grêle  , 
alongè  , terminal , un  peu  inteno.npu  , accom- 
pagne de  braéiécs  petites , ubiongues,  pins  cour- 
tiS  que  le  calice.  Celui-ci  ell  Lite  petit,  à cinq 
découpures  ovales,  aiguës,  membraneufes  à leurs 
bords.  La  corolle  cil  l lanciie , fort  petite  ; la  lèvre 
fiipêrieurc  comte  8r  bifide;  l'intérieure  d nos 
lobes  airondis  ; le  tube  oblomt,  cylindt.que  , dé- 
pouivu  d'éperon  ; les  anthères  bLuatres.  La  cap- 
fule  cil  petite,  arrondie,  Itgeremeiit  échanctée, 
à deux  loges,  s'ouvrant  d fou  fommet  par  une 
double  ouvcriurc,  contenant  des  femencci  nom- 
bteiifes,  foit  petites , biuiies,  oblongues , con- 
vexes , rudes,  ponétuees. 

Cette  plante  a été  découveetî  par  M.  Desfon- 
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raines  fur  le  mont  Atlas , aux  environs  de  TIem- 
fen , Mafcar  de  Cafsa.  b ( K.yi  in  herk.  Desf.  ) 

1.  AnarrhiNE  pédiaire.  Anarrhinum  pedatum- 

D-’sfont. 

Anarrhinum  füliis  radicalihus  ohlorrgil  ^ fetratij^ 
nen-ofs;  caultnis  pedatis  ,-  foliolii  angufo-lantto- 
latiti  foribui  hirfutis  , racemofis  , fcffilioui.  Desf. 
Flor.  allant,  a.  pag.  ;i.  lab.  14I. 

Ses  tiges  font  droites , fermes,  prefque  ligneu- 
fes,  glabres  Se  cylindriques  à leur  partie  inléricuie, 
rarement  finiples , plus  foutent  rameufes  à leur 
partie  fupétieure.  Les  rameaux  font  droits,  grêles, 
paniculès,  hètilTés,  charg-as  de  fleurs  ; les  feuilles 
radicaU-s  étalées  en  rofecce,  élargies,  lancéolées, 
quelquefois  ovales  ou  elliptiques  , aigues  ou  ob- 
tufes,  hétiffées,  à nervures  longitudinales , dicur- 
rentes  fur  le  petiole,  munies  d leurs  bords  de  den- 
telures inégales,  diltantes;  les  feuilles  caulinaites 
glabres,  épatfes,  nombnufes,  piofoiidénient  di- 
vifées  en  plufieurs  tolioles  inégales,  étroites , lan- 
céolées , aigues , ordinairement  encièies  , quelque- 
fois munies  d'une  ou  de  deux  dents.  l.es  fleurs  font 
prefque  felFiles,  difpofées  en  un  épi  termina!  plus 
ou  moins  lâche,  cylindrique,  charge  de  bradées 
velues , lancéolées , très-aiguès , plus  longues  que 
las  fleurs.  Le  calice  cil  petit,  héiille,  deinq  dé- 
coupures inégales,  fubulées,  un  peu  lichet  ; la  co- 
rolle blanche , velue,  deux  & trois  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice  ; Ton  limbe  d deux  lèvres;  l’infé- 
lieute  d crois  lobes  ovales;  celui  du  milieu  plus 
grand;  le  tube  terminé  d fa  bafe  par  un  ttev-petic 
éperon  grêle,  relevé  & courbé  en  arc.  L'ovaite 
eit  ovale;  le  fiigmate  en  tête,  un  p-u  recourbé  ; 
la  capfule  petite , arrondie. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines,  aux  environs 
d'Alger , cd  elle  a été  découverte  par  M.  Desfun- 
laitK-s.  ( K. y.  in  herh.  Desfont.) 

• 

g.  .AnarrhiVE  d trois  nervures.  Anarrhinum 
durintituum.  Brolh. 

Anarrhinum  foliis  radtealihus  obovoto-lariceola- 
tis , trintrviis  , ferrutis  , hirfutis;  cautinis  tripar- 
tltrSf  laeinid  media  tato~ianccolatà  ; bruiScis  irris 
fimilibus , fummis  Jlmpticibus,  Btother , Flot,  lufit. 
pag.  109. 

D'après  une  plante  que  je  pollède  en  herbier, 
recueillie  par  BtoulVonnet  dans  le  tevaume  de 
Maroc,  je  fuis  porté  d croire  que  celle-ci  n’eft 
peut-être  qu'une  variété  de  la  préiédeate.  Ses 
ieiiil  es  tadiciles  font  pvales-hnceolées,  rétrécir^ 
d leur  bafe,  velues,  dentées  en  feie  d leur  contour, 
marquées  de  trois  nervures  Itvngitudiiiales.  L-.-s 
feuilles  cauliniiies  four  dtvifees  en  trois  décou- 
pures profondes;  celle  du  milieu  élargie  , lancéo- 
l*e.  Les  fleurs  font  d'un  ;aune  de  foutre  paie,  un 
peu  blaiidiàues,  accompagnevsde  buîl-ies.  Celles 
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qui  «fc^mpignenc les  S'Ursinféiieuresr;  (T. ml  lent 
aut  feuilUs  rup^ricures)  les  autres  font  fimples. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
rtales  du  Portugal,  aux  lieux  humides  8e  ftéiiles. 


4-  Anarrhine  i feuilles  épailTtS.  Ananhinum 
craj/îfotium,  Cavan. 

Anjrrhinum  foliis  opfojîits  , ovath  , aiutis  « e/rf- 
trii  ; cau/t  adfcendciut , ructmii  carymbofis.  Willd. 
Spec.  Plant,  j.  pag.  afil. 

Antirrhinum  ( craOifolium  ) , foliis  oppo/liis  , 
o\‘atis  , craffiufcùlis  ; limbo  réftxo  , foribus  taxi 
fpicatis , fauu  ptivid.  Cavan.  Icon.  Kar.  a.  p.  li. 
tab.  114. 

Orontiumfjxatilt,  thymifoUo  ,fort  rubstio.  Batrel. 
Icon.  Rar.  1 5 1|. 

Ses  tiges  font  r.imeiifes,  afcendar.tes , pubef- 
centes  à leur  partie  fupétieure , garnies  de  teuilUs 
oppofées,  oval-s, aigues,  enrètes,  un  peu  épaif- 
fes  , gfibres  à leurs  deux  faces  , un  peu  repliées 
à leurs  bords  , alfei  Cmblables  d celles  du  fet- 
pnllet.  l es  fleuis  font  pédonculées  , formant  des 
grappes  lâches,  difpofées  en  cotymbe  à l'extré- 
mité des  rameaux  i les  pédoncules  de  U longueur 
des  fleurs;  la  corolle  d'un  blanc  teint  de  poutpte  , 
munie  d'un  éperon. 

C>tte  plante  croît  fut  U s fentes  des  rochers , aux 
environs  ds  Valence  en  Efpagne.  O 

J.  An.ARRHINE  fluette.  Axarrbinum  ttneUum. 
Cavan. 

Anarrhinum  foliis  oppofitis  ! corjjto-ovatis  ^ acu~ 
sis  , eauli<j:  t procumbentt  \illofis  ; ptduncu/is  axi/lj- 
rri«a.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  i6a. 

Antir^hinun  f tenellum  ) , caulibat  procumbtnti- 
bus  , irnuiffimis  ; foribus  axillaribus  , fo/iiariis  ; 
ptdooeulis  f.lio  toogiorlbus,  Cavan.  Icon.  Rar.  1. 
pag.  61.  tab.  183.  lig.  1. 

Cette  plante  eft  chargée  fur  toutes  fes  parties 
de  poils  abondant.  $ts  tiges  font  couchées,  ra- 
meufes  â leur  bafe  ; les  rameaux  étalés  , trés- 
gréles , velus , chargés  de  feuilles  oppofées  , 
ovales,  un  peu  arrondies,  légèrement  en  cœur 
à leur  baie,  aij.iiés  à leur  fommet.  Les  fleurs  font 
blanches,  fn'i'aires , .axillaires,  munies  d'un  épe- 
ron, fouteniies  par  un  pédoncule  beaucoup  plus 
long  que  les  feuilles.  Elle  croit  furie  fommet  des 
montagnes,  aux  environs  de  Valence  en  Efpa-  | 
gne.  G I 

ANARRIfINCM.  ( Kcycj  Anarrhine.  ) j 

ANAST.\T1CA.  ( f'oyi  Jérose.  ) î 

AN.ATOMIE  DES  plantes.  L'étude  de  U i 
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ftroûure  Sf  des  organes  internes  des  plantes  eft 
aulTi  eflentielle  pour  la  conncilTance  intime  des 
végétaux , qu'elle  l'ell  pour  celle  des  ai.imaux. 
C'tft  allei  généralement  des  organes  intérieurs 
que  dépendent  les  formes  externes,  & ces  der- 
nières ne  pourront  recevoir  d'explication  conve- 
nable ni  être  foumifes  à des  principes  fixes  qu'à 
l'aiife  des  premiers.  Si  et  s connoilTances  ne  font 
pas  d'une  taéceOité  ahfolue  pour  apprendre  à dif- 
lingiiet  les  plantes  les  unes  des  autres,  elles  le 
font  pour  tous  ceux  qui  ont  pour  but  d:  les  daller 
dans  un  ordie  méthodique,  approchant , le  plus 
poflîHe  , de  celui  de  la  nature.  L'anatomie  végé- 
tale fe  borne  i la  confidéiation  de  la  flniflure  ou 
compcfiiion  générale  des  organes  des  végétaux  ; 
8f , fi  l’on  conlîdéte  enfuiie  le  jeu  ou  l'aition  de 
ces  mêmes  organes  dans  les  forces  vitaUs,  cette 
nouvi  lie  conlî  iération  prend  le  nom  de pkyjiol-ogie 
vigétaU.  Quoioue  ces  deux  parties  laillént  encore 
beaucoup  â delirer , elles  offrent  néanmoins  , dans 
l'état  atfuel  de  nos  connoilfanccs  , des  faits  tiès- 
curieux  8r  d’une  grande  importance. 

Grevr  8e  Malpighi  ( dit  M.  Desfont.aines  , dans 
le  rapport  fait  i l'Inftitut  d'un  Mémoire  fut  l’a» 
natoniie  végétale  de  M.  Mirbel , 8c  dont  je  vais 
préfemer  l'extrait  ) font  les  prêt:  iers  qui  aient 
traité  de  l'anatomie  des  plantes,  & leurs  ouvrages 
font  encore  ce  que  nous  avons  de  plus  complet  r n 
ce  genre.  Si  les  progrès  de  cette  belle  partie  de  La 
botanique  n'ont  pas  été  auflî  rapides  qu’on  eilt  été 
en  droit  de  refpetet  d'après  les  découvertes  de 
ces  deux  hommes  célèbres , il  faut  cependant 
avouer  qu'elle  a fait  quelques  pas  vers  fa  perfec- 
tion. On  doit  à Duhamel  de  bi'lles  obfeivations 
fur  les  greffes , fut  les  bourrelets,  furies  couches 
ligneufet.  D..ubenton  a publié  des  faits  intétef- 
fans  fur  les  prolongtmens  médullaires  8c  fur  U 
flruilurc  du  bois.  On  a découvert  les  pores  do 
l'épideime  ; les  beurgeors  ont  été  beaucoup 
mieux  obfervés  pat  Ramatuel.  Caerrner  a enrichi 
la  fcience  d'un  gran.i  nombre  d'obfetvations  nou- 
velles fur  l’otganifation  des  fiuits,  8c  M.  Oes- 
fontaines  lui-méir.e , qui  a la  modeflie  de  ne  pas 
fe  citer,  a donné,  fut  la difpofuinn  des  couches 
ligneufes,  des  obfetvaiior.s  neuves  8f  de  la  plus 
grande  importance, d'après lefquelles ondiftingue 
très- facilement  les  plantes  monocniylédones  do 
celles  i deux  cotylédons,  8c  les  divife  nanirel- 
lement  en  deux  grandes  eUflés,  dont  le  caraétère 
effentiel  eft  appuyé  fur  laftruâure,  la  difpnfitioti 
8c  le  développement  des  organes  intéticuts  ; en- 
fin, M.  Mirbel  , p.ir  une  fuite  de  plufieurs  Mé- 
moires lus  i l'Ir.ftitut,  a auflî  contribué  à l'av..n- 
ccmcni  de  l'anatomie  végétale,  Il  penfe  , avec 
I raifon , qu’elle  doit  fervit  de  bafe  à la  phylio'ogio 
; des  ( latites , parce  qu’il  eff  impoflîble  d’avoir  une 
idée  jufte  des  fonâions  otgauiqiiis,  fans  une  con- 
naiffince  p.irfaite  des  organes  qui  ks  produifert  ; 

I & , comme  les  végétaux  ont  des  rapports  trés- 
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marqués  dins  leur  fttuâure,  M.  MItbtl  a cru 
devoir  fixer  d'.rfiotd  fou  .ritention  fur  une  feule 
efpèce.  I a chuifi  le  fureiu  <ls  prefcrence  , parce 
qn;  futi  liflu,  plus  lâche  que  celui  de  beaucoup 
d àutrfs  vesêtaii»,  lui  a paru  plus  fiiile  a ob  er- 
ver.  Après  en  avoir  étucie  l'organifaiion , il  a 
porté  conipa'  ativement  fts  recherches  fur  pluliturs 
autres  plantas  de  fauulles  differentes. 

Le  travail  de  M.  Mirbel  eft  partagé  en  neuf  ar- 
ticles. Il  traite,  1°.  des  Oiganes  qu’on  dillingue  i 
l'tzil  > a°.  du  tifiu  membraneux  i s°.  du  tilfu  cel- 
lulaire i 4°.  du  tifiu  tubulaire  ; 1°.  d^s  lacunes  ; 
6*.  des  glande  Si  7“,  des  potes  r S'.del'epiJermej 
v".  enfin,  de  la  ùtbilance  organifarrice  que  Uu- 
hanicl  a délignee  fous  le  nom  de  cumsirun. 

Tous  les  végétaux  , à l'exception  des  varecs  8c 
des  champignons , dont  la  fubilance  eli  homo- 
gène , font  conipofas  de  parties  molles  8c  de 
parties  dures , 8c  leur  tige  eft  revêtue  d'une  écotee 
plus  ou  moins  cpaifié.  Cette  enveloppa  a commu- 
nément plus  de  mi.llefie  que  le  tifiu  qu  elle  en- 
toure , 8c  on  peut  IVn  réparer  facilement,  furtouc 
dans  le  ums  de  la  fève.  Sous  l'écotee  fe  trouve 
le  bois,  compofe  de  fibres  longitudinales  étroite- 
ment unies.  Dans  les  monocotylédons  , il  n'efi 
fouvent  recouvert  que  de  l'épiderme,  8c  il  eil 
formé  de  filets  difiinéts , enveloppés  pat  la  moelle, 
qui  en  remplit  tous  Us  intervalles.  Le  bois  des 
dicotylé  ions , au  contraire  , efi  toujours  recou- 
vert d'uns  écorce , êc  fts  fibres  ne  font  ni  ifolées' 
ni  entourées  de  muèile.  Cette  fubilance  eft  renfet- 
mee  dans  un  canal  placé  au  centre  rlu  cy!in.trc, 
lotfqu'on  l'a  fcié  perpendiculairement  à l'axe , on 
voit , fur  la  coupe  des  tronçons,  tin  grand  nombre 
de  prolongemcns  difpofés  comme  les  rayons  d’une 
mue  ou  comme  les  lignes  horaires  d’un  cadran. 
Ils  forient  de  la  moelle  , 8c  n’exifteni  point  dans 
les  monocutylédoits. 

• Après  cet  expofe  fuccinâ  , l'auteur  pafiTe  à 
l'examen  des  orcanes  élémentaires,  qui  forment 
ks  organes  vifibles  à l'oeil , dotte  on  vient  de 
parler.  Suivant  Itti  , toutes  les  parties  des  plantes 
ne  font  qu'un  tiffu  membraneux  différemment 
motlifi  ' I Sc  les  libres , nié  ne  les  plus  compaCKs , 
(ont  un  afiemblags  de  lanètes  longitudinales 
qu'en  peut  féparer  à volomé. 

Deux  fortes  d’organes  bien difti  éfs,favoir.  le 
tillii  tellulaiie  8c  le  tifiu  tubulaire,  tout  formes  par 
le  tifiu  membraneux.  Le  premier,  oufervé  au 
mivrolcope,  offre  une  fuite  de  petites  celluLs 
cvntigues , compnfecs  de  membranes  qui,  en  fe 
dédoublant , laiffent  entr’elles  des  vides  égaux  , 
lotlqu’ellfs  n’éprouvent  aucune  prtlfton  , 8c  qui , 
foit  qu’un  les  coupe  en  ttaveis  ou  dans  leur  Iqn- 
gücur  , prélentem  conftainmeiu  des  formes  hexa- 
gones, alfei  femblables  aux  alvéoles  des  abeilles. 
Chaque  pan  ell  commun  1 deux  cellules  , Sc  tout 
Cê  uflu  efi  d une  légula.iie  admirable  i mais,  s'il 


vieut  à être  comprimé  par  tme  force  étrangère, 
alors  les  cellules  fe  déforment , 8c  le  (hmgent  eu 
paraliélogrames  plus  ou  moins  aloiigés. 

Les  parois  des  cellules  font  minces  8c  diaphanrs 
comme  du  verre.  I eur  tifiu  efi  fi  fin,  qu’on  ne  peut 
le  dill  nguet,  même  avec  le  Lcouis  île* meilleuis 
mictufeopes  i mais  on  y découvre  cammunemenc 
une  niuliiiude  de  potes  do  it  il  cH  crible.  Ije  tiflia 
cellulaire  ctl  fpaiigicux,  clafiique  Sc  fa  4 conlii- 
tance.  Plongé  dans  l’eau  pendant  quelque  tems  , 
Il  s'altère,  le  détruii,  8c  le  conveiiii  en  muulage. 
Les  pores  dunt  on  vient  de  parLt  éiabtilLni  une 
communication  entre  les  cellules,  Sc  laiflrni  palier 
les  tues , donc  U mouvement  a néceilaitetiicnc 
beaucoup  de  lenteur  dans  un  pareil  tifiu. 

Il  eft  bon  d’obferver  que  les  cellules  ne  font 
tranfparentes  8c  fans  couleur  que  quan.f  elles  font 
dégagées  de  tout  corps  étranger.  Quelquefois 
elles  font  enduites  des  lues  vifqueuX , qui  en  ter- 
niffent  l’éclat  & la  tranfparence.  Ce  tiftu , com- 
mun à tous  les  végétaux  , ne  s’y  trouve  pas  tou- 
jours en  même  proportion.  l.es  champignons  8c 
les  varecs  en  font  entiétement  formes , 8c  l'écorce 
des  autres  végétaux  en  contient  beaucoup.  Sous 
l'épiderme,  il  efi  peu  comprime,  8c  rempli  de 
fucs  ordinairement  verts,  quelquefois  rouges, 
jaunes  8c  même  améthyftes , qui  communiquent 
leurs  teintes,  du  moins  en  apparence,  à cette 
membrane. 

Le  tiffu  cellulaire  eft  charnu  dans  les  racines 
biilbeuft.'s  , ferme  Sc  calTani  dans  les  cotyledoi  5 , 
aridv  8c  fec  dans  l'albumen  ( le  pciifpecme  ) des 
graines.  Celui  des  feuilles,  des  btatted,  des  tti- 
pules , des  calices  eft  ordinairement  grmflé  d'un 
fiic  vert.  Les  corolles  ne  font  que  des  lames  minces 
du  mémo  tilfii , 8c  c'tft  aux  fues  colorés , conte- 
nus dans  ces  cellules  , qu'elles  doivent  leur  fraî- 
cheur tic  tout  l'éclat  d'ant  elles  brillent  i mais  ce 
tiffu  tft  G délicat , que  la  prtfiion  la  plus  légère 
fidlit  pour  le  ternit  ou  le  riétiuite.  11  entre  autU 
poirt  bcaueoup  dans  la  llruâure  des  étamines  8c 
des  pinils.  Le  pollen,  qui  renferme  le  flui.te  fnbtil 
& vivifiant  qui  va  porter  la  vie  dans  l'embryon, 
n'eft  qu'un  amas  de  petites  cellules  formées  par 
ce  tiffu. 

Les  fruits  charnus  8c  pulpeux  ne  font  aurti , fui- 
vant  Duhamel,  qu’un  tifiu  cellulaire  très-Jilate  , 
8c  gonflé  de  fucs  de  différente  nature.  L'embryon 
en  eft  pttlqu’entiércni.rnt  formé  i enfin , les  rayons 
médullaires , qui  diftingueiK  les  plantes  à deux 
feuilles  féminales  d’avec  celles  qui  n’et'  ont  qu'une  , 
ne  font  encore  que  des  prolongemcns  du  même 
tiffu. 

Après  avoir  décrit  l'organtfation  du  tiffu  cellu- 
laire, l’auteur  traire  de  celle  de»  tubes  ou  vaif- 
l'eaux  des  plantes , qu'il  divife  en  deux  claffes  . 
les  glands  8c  les  petits. 

Les 
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Les  grand?  tubf*  ne  font  <ju8  des.  ouvertures 
f>rartoü^es  d.in?  U longueur  du  ûfTu ceUutaire  # & 
formefs  p;ir  l’écanemeot  de  frs  m.mbrancs  , ou» 
pour  mieux  di-^e  , de  véritables  lacunes , & l or- 
gintfarTon  des  végétaux  rft  C (impie  » <^ue  toutes 
ies  différences  qu'offrent  leur  ftruûure  lÆ  fontque 
des  modifîcatior»?  dutilTu  «llulairei  nvrs  comme 
les  parois  d-^s  cubes  font  (acis  ccCfe  abreuvîes  de 
fluides  nourriciers,  elles  prennent  ,avec  le 
de  la  confiftance  , & quand  leur  denfité  furpiiTe 
de  beiacoup  cel'e  des  membratses environnantes, 
elles  fe  réparent  du  telle  du  tilTu.  M.  Mitbel  n a 
jimi'S  pu  découvrir,  avec  les  meilleurs  mictot- 
copes , de  grands  tubes  dans  les  champignons 
lichens  8c  les  vatecs  , tandis  qu’on  peut  en  dif- 
tingiier  facilement  l’r.uvertute  fur  la  coupe  tranf- 
verfale  des  racines  , des  tiges  8c  des  branches  des 
monocotylédons.  Dans  ceus-ci , ils  occup-ent  le 
centre  des  filets  ligneux  , undis  que  ces  t iMS  , 
dans  les  dicotylédons,  font  tépanins  dans  le  bois. 
Ob  les  y voit  aufli  fouvent  réunis  pat  groupes 
placés  téguliérement  d'efpace  en  efpace  , ou  bien 
difpofés  par  x&nes  concentriques  i ils  lont  très- 
nombreux  .autour  du  canal  médullaire  , 8c  on  eu 
découvre  également  dans  l'écorce. 

Si  on  fuit  ces  grands  tubes  dans  leur  inarche, 
on  les  voir  monter  paralléleoreot  de  la  racine  dans 
le  tronc , puis  fe  joindre , fe  ramifier , fe  dérourner 
de  leur  direflion  verticale  , pour  pénétrer  dans 
les  boutons  placés  i la  furfjce  de  l’^orre.  Ils 
,‘alongent  à nicfure  que  les  jeunes  pouffes  fe  dé- 
veloppent , en  parcourent  tous  les  rinieanx , 
paffent  dans  les  pétioles  , fuivem  les  nervures  des 
feuilles  , 8c  y forment  un  réfeau  extrêmement 
divifé.  On  les  diftrngue  également  dans  les  calices , 
dans  les  pétales , dans  les  étamines , dans  les 
ftyles  8c  jufque  dans  la  pulpe  des  fruits.  Ils  exillent 
dans  rembryoïai  8c  enfin,  ce  qui  ell  extrêmement 
remarquable , dans  les  tiges  des  prèles  ils  tiennent 
lieu  de  rayons  médullaires.  L’auteur  en  ibllingue 
de  quatre  fortes  : les  tribus  (impies,  les  tubes  po- 
reux , les  fauffes  trachées  8c  les  trachées  propre- 
laaent  dites. 

Les  lubet  fimplts , qu’on  connoir  généralement 
fous  le  nom  de  vjijtaux  propres  , n’ont  ni  porcs 
ai  fentes  i leur  fuita.e  } ils  contiennent  des  fucs 
de  differente  nature  Sc  diverfement  colorés  dans 
lao  grand  nombre  de  plantes  : on  les  obferve  fa- 
cilement dans  les  pins , les  fapins , les  euphorbes , 
les  ché’idoines,  les  apocins , 8cc. , 8c  ils  font 
beaucoup  plus  larges,  plus  apparens  dans  l’écorce 
que  dans  le  bois. 

Les  suies  poreux  , ainC  nommés  parce  que  leur 
futface  ell  criblée  de  potes  difiribués  en  fériés 
tranfverfalesdc  parallèles  . fe  trouvent  en  grande 
quantité  dans  le  chêne , le  fureau  , 8c  dans  pref- 

3 ne  tous  les  bois  durs.  Ceux-ci  ne  paroiffent  pas 
eftinés  aufli  patticuliérement  que  les  précédens , 
i tenfeimec  oes  fucs  propres. 
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Les  fouf  s trjchies  font  f.’.ciles  à diflmguer 
pit  leurs  fentes  tranfverfiles  8c  pa-iHèles  , 8:  1 on 
croirnit  an  premier  coup-Vœil  qu’el.es  foiit  for- 
mées de  lames  roulées  en  fpiiales  comme  les 
ritabUs  trachées}  mais  quin.l  on  les  obierve  avec 
attention,  on  voir  l'uiiion  innme  des  bords  de  U 
lame  aux  deux  extrémités  de  duaqu' f=nre , ec  on 
ne  peut  jamais  les  détouLr.  Ccsvaiffeaiii  font  * 
même  nature  que  les  précédens  , dont  ils  ne  dil- 
fèient  que  par  la  gran.leur  de  leurs  ouvertures 
tranfverfales.  On  les  trouve  communément  daiw 
les  bois  peu  compaéles } ils  exiflent  aufli  dans  les 
monocotylédons,  5c mène  dans  les  plâtr  es  h.r^- 
cérs.  Les  lycopndes , les  L.'Ugères , Us  vignes,  Scc. 
en  teiifer.nent  une  très  grande  quantité. 

Les  trochées  font  des  tubes  formés  par  un* 
petite  lame  ou  filet  roulé  de  droite  à gauche  , M 
manière  que  les  circonvolutions  fe  touchent  pat 
les  bords.  Lorfqu’on  les  tire  en  fens  contraire  par 
les  deux  extrémités , ell.  s fe  déroulent  en  fotine 
de  tire-boute,  8c  fe  tcffert.nt  fenfiblemert  fut 
elles-mêmes  quand  on  eeffe  de  les  alonger  , n on 
en  except;  cepeit  lant  celles  du  iutomus  . dont  les 
contours  ne  fe  rapprochent  plus  dès  qu'une  fors 
ils  ont  été  écartés.  Si  on  veut  les  voir  bien  dif- 
tinélement,  il  fuftît  de  brifer  à moitié  une  jeune 
pouffe  de  l’année  . en  pliant  doucement  fes  deux 
extréniit^  Hans  un  fens  oppofé  j elles  reflcmi.lcnt* 
à U vue  , a des  fils  d'araignée  \ mais  on  le» 

observe  avec  une  bonne  loupe,  on  dmingue  net* 
terne  nt  las  bords  de  la  (pirale  qui  ont  été  écartés, 
8c  en  rapprochant  les  deux  extrémités  de  la  tiac- 
tuie  on  voit  les  petites  circonvolutions  fe  ref- 
ferrer  for  elles-mêmes  par  un  mouvement  de  ref- 
forr.  Leur  furface  ell  unie  ou  inégale , 8c  quelque- 
fois poreufe.  M.  Mitbel  affûte  ii  y avoir  jamais 
vu  les  éttanglcmcns  dont  Malpigbi  8c  Reichel  ont 
oarlê. 


D.ms  les  monocrtyléJons  elles  occupent  le 
centre  des  filats  ligneux  t dans  les  dicotylédons 
elles  entoii-rnt  la  moélle  , 8c  font  fouvent  mé  ées 
avec  de  fauffes  trachées.  Or.  ne  les  trouve  pas  dans 
l’écorce  } mais  elles  caillent  dans  les  pétroles  8e 
les  nervures  des  feuilles.  Ces  quatre  ordres  de 
vaiffeaux  , qui  ne  font  que  des  modi.ficaiior.s  les 
uns  des  autres , fa  rencontrent  fouvent  réunis  dans 
les  mê.mes  plantes  : ce  fout  eux  qui  dilltibaent  la 
nourriture  8c  la  vie  à toutes  les  patries  du  vé- 
gétal. , 

Les  petits  mies,  que  l'auteur  a pareillement 
obfervés  8f  décrits  avec  foin , ne  font  autie  chofe 
que  des  cellules  ttès-»longécs  . d’un  diamètre 
inégal  dans  leur  longueur  , 8c  fermés  aux  deiax 
extrémités.  Leurs  patois  font  fouvert  cribît^s  de 
pores } elles  ont  beaucoup  pl,is  de  dureté  que 
colles  du  tiffu  cellulaire  propreniem  dit.  On  ne 
les  coupe  communénicr.t  en  travers  qu'avec  alTox 
de  di^ultc  j mai»  üs  fe  divifent  facilement,  fui- 
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Tînt  lent  longuear  , en  filets  plus  ou  moins  délits. 
Ils  entrent  dans  la  tormat'on  des  couches  ligneu- 
fiS,  & la  lo'iditd  du  vég’ial  dépend  de  leur  quan- 
tité & de  leur  denlîiéi  i's  connrnnent  des  Tues 
plus  ou  moins  épais , 3c  diverfemt-nt  colorés.  Dans 
la  vigne  ils  font  rempli»  d’eau  : ceui  des  pirts  8i 
des  lapins  regotpent  de  fucs  teCneux , de  on  ne 
lesoblérvr  bien  que  dans  les  plantes  développées. 
Certains  lichers  tameux  , ainfi  que  les  tiges  des 
moufles,  en  font  abondamment  pourvus.  Dans  les 
niunocotylédons  iis  entourent  le»  grands  tubes  : 
ceux  des  dicotylélons  font  placés  autour  de  la 
moelle  bc  des  grands  tubes  qui  environnent  cette 
fubflance  j cependant  ces  deux  ordres  de  vaifleaux 
peuvent  esillcr  indépendamment  les  uns  des  au- 
tres. Las  flries  qui  fillonnent  la  furface  des  plantes 
font  des  faifeeaux  de  petits  tubes  : on  les  rencon- 
tre aufli  dans  I s nervures  des  feuilles  , dans  les 
rétalts , I s étamines  & les  pifliisi  mais  ils  perdent 
leur  rigidité  dans  ces  organes  délicats. 

L'auteur  a donné  le  nom  de  lacums  i des  Ca- 
vités régulières  8f  fymmétriqiies , formées  dans 
l'intérieur  de  plufteurs  végétaux  par  le  déihire- 
ment  dés  membranes.  Os  lacunes  ne  fe  rencon- 
trent ordinairement  que  dans  les  plantes  d'un  tiflu 
ti-ès  lâche,  celles  que  les  plantes  aquatiques  , 8c 
patticuliérement  dans  les  monocotylédons  ) 8f, 
(Suivant  M.  Mirbel , ces  déchiremens  , loin  de 
nuire  au  végétal , en  augmentent  les  forces  en  Us 
concentrant  davantage.  Les  plantes  d'un  tiflu  llif- 
que,  8e  particuliérement  celles  qui  vivent  dans 
l'eau  , reçoivent  une  plus  grande  quantité  de  fucs 
q l'elUs  ne  peuvent  en  élaborer,  parce  que  leurs 
organes  ne  font  ni  aflez  multipliés  ni  aflez  vigou- 
reux relativement  à leur  volume.  Si  donc  > par  des 
ruptures  intérieures,  les  organes  devenus  inutiles 
hanc  détruits,  les  organes  confervés,  recevant 
feu  s toute  la  nourriture  , acquerront  une  vigueur 
nouvelle.  Les  lacunes  n'exiftem  point  dans  l'em- 
bryon , parce  que  ces  déchiremens  font  une  véri- 
table défurganifacion  , qui  ne  peut  avoir  lieu  que 
quand  la  plante  a pris  de  l'accroiflemenc.  Les  la- 
cunes fe  trouvent  dans  les  pétioles  des  fougères , 
dans  les  potanaogecons  8c  une  multitude  d'autres 
plantes  ) elles  reflemblenc  i des  tubes  longitudi- 
naux , placés  çi  8c  li  dans  le  tiflu  cellulaire.  Celles 
des  ptéles  ofleent  beaucoup  de  régularité  ; celles 
des  feuilles  des  monocotylédons  font  fouvent  cou- 
pées par  des  cloifons  de  tiflu  cellulaire  amaflé  de 
diitance  en  diftance.  On  voit  bien  cette  fingulière 
conformation  à travers  les  feuilles  des  mafleites 
8c  de  beaucoup  d'autres  monocotyledons  à feuilles 
en  épée. 

Les  plantes  ont-elles  des  glandes  analogues  à 
celles  des  animaux  ? Cette  queflion  n'efl  pas  encore 
éclairée.  Cependant  les  lues  blancs  6c  cortofifs 
des  euphorbes , les  fucs  vifqueux  qui  enduifent 
Us  tiges  8c  les  feuilles  de  ceiiains  ciftes , de  plu- 
^urs  filénés  s les  divetfes  fortes  de  mauue  que 
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produifent  le  frêne  , le  mélèfe , l’alhsgi  i les  lê- 
fiiies,  les  gommes  8c  autres  fubllances  analogues! 
le  fuc  brûlant  des  orties , de  quelques  trugia  , de 
plufieurs  jai'opha  ,*  l'atmofphère  inflammable  qui 
entoure  la  fraxinelie  , la  gomme  élallique  de  1’*»- 
vra  ou  caoutchoui  { la  liqueur  acide  qui  fe  réunit 
en  gouttelettes  à l'extrëniité  des  poils  du  pois- 
chichej  les  huiles  de  différente  nature  renfermées 
dans  les  graines  ou  dans  certains  péricarpes  ; l'o- 
pium, fubflance  vénéneufe,  filttee  dans  les  cap- 
fules  du  pavot  des  jardins,  tandis  que  fes  graines 
contiennent  une  huile  douce  8c  falutaite  ; I huile 
cauflique  de  la  noix  d'acajou , dont  le  noyau  eft 
agréable  au  goût  ; la  qualité  délétère  d:s  euphor- 
bes', 8c  une  infinité  d'autres  faits  femblables,  ne 
prouvent-ils  pas  qu'il  exifle  un  fyflème  d'oiganes 
féctetoires  dans  les  végétaux  ? 

On  donne  le  nom  de  p*rcj  i de  petites  nuver- 
tiires  pratiquées  dans  les  membranes,  6c  deflinées 
à l'abAirption  8c  i la  tranfpiration  des  plantes. 
M.  Mirbel  en  dilgingue  de  trois  fortes.  Les  uns  , 
qu'il  nomme  inftnpkUs , ne  fe  laiflent  pas  même 
appercevoir  ï l'oeil  armé  des  plus  forts  microfeo- 
es  ; toutes  les  parties  des  végétaux  en  font  cil- 
lées , 8c  on  ne  peut  douter  de  leur  exiltence.  Les 
autres,  défignés  fous  le  nom  Apports  alongis , de 
portt  coriUaux,  de  gtar.dti  conicules , &c. , ont  été 
ttès-bien  obfervés  8c  décrits  par  M.  üecandolle 
dans  un  Mémoire  préfenté  i l'inflitut.  On  les  dif- 
tingue  avec  le  microfeope  fur  l'épiderme  des  par- 
ties tendres  8c  herbacées,  expofées  à l'air  8c  à la 
lumière.  Les  plantes  grafles  en  ont  moiiss  que  les 
autres.  Les  plantes  aquatiques  plongées  dans  l'eau 
en  font  privées , tanriis  que  les  mêmes  efpèces  en 
font  pourvues  quand  elles  végètent  hors  de  l'eau , 
8c  ils  difparoiflent  de  deflus  celles  qu'on  élève 
dans  l'oblbucité.  Leur  uf  <ge  eft  de  fervir  i la  cranf- 
piraiion  , 8c  fans  douce  qu’ils  abforbent  aufli  l'hu- 
midité dans  certaines  circonftances. 

Enfin,  M.  Mirbel  a nommé  ports  glaniultux, 
de  petites  ouvertures  bordées  de  bouirelets  opa- 
ques, qu'il  a obfervés  fur  les  vaifleaux  intérieurs  : 
ils  font , comme  nous  l'avons  déji  dit,  ou  épars 
ou  arrangés  par  fériés , 8c  de  différentes  gtandeuis  { 
ils  donnent  paflage  aux  fliiiies  contenus  dans  les 
vaifleaux  , 8c  fervent  à expliquer  comment  la  fève 
fe  parte  en  tout  fens  dans  l’intérieur  du  végétal , 
8c  pourquoi  les  tiges  auxquelles  on  fait  des  en- 
tailles en  fens  contraire  jufqu’à  la  moelle,  peuvent 
encore  vivre  pen.lani  long-tems.  ■ 

M.  Mirbel  penfe  , avec  Malpighi , que  l'épi- 
derme, membrane  mince  8c  iranfparente  qui  re- 
couvre les  végétaux  , n'efl  autre  chofe  que  la  réu- 
nion des  parois  extérieures  des  cellules  du  tiflu 
cellulaire , placé  i la  furface  des  plantes , 8c  il 
affûte  qu'un  grand  nombre  d'obfervations  l’ont 
convaincu  de  cette  vérité. 

Enfin,  dans  le  dernier  anicle,  M.  Mirbel  traite 
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de  U Tobdance  orginifatcice,  8t  donne  une  hypo- 
thi:e  fur  la  formaiion  & le  développement  du 
tilTu  cellulaire  & du  ciflfu  tubulaire.  La  fubftance 
org.inifatrice  fe  forme  pendant  la  durée  de  l'ac- 
croifliement.  Dans  les  monocotylédoni  elle  fe  dé- 
pote autour  des  filets  ligneux  : dans  les  dicotylé- 
dons,  c eft  à la  furface  de  l'aubier  8f  du  canal 
médullaire.  Elle  eft  d'autant  plus  abondante  , que 
le  végétal  eft  plus  jeune,  plus  tain,  8r  que  le  fol 
& la  faifon  font  plus  favorables  i la  végétation. 
Mais  pourquoi  cette  fubftance  prend-elle  lou jours 
des  formes  conftanies  8c  déterminées?  Ceft  là  le 
oœud  du  problème  que  l'auteur  tente  de  réfou- 
dre , Sc  contre  lequel  tous  les  raifunnemens  des 
phyficiens  ont  échoué. 

Le  Mémoire  de  M.  Mirbel , ajoute  M.  Des- 
fontaines , préfente  une  fuite  d'obfetvaiions  inté- 
reftantes  fur  I organilation  des  plantes,  qu'il  ra- 
mène à des  principes  clairs  , fimples , 8c  exuofés 
avec  méthode  8c  précifion.  On  y trouve  plufieurs 
faits  nouveaux  fur  le  tiftu  cellulaire  8c  vafculaire. 
Il  prouve  que  les  grands  8c  les  ptiiis  tubes  , ceux 
qui  font  poreux  , ainfi  que  les  fauftes  trachées  8c 
les  trachées  , ne  font  qu  un  feul  8c  même  fyftéme 
de  vailTeaui  différemment  modifiés.  La  découverte 
des  tubes  poreux  8c  des  fauftes  trachées  lui  appar- 
tient toute  entière.  On  peut,  d'après  les  faits 
établ'S  dans  ce  Mémoire , fe  rendre  compte  de  la 
belle  obfervaiiun  de  M.  Coulomb  fur  l'afcenlion 
de  la  fève  par  1rs  couches  ligneufes  voifiues  de 
la  moelle , puifque  c'eft  là  que  les  grands  tubes 
8c  les  t achees  fe  trouvent  réunis  en  plus  grande 
quantité. 

Dans  un  autre  Mémoire,  dont  je  vais  égale- 
ment préfeiver  i'analyfe  d'après  M.  Desfomaints , 
M.  Mirbel  ptéfente  une  anatomie  exaâe  de  la 
graine  du  haricot  , avec  des  faits  intéreffans  fur 
ion  développi  ment  8c  fur  1a  formaiion  des  vaif- 
feaux  II  a obfervé  le  premier  que  la  racine  n'avoit 
pas  de  vraies  trachées  ; il  prouve  qu'elles  fe  trou- 
vent toujours  au  centre  des  tiges  dans  l'anneau 
qui  entoure  la  moelle  ; qu'elles  s'y  confervent 
long-tems  fans  s'altérer  j que  les  autres  couches 
formées  fucceftivemeni  autour  de  cet  anneau  n'en 
ont  point  ; que  les  tubes  poreux  , fendus  ou  mix- 
t:ts  , naifTcni  tout  formés  dans  Us  végétaux  , 8c 
que  confeqtiemment  ce  ne  font  pas  des  trachées 
ioudées.  Il  fait  voir  que  la  trachée , dans  fa  jeu- 
nelTe  , n'eft  point  roulée  autour  d'un  tube  $ que 
ce  prétendu  tube  n'eft  qu'un  enduit  de  fubftance 
nuttitive  qui  encrodte  quelouefois  l'intérieur  de 
U trachée.  Enfin,  M.  Mitbelnie  que  la  lame  fpi- 
rate  foit  un  vaiflrau . 8c  il  réfuté  l'opinion  d'Hed- 
«rig  fur  l'afcenfion  de  l'air  8c  de  la  fève  drns  les 
plantes.  Il  faut  fuivre  l'aureur  dans  la  fétie  inté- 
raffante  de  ces  obfervations. 

Quoiqu'il  ait  porté  fes  recherches  fur  plufieurs 
efpéces  de  femences,  il  a cru  espeodaot  devoir 
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fe  borner  i en  décrire  8c  à en  repréfenter  une 
fyule,  8c  il  a chojfi  de  préférence  le  haricot  cul- 
tivé , parce  qu'il  germe  Sc  fe  développe  avec 
beaucoup  de  facilité.  Cette  graine  a des  caraâè- 
res  communs  à toutes  celles  des  légumlneufes. 
On  y voit  une  glande  faillante  , placée  au  Commet 
de  la  cicatrice  , 8c  à fa  bafe  un  petit  alvéole  qui 
aboutit  à la  pointe  de  la  radicule.  Ces  deux  or- 
ganes n'avoient  échappé  ni  i Carrtner  ni  à Glei- 
chen.  L'enveloppe  des  cotylédons  eft  formée  de 
trois  lames  étroitement  réunies.  L’exiéiieure  a 
une  confiftance  preCqjie  cornée  { elle  eft  criblée 
de  pores  cylindriques  qui  en  traverfenc  l'épaif- 
f'Ur.  La  fécondé  offre  à peu  près  la  même  orga- 
nifation  que  la  première  , Sc  la  rroifième  ou  in- 
terne n'eft  qu'un  tilTu  cellulaire  affex  lâche , par- 
femé  d'un  gran.l  nombre  de  vailTeaux  dirigés  en 
tout  ftnsi  ils  naiffent  d'un  tronc  principal , qui 
forme  un  anneau  autour  de  la  cicatrice.  La  glande 
placée  à fon  fomniet  n'eft  qu’im  renflement  des 
deux  lames  externes  i elles  lont  fendues  en  long 
à l'endroit  de  la  cicatrice , 8c  c'eft  par  cette  fif- 
fure  que  les  vailT-aux  ombilicaux  pénètrent  dans 
la  graine  fans  s'abouchet  avec  ceux  ds  la  lame 
cellulaire. 

De  la  bafe  de  la  graine  naît  un  faifeeau  de  tubes 
qui  fe  prolonge  jufqu'à  l'alvéole  de  la  radicule  : 
là  il  fe  partage  en  deux  petiies.branches  qui  en 
botdttit  l'ouverture,  fe  réuniflent  à fa  partie  fupé- 
rieure,  puis  fe  divifent  encore  en  deux  rameaux  , 
le fquels  montent,  l'un  à droite  , l'autre  à gauche 
de  la  cicatrice  , en  décrivant  un  arc,  8c  vont  fe 
plonger  dans  la  glande  placée  à fa  pttiia  fupé- 
rieure,  d'où  ils  furtent  réunis  en  un  feul  faifeeau. 
Ce  tronc  principal  jt  tte  un  gran.l  nombre  de  bran- 
ches latérales. dans  la  hme  cellulaire,  qui  ne  com- 
muniquent pas  avec  les  vaifteaux  de  l'ombilic,  8c 
qui  fe  teignent  conftaiiiment  quand  on  met  ger- 
mer la  graine  dans  des  liqueurs  colorées. 

La  grofl'e  glande  du  fommet  de  Ii  cicatrice  eft 
de  même  nature  que  les  deux  lames  cornées  j mais 
le  bord,  des  pores  dont  elle  eft  criblée  a une  forme 
hexagone , comme  fi  elle  eût  été  primitivemenc 
formée  d’une  malfe  de  tiflu  cellulaire,  dont  les 
Tellules  fe  fuftent  en  partie  comblées  de  manière 
à n’avoir  plus  dans  L ur  centre  qu'un  petit  vide 
cylindrique  i 8c  les  deux  lames  extérieures  de  l'en- 
veloppe , obfervées  peu  de  tems  aptes  la  fécon- 
dation, ne  font  évidemment  qu'un  tilTu  cellu- 
laire. 

Le  pois , ta  fève , le  faux  acacia  8c  autres  légu- 
mineufes  ont  une  organifation  analogue  à celle  du 
haricot!  mais  on  trouve  des  différences  reniât- 
louables  dans  les  graines  des  plantes  qui  appar- 
tiennent à d'autres  familles.  L'étude  approfondie 
de  la  ftruélure  des  graines  eft  minutieufe  8c  diffi- 
cile i cependant  elle  peut  fervir  à expliquer  plu- 
fieurs phénomènes  cucieux , relatifs  à U geinû- 
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nation.  Aïoli  ^ par  exemple , on  peut  favoir,  d’a-  | 

Ïirès  ce  qui  a dté  dit,  pourquoi  le  haiicot  germe 
orfque  fon  ombilic  ett  enduit  de  cire  & de 
vemu. 

M.  Mirbel,  après  avoir  donné  la  defciiption 
anatomique  des  membranes  extétiiurcs  , iiaite 
des  organes  qu’elles  recouvrent , S:  du  dcvelop- 

f)tmcm  de  la  jeune  plante.  Quand  on  a dépouillé 
e haricot  de  fes  tégumens  , on  appetçoit  les  co- 
«•Icdons  de  l’embryon.  Les  pierr.ieis  (ont  formés 
d'une  malTe  de  tilfu  cellulaire , entre-mélée  de 
vaiffeaux  qui  vont  fs  rendre  à l’embryon.  Bonnet 
les  a nommés  VMjftaux  mammairts , parce  qu’ils 
alaitent  pour  ainfi  dire  la  jeune  plante.  Les  cel- 
lules des  cotylédons  font  remplies  d’une  fécule 
compofée  de  petits  grains  tonds  & blanchâtres, 
qu’on  retrouve  dans  tous  les  cotylédons  charnus. 
Quand  ils  foi.t  minces , cette  même  fubfiance  dl 
Contenue  dans  ure  m.iffe  de  tiffu  cellulaire  , dif- 
tinéie  de  la  plantule  8c  de  fes  cotylédons  : c'eft  ce 
que  les  botanjftes  ont  nommé  pirifpermt  i mais  le 
périfperme  eft  e.ntisiemem  dépourvu  de  tubes. 

La  fécule  dont  on  vient  ds  parler  , foie  qu'elle 
fe  trouve  dans  les  cotylédons  inémes  ou  qu'elle  en 
foit  féparée,  tll  la  ptemiéte  nourriture  de  l'em- 
biyoïi,  8c  fa  malf-:  dimii-ue  à mc-fure  qu’il  prend 
de  l'acctoillement.  M.  Miibel  a obfervé  une  ma- 
tière nutritive  analogue  à celle  du  pétilj'etme 
■ dans  le  tilTu  de  l'écorce  8c  dans  la  mcëlie  j il  penfe 
que  cette  fu’  Ifance,  diflbute  8c  réduite  en  émul- 
f:on , pénètre  dans  1a  jeune  plante  par  les  vaiffeaux 
nunmiaires,  & qu’elle  s'ideniilie  avec  les  orga- 
nes qu’elle  nourrit  8c  développe.  Lts  vaiffeaux 
tomiuuiiiquem  avec  la  radicule,  8c  le  laii  des  co- 
tylédons le  porte  d'abord  dans  cet  organe , qui 
croit  le  premier  j puis  il  remonte  dans  la  plumule 
par  des  vaiffeaux  formés  tout  à coup  pour  le  re- 
ceveir.  L'obfctvation  Sc  l’anatomie  prouvent  que 
le  premier  effort  de  la  végétation  fe  palTe  dans  la 
r.adicule.  Lnrfqu’on  obferve  cet  organe  à cette 
epoque , on  voit  à fa  partie  fupéiieute  quatre 
faifeeaux  de  riibts  placés  entre  l’écorcp  8c  la 
mue  le,  à des  dillanccs  égales,  d’off  forcent  plu- 
fleurs  petites  racmes. 

Avant  la  gettninaiion  on  ne  diflinguoit , entre 
la  moelle  Sr  l’écorce, qu’une  lame  glaitcufe,  ana- 
logue â la  fubfiance  que  Duhamel  a nommée  cam- 
bium. 

Les  quatre  faifeeaux  de  tubes  s’abouchent  avec 
les  vaiffeaux  mammaires,  8c  , peu  de  rems  après, 
on  les  voit  entourés  de  vaiileaux  nouvtllement 
formés , qui  vont  fe  perdre  dans  les  feuilles  pti- 
m irdiales. 

C’eft  au  point  de  réunion  de  la  radicule  avec 
b plumule,  que  les  varffeaux  de  la  jeune  plan-e 
font  Ics  plus  nombreux  & Us  plus  gros;  ils  dimi- 
.nuent  ioleRilblemenc  en  nombie  8c  en  gioQciu  à 


A N A 

mefure  qu’ils  s’éloignent  de  ce  point,  8c  enfin,  fi 
leur  extiénuté  ,oon  ne  diftingue  qu’une  glaire 
tranfpaceme.  Les  vaiffeaux  une  fois  tormés  n ont 
qu'un  développement  très-limité,  8c  ils  perdent 
même  bientôt  la  faculté  de  ctoître  ) ils  font  da- 
bord  très- grêles,  marqués  de  ftrics  trartfver- 
fa'es  très  rapprochées.  Lorfqu’ils  ont  pris  tout 
leur  accroiffement , au  lieu  de  firies  en  tenutque  i 
la  furtâce  des  rangées  de  pores  ou  de  fentes  iranf- 
verfales  plus  ou  moins  j tolo;.gee$  : c .“  font  let 
vailt'caux  poreux,  les  lauffes  trachées  8.'  les  tra- 
chées. Les  tticbées  n’exillent  point  dans  la  ra- 
cine i elle  ne  renferme  que  des  tubes  poreux 
8c  de  fauffiS  trachées.  Ce  carac'lète  établit  une 
différence  remarquable  entr’elle  8c  la  tige.  Cea 
vaiffeaux  contiennent  des  fluides  qui  different  tans 
doute  dans  l-es  diverfes  efpècts  de  j lames.  Celui 
du  haricot  efi  rouge  au  inottti-iii  où  l’on  couj>e  les 
vaiffeaux  j mais  auffltôt  qu’il  efi  expofi-  à l’air , 
il  fs 'teint  d'un  bleu  très-foncé.  Cette  liqueur  dif- 
paroit  bientôt , 8c  les  vaiffeaux  ne  chirient  p-us 
que  de  l’air  Sc  de  la  fève-  On  peut  leur  faire  pom- 
per de  l’eau  colorée  i elle  pénètre  jufque  dans  les 
demieres  ramili.ations  des  nervures  des  teuilles. 

.\  l’époque  du  dévtl  ippe.nent  de  la  jeune  plante 
dont  il  vient  d'étre  fait  mtntion , il  n’exilte  en- 
core que  quelques  faifceiux  de  tubes  entre  la 
moéde  8:  l’écorce , dont  les  intervalles  font  rem- 
plis par  une  fubftance  glaiteufe  qui  s'organile  bien- 
tôt , 8c  fe  change  en  tubes  ou  cellules  alonpées  : 
tel  eft  le  premier  feuillet  de  fibres  ou  de  vaiffeaux 
dans  un:  plante  à deux  feuilles  feminales. 

A la  fécondé  époque,  lorfqtie  le  haricot  a deux 
on  trois  pouces  de  longueur  , que  f s premières 
feuilles  font  épanouie^,  8c  qu’on  diftingue  i leur 
point  de  réunion  le  bouton  d'où  la  jeune  pouffe 
doiefortir,  fi  l’un  fend  veiticalement  la  jdaiiie 
dans  tout*  fa  longii.-ur,  on  voit  les  vaiffeaux  plus 
appareils  8c  mieux  formés.  Ceux  de  la  tige  font 
pour  la  plupart  des  trachées  que  l’on  peut  dé- 
rouler, 8c  on  ne  rencontre  que  des  tubes  poreux 
eu  des  tubes  fendus  dans  la  racine  : ils  panent 
tous  de  fon  collet , communiquent  par  leur  bafe  . 
8c  marchent  en  fens  contraire  j ils  vont  toujours 
en  diminuant  vers  le  fommet,  8c  l’on  ne  dillingue 
plus  , même  avec  l’œil  armé  du  meill.ur  microf- 
cope,  qu'une  matiète  glaireufe. 

I,a  première  couche  de  vaiffeaux,  placée  autour 
de  la  moelle,  eft  .alors  entourée  d’une  aune  cou- 
che de  vaiffeaux  tout  nouvellement  formés  ; mais 
parmi  ceux-ci  on  ne  trouve  point  de  trachéis  : 
ce  ne  font  que  des  tubes  poreux  ou  de  fâuffes 
trachées. 

M.  Mirbel  a découvert  dans  la  racine  de  lon- 
g-aes  cellules  placées  bouc  à bout  , 8c  partagées 
par  les  diaphragmes  , dont  les  incmbianes  ont 
moins  de  tranTparence  que  celles  du  tiffii  cellu- 
laire i elles  font  toutes  criblées  de  pores , & fem- 
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blenc  tenir  le  milieu  entre  le  tilTu  cellulaire  Se 
)ej  vaifleaut.  Il  a aulTi  retrouvé  les  mêmes  tubes 
à la  bafj  des  btar>«he$  & des  feuilles , ainfi  que 
dans  les  bourrelets. 

Le  haricot , obfervé  ê une  troiltême  époque , 
lorfque  le  boui^eon  ell  développé , que  la  tige  a 
pris  un  accroillemenc  de  quatre  1 cinq  pouces, 
de  que  les  rameaux  font  fouis  des  ailleües  des 
feuilles  primordiales , le  haricot  alors  offre  une 
troinéme  couche  de  valfleaux  autour  des  deux 
précédentes,  laquelle  «Il  parfaitement  fembiable 
à la  fécondé.  Si  on  les  coupe  en  tiavers,  on  voit 
que  l'intérieur  cfl  fouvent  enduit  d'une  fubllance 
qui  en  rétrécit  l'ouverture.  Malgré  cet  eiidoic 
intérieur,  les  trachées  ne  changent  pas  de  nature: 
on  en  dillingue  toujours  la  lame  fpirale;  mais  elle  ; 
eft  foudée  fut  le  cylindre,  qui  fe  remplit  & s'obf- 
true  même  avec  le  rems  : c'ell  ce  qui  a donné  lieu  i 
à un  fyllème  d'Hedvjg , dont  il  fera  fait  mention 
plus  bas.  11  eft  bon  néanmoins  d'obferver  que, 
dans  le  haricot  Sc  beaucoup  d'auties  plantes,  il  y 
a toujours  iLs  trachées  qui  ne  s'obllruent  pas.  Se 
qu'on  peut  dérouler.  Ou  en  trouve  aiuf  dont  les 
(pires  lont  écartées , tandis  que  celles  des  autres 
fe  touchent  par  ks  bords.  Dans  les  jeunes  pouffes, 
les  circonvolutions  font  toujours  ferrées  s mais 
dans  les  anciennes  on  les  voit  fouvent  alongées 
comme  un  reflott  à boudin.  C'ed  fans  doute  ce 
qui  a fait  croire  à Muilel  que  les  trachées,  en 
s'alongeant  Sc  fe  déroulant,  formoient  les  fibres 
ligneufes,  Sc  rccalionnoiem  l'acctoilTement  des 
organes;  idée  abfolitinenc  fauffe,  parce  que  les 
trachées  tendent  roujnuis  à fe  reffetrer.  Cela  vient 
de  Cf  que  cettaine.s  trachées  . ayant  celle  de 
Croître  avant  les  parties environnanus,  celles-ci, 
en  s'al-'ngeanc , ont  forcé  les  premières  de  le 
dérouler. 

L'auteur  a vérifié  robfervation  de  Sprengel  ; 
favoit  : que  les  trachées  f:  divifent  fouvent  en 
deux  ou  trois  lames.  Dans  le  haricot  il  ne  fe 
forme  que  trois  couches  de  vaifleaux.  Celles  des 
arbres  fniit  infiniment  plus  nombteufesi  mais, 
quel  qu'en  foie  le  nombre,  leur  formation  cl)  tou- 
jours la  même. 

Le  tiffu  cellulaire  , qui  joue  un  fi  grand  rôle 
dans  tous  les  êtres  vivar.s,  fe  montre  d'abord  fous 
la  forme  de  bulles  d'air  plongées  dans  un  fluide 
vifqueux.  Ses  petites  cellules  le  dilatent  Ce  fe  dé- 
veloppent avec  ks  autres  organes. 

Les  oblërvaiions  de  M.  Mitbel  ont  été  répé- 
tées  fur  des  végétaux  malades  , étio'és  Se  mal 
nourris.  Leur  organifation  écoit  toujours  la  même. 
Les  membranes  avoiem  feulement  plus  de  tranf- 
parence.  Se  aucune  des  trachées  de  la  couche  du 
centre  o'éroit  obllioéc , quoique  les  plantes  euf* 
(ênt  végété  pemfaiu  long-tems. 

. Aptes  cet  expofé  des  organes  des  végétaux  Se  ■ 
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de  leur  développement,  l'auteur  réfute  pluficuts 
faits  avancés  pat  Hed»igdani  fem  Treiié  ne  ij  fort 
végétait.  Suivant  ce  céiebte  obfervateur,  les  tubes 
poreux  & les  faulfes  tiachées  ont  été  ptimiiive- 
ment  des  trachées  dont  les  contours  fe  font  fort- 
dés  ; mais  les  ttaehées  fe  retrouvent  dans  la  cou- 
che intérieure  des  tiges , même  après  pliilieurs 
années , Se  les  tubes  poreux  , aiiifi  que  les  faufles 
trachées,  exilleni  dès  la  première  époque  de  l'ac- 
croitTemrnc,  tels  qu'on  les  voit  dans  les  anciennes 
tiges. 

D'ailleurs,  fi  l'opinion  d'Hedvig  étoit  fondée  , 
elles  fe  trouveroient  dans  U couche  exietue  du 
bois.  Or,  il  efl  démontré  qu'elle  n'en  contient 
pas. 

Hedvi|t  croit  que  la  lame  fpirale  de  la  trachée 
eft  un  vailTeau  roulé  en  hélice  autour  d'un  tube 
membraneux.  Selon  lui,  les  liqueurs  moment  par 
la  fpirale,  tandis  que  le  cylindre  du  centre  contfeni 
de  l'air.  La  fpirale  ed  creufe , dit-il , parce  que 
fes  circonvolutions  fe  teignent  quand  la  plant» 
pompe  des  liqueurs  colorées.  » biais  .M,  Mitbel 
affûte  que  le  tube  de  cette  lame,  cakulé  au  mi- 
ctofeope,  n'auroit  pas  un  trois  centième  de  mi'- 
limètre,  & l'expérience  lui  a prouvé  que  la  pat* 
tie  colorante  ne  peut  monter  dans  Us  vailTeaux 
du  bols , dont  le  oiamèire  eft  beaucoup  plus  grand 
que  celui  que  l'on  fuppofe  à la  lame  (jurslc.  fh! 
comment  concevoir  que  les  liqu:*urs  fe  ponent  de 
piéférence  dans  l’hélice  de  la  trachée  plutôt  que 
dans  le  tube , autour  duquel  elle  eft  loiilce?  Pour- 
quoi ne  fuivroir-ctle  pas  la  route  la  plus  diieète 
8t  11  plus  ouverte?  (H'eft  une  hypothéfc  dénuée 
de  fonjemeut.  Le  tube  tnembiancux  d'Htdwig 
n'exille  p.rs  dans  la  jeune  pl  intc  : cela  cil  évident 
pour  peu  qu’on  veuille  ubierver  des  trachées  nou- 
vellement formées.  Avec  le  rems  il  fe  depofe  un 
enduit  fur  la  paroi  incérkure  de  certaines  tra- 
chées : c'eft  cec  cuduit  qu’Hedvig  a pris  pour  un 
tube. 

Dans  un  autre  travail , M.  Mirbel  a dirigé  fes 
recherches  fur  les  differentes  parties  de  la  ficut , 
& fes  obiervations  lui  ont  fourni  des  faits  ir.rini- 
meut  intéreffans,  6:  qui  méritent  d'étre  connus. 

Tous  les  organes  de  la  fleur  font  formés  par  le 
développement  des  vaifleaux  du  pédoncule  qui 
h foutient  ; ils  fe  grouppenc,  fe  ramifient  Se  s'é- 
panouiflent  fuivanc  la  forme  , la  itiuation  & le 
noinbte  des  parties  auxquelles  ils  dcn.’rent  naif- 
fance.  Dans  les  monoccryledoiis  iis  font  difpofés 
en  filets  dillincis  & parallèles,  enveloppés  par  la 
moéile  : dans  ks  uicoiyledoits  ils  forment  un  étui 
autour  du  cyliiiurc  médullaire  , & on  y appercoit 
déjà  les  traces  drs  rayoïiS  divergens  ite  la  incélle , 
qui  fe  prolongent  vers  ta  circonférence.  Les  ca- 
raâéres  particuliers  des  monocotykdons  fe  ir»i>- 
venc  dans  le  nombre  Se  la  dilpufittuii  drs  filets  vaf- 
culaiies.  .^infi,  pat  exemple , al  y a coniUinmeiu 
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trois  fiifceiux  p'icés  en  triangle  équilatéral  dans 
le  pédoncule  de  la  fleur  de  YaUtr'n  du  Cap  , & il 
s'en  trouve  tégulirremenc  cinq  à neuf  dans  les 
pédoncules  des  aluès. 

Les  caraélèrcs  des  dico'ylédoni  font  dans  les 
formes  de  l’éiui  qui  emboîte  la  moelle  du  pédon- 
cule. Le  plui  grand  nombre  des  vaiirnaux  de  cet 
organe  font  des  trachées  qui  ne  fe  développent 
que  dans  les  parties  molles,  où  la  végétation  e(l 
Crés-aâive  , tels  que  les  jeunes  rameaux  de  l'an- 
née , les  feuilles  , les  fleurs , écc.  La  largeur  Üc  la 
forme  de  leur  tube  , coupé  en  hélice , facilitent 
flngniiérenient  la  marche  des  fluides  : de  là  ces 
dévcloppemens  rapides  des  patries  où  les  trachées 
s'organifent. 

L'auteur  . en  dilTéquar.c  l'enveloppe  colorée  de 
la  fleur  de  plulieuis  monocotylédons,  a remarqué 
qup  dans  les  unes,  telles  que  celles  de  la  jacinthe 
& de  l'iileiris  (aptnfit , le  tiflù  du  pédoncule  efl 
intimement  uni  & continu  avec  l'envdoppe  flo- 
rale , 8e  que  dans  d'autres  de  la  même  férié, 
comme  les  lis  8e  les  aloés , ce  même  tiffu  s'arrête 
tout  à coup  à la  bafe  de  ta  fleur,  où  il  forme  un 
bourrelet  qu'on  feroic  tente  de  prendre  pour  un 
rudiment  du  calice. 

Les  boranifles  ne  font  pas  d'accord  fur  les  ca- 
raâêtrs  diflinêàils  du  calice  8e  de  la  corolle.  On 
avoir  efpéré  que  l'anatomie  végétale  parviendcoit 
à tracer  la  limite  qui  fépare  ces  deux  oigines  : 
c'ift  tout  le  contraire  telle  les  unit  Selescontond, 
puifque , dans  un  grand  nombre  de  plantes,  Us 
vaifleaux  du  calice  Be  de  la  corolle  lotit  difpofés 
de  la  même  manière.  Quelques  auteurs  ont  dit 
que  l'êpiderme  du  calice  étoit  crible  de  pores 
alongés , 6c  que  celui  de  la  corolle  n'en  avoit 
point  i mais  ce  caraâère  n'efl  pas  général  à beau- 
coup près . car  il  exifle  dts  calices  fans  pore' , 8c 
il  y a des  filets  d'étamines  qui  en  ont  de  fembla- 
bles  à ceux  des  calices.  Tout  le  monde  lait  que 
les  étamines  ont  les  plus  g-ands  rapports  d'orga- 
nifaiion  avec  la  corolle.  Suivant  Linné  , le  calice 
eft  un  prolongement  de  l'écorce,  ?c  la  corolle  une 
production  des  lames  interm  s du  liber  ; mais  cette 
opinion  n't  fl  pas  admillihle.  L’écorce  8c  le  liber 
n'ont  pas  de  trachées , 8c  il  en  exifle  dans  les  Co- 
rolles 8c  dans  un  grand  nombre  de  calices. 

L'enveloppe  florale  de  plulieurs  monocotylé 
dons , tell;  s que  celle  des  lys  , «es  lacinthes , des 
alétrts , des  indées,  8cc-,  contient  beaucoup  de 
trachées.  Dans  les  dicotylédons  , il  ttt  fouvent 
Âcile  de  diflinguer , à la  limple  vue  , les  calices 
qui  ont  des  trachées , de  ceux  qui  n'en  ont  pas. 
Les  premiers  ont  d;$  nervures  fail  antes  , ou  bien 
donnent  naiflance  aux  pétales  8c  aux  étamims. 
Ceux  qui  en  font  privés  , font  minces , fans  ner- 
vures apparentes,  8c  leur  bafe  n'eft  point  dirigée 
vers  le  centre  du  pédoncule.  Ainli  le  calice  du 
ceàcd , fut  lequel  on  voir  de  grollés  nervures  ; 
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celui  de  la  rofe  de  Noè'l,  qui  a la  confiftince  8c  li 
couleur  d'une  corolle;  ceux  des  rôles  Bc  des  faxi- 
frages,  fut  Ufquels  repofenr  Irt  pétales  8c  les  éta- 
mines , 8cc. , ont  toujours  des  trachées  i au  con« 
traire,  les  calices  des  œillets,  des  aiiagallis,  8cc. , 
en  font  piivés.  La  définition  de  Linrausne  pout- 
roit  donc  être  appiiquible  qu'à  ces  derniers.  Il 
faut  conclure  , de  ces  obfervations , que  nous  no 
connoiilons  aucun  cataflère  tranché,  au  moyen 
duquel  on  puilTe  diflinguer , dans  tons  les  cas , la 
calice  d'avec  la  corolle , à moins  qu'on  n'emploie 
un  caraâête  de  convention. 

Les  filets  des  étamines  ont , i lîur  centre  , un 
faifeeau  de  trachées  , lequel  part  du  réc  ptaclé 
dans  les  u/eèa,  le5rêudadr/iur‘üfn,icS  anagattisj&c.  ; 
mais  dans  Valttris  captnjis , il  naît  de  l'enveltappe 
florale  ; de  la  corolle,  dans  le  cobaa  ; du  calice  , 
dans  les  faxifrages , les  rofes , 8cc.  Ces  ohfervi- 
tions  font  d'une  giandc  importance  pour  déter- 
miner avec  précilion , 8c  d'une  manière  invariable , 
dans  certains  cas,  la  véritable  infertinn  des  t'ti- 
mines.  Ainli , quand  las  vailTeaux  du  réceptacle 
pcoduifenr  les  filets  ,il$  font  nécclfairement  pofes 
fous  l'os-airet  J'où  il  fuit  que  les  étan  ines  des  >ho- 
dodendrum  Sc  des  aloei  ne  font  \>is  pé'iginii , mais 
bien  h^popynts  ; Si , lotlque  les  filets  des  étamines 
font  formes  par  les  vailL  aux  du  calice  ou  de  la 
corolle , ils  en  fixent  l'infettion  à l'un  ou  à l'autre 
de  ces  organes.  M.  Miibel  en  conclut  que  cette 
inf-rtion  ne  donne  pas  toujours  des  diviCons  na- 
turelles ; car  Valois  & Valdns  castnjis  font  évi- 
demmem  d'une  même  familfc  , 8c  cependant  leurs 
étamines  , comme  on  vient  de  le  dite,  n'ont  pas 
la  même  infection. 

L'anthère  eft  ordinairement  fixée  au  fommet 
du  filet  ; c'eft  une  pente  boîte  à plulieurs  Inges , 
qui  coniienc  le  pollen.  Sa  forme  la  plus  commune 
cil  oblongue  , 8c  elle  elt  ordinairement  partagée, 
dans  fa  longueur , en  deux  lobes  inégaux  , feparés 
par  un  fillon  qui  indique  l'endroit  par  où  IrS  loges 
doivent  s'ouvrir.  Les  deux  lobes  de  l'antbère  font 
réunis  par  un  corps  charnu  , dans  lequel  pénètre 
la  pointe  du  filet , 8c  le  faifeeau  de  trachées  eft 
placé  à fon  centre.  On  croiroit  que  l'anthère  eft 
à deux  loges,  mais  elle  en  a lé  llement  quatre.  I es 
valves  de  chacun  de  Ces  lobes  fe  rtpiient  jufqu'au 
foi  d de  chaque  loge , avant  l'émiflion  du  pollen , 
Si  y formeilt  une  cloifon  qui  la  parcage  en  deux 
dans  fa  longueur. 

Duhamel  avoir  foupçnnnê  que  la  rupture  de 
l'aiithère  dépendoic  d'une  caufe  mécanique  , 8e  il 
ne  s'ëtoii  pas  trompé.  La  furface  de  cet  organe 
eft  revécue  d’une  lame  de  tiflù  cellulaire  ciès- 
lâche  , dont  les  membranes  font  d'une  finelTe  ex- 
tré  ne.  Au  deflbus  fe  trouve  une  fécondé  lame 
également  cellulaire,  m is  d'un  tilTu  ferme  , élgf- 
tique,  & fufcepiiblede  fe  cuntradfcr  par  le  deffé- 
chement.  Cette  conuadtion  a lieu  dans  un  lens 
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dérerminë  par  la  forme  & la  ëirpofîtion  dutlITut 
quelqiiefoit  elle  eft  G rapiJe  , qu'en  un  clin-d'oeil 
les  valves  s'ouvrent,  l'anthère  eft  repouffée  en 
arrière , & Je  pollen  lancé  vers  le  ftiginate.  Ce 
tnouyeitient  n'eft  dû  qu'a  l'élifticicédu  tilîu,  & la 
vacillation  de  l'anthère  fur  le  filer  dépend  de  deux 
caufes  mécaniques;  la  première  eft  le  poids  inégal 
de  fes  deux  iitoitiés.  Lotfqu'elle  vient  à s’ouvrir 
par  une  de  fes  deux  extrémités , Sc  qu'une  partie 
du  pollen  en  eft  fortie , l'autre , devenue  plus  pe- 
lante , imprime  un  mouvement  i ce  corps  léger  , 
fufpendo  en  équilibre  fur  la  pointe  du  file^ 

La  fécondé  caufe  dépend  de  la  contraélion  des 
trachées  qui  uniffent  l'anthère  au  filet.  Ces  vaif- 
feaux  élaftiques,  contournés  en  tire-bourre,  ref- 
fetrent  leur  fpire  lorfque  les  fluides  qu'iU  con- 
tiennent, viennent!  s’échapper  avee  le  pollen , & 
contribuent  aufti  à faire  vaciller  l'anthère  fur  fon 
pivot. 

Les  vaiflTeaux  qui  entrent  par  le  piftil  fe  parta- 
gent en  plufieurs  faifceauxqui  fuivent  différentes 
direâions.  Les  uns  pénètrent  dans  la  paroi  de  l'o- 
vaite  , les  autres  dans  le  placenta.  On  trouve  trois 
failceaux  de  tubes  dans  les  parois  de  l'ovaire  des 
lilücées,  dont  le  piftil  t fl  libre , 8r  chaque  fa*f- 
ccau  eft  placé  dans  la  future  par  où  le  péricarpe 
doit  s'ouvrir.  L s ovaires  des  rhoiod€nd'-um  ont 
cinq  failceaux  de  tubes  , fitués  également  dans  les 
cinq  futures  de  la  capftde.  Il  y en  a fix  dans  le 
coiaa , dont  trois  dans  les  futures , 8c  trois  au 
milieu  des  valves. 

M.  Mifbel  penfc  que  , lorfqu'un  ovaire  , fur- 
monté  d'un  ftyle  , n'adhère  pas  au  calice,  les 
faifeeaux  de  tubes,  qui  en  noiirriffent  les  parois, 
s'arrêtent  brufquement  ! la  bafe  du  ftyle  ; c’eft  ce 
qu'on  obferve  j dit-il,  dans  plufieurs  liliacées  , 
dans  le  rkododindrum  ^ te  cuécca , (ic.  Quand,  au 
cdlitraire,  le  calice  fait  corps  avec  le  piftil,  les 
vailTeaux  des  parois  de  l'ovaire  montent  dans  le 
ftyle,  8c  vont  jufqu'au  ftigmate.  Cette  organifation 
fe  remarque  dans  les  narcifles  , la  campanule  do- 
rée, 8cc.  Lesvaiffeaux  qui  fe  rendent  aux  ovules 
fe  partagent  fouvent  en  autant  de  faife-  aux  dif- 
tinâs  qu'il  y a de  p/ucr/ira.  Dans  J'anagallis , il  n'y 
a qu'un  f.  ifceau  ; on  en  trouve  deux  dans  Us  cru- 
c tères , 8c  trois  dans  les  liliacées,  divifés  chacun 
en  deux  branches . qui  fe  fépatent  8c  refteni  fixées 
à chaque  valve  quand  elles  font  ouveites.  Dans  la 
faxifrage  à feuilles  épaiffes.il  y a quatre  paquets 
de  faifeeaux  ramifiés  comme  un  tronc  d'arbre , 8f 
il  exifte  quatre  pUetnta  dara  l'ovaire  de  cette 
plante.  On  trouve  cinq  faifeeaux  dans  le  rhedo- 
dtndrum , 8c  ces  faifeeaux  donnent  autant  de  cor- 
dons ombilicaux  qu'il  y a d'ovules. 

Il  y a des  plantes  où  on  ne  trouve  qu'un  feul 
fnifeeau  dexubes  pour  plufieurs  ptaetma  réunis  ; 
mais  alors  ils  jeio-nt  des  ramifications  qui  répon- 
der-t  à chacun.  Cette  organifation  eft  ttès-temai- 
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quable  dans  le  coiaa  : un  cordon  central  de  vaif- 
leaux  monte  vers  le  fommec  de  l’ovaire , 8c  pro- 
duit , dans  fa  toute , des  rameaux  qui  redefeendent 
vers  la  bafe  de  la  fleur,  8c  jettent,  de  diftance  ea 
diftance , des  cordons  ombilicaux  qui  vont  abou- 
tir aux  graines.  De  chaquep /acenru  monte  un  faif- 
ceau  de  tubes  dans  le  ftyle , 8c  quelquefois  il  y en 
a un  plus  grand  nombre,  parce  que , dans  cenaina 
cas,  comme  on  l'a  dit,  les  vailTéaux  des  paici.  de 
l'ovaire  y paiviennent  auffi.  Un  ftyle  qui  a plu- 
fieurs faifeeaux  de  cubes  eft,  en  quelque  forte  , 
une  réunion  de  ftyles  fous  un  même  épiderme. 
Beaucoup  de  céréales  , qui  paflent  pour  avoir 
deux  ftyles,  n'en  ont  réellement  qu'un.  Si  on  lea 
diflèque  , on  verra  qu’ils  ne  font  que  les  divifiona 
d’un  feul  faifeeau  plongé  dans  le  lillu  de  l’ovaire. 

‘ Quelquefois  les  vailTeaux  fuivent  la  route  la 
plus  courte  pour  fe  rendre  au  ftigmate  ; d'auctes 
lois , comme  dans  Vanagallls  , ils  fe  divifenc  en 
plufieurs  branches , qui  fe  réunilTem  au  fommec  ei) 
un  feul  corps  qui  le  prolonge  jufqu'au  ftigmate. 
Ces  vailTeaux  l>>nc  fans  doute  les  cbnduâeuis 
de  ruiirii  fcminalts , mais  ils  fe  perdent  dans  le 
tiffu  cellulaire,  Sc  raeil,aimé  du  inicrofccpo,  ne 
eut  fuiyre  les  detnicn  rameaux,  loiit  ils  font 
éliés;  ainfi  Tobfetvateur  aftaciétédès  les  pre- 
miers pas  , 8c  le  phénomène  de  la  lecciidatioii 
refte  environné  de  ténèbres. 

Le  ftigmate  eft.  en  outre  formé  de  tiffu  cdlu- 
laire.  Sa  fuifice  eft  tantôt  mamelonnée , tantôt 
couverte  de  papilles  où  les  vailTeaux  vont  abou'ir. 
Quand  les  fleurs  font  nouvellement  tdofes,  aucun 
ftigmate  n'offre  de  tanal  central;  mais , au  bout 
d’un  certain  tems , il  fe  perfore  fouvent  par  la 
dé.hitensent  du  tiffu  cellulaire  placé  au  centre. 

Après  avoir  examiné  anatomiquement  les  fleura 
de  plufieurs  plantes,  l’auteur  s’eft  occupé  de  la 
ftiuÀiire  de.s  glandes. Suivant  lui,  on  a étendu  ce 
nom  à des  organes  dont  ta  nature  8c  les  ufages 
font  inconnus.  L’organifation  des  corps  glanduleux 
qui  fe  trouvent  dans  un  grand  nombre  de  fleuia 
apparrinintcs  à des  familles  ttès-diftiuéles , lui  a 
fuggété  Quelques  idées  qu'il  croît  utile  de  déve- 
lopper. il  y a de  cts  glan-.ies  qui  font  uniquement 
compofées  du  riiTu  ccllul.nire  , 8c  d'autres  qui  ten- 
fenn;nt  du  tiffu  cellulaire  8c  des  vailTeaux. 

Le  fond  du  calice  delà  faxifrage  à f uiUtt  ipaif- 
f/s  eft  tapiffé  par  une  lame  jaune  qui  diftille  une 
liqueur  fucrée  ; Cette  lame  eft  fans  vailTeaux. 
Ceux  qui  entrent  dans  le  calice , les  pétales  8c  les 
étamines  , piffent  au  delTous  fans  communiquer 
avec  elles  : pareillement  les  filets  ^s  deux  plus 
courtes  étamirtes  du  eheiranihut  chtiri , ou  giroflée 
jaune  , font  entourés  ! leur  bafe  d'un  anneau 
glanduleux,  formé  d’un  tiffu  cellulaire  très-ferré. 
Les  vailTeaux  des  étamines  paffenc  au  cencie  de  la 
glande,  8c  n'ont  aucune  communication  avec  elle. 
Il  en  eft  de  même  de  ces  follettes  qui  fe  atours 
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fur  11  bafe  dei  diviliors de  la  couronne  impériale: 
les  vaifTeaux  paflent  au  dcffius,  fans  y jeter  de 
ramifications;  elles  font  remplies  d'une  iiqueurun 
peu  trouble,  d'une  o’eur  pénétrante.  S:  d'une 
laveur  rIL'z  femblable  à celle  de  l'eau  , dans  la* 
quelle  on  futtrit  délayé  de  l'ai!  <Sc  du  fucre. 

U y a , à la  bafe  du  piflil  du  coêoru , un  bourrelet 
épais  & blancliâiri  , ayant  cinq  replis  rrés-appa- 
rens.TousIesvailIeaux  qui  vont  à l’ovaire,  fe  plon- 
gent dans  ce  bouttelet,5’y  ramifient,  s’y  courbent 
en  pluficurs  fens , teviemvent  fur  leurs  pas , 8: 
montent  enfin  dans  l'ovaire.  Cette  orgaitifaiion  eft 
très-difrëience  de  celle  des  glandes  cell-alairesdunt 
on  vient  de  parler.  On  voit , d'après  ce  qui  vient 
d'étredit,  que  le  nombre,  1a  difpofition.  les  ra- 
mifications des  vailfeaux  des  fleurs  offrent  des 
caraéleres  très-différens  &:  très  vaiiés , 5r  qu’il  ne 
fetoit  peut-être  pas  impolliblc  d'établir  un  fyftème 
d'anatomie  comparée  dans  les  végétaux. 

ANAVING.V(  y»yri  Anayingue.) 

ANAVINGUE.  Anavinga.  Plulîeurs  arbriffeaux 
de  divers  pays  font  réunis  lous  ce  nom  en  un  genre 
apétale  ou  fans  corolle,  dont  le  caiii.e  off  à cinq 
dtvtfions  profondes.  Les  étamines , attachées  i fa 
bafe  ou  fous  le  piflil , font  au  nombre  de  huit  ou 
dix , entre  lefquclles  s'élèvent  autant  d'écailles 
ou  appendices  lilfes , ou  velues  ou  frangées.  I/07 
vaire,  furmomé  d'un  flyle  ou  d’un  fligmate,  de- 
vie.nt  une  capfule  coriace,  lécétement  angiileufe  . 
unilOwulairc,  t'ouvrant  en  trois  valves  remplies 
de  feovnces  entoncées  dans  une  pulpe  , 8c  por- 
tées fur  ic  milieu  des  valves.  D'autres  admettent 
dans  les  trui's  trois  loges  réparées  par  des  cloifons 
inférées  fur  L-  milieu  des  valves  , que  la  pulpe 

fleur  faite  difpaioître.  Les  feuilles  font  alternes  ; 
CS  fleurs  axillaires, en  paqurtnuouencotymbe. 

Virouetna  d' Aublet  , que  Schreber  a nommé 
aihmâa , appartient  aux  aaavinga. 

L’expofition  du  caraâère  d-iS  enminga , tel  que 
, nous  venons  de  le  préfenter  d'après  quelques  rè- 
f(  rmei  faites  par  M.  de  Jiilîieu,  annonce  la  grande 
affinité  de  ce  genre  avec  les  f-tmyda.  Ce  dernier 
i'en  diflingue  par  un  calice  tubule,  pat  i'abfence 
des  écailles  8c  la  réunion  des  fliamens  des  ét.rmines 
en  un  tube.  Divers  genres  , offrant  cous  les  mè.mes 
cacaétéres , avec  de  légères  différences  dans  le 
nombre  8c  la  forme  des  parties , ont  été  réunis 
en  un  feut , 8c  la  dénomination  de  caftaria  a été 
fubfticuée , on  ne  fait  trop  pourquoi , à celle  d'e- 
naviaga-  Nous  l’avons  prélénté  à la  fuite  des  fa- 
myda.  (Koycj  SamYDI.  ) 

A.NAXE.TON.  Nom  d'un  genre  de  plantes  , de 
la  famille  des  corymbiftres , établi  par  Cxttner  , 
fur  les  efpèces  du  genre  gnapha/iam  Linn. , qui  nm 

h réoeptaclq  des  femeucea  mutii  de  poiis  ou  de 
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paillettes  à It  circonférence,  au  lieu  de  l'avoir 
tout-à-fait  nu.  Ce  caraélère  efl  trop  foible  pour 
devenir  feul  la  bafe  du  genre  particulier.  ( Keyci 
Gnafhale.  Supp/.  ) 

ANA7.É.  Arbre  de  Madagafcar,  dont  Fl.icoutt 
donne  une  defetiption  très  incomplète  : malgré 
cela  on  peut  y reconnoïtte  i'adanfoaia  éoaiai  , 
d'aucaaïc  qu'il  efl  certain  que  cet  aibre  fingulier 
croit  dans  quelques  parties  de  cette  ile. 

ANAZUE.  NANACHU  E : noms  arabes  de 
l’ammi  ( ammi  pertnne  Lirui.  ). 

ANBLATUM.  Plante  du  Levant, dont  Tonme- 
fort  avoir  fait  un  genre  que  Linné  a réuni  aux 
laihraa , fous  Je  nom  de  lath-aa  anilaium.  ( 
Clandestine  , n°.  4.  ) 

ANCHOAS  : nom  mexicain  du  gingembre  {amo- 
mum  ^mgii<r  Lino.  ). 

ANCHOVY.SIoane.daiu  fon  Wjioirt  dt  la  Ja- 
maïque , donne  ce  nom  à l'arbre  connu  des  bota- 
nifles  fous  celui  de  griat. 

ANCHUSA.  ( yayei  Buclosse.  ) 

ANCISTRE.  afncryfram.  (frayer  AcÈNl.)  Ce 
genre,  évidemment  le  même  que  Vaeana,  a pour 
caradère  effenciel  : 

Un  calice  adhéient , à quatre  tohes  mucronïs  (f 
rèfcchit  à leur  fomrr.ct i quatre  pétales  inférés  à tori- 
ftet  du  calice ,-  deux  , quatre  ou  cinq  étamines  ; ust 
jiigmatt  en  pinceau  ; une  femenee  enveloppée  par  le 
eaiiet  , à pointes  prefquépineufes . 

'Oifetvations.  Ce  genre  a de  grands  rappo/a 
avec  les  poteriam  8c  les  faagaiforha.  Les  fleurs  font 
réunies  en  épis  ou  en  tètes  glnbuteufes , hériffées 
de  pointes  ptefqu’épiiieufes , recourbées  en  de- 
hors. Les  feuilles  font  alternes , pétiolécs  , nom- 
breufes  i la  bafe  des  tiges , qu’elles  envelojipcnt 
par  Imbrication  par  la  bafe  de  leur  pétiole.  Ce 
pétiole  fe  dilate  fouvent  dans  les  feuilles  cauli- 
naires  en  une  membrane  amplexicaule  , qui  fe 
divife  enfuite  en  deux  découpures  quelquefois 
dentées , formant  une  forte  de  flipui:  oilî.le.  Cf  1 
feuilles  font  ailées  avec  une  impaire  i les  folioles 
feffilesi  l'impaire  pétioléej  les  extérieures  oppo- 
fées  Sc  plus  grandes  j les  intérieures  alcernes,  in- 
fenfiblement  pins  petites  j un  des  côtés  de  leur 
bafe  fouvent  plus  étroit. 

E s è £ c E s. 

1.  Ancistre  k CTOehetv*  Aneijîrum  lappaeeam- 

Aneifirum  ( acxna  lappacea)  , eaule  treâo,/oli!f 
impart'pinnatiSf  foiioiss  oklangis  oéuVatifqueiraecmis 

paacijlüris^ 
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ftÈnciforis.  Ruiz  & Piv.  Flot-  per.  vol.  i . pag.  66.' 
tab.  105.  fig.  K.  — Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  I. 
pag.  i9}. 

Ses  tiges  font  nombreufes , prefque  ligneufes  , 
médiocrement  rameufes,  hautes  d’un  pied,  ve- 
lues , cylindriques  i les  feuilles  nombreufes,  com- 
pofées  de  quatre  paires  de  folioles  médiocrement 
pétiolées  1 quelques-unes  alternes  , oblongues  , 
profondément  dentées  en  feie,  velues,  glabres 
dans  les  individus  cultivés.  Les  pédoncules  font 
axillaires  , quatre  fois  plus  longs  que  les  feuilles , 
cylindriques  , foutenanc  cinq  i fept  fleurs  en  épi, 
pédicellées;  à la  bafe  de  chaque  pédicelle  , une 
braâée  lancéolée , entière  ou  triiide  \ une  ou  deux 
autres  vers  le  milieu  du  pédicelle.  Le  calice  fe  di- 
vife  quelquefois  en  cinq  lobes  ovales,  concaves  ; 
les  étamines  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  i le 
Rigmate  pelté , finement  lacinié.  Le  fruit  elt  ob- 
long,  à trois  ou  quatre  faces,  hérillê  de  pointes 
crochues. 

Cette  plante  croît  au  Pérou , fur  les  roches 
arides  & brillâmes.  T}  {Dtfcripi.  exüiu'p  (/  Pav.) 

1.  AncISTRE  alongée.  Andfiram  elongmum, 

Ancifirum  (acxna  elongata),  fotîeUs  obtongit  ^ 
ftrratis  , fuktiii  pu'mfceniiliut  ; fpicis  e/ongtit'S  , fruc- 
ubus  unaiqui  a^maets  , cauU  trt3iuf.ulo.  Vahl  , 
Enum.  Plant.  voL  i.  pag.  ipj.  — Linn.  Mantiff. 
zoo.  ( yoyc^  A c aE  N A du  Mexique  , vol.  1 . 

pag-  If-) 

3.  Ancistre  couchée.  Ancifintm  dtcumbtns. 

Ancifmm  (aczna  latebrofa) , oblongit , 
îneifij  ,*  pcduncuiu  fcapiformtbus  , fpUis  eiong-itrs  , 
frMÜlbus  undique  armitiis , taulibus  dtmerf\,  Wion  ^ 
Hnrt.  Kcw.  vol.  1.  pag.  16. — Lam.  lUuftr.  vol.  1. 
n°.  349.  tab.  ax.  fig.  4. 

Andfirum  (decumbens),/o/Ha pinnatit ,hirfuùsi 
fruUtbus  tomtaiojis , gtochidibus  urtnatis,  Thuiib. 
Ptodr.  pag  6.  • 

Agrimonia  dtcumbtns,  Linn.  f.  Suppl,  pag.  Z|i. 

Ses  tiges  font  longues  d'un  pied  , couchées  , 
prefque  dépourvues  de  feuilles  , très  fimplesî  les 
Feuilles  radicales  iffez  femblaWts  à cclUs  de  l'ar- 
ceniine,  compofées  d'environ  vingt  folioles  éga- 
ks , légèrement  velues.  Les  découpures  du  calice 
fontcotonneufes}  l’ovaire  velu,hérilléde  pointes 
en  crochet,  ainfi  que  le  fruit,  qui  eft  une  forte 
de  drupe  ; les  femences  lacuneufes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
tance. 

4.  Ancistre  pinnatifide.  Ancifrum  pimui- 
fdum. 

Ancifinm  ( aczna  pinnatifidi  ) , fiaph  triait  , 
Botsniqut.  SuppUmtdt.  Tonte  /. 
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foliis  impari-pinnatit  ; foliotis  oiovatir  , pinr.evji- 
dit  ; fpicii  longii , intirraptii.  Ruiz  Sr  Pav.  Flot, 
peruv.  vol.  i.  pag.  68.  tab.  104.  fig.  B. 

g.  A-tna  (pinnatifida)  , filioi'ia  liata’i-laateela- 
th  , ferralû-indjis  , fabpinuatifjis  f fubtis  hirfutis 
fpicis  cylind'icli , cauit  ittao.  \'ahl,  Enuai.  Plant, 
vol.  I.  pag.  194. 

[ Ses  tiges  font  droites,  très  fimplcs  , firiées, 

! cylindriques  , pileufcs  à leur  bafe,  blanchâtres  Sc 
très-velues  i leur  partie  fupérieurc  ; les  feuilles 
radicales  nombreufes,  ailées  i deux  infétieures 
caulinaires  , deux  autres  fupérieures  ; les  termi- 
nales entières  ; environ  dix  paires  de  folioles  li- 
néaire s-lancéoleesr  les  intétieutes  alternes  , ttèl- 
entièresi  les  extérieures  oppolées,  profondément 
dentées  en  feie  ou  incitées , glabres  en  deCTus  , 
velues  en  delTous.  La  tige  fe  termine  en  un  épi 
cylindrique  , long  d'un  pouce  & plus  ; les  fleurs 
inferieures  fouvem  difi antes  -,  les  fruits  hétiflés  de 
pointes  en  crochets.  La  vatiéié  f eft  plus  petite 
dans  toutes  Tes  parties. 

Cette  plante  croît  au  Chili , fur  les  collines,  fle 
la  variété  p au  détroit  de  Magellan , où  elle  a été 
recueillie  par  Commerfon.  {b'.f) 

f . .\ncistrf.  i feuilles  d'argentine.  Amifirum 
anferintfolium.  Lam. 

Amifirum  faliain  cuntiformibus  , profundi  firra- 
tis  f fuatki  incanis  ; capiiuio  ghiefo.  I.am  ill.  I. 
n°.  34{.  tab.  XX.  fig.  I.  — Furft.  Gen.  4.  tab.  x. 

Anctfirum  driandrum.  Forft.  Prodr.  n®.  yx. 
Ajtcifirum  fjHguiforbt,  Linn.  f.  Suppl-  pxg.  89- 

Actna  { fanguifotbz  ) , Wj  nmotit ,-  fcUolis 
cuneatis  , ftrratis  , fubtùi  ferictis  ; fpicis  globefis  , 
cauh  dccumbir.it.  \'ahl,  Knum.  Pl  nt.  vol.  I.pag. 
X49.  ( F^oycf  Ancistre,  vol.  t.pag.  14S.) 

6.  Ancistre  rampante.  Amifirum  reptns.Vent. 

Amifirum  caulihus  reptntibus  ,-  fetivlis  ttvato  eb- 
lengis , arguù  ftrratis  , liacatis  { capitulis  glabres. 

Vent.  Ilott.  Cclf.  pag.  6.  t b.  6. 

yfeanefovalifolia),  cautt  rtpftt , foliis  impari~ 
pinnaus  f fuliolis  ovalibus  ^ profundc  jerratis , îinta^ 
lis;  fpicis  globofis.  Ruiz  8Û  Pav.  Flor.  per.  vol.  i. 
pag.  67.  tab.  103.  fig.  C. 

Aetna  ovatrfolia  f foliolis  oblongis  fubcumatifqut  ^ 
fubtlis  viUefit  ; fpicii  gtebofs , cauit  rtptntt.  Vahl , 
Enum.  Plant,  vol.  1.  pag.  X9p. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  la  précédente. 
Ses  tiges  font  tiès-ramenfes.  pileufes,  cylindii- 
ues  i les  feuilles  du  bas  nnnibreufes , compofées 
e quatre  paires  de  folioles  ov.ales-oblongues , un 
peu  cunéiformes  à leur  bafe . dentées  en  feie  , 
glabres  en  dclTus , plus  palet  Se  velues  en  delTous , 
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ptircipilemeni  fur  leurs  nervures.  Les  pédoncules 
(ont  aiilUircs  8c  terminaux , velus,  munis  d’une 
ou  de  deux  folioles  à leur  partie  fuperieure  s ils 
fuppnrient  une  petite  tète  de  fleurs  , pubefeenre 
ce  lilamhâtie  i chaque  fleur  accompagnée  à fa 
ba(e  de  deux  bradlées  lii.éaires.  Le  calice  fe  ter- 
mine par  trois  ou  quatre  pointes  crochues. 

Cette  p’ante  croit  au  Pérou , dans  les  lieux  hu- 
mides & oRibraeés.  On  la  cultive  au  Jardin  des 
Plantes  de  Paris,  a ( K.  v.  ) 

7.  .^KCISTRE  argentée.  Anc’firtim  arginuant. 

Ancifirkir.  (acatna  aritentea)  , fbtiolis  ovaio-oi- 
/o-.g’t  , firrjiii , j'übtut  ftrieeis  ; fpici»  gfobops  , caute 
rtytmt.  Vahl , tnum.  Plant,  vol.  i.  pag.  19J. — 
Fuie  8c  Pav.  Flot.  per.  vol.  1.  pag.  67.  tab.  10;. 
fig.  B. 

Prvq'j’tn.  Feuill.  Chili , vol.  g.  pag.  jf.  tab.  41. 

Ses  tiges  font  grêles, purpurines, cylindriques, 
velues , très-tamcules;  fss  rameaux  longs  de  deux 
pieds  i fes  feuilles  compofées  de  trois  ou  quatre 
paires  de  folioles } quelquefois  une  autre  paire  plus 
petite  entre  les  dernières,  ovales -oblongiies,  ftf- 
liles,  glabres  8c  luifantes  en  deifus,  foyeufes  ïc 
argeniees  en  deflbus.  I es  pédoncules  font  foli- 
taires,  axillaires  8c  terminaux  , une  fois  plus  longs 
que  les  feuilles  , cylindiiques,  blanchâtres,  ve- 
lus, accompagnes  de  deux  ou  trois  folio  es  al- 
ternes, rrifi.les  , foutenant  une  tête  de  fleurs  ar- 
rondie i deux  brafiees  linéaires  i la  bafe  de  chaque 
fltur.  Les  calices  font  térragoiies , furmontés  de 
deux,  trois  ou  quatre  pointts  épinrufes;  les  pé- 
tales velus  en  dehors  i les  étamines  au  nombre  de 
deux  , quelquefois  de  quatre. 

Cette  plante  croît  au  Chili,  dans  les  lieux  hu- 
mides. Tj-  (^Dtfcripi.  tx  Rli^  (i  Pav.) 

8.  Ancistre  luifame.  Andfirum  /acUam.  Lam. 

Ancifiram  fotiotis  rninimU  , bipartltis  , atutis  , 
faztrn't  nitidts  j fp^<à  ovatâ,  catUibui  mutnit.  I.am. 
lit.  vol.  I.  n°.  347.  tab.  la.  fig.  3.  — Ait.  Mort. 
Kev.  vol.  1.  pag.  1 3. 

Aixna  (lucida), /o/ir»  tri-quinqu$partitit i taci- 
nits  linearîbüt  ^ fubiùs  viîiops;  fpicis  obtongij  ^ cault 
fuidtmtrfn.  Vahl,  Enum.  Plant,  vol.  1.  pag.  296. 

Cette  plante  a des  tiges  très-courtes  , renver- 
fées  3 elles  portent  pliifleurs  feuilles  longues  de 
deux  pouces,  compofées  de  huit  à neuf  paires  de 
lolioles,  longues  d'environ  trois  lignes,  un  peu 
ovales  i les  extérieures  à cinq  dents  profondes  j 
les  intérieures  i deux  ou  trois  découpitres  3 quel- 
ques unes  entières,  glabres  8c  luifantes  en  def- 
lus,  un  peu  réfléchit  s à leurs  bords,  un  peu  b'an- 
chàirts , velues  en  di  ITous  , terminées  par  quel- 
ques poils  Le  pédoncule  cil  cylindrique  , velu  , 
long  de  trois  pouces,  fouvenr  muni  d'une  ou  de 
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deux  folioles  i fa  partie  fupérie ure , portant  quel- 
ques fleurs  dans  leurs  ailîelles.  Les  épis  font  ova- 
les , plus  ou  moins  grêles , à peine  longs  d'un 
demi  pouce  3 les  calices  pileux  , à quatre  pointes, 
mutiques  dans  les  individus  cultivés  3 les  pétales 
oblongs  , pileux  en  dehors. 

Cette  plante  croît  aux  île»  Malouines.  {.V . f, 
in  htrb.  Jujf.  ) 

9.  AscISTRE  trifide.  Ant  jiram  trifeium. 

Anciflrum  (jt*na  tllfida),  lomenta-canrfcent , 
foliolij  cuniiformiùiu  . tri-quixqatfjifqat  ; [puis  g/o- 
bofis , cauU  ertüo.  Vahl , Enuin.  Plant,  vol.  u 
pag.  294.  — Flot.  per.  vol.  1.  pag.  67.  ub.  104. 
fig.  C. 

Toute  la  plante  eft  couverte  d’un  duvet  to- 
menteux.  Ses  racines  produifenc  plufleurs  tiges 
droites,  inégales,  longues  d’eiivitoir  un  pied  , cy- 
lindriques, légèrement  flexueulcs,  un  peu  ftriéesi 
les  feuilles  compofées  de  fept  à huit  paires  de  fo- 
lioles cunéiformes , d trois  ou  à cinq  découpures  3 
Us  inférieures  prefqu’entières.  Les  fleurs  font 
réunies,  à l’extrémité  d'un  pédoncule  cermitui, 
en  une  ou  deux  têtes  felUIess  chaque  fleur  accom- 
pagnée d'une  feule  braâée  linéaire.  Le  calice  fe 
divife  fouvent  en  cinq  lobes.  Ses  étamines  varient 
de  deux  à cinq.  Les  Luits  font  ovaUs,  velus,  il 
quitte  ou  cinq  angles,  terminés  par  auianc  de 
pointes  crochues. 

Cette  plante  croît  dans  les  piturages  8f  fur  les 
collines , au  Chili,  qf  {Defcripi.  ex  Rn/’p  & Pav.) 

10.  Ancistre  de  Magellan.  Antifimm  magtt- 
lanicum.  Lam. 

Ancifiram  fotiotis  ovatis  , incifo  - pinnatipdis  ; 
fpicâ  capitaio-globofâ,  Lam.  llluflr.  Vol.  i.  n*.  346. 
tab.  12.  fig.  1. 

Aetna  (magellanica), /o/rt’x  oiovaiis  , /errato~ 
incips  , tripdis , fabtùt  canefeeniiltks  ifpieis  gtohopsy 
faille  ertSo , glairo.  Vahl,  Enum.  Plant.  vo|.  i. 
pag.  197. 

On  la  diflingue  de  la  précédente  par  fes  tiges 
glabres,  par  fes  rameaux  enveloppés,  par  les 
gaines  des  feuilles  , par  les  feuilles  caulinaires 
plus  rapprochées  , 8f  par  fes  braâées  glabres. 
C’efl  un  petit  aibufle,  dont  les  tiges  font  baffes  , 
à 3>eine  hautes  de  trois  à quatre  pouces,  glabres, 
rameul'es , fouvent  un  peu  blanchâtres  â leur  par- 
tie fupéiieure  3 les  feuilles  fltuées  vers  l'extrémité 
di  s rameaux . compofées  de  cinq  â fix  paires  de 
folioles,  longues  d'environ  trois  lignes  , ovales  , 
un  peu  blanchâtres  en  deffnus , glabres  en  deffus  ; 
les  unes  à dentelures  profondes,  prefque  pinna- 
tifides  3 d'aiities  à trois  dents  , quelques-unes  en- 
tières. Le  pédoncule  cfl  droit , de  couleur  pur- 
. puiine , placé  dans  les  aiffeliss  des  feuilles  fupé- 
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rieurs  , un  feu  velu  vers  (on  fonuret , foutenint 
un  peur  cpi  globuletii. 

Cette  plante  i été  recueillie  par  Cnmmerfon  au 
détioii  lie  Mjgeilii).  ( y.  f.  in  hcrb.  Ji-ÿ.) 

II.  Ancistre  afcendante.  Ancifimm  aiificndins. 

A.tciprum  (aczni  adfct miens  ),folhlh  oilongis 
ohavmfpjut , jirr^ùi,  gUbriaJ'cuUt  ; jpicit  globofis  , 
cault  stcumbtnu.  Vahl,  Enum.  l'Ijnc.  vol.  I.  p.  Iÿ7. 

Ancifl^um  mjgtf/jnicum , var.  b s foiiotU  hùo~ 
riSas , ftrrjtis.  Lam.  I.  c. 

Cette  plante  , d’aptes  M.  Vahl , paroît  devoir 
ronlliiucr  une  c(pèce  ddliiitie.  Scs  tipes  font  gla- 
bies,  cylindriques , ftriëes , haut.=$  de  trtjis  pou- 
ciSi  les  téuilles  conipofées  de  cinq  i fept  paires 
de  tnlitiles  oppofées  ou  alteri  es , veinées,  un  peu 
ptleufes  fur  Uur  prtncipile  nenu  e,  .1  dentelures 
obtules.  Le  pé  lnnculc  tll  terminil  ; il  h ppotre 
une  tète  do  fleuts  de  la  grolUur  d’une  cetife. 
Leur  calice  eft  terminé  pat  quatre  poinus  épi- 
neufis. 

Ct  tte  plante  a été  recueillie  par  Commetfon  au 
détroit  de  Magellan.  {Dtfinpt.  tx  V .kl.) 

ta.  Ancistre  i épi  cylindiique.  .lénci/îrHo»  ty- 

iindrifijckium. 

Anc!Jlrim  (aczni  cvlindtillîchia ) , foUolis  ob- 
/ongis  , ftrrat/s  , /hbtùs  ferictit  ; ptJancu/is  fcjpi~ 
formibus  , yp/V/'a  cyiiadricis  fCau/it>as  dtmerps.  Vahl , 
E ’um.  Fiant,  vol.  i.  pag.  197.  — Ruu  & Pav. 
Flor.  ptt.  vol.  I.  pjg  63.  tab.  104.  fig  A. 

Toute  la  p'ante  eft  couverte  de  poils  tomen- 
teux  & foyeux.  S;$  tices  font  couche; s ( (es  feuil- 
les tadicalts  lit  m’ptcufrs,  compoféts  de  dix  à onae 
faites  de  folioles  fertiles  , oolongues , obtufes , 
paiféis,  nctveules  à leurs  deux  fîtes  , blanches 
8c  argertees  tn  delT'Uis  : il  s'élève  plulieuts  pé- 
doncules d'un  à trois  poures  , g.irnis  de  deux  à 
cinq  folioles  dhhntes  , lîmpUs , dentées  en  ftie  , 
foutenaiu  un  épi  cylindt-que  , long  d'environ  un 
demi-pouce  j trois  b,  aâévs  linéaires  à la  bafe  de 
chaque  fl  ur.  Les  découpures  du  calice  font  ob- 
longues,  étalées,  llriéts  , purputinrs  en  dtdansj 
deux  étamines.  Le  Iruit  ell  tétr.gvne , ovale  , fou- 
vent  à une  feule  loge  , quelquefois  i deux  , fut- 
monié  de  quatre  pointes  tecoutbéts. 

Cette  plante  crcît  au  Pérou,  tf  (Difiripi.  ex 
ü«/j  & Pav.  ) 

I}.  Ancistre  naine.  AndJInm  puml/um. 

Antifiram  ( aczna  pumila  ) , /ô(fo//a  ovni  but , 
ferrniii , glnbcrrimit , juprà  mtidis i pedunçulitfea- 
pif-rmibut , fpicit  ttielibut , enute  dtmerj'o.  Vahl, 
Enum.  Plant,  vol.  1.  pag.  198. 

Ses  tiges  font  à peine  hautes  d’un  pouce,  gat* 
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n’es  à leur  partie  fupérieure  de  feuilles  longut  s 
de  trois  pouces  , compofée-s  d'environ  douze  pai- 
res de  folioles,  à peine  pius  grandes  que  celles  du 
ferpolltt,  ovales,  ttès-granties,  luifantes  en  def- 
fus,  veiutcs,  à dentcluccs  obtufes,  trois  d'un 
côté  , deux  de  l’autre.  Le  pédoncule  ell  long  de 
trois  pouci  s,  glabre  , poiirpte  , blanchâtre,  velu 
vers  Ion  foinmet,  muni  de  tleux  ou  trots  folioles 
pinnées  ; les  inférieures  oppofées  ; terminé  p.rc 
un  épi  cylindrique  , accomp.tgné  de  bradées  li- 
néaires i les  fruits  hérilfés  de  pointes. 

Cette  plante  croît  au  détroit  dî  Magellin  , 
d’otl  tlle  a été  envoyée  pat  Commetfon.  x (Htrb. 
/-/.) 

14.  Ancistre  bleue.  jdecry?rumijrijtsBi.  Lam. 

Ami^rum  foliolit  lineari-fubulaiit  , apiie  bnrha- 
th  i fnribui  üxiUnribut.  L-m.  lil.  Vol.  i.  pag.  77- 
n*.  J4». 

Empeirum  pianctum.  1 am.  Did.  n“.  ,■  ( 0}‘l 

Camarine  pinnée,  n".  j.  ) 

ANCiSTRUM.  (Kcyff  Ancistre.) 

ANCOLiE.  AquiUgin.  Nous  n’avons  d'antre 
efpèce  à réunir  â ce  genre  que  I'Ancoiie  i fleurs 
vertes,  d'Aiton  {nquthgia  viridifiorn),  dont  les 
fleiits  font  remarquables  par  leur  couleur  veite  , 
ayant  leur  cornet  droit . un  peu  recoutbe  &•  ren- 
fle â fon  fommet.  Les  étamines  font  à peine  égales 
à la  longueur  de  la  cornf e ; la  lame  des  pcialeS 
marquée  de  rides.  Quelquefois  le  cornet  pr.nd 
une  couleur  bleuâtre. 

Cette  plante  croît  en  Sibérie  i elle  eft  catadé- 
rifée  ainli  qu'il  fuit  : 

A^ail/gin  ( viii.liflora  ) , neilnriis  nOii  ; apice 
îne'ajfjto  , fubinfiexo  i Jlnminibus  corollam  fubtqunn~ 
libai.  Alton  , Hoir.  KlW.  l.  pag.  148.  — Pallas  , 
,Vd.  Petrop.  1770  p.g.  160.  tab.  11. — Mutr. 
Cnmm.  Coett.  1780.  pag-  8.  tab.  l.  — Jacq.  Icon, 
Rar.  I.  tab.  101,  3t  Colled.  i.  pag.  ,J.  — Retz. 
Obferv.  j.  pag.  ,4. 

AncOLIE  vu’giite.  AqaUegia  vutgaris.  Lam. 
( yoyei  III.  tab.  438.  fig.  I 8c  a.  ) 

ANDAR.V  : nom  qne  poite  â CePan  le  mimofa 
c/flfrej  linn.,  très  bien  figurée  dans  Butman,The- 
faur.  zeyUn.  tab.  a. 

ANDARÈSE.  Premna.  On  atiribuoit  inpremna 
un  fruit  conipofé  de  quatre  noyaux  moiiol^ei- 
mes , renfermés  dans  un  bron  ; mais  , fuivant 
Gzrtner , ces  noyaux  font  réunis  en  un  fcnl , à 
quatre  loges  i ce  qui  dillinguc  mieux  ce  genre  ilti 
enllicarpn.  Willdencv  y tappotte  le  ean:uiiit  10- 
rymlofi  I am. , iiommé  depuis , par  le  iréme  au- 
teur , cAliea'pn  lanatn.  Il  laat  encore  y tappttter, 
d'apiès  M.  de  Juflieu,  le  cyihartxylujn  meinnoiort 
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dium  df  SvartT , qui  a de  mêtne  le  noyau  i quatre 
loges,  &r  qui  s'éloigne  du  cytkarexyium  ^ tant  par 
ce  caractère  que  par  fes  fli  ürs  difoofées  en  co- 
rymbe,  & non  cnépi«  Ainfi,  les  efpèces  à ajouter 
a ce  genre  feront  : 


AkdaR^SE  vertîcille.  PremnaytnicilUta, 

Prtmna  fQÜis  tnwis , hng'e  acuminatis , fuprà 
vtnofo-rttuulaiis  y fubtus  nvvofn  y uirinq\ù  gla^ris  i 
ramis  paniculâ.  xtuUillatiâ.  ( N.  ) 


K AndarÉse  réticulée.  Prtmna  retUuUta* 

Juflf. 

Prtmna  falih  fuèîiit  vtnofis  , rttuulaùs  i fotibus 
panUuUtii  y ramis  tttragonis. 

Cytkartxylum  mtnalocardium.  SvarU , Prodr.  91 . 
& 1 lor.  Itid*  occid,  1.  pag.  1046. 

CythartxyUm  paniculatum,  Gxrtn.  de  Fruâ.  & 
Sem.  I.  pag.  270.  lab.  56. 

CythartxyUm  folUs  rugofis , oyatis  , eppoftis  ,■ 
ftttuits  gtnicuUtis  , raecmis  terminaU^us  , caltct 
quadrijido.  Brovn,  Jam.  pag.  26;. 

Arbre  d'une  médiocre  grandeur,  dont  le  tronc, 
épais  d'environ  fix  pouces  , fe  divife  en  rameaux 
tëtragqnes , cannelés , blanchâtres , garnis  de  feuil- 
les pétfolées , oppofées  , ovaies-oblongues  , ac u- 
minees  à leur  fommet,  loi^gues  de  cinq  à fix  pou- 
ces, entières  ou  quel|uetots  finement  crénelics, 
un  peu  ridées,  glabres,  nerveufes  en  deflus  , ru- 
des, un  peu  tementeufes,  cendrées  Üc  à veinules 
rcticu  éesendtlTous  i les  pétioles  pubefeens,  longs 
d un  2 deux  pouces.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
^ une  panicule  terminale  &r  axillaire,  â ra  nifications 
oppofées,  plus  courtes  que  les  feuilles.  Le  calice 
cil  petit , d un  blanc-jiunàtre , i quatre  dents  j la 
corolle  régulière,  fon  tube  de  U longueur  du  ca- 
a V'  ^**^^®,*  quatre  découpures  petites,  égales , 
étalées}  les  étamines  â peine  plus  longues  que  la 
llyle  bifide  à fon  fommet  ; les  (liginates 
refl^his.  Le  fruit  cil  une  baie  arrondie , de  la 
groüeur  d un  grain  de  poivre , rougeâtre  , conte- 
nant un  noyau  divifé  en  quatre  loges. 

Cette  plante  croit  a la  Jamaïque  , au  milieu  des 
champs.  ^ 

i.  Andarèse  jaunâtre.  Prtmna  jtavtjcfns. 

Prtmna  tomtntofj  , fiavtfcens  , fo/iis  ovato  Un* 
teo/atts  y inttgerrimu  ; panicuU  truko-omâ.  Perf, 
SfiiopC  I.  pag.  _ Juif, 
vol.  7.  pag.  77. 

ArbrilTeaa  dont  les  rameaux,  les  feuilles  8c  les 
panicu.es  font  chargés  d'un  duvet  tomenteux  & 
jauiiarreî  les  feuilles  péiiolées,ovales-lancéolées, 

^ leurs  bords.  I.es  fleurs  font  petites, 
difpofétsen  panicule  dans  l'ailTcile  dis  feuilles, 
vers  le  fon-nici  des  rameaux  \ les  ramiHca:ions  tri- 
chotomes.  Le  Luit  eft  un  drupe  prcfque  fcc,  dr- 
vrfe  en  quatre  loges,  â quatre  femences,  donc 
plufieurs  avortent  fréquemment. 

Cette  plante  croît  fur  les  rivages  du  Coroman- 


Ses  tiges  font  ligneufes  j fes  ramem»  garnis  de 
feuilles  pétiolées,  ovales,  prefqu'en  coeur,  lon- 
gues de  trois  à quatre  pouces,  larges  ne  deux 
pouces  & plus  , membtaneures,  entières,  glabres 
a leurs  deux  faces  , ptefque  luifintts , veinées  & 
finement  réticulées  en  delTus , plus  pâles  & net- 
veules  en  deflbus,  acuminées  à leur  fommet,  élar- 
gies Ar  arrondies  à leur  bafei  les  pétioles  loi  gs 
d'un  pouce,  ptcfque  cylindriques,  un  peu  pubtf- 
Cens.  Les  fleurs  font  difpofé;$  en  une  pauitule 
droite  , rameufe  ( les  ratrieaiix  cppofés  St  vetti- 
cillés,  pl  fieurs  fols  ramifies  ; les  pédictlles  très- 
courts  i les  fruits  globuleux , de  la  grofieur  d'un 
petit  grain  de  poivre. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde. î b (K./,  in  htrh. 
Disfont.  ^ 

4.  ANDAitàse  â feuilles  entières,  n°.  i.Pnmna 
inugrifolia.  Lintl.  — Lam.  III.  tab.  JqJ. 

ANDiRA.  ( yoyti  .Angeun.  ) 

ANDRACHNE  à feuilles  de  télèphe.  Andrashnt 
tiliphioidis,  Linn.  — Lam.  III.  tab.  797. 

ANDRLE.  Andrto.  Genre  de  plantes  de  la  fa- 
mille des  mouffes,  que  M.  Palifot-Beauvois  place, 
d'apiès  fa  méthode,  dans  la  fcâion  des  apogones , 
8f  qui  d'abotd  avoit  été  confondu  par  Dilleiiius  Sc 
Linné  avec  les  jungermanes. 

La  coiffe  e(l  cimpaniforme , & ne  couvre  que  le 
, fommet  de  l'prne  ou  capfule.  Celle-ci  efl  pédoocu- 
lée,  ovale,  alongée;  elle  fe  divife  en  quatre  feg- 
mens  égaux,  attachés  par  le  fommet  à l'opercule, 
& par  la  bafe  à un  gonflement  qui  teffemble  i une 
petite  capfule.  Ces  fegmens  ne  font  que  s'ouvrir 
Sc  fe  plier  fur  eux-mémts , pour  laiffer  un  paffage 
libre  aux  poufCères  & aux  femences.  Les  feuilles 
du  pétichet  font  très  longues,  au  nombre  de  trois 
â cinq  , & couvrent  les  pédoncules  fouvent  en 
entier. 

L'ouverture  de  la  capfule  en  quatre  valves  ref- 
fcriible  parfaitement  à celle  d'un  longermane  | ce 
qui  a caufé  l'erreur  de  Dillenius  8c  de  Linné. 
Erhrhart,  Hed»ig  & Hoffinan  ont  reconnu  l'eaif- 
tenta  de  l'opercule  df  de  la  coiffe  dans  ces  plan- 
tes, 8f  ont  ainfi  reconnu  qu'.lles  devoienr  appar- 
tenir à la  famille  des  moufles.  Les  fleurs  mâles  [oni 
encore  inconnues. 

Ce  genre  fe  coinpofe  de  deux  efpèces  de  jon- 
germants  , décrites  n*.  a6  & n*.  a8.  La  ptemicré 
prend  le  nom  i'andrâa  niptftris,  Hcd».  Spec.  47 , 
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t.ib.  7,  fig.  1 ; & la  fécondé , celui  d'aedraj  alpinâ. 
Hedv.  Spec.  49. 

ANDBEUSIE.  Anirtufia,  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, à fleurs  complètes  , monopétalées, 
régulières,  de  la  famille  des  plaqueminiers  , qui 
comprend  des  atbuftes  erotiques  è l'Europe,  d 
feuilles  glabres  , alternes  , à fleurs  axiilaiies. 

Le  caraâère  eflemiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  calice  perfifiant , è cinq  Jlcoupurcs  ; une  carotle 
en  foucoupt;  cinq  iumintt  ; an  ovaire  libre  ; un  fiyte  ; 
an  drape , contenant  un  noyau  à quatre  loge*  rnono~ 
Jperme*, 

Caractère  cÉNÈRiQaE. 

Chaque  fleur  offre  : 

l'.Vn  calice  d'une  feule  pièce,  petliftant,divifé 
en  cinq  découpures  profondes. 

a®.  Une  corolle  monopétale , hypocraiérilbrme , 
atMchée  au  fond  du  calice  t le  tube  cylindrique  ■ 
l'orifice  fermé  pat  des  poils  s le  limbe  étalé , à 
cinq  lobes. 

5®.  Cinq  étamine*  inférées  vers  le  milieu  du  tube  ; 
les  filament  fulsulés,  foutenant  des  anthères  vacil- 
lantes , echancrées  à leur  bafe  , s'ouvrant  latéra- 
lement. 

4*.  Un  ovaire  libre , ovale , furmonté  d'un  flvle 
de  la  longueur  des  étamines,  terminé  par  un  flig- 
mate  concave  8c  dilaté. 

Le  fruit  confifte  en  un  drupe  ovale , entouré  par 
le  calicu , conienanr  un  noyau  ofleux , divile  en 
quatre  loges;  une  feule  femence  dans  chaque 
loge. 

Ohfervation*.  M.  Ventenat  a donné  i ce  genre 
le  nom  à'andreufia , qu'il  a cru  detriir  fuhflituer  d 
celui  de  pogonia  , employé  d'abord  par  .\ndrevs, 
mais  qui  l'avoir  été  déjà  par  M.  de  Juflieu  pour 
deligner  un  genre  de  la  famille  des  orchidées. 

Espèces. 

I.  AnoREUSIE  glabre.  And'eufia  glabra.Vtnt. 

Andreujia  rami*  ereBi* , Itviiuij  folii*  ovali-Un- 
eeolttti*  , fionbu*  peaduli*.  Vent.  dard,  de  la  Malm, 
pag.  108.  tab.  to8. 

Pogonia  ( glabra  ) , folii*  elliptico  - lanceolatl*  , 
glabrii  ; floribu*  pendait*^  minuti*  , albi*.  Andrew. 
Bot.  Hepof.  lab.  a8}. 

Arbrifleaii  dont  te  port  a que'que  relTembhiice 
avec  celui  d'un  laurier , 8c  qui  s'élève  i la  hauteur 
de  crois  ou  quacie  pieds  fur  une  tige  droite , cylin- 
drique , divifee  en  rameaux  altenits,  peu  ouverts , 
atticulcs  au  point  de  leur  iiifertion , garnis  de 
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feuilles  glabres,  alternes,  pétiolées,  ovales- lan- 
céolées, luilantes,  d'un  vert-funcé,  parfemées 
en  dtfluus,  torfqu'on  les  obfervc  à la  loupe,  de 
petits  points  blanchâtres  ; les  pétioles  articulés. 

Les  flenrs  font  blanchâtres,  pendantes,  d'une 
grandeur  médiocre,  axillaires,  raiement  folitai- 
res , fouteniies  par  des  pédoncules  fimples , cylin- 
driques, unifli  res,  plus  longs  que  les  périoles. 
Leur  calice  cil  gltbre  , â cinq  découpures  pro- 
fondes, droites,  linéaires,  aigues;  la  corolle  hy- 
pocratétifotme,  uns  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice , pubefeenre  â l'intérieur;  le  tube  cyliiidiiqiie, 
de  la  longueur  du  calice  ; l'ortflre  fermé  pat  des 
poils;  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes  ovales- arron- 
dis , tré'-entiers  ; les  étamines  de  la  longueur  du 
tube;  l'ovaire  ovale,  comprimé,  d'un  vert-pâle  : 
il  lui  fuccède  un  drupe  enveloppé  par  le  calice 

ficrfiflanc , contenant  un  noyau  ofluux , i quatre 
oges  monofpetines. 

Cette  plante  croit  â ta  Nouvelle-Hollande  ; elle 
fleurit  au  commencement  du  printems,  8r  paflé 
l'hiver  dans  l'utangetic.  fj  {Defeript.  ex  b^eat.) 

l.  AndREVSIE  rabattue.  Aadreajîa  diiili*. 
\'cnt. 

Andreujia  ramit  decumbentiba* , glandulof*;  folii* 
lanceolatl*  iforibu*  ereBi*.  Vent.  Jard.  de  la  hlalin. 
pag.  108. 

Pogonia  ( drbilis) , lanceolatl*  , apieiiu* 
fabferrulaii*  , dijl  chii  { floribu*  foliiariii , axillati- 
bu*  , etrulei*  cortiee  J'eabrofo,  Andr.  Repuf.  Bot. 
tab.  ata. 

Ses  tiges  font  farmenteufes , divifées  en  ra- 
meaux foibics,  rabattus,  couverts  d'une  écorce 
glan  Jiileufe , raboieufe  ; garnis  de  feuilles  alter- 
nes , pétiolées , prefque  difpofécs  fur  deux  4kngs, 
lancéolées  , glabres  â leurs  deux  faces  , ent'ères  , 
un  peu  dentées  en  feie  vers  leur  fommet.  Les  fleurs 
font  bleues,  folitaires,  redreflées  , pédonculécs, 
fitué^s  dans  l'aillelle  des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Hollande , 
aux  enviions  du  port  Jackfon.  T> 

A.NDROGYNETTE.  Stachygynandrum.  Genre 
de  plantes  cryptogames  , de  la  famille  des  lyco- 
podes  , étrblt  pat  M.  Palifot-Bcauvois , dont  le 
caraétère  eflemiel  efl  d'avoir  : 

Le*  fleur*  mâle*  portée*  far  un  épi  chargé  de  brac- 
tée* colorée*  comme  le*  feuille*,  éf  anba*  de  ce  même 
épi  une  fleur  femelle. 

Les  fleurs  mâles  font  compofées  de  braâées  bn- 
céolées,  ovales,  très-aigués,  finement  dentées  en 
feie , fous  chacune  defquelles  fe  trouve , comme 
dans  prefque  tous  les  lycopodes , une  anthère  (eC- 
Cle,  bivalve,  téoiforme,  contenaut  un  amas  de 
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poulGère  jjuiie  iiÈs-inflimiiuble,  &;  imcéiiéuibte 
à l'eau. 

La  Heur  femelle  eft  couipofte  Je  quatre  ou  tinq 
foliu't  s caliciuales , Uncfolées , aieuer , nnemenc 
Hcr.tées  en  ftie,  plue  longues  que  les  bradtées  des 
fleurs  màlrs.  Ces  lulioies  enveii  p;>cnc  une  capfule 
i une  feule  loge  , à trois  valves  ptefqu'ovales , 
obtiifes , contenant  ordinairement  trois  femences 
rphériques,  blanches,  & renard  es  d'une  fubllance 
eélâtineufc.  Li  plupart  des  efpètcs  rie  ce  genre  ont 
les  feuilles  pla-.ees  fur  deu«  rangs , & naiiier't  dans 
les  climats  chauds , fous  la  zone  toitirie.  Ces  ef- 
pices  éioU-nt  pour  la  plupait  tenfermces  panui  les 
lycopodium  de  Linné. 

Celles  que  M.  Palifot-Beiiivois  y rapporte, 
font  iW  lyt.vpodiun  rupture — "iipi-ium — ^.ttttîar\tn 
—ptumefiitn — ■canaJicuUtum  —ei'finnalt — vtrtUtiU' 
tum^fmguinclcnium  Linii.  — ci  tiare — myrthiftlium 
—japontcum  Gmtl.  — ptnnif^rmt  Lain.  — portlloi- 
dxs  Lam.  — proni forum  Lam.  — oritiihupoaioidci 
Lam.  — Inigatum  Lam.  — oilyuam.  .Migaz.  En- 
lyul.  n«.  io. 

La  plupart  de  ces  efpèces  ont  été  décrites  i 
l'article  Lycopode.  M.  de  Beauvuisy  ajoute  les 
fuivar.t..s  : 

I.  AunnoCYNETrE  amplciiraule.  Slathygynar.- 
drum  ampUxifoliura.  PaI.-Beauv. 

Stuchygy.tundrum  folih  difiePi  iin^iicatis  , am~ 
pJexUauUÔus . Uillen.  lab.  66.  Hg.  9. 

Cette  efpèce  eft  ttés-reconnoilfable  par  fes 
fsuiibs,  fl  ferrées  contre  les  tiges,  qu'etUs  pa- 
toilTent  ainpiezicaules,  & fi  rappiochées  emr'cties 
au  lorr.mct  des  rameau»  , qu'cliss  femblui.tjperfo- 
liées.  Elle  cioit  dans  les  Indes  oiieiualcs.  (PaiiJ'o:- 
Bcuumoit.} 

I.  AndROGYNETTE  obtufe.  Suchypynaadrum 
eitufum, 

Stac'rygyaandram  eautt  rtptnrt , ramofo  ; rjmii 
rjtncfs ,-  ramuiit  aickoiomis  , fpteiferis  y ff  ie  j bte~ 
vibus  y braâtis  bjf  rotunditit , upicc  ucuminatis  , 
murgine  fubintegris ; Jolüt  difl-cnia , miiui  jcrrjiis  , 
çitüfii.  Palif.-Beauv.  Æihcog.  pag.  il). 

Cette  efpéce,  recueillie  i l'Ile-de-France  par 
M.  Bory-Sami-Vinetnt,  a des  tiges  rarrpn  ies  & 
rameufes.  Ses  rameaux  font  dithutomes,  iuuienant 
des  épis  courts,  accompagnes  de  biaJtées  arron- 
dies à leur  bafe , acuminées  à leur  fommet,  pref- 

II 'entières  à leur  bafe  ; Its  feuillis  difpofees  fur 

I.UX  rangs,  finem-.m  deniiculées,  ubiufes  à leur 
exuémitc. 

).  AndrogyNETTE  gtimpir.re.  iuchygywa- 
drum  feandens^ 

Stathygynaadram  eauit  volubili , rjmoft  ; ramU 


pinnulia;  fuliia  aliernia , obloogia  , apict  ferrut^tia  y 
fpicia  nrminalibua.  P.lif.-Heauv.  Flor- d‘0»ar-  paj» 
10.  tab.  7. 

Cette  belle  efpèce  s'élève,  en  tournant  antoue. 
des  plus  gros  aibies,  à la  hauteui  de  tro  s ou  qui» 
tre  pieds.  Elle  s'e-n  Jiiiingue  par  frs  tiges  ^ri>ii>. 
panr^s , ra  neufesi  par  fes  rameaux  aliern<  s , eralex 
en  forme  d'aile,  allez  IViiiblabUs  à Crut  d'une 
fougère  , garnis  de  feuilles  a'ternes,  oblongues  , 
difpofées  lur  deux  rangs,  un  peu  denticulées  vers 
leur  fommet.  Uesitipules  ou  folioles  plus  petites , 
imbriquées  , lèg  leiit  le  long  des  coies.  Les  épis 
font  felTiles  & terminaux. 

Celte  plante  croît  dans  le  royaume  d'Cware, 
(PaA.fltaav.) 

ANDRI.ALE.  A.tdryala.Ce  genre,  tel  que  Linné 
l'avriit  établi , étoit  compofé  d'elpères  qui , par 
leur  port  & leur  rapproihement , en  formoient  un 
genie  allez  naturel  ; mais  on  a reniaïqiié  que  qu-l- 
qoes  efpèces  avoient,  outre  le  réceptacle  velu, 
quelques  paillettes  a ix  bords  de  ce  réceptacle  , 
l'aigrette  pileufs  , nulle  i la  circonférence  , Sc 
l’on  s'tli  dès-lors  empteffé  de  les  fi  parer  des  an- 
dciales , & d'en  former  un  genre  paciicutier  , 
d abord  fous  le  nom  de  Voigtia  , que  l'on  auroit 
dû  au  moi.is  coiifetver,  mais  auquel , pour  aider 
i embrouiller  un  peu  plus  b nomenclature  de  la 
fciciice  , on  a fubUitiaé  celui  de  rotbia.  Ce  der- 
nier nom  a été  employé  pat  M.  de  Lamarck  pour 
un  autre  genre.  ( VoicriA  &r  Rothia.) 

Les  efpèces  qui  appaitiennem  aux  voigtia  font  : 

I.  Andriale  à cotymbes.  AndryaU  corymbofj. 
Lam. 

Andryala  ( integrifolia  ..variété  « ) , /ot/ia  irtft- 
rioribua  rurcinatia , fuperiartbua  ovato-obîonpia  , to~ 
mr.tofii.  I inn.  S\ll.  veget.  600.  — III.  tab  6J7. 
rie.  a.  — Gzrtii.  de  Frudl.  & Seir.  tab.  tjB. 

Andryala  lanata.  ViilaiS,  Dauph.  3.  pag. 

Aad'yala  parvifora , var.  a.  Lam.  Flot,  franç.  1. 
pag.  117. 

Rctkia  runclnara.  W’idd.  Spec.  3,  pag.  1611,— 
Roth.  CaialeCt.  bot.  1.  pag.  107. 

a.  AxcRtALE  laciniée.  Andryala laciniata.  Lam. 
lil.  tab.  637.  fig.  5. 

Andryala  intrgrifolia , var.  f.  Linn.  Syft.  veget. 
pag.  600. 

Andryala  fnuata.  Linn.  Spec.  1 1 37. 

Andryala  lyrata.  Pourret,  Aft  'l'oiof.  3.  pag. 
308. 

Andryala  parvifora  , var.  JS.  Lam.  Flor,  franç.  a. 
pag.  1 17. 


Digitized  by  Google 


AND 

Roihia  chtiranth'fulia,  WilMer.  Spîc.  Plinr. 
vol.  pig.  i6i  I.  — Roth.  Cataleâ.  bot.  i.  |-ag. 
lOJI. 

Obftrvatictu.  Nouj  avonî  fait  mention  (iii  rcthU 
andtyaloiits , Wüldcn.  J , pig.  I<5i:  , i l'anicîe 
voigtie  tomenuaft.  Les  cfpècej  fuivantis  appar- 
tiennent aux  Véiitablfs  aad-yala. 

t.  Akdriale  de  Ragufe  , n*.  a.  And-yaU  ra- 
g-ifinj.  Linn. 

Andrialc  glanduleufe , n°.  J.  AndryaU 
glandulafa.  Lam.  tll.  tab.  l$y.  fig.  i,  ^ 

AndryaU  ( chsiranthifulia  ) ,fa/ih  runeinatit  ; 
fummis  latuioiatis  , integria  ,*  viila  glandalifcn. 
I.hérit.  Stirp.  pag.  )j.  tab.  i8.  — Ait.  Mort. 
Ke».  J.  pag.  liÿ.  — Willden.  Spec.  Plant,  j. 
pag.  1609. 

Andryala  tomantofa,  Scopol.  Infub.  a.  pag.  1 1. 
tab.  6. 

f,  AndRiale  i tige  nue.  Andryala  nudieauUs, 
Lam. 

Andryala  nimanftnju.  Villais,  Dauph.  ).  pag. 
6C.  tab.  16. 

Crépis  ntmaufenjts.  Gouan  j Illuflr.  60. — Allion. 
Pedem.  n*.  809.  tab.  75.  fig.  1.  — Willden.  Spec. 
3.  pag.  IJ91. 

An  hitracium  fanSnm  l Linn.  Spec.  Plant,  pag. 
Il  17. 

fi.  Eadem  , canlt  ramoji^mo  , mulrifioro  ^ fni- 
foliofa.  Decand.  Flot,  feanç.  4.  pag.  38. 

Elle  paroit  fe  rapprocher  un  peu  dei  rothia 
( voigtia).  Les  femences , placées  i la  circonlé- 
tence  des  fleurs , font  enveloppées  par  les  fo- 
lioles du  calice  , en  forme  de  paillettes  { elles 
font  quelquefois  dépourvues  d'aigrettes.  Dans 
quelques  individus  , les  tiges,  au  lieu  d'être  fim- 
ples  , fe  divifent  en  deux  ou  trois  rameaux  ; 
quelquefois  elle  fe  ramifie  au  point  de  porter  dix 
d douze  fleurs,  8e  alors  elle  onrt  quelques  feuilles 
éparfes  (d  8e  là  fur  la  tige.  ( Decand.  ) 

6.  -\ndriale  noirâtre.  Ae^-yala  nigrUans. 
Poir. 

Andryala  foliis  iaferianius  lyeata^pinnacit , pe- 
dunculis  ramoft  , tomento  /uperionem  partium  ni* 
gricante.  Poir.  Voyag.  en  Barb.  vol.  1.  pag.  ai8. 

Andryala  foliis  pinnatijidc-lyrjtis  ; jlorihus  co* 
rymbojis  , aggregatis  ; peduneuUs  calitibufque  villes* 
fo-vilcidis.  Oesfontaines  , Flor.  atlant.  vol.  1. 
pag.  176. 

Toute  la  plante  a yn  afpe£l  norâtre.  Se?  t\p,ts 
fouc  droites  , hautes  de  deux  à trois  pieds , Icgè^ 

\ 

t 

\ 
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remer.t  firiéis,  três  rameufes , quelquefois  pref- 
que  (impies,  pubefctntes  , tha  gecs,  à leur  partie 
lupéiietije,  de  poils  glanduleux  Sc  vifqueux.  Les 
feuilles  font  pétiolêes,  gUbies  ou  â peine  pubef- 
centes  , prolondémrnt  pinnatifides  i les  décou- 
pures linéaires,  laacéolée.s , un  peu  obtufes,  erv- 
tiêres  , rarement  demiculées}  le  lobe  terminal 
plus  grand.  I.es  fleurs  forment  un  cor)  mbe  ter- 
minal. (.es  pédoncules  font  velus  (V  rame  ui , ac- 
compagnés â leur  bafe  d'une  foliole  linéaire  , fu- 
bulée.  Le  calice  ell  d'un  brun-noirâtre  , velu  , 
cylindrique  ; fei  écailles  fubulées  , difpofées  fur 
deux  rangs  ; les  (euicnces  bruhes  , obtongues  , 
petites  i ï'aiçrette  fertile  , (impie  , blanchâtre  , 
velue;  le  réceptacle  pubefceni  îc  velu. 

J'ai  découvert  cette  plante  en  Barbarie , dans 
les  environs  de  Lacalle.  ( K.  v.  ) 

7.  Andriale  pinuatifide.  Andryala  pinnaùfda. 
Ait. 

Andryala  foliis  tomtmef  s , pinnatif  dis  ; calieiias 
tomentops  , pilofis  ; pitis  rigidiafesUis.  Ait.  Hort. 
Kev.  vol.  ;.  pag.  lap. 

a.  Andryala  ftilsis  pinnatifidis  ; pianis  dpanli.* 
bas , dematis.  Ait.  I.  c. 

fi.  Andryala  foliis  profonde  pianatipdis  ; pinstis 
brtvibus , snugrts.  Ait.  I.  c. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  garnis  de 
feuilles  alternes  , péiiolées  , tomemeufes  & pin- 
narifi  tes;  les  pinnules  font  diflantes  8c  dentée» 
dans  la  variété  fi  j elles  font  profo-.iles , courtes 
8c  entières  d.tns  la  variété  fi  i les  calices  tomeii- 
teitx  , chargés  de  poils  roides.  La  première  croît 
â Madère,  la  fécondé  aux  Canaries,  a"  ( 

8.  Andriale  â feuilles  de  bacile.  Andryala 
critkmifolia.  Ait. 

Andryala  foliis  pinnasis , lintoribus  , somencojss. 
Ait.  Hort.  Kew.  vol.  3.  pag.  IZ9. 

Dans  cette  efpèce,  les  feuilles  font  ailées  fe 
non  pinnatifi.le$  , compofées  de  (olioles  linéaires, 
tomemeufes  ; elles  leflemblent  â celles  du  ctislt- 
mum. 

Cette  plante  croit  â l'ile  de  Madère.  0" 

ANDROMÈDF..  Andromède.  Une  fuite  de  jolis 
aibultes,  qui  s'élèvent  graduellement  jufqu’â  la 
hauteur  des  arbres  de  mé.liocre  grandeur,  com- 
pofe  le  genre  des  andromèdes.  Nées  la  plupart 
dans  les  contrées  du  Nord,  fur  des  roches  l'érilei, 
les  unes  habitent  le  fommet  des  hautes  montagnes, 
8c  , ftmblables  aux  autres  plantes  alpines,  elles 
nous  étonnent  par  kurpetiterte,  pat  la  délicateife 
de  kur  feuillage  , par  la  (îngulaiité  de  leur  port, 

. qui  les  a fait  comparer  â certaines  efpèrcs  de 
' mouffes,  dont  elles  poticnt  le  nom,  telles  que 
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YendrDttcdt  hvpnoidtx  ftycopcdhidiS t (/c  File*  ont 
aulli  l'afin et  lie  quelque»  biuyètes,ivec  lelquelles 
elle»  ont  en  effet  une  grande  affinité  > mus  a me- 
fure  qu'elles  quittent  le*  hautes  Alpt  s , qu'elles 
deliendeiii  fut  les  l oteaux  moins  tlevcs  ou  dans 
les  plaines,  cts  efpèces  ont  un  alptâ  tout  dilfé- 
lent  ; il  faut  1 ceil  eietcé  du  iiotanille  pour  les 
rcconnoitic  comme  appittenant  au  n.éme  genre  : 
elles  prennent  la  foirne  de  gran  Is  aiorilleaux. 
Leurs  f-juille* ne  font  plus  fetrees , petites , imbri- 
quées ; elles  deviennent  alternes,  difiantes,  pla- 
nes , ovalts  ou  alongées , & s'affilient  avec  le» 
arboufieit , dont  elles  ne  dilftrent  que  par  leurs 
fruits  : tels  non*  voyons  les  faule»,  pygmées  fur  les 
Alpes , ombrager  dans  les  nhines,  par  leur  cime 
touffue  , les  bords  des  luilu-aux.  Quoique  les  an- 
dromèdes  ne  fe  rencontrent  la  plupart  que  vers  les 
cercles  polaires  , des  voyageuis  modernes  en  ont 
ceprndant  découvert  plufieuts  belles  efpèces  fur 
les  montagnes  des  contrées  équatoriales  8c  aiillra- 
les.  Toutes  brillent  par  leurs  jolies  (leurs  8c  par  un 
l'eiiillage  élégant  ; elles  loni  l'ornement  de  cei 
plages  déferres  8c  de  ces  roches  arides , fur  lef- 
uellcs  U nature  les  a fixées,  l.'idee  de  ces  belles 
lUis  rdégupcs  loin  des  plaines  naines,  prelque 
foliiaires  fur  une  pierre  nue  8c  glacée , a rappelé 
à Lii  né  l'image  de  la  belle  AnJiomede  fur  fon 
rocher i il  leur  en  a donne  le  nom.  On  en  cultive 
plufieuts  efpèces  dans  nos  jardins , que  l'on  tient 
à l'ombre  8c  au  nord  , d.ms  un  terreau  un  peu 
humide.  Quelques-unes  conf<  rvert  leuis  feuilles 
toute  l an  >ée.  Nous  ne  trouvons  dan*  les  Anciens 
'aucune  indication  qui  falfe  fouppoiiner  que  la  con- 
nu.iTance  des  andromédes  ait  tu  lieu  parmi  eux. 
Les  botanilles  qui  en  ont  parlé  avant  t inné  les  pre- 
noient  pour  des  bruyères , d'-s  arboufiers  ou  des 
airelles , trompés  pat  le  poit  de  quelques  un-es  8c 
par  les  flcuis  des  autres , fans  poriet  Lut  attention 
fur  les  autres  parties  de  la  fruélification. 

I,  ANPROMiDE  tétragone,  n*.  I.  Atdnmidj 
tetra^oiui.  Linn.  — Pallas , Flot.  roff.  i.  pig.  j6. 
tab.  75  - fig.  g. 

1.  Anpivom^de  i feuilles  de  bruyère. /finfre- 
mtda  tTieoidci,  Hall. 

Androtudj  fAih  îmiri<a:îs  , cozvtxh , margine 
ftij^ie-ciliatis  ; ftdunculis  fufitdhù  , axi  luricut  ; 
to-ollij  eloiOjit.  Willd.Spec.  l.  pag.  6<.8.  — Pall. 
Flor.  rtiff.  a.  pag.  f6.  tab.  7}.  fig.  j. 

Ce  petit  arbulfe  a le  poit  d'une  bruyère  ; il 
s'élève  à la  hauteur  de  dix  à douce  pouces.  Ses 
tiges  font  droites  , rameufts  . reteiues  d'une  ' 
écorce  gtifitre  ; Us  rameaux  épars,  prefqus  té-  1 
tragones  ; les  feuilles  oppolees.  ovales  - ob-.u- 
fes , convexes,  fétacecs  8c  ciliées  à leurs  bords  i 
les  cils  rougeâtres  ou  couleur  de  touille  ; les 
fleurs  pédonculces  , fo'.itaircs,  axillaires;  les  pé-  ' 
doocules  courts , incliné»;  le  calice  petit , veidâ-  | 
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tre  , â quatre  divifions  ; la  corolle  blanche , glo- 
buleufe  i fon  limbe  partagé  en  Quatre  lol>e$  ar- 
rondis, très-courts,  réfléchis  ; les  étamines  de 
huit  â dix  i 'es  anthères  bifides  , l'ovaire  globu- 
leux. Le  fiuit  confifte  en  unecipfule  .1  quatre  ou 
cinq  loges;  autant  du  valves,  contenant  des  fe- 
mences  nombreufes , fort  petites. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  , fur  le»  col- 
lines 8c  les  montagnes  de  la  Daurie.  T> 

).  ANOItOMàDE  de  ftellère.  Ândnmtda  fitUc- 
rîana. 

Andromtda  jtoribiu  lermindlibus  , , 

etntuix;  foiiix  itlipticts , conferth.  Pall.  Flot.  tolT. 
a.  pjg.  {8.  tab.  74.  fig.  1. 

Erica  ftellcriana.  Willd.  Spec.  1.  pag.  5^7. 

Cette  efpèce , ainfi  que  la  piécédente , a de 
grands  rapports  avec  les  bruyères.  Leurs  divifion» 
variant  de  quatre  à cinq , 8c  ce  dernier  nombre 
étant  le  plus  commun,  elles  feinb’enc  convenir 
davantage  aux  andromédes.  Celle-ci  a fes  tige» 
d'un  brun-noirâtte , chargées  de  rameaux  nom- 
breux , cylindriques  , inclinés  ■ les  feuilles  oppo- 
fées  par  paires  ou  temées  , prefqiie  felfiles,  très- 
rrpprochées,  oblongues,  elliptiques.  Les  fleurs 
font  terminales  , prefque  feüiles  , rougeâtres,  in- 
clinées i le  calice  , ainfi  que  la  coiolle , â quatre 
ou  cinq  divifions  ; celles  de  ta  corolle  crès-pio- 
fondes  . ovales,  concaves  ; huit  â dix  étamines  ; 
les  anthères  â deux  pointes  ; les  capl'ule»  ovales, 
â cinq  faces , à.  quatie  ou  cinq  loges  ; autant  de 
valves. 

Cette  plante  croit  au  Kamtzchatica. 

4.  .AvDROMiDE  hvpnoïde,  n*.  1.  Andromtda 
hyinoidtt.  Linn.  — Willd.  Spec.  1.  pag.  608. 

y.  Andromède  lycopode.  Andromtda  lycopo- 
dioiais.  Pall. 

Andromtda  folih  imhricatù  ^ f^^alatts  , giaèrit  p 
peaunct-Ux  fuàgeminaiix  , axittantux  ,*  toroliix  cam~ 
panulaux.  Wi.ld.éSpec-  2.  pag.  60S.  — Pall.  Flor. 
j roff.  a.  prg.  JJ.  ub.  75.  fig.  I.  — Gmel.  Srbit.  4. 

I pag.  I JO.  tab.  J7.  fig.  1. 

I Peu  différente  de  la  précédente , elle  cil  plus 
i gran.ie  dans  toutes  fes  parties  ; elle  rcffemble  au 
I lycopoHe , Sc  forme  des  gâtons  touffus.  Ses  tiges 
font  étalées  8c  rampantes;  fes  feuille»  glabres, 
petites  , imbriquées  fut  quatre  rangs,  en  forme 
d'écailles  fubulees  ; fes  fleurs  blanches  , folitaires 
ou  géminées;  les  pédoncules  droits  . filiformes; 
la  corolle  inclinée , campanulée  , à cinq  lobes  ai- 
pus , très-iiuvetis  ; huit  â d x étamines  ; les  an- 
thetes  loug-aaties,  bifides  ; l.s  caplules  brunes, 
gliibuleufes , i cinq  valves , s'ouvtani  par  le 
fommet. 

Cette 
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Cette  plinte  croît  fur  le  penchrnt  dei  motUJ- 
gneSj  en  Sibéiie  Sc  au  Kaniczcbatka. 

6.  ANDROMânE  i fleurs  bleues > n®.  Andro- 
mma  iVuUa.  Linn. 

Âniromcda  laxifolia.  Pall,  Flor.  roff.  l.  pag. 
tab.  71,  fig  I. 

Ericti^imlci.  WillJ.  Spec.  a.  pag.  387. 

7.  .Andromède  muftiforme , n®.  7.  Andro- 
rrtdét  irianihu.  Lirai.  — Palias  j Flot.  rofT-  tab.  74. 
6g.  I. 

£ iia  hryantha.  WillJeti.  Spec.  1.  pag.  j86.  — 
Thunb.  M’onogr.  de  encà. 

8.  .AsoRO.MiOE  couchée.  Axdrtmtdu  projl’ala. 
Cavan, 

And'orrudi  <aale  fnttieo'o , hurr.ififo  ; pliit  ovaio- 
iHutis , gh^riâ  , fparjis . fu^ftrrjtts  ; peàxnculu  exil- 
laritui,  fclituriii.  Cavan.  Icon.  Kar.  6.  pag.  4). 
cab  ;6a. 

Ses  tiges  font  grêles,  trés-rarneufes  , étalées 
far  la  terre  , cylindriques,  i peine  longues  d'un 
pie.li  fes  feuilles  glabres,  ëparfes,  un  peu  char- 
nues, petites , très-nombreufes,  ovaUs,  aiguës , 
longues  d'environ  deux  lignes,  larges  d'une  demi- 
ligne  , vertes  en  dtiTus , veinét  5 ic  de  coulei  r de 
rouiile  en  deffbus,  i peine  denticulées  i leurs 
bords,  foutenues  par  des  pétioles  très-courts.  Les 
fleurs  font  foliiaires , axillaires  s les  pédoncules 
Amples  , uniflores , plus  courts  que  les  feuilles  , 
accomuagnes  de  deux  écailles  à leur  bafe.  Le  ca- 
lice efl  glabre , divifé  jufqu'à  fa  moitié  en  cinq 
découpures  ovales  j la  corolle  ovale -tubulcufe  , 
de  ccul.  ur  rofe-clair  i le  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
courts , ovales  ; dix  étamines  i ks  fliamens  un  peu 
velus;  les  anthères  à deux  pointes;  la  capfule  un 
peu  giobuleufe.  à cinq  cannelures. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes,  âu  Pérou. 
■R  ÇDc/eript,  ex  Cuvu/i.  ) 

9.  Anpromêde  4 feuilles  de  camarine , n®.  4. 
Andromeda  empetrifoiid.  Lam.  — Commerf.  Herb. 
— Willd.  Spec.  1.  pag.  609. 

D'après  les  obfervations  faites  par  l'autr ur  de 
l'ariicle  AttoROMànE  , dans  la  nouvelle  édition 
des  arbres  & arbiiUes  de  Duhamel , cette  plante 
efl  la  même  que  Varéutuj  pumiia  Fotfl.  Elle  doit 
être  confervee  dans  ce  dernier  genre,  ayant  pour 
fruit  une  baie  fucculente,  & non  une  capfule. 

10.  AtJDROMèDE  myrfine , n®.  f.  Andromeda 
myrJSnieei.  Lam.  111.  Gcn.  tab.  j6j.  fig.  1. 

Ariutdt  ( microi  hylla  ) , caale  fruticofo  i foUh 
ovatis  , ferratis  , mattcii  ; pedancatès  axUianbiU  , 
Uotarti^ue,  Supplimcnt*  Tome  l. 
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unlfone.  Fotfl.  Coinm.  Acad.  Goetr.  vol.  p.  17S7. 
P»g-.3i  ? 

II.  AsDROMÎD^du  Maty'and , n®.  8.  Andm- 
meda  mariana.  Lion.  — Jacq.  le.  Rar,  r.  tab  qêf, 
& Colleâ.  i.  p,ig.  516. — Duhain.  Arb.  edlt.  iiov. 
'•  P-*g-  >77-  >7- 

Cette  efpèce  varie  dans  la  forme  de  fes  feuilles, 
qui  font  tantôt  ovales  ,ctantôt  plus  alongees  8e 
oblongues, 

iz.  ASDROMànE  ferrugineufe.  aénJj-omei/u  fer~ 
niginea.  Ait. 

Andromeda  pedaneulii  aggr/gaiis  , axiHarikua 
eoroUts  furglohofs  ; fotiis  eUipiieis  , infegerrimU  , 
futiùl  fqoamofo-fjrino^s.  .Ait.  Hort.  Kc».  a.  pag. 
Ô7.  — Vent.  Hoir,  hialm.  tab.  8-5.  — Mich.  Flor. 
boréal.  Amer-  i.  pag.  zjl.  — Walth.  Flor.  catul. 

a Eadem  ( arborefeens  ) , foliii  confertiorihu  , 
•evolutts , convexit ,-  furioue  numetojii,  Michaux  , 

I.  c. 

p.  Erdem  (friiticofa),  romis  feplùi  firxuojis ; 
fotiis  aijïrneer  aliernis  , aeutionrus  , planiufe^Us  , 
j'uiiùs  framiiwü  retieulaiis  j fioiiias  paitc^oriôus. 
Mich.  I.  C. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  alternes,  cylin- 
driques-, revêtus  d’une  écorce  brune  , garnis  de 
feuilles  alternes,  pétiolées  , ovales -lancéolée  s , 
aiguës  ou  on  peu  obtufes,  très-entières,  fétrécies 
en  coin  à leur  bafe , d’un  vert-foncé,  prefque  gla- 
bres en  deffus , parfemées  en  dtffaus  de  petites 
écailles  pulvérulei  tes , de  couleur  de  rouille,  un 
peu  velues  fur  leurs  nervures  & fur  les  jeunes 
poiifles,  longues  de  deux  4 trois  pouces  ; les  pé- 
tioles courts.  Les  fleurs  font  blanchâtres , fans 
odeur , axillaires  , agrégées , fourenues  par  des 
pédoncules  filiformes,  longs  de  quatre  4fix  ligni-s. 
I.e  calice  efl  pulvérulent , à cinq  découpures  ova- 
les, aiguës  i la  corolle  globuleufe  , 4 cinq  dents  s 
dix  éraminss  une  fois  plus  courtes  que  la  corolle; 
les  filamens  velus , fubulés.  La  c.tpfule  efl  ovale  , 
blanchâtre,  4 cinq  faces,  4 cinq  loges,  4 cinq 
valves  ; les  cloifons  longitu.linales  , adhérentes  au 
milieu  des  valves  ; les  femences  brunes , fort  pe- 
tites , nombreufes. 

Cette  plante , d’après  Michaux , varie  par  fon 
port  8e  par  fa  grandeur.  Dans  U première,  a,  fes 
tiges  s'élèvent  en  arbre  4 la  hauteur  de  douze  4 
quinze  pieds;  elles  font  droites,  prefque  toujours 
u-irplts;  fes  rameaux  nombreux,  rapprochés  en 
faifeeaux  ; les  feuilles  droites  , nombreufes  , rap- 
prochées des  rameaux,  en  tiès- grand  nombre. 
La  variété  p efl  un  arbufle  4 peine  haut  de  deux 
ou  trois  pieds,  dont  les  rameaux  font  écartés, 
lâches  & divergens  ; les  feuilles  moins  nonibreu- 
fes , formant  avec  la  tige  un  angle  très-ouvert  i 
ks  fleurs  tares,  plus  petites. 
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Cette  pUnte  eft  oiiginiire  de  l'ATidrique  fep- 
tc-miiniule.  On  h cultive  dins  les  jjrdiiis  de  l'Eu- 
rope. Ses  fleurs  fe  montrent  pendant  tout  l'été,  b 
(r.v.) 

15.  .^KDaosièoE  i feuilles  de  cafTme.  Andro- 
mida  c.’p.ffr/ij.  Vent. 

Andrcmtda  ptdunculîS  aggrtgjus , coroW$  cjm~ 
pjtiulütii  ; foltii  ovatit , dtntatti^  utrinqut  g/airh, 
A'cnt.  Hotr.  Cclf.  p-^g.  60.  tab.  60. 

Andiemtda  ( fpeciofa  , v,ir.  «,  nitida).  Miih. 
rior.  boréal,  .\tner.  i.  pag-  ij6. 

g.  Aad'cmcda  (pulvetulenta),/ô/m  fuhiui  nivto 
puh'trt  confpt'Jii.  Travcls  ofBartram.  vol.  1.  lab. 
}.  fig.  a.  — Willden.  Spec.  Plant.  1.  pag.  610. — 
■Vent.  Hott.  Malm.  tab.  79. 

Cette  plante  a beaucoup  de  rapport  avec  I’uji- 
drflmeda  maritina  ; elle  s’en  diüingue  par  fes  co* 
toiles  en  cloche  6c  par  Cs  feuilles  dentées.  S« 
tiges  font  glabres,  droites,  rameufes  , cylindri- 
ciues,  roulTedtres  vers  leur  fommet  j les  rameaiut 
auernes , garnis  de  feuilles  pétiolées,  glabres, 
ovales,  dentées,  munies  d'une  glande  au  fommet 
de  chaque  dent  i planes  , coriaces  , veinées , à 
peine  aiguës , d'un  vett-foncé,  fubfirtmtes  pen- 
dant l'hiver  i les  pétioles  courts,  très-ouverts. 
Les  fleurs  font  axillaires,  fafciculéesi  les  pédon- 
cules glabres,  cylindiiques  , longs  de  flx  lignes, 
d'abotd  recourbés,  puis  redreffés  après  la  flotai- 
fon.  Le  calice  eft  d'un  vert-blanchàtre , à cinq 
divifions  ovales,  aiguës;  la  corolle  d’un  blanc 
de  lait,  peu  odorante,  inférée  fur  un  difque  glan- 
duleux ; campanulée  , i cinq  lobes  ovales , réflé- 
chis à leur  fommet  ; dix  étamines  de  moitié  plus 
courtes  que  la  entoile  s les  anthères  vacillantes, 
linéaires  , furmontées  de  quatre  aiètes.  L'ovaire 
eO  libre,  globuleux,  entouré  de  dix  glandes  à 
fa  bafe  ; la  capfule  globuleufe  , pentagone,  ombi- 
liquée à fon  fommet , diviféc  en  cinq  loges , s'ou- 
vrant en  cinq  valves  ; les  cloifons  membtaneufes, 
adhérentes  au  milieu  des  valves;  les  femcnces  gla- 
bres, noirâtres,  adhérentes  à un  placenta  cen- 
tral, dont  les  angles  font  faillans  dans  les  loges. 
La  variété  i ne  diffère  de  la  précédente  qu'en  ce 
que  fes  feuilles  font  couvertes  en  deflbus  d'une 
pouflière  Ûanchâtte , & paifemées  de  quelques 
poils. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline  & â la 
Floride.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris,  'b  ( fC  V.) 

14.  AKDROMioE  fafciculée.  Andromeda  fifii- 
emUta.  Svartx. 

Andromeda  peduncut'n  eggregaiis  p foliis  altemh, 
evaio  - lanctolatit , oitujis  , fuUrtnaiis  , coriaeeii. 

Svartz , Flor.  lod.  occid.  a.  pag.  836. 
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Elle  fe  ditlinglie  de  Vandromeda  marlana  par  fes 
feuilles  plus  longues,  plus  obtules,  coriates.  Son 
tronc  s'élève  à la  hauteur  d'un  arbre  de  médiocre 
grandeur.  Ses  rameaux  font  lilT-s  , cylindriques  , 
un  peu  anguleux  ; fes  feiiilUs  ovales  i incéolees , 
longues  de  deux  ou  trois  pouces , à peine  errni- 
lées , glabres , petfillantxs.  I.es  fleurs  font  difpo- 
fees  en  grappes  axillaires , folitaites , plus  courtes 
que  les  pétioles  Leur  calice  eft  fort  petit,  â cinq 
découpures  courtes  , aiguës;  les  capfults  oblon- 
gues  , rétrécies  à leurs  deux  exttémhés , obfcu- 
réinem  peniagonss , â tirq  cannelures,  à cinq 
loges , s’ouvrant  au  fommet  ; les  femences  oblon- 
gues,  fort  petites. 

Cette  plante  croît  fut  les  montagnes,  à la  Ja- 
maïque. T) 

ly.  Andromède  de  la  Jamaïque.  Andromeda 
jama.etnfn.  Swartx. 

' Andromeda  pedunealu  aggregatiii  coroUrs  ovatîs  ^ 
diaphanis  f fôtiis  alternis  , tato~lanceolatis  ^ obtups  ^ 
iniegerrimii , fuhtùs  einereh,  Swartz  , Flot.  lud. 
occid.  1.  pag.  8y8. 

Ses  tiges  font  droites , lilTes,  hautes  de  fix  i 
fept  pieds  ; fes  rameaux  anguleux,  ftrtés , pubef- 
cens , blanchâtres;  les  feuilles  alternes,  pétiolées, 
élargies,  lancéolées,  obtufes,  très-entières,  pre;- 
que  luifanies  en  deffus  , cendrées  De  couvertes 
d'écailles  touillées  en  deffous;  Us  pétioles  courts , 
un  peu  comprimés  ; les  fleurs  aggrégées  , axillai- 
res; les  pédoncules  courts,  fîinpies  , réfléchis, 
unifloces.  Le  calice  eft  terminé  par  cinq  dents 
courtes  ; la  corolle  ovale  , point  cylindrique  , 
tranfparente  , de  couleur  aqueufe  , patfemée  de 
petites  écailles  blanchâtres  , luifantes  ; l’oriflee 
refferré;  le  limbe  â cinq  loties  très-courts,  un  peu 
réfléchis  ; dix  étamines  inférées  â la  bafe  du  lube 
de  la  corolle  ; les  anthères  bifides  ; l’ovaire  ar- 
rondi : il  lui  fuccède  une  capfule  ovale , penta- 
gone , contenant  des  femerces^brunes,  nombreu- 
fes , fort  petites. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes, 
â la,  Jamaïque.  T)  (Su-arry.  ) 

16.  Andromède  oèlandrique.  Andromeda  oc- 
eandra.  Svartz. 

Andromeda  peduneaUt  aggregaeis  ; eoro/tii  cyiin- 
dricis , quadrifidès  f foUis  ateernir  , ovato-ianeeolaeis  ^ 
incegris.  S»attz,  Flot.  Ind.  occid.  a.  pag.  840. 

Avbuftcdont  les  tiges  s’élèvent  â douze  ou  quinze 
pieds,  diviféesen  rameaux  lâches , étalés,  glabres, 
ftiiés,  cylindriques  , un  peu  rouffcàtres,  garnis  de 
feuilles  alternes  , pétiolées  , lancéolées  , ovales, 
acuminées,  étalées  , très-entières , foutenues  par 
des  pétioles  glabres , courts,  un  peu  comprimés. 
Les  fleurs  font  réunies  dans  les  aiffeiles  des  feuilles; 
les  pédoncules  uès-courts , réfléchis.  Le  calice  eft 
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divifé  «n  quatre  dents  pterque  planes  j la  corolle 
cylindrique  , blanche  , de  la  gras.lcus  de  celle  de 
ïaïuiremeiia  pcUfotm , à quatre  lares  peu  inatquées  ) 
le  limbe  divifé  en  quatre  lobes  très  couits,  aigus, 
un  peu  recourbés  i huit  lilameiis;  les  anthères  bi- 
fides i l'ovaire  un  peu  her  (Te , létragrme  , ovale  , 
acuminé  : il  lui  fuccèdc  une  capfule  oblongue , 
acumirtée,  un  peu  létiagone,  i quatre  Irges  po- 
lyfpennes. 

Cette  plante  croit  à la  Jamaïque  , fur  les  mon- 
tagttes  les  plus  élevées,  f)  (Sivjrij.) 

17.  .\n’dromïde  i feuilles  repliées,  n°.  6. 
Anàromtda  polifotia,  Linn-  — Mith.  Fier,  bortah 
Amer.  i.  pag.  1/4.  — Üuliim.  Arb.  edit.  nov.  1. 
pag.  185.  tab.  50.  — Pall.  Flor.  roff.  pag.  yj.  tab. 
71. — llam.  III.  Gen.  tab.  }6f.  fig.  t. 

Rhcdodtnd'on  fotifolium.  Srapol.  Catn.  n®.  4S1. 

•.  Andromtda  (latifolia  ),foiii>  oHo«g:t;  corolUs 
ovatis  , incarrtctis  ; iticiniit  catninis  pattntibui  , 
ovatisj  a/bis  J imtrdttm  apice  ruhicuniis.  Ait.  Hort. 
K'.».  1 pag.  68.  — Lam.  var.  4. 

t.  Andromtda  ( media)  , fitiis  hrtceolatii  ; co- 
rollU  obîongo'ovjiis , ruhicundtf  ,*  iaciniis  cüticinis 
■magis  trtSis.  Ait.  Hort.  Kcv.  1.  pag.  68. 

y.  And’omtdit  ( angiillifolia  ), /!>/«»  UnctoUto- 
lineariàus  ,•  Iaciniis  cahcinis  oilongii  , rutris.  Ait. 
Hort.  Kew.  1.  pag.  68. 

Andromcda  canadtnjis , (ic.  Lam.  var.  y. 

é'.  Andromtda  ( fubulata  ) , foiits  Hneari~fttbu~ 
laits.  Duham.  Arb.  edic:  nov.  1.  pag.  i8j. 

Elle  varie  dans  la  grandeur  S:  la  forme  de  Tes 
feuilles.  Ces  variétés  font  moins  dépendantes  de 
la  culture  que  du  lieu  natal  de  cetie  plante  , qui 
croit  également  en  Europe,  en  .Afie  8c  en  Amé- 
rique. 

18.  Andromède  crépue.  Andromtda  erifpa. 
Hort.  Parif. 

Andromtda  fotiis  lintari-lanccolatis  , puniiaiis  , 
C'ijpis  f /ubpilojts  ; fioribus  folitariis , fpicatis,  (N.) 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  grêles,  alter- 
nes , cylindriques , prefque  glabres , garnis  de 
feuilles  alternes,  médirxrreroent  pétiolées,  linéai- 
res-lancéolées , longues  d'un  pouce  Et  plus,  larges 
de  deux  ou  trois  lignes,  entières  , crépues  à leurs 
bords,  un  peu  pileufes , principalement  dans  leur 
jeunelfe  1 ootules  i leur  fommer,  rétrécies  i leur 
bafe,  vertes,  8c  patfemées  en  delfus  de  points  blan- 
châtres, tuberculeux  , d'une  couleur  cendrée  obf- 
cure  en  deflous;  les  feuilles  fupérieüres  graduel- 
lement plus  petites.  Il  fort  de  l'ailTclle  de  chacune 
d'elles  une  fleut  médiocrement  pédonculée , pref- 
que droite , fonnam  par  leur  enfemble  un  épi  ter- 
minal. Le  calice  elt  dur,  cendre,  à cinq  découpu- 
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res  droites , étroites , petiiidantts  1 la  corolle  d'un 
blanc-jau!’âtre,  petite,  tubuleufe,  une  fois  plus 
longue  que  le  calice , divifée  â fou  h mbe  en  cinq 
lobes  courts  , obtus,  réfléchis  en  dehors;  dix  éta- 
mines plus  courtes  que  la  corolle  ; un  ftyle  droit , 
plus  long  que  les  étamines  ; le  lligmate  obtus  Les 
fruits  ne  me  font  point  connus. 

J'ignore  le  lieu  natal  dî  cette  plante,  qui  a été 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  f>  (K./. 
in  htrb,  Dtifoni.  ) 

19.  AnDROwfnE  â feuilles  de  faule,  n“.  16. 
Andromtda  faticifolia.  Lam.  — Smith,  Ic.  Plant, 
ined.  I.  tab.  (8. 

ao.  ANDROwèBE  â feuilles  de  buis,  n*.  17. 
Andromtda  buxifolia* Lont.  — Smith,  Icon.  Plant, 
ined.  I.  tab.  (9. 

II.  Andromède  â feuilles  de  poirier.  Andro- 
mtda pyrifoütt.  Petf. 

And’cmcda  arbo-tfetns  , cortict  ftiUaro-Jîrialo  , 
fiil-is  ovato  acumirtaiis-,  Petf.  Synopf.  Plant,  vol.  I. 
pag.  481. 

Ses  tiges  s’élèvent  à la  haitreur  d’tnviron  vingt 
pieds.  Elles  font  revêtîtes  d'une  écorce  iîriée, 
profondément  lilltsnnée  ; les  rameaux  garnis  de 
feuilles  glabres,  alternes,  ovales,  entières,  acu- 
minées  à leur  fommer.  Les  fleurs  font  d'une  cou- 
leur pourpre  ttè$-fr>ntée,difpofé£  s en  unepar.icub 
glabre.  Elle  a été  obfervéc  â Elle  de  Bourbon  pat 
M.  du  Feiit-Thouars.  T> 

ta.  .Andromède  à feuilles  d'yeufo.  Andromtda 
iUcIfolia.  Perf. 

Andromtda  foltis  cordatis  , lotis  , eoriactis  ,fab- 
dtntaiis;  foribus  rattmafo-paniculaiis,  Perf.  Synopf. 
Plant.  I.  pag.  481. 

Ses  rameaux  font  alternes,  ch.argés  de  feuilles 
légèrement  pétiolées,  alternes,  ovales  8c  entic-res 
dans  leur  jeunelTe,  puis  plus  grandes,  élargies, 
coriaces , écliancrées  en  coeur , munies  à leur  bafe 
de  quelques  dents  écartées.  Les  fleurs  font  dif- 
pofées  en  grappes  rameitfes , prefque  paniculécs. 
Les  fruits  n'ont  point  été  obletvés. 

Cette  plante  croît  au  Pérou , où  M.  Lagafca  en 
a fait  la  découverte,  b {Ptrf.) 

a;.  Andromède  pubefeente.  Andromtda  pn- 
btfttns. 

Andromtda  foliis  ovatis,  eoriactis , obtttJls,faittit 
pubtfetntibus  ,*  raetmis  brtvi^mis  , fubfajtitulaiis  g 
cap/alis  qningntcofiatis,  ( N.  ) 

Andromtda  ( rubiginofa  ) , foliis  ovatis , eoria- 
ctis , inttgtrrimis  , obtujts  , fabtks  pnbtfttntibnJ  , ju- 
nioribus  ruiiginojis  ; taetmis  lateralibas  , irs8is  g 
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cornUit  fy/iW/'/jij.  ? Perfoon,  Synopf.  Plant,  r. 
pig.  4Ï1. 

Tout  me  porte  J croire  que  cette  plante  eU  la 
même  que  celle  mentionnée  par  M.  Petfoon.  Sea 
jeunes  feuilles  , dans  les  individus  que  je  polTeste  , 
ne  font  point  rouiliées,  mais  feulement  parlemées 
de  petits  points  rouflTtâtres  & nombroua.  C'td  un 
arbrifléau  de  huit  i dis  pieds  de  haut.  Ses  rameaus 
font  glabres,  élancé  , rougeâtres , un  peu  c im- 
primés, garnis  de  feuilUs  altetn  s,  pétiolées  , 
ovales , rres-coriaces,  obtufes  ou  à peine  aigues  , 
srès-entiêrcs , gl.btt  s,  réticulées,  pfefque  lui- 
fastes  en  delfus,  nerveufesSc  pubeftemes  en  def- 
fous , longues  de  deux  ou  trois  |soiices , larges 
d'un  pouce  8c  plus,  bes  fleurs  font  axillaires,  prtf- 
que  fa'ciculées , difpofécs  ei*  petites  grappes  fim- 
pbs  , d'abord  inclinées  , puis  redreffees , un  peu 
plus  longues  que  les  pétiules.  Les  capfules  lune 
dures,  un  peu  cendiees , prefque  cylindriqurs  , 
obtufes , â cinq  côtes  faillantesi  les  femenccs  pe- 
tites, orbiculaires,  attachées  â un  placenta  cen- 
tra!. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  I.edru  à 
râle  de  Saint-Thomas.  Elle  croit  fut  les  rochers. 
J)  Comm.  Lciru.) 

X4.  Andromède  du  Japon.  Andnmtiht  japo- 
niea.  Thunb. 

Andromtdj  raetmis  paniiuiatîs  , cylindncts  ^ hrac- 
uatis  ; fotiis  tUlpùcis , rtjUxis  , apict  ferraeis, 
'l'hunb.  Flot.  jap.  181.  tab.  la. 

C'ell  un  arbre  d’un  port  agréable,  dont  les  ra- 
meaux font  réunis  prefqu'en  ombelle  , trois  par 
trois  b plus,  glabres,  nriés , rougeâtres , angu- 
leux , garnit  de  feuilles  alternes , pétiolées , raffem- 
blées  par  touffes  au  fommet  des  petits  r’—eaux  ; 
ovales  lancéolées,  glabres , nerveufes , if  fléthies  , 
longues  de  deux  pouces,  légèrement  denté  as  â 
leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes 
Amples , terminales  , péJicellées.  Le  calice  ell 
pentagone,  â cinq  diviAons  profondes,  lancéo- 
lé s ; la  corolle  blanche  , prefque  cylindrique  , 
trois  fois  plus  longue  que  le  calice  , monopétale, 
â cinq  {tries;  dix  étamines;  une  capfule  prefque 
globuleufe,  à cinq  angles  convexes. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  fa 

a $.  AndromÎ.de  en  arbK  , ti*.  1 Andramtda 
driorta.  Linn.  — Ait.  Hort.  Kcw.  1.  pag.  69.  — 
Desfont.  Arb.  i . pag.  ipy.  — Mich.  Flot,  boréal. 
Amer.  i.  pag.  af  j. 

Ses  feuilles  ont  un?  faveur  acide,  comme  celles 
de  l'ofeille.  Les  habitant  des  États-Unis  de  l'A- 
mérique les  emploient  én  décoéüon  pour  calmer 
Il  foif,  tempêter  l'ardeur  de  la  Aivre  dans  les 
maladies  inflammatoires.  Son  bois  eft  fort  dur,  b 
pourroic  éue  employé  avec  avantage. 


I 16.  Andromède  paniculée.  And’omtda  pan!- 
cuLiia,  Linn. 

Andramtda  fiorihus  panicaiato-raetmojî*  , pu^ef- 
ctniiius  , nudirfculis  foliit  oxaiU  , acutif  , mie- 
grit.  Mich.  Flor.  borea’.  .Amer.  t.  pag.  1J4.  — ■ 
Ait.  Hort.  KcW.  1.  pag.  fÿ. 

Andromida  racrmofa,?  Lam.  Diéf.  n*.  II.  — 
Walth.  Catol.  ijS. 

a.  Andramtda  (nudiflnra)  , ractmii  nadis  ; jfo- 
ribus  fa^ft^iihus  t taxis  jtu  congioiatis.  Mich.  1.  c. 

f.  And'omtda  ( follofiflora  ) , raetmis  follofs  , 
foribuf  glabeUis  f.u  fuàtomtnttjis.  Mich.  I.  c. 

Andramtda  (parabolica)  , foliis  paraiolicis  oi- 
tn'atifqur , inrtgtrrimis  , fubtits  ftriit  s ; fiotibus  pa~ 
niculatisy  foliofs  ; ptdunt-uüs  aggr.gatis  ^ coroUa 
fphtritit , vitlJjîs.  Duhamel,  Ai  b.  edit.  nov.  1. 
pag.  191. 

D'après  les  obfetvations  de  Michaux,  l'an.lto- 
mè  le  à giappes  ( Lam.  n*.  11)  eft  celle  que  Linné 
a nommée  andramtda  panîtuisra , qui  offre  des  dif- 
Aciiltés  par  fes  variétés  iiombreules.  I.e$  feuillet 
font  membraneufes,  p'usoii  moins  pubefeemes  â 
leurs  deux  faces,quelquefois  nues,  très  variables 
dans  leur  forme  & leur  grandeur,  fouvent  nbl- 
cutément  d.-miculées.  Les  fleurs  font  difpoféet 
en  grappes  légèrement  ramiflées  ou  piniculéet  , 
nues  ou  feui'.lées,  plus  ou  moins  pédicellées;  les 
corolles  glabres  ou  pubefeentes. 

17.  Andromède  i grappes.  Andramtda  ratt- 
mofa.  Linn.  — Michaux,  Flor.  boréal.  Amer.  1. 
P»g-  »fj- 

Andramtda  rattmis  fttundis , kraStaiis  , faifn- 
pÜcibus  , nadis  ; coroilts  gibbofo-cyiindritis  ,*  Joliis 
oblongis , ftrraùs. 

Andromtda  paniculata.  Wahh.  Flor.  carol.  i ^8. 
— Lam.  Diét.  n*.  ii.r  {Excluf  Caitsb,fynoa.)  — 
Duham.  Arb.  edit.  nov.  1.  pag.  179. 

Ces  deux  efpèces  ont  tant  de  ryiport,  que  leur 
diftinéfion  ofre  de  grandes  difficultés  pour  la 
tymonymie.  J'ai  fuivi  l'opinion  de  Michaux.  Les 
fl  iiilles  font  ovales-lancéolées , quelquefois  Am- 
plement ovales,  membraneufes , légèrement  den- 
ticulées  ; les  épis  prefque  felTiles  , nus , unilaté- 
raux, alongés;  les  coiolles  cylindiiques  ; les  éta- 
mines terminées  par  quatre  arêtes  ; chique  fl.ur 
munie  en  delfous  de  deux  petites  biaâées. 

18.  .Andromède  axillaire,  n*.  10.  Andromtda 
ax  ltaris,  Lam.  — Duham.  Arb.  edit.  nov.  1.  pag. 
186.  tab.  J9.  — Ait.  Hort.  Ke».  1.  pag.  ég.  — 
Lam.  lll.  tab.  Ag.  3. 

Andramtda  (Catesboei),  raetmis  avatis  , axitla* 
ribus,  fimpliiiias  ,•  caroUis  oblongis  ; fotiis  avatis  , 
aiuiis , ftmUaùs.  Walth.  Flor.  carol.  pag.  ijy. 
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Elle  varie  à feuilles  ovales  Be  1 feuilles  oWon-  j 
guM,  acuminées. 

19.  ANDUOMÈDe  1 feuilles  de  peuplier,  n°.  14. 
jindro'ntt/a  popuhfoUa.  I_a:tl. 

Andromtdi  ( lauriru  ) , phitirima  , foli't  oi- 
lon^a-ovMuf  , /upernt  Jcnsim  angufiiuh , iniegris^ 
ferrulatifvt  ; rjcemutis  *xitUriôus  , nudit  ; cofoUâ 
cyhnd'kd  ; taihi'ii  mitiUii  , i-tfi  pcfitci  gniis. 
Midi.  Flor.  boréal.  Ainer.  1.  pag.  af4- 

And^omtdx  acu^inata.  Ait.  Hort.  K;;v.  2.  pag. 
7c . — W i.ld . Al  b.  1 1.  — Duhani.  Arb.  1 . pag.  1 94. 
lab.  41. 

Andromeda  reticutatd,  ^ alth.  F .or.  carol.  I J7* 

Axdromcdu  ùicîda,  Jaci).  Ic.  Rar.  I.  lab.  7?>  ^ 
ColUit.  r.  pag.  9f. 

Aridromedd  fb^mojîjprna*  Bartrarit. 

I.es  feuilles  fe  prdfement  fous  deux  afpedls 
diftérens,  & dorment  lieu  à deux  variétés.  Dans 
la  première  elles  font  ovales-lancéolées , rétrécjes 
i leur  baf;  , crénelées  ou  profondément  dentées 
en  fcie  : dans  la  fécondé  elles  font  ovalcs-acurni- 
nées, arrondies  à leur  bafe,  liffes,  luifantes,  riès- 
entières.  Ces  deux  fortes  de  feuilles  fe  retrouvent 

3ueli^iiefois  fur  le  même  individu.  Les  fleurs  font 
ifpofées  en  petites  grappes  axillaires,  nues,  foH- 
taires,  inclinées,  pédicellées)  une  petite  écaille 
aigue  à la  bafe  des  péditellcs.  Elles  répandent 
une  odeur  très  fuave , approchant  de  celle  du 
miel.  Leur  calice  eft  fort  petit,  d'une  feule  pièce, 
glabre  , à cinq  divifions  aigues  i la  corolle  très- 
blanche  , cylindrique,  il  cinq  dents  rt fléchies i dix 
étamines  plus  courtes  que  la  corolle!  les  filamens 
velus  i les  anthères  bifii.s  î les  capfules  globuleu- 
fes,  pentagones,  contenant  des  ïemences  jaunâ- 
tres , obior.gues , fort  petites. 

Les  ptupLides  fjuvages  de  la  Floride,  les  Chiro- 
qiiois  iv  les  Natchès  fe  fervent  des  tiges  & des 
r.ureaux  pour  faire  leurs  cufunicM.  Un  habitant  des 
ttats-Unis,  qjii  a voyagé  cher  CeS  nations  à demi 
civi'ifées , n-ius  allure  que , dans  leur  idiome , ils 
dqoneni  le  rom  d'arirc  de  calumets  â cette  e^èce 
d'andromède  , à caiife  de  l'ufage  qu’ils  en  font. 
(Duham.  edit.  nov.) 

50.  Andromède  luifante,  n“.  9.  Andromedu 
imcida.  l.am. 

Atidromeda  niiida,  Bartram.  Walth.  Flor.  carol. 
pag.  IJ7. — Mich.  Flor.  bot.  Amer,  i.pag.  1J2. 

Andromeda  ctsrîacea.  Ait.  Hort.  Kev,  l.pag.7D. 
Andromedu  marginata.  Djham.  edit.  noY.  l.  pag. 
188.  tab.  40. 

ji.  Andromède  caliculée.  Andromeda  calycu- 
lata.  Linn.  — Lam.  lit.  tab.  léf.  fig.  4-  — P»""  . 
Flor.  tolT.  pag.  j3.  tab.  71.  fig.  i.  — Mich.  Flot. 
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boréal.  Amer.  i.  pag.  234.  — Duhâm.  Arb.  edit. 
nov.  1.  pag.  189.  tab.  41. 

32.  Andromède  veinée  . n*.  i8.  Andromède» 
anajlomojjni.  Linn.  Suppl. 

g.  Andromède  ( glomrraia  ) , foliix  ovaus-acuiis  / 
racemii  axiltariiui  , givmeratis  ,•  eorolhe  gUirit  , 
bradeis  peduneuio  dongtonous.  Cavan.  Uon.  Rar. 
vol.  6.  pag.  42. 

La  plante  j!  de  Cavanillcs  a de  tels  rappoits 
avec  celle  de  Linné  , qu’elle  paroit  n’en  être 
qu'une  variété.  Ses  tiges  font  cylindriques,  hé- 
rilfées  de  poils  roulTt.àtre$j  fes  feuilles  ovales-ai*. 
gués,  à jreîne  denticulées,  coriaces,  veiies  Se  lui- 
fantes en  dtfliis.  ponéluèei,  piUules  Se  couleur 
de  rouille  en  deffous.  Les  fleurs  font  difpofces  en 
grapfxs  courtes,  axillaires,  prefqu’agglomérées, 
réparées  par  des  btadtées  glabres,  ovales,  aiguës. 
Le  calice  elî  velu  i la  corollè  glabre  , ovale-tubu- 
leufe  , d'un  tnuge-tendiei  le  limbe  divifé  en  cinq 
lobes  courts,  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  1)  ( Cavan.  ) 

3).  Andromède  à grandes  biaélées.  Andro- • 
meaa  èraâeaia.  Cavan. 

Andromeda  faliis  ovato-aeutîs  ; racemis  termina’. 
Ithut , braHeatis  ; caule  hiifuto.  Cavan.  le.  Rar.  6. 
pag.  42.  tab.  562.  fig.  I.  ^ 

Cette  efpèce , ttès-rapprochée  de  la  précédente  , 
en  ditfère  par  fes  grandes  braâées,  irés-differenie* 
des  hudles.  Ses  tiges  font  longues  d’un  pied  8e 
demi  , munies  de  rameaux  alternes , cylindriques, 
héiiffes  de  poils  caducs,  couleur  de  rouille!  les 
feuilles  ovales -aiguës  , obfcurément  denticulées, 
coriaces , longues  d’un  pouce  8c  demi , fur  un  de 
large  ! couvertes  en  deffous,  principaUment  dans 
leur  leuneffe  , de  poils  roux  , fortant  d'un  point 
tubeiculé  i les  pétioles  courts  , ttès-velus;  Les 
fleurs  font  difpofëes  en  grappes  terminales  , fou- 
vent  longues  de  deux  pouces,  foucenues chacune 
par  un  pédoncule  fimple  , uiiifiote  , velu , muni  i 
fa  bafe  d’une  braûée  ovale,  aiguë,  concave , fea- 
lieufe  à fis  bords  i deux  autres  petites  braâées 
fur  ces  mêmes  pédoncules.  Le  calice  eft  tontyi- 
teux  , couleur  de  rouille  | la  corolle  tubulée , d un 
rofe-clair  , à cinq  découpuies  droites,  ovales, 
aigues  i dit  filamens  courts,  un  p«*u  velus!  les 
aiithètvS  à deux  loges,  i deux  pointes.  Le  fruit 
eft  une  capfule  globuleufe,  I cinq  filions,  i cinq 
loges,  renfermant  des  femeiices  glabres,  ovales, 
comprimées,  fott  petites,  acuminées  à leur  bafe , 
d'un  jaune  de  touille. 

Cette  plant#  croît  fur  les  montagnes  au  Pérou. 
Fj  (^Defcrift.  ex  Cavan.) 

34.  Andromède  des  rochers,  n”.  20.  Andro~ 
meda  raptjirt».  Linn.  Suppl- 
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Andromtda  racemh  ftmptîcijimii  ^ braiitath  ; Ctf- 
roltts  campanulûtia  ; foiiii  aluntit , oitongii  ,fcrru- 
Imit.  Foill.  ProJr.  n“.  195.  — Duh  m.  Aib.  edii. 
no».  1.  pag.  181. 

Arlniffcau  dont  les  tiges  fontdroites , rimeufes, 
cytindriquas , revêtues  d'une  écorce  d'un  gris- 
brun,  garnies  de  feuilles  glabres,  oblongues , den- 
tées en  fcie , foutenues  par  des  pétioles  très-courts. 
Les  fleurs  font  fituées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux , difporées  en  petites  grappes  Amples,  très- 
courtes,  munies  de  braétées.  I.e  calice  eft  d'une 
feule  pièce , perfiflant , i cinq  découpiiies  ; la  co- 
rolle campanulée}  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
'courts;  dix  étamines;  un  ovaire  globuleux;  lefljle 
de  la  longueur  de  la  corolle  , terminé  par  un  ftig- 
nute  iimple.  ^Duham.  tdit,  nvv,  ) 

jy.  -Andromède  rhoniboîdalè.  Andromcda 
rkiimhoidalis, 

Androtr.tda  ramit  fariftrû  , triqiulris;  follii  rkom- 
koiiUtibus  lunce^ljtifq-je,  intrgerrimis , cartilagineis ^ 
gfakris ,-  glanduüs  tttminathi  pedunculU  axillarious  ^ 
‘’gg'tgutis.  Duham.  Atb.  edit.  no».  1.  pag.  191. 

. Arbriflèau  d tiges  droites , cendrées,  chargées 
de  rameaux  nombreux,  cylindriques,  garnis  de 
feuilles  péiiolées,  éparfes  ou  alternes,  prefque 
imbriquées,  ihomboidales  ou  ovales- lancéolées  , 
cartilagineufes  , très-entières,  recoutbées  d leurs 
bords , gla'ores  8c  luifantes  en  deffus  , fouvent 
rouillees  en  deflbus,  terminées  par  une  glajide 
calleufe  8c  mucronée.  Les  fleurs  font  réunies  au 
nombre  de  trois  à fix  dans  l'ailfelle  des  feuilles, 
foutenues  par  des  pédoncules  filiformes , blanc.hâ- 
tres.  Le  calice  eft  roufleâtre  , pulvérulent . i cinq 
divifions  courtes,  ovales,  aigues;  la  coroile  blan- 
châtre , ovoïde , glabre  , à cino  dents  ; dix  éta- 
mines plus  courtes  que  la  corolle  ; les  anthères 
•blongues  , fans  arêtes  ; l'ovaire  arrondi , lanugi- 
neux ;-le  ftyle  glabre;  le  ftigmate  obtus  ; la  cap- 
fule  ovoïde,  pentaeone,  brune  , laineufe  vers  fa 
bafe  ; les  femences  brunes , minces , alongées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Caroline  méridio- 
nale & la  Floride.  ( Duham  edit,  nov,  ) 

-Andromède  ériophylle.  Andromcda  crio~ 
phylla.  Vand. 

Andromède  racemh  fecundie  ^ termina/lhus , hrac* 
teatit  y coroUis  ovatis  ; foliit  atiernîe  , avala  fahro- 
tandis , integtrrimh,  fuprà  tomentojis  , infrà  lanatis , 
gUndutâ  cyiindricd  terminatis.  Vandell.  Flor.  lufit. 

8c  brafil.  Spec.  — D-aham.  edit.  nov.  i.  pag.  ig6. 

Arbriflèau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
alternes , cylindriques , un  peu  pubefeens , d'un 
gris-cendié , gar:  is  de  teuilits  péiiolées,  alternes, 
très-fermes,  ç>lares  , ovales , prefque  r mJes  , en- 
tières â leurs  bords,  tomemeufes  à leur  face  fupé- 
rieure,  lainenfes  8c  cendrées  en  defTou; , longues 


d'environ  deux  pouces , terminées  par  ur.e  glande 
cy'in  irique  , foutenues  par  des  pétioles  courts  «t 
vJus.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  f-rmi- 
na'es,  unilatérales,  pédicellées,  munies  de  brac- 
tées.^ Le  calice  fe  divife  en  cinq  découpures  ova- 
les-aigues. La  corolle  efl  urcéolee,  à cinq  divi- 
lîons  courtes  ; dix  étamines  plus  courtes  que  la 
corolle  ; l'ovaire  légèrement  anguleux  ; le  ftyle 
filiforme  ; le  ftigmate  obtus. 

Cette  efpèce  a été  découverte  au  Bréfil  pac 
M.  Velloio,  botanifte  portugais,  b 

I A.NDROPOGON.  ( feyrj  Barbon.) 

ANDROS.ACE.  Les  androfaces  font  la  plupart 
des  plantes  originaires  des  hautes  montagnes  des 
Pyre  lées  8c  des  Alpes.  La  nature  les  a deltinées  i 
couvrir  la  nudité  de  ces  roches  arides  8c  glacées. 
Quel  que  foie  l'irpeit  fauvage  de  ces  lieux  fi  éle- 
vés au  defltis  des  plaines  fertiles  , fi  long-tems  en- 
fevelis  fous  une  couche  uniforme  de  neiges,  dès 
que  celles  ci  viennent  à difparoitre,  l'œil  eft 
flatté  tout  i coup  d'un  rptilicle  inattendu , en 
contemplant  ces  gazons  touffus  compofés  de  dif- 
férentes efpèces  d'androfaces  , qui  remplacent  les 
frimats  ; plantes  naines , mais  qui  dans  leur  pe- 
titeffe  ont  une  élégance  qui  leur  eft  particulière. 
M.  de  Lamarck  a réuni  les  aretia  aux  androface. 

* F leurs  difpofées  en  oml9/ei.  AndROSACE.  Linn. 

I.  AndROSACE  â grand  calice.  Androface  maxi- 
rna.  Linn.  — Lam.  III.  tab.  98.  fig.  1. 


5.  AndROSACE  feptentrionale.  Androface  fep- 
tent'ionalis.  Linn.  — Lam.  111.  tab.  98.  fig.  I. 
( Excluf.  Gmel,  fynonym.  ) 

4.  AndROSACE  filiforme.  Androface  fUformis. 
Retz. 

Androface  folits  ovatis , dencatis  j petiolatis;  um- 
belle  raaiis  capillaribus  ; eorollis  catieem  eampana~ 
latum  exctdcntib'as,  Retz,  Obfcrv.  1.  pag.  10.  — 
Wiild.Spec.  I.  pag.  797. 

Andrcfjce  feliis  petiolaiis  , rotundiorilus.  Gmel. 
Sibir.  4.  pag.  81.  tab.  44.  fig.  4. 

Il  paroît  que  cette  plante  avoir  été  confondue 
avec  la  ptétedente  ; elle  en  diffère  par  fes  feuilles 
ovales  , par  fa  corolle  plus  longue  que  le  calice  , 
lie  par  pluCêurs  autres  caraèfères.  Ses  racines  font 
courtes  & fibreufes  ; fes  feuilles  péiiolées,  ovales, 
denticulées , de  couleur  glauque.  De  leur  centre 
s'élèvent  deux  ou  quatre  hampes  filiformes  , 
ftriées  , terminées  par  une  ombelle  fimple,  de  fi* 
â feize  fl.urs.  dont  l'involucre  eft  compofé  de 
plufiruts  folioles  fi  ifotmes  , très-courtes.  Le  ca- 
lice eft  court,  campanule,  ptiuagone;  U corolle 
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peiite , blanchit»  ^ riitpa(Tanc  le  calice  par  im 
limbe  à cinq  lobes  emitis. 

Cette  plante  croit  Jansla  Sibéiie.  O (Dt/cript. 
tx  fie/ J.  ) 

■f.  AndiîoSACe  odorante.  Aadrof  et  odoiatif- 
fimtt.  Willd. 

Andrç-fdct  fotih  tiiquttris  , lûnciotatU  ^ ciliatis  ; 
umhtUà  rjdili  ircvhxt  ; ptri  riukiit  anguhtit , co- 
rol/d  iuviaribus.  W'illden.  Spec.  Plant,  pag.  758. , 

Andrcfatct  orUniaiit , foins  coris , fors  adoranJfi~ 
me.  Tournel'.  Corail,  j. 

Androfset  fûlîh  iriquttrh  , eUiùtis  ; perîûntkiis 
hirfutis.  Schfcb.  Decad.  pag.  7.  tab.  4. 

Cette  plante  a de  petites  feuilles  toutes  radi- 
cales, lancéolées,  à trois  faces,  ciliées  à leurs 
bords.  Les  hampes  fe  terminent  par  une  petite 
ombelle  à rayons  courts.  Les  fleurs  font  très-odo- 
rantes ; les  calices  anguleux,  hétilTés  de  poils  , 
plus  courts  que  ta  corolle. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes* montagnes  de 
la  Cappa  Joce.  qc 

6.  Andbosace  velue,  n*.  4.  Androfact  vil- 

loft.  I.inn.  — J.icq.  ColleÔ.  i.  pag.  loj.  tab.  ta. 
fig.  J.  (£«/«/.  fynon.  Jacq.  Auftr.  tab.  aai , 8c 
Cluf)  " . ’ . ' 

7.  Androsace  crompeufe.  Androftet  etums- 
jttfmt.  Jacq. 

Androjace  folits  la^ctolatis  , bajî  anguflatit , mar~ 
fine  ciliûiis  i periantkiis  hirfitii,  Willd.  Spec.  1. 
pag-  799- 

Androftet  ( chamzjafme  ) ,foliis  eillaiis , perian- 
thtis  tiirfuiis.  Hoft.  Synopf.  jj.  — Jacq.  Colleâ. 
1.  pag.  194. 

Androftet  villofa.  Jacq.  Auftr.  tab.  gji. 

Chjmtjitfmt  alpina.  Bauh.  Hift.  g pag.  869.  le. 

Sedum  minus  deeimum  , alpinum  ^uartum,  Ciuf. 
Hill.  1.  pag.  62.  Icon. 

Stdum  alpinum  , alttrum , quarium  , LtSto  fort. 
Cluf.  Pann.  4K9.  le. 

Elle  peut  fe  confondre  aflea  facilement  avec 
l'androface  velue  : on  l’en  ditlingue  par  fes  feuilles 
bien  moins  velues,  fimplemeni  ciliées  à leurs 
bords,  lancéolées,  rétrécies  i leur  bife , dif- 
pofées  en  rofette.  Les  hampes  font  plutôt  pubef- 
centes  que  velues,  ainfi  que  les  calices,  de  moitié 
plus  courts  que  les  corolles.  Les  poils  font  ra- 
meux  fur  les  pédoncules , Amples  fur  les  feuilles. 
Les  fleurs  font  blanches,  difpofées  en  ombelle. 
Elle  croit  fur  les  lochets  , dans  les  Hautes- .-Upes. 
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8.  Androsace  i feuilles  obtufes.  Androftet 
obtuffolia.  Ail. 

Androftet  foliis  Inneeolaiis  , bail  angufiatis  , gla- 
bris  ; ptrijtttniis  angulalis  , pubtjctniious.  WillJen. 
Spec.  t.  pag.  799. — Allion.  Pedein.  ii®.  jaé.  tab. 
46.  iig.  I , & Spec.  I . pag.  ai.  tab.  4.  flg.  1. 

Androftet  laHta.  Villars,  Dauph.  a.  pag.  47Ô. 
(Exeluf.  Lina.fynonym.) 

Androftet  foliis  t/lipiieis  , lanetolath , glairit  ,■ 
feapis  umbtllutis.  Haller,  Helv.  n”.  6ai. 

g.  And'oftet  (brevifolfa  ) , foliis pttiolatis  , Ijn- 
ctclotis , hlfpidis  ,*  peduneulis  involuero  quadruplé 
longioribus.  Willats , Oauph.  vu|.  a.  pag.  48c. 
tab.  If. 

Quoique  ttes-rapprochée  de  la  précédente  par 
fon  port,  cette  efpèce  s'en  diltingue  par  fes 
feuilles  glabres  , lancéolées , plus  longues  , ob- 
tufes , rétrécies  en  pétiole  à leur  bafe.  De  leur 
centre  s'élèvent  une  ou  plufieuts  himpes  droites  , 
longues , prefque  glabres,  filiformes,  cylindri- 
ques , terminées  pat  une  petite  ombelle  à rayons 
pubefeens.  L'involucte  elt  compofé  de  plufieuts 
folioles  lancéolées , droites  , aigues  , pubef- 
centes  , un  peu  plus  courtes  que  les  rayons.  Le. 
calice  eft  anguleux  , verdâtre  , pubefeent  ; la  co- 
rolle blanchâtre,  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice. Dans  la  variété  fi  , les  feuilles  font  plus 
courtes,  un  peu  hifpidesi  les  rayons  beaucoup 
plus  longs  que  les  involucres. 

Cette  plante  croit  en  SuifTe  , en  Italie  8c  dans 
les  Alpes  du  Dauphiné.  O 

9.  -AnoROSACS  blanche.  Androftet  ineatut, 
Lam. 

Androftet  pilofo-incana  , foliis  lanetolatis , mi- 
nimis  , ftrietis  , glomtrato-esfpitofs  ; pedieeltis  in- 
voluero longioribus.  Lam.  Ul.  tab.  I.  pag.  4)1. 
n®.  1947. 

An  ondrofaeeT  Gmel.  Sibir.  4.  pag.  Sa.  n®.  17. 

Du  collet  de  fes  racines  fort  un  petit  piquet  de 
feuilles  igglométées,  ramaflees  en  gaion,  blan- 
châtres, foyeufes,  fort  petites , lancéolées.  De 
leur  centre  s'élèvent  des  hampes  droites,  pileufee 
8c  blanchâtres,  qui  foutiennent  une  petite  om- 
belle accompagnée  d’une  toll-rette  plus  courte 
que  les  pédoncules  ; les  calices  fent  pubefeens  , 
cotonneux. 

Cette  plante  a été  découverte  en  Sibérie  par 
M.  Patrin. 

I0..ANDRO5ACE  Uûèe,n®.  f.  Androfue  la3ea. 
Linn.  Non  Allion. 

Androftet  (DiMÔion).  Villats , Dauph.  a.  pag. 
477tab.  If. 
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II.  Ancros  ACE  couleur  de  chiir,  n°.6.An- 
J'oftet  carnta.  I inn. 

t.  Artiij  ( Haücri  ),  yûAVr  ciiiaih.  Linn.  Spec.  I. 
pag.  141. — Had.  Helv.  n**.  719.  tab.  17. 

y.  Androfatt  fi.itpia  uniparis,  Dccand.  Fior.  franc. 
).  pag.  441. 

Cette  efpèce  offre  deux  variétc's,  reinarqHablet 
toutes  deux  p.ir  leurs  leitilles  bordées  dé  petits 
cils.  I,a  fécondé  , découverte  dans  les  Alpes  par 
M.  Drcandolle  , au  fommet  du  col  Saint-Remi , 
à etîvirtrn  mètres  de  hauteur,  fe  diitingue 
par  1 abfente  totale  de  la  hampe  & de  l'invo- 
lucre , de  fott,e  que  fes  flcuis  for.t  péJitellées, 
nombreiiies  & entre-mélécs  avec  ks  feutiles.  \ 
mefure  qu'on  s'élève  d .ns  les  mor'.tagnes  , on 
voit  la  hampe  diminuer  de  longueur,  & on  .irrive 
aitili  , drt  M.  l>;candolle,  â réunir  dans  la  même 
efpece  , des  plantes  que  quelques  botaniltes  ont 
placées  ilans  des  g..:nres  différens. 

! 1,  Anpros ACE  fpatulée.  Androface  fpathuUta. 
Cavan. 

Androf^ice  fatüa  Cêfpttofit  , fpathutatis  ,*  Jtori'jus 
torymipfo-raetmofii.  Cavan.  Icon.  Rar.  5.  pag.  }6. 
tab.  484.  tig.  1. 

^s  racines  font  ftfciculées,  cylindriques  ( fes 
feuilks  étalées  en  rofette,  glauques,  fpatulécs  , 
longues  dbin  demi-pouce  , rétrécies  en  pétiole  , 
toutes  radicales  ; il  s'en  élève  une  haurpe  cylindri- 
que, d'un  rouse-foncé  , haute  de  lix  à huit  pou- 
ces , terminée  par  dos  fleurs  ptcfque  difpnfées  en 
corymbe.  Les  pédoncules  fout  alternes,  Amples , 
nlif  irmes  , nus  à leur  bafe , munis  , un  peu  au 
deffous  du  calice  , d'une  petite  btaâée  linéaire  , 
argue.  Le  calice  eft  rougeâtre,  divtfe  jufque  vers 
fa  moitié  en  cinq  déenupures  prefque  linéaires  , 
aiguës  j la  corolle  d'un  rouge-incamat , en  forme 
de  fttucoupe I fon  trrbe  ovale,  urr  peu  plus  long 
que  le  calice  j le  limbe  d cinq  lobes  ovales,  une 
petite  pointe  fubulée  entre  chaque  lobe  i cinq 
étamines  irTérees  dans  le  tube  , plus  courtes  que 
la  corolle  ; les  anthères  ovales  ; l'ovaire  ovale- 
conique  i le  flyle  de  la  longueur  de.  étamines  ; le 
lumnate  globuleux  ; 1a  carftile  plus  grande  que  le 
calice,  i une  loge,  à cinq  valves,  pluAeuts  fe- 
roences  attachées  à un  réceptacle  central. 

Celte  plante  croit  daiisl'Arriérique  méridionale. 
( Cavan.  ) 

* Flturs  falitairct.  -èRLTIA.  Linn. 

• 15.  .\NDRoSACe  imbriquée,  n*.  7.  Andnfaci 
imirUata.  Linn.  — Lam.  111.  tab.  9S.  fig.  4. 

Androfact  diaptnjia.  V'illars , Dauj  h.  vol.  a.  pag. 
47». 

Andiafa:e  hilvttka.  Allion.  Pc-dem.  n*.  }i7. 
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Diaptnjia  htlvtiUa.  Linn.  Spec.  aoj. 

i.  Arttia  to-neniafa,  Schleich.  Centur.  Exf. 
n“.  II. 

Dans  la  variété  ^ le  duvet  eft  plus  abondant , 
& les  fleurs  font  latérales  Sé  tetininalès. 

14.  Anorosace  des  Alpes,  n".  8.  Andra/, ici 
alpttia.  Lirrn.  — Larn.  lil.  tab.  98  fig.  }.  — Jacq. 
Aultr.  y.  tab.  18. 

Andn/act  aniia , vaiiété  « Sé  Vill.  Dauph.  1. 
P»g-473. 

Les  fleurs , d'un  bleu  lilas  , font  quelquefois 
blanches.  Les  capfules  renferment  dix  a douze 
graines,  fclon  M.  Villats.  La  gorge  de  la  corolle 
tll  b.iidee  d'un  cercle  jaune;  les  lobes  fouvenc 
echanctésà  leur  fommet. 

I J.  Androsace  des  Pyrénées.  Androfact  py- 
rtnaica.  Lam. 

Andrafaet  fo/iia  liniarihaa  , faètiii  carinatit  , 
ciliata-hijpidu  ; forihus  ptdunciiiatia , calice  ^iadro* 
Lam.  III.  vol.  i.  pag.  45a.  n“.  19(5. 

Androfact  diapenjioidea,  Lapeyr.  Flor.  Pyren.  I. 
n°.  }.  tab.  }. 

Cette  efpèce  reffemble  à l'androface  pubefeente 
par  fon  pott  8é  fes  feuilles  hetiffees  de  poils  Am- 
ples ; mais  fes  feuilles  font  relevées  en  carène , 
plus  longues  , ciliées  à leurs  bords  , étalées  , & 
relque  recourbées  vers  le  bas  de  la  plante.  Les 
eiirs  font  foüiaires  , loutr nues  par  des  pédon- 
cules plongés,  un  peu  recnuibés  i l'époque  delà 
maturité  , legeremem  puliéfcens.  Leur  calice  eft 
glabre  , à cinq  découpures  droites , obrufes  ; la 
corolle  blanche  ; la  capfule  de  la  longueur  du 
calice. 

Cette  plante  croît  d.ins  les  Pyrénées  , fur  les 
rochers  couverts  de  moufle.  ^ ( y,/  ) 

16.  Androsace  pubefeente.  Androfact  pultf- 
cena.  DecanJ. 

Andr,i/ace  fotiia  oilonpia  , planit , puhfcemiiat  ; 
pilis  fimplicioua  ; ptditnculit  axilliriina  le-minali- 
folio  trevioriiua.  Decand.  Svnopf.  pag  ac6. 
n».  ajja. 

Androfact  arttia  , variété  a.  Villars  , Dauph.  a. 
pag.  474.  ? 

Cette  plante  a été  jufqii'ici  confondue  avec 
l'andioface  de  .Alpes,  dont  elle  a en  tffetle  port; 
mais  elle  en  diffère , dit  M.  Decandolle  , en  ce 
qu'elle  ell  pubefeente  fc  non  cotontieiife , ainfi 
que  par  fes  poils  Amples  iSr  non  ram  ux.  On  peut 
encore  la  confondre,  lorsqu'elle  n'tfit  pas  en  fleurs, 
iVici  anaroface  chamtjafmi  i mais  Ci  Ile-ci  pouffé 
do  longs  péJ -iicules  garnis  d;  poils  rameux  , tan- 
dis que  la  noue  a des  péUicell.s  tcès  eoutes  fie 

garai» 
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garnis  de  poils  fimp'es.  Sa  racine,  l'runitre  Sc 
prefque  ligneufe , poulTe  plulieurs  tiges  r.imeufes, 
nues  à leur  pmie  inférieure,  garnies  de  teudlcs 
lèches  & étalées  dans  le  milieu,  terminées  par 
une  rofette  de  feuilles  étalées  , point  ferrées  ni 
imbriquées)  elles  font  oblongues,  planes,  pu- 
bcfcenies.  Les  fleurs  font  folitaires.  latérales  ou 
terminales , portées  fur  un  pédoncule  plus  court 
que  les  feuilles.  Les  calices  font  divifés  en  cinq 
lobes  aigus  & pubefeens.  La  corolle  et)  blanche  , 
avec  la  gorge  jaune  8e  glanduleiife.  La  ca|  fuie 
s'ouvre  en  cinq  valves  renverfées  en  dehors,  plus 
longues  que  les  lobes  du  calice  ) elle  cumieiit 
quatre  i cinq  femences. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  alpines.  * 

( Petund.  ) 

17.  Androsack  cylindrique.  AnJroficc  cylia-  \ 
4rica.  Decand. 

Androfait  foliis  ohlongit  , pllojii  j pîlis 
tus  ; peduneuiis  fubttrminalibus  , longis  , pilofs  y 
taule fimplùi.  Decand.  Synopf.  pag.  ic6.  n°.  aj54. 

Elle  fe  diftingue  par  fes  feuilles  oblongues  8c 
non  linéaires , étalées  en  rofettes , hétinées  de 
poils  (impies)  elles  font  perfiflantes  après  leur  def- 
ficcation  j 8c  comme  la  tige  s'alonge  chaque  année 
fans  fe  ramifier,  elles  forment  une  colonne  ferrée 
8c  cylindrique.  Les  fleurs  nailTent  vers  le  fomnset 
des  tiges , portées  fur  des  pédoncules  grêles  , hé- 
rilTés , longs  d'un  pouce  environ.  Le  calice  el) 
ubefeent , à cinri  découpures  aiguës  ) la  corolle 
tanche  , peu  failianie  hors  du  calice. 

Cette  p'ame  croit  dans  les  Pyrénées,  qt  ( Dtfeript. 
ex  DeeunU.  ) 

l8-  -\ndROSACE  faux-bry.  AnJroface  teyoides. 
Decand. 

Andrvfaee  foliis  ohlortgis  , imbrieatis  , pHoJis  ,* 
pi/ii  fmpHeibus  f jloriius  fejfilicus  , tetminahbus- 
Decand.  Synopf.  pag  .206.  n“.  ajj^- 

Aretia  helveiica.  HuSin.  Germ.  J.  pag.  91. 

( Exclu/  fynon.  f ) 

Cette  efpêce  , qui  a 1*  port  de  l'androface  im- 
briquée, en  diifére  parce  qu'elle  eft  hétiffée  8c 
non  coionneufe , 8c  que  tnus  fes  poils  fnnr  fimples 
8c  nullement  rameux  ; caraâète  conltani , mais 
qu'on  ne  peut  bien  voir  qu'à  la  loupe.  Sa  racine 
e()  une  fouche  brune  8c  ligneufe,  qui  fe  ramifie 
par  le  collet  en  une  foule  de  tiges  réunies  en  ga- 
scon, 8c  garnies  de  feuilles  mortes,  de  manière  à 
former  une  colonne  cylindrique  ; elles  font  ob- 
jongues  , petites  , toutes  fetrees  8c  inibtiquées  j 
celles  du  fommet  d'un  vert-rlairi  les  autre»  bru- 
nes, perfillantes.  Les  fleurs  font  folitaires,  termi- 
nales 8c  feifiles.  Le  fruit  el)  une  capfule  globu- 
ieufe , qui  devient  latérale  par  le  prolongement 
des  tiges. 

Boiaaliiiu.  Supplément.  Tome  l. 


Cette  plante  croit  dans  les  Alpes,  parmi  les 
rocher»,  x { Detund-  ) 

19.  Anorosace  ciliée. . Androfice  eitiata. 
Decand. 

An  droftee  foliis  ohlongis , plants  , ma^gine  ei/iau 
sis  i pilis  fmpliciéus  & furealis  ; peduneuht  folio 
langiorièus , lotis  toro/éa  iniegris.  Decaiii.  Synopf. 
pag.  ao6.  n».  1358. 

Elle  paroît  avoir  été  confondue  avec  l’andro- 
facc  des  -Alpes  8c  l'androface  piibtfcentc  ) elle  dif- 
fère de  l'une  8c  de  l’autre  par  (es  poi's  fimples  ou 
bifurques,  mais  point  rameux.  Sa  fouche  fe  divife 
en  trois  ou  quatre  rameaux  giék-s  , ainngés,  ter- 
minés par  des  feuilles  redrelfées,  planes,  oblon- 
gues, munies  à leurs  bords  de  cils  courts.  Les 
fleurs  font  folitaires,  foutenues  par  un  pédoncule 
un  peu  plus  long  que  les  (euifes.  Leur  calice  el) 
divilé  en  cinq  lobes  profonds,  alongés . garnis  de 
poils  courts,  légèrement  rameux  j la  corolle  d'nn 
violet-pâle,  plus  grande  que  dam  la  plupart  des 
sndrofaces  uniflores.  Le  tube  e(l  de  la  longueur  du 
calice  ) te  limbe  à cinq  lobes  entiers.  La  capfule 
fe  divife  en  cinq  valves  de  1a  longueur  des  lobe* 
du  calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  Pyrénées , od  elle  e 
été  obfervée  par  M.  Mirbel.  ij-  {Deeastd.) 

ANDROSEME.  Andrvftmum.  Efpèce  de  mille- 
pertuis en  atbiilTcau,  diftir.ète  de  toutes  les  autres 
pat  fon  fruit  charnu  & non  c-.pfulaire  ) ce  qui 
avoit  détttminé  Toutnefort  à en  taire  un  gtnte 
feparé.  Linné  ne  tiouvant  pas  ce  cataélére  fuffi- 
l'am  , l'a  réunie  au  imliepeituis.  ce  mot.) 

.ANDBY.ALA.  AsDRiALE.)Les  .Anciens 
.)voieiit  o’abord  employé  ce  nom  pour  déligner  le 
l.titron  (fonckus)-,  il  a été  depuis  applique  pat 
Linné  pour  un  autre  genre. 

ANEMIA.  (L'ejcf  Osmosde  , Suppl.) 

ANÉMONE.  Anémone.  Rivales  des  lenonculer, 
dont  elles  ne  diffèrent  que  par  la  privation  du  ca- 
lice , les  anémones  font  au  printems  le  plus  bel 
ornement  de  nos  patte  très.  Nous  ne  devons  qu'à 
une  ou  deux  efpèces  primitives  {Vanemene  coro- 
nariu-horien/is  Linn.  ) cette  belle  (uite  de  variétés 
que  la  culture  et)  parvenue  à obtenir.  On  prétend 
que  cette  anémone  ef)  originaire  de  l'Inde  ) qu'elle 
a été  apportée  dans  le  dix-feptième  Cède  par  Ba- 
chelier j qu'elle  croît  égelement  aux  environs  de 
Conftaminople.  On  trouve  cependant  aux  envi- 
rons de  Nice  8c  de  Mompcllitr  cette  même  ané- 
mone à fleurs  (impies.  Son  nom  vient  da  mot  grec 
onemos , qui  fignrfie  vent , parce  que , fuivant  Pline , 
celte  fleur  ne  s'ouvre  qu’au  foiifle  du  vent  ; Ntin- 
quàm  fe  aperit , niJS  vento  fpirante  ; ce  qui  U fait 
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Antmont  prdanculo  invoiucrato  ; foUtt  triplicato- 
pinrtaih , pi/ofts  , plants  , acaii  inctjis  j Jiminihu 
caudatis.  Linn,  Mint.  7S. 

Antmone  ( apüfolia) , foSis  caaltnis  itrtiis , eon- 
nalis  , Juprà  dtcompojitis  , villvfs^  fuliolis  pinnali- 
fào-dtnituis  ^ acuminatis  ; Jcminiius  /ûtfutis  , caa- 
aalis.  Wild.  Spec.  Plant.  1.  pag.  1176.  — Wulf. 
in  Jacq.  Mifcell.  1.  pag.  77.  tab  4 — Scop.  Catn. 
n*.  66 f.  — HjH.  HcIv.  n*.  1 149.  var.  p.  — Mutr. 
Syft.  veget.  edit.  14.  pag.  jto. 
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aulîi  appeler  par  quelques- uns,  herSt  dwvtnt  (htrla 
vtnii  ). 

Aux  cfpèrts  diij  déciitet  dans  cet  ouvrage, 
i’a}r»uterji,  peur  quelquvs-unes  , des  obftrvations 
paiiiiubércs , dr  d'auitci  efpèces  découvertes 

depuis. 

1.  Ancmonb  pulfatille.  Anemont  pulfaiil/a. 
Linn.  — Lam.  lll.  Gen.  496.  fig.  1. 

Anemont  praitnjis.  Wither.  Flot.  btit.qpS.  Non 
Ljnn. 

î.*  Anémone  de  Ilaller.  Anemont  Hatleri. 
Allio.n. 

Atemone  peduncoto  invoiucrato  , foltis  pinnntis  ; 
fj’iolit  iripartiiis , acuminaiit , viltofis  ; fore  eree- 
tiujulo  Will.len.  Spec.  1.  pag.  117}.  — A'iion. 
Pedem  n'.  191a.  tab.  80.  fig.  1. 

Antmone  ( Malleri  ) , foliis  pinnatit , foliolis 
mu/i  fidit.  Vill.  Dauph.  j.  pag.  715. 

Anémone  tuhis  caudatis  , involucrls  multSfd’s  ; 
foliis  kirfuiis  , pinnatis  ; pinnh  acuù  lohatis.  Hall. 
Helv.  n°.  1 148. 

Cette  efpèce  fe  rapproche,  par  Ton  port  & fes 
feuilles,  de  l’anémone  pulfatille i par  fes  Heiits  , de 
l’anémone  printannière  ; elle  fe  diHingue  de  cette 
dernière  par  les  découpures  de  fes  folioles,  plus 
profondes , plus  étroites , lancéolées,  aiguës,  cou- 
vertes , ainfi  que  les  autres  parties  des  feuilles  , 
d’un  duvet  blanc , foyeux  , ép.iis  , alongé.  Les 
hampes  font  droites,  hautes  de  fix  à huit  pouces, 
tomenteufes , terminées  par  une  grande  fleur  re- 
drelTée , velue  eu  dehors,  d’un  bleu  gris  de  lin  un 
peu  violet.  L’involucte  tft  très-velu  j fes  folioles 
découpées  en  lanières  étioites , linéaires. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes,  le  Dauphiné , 
le  Pi.>munt  , dans  les  prés  des  montagnes,  as 

(f'./O 

6.*  Anémone  penchée.  Anemont  etmua. 
’l'hunb. 

, Anemont  pedunculo  invoiucrato  , foliis  pinnatis  , 
fore  cemuo.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  i;8. 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales , pétiolées  , 
ailées  , en  digitations  ; les  piunules  oppofées  , 
rofondément  incifées  ; leurs  découpures  nom- 
reufes , alternes , légèrement  dentees  en  feie  , 
velues  principalement  à leur  face  inférieure.  Les 
hampes  font  toenenteufet,  géniculées  à leur  fom- 
met , terminées  par  une  feule  fleur  inclinée , 
munies  dans  leur  milieu  d'un  involucte  velu. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  qp  ( Tkani.  ) 

8.*  Anémo.ne  jaune  de  foufie.  Anemont  falphtt- 
na.  Lmo.  . 


Antmone  ( myrthidifolia)  , /!>//«  triangulariier 
decompoftit  ; laciniis  ionfuentiitus  , pttahs  acutis  , 
tuhis  redis,  Viil.  Dauph.  3.  pag.  717. 

Antmone  alpina  , vir.  #.  Lam.  Diâ.  n“.  8. 

Quelques  auteurs , tels  que  Haller  8c  Linné . 
ont  cru  devoir  rénnir , comme  variétés  de  la  même 
efpèce,  VanemonshalàenJit-jtpina-flphureaf  elles 
diffèrent  entv’elles  par  leur  port,  par  la  grandeur 
8c  la  couleur  de  leur  corolle  , par  la  forme  des 
pétales.  Dans  \’ antmont  haldenfis  les  feroences  font 
laineitfcs,  fnrmontées  d’un  flyle  très-court  , per- 
fiflant , 8c  non  pas  d’une  longue  queue  plumeufe. 
Celle  dont  il  eft  ici  qtieftion  a fes  feuilles  moins 
larges , à découpures  plus  hnes  , très-abondam- 
ment velues  i fa  fleur  grande  ordinairement  d’un 
beau  jaune  de  foufre  ; les  pétales  ovales , élargis  , 
très-rapprochés,  arrondis  au  fommet , de  futmon- 
tés  d’une  pointe  courte. 

Cette  plante  croît  dans  les  prairies  des  hautes 
montagnes  , dans  les  Alpes  , le  Dauphiné , Dec. 

9.  Anémone  des  fleurifles.  Antmone  coronaria. 
Linn.  — Lam.  lil.  tab.  496.  fig.  1. 

la.éi  Anémone  à trois  lobes.  Anemont  trilo- 
httta,  Juif. 

Antmone  fortis  fuheordatis , trîlohisf  involaero  tri» 
phylto  i laciniis  hi  feu  trifdis , corollis  fuhdodecape» 
talis.  JufTica,  Annal.  Muf.  Paiif.  vol.  3.  pas.  148. 
tab.  II.  fig.  a. 

Elle  fe  rapproche  de  Vantmone  palmata.  Sa  ra- 
cine eO  lubereufe  ) Tes  feuilles  toutes  radicales  , 
longiietneni  pétiolées , prefqu'en  coeur  , profon- 
dément trilobées  , glabres  , veinées  j les  lobes 
finiiés  ou  ttifides  i leur  fommet,  obtus,  quel- 
quefois légèrement  crénelés.  Les  hampes  font 
gtéics  , fmbelVentes , uniflores  , munies  d’un  tn- 
vulucre  patiagé  en  crois  feuilles  fcfliles , cunéi- 
formes , entières  à leur  bafe  , divifées  vers  leur 
fommet  en  découpures  étioites,  lancéolées,  ai- 
guës. La  corolle  eft  d’une  grandeur  médiocre, 
d’un  blanc-jaimàcre  en  dedans , quelquefois  un 
peu  purpurine  en  dehors , compofee  de  dix  1 
douze  pétales  inégaux , éttoiis , oblongs,  obtus, 
couverts  en  dehors  d’un  duvet  argenté. 
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Certe  plante  a été  recueill*«  pir  Cfmmfrfon 
auprès  de  Monte-V'ideo,  i l*embouchure  de  U 
rivière  de  U PUta.  ( K.  /,  in  kerb.  Deif^fnt.  ) 

IJ.*  Anémone  à feuilles  en  coin.  Anemone 
cunti folia.  Ju(T. 

Antmone  foliis  trifoliatU  ; folioUs  cuneiformius  , 
truncatfxrtnatii } involucro  triphyllo  , cuneato  ; ft- 
minibus  lanatif,  acuminatis.jüS.  Anial.  Muf^Parii» 
vol.  pag.  148-  tab.  ai.  lig.  1. 

Animons  ( parviflora  ) , cauliius  fimplicijjtmit , 
uniforis  ; fvliis  fimpUciur  trifjiiatis  i foiiolis  fgft- 
Ù^us , cuntatis  } pidunculo  io.t;^iJprno,  nudo  ; Jtmi- 
nibus  laaatit  ^ muticis.  Mich.  Flor.  bortal.  Amer.  1. 

pag.  JIP* 

* 

Cftte  efpice  , remirquiWe  pir  la  petitelTe  de 
fes  fleurs  , Tell  encore  par  les  feuilles  longuement 
pétiolëes,  compofées  de  trois  folioles  felliles  , 
d'une  grandeur  médiocre  , cunéitormes  , tron- 
quées, crénelées  Se  lobées  à leur  Commet  J glabres 
d leurs  deux  faces.  Les  hampes  font  droites , fim- 
les,  hautes  d’un  pied  , hliformes,  prefque  gla- 
res , munies  d'une  collerette  à trois  folioles 
prefque  felClesi  cunéiformes,  obtiifes,  incifées. 
La  corolle  ell  petite , jaunâtre  , foliiaire  ; les  pé- 
tales lancéolés,  obtus , pubefeens  en  dehors,  ainli 
que  l'eitrémité  du  pédoncule.  Les  femences  for- 
ment une  petite  tète  ovale,  très-lanugineufe , 
blanchâtre  , hérilTée  de  petites  pointes. 

Cette  plante  croît  dans  1' .Amérique  feptentrio- 
nale,  à l'embouchure  des  fl  uves  qui  fe  jettent 
dans  la  baie  d'Hudiou.  (.f'.  f-) 

I}.**  .ANEMONE  blanche.  Âmmont  a/i«.  Juif. 

Antmont  ault  fimplUi  , tnifion  ; foliit  quinque- 
panitis  , io6is  aptte  Jînua:o  dtntatis  ,*  tnvotacro  rrî- 
p.iylh  ,cor.jvrmi.  Juif.  Annal.  Muf  Parif.  vol.  J. 
pag.  14^  tab.  SjO.  lig.  a. 

« Cette  plante . dit  M.  de  Julfieo  , n’eft  peut- 
être  qu’une  variété  de  Vanemont  filvtfiris,  inter- 
niédiaire  entre  catte  efpèce  Si  V antmone  fiUrica  , 
diftinéte  par  quelques  légères  nuances  dans  Us 
forrrres  , 8c  par  une  moindre  proportion  dans  tou- 
tes fes  patries.  Sa  racine  ell  fibreufe.  Ses  feuilles, 
toutes  radicales , font  pétiolées , prelque  digicées , 
à cinq  lobes  obtus  ou  aigus  , irréguliétement 
finuées  à Uut  foiiunet  ; les  trois  feuilles  d:  l'in- 
veducre  femblables  aux  précédentes,  plus  longues 
que  les  pétioles  qui  les  fupportrnt.  Large,  éle- 
vée de  cinq  à fix  ponces  au  deflus  de  l’involuae , 
ell  terminée  par  une  fleur  blanche , à cinqpéia'cs, 
plus  arrondis  8c  plus  petits  de  moitié  que  ceux 
de  Vaaemoru  flvefirit.  Quelquefois  une  fécondé 
fleur,  plus  balle , fort  du  milieu  du  même  invo- 
lucte.  Les  femences  n’ont  point  été  obfervées.  » 

Cene  plante  a été  recueillie  par  M.  Patiin  dans 
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Ic's  pnirics  rè^urbeufrs  de  b Djcurif  ou  Sibérie 
ofie!U*ie,  près  de  Tthiu.  ( i^.f.  in  kirh.  Jujf.) 

Anémone  i feuilles  de  fumeterre.  Am^ 
mor.i  fumariàfoiia.  Jufl'. 

A/umoni  cauU  unifi^ro  ^ brtvi;foliis  bi  feu  t'i- 
stmitis  t fflioli»  lobatis;  inxAucro  triphyllo , mulû- 
jido  ; feminihus  lunatit.  Juif.  Anral.  Nluf.  PéiHf* 
vo!.  pag.  147.  tab.  io.  fij.  i.  — Lam.  111.  tab. 
496  lig.  5. 

Antmone  ( trirernaca  ) , folùs  ternatit  ; fo/iclit 
cuneatie  , /ii  ^sncifii  ; involueeà  multifidii.  jhl  , 
Symb.  5.  pag.  74.  tab.  6$. 

Petite  pinte,  dont  les  racines,  ëpailTes,  noirâ- 
tres, poulfent  de  leur  cciUet  plulieurs  feuilles  me- 
nues, pétiolées,  deux  Sc  trois  fois  ternées,  com- 
pcifées  dî  folioles  leltles  ou  légéremtnt  pédied* 
lées , fort  petites,  obtul’es  ou  aiguës,  inégalemerat 
lobées , çl  'bres , étalées.  Les  tiges  ou  hampes  font 
courtes  , (impies,  hliformes,  uniflores  , foutenant 
' un  involucié  â trois  folioles  ieifiics , déchiquetées 
* à leur  fommeti  les  découpures  étroites,  aiguës. 

! La  fleur  ell  prtitei  les  pétales  d'un  jaune-pâle, 
lancéolés,  altetnaiivement  plus  courts,  légère- 
ment pubefeens  en  dehors.  Les  ovaires  font  nom- 
breux , portés  fur  un  axe  ou  réceptacle  alongé  .aux- 
quels fuccèdent  des  femences  couvertes  de  duvet, 
8c  terminées  par  une  petite  pointe. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Commetfon  â 
Mome-Video  , à l'embouchure  de  la  rivière  de  U 
Plata.  (K./) 

17.  18.  Anémone  â feuilles  d'aconit.  Anemont 
atontiij'oiia.  Mich. 

Anémone  caule  ramofu  , fo/iis  radècalihut  pa/ma» 
tis  , caulinit  .mp/exicauliàus  j lohit  .cuti  iancen* 
lalis  , ittcifo-ftrraiU  ; feminiiot  capitula  ghii  fo  . 
Untitulanltus  , nadi  rojitUatis*  Midi.  Flor.  botc-1. 
Amer,  i.pag.  jao. 

Antmone  penjiîvaalca  Ù duholoma.  Liiin. 

Antmone  dithotoma  6*  irregularis.  Lam.  Diô.  I. 
pag.  167. 

Michaux,  qui  a obfervé  ces  deux  anémones  dans 
leur  lieu  natal , Us  regarde  comme  appartenant  à 
la  même  elpèce,  quoique  Limié  ait  uu  devoir  les 
dihinguer. 

20.  Anémone  à feuilles  de  pigamon. 
tluliliroide».  Linn.  — Julfieu , Aonal.  Muf.  P«if. 
tab.  11.  6g.  1.  A.  B. 

TTtaltûfum  anemonoides.  MIch.  Flor.  boréal. 
Amer.  t.  pag.  522. 

Ses  femences . ramaffées  en  une  tête  ovale , font 
oblongues,  liflês  , (triées  comme  celles  du  rAe- 
liârum  , caraétèie  qui  a ptobabUment  déestmiaé 
Zx  X 


Digitized  by  Google 


56'4  ANE 

Michiux  à la  ranger  dans  ce  dernier  genre.  Parmi 
les  individus  qu'il  en  a recueillis  dans  l'Améri- 
que, les  uni  pre.i'entent  des  feuilles  alfea  gr.ind<s 
avec  de  petires  fit  lirs  ; d'autres , de  grandes  fleurs 
avec  de  tires' feuilles.  C'eft  à teiie  dernière 
vaiiitc  qu'il  faut  ripporter  la  figure  de  Plukenvt, 
rab.  ic<i,  fig.  4,  quoiqu'elle  en  ditftre  par  de  s 
peta'es  plus  alongês,  Sr  au  nombre  de  huir  au  lieu 
de  cinq  ou  fis. 

lo.*  Anemons  ombellée.  Antmvne  umM.’ati. 
Willd. 

Anémone  forit-us  umhetlotis  ^ invotucratii  , fotih 
ratiicolihos  tiiportith  ,*  lueiniit  trifdit  , iniegcrri- 
mit.  Willd.  Spec.  i.  pag.  1184. 

Anemone  ( raftictil.'ira  ) , jloniui  urnheUoiit  , 

• caagejlis  ; foins  eriponitis  , trifàis.  Vahl , £ymb.  J. 
pag.  74.  {ExUuffynon  ) 

Ronuntutus  orieniolls  , naptlUfolio  lonuginofo  , 
fore  jlio.  Tourn.  Coroil.  ao. 

Ses  racines  font  fafciculées  i elles  produifent 
dr.s  feuilles  radical  s,  partagées  en  trois  ou  cinq 
découpures  , divifées  chacune  en  trois  autres  , 
aiguës  , trèi-.’ntières  , chargées  de  longs  poils 
blancs,  pardculiéiement  à leurs  bords.  Du  centre 
des  feuilles  s'élève  une  hampe  haute  d'environ  un 
dt mi-pied,  munie  de  longs  poils  épars.  L'involu- 
cre  elt  compofé  de  trois  folioles  pileufes,  conni- 
vemes  à lent  bafe,  à trois  découpures  entières. 
Les  fleurs  font  blanches , femblables  i celles  de 
l'anemotu  norciflfora , au  nombre  de  trois  ou  qua- 
tre. pileufes  en  dehors,  foiitenues  par  des  pédon- 
cules en  ombelle , un  peu  plus  longs  que  les  invo- 
lucres. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  la  Cappa- 
dece.  ta  heri,  Detfont.) 

AkÉMOKE  réfléchie.  Anemone  refexa. 

Willd. 

Anemone  cou/e  ftiilfloro  ; fo/iis  coulinis  ternis , 
lernaiit  ; foliotis  fiilrtpdis , eipict  démolis  j-  petolis 
Unceolatis  , ohiujts  , refiexit,  Willd.  Spec.  a.  pag. 
laSa,  — Srephan.  in  Lite. 

Klle  a de  grands  rapports  avec  Vanemone  ranun- 
eohides.  Ses  feuilles,  caulinaires,  tetnées,  fe  divi- 
fetit  en  trois  autres  folioles  légèrement  trifides , 
dentées  à leur  fommet.  t.es  tiges  fe  terminent  par 
une  ou  deux  fleurs,  foutenues  par  des  pédoncules 
hétilTés  de  poils , une  fb's  plus  courts  que  les 
feuilles , à peine  plus  longs  que  les  pétirdes.  La 
corolle  eft  réfléchie  ; les  petales  lancéolés , très- 
eiroits , obtus. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sib.-iie.  tf  (Defiripi. 
ex  Willd.) 
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if.**  ANf.MONB  â feuilles  d'ifopyre.  Anemone 
ifofyroides.  Juif. 

Anemone  foins  longe  petio/atit , iiternmis;  fetio- 
lis  ftèeuneiformiiujfJînuatO’crentitis;  irevotucro  tri~ 
phyllo , ternoto  ; fetalit  oilongis.  Juif.  Annal.  Muf. 
Parif.  vol.  j.  pag.  149.  tab.  10.  fig.  j. 

Cette  tfpèce  fe  rapproche  encore  de  Vonemone 
ranuncolaides ; elle  en  diCFère  par  fes  feuilles  por- 
te;s  fur  des  pétioles  beaucoup  plus  longs,  divifés 
par  le  haut  en  trois  ramifications , portant  chacune 
trois  foltoLs  ininces,  irrégulièrement  cunéifor- 
mes, tantôt  divifées  profondément  en  lobes  obtus, 
tantôt  fimplemeiii  crénelées.  Les  tiges  font  (im- 
pies, peu  élevées,  garnies  vers  leur  milieu  d'un  in- 
voliicre  à trois  feuilles  pétiulées,  d>vi(ées  chacune 
en  trois  folioles  ovales , alongées  , fimiecsJSe  cré- 
nelées à leur  fommet.  Les  flrurs  font  folitaires, 
rermiiiales , compofées  de  quelques  pt  taies  étroits , 
alongés.  Ses  fetnences,  ranaaflécs  en  léce , font 
arrondies  , terminées  par  rme  petice  pointe. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'tft  pas  coi.nu. 

( è'"./.  in  herè.  Jnjf.) 

Anémone  multifivio,  Anemone  multifdes, 

Anemone  pihfo , foliit  failernatit , muftifidis  ; 
iachits  lineorikus , aeutis  ; invotucro  triphyilo , coe- 
formi;  Sortios  folitariit  ; feminibut  tanoiis  , macru- 
naiis.  (N-) 

Elle  a prefqne  le  port  du  rononcu/us  ncrit.  Toutes 
fes  partiis  font  couvertes  de  poils  fins,  épars, 
rares , blanchâtres.  Ses  feuilles  radicales  font  lon- 
guement pétiolécs,  tedrelTces,  divifées  en  trois 
to.iole.s  déchiquetées  en  plafieurs  découpures  iné- 
gales, linéaires,  lancéolées,  aigues,  glabres  ou  i 
peine  pijeufes,  excepté  fur  les  pétioles.  Les  tiges 
frint  droites,  herbacées,  (Irices,  pileufes, munies 
d'une  collerette  i trois  feuilles  à peine  périolées, 
conniventes  i leur  bafe,  femblables,  pour  le  rtfte, 
aux  antres  feuilles.  De  leur  centre  s'élève  un  pé- 
doncule, qutîquetois  deux  & mène  trois,  un  peu 
cotonneux  i leur  fommet,  munis  chacun  d'un  in- 
volucre  paitiel,  femblable  au  précédent,  mais  p'us 
peiit;  terminés  par  une  feule  fleur  d'un  bhnc-;au- 
nâtre,  alTea  petite,  compofée  d'environ  (îx  pé- 
tales Sc  pins,  lancéolés  , un  peu  inégaux  . obtus , 
pubefeens  en  dehors.  Les  femences  font  réunies 
en  une  tête  ovale-arrondie,  lanugineufe,  hérilfe* 

Je  petites  pointes  courtes , très-aiguës. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Commerfonau 
détroit  Je  Magellan.  (K.  / in  herb.  Detfont.) 

Oyirvat/ow.  Waltheriui  fait  mention  d'une  au- 
tre elpèce  d anémone  ( anemone  caToliniana , Flor, 
cork.  pag.  I f6  ) , qui  paroît  fe  rapprocher  de 
Vonemune  boldenfs.  Elle  elt  trop  peu  coimue,  trop 
brièvement  décrite  pour  la  mentionnet  avec  quel- 
ques détails. 
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ANETH.  Aattkum.  Linné  a réuni  dm»  un  feul 
genre  l'aneth  8f  le  fenouil , qui  fe  trouvent  fépa- 
tes  dam  Tournefott.  Dam  l'aneth  de  ce  deri  ier  , 
Us  aiks  marginales  du  fruit  font  mcmbtaneufes  i 
il  elt  borné  à une  feule  efpèce. 

I.  Anfth  odorant.  Annhum  gravtoUns,  Linn. 
— {.am.  1 1.  tab.  ac^.  fig.  î.  — 0»ru..  de  Ftuü. 
îi  Srm.  I.  pag.  91.  tab.  il. 

J .AkETH  doux,  fenouil.  Anttkum  faniculum. 
Linn.  — Lain.  lll.  tab.  104.  (ig.  1. 

Fixnicul-m  vu/gare.  Cxttn.  de  Ftuff.  îi  Sem.  I. 
pag.  icj.  tab.  ij.  fig.  f. 

Lignfiitum  faniculum.  Roth,  Germ.  1.  pag.  114. 

A.N'ETHUM.  {yuycx  Aneth.) 

ANG.A.  C'eft  un  mot  malgache,  dit  M.  du 
Prtit-Thouats,  qui  fe  change  dans  la  compofition 
en  ungan  u<  angh  pat  élifion.»  Il  dtlîgne  toutes  les 
hetbts  que  l'on  mange  à Madagalcar  , 8c  dans 
b.'aucoup  d'autres  pays  od  le  riz  lait  la  bafc  de  la 
nouniture.  On  les  accommode  fort  fimplenicnt 
en  les  faifint  bruülir  dans  l'eau  : alors  elles  ref- 
ftmb'ient  à roi  épinards.  C’eft  le  fujor  des  Malais , 
la  ircut  ou  brede  de  I Ile-de-France  8c  de  l'Inde, 
Parmi  un  grand  non  bte  de  ces  plantes,  M.  du 
Pettt-Thouai'S  cire  tes  fuivantes  comme  les  piin- 
ctpales. 

Anga-mae AETS  , efpèce  de  caryophyllée  voi- 
fine  du  fhurncccum  , allez  bpnne  , tpioiqu'elle  ait 
un  petit  goût  d'amertume  que  deligne  fon  nom 
iTu/jtu , qiiblignifia  amer. 

ANGA-MAii.ME  : efpèce  de  ruillia. 


Ang-hive.  C'eft  la  p'ame  qu’on  appelle  iriJc 
par  excellence  à l’Ilc  de-France.  C'ell  un  folanum 
ou  morelte , ttès-voiftn  du  folnnum  nigrum  Lien. 
Malgré  cela  elle  fait  la  bafe  de  la  nourriture  des 
colons  des  ries  de  France  Si  de  Bourbon  (la  Réu- 
nion), od  elle  paroit  fur  les  meilleures  tables  , 
fans  qu'on  en  ait  jamais  reconnu  de  mauvais 
effets. 

■Ang  - triviliÉ.  On  apptile  fimplement  cette 
plaitta  aisg-kift  à l'Ile-de-France,  «d  elle  a été 
appottie  tie  .Madagafcat.  Ses  fruits  font  eOimfs 
pat  beaucoup  d'habirai:$  : on  Us  fait  entrer  comme 
alTaifonnem-àtu  dans  les  taiîodts  indiens,  ci^u’ott 
appelle  earri.  C eft  \e  /blunum  urghiyi  Lain.  nlo- 
REILE  , n“.  71. 

AUG-.'OUTrtl  : nom  malgache  du  cyiifui  cci.tn 
L. , le  më  ne  que  l’amiarvirrr.  ( é'oj-r j rc  mot.  ) 

Akg-SOUTRI-MOOROU  : efpéce  iùhedyftrum 
ou  fainfoin  qui  vient  sians  les  marais,  8e  dont  Us 
feuill-.s  ont  qu'.lque  lelfemblance  avec  celles  du 
caian. 

Ang-soutiu-mourou-vare.  Ce  dernier 
mot , qui  lignifie  ftmttU , diOingue  une  autre  ef- 
pèce plus  molle.  ( Du  Prrir-  Thouars  ) 

Angari  : nom  malais  d'une  efj  è'e  de  plante 
connue  des  boianiUes  fous  celui  de  JtJu  afiatua. 
Linn. 

-ANGELICA.  (f^yei  Angélique.) 

I.  AngÉIiQUUKS  jardins.  Angi/îca  orchan^t- 
tica,  Linn.  — LanTlil.  tab.  ipd.  — Garidel,  .Au. 
tab.  ff.  * 


Anga-MAIAO  {fpilamkus)  t btède  , crefTon  i 
l'Ile-de-France,  voifin  de  Vacmtlla.  Elle  a un  gotît 
oiquar.t , qui  la  fait  rechercher  de  pluficuts  pet- 
funnes. 

ANC/N-BALAZA.  C'eft  VilUcebrum  fe$U,  cité 
pat  Rumphe  fous  le  nom  de  olusfyutUurum.  Herb. 
A.nb.  vol.  6.  pag.  37.  tab.  IJ. 

Angah-B-smbOU  : effèce  de  conyze. 

- Ancan-sinoouT  : efpèce  de  fougère  grim- 

fiante  du  genre  des  aettfiiehum  Linn.  On  en  mange 
es  jeunes  poiilLs  : c'elt  une  des  meilleures  efpè- 
ces , au  goût  même  des  Eutoiièeiis.  En  général , 
les  fougères  ne  font  point  au  nombre  des  plantes 
alimentaiiesi  cependant,  au  rapport  de  Rumphe, 
les  Malais  en  emploient  aulS  quelques-unes  de  la 
même  manière. 

Angan-ta-hori  AC  : efpèce  d'épervièie,  kit- 
racium  Lino. , qui  vient  dans  Us  marais. 


Z.  Angélique  de  tfafocls.  Angeliea  Refoula, 
Gouan. 

Angeliea  foliis  bipinnatis  ; folioUs  lanceolaiis  , 
ftrraits  ^ decurrentibus.  Gouan,  Ll.  13.  tab.  6. 

Panax  alpina  ebuli , laciaiuiis  foliit,  BocccU. 
Muf.  tab.  pç. 

Angeliea  ftivtjirh , var.  g.  Villars,  Dauph.  1. 
pag.  ËiS.è 

Cette  efpèce  efl  très  rapprochée  de  I.1  précé- 
dente, dont  elle  a le  port.  Sa  taii.ie,  longue, 
épailTe  , produit  une  tige  haute  de  tiois  pieds  &: 
plus,  lilfe  , à peine  rameufe  , garnie  de  grandes 
feuilles,  approchant  de  relUsitu  fureau , liois  fois 
ailées  , compofées  de  folioLs  lancéolées,  oblon- 
gues , aiguës , dentées  en  feie , décurrentts  fur  le 
pétiole  , un  peu  conniventfs  i leur  bafe,  légère- 
ment pubefct  mes , ainfi  que  les  tiges.  Les  ombel- 
les font  grandes,  hémifphetiques,  compofres  de 
cinquante  ou  foixante  rayons  inégaux,  dont  quel- 
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quet-uni  feaiblent  n;  porter  que  de»  deuM  femel- 
les.  L'involucre  général  eft  formé  d'une  à lix  fo- 
lioles Snes,  la  plupart  avortées.  Les  Involurres  par- 
tiels ont  de  quatre  à fix  folioles  menues.  Les  co-. 
miles , de  couleur  pourpre  avant  leur  épanouilTe- 
roent,  deviennent  blanrhts.  Les  fruits  font  pubef- 
cens,  ovales-oblongs , à trois  côtes  dotfales. 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées , où  elle  a 
été  découverte  par  M.  Rafouls.  Ou  la  trouve  aulli 
en  Dauphiné  & dans  le  Piémont, 

î.  Angélique  trilîde.  Angelica  tnquinata. 
Mich. 

Ange/ic4  pttiolo  tripanito;  fatioUi  qainis  ^ incifa^ 
dentarts  , luttratibus  , decarfivit  ; impuri  rhombto , 
ftjpii.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  167. 

Ses  tiges  font  glabres , garnies  de  feuilles , dont 
les  pétioles  font  partagés  en  trois , pubefcens  , 
blanchâtres  , ainli  que  les  pédicelles,  qui  luppor- 
tent  cinq  folioles  dentées,  incifées  ; les  latérales 
un  peu  décurrentes  ; la  terminale  rhomboïdale. 

Cette  efpèce  a été  découverte  au  Canada  par 
Michaux. 

ANGÎOPTLRE.  Angiopterù.  Genre  de  plantes 
de  la  famille  des  fougères,  qui  a des  rapports  aveè 
les  myrtothtc*,  St  dont  le  caraûère  cflentiql  ell 
d'avoir  : 

Dei  tapfAts  ft^ts  ^ prtfqu^ovaUs  , y ouvrant  en 
dtifu  dans  leur  longueur , placées  fur  deux  rangs  tris- 
rapproehés , (i  formant  une  hgnf  pnfque  marginale, 

E ^ F È C t. 

ANciopTàlLE  en  arbre.  Angiopterls  eveùa. 
Hoffm. 

Angiopteris  fraad’tbtss  bipt^natis  ^ pinnis  oppofitis; 
pinnulis  altérais  , fuhfe^libus  , lineari  lanceoUtis  y 
eaule  atboreo, 

Angiopeeris  eveSa.  Hofm.  Coram.  Goctt.  vol. 
II.  pag.  ig.  lab.  J.  (Syson.  Plumier  exclafo.)  — 
ftivarti.  Fil.  pag.  166  iSc  jgj. 

Polyrodium  eveSam.  Forft.  Prodr.  D®.  45S.  — 
Encycl.  vol.  y.  pag.  ff6.* 

Clemeatea  ( palmiformis  ) , çaule  arboreo  , falUs 
bipinnatis  coronjto.  CttVin.  Ptïl.  180J.  n°.  1164. 
— Hort.  Reg.  Matr.  Icon. 

_ Cette  fougère  a l'afpeâ  d'un  palmier.  Scs  tiges 
t'élèyem  à la  hauiem  de  cinq  à lix  pieds , fur  lèpt 
à huit  pouces  de  diamètre,  un  peu  blanchâtres, 
feuiliée*  à leur  fommet , couronnées  de  feuilles 
longues  de  fix  pieds,  étalées  horizontalement, 
deux  fois  ailées  y tes  pinnules  oppofées , longtMs 
de  deux  pieds , conpofées  de  loliohs  alternes  , 
irefque  féfliles,  langues  de  lix  à neuf  pouces. 
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larges  d^un  pnuce,  linéaires-Iancéolées , irrtwi- 
dies,  inégales  à leur  bafe , rétrécies  â leur  fommet 
en  une  longue  pointe , groifiéremtm  dentées  en 
feie,  glabres  , d'un  vert-gai,  rouflcà'res  en  def- 
foi.s  , légèrement  ondulées  Sc  dentées  à leurs 
bords  , marquées  de  veines  tranfvetfes , rappto- 
chées  à leur  bafe,  puis  bifides. 

La  fruilificition  eft  placée  non  loin  des  derut 
bords,  depuis  la  bafe  des  folioles  jufqiie  fous  leur 
fommet,  compofée  de  capfules  fur  un  double 
rang,  rapprochées  en  une  ligne  continue  , ovaL-s, 
dépourvues  d’anneau , contenant  des  femences 
biunes,  fphériques,  lenticulaires. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Maiianes  & de  la 
Société. 

ANGOLAN.  Alangium, 

I.  AngOLAN  i dix  pétales.  Alangium  decapetala. 
Lam. 

C'eft  la  même  plante  que  le  grrwia  falvifolia. 
E|nn.  f.  Suppl,  pag.  409.  ( Kojcf  Greuvier, 

ANGOPHORA.  Ce  genre,  établi  parCavanil- 
les , n'eft  diftmgué  des  metrofideros  que  par  les  fe- 
mences , folitaires  dans  chaque  valve  de  la  capfule. 
Comme  il  eft  probable  que  ce  n'eft  qu'un  nmple 
avortement , Si  que  d'ailleurs  les  deux  efpècts 
renfermées  dans  ce  genre  n'oftrent  point  d'autre 
différence  avec  les  metrofideros,  j'ai  cru  devoir 
les  réunir  à ce  genre.  ( Éoyrr  Mètrosidehos, 
Suppl.  > 

• 

ANGREC.  Epsdendrum.  Depuis  l'établilTement 
de  ce  genre  par  Linné,  les  efpèces  fe  font  telle- 
nient  iruliipliées , qu'on  a fenti  la  iséceftiié  de  le» 
réparer  en  plufieurs  genres.  Ce  travail  ne  pouvok 
être  exécuté  que  par  des  voyageurs  éclairés,  qui 
fe  trouvoient  a portée  d’obferver  ces  plantes  vi» 
vantes  dans  leur  lieu  natal,  les  individus  fecs,  con- 
fctvés  dans  les  herbiers,  pouvant  induire  en  erreur 
fut  les  parties  de  la  fruüification.  M.  Su-arti,  qui 
a féjoutné  long-tems  en  Améiique , d'ailleurs  très- 
bon  obfervateur , a entrepi  is  ce  travail  y il  a établi 
fes  nouveaux  genres  d'après  la  forme  de  la  co- 
rolle, ptincipalement  d'après  celle  du  pétale  in- 
férieur, que  Linné  nomme  neSaire.  I.«s  genres  ve- 
ntlla  Sc  fielu  ont  déjà  été  décrits  en  leur  lieu  dan» 
cet  ouvrage.  Pour  ne  point  trop  écarter  des  plantes 
très-rapptochées , je  joins  ici  aux  vrais  epidendrusn 
Sw . les  genres  cymbidium , ancidium , aerides.  Les 
, tels  que  les  dendrobium , lepantkes , compn- 
fés  d efpèccs  plus  récemment  découvertes  pour  la 
plupart . feront  traités  à leur  place.  Pamai  les  tps- 
dendrum  de  M.  de  Lamarck,  celles  qui  ne  fe  trou- 
vent pas  rappelées  dans  ce  Supplément  le  feront, 
les  unes  aux  dattdtmbiuat , ttlles  que  celles  <in 
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nûtnëret  24 , , 41, 4)  & 44  ) Im  antrn  entrent 

dans  les  limodorum  , tels  que  les  numéros  6 , 40 
& 47.  Le  n°.  12  eft  le  maiaxii  caudata  Willden* 
»*.  1 f . La  plupart  des  autres  doivent  être  mainte- 
nues, du  moins  jiirqu'à  ce  qu'elles  puiflent  tire 
obrervées  fut  le  vivant. 

Espèces. 

I.  Cymbidium.  Strartr.  Six  pii.iUs,  dont  cinq 
droits  . ilolis  ; U jix:t  mt  infttitxr , tortusvc  à fo  hoft  , 
pians  à fon  limbe , point  épitomié, 

* Efpecej  parafitts  ; pétales  nu  cru  redrejjes. 

1.  Ancrec  écarlate  , n*.  i.  Epidendram  eotei- 
luum.  Linn. 

Cymhidiam  ( coccineum  ) , fakeauttfcens  , fotiis 
tirminaiihus  , otiifque  raaicaiibus  buiio  innatis  , 
fuben/iformtbuS  , obtufs  ,*  feapit  fi/ifotmiiiis  , axtliu' 
rilui  , unijtoris,  Swartt , Nov.  .^ét.  Upfal.  6. 
pag.  70. 

/9.  Epidendram  ( fertile  ) , fotiis  brf  comprtfis  , 
fapern  'e  iatiuriias  , Ijneeolito-tinearioas  , oiiafis  , 
aveniis  , pedaneolts  radicaîibus  , btevifimis , uni~ 
fioris.  Swartz  , Prodr.  122.  — flot.  Ind.occid.  j. 
pag.  1472. 

2.  Angrec  i trois  ailes.  Epidendram  tripumm. 
Smiih. 

Epidendram  foliis  butbo  innatis  , radUalibufjue 
enfifjrmibus  ,*  feapis  radieatibuj  , mu/tijforis  ; ger~ 
mine  trialjto t tabio  petalis  equali.  Smith,  Icon. 
Plâ.  pag.  14.  lab.  14. 

Cymbidium  ( ttiptcrum  ) , aeaale , ftiis  baibo 
innatis  , redicalibat  , vagtnatis  ; fcapis  multiforis  , 
germine  ttialato.  Swacla  . Nov.  AÛ.  üpf.  vol.  6. 
pag.  70. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  en  gaine  à 
leur  bafe , (omni  d'une  bulbe  , glabres  , en 
forme  de  lame  d'épée.  De  leur  centre  fort  une 
hampe  droite,  garnie  de  plulîeurs  fleurs,  donc 
les  cinq  pétales  fjnérieurs  font  redrtiTés  ; l'infé- 
rieur concave  à fa  bafe , plane  i fon  limbe  , de  la 
longueur  des  pétales  ftipéi  leurs.  L'ovaire  eft  trian- 
gulaire , muni  de  trois  ailes  fut  fes  angles 

Cette  plante  croît  fut  les  arbres , à la  Jamaï- 
que. ¥ 

5.  Ancrec  hétilTé.  Epidendram  kirfutum. 

Epidendram  ( cymbidium  hirfucum  ) , eatliias 
fmplieibut  , fotiifqut  laneeotntis , plieaio-nirvcjîs  , 
kirfutit  ) fpiei  terminali  , ovaid  ; brailtis  fore 
iongioribat.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  94. 

Serapias  caraneu».  Aubl.  Gniao.  1.  pag.  Sid.  tab. 
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$20.  ( f^oyei  Elleborim  parafite,  vol.  2 , pag. 

>;«  ■ n°-  7-  ) 

4.  Angrec  engaS.né.  Epidendram  vejfitttm.  s*. 

Epidendram  ( cymbidium  veflitum  ) , caa/e  di- 
ehotomo , vaginis' undiquè  imbtieato  ; apice  axillif- 
^ue  balhiferit  ; bulbis  monophyUis;  foribus  eenjértis  , 
e vjginis  eaalinis.  Ssrartz , Isov.  AÛ.  Llpf.  6.  pag. 
70,  & Flur.  Ind.  occid.  $.  pag,  I4$S.  • 

Epidendram  vefiium.  Svartz,  Prodr.  124. 

Ses  racines  font  filiformes  t fes  tiges  afcendan- 
tes  , fouvent  radicantes  , cylindriques  , hautes 
d'un  pied , entiétemtnt  couvertes  de  gaines  im- 
briquées , avales,  aiguës , glabres, tr.embtaneufes. 
On  dtftingue.  dat  $ raifli  lle  des  gaines  oppofées  , 
des  bulbis  ax.lhircs  & terminais  , grandes , foli- 
taires , d'où  (ott  de  chacune  d'elles  une  feuille 
redreffée  , élargie , lancéolée.  Les  fleurs  font  pref- 
qire  fertiles,  rapprochi'ts  , placées  dans  les  gaines 
des  tig?5,de  couleur  purpurine,  formant  une 
forte  d'epi  par  leur  erifemble.  Les  pé  licclles  très- 
courts  , accompagnés  de  deux  braüées  fpatacées  , 
en  capuchons  les  cinq  oétaics  lupérieurs  prêt* 
qn'égaiiv  , ovales , lancéolés  5 l'infttieur  une  ùlii 
plus  courts  une  capiule  ovale,  ptefque  trigone. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbies,  à la  Jamaïque, 

{.  .^NGREC  prolifère.  Epidendram  proliftrum, 
Svattz.  * 

Epidendram  ( cymblum  ptoliferum  ) , caa/e  af- 
cendente  , prottfeto  ; fmliis  difiiehis  , ovoto-ianteo- 
intis  i foribus  axillJribus  , jefitibus  ; bu/bis  i va~ 
ginis  foHoram  diphytlis.  S»artz,  Nov.  Aâ.  L’pf. 
6.  pag.  71 , Sc  Flor.  Ind.  occid.  $.  pag.  14JO. 

Epidendram  proliferum.  Sseartz  , Prodr.  124. 

Ses  tiges  font  couchées,  puis  afeendantes,  ra- 
dicames  à leur  partie  infétieure , prolifère  par  les 
bulbes  limées  dans  l'ailTelle  des  feuilles  ; cclles-cf 
font  alternes,  très- rapprochées . difpofees  fatf 
deux  rangs  , ovales-lancéoléës , obtufes , ohliiius- 
menc  échancrées  à leur  fommec,  avec  une  foië 
tiès-fine  dans  l'échancrure,  glabres,  (Iriées  s les 
gaines  ovales , imbriquées,  comprimées  , conte- 
nant dans  leurs  ailTclles  des  bulbes  qui  donnent 
naillance  à deux  feuilles  ft  Ailes , (emblables  aux 
précédentes.  Les  fleurs  fort  petites,  fertiles , foli- 
taires  dans  les  gaines,  purpurines  i les  cinq  pe- 
taies  fupérieurs  à demi  ouverts , prefqu'égaus  , 
lancéolés,  obtui  ( l’mferieur  concave,  tedrefle. 
La  capfule  eft  alorgée,  cylindrique,  un  peu  angu- 
leufe  , s'ouvrant  longitudinalement  par  cirq  AI- 
lom.  Les  valves  reftent  adhérentes  i leur  fommet 
8e  à leur  baiè. 

Cette  pUnte  cioit  .fu:  les  hautes  montagnes  de' 
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h Jimiiiqae  > fuf  les  arbres.  ^ ( Dcfcript,  ex 
Swdrtl  ) 

6.  AnQREc  ï traits  hériirés.  £;’/a*Wr«w  tchino- 
carpon.  bw.iru. 

EpiJrtdrttm  (cymbidium  cfhînocarpon) , cauie 
eomprtjfù  f decumstente  , penduh  , imbricato  ; joliis 
hif^riis  , Qvatis  , acuminatis  ; capfulis  muncatis. 
Svanz,  Nov.  Adt.  Upf.  6.  pag.  71  j & Fior.  Ind, 
iccid.  J.  pag.  I4fi. 

SpiJtndrjm  tchinocarpon.  S»attl  , PcoJr.  1 14. 

Limvdcru’n  ptiuùi/am.  Aiib!.  Cuian.  I.  pag.  S19. 
ial>.  jlî'. 

Ses  tiges  fi>m  (impies,  pendantes,  compiimiesi 
les  feuilles  altenies,  ptefiju'imbriquees , placées 
fur  deu«  rangs,  glabres,  uvales-sibiongues,  ai- 
gues , formant  à leur  bafe  une  gaine  membraneufe , 
à demi  amplirsicaiile.  Les  fleurs  font  lat.irales, 
axi'Iaires , fuliiaires  , d'un  jaune-pàle , foutenues 
ar  des  pédoncules  courts  , accompagnés  à leur 
afe  d'une  braâée  blanchâtre , &c  d'une  autre  fous 
la  fleur  i les  pétales  ovales , concaves , aigus , pref- 
que  tonnivcBs  à leur  fummet  { l'inférieur  plus 
court,  obiong,  d'un  bleu  d'azur,  avec  des  taches 
purpurines.  L'ovaire  efl  blanchâtre , hirilTé  : il  lui 
luccéde  unecapfule  ovale,  trigone,  à fia  llties, 
couronnée  par  la  corolle , hér.lTée  de  petites  poin- 
tes â foD  fommec. 

Cette  plante  croît  â la  Jamaïque , fur  les  arbres, 
q;  ( Dcfafipt.  ex  i'K'uotj.  ) 

7.  AngRZC  hérilTonné.  Epidendrum  murUatxm. 
S»ariz. 

Epidendrum  (cymbidium  tmiriratum ) , caule 
eompri^ti , ereü.'ufiuio  , imirUaio  ; foliés  ii/ariis  , 
oilo~g'S  y aeuiis  y iintstis  j capfslà  maricoiâ.  Sw. 
Nov.  ACi.  Upf.  6.  pag.  71 , & Flor.  Ind.  occiil.  q. 
P>5  HH- 

Elle  diffère  de  l'efpéce  précédente  par  Ton  porri 
par  fes  tiges  plus  élevées  , élargies  , comprimées) 
par  la  grandeur  de  fes  fleurs  &;  de  Tes  fiuits.  Ses 
feuilles  font  t'blongues,  glabres,  entières,  mu- 
cronées  à leur  fommet  ) les  gaîiie.s  larges,  com 
piimées  , meisbraiieules,  un  peu  'âdtes,  flciées, 
aigues , failLntes  en  carène.  Les  fleuis  font  pt.cécs 
vers  le  fommet  des  tiges , prelque  folitaires  , axil- 
lairr  s , [Jre'que  ftifileS  i les  pétales  glabres , ai  umi 
iit-s  i les  cipfiles  gr.indc5  , oblongues  , pr- fque 
plan-. s d'un  rôté  , en  carène  Se  relevées  en  boflo 
de  l'autre,  heridees  à leur  fommet  de  poils  flexi- 
bles. • 

Cette  plante  creit  fur  lis  arbres,  d la  Jamaïque. 

( Dsfeript,  ex  Sisj/ij.) 

8.  ANcnt  c à poils  rurJes.  Epideodrum  triehoear- 

pm.  awaitz.  i 


A N G 

Epidendrum  (cymbidium  trithocarpon  ) , eaule 
tereii-compryjfi  , radieame , imirUato  ; fuliis  iifn- 
riisy  iinearihus  yfubrejlexis;  capfUit  pilojij,  Swattz, 
Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  yi , üc  Flot.  Ind.  occid.  3. 
pag.  1454. 

Epidendrum  triehoearpon.  Svartz,  Prodr.  124. 

Se.s  tiges  font  prcfque  filiformes,  cylindriques, 
un  peu  comprimées,  pendantes,  un  peu  raineufes, 
radicantes  en  delTous  ,coiiveites  de  feuilles  linéai- 
res, un  peu  réfléchies,  glabres , entières,  aigues, 
longues  d’un  demi-pouce  , vaginales  à leur  bafe  > ^ 
les  gai-res  membraneufes , un  peu  comprimées.  ' 
Les  fleurs  lent  prefque  folitaires,  axillaires  i leur 
pédoncule  plus  court  que  les  feuilles , muni  à fa 
bafe  de  quelques  petites  braûets,  ISr  de  deux 
autres  ovaLs  , petites,  placées  fous  la  fleur.  Les 
pétales  font  égaux , convexes,  un  peu  heriflès  , 
C'innivfns  à leur  fommet  j le  pétale  inférieur  con- 
cave , arrondi  , redreffé.  La  capfule  efl  pi  tire  , 
pierque  ronde  , hérilfee  de  poils  blanchâtres,  d’i- 
buid  mous,  puis  roides. 

Citte  plante  croît  à la  Jamaïque,  fur  les  arbres 
Couverts  de  moulfe.  ^ ( Oefenpt.  ex  Swarti.  ) 

9.  A N G R E C glauque.  Epidendrum  glaucam, 
Svartz. 

Epidendrum  (cymbidium  glaucum)  , eaule  com- 
prejfu  , ertüiujeulo , imbricato  ,‘  foliés  btfuriis  , lazo’ 
tuneeoUui , fubiùs  gtaueis  p capful  s nusis.  Swartz, 
Nov.  Aft.  Upf.  6.  pag.  71 , & Hot.  Ind.  occid,  5, 
pag.  I4J7. 

Epidendrum  gluâcum.  Swattz,  Prodr.  114. 

Ses  racines  font  filiformes,  rampantes)  fes  tiges 
(impies,  comprimées,  longues  d'un  â deux  (>ieds, 
couvertes  de  feuilles  élaigies,  lancéolers , d'un 
vert-gai  , glauques  en  deflbus , entières,  légère- 
ment inucronées.  Les  fleurs  font  folitaires,  axil. 
laites  i les  pédoncules  pl-js  courts  que  les  gaines 
des  feuilles)  deux  braitccs  petites  K blanchi  res 
(o-js  chaque  fleur  j la  corolle  petite  , blanchiiie  i 
les  t'étales  ovales , acuminés , peu  ouverts;  les' 
capfules  oblor.gues,  luifames,  très  glabres,  tri- 
gones  , s’ouvrant  en  trois  patries  , contenant  de 
ttès-pttites  fimencis. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes , i 
la  Jamaïque,  qr  {^Defertpt,  ex  diuar/j.^ 

10,  .qKGREc  à feuilles  de  gramen.  Epidendrum 
gramiiuiaes  Swartz. 

Epidendrum  ( cymbidium  graminoides  ) , eaule 
iomprtÿd  , ajfuegentt , mulsijtoro  , imirieaeo  p foliés 
bifariis  , linean-luneto^atis  , remotiujeulis  p eapfutix 
g/uiris , pedieellts  etongsus.  Swartz  , Nov.  Aâ. 
Upf.  6.  pag.  71 , 8c  Flor,  Ind.  occid.  3.  pag.  14J9. 

. Epidendrum  grjminoieUs.  Swam,  Piodf.  lay. 

On 
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On  la  diflingus  des  précédentes  par  Tes  •tiret 
plus  courtes,  fîmples,  comprimées!  par  fes  feuilles 
étroites , linéaires-lancéolées  ) les  gaines  blanchâ- 
tres. Les  fleurs  font  plus  écartées , lâ'hes,  unila- 
térales j les  pédoncules  prefque  capillaires,  alon- 
gés , de  moitié  plus  courts  que  tes  gaines  ; deux 
petites  braétées  blanchâtres  fous  chique  fleur,  La 
corolle  elt  petite , blatichiire,  inclinée!  les  pé- 
tales ovales,  concaves,  aeuminés,  très-fouvent 
conuivens  â leur  fommeti  le  pétale  inférieur  con- 
cave à fa  bafe  , aciiminé  bc  ledtelfé  à fon  foimnet. 
La  capfule  ell  glabre  , oblongue , pcudaoie , en 
bolTe,  marquée  de  lia  filions. 

Cette  plants  croit  fur  le  tronc  des  arbres , â la 
Jamaïque.  ^ (Ds/ir/^r.  cx Swim[.) 

II.  An'crec  à feuilles  graOes.  Epidtndrum  tef- 
ttfvlium.  bVarta. 

Epijtnjrum  (cymbidium  teflïfolium),  cnitU 
rtptnit  ; foliis  incumètntièut , fu^rotundis  , acutis  , 
convexo  concavij  , carinütis  f forions  fubfolns  , fef^ 
filiius.  Swarta , ASt  Upf.  6.  pag.  71,  8c  Flot.  Ind. 
occid.  }.  pag.  14;!. 

Epidendrum  itjlt/olium.  Svartz,  Prodr.  IZZ. 

Ses  tiges  font  rampantes  , fliiformes  , radican- 
tes  i fes  feuilles  prefque  rondes , un  peu  charnues , 
rétrécies  en  pétiole  à leur  bafe,  prefqu’imbti- 
uées,  glabres , convexes  en  deffus , concaves  en 
eflbus , légèrement  acuminées.  Les  fleurs  font 
folitaites  , axillaires,  prefque  feSites  , purpurines; 
trois  pétales  extérieurs  plus  grands,  ovales,  con- 
caves , obtus , conniveos  , un  pau  velus  ; deux  in- 
térieurs plus  petits, glabres,  oblongs,  d'un  rouge- 
fanguin  ; l'inférieur  de  même  firme,  concave  , 
teJrelfe  , cilié  à fes  bords.  Lt  capfule  eft  ovale  , 
hérilfee. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  8: 1:$  troncs 
des  arbres  couverts  de  mouffe  , à la  Jamaïque, 

( Dtfcripi,  ex  Swart\,  ) 

II.  .^.SGREC  en  fabot.  Epidendrum  oidceelarle. 
Retz. 

Epidendrum  (cymbidium  calceolarii),  cauliiue 
Jimplieiàue,  erctl:s , ftexuojis  ; foliis  dijtixhit , remo- 
tir  , fubulatisi  fpied  ereâd , ter  minuit  i fjriltue  remo~ 
lie.  WlllJ.  Spec.  4.  pag.  97. 

Epidendrum  eaUeolarit.  Retz.  Obferv.  boun.  6. 
Pig'  4f- 

» Sts  tiges  font  flexueufes,  droites  , fimples , ar- 
ticulées , hautes  de  fix  i fepi  pouces  ; fes  feuilles 
très-étalées  . dlflanies  . glabres  , épailTes,  fubu- 
lées,  en  petit  nombre;  les  fleurs  prefque  flules. 
difpofécs  en  une  grappe  terminale,. peu  garnis; 
les  btiûies  oblongues,  panachées  de  blanc  Sc  de 
rofei  le  pétale  inférieur  tubule  à fa  partie  infé- 
lieure  . élargi  à fon  limbe . divife  en  trois  lobes  ; 

Bouaijut.  Supplémetu,  Ttme  I, 
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celui  du  mili-'U  p*us  étroit,  lancéolé;  les  latéraux 
élargis  ; les  autres  pétales  blincs  , prefqn'-igaux  , 
échancrés , un  peu  crépus  ; l'amliète  globuleufe , 
à deux  lobes. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  K 

1 5 . Angrec  linéaire,  n“.  10.  Epidendium  iinen.e, 
Limi. 

Epidendrum  ( cymbidium  lineare  ) , eaule  flm- 
plici , erUlu  S fuli‘e  dî^Uhis  , lirteurtbus  , obtujis  , 
upiee  e-ruiginniii  ; termtnaliiuj  , J'uifpiea- 

tis,  Swartz,  Nov.  AÛ.  Upf.  6.  pag-  7^* 

516. 

14.  .An'crec  embiaifant.  Ej  idendrum  equ^tani. 
Forlt. 

Epidendrum  (cymbidium  equitans),  eaule  Jtmp 
elieif  inlerae  fiexuojh  .*  foliis  eompre^t  , enjtformi^ 
hus  ^ ba/t  equituntibus  ; raeemo  termtnali , fpieuto  , 
fiüformi , nutunte.  Svartz , Nov.  Aâ.  Upl.  6.  pag. 
71.  — Willd.  Spec.  4.  pag.  97. 

Epidendrum  equitans.  Ford.  Prodr.  n“.  J16, 

Ses  tiges  font  fimples,  flexueufes  à leur  partie 
inférieure , nues  à leur  partie  fupétieure,  garnies 
intérieurement  de  feuilles  difoofées  fur  deux 
rangs,  s'engaînant  par  leurs  bords  vers  leur  bafe , 
comprimées  , enfiformes  , faillantes  en  carèrie  , 
acuminées  â leur  fommet.  Les  fleurs  font  diC'ofées 
vers  l'extrémité  des  liges  en  un  épi  terminal , fili- 
forme , incliné. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales  8e 
aux  lies  ae  la  Société.  ^ 

I J.  Akorec  â feuilles  cylindriques.  Epidendrum 
teretifolium.  Svartz. 

Epidend'um  (cymbidium  teretifolium),  eaule 
fimpliei , foliis  femiteretiius  ; fioris  foli tarit  termi- 
natis  Isbello  apice  trique’.ro  Svartz  , Nov.  Aét. 
Upfal.  6.  pag.  71,  Se  Flor.  InJ.  occident.  }.  pag. 
146J- 

Epideitdium  teretifolium.  Svartz,  Prodr.  lai. 

S-'S  racines  font  courtes,  filiformes,  blanchâ- 
tres & crépues  ; fes  tiges  fimples  , droites,  hautes 
d'un  pied  , glabres,  cylindriques  , à deux  angles, 
garnies  de  feuilles  alrernes , glaotes,  charnues, 
a demi  cylindriques,  difpofées  fut  dîux  rangs; 
leur  gaînp  ferrée,  légèrement  ftriée.  Une  feuille 
accompagne  une  feuië  fleur  folitaire  , fituée  ver* 
le  fommet  des  tiges,  d'un  vert  - jaunâtre , mu- 
nie de  deux  petites  briâées  membraneufes  { 
les  trois  pétales  extérieurs  étalés  , lancéolés,  ai- 
gus, un  peu  convexes;  les  deux  intérieurs  une 
fois  plus  petits,  verdâtres,  tedreffés , elliptiques, 
épailfis  â leur  fomirtet  ; le  pétale  inferieur  de  la 
L iopguîur  des  plus  graoils,  en  carène  à fa  bafe, 

Aaa 
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tedttlîé  , »ig  1 1 fon  luminct , concave  ilan<  Ton 
■lilteu,  l.i  capl'u'een  alongëe,cyIiniitique,nciéCi 
i ttois  lignes  failiantes , longuemem  rétiécie  à (a 
bafe , obiufe  à fon  fommet. 

Cette  oljnie  croit  fur  les  hautes  montagnes,  à 
la  Jamaïque,  ç ( Oef^rift.  tx  iH'jrrj.  ) 

AMi;tEc  denticulé.  EfidenJrum  ftrndatem. 
î«  arii. 

E-^iUisàrum  ( cymbidium  ferrulamm  ) , cauU 
fiftalUi , f-,^drphyl/o  ,*  fuliis  ijnitolMh  , czrinaùs  , 
ftr'uixîit  ; fficit  urmîn-iïi^ut  ^ laxh  ^ jiliformil’us, 
Sviiti , rioi.  InJ.  occid.  J.  pag.  igûp  , & Nov. 
Act.  Upf.  6.  pag.  7i. 

Epidind-xm  fcrrutaium,  Swzrtr.,  ProJr.  IZI. 

Plante  baffe , dont  les  tacines  fafciciilées  pro- 
duifent  plufieurs  tiges  fimples,  à peine  hautes  d’un 
pouce  , à deux  angles , garnies  d'une  ou  de  deux 
feuilles  lancéolées  , acuminé:s , en  carène  fur  leur 
dns , roides  , on  peu  épatffes , fouvent  courbées , 
tattilagineufes  & légèrement  denticulées  à leurs 
bords , quelquefois  rotigeàtres  en  deffous.  De  leur 
centre  (orient  un  ou  deux  épis  filiformtS,  de  la 
longueur  des  feuilles,  munis  de  fleurs  alternes, 
rapprochées,  petites,  d'un  brun-rougeâtre,  ac- 
compagnées de  bradlées  comprimées  , petites  , 
acuminées.  Les  pétales  font  concaves,  ovales- lan- 
céolés , acuminés  ; les  extérieurs  plus  grands , 
denticulés  à leurs  bords  ) l'inférieur  redrefle , con- 
cave dans  fon  milieu , épaiffi  & rétréci  i fon  fom- 
met;  les  anthères  â deux  loges,  contenant  un 
pollen  pédicellé;  It  capfule  ovale,  irignne  , à (ix 
lignes  raillantes  i les  feinences  blanchâtres,  iiès- 
pecites. 

Cette  plante  croît  fur  le  fommet  des  monta- 
gnes, â la  Jamaïque.  Jf  ( D/fiript.  ixSwa'tj.) 

17.  ,\koR£C  globuleux.  Epidendntm  glokofum, 
.'acq. 

Epidtndrjm  ( cymbidium  globnfum  ) , cauU  jtm- 
plid  , fuiuaiforoi  fatiii  tiriti-tanaUculaih , labclto 
ovjiK,  cjpjuHs globolii.  Ssrartx,  Nov.  KSt.  Upf.  6. 
pag.  71, 8t  Flot.  Ind.  occil.  j.  pag.  1467. 

Epidtndrxm  gtoiofum.  Jacq.  Amer.  pag.  lia. 
tab.  15J.  fig.  I.  — Swarti,  Piodr.  111. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  plufieurs  tiges 
dicites , (impies,  prefque  filiformes,  cylindri- 
ques, un  peu  comprimées , hautes  de  deux  ou 
trois  pouces,  girnics  de  feuilles  roides,  â demi 
cylindiiques , glabres,  aigues,  un  peu  recour- 
bées. Les  fleurs  font  terminales  , prefoue  folitai- 
res,  petites, axillaires,  un  peu  pédicelUesiqu.l- 
quis  braâies  fort  petites  â la  bafe  des  pédicelles 
St  fous  l'ovaire.  Les  trois  pétales  extcrteurs  font 
«valet,  cougr  âites,  concaves , un  peu  étalés  i !cs 
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deux  intéiieurs  plus  couits,  jaunes , r'.lr:(îë<  j 
l'infécieur  concave  , nv.ile,  aigu  , de  la  longueur 
des  premiers;  les  anthères  à d’ux  îege».  Leseap- 
fules  (ont  globii'eiiies , .L-  la  groff.  ur  d’un  pois  , 
glabres,  hexagones,  s'ouvrant  dans  leur  milieu 
longiiudiialcjiu.nc.  • 

Cette  plante  croît  .s  la  Martinique  â la  Ja- 
maïque , fur  les  branches  des  arbres.  '4  ( Dtfeiipt. 
tx  âivur.q.) 

* * Efpices  parajitts  ; petaits  tris-i:aîês, 

iS.  Angrec  d'automne.  Efidendrum  antumna/e, 
Foift. 

Epidandrum  ( cymbidium  autumnale  ) , caulihut 
è radiai  reptanît  [tmpiiùhui , ancipitiàui  ,*  fotiis  con~ 
finis  , laRCtolatis  ; fpirit  fi‘‘pamr*Utis  , itrmina/i- 
tus.  Strirtz  , Nov.  ACt.  Upf.  6.  pag.  71.  — WillJ. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  78. 

Epidendrum  autumnalt.  Ford.  Prodr.  n*.  yiç). 

Ses  racines  font  rampantes  : il  s’en  élève  plti- 
fieuts  tiges  (impies  , un  peu  comprimées,  à deux 
angles,  garnies  de  feuilles  très-rapprochèes  , lan- 
céolées, vaginales  à leur  bafe  , glabres  , neeveu- 
fes.  Les  fleurs  font  difporees  en  un  épi  terminal  , 
prefque  paniculé  ; les  pédoncules  uarlemév  de  pet 
lites  braélées  en  écailles  ; le  pecaie  inféiicur  le- 
dtellé,  obtus  à fon  fommet. 

Cette  plante  croit  à la  Nouvelle-Zélande.  4 

19.  -AngREC  à feui  les  de  lycopode.  Epidendrum 
lytopoaioidej , Retz. 

Epidtndrum  ( corymbium  lycopodioides  ) , can- 
libus  Jimpiiciitus  , pendutis  , ancipi/ibut ,-  fiiiia  d'fi 
tiehis , lamofn  , lanceolatis  , iafi  equiiuaiiius  ; fpiaâ 
terminaîi  f jimpiiei  j braüeir  cliialis.  Willd.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  98. 

Epidendrum  /ycopoàioides.  Retz.  Obferv.  bot.  é. 
P=S-  JJ- 

11  fort  de  fektacines  plufieurs  tiges  pendantes, 
• ttès-fimples , planes , comprimées  , longues  d'en- 
viron un  pied  , garnies  dans  leur  partie  fupérieure 
de  gaines  lancéolées  , aigues , glabres  , longuet 
d'un  pouce  , & à leur  partie  inférieure  de  feuillel 
alternes,  charnues,  lancéolées,  vaginales,  dilpo- 
fées  fur  deux  rangs.  Les  fleurs  font  Tefnies,  très- 
rapptochées , difpofees  en  épis  folitaîres,  termi- 
naux , femblables  i ceux  des  lycopodes , munit 
de  bradées  courtes  8f  ciliéts;  la  corolle  d'un 
jaune-orangé  ; les  cinq  pétales  fupérieuis  ovales  , 
un  peu  aigus , ouverts , inégaux  ; i inférieur  plane, 
en  coeur,  plus  petit  que  le  pétale  fupérieur.  L» 
capfule  ell  en  ovale  renvetfé. 

Cette  plante  croît  dans  les  (ndes  otientilet,  fut 
ies  nttiatius.  ^ (Dr/tn/t.  r»  ^ 
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10.  Ancrec  muCqué.  EpUadrum  mofi/utum. 
Sym. 

EpidtnJrum  ( cym!  idiom  mofchatum  ) , fit/r  rc- 
mofa,  ftan^t/ut  ; fotiis  drfticii.  , hnclolatij  , ohiu- 
Jhfcü/ii  ; ractmis  niidis , lattratihas  ; peialis  hinis  ^ 
iiicritriiiu  rtiujù.  Sp£C.  I*lant.  4.  pag.  98. 

Eptdtndrum  mofchatum.  SymcSj  llin.  ciiît.  gall. 
pag.  91.  lab.  16. 

Scs  liges  font  grimpantes  &:  rameufcs , garnies 
de  feuüLs  difpoféts  fur  d-ux  rangs",  glabies, 
lancéolées,  vaginales  à leur  bafe , un  peu  obtules 
à leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofets  en  grap- 
pes nues , latérales  1 les  deux  pétales  intétiaun 
obtus . comme  tronqués  i leur  fommet. 

Cette  plante  croit  dans  l'-Afle.  Ta 

it.  Angrfc  des  montagnes.  EpidotJrum  mon- 
tanum.  Svartz. 

Epidtadrum  (cymbidium  montanum)  , cau/e Jim- 
piiciufculo  ; foliis  taio-tanttoUùs  , apice  fubrgiurvis; 
raamo  ttrmtnaii  , fterihus  fecundis  , lamind  tâhdti 
tr-fidâ.  Swarta,  Nov.  Aû.  Upfal.  <5.  pag.  ya,  & 
Flor,  Ind.  oocid.  j.  pag.  1469. 


fa  bafe , aicné'  St  réfléchie  à Ton  fommet  Lts 
hampes  font  redraflees , teiminées  par  une  graype 
de  fleurs  ; le  pétale  inférieur  eibiculaiie. 

Cîtee  plante  croît  dans  l'tle  de  la  Société,  q: 

2;.  An'CREC  tiifle.  Epidtndrum  uiflg.  Foefl. 

EpiJtJtdram  (cymbt.lium  trifle ) , yô.V/r  ttntHui, 
cyU»d-ich  , Inaniius  ; vtigînii  ffiulofis  ,•  pcdancii/ig 
oppafttifulnt , corymkefis  vagiaum  ptifaruntikui  i 
ntiiarü  UUo  idugro , Jpathulato , corMformi.\d\>\i- 
Spec.  Fiant.  4.  pag.  99. 

Epidndrum  trifit.  Foift.  Prodr.  n°.  ;>j. 

Ses  tiges  font  garnies  de  fcuKles  creufes,  cy- 
lindiiques,  alternes,  roulées  à leur  bafe  en  uns 
gaine  fiftulcufe.  Les  pédoncules  (ont  oppofés  aux 
feuilles,  traverfent  les  gaines  , & forment  un  co- 
rymbe  latéral.  Le  petaU  inféiieut  eft  entier,  fpi- 
lulé , eu  f.nme  de  cœur. 

Cette  plante  croît  dans  la  Jfouvelle  Calédo- 
nie.  qt 

14.  Angric  noueux,  n°.  IJ.  Epidend'um  »»- 
dofum.  Litin. 


Epidtndrum  monumum.  Prodr.  pag.  ili. 

Ses  racines  font  blanches , Amples,  épaiflës  ; fa 
tige  ités'fimple,  cylindrique,  haute  d’un  à deux 
pieds , nue  à fa  partie  inférieure,  géniculée  , gar- 
nie 1 fa  partie  fiipérieure  de  feuilles  alternés , am- 
plexicaules  à leur  bafe  , vaginales  , élargies,  lan- 
céolées , un  peu  obtufes , recourbées  à leur  Ibm- 
met,  ftriées,  d'en  brun-verdâtre.  Les  fleurs  font 
blanches,  aliernes,  pédicellées,  un  peu  grandes, 
diflantes , en  grappes  teiminales,  droites.  Ion- 
gués  d'un  demi-pied , flexueufes  , un  peu  compri- 
mées , purpurines , munies  de  braéié.s  concaves , 
acuniinées  ; les  cinq  pétales  fupérieurs  prelqu'e- 
gaux,  concaves,  uvales -lancéolét , aigus  { l'infé- 
rieur plus  long  , dilaté  , fon  limbe  triflde  { le  lobe 
du  mi  ieu  plus  alongé,  marqué  de  points  fanguins 
dans  fon  milieu  i la  capfule  g'abre  , oblungue  , 
tiigone. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres , à la  Jam-ïque. 
Ij.  {Dejeript.  tx  5ivjrif. ) 

22.  AMGRec  bouclier.  Epidmdrum  dyptolum. 
Ford. 

Epidtndrum  ( cymbidium  clypeolum  ) .folio  ra- 
dicuU  fairotundo-cordmo , kofi  cucu/luio  , apice  re- 
jitxo  , acuto  ,*  feapo  ertâiufculo  , rucemofo  . ntSarii 
lakio  injiriort  orkiculuto  , maximo,  Willden.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  99. 

Epidtndrum  clypeolum.  Foril.  Prodr.  n®.  J2}. 

11  s'élève  de  fes  racines  urte  feuHle  radicale 
ptef^e  ronde,  en  coeur,  cteofée  en  capuchon  i 


Epidtndrum  (cymbidium  nodofum ) , cev/c  fim- 
pEci.  monophyllo  f tukerculo  radicato  ; folio  femi- 
tylindraceo . fubulato  i laminà  luketii  ituegrâ,  Ssr. 
Nov.  Aü  UVf-  6-  pag.  75,  & Obf.  bot.  528.  ~ 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  99. 

24.’ .Asgrec écrit,  n“.  28.  Epidtndrum firipiuM, 
Linn. 

Eeidcndnm  (cymbidium  fcriptum>,^Hjéu/i# 
innatu . ovato.lanccolutis  , uinervils  i Jcopo  multi-^ 
foto  , ptuilit  macuUth.  Sm-arii , in  Schtid.  Uiar. 
bot.  1799.  pag.  218. 

On  trouve  dans  Vllortui  malukaricjs , Il , p.  <19, 
tab.  , une  plante  trés-vnifine  de  celle-ci , fous 
le  nom  de  keLi-pola.  ( k^oyci^  te  mol . Suppl, } 

16.  Angrec  à capuchon,  n".  18.  Epidtndrum 
cucutlaium.  Linn. 

Epidtndrum  ( cymbidium  cucullatum  ) , tuait 
fimpiici,  uniftoro  , diphylto  ; fotiii  fakulutit  .fu!cu- 
tit  i laminé  lokdii  ciliatû.  Svatiz , Nov.  Adt.  Upf, 
6.  pag.  7î.  — Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  100. 

27.  .AngRïc  f2lis  feuilles.  Epidendrum  uphythm. 

Epidtndrum  (cymbidium  aphyllum),  cjole  fim- 
' plici$mo  , apf^llo , lereti , artuuiaio  i f.orikat  Idt- 
rulikus . fukftjjilikus ; luketii  kjf  convoluio,  SvrartZ- 
Nov.  -Ad.  Upf.  6.  pag.  7 J. 

Lithodorum  upkyllum.  Uoxb.  Corom.  l.  pag.  }4> 
ub.  41. 

Cette  efpèce  eft  renwrqnable  pat  feJ  tiges  en^ 
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ti^remcnt  piv^esdï  feuilles , cylindriques , srti- 
culéej  5 elles  fupportent  i leur  pirtie  fupérieure 
des  fleurs  prefque  felTiles , latéjales.  Le  pétale  in- 
ferieur efl  roulé  à fa  bafe. 

Cette  plante  croit  aux  Indes  orienpies,  fut  les 
roclleis.  qr 

aS.  Anguec  à feuilles  de  plantain.  Eptdendrum 
/Utuagmifahum,  Rett. 

Epidtndrum  ( cymbidium  plantaginifolium  ) , 
ecault , foliis  dijiiehis , lineari-triqud/is  , caniilutt- 
acatù  : fcüpo  falih  longiorti  fiortbut  fpUatis, 
difiiehis.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  toi. 

Epidendrum  plunuglnifolium.  Retz.  Obferv.  6, 
pag.  60. 

Cette  efpèce,  dépourvue  de  tige,  poulTe  de 
fes  racines  dts  feuilles  redreffées,  linéaires,  i 
trois  faces  , un  peu  oualiculées , glabres  , char- 
nues , rétrécies  vers  leur  gaine  , 1 peine  longues 
de  deux  pouces ,‘ s’emboîtant  les  unes  les  autres 
à leur  bafe  ; bs  gaines  membraneufes , flriées  : il 
fort  de  leuis  ailTellcs  un  épi  très-fimple,  plus  long 
que  les  feuilles  , muni  de  petites  brades  cadu- 
oues  , foutenant  des  flturs  pédicellées , altetiies  , 
difpofées  fur  deux  rangs.  La  corolle  ell  blanche  i 
les  pétales  tréS'Ouverts  i les  trois  extérieurs  plus 
grands,  concaves,  membraneux.  Les  capfulcs  font 
«vales , oblongues  , glabres , un  peu  anguleufes  i 
les  fetoences  blanchâtres,  ttès-noinbreufes  , atta- 
chées par  des  fils  capillaires  tris-courts  , qui  les 
lancent  au  loin  avec  élallicité. 

Cette  plante  croit  fur  les  rameaux  fupérieurs 
des  arbres,  daru  les  Indes  orientales.  (Defeript. 
ex  Eeij,  ) 

Z9.  Ansrec  â feuilles  d'aloès , n”.  aj.  Epiden- 
drum  àtoifatium.  Linn. 

Epidtndmm  ( cymbidium  aloifolium  ) , folüi 
redUatiiiu  Idto-linearibus  , canalicuUtis  , carnojit , 
•put  rttafii  ; fcapii  mahiforit , ertUU.  Swaitz, 
Nov.  Ait.  Upr.  6.  pag.  75. 

Epidendrum  aloifolium.  Jacq.  Hort.  Schoenb.  ». 
pig.  6ji.  tab.  jSj. 


drum  aloifolium  ; elle  n'en  diffère  effentiellement 
que  par  fes  hampes  pendantes  8c  non  redtclfées  } 
par  fa  corolle  verdâire , par  le  pétale  inférieur  à 
trois  lobes  , mais  dont  le  lobe  du  milieu  ell 
échancté. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  ocientales.  qf 

ji.  Ancrec  â feuilles  ovales,  n“.  ij.  Epiden- 
drum ovaium.  Linn. 

Epidtndrjim  (cymbidium  ovatnm),  caulikus Jîm- 
' plicikus , finiiious  ; fotiii  ovaùr  , planis  ; feapis  pa- 
niculatis.  Willd.  SpoC.  Plant.  4.  pag.  toi . — Ssranz, 
Obf.  J 17. 

^z.  AngREC  taché,  n*.  16.  Epidendrum  gutU- 
lum.  Linn. 

Epidendrum  (cymbidium  guttuum  ),foliit  rade- 
calikus  , lanceolatis , canalicuiatU  ; feupo  eereti  ; pt- 
tulit  Ciineifermikui , retufii,  Willd.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  loz. 

jp.  Angrec  â feuilleS'de  jonc,  n“.  i-p.  Epi- 
dendrum  juncifolium.  Linn. 

Epidendrum  (cymbidium  juncifolium)  , /b/i/x 
radicaiikus  , lineari-fukuLitU  ; feapo  petalifque  ma- 
eulatis  P laketlo  unicolore  , tripartito  ; laciniâ  medàà 
iranfvttsïm  dilatati.  Willden.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  loz. 

* 

54.  Ancric  eD  treillige.  Bpidtndrum  ttffclUtum, 
Roxb. 

Epidendram  (cymbidium  tefTelheum) , cau/ej^ 
etm  , foliis  imyricato~diftickis ^ Untari  canaliculaiis , 
carnojts  ^ apiet  tridsmdtis  i raetmo  axillarinSwiuz ^ 
Nov.  Aà.  Upf.  6.  pag.yj. 

Epidtndrum  itSlllûtum.  Roxb.  Corotn.  i.  pag. 
H-  tab.  4Z. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  imbriquées  , 
fur  deux  rangs,  linéaires,  canaliculées , glabres, 
charnues,  trideniées  â leur  fommer.  Les  fleurs 
font  dirpofées  en  grappes,  placées  dans  l'ailTelle 
des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  if. 


^ po.  Angrec  pendant.  Epidendrum  pendutum. 

fp/'iredrem  (cymbidium  pendulum),  fotiU  ra- 
dicalikus , dijikhii , lato-Untarikut , concavis  , apice 
reeufisj  feapit  declinaeo-pendulis , multijloris,  Swartz, 
Nov.  ACl.  Upf.  6.  pag.  7j.  — Willd.  Spec.  Plant. 
4.  pag  loi. 

Epidendrum  pendulum.  Roxb.  Corom.  I.  pag.  jy. 
t.-b  44. 

_ Cette  plante  reffemble  parfaitement  à Vepiden- 


jf.  Angrec  jaune-obfcur,  n®.  7.  Epidendrum 
furvum.  Linn. 

Epidendrum  (cymbidium  furvum),  caulefetns  , 
foUis  imkrieato  difiiehie  , laneeolatis  , canaliculatii , 
earnofis  , aeutis  p raetmo  axiUari.  Willden.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  lOj. 

Angrec  mordu.  Epidendrum  pramorfum, 

Roxb. 

Epidendrum  ( c^bidium  przmorfi.m  ) , enutef- 
! cent  , foliit  remoiiufcmis  , dipchit  , laut-Uneuri- 
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, canalicuUtts  , apia  prAmofJu  i fp<cis  appejici" 
folüi.  ïw.tti,  Nov.  Ait,  Upf.  6.  pjg.  7f. 

Epidtnàrum  pràmorfum.  Roxb.  Coiotn.  1,  p. 
tab.  4}. 

Thiilia  maraviira.  Rheed.  Milab.  M.  pag.  6. 
lab.  4.  — Rudb.  Elyf.  1.  pag.  lai.  fig.  8.  — Rai, 
Suppl.  5po. 

Sca  racinea  produifent  des  tiges  drobes  , gla- 
bres. Amples,  garnies  de  tc-uillts  dilljiues,  êlif- 
polee s fur  dcuj  rar'gi , linéaires  , un  peu  élargie-, 
glabres  à leurs  deux  laces,  canaliculées  en  def- 
fus,  echancrees  £c  comme  rongées  a leur  fom- 
met.  l.cs  ùeuis  foin  difpufées  en  épis  latéraux , 
oppoles  aux  feuilles. 

Cette  planie  croit  dans  les  Indes  orientales.  ^ 

57.  AngREC  en  éventail.  Epidtnàrum  fiahi/li- 
forme.  ïsvatti. 

Epidendrum  (cymbidium  B3bcl!ifotme),acjii/r, 
eomp'.jl'um  , fohis  ijfi  attenuatis  , carinalit , /ii- 
ftrnè  ptanis  , ovato-lanceolatis  , ncruojit  ; fapis  ab- 
brcviatli , unidoris.  Swarta , Nov.  Ait.  (Jpfal.  6. 
pag.  7) , & rior.  Irsd.  occid.  4.  pag.  1471. 

Epidendrum  fabtUiforme.  Svattx  , Ptodr.  pag. 

Ilj. 

Toutes  Tes  feuilles  font  radicales,  difpofées  & 
ouvertes  en  éventail;  les  extérieures  plus  petites  , 
comprimées , embrairam  les  autres  en  forme  de 
gain:  ; les  intérieures  droites , longues  d'un  pied , 
rétrécies  en  petiole  & comprimées  à leur  bafe , 
uis  planes  , alongées  , ovales-lancéolées  , gla- 
res,  aigues.  Les  hampes  font  radicales,  une  fois 
plus  courtes  que  les  feuilles,  glabres,  cylindri- 
ques, garnies  de  quelques  écailles,  terminées  par 
une  feule  S.ur  alTcz  grande , médiocrement  pédi- 
ccllée  , accompsgnfe  de  deux  brailées  ovales , 
aigues  ; Us  pétales  fupéricurs  prefqu'égaux,  longs 
d'un  pouce,  blanchâtres,  ovales-Iancéulés,  aigus, 
veinés , un  peu  charnus  ; les  intérieurs  ondulés  i 
lents  bords.  L'infeticur  eft  peu  dlRtrent  des  pre- 
miers, ondulé  à fes  Doids , plane  vers  fon  lotn- 
met.  La  capfuie  e-il  pédicellee,  longue  d'un  pouce 
& demi,  un  peu  tecouibée,  glabre,  ttigoiie , à 
Ax  (Inès;  les  ferr.ences  entourées  d'un  aiillc  blan- 
châtre &:  diaphane. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres  des  monta- 
gnes, à la  Jamaïque,  ap  ( Deferipi.  ex  £h.’u,'1{.) 

;8.  .\NGRtC  fubulé.  Epidendrum  fubulamm. 
Swartz.  • 

Epidendrum  ( cymbidium  fubulatum  ) , acuufe  , 
foliii  fibulatie  , féleatit  ; raeemit  rudieaUbiu.  Sv. 
Nov.  Atï.  Üpf.  6.  pag.  7; , & Flot.  lud.  occid.  }. 

. P^e-  1475- 

Epidendrum  fuiulatum.  Ptodr.  pag.  113. 
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Ses  racines  font  rampantes  , Alifermes;  toutes 
les  feuilles  radicales , longues  d'un  pied  , cylindii- 
ques  , fubuices,  glabres,  charnues,  un  peu  re- 
courbées ; des  giînes  membtaneufes  proche  les 
racines,  environnant  la  bafe  des  feuilles.  LesAeuts 
font  alternes , pédicelléts  , difpofées  en  grappes 
longues  de  deux  pouces,  fortant  des  racines,  lâ- 
ches , peu  garnies.  pétales  fuuérieurs  font 
prefqu'égaux  , linéaires , élargis  ; l'inférieur  ovale , 
concave , aigu.  La  capfuie  elt  obinnguc  , trigone  , 
à Ax  Arles,  rétrécie  à fes  deux  e'xiiemités. 

Cette  plante  croît  ilans  les  forets , fur  le  tronc 
des  arbres,  â ta  Jamaïque  ¥ ( Deft’ipi.  cxi'tvuerj.) 

59.  -Anguec  à feuilles  menues,  n”.  7.  Epiden- 
drum tenuifoiium,  Linn. 

Epidendrum  (cymbidium  tttruifolium  ) , cua/.jT. 
cens  , fi/iit  li  rtari  funaloiis  , ean,t/ieulutis  , di/ii- 
ebis  ; Jpieis  oppoprifeliit , pautif.oris.  Wiild.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  105. 

40.  .Ksonre  à feuilles  triangulaires.  £p.-j'cnrfrj.m 
triqaetrum.  Sv'anz. 

Epidendrum  (cymbidium  ttiquemim ),««»/> , 
fotiis  fubtriüuttris  , eanulicutueis  , recucva*tt , mar- 
gînibus  dorfo  apieequt  comprejfs  ; fcnpo  fmplieiuf- 
calo  ,foribus  setrapetaiit . iaut/io  eotdc.10.  Suariz, 
Nov.  Aéf.  Upf.  6.  pag.  74,  & Flor.  Ind.  cccid.  3. 
P»g-  ‘47f- 

Epidendrum  triquetrum.  Ssrartz,  Prodr.  111. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  difpofées  fur 
deux  rangs  , longues  de  deux  à quatre  pouces , 
vaginales  8e  comprimées  à leur  bafe,  loi.ies, gla- 
bres, canalicuiées  , enAformes,  prrfque  triangu- 
laires , terminées  par  une  petite  pointe.  De  leur 
centre  s'élève  une  hampe  Ample , roide  , d'u« 
pourpre-foncé  , munie  de  quelques  éca'llcs  dif- 
tanres,  lancéolées  , foutenant  Ax  à dix  Bouts  un 
peu  pédicellées  , d'une  grandeur  médiocre  ; U« 
pétales  fuperieurs  prefqu'en  croix , inégaux , pana- 
chés de  rouge  8c  de  blanc  , ovales,  co'-caves , 
recourbés  à leur  fommett  l'inférieur  une  fois  plus 
grand  , ovale  , en  coeur.  La  capfuie  eA  pendante  . 
prefqiie  longue  d'un  pouce,  pédicellée,  trigone, 
s'ouvr|||^par  fes  Ax  Aries.  ' 

Ce  tte  plante  croit  fut  les  arbres , à la  Jamaïque, 
q:  ^Dej'cript-  ex  yakl.  ) 

41.  Angrec  nain,  n*.  37.  Epidendrum  puf l- 
tum.  Lion. 

Efidend'um  ( cymbidium  puAUtim  ) , fuliis  redi- 
calibus  enfiformibus  , baf  eqaitaniiius  ; feapis  pau- 
eifo'it  i lahiilo  èof  angufiore  , laminâ  tnlobd.  Sv. 

Nov.  Ait.  Upf.  6.  pag.  74.  — Wiild.  Spec.  Pbni. 
4-  pag-  *C4. 


Digitized  by  Google 


5y4  ANC 

* ♦ ♦ Efptcti  irrrrjlres, 

41.  AngREC  élégint.  Epidtndrum  pulikillum, 
Willd. 

Epidtidrum  ( cymbi.lium  (julchcÜum  ) , fiilüt 
rtàualiltus  tnftfarm  'tbus  , ntrvttfîs  ; fcapo  pauiijtato  ,* 
tabeUo  erfâu  , ba/i  aaenujto  ; Umi^â  txpanfd  ; d:j\o 
concave , pilafo.  Swaitz  , Nov.  Aû.  Üpf.  6.  pig. 
7f-  — Williiinow,  Spcc.  Plam.  4.  pig.  loj. 

Limodorum putchtllum.  Salisb.  Piodr.  8. 

Limodorum  lubtrofum.  Linn.  — Mich.  Flor.  bor. 
Aniir.  I.  pig.  i;p. 

Limodorum  iarbaiam.  Lam.  Dtû.  5.  pag.  fif. 
( fayci  UwouoRE  baibue,  n*.  1.  ) 

4;.  AnGREC  pudique.  Epidendrum  verecundum. 
Svirtx. 

Epidtndrum  ( cj-mbidium  vereciindiim  ) , /u/ih 
rudicailèus  lato  lunttolaiit  ^ p/icato-ntrvojts  ; ftupo 
ntufti^oro  , pttulii  inttrioribus  connivtniibus  , tubtilo 
veatricûfo  / laminâ  tmorginotd  , erifpd  , fuicutd. 
Sviitï  , Nov.  Ail.  Upf.  6.  pag.  7/. — Willden. 
Spec.  Plane.  4.  pag.  lof. 

, Limodorum  ( verccundum  ) , ptta/ij  exieriorHut 
rccurvatit , inttrionbut  arili  conniveni  iui  ; lubio 
bjfi  conicQ , fuptrni  rtturvo  , fuburbkulari  , tmargi- 
n-ito  J erenato , crifpo  ; difcoftpiemfimbriato,SiXu)y. 
Prodr.  9. 

Limodorum  tuberofum.  Jacquin  , Colleél.  4.  pag. 

Limodorum  altum.  Jacq.  Icon.  Rar.  J.  tab.  601. 
— Svartz,  Obferv.  bot.  jij. 

Limodorum  ( trifidum  ) ,felii$  /anttolutiti  ftupo 
uphyfo  ; /ubillo  Irifido , longiiudinultur  tumil.ofo. 
Mich.  Fiot.  bor.  .Amer.  1.  pag.  159. 

Hilleborine  amtricana  , redite  tuberofà  ; foliii 
iongit  » aogufiis  f cauU  n^da  , foribus  ex  rubro  pat’ 

itae  purpuTofentibut.  Mart.  Ceniur.  lab.  to. 

Mill.  Did.  U Icon.  14}. 

Cette  efpèce , confondue  avec  la  fuivante , i la  - 
qaelle  ell  ' relFemble  par  Ion  port , en  ell  diHin- 
guée  par  frpfltuis  d un  pnurprc-pâle  S^ougrâ- 
ite.  L"S  pétales  exiéricurs  font  ouvett^Ptin  peu 
recourbes  i les  intérieurs  connivens  ; le  renie  in- 
férieur un  peti  conione  8r  ventru  i fa  bafe  ; fon 
limbe  prefqu'otbiculaire  , légèrement  courbé  , 
échancré  > Ion  fonnnec,  lilluniré  ^ crépu  Se  frange 
i fon  contour. 

Cette-  plante  croît  dans  File  de  Bahama.  K ( K. 
f.)  Elle  ell  cultivée  dins  plulieurs  jardins  d'Eu- 
rope, fous  le  nom  de  timodorum  tuberofum.  Lino. 

44.  A.SQREC  élevé.  Epidendrum  uiutm. 
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Epidendrum  ( cymbidium  altum  ) , fotUt  radie»- 
lîbue  luio-tunteotaeit , pütato-nervofit  ,*  fcapo  muUi- 
foro , peiûlit  ereHii , iubtl/o  le\i.  Wrlldr-n.  Spec. 
Plant.  4.  p,g.  lOf. 

Limodorum  altum.  I.inn.  & Ijm.  Diû.  5.  pag. 
Jl|.  ( f'oyrp  1 imodore  eleve  , n*.  J.  ) 

S' s fleurs  font  d'un  b!.inc-;aunâttei  les  péralet 
fupérieuts  tous  redrelfés  i l'inferieur  trèt-lilTe. 

4P*  Angrec  à fleurs  jaunis.  Epidendrum  luteum, 
Wiild. 

Epidendrum  (cymbidium  luteum)  , /i/i/i  radi- 
eatibus  obiongij  , acutit  p fcapo  ertèio , fimpLù  ^ pau- 
eiftoro  i labtüo  obtongo  ^ ootufo , petutis  breviore, 
Wilid.  Spec.  Plant.  4.  pag.  106. 

EpipaHit  amplo  fore  luteo  ^ vulgb  gavilu.  Feuill. 
Per.  1.  pag.  7x9.  tab.  10. 

Limodorum  (luteum),  fioribut  fefitibus,  alternie, 
confe'to  /pieaiii.  Lam.  Diâ.  3.  pag.  pi6.  * 

Sis  racines  font  compofées  de  bulbes  fifcicu- 
lées,  d'od  s'élève  une  tige  droite,  cylindrique, 
haute  de  deux  pieds,  garnie  à fa  baie  de  quel- 
ques feuilles  très-glabres , d'un  beau  vert , ob- 
longues,  uguës , afltr  femblables  à celles  du  lis , 
longues  d'environ  fept  pouces  fur  un  & demi  de 
l*rçe,  vaginales  à leur  bafe.  La  partie  fupérieure 
de  la  tige  ell  envelopée  de  gaîms  alternes , cylin- 
driques, un  peu  aiguës.  Les  fleurs  font  grandes, 
d un  beau  jaune,  alternes,  fefliles,  ramalTées  i 
l'exiréinite  des  tiges  en  un  épi  court,  accompa- 
gnées chacune  d'une  braélée  lancéolée,  ai^uë, 
plus  longue  que  l'ovaire;  les  cinq  pétales  fupé- 
rieurs  inégaux  , médiocrement  ouverts  , lancéo- 
lés .aigus  } l'inféiieur  plus  court , oblong  , à peine 
aigu. 

Cette  plante  croît  au  Chili , dans  les  lieux  un 
peu  humides.  Les  femmes  indiennes  nouvelle- 
ment accouchées  mêlent  le  fuc  de  cette  plante 
avec  du  bouillon;  elles  boivent  ce  mélange  pour 
faire  venir  leur  lait  en  plus  grande  abondance. 
{Feuiliét.) 

46.  Ancrec  à feuilles  verdâtres.  Epidtndrum 
virefeens, 

Epidtndrum  (cymbidium  virefeens  ),  fôft/v  ra- 
d.'calibut  lanceolatit  ; fapo  ereüo , Jimplici  ; jpied 
coaiûatdp  prta/is  tribus  exterioribus  laneeolatis  , acu- 
tis  ,•  biais  ititerioribus  ob/ongis  , obtujîs  ,•  labello 
ovato  , ohtufo , etenato-fulcato.  Wilid.  Spëc.  Plam. 
4.  pag.  106. 

EpipaHis  fort  virefetnie  & variegaio , vuigi  piqui- 
chen.  Feuill.  Per.  1.  pag.  ity.  tab.  19. 

Limodorum  ( piquichen  ) , filtis  errais , bmibusp 
fpied  ovatâ  P coroÙarmm  tabio  eredo  j opict  recufxo» 
Lam.  Dfû.  5.  pag.  ji6.* 
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Ses  ra-inrs  Tort  compofets  de  biilbjs  -nb’on- 
gues,  ëjiaflTiS,  fafciculécs,  contenart  une  fubf- 
lance  blanchâtre,  aqueufe,  d’une  faveur  doucrâ- 
irc,  un  peu  pi>|iiar.te.  Scs  li^es  font  hiutes  de 
trois  pieds,  g abtes,  c> hndrii]ues  , fpongituies, 
droites,  très-fimplts , munies  de  gaines  alternes, 
courres,  aigut*.  Les  feuilles  font  toutes  ndica- 
les , courtes,  redreffies,  concavi s , lancéolées  , 
niftiès.  I,es  Heurs  font  gtan  les , d'un  Hanc  ver- 
dâtre, fclfrles,  formant  à l’eatrémité  des  tiges  un 
bel  épi  ovali  , touffu  i les  trois  pétales  extérieurs 
lancéoI.-$  , aigus  1 les  deux  intérieurs  oblorgs, 
obtus  i le  petalt  inférieur  ovale,  obtus,  travetfé 
de  lignes  ondulées.  Le  capfule  eft  longue  d'un 
pouce  Se  plus , très  étroite  , i trois  valves  , con- 
tenant d sfsmences  noitibreufes,  fort  petites. 

Cette  plante  croît  au  Chili,  fur  le  revers  des 
anomagnes.  (FeuiUée.) 

47.  Atacaïc  diurne.  EpideaJaitn  dlumum. 

Epidtndrum  (cymbidium  diiimum  ) ,fatiia  radi- 
eatibua  imtari~lan<(otai‘n  ^ carinathf  raiticu- 

lato  , petaits  pattnainas  , erecio  , lamina  tri* 

laid.  Swariz , inSsh'ad.  Journ.  bot.  1799.  pag. 
111.  — VVilUl.  Spec.  Plant.  4.  pag.  iC6. 

Limodorum  ( ditirnum  ) , ^oriôus  imhtrhîhus  ; 
fvicis  panicularh , tx  cintra  kuiiti  artit.  Jacq.  Icon. 
Rat.  ).  tab.  éoj , Se  Colltâ.  4 pag.  107. 

Ses  racine 5 font  nombreufes  , blanchâtres,  cy- 
lindriques) les  bulbes  charnues,  agrégées,  ova- 
les-i.bkmgues,  compiimées,  chacune  d’elles  don- 
nant naidance  à deux  ou  trois  feuilles  radicales, 
prefque  linéaires,  fermes,  coriaces,  un  peu  ob- 
tufes,  ptefque  longues  d'un  pied  Se  demi.  De  leur 
centre  s'élève  une  hampe  droite,  flexiieufe,  hante 
de  deux  pieds  , fe  ramifiant  à Ton  fommet  en  une 
panieule  irès-étalée,  foutenant  des  fleurs  pédi- 
ceKées,  odorantes  feulement  pendant  le  jour.  La 
corolle  fil  d'un  vert  jaunâtre  j les  pétales  fupé- 
rteuis  très  étalés)  l'intérieur  tedrellé , â trois 
lobes. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  en  Amé- 
rique , aux  enviions  de  Caracas,  qc 

48.  ANGRtc  à feuilles  canaliculées.  Epidendrum 

eanaticntatum. 

EpiJtndnun  { cymbidium  rigidiim  ) , fticauUf- 
cens  , folhs  laaceolatit  , canaltiulaùs , diflichis  ,* 
fmpa  ireUo  , pmpliti  ; fuliit  adprefn  , lanievlatis  , 
va^:natit , carinatis  teüa  ; lakiUo  aiavaio,  acuto. 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  loé. 

HtUtkorint  faliit  rigidit , angii/lis.  Plum.  Spec. 
9,  Se  Icon.  tab.  iSi.  Hg.  i. 

Ses  racines  font  Amples . Alifornves,  étalées) 
fes  tiges  droites  , trés-Amj>Ies , fouillées  feulement 
à leur  paiüe  infétieuic,  revêtues  de  gaines  fet- 
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rées,  ohlangtics  , lancéolées.  Les  fitiülo  font  roi- 
d'S,  alietncs  , a'.ongées  , étroites,  canaliculées, 
ires-aigués,  dilrofées  fur  deux  rang'  ) les  fleurs 
alternes,  pédicellées , formant  nn  épi  lâche , droit 
& terminal)  les  cinq  pétales  fupérirurs  prefque 
ovales  , étalés  ) trois  plus  grands  i les  deux  autres 
connivensj  le  pétale  inlétieur  aigu,  en  ovale- ren- 
vetfé.  Le  fruit  dl  une  c.rplule  pendante,  oblon- 
gue  , car.nelee,  â trois  valves  , cauronnée  par  l.s 
petalev  petAHans  & defiéchés. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amétique  métidio- 
nale.  ^ 

49.  AngREC  d'hiver.  Epidendrum  hytmcU. 

Epidendrum  (cymbidium  hyemaie  ) , yô//7a  ra- 
diealikus  geminis  , ovatis  , ^uinquenervtij  ,'  fiapo 
Jimpiici  J vügir.ata  , erecio  ,■  pctalis  ereclis  ,*  laùeîia 
oooxato  , ma-gine  undularo  erenuto,  WillJen.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  >07.  — Mühlenb.  in  Liit. 

Ses  feuilles  radicales  font  au  nombre  de  deux, 
amples  , glabres,  ovales , alTez  femblables  à celles 
du  vtrairum , â pliifieuis  nervures  en  dtlîus,  â cinq 
tvervures  en  defl.uis,  rudes  â leurs  bords  : il  en 
fort  une  hampe  droite  , Ample  , haute  de  fix  à fept 
pouces  8c  plus,  couverte  de  giînes,  fupportaiit 
vers  fon  fommet  plolieurs  A^iurs  accompagnées  de 
braâées  lancéolées,  longuvs  de  trois  lignes,  ptu- 
Aeurs  fois  plus  courtes  que  les  ovaires.  Les  trois 
pétales  extérieurs  font  lancéolés)  les  deux  infé- 
rieurs oblongs  ) le  pétale  inférieur  en  ovale  ren- 
vetlé  , pliflé  longitudinalement  â la  partie  fupé- 
tieure , crenele , ondelé  à fes  bords. 

po.  AngREC  utriculé.  Epidendrum  uiricutaium, 

Epidendrum  (cymbidium  utriculaium ) , aeaule, 
foliis  geminis,  tanceolaio-»vatis,fcapoque  muUif.oro , 
vaginâ  injiatâ  haji  einiiis  ,•  petalis  fuhionnivenitbuj  ; 
radiée  muximâ  , tuberefà.  Surarfz,  Nov.  Aét.  Upli' 
pag.  7J.  — Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  107. 

Limodorum  utriculatum.  Svartz,  Prodr.  1 19, 

Ses  racines  font  tubéreufes , iitégulières,  char- 
nues , fuccukntes , futmontées  n'uue  bulbe  ar- 
ron.lie , envir année  de  pellicules  fâches  : il  en  fort 
deux  feuil'es  prefque  longues  d'un  pied  , élai^ 
gies  , lancéolées , glabres  , aigues , entourées  à 
leur  bafe  de  gaities  écaflleufes  , dont  ime  très- 
grande , ventrue,  aenminée  , louvînt  b A le  8e 
remplie  d’une  eau  limpide,  üe  leur  centre  s'élève 
une  hampe  cylindrique,  deux  fois  plus  longue  que 
les  feuilles , couverte  de  quelques  écailles  éparfes  ) 
elle  fe  tetmine  par  des  fleurs  blanches , aliernts, 
diftantes  , fefliles  , lin  peu  grandes  , caduques  , 
accompagnées  de  brailées  courtes,  lancéolées.  Le 
pétale  AipeiUur  extetne  eft  concave  ; les  deux  in- 
térieurs lancéolés,  courbés  en  faucille , ramarochés 
en  cafque)  les  latéraux  extérieurs  en  bofle  â leur 
baie  externe,  tappiochés,  par  Iciu  fommet,  des 
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fupérieores  internss  i le  pérale  inferieur  élargi  i f» 
bafe,  ovale,  concave)  (on  limbe  redrefle,  obtuv 
& recouibé  au  fommet , inari)ué  Je  trois  taches 
purpurines  ) les  anthères  prc(que  coniques,  à qua- 
tre loges;  une  capfule  grande , oblongue  , acumi- 
néc  Sc  lin  peu  torfe  à fes  Jeux  cxtiemités,  à trois 
faillies  Sc  cannuluies. 

Cette  plante  croit  fur  la  terre , dans  les  forêts  , 
à la  Jimaïque  & ê la  Nouvelle  - Efpagne.  x 
tx  5'w-'jrt{.  ) 

ji.  Anurec  géant.  Epideadrum  giganuum. 

Egidi.tdrum  ( cymbidiuiu  giganteum  ) ,faliis  ra- 
dicûhhus , equuuniî -eaftfürmiSut , fu'yrccurvU  f f^<cpo 
ttreti  , jlorii>u>  rcmotii , tulitHo  hjjiau)  i iacinià  ia- 
umcdià  ovjtâ,  pliejiii.  Swartz,  in  SchraJ.  Joutn. 
bot.  1799.  pag.  aaq. 

Limodorum  ( giganteum  ) , foins  enSformiUs  , 
rtcurvis  y foribus  fpit^tis  , umoiis.  Thunberg  , 
Prodt.  4. 

Satyrixm  giganteum.  Lino.  Suppl. , — Poir.  Diéf. 
7.  pag.  j Sa.  » 

Ses  tiges  s'élèvent  au  moins  i la  hauteur  de  fit 
pi.  ds  ; elles  font  nues , cylindriques , pourvues  de 
bulbes  arrondies,  couvertes  dans  leur  longueur 
d'ccaillcs  vagiiules.  Les  feuilles  font  tout.s  radi- 
cales, glabres,  enCforuKS,  un  peu  recourbées, 
s'emboîi.int  les  ur.es  les  autres  par  leur  bafe.  L’ex- 
trémité des  tiges  fuppoite  de  grandes  fleurs  diftan- 
tts  , d'un  jaune-orangé,  dirpofèes  en  épi;  les  pé- 
tal-s  fupétieurs  médiocrement ouveiiss  l'infétieur 
hallé  fie  non  fagitté,  point  eperouné,  feulement 
renflé  en  boffe  à (a  bafe  , en  deffous,  à trois  dé- 
coupures inégales,  deltoïdes  Sc  faillantes  veis  leur 
bafe  ; celle  du  milieu  fort  ample , ovale , plilTee. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
tance.  « 

Jl.  .\NGREC  du  Cap.  Epidrndrum  taiutart. 

Epidtndrum  (cymbidium  tabulare)  ,^/io  raa'i- 
salt , lincari  ; fapo  trsüo , pautifioro  ,*  taminà  lahstli 
vifdâ;  iosinùs  ovaiis  , integris,  Ssvartt,  inbchrad. 
Journ.  but.  1799.  pag.  1 4. 

Straplas  (labularis),  f-lio  radicali  , lincari; 
foribus  fpitacis  y cernait,  Thur.b.  Prodr.  5. 

Satyrium  tabulait.  Linn.  Suppl.  — Poir.  Diû.  7. 
pag,  58a  » 

Ses  racines  font  bulbi  u'es  ) elles  produifent  une 
feuille  radicale  , linéaire.  Les  liges  (ont  droites, 
privées  de  feuilles,  munies  u'ecailles  alternes; 
elles  fuppottent  à leur  exiieraité  un  épi  incliné  de 
fleurs  lathes,  peu  nombreufes.  Le  Octale  inférieur 
efl  di>  il'é  en  trois  lubeS  à fou  liiube  ; le  lobe  du 
milieu  entier  fié  non  «cbïuvté. 
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Cett:  p'a’te  croît  fur  U montagne  de  U Table , 
au  Cap  de  Bonne  Efpérance.  41 

y).  Angrec  pédicellé.  Epidmdram  ptdiccl- 
latum. 

Epidcndnim  ( cymbidium  peJirelIatum  ) , faio 
radUali  y lin€ari‘lanceolatü,ntrc‘cjo  ; ftapo  aagulato; 
foribus  fubptdicellatis  , nutantibus  ; petaits  eridis, 
iVattz,  in  Schrad.  Jouin.  bot.  1799-  p-'g-  E^4- 

Serapias  (pciictWus),  folio  raulcan , er.Jiformiy 
firiato  ; fioribus  fubraccmojts.  l'hanbcrg  , riodr. 
pag.  }. 

Satyrium  pcdietllatum,  Linn.  f.  Suppl.  401. 

( f'ujrj  Saiirion  pédicellé.  üiét.  vol.  7.  p.  j8o. 

tl°.  11.) 

y4-  An  GREC  à aiguillons.  Epidendrum  acu~ 
leatum, 

Epidendrum  ( cymbidium  aculeatum  ) , foliis 
raàicaitbus  fubternit  , enpjormibus  ; feapo  vaginato  , 
fpicà  ovatâ.  Svratiz  , in  Schrad.  Joum.  bot.  1799. 
pag.  11$. 

Serapias  ( aculeata  raiicalibas  fibiernis , 

enftformibus  y flrtatis  ; fptcâ  ovatâ,  Thuno.  Ptodr. 
pag.  J. 

Saiytiam  aculeatum,  Linn.  Suppl.  — Poir.  Diâ. 
7.  pag.  j8a.  * 

Ses  racines  font  bulbeufes,  arrondies  : il  en  fort 
deux  ou  trois  feuilles  en  forme  de  lame  d'épée  , 
ftriées  longitudinalement.  Les  tiges  font  droites , 
hautes  de  trois  à quatre  pouces , garnies  dans  leur 
longueur  de  gaines  alternes , foliacées.  Les  fleurs 
font  dil'pofées  en  un  épi  ovale,  teniiinal.  Les  pé- 
tales font  re.dreiles  ; le  pétale  inférieur  en  b.dfe 
à fa  bafe , ttifi.le  à Ton  limbe  ; la  découpure  du 
milieu  hetilTée  de  petites  puiotes  blanches  fie  pui- 
puiines. 

Ceye  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  it 

$$.  Ancrec  écailleux.  Epidendrum  fquamatum, 

Epidendrum  ( cymbidium  fqua.riatum  ) , foliis 
radicalibus  oblongis , imbricatis  ; feapo  elongato  , 
aphylla  ; labello  cefiexo , trifido  y barbaio.  WilLlen. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  109.  — S»atiz,  .\â.  Holm. 
tSco.  pag.  z)8. 

Opbrys  fjuamata.  Forft.  Prodr.  pag.  J 10.  — 
Poir.  Diél.  4.  pag.  $y$.  * 

Ses  racines  font  compofées  de  bulbes  fafcicu- 
lées  ; I Iles  produifent  des  feuilles  toutes  radicales , 
obloiigues , imbriquées  , aiguës,  faiilaïues  en  ca- 
rène fur  leui  dos.  De  leur  centre  s’élève  un» 
hampe  droite,  dépourvue  de  feuilles,  terminée 
par  des  fleurs  dilpolées  en  épi.  Le  pétale  infétienr 
efl  rabattu,  blibu,  à uois  itécoupures. 

Cett» 
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Cette  plrnte  «oît  dans  U Nouvelle-Calddo- 
oie.  If. 

f6.  ANGREC  corail.  Epidendrum  coraUorhi^on. 

Epiétadntm  ( cymbidium  corallorhiaon  ) , fiapo 
Vaginalo  , tphyUo  ; ftoriiiis  ptdictliatii  ; pttalii  Ua- 
ceotatis  , binis  ipftriorihui  lintaribtu  , defitxis  j ta^ 

ktUo  oblongo,  atuio.  Willd.  Spec.  PUnt.  4.  p.  109. 

— Svarcz,  Aâ.  Holm.  i8oo.  pag.  ijS. 

Ophrys  corailorhî^a.  Linn.  — Smith , Flor.  brit, 

. pag.  9ja.  — Poitet . DiO.  4-  P’8-  tû7‘ 

Excluf.  Pùiicn.  fynonymo.  ) ( OphRISE  , 

n*.  1.  ) 

Il  n'y  a qu'une  fenle  étamine , dont  l'anthère  eft 
dirifée  en  quatre  loges.  Le  pétale  inférieur  eft  ob- 
long , aigu , prefqu'emier , n'offrant  que  deux  pe- 
tits lobes  peu  fenubles  au  deffus  de  fa  bafe. 

P7.  Asgrec  racines  en  dents.  Epidmdrum  odon- 

Urhljox, 

Epidtndram  (cymbidium  odontorhiaon),/fapo 
VPgiaato , tpkyUo  ; foribus  ptdiuUatu  ; petalis  iin- 
ceoLitis , âquadiPus  f iabelio  obovjto  g obtufo,  Willd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  110. 

- Ophrys  corallorhi\a,  Mich.  Flor.  boreaL  Amer, 
a.  pag.  158. 

Orobanche  aatumnalîs,  virpniana^  radies  dentalâ, 
Fluken.  Almag.  lyj.  tab.  11 1.  fig.  a. 

Orobanchs  verna  ^ radies  dsntatà  , virgmienfis, 
Pluicen.  Almag.  ay).  tab.  au.  fig.  a. 

Cette  efpèce  a de  très-grands  rapports  avec  la 
précédente  i elle  en  diffère  par  fes  petales  lancéo- 
lés, l’inférieur  ovale , obtus.  Ses  racines  font  gru- 
meleufes , ramifiées,  femblables  i de  petites  dents 
enchiffées  les  unes  dans  les  autres,  hétifTées  de 
petites  pointes  i leurs  bords.  Ses  hampes  font  dé- 
pourvues de  feuilles  enveloppées  de  gaines  alter- 
nes, ptefqu'obtufes  } les  fleurs  petites,  pedicel- 
lée  s,  réunies  en  un  épi  terminal  peu  garni,  pourvu 
de  très-petites  braétees. 

Cette  plante  croît  au  Canada , dans  la  Penfilva- 
nie,  la  Virginie  & à la  Nouvelle- Angleterre.  ^ 

j8.  Angrec  i grandes  fleurs.  Epidendrum  gra-.- 
diforum, 

Epidendrum  ( cymbidium  gtandiflorum  ) , feapo 
fibtriforo  ',  vaginaea  ; vaginis  remous  , filiaceis  , 
evalo -lanceolatis  ; Iabelio  trilobo  , ineermedia  emar- 

«nero.  Svaru , in  Schrad.  Joutn.  bot.  1799.  pag. 
lai.  — Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  1 10. 

' Limodorum  ( gtandiflorum  ) , radies  tuberojâ  ; 
fore  ample,  buto.  Aubier,  Guian.  1.  pag.  818. 
-tab.  )ai. 

Ses  racines  font  pourvues  d'un  tubercule  at- 
Betaxique,  Suppllment,  Tome  /• 
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rondi  & charnu , d'où  s'élève  une  tige  anguleufe , 
haute  d'environ  deux  pieds,  garnie  de  trois  ou 
quatre  feuilles  toutes  radicales , ovales  - oblon- 
gues  , lancéolées  , aigues  i elles  ne  forment  plus 
enfuite  que  des  gaines  diftintes , qui  enveloppent 
les  tiges.  Celles-ci  ne  Tupportenc  i leur  fommet 
ue  deux  ou  trois  fleurs,  enveloppées  chacune 
'une  brsâée  longue  , élargie  , ovale,  aig -e.  La 
corolle  eft  jaune,  fort  grande  i les  cinq  pétales 
fupérieurs  ovales-lancéolés , inégaux  1 l'inférieur 
ponéfué  de  rouge,  i trois  lobes i celui  du  milieu 
échancré. 

Cette  plante  croit  dans  les  prés,  i la  Guiane.  qp 

J9.  Angrec  enCforme , n®.  40.  Epidendrum 
enfifoliam.  Linn. 

Epidendrum  { cymbidium  enfifolium  ) , foliis 
radicalibus  enfiformibus  , nervofs  ,*  feapo  tereti  fPaw 
eifioro  i Iabelio  o\’ato  , jubrecurvato , maculato.  Sir. 
Nov.  Aff.  Upf.  6.  pag.  77. 

Epidendrum  ( enfifolium  1 , feapo  tereti , levé  ,• 
foliis  eafiformibas  , petalis  lane.olatis  i ruBarii  la- 
bié luneeolato , reeurvo , punBalo,  Smith,  Spîc.  bor. 
pag.  XI.  tab.  24. 

Limodorum  enfatum.  Thunb.  Flor.  japon.  19. 
— Banck.  Icon.  Koempf.  tab.  ;.  — Lanu  Diâ. 
pag.  y 16.  ♦ 

6e.  Angrec  ftrié.  Epidendrum  ftriatum.  Thiinb. 

Epidendrum  (cymbidium  ftriatum)  radi- 

caliims  enfformibtts , nervops  j feapo  angulalo , peu- 
eiforo;  Iabelio  oblongo  ^ lâminà  plan  J , trifdâ.  Sir. 
Nov.  Aû.  Upf.  6.  pag.  77.  — Willd.  Spec.  Plant. 
4- pag.  iii. 

Limodorum  friautm.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  18, 
& Icon.  Plant,  japon,  tab.  9.  — Lam.  Diifion.  5. 
pag.  J lé.  * 

Epidendrum  firiatam.  Thunb.  Aéf.  Soc.  Linn. 
Lond.  X.  pag.  jiy. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales , en  forme  de 
lame  d’épée  , glabres , netveufes , ftiiées.  De  leur 
centre  s'élève  une  han  pe  droite  , glabre  , angu- 
leufe , munie  de  quelques  fleurs  à fon  extrémité. 
Les  pétales  font  lancéolés}  l’inferieur  oblong } fon 
limbe  plane , à crois  lobes. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  qc 

A 

61  • Angrec  de  Chine.  Epidendrum  finenft, 
Andrev.  « 

Epidendrum  ( cymbidium  finenfe  ) , foliis  radi^ 
colihus  enjiformihos , ncrvvjss  i feapo  paueiforo , 
ribus  fecundis  , peiatis  friatis  , tribus  txtefloribut 
refiexit  ; Iabelio  oblongo  , obtufo  ‘ refexon  Willden» 

Spec.  PUnt.  4.  pag.  xii. 

B b b 
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EpliitnJram  ( finenfe  ) , fblüi  tnfformllat , ner- 
vojii  , radhti/lbus  ; neHario  r/vohto , punâüto  ; pi~ 
luth  flriatii,  Andrcrs  J Repof.  boun.  }.  pag.  il6. 
lab.  il 6. 

Quoi(]ut  iièvrapprochée  par  fes  feuilles  de  l'ef- 
pète  piccrdeme , telle  ci  eti  e(l  Irès-Jiliinâe  ; elle 
en  rlilïere  par  la  furme  & la  d if  polir  ion  de  fes  Heurs 
peu  non^brtufes,  toutes  toutnéïS  du  même  côté 
a rexttêmi'é  des  hampes  ; les  pétales  ftriés.  Les 
trois  extérieurs  font  beaucoup  plus  étroits,  réflé- 
chis en  dehrris;  les  deux  intérieurs  connivensi 
le  pétale  infeiieur  rabattu,  ponétué , oblong, 
obtU!. 

Cette  plante  croît  i la  Chine.  ^ 

* Ancrbc  terreftre.  Epidtndrum  temjlrc.  Gatrtn. 
de  Fruét.  &:  Sein.  vol.  i.  pag.  47.  tab.  14.  fig.  6. 
— Lam.  III.  tab.  7J0.  fig.  }. 

Angrtcum  urnjirt  primum.  R’umph.  Ainboin.  6. 
pag.  U a.  tab.  P 1.  fig.  I.?  Obfiylum. 


un  peu  brime,  rameufe  veis  Ton  fommeri  I»» 
rameaux  nombreux  , alternes  , étalés  , un  peu 
flexueux  , chargés  vers  leur  frmmet  de  fl;urs 
glandes,  alternes  , légèrement  pédicetlées,  accom- 
pagnées de  braéiées  acuminées  ( tint)  pétales  fupé- 
rieurs  étalés,  un  peu  fpaiuléf , oval-s  , obtus , pa« 
Bâchés  de  blanc,  de  pourpre  flt  de  bruni  les  trois 
extérieurs  connivens  â leur  bafe  1 les  deux  inié* 
rieurs  un  mu  plus  grands,  veinés,  ondulés  1 lewf 
onglets  plus  éiirgis  | le  pétale  inférieur  divifé  en 
trois  lobes  inégaux  | celui  du  milieu  tiôs-geand, 
en  forme  de  rein  , ondulé  -,  les  anthères  fort  gran- 
des, i deux  logis.  La  capfule  elf  grande,  pédjccl- 
lée . longue  d'un  pouce  & demi , ovale  , à fix  (iil- 
lies,  s'ouvrant  longitudinalement  dans  Ion  milieu 
en  trois  valves  hérilTées  en  dedans  de  poils  cré» 
pus,  contenant  de  t res-petites  femences  nombieua 
fes , oblongues , aigues  â leurs  deux  extiemiiés. 

Cette  plante  croît  fur  les  troncs  8t  les  ra- 
meaux des  arbres,  à la  Jamaîijue.  ^ (Di/cripi.  tx 

Swjn^.  ) 


il  eff  très-difficile  de  pouvoir  prononcer  fur 
cette  efpéce , dont  Gzttner  ne  donne  que  la  def- 
cription  du  fruit,  & qu'il  ne  rapporte  qu'avec  I 
doute  à la  figure  qu'il  cite  de  Rumphe. 

II.  OSCIDIUM.  Svarn.  Coro/lt  à cinq  ou  fix  pi- 

la/et  ; U piiult  infiritur  p/une  , tuitreuieux  d fa 

baftf  anthere  operculic  ^ caduque. 

Cl.  Angrec  de  Caiihagône.  Epidendram  car- 
l‘iagtntn/c.  Sivatta. 

Epidendram  ( orcidium  carthagenenfe  ),  acaulc, 
fa  i: s illipiicit , ptaniufeutis  , cxrncfis  ; fcttpo  ramo- 
fifimo  ; pttalts  uaguiculaili , fukrotundis.  Ssvartx  , 
flot.  lod.  occid.  J.  p.  I47ÿ  , 8<  Aâ.  Holm.  1800. 
pag,  Z4C'. 

Epidendnim  (catihagenenfe  ) , /i/ji'j  radicaUbut 
iancca^uio-oblongis  , acutis  ^ pianii  p raetmo  campa- 
/iVo.  Jacq.  -Amer.  pag.  aij.  tab.  IJ3.  fig.  4.? 

Epidendrum  undalatum.  Fvartz , Prodr.  121. 

Vifçum  rcdict  majus  b datits , del/hinii  fore 
ftiraginea  , guiiala.  Sloane  , Hift.  IJO.  tab.  141. 
fig.  I.  ( Ramui  panicuU.) 

Satyrum  parafitieum  , foliit  oblongis  , radicali-  1 
bus,  maculatis  ; feapa  ajargtnu , longa  , farmen- 
lafo  , nudo  , ad  apierm  ntmofo;  fioiibus  mifcMs, 
Brewn  , Jam.  ilC.  i y. 

Epidendrum  crifpum,  var.  Lam.  Dift.  n".  34. 

Ses  racines  font  brunes,  épaifTes,  filiformes, 
très  roid-s;  (ês  feuilles  toutes  radicales,  lon- 
gues d'un  pied  , larges  de  deux  pouces , planes  , 
elliptiques,  im  peu  obtufes,  quelquefois  tachetées 
de  noir.  De  leur  centre  s'élève  une  hampe  de  trois 
à quatre  pieds,  cylindrique  à fa  partie  inférieure. 


C3-  Akgric  élevé,  n®.  35.  Epidendram  atsij^ 
fimum.  Jacq. 

Epidend'um  (oncidium  ikilTinmm) ,foliis  radi- 
ealibus  ianceoiasis  ,*  feapo  paniculaso , earatlis  pen~ 
tapetalis  , petalis  lanceolatis  , labeiio  emarginato» 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  112.  — Ssrattx,  Afl. 
Holtn.  i8co.  pag.  240,  & Flor.  Iiid.  occident.  3. 
pag.  1481. 

Epidendrum  aliijfimum.  Swartz  , Prodr.  I13. 

Cymbidium  attijfimum.  Svartz,  Nov.  \â-  Upf. 
6.  pag.  74. 


64.  Angrec  à ouitre  pétales,  n*.  59.  Epiden- 
drum leirapeialum,  Jacq. 


Epidendrum  ( oncidium  tettapetalum  ) , foliU 
radiealiaus  fubulat.s  , carinaiis  ; jeapo  fimpUci , co- 
ratUs  tetrapeialis  j petalis  ovaiis , répandis  ,■  labeilp 
obcordaio.  Willd.  SpeC.  Plant.  4.  pag.  111. 

Oncidium  quadripeialum.  Ssrattz , Aft.  HoIm, 
i8oo.  pag.  240. 


Cymbidium  ( te  trapetalum  ),  /./((/  radieaUbuj 
fubulatis  , dorfo  angulatis  , fcabris  , margine  inie- 
gris  i petalis  acuminaiis.  Ewartz  , Nov.  Aft.  Upf. 
6.  pag.  74. 


Cf,  Angrec  panaché.  Epidendrum  variegatum, 
«'artz. 

' I ; ». 

Epidendrum  (oncidium  variegitum  ) , yô/ij/ r«- 
dicalibus  lanceolatis  , earinatis  , eartilagineo-ferru- 
latis  ,*  feapo  fimpitci  , corollis  tetrapetaiis  , petalis 
oiovaiit.  laheilo  if&io.  Willdtn.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  113.  Svartz,  Acl.  Holm.  i8co.  paa.  »-iei 
& Flor.  InJ.  occid.  3.  pag.  1483. 

Ep!de..drum  vanegatum.  £*arix,  Prodr.  122.' 
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CymilJ'um  varufctum.  ÎVJttz>  Nov.  Aâ.  Upf- 
6.  pag.  74. 

Vifeum  dihkinii  , fort  alho  , goiuto  , minot  ; 
rodice  fkrvja.  Stuan.  Jam.  IlO.  Hift.  X.  pjg*  XJX* 
tab.  148  hg.  Z. 

HtlUberint  foliît  ramtft,  torinath  (/  fulcoiis. 

Pluni.  Spec.  9.  le.  181.  fig.  1.? 

Ofkrys  guiontnfs.  Aubl.  Guîan.  1-  pag.  8x6. 

Celle  plante  fe  rapproche  de  la  précédeme  j 
elle  s'en  diftingiie  par  fes  feuilles  retoiirbcts , 
point  fubulées,  lancéolées  , canaliculéei , cattila- 
gineufes  & légèrement  denticulées  à leurs  bords, 
plus  anguleufes  fut  leur  dos,  maculées  dans  leur 
CMon.  Les  racines  font  longues  , nombreufes , 
rampantes  ; les  tiges  toidïs  , ti'iformes,  glabres  , 
nues parfemets  de  quelques  écailles,  quelque- 
fois raniiBèei  en  panitule  vers  U-ur  fonintet.  Les 
fleurs  font  ttés-billcs,  d'une  graudeur  niédiocte , 
prefque  fertiles,  accompagnées  de  petites  brac- 
tées ovates-lancéolées  ( quatre  pétales  ouverts  en 
troiï  ; deux  plus  petits  , rouges  , concaves , ré- 
trécis à leur  bafe  ; deux  autres  plus  grands  , fpa- 
tulés,  obtus,  ondulés;  le  cinquième  f^aucoup 
plus  grand,  i trois  lobes  inégaux;  celui  du  mi- 
lieu très-large  , téniforme  , blanc  , tacheté  de 
rouge  vers  fa  bafe  ; les  deux  latéraux  plus  courts , 
oblongs , courbés  en  faucille.  La  capfule  eft  can- 
nelée , alongée  , toife  à fa  bafe. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle-Efpigne  , for 
les  arbres , particuliérement  fur  le  cnjttntia.  qf 
^ Dtfeript.  ex  Swarti-  ) 

66.  AngREc  cébolet.  EpUtudrum  tthoUttt. 
)acq. 

F.piJeaJrum  ( oncidium  cebolleta),^/io  tertt! , 
fiiiulaio  ; feapo  fmpliei  , ftrillo  ; raetmit  ptndulit , 
miUiifori).  VVilW.  Spec.  Plant.  4.  pag.  II}. 

EpieUndrum  ctbolUto.  Jacq.  Amer.  Z}0.  tab.  I}î. 
fig.  Z. 

Oncidium  cehoUcta.  Swartz,  Aéf.  Holm.  1800. 
pag.  Z40. 

Ses  racines  ne  ptoduifent  qu’une  feule  fcui'le 
radicale  , cylindrique  , fubulee.  Ses  hampes  font 
roides  , (impies  , glabres  ; elles  fuppottent  des 
gTa;ipes  ramifiées,  pendantes,  compofées  de  fleurs 
alTei  nombreufes. 

Cette  plante  croît  dans  les  environs  de  Car- 
thsgène,  au  milieu  des  forêts,  le  long  des  botds 
de  la  mer.  q; 

ni.  EpideNDRUM.  Svartz.  Corolle  à fx  pétales  ; 

Us  cinq  fupérieurs  ouvem  ; f inférieur  tabulé  à fs 

bafe  , privé  d'éperon.;  anthère  caduque,  operculée. 

67.  AmgREC  en  coquille,  n®.  Zl.  EpiJeadnim 
eochleatum.  Linn. 


Epîdendrum  foliis  gemiuis , oblongis,  hulbo  inna~ 
lis  ; fespo  elorgato;  lameléd  labelti  eorautà , o'^tufd, 
StPaitz,  Nov.  Adt.  Upf.  6.  pag.  67.  — jteq.  Icon, 
Rar.  }.  tab.  6o{  , & Colltét.  }.  pag.  Z14. — Ardr. 
Retinf.  bot.  I . pag.  i }.  tab.  i }.  — Lam.  lit.  Gan. 
t-b.  750.  fig.  Z. 

Iî8.  A N G R E c odorant.  Ejùdendrum  fograns. 
S»artz. 

Epidtndrum  folio  lato,  hnceofato  ; bulbo  inraio ; 
feapo  indsvifo,  multiforo  , anbrcvioio;  laminà  U- 
belti  eotd  ito~acu:à.  Swart/. , Prodr.  izz  , & Fior. 
Ind.  occid  }.  pag.  1487.  — Swartz,  Nov.  Aâ. 
’Upf.  6.  pag.  67.—  Ait.  Hort  Kt».  }.  pag.  }04. 

Epidendrum  lineatum.  Salisbur.  Stirp.  pag.  10. 

Epidtndrum  eochleatum.  Curtis , Magaz.  tab. 
ijz. 

Ses  racines  font  courtes  . filiformes  , blanchâ- 
tres , accompagnées  d'une  bu'be  oblongue , char- 
nue , environnée  à fa  bafe  d'une  ou  de  deux  gaines 
mtmbraneufcs  : il  n en  fort  qu'une  IVule  feuille  , 
longue  d'un  pied  , lancéolée  , élargie  , plane  , 
entière , acuminée,  quelquefois  un  peu  èchancre» 
au  fonimet.  De  la  bafe  de  la  feuille  s'élève  une 
hampe  un  peu  cylindrique , llriée , plus  courte 
que  la  feuille  , accompagnée  de  deux  gaines  alter- 
nes, ovalrs;  elle  fupporie  environ  dix  à douze 
fleurs , gi  andes  .blanc  (tes  , alternes , avec  de  pe- 
tites braâées  deltoïdes.  Les  pétales  font  recour- 
i bés  à leur  fommet  ; les  trois  extérieurs  linéai- 
j re» , 'ancéolés  , alongés;  les  deux  intérieurs  ova- 
i les  , aigus  ; le  pétale  inferieur  rétréci  â fa  bafe , 

I dilaté,  en  cœur  à fon  limbe , aigu  , tedreffé  à fon 
! fommet , marqué  dans  fa  longueur  de  ftries  d’un 
I rouge  de  fang  ; les  anthères  a quatre  loges.  Les 
capfules  font  grandes , oblongues , ttigoncs , ptef- 
qu'à  trois  .ailes. 

Cette  plante  croît  fur  les  vieux  troncs  des  ar- 
bres , dans  la  Jam.üque.  Ses  fleurs  répandent , au 
lever  6c  au  coucher  du  folell , un:  odeur  très- 
agréable.  q;  Dtfeript.  ex  i'wart^.) 

Amgrec  bifide  j n*.  jj.  Ep/dtM<^rum  bifdum» 

Aublv 

Epidendrum  ft>iiis  fubternis  g bulbo  innatis  , lan- 
î ceoijtii  } fiapo  ramojo  ; lamind  UbtUi  rripumtâ  ; 

I lobo  inttrmtdio  reniformi,  bifide.  £vartz.,Nov.  Adî. 

; Upf.  6.  pag.  67. 

I Epidendrum  (pipWionêceüm)  , fdliis  fubradica~ 
libus  ianceoUtis  i raetmis  terminants  ^ Ubio  obtor» 
dato^pttaiis  Unetolatis  longiore.  Weft.  St.  Cruc* 
pag.  230. 

70.  A^CRec  k feuilles  de  \h,  Epidendrum  IWi^ 
folium.  Retx. 

Epidendrum  felüs  fuhttmif  y Unecri-lttnceolaùf  j 
B b b 1 
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ttlio  iniaih  ; feapo  /împ/ici , lamini  laiilli  Uneeo- 
laU.  ■\ViII(len.  Spec.  Plant.  4.  pag.  iij.  — Retz.' 
bot.  6,  pag.  61. 

Sti  racines  protluirent  plufîeurs  bulbes,  d'où, 
foîttnt  deux  ou  trois  feuilles  prefque  ftlTiles  , li-* 
neaires-Iancéolées , glabres,  un  peu  aiguës,  d’un 
veit-obfciir,  mumbraneures , en  carène  fur  leur] 
dns.  Les  hampes  s’élèvent  de  la  bafe  des  bulbes 
elles  font  iîmples,  folitaires, courtes,  filiformes,' 
articulées , terminées  par  une  grappe  fimple , fou- 
tenant  des  fleurs  nombreufes,  alternes,  pédicel- 
lées  , blanchrs,  purpurines  vers  leur  fommet  i les 
cinq  pétales  fupétieurs  prefqu'égaux  , concaves . 
un  peu  recourbés  à leur  iommet , aigus , linéaires  ; 
le  pétale  inférieur  lancéolé.  Les  caplules  font  lon- 
gues d'un  pouce  , ovales  , prefque  trigones  , à 
trois  firies , prelque  glabres. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres , dans  les  Indes 
orientales.  ■x(Dcfcript.  ex  Rcf{.) 

7t.  A.screc  i pliilieurs  bulbes.  EpUendrum  po- 
rjfWéon.  Svrartz. 

Epidtndrum  eünU  repenee  , hUàiftra  ; iu/iis  di- 
phylUt , uniporis  f Sort  ptduncuUto , Um  'mà  Uhtlli< 
cordjii.  Swariz , Nov.  kû..  Upf.'é.  pag.  67.  Prodr. 
ia4,ü:  Flor.lnd.  occid.  5.  pag.  1491. 

Ses  liges  font  toneues,  artitulées  & rampantes, 
pouliam  d fes  articulations  de  petites  racines  blan- 
ches, filiformes  , par  lefquelles  la  plante  adhère 
forttmcnt  i l’écorce  desaibtes)  pourvues  de  bul- 
bes ov.ales , prefque  fefiiles , enveloppées  de  deux 
gaines  oppoLes  : il  en  fort  deux  petites  feuilhs 
jancéolf  es , ovales  , obtufes.  De  leur  rentre  s'é- 
lèvent lies  p-^drancules  f.alitaires  , très-coutts , 
foutenani  une  fleur  aflez  grande  , Wanche,  incli- 
née. Les  cinq  pétales  fupéticurs  font  prefqu'é- 
gaux  , lancéolés,  linéaires,  aigus j l'infitrieur  re- 
dit iTo;  fon  limbe  arrondi , en  coeur  , échancté  à 
fon  fommet;  l'a.nthère  ovale,  à deux  loges;  la 
capfiile  étroite,  oblongue,  brune,  obfcurénient 
irignne. 

Cette  plante  croît  fur  I.s  hautes  montagne,  à 
i4  JjiDuquc.  ^Defeript,  ex  Swart^.  ) 

7a.  AngREC  fcïTiIe.  Epidendrum  fepîlf,  Retz. 


trois  à quatre  lignes.  Les  fleurs  font  petites , gé- 
minées , laiemrnl  folitaires  , prefque  fefiiles  , 
axillaires , accompagnées  chacuns  d'une  braâée 
courte  , blanchâtre  , enflée  , membraneufe.  La 
corolle  e({  blanche  ; les  trois  pétales  extérieurs 
ovales  i leur  bafe , prolongés  à lent  fommet  en 
une  longue  pointe  ; tes  deux  latéraux  ovaks,  ob- 
longs,  irès-emiers;  le  pétale  inférieur  afeendant, 
lancéolé  , jaiii  àtre  , plus  long  que  les  précédens. 
La  capfule  ell  glabre , petite  , obfcurément  tii- 
gone. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales , fur 
le  tronc  des  arbres.  , 

7).  AnCREC  labié.  Epidendrum  laiiaium, 

Epidtndrum  fo/iis  taSicalibus  oiiongii  ,*  èutio  nie- 
dio  fo/itario,  monophyU»  ; feupit  pautifiorit  ; laminà 
laittli  obovatà  , incraffutd.  Svranz  , Nov.  Aà.  Upf. 
6.  pag.  67.  Prodr.  1x4,  & flor.  Ind.  occident. 
pag.  1495. 

Ses  racines  font  blanches  , fimples , filiformes  ; 
les  feuilles  ladicalssoblongues, entières,  glabres, 
luifames , un  peu  réfléchies  à leur  fommet , d'un 
I vert  très-foncé  , longues  d'un  pouce  8c  demi. 

I Dans  leur  centre  croît  une  bulbe  arromiie  , d'où 
s'élève  une  feuille  fcmblable  aux  premières.  Du 
milieu  des  feuilles  s'élèvent  plufîeurs  nampes  fili- 
formes, fimples,  plus  longues  que  les  feuilles, 

fieu  garnies  de  fleuts,  accompagnées  de  braéiéts 
ancéolées.  La  corolle  efi  petite  ; les  trois  pétales 
fupérieurs  obloi  gs , étalés , concaves , obtus  , de 
couleur  purpurine,  lliiés  de  jaune;  deux  anté- 
rieurs , connivens  à leur  bafe  ; le  pétale  inferieur 
une  fois  plus  grand  ; fon  limbe  rabattu,  un  peu 
échancré  au  fommet  ; l’anthère  arrondie  , i deux 
toges;  la  capfule  oblongue , à fix  côtes,  acuminéo 
à lés  deux  extrémités , plane  à un  de  fes  côtés. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres  , à la  Nouvelle- 
Efpagne.  ij-  {Difeript,  exSwurrj.) 

74.  Angrec  d'iin  pourpre- foncé.  Epidtndrum 
alropurpurtum.  Willd. 

Epidtndrum  futiis  fuèrfnis  , lanctolatis  , bulba 
innutii  ,-  /tapa  fimp/ki , luminu  laitUi  aieordutii  , 
loiit  rcmoiit.  WiUd.  bpec.  Plant.  4.  pag.  iij. 


Epidtndrum  cau/e  feundente , buibiftro  ; fuliis  lun- 
trolutis  , rtcnftt , fubpetioUiii , tuho  innuiii  ; fort- 
but  geminatit , fubfefilibus  ; lammi  labelti  ludcea- 
luii.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  i j.  — Retz.  Obf. 
bot.  6.  pag.  6c.  ( îton  Swurt^  Prodr.  ) 

Ses  tiges  font  grimpantes,  cy'indriqiies,  fili- 
formes, couvertes  d’écailles  petites,  ovales,  ob- 
longues  , pourvues  de  bulbes  d'où  foitent  des 
feuilles  épatfes  , prefque  felTiIcs  , lancéolées , ob- 
lufes  à leur  fommet , glabres  en  defius , d'un  vert- 
jaunâtre  , longues  à peine  d'un  pouce  , larges  de 


Ueù’tborine  foribul  etropurpurtii.  Plum.  Spec.  9. 
le.  I7S.  fig.  1. 

An  limodotum  purputtum  } Lam.  Diél.  3.  pag. 
f‘f- 

Cette  plante  tfl  privée  de  tige  : il  fort  d’une 
bulbe  radicale  deux  ou  trois  feuilles  lancéolées  , 
vaginales  à leur  bafe,  du  centre  defquelles  s'élève 
une  hampe  très-fimple,  qui  fuppoite  des  fleuts 
d'un  pourpre-foncé.  Le  pétale  inléiieut  de  la  co- 
rolle eft  large , en  forme  de  coeur  lenverfe  , i 
trois  lobes  écartés. 


Digitized  by  Google 


A N G 

Cette  plante  ctoti  dina  l'Amérique, 

7J.  Angrec  blanc , n°.  )o.  Epidtndmm  ùmaiiti. 
Linn. 

Epidtudram  fatiit  radicaliiui  Idio-hnceolatii  ; 
fcjpo  fut'divifo  ,*  petalii  latcralihus  orhiculaùs  ; la- 
miitJ  Uhttli  tripanUi  ! Uciniâ  initrmtdiâ  hajljiâ  , 

cput  iipdâ.  Swarti,  Nov.  Ail.  Upf.  6.  pag.  67. 

76.  AmcREC  étalé.  Epidtndrum païens.  Svaetz. 

Epidendrum  ceule  Jîmplic!  , foliis  oiiongis  ; pani- 
fu^à  terminait  ,JSmpiùi  ; laminà  Ubtlti  tri- 

lu^J  , Mo  intermedio  iipartito.  Svittz , Nov.  Aâ. 
Upfal.  6.  pig.  6S,  & Fior.  Ind.  occiil.  pag. 
I49f- 

Ses  tiges  font  fimples  , hautes  à peine  d'un 
pied , comprimées  >k  i deux  angles  vers  leur  fom- 
meu  les  feuilles  toutes  radicales,  glabres,  ob 
jongues-lancéolées , un  peu  ftriées  , longues  de 
deux  à quatre  pouces.  Les  fleurs  font  d'une  cou- 
li  ur  pâle,  légèrement  pédicellées,  difpofées  en 
une  paniculc  étalée  ratnifications  peu  nom- 
breufes  , alternes  , diflantes , munies  de  bradées 
linéaires , lancéolées  ; les  cinq  pétales  liipérieurs 
prelqu  égaux  , oblongs  , concaves,  aigus î l'inlé- 
rieur  redreflé  1 fon  limbe  à trois  lobes  s les  deux 
latéraux  arrondis!  celui  du  milieu  plus  étroit, 
bifide  i fon  foinmet. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbres , dans  les  fo- 
rêts , à la  Jamaïque,  if  (Dtfcripi.  ex  Swari^.  ) 

77.  Angrec  verruqueux.  Epidendrum  verraco- 
fim.  Svatta. 

Epidendrum  coule  fmpUci , verrucofa  . fuliofa  ; 
foliis  lancevlstls , nervops  ; feupe  panicuUto  corol- 
Itpjue  impanàstis.  Sxratiz , Nov.  Ail.  Upf.  6.  pag. 
68, 8i  Flor.  Ind.  occid.  5.  pag.  1497. 

S-.‘s  racines  produifent  plufiaurs  tiges  droites , 
O’iindtiques , haut,  s de  deux  pieds,  fimples , fté- 
ril.s  , garnies  de  feuilles  alternes  , lancéolées  , 
netveiifes  , longues  de  Cx  à fept  pouces  1 les  gai- 
nes ftriées,  brur.es  ou  purpurines,  parfemées  de 
tubercules  8c  de  points  noitâites  : il  s'élève  des 
racines  un-,-  hampe  plus  longue  que  les  tiges,  lilfe, 
écailleufe  , paniculee  , à ramifications  étalées  , 
foutetunt  vers  leur  Commet  des  flcuis  alternes, 
pédicellées,  point  ponéluées.  pâ'esou  d’un  jaune- 
foncé  , d'une  grandeur  médiocre  , accompagnées 
de  btaâées  ovales,  aiguës  i les  trois  pétales  exté- 
rieurs ovales , oblongs  j les  deux  intérieurs  li- 
néaires , concaves  > l'inférieur  tabule , divilé  à 
fon  limbe  en  trois  découpures  î les  latérales  lan- 
céolées, obtufes  i l’inietmédiaire  linéaire,  plus 
longue,  bifide!  trois  callofités  linéaires  à l'ctifice 
du  tube  i l'anthère  à deux  loges. 

Cette  plante  croit  i la  Jamaï.iue,  fur  le  tronc 
des  aibies.  ^ {Defeript.  tx  Swarif^.) 
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78.  Angrec  ponâué , n®.  i f . Epidendrum punc- 
taium.  Linn. 

Epidendrum  cauie  pmpliei , vaginis  imhrlcoto  ; 
fohis  lanetolatis  f nervvps,  feapo  paniculuto  corot-‘ 
lifjue  punilaiis.  Swaitz,  Nov.  -Aâ.  Upl.  6.  p.  68. 

Il  différé  de  la  précédente  par  fes  gaines  plus 
lâcheÿ,  plus  imbiiquécs!  par  f-s  l'a;  icules  moins 
étalées  ; par  les  pedoncuies  N:  les  cuiuiles . chac.- 
gés  de  points  tougeâues. 

79.  Angrec  penché.  Epidendrum  nutani.  Sxr. 

Epidendrum  eaule  pmplici  foliis  on  atO'lunceoM 
lis  , ampicxicaulilus  ; fiorihus  fuhfpicntis  , nuianii- 
lus  ; laminà  lubdh  eriloirâ  , loio  iniernudio  triaen- 
loto,  S’s'attx , Nov.  Aéi.  Upf.  6.  pag.  68.  Prodr. 
lEi,  8i  Flor.  Ind.  octid.  }.  pag.  1499. 

Ses  tiges  font  fimples,  cylindriques , hautes  de 
deux  pieds , garnies  de  feuilles  amplexii  aules  , 
ovaks-lancéolees , planes,  aigues,  rougeâtres  à 
leur  baie.  Les  fleurs  font  jaunes , felfiies  , aflex 
grandes , réunies  au  nombre  de  vingt  à trente  en 
un  épi  folitaire  , terminal,  incline,  muni  de  quel- 
ques braélees  diftantes  , lancéolées,  d'un  pourpre- 
clait  i les  trois  pétales  extétieuts  ovales-lancéoies, 
aigus  i les  deux  intérieurs  linéaires,  atuminési 
l'inférieur  à trois  lobes  i les  deux  lobes  latéraux 
ovales  , entiers  ! celui  du  milieu  à trois  dents  s 
deux  ledreflëes!  celle  du  milieu  rabattue!  l'an- 
thère i quatre  loges.  Lacapfule  cft  grande  , ob- 
longue  , a fix  laillies. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes,  à la  Ja- 
maïque. M ( Defeript.  ex  éspairp.  ) 

8c.  Angrec  difforme,  n°.  ii.  Epidendrum  dif- 
forme, Jacq. 

y Epidendrum  ( umbellatum  ) , eaule  fîmplici  / 
foliis  oolongit  J fubemarginaiis  i fioriàus  lerminali- 
bus , confertis  laminà  tabetli  irtlobà , lobo  inier- 
mtdio  eniarginato.  Svartz,  Nov.  Ad.  Upf.  6.  pag. 
68,  Sc  Flot.  Ind.  occid.  }.  pag.  ijoi. 

L.a  plante  décrite  par  Sxrartz  ne  diffère , d'après 
ce  même  auteur , de  V epidendrum  difforme  Jacq. 
que  par  le  pétale  inférieur,  divife  en  trois  lobes  ! 
les  deux  latéraux  convexes,  ondu'es!  celui  du 
mi  ieu  plus  petit , echancré  à fon  Commet  ! fon 
tube  ou  fa  paitie  intérieure  une  fois  plus  court 
que  les  petales. 

Cette  p'ante  croît  à la  Jamaïque,  qt 

81 . Angrec  diffus. Epidendrum  diff’tf.m.  Sxeartx. 

Epidendrum  eaule  pmpliei , anetpiti  ; foliis  oblan- 
gis  ; ponieulà  terminali  , ramopffimà  ; laminà  labetîi 
eordatà , ucuminatà.  îvartz,  Nov.  Aél.  Upf.  6. 
pag.  68.  Ptodt.  lai , bc  Flot.  Ind.  occid.  }.  pag. 
) ijoj. 
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Sel  ricinfs  foi)t  filiformeij  fes  lis;ei  droitM , i 
(impies , i deux  angles , hauces  de  fis  pouces  , g»t-  ' 
uies  i leur  paitie  fupcrieure  de  leuitles  oblon-  i 
gués,  nervcuf.s  , à peine  aigues  .longues  d’un 
pouce  îk  demi , ftrièes  fur  leur  gtine.  Les  fleuis 
font  petites,  un  peu  p-idicellees,  d'un  rouge  de 
fing,  difpolees  en  une  panicule  tertninilc,  longue 
d’un  pied,  tii's  rameufe ; les  rameaux  diffus , éta- 
lés, i ramifications  filiformes,  purputines,  ac- 
compagnées de  très-petites  biaûees  s les  cinq  pé- 
tales fupéticurs  preriju’égaux  i les  deux  ititetieuti 
plus  étroits;  le  pétale  inferieur  redreffe  ,en  coeur , ' 
acuminé  , veiné;  deux  caltoûtés  à l’oiifice  du 
tube.  La  capfulii  tlf  pendante  , trigonc,  ellip- 
tique. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque , fur  les  arbres. 
Tf  ( D,fiript.  ex  Sutartf.  ) 

St.  AnoRSC  rameuf  . n*.  19.  EplJe.tJi-am  rj- 
mo/um.  Jacq. 

Epiitadrum  cauie  ramojî0mo  / fotiit  llnearié^r  , 
oitufii , entJ'finai’t  ; fpicii  ttrwiiiaHiia  , laxii  / 
fif  -iiiu  •ifichii.  Sxeint , Nov.  fitk,  Upf.  6.  pag. 
68.  Prodr.  110,  Sc  Fior.  Ind.  occid.  pag.  i;oj. 

Les  trois  pétales  extérieurs  de  la  corolle  font 
ovales , lancéolés  ; les  deux  intérieurs  linéaires  , 
aigus;  l'inférieur  redrïlTé;  fon  limbe  en  coeur  , de 
la  longueur  des  aut4$  pétales  , roide , un  peu  con- 
cave , acuminé.  Cette  plante  varie  uans  la  largeur 
de  f«  feuilles  & dans  la  grandeur  du  fes  autres 
parties.  ( isvartf.  ) 

S J.  Angrec  ioide,n°.  iXj.Epidtndrumrigidum. 
Jacq. 

Epidendrum  càuU fimpliii  ; fotiis  ohio:igis  , 
fpicà  terminait,  taxa,  antipiti  i forliui  dijltihis  ; 
Ltminâ  lahelii  cordaio-cvaiâ , aeuiâ.  Svarn  , Nov. 
Aâ.  Upfal.  6.  pag.  68.  Prodr.  111 , & Flor.  Ind. 
occid.  }.  pag.  1507. 

Trois  pétalfs  oblongs  ; deux  plus  étroits  8:  plus 
courts.  La  fixième  eft  redrelTé , de  la  longueur  des 
r.utres , muni  î fon  tube  de  deux  petites  dents  ; 
Ton  limbe  plane,  ovale,  en  coeur,  terminé  par 
une  très-petite  pointe  ; l'anthère  à deux  loges.  La 
capfule  efi  trigone,  obloiigue,  aiuiuiuée,  tiés- 
glabre.  (Osvjrrj-.) 

84.  .Anorec  à feuilles  obtufM  Epidendrum  oi- 
tujlfalium.  Wilid. 

Epidendrum  eaule  fmpliei;  foliit  ehhnpjs  ,ohiups, 
amplexicautiiui  { rjeemo  lerminali , la6et'o  fuktri- 
loho  I laeinid  meaii  tlongatd , bifdd  ; apiâbus  reva- 
luth.  Wilid.  Spec.  Plant.  4.  pag.  118. 

IleUeiarine  amp/ipimo  fore  varia.  Plum.  Spec.  9. 
le.  l8c.  fig.  i. 

Scs  tiges  font  fimples  ; fes  feuilles  oblongues , 


amplexictules  ; fes  fleurs  grandes  , panachées , dif- 
pofées  eu  nue  grappe  terminale  ; le  petale  infé- 
rieur divifé  en  tiois  lobes  ; celui  du  milieu  plus 
alongé , bifide  ; les  découpures  roulées  en  dehors. 

Cette  plante  croît  dans  les  contrées  chaudes  de 
l’ Amérique.  ^ 

8f.  AhgREC  ideux  rangs.  Epidendrum  hifariutr, 
Svxm' 

Epidendrum  eaule  fmpHci  ; fatiis  cordata-lancea- 
laih  , fiariianea.'iiui  fpieâ  termittali , taxa  , anei' 
piti  ; jtoribus  dijliehis  ; lamina  lahelU  trito'-à.  5v. 
Nov.  .A£l.  Upf.  6.  pag.  68,  8c  Flor.  Ind.  occid.  j. 
pag.  ijcp. 

Epidendrum  aneeps.  Svarti,  Prodr.  Ht.  Nam 
Jatq. 

Ses  racines  font  filiformes  ; fes  tiges  droi- 
tes , fimples , longues  de  deux  à quatre  pouces  ; 
fes  feuilles  Unceolees , en  cœur  au  deffus  de  leur 
gaîie,  glabres,  roidrs,  rou'ees  à leurs  bords; 
las  fleurs  d’un  vert- blanchâtre , dillames,  alter- 
nes, dtfpofées  fut  deux  rangs , fermant  iiti  épi  rer- 
miiul , plus  long  que  les  tiges,  un  peu  flexueux. 
Les  trois  pétales  extérieuis  lont  ovaUs , lancéolés, 
convexes  ; les  deux  intérieurs  plus  courts  f fctacés  ; 
l'inférieur  élargi , à trots  lobes  ; les  deux  lobes  la- 
téraux entiers,  arrondis  ; celui  du  milieu  bifi  le  ; 
l'anthère  à quatre  lo^es.  La  cipfule  eff  oblongue  , 
cannelée,  acuminée  a fes  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Jamaïque,  ac  ( Defeript.  ex  Sware^.  ) 

86.  Angrec  noéfurue , n“.  16.  Epidendrum  noc- 
turnum.  Linn. 

Epidendrum  eaule  fmplieî  ,*  fatiU  ohtangts , uv#- 
rr/ri;  fiaribus  terminalibus  ; lamina  laaelli  tripartitd , 
inugrà;  laciaià  tntermediâ  lineari-elongatâ.  iwartr  , 
Nov.  AÜ.  Upf.  6.  pag.  69,  8c  Obfetv.  botan, 
pag.  jap. 

87.. Angrec  cilié,  n®.  IJ.  Epidendrum  ciliart, 
Linn. 

Epidendrum  eaule pmpliei  ,•  faliit  biais  , ablangis , 
aveaiis)  ltminâ  tabelji  tripanttd;  Iseiniâ  intermediâ 
lineari.  Ssrartz , Nov.  A&.  Upf.  6.  pag.  69. 

88.  Angrec  unilatéral,  n®.  ^.Epidmdrum  ft- 
eundum.  Linn. 

Epidendrum  cuule  fimplici  ; Jiliit  aUangis , emar- 
ginatis  ; peduncula  terminali  ,tongipimo  ; fpieâ  taxâ, 
fecundà  ,*  cutumnâ  longttudine  pttalarum.  Sxrartx  , 
Nov.  Aél.  Upf.  6.  pag.  69. 

89.  .Angrec  brun.  Epidendrum  fufeatum.  Sse. 

Epidendrum  eaule p-nptici  ; fotiis  aàlangis  aeumi* 
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; ftdunculo  termînali , thngato  ; fpid  gfo~ 
tojd  , coUmni  pualis  iuviert.  Svittz,  Nov.  Aù. 
Upl'  6.  pjg.  69 — Willd.Spec.  Plant.  4.  p.  lao. 

£pidtndrjm  (rufcatum),  caaUiui  fatpluikui , 
foini  avjHèkS  ; prduacuio  urminalt  ^ t/ongato  ^/qua- 
mdio  ; fpici  gtoifofd  ; la  'tfio  tpuinqutlaào  , inurmeaio 
»ifalt(c.  Smith  , Spicil.  bot.  pag.  11.  lab.  1^. 

Eoidtndrum  anctpt.  Jicq.  Amer.  pag.  124.  tab. 
1 jS.  — Lam.  Didt.  i.  pag.  189.  • 

Epidtndrum  ficundam,  Swirti,  Obftrv.  boian. 
pjg.  5 if.  {Exclues  Jynmymit.) 

Ses  tiges  font  limplts,  à deux  angles  nppofés, 
garnies  de  feui'Us  alternes,  ovales  , oblnngu  s, 
a:uminaesî  les  fleurs  difpofées  à l'extidmitè  d'un 
long  pédoncule  écailleux  , en  un  épi  globuleux  ; 
le  petale  inférieur  prefqu'd  cinq  lobes  i celui  du 
milieu  1 p<  ine  fenfïble  ; fa  bafe  tubalée  , plus 
courte  que  les  pétales. 

Cette  plante  croît  i la  Martinique  8c  i la  Jamaï- 
que, d.ins  les  Forêts  des  montagnes, 

90.  AnqREC  en  foc.  Epidtndrum  vomtrifarmi. 
Swartï. 

Epidtndrum  caultfctns  , foliit  iuliit  inna:ii , tar- 
noft,  ovato-aci/minaiis  , convtxii  ^ canaticulatis  ^ 
f.itiiS  curinaiis  ; feupc  r Jinu  foliorum.  Svarti  , Nov, 
Adï.  Upf.  6.  pag.  69.  Prodr.  pag.  U4,&Flor. 
InJ.  occid.  j.  pag.  ijit. 

Très-petite  plante,  à peine  haute  d’un  pouce, 
dont  les  ratines  font  ramptnies , radicantes , pour- 
vues de  bulbes  ovales , fefliles , enveloppées  de 
gaines  , d'où  fort  une  feule  feuille  charnue  , 
ovale  , acun  inée  , faillants  en  carène  fur  le  dos  , 
imit.int  ptefque  le  foc  d'une  charrue,  glabre,  un 
peu  recoutbac  à fou  fommet.  Du  fein  des  feui.les 
s'élèvent  d's  hampes  folitaires,  filiformes,  plus 
longues  que  les  fcuiiî's,  munies  de  g.’ines  difian- 
tes , fort  petites.  I*s  fleuts  n'ont  point  été  obfer- 
vées. 

Cetre  plante  croît  i la  Jamaïque,  fur  le  tronc 
des  arbics.  tu  ( i-  tfiript,  tx  Swan^.  ) 

91.  Anorec  à feuilles  étioices.  Epidtnd-um 
nngufiifvli^m. 

Ep'dtnd'um  foiio  lintjri , kutho  innnto  , ftnpo 
ptiituluio.  Swarix  , Nov.  Adf.  L'pf.'  6.  pag.  70. 
Prodr.  1 1 f , & Flor.  Ind.  occid.  f.  pag  I f 1 2. 

Ses  racines  font  fîmples , blanchâtres,  fîlifor- 
mts  , alongées  , pourvues  de  bulbes  ovales  , char- 
nues , enveloppées  de  gaines  membraneufes.  De 
chacun®  déliés  fort  une  feuide  feflile,  plane,  li- 
néaire longue  de  fix  pouces , un  peu  relevée  en 
carène  ■ obtufe.  La  h.impe  efl  radi- 
cale un*  longue  que  les  feuilles , droite , 

tylin’diique,  terminée  pat  une  panicule  à ramifi- 


raciooi  épirfri , étalées  , purpurines  , un  peu 
flexueufes , chargées  de  fleurs  iiombieufes  , cutt 
petites.  Les  caplules  font  oblongues,  petites,  pen- 
dantes, rétrécies  i leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque  , fur  les  bran- 
ches des  arbres,  qt  (^Dtjeript.  tx  Swart^.^ 

91.  Ancric  alongé.  Epidtndrum  tlongatum. 
Jacq. 

Epidtndrum  eauit  Jimplici  , foliit  oklongis  ; pt- 
dunculo  ttrminoli  , tlongalo  ; fiicâ  Uxâ  , lamiitd 
luitlli  dtniuro-aliulj.  Swartz,  Nov.  Aél.  L'pf.  é. 
pag.  69.  — Willden.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ilo.  — 
Lam.  III.  Gen.  tab.  7)0.  üg.  1. 

Epidtndrum  (elongatum),  tault  ertHo,  foliit  oé- 
longis , forihut  fpicatii  ntliurii  lakio  trijido  ; laci~ 
nid  mtdià  iiloiâ.  Jacq.  Icon.  Rat.  a.  tab.  éoa,  8c 
Colleâ.  5.  pag.  iéo. 

Ses  tiges  font  droites , glabres,  longues,  llriées, 
garnies  à leur  partie  inférieure  de  f.uilles  alter- 
nes , amplexicaules , vaginales  i leur  bafe  , ova- 
les, alongées,  glabres,  ftriérs  , à peine  aiguës  j 
elles  font  remplacées,  dans  la  partie  lupéricure  déS 
tiges  , par  de  petites  écailles  diflanus  , éparfes , 
lancéolées,  aiguës.  I-es  fleurs  font  petites,  pref- 
que  felTiles , difpofées  â l'extrémue  des  tige*  en 
un  épi  droit,  (impie,  un  peu  lâthe,  uiuni  de  pe- 
tites braâées.  Les  cinq  pérales  fiipériturs  frmt 
prefqu'égaux  , très-ouverts,  un  peu  aig-is , lltiés , 
rétrécis  en  onglet  â leur  bafe>  le  pétale  inférieur 
tubülé  à fa  bafe,  divifé  à fon  limbe  en  trois  lobes 
élargis , tronqués,  dentés  & lacintés  à leur  fom- 
met ; le  lobe  du  milieu  profondément  bifides  l'o- 
vaire  grêle , alongé. 

Cetre  plante  croît  dans  l'Amérique , aux  envi- 
rons de  Caracas.  jf.{y.f) 

C-fim'utieni,  Les  efpèces  foivarees,  citées  pat 
MM  Ruiz  8c  Pavnn , (ans  defcrtptioii , dans  leur 
Ayfttma  vtgftukihum  Flort  ftruvior.t , pag.  2428e 
feq. , fo'ment  un  groupe  particulier,  qui  paioic 
appartenir  aux  tpiatndrum  , 8c  aurquelles  ces  au- 
teurs ont  donné  pour  caraâète  générique  ; 

Cinq  ptealet  fuptrituri  ovêltt-oklongs , d'dgtlt  don” 
gutur^  Itx  trois  txitritars  plus  larges  ,*  un  pxiimt  pi* 
tait  en  tiiie  , diverftment  lacinit,  connivtnt  avec  U 
fiylt  tukuiiux  , en  mijfat;  un  fUament  kifde;  quatre 
anthères  {ou  une  anthère  à quatre  loges). 

En  attendant  que  nous  ayiors  fur  ces  efpèces  des 
détails  plus  étendus,  je  me  bornerai  â les  men- 
tionner ici. 

♦ Epidtndrum  (corotutum),  fodiis  ovato-Uts* 
etolaits  ,•  racimis  dependentikus  ; neèfarii  laèiû  tri* 
loho  f lacîniis  kipdis  , intermediâ  minoii, 

* Epidendru  m(  macutatum  ) , foliis  laneeoUtit, 
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fuhtits  lineatts  ; racemo  lon^  • ptuxlu  nuuulaùs , 
mSario  ftl>crifiato. 

* Epidtndrum  ( CTÎftatum  ) , folia  lanceolatrs  , 
ractmo  dtptndenie  y ntHarii  laàio  tripanito  / lacinid 
mtdià  bijiiài  lattralihus  tripurtids. 

* Epidtndrum  ( panicuUrum  ) , foHis  o^longo- 
lanctoljtij  f fiorîous  panicu-'atà  ; ntÜurii  lütinid 
inttrmtdiâ,  hifdâi  lacinuin  txtron  'um  fitxd^ 

* Epidtndrum  ( cordatum  ) ,fotiis  tordniU , am- 
pltxitauiibus  ; paniculâ  fexuo/a  { ntüarii  labio  bi‘ 
fido;  latinia  acuminatis  , rtcufvis, 

* Epidtndrum  {vWiàt) , foliis  lanctolaiis  , acu- 
ta  J ractmo  urminali  i ntiijrii  lahio  tnlvho  , inttr- 
medio  bifido, 

* Epidtndrum  (p3Tviôorum),^//7^  lanceofaro- 
lintaribus  ,*  racemo  brevi  y neHarit  labio  trilobù  y 
laciaid  fubrotundis  ^ intcrmcdid  bipartitâ  , acutà, 

* Epidtndrum  ( miuns  ) , foliis  lanctolatis  , ob- 
tufis  t emirginatit } ractmo  compoftto  , nutante  y net- 
tarii  iabio  trifido  y Lit^iniis  crcnuluih  , intermediâ 
imtgrd. 

* Epidtndrum  ( ferrugineum  ) , foliis  oUongo^ 
lanceolaùs  y cmarginatis  ; racemo  fimplici  , treüo  ; 
neHarii  labio  aiuninato  , integro. 

* Epidtndrum  ( corymbofum  ) , foliis  ovato-ob- 
longit , emj^ginaiis  y foribus  termtnalibut  ^ fubco- 
rymbofis  y ne&ario  crifato. 

* Epidtndrum  ( croceum  ) , foliis  oblongis  y 
ractmo  terminali  , fubfptcato  , mulitfloro  y ntàario 
trilobo, 

* Epidcndrum  (^>io\uh\\i)  » foliis  oblongchobova- 
lit , ramis  volubilibus  y neSarii  labio  btfào  y iaeiniis 
lanctolûtis, 

* Epidtndrum  (emargüucum  ),  foliis  ligulatis , 
tmarginatis  , crenulatis  y racemo  terminait , neâario 
intfgro, 

* Epidtndrum  ( bifi orum  ) , foliis  oblongis , tmar^ 
ginatis  y ramis  radicantibus  ^ tatemo  terminait , pe^ 
danculis  bi forts,  nt&ario  trilobo. 

* Epidcndrum  ( rrtflorum  ) , foliis  hnctolatis  ^ 
iridtntatis  y ptduncatis  urminaUbus  , triforis  y nte- 
tario  tnfdo. 

* Epidtndrum  {icnvràMtutn')  , foliis  lanceolato- 
iintanout , racemo  tt'minali  ; ntHufii  labio  fubhaf 
lato  , acuminato , baf  utrxnque  acuminato, 

^ Epidtndrum  ( fcabrum  ) , foliis  ovaio-lanctola- 
lis  , marginibus  vaginifqut  fcsbrisi  ractmo  ttrmi^ 
mati i aeàafii  labio  eruciformi» 

* Epidcndrum  ( linearc  ) , foUis  lintaribut  y ra* 
temo  urminaU , fubpaa'culato  ; nedarti  labio 
cardato-iuntiformi  ^ baf  utnnquk  dentato* 


ANC 

• Epidmdnm  ( equitars  ) , foliis  acinaci/ormi- 
bus , çarinatis , diftHhc  zquitanttlus;  fcapii  umjiorisi 
niüurü  iabio  maximo  , trilobo, 

IV.  Aerides.  S»Jrtt.  Cinq  pftolts  fupiritars  éta- 

Us  ; C injtritur  en  formt  de  chauds  ; une  anthère 

terminale. 

9?.  Akgrfc  à feuilles  nicafes,  n*.  19.  Epi- 
dendrum  retufum.  Linn. 

Epidendrum  ( aeiides  rcturutn  ) , foliis  fubradi- 
ealibus  , linearibus  , apice  bifariam  retujit  ; raccmis 

ioisgijjimis.  Svartz , in  SchraJ.  Journ.  bot.  1799. 
P»g- 

Limodorum  retufum.  Saranz,  Nov.  Aâ.  Upf.  6. 
pag.  80. 

94.  AngREC  (tes  Iodes.  Epidendrum  indicum. 

Epidtndrum  ( aerides  pirmorfum  ) , foliis  radi- 
ealipus  I linearibus  . eanaliculatii  . apice  oblique  pra- 
morjis  ; raeemis  longijpmis.  WiUJ.  SpcC-  Plant.  4. 
pag.  tJO. 

Biti-marum-maravara.  Rheed.  Malab.  11.  pag.  f. 
tab.  1. 

Cette  efpèce  fe  reproche  beaucoup  de  la  prd- 
cédente  } elle  en  dinibre  par  Tes  feuilles  canallcu- 
lées,  tronquées  & comme  mordues  obliquement 
à leur  fommet.  toutes  radicales  te  linéaires.  Ses 
fleurs  font  difpofées  en  très-longues  grappes  ter- 
minales. Les  rapfules  qui  leur  fuccéJent , font 
lilTes,  cylindriques,  point  ovales  ni  anguleufes. 

Cette  plante  croît  fut  les  aibres , dans  les  Indes 
orientales,  qt 

9f.  Angrec  i pétales  laineux.  Epidcndrum  lafio- 
petalum. 

Epidendrum  ( aetides  lafîopetalum)  . caule  ra- 
mofo  , radicanteq  foliis  ovato-oblongis  , bulbo  inna- 
tis  petaiis  lanceoloio-aïutis  , tribus  exttrioribus  est- 
terne  tanuginofs.  Wiiid.  Spec.  Plant.  4.  pig.  i }0. 

Epidendrum  fios  asris. } Retz  Obferv.  bot.  6. 
pag.  64. 

Ses  racines  font  furmomées  d'une  bulbe  qui 
donne  nailfance  à des  feuilles  ovales,  ob'ongues. 
Les  tiges  font  rameufes,  8r  pouflent  des  racines  i 
leurs  articulations  ( elles  font  terminées  pat  <iei 
fleurs , dont  les  pétales  font  lancéolés , aigus  ; les 
trois  extérieurs  laineux  en  deflus. 

Cette  plante  croit  fut  les  arbres,  dans  les  Iodes 
orientales,  if- 

9é.  Angrec  du  matin.  Epidendrum  motutinam. 

Epidtndrum  (aerides  naïuiiiium  ) , caule  ra- 
mofo  , radicaate  j foliis  lanceotaiis j petaiis  tribus 

injerioribas 
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iiifirlarlittS  Unenljiii , aculii  ; Unis  faririoriins 
difsrmikui.  Villd.  Spec.  Piiiit.4.  pag.  I Jl. 

Epiàtnjrum  fias  atris  vtl fjtvonicum.  Retz.  Obf. 
bot.  6.  pag.  fi. 

Stt  t'ges  font  glabres  , rameufes  , ariicuUes, 
radicantes,  prerquegiiinpames)  les  rameaux  nom- 
breux, étalés;  les  Quilles  alternes,  lancéolées, 
un  peu  planes,  légèrement  fltiées,  longues  d-'un  i 
deux  pieds.  I.es  neurs  font  difpolées  en  grappts 
tetanjnales  très-fîmples , toutes  pédicellées,  alter- 
nes, inclinées;  les  deux  pétales  fupéricurs  iné- 
aux  , très-ouverts,  lancéolés;  les  trois  autres 
eaucoup  plus  courts,  lancéolés , aigus , blancs  , 
mélangés  de  jaune;  le  pétale  inférieur  court , ï 
demi  cylindrique,  à trois  dents;  les  deux  latéraux 
plus  étroits  & plus  longs  ; celui  du  milieu  élargi. 
I.a  ’capfule  ell  glabre  , oblong'ie  , ^ cinq  angles 
Inégaux,  de  l’épailTeut  du  doigt,  s'ouvtant  en 
trois  valves. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres , dans  les  Indes 
orientales,  ap  {^Dcjinpt.  tx  Rtti  ) 

97.  AncREC  odorant.  Epidendrum  odoratum. 

Epidtndrum  ( aeripes  odoratum  ) , coule  erecio  ; 
folüs  lintaribui , riflexis  ; peiolU  ovatis  ; fjcco  lo- 
kelti  antic'e  kifido  ,•  proee/fo  erecio  , conico,  WillJen. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  iji. 

Acrides  ( odorata  ) , /oliis  linearikus  , tefexii  ; 
racemis  Jimptieikuj ^ axiUorikus,  Lour.  Flot,  cochin. 
X.  pag.  641. 

Ses  racines  font  compofées  de  bulbes  linéaires, 
alongées  , entortillées;  Tes  tiges  droites,  longues 
d'un  pied,  prefque  ligncufes  , garnies  de  feuilles 
linéaires,  fort  grandes,  épailfes,  échancrées.  un 
peu  recourbées,  rétrécies  a leur  bafe  en  un  pétiole 
vaginal.  Les  Seurs  font  d'un  blanc -pâle , un  peu 
charnues  , d'une  rxleur  très  agréable , difpofées  en 
grappes  longues,  axiilaites , recourbées. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres,  dans  les  fo- 
rêts rie  b Cochinchine.  h ? ( Defeript,  ex  Rei^,  ) 
Tranfpottée  de*  forêts  dans  iesmaifons,  fufpen- 
due  i l'air  libre . fans  être  arrofée  ni  plantée,  elle 
fe  conferve  pendant  plufieuts  années,  croit , 0cu- 
tit  & germe,  d'après  l'expérience  qu'en  a faite 
Loureiro. 

98.  Angrec  araignée,  n*.  4.  Epidendrum  fas 
péris.  Linn. 

Epidendrum  ( aerides  arachnites  ) , euu/e  fukra- 
mofo  , radicame  ; foliis  ianceotacii  , petalis  apice 
di/atntis  ; faceo  lokelli  aniic'e  kifido  ; prot  ejfu  ereüo , 
kidintato.  Strartz , in  Schrad.  Journ.  bot.  1799. 
pag.  2J3 , St  Aâ.  Holm.  iSco.  pag.  Z44. 

, Limodorum  fios  aeris.  Svirtz,  Nov.  Aâ.  L'pf.  6. 
pag.  80. 

Botanique.  Supplément,  Tome  l. 
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99.  .\ncREC  coriace.  Epidendrum  eorioceum. 

Epidtnd’um  ( aerides  coriacenm  ) , foliis  eoull- 
ni  J ovotis,  acum.notis,  faicoriaceis  , lineotis;  fpi.is 
pontcuiatis.  Svaftz,  in  Schrad.  Journ.  bot.  1799. 
pag.  IJ4.  — Willd.  Spec.  Plant.  4-  pag.  ijl. 

Ses  tiges  font  droites,  ptcfque  cylindriques, 
garnies  de  feuilles  alternes,  coriaces,  ovales, 
acuminées  à leur  fommet,  marquées  de  nervures 
longitudinales.  Les  fleurs  font  dilpoféts,  à l'ex- 
trémité des  tiges,  en  épis  paniculés.  Elle  croît  fur 
les  arbres,  à l'ile  de  Madagafcar.  tp 

ANGOURIE.  Angoria. 

1.  Ancourib  pédiaite.  Anguria  pedita.  Linn. 
— Lam.  111.  Gen.  tab.  747. 

ANGÜILLAR1A.  (Kejrî  Tineuer.) 

ANGUINE.  Trichofanthes.  Le  nom  latin  de  ce 
genre  ell  compofé  de  deux  mots  grecs , oui  ligni- 
htni  four  chevelue  ; il  exprime  très-bien  le  carac- 
tère le  plus  appâtent  de  ce  gente , dont  les  divi- 
fions  de  la  corolle  font  bordées  de  cils  ou  de  fran- 
ges très-remarquables  Quelques  nouvelles  efpéces 
doivent  être  ajoutées  à ce  genre.  . 

I.  AnguINE  â longs  fruits.  Trichofanthes  an- 
gaina.  Linn.  — ■ Lam.  lli.  Gen.  tab.  794. 

Cette  efpèce  , au  rapport  de  M.  du  Petit- 
Thouars  , ell  cultivée  à l'ile- de  France  pour  fes 
fruits.  On  les  cueille  lotfqu'ils  font  à demi  nuirs  : 
dans  cet  état,  étant  coupés  en  petits  morceaux, 
cuits  & allaifonnés  cor.vtnrblcmeni,  ils  foimvnt 
un  légume  fain  6e  agréable  au  godt. 

8.  Anguwe  laciniée.  Trichofanthes  laciniofa. 
W.lld. 

Trichofanthes  pomit  ovatis , actitls  ; foliis  eorda- 
tis  , quinque  vel  feptemtooo-palmaîis  , dentatis , gia- 
kris.  Willd.  Jipec.  4.  pag.  éoi.  — Klein,  in  Lite. 

Sis  tiges  font  filiformes,  grimpantes,  glabres, 
anguleufes , garnies  de  feuilles  longues  de  deux 
ou  trois  pouces,  profondément  echancrées  en 
cœur,  palmées,  à cinq  ou  fept  lobes,  gl.brcs  i 
leurs  deux  faces , à dentelures  écartées.  Les  fliurs 
mâles  font  axillaires,  au  nombre  de  fix  environ, 
réunies  fur  des  pédoncules  en  coiymbe  ; les  f.éta- 
les  ovales,  dintés;  les  fleurs  femelles  également 
axiilaites,  folitaiies  , pédonculées  ; les  fàtStales  ci- 
liés & ftangés.  Les  fruits  font  des  pommes  ovales  , 
aiguës. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

( mtld.  ) 

Okfe'vations.  Willdenc»  cite  plufleiirs  efpèces 
d'anguine,  dédites  par  M.  de  Lamarck;  mais  il  en 
change  les  noms.  AinC  le  trichofanthes  cufpidau 
Ccc 
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Lani.  n*.  j,  cft  le  irUhofamhei  caujata  WilUen. 
n".  J.  Le  truhofanthit  eornUuUta  [.itn.  n“.  7,  eft 
le  irithafanthti  tuitrofa  Willd.  11°.  lo.  L’efpèce  que 
Jicc^uin  deciic  dans  Tes  Iconu  rjriorcj  ^ 614, 

& CoIIeèt.  1 , pag.  ^41  , fous  le  nom  de  trichofun- 
thés  fn  tistiftma , a Clé  J lacé  dans  cet  ouvrage  parmi 
les  mtlolhsiiX  , n*.  1. 

9.  A»GtJiNE  à feuilles  rudes.  Tnthofanthes  fca- 
irj.  Lour. 

TrUh^fjnthes ^oliis  fubrotundts  , fzahris , ru£oJtJ~ 
fimis  ; pedunculit  unifiai  h ( pamis  fuirotunait  J. 
Lour.  Flor.  cochin.  l.  pag  yzf. 


Ses  tiges  font  ligneufes,  cannelées,  grimpan- 
tes , munies  de  vrilles  biiid  s,  garnies  de  feuilles 
alternes , pétiolées,  rudes  , ttès-ri.lées , en  cœur, 
prefque  runies.  Les  fleurs  font  blanches,  monoï- 
ques , pourvues  de  cils  couris.  Le  fruit  eft  une 
pomme  petite  , rougeâtre , prefque  ronde  , à 
doiir.e  lobes,  divifee  en  cinq  loges,  contenant 
plufleuis  ftmences  planes  , oblopgucs. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  , à la  Cochin- 
chine.  f)  ( Lour.  ) 

10.  .Ancvine  à trois  pointes.  Trichofaathes 
tricufpiduia.  Lour- 

TrUhoftnthes  foliis  tricufpidasit , glahris^  poiy- 
nervîis  ,■  fiipu/it  jfuhroiundis  , erajjts  , crenutis  ; fpicis 
axillarihut.  Lour.  Flor.  oochin.  1.  pag.  ytj. 

On  la  diflingue  â fes  feuilles  en  cœur,  glabres  , 
entières,  dcnticulées,  terminées  par  trois  poin- 
tas , traverfées  par  pluCeurs  nervures,  accompa- 
gt  ées  de  flipules  épailTes,  un  peu  arrondies  , cré- 
nelées à leur  contour.  Les  tiges  font  grimpantes , 
ligiieufes,  munies  de  vtüles  trifides.  Les  fleurs 
font  blanches  , monoïques,  difoofées  en  épis  aîtil- 
laires  ; les  braéfées  grandes  8c  dentées  î la  corolle 
chargée  de  cils  à fes  deux  faces.  Le  fruit  conlifle 
en  une  petite  pomme  jaunâtre,  aiguë,  à deux  lo- 
ges , â deux  fcmencés. 

Cett:  plante  croit  â la  Cochinchine.  (Lour.) 

11.  A H G U l'N  E pileufe.  TrUhofvuhes  pilaja. 
Lour. 

Trichefjoihes  Ciule  6"  foliis  pitofis  ; fpieis  axilU- 
I ri'fus  I troHeis  Unceotatis  , ferrjtis.  Lour.  Flor. 

oochin.  a.  pag.  7a;. 

■ Ses  tiges  font  fort  longues,  pileufes  , grimpan- 
ces,  un  peu  ligneufis,  munies  de  vrilles  bifides; 
les  feuilles  en  coeur;  les  inférieures  pilmêes;  les 
fup  mieures  â trois  lobes,  vein’es , pileufes , den- 
ticulécs.  Les  fleurs  font  flanches,  monoïques, 
difpofêes en  épis  longs  8c  latéraux,  accompignés 
•de  braêlées  lancéolées,  demées  en  feie,  placées 
■fous  les  fl  urs.  La  corolle  efl  à cinq  dmlions , gar- 
ttrv  de  irès-lougs  cils  : il  lui  fuccè.lc  une  pomme  i 
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ovale,  algue’,  d'un  rougr-vif,  â ure  feule  loge, 
conrenanr  des  fcincnces  rhomboidalcs  , compri- 
mées, brunes,  lobées. 

Cette  plante  croit  dans  les  champs,  â la  C» 
chinchine.  ( Ui/cripi.  ex  Lour.) 

la.  ANGtiiNE  â feuilles  de  tamnus.  Tri^hofan- 
thet  tumnifolia. 

Trichofanthes  foliis  ovoto-fuhrotundis  , fublolo^ 
iis  f integris  ,fupris  feaeris  ,*  po'-ihus  laxi  racemqfisi 
coroltis  villofit ^ refiexis.  (N.) 

Ses  tiges  font  glabres,  cannelées,  munies  de 
vrilles  prefque  fimples,  garnies  de  feuilles  alter- 
nes , pétiolées , larges , ovales  ou  un  peu  arron- 
dies, minces,  glabres,  veinées  , rudes  à leur  faco 
rupécifute,  ttès-eniièret , quelquefois  â deux  ou 
trois  lobes  peu  prononcés , terminées  par  une  pe- 
rite  pointe.  Les  fleurs  (ont  petites,  blanchâtres  , . 
pédicellées  au  delTus  de  l’ovaire  pat  le  rétréciffe- 
ment  du  tube  du  calice  8c  de  la  corolle  ; dirpofées 
en  grappes  lâches,  étalées,  axillaires;  chaque 
fleur  pédiceltée;  la  corolle  à cinq  découpures  un 
peu  réfléihieson  dehors,  un  peu  velues;  l’ovaire 
glabre  , ovale. 

Cette  plante  croit  à Porto  Ricco  , où  elle  a été 
tecucillie  par  M.  Riedlé.  ( K,/,  inktri.  Desfotu  ) 

I ANGULOA.  Ce  genre , établi  par  MM.  Ruii 
' 8c  Pavon,  elt  très-voifm  des  epidend-um  ; il  (e 
diflingue  par  frs  cinq  pétales  fuprrieurs  , conni- 
vent  fle  renverfés  ; par  le  pétale  inférieur , pedi- 
cetlé,  8c  dont  le  limbe  en  uicéolé.  Les  auteurs 
cités  ci-deflus  n'en  indiquent  qu’une  feule  efpèce 
fans  defeription,  qu’ils  nomment  ; 

.Ànguloa  ( uniflora  ) , iuléis  ovotis,  ttneipitiius  ; 
foins  lamtototis  , fepeem^uerviis  , plieotis  ; jeapis 
uaifioris.  Syft.  veget.  Flor.  peruv.  pag.  aaS. 

fies  bii*bes  font  ovales , un  peu  comprimées , â 
deux  angles  oppofes;  les  feuilles  pli'ffees,  lancéo- 
lées , marquées  de  fept  nervures  longitudinales , 
routes  radicales.  De  Lut  centre  s'élève  une  hampe 
droite,  terminée  pat  une  feule  fleur.  Elle  croît  au 
Pérou. 

AXGURIA,  (Kijyej  .Angourie.) 

ANIB.^.  (('oyes  Anibe,  8c  111.  Gen.  tab.  l-pS.) 
C’efl  la  même  pfi.ate  que  le  cedrou  longifolia. 
^Villd.  a.  pag.  gyg. 

ANICT.ANGIE.  AniSaagium.  Genre  de  plantes 
cryprojgaims , de  la  famille  des  moulTes,  é'.abli  par 
Medvig  , réformé  par  M.Palifot  Beauvoir,  Ac  qui 
d’après  lui  fe  compofe  de  plufieurs  efpècrs  de 
fphagnum  8c  dc  kypnum  létm.  Il  a praar  caraétète 
elfentiel  ; 
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Uie  tJmpjilformt  i foptreuU  mamU/ti't  ; 

int  urnt  aro'tt , avait  ,•  U (akt  court , dro  t ; la  gaiac 
cylinàrijue  , large  , eavtrtt  ^ prtf^uayjjï  laagu-  que 
U ta  ->t  i point  Ue  firtcKet, 

Ce  font  des  pltntet  aquatiques  ou  terrcftt-s, 
dont  Us  tiges  fort  fi  uples  ou  taineufcs,  les  Uuilics  j 
éparfes,  les  fleurs  latérales. 

Ce  genre  contient  les  cinq  efp^ces  fuivanres, 
d;;jil  décrites  eu  partie  dans  cet  ouvrage  ; favoir  : 

l®.  Sphagnum  alpinum,  Linn.  1®.  H^pnum  aqua- 
ticam.  l.inn.  J®.  Sphagrum  fmplieijjlmbm.  Brid, 
4®  AniSargium  eirrhafum.  Heri»'  Op.  pnfth.  tab. 
J.  fig.  i-j.  j”.  Anid  ngium  fttofam.  Ile.  v.  Op. 
polth.  tab.  p.  flg.  q-â. 

M.  Palirnt-B'.auvuis  exclut  de  ce  genre  : 

1®.  l.^anidjr.gium  bulhcfum  lledv. , dort  il  fait 
le  eyalhophofwn  pterUioides  ; 1°,  Vanidangium  ci-' 
liata-n  Me  »r.  , qui  eft  le  heawigia  dUpkana  ; 
5*.  Vaiidmgiam  lapponicu-n  Heew  , qui  ell  le 
gymnoftomum  lapponicum  y 4®.  Vanid  mgium  plant' 
Joltam  Hed*'. , qui  ell  ïhypnam  planifvlium, 

ANICTANGIU.M.  {f'’oyei  Anictancie.) 

AN'IGOS.^NTHE  roulTcâtre.  Anigofaïuhot  rufj, 
Lab  U! 

An-gofanthos  foliis  linearihut ^ flriatis  y jlodius 
panicalato  corymhoftt , pi  lis  rufis.  Labill.  Nov.  Holl. 
a.  pag.  1 ly , 8i  Voyag.  de  la  Peyr.  vol.  i.  p.  41 1. 
tab.  zz. 

Anigofanthat  fblih  fublintaribus , eaulc  à bafi 
tomentofo , corymbo  denjo  , tomento  rujô,  Redour. 
Liliac.  vol.  5.  pag.  76. 

Cette  plante,  très  raoprochée  de  la  fimüle  des 
iris,  lient  le  milieu  entre  les  diljtrit  & les  arge- 
lafia;  elle  forme  un  nouveau  genre,  établi  pat 
M.  de  Labillardière , dont  le  caraéiète  efléniiel  cil 
d'avoir  : 

Un  calice  nul;  une  corolle  tub-alét , irrigulibrê,  di- 
vifêe  en  fix  panier  inégales , recou-  bées  ; un  feul Jiyte  y 
le  IHgmate  obtus  y une  capjule  à trois  loges  polyfper- 
snee  y couronnées  par  la  coroile. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  A"  plus,  légère- 
ment cylindriques,  à peine  raineufes,  hériffees  de 
poils,  furioui  à leur  partie  furéiieure  , garnies  de 
feuilles  linéaires,  aiguës,  finement  flrices.  Les 
fleurs  font  t rminales  , difpofées  en  un  coryinbe 
paniculé,  chargé  de  poilsépais,  rnuireàtres  , plu- 
meux. La  corolle  efl  tubulée , adhérente  pat  fa 
bafe  avec  l'ovaire.  La  partie  tubulée  efl  recourbée , 
velue  en  dehors  s le  limbe  divifd  en  fix-  dicou- 
psires  lancéolées , inégales , lecourbées , puis  éta- 
lées y les  découpures  inférieures  plus  profondes. 
Les  étamines  fonrau  nombre  de  fix , fituéet  fur  le 
tuberUi  delüuif  des.découputus-d»  limbe  i Ics-I» 


pèrieiitesun  peu  plus  longqei  que  Ici  autre'.!  les 
amhèfÈS  oblongu  s , à deux  loges;  le  lly'e  plus 
long  que  la  corolle,  pieéque  triqore  , foutcn.nt 
un  Iligmare  obtus.  Le  fruit  confine  en  une  capl’ulo 
pref'jue  globnUufe,  couronné^  par  la  corolle  ptt- 
firtante  , rouffeitte  , tomemeule  , à trois  loges  , 
COI  tenant  des  teme.nces  nombreufes  & angu- 
leufes. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  arides,  à la 
terre  de  Van  Lenvin,  mlelleaé'é  decouverte  pat 
M.  de  I.abillardiîre.  Elle  a fl.uii  dans  le  jardiu  de 
M.  Cols.  (K./) 

♦ Anrgofanihes  ( fl  ivida  ) , foliis  enjtformîbus  y 
cau/e  fibglabro , corymbo  laxo  , tomento  ochrolcuco, 
Redüut.  Liliac.  pag.  176,  8i  tab.  i7Û. 

Cette  plante , obtenue  par  culture  dans  le  jardin 
de  M.  Cels,  de  graines  rapportées  de  U NouveUe- 
flfllIanJe  par  le  capitaine  Baudin  . ne  patoît  ê:re 
qu'une  variété  de  la  précé  lente  ; elle  en  d (fête 
par  fes  fcuil'es  vraiment  enfiformes,  quatre  oii 
cirq  fois  plus  larges  ; par  fa  tige  ptefque  glabre  , 
excepté  Vêts  le  fommet , 3c  non  eiitiere  nent  co- 
tonneufeî  pat  fon  duvet  de  couleur  jaunâtre,  Sî 
non  de  ciauleur  roux-brun  ou  chocolat  j pat  l’on 
corymbe  beaucoup  plus  lâche  , à rameaux  plus  di- 
vergens  A â fleurs  moins  nombreufes  ; enfin,  par 
fes  fleurs  d'un  tiers  environ  plus  longues.  Ce’te 
plante  efl  peut-être  réellement  une  efpèce  dif- 
tinéie  ; mais  il  cil  difificile  de  prononcer , n’ayanc 
été  obtenue  que  par  culture. 

ANING.A  : nom  btefilîen  de  quelques  efpéces 
de  plantes  indiquées  dans  Pifon  , Braf.  pag.  110  , 
qui  parnilfent  appartenir  à runim  oir  au  dracon- 
tium.  ( SujJ,  )■ 

.\ninga-iba  : nom  donné  par  les  Bréfih’-ns  â 
un  aibiiflc.iu  p.u  connu  des  botanülcs  , décrit  Sc 
figuré  pat  .\farcgrave.  On  le  trouve  abondimmenc 
dans  les  niatécages , où  il  s’élève  jufqu’à  cinq  ou 
fix  pieds.  Sa  tige  ell  fimple , 8c  terminée  par  un 
faifeeau  de  grandes  feuilles  lancéolées  , ponees 
fur  des  pétioles  longs  d'un  pied  8c  demi , 8c  gros 
comme  le  petit  doigt , entre  lefqucls  naifîent  le» 
fleurs , qui , d'aptès  ia  figure  de  isLircgrave  Sc  de 
PifoB,  patoiflciit  être  léunics  pliifieuts  enfemblo 
fut  un  même  fpaJice,  3 la  manière  des  atoiles, 
8c  l'on  peut  préfiimer  que  cet  arbtilTcau  appartient 
â cette  famille.  Le  fruit , félon  Pil'on , reifemble  i 
l’ananas.  Les  naturels  du  pays  le  m.uigent  dans  de* 
tems  de  difetre.  Les  tiges,  qui  font  très • léaéres , 
leur  fervent  à^condruire  des  radeaux  pour  navet- 
fer  le*  rivières.  ( biaff. } 

ANI3S1LO  ou  MOUCHU.  Herbe  du  Chili, 
décrite  par  Feuillée  ( fh/f.  drs  plant,  méd.  du  Pé- 
rou , pag.  P , tab.  Z.  fig.  Z ).  Elle  poulfe  de  fa  ta- 
cioe  de»tigeâ  iimples,  looguss  de  duux  pieds, 
C c c Z 
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girniet  iis  qu»!oiiis  feuilles  alcrrnet  & triloMet, 
terminées  par  une  petite  tête  de  fleurs,  entourée 
d'un  tnvoiucte  à lie  folioles  dentées,  (ibaque 
fleur  a un  calice  anguleux  & cinq  pétales  jaunes , 
recourbes  en  dedans.  Ce  petit  nombre  de  carac- 
lères  paroit  fuflire  pour  rapporter  cette  plante  à la 
famille  des  ombellilètes,  piès  de  l'Hetmas  &:  de 
l’Altrance.  (Jtijf.  ) Étant  machee  , elle  chalTe  les 
Teniofités  , 8c  elle  efl  d'un  grand  fecouts  parmi 
les  Indiens. 

A.NODE.  Anoda.  Ce  genre,  de  la  famille  des 
malvacées,  a été  établi  par  Cavanilles  fur  quel- 
ques effècesde  JîJa  de  Linné, qui  s'écartoient  des 
autres  par  leurs  fruits.  Dans  UsJÎJa  , les  fruits  font 
compofés  de  plulîeurs  capfules  difpolées  orbicu- 
lairement  : dans  les  anoia , le  fruit  efl  Ample  , 
unicapfulaire , à plufieurs  loges. 

Le  caraâire  eflentiel  de  ce  genre  ell  d’avoir  : 

Ut  calict  fimpli , i cinq  dlcoupurts  } cinq  pltaUt 
ut  peu  connivens  à leur  baft  ; des  anthères  nom- 
breufts  , Jitules  à texirémiti  du  tube  des  fUamtns  ; 
plujte  irs  ftigmates } une  capfult  à plufieurs  loges 
monofpermcs. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  perEflam, 
divifé  julque  vers  fa  moitié  en  cinq  découpures 
aigues,  tiés-ouvertes  i l'époque  de  la  maïuiité 
des  fruits. 

l”.  Une  corolle  compofée  de  cinq  pétales  élargis 
à leur  fommer,  rétrécis  à leur  baie,  & légère- 
ment connivens  avec  le  tube  des  étamines. 

Des  hamines  nombreufes  | les  filamens  réu- 
nis en  un  tube  un  peu  conique,  fupponant  à Ion 
fommat  des  anthères  fclftlts  ou  pédiccllées. 

A®.  Un  ovaire  renfermé  dans  le  tube  des  éta- 
mines , ovale  ou  fphétique  , furmonté  d’un  flyle 
dioic  , plus  ou  moins  profondément  divifé  en 
plalieuts  découpures  filiformes , terminées  par 
des  Aigmates  fimpics , en  tête. 

Le  fruit  eft  une  capfule  hémifphérique  en  def- 
fus , plane  & en  étoile  en  delTous,  d plufieurs 
loges  monofpermes. 

Obfervations.  Les  anodes  retfemblent  beaucoup 
par  leur  port , par  la  difpolition  de  leurs  fleurs , 
aux  fida.  Les  efpèces  connues  jufqu'i  ce  moment 
ont  leurs  fleurs  folita'res , axillaires  . longuement 
pélonculées.  Les  pédoncules  ne  font  point  arti- 
culés , comme  ceux  des  fida.  Leur  principale  dif- 
férence confifle  dans  leurs  fruits.  Dans  les  fida  , 
les  capfules  font  feulement  rapprochées  les  unes 
des  autres , point  adhérentes  ; dans  les  anoda  elles 
adhérent  eott'elles,  & fotinem  alors  une  feule 
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capfule  1 plufieurs  loges.  Quoique  ce  earaélère 
paroiffe  d'abord  fuflîfant  pour  diliinguec  ces  deux 
genres , il  ell  cependatit  bien  foible  , les  fruits 
pouvant  être  rigoureulement  confiderés  dans  l'uu 
& l'autre  genre  , comme  une  feule  capfule  à plu- 
fieurs loges  plus  ou  moins  adhérentes  entr'elles, 
renfermées  dans  un  calice  commun  $ ou  bien  fi  on 
confidère  les  loges  comme  autant  de  capfules, 
celles-ci  feront , dans  les  atoda  , adhérentes  feu- 
lement d leur  partie  inférieure  : d'otl  il  réfulte 
des  doutes  pour  quelques  efpèces  intermé.liairei 
entre  ces  deux  genres , telles  que  le  fida  triquetia. 

Espèces. 

I.  Anode  haftée.  Anoda  haftaia.  Cavan. 

Anoda  foliis  cordatis  , angulatis , faperiorîhus 
elongatis  , haflatis  ^ pedunculis  longifiimis  , unifions , 
axltlaribus.  Cavan.  DilL  bot.  l.  pag.  )8.  tab.  il. 
fig.  a. 

Sida  ( criflata  , vat.  f ) , foliis  anguftatis  ; infe- 
riofibus  cordatis  j fuptrioribus  pandurijormibusp  cap* 
fulis  muliilocularibus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
pag.  964. 

Sida  ( haHata  ) , /ufrVa  inftrioribus  cordatis , «a- 
minato*quinquangults  , fubdentalis  , obtufis  j fape* 
rioribus  hafiatis  , acurninatis  , bafi  fubdentalis  ,*  pt* 
duncutis  folitariis  , axillaribus  , longitudine  fitîo* 
rum.  Willden.  Spec.  Plant,  vol..  3.  pag.  y6f. 
n°.  89. 

S/Ja  foUis  inftrioribus  cordato-ongulatis  , fupt^ 
rioribus  hafuiis  ; puatis  inttgtrrimis,  Boy.  Lugd.> 
Bat.  349. 

Anoda  taule  airo  purpureo  , decumbtnti  { foliis 
vix  cordatis  , latls  , quinque  ad  fepteas  angulatis  , 
intqualiter  crenatis.  Cavan.  1.  c. 

y Anoda  foliis  cordatis  , iaferio’ibus  quinqur* 
lobatis  , acjtis  ; toho  medto  obtufo  ,*  fioribus  atbis  , 
frudu  cUcafpenno.  Cavan.  1.  c. 

Sida  c'iftala.  Lam.  Diéd.  |,  n*.  31. 

Cette  efpèce  fe  r.ipproche  beaucoup  des  deux 
fuivantes  ) elle  s’en  dillingue  par  fus  feuilles  .«les 
inférieures  élargies , a cinq  angles  , acuminées  d 
leur  fommet , échaiicrées  en  cceur  dUur  bafe,  d 
peine  dentées  ; les  (upeiicures  haflées.  acuminées, 
alongées  , un  peu  dtntets  i leur  bafe , vertes , 
prefque  glabres  i les  pétioles  plus  courts  que  les 
feuilles  ( les  flipules  fubulées  , arquées  , redref- 
fées,  cillées  d leurs  bords  ; les  tiges  & les  lameaux 
très-pileux  d leur  fo.-nmer. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaires,  foutennes 
fur  des  pédoncules  droits , très-pileux  • plus  longs 
que  les  feuilles.  Le  calice  efl  d'abord  globuleux: 
il  fe  divifé  enfuite  en  cinq  découpures  velues , 
lancéolées , aigues,  ouvertes  eo  étoile  ; la  corolle 
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tlT;x  grande  , purpurine  ; lea  prftalei  dchanctës  i 
leur  foromer  ; l'ovaire  globuleux  f le  llyle  i dix 
ou  ftire  découpures  filiformes  ; les  Iligmates  en 
tête.  Le  fruit,  plus  court  que  le  calice , confille 
en  une  caffule  plane,  à dix  ou  feite  logis  mqno- 
fiiermcs  ; chaque  loge  prolongée  par  une  pointe 
droite,  horiaor.tale  , fortement  ciliée. 

Dans  la  variété  #,  les  tiges  font  toanbantes  i les 
feuilles  nioiiiS  nombreiifes , à peine  échancrees 
en  eoeur  à leur  bafe , plus  larges,  à cinq  ou  fepi 
angles  i les  cténelurcs  inégales.  La  variété  y a des 
fleurs  blanchis.  Les  fruits  font  i dix  loges } les 
feuilles  en  coeur  i les  inferieures  i cinq  lobes  ai- 
gus i celui  du  nitlien  obtus.  (Koyei  AnurtLO.s 
du  Mexique,  n°.  )i.) 

Cette  plante  ctoit  au  Mexique  8c  aux  envi- 
rons de  Lima  , dans  les  lieux  humides.  On  la  cul- 
tiv*au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O ( ''•) 

1.  Anope  J trois  lobes.  Anoda  inhha.  Cavan. 

A*oda  fjiUit  iaftrioriiui  cordatis  , fuhannulaiii  , 
t^ena’.is  i juperiariàai  iri/oèath  ; io^o  medio  Icuto- 
iato  f langiorif  rctiquis  itnqualihus  ^ ^orihus  Jolita- 
riis  , axtUariàus  t ionglÿtm/  ptduncuLiiis.  Cav.  Dilf. 
bot.  I.  pag.  )9-  tab.  lo.  fig. 

Sida  ( crillata  ) , yi/rù  omnitui  ermath  ; infe- 
riorihus  fuàrotundo-cordatis  , ohtujit , fuDquiitquaa- 
guiii  ; fupariorihus  rolundalo  haJijiij  ^ a^wninaris  q 
piduncâlis  folitariis  , axiUaribus , folio  hogioribus, 
WillJ.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  76}.  n“.  jo. 

Quoique  cette  plante  fort  très-rapptorhéa  de 
l'efl’éce  précédente  par  fa  fructification,  & qu'elle 
ait  né  cotilidérée  par  quelques  auteurs  {omine 
line  variété  de  cette  dernière  , elle  paroît  cepen- 
dant devoir  en  être  dtflinguée  par  la  forme  de  fts 
feuilles  8c  par  quelques  autres  caractères. 

Ses  tiges  font  fermes  , droites,  anguleufes,  un 
ptu  fcabrcs , hautes  de  deux  pieds , J peine  piiem 
fesi  fes  feuilles  alternes,  loiiguement  pétiolées, 
vertes,  un  peu  pileufcs,  crénelées  ou  angulenh  s i 
les  angles  ou  crénelutcs  aigues  r les  feuilles  infé- 
rieures élargies  , un  peu  arrondies,  J peine  ccban- 
créesen  coeur,  obtofes  à leur  Commet , la  plupart 
i cinq  angles;  les  crc-nclures  pre-rqu'obtufes  ; les 
feuilles  (upérùures  la  plupart  d trois  lobes;  les 
deux  inférieurs  larges,  inégaux;  celui  du  milieu 
plus  long,  lancéolé,  acumité;  les  pétioles  légè- 
rement pileux  ; les  Itipules  linéaires,  oblongues, 
ciliées. 

Les  fleurs  font  folitaires , axillaires , pédoncu- 
lées  ; les  pédoncules  Amples  , droits  , plus  longs 
que  les  feuilles,  plus  nu  moins  pileux,  qutl- 

2uefois  piefque  glabres  ; le  calice  pileux  , à cinq 
écoupurcs  ovales  , aigues;  la  corolle  purpurine; 
les  pétales  un  peu  étroits , redrelles  pcefqu'en 
tube,  garnis  de  quelques  poils  vers  leur  bafe;  les 
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anthères  ténifomres  ; l'ovaire  rrefque  rond , un 
peu  plane  ; le  llyle  limple  , é plufieuts  diviCons  ; 
de  quince  à viiigr-cinq  liigmates  globuleux.  Le 
fruit  confilte  en  une  capfuJe  ciliée  en  deflus,  à 
quinxe  ou  vingt  loges,  mnnofpetmes,  terminées 
chacune  par  une  potiite  horizontale,  quelqnefois 
trés-coutie,  âc  alors  les  loges  patoilTcnt  cb- 
tufe-s. 

Cette  pl.  nte  croît  au  Mexique.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Hlantes  de  Par  is.  O ( v.) 

3.  Anode  de  Dillrn.  Anoda  dilUniana.  Cav. 

Anodafoliis  triangalarikaa  ; iaftriorihus  lata  crt- 
natis  ^fupetionbus  o ‘foteü  crenatn  , longf  pttiolaùs; 
p/aun(uli)  axUtaribai , tmiforis  , iongijjlmii,  Cavan. 
DilT.  bot.  1.  pag.  40.  tab.  11.  fig.  i. 

Anoda  dtUeniana  , foliis  inftiioriius  irianguii- 
fabbajiatis  t crtnalis i fuptrioribai  ovatC‘/anceola:it , 
fubimtgtrrimis  ; ptdancalis  folitariis  , axillanhos  , 
longitudiat  foliorum.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  3. 
pag.  764.  n°.  90. 

Alsulilon  lavaura  fort , frallu  criftato,  Dilletl. 
Hott.  Eltham.  pag.  3.  tab.  1.  fig.  1. 

Cette  ef[  èce  difl%re  des  Jeux  précédentes  par 
fes  fetiillcs  fopérieures  ov.iles-lancéolérs  , 3c  non 
point  haflées,  ni  à trois  lobes  , ni  angulcufcs;  pat 
fes  feuilles  iiiferieiires  alongées , à trois  , rare- 
ment i cinq  angles,  mais  point  arrondies  ni  échan- 
crées  en  cœur.  Les  tiges  font  droites,  cylindri- 
ques, herbacées,  un  peu  cannelées,  rameufes, 
hautes  de  deux  pieds  8c  plus,  très-pileufes,  fur- 
tout  à leur  partie  fupéiiture  ; garnies  de  feuilles 
alternes,  pétiolées , picfque  gUbres  à leurs  deux 
faces , vertes , i larges  crenelures  obtufes , arroji- 
dies  6c  non  echancrées  à Uut  bafe  , ovales-oblon- 
gués , aigues  ou  acumiiiées  à leur  fomniet  ; U s pé- 
tioles velus  ; les  inférieurs  prefqtie  de  la  longueur 
des  feuilles,  les  fupérteurs  plus  couits;  les  liipu- 
Ics  linéaires  , lancéolées  , arquées,  rcdrelfée.s.  ■ 

Les  fleurs  font  folitaires  , axillaires , foutenU'  s 
j fardes  frédoncoles  droits,  cylindriqurs , uniflo- 
tes,  pileux  , au  moins  aiidî  longs  que  les  feuilles. 
Le  c-Iice  eft  d'abord  globuleux  , hérilTe  de  poils 
nombreux,  à cinq  divifions  lancéolées , très-ai- 
gues , ouvertes  en  étoile  ; la  corolle  un  peu  plus 
grande  que  dans  les  deux  efpèces  précédentes, 
d'un  pompre  violet , ttès-étalee;  les  pétales  élar- 
gis , obtus,  prefque  tronqués  à leur  fommet,  i 
peine  échanctés  ou  légèrement  finîtes;  les  ét.tmt- 
nes  pédiccllées,  rtès  iiombreiifts,  réuni;  s en  une 
tête  globuleufe  à l'extrémité  du  tube  ; l'ovaire  un 
peu  arrondi.  Le  fruit  confille  en  une capfule plane, 
pileufe  , divilée  en  quinte  ou  vingt  loges  , termt- 
liécs  chacune  par  une  pointe  horizontale. 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  On  la  cultive  au 
Jaidin  des  Plantes  de  Pairs.  O {V-  v.) 
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4.  Anode  à &:ur(.  AnoJk  farvifar*. 

Cvita, 

Amti  faliit  hajfjtU  , eoHcii  taciniit  irtSit, 
Cavan.  fcon.  Kar.  vol.  I.pag.  19.  tib.  4ji. 

I Anoda  c'tuiijlitrj.  Otteg.  Decad.  8.  pag.  9^. 

Cette  plnrc,  dKVingoêe  des  précédentes  par  fej 
tires  fleurs , a des  tiges  droites , cy.indri tues  , 
utcs  d'envUnr  (i<  pUds,  httliTéîsde  gufl»],UBS 
poils,  garnies  de  éeuilles  gJibres»  alternes pé- 
tiolées  i les  inlérirures  en  cœur , à lobes  peu 
marqués  1 les  fupéritutes  en  fer  de  pique  , à trois 
lobes  J les  deux  inférieurs  courts,  ovales  j celui  du 
màliru  llncéolé  , aigu.  Uchement  dente  eorcie; 
les  pétioles  plus  courts  que  les  fettilie»,  accompa- 
goeês  à leur  baie  de  ttipules  fubulees,  caduque!. 

Les  fleurs  font  folitaircs , axillaires , firoponécs 
par  des  pédoncules  glabres  , plus  longs  que  les 
pétinles,  articulés  vers  leur  fommet.  Le  calice  c If 
oivife  juCque  ver»  fa  moitié  eu  cinq  découpuKS 
ovale»,  aigues  ,.d(ioit!», point  ouvertes  eoetoile, 
irê  rte  loriqu'elles  accompagnent  le»  fruit».  La- 
corolle  ell  d'un  bleu.  clair  les  pétales  crénelés  , 
«rl'iculiires,  rétrécis  en  ong'et  à leur  bafe  s li 
tube  des  étamines  court  ; les  anthères  arrondie». 
L'ovaire etlhémifphéiiqu«&  tronqués  leflylefim- 
ple,  filiforme,  divifé  à fon  fommet  en  neuf  ou  dix 
découpures  réfléchies  1 les  (ligmates  blanchâtres  , 
en  tête.  La  capfule  ell  un  peu  plus  courte  que  le 
calice,  hemilnhérique,  plan?  , eulée  en  étoile  en 
deffiis,  à plufieuts  loges  prefqu'obtufes , dont  les 
cloifons  difpatoiflent , à piiifieurs  valves  j les  loges 
en  nonibté  égal  i celui  des  lligmatcsi  les  femçiices 
fôlitaires  dans  chaque  loge,  noirâtres,  tubcicu- 
téei , un  peu  comprimées. 

.Cette  plamo  croît  â la  Noiivelle-Efpagne.  On 
la  cultive  an  Jardin  des  Plante»  de  Paris.  O 

( if.  V.  ) 

ANOMIE.  Anima.  Loor.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones, i fleurs  incomplète»,  irrégulière», 
de  la  famillè  des  légnmineufts , qui  comptrnd  des 
arbres  ou  arbufte»  exotiques  â l'Europe,  à fcu’iles 
ailées  , alternes  ou  oppufées,  & dont  les  fleurs 
font  difporées  en  panicule. 

Le  cataâère  elfentiel  de  ce  genre  eft  d’avoir  : 

Un  calice  à cinf/olioUs  ,■  une  corolle  irrégaUire  à 
dix  dccoufurea  ; d x ciaminei , cint)  ahemes  , fias 
coxrtts  ; un  flyie  ; une  goujfc  droite  , fuiptu/e  , 
albngcc. 

Caractère  générique. 
Chaque  Beut  offre  i 

I**.  Un  calicf  â cinq-  folioles  (èmblabîes  aux 
divilîons  de  la  corolle.  (Un  calice  nul  pdix  davi- 
fioos  à la  cotoilp,  Mon.  Louiuiru.  j 
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I *•.  Un»  carolU  monopétale  , ifrégalièsa  , pro- 
fbndé  nent  divifée  en  cinq  découputi.»  prt!qu4 
I d'égale  longueur,  obiongucs,  afceiulantes. 

î*.  Dix  isjminti , dont  les  filamens  font  fubulé» , 
îiiferés  a la  bafe  de  la  corolle  , plus  rrourts  que  la 
corolle  ; cinq  alternes  , plus  court»;  les  anthère» 
un  }>eu  aicondie». 

4°.  Un  ovaire  libre,  linéaire,  furmonté  d'un 
flyle  plus  long  que  les  étamines , terminé  par  un 
fliginate  (impie.  ' 

_ Le  fruit  conCfte  en  ure  govITe  droite  , alonqée  , 
pidpeufe,  à une  feule  1 'g*  , â plulieuis  valves, 
conteBam  plulâeia:»  femences  arrondies. 

O’ifirvationt.  Ce  gtnre  efl  le  même  que  le  ibo- 
'■inga  Juif. , décrit  pat  M de  l.atrarck  fous  le  nom 
de  etn-.  Ae  ne  l'ai  mentionnée  ici  que  parce  que 
Lmrrcito  annonce  avoir  nblerve  c*  g-'nre  fi»  la 
nature  vivante,  qu'il  y joint  quelques obfctvaiiui't 
patticuliète»  8e  deux  cfpèces  nouvelle».  Il  ne  doit 
taire  qu'un  avec  le  moringa  (^Voye^  Bfn.)  Vahl 
a d.aciit  te  même  genre  fous  ie  nom  de  hypttan- 
tlttra. 

Espèces. 

l.  Anoece  à feuilles  alternes.  Anoma  moringa. 
Lour. 

Anoma  foHis  ohernis  , hipinnatis  / fliquit  poly- 
gonis , jtminihut  ttiquetro~aJaeis.  Lour.  Elor.  coed. 
i.pag.  J41. 

Monnga  oltifera.  Lam.  Diâ.  I.  pag.  ^8,  & 111. 
tib.  J 37. 

GüiAjri{^inj  moringa.  Linn, 

Hyporanthera  decandra.  Wüldcn»  SpCC.  1,  pvg*» 

US- 

hloringa  ^eyLmîca  , fonorum  pinnis  pinnatis  ; 
pire  majore,  Jrudu  angm'ojo,  Bilim.  Zeyi.  p3g, 
lab.  7f. 

^foringa  acofij„  Arom.  apuj,  Cîuf,  Exoc.  pagp 
178,  c.  3 J. 

Arbre  de  médiocre  grantltur,  qui  fe  divife  en 
rïmtaux  étalés,  garnis  de  ftu''lcs  alternes  , deux 
fiai»  ailées  avec  une  impaire,  compofccs d'environ 
trois  paires  de  folioles  glabres  , ovales , pédicet'- 
léts , petites , très-tnt'ères  ; les  inférieures  fouveot 
reartéts,  Les  fleurs  font  Manche»,  difpofée»  en 
une  panicule  ptefque  terminal  ', étalée , redreffëe. 
Les  étamines , au  nombre  de  dix,  font  toutes  fer- 
tiles} lesamhèies  arrondies.  Le  fiuit  confifte  en 
une  goulle  étMite  , longt-e  , fubulée , prvfqu'à 
huit  face» , s’ouvrant  en  trois  valves,  contenant 
plufieut».  femencts  un  peu  at,r«  ndit»,  difp«>f,^s 
fur  un.  feul  rang  , â trois  tuces  , â cioi»  ailes  mem- 
I,  biauenfiess 
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Cem  plim«  croit  dms  l(i  Inde»  orîentilei  8f 
tu  Bengale.  f>  ( Dtfcrift.  ix  Lour.  ) 

1.  Anome  i feuilles  oppofées.  Mnonia  morhgi. 
Leur. 

fuliis  opp’'fi:i) , Hpianntii  ; fiUquis  I'!- 
fonij  , ftminibus  mquetro-ûlatU,  Leur.  Flur.  coth. 
I pag.  HJ- 

Hyptranthtra  morixpa.  Valll^  Symb.  !.  pag.  }0. 

Moru’tga.  Runn|ih.  Amb.  bb.  I.  cap.  7).  tab. 
74-  7S- 

Cet  arbre  , très-rappnthf  du  prdeddent , eft 
peu  élevé  , muni  de  r.uneauT  étalés.  Sti  feuilles 
font  oppofées,  deuï  fois  ai'éts  avec  une  impaire, 
compoftes  de  folioles  ov.’les,  petites,  glabres, 
très  entières,  oppofées,  pédicellèes.  Les  fleurs 
foiK  pàUs  , difpofées  en  une  panicule  prefqiie  ter- 
minale ielK  s contiennent  dix  étamines , dont  cinq 
alternes,  p'ns  courtes  Sc  lUriles;  les  anthères  ova- 
les , vacillantes.  Le  fruit  cl)  une  goulle  longue 
d'un  pied  Sx  plus , à trois  faces  , à trois  Ht  quel- 
quefois à quatre  valves  , à une  feule  kge,  conte- 
nant des  femences  triangulaires,  ailées  fur  leurs 
angles,  difpofées  fur  un  même  rang. 

Cette  plante  croît  à la  Cochinchine.  Fjcs  na- 
turels de  rile  d'Ambome  fe  nourrilîrnt  de  lice 
fouilles.  Les  .Africains  font  ufage  des  0 -uts.  Au 
Ma'abar  on  mange  les  goulTes  quand  elles  font 
jeunes. 

?.  Amome  de  la  Cochinchine.  Ànomi  (oth'm- 
xkiaenfli.  Lotir. 

Anomj  foliit  oppofiii  , iipinnûlis  ; Jî/îqaù  fub- 
(omprt^i , iivp/rliiS  l fcminiàui  oubli,  Lour.  Flor. 
cochiu.  I.  pag.  HJ- 

Ses  tiges  s'élèvent  i la  hauretr  de  dix  pieds. 
Ses  rameaux  fotti  afcen.Ians  i fes  feuilles  op{>olées , 
deux  fois  aiiécsi  1 s folioles  fort  petites  , en  os-ale 
reuvrrfé,  tomtnteufes,  très-eniiéres.  Les  fleurs 
font  blanches,  éparfes  fut  une  panicule  piefque 
terminale  ; dix. étamines  ; cinq  alternes  , Itétibs  ; 
les  autres  futnsontées  d’amhéres  gtolfes  , ova'es. 
J-es  goi.lLs  font  oblongiies , epaifles,  im  peu 
compfi  it-es,  ammcies  à leurs  deux  extrémités , à 
une  feule  loge  bivalve , contei'am  plulieurs  fc- 
oiences  prelque  rumles,  fans  aiLs. 

Cette  plante  cmit  dans  les  forêts  de  la  Cochin- 
chiite.  b (Lour.) 

Ojj'érv, rages.  M.  Vahl  rapporte  encore  i ce 

rnre  , fous  le  noos  de  hyptrunthtrj  ftmttitcjndra  , 
gymnortatus  arabica.  La.-n.  Ditt.  (y~uyr^  Cui- 
cor.  ti“.  a.  ) 

ANONA.  (f'oyri  Cnusîoe.) 
AiNOPXaiUS.  (y^yoi  UIMM.I.E.) 


.ANS  5gï 

AN)\EDERA.  (è'eyvj  AnRÎBM.  ) 

ANRLDRE.  Anrticra.  Genre  de  plantes  dico- 
tvlédones,  b fleurs  iocnmplètes,  de  la  famille  d«p 
arraches,  qui  a des  rapports  avec  les  baftUa  , tt 
qui  compreud  des  herbes  exotiques  à l'Europe,  ê 
liges  grimpantes,  tic  donc  Iss  fleuis  fonedirpofeop 
en  epis  axillaires. 

Le  caradtère  elTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Va  oalict  partagé  ta  itux  hbts  , faiUaas  rn  eu- 
r'tnt  fur  Uuf  bat  ; point  bc  eorolU  ,-  une  ftmencr  re- 
cpuvertt  par  U taUtt  comprimé  , mtmbroJitux ^ à 
beux  ailes. 

Caractère  gènèriqui. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  ealiet  divifé  en  deux  lobes  persans, 
edesiés  en  catène  fur  leur  dos. 

1°.  Une  corolle  nulle. 

Cinq  étamines fiîamens anthères. 

4®.  Un  ovaire  fupérieur,  ovale,  comprimé^ 
furmonté  d'un  llyle  bifidr  Sc  de  deux  lltgtnates. 

Le  fraie  eft  compofé  d'une  feule  fetnence  ovale, 
un  peu  coæpdmee  , recouverte  par  le  calice  ptrt- 
lillant,  membraneux,  comprimé,  un  peu  veficu- 
leut , à deux  ailes  , échancré  à Iss  deux  excré» 
DÙtds. 

O'fervationt.  Ce  genre  , affilié  aux  bafellts  par 
fon  port , en  diffère  par  f>n  calice  , par  les  divi- 
fions  de  fon  flr'e,  de  fon  ftiguate,  fie  par  l'enve- 
loppe de  (a  («nionce. 

Esr^Èci. 

-AuBÈDRE  vêfîculeufe.  Anrebera  vefialofs, 

A.ireJera  foius  ovato  laneeoiaüs , pebancAts 
plictbas  i frtoiebut  orbicalato~cpmprefis  ^ vejicanis. 

Fagopyrum  fcanitr.s , (jc.  Sloan.  Jam.  vol.  t. 
tab.  vo.  ( b'o}*{  B.-SELLé  véliiulenfe,  vol.  i. 
II".  6,  Sc  lil.  Gen.  tab.  atj.  lig.  i.  Sub  bafella.) 

ANSERINE.  Cbersopoblum.  J'ai  déjà  p-éfenié 
fur  ce  psnre  Sc  /ut  fes  rapports  avec  les  falfoU  , 
quelqULS  oblecvations  i l'article  IsoVDE,  vol.  7. 
Je  ne  ferai  ki  qu'indiquée  qu.lques  clpè.ccs  qui 
doivent  y être  leuoits. 

I.  .Anserive  bon -Henri.  Cbenopobîttm  bonus 
henticus.  Litin.  — Lan..  II!.  tab.  iS..  fig.  i. 

!.*  Ak;ERINë  nuicronée.  Cbenopobium  muera* 
oatum.  l'nunb. 

Chtoopabtem  folèis  eriaagcljiî^ft.tJIctis.j  aisufis  ^ 


\ 
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mucroniiis  ; ractmit  fjlhjit.  Thunberg  , Pco4r> 
pag.  ^8. 

Cette  eftièce  pjroît  très-rapprochée  de  la  pré- 
cédente ; elle  e»  diffère  par  Tes  grappes  entte- 
niélées  de  feuilles  ; par  fes  feuilles  triangulaires  , 
haflées  8e  non  fagittées,  oUtulVs  Se  inuc;onées  4 
(put  foinmet. 

Cette  plaine  croît  au  Cap  de  Bonne -Erpérance. 

1.*  Anseris'e  4 trois  étamines.  Chenopodium 
Iriandrum.  ForB. 

Chenopodium  foti'n  cordoto  fagîttatis  ; fpicis  ur~ 
mtnalihus , aphyllii  , imtrruptis.  Fotftcr  j Prodr. 
n*.  iig. 

Ceste  plante  , qui  «l'eft  connue  que  d'après  la 
comte  notice  qu'en  donne  Forfter,  eft  remarqua- 
ble par  fes  fleurs , pourvues  feulement  de  trois 
etamines»,  difpofees  en  épis  terminaux , inter- 
rompus , p:ivés  de  feuilles.  Ces  dernières  font  fa- 
g ttées,  echancrées  en  coeur. 

Cette  plante  croît  4 la  Nouvelle-Zélande. 

).  ANSEItl.'TE  rougeâtre.  Chenopodium  ruinim. 
Linn.  — Lain.  111.  tab.  i8i.  fig.  a. 

4.*  AnseriNE  de  Guinée.  Chenopodium  gui^ 
ueenfe,  Jacq. 

. C henopodium  fdliie  ovatis  , intqualiter  dentatis  , 
ucutis  j racemes  fuhramojis  ^ nudit , ereiiie  p eaule 
fimpliet  , ereiio.  Willd.  5pec.  Plant.  I.pag.  IJOI. 

Chenopodium  ( guineenfe  ) , /e/iM  ovatis , acueh 
argatè  dentatis  , pluheis  ; racemts  axiiùsrihus  ter* 
minatihus.  Jacq.  Ic.  Rat.  a.  cab.  & CoIlcCf.  a. 
pag.  J46. 

Cette  efpèce  a de  très-grands  rapports  avec 
le  cktnopoiium  murale  , donc  elle  offre  les  princi- 
paux caiaitères  \ elle  en  différé  par  fou  port , par 
l'eb  tiges  ümpiesv  par  Tes  teuiilts  ovales,  mais 
point  luifantcst  par  les  fleurs  diipofées  en  grappes 
étalées,  i peine  rameufes,  & non  en  corymbe. 

Cette  plante  croit  dans  U Guinée,  O 

7.*  AssE’tiNE  i feuilles  de  figuier.  Chenopo- 
diLm  feifoiikm, 

Chenopodium  foUis  hjjijto-fnuatrs  ^ eroJSs  g pojlic} 
integrii  ; fuperiorihus  otlongis  , intcgtrrimis  { femf 
nihut  purtffjiij.  Smith , Flor.  bric*  i.  pag-  Z76. 

Chenopodium  viride,  Curtis,  Flor.  lond.  tab.  16. 

Chenopodium  ferotinumu  Hudf.  Angl.  loé. 

Cette  plante  teffemble  beaucoup  au  chenopo- 
dium ulhum  Zi  viride , avec  Irfquelltrs  on  Fa  fou- 
vent  confondue^  elle  en  diffère  cffcntiellcmcnt  en 
c»  que  fes  femences  , au  lieu  d’être  liües^  lune 
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poi>ftuéei  on  eba^inées.  Ses  feuilles  font  plut 
profondémei.t  lobées , fouvent  diviféts  en  troii 
fegmens,  aifez  femblibles,  par  leur  forme  , 4 un 
fer  de  lance. 

Cette  plante  croît  dans  les  terres  cailtivées. 

8.  AtastRiNE  îneifée.  Chenopodium  incifum* 
Hort.  Paiif. 

Chenopodium  foliis  ovatis  , incifo-unguiatis , acu* 
lis  P racemis  axtliarlhus  , mintmis  , paueijloris.  (N.) 

Elle  répand  une  odeur  forte,  pénétrante.  Ses 
tiges  font  glabres,  blan  châtres,  un  peu  anguleu- 
fes  , ttès-rameufes  , étalées  -,  fes  feuilles  ovales  , 
vertes,  glabres  à leurs  deux  faces,  profondément 
denrées  ou  incifées,  aigaès  a leur  fommet.  Les 
fleurs  font  exttémenient  petites,  difpofees  en 
grappes  axillaires , irés-coutces,  nonibieufes,  peu 
garnies  , preique  fiiituimes. 

J’ai  obfervé  cette  efpèce  au  Jardin  des  Plantes. 
Son  lieu  natal  ne  m'ell  point  connu.  O ? (4C  v.) 

14.  Anserine  pourprée.  Chtnopodium  purpuraf* 
cens.  Lam. 

Chtnopodium  ( atriplicis),  foliis  ehomieo-ovatis 
lanctolaiifqut t inferûrihus /inuata*dentatis p paniculis 
uxillarihus  , ramvfis  p eaule  trtSo.  Ait.  Flott.  Kcw. 
I.  pag.  }ii.  — Linn.  Suppl.  171. 

14.*  Anserine  quinoa.  Chenopodium  quinoa* 

Chenopodium  foliis  triangulori -ovatis  , oifoUti 
dentatis , junioriius  pulveeuleniis  ,•  tueemis  confettis  , 
petiulo  bteviotihus.  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag. 
1)01. 

Chenopodium  folio  Jiauato  , faturaie  vîrtnte ^ vutgi 
quinoa.  Pcuill.  Pérou,  1.  pag.  ip.  tab.  to. 

Elle  fe  rapproche  du  chenopodium  purpurjfceru  , 
qui  efl  ic  chenopodium  atriplicis  Air.  ï niais/a  cou- 
leur eft  d’un  vert-foncé.  Scs  tiges  fontdVoit-s, 
hautes  de  deux  pieds  8c  plus,  rameufes,  garnies 
de  feuilles  longuement  pétiolces  , orales  , un  peu 
triangulaires,  n'ayant  fouvent  que  deux  fortes 
dents  un  peu  au  deffus  de  kur  bafe  j les  fupérieu- 
res  lancéolées,  plus  étroites,  un  peu  pulvérulentes 
djns  leur  jeunefle.  Ses  fleurs  font  difpofees  en 
grappes  tonif aes,  fetrées , axillaires  , plus  courtes 
que  les  pétioles.  Ses  leinenccs  font  petites  8e 
blanchâtres. 

Cette  plante  croît  au  Chili.  O ( ) 

“ Les  femences  de  cette  anferine  font  excel- 
lentes dans  la  loupe  , dit  Fruillée.  On  en  fait  a» 
Pérou  Si  dans  toute  l'.Amerique  le  même  ufage 
que  nous  faifons  du  ri*  en  Europe.  Elles  lont  trts- 
échaulfances.  Les  infulaires  de  ('.Amérique  en  don- 
uenc  4 leurs  poules  pour  avancer  leur  ponte.  On 

culuvo 
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CDitive  foignenrement  cette  plime  dans  les  jar- 
dins. » 

I?-*  AksemNE  à'baies.  Chtnopodium  kaccatum. 
Ubiil. 

Chtnopodium  poîygamum  , folîh  lunctclath  / 

flomtrulis  jtorum  in  racrmis  compojitis  , teminati’ 
u<  ,fu  japh]lHs,  Labill.  Nov.  Holl.  vol.  1.  pag.  71. 
tab.  9â. 

Arbriffeiu  de  quatre  à cinq  pieds  pitis  . dont 
l?s  Mineaux  font  ftriés  ( les  feuilles  alt  rties,  pé- 
tiolees , glauques  en  delTaus  , pulvérulentes , lan- 
céolées, entiei  es,  fans  nervures  apparentes.  Les 
fleurs  font  polygam  s ; les  hermaphrodites  rartiaf- 
fées  par  paqut-ts , mélées  avec  d'autres  fleurs  miles 
eu  femelles,  formant  toutes,  parleur  réunion, 
des  grappes  terminales , ramifiées,  prefque  dégar- 
nies de  feuilles,  l.es  découpures  du  calice  font 
ovales  i les  filamens  des  étamines  fubulés , un  peu 
élargis,  barbus  i leur  partie  inférieure,  infétes  au 
fond  du  calice , oppofés  d fes  diviliuns  j les  an- 
thères i deux  loges , à deux  lobes , un  peu  globu- 
leules.  l. 'ovaire  eff  libre,  prefqu'orbiculaire  ÿ It 
flyle  bifide  , rarement  trifide  i les  ftigmates  aigus. 
Le  fruit  eff  une  baie  un  peu  comprimée , pul- 
peufe.orbiculaire,  à une  loge,  à moitié  entourée 
par  le  calice  , contenant  une  fcmtnce  lenticulaire, 
noiiâtre,  luifante. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen,  où  elle 
a été  découverte  par  M.  Lsbiilardière. 

Offervations.  Le  cktnofodlum  otkum  & vif  ldi  de 
Linné  font  ttès-fouvent  difficiles  d diftinguer  l'un 
de  l'autre  i ils  produifent  un  grand  nombre  de 
variétés,  foie  dans  la  couleur,  la  grandeur  Sc  la 
forme  des  feuilles,  vertes  ou  plus  ou  moins  glau- 
ques & pulvérulentes.  Je  penfe  qu'il  faut  égale- 
ment y réunir  le  chtnopodium  concuitnatum.  Thuilî. 
Fier.  Parif.  édit,  a,  pag.  laj.  J'ai  décrit  parmi  Us 
amaranthes,le  chmopoaium  caudmum  Jacq.  Le  .de- 
nopodium  angoJiuRum  .Allion.  tab.  j8,  fig.  4,  Sê  le 
chtnopodium  cutnphoraufolium  Pourr.  Aéf.  Tolof. 

pag.  jii,  appartiennent  au  folfilu  profit, i:u 
Linn. 

Les  efpèces  fuivantes  ne  me  font  point  con- 
nues. 

* Chtnopodium  (punâillltum)  ,/olllt  ulho-punc- 
Cutis  t imis  rhomkiO'Ovatis  , JicuuUs  p fuprtmis  ti 
tipcitis  i raetmis  lactroUhus  ^fpicatis  ^foCiofis.  Scop. 
del.  Infub.  vol.  1.  pag.  16.  tab.  11. 

* Chtnopodium  ( acuminacum  ) , foliis  «verra  , 
ocuminatit , inttgtrrimis  ; paniculi  nudi  , Itrmi- 
nali.  Willd  Nov.  Aét.  Berol.  1.  tab.  fig.  a. 

* Chtnopodium  { latérale  ) , foliis  caulinis  lancto- 
lotis  , oétujis  ,'  ramorum  oblongis  ; ptdunculis  lattrj- 
liius  .folitums , untfioris.  Ation,  Hort.  Ke».  1. 
pag.  ^t}.  - 

Bottniqut.  SuppUmtnt.  Tomi  I. 
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* Chtnopodium  (oppofitifn'ium  ) , foUit  oppoji- 
tiSffcuulutispglomerutts  foliofis  ^ Jxr//arrAjj.  \V  llLdr 
Spec.  I.  pag.  IJC7-  — Ûinn.  Suppl.  17a. 

Solfolo  oppofuiforo.  Pallas,  Iiin.  1.  pag.  7J;. 
tab.  O. 

AN3JF.L1  : nom  malab.ire  d'une  efpèce  de  ja- 
quier l^atcijcurpus  hitfütu  Lam. ) , figuré  it  décrie 
par  Rhéede,  Horr.  .Malab.  j , pag.  iç  . tab.  ji. 
Son  fruit  eü  bon  à manger;  miis  pris  en  trop 
grande  quamilé,  il  dnnne  te  dévoiement, que  l'nn 
acrére  avec  l'écorce  V la  racine  du  même  arbre. 
( y^oyti  JAQUtR.  U®.  J.) 

ANT AC.  “ Ce  font , dit  Ffaconrt , des  efpèces 
de  haricots  aflei  bons.  " On  cultive  fous  ce  nom , 
à l'Ile-de-France,  deux  plantes  legumineufcs 
grimpantes,  dont  les  graines  le  mangent  en  purée  : 
Pline  plus  commune  , à fleurs  blanc  lits  ; l'autre  à 
fleurs  rouges.  D'après  M.  du  Petii-Thouats,  edes 
font  partie  du  genre  dotichos.  Linn. 

• _ 

ANTELEE.  AnttUs.  C*rtner  a décrit  &:  figuré 
fous  ce  rom  ( vol.  I , pag.  277 , tab.  (8 , fig.  a ) 
un  fruit  étiqueté  luna-mtutlla  dans  une  coltcélion 
de  graines  de  Java.  C'el)  un  brou,  de  la  forme  8c 
de  la  groffeur  d'une  olive,  contenant  un  noyau 
offeux , à trois  loges  monolpermes , réunies  par  le 
Il  tut  en  uns  cavité  vide.  Les  gr.-iincs  contenues 
dans  chacune  de  ces  loges  font  ovales,  noiiitres-, 
glabres,  luifintes.  Leur  embryon  cft  aplati  . en- 
touré d'un  péiifpcrme  peu  épais.  «Ce  car.tâère, 
dit  M.  de  Julfieu,  eft  ir.ruffilanc  paur  déterminer 
rûrement  la  famille  à laquelle  il  faut  rapporter  ce 
fruit.  » Il  paroït  cependant  avoir  quelqu'adiniié 
avec  l'oliveiier  (tUodendrum  Limi.)  & le  cojfmt, 
dans  la  famille  des  nerpruns. 

ANTENNA.  On  donne  ce  nom,  dans  l'Üe  de 
Ceilan,  au  duturo  mttti Linn.,efpece  de  flramoine. 
C'elf  le  hummuta  de  Rhéede , Hort.  Malab,  vol.  a, 
rab.a& 

a 

ANTENNARIA.  Gartner,  de  Ftuél.  & Sem. 
vol.  a.  pag.  410.  tab.  167.  fig.  j.  Garrmer , exami- 
nant les  graines  des  difTéremes  efpèces  du  genre 
gnaphuhum  Linn. , en  a remarqué  plulïtuts  , por- 
tées fur  un  dtfquc  hétilTé  de  petites  dents  , 8c 
Couronnées  par  une  aigrette  compofée  de  poils  nus 
par  le  bas , &■  plumeux  ffulement  vers  leur  extré- 
mité, reprefentant  en  quelque  fotte  îles  anc-.nnes 
d'inlcâes;  il  en  a formé  un  genre  particulier, 
fous  le  nom  d'anttnnatia , auquel  peuvent  fe  rap- 
porter, félon  lui,  griaphalium-dioicum-alpinum- 
ftriph:oidts~mucronatum„muricdtum  I é/c.  , 8c  le 
filitgv  Icontopodium  I mais  ce  raraétère  n'a  point 
paru  fufliranc  à plufieurs  botaniifes  pour  former 
une  dillinétion  générique , & ce  ge  nre  cie  Gxetnet 
n'a  pas  encore  été  adopté,  - 1 
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ANTHEDON.  Théophraftc  a mentionné  foi» 
ce  nom  le  néfiier  azéiolier. 

ANTHEMIS.  ( yoyti  Camomille.  ) 

ANTHERIC.  Anihericum.  Ce  genre  a fubi  plu- 
fieurs  réformes,  amenées  par  la  rlécouverie  de 
beaucoup  d'efpèces  nouvelles  , 8t  par  des  obfer- 
vations  importantes  fur  les  parties  de  la  fiuéfifica 
tion.  Il  en  a été  fait  mention  d l'article  Abama  , 
Sufpl.,  au  mot  NarthÉce,  & i la  fuite  de  l'arti- 
cle Phalanrére.  On  trouve  figuré  dans  les  llUf- 
trations  , tab.  I4O,  Yaruhtricum  fruitfttns,  dg.  1 , 
& [’anihcrUum  aioidti , fig.  1, 

ANTHERICU.M.  Antheric.) 

ANTHEROSPERMA.  Xvphalier.) 

ANTHERURA.  {yoye^  Antherur.e.) 

ANTHERURE.  Anthtrura.  Loureiro  a décrit 
fous  ce  nom , dans  fa  Fion  dt  la  Cochtnehin^y  un 
petit  arbre  de  la  famille  des  rubiacées  , dont  la 
fruâ  d ation,  dans  le  nombre,  la  liiuation  & la 
firuâure  de  fes  parties  , fe  trouve  parfaitement  ta 
même  que  dans  le  pfycothria,  genre  auquel  il  doit 
être  réuni  comme  el'pèce.  ( f'V’yet  PsycothRie, 
Suppl.)  Loureiro  rapporte  cette  plante  au  caryo-' 
phillafitr.  Rumph.  Amboin.  vol.  pag.  au, 
tab.  I j6. 

ANTHÉRYLIE.  Amhtrylium.Cemd  de  plantes 
dicotylédones,  i Aoûts  complètes,  polypétalces , 
régulières,  de  la  famille  des  falicaires,  établi  par 
VahK  qui  comprend  des  arbuftes  exotiques  à l'Eu- 
tope,  dont  le  caraâére  elTentiei  eA  d'avoir  : 

Vu  calice  à quatre  divifions  ; une  corolle  d quatre 
pétales  ; pfujîeurs  étaminei  inférées  fur  le  calice  ; un 
ovaire  lire;  un  fiyU;  une  capjult  à une  tu^e , à trois 
valves  polyfptrmes. 

Ce  genre  ne  comprend  jufqu'aiors  que  laifeule 
efpè  ce  fuivante  : 

ANXiiÉRYUt  de  Rohre.  Antkcrylium  Ihsbrii. 

Vahl. 

Autkerylium  ramis  folîifquc  fuioppofitis  ; pettolis 
füiacuteaiis ; peduntulis  a«rr,gatis , axillariius , uni- 
foris.  (N.) 

. Antkcrylium  Rokrii,  Vahl , Aâ.  Soc.  flirt.  Nati 
Hofa.  a.  I.  pag.  111.  labr  8.  Id.  Syntb.  j.  paj.  66. 
— Wiild,  Spec.  Plant.  1.  pag.  980.. 

AtbrilTeau  dont  les  tiges  fs  divifem  an  rameaux 
glabres,  cylindriques,  pâles,  cendrés  î ceux-ci 
CfVr. ‘autres  plus  courts,  U plupart  oppofés,  cylin- 
driques à. leur  bafe  , comprimés-ou  ptofque  tétra- 
goues,  anguleux  à, leur  patûe.fupéiietuou  «uuii  à 
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chaque  côté  oppofé  de  deux  lignei  rapcrochée*( 
failUntes  , décurremes,  abouiilTant  i l'infetiion 
des  pétioles , où  elles  fe  renAent  & forment  qua- 
tre petites  dents  épineufes.  Les  feuillrs  font  op- 
pofées  i quelques-unes  alternes , pétiolées  , ova- 
les. entières,  obitifes,  fouvent  un  peu  é^haïutrees 
à leur  fommet , glabres  à leurs  deux  facess  les 
nervures  conBuemes  vers  les  bords;  les  pétioles 
courts,  prefque  tétragones,  munis  à leur  bifo 
d'un  iiibercuie  épineux  , perA^nt  après  la  chute 
des  feuilles.  Ce  même  tubercule  exirte  i l'infertion 
des  ranreaux.  Les  pédoncules  font  fTiiformes , axil- 
laires , latéraux  , agrégés  , au  nombre  de  crois  i 
huit,  à peine  longs  de  Ax  lignes , foutenanc  une 
feule  Aeur  aflitx  potite,  d'un  blanc-fale  , compo- 
fée  d'un  calice  i quatre  diviAons  ovales,  conca- 
ves , caduques!  quarte  pétales  un  peu  plus  Ipnn 
que  le  calice , ovales , ondulés  i leurs  bords , inle- 
rés  i la  bafe  des  diviAons  calicinales  i douze  ï feize 
étamines,  Acuées  fur  le  calice;  les  Alamens  Ali- 
formes  , beaucoup  plus  longs  que  la  corolle  i le* 
anthères  prefque  globuleufes.  L'ovaire  eft  libre  , 
ovale,  furmomé  d'un  ftyle  droit  & d'un  feul  ftig- 
mate  obtus,  au  moins  de  la  longueur  des  étamines. 
Le  fruit  eft  une  capfule  arrondie , à une  feule 
loge,  d croit  valves,  contenant  un  grand  nombre 
de  petites  femences  attachées  autour  d'un  axe 
central. 

Cette  plante  croît  à l’ile  de  Saint-'Thomas,  ob- 
fervée  par  M.  Ledru  , qui  m'en  a communiqué  un 
exemplaire.  Ty  (è^/.  ) 

ANTHERYLIUM.  {ycyc^  Anthérylie.) 

ANTHISTIRE.  Anthifiiria.  Genre  de  planres 
monococylédones  , à Aeurs  glumacées  , polyga- 
mes, de  la  famille  des  graminées,  qui  a de  grands 
rapports  avec  les  andropogon,  8c  qui  comprend 
des  herbes  exotiques  à l'Europe,  dont  les  Aeurs 
font  pour  la  plupart  difpofées  en  panicule. 

Le  caraéfère  clTentiel  de  ce  genre  eft  d’avoir  : 

Des  jUars  polygames  j les  fturt  miles  ordinaire- 
ment  ou  nombre  de  fix,  dont  quatre  frètes,  difpofées 
en  vertieilles;  deux  autres  pédieellées;  une,  quelquefois 
deux  fieurt  hermaphrodites  centrales  , accompagnées 
d'une  arcte  inférée  dans  le  fond  du  calice, 

CARACTàRE  GÉNÉRIQUE. 

Les  Aeurs  font  polvgames,  les  unes  mâles,  fté- 
riles,  pourvues  feulement  d'étamines;  une  feule 
hetmaphfo.iiie. 

Chaque  Aeutmd/zoffre: 

I®.  Un  ealite  â une  ou  deux  valves  roîdes,  ai- 
gues, roulées  à leurs  bords,  quelquefois  ciliées. 

1°.  Une  eorolls  à deux  valves  mince*,  ccanfr 
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niffn»'«î  l'eit^rieure  ovile,  étroite;  l'intérieure 
oeaucoup  plus  courte  &:  plus  piiiie. 

Trois  iumintt  fléiilss;  point  d’ovaire  ni 
de  (lyle. 

Cbique  8eur  ktrmaphreiiic  offre  : 

1*.  Un  calice  coriace,  i deur  valves  dures, 
oblongucs,  prerqu'egales,  un  peucbiufes. 

Une  corolle  fouvent  nulle  ou  i peine  fen- 

fible. 

Trois  étamir.ce;  les  filimrns  courts,  filifor- 
mes i les  anthères  droites,  ohinngues. 

4°.  Un  ovaire  oblong , accompagné  i fa  bafe 
d’une  arête  torfe,  alongée  ; deux  llyles;  les  Ibg- 
mates  pileux  8r  en  maffue. 

Une feuleyirncncc glabre,  oblongue,  renfetmée 
dans  les  valves  ca.ictnales. 

Espaces. 

I.  Anthistire  glauque.  Anthifiria  glauca. 
Desfont. 

Anthijlirla  ctUmo  ramofa , comprtjfo  ,*  paniculà 
iiiXâ  , glumis  imberhibas  ; ari^â  inferne  villofâ  , ge~ 
nicalaiâ,  D.sf.  Fior.  atlam.  a.  pag.  j8o.  tab.  1)4. 

Slipa  (paleacea)  , ariJI  '-e  contortii , tometuofis  , 
calice  malrà  lo'igioribus  ,*  glumis  fubfafcicuiatis,  Poir. 
Voyag.  en  Barb.  vol.  a.  pag.  lOl. 

Slip*  ariflis  femiUMdis  , panieuli  fimpl'ui  ; foliis 
convolutis , fubulatis  , iniiu  pubtfeentibuâ.  Vahl  , 
Symbol,  a.  pag.  a4- 

Ses  racines  font  tortueufes , filiformes  ; fes  tiges 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds,  rameufes,  articu- 
lées, fouvent  coudées  a leur  bafe;  les  feuilles 
glau|ues,  un  peu  roulées  fur  elles-méncs,  & 
ciliées  vers  leur  bafe  ; les  fleurs  difpofées  en  une 
panicule  lâche , réunies  par  paquets  de  deux  à cinq 
épillers,  portes  fur  des  pédoncules  aaiHaircs , fili- 
formes ; chaque  épillet  fortant  d'une  feuille  en 
gaine , en  fotme  de  fpat.Se.  Il  efl  compofé  de  fix 
fleurs  mâles  , flériles  , dont  quatre  inférieures  , 
felfiles  & venicillées , 8f  deux  fupétieutes  oppo- 
fées,  pédice.Ues;  utte  feule  fleur  Mtmaphrodite, 
fclfile  , centrale.  Les  fleurs  mi'es  n'ont  qu'une 
.feule  valve  calicinale,  glauque  , roide,  aiguë, 
concave , enveloppant  une  corolle  â dvux  valves 
membraneufes , inégales.  Dansla  fleur  hemiaphro. 
dite,  le  calice  efl  à deux  valves  oblongues,  très- 
roides  , obtufes,  roulées  fur  elles-mêmes,  velues 
â leur  bafe.  Une  membrane  fimple,  mince  , tranf- 
parente  & très-courte  tient  lieu  de  coiotle.  Du 
fond  du  calice  s’élève  une  arête  brune  , longue  , 
torfe , pubefeente.  Les  fenaeoces  font  oblongues  , 
enveloppées  par  le  calice. 

J'ai  tecuetlU  cet»  plante  fur  les  collinet  fablon- 
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neufes,  en  Barbarie,  aut  environs  de  Lacalle  & de 
Bonne,  qt  ( K.  v.) 

a.  Anthistire  cilié.  Authifiiria  cUiaia. 

Anthijliria  glumis  barbato-glandslojis  , vagînibus 
glaiiis.  Desfont.  Journ.  de  Pnyf.  vol.  40.  p.ig.  api, 
— Limi.  Suppl.  I n.  — Cavaii.  Icon.  Kir.  5.  pag. 
jfi.  tab.  4f‘>.  — Rtta.  Obf.  j.  pag.  u.—  Lam. 
L'I.  tab.  47  , 8c  tab.  841 , fig.  1 8c  a. 

Audrorogon  nutans.  Linn.  MantilT.  JOJ.  — Lam. 
Diâ.  vol.  1.  pag.  J7}.  11".  J. 

Aad'opogon  quadrivalve.  Llnn.  — Lam.  DiO.  1.  c. 
n“.  6. 

g?  Anthijlirla  (barbata),  glumis  vaginlfque  bar- 
bato-glanddojis.  Desfont.  i.  C.  — Gatrtn.  de  Frutl. 
Sc  Sem.  a.  pag.  46p.  tab.  ipy. 

AnikiJIirla  (japonica),  culmo  ramofo  ; panuuti 
coardatà  , nutante  j Involucris  pilcjis  , arlfiis  hinis, 
WiUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  poi. 

Andropogon  ( ciliatum  ) , paniculâ  cernud  ^ calice 
exieriorc  muliifioro  , ciliaeo  ; arijUs  consorcis , pilojie, 
Thunb.  Flot,  japon.  40. 

Slipa  arguens , japonica.  Houttiivn,  Linn.  Pfl. 
SylL  ta  pag.  4JJ.  tab.  pa.fig.  1.  (Foy.  Barbon, 
n"‘.  i Sc  6.) 

Les  liges  font  droites  , glabres,  articulées;  les 
feuilles  glabres , rudes  â leurs  bords , ciliées  â leur 
gaine  ; les  valves  calicinales  des  quatre  fleurs,  feflî- 
ies  8c  flériles  I roulées  à leurs  bords,  munies  de  cils 
blanchâtres,  droits,  glanduleux;  les  valves  de  h 
corolle  très-inégales;  deux  fleurs  pédicellées,  fté- 
riles,  trè<-étroites;  la  fleur  hermaphrodite  â deux 
valves  glabres,  dures,  obtufes,  velues  â leur 
bafe;  la  corolle  â une  valve  , â peine  fcnfible  ; las 
gaines  des  épillets  glabres  (ciliées  dans  la  vatiété 
g).  Cette  dernière  plante  patoit  avoir  tant  de  rap- 
uort  avec  la  première,  que  je  la  foupçonne  une 
fimple  variété.  Ses  épillets  font  plus  tournis;  les 
fleurs  plus  grandes.  Les  .arête*  font , dans  les  deux, 
totfus  8c  pubefeemes  ; les  femences  brunes  , du- 
res , oblongues,  enveloppées  par  les  valves  du 
calice. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes,  & la  variété  g 
au  Japon.  O ( /) 

Anthistire  nu.  Anthifilria  Imierils.  Retz. 

Anthijliria  foliis  involuc'lfqse  niid/a.Hetz.Obf.  J. 
pag.  U. 

Set  feuilles  font  glabres , ainli  que  celle  qui 
accom;i.igne  les  épillets  ; feS  tiges  comprimées. 
Les  fluiits  tefîembfant  â celles  de  l’efpéce  précé- 
dente. Les  pédoncules  fon’  folitaitos,  capillaires, 
plus  courts  .\ue  la  feuille  vaginale  fu^ieure  ; ils 
(dppottenc  deux  fleurs  (deux  épillets?}.  Cette 
D d d a 
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plinte  croit' au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  (Rr<f.) 
Elle  auroit  befoin  d'un  nouvel  examen  pour  être 
bien  déterminée.  Il  me  paroii  trèi-piobable  que 
Renius  a voulu  parler  d«  deux  épillets  au  lieu  de 
deux  fleurs. 

4.  Anthistire  velu.  ÀmhijVrU  villofa. 

foUit  invo/ucrifjuc  nadis  ; Soribus  duo- 
tus  ktfmjpàrodists  , riUoJijfimis  ; anfiâ  brevU  ( N.  ) 
Lam.  III.  Gen.  tab.  841.  üg.  ;. 

Ses  tiges  font  droites,  fort  hautes;  fes  feuilles 
glabres,  ainG  que  les  gaines  florales.  Les  fleurs  font 
réunies  en  une  panicule  cpaifle , touffue , longue , 
fort  ample.  De  l'a  ffelle  de  chaque  gaine  fupérieure 
fortent  deux  3 quatre  pédoncules  Sc  plus , gla- 
)>res,  carillaires  ■ pendans , terminés  par  un  ou 
, deux  épillets  au  moins  aufli  longs  que  les  gaines 
iqui  les  accompagnent  ; quarre  fleurs  mâles,  fefli- 
les,  lancéolées,  aiguës;  deux  autres  pédicellées, 
plus  longues  , plus  étroites , roidci , mucronées. 
Les  fleurs  hermaphrodites  font  au  nombre  de 
deux,  dures,  roides , coriaces,  d'un  brun-noirâ- 
tre , ainG  que  le  duvet  abondant  qui  les  recouvre  j 
elles  font  pourvues  d’una  arête  trés-Gne,  droite  , 
dépalfant  les  valves  à peine  d'une  à deux  lignes. 

. Cette  plante  a été  recueillie  i Java  par  Com- 
meilon.  ( K./,  in  htrt.  Lam.  (i  Dtsfont.  ) 

J.  AntHISTIKE  %évm.  Aatkifiiria  gigantta. 
Cavan. 

Anthijtiria  euîmo  arundinacto  , dlti^mo  ; foîiis 
aana^i.uiatU  i caiitibus  valdi  piiojis  J fioribut  pani- 
(tlatls  Cavan.  le.  Rar.  vol.  ).  pag.  )C.  tab.  4(8. 

AntbiJIiria  ( eigintea  ) , tulmo  friSo  ^foliis  in- 
fime acuteato-deniieutatls  , paniculJ  patulâ  , invo- 
iuero  viltofa  ^ fojettiis  mutieis.  Wiild.  Spec.  Plant. 
4.  pag.  S?02. 

C'efl  une  grande  & belle  efpèce , dont  les  tiges 
font  très-glabres,  cylindriques  , noueufes , hautes 
d'environ  dix  pieds,  épaiiTvs  d'un  pouce,  termi- 
nées par  uns  três-bslle  panicule  longue  de  deux 
pieds , compofée  d'autres  panicules  partielles,  axil- 
laires. Les  feuilles  font  glabres , canaliculées , lon- 
gues de  trois  pieds  & plus , larges  d'une  ligne  8c 
demie,  denticti'ées  â leurs  bords  vers  leur  bafe; 
leurs  gaines  ftriées , pileufes  8c  ciliées  â leur  ori- 
flee;  les  feuilles  florales  élargies,  concaves,  tou- 
• geàtres , puis  rétrécies  8c  longuement  acuminées. 
Les  fleurs  (létilts  lont  couvertes  de  poils  roulTeâ 
très  i les  deux  pédu  ellées  velues  à leur  bafe.  La 
fleur  hermaphrodite  dl  dépourvue  d’aréte. 

Cette  plante  croit  dans -les  lies  Philippines. 
{Defeript.  ex  Cavan  ) 

Obfervaiioru.  Outre  les  efpèces  ci-defTus  men- 
tionnées , il  faut  encore  rapporter  aux  anihiftiria 
les  aadropogon  de  Linné  , qui  ont  quatre  fleurs  nû- 
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les  fcITiles  8c  deux  autres  pédicellées , telles  qut 
Vandropogon  cymbarium  Linn. , V andropogon  prof- 
iratam , 8c  d'autres  que  l'anaiyfe  peut  taire  dé- 
couvrir. 

ANTHISTIRI.^.  ( b'oye{  Anthîstirf.) 

ANTIIOCERCIS.  ( Urauer.) 

ANTHOefeRF..  Anikoceros.  Ce  font  des  plan- 
tes très-faciles  à dillinguer  pat  les  organes  de  leur 
fruâiGcation  , l’un  defquili  efl  alongé  , cylindri- 
que , fendu  au  fommet , que  Linné  regardoit 
comme  la  partie  femelle  , 8c  que  les  auteurs  mo- 
dernes prennent  pour  l’organe  mâle.  Le  nom  de 
ce  genre  en  exprime  très-bien  le  caraélère , étant 
compofé  des  mots  grecs  aneos,  fleur , 8c  cberas  , 
corne.  Vantkoàre  ponSué , n“.  1 , efl  Gguré  dans 
les  lUuftrations  876,  Gg.  1,  iiYanikoc'ere  liffe, 
Gg.  a.  — HoflFm.  tab.  y.  M.S»artx  a ptéfenté  une 
nouvelle  efpèce  d'anthocère  , fous  le  nom  de  : 

4-  AnthocÈRE  crifpé.  Anikoceros  crifpsu. 
Svarlz. 

Anikoceros  fronde  /tnunlo-lactniaiâ  , • undulatâ  ; 
mafgine  crifpâ , non  /tenCïvrJ.  Swirtx,  Nov.  Plant. 
Gen.  8c  Spec.  pag.  146. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de 
V anikoceros  ievis , dont  elle  ne  diflèce  que  par  les 
bords  crifpés  de  Ton  feuillage. 

y.  .ANTHOcàilB  de  Caroline.  Anikoceros  caroii- 
nianus  Mich.  > 

Anikoceros  fondibus  breviter  rotundaio-lobalis  ^ 
margine  fubimegris  , fuprà  vix  puncUcuIjiis  ; corni- 
eu/is  fubfemiunciaiisus.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer, 
vol.  1.  pag.  aSo. 

Cette  efpèce  a fes  feuilles  étalées,  médiocre- 
ment lobées,  arrondies;  les  lobes  piefqu  entiers 
à leurs  bords , à peine  legéremeni  ponéfués  à leur 
face  fupérieure.  (.es  cornes  font  droit.  $,  longues 
d’environ  un  demi  nonce.  Elle  croit  à la  Caro- 
line, dans  les  lieux  numides.  {Mick.) 

ANTHOCEROS.  {Koye^  ANTHOciaE.) 

ANTMOCONE.  Antkoconum.  Genre  nouveau, 
de  la  famille  des  hépatiques,  que  M.  Palifot-Beaai- 
vots  a établi  pour  le  marckantia  conica  de  Linné. 
D'après  cei  auteur , le  caraétère  eflentiel  de  ce 
genre  efl  d'avoir  : 

l.es  fleurs  mâles  ( femelles,  Juif.  ) renfermées 
dans  une  ombelle  conique , portée  fur  un  long  pé- 
doncule membraneux  , blanc  , entouré  â fa  bafe 
d’un  périchet  d’une  feule  pièce , prefque  circu- 
laire. Les  fleurs , ordinairement  au  nombre  de 
cinq , font  tenfetmées  chacune  dans  une  loge , 8c 
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fortent,  par  11  partie  inférieure  de  l'ombelle,  i 
d'une  enveloppe  particulière  qu'un  peut  regarder  ; 
comme  un  ta  ice  partiel  i elles  l'ur>c  lupporiecs  par 
un  filet,  dont  l'extrémité  ell  garnie  de  quatre  ou 
cinq  divifinns  égales,  contenant  un  amas  de  fila- 
mens  elafiir^iies  , autquels  adhèrent  des  grains 
d'une  poulliere  très -fine , que  M.  de  Beauvois  re- 
garde comme  la  pouITtère  fécondante,  Sc  qui  s'en 
détachent . comme  dans  IcS  jungermanes  . par  les 
fecoulTes  d'irritabilité  qu'éprouvent  les  fi'amens 
dès  qu'ils  font  frappés  du  contaéf  immédiat  de 
l'air  atmofphétiquc. 

Les  fleurs  femelles  (miles , JuK.  ) font  féparées 
fur  le  même  pied,  en  forme  de  godet,  & contien- 
nent des  femences  plates  ie  échancrées.  Il  n'exifle 
encore  qu'une  feule  efpèce  de  ce  genre , l'aniicone 
conique  (unttronum  amicum).  (Koy.  HÉPATIQUE 
conique,  n°  J.) 

ANTHOCONUM.  Antiiocone.) 

ANTHODON.  On  trouve  fous  ce  nom  géné- 
rique, dans  la  Flore  du  Pérou  de  Buii  & Pavr  n, 
vol.  I , pag.  4f  , tab.  74,  é , la  defcription  d'un 
arbriffeau  qui  ne  diffère  de  V/iippocraua  ou  du  lon- 
telea , que  par  fon  calice  & Tes  pétales  ciliés.  Le 
fruit  n a point  été  obfcrvé.  il  peut  feul  déterminer 
auquel  de  ces  deux  genres  on  doit  le  rapporter  : 
au  premier  fi  c'eft  une  capfule  ; au  feconu  fi  c'eft 
une  baie. 

ANTHOLOME  de  montagne.  Amkoloma  mon- 
tana.  Labill. 

Antholoma  fotiis  fpurfe  , tHiptico  oi/ongh  ,*  race- 
mis  axUlarihuj  , fubumheUatis-  LabdI.  Nov.  Holl. 
2.  pag.  tia,  ai  Voyag.  Peyr.  vol.  1.  pag.  aj6. 
tab.  41. 

Cet  arbrilTeau , découvert  Sr  obftrvé  par  M.  de 
Labillardière  , lui  a fourni  un  genre  nouveau  de 
la  famille  des  plaqueminiers,  & dont  le  caraéfère 
cfTentiel  efl  d'avuir  : 

Un  calice  caduc , à quatre  folioles  une  corolle  mo  ■ 
Hopitale  i des  étamines  aomureufes , inférées  fur  le 
réceptacle  ; un  fyle  ,*  un  fruit  fupere  , à quatre  loges  , 
h une  feule  femence. 

Ses  tiges  s'élèvent  i la  hauteur  de  quinze  ou 
dix-huit  pieds.  Ses  rameaux , nus  à leur  partie  in- 
férieure, font  chargés  vers  leur  fomiiiet  de  feuil- 
les éparfes,  oblongues  , eltipiiques  , coriaces  , un 
peu  réfléchies  è leurs  bords,  deux  fois  plus  lon- 
gues que  les  pétioles  qui  les  foutiennent.  I.es 
fleurs  font  difpofées  en  grappes  recourbées,  axil- 
laires, prefqu  en  ombelle.  Chacune  d'elles  offre  : 

I*.  Un  calice  compofé  de  deux  à quatre  folioles 
ovales , fouvent  caduques  apiès  lépanouilTcment 
des  fleuis. 
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;®.  Une  étroite  d'une  feule  pièce  ovile-cylin- 
drique , en  forme  de  godet,  inégalement  crénelée 
à fes  bords. 

4“.  Des  éramfitfj  nombreufes  , attathées  à un 
réceptacle  charnu , foutenant  des  anthères  ob- 
longues, aciiminies,  de  la  longueur  des  filamens, 
à deux  loges , s'ouvrant  à leur  fommet. 

4°.  Un  ovaire  libre  , ovale-oblong  , de  forme 
pyramidale,  quadrangulaire , léeérem;nc  enfoncé 
dans  le  réceptacle , furmonté  d'un  fiyle  plus  long 
que  les  étamines , terminé  par  un  ftigmate  aigu. 

Le  fruit  confine  en  une  capfule?  i quatre  luges, 
rempiles  d'un  grand  nombre  de  femences. 

Cette  plante  croît  fur  les  hauteurs  dans  la  Nou- 
velle-Calédonie. fr  {,Defcript.  ex  Labili.) 

ANTHOLISE.  Antholyqa.  Ce  genre  eft  fï  peu 
diftinâ  des  glayculs , que  M.  de  T.amarck  n'a  pu 
s'empêcher  deVy  réunir  dans  les  Illufrations  des 
Genres.  On  y trouve  figuré  Vantholyqa  tthiopica, 
tab.  fl,  fig.  1,  fous  le  nom  de  gladiolus  tthio- 
picus. 

ANTHOLYZA.  {Voyex  Antholise.) 

ANTHONOTHA.  ( f'oyrf  Antkonothe.) 

ANTHONOTHE.  Anthonoiha.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones,  i fleurs  complètes,  irrégu- 
liètes  , de  la  famille  des  légumineufes  .‘qui  a des 
rapports  avec  le  vouapa  8c  Veperua  d'Aublet.  Il 
comprend  des  arbrilTeaux  exotiques  à l'Europe  , 
à feuilles  ailées , fans  impaire  { les  fleurs  axillai- 
res , difpofées  en  panicule. 

Le  caiaâère  effentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Un  calice  à deux  folioles  ; cinq  pétales  irréguliers  s 
dix  étamines  libres  ; trois  plus  grandes  p ovaire  fef- 
file  ; goujfe  large,  comprimée , à une  feule  loge  i plu» 
Jleuis  femences. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  ofre  : 

IV.  Un  calice  partagé  en  deux  folioles  égales, 
concaves , coriaces , obtufes,  peififlantes.  ( Deux 
braâées,  félon  quelques-uns.) 

a*.  Une  corolle  irrégulière , compofée  de  cinq 
pétales)  trois  égaux,  lancéolés,  aigus;  un  qua- 
trième plus  large  . échancré , prefque  bifide  ( ca- 
lice i quatre  divifions);  le  cinquième  pétale  lon- 

uemenc  onguiculé  , élargi  É fon  limbe , divifé  en 

eux  lobes,  recourbé  en  forme  de  cuiller.  ( Une 
corolle  i un  feul  pétale , félon  quelques-uns.  ) 

)°.  Dix  étamines;  filamens  droits,  cylindriques, 
libres,  inégaux)  trois  beaucoup  plus  longs,  i 
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anthères  plus  groffes,  peut-être  les  feules fêttilesi 
crois  autres  filar.iens  de  gtaitdetir  moyenne  i les 
quatre  derniers  plus  courts , à amheres  plus  peti- 
tes , ovaies , obiules. 

4°.  Un  ovjirr  libre  , feflî'e , ovale  , comprimé , 
convexe  d un  côte,  velu  i un  (lylî  filitomie,  in- 
cliné , un  peu  plus  long  que  les  étamines  moyen- 
nes ; Iligmatc  petit,  en  tète  , prclque  bifide. 

Le  fruit  conlifle  en  une  goufle  grande , élargie , 
comptinee,  à une  (eulc  luge,  renfermant  plu- 
fieurs  femences  brges,  aplaties  , arrondies. 

Oifcrvutioai.  Ce  çenre , établi  par  M.  Paüfot- 
Beaiivois,  fe  rapproche  d’une  part  de  routra  & 
vvuupu  d' Aub'et  ( mucrotoiium  Schreb.  & Wiild.  ) ; 
de  l'autre,  du  ptrivou  de  tpcrua  d'Aublct  (d/mof- 
phu  bchteb.  Ce  WiUd.  ).  Il  diïFere  du  vuuapu  par 
fes  dix  étamines  libres , par  l'ovaire  felfile  i de 
l’oa/fii  pat  le  même  carattere , ce  dernier  genre 
n'ayant  que  quatre  étamines,  dont  une  Itérile. 
Dans  le  ptrivoj  & Vtferuu , les  étamines  font  dia- 
delphes,  l’ovaire  péJicellé)  la  forme  du  calice  & 
de  la  corolle  différente. 

Dans  les  quatre  genres  cités  plus  haut  comme 
trèi-rapprochés  de  l'untAoneréu , M.  de  Juflieu 
défiqne  fous  le  nom  de  hraSte  leur  enveloppe 
extérieure  -,  il  appelle  caiut  les  divtlions  pétalnides 
fSc  colorées  platées  intérieurement , & eurctle  le 
feul  pétale  inféré  plus  iniérieureinent  que  les  au- 
tres diviépns.  L'affinité  de  Y umhonoiha  avec  ces 
quatre  genres  fi.mble  exiger  la  même  dénomina- 
tion , qui  en  clfct  a été  employée  pat  M.  Palifot- 
Beauvois. 

« Mais  dans  ce  genre,  dit  ce  favant , la  bradée 
e(l  un  corps  d'une  (eule  pièce  , perfillant , qui  fe 
diviâe  profondément  en  deux  lobes  égaux  i elle 
eft  une  continuité  de  l'écorce.  Les  quatre  divilions 
intérieures  paroident  avoir  le  même  point  d'infer- 
lion  que  les  étamines  ; elles  font  inégales.  La  di- 
TÎIion  échancrée  femble  remplacet  l'étendtrd , &c 
les  autr-  s divifions  tiennent  lieu  des  ailes  , fi  ce 
n'efl  qu'il  s'en  trouve  trois.  Quant  au  pétale  on- 
guiculé, il  a, comme  la  carène  de  toutes  les  légu- 
mineufes , un  point  d'infertion  plus  intérieur  > il 
n'embratle  pas,  comme  elle,  auffi  immédiatement 
les  étamines  & l'ovaire  , mais  feulemeiii  ce  der- 
nier , qu'il  entoure  plus  immédiatement  dans  fa 
jeunelle. 

» D'après  cette  obfetvation , continue  le  même 
auteur,  ne  pourroit-on  pas  regarder  U braété* 
comme  un  vrai  calice  bifide , les  divifions  péta- 
Ioid:S  & le  pétale  onguiculé  comme  une  corolle 
irrégulière,  a cinq  pétales,  dont  ce  dernier  efl 
analogue  i la  carène , & la  div  fion  échancrée , à 
l'etendard?  Si  cette  idée  eft  fufceptible  ^étre 
adoptée , n'en  peut-on  pas  conclure  par  analogie , 
qu'il  en  eft 'de  même  des  quatre  autres  genres 
ipcfiu , ptrivoa^  ouut , voutpa,  dont  le  pétale 
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unique  remplace  la  carène , & qui  tous  lê  difthi'- 
guenc  enn'cux  par  des  diflPérences  , fait  dans  le 
nombre  des  étamines,  fait  dans  la  forme  Sc  le 
nombre  des  autres  parties  acceffoites  de  U fleur.  » 
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I.  Anthonothe  à grandes  feuilles.  Aathonott 
macrofhytU.  Pallf. 

Anihonpthj  foUis  ahupù  pinnatis , ht  feu  erijugis^ 
folioiU  ohlongis , acuminatis  ,*  fiorihut  panicutatts  , 
axilUrihus,  , 

Aatkonothu  macrophylla  , folia  bi  feu  trijugaj 
ptiiolo  bafi  tumido  i foUotis  of'longis  ^ acuaiinatis  p 
força  panieuiaii  , axiilarca  Palllot-Beauvois,  Flor. 
d'Osrarc  , pag.  71.  cab.  41. 

Arbriffeau  divifé  en  rameaux  glabres , alternes  , 
cylindriques,  garnis  de  feuilles,  alternes , petio- 
lees , ailées  fans  impaire , compofées  de  quatre 
ou  fix  folioles  grandes . oblongu.s , pédiccllées  , 
oppoféts  , très-entières  à leurs  bords,  acuminées 
a leur  fommet , un  peu  rétrécies  i leur  bafe  , i 
nervures  latérales,  fimples  , obliques  {les  pédi- 
celles  courts,  un  peu  élargis j le  petiole  commun 
renflé  i fa  bafe. 

Les  fleurs  font  d'fpofées  dans  l'aiffelle  des  feuilles 
en  panicules  médiocrement  ramifiées , beaucoup 
plus  courtes  que  les  feuittes.  Ces  fleurs  font  allez 
petites  , alternes  ou  éparfes , foutenues  par  des 
pédicellea  courts  , fimples , fi.iformes  i les  étami- 
nes les  plus  grandes , & même  plufieurs  des  autres 
raillantes  hors  de  la  corolle.  Les  goulTes  font  pan- 
ées , oblongues,  arrondies  à un  de  leurs  cotés, 
comprimées , brufquement  réctécies  d'un  côté  i 
leur  bafe  , terminées  par  une  pointe  un  peu  cour- 
bée ; elles  conriennent  quelques  femences  larges, 
arrondies,  comprimées. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Palifot- 
Beauvois  dans  le  royaume  d'Oirare,  entre  la  ville 
de  ce  nom  8c  Buonopoxo,  fur  le  bord  des  riviè- 
res. T) 

ANTHORA.  Efpèce  .d’aconit  i fleurs  jaunes 
( aconiium  anthora  Liim.  ),  ainfi  nommée  parce 
qu'on  prétend  qu'elle  corrige  l'aélion  pernicieufe 
du  tkora , autre  aconit  à fleurs  bleues.  { l^ayt\ 
Aconit.  ) 

ANTHOSPERME.  Antkofpcrmum . Ce  genre 
appartient  à la  famille  des  rubiacées  ; il  comprend 
des  plantes  exotiques  i l'Europe,  d tige  ligneufe, 
dont  les  feuilles  lont  verticilléesg  les  fleurs  petites 
& axillaires,  dont  les  ovaires  ou  les  étamines  avor- 
tent aftei  fréquemment , furtout  dans  les  jaidirn. 

Il  a pour  caraâère  elfentiel  : 

Va  ealiit  fort  petit , ù quatre  dente  ; urne  eepoUe  k 
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têèe  a/urt;  U limht  à quatrt  divijions  ; quatre  | 
mints  ; un  ovaire  inférieur;  le  fruit  oitong  , partagé 
en  deux  graines  à fa  maturité.  I 

Oifervationt.  Aux  trots  cfpiccs  décrites  par 
M.  de  Limrck,  on  peut  en  ajouter  une  qua- 
trième , à la  vérité  peu  connue  , inemionnée  par 
Thunberg  fous  le  nom  X antkofpermum  ( feabrum), 
fotiis  tanvo/utit  , canaliculato -fuiulalis  , feairis. 
Thunb.  Ptodr.  pag.  ja. 

Le  même  auteur  a nommé  amhofpermum  lan- 
eeolatum  la  plante  décrite  par  Linné  fils,  8c  qu'il 
a appelée  anthofpermum  keréaceum. 

ANTHOSPERMUM.(P'ey.  Antrosperme.) 

ANTHOXANTHUM.  ( Voyei  Fioüve.  ) 

ANTHRISCUS.  Perf.  Synopf.  Plant,  i.  p.  jio. 
M.  Perfoofl  a réuni  d.rns  ce  genre  plufieurs  eCpèces 
de  fcandlx  Unn. , en  particulier  le  feandix  antkrif 
eut.  Ce  nom  avoir  été  employé  pat  Pline  îf  Dale- 
champ  pour  défigner  la  même  plante.  Jean  Bauhin 
l'a  élément  adopté.  M.  de  Lamarck  l‘a  décrite 
fous  le  nom  de  charophyllum  anthrifeus.  ( 
Cerfeuil,  n”'.  ii,  tj  8c  14.  ) Ce  fondes  nols 
efpèces  dont  M.  Petfoon  a formé  fon  nouveau 
genre,  Sc  auquel  il  donne  pour  caraâère  eCTentiel: 

Un  involucre  parti  té  droit , lancéoié  ; les  femmes 
ovales,  chargées  de  poils  rudes  ; furmoettées  alun  long 
hsc  glabre. 

ANTHVLLIDE.  AnthylUt.  Les  anthyllides  ai- 
ment les  lieux  arides,  élevés  folitaires.  Les  unes 
(^anthyllit  barba  Jovis)  fe  font  dillinguer  par  le 
Drillant  argenté  8c  foyeux  de  leurs  nombteufes  fo- 
lioles. par  l'effet  de  leurs  fleurs , tamaifées  en  bou- 
quets d'un  beau  jaune-doré j d'autres  {aitshyiUt 
ereiiea)  brillent  fut  le  fominet  des  montagnes,. où 
elles  étalent  leur  corolle  d'un  rouge-pourpre,  tk 
lenrfeuillage  riche  8c  argenté;  quelques  autres  (an- 
thyllit  erinacea-trjgaeanthoides)  ont  fixé'  leur  fcjour 
dans  les  gorges  affreufes  8c  folitaires  de  l'Atlas  , 
dans  celles  du  Liban  , où  quelquefois , pat  leurs 
rameaux  hérillés  de  pointes  épineufcs , elles  fem- 
blent  prendre  le  caraélèrt  faus-age  des  lieux  qu'el- 
les habitent;  d'autres  enfin,  fuyant  de  plus  en 
plus  les  plaines  fertiles  8c  riantes,  ont  pénétré  juf- 
que  dans  les  fables  du  défert.  Elfes  y deviennent 
d’autant  plus  hifpides  8c  rttiliques,  quelles  s'éloi- 
gnent davantage  des  terrains  cultivés.  VamhyVit 
vulneraria  forme  de  chatmans  parterre  s fur  les  pâ- 
turages fecs  des  montagnes , où  leurs  grolTes  têt. s 
de  fleurs  jaunes , blanches,  mélangées  de  pourpre 
8c de  rouge,  offtenr  je  ne  fais  quoi  de  riant  8c  de 
gai.  C’efI  dans  les  fols  arides  8c  pierreux  que  l'on 
reneomte  r«n«êv//<'a  tetrapkylla , 8c  fur  les  revers 
des  collines  de  l'Atlas  que  |'ai  recueilli-Tunréy/Jù 
kamofa.  Une  autre,  Vanthyllit  Cerardi,  croît  i l'om- 
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bre  des  pins,  fut  les  c6tes  élevées  8c  maritimes  d« 
la  Provence.  Ces  obfervations  prouvent  la  juflelTe 
ducoup-J'ocil  de  cet  homme  de  génie,  qui  a réuni 
en  un  feul  genre,  des  plantes  que  1rs  Anciens 
avoient  ptefqu'ifolées',  quoique  tiès-raprrochées 
dans  l'oidre  na.urei,  ta:<t  pat  leur  ftuaification 
qui  pat  leur  lieu  natal.  Tournefort,  géné  par  fa 
uivilion  des  plantes  en  herbe  8c  en  arbres,  avoit 
été  forcé  de  faite  un  genre  i part  des  efpècts  li- 
gneufes , fous  le  nom  de  barba  Jovit  ; il  donne  aux 
efpèces  hcibacées  le  nom  de  vulneraria. 

M.  de  Lamarck  a réuni  aux  anthvUidiS  le  gento 
ebenus,  Linn. , qui  n'en  diffère  en  effet  que  par  fon 
calice  à cinq  arêtes  plumeufes,  un  peu  plus  lon- 
gues que  la  corolle  ; par  les  aiks  très-courtes , par 
le  fruit  ù une  feule  femence  velue.  D'ailleurs , ctt 
nooi  d'ebenut  pouvoit  induire  en  erreur,  8c  porter 
i croire  qu'il  étoit  queflion  de  cet  arbre  dont  lé 
bois  fournit  ce  bel  ébène  noir  , fi  agréablement 
employé  dans  les  ouvrages  de  mofaïque  8c  de  mar- 
queterie , 8c  qui  efl  une  efpèce  de  diufpyrot.  Quel- 
ques efpèces  de  ce  genre  ont  fubi  une  réforme  né- 
celTaire.  Ainfi  Vant^llis  afpalatoides  a été  renvoyé 
aux  affalant  , n*.  , 8c  VanlkylHs  kttmannie  au 

n^.  ip.  Vanthyllit  involuerata  a été  rappelé  parmi 
les  lotiers,  n*.  11.  Vanthyllit  quinguejUra  Linn. 
Suppl,  paroit  être  1a  même  plante  que  Voaonit  par- 
vijtora  Thunb. 

Le  nom  d'antkyllis  a été.  employé  par  les  An- 
ciens 8C  applique  i plufieurs  ptances  différentes  , 
toutes  plus  ou  moins  velues  ; il  paroit  formé  de 
deux  mots  grecs,  qui  lignifient  fleurs  velues.  En 
effet , la  plupart  des  efpèces  d'antnylHdc  ont  leur 
calice  couvert  de  poils.  M.  de  Lamarck  a donné 
dans  les  /lljflrationt,  tib.  fia  5,  la  figure  de  l'anthyl- 
lis  vulneraria,  fig.  1 ; de  YauthyUis  montana,  fig.  a., 
Sl  des  dérails  fur  la  fruâifiratioo  tités  deG ertner  ; 
de  Vanthyllit  tttraphylla.  fig.  J , ta  da  Vanthyliis 
batba  Jovit , fig.  4- 

* P/dnus  ktrhacéii, 

8.*  Anthylude-  à piofieun  têtes»  Aathylüs 
polyttpkaias  Des^ont* 

Anthyllîs  villèjtjfima' g foliis  pianatis  g folFolfs 
iqualibys  , long}  t^ipddxf  capitulis  /iflin&is  , 
lihus  g alttrais.  Desfont.  Flor.  atlant.  l.  pag.  lycC 
tab.  19J. 

Ses'tiges  font  fmptes  ou  i peine  rameufes , 
haute*  do  deux  o»  tsokpred»,  couchées,  cylin* 
driques  , très-velues  ; fes  feuilles  compofée.  dè 
cinq  à huit  pires  de  folioles  elliptiques,  oMon- 
gues,  obrufes,  velues,  blanchâtres,  munies  ileur 
bafe  de  deux  flipules  de  mé.me  forme.  Les  fleurs 
font  réunies  en  quatre  ou  fep  gios  paquets  alter- 
nes , refliles,  dillans,  arrondis  en  tete.  Le  calice 
efl  oblong  , un  pu  enflé,  très-velu,  à cinq  dents 
tfetacéesq.la  cotoUa  jaBne;.de--ls.graffdrar.dt'c«lle 
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de  VankylUi  vul/ttrarii  ; IVtendird  entier , nn 

f>en  pim  )un|t  que  tes  aiict  i les  ailes  linéaires , de 
a longu*  ur  de  la  caiène  ; la  gculTe  à une  iVule 
ïemerce , recouverte  par  le  calice. 

Cttte  plante  croît  dans  les  fentes  des  rochers 
du  mont  Atlas , proche  Tlcmfen , oO  elle  a été 
découverte  pat  M.  Dusfontiines.  x ( K.  / ) 

9.*  AnthyU-IDE  à crochets.  .^«réy/4a  A JOTc/j. 
Desloni. 

Arnhytlis  fuliis  pinnatis,  capiiutii  ptduncuhtia  ; 
itgurninibus  hamojît  , tj/ict  hirfuttjftr.o  lorigioribus. 
Desfont.  Flot,  atlaiit.  i pag.  151. 

Anikyllis  eorniciiu.  Poir.  Voyag.en  Batb.  vol.  2. 
pag.  21 1. 

Elle  a de  très  grands  rapports  avec  YanthylHs 
corniciiuà  l.inn.  ; elle  en  diffèce  par  Tes  tètes  de 
fleurs  epaifles,  i.ombreufes  , latérales  & termina- 
les , rainafTées  é IVxttémité  d'un  long  pédoncule 
Velu,  axillaire i par  fes  corolles  petites,  d'un 

I 'aune-pâle  , 8c  par  fes  goiiffes  grêles , glabres , fa- 
lulées  î<  fortement  courbées  en  hameçon,  beau- 
coup plus  longues  que  le  calice,  qui  eft  très-velu , 
arqiif , 1 cinq  dents;  elles  renferntent  plulïeurs 
feineiices  planes,  fort  petites.  Les  tiges  font  pi- 
leiifes  , couchées  ; les  feuilles  médiocrement 
velues. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  côtes  de  la  Bar- 
barie, aux  environs  de  Lacalle.  C J',  v.  ) 

lo.v  Anthyiiide  i feuilles  de  fainfoin. 
thyUis  onobryihioiits.  Cavan. 

Anthyllis  htrkactJ  , foliU  pinnatis  , t^aatiias  ; 
ramis  urnatit  ; ptdanculis  lattralitus , folio  ton- 
gioribus  ; capitutis  apkyllis  ffiipuiis  oî'foittis.  WiLd. 
Spec.  Plant,  p.  pag.  1016.  , 

Anthyllis  ( onobrychioides  ) , cauU  frntkofo  , 
hrevi ,-  ramis  ertAîs  , foltis  pinnatis  , pinnis  fuhli~ 
tuariïus.  Cavan.  Icun.  Rar.  2.  pag.  40.  tab.  150. 

Cette  plante  reffemblc  beaucoup  â Vanthyllis 
Csrardi  ; elle  en  diffère  pat  fes  folioles  prefqiie 
toutes  d'égale  grandeur  ; par  les  feuilles  des  ra-. 
tneaiis  , ternées  ; pat  fes  uipules  point  foliacées, 
peu  durables  ; par  fes  têtes  de  fleurs  bien  moins 
garnies;  enfin,  par  fes  corolles  plus  grandes.  Les 
tiges  font  herbacées,  pteftiue  ligneuCes,  courtes , 
yameufrs  ; les  pédoncules  latéraux  , alongés , fou- 
tenant  une  petite  tétc  de  fleurs  dépourvues  de 
btaèfces.  . I 

Cette  plante  cteit  fur  les  montagnes , en  Ef-  j 
pagne,  as 

II.*  Anthylude  incifée.  Anthyllis  inelfa. 
Willd. 

Anthyllis  he'iacta  , foltis  pinnatis  , insqtialiius , 
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ternttifqut  f eantiformihus , iruifo-dentatls,  Willd. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  1 17. 

B.îrka  Jovis  grsca  , kumillima  , eiccris  folio  f fors 
parputeo , ■violacto.  'Tournef.  Corod.  44. 

C'efl  une  fort  petite  plante,  haute  d’environ 
deux  ou  trois  pouces.  Ses  racine*  donnent  naif- 
fance  à plulieurs  tiges  droites,  rameufi-s,  légère- 
ment pnbefeentes,  garnies  de  feuilles  compolêe* 
de  cinq  ou  trois  petites  folioles  cunéiformes , 
longues  d'environ  deux  lignes , trifi  Jes  i leur 
fommet , avec  une  ou  deux  dents  , accompagnées 
à leur  bafe  de  flipules  ovales , de  la  grandeur  dei 
folioles.  Les  fleuis  font  d'un  pourpre-violet , réu- 
nies en  une  petite  tète  à l'extréniité  des  rameaux . 
portant  une  petit-e  feuille  à leur  'oafe. 

Cette  plante  croît  dans  les  île*  de  l’Archipel,  y 
( Defsript.  ex  Willd.  ) 

II.*  AnthYllidi  foyeufe.  Anthyllis  ftricta. 
WiIId. 

Anthyllis  ktrbacea  , foliis  pinnatis  , aqttalibtu  , 
feriteis  i fpieà  pedanculatd  , ovaià,  Willd.  Spec.  J. 
pag.  1014. 

Eienus  ( pinnata  ) , foliis  pinnatis  , quadrijugis  ,■ 
fpicis  axiUa'ibus , lo/igil/lmi  pedanculatis.  .Ait.  Hott. 
Kt».  J.  pag.  27.  — üesfont.  Ait.  Soc.  Hift.  Nat. 
Parif.  I.  pag.  21.  12b.  ;. 

Ehenus  (pinnata  ) , taule  herkaceo  ; foliis  impari~ 
pinnatis  f ferieris  f intanis  t peduncttlis  axillaribus  , 
longijftmis  , aphylhs  ; fpied  ovaid  , villofffimà.  Desf. 
Flot,  allant.  2.  pag.  lya. 

Htdyfarum  ( fcriceum  foliis  pinnatis  ,*  leguml* 
niius  monofpermis  , rugojis  ; fpicis  ovalis , pHoft0- 
mis  ; eautibus  ertSis , pitojis.  Vahl  , Symb.  2.  pag. 
8;.  tab.  41. 

Belle  efpèce , dont  les  racines  tortueufes , pref- 
que  Amples , proJuifent  plufieurs  tiges  droites, 
très-pilcufes , cylindriques,  herbacées . garnies  de 
feuilles  compofées  de  quatre  à dix  folioles  foyeu- 
fes,  luifantes,  argentées,  prefqu'oppofées , linéai- 
res , lancéolées,  accompagnées  de  deux  (lipules 
fèches,  ovales,  concaves,  aiguës.  Les  fleurs  font 
placées  â i’extiémité  d'un  très-long  pédoncule 
gtéle,velu,ilrié;  réuniesen  uiiépi  ovale-oblong. 
épais,  foyeux  , très- velu;  chaque  fleur  munie  à fa 
bafe  d'une  petite  écaille  concave,  aiguë.  Le  calice 
eli  velu,  plus  long  que  la  corolle,  terminé  par 
cinq  filamens  longs,  plumeux,  fétacés;  la  corolle 
petite , de  couleur  de  tofe.  Les  goulTes  font  peti- 
tes, un  peu  plus  longues  que  le  calice,  compri- 
mées. un  peu  arquées,  i une  feule  femence  lilTa, 
jaunâtre,  arrondie. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Desfoti- 
taines  fut  les  collines  incultes  du  mont  Atlas,  o" 

* * Plantes 
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* * EfpiieJ  ligntüfu. 

If.  Anthyilidï  vifqueufe.  Anifiy/lis  vi/cifiora. 
Linn. 

Anthyllis  JiHh  digitato-pimutis  , calictims  hir- 
/îuj/.  Linn.  f.  Suppl,  p.ig.  fif. 

Sej  tigf»  font  couchées , lignMifes , hautes  de 
fis  à fept  pouces;  les  feuilles  petiolées , ailées, 
prefquedigitées  ; les  folioles  gbbtes,  ovales , iné- 
gales ; deux  feHilcs , oppofées  ; trois  petiolées  ; les 
latérales  tentées,  celle  du  milieu  ailée.  Les  pédoiv 
cules  tont  lïuiples  , aulfi  longs  que  les  feuilles;  Üs 
fupportenc  une  petite  tête  de  cinq  à fix  fleurs.  Les 
calices  font  petits,  chargés  de  poils  vifqueux.  I a 
corolle  efl  jaune,  une  fois  plus  longue  que  le 
cati..e. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  T; 

i6.  Anthvlude  épineufe.  AnütyHis  iragacan- 
thoidts.  Oisl'ont. 

AnihvlUs  f uiicofa  , pitiolit  fpintfetatikut  ,foUit 
pinnatU  i f,  ficus  uxUlaribus  ^ fufj'tjlilibus  p calict 
vtficano.  Uaslom.  fior.  atlanc.  vol.  a.  pag.  ifo. 
u'i>.  194. 

Ajir.  galus  armatus.  Willd.  Spec.  J.  n®.  161. 

Ce  joli  petit  arbuRe  a le  port  de  Vafi'agalus 
traganikoides , mais  il  ell  plus  élevé.  Ses  t'ges  font 
hautes  d'un  à deux  pieds, droites,  rarntufss;  leur 
écorce  cievaffée  fur  les  anciennes  branches  ; les 
feuilles  pétiolées , alternes,  ailées;  les  folioles 
nombreufes,  fort  petites,  linéairevianceolées,  ai- 
gues, d'un  vert-blanchàtre , pubefeentes  ; les  pé- 
tioles qui  les  fupportent , très-durs  , roides , cy- 
lindriques , perRRans , terminés  pat  une  é;dne 
roide  , piquante  ; velus  dans  leur  )eunelTe , ayant 
l'apparence  d'anciens  rameaux  lorfqu'ils  font  dé- 
pouillés de  feuilles. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitairesou  agrégées, 
légèrement  pédonculées , munies  à leur  baie  de 
braâées  folitaires,  membraneufes,  ovales,  cadu- 
ques, bifides  ; les  découpures  aigues.  Leur  calice 
eR  grand  , renflé  , ovale-oblong  , membraneux  , 
velu,  blanchâtre  ou  de  couleur  purpurine,  rétréci 
à Ton  orifice , terminé  par  cinq  petites  dents  fêta, 
cées;  la  corolle  d’un  jaune-pâle  ou  blanchâtre, 
d'un  tiers  plus  longue  que  le  calice;  l'étendard 
entier,  obtus,  longuement  onguiculé;  les  ailes 
linéaires,  étroites  , un  peu  arquées,  plus  courtes 
que  l'étendard  ; leur  onglet  long  St  filiforme;  1a 
carène  petite,  de  la  longueur  des  ailes;  dix  étami- 
nes ; les  filamens  courbés  â leur  fommet  ; le  Ryle 
arqué,  aigu.  Le  fruit  eft  une  gouRie  pédicellée, 
petite  , un  peu  comprimée , arquée  , renfermée 
dans  le  calice  ; une  feule  femence  en  forme  de 
lein.  . k 

Betaniqut,  Supplénunt,  Tenu  l. 


A N T . 4ni 

Cette  plante  a été  découverte  ptr  M.  Desfon- 
taines  d.ms  les  fahl-.-s  du  défett,  aux  environs  de 
Cafia.  T,  (K./.) 

La  plante  que  M.  de  Labillardière  a déctice  fous 
le  même  nom  efl  différente , qu  liqu'aiTea  fembla- 
ble  pat  le  porc.  Willdeno»  l'a  rangée  parmi  les 
aRragales. 

17.  Anthyllide  luifante.  Anthyllis  fpUndtns. 
VVillJ. 

Anthyllis  fuliis  pinnatis ,tqualihus , ftrleso-tomtn- 
sujisf  kracicâ  capitules  Jemiaiat.Sj  pauct^oris lungiort, 

Willd.  5pec.  Plant.  ;.  pag.  rOiS. 

Elle  diffère  peu  de  V anthyll.it  baric  it  Jupiter  E 
l'on  ne  confidète  que  la  foi  ne  & 1a  difpofïtion  de 
Tes  feuilles;  mais  elle  s'eu  d lli  .g'ie  aifcmeiit  par 
feS  fleurs.  Elles  font  peu  t oe.brrules , téun’es 
en  une  petite  tête  comte , 'fisifis  en  deux  , plus 
courte  que  l.i  braâ'c  qui  l'atconipagne  : celle-ci 
t(l  ou  tentée  ou  ailée. 

Cette  plante  cioi:  â I lie  de  Cièce.  f> 

18.  AnthYLLIDE  des  Indes.  Anthyllis  iniica. 
Lour. 

Anthyllis  frusicof J , fuliit  pinnatis  , tqualibiu  , 
glabris  ; raetmis  oblongis  j fubterminalibus , Lour. 
Flor.  cochin.  vol.  a.  pag.  fax. 

C'eR  un  grand  arbrilTeau , dont  les  tiges  font 
droites,  les  rameaux  grimuars,  dépourvus  d'épi- 
nes, garnis  >le  feuilles  ailées  avec  une  impaire, 
compofées  de  folioles  glabres,  ovales-,  ttès-en- 
rières,  presque  toutes  égales.  Les  fl.urs  font  blan- 
chi s,  dil'i'ofees  en  plufieurs  grappes  alongées, 
prefqur  terminales.  Le  calice  eR  ventru  , rougeâ- 
tre , à cinq  dents;  tous  les  filamens  reunis.  Le  fruit 
eR  une  goulTe  courte,  renfermant  deux  femences 
rèniformes. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes,  à la  Co- 
chinchine.  f;  ( Otf  ript.  e*  Lour.  ) 

ANTHYLLIS.  {Voyei  Antiiyllide.  ) 

ANTICHORE  comprimée.  Antichorus  iepreffu. 
Linn.  Fafc.  Plant,  pag.  ;.  tab.  1.  — Lam.  lil.  tab. 
a9f.  — Vahl,  Syuib.  1.  pag  ay.  Il  faut  y rap- 
porter le 

Jit^isa  ( edulis)  , caalibus  projlraiij  , foliis  long} 
ptticlatis  fOvatisi  mofgine  piieuto-ferrato  j jloribus 
ttiraptialu , oSandris.  Forskh.  Flor.  atgypt.-arab. 
pag.  aie. 

Cette  plante , au  rapport  de  Forskhal , efl  env 
ployée  eu  E,;ypte  8c  dans  l'  Arabie  comme  plante 
potagère;  clf.  ..ppartient  â la  famille  des  liliacées, 
âc  fe  rapproti’.t  des  corchorut. 

ANTICHOP.US.  (Ffaycq  Antichorï.) 

Eee 
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ANTIDESMA.  (Koyft  Antidesme.) 

ANTIDESME.  famille  de  ce  genre  n'a  pas 
encore  pu  être  déterminée.  Les  jUlago  de  Linné  en 
diffèrent  fi  peu,  que  M.  de  JufTieu  a propofé  de 
les  réunir  , 8c  cette  opinion  e(l  d'autant  mieux 
fondée , que  les  plantes  de  ces  deux  genres  ont  le 
même  port,  les  mêmes  propriétés,  8c  qu'ils  ne 
diffèrent  entt'eux  oue  par  le  nombre  de  quelques- 
unes  des  parties  de  la  fruélification , les  jUlj^o 
n'ayant  que  deux  ou  trois  étamines , deux  ffig- 
snates,  un  calice  un  peu  tubulé.  d quatre  ou  cinq 
dents. 


I.  Antidesme  aUxitère.  Ântîdcfma  altxuena. 
Linn.  — Lam.  llli.Hr.  Gener.  tab.  8li.  fi?-  i. — 
Garrtn.  de  Etuâ.  8c  Sem.  vol.  i.  pag.  i88.  tab.  jp. 
fig. 

a.  Antidesme  de  Madaeafcar.  AniiJefma  ma- 
iiigjfcjritnfu.  Lam.  III.  tab.  SU.  fig.  5. 

5.  Antidesme  acide.  Antidtfma  acida.  Reti. 

A^tidefrna  folih  obovatis  tels  Jô^itariis,  Retz. 
Obf.  bot.  y.  pag.  jo. 

Cette  plante  paroît  très-rapprochée  de  l'anil- 
dtfma  jUviflrii  Lam.  n°.  4;  mais  fes  feuilles  font 
en  ovale  renverfé , bien  moins  aiguèsj  fes  épis 
folitaires  , axillaires  ou  latéraux  vers  l'extrémité 
de  rameaux  très-coiiris.  Les  calices  font  divilés 
en  cinq  dents;  les  fleurs  femelles  ordinairement 
pourvues  de  trois  flyles  réfléchis.  Elle  croît  dans 
les  Indes  otieuiales.  b 


6.  Antidesme  pubefeent.  Aaûdtfma  puiefitas. 
Roib. 

Antidtfma  fi>Hii  idipiitlt , uirinijui  atatis , fuilàt 
pubtftemibus  ,*  raetmis  panitulatis ,,  ttfminalibus, 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  76}.  — Roxb.  Corom. 
a.  pag,  }y.  tab.  167. 

y Arf'or  indica  , ovali  folio  ; fiofeulis  pturimis  in 
fpicit  fummo  ramuto  diffffitis , aciniftra.  Pluken. 
Phyt.  ai.  tab.  fig.  1. 

Ses  feuilles  font  alternes  , légèrement  pétio- 
lées  , elliptiques , un  peu  aiguës  i leur  bafe  , ar- 
rondies K mucrotiées  d leur  fominet , entières , 
longues  d'environ  un  pouce  8c  demi , glabres  en 
délias . pubefcenies  d leur  face  inferieure.  Les 
fleurs  font  difpofées  en  grappes  axillaires , termi- 
lules,  réuiues  en  panicule.  La  variété  é en  différé 

f ar  les  feuilles  arrondies  à leur  bafe  , & qudque- 
ois  légèrement  échanctées  en  coeur. 

Cette  plante  croit  fut  les  montagnes , dans  les 
Indes  ariestales.  b ' 

7.  Antidesme  paniculée.  Antidtfma  panitiUata. 
Roxb. 
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Antidtfma  fo/iis  fuhrotando  - t/üptitii  , tiftinqab 
rotandatii , o^tajit , apitt  tmarginatis  , futtîu  pubtf- 
ccntibut  ; ractmii  itrminaiibus  , paaiculjtit,  Wllld. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  764.  — Roxb. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  à la  forme  de  fei  feuil- 
les prefiue  rondes  , elliptiques  , arrondies  d leurs 
deux  extrémités , échancrées  8c  obtufes  d leur 
fommet , longues  d'un  pouce  8c  demi , ptefque 
e'abtes  en  deflus , pubercentes  en  delTous.  I.,es 
fleurs  font  difpofées  à l'extrémité  des  rameaux 
en  grappes  paniculées  , longues  d'environ  quatre 
lignes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  b 
( ly./ld  ) 

Obf  nations.  Carrtner  1 ajouté  d ce  genre  i 
ribtftoidts  Linii.  Elor.  zeyl.  n°.  40;  ; il  le  nomme: 

* Antidtfma  fhtftmbilla.  G*rtn.  vol.  I*  p.  189. 
tab.  fy.  — Lam.  III.  Cen.  tab.  811.  fig.  1. 

Gn  jfila'ia  ttylanica  , major,  ghtfimbilla , (eybo- 
ntnfibus  diâa,  Burm.  Zeyl,  iil. 

GktftmbiUa.  Hetm.  Zeyl.  56. 

I.e  fruit  , d'apiès  Gcrtner,  eft  parfaitement 
femblablç  i celui  de  \' antidtfma  aUxittria  ; mais 
il  eft  une  fois  plus  petit,  plus  artondi,  quelque- 
fois à deux  lobes  8c  d deux  femences.  Le  calice 
8c  les  ftig-nates  font  les  mêmes.  Linné  dit  que  les 
feuilles  font  glabres,  péciolées,  alternes,  très- 
entières  , en  ovale  leoverlé , un  peu  obtufes.  I..4S 
fleiifs  font  difpofées  en  une  grande  panicule  ter- 
min  de,  compofée  de  plufieurs  grappes  partielles  1 
«Iles  ont  cinq  pétales,  félon  Liimé.  Le  calice  eft 
fort  petit , d cinq  dents  ; les  étamines  au  oombt* 
de  cinq  ; un  piftil.  U s'enfuivroii , d'après  Linné , 
que  cette  pUnie  a des  fleuis  hertruphiodices  S{ 
une  corolle  , caraétèies  qui  ne  conviennent  point 
aux  aaitidefmes. 

Cette  plante  croit  d l'île  de  Ceilan.  b 

Le  wtltmbilla  Hetm  Zeyl.  8,  que  Limé  donne 
comme  une  vatiété  de  Vtlaagnus  latifolia  , Flor, 
zeyl.  n*.  j8,  fe  rapproche  encore  beaucoup  des 
amidefmes  par  fes  fruits , félon  Czrtner  ; ils  n'en 
diffèrent  qu'en  ce  qu'ils  font  moins  pulpeux. 

• Antidesme  grimpant.  Antidtfma  ftandms. 
Lour. 

Antidtfma  foliis  palmatis  , ftnatit  ; tault  fianr 
dtntt.  Lour.  É'ior.  cechm.  vol.  1.  pag.  757. 

Ses  tiges  font  longues  , ligneufes,  grimpantes  , 
fans  aiguillons  & fans  vrilles , garnies  de  feuilles 
pétioléts  , alternes  , glabres  , palmées  , dentées 
en  feie.  Les  fleurs  font  dioiques.  Le  calice , dans 
les  fleurs  irâles,  eft  divifé  en  cinq  découpures  : 
U n'y  a point  de  corolle.  Les  étanunes  font  cour- 
tes, au  nombre  de  cin^;  les  anthèies  droites  « 
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bii!1ant'«  1 leur  fommet.  Les  fleurs  femelles  n'ont 
point  é'.‘  (ibl'ervces. 

Cette  jihnte  croit  en  Chiite,  aux  environs  de 
Caiito.i.  ij 

Oi  'tfvatient.  Cette  ef[>èce  tfl  douteufe , les 
fleurs  tcniWics  n'ayant  point  été  oblervees  ; elle 
s’écarte  de  te  genre  par  Ion  port,  pat  fes  fetilles 
palmées. 

8.  .^VTIDESME  ftilage.  Antidtfm*  flilago. 

Ai.'.idifma  ftliu  avau-«ilangij , glair'u  i foriim 
trianJ’ii,  (N.^ 

Sttîügo  ( builius  ) , forihut  triandris,  Willden. 
SJti.  4.  pag.  714.  — Linn.  Maiit.  laa.  — Butm. 
llaO.  16. 

Buniuj  f^iivui.  Ru'mph.  Amboin.  j.  pag.  104. 
ub.  iji, 

y Sillage  { diandra  ) , floriiut  diandrù,  Willd. 
Spec.  Plant.  4.  p;g.  714.  — Roxb.  Corom.  1. 
pag.  j;.  tab.  166. 

Arbre  de  médiocre  grandeur, divifé  en  rameaux 
P- U nombreux,  garnis  de  feuilles  pétiolé^s  , alter- 
nes , Amples,  irés-entiéres , ovales-obloiigues  , 
glabres  i K'urs  deux  faces,  longues  de  cim)  à fept 
pouces , lur  trois  ou  quatre  de  large.  Les  épis  font 
grêles  , nus,  alternes  , très-longs  , reunts  deux 
ou  quatre  fur  un  pédoncule  commun  . l'outenam 
de  petites  fleurs  diofques , fefliles , éparfes.  Le 
calice  ell  un  peu  tubu  eux,  à trois  ou  quatre 
dents  dans  les  fleurs  miles , i cinq  dans  les  fe- 
melles ; il  n'y  a point  de  torolle.  Les  éiairdnes 
font  au  nombre  de  crois  ou  de  deux  dans  la  va- 
riété y L'ovaire  ell  environné  d’un  anneau  à fa 
bafe , furmonté  d’un  flyle  & de  deux  Iligmates  : 
il  lui  fuccède  une  baie  arrondie , de  la  grofleur 
d’un  pois  , d'abord  rouge  , puis  noirâtre  , d'une 
faveur  douce,  acidulée,  que  l'on  mange  dans  les 
Indes , & qui  fe  vend  fur  les  marchés. 

Cetee  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  T> 

ANTIRRH.EA-  Juif.  Genre  de  planies  de  Com- 
metfon,  qui  a été  réuni  aux  mêlante.  ( Ksyej  Ma- 
lani  vertitiliée,  n°.  4.  ) 

ANTIRRHINUM.  (P'oytî  Mufiun.) 

ANTITRAGUS.  Gsfrtn.Tol.  i,pag.  7,  tab. 80. 
La  plante  graminée  que  Gnxner  a dectim  fous 
ce  nom  , & dont  il  avoir  fait  un  genre,  rft  celle 
que  Linné  avuit  fuccellivement  rapportée  aux 
genres  fshtnut } ph/tvm  , anthoxenthum,  & qui  elf 
enfin  devenue  une  cfpèce  du  genre  erytjls. 
Fleole,  n”.  6 , 8c  Crvesis  , Suppl.  ) 

ANTOLANG.  B.ALASBAS.  Camelli  cite  fous 
Cés  irdms  uti  arbtilTeaü  des  Philippines , cultivé 
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dans  les  jardins,  od  on  I»  plane  en  paliflades. 
D'après  fa  defcription  8r  fa  figure , c'eft  cctuine- 
ment  une  efpèce  de  catmei.rine  (jufiicia.l.inn.) . 
ttés-voifine  du  ji/liciepida  Linn.  {lujf.)  (Kujrt 
Carmentinb,  II®.  6.) 

ANTOLFLE.  Antcphyllus  C'efl  le  nom  que  l'on 
donne  au  fruit  mûr  du  giroflier,  qui  porie  égale- 
ment ceux  de  mirt  ou  mutnee  de  girofit.  Ce  fruit 
tft  rempli  d'une  gomme  ou  rtûne  dure  & noire  , 
ircs-o.lorante  8c  aromatique. 

ANTSJ.AC  : nom  que  porte  à Jm  un  figuier 
figuré  dans  Rumphe,  Anib.  p , tab.  91  , fous  lê 
nom  i'erior  conci.'ie'um  , &' que  Butmaii  regarde 
comme  une  variété  du  jfcaa  nligiofui.  Il  eft  re- 
marquable par  fon  tronc  très  iirégulicr  A finué 
profondenient  ; par  fts  rameaux  très-eiittelarés  , 
A quelquefois  réunis  dans  leur  point  de  cortaé). 
Les  habitant  mangent  fes  Iruits.  Son  f-uillage  fect 
de  nourriture  aux  animaux.  (,Juÿ'.)  C Fi- 

guier, n®.  4.) 

• 

ANTUR.A.  Ce  genre  de  plantes,  établi  par 
Forslthal  dans  fa  Flore  de  t Araiit , pag.  p6 , a été 
réuni , ainC  que  Vardaina  , au  genre  cerîffa  Linn. 
( Keyff  CaCac,  Suppl.  ( CariJfj  tdelU  Vahl).) 

ANVAU  : nom  brame  de  l’emblique  nu  noix 
emblique,  petit  arbre  de  la  famille  des  euphor- 
bes, que  Linné  a réuni  au  genre  phyllanthue , 8c 
que  Gatrtner  en  fépate  fous  le  nom  générique 
d'emiltea  , dont  le  caraôére  diftinitif  principal  eft 
d'avoir  la  coque  renfermée  dans  une  baie  , 8c  les 
loges  occupées  par  deux  femtnees.  ( è'oy.  Phyi,- 
lanthe  , n“.  19.) 

ANYCI IIE.  Anyckia.  Genre  de  plantes  dicoty- 
lédones , i fleurs  incomplètes , de  la  famille  des 
amaranihes , qui  a de  grands  rappora  avec  les  illt- 
leirum , & qui  comprend  des  herbes  exotiques  1 
l'Europe  , fort  px  tite.s , à feuillet  oppofées  , ma- 
nies de  ftipnies,  8c  qui  portent  des  flturs  faicica- 
lées  , réparées  par  des  braûées. 

Le  caiaftère  effemiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Un  ealiit  à cteg  découpures  crtuféts  en  vente ^ 
connivences  è leur  fommet  ; point  de  corolle  ; deux 
jligmetes  ; une  eapjule  uiriculeire  , monofpermt , jat 
ne  s ouvre  point. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  celiee  d’une  feule  pièce , oblong  , Oon- 
nivenr , à cinq  découpures  alongées  , crenfées  ea 
voûte  fous  leur  fommet , furmontées  d'uiN  preiita 
poiixe. 

1*.  Une  corolle  nulle. 

Eee  a 
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)*.  Cinq  étamines  , quelquefois  moins  par  avor-  . 
tement } les  filamens  droits,  fétacés,  infères  su 
fond  du  calice,  plus  couiis  que  lui,  oppofés  i 
fcs  divifinns  i point  de  filamens  ftériles.  foutenant 
des  anthères  prefqu’en  coeur. 

4°.  ün  evairt  libre , un  peu  arrondi , furmontë 
d'un  (l)lc  fimple,  terminé  par  deux  ftigmates  ob- 
longs , recouioés. 

Le  fruit  eft  une  capfule  qui  ne  s'ouvre  point , 
enveloppée  par  le  calice  perliltant,  fcarieufe  à fon 
fommet , renftrmam  une  femence  prefqu'en  rein, 
adhérente  au  tond  du  calice  par  un  péJicelle  fuf- 
pendu  au  linus  latéral. 

Espèces. 

I AnycHIE  herniaire.  Ar.ychia  htrniarioidts. 
Mich. 

Anychia  humifufa  , puhr feras  , foliis  ohtongo~ 
ovatis , ciliaiis.  Mi. h.  Flur.  boréal.  Amer.  i. 
Pag 

Petite  plante , dont  les  tiges  font  ttés-rameu- 
fes  , couchées,  nombreufes,  étalées  fur  la  terre  , 
pubefeentes , garnies  de  feuilles  petites,  oppo- 
fées  , fetiiles , pubefcentcs  , oblongues  , ovales  . 
ciliées  i leurs  bords,  terminées  par  un  blet  fé- 
tacé . accompagnées  de  flipules.  Les  fleurs  font 
ramaffées  en  petits  paquets  dans  l'aJITelle  des 
feuilles , féparées  chacune  par  une  petite  braâée 
fcarieufe.  Les  découpures  du  calice  font  fubulees , 
furmomées  d’une  pointe  fétacée. 

Cette  plante  croît  dans  les  plaines  arides  & 
fablonneufes  de  la  Caroline.  (Mick.) 

Z.  Anychie  argentée.  Anyckia  argirocoma. 

Anythia  ctfpitofa  , procumitns  , fikputrfrns  ; 
foliis  tinsaribus  , arutijftmis  ; capitu/is  fafcicuUto- 
ssrminütibus  , argenttis  ,•  calicièus  apiee  barbasis. 
Mtch.  Fior.  boréal.  Amer.  i.  pag.  iij. 

Cette  efpèce  a l’afpeâ  agréable  de  Viiltccbrum 
paronythia.  Ses  tiges  font  couchées , raineufes  , 
légèrement  pubefeentes , ramaffées  en  gaxon  , 
garnies  de  feuilles  felhles , oppofées  , linéaires , 
légèrement  ptleufes,  argués  a leur  fommet.  Les 
fleurs  font  réunies  en  petites  têtes  fafciculées , 
terminales,  d'un  blanc-argenté,  les  calices  barbus 
i leur  fommet  & longuement  aciiminés. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers,  à la  Caro- 
line. {MiJt.) 

Obfirvaiions . 11  faut,  d'après  Michaux, rappor- 
ter à ce  genre  le  qutria  canadtafs  l.inn. , qui  a 
prefque  toujours  cinq  étamines  dans  fon  éiar  fau- 
vage , & feulement  deux  par  avortement  lorfqu'il 
«Il  cultivé.  Sans  doute  Michaux  aura  également 
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obfetvé  que  fes  capfiiles  étoieni  d'une  feule  pièce. 
ic  qu'elles  ne  s'ouvroient  point  en  trois  valves, 
autrement  il  devroit  être  conferve  parmi  les  qae- 
ria.  ( Kojej  QuERlE,  l)®.  1.) 

AOrUS.  (Kryrî  AoTE.)' 

AOU.AR.A.  Efpèce  de  pa'mier,  dont  Aublet  a 
figure  le  fruit.  Ftontifp.  n°.  f.  Il  pouffe  plufieurs 
tiges  de  fa  racine  , qui  s’élèvent  à la  h.tuteur  de 
quinze  pieds , plus  ou  moins  | il  croit  au  bas  des 
coteaux  humides  de  la  Guiane.  Il  paroit  mentionné 
dans  Plumier  fous  le  nom  de  patma  daüyliftra  , 
acultara,  minima,  Gcn.  pag.  J. 

AOUAROUem.  Voimucki.  Suif  jaunâtre,  vé- 
gétal , extrait  de  la  graine  nommée  à Cayenne 
icmcamudou , fourni  par  le  voirouchi  ou  viroia  dee 
Gahbis  {virala ftbiftru,  Aubl.  Guian.  1 , p.  904, 
tab.  $45  ) , qui  efl  une  efpèce  de  mufeadier  que 
j'ai  décrit  dans  ce  genre , n*.  7 , fotis  le  nom  de 
myrifica  febifna.  Pour  retirer  ce  fuif  on  pile  les 
graines,  auparavant  féchées,  nétuyées  Sc  fépa- 
rées de  leur  coque  : on  les  réduit  en  une  pâte , 
fur  laquelle  on  verfe  de  l'eau  bouillante.  Le  fuif 
s'en  (epare,  s'élève  à la  furface,  8t  s’y  durcit 
lorfque  l’eau  efl  refroidie.  On  le  fond  de  nou- 
veau , , après  l'avoir  paffé  à travers  d'un  ta- 

mis , on  en  forme  des  chandelles,  employées  dans 
la  colonie  de  Cayenne. 

AP.AC.ARO  t nom  brachinane  d'un  petit  arbre 
figuré  dans  Rhéede , Hott.  Malab.  vol.  y,  pag.  )l, 
tab.  16 , fous  celui  de  tfscrwpantl , qui  réunit  cous 
les  cataâères  de  Virvaria , 8t  qui  paroit  même  de- 
voir fe  rapporter  à Vtivarij  ccrafoidts  de  Roxburg. 
(f'oycj  CAtlAHQi  Suppi.) 

APACTIS  du  Japon.  ApaSis  japonica.  Thunb. 

ApaSis  foliis  alttrnis  , Jimplicibus  , ovatis  , gla- 
bris  i fioribus  ractmujts , fubtrrmiaaUbus, 

Apaûis  japonica.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  191. 
— Willd.  Spec.  1.  pag,  84J. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  , établi  par 
Thnnberg,  i fleurs  incomplètes,  polypétalees , 
dont  les  rapports  naturels , ainli  que  la  famille  , 
ne  font  pas  encore  bien  co.inus,  & qui  offre  pour 
caraélère  effentiel  : 

Uns  corolle  i quatre  pétales  ,•  point  de  calice  ; 
fixe  à vingt  éiumiaes  ,•  un  ovaire  libre  , furmoaal 
U un  fiyle. 

Cq  genre  ne  comprend  encore  qu'une  feule  ef- 
pèce. C'eff  un  aibrilleau  dont  la  tige  fe  divife  en 
raintaux  très-nombreux,  glabres,  alternes,  garnis 
de  feuilles  alternes , petiolées,  ovales,  glabres  à 
leuis  deux  faces,  dentées  en  feie  à leur  contour , 
excepté  vers  leur  bafe.  Les  fleurs  font  Ciuées  vêts 
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l'extréniité  des  dernières  ramifications,  difpor^es 
en  grappes  ovales  dans  leur  jeuneffe,  puis  alon- 
gées  i melure  que  les  fleurs  s'épanouinent  ; elles 
n'ont  point  de  calice.  Les  pédoncules , ainfi  que 
les  pélicellcs,  font  un  peu  velus  , rudes  au  tou- 
cher. La  corolle  eft  compofée  de  quatre  pétales 
crénelés,  inégaux.  Les  étamines  font  au  nombre 
de  feire  i vingt.  L’ovaire  eft  libre , furmonté  d'un 
ftyle.  Le  fruit  n’a  pas  encore  été  obfervé  , ainli 
que  le  ftigmate. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  fj  ( Dcfcript.  tx 
Thunh, ) 

.^PALACHINE.  Arbtifteau  de  l'Atnérique  fep- 
lenitionale , ainli  nommé  parce  qu’il  croît  fur  les 
monts  .^palaches.  L’infufion  de  Tes  feuilles  eft 
recommandée  dans  la  Louifiane,  pour  foulager 
l’eftomac,  faciliter  la  dipeftion  , relâcher  douce- 
ment le  bas-ventre  , & taire  couler  les  urines.  On 
l’a  vanté  aufti  dans  les  douleurs  néphrétiques  , & 
dans  les  autres  alfeâions  des  reins  & de  la  veftie. 
Quoiqu'il  on  foie  fait  mention  dans  divers  traités 
de  drogues , cette  plante  n’eft  pas  uCtée  en  Eu- 
rope, peut-être  à catife  de  la  difficulté  de  s’en 
procurer.  On  n’a  pas  même  bien  connu  la  vraie 
apalachine,  qui  avoit  été  regardée  tantôt  comme 
un  cttnothui  , tantôt  comme  un  prinos,  un  cajjlnt. 
Maintenant  elle  eft  rapportée  fiirement  au  genre 
Houx  ( Ucx)  , fous  le  nom  d'iltx  vomiioria  Ait. , 
qui  eft  peut-être  impropre , puifque  cette  plante 
n'a  pas  jufqu'â  préfent  été  regardée  comme  émé- 
tique. (Ja/.)  ( Cassine,  II®.  J,  & Houx, 
Suppl.  ) 

APALANCHF.  Prinos.  Les  deux  efpèces  d'a- 
palanches  décrites  dans  cet  ouvrage  font  les  feules 
cultivées  depuis  un  certain  teins  dans  les  Jardins 
botaniques  de  I Europe.  La  première , prinos  xer- 
licillatus  Linn.  i^prinot  Gronoxii ^ Mich.  Flor.  bor. 
Amer,  a , pag.  aj6)  , tft  gravée  dans  les  llUftru~ 
lions  des  Crenres , lab.  ajj , lig.  1 , ainli  que  ia  fé- 
condé , prinos  plnhtr , fig.  a.  Les  fuivantes  ont  été 
decouvertes  depuis  peu  d'années  pat  diftérens 
voyageurs. 

Apalanche  des  montagnes.  Prinos  monta- 
nus,  Saratta. 

Prinos  foliis  ovaiis  , ferratis  , utrinqui  nitidis. 
Svarti,  Flor.  liid.  oc<  id.  i.pag.  6aa,&;  Prodt.yS. 
— Willd.  Spec.  a.  pag.  aap. 

Cet  arbre  s’élève  à la  hauteur  de  vingt  â ttente 
pieds  , chargé  de  rameaux  glabres,  cylindriques  , 
& de  leuilles  alternes,  pétiolées,  ovales,  aigues 
â leurs  deux  extrémités,  glabres,  netveules , lui- 
fantes  â leurs  deux  faces,  longues  d’un  pouce  8c 
demi , garnies  à leur  contour  de  dentelures  écar- 
tées , âiguës  ; les  pétioles  courts  , glabres , cylin- 
driques, Les  fleurs  fout  petites  & blanches,  fou- 
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tenues  par  des  pédoncules  folitaiies , axillaires , 
beaucoup  plus  courts  que  Its  feuilles , chargés  de 
trois  ou  quatre  fleuts  pediccllées.  Le  calice  eft 
partagé  en  lix  découpures  petites  , ovales  , con- 
vexes i la  corolle  en  lix  lobes  ovales-lancéolés , 
ouverts  en  roue,  réfléchis  à leur  fommett  les 
anthères  arroiulits,  bifides  à leur  bafe  i le  ftigmate 
en  tète  , comprimé  , à lie  lobes  peu  fenCbles.  Le 
fruit  elt  une  petite  baie  arrondie,  prefqii'ottogonè, 
noire  dans  fa  maturité , à fix  loges , contenant 
chacune  une  Icmcnce  comprimée,  oblor.gue , noi- 
râtre, luiiante. 

Cette  plante  croît  â la  Jamaïque,  fur  les  mon- 
tagnes. b (iH'arrj.) 

4.  Apal/.nciiE  â feuilles  d'argan.  P/-(’noij5'dc- 
roxyioides.  Swartï. 

Prinos  foliis  fubrotundis  ^ in:i^trrimis,  Swartx  , 
Flor.  Ind.  occid.  1.  pag.  faq,  8c  Prudr. 

C’eft  un  arbre  dont  le  bois  tft  très -dur)  les  ra- 
meaux cylindriques,  cendiés,  garnis  de  feuilles 
alternes , pétiolees  , ovales  , un  peu  arrondies  , 
glabres,  très-entières,  obtnf. s,  un  peu  coriaces, 
plus  pâles  en  deflbus.  Les  fleurs  font  blanchâtres  , 
petites,  réunies  de  quatre  â huit,  dans  les  aificlles 
des  feuilles  , fur  des  pédoncules  limples  , plus 
longs  que  les  pétioles.  Leur  calice  eft  fort  petit, 
â fix  dents)  la  corolle  i fix  découpures  ouvertes, 
ovales,  peififtantes  ; les  antbèrés  nbloogaes  ) lé 
ftigmate  feflile , ptcfqu’en  tête,  à fix  Itries.  Le  fruit 
eft  une  baie  arrondie,  couronnée  par  le  ftigmate. 
contenant  fix  femences  oblongues , Cllonnées , 
très- rapprochées. 

Cette  plante  croit  dans  l'ile  Saint-Chriftophe  , 
au  mont  Serrât,  &c.  ( Awurrj.  ) 

f . Apalanche  dieîque.  Prinos  dioicus.  Vahl. 

Prinos  foliis  oilongo-ovatis , fi/'ftrraiis , glabris  , 
cors  a cri  s ; ptdunculis  axithrikus  ^ fuiuniforis  ; fio- 
rikus  dioicis , tttrandris,  Vahl,  Eglog.  a.  pag.  2 y. 
ub.  14. 

Ses  rameaux  font  glabres , ponôlués  , un  peu 
anguleux , garnis  de  feuilles  nombreufes , alter- 
nes, pétiolé-.s,  larges  de  deux  pouces  , ovales  , 
arrondies  fur  les  individus  mâles , avec  une  petite 
pointe  courte  j oblongues  - ovales  , 8c  fouvent 
échancrées  fur  les  individus  femelles , glabres  â 
leurs  deux  faces,  â peine  dtmiculées , entières 
vers  leur  bafe,  luifantts  en  deffus , plus  pâles  8c 
parfemées  de  petits  points  en  delTous.  Les  fleurs 
font  dioiqucs  ) les  males  axillaires,  réunies  envi- 
ron au  nombre  de  vingt,  foiitcnucs  pat  des  pé- 
doncules prcfque  Amples , très-courts , de  la  lon- 
gueur des  pétioles.  Leur  calice  eft  fort  petit , i 
quatre  découpures')  quatre  pétales,  autant  d'éta- 
mines ) un  ovaire  avorté  )les  fleuts  femelles  moins 
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nombreufts  , un  [»»  pbn  grandes  que  les  fleurs 
n<àles  > l'ovaiie  obloiig  , obius. 

Cette  plante  croit  au  mont  Serrât.  T;  (K«A/.  ) 

6.  Apalanciie  luifanie.  Pûnos  niiiJus.  V’ahl. 

Prînot  foitis  ohlongo~ovatis  , ferriith  , nitidîs  , 
mtmiraiijLt:!  ; ftduacuVn  axiliarihm  , uaifiorit  / 
farihtst  nirandrù,  V'anl,  Egl.  a.  pag.  i6. 

Rapprochée  de  la  précédente,  cette  plante  en 
diffère  par  fes  rjmeaua  fleuris , plus  grêles,  bruns 
&'  non  blanchâtres  ; par  Tes  feuilles  plus  petites, 
plus  luilantes,  otJinaitement  rétiécies  en  pointe 
vers  leur  b.ife  ; les  pédoncules  moins  nombreux  , 
& tout  uniflores  j toutes  les  fleurs  hermaphro- 
dites , une  fois  plus  granues.  I.’gvaire  efl  arrondit 
le  flyle  prcfquc  nul  t le  Itigmate  aigu.  Le  fiuit 
connfle  en  une  baie  ovale,  un  peu  ronde,  de  la 
groffeur  d’un  grain  de  poivre. 

Cette  plante  croît  au  mont  Serrât.  T>  ( Difnipt. 
txyaht.) 

7.  ApALANCHE  doBteufe.  Prinas  amiigaui. 
Mich. 

Printts  foitis  ovaliôus  , utfîit^jî:  ocumînaiis  ,*  pfdi~ 
eillis  mafcuUs  uniforis , ad  imos  ramunsutos  lUtmt’O 
congtfiis  ; ftmine  s falitanis  ; fiarum  paniùont  qua- 
uraai-à.  Mich.  Flor.  bot.  Amer.  a.  pag.  a;d. 

g.  Idem  ,fiarum  partitiorie  quiaarid,  Mith.  I.  C. 

jln  cajtae  carolinlans  ? \V alth.  Flor.  carol. 

Cette  plante  offre  tous  les  caraâères  des  prinoi. 
Ses  fleurs  , comme  da.is  la  plupart  des  autres  tf- 
pèces  , font  dioigues  par  avortement.  Ses  feuilles 
font  alternes , ovales  , rétrécies  en  pointe  à leurs 
deux  extrémités.  Les  fleur}  mâles,  rapprochées 
en  grand  immbre  vers  la  haie  des  jeunes  rameaux, 
fout  fouiinues  par  des  pédoncules  un.flares  r Us 
fleurs  femelles  fnliiaircs.  Ordinaitenteni  les  par- 
ties de  Ia  f.uétitic.>iiun  font  partagées  en  quatre, 
quelquetois  en  cinq,  & dans  ce  dernier  cas  elle 
paroit  être  ta  même  plante  que  le  csjjîae  earoli- 
nia  ia  de  Wahherius. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline.  |>  (Mich.) 

AP.A!  .\TOU.  Apalaioa.  Alibi.  Ce  genre  d'.\u- 
blet, qu'il  diltingunic  du  louchiroa ,\ui  a été  réuni, 
7c  fe  trouve  dans  W'illienow,  ne  formant  qu'un 
Iciil  gffte  fous  le  nom  de  crudia.  Cette  réunion 
avoit  été  indiquée  pat  .M.  de  lulfieudans  fes  Fa- 
milles des  plantes. 

APAM.A.  ( Poyii  Alpan  , S:  llIuQr.  Genet. 
lab.  4C.) 

APARGl.A.  Genre  de  Schie'bère , 8c  dans  lequel 
Wiüueiioip,  d'après  lui,  a réuni  plulieurs  erpèces 
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de  Icotiiodoa  l.Inn. , quelques  hieracium  , (le,  qui 
ont  pour  caiacléie  eflentiel  ; 

Vn  rlccptccU  nu;  une  aigrette fejji/e , plunuufe ; tus 
calice  imiriqué. 

MM.deLamarcVSc  de  luilseuavoieni déjà, bien 
auparavant,  divifé  le  genre /eonaodun  Linn.endeuz 
autres , fous  les  noms  do  leoniodon  Se  de  taraxa- 
cum , en  leur  allignant  les  mêmes  caraâères.  (Voy. 
Liondent  (i  Pissenlit.  ) 

APARINÉ  : nom  fous  lequel  Tournefort , Se 
d'autres  avant  lui  , défignoier;t  le  gratteron  8e 
d'autres  plantes  analogues  , femblables  par  leur 
fruâi  ücation  au  gaillet , dont  elles  ns  di6fèrent  que 
par  l'arpérité  de  la  tige,  des  feuilles  , 8c  quelque- 
fois du  fruit. 

APE1B.\.  Ce  genre  porte  le  nom  i'nuiletin 
dans  Schiébère  8c  Willdenovr.  M.  de  Lamatck  a 
donné  dans  tes  lUo/lraiiani  la  figure  des  fruits  de 
plulieurs  efpèces  contenues  dans  ce  genre,  cab. 
470.  Aptièa  glahra,  flg.  I ) apciia  petoumo  , fig.  a; 
apeiia  ofpera  , flg.  f,  Ccs  deux  dernières  figutst 
font  de  Gzriner,  ainfï  que  la  quattiènie,  apeiia 
edinaia  Gzrtn. , dont  il  n'y  a de  connu  que  le 
ftuit. 

APH.\CA.  APH.ACÉ.  Ces  noms,  cités  par 
Théophtafte , Diofeoride  8f  d'autres  anciens  au- 
teurs , ont  été  appliqués  à difféientts  plantes.  Les 
uns  ont  cru  que  c'étoit  l'orobanchei  d'autres,  une 
plante  chicotacée  qui , d'après  les  figures  qu'on  en 
donne,  patoit  être  une  efpèce  de  crépis.  Diofeo- 
tiJe  parlé  d'un  epéecr.qui  efl  un  atbtiffeau  lègumi- 
neux.  Enfin , \‘aphaca  de  Lobel  8<  des  Modernes , 
que  Dodonée  nommoic  oroianehe,  efl  une  heibe 
lègumineufe  , dont  Tournefort  a fait  Ton  genre 
aphaca , 8c  que  Linné  a réuni  à celui  de  la  gefle , 
tous  le  nom  de  taihyrus  aphaca  Linn. , diflinâ  de 
fes  congénères  parte  qu'il  n'a  pas  de  feuilles , malt 
feulement  des  vrilles , garnies  a leur  bafe  de  large* 
fli pûtes.  (lojf.) 

APHANES.  Peacepier.) 

APHABC.A.  Tbéophrafle  délïgnoit  fous  ce  nom 
un  arbre  que  plulieurs  auteurs  croient  être  l'ala- 
terne,  rangé  maintenant  parmi  les  nerpruns. 

APHITÉE  paralïte.  Aphyeeia  hydnora,  Lüui.  — 
Lam.  lll.  tab.  j6S. 

APHYLl  ANTllES.  (FVy.  Jonciole  & Non- 

FEUILLEE.) 

APmXLOC.ARPA.  Cavan.  Ptzl.  C'eft  l’o/- 
manda  regalis , dont  Cavanilles  avoit  fait  un  genre 
particulier.  ( y<rye\  Osmonde,  n®.  il.) 
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APHYTEIA.  (Voyci  APHiiiE.) 

APIOS  ( efpère  tithymale  ou  d’euphorbe, 
tufhoriia  üpjoi  Linil.  ( Koyf{EüPI10RBh,n*.  6j  ), 
dont  la  racine  tubëreufe  , en  forme  de  poire , luj 
avoir  fait  donner  le  nom  de  pyrurta  dans  i'île  de 
Candie,  & i'apioi  dans  la  Grèce,  où  elle  ètoii 
encore  nommée  lf:has,  c'efl-i-dire  pour  la 
même  raifoo.  Diofeoride  ,•  Pline  & Théophralle 
annoncent  fa  propriété  hydragogue,  purgative  ou 
émétirjue , félon  les  parties  de  la  plante  que  l’on 
emploie.  Palechamp,  en  parlant  de  l’eproj,  cite  les 
divers  palTages  de  ces  auteurs  qui  lui  font  relatifs. 
On  a donné  poftérieurt  ment  le  même  nom  à la 
terre*noix  (éunistm  ùtUhoctfljitum  Linn.),  à ta  gelfe 
tubéreufe  ( Uthyrus  luhtrQfus  Linn.  ) & à une  ef- 
pèce  de  glycine  (glycine  api»s  Linn  ),  probable- 
ment parce  que  leur,  racine  eft  également  tubé- 
reufe , 8c  à peu  près  de  la  même  forme.  ( }ug.  ) 

APIUM.  ( y»yei  PlRSiL.  ) 

APLUDA.  ( y oyei  Apluoe  , 8c  les  llUB  rations  ' 
iej  Genres , tab.  841 , où  Vapludm  musicn  eft  repré- 
Canté  fig.  I , 8c  Yapluda  arifstn  lîg.  1.  ) 

APOCIN.  Apecynum.  Ce  genre , qui  renfenne 
des  plantes  d’un  très-bel  alpeâ  par  la  difpofitian , 
le  nombre  8c  fouveni  la  couleur  de  fes  fieurs,  a 
été  très-peu  augmenté. L'upocy nam  andro/smifolium 
ell  nguré  tab.  176,  fig.  i. 

10.*  Apocin  à feuilles  de  millepertuis, 
it«m  hyperilifdUum.  Ait. 

Apocynum  eaule  ereSiufcuto  , herbaceo  y fotiis  ob~ 
^gis  , ccrJsiis  , gleiris  y cymis  fatio  breviorikus. 
Ait.  Hort.  Kcw.  1.  pag.  JO4. 

Apocynum  (libiricum),  caule  ereil» , herbuceo  ; 
finis  ootongis  , umbetlis  ter'minslibus.  Murr.  Sytt. 
veg.  pag.  iy8.  — Jacq.  Hort.  3.  pag.  37.  tab.  66. 

Ses  tiges  font  glabres , herbacées  j fes  rameaux 
oppofes,  redredea,  un  peu  anguleux  , garnis  de 
feuilles  oppofées , médiocrement  pétioles,  gla- 
bres, vertes,  plus  pâles  8c  un  peu  pubefcenies  en 
dellous  dans  leur  jeunelfe , entières  à leurs  bords, 
i peine  aiguës,  fouvenr  obtufes,  terminées  pat 
une  petite  pointe  fpiuulifoime.  Les  fleurs  font  dif- 
poféesen  une  petite  ombelle  axillaire,  terminale, 
plus  courte  que  les  feuilles. 

Cette  plante  croit  daits  l'Amérique  feptentrio- 
nalc. 

apocynum  minutum  Linn.  f.  Sc  Diû.  n®.  1 1 j 
efi  I apocynum  hoftaium  Thunb.  Prodr.  pag.  47. 
Vapocynum  ineheum  Lam.  a été  renvoyé  par  ce 
même  auteur  au  cynanchum  imücnm  , vol.  X,  pag. 
136. 

Oifervaiieas.  V apocynum  ioMcitm  , n*.  4 , a été 
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rrpUcé  parmi  les  cynaecAum  avec  Cftllci  qui  na 
lont  encore  que  ctès-imparlaiteinenc  connues. 

* Apocynum  ( cordatum  ) , caule  volubiU,  hirto; 
finis  ovatis , fiotùs  villofi,  Thunb.  Prodr  47, 

» Apocynum  (lanceolitiim) , eaulc  volabili , her- 
bacée , firiato  , glabro  y filiis  tunceolatis  , umbeilci 
t'ifiorâ.  1 hunb.  Prodr.  47. 

Ces  deux  efpèees  font  originaires  du  Cap  de 
Bonne-F.fpérance  i elles  ne  font  encore  connues 
que  par  la  phrafs  fpétinque  de  Thunberg. 

1 5.  Apocin  aggloméré. apglomeratum^ 

Apocynum  filiis  eUiptic's  , utrinijuè  obiujts  , fib- 
mueronjlis  ; Jlo'ibus  cymofi  , aggljmcrulis  ; corotti 
fauce  pilefi.  ( N.  ) 

Nummulsria  laâca , major^  I Rumph.  Arub,  y, 
pag.  470,  tab.  I7J.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  ligneufes  , grimpantes  ; fer  ra- 
meaux glabres,  al  mgés,  cylindriques  (les  feuilles 
diflantes , oppofées,  pétioiées,  longues  d’un  p*>uco 
8c  plus  , larges  au  moins  de  quatre  lignes,  ellipti- 
ques , obtufes , arrondies  à leurs  deux  extrémités , 
fouvenr  terminées  par  une  petite  pointe,  glabres 
en  delfus  , blanchitres  8c  un  peu  pubefreiKcs  en 
delfous,  flnemenc  réticulées  i les  nervures  fines, 
confluentes  vers  les  bords.  Les  fleurs  fodt  nom- 
breufes , réunies  en  cime  axillaire , plus  courte  que 
les  feuilles.  Les  ramifications  font  u courtes,  que 
les  fleurs  paroiflent  agglomérées.  Leur  calice  efl 
i cinq  découpuces  ovales,  obtufes,  blanchitres, 
membraneufes  , 8c  pcelque  ciliées  i leurs  bords. 
La  corolle  fe  divife  en  cinq  lobes  obtus;  chique 
lobe  garni  en  dedaias  , vers  Ci  b«fe , d’une  bande 
de  poils  grifàtres.  Les  fruits  ne  me  fout  pas 
connus. 

Celte  plante  a été  découverte  i Saint-Oomic- 
gue  pat  M.  Poiteau.  fj  ( K.  /.  in  ksrb.  Dtifint.  ) 

16.  Apocin  réticulé.  Apocynum  rttisulatum, 
Lour. 

Apocynum  cau/t  valubili , peretni  ; fiiii*  ovatis  , 
venifis.  Linn.  Spec.  y.  ? — Lous.  Flot.  coclUo.  1. 
pag.  X08. 

Oius  cmdum  minus.  Rumph.  Amb.  Hb.  7.  c.  41. 
tab.  40.  fig.  1. 

Celte  efpèce,  que  Loureiro  ctoii  être  l'^pe- 
cynum  rcticulatum  Linn.,  a des  tiçes  grêles,  li- 
gneufes , grimpantes , pileufes , cj’lindnques  ; des 
feuilles  ovales  , prefqu'aeiiminées  , très  entières  , 
glabres  , luifanies , recourbées  ù leurs  bords  ; les 
fleurs  jaunes  , difpofées  en  petites  ombeHes  axil- 
laites.  Le  calice  efl  divifê  en  cinq  découpures;  la 
corolle  campanutée,  à cinq  lobes;  cinq  éumiaes; 
point  de  filamens  alternes , llériles  ; un  ovairo 
obiong  , contenant  les  embryons  de  plufieuts 
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fcmcnccs.  (Kajfj  Apociw , n*.  4,  l'obfctvition 
qui  le  termine. } 

Cette  plante  croît  p.irmi  le$  buiffons  ,zh  Co- 
chinchine.  T)  ( Defsript.  ex  Leur.  ) 

17.  Apocis  de  la  |eut»effe.  Apocynum  juvtntus, 
Lour. 

Apocynum  cJuU  fruticofo,  voluhili  ; foliis  ovatis , 
fihjti  i raccmis  dichoiomu»  Lour*  Fior*  cochin.  i» 
pjg.  îcS. 

Ai'trifleaa  dont  les  tiges  font  grimpantes , grê- 
les , pileufes , rougeâtres , nrunies  d'une  racine  en- 
tière , grniîe  , cylindrique  , chirnue.  Les  feuilles 
font  oppofets,  piltufiS,  ovales,  très  entières.  Ses 
fleurs  iont  petites,  d'un  jaune-verdâtre , difpoUes 
en  grappes  dichotomes  , axillaires.  Leur  calice  fe 
divife  en  cinq  devoiipures  oblongues,  piltufes  , 
étalées.  La  corolle  et)  campanulée  , â cinq  décou- 

Îiutts  lancéolées,  trois  fois  plus  longues  que  le  ca- 
ice  i dans  l'intéiieur , cinq  corpufcules  connivens , 
en  forme  de  lobes  ) cinq  filamens  llériles , redref- 
fés  i cinq  anthères  fefl'iles , en  forme  d'écailles , 
adhérentes  aux  cinq  corpufcules  internes.  L'ovaire 
efl  oblong,  à deux  lobes,  furmonté  d'un  (ligmate 
fvflil.  , concave  , bifide  i deux  follicules  remplies 
de  femences  aigrettécs. 

Cette'  plante  croît  aux  lieux  agrefles  , â la  Co- 
ch'nchine.  (Loin-.)  Lts  médecins  du  pays  te- 
connoiflènt  d.ns  Us  racines  de  cette  plante  une 
telle  force  pour  ranimer  les  efprits  vitaux  . qu'ils 
prétendeni  que  fnn  uf.ige  habituel  peut  rappeler 
'dans  les  vieillards  la  vigueur  de  la  jcunelTe. 

18.  Arociv  â fleurs  alternes.  Âpocynum  alur- 
nifionm.  Lour. 

Afocynum  cauU  frmieofi , fcanJtnie  ; foliii  ova- 
tii  f aiâminatis  t gUbri*  i axiUis  alufnis , mmbelti~ 
fiorh.  Lour.  Flor.  cochin.  1.  pag.  209. 

Ses  tiges  font  longues  , grimpantes  , rameufes  , 
ligneufis,  garnies  de  feuilles  oppofées,  pétiolées, 
planes ,' uvales , glabres , acuminées , très-entières. 
Les  fleurs  font  pâles,  inodores  , difpofées  en  om- 
belles alternes  8c  axillaires.  Leur  calice  eft  â cinq 
folioles  lancéolées,  redrcfféisi  la  corolle  plus  Ion- 
UK  que  le  calicei  cinq  corpufcules  profondément 
ifijcs,  droits,  oblongs,  adhérens  au  tube  de  la 
coioile,  8c  rapprochant  les  étamines  du  f igmate. 
Le  fruit  confiiie  en  deux  follicules  polyfpctmes. 

Cette  plante  croît  en  Chine  , dans  les  îles  peu 
éloignées  de  Canton.  ^ (Lour.) 

19.  ApoCIN  d'Afrique.  Apocynum  afrUanum. 
Lour. 

* Apocynum  cuult  fruttiofa , fubgrcHo  ; foliis  ovato- 
eblongis , pcJunculis  fubitifloris,  Lout.  Flot.  COCh.  I. 
pag.  109. 
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Cette  plante  paroîc  fe  rapprocher  beaucoup  de 
Vopocynum  trijlorum  Linn.  Ses  tiges  font  longues  do 
huit  pieds  , redreflees,  ligneufes;  les  rameaux  af- 
cendanî  { les  feuilles  ovales-obloiigues , très-entiè- 
res, petites,  glabres,  épaiffes  ; Tes  fleurs -pâles, 
axillaires , au  nombre  de  trois  environ  fur  le  même 
pédoncule.  Le  calice  eft  â cinq  divifions  droites  , 
aigues  i la  corolle  à cinq  découpures  lancéolées, 
torivs,  réfléchies  i cinq  corpufcules  fubulés  , al- 
ternant avec  cinq  glandes  colorées  i cinq  étamines  5 
un  Ityle  fubtilé,  de  la  longueur  des  étamines , ter- 
mine par  un  ftigmate  bifide , aigu  ; deux  follicules 
coniques , concenant  des  femences  aigreirées. 

Cette  plante  croit  fur  les  côtes  de  l'Afrique 
orientale,  dans  les  plaines  fablonneufes.  I7  ( Lon- 
rciro,  ) 

APOCYNUM.  (Koyrq  Apocin.) 

APOGONF.S.  Cefl  , dans  l'oethêogamie  de 
M.  Palifot-Beauvois  , la  première  reètion  de  la 
famille  des  moufles,  cotrefpondant  aux  apérif- 
tomes  de  Hedscig  8c  aux  gymnopériftomnes  do 
Bridel.  Le  caraâère  diflérentiel  des  moufles  de 
cette  fcâion  efl  d'avoir  l’orifice  de  l'urne  nu, 
c’eft  à-dire  , privé  de  dents  8c  de  cils. 

Cette  flâlon  contient  fept  geniet,  diflingués 
ainfi  qu'il  fuit  : 

* Urne  pidoncuUe.  ' ‘ 

I.  Andrée.  (Suppl.)  AnJrtco.  Urne  divifée  en 
quatre  portions , comme  dans  les  jongetmanes. 

1.  Tourbettï.  (ivpp/.)  Turbtstia.  Opercule 
caduc. 

4.  Phasc.  (Suppl.)  Phofeum.  Opercule  pet- 
fiftani. 

♦ * Urne  tubplct. 

4.  Tétrapiiî.  (Suppl.)  Tctraphii.  Opercule' 
perfiftant,  â quatre  dents. 

f.  GymNOSTOME.  (Suppl.)  Gymnofomum. 
Opercule  caduc  ( gaine  dépourvue  de  periebet  ; 
fleurs  terminales. 

6.  Anictancie.  (Suppl.)  Aniâungium.  Mémo 
caraâère  i fleurs  latérales. 

7.  Hedwigte.  (Suppl.)  Htdwtgià.  Gaine  ren- 
ferrnée  dans  un  pèrichet. 

«■  Les  apogones,  dit  M.de  Beauvois,  établif- 
fent  le  paflâge  qui  lie  les  moufles  à la  famille  des 
hépatiques  , qui  les  précèdent  dans  l'ordie  natu-. 
tel.  En  effet , l'arndrée  porte  une  ume  qui  fe  di- 
vife en  quatre  poltrons  égales  , 8c  qui  eft  portée 

fut 
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fur  on  pë<ioBcule  blanc . mou  & membnneua . 
comme  dans  les  jnngetman'S.  Le  même  pédon- 
cule Ce  retrouve  dans  U tourbetiei  enfin,  il  de- 
vient plus  foliite  dans  le  phafc , & Te  rapproche 
d'autant  plus  du  tube  de  l'urne  des  autres 
moufles. 

» Cette  famille,  eitrémement  naturelle,  n'avoit 
pas  été  faifie  par  Linné.  C'efl  i Heiiv  g eue  nous 
fonmics  redevables  de  la  nouvelle  dHIribution  des 
m ufles  par  la  préfence,  par  l'abrence  & par  les 
diflereners  du  périflome  ou  orilice  de  l'urne.  Cet 
habile  obfervateur  a le  premier  publié  fes  recher- 
ches. Depuis  ce  tems , l'étude  des  moufles  ef) 
devenue  plus  limple  6c  plus  facile.  11  refleroit 
très-peu  de  choies  i defirer  s'il  n’eût  pas  lui- 
méme  compliqué  fa  méthode  en  y fàifant  entrer , 
comme  raraéteres  , ce  qu’il  appelle  Uj  fUurt  miU$ 
dt  <ej  planUi.  M ( Pai  fot-Btauv.  ) 

APONOGET.  Apomogeton.  Ajoutez  aux  nu- 
méros : 

I.  .\pONOcrT  à épi  Ample.  Aponogtton  menefia- 
ckyon.  Linn.  — l.am.  Illullt.  tab.  176.  fig.  1.— 
Thunb.  Difl.  nov.  Plant.  Gen.  4.  pag.  7;.  Icon. 

Spathium  chiiunfi.  Loui.  Flor.  cochin. 

g.  AponogeioH  (tinette)  , fp:ci  jimpUci , foliii 
linteribm.  Vahl , Symbol,  j.  pag.  yi. 

La  srariété  g , dont  les  fleurs  font  épalement 
dirpofées  en  un  épi  (impie  , terminal , diffère  par 
feS  feuilles  linéaires  8e  non  ovales  , en  coeur. 

I.  .^POKOGET  d double  épi.  Aponogtton 
ekyon.  Linn.  — Ai  ton , Horr.  Ktw.  1.  pag.  495. 

— Thunbu  Diff.  oov.  P ant.  Gen.  4.  pag.  74.  le. 

— Lam.  111.  Gen.  tab.  176.  fig.  a.  • 

J.  APoNOCet  crépu.  Aponogtton  trifpum. 
Thunb. 

Aponogtton  fpUi  fmphei  ; foliit  tnfform'tbus  , 
trifpit,  llauib.  Dill.  nov.  Piaiii.  Gen.  pag.  73. 

Les  racines  font  Abreufes  i les  feuilles  pétio- 
lées,  eiiAlormes,  longu  s de  As  i fept  pouces  , 
glabres,  crépues  , acuminées  i leur  fommet  j les 
>etiolcs  un  peu  plus  courts  que  les  feuilles.  Les_ 
lampes  font  linéaires , droites,  glabres , fleiueu- 
fes , iri  is  fois  plus  longues  que  Tes  feui  les , ter- 
minées4>ar  un  épi  Amp'e,  interroRipu ,' long  d'uo 
poicê. 

Certe  plante  croît  dans  les  lieux  inondés , i 
Ceilan.  ( Tkuni.  ) 

4.  Apomocit  i feuilles  étroites.  Aponoguon 
nngLfiifottum.  Ait. 

Aponogtton  fpitâ  kiUd  ; foiiU  üneari-UnaeUiu, 
Uouni^nt.  Suppîtmtnt.  Tomt  /. 
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triMit  j iraBtu  kiportitlt , fUriiiu  ktxondrii,  K\u 
Hort.  Kesp.  1.  pag.  493. 

Il  paroit  que  cette  efpèce  avoit  été  confondue 
par  l.inné  AU  avec  \‘ aponogtton  liiftatkyon  ; eWe  en 
diflire  par  fes  feuilles  plus  étroites,  létrecics  en 
pointe  a leurs  deux  extrémités.  Les  hampes  four 
d'un  rouge-pâle  i les  fleurs  peu  nombieufes  i les 
braâées  blanchâtres , rouges  i leur  bafe , parta- 
gées , prefque  dans  toute  leur  longueur,  en  deux 
découpures  linéaires  , oblongues.  Les  étamines 
font  au  nombre  de  Ax,  trois  8c  quatre  fois  plus 
courtes  que  les  braâées  i l'ovaire  fuimooié  da 
troia  ftyles. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - CTpé- 
rance.  tf.  (Aiton.) 

APOPHYSE.  L’ipophyfe,  en  terme  de  botani- 
que, dans  la  famille  des  moufles , elf  un  renflement 
particulier  que  l'on  remarque  â la  bafe  de  l'urne 
des  polyirics , des  fplancs , kc.  L'apophyfc  eft  plus 
ou  moins  apparente , 8c  de  formes  differentes  dans 
les  diflérens  genres  : tantôt  t-lle  repréfence  une 
poire  ou  une  bouteille  , ou  une  om^lle  i tantôt 
elle  teflemble  â un  petit  bourrelet  qui  auroit  été 
intetpofé  entre  l’utne  8c  Ton  tube , avec  lefquels 
néanmoins  elle  eft  continue.  L'apophyfe  eft  fujète 
i varier  dans  quelques  geures,  non- feulemenl 
parmi  lesefpèces  enti 'elles,  mais  même  petroi  les 
individus  de  la  irêtise  efpèce  1 ce  qui  ne  permet 
pas  toujours  de  faire  ufage  de  ce  caraâère  pouf 
les  diftinguer.  Il  ne  faut  cependant  pas  confondre 
l 'apophyle , dans  les  moufles , avec  une  bafe  char- 
nue que  l'on  remarque  iotét^rement  dans  quel- 
ques ei'pèces , par  exemple,  dans  pluAeurs  mintamf 
luppottan;  immédiatement  la  capfule.  Cette  bafe 
charnue  donne  prefque  loujours  i l'urne  une  forme 
de  poire,  mais  ne  produit  jamais , comme  l'apo- 
phyfe,  une  faillie  extérieure.  Les  botaniftes  n’nne 
pas , jufqu'à  piéfent , fait  ufage  de  cette  bafo 
chainue  dans  la  diftribution  de  leur  méthode.  ••  Je 
ne  l'ai  pas  non  plus  employée . dit  M.  de  Beauvois , 
parce  que  je  n'ai  pas  eu  occaAon  de  robfeivet  fur 
un  grand  nombre  de  moufles  qui  manquent  danx 
nos  colleâiunsi  mais  je  me  propofe  d'en  faire 
ulage  par  la  fuite.  En  attendant , les  boianifles  ne 
devroientpas  négliger  cette  observation  , qui  pa- 
roit  devoir  méiitct  leur  atteotioo.  u ( Palijot- 
Biamoii.  ) 

APORETICA.  (foyoi  Aporétic.  ) 

APORÉTIC  terné.  Aporttka  ttrnato,  Foift, 

Aforttica  foliis  ttmatit  ; raetntit  fimpritiuftulit , 
ottiUoriiut.  FoiO.  Caiaâ.  Gen.  11*.  66 , Se  Piodr. 
n*.  J93. 


Pomtti*  ttrnata.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  398. 
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tioilier,  paroît , «l’apréî  fea  caraâ^m , devoir 
être  réunie  au  Renre  uftiie  (ornitrophe  Linn.).  Will- 
di.no'»'  n'en  a fait  qu'un  feul  genre  avec  le  pomnij 
du  même  auuur.  Ce  dernier  a peur  erre  plus  de 
rapport  avec  les  litchi  (^tuphoria). 

ArrtNBtct.  On  a donné  ce  nom  â des  prolon- 
gemeiis  ou  parties  ajoutées  i la  bafe  des  feui'les 
8r  fur  leur  pétiole,  comm“dans  l'oranger,  tantôt 
au  bas  du  calice  ou  dans  l'intérieur  de  la  corolle 
de  plufir  urs  plantes , dans  les  familles  des  borragi- 
nées,  des  fapotilliers,  des  apocins.  Sic.  Ces  ap- 
pendices de  Bcurs  portent  auHi  le  nom  A’teai’lts  i 
elles  font  fous  celui  de  nnïutVr  dans  les  defcriptions 
faites  par  Linné. 

APULF.IA.  Carrrn.  La  plante  compofée  que 
Giitner  défigne  fous  ce  nom,  étoit  d'abord  une 
efpèce  de  gontria  de  Linné  s puis  ce  dernier  au- 
teur l'a  frit  paffer  dans  le  genre  atraOy/U.  Le  ca- 
laéière  très-diftin£lif  des  paillettes  du  léceptacle  , 
qui,  par  leur  réunion,  forment  des  cavités  alvéo- 
laires, avoir  déterminé  M.  de  JuOTieu  à en  faire 
un  genre  dillinéf . qu'il  a nommé  agriphyîlum  i 
caiife  de  fes  feuilles  épineufes  , comme  celles  de 
l'i/tx.  Céioit  auparavant  le  crocodilaidej  d'Adan- 
fon.  Gatitner  en  a fait  fttn  apuliïa  ; Sthteber,  fon 
tukhcya;  Houtiuyn,  fon  büjltnt , Si  Vahl , fou 
roh'ia.  Ces  dtvetfes  dénominations,  faites  à peu 
prés  d.ins  le  même  tems,  prouvent  an  moins  que 
ce  genre  doit  être  dillingué  , 0e  que  plulieurs  au- 
teurs en  ont  reconnu  la  nécelfité.  ( Kqyvj  Roii- 
lUA,  Suppl.) 

.^QUAR'r.  Àquariia.  Ce  genre  renferme  main- 
tenant  deux  efpèces. 

1.  Aquart  épineux.  A^uartia  aculiata.  Jarq. 

Aquartia  ( tomeiuofa  ) , yiï/rij  dtnsi  tomenlq/îi , 
ripanah  ; acuUii  fpurjîj , rctroriùm  virfia.  Lain.  ill. 
n”.  l6oj  , 0c  tab.  Si.  fig.  1. 

2.  Aquart  i petites  feuilles.  Aquaftia  mura- 
phylla,  Lam. 

Aquartia  füitîa  mînimis  f inugrir  ^ fuhnudîs  q acu~ 
Uh  fuigeminatis , paicatibus.  Lam.  111.  n“.  1604. 
tab.  Si.  fig  i. 

Aquartia  futiis  ovut/'a,  acumtnatis.  Willd.  Spcc. 
Plant.  I.  pag.  éii. 

Celte  efpèce  a le  port  du  fotanum  lyàuidcs. 
C'eft  unatbufle  épineux  , trés-rameu»  , dort  les 
rameaux  alternes  font  aimés  , à leur  baie  ou  dans 
PaKTelle  des  feuilles  , d' aiguillons  courts,  droits, 
folit.iites  ou  géminés,  très-aigus.  Les  feuilles  font 
petites , alternes  , prtfqite  felfiles , de  la  grandeur 
de  celles  du  ferpolet,  prafqtie  glabres , verdâtres , 
ovales,  très-entières,  aiguës  à leurs  deux  extré- 
mités. Les  pédoncules  font  unifiores,  placés  un 
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peu  au  de  (Tus  de  l'aiffelle  des  feuilles,  folitairei 
ou  géminés,  pins  courts  que  les  feuilles.  Les  di- 
vifions  du  calice  font  un  peu  aigues;  les  étaminea 
au  moins  aulTi  longues  que  la  corolle  ; les  anthères 
fagtttées. 

Cette  plante  a été  recueillie  d Saint-Domingue 
par  M.  Jof.  Martin.  îy  (è^  y*.  in  kerb.  Lam.) 

AQUARTI.A.  ( P'uyff  .Aquart.  ) 

AQUILARIA.  (Koyrp  Garo.) 

AQUILEGI.A.  ( b'oycj  Ancoue.) 

AQUIMCE  des  Indes.  AquUiila  fambucina. 
Linn.  — Lam.  IX  tab.  139.  — Cavan.  DilTeci.  7. 
pag.  372.  tab.  2 18. 

On  a cru  que  cette  plante  devoir  é’re  la  même 
que  le  Lia  aquata  Linn.;  enfuite  on  les  a diftin- 
.gtiérs,  0c  Willdent  vr  les  a réunies  dans  le  niéir.e 
genre.  ( Ksycj  Lee  , n®.  2.  ) 

AQÜILICLA.  (F'qycî  Aquilice.) 

ARABETTE.  Arabia.  L’obfetvaiion  n'a  fait 
, que  confirmer  l'opinion  de  M.  de  Lamarck  , qui  a 
penfé  que  les  lurritis  Linn.  ne  dovoient  former 
I qu'un  même  genre  avec  celui-ci. 

I n Ftuillta  eaulittatrti  ampltxkaults. 

1.  Araeette  dt s Alpes.  Arabia  clpina.  Linn, 
— Lam.  III.  tab.  563.  fig.  i. 

Arabia  iiuana,  Mœnch.  .Method.  pag.  237. 

Cette  phnte  varie  beaucoup  dans  fon  peit.  Ses 
tiges  font  tantôt  droites  0c  (impies , tantôt  éta- 
lées par  touifes,  rame  nies  à leur  bafe;  elle  efl  ou 
pubefeente  ou  prefque  g abre , félon  les  loca- 
lités. 

2.  Aradette  ochreufe.  Arabia  och/olruca. 
Lam. 

Arabia  (umbrofa),  Jâliquia  comprrjfia ^ laaia ^ urto 
verfu  pendulia.  Crame,  .Auflr.  pag.  41. 

Arabia  rugefa.  Mœnch.  Meihod.  pag.  239. 

Arabia  lurriia.  Linn.  Srec.  pag.  930.  — Smith  . 
Flor.  britan.  pag.  714. 

Ses  liges  font  un  peu  velues,  prefque  f^mples  ; 
fes  feuilles  radicales  d'un  verr  blanchâtre  ; Us 
fleurs  d'un  blanc-jaunâtre  ; les  fiüques  planes  , li-: 
néaires,  arquées,  un  peu  épaifTes  fut  les  bords, 
droites  ou  un  peu  pendantes. 

2.*  Aradette  pendante-  Arabia  penduta, 
Linn. 

Arabia  foliia  ampUxicauitbuaq^liquia  anciptiibua  ^ 
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lintâ'iiaii  tilieiius  fuipilojîi.  Linn.  Spec.  p.  9Î°' 
— (Kder.  Fior.  dan.  ub.  6l.  — Reu.  Üb;erv.  J. 
pag.  j6.  . 

Arahis  fotîij  ampUxuaulihus  , dentatii  ; taüjt 
tntio  , Jtmptici0m&  ; fiîiquU  ptnàAn.  Gmei.  Sibir. 
J.  pag.  264.  tab.  60. 

Turrhis  Utifolidj  hirfuta  ^fliquîs  ptndulis.  Amm. 
Ruth.  {8. 

Celte  efpèce  , qui  ne  parolt  être  qu’un*  yariitê 
de  la  précédente,  en  diffère  par  fes  tige$  hérifl’KS 
de  poi\iroides,éparttpar  fes  feuilles  rudet»  celle* 
des  tiges  moins  amplcaicaules.  Les  pédoncules 
font  p'ns  long;  > lâches , Hlitnfniîs  1 les  calices  un 
peu  hétiffcs  à leur  fomniet  j les  fleurs  blanches  î 
les  filiquts  pendantes • linéaires,  comprimées  en 
angles  a leurs  bords  ) elles  font  renflées  en  bour- 
relet â leurs  bords  dms  la  précédente. 

Cette  p'anie  croît  en  Daneniatck  & dans  la 
Sibérie.  © ( f’’.  v.  ) 

3.*  Arabette  étalée.  Araüs  patufa.  F-hrh. 

Araiis  ( turritis  patnli  ) ,/«/(«  om/iiiiis  h'fpi- 
dis  i caulinis  airtpltxicauliôus  , apice  AiniJtis  q tamis  ^ 
païulis.  WilMen.Spec.  Plant.  3.  pag.  {44. 

Cette  plante  reflemble  à I'arabette  velue, 
n®.  J,  par  les  poils  biforr^ués  qui  la  recouvrent, 
par  fes  feuilles  en  coeur  a leur  bat'e  , &:  par  les 
calices  glabres  t mais  elle  en  diffère  par  fes  raci- 
nes annuelles , par  fes  tiges  moins  élevées  , plus 
flexueufes,  8c  dont  les  rameaux  font  étalés  8c  non 
redteflés,  toides  1 par  fes  feuilles  dentées  feule- 
ment vets  leur  fonunet. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines,  dans  la  Hon- 
grie. O ( Defuript.  ex  lyiUd.  ) 

3.**  Arabette  d’Allioni.  Araiis  Allianü. 
Decand. 

Araiis  folih  glairis , ludd's  , radiiaùs  , ovaiis  , 
fuiaeatatis  ,*  caulinis  lanceolatis  , argus'r  dentatis  , 
Jèmi-ampUxùauliius  ,*  fliquis  comprrÿts  , JlfiHis. 
Decand.  Synopf.  pag.  37f . n®.  4180. 

Turritis  JlriSj.  Allion.  Auû.  pedem.  pag.  18. 

n®.  978- 

Elle  reffemble  par  fon  port  à l’irabette  velue; 
mais  elle  eft  glabre  8c  liffe  fur  toute  fa  furface , 8c 
offre  â peine  quelques  cils  épars  fur  le  bord  des 
feuilles.  Sa  tige  eft  Ample , droite , haute  d'un 
pied  8c  plus } fes  feuilles  radicales  ovales-oblon- 
gues,  prefqu'entièrcs , rétrécies  à leur  bafej  celles 
de  U tige  droites,  itréguliérement  dentées  , lan- 
céolées , à demi  amplexicaules,  point  auriculées. 
Les  fleurs  font  blanches  j les  filiques  grêles , pla- 
nes . linéaires,  droites . ferrées  contre  les  tiges , 
longues  d'un  pouce. 


ARA 

Cette  plante  croît  dans  le  Piémont,  dans  les 
pâturages  un  peu  humides.  (K./.) 

4.*  Arabette  lilTe.  Araiis  levigaia. 

Aiaiis  ( turritis  levigata  ) , foliis  glairis  ; radl- 
cj/iias  oiovatij  yferratis  ; caulinis  lanieolato~linêa» 
riiut , integerrimis  t ampltxicauliius.  Witld.  Spec. 
3.  pag.  345.  — Mühlcnb  in  Litt. 

Ses  tiges  font  irès-Cmpks,  hautes  d’un  pied  j 
les  feuilles  de  fes  racines  glabres , péiiolées,  ova- 
les , obtufes , légèrement  dentées  en  feie  ; celles 
des  liges  glabres , fagittées,  amplexicaules}  les 
inferieures  longues  d'un  pouce  , lancéolées , ob- 
tufes, dentées  en  feie  vets  leur  fommet)  les  autres 
longues  d'un  pied  Se  demi , lancéolées  , linéaires , 
très-entières  } les  fleurs  un  peu  plus  petites  quo 
celles  de  l'efi-èce  fuivante. 

Cette  plante  croît  dans  la  PenfilvanL*.  d* 
{Dcfcripi.  ex  lyUld.) 

J.  Arabette  pe rfoliée.  Araiis pirfeliaia.  Lam. 
lU.  Gen.  ub.  563,  fig-  4.  — Gatitn.  de  Fruèt.  8c 
Cem.  tab.  (43. 

Turritis  ptrfoliata.  Neck.  Gallob.  pag.  483. 

Eryjlmum  glaJlifoUum,  Cranta  , Crucif.  1 17* 

■ Densarïa  glaira.  Scop.  Carn.  n*.  83?* 

6.  Arabette  oreillée.  Araiis  auriculata. 
Lam. 

Araiis  ( afpera)  , cauîc  criHo , fiexuefo,  ramofo; 
foliis  ovaiis,  ofpcris  , frmi-amplexieauliius  f Jltiquis 
iintiius,  Allion.  Auèi.  Flot,  pedem.  pag.  18.  n*. 
975.  tab.  X.  fig.  1.  — W'illden.  Spec.  Plant.  3. 
pag.  Î4X. 

f.  Araiis  ( reâa  ) , caule  riBo  ; foliis  rtëlangulo- 
dtntatis  ,ft0iliius  q fliquis  creSo-patentibus . \'iliars, 
Daupb.;3.  pag.  319.  tab.  37.  — Wiliden.  Spec. 

' Plant.  3.  pag.  336. 

I Les  filiaues  font  écartées  de  la  tige  dans  la  va- 
I riété  B } elles  font  plus  rapprochées  , plus  droites 
datas  la  variété  a. 

I 

[ 6.*  Arabette  des  rochers.  Araiis  faxatilis, 

! Allion. 

Araiis  foliis  amplcxlcauUias  , oitufs , ftairls  ,* 

I fuyais  ertiiiSt  Jlridis  , plants  ,fuitltrogonis,firiatis, 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  341.  — Decand.  Flor. 
franç.  4.  pag.  674. 

Arahis  (raxacili$)«  c^uU  ertilo  ; foliis  ampUxîr. 
(auliôus  t Icnccolütis  , (Untaiis  i Jthquis  longiiudint 
racimi.  Allion.  Flor.  pedem.  n".  97^. 

Aral>is  ( nova  ) , caule  ereHo  / foUts  amplexicau- 
iibus , eUniato-ferraùs  ^ Cdiulinis  y fiiiquis  trthis,  VilU 
Dauph.  pag.  jip.  ub.  57. 
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Elle  Te  diflingue  par  fer  iïliqun , longues  de 
(rois  poucesi  du  double  plus  longues  que  celles 
de  refpèce  précédente,  droites  ou  légèrement 
courbées , comprimées , on  peu  tétngones.  Ses 
tiges  font  ptefque  hautes  de  deux  pieds,  droites , 
garnies  de  feudles  un  peu  rudes , ampicaicaules  , 
lancéoléer , denties , obtufes  à leur  lommet , pro- 
longées à leur  baie  en  rleux  oreilUttes  aigues.  Les 
fleurs  font  blanches. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers , dans  les  lieux 
fléiihs  Si  pierreux  du  Piémont  & du  Dauphiné. 

7.  Arabette  d feuilles  de  pâquerette.  -Araiit 
hlUdifoUa.  Linn.  — Lam,  III.  tab.  j6j.  fig.  1.  — 
Jacq.  Obfttv.  i.  pag.  11.  tab.  11  , 8c  Auttr.  3. 
tab.  aSo  — Gifeck.  Icon.  Fafc.  i.  tab.  if. 

Turr  tii  ttUidifolia.  Allion.  Flor.  ped.  n*.  980. 
tab.  40.  hg.  I . 

7.*  Arabette  rude.  A’ath  fcjèra.  Allion. 

Arabù  (nutans),/i»/rù  ftbdtntatis  , radiiaîihat 
Jtéovdtii , cduiinis  Ijncae/aiii  ,‘  fduU  fotiolo  ; rditmo 
fikâijcro  , nutamt  i filtrais  hiandii  Wülden.  îÿec. 

. pag,  3J7,  — Mœnih.  Dif^mf.  Method.  a5S. — 
>ecand.  Flor.  franç.  4.  p.^g.  677. 

Arabit  ( piimila  ) -,  fotÜ4  radUalihiu  obovatis  , 
ftbd^ntjùs , obtkjîs  , uirin^ui  fcabrit;  cauiinis 
âdj  , oblangii  f fabhhfatis  ; ruifmo  fabnaiaïut.  Jacq. . 
Colleéf.  a.  pag.  39 , 8c  Aullr.  tab.  181.  , 

Arabii  /cabra.  Allion.  Flor.  pedem.  n“.  974. 

Ltucoium  Jb/iit  radicatibus  fubrotundis , /cabris  , 
dcniacis;  cautiais  amfUxicaulibus  , kir/utis.  Haller, 
Helv.  n°.  447. 

Cardamint  pumiia,  bsllidis /olio,  u/pine.Scguitr, , 
Plant,  veron.  587. 

Prefque  toujours  glabre  quand  elle  ell  cultivée , 
cette  plante  c(l , dans  Ton  fol  natal  , hérillée  de 
poils  épars,  fimples  ou  bifurqués , principalement 
fur  Tes  feuilles  radicales  8c  inférieures  ; ce  qui  la 
fait  diDinguer  de  la  précédente  , de  laquelle  elle 
diffère  encore  par  fes  tiges  moins  élevées,  par  fes 
fïliqurs  pierqu'tinilaterales,  roiJes , dioiecs,  li- 
néaires , comprimées.  Les  grappes  de  6eurs  font 
inclinées,  quelquefois  droites  î les  feuilles  des' 
tiges  peu  nombreufes,  prefque  glabres,  oblnn-, 
gués  , amplexicaules  | les  radicales  en  ovale  ren-  ; 
verfe  , legecement  dentées  , ciliées  i leurs  bords. , 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  pierreux  , fur . 
les  rochers  , en  Suide , en  Autriche  8c  dans  le 
Piémont. 

7.**  ARABfTTE  luifante.  Arabie  lacida.  Linil.  f.  ' 

Arabie  faiiie  ampitxicaulibiu  , lucidie,  Linn.  f. 
Suppl.  2ijH. 
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Elle  a prefqu'autant  de  rapport  avec  les  ereC- 
fons  ( cardamine  ) qu'avec  les  arabertes.  Ses  tigea 
font  hautef  à peine  de  trois  i quatre  pouces  . 
liffes , cylindriques , très- fimples  i fes  Euilles  am- 

filexitaules  , luifantes,  fermes , rrès-enriètes , ob- 
ongiies , un  peu  en  coeur  > les  radicales  pétio- 
lées , obtufes  , en  ovale  tenverfé.  Les  Beurs  , 
d’abord  en  corymbe , forment  une  grappe  termi- 
nale à mefure  qu'elles  fe  développent.  Leur  calice 
fit  glabre,  un  peu  bâillant}  la  corolle  blanche  } 
It^s  pétales  linéaires , un  peu  tedrefles  , du  double 
plus  longs  que  le  calice;  les  étamines  de  la  loiv 
gueur  des  pecales  ; le  fligmite  obtus. 

Cette  plante  croit  dans  la  Hongrie.  :f  {.De/cript. 
ex  Linn,/.  ) 

V * FeuitUs  caeUinairte  tioUte  ou  ampiexieaulte. 

10.  Arabette  à feuilles  de  ferpoUt.  Arable. 

/trjryUi/oHa.  fjm. 

Arabie  ( ferpyllifolia  ) , /oiiit  omnibus  etUpt'cle  , 
inttgerrtmte  ^ coûte /exuo/o.  ViU.  Dauph.  3.  p.  318. 
t..b.  37. 

10  * Arabette  bleue.  Arabie  earulea.  Jacq. 

Arabie  g/abra  , /otiie  obovatie  , apice  deniatis  ; 
eauie  /ubdtphyila , racemo  ternuo.  Wülden.  Spec- 
Plant.  3.  pag.  337.  — Wulf.  üi  Jacq.  CoIUu.  a- 
pag.  36. 

Turritie  earulea.  Allion.  Flor.  pedem.  n*.  981. 
tab.  40.  fig.  1. 

Leucoium  fotiie  oblongie , deneatie  y /picà  autanee. 
Hall.  H<.1v.u°.443. 

Toure  la  plante  eft  glabre , crès-vaiiable  dans 
fa  grandeur.  Ses  tiges  , fur  le  fommec  des  hautes 
-Alpes , ont  à peine  d<  ux  pouces  de  lon^  ; elles  en 
ont  cinq  à &x  fur  les  mor-tagnes  inférieures  Ses 
racines  ligneufts,  cylinaiiqurs,  alongées , fe  divi- 
fent  vers  leur  collet  en  foiiches  courtes  Écafeen- 
dantes.  Les  f.-ui!les  radicales  font  ovales  , entières 
ou  dentées  vers  leur  Inmmet , rétiécies  en  pétiole 
â leur  baie.  Celles  de  la  tige  , au  nombre  de  deux 
ou  trois , font  fi  (files , elliptiques  ou  ovales , ob- 
Inng'jes  , tiès-eniières.  Les  B uts  font  d'un  bleu- 
pâle,  pédicellets,  réunies  en  une  grapye  termi- 
nale , peu  g irnie  , otdmaitement  in-linée  ; il  leur 
fuccède  des  fiiiques  grêles  , longues  de  fax  à fept 
lignes  8e'  plus. 

Celte  plante  croit  fur  les  Alpes,  en  SuilTe  8e 
dans  le  Piémont,  ip 

II,*  Arabette  de  Cranta.  Arabie  crantriana. 
Ehih. 

Arabie  /otiie  laaeeohtie  , radicatibus  petioletie. , 
caulinie  J'c^tibas  y coûte  decumbenit  ^ gtabro  ; ptiatis 
eaiiit  Itipti  Ungiorilue,  WiUdtU.  Spei.  Plant.  4. 
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P*8-  f3I*  — Ehth.  Hcib.  7Ï.  — HolFin.  Genn. 
»Î9- 

^raki$  foliis  raJicaüiui  pttlolath  , lanceolatis  , 
fartïm  inttrris,  panïm  dniatit.  Ccintx,  Aullt. 
pag.  J9.  tab.  ).  fig.  i. 

Elle  diAre  de  Varaih  ikaliaaa  par  Tes  tiges 
glabres . plus  roides , couchées  00  afcendanres  > 
par  les  fleurs  beaucoup  plus  grandes.  Ses  t'euilles 
radicales  font  rudes,  ovales,  un  peu  arrondies, 
longuenent  pétiolées  , entières  ou  dentées  , ve- 
lues, ciliéis  j Us  caulinaires  feffiles  , lancéolées  , 

Îirefque  glabres  j les  fleurs  d'un  blanc  de  neige  j 
es  petiles  ondulés  ; les  filiques  arquées. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers,  en  Autriche. 

la.  Arabette  hériflee.  Araiit  hirta.  Lam. 

Àraih  , falih  rigidit , dtittatis  , oktaÇs , 

kifpidis  ,•  radicalikus  fuktyratis  ; pîlii  fapi  kifurets  , 
caalikus  hifp:dn , ptialis  ftSit,  Decand.  Synopf. 
par.  j7{.  n*.  4i8j.  — Hudf.  Angl.  aipi.  — Velley, 
Plant,  marit.  Icon.  tib. 

Arakii  kifpida.  Ait.  Hort.  Kesr.  1.  pag.  qoo. 

TarritU  Rayi.  VilUts , Dauph.  ).  pag.  }i6. 

Cb.  ;8. 

Hefptris.  Rai , Extr.  pag.  ipd. 

f.  Turriti)  ( ciliata  ) , feliis  glakris  , caulinis  ftf- 
ft  iai,  ka/i  aeaiatisf  kafi  (/  apict  pilis  fircaiis, 
liliatis.  Willden.  Spec.  j.  pag.  J44.  — Schltich. 
Caial.  f9. 

On  diDingue  cette  efpèce  à la  rigidité  de  toutes 
Tes  p.rties  ; aux  poils  roides , épars  , fimnles  ou 
bifurqués  qui  nailTent  fur  la  furface  & fur  le  bord 
des  feuilles  dans  la  vaiiéié  «,  mais  qui  ne  fe  trou- 
vent que  comme  des  cils  fut  le  bord  des  feuilits 
dar.s  la  variété  k- 

iz*  Arabette  pubefcente.  Arakis  pakifcms, 

Arakii  ( luiritis  pubefcens),  caaU  fimplic! , 
trtilo  ; foliis  dtntjiis  , inftrhrikas  fpaikalatu-.aa- 
ftolatis  i faperioriktis  lanctolatis , fc^tikus  ; fliq;iis 
Jlriclis , paksfrrntikus.  Dtsf.  Flor.  atiant.  a.  pag.  91. 
ta'.a.  té).  —Wilid  Spec.  Plant.  3.  pag.  534. 

Ses  tiges  font  droites,  fimples,  pubefcertes , 
légèrement  Hiiées  , hautes  de  deux  i trois  pieds 
.&  P us  i les  feuilles  pubtfcentes  & dentées  ■,  les 
radicales  fpatulées  , obtufes  ; celles  des  tiges  fef- 
6ies , épati'es , tedreffées  t les  fuperieures  lancéo- 
lées. Les  fleurs  font  blanches . petites  i les  pétales 
une  fois  plus  longs  que  te  calice  : il  leur  fuccède 
des  filiques  étroites  , linéaires , comprimées,  pref- 
que  felTiles , pubefeentes  , longues  d'environ  deux 
pouces , rapprochées  des  tiges. 

Cette  plante  a été  découvette  pat  M.  Desfon- 
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taines  fur  les  montagnes  des  environs  d'Algei. 

{ K / in  ktrk.  Detfont.  ) 

13.*  Arabette  de  Virginie.  Amkis  virglnita. 

Arakii  (cardamine  virgintca)  , faliis  pianatis  ; 
foUohs  lancealatis , kafi anideniaiis.  Linn.  Spec.  9 1 6. 
— Gronov.  Virg.  99.  — Petiv.  Gaaoph.  tab.  loj. 
fig.  18. 

Alyffum  foliis  radicalikus  pinnasis , in  orktm 
pofisis  i cauliais  lanecotaus  , filicalis  compreffis, 
Gronov.  Vbrg.  1.  pag.  17c. 

fiafiartiam  karfa  paforis  folio , virginianam  , fort 
alko , filiqaà  comprtfâ.  Pluken.  Almag.  pag.  231. 
tab.  ICI.  fig.  4. 

Caraamint  ( virginica  ) , glakra , treSa  , foliis 
omnikas  pinnatis  ; pinnulis  minatis  , ovalikas  linca~ 
rikafvs  , fakaaricalatis  ; Jiiiqais  unaikas  , iongis  , 
ftriüi  estais.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  2.  pag.  29. 

Autant  & plus  rapprochée  des  arabettes  que 
des  crelTons  , cette  plante , d’après  M.  de  Ia- 
marck  , doit  trouver  fa  place  ici.  Ses  tiges  fom 
droites,  glabres,  prefque  fimples  j toutes  les  feuL- 
les  ailées  , médiociement  pétiolées , glabres  1 
leurs  deux  faces  ; les  folioles  petites  , ovales  ou 
linéaires  , entières , légèrement  ondulées  i leurs 
bords , auriculées  ou  munies  d'une  dent  i leur 
bafe  i la  terminale  ordinairement  i trois  lobes 
obfua;  les  feuilles  radicales  plus  grandes,  étalées 
en  roferte  i celles  des  tiges  alternes  , peu  imm- 
breufes,  diflantes.  Les  fleurs  font  petites,  pédi- 
cellées,  réunies  en  une  grippe  lâche  , terminale  : 
il  leur  fuccède  des  filiques  gcéles  , alongées , roi- 
des, droites,  comprimées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Virginie. 

16.  Arabette  pinnatifiie.  Arakis  pinnaiifia. 
Lam.  lil.  tab.  363.  fig.  3.  (Exel.  arakis  Halltri.) 

Silÿmkrium  dentaiam.  Allion.  Flot,  pedem.  B*, 
icoi.  tab.  37.  fig.  3. 

Sifymkriam  karJifoiiam.VWi . Dauph.  3.  pag.  343. 
Son  Linn, 

Cardamine  runcinata.  Pourr.  Aâ.  Tolof.  3.  pag, 

310. 

16.*  Arabette  de  Haller.  Arakis  Halieri, 
Linn. 

Arakis  foliis  fukglahris  , cautinis  fiilyraiis  ; cis- 
meis  lancealatis  , intifs  , ftjfhkas  ; (au:c  kirto  , de~ 
kilt , ramofo  ; fliqais  patalis.  Oecaod.  Synopf.  pag. 
376.  n®.  4188.  — Linn.  Spec,  pag.  929.  — PJai.r. 
car.  Hung.  1.  pag.  116.  tab.  110. 

Cardamine  floloaiftra.  Scopol.  Cam.  n*.  818, 
ub.  39. 

Sifymbrium  foliU  imit  harhéttà  i fupirioriius 
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imtgris,  itntitis,  Haller.  Opufc.  ptg.  loi.  tab.  I. 

fia  I. 

Nj/lunium  imiartt  filiit.  C.  Bauh.  Pin.  lOf  • 
& l’rodr.  4É. 

hile  s'élève  à U hauteur  de  d'-ux  pieds  Sr  plus, 
fur  une  tige  droite , foible  , grêle  , rameufe , cy- 
lindrique , garnie  île  poils  mous , blanchâtres , 
fimples  ou  bifurqués,  moins  nombreux  à la  hife 
des  feuilles  & des  calices.  Ses  racines  produifent 
des  rejetons  giéles  Se  afcendans.  I.es  feuilles  ra- 
dicales , aflci  fembbbl  ;s  à celles  de  Veryfimum 
iariarta,  font  pëtiolées,  découpées  en  lyre,  let- 
minées  pat  un  grand  lobe  anguleux  i celles  d-s 
tiges  foiblcs,  felïlles  , hincéolées  , incifées  ou  an- 
guleufes.  Les  fleurs  !ont  terminales , difpofées  en 
grappes , portées  fur  de  longs  pédicelles.  Les  pé- 
tales font  blancs , étroits  i les  capfules  droites , 
grêles,  très -écartées  de  la  tige. 

Cette  plante  croît  en  SuilTe  , dans  le  Piémont, 
aux  lieux  humides  des  montagnes,  a"  ( /) 

i6.**  Arabette  de  la  Carinthie.  Àra‘iis  avi- 
rtnfi,  Jacq. 

Araih  foliis  radUntibus  oriicu/utii  ; cauUnis  fui- 
ovatis ^ pttiohtis  f rtpando-eitrît*:tis i radice  reptM'e. 
Jacq.  le.  Rat.  i.  tab.  lij.  — AVilld.  Spec.  Plant. 
}■  pas-  HO. 

Ariiiis  foliit  fimptUibus , inttgrii , rtpando-den- 
tieulaiij  , peiiotoùs  ; cajthis  obiungis  , Jubowth  ,- 
fadictj/ibus  orbiculath.  Wulf.  in  Jacq.  Colleét.  i. 
pag.  içS. 

Elle  fe  ranptoche  beaucoup  der«r<tS;j  HilUri; 
mais  fes  feuilL  s radicales  font  orbiculaitcs  3e  non 
découpées  en  lyre,  entières , pétiolées  i celles  des 
tiges  oblongues  ou  en  ovale  renverfé,  pétiolées, 
fimiées , légèrement  denrées  à leur  contour  ; les 
racines  rampantes  ; les  fleurs  une  fois  plus  gran- 
des, couleur  da  rofe. 

Cette  plante  croît  fur  hs  hautes  montagnes  de 
U Carinthie.  qf  (Jury.  0 IVilld.  ) 

i8.  Arabette  des  fables.  Arabù  arenofu, 
Lam. 

J'ai  rappelé  cetre  plante  parmi  les  fifymbres, 
n°.  aj.  Varabij  muliiiaulis ,Ÿe\\.  tx  Bjlb,  # unifor- 
tris , n’ell  qu'une  variété  de  cette  efpèce,  à tiges 
plus  nombteufes  , & dont  toutes  les  feuilles  font 
en  lyre. 

• Efpicti  moins  connues  ou  douttufts, 

* Arabette  à feuilles  en  lyre.  Arabis  lyrato. 
Linn. 

Arubis  foVùs  glob'ls  , radicaUbus  lyroiis  , caulinls 
Hntanbut,  l.inn.  Spec.,  Plant,  oig.  — Ctouuv, 
Virg.  pÿ. — MiU.  üiû.  n".  j. 
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Cktlronthus  taule  filifo-mi , levl  j foliit  lanetO’ 
lotis , infimis  incifls.  Gronov.  Viig.  i.  pag.  76. 

Cette  plante  a le  port  de  Varobis  thaliana  ^ mais 
fes  feuilles  radicales  font  ééenupees  en  Ivre  , par- 
faitemtnc  glabres  { les  touilles  des  tiges  linéaires  s 
les  fleurs  plus  grandes.  Elle  croit  au  Canada.  G 

* Arabette  en  faucille.  Arabis faleata.  Midi. 

Arabis  foliis  tanceolatis  , utrimjue  angujiotis  , 
ohfaletè  fubdentatis ^ fe^lthus  Jitiquis  ptndul'S  , aa~ 
cipitibus , faleatis,  Mich.  Plot,  boréal.  Amer.  1, 
pag.  Jl- 

Scs  feuilles  font  felTiIes  , lancéolées,  rétrécies 
à leurs  deux  extrémités,  à peine  fenfiblement 
dentées  j les  Jiliques  pendantes , â deux  angles 
oppofés,  courbées  en  faucille. 

Cette  plants  croît  au  Canada  , dans  la  Nou- 
velle-Angleterre, la  Virginie,  fur  les  rochers. 
( M,ck.  ) 

* .\R  A BETTE  tubérenfe.  Arabis  tuhtrefa,  Perf. 

A’abis  taule  fimpliei  , foliis  lato-lanceolutis  , den- 
tatis  O injerionbus  fuiptiiolatis  i rudiee  cuberojoo 
fiôrofà.  Potf.  Syiiopf  Plant.  1.  pag.  itq.  — MüiiL 

Ses  racines  font  tubéteufes , pourvues  de  libres  { 
fes  tiges  fimples  , garnies  de  feuilles  élargies,  lan- 
céolées, dentées  eu  feie  à leur  contour , obeufes 
à leur  fomniet  î les  intérieures  médiocrement  pé- 
liolées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  q: 

* Arabette  rhomboïdale.  Arabis  rhomboidea, 
Perf. 

Arabis  foliis  glabris , rhomboidtis  , infimis  longi 
pttiol.tis  ; raaice  luberofa.  Perf.  Synopf.  Plani.  1. 
pag.  104.  — Turpin. 

Cette  plante  paroît  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  la  pu-cedente.  Ses  feuilles  font  glabres,  de 
forme  rhomboï  laïc  j les  inféiieures  longuement 
pétiolées;  les  fltuis  affez  grandes  , difpofees  en 
toryuibe  ; les  racines  tubéteufes-  Él'e  croit  aux 
lieux  humides  , dans  I .Amerique  feptenuionale. 

* Arabette  traçante.  Arabis  procurrtns, 

Arabis  foliis  ovatit , integerrimit  ^ ciliatis  ; pilis 
binaùs , divaricatis.  Plant.  lar.  Hung.  1.  pag.  i jq. 
rab.  144. 

I|  n’y  a que  très-peu  de  dilfrrence  entre  cette 
efpèce  de  1‘ arabis  Ha/itri.  Toutes  deux  produifenc 
de  leurs  racines  des  rejets  traçans  & redrelfes. 
Dans  celle-ci  les  feuilles  font  ovales , entières  & 
non  découpées  en  lyre  , ciliées  à leurs  bords  par 
des  poils  bifurques  prefque  jufqu’à  leur  bafe , 
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üvergetn.  Elle  croît  <iani  U Hongrie , fur  le» 
loches  calcaiies. 

ARABIS.  ( V<y]e\  Arabette.  ) 

arachide.  Arachu.  Lara.  111.  Gen.  tab.  Cl  {. 
M.  Poiteau  a obfervé , relativement  à cette  plante , 
tjue  ce  que  l'on  prenoit  pour  le  pédoncule  du  fruit 
etoit  la  partie  tubulée  du  calice.  Dans  le  fond  de 
ce  tube  efl  un  ovaire  peditellé , qui  n’elt  point 
enveloppé  pat  la  gaine  de»  étamines.  Le  pédaelie 
s’altrage  à raclure  que  le  fruit  approche  de  la  ma- 
turité. 

Ce  genre  n'a  pas  feulement  intéreffé  les  natura- 
lifles  pat  la  (inguUrité  de  fa  fruétificaiion  i il  s'tll 
encore  attiré  l'attention  des  cultivateurs  par  les 
propriétés  écotvoaiiques  & intete  (Tantes  de  fts 
fruits.  M.  Petit-Radel , qui  s'ell  occupe  d'une  ma- 
nièie  particulière  de  la  culture  de  cette  plante, 
dans  la  carapagi:e  de  Rome,  nous  fournit  d ex- 
cellent-.:sobl»rvations  fut  les  moyens  propres  à en 
affiiret  le  fucecs. 

a Cette  plante,  dit -il,  exige  un  terrain  fablon- 
neux  , qui  fe  lailT--  aifé-nent  pénétrer  paf  les  pé- 
doncules des  fruits,  elle  veut,  comme  toutes  les 
leguraintufes , aile/,  d'humidité  pendant  fon  ac- 
ctoKTeraent;  mais  elle  exige  fuctout  beaucoup  de 
loleil  pour  la  maturité  de  les  gtainei.  L'expolition 
veut  être  à Tabri  du  retour  imprévu  des  vents 
froids.  11  ne  faut  pas  la  femet  dans  un  terrain  en- 
graillé  de  fumier  frais  i les  infectes  dévoreroient 
les  graines  avant  leur  germination.  L'n  petit  ver , 
de  couleur  f.iuve,  qu'i  Home  on  appelle  d un  mot 
qui  correîpond  dan»  noue  langue  à celui  de  gimit- 
Utte , en  eft  tres-ftiand.  Elic  a produit  cent  pour 
un  fur  le  territoire  de  Rome,  de  peut  pcoUuitt 
jufqu'l  deux  cents  dans  un  teitain  moins  argileux 
& d'une  chaleur  égale.  On  la  dit  miginaite  de 
TAraérique.  Riimphe  en  d-time  la  delcription  dans 
fon  HerbUr  d' Ambotnt  ,*  il  rcpieftnte  fes  rameaux 
couchés  à terre.  Ell-ce  la  différence  du  climat  qui 
caufe  Cette  direttion  , car  à Rome  elle  vient  con.- 
t,immeni  dans  une  direction  verticale?  Elle  com- 
ntence  à fleurit  du  pied  : alors  les  pedoncuUs  fe 
fichent  en  terre  fans  lé  recourber.  Ces  pédoncules 
ne  grainenc  point  hors  d'elle;  ils  s'alongent  eonii 
niiellcment  pour  Li  chercher.  C’ell  fut  cette  ten- 
dance nttiireile  qu'ell  établie  la  règle  qui  picfcrit 
de  femet  YaraMs  dans  de  petis  filions.  On  la  tc- 
chaulTe  pour  rapprocher  la  terre  des  pédoncules 
de  la  ftoraifon  fupérieutéde  la  plante , afin  de  hâ- 
ter le  moment  de  la  formation  des  graines.  Cette 
opematinn  fe  fait  en  tt.’çant  un  filloti  fut  Tados 
formé  par  le  filloii  prccédt  iit  où  Ton  a femé.  Or 
ne  peut  p.is  fixer  genêt alemeiit  l'époque  ptécife  de 
cette  façon;  elle  dépend  de  celle  où  les  pédoncules 
du  premier  & du  fécond  rang  font  dé)i  fichés  en 
terre . & de  celle  cù  les  pédoncules  fupérieurs 
font  d.'jà  inclinés  pour  la  rechercher.  On  poutruit 
ctotre  quil  efl  utile  de  renouveler  cette  façon 
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quand  le»  flinr»  du  fommet  font  fécondées;  mats 
dans  nos  climats , cette  façon  feroit  fuperflue;  car 
alors  la  fàifon  eft  trop  avancée  pour  donner  efpé- 
rance  de  voir  les  derniers  fruits  parvenir  i leur 
^maturité. 

n Pat  la  même  raifon  on  s'efl  trompé  en  alfignant 
le  mois  J'oékobte  pour  fa  récolte  ; cela  peut  être 
vrai  pour  TEfpagni  ; mais  cela  feroit  faux  pour  nos 
départemens  màtidionaiix , qui  font  les  feu!»  où 
Ton  peut  en  clTayer  la  cultiite  avec  qii'  Iqu'efpoir 
de  fuccès.  Nous  avoas  obfervé  qu'à  l'époque  des 
plus  grandes  cha'euts , la  floraifon  de  cette  planta 
eft  entièrement  fufpcndue.  Ce  n'eft  guère  qu'aptès 
la  canicule  qu'elle  teconmieoce  à fleu-ir;  mais 
quoiqu'alors  fes  gotiftés  parviennent  à quelque 
groflêur , elles  ne  gtainent  pas.  Ainfi,  même  feus 
le  climat  de  Rome , nous  nous  fommes  contentés 
des  fruits  produits  par  les  premières  fleurs  : d'où 
nous  pointons  conclure  que  le  degré  de  chaleur 
qui  caufe  une  llafe  dans  la  floraifon , eft  celui  qui 
commiminue  à la  terre  le  degré  convinable  à la 
maturité  des  graines  dont  elle  tft  dépclitaire , ïe 
cette  chaleur  n’eft  plus  a(Tei  forte  dans  Tarrieie- 
faifon  pour  aider  au  développement  des  graines 
tardives  ; il  faut  donc  les  récolter  après  les  grandes 
chaleurs , avant  les  plui-as  d'automne.  Pour  cela 
faire,  on  donne  un  coup  de  bêc'ne  à quelque  dif- 
tanre  de  la  plante  pour  la  foulcver , afin  que  les 
graines  ne  s’atrac'  ent  pas.  On  les  lailfe  féc'ner 
uelque  rems  fur  la  plante,  foit  pour  qu'elles  fe 
crachent  facilemeni,  foie  pour  fécher  la  plante 
elle-même , qui  fournit  un  très- bon  fourrage  pour 
les  beffiaiix  ; ce  qui  elt  encore  uu  motif  de  la  ré- 
colter dans  le  rems  où  la  chaleur  du  foleii  a con- 
fervé  quelqu'aûivité. 

>.  Il  faut  la  femer  quand  le  foleii  a acquis  de  la 
force,  Sf  réfiller  à Tenvic  de  le  faire  aux  premiers 
beaux  rems;  car  alois  la  germination  Unte  Sc  les 
in'eétes  la  dévorent  ou  bien  elle  moifit  fous  terre. 
L'époque  la  plus  convenable  eft  du  milieu  de  mii 
jufqu'a  la  fin  de  juin.  Les  graines  doivent  être  pla- 
cées à la  diitance  o'envirun  un  pied  Sc  demi,  8e 
deux  à deux  , afin  que  Tune  puilTe  fuppléec  au 
défaut  de  l'autre. 

>•  On  répare  les  graines  des  plantes  en  les  battant 
avec  des  fléaux  légers  : on  lesconfetve  dans  un  lieu 
fie  jufqu'ju  moment  où  Ton  veut  en  extraire 
l'huile.  11  faut  choifir  un  icms  chaud  pour  cetto 
opération.  Les  graines  fe  féparent  des  gouffes  en 
les  battant , ou  mieux  en  les  faifint  palTer  entre 
d".  ux  cylindres  cannelés  dans  une  proportion  réglée 
fui  la  grolTeur  de  la  graine.  L’extraélion  de  Thuile 
eft  la  même  que  pour  celle  des  amandes  douces; 
elle  fe  fait  d'abord  fous  un  cône  roulant,  puis  fous 
un  prell'oir , dans  des  facs.  L'arachis  donne  la  moi- 
tié de  fon  poi.ls  d'huile  fi  on  la  fait  torréfier  avant 
de  la  prelTer.  Cette  huile  eft  bonne  à tous  les  ufages 
auxquels  font  ptoptes  celles  d'olives  & d'amandes 
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iIokch;  I elle  eft  excellente  i minnr , te  furtout 
à la  cuifine,  car  elle  rancit  difficilement.  On  fait 
d'excellentes  pralines  avec  ces  graines  torréfiées  : 
mêlées  dans  la  proporiion  de  deux  tiers  fur  un 
de  cacao,  elles  fournilTent  un  chocolat  très-bon , 
qui  exige  un  quart  moins  de  fucte  que  le  chocolat 
otdiiaiie. 

» Une  notice  lue  à l’Athénée  de  Vauclufe  par 
M.  Guérin , Sc  publiée  à Avignon  en  1 8o) , donne 
le  détail  de  quelques  expériences  , parmi  lefque  Iles 
on  doit  remarquer  les  refulcats  Tuivans  : onze  on- 
ces trois  gros  de  pâte  d'arachis  ont  produit  quatre 
onces  quatre  gros  d'huile.  Deux  lampes  d’une 
jauge  parfaitement  égale  ont  été  remplies,  l'une 
d’huile  d’olives , l’autre  d'huile  d’arachis.  La  pre- 
mière a duré  une  heure  huit  minutes  quinze  fécon- 
dés i la  fécondé , une  heure  quinze  minutes  cinq 
fécondes.  En  mettant  l'huile  d'olives  dans  la  lampe 
qui  avoit  fervi  â l’huile  d’arachis,  8e  I buile  d'ata- 
chis  dans  celle  qui  avoit  feivi  à l’huile  d'olives , 
lailTant  les  mêmes  mèches  dans  chaque  lampe , la 
même  expérience  ainli  répétée  a donné  le  reiultat 
fuivant  ; l'huile  d’arachis  a duré  une  heure  huit 
minutes  quinze  fécondés  ; l’huile  d’olives  a dmé 
une  heure  huit  minutes  quinze  fécondés.  .Miifi 
l’avantage  en  faveur  de  l'huile  d’arachis  e(l  de 
fepi  minutes  fur  une  heure  environ.  La  lundère 

Îu'elle  produit,  eft  d’ailleuis  très-claire,  & ne 
onn*  point  de  fumée. 

» On  conçoit  combien  la  culture  de  l’arachis 
mérite  d’éire  encouragée  dans  nos  climats  méri- 
dionaux , pat  U double  propriété  qu'elle  a de  fup- 
pléer  i la  récolte  des  amandes  8c  des  olives , qui 
eft,  comme  on  le  fait,  très -cafuelle , 6c  de  Ibur- 
nir  de  plus  un  tris-bon  fiurrage , qui  eft  natuielle- 
m.'nt  rare  dans  les  climats  chau.^  qu'elle  exige.  • 
( DM.  dtt  Sciencu  luuurellti.  ) 

ARACHIS.  {Vvyc[  Arachide.) 

ARALIA.  ( Aralie.) 

ARALI.iCÉES.  ARALIES  Fimille  de  plantes 
dicotylédones  jpolypétales,  â étamines  infer  ?e$ 
fur  l’ovaire.  « 'Toutes  celles  qui  font  ainfi  orgsni- 
fées,  dit  M.  de  luffiru,  pnurroient  former  un  feul 
afTeuiblaie  , fous  le  nom  de  pUntu  omkeUiftnt , 
dont  Its  flciirs  font  toujours  dirpofées  en  ombellp , 
portée»  fut  des  pé  loncules  propres , partant  du 
même  pomt  de  la  tige  ou  d’un  pénoncule  ommun. 
l'outts  ont  de  plus  un  calice  d'une  feul»  pièce, 
adhérent  â l’ovaire  s cinq  ou  fix  pétales  , 8c  un 
nombre  égal  ou  double  d’éramines } un  ovaite  in- 
férieur aJbireni  au  calice  , furmonté  de  deux  ou 
pluCeurs  ftyks , 8c  couronné  d'un  corps  glandulcui 
qui  les  entoure , 8c  porte  dans  fan  contour  les  én- 
roines  8c  les  pétales.  Le  fruit  eft  compofé  de  fe- 
niences  en  nombre  égal  â celui  des  ftyles  i elles 
font  nues,  8c  feuKmea:  au  nombre  de  deau , ap- 


pliquées l’une  contre  l'autre  dans  le  pin  gttnd 
nombre  des  genres  de  cette  férié , qui  font  le» 
ombcilifères  proprement  «lites. 


» Quelques  genres , réunû  fous  le  nom  d’ura- 
itacits,  fe  diflinguenc  des  précédens  pat  le  fruit, 
qui  eft  une  baie  ou  une  cipfule  â plufieurs  loges 
monofpermes , dont  le  nombre  eft  toujours  détM* 
miné  par  celui  des  Ityles;  tels  font  les  fuivans  : 


Les  gaftones. 

Les  polyfciis. 

Les  fehefflètes. 

* Les  lierres. 

Les  aralies. 

Les  fciodaphylles. 
Les  euftones. 

Les  ginfengs. 


Ga^onia, 

Po/yfiias, 

Scheffitra. 

HuUra. 

Aralia. 

ScivdaphyUum. 

Cmlfonia. 

Panax. 


» Ces  genres  ont  de  plus , comme  toom  le» 
vraies  ombelliferes  , l’embryon  très-petit , cylin- 
drique , placé  dans  une  petit:;  cavité  oblongue , au 
fnmmct  d'un  pétifperme  cartilagineux  ou  prefquo 
ligneux. 

» Les  feuilles  font  alternes . engainées  1 leur 
bafet  les  fieurs  difpofées  dans  les  unes  en  ombelle 
fimple  ou  ombelluie  ; dans  Us  autres,  en  ombelle 
compofée , c’eft-à-diie  , dans  laquelle  les  pédon- 
cules communs  de  plufieurs  ombellules  font  eux- 
mémes  réunis  fut  un  point  commun  de  la  tige.  Ces 
ombelles  8c  ombellules  font  nues  dans  quelques 
araltacées  ; dans  plufieurs , elles  font  entourées 
à leur  bafe  de  plufieurs  feuilles  verticillées  ou 
écailles,  dont  l'enfemble  porte  le  nom  d’iav«/a- 
cT€.  La  plupart  de  ces  plantes  font  des  arbrilTcaux 
ou  de  petits  arbres.  Quelques-unes  font  herba- 
cées. » ( Juffl  ) 


Je  crois  pouvoir,  fans  inconvénient,  ajout'r  les 
lierres  à cette  famille , ceux-ci  ne  différant  eifen- 
tiellement  des  aralies  que  par  le  nombre  des  fty- 
les , & s'en  ripprochant  tellement  par  leur  porc 
te  les  autres  caraâères  de  la  ftuâification , qu'on 
peut  ail'ement  confonlré  quelques  efpèces  de  ces 
deux  genres , furcuut  lotfque  les  ftylcs  échappent 
à l'obleivaiiun. 

ARALIE.  Aralia.  Ce  genre.  Je  la  famille  des 
araliacees  , contient  d.^s  plantes  d’iin  port  très- 
different , les  unes  i tige  d'-irbrilTeau  , Us  autres 
herbacées.  Les  feuilles  iooi  fimples  ou  l.ibées . ou 
digiiées , ailées  & même  deux  (ois  ailees  j mais 
toutes  cet  plantes  fe  rappiochent  par  des  fleurs 
nès-nombreufes,  petites , fans  éclat,  difpofeesen 
petites  ombelles  fimples , réunies  ordinairement 
fur  une  grappe  touffue  . alongèe  , fimple  ou  pani- 
culée.  Leurs  propriétés  médicai.s  les  rendent  in- 
térefTantes  dans  les  pays  c Q tlles  croiffent.  La  plii- 
paii  font  d’excellent  fudorifiquet.  Aux  efpèifes  dé- 
crites par  M.  de  Lamarck , nous  ajouterons  les  fui- 
vantes , en  établiffanc  des  fous-diviûons  d'apiès  la 
forme  des  feuilles. 

* FeitUUt 
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**  FiuUln  iM<  oit  plofitun  /oii  aSliei> 

AlVALtE  hiPpide.  Aratia  hifpiJa.  Vtnt. 

Aralia  caitU  fa^rutUofo  pttiolifque  hifptdîsi  follU 
dtcompofitit.  Vent.  Hoct.  Cclf.  pag.  41.  lab.  41. 

Arjlia  ( hiPpida  ) , humilis  , imâ  paru  fratef- 
ctns  cau/iias  foiiifjae  fuis  rigidis  « hifpidis  ; fuiiis 
diplicaîo-rianath  ^faliotit  incifo-ftrratis  j umàtllu- 
lis  paacijfimi t , toagiitfcuH  pedaneataiis.  Mieh.  Flor. 
boréal.  Amer.  vol.  t.pag.  185. 

Ses  tiges  Pont  fimples , hantes  d'environ  un  pied , 
nues  & ligneuPes  à leur  pairie  intéiieure  , creuPées 
d'imprellions  annuelles  S:  circulaires  très-i  appro- 
chées ; fttiées  , hérillées  de  poils  roides,  & gar- 
nies i leur  partie  Pupérieure  de  feuilles  alternes, 
prePquc  vetticillées,  deux  fois  ailées  ; les  pinnules 
terres}  les  folioles  ovales,  feflilcs,  oppofées , 
aiguës , dentées  en  fs  ie , vertes  en  delPus , blanchâ- 
tres en  dcITcus,  parPemécs  de  quelques  poils  roi- 
des , ainh  que  les  pétioles , accompagnés  â leur  < 
baPe  de  Itipules  lancéolées , aiguës.  ! 

De  longs  pédoncules  unilatéraux,  axillaires  8f 
terminaux  fupportent  une  ou  quelquefois  pluGeiirs 
petites  ombelles  (impies  , hemifphériques  , corn- 
pofées  de  feiie  à vingt  rayons  filiformes , dont  fin- 
vohicre  ell  formé  par  autant  de  braét-.  es  lancéo- 
lées, très-aiguës,  cilié'  s , de  couleur  purpurine. 
Le  calice  ell  à cin.)  dents  très-courtes  î les  pctales 
inférés  fur  un  diPque  glanduleux  ; l'ovaire  adhérent 
au  calice , rummnté  de  cinq  flyles.  Les  baies  font 
brunes , globulcufes , de  la  grolTeur  d’un  petit 
pois . â cinq  filions , â cinq  loges  ; autant  de 
fcmences  d'un  brun-clair , ovales-arrondies  , at- 
tachées pat  un  tubercule  au  Pommet  de  chaque 
loge. 

Cette  plante  croît  parmi  les  rochers , Put  les 
hautes  montagnes , au  Canada . î>  ( K.  / ) On  eiii- 
ploie  Pes  racines . dans  le  Canada , comme  Pudoii- 
fiques. 

Aralie  à tige  balTe.  Aralia  humUh.  Cavan. 

Aratia  cauU  annuo , folüs  impari -pinnaiis  ; fis- 
liolis  cordatis  , ftrratis  , tcuiit  ; fiorious  umitUatis. 
Cavan.  Icon.  Rar.  4.  pag.  7.  tab.  } 1 j. 

Cette  efpèce  diffère  & peu  de  Varalia  racemofa, 
u'elle  paroît  n'en  être  ^'une  variété  ou  peui- 
tte  1a  même,  mais  que  (Javanilles  a jugée  diffé- 
rente, d'après  la  figure  de  Varalia  raetmefa  de 
Cornuti , qui  repréfente  les  fleurs  ramallées  en  pe- 
tites grappes  & non  en  ombellules.  Ou  cette  figure 
n'eft  pas  conforme  à la  nature , ou , dans  le  cas  con- 
traire , elle  ne  feroit  pas  celle  d’un  aralia , dont  les 
fleurs  font  effentiellemeiit  en  ombelle.  La  figure  de 
MoriPon  vaut  beaucoup  mieux.  On  doit  retrancher 
celle  que  Linné  cite  de  Bartelier.  Ses  tiges  Pont 
moins  élevées , ayant  au  plus  un  pied  & demi  de 
Botaniqatt  Suppléimat,  Tottu  i> 
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long  I recouvertes  d’une  écorce  verte  ou  rougel- 
tre.paiPemée  de  tubercules  d'un  brun  rougtâ'te. 
Lts  fleurs  naifl'ent  par  petites  ombelles  plus  Jiflan- 
tes,  8:  forment  par  leur  enfemble,  fur  le  j édon- 
cule  commun,  une  forte  de  grappe  très  lâche. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle  F-ÿagne.  tf- 
On  la  cultive  au  lacdin  de  Madrid;  elle  tteuiit  au 
mois  d 'octobre. 

f.es  efnèces  Puivantes  rentrent  dans  cette  divi- 
fion;  lavoir  : 

Aralia  fpinofa  , n“.  I. 

Aralia  ihiiunfs  , n°.  a. 

Aralia  racimofa,  n“.  5. 

* * F tailles  digitfet, 

Aralie  feiodaphyle.  Aralia  fiiodaphyllum. 
Svsm. 

Aralia  foliis  digitatis  , faliolis  namerojîfîmis  , 
inaqaalihus  ; racemo  loagijimo  , Jîmpliti  , nutance  f 
pedanealis  umitUatis.  Willd.  Spec.  1.  pag.  IJIp. 
— Sxvattz , Prodr.  fp. 

Hedera  ( fciodaphyllum  ) , foliis  digitato-umiel- 
Itttis , aliis  miaoriias  cencratiius  { racemit  compo^ 
fiiis  t longijpmis  t nutaatiius.  Svatiz  , Flor.  Ind. 
occid.  I.  pag.  519. 

Stiodaphyllum  foliis  majorièus , oilongis;  petîolis 
communiius  umitUatis  , offris  j foriius  fpieatis, 
Biu«'n,Jam.  içjf.  tab.  19.  fig.  1. 

Arbufle  de  huit  à dix  pieds , dont  les  rameaux, 
liffes,  étalés  > Pont  garnis,  vers  leur  Pommer,  de 
feuilles  éparlies , pétiolées,  digitées  ,-diviPées  en 
huit  ou  dix  folioles  pédicellées,  ovales-lanceo'érs, 

? labres,  cntièies , acuminees  j les  extérieures  trois 
ois  plus  petites.  Les  fliurs  Pont  réunies  en  grappes 
terminales  , Politaires , axillaires  , longues  de  plus 
d'un  pied . munies  à leur  bafe  d’une  gaine  brune  , 
ovale,  obtuPe;  compoPées  d'ombellulcs  rappro- 
chées, très- nombieuPes  , contenant  fix  â dix 
fleurs  ; les  folioles  des  involucrcs  en  forme  d'ecail- 
les  blanchâtres , petites , ovales , aiguës.  Le  calice 
ell  diviPé  en  cinq  petites  dents  1 la  corolle  d'un 
blanc-pâle  ou  veroatre;  cinq  filamens  très-courts; 
les  anthères  oblongm  s .purpurines  ; cinq  fiyles 
Pubjlés,  rapprochas.  Le  fruit  confide  en  une  baie 
obinngue  , acrondie  , obPcurémenc  pentagone  , i 
cinq  loges , couronnée  par  le  calice  ; les  femences 
brunes , oblongucs  , comprimées , Politaires. 

Cette  plante  croit  Pur  les  hautes  montagnes  de 
la  Jamaïque,  f)  {Stvart^.) 

Aralie  i cinq  folioles.  Aralia  pentapkylla. 
Thunb. 

Aralia  arkoua , aeuleata , foliis  quinatis.  Thunb. 
Flot.  jap.  118. 

Cgg 
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Dan.  Kœmpf.  Amœn.  Fafc.  f.  pag.  Sçf. 

Arbrifleau  dont  Ie<  tigei  fe  divifent  en  rameaux 

5 labres,  fl  lueux,  cylindtii^ue»,  d."  couleur  cen- 
tre , arm^s , ainfi  que  les  tiges , d'aiguillons  foli- 
taires , axillaires.  Les  fnuilks  fortent  trois  ou  qua- 
tre 3f  plus  du  même  bourgeon  ; elles  font  pétio- 
lécs,  cumpofées  de  cinq  foliotes  pédicellées,  gla- 
bres , ovales , aiguës  , dentées  vêts  leur  fommet , 
entières  îSf  rétré-  ies  à leur  bafe  i les  inférieures 
plus  petites,  celle  du  milieu  plus  grande,  longue 
d'un  pouce.  Les  fleurs  fortent  d'entre  les  bour- 
geons, difpc-fées  en  une  ombelle  (irr  pie , pédon- 
culéej  le  pédoncule  une  fois  plus  court  que  le 
pétiole:  Irs  pédicelles  capillaires,  étalés:  Ix^  dta- 
mines  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  Jf  ( Dtfcript.  ex 
Thuni.  ) 

ARALIE  i trois  folioles.  Ara/ia  tripky/la. 

A/atia  trîpkyi/a , gtjbra  ^ folils  irifulïatis  f foViO‘ 
lis  Ju^fiSî/tius  , iaanolutis  , ferraiis  { umtetlà  mi- 
nimâ,  ttmrali.  (N.) 

Pjnsx  (trifolium),  pajtllum , radice  fubmunio- 
halhofâ  ; foliis  ternis  ,fatioUs  JubfeJfiltbus.  l Mich. 
Flor.  boréal.  .Amer.  a.  pag.  IJ7. 

C’eft  une  petite  plante  herbacée , que  je  foup- 
fonne  être  la  mérse  que  le  panax  trifolinm  de  Mi- 
chaux. Ses  tiges  font  Amples  , très-grêles  , hautes 
à peine  de  cinq  i lix  pouces,  nues  , glabres , ter- 
minées par  trots  i quatre  feuilles  difpofées  comme 
une  ombelle,  dont  les  pétioles,  à peine  de  la 
longueur  des  feuilles,  fe  divifent  è leur  fommet 
en  trois  folioles  à peine  pédicellées  , lancéolées, 
prefqii'obtufes , vertes  , glabres  . longues  d'un 
pouce  &:  plus  , larges  de  quatre  lignes,  inégale- 
ment dentées  en  feie  à leurs  bords.  Uu  centre 
des  pétioles  s'élève  un  pédoncule  beaucoup  plus 
court  que  les  feuilles,  foutenant  une  petite  om- 
belle foliiaire,prefqu'en  téte,compofée  de  fleurs 
blanchâtres;  leé pédicelles  ferrés  Sc  très-courts; 
les  folioles  de  l'involucre  filiformes,  aiguës  , au 
moins  aulli  longues  que  les  pédicelles.  Je  n'ai  pu 
obfervet  ni  le  nombre  des  (lyles  ni  les  fruits.  Dans 
la  plante  de  Michaux,  les  racines  font  bulbeufes, 
& les  folioles  quelquefois  au  nombre  de  cinq. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptemrio- 
nale.  Oi  ( y.  f-  m berk.  Desfont.) 

On  doit  faire  entrer  dans  cette  divilîon  Varalia 
madieatUis , n°.  4 , & Varalia  pennata  , n°.  y. 

♦ ♦ * feuilles  lobées. 

Aralie  du  Japon.  Aralia  japoaUa,  Thunb. 

Aralia  fiuiefcens , foliis  /oiar/a.  Thunb.  Flor.  jap. 
118.  — Wiild.  Spec.  1.  pag.  ly  19. 
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laats-ta.  Kœmpf.  Amoeo.  Fafc.  y.  pag.  79a 

Ses  tiges  font  droites , ligneufes , fans  épines , 
hautes  de  cinq  âAi  pieds,  garnies,  vers  leur  fom- 
met,de  feuilles nombreufes,  alternes  , pétiolées, 
i fept  ou  cinq  lobes  arrondis , incifes  , aigus  , 
dentés  vers  leur  fommet , verts  en  delfus , plus 
pâles  en  delTous  ; les  pétioles  épais,  charnus, 
amplexicaules , de  la  longueur  des  feuilles.  Les 
fleurs  forment , par  leur  enfemble , une  panicule 
compofée  de  petites  ombeilules  Amples;  les  pé- 
doncules accompagnés  â leur  bafe  de  braâres 
ovales,  aiguës,  concaves,  pubefeentes , cadu- 
ques, longues  d'un  demi-pouce  â un  pouce.  La 
corolle  ell  blanche,  i cinq  pétales  égaux,  ovales, 
aigus,  rcfléchis,  caducs,  longs  d'une  ligne;  les 
étamines  plus  longues  que  la  corolle  ; cinq  llyles 
Alifoimes,  petAllans,  plus  courts  que  les  étami- 
nes ; une  baie  ptefque  cétragone  . très-obtufe  , 
flriée , â cinq  loges , contenant  des  feinences  fort 
petites. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  T>  ( Dtfcript,  ex 
Tbuni.) 

♦ ♦ ♦ V feuilles  fimples  , ensieres. 

Aralib  en  atbre.  Aralia  arborea.  Linn. 

Aralia  caste  arboreo , foliis  fmpUcibus  , umbeîla 
univerfilis  radiés  uaiglanaulojls.  Linn.  Amœn.  Acad, 
y.  pag.  yôp.  — -lacq.  Aiiver.  89.  — Svartz,  Oof. 
119.  — Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  16.  ub.  yi. 

Aralia  arborea  , foliis  nitidis  , oblongo-ovatis  ; 
umbe  là  taxâ , raàiis  fng-alis  glandulâ  notatis. 
Biovn  , Jam.  1S9. 

Hedera  arbor , folio  hafiato.  Plum,  Spec.  18  , flc 
Icon.  148. 

Arbrtifeau  dont  les  tiges  arborefeentes  fe  divi- 
fent en  rameaux  glabres,  alternes,  garnis,  furtouc 
vers  leur  fommet , de  feuilles  alternes  , éparfes  , 
rapprochées,  pétiolées , amples,  ovales,  oblon- 
gues,  tiès-en-ières.  glabres  â leurs  deux  faces, 
acuminées  â leur  fommet , membtaneufes , ner- 
veiifes,  rétrécies  à leur  bafe  , longues  de  Ax  à 
huit  pouies  & plus,  fur  quatre  environ  de  large. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule , dont 
les  ramifications  fe  divifent  8c  fupportent  chacune 
une  ombelle  très-ouverte  ; les  pédoncules  chargés 
d'une  glande;  l'involucre  compofé  de  btaâéesun 
peu  fearieufes  & concaves  , ovales-lancéolées , 
aiguës,  beaucoup  plus  courtes  que  lepédicelle. 
Le  Ayle  eft  divifé  en  cinq  parties.  Le  fruit  con- 
Alle  en  une  baie  à fix  côtes  (aillantes , de  la  grof- 
feur  d'un  pois.  M.  de  Lamarclc  avnit  d'abord  ren- 
voyé cette  efpèco  parmi  les  liems;  il  a depuis 
changé  d'avis.  ( Voyep  les  obfervations  à la  fuite 
de  l'article  Lierre.) 

Cette  plante  croît  ila  Jamaïque.  {V.f.) 
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AHAUE  en  tête.  Aralia  cjpiwta.  J.icq. 

Afa‘ia  arhorea  ^ foiiis  Jtmpticibüs  i cltiptictS  » 
tegtrrimin  panicuiij  termtnaiihas  j fendus  fejJUiiui , 

caiiiath.  Swjrti  , Piodr.  f y.  — Jacq.  Amer.  89. 
tab.  61.  — Alton  , Hott.  Ke».  i.  pag.  }oi. 

Laoi.  III.  tab.  217. 

hedtra  ( capitata  ) , foliit  tUipiUis  , * 

racrmis  compopiis  , icrminaliius  ; fiorüus  ftftlibus  , 
capitfUatis*  Stiiih,  Icon.  pidt.  I*  pa?.4*  *ab.  4. 
— Strarta , Flot.  Ind.  occid.  i.pag.  Jï6, 

Cette  efpèce  eft  facile  i Jiflinguer  par  fes  fl.'U'S 
felliles,  réunies  en  une  petite  tète  i l’extrémiié 
des  pédoncules  particuliers.  C’clt  un  aibrilleau 
qui  s'élève  à la  hauteur  de  di*  i douze  pie<!s , le  1 
fc  divife  en  rameaux  ét.a!és,  ridés , cylindriques, 
garnis,  vers  leur  fommet,  de  feuilles  éparfes,  pé- 
tiolées , elliptiques,  ptefque  thomboïdales  , roi- 
des , glabres,  luifantes  , entières  , foutenues  par 
de  longs  pétioles.  Us  fleurs  forment  une  grappe 
droite  , terminale , ramifiée!  les  pédicelUs  loute- 
nant  chacun  une  petite  tète  de  fleurs  fefliles,  nom- 
breufes  , blanchâtres  , accompagnétS  de  petites 
bradlées  femblibles  à des  paillettes.  Les  dei.ts  du 
calice  font  â peine  vifibicsi  la  corolle  fort  petite! 
les  petaUs  oblongs  , caducs  i l'ovaire  glabre,  tur- 
biné, furmonté  de  trois  à cinq  ftvles  courts , rap- 
prochés. Le  fruit  eft  une  brie  oblongue  , glabre , 
a cinq  loges  , couronnée  pat  le  calice. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes, 
aux  Antilles  & â la  Jamaïque.  T> 

AitaLiE  en  coeur.  Aralia  cordata.  Thunb. 

Araiia  htrhacea  , cauU  angupato  , irtermi  ,*  fotiis 
pmpliciôui  , cordath,  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  i 27. 

Dotjen.  Koempf.  Amoen.  Fafc.  J.  pag.  826. 

Ses  tiges  font  afeendantes,  à peine  ligneufcs, 
velues,  anguleufts , médiociemtnt  rameufes  ; les 
rameaux  alternes , garnis  de  feuilles  Gmples  , pé- 
tiolées  , alternes,  ovales,  en  coeur  , rudes  â leurs 
deux  faces , inégales , dentées  en  feie , aiguës  à 
leur  fommet,  longues  de  deux  pouces  fur  autant 
de  large!  les  pétioles  plus  courts  que  les  feuilles. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  ombelles  axillaires  1 
les  pédoncules  trichotomes  , tomenteux , ainfi 

Sue  les  pédicelles.  L’ovaite  ell  furmonté  de  cinq 
yles  divergens. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  qf  ? {Dtftripit  ex 
Thunb. ) 

* « 

• ARALIE  grimpante.  AraUa  feandtat. 

Aratia  ( palmara  ) , cault  feandente  , aeuleato  ; 
foliîs  nuinqutlobaiii  ; umiellù  pmpliciiui , Uitra- 
liius.  Lour.  Flor.  cochin.  i.  pag.  ijj. 

Ses  tiges  (ont  nonibreufes,  gtimpantet,  ligneu-J 
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fes,  ttmées  d'aiguillons  épari , recoaibfsi  garnie» 
de  feuilles  éparfes , longuement  pétiolées  , pal- 
mées, divifées  en  cinq  grands  lobes.  Les  fl.urs 
font  blanch.s,  difpofées  en  ombelles  ûmples , 
lolitaires  , latérales , fans  involutre  y les  pétioles 
& les  pédoncules  fans  aiguillons. 

Cette  plante  croit  dans  les  campagnes , â la 
Chine.  T)  ( Dtpripi,  ex  tour  ) Son  écorce  pa!fe 
pour  réfolutive  , épuratoire.  Ou  l'emploie  dans  la 
rage  & l'hydtopifis. 

l.'a'alia  aâophyl'a  de  Louriiro  me  pamîr  ê're 
la  meme  ( lante  que  larulia  palmaia  l.am.  n“.  5- 

Varaba  cochUata  . U*.  6, 8c  V araiia  umMlifcra 
Ce  rapportent  à cette  divifion. 

ARAUCARIA.  Juif.  Gen.  pag.  41  j.  Grand  8c 
bel  arbre  du  Chili , qui  a l'ifpîéè  d'un  protea  , 8c 
beaucoup  de  rapport  avec  les  pins  par  la  fruélin- 
caiion.  Mulina  l’a  obfervé  le  premitri  il  l’avoit 
nommé  pinus  araucana i mais  des  échantillons  rap- 
portés enluite  par  Dombey  firent  connoître  qu'il 
dévoie  coiiliituer  un  genre  particulier  , auquel 
M.  de  Lamatik  donna  le  nom  de  dombrya  , 8f  que 
dtpuis  M.  de  Julfieu  a nommé  araataua  , parce 
qu'rl  avoir  été  trouvé  dans  cette  contrée  du  Cnilî 
habitée  par  les  Ataucans.  ( K Dombey  , 
vol.  11,  pag.  }5t.) 

ARBOUSIER.  Arbuius.  Les  plantes  renfermée* 
dans  ce  genre  ne  font  guère  en  Europe  que  des 
arbriffeaux  d'ornement.  Quelques-uns  olfrent  en- 
core, dans  les  pays  chauds,  des  fruits  bons  â man- 
ger , quoiqu’ils  palTent , n.éme  dans  110$  dépatte- 
mens  mértdionaux  , pour  fades  8c_  indigeftes.  H 
n'en  eft  pas  ainfi  dans  les  climats  d'une  tempéra- 
ture plus  élevée  , telle  que  dans  la  Baibagje  , où 
l'arbouficr  commun  (ariutaa  anedo)  tft  ttès-té- 
\ pandu  : il  eft  des  collines  qui  en  font  toutes  cou- 
vertes. Ses  fruits  ne  font  parfaitement  mâts  que 
j dans  le  courant  de  l'automne!  ils  font  alors  favou- 
! reux , délicats  8c  point  du  tout  indigefteS.  J'eii  ai 
fouvent  recueilli  8c  mangé  prefqu'avec  excès , 
fans  en  avoir  été  jamais  incommodé.  M.  Desfon- 
taines  a fait  la  même  expérience,  8t  il  jultifie  éga- 
lement l'aiboufier  du  reproche  que  l'on  fait  i f** 
fruits  dans  des  provinces  oû  ils  ne  mârilTent  qu'im- 
parfaitement.  Cet  arbiiflcau  eft  gravé  dans  le* 
Iltaftraiions , ub.  jéC,  fig.  I , aux  efpèces  décri- 
tes pat  M.  de  Lamarclt.  11  faut  ajouter  après  le 
n®.  a. 

1.*  Arbousieb  de  Canaiie.  Arbutut  caaa- 
ritnps. 

Arbatu!  fatiis  lancealatù , firraeia  ,•  panicaiis  vir- 
ciealibat  , hifpido-gtuünofis.  Duham.  edil.  OOT.  !• 
pag.  80. 

Cet  aibiUTeau  fe  diftingue  pat  fa  panicule  poiot 
Ggg  a 
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inclinée , tniis  toujours  érnite  , hiCpide  & gluti- 
neufe;  par  fes  feuilles  alongées  , glauques  en  def- 
fous  : il  a le  port  de  Vartutui  uncdo.  Ses  liges  font 
droites , élancées , peu  rameufes  , revêtues  d'une 
écorce  brune,  garnies,  vers  l'esirémité  des  ra- 
meaux, de  feuilles  réunies  en  touffes  alternes  i 
péiiolees,  glifates  , oblongues -lancéolées  , d'un 
vert-tVmcé,  luifames  , coriaces  , glauques  en  def- 
fous  , aiguës,  dentées  en  feie  , perfiilantes. 

Les  fleurs  font  blanches  ou  coul  ur  de  rofe  ten- 
dre , réunies  en  une  panicule  droite,  terminale, 
étalée  , chargée  de  poils  glutineux,  accompagnée 
de  btaéiées  featieufes , lancéolées;  les  pedicelles 
velus  , glutineux.  Le  calice  ell  velu  , divifé  en 
cinq  lobes  i la  corolle  ovale , urcéolce,  beaucoup 
plus  grande  que  celle  de  Yarhuuts  ur.edo ,'  l'ovaïre 
glabre,  arrondi,  furmomé  d'un  flyle  limple,  per- 
nflani,  & d'un  fligmate  aigu  t il  lui  fuccède  une 
baie  arrondie , i cit  q loges  polyfpermes. 

Cette  plante  croît  aux  iles  Canaries , od  elle  a 
été  découveite  pat  M.  Riedle.  îj 

a.  AanousiEa  à feuilles  entières.  Ariatus  inte- 
grifalia.  Lam. 

D'après  les  obfervations  de  M.  Veillatd  , dans 
la  nouvelle  édition  des  Arires  & Ariujlti  de  Du- 
hamel , I , pag.  79  , les  fynonymes,  les  figurfs  8c 
les  defetiptions  de  Clufius  , Jean  8c  Gafpard  Biu- 
hin, citées  par  Tournefort  8c  par  M. de  Lamarck, 
appartiennent  è Variuias  andmekne  Linn.  8c  non 
d cette  efpècc.  M.  Desfontaines  n'eff  point  de  cet 
avis.  « I/vréarüS  integrifoiia  ert  Varhutui  fulia  non 
firrüco  Tournef.  , 8c  Vandra:knt  Thtophr,ifii  de 
l'Eclufe  , fynonyme  que  Linné  a rapporté  mal-i- 

f topos  à fon  ürkutus  andrjchne  ^ qui  croît  dans 
lie  de  Samos  8c  autres  lieux , tandis  que  l'an- 
drachné  de  Théophialîe  eft  indigène  à l‘ile  de 
Candie , & que  la  deCription  de  cer  ancien  na- 
tiiraliile  convient  à l'arboufier  à feuilles  entières 
de  Tournefort  8c  de  Lamarck.»  dts  Arbr, 
lom.  I , pag.  lât.) 

}.*  Arbousier  d feuilles  de  laurier.  Arhutut 
iaurifoUa.  Linn.  f. 

Arbutus  arborca  , foliis  ob/ongis  , utrinqui  acumi^ 
tiatit , acuù  ftrratls  ,gUbrit  { racrmit  axi/ta'ibaj  , 
ftcundii , fejjilibiu  , Jolitariii.  Linn.  f.  Suppl,  pag. 
138. 

Il  fe  r.ipptoche  par  fon  port , par  la  forme  de 
fes  feuilles,  de  l'arboufier  commun.  Ses  tiges  font 
dtoices  , cylindriques  , rameufes  , recouvertes 
d'une  écorce  brune  ; fes  rameaux  g.irnis  de  feuil- 
les glabres,  nblongurs , lancéolées,  aiguës  à leurs 
deux  exttéinitéi , petfifiames  , dentées  en  feie , 
icuminées  i leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpo- 
fées . dans  l'aiffel  e des  feuilles , en  petites  grap- 
fxs  feffiles,  folitaires , fimples,  unilatérales,  plus 
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courtes  que  les  feuilles;  la  corolle  blanchirre  ; les 
baies  globuleufes , rougeâtres , charnues  , à cinq 
loges  polyfpermes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.T,  (K./.) 

6.  Arbousier  piquant.  Àrbuiui  mucronata. 
Linn.  — Lam.  III.  Ccn.  tab.  566.  fig.  1. 

8.  Arbousier  filiforme.  Arbuiu  fiJiformît. 
r.am. 

C’efl  bien  certainement  le  vacetnium  hifpidulum 
Linn.  Airelle,  Suppl.  n“.  3;.) 

Obfirvations.  UarburuJ  ftrpylUfoUa  Lam.  n*.  7 , 
6c  111.  tab.  366 , fig.  3 , efi  le  gjultkeria  aruipoda 
Forft.  ( é'oyrj  Palommier  , J'i/pp/.)  Willden*  » 
rapporte  à tort  la  plante  de  M.  de  Lamarck  â Var~ 
butus  microphylla  Korft.  ; elle  ne  lui  convient  pas. 
Cette  dernière  eft  V uadromeda  myrfinittt,  ( b^oye^ 
Andromède,  Suppl,  n®.  10.)  Lnfin  , Vurb.tai 
pamilu  Linn.  Suppl.  Si  Willd.  eft  la  même  plante 
quenotte  Andromède  à feuilles  decamarine, 
Suppl,  n®.  9. 

* Arbousier  â feuilles  de  fihria.  Ariutaa 
pkyllmafjlia.  Perf- 

Arbutut  cault  ramof^mo  P foliis  lanccoljtis , acu~ 
minulis , aeuli  ferraus  ; üoribus  axillaribus.  Petf. 
Synopf.  Plant.  1.  pag.  483. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  nombreux, 
garnis  de  feuilles  alternes,  petites,  alTez  fembla- 
bles , par  leur  forme  8c  par  leur  confiftance,  à celles 
du  filaria  ; elles  font  glabres , lancéolées , dencees 
en  feie  à leur  contour  ; les  dentelures  ii^-aiguès. 
Les  fleurs  font  axillaires. 

I 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  f)  (Htrb.  Ju/f) 

ARBRE.  L’arbre  eft , fous  bien  des  rapports  , 
le  plus  parfait  des  végétaux  : c’eft  le  complément 
de  la  vie  végétative.  Il  l'empone  fur  toutes  les 
autres  plantes  herbacées  par  fa  vigueur , par  l'a- 
bondance de  fes  fucs  vitaux  , par  fes  moyens  de 
reproduction  ; il  étonne  par  la  longue  durée  de  fa 
vie,  par  la  grolTeur  8c  l'élévation  de  fon  tronc  , 
par  la  cime  impofante  8c  majeftueufe  qui  le  cou- 
ronne , enfin  par  fon  poit  8c  par  l'enfemble  de 
toutes  Tes  qurtics. 

Toutes  les  fois  que  la  végétation  s'établit  fur 
un  terrain  neuf,  loriqu'elle  eft  livrée  à elle-même, 
lorfque  fes  admirables  8c  longs  travaux  ne  font 
point  troublés,  ou  par  la  h.iche  deflrudtive  ou 
par  1a  dent  des  animaux,  elle  finit  toujours  par 
produire  des  arbres  , ,8c  la  furface  entière  du 
Globe  n'oft'riroit  qu'une  vafte  foiét  fam  la  réu- 
nion des  hommes  en  foriëié.  La  multiplicité  de< 
arbres  eft  le  plus  grand  obftable  qu 'éprouvent  les 


Digitized  by  Google 


A R B 

nouveaux  colons  lorfqu’ils  arrivent  pour  U pre- 
rriière  fois  dans  des  contrées  privées  d’habitans. 
Il  en  eft  de  même  dts  pays  cultivés  pendant  une 
longue  fuite  de  fiécUs , dépeuplés  enfaite,  foit 
par  les  ravages  de  la  guerre , foit  par  la  longue 
durée  des  ituhdies  ptflilentiellts.  Dés  que  ces 
plaines,  jadis  fertiles,  font  abandonnées  , les  lo- 
rêis  couvrent  avec  le  tems  ces  campagnes  fillon- 
nées  par  le  foc  de  la  chat  rue,  ces  prairies  brou- 
tées par  les  troupeaux , 8c  même  les  vaftes  efpaces 
occupés  par  1rs  grandes  cités. 

L'Afrique  reptentiionale,  ce  pays  autrefois  fi 
uplé  lorfqu'il  étoit  habité  par  les  Carthaginois 
les  Romains , aujourd'hui  prefqu’inculte  depuis 
qu'il  efi  tombé  fous  le  ponvo.t  du  derpotifme,  eif 
un  exemple  frappant  de  cette  vérité.  Aux  travaux 
des  hommes  ont  fuccédé  ceux  de  la  nature.  Celle- 
ci  s'eft  emparée  de  ces  riches  provinces , jadis 
ouvertes  de  coures  parts  au  commerce  8c  à l'in- 
duftrie , 8c  il  m’eft  arrivé  bien  fouvent , en  par- 
courant ces  belles  contrées , de  retrouver  les  rui- 
nes d'une  ancienne  Bc  grande  ville  ou  les  traces 
d'un  grand  chemin  dans  des  bois  prefqu  impéné- 
trables : il  faut  fouvent  y chercher  fous  les  brouf- 
faiiles  les  monumtns  tares  8:  ptécir  ux  du  puiflant 
empire  des  Carthaginois  îc  d«s  Romains.  Une 
brillante  végétation  couvre  ces  terres  abandon- 
nées, 8c  ta  lucure,  libre  de  toute  contrainte, 
ell  rentrée  dans  fes  droits  en  faifant  croître  dans 
chaque  fol  les  végétaux  qui  y conviennent  le 
mieux. 

Ce  n'efl  donc  point  dans  les  pays  civilifés  que 
l'on  peut  étudier  parfaitement  la  marche  de  la 
nature,  qu'il  ell  cepenianc  û ellcntiel  de  con- 
noîcte,  même  pour  apprendre  à diriger  la  culture 
de  fes  produéiions.  I.es  befoins  de  l'homme  en 
grande  fociété  le  forcent  de  la  contrarier  i cha- 
ue  pas  : il  ne  peut  permettre  à la  terre  de  pro- 
uire  librement  ce  qu'elle  veut;  il  ell  fpreé  d’ar- 
rêter le  progrès  rapide  des  forêts , qui  bientôt 
couvriroienr  les  plaines  delVinées  aux  moifions  j 
il  arrache  impitoyablement  la  plante  indigérte 
pour  la  remplacer  par  des  végétaux  exotiques, 
C’eft  de  ce  défordte  apparent  que  téfultent  les 
plus  précieux  avantages  pour  l’homm'h  focial  quanti 
11  fait  diriger  fes  travaux  d’après  ceux  de  la  na- 
ture , 8e  que  l’obfervation  lui  fait  connoître  que 
les  mêmes  plantes , les  mêmes  arbres , ne  peuvent 
croître  également  bien  dans  tous  les  fols  ni  aux 
mêmes  expofitions.  D'après  1a  connoiflance  par- 
faite des  localités  , nous  fautons  fertilifet  les  fais 
les  plus  ingrats , 8c  nous  étendrons  avec  profit  le 
vaRe  domaine  de  la  culture.  En  jetant  un  coup 
d’œil  fur  cette  belle  diftribsition  de  végétaux  li- 
gneux qui  ornent  la  futface  de  la  terre , nous  re- 
coonoîtrons  bientôt  qu'aucun  d'eux  ne  pourroit 
être  mieux  que  dans  les  lieux  où  ils  cioiflent  na- 
turellement. Si  nous  faifions  defeendte  les  pins 
(Uns  les  vallons  leflenés  8c  bfùla»,  fi  nous  tranf- 
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portions  les  platanes  fur  les  hautes  montagnes , 
nous  verrions  les  premiers  périr  faute  d'ait  8c  par 
trop  de  chaleur , 8c  les  féconds  par  un  air  trop  vif 
8c  trop  froid.  Un  obfetvateur  exercé  fauta  meme  . 
au  feul  port  d'un  arbre , 1 fa  forme , 1 fon  orgini- 
fation  particulière , reconnoitte  le  fol  auquel  il 
doit  appartenir  : ce  fera  un  trait  de  lumière  de 
plus  pour  la  direétiun  de  leur  culture.  11  s'apper- 
cevra  bientôt  que  l'arbre  qui  croit  fur  les  hautes 
montagnes  ell  différent  de  celui  qu’oa  rencontre 
fur  la  pente  des  collines;  que  ceux  des  plaines  8c 
des  baj-fonde  ne  fe  retrouvent  plus  fur  les  hau- 
teurs; que  les  uns  ne  fe  plaifentque  dans  les  fables 
arides  8c  biilians;  d'autres , dans  les  lieux  humides 
ou  fur  le  bord  des  tuiffeaux.  Quoique  certaines 
efpèces  d'arbres  patoilient  vegéeer  également  bien 
fous  tous  les  ebinats  8c  à des  expofitions  différen- 
tes , chaque  contrée  néanmoins  en  poQède  qui  lui 
font  propres  , 8c  qu'on  ne  peur  trouver  ailleurs. 
Il  en  ell  dans  le  Midi  qu'on  ne  rencontrera  jamais 
dans  le  Nord,  Ceux  des  tropiques , de  l’ Ameriqua 
ou  des  Indes  ne  rêlTcmblenc  point  à ceux  de  l'Lu- 
rope  ; 8c  quoique  la  culture  parvienne , i force  de 
foins , à s’approprier  quelques  arbres  exotiques, 
il  en  ell  un  grand  nombre  auxquels  elle  ell  torcée 
de  renoncer. 

Cette  variété  de  produélions  s'oppofe  à rnni- 
formiié,  8c  forme  de  l'Univers  le  fpeâacle  le  plut 
fublime  8c  le  plus  impofant.  Comme  il  feroit  trille 
8c  monoione  fi  partout  l'on  ne  renconiroic  qu'un 
gazon  uniforme  I Mais  il  n'ell  que  le  fond  du  ta- 
bleau: les  forêts  en  forment  les  grandes  malTes. 
8c  les  aniiiutts  lui  donnent  le  mouvement  & la 
vie. 

En  confidéranc  les  arbres  fous  le  double  rapport 
de  leur  organifation  A;  de  leur  développement , il 
faut  avant  tout  fc  rappeler  une  dillmœion  effen- 
cictle  qui  avoir  échappe  aux  Anciens , qu'ont  éta- 
blie M.M.  de  Julfieu,  fi  favamment  développée 
enfuite  par  M.  Desfontaines  : c'ell  celle  des  arbres 
mono^oiyUdons  ou  donc  les  (emeiKes  ne  font  pour- 
vues que  d'un  feul  cotylédon , 8c  dieetyUdont  ou 
dont  Us  femences  font  munies  de  deux  cotylé- 
dons. M.  Michel,  datu  plufieuts  Mémoires  lus  1 
rinilicuc , a confirmé  ces  obfecvacions , auxquelles 
il  a ajouté  un  grand  nombre  d'autres  qui  lui  font 
particulières.  C'ell  d'après  les  recherches  de  ces 
favaru  ellimables  que  nous  allons  expofer  la  diffé- 
rence qui  exKle  enne  ces  deux  grandes  coupes 
du  règne  végétal. 

Les  arbres  monaeotyUJùitt , dont  les  palmien 
forment  te  plus  grand  nombre , plus  fimples  dans 
leur  organifation  8c  dans  leur  développement, 
font  bien  moins  nombreux  que  les  arbres  dieaiy- 
Udons.  « Nés  pour  habiter  les  pays  chauds , dit 
M.  Michel , ils  ne  végètent  avec  vigueur  qu'encre 
les  deux  nopiques.  Aucuat  «rpéce  ne  croît  fpon- 
uoémcBt  dans  les  pays  dit  Ited.  Sc  ce  n'eft  b» 
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vent  que  pjr  des  foins  multipliés  que  l'homme 

Îxivirnt  3 en  conferver  qu^  Iques  inaivi  lus  .tins 
es  dimais  tempérés.  Ordi;uiremeni  les  a-bres 
anonocotyléiions  n ont  point  de  branehes;  leur 
tige,  cylindrique  Et  régulière,  fe  foiitient,  de 
rrieme  qu'une  colonne  , dans  une  direilion  verti- 
cale , & leur  cime  tft  couronnée  d'un  vaRe  faif- 
ceau  de  feuilles,  du  milieu  dcrquellm  nailfent  les 
fl.-uis:  tel  eR  le  a>aeaad,  quelques  efpècesd'aloés, 
d'yucca  , d'agave  , munis  de  teuilles  limples,  roi- 
des  , aigues,  en  forme  de  glaive;  tels  font  encore 
Cts  vegetaua  de  la  belle  famille  des  palmiers  , le 
fjgquiet , dont  la  tige  contient  une  tecule  noiir- 
lillante  ; le  dattier  , m.n  moins  intéKlTint  par  fou 
utilité  que  par  fa  foime  ma;eftueuie,  & dont  les 
feuilles  , connues  fous  le  nom  de  paZ-ntj , ont  été 
confterées  à la  gloire  d.s  héros  ; l'aréca,  dont  le 
fruit  entre  dans  la  compoliiion  du  betel  ; le  coco- 
tier , qui  loutnit  à des  peuplades  nombreulcs  un 
«liment  fain  , une  liqueur  agréable  , des  meuble» 
& des  vércmens;  le  chamseops,  qui  porte  des 
feuilles  pliffées  en  éventail  ; le  corypha  , dont  le 
tronc  s'élève  à foixante  dix  pieds,  & dont  le  fom- 
iiœt  fe  coiironnt  de  huit  à dix  feuilles  de  quaianie 
pieds  de  diamètre  t le  baclris  & le  nipa , qui  dnn- 
nent  une  boiRon  uii'e  t le  lontar  . qui  produit  ces 
fameux  cocos  des  Mal  ;ives,  fi  temarquables  par 
leur  volume  & p.ir  leur  forme  lîngulière,  Sc  beau- 
Mup  d'autres  arbres  également  intérelfans  par 
k«rs  produits  économiques.  S:  qui  ont  frappé 
à étonnement  tous  les  voyageurs  qui  ont  parcouru 
les  pays  chauds  de  l'Afîe , de  l'Atrique  Si  de  l'A- 
métique.  En  effet  , qti’oii  fe  tranfporte  en  idée 
fous  la  ïfine  torride , qu'on  fe  repréfenie  ces  pal- 
miers fur  leur  terre  natale , foit  qu'ils  habitent 
des  fables  arides  ou  des  plages  maritimes  , ou  le 
fommet  des  montagnes  , ou  le  fond  des  vallées  , 
partout  leur  afpeÛ  a quelque  chofe  de  fimple  & 
de  grand  qui  frappe  l'imagination  , 8c  qui  annonce 
dans  ces  végétaux  une  otganifation  particulière , 
bien  différente  de  celle  des  atbies  qui  compofent 
nos  forêts  de  l'Europe.  » 

Ce  foupçon  s'eft  converti  en  certitude  par  l'at- 
tention que  l'on  a portée  au  développement  8t  à 
l’organifatinn  des  palmiers.  L'embryon  , dans  ces 
arbres,  eft  un  petit  corps  cylindrique  ou  conique, 
plus  ou  moins  renflé  i fota  fommet.  On  n'y  apper- 
foit  d'abord  ni  la  planiule  ni  le  cocylédon.  Ces 
organes  ne  deviennent  fenflblfs  qu'au  moment  de 
la  germinition.  A cette  époque  l'embryon  perce 
la  graine,  8c , reliant  toujours  engagé  dans  les  té- 
^umetvs  par  l'une  de  (es  extrémités, il  fe  prolonge 
P3t  l'autre  en  un  filet  qui  n'eft  autre  chofe  que  la 
bafe  développe  du  cocylédon , dont  le  fommet 
plonge  dans  la  graine.  Cette  bafe  du  cotylédon 
recèle  la  petite  racine  8c  la  petite  tige , qui  ne 
tardent  pas  f fe  développer. 

L nne  8c  l'aucM  ont  la  forme  d'un  petit  cône  : 
ceile  qui  aioit  foimgr  U racine  painca  ven  U 
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terrr , fie  celle  de  la  tige  vers  le  ciel.  La  première 

prefrme  une  m,ure  l'oliiie  ; la  fcconde , au  con- 
traire , eft  fcjrnàCe  de  çainsi  qui  s'emboîtent  IfiS 
unes  dans  Jès  aurrts.  Cha;]ue  gaine  eft  une  ftuiile« 
La  plus  extérieure  ferr  d'etui  à la  fécondé  | celle- 
ci  a la  troinême  , la  troifième  i la  quatrième  , Sc 
a un  de$  autres.  Le  cotylédon  lui-  uémen’eil  autre 
chofe  que  U prendère  Uuiile , qui  les  enveloppe 
coures.  Infenfibucinent  les  teuîUes  intérieures  preii* 
nent  plus  d'excenlion  : elles  rcpoutrpni  celles  qui 
les  environnent,  & les  (orcent  à fe  percher  vers 
la  terre  \ elles  font  r<  poulTées  à leur  tour  par  celles 
qui  nailfent  i^ans  le  centre , & font  contraintes  de 
s incliner  vers  les  premières. 

Les  feuilles  fe  multiulient  fle  fe  fuccè^eni  dans 
le  même  ordre»  elles  fomient,  à la  futface  de  la 
terre,  un  faifeeau  dont  toutes  les  branches  font 
érroitement  unies  par  leur  bafe,  & c cft  citte  bafe 
rolide  qui  eft  l'origine  du  tronc  ou  Itipe  des  pal- 
miers I car  les  feiiiiies  extérieures  ne  tardent  pas 
* ^®^ctacher.  Mais  leur  partie  l'nféiieme,  plut 
durable , forme  un  anneau  compare , du  centre 
duquel  s'élèvent  de  nouvelles  feuilUs»  qui  à leur 
tour  font  repouiTies  i la  circonférence,  ôr,  venant 
à fe  detachfr , l.titiem  à hur  bafe  un  fécond  an- 
neau égal  au  premier,  ïi.*  placé  au  delfus  de  lut. 

Ç\f^econd  anneau  eO  bientôt  furmonté  d’un 
troifièmei  ce  troifième  d’un  ouattième,  Çe  aînfî 
de  fuite , jufqu'i  ce  qu*  la  vieillcrfe  ou  quelqu'au- 
tre  caufe  arréranc  la  végétation  , l'arbre  telfe  de 
produire  de  nouvelles  feuilles,  &:  par  confequent 
de  s'élever.  ^ 

II  réfiilce  de  ce  mode  de  développement , qu'un 
arbre  monneotylédon  ceffe  de  croître  en  épaiffeur 
long-tems  avant  que  fa  croifTance  en  hauteur  fbit 
terminée  J ce  qui  eft  d'autant  plus  évident,  que 
tous  les  anneaux  formés  par  la  bafe  des  feuilles  . 
& fuperpofés  les  uns  aux  autres,  ont  un  diamètre 
égal , & que  le  premier  de  ces  anneaux  , celui  qui 
fert  pour  ainfi  dire  de  foubaffement  à li  colonne 
a pris  en  épaifTeur  toute  la  croifTance  dont  il  étoic 
fufceptible  dés  les  premiers  lems  du  développe- 
ment du  végétal.  En  un  mot.  Je  tronc  des  pal- 
miers a , dès,qu'il  s'élève  au  deffus  de  Ja  terre  . 
toute  la  groffeur  qu'il  doit  avoir  dans  toute  foii 
etendue,  n importe  à quelle  hauteur  il  parvienne, 
« ce  phénomène  fe  conçoit  aifémem  d'après  1« 
mode  d accroitTemenc  que  nous  venons  d'ex- 
pofer. 

Les  cicatrices  que  tes  palmiers  & autres  arbres 
de  cette  famille  portent  à leur  fuperftcie,  indi- 
quem  les  plices  d'oil  le»  féuilles  fe  font  déta- 
chéex , 8c  font  des  preuves  coujoun  fubfiftxnte» 
do  irçde  de  développement  auquel  la  nature  a 
fournis  les  arbres  pourvus  d'un  fenl  cotylédon 
L qrganifation  intérieure  de  ces  arbres  n'eft  pas 
moins  digne  d'attention  que  leur  développement. 

Si  1 OD  coupe  traafverlâleraeDt  le  iionc  d'un  irbi» 
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i deux  cotylédons , comme  les  fiules , les  chênes , 
les  peupliers , les  tilleuls , les  frênes , 8rc. , on 
ippcrçnic  ailément  fur  cette  coupe  un  point  cen- 
tral êr  une  multitude  de  zones  concentriques,  qui 
forment  des  cercles  d’autant  plus  grands , qu'ils 
approchent  davantage  de  la  circonférence.  La 
deiniète  de  ces  zâncs  conflitue  l’écorce  ] mais  fi 
l'on  coupe  également  la  tige  d’un  palmier , on  n'y 
remarque  ni  point  central  déterminé  ni  zones  con- 
centriques , mais  un  tlffu  plus  ou  moins  lâche , 
dans  lequel  fe  montre  une  multitude  de  noeuds 
Compares , d'autant  plus  rapprochés  entr'eux , 
qu'ils  font  plus  voifins  de  la  circonférence. 

Ce  n'efl  pas  la  feule  différence  d'organifation 
qot  préfentcnt  les  grands  végétaux  à un  &-  à deux 
cotylédons.  Non-feulement  ta  coupe  tranrverfale 
du  tronc  des  arbres  monocotylédons  offre  un  tiffu 
lâche  & des  noeuds  d'un  tiffu  plus  ffrre  , mais  de 
plus  la  coupe  verticale  prouve  encore  que  les 
noeuds  ne  font  que  l'extrémité  de  longs  filets 
durs,  plus  nombreux  vers  ta  circonférence.  Ces 
filets  parcourent  la  tige  dans  la  longueur  i ils  fe 
réuniffent  quelquefois  un  â un  ou  fe  divilént  de 
diftance  en  diffance,  environnés  d'un  tiffu  mou 
C'eft  cette  orgai  ifiiion  qui  fait  que , quoiqu'il 
foit  fouvent  triv-difiîcile  de  couper  un  palmier  â 
coups  de  hache  ou  atec  une  Icie , on  parviendroit 
facilement  â le  rompre  fi  l’onbrifoit  les  uns  après 
les  autres  les  filets  qui  font  la  folidité  de  (a 
tige. 

<•  On  a donné,  dit  M.  Mirbel,  au  tiffu  lâche 
dont  ces  filets  font  err  urés,  le  nom  de  motl/e; 
cependant  il  rll  certain  que  cet  organe  n'a  aucun 
rapport  avec  la  moelle  renfermée  dans  la  cavité 
des  os.  I.'obfervation  mictofeopique  nous  a prouvé 
que  c’ell  un  tillu  cellulaire,  femblable  à celui  que 
nous  avons  trouvé  dans  les  feuilles,  les  fruits,  les 
cotylédons. 

» Les  filets  longitudinaux  condituent  le  boit 
ou  corps  ligneux  des  arbres  monocotylédons.  Ces 
filets  ont  en  effet  la  dureté , la  ténacité , l'élafiicité 
du  bois  des  autres  végétaux , & ils  font , comme 
lui , formés  par  une  infinité  de  tubes  ou  vaiffeaux 

tlus  ou  moins  grands , placés  parallèlement  â cété 
s uns  des  autres.  Cette  otganii'aiitm  interne  s'ex- 
plique par  le  mode  de  développement.  Nous  avons 
vu  les  feuilles  , en  s'uniffant  par  leur  bafe , donner 
luiffance  au  tronc  ou  Itipei  mais  chacune  de  ces 
feuilles  eff  elle-même  formée  d'une  multitude  de 
filets  liés  par  le  tiffu  cellulaire,  & c'elt  la  réunion 
de  tous  ces  faifeeaux  particuliers  qui  conlliiue  le 
faifeeau  général.  Si  les  filets  font  plus  nombreux  â 
la  circonférence,  c'eli  que  les  feuilles  anciennes , 
preffées  par  celles  qui  naiffenc  dans  te  centre,  font 
fans  ceffe  repouffées  vers  la  circonférence  , Sc  for- 
ment par  conféquect  un  tiffu  plus  compare.  » 

D'après  l'expofé  qui  vient  d'étre  préfenté  des 
cacaâèrea  qui  conUituent  les  aibres  roonocotylé- 
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dons , il  fetoit  difficile  de  les  confondre  avec  les 
arbres  à deux  cotylédons , dont  nous  allons  exami- 
ner l'organi  ration.  Confidérés  d'abord  dans  leurs 
formes  extérieures , nous  reconnoiffons  que  leur 
lige  , au  lieu  d'étre  également  épaillê  dans  toute 
fa  longueur , va  ptrfque  tnu)Otirs  en  s'aminciffant 
de  la  bafe  au  fommer.  Ainli  le  diimètse  du  tronc 
d’un  chêne  cil  plus  grand  au  niveau  du  terrain  qu’à 
la  naiffance  de  fes  branches.  Il  en  el)  de  même  du 
châtaignier,  du  tilleul,  du  fapin,  ère.  La  cime  de 
C--S  arbres  ell  couronnée  d’une  multitude  de  bran- 
ches divifées  8<  fubdivifées  en  rameaux.  Ces  rami- 
fications fe  portent  irrégulièrement  de  tous  côtés , 
& les  jeux  de  la  nature  font  tels  â cet  égard  , que 
la  plupart  des  arbres  de  même  efpèce,  & à plus 
forte  raifon  d'efpèces  différfniei , que  la  main  de 
l’homme  ii’a  point  affervis  â des  formes  déteimi- 
nées,  different  abfoluinent  par  l’afpeâ  8c  les  dimen- 
fions.  Il  eff  rare  auffî  que  la  tige  ioit  parfaitement 
droite,  cylindrique  8:  régulière.  Quant  aux  feuil- 
les, elles  foni  attachées  çâ  8:  là  fur  les  branches  , 
8c  femblem , â la  première  vue , avoir  été  placées 
au  hafatd.  Il  n'en  ell  cependant  pas  ainfi.  Leur  po- 
fition  ell  toujours  relative  au  mode  d'exiffence  du 
végétal. 

Si  de  l'examen  des  formes  extérieures  nous  paf- 
fons  â celui  de  l'organifation  interne  , nous  trou- 
verons bien  d'autres  différences  entre  les  arbres 
mono«QtyléJons  8c  dicocyléduns.  Pour  faire  con- 
cevoir nettement  l'orgauifation  de  la  tige  des  ar- 
bres monocoiylédons  , nous  avons  d'abord  tracé 
l'hilloire  de  fon  développement , parce  qu'en  effet 
l'organifation  du  tronc  ell  le  téiulcat  du  dévelop- 
pement des  feuilles  8c  de  l'union  de  leur  bafe  ; 
mais  maintenant  nous  devons  fuivre  une  marche 
invetfe,8c  parler  de  la  llruélure  interne  du  tronc 
avant  de  dire  comment  il  ctrît  8c  fs  développe , 

fiirce  que  cette  orgonifation  date  de  l'origine  de 
a plante  , que  nous  en  trouvons  dé|à  l'indice 
dans  l'embryon,  8c que  c'ell  elle  qui  détermine  te 
mode  de  développement  8c  de  croiffance. 

Dans  Iss  arbres  dlcotylldoiu , la  tige  ell  compo- 
fée  de  trois  patries  dillinèles  ( favoir  : Vicorce , pla- 
cée à l'extérieuTi  la  môHU,  qui  occupe  le  centre  y 
te  torpt  itgntux,  qui  ell  intermédiaire.  On  apper- 
Çoit  facilement  ces  trois  parties  en  coupant  un 
yeune  aibte  tranfverfalement  ou  verticalement. 

. Vicorct  forme  une  enveloppe  plus  ou  moini 
ëpaiffe  à la  fupetficie.  Cette  enveloppe  ell  corn- 
pofée  elle-même  du  tijfu  htrhaU , qui  rll  la  couche 
la  plus  extérieure  , des  touches  eonuaUs , qui  vien- 
nent enfuite , 8c  du  lihtr , qui  rll  appliqué  immé- 
diatement fur  le  corps  ligneux.  Il  ell  facile  de  ré- 
parer l'écorcé  du  relie  du  végétal. 

Le  corps  ligoiux  préfente  deux  couches  princi- 
pales, dont  l'une  ell  extérieure  8c  fauire  inté- 
rieure. La  pceniiète  efl  l'ouécer;  la  fécondé  ell  le 
bois.  L'une  8c  l'auue  font  uavetfées  d'une  muld- 
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tuieds  ügnjs  ou  rayons  nié  Jalliires , qui  sVten-  [ 
df ni  du  centre  i U circonfetencc , Sf  que  l'on  e 
comparées  aux  lignes  horaires  d'un  cadran. 

La  mer^e  placée  au  centre  du  végétalle  parcourt 
dans  route  fa  longueur  i e'Ii  oft’re  à raïutomifte 
r«oi  tuhuljjre  à la  circonférence , & le  rÿê  mUu!- 
Idirt  au  centre.  M.  .Miibel,  s'appuyant  des  ob'.ét- 
vations  microfeop-ques , a jete  beaucoup  de  lu- 
mière fur  tout.rs  ces  parties , que  nous  allons  par- 
coutit  futcelTivemcnt  avec  lui. 

K 11  fuperficie  de  h coupe  tranfverfils  , nous 
trouvons  le  heriaii  : c'ell  une  couche  alTri  lâ- 
che , toujours  imbibé'  d'une  fiibdance  téfineufe  , 
ordinairement  Verte  , quelquefois  brune  , jiune  , 
lougo , 8rc.  Otte  enveloppa  eft  formée  d'un  tilfu 
cellulaire , dont  1rs  parois  les  plus  extérieures  font 
connues  fous  le  nom  à'ipiderrnt.  Le  tilTu  herbacé  a 
ordinairement  une  couleur  très-tntenfe  à la  fuper- 
ficie i mais  cette  couleur  s'affolblit  dans  l’inié- 
tteur. 

Sous  cette  première  couche  font  les  couchrs  cor- 
tUaltt  ; elles  font  compnfèes  d'une  multitude  de 
fubes,  formant  Je  petits  faifeeaux  , fe  fepatant  & 
fe  réuntlTant  alternaiis’emcnt , de  manière  à corn- 
pofer  des  tefeaux  , dont  les  mailles  s'alongtnt  dans 
la  longueur  de  la  tige.  On  parvient  à divifer  en 
plufieurs  lames  les  couches  corticales  par  un  pro- 
cédé irès-lïinple , qui  conliDe  à les  tenir  plongées 
dans  l'eau  jufqu’à  ce  que  le  fluide  ait  diffous  le 
cilfu  cellulaire  qui  unit  les  dilTérens  léfeaux,  8c 
qui  remplit  leurs  mailles. 

Vient  enfuite  le  liber p il  offre,  comme  les  cou- 
ches corticales,  difféiens  réfeaux  fuperpofes  les 
uns  aux  autres,  Sc  dont  les  mailles  (ont  remplies 
par  le  lilTu  cellulaire  i mais  le  liber  a moins  de  con- 
fiflance.  On  peut  également  le  féparer  en  feuillets 
dillinfis,  en  le  faifant  macérer  dans  l'eau.  Sa  cou- 
leur tire  toujours  plus  ou  moins  fur  le  vert. 

Vaubur,  que  l’on  trouve  fous  le  liber,  eft  une 
fuite  de  couches  ou  de  réfeaux  placés  les  uns  fur 
les  autres , femblables  encore  par  l'organifation  à 
ceux  que  nous  venons  de  décrire  , mais  dont  les 
mailles  font  plus  alongées , les  faifeeaux  des  tubes 
plus  droits,  le  tilTu  cellulaire  moins  abondant,  Sc 
formant  en  conféquence  une  maffe  plus  compaâe, 
plus  dure,  plus  pefante.  L'uubier,  comme  (‘indi- 
que fon  nom,  donc  l'étymologie  (albj)eli  latine, 
a une  couleur  blansbâne. 
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p«rinteof  fpéelfiqiie  fo  ir  plus  grande'.  La  couleur 
du  bois  varie  i mai»  on  obferve  communément 
qu'elle  eft  rembrunie , en  comparaifon  de  celle  de 
1 aubier. 

Les  couches  corticales,  le  liber,  l'aubier  8c  le 
bois  ne  dilTèrent  donc  pas  parla  nature  des  élément 
organiq.ies  qui  les  compofent,  mais  feulement  par 
la  quantité  p:  oportionnelle  de  ces  éiémens.  » L'ob- 
fcrvailon  microfeopique  nous  a prouvé  , ajoute 
M.  Mirbel , que  ces  quatre  parties  contenoient 
les  petits  tur-es , les  grands  tubes  8c  le  tiffu  eetiulaire, 
difpofés  à peu  près  de  la  même  manière  , mais 
dans  des  pioporiions  inégales  ; 8c  l'oeil , fans  le 
fecuurs  des  verres,  appeiçoit  très-bien  fut  la 
coupe  tranfverfale  d'un  tronc  de  tilleul , de 
chêne,  8cc. , les  rênes  concentriques  qui  com- 
pofent ces  diverfes  parties , 8c  qui  font  voir , par 
leur  uniformité , U fimplicicé  au  plan  de  la  na- 
ture. » 

Les  rayons  que  l’on  voit  fur  la  conpe  tranfver- 
fale , 8c  que  nous  avons  compares  aux  lignes  ho. 
raires  d'un  cadran,  font  formés  par  le  tillu  cellulaire 
qui  remplit  les  mailles  des  couch.'s  concenctiqiies  i 
8c  comme  ces  mailles  font  fouvent  platées  les  unes 
vis  à- vis  les  autres,  il  fuit  de  liane  les  rayons  doi- 
vent fe  prolonger , 8c  fe  prolongent  en  effet , 
fans  déviation . du  centre  à la  circonférence. 

Le  bois,  quand  l'arbre  eft  ttès-jeune,  offre  an 
canal  langitndinal  à Ion  centre  t c'eft  le  canal  mé- 
dullaire. La  paroi  de  ce  canal  eft  tapilfée  de  grands 
cubes  poreux,  de  grands  tubes  fimples,  de  tra- 
chées 8c  de  fauffes  crachées , qui  compofent  ce 
que  nous  avons  défigne  fous  le  nom  d'cciii  tubu- 
laire. C'eft  dans  cet  étui  qu'eft  placée  la  moelle. 

La meë/fc eft  formée  d'un  tiflu  cellulaire  lâche, 
qui  ne  contient  d'ordinaire  qu'un  fluide  limpide 
8c  fans  couleur.  Ce  tiflu  ne  fe  rencontre  que  dans 
les  tiges  très-jeunes  ou  dans  les  branches  nouvel- 
lement développées. 

il  eft  certain  que  toutes  ces  parties  ne  forment 

3u'un  feul  8c  mme  cifTu,  8c  cette  vérité  , qui, 
'après  fnn  (impie  énoncé  , ne  paruicra  peut-être 
pas  d'une  haute  importance,  jette  cependant  un  (i 
geand  jour  fur  les  végétaux , qu'elle  explique  tout 
le  myftère  de  leur  organifation.  Nous  devons  ajou- 
ter que  c'eft  â l'ignorance  de  ce  fait  qu'il  faut 
attribuer  la  plupaïc  des  ecceucs  introduites  dans 
l'anatomie  végétale. 


La  même  organifation  fe  préfente  encore  dans 
le  bois  i mais  on  remarque  entre  cette  partie  8c 
l'aubier  la  différence  que  nous  venons  d'établir 
entre  l’aubier  8c  le  liber,  c'eft- â-dire  que  les 
tubes  qui  compofent  les  réfeaux  ligneux  font  plus 
droits , que  les  mailles  font  plus  longues  8c  plus 
étroites , 8c  que  le  tiflu  cellulaire  eft  eu  moindre 
quanuté  : d'oü  il  réfulte  que  le  bois  eft  néce^re- 
-■sent  d'uo  tiflu  plus  fetré,  8c  que  fa  dureté  te  fa 


Les  branches  Sc  les  rameaux  ont  la  même  organi- 
fation que  le  tronc  | mais  les  racines  offrent  quel- 
ques différences.  La  moelle  n'exifte  qu'au  fommec 
« leurs  ramifications  principales  : on  n'en  trouve 
aucune  trace  dans  les  rameaux  inférieurs.  L'écorce 
eft  plus  tendre,  plus  fucculente,  plus  épaifle  que 
dans  le  tronc.  Le  liber  , l'aubier  , le  bois  fe  con- 
fondent davantage.  D'ailleurs , on  y retrouve  les 
couches  coDceottiques  8c  les  rayons  médullaires. 
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L«>  couchci  concentrique  du  tronc,  des  bran- 
ches & tics  racines  n'nnt  pat  toujours  exiOé.  La 
chêne  qui  végète  d.puis  deux  ou  trois  Cède  en 
offre  un  bien  plus  grand  nombre  que  le  chêne  de 
dix  an; , 8c  le  dtêne  de  l'annee  en  a deux  ou  trois 
au  plus.  Ces  couches  fe  forment  donc  fucceffive- 
nrent.  Obfcrvons  le  végétal  dans  Ton  origine  , Sc 
fuivons-le  jufqii'au  moment  où  il  eff  parvenu  au 
terme  de  fa  ctoiffancei  nnus  parviendrons  ainfi  i 
connoitre  comment  la  nature  opère  fes  dévelop- 
pemens. 

Dans  l'origine  l'arbre  eff  renfermé  fous  les  en- 
veloppes étroites  d'une  graine.  Ces  énormes  bm- 
éuij,  dont  la  nulle  fuipatle  de  beaucoup  celle  des 
auties  cfpèces  du  règne  erganifé  , puilqiie  leur 
tronc  acquiert  jufqu'a  trente  pieds  de  dia  uètre , 8c 
leurs  branc  hes  foixante  pieds  de  longueur,  ont  été, 
dans  les  premiers  jours  de  leur  développement , 
aiidi  foibics  que  l'herbe  la  plus  chétive.  L'embryon 
d'un  chêne  n'a  pas  deux  lignes  de  long,  fur  une 
demi-ligne  de  diamètre.  Sa  lige  ell  renfermée  entre 
deux  cfltylcdoiis  épais  8c  charnus.  Sa  racine  paroit 
i l'extérieur  fous  la  forme  d'un  cône. 

Si  l'on  fait  l'anatomie  de  cette  petite  plante, 
on  voit  au  centre  un  filet  de  mo  elle,  à la  citconfé- 
rence  un  tiliu  herbacé,  & entre  l'un  8c  l'autre 
tilfj  une  férié  de  tubes  qui  conffitnent  l'étui  tu- 
b.<!aire  : il  n'y  a point  encore  rie  liber,  d'aubier  ni 
de  bois.  A peine  les  fluides  d;  la  terre  dévelop- 
pent cette  plante  délicate , qu'il  fe  dépofe  une  cou 
che  de  liber , entre  le  tiflu  herbacé  & l'étui  tubu- 
laire. Ce  tifl'd,  comme  on  l'a  vtiplushant,  eft  un 
réfeau  de  tubes,  dont  les  mailles  font  teinpiies  par 
le  tilTte  cellulaire  ; cependant  les  tubes  s'alongcnt 
8c  fe  rerireffant,  les  mailli-s  deviennent  plus  étroi- 
tes, 8c  le  tiffu  cellulaire  qu'elles  renferment,  ell 
comprimé  : il  en  refulte  infciifiblement  la  méta- 
tnorphofedu  liber  en  aubier  t mais  ce  liffu,  d me- 
fure  qu'il  s'alonge,  perd  de  Ton  épaifl'eur  j il  fe 
décache  du  tiffu.  herbacé,  8c  iaiffe  un  vide  que 
vient  remplir  une  autre  couche  de  liber.  Cette 
touche  eft  à fon  tour  convertie  en  aubier,  8c  re- 
couverte d'un  nouveau  liber,  candis  que  l'ancien 
aubiet  fe  change  en  bois. 

La  jeune  tige,  parvenue  à cens  époque , jare- 
fiente  trois  couches  qui  n'exilloicm  pas  dans  1 em- 
bryon. La  plus  intérieure  eft  en  même  ten.s  la  plus 
anciennement  lorméc , la  plus  foltdc , la  pu.s  corn- 
pjile } elle  forme  le  bois.  Celle  qui  la  recouvre , 
eft  moins  ancienne  & moint  dure  ; elle  forme  l'au- 
bier. La  plus  récente  8c  la  plut  extérieure  eft  molle 
8c  verte  : c'eft  elle  qui  conftitue  le  liber. 

A mefute  que  les  couches  du  bois  fe  multi- 
plient, celles  de  l'aubier  8c  du  liber  fe  renouv:!- 
.lent,  8c  l'épaiffeur  de  la  tige  augmente.  Ce  font 
ces  couches  fucceffives  qui  forment  les  lônt  s con- 
centriques que  l'on  obferve  fur  la  coupe  tranfver- 
iâle  des  troncs  des  arbres  dicoty'.éduns , 8c  qui 
Botani^iu,  SuppUnunt*  Tomt  i. 
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font  ü nombteufes  da->»  les  individus , dont  U 
naiffaiice  remonte  à plufieurs  fiécles.  Quant  aux 
rayons  médulUirts  , on  conçoit  faiilement  leur 
formation.  Les  mailles  des  teleaux  fupetpofes  l< $ 
uns  aux  autres  fe  cottefpondent,  8c  font  comblés 
par  le  tiffu  cellulaire , qui  fe  prolonge  par  con- 
fëquent  du  centre  i la  circonférence , 8c  commu- 
nique d'un  côté  avec  l'etui  tubuliite,  8c  de  l'au- 
tre avec  le  tiflu  herbacé. 

Mais  comment  ceç  végétaux  ctoiffem-ilsen  lon- 
gueut  ? Cvtte  quvllion  n'ift  pas  difncilc  à réfuu- 
dre.  La  tigj  des  arbres  dicoiylédons  a toajtiuts 
une  forme  plus  ou  moins  con'que.  Si  ce  carac- 
tère s'alrére  8c  même  s'efface  prefqu'cntiétement 
dans  un  grand  nombre  d'eqiéces , il  fe  montre 
dans  d'autres  d'une  manière  bien  frappante , tel 
ue  dans  les  peupliers,  les  fapins,  les  thuya,  &c. 
ont  la  tige  verticale  s'élève  comme  une  pyramide 
conique , tiés  alongéc. 

I.a  différence  de  longueur  dans  le  diamètre  da 
tronc  , mefuvé  à différentes  hauteurs , s'explique 
pai  l'examen  de  la  coupe  tranl'vetfale  , qui  offre  un 
lus  grand  nombre  de  lônes  concentriques  d U 
afe  du  végétal  qn’i  fon  fommet  ; d'où  il  faut  con- 
clure que  les  couches  ne  s'étendent  pas  également 
dans  toute  la  longueur  de  la  tige.  > 

En  effet , fi  l'on  coupe  un  tronc  verticalement 
en  fuivant  l'axe  de  l'arbre,  on  remarque  à la  fu- 
ptrficie  de  chaque  plan  formé  par  la  ledtion  , que 
les  lignes  des  couches  s'inclinent  les  unes  vers  les 
autres  , 8c  forment  des  angles  dont  le  fommet 
regarde  le  ciel.  Ces  angles  font  placés  les  uns 
dans  les  autres,  de  telle  forte  que  l'extrémité  da 
leurs  côtés  tepofe  fur  la  racine,  8c  que  leurs  fom- 
mets , qui  aboutiffent  à l'axe  de  l'arbre,  font 
d'autant  plus  élevés,  que  les  angles  font  plut  ex- 
térieurs. Il  eft  évident,  d'après  cela,  que  chaque 
couche  repréfente  unxrône  , 8c  que  tous  les  cônes 
font , de  même  que  les  angles , placés  les  uns 
dans  les  aitttes.  Pour  concevoir  maintenant  par 
quels  moyens  la  tige  s'élève,  il  faut  examiner 
comment  fe  produifent  ces  cônes  concentriques. 
K.  venons  donc  fur  nos  pas , 8c  confidétons  de  nou- 
ve;  - l'arbre  d l'époque  de  ta  germination. 

Le  premier  feuillet  du  liber , formé  entre  l'étui 
tubulaire  8c  le  tiffu  herbace  , s'étend  d puis  la 
bail  de  la  pcMie  lige  jiifi^u'à  fon  fommet  i qui  eft 
furnio  'é  d'un  bouton.  Ce  bouton  s'épanouit  8c 
s'.longej  la  couche  du  l;b;T  s'.alonge  egalement, 
8c  le  cbJBg*  en  un  cons  ligneux.  Arrivée  à ce 
point  de  drvc'.oppement , cüe  ceffe  de  croître  ; 
mais  la  or.chs  nciivellcment  formée  , qui  revêt 
toute  U fup-tficie,  8c  qui  pat  conléq'.ieiit  a déjd 
la  même  hauteur  qu'elle,  produit  un  fécond bou- 
tc.a , 8;  ne  tarde  pas  à s'élevet  avec  lui.  Cetre  cou- 
che , t:  insiormée  d fon  tour  en  cône  ligneux , eft 
bientôt  I couverte  8c  dépaiTée  par  une  ituifièms 
couche.  Une  quawième  furmontc  cslie-ci,  il  fett 
H h h 
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d’appat  à une  cinqaiime.  11  fe  forme  ainli  une 
multitude  de  couches  coniques  & concentriques  , 
dont  la  bjfe  repofe  fur  la  racine.  Se  dont  la  hau- 
teur eft  d'autant  plus  grande , .qu'elles  font  plus 
eaedrieures.  Cesenuthes  fe  dépofent  quelquefois 
pendant  plulieurs  (iècics,  8c  le  végétal  prend  des 
dimenliors  prodigieufes.  I es  arbres  des  forêts 
antiques  en  loiirnillent  «ne  multitude  d'exempUs. 
Ces  énormes  végétaux  doivent  être  de  vieux  habi- 
lans  de  la  terre.  Leur  origine  fe  perd  dans  la  nuit 
des  tems,  8r  l'imagination  bfe  à peine  calculer 
leur  durée.  Qui  nous  dira  combien  ae  fiécles  fe  fe- 
ront écoulés  avant  qu'un  boabab  ait  acquis  quatre- 
vingt-dix  pieds  de  tiiconférence? 

_ Les  branches  ont  abfolument  la  même  organifa- 
tjon  que  la  tige.  Les  ditfé.-entes  couches  de  leur 
tilTu  forment  auifi  des  cônes  concentriques.  Les 
branches  nailTrnt  à l'extrémité  des  rayons  médul- 
laires, & peuvent  être  conGdérées  comme  des  >'é- 
cetaux  , dont  la  racine  feroit  placée  dans  un  fol 
ligneux. 

Les  ratines  croilfent  comme  1a  tige  j elles  fe  ra- 
mifient conjme  elle  , & prefentcnt  egalement  un 
certain  nombre  de  cônes  emboîtés  les  uns  dans  les 
•uttes.  Elles  ont  quelques  rapports  avec  les  brar.- 
th“  i mais  elles  en  difièrent  par  la  propriété  de  fe 
diviier  & fubdiviftr  en  ramifications  qui  tendent 
toujours  à fe  terminer  en  filets  déliés,  lamiis  que 
les  branches  Se  les  rameaux  tendent  au  contraire  à 
s'élargir  en  lames.  Le  chevelu  <11  le  terme  de  la 
divifion  des  racines,  l es  feuilles  font  celui  de  la 
divifion  des  branches.  La  fituatiou  de  ces  organes 
xépond  parfaitemem  au  but  que  la  naïute  fe  pro- 
pole.  Les  filamens  multipliés  qui  terminent  lesja- 
cines,  plongés  dans  un  milieu  épais  & denfe,  s'in- 
ttoduilent  entre  les  molécules  de  la  terre,  péné- 
trent dans  les  moindres  vides,  Sc  pompent,  par 
le  moyen  des  tubes  dont  ils  font  compolés,  les 
fluides  nécellaires  à la  nutrition  du  végétal  j & les 
feuilles,  dirpetfées  fur  les  branches,  préfeutant  i 
la  lumière  une  grande  furface, rejettent,  par  leurs 
pores  nombreux , des  miafmes  nuifibles  i la  vé- 
gétation, & abforbent  des  vapeurs  qui  vont  aug- 
menter la  matfe  des  fluides  nouriiciers.  Si  d'une 
part  cei  atcoid  admirable  entre  les  beloins  du 
végétal  8f  la  nature  de  fes  organes  s'explique  aux 
jn  ux  du  philofophe  pat  les  grandes  confiderations 
d'ordre  lie  d'harmonre générale,  d’autre  patrie  na- 
tura'ilie  ftu  lieux  doit  p<  n er  que  ces  lois  de  la  vé- 
gétation font  fubi  r.lonnées  à des  caufes  phyfiques 
qu'il  (eroit  important  de  connoitre , &:  que  1 e- 
tiide  St  l'cxpericnce  pourront  un  jour  reveler  il 
l’homme.  Comment  la  nature  du  milieu,  dans  le- 
quel plonge  line  partie  du  végétal . modifii-t-elle 
cette  partie  au  point  de  taiie  iiaiire  a la  (upetfi- 
cie  , ou  des  ratines  chargées  de  chevelus, ou  deS 
bran,  hes  t.  uveries  de  leuil'es?  Voilà  ta  qiicllion  ; 
qu'il  s'agit  de  téfoudre,  mais  furLiquelle  les  naiu-  | 
lâliflcs  n'ont  encore  aucune  donnée.  1 
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i D'après  les  principes  que  nous  venons  d'êtablîr, 
j relatifs  aux  organes  particuliers  8c  au  développe- 
ment des  arbres  monocotjilédons  8t  dico^lédons , 
il  eA  facile  de  faifir  la  différence  qui  exiAe  entre 
ces  deux  groupes  de  végétaux , Gc  la  néceflité  de 
fuivre  une  culture  particulière  pour  chacun  d'eux. 
Pour  en  faite  mieux  reAortir  la  différence,  nous 
allons  expofer  les  cataéfèresqui  les  diBTérencient, 
en  les  rapprochant  par  oppofition. 

Dans  les  arbres  monocoiylé dons , la  tige  eA  cy- 
lindrique, conmofée  de  petits  filets  ligneux,  en- 
veloppés de  liniis  cellulaires.  Dans  les  dicotylé- 
dons, cette  tige  eA  conique , formée , i^.d^un  filet 
de  tilTu  Cellulaire  placé  au  centre;  i*.  de  couches 
ligneufes,  fuperpofées  'es  unes  aux  autres  & re- 
couvrant l'axe  de  l'arbre  ; j®.  d'une  couche  exté- 
rieure de  tiAu  cellulaire. 

Dans  les  premiers , le  liAu  cellulaire , les  tubes, 
les  trachées,  les  faufles  trachées,  en  un  mot  tout 
l'appareil  vafiulaire  . s'alongeni  dans  la  même  di- 
trefion  que  la  plante  fuir  en  s'élevant.  Dans  les 
féconds  , l'appareil  vafculaire  fuit  deux  direâions 
dans  fon  développement.  Une  partie  fe  dirige  vert 
le  fommet  des  tiges , comme  dans  les  premiers  : 
tels  font  les  tubes  qui  forment  les  couches  con- 
centriques. Une  autre  partie  s'étend  du  centre  à la 
circonférence  ; telles  lont  les  cellules  qui  forment 
les  rayons  médullaires. 

Le  centre  des  tiges  eA  lîche  Hans  les  motsocoty- 
lédons , & la  circonférence  préfeme  un  bois  dur  Sc 
compaâe.  Dans  les  dicoiyledons,  au  contraire,  la 
circonférence  a peu  de  confiAance  ; mais  l'intérieur 
oAre  un  tilTu  ligneux  d'autant  plus  dur,  qu'il  eÀ 
plus  voifin  de  l'axe  de  la  tige. 

Ceux-ci  fe  couronnent  de  branches  8c  de  ra- 
meaux , le  long  defqiiels  naiAent  les  feuilles;  ceux- 
là  ne  portent  ordinairement  i leut  cime  ni  bran- 
ches ni  rameaux , mais  feulement  une  lOuAe  de 
feuilles  qui  s'épanouit  en  rofetee. 

Les  monocorylédons  croi  Aem  en  hauteur  par  l'a- 
longement  di  s feuilles  concentriques  les  plus  exté- 
rieures, & ils  croiAent  en  épaiAeur  parla  multipli- 
cation de  ces  mêmes  feuillets.  Les  dicmyledons 
s'élèvent  par  le  moyen  des  filets  ligneux  du  centre, 
qui  pioduifent  un  nouveau  bourgeon  de  feuilles 
au  fommet  de  l'arbre , Sc  ils  s'épaiAiAent  par  l'é- 
cartement de  CCS  memes  feuilles.  I.e  diamètre 
des  uns  ne  s'accroii  qu'avec  lenteur  ; celui  des 
autres  eA  fixé  dès  les  premiers  tems  de  la  vie  du 
végétal. 

Il  nous  reAeroit  encore  beaucoup  d'autres  con- 
fiiiérations  à pteftnter  lur  les  arbres,  que  nous 
ne  ferons  qu'imliquet  ici  rapidement,  la  plupart 
devant  trouver  place  ailleurs.  Nous  n eflaierona 
pas  non  plus  d'établir  la  diAerence  qui  exille  entre 
ce  que  l'ort  appelle  arknjftau  fie  arbufii  ^ 

diAerence  peu  importante  d'ailleurs  pour  le  bo- 
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tanlR*  8e  l«  cvIdvaMuT , uniquèmn*  fodiW*  far 
i’éptifieur  & l'él^ratioa  d«  U nge>  Il  «ft  rare  qu'un 
oeil  un  peu  exercé  ne  puiffe  les  diftinguer  »“  pr^ 
mier  Nous  remarquerons  cependsm  qu'd  eu 

quelquefois  des  arbres  trés-bas , 8e  des  aibtilTeaux 
liés-âevés  i mais  les  premiers  oor  pour  tige  un 
tronc  épais,  revêtu  d’une  grode  écorce,  ptefque 
toujours  raboteufc  & crevadée  , tandis  que  les  ar- 
brifleaux,  quelqu 'élevés  qu'ils  puiflént  éue.  ont 
des  tiges  grêles,  fiexibles,  recouvertes  d'une 
écorce  ordinairement  uès-mince.  Dans  l'arbre,  le 
foiomet  du  tronc  eft  couronné  d'une  dme  plut  ou 
moins  vafle  : dans  l'arbrifleau,  les  tiges,  partant 
fouvent  plufieurs  enfemble  de  la  racine  même, 
forment  en  quelque  forte  une  cime  placée  à la  fur- 
face  de  la  terre  i en  forte  qu'on  pourtoit  en  ce  cas 
ejivifager  les  arbrilTeaux  comme  des  arbres  qui  fe- 
roient  privés  de  tronc  : cependant  la  pluoarc  des 
arbres  futpalTent  de  ^aucoup  les  arbrilTeaux  en 
élévation.  11  en  eft  qui  s'élèvent  i des  hauteurs 
prodigieufes.  On  a vu  des  cèdres  8e  des  chétKS  de 
cent  trente  pieds  8e  plus;  des  fapins,  des  mélèxet 
de  cent  vingt;  des  palmiers  de  cent.  Sec.  L'épaif- 
f:  ut  à laquelle  parviennent  certains  arbres  n'eft 
pas  moins  remarquable  : témoins  ces  fameux  éoa- 
iats  du  Sénégal , qui . au  rapport  d' Adanfon  , ont 
julqu'à  trente  pieds  de  diamètre;  ce  qui  donne 
quatre-vingt-dix  pieds  de  circonférence.  Au  lefte , 
la  diftinction  entre  les  arbres  8c  les  arbrilTeaux  eft 
£ difficile  à fixer  d'après  des  principes  rigoureux , 
qu'il  n'eft  pas  rare  de  voit  des  arbres  réduits  à l'é- 
Mt  d'atbriUeaux  , 8<  ceux-ci  parvenir  quelquefois  ï 
la  hauteur  8c  à la  groffeur  dHin  arbre  ordinaire.  Je 
connois  un  individu  8' tuht-ipUê  i utM  lieue  de  Saint- 
Quentin,  fut  la  route  de  Paris,  que  l'on  nomme 
vulgairement  ipiat  dt  Valon , parce  qu'elle  indique 
la  pofition  de  ce  village  : c'eft  un  de  ces  arbres 
qu'on  a défignés  fous  le  nom  de  Rofny.  Son  tronc 
a l'épaiffeur  de  celui  d'un  chêne.  Son  écorce  eft 
épaifle  le  ridée;  fa  cime  aitiple , touffue  : il  a au 
moins  trente  pieds  d'élévation  ; il  eft  ifolé , placé 
for  un  tertre  élevé. 

Au  lieu  de  cet  futiles  difeuffions  fur  les  limites 
-des  aibrrs  8c  des  atbrrffeaux . qui  n'ont  que  trop 
occupé  des  favans  fpécuUtifs . faifons  plut8c  va- 
loir , au  profit  de  nos  femblables . U bonté  de 
leurs  fruits,  la  folidhé  de  leurs  bois,  les  proprié- 
tés de  leur  écorce.  Tandis  que  l'on  fe  difpute  pour 
des  mots,  pénétrons  dans  cette  antique  ti  fombre 
forêt.  Quel  feotimtnt  de  Ténétaiion  s'empare  de 
notre  ame  I Quel  calme  dans  tons  nos  fens  I quelle 
douce  féerie  tranfporte  nos  idées  loin  de  nous  I 
Seuls  au  oùlieu  du  filence  de  la  tuture , il  fembla 
que  l'Univers , que  nos  femblables  font  dKparus 
peur  nous  : telles  font  les  impteffiont  qu’excite  en 
liout  la  feule  vue  d'une  forêt , (ans  que  nous  poif- 
fiona  trop  en  afltgnet  la  caufo.  L'auteur  bienfàifant 
de  la  nature  a voulu  lUverfifiet  dos  plaifirs , nos 
iouiflances,  en  variant  le  fpeâacle  de  i’Uoiven 
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foumis  i nos  regsrdti  il  a voulu  que  la  verdure  d as 

firairies , que  la  vigne  qui  revêt  les  coteaux  , que 
es  moilTons  jamiilfanies,  que  les  plaines  couver- 
tes de  bois  , excitalTent  en  nous  autant  de  fenfa- 
tiotu  différentes,  qui  varient  agréablement  le 
mode  de  notre  exiftence. 

Nous  aurions  une  bien  foible  idée  du  nombre 
des  efièces  d’arbres  8c  d’arbulles  qui  exiftent  fur 
la  furface  du  Glnbe  fi  nous  n’en  jugions  que  d'après 
celles  qui  rroiflent  dans  notre  Europe.  C'eft  peut- 
être  , fous  ce  rapport , la  partie  du  Mon-le  la  plus 
pauvre.  Sut  environ  douze  k quinze  cents  , foit 
arbres  ou  atbrftes,  tant  inJigèires  qu'exotiques, 
cultivés  en  Europe,  il  y en  a i peine  cinq  cents 
d'indigèi)e<  ; tandis  que  dans  1’ .Amérique,  dans  le 
climat  lenile  rie  l'Inde , fous  les  tropiques , dans  la 
Nouvelle-Hollande,  on  peut  en  compter  plulieurs 
mille.  Nous  n'avons  pas  unfeul  m/mn/iy  ilenexifte 
plus  de  deux  ceixs  efpèces  dans  les  deux  Indes. 
Nous  fommes  bornés  i quelques  efpèces  de  chê- 
nes : or»  en  connoit  environ  une  centaine  d’exoti- 
ques. Les  figuiers  font  encore  plus  nombreux, 
tandis  que  nous  ne  devons  qu'à  une  feule  efpice 
toutes  les  variétés  obtenues  par  la  cilture.  Le 
nombre  des  fautes  va  au-dell  de  cent  : il  n'y  en  a 
pas  le  tiers  d'in  ligèites  à I Europe.  Nous  ne  con- 
noilTottt  ni  les  diofrym  ni  les  f ltditfii  , quelques 
efpèces  cultivées  exceptées;  ni  Us  cimkona , ni  les 
rtjaaia , ni  aucun  de  b belle  8e  nombteufe  famille 
des  palmiers,  excepté  le  dattier  8c  le  latanier , &c. 
Enfin , je  ne  croirois  j>as  être  fort  éloigné  de  la 
vérité  quand  j'afTuterois  qu'il  exifte  peuc-écre  plus 
de  genres  d'arbres  datu  Us  trois  autres  parties  du 
Monde  , que  d’efpèces  dans  la  feule  Europe.  Re- 
venons i quelques  autres  confidétations. 

Outre  la  faculté  qu’ont  tous  les  arbres  de  fe  re- 

firraduitie  par  graines,  comme  tous  les  végétaux, 
a nature  leur  a encore  accordé  d'autres  moyens  de 
multiplication  qu’ils  poftèdent  preft^u'exclufive- 
ment;  ils  fe  multiplient  de  leurs  raetnes  par  «- 
jttoni,  par  drattotu,  &e.  ; de  leurs  branches  pat 
wurcotut,  par  imuartj  , par  grtÿis  , &f. 

Qu'on  juge  de  l'immenfe  fécondité  des  arbres 
d’après  ces  moyens  nombreux  de  rcproduâion 
(|u'ib  confervent  pendant  b longue  drtrée  de  leur 
vie.  Il  n'eft  point  Je  végétaux  auxqit.-U  U nature  ait 
accordé  de  plus  longues  atuiées.  Quoique  variée, 
fdoo  les  efpèces,  il  en  eft  dont  1a  duree  furpaffe 
ptefque  toute  croyance.  M.  Adanfon  a rencontré 
aux  ^ de  la  Magdeleine  , prés  du  Cap- Vert , 
plufieurs  éMéeéa  fur  lefquelsil  y avoit  dts  iufetip. 
rions  de  noms  holbnJais , rets  que  celui  de  Ri-v , 
8c  plufieurs  noms  français,  dont  les  uns  dicntent 
du  quatorzième , d'autres  du  quinzième  fiècle.  Ces 
arbres,  quoiqu'âgés  de  slulî.urs  centaines  d'an- 
nées , étoiem  encore  iras-jeunrs  , n'ayant  alors 
qu'envitoo  fix  pieds  de  durnètre.  I.e  même  auteur 
en  aoMèrvé  beaucoup  d'aotres  qui  avoient  depuis 
Hhh  a 
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vingt*c!nq  jufqa'à  vingt-fcpt  pieds  de  diamètre , 
& qui  ne  paroiiToienc  pas  être  encore  arrivés  à 
leur  entier  développemenr.  « L'arbre  appelé  en 
Chine  jitnnUh , e'eli-à-dire  , arbre  de  mille  ans , 
ajoute  ce  favam  naniralifte,  prouve  alTei  que  l'on 
connoit  dans  ce  pays  des  arbres  d’une  durée  qui 
pafle  riinagiiiaiion  : aufli  c'cft  dans  ce  pays , dont 
les  peuples  paroifleni  les  plus  anciens  du  Monde 
connu , St  qui  par  conféquenr  peuvent  avoir  plus 
de  notes  fur  l'antiquité,  que  crcilTent  les  plus  gros 
arbres  cités  jufqu'iti , tel  que  celui  de  cent  trente 
pieds  de  diamètre.  L'hiftorien  Jofèphe  rapporte, 
au  livre  V , chap.  31  de  la  Cuirrt  des  Juifs,  que 
l'on  voyoit  de  l'on  tems  , à fix  llades  de  la  ville 
d ’Ebron , un  térébinthe  qui  exiftoii  depuis  la  créa- 
tinn.  » Hline  , dans  le  feizième  livre  de  Ton  hif- 
toire  naturelle . chap.  44 , cite  un  certain  nombre 
d'aibres  , tous  remarquables  par  leur  vieillefle. 

Enfin , la  vie  des  arbres  a un  terme , comme  celle 
de  tous  les  êtres  organifés.  «Les  chênes,  les  fapins. 
les  cèdres , les  palmiers  & les  autres  grands  vé- 
gétaux , dit  M.  Mitbtl , témoins  pendant  une  lon- 
gue fuite  d'années  de  la  naifiance  & de  la  mort  de 
tant  de  races  éphémères  , fuccombent  enfin.  De 
jeunes  rejetons  leur  fuccèdent  : ceux-ci  palleront 
à leur  tour  ; car  ce  qui  fait  que  l'individu  croit 
& fe  fortifie,  devient  tôt  ou  tard  une  inévitable 
caufe  de  mort.  Il  eli  aulfi  des  caufes  accidentelles 
qui  hâtent  la  fin  des  individus;  elles  engendrent 
les  maladies.  Les  maladies  amènent  la  mort.  l.rs 
efpèces  les  plus  robufies  ne  font  pat  à l'abri  de  ces 
coups  imprévus.  On  voit  fouvent  de  grands  arbres, 
rongés  par  des  chancres  St  des  ulcères,  périr  av.inc 
le  teins.  Les  froidsexcetfifs.lrs  chaleurs  ardentes, 
les  vents  violens  , les  brouillards  chargés  de  va- 
peurs méphitiqurs,  les  longues  féchetelTes,  les 
tems  humides,  la  préfence  de  légions  d'infi-âes 
dévorans,  les  attaques  réitérées  des  quadrupèdes, 
font  autant  de  caufes  de  maladies  & de  def- 
truâioii. 

» Lotfqu'un  arbre  échappe  â ces  accidens,  Se 
qu'il  arrive  paifiblement  à la  vieillelTe,  dilfétens 
J^ptômes  précèdent  & annoncent  fa  fin.  Vers 
ce  rems  la  végétation  fe  ralentit,  l'atbie  teffe  de 
croître  & de  fe  développer.  Le  tronc  8c  les  bran- 
ches des  dicotylédons  ne  pioduifenr  plus  alors  de 
nouvelles  couches  de  liber.  Leur  écorce,  deifé- 
chée  8c  fendue  , fe  détache  par  morceaux.  Leurs 
derniers  rameaux,  ne  recevant  plus  de  fluides 
nourriciers , fe  flétrilTent  aux  .approches  de  l'hi- 
ver, de  même  que  Us  tiges  des  plantes  annuelles. 
A pîine  voit-on  4a  8c  là  , fut  les  branches,  cjuel- 
ques  boutons  tardifs  , qui  périlfent  bientôt.  A 
cette  même  époque,  les  tiges  des  monocotylé- 
dors  ne  fe  chargent  plus  de  nouvelles  couron.ies 
de  foui  Us.  Les  faifcsaui  d.;  tubes  qui  pattent  de 
leur  bafe  , 8c  s'élèvert  jui'qu'â  leur  cime , et  ffem 
de  s'alongtr  8c  de  charrier  la  liqueur  nourricière  : 
il  ne  fe  cléveloppe  plus  de  faiUeaux  de  tubes  au 
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centre  du  végétal.  La  moè'lle , placée  entre'  les 
anciens  faifeeaux , fe  delTéche  Sc  fe  réduit  en  pou- 
dre ; l'union  entre  toutes  les  parties  eft  détruite. 
Mille  caufes  de  dellruClion  , jufqu'alors  iinpuif- 
fautes , agiffent  fur  ces  vieux  arbres  ruinés  par  le 
tems  ; ils  tombent  de  toutes  parts,  8c  fe  changent 
enfin,  après  bien  des  altérations  fuccelTivcs  , en 
humus  végétal.  » 

Arbre  a l'ail.  On  donne  ce  nom  à plufieura 
arbres  dont  quelques  parties  exhalent  une  odeur 
d'ail , furtout  à un  arbre  du  Pérou , dont  Ruiz  8c 
Pavon  font  un  genre  nouveau  , fous  le  nom  de 
ttrdana , Flot,  peruv.  vol.  a,  pag.  46,  tab.  184; 
il  diflète  très-peu  du  febeftiet  ( cardia  Linn.),  au- 
quel il  faudra  peut-être  le  réunir. 

Arbre  d’amour,  arbre  de  Judée.  Ceft 
le  nom  vulgaire  que  l'on  donne  au  gainier  {etreit 
filiqutifirum  Lilin.).  Durante,  auteur  italien  , em- 
ploie le  premier.  Le  fécond  efi  plus  répandu. 

Arbre  aux  anémones.  ( Vaye^  Caly- 

CANT  ) 

Arbre  d’argent.  (Koyej  Protée  argen- 
tée, n°.  z8.) 

Arbre  aveuglant.  Arior  caeans,  Rumph. 
Amb.  Z,  pag.  Z57,  tab.  79.  Ainfi  nommé , parce 
que  fon  bois  eft  rempli  d'un  fuc  laiteux  très-cauf- 
lique  , qui  occafionne  l’aveuglement  ou  au  moins 
des  douleurs  très-cuifantes  lurfqu'on  le  fait  fauter 
aux  yeux  en  coupant  l'arbre,  comme  des  matelots 
l'ont  éprouvé,  au  rapport  de  Rumphe.  C’tftl'cx- 
«cvna  Linn.  ( è'oycj  Agalloche  d'Amdoine, 
n*.  I.) 

Arbre  a bâton.  Ceft  une  efpèce  de  c<- 

laflrus. 

•Arbre  de  baume.  On  donne  ce  nom  à plu- 
fieiits  aibrcs,delquels  fort  une  liqueur  balfamique; 
mais  il  eft  plus  particuliérement  réfervë  pour  le 
burfera  gummiferu  Liiin.  (Pqycj  Gomabt,  n".  I.) 

-Arbre  du  Brésil.  ( Koycj  Brésillet.  Ctfal- 
finia  Linn.) 

Arbre  de  buis.  On  nomme  ainfi , dans  l'ile 
de  Bourbon  , le  grangitia  des  botanilles. 

Arbre  a calebassis.  Calebassier, 

Crcfctniia  Linn  ) 

Arbre  du  Canada.  Ceft  le  rhododtndrum 
maximum  Linn. 

Arbre  du  castor.  Ceft  le  magnalia  glauca 
Linn.  / 
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Arbre  du  ciel,  arbre  de  Gordon.  ( 
ClNKGO.  Ginkgo  iiioia  Lilin.  ) 
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bois  pareil , portent  également  ce  nom  ou  plus 
communément  celui  de  iois  dt  fsr. 


Arbre  de  cire.  Myrica  ctriftra  Linn.  C’ell  le 
galé  ou  cirier  de  la  Louilune  j petit  arbrÜTsauqui 
croît  dans  les  lieux  mareeageux  de  rAmetic|ue 
fcptentrionale.  Sa  graine  etl  couverte  d'un  enduit 
blanc  , qui  elt  une  véritable  cite  . facile  d féparer 
d.rns  l’eau  chaude,  & employée  avec  fuccés  dans 
les  ufages  économiques.  ( Gaie  , n°.  i.  ) 

Le  même  nom  el)  donné  à un  arbre  de  Chine , 
fur  lequel  une  efpèce  d'inleéta  dépofe  une  véri- 
table cire. 


Arbre  aux  fraises.  ( KejH  Arbousier.) 

Arbre  a franges,  arjire  de  neige.  C'eft 
une  efpèce  de  chionanihua  Linn.  ( Chio- 

NANTIIE,  n“.  1.) 

Arbre  a la  comme.  On  nomme  ainlî,dans 
Il  Nouvelle-Hollandi , Yeucjlyptus  nfniftra  Smith 
8c  le  mtfojidcros  cùfiata  Gzitn.  ( Voyt[  EuCA* 
LYPTE  ti  MeTROSIDEROS  , Supfl.  ) 


Arbre  a chapelets.  (Kqye{  Azedarach, 
B°.  I.) 


Arbre  a grives.  C’eft  le  forhut  aucuparim 
Linn.  { Koyij  Sorbier  ois  oiseleurs.) 


Arbre  de  corail.  ( Ervthrine  , 

D°.  k.) 

Arbre  os  CytiIÂae,  cultivé  fous  le  nom  de 
Aévi  dans  file  de  'Laiii  uu  de  Cyihère,  d'oû  lui 
vient  fon  nom.  Il  a ete  tranfporte  par  Commeifon 
à l'Ile-de-Frmce.  Ses  caractères  le  rangent  parmi 
les  fpoadidi,  ( y^uyn  MonBIN  , n°.  j.  ) 

Arbre  du  diable,  pet  du  diable.  On 
nomme  ainli , en  Amérique , le  hura  crepiiaru 
Linu.,dont  le  Iruii , s'ouvrant  avec  élafiicite, 
fait  une  allez,  forte  explofion  en  jetant  au  loin  Us 
valves  qui  le  compofent.  { Koyc{  Sabliebb  ) 


ArBre  d'huile.  {Voyei  Abrasin.) 

Arbre  immortfl.  ( F-Rythrine.  ) 

L’cndruch  de  Madagafcar  porte  auftt  ce  nom. 

Arbre  iNofCENT.  «On  ne  fait,  dit  Coftigny 
( Vcyagt  à Canioa  , pag,  4J  ),  pour  quel  motit  les 
habitansdes  lies  Nicobar.  dans  le  golfe  du  Bcii- 
g.ile,furnommeni  ainfî  le  Vacoua  ou  Baquois, 
n*.  I (penduniu  Linn.  f.  ).  » 

Arbre  de  Judée  ou  de  Judas.  (Koyrj  Gai- 
NIER.  Ctrch  Linn.  ) On  donne  auffi  , dans  les  Phi- 
lippines , le  nom  Marbre  dt  Judai  au  kltinhovia 
Linn. 


Arbre  de  Dieu.  Une  efpèce  de  figuier  de 
l'Inde  poulie  de  fes  rameaux  des  jets  inférieurs 
qui,  le  ditigeant  vers  la  terre,  y prennent  ra- 
cine , 8c  forment , par  leur  accroiüement , de 
nouveaux  troncs  : d'où  il  refaite  qu'un  feul  arbre 
peut  ainti  former  un  bnfquet,  dont  les  tiges  8c 
les  rameaux  repréfement  des  arcades  8c  des  cloî- 
tres. On  le  cultive  pour  cette  laifon  autour  des 
temples  ; ce  qui  l'a  fait  nommer  arbre  dt  Dieu 
ficus  religiofa  Lim.) , figuier  des  pagodes,  (.b'oyc^ 
ilCUiER,  n*.  4.) 

Arbre-dragon.  C’eft  le  fang  dragon  ou  le 
dragonier  ordinaire  {droctaa  drago  Linn.). 

ArbRI  d'encens,  EOIS  d'encens,  (f^oyel 
IcKjUIER  Ce  BaLSAMIER.) 

Arbre  a enivrer  les  poissons.  Cette 
propriété  efl  attribuée  i divers  végétaux  : on  la 
trouve  fuitout  dans  le  pifeidia  Linn. , aibre  de  la 
f.imille  des  légumineufes.  ( f'byzî  Boisivrant  , 
n*.  I.) 

Arbre  de  fer.  Les  Portugais  de  l'Inde  nom- 
ment ainfî  le  bois  de  naghas  ( mtfua  ferrta  Linn.  ), 
dont  le  bois  efi  tiès-dur.  D'auues , qui  ont  un 


-■\rbre  laiteux.  On  donne  ce  nom , en  diver» 
pays,  aux  arbres  qui  donnent  par  incifion  un  fuc 
laiteux)  ils  appai tiennent  la  plupart  à la  famille 
des  apocinées  ou  à celle  des  euphorbes,  {lujf.) 

Arbre  de  mai  ou  de  Saint-Jean.  Les  Ciéolet 
de  la  Guiane  nomment  ainli  le  moroio/osi  des  Ga- 
libis , qui  eft  une  efpèce  de  panax  Linn.  Dans  la 
Guiane  on  préfère  cet  arbre  à tous  les  aunes  peut 
la  cérémonie  de  planter  le  mai. 

Arbre  de  mature.  C'eft  l'avaria  tongifoUa 
( vayei  Canang,  i.'.  J ),  figuré  8:  décrit  dans  le 
k'oyage  de  Sonneras  , vol.  1 , pag.  IJ  J ■ tab.  1 J I ( 
il  eft  é'evé  8c  iiès-droit  ; d’oii  lui  vient  fon  nom. 
On  le  trouve  fur  la  côte  de  Coromandel. 

t 

Arbre  a la  migraine.  Cet  arbre  eft  ainfi 
nommé,  parce  qu'il  eft  regardé  a l’Ile-de-France 
comme  le  fpécifique  de  la  migraine.  C'eft  le  prtmn» 
integrifalia  Linn.  ( F'eyef  AndakÉSE.) 

Arbre  de  mille  ans.  ( yoyej  Boabab. 
Adanfortia  Linn.) 

Arbre  de  Moïse.  On  donne  quelquefois  c« 
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nom  , ainfi  <)ik  te!ni  d-^  iuijfon  ardent , au  nu/pUue 
fyiacan;i:a  Linn. , elp^ce  dt  ncfliet. 

Arsivb  a Vf  IN.  Cer  arbre , cuUivd  Jjm  les  îles 
du  gland  Oréun  auliral  ou  mer  du  Su.l , porte  un 
fruit  <]ui  a U faveur  d^  pain  , & dont  les  habiians 
font  tn  paitiii  leur  nourriture.  Cook  8f  d'autres 
voyageurs  parlent  beaucoup  de  cet  arore,  qui  ell 
encore  connu  fous  le  nom  de  rima.  C'ell  pour  les 
botauiitet  une  efpèce  i arâottirpnt.  (Kojf{  Ja- 
Quiia,  n“.  t.) 

Arbice  a P.rpiER.  C'ell  le  Papyrier  de  cet 
Ouviapc  {papyrias  l.am.  lil.  ),  plus  généralement 
connu  fous  le  n .in  de  mûrier  de  U Chine , mûrier 
à papier  , dont  l'écorce  lit  employée  à la  Chine 
pour  faire  du  pap-er , Sr , dtns  l'ile  d'Otaiti,  pour 
Li  fabiiottc  drs  toilis  de  ce  pays  i il  a été  décrit 
fous  le  nom  hroujfanttia  par  Lhiriticr. 

Arbre  poiscn.  On  donne  ce  nom,  dans  di- 
vers pays,  aux  arbres  qui  con'iciment , dansquel- 
ques-utn  s de  leurs  paities,  un  fuc  nuiliale,  tels 
que  le  Mancenilier  , le  Toxicooenuron 
(rAor  loxi.oeeadmm  Limi.),  l'UpAS,  Sic. 

Arbre  aux  quarante  écüs.  f^over 
ClNCO.) 

Arbre  de  poivre.  Le  gattilier  commun  (v.-r« 
, Ofnus  cafitu  Linn.  ) a été  aiufi  nommé  , parce  que 
(un  fruit  a un  peu  la  forme  d'un  grain  de  poivre 

Arbre  puant.  On  connoit  fous  ce  nom  plu- 
fieurs  atbrts  de  divers  genres  : le  flercuUa  feetida 
Linn. , le  pirigara  de  la  Guiane , le  feeùdia  ou  féti^ 
dierit  l'ile  Bourbon. 

Arbre  saint  : nom  ancien  de  l'aaedaraek, 
dont  les  noyaux  étoient  employés  pour  faire  des 
chapelets. 

Arbre  ou  Bois  de  Sainte  Lvcie.  C'eft  le 
ceiilîer  odorant  {prunus  makaleb  Linn.) 

Arbre  de  Saint-Thomas.  C'eft  le  iuuhiniu 
variegau  Linn. , ainfi  nommé , fuivant  Zannoni , 
par  les  anciens  Chrétiens  de  l'Inde , qui  croyoienc 
que  fes  fleurs  av.oient  été  teintes  du  fang  de  cet 
apôtre  ait  moment  de  Ton  martyre. 

Arbre  a sang  : nom  donné , dans  la  Guiane , 
i un  millepertuis  en  arbre,  qui  donne  par  incifion 
un  fuc  rouge. 

Arbre  de  sel.  Sonnetat , dans  Ton  Voyage  aux 
Indes , vol.  i , pag.  (8 , parle  d'un  arbre  de  Mada- 
gafear,  ainfl  nomme  parce  que  fa  feuille  eft  em- 
ployée pour  aflaifonner  les  alimens  ; nuis  il  n'en 
doiiM  aucune  deferiptioo. 


ARC 

Arbre  BE  soie.  On  données  nom.rolfaii 
mimvju  arhorea  Linn. , fuit  au  eeUts  mierauthns  , 
elpéce  de  micocoulier.  I-e  periploea  greea  Linn.  elt 
aulTi  nommé  urtre  à fjie  de  V'irginie. 

Arbre  a suie.  C'eft  le  eroton  feUftrum  Linn. 
{Voyef  Croton,  n®.  11.)  Il  doit  être  réuni  au 
jupium.  (Vayei  GlUTTIER,  Sirpp/.  ) 

Arbre  triste  C'eft  le  nyctinthes  arior  trijlis 
Linn  , amfi  nommé  parce  que  fes  fleurs  ne  fe  dé- 
veloppent que  la  nuit,  & tombent  le  marin. 

Arbre  aux  tulipes.  Magnolia  Linn.  ( ffayej 
'Tulipier.) 

Arbre  AU  vermillon  : nom  ancien  du  chêne 
kermès. 

Arbre  du  vernis.  On  donne  ce  nom  à quel- 
ques efpèces  de  fumac  ( rhus  Linn.  ) , dont  on  re- 
tire, par  incilion,  un  fucqiii  prend,  en  feféchant, 
l'afpeêt  du  vernis.  On  avoir  même  cru  que  le  ver- 
nis de  la  Ch  ne , fi  célèbre , étoit  tiré  d'un  fumac  : 
cependant , s'il  faut  en  croire  Loureiro , il  eft 
fourni  par  l'arbre  qu'il  nomme  augia , très-diflé* 
rent  du  fumac  , 8c  failanr  partie  de  la  famille  des 
guitifètes.  {Juf.)  {Voyei  AvetA  , Suppl.) 

Arbre  de  vie.  {Voyei  Thuya.) 

ARÎUTUS.  (Voyei  Arbousier.) 

ARCHANGEL  : nom  donné  par  les  habitans 
de  la  Barbade  i l'eupatoire  odorante , au  rapport 
de  Plukenet , qui  l’a  figure  , tab.  177 , fig.  j. 

ARCHANGÉLIQUE.  Ce  nom  a été  employé 
par  les  Anciens  pour  plulteurs  plantes  de  genres 
dilferens , pour  l'angélique  cultivée  {angelieu  ar- 
ehangeiica  Linn.  ) , pour  le  lamier  blanc  ( tamium 
uiium  Linn.  ) , pour  la  campanule  ganrelée  ( ccm- 
panula  trachtlium  Linn.  ) . 

ARCHEN.AS  : nom  arabe  du  genévrier,  fui- 
vant Ualechamp. 

ARCHENDA.  C'eft  une  poudre  faite  avec  les 
feuilles  du  henné  {laufonia  Linn.),  donc  les  fem- 
mes d'Egypte  8c  de  Barbarie  fe  fervent  pour  don- 
ner aux  ongles  de  leurs  mains  8c  de  leurs  pieds 
une  couleur  d'un  jaune-doré. 

ARCTIO.  {yoyei  Arctione,  8c  llluftr.  Gen. 
ub.  664.) 

Onopordum  rotandifolium.  Allion.  Flor.  pedem, 
n*.  y {é.  tab.  38.  fig.  i.  s 

Villaria  fuiatauUs,  Guctt.  Mem.  Dauph.  I.  pag, 

170.  tab.  ip. 
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Btrariia  fubaccuUs.  Villars , Dauph.  a.  pag.  if. 
ub.  ai. 

Ce  genre  tient  le  miUeu  entre  les  onopordes 
& les  bardanes  ( il  a pour  caradlère  eUentiel  : 

Un  caiict  compop  d^écaiiles  liniains  , , 

point  épintupi  y un  rictptacie  nu  f muni  n al\ioUt 
dontiouUs  à ieurs  kords  ^ fous  les  Jleurons  hermaphro- 
dites i les  pmences  eouronnies  par  une  aigrette  per- 
f tante , à poils  pmples  , tris  fouvent  contournées  en 
/pirate  à leur  iap. 

La  germination  de  cette  plante  efl  très -remar- 
quable. Ses  graines,  étant  mifes  en  terre,  pouf- 
fent d'abord  deux  cotylédons  dans  une  pofiiion 
sreiticale.  La  plumule  croit  fur  le  cô:é,  va  fortir 
i un  ou  deux  pouces  de  diflance,  & paroit  en 
quelque  forte  appartenir  è une  autre  plante.  Cette 
•bfervation  etl  due  à MM.  Ch.ix  & Villais. 

ARCTION.  Dalechamp  a donné  ce  nom  i la 
plante  déctite  dans  cet  ouvrage  fous  le  nom  d'arc- 
e'tone  y il  avoit  été  employé  plus  aniiennement  par 
Diofcoride  pour  défigner  la  bardane , connue  de- 
puis fous  celui  de  tappa.  Linné  avoit  adopté  la 
dénomination  de  Diolcotide.  M.  de  Juflleu,  dans 
fes  Familles  naturelles , ainlt  oue  M.  de  Laiiurck , 
ont  cru  devoir  lailTer  pour  la  bardane  le  nom  latin 
tappa , foit  paice  que  Tnurneiort  l'admetloit,  foii 
parce  que,  dans  les  defcriptions  des  fruits  heiif- 
(és , on  emploie  ordinairement  l'expreifion  fruSus 
tappaceus , c'ell-à-diie , fruit  femblable  i celui  du 
tappa. 

ARCTIUM.  {yoyei  AncTtoNE  & Bar- 

f>ANa.) 

ARCTOCARPUS.  ( Jaquier.) 

ARCTOPUS.  {yoyex  OORSINF.) 

ARCTOTHECA.  { yoyei  Arctotide, 
Suppl. } 

ARCTOTHIS.  (yayei  Arctotide.) 

ARCTOTIDE.  ArSotis.  PluCeurs  efpèces,  ren- 
fermées dans  ce  genre,  s'en  écartoient  pat  des 
caractères  très  - marqués  , ayant  leurs  femences 
couronnées  par  une  double  aigrette  y l'interieure 
à cinq  paillettes  Icatieufes , comme  dans  les  vrais 
arOous  y l'exterieuie  d cinq  rayons  fetacès  ; le  ré- 
ceptacle chargé  de  paillettes  , & non  de  poils.  Ces 
confidétations  ont  déietminé  Gartner  i réurir  ces 
élpèces  dans  un  genre  particuliet , qu'il  a nommé 
urftnia.  {yoyei  LiRtl.sit. , vol.  VIII.  ) D'après 
cette  rélurme . on  ne  doit  confi  rver  parmi  les 
arttotides  que  les  lix  ftemières  tfpèces  décrites 
dans  cet  ouvrage,  te  renvoyer  les  autres  aux  u-fi- 
nia , aiafi  que  je  l'ai  fait , Se  réduite  les  azâetides 
aux  caraUeres  luivans  : . i 
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Un  c^lUt  himifpkirique  , compêfé  iécailUt 
Iriq  iiti  , fcoifitbjis  } Us  femtnut  couronnéts  pnr  unê 
ftuU  aig.  tut  i à <i/iq  ou  huit  pailUttes  fearituftii  U 
rtetptaeU  g.irni  de  poiU, 

Espèces. 

l.  Arctotide  fjng  tige.  Atüotis  ncaulu.  IJnr* 

ArBotis  coroiluüs  radidAtiius  ftrtHxbus  y fuhoêûu^ 
Us  ,•  foliii  dspauptrat  iyroicis  , utrinqui  incanis  y 
fquamis  catUinis  , exurioribus  obtujis  U etteUs.  Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  i6.  lab.  i — Willdcn. 
Spec.  J.  pag.  1J49. 

Les  demi  fleurons  de  la  circonférence  font  tous 
fertiles  i les  liges  très-courtes , couchées,  i peine 
longues  d'un  pouce  s les  feuilles  très  - fouvent 
blanchâtres  à leurs  deux  faces.  ( y<>ye[  Arcto- 
tide, n*.  I.) 

3-  Arctotide  rameufe.  ArBatis  ealendulatea. 
Linn. 

ArBotis  ( ealendulatea  ) , Jlopulis  radiantiius 
fleriliius  , lanceolatis  , indivifis  y foliis  runcir.aio- 
pinnatifidis  , fuhiits  fuhtomentops  Willd.  Spec.  3. 
pag.  1347.  — Linn.  Syft.  veget.  éyp.  — Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  16.  tab.  157. 

g.  Anemanofpermos  a/ricana  , fotiis  eardui  ientu 
diBi  y fiorum  radiis  intiis  aliis , /uitits  purpureit, 
Commel.  Hort.  Icon.  — Lam.  llluflr.  tab.  71J. 
fig.  1. 

Cette  plante  fe  difltngue  de  la  fuivame  & de 
fes  variétés  par  fes  tiges , beaucoup  plus  fermes  , 
dures , velues , (litécs  s par  les  demi-fleurons  de 
la  circonférence , plus  larges  , lancéolés  , très- 
entiets  â leut  fommet.  Les  fleurs  , dans  la  varréié 
g,  ont  Itruis  rayons  blancs  en  delTus,  d'une  ceiote 
purpurine  en  deflous.  ( Pojrj  Arctotide, 
n".  5.) 

3.*  Arctotide  trille.  ArBotis  sriflis.  Linn. 

AtSotis  ( hypochondriaca  ) , fiopulis  rudiantiiua 
fierititus  , tri-^uingutpanitifve  ; pliis  Ijrato-pinna- 
tifidis,  deniaiis , fuiiUs  tamtntfjis.  Willd.  Spec.  3. 
pag.  1548. 

ArBotis  fulpkurtau?  Garrin.  deTruÛ.  & Sem.  i. 
pag.  4$9.  tab.  171.  ^ tim.  iU.  ub.  715.  fig.  3. 

m.  ArBotis  tripJa. 

ArBotis  (hypochondriaca)^  fofeulis  radianti- 
bus  Jierilibus  , tnfidJs  ^ mtdiâ  inptxàu  Einn.  SyfE 

veget.  659. 

ArBotis  foliis  pînnatifidis , cauU  ktrbnceo , pttalis 
radii  profonde  trifdis.  Boy.  Lugi.-But.  179. 

. ArBotis  ( trtfHs  ) , fafcnlu  'radinnùhue  vietnls  p 
tripartiiîs,  Linn.  Spec.  1 — Miü.  Diû.  iT.  1. 


Digitized  by  Google 


4^2  ARC 

Antmonoffirmoi  afrt , fotiU  (/  fisit  uraxac:  in- 
eaiiii.  lîitjrii.  Icoii.  ij,  tib.  IJ. 

fi.  Arûotii  ^uadripart'ua. 

ArHoiis  ( triflis  ),  radijnùhas  jitrUi^Ui , 

qujdnpariiiit.  Linn.  Mamiff  479.  — Berg.  Plant. 
Capeiif.  3:0. 

y.  A'Hoth  tripartUo-trifida. 

Ar3o:is  (corufeans  ) , radUntiiut  iri~ 

pjrtiiit , txuriort  trifidj.  Li:m.  Sj'fl.  veget.  6J9. 

d.  ArCtütis  quinqafp.irîitJ, 

Ar3ocit  (fuparba),  foftuHi  radiantiiiis  fterili- 
iui , qui.i.jMpiiriitii  ; Miii  pinnjtis  , dtntatii  ; /«ci- 
nih  bipaiiiiii.  Linii.  Spac.  Plant,  ijcj.  — .\mocii. 
Acad.  4.  (<ag.  551. 

Jiicoiia  afiicaxa  , ftâ!its  facit  , fto'c  xmpliort , 
pcialis  radtantiiiui  trimais,  \'olk.  Nenb.  124.  tab. 
114.  ? 

Ses  racines  produifent  plalieurs  tiges  étalées  , 
prefqiie  couchées , ht  tracées  , ttès-foibles  , n-é- 
diocrcment  fanv  ufes , cotônneules  , futtout  à 
leur  partie  rupéritiire , p;ii  élevées.  I.cs  feuilles 
radicales  & inferieures  font  longuement  pétinlées, 
molles , un  peu  epaifffs , conciliées  , en  forme  de 
lyre , prêfque  pir.iiatifidcs , irrégulièrement  déchi- 
quetées ou  dentées  à leur  contour , blanches  8c 
tomenteufes  en  de  (Tous  i les  fupérieiires  plus.pe- 
tites,  dillames.  Les  pédoncules  font  fort  longs, 
Bries , latéraux  , cotonneux  , terminés  par  une 
graide  fe  belle  fleur,  dont  le  calice  efl  héinifphé- 
rique  , couvert  de  flocons  cotonneux  > les  fleu- 
rons du  centte  jaunes  , noirâtres  à leur  fommei  i 
les  demi-fleurons  de  la  circonférence  d’un  blanc- 
plombé  , jaunes  â leur  bafe , quelquefois  d’une 
légère  teinte  purpurine. 

Cette  cfpèce  préfente  plufieurs  variétés  dans 
la  forme  de  Lues  feuilles , mais  que  l’on  a plus 

fiarticuliérement  dillinguées  dans  les  divilïons  de 
C’Urs  demi  fleurons,  qui  font  à trois  découpures 
alfi  Z profondes  dans  la  variété  «,  ayant  celle  du 
milieu  courbée  en  dedans)  â quatre  découpures 
inégales , fouvent  aigués  dam  la  variété  fi  j â trois 
profondes  divifions  dans  la  variété  y,  celle  du 
milieu  trifidej  enfin,  la  variété  é' préfente  cinq 
divifions  dans  fes  demi-fleurons. 

VarSoils  trifis  , var.  fi , taraxacoides  , Berg. 
Plant.  Cap.  321,  rentre  tiès-probjblement  dans 
une  des  variétés  précédentes. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
On  1a  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O 
(f'.v.) 

6.  Arctotide  laciniee.  ArQotis  /dcruJuru.  Lam. 

, ArSota  ü/ptra.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  1507. 
vat.  fi. 
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|.  ArSoth  ( un.ltilita ) , fjiiamtaufj , fatSh  plx- 
njtifait  ,•  pixtiis  /intiriiux , rfeetur  a , ma'gixt  itvor 
/iito-uxdu/jiit.  Berg.  Plant.  Capenf.  p'g.  317.  — 
C*.-tn.  tab.  172.  fig.  3.  — Lâm.  lIluRr.  tab.  713. 
fig.  I. 

La  variété  } de  VarBoch  ladnUia  de  M.  de  f.a- 
marck  ne  m'eft  p-int  alfez  connue  pour  décider  fi 
la  plante  dont  Carrtner  a figuré  le  fruit,  & qu’il 
regarde  comme  Varriotit  undAata  de  Bergius , efl 
bien  la  même  plante  , & fi,  même  dans  ce  cas , 
elle  doit  être  dillingiiée  comme  efpè.e  d’après  fes 
graines.  Garitner  les  repiéfente  couvertes  d'un 
diivec  lanugineux,  de  foime  conique,  placées  fur 
un  réceptacle  alvéoiaiie  ) les  alvéoles  munis  â 
leuts  bords  de  poils  aufli  longs  que  les  femences. 
Les  écailles  du  calice  font  imbriquées , arrondies, 
tiès  obtufes i hs  deini-fl.urons  fertiles,  ovaies- 
lancéùlés  ) uois  petites  dents  à leur  fommet.  Les 
femences  , à leur  côté  intérieur , forment  deux 
faillies  en  forme  d’aile  , connivemes , creufes  en 
dedms,  & qui  lepréfentent  comme  deux  loges 
vides  lorrqu'elles  font  coupées  tranfvctfalement. 

0!>ftrvailum.  Betgius . dans  fes  Plantes  du  Cap 
de  Bnnne-Elpèraiice , préfente  de  cette  plante  , 
ou  plutôt  de  YarSotii  afptra  , deux  variétés  , 
fi.  arüotii  chieoraexa , paut  iaquL-lle  il  cite  la  figure 
de  Eurmaii , Plant.  Aftic.  p,  i (8  , tab.  37,  fig.  i ) 
& y.  ardoiij  undulata , â laquelle  il  rapporte  pour 
fyr.onymie  de  Boeih.  pag.  100  , tab.  100. 

7.  Arctotide  tricolore.  Ariioiia  iricolor.  Jacq. 

ArHoîif  fofeatis  radianùhus  fxrtiUiui ,-  folits  fufi~ 
tut  tomtniojU  , ovatii  , initgtrrimis  iyratifve , dcn~ 
tütis  ; feapo  fuUazo  , unijioro  ,- Jquamis  eaîieinti  ex- 
ttricriliu  rtfiexu.  Willden.  Spcc.  Plant.  3.  pag. 
»549- 

Arûjtis  IricotoT ^ toroUulis  radiantihus  feriiliias  ^ 
acauiis faliis  jimpt.cibus  , ovatis  fubtyrjiifqtu , re- 
pandis,  tomentojtj  ^ ftprà  viridibus  ^ Jubztts  incanis  ; 
rudio  uirinqui  difiolare.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2. 
pag.  17.  tab.  139. 

Cette  plante  n’a  point  de  lige.  Ses  racines  font 
filiformes,  de  U groffeur  du  doigt,  garnies  de 
fibres  i elles  donnent  naiffance  â des  feuilles  pé- 
tiolges,  étalées,  les  unes  ova'es,  très  entières  ) 
d’autres  échancrées  en  lyre  8:  d.ntées,  tomen- 
teufes,  blancliàms  en  delfous,  vertes  en  deflus. 
De  leur  centre  s’élèvent  des  hampes  fillonnées, 
hétiffées  de  poils  rougeâtres , hautes  d'un  pied  , 
uniflnres.  Les  écailles  du  calice  font  pubefeentes , 
réfléchies  ) les  fleurons  du  centre  d'un  pourpre- 
foncé;  les  demi-fleurons  de  la  circonférence  fer- 
tiles, d'un  blanc  de  neige  en  dedans , d'un  rouge 
de  falig  en  dehors  ; le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  ^ 

8.  Arctotidi 
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8.  ArctOTIDE  ondulée.  ArUotis  undaUta.  Jicq. 

ArHuù  corotlutis  radia.ttiius  fcrtiUhus,  acJulnj 
fbliii  fimplieiiai  fuHyraiiffut , dtntütis  , unduljlis  , 
fubiùs  tomentojîi  0 incanis , fuprù  pknihito-hirfutitlU 

virtntibus  ; radio  utrinque  concotore.  J icq  Hort. 
Schoenbr.  i.  pag.  17.  tab.  léo — \Vil!d.  Spec.  }. 
pig.  1349.  ( Non  Hcrg.  (f  Gorin.) 

Arciotit  ( lanaca  ) , fôliis  oiovotis  , dentato-lyra- 
tis  , fupri  jsitiris  , fukiiu  lomtruojîr  ; fiopis  folio 
longioriiut.  Thunb.  Prodr.  i6f. 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales , pétiolées  , 
fimples , ovales  ou  légèrement  échancrèes  en 
forme  de  lyre , ondulées  & dentées  d leur  con- 
tour, blanches  8c  cotonneufes  en  deflbus  , verdâ- 
tres en  delTus  8c  parfeméts  de  p'-diits  rudes.  Il  n'y 
a point  de  tige.  Les  hampes  pattern  immédiate- 
ment des  racines  ; elles  font  droites , lîmples , plus 
longues  que  les  feuilles  , fltiées , unifiotes.  Les 
calices  font  compofés  d'ècailles  ptefque  g'al'tes , 
imbriquées . featu-ufes;  les  eatétieures  téftéchies  ; 
les  fleurons  du  difque  d'un  pourpre-noirâtre  ; les 
demi-fleurons  fertiles,  jaunes  eatèrieurement  , 
d'un  jaune  - orangé  â l'intérieur  ; le  réceptacle 
Velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance,  ÿ 

9.  Arctotide  élégante.  ArSotit  fpuiofi.  Jacq. 

A'Sotii  fofc-jtii  radtontièus  fer:ilibus ; foliis  pu~ 
bifentibus  lomtniojii , pinnaiifidit , Jen/aiis  ,• 

lodo  urminalt  iriangulo  , irinervio  ; frapo  foliis  brt~ 
'vtort  ^ calitrnis  fiaamis  exuriorihus  rfftxis.  Willd. 
Spec.  Plant.  pag.  ajpo. 

Ariiotis  sorollulii  radiantihus  ftrsîlihus , acou- 
lis  ; foliis  longî  lyroiis , orguii  ftrrttis,  J.icq.  Hort. 
Schoenbr.  a.  pag.  iS.  tab.  161. 

Arâotis  ( grandiflora  ),  ftofeulis  radiantihus  fer- 
siLhtis  )'  foliis  pinnotifid’S  , atntitulatis  ^ arackaoi- 
dtis  ,trintrviis.  Ait.  Hort.  Kew.  5.  pag.  aya.  ? 

Arâotis  (brevifeapo  ),  foUis  pinnaiifsis  , dtn- 
latis  , fultùs  lomtniofis  ; feupis  folio  longionhus. 
Thunb.  Prodr.  léj. 


verfé  par  trois  nervures.  Les  femences  font  pileu- 
fes , ainfi  que  le  réceptacle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rancc.  ^ 

10.  Arctotide  à feuilles  glauques.  Arâotis 
glaaiopkyila,  Jacq. 

Arâotis  fojiulis  radiantihus  ftrtilibus ; foliis  ça* 
ntfeentiius  , pinnatifidls , rtpando  fubdintatis  ; cjult 
bafs  ramofo  ; caliçinis  fjaamis  exterioribus  rtftxis, 

Willd.  Spec.  Plans,  j.  pag.  ajpo. 

Arâotis  corollis  radiantibus  ftrtilibus  ; foliis  pin- 
natif  dis  t fublyratis , dentaris  , fuprà  glaucis  , fubtîts 
intanis.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.. a.  pag.  aa.  tab. 
170. 

Cette  plmte  efl  légèrement  tomenteufe  , d'une 
odeur  dêfagtéable.  Scs  tiges  font  hautes  d'un 
pied , ramifiées  à leur  bife , garnies  de  feuilles 
alternes,  pétiolées, pinnatilides, ubiongues , pref- 

3u'en  lyre  ; les  découpures  finuées  8c  légèrement 
entées  â leurs  bords , blanchâtres  en  dtflbi;s , 
d’un  vert-glauque  en  .deffus.  Les  fleurs  font  foii- 
taires  âPextrémité de  leur  pédoriculei  les  écailles 
exiérieure.s  du  calice  réfléchies,  velues,  fubulées{ 
le  difqiie  de  la  corolle  d'un  pourpre-noirâtre  ; les 
denii-Bturor.s  fertiles,  d'un  j.iune-foncé en  dedans, 
&'  d'un  violet-pâle  en  dehors.  < 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  jp 

ti.  Arctotide  couchée.  Arâotis  detumbtni, 
Jacq. 

Arâotis  flofçulis  radiantibas  JirtiJibus , caule  pro~ 
eumbtnttj  foliis  oblortgo-lanceolatis  ^ insqualtstr  dtn- 
tatis  t eanefeentibus  , fubtiis  tornenrofit  , irinerviis  ,* 
cal  cinis  fquamis  txurtortbus  adprcjfls.  Willd.  SpeC.' 
Plant.  J.  pag.  ajji. 

Arâotis  fofeulis  radianliisis  fertilibus  , caulibaj 
dtcumbeniibus  i foliis  lanctolaiis  , dentato  ftrratis  , 
tomentrfs.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  3.  pag.  (>8, 
tab.  3S1. 

Arâotis  foliis  ebovaio-oilongis , dtni.rtis  , tomtn- 
tofis  i caule  decambente.  Thunb.  Prodr.  164. 


C'efl  une  efpèce  remarquable  par  fes  grandes  8c 
belles  fleurs , placées  à l'extrémité  d'une  hampe 
plus  courte  que  les  leuHIrs  , ay.ant  les  écailles  ex- 
térieures de  leur  calice  hcrrlîcis  , réfléchies  en 
dehors}  les  fleurons  de  la  corolle  jaunes;  les 
demi-fleurons  de  la  circonférence  fertiles  , à trois 
dents  , de  couldbr  pourpre  â l'extérieur , d'un 
jaune-foncé  â l’intérieur , avec  des  taches  d'un 
rouge  de  farg  â la  bafe.  Les  feuilles  fort  toutes 
tadi..ales,  pétiolées,  pubefeentes,  tcminteitfes 
en  .teffous  , alongées , ptnnarifi.les  ;.lts  découpu- 
res dentées  ; le  lobe  terminal  triatrgulaire  , tia- 
Botanique.  Supplément,  Tome  i. 


Ses  racines  produifutt  des  tiges  étalées,  cou- 
chées fur  la  terre , un  peu  re.lrtllees , garnies  de 
feuilles  alternes , oblongues,  lancéolées,  inégale- 
ment deméi.5  en  feie  à h ur  contour  , blanchâtres 
8c  tomenteufes  en  défions,  marquées  de  trois 
nervures.  Les  écailles  extéiteures  du  calice  (bnt 
ferrées , verdâtres  , laiKéolées,  acuminées,  point 
réfléibrcs.  La  corolle  a tt  us  fes  flei.rons  de  cou- 
leur jrune  ; Us  dcmi  fleuions  fertiles  d'iin  pour- 
pre-cuivreux en  dehors  , d’un  jaune-pâle  en  de- 
dans ; les  femences  hcrtlTées , couronnées  pat  fix 
paillettes  j le  réceptacle  velu.  > 

lii 
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Cette  plinte  croît  lu  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
lance.  ^ 

II.  Arctotide  flafiiue.  A'Ctaiis  Jîa«iVa.  Jacq. 

Arcio’.îs  fofcjlh  rjaia<itihus  fe'titi^us  ; cauU  ra~ 
mcfo  , htrha;to  , ûjitrdenu  ; ^oiiis  Jp-tthutato-Un- 
Ciotatis  , inttgtrrimii , trincrv'u  , pu^cf.tntibui  ,*  ca- 

tùiah  f^ttamh  omnibus  rtjitxii,  Willd.  Spec.  Plant, 

J.  pag.  liJl. 

ArQotii  ionllutis  rjdiantibus  fenUihus , annua  f 
tauU  ramofv  t fiuuijo  i foiiîj  lanctoidtis  , fthinie- 
gtrrimii , Juitomtntojii.  Jacq.  Hoit.  Sclloenbc.  l. 
pag.  19.  tab.  itâj. 

Plante  annuelle , d’une  odeur  repoulTante.dont 
les  tiges  font  molles , renverfées  , rameufés  , d 

1^t^ne  afeendames , garnies  de  feuilles  alternes  , 
ancéolées , fpatulées,  prefqu'entières,  pubeften- 
tes , tomcnteufcs  à le  ut  face  inférit  iire , marquées 
de  trois  nervures;  les  écailles  du  calice  tomen- 
leiifes  , imbriquées  , toutes  téfléehies  à leur  fom- 
met.  l.ts  fleuions  du  difque  l'ont  d'un  pourpte- 
foncé  ; les  demi-flrurons  de  la  circonférence  fer- 
tiles, de  couleur  blanche,  launatres  vers  leur 
bafe  , teints  de  rouge  i leur  fommet  ; l'ovaire  un 
peu  velu,  airS  que  le  récepiac:e. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
tance.  O 

IJ.  ArctOTiCE  ’.-ffilée.  Araoiis  vtVi-ata.  Jacq. 

Arüdiis  fiofe  iis  radiantihus  ft^tiliius  ,*  cauft  ra  - 
snofo  I trtüo  f hirbûttoi  folits  tins  iri-ltinstoiatis  ^ 
Ju^tiiS  pjh<f<tftious  ^ triiufxits  J buji  juhstnt-t’s  ; 
talkinis  jipsümis  txierhriim  pauitibus.  Willdcli. 
Spec.  Phnt.  J.pag.  ajjj. 

Araotis  corottütis  rudijntîhus  fertilibus  , annxa  ,' 
tüulf  ramifqjs  virgatis  , /â/i-i  ijnteoiaso~iiaearibus  , 
iniegt'rimii  vtl  atntiiuUsis , gldkriufuUis.  Jacq. 
Hort.  Schoenbr.  j.  pag.  ja.  tao.  JC7. 

Ses  liges  font  giéles  , droites , annuelles,  rami- 
fiées ; les  rameaux  efii'és  , aïongés,  garnis  de 
feuilles  fimples  , alternes , bnéaircs-lancéolées  , 
très-entières  ou  légétemeot  denikultes , prelque 
glabres , pubefeemts  en  deffous,  itasetfées  par 
trois  nervures  ; 1rs  pédoncules  uniflores  ; li-s 
écaiilts  extérieures  du  calice  étalées  , mais  point 
téfiéclûes;  le  dtfque  de  la  coi<dle  d un  pourpre- 
fiancé  ; les  demi-fieurons  de  la  circonférence  fer- 
tiles , de  couleur  jaune  d leurs  deux  faces. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  O 

14.  Arctotide  paniculée.  AiSoiis  fsnUuiaia. 
Jacq. 

AiUttis  ^ofculis  radiantihus  ftrtiiihtiS  ; cault 
ittae,  panicu/att  j faitis  angtffo  ianeulatis , dtn- 
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lalis  , fuiiùi  tomtnio/is  ; ealkints  fquamis  txtirt»- 
riius  rtjlcxis.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  ijf  }. 

Arthiis  fiofculis  radiantihus  fertUihus  ; caute  fuf- 
frut*ci/o  , toio  panîtulato  ; folîis  angujie  chlongis  , 
denraiii,  fihtiti  incaais.  Jacq.  Hort.  Sthoenbt.  J. 
pag.  68.  tab.  j8o. 

Cette  efpèce  s'élève  droite  fur  une  tige  velue, 
hgneufe  , divifée  en  rameaux  étalés,  formant  une 
forte  de  pantcule  p.rr  leur  enfemble.  Les  feuilles 
fotit  ohlongues , étroites , lancéolées , dentées  en 
ftie  i leurs  bords , blanchâtres  & tomenteufes  en 
delToiis;  les  écailles  exeéf'eures  du  calice  prefque 
labres , fubulees . re-flé<  hies  en  dehors  ; la  corolle 
"un  pourpre-noirârre  d fon  difque  ; les  demi-fleu- 
rons terrilts , de  couleur  blanche  eu  delTus . tia- 
verfée  par  des  veines  d'un  rouge  de  fang , d'un 
pourpre-foncé  en  d (Tous  & d fa  bafe  ; les  femen- 
ces  de  la  circonférence  couronnées  par  huit  pail- 
lettes; le  réceptacle  velu. 

Cette  plmte  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  ^ 

If.  Arctotide  Jécurrente.  ArSotis  dtcurrsns. 
JaCq. 

ArHjtit  ÿofetilis  radiantihus  firtilihus , taule  fru~ 
tttofo  ,*  folks  khtis  , ohlongis , indivîfs  ffubdeatatis, 
Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  ijf  J. 

ArAotis  torollulis  radiantihus  fertilihus,  taule  ftf- 
frutitofo  ; foliis  initgris  , utrinquè  hktulis , dtnsku- 
lat  s , ptr  fttlolum  amplexieaultm  deturrentihus^ 
Jacq.  Hort.  Schuenbr.  a.  pag.  10.  tab,  i6f. 

Ses  tiges  font  ligneufes , épaifles  , hautes  de 
deux  nu  trois  pieds,  garnies  de  feuilles  Amples, 
alternes , oblongues  , iiès-entières  ou  légèrement 
denticuléis,  décurirmes  fur  un  pétiole  amplexi- 
caule , héitlTées  , ainfi  que  les  tiges,  de  poils  roi- 
des  d leurs  deux  faces.  Le  dilque  ele  la  corolle  efi 
jaune  ; les  demi  fleurons  fertiles , de  couleur  biais* 
the  , d'un  rofe-tendre  en  drilous  ; les  femeneex 
glabres  ; le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  T> 

16.  Arctotide  traînante.  ArBotis  reptatu. 
Jacq. 

ArBotis  foftulis  radianslius  feriihhus  i taule  liera 
hdcto  , afttnaentt  ; fotiis  hirtis  , fuhùs  intanis  , in~ 
ftrioriuus  ly.-ato-drntatis»  fjpertorihus  lunteolatis  ^ 
utntatis.  Willd.  Spec.  PLm.  j.  pag.  ajH* 

ArBotis  fofculn  radiantihus  fertUihus  ,‘radict  rtp* 
tonte  ^ eaulious  f^rueieofls,  cafiendentihus  ÿ ramis 
ereUii;  folks  injutorihus  juhlyraeii.  Jseq.  Hoit. 
Schoenbr.  pag.  69.  tab.  j8a. 

ArBotis  inttrrupta,  Thunb.  Prodr.  l6f.  î 
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Ses  racines  font  rampantes  i fe$  tiges  pref^ue 
U^eufcs , Cÿ'liiidriques . heriflees , longues  d un 
pied  8c  demi , couchées  à leur  partie  inferieure  , 
puis  afcendances  8c  redrelTées  ; les  feuilles  infé- 
rieures dentées  8e  échanciées  en  lyte  i les  fupé- 
tjeures  lancéolées,  Cmplement  dentées,  blan- 
châtres en  deflbus , hiriflees  de  p'*ils  roides.  Les 
calices  font  glabres,  prefque  globuleux , les  écail- 
lés extérieures  courtes  , lancéolées , fubulées  s la 
corolle  jaune  à Ton  difque;  les  demi -fleurons 
ftriés,  jaunâtres  en  dehors  , d’un  blanc-jaunàite 
en  dedans  , d'un  brun-foncé  à leur  bafe  ; Us  fe- 
inences  couronnées  par  huit  paillettes } le  récep- 
tacle velu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  qr 

17.  Arctotide  auriculée.  ArSoUt  auricuUia. 
Jacq. 

ArSoiii  fofeutu  radianiikui  ftnitihus  y cault  fru- 
ticofo  , ntveo-tonuntofo  / fvUis  lyraiij  , ampltxicau- 
Ubus , tonuntojis , dtntatis  ,*  lobo  ttrnùnali  rhombeo. 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1334. 

A’âotii  coroUulh  radiantibus  ftriiliius , cau/t 
fruufctnie  i fotiis  fub^ratis  , dcnijth  , acutU  , ro- 
me/itojïi  I intanis  ,fe^libu$  f tobo  txtimo  ihûmbto. 
Jacq.  Hurt.  Schoeiior.  1.  pag.  ai.  tab.  169, 

Ses  tij;es  font  ligneufes , h.iutes  d’environ  trois 
pieds,  couvertes  d'un  duvet  tomenteiix,  d’un 
blanc  lie  neige  , garnies  de  feuilles  alternes  , fef- 
CUs  , ainpUxicaules , en  forme  de  lyte  , blanchvs 
Sc  tomentsulcs  en  defTous,  dentées,  â lobes  ai- 
gus i le  lobe  terminal  ihomboiJal.  Les  fl  urs  font 
pédunculées,  folitaités  fur  chaque  péJonculj  i la 
corolle  d’un  pourpre-foncé  à Ton  dilque } les  demi- 
fl  urons  fertiWs  , d’un  jaune  foncé  } le  réceptacle 
velu.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

18.  Arctotide  ftüaeate.  Ara.jiiif.iJluof2.  Jacq. 

Ar^oiis  fiofculh  radiantibus  ftrtilibusii  cault  trtc- 
to  , ktrbüctü  f fuliis  hi'tit , obtongis  , dtntatis  ; ce- 
licinis  fquamis  txttrioribsts  rtjlcxts  , cittatis.  Willd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  13/4. 

Arâocîs  corottuiis  radiantibus  ftitilibua  ; ? annua  , 
tota  pi/oj'a  ; cuult  ramojb  , indu;  foliis  Jînttalo- 
dtntatis.  Jacq.  Hort.  Schoenbt.  1.  pag.  ao.  tab. 
I6d. 

Cette  plante  eft  toute  hérilTée  de  poils  roides. 
Sis  tiges  font  droites,  hetbaiées,  annuelles,  di- 
vifées  en  rameaux  alternes , g.imis  de  feuilles  ob- 
longues,  dentées,  finuées,  pileufcs.  Les  écailles 
extérieures  du  calice  font  ciliées  â leurs  bords  , 
terminées  en  une  pointe  liiiéiiie , rabattues  en 
dehors  i les  fleurons  du  centre  d’un  pourpre-noi- 
râtre s les  demi-fleurons  de  la  circonférence  d’un 
jaune-orangé , avec  des  taches  de  fàng  à leur  bafe  : 
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ils  paroifTeat  fertiles , mais  ils  ont  befoin  d’être 
mieux  obfervés.  Les  femences  font  glabres , point 
couronnées  i le  técepncle  garni  de  paillettes  fu- 
buJées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  • Efpé- 
rance.  O 

19.  Arctotide  épineufe.  ArSatis  fpinulofa, 
Jacq. 

Arliotis  Jlofculis  radiantibus  ftrtilibus  f cault  trtc~ 
ta  , htrbacio  ,*  fahis  catta-kirtis  , vifcojis  , oblonais  t 
ampitxicuultbus  , mucronato. dtntatis  ; caliiinis  fqua* 
mis  txtctioribtit  patulis.  Willden.  Spec.  Plaul.  3. 
pag.  2335. 

A’dotis  coroUuHs  radiantibus  ftrtilibus  , annua  ; 
faliis  ampltxicaulibus  , htriis  , inci/o -dtntatis  ,•  dtn- 
tiata  mucroaatii.  Jacq.  Hoir.  Schoenbr.  1.  pag.  ai. 
tab.  i6y. 

Scs  tiges  font  droites  , annuelles,  heibacées  ; 
fes  feuilles  f’iTiles  , ait-;  rocS , oblmigucs,  amplexi- 
caules,  hérilTéesde  poils  blanchâtres  te  vifqurux, 
iiicifées  , dentées  à leur  contour  ; 1rs  dcmrliires 
termin-ies  pat  une  petite  pointe  prefqu’épineufe. 
Les  écailles  extérieures  du  calice  Innt  lancéolées , 
fubulées,  aigues,  pileufes.  ttès-étal^esi  le  difque 
de  la  corolle  d’un  jaune-foncé  j les  demi  fl  urons 
de  la  circonférence  d’un  jaune-orangé,  noirâtres 
à leur  bafe  1 le  calice  couronné  pat  huit  folioles 
blanches  , oblongues  , inégalés  t le  réceptacle 
velu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  O 

13.  Arctotide  maculée.  ArSotis  mnculata. 
Jacq. 

Ardotis  fiofcuUt  radiantibus  fertilibus t taiit  fuf~ 
fruticefa  fouis  pintutltfuo-lyralit , ang,  lato  dtnia* 
lit  ,f.btiu  tomtr.toju.  Willd.  Spec.  P.am.  3.  pag. 
^}JJ- 

Aidotls  fiofulis  radiantibus  ftrtHibus  , cault  fuf- 
frutito'b  ; foUis  pinnarifuis  , con>tnit  ,fubtùs  to  ntn- 
lofs;  evroiUlis  radti  iitttrni  atb.dis , aa  api.im  ma- 
eulaiis.  Jacq.  Hurt.  Schoenbr.  3.  pag.  <>7.  tab. 
379- 

Ardetis  ( caulefcens  ) , /I  liis  lytato-pinnarifi* 
dis , dtntatis , fuprà  fiabris  ,'  faliit  torntntofis , cauit 
trtdo.  Thunb.  Prodr.  lûy. 

Cette  efpèce  a fes  tiges  droites,  un  peu  ligneu- 
fes, courtes,  diviféts  tn  rameaux  alternes,  garnis 
de  téiiilles  nambreuTes,  nés  rappioclié.  s , piiina- 
tifides , prefqu’en  lyte  i les  tlécoupuies  angoleufes, 

I dentées  â leurs  bords , lumenciufes  à leur  f.ce  in- 
I féri.-ure.  Les  fleurs  font  odoramesi  le  ca  ice  pref- 
I que  glabie;  fes  écailles  extéri-ures  fubulétsà  leur 
loinmet.  I>e  difque  de  U cuiolle  ell  d’un  pourpre 
I ii  1 
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très-foncé  î les  demi- fleurons  de  la  circonférence 
fertiles , d un  ;aune-orangé  en  dehors  , blnnchâ- 
ites  en  dedans , tachetés  à leur  fomtnet  f les  fe- 
^-  i^ces  un  peu  velues  , l'urmontées  de  lu  paillettes 
oblongucsj  le  réceptaJe  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 
rance.  Jy 

II.  Arctotide  i grandes  fleurs.  Âraji.'s gran- 
éffiora,  Jacq. 

Araotts  radiantihtu  fertUihus , coule  fuf- 

ftutuofo  î fvliis  finnatifidh  , àentatis  , fubiîts  tomtn- 
rc»yîj  ; laciniis  lineaiibus  ; colicinis  Jquamis  cxte'i0^ 
nous  adptcfti.  tt'illd.  ^spec.  Plant.  5.  pag.  ijjf. 

ArHotis  fiofeutis  radiantibus  fentltbus,  caulcfuffru' 
tfeojo ^ fifits  finnaiis , fubiomcfucjis  f Jupentè  reçut-  . 
ViUss  ; peduneuh  loneijtmo,  Jacq.  Hort.  Schoenbr. 

pag.  67.  tab,  57S. 

Ses  liges  font  dures,  preE^ue  ligneufes,  à ra- 
hieaux  alternes,  peu  nombreux  , velus,  termines 
‘l  un  pied  J les  feuille^  pin- 
natindcs , tometïtcufes  en  delTousj  les  découpures 
linéaires,  dentées  a leur  contour,  recourbées  X 
leur  foinmet  i U s écailles  caliciiulcs  extérieures 
ferre  s Si  imbriquées  j h corolle  d'un  jiune-obf- 
cur  à ion  centre  t les  demi  fleurons  d*un  jaune- 
orangé  à leurs  deux  faces , avec  des  taches  de  fang 
à Itur  bafe  f les  femences  velues,  couronnées  par 
fix  paillettes;  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efiié- 
rance.  ^ 

11.  Arctotide  en  lyre,  jinlci/i  lyraia.  Willd. 

AfUjtis  radijniihui  ftrvlihus  i caute  fru~ 

lUofi , eriUo  ; foins  cano  puief  etuious  , lyrata  pin- 
jutifiuis  i lüciniis  oWoagîs  , Ootufs  ^ ongiUato-am-  ^ 
tjiij.  Willd.  Spec.  PJani.  j.  pag.  2jy6. 

Cette  plante  refltmble  beaucoup  à Varapiis  af- 
pera,  n”.  ; j c-lle  en  diffère  par  fes  teuillcs  en  Ivte, 
pinnaiifldes,  couvertes,  tant  en  deiïus  qu'en  del- 
fous , d'un  duvet  blanciiâtre , plus  larges  & plus 
courtes;  les  découpures  ob’ongues,  obtufes,  an- 
«ulriifes,  dentées , point  leflécliies  à leur,  bords; 
Its  dentelures  légèrement  naucronées. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rancc.  Jj 

2j.  Arctotide  étalée.  Araotis  thuior.  Jacq. 

ArHotis  fiofcolis  roJiamiius  fertUihts  ; coa/t  fm- 
S:cvjo  t trteto  f famis  lomsnlofo- htrtti  ^ fj/iis  pintid- 
tiftùs  , fifnus  îomt:nrjii  ^ lasiniit  I ,u.iii*laruiolu‘ 
l/a,  apgJoio-atntaùs.  VVilld.  Spec.  Plant,  j.  pag. 
ijf- 

Arüotis  coroUuUs  radiantious  JiniiùuS;  cauU  fr&- 
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ufetntt,  trt3o;  fdUit  pinnatifdis , fuhtùs  tomentofs  , 
ineaiiis,  undu'atis.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag. 
2J.  tab.  171. 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  à quatre  pieds , 
cylindriques,  tomenteufes , droites,  ligneufes, 
divifées  en  rameaux  étales,  tomemeux,  hirpides, 
garnis  de  feuilles  alternes , pinnatifldes , blanchâ- 
tres, tomenteures  en  deffous,  à découpures  linéai- 
res, lancéolées,  ingii’eiifes , dentées  & ondulées 
à leurs  bords,  mais  point  recourbées;  les  dente- 
lures point  muctonées  ; les  écailles  extétienres  du 
calice  velues , prolongées  en  une  pointe  lancéo- 
lée , un  peu  aiguë  , recourbée.  I.e  difque  de  la  co- 
rolle cft  jaune  ; les  dL-mêfl  urons  jaunes  en  deflbns , 
marqi'és  en  delfus  de  nervures  purpurines  ; le  ré- 
ceptacle velu. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - F.fpé- 
tance.  ^ 

24.  Arctotide  aibufle.  ArSotis  arhortfetns, 
Jacq. 

Aiàpiis  fof.ulh  radiotitil'us  ftnilitos  ; eaule  fm- 
ticofo , trtlio  ; prdiineu/is  piiofn  ; foliis  pinaatifldis  , 
canefcsntii'as  , fu^ttts  tomeotofs  ; iacintis  Latari* 
lonccolatis  , angutaùs  , mucionato  dtntaùs , unaaU~ 
lis.  'W'ilid.  Spec.  Plant*;,  pag.  ajfy. 

ArSotis  coroUuits  radiansikus  ftriitihus ; cauiièus 
fruticofis  , laiiuojîs  ; foliis  pianaiifd  s , lubfqttorro- 
fs  , lomtmofs  , fubsifs  inç.vtis  , undoiatis  ^ ohufs, 
Jacq.  Mort.  S'  hoenbr.  1.  pag.  2;.  tab.  171. 

Arâoiis  (undulata),  f-ltis  pinnatifiis  , dtnticu~ 
/élis  , lomeniolh  ,•  eauU  frmicofo.  'I  hunb.  Prodr. 
l6f. 

Cette  plants  a la  forme  d'un  petit  arbuffe.  S'S 
tiges  font  droites , ligneiif-s,  tamifiées,  un  peu 
tnitueufes;  fas  rameaux  couverts,  dans  leur  jeu- 
neflé,  d'un  duvet  foyeux;  les  feuilles  alternes, 
pinnatifldes,  un  peu  fcaiieufes,  blanchâtres  üe 
cotonneufes  en  de  (Tous  ; les  découpures  linéaires- 
lancéolées,  anguUufes,  ondulées,  obtufes  à leur 
fommet , demees  & muctonées  â leurs  bords.  Les 
pédoncules  font  pileux  ; )c$  écailles  exiéiieuies 
du  ca'ice  vtlues,  fubulees,  réfléchies;  la  corolle 
jaune  dans  fon  difque;  les  demi.flcutoos  fertiles, 
de  couleur  rofe  en  dehors , d'un  blanc  de  neige  en 
dedans,  d'un  jaune-orangé  à leur  baie;  le  récep- 
tacle velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Effé- 
raticc.  b 

ly.  Arctotide  rabattue.  Armons  revoluia, 
Jacq. 

Atiiotis  fofcuHs  rodlaniîiiis  fcnitil'us  ; cault  trec- 
io , htrkauo  ; foliis  piimaiifidis  , incanis  , fuitàs  10- 
memafs  ,■  taciniis  lanceuiaits  , angu/aia-dtntaiis  , 
margine  icvoiuiis,  Willd.  Spcc.  J.  pag.  ajjy. 
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A'iii^tis  cofotlulis  radUntihus  fc  'tUihus  ^ annuü  ; 
finit  pinnasifitii , utnrqu't  arancejo  - ïamentofi  , 
j'uôfùt  atjis  ; iohit  dijiafittbat  , oi>lttngis , ad  oras 
rnohait.  Jacq.  Hott.  Schoenbr.  a.  paj.  14.  tab. 
>7i- 

C’eft  imf  p’ante  annuelle , f ouverte  d'un  duvet 
fetnblabie  à ui  e toile  d'aiaigiiev.  Les  tiges  font 
dioites . hetbacet  1 , garnies  de  feuilles  altetnes , 
>imutilidês,blanchâires,  tomenreufes  en  dt  flous  i 
ts  d'coupurcs  diftanics,  oblongues , lancéolées, 
atiguleufes,  dentées  roulées  à leurs  bord<i  les 
écailles  eriétieures  du  calice  fubub  es,  recour- 
bées. Les  fleurons  d 1 dif.jue  font  jaunes  i les  demi- 
fleurons  de  la  circonférence  fertiles,  jaunes  à leurs 
deux  faces,  noiiâiics  en  dedans  à leur  bafe  ; les 
pédoncules  fopeux  à leur  extrémité  s les  feinences 
couronnées  par  fix  à fept  paili.ttess  le  réceptacle 
Velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  O 
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8f  gl.ibres  à leurs  deux  faces,  loides,  fcaricofes , 
ptolondèinent  pii  natifi.iest  les  découpures  linéai- 
res , incifees  nu  dentées  , onJu'ées.  Les  tig.s  font 
droites,  brunes , épailUs , luutes  de  i.eux  pieds  i 
les  flc'Uions  du  centre  de  couleur  laiinci  les  demi- 
fleurons  de  la  citconférence  d'un  )aune-oiange  , 
tint  en  dellus  qu'eu  dtifous,  rtavetics  par  des  net- 
sures  piirputu.es. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
ranre.  b 

28.  AiccTOTiiaE  cinéraire.  ArUaiit  cincraria. 
Jacq. 

AiÜ'Jtis  foCcuUs  radiamihus  fi^tili^us , cau/c  fifi 
fruticojo  ; Joùit  incano  ta^nenteft  , ht:ge  pttiohits  , 
pianaiifijis  ,■  lasimit  , ait.qii  , dcitutis. 

Willd.  Spte.  l’iam.  5.  pag.  2558. 

■ ArSotii  saruUit  radiantihut  firiiliiiu , caa/t  fif- 
f'aiittifi  ; finis  pianji  fiais  , i,>mtnioJtt  , iacenit  ; 
radia  rtpsanit.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag  24. 
tab.  174. 

Ariiotit  candida.  Tlvaub.  PloJr.  l6$. 

Cl  rte  efpèce  re ffemble  un  peu  au  cintrarlà  mari- 
lima  par  fou  port  Sc  par  fa  forme,  ainfi  quî  par  1» 
couleur  de  fes  feuilles.  Ses  racines  font  ratnpintts 
fle  rameuf  sifestiges  prefqnetigneufesà  leur  bafe, 
hautes  d un  pied  de  plus,  alternes,  longuement 
pétinlées , blanches  Sc  cntonneules , piniiatilides  , 
a découpures  lancéolées,  obtures,  dentées  1 les 
écailles  extérieures  du  calice  courtes,  velues,  lan- 
céolées , fubu'éis  i les  autres  cr.iles  i la  corolla 
noirâtre  â fon  difquc  ; les  demi- fleurons  d'im 
jaune-o-.angs  en  defliis,  plus  foncé  à la  bafe, 
d un  fros  jaune  en  de  flous , de  couleur  biune  à la 
b.ifc  ; les  C-mences  ptefque  téiragoncs , hetilTées  , 
courunnéts  pat  huit  paillettes;  le  rccepiacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance,  qc 

29.  AncTOTlDE  glabre.  Ariiotit  gUiraia.  Jacq. 

Ariiotit  fliifculit  radiantiltus  ft'tUihuâ  ^ cauU  fiu- 
ticofo  f finit  glairit , pinaatifidit  , margînt  rtvotu^ 
tit  J ioc.niit  iaïutoiat  t , atutit , atntatis  ; lalicinit 
fquamis  «ff «■.•cJi  i/cu/w.  U illd.  Spec.  Plane, 
a.  pag.  25J9. 

Ariiotit  coreiiis  radiantihut  firtrlibus  , caute  fru- 
ticofo , fera  giaônufiuia  ; fitiis  pinnatifiait , acutis  ; 
pitxnâ  txtiotd  lathrt.  Jacq.  Hott.  Schoenbr.  a.  pa*. 
a;,  tab.  17J. 

ArSatij  Uvtt,  Thunb.  Prodr.  léf. 

Cette  plante  cft  glabre  fur  toutes  fes  parties.  Ses 
tiges  font  ligneufcs , cylindriques , un  peu  (iriées . 
|Timies  de  feuilles  iketncs  , mnnatifi  les,  roulées 
a leurs  bords  ; les  découpures  lancéolées , dentées, 
aiguës  à leur  fummei  ; la  terminale  plus  grande; 


16.  ARCTOTIDE  Culvreufe.  Ariiotit  cuprta. 
Jacq. 

ArAotis  fiofiulis  rattantiout  ftrtiîi^irs;  tauît  fru- 
titofo  , trciia  ; fotiis  fi-tùi  lomtatofit  i laciniit 
ntarihus , Ju/'fin’iaiifia.s , undulatis.  Willden.  Spec. 
Plant.  ;.  pag.  aijS. 

Ariiotit  corotiulis  radiantihut  ftrii/ièui  ,cau/e  fru- 
ttfetntt  ; filiii  yinnatijidîs , fuprà  giahriufeatit  , ad 
oras  undulaiii  O rigiatt  ,■  pinnit  omnihut  itaearihus. 
Jacq.  Hoir.  Schoenbr.  2.  pag.  2p.  tab.  176. 

Arilaiit  deouàata.  1)Mmb  Prodr.  i6j. 

Scs  tiges  font  droites , ligneufec , vifqiieu'es,  à 
peine  viliiis,  hautes  de  quatre  pi-ds,  garnies  de 
teuil’es  alternes,  pimiatifî  les,  giabies  endeflus, 
tomenteufts  en  defléus;  toutes  le-  pinmiles  linéai- 
res , qiic'qiiefois  découqées , joides . ondulées  à 
leurs  bords.  La  corolle  eft  iiune  à fon  difque;  les 
demi-fli.urons  ferf.lt  s .jaunâtres  en  dedans,  de  cou- 
leur purpurine  en  dehors. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpë- 
ratice.  b 

27.  ARCTOTIDE  fearieufe.  A.Hotit  Jquamfa. 
Jacq. 

■ ArSutii  fia/tuiit  radiantihut  firti/ihut;  coule  fru- 
ticofo  I ertiio  ; fotiis  gtahriufculis , pinaatifiàsî  la- 
einin  tinrarihus  , ptiirtat.fiao  • dentatit  , unduiatit, 
Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  2jjS. 

Arütiit  coroUit  radiantihut  firti/ihut,  coule  fru- 
Sicofo  i faiiit  profundrjfime  pirtnatifidis  , utrinque  gta- 
irtefeuis  Ù virid.ias,  den  atit , fquarro/le  , rigidis. 
Jacq.  H rrt.  Schoenbr.  1.  pag.  25.  tab.  177. 

Elle  a beaucoup  de  rapport  avec  la  précédente, 
dont  elle  différé  par  fes  feuilles  pétiolées,  vertes 
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rîl  oj'ce  un  p»u  ouvertes  & redrtf- 

jee$  i la  corolle  d‘un  pourpie-foncé  à fon  difque  ; 
les  dcmi-fleurons  jaunes  en  de  hors  ^teints  de  pour- 
pre vers  leur  fommec } les  femences  couronnées 
par  cinq  pailîettesj  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
tanec.  ^ r r 

* ArCTOTHECA.  \^endl,  R/ceftac/f  alvéolairt  ^ 
^4'/»/  àt  pailUitts  f ftmencis  non  aigrctucs,  ca/ice 
imbriqué. 


JO*  Arctotide  rampante,  rtpens. Szc<^. 

ArBotis JîoJcuiij  rjiitantibus  fieri/ibuSf  receptacu/o 
paltjcto , feapis  unirons , foiii$  pinnati^dit  , caiU 
rtpente,  Jjcq.  Hort.  Schoenbr,  pag.  ji,  ub.  }o6. 

Arâotis  ( feapigera  ) , folUs  interrupte  pinnaii- 
j^i*  » tomrntojij  P feapu  foiih  Aqualibui.  Thunb. 
Prodr.  i6f. 

ArBotheca  repens.  Vendl.  Hort.  Merrenhur.  pag. 
8.  tab.  6.  — WilU,  Spec.  Plant,  j.  pag. 

Cette  plante,  dont  on  a fait  un  genre  particu- 
lier, reffemlle  parfaitement  aux  arélotides  par  fon 
port  : elle  fe  rapproche  des  urfitia  par  fon  récep- 
tacle garni  de  paillettes  j elle  oiffere  de  cc$  deux 
genres  par  fes  femences  non  aigrettées.  S,s  tiges 
font  dures,  rampantes,  un  peu  redreffëcs,  blan- 
chis & totn-nteufet , gainics  de  touffes  de  feuilles 
pétiolées,  pinnaiifides,  verdâctes,  un  peu  pubef- 
tentes  en  deffus  , cotonneufes  5f  três-blamhrs 
en  delTous)  les  découpures  iirégulières , finuées 
ou  incifées  , drnticulées , la  plupart  lancéolées  i 
la  terminale  plus  large , à plufîeurs  lobes  iné- 
gaux. 

11  fort  d*cntre  les  feuilles  plufieurs  pédoncules 
fimpU s,  droits,  cotonneux,  â peiise  plus  longs 

3ue  les  feuilles , terminés  par  une  fleur  d'ur>e  gran- 
eur  médiocre.  Le  calice  eft  compofé  d'écailles 
blanchâtres,  fearieufes,  ovales,  imbriquées { les 
flsuroiis  du  centre  un  peu  jaunâtrei  ; les  demi-Reu- 
rons  de  la  circonférence  Hérites  , d’un  jaune-pâle 
« verdâtre, linéaires , obtus , prefauemiers â leur 
lotimret. 


Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
On^la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  y 

* douttajts  ffa  motus  toixnufs. 


* Abolis  ( irgetitea),  fofaUis  raSantious  ftr- 
tHiios  ; foliii  Unceolato  - linearibus  , inttetrrimis  , 
lomentofis.  Ait.  Hort.  Ktvr.  j.  pjg.  275. 

ArSoiis  foliis  laneeoiatis  , Uiuuis,  Thuob.  Ptodt 
164. 

Ses  feuillet  font  lancéolées,  linéaires,  ttès-en- 


ARC 

^eres,  chargées  d’un  duvet  lanugineux  ; les  demi- 
fl.utons  de  la  circonférence  tous  fertiles. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  ^ 

r ^ /o/.M  tintarikus,  tomtnto- 

fis.  Thui.b.  Prodr.  164. 

* Ataotis  ( pinnatifi  Ja  ) , fi/iis  linsanius  , dtn- 
tous,  lomtniofi,.  Thunb.  Prodr.  164. 

. * Araotis  ( glamlulofa  ) , foliis  eoriiatis , oUon~ 
g» , glondulofis . ficai’ts.  Thui.b.  Prodr.  164. 

* Araotis  (iTtndii  ),  foliis  rttio/aùs.oi/onois, 
ftrrutts  , lomcntofs.  1 hunb.  Prodr.  164. 

* Araotit  ( e\ongit3)  , faliis  oiovolo  oi/oogi, , 
Jenutus  , tomtrttofis  ; satdt  triHo.  Thunb.  Prodr. 
164. 

* Araotis  ( diffufa  ) , foliis  oiovoto-oirlongis  , 
aentatts , tomeatofis  ; feopis  anifioris.  T hunb.  Prodr. 
164. 

* Araotis  ( feabra  ) , fijliis  lanuolatis , dentatis  , 

Juprafiairis,  fititàt  tamsttufitt  ; cault  trtao , fnur~ 
Cfrtte.  Thunb.  Prodr.  i6j.  ^ ■' 

* Araotis  (incifoy  , foliis  oblongis . iacifis , âi- 
ferratis , tomentofis  saalt  kifpido,  Thunb.  Prodr. 
I6J. 

* Araotis  ( muricaia  ) , foliis  ohlongis  , lyrato- 
^ntatis , fuptàfca^ris  , fAtlu  tomentofis  ; coule  levi, 
Thunb.  Prodr.  i6f. 

* Araotis  ( pctiolatâ  ) , foliis  ovatis  , ineifis  , 
dentatis  fuit'us  tomentofis;  cault  decumbente , rudt- 
canit.  rhunb.  Prodr.  i6j. 

* Araotis  ( f nrmoU)  .foliis  pintsaiifiMs  , tomia- 
tefisj  saute  iafi  decu’iiiente.  Thunb.  Prodr.  i6j. 

( peûinata  ),  foliis  oipirtnosifidis  , pi- 
liferis  , glahr'u  ; cauie  fruiicofo.  'Thunb.  Prodr. 

l6f. 

* oértJor/r  (elegans) , /o/(7i  loletis , dentatis, 
faiius  tomentofis;  coule  fruticofo.  Thunb.  Prodr 
16  f. 

* fAtaotit  ( trifida  ) , foliis  Htteariius . tnfdis  , 
puiefeeattius.  Thunb.  Prodr.  166. 

^ sAraotis  (nodofa),  foliis  nodofis  . pinnatis  , 
glairis;  coule  fruticofo.  Thunb.  Prodr.  166. 

^ Araotis  ( medicautis  ) , foliis  hipinnetis . gla~ 
ires  .puaBatis  ;fcapo  uaifioro.  Thunb.  Prodr.  166. 

* ArBotis  ( cemua  ) , foBis  iipinnatis  , glairis  ; 
caulc  fruticofo  , crcûo;  fioritus  cemuis.  Thunberg . 
Prodr.  166. 

* ArBotis  ( fericea)  .foliis  iipinnatis . hirfutis. 
Thunb.  Prodr.  166. 

Toutes  CM  efpèces,  dont  quelques-unes  font 
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lign'ufes,  croilTcnt  iii  Caj>  de  B'^nne-F.lpérance , 
où  elles  ont  été  obrervées  pat  '1  iiunbeig. 

* Arctotide  tore.  ArSmU  rofia.  Jacq. 

Arîîoti$  ÿofcul}!  radifînùhas  ftnitihus , coutt  pro~ 
eumfiente  i Jo/iit  fpuihuiato-ijnceotatis  , repunào-den- 
tatit , imaitis J pjpp»  dupiici,  VJ  iliii.  Spec.  Plant. 

}•  (»g  iJ5« 

ArBoùs  eoroUul's  riidiantihus  ftnilUus  , caAi ^us 
pro<umîttntihui;  foliis  tanceoUt's , dentatis,  a'a^eojtjp 
caticulo  perminU  gtminato,  Jacq.  Hort.  ichoenbr. 
X.  pag.  i8.  tab.  i6i. 

Cette  efpèce,  J raifnn  de  la  double  aigrette 
qui  couronne  fes  femences  , paruît  appattenit  au 
mntni  autant  aux  urfinia  qu'aux  arâotu.  Ses  racines 
prod’iifent  des  tiges  couchées , cta  ées,  garnies  de 
feuilles  alternes  , lancéolées  , pielque  fpaiulées  , 
alongécs,  Cnuées,  dm'ëcs  à leur  contour,  blan- 
châtres , couvertes  de  flocons  cotonneux , relTem- 
blant  prerqu'à  des  toiles  d'aratenées.  Les  calices 
font  légèrement  velus  { les  écailles  inférieures  lan- 
céolées , fubulées , recourbéei.  Les  corolies  ont 
leurs  derni'flcurons  fertiles,  couleur  de  rofe-tendre 
à leurs  deux  faces  i les  fleurons  du  centre  d'un 
pourpre- foncé)  les  femences  pileufes,  furwiontées 
d'une  double  aigrette , ou  plutôt  de  paillettes  ob- 
longues , obtufes , placées  fur  deux  rangs  i le  ré- 
ceptacle pileux. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance. y 

* ARCTOriDE  à feuilles  de  ftaticé.  Arüoiis  Jta- 

tUtfalia,  , 

ArBiuis  ûcaufis  , folîls  ctfphoft , angujtiffîmis  , 
fuhinugrii  ^gtabris  ; folivlis  çatxinis  iineart-tanceo- 
Luiap  part  foljcarie.  (N.) 

Cette  plante , dent  je  n'ai  point  obfervé  les  fe- 
inences,  ett  remarquable  par  fon  calice,  compofé 
d'un  grand  nombre  dî  folioles  étroites,  oblon- 
ftues,  linéaires-Iancéolées,  aiguës,  légèrement  pi- 
leufes.  Srs  feuilles  font  nombreufes,  ramairées  en 
gaxon , tnu'cs  radicales , très-étroite  s , longues  de 
deux  ou  trois puuces  6c  plus , â peine  larges  d'une 
ligne  , obtufes  , très-entières,  très  glabres  , qucl- 

auefois  munies  à leurs  bords  de  quelques  petites 
ents  écartées. 

De  leur  centre  s'élève  une  hampe  roide , droite , 
ftriee , hétilTee  de  poils  roides  8r  courts , terminée 
par  une  fsuloflcur,  au  moins  de  la  grandeur  de  celle 
de  iriflia.  Les  fleurons  du  centre  font  d'un 

jaune-pâle,  de  couleur  brune  â leur  fomiaet  ; les 
demi-Heutons  lancéolés , obtus  , â trois  dents  , 
blancs  en  dehors,  avec  urte  teinte  purpurine  vers 
' 1-ur  bafe, d'un  jaune-clair  en  deflous.  Le  técep- 
ucie  eft  alvéoUiie , ptefquc  nu. 


A R D 4^>g 

Cette  plante  croît  au  Cap  Je  Eonne-Efpérance. 
(K./.  in  htrh.  Ucf/ant. } 

• ARCtOTiDE  â feuilles  menues.  ArSa:!»  itaui- 
folia. 

ArHszis  eauli  fmtitofo  , gta^ro  ,*  faliis  fulftifor- 
mihus  fghhrix . afiit  t;ifais  i ptdurxuhs  lang'ÿimis y 
ar iforis.  (N.^ 

Ses  tiges  font  dur'S,  ligneufes  , glabres,  cy- 
lindriques , médiocrement  rameufes  , garnies  de 
feuilles  éparfes , nombreufes  , alone-e$  , prefquo 
filiformes,  glabres, prefque  luberculées,  divifeei 
âlturfomm-t  en  trois  découpures  courtes,  ai- 
guës. Quelquefois  , mais  très  rarement , on  re- 
marque Jeux  autres  petites  folioles  oppofées,  de 
niéiiie  forme  que  les  découpures  terminales.  Se 
beaucoup  au  delTous  d'elles.  Les  rameaux  fe  ter- 
minent par  un  long  pédoncule  giêle, cylindrique, 
très-glabre  , (outenant  une  feule  fleur  d'une  gran- 
deur médiocre. 

Le  calice efl  glabre,  compofé  d'écailles  brunes, 
featieufes , imbriquées  { les  extérieures  plus  étroi- 
tes, â peine  ouvertes,  aiguèi.  Les  fleurons  font 
jaunâtres  , cotonneux  à leur  bafe.  Je  n'ai  point 
obfrtvé  de  dcmi-fl.urons , mais  des  paillettes  â U 
circonférence , planes  & tronquées.  Je  n'ai  pas  vu 
Us  femences. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

Ç K,  f.  in  ktrir.  Deafont.  ) 

Beigius  a fait  mention  de  quelques  autres efpè- 
ces  d'aéfotides  que  je  ne  trouve  citées , ni  chez  le* 
auteurs  modernes  , ni  dans  ce  genre,  ni  dan»  au- 
cun autre.  Son  arileiia  ieltidifolia , n”.  9 , a le*  fe- 
mences velues,  fuimoiitees  d'une  aigrette  â cinq 
pailUttes)  le  réceptacle  garni  d:  paillettes;  les 
demi-fleurons  â peine  plus  longs  que  les  fleurom. 
VarBotia  populifolia  ,n°.  y Ses  femences  font  cou- 
ronnées pa»  cinq,â  fix  paillettes.  Le  réceptacle eü 
tomenteux.  Dans  VaiBoiia  /hekadifolia , les  femen- 
cesfoni  velues,  couronnées  par  aœ  aigrette  mem- 
braneufe  ; le  réceptacle  pileux.  Ces  efpèces  psroif^ 
fent , les  unes  devoir  rentrer  dans  d'autres  genres  , 
les  autres  fe  rapprocher  d'autres  déjà  mentionilées. 
11  faudroit  les  mieux  connaître  pour  prononcer. 

ARCYRIA.  {Voyci  Sibmoniti.  ) 

ARDISIA.  { Vayti  TinbiIIR.  ) Angailkri». 
•*  Ce  genre , dit  M.  de  Julfieu  , qui  ne  fe  rapport* 
i aucune  famille  connue  , doit  en  former  une  , 
voilîne  des  fapotiiliers , & qui  fera  ditlinjgBée  par 
le  point  d'attache  de  fes  étamines , runité  de  f* 
grune , la  difpofïiioa  & la  forme  de  (en  embryon, 
qui  efl  ainnge  , cylindrique  , occupant , dans  une 
direâion  horiiontale,  le  centre  d'un  périfperme 

charnu , très-dur.  » 

’ » 

Ce  genre  a été  établi  ptefqu'eu  taéme  tems  par 


Djgjtized  by  Google 


4^(0  ARE 

Plufieurî  auteurs,  fous  des  noms  différens. C'était 
htbtrainia  de  Bamks,  mais  confiené  feulement 
dans  fes  mamiferits.  Swartz  le  publia  le  premier, 
fous  le  nom  d'ardifij  ; il  en  déeris'it  cinq  efpcces 
d'Amétique.  Gxicner , qui  connut  les  graines  de 
deux  autres  efpèces  d'Amétique  8c  de  l'Inde,  les 
nomma  angniUana , à caufe  de  la  faune  de  leur 
embryon.  Ce  nom  a été  confervé  par  M.  de 
Lamarck.  M.  de  JulTieu  cite,  dans  fon  Centra, 
deux  des  efpèces  précédentes , auxquelles  il  ajoute 
le  bois  de  pintade  de  l'tle  Bourbon,  fous  le  nom 
de  iadii/j,  que  pot  te  l'une  d élies  à Ceilan.  L'/«i- 
torea  de  la  Ouianc  , déttit  par  Aubltt,  tab.  <68, 
a été  réuni  avec  tail'on  à ce  genre.  L'atrnphyllum 
de  Lourciro,  Flot,  cochin.  pag.  j6S,  doit  encore 
s'y  rapporter. 

“ Hn  examinant  de  nouveau  avec  foin  le  wal- 
ténia  de  Svartï  , ajoute  M.  de  Julfieu  ; le  rapanta 
d'.Aub'.et . tab.  46 } le  blaiihia  de  Thunbtrg  , F.or. 
jap.  tab.  18  ; le  n\eiela  d'.Adanfon  oa  vijcaidts , 
Piiim.  Icon.  a(8,  Bg.  ; i le  manglWa  de  Julficu  ou 
cabalUria  de  Kuiz  Ûc  Havon , on  fera  peut-être 
forcé  de  les  réintir  encore  à Vu’difia,  od,  s'ils  en 
telleut  repaies,  ils  concourront  avec  ce  gtnre  à 
roHir  la  nouvelle  iandtle  qu'il  convient  d'eia- 
lir.  » 

ARDUIN.A.  Ce  genre , de  la  fimi  le  des  plan- 
tes apocinees,  a été  réum  depuis  long-tems  au 
calac  {carijfa  Linn.  ) , dont  il  dilTète  feulement 
par  les  loues  de  fon  Ituit,  remplies  d'une  foule 
graine.  (Kuj<î  Calac,  u*.  4.) 

AREC.  Areca.  Les  efpèces  renfermées  dans  ce 
genre  ont  l'arpoét  de  petits  dattiers,  qui  s'élèvent 
fur  une  colonne  cylindrique  , très-déliée , au  foiii- 
roet  de  laquelle  nailTent  un  faifeeau  de  grandes 
feuilles  aiiees,  8c  au  delTous  d’elles  des  panicules , 
chargées,  les  unes  d'un  grand  nombre  de  petites 
fleurs , les  autres  de  fruits.  Le  tronc  efl  plein  de 
moelle.  Les  feuilles  font  fans  cefle  renouvelées  au 
centre  du  faifeeau , à mefure  que  les  plus  exté- 
rieures périlîent:  ce  les  ci  lailîent  fur  l'arbre,  après 
leur  chute  , des  inégalités  circulaires  ineffaçables. 
Les  panicules,  enfermées  avant  leur  développe- 
ment dans  une  fpathe  d'une  feule  pièce  , naillent 
entre  les  bafes  des  pétioles,  très-élaipicS  8c  creu- 
fées  fouvent  en  cuvette.  Les  fleurs  rrâles  ont  neuf 
étamines,  8c  les  femelles  un  ovaire  i trois  ftig- 
mates , qui  devient  un  fruit  ovale  , environné  à fa 
bafe  pat  le  calice  perfiffant,  compofé  à l'cxteiieur 
d'une  enveloppe  épaiffe  , d'abord  charnue,  puis 
lèche,  contenant  une  amande  cceufée  i fa  bafe 
d'une  petite  cavité , dans  laquelle  efl  logé  un  em- 
bryon inférieur. 

M.  Boty-Saim-Vincent  a découvert  à l'Ile-de- 
France  plufieurs  nouvelles  efpèces  d'artca , qui 
doivent  être  réunie»!  celles  mentionnées  dans  cet 
ouvrage. 
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I.  Arec  de  ITnde.  Areca  eatheeu.  Linn.  Spec. 
' idjp.  — Roxb.  Corom.  1.  pag.  54.  tab.  7p.  — 
Lam.  III.  tab.  89p.  fig.  I. 

Areca  fauftl.  Girtn.  de  Fruû.  8c  Sem.  vol.  I. 
pag.  18.  tab.  7-  fig.  a.  — Cifalp.  8p.  — Blatkvr. 
Heib.  tab.  587. 

Faufel.  J.  Bauh.  Hifl.  I.  pag.  pSq.  le.  — Stap. 
Theoph.  pp6.  — Wotm.  Muf.  19p. 

4.  Arec  globulifère.  Areca  globulifera.  Latn. 
III.  tab.  89p.  flg.  1. 

Areca  ory^efarmh.  Gxrtn.  de  Ftudl.  8c  Sem.  I. 
pag.  10.  tab.  7. 

7.  Arec  à tige  balTe.  Areea  hamitis,  AVilld. 

Areca  frondibus  pinnaiis  ; fotiotis  cuneiformibus  , 
trancatis  ; Jfipitibus  fpadicibufque  ramojti , ievibus  ,* 
fratiibus  gioiitfi  evaeis ,acutÎ3.  Vf iWd.  Spec.  Plant. 
4-  psg-  59S- 

Pinanga  fjxatilis  , ory^eformis,  Rumph.  Amb. 
I.  pag.  41.  tab.  7. 

Son  tronc  ne  s’élève  qu'à  la  hauteur  de  cinq  à 
lïx  pieds  i il  elt  fort  grêle  , 8f  fe  couronne  de  feuil- 
les ailées , longues  de  cinq  pieds , compofées  de 
folioles  alternes,  fefliles,  rétrécies  en  coin  à leur 
bafe,  tronquées  irrécuiiercment  à leur  fommet, 
qui  efl  en  même  rems  denticulé  on  incifé  ; les 
dentelures  aigues.  Les  panicules  font  rameuses, 
très-liiiesi  les  fruits  fort  petits  , uvales,  un  peu 
globuleux,  aigus. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  , à l'île  d'.Lm- 
boine.ï)  Ses  fruits,  quoique  fort  petits,  font  buns 
à manger;  mais  on  fait  plus  ordinairement  ufage 
du  bourgeon  terminal,  qui  fe  nomme  cAoa , 
comme  dans  les  autres  efpeccs. 

8.  Arec  jaunâtre.  Areca  lutefcens.  Boty. 


Vutgairemeni  palmille  poifon. 

Sun  tronc  efl  d’une  hauteur  médiocre  ; fon 
écorce  fen  lillée  , alTcz  lilTe,  déchiquetée  vers  la 
cime  de  l'arbre.  Les  pétioles  font  glabres,  verts, 
luifans,  très-lifles,  fans  épines,  point  renflés  à 
leur  bafe;  ils  fuppocteni  des  feuilles  d'un  très-beau 
vert,  trèi-flexibies , femblables  à celles  de  Vareca 
cacheta.  Les  fleurs  font  difpofées  en  panicules  pref- 
que  horizontales  , très  ramifii-es  ; les  rameaux 
blancs  & flextieux,  un  peu  renfl.-s  à Wur  infertion. 
Le  rachis  principal  tft  fort  ligneux  , élargi  a fa 
bafe  , s'inferant  à 1 arbre  pat  une  forte  d'échan- 
ctuie,  en  forme  de  ctoiffant  très  régulier.  Toutes 

les 


Areca  peciotis  inermibac  , glabris ; Jtipuibus  iner~ 
mibas  , ramafi0rnit  ; rarnis  jtcxuojis  ,fraüibas  fubco- 
ruiojh.  Bory-Saint-Vinc.  Voyag.  z.  pag.  196. 


)igitized  by  Google 


ARE 

les  fleurs  font  petites , ttès4iombreiires,  tombent 
de  boniK-  heure  : il  leur  fiiccède  des  fruits  arron- 
dis, très-üITes,  bofleiés,  d' abord  brunâtres,  puis 
rouges. 

Cette  plante  croît  à l'Ile-de-France,  ij-  {Difcript. 

!X  Bory.) 

Quoique  ce  palmier  fort  nommé  par  les  naturels 
pa.'mifit-polfan , il  n'eft  cependant  point  dargereu*. 
L'amiriume  de  fon  chou , dont  la  couleur  tire  lur 
le  j'une,  cil  fans  doute  la  laufe  qui  lui  a fait  don- 
ner le  nom  qu'il  porte.  Malgré  ce  nom , les  femmes 
cr-aoles  , qui  ont  en  général  des  godts  aller,  bizar- 
res , mangent  rtfpèce  de  pulpe  g'aireule  8c  ver- 
dâtre qui  enveloppe  ces  fruits. 

9.  Arec  blanc.  Artca  alha.  Bory. 

A'cca  pttio.'is  gUbris  ffi'pUiims  intrmihus.  Bory- 
Saint-Ville.  Voyag.  i.pag.  306. 

Tout  cet  arbre  ell  glabre  , fans  poils  ni  épines. 
Son  tronc  s'élève  moins  que  dans  les  efpèces  fui- 
vames  , 8c  les  marques  des  vieilles  feuilles  y font 
moins  fenfibles.Ses  pétioles  font  lilTes  8c  verdâtres 
à leur  bafe  , élargis  en  forme  de  grande  cuvette. 
Les  leuilles  , dans  les  jeunes  individus , font  d'a- 
bord peu  divifées,  d'un  vert-gai  j toutes  les  ner- 
vures d'un  tougs  agréable.  I.es  rameaux  de  la  pani- 
cule  font  très-chargés  de  fleurs,  8c  plus  gros  que 
dans  les  autres  espèces. 

Cette  plante  croît  à l'Ile-de-France , dans  les 
montagnes  elevées.  fa  ( Difcript.  ex  Bory.  ) 

10.  Arec  rouge.  Anea  ruira.  Bory. 

Areca  peùotù  glabrii , fuifpinaft  ; fiipJiiiut  fpi- 
mojîsffpinu  rcHia.  Bory-Saint-Vinc.  Voyag.  i, 
pag.  506. 

Cette  efpèce  fe  fait  remarquer  par  fa  grande  élé- 
'vation.  Son  tronc  acquiert  les  dimenfiuns  les  plus 
fortes.  Dans  fa  jeunelTe  , 1a  baie  des  pétioles  ell 
d'un  rouge  brun,  ttès  épineufe.  Quelques  petites 
épines  filiformes  font  difpetfees  lut  les  nervures 
des  folioles,  qui  font  glauques  en  dflious.  l.a  baie 
de  l'arbre  eff  fort  évafée.  Les  imnreffions  des  feuil- 
les tombées  font  toujours  remarquables  fur  l e- 
cotee  , 8c  forment  en  quelque  forte  des  anneaux 
larges  8c  fenfibles  dans  le  haut  par  une  teinte  de 
brique.  Le  régime  ell  plus  hotiionral  que  dans 
l'efpèce  précédente.  Les  rameaux  en  font  plus 
grêles  . nexiieux , coudés  à leur  infettion  fur  le 
rachis,  qui  efl  renflé  â fa  bafe,  8c  muni  d'epines 
noires , en  épingles , aHei  fortes  , divergentes  , 
très  pointues,  longues  de  deux  â trois  pouces. 

Cette  plante  croît  â l'Ile-de-France , dans  les 
forêts  des  monts  de  hauteur  moyenne,  fy  ( Dt fripe, 
ex  Bory.) 

11.  Arec  chevelu.  Areca  erinita.  Bory. 

Beiatti^ue.  SuppUmetu.  Tome  I. 
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Ariea  petiotle  h'irfuto-crinitii ,-  ftipilUm  fpinvjie  , 
fpinii  irtiurvaeh.  Boty-Saiiit-Vincent , Voyag.  i. 
pag.  507. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu’une  variété  de  la 
précédente  , avec  laquelle  elle  a de  grands  rap- 
ports} elle  s’élève  beaucoup  moins  j fa  tête  ett 
tien  moins  belle.  L'efpèce  dt  crin  rouit  çu  de  du- 
vet rude  8c  roufléàtre  qui  co.ivic  fes  pétioles,  ell 
fouvent  11  épais , que  leur  bafe  a l’air  d 1 dos  d un 
animal.  Les  épines  du  rachis  lom  courrts,  quel- 
quefois flexueufes  , le  plus  fouvent  couibees  a 
K ur  bafe. 

Cette  efpèce  croît  â l'Ilc-de-F rance , dans  les 
forêts  les  plus  hautes  montagnes.  T)  ( Difcript.  ex 
Bory.) 

ARECA.  (Keytî  Arec.) 

AUENAR1A.  (Kcy<i  Sabune.) 

ARF.NG  A : nom  génér'que , donné  par  M.  de  La- 

billardièrC  , dans  le  Jouraoi  philomatique  ^ trimrire 
an  1 1 . â la  plante  nommée  par  Loureiro  io'affûs 
gomutus  ( RONDlElt , n**.  a ),  dillincuêe  du 
genre  horof  'lt  par  fes  Ipathes  d'une  feule  pièce , 8e 
par  fts  étamines  au  nombre  de  cinquante  à foirante. 
Cet  arbre  croît  abondamment  dans  les  vallons  hu- 
mides des  îles  Moliiques.  Son  tronc,  haut  de  cin- 
quante à foixanie  pieds,  cil  marqué  de  profondei 
cicatrices  circul.iires  dans  fa  partie  inférieure , 8e 
couvert,  dans  fa  partie  fupérieiite,  par  les  bafes 
des  anciens  pétioles,  qui  perfiiKnt  très-long, 
tems.  Les  feuillet  font  longues  de  quinze  â vingt 
pieds,  foutenues  par  nn  pétiole  dilate  â fa  bafe, 
prolongé  fur  les  bords  8c  vers  fon  point  d’attache, 
en  un  téfeau  de  longues  fibres  noires  oui  envelop- 
pi  nt  le  tronc ( les  folioles  munies  de  deux  appen- 
dices â leur  bafe.  Entre  les  feuilles  inférieures  naif- 
fent  des  téeimes , enve'oppés  primitivement  dans 
une  fp’atl'.e  d'une  feule  piece , dicifée  en  nombreux 
rameaux  nès-aloogés,  çendans  le  long  du  tronc , 8c 
rouverts  de  fleurs  fclliles  , toutes  mâles  ou  toutes 
femciies. 

C’tft  as-cc  tes  fibres  noires  Je  la  bafe  ries  pétio- 
les que  l’on  fabrique,  dans  l'Iride  , des  cordes  8c 
des  cables  d'une  longue  durre.  La  liqueur  tyui  dé- 
coule par  les  iuctltons  laites  aux  régimes  raifTins , 
ainli  que  fut  le  tronc , donne  du  fiicre  (>ar  U 
fimplc  évaporation  , Sc  , par  la  fermentation , une 
boilfoii  agrcabls-.  En  méi  ag  aiit  les  ii.cilîons,  on 
obtient  cette  liqueur  pm-laut  i lus  de  la  moitié  de 
raur.ée.  Cet  aibte  poiirroit  tlfrir  de  grandes  tef- 
fources  à nos  colonies  frinçai  ■ s,  dont  la  tempé- 
rature approcU  - de  celle  des  Moluques  , s'il  y 
êtoit  trat.fporté.  Ruinphe  rapporte , au  fujet  de 
cet  arbre,  un  fiit  bien  remarquable.  Lorfque  fes 
fruits  font  mûrs  , le  fuc  que  coniieiit  l'enveloppe 
charnue  caufe  dies  demangeaifnns  infuppoctables 
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lotfqu'n  tonehe  à h peau  ; & li , par  m^girde,  on 
porte  cei  fruits  à la  bouche  pour  les  manger.  Ici 
livret  s'enflent  pendant  plusieurs  jours  avec  des 
douleurs  d'autant  plus  affireufes , qu'on  n'y  connoit 
point  de  remède.  Profitant  de  cette  découverte, 
les  hab'tans  des  Moluques , dans  une  gutrre,  fe 
défendirent  viâotirufement  en  jetant  du  haut  des 
murailles , fur  les  ennemis , de  l'eau  dans  laquelle 
ils  avoieiit  fait  tremper  la  chair  de  ces  fruits.  Les 
malheureux  qui  la  recev.'rient , éprouvoient  des 
démangeaifons  fi  atroces,  qu'ils  devenoient  fu- 
rieux. On  diwra  dès-lors  d cette  liqueur  le  nom 
d eau  infernale.  ( DiQ.  des  Sdenees  natur.  ) 

ARÉTF..  B.ARBE.  Anlia.  On  a depuis  quelque 
tems  fubfiitué , en  français  , le  mot  d'arête  d celui 
de  barbe , pour  exprimer  la  pointe  acuminée  qui 
termine  les  valves  de  Certaines  graminées  üc  autres 
plantes.  {Voyi^  Barbe.) 

ARETHUSA.  (Koyey  AntTHOSE.) 

ARf.THL'SE.  Areihufj.  Ce  genre  contient  de 
très-iolas  plantes  exotiques,  munirs  d'une  tige 
fimpic , garnies  de  deux  ou  trois  feuilles  au  plus, 
terminées  ordinairement  par  une  feule  fleur,  agréa- 
ble pat  fa  forme  Se  pat  fes  couleurs.  Rrpprochées 
des  ellébotinrs , plus  encore  des  epidendrum , elles 
participent  à leur  élégance.  Quelques  difl'érences 
dans  la  divifion  inférieure  de  Ta  corolle  ont  déter- 
miné M.  de  Ju/lleu^  à établir  un  nouveau  genre , 
fou>  le  nom  de  pogania  , dans  lequel  il  renferme 
toutes  les  ef.ièces  qui  ont  leur  divifion  inférieure 
barbue.  M.  Swarta  en  a lait  palTer  quelques  efpè- 
<cs  dins  fon  g^^nre  difperis  ; ce  font  celles  dont 
les  divifions  latérales  de  la  corolle  font  ouvertes 
botiaontalement,  ptefqu'éperonnées  à leur  baie. 

^ ArethusA.  Svartx.  Co ^e/ le  a Jsx  divifions 
profondes  ; tes  cinq  fupéheures  prefoue  connlven- 
les  , rapprochées  ; t inferieure  point  eperonnée , tu- 
butée  à fa  partie  inférieure , recouvrant  f anthère 
pur  fon  bord  intérieur. 

1.  Aréthuse  buIbeufe.aé«tAii/j  butiofa.  Linn. 
Spec.  i}4<>.  — Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag. 
s6o.  — Lam.  III.  Gen.  tab.  719.  fig.  i. 

2.  AniTHosE  langue  de  ferpent.  Ârethufa  ophio- 
gloffoidei.  Linn.  Spec.  i J46.  — Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  2.  pag.  ^9.  — Lam.  111.  ub.  729.  fig.  2. 
— Pogonia.  Jufl. 

î*  Aréthuse  de  Caroline.  Arethufa  divaricata. 
linn.  Spec.  1J46  _ Mich.  Flor.  boréal.  Amer. 
2.  pag.  160.  — Lam.  111.  tab.  719.  fig.  j. 

5.  Aréthuse  d deux  barbes.  Arethufa  biplu- 
»ium.  Linn.  f.  Suppl.  40J.  — Smith.  le.  ined.  pag. 
2j.  tab.  2j.  — Lam.  III,  Gen.  tab.  729.  fig.  4. 
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Bipinnula.  Juff.  Genet.  pag.  Sf.  — Cotnmerf. 
Herb. 

Cette  plante  a été  recueillie  pat  Commerfon  i 
Buenos  Ayres  , & non  dans  les  terres  magellani- 
ques.  Ses  racines  font  fafticniées.  La  forme  fingu- 
lière  de  fes  fleurs , 8c  furtont  les  deux  pétales  in- 
férieurs de  fa  corolle  , la  feparent  des  aréthufes, 
8c  confirment  le  genre  de  Commerfon  , adopté 
par  M.  de  Julfieu. 

é.  Aréthuse  ciliée.  Arethufa  citiata.  Linn.  f. 

Orchîs  ( peélinata  ) , labello  tripartito  ,*  laciniis 
lateralibus  fetaceo  multipartitis  ; caule  uniSoro  uni- 
fol  toque  ^ folio  cordato-amplexicauli.  Willd.  Spec. 
Plant.  4.  p.ig.  II.  — Tliunb.  Prodr.  4. 

Orchis  burmanniana.  Linn.  Spec.  pag.  I)t4. — 
Amoen.  Acad.  6.  Afric.  88.  — Strarta,  in  Web. 
Se  Mohr.  Archiv.  i.  pig.  pj.  tab.  }. 

7.  .Aréthuse  verticillée.  Aretkufa  vertidllata. 
Mühl. 

Arethufa  foliis  quinis  , ovaiis  , verticil/atis  { eaule 
uffioro  ; petahs  tribus  exterioribut  lorgljpmis , linea- 
ribus  q labello  trilobo  j lacinià  tnediâ  unUulatà.^'iW^ 
Spec.  4.  pag  81.  — Mtihlenb.  in  Litt. 

Hetlehorir.e  affinis  , planta  mariana  , herba  pari- 
dis  fade  , quinquefoliata.  Pluken.»  Mant.  lOt.tab. 
$48.  fig.  I.  Bona. 

Cette  fingulière  efpèce  èft  très-remarquable  par 
fes  feuilles  , réunies  en  verticille  au  fommet  des 
tiges,  au  nombre  de  cinqj  elles  font  glabtes  , 
ovales  , nerveufes  , très-ouvertes  , rétrécies  en 
pétiole  d leur  bafe , arrondies , légèrement  mu- 
cronées  d leur  fommet.  Les  tiges  font  fimples , 
grêles , terminées  pat  une  feule  fleur  s les  trois 
divifions  extérieures  de  la  corolle  très-longues  , 
fort  étroites  , linéaires  , pcefque  fubulées  ( la  di- 
vifion ou  le  pétale  inférieur  partagé  en  trois  lo- 
bes} le  lobe  du  milieu  ondulé. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanie  8c  le 
Maryland,  if. 

8.  Aréthuse  pendante.  Arethufa  pendula. 

Willd.  ^ 

Arethufa  radlce  tulerofà  , caule  trifioro  ; foliis 
ovJtis  , alternis  ; fioribus  longé  peduneulatis  , citer- 
nie.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  82.  — Mühlenb. 
in  Litt. 

Arethufa  ( triantbophoros  ) , caule  remotè  vagi- 
nato  , aphyllo  , fubquadriforo  ; vagiais  foliaceis  , 
pedun.'utis  forum  eùngatis.  S»aita,  Aa.  Holm. 
i8co.  pag.  ajo. 

Arethufa  ( parviflora  ) , parvuta  , feapo  foliis  ptu- 
ribus  aleernis  ^ brevi  ovalibus  ^ fummitate  folito  plu- 
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rtfo'i;  Uitüa  inugro.  Mich.  Flor.  boreil.  Amer. 
i.  pag.  i6o. 

HtUtborint  mariana  , fort  pallUo  , purpurto  , 
trianthopkoroi,  Pluken.  MlotlÂT.  103.  ub.  )38. 
fig.  6. 

Ses  tiges,  fimples,  hautes  de  quatre  i cinq  pou- 
ces ,rom  garnies  de  trois  ou  quatre  feuiiles  al- 
ternes , fediles  , piefqu'amplexicaules  , petites, 
ovales,  un  peu  aieues , (liftantes.  Les  fleurs  font 

rendantes  avant  leur  épanouiflement  , fiiiièes  i 
extrémité  des  tiges  , au  nombre  de  trois  ou 
quatre  au  plus,  alttriies , longuement  pédoncu- 
léesi  les  pédoncules  inégaux  , prefque  filiformes, 
munis  à leur  bafe  d'nne  braclee  femblable  aux 
feuilles.  La  corolle  eft  petite , d'un  pourpre-pîlej 
lès  divifions  un  peu  aigues  ; la  decuupute  infé- 
rieure très-entière. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  feptentrto- 
Dole , au  Kentucky , dans  les  lieux  ombragés. 

9.  Arethuse  gentiane.  Ânthufa  gtmUnoUti. 
Svartz. 

Artihafa  rjdict  tuitrofâ  , aphyUi  ; jtorîius  ton- 
gi^me  peduncuiaùs.  Strariz  , Flur,  Ind.  occident, 
vol.  3.  pag.  1436.  — Willd.  Spec.  4.  pag.  8z. 

Limoaorum  ( gentianoides  ) , radite  tuitrofd  , 
ophy/i;jn  ; feapo  v<iginato  , forhus  peduncklatis, 
Swariz , Ptodr.  119. 

S i racines  font  tubéreufes}  fes  tiges  hautes  de 
quatre  i dix  pouces  , droites , fimples  , glabres , 
purpurines  , garnies  de  feuilles  en  gaine  , conca- 
ves, arrondies,  d’un  brur-rougeâtre  ou  verdâtre, 
tr-’S-courtes.  Les  fleurs  font  terminales  , pédon- 
culees,  prefque  réunies  en  corymbe  , au  nombre 
de  fix  i douze,  alternes, éparfes;  les  pédoncules 
rougeâtres,  lâches,  fimples,  filiformes,  accom- 
pagnées de  braébées  ovales, acuminées.  La  corolle 
eft  droite , prefque  fermée  « les  trois  divifions  ou 

frétâtes  extérieurs  lancéolés  , d’un  brun-pourpre) 
es  deux  intérieurs  de  moitié  plus  courts  j le  pé- 
tale inféiieut  â trois  lobes  entiers)  celui  du  mi- 
lieu arrondi,  pliffé  à fes  bords.  La  capfule  eft  ob- 
longue,  trigone,  pédcoculée,  contenant  des  fe- 
mences  blanchâtres , pulvétulentes. 

Cette  plante  croît  â ta  Jamaïque , â l'ombre  , 
da  s les  bois,  qc 

* Anthufa  ( petrza  ) , taule  vaginato  , aphyllo  , 
unifçro ,'  jlare  refupinaio ,‘  lahtUo  apict  dUatato  I <r- 
tiu  fimtriata.  Perf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  jii. 

Ses  tiges  font  munies  de  quelques  feuilles  cour 
tes,  en  gaine.  U n’exifte , â l’extrémité  des  tiges  , 
qu’une  feule  fleur  inclinée  fur  fon  pédoncule.  Le 
pétale  inféiieur  eft  dilaté  à fon  fommet,  frangé  & 
cilié  â fes  bords. 

Cette  plante  croît  en  Afrique , à Sietra-Leona. 
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♦ ♦ Disnius.  Svartz.  Coroiu  a Jtx  pro~ 

fondis  ; iis  cin^  fuféfUures  ouverist  in  gatuU  / /« 
deux  latérales  ttalies  korn^ontalement , Ugirtment 
éperonnées  ,*  les  anthères  recouvertes  par  une  pof“ 
lion  de  ta  divîfion  inférieure  en  fpirale, 

10.  ArÉTHUSE  du  Cap.  Arethufa  capenfiK 
Linn. 

Arethufa  ( difperis  capenfis  ) , taule  diphylto  , 
unîfara  ,•  folus  lanccolatts  Svattz  , Aéb.  Holm. 
i8cx3.  pag.  lao.  — Witld.  Spec.  Plant.  4. pag.  )?. 

( é’ojrf  .ArÉTHUSE  , 11®.  4.  ) 

11.  Arethuse  unilatéral.  Arethufa  fecunda. 
S'orixXL. 

Arethufa  taule  difhyllo,  mttlttfetro  ; foUts  linea’~ 
ribus  , fionbus  fecundit.  Sutitxz  , Holm.  l8co. 
pag.  aïo.  — ’Thunb.  Ptodr.  t.  — Willden.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  6e.  ( ^oyei  Ophrys,  n®.  15.  ) 

11.  ArÉTHUSE  ailée.  Arethufa  alata. 

Arethufa  ( difperis  alata)  , butait  globojît , torel'â 
tetrapetald , flylo  alata.  Labill.  Nov.  Holi.  a.  pag.  • 
39.  tab.  1 10. 

Ses  racines  font  filiformes,  accompagnées  de 
deux  bulbes  inégales  j les  tiges  fimples , droites  , 
hautes  de  fix  â fept  pouces , garnies  de  teuilles 
alternes  ) les  inférieures  plus  courtes  ) la  flour  fo- 
litaire , terminale  , pédonculée  i les  pétales  fupé- 
rieuts  panachés  de  vert  & de  blanc  , entr’ouverts 
en  gueule  ) les  deux  latéraux  intérieurs  un  peu 
plus  courts , portant , un  peu  au  deftus  de  leur 
hafe , un  renflement  en  forme  d’épeton  court  j 
i'un  des  pétales  extérieurs  dilaté , prolongé  par 
deux  pointes  en  corne  ) l'autre  concave  , lubulé  ) 
le  pétale  inférieur  ovale  , lancéolé  , très-court  , 
muni  d'un  pédicelle  & d’un  appentlice  barbu. 
L’ovaire  eft  ftrié,  en  malTiie  ) le  ftyle  à drmi  cy- 
lindrique j une  anthère  oblongue,  à deux  loges  ) 
la  caplule  oblongue , â fix  Dites  , à une  loge , à 
trois  valves. 

Cette  pUote  a été  découverte  au  cap  Van- 
Diémen  par  M.  de  Labillardière. 

13.  ArÉTHUSE  velue.  Arethufa  villafa.  Linn. 

Arethufa  (difperis  villof-)  , taule  diphylto  , unl- 
foro  ; br.  dtü  gtrminrque  villofo  ; foliit  tordaio-ova- 
lis , fubtùt  glabrit , murgtne  citiaiti.  Svaetz,  Aû. 
Holm.  iS3o.  pag.  lio. 

Aniir'la  (viÜofa),  pubiftttj  , bulbo  ratundo  p 
falttt  ovai.r , eUiatit.  Linn.  f.  suppl.  403.  — Thunb. 
Ptodr.  3. 

Cette  tfnéce  a le  pO't  d’un  tammelina.  Toute 
la  pi  nto  el  . uhefeente.  Ses  racines  font  pour- 
vues (?e  bu'b,;  ai  candies.  Les  tiges  font  fimples  , 
droites,  garnies  l'culement  de  deux  feuilles  ova- 
Kkk  i 
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ks , en  cŒur , glabres  en  dcffous , ciliées  i leurs 
bords  ; elle  n’a  qu'une  feule  fleur  lerminale.  Les 
braâéts  & les  ovaires  font  velus. 

Cetre  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpd- 
rance, ^ 

14.  Aréthuse  en  capuchon.  Artthufa  cuatl- 
lala. 

Artthufa  ( difperis  cucullata  ) , cau/c  diphytlo  , 
Unifioro  i gtrmint  glairo  ; fulih  oblongis  , hralicàijut 
fuiiiu  puttfetttiiiui.  Swaiia , Ait.  llulm.  iSoo. 
pag.  110. 

Il  paroit  que  cette  plante  fe  rapproche  de  la 
précédente  } elle  a , comme  elle,  des  tiges  garnies 
de  deux  feuilles,  terminées  par  une  feule  fleuri 
mais  les  ovaires  font  glabres  i les  braitées  & les 
feuilles  pubefcentes  à leur  lace  inférieure. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpë- 
rance. 

15.  ArtExnuSB  en  coeur.  Artthufa  cordata. 

Artthjfa  (difperis  cordata),  cault  diphylh , 
multijioia;  foliis  tordatis  , glabris  ; fiuriiuj  aifltnt- 
tis.  Swartz,  .Ait.  Holm.  iSoo.  pag.  lao. 

Ses  tiges  font  droites  , (impies , terminées  par 
(>lufieurs  (leurs  dillinites.  (.es  feuilles  font  glabres 
a leurs  deux  faces , en  forme  de  coeur. 

Cette  plante  croît  à l'ile  Maurice,  tf 

ARETIE.  Arttia.  (yoyii  .AndROSACï.)  Il  Y 
a de  (i  grands  rapports  entre  les  arttia  6c  les  and'o- 
fait , que  M.  de  Lamarck  les  a confidérés  co.i.me 
devant  aoparrenir  au  même  genre.  Les  arttia  ne 
fe  dillingueni  que  par  leur  poit  : ils  ont  des  ra- 
meaux rampant , comme  les  faxifrages  , Si  non 
des  feuilles  radicales  8f  des  fleurs  portées  fur  une 
hampe  , comme  dans  les  aadrofitt  ; ils  diffèrent 
encore  de  ces  derniers  par  le  limbe  de  leur  co- 
rolle, plus  profondément  découpe,  & par  leurs 
capfulcs  à cinq  valves  diftinûes  jufqu’à  leur  baie. 
Ce  genre  porte  le  nom  d'un  botanilie  de  la  SuilTe. 
Haller  ell  le  premier  qui  l'ait  établi. 

_ ARC  AN.  Sidtroxylon.  <t  Ce  nom,  dit  M.  de 
JlulTieu , a été  adnoté  par  M.  de  Lamarck  pour  dé- 
bgner  en  français  W fidtroxylum  ; il  appartient  fpé- 
cialement  à l'arbrilftau  t^ue  Linné  nommoit  fidt- 
raxylon  fpinofum , qui  ell  I argan  de  Maroc,  cultivé 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  j mais  en  examinant 
.cette  efpèce  avec  plus  de  foin , Retzius  a reconnu 
que,  loin  d’appartenir  à ce  genre,  elle  devoir  paf- 
lèr  dans  le  genre  oUodtndrum,  Dès-lors  on  ne  peut 
biffer  aa  fuitroxytoa  le  nom  français  Akgan.  » 
( Juÿltu.  ) 

Lts  fdtroxy/um  ont  de  fi  grands  rapports  avec 
Ica  ekrÿj'ofhyÛum  Linn. , avec  les  ihntlia  Svattz  , 


St  avec  quelques  autres  petits  genres , qu'ils  ont 
occafionné  des  changemens  fréquens,  (bit  dans 
les  caraélères  effemiels  de  ces  genres,  foit  dans 
les  efpéces  qui  les  compofent.  M.  de  Lamarck  , 
dans  \t%  lilaftrations  dts  Gtnrtt,  diHingue  les  fdt- 
roxyton  des  ik^fepkylium  par  les  cinq  écailles  qui, 
dans  les  pcemic-is,  alternent  avec  les  divifions  de 
la  corolle , ÎSc  renvoie  aux  chryfopkyltum  toutes 
les  efpéces  qui  n'officiu  point  ce  caiaûére  j il  réu- 
nit les  bumtlia  de  Swartz  aux  ftitroxyhn.  Je  les  ai 
mentionnés  à la  fuite  des  SAPOriLLiERS  {achras), 
non  comme  appartenant  J ce  genre,  mats  comme 
»ant  avec  lui  de  très  grands  rapports,  & auquel 
Svartz  les  avoir  d'abord  réunis.  11  faut  Its  rap- 
porter à ce  genre , ou  mieux  tranfporter  aux  tu- 
mtiia  les  pdtraxytan  de  Lamarck , lllaftr.  Si  l'on 
adopte  le  caradière  établi  par  M.  de  Lamarck  , il 
faudra  faire  rentrer  dans  les  fiatioxyloit  toutes  les 
efpeces  de  thryfophyllum  dont  la  corolle  fera  pour- 
vue d'écailles.  eVariz  & Willdeno»  donnent  aux 
chryfophytlum  une  corolle  à dix  découpures,  & 
aux  fidtroxylort  une  corolle  à cinq  diviiions,  munie 
en  outre  de  cinq  écailles  à fon  orifice  i ce  qui 
n'offre  guère  de  différence  que  dans  l'expreflion  | 
mais  les  premiers  ont  une  baie  i dix  femenccs, 
les  feccm.ss  une  baie  à cinq  femences.  Dans  les 
bumtlia , c'tft  1111  drupe  à une  feule  femence.  Ce 
dernier  caradtere  ell  attribué  aux  fidtraxylon  de 
M.  de  Lamaiik.  Je  n’ai  pas  pu  examiner  un  affti 
grand  nombre  de  fruits  de  ces  deux  genres  pour 
prononcer  affirinativement  fur  1a  diftindtion  éta- 
b.ie  eritte  leurs  Iruiis,  caradière  auquel  U faudroit 
ft'ul  s'arrêter  pour  en  fixer  les  limites  s'il  étoit 
bien  conllaté  ; mais  je  crains  que  , dans  quelques 
elpéccS,  on  ne  donne  le  nom  de  baits  i des  drupes 
en  baie , & que  le  nombre  varié  de  leurs  loges  ou 
de  leurs  femences  ne  foit  l'effet  de  l'avottement. 
Les  bumtlia  n'ont  qu'une  femence  j les  ftatroxylon 
en  ont  cinq } les  thryfophyllum , dix.  Ces  trois 
genres  fetoient  alors  parlattement  bien  dillii  g tes, 
malgré  leurs  autres  rapports.  En  donnant  a fon 
genre  fidtroxylum  un  drupe  monofpctme , M.  de 
Lamarck  a de  fait  remplacé  ce  genre  par  les  bume- 
lU  debvariz,  auxquels  ne  doivent  pas  être  rap- 
portés les  fidtraxylon  de  Linné  , du  moins  ceux 
qui  ont  pour  fruit  une  baie  à cinq  femences.  La 
prefence  ou  l'abfence  des  écailles  ell  un  caradière 
bien  moins  important.  Les  efpéces  de  Michaux 
font  egalement  des  bumtlia , ayant  toutes  pour 
fruit  des  drupes  monofpetmes  , d'après  l'examen 
que  j'en  ai  fait , quoique  cct  auteur  ait  adopté  le 
caraûère  génétique  tir  Linné  , une  baie  à cinq 
Icmences.  L'aujasu  de  Plumier , Mil.  j,tab.  lay, 
appartient  aux  fidtraxylon,  félon  M.  de  Juffieu. 
( yojti  Auzuba,  Suppl.) 

Au  milieu  de  toutes  ces  difficultés , que  je  ne 
me  flatte  point  de  pouvoir  lever,  je  vais  préfentet 
quelques  nouvelles  efpéces , ajoutées  aux  fidc- 
roxylon,  8c  que  l’on  pourra  ranger  dans  d'autres 
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grnrfs  J Won  Its  cinâfries  que  l'on  jugera  le  plus 
convenable  d'a-iopter.  J'indiquerai  égaletiaclu  Us 
leformes  faites  pat  M.  de  Lamank  aux  genres péi- 
rcxy/ua  Si  (hiyjrphyltum , afin  de  mente  cet  ou- 
vrage en  accord  avec  les  lUuflraiions. 

Espèces. 

I . Argan  J feuilles  de  laurier.  Sh'tnxylon  me- 
lnaophltum.  Linn. 

Ckryfopkyllum  mtUnopkUot . Lam.  III,  n®.  iqyd. 

1.  Argan  à écorce  grife.  Sidtroxyloa  ciiurcum. 
Lam. 

Ce  n’eft  poînt  le  Sdtroxylon  intrme  de  Linné, 
(k'oyii  4 ) 

5*  Argan  du  Pérou.  Siàtfoxylon  mangUHo. 
Lam. 

CkryfopkyUum  manglilh,  Lam.  111.  n*.  1478. 

Cetttf  efpèce  , d’aptès  M.  de  Ju^eu  , paroit  fe 
rapporter  djifantage  aux  tinéliers  {arÀijia  Linn.). 
Wjlldenov  l*a  placée  parmi  Us  èumtUü;  elle  a 
pour  ftuit  un  diupe  monorperme.  , 

4.  Argan  noirâtre.  Siàtroxylon  ûiro^virens. 
Lam. 

Sidtroxyion  intrmt.  Linn.  & Lam.  11!,  n®.  i4f  J. 
cab.  izo.  hg.  t. 

5.  Argan  foyeux.  SUeroxylon  ttnax,  Linn.  8c 
Lam.  lil.  n®.  1461. 

Sititrox^lon  ( chtyrophylloldes  ) ,/pinofum 
lits  cuneato-/anctoi*nis  ^ fUram^uè  , fubtiit 

firi(co  nitenti^us.  Mich.  Flor.  boieal.  Amer.  i. 
pag.  iij. 

Bume/ia  obovatis  , ohtufit , fubiut 

argent co-iomtnro^f  f ptàuruu/ij  axillaribus  , canfer- 
tis.  Willd.  Spec.  Flanc,  i.  pag.  ic8j. 

CkryfopkyUum  ( carolinenfe  ) , /o/iVa  ohverù  Un~ 
eeoUut , ootujû.  Jac<).  Gbf.  3.  pag.  3.  t-ib.  34. 

Ses  feuilles  argentées^  foyeufes  8e  lu.rmres  en 
deHous,  diliingucnc  cccte  eipèce  du  la  fuivaiice. 

r .*  Argan  lanugineux.  Sideroxy/on  lanuginofum. 
Mich. 

Sidtroxyion  fpinofum  , ramulis  patenti0mii  , pu- 
hentihtis  ,*  foins  o'oalt'ianceoiaùs , fuprà  glahris  , 
fkbtiu  lanuginvfs  ^nec  fericeis,  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  1.  pag.  IZ3. 

Cecte  efpèce  a de  très®grands  rapp^ts  avec  la 
précèdeme»  elle  en  diffère  principalement  par  fes 
feuilles  Uniigineufes  i leur  face  inférieure^  & non 
luiCuices  8c  foyeufes  3 elles  fout  glabres , lancéo- 
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lécs , tiès-emièies  à leurs  bords , très-fouvent 
obrufes  d leur  fommvt.  Scs  tamïïirx  font  très-eta- 
lés  , épineux  , pubefeens  dans  leur  jeunefl'e  ; fes 
fleurs  axillaires  , réunies  par  paquets , alTci.  iiom- 
breufes,  (oucenués  par  des  pédoncules  longs  d'un 
demi-pouce. 

Ce  te  plante  croît  à la  Caroline  8c  dans  la  Nou- 
velle-Géorgie, aux  Ikux  humides,  parmi  les  buif- 
fons.  ^ ( r‘,f,  Comm.  Bofi,) 

6.  Argan  à feuilles  de  faute.  Sidtroxylan  ly- 
cioidts.  Linn.  — Wangenh.  Amer.  117. 

Siàtroxylon  (lycioides),  fpinofum,  irtSum  , 
fodiii  IjiO'lantto/jiis , uirin^ut  ^laéris.  Mich.  Elor. 
boréal.  Amer.  1.  pag  lia. 

Siàtroxylon  ( leve  ) , fuliis  tlliptieis , Itvibm  , 
fubptrmjntnttùus  ; fpinù  foiiiftrit , ptdunculU  uni~ 
jlorit.  'Walth.  Flor.  cacoi.  pag.  ico. 

Ses  fruits  cor.fifleiii  en  un  drupe  rougeâtre  , 
ovale,  de  la  grofleur  d'un  grain  de  café,  accom- 
pagné à fa  baie  du  calice  perliftant , conienanc . 
fous  une  enveloppe  peu  épailTe,  un  noyau  irés- 
dur , blanc  , ovale  , très-luifaui,  à une  feule  loge 
inonofpetnie.  ( K.  f.  ) 

6*  Argan  recourbé.  Siàtroxylon  rtclinaium, 
Mich. 

Siàtroxylon  fpinofum  , àumofum  , diffusi  rttli» 
nutum  j ramis  fitrilibus,  nivaricuto~ramitiopt  y foliis 
paryultt , oiovatibiu , gUbtirimin.  Michaux,  Flor, 
boréal.  Amer.  i.  pag.  112. 

ArbiilTeau  dont  les  rameaux,  nombreux,  alon- 
Çés  , diffus , courbés  en  arc  , forment  un  buitfon 
eialé.  Les  jeunes  rameaux  fe  tetmineiu  par  une 
longue  épine  j ils  portent  des  fleurs  aflez  nom- 
breufes  , petites , blanchâtres , réunies  par  fifci- 
culcs  dans  raifielle  des  feuilles,  fuuteoiies  par 
des  pédoncules  inégaux  , uniflotes,  longs  de  qua- 
tre à fix  lignes.  Les  feuilles  font  petites,  alternes 
ou  réunies  par  petits  paquets,  un  peu  pétiolées , 
oval.s,  luifantes,  très- glabres  , entières,  obrufes 
â leur  fommet , rétrécies  en  pointe  à leur  bafe  , 
longues  de  fix  à huit  lignes.  Les  fruits  conflflent 
en  un  drupe  ovale , peu  charnu , contenant  un 
noyau  ofleux  , luifant,  d'un  blanc  d'ivoire,  i 
flrîes  peu  apparentes , ne  renfermant  qu'une  feule 
femence.  Le fàtroxylon  levé  de  Waltherius , rap- 
porté par  Miihaux  a l'efpèce  précédente,  me  pa- 
toittoii  convenir  davantage  à celle-ci. 

Cetie  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nalc , â la  Nouvelle-Géorgie , parmi  les  builToos. 

T)  (»'•/) 

1 1.  Argan  midiQ.  Siàtroxylon  maflikoàtnàrum, 
Jacq. 

Siàtroxylon  intrme,  foliis  ptrennantibia  , lancter- 
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lutfs  f ecutis;  foùhus  lutcls.  I.am.  IM.  n** 
tib.  iio.  hg,  i.  — Jacq. Colle Û.  i.  p.  if5,  ub.  17. 
/ig.  y. 

ComuJ  fotiii  taurinh}  fruÛu  rr.njore, lutta.  ClC«b. 
Caiol.  2.  pag.  7f.  tab.  7;. 

Il  paroît  que  cette  efpèce  ne  doit  ras  être  con- 
fondue avec  le  humilia  faticifotia  de  Svani  ou 
avec  Vachras  falicifolia  Linn.  ; elle  en  difïire  par 
Ton  porc  & par  la  torme  de  Tes  feuilles.  C'ell  un 
arbre  qui  s'élève  à la  hauteur  de  cir.quame  pieds. 
Ses  rameaux  font  Toupies , alonqés , dépourV  'S 
d'épines  , glabres , un  peu  cendres  > garnis  de 
feuilles  éparfes , longuement  pétio'ées,  coriaces, 
perfiftantes , alTet  larges , lancéolées,  un  peu  ai- 
gues, très  fouvent  oniufes,  luifamcs  en  delfus , 
glabres  , plus  pales  en  delT'jus  , foutenues  par  des 
pétioles  grélrs  , prefque  hMormes , canaliculés  , 
longs  d'un  à deux  pouces  b.'  f.lus.  I..es  fl.-urs  font 
iaunâtres , farciculées.  Le  fruit  conrilfe  en  un 
drupe  jaune , ovale  , obtus . de  ta  forme  d'une 
olive,  contenant  un  ne  yau  olfeux,  monorperme. 

Cette  plante  rrnit  aux  lies  Bahama  , d Saint- 
Doniingue.  I) 

it.*  Arc  AN  à fcuilies  de  faule.  Sidiroxylon 
fatitifultum. 

SUtroxylon  inerme,  foliis  ovato  laniioljiis , acu- 
mtttatis  yfut^emi  fpltndtRÛhui ^ porihut  tonfirtU  , lu- 
leralièus.  Lam.  lll.  11°.  241S. 

An  attirai  falicifolia?  Linn.  — Encycl.  6.  pag. 
yjx.  l^Excluf.  Jacq.  fyaon.) 

Si  Cette  plante  efl  réellement  celle  de  Ssvattz  & 
de  Linné , elle  eft  très  didinâe  de  la  précédente. 
Ses  feuides  font  bien  plus  étroites , très-aiguës  d 
leurs  deux  extrémités , luiCames  , verniffées  en 
detlus  , plus  pâles  en  deHous  i les  pétioles  d peine 
longs  de  lix  lignes  ; les  fleurs  plus  nombreules  d 
chaque  fafcicule  i les  pédoncules  couacs.  Les  fruits, 
dans  l'état  où  je  les  ai  vus,  offrent  un  drupe  ovale, 
pcefoue  rond,  de  la  grolTeur  d'un  pois  St  plus, 
liès-IilTe,  d'un  brun-jaunâtre,  contenant  un  noyau 
monolperroe. 

Cette  plante  croît  d l'île  de  Saint-Domingue. 'b 

(.y-f) 

ta.  Arcan  pauciflore.  Siitnxylon pauci forum. 
Lam. 

Sidiroxylon  intrmt , foliis  lanctolatit , acumina- 
tii , glahris  f iuniorihus  fuhvitlojù  ,*  fotibus  axilta~ 
ribui.  Lam.  ill.  HS9- 

Cette  plante  paioit  être  la  -même  que  le  bumi- 
tia  pemagona  de  S*arn.  (Voyir  SapotilliER  , 
n*.  10.) 

I).  ARGAM  posQué.  Sidiroxylon  punSatum. 

Làro. 
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Sidiroxylon  intrmt , foüit  obhng't-irvifibut , oh- 
tufiufculis , g/jbrit  ^ fuhtiu  puKÜacis  ; f tribus  iatera- 
libut , fubfip/ibut.  Lam.  111.  n*.  aqflo. 

Ses  rameaux  font  dépourvus  d'épines , garnis 
de  feuilles  alreciies  , médiocrement  péiiolées  , 
oblongucs,  oviles,  glabres  d leurs  deux  faces, 
pot'éiuees  en  drlTnus,  très-entières,  un  peu  ob- 
tufes  d leur  fommet.  Les  fleurs  font  latérales , 
prefque  feflTiles.  Les  fruits  conlilleut  en  des  drupes 
ariondis , de  la  grolL-ur  d'un  grain  de  poivre, 
contenant  un  noyau  mcnofperme.  La  corolle  8c 
les  étamines  n'ont  point  été  obfervées. 

Cette  plante  a été  recueillie  d la  Caroline  bar 
Michaux,  fj  (y./.) 

14.  Arc  A N argenté.  Sidiroxylon  argtnttum. 
Th  un  b. 

Sidiroxylon  intrmt , fofiii  ovaiit , rttufit , lomtn- 
•rfis  ; floribus  pidunculatit.  Lam.  lll.  n®.  1461. — 
Thunb.  Ptodr.  }6 , 8t  Rohmtria  , id. 

C'ell  encore  une  plante  très-voiliiie  d-.;s  bumt- 
lio,  dont  le  fruit  eft  une  baie  d une  feule  femence, 
au  rapport  de  Thunberg.  Si  cependant  ce  fruit  eft 
réellement  une  baie  plutôt  qu'un  drupe , il  appar- 
tiendroit  plutôt  aux  fidtroxylon  Linn.  ; mais  il  fau- 
droit  alors  fuppofer  que  les  femences  avortent , à 
- Perception  d'une  feule.  Ses  rameaux  n'ont  point 
i d'épines  i ils  font  pourvus  d»  feuilles  alternes , 
ovales , péiiolées , romenteufes.  Les  fleurs  font 
axillaires , pédonculies. 

Cette  plante  cinii  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
ranee. 

If.  Arc  A N ovoïde.  SiderQxy/on  o^ûvatjm» 
Larr. 

Sideroxy/on  fpinofam  , foliis  oBcvatis  g oStufis  , 
baji  cuntatis  f utrinqui  glaoris,  Lim.  111.  II®.  1464. 

Bumtlia  euntaia.  Sivartz , Flot.  Ind.  occid.  I. 
pag.  496.  — Encycl.  6.  pag.  f 34. 

Cette  plante  paroic  être  la  même  que  le  bumtlia 
cuneaia  Swam  (voycj  Sapotiilier  , n®.  12); 
elle  offre  cependant  peu  de  différence.  Ses  ra- 
meaux font  épineux  ; fes  feuilles  en  ovale  ten* 
verfé , piéfqu  en  coin , rétrécies  en  pétiole  à leur 
bafe , obtufes,  arrondies,  quelquefois  un  peu 
échancrées  d leur  fommet,  glabres  d leurs  deux 
faces  , plus  pâles  en  delTous , finement  veinées. 
Les  fleurs  font  petite  s , latérales  , pédouculées  , 
peu  nombreufes  d chaque  fafcicule.  Je  n'ai  pas 
vu  le  fruit. 

Cette  dante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale, b (V./.) 

16.  ArcAN  multiflore.  Sidiroxylon  mult'tforum. 
Lam. 
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- Siàeroxy/on  fi>inofwn  , foliit  ciovato-tur.tatii , 
chufn , gliiKrii , eoriaitu  ; ft-i-iwurn  dtvifi , fiifci- 
culatii  , laitralihiu.  Lam.  III.  n“. 

Celte  plante,  dont  les  fruits  ne  font  pas  con- 
nus, tk  dont  les  fleurs  n'ont  été  qu'imompléte- 
inent  eiaminées , n'appartient  i ce  genre  que  pat 
fon  port  î encore  l'en  éluigne-t-elle  par  fes  pédon- 
ciil'  S divifés.  Ses  rameaux  font  épineux,  garnis 
de  feuilles  en  ovale  renverfé  , rétrécies  en  coin  à 
leur  bafe  , corirces  , glabres,  obfufes  à leur  fom- 
met.  l.es  fleurs  font  mmibreufes , petites,  laté- 
rales Ac  fafciculées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpérance. 
T?  (,  y>  f.  in  ktrk,  Lam.  ) 

Oifcrvationi . J'ai  vu  dans  l'herbier  de  M.  Des- 
fontaines une  plante  rapportée  de  Saiiit-Domincue 
par  M.  Ncéloux,  qui  rclfcmble  beaucoup  à celle- 
ci  par  la  forme  de  fes  feuilles  i mais  les  rameaux 
n'ont  point  d'épines  , & les  fleurs  font  prefque 
folitaites  : il  n'y  avoit  pas  de  fruits. 


* Efpeus  ilouuaftj  ou  moins  conmtss. 

Les  efpèces  fuivantes,  rangées  parmi  les  (Us- 
roxylon  Linn.  &:  WilM.  fi  elles  ont  le  caractère 
generique  établi  par  Linné,  admis  par  Willdenov, 
c'eli-à-dire,  une  baie  a cinq  femences,  ne  doi- 
vent pas  appartenir  aux  Jideroxylon  Lam.  lll. 


* Arcan  tomenteux.  Sidtnxylon  lomentofum. 
Roxb.  ^ ^ 

Sidtroxylon  inerme , fotiis  oblongts  , acuminjtis  , 
ohiufii , janianiuM  lomtnsojis;  ptaunculis  agg’tgaiis  , 
axiiljrihus  , longiiudine  ptiioli  Willd.  Spec.  Plant. 
1.  pap.  1090.  — Roxburg . Corom.  t.  pag.  18. 
tab.  i8. 
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quels  dans  rjllfelle  dn  feuilles , foutenues  par 
des  pédoncules  de  la  longueur  des  pétioles  î elles 
produifen:  des  baies  iaunàtres.de  la  grofleur  d'une 
cetife,  à deux  loges  monofpcrmes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 

* Sidtroxylon  (fericeum),  intrme  ^fo/iis  ovatis^ 
J'abiùs  tomemofo  fcrùcis.  Alton  , Hors.  Kc».  1. 
pag.  161. 

Le  pdiroxyton  mils  Jacq.  Colleû.  I , pag.  149  , 
5c  Mill.  Icon.  tab.  199,  eu  le  chryfophyUum  mille~ 
nanum  , lll.  n“.  2477. 

ARGEMONF.  du  Mexique.  Argsmons  mtxUano, 
Linn.  — Lam.  lll.  tab.  451. 

D'après  l'obrervatioti  de  Gxitner,  de  Friiô.  Sc 
Cem.  vol.  I,  pag.  287 , le  papavsr  sambricum  Lir.n. 
(voyrj  Pavot,  n".  9)  doit  être  placé  parmi  les 
argemones  , ayant  des  capfules  lilTes,  oblongues, 
qui  s'ouvrent  par  cinq  valves,  Sc  non  par  des 
pores , comme  dans  Us  pavots. 

ARGENTAIRE.  Argyrtia,  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à fleurs  complètes , monopétalées , 
de  la  famille  des  li ferons,  qui  comprend  des  arbrif- 
feaux  exotiques  i l'Europe , U plupart  grimpans,  1 
feuilles  alternes,  entières  i les  fleurs  dilpofées  en 
panicule  ou  «n  grappes. 

Le  caraâêre  eflentid  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  collet  coloré,  à cing  folioles;  ont  corolle  mo^ 
nopétale  , à cinq  découpures  ; cinq  crénelurts  à l'orifce 
du  tube  ; une  tjle  à quatre  loges  ; une  feule  femence. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  ealtct  coloré , perfiOant,  i cinq  folioles 
concaves  i les  deux  extérieures  plus  grandes. 

2*.  Une«r»//<  monopétale  I le  tube  court,  muni 
i fon  orifice  de  cinq  crénelures  j le  limbe  i cinq 
découpures  oblongucs , pliffées , réfléchies. 

j”.  Cinq  étamines  ; les  filamens  connivens,  plus 
courts  que  le  limbe,  pileux  , épaillis  i leur  bafe  , 
infères  2 l'orifice  du  tube , foutenant  des  anthères 
fagittées. 

q*.Un evdiVc  libre,  arrondi,  furmnnté  d'un  ftyla 
filitorme  , de  la  longueur  des  étamines  , terminé 
par  un  lligmate  en  tête  , échancré. 

te  frais  ell  une  baie  lèche,  arrondie,  à quatre 
Icgus , contenant  chacune  une  femence  ronde  d'un 
côté , anguleufe  de  l'autre. 

Obfervations.  Ce  g“nre,  établi  par  Loureiro, 
tire  Ion  nom  du  root  grec  argurties  (aigexteus) , 
argenté,  1 caufe  de  l'éclat  de  fes  feuilles , imitant 
celui  de  l'argent. 


Ses  rameaux  font  fans  épines , garnit  de  feuilles 
a'ternes,  petiolées,  oblongues,  acuminées,  ob- 
tufes,  couvertes  , dans  leur  jeuneffe,  d'un  duvet 
brun  J tomenteux.  Les  fleurs  font  réunies  par  pa- 


* A RG  A N paniculé.  Sideroxylon  cymofum, 
Linn.  f. 

Sideroxylon  inerme  , foliis  oppoftis  , peiiolatls  ; 
cymis  eompofitis  & decompopttj,  Linn.  f.  Suppl.  1 J2. 
— Wi.ld.  Spec.  Plant,  i.  pag.  1090. 

Sideroxylon  inerme  , foliis  ovotis  , fioribus  poni- 
eulatit.  ïhunb.  Piodr.  j6. 

Ce  petit  atbulle , tmi  croit  fur  la  montagne  de 
la  Table  , au  Cap  de  Bonne-F.fpérance , a un  port 
fi  différent  des  jîderoxylon , que  je  doute  qu'il  ap 
partitnn-  à ce  genre.  Ses  teuilles  font  oppolees 
te  non  alternes  , ovales , pétiolées.  Ses  fleurs  font 
difpofées  en  une  panicule  plufieurs  fois  tamiltée , 
réunies  en  cime. 
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E s r â c E t. 

I.  AiiCENTAiaE  i feuille*  obtufes.  Aigyrtij 
oituff’I:a.  bout. 

Ar^yr  l'a  foliis  ovjtis  ^ ohtu/is  f ptiniculit  fuhttf’ 
Lour.  Flor.  cochiii.  I.  pag.  l66. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  fort  longues,  grimpin- 
tes  , peu  uinifiées  , garnies  de  feuilles  alternes, 
périolées,  ovales  , obturas,  très  - entières , blan- 
châtres , luilaiites  , pubefe.  rites  à leur  face  infé- 
rieure. ! es  Saurs  fotit  blaiiihes  , difpoléeS  en  pa- 
nicules  lâches,  prvfq  .etarminaU'S  leur  fuccéJe 
des  baies  féches  &;  rougeâtres. 

Cette  plante  croît  dans  les  haies  , â la  Cochin- 
(hine  ; elle  pafTe  pour  lëgcreuicnt  aftringenie.  b 
( Dtfcr.pt.  ex  Lour.  ) 

1.  .Argentaire  à feuilles  aigues.  Argyreiu 
acuta.  Lour. 

A'ÿyrria  foliis  ever/'j,  acutis  ; tory  mbit  axilta~ 
nioa.  Lour  Fior.  crchiii.  I.  pag.  167. 

Ses  tiges  font  eri-rpantes  & ligneufes  j fes  fi  uil- 
les  alternes,  ovaks-Iaméolées,  très-entières,  lui- 
fantts,  tomcnteufis  Sesfliuts  font  blan.hes  , dif- 
pofées  en  corÿunbes  latéraun  , fur  un  long  pédon- 
cule commun  ; les  filamens  plus  courts  que  la  co- 
rolie  i le  calice  coloré  i l.s  découpures  de  la  corolle 
pliffées. 

Cette  plante  croit  â la  Chine.  f>  ( Defeipt.  tx 
Lour.  ) 

}.  Argentaire  en  arbre.  Argyreîa  ariores. 
Lour. 

Argyreîa  caule  arboreo  , foliis  rugo/is  , racemîs 
terminslibut.  Lour.  Flor.  cochin.  I.  pag.  167. 

Son  tronc  s'élève  â la  hauteur  de  huit  pieds,  te 
fe  divife  en  rameaui  étalés  , garnis  de  feuilles  ova- 
les, glabres , ridées,  aiguës . très-entières  , réflé- 
chies. Les  fleurs  font  jaunes,  difpofées  en  grappes 
terminales}  le  calice  rougeâtre,  renflé,  â cinq 
dentS)  le  tube  de  la  corolle  alongé , fliiforme  j fon 
limbe  â cinq  découpures  pliffées  , arrondies.  Le 
fruit  eft  une  baie  â quatre  loges  monufpermes, 
enveloppée  par  le  calice  pcrfiilant. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts,  â la  Cochin- 
chine.  On  la  cultive  aufli  dans  les  Jardins,  f;  On  en 
fait  un  ufage  fréquent , comme  topique  , dans 
l'inflammation  & le  gonflement  des  mamefes.  On 
broie  enfemble  les  feuilles  & les  racines,  & on  les 
applique  en  cataplafme. 

ARGENTINE  : nom  vulgaire  d'une  potentille 
qui  croit  dans  les  lieux  humides.  C'ell  le  poteatilla 
anferina  Linil.  ( V^oye^  POTENULEE.) 
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.\RG1T.\ME  blanchâtre.  Argytamnia  candi- 
tant. 

Argytamnia  foliis  ovatis , irinerviis , pilafs  , fub- 
tùs  cundicanttbus  ,*  racemis  axtllaribus  , brtvtfimis. 

(N.) 

Argytamnia  friititofa  , albida  , foliis  oblangis  , 
nervis  paucioribus  arcuatis.  Brown,  Jam.  J}8. 

Ruina  ejfinis , odoriftta , frutieofa  , minor , tenero 
folio  ,■  fruHu  triiOceo  , dilaté  parpurofeente,  Sloan. 
Jam.  44  Hill.  1.  pag.  t J J.  tab.  86.  fig.  J.  — Rai, 
Hift.  pag.  114. 

Argytamnia  candicuns.  Swarix , Prodr.  59  , 8c 
Flor.  fnd.  occid.  1.  pag.  }j6.  — WillJen.  Spec. 
Plant.  4 pag.  j}}. 

Cet  arbrifleau  fe  divife  en  rameaux  effilés , d'un 
blanc-cendré,  garnis  de  feuilles  alternes,  médio- 
crement péttolees,  ovales , entières,  aiguës,  lon- 
gues d'un  pouce  , beaucoup  plus  petites  fur.  les 
Jeunes  rameaux  j marquées  de  trois  principahs 
nervures , vertes  & parfemées  en  deflus  de  poils 
touchés , blanchâtres , blanches  & très  pilenfes  en 
d. flous.  Les  fleurs  font  difpofées,  le  long  des  ra- 
meaux 8r  â leur  fommet , en  grappes  axillaires  fort 
petites  i elles  font  monoïques.  Les  fleurs  mâles  ont 
un  calice  â quatre  folioles;  une  corolle  â quatre 
pétales.  Dans  les  fleurs  femelles , le  calice  efl  a cinq 
folioles;  point  de  corolle.  ( Koyrj  ArgitAME.  ) 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  pat  M.  Le- 
dru,  qui  l'a  recueillie  â file  de  Saint- Thomas,  b 
(^■/) 

ARGOLASE  Umciife.  Ârgo/ajia  ianata.  Lam. 
III.  tab.  34.  — JufT.  Gen.  pag.  6o, 

Lanaria  Ait.  Horr.  Kew.  i.pag.  462. 

— Thunb.  Prodr.  6j.  — WiUd.  Spec.  Plant.  1. 
pag.  iSi. 

HyacifUhus  ( lamtus  ) , coroUis  Unatis , cautê 
ramofo.  ünn.  Spec.  Plant,  t.  pag.  455.  — Royen« 
Lugd.  Bat.  17. 

DiUtrit  ktxandra.f  Lam.  Di^.  1.  pag.  181. 

Cette  plante  J c^uc  Linné  avoit  rangée  parmi  les 
jacinthes,  en  a été  retranchée  avec  raifon  pour  fur* 
mer  un  genre  particulier , que  M.  de  Juifieu  a éta* 
bli  fous  le  nom  d'argolafn , compofé  de  d-^ux  mots 
grecs  qui  expri  ment  les  poils  blics  dont  fes  pani- 
Cülesr  font  chargées.  Son  caraÆre  effentiel  con- 
üAe  dans  : 

Une  corûîU  adhérentt  ^ V ovaire  , tuhuUufe  , a fix 
découpures  italies  ; px  étamines  fertiles  ^ toutes  égales^ 
attachée*  fur  Us  divipons  de  la  corolle  i les  anthères 
vacillantes  / un  pigmate  irifide  / une  capfuU  à trois 
loges  t contenant  chacune  deux  ou  trots  ftmenccs. 

D'après  ces  caraflcres , il  fft  facile  de  recon- 
noitre  que  ce  genre  ell  uès-voiün  àt%dilatris  & de 

1 keriittra 
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Vhtritiera  Gmt I. , qui  n'en  différent  que  par  trois 
de  leurs  ëtamines,  (tétiles  & beaucoup  plus  cour- 
tes que  les  trois  tcrtîles.  Sa  racine  ttt  hbrrufei 
fes  tiges  fimples  i droites , anguleufes,  gai  nies  de 
feuilles  alternes , glabres , linéaires  , canaliculees , 
faillantes  en  carène  fur  leur  dos,  rudes  à leurs 
bords.  Le  fonmiet  des  tiges  porte  plufieuts  pédon- 
cu!o5  épais , alternes  , loutenaut  chacun  un  gros 
bouquet  de  fleurs  agglonnéréf  s , formant  pat  leur 
enfeinble  une  panicule  touffue,  ftirée,  hérilTée, 
fut  toutes  fes  parties,  de  poils  blancs , nombreux , 
alongés,  épais  8f  plumeux , munis  de  fitathes  (im- 
pies. La  corolle  efl  colorée  & glabre  ën  de.lans , 
divifée  en  fix  découpures  trés  ouvettes , obtufes , 
conniventesen  tube  à leur  partie  inférieure i cha- 
que découpure  portant  une  étamine  un  peu  plus 
courte  que  la  corolle,  terminée  par  une  anthère 
vacillante  , bifide  i fa  bafe.  L’ovaire  efl  adhérerit 
avec  le  tube  de  la  corolle,  furmonté  d’un  ftyle  di- 
.vifé  en  trois  (ligmates  : il  lui  fuccè-fe  une  capfule 
couronnée  par  le  limbe  de  la  corolle,  hifpide , i 
trois  loges  , rettfcimant  chacune  deux  ou  trois 
femences. 

Cette  plante  paroît  être  la  même  que  celle  dé- 
crite par  M.  de  Lamarck  , fous  le  nom  de  Ji/airit 
ktxandra,  n®.  4.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pétance.  7f 

ARGOLASl.\.  (.yoyti  Aroolase. ) 

ARGOPIlYLt.E  luifant.  Argophytlum  fcrhtum. 
Forft.  — Lam.  lU.  tab.  1 1 1 . 

Ce  genre  , dont  la  famille,  dans  l’ordre  naturel , 
n’eft  pas  encore  bien  déterminée  , patoit  avoir 
d^s  rapports  avec  celle  des  bruyères. 

ARGOPHYLLUM.  ( P'oyct  AiiGOPHYitl.) 

ARGOUSàlER  d'Europe.  Uipptphüt  rkamnoi- 
iit.  l.inn.  — Lam.  lil.  tab.  808. 

ARGUZE.  Mefcrfchmidia.  Les  efpèces  conte- 
nues dans  ce  genre  ont  le  port  des  tourntfunia.  On 
n’eft  point  d'accotd  fur  la  dénomination  de  fon 
fruit.  Linné  le  regarde  comme  une  baie  fèche. 
Cxitnet  eft  du  même  avis.  M.  de  Juftieu  lui  donne 
h nom  de  capfiU,  Se  M.  Desfontaines  celui  de 
druft.  Cette  vatiation  dépend  de  l'idée  que  chaque 
auteur  attache  à chacun  de  ces  noms.  11  feroit  ce 
pendant  bien  eOentiel  de  s’entendre. 

. 1.  Akcuze  de  Tartaiie.  Mijfcrfchmidia  argiii  ’ia. 
Linn. 

Mejfrf.hmidia  cjule  herhaceo  , falii)  ft0libus  , 
toroitis  tnfu.^dibat'fofmibiii.  Lam.  Iliuftr.  Gener, 
n*.  tSyo.  tab.  pf.  — Gjtrtn.  de  Fruâ.  & Sem.  i, 
pag.  lap.  tab.  109.  lig. 

1.  ArguzE  atbtilTeau.  Mtffirfchmidlii  fmticofa. 
Linn.  f. 

Botanique.  SuppUmtnt.  Xomt  I, 
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Mejfrrfchmidia  eauit  fruticafo  ; foliis  pttiolaïUt 
ovato~ljnceoiutis  f carotiis  hypocrateriformibits.  Lam. 
III.  n“.  1871,  — Linn.  f.  buppl.  iji.  — Wrllden. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  789.  — Desfont.  Atbr.  vol.  1. 
P>g-  17J- 

Ses  tiges  font  droites  , hautes  de  cinq  d fix 
pieds,  rameufes,  cylindriques;  les  rameaux  alter- 
nes, rudes,  étalés,  garnis  de  feuilles  longuement 
péiiolées  .alternes , ovales-lancéolées , rudes,  vei- 
n es,  entières  à leurs  bords,  aiguës  à leur  fom- 
met.  Les  fleurs  font  petites,  bKinchâtres , felfiles, 
uniiatérales  , nilpofees  en  une  panicule  ités-éta- 
lée  , fitiiée  à l'extrémité  des  rameaux  ; les  ramifi- 
cations prefque  dichotomes  , en  épis  gtèles.  Le 
calice  elf  fort  petit , à cinq  dents  argués  ; la  co- 
rolle infundibuliforme  , mars  renflee  , globuleufe 
vers  fon  limbe , qui  s'évafe  en  foucoupe.  Le  fruit 
eft  une  baie  fèche  ( un  drupe  ) , à peine  de  la 
groffeur  d’un  grain  de  poivre  , cornprimée  à fqn 
fommet , entourée  de  quelques  perites  dents  fail- 
lantcs , s'ouvrant  en-  deux  longitudinalement,  con- 
tenant deux  femences  dans  chaque  divilion. 

Cette  plante  croît  i l’ile  de  Ténériife.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  f>  ( ”.  ) 

I ?.  Argvze  à feuilles  étroites.  Mtfftrfchmidia 
angujlifo/ia.  Lam. 

Mtjft'f.hmldia  foliii  petielatis  , ang^ftis , tinuri- 
lanito/atit.  Lam.  llluftr.  Cenet.  vol.  I.  pag.  4fJ. 
n®.  1871. 

Quoique  cette  plante  ait  le  même  port  que  1a 
précédente,  elle  offre  cependant , fiirtout  dans  fes 
feuilles,  des caraâères  qui  l’en  diftinguent.  Scs  ti- 
ges font  prefque  glabres  , lignetifes , cylindriques  1 
fes  feuilles  pétiolées , alternes  , linéaires  , fort 
étroites  . alongées  , aiguës  , ttès-entiètes  , char- 
gées d’afpérités  i leurs  deux  faces.  Les  fleurs  ont 
un?  teinte  bleuâtre,  difpofées  comme  dans  l'efpèce 
précédente;  mais  les  ramifications  à pfine  alon- 
géei  en  épis , plus  ramifiées , S;  portant , vers  leur 
fommet  feulement,  des  fleurs  plus  rapprochées.  1 

Cette  plante , originaire  des  Canaries , eft  cul- 
tivée au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  Ij  ( K.  v.)  1 

4.  Aaeuze  cloifonnée.  Mtjft'fckmidia  canctl- 
lata.  Affo. 

Mtfft’fchmidia  fuUit  lancrolatit , hifpidit  ; capfu- 
lis  ean.tllatis.  Affo,  Synopf.il®.  161.  tab.  i.  lig.  X. 
— Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  790. 

Ctrinihe  foliU  lanctolaiii  , hfpiiU  ,•  tapfalij  eau- 
ctlUtis.  Quer.  Hifp.  4.  pag.  145.  tab.  ZJ. 

Ses  racines  font  roulTeâtres  8t  fibreufes;  feS  ti- 
ges pileiifes  , heibacées , hautes  d'un  pied  , divi- 
fées  en  rameaux  garnis  de  feuilles  fefliles,  lancéo- 
lées, hifpides , entières,  un  peu  obtufes , large* 
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de  deux  lignex;  les  rupérirures  plus  dcroiies  , li- 
ndxircs.  Les  fleurs  font  bleues , pédonciiîées , dif- 
pofées  en  grappes.  Leur  calice  efl  à cinq  décou- 
pures linéxijes  ; b corolle  infundibuUforme  i le 
tube  i derni  cylindrique  ; le  limbe  i cinq  décou- 

f>ures  J cinq  étamines  itès-couttrs , inférées  dins 
e tube  i les  anthères  fimples;  l'ovaire  ovale.  aiyu, 
furmoiité  d’un  lt)’le  court,  flUforme  , terminé  par 
un  fligmate  obtus.  1.Æ  fruit  cil  une  capfule  coriace, 
ombiliquée , comprimé:  à fon  fommet , avec  qua- 
tre points  faillans,  s'ouvrant  en  deux  loges,  con- 
tenant chacune  une  feule  femence , convexe  d'un 
côté  , anguleufe  de  l'autre. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne.  ( DtMpt.  tx 

Affo.) 

ARGYRE1.\.  ( y»yei  AncbNrAiRE.  ) 

ARGYROClI.fiT.A.  Cayan.  K.  Plant,  vol.  4. 
pag.  $4  , t.h.  pS.  Cavanilles  a décrit  8c  ligure 
fous  ce  nom  la  plante  nommée  par  I.innép4f(è«/«n! 
hyfltrofkoiui.  î PAimitME  , n'’.  i.)  Quel- 

ques parties,  omiles  dans  la  .iefetiption  de  Linné, 
ont  lait  croire  au  botanifte  tfpagnol  que  fa  plante 
étoit  différente,  il  s'eft  en  conféquence  déterminé 
à en  faire  un  genre  nouveau  ■ mais  on  a la  certi- 
tude que  c'eti  la  même  plante  que  Linné  a men- 
tionnée. 

ÂrGYROCOMA.  Girtn.  de  Fruâ.  & Sem. 
vol.  1,  pag.  410,  tab.  167.  Genre  de  plantes  d:  la 
Cimille  des  cotyinbifères  , établi  pa-  Gxrtner  fur 
quelques  efpéceS  ,d.;tachi;s  des  genres  gt^phu- 
liutn  8c  xfanihimu’n  de  làiané , 8c  auquel  il  alligne 
pour  caiactèie , t°.  des  fleurs  flofcii’eufes,  les  unes 
mâles  , les  autres  femelles  , mêlées  enfemble  ; 
a®,  le  calice  commun , formé  d'éeaillts  imhti 
quéei , fèshes , luifanias  : les  intérieures  plus  lon- 
gues , 8r  iormant  un  rayon  coloré  autour  des  fleu- 
rons; J*.  U réceptacle  nu  ; 4*.  les  aigrettes  plu 
meufes  dans  toute  leur  longueur  ou  (eulenscnt  au 
fommet- 

'Les  efpèces  réunies  à ce  gante  font  prcfque 
tnuies  du  Cap  da  Boune-tfpérance,  Sc  fetnbiablvs 
aux  gnap/ij/iLm.  Les  fleurs  confèr  ent,  aptes  Kur 
dtfféchemem , comine  celles  de  l'imnuatelie,  l é- 
clac  qu  elles  avoient  dans  leur  état  de  traivheur; 
elles  leront  mentiontsées  par  une  fous-.ivifion  à la 
fln  du  genre  Gnai'hale,Au/p/. 

ARIA  : nom  que  portoit  anciennement  l'altCer 
ordinaire  (cratégi^s  aria  Linn.). 

ARig-sÉPOU  I non)  roalalMse  de  l'azé.Uiatb  de 
l’fnde  {rmtlia  a^adirachta  Lion.  }^,  figuré  dans 
Hheèdq,  Hott.  MaUb.  4,  tab.  yi.  ( Kuyrj;  Aü- 
ÿ^EUSÇH,  n®.  1.) 
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AaiA  VFEtA  : nom  malabare  du  efeame  vlfcofa 
Linn.  (wy<i  Mosambe  , n”.  6),  figuré  d.int 
Rheè.le,  Hort.  Malab.  9,  tab.  aj.  Cet  auteur  lui 
attribue  des  vertus  ttès-étemiiies.  Selon  lui,  le 
fuc,  pompé  p.ir  les  narines,  foulage  la  tête,  8c  la 
préferve  des  effets  du  poifon.  Mêlé  avec  de  l’huile, 
Sc  infimié  dans  l'oreille , il  diminue  la  fnrdité.  Les 
feuilles,  prifes  à rii.iétieur , font  fortifitntes,  fto- 
mathiques,  8c  diffiptnt  les  vents.  Pilées  Sc  mifes 
fous  les  aiflelles  à l'invaCon  d’un  accès  de  fièvre, 
elles  diminuent  Sc  même  fuppriment  le  ftilfon. 
Leur  fimple  application  adoucit  beaucoup,  mal 
de  tète. 

■ARILLE.  Arilitts.  {Vayei  Semences.  ) L’arille 
efl  une  extenfion  8c  un  développement  du  cordon 
ombilical  ; il  n’exifle  que  dans  quelques  efpèCeS  ; 
il  futine  autour  de  la  graine  une  enveloppe  très- 
fouv-ent  incomplète,  Sc  n'a  aucune  adhérence  ave* 
elle.  Cet  organe  diiparoït  quelquefois  après  la  ma- 
turité des  femences,  comme  il  arrive  dans  le  ja-' 
irofha  gvjfypifolia  .lacq.  Dans  cette  plante , l’arilla 
recouvre  la  graine  en  totalité;  il  «fl  très-mince, 
excepté  au  point  od  s'attache  le  cordon  ornbilicaL 
Là  il  f rme  une  forte  de  bourrelet  en  capuchon; 
nuis  à mifiite  que  le  volume  de  la  graine  aug- 
mente, ce  bourrel.t  diminue,  8c  l'atille  fe  delTè- 
(he  à un  tel  point,  qu'il  finit  par  difparoîcre  entiè- 
rement. D.ins  d'autres  plantes  , au  contraire  , on 
peut  obfervet  l'arille  fur  des  graines  parfaitement 
mûtes. 

L’arille  du  mufeadier  efl  connu  dans  le  com- 
mette fous  le  nom  de  rnacis  ; c'eft  une  enveloppe 
harnoe,  ndciante,  d'un  toug;-éclata.-,t , décou- 
lée en  lanières  epaiffes.  Celui  du  ravtnaU , arbre 
vnifi  des  bananiers,  tfl  une  membrane  franrec  Sc 
d*im  beau  bleu  de  cie’.  Celui  des  oxaht  efl  blan- 
I hàtre  ; il  a li  tnime  d'qn  petit  fac.  A l'époque  de 
h maturité,  il  fe  crève  à fon  fommet,  8e,  fe  re- 
t.-urnant  de  de  iansen  dehors  avec  élaflkité , il 
lance  au  l<ûn  la  gtaine  qu'il  recouvroic  d'abord. 
I.'aiitle  efl  u le  P rt.  de  corps  glanduleux  , dans  le- 
quel fort  élaborés  1 s fucs  qui  fervent  à nourrir  8c 
,1  développer  U i.raioe.  Cttte  opinion  paroît  ptou- 
veep.it  le  deflëciiemt  nt  très  vifible  de  cet  organe  ^ 
à mefuteqii-  la  graine  8c  fes  cotylédons  prennent 
de  l'accroîfltmeBt.  ( Mitk.  Di3.  des  Seitnets  na- 
txrtlUs.) 

ARI.N- DRANTO.  Suivant  Flacntirt,  c’eft  un 
aibie de  Midagafcar , dont  la  bois  étant  pourri, 
rend  un;  od-ut  mcrs'eilleufeen  brûlant , Sc  f,:t  ' a 
t-arfum  Itès-agréablî..  L*  mè  ne  auteur  per'e  ail- 
leurs .le  Varandriio  , qui  sfl  peut-être  le  même  que 
ertuiki,  8c  dont  la  décnèiion  ftrt  à faire  .ieren- 
cie  dans  Le  pays.  ÇAtii.  Pts.  Th.DiëS.d-s  isitaeet 
naturtiits,  ) 

AlUONE  lubéreufe.  Arjona  tuitrofa.  Cavan, 
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Arjana  lomtfitoft , fuiûs  fpjrps  , vjgiiuiniikui  , 
apice  Jû^Uiàitis , patulis  ; cQjymio  uimiaali.  Cavan. 
Icon.  Rat.  4.  pag.  J7  & j8. 

Genre  de  plantes  dicotylédones,  i fleurs  com- 
plètes , monopéulées  , tulvileufes  , qui  patoît 
avoir  des  rapports  avec  la  famille  des  ihymélées , 
& qui  compren  I des  herbes  exotiques  à l’Europe, 
à petites  feuilles  alternes , felfiles,  ayant  des  flaurs 
réunies  en  un  cotymbe  terminal. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  ; 

Deux  petites  icaiites  pour  eettiee  ; une  eoroUe  tu- 
huUe  , à cinq  laies  ; an  ovaire  couronné  pur  cinq 
écailles  ,*  un  flyle  atongè  ; un  pigmute  à deux  lames  ,* 
une  haie  gloiuleufe  , a deux  loges. 

Ce  genre  ne  renferme  qu'une  feule  efpèce,  dont 
les  racines  font  fuliformes , fibreufes  ; les  fibres 
divergentes  , terminées  pat  des  tubercules , elUs 
produifent  des  tiges  nombrettfes , folitaircs  ou 
très-rainifiies  i leur  bafe,  filiformes,  un  peu 
dures,  droites,  hautes  de  feot  à huit  pouces.  Les 
feuilles  font  petites , lancéolées,  éparfes  , vagi- 
nales , prcfqu'inibtiquées,  trés-aigués.  étalées  6c 
un  peu  réfléchies  en  dehors  , tomemeufes , lon- 
gues de  trois  à quatre  lignes.  I es  fleurs  font  pref- 
qtic  feftîles , reunies  en  un  bouquet  terminal  , 
léparées  par  des  bradlées  qui  les  recouvrent  en 
partie.  Deux  folioles  ovaks,  coi.caves , à trois 
pointes  illégales  , tiennent  lieu  de  calice.  La  co- 
rolle ell  jaune , velue  en  dehors  , tubuleufe  , lon- 
gue de  fix  lignes  i f«n  limbe  G divife  en  cinq  lobes 
ovaks , mucronés.  Les  anthères  font  ptefque  fef- 
filcs , oblongues,  renfermées  à l'orifice  du  tube. 
L'ovaire  eil  couronné  par  cinq  écaillés  jaunà  res, 
du  milieu  defquelles  s'élève  un  long  llyle  rougeâ- 
tre .rermiiie  par  un  (ligmate  à deux  ou  trois  lames. 
Le  fruit  dl  une  petite  baie  glabre,  globuleufe  , 
confervam  à fon  fommet  Us  vdtiges  des  écailles, 
divifée  en  deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  l'.\naétique  méridionale. 
( Dejeript.  ex  Cavan,  ) 

ARISTEA.  Ce  genre , peu  différent  des  iio- 
rau  , a été  établi  fur  une  des  efpèces  de  ce  genre 
(maraa  aripea  l.am.  J ixia  afrieuna  Linn.  ),  dont 
le  lligmatc  eft  fimple , en  forme  d'entonnoir  8c 
non  trifiJe.  On  y a enfuire  réuni  fucceflivement 
le  moraa  etrulea , fpiralis  ; l'rxr u frutieofu  l'hunh.  | 
Variftea  irajor  Andrew,  tab.  160.  que  Perfoon  a 
nommé  arijiea  fpicata.  ( L'i>yc{  MoRÊE.) 

1 

ARISTIDE.  Ariftida.  Ce  genre , dont  M.  de 
Lamarck  n'a  d'aboid  préfenté  que  fix  efpèces  , a 
éié  depuis  confidérablemeni  augmenté  | il  a de 
grands  rappoits  avec  les ^rpu,  que  M. de  Lamarck 
nomme  efparts  dans  cet  article , dénomination  dont 
il  u'a  point  fait  ufage. 
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!.♦  Aristide  des  Antilles.  Ariflida  Aneitlarum. 

Arifiida  caute  repente  , ramofo  ,*  fotîis  fiiiformi- 
fuiulatis  ; panieuU  remis  irevHus  tfuifeeundis  ,*  eu- 
liciius  itjloris.  (N.) 

Arlfiida  adfeentionis  , var.  Lam.  III.  n°.  77  p. 

Ses  racines  font  fibreufes  8c  blanchâtres  t elles 
produi%nt  plufieuis  lig.’S  rameiifes,  les  unes  ram- 
pantes , les  autres  prcfque  droites,  articulées , un 
peu  flexuuufes , garnies  de  feuilles  filiformes , pref- 
que  fubulées , glauques,  plus  courtes  que  les  tiges. 
Les  paiiicules  font  oblongues  , légèrement  purpu- 
rines , compofées  de  ramifications  courtes  , alter- 
nes , prcTqiie  fimples  ; les  cpillets  peu  nombreux , 
fefliles , aliernes  ; les  valves  calkmales  inégales , 
aiguës,  leur  pointe  courbée  en  dedans,  conte- 
nant deux  fleurs  , l'une  fefTile , bivalve  } l'autre 
utiivalve , légèrement  pédicellée  , terminée  pat 
trois  ardtes  inégales  ; l'iniermédiaitc  plus  longue, 
mais  à peine  aulfi  longue  que  la  coiolle. 

Cette  plante  a été  obfervée  aux  Antilles  par 
M.  Richaid.  M.  I_edru  l'a  egalement  recueillie  à 
Porto-Ricco,  8c  m'en  a communiqué  des  exem- 
plaires. {V.  f.) 

).  Aristide  p'umeufe.  A'ipidu  plumofu.  Linn. 

— Vahl , Synibol.  i.  pag.  11.  tab.  j.  — Lam.  II!. 
Gener.  11°.  778.  tab.  41.  fig.  t.  — Desfont.  Flor. 
atlam.  i.  pag.  109. 

6,  Aristide  hétiffone.  Aiipidu  kyftrix.  Linn. 

Aripidu  panicutû  trichotamâ  , patente;  aripis  squa- 
liius  , glaiiis  } cahee  tquali,  'l'hlinb.  Ptudr.  19. 

Gramen  maderafyatunum  , arcnaceum  , puniculà 
fparfû , d'ipis  longis  omati.  Pluk.li.  .\lmag.  174. 
tab.  191.  flg.  ;. 

7.  Aristide  capillacée.  Aripida  cupilUeea. 
fiam. 

Aripida  humilis  , paniculd  compoprd , eapillacei; 
aripis  leviixs  , divaricatis.  Lam.  III.  11*.  777. 

Gette  plante  , pat  fa  délicateffc,  par  la  fineffis 
de  fes  par.iciiks,  par  la  petit  H'e  de  fes  fleurs,  ref- 
femble  â un  agnpis.  Ses  liges  font  grêles , peu 
élevées;  fes  feuiflcs  glabres,  capdlaires  ; fes  fleurs 
difpofées  en  une  panicule  courte , mcdiocr-  ment 
ét.ilée;  fes  divifions  lamifiies,  capillaires  ; chaque 
fleur  pédicellée  , fott  pitire,  ob'ongue;  les  val- 
ves du  calkre  glabres,  inégales,  très  aiguës;  celle'» 
de  la  coiolle  beaucoup  plus  longue,  fululée,  tet- 
iiiinée  par  tiois  aiêies  liff.s  8c  divergences. 

Cette  pknee  croit  dans  l'Amérique  méthlienaM, 
où  elle  a été  recueillie  paY  M.  Richard.  ( fCy.  r» 
heri,  Lnm.  ) 

LU  i 
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8.  Aristide  (lipifoime.  Âriflida  flipiformis, 
Lim. 

Ariflida  panicalâ  compepii , ifufd  , capillaciâ  ; 
ctt/  chus  uniflvris  j ariflâ  uifldâ  , praloagâ  , iivi. 
Lam.  11!.  n°.  7S1. 

Elle  relTemble , par  fa  panicule  étalée , au  flipa 
juncea.  Ses  tiges  font  hautes,  glabres,  cylin.lii- 
ques,  noirâtres  â leurs  articulations,  foutenant 
une  panicule  très-ample  , fort  longue  , les  ramifi- 
cations prefque  Vrrticillées,  réunies  deux  ou  trois 
aux  vetticilles  inferieurs , prefque  folitaires  aux 
fupérieursi  gtabies , tiès-lilles , capillaires  , fort 
longues,  diviféi  s en  quelques  autres  ramifications 
bifurquccs , terminées  par  une  fleur  fubulee  , 
étroite,  alongée,  d’un  brun-foncé}  la  valve  ex- 
térieure du  calice  étroite  , fubulée } l’intérieure 
obtufe , une  fois  plus  couite  s la  corolle  compofée 
d’une  feule  valve  , plus  couite  que  le  calice,  ve- 
lue a (a  bafe,  aigue  , roulée  fur  elle-même  , ter- 
minée par  trois  aiétes  longues  d’environ  trois 
pouces,  caduques,  de  même  longueur  , réunies 
& torfes  eiifcmble  à leur  partie  i.iférieute.  Les 
femtnecs  font  d'un  brun-clair . obluiigurs , cylin- 
driques, obeufes  à Icut  fomiiict  apres  la  chute  des 
arêtes. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  ) elle  m’a  été 
communiquée  par  M.  Dupuis.  ( K.  / ) 

‘ P -Aristide  piquante.  Ariflida  pungtm.  Desf. 

Ariflida  cuimo  ptrennantt  ; filiii  faèalairs  , rrgi- 
dis  , pungealiius  ; pankutâ  Ltxd  anfl  s tnaus  piu- 
srcfls , futaiiualiéus.  Desf.  flot,  atiaiil.  i.  pag.  icp. 
tab.  ij. 

■Cette  efpèce  e(l  remarquall-  par  fes  tiges  droi- 
tes, glabres,  ligneufes , hautes  de  fix  à fept  pieds, 
tameufes  à leur  parue  inferieure,  garnies  de  feu:l- 
1rs  glabres,  roidts  , ctalées  , tré:-aiguès,  longues 
d'un  pied&pluSjCanaliculétsen  deflus.  I.esrirurs 
fout  dsfpofces  en  une  longue  paniciila  très  ou 
verte  } les  ramifications  ou  pédr  ntules  capillaires 
& ïameux  Le  calice  ell  compofé  de  deux  valves 
membrane uf. s , prefqu’égales , concaves , aiguës- 
La  corolle  n’a  qu’une  feule  valve, coiïace , arguë, 
prefque  cylindrique,  fendue  longiturlinatenient , 
terminée  par  une  arête  articulée , à trois  divilions 
plumeu  es , prefqu’égaLs , deux  & trois  fois  plus 
ioicie  que  les  ëpiiicts.  Les  femmees  fout  grêles 
& alongees. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Desfon- 
nines  daiis  Us  fables  humides,  aux  environs  de 
Sfax,  dans  les  déferts  de  la  Barbarie,  b ( f'’.  / 
in  htri,  Dnfont.  ) 

IC.  Aristide  bleuâtre.  Ariflida  ctraUfans. 
Deslo-.t. 

Ariflida  frliii  glakrit  y panitalâ  cearSati , r/en- 
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gatâ  , arcuatâ  , fuhfecanda  , inttrruptd  ,'  ariflis  Itvi" 
iüj  I fumquaiihus.  Desf.  flor.  allant.  1,  pag.  109. 
tab.  ai.  fig  a. 

Scs  racines  font  compofées  de  fibres  tortueii- 
fes } elles  pioduifent  des  tiges  prefque  filiformes, 
fouvent  tameufes  â leur  bafe , noucu.^es , ttés- 
liffes,  hautes  de  deux  ou  trois  pieds  8c  plus,  gar- 
nies de  feuilles  glabres , étroites.  Les  panicuiel 
font  étroites,  alongécs,  arquées  , unilatérales  , 
interrompues  , rudes  , de  couleur  bk-uatre  ) les 
pédoncules  capillaires , inégaux  } lesépillets  grê- 
les , cylindriques , aigus  | les  deux  valves  calici- 
nalcs  inégales,  fubulées  , ne  renfermant  qu  une 
feule  fleur,  grêle,  univalve,  aiguë,  futmomée 
d'une  arête , â peine  du  double  plus  longue  que 
la  corolle  , à trois  divifions  très-glabres , capil- 
laires , prefqu’éga’es.  Les  femences  font  grêles , 
oblongues , tiès-glabrts. 

Cette  plante  croit  dans  la  Barbarie  , aux  en- 
virons de  Kerouan  ; elle  a été  découverte  pat 
M.  Desfontaines,  aç  ( K./.  i,n  htri.  Dtsfoni.  ) 

11.  Aristide  purpurine.  Ariflida  parpurafcins. 

Ariflida  foliis  anguflo-fuiulatis , flriatis  y pani* 
catâ  longe  j'pieatâ  i ariflis  fubaquatibas.  (N.) 

Ses  tiges  font  glabres , filiformes , un  peu  com- 
primées i les  feu  il  es  étroites,  llriées , droites, 
prefque  planes,  fubulées  â leur  partie  fupétieure  } 
its  fleurs  difpolées  en  une  panicule  en  forme  d'un 
long  épi  grêle  1 les  ramifications  courtes,  prefque 
(im^les,  . Allantes,  feiieés  contre  les  tiges  i les 
fleurs  fiipérii  ures  ùlTi  es.  Le  calice  ell  compofé  de 
•leux  valvesjnégales, étroites, aiguës,  purpurines, 
u iflorc  s 1 là  tortille  à une  feule  valve  alongée , 
très-étroite  , terminée  par  trois  arêtes  prefque 
égalés  , une  fois  plus  longues  que-la  corolle , qui 
renferme  une  femence  grêle. 

C-  tte  plante  m'a  été  communiquée  par  M.Bofc, 
qui  l’a  recueillie  dans  la  Caroline.  ( è'. /.) 

la.  Aristide  â longs  épis.  Ariflida  longrfpica. 

Ariflida  cuimo  /ubcompreflo  , fliiformi , ramofo  { 
foliis  fllsfurmibus  ; fpicà  g'aciu  , tlongasà p ariflis 
vaUi  ittsqualibus.  (.N.) 

Cette  efpèce  ell  tiès-voifine  de  la  précédente } 
elle  en  diflèie  par  fes  fleur»  b-  aucoup  plus  petites, 
par  flfs  aiéies  très-inégales.  Se»  tiges  font  rameu- 
frs  , glabres,  filiforri.ts  , un  peu  i-mprin-écs  , 
hautes  d’un  à deux  pieds}  les  feuilles  glabres, 
roidsS,  filiforme-».  Ix»  panicule»  offrent  un  épi 
g-éle , très-long  , fi.iforme  , peu  garni  , inier- 
rompu  I les  ramifications  courtes , (impies  , fet- 
rees  contre  les  tiges.  Le  calice  « R uniflare  , à deux 
valves  étroites,  aiguës,  ptefqu'tgale» } la  valve 
de  la  corolle  fort  étroite  . (ubu  ée  , terminée  par 
trois  arêtes } celle  du  milieu  divergente , une  foi* 
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plui  loneue  que  U corolle  ; les  deux  autres  beau- 
coup plus  pcc.tes. 

Ct  tte  plante  croît  dans  la  Caroline  i elle  m'a  été 
rommtinr  luf  e par  M.  Bure , qui  en  a fait  la  decuu- 
Terre.  ( K.  / ) 

IJ.  .^RtSTtDE  laineufe.  Arifiidi  Unata. 

Ar't^tda  fotiis  tong:Jpmi$  . feabrîi  ,*  vagtnit  lana- 
tU  f ramis  panUatd  eiongatis  ^ JaàxirtUiAaiis  y pt- 
duncuUj  iafi  pitefit  , arijiis  fuhtqaaliàiu.  (S.) 

Ses  tiges  font  cylindriques  , élevées  , garnies 
de  feitiiles  roides , très-longues  , rudes  fur  leurs 
bords  , étalées  i leurs  gaines  llriées  , laine  ifes  r la 
paniculealongée,  médiocrement  étalée;  Tes  ram-- 
fications  réunies  deux  par  deux  en  verrir  ille , mé- 
diocremem  rameufes,  relTcrrées  en  épi;  le  rachis , 

••  les  pédoncules  8c  les  péaicelUs  tres-tudes , ac- 
compagnés à leur  bafe  d'une  petite  touffe  de  poils 
blancs  grlairrgux.  Les  fleurs  font  étroites , lubu- 
lées)  les  valves  Calitinales  uniflores,  glabres,  très 
aiguës > l’extérieure  plus  longue,  un  peu  purpu- 
riise  ; la  valve  de  la  corolle  étroite,  roulée  a fes 
bords,  plus  couite  que  le  calice,  terminée  par 
trois  arêtes  prefqu'égales , divergentes , prefque 
deux  fois  aufll  longues  que  la  fleur  ; les  lemencts 
grêles,  alongées.  r 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Bofe  dans 
la  Caroline.  ( Comm.  Bojl.) 

14.  AnrsTiDE  feffucoïde.  A'i^ida  ftSucoidts. 

Arij!  ida  foliii  aagjfta-fuàulaiis;  panletdd  fpicatj,  I 
fahjtcundâ  ; arijiii  JaPtqua/iius.  ( N.  ) 

Cette  efpèce  reffemble , par  fa  panicule , au  fcf- 
tuia  il omoiacs .Sti  tiges  font  grêles, cylindriques, 
tres-glabrcs;  les  feuilles  courtes, érroiies, aiguës, 
prefque  fubulées  , ouvertes;  l:ur  gaine  glabre  , 
fort  iongut.  La  panicule  ell  peu  étalée  , ramifiée 
par  vcrticilles  prefqu'unilatéraux  , ayant  l'afpefî 
«l'un  épi  incliné , long  de  cinq  à lix  pouces  8c  plus. 
Les  fl.uis  font  tomes  pédicellets  , très-étroites  , 
fubulees;  les  valves  caltcinales  inégales,  uniflores, 
trés-aiguès  ; celle  de  la  corolle  un  peu  plus  lon- 
gue , terminée  par  trois  arêtes  ( ou  une  arête  tri- 
fide)  droites,  prefqu’égales,  plus  longues  que  la 
. corolle. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal  ; el’e  m'a  été 
communiquée  par  .M.  Dupuis.  (K. /i) 

I) . AatSTtoE  i fleurs  rares.  Ariftida  oUgantha. 
Mich. 

Arijilda  culmls  Jtn'âi  ireâh  , _/î/irumq/îr  y foliis 
tonvoiuto- jUiformiius  , praJongis  y fioriias  aifianter 
ôUtrnh  , Joiitariis  y ariftis  tribus  , gimmà  tanga  tan~ 
gioribat,  Mich.  KIor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  qt. 

Ses  racines  font  courtes  & fibreufes  ; elles  pro- 1 


duifent  tme  lige  roi  Je,  glabre,  fi'iforme,qui  fou' 
vent  fe  ramiSe  à fes  pumicrs  meuds , qui  mm  un 
peu  coudes.  Les  feuilles  lom  droites,  un  peii  roi- 
des , glabres  . fi  ifotmes,  roulées  fur  ciUs-iné  nés. 
Lrsfl'urs  font  prclqlie  feliil  s , aiieincs , drltanies, 
prefque  felitaTcs , ..ffer.  grand  s,  Sc  forriont  un 
epi  la.he,  terminai.  Loi'qarl  y a deux  fleurs, 
I une  etl  pedicellec  ; l'amre  iViiile,  axi'.raiie.  Les 
valves  ca'icinates  font  lorgnes,  tiè'.-ii;uè.s , pryt- 
qri  égalcs;  celle  .le  U corolle  à p u près  de  la 
iiiè.iie  lopnui.ur,  dure  , îtc  -glabre,  tr iniirée  par 
une  très-longue  Sc  farte  arête  , torfe  à fa  bafe  , 
qui  eR  louvenc  finiple  ou  ir.fi. le  dans  l'individu 
que  jepoRède;  les  deux  diviftons  htecales  fort 
courtes , caduques. 

Cette  plante  < rui:  dans  les  prés , au  pays  des 
Illinois.  (K./) 

iS.  Aristide  1 tige  toide.  Ariftida  ftriOa. 
Mich. 

Ariftida  culmit  foliiftju»  firiBi  t'tBis  ; falits  pa- 
brfianiiius  ; raitma  in  fpicam  longam  , angt.ftam  , 
non  iri  cortfirtam  coarBaio  y arftis  glumâ  longie'i- 
bts.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag  41. 

.Ses  tiges  font  droites , rrès-roides , garnies  de 
feuilles  pubafcences , quelquefois  planes,  d'autres 
fois  roulées  Sc  filiformes.  Les  fleurs  font  difpofécs 
en  une  panicule  ou  une  foi  te  de  grappe  longue , 
étroite  , terminale  , relTerrée  en  épi , médiocre- 
ment touffue  ; la  valve  florale  furmoncce  d'une 
arête  très-longue. 

Cette  plante  a été  découverte  par  Michaux 
dans  la  Balle-Caroline. 

17.  Aristide  dichotome.  Ariftida  dUhotama. 
Mich. 

Ariftida  ftrlBi  mutiicaatis  ,/ciacta  y culmis  dicha~ 
tomisi  ftortbus  pan'utii , fubfpicatis ^ fubuniariftatisp 
ar  '.ftà  gtumà  brev  ore  0 àaji  rontortd,  lauratibus  érf 
vijîmti.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  41. 

Ses  racines  produifent  plufieurs  tiges  roides, 
dichotomes,  fetacées,  glabres,  ainfique  l-as  feuil- 
les. Les  flturs  font  fmt  petites,  prefqu’en  épi  ; la 
valve  de  la  corolle  furmontee  ordinairement  d'une 
feule  arête  torfe  à fa  bafe  , ptlis  courte  que  la  co- 
rolle , quelquefois  accompagnée  de  deux  auctes 
arêtes  latérales  ciès<ourtes. 

Cette  plante  croit  dans  b Haute-Caroline,  aux 
environs  de  Lincoln. 

18.  Aristide  féfacée.  Ariftida  fttacta.  Reti. 

Ariftida  culmo  ercBo  , ariftis  ftabriufculis,  Rctï. 
ObICTV.  bot.  4.  pag.  aa.  — Wtlld.  Spéb.  Plane,  a. 
pag.  480. 

Ses  tiges  font  otdinaitemcnt  fimples,  droite». 
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roi  les  i elles  fe  tein’ineat  par  une  p.inirule  rcder- 
rce.  I e calice  t(!  imiH  -re,  corr-pola  cie  Jeux  v-!- 
vcs  i l’imérieure  plus  lonoue  9c  plus  grêle , furnir.n- 
lée  d'une  poinic  prelqu'eii  aiétc  ; l'exterkiirc  plus 
courte , aciiminée , un  peu  fiiilame  en  catene  > la 
corolle  univalve , laii.eufe  à fa  bafe , tcriuinee  par 
des  arêtes  un  peu  rudes. 

Cette  plante  croit  au  Malabar,  dans  les  lieux 
ari.les  8c  llêriles.  (Difiti/n.  tx 

19. "Aristide  rabattue.  ArifiUi  dtprtffü.  Retz. 

xiriji'Jj  ciitmU  tAfido-ramoJts  , decuméentiiuJ  i 
cr-fi  3 J' Iliriujcullj.  Rcti.  Obf.  bot.  4.  pag.  II.— 
W'illd.  Spec.  Plant.  |.  p'ag.  461. 

C tte  efpèce  a de  très-grands  rapports  avec  la 
pt;ce.'.entes  elle  en  diffère  par  fes  fleurs  plus  pe- 
tites, par  fes  arêtes  moins  divergentes,  par  les 
propotiions  relatives  de  grandeur  des  rips  8c  des 
valves.  Ses  tiges  font  filiformes,  couchées,  tri- 
fijes  ou  rameufes , longues  d’environ  un  pied  8c 
demi , garnies  de  feuilles  très-étroites , médiocre- 
ment ronlêes.  La  panicule  eU  prefqu'unilatérale  { * 
le  cilic-j  1 une  fi-ule  Heur  ; fes  valves  faülantes  en 
carène  , aigues  , blanches  , vertes  fur  leur  dos  ; 
l'extérieure  une  fois  plus' courte,  les  arêtes  tudes 
au  toucher. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  flétiles , au 
Malabar.  ( Defcrift.  tx  R</{.) 

ao.  .Aristide  du  Cap.  ArifiUa  vcjlita.  Thunb. 

AriJhdj  panicuià  trichatomâ  , patenù  ; arljlis 
tqualiiui , gUbrh  ,'  üpist  iniqi.uii.  1 hunb.  Prodr. 
19. 

Cette  plante,  d’après  Thunberg,  a des  tiges 
terminées  par  une  panicule  ample,  étalée  , divi- 
fee  en  crois  parties.  Les  valves  calicinales  font  iné- 
gales I celle  de  la  corolle  elf  funnoniée  par  trois 
atéccs  glabres , d’égale  longueur.  Elle  croit  au  Cap 
de  Bonne-Efpérance. 

O ’firvcticnt.  D’après  la  remarque  de  Thunberg , 
il  faut  rapporter  ici  Vavina  capenfit  de  Linné  fils , 
à caufe  de  fes  trois  arêtes. 

ai.  Aristide  pâle.  ArifiiJa  palUns.  Cavan. 

AriJUda  panicald  pauciftorâ  ,*  ptdktllis  aUtrnit , 
kifiorit , approximatis  ; ariflis  cApiltaribux  ^ tangrf- 

Jirnh.  Cavan.  Icon.  Rar.  }.  pag.  4;.  tab.  468. 
fig.  1. 

Ses  racines  ptoduifent  plufieurs  tiges  cylindri- 
ques , hautes  d’tfn  pied  8c  plus , garnies  de  feuilles 
tadicales,  nombreufes  , filiformes,  très-aigués  , 
un  peu  plus  courtes  que  les  tiges  s deux  ou  trois 
feuilles  caulmaires,  â longue  gaine.  La  panicule  elt 
peu  garnie  , longue  de  trois  pouces  ; tes  pédon- 
cules itUeims,  bilides,  foutenasitdeux  fteutss.  les 
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deux  valves  du  calice  glabres , très  alguèii  l'int'*- 
rieure  longue  d’iw  pouce  , l’carciicute  une  fois 
plus  courte  i Cc  la  de  la  corolle  oblongoe  , velue 
à fa  bife,  cermi-ée  par  trois  atètes  longues  de 
trois  pouces  8c  plus. 

Cette  p'inte  croit  au  Chili,  aux  environs  de  la 
ville  de  Cucha-Cucha. 

11.  Aristide  â épi  ovale.  Arijlîda  murina, 
Cavan. 

AriflUt  panUuli  fuhfpitjtâ  ; ramuUs  aittrnattm 
Unit  , fubquinq..ej1ont  ; caticiout  violattit,  Cavan» 
Icon.  Rar.  vol.  j.  pig.  44.  ub.  469.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  hautes  de  cinq  à fix  pouces;  fes 
feuilles  longues  de  trois,  roulées  à leur  partie 
fupé'ieure.  La  panicule  relTemble  à un  épi  ovale- 
alongé , de  deux  pouces  de  long  ; les  ramifications 
alternes  deux  par  deux  ; les  fuperteures  très-cour- 
tes; les  valves  du  calice  glabres,  sjolcftes,  très- 
aiguës  ; l’intérieure  longue  d’un  pouce , l’exte- 
rieure  une  fois  plus  longue;  la  valve  de  la  corolle 
terminée  par  trois  arêtes  prefqu'egales , longues 
de  deux  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  l’î'e  de  Mindanao,  pro- 
che Samboangan.  {Dtfetipt.  tx  fevje.) 

aj.  Aristide  à tige  droite.  Arijiida  rigida. 
Cavan. 

Arijliiùt  ^panîcitlâ  toraraefj  ; foliit  rigidit , fu'>u- 
Utit , cn/mo  parnlttlit  ; anfijrum  mtdti  dap/d  liin- 
giort.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol.  f.  pag.  44.  tab.  469. 
fig.  a. 

Ses  tiges  font  glabres , hautes  de  trois  pieds , 
garnies,  dans. toute  leur  longueur, de  feuilles loi- 
des , longues  de  trois  ou  quatre  pouces , fubulées, 
canaliculécs,  reJrelTèes  dans  la  direâioo  des  ti- 
ges , un  peu  épineufes  à le  ut  fommei.  Les  fleurs 
font  petites  , difpofèes  en  une  panicule  relferrèe  , 
longue  d'environ  fix  pouces  , compofée  de  plu- 
fieurs rameaux  placés  en  verticilles  alternes , rami- 
fiés. Les  valves  du  calice  font  violettes  , piefque 
égales , très-aiguës,  longues  d’une  ligne  8c  demie; 
celle  de  la  corolle  plus  courre  que  le  calice,  fur- 
montée  de  trois  arêtes  ; celle  du  milieu  une  fois 
plus  longue. 

Cette  plante  croit  aux  iles  Philippines.  ( P</cr. 
tx  Cavün,) 

a4-  .Aristide  à panicule  lâche.  Arifiida  Uxt. 
Cavan. 

Arifiida  paniexiâ  laxâ  ptdictUit  nudis . tlongn- 
tit , bifidis  ; fpitulis  ttrminalibus  , arrjlis  inftrni 
coruonit.  Cavan.  Icon.  Rar.  |Sag.  44.  tab.  470. 
fig.  I. 

S«s  ladaes  pcodukenc  des  tiges  fimples,  fafxi- 
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culées  , hiutes  de  deux  pieds  , garnies  , dans  leur 
longueur,  de  deux  ou  trois  teuilles  roulées,  fu- 
l’iriees,  glabres,  llriées  fur  leur  gainer  les  radi- 
cales pielq.ie  longues  d'un  pied.  Les  panicu'esfdnt 
droites,  latbcs,  longues  d’un  pied  Se  plus  i les< 
ratiiifications  diftantes,  comprimées , bifides . fup- 
p'irtant  dts  épiilets  longs  d'un  pouce  Se  plus.  I.c$ 
valves  du  calice  font  b-  unes , [ refait  égales , fubu- 
léesi  celle  de  la  corolle  un  peu  plus  courte,  ve- 
lue à fa  bafe,  tcrmi.née  par  trois  arétrs  torfes  à 
leur  partie  iiiférieiite  ; allé  du  milieu  beaucoup 
plus  longue,  l.ts  femenccs  font  oMongiies,  cvün- 
dfi([ues,  Itiilanies  , mareuees  d'un  fillon  longiru- 
dinal , fortement  enveloppées  par  la  corol.e. 

Cette  plante  croit  aux  îles  Ph  ilippines  Sc  à 
Monte- V'idco.  ( Dif.ript,  tx  Cuver.) 

if.  Aristidx  de  l.uxon.  Arifiid*  h\onur.f!s . 
Cavan. 

Ariftida  culmo  ratrofo  , panieuîâ  contraBâ  , fpl~ 
tutii  alttrna  )m  pluriius , arifih  ptiâqujlibas.  Cavan. 
Icon.  Rat.  j pag.  4J.  tab.  470.  hg.  1. 

Ses  tiges  font  glabres , nombreufes , ramifiées  , 
articulées  , hautes  de  trois  pieds  ; les  feuilles  rou- 
lées, fubule'es,  peu  ouvertes}  les  radicales  nom- 
breufes, langues  d'itn  pied } les  caidinairi»  munies 
d'une  giîne  ferrée , Itriêe , longue  de  deux  pouces. 
La  panicule  tll  refit  rrée , longue  d'environ  quatre 
pouces,  compnfée  de  plufieurs  epillets  épars,  al- 
ternes } les  valves  du  calice  très-aiguès,  jaunâtres; 
l'intérieuie  un  peu  plus  longue  t celle  de  la  co- 
rolle oblongue,  roulée  à fes  bords,  velue  à fa 
b»fe,  furmomée  de  trois  arêtes  preCtpi'égabs,  de 
la  longueur  des  valves;  les  femenccs  cylitidtiqires, 
couvertes  de  points  bruns. 

Cette  plante  croît  dans  l'ile  de  l.uxon , l'une 
des  Pliilippines.  f^DéJcrtpi,  tx  Cavan,  ) 

z6.  Aristide  lâche.  Arîjiida  vagant.  Cavan. 

'Ariflida  panicu/t  ramu/it  divarieatit , pauciforia  ; 
coaoUà  caltcibus  tangîore  ; an^is  bievibua  , mtdià 
prcdaâiare.  Cavan.  Icon.  Rar.  j.  pag.  4^.  tab.  471. 
fig.  I. 

Se»  racines  pnduifent  des  tiges  glabres,  hau- 
tes de  deux  ou  rrois  pieds , rougeâtres  â leurs 
nœuds  ; les  feuilles  fubuléts , longues  d'un  demi- 
pied  I 1rs  fleurs  difpofées  en  une  panicule  três-'â- 
chf  , peu  raroeufes  ; les  rarrreaux  étal  s , peu  gar- 
nis de  fleurs;  les  v.ilvcs  calicinales  médiocrement 
a'guès;  l'extérieure  plus  courte;  li  corolle  velue  à 
fa  bafe,  furn-.otitce  de  trois  arêtes;  celle  du  milieu 
plus  longue. 

< Ctfte  plante  croît  art  port  lackfon , dans  la  Nou- 
vetlc-Nollande.  ( Dtfeript.  tx  Cavan.  ) 

17.  ARfSTlDE  inletcompue.  Ari/iUa  inurr.pta. 
Cavan. 
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A'iftida  panicaU  ramia  virgatia  ; foram  fafticulia 
inttrruptia  ; eoroîià  cai,ciàua  lu;,g.ott.  C.avai1.  Icon. 
Rit.  f.  pag.  4}.  tab.  471.  fig.  a. 

Ses  lig  s font  hiutcs  de  trois  piels  & plus,  ren- 
flées Sc  rougeâtres  à leurs  ' ccu  1s  ; les  feuilles  droi- 
tes , fubul-j.'S  , le  neuis  d d .ix  pied>  ; 1rs  gaines 
prefque  de  la  lontu.-tit  des  entre  (.truds.  Les  pi- 
niciiles  font  compofee;  de  longs  t)  is  grêl  s ; I 1 
tp  Jets  médiocrem-nt  peJoucu’es,  réunis  pat  fif- 
cicu  es  p<  ucpais,  dtlLns  les  uns  des  a.i;r:-s;les  val- 
ves du  calice  tiès-aigucs  , l'intéii.nire  plus  longue; 
celle  de  la  torol'e  un  peu  p’us  longue  que  le  ca- 
lice, vtlue  à fa  b.i!e,  munie  de  trois  aiéus  bar- 
bues; celle  du  milieu  plus  longue. 

Cette  plante  en  U au  Mexique,  proche  la  villa 
de  Chalma.  ( Defcipi.  tx  Cavan.  ) 

28.  .Aristide  de  Panama.  Ariflida  itrnipta. 
Cavan. 

Ariflida  panitulâ  coarâatâ  , iongifltmâ  f ramu/ia 
a/ttrnjùrn  lernia  , capillariiiiia ; ariflà  ittcrmtdià  ton- 
giort.  Cavan.  icon.  Rar.  j.  pag.  46. 

Ses  feuilles  font  roulées , fubulées  , longues 
d'un  pied  Sc  demi;  fes  nanicules  de  même  lon- 
gueur , compofres  de  rameaux  capillaires  , trois 
par  trois , rapprochés  des  rachis , portant  à leur 
fommet  environ  dix  fleurs  pédiccliées , alternes  ; 
Us  valves  du  calice  vertes,  fubulées;  l'extêriettre 
un  peu  plus  courte  t Celle  de  la  corolle  plus  ton- 
gue,  velu  i fa  bafe;  les  deux  arêtes  latérales 
courtes  ; celle  du  milieu  longue  d'un  demi  pouce. 

Cette  plante  croit  à l’ifthmc  de  Panan  a.  (.Dtflr. 
ex  Cavan. ) 

29.  Aristide  élevée.  Ariflida  tlatior.  Cavan. 

Ariflida  rutmo  ramofo  , aliifllnio  ; par.iiulà  elon- 
getâ , calkiiua  violaceia  f eoroltà  calice  daptà  ton- 
giore  ),  ariflia  aqaatièaa.  Cavan.  Icon.  Rar.  vol. 
pag.  6f.  ub.  [89.  fig.  I. 

Sis  tiges  font  eUbres , nmeufes , hautes  de  qua- 
tre pieds , renflees  & un  peu  reugeâtres  â leurs 
noeuds;  Us  feuilles  linéairis  , trëi-étroites , fou- 
vent  roulée»,  trésaiguê»,  longues  de  fix  à douze 
lignes  ; les  panicules  fouvent  longues  d'un  pied  , 
interrompues  à leur  partie  inférieure  ; Us  ratrreau* 
tedrefies , inégaux , reunis  deux  ou  trois  ; les  fleurs 
alternes,  folitaircs,  pedicetlées;  les  valves  du  ca- 
lice violettes , aiguës;  l'intérieure  plus  longue; 
celle  de  la  corolle  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice, très-glabre  , furmomée  de  trois  arêtes  preA 
qu'egaU»,  du  doctble  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  atides  8c  pier- 
reux , non  loin  des  rivages  de  la  mer  , en  Efpa- 
gne  , dans  le  royaume  de  Valence.  {Ùe/iript.  ex 
Cavaa,  ) 
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ARISTOI.OCIIE.  AriJiolochU.  Ce  genre  tfl  fi 
naturel , qu'il  ne  peut  étie  coiifoniiu  avec  aucun 
autre.  I.es  rapports  qu’il  paroît  avoir  avec  les 
fîpiii  Se  les  ufarum  n eiifient  que  dans  quelqu::S 
parties  de  fes  fleurs.  La  t'otme  finpulière  de  tes 
dernières  ell  cies-rcmarqu..ble.  Quoiqu'elles  aient 
peu  de  volume  Sc  d'dclai,  on  en  trouve  cepeiilant 
d'aflez  grandes,  variées  dans  leurs  nuances,  agréa- 
b;eaicrt  porétuéss  , Us  unes  tornrntm  recoui- 
béts  & f.fiFrant  le  modèle  pirfair  d'une  pipe  de 
rOiient  {arifiutochij  iî/èe);  d’autres  mtinits  d’un 
lui  e ventr  uu  globuleux  à Tabalc,  prelquedro  t , 
fur  iv.oi.iè  d'une  forte  de  languette  plane,  prolon- 
gée, dans  quelques  eipètes  , en  un  long  filet  li- 
néaire ou  fètacé  larsunrsfont  h rbacées  rc’tftlt 
lus  grand  nombre.  Qu-.lques-uncs  font  ligneufis. 
aiHii  celles  de  ces  dernières  que  nous  (ommes 
aryenus  à acclimater,  la  plus  imért (Tinte  e(l 
arifloioche  fiphoii,  qui  vient  dans  pr.  fquetous 
les  terrait.s,  en  pleine  terre,  qui  ne  craint  point 
les  frqi-Js  de  l'Iiiver , méine  dans  nos  dépattem-n$ 
méridionaux.  Ses  grandes  8f  belli  $ feuilles , fes  li 
ges  qui  s’élèvent  jufqu'au  fommet  des  plus  grand» 
arbres  , tant  qu’elles  trouvent  un  appui , peuvent 
fournil  à nos  jardins  une  de  leurs  plus  belles  de 
cotations.  Sts  rameaux  fe  fouuiettent  à toutes 
fortes  de  formes  ; ils  s’étendent  en  palilladcs , fe 
courbent  en  berceaux  , fe  prolongent  en  guirlan- 
des, retombent  en  fêlions,  îir  procurent  beaucoup 
d’ombre  & de  verdure.  Flufieurs  arilloloches  ;ouif- 
fent,  dans  I’ .émétique , d’une  grande  réputation, 
comme  (flicaces  contre  la  morfure  dts  ferpens. 
On  a attribué  d'autres  propriétés  aux  ef,'èces 
européennes,  qui  leur  ont  fait  donner  par  les  An- 
ciens le  nom  qu’elles  portent  S'il  tft  aller,  agréable 

{>our  l’oreüle  , il  ne  relt  guèrr  pour  l’imaginaiiun 
orfque  l’on  connoit  Ton  étymologie  grecque. 

Es  Pic  ES. 

!.♦  Aristoloche  rénifotme.  AriftolachU  n- 

nifurmii,  Willd. 

Arifùlochia  foliii  rini/ormiius  , imcrginatis  , 
faUaccis;  coule  voluki>i  ; corotlis  ertSie  , funêluiijj 
lahio  fpathuluto  i retujh  ^ incurva  j tevi*  Willden. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  i; 

Arifiolachij  peitjta.  Svinz,  Obf.  J41. 

•«  Elle  refTenibli  beaucoup  , dit  Willdeno»  , à 
Varijloiachia  pcliata  Linn. } mais  elle  tn  diffère  par 
rinfeition  du  pétiole  fur  le  bord  des  feuilles,  qui 
alors  ne  fout  point  réellement  pelièes,  maisrér.i- 
formes.  Les  fleurs  ont  leur  finguette  lilfe  8c  non 
bérillée,  obtufe  8c  recouibéc.  » 

Cette  plaRte  croit  à Saint-Domingue.  T; 

5.  Aristoloche  trilobée.  Ariflotochia  trilo- 
lata.  Lam.  — Jacq.  Obf.  I.  pag.  8.  lab.  ). 

AriflatoMa  (rurinameD£s),/taf<7a  trilaUt,  cauU 


votahili  ! eorol/te  eylindraceis  , incurvis , hajt  ventri- 
eajit  i taiio  loiaata  , plana.  Wil.d.  Spec.  Plant.  4. 
p.ig.  ijl. 

4.  Aristoloche  crifide.  Arifiolochia  trifida, 
Ijm. 

Arifiolockia  ( trilobata  ) , foliii  trilalis , caule 
voUoili  ; fioriiut  maximis  , baf  faaatii  ,-  h igui 

hncari-lanf  ft  ni.  Sviiiz,  OH.  bot.  J4I.  — Willd. 
S,ec.  Plant.  4.  pag.  lyi. 

A'’Jlolachia  ( trilobata)  , /û/ô‘r  trilabis , caule 
valubiii  ,fari!>ui  maximio.  Linn.  SpeC.  Iffil. 

Comme  j’ignore  d’après  quelle  autorité  MM. 
Svartx  8c  'Willdenoxf  ont  cm  que  V arifi..tachia 
cti^u-t  Lam.  éroit  V or-fiolochiu  trilaoata  de  Linné, 
S:  non  celle  d ;ctite  fous  ce  dernier  nom  par  M.  de 
Lamarck  , je  me-  borne  à mentionner  ici  cette 
reforme  , fans  pouvoir  en  expofer  les  raifons.  Cei 
deux  efpèccs  (j  8c  4)  , quel  que  (bit  le  nom 
qu'elles  portent,  feront  toujours  nés- faciles  i 
dillinguer  par  l'appendice  de  la  corolle , en  cœur 
8c  fans  queue  dans  la  première , prolongé  , dans 
la  Icconde,  par  une  très-longue  queue  erroice 
8c  linéaire. 

!■*  -Aristoloche  de  Kœmpfer.  ArifioloMa 
Kcxmpferi.  Willd. 

Arifio  Oihià  foliii  cordatii  ^ hafato-fultrilolii  ; 
caule  valuàiti  I peuunculis  unijlorii  ^ nudii  ; coroUii 
hfruâii , Itmho  ovula.  Willden.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  lyi.  ' 

San-babfo.  Kœmpf.  Amœn.  884.  — Bancks,  le. 
Kœmpf.  lab.  49. 

Cette  plante  relTemble  beaucoup  à Vsrifoloehia 
penundra  ,*  elle  en  diffère  pat  fes  fleurs  deux  fois 
lus  grandes , par  fes  pédoncules  dépourvus  de 
laffees.  Ses  nges  font  grimpantes  i fes  feuilles 
échancrées  en  cœur , hautes,  prefqu'à  trois  lobes  ; 
fes  pédoncules  uiufloies.  Elle  croit  au  Japon. 

;.*♦  Aristoloche  panduxlfoime.  ArifaloehU 
pandurifarmn  Jacq.  ' 

Ariftolocnia  foliii  oilangii , acumiaatii , corde- 
lii , med^o  ulrinque  angufiaiis  ; lobis  elongueii , oi- 
tupi  ; taule  volubili.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag. 
IJL. 

Ce  n’eft  que  fur  le  porc  de  cette  p'ante  que 
M.  Jacqiiin  l'a  jugée  comme  devant  appartenir 
aux  ariifoloches  , n'ayant  pas  pu  obferver  fes 
fleurs.  Elle  eft  d’.silfeurs  irès-reconnoiffable  par 
la  forme  particulière  de  fes  feuilles,  ayant  de 
chaque  côté  , i leurs  bords  , une  échancrure  qui 
leur  donne  la  forme  d’un  violon  j elles  font  ob- 
longues , échincrées  en  cœur,  acuminées  j les 
lobes  aSongés  8c  obtus.  Les  liges  font  grimpantes 
8c  iigneufes. 

Cens 
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Cette  plinte  croît  eo  Amérique,  aux  enritona 
de  Caracu.  ^ 

6.  Aiustoloche  ridée.  Anjtolo<lùa  ngofj. 
Lam. 

Ariftolochia  ( oblufata  ) , fo/ili  to'Jaiis  , apict 
rotundjtis  t triturvih  , fuhtks  ft:icufatO'VtnoJts  ^ to~ 
mtn:oJts  ; cauU  voîubiti  ^ peàunculis  foütariii.  Sw, 
Pro  tr.  ii6 , &r  Flot.  InJ.  occij.  }.  pag.  l j6j.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ijj. 

to.*  Ariîtoioche  d grandes  fleurs.  Ariflolo- 
€hia  grandîfiora.  Svartz. 

ArifloUchitt  foliis  lato-iurdatis , ctudt  volaUH , 
piduncutis  folitariit timho  eoroiU  maximo  , inte* 

£0i  laéio  /oagijpmè  caudato.  Svartz,  Ptodr.  lai. 
Flot.  Ind.  occid.  }.  pag.  t}66.  — Willd.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  t(f. 

Arifiolockia  fcandtni , foliis  amplionius  , corda- 
tis  i ftorum  fiaitllis  maximis  , variegatis  , in  appcn- 
dictm  longam  tcnatmqiu  dcfinentiius.  Brovn,  Jam. 
jap. 

La  fontie  de  la  corolle , quoique  très-grande  , 
diftingue  cetre  belle  efpèce  de  Variftolochia  rin- 
gtns.  Ses  tiges  font  grimpantes,  ptefque  Ugneufes; 
fïs  rameaux  filiformes,  herbacés,  les  feuilles  en 
coeur , un  peu  arrondies , entières , i peine  aigues , 
glabres , larges  de  quatre  i cinq  pouces  i les  fleurs 
folitaires.  axillaires,  pendantes}  le  tube  de  la 
corolle  ventru  un  peu  au  delTus  de  fa  bafe,  blanc  , 
tomenceux  en  dehors , puis  rétréci , cylindrique  , 
anguleux , fortement  coudé  , s'élargiifant  en  un 
limbe  entier , prefqu'en  coeur,  dont  le  bord  infé- 
rieur fe  prolonge  en  ure  lèvre  atuminée  , termi- 
née par  un  appendice  linéaire  .long  d'un  pied.  Les 
capfules  font  pendantes,  pédicellées,  à fix  angles, 
à MX  loges,  contenant  des  femences  nombreufes, 
comprimées , arrondies. 

Cette  plante  cr'  ît  fur  les  baffes  montagnes,  à 
la  Jamaïque,  if  (Defcripi.  tx  Vahl.) 

10.**  Aristoloche  en  gueule.  Ariflolochia 
ringtns,  Vahl, 

Arifolochia  foliis  fabrotundo-cordatis  ; fiipolis 
folitariis  , fobroiundis  , cordatis , amptixicoutihus  ; 
caolt  volubili  i corolUs  adf.cndtniibus , bilabijtis  ; 
labio  fuptriore  jpachulato , inftriore  tasccotcio.  Willd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  i6j.  — Vahl,  Symbol,  j. 
pag.  99- 

Arifolochia  grandifora,  V'ahl  , Symb.  l.  pag.  94- 
tab.  47.  ( Excluf,  fynon.  ) 

Cette  belle  efpèce , diflinguée  par  la  grandeur 
8r  par  la  forme  de  fa  corolle , a des  tiges  glabres , 
cylindriques  , grimpantes  } des  feuillts  pétiolées  , 
piefque  rondes,  échancrées  en  coeur  , larges  de 
trois  pouces  ISc  plus , glabres  i leurs  deux  fa* 
Botaniqus.  Suppiimsnt.  Tmmt  I. 
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ces , glauques  en  deffous , veinées , réticulées , 
marquées  de  cinq  nervures  ; deux  flipules  larges 
d’un  pouce , axillaires  , inégales  , pédicellées.  La 
corolle  eff  longue  de  fix  i lept  pouces , traverfée 
en  dehors  de  veines  réticulées  & purpurines,  u- 
chetée  en  dedans.  Le  tube  ell  très-enflé  , ovale  i 
fa  partie  inf;rieure,  courbé , puis  redreffé , dilaté 
i fa  partie  fupérieure,  divifé  prefqu'en  deux  lè- 
vres; l'une  en  forme  de  fpatule;  l'autre  intérieure 
beaucoup  plus  longue,  lancéolé, obtufe. 

Cette  plante  croit  à la  Jamaïque,  f Defcripi.  ex 
Vahl.) 

II.*  Aristoloche  barbue.  Arijhlochia  bae^ 
bata.  Jacq. 

Arifiolochia  fùliis  cordatis , oblongis  ; eault  volu- 
bili , coroll.s  reciis  , limbo  dilataso  , labio  fpathu- 
I.ICO,  apice  bariato.  W illd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  i f 6. 
— Jacq.  Icon.  Rar.  j.  tab.  éoS , Se  Colleâ.  j. 
pag.  ail. 

Ses  tiges  font  fort  longues  , ligneufes  , grim- 
pantes, divifées  en  plufieurs  rameaux  alternes, 
garnis  de  feuilles  pétiolées , alternes , glabres  ï 
leurs  deux  faces,  oblongues , profondément  échan- 
crées en  coeur  J leur  bafe;  les  lobes  obtus.  Les 
fleurs  font  folitaires  , pédonculées  i la  corolle 
droite , infun  iibiiliforme  d fa  partie  inférieure  , 
dilatée  i fon  limbe  ; la  languette  en  ovale  ren- 
verfé , prefque  fpatulée , hériffée  de  poils  vers  fon 
fommet. 

Cette  plante  «oit  dans  la  province  de  Cara- 
cas. |> 

II. **  Aristoloche  parfumée.  Arifolockia 
fragrantiJIima,  Ruiz. 

Arifolockia  foliis  cordatis  , acuminatis  , milibus} 
caule  fut.'cofo  f feandenre  ; peduiculis  folitariis  feu 
ternis , unifiorit , brevibus.  Ruiz,  Memor.  fobre  las 
virnit.  de  bejuco  délia  Sttrlli.  Madrid,  i8c{.  pag. 
46.  Icon.^ — Perf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  JI7. 

Ses  tiges  font  ligneufes  & grimpantes,  garnies 
de  feuilles  alternes , douces  au  toucher , entières . 
acuminées  à leur  fommer.  Les  fleurs  font  axillai- 
res, très- odorantes  ; les  pédoncules  courts,  foli- 
taires ou  réunis  au  nombre  de  deux  ou  trois,  uni- 
flores.  La  corolle  eft  brune , lavée  de  tofe , velue 
en  dedans;  fon  tube  cylindrique;  fon  limbe  obli- 
que , prolongé  par  une  languette  réfléchie  à fois 
fommet. 

Cette  plante  croit  dans  les  fo  éts  du  Pérou.  Les 
Indiens  enmloient  fes  tiges  pour  fabriquer  des 
cordes  gcolfières  8c  des  cables.  îy 

I J . Aristoloche  de  l'Inde.  Ar'folockia  indien. 
Linn.  — Lam.  III.  Gen.  tab.  7jj.  fig.  1.  — Gærtn. 

I de  Fruâ.  & Sem.  tab.  14. 

M m m 
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i6.  Art^tolochh  à grandes  feuilles.  Anjlo- 
tifchia  macrQphylU*  Lam. 

Anfiohthia  ( Ûpho  ) y foliU  cordiiis  , pettolaùs  ; 
poriotu  foÜtariu  î Umio  tripdo  ^ ÂqutUi  ; hraâcà 
ovaiâ;  cjtuU  \oiubUi  ^frttiff*^€ntt.  Lhérit.  Slirp.  i v 
tab.  7.  — Air.  Mort.  Kvw.  j.  pag.  5*1.  — Mich. 
Flor.  borcal.  Amer.  i.  pag.  161. 

i6.*  Aristoloche  élevée.  Arlfiohchia  altif- 
Jima.  Desfonc. 


Arifiolockia  cault  francofo , fcandentt  ; foliîs  pe~ 
rtnnaniibus  y cordatis  t unduUt  'si  i Panbus  joUtariis  , 
incu'Vtp  ,*  ptdunculis  ptdolo  lonpionbus.  Desfont. 
Flor.  atlant.  vol.  a.  pag.  $14.  tab.  249. 

Arifiolochia  iretica  , feandenj  , altîjfinta  , piPolo^ 
thU  foliis»  Tourn.  Coroil.  pag.  8 — Schav.  Spec. 
n*.  49. 
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18.*  Aristoloche  à braûées.  ÂrlftoloMa 
hraHtju  Retz. 

A^ijiolocktü  fûhh  corlatU  ^ùhtufis  ; cauU  ^ 

floriiLi  fo'iiarus  ; èrailtis  cordatU , ptùoljtis  R<  ii. 
Obferv.  {.  pjg.  19.  — WilMen.  Spec.  Plant.  4. 
paj.  i(So. 

Ses  tiges  font  foibks  , heibacées  , flerueufes  , 
fttiées  , garnies  de  Ceuilles  alternes , péiiolées , ar- 
rondies , échancrces  en  cœiir  à leur  baf.- , ob:ufet 
i leur  l'ommet.  Les  fleurs  font  folitaires . asillai- 
res , ponces  fur  des  pdd -meules  (impies , uniflores, 
plus  courts  <^ue  les  feuilles  ; les  braâées  en  coeur , 
pétiolées.  La  corolle  fe  prolonge  à fon  limbe  en 
une  languette  alongée  & courbée. 

a;.  Aristoloche  ronde.  Arifiolochia  routnda. 
Liiin. 

Var.  p.  Linn.  — Ar'Jloloc/ita  patiida.  Willd. 

Ariflo'ochlü  foliis  corditit , ovatis , okti'fs  , tmar- 
ginatis  , pttiolüih  ; lobU  divarlcatij  ; lauic  Jlexuofa  , 
trtliiufcuto  ; pedun^ut'S  fJïitariis , untforis  ; toroîiis 
fiSh  ; Ijùio  hmuotaio , letujo.  Ü illd.  Spec.  Plant. 
4.  pig.  16a. 

ij.*  Aristoloche  jaune.  AriJIolochia  luua. 
Desfont. 

Art^o^o^hia  cau'f  ti'fûo  , non  feandente  ; fotüt 
cordât: t ; ^tribus  folitanit , luttis  ; caiieis  Jimho  în~ 
cuno  , Jornhntn;  cjpfuHt  certuiit.  Desfont.  CotolL 
Tourntf.  pag.  ij.  tab.  S. 

AriftotoJiia  orUr.tjlit  , rotunda  , folio  oblongo  , 
eardiformii  fort  tuboUio,  lutta.  Tourn.  Coroil.  9. 

Cette  (fpèce  a beaucoup  de  rapport  avec  l'i- 
riflolocfe  ronde  i elle  en  diflfere  par  fes  fleurs  jau- 
res  , dont  la  hnguette  tfl  plus  ccurtc,  un  peu 
poinrje.  Ses  racines  font  dures , charnues , arron- 
dies , quelquefois  cylirdtiques  : il  s'en  élève  une 
tige  prêle,  fitible , ftriee,  tameufe  i fa  bafe, 
garnie  de  feui  les  gh  bres  , tu  ecTUt,  entières,  ob- 
ttifes  , fouvent  é.  hancrées  au  fommet , longue* 
d’un  i deux  pouces;  les  pétioles  courts.  Les  fleurs 
font  fn  itairsS,  as >11  ires  , ptefq'ie  fefliles;  les  co- 
roilcsjaLnes,  renflées  à leur  ba^e,  infcnfibletx'nc 
élargies  vers  leur  fommet , terminées  par  une  lan- 
guette voûtée , rfcoitrbée  Si  un  peu  pointue  ; 
l’entrée  du  tube  d’un  vtolet-ibncé  ; les  capfules 
pendantes,  pyritoimcs,  fdlonnées , à lis  loges  p»- 
lyfpermei. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  ( Dtfeript.  tx 
Dcsfuat.  ) 

16.  .Aristoloche  longue.  Arlflolochi*  longa. 
LInn.  — Lam,  III.  Gen.  tab.  7J}.  fig.  1, 

• Arlftolockia  ( arborefeew  ) , foliis  cordjio-fao- 
tcolaiis  i tault  trtüo , fnttitofo.  Linn.  Spec.  1361. 
— Hort.  Cliff.  4 JJ.  — Mill.  Diâ.  n".  7. 


Cette  efpèee  fe  rapproche  de  Vanfiolocbia  fem- 
ptrvittnt , dont  elle  diffère  par  fes  tigrs  ligneufes , 
giimpaiitcs,  très-âlevees;  par  fes  fcutlUs  tiois  fois 
plus  grandes  : elle  parvient  i la  hauteur  de  dix- 
huit  i vingt  pieds;  elle  cft  foutenue  par  les  arbres, 
autour  defquels  elle  s’entortille.  Sa  lige  efl  de  la 
profTiUr  du  pouce  , divifée  en  rameaux  grêles , foi- 
bits  . tomit  ux  , ftriés , fort  lorgs , garnis  de  feuil- 
les aitetnes,  pctiolées , ovales-obiongues , échan- 
crecs  en  cœur  à l<  ut  bafe  , terme»,  luifantes,  d un 
vert- foncé , emkies , légèrement  ondu’ées  à leurs 
bords,  i n peu  ol  lufes,  longues  de  deux  pouces 
& plus , larges  d’un  pouce  & demi  ; les  pétioles  à 
peine  longs  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  folitaires,  firuées  dans  raiflclle 
des  feuilles  , feutenuts  par  un  p^^donculf  fili- 
forme, intliii.*,  plus  long  que  les  périobs.  I a co- 
rolle cl!  couibéc , arquee , d un  pourprr-foncé  1 n 
dehors  , jiiine  St  !îll  >i>nee  de  linnes  brune-  en  de- 
dans; le  limbe  ptolonré  en  une  languette  droite, 
lancéolée,  un  p u obtufe,  er.tièrt  ; Us  capful-s 
pendantes  , cylindriques,  obiufes  , dt  la  grofleut 
du  foure,  a lix  pam,  i fix  loges;  les  Umenccs  lif- 
fes  & cm  forme  de  coeur. 

Cetfe  plante  a été  détoiiverte  par  M.  Desfon- 
raines  fur  le  mort  .Atlas  Sr  aux  environs  d’Alger. 
On  la  cu'tive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis.  î) 
(K.  V.) 

Ohfirv>itions.  \Jarîpohchia  glauca  ( Desf.  F'or. 
athne.  tab.  ifo),qüe  M.  Desfontaines  ciir  être 
ircs-rapprochée  Je  la  précédente,  & ti*en  différer 
que  par  fes  feuilles  plu»  courtes  & obtufes,  par  Tes 
corolles  d’un  poiirrre*violct  8f  par  fon  I mbc  ov  .le 
&r  trois  fuis  p'us  hrg? , me  p.iroit  être  la  même 
plar.te  que  I’Aiustoloche  gUuque,  n*.  22. 

18.  AtustOLOCHE  de  Crète.  Ar'palochia  cre^ 
tUiZu  l.am.  — DesfoiU.  Coroil.  Tournef.  pag.  12. 
tab.  7» 
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ArSpolochU  polyrhi^os  , auricahtis  fo/lh  , virgi- 
niana.  Pluken.  Afmag.  ji.  tab.  68-  fig. 

An  arifiolochia  ftrptntaria , var.  g ? Lam.  n".  H . 

Ses  tiges  font  droites  & ligneufes  { fes  feuilles 
lancéolées  , échanciées  en  coeur.  Elle  croît  dans 
l’Amérique.  1> 

ARISTOLOCHIA.  (Keye{  Aristoloche.) 

ARlSTOTELF..\.  Lour.  Flor.  cochin.  Genre 
de  plantes  nionocotyléJones  > de  la  famille  des 
prcnidées , établi  par  Loureiro , 8c  qui  doit  rentrer 
dans  le  genre  ntottU  de  Svatu.  {yoy.  Neottia, 
Suppl.  ) 

ARISTOTE!  I.A.  Lam.  III.  tab.  jpp.  ( Koycj 

MAQUIj-Supp/.) 

ARMARINTE.  Ca:hr^s.  Ce  genre  eft  dillingué 
par  fes  fruits,  afll'i  granas,  uvales , cylindriques , 
anguleux  , velus  dans  la  plupart  des  efpèces  , re- 
couverts d’une  écorce  épaille  & fongueufe. 

I.  Armarihte  à fruits  lilTcs.  Cachryt  lavigata. 
Lam.  — Pourr.  Aû.  Tolof.  j.  pag.  )op. 

Cackrys  Morifini.  Allioni,  Auél.  pag.  1}. — 
Vahl,  Symb.  pag.  ^9. 

Cackryj  ükanatii.  Couan , Illulir.  pag.  1 1.  Kun 
Linn. 

Cackryt  ( pencedanoides  ) , f.liis  jUiformikus  , 
Icvthus  ; involttciû  pinnai  fidU  ; fsnùna  levi  , non 
fultJio , famutrtù.  Desf.  Flor.  atlant.  1.  pag.  ijo. 

J.  .\rmarinte  de  Sicile.  Caehryt  feula.  Linn. 
— Lam.  11!,  tab.  aoy. 

f.  Armarihte  à feuilles  de  panais.  Caehrys 
pnftnaica.  Lam. 

Cachrys  ( tomentofa  ) , folih  loiatli , villo/is , 
deniatis  ; femint  lertti  , tomtntofo.  Desfont.  Flor. 
allant,  (.pag.  149. 

Myfrhit  annua , lajttanica  .femint  villofo  , pafi~ 
natte  fativa  folio.  Tourtiel.  luit.  H.  Herb.  )iy. 

Cathrys  ( panacisfolia)  , fotiis  pinnatis  itrnaiif- 
fat  i foliolis  otlongis  , trtnatu  ; femir.iius  hiifutu. 
Vahl,  Symb.  1.  pag.  ay. 

7.  .VrmarintE  de  la  Tauride.  Cachrys  laurica. 
Willd.  ^ 

Cachrys  foiiis  kipinnatis;  foliolis  lintarikus . acu* 
lis  ; ftminikus  foleatis  , tukerculatis . Wiliden.  Spec. 
Plant.  I.  pag.  1410. 

An  cachrys  likanoiis?  Pall.  Ind.  Flor.  taur. 

Cette  plante  fe  diflingue  des  autres  efpèces  par 
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fes  fruits,  beaucoup  plus  petits  , chargés  de  gros 
tubercules!  par  fes  fleurs  dioïquesi  elle  telTcmble 
d’ailleurs  beaucoup  au  cachiys  feula.  Ses  feuilles 
font  plus  étroites  , deux  fois  ailées  ; les  folioles 
linéaires,  aiguës.  Les  ombelles  n’ont  point  d’in- 
volucre  univetlel.  Celui  des  ombcUules  eft  com- 
pofé  de  huit  à dix  folioles  linéaires.  Les  femences 
font  trois  fois  plus  petites  que  celles  du  cachrys 
feula  ! elles  font  fillonnées  , garnies  de  pluCeuis 
rangs  ferrés  de  tubercules  globuleux,  quelquefois 
rougeâtres. 

Cette  plante  croît  dans  la  Tauride  8c  dans  la 
Sibérie.  ( Defeript.  tx  Willd.  ) 

8.  Armarinte  â petits  fruits.  Cachrys  micro- 
carpos. 

Cachrys  foiiis  tripanito-decompoftis  .foliolis  fe- 
tactis , jeminikus  glakratis  , priis  crenatis.  Tabl.  de 
la  met  Cafp.  n°.  9. 

Elle  parcît  fe  rapprocher , par  fon  port  8c  par 
frs  feuilles , du  cachrys  ^lakrata.  Ses  femences  font 
également  glabres , mais  cannelées  8c  créntlées 
fur  leurs  angles  ; elles  font  d’ailleurs  beaucoup 
plus  petites  ; les  feuilles  à trois  principales  divi- 
fions,  plufieurs  fois  ailées  i les  folioles  fétacées. 

Cette  plante  croît  fur  Ici  bords  pierreux  des 
ruilTuaux , dans  les  lieux  montueux,  entre  Cuba 
Sc  Schamaebie.  ^ 

* Armarinte  a tige  baffe.  Cachrys  humilis. 
Schousb. 

Cachrys  foiiis  fjpr'a  decompoftis  , glakris;  foliolis 
lintarikus  , crifUis  , muc’onacis  ; ftminikus  glakriuf- 
culis.  Schousb.  Maioc.  e.’.it.  gtrm.  pag.  119. 

Ce  n’eH  p' ut  être  enc  re  qu’une  variété  du 
cachrys  Itvigoia , i tige  plus  balle , & dont  les  fe- 
mences  font  un  peu  moins  glabre*.  Les  feuilles 
font  gLbres , plufieurs  fois  ailées  i les  fblioUs  li- 
néaires. trihdes  8c  mucronccs. 

Cette  p’ante  croit  dans  le  royaume  de  Maroc, 
proche  le  cap  Spartel. 

♦ Cachrys}  (crifpa),  foiiis  mjttfdis.  dichaco- 
mis;  fetiolis  lintarikus  ; caaU  h..mili , fkdichotamo; 
ftminikus  ( parvulis );  uIjs  tenuikas ^ unduloco  crifpis, 
Petf.  Synopf.  Plant,  i.  pag.  jii. 

An  laferpicium  } Ex  horto  l.emonnier. 

ARMEMIACA.  ( Pbyep  Abricotier.) 

-ARMOISE.  Ariemifa.  Tournc-f.irt  avoii  divifé 
en  trois  genres  plufieurs  des  pl.mtcs  que  t.im  é a 
réunies  en  un  féul.  On  pourtoit  très-bien  le  divi- 
fer  en  deux  , rangeant  avec  Tournefort , parmi 
les  ermoifes , toutes  les  efi'èccs  dont  le  réceptacle 
efl  nu  , 8c  parmi  les  akfnthes  celles  qui  ont  leut 
Mmm  a 
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réceptacle  héri(R  de  poils.  Les  aurons  ( airo’a- 
num ) appariiennent  à la  première  divifion.  Tour- 
nefort  n’en  a fait  un  genre  que  d'après  leur  port. 

Plufîeurs  plantes , renfermées  dans  ce  genre  , 
portent  des  noms  vulgaires  qui  en  ont  fait  la  répu- 
tation. L'armoire  commune  ( animifta  vutgaris ) , 
vulgairement  kerkt  it  la  Saint  Jtan  , que  l.obel 
appelle  encore  la  mrrtiüs  herbes  ( mattr  hirbarum  l^ 
porte  le  nom  d’une  plante  ainfi  nommée  par  Diof- 
coride , mais  que  bien  certainement  nous  ne  con- 
noilfons  point , & qu’il  nous  fera  toujours  impof- 
fil’le  de  reconnoitre  d'après  le  peu  qu'il  en  dit . 
& malgré  Tes  nombreua  Scdilfus  commentateurs. 
Quoi  (ju'il  en  foit,  la  plante  de  Diofeoridr  a été 
nommée  arirmijïj  , au  rapport  de  Pline , par  la 
reine  Aitémife,  époufe  de  Maufole,  toi  de  Carie, 
ui  lui  a donné  Ton  propre  nom , au  lieu  de  celui 
epirihtnis  qu'elle  pottoit  auparavant.  Peut-être 
aiirti  a-t-dle  été  ainfi  nommée  du  mot  grec  Anhc- 
mis , furnom  de  Diane  , qui  pafloii  pour  favorifer 
les  arcoutheu.ens , cette  plante  ayant,  dit-on, 
les  mêmes  vertus.  Ce  qu'il  y a de  plus  remarqua- 
ble . 8c  fur  quoi  il  efl  bon  d’éclairer  le  le£t"ur, 
c'eft  qu’en  employant  le  nom  armoijt  de  Diof- 
coride  pour  une  plante  qui  n’ell  point  la  fienne , 
mais  bien  celle  qu’a  fait  graver  fon  commentateur 
Matthioli  , nous  lui  avons  en  même  rems  attribué 
les  mêmes  propriétes  , 8c  l'erreur  s'eft  confervée 
depuis  Diofeotide  jufqu'à  nos  jours.  Il  fuiTit , pour 
s’en  convaincre , d’ouvrir  tous  les  livres  de  ma- 
tière médicale,  Bc  tous  ceux  qui  traitent  des  pro- 
priétés des  plantes  : il  eft  même  des  provin.  es  où 
on  lui  rend  une  forte  de  culte  fupetRitieiix.  Si  on 
la  ramalTc  la  veille  de  la  Saint  Jean  , 8c  qu’on  ait 
foin  de  h placer  au  deflus  de  l.i  porte  des  maifons 
ou  au  plancher  d’une  chambre  , elle  en  écarte  les 
enchanieinens  8c  la  foudre.  J'ai  vu  les  habiuns  de 
quelques  contrées  , en  Picardie  , fe  livrer  avec 
confiance  à ce  genre  de  fuperllition. 

Vabjînibe , dont  la  fignification  , en  grec  , an- 
nonce qu'elle  n'efl  po  nt  potable,  que  d'aurres 
appeloient  auih  bathupicron  a caufe  de  ion  extrême 
amertume , eft  mentionnée  dans  Thêophrafle  en 
trois  ou  quatre  endroits . qui  ne  fait  que  la  nom- 
mer en  parlant  des  lieux  où  elle  croit , 8C  de  fon 
extrême  amertume.  Diofeotide  en  dit  davantage , 
8c  l'on  eft  autorifé  à croire  qu'il  a parlé  del'ab- 
Jînthe  commune  8c  de  la  Pontiriue  (arttmifia  vul- 
garis-pontica  Linn.  ) , 8c  probablement  de  l'abfin- 
the  maritime  ou  rS'une  efpèce  voifïne.  Scs  pro- 
priétés 8c  fes  ufages  font  encore  i peu  prés  les 
tnêtises  que  ceux  qui  ont  été  in  'iqués  par  les  An- 
ciens. Les  Modernes  n'ooi  prefque  fait  que  répé- 
ter ce  qu'ils  en  avoient  dit.  Sun  odeur  forte  8c 
aromatique  , fa  faveur  amère , annonfoient  aflex 
qu'elle  devoit  avoir  une  aâion  puiffante  fur  nos 
organes,  l/aurant  ( arunufia  abioiasuim  Linn.  ) , 
d'une  cxleur  pénétrance , tiès-agtéable  , fe  trouve 
dans  Tbéophnfie  fous  le  nom  d'abroujioa , qui 
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lignifie  immoTuUt , parce  qu'elle  conferve  Tes  feuil- 
les une  partie  de  l’année,  ou  nui  ntptuifc  manger, 
à caufe  de  fa  faveur  amère  & pleine  d’âcreté.  Diof- 
coride  en  cite  deux  efpèces.  I.es  Anciens  n'ont  pas 
manqué  de  lui  attribuer  un  très-grand  nombre  de 
propriétis  , parmi  lefouelles  il  peut  s'en  trouver 
quelques-unes  de  réilles.  11  n'exifte  chei  les  An- 
ciens aucune  delrripiion  qui  puiffe  fe  rapporter  1 
l'eliragon  {arsemifia  dracuneuhs  Linn.)  On  doit 
croire  qu'ils  n'ont  point  parle  de  cctie  plante. 

I.*  Armoise  argentée.  Artemi/la  argtnua. 
Lhérit. 

Anemifa  fruticofa  , ferlera  , foliés  fubpalmaiis 
pinnutifve  ; Ueiniis  lato-linearipus , rtmoiis.  Lhérit. 
Sert.  Angi.  it.  tab.  aS. 

Arïemifa  fruticofa  ,foliis  bipianaeifidis,,  /cricris  , 
candidis  ,*  foliolis  lurceolato-lincaribus  ,fioribus  glo' 
bofi  ,*  ramulis  Jlorifcris  , virgjûs.  Ait.  Mort.  Kevr. 
J.  pag.  170. — Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1810. 

C'eft  un  fort  bel  arbiifte  , remarquable  par  le 
duvet  foyeux  8f  argenté  qui  recouvre  fes  feuilUs, 
ainfi  que  par  fes  tiges  8:  par  fes  rameaux  d'un  blanc- 
éclatant , raboteux  après  la  chute  des  feuilles. 
Celles-ci  font  alternes,  pétiolécs , ptefque  pal- 
mées ou  pinnatifides  i les  folioles  diftantes , li- 
néaires-lancéolécs , un  peu  obcufcs,  entières  ou 
à découpures  rares,  l es  fleurs  font  jaunâtres , 
globuleufes,  pédonculées , placées  fur  les  jeunes 
I rameaux  , formant , par  leur  enfemble,  une  pani- 
cule  alongée,  médiocrement  éulée.  Le  réceptacle 
eft  velu. 

Cette  plante  croit  aux  îles  Canaries  8c  i Ma- 
dère. On  la  cultive  , comme  plante  d'ornement  , 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  f}  ( K.  v.  ) 

a.  Armoise  commune.  Arscmijîa  aifimkium. 
Linn. 

Abfnthiwn  vulgarc,  Lam.  Illuftr.  Gen.  tab.  6pj. 
fig.  t. 

g.  Ab/Sttihium  infpidum.  J.  Banh.  }.  pag.  17;. 

Artcmijta  ( inodora  ) , folits  compo/itis  , tomen- 
lojis;  Sorious  fubgloiojis , receptaeulo  villofo.  MiU. 
Diâ.  n*.  16. 

/.  Ancmijîa  ( fiverfiana  ) , foliis  fubincanis  , easf 
Unis  bipinnaiijidis  ; foratibus  trifdis  lattecolatifvc  , 
ramas  panicula  fubtquantibus  ,*  foribas  globojis , pe* 
dunculatis  , nutantibus  caticious  feariofis.  Wlllden. 
Spec.  3.  pag.  1843 Ehrh. 

Miller  regarde  comme  une  efpèce  diftinéle  la 
variété  g,  qui  fe  mu'tiplie  par  femences  ; elle  eft 
inodore  , 8c  , quoique  tra-femblabie , par  fon 
port , ù l'armoife  commune  , elle  s'en  diilingue 
par  les  découpures  de  fes  feuilles  plus  larges.  Le 
récepude  eft  velu. 
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Quant  i la  variété  l,  originaire  de  Sibérie , 
également  très- rapprochée  de  l'armoife  com- 
mune, WilMenow  la  regarde  comme  devant  en 
être  dihinguee  comme  cfpéce  , pat  fe$  racinev 
bifannuellcs,  par  fes  ftuilits  deir»  lois  ailées,  pat 
fea  folioles  moins  blanches , tontes  aigues  j celles 
ui  acco  npaanent  les  fleurs  , très-longues  , tri- 
des  ; les  calices  featieux  Sc  le  réceptacle  pileux. 
Ces  deux  derniers  raiaâeies  exillent  dans  1 ar- 
moire commune. 

a.*  Armoise  fauffe  abfmthe.  Antmift  aifin- 
thioidti.  Hoir.  Paiif.  ' 

Arttmijia  foVtis  pinnalU  , fuhvirldibus  ! pinnis 
pinnaiifdu-incijît  , acutis  ; fioraliimi  fubfimpiictiui  ; 
floribut  nuiantiiui , globojû.  (N.) 

Cette  efpèce  a quelques  rapports  avec  i’ar- 
moife  commune  i elle  répand  une  odiur  puante  , 
approchant  de  celle  de  i'anihimis  coiu!a.  Ses  tiges 
fort  droites  , herbacées  , cannelées  , filluleufcs  , 
hautes  d’environ  deux  pieds,  très-rameufes  i fes 
feuilles  vertes,  ailées , un  peu  plus  pales  en  def- 
fous  i les  folioles  prefqiie  pinnatifldes , incifées  , 
aiguës  ) les  feuilles  florales  limples  ou  quelquefois 
nifides,  plus  longues  que  les  fleuis.  Celles-ci  font 
jaunes  , globuleufes , pendantes , pédonculées  , 
formant  une  très-longue  panicule  droite.  Les  ca- 
lices font  feaikux  i le  réceptacle  pileux.  Seroit- 
ce  la  même  que  Varumifia  pvtrfuna  Willd.  ? 

Cette  plante  e(l  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  J'ignore  fon  lieu  natal,  ( K v.  ) 

).*  Armoise  rampante.  Aritmifia  rtptnt.  Willd. 

Arttmijta  fotiis  alhido^fcrictis  , pinnatis  ; pinnis 
tripartiiis  , hncaribus  , asusis  ; tameis  pinnatis , pc- 
ranbus  pmplisihus , sault  tntio fioribtu  fahroststidit , 
praaacuiaiit , ttnusit.  WiUd.  Spec.  Plant.  J.  pag. 

1 840.  — PalliS. 

Cette  plante  répand  une  odeur  agréable  j elle 
fe  rapproche  de  l'iirtrir^j  pontica.Sei  racines  font 
rampantes;  les  tiges  llériles  couchées  ; lesfeitiles 
tedreflées , foyeufes , i rameaux  panicules.  Les 
feuilles  font  foyeufes  & blanchâtres;  les  eauli- 
naites  fimplement  ailées  ; les  folioles  i trois  dé- 
coupuies  eiioites  , linéaires,  aigues  ; les  feuilles 
florales  fïfliles  , étroites  , iinéaites  , fimplts  ou 
trifides.  Les  fleurs  font  arrondies  & pendantes, 
fomenues  par  des  pédoncules  uniflores.  Leur  ca- 
lice eft  blanchâtre , compofé  d'écailles  obtufes  tic 
velues,  accompagnées  ordinairement  de  trois  pe- 
tites feuilles,  plus  courtes  que  les  pédoncules  ; 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  qt  ( Dtfiript. 

SX  WiUd.) 

r.»  Armoise  d’Orient.  Arttmifia  oritntalh. 
Willd. 
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Arumipd  fclils  iaeano-feriisis  , inftriorihus  pin- 
nacit  ; pinnis  triparthis  , Juptrioriaus  pinnatis  i pin- 
nis  iinssribus  indivips  ; cauis  trtdo  , panuulato  ; 
panUuiâ  virgjtâ  f Jlofiàus  psduniu/atis , fuitratttndts  , 
natantioat.  Willd.  Spec.  Plan*.  J.  pag- 
Atttmijia  aajliiaca  , var.  Lain. 

Cette  plante  , d'après  W’.lldero» , diffère  de 
Varismijta  aujlriaca  Jacq.  par  fon  poti  , par  Ion 
od-.  ur,  pat  les  feu  lies  toutes  ailées,  par  fes  pa- 
nkules  étroites , aloiigct-..  Ses  ti,.es  font  droites, 
blanchâtres , hautes  d un  pied  ou  d'un  pied  8c 
demi , garnies  de  leuilics  d'un  blanc  loye  ux  ; les 
radicales  8c  inferieures  deux  fois  ai'.ees  ; les  pin- 
nules  trifi.lts,  tincaires  ; les  fep-  tieuies  fcfliles , 
ailées  ; leurs  pinnuies  entière's , linéaires.  La  pa- 
nicule tll  compoîec  de  r -mtaux  droits , timples , 
courts,  trés-rapptoches  des  tiges  ; les  calices  com- 
pofés  d'écailles  obtufes  . blanchâtres  ; le  récep- 
tacle nu. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient.  ^ {Dtfeript.  ex 
Willd.  ) 

r **  Armoise  de  la  Tautide.  Artempa  lauriea, 
Willd. 

Antmpa  fallu  Ineanit , inferioriiuS  iipinnatis  , 
fuperioribiU  pinnatis  p pinnis  lineari  -fiiiformibitt  , 
eanle  iriBo  ; fierikiu  oblongit , fejfsiikia.  Willden. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  1857. 

Anempa  Mtfferfshtmdii.  Stechm.  Artem.  19. 
n*.  9.? 

Ses  liges  font  droites , blanchâtres , hautes  d'un 
pied  8c  plus  ; fes  feuilles  blanches  ; tes  infétieure* 
deux  fotsailees,  â peine  pétiolées,  prefque  lon- 
gues d'un  pouce  ; les  pinnuies  linéaires , fllifor- 
mesiles  feuilles  fupérieutes  ailées,  fcfliles,  ipin- 
nules  linéaires,  fibformes.  La  panicule  eft  com- 
pofée  de  rameaux  étales  8c  d'autres  ramilicationt 
plus  petites . fous-divifées  . fuppoitant  des  fleurs 
fefliles , redrefbies , accompagnées  â leur  bafe  , 
non  de  feuilles , mais  de  petites  écailles  verdâ- 
tres. ovales.  Les  calices  font  oblongi,  jaunâtres, 
luifans,  une  fois  plus  petits  que  ceux  de  X’arttmi- 
fta  draeaaculus  , compofés  d'écailles  Icarieufes , 
obtufes,  ne  renfermant  guère  que  trois  fleuts.  Le 
réceptacle  eft  nu. 

Cette  plante  ctoîc  dans  U Tautide.  qr  {Deftript. 
ex  WiUd.) 

y.***  Armoisi  froide.  Anunifa /ngida. Willd. 

Anempa  foliit  ineanit  , pinnatis  ; pinnis  tripar- 
tiiis  , linsariaut  , aeaiis  ; poralibiss  pinnatis  iripar- 
titifve  ; cattle  adfcendsate  ,*  forikus  glakops  , nutan- 
tikus.  Willd.  Spec.  Plant.  pag.  18)8. 

Ses  tiges  font  afeendantes , hautes  d'un  demi- 
pied  ou  d’un  pied , rameules.  glabres  i leur  partie 
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inférieure,  bUnchâ'.tes  vrn  le  hiue,  garnies  de 
feuilles  blamhts  ; les  iiulinaires  adees,  compo- 
fées  de  folioles  linéaires,  aiguës,  feliiles , longues 
de  trois  lignes;  Us  radicales péiioiées,  de  la  même 
forme  8f  de  la  même  grandeur; les  feuilles  lloraU-s 
feliiles,  trois  fois  plus  petites,  ai  ées  ou  fimple- 
tneni  trilides.  La  panicuie  elf  limple  ; les  rameaux 
droits  , efüies;  les  fleur  globuUufes,  inclinées , 
médiocremtnt  pédonculées,  de  la  grandeur  de 
celles  de  rabfimhs  commune  ; le  réceptacle  velu. 

^Cette  plante  croit  aux  lieux  froids  & arides  , 
dans  la  Daourie.  if  ( Dtfiript.  tx  IViild.  ) 

6.  Armoise  de  roche.  Attemifid  ruftpU.  Lam. 

Aritmifia  (fpicata),/j/  rx  ntdicaliius  ilurnuiU; 
taxU  adfcendtntc  J fpicato  i pribus  triais*  Linn.  Sylt. 
veget.  pag.  744.  — Jacq.  Aultr,  y.  Append.  rab. 
54. — Wiild.  Spec.  Plant,  j.  p.ig.  18x4. 

Artemifu  baecont.  Aiiioni , Ped.  n°,  6i6,  tab.  8 
fig.  I,  8c  tab. 9.  fig.  I.  ) 

Arumifn  genipi.  Stechm.  .Attem.  pag.  17.  n°.  7. 

Animifa  (tupeftiis),/â/iii  Iripart'.to  muU  fJis, 
coAinij  piaruùsf  fioriôus  Jpicjttj , rtctptacuiU  nudts. 
Villits.  Dauph.  }.  pag.  146. 

y.  Eadtm , foUts  eautinis  , linearibus , indivip, 
Decand. 

Vulgairtmtnt  genipi  noir. 

Dans  II  variété  y,  les  feuilles  cauliniires,  au 
lieu  d’être  incifées,  trilidcs  ou  palmé  s,  font  en- 
tières 8c  linéaires.  Cette  efpèce  fe  diftmgua  de  la 
fuivance  par  le  réceptacle  des  fleurs  nu. 

7.  Armoise  ombellifotme.  Art/mijla  umbtlU- 
farmls.  Lam. 

Anemip  rupefiris,  Linn.  Spec.  ti8û.  var.  e.  — 
Allion.  Flor.  pedem.  n*.  fil  y. 

A’ttmifa  (muicllina)  , foiiit  omnibus  paimaïo~ 
multifilis  1 fioribus  Urminotibus  axlUaribufjui  ; cjli- 
eibus  angu/aiis,  rtetpuiulis  hirfutis.  Vill.  Dauph.  j. 
pag.  144.  rab.  jy.  — Willden.  Spec.  Plant,  y. 
pag.  1811. 

Aifinthium  laxum.  Lam.  Flor.  frang.  1.  pag.  46. 

Arumifij  ( gUcialis  ) , fericeo-villofa  , incano- 
virtfetns  i fotiis  radicatibus  fubiipinnatis  ; pinnis  fa- 
/iiftjut  caulinis  fubpalmato  tri  quinqutve  partitis  , 
tang't  peiiolaiis,  Jacq.  Collcéf.  a.  pag.  1 18.  tab.  7. 
fig.  I.  2.  J. 

yu/gairtment  genipi  blanc  ou  genipi. 

8.  Ak.MOISE  gloméiulée.  Artemijts  glacialij. 
Linn.  — l.am.  III.  Gen.  tab.  fi9y.  fig.  2.  Aaé  abpn- 
tkio.  — Jacq.  .Vaftr.  y.  .\ppensl.  pag  46.  tab.  jy. 
Allion.  Pedem.  tab.  8.  fig.  j. 


ARM 

Artemijîa  foUis  omnibus  patmatis  fit  muhifdts  ; 
jlariius  serminaliias  , calieibus  rotandatis , rtetpta- 
Cttlis  hirfatis.  Vill.  Dauph.  y.  pag.  245. 

Ahfinthium  congrflum.  Lamarck , Flor.  franç.  1. 
pag.  46. 

8.*  Armoise  luifanie.  Anemilîa  fpUndens. 
Willd. 

Arrtmijîa  cault  htrbacea  , fimplicijpmo  ; foliis 
omnibus  pafmaio^mah  'tfMs , tana  feriseit  ; fioribus 
axiUaribus  , p^obofis  , omntbus  ptduncuiatis  ; calich 
nis  fqaamis  o .t  ifis , corol/uJis  pilofis.  Willd.  Spec. 
Plant,  y.  pag.  1822. 

Ahfinfhium  oritntafs  , tenulfaliam  , argenteum  fit 
ferkeum  , tragno  fiort.  Tourref.  Cotoll.  y4. 

Anemifia  rupefiris^  var.  f.  Latn.  \ 

Tièî-rapprochée  de  Va-itmifis  ruptfirs,e\\e  en 
diffère  non-feulcmcnt  par  la  grandeur  de  fes  feuil- 
les !c  de  fes  fleurs , mais  encore  par  fes  corolles 
pilcufes  Sc  par  fes  fleurs  toutes  pédonculées  8c 
glubuleufes.  Ses  tiges  fontafeendantes,  très-fim- 
ples , tomenteufi  s 8c  foyeufes , hautes  de  fix  à lépt 
pouces  ; fes  feuilles  toutes  palmees  , blanches  8c 
foytiifes,  i decoupuies  linéaiies.  Les  pédoncules, 
de  la  longueur  des  f uil'.es,  fuppoitenc  d'une  à 
trois  fliuts.  Les  écailles  du  calice  font  tnmen- 
teufes , oblongues  , nbctifes,  featieufes  i leurs 
boids  ; le  réceptacle  piteux. 

Cette  plante  croît  dans  l’Orient. 

8.**  Ar.moise  lanugineufe.  Arttmifis  Unu- 
ginefs. 

Arttmifta  (lanaci  ),  cau/r  herbacto , pmpliciftmo; 
foiiis  omnibus  paimato-muhifiMs , aibo~jtriitis  , acu- 
tisj  fioribus  axillaribus , gtobofis  ; inftrioribus  pedun- 
culatis  ^ fummis  fcjfiiibus.  Willden.  Spec.  Plane,  y. 
pag.  iSay. 

S -s  tiges  font  ttès-fimples , afeendantes  , blan- 
ches . tomenteul'es , hautes  d’environ  fix  pouces; 
les  feuillet  d'un  blanc  foyeiix , longues  d-  fit 
lignes,  palmées,  i découpures  linéaires,  aiguës. 
Les  fleurs  font  axillaires,  globuleufes , de  h gran- 
deur de  celles  de  l’efpèce  précédente  ; les  infé- 
rieures pédonculées  ; les  pédoncules  deux  fois 
plus  courts  que  les  fciiillrs,  foutenant  une  à deux 
fleurs  ; les  écailles  caticinales  lancéolées , aiguës , 
tomenteufes;  Us  corolles  trè«-liin  ufes;  le  récep- 
tacle pileux.  Elle  diffère  de  la  précédente  par  fes 
feuilles  be.iucmip  plus  petites  , plus  étroites , ai- 
gi.ës  ; par  fes  fleurs  i peine  pëdicellées , les  fuoé- 
rteures  reflil.s;  par  les  écailles  du  calice,  plus 
étroites , aiguës  ; par  les  corolles  irés  Uineufes. 

Cette  plante  croît  fur  l-$  montagnes , en  Efpa- 
giie.  ^Pefeript.  ex  tEii,'d.) 
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8.^**  Armoish  du  Caucafe.  AntmSa  caucd* 
A‘J.  W ilM. 

A temijili  cjn/c  furla  eo  , flfnfUciJtmo  ; fotiU  om* 
nibus  p^lrnûto  muUi^dis  ^ ixlbo-ffrtctis  , atutisi  pe~ 
dunculit  >ixiHtiribus  ^ fpuatis  : hotious  g ohoûi  . 
abus.  Willil.  Spzc.  J.  pag.  jSij. 

Antmtfia  ruftftrit.  l’uîlas. 
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caulînatrcs  feflilés  , ailéES;  les  folioles 
linêain-s , rfi;écies  à leurs  liiux  extrémitf  sî  les 
leiiïtifs  florales  entières  , tinêaiies^lancéolèe*,  La 
iiiiiicule  ell  oblongue,  élancée  , tomp  èée  de  ra- 
meaux courts  & redrefiési  les  (i-.iirs  droites , pé- 
doucuittt,  gloliLl  ii!ei , ^iieI<]uefois  légèrement 
inc.inrcs  t les  écailles  imeiteures  du  calice  fea- 
ritores  ; le  téceptade  piL  iix. 


Cette  efpèce  efl  remarquable  par  fts  épis  très- 
courts.  Scs  tiges  foi't  limples,  ..feendtntes,  luutes 
d'un  demi-pied  , toment-.ufes  br  fupeufes  ; K$ 
feuilles  blanches  , foyeufes , palmées,  à dcccu- 
puris  linéaires,  aigue».  Les  nems  fort  felfiUs, 

ftlobuleulcs , dirpoi'e-.s  en  épis  axillaires,  de  la 
onguent  des  feuilles  ou  à peine  plus  longs  , ac- 
compagnées de  braélées  triflJss  i leur  calice  to- 
menieux  f les  écailles  obtul'es  ; le  réceptacle 
pileux. 

Cette  plante  croit  fut  le  mont  Caucafe.  î: 
( Ot/cripi.  IX  WitU.  ) 

8.****  Armoise  des  hautes  montagnes.  Âr- 
umifij  aipinj.  W'idd. 

jiftemi^d  (dult  fitr^dceo  y fimçhcljjimo  pfoliU  pal- 
tifaro  mu/t:Jidtj  y ahu-fetictis  ; fummis  ftoralhus  y 
fimplUisut  i piduncath  axtUarikut , uaijlorii , nutux- 
titji  J tioriiiu  giuiofu.  WiiUeii.  Spec.  Plant,  t. 
pag.  i8m-  ■ 

jfritmiJîj  alpiaa.  Pallas. 

• 

Ses  feui  les  radicales  font  difpnfées  en  g.iron. 
De  Isur  centre  s'élève  une  tige  tres-limple , d’un 
blanc  foyeuï  , alcen.lante,  haute  de  trois  ou  oua- 
rre  pouces.  Les  feuilles  font  pal'pêes,  à d;cou< 
pures  linéaires,  aiguë»  $ les  fupetteurcs  lîmples  ^ 
linéaires,  très>coiirtcSi  les  pédoncul‘.»s  axillaires^ 
inclinés,  Cfès-courts , ur.iflore^  ; les  fleurs  giobu- 
leufes  i les  calices  compolés  d écaillés  blanches, 
obtufes  J le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  croit  fur  le^  hautes  montagnes  de  ! 
la  Sibérie,  y {Orpftft.  ex  W.lli.)  I 

9.  Armoise  à feuilles  de  tamifie.  Antmifta 
Linn,  — Lam.  lll.  tab.  69;,  fig.  5. 

9 * Armoise  boréale.  AruTtiiiahoridlis,  W'illd. 

AntmJîj  fuliis  firictv-cann  . taultnU  pinnetii  ; 
pinni  lii.iarhui , ncLtii;  ftoraliàtii  fimputiiiut ; cauU 
cfitndtnu  y ftibramoja  ,■  jtoribus  glttOo^t  , ptd:tn%.u~ 
lüi'u . t'iHiuJculii.  \Villii.  Spec.  Plant.  5.  p.  1S59. 

Antmijîa  koredÜJ.  Pallas.  Itin.  5.  Append.  lao. 
tab.  Hh.  Hg.  t. 

Ses  tiges  font  afeendanres,  médiocrement  ra- 
meufes,  pubefeeme»,  hantes  d'un  pied  8c  plus; 
les  feuilles  b'anchés  &r  foyeufes  ; les  radicales 
ailées  i les  pimiules  a trois  découpures  linéairesi 


Cette  p'anre  croit  dan»  1.»  Sibérie  8c  le  long  du 
H.uve  Oby.  X.  ( P.finpt.  ,x  U',ild.  ) 

It.  Armoise  d'Efpigrte.  ArtemiJîj  htfpxnicj, 
Lam. 

Celte  plante , cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris , a été  reconnue  pour  être  la  même  oue 
Varttmifia  vjitaiinj  , n“.  J9.  SJon  Will  lenov  , 
l'ar«m/yîii  .lA/opjcu  , n®.  16,  Lima. , cil  encore  la 
it'éme  plante  que  Vurumijia  valttuirta  Lam. 

ff'*  Armoise  capihaire.  Anrmîjîa  capi/lxTis. 
Thimb. 

Antmifixfnticofj , foHh  Jîmp/icikut , capUUttU. 
Thiinb.  1 lor.  jap.  pag.  509 — Willd.  Spec.  Plant. 
)■  pag.  1818. 

/niijm.  Kuempf.  .\mccn.  897. 

Ses  tiges  font  droites,  ligneiifes,  fltiées  , ra- 
meufes , glabres , rouffiâttes  , hautes  d'un  pied 
« plus  1 fes  rameaux  epars  , étalés  , redreflés  , 
femblables  aux  tiges;  les  feuilles  nombreufes, 

: fimpits , capillaires,  glabres,  longues  de  fix  lignes. 

I Les  fleurs  font  réunies  en  grappes  très-ferrées  fur 
les  derniers  rameaux. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  T>  (Difcript.  ex 
Thyni. ) 

18.  Armoise  fluette.  Arumljîa  minima.  Linn. 

Ctntifida  ( orbicularii  ) , procumktni , ramojïf. 
/î'T.a  y fo/iii  dtniatii;  fiorikus  axiUarikus , folitanii. 
Lour.  Fior.  cochin.  vot.  a.  pae.  6ci. 

Loureiro  a fait  de  cette  efpèce  un  genre  parti- 
culi^er,  appuyé  paiticuliétsœem  fur  le  caraâèrs 
de  f«  femencïs  oblorguei,  prefque  cylindiiques, 
hénlLies  de  poils  renverfés.  Leur  réceptacle  ell 
nu  i le  calice  compofé  d'écaüles  imbriquées  , 
droites , colorées  ; les  fleurs  purpuiines  , axill  li- 
res , felfiles  , folirvres.  Cette  plante  n'a  prefque 
point  d'odeur , mais  une  faveur  âcre.  Elle  croît  i 
la  Cochinthine. 

19.  Armoise  citronnelle.  Ariem!/îa  aiionnum. 
Lam.  Illuflr.  Gen.  lab.  69p.  lig.  i._Zaiion.  Hilt 
tab.  JO. 

‘Armoise  paniculée.  Arttmijid  paxûukjta, 

Lam. 

ArumiJ!a  (procera  ),fruiifcem,  cauU  ram«fo. 
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p'tttnu  } foliU  9mnihus  hipinnatit , capiUaceis  f ca^ 
licibut  g/ahnt  , ktmtfpkAhcts»  Willd.  Spcc.  Plant. 
J.  pag.  1818. 

2t«  Armoise  dorée.  Antmifia  eorymkofa.  Lam. 

Arttmtfiu  ( camphorata  ) , fo{iis  pttioUtit , p«l' 
mato-muliifdis  , ItntAribus  ^ Jupremis  fmpticibiu  i 
calichus  angulofs  ^ receptûculit  hirfutii.  VtilarS^ 
Dauph.  5.  pag.  241. 

Artemifia  (hyirMXii) , fruticofa  ^foliis  fuprk  df 
compojin*  , fubpinnato  muhifidîs  { foiiolii  ü/uari- 
fubfeiauis  i forihus  e'ongatQ-rtuemofis , fuhgÀoboJu , 
brcvi  de  peduncuh  pendulis , ftcundis,  Wulff.  in  Jac(). 
Colteél.  4.  pàg.  19;.? 

g,  Arumifia  rupejiris.  Scopol.  Cam.  n*.  I0}8. 

11.  Armoise  i feuilles  de  camomille.  Anemifia 
ckamAmtli folia,  Lam. 

Artemifi  muiticaulis  , ertSa , fbliis  tripitma- 
tis.  Oc.  ViU.  Dauph.  $.  pag.  150.  tab. 

Arttmijia  Lohtlii.  Alltoni  » Ped.  n^.  607.  ( Exclu/, 
fynon.) 

Z5.  Armoise  des  champs.  Antmifia  camptftris. 
Linn. 

Antmifia  maritima.  Decand.  Flor.  fianç. 
pag.  194- 

Ahrotanam  maritimum  , humi  fparfum,  Bonam. 
Piodr.  Flor.  nann.  pag.  i. 

y.  Antmifia  alpina.  Decand.  I.  C. 

La  variété  ÿ ell  plus  grande  dans  toutes  Tes  par- 
ties , & partaitement  glabre  > elle  rampe  & trace 
beaucoup.  Elle  a été  obCervée  dans  les  fables  ma- 
riiimes  , depuis  Nantes  jufqu'i  la  Rochelle  , par 
Bonamy.  « La  variété  y,  qu’on  trouve  dans  les 
Hautes-Alpes,  a la  grappe  limple . dit  M.  Decan- 
dulle,  8e  la  tige  haute  de  huit  i dix  pouces.  » 

1).*  Armoise  herbacée.  Antmifia  ktriaeta. 
Willd. 

Antmifia  foliit  eaalinii  iripinnaiit  ,filifarmiiits , 
glairit  ; cault  frtSo , panieutato  ; fiorikiu  glo'tofit , 
ptduncuLtU.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  1818.  — 
Ehrh. 

Ses  tiges  font  droites , hautes  de  trois  pieds  , 
herbacées  I les  rameaux  paniculés;  les  feuilles  trois 
fois  ailées;  les  radicales  blanchâtres,  à découpu- 
res linéaires  ; celles  des  tiges  glabres , vertes,  fili- 
formes. Les  fleurs  font  pendantes , globuleufes , 
pédonculées  ; le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  y {Difiript. 
ta  WiUi.) 

a;.**  Armoise  du  Canada.  Antmifia  cana- 
dtnfit. 
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Antmifia  fitijtcumktnt , pani  pahtnt , fbtlis  pla- 
nis , tintari-pinnaiijidis  ; ramulis  fpicifioris  ; Jlorikut 
majufculis  , fitkhtmifpftaricit  ,*  ealicikus  Jcariofis, 
Midi.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  1x9. 

Ses  tiges  font  prefque  couchées , légèrement 

fiubefcentes.  garnies  de  feuillet  planes , alternes  , 
inéaires,  pinr.atifides.  Les  fleurs  font  allez  gran- 
des , prefque  hémifphériques,  difpofées  prefqu'en 
épis  le  long  des  rameaux  ; les  calices  com^fés 
d’écailles  imbriqués,  ovales-arrondies,  fcarieufes; 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  aoît  i la  baie  d’Hudfon , dans  le 
fable  mobile.  ( Muh.  ) 

ai.***  Armoise  d queue.  Antmifia  caitdata. 
Mich. 

Antmifia  trtBa  , glaira  , feliii  fiikfttacto-piima. 
tifidis  laciniis  convtxis  ,*  cauit  primariifijut  ramis 
an  ractmum  longifiimum  . firiclum  dtpofiiis  ; ramutit 
tonftnit  i forikus  omnikus  ptdictilaiis  , fukglokofo- 
ovoidiit.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  119. 

Ses  tiges  font  droites  8é  glabres , tameufes  8e 
garnies  de  feuilles  alternes , pétiolées  > prefque 
fétacées , pinnaiifides , trés-glabres.  La  lige  prin- 
cipale 8c  les  premiers  rameaux  fe  terminent  par 
une  grappe  de  fleurs  , droite  . très-longue , 8e  fe 
divifent  en  d’autres  petits  rameaux  très-ferrés.  Les 
fleurs  font  toutes  pédicellées , ovoïdes , prefque 
globuleufes; les  calices  glabres.  . 

Cette  plante  croit  dans  le  fable,  fut  les  rives 
du  fleuve  MilTouri.  (Mich.) 

a4.  Armoise  eftragon.  Antmifia  dracunculas. 
Linn. 

g.  Antmifia  inodora , forihut  miaorikui.  Hoir. 
Patif. 

L'eflragon  ell  remarquable  8e  facile  d diftinguet 
par  fa  faveur  piquante  , aromatique.  La  p'ante  p , 
cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris , en  ell 
totalement  privée  t elle  en  diffère  par  fes  fleurs 
un  peu  plus  petites.  D’ailleurs , elle  lui  relfemble 
parfaitement  par  fon  port  8c  par  la  forme  de  fes 
feuilles  ; ce  r^ui  m’a  engagé  i ne  ta  mentionner 
que  comme  une  fimple  variété , quoiqu’il  puille 
bien  arriver  que , mieux  fuivie,  elle  foie  reconnue 
comme  efpèce.  J'ignore  fon  lieu  natal. 

14.*  Armoise  de  Chine.  Antmifia  chintnfit, 
Linn. 

Antmifia  foliit  fimptieikus , tamtntofit , oktufii , 
lanctolatis  ; inferiortkut  cuntiformikut  . triiokit. 
Linn.  Spec.  iiyo.  — Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag. 
1848.  — Lour.  Flor.  cochin.  a.  pag.  600. 

Anemifia  foliit  radicalikui  à cautinis  divtfit. 
Gmel.  Sibir.  a.  pag.  lay.  ub.  6t.  fig.  i 8c  a. 

Aofinihlitm 
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Ài/lnklum  marilimum , f,tarum , lavtmJuUfùlio  , 
puUknorikut  co'ymkis , inajorum  j fapore  aromatuo- 
Hluken.  Amalih.  ).  tib.  Hg. 

l'out*  cette  plante  cft  ino>)nre  & prerau?  fanl 
faveiit  S.s  tiges  font  fimples, herbacées , droites, 
épaiiTrs,  trés-.ometittufcs , hautes  d'un  i deux 
peJs  ( ranicufes  dans  la  plante  cultivée  ),  garnies 
de  feuil  es  aîternes  , (impies  , toisenre  ifts,  nbtu- 
fes , lancéolées  ; les  inferieures  cunéiformes  , à 
trois  loixsj  les  lupérieuns  linéaires-Iancéolées  , 
iris  ■ entières , éparfes  , felTilcS,  tomenteuf-S  à 
leurs  deux  faces.  Les  deurs  font  petites,  pales, 
ramalTées  en  grappes  droites , lerminjles  , touf- 
fu s , prefi]u'ovales.  Le  calice  tft  lâche  fie  toisen- 
teux. 

Cette  plante  croît  dans  la  Chine,  b ( >^.  / ) 
Les  Chinois  t'en  fervent  pour  leur  moxn. 

1^.  AiTMOtse  annuelle.  Anemifia  annag.  Linn. 

f.  Artemijî-t  fhiennis),/è/;rjjç4j4m,  radicatikus 
triplUaiO'pinnatU  ; caultnï*  inftnori^as  pinnaitfd‘S , 
fuptnoriiuj  ir.divifit  , Imtjril’i.s  ; caal'  ff'iHo  ; fio- 
riiuj  fuiroianaii  ,fabfi^ikus  , crogfj.  Willd.  Spec. 
FLnt.  f.  pag.  1841. 

Artem  jia  \ilandica.  Lam.  Diâ.  n°.  ap. 

DrS  fleurs  felTiles,  plus  ramafTees  , les  feuilles 
fupérieures  sjuelrjuefms  entières , linéaires  , u:te 
exilience  de  deux  ans,  font  les  feuls  caraïtercs 
qui  diflinguent  cette  vatiéié  de  rarmoife  an- 
nuelle. 

17.  Armoise  i feuilles  capillaires.  Anemifia 
capÙUfAia.  Lam. 

Anemifia  ( tetruifolia  ) , frutefceni , caule  firiâo  ; 
foliii  6ipinnp:is  , capillaceii , fiaralikus  fimp/ieiiee  ; 
calicikue  oiforrgii.  Willd.  Spec.  Plant  ).  pag.  1819. 

Anemifia  aquaiiea.  Loureiro,  Flor.  cochin.  2. 
pag.  598. 

17.*  Armoise  parfumée.  aérrontyM  ojaraiifiîma. 
Desfont. 

Anemifia  eau/e  fnaieofo , decumkente  ; fallu  bi* 
pimtatts  ,foliotis  fabulatis  / fioribus  eoafertie  ^ race* 
mofo-paniçulatis.  Desf.  Flor.  atlant.  2.  pag.  adj. 

Abfintkiam  faruonieum  , judaieum.  SchaT.  Spec. 
n*.  2.  Non  C,  Bauhini. 

Cette  efpèce  a une  odeur  aromatique  très-pé- 
nétrante. Ses  tige*  font  ligneufes , hautes  de  deux 
ou  trois  pieds , divifées  en  rameaux  glabres,  (Itiés , 
rabattus , gamts  de  feuil'es  nombreufes , fort  pe- 
tites, d'un  vert-pile,  deux  fois  ailées  , couvertes 
de  poils  très- courts,  peu  anparmsi  Ks  fodoles 
fubulées  , inégales.  Les  fleurs  font  petites , tamaf- 
fées , feffiles , d'un  jaune-ràle , difpofées  en  grappes 
paniculées  ■,  le  calice  tylindriqne , compolé  a'é- 
Bataaiqae,  SappUment,  Tome  /. 
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cailles  îmbriqn'es,  fort  petites,  ohtufes  , ellip- 
tiques , concaves  | ks  fleurs  peu  noinbreuftrs , de 
la  longueur  du  caiice. 

Cette  plante  cioît  en  Barbarie , aux  lieux  arides 
fie  ii.cuitcs.  ( Dcj/unr.)  f)  (K./) 

27. **  Armoise  d'Afriq'te.  Anemifia  afa. 
Jacq. 

Anemifia  frutefeene  , faliii  lipianati^dii , fuieèu 
tomentofis  ; laeimia  lanceolatis  ^ obtufie  ; paeicalâ 
fteuadà , fionbut  ntuaHUbui.  Willd.  Spec.  Fiant.  }. 
pag.  1820. 

Ses  tiges  font  droites , hautes  de  deux  pieds  & 
plus  t fes  rameaux  llriés  & blanchâtres  i feS  feuilles 
alternes , péiiolées , deux  fuis  ailees , longues  d'un 
pouce  8c  demi , vertes  en  delTus , tomenteufes 
8c  très-blanch.s  en  dcITous  ; hs  découpures  lan- 
céolées , ubrufes.  l.espanicul  s font  'ermin.\ks, 
feuil'ées,  imilaréraleSiUsfleucs  pendantes;  les  ca- 
lices héinifph.:ciques,  corupofes  décailks  oblors- 
gucs,  obtufes,  luiiienteules. 

On  foupfonne  cette  plante  originaire  du  Cap 
de  Bonne-Efpétance.  b ( Defchpt.  ex  WiUd.  ) 

28  ♦ .\RMOISE  des  rochers.  Anemifia  faxaiilit. 
Waldft. 

Anemifia  foliù  caaiinii  eanefeentibiu  , pinnaiii , 
Itneari ' filifoi  mibus  ; fietral  bal  iadivifis  ^ linearibas  f 
' c.  ale  adjcendetite  , rarr.vfiJJimQ ^ panieiuato , pedan* 
talis  fibeo’ymiofis  ; ealnibat  faiglobofo-aniutaui  , 
nuianiibaj.  Willden.  Spt-c.  Hl.int.  g.  pag.  iSjo.  — 
Waldit.  8c  Kitatb.  Plant,  rar.  Hung. 

Anemifia  npefirii.  Piller  8c  Mitterp.  Iter  per 
Pofeg. 

Ses  tiges  font  afeendantes  , rameufes  , pani  :ti- 
lées , hautes  d environ  deux  pieds  8c  demi , p loef- 
centes  a leur  patlie  lupétieure  ; 1rs  feuilles  ta  bca- 
les,  ks  inférieute.s  8c  cel'ei  des  rameaux  fteiiles, 
blanihaires , fcmblables  â celles  de  Vanemifia  eam- 
peftrii  i les  folioles  liiieairts,  filiformtS,  un  peu 
aig..ès  , entières  ou  munirs  d'une  ou  de  deux 
dents;  les  florales  fi  npies,  linéa  res,  obtufes;  les 
fleurs  prrfque  difpnfeet  en  ct>ryu.be  ; ks  calices 
anguleux  , légèrement  globuleux,  blaïuhâtres, 
imlinés;  le  rectpiacle  nu. 

Cette  plante  croit  en  Hongrie  , fur  les  roche* 
calcaires  8c  dans  ks  fables,  ij.  ( Defiript.  ex  ff^illà.') 

28. **  Armoise  inclinée.  Anemfia  naiaïu. 
Willd. 

Arumifia  foTtit  eeuiliaia  pinnatit  trifidifve  , liaeet- 
ribas  ,*  rameis  linearibui  , iadivifii  ; caAe  credo  ,pa~ 
nicutaeo  ; ramie  nutantibui  ,fe^undis  i flvribue  oblon~ 
fie ,peduncuiatie.  Vfilld.  Spec.  Plant,  j.  pag.  i8ji. 

Elle  a le  port  de  Y anemifia  (anJefeeoe.  Ses  tiges 
H n n 
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font  droites,  blanchâtres , paniculéesi  fes  rameatiT 
unilatéraux,  foittmeni  inclinés  ; fes  feuilles  blan- 
ches} celles  des  tiges,  ailées  ou  ttihdcs , longues 
d'un  pouce,  à découpures  planes,  linéaires}  Us 
feuilles  des  rameaux  linéaires , rétrécies  à leur 
bafe  , un  peu  aiguës.  Les  fleins  font  petites , 
oblongues  , pednnculéei , pendantes}  les  cal-ces 
oblongs;  les  écailles  extérieures  blanchâtres,  lan- 
céolées} les  intérieures  oblongues.  obeufes,  fea- 
rieufes , ne  contenant  qu'enviton  trois  fleurs  ) le 
réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  chez  les  Calmoucks , fur  les 
bords  du  fleuve  Dunez.  îjf  ( Dtfeript.  tx  Willd.'i 

a8.***  Armoise  glauque.  Arumifia  plauca. 
Willd. 

Antmijîa  faliis  ghtucli  , puhfcrnliias  , infmh 
pinnaiis  i pinnis  lineuri~lanctohth  ; religuis  fimpit- 
tiius  , linturi-lanctiljiis  ; tault  trtSo  , paniculato , 
fi'iSo;  ûoribus  glohofs , pedunculatis , nuianti^tts, 
Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  i8ji.  — Pallas. 

Ses  tiges  font  droites , hautes  d’un  pied  & plus  , 
il.-iées  , paniculées  } fes  feuilles  glauques  , cou- 
vertes de  '(loi’s  très-courts,  nombreux  i les  infé- 
rieures ailées,  à folioles  linéaires-lancéolées;  elles 
manquent  fouvent  dans  la  plante  adulte } les  fupé- 
rieures  fimples , fembiables  à celles  de  Varumijia 
drûcunculiu  ; les  fleurs  pédonculées,  un  peu  globu- 
leufes,  ind'né'S}  les  écailles  intérieures  du  calice 
luifantes  , blanchâtres,  membraneufet , tranfpa- 
rentes } le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  Q } {Dcfer, 
IX  Willd.) 

19.*  Armoise  à feuilles  de  fou.fe.  ÂrumiSx 
falfololdti.  Willd. 

Arumljta  foliis  caaUnîs  glahris  , tripartUli , /i- 
Tttürihus  ,*  ramûs  limati^us  , acalil  ; caule  f ÿ'ruli^ 
lofa , ramofo ramls  jtmplUibui  , triBis  ; ptdur.culis 
éxdtafibui , fuètrijlorii  * fortbus  oblongii , trtciij. 

Willd.  Spec.  Plant.  )■  pag.  183a. 

Elle  fe  dillingue  par  fes  feuilles  un  peu  char- 
nues , glabres , planes , langues  d'un  pouce , à crois 
découpures  linéaires , un  peu  aiguës)  celles  des 
rameaux  8f  les  fupérieures  entières  , planes , li- 
néaires , â peine  aiguës.  Les  tiges  font  ligneufes 
& difTufes } les  rameaux  fimples,  afeendans,  longs 
d'un  demi-pied  ; les  pédoncules  axillaires , plus 
courts  que  Us  feuilles , foutenanc  trois  fleurs  pe- 
tites, oblonfues  .redrelTées  i les  écailles  calici- 
nales  fcarieufcs  & obtufes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  ( Dtfeript. 
tx  Willd.) 

19.**  Armoise  monogvne.  AntmiJU  mono- 
fyna.  Waldll. 
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[ Ârttmifîa  foliis  fubintanis  , radicalthus  bipinna* 
lis  ; caulir.is  pinnatis  , ampltxicaulibus  ; Uciniii  li- 
neoribus  ; rarntij  Jîmpltclbot , lintaribus  ; tault  adf 
ttndcntt  , panitutsto  ; catîcibus  oblongis  , triais  , 
ptduniulatis.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1832. 

Atttm'fa  ( monogjma  ) , /o/iir  muliipartiiis  , 
canv-tomeiîtijit  ; raetmis  tuBis  , fteundis  i jloribas 
erttlit , fubt^uinqutforis  ,*  jtofcala  ftminfo  un:co  aut 
nullo.  Walldft.  i:  Kitaib.  Fiant,  rat.  Hung.  1.  pag, 
77.  tab.  73. 

Il  s'élève  des  mêmes  rarines  plulîeurs  tiges  fim- 
ples, afcen.iantes,  hautes  d’enviion  deux  pieds, 
pariculees  â leur  fommet.  Les  feuilles  tadicalei 
font  blanches, deux  fois  ailées,  à découput.-s  li- 
néaires , obeufes  ) celles  des  tiges  fimplcment  ai- 
lées , feflries , moins  blanches,  prefqu'amplexi- 
caules  ) les  feuilles  flora’es  fi-nples,  vet  art.  s , ob- 
ttrfes.  Les  fleurs  font  tedrtireLS,  pédontu'.ées ) les 
calices  oblongs , compolés  d'i  cailles  imbriquées } 
les  intérieures  jaunittes , membraneufos , obe  fes , 
prefqu'â  cinq  fleurs)  une  feule  femelle,  quelque- 
fois nulle  ) le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongrie  8c  dans  la 
Sibérie.  ^ {Dtfeript.  tx  WUld.) 

30.  .Armoise  vulgaire.  Antm  fta  vulgaris.  Linn. 
— Lam.  III.  Gen.  lab.  69}.  fig,  1. 

y.  Arttmijsa  f indica  ) , foliis  fubttts  tomtntojïs  , 
taurinis  pianatifidis  ; lacinits  o tlongo  lanttolatts  y 
fubdtatatis  . aeutis  ; fioralibus  inaivijis  , Untaribus  ; 
fo-ibus  f<0libas , oblongis  , trtUis  ; talkibus  glabris. 
Willd.  Spec.  Plan:.  3.  pag.  i8qo. 

Arstmijla  vulgaris.  Burm.  Ind.  I77.  — Thunb. 
Flot.  jap.  310. 

Antmifia  lai  folia.  Rumph.  Amb.  J.  pag.  161, 
tab.  9i.fig.  2. 

Arttmifia  ehiutnfs  , ttijus  moUugo  moxu  dicitur. 
Pluken.  Almag.  30.  tab.  13.  fig.  i. 

La  plante  y , qui  ne  paroît  être  qu'une  variété 
de  notre  armoife  vulgaire,  elt  employée , ainfi  que 
celle  de  la  Chine,  à la  préparation  du  moxa  par  les 
Chinois)  elle  diffère  de  la  nôtre  par  les  riécou- 
rutes  de  fes  feuilles,  plus  larges)  par  fes  feuilles 
florales  , très-étroites  , linéaires  , longues  de  fix 
lignes  î par  fes  fleurs  plus  petites , fes  calices 
glabres. 

31. *  Arsioise  du  Japon.  Arstmijia  japonlea. 
Thunb. 

Arttmifa  foliis  glabris  ; ramtis  lanttolatis  , intc- 
gris  i cauhnis  ob  o gis  , tri/Uis  ; jloribas  rattmafss  , 

ct'nuis.  Thunb.  Flot,  japon,  pag.  310, Willd. 

Spec.  Plant.  3.  pag.  1847. 

Cette  plante  , d'après  Thunherg  , a des  tiges 
droites,  ligneufes,  anguleufes,  llriées,  divuecs  i 
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leur  partie  Tupéricure  en  rameaux  glabre# , élan- 
cés, longs  de  deux  pieds , avec  des  ramili-ations 
alternes  , filiformes  i étales,  un  peu  courbés  à 
leur  fommeii  d'autres  petits  rameaux  capilliires, 
rabattus  , i peine  longs  d'un  pouce.  Les  feuilles 
font  glabres;  les  caulinairts  alternes,  ftlfiles,ob- 
lo  'gués , entières  , incifées  8c  dentées  vers  leur 
fomtner,  longues  d'un  pouce;  celles  des  rameaux 
lancéolées,  très-entières,  aigues  i leurs  deux  ex- 
trémités. Les  fleurs  nailTent  en  grappes , à l'extré- 
mité des  rameaux;  elles  font  pendantes,  pédon- 
•^ulées , unilatérales  I leur  pédoncule  très-court, 
capillaire  , rtflécbi , accompagné  d'une  petite 
braéfée  à fa  bafe. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ( Dtfeript.  ex 
Thuni.  ^ 


Wil! 


illd. 


Ahmoise  dentée.  Artemifia  dtntata. 


Artemifia  caale  fuhramofj}  fotiU  glihris  , inft- 
nenbus  éipinnatifidls  ^ fuperioribus  pinnatisf  ptnnh 
iineari^ui , fuàintegerrimis  ; foriius  pa-itculatis , nu- 
Mn/iéiij.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1816. 

Ses  tiges  font  glabres  , prefque  rameufes  ; fes 
feuilles  glabres;  les  inférieures  J peine  longues 
d'un  demi-pouce,  deux  fois  pinnaiifides;  les  fu- 
i^rieures  plus  petites  , (împlement  ailées;  les  fo- 
lioles fefliles , linéaires,  munies  d'une  ou  de  deux 
dents.  Les  fleurs  font  inclinées , un  peu  globu- 
leufes  , difpofées  en  une  panirule  terminale  ; les 
écailles  du  calice  membraneufes  i leurs  bords;  les 
inférieures  featieufes  ; le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  ^ 


ARM  4'7 

eu/jtit , nuiantihus.  Will  len.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
1834. 

ArfemIJîa  ma’hima.  Leyf.  Halenf.  n“.  8x7.  — 
Holfm.  Getm.  190.  — Rotli , Oerm.  1.  pag.  351, 
8:  II.  pag.  303. 

Af^Jixîkiujn  fenphïvm  , tenaifolium , maritimum  , 

«jrionenfe.  J.  Bauh.  Hifl.  3.  pag.  177. 

Quelques  botaniftrs  ont  dillingué  comme  efpè- 
ces  les  deux  variétés  que  M.  de  Lamarck  a réu- 
nies à l’atmoife  maritime  , remarqmb'e  par  le 
duvet  fin  , cotonneux  , d'un  blapc-éclat.rm  , qui 
couvre  toutes  fes  parties  ; les  grappes  de  ftei.ts  un 
peu  recourbées.  Dans  la  plante  f , les  tiges  font 
moins  élevées,  le  duvet  d'un  blanc-cend  e,  bien 
moins  cotonneux;  les  grappes  droites,  touffues. 
Dans  la  plante  y , les  feuilles  font  blanchâtres , 
longuement  pétiulées,  deux  fois  ailées;  I s folio- 
les nombreufes  &;  toulTucs ; les  caulinaires  feilites , 
celles  des  fleurs  fi  npks  & linéaires  ; les  flcuis 
droites,  oblongues,  refftles. 

J'ai  peine  â croire  que  la  plante  J'foit  bien  dif- 
tinéle  des  précédentes , fuitout  cottime  eipèce. 
S s feuilles  font  pl.  s fimp'cs , une  feule  fois  ai- 
lées ; les  pinnules  i trois  découpures  linéaires  , 
filiformes  ; celles  des  rameaux  Amples  , linéaires  ; 
les  fleurs  oblongues.  Les  raneaui  de  la  panicule 
fort  pen  lans,  Sc  les  fleurs  paroiffent  reffiks  avattt 
la  floraifin;  m?is  enfuite  elles  fe  redtelTent , 8c  les 
fleurs  font  pédonculées.  ) 

39.  Ahmotse  de  Valence.  C’ell  la  même  que 
Vanemifa  hifpanica,  n“.  1 1 , ainfi  que  nous  l'avoos 
fait  obfervct. 


33.  Armo:se  maritime.  Arumijîa  maritima, 
Linn. 

Af  terni  fa  ( maritima  ),  foliît  niveo^tomentoff  ,* 
tauhnis  pinnatis  , linearihus  , obtufs;  ramtie  Vu^ea^ 
ribui , fmpliciter  obtufs  ; caule  ajjetihienle , ramofo  ; 
ramulis  cernuis  ; fanbut  obiong'i  , tomentofs,Jejf- 
Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1833.  — Smith, 
Flot,  brican.  1.  pag.  8é4. 

g.  Artemifa  ( gal]ica),/ù/oa  incanisi  radicaiibue 
bipinnatis , Untari-fiiformibus  ; cauIinU  pinnatii , 
pinnie  iineari  • jUiformibus  ; cauU  ereâo  , ra’rofo  ^ 
tomentofo  ; ramie  ereciis  ,*  foribue  oblongis  , fjbffs* 
iibue,  ereOie.  Willd.  Spec.  Piant.  3.  pag.  1833. 

y.  Artemifia  ( fragrans  ) ,fafiie  incanie  , radica- 
libue  bipinnatie  i pinnis  conferiie  , lineariius , obtu- 
ft;  rameis  pinnatis  ^fefUibuifJloralibus  fmpIUibus  , 
lènearibus  , flore  brtvioribus  ; floribas  obLmgis  , treC' 

lit , ftffitibia,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1833. 

/.  Artemifia  (falina  ) ,foliis  incanie  , radicaiibue 
pinnasie  ; pinnis  tripartitie  , üncari-fitiformibue  ,*  ra- 
mets  fimpiteibue  , filiformibue  ; taule  e'eâo  , panicu- 
lato}  rawuelie  creàmfeulie } foribue  oblongii , pedun- 


* Efpiece  moins  connues . 

♦ Artemifia  (lerrhiana),  foliie  incanie  ^ ir.frrlo^ 
ribue  bipinnatie  } pinnis  linia-ibue , ubiufi,  baji  at- 
tenujtisi  fuperiori-  tti  fejfilibus  , pinnatis  j fo  al.  bus 
fimpliei^us  } cau/c  fifrutico  0 , aJficiidcnie  } foribue 
fubglobrfit , ftfiUibus  , crM  s Wi  1d.  ape, . Pla  ît.  3. 
pag  1838.  — Stechm.  Atiem.  pag  î4  n®.  18. 

Artemifi.i  fruticofu,  ineana,  foliie  infer  oribue  rin- 
natis  ^ brevibae  , tenuiter  ait  ifie  } pintiie  palmath  ^ 
fu  enorihus  indiv  fit  ,•  corymbie  fijfilibue  , cop^ofijfi- 
mii  ifpieaiie , oblongie.  GmcI.  Sibir.  1.  pag.  114. 
tib.  30.  fig.  1 8c  3, 

Ses  tigrs  font  ligncufes  ; fes  feuilles  Him  hes  , 
deux  fois  .ailées  ; Us  pinnules  lii  éaitts  , obtufes  , 
rétrécies  i leur  bafs;  les  feuilles  fu  -étieures  lef- 
files,  fimplement  ailées;  lesfl”nbs  finiples;  les 
fleurs  redrelTées  , refiil.s,  prefque  gloSuleiifts. 

Cette  plante  croît  fur  les  rives  du  Volga , aux 
environs  d'Atlracan.  ^ 

* Artemifia  ( fericea  ),  foliie  fri.eo  earls  , caa- 
Unie  pinnatis}  pinnis  tripartitie,  acuminaiie , /Utu- 

Nno  I 
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fes , diviféet  «n  rameaux  arcendani , pan:cu!ds  ) les 
fcuülts  cautinaires ailées,  i découpures  llnéair!.s , 
•b  ufes;  celles  des  rameaux  linéaires.  Les  fleurs 
font  oblongues , redreflees , prefque  rvfliles , dif- 
pofées  en  épis  panicu'és.  Elle  croit  dans  U Sibé- 
rie, fur  les  hauteurs,  b 

• Arttmifd  ( fcoparia  ) , caulinh  feuctîs , 
pinnaiis  , ^lahris  ; rjdicalibus  pinnaris  , muUi^is  , 
fericeij  ; cau/e  treâo , ramis  ramui  fit  ; fioribut  ovu- 
lij , pedunculaiii , nutaniibiu.  Wiild.  Spec.  Plant. 
J.  pag.  1S17. 

Antmijüi  { fcoparia  ) , htrbttcta  , foUh  caulinit 
ii  tripinnmij , nucit  ;folw/U  fci^ictii  i Jliiriiiu  eva- 
tis,  nutantibus  ; jtofculis  ftmtnelx  ttrn'i , rrcepiacuto 
nudo.  Waldil.  & Kicaib.  Pla  u.  tar.  Hung.  1.  pag. 
66.  tab.  6j. 

Ses  ligfs  font  droites  , herbacées  , annuelles , 
rameufesi  les  rameaux  fous-divifes  en  ramiKca- 
lions  courtes)  les  feuilles  glabres;  les  radicales  8c 
inférieures  pliifieuts  fois  pinnatifides , à divifioris 
noinbrciifes,  fétacées.  Les  fleurs  font  pédoncu- 
lées , ovales,  inclinées  ; les  femelles  au  nombre  de 
trois  i le  réceptacle  nu. 

Cettp  plante  croît  dans  les  lieux  fablonneux  de 
la  Hongrie,  dans  la  Tattatie,  fur  le  mont  Tau- 
rus.  O 

ARMOSEI.I.E.  Striphium.  Ce  genre  contient 
de  petits  arhufles  fort  élégans,  touffus,  toujours 
verts  , femblables  aux  bruyères  par  la  difpofltion 
& par  la  petitefle  de  leurs  feuilles  ; ils  font  pref- 
ijue  tous  originaires  du  continent  8c  des  iles  de 
r.^friquBj  ils  reffemblent  tellement  aux yïorér.que 
M.  de  Lamarik  a réuni  ici  ces  deux  genres;  il  les 
a depuis  fépares  dans  les  lllufiraiiom  , tab.  721 , 
où  fe  trouvent  gravés  le  feriphium  cimreum  de 
Linné  8c  le fiabe  aihiopUa  du  même  auteur.  ( 

SrieÈ , vol.  VH,  pag.  410.  ) 

ARNFBI.V.  Genre  établi  par  Forskhal,  dans  fa 
defcription  dcs  plantes  de  l'Egypte.  .M.  de  La- 
marck  le  rappiTte  aux  lithofpttmum.  M.  Vahl  efl 
du  même  avis.  C'cft  fon  litkcfptrmum  tinâarium 
{ Symb.  a , pag.  , tab.  z8  ) ) c'elt  le  inhifiptr-  ■ 
irtim  Utrajihma  Lam,  Eiicycl.  ( f'oyr^  ÜREMIL, 
n°.  5.  ) Il  faut  lire  pour  la  fynonymje  , amchia 
linâo/ia.  C'eft  la  feule  efpèce , 8c  fans  doute  c'tft 
par  erreur  qu'on  trouve  dans  Forskhd  , i la  def- 
cription générique  de  cette  plante,  le  nom  fpéci- 
fique  tarnfilgmu, 

ARNICA.  {y^»y<x  Doronic.  ) 

I 

ARNOPOGON.  Salsifis.) 

•VRNOSÈRE.  Arnofcria.  G*rtn.  tab.  1J7.  Ce 
genre  a été  établi  par  Gxrtner  fur  une  efpèce 
i'hyoftrU  de  Linné , connue  fous  le  nom.d'kyû/trij 


minima , 8f  que  M.  de  Lamartk  a réunie  aux  lamy- 
fanes.  Ses  femrnces  font  couronnées  d'un  rebord 
coriace, droit  8c  entier,  ralaétère  qui  le  dillingue 
des  /jmpyiBrr.qui  n'ont  point  leurs  femences  tou- 
ronnées , 8c  des  hyofirit , dont  les  femences  (ont 
aigretiees.  Vhyoftritfnida  Linn.  devroir  aufli  êtru 
réunie  à ce  genre.  { y^eye^  Lampsane,  vol.  111 , 
pag.  414.) 

AROIDES  (Les).  ( Koyrj  Goülts.) 

AROLF-  On  donne  ce  nom  . dans  les  Alpes  , 
au  ctmbro , efpèce  de  pin. 

ARONIA.  { yoyn  Ntf  LIER.  ) 

AROUMA.  Les  habitans  de  la  Guiane  nom- 
ment ainli  une  efpèce  de  galanga  ( maranta  aroama 
Alibi.  ),  do.nt  ils  emploient  les  tiges  fendues  pour 
faire  des  paniers  ou  pagaras , fuivant  Aubier.  II 
paruii  que  la  plante  indiquée  ailleurs  fous  le  noua 
d'amuma , 8c  rapportée  au  bikai , eU  la  même. 

(.M) 

AROUNA.  (Koyrj  Arounier,  8c  Lam.  111. 
Gener.  tab.  10.  ) 

AROUSSE.  Arackut.  On  nomme  ainli,  dans 
l'Auvergne , une  plante  légumiiicule , du  genre  de 
l'ers,  très-voifine  de  l'ers  Velu  {trvam  hirf jiuv 
Linn.  ) , ainli  que  de  quelques  efpèces  congé- 
nères. ) 

ARRAYAN.  « On  trouve  fous  ce  nom  , dit 
M.  de  Juffieu , dans  les  delfms  de  Jofeph  de  Jullieu , 
une  efpèce  de  myrte  du  Pérou  , à fleurs  purpuri- 
nes, à fruits  bleus,  bons  à manger , de  la  grofl'eur 
d'une  cerife.  Il  efl  cité  par  Fréaier,  dans  fa  rela- 
tion du  voyage  de  la  mer  du  Sud.  » 

ARRÉTE-B(KüF.  (yoyti  Bugrane  ) 

ARRIVOU-TAOU-VELOU.  Ce  mot,  d'après 
M.  du  Peiit-Thouars  , qui , dans  la  langue  mal- 
gache ou  de  Madagafcar , veut  dire  mil/t  anj  de 
vie , deligoe  une  plante  du  ge  nre  exacum  ,'  il  ex- 
prime hy.ierboliqusmem  la  propriété  qu'on  lui 
attribue  de  prolonger  la  vie. 

ARROCHE.  AtripUx.  Outre  les  fleurs  de  deux 
fortes  qui  féparciii  ce  genre  des  tkenopodium , on 
peut  encore  le  reconnoltte  aux  calices  des  fleurs 
femelles,  qui  ne  conlillent  qu'en  deux  divifions 
appli.iuées  l'une  contre  l'autre , qui  grandiffent 
après  la  floiaifon , 8c  forment  autoui  du  (rutt  uné 
enveloppe  de  deux  pièces  , comprimée,  que  l'on 
nomme  valves Jëmiaalej.  Le  calice  des  fleurs  her- 
maphrodites ttt  è cinq  divifiuns. 

E s F£C  E s. 

4.  .Vrroche  à fruits  en  rofe.  AtripUx  rofea. 
Linn.  — Lam.  lit.  tab.  Sj).  fig.  a. 
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9.  ArROCHE  ëtlWe.  Àtrip/ex  palaU.  Linn.  — 
Lain.  l;l.  Geti.  tab.  8jj.  fig.  ). 

1 1.  Arroche  d«  jardin.  Atiipltx  horttnfis,  Linn. 
— Lam.  lll.  Sjj.  fig.  J. 

I J.  Arrociie  à feuilles  molles.  AiripUx  mollis. 
Destoiit. 

Atrip/:x  coule  fraxicofo,  treclo;  foliis  lacceolutis , 
tornojis  , malthus  ; tarteibus  fruilis  rotundutis  , ta- 
legeriimts,  Destont.  Flor.  allant,  l pag.  591. 

Cette  plante  fe  rapproche  de  Voiriplex  portala- 
coUet  i elle  en  dilféie  par  fes  tige»  droites , par  fes 
feuilles  alternes , très-molles , fucculentos  ; par  fes 
calices  très-grands,  membraneux  , planes,  arron- 
dis. C*ell  un  arbtiReau  très-rameux , haut  de  deux 
ieds  & plus;  les  rameaux  droits,  cylindriques, 
lanchàiris  } les  feuilles  lancéolées  1 les  infe- 
rieures elliptiques,  glauques,  très-entières,  gla- 
bres i leurs  deux  faces  , iranrpatentes , obtufes  à 
leur  fomnret.  Les  fleurs  font  peiiies , fetlil  ?s , riom- 
breiifes,  agglomérées , fit  lées  dans  l’aillelle  des 
feuilles  tupèrieures.  Leur  calice  ell  de  la  grandeur 
de  celui  de  \'airlp!ex  honinfis,  ttès-entiet,  com- 
primé , arrondi. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Desfon- 
talnes,  dans  les  fables  du  défert,  en  Barbarie.  ^ 
(''•/•) 

14.  ArROChe  blanchâtre.  AtripUx  olbicons. 
Alton. 

AtripUx  coule  f:u!  ':cop> , t’eUo  ; foliis  hojioiis  , 
iaiegernmis  , acutis  ; fpteis  terminulibus.  Ait.  Mort. 
Kesr.  }.  pag.  4^0. 

AtripUx  ( odorata  ) , cinereo-glouco  , coule  fruli- 
eofo  , rumis  angulotis  ; foliis  peiioloiis  , hafioiis  ; 
fpici  jimpitei , futigenâ , erojfi , fubpingui.  i Perl. 
Synopf.  Plant.  1.  pag.  29). 

Toute  la  (lante  eft  d’un  blanc  un  peu  cendré} 
elle  a des  rapports  avec  Voiriplex  koiimus.l^'eH  un 
arbrilfeau  affez  élégant , dont  les  tiges  font  droi- 
tes, ligneufes,  divifees  en  rameaux  un  peu  angu- 
leux , garnis  de  feuilles  alternes  , petiolées  , en 
forme  de  fer  de  pique , uo  peu  éoailTes , blanchâ- 
tres, entières  â leurs  bords,  aigues  à leur  fommet. 
Les  fleurs  font  difpofées , à l'extrémité  des  ra- 
meaux , en  épis  fimples , totifiis. 

Cette  p'ante  croit  au  Cap  de  Bonne -Kfpérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  T> 

IC.  Arroche  de  la  Grèce.  AtripUx  groca. 
Willd. 

Airiplex  coule  fruiicolb , oJfeiidenle  ; foliis  infe- 
rioriius  lanceolêtis  , hjfiotis  ; faperieribus  lineari- 
lanceoloiis.  WiJld.  Spec.  Plant.  4.  pag.  9jS. 
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AtripUx  greeo  , fruticofa,  humifufa  , kolimifbliû. 
Tourner.  Coroll.  58. 

Arbtiffeau  dont  les  tiges  font  couchées,  rele- 
vées 8f  jfeendantes  i leur  partie  fupéiieure  , gar- 
nies de  feuilles  médiocrement  pétiolées  , glau- 
ques , longues  d’un  demi-pouce  } les  inféiieure» 
lancéolées , en  fer  de  pique , très-entières  ou  mu- 
nies ouelquetois  d’une  dent  vers  leur  milieu}  les 
fupérieures  linéaires  lancéolées , très  entières. 

Cette  plante  croit  dans  I ile  de  Patos.f» 

16.  AitmociiE  â feuille,  de  lin.  AtripUx  lini- 
folio.  W lld. 

At'tpUx  coule  fufruticofo  , eredo  p foliis  lineori- 
bus  , acutis  , iategerrimis.  W'illden.  Spec.  Plant.  4. 
pag-  959.  — Humb.  & Bonjd. 

Ses  tiges  font  droites,  ligneufes,  cy’indtiques, 
hautes  d'un  pied  & demi  ou  de  deux  pieds,  gar- 
nies de  f-uiiits  médiocrement  petiolées,  lin: ai- 
res, aigues,  tres-emières , glauques  i leur  face 
inférieure  , longues  depuis  un  d -mi-pouce  iufiju’i 
ain  pouce  de  demi.  Les  fl:  urs  lotit  agglomcréiS, 
rapproebéts  en  épis  termin.iux } le  calice  du  fiuit 
petit , ptcfque  rond. 

Cecte  plante  croit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. f> 

17.  Arroche  en  ciéte.  AtripUx  crijlaio.  Willd. 

AtripUx  coûte  fruiicofo,  de.umbeate pf  liis  laneeo- 
latis  , deotatU  f fubths  tomentofs  ; catieibus  frudûs 
dentatis , c'ijiatit.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  959. 
— Humb.  üc  BunpI. 

Cette  plante  a des  tiges  ligneufes  , couchées  , 
h lûtes  d'un  pied  8c  plus,  garnies  de  feuilles  al- 
ternes, péiiolées  , â peine  longues  d'un  pou-e, 
oblongiies-lancéolées  . obtufes  à leur  fommet  , 
rétrécies  en  coin  à leur  bafe , tomenteufes  en 
deflous , inégalement  dentées  à leurs  bords.  Les 
fleurs  font  axillaires , agglomérées,  tétiiiies  en  un 
I epi  court , terminal } le  calice  du  fruit  comprimé, 
arrondi , muni  à Ton  difque  d'un  double  rasg  de 
dénis  en  forme  de  crête. 

Cette  plante  croit  en  .Amérique  , aux  environs 
de  ntimana,dans  les  lieux  fabloiineux.f)  (Defeript. 
ex  Willd.  ) 

18.  .Vrroche  dentée.  AtripUx  muricota.  Willd, 

AtripUx  coule  fifrulieofo  , procumbente  ; foliis 
obovotis  . de.utculutis  J fubtits  tomeniL/îs  p eaiieibus 
fiudûs  orbiiuiotis  J denioiis.  Wiild.  Spec.  Plant.  4. 
P’A-  9S9 Humb.  8c  Bonpi. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  la  précédentes 
elle  eri  diffère  par  la  forme  de  fes  feuilles  8c  pat 
fcsca'ices.  Ses  tiges  font  ligneufes  â leur  partie  in- 
féi.eure,  divifees  en  rameaux  tabaiius,  longs  de 
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<)uitre  i dix  pouces  & plus,  garnis  de  feuilles  en 
ovale  renvetlé,  lonsenteures  en  delloiis,  longues 
d’un  demi-pouce,  munies,  à chacun  de  leurs 
bords , de  trois  ou  quatre  dents.  Le  calice  du  fruit 
ell  blanchâtre,  comprimé  , orbiciilair.' , entouré 
de  petites  dents  aigues,  nu  & un  ptu  convexe  i 
fou  difque , quelquefois  lurmonié  ti’un  petit  tu- 
betcule. 

Cette  plante  ctoit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. b 

IJ.  ARrociie  cendrée.  AtripUx  ciitna. 

Airip/ex  cault ^rutuofo ^ folüi  tineari  hnceo/atis, 
fuifejftiil  ui fiüriiia  fuifolitariis  , axHUritus  ; tait- 
iibus  ftuâûs  coxvtxis , inUgerrimis  , aptc€  trianguU- 
riiui.  (N  ) 

Les  dilf  rentes  parties  de  cette  plante  font  tou- 
tes d'un  blanr-erifàtte  ou  cendré.  Ses  tiges  font 
ligneufts,  cylindriques,  un  peu  tabottulcsj  hs 
rameaux  alternes,  grrnis  de  feuilles  pnfque  feifi- 
Us,  très. rapprochées , linéairts-Iancéolées.  lon- 
gues d'un  à deux  pouces , glabres,  épailTes,  très- 
entières  , obtufes  à leur  fummet , un  peu  rétrécies 
en  pétiole  â leur  bafe.  Les  ll.  uts  font  prefque  foli- 
taires  dans  les  aiffelles  des  feuilles  , à peine  pé  ii- 
celtéesi  le  calice  du  fruit  comprimé,  convexe 
dans  l'on  centre  à fes  deux  faces , nu  ïr  entier  à 
Tes  bords , ttiangulaire  Se  un  peu  aigu  à fa  partie 
fuperieure. 

Cette  plante  a été  recueillie  dans  la  Nouvelle- 
Hollande  par  M.  de  Labillardiète.  'h  C V,  f,  in 
htrb.  Dcr/itt.  ) 

ao.  Arroche  luifante.  AtripUx  nittns.  Willd. 

AtripUx  cauU  rrt3o  , htrhacto  p fotiis  tnangulnri- 
b.tjintis  fjînxitto-dcntatij  , fubtits  argtnttis  { cahtibus 
frutlàt  trtnngu/ari’çrvatit , i/itrgrrrimi'r.  W’illd. Spec. 
Plar.t.  4.  pag.  961. 

AtripUx  eau  ’e  herbaceo  ; foins  sriangutaribus  , 
Ji  luaio-dtntatis  , fuptrni  nittntibus  ; valvulis  ealicis 
fimint  s triijuttris,  inttgrrrimis.  Rebentifch.  Ptodr. 
n°.  441.  — Sebk.  Handb.  tab.  548. 

g.t  a4(r/p/e*  ( actiminata),  cauU  errSo,  ktrba- 
e<o  ; faliis  iriangulari-bajlaiis  , fubtùs  argiaitis , 
fupsrioribus  inir^trrimis  ; ealicibus  frudûs  ovatis  , 
intigerrimis.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  961. 

AtripUx  cauU  bsrbacta  ; foliis  triangu/jri  kajla~ 
lis  , kaJS  apictqus  produU  s , (ucidis  ; ca/icibus  frudûs 
integtrrimis  , gtairis.  Waldft.  Sc  lütaib.  Huog.  1. 
pag.  107.  tab.  10}. 

Cetre  plante  a de  gran.ls  rapports  avec  Vntri- 
pUx  horieojîs  , dont  elle  n’eO  peut-être  qti'uno 
variété.  Ses  tiges  font  droites,  d'un  jaune  ver- 
dâtre , plus  vert:  s fur  les  flties , glabr.-s  , cylindri- 
ques, garnies  de  feuillet  petiolées,  alternes,  irian- 
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gnlaires,  élargies  à leur  WcCe  , prefque  haHées, 
prolongées  à Kur  fommec  en  une  longue  pointu 
acuminée  , irrégulièrement  linuées  à leurs  bords  , 
d'un  vett-luifaiit  en  deffus,  d’un  blanc-atgemé  Se 
un  peu  p.ilvetulent  en  delToiis  , principalement 
dans  leur  jeunaffe.  Les  fleurs  font  petites,  stilpo- 
fées , dans  l.s  aifl.  Iles  des  feuilles  Cupéiieuies , en 
giappcs  jaunes  8c  ramenfes  1 le  calice  du  fuit 
ova.e,  tnaiigulaire  , tiès  èti"rr.  La  plante  b ne 
me  p.iroit  qu’ur.e  légi'ie  vai  étl  de  ceiln-ci  ou  de 
VafifUx /torunjîs  , a^aiit  hs  feuilles  liiptrieure s 
très-en'iètrs,  8c  les  nifétietitcs  plus  lâchement  Bg 
bien  moins  piofon.lèinent  deniees. 

Cette  plmte  croit  dans  l'Allemagne , la  Hon- 
grie 8c  la  '1  artatie.  O { y.  v ) 

21.  .Akkoche  de  Venife.  AtripUx  ■vtnttiun, 
Wil.d. 

Atrificx  caJt  sreAo , htrbacto  ; foliis  inferioribut 
triangulari-kafatis , dertatis  ,*  fuprrroriius  lanceola- 
tis , fubkofiaiis  , inisgtrrimis  p ealicibus  frueeùs  rhotriu 
beis,  aeutis  , aptes  ohfoltic  dsntatis.  Willd.  Spec. 
4.  pag.  962. 

Cette  plante,  dans  Ton  étal  faiivage,  a des  tiges 
droites,  hautes  d’un  pied  8c  demi , rameufes.  Sti 
feuilles  font  gl  .uques  tn  delTous  ; les  intérieures 
haliëes , triangulaires , ptefque  longues  d’un  pouce, 
munies  de  qurloues  de  nts  écartées  \ les  fupérieures 
haftées,  lancéolées,  très-entières,  longues  d’un 
pouce  8f  demi.  Le  calice  du  fruit  ell  thomboïdal , 
aigu  , un  peu  demiculé  â fon  bord  fupérieur , â 
trois  nervures.  Dans  la  plante  cultivée  , Us  tiges 
font  plus  hautes  , Us  feuilles  plus  profondémei  c 
dentées  8t  plus  longues  : le  calice  du  fuit  marqué 
de  cinq  4 fept  nervures  téticuUes , muni,  de  cJia- 

ue  côté  de  fon  bord  fupérieur,  de  deux  petites 

ents. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Venife,  fur 
les  bords  de  la  mer.  O ( D.firipi.  ex  WiUd.  ) 

iz.  Arroche  blanchâtre.  AtripUx  albieans. 
■Willd. 

AtripUx  eauU  kerbacto  , proeumbsnis  p foliis  in~ 
eanis  J rkornbeis  s fubdtntatis  p calieibus  frudûs  tri- 
dtntuto-rbombtis.  Willd.  Spec.  4.  pag.  962. 

Set  tiges  font  herbacées , rameufes  Sc  couchées} 
Tes  feuilles  rhombnïJales  , langues  d'un  demi- 
pouce,  blanches  à leurs  deux  faces,  munies,  vert 
leur  fommet , d'une  ou  de  deux  dents  de  chaque 
côté  , quelquefois^ très-eniiète.  Les  calices  des 
fruits  font  thomboTlaux  , avec  leurs  angles  aiguss 
ce  qui  les  fait  painitre  teidemés.  Quelquefois  ug 
des  angles  ell  pourvu  de  deux  demt. 

Cette  plante  croit  en  Efpagne , fur  les  bords  de 
la  mer.  ( Defript.  ix  WiUd.  ) 

Z}.  Arroche  couchée.  AtripUx profirttt,  Dec. 
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AtripUx  cault  htriueto  , preflrxt»,  rxmefiÿîme  j 
foliii  triangxlanbui  , auricbltttts  , gia^efnm:s  j vj/ 
-Vulis  fcminaiibus  intrmibui.  Dtfcar.d.  Syiiopf.  Plint. 
pal),  p.  lÿfi.  n°.  zij  I.  — Bouchir,  Flot.  Abber. 
76. 

Crtte  plante  a de  très-pfjnds  rapports  avec  l'a- 
tripltx  hajiata  ; elle  en  li'ffère  par  As  ti(tes  étalées 
8c  couchées  ; par  Tes  feuilles  plus  petites , munies 
d'oteillettes  ordinairetrent  plus  prononcées,  mais 
partiriiliérenicnt  en  ce  que  I 5 valves  féninales 
n'ont  ni  dents  épineufes  ni  tubercules  fut  le  dos  i 
caraâère  qui  doit  egalement  la  faire  diftincutr  de 
YatripUx  patahi.  Ccs  efpèces  varient  tellement , 
tant  dans  leur  port  que  dans  1-  urs  fruilics.  qti'on 
ne  doit  efpéier  de  Us  bien  déterminer  que  dans 
les  caraûéresde  leurs  femences. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs , les  décom- 
bres; elle  a été  trouvée  par  M.  Bouchet,  le  long 
du  canal  dcSiiiit-Valetp.  O ) 

14.  Arroche  triangulaire.  Atripltx  trianruU- 
rh.  Willd. 

AtripUx  cault  htriacto,  eriSlufeu’a  ; foliit  triaa- 
gulari  hufaiis , Inttgerrimij  ; culicibuj /ruHûs  triaa- 
^laribct , fubàenticulatis,  à-fco  éinvucronar/a.  Willd. 

Spec-4-  pag.  9fij. 

Cette  plante  a de  tels  rapports  avec  les  atripltx 
patuta  8c  haflata , que  je  (crois  porté  i ne  la  re- 
garder que  comme  une  variété  intermédiaire.  Ne 
la  connoifTant  pas , je  ne  la  décris  que  d après  ce 
qu'en  a dit  Willdenov. 

Ses  tiges  font  rameures,  hautes  d'un  pied  .quel- 
quefois couchées  ; Tes  feuilles  alternes,  triangu- 
laires,haftées,  ttèt-entières  , un  peu  charnues , 
blanchâtres  en  deffous  , longues  d'environ  (ix  li- 
gnes s les  valves  féminales  ou  les  calices  des  fruits 
comprimés  , triangulaiies  , très-entiers,  quelque- 
fois munis  d'une  dent , 8c  ordinairement  de  deux 
pointes  fur  leur  difque. 

Cette  plante  croît  â Venife,  fur  les  bords  de 
la  mer  Adriatique.  O ( Defetipt.  tx  WilU.  ) 

it.  Arroche  â feuilles  obtufes.  Atripltx  ai- 
Ufa.  Willd. 

Atripltx  cault  htriacto , t’tSa  ; fatih  appofitis  , 
triangulatiias  , oit-rjî0iais  J inttgtrrtmii.  Willdtn. 
Spec.  4.  paa.  964. 

Ses  tiges  font  droites , peu  élevées  , rameiifts  à 
leur  bafe  j les  feuilles  oppofees  , longuement  pé- 
tiolées,  triangulaires,  très^miètes  , obtufes  à 
leur  fnmmet  8c  fur  leurs  angles,  un  peu  glauques 
en  deffous , longues  d'un  demi-pouce.  Les  6eurs 
font  difpofées,  à l'extrémité  dus  tiges,  en  épis 
panicul^. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  C ( Difcript.  1 

tx  vau  ) ' I 
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I 16.  ArrochS  i peiirs  frutes.  AiripUx  micr^ 
fperma.  Willd. 

Atripltx  cauU  ereBo  g ktrhacto  triangulari^ 

kjfijtit  , aeatiufculis  gfxhtXintath  } iotli^ibus  fruiiâs 
ovuiis,  ttiutii , tnugtrrimis.  WjlM.  Spec.  4.  pag. 
964.  — Wjldft.  & Kicaib.  Plant,  rar.  Ilungar, 

Cette  erpète  a des  ligcrs  droites,  herbacées, 
garnies  de  tcuilles  ha  lié  es  , triangulaires  ; Ui  in- 
férieures lépérrinenr  dentées;  les  Tupérretira  sirès- 
entîères.  Les  valves  féminales  fonrovales,  lipuès , 
fort  petites,  tres-emières.  Ehe  croit  dans  la  Hon- 
gtie,  O 

* Efpec*s  douteufis  ou  moins  connuts, 

* Atripltx  ^ microphylli  ) g foliit  ovatisg  integris  , 
gléucis  i cault  frutitufo*  'I  hurib.  Prodr.  48. 
chtnopod'o.  Willsi. 

S=5  feuilles  font  glauques,  ovales,  entières, 
fes  tiges  ligneufes.  Elle  croit  au  Cap  de  fioiuu.- 
Eipërance. 

♦ Atripltx  (preftt)  , cault  ktrhaceo  g treBo  ; fo- 
lits  ovatO’lanceoùtfs  , infuioribus  fitaJtis  ,*  cuiicî* 
but  ftminùm  undiqut  muricatis,  Smith , Flor  britan. 
J.  pag.  lOÿS, 

Atripltx  angujlifolia  , Uciniata,  Rai , Synopf. 

lyi. 

Ses  valves  féminales  font  hériffées  de  pointes 
de  tous  côtés.  Ses  tiges  font  droites,  herbacées  ; 
Tes  feuilles  ovales-lancéoléts  j Its  inferieures  laci- 
niées. 

Cette  plante  croit  parmi  les  décombres,  en 
Angleterre.  O 

* AiripUx  (angnflifoüj)  , cault  herhacto  , dixa^ 
rieato  y folHs  ianctolatis  , inttgtrrimis  , ir.fmis  fub^ 
hajlatis  ; calicibus  femmum  kjfiatîs  , icViufcuUSo 
Smith , Flor.  biiîan.  j.  p»g.  1091. 

Selon  Ma* Smith  , Linné  auroit  confondu  cerre 
plante  avec  VairtpUx  pacuU,  Lts  fynonymes  de 
Lobe! , de  Bauhin  & de  Haller  appartiennent  i 
cette  efpèce  , non  à celle  de  Linné.  C es  plantes 
varient  à un  tel  point , que  je  u’oferois  prononcer. 
Celle-ci  a des  tiges  herbacéfs,  étalées;  Ls  feuilles 
intérieures  haflées,  prefque  dentées;  les  fupe- 
rieures  lancéolées  , tres-emières  ; les  valves  fémt- 
nales  haflèes  , prclque  liCfes.  Eilcs  font  , dans  1’»*- 
tripUx patula g légèrement  dcnticuîées  à Itur  Com- 
met , Àc  un  peu  hérilTees  a leur  difque.  Elle  croit 
en  Europe  , parmi  les  décombres.  O 

♦ Atripltx  (foliofa)  , cault  herbaceo  g rhen^tO' 
ohlongis  ^ ^utiio  dtntaùs  i frudibus  triargularibus  , 
acutifa  Liitk  , in  Schrad.  Jouni.  1800.  pag.  jy. 

Cette  plante  n'tO  probablement  qu'une  variété 
de  VairipUst  rvfca  p elle  en  diffère  UD  peu  par  ta 

forme 
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f«rme  de  fe*  vilves  rémimUs , trliti|tiliîrei , »i- 
gucs.  Les  feuilics  f#nt  oblongut  s , ihombouiJits  » 
lînudes  8c  dentées.  Elle  cioît  fur  les  rives  du 
Tage , en  Portug.'ü.  O 

* Atriphx  (finuaca)  , caufe  hiriacto  j fal’.ii  dit- 
laldiiiit , hajiatU  , fimim'u  , f^tîis  argtnttis  j u/i- 
ciiut  Jtminum  fpicaiis  , murùath.  Hoffm.  Flor. 
germ.  i.  pag.  177. 

On  ne  peut  guère  confidéter  cette  plante  que 
comme  une  vaiiété  de  VatripUx  taciniata.  Ses 
feuilles  font  deltoïdes , haflées , finuées  , d'un 
blanc-argenté  en  deffous  i fes  fleurs  difpofées  en 
épisi  fes  valves  léminales  hétiflees. 

* AtripUx  (virgata),  cauU  heriaceo , patulo  i 
filiU  lanctoUtis  , ratait  dtcxffaùt.  Hoffin.  Flor. 
germ.  1.  pag.  177.  — Schkuhr,  Handb.  j.  ub. 

547- 

Elle  fe  rapproche  encore  de  VatnpUx  patuU. 
Ses  liges  font  étalées,  herbacées}  fes  rameaux 
élancés , oppofes  en  croix } fes  feuilles  lancéolées. 

* Atriphx  ( alba) , eauh  trriio , ramopipmo  , htr- 

kactoi  foliit  ovaiiti  fiorUmt  axUUrikut  , glomtra- 
gîj  . csiicibus  fiuclût  aaguiaiii  , dtruatit  , itvikttt>  • 
Scopol.  dcl,  Infub.  1.  tab.  8.  | 

Scs  tiges  font  droites  . très- rameufes , herba- 
cées; fes  feuilles  ovales}  fes  fleurs  axillaires,  glo- 
mérulées  i les  valves  féminales  lilTes,  anguleufes, 
dentées  i leurs  bords. 

Arroche  puante,  (f'vyej  Ansérini,  n*.  tj.) 

ARROUY  ; nom  malgache  d'une  efpèce  de 
fenfitive  de  Madagafcar,  qui  paroît  être , félon 
M.  du  Petit-Thouars  , le  mimofa  fcnptiva  Linn.  11 
T en  a une  autre  efpèce  Qu’ils  nomment  arrouy- 
fara.  Ce  dernier  mot  qui  la  dillingue  . veut  dite 
beau, 

ARSIS.  Arfit.  Genre  de  plantes  dicotylédones, 
i fleurs  complètes,  polypétalées . régulières , dont 
la  famille  n‘eft  pas  encore  déterminée , 8c  qui 

a rend  des  atbtiffeaux  exotiques  i l'Europe.  1 
es  Amples , alternes}  les  fleurs  difpofées  en 
grappes  terminales. 

Le  caraûère  eflentiel  de  ce  genre  ell  d’avoir  : 

l/it{  corollt  à eitif  pétales  campanulét  ; an  calite  à 
(inq  folioles  ; un  grand  nombre  de  fUamens  inférés  far 
le  réceptacle  ; une  taie  litre , pédicel.ee  dans  h calice, 
k une  feule  fetnence. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  calice  inférieur , partagé  en  cinq  folioles 
étalées , prefqu'ovales , cadti^es , colorées. 
Botanique,  Supplément,  Tome  l. 
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a*.  Une  eerolle  à cinq  pétales  oblongs  , plus 
courts  que  le  calice. 

j°.  Environ  cinquante  étamines  inférées  fut  un 
réceptacle  alongé}  les  filamens  filiformes,  pref- 
qu'auffi  longs  que  le  calice}  les  extérieurs  plus 
courts , foutenant  dqs anthères  arrondies  à quatre 
loges. 

4®.  Un  ovaire  libre , arrondi , porté  fur  un  ré- 
ceptacle en  forme  de  pédiculle } le  (lyle  fubulé  , 
de  la  longueur  des  étamines } le  ftigmate  aigu. 

Le  fruit  ell  une  baie  globuleufe , pédicellée  , 
contenant  une  femence  arrondie. 

Espèce. 

Arsis  ridée.  Arpt  ngofa.  Lour. 

Arfis  foliit  altérais  , rugopt  ; racemit  terminais 
tus,  Lour.  Flor.  cochin.  vol.  t.  pag.  40p. 

Arbrilfeau  d'environ  cinq  pieds  , dont  les  tiges 
font  très-rameufes,  garnies  de  feuilles  Amples, 
alternes,  ovales  lancéolées,  ridées  , très-entières 
à leurs  bords.  Les  fleurs  font  blanches  , difpofées 
en  grappes  à l'extrémité  des  rameaux.  Leur  calice 
eft  divifé  jufqu’i  fa  bafe  en  cinq  folioles  ovales, 
colorées  } la  corolle  plus  courte  que  le  calice.  Elle 
préfente  i'afpeâ  d’une  fleur  campanulée  , quoique 
compofée  de  cinq  pétales.  Les  étamines  nom- 
breufes  font  attachées  fur  un  réceptacle  alongé, 

?ui  fait  paroitre  l'ovaire  pédoncule , ainfi  que  le 
ruir.  Ce  dernier  ell  charnu  , globuleux  , à une 
feule  femence. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  les  forées  da 
la  Cochinchine  par  Loureiro.  T> 

ARTEDIA.  (yoyei  Artédie,  8t  111.  Gen. 
tab.  195.) 

ARTEMISIA.  ( yoyei  Armoise.) 

ARTICHAUT.  Cynarn, 

I.  Artichaut  commun.  Cynarafeolynus.  Linn. 
— Lam.  111.  Gen.  tab.  665.  ng.  i.  (£x  rount.  ) 

4.  Artichaut  fans  tige.  Cynara  acaalis.  Linn. 
— Lam.  III.  Gen.  tab.  663.  fig.  a.  — Poir.  Voyag. 
en  Baib.  a.  pag.  aj).  — Desfom.  Flor.  atlant.  a. 
pag.  a49. 

Les  efpèces  d'aitichaut  décrites  par  Linné  ont 
toutes  le  réceptacle  des  fleurs  épais  8c  charnu, 
fort  bon  à mat'get.  Celle  dont  il  s’agit  ici , ttès- 
commune  dans  les  terrains  fabloimeux  de  la  Bar- 
barie , où  je  l’ai  fréquemment  recueillie  pour  m'en 
nourrir,  eft  d'une  faveur  très-délicate,  lupétieure 
d celle  de  notre  artichaut  commun.  Les  eynara  car- 
duneuiut-humilis  qu'on  lencontrc  dans  les  mêmes 
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coimées,  font  audS  trcs-bons  à manger  crus,  t's 
font  d’une  grande  retfource  dans  un  pays  où  les 
vivres  peuvent  venii  à manquer  dans  des  voyages 
Mil  peu  longs. 

f.  Artichaut  pygmé.  Cynara  pygmta.  WillJ. 

Cyncra  acattis , foliii  pinnatii , glatnufeiJis  ; la- 
liaiii  àentatis  , ffinops  ; ealicinis  fquamii  inttnoii- 
tuj , apUtfinriofs.  Willd.  Spec.  J.  pag.  l6pl. 

Ttès-rapprochée  de  l’efpèce  précédente  , ce'le- 
ci  en  diffère  par  fes  feuilles  vertes  d leurs  deux 
faces  , épineufes  à leurs  demelurts.  U n y a point 
de  tige.  Toutes  les  feuilles  font  r-alicalis , ailées , 
longues  d un  pouce  Sc  demi  à deux  pouces , i dé- 
coupures inégales , deni^ées , aiguës  , épineufes  J 
leur  fominet , hériffées  fur  leur  côte  du  milieu.  Oe 
leur  Cintre  fort  une  fleur  felJtle.  Son  calice  cil 
cylindrique  s les  écailles  extérieures  ovales  , den- 
tées à leur  fommtt  t les  dentelures  terminées  par 
une  épine  J les  iniéricuret  ovales,  très-entières, 
furmontées  d’une  pointe  épineuie  i celles  qui  en- 
veloppent les  fleurs , oblongucs , fcaiieufës  à leur 
fummec , fans  épines. 

Cette  plante  cioit  en  Eipagne.  ij-  ( DtJ'cript.  tx 

6.  Artichaut  cnuché.  Cynan  pufitU.  I.abill. 

Cynara  aeanlts  ,foHis  p'mnatis , fuhtamtniofis  , !a- 
eiaiii  pinnatfpàis  ; Jquamis  catitinrs  tntrgrs  , apice 
fcanopi.  Litbill-  Icou.  Plant.  Syr.  Fafc.  }.  pag.  ii. 
tab.  7. 

Cynara  oritntalîs , mofehata  , acaulos  i foiiis 
jjtoict  , ctnuiùi  imijîs  ; fquam'n  taliiinia  furaùm 
fpeüantitut.  Toutnef.  Coioll.  31. 

Ses  racines  font  prefque  (impies)  elles  prndiii- 
fom  de  leur  collet  des  feuilles  toutes  radicales , 
étalées  fur  la  terre,  oblongués  , lancéolées  , ai- 
lées ; les  folioles  pinnaiilidcs  , oblongucs , inéga- 
les , quelqneS’uniS  entières  , tonienteufes  à leurs 
deux  faces  dans  leur  j uniffe  : de  leur  centre  fort 
une  fleurfcflîle,  foliiaire.  Le  calice  et)  cylindrique; 
les  écailles  entières , acuminées  , rtarieiifes  à leur 
fonimet;  toures  les  fleurs  flufculeufes  , herma- 
phrudites  ; le  tube  grêle , élargi  à fort  orifice  ; le 
limbe  à cinq  découpures  linéaires  , fubulées  ; les 
femenci  s ovalts-oblongues , légèrement  compri- 
mé'-s , fltiées  , furmontées  d’une  aigrette  fetrde, 
plumeufe  ; le  réceptacle  concave  , parfemé  de 
quelques  poils  rares. 

Cette  plante  a été  nbfervée  aux  environs  de 
Damas,  par  M.  de  Labillardière.  ij- 

plante  de  Tournefort , var.  ? , fe  rapporte  ü 
celte  efpèce,  félon  M.  de  Labillardière;  elle  en 
diffère  par  fes  feuilles,  dont  la  face  fiipérieure  eft 
hétiffée  8c  rude  au  toucher.  Elle  cioit  dans  l’Ar- 
uienie. 
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7.  Artichaut  i feuille#  entières.  Cyttan 
ce^ri folia,  Vahl» 

Cynara  foltis  lanctoUiU  , dtnt\culat\$  » Cquamit 
caitànis  Unetolato^cuminatis.  V'ahl  j Symbol.  I» 

pag.  63. 

C*eft  une  plante  peu  élevée , g’abre  fur  toutes 
Tes  parties,  dont  la  tige  eft  limplc  , ftriée,  garnie 
de  feuilles  pétiolées  , aflVx  larges  , Imcéolees, 
tonftues  d'un  pouce  & demi , deniiculees  â leurs 
bords  J les  dentelures  épineules.  La  fltur  ell  bleue, 
folitaire,  pédonculée  , terminale,  une  fois  plus 
petite  <}ue  celle  du  cyrmru  feotymus  i les  écailles  du 
calice  lancéeWes  , acuminéesi  les  inférieures  ter* 
minées  par  une  épine  à peine  piquante* 

Cette  plante  croit  en  Efpagne  , fur  Us  monta- 
gnes dei  environs  de  Tolede,  dans  U CaÛilifi 
neuve.  {Defiripi,  tx  Vtàxl,) 

* Cynara  (hortidi  ) , foiih  pirutatijiMt  , 
(omtntojis  f jpinofUi  fpinis  bujeos  fotiorum  pinna- 
rumqut  ôaf  connaiis*  Al{.  Hoit.  Kev.  j.  pag.  148* 
2n  MüUtra.  qp 

* Cynara  (glomerata)  , acautis  , foUîs  pinnaù" 
fiât* , fpinojis,  Thunb.  Prodr.  141*  Caput  fiona- 
Spti,^ 

Artichaut.  Ce  nom  eft  donné,  non-feule- 
ment i l'artichaut  commun  mais  encore 

à pluficurs  plantes  qui  ont  avec  lui  des  rapports, 
fait  par  leur  faveur,  foit  par  la  confermarmn  de 
qiie'.ques*unes  de  leurs  parties.  Le  topinamàour , 
efpèce  de  folcil  {hctianihua  tubtrofas  Linn.  ) , eft 
{'artichaut  de  terre  , ainft  nommé  parce  que  la  ra- 
cine a le  gntic  d'artichaut  : on  lut  donne  audi  le 
nom  d*anUhaai  de  JérufaUm.  La/><2râ<r,  elpèce  de 
lifcron  ou  de  quapioclic,  eft  nommée  , peat  étee 
pour  l)  même  raifon  , artichaut  de*  Indes,  Une  el- 
pèce  de  courge  %^^\mé^i^ue,  à fruits  couronnes 
Je  tubercules , eft  dans  quelques  lieux  V artichaut  dt 
JimfaUrn  ou  a*Efpa^nt.  La  joubarbe  ordinaire , 
dont  les  feuilles  f nt  diipofées  comme  les  écaîHes 
du  fruit  de  rarticluut  commun,  eft  nommée  vul- 
gairement anichaut  jauvage.  ( hff.  ) 

A!\TIClOCCO.  I.es  Italiens  nomment  aînfi 
l'artichaut,  appelé  ailleurs  anicocum  ou  aUucaturrt. 
C'eft  le  cûSus  des  Anciens  , dont  la  portion  du 
calice  que  l'on  mange  , eft  nommée  par  eux  feaiia 
futvant  Thiophraft  ',  afcalia  fuivant  PÜne,  & <»/- 
caleron  fuivant  Athénée.  ) 

ARTURO  : nom  que  pf>rfe,  dans  Vile  de  Can- 
die, une  efpèce  de  cclfie  (ceifia  ardurus  Linn  ). 
Lobe!  l'attribue  aulfi  à un  all;agaîe  {aflragaUs  fi* 
famtus  Linn.  ). 

ARUB-\.  Aubl.  (^Voyei  Arübe  Sc  TU.  Gen. 
tab.  10^.)  Ce  genre,  félon  *M.  de  Juft'itu,  de- 
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irroii  être  réuni  aux  ^uajfm , dont  iï  ne  diffère  ijue  ‘ 
par  le  nombre  des  pauies  de  U Iruétihcacioti. 

ARUM.  ( y 9yt[  COUET.  ) 

ARUNA.  Vjhl.  {yoyci  Arounier.) 

ARUNDîNARIA.  (f^oye^  Rosinaire.)  Cvfî 
le  mtegia  de  Pcrfoon.  Synopl.  Plane,  i.  pag.  lOi, 

AUUNDO.  ( yoyci  Roseau.) 

ASAHASAFRA.  Dalechsmp  cice  , fous  ce 
nom  , d après  Avicenne , une  plante  à racines  tu- 
^rei^es,  it  palmée,  qui  paroît  être  une  efpèce 
d orcJui , & qui  a les  mêmes  vertus. 

ASARET.  j4Jjrum, 

I.  Asauet  d’Europe.  Afantm  europ/Lum^  I.înn, 

— Lsin.  ni.  Gen.  tab.  jp^..  fig.  r.  — Flor.  dan. 
tab.  fié;. 

1.  As  ARET  de  Canada.  Afirum  canadtnfe,  Linn. 

— I.am.  III.  Gen.  tab.  594.  fig  a.  — Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  1.  pag.  179. 

4>  As>ret  i feuilles  de  gouet.  Afarum  arifo- 
lium.  Mich. 

Afirumf>Lis  fuhhatiaio  cordatis;  calice  tuhulofo  ^ 
infra  limbum  irniifîmc  crfdum  coatSato,  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  179. 

Afarum  n'irginicum.  Walter.  Flor.  carol. 

Cette  efpèce  efl  tiès-.liCi'iéle  des  précédentes 
par  la  forme  de  fes  fleurs , & même  par  celle  de 
les  feuilles.  Scs  racines  rampantes  produifent  de 
longues  fibres  épaiiTcs  , cylindriques.  I.es  feuilles 
toutes  radicales  font  longuement  pétiolées  , pref- 
que  triangulaires,  échancrees  en  cœur  à leur  ^fe , 
obtules  à jeur  fommet , arrondies  fut  les  deux  an- 
gles inférieurs  , glabres , entières , marquées  de 
taches  blanchâtres.  Les  fleurs  font  médiocrement 
pédonculées;  leur  calice  cubulér  le  tube  rétréci 
au  deflbus  du  limbe } celui-ci  légèrement  trifiJc  à 
fon  bord. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  ombragées  , 
i la  Baffe  Caroline.  M.  Bofe,  qui  l'y  a recueille, 
m'en  a communiqué  un  exempiaire.  ( f^-f.) 

ASARINE.  Toumef.  Cette  plante  , qui  efl \‘an- 
thirrinam  afarina  Linn. , efl  diltinguée  par  Tour- 
nefott  comme  formant  un  genre  particulier,  qui 
diffère  des  iinaria  par  fa  capfule  fphitique  8f  non 
ovale.  { Muflier.) 

ASARU.M.  ( Voyei  Asaret.  ) 

ASCARINA.  (F’oyq  Ascarine.  ) 
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ASCARINE.  Afcjrina.  Ce  genre  efl  compofé 
d'arbriflVaux  exotiques , très-rameux  , garnis  de 
feuilles  oppolées  , ayant  leurs  fleurs  difpofécs  en 
chatons  dans  l’aiffclle  des  feuijlts  fupétieutes.  La 
famille  naturclle.de  ce  genie  n'cR  pas  encore 
détermince. 

Espèces. 

I.  Ascarine  à plufieurs  épis.  Afcarina  polyfa- 
chia,  Forll. 

Afca'iaa  fa/iis  petiolatis  , oppoptis  , ohlongis  , 
iiucgcrrimis  , Jirpuiaiis ; fioribuj  dioicu.  ( N.)  Fotlf. 
Prodr.  n“.  ;64.  — Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  647. 
— Lam.  111.  Gen.  tab.  798. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques  , 
garnis  de  feuilles  oppofées  , pétiolées  . oblon- 
gues,  très-entières,  veinées,  glabres  à leurs  deux 
tacts , aieués  à leur  fommet , longues  d'un  pouce 
& plus , accompagnées  à leur  baie  d'une  Ilipulo 
très- courte , vaginale  , tronquée.  Les  fleurs  font 
dioïqucs,  dilpofées  en  chatoi.s  prefqiie  filiformes , 
à peine  longs  d'un  demi-pouce  , réunis  au  nom- 
bre de  deux  ou  trois  dans  ks  aifTellcs  des  feuilles 
fupérieures. 

Cette  plante  croit  dam  les  îles  do  la  Société. 

1.  .Ascarine  à fruits  rouges.  Afarina  rubra. 

^ Afarina  foliit  fparfi , fubfrraûs  ; foriius  ma* 
noicis.  (N.) 

. Moretta  ( rubra)  , faliie  obiangii , fubiniegcrri- 
mis  , glabrit , fparfss  ; amencis  LalcraUaus.  Lour. 
Flor.  corhin.  a.  pag.  669. 

Prunus  japonica  , fruHa  purpurco  , moro  fmili,  f 
Koempf.  Flill.  jap.  lib.  1.  pag.  roi. 

An  cudranumf  Rumph.  .Amb.  lib.  7.  cap.  14. 
tab.  16. 

Cet  arbriffeau  s’élève  ?la  hauteur  de  huit  pieds 
fut  une  tige  toriueufe  , de  coulent  brime , divifée 
en  rameaux  étalés  Se  garnis  de  feuilles  épatfes, 
pétiolées,  oblongues  , un  peu  aigues,  glabres  à 
leurs  deux  faces , les  unes  entières , d'autres  lâche- 
ment dentées.  Les  fleurs  font  monoïques , difpo- 
fees  en  chatons  courts, latéraux,  filiformes,  cou- 
verts de  petites  écaillés  imbriquées  , charnues  , 
triangulaires , â une  feule  fleur , fans  calice  ni 
coroUe } une  étamine  feflilc  , Se , dans  les  fleurs 
irâles,  deux  (ligmaces  fubulés  , divergent.  Le 
fruit  cil  un  drupe  rougeâtre,  arrondi,  d'un  demi- 
pouce  8e  plus  de  diamètre,  femblable  au  fruit  du 
milrier  par  les  véficulcs  fucculeates  qu'il  offre  â 
l'extérieur  : il  a la  faveur  d'une  cerife  aigre  j il 
contient  un  noyau  prefqu’ovale,  lacuneux,  â deux 
loges,  dans  lequel  fe  trouvent  deux  amandes  ova- 
les, comprimées. 

Cet  atbriffeau  croît  dans  la  Cochinchine.  On  le 
i cultive  en  Chine,  f)  (^Defript.  ex  Lour.) 

O O O 1 
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Le«  fruits  de  cet  arbrilfeau  font  très-eftimës 
en  Chine.  On  les  mange  crus  lorfqu'ils  font  mûrs  , 
ou  bien,  lorfqii'ils  font  encore  verts,  les  Chinois 
les  font  cuire  avec  le  poiflbn  dont  ils  fe  nourrif- 
fent , pour  lui  fervir  d'airaifonnement.  Les  Co- 
chinchinois  les  font  fermenter  comme  nous  fai- 
fons  pour  le  raifin  s ils  fe  procurent  par  ce  moyen 
une  liqueur  vineufe,  d'un  goût  agréable. 

ASCHIL  ou  ALACHIt..  C'eft  le  nom  que  les 
Arabes  donnent  à la  fcille  maritime  {fciUa  mari- 
tima  Liiui.). 

ASCIUM.  Ce  nom  génétique  a été  fubftitué 
par  plufieurs  auteurs  d celui  de  noruruia  , cnnfacré 
par  .^ublet  pour  un  genre  de  plantes  de  la  Cuiane. 
(yoyt^  NoRANTEA,  Suppl.) 

ASCLtPlADE.  AfeUpUs. 

y Asci.inrADE  de  Syrie.  AftltpUi  fyritet.  Linn. 
— Lam.  III.  Gen.  tab.  17J.  fig.  j. 

y*  Asclépiade  1 feuilles  obtufes.  ÂfiUpius 
aitujîfolio.  Mich. 

Afcltpias  fotiis  ampItxicoLliius , ohlongis , rotun~ 
dato-obiufi , nujutii  ; umôilld  urmin.iti  , loupluj 
ptdunculuià , gluirâ;  conieuih  txfcnit,  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  t.  pag.  11  y. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  oppofées . 
fefliU'S  , ampleiicaules , oblongu.s  , arrondies  6c 
obtufes  à leur  fommet , on.Iulees  i leur  contour. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  une  ombelle  termi- 
nale , longuement  nédonculée , contenant  un  allez 
grand  nombre  de  fleurs.  Les  corolles  font  glabres  i 
les  cornets  faillans. 

Cette  plante  croit  à la  Virginie  & dans  la  Ca- 
roline. ( Midi.  ) 

y**  Ascif.riADE  amplexicaule.  Afdtpiat  am- 
ylaxUdutu,  Mich. 

Afdtpiot  gîahrj  , caulthus  dtcumi'tntihas  , Jtmpti- 
cihus  y foliit  iordatis , amplexUauHCus  ; corniculii 
diliitfiiaiiius , comprcjfa  ligulaïu.  Mich.  Flor.  bor. 
Amer.  i.  pag.  iiy 

g.  î Afdtpi.u  ( hnmiflrata  ) , foHis  fcÿUihut , car- 
doits  , oppofiis  i Cuult  pro/lraio , umbcllts  oxiUori. 
hu.  Walth.  Fier,  carol.  pag.  loy. 

Cette  plante  eft  glabre  fur  toutes  fes  parties , 
8c  même  d’une  coiiîeiit  on  peu  glauque.  Ses  tiges 
font  limples , tombantes  ou  couchées , garnies 
de  feuilles  oppofées,  fefliles  , amplesicaules,  en 
coeur,  traverf’es  par  des  veines  purpurines.  Les 
fleurs  font  difpofées , au  fommet  des  tiges , en 
ombelles  axillaires.  La  corolle  ell  verdâtre  t les 
csatocts  cachés,  contpcimés  & en  languette.  La 
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plante  g , encore  peu  connue , ne  paroit  être 
qu'une  variété  de  cette  efpèce. 

Cette  plante  croit  dans  les  pâturages  arides  8c 
fablonneux , aux  environs  de  la  ville  de  Savannah, 
â la  Nouvelle-Géorgie  6c  dans  la  Caroline. 

6.*  AscLÉPIADE  hybride.  Afdtpios  hyhrida. 
Mich. 

Afcltpias  CduU  jîmpliciffimo  , fubtomtntofo  ; foliit 
pttiolatis , ovdiibus  , pubefitntibus  ; umbtUis  aphy!~ 
lit,  icrmindliius.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  I. 
pag.  Il  y. 

Afclepiat  Vdrifgatd.  Walth.  Flor.  carolin.  Non 
Linn. 

SiS  tiges  font  très-lïmplts , légèrement  tomen- 
teufes  , garnies  de  feuilles  oppofées  , pétiolées  , 
ovales,  à peine  pubefeemes,  très-entières.  Les 
ombelles  font  terminales,  point  axillaires  t la  co- 
rolle de  couleur  purpurine , blanchâtre  i fun 
limbe  6c  lur  le  bord  des  iromeis. 

Cetee  plante  cioît  i la  Caroline.  ( Mich.  ) 

to.*  AsciipiADE  i fleurs  laineufes.  Afdtpiat 
lanifiora.  Vahl. 

Afdtpiat  foHit  pldntt , lintari-lanctolatit  i cauU 
fruticofo  i umbtUis  lattralibus  , folitariis  ; coroilit 
hirftait.  Vahl,  Symbol.  I.  pag.  aj.  tab.  7. 

Afcltpias  ( laniflora  ) , foliis  planis  , Untari-lasi- 
etolaiit.  Forskh.  Flor.  xgypt.-arab.  pag.  yi. 

Ses  tiges  font  ligncufes  , garnies  de  feuilles 
oppofées,  planes,  linéaires-lancéolées,  lutfaines, 
glabres  à leurs  deux  faces,  très-entières)  l« s fleurs 
difpofees  en  ombelles  folitaires  , axillaires  6;  laté- 
rales ) les  corolles  velues  «n  dedans.  Le  fruit  con- 
lîfle  en  deux  folliculis  llriées,  un  peu  ridées, 
mais  point  enflees  ni  hifpides.  Il  découk  de  cette 
plante  un  fuc  très- abondant,  que  les  Arabes  em- 
ploient comte  la  rage  en  le  mêlant  avec  du  beurre, 
d'après  Forskhal. 

Cette  plante  croît  dans  l’.Arabie  heuteufe.  T> 

1 1.*  AscLÉPIADE  mignone.  Aftltpias  puUhra. 
F.rhr. 

* Afcltpias  foliis  lanctolasis  , fubsut  pBbtfctnsibus  ; 
caute  fuptrnt  divifof  umbelsit  tredis , gtminis.WiWd. 
Spec.  Plant.  I.  pag.  taû7.  — Erhr. 

Cette  plante  eft  très- rapprochée  de  Vofehpiat 
incamma  ,-  elle  en  différé  pat  fes  tiges,  pubef- 
centes  à leur  partie  fupérieure  , tameufes  feule- 
ment vers  leur  fommet.  Scs  feuilles  font  plus 
courtes  , un  peu  plus  larges , pubefcences  à Uur 
face  inferieure.  Les  fleurs  font  difpoféès  en  om- 
belles cciuûnales,  droites  & géminées. 
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Cette  plante  croît  dans  l’Atndriqne  fepcentrio' 
naîe.  ^ 

II.»*  Asciémade  à tige  grêle.  AfcUpitt  èt- 
mis.  Mich. 

AfcUpias  glahtrrima  , catJt  dtlfiU , trtîio  ^ j?w- 
pUci  ; fotiis  petiaiatis  , ovidi^ianceotaOS  , utrin^iù 
acutii  ^ mimirjujceit  f ptdictUii  capiUariiui,  Alich. 
Flor.  boresl.  Amer.  1.  pag.  lié. 

Ses  liges  font  tiès-fimples,  un  peu  fiftuleuCes, 
druite* , foibles  . cylindriques , tris-glabres  , Mt- 
nirs  de  feuilles  nppofecs , periolées,  lanccofees 
ou  ovales-liticéolees  , membtaneufes,  très-entiè- 
res, aigues,  ptelqu'acuminées  à leur  fommet , 
rétrécies  a leur  baie , glabres  à leurs  deu«  faces. 
Les  fleurs  lont  emi?rement  blanches,  dirpofees 
en  timbelK’S  axillaires  8c  terminales,  allez  nnm- 
brrulcs , fmitenues  pat  des  pédicelles  glabres  , 
prel'que  capillaires. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline,  aux  lieux 
humides  8c  ombragés.  ( k'’.  f.  Comm.  liofe.  ) 

iz.*  AsciEriAD*  1 feuilles  de  citronier.  Af- 
tltpiat  ciiriJ'oüj.  Jacq. 

AfeUpias  füliîs  ovatis  ^ unduUtis  ^fubtUs  difeoh- 
rtbus , puSjtfLtntUuJf  umhtllà  ttrminüiij  tauU  trecio , 
fmplici.  Wiild.  Spec.  fiant,  i.  pag.  ia6fl. 

Afifepijt  fvliis  uvjto-ljni.taUt!s  ,acuiit . repando- 
undïUüùi  , fuhtùs  giautis  (d  minuùm  piiojiufiulit 
mit  ,*  cault  erecioj  um^tUâ  htmifphérica,  Jacq.  Icon. 
Rar.  a.  tab.  ;4$,  8c  Coileét.  i.  pag.  zpo. 

Ses  tiges  font  droites, herbacées,  très-limples , 
garnies  de  feuilles  «ppofées,  ovales-lancéolees  , 
alTiz  lemhlables  d celles  du  citronier , finuées  8c 
ondulées  à leur  contour,  aiguës  a leur  iVmimec, 
allez  fermes , vertes  8c  glabres  en  deHus,  glauques 
8c  pubt feintes  ou  légèrement  pileufeS  en  délions. 
Les  fleurs  l'ont  dilpufecs  en  ombelle  terminale, 
hcmiiphérique. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique,  x 

14.  Asclépiade  dompte-venin.  Aftltpias  vin- 
ttioxuum.  Linn.  — Lani.  III.  tab.  17p.  fig.  1. 

Cynjnchum  xinuiaxUum,  Perf.  Synopf.  Plant,  i. 
pag.  174. 

Vinccoxicum  offiiinaU.  Mœnch.  Meth.  p.  517. 

M.  Perfoon  regarde  Cette  plante  comme  de- 
vant appartenir  aux  cynanchum  , ainfi  que  YafeU- 
piui  nigra  , 8c  même  fortnet  un  g.nre  pariku 
lier,  leurs  appe.idices  n'étant  point  des  corners, 
comme  dans  les  autres  efpéccs , ttuis  des  tubei- 
cules  alTez  durs. 

16.*  AsclEPIADE  des  Indes.  AfJtpiut  dltxi- 

taca. 
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AfeUpiaP  <a*U  voluiiti , foliit  inftrioriiat  cor- 
datis  ^ fuptrtoribup  ovatis  ; umbellis  jiJIitibuj.  Jacq. 
Colleil.  1.  pag.  toi.  — Willden.  Spec.  Plant,  i. 
pag.  1170. 

Naaijtra  patjia.  Rheed.  Hort.  Malab.  9.  pag.  xt. 
tab.  ij. 

Cette  efpèce  , fur  laquelle  il  nous  telle  quel- 
ques détails  plus  étendus  a dtlirer . s’. lève  fur  une 
tige  giimpante  , herbacée,  garnie  de  fiuillcs  op- 
poféesi  les  inleiieures  échancrées  en  coeur;  les 
l'upéfieures  ovales  , enrkres.  Les  fleurs  font  dif- 
pnlées  en  ombelles  Iclhles.  Elle  croit  i l’tle  de 
Ceilan.  tf. 

lé.*  AscIÉPIADE  fétide.  Afclepiat  ftxtida, 
Cavan. 

AfiUpiat  cault  ttrtii-volahili  ; foriius  raccmofli 
(umicilis  prolifcrit  Willd.  ; fo  tis  oppojttis  , eoe- 
datU  , acumhttiis.  Cavan.  Icon.  Rar.  2.  pag.  4p. 
tab.  I p8.  — Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  1 249. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  cp’lindrioues , génicu- 
lées;  les  rameaux  alternes  ; les  feuilles  oppofées , 
pétiolées,  échancrées  en  errur.  ovales,  aiguës, 
vertes  en  delTus,  glauques  en  dcifous;  les  pétioles 
arqués,  cylindriques,  un  peu  plus  courts  que  les 
feuillei.  Læs  fleurs  font  difpofees  en  grappes  laté- 
rales , folitaires,  femblables  à des  ombelles  pro- 
lifères; elles  répan.dent  une  odeur  fétide.  Leur 
calice  ell  petit,  a cinq  découpures  aiguës  8c  rou- 
geâtres; la  corolle  d'un  vert-jaunâtte,  à cinq  dé- 
coupures linéaires,  réfléchies;  les  cornets  droits 
8c  blanchâtres. 

Cette  plante  croit  au  Mexique  ; elle  ell  cultivée 
dans  le  Jardin  royal  à Madrid.  ( Defeript,  ex 
Cavan.  ) 

lé.**  Asclépiade  olier.  AfeUpias  piminalis, 
S*artz. 

AfeUpias  eaule  fajfrutefcente , vo/uèili , fiiifo'mi  ; 
foliis  orpeftîs  t laicealatis  ^ glahris  ; umulits  late~ 
laiiùus , mukipo’is.  Swjrtz,  Ptodr.  PJ  , 8c  Flor. 
In.i.  occiJ.  1.  paa,  pp9. 

AfeUpias  fanieulacea  , lae'e  fandens  i fo'iis  rario- 
rihuSy  eoraatehlaneiolaiiSf  fondus  umoellatis.  Brovr-i, 
Jam.  184. 

Apoeynum  f'utiiofum  ,ftanJtns  , genifa  hifpamcé 
faeie  P fvnous  taUeis  t odoraeis.  S:oan,  Jam.  89, 
Hill.  I.pag.  207.  tab.  IJI.  fig.  I. 

Apoeynum  feandens,  fotiis  tauri  p fore  atbo^  a-n- 
bellato.  Plum.  20.  Icon.  27.  fig.  2.f 

Ses  liges  font  ttès  longucs,  filiformes,  prefquc 
ligneiifcs , grimpantes , cvlindriques  ; fes  rameaux 
gla'oxes,  axillaires,  garnis  de  teuilles  oppofées, 
peiiolées , lan-éolées  , aiguës  , éta'écs  , un  peu 
élargies , veinées,  glabres  â leurs  deux  faces.  Les 
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fleurs  fsnt  petites,  difpofées  en  ombelles  pe'd<m- 
culëes , compofées  de  dix  à douze  fleurs.  I.e  calice 
eft  i rinq  petites  folioles  aiguës , petfillames  i la. 
corolle  blanche , partagée , jufqu'à  la  bafe , en  cinq 
découpures  ovales , aiguës  , ciliées  à leurs  bords , 
d’un  blanc  de  neige  en  dedans  j cinq  appendices 
ovales,  ccntqies,  très-blancs , point  tteufésen. 
cornet.  Le  irult  confîlie  en  deux  follicules  oblon- 
gues,  acuniiiréès , étalées,  compruirees  à Uur 
bafë , ventrues , couvertes  d'un  duvet  blanchâtre , 
contenant  des  fetnences  aigrettées. 

Cette  plante  croit  le  long  des  riiüTea  ix' , à la 
Jamaïque,  dans  les  lieux  arides  & fablomieux.  ç 
( Dcfinft.  tx  Su'u'/{.  ) 

17.  .\5ClÉriACE  a feuilles  de  faule.  JfJepiaj 
fruicoft.  Linn.  — Lam.  111.  Gen.  tab.  17J.  fig.  a. 

17.*  AsciÉriADE  à feuilles  de  laurier. -sl/lVepra» 
iaunfoüa.  Midi. 

AfcItf  idS  cauU  crtcîo  ,*  fotih  fuhft^*ihtiS  , ovali~ 
UncioUth  anghjljtis  , neuii^-nis  ,gijiris , 

margine  afpxriufcuUi,  hiieh.  Flot,  boréal.  Amer.  ï. 
pag.  117. 

Cette  plante  a le  port  de  VafdtfUs  amarta.  Ses 
tiges  fout  droites  , glabres  , cylindriques  , quel- 
quefois rameufei  â leur  partie  fupérieure,  & légè- 
rement pubefeentes.  Ses  feuilles  font  oppolëts, 
ptefque  feffiles , ovales- lancéolées , infennblement 
létrécies  & tris-aiguës  à leur  fommet,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  un  peu  rudes  à leurs  bords;  celles 
du  haut  plus  étroites , lancéolées.  La  corolle  cli 
purpurine,  verdâtre  en  deflbus;  les  cornets  de 
couleur  pourpre. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Géorgie, 
le  long  du  fleuve  Althamaha.  ( Otfeript.  tx  Muh.) 

ly.**  Asciépiade  à feuilles  tares.  AfeUpiat 
paxftrtuld.  Mich. 

AfeUpias  cattlt  trtliiufculo  , gUh'o  ; foUii  raiis  , 
lintariixi  , iongijjimit  ; umPcUis  ttrminuüixi  , pua- 
tiÿorit. 

AfcUpht  ( buceolata  ),  foUls  tintaùius  ; toult 
trtO»,  trvi  i umitUis  terminalibus.  Walth.  Lier, 
catoi.  pag.  lOf. 

r.ll:  n'ell  peui  êite,  d'après  Michaux,  qu’une 
variété  delà  précédente,  aes  tiges  jVmt  glabres, 
redtedées,  très-peu  garnies  de  feuilles,  nues  â 
leur  partie  fupeticure.  Les  feuilles  font  oppofées, 
fort  longues,  linéaires,  prefqiie  g'abres;  les  fleurs 
difpofées  en  ombelles  terminales  , peu  garnies  ; la 
corolle  tougtâtre  ; Us  cornets  jaunes. 

Cette  plante  croit  parmi  Us  pâturages  humides , 
dans  la  BalK -Caroline.  ( M'uh.  ) 

18.*  AsciÉPtADEde  II  Daourie.  aé/cUpreada- 
vxricd.  Willd. 


Afdcpits  faiiit  iintaribus  , fubitlatU , pilofo^ciUa- 
lis , oppofuis  ,-  umbiUis  ptàuntuUtù , axitiaribus  ,* 
taJitibxs  pilofis,  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag.  117t. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  Vafclt- 
pUt  fibirka  ; elle  en  dilfète  pat  fts  feuüUs  beau- 
coup plus  courtes  fle  plus  étroites,  linéaires,  lu- 
bulecs , pileufcs , ciliées  à leurs  btris , oppofées. 
Lès  fleurs  font  de  la  grandeur  de  celles  de  l’afcU- 
pias  fyriacj  ; elles  font  difpofées  en  ombelles  axil- 
laires, pédonculécs.  ^ 

Cette  plante  croît  dans  la  Daourie.  îc  f Dt/cripc, 
tx  tViUJ.) 

18.**  Asclépiade  fuyeufe.  AfdtpUt  fcioja. 
Vahl. 

Afi/tpidt  fotiit  lintaribui  , rtvalutit  , oppofth  ,■ 
taule  frutuojo.  Vahl , Symbol.  I . pag.  aj.  tab.  8. 

Afetepias  ( fetofa  ) , fatiis  margine  rtvalutii. 
Forskh.  Flor.  aegypt.-arab.  pag.  fl. 

[ Ses  tiges  font  droites , ligneufts  , garnies  do 
feuilles  oppofées  .linéaires,  roulées  à leurs  bords  ; 
les  fleurs  difpofées  en  ombelles  latérales  8r  termi- 
nales i les  corolles  verres  ; les  fulIicuUs  teiiflées, 
couvertes  de  poils  foyeux. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  heureufe.  T) 

19  * .\sctÉPiAOE  du  Mexique.  Afcitpiat  mtxi- 
taxa.  Cavan. 

Afdepias  foliis  vtnkilUtts  ^ fenh , lanttolatis  ; 
foriuttt  umbeUatis.  Cavan.  Icon.  Rar.  1.  pag.  4t. 
tib.  58. 

Elle  diffère  deVafc/epiaj  venklllata,  particulié- 
rement pat  feS  feuilles  plus  larges  , au  nombre  de 
fix  â chaque  vctticille.  Ses  tiges  font  droites,  gla- 
bres , rybndtiques,  hautes  d'un  pi-  d & demi,  ten- 
dres , herbacées  , un  peu  anguleufes  ; les  f.-uilles 
prefque  frflïîes,  étroites,  linéaires-Iaiicéolées , 
verus,  glabies  à leurs  deux  faces,  aiguës  à leur 
fomniet,  rétrécies  en  pétiole  à leur  bafe;  Us  fupé- 
rieuies  un  l'eu  plus  étroites.  Les  fteuis  font  blan- 
ches, beaucoup  plus  grandes  que  celles  de  l'ef.  èce 
précédente,  difpofées  en  ombelles  pédoncolées  â 
i'txrtémité  des  tiges  , accompagnées  à leur  bafe 
d'un  iiivolucte  de  folioles  courtes,  lancéolées, 
recouibees;  la  corolle  à cinq  découpures  ovales, 
acuminees , léfléchiesi  cinq  cornets  à peine  fail- 
lans  ; deux  follicules  oblongu.s,  acuminées , ven- 
trues , flrtécs  , â une  luge  , â une  feule  valve, 
longues  de  deux  pouces. 

Cette  plane  croit  au  Mexique.  On  la  cultive  au 
Jardin  des  Plantes  de  Paris.  % ( f’'.  v.  ) 

ao.*  AscLÉPtADE  linéaire.  Afjtpiai  linirik. 
Cavan. 

Afclipiai  foliis  fparps  , fubulatit  , eanaliculaiis  1 
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tmiiRis  UuralUtt , multifloris.  ClVin,  Icon.  Rar. 
I.pjg.  41.  tab.  S7. 

Afctepias  fvtiU  aiurnis  , iincari-fuèulath  / um- 
ktUis  ptdunotlaiU  t nutjntibui,  WiUd.  Spec.  Piaiu. 
1.  pag.  117J.  , 

Ses  (Iges  font  droites,  un  peu  ratneufes;  les 
rameau*  glabres , durs  , cylindriques  , raboteux  , 
d’un  vert-cendré  , garnis  de  feuilles  épatfes , fcf- 
files  , éuoices , litiéaireS-fuhulécs,  un  peu  canali- 
Citlëes , glabres  i leurs  deux  laces , aiguës  , rrés- 
rapproctiées.  Les  fleurs  font  d'un  blanc-verdâtre, 
difpoiées  en  ombelles  latérales,  pednnculées,  in- 
clinées, munies  d'un  involucrede  folioles  aigues. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  On  ignore  fon  lieu  natal,  ç ( K.  v.) 

II.*  Asci  épiade  à longues  feuilles.  Afcltpiat 
lonfijo/ij.  .Mith. 

Afittpîas  cauU  iecumhtnie ^ foUippue  fparjîs^  prg~ 
lonpo  itntaribui , puiifciiuiiui.  Midi.  f lot,  boieal. 
Amer.  1.  pag.  1 16. 

Cette  efpèce  paroh  appartenir  â Yafiltpias  incar- 
naît  de  AA'althétius  I elle  tft  remarquable  par  fe$ 
longues  feuilles  étroites,  linéaires,  un  peu  ob- 
tufes , felliles , à peine  légèrement  pubefeentes  , 
ép.irfcs,  quelrjueto»  rapprochées  prelqu'en  veiti- 
cille  ou  uppolées.  Les  tiges  font  couchées,  herba- 
cées, Itiiees  , cylindriques,  un  peu  anguleufes  â 
leur  patrie  fupérieure , à peine  pubefeentes  , ver- 
dâtres. Les  ombelles  font  axillaires,  terminales, 
pédo-culées  î les  appendices  de  la  corolle  plus 
courts  que  l.s  organes  fexuels. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts , à la  Nou- 
velle-Géorgie. ( y.f.  Cemm.  Bofe.  ) 

Efp'ectt  moiiu  ceanau, 

* AfeUrias  ( miictonata),  foliis  oitengis  , me- 
c'onaiii , ghbris  i ambciâs  axiilariiiu.  l’hunbeig, 
Prodr.  47. 

Ses  foiii’les  font  glabres , oblongties , miicro- 
ré.s  à leur  foinmet;  fej  fleurs  difpofees  en  om- 
belles axillaires.  Elle  croit  au  Cap  de  Buiine-Erpé- 
rance. 

* AfiUpiai  ( parviflora  ) , faliis  laactolatit , a<u~ 
irAnattt , gtahns  , oppoftit ^ baji  atunuatit  eauU 
frutkuf)  , e tclj  ; umucllii  laieiatiiut  , falisariii. 
Aiton  , Hott.  Kevr.  i.  pag.  307. 

Ses  tiges  font  droites  & ligneiifes  i fes  feuilles 
glabre.v , oppofées  , lancéolées , acumirées , rétré- 
cies à leur  bafei  le*  fleurs  pentes , difpofées  en 
ombelles  folitaiies  Se  latéiales.  Elle  croit  dans  U 
Floride  & la  Caroline,  fy 

* Afcltpiat  ( convolvulacea  ) , /ohis  fubrmunào- 
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earJaih  , aeaminath  ; ceule  vo/al!t! , nmitllit  pro- 
tifiris.  'Willd.Spec.  Plant.  1.  pag.  1169. 

Cette  plante  , que  Willdeno»  li*a  vue  qu’incom- 
plète, reffemble , d'après  cet  auteur,  à VafeUpiet 
fatida , i\*.  16*  i elle  en  différé  par  fes  fcuiilts 
en  cœur,  iin  peu  arrondies)  les  deux  lobes  de  I.1 
bafe  écartés  ) le  pédoncule  comrmm  plus  long  que 
les  feuilles,  velu , airdi  que  les  tiges.  Elle  ctoii 

■ en  Guinée.  Of. 

* Afclepias  ( filiformis  ) , caidi  irtilo , fclih  Jf  j'â 
formihus  ; umbttüs  lattralibat , tlor.gato-pràanculu- 
tU.  I.inn.  f.  Suppl,  (sag.  169. 

AfeUpies  fdlîii  liatart-fUiformihus  ; umbeUii  latt~ 
raliükj  ^ pcaunculatis  i caute  trtcio.  1 hunb.  Prodr. 

■47. 

D'apres  Linné  fils,  cette  plante  ne  diffère  que 
par  le  caraéière  de  fes  flems  de  Vapacynumfliformt 
& du  cynaïuhum  fVfo'tat.  Ces  trois  plantes  le  tef- 
femblriii  au  premier  afptft , du  moins  quant  à la 
forme  de  leurs  feuilles.  Celle-ci  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance. 

! * Afclepias  (fufci)  , caule  reptile  , foliit  car- 

' data  - lancealjlis  umbtUis  ûxilUribus  , gemiitU, 
{Leur.  Flor.  cochin.  1.  pag.  an. 

■ Cette  efpèce  paroît  tiès-voifine  de  Vardtpias 
nigra  , fi  toutefois  elle  n'en  eft  pas  une  variété.  Ses 
tiges  font  grêles,  herbacées,  grimp.intc$,  nom- 
bteufes , radicanies  à leur  partie  inférieure  . très- 
rameutes  vers  leur  fommet,  garnies  de  feuilles  en 
coeur,  lancéolées,  pétiolées,  after.  petites.  Le* 
flcuis  font  d'un  pourpre-foncé  j 1rs  ombelles  axil- 
laires, deux  à deux  i la  corolle  pttire,  fans  cor- 
nets s cinq  appendices  auriculés.  Le  fruit  confifle 
en  deux  follicules  petites  , fubu'ées,  ventrues  en 
dehors,  planes  en  dedans;  les  femences  ovales, 
courbées , aigrettées. 

Cette  p’ante  croît  à la  Cochinchine  , fur  le* 
vieux  murs  & parmi  les  décombres.  (Lvur.) 

ASCOCOLE.  Afeoiolus.  Ce  genre  , d'abord 
rf  uni  aux  plvi^s  pat  Bulliard , en  a été  fëparé  avec 
alfea  de  raifon  par  M.  Perfoon,  à ciufe  des  pe- 
tites capfuies  libres  8r  Taillantes  dont  la  furface 
fupéiieute  eft  patfemée.  Les  autres  caraélètes  lui 
font  communs  avec  les  oéiites.  Au  relie,  ce  genre 
fe  réduit  à un  très-petit  nombre  d'efpèces  ; elles 
Ibrit  toutes  charnues,  hc’mifphériqucs  , gianuleu- 
fes,  prefqu'cn  forme  de  cupule. 

Espèces. 

I.  Ascobole  farineufs.  Afcvbolus  furfuraceus, 
Petf. 

Afcobolüs  gregaeius  , fubeoncavus  ,fdius  aut  vi- 
ref.ent , exfemi  furfaraceat.  Perf.  Obf.  Mycol.  I. 
pag.  53.  ub.  4.  fig.  3.  4 & 6. 
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Pffi(a  Jltrtonna.  Bul!.  Champ,  paf,  lj(î.  fib. 
176,  — Sowerb.  Fung.  tab.  18. — Lam.  III.  ub. 
ki.  fig. 

m,  Afcobolm  luttus.  Bull.  I.  c.  fig.  i. 

g.  Afcohotus  vioUetus.  Bull.  I.  c.  tab.  458.  fig.  4. 

Ce  petit  champignon  tft  prefque  feflTile  .charnu , 
fragile  , en  forme  de  coupe  , un  peu  plus  grand 
qu'une  Irntille,  granuleux,  blanchâtre  8c  comme 
farineux  i fa  face  inférieure,  de  couleur  jaune  ou 
violette  à fa  face  fupérieure,  qui  tllenméme  rems 
concave,  paifeméc  de  capfules  fous  la  fotme  de 
rains  noiis.  Cette  efpèce  ne  fe  trouve  que  fut  la 
ente  des  bêtes  de  fomme. 

I.  Ascobole  couleur  de  chair.  Afcobatus  car- 
ntut.  Perl. 

Afcobatus  gtdbcr  ^ coton  carnio,  Perf.  St'nopf. 
pag.  676. 

Elle  cft  partout  d’une  couleur  de  chair  claire , 
glabre  à fa  fuperficie  , plane  Sc  à peine  bordée. 
Elle  croit  dans  les  forêts , fur  la  fiente  des  ani- 
maux , comme  la  précédente } elle  ell  rare , d'après 
M.  Perfoon. 

}.  .Ascobole  glabre.  Afobolas gtaber.  Perf. 

Afcobotus  mitiLtus  , congejtas  , gtaber  , nîtens , 
fabconvexas , fpadictus.  Perf.  Obf.  Mycol.  t.  p.  54. 
tab.  4.  fig.  }.  B,  8c  fig.  7.  A.  B.  C,  8c  Synopf. 
677. 

Elle  croît  en  automne  fur  la  fiente  de  vache , où 
elle  eft  affez  commune  . elle  eft  fort  petite , ramaf- 
fée  par  groupes,  très-glabre,  d'un  jaune-clair.  Sa 
fornse  varie  félon  fes  âgesj  d'abord  cylindrique  , 
prefque  conique,  puis  un  peu  comptimée,  con- 
vexe. 

4-  ÀSCOBOL6  enchifie.  Afcobotus  tmmtrfus 
Perf.  ^ 

Afcobotus  fparfus , tmmtrfus  , irregutaris  , fub- 
conicus  , txttrrte  /ubfurfuractui.  Perf.  Obf.  Mycol. 
pag.  ff.  tab.  4.  fig.  7.  D.  E. 

Cette  efpèce  eft  prerqu’entiércment  enfoncée 
dans  le  fumier  j elle  n'a  de  faillant  que  fes  capfules. 
Les  femences  qu’elles  renferment , vues  à la  loupe, 
font  anguleufes  , noirâtres,  plongées  dans  une  hu- 
meur aqueufe.  Sa  forme  eft  irrégulière,  prefque 
conique  i fa  futface  un  peu  farineirfe. 

ASCOPHORE  vivace.  Âfophora  pereanis, 
Perf. 

Afophora  atba  , pef/lens.  Perf.  Synopf.  p.  6Sf. 

Afophora  ovatis.  Todde  , Fung.  Meckl.  1 . pag. 
ly  , 8c  in  d.  Schrifr.  d.  Gefell.  Naturf.  fr.  in  Berl. 
vol.  }.  pag.  147.  ub.  4.  fig.  4 Je  6.  5rré  afidio. 
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Cette  plante,  de  la  famille  des  champignons  8c 
de  la  divilion  des  gymrtoearpts  de  Perfoon , confti-* 
tue  â elle  feule  un  genre  à part,  qui  fe  rapprocha 
iei/liibum  , 6c  qui  en  diffère  par  la  petite  tête  vicie 
8c  enflée  qui  termine  un  pédicule  filiforme. 

L'efpèce  dont  il  eft  ici  ipseftion  eft  d'un  blanc* 
éclatant  \ elle  relTemble  alTei  bien  aux  étamines 
des  autres  plantes.  Son  pédicule  eft  plus  fin  qu'un 
cheveu,  long  prefque  d’un  pouce,  terminé  pat 
une  petite  tête  ovale  , obtufe,  vide  8c  enflée , de 
la  groffeur  d'une  petite  tête  d’épitiglc. 

Cette  plante  croît  en  automne  , â l'extrémité 
des  rameaux  , pat  petits  groupes  épars.  Je  l'ai 
ttottvée  au  Jardin  des  Plantes,  â l'extrémité  des 
feuilles  de  pin  s elle  fe  cunferve  rrès  long-tems  , 
malgré  fon  extrême  fineffe  8c  fa  délicateOe. 

ASCYRE.  Afeyrum.  Le  genre  que  Toumefort 
avoit  établi  fous  ce  nom,  il  le  diftinguoit  desmil- 
leperruis  (hypertcum)  pat  les ftigroates 8c Usioges 
des  capfules  au  nombre  de  cinq  au  lieu  de  trois. 
M.  de  T.amarck,  dans  fes  Ittufracioas  dts  Genres , 
tab.  64a , a rétabli  le  genre  de  Tournelbrt , 8c 
adonné  le  nom  d'hyperieoides  , tab.  644,  â celui 
qui , dans  Linné , porte  le  nom  d' afeyrum,  qui  n’é- 
toit  point  celui  de  Toumefort , Linné  ayant  éga- 
lement rangé  parmi  (ethypericum  les  efpècespoui- 
vues  de  capfules  à trois  ou  â cinq  loges. 

11  eft  donc  elfentiel  de  rem.arquer  que  le  genre 
dont  il  s’agit  ici  eft  celui  de  Linné  , 8c  qu’il  ré- 
pond aux  hypericoides  des  Ittujtrations , facile  i 
diftingiier  par  tes  carottes  à quatre  pilâtes  b par  tes 
catiit!  a quatre  divifions  perji/f  antes  , tes  deux  inlb- 
rieures  beaucoup  ptus  grandes. 

Espèces. 

I.  -AscyRE  croix  de  Saint- André.  Afeyrum  crues 
Andrea.  Linn. 

Hypericoides.  Lam.  111.  Cen.  tab.  944.  fig.  1.  » 
G afin. 

i.  AscYUE  perfore.  Afeyrum  hypericoides.  Linn. 
— Lam.  III.  tab.  644.  fig.  i. 

4.  Ascvre  à tiges  nombreufes.  Afyrum  muUi~ 
eaute.  Mich. 

Afeyrum  mutiicaute  , ereSiufutum , fotiis  fublan- 
ceotato  obtongis  ifioribus  fubfejjitibus,digynis.  Mich. 
Flot,  boréal.  .Amer.  a.  pag.  77. 

Afc-yrum  (multicaule), /ô/<7/  obtongis,  ramis 
ancipiticus  , corymbo  terminaii.  Willd.  Spec.  Plant 
) P»g-  ‘475- 

Cette  efpèce  a beaucoup  de  rapport  avec  l'a/- 
cyram  hypericoides.  Elle  en  diffère  par  fon  port , par 
la  difpofition  de  fes  fleurs.  I!  s'élève  des  mêmes 
racines  plufieuts  tiges  grêles,  droites,  tameufes; 

les 
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les  rimeauz  glabre*,  i deux  angles  i les  feuillet 
oppofées , feAile*  , oblongues , glabres  , nbiufes 
à leur  fommec,  rétrécies  à leur  bafe  | les  fieuis 
prefque  felCIes , axillaires  8r  folitairesau  fomtneci 
les  rameaux  formant  par  leur  enfcmble  une  forte 
de  coiymbe  s l'oraire  furmonté  de  deux  iiylus. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  reptenirio- 
nalc. 

r ■ Ascyre  amplexicaule.  Afcyrum  ampUxUaidt. 
Mich. 

Afiiyrum  cauU  eri3o  , fvptrnf  dUkotomt  pantcu- 
Idto  fdtiis  ampir xicadttifus  , cordatit  p fiohhuj  tri- 
tynii.  Mith.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  77. 

Scs  tiges  font  droites , dichotomes  & paniculées 
à leur  partie  fupérieure  , garnies  de  feuilles  am- 
plexicaulrs,  en  forme  de  cœur.  Les  fleurs  renfer- 
ment trois  ftyles.  Elle  croit  dans  la  Floride. 

6.  AsCY&E  i tige  baflfe.  Afcyrum  pumlium. 
Adiah. 

Afcyrum  kumiUimum  , foliij  purvuiit  , ovalikut , 
•icufst  pedictUie  longis  , rtftxis  ; fioritui  mono  ftu 
digynis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  77. 

Cette  efpice  a des  tiges  très-balTes,  garnies  de 
feuilles  fort  petites  , ovales , obiufes  ; les  pédi- 
celles  aloiigés  & réfléchis  | les  ovaires  furmontés 
d'un  ou  de  deux  ftyles.  Elle  croît  dans  la  Nouvelle- 
Géorgie. 

7.  Ascyrb  enveloppé.  Afcyrum  invodutum. 
Labill. 

Afcyrum  ptcolic  quînij , invo/utic;  foiits  ovato~ 
oèiongîj  y coûte  tetrogono  , paniculà  dichoiomi,  La- 
bill. Nov.  Holland,  i.  pag.  ja.  tab.  174. 

Ses  tiges  font  légèrement  ligneofes  , à tiges 
baffes,  redreffées  , afeendentes,  téiragones , gar- 
nies de  feuilles  à demi  amplexicaulos  , oppofées  , 
ovales-obinngues  ou  eliipriqiies , à points  tranfpa- 
rens.  Les  fleurs  font  folitaires,  terminales,  ou  pa- 
niculées par  dichotomies;  les  découpures  du  calice 
égales,  ovales -lancéolér s ; les  petales  oblongs, 
perfillant  long-tems  avec  le  fruit  ; les  fliamens  au 
iMimbre  de  quinze  i vingt,  à peine  fifciculés, 
réunis  i leur  bafe,  inférés  fous  le  pillil;  les  an- 
thères orbiculaires , à deux  valves.  L'ovaire  eil 
ovale,  oblong . libre,  furmonté  de  trois  ffyles 
courts,  rapprochés  entr'eux  à leur  bafe;  les  ftig- 
mates  réfléchis  , obtus.  Le  fruit  eft  une  capfule 
ovale,  oblongue,  i une  loge,  i trois  valves. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  6 La- 
billard. 

8.  AscyRE  couché.  Afcyrum  humifufum.  Labill. 

Botanique.  Supplément,  Tome  1. 


Afyrum  petjlls  quînis  , fijmtnihut  denariîs,  fo- 
liis  obovntir  ; çaulibui  tetragon  'ti  iprofratii.  Labill. 
Nov.  Holl.  pag.  j).  tab.  17J. 

Petite  plante  , dont  les  tiges  grêles  font  éten- 
dues fur  la  terre  , glabres , tetragoncs  , garnies  de 
feuilles  oppofées  , en  ovale  renverfé  , felCles,  un 
peu  crénelées  ou  entières,  tra.eifees  de  point* 
truifparcns.  Les  fleurs  font  axillaires  8c  termina- 
les, pé  lomulées;  les  découpures  du  calice  égalés , 
ptcfqu'aiilli  longues  que  la  corolle  ; les  petales 
ovalt  s,  oblongs.  Les  autres  parties  de  la  iruCtih- 
cation  comme  dans  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémei.  ( Laiill.  ) 

* Afyrcm  ( flans)  , caule  creüo , infeme  fimplici, 
ancipiie  ; foliii  obtoneo.-ovaltbus  p jhriôui  brtviier 
.pedicellotit , ingynis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a. 
pag'  77- 

An  afcyrum  hyperUoides?  Walth.  Flor.  carol. 

Cette  plante  paroit  être  la  même  que  Vhyperi- 
cum  letrapeiotum  Lam.  n'*.  11,  d'après  Willdenovr. 
Ses  feuilles  font  oblongues , obtufes,  arrondies  i 
leur  bafe , de  la  longueur  des  entre  nœuds  ; le* 
pédoncules  axillaires,  plus  longs  que  les  feuilles, 
foutenant  d'une  i trois  fleun.  Elle  croît  dans  l'A- 
mérique feptentriotule.  fy 

ASCYRUM.  (roytx  Ascyre.) 

ASEROÉ  rouge.  Aferoe  ruira.  Labill.  Nov. 
Holl.  1.  pag.  1 14,  Sc  Voyag.  de  Lapeyr.  vol.  1.  p. 
14p.  tab.  11.  ' 

M.  de  Labillardièce  a décrit  fous  ce  nom  un 
champignon  pour  lequel  il  a établi  un  genre  par- 
ticulier , & dont  il  diftingue  le  caraâère  effentiel 
pat: 

Un  volva  gélatineux  ,Jlrii,  prefque  gMuleux  ; un 
péaieule  cylindrique  & ffuleux , e ‘ouvrant  h fon  fom~ 
met  en  plupeurt  royone  étatés  (f  iifdes. 

Ses  racines  font  fongueufes , tubéreufes  ; elles 
ptoduifent  plulieurs  fibres  Ample* , alongées.  Le 
volva  efl  charnu  , prefque  gl -buleux , blanchâtre  , 
prefque  tranfparent , marque  de  fept  ftties  tant  en 
dedans  qu'en  dehors , percé  d fon  fommet.  Le 

ftédicule  efl  cylindrique  , beaucoup  plus  long  que 
e volva  , de  couleur  pourpre , fifluleux , ouvert  i 
fon  fommet , couronné  par  fept  rayons  étalés  , 
bifides,  de  couleur  pourpre , jaunâtres  en  deffu*. 

Ce  champignon  croit  fur  la  terre  , parmi  le* 
moufles , au  cap  Van-Uiémen.  ( Defcr.  ex  Laiill.  ) 

ASJOCAN.  Roxburg  ( Afiat.  Ref.  4. pag.  fff.) 
a fait  de  cette  plante,  jufqu'alors  peu  coonue  , un 
genre  particulier  fous  le  nom  à'ionefia , & auquel 
■I  donne  pour  caraâère  effentiel  : un  c^ice  i deux 
folioles;  une  corolle  iofutidibatifaniie)  le  ttffiq 
Ppp 
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charnu.  Fermé;  le  limbe  i quatre  lobes  ; un  appen- 
dice en  forme  d’anneau  , inféré  i l'orifice  du  cube 
de  la  corolle  , qui  fuppotce  fepc  éumines  ; un 
ovaire  pédicellé,  auquel  furcèae  une  goufle  en 
forme  .de  fabre,  contenant  de  quatre  à huit  fe- 
mences.  Ces  caraâéres  annoncent  les  r'pports  de 
ce  genre  avec  la  famille  des  légumineufes,  & fon 
pffinité  avec  les  paiovta  te  les  iauhinia. 

ASMENI.  C’eft  , d'apiës  Dalechamp , le  nom 
que  donnent  les  Aiabes  à l'iris  commune. 

ASMONICH  : nom  péruvien  d’un  quinquina, 

ilnchona  rofia.  Ruia  8e  Pav.  Flot,  pecuv.  a. 
pag.  jq.  ub.  199. 

ASOUATOU  ; nom  brame  du  iJitU  du  Malabar. 
(Rheed.  Hort.  Malab.  ).  ub.  6).}  C'eft  une  eF-. 
pèce  de  figuier, /rua  l'nd/eu  Lino. 

ASPALAT.  Afpatathai.  Ce  genre  a été  confi- 
dérablement  augmenté  par  les  efoèces  que  Thun- 
beig  a mentionnées  par  une  feule  phrafe  fpécifi- 
que  dans  fon  Prodromt  dis  Plantes  du  Cap  dt  Bonne- 
Èfpiranct.  Ces  cfpéces  font  trop  peu  connues  pour 
que  nous  puilFions  entreptendre  de  les  ajouter  d 
celles  déjà  déciites  dans  ce  Diâionnaire. 

M.  de  Lamarck  a Fait  graver  dans  les  Ittujtraiions 
dis  Genres , tab.  éao , les  efpèces  fuivantes  : 

i.Aspalat  éf  'tmux.  Afpalathus  fpitiofa , fig.  ). 

).  -\SPALAT  acuminé.  Afpalathus  acuminata  , 

*8- 4- 

4.  Aspalat  hérÜTon.  Afpalathus  kijirix , fig.  i. 

6u  Aspalat  à flcuis  en  têtes.  Afpalathus  capi^ 
tata.  fig.  1. 

Le  même  auteur  a placé  dans  ce  genre  un  lotus 
de  Linné,  n®.  i6,  & quelques  anthyllidtSj  n®‘,  19 
5^.  Quant  à l* Aspalat  a bois  noir,  n®.  z8  (a/ 
palathus  thtnus  Linn.),  voyez  les  obrervations  à 
l'article  Aldine  , Suppl, 

ASPALATHUS.  Aspalat.)  Ce  nom, 

adopté  par  Linné  pour  le  genre  que  nous  venons 
de  décrire,  a été  employé  par  Diofeoride  pour  le 
cytife.  On  Ta  donne  aufli  i (quelques  crpèces  de 
fpanium  & i des  arbrifieaux  epineux  dont  le  bois 
odorant  étoit  employé  dans  les  parfums,  ainfi 
qu'au  lignum  rhodium , que  l'on  reconnoit  mainte- 
nant pour  être  une  ef^ce  de  liferon. 

. ASPARAGUS.  ( yoyei  Asperge.  ) 

ASPEREl.LE.  Àfptrdla.  111.  Gen.  vol.  i.  p.  167, 
Schreber  avoit  d'abord  defigné , fous  le  nom  d'af- 
pcrdla,  le  phalaris  oryioidss  Lion.^  different  de 
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I ce  genre  par  l'abFence  des  valves  calicinales  ; en* 
fuite,  dans  fon  fupplémetit,  ilafubdituélui-mém* 
au  nom  afperella  , celui  de  ieerjia , adopté  parplu- 
fieurs  autres  bocinilles  qiri  ont  réuni  quelques  au- 
tres elpèces  à ce  nouveau  genre.  M.  de  Lamarck , 
dans  Tes  IlluftraÙBns , a confervé  la  première  plante 
fous  le  nom  Haiperelta  , auquel  il  n'attribue  que 
trois  étamines.  Ses  valves,  ciliées,  comprimées, 
firiées,  relTcmblent  un  peu , en  ce  point , à celles 
du  rie , qui  a de  même  les  fleurs  paniculées  ; on  a 
ciré  fon  nom  fpécifîque  de  cette  lelTemblance. 
( Veytx  ALPiSTE,n®.  14,8:  LEEit.siA,Si<pp/.) 

ASPF.RGE.  Afparagus. 

I.  Asperc.e  commune.  Afparagus offieinaiii.  LinQ. 
— Lain.  111.  tab.  149. 

4.  Asperge  crépue.  Afparagus  crifpus.  Lam. 

Afparagus  ( decumbens)  , caule heriaceo , inermi, 
detumhente  , ramef^mo  ; ramss  jtexuofs ; foliis  feta~ 
ceis  i peduncuüs  foliiariis  , terminalibus.  Wiilden. 
Spec.  Flanc,  a.  pag.  i;i. 

Afparagus  (decumbens),  heriaceus , inermis  , 
decumbens  , ramis  fubrejlexis , fbtiss  fubfetaciis,  Jacq. 
Hort.  Schoenb.  1.  pag.  71.  tab.  97. 

f.*  Asperge  à grappes.  Afparagus  racemofus. 

Afparagus  aculeis  folitarüs  , ramts  firîatis  ; fotirs 
fafciculatis , lineari  jubulatis  ffalcatis  i racemis  mul~ 
tiforis , axillaribus,  WillJ.  Spec.  Plant.  1.  p.  141. 

Cette  plante,  fuivant  Willdeno»,  rapprochée 
de  V afparagus  falcatus , elf  très-  difFérente  8c  bien 
rcconnoiflable  à Tes  Feuilles  dix  Fois  plus  courtes 
8c  quatre  fois  plus  étroites , ramalTées  pat  paquets  , 
linéaires , fubulées,  courbées  en  faucille,  bes  tiges 
ligneufes  fe  divifenc  en  rameaux  flriés.  Ses  fleurs 
font  petites  , difpofées  en  grappes  axillaires  , lon- 
gues d'un  pouce  8c  demi  ; les  pédoncules  accom- 
pagnés , à leur  bafe , de  bradées  oblongues , fort 
petites. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  Tj 
( Defeript.  ex  Witld.  ) 

Oifervaiions.  Les  efpèces  fuivantes  , mention- 
nées par  Thunberg  dans  fon  Prodrome  des  Plantes 
du  Cap  de  Bonni-Efpérante , ont  befiiin  d'une  def- 
cripcion  plus  déuillée  pour  être  mieux  reconnues. 

* Afparagus  (flexuofus),  heriaceus,  inermis, 
caule  pexuofo , foliis  lanceolatis,  Thunb.  Ptodrom. 
pag.  66. 

* Afparagus ■ {(esniem)  , herbaceus  , inermis, 
volubilis,  foliis  lanceolatis  , fsUatis.  Thunberg, 
Prodr.65. 

* Afparagus  (fubulatus  ) , frutefeens  , inermis. 
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nmii  ntrcfitxi»,  foliis  urtti-fukuUvt.  Thunberg  , 
Piodr.  66. 

• jffpjragus  C df  psndens  ) , fruticofus  , xculea- 

tus  , ramis  nfitxts  fuinLiis.  1 hunb.  Prodr. 

66. 

* Afparapus  aculeit  fo/!iarüs  ; foliis 

lanitolûùs  , fabfalcath  ; ptduncuiis  iixiUartifus  > fo~ 
ùtariis.  'l  hunb.  Prodr.  66. 

ASPKRGILl.E.  Affergïtlus.  Gennî  de  plantes  de 
la  famille  des  champignons,  établi  pat  Michel!  , 
coiaiondu  par  Linné  avec  les  mucor  , de  que 
M.  Petfoon  a compris  dans  fun  genre  moniHa. 

( P'üyri  MonILIE,  Suppl.,  & ASI'ERÜILLUS.  111. 
Cen.  tab.  8po.  ) 

A3PERUGO.  ( yoyti  Rapette.) 

ASPERULA.  ( Voyc[  AsPÊRLai.) 

ASPÉRULE.  AfptruU. 

I . Aspérule  odorante.  Afptrulu  odorata.  Linn. 
— Lam.  111.  tab.  6i.  — Curris,  Lond.  Icon. 

r.*  Asperüle  i fix  (euüUs.A/piruUluxaphylU. 
Aliioni. 

Afptrulu  foliis  finit  , rigidiufulis,  gtairis  , Itvi- 
iut  , tinearihus  ; foriius  ttrminalHus  , aggrtgatit , 
fiftHist , iroSiat  fùptrantiius.  Decand.  Synopf. 
pag.  as».  n°.  H19- 

AfptruU  foliis  finis , lir.iariius  ; foriius  umitl- 
Utis,  ttrminalHus , f.ift0libus , Aliioni,  Flor.  ped. 
n®.  48.  tab.  77.  fig.  J. 

Ses  tiges  font  grêles , tétrâgores,  limples  ou 
tameulés , très-glabres,  hautes  de  quatre  i cinq 
pouces  , garnies  de  feiiilles  étroites , linéaires , 
aiguës  . un  peu  fermes,  rudes  1 leurs  bords  , au 
nombre  de  lix  à chaque  vetticille.  Les  fleurs  for- 
ment une  petite  ombelle  terminale,  ptefque  fef- 
iile , accompagnée  de  fix  folioles  plus  courtes  que 
les  corolles  : celles-ci  font  d'un  blanc  lavé  de 
tofe  { leur  tube  long  d’environ  quatre  lignes  i le 
limbe  divifé  en  quatre  lobes  aigus  1 le  fruit  glabre, 
llrié , i deux  femences  ovales , oblongues. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers  , au  deffus  de 
Tende , oans  le  Piémont,  y ( K.  /".  ) 

i.*t  AspÉROLE  à feuilles  rudes.  AfptruU  hirta. 
Ram. 

AfptruU  foliis  finis,  kirtis , acutit , inttrnodio 
longioritus  ; fitriius  ttrminalHus  , aggrtgotis  , ftft- 
liius , braBtas  fuptrautiius.  Ramond , Bull,  philom. 
n®.  41.  pag.  i}i.  tab.  9.  lig.  1.  a & }.  — Decand. 
Synopf.  pag.  198.  n®.  5558. 

Il  fort  d'une  racine  forte  & ligoeufe  un  grand 
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nombre  de  tiges  grêles , quadrangui  tires , droites 
ou  afeendantes , hantes  de  quatre  i cinq  pouces, 
garnies  de  feuilles  nombreufes,  plus  longues  que 
les ^ntre-norud^  linéaires,  argués,  fix  àsluque 
verticille , hériffees  de  poils  roiJeS  à leurs  bords, 
8f  quelquefois  fur  leurs  neivuies.  Les  fl?urs  font 
fertiles , réunies  en  têtes  terminales , blanches  , 
légèrement  purpurines  en  dthors.  Le  fruit , d'a- 
près M.  Ramonci.eft  fiirmé pat  deux  b.dcsfèches, 
d un  pourpre-noir  luifant , divifees  chacune  en 
deux  lobes  à leur  maturité. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers,  dans  les 
Hautts-Pytenées.  qr  ( K,  /.) 

!.*♦  A'PÉRULE  hitiffée.  AfptruU  hirfuia.  Desf. 

AfptruU  foliis  finis , liniariiut , aeuiis , dtnticu- 
Utis , inftrioriiut  hiifutis  ; foribus  agg'tgstis  , ter~ 
minalibus.  Desf.  Flor.  allant.  I.  pag.  117. 

RubtrU  luftsnica , afpira , foribui  purpursftnti* 
but.  Tourn.  Inll.  R.  Herb.  ijo.  — Vaill.  Hetb. 

Cene  efpèce  a le  port  du  galium  utiginofum 
Linn.  Ses  tiges  font  droites,  giéles , très-lilles, 
rameufes , quadrangulaires  , hautes  d'un  pied  & 
plus , hériflees  à leur  partie  inférieure , garnies  de 
feuilles  glauques , étroites  ,prefque  linéaires,  in- 
fenliblement  élargies  vers  Lut  lommet,  acumi- 
nées , finement  dcnticulees  i leurs  bords  , fix  i 
chaque  verticille  ; les  inférieures  hérilfées  de 
cils  courts  & roides  ; les  verticilles  inférieurs 
eaucoup  plus  rapprochés  que  les  fiipérieurs.  Les 
flcuis  font  réunies  en  une  tête  terminale.  La  co- 
rolle ell  infundibuliforme,  d’un  rofe-pâle,  longue 
de  quatre  à cinq  lignes  ; le  limbe  divifé  en  quaae 
lobes  ovoïdes  i tes  femences  glabres. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines,  aux  environs 
d'Alger.  (P‘./.  in  htrb,  Dtsfont.) 

8.  Aspérule  de  la  Calabre.  Afpirula  atUirua, 
Linn. — Desf.  Flor.  atlam.  1.  pag.  116. 

Ruiiola  crttica , ftaidifima  , frmtfcint , myrti- 
folidp  fort  magno , Juavt- rubtntt,  Tourn.  Coroll.  /• 

TkymtUa  fupina  , lignofor , crttica  p ingrasi  odo- 
ris  , major.  Zan.  Hifl.  Il  y.  ub.  166. 

Ncrium  olttfolio  , viridi , fettidifimum , incamatù 
fort.  Hott.  Cathol.  Suppl.  J.  — Vaill.  Hetb. 

Shtrardia  ftciidifima.  Cytill.  Char.  69.  tab.  J. 
fig.  7- 

AfptruU  foliis  oppofuis  , lintari-UncioUlis  ; caule 
fruticofo.  Lhétit.  Slirp.  6 y.  tab.  31. 

Cette  plante  répand,  lorfqu'on  la  broie,  une 
odeur  ttè«-défagreable.  Ses  tiges  font  ligoeufes  , 
couchées , rameufes , longues  d’un  i deux  pieds  ; 
les  rameaux  oppofés  & cylindriques  ; les  feuilles 
glabres , oppol^ , un  peu  épailîès , Iméaires-lao- 
Rpp  1 
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céolées , rénëcies  à leurs  deux  ntrëmitës . piles 
en  deQdus  ■,  deux  lliputes  petites , ferrées  contre 
U tige  , aiguës.  Les  fleurs  font  droites  , feOiles  , 
terminales  J réunies  en  corymbe  au  nombre  de  l^il 
i douze  i la  corolle  couleur  de  rofe , longue  d un 
demi-pouce  ; fon  tube  grêle  ; fon  limbe  divifé  en 
quatre  lobes  étalés , fouvent  réfléchis , aigus  j les 
Mamines  faillantes  s les  anthères  verfaiiles.  Le 
fruit  confilte  en  deux  baies  adhérentes,  grêles,  i 
peine  charnues , rougeâtres , i demi  cylindriques  ; 
autant  de  femences  oblongues. 

Cette  plante  croit  dans  la  Calabre.  M.  Desfon- 
taines l'a  également  recueillie  fui  le  mont  Atlas. 
■^  ( in  ktrb.  Desfoat,  ) 

9.  Asperule  i courtes  feuilles.  ^fptnJa  ircvi- 
fatia.  Vent. 

Afptrnla  Jvliis  qnattrnis  , trrviffimis , fuperioribut 
nppaJUit  j'  cauU  decumktnlt  ; Rarihus  qundrifdit ^ axil' 
lariius  , foliiariù  ; iirminaliiiu  fafciculaiii , Vent. 
Hort.  Celf.  pag.  & ub.  6j. 

Cette  efpèce  a quelques  rapports  avec  Vafpc- 
nta  cynanekica  i elle  s'en  diflingue  aifément  par 
(es  feuilles  très-courtes  , par  la  difpofition  de  fes 
fleurs,  dont  quelques-unes  font  axillaires  & foli- 
taiies , les  autres  terminales,  fafciculées  t par  fon 
ftyle , divilé  jufqu'l  fa  bafe.  Ses  tiges  font  glabres , 
ligneufes,  tombantes,  ttès-rameufes , géniculéesi 
les  rameaux  tedreflési  les  fc  uilles  linéaires , ai- 
|uës  , concaves  , un  peu  rudes  au  toucher  ( les  in- 
férieures au  nombre  de  quatre  â chaque  verticille; 
les  fupérteures  oppofées,  portant  fouvent,  dans 
leurs  aiflelles  , des  rameaux  avortés  i les  fleurs 
d'abord  d'un  jaune-verdâtre  , puis  d'un  pourpre- 
foncé  en  vieilliflant  s le  tube  trois  fois  plus  long 
que  le  calice  j le  limbe  à quatre  lobes  ovales , 
obtus  i le  fruit  lifle , globuleux , d’un  rouge-brun, 
comprenant  deux  femences  tecouveites  d'une 
nembrane  très  mince. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes  de  la  Ca- 
ramanie,  oû  elle  a été  découverte  pat  MM.  Bru- 
guière & Olivier. 

ASPHODÈLE.  Afpkadtlus.  Le  nom  d'afpkadè/t 
a été  employé  par  Pline  8c  par  Dinfeotide  s il 
vient  du  grec  , 8c  lignifie  feepin.  II  fut  probable- 
ment donné  i cette  plante  à caufe  de  la  forme  de 
fa  tige  8c  de  la  difpofition  de  fes  fleurs.  Les  An- 
ciens plantnient  rafphodête  rameux  auprès  des 
tombeaux.  Le  vulgaire  croyolt  que  les  mânes  des 
morts  lie  nourrlIToient  de  fes  racines.  Les  fangli-rs 
en  font  très-friands.  En  Barbarie,  où  cette  plante 
efl  très-commune , ainli  que  ces  animaux  , j'ai  vu 
la  terre  partout  bouleverlée  pour  en  arracher  cet 
aliment.  Ce  boiilevetlémenc  la  tend  plus  fertile  , 
& facilite  l'acctoiflèment  de  la  végétation  dans  ces 
terrains  durcis  par  la  grande  chaleur,  8c  que  les 
pluies  tares  ne  peuvent  amollit  ni  divifet.  Le  gtouin 
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&'  les  pieds  du  fanglier  femblent  remplacer,  daol 
ces  plaines  défeites , U bêche  8c  le  hoyau. 

E s pic  I s. 

1.  AsPHOnâLE  de  Crète.  Afphadtlut  cnticas. 
Linn. 

Afphadeluj  (creticus),  cautt  infini  foliofa , 
fuptrni  ramofa  , nuda  ; faliil  fikuiatu  , afptris  j gt- 
nitalibut  dtciinatit.  Desf.  CotoU.  Touin.  pag. 
tab.  1. 

4.  AsFHOcâiE  rameux.  Afpnodthu  rnmafas. 
Linn.  — Lam.  111.  Cen.  tab.  Z4t.  lig.  i 8e  a.  — 
Gzrtn.  tab.  ty. 

g.  Afphadtbu  ( albus  ) , eaulc  nuda , fmplici  ; 
peduncu/is  canfiitis  , iangitudini  broBtaram  ; faiiiu 
liniaribas , carinatis  , Uvibus.  Willd.SpeC.  Plant,  a. 
pag.  IJ  y. 

La  variété  g elf , d'après  Willdeno»  , une  ef- 
pèce dillinâe  , qui  diffère  de  l'afphodeie  rameux 
par  fes  tiges  conllamment  Amples , par  Ces  feuilles 
beaucoup  plus  étroites  , par  fes  braâées  de  la  lan- 
gueur des  pédoncules  i enfln , par  fes  fleurs  plus 
petites,  beaucoup  plus  rapprochées.  Elle  croie 
dans  les  mêmes  lieux. 

6.  AsPRODéLE  (ans  rige.  Afikedtiu  aaau/iu. 
Desfont. 

Afpkadtlus  euuU  nitUo  , faliis  fubuUto-triquarii  ; 
pidictllis  fiuSifiris  , rsfUxis.  Desfbot.  Ftor.  atlant. 
1.  pag.  502.  tab.  89. 

Cette  plante  a des  racines  longues , épaifles  , 
fuCfotmes , garnies  de  quelques  fibres  i elles  pro- 
duifent  un  grand  nombre  de  feuilles  ramaffées  en 

Î;azon , glabres, étroites,  fubulées,  triangulaires, 
égérement  ftri:es,  dilatées  8c  membraneufes  i 
leur  bafe.  De  leur  centre  fortent  plufieuts  fleurs 
foliiaires,  médiocrement  pédonculées  , accompa- 
wées  de  braélées  blanchâtres  , membraneufes  , 
lancéolées,  aigiiëi.  La  corolle  efl  d'un  rofe  pâle, 
de  la  grandeur  de  celle  de  l'afphodèle  ;aune , i 
fïx  découpures  elliptiques , obtufes  , iraverfées 
par  une  ligne  plus  fortement  coloréey  les  étamines 
au  nombre  de  fix  , trois  plus  courtes;  les  lilamens 
onguiculés  â leur  bafe  , connivens  ; le  ftyle  plus 
long  que  les  étamines , terminé  par  trois  fligmates 
obtus.  La  capfule  eft  ronde,  réfléchie  vers  la  terre 
fur  fon  pédoncule. 

Cette  planre  croît  en  Barbarie , fur  les  monta- 
gnes de  Sbiba,  où  efe  a été  découverte  pat 
,M.  Desf'ontaines.  qt  ( /) 

♦ Afpkadtlus  (altaicus)  , taule  nuda  , fimpliei  i 
fiaminibus  tarallâ  dupià  langiaribus  ; foltis  iinea~ 
nbus , eanaiieulatis.  Wilid.  Spec.  Plant,  a.  p.  1 54. 
— Pall.  Aél.  Petrop.  1779.  pag.  aéo.  tab.  10.  ^ 
Ad  radias  maniium  aüaitarum, 
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^ AfphodiUi  (liburtiicus)  . taaU  fimplici , Ijfi 
jhliofo  i coroUii  urnuit^  monopttalit  ;foliis  fetgctts. 
Willd,  Spec.  Pljnt.  i.  pjg.  1 34.  — Scopol.  Carn. 
n°.  41 1.  cab.  11. 

OifervMiiDiu.  L'asphodèis  d’Afrique,  n*.  3 , 

Îaroit  être  la  même  plante  que  Va/iuca  aiy^itiea 
acq.  ( yoytX^  Albuca,  Suppl,  n®.  11.) 

ASPHODELUS.  ( AsmotÈLE.  ) 

ASPIC  : nom  vulgaire  te  corrompu  que  l’on 
donne  i I’Aipiste  dr  Canarie,  n*.  1 (phahrit 
tanarienJSs  Linn.  ).  On  donne  encore  le  nom  i'af- 
pic  ou  de  fpic  i une  efpice  de  lavande  ( lavanduta 
fpiea  Linn.  ). 

ASPIDIUM.  S»artz,  Filic.  ( Keytî  Poly- 
rODE.) 

ASPILIE.  Âfpilia  Genre  de  plantes  Bofculeu- 
fes,  de  la  famille  des  cotymbiferes  , établi  par 
M.  du  Petic-Thouars  dans  fes  Genres  nouveaux  de 
file  de  Madagafcar , pag.  1 2 ; il  comprend  des  her- 
bes donc  les  tiges  font  couchées . les  feuilles  op- 
pofées  & felTiles,  les  fleurs  folitaires  & termi- 
nales. Elles  ont  pour  caraâêre  elTentiel  & géné- 
rique ; 

I®.  Un  calice  commun  , cylindticpie  , compofê 
d'un  double  rang  d’écailles  imbriquées  ; les  exté- 
rieures au  nombre  de  cinq , réfléchies  en  dehors. 

1*.  Une  corolle  radiée  ; les  demi-fleurons  de  la 
rirconférence  flériles , au  nombre  de  cinq  é fix  , 
jauites,  terminés  par  deux  dents. 

5®.  Cinq  étamines  fyngénêfes. 

4®.  Un  ovaire  oblong  •,  des  femences  nblong'ies , 
comprimées,  velues,  élargies  à leur  Commet, cou- 
lonnées  par  dix  petites  dents. 

Le  réceptacle  e(l  garni  de  paillettes  lancéolées , 
colorées  à leur  Commet. 

Ce  genre  a des  rapports  avec  les  fpilanthut , les 
lidens , les  eclyptaj  il  en  diSère  par  la  couronne 
de  Ces  femences. 

ASPLENIUM.  (Koyri  Doradule.) 

ASSA- FŒTID A.  Gomme-réfine  roufle^tre , 
remplie  de  grumeaux  blanchâtres , âcre , amère  , 
d'une  odeur  d'ail  inCupportable.  (ÿoye^  Résine.) 
On  lit  dans  Koempfer,  qui  a vu  lécolter  cette  CubC- 
tance  , qu'au  printems  les  PerCans  abandonnent 
leurs  villages  , 8c  Ce  portent  en  maffe  fur  les  mon- 
tagnes où  croît  en  abondance  \%  férule  qui  la  pro- 
duit! ils  la  débarralTcnt  de  les  feuilles  inférieures, 
qui  font  fanées,  8c  mettent  à no  la  partie  Cupé- 
rieiire  de  U racine,  dont  la  grofleur  é^ale  celle 
du  bras.  Après  cette  opération  préliminaire,  ils 
reviennent  au  bout  de  quarante  jours,  8c  coupent 
uanCvetCalement  le  Commet  de  la  racine.  Un  Cuc 
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laiteux  couvre  bientôt  la  blelTure.  On  le  recueille  : 
00  fait  une  autre  feéUon  tranCvetCale  : on  recueille 
de  nouveau  le  Cuc  qui  a coulé , Sc  on  continue 
ainlî  iufqu’à  ce  que  la  racine  foit  épuiCée.  Le  Cuc 
prend  au  Coleil  une  confiilance  Colide.  Les  Euro- 
péens 8c  les  .Afiatiques  font  différemment  affeâét 
par  l'odeur  8c  par  la  faveur  de  cette  Cubflance.  Les 
premiers  trouvent  l’une  8c  l'autre  C repoulfantes, 
qu'ils  lui  ont  donné  le  nom  vulgaire  de  Jiercus  dia- 
ioli.  Les  Afiatiques , au  contraire  , qui  la  connoif- 
ftnt  Cous  le  nom  de  hing , la  trouvrnt  fi  fort  1 leur 
gré  8c  la  mangent  avec  tant  de  plaifir  pour  aiguiCet 
leur  appétit , qu'ils  lui  donnent , par  excellence , 
le  nom  de  manger  des  dieux.  On  ht  dans  VHifoire 
générale  des  voyages  (vol.  9,  pag.  44),  que  Con 
uCage  i Surate  ell  fi  général , que  l'air  en  efl  in- 
feéfe.  ( yoye^  Di3.  des  Sciences  naturelles.  ) 

ASSILIS.  C'eft , d'après  Dalechamp  , le  nr>m 

Sue  donnent  les  Arabes  à une  plante  qui  parott 
tre  le  fetinum  Jilveftre  Linn. 

ASSIMINIER  : nom  vulgaire  que  porte  , dans 
quelques  contrées , Yanona  trilota  Linn.  ( yoye\ 
COROSSOLE.) 

ASSONE  â feuilles  de  peuplier.  Affonia  popalU 
folia.  Cavan. 

Affonia  foliis  ovato-lanceolatis  , glairis  ; eorymha 
trifdo.  (N.)  Cavan.  DifCert.  5.  pag.  110.  cab.  42. 
fig.  I. 

yulgairement  bois  de  Censeur  bleu  ou  galeux. 

Genre  de  plantes  établi  par  Cavanilles , de  la 
famille  des  malvacéas , qui  comprend  des  arbtif- 
Craux  exotiques  â l'Europe  , 8c  dont  le  caraâère 
effentiel  efl  d'avoir  : 

Un  calice  double  ; l'exiériear  latéral  g f une  feule 
piiee , en  forme  tf  une  braâle  à trois  pointes  ; cinq 
pétales  i vingt  étamines,  dont  cinij  flérUes  ; cinqjly- 
les  ; cinq  cap  fuies  adbérerues  entr  elles , à une  feule 
loge , è deux  femences. 

Arbrifleau  qui  s'élève  droit  fur  un  tronc  revêtu 
d’une  écorce  cendrée.  Son  bois  efl  très-odorant , 
8c  de  couleur  bleue  dans  l'intérieur , acquérant , 
avec  l'âge , une  très-grande  dureté.  Scs  feuilles 
font  grand'  s , énarCes , longuement  péiiolées , al- 
ternes , ovales-lancéolées,  échsntrees  en  coeur  1 
leur  bafe , glabres  à leurs  deux  faces , d’un  vert- 
foncé  , un  peu  crénelées  à leurs  bords  , veinées  , 

fireCqu'â  crois  nervures,  prolongées  en  pointe  i 
eur  Commet , alEi  femblables  â celles  du  populus 
balfimiftra.  Les  fleurs  font  blanches,  8c  ilcvien- 
nent  d'un  jaune  de  rouille  en  vici  tilfanci  elles.Cont 
difpoCécs , à l'extrémité  des  rameaux , en  un  co- 
rymbe  axillaire,  longuement  pédonculé}  le  pé- 
doncule partagé  en  deux  branches. 

Le  calice  eft  double!  Pextérieur  d’qne  feulo 
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Îiièfc  , en  fnrme  d’une  britlfe  litdiile  , i trnli 
l'intérieur  i cinq  divifi-  ns  profondes,  f.» 
coroüc  cft  compofëe  ae  cinsj  pétales  obliques  , 
courbés  en  faucille  ; les  étamines  au  nombre  de 
vingt,  dont  cinq  ftitjles,  qui  fépirem,  pat  leur 
filament  plus  alongé , les  quinie  fettiles  de  trois 
en  trois,  toutes  réunies  i leur  bafe  *n  un  petit 
godât.  L'ovaite  eft  pubeft.nt , furmonte  de  cinq 
Ityrles,  terminés  par  cinqftiiimates  : il  leur  fuccède 
un  fruit  globuleux  , ombiliqué , compofe  de  cinq 
capfules  conniventes,  à une  feule  loge  , conte- 
nant deux  femences. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts,  i l'ile  Bout- 
bon.  b 


ASSOUROU  : nom  caraïbe  d'un  myrte  des 
Antiiles , appelé  aufli  poivre  de  U Jamaïque , dont 
les  feuilles  ont  un  goût  épicé  St  peuvent  entrer 
dans  les  alTaifonnemens.  il  eft  figuré  dansSloane 
( tab.  91  . fig.  1)  , que  Linné  rapporte  à fon 
’prycrüj  pimenta,  ( Verpeq  i ce  fujet  nos  obfctva- 
rions  à l'article  Myrte  à feuilles  de  citronnier, 
B».  II.) 

ASSY  : nom  que  porte  à Madagafcar  le  dracena 
umhraeutifera  Jacq.  ( J^oye^  DragoKIER,  Sappt.) 
M.  Rochon  , qui  en  tait  un  palmier,  dit  qu’il  s'é- 
lève à la  hauteur  de  dix  pieds  1 que  fa  tète  eft 
couronnée  de  feuilles  femblablcs  a celles  du  lis , 
longues  de  quatre  ou  cinq  pieds , & diipofécs  en 
patafol.  On  le  nomme  aufli  huffiig  ié.  Cette  der- 
nière fyllabe  fignifie  grand.  ( Jujf.  ) 

ASTLRE.  À/ler.  Ce  genre,  aujourd'hui  fi  nom- 
breux en  efpèces , éioit , chez  les  Anciens , borné 
ptefqu'i  une  feule,  qui  eft  notre  ajter  amellai. 
Diofeotide  eft  le  premier  qui  en  air  parlé  d'une 
manière  affez  détaillée  pour  qu’on  puifle  la  recon- 
noitre  î elle  porte  le  nom  grec  d'o/ftr  atiicos.  Vir- 
gile l’a  mentionoée . dans  fes  Céargiques  , fous  le 
nom  à ameliuj  , que  Linné  lui  a confervé. 

£J1  €tùm  f0S  in  prntitp  où  nomen  nmeUo. 

Quelques  autres  plantes  européennes  ont  été 
fucccffivemenc  réunies  aux  altères  j mais  aucune 
contrée  de  la  Terre  ne  nous  en  a fourni  autant 

Î|ue  l’Amérique  feptentrionale.  Nos  parterres  en 
ont  décores  i mais  celle  qui  y figure  avec  le  plus 
d'éclat  eft  ïafter  chinenfs  , vulgairement  reine- 
marfueriie.  On  foup(onne  que  nous  en  Tommes 
redevables  aux  miffionnaires  de  la  Chine.  Dillen 
eft  le  premier  qui  l'ait  décrite  & figurée  dans 
fon  Hartui  eàhamenjls.  On  croit  qu'elle  a exifté 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris  dès  l'an  17x8. 
( f'oye^  l'hillotique  qu’en  a donné  M.  Thouin 
dans  le  Diâionnaire  a agriculture  de  t Encyclopédie 
méthcoïque  J vol.  I,  pag.  710  Sc  711  , au  mot 
Aster.) 
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* Tige  .'ègneufe. 

I.  AsràRE  à feuilles  d’if.  A/Ier  taxifolias,  LInn. 

Ajler  ( muticatut  ) , /«/.■'«  linean-f  iformiiue  , 
fcahrts  , pilojts  ; calieibas  fubaqualiitus  , coule  fiuti- 
eafo.  Thunb.  Prodr.  I jy. 

a.  AstÈRE  imbriqué.  Àfler  refiexat,  Linn.  — 
Andrt».  Dotan.  Repof.  1.  pag.  9J.  tab.  95.  — 
Thunb.  Prodr.  i6o. 

q.  Astèai  chevelu.  After  criniiui.  Linn.  — 
Thanb.  Prodr.  160. 

4.  Aster  fruticuleux.  Ajler  frutieahfai.  Linn. 
— Jacq.  l'ragm.  botan.  pag.  9.  tab.  j.  fig.  4.  — 
Thunb.  Prodr.  ijy.  ' 

J.  AstÈRE  tomenteux.  Ajler  tomentofus  Willd. 

Ajler  fraticofus  , foliis  ovalis  , ferratis  , paten- 
itius  yjahTus  eomentope  ; foniut  le'minatiiue  , fiti- 
ternis.  Willdên.  Spec.  Plant.  5.  pag.  loij.  — 
Sebrad.  & Wcndl.  Sert,  flanov.  pag.  8.  tab.  14. 

Aper  ( dentatus)  , ceu/e  fruiicofo  i foliij  denta- 
i!t , fuhTut  ferrugintis  ; poriius  lerminalibai  ; pedun- 
euüs  uniporit , bruâeatis,  Andrew.  Boran.  Repof. 
I.  pag.  8c  tab.  ûi. 

Olearia  dentata.  Moench.  Meth.  Suppl,  p.  IJ4. 

Petit  arbufte  haut  d’un  pied  ou  d'un  pied  & 
demi  au  plus,  garni  de  rameaux  tomenteux,  éu- 
lés.  Sas  feuilles  font  alternes,  pétiolées,  ovales , 
longues  d’un  pouce , rudes  8c  vertes  en  delTus, 
tomenteuTes  & d'un  blanc  un  peu  jaunâtre  en  def- 
fous,  â dentelures  écartées , au  nombre  de  crois  oa 
quatre  de  chaque  côté.  Les  pédoncules  font  ter- 
minaux, folitaires  ou  deux  à trois  réunis , uniSo- 
res , tomenteux , un  peu  épairtîs  fous  la  fleur.  Le 
calice  eft  compofé  d'écailles  oblongues , hérilTées , 
imbriquées,  très-ferrées } les  demi-fleurons  de  la 
circonférence  blancs  ou  un  peu  rougeâtres  i l'ai- 
grette des  femences  plumeufei  les  filets  connivens 
à leur  bafe. 

Celte  plante  croit  à la  Nouvelle-Hollande,  b 

(K.v.) 


6.  AstÈRE  fariné.  Aper  fericeas.  Vent. 

Aper  cauTthut  procamtentiius  ; foliis  ovato-lan- 
ceotacis  y fericels  ; ramts  uniporis.  Vent.  Hort.  Celf. 
pag.  }}.  tab. 

Aper  fraticofus  , foliis  oJtlongo-lanceolatis  , fepi~ 
liius  , integerrtmis  , trinerviis  , ferieso-iomtntops  ; 
Poriùus  tsrminaitbus.  'WUlden.  Spec.  Plant.  3* 
pag.  1016. 

APer  argtnteus.  Mich.  Flot,  boréal.  Amer.  1. 
pag.  111. 
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Efpice  nii-rennirquible  par  Tes  feuilles  foyeu- 
fes  or  argentées.  Ses  tiges  font  très  • rameufes , 
touffues  , giélss,  pliantesi  les  rameaux  pubefeens, 
prefque  filifnrinesi  les  feuilles  alternes,  felfiles, 
ovales-lancéoUes  , très-entières  , i trois  nervures 
peu  fcnCMes,  longues  il'enviton  un  pouce,  mu- 
cronées  à leur  fommet.  Les  fleurs  font  folitaires  à 
l’extrémité  des  rameaux  , formant , par  leur  en- 
femble,  une  ample  panicule i radiées,  de  couleur 
violette  à la  circonférence,  d'un  jaune-pâle  à-leur 
difque  t le  calice  compofé  de  folioles  foyeufes  j les 
extérieures, femblables  aux  feuilles  s les  intérieures 
plus  étroites . recourbées  vers  leur  fommet.  Les 
femences  fopt  glabres , ovales-obrongues , fltiées , 
futmontées  d'une  aigrette  brune , ptefque  fimple. 

Cette  plante  croit  au  pars  des  Illinois . dans 
l'Amérique  feptenirionale  , oû  elle  a été  décou- 
verte par  Michaux,  ( K.  v.) 

7-  AstâiiE  à feuilles  de  cymbalaire.  Afer  tym- 
haUr'n.  Ait. 

A^cr  fruticofuj  , foliii  pttiolaùs  , fubrütundo- 
ovatis  , hirtis , turinqui  uni  vtl  kidtntatit  ; ptditn- 
cutis  unifions  , etongucit , urminaliius.  WiUd.  Spec. 
Plant.  ).  pag.  1016. 

Aficr  frulicofus  , frtiis  m’utis  , finuatij  , hirtis  ; 
cnlicitus  imiricatis , hirtis.  Aiton  , Mort.  Kt»".  j. 
pag.  197. 

Aficr  fr/iis  coriato-ovatis  , dentatis  ; catslc  hir- 
iaeco.  f Thunb.  Ptodr.  léo. 

Ses  tiges  font  médiocrement  ligneufes,  garnies 
de  feuilles  péciolées  , alternes  , ovales  , un  peu 
arrondies  , prefqu'en  coeur  , longues  d'environ 
trois  lignes  , betilTees  de  poils  roides , entières , 
finuées , quelquefois  munies  d'une  ou  de  deux 
dents  profondes.  Les  fleurs  font  blanches , petites , 
folitaires  i l'extrémité  des  rameaux , portées  fur 
de  longs  pédoncules  fimplest  les  calices  compofés 
d'écailTes  hériffées,  imbriquées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance. 

8 AstÊri  de  la  Caroline.  Aficr  carolinienas, 
Walth. 

Afitr  fruticofus  , foliis  ohlcngis  , integirrimis  , 
utrinque  atunuatii  ; caticinis  Jquamis  taciniatis  , 
fquarrqfs;  ramaiis  pukcfccmiius.  Willd.  Spec.  Plant. 
3.  pag.  1017. 

Afict  caulc  fruttfeentt , fuifiandtntt , ramofifiîmo; 
foliis  amplcxanii-fifiitikus  , ovati  lanctolatis  , intc- 
gris ,'  ramaiis  fummitatc  paucifioris , calicihus  fquar- 
refis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer,  a- pag.  tir.  — 
Walth  Flor.  «arol.  pag.  ao8. 

Cette  efpèce  a des  tiges  ligneufes,  ptefque 
grimpantes,  ttès-rameufesi  les  rameaux  puntf- 
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cens , principalement  dans  leur  jeuneffe  ; les  feuil- 
les alternes  , fefltlÿ  , prefqu'amplexicaules , ova- 
les lancéolées , tr«-entiètes , longues  d un  demi- 
pouce  & plus,  un  peu  rudes  à leurs  bords , un  peu 
rétrécies  à leur  bafe , aiguës  & mucronées  à feut 
fommet.  Les  fleurs  font  peu  nonibreufes,  fïtuées 
dans  l'ailTelle  des  feuilles , vers  le  fommet  des  ra- 
meaux; les  pédoncules  uniflorts.  Le  calice  eft  ob- 
long , compofé  d'écatlles  lancéolées , imbriquées , 
fearieufes  ; les  inferieures  réfléchies  en  dehors  ; les 
demi-fleurons  alfez  grands,  de  couleur  de  chair) 
les  fleurons  du  centre  d un  jaune-pourpre. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  humides , à la  Caro- 
line.!, (K./) 

9.  AsTim  i feuilles  étroites.  Afitr  angufiifiilius. 
Jacq. 

Aficr  fruticofus  , foliis  lineariius  , acutit , impunc- 
tatis  , fuhincattis  ; peduruulis  tcrminalihus  , folita~ 
tiit,  unifioris  , stongatis.  Willden.  Spec.  Plant.  3. 
pag.  1017. 

Afitr  fruticutofus  , foliis  lintarihus  , împunBatis  , 
fubincanis  ; pejuaesdis  unifioris  , ttrtdis.  Jacq.  Hort, 
Schoenbr.  3.  pag.  é).  tab.  370. 

Arbufle  dont  les  tiges  font  rameufes , garnies  de 
feuilles  alternes , linéaires , très-étroites,  glabres 
ou  blanchâtres  , point  ponâuées  , très-entières  , 
aiguës  â leur  fommet.  Les  fleurs  font  d'un  bleu- 
pâle  , fituées  i l'extrémité  des  rameaux , fur  un 
très-long  pédoncule  folitaire,  uniflore. 

Cette  plante  «oit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  T, 

10.  Ast£re  à feuilles  obtufes.  Aficr  oitufatus. 
Thunb. 

Aficr  fruticofus , foliis  lineariius  , camofis , gta- 
krit , punSatis  , oktufit  ; peduntuiis  unifioris  ,-  cals- 
cikus  imiricatis  , difeo  irtvioriius.  Willden.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  aoi8.  — Thunb.  Prodr.  139. 

Elle  fe  rapproche  de  la  précédente,  ainfi  que  de 
Vaftr  fruticutofus  ; elle  diflère  de  toutes  deux  par 
fes  feuilles  charnues,  beaucoup  plus  courtes;  de 
la  première  par  ces  mêmes  feuilles,  obtufes  à leur 
fommet,  glabres,  ponéhiées.  I.es  pédoncules  font 
beaucoup  plus  courts,  fitués  à l'extrémité  des  ra- 
meaux ; les  calices  plus  courts  que  les  fleurons  du 
difque. 

Cette  plaaw  croît  an  Cap  de  Bonne -Efpé- 
rance.  1)  1 

1 1 . AstIre  à aigrette  rougeâtre.  Aficr  phlogo- 
pappus.  Labill. 

Aficr  fruticofus  , foliis  oilongis , dentatis,  ftktiu 
lomentojit  ,jaaieriias  fteperne  fiellato-hsfpidts,  La- 
bill. Nov.  Holl.  1.  pag.  49.  tab.  193. 
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Ee1  ar'oiifleau  huit  de  huit  à dit  piedt,  muni 
de  tjni'.aux  lliiés,  blanchâtres,  tomentuui  ; IcS 
Icuiiles  alternes  , i peine  petiSIées  , oblongues  , 
rétrécies  à leurs  deux  exitemités  , finuées  ou  pro- 
fondémentdentécs,  tomenteufcs.-blanchitris  ou 
d'un  jaune-clair  en  defTousj  les  plus  jeunes  cou- 
vertes de  poils  roides  , en  étoiles.  Les  fleurs  peu 
noinbrcures  font  difpofées  en  un  corjnrbe  pani- 
culé  à 1 extrémité  des  rameaux  i les  écailles  calici- 
nales  imbriquées  , à peine  ouvertes  , un  peu  ub- 
lufes,  légèrement  tomeiiceufcs  i les  fleutons  peu 
nombreux i les  ovaires  pileux;  environ  dix  demi- 
fleurons  violets,  un  peu  léflcchis , à trois  dents; 
les  femences  obinngues,  elliptiques,  iin  peu  fl  tiées , 
couronnées  car  une  aigrette  pileufe  , un  peu  rude , 
d'un  rouge  Je  feu  ; le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diénwn.^  (Dr/- 
trlfi.  IX  Libill.) 

IX.  AstÈre  étoilé.  Aftr  fUllulatus.  Labill. 

Aflu  lanctcUùi , ferraiii  ,/uitiu 

tomextofit  , janioribus  /lUaio-hifpidu  ; fioribus  pa- 
nicu/jio-anymbc/s,  Labill.  Nov.  Holl.  X.  pag.  jO. 
tab.  196. 

Arbrilleau  très-voilin  du  précédent , qui  s’élève 
i la  hauteur  de  dix  i douxe  pieds.  Ses  tiges  Le  di- 
vifent  en  rameaux  flriés  , tonienteux , de  couleur 
un  peu  roufleàtte.  Les  feuilles  font  médiocrement 
pétiolées,  alteines  , bncéolées,  aigues,  é dente- 
lures moins  profondes  que  dans  la  précédente,  un 
peu  plus  alongées . femblables  pour  le  relie , ainll 
que  dans  ladifpolïtion  des  feuilles;  les  demi-fleu- 
rons au  nombre  de  quinze;  les  aigrettes  point 
cojorées. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diéinen.  l> 
(Labill.) 

rj.  AstÉRE  à feuilles  de  myrte.  AJler  ayrjîaoi- 
dti.  Labill. 

Afir  fraticofut , faliis  obovatii , margine  notais , 
crtnalatil , fabttts  tomento/U  ; corymbis  /abtnfioris  ^ 
radiU  faburnU.  Libill.  Nov.  Holl.  a.  pag  y }.  tab. 
ioa. 

Ses  tiges  font  droites , ligneufes , hautes  de  cinq 
i fix  pieds  , garnies  de  feuilles  ftffiles,  alternes, 
ovales,  crénelées,  réfléchies  i leurs  bords,  cou- 
vertes en  delTous  d’un  duvet  tomenteux,  cendré 
ou  ferrugineux.  Les  fleurs  font  difpofées  en  petits 
corymbes  terminaux,  axillaires,  compoféS  d’en- 
viron trois  fleuri  ; la  corolle  violette  ; les  écailles 
calicinales  glabres , entières  , lin  peu  aigues  ; en- 
viron trois demi'fleurons  linéaires,  aigus.  Les  fe- 
mences  font  glabres , oblonguéi , ftriées , couron- 
nées par  une  aigrette  pileufe,  luifante , d’un  rouge 
de  feu. 

Cette  plante  croît  an  cap  Van-Diémen.  ^ 
(Ubtll.) 
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14.  AstAri  vif|ueux.  Afitr  vîfia/at.  Labill. 

Ajitr  fntticofas  , foliis  tlltptico-obl  agis  ^ oppo/U 
tia  , fabtus  lomtntajlh  ; üoribas  corym:>ojij , radiii 
itmi,.  Labill.  Nov.  Holl.  x.  pag.  j j.  ub.  xoj. 

Arbrifleau  de  cinq  d fîx  pieds  8r  plus , garni  de 
feuilles  oppofées,  pétiolées,  oblongues  , ellipti- 
ques, rétrécies  i leurs  extrémités,  blanchdires, 
tomenteufes , prcfque  fans  nervures  fin  lielLius , 
vifqueufes , luifantes  en  deffiis.  L s fleurs  font  dif- 
pofees  en  corymbes  axillaires  2M  terminaux  ; les 
écailles  calicinales  tomenteufes  8c  légèrement  ci- 
liées ; trois  ou  quatre  demi • fleurons , à peine 
foyeux  en  deifus  , tridentés  à leur  fommet,  de 
couleur  violette  ; les  femences  ovales-oblongues , 
piltufes , flriées  . couronnées  par  une  aigrette 
piefqu’eii  marur. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  h 
( Labill.  ) 

If.  AstAre  d’un  blanc-fale.  Afler  argnpiryllas . 
Labill. 

Ajler  /ruiicafui  , fatiiâ  ovato  lanctoiatii , dtnta- 
lisffabiiis  alba-ftrictis  i paaiculis  rompoftis  , axil- 
laribut  i radiii  itrnis.  Labill.  iNuv-  Holl.  X.  p.  tx. 
tab.  xoi. 

Ses  tiges , hautes  de  huit  d neuf  pieds , fe  divî- 
fent  en  rameaux  redrdics , tomenteux  , légère- 
ment Riiés.  Les  feuilles  font  alternes,  pétiolées, 
grandes,  oblongues , elliptiques , longues  de  trois 
d cinq  pouces  , gUbies  en  deflus , foyeufes  8e 
blanchitres  en  detfous , d dentelures  aiguès.  Les 
fleurs  forment  des  pauicules  axillaires , compofées, 
nues  , plus  longues  que  les  feuilles  ; les  écailles 
calicinales  d peine  pileufes  . légèrement  imbri- 
quées ; trois  ou  quatre  demi-fleurons  très-entiers; 
cinq  fleurons  hermaphrodites  ; les  poils  de  l’ai- 
grette un  peu  en  maffue. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  h 
(LabiU.) 

16.  AsràRE  rameux.  Aflir  ramulo/aa.  Labill. 

Afift  foliii  fparjis  f limwibus  , margint  rtvalu- 
th  , fabacaminatii  i ramalis  unifions  ^ radiis  fuboc* 
Unis.  Labill.  Nov.  Holl.  a.  pag.  yo.  tab.  ipd. 

ArbrKTeau  très-rameiix,hiut  de  cinq  à fix  pieds, 
garni  de  fouilles  petites,  courtes,  linéaires,  rou- 
lées d leurs  bords , éparfes , prefqii'acaminées , gla- 
bres d leur  face  fupéiieure , couvertes  de  petits 
points  nombreux , légèrement  tomenteufes  en  def- 
fous.  Les  fleurs  font  folitaites , d l'extrémité  des 
rameaux  ; le  calice  compofé  d'écailles  imbriquées, 
dentées  Sc  ciliées  d leurs  bords  ; les  demi-fleuronS 
environ  au  nombre  de  huit,  tridentés  d leur  fom- 
met , un  peu  réfléchis  ; les  femences  ovales  8c 
pileufes. 
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> Cette  plante  croît  au  cap  Van  - Diémeo. 
(LiiiU.) 

17.  Ast^re  à aiguillons.  AJItr  aculcjiui,  Labitl. 

Ajltr  frutUofus  ,fo/ih  fpffit  , Untariius  , rrurgine 
revoluto  , fuperni  eculealh , fuPtùs  tomtntofn-,  fio- 
rièux  racemofo-paniculaùs  ^ radih  fuhquinis.  LabiU. 
Nov.  Holl.  1.  pag.  jt.  tab.  aoo. 

Ses  tiges  font  ligncufvS , tris-ramtufcs  , hautes 
de  cinq  à fix  pieds  i les  feuilles  éparfes , longues 
de  trois  lie, nés , étroites,  linéaites,  roulÂ.s  à leurs 
bortis,  obtufes , hëiilfees  de  petits  aiguillons  à 
leur  face  fupéiieure,  tonrienttufis  en  deffous,  de 
couleur  cendrée  ou  fetrugineufe.  Les  (leurs  font 
en  grappes  panicuiées , un  peu  épa'fTcs  î les  écailles 
du  caliçe  glabres  , iipbriquées  , un  peu  ciliées  à 
leur  fommet  ; cinq  à fit  demi-fteurons  ëchancrés 
à leur  fommet  i tes  fcmences  g abres. 

Cette  plante  croit  au  cap  V'an-Diémen.  1> 
( LiiiU.  ) 

iS.  Astére  à feuilles  mignonbs.  A/ltr  Upido- 
phyUui,  Perl'. 

Afitr  ( microphyllus)  ffruticofuj  ,foiii*  conftr- 
tis  , ovalibus  , couvrxra  , fyuamiformiaut  j fubtïuni- 
vrP-Unuginofs  ; ramuUs  unijtoris  ^ radiis  fuboâonii. 
Labill.  Nov.  Holl.  2.  pag.  ;i.  tab.  ipp.  — Petf. 
Synopf.  Plant.  1.  pag.  442. 

Arbufte  de  deux  ou  trois  pieds,  dont  les  ra- 
meaux font  couveits  d'un  duvet  blanc  & couché; 
les  feuilles  extrêmement  petites  , i peine  longues 
d'une  demi-ligne,  convexes,  ellipriques,  reflé- 
chies à leuis  bords , glabres  en  demis  , lanugi- 
neufes , d'un  blanc  de  neige  en  delTous  , fafeicu- 
lées.  rabattues.  Les  fleurs  font  terminales,  foli- 
taites;  tes  écai'Ies  calicinales  imbriquées  , très- 
entières,  en  partie  laiiugineufes  ; les  lligmaies  un 
peu  en  malTue. 

Cette  plante  croît  fur  les  bords  de  la  mer,  au 
cap  Van-Diémen.  Ij  ( LabiU. } 

' 19.  A STÈRE  glanduleux.  Ajitr  gUnduhfus. 
Labill. 

Ajltr  fruticulofus  , foliis  lînearibus  , tlongatîs  , 
(rmata-rtandulopi  , pttlucidii  ; foribus  corymbapi. 
Labill.  Nov.  Holl.  2.  pag.  jO.  tab.  196. 

Ses  tiges  font  ligneufes,c  roites , hautes  de  tro's 
à quatre  pouces  , légèrement  llriées,  dtvifecs  i 
leur  partie  fupéricure  en  ran  eaux  fleuris , formant 
un  corymbe.  Les  feuilles  font  épaifes  , linéaires , 
étroites,  très-aigiiès , munies,  vers  leurs  butds, 
de  quelques  glandes  trinfpatentes , feflïles  , gla- 
bre* à leurs  deux  faces,  légèrement  crénelées, 
longues  d'environ  trois  pouces  ; les  écailles  cali- 
cinales  imbriquées,  dentées,  ciliées;  dix  1 vingt 
Botattijut,  Sufpltmtnt,  Temt  I, 


demi-fleurons  entiers,  o itus  ; Ut  femences  ovales, 
pileufcs. 

Cette  plante  croît  au  cip  Van-Diéinen.'f>(Dey- 
crlpt.  tx  Labill.  ) 

20.  AstèrE  i petites  feuilles.  Afitr  mUrophyl- 
/aa.  Vent. 

Aper  frutiicfus  , fvlitj  praffs  , fpathulatis , fuhtks 
fcriugineii  ; calicibus  rxiitt  apict  glanduhps.  Vent. 
Horc.  Malm.  pag.  8y. 

Cette  efpèce  ell  fort  jolie  : c’eft  un  arbriffaau 
très-rameux  , herilTé  de  poils  coutis  & peu  appa- 
rens.  Ses  feuilles  font  éparfes , en  forme  de  fpa- 
tule , glabres  en  delTus , recouvertes  en  dclîous  de 
petitos  écailles  couleur  de  rouille,  longues  de 
deux  ou  trois  lignes,  fur  une  de  large.  Les  fleurs 
font  folitaires  au  fotnmei  des  jeunes  rameaux , fie 
leurs  demi-fleurons  font  à peine  dentés  ; les  cali- 
ces glanduleux  à leur  fummet. 

Cette  cfpèce  a été  recueillie  dans  le  cours  des 
voyages  du  capitaine  Baudin,  h ( Defeript.  ex 
y tnt.) 

21.  AstÊRE  fi  iforme.  Afler pUfpliui.  Vent. 

Aficrfaliis  Uneari-filiformibus  j fjfeieulatU,  gla* 
bris  , punclaùs  ,■  caule  fruticofo  , ligulif  inUgerrimU. 
Vent.  Hort.  Malm.  pag.  & tab.  Sj. 

Cetre  plante  a de  grands  rapports  avec  Vafier 
fraticofusi  elle  en  diifece  pir  Tes  feuilles  prefquo 
filiformes , par  la  couleur  blanche  de  fes  demi- 
fleurons.  Ses  tiges  font  droites,  ligneufes , très- 
rameufi-s,  de  couleur  bmne;  fes  feuilles  éparfes, 
fafticulées,  fefli’es,  dilatées  & concaves  à leur 
baie,  glabres,  filiformes,  d'un  vert-gai,  parfe- 
mées  de  points  peu  apparens  , longues  d'environ 
un  pouce  & demi.  Les  fleurs  font  d'un  blanc  de 
lait  à [eut  circonférence  , d'un  jaune-doré  à leur 
centre,  foutenues  par  des  pédoncules  lïmples  , 
diflins , filiformes , munis  de  deux  ou  crois  brac> 
tées  linéaires , ferrées  contre  le  pédoncule.  Le 
calic*  cl)  glabre , compofé  d'écailles  droites , lan- 
céolées, obtufes,  metnbtaneufes  1 leurs  bords. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.T) 

♦ * Tiges  herbacées  ^ a une  ou  deux  Peurs  ,*  feuilles 
entières  ou  d peine  dentieulées. 

12.  AstÈRE  des  Alpes  , n*.  6.  Aper  alpinus. 
Linn. 

y.  Aper  ( fugax  ) , foiiis  lanceulutis  , hirtis  ^ fea~ 
bris , integertimis  , planie ; caute pmplicipimo , ereSo, 
unippro.  Brot.  Flor.  lufit.  I.  pag.  ySy. 

Cette  plante  ne  paroic  être  ou’une  variété  de 
Vuper  alpinus.  Oa  U uouve  en  Hortugal , oà  elle 

Qqq 
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PC  fleurit  que  dans  le  mois  dVaotre,  après  les 
ploies  d’a  itomne.  Ses  tiges  font  droites,  très-fim- 
ples,  terminées  pat  une  feule  fl-.urj  fes  leuillis 
planes , linréolées , très-entières  , rudes  au  Jmi- 
cher,  hîriffées  de  poils  couiK. 

ij.  Astkre  mignon.  Ajlirpulcheths.  Willd. 

A^tr  cjute  umfi~  ro  ; foliU  intrgcrrimii , radice- 
lihus  fpjihuUtis  ,■  cautiuis  Uneaû'Unitohùs  y cali- 
einis  fquamis  fubéquAibuf  , HnttirHu*  , acumiutis. 
Wilid.Spec.  J.  pag.  ÎC19. 

AJitr  onentafii  J miniwus  ^ fort  fuave- Tubtntt^ 
Toutncf.  Coroll.  56. 

Cette  efpèce  a de  très  grands  rapports  avec 
Vofltr  alf  inus  ; elle  en  diffère  en  te  qu'elle  t II  beau- 
coup plus  petite  i fes  feuil'es  plus  énaifles,  à peine 
tnatquécsde  trois  nervures  î lesrailicales  en  for  ne 
de  Ipatulc , Us  caulinaires  linéairrs-lancéolées.  Ses 
tiges  re  portent  qii’iuic  feule  fleur.  Ue  calice  tll 
tompofe  d'écailles  linéaires , acutninées,  hériflees 
de  poils  blancs  i les  demi  fl;  urons  plus  nombreux  , 
trois  fois  plus  étioits  , d'un  toiige-vif. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie,  tq  ( Defeript. 
tx  Witià.  ) 

24.  AstÈRE  foyetix.  Ajhr  holoftrictus,  Forft. 

Aftr  htrhacttti , fotiis  obiongo-lancto/atl s , ftrrn~ 
tit,  futiùs  argtntto  firitth;  /tapit  unifiorii  .faliofit, 
Porfl.  Ptodr.  n”.  196.  — Willd.  Spec.  Plant.  8. 
pag.  ICI 9. 

Ses  tiges  font  glabres  , comprimées  , ,ftriées  , 
garnies  de  feuilles  linéaiitS,  éparfes  ,lonpur$  d'uD 
pouce  , tcès  CDiières  , foyeufes  Sr  blanchâtres  en 
deffous  i les  radicales  oblongues-lancéolées , den- 
tées en  feie  à leur  contour,  glabtes  en  deflus  , 
foyeu<ev&  d'un  blanc  de  neige  en  dt  flous , lon- 
gues de  cinq  à (ix  pouces.  LcS  ripes  ne  portent 
qu'une  feule  fleur,  gr.rnde , terminale  1 les  écaillés 
du  calice  fearieufes  , lancéolées. 

Cette  pLinte  errît  dans  la  Nouvelle-Zélande.  1: 
( Deftript.  ex  IViltd.  ) 

ip.  .A  STÈRE  du  Caucafe.  Afer  cauca/icuj, 
Willd. 

AJler  taule  uni  fera  fotiis  ovatit , ftfillsut  . fer- 
roùt , fcattiufcuiis  ; taUeinis  fqUarr.it  fubtqualiius  , 
iituariiut.  Willd.  Spcc.  Plant.  5.  pag.  ao:o. 

Elle  s'élève  à la  hauteur  d'nn  pied , fur  une  tige 
droite,  fimple,  rude  au  toucher,  garnie  de  feuilles 
alternes,  ft Hiles  , ovales , longues  d'un  pouce  & 
demi  , vertes  à leurs  deux  f.ices , un  peu  rudes , 
veinées  ,lîthement  dentées  enfeie.  tllen'aqu'une 
feule  fleur  terminale,  f.e  ralice  ell  tom(»ofé  d'é 
cailles  ptcfque  toutes  égales , liiiéaiies  , aiguës. 

■Ce  ;te  plante  croît  fut  le  mont  Caucafe.  ç 
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116.  AstÈre  uniflore.  AJItr  uniflorus,  Mish. 

A/Ier cauliias  fmpüeijfmit , in peJuneutum  nudiuf 
eutum , uniforant  de/iatuibui  ; faliit  lanceolatit , 
integtrrimis  ; ca/itinis  {imptitiafeutis  , fuâulatit, 

IMich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  uo. 

Ses  tiges  font  trés-fimples}  elles  fe  terminant 
par  un  pédoncule  prcfqtie  nu , fupportant  une  f-*nle 
; fleur.  Les  feuilles  font  alternes  , lancéolé  s,  très- 
) entières;  les  calices  compofes  de  folioles  prefque 
Amples,  fubulées. 

Cette  plante  croit  dans  l’.\mérique  fepten- 
trionale,  proche  le  lac  .Miflaflm  , dates  les  matais 
de  Sphaigne.  ( Mieh.  ) 

17.  AstÉRE  biflore.  Aftir  biforus.  Mich. 

Afer  taule  f.bbiforo  ; foliit  fefitibus  , lanctolatis , 
* ftrraeis  , feabris  ; taiitinit  fquarnit  imbntatis  , ad~ 
p’tjftt , ovatit.  Willd.  Spec.  Fiant,  f.  pag.  loio. 

Cette  plante  a des  t'ges  droites,  glabres  , cy- 
lindriques, haui£S  de  huit  à dix  pouces,  légère- 
ment cannelées  par  la  btfe  trèvétroite  St  décur- 
rente  des  feuilles.  Cell  s-ci  font  iefliles , ahernts , 
étroites  , lancéolées,  longues  d'un  pouce  8c  plus, 
un  peu  ru.les  au  toucher  , linemcm  deniees  en 
feie.  Les  tiges  fe  tenninenc  pat  une  , quelquefois 
par  deux  fleurs  pédonculees.  Le  calice  eit  compolé 
d'écailles  ferrées,  imbriquées,  ovales  oblotigues. 

Cette  plante  croît  au  Canada,  v (D.fctipt.  ex 
a'illd.  ) 

iS.  AstÈRE  de  Magellan.  AJUr  magtllanicut. 
Lam.  III.  tab.  6S1.  lig.  ). 

Dans  une  note  manuferite  de  M.  Vahl , que  j'ai 
vue  dans  l’herbier  de  M.  de  I.ainarck  , cet  auteur 
regardoir  cette  plante  comme  un  ptrdieium , 8c  la 
nosnmoit  ptrdieium  laûUoides. 


* V * Tige  kerbacte  , a plufiirtn  f,turt  y feuilles  ereS' 
tatitret. 

! 19.  .AstÈRE  délicat,  n".  j-  Aftr  ttnellut.  I inn. 

— Curris,  Magaa.  lab.  35.  — Ait.  Hort.  Kcv.  j. 
pag.  198. 

AstIre  de  r Arnç^n,  n®.  7.  Jfitr  ar^ago- 
turfis.  Lam.  HL  Gcn.  tab-  . fig.  j. 

JI.  Ast^RE  des  forêts  Aficr  neme’^etis.  Ait. 

Afitr  foUis  lintdr’fianct»iati$  , büjs  attenuath , 
tnerviis  , fk'ifidtis , feahriuf^klis  ; atuiin^f  rfjîcxt4  , 
ratnh  corymhvfo-f.rji!giatfSi  ramulit  fiilrformitnti , 
knifiitriJ  ; taUeibus  dif(0  duf’à  brcvi^i»u$  , 

€uis.  W ill  ).  Spec.  j.  pag.  20ii.  — Aiton  » 
Hurt.  Kc  V.  3,  pag..  i^S. 

Scs  tiges  font  hautes  d'environ  un  pied  5c  demi , 
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vers  leur  fommet,  en  corymbes  f.iftigiés  ; 
les  petits  rimeju»  lilit'oimes  , terminés  p-tr  une 
feulé  fleur.  Les  feuilles  des  tiges  font  linëaices-lan- 
céolées,  récréties  à leurs  deux  extrémités , ponc- 
tuées , refléchiiS  , fans  nervures  fenfibks . un  peu 
rudes  à leurs  bords,  longues  d'un  pouce  & demi; 
celles  des  rameaux  étalées,  beaucoup  plus  étroites. 
Le  calice  eft  oblong , compofé  d'éciilles  imbri- 
quées , d'abord  ferrées,  puis  lâches,  en  caiène, 
lancéolées  , un  peu  aigues  j le  difqoe  de  la  corol'e 
jaunâtre , une  fois  plus  long  que  le  calice  i lesdemi- 
fluirons  de  la  circonférence  au  nombre  de  huir  à 
dix , d'un  bIcU'pàle. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentiio- 
nile.  if.  ( IFiiU  ) 

Jt.  .^StJrf  â feuilles  d'hyfope,  n®.  lo. 
hyffopifaliut.  Linn.  — .Ait.  Hort.  Kt».  J.  p.  ^oll. 

Apr  ( punéka'us) , f/lih  limaiHiu  , rtmosis , 
trintmais  , aeuminatis  , punéiatis  , mar^itu  yêuér/x  / 
rjmu/ît  corymàofo  « fa^igiatU  , divarküti*  j radi» 
fjhat:empro  ; f^iiciàus  hnlrrUatit , âifco  daflà  br<- 
viorièuj.  WiilJen.  Spec.  Plant,  t.  pag.  ICJI.  — 
Waldil.  &;  Kiuib.  Plant,  tar.  Hung.  x.  pag.  1 1}. 
tab.  109. 

j4jltr  (hylTopifblius  ),/ô/i7a  linearibus  , ipugtr- 
rimij  t fcübris  i ptduncuUj  fubnuéis.  Cavan.  Icon. 
Rar.  }.  pag.  17.  tab.  ajt. 

La  I lame  variété  g a fer  f-  uilles  beaucoup  plus 
rétrécies  au  fommet , étalées  . & non  droites 
loides  j les  coiyn.bes  plus  diff  isi  les  pédoticulcs 
plus  alongés , girnis  de  quelques  feuilles.  Les  de- 
mi-fleurons font  au  nombre  de  huit  à dix.  Elle 
croit  dans  |i  Hongrie  i ce  qui  pourroir  porter  â 
croire  qu'elle  forme  une  efpéce  diltinéte. 

3 J.  AstJr£  âcre,  n*.  16.  Afltr  aerit.  Linn. 

34.  AsTé.RS  à feuilles  dejinaire,  n*.  11.  Apr 
liaartifoitui^  Linn. 

3p.  AstIre  à feuilles  de  lin,  n°.  14.  Afcr  Uni- 
foUut.  Lmn. 

36.  A ST  ÈRE  à feuilles  d'eftragon.  Ajitr  drtteun~ 
culeiiUt.  Lam.  ( P'oyef  l'efpèce  fuivante. } 

57.  Astère  verge  d'or.  Aflcr  falidjgmtss. 
Midi. 

Apr  cauU  Jlmplici  ; fotllt  liatari  oblanceoUtis  , 
obtufiufiutis  , inlt^rij,  Jubtrintrvtit  , ma-gtnc  üfpc- 
ris  carymba  fajhgijio  ,-  pribui  ftjpUbus  , aggnga- 
fis  f albit  f quinqutradiat  'n^  Midi.  Fiot.  boreâl. 
Amer.  1.  pag.  109. 

Cony^a  linifoüa.  Linn. 

Malgré  les  grands  rapports  de  cette  plante  avec 
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Vjpr  dracuncu/a:dei  Lam. , je  doute  qu’ell-e  Toit  U 
même , ayant  fes  ti.-uis  fclTiies  Sc  agrégées,  tau  iis 
que,  da-is  la  plante  de  M.  de  LamareV,  cultivée 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  les  fl  :urs  font  pi- 
donculées  , en  corymbe  ; L-s  demi  fleurons  d'un 
violet-pâle.  A U vérité,  tous  les  autres  caraâcres 
indiqués  pat  Michaux  font  communs  aux  deux 
efpeccs  , auxqu-.-lles  ces  doux  auteurs  rapporienc 
cgalemam  le  cunyju  Unifauj  de  Linné. 

38.  .AsTàitE  â rejetons.  Apr  furculojus*  Mîch. 

Apr  fiilih  tongo-hmeoUt'u  , ghbriufsuHt  ; rjdi- 
ealibus  fpjthuUrit ,-  cary  neit  rarîprii  y cjlîcinit 
fquamh  lirtcari-ailaagn  , abtufiafculh  y radkt  rt- 
ptntti  CMii^mplki , debili.  (N.)  Midi.  Flor.  bor. 
Amer.  1.  pag.  113. 

Cette  plante  eft  p.'u  élevée.  Ses  racines  font 
rarnpantes  & ptojuifciit  des  rejetons  i fes  tiges 
foiblcs , tombâmes , point  ïameufes  , garnies  de 
feuilles  alternes , aloiigé-.s , lonceolét-s  , ptefque 
glabres  ( les  radicales  en  forme  de  l'patule.  Le» 
fleurs  font  terminales,  peu  nombreufes,  difpofées 
en  corymbe  ; les  écailles  du  calice  linéaires,  ob- 
lungues , prefqu'obtufes. 

Cette  plante  croît  dans  les  forées  de  la  Caro- 
line feptentrionale  , dans  le  comté  de  Burke. 
( Mich.  ) 

39.  AsrèRE  fubulé.  Ajhr fubuhtus,  Mich. 

Apr  gtaherrimus  , parpiprus , cauU  pankulato  , 
ramis  mu'tipris  ; fotiis  lineari-fuouUits  , inugcr~ 
rimis  y calkibat  tyltndratk  , liguliq  radii  minuik. 
Mich.  Flar.  boréal.  .Amer.  1.  pag.  111. 

Ses  liges  font  trés-glabres , aînfi  que  tou-es  les 
autres  parties  de  cette  plante,  divifevs  en  rameaux 
panicules,  garnies  de  i.uilles  alterms,  linéaires, 
fubulées,  très-cmières.  Les  fleurs  font  petites, 
nombreufes  1 leur  calice  cylindiique  } les  demi- 
fleurons  de  la  circonférence  toit  petiis. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanie  Sc  â la 
Caroline,  aux  l.cux  maritimes  fie  marécageux. 
{Mkh.) 

40.  Astfr  pileux.  Apr  pilafu, 

Apr  fulin  iintart-lartitaUtk  y ittîcgerrimk y atbo- 
villopi  caak  ramafo  yViUofa  ; ramuiit  pbjkuidit , 
utiiork  y ialicibus  daxis  , imbrkatU  y Jquanis  laa- 
ttalatu  y mutronatu.  Wllîden.  Spec.  PLiut.  3, 
pag.  iOlj. 

Apr  \ii:ofus.  .Mikh.  Flor.  boréal.  Amer.  a. 
pag.  Il 3. 

Cette  efpéce  a feS  tiges  divifées  en  rameaux 
nombreux , couverts  de  poils  falanehârres , étalés , 
fous-divifes  en  d'auttes  très-courts , recourbés  , 
tournés  U plupart  du  inétsie  côté,  termines  par 
Qqq  i 
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une  feule  6eur.  Les  feuilles  font  linéaires , lancéo- 
lées, aigues,  très-entières, pileufes , longues d"un 

f»ouce  èc  demi  ou  de  deux  pouces.  Les  fleurs,  par 
eur  enftmble,  offrent  prcfi^ue  grappes  unila- 
térales. Leur  calice  ell  oblong , un  peu  globuU  ux , 
d abord  ferrées,  puis  lâches,  püeufes,  lancéolées, 
nnicronées. 

Cette  plante  croît  dans  l’Aniérique  fepcentrio- 
fule,  au  pays  des  Illinois,  if 


4I.  AstèRe  fcuillé*  Ajtir fotioivfas.  Ait. 

^fier  fcüis  itiuari-hnctolatis  , utrinque  atténua- 
tis  ^ inttgertimit  , aeuminatis  ; caule  pu^efceate  , pa- 
miculaio^  e'cÙo  i ramis  paucifioris  , (alici^us  tmltri. 
Ciitia  ,*  f^uatms  Unearibus  , (uui'ts  , atiprejfîs.  Willd. 
Spec.  PUnt,  3.  pag.  zoi;.  •—  Ait.  Hort.  Kiw.  1. 
pag.  102. 

trico'des  , rntUioti  agrarÎA  umbone.  DiUcn. 
Ehh.  59.  tab.  };.  fig.  59. 

Ses  tiges  Tont  droites,  (impies,  pubefeentes, 
Mniculecs  à leur  fommtt,  garnies  de  Cc-uilles  gla- 
bres, alternes  , linéaires  lancéolées,  longues  de 
deux  pouces,  tiés-entiéres , rudes  à leurs  bords, 
acuminées  à leur  fommet,  rétrécies  à leur  bafe; 
celles  des  rameaux  beaucoup  plus  courtes.  Les 
Seuts  font  paniculécs  , peu  nombreufes  fur  les 
rameaux  ; les  demi-fleurons  blancs  ; ks  calices 
compofés  d'écailles  fetrees , imbriquées , linéai- 
res , aigues. 

Cerre  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  qs 

41-  .\STàitï  à feuilles  menues,  n”.  tj.  AjUr 
ttnuifoUus,  Linn. 


I Afttr  ( muItlAnrus  ) , follh  linmriiut , lut- 
I gtrrimil  J gtakriufculis  ; CtiuU  rjmofi^îmo  1 t 

puhffcentt  ; ramùiii  fccundis  ^ calUi^ui  im!>ru*itis  ; 
fquamh  ohlongii  J ffjuarrojîs  ^ acuils»  Willd.  Spec. 
Plant  q.  p,.g.  1017.  — Ait.  Hort.  Ke».  q.  p.  icq. 
— Üillcn.  Hort.  Éith.  pag.  40.  eab.  56.  fig.  40. 

Cette  variété  tll  remarqu.ible  par  Cs  tiges  plus 
étalées , légèrement  pubefceiitrs  , un  p-,  U rudes , 
ainfi  que  les  feuilles  ; les  petits  rameaux  louinûs 
prefque  tous  du  même  cote;  les  écailles  caiiei- 
nales  plus  fearieufes.  Elle  efl  en  général  bi  aiiroup 
plus  grande , dans  coures  fes  patries , que  l'.iyîtr 
tricoÙti  Linn. 

4f.  AstAre  cilié.  Afltr  cilittiiu.  Willd.  ^ 

Aj}er  fotlU  inttge'rimis  i cjtiuth  j cauiinis  Untari* 
lanciolatis  , ner\op,i  ,*  ramtii  hrtvi^mit , iamto/a- 
tis , trintrviis  ; caolt  ramofo , pu^tjitnte  q rjmit  pa- 
nicalaiit  , eatUihus  imbru-uisi  f^uamit  /puthulatis  , 
fijuarroJSt.  Wiilden.  Spec.  Plant,  j.  pag.  leiS.  — 
.Miihienb.  in  Lite. 

Elle  a , dans  fon  port , beaucoup  de  rapport 
avec  l'efpèce  ptécédente.  Ses  tiges  font  piirpu- 
riiirs  , pubefeentes  q les  rameaux  pauiciilés  ; les 
feuilles  caulinaires  prefqu’ampkxicaules , linéai- 
res, lancéolées,  un  peu  aigues,  longues  d'un 
pouce  . munies  î leurs  bords  de  cils  très-coi  rts  ; 
celles  des  rtmeaux  kincéolées , ttè-.-tapprochees , 
longues  de  fix  lignes , ciliées  à leurs  bords.  Les 
fleurs  font  folicaires  ou  teenées  à l'extrémité  des 
rameaux  ; les  écailles  calitinaks  featieufes,  fpa- 
culees , obiufes  , ciliées. 

Cette  plante  croît  dans  l'.\mérique  feptenirio- 
nale.  ^ ( Oif-ript.  tx  Willd.  ) 


4q.  .\STÉRE  en  buiffon,  n*.  17.  Aftr  dumofis. 
Lii.n.  ‘ 

Ajltr  faliii  Uneahbus  , iniegerrimii , glabrij , ra- 
muhrum  brtviJftmiS  ramh  parucularis  ; cal'tlbua 
tylindraitis , arüt  imbricatis.  Ait.  Hott.  Kc».  q. 
p'ag.  ICI. 

..  Idem  , radio  patlidi  violacée  ^ caule  pubefctnie. 

Ait.  1.  C. 

g.  Idem  , radio  atbo ^ eaule  glabro.  Ait.  I.  c. 

II  7 a de  très-grands  rapports  entre  cette  efpèce 
8c  la  précédente.  Celle-ci  en  diffère  par  fes  feuil- 
les linéaires  , point  hifpides  à leurs  bords , plus 
courtes  fut  les  tiges  flériles , plus  étroites  fur 
celles  qui  portent  des  fleurs  q les  écailles  calici- 
naks  linéaires  Be  ferrées.  On  en  diflingue  deux 
variétés.  La  première  a des  tiges  pubefeentes  q les 
demi-fleurons  d'un  violet-pâle.  La  fécondé  a des 
tiges  glabres  q les  demi -fleurons  blancs. 

44.  Astère  i feuilles  de  biuyère . n".  iS.  A/Ier 
trieoides.  Linn. 


4ti.  .Astère  à feuilles  de  covis.  Afier  coridifo- 
lius.  Mich. 

A^er  folih  linearibus  , obtuJtM  , refiexis  , margine 
kifpidit  ,*  eaale  ramofo  , d-^ufo  , glabro  ,■  ramuUt 
unifiorie  , ealieibus  imbricaüs  ,*  ffuamia  limari~fpa~ 
thulaih , ohufij.  Willd.  Spec.  Plant,  q.  pag.  1018. 
— Mich.  Flot,  boréal.  Amtr.  1.  pag.  111. 

Ses  tiges  font  glabres,  purpurines,  ttès-rameu- 
fes  q les  rameaux  diffus  , étales  , garnis  de  feiiii  es 
alternes , linéaires  , ttès-entières , obtufes  , rétlé- 
chies,  longues  d'environ  fix  lignes,  ru,fes  â leurs 
bords;  celles  des  rameaux  beaucoup  plus  petites, 
plus  nombreufes.  Les  fleurs  font  petites,  dirpofées 
en  une  panicule  lâche, de  conleut  bleue,  folitaites 
à l'extrémité  de  chaque  ran.eau  , foimant  une  pa- 
nicule lâche  ; les  écaillés  calicinales  feirées,  im- 
btiquées , obtufes , fpaiulees  q ks  intérieures  inu- 
croiiées. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts  de  la  Baffe- 
Caroline.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paiis.  of  {y,  V.) 
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47.  AstiRE  fcaiieux.  AJfirfquamfus.  Wihh,  ^ 

Afiif  foliis  ovatis  , acunthiatis  , inugtfrtmii  ^ 
njUxis  ^ margint  kifpidis^  ccuU  ram.-yfo^  htrtô  ; ru- 
muiis  uniforh , calUittus  imbricatis  { fjuamis  iineari- 
curujtij  , acktis  , tifuarrofij.  WlUd.  SpCC.  PUlit*  J* 
pa^.  I0i8.  — Walth.  Kior.  carol.  p-g.  ic^*  — 
Aikh.  Fior.  boreai.  Arn^r.  1.  l»i* 

S<s  tiges  font  piirputinei . rameufes  i les  ra- 
r.teaux  epars  , etaiés , ités-làches  , eliilfs . pJtfe- 
it.és  de  p(tiU  cou'ts  Ûc  roidcs,  ^a^nis  de  feuilles 
irès-pctttis,  à }rt.ine  longues  de  fix  lignes,  o*fa- 
los,  toflechits  , ties  ertières  , feliiles , hiloides  i 
leurs  bords , acuminees  à leur  fomitu  t i Ct  Iles  des 
jtimes  rameaux  plus  petites.  Les  fleurs  ftyit  bleues, 
en  panicules  irrégulières , folitaites  a | extrémité 
de  chaque  rameauj  les  écailles  calicina’es  fcatieu- 
fes , linéaires , aigues , prefque  cunéiforniiS. 

Cttte  plante  croit  dans  rAmérique  feptentrio- 
nale , à la  Caroline,  af  ( K.  /.) 

48.  -Astèbe  d'uite  feule  couleur,  i.'.  tp.  /l/fcc 
toncQtor.  Linn. 

4Ç.  .AsiiRt  à feuilles  d’amandier , ti°.  14.  ylfitr 
émyg,ialinus.  Lain.  — Mich.  flûr.  btjr.  Amer.  X. 
pag.  lop. 

yfjftr  (umbella'Us)  , foliis  hnetotatU  , iûfi  ans- 
nuatis  , initgsmmis  , margine  f abris  i ramis  surjm- 
bofis  , fijligiatis.  Ait.  Hori.  Ki»».  J.  pag.  Ipp.  — 
AVilld.  opec.  HUnt.  }.  pag.  xojo.  — Hotfni.  Phyr. 
pag.  74.  tab.  B.  fig.  a. 

;o.  AsTîr.E  à tige  rouge,  n*.  ly.  Aftrtubn- 
(aulis,  Laita. 

A Ur  (cyaneut)  , fohis  radicalibui  ftaihula- 
tis  , obovatis  ; caolinis  oblongis  , ir.ttgtnimis  , fub- 
ampUxicaulibus  ,■  peaunculis  unifioris.  Hofhn.  Phyi. 
pag.  71.  tab.  B.  fig.  1. 

yi.  Astère  à haute  tige.  Aftr  praaltos. 

Afler  ( falicifolius),/»/iVa  liacari  - laastoUtis  , 
imertrrimis  , gtabris  ,'  iaiusbus  imbrisatis  , taxis  ,* 
cialt  Uvi.  Ait.  Hort.  Ktw.  j.  pag.  xcj. 

(’ette  plante  p.aroic  avoir  tle  grands  rapports 
avec  la  precedente.  D’après  Aiton,  (es  tiges  font 
droites , liffes , hautes  de  cinq  à fix  pieds  i fes 
feuilles  glabres,  alternes  , linéaites-lanceolecs  , 
tréi-ent  ères  fies  folioles  calicinales  imbriquées, 
écartées  à leur  foiiimct , aigues  t les  demt-fteurons 
d'un  bUu'incarnat.  Elle  croit  dans  1 Aintrique 
feptenirionale 

yx.  AsTéRE  de  Pannonie.  Afcr  pannonUus. 
Jacq. 

AJIer  hliis  liatari-larutolalis  , inttgerimis , mar- 
gim  hijpiàis  ,■  cault  fimpiui  , fuptrnc  corymioja  , 


glabre  ; ealicinis  fiuamis  lanctolatis  , obtufs , tqua- 
iibos.  Willdcn.  Spec.  Plant.  J.  pag.  xoji.  — Jacq. 
Hort.  i.  pag.  5.  tab.  8. 

11  a beaucoup  de  rapport  avec  Yajler  tripo/iam  ; 
il  en  diffère  p.rr  fes  feuilles  plus  longues  , plus 
étroites,  t:ès<uturrt, même  les  infétiaurcs,  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces , fans  nervures  (en- 
lîblcs,  bifpides  à leur  baie,  gEbrts,  ainfi  que 
toutes  les  auites  paitùs  de  Cette  plante.  Les  tiges 
font  fîmplcs,  tameuLs  à leur  fommet  i les  fleuis 
difpolécs  en  un  cotymbe  terminal  i Us  demi-fleu- 
rons d’un  rouge- violet  s les  écailles  caliciiaies 
toutes  égales, Tancéoiéii , obtuCs. 

Cette  pla.ite  croit  en  Hongtie,  dans  Us  teiraios 
marecag-  ui.  if 

yj.  .Asiè-RE  amelle,  n*.  8.  Afcr  amcHus,  Linn. 

yg.  Astêpe  roide,  n“.  ix.  Aftr  rigljas.  Linn. 

— Mich.  Flor.  boieal.  Amer.  x.  pag.  110. 

Ses  t ges  font  baffes  , ttès-fimpUs  j les  feuilles 
rnides  , tiiiees  q leuis  bords  i les  flcuis  peu  nom- 
breufes. 

yy.  AsTâRE  géant,  n*.  xo  AJIsr  Novs-Anglia. 
Linn.  — Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  x.  pag.  iij. 

— Ait.  Hoir.  Kew.  J.qiag.  lo^. 

yé.  Astère  amplexicaule,  n*.  xi.  Af<r  am- 
p/sxicaulis,  Lam. 

Aftr  ( fpuiius)  , foliis  lanctolatis  , ampltxieau- 
libiéS  , iaiegenimis  , eaf  auritulatis  ,*  caule  panicu- 
lato  , pitofo  ; ramis  fabunifotis  j ealicinis  fqaamis 
taxis  , lanctolatis  , difeum  aquanlibas,  Wiild.  Spec> 
Plant.  J.  pag.  xojj.î 

Aftr  Kovi-Anglii , var.  g.  Ait.  Hort.  Ke».  j. 
pag.  xoi. 

La  defeription  que  donne  Willdenov  à fon  afer 
f arias  me  oaroit  convenir  parfaitement  à Yaftr 
amplcxnaalt  Lam.  y ce  qui  m'a  déterminé  i les 
rapprocher. 

y7-  Astère  blanchâtre.  Aftr  canas.  Waldft. 

Aftr  foliis  liniarilanceolatis  , iniegcrrimis,  tri- 
nerviis  f utrinque  pube/ceruibus  , caniss  ramis  corym- 
bofsy  divaricatis  ; caltcibus  difeo  auplo  brevioriàus  , 
imtirtcatis.  ’NVilld.  Spec.  Plant.  }.  pag.  xoxj. 

Aftr  foliis  lanctolatis  , integerrimis  , trintrviis  , 
ut'inqui  tomtntofs  y fofcalis  raàii  aborientibas , 
Waldif.  & Kitaib.  Plant,  tar.  Hungar.  1.  pag.  xâ. 
tab.  yo. 

Ses  tiges  font  droites,  divifies  en  rameaux  éta- 
lés & diffus,  formant,  pat  leur  enfemble,  une 
foite  de  cotymbe.  Les  feuilles  font  alternes,  li- 
. oéaiies-lancéolées  , blanchâtres  & pubefeentes  i 
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leurs  deux  fares,  entières  à leurs  bords , marquées 
de  trois  nervures  longitii  linsles  i les  fleurs  eralees 
en  coryinbe  s les  calices  iu.briqués  , une  lois  plut 
courts  que  les  fleurons  du  dilque. 

Cette  p'ante  croie  dans  la  Hong  ie  rge 

<8.  Astihe  des  marais.  Ajîtr  pjLdufui.  Ait. 

AjUr  fuliii  linta’ibus , ampUxicaMhus , triHis  , 
inug^rritnis  t gUotrrimts  , mdrg'iit  fiahrti  ; paiun- 
euïis  fert  caticihui  fquurrvfs,  X\x,  Hort.  Ktsv, 

5.  pag.  loi. 

Cette  eff  èce  a des  tiges  droites , rametifes  , gar- 
nies de  feu. l'es  Tciriles  , alternes  , a-r.pL»itau!es, 
linéaires , glabres  à leurs  deux  faces , trét-emiè- 
res,  rudes  a leurs  bords , longues  de  trois  à quatre 
pouces  . larges  de  deux  ou  trois  lignes  , diltames 
entr'clles.  I.es  péJontu'es  font  fimplrs  , prrfque 
nus,  quelquefois  munis,  un  peu  au  deiTous  du 
ta'iee,  de  deux  petites  folioles.  Les  denii-fleuro;is 
de  la  circonféretice  font  bleus , aiiex  grands  ; les 
fleurons  du  dilque  jaunâtres  i les  écailles  ca’.ici- 
nales  fearieufes. 

Cette  p'ante  croit  dans  les  marais , â la  Caro- 
liue.  If 

19.  AsTèaE  à grandes  fl.»urs  , n°.  ij.  Afler 
fyndijierus.  Linn. — Hoffin.-Phyt.  pag.  Jf.  tab.  A. 
tig.  1. 

6o.  .\sTÈaE  â feuilles  rouges.  AJer  pklog'foliiu. 
Willi. 

A fier  fotiis  Unceptaiis , inirgerrimis  , eordaiie  , 
ampUxicautibus  , fuPtiLS  pübejienttimt  ; cauie  ^mpii~ 
ei^rrto  , puéef.erue  ; apice  panicuiatj  y calteinU  fqua- 
mis  Iaxis  , imiricatis  , UnceoUlis.  Willden.  Spec. 
Plant.  J.  pag.  zojq. 

Art}  after  ( amplexicauiis  ) , feliii  quafi  perfo- 
Isaio-ampUxicautibus  , fubcQfdsto-oblisngis  , infrrni 
non  angifiatis  , inlegrit  ; pankalà  laxâ  , rariforâ. 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  r.  pag.  114. 

Cette  plante  a l'afpeâ  8f  la  forme  des  feuilles 
du  phlox  paniculata.  tics  tiges  font  limples  , cylin- 
driques , purpurines  , pubefeemes  , hautes  d'un 
pieu,  paniculées  à leur  fomniit;  fes  feuilles  alter- 
nés,  lancéolées,  ttès-cmières,  longues  de  deux 
pouces,  amplexicaules,  profondément échaiKrées 
en  cceur  â leur  bafe  , rétrécies  & aigues  à leur 
fommet,  glabres  en  delTus  , rouges  ou  ttavetfées 
par  des  veines  rougeâtres  Sr  pubefcentei  en  def- 
fous , rudes  i leurs  bords.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  panicule  (impie,  longue  d'environ  quatre 
pouces;  tes  raniiflcations  feuillées  , chargées  de 
deux  â cinq  fleurs  ; Us  écailles  calicinales  rudes, 
Aches,  lancéolées. 

Cette  plante  croie  daru  l'Ataérique  feptsntrio- 
nile.  If- 
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61.  AsTèxE  étale.  After  pateas.  .Lit. 

A^cr fiais  obtongo-tsnceo!atîs  f inttgerrirnts  , cr- 
liatis , cordatîs  , amplexieautibus  , utrinqut  pi  cjts  ,- 
cau/e  rarnofi , hirta ,’  ramis  patentious  , eiongsùs  , 
pauJflotis  i cjlieinis  fqaamis  imbrscatis  , lja:toU~ 
t’s , païufss.  VVilld.  Spec.  Plane.  }.  pag.  Z034. — 
Ait.  Mort.  Kt».  j.  pag.  aoi. 

Ses  tiges  font  hétiflees , hautes  de  crois  pieds  ; 
fes  tameaut  étalés , diifus , puoefeens,  alonges; 
fes  feuilles  jalteiucs  , obiongues-lancéoiées , am- 
plexùaules,  échancrées  en  coeur  , très  entières  , 
pileules  a b iirs  deux  faces , obliquement  réfléchies 
à leur  bafe  ; les  fupéi  ieures  fort  petites , pref- 
qu'imbriquees.  Les  Heurs  fout  peu  nombreufts  fut 
les  rameaux;  les  écailles  caiicina'es  imbriquées, 
lancéolées,  étalées;  les  demi  fleurons  d'un  bleu- 
clair,  les  fleurons  jaunâtres. 

Cette  plante  croît  dans  U Virginie  8c  la  Penfil- 
vanie.  ç 

6a.  AsTiaE  â tige  bafle.  A/ler  iumi/is.Willd. 

AJfer  Jbliis  ovalis  , acutis  , integerrimis , ptsiola- 
sis , giaofis , margine  hifpidis  t firibas  corymhofi  ; 
caUeiias  taxis,  imbrûaiis,  Wilid,  Spec.  Plant.  J. 
pag.  105S. 

Ses  tiges  font  droites,  Amples,  hautes  d'un 
demi  pied, quelquefois  d'un  pied,  glabres,  un  peu 
Rexueufts  ; Us  feuilles  pétiolees , oblongues  ova- 
les , rétrécies  à leurs  deux  extrémit  s,  très-entiè- 
res , glabres  â leurs  deux  faces , h'fpi  les  à leurs 
bords , longues  d’un  pouce  ou  d'un  pouce  (le 
demi  ; les  iupérieures  oblongues-lancéolees  ; les 
péii.iles  courts.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  co- 
rymbe  terminal , peu  garni  ; les  écailles  calieinales 
lancéolées , lâchement  imbriquées  ; les  demi-fléu- 
tuos  de  couleur  blanche. 

Cette  pUnte  croît  dans  la  Penlïlvanie.  qt  ( Def- 

cnpt.  ex  Witld.) 

6;.  Astere  â feuilles  de  cornouiller,  cijîer  cor- 
nîfiiius.  Willd. 

Ajter  fitiis  obtoego-esvatis  , acuminatts  , integer- 
rimis , peiioUtss , gtabris  , margine  fscbris  ,-  eaate 
gtabro , panieutà  paaci^otâ , eaticibus  fabimbricatis, 
Wilid.  Spec.  Plant.  3.  pag.  ao39  — Miihtenb.  in 
Lite. 

Elle  a des  tiges  droites  & glabres , des  feuilles 
médiocrement  pétiolées  , oblongues , ovales , ré- 
trécies â leur  bafe  , forcement  acuminées  â leur 
fommet , glabres  , très-euttères , longues  de  trois 
pouces,  alfea.  fcniblables  â celles  du  cornouiller 
fanguin,  légeiement  pileufes  en  delibus  fur  leur 
principale  nervure,  rudesà  leurs  bords;  les  fiipé- 
tieures  obiongues-lancéoiées.  La  panicule  efl  Am- 
ple , peu  garnie , n'ayant  que  deux  fleurs  fut  chaque 
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Ttmeau  ; les  ëcaillcs  cilicinalea  oblnnftu'S  , Ian> 
céoMïii  les  extérieures  un  peu  plus  courtes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanie.  ^ 
cript.  ex  WitU.  ) 

»***  Tige  herbacée  ; feuillei  dentées  •,  Us  fupérienres 
J'ottvent  entières. 

64.  AstÈBE  ondulé,  n®.  ai.  jijier  unduiütus, 
Linn.  — Hoff  n.  Phyt.  pag.  77.  tab.  C.  fig.  1. 

6f.  AsrâRE  i feuilles  variables.  s4j}er  dive’Jl- 
folias.  M.ch. 

Afer  eaate  afpero  , pxienie  } foliis  fiiiiniegiis  , 
undulittis , infertoribus  aiaio-petioiatis  , cordato.^vd~ 
Ubus  , fùperioribus  fejplibus  , trva/i-hinceo/dtis;  pani- 
en/ii  ira  J ; remis  gracilibus  , mierophyl/is.  Mich. 
Klor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  1 if. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  la  pré- 
cédente, mais  Tes  leuilles  ne  font  point  vel  ies  en 
delTous.  Ses  tiges  font  droites,  finiples.  Cylindri- 
ques , rudes , pubefeentes,  lâchement  paniculées  â 
leur  fommet  par  des  rameaux  grêles  fc  courts.  Les 
feuilles  font  alternes  , prefqu'entièr»s  ou  légère- 
ment ondulées  à leurs  bord>,ovalrs,cn  coeur,  un 
peu  épaülts,  rudes  à leurs  deux  faces,  longues 
d’un  pouce  & plus , aiguës  â leur  fomnret  j les  tnfe- 
rieutes  décurrentes  fut  un  pétiole  court  ; les  fupé- 
rieures  felliles  , un  peu  lancéolées  t celles  des  ca- 
rneaux très-petitrs.  t.es  fleurs  font  d'une  grandeur 
médiocre  , pédotKulées  { les  pédoncults  (impies  , 
plus  longs  que  Us  fleurs,  munis  de  que'ques  peti- 
tes fol  ol.s  ( les  écailles  du  calice  fearieufes,  ver- 
dattes  dans  leur  milieu,  étroites,  un  peu  obtufes; 
les  de  mi-fleurons  d'un  bleu  pale. 

Cette  plante  croît  â la  Caroline,  q:  ( K.  / ) 

66.  Asi  i.iE  à leuilles  fagittées.  Ajler  fagitti- 
foliut.  Wiild. 

Afîe'  foliis  oblongo-lanceoUtis  , fe$Ubus  , medio 
ferrstis  i laaicaiibus  oblongis  , eo'dato-fcg-itjtis  , fer- 
rûiis  , petio^asis  ; cauie  ramofo  , fUoro;  calicièus 
iaxis,  imir  eatis.  'SV'dld.  Spec.  Plant.  pag.  105 j. 
— Wtdeiucyer. 

Srs  tiges  font  droites,  glabres,  très-rameufes, 
hautes  de  deux  ou  trots  pieds.  Les  feuilles  radica- 
les font  obinngues  , pétiolees  , parfaitement  fem- 
blables  à telles  du  rumex  aeeuft,  inégalement  detv- 
tecs  en  feie , échanctéts  en  coeur  St  fagittées  i 
leur  bafe  , gl'.bres,  longues  d’un  pouce  te  plus  i 
les  cau1inaite<  inférieures  oblongues , ovales , acu- 
minées  , à grolTes  dentelures  décurrentes  fur  leur 

f 'étiole;  lesfuprtieutes  felHes , oblongues  lancéo- 
ées , acuminées , dentées  en  feie  vers  leur  milieu  ; 
les  dernières  ttes  emiéres.  Les  fleurs  font  bleues  ; 
leur  pédoncule  muni  de  bradées  ; les  écailles  du 
calice  lichemtnc  imbriquées,  lancéolées. 
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Cctie  plante  croît  dans  l'Amérique  feptenitio- 
nale.  te  ( Uefctpi.  ex  U'eUd.) 

67.  ASTèllE  paniciilé.  Afler  panieulatus.  Aitoil. 
K on  Lam. 

A fer  foliis  ovitto-LtnceoUstis  , fubferratls  , petie~ 
luis  , glabris  ; radicoiibui  woto  cotuotis  , fertotis  , 
feobris  , p,tijlotisi  petioUt  nuais  ; caiit  romeffuno, 
glooro  î rami'l.s  piiofis  j eo/itibus  Iax:s  , Jabimbri^ 
eosis.  ’Willd.  Spec.  P.ant.  J.  pag  iojf. 

Afler  foliis  gljiris  , ocuiis  , fer  rôtis  , peiiolatis  ; 
retdieolibus  cordotis  , taulints  ovatis  f.premis  ton- 
eeolotis , iniegris  ; romis  panualohs  , eolicibai  lox'e 
fubimiricatis , coule  globro,  Aiton,  Hoii.  Kew.  J. 
pag.  aop.  • 

Afler  loiifiUus  , gUiber , kumiiis  , romofljimus  , 
flore  psrvo  , CÂ'ateo  ; foliis  od  bojln  eo'datis.  Motif. 
Hill.  }.  pag.  lai.  $.  7.  tab.  la.  fig.  J4. 

Aflerifeus  losifotius,auiumnoiis.  Cotnuti,  CanaJ. 
pag.  f.4.  tab.  6j. 

Cette  efpëce,  très-femblable  à V afler  eordi folios 
par  fon  port  St  p*r  fds  principaux  ciradères , avec 
lequel  on  l'a  confondu  , en  dilfere  fous  plufleurs 
rapports.  Ses  liges  font  glabres  , ttès-rameufes  ; 
les  jeuires  rameaux  pileux;  Iss  feuilles  radicales  pê- 
tiolées  .point  décurrentes , ovales , en  ca-ur , den- 
tées en  Icie,  rudes  au  toucher;  les  caiilinaires  pé- 
tiolées,  ovales-lancéolées,  glabres,  â peine  den- 
tées ou  très-entières  ; celles  des  rameaux  feflîlrs , 
lancéoléis,  très-entière  s j les  écailles  calicinales 
lâchement  imbriquées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  % 

£8.  Astèri  â feuilles  en  cœur,  n*.  }8.  Afler 
cord  folios.  Linn.  ( Exel,  fynon.  C'ornot.  & Morif.  ) 

Afler  foliis  cordotis  , fubtîts  pilofls  , ergoté  ferra- 
tis  , petiolatis  ; pttioUs  alotis  ,*  C‘/ule  panicuîoio , pi- 
lot o f caiieibus  taxis  , fobimhricatis.  Willd.  Spec. 
H1..1.I.  pag.  1056.  — Alton , Hori.  Ke»-.  y. 
pag  107. 

Cette  efj'èce  diffère  de  la  précédente  par  fes  ti- 
ges moins  glabres , par  fes  feuilles  un  peu  pileufes 
en  drffous,  prefque  toutes  denticulées;  pat  fes 
peiio'es  ailés,  par  fes  tiges  bien  moins  rameufes  , 
car.’Qîres  qu’on  ne  retrouve  pas  toujours  conllam- 
ment  dans  les  plantes  cultivées  ; ce  qui  me  fetoit 
foupçonntr  que  l'on  a préfenié  comme  efpèces 
deux  plantes  qui  ne  font  peut-être  que  Variété 
l'une  de  l'autre. 

69.  ASTtRE  à corymbes.  Afler  corymbofas.  Ait. 

Afler  foliis  argutè  ferrotis  , acuminaiis  inftrio- 
ribus  cordotis  , petiot  jtis  , nudis  ,*  coole  fupeme  eo- 
rymiofo-ftfligicto  , ratais  pilofls  ; caliiiios  oblongis. 
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imbr'uatU  ,*  fquamîs  mrBe  adpu^i,  Will.len.  SpCC. 
Pljnt.  }.  pag.  2056.  — Aiton,  Hort.  Kew.  j. 
P2g.  IC7. 

Ce  que  fai  dit  plus  haut  en  traitant  de  l'efpèce 
précédente,  peut  également  s'appliquer  i celle-ci. 
Les  caraâères  d'après lefquels  on  les  dillingue , ne 
font  peut-étie  que  Vtffct  de  1a  culture.  Ses  liges 
font  glabres , verdâtres  ou  purpurines , divifées , à 
leur  partie  fupérieure,  en  ramtauc  pileus  , réunis 
en  un  corymbe  faftigié.  Ses  feuilles  intérieures 
font  glabres,  pétiolées,  en  coeur  .dentées  en  feie, 
point  décurrentes , quelquefois  un  peu  pileufes 
fur  leurs  nervures  -,  les  fupétieures  pétiolées , ai- 
gues, finement  dentéesi  les  dernières  piefque  fef- 
files , à peine  dentées.  Le  calice  e(l  oblong , com- 
pofé  d'écailles  ferrées  , imbriquées , lancéolées , 
obeufes  i les  demi-Reurons  de  couleur  blanche. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  qc 

70.  Astére  à grandes  feuilles,  n®.  37.  Ajler 
macropky/hl,  Linn. 

71.  AsiânE  de  la  Chine,  n°.  44,  Afltr  Mnenfii. 
Linn. 
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en  vieilIifTant , une  teinte  bleuâtre.  Les  écailles 
cal  cinales  font  lâchement  imbriquées. 

Cette  plante  croit  en  .Allemagne  & dans  la 
Hongrie. 

7f.  AstIre  lui  Tant , n*.  19.  Jfiir  amanus. 
Lam. 

«.  Afiir  ( puniceus  ),  foliit  ftmi-ampUxicaulibus, 
lanctoUiit  , Jtrraiis  , fcahris  ; peduncutii  ulttrnis  , 
fuhunijtorit  ; caiiei^us  aifcùm  fuperantibus.  Linn. 
Spec.  pag.  1116.  — Ait.  Hort.  Kew.  j.  pag.  208. 
— Mich.  Flot,  boréal  Amer.  1.  pag.  ta  J. 

Afl.  r amtn:aaus , latifolins , punittis 
Herm.  Lugd.-Bai.  649.  tab.  6ji.  — Morif.  Hill. 
J.  pag.  lao. 

Ajlir  h-fpidiu.  Lim.  n“.  19. 

Cette  plante  varie  dans  la  couleur  8c  dans  l'élé- 
vation de  les  tigts,  qui  s'élèvent  depuis  deux 
pii J$  jufqu'â  fept  -,  elles  font  ruugeaties  ou  purpu- 
rines ; les  fenil  es  ordinairement  plus  larges  dans  la 
variété  «,  plus  étroites  dans  la  variété  On  ren- 
contre des  intermédiaires  qui  prouvent  que  ces 
deux  plantes  ne  peuvent  appartenir  qu'à  la  même 
efpèce. 


72.  AsîiRE  maritime . n°.  9.  Ajler  tripolium. 
Linn.  — Engl.  Bout),  tab.  87.  — Flot.  dan. 
tab.  6ip. 

Les  feuilles  inférieures  font  quelquefois  légère- 
ment dentées  vers  leur  fommec. 

7}.  AstÈRE  annuel  , n°.  43.  Aficr  anmaii. 
Linn. 

Cette  efpèce , par  Tes  demi-fleurons  linéaires , 
entiers,  très-étroits,  appartient  plutôt  aux  érige- 
Ton  qu'aux  aftr, 

74.  Asiiae  de  Hongrie.  Aftr  hungarkui. 

Afltr  ( falignus)  , foliis  lincari-lanitolatis ,feji- 
libuj  , htlegerrimis  , margïne  fcabrii  ,-  inferioriaus 
lanctolatU  , apice  ferratisi  cauU  paniculato  ,glabro^ 
ereBo  ; calicibut  taxi  imbticaus.  WlUd.  Spcc.  Plant. 
3.  pag.  1040. 

Afltr  ^falicifolius  ) , foüis  Ittnteolaùi , ftrratii , 
margint  jvab'ii  ; ramtit  Juilintariitut , inugtrnmis 
pedomulir  ahtmîs , fubnndis,  Scholl.  Suppl.  Flot, 
batb.  pag.  318.  kon.  — Hoffn.  Germ.  297.  — 
Roth,  Germ.  I,  pag.  367,  & 11,  pag.  352. 

Ses  tiges  font  droites , glsbres  , divifées  en  ra- 
meaux paniculés,  garnis  de  feuilles  alternes,  fef- 
fi'es  , linèaiies-Iancéolèes  , rudes  à leurs  bords  , 
glabres  à leurs  deux  faces;  les  fupetieures  très-en- 
tières; les  inférieures  lancéolées,  dentées  en  fiie 
vers  leur  fommet.  Les  fleurs , difpofées  en  pani- 
cule,  ont  leurs  demi-fleurons  blancs  ; ils  prciuieiic , 


7fi.  AstÈre  paniculé-  Afltr  panUuUitu.  Lam. 

Afltr  Novi-Bt/gii.  Linn.  (Non  ofler  Tradtfcanti.) 

Afltr  ( fl  aribiiodus  ) , foliis  fubamplixicauiibus  , 
lanctolatis  , inferioribus  fcrrotis;  eault  glabio  , ramts 
corjmbojit , ramaJis  pilofit  ; colieinis  fyoam't  iaxis  , 
lanctolatis,  imbrUaûs,  Wiilden.  Spec.  Plant.  3. 
pag.  2048. 

Cet  aflère  , p.ir  la  hauteur  de  fes  tiges , le  nom- 
bre 8c  la  beauté  de  fes  fleurs  d'un  bleu  vif,  eit 
devenu  iiès-commun  dans  nos  parterres.  La  plaine 
4 ditfere  de  celle-ci  par  fes  rameaux  pileux  8C  par 
fes  fleurs  plus  noinbteufrs. 

Astere  pubefeent.  Afltr pubefeens.  Lam. 

Afltr  (tataricus),  foltis  radica/ibus  lanceolato- 
ovatis  ,fefraits , feabris  ,-  caule  pauciforo,  f Linn.  f. 
Suppl,  pag.  573. 

AstÈRE  de  l'Inde.  Afltr  indieus.  Linn. 

Afifr  fvliis  cûultn  'is  ohlonps , ferratit  ; rameis 
lintari-lünctvtatis  y obujis  g fubinttgtrrimis  ; cau/e 
hirio  , ramis  unifioris  , cMititûs  fquatmis  txurujribus 
foliactii.  Wilid.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1041. 

Afier  ( indiens  ) , foliis  ovato~ohlongis , ferratis  ^ 
fiotulibus  ûvaii-Urutoituis  y inugtrrimis  j tamis  utti* 
jioris.  Linn.  Spec.  pag.  iijo. 

Ajitr  (ony^oiiies  f Indié  onc^ialis  ^ ramofior  g eau* 
libiis  fparfs.  t Pluken.  Almag.  57.  ub.  149.  fig. 

' Mulit. 

Voici 
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Voici,  d’apri»  WilWenow  , li  dcfcription  de 
cette  pl.inte  , jurqu'alors  peu  connue.  Ses  tiges 
font  droites,  rudes,  cannelees,  hautes  d'un  pied, 
rameufes  i fa  partie  fupétitute  i les  rameaux  (im- 
pies, uniflires,  fenillés;  les  inférieurs  beaucoup 

f>lus  longs.  I,es  feuilles  des  tiges  font  feffiles , nb- 
ong'jes , un  peu  ootufes , dentées  en  fcie , longues 
d’un  i deux  pouces;  celles  des  rameaux  étroites  , 
linéaires,  lancéolées,  fclTiles,  obtufcs , longues 
d'un  demi-pouce  ou  d'un  pouce;  les  inférieures 
dentées  en  fcfe;  les  fupérieures  très-entières.  Les 
fleur,  (ont  folhaires  â l'extrémité  des  rameaux  ; les 
écjiHes  calicinales  imbriquées  ; les  intérieures  fea- 
rieufts,  lancéolées;  les  extérieures  de  la  même 
longueur,  lancéolées , foliacées. 

Cette  plante  croît  en  Chine  Ôc  dans  les  Indes 
orientales.  O 

77.  Asièpe  des  Pyrénées.  Jfitr  pyrtmus.  Hort. 
Parif. 

caaft  hirfuto  , jimplki  , fup'i  corymiofo  ; 
fôliii  ohlongo-lanctolaiis  f fulifeabris  , fubitmpUxkau- 
libu  , apUt  ijuiituor-quinqtutiffttatis  ,*  involacrt  fqua- 
mis  lincari- acuminjt'n  , hi’fulis.  Oecand.  Synopl. 
pag.  aSo.  n°.  jijp. 

er  fibirUtts.  Lam.  n®.  ay.  An  Linn,  ? 

La  defeription  que  M.  de  Lamarck  donne  de 
cette  plante  convient  parfaitement  à celle  qui 
porte  le  nom  i'nfitrpymuut  au  Jardin  des  Plantes. 
Convient-elle  également  à la  plante  de  Linné  J 

78.  Ast^RE  élégant.  Afttr  eUgnns.  Willd. 

AJltr  fotiis  fcdbrii  , cauiinii  oilongo-  lanctolaiis  , 
ifUtgtrrtmij  , acutis  ; radkalibus  petiolaùs  ^ oblongis  , 
Jtrruiîs  ; cjuie  ramofo , iorymbofo  ; calicinîs  fquamit 
oblonge-cuniiiùt , obtufs  , fquarrofit.  Willd.  Spec. 
Plant.  ;.  pag.  loqi. 

« Cette  efpèce,  dit  Willdeno»,  a de  grands 
rapports  avec  Yafitr  amtUus;  elle  en  diflère  par  fes 
feuilles  caulinaires  aigues  ; par  les  radicales  den- 
tées en  feie  , toutes  rudes  au  toucher  ; par  fes 
fleurs  plus  grandes,  8(  par  les  écailles  calicinales, 
fearieufes , cunéiformes  , oblongues , obtufes.  Le 
lieu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu.  » y 

79.  AstÈre  hifpide.  AJitr  hifpidiu.  Thunb. 

AJItr  fotiis  oblongo-lnnctolatis  , feobrit , citiatis , 
fubftrratis  inf  mis  , ovatis  , ftmtis  ; coule  panku- 
tato  , kifpido  ,■  ramutis  unifioris  / catkinis  fquomis 
oblongis,  imbricotis,  Willden.  Spec.  Plant,  j.  pag. 
aeqa. 

Afler  foliis  infimis  oblongis  , erenatis  , feobris  ; 
cauhnis  tanctoiasis  , inttgris  , ciliatisp  coûte  fenbro. 
Thunb. Flot.  jap.  jiy.— Binck.  Icon.  — Koempf. 
tab.  19. 

Ktissjo.  Koempf.  Am«D.  8^6. 

Botanique.  Supplément,  Tome  1, 
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Ses  racines,  d'après  Thimberg  , fpn*  fibreuies 
8:  rameufes;  fes  tiges  droites  , hilpidcs,  hautes 
d'un  pied;  fes  rameaux  alternes,  écartés;  les  feuil- 
les inférieures  ovales-oblongues  , obtufes  , dif- 
tames,  dentées,  ciliées  à leuts  bords  , ludes  au 
toucher;  les  fupéiieutes  de  celles  dts  rameaux  en- 
tières, lancéolées  , obtufes,  infenitbicment  plus 
petites.  Les  fleurs  font  folitaires  à l'extrémité  do 
chaque  rameau  , formant  une  panicule  par  leur  en- 
femble;  les  écailles  du  calice  oblongues,  imbri- 
quées ; les  demi-fleurons  blancs. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  V ( Oefeript.  ex 
Thunb.  ) 

80.  AstÈRE  à feuilles  rudes.  Afer  feober. 
Thunb. 

Afterfoiiis  oblongis  ,ferratls  . feobris  i pcduncuUs 
pantculoiis.  Thunb.  Flot.  jap.  pag.  j 16. 

Ses  tiges  font  droites,  heibacées  , cylindriques , 
flriées,  glabres,  de  couleur  purpurine,  hautes 
d'un  pied  & plus,  divifées , à leur  partie  fupé- 
tieure,  en  rameaux  paniculés.  Les  feuilles  font  al- 
ternes , pétiolécs,  oblungues,  glabres,  dentees 
en  feie , acuminées , étalées , vertes  en  deffus,  plus 
pales  en  dellous , hetiflées,  i leur  face  (upérieure 
Bc  à leurs  bords  , de  poils  roides  ; les  inférieures 
longues  de  deux  pouces  ; les  fupetieures  infenfi- 
blement  plus  petites.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
une  panicule  terminale  ; les  pédoncules  & les  pé- 
dicclles  dépourvus  de  feuilles  ; une  bcaéfee  lan- 
céolée à chaque  pédicelle. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Pefer,  ex  Thunb.') 

81.  .AsTàRE  i fleurs  de  conife.  Afer  coniqoides. 
Willd. 

AJler  foliis  oblongis  , trinerviis,  boji  an^aiis  , 
acutis  ; fuperioribus  [tribus  , fubintegerrimis  ; infe~ 
rioribus  pctiolatis  ,ferratis  ; coûte  Jimplki , apice  ca~ 
rymbofo  q calkibus  cytindrieis  , fquarrojis  i radio  ca~ 
lice  brevtore.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  loqj. 

Conyia  ( alletoides  ) , /o/;«  loto-lonceolotis  , 
coroltis  rodioiis , calkibus  fquorrofis.  Linn.  Spec. 
pag.  1106.  — Lam.  Diû.  1.  pag.  94.  * 

Afier  ( marilandicus  ) , coule  fsmplki  ,•  foiùs  ova- 
U-Unceolatis  , fupem'e  fubferrotis  ; fummis  integris  . 
corymbo  fojfigioto.  Mich.  Flot,  boréal.  Amer.  x. 
pag.  108. 

Afler  marilandicus,  ptormica  eapitulis,  flore  alio  , 
baéioridis  monfpctienjium  folio  & effigie,  Pluken. 
MantiiT.  29. 

Cette  plante  préfente  , dans  la  forme  de  fes 
demi-fleurons  très-courts  , l'afpeét  d'une  conife  , 
genre  dans  lequel  elle  avoir  d'abord  été  placée.  Se» 
tiges  font  Amples , cvlindriques  , glabres,  llriées  , 
hautes  d'un  pied  , divifées , i leur  partie  fupé- 
R 1 1 
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tieure,  en  rimeaut  en  corynibe.  Les  feDÜks  iiifé-  i 
lieures  font  pétiolées,  oblongues,  à trois  ou  cinq 
nervures , gbbres , légèrement  dentées  dcpins  leur 
milieu  jufqu'i  leur  fomniet , rudes  à leurs  bonis  i 
les  fupéricures  fe Hiles,  oblongues , aigues , à peine 
dentées , rétrécies  d leur  bife.  Ijoi  fl.'Uis  font  ag- 
glomérées 8c  ielTiles  à l'exiréinité  des  pédt'uctiles. 
Leur  calice  eft  cylindrique  , compofé  d'écaillss 
ovales,  blanchâtres  , vertes  Sc  lefl.'chics  à leur 
fonimet  ; la  corolle  jaune  à fon  centre,  blanche  i 
fa  circonférence  i les  demi-Seurons  lancéolés, 
plus  courts  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  qt 

Sa.  AsTàîtE  divergent,  n*.  a8.  AJler  divarUa- 
ut.  Linn. 

Aflrr  (infi-mus)  , cavU  grasil!,fulftxuofo;faliis 
fd^rhomhoiatii  , ovati-l^nctolatis  , uirintjuè  acumi* 
nazi  J , ; panUutà  divirgenti  dichotomâ  , na- 

diufjuIJ  , puuei^'é  ; fiorikas  omnihus  ped’tncuUtis , 
athis  , eSeradtatia.  .Viich.  flor.  boréal,  .\iner.  a. 
pag.  109. 

St.  AsiiaE  liiïe.  Afier  Uvigataa.  Lam.  — An 
afiar  Itvts  f l.inn. 

Willdeiio»’  cite  , fous  le  nom  A' afiar  Uvigatus  , 
une  plante  qui  paroic  fe  rapprocher  beaucoup  de 
celle-ci , St  qu'il  dit  être  cultivée  dans  les  jardins 
pour  Vafitr  levât  , mais  qui  en  eli  differente  par 
lies  panicules  très  rameufes  , chargées  d'un  grand 
nombre  de  fleurs. 

84.  .\sTEtE  â feuilLs  de  prénamhe.  Afier  pre- 
aanthoidet.  W tild. 

Afier  fotiie  ampUxicautihua , ffathuUto^ianeeola^ 
aïs  , rnadio  ferratîa  , ^afi  cardaüs  ; ramulîa  pilofts  ; 
taltcibat  jqiumit  tanecelalie , fyujr'ofia.  Willdeii. 
Spte.  Plant.  5.  pag.  acqô.  — Mtihl.  in  Litt. 

Ses  rameaux  font  chargés  de  poils  fur  deux  li- 
gnes oppoférs  , formées  par  la  décumnee  de  la 
bafe  des  feuilles.  Celles-ci  font  alternes  , amplexi- 
raules , lancéolées,  ptefqu'cn  fpatule  , longues  de 
deux  ou  trois  pouces , acuminées  à leur  fommtt , 
dentées  en  feie  a leur  mileti  , profondément 
cchancrées  en  coeur  j les  écailles  callcinales  lan- 
céolées . fearieufes  ; les  dimi-IIeutons  de  couleur 
bleue. 

Cette  plante  croît  dans  la  PcnClvanie.  r ( Dcfir, 
tx  WilU.  ) 

8;.  AstèrE  de  Per.filvanie.  Afier  pcr.filvanUat. 

Afier  ( amplexicaulis  ) , feliis  ovata-oi/ongii  , 
acuiii  , amplexicaulil>ut  , eordatij  , fttrjtlt  ; caute 
panieulata  , glabro  ,*  calUints  fijaamïs  lanceataaU , 
artle  imhricatis.  Wllld.  SpeC.  blanc,  j.  pag.  acqij. 
— lîühl.  in  Litt. 
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Ses  tiges  font  g'rbres,  ftiiées,  divifées,  â leur 
forrimec,  en  rameaux  panicules  { les  feuill-.s  alter- 
nes , ample  xicaults  , ovales  oblongues , aigtiès , 
glabres  â leurs  deux  faces  . rudes  â leurs  bord' , 
échanctées  en  cœur  à leur  bafe  , longues  d'un 
pouce  ou  d'un  pouce  & demi  j les  feuilles  des 
nmeatix  pitites,  lancéolées,  ample xicaules.  I es 
fleurs  font  bleues , une  ou  deux  fur  chaque  ra- 
meau ; les  écailles  caiidnales  lancéolées,  forte- 
ment imbtiquées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanie.  q:  ( Dif- 
eript.  ex  U tUd.) 

86.  AsràtE  en  ofier.  Afier  vlmineut.  Lam. 

Afier  { tradefeanti  ) , fellit  lanceolato-lineariias  , 
media  J%rratie  i pedanculia  foiiofis  , cauie  raeemofo  , 
calUiitta  ereHia.  Linn.  — Hort.  Cliff.  408. 

Afier  ( tradefeanti  ) , cauU  pukerala  , ab  imo  ra- 
mofa  i ramis  gracili.us , virg.itis  , paiulia  .fimpliei- 
bue  , foliote  raeemifiorit i fiaribai  parait,  fobjifli- 
biit  ; ealieibut  eredu  ; radiia  breviout  , fubaloian  / 
foliit  lintari-lancealatis.  Mich.  Flor.  borej.  Amer, 
i.  pag.  Iij. 

Ces  deux  plantes  font  identiques , d'après  l'ob- 
fervjtion  de  Michaux.  Vafier  muiabilia  Linn.  s'en 
rapproche  b:-aucotip  j mai»  nous  ne  la  connoiffons 
pas  allez  pour  prononcer  alfiruiativeinent. 

8->.  AstÈre  à feuilles  longues,  n".  35.  Afier 
longifaltas.  Lam. 

88.  AstÎre  de  couleurs  variées.  Afier verfieolar. 
Wllld. 

Afier  faliii  fubampltxicaulibua  , lato-laneeolat  't  , 
fu^ftrraais  ; radica  ibus  media  ferratit  ; eaule  rama* 
fiijtme  , glabm  ; calieiaia  Jaaamit  lanceolaiis  , taxii , 
difea  brtviaribiia,  Willd.  Spcc.  Plant.  5.  p.  ZCqp. 

Cette  efpèce  fe  dillingue  par  fes  grandes  & 
belles  fleun  agglomérées  au  fommetdes  rameaux, 
&:  qui  changent  de  couleur  à mefure  qu'ePes  fe 
développeur.  Leur  circonférence  eff  blanche  , puis 
elle  devient  irfenCbîemsm  d'un  violet- foncé  .avec 
le  difq  ie  jaunet  ce  qui  offle,  fur  le  même  pied, 
des  fl.uis  violettes  & bbnehes.  I.es  feuilles  furé- 
rieiires  (ont  très  emièi  ts  ; les  inférieures  munies 
de  quelques  dentelures  5 les  radicales  oblongues  , 
rétrécies  à leurs  dujx  extrémité» , dentées  en  feie 
d leur  mi  ieu  i toutes  les  autres  ampleiicaul.  s , gla- 
bres . élargies , lancéolées.  Les  tiges  font  glabres  , 
très- rameufes  ; les  éca'llcs  calirin-Ls  lâches  , lan- 
céolces,  plus  courtes  que  le  difque. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  fepienttio- 
nale.  q;  {Defript.  ex  U'itld.  ) 

89.  AstIre  ramaffé.  Afier  firiHuj.Uort.  Parif, 

Afier  eaule  fuiglabro , firiSa  , ramefifiimo  ; faliis 
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caaîîn's  ferratis  , fuhamjrUxicauiihus  ^ lanceo/ath  , 
fu'tmutroiatis  ; rameis  iartg'is  { fquamU  txUctnis 
îmiricjcit , J‘uiâ<}ajliius , lauctohtnt  ,acutit.  (N  ) 

Ses  tiges  font  droites  , (Itiées . prefaue  gubres, 
très-tameiifes  i les  rameaui  gté'es , alternes,  ra- 
ti  ifiés,  droits,  rapprochés  des  tiges , 8ê  formant 
line  paniciile  peu  étalée.  Les  fciiilies  font  glabres, 
alttincs,  fclTiles.  un  peu  amptexicaulcs,  longues 
d’un  à deux  pouces  , lancéolées  ; celles  des  tiges 
lâchement  dentées  en  feie  à leurs  bords,  très  ai- 
gues , prefque  mucronét  s j celles  des  rameaux  une 
fois  plus  petites,  fellîies,  très-entières,  mucro- 
nées.  Les  flturs  font  nombreufss,  paniculées  , fo- 
lit-tres  à l'extiémité  d’un  petit  raineau  très-court , 
feuillé.  Leur  calice  eil  glabre  , compofé  d’ccailles 
imbriquées , étroites  , lancéolées  , très  aiguës  , 1 
peine  de  la  longueur  des  aigrettesi  les  demt-lleu- 
lons  d'un  bleu-tendre;  les  aigrettes  cendrées,  un 
peu  roi.lLàtres. 

Cette  plante,  cultivée  au  Jardin  des  Plantes, 
eft  oiig'.naite  de  r.Amérique  (eptentrionale.  % 
(Kv.) 

AsrànE  à feuilles  de  faule,  n*.  ji.  aéyîtr 
faliàfjliut.  Lam. 

Afitr  ( recurvatus)  fiffUUms , anguSo-lan- 

ctoUtis  , ba^  ûUtnualis ,-  infiriortkuJ  m<dio  ftrratîj  ; 
eaulc  fair.ojtf  , g/jbro  , le^urvatm  y {ttiîttait  fquamii 
/uxir , yuèimèricarai.  è W’ilfd.  Spec.  Plant.  pag. 
1047. 

La  plante  de 'WMldeniiv  me  paroic  irès-rappro- 
chée  de  l’aftète  à feuilles  de  faule.  Voici  d’ailleurs 
U dclcription  qu’il  en  donne.  Les  tiges  font  gla- 
bres , tres-rameufes  , longues  de  trois  pieds,  ra- 
battues vers  !a  terre  • les  feuilles  étroites , lancéo- 
lées , .ligués , rétrécies  i U ur  bafe , ruies  a leurs 
bonis;  les  inferieures  latgi-s  de  trois  pouces,  mu- 
nies d’une  ou  de  deux  dentelures  a leur  milieu  ; les 
fiipeiieures  tres-eniières  , longues  d'un  pouce  8c 
demi  îles  Heurs  de  la  gianJeurdel’u/c/' rrn.fr/canri,- 
les  écailles  ralicinalei  linéaires  lancéolées,  lâches, 
aigeés,  prefqu’egales. 

Cette  plante  croit  dans  I’ -Amérique  fepttntrio- 
lule.  -Jf 

pl.  AstÈie  élégant.  AJUr  fpiSbhii:t.  Ait. 

AJItr  fi;tiis  lunetoUtis  ,fcairiuf;ulis  ; InftrSoriiui 
ferrüiis  ramis  corymbofn  foliolis  caticinU  iaxis , 
foliacsis  fubcunei/ormîbus  , ücutiufsulis  ^ f^uarrojîs. 

Ait.  Hort.  Kt».  pag.  109.  — Wiilden.  Spec. 
Plant.  }.  pag  ao;8. 

Sestiges  font  hautes  de  deux  pieds;  fes  rameaux 
en  forme  de  cotymbe,  munis  d'une  ligne  pileufe  , 
dét  urrente  ; les  feuilles  legéiemeni  amplexicaules, 
un  peu  rudes,  lancéolées,  iiès-entières ; les  in- 
férieures dentées  à leur  milieu.  Les  fleuis  font 
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gran.JfS  , de  couleur  bleue  ; les  demi- fleurons  li- 
néaires - lancéolés  ; les  écailles  du  calice  ta  icéo- 
léts,  peu  feitCeS,  fcarieuics,  un  p uaiguéi,  ré- 
uécics  à leur  bafe,  prefque  cunéiformes. 

Cette  plante  croît  dans  l'.Amérique  (epienttia- 
nale. 

91  AstIie  d’automne.  Afltr  ftrMÎnas,  Willd. 

Afitr faliis  çilongc-laritoiatis . ft^tlibus  , g! abris, 
margine  feabris  ; irtfrsioribaS  ftrratts  i ramts  cjrym~ 
bafis  , giabris  ; ramuiss  an  foris  ; caiieinis  Jijuamit 
Unctolatis  ,faunt  bus.  W illd.  hpec.  PLnt.  J.  pag. 
1049- 

£es  tiges  font  hautes  de  quatre  pieds . glibres, 
rameufes,  paniculées;  les  rameaux  uiiifloics;  fes 
feuilles  fcflilcs,  glabres,  oblungues,  hncèolees, 
acuminées , rudes  à leurs  bords;  les  inlérieurts 
longues  de  deux  pouces , dentées  â leur  milit  u ; les 
fuperieures  prefqn’entières , longues  d’un  pouce. 
Les  fleurs  font  grandes  8r  bleues  ; elles  ne  paioif- 
fent  que  vers  la  fin  d’oétobre;  les  folioles  du  ca- 
lice lancéolées , acuu.iiiees , étalées. 

Cette  plante  croît  dans  l'.Ainéiique  feptentiio- 
nale.  ç ( Deferift,  ix  WitU.) 

9;.  AsTàas  â fleurs  tardives,  n”.  41.  Afitr 
tardifiorus.  Linn. 

9q.  AsiÈRE  effilé.  Afitr juRCtus,  Ait. 

Afitr  foliis  lanttolaio-lintarifus  , ftfitiibtts  , gia- 
bris ^ iafimis  fubferratis  , ramuiorum  lanetolaùs  ; ra- 
mis  vi'gaiis  , caiieibus  imbritatis  , tauit  giabriuf- 
taia.  Alt.  Hori.  K^»-.  5.  pag.  104.  — lè  illd.  Spec. 
Plant.  ;.  pag.  io;o. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  hautes  de  quatre 
à cinq  pieds,  paniculées;  1rs  rameaux  munis  d’une 
ligne  pt'eufe , decurrei.te  , grêles,  effilés;  Ks 
téuilles  inferieures  lancéolées,  glabres,  feffiles  , 
rapprochées  de  celles  du  faule , longues  de  trois 
pouces  , légèrement  dentees  , rétrécies  â lents 
deux  extrémités  ; les  fupeiieiires  linéaires  lancéo- 
lés $,  longues  de  deux  pouces,  ttès-entiéres ; les 
fleurs  d’un  b'.mc-incarnat , de  la  g-andeur  de  celles 
de  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croit  dans  l’Améiique  feptenttio- 
nale.  y ( Dtfiript.  ix  Ur'ilid.) 

9j.  Asière  lancéolé.  Afitr Unttolstus.  Wilîd. 

Afisr  fislils  liatarl-lantiolatrs  , fifiltibus  , irtiegtr- 
rimis  , giabris  ; iafimis  ianctalatis  , fa'rftrrasis  tauie 
rarnvj'a  , dijfufo  , glabriafitUa  ; taiiiibus  imbricaùs, 
Willd.  Sprc.  Plant,  j.  pag.  ijo. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  fon  port.  Ses  ti- 
I ges  font  hiutt'S  de  deux  pieds  Sa  plus,  ttès-rameufes; 
les  rameaux  étalés,  munis  d’une  ligne  décuiience 
Rf  t i 
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de  poils  1 les  feuilles  glabres  , felTiles , linéaires- 
ianceolées,  très-entières  ; les  radicales  pétiolées, 
longues  d'un  pouce;  celles  des  tiges  étroites,  lan- 
céolées , dentées  à leur  tnilieu , longues  d'un 
pouce  8c  demi;  les  fupérieurés  linéaircs-lancéo- 
lees  , très-entières,  longues  d'un  demi-pouce  ou 
d un  pouce.  Les  âeurs  font  blanihes  , un  peu  vio- 
Mites  , d'une  grandeur  médiocre  ; les  folioles  du 
caltce  lancéolées  , aigues,  médiocrement  imbri- 
quées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  :)(  ( Dt/iript.  tx  Willd.  ) 

96.  Asièas  à fleurs  blanches.  Aficr  Icucantht- 
muj.  Hort.  Parif. 

Afitr  fotiii  lanctolato-ltntarihus  y ftrrath  ; ramU 
vûgaxij  , paniculdiit , ptUJis  ,*  ptduncuüs  fotiojît  , 
calicikut  imbricatii.  Desfont.  Catal.  pag.  loa.  — 
Perf.  Synopf.  Plant,  a.  pag.  ^47. 

Celte  efpèce  paroît  fe  rapprocher  beaucoup  des 
deu.t  précédentes.  Ses  tiges  font  droites , cylindri- 
ques , très-rameufes  ; les  rameaux  grêles , rami- 
fiés, pileux  ,fliiés  ; les  feuilles  alternes , fefliles , 
linéaires-lancéolécs,  glabres,  lâchement  denrées 
en  feie  , rétrécies  à leurs  deux  extrémité  ; celles 
des  rameaux  prefqu’eniières,  beaucoup  plus  étroi- 
tes. Les  fleurs  font  blanches,  petites , pédiccllées; 
les  écailles  calicinales  lancéolées , lâchement  im- 
briquées , blanchâtres , avec  une  taie  blanche  dans 
leur  milieu. 

Cette  plante  croît  dans  1' .Amérique  feptentrio- 
nale.  V.)  ^ 

97.  AstÈre  a fleurs  d'armoife.  arumijî~ 
forus. 

Âfitr  ( dracunculoides  ) , foUis  llntarihitt , <tcu- 
minaùs  , inttgtrrtmis  iaftricribu»  lintari-tancto- 
ialis , fukftrnitis  ; ramis  corymbops  , caliciiiu  im- 
iricalii , cjult  gUiriufculo.  Willd.  Spec.  Plant.  ). 
pag.  aejo.  Kon  Lam. 

Ses  tiges  font  droites,  prefque  glabres,  hautes 
de  quatre  pieds  ; les  rameaux  paniculés , munis 
d'une  ligne  pileufe  ; les  feuilles  caulinaires  étroi- 
tes, lancéolées  , très-entières,  acuminées  à leur 
fommet,  longues  d'un  pouce  Sc  demi  â deux  pou- 
ces i les  radicales  & les  inférieures  linéaires-lan- 
céolées,  longues  d'un  pouce  & demi,  rétrécies  i 
leup  deux  extrémités , un  peu  dentées  à leur  mi- 
lieu. Les  fleurs  font  blanches,  une  fois  plus  petites 
que  celles  des  efpèces  précédentes  ; les  folioles 
calicinales  lancéolées,  argués,  médiocrement  im- 
briquées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
Bale.  (Dtfiripi.  IX  tyu/d.) 

5>8.  Astâre  fragile.  Afitrfragilit,  Willd. 
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Afitr  follis  lintaribus  t acumtnath  ^ tnUgernaiis  p 
radicaUbus  oblorgis  , ferraiis  ; ramis  lûrymbafo-pa- 
nita/aiis  , calicibas  imirUaiis  , fquamii  adprfffîs  , 
faute  glabriufcuh,  Willd. Spec.  Plant.  J.  pag.  ayt. 

Ses  fleurs  font  blanches , une  fois  plus  petites 
que  dans  l'efpèce  précédente  ; fes  tiges  droites  , 
hautes  de  deux  pieds  Sc  plus  ; les  rameaux  patti- 
culés  8c  pileux  5 les  feuilles  caulinaires  glabres , li- 
néaires, très-entières,  longues  d'un  à deux  pou- 
ces ; les  radicales  pétiolées,  oblongues,  denrées, 
obtufes;  les  écailles  calicinales  linéaires  , aigues , 
fortement  imbriquées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale.  y ( Dtfeript.  ex  Willd.  ) 

99.  AsTâRE  lupuline , n®.  40.  Afier  mifer,  Linn. 

100.  Astère  étalé,  n®.  )p.  Afier patulus.Lim. 

* Astâre  â tige  nue  , n®.  41.  Afier  nudJcaulU. 
Lam.  III,  tab.  681.  fig.  4. 

Cette  plante , d'après  l'obfervation  de  Forfler, 
eft  un  catcndula.  ( Koyrj  Souct,  n®.  16.) 

toi.  AsrâRE  ailé.  AJIer piimattts.  Cavan. 

AJier  foliis  pinnaiis  , rachi  alati  ; foliolis  lïntari~ 
cuntiformibui  . apiet  ferrath.  Willd.  Spec.  Plant.  J. 
pag.  aoy).  — Cavan.  le.  Rar.  }.  pag.  6.  tab.  ira. 

Cette  plante,  remarquable  par  fon  port , ainfi 
que  la  fuivante,  a des  tiges  couchées , hifeides, 
cannelées , longues  d'un  pied  , garnies  de  feuilles 
oppofées,  ailées  avec  une  impaire,  compofées  de 
fix  paires  de  folioles  linéaires,  prefqu'en  forme 
de  coin,  aigues,  munies  vers  leur  lommet,  de 
chaque  côte,  de  deux  dents  fines;  leur  pétiole 
ailé , linéaire.  Les  fleurs  font  folitaires , termi- 
nales, portées  fur  un  pédoncule  un  peu  épais. 
Le  calice  eil  compofé  d'un  double  rang  d'écaillet 
fearieufes  , linéaires  , obrufes  ; la  corolle  d'un 
jaune-foncé,  â huit  denti-fleurons  ovales , triden- 
tés.  ( Willd.) 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle-Efpagne.  iç- 

loa.  AstAre  orangé.  Ap<r  aurantiui.  Linn. 

Ajler  foliie  pinnatit , rachi  pmptici  ,’  foUotis  ova- 
tia , ftrratii.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  lofl. 

AJier  foltii  pinitaiii.  Linn.  — Hort.  Cliff.  407. 
— Mill.  Diéi.  31. 

Afier  amerUanus  , foliie  pinnaiie  & ferrarit  , fio- 
ribue  auraniiie.  Hoiilt.  MIT.  Icon.  — Amm.  Herb. 
466.  — Bancks,  Reliq.  Hoult.  7.  tab.  18. 

Ses  tiges  font  herbacées , â fix  cannelures,  gar- 
nies de  feuilles  oppofées , ailées  avec  une  impaire  , 
compofées  de  deux  paires  de  folioles  ovales,  den- 
tées en  feie.  Le  pétiole  efl  nu,  poiat  ailé ^ muni  i 
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fa  bafe,  de  chaque  cbi^  * de  deux  dents  rëtic^es. 
l^s  fleurs  font  foliuires  , cerminates  , foutenues 
par  des  pédoncules  courts,  uniHores;  les  écaillés 
du  calice  imbriquées,  fearieufes,  ovales,  aigues > 
la  corolle  d‘un  jaune-orangé  ( les  demi  - fleurons 
rvombreux. 

Cette  plante  croît  à la  Vera-Cruz.  O ( WiîU.) 

^ Efp^cts  moins  connues. 

* After  ( hirtus  ) , foliis  ohovaiis  , ohtups  , pubef- 
centibus  } calice  imbricato  ^ cauU  fruticofo.  Thunb. 
Prodr.  Cap.  B.  5p.  pag.  i jp. 

* Afier  ( heterophyllus)  ,/o/jV> obiongîsj 
fupnmis  linearibus  y intrmibus y glabrit.  'J  hunberg, 
Prodr.  Cap.  B.  5p.  pag.  160. 

* Aper  (macrorhirus) , /o/i/j  Isnea'i^lanceoU- 
tis ^ pUopt  I calice  imbricaio  ^caule  fruiicofo.  l'hunb. 
Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  160. 

* Afier  (villofus),  fi^lils  lineari  fiiformibus, 
obi  U fis , hirfui’Si  cülicibus  imbricatis , coule  fruiicojo, 
Thunb.  Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  1 ^9. 

* Afier  (coriaceus)»  kerbaceas  , foliis  ovatis  ^ 
integerrimis , fupern'e  fulcatis , Jubtàs  lanatis  f feapis 
unifioris  tfoliofis , lonatis.  Forll.  Prodr.  n°.  1^7.  £ 
Novd-Zelandià.  ^ 

* Afier  ( flrigofus  ) , foliis  lineari-lanceolatis  , 
kirfutit  ; calice  squali  , firigojo  ; coule  herbacto. 
Thunb.  Prodr.  Cap.  B.  5p.  pag.  159. 

* Afier  ( vernus  ) , foliis  radicaiibus  lanceolatis , 
integerrimis  , obtufit  ,*  caule  fubnuào  , filiformi , fub^ 
ramofo  i peduncutis  nudis,  Linn.  Spec.  pag.  I2$0. 
— Gron.  Virg.  lay. 

* Afier  palufi'is  f foliis  btWdts^  nonferratisj  bar^ 
bulis  tenuibut , albis  i difeq  lutta  { coule  v/r/dV,  hir- 
futo  ^ ereHo.  Clayt.  Ibid.  £ Virginid, 

* Afier  (e1ongatUS),/o/iiJ  lanceolatis  ^ feabris  ^ 
pilofo-hifpidis  ; calice  aqualij  cauU  hcrbaceo.  Thunb. 
Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  160. 

* jji  er  ( arflivus  ) , foliis  lanceolatis  , fubam^ 
plexicaulibus  , iniegerrtmis , glabris,  margine  feabris; 
calicibus  Iaxis , foltolis  squolibus.  Ait.  Hort.  Ktv. 

pag.  205. 

er  (rotundifolius  ) y foliis  ovatis , integrisy 
pUofo-hifptdis  i calice  equali  y coule  herbacco.  Thunb. 
Prodr.  Cap.  B.  Sp*.  pag.  lâo. 

* Afitr  ( dentatUS  ) , (oins  Unearibus , dentatis  , 
* pilcfis  i coule  Âerbaceo.  Thunb.  Prodr.  Cap.  B.  Sp. 

pag.  159. 

* Afier  ( ferratus  ) , foliis  lanceolatis , acutis , 
cUiato-ferratis  i calice  iquali , caule  herbacto,  Thuob. 
Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  t6o. 

* Afitr  ( radula  ) , foliis  lanceolatis , ferratis  , 
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aeumiaatis  , rvgofi , feaitnimit  ; cüllciitu  imirica- 
lit  ; jbiioUs  iaïuitylaiis  f oiiufij.  Ait.  Hott.  KcV.  3. 
pag.  ^10.  V in  Hüxâ-iicoüâ. 

* Afitr  ( divetgens  ) , fnliU  ttUftico-lanctelaiis , 
firratu  , gUtrh  j caulinil  lintari-lanttoijtii , tlon- 
gjtis  i tamis  pattntibus , caiieibus  imbricatis  , cauit 
pubcfceaie.  Ait.  Hort.  Ktw.  5.  pag.  iCJ. 

Ses  tiges  font  foibles , pubefetntes  , hautes  do 
cinq  pieds,  quelquefois  bien  moins  élevées;  IcS 
rameaux  étales;  les  feuilles  gl.tbrcs , elliptiques, 
lancéolées , dentées  en  feie  ; celles  des  tiges  U- 
néaites- lancéolées,  alongées;  les  calices  cj'Iindri- 
ques,  l folioles  nombreufes,  aiguës;  les  fleurs 
petites  ; les  demi-fleurons  blancs,  plus  courts  que 
le  calice  ; les  fleurons  rougeâtres  dans  le  difque. 
Elle  croit  dans  l’Amérique  feptentiionale  , & ne 
fleurit  dans  les  jardins  que  vers  la  6n  du  mois  d’oc- 
tobre, if- 

* Afier  (dilfurus),  fuiiis  tUiptico-lanstotatis  ^ 
ftrratis  , gtabris  , proporuonatis  ; ramis  pattntibus  , 
^caiieibus  imbricatis , cauit  pubtfctrtlt.  Ait.  Hort. 

Kev.  3.  pag.  103. 

..  Afier  cauit  Comtniofo , ramis  paltntifiimis  , 
difeo  rubro.  Ait.  I.  c. 

t,  Afitr  cauit  pubefctnit , ramis  virgaiis , difeo 
firaminto.  Ait.  1.  C. 

Dans  cette  efpècc , très-rapprochée  de  la  précé- 
dente , toutes  les  feuilles  fe  reflemblent.  Ses  fleurs 
(ont  blanches.  Elle  varie  par  fes  tiges  pubefrentes 
ou  tomenteufes;  par  le  difque  de  fes  fleurs , rouge 
ou  d'un  jaune-pale.  Elle  croît  dans  l’Amérique 
feptentrionale.  Tf. 

* Afier  ( pcnJuIus  ) , foliis  ellipiico-laneeolatis  , 
ftrratis  , giabris  , ramulorum  remotiuftuiis  ,*  ramis 
divaricatifiîmis , pendulis  ; cauit  pubefetntt.  Alton  , 
Hort.  Keiv.  3.  pag.  104. 

La  petitciïe  des  feuilles  & U relTemblance  des 
fleurs  la  rapprochent  de  la  précédente;  mais  fes  ti- 
ges font  plus  grêles  , paniculées;  les  rameaux  pen- 
dant , munis  de  feuilles  plus  diflantes  les  unes  des 
autres.  Les  fleurs  font  blanches;  leur  difque  janne, 
puis  de  couleur  de  rouille.  Elle  croie  dans  l'Amé- 
rique feptentrionale.  if  Ces  trois  efpèces  pout- 
toient  bien  n’étre  que  des  variétés. 

* Afier  ( icuminatus) , cauit  fimplici , fcxuofo  , 
angulofo  ,*  foliis  omnibus  conformibus  , majafeuiis  , 
ovali-lanceolatis  , ttsrinque  fubtquaiittr  angufiatis  , 
longiÿimi  acumittatit  , inâquaiittr  incifofitrratis  ,* 
paniculà  divaticatn-  dichotomâ.  Mich.  Flot,  boréal. 
Amer.  1.  pag.  109. 

• ^ 

Elle  patoit  encore  fe  rapprocher  dts  trois  pré- 
cédentes. Ses  tiges  font  (impies , flexueufes , aiigu- 
leufes;  toutes  les  feuilles  ovales-lancéolées,  afl'ez 
grandes  , prefqu'également  rétrécies  à leurs  deux 
extrémités , longuemeiK  acutuinées , ioégalemeot 
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iiicifiies  0!i  rJentîcs  i Iss  (l'iits  blinch's , pëisncii- 
4«*s , difpofses  en  une  pji  kuleetaiee , uichoiome. 
Elle  croît  au  Cana  ‘a. 

* Afltr  ( lotiil'olius  ) . fo  iis  farvulis  , cutejto- 
ùhovaliitus  y intr^ris  , tortuosi  paluiis  f forymi‘0  corn- 
pofito  , faifafigiato.  Mich.  Fior.  boréal.  Amer,  i, 
pag.  109. 

Car-y^a  hifoUata.  } Wa'.th.  Flor.  catol. 

^ A^er  ( rhyilïfolius  ) J foliis  laitctoUsis , fub- 
ampi'xisauiii us , me  lio  Jt^fatis  ^ giuûris  ; cauU  thyr~ 
ft'ulto  , uuti , pUaro  i ftiuneuUs  UR/porir.  iloCtin. 
Pliytogt.  pig.  8j.  ub.  n.  fi^.  I.  lu  t'irginiâ. 

ASTHRELLA.  ( Key.-£  Astireli.e.) 

ASTERELLE.  AJ}s't//u.  Genre  de  pluites  de  la 
famille  des  hépatiques,  étjbli  pat  M.  Palilot  de 
Beauvoir,  & qui  ell  un  démembrement  du  genre 
manhantia  Linn.  ; il  a pour  caraâerc  elTentiel  des 
il  uts  dioïques. 

Fleurs  miles.  Ombelle  .nrrondie , portée  fur  un^ 
pédoncule  chrrnu  , privé  de  péricher  ; plulieurs 
fleurettes  fcflilss,  à C«  ou  dix  divilions , reutér- 
mant  un  amas  de  filets  élaftiques , où  font  attachés 
les  grains  de  la  po  idierc  fécondante. 

Fleurs  /;«!<//</ membraneufes,  fsflîles  , en  forme 
de  cupule , aufaéteme  à l'epiderme  , contenant 
plufieurs  femei.ces  attoiidies  , échancrées , com- 
primées. 

Ce  genre  renferme  les  deux  efpèces  fuivantes  : 

1.  Aflerella  tenellu,  (l'oyei  HEPATIQUE  fluette, 

n“.  7.  ) 

a.  Afierellu  htmifphiriea.  ( HÉPATIQUE 

hémifph.'rique  , n'.  4.  ) 

ASTÉRISQUE.  (A/lerifeus.  Tnurnef.)  .ASTÉ- 
ROÏDE. ( Afltroiiis.  Tourrvef.  ) Ce  font  deux 
genres  de  pi  intés- radiées  , établis  par  Tourne- 
fott , & q.ie  l.iniié  a réunis  dans  fon  genre  iuph- 
skalmum.  Tournefort  csraiférifoit  le  premier  par 
un  calice  dont  les  écailles  debordoient  les  demi- 
fl.urons , 8c  le  fécond  par  un  calice  plus  court  que 
les  demi- fleurons. 

A.STEROPE.  A/leropeia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones , à fleUrs  complètes,  polyptulées , 
dont  la  taniillc  naturelle  n elt  pas  encore  connue , 
qui  patott  fe  rapprocher  des  tolacécs,  8c  avoir  des 
r pports  avec  les  kluekweltia  ; il  a été  établi  par 
M.  du  Pet>t-Thouars  pour  uu  arbriffeau  de  Mada- 
gafear , à fcuill'  s alternes  8c  entières  . a^'ant  les 
flturs  dirpofees  en  panicule. 

Chaque  fleur  offre  pour  caraüère  eflcntiel  : 

Un  calice  à cinq  divijsous  ; cinq  pétales  ,*  dix  éta* 
estiues  conniventes  à leur  èafe  ; cinq  altetnes  plus 
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courtes  i un  flylci  trois  fligma'cs  (une  eapfnte  i ténia 
loges  ; trois  ou  quatre  femences  centrales  f ). 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  ealice  d’une  feule  pièce,  à cinq  décou- 
pures obloiigues  , eialees , pttfiflanrrs. 

1°-  Une  corolle  régulière , i cinq  pétales  caducs , 
lancéolés,  inCres  fut  le  calice  , alternes  avec  fes 
divifi  ins. 

Dix  itjmir.es , dont  cinq  alternes , plus  cour- 
tes ; les  filament  réunis  à leur  bafe , formant  un 
urcéole  adhérent  à la  bafe  du  calice  ÿ les  anthères 
bifides  4 leurs  deux  extrémités , s’ouvrant  latéra- 
lement. 

4”.  Un  ovaire  libre,  trigone  , 4 trois  loges  po- 
UTpetmes,  furmor.te  d’un  flyle  court,  infide  4 
Ion  fommet  ; trois  fligmaies  en  tête. 

Le  /mil , obfervé  très  jeune,  paroîr  devoir  être 
une  capfule  entourée  par  le  calice  pcififlanc  Sc 
agrandt , 4 crois  Ictges  , conteniirl  trots  cru  quatre 
femences  atta-hées  au  centre. 

Espèce. 

■AstÉROPE  à fleurs  nombreiifes.  Afie'opeia  mul- 
ttfora.  Hetit-Thouais. 

A/leropeia  foliis  ovaio-oitongis  . oitu/îs  , glaitis  ; 
pantcula  terminait . divaricatâ.  (N.).  Petit- 1 houars, 
Végét.  des  ilcsd’Alitq.  pag.  JJ.  tab.  17. 

.Arbiiffeau  peu  élevé,  donc  la  tige  fs  divife  en 
rameaux  divariqués  , alternes , forirtaor  une  cime 
étalée.  Les  feumes  font  alternes  , médiocrement 
pétiolérs  , ova  es  , oblonpues  , très-obtufes , gla- 
bres 4 leuis  deux  faces,  très-entières , longues  de 
trois  4 quatre  pouces,  larges  de  moiiié  , d’une 
coofiftance  ferme  8c  gralTe  au  toucher  j les  nervu- 
res latérales  irrégulières,  fe  réunifiant  vers  le  bord 
des  feuilles  i les  petirles  courts , épais.  Les  fleurs 
forment  des  pamcules  terminales  i leurs  ramifica- 
tions comprimées,  tcès-eralées  , plufieurs  fois  ra- 
mifiées. Le  calice  ell  profondément  divifé  en  cinq 
découpures  ouvertes,  lancéolées,  pecliflanres.  La 
corclle  eff  blanche , à cinq  pétales  lancéolés  , ai- 
gus, inférés  fur  le  calice,  aiietnes  avec  fes  divi- 
Itons.  Les  etamines  font  au  nombre  de  dix , alter- 
nativement plus  cirurces  ; L-s  fiiamem  réunis  par 
leur  bafe , 8c  formant  un  urcrole  ttès-c<  un,  adné 
à la  bafe  du  calice.  L’ovaire,  obiufement  trigone, 
occupe  le  fond  du  calice  fans  y adhérer;  il  cil  fur- 
monté  d'un  flyle  court , irifide , 8c  de  troisflignia- 
tes  en  tête.  Le  fruit  très-jeune  annonce  une  capfule 
à trois  valves , coi.tenant  chacune  crois  ou  quatre 
femencesprefqiieréniîormes,  attachéesau  centre. 
Le  calice,  ouverr  en  étoile,  agrandi  8c  membra- 
neux , entoure  te  l{utt  a fa  baie. 
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, Cette  plante  croît  à l'ile  de  Madt/tafcir , t>ù  el!e 
a été  decouverte  par  M.  du  Petit  Thouats.  f> 

ASTF.KOPF.IA.  AsrKKopt.) 

ASTKROPIKRE.  ^fiirorurus.  Cxnner,  de 
FiuCt.  Bf  Sem.  î.  p.ig.  400.  ub.  175.  (ig.  6. 

G=-rre  de  pbr.t  s do  li  farntPc  dt  $ turymbiftres , 
formé  par  G»rtn^r  fur  1er  elpécts  du  genre  tesfira 
de  l.iniié , qui  n'ont  poi  .t  le  receptaeîc  de  leur' 
fl  urt  gai  ni  également  partout  de  p iiPetres,  mais 
munies  feulement,  à la  cireo  férence  du  récepti 
de,  d'écailles  courtes  qui  entourent  les  femencet 
eicérieures.  C'el!  le  ftiil  caraûére  qui  dillmgue  ce 
genre  des  As/ênii,  & qui  convient  pa  ticulietcment 
au  Iryfe’a  CAthco*nia  Linn.  (snyf|  l.tYsbltE , n®.  a, 
& ut,  tab.  fiSS , fig.  I . ) , Br  peut  étie  à quelques- 
unes  des  efpèces  ajoutées  parThunbetg.  Quant  au 
relie,  CCS  plantes  ont  des  fleurs  radic.s,  un  ca  icc 
commun,  compofe  d'écailles  fèches  , mcgales, 
imbiiquées.  Les  femenres  des  demi-fleuroi's  font 
couronnées  d'une  aigrette  liinpic  ; ceiles  des  fleu- 
rons furmomées  d'une  aigrette  compofée  de  f its 
trè  -courtes , entourées  d aiétes  plumeufesi  carac- 
tères qui  conviennent  cgaiemeiit  aux  Ityftra;  B£  h 
l'on  aioute  que  le  port  rapproche  encore  les  t-fpè- 
ces  de  Ces  deux  genres,  on  aura  de  la  peine  a les 
tenir  féparés. 

ASTF.ROPTERUS.  (Toycj  Asteroptère.) 

ASTRAGALE.  Afirag-tUs.  Ce  genre  fe  dlf- 
tingue  très  bien  par  lés  goufles  divifées  en  deux 
loges  ou  prefqu'à  deux  loges,  formé, s par  la  ren- 
trée de  la  future  inteiteiire , d'où  itf.dte  une  cloi- 
fon  plus  ou  moins  complète , longitu.iiuale , p ral- 
lèe  aux  valves  .compofée  t de  deux  feuillets  mem- 
brain  ux  Ce  caraCteie  forme  des  allraga'es  un 
genre  tellement  naturel , qu'il  eli  t;ès-dilK,.ile  de 
pouvoir  le  divitr  en  p ulieuis  antres,  maUré  le 
grand  nombre  des  efpèces,  M-  Decandolle  Ta  ce- 
pendant entrepris  dans  la  monographie  qu'il  en  a 
donnée  i il  a profité  de  la  ditferrnee  que  pcéfeiite 
la  catène  d.ms  une  fi  ita  d'efpècv  $ afléa  nombteu- 
fes , pour  établir  fou  pei  te  ox^irofh , dans  lequel 
cetre  carène  fe  prolonge  au  fomiiirt  en  une  pei.nte 
droire.  M.  Decandolle  croit  en  outre  que  la  cloi- 
fon  ell  lotmée  p.ir  la  1 entrée  de  la  future  fupé- 
riettre,  tandis  que  les  aflcagales  ont  la  carène  ob- 
tiife  , (V  la  cloil'un  formée  par  la  future  inférieure. 
On  conçoit  que  c,.s  foibics  car  rières , dans  Tor- 
d'e  naturel , ne  pouiroknt  conlUtucr  qu'une  fous- 
divilion , avaniaçeufe  pour  la  diltinétioii  des  ef- 
pèces , mais  qui  a , d'un  autre  côté  , coimne  pref- 
que  toutes  Us  autres,  Tincoirvement  de  tenir 
éloignées  Us  unes  des  autres  certaines  ei'péces 
rapprochées  par  un  plus  grand  nombre  de  carac- 
tères. 

Si  Ton  ne  s'en  lennit  pas  aulTi  cigouieufe, tient 
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aux  parties  de  la  friiâification  pour  la  formatim 
des  genres. les  rrueuru/itAd  de  l ouinefottdevroieiit 
é.re  lonfervês  comme  genre,  iormam  une  fuite 
très-naturelle  d'efpèces  dinir.guées  de  tr  utes  le» 
autrts  par  Unr  port,  pat  leurs  peiioles  qui  le  dur- 
cilfei't  &•  deviennent  piquant  comme  des  épines, 
qui  lemplaccnt  la  foliole  leroinaiei  par  la  pio- 
ptiéiè  de  lUifieuis  d’eiitTe'Us  rie  lourtiir  une 
gomme  pariiculière  t pir  leuis  fl-iirs  axillaires  , 
picfqtie  feliiles , fotiiaircs  ou  léunics  pL.fieiirs 
enfemble  dans  ihauue  aifTelle  j enfin,  par  leurs 
gouflés , qui  ne  renfL-rment  que  deux  à trois  fe- 
minces  dans  chique  loge.  Leur  lieu  natal  elf  en- 
core une  cnniidéraiion  qui  ne  doit  pas  étie  négli- 
gée. Les  tragatanthü  ne  le  trouvent  que  dans  li  s 
pays  chiii.ls , dans  le  Levant,  la  Syrie,  les  îles  de 
i’.Âtchipel,  l'Efpagiic,  les  departemens  muidio- 
naux  de  la  France  j ils  aiment  les  lois  arides,  pier- 
reux, fablonntux,  les  cnilints,  1 s bor.ls  de-  la 
mer,  tandis  que  la  Sibéiie,  des  Alpes,  le  Cau- 
café  , Bac.  fourn  ITent  la  p.uparc  des  altiagaUs 
ptoptemem  dits. 

En  faifant  rentrer  dans  ce  gt  nte  les  efpèces  qui 
n'ont  pas  pu  y être  menticnociS  d'abord  , je  me 
fuis  ptincipalcmert  attaché  à faire  connoitre  tel- 
les que  .M.  Decandolle  a décrites  Be  figurées  dans 
fon  bel  ouvrage  fur  les  ali. agates.  Je  n'ai  pas  cru 
devoir  parler  de  plulieuts  efpèces  citées  dans  ili- 
denow'  8e  dans  d autres  auteurs  , ne  les  connoif- 
f.nt  pas  , dans  la  crainte  de  faire  de  doubles  em- 
plois, ioné  d'ailleurs  d'étre  court , pour  ne  point 
palier  les  bornes  que  je  Hkf'iis  prefcriies.  On 
pourra  confulitr.  pour  ifl^nus  amples  déla  is  , 
les  cxcelluites  monographies  que  MM.  Pallas  8; 
Decandolle  ont  doiinecs  des  allugaics. 

Espèces. 

♦ AstR  AGALt'S.  Carèttt  Qotüfe  , goint  mucronee, 
A.  StI faits  «on  adhirtntts  aax  piiiolts. 

I.  Astragale  d'.Autriihe,  r®.  14.  Afi'agalat 
iiajliwcus.  Linn.  — Dicaiid.  .Mtrag.  pag.  J)p. 

X.  AsTKAC.VLE  fl,Urdc  vefee.  Afingalus  crücej. 
üecaiiJ. 

Afirugahs  drffafus  , htriattas  , folialis  ovato-ob- 
tongis  f ema'giuaiis  ^ pubif,rntibas  y Itg-^miniàus  ftn- 
daiis  , Jliprlatis  , tvaio  oiloagis , cumfrtffis  ^ jimi- 
bilacularibas,  Decand.  Alirag.  pag.  Sc.  tab, 

Cotte  efpèce  a des  racines  prefque  fiififnrmcs  ; 
des  tiges  iimplts,  gtéles , écaléisj  d-ux  ftipule» 
diliiiiéfes , lanctoites.  Elle  fe  rapproche  de  Ta/f-a- 
gatus  uuftrijcus , dont  elle  différé  pat  les  tigt  s 8c 
par  fes  feuilles  pubefeentest  les  folioles  plus  lar- 
ges , prefqu'ovales  i te  calice  à demi  divife  en  cinq 
découpures  égalés,  linéaires.  Les  fleurs  font  plus 
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grandes,  en  ëris  i affei  fembUl'ln  i celles  du  v/- 
ciü  cret  ta  ; l'etindard  ilongt-  ) la  cartnf  plu!  courie 
<\ue  les  ailes  i les  goiiffus  pêdicellées,  glabres, 
comprimées  , i demi  'rivifées  en  deux  luges;  les 
fementes  brunes,  en  forme  de  rein. 

Cette  plante  croit  au  Pérou.  Tj-^DctanU.  ) 

.^STRAGAiE  i feuilles  meiiues.  Aflragj/ui 
Uptophytlu).  Desf. 

Ajir.rga/uj  caule  ptocttm^eitu  , foti’i  ohcordaùs  , 
ptdumulis  axiUariiuj , fiorihas  capitaiis  ; /tguminiiui 
fat:atii , compnjps , natjniihut.  Desf.  Flot-  ail.  a. 
pag.  ibS.  tab.  107. 

Afi'Jgalui  »«uf(ir«ea.Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag. 
ta??. 

Plufieuts  tiges  étalées  mi  couchées,  longues 
d'un  pied  , s'élèvent  en  touffe  des  mêmes  racines. 
F.lles  font  pubefcehtes  ainli  que  les  feuilles  ; les 
folioles  fort  petites , en  coeur  tenverfé , tronquées , 
échanctées  i Icsilipules  petites , ovales.  l.e$  ft.nirs 
font  prefque  felfiles,  difpoféesen  tête  à l'extiemité 
d'un  pi'doncule  commun  1 le  calice  petit , à cinq 
dents  aigues;  la  corolle  blanclie  ; l'étendard  obtus, 
plus  long  que  les  ailc-s  & la  carène  ; cette  dernière 

?lus  courte  que  les  ailes;  les  gouffes  courbées  en 
aucille,  inclinées,  aigues,  comprimées , pubef- 
centrs  dans  leur  jeuneUe. 

Cette  plante  croit  dans  le  ropaume  de  Tunis , 
fur  les  monts  Sbiba , où  elle  a été  découverte  par 
M.  Desfontaines,  • f-  ) 

4.  Astragale  pied  d'oifeau  , n“.  19.  Aftraga- 
lus  omithopodtoiits.  Lam. 

^Jlragaluj  onatryihij,  oritntalis,  Decand.  p.  1 1^. 

J.  Astragaib  fous-arbrilTeau.  Afragalus  fuf- 
fiuiicefas.  Decand. 

Aflragülas  , fafruticofus  , calitibus  fubtn~ 

fijtit  I viUojis f Itgumtnibus  paiaiis  ^fubuigonis  ^ vit- 
lojii.  Decand.  Allrag.  pag.  8a. 

Afiragalui  cauttfieag ^ fnuicofus  ^ ramis  htrbactis  ; 
ftoriboi  paucis  , fubcapitatis  / Uguminibus  viUofis, 
Gmel.  Sibir.  4.  pag.  47.  tab.  14-  fig.  B. 

Les  liges  font  ligneufes  i leur  bafe  ; les  rameaux 
herbacés , blanchâtres  , velus;  les  ftipules  lancéo- 
lées , prefque  glabres  ; les  pétioles  pubefeens  ; les 
feuilles  compofées  de  fept  à onae  paires  de  fo- 
lioles felTiles  , oppofées , ovales-oblongties,  légè- 
rement velues  ; les  fleurs  en  tête  , réunies  au  nom- 
bre de  fept  à huit  fut  un  épi  court , pédicellées, 
garnies  de  braâées  velues,  fétacées;  le  calice 
velu , i cinq  découpures  égales  ; la  corolle  purpu- 
rine ; l'étendard  oblong,  obtus;  les  ailes  plus 
courtes , pédicellées.  Les  gouffes  font  ovales , picf- 
quetrigones, aigues,  comprimées,  velues, àdeux 
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loges;  les  femences  brunes,  atrondies,  en  rein  , 
de  trois  d cinq  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  ^ 

6.  Astragale  taché,  n°.)6.  Ajtragalus  ma- 
ea/at.,i.  Lam. 

Afiragttlut  ( fubulltus  ) , caaU  pnfl'ato  , vWofo  ; 
fahti obovatix  , intanix  i peduntutis  axtUanbux  ifotio 
tongioribux  ; ^oribux  capitatis  ; Ugamtiubux  rtdix  , 
fabulatix , fiiictix.  Ocsfont.  Flot,  atlant.  a.  p.  186. 

Afiragaltu  annutaris.  Decand.  Aflt.  pag.  95, 104 
Se  Lf  I < tab,  7. 

7.  AstR.agale  étoilé,  n*.  19.  Afiragalax  ftlla. 
Linn. 

J,  Aflragalut  acuiifo/iux.  Perf.  Afragalux  (flella), 
incanux  , villofxx  , foliix  Uatan-Ianctolatix , pxdun- 
catix  folio  brivionbux  ; Itguminibux  capitatiXjJohula- 
lix  , rrSix , ficUaiis  /fcrictix.  Desf.  Flor.'atfani.  a. 
pag.  187. 

La  variété  ; fe  diflingue  par  Tes  feuilles  plus 
étroites , linéaires- lancéolées.  La  corolle  eft  bleni- 
tre , fort  petite  ; les  gouffes  fnbiilées  & fopeufes. 
FJIe  a été  obfervée  par  M.  Desfomaines  fut  les 
côtes  de  la  Barbarie. 

8.  .Astragale  f fame,  n*.  jo.  Afragalux ft- 
fameux,  Linn.  — Pall.  Aftr.  n°.  104. 

Astragale  i une  flipule.  Ajiragatax  unifJiux. 
Lhérit. 

Afragalux  decumbtnx  , villojo'tncanus  , fiipulis 
coolitix , vaginantihux  i Itgaminihax  triâix  , cefli- 
prtfix  , villofx.  Decand.  Affrag.  pag.  87.  tab.  10. 

Afragalux  unifJtux  , fuffruticofax  , procumbenx  , 
f ipulix  foliiariix  , ampUxicauiibux  , oppofUifoliix , 
bifidix.  Lhérit.  Stirp.  pag.  1 j8. 

Ses  tiges  font  couchées  , un  peu  ligneufes;  let 
rameaux  afeendans,  velus,  bbnchàites;  lesllipu- 
les  grandes,  folitaires,  amplexicaules,  pubefeen- 
tes , bifides , oppofées  aux  feuilles  ; les  feuilles  ve- 
lues , prefque  blanches , compofées  de  dix  à treize 
paires  de  folioles  feflites,  oppofées,  oblongues, 
elliptiques,  très- obtufes;  les  fleurs  prefque  fef- 
filcs,  enépis  axillaires,  accompagnées  de  braâées 
lancéolées.  Le  calice  eft  cylindrique  , chargé  rie 
poils  rouftVàtres;  la  corolle  purpurine;  les  gouf- 
fes  droites,  ovales-oblongucs,  comprimées,  ve- 
lues , acuminérs,  à demi  divifées  en  deux  loges  ; 
les  femences  brunes,  réniformes. 

Cette  plante  croit  au  Pérou. 

9.  Astragale  à feuilles  linéaires.  Afragalux 
iiauifoliux.  Desfont. 

Afragalux  tuult  dicumbtau  ; foliix  liiuariiux  , 

argemtix  i 
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éfgtnirls  i ^oriius  tafuath  , ptJufKuHs  folio  irevio- 
riooi.  DiJt.  Ror.  atliiit.  i'.  pag.  i8û.  — Uccand. 
Alb-ag.  pag.  icÿ. 

Cftte  plinceed  couverte,  fur  toutes  fespatties. 
de  poils  courts,  nnmbrtut,  irès-bUncs,  couchés. 
Ses  tiges  font  gtéles , coiictiées , ftriéesî  1-s  fti- 
pules  ovales . ligues  ; fept  i huit  paires  de  folio'ijs 
linéaires,  prelqu’tilipriquts i les  fl;urs  petites, 
couleur  de  rofc  , réunies  en  tête , portées  fur  un 
pédoncule  commun  , court  , axillaire  i le  calice 
giéle,  brun,  cyiindrit^ue,  à cn»^  dents  courtes  s 
récendard  obtus , prel4u'une  lois  plus  long  que 
les  ailes. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie , dans  les  fables  , 
aux  environs  de  CalTa.  q;  ( y./,  in  heii.  Des/.) 

10.  Astragale  ammodpte  . n“.  j8.  Jprjgoiut 
amtpodyus.  Pall. 

Affa^olut  proflrûttts , Ijnatut  , foribus  gtminU  ; 
Itgumintôus  eredis  ^ ovoiùtis  , l&nain  ^ muironolis. 
Decand.  Afttag.  pag.  88. 

Aftragotus  ammodytes.  Pall.  V'oyag.  j.  pag.  qSÿ. 
tab.6.  iig.  a , & Àiirag.  pag.  7.  n".  10.  ul>.  y. 
— Unn.  f.  Suppl,  pag.  jj8.  — Scopol.  Inlub.  1. 
pag.  1 U.  Il*,  yi. 

S, as  racines  font  (impies,  fort  longues;  fes  tigfs 
nonibreures,  un  peu  ligneul'es,  couchées,  l.rnu- 
gineufes  î ‘deux  ou  cinq  paires  de  folioles  felfiles , 
oppufées  , caduques , rapprochées,  ovales-ublon- 
gucs,  lanuginauies;  les  fleurs  géminées,  axillai- 
res, médiocrement  pédonculces,  blanches,  pe- 
tites ; le  calice  lauugineux  , cylindrique,  i cinq 
dents  linéaires  ; l'étendard  étroit , un  peu  plus  long 

Î|ue  les  ailes.  Le  fruit  ell  petit,  ventru  , laineux  , 
urirvtnié  d'un  ftyle  murroné  Sc  recourbé;  les  fe- 
mences  brunes , oblor.gues , peu  nombréufes , pla- 
cées dans  deux  demi  loges. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  fablonneufes 
de  1a  Sibérie.  Elle  eft,  dans  toutes  fes  parties, 
d'une  faveur  douce.  qi(Pe//.) 

II.  Astragale  barbu  , n*.  17.  Afragalut  bar- 
botas. Lam.  — Decand.  Allr.  pag.  111.  — Pallas, 
Allr.  pag.  yo. 

Ajiragalus  hifpidus.  Labill.  Syr.  pag.  18.  tab.  8. 

II.  Astragale  enflé.  Ajiragalus  injlatus, 
Decand. 

Ajiragalus  diff-fus , afcendtns  , eaticibus  vtjicariis, 
somtaiojis  , orc  toniradis  fif  nigrrfcensibus  ,•  forum 
sapitulis  iongi  pedunculaiis.  Decand.  Allr.  pag.  po. 

Afragolus  fragiformis.  Willden.  Spcc.  Plant,  y. 
pag.  izdi. 

Afragalus aniiylloidts.  Pall.  Aflr.  pag.  ly,  n*.  19. 
tab.  ly. 

Botaniijut.  SuppUmeni.  Tome  /. 
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Scs  tiges  font  grélis  , dr«ites.  afeendantes , 
couitts , trèf-flmples , garnies  de  quelques  Euillt* 
alternes , glabres , compoiéîs  de  trois  paires  de 
folioles  iinéaites  ; les  trois  detmétes  plus  grandes. 
Les  fleurs  font  ptefque  terminales , réunies  en  une 
tète  glübuleufe  , fiflîies  à l’extrémité  d‘110  P'*'*,*''^ 
cule  commun.  Le  calice  eft  cylindrique , renfle  8c 
petfiflant  après  l.t  lioraifon , i cinq  d.  coupiites  fé- 
t.>ccr$  , tres-pi'eufes  ; fon  orifice  rtllciré  , inum 
d un  d.ivst  lanugineux . ôliiic  dans  le  centre , d un 
pourpre -nr.ir  à U circoiwértnce;  la  corolle  vio- 
lette, étroite  ; I étendard  oblonc,  Jépiflant  i p-  ine 
la  carène  Sc  les'ailes.  Les  g-.ulT<  s foiu  uvales,  aiu- 
mii'.ées , contenues  dans  le  calice  ter.fli. 

Cette  plante  croît  dans  lesdeferts«ie  h Sibérie, 
iFaltas.) 

ly.  -Astragale  rayé,  n®.  iS.  Ajiragalus  /(- 
neatus.  Lun. — DèCanil.  Adr.  pag.  11  y.  tab.  11. 
fig.  1. 

14.  Astragale  vélîculeux,  n®.  yy.  Afragalus 
vefisarius.  Limi.  — Villats , Dauph.  y.  pag.  q6y. 
tab.  41.  fig.i.  — Decand.  AlU.  pag.  91. 

Afragalus  albidus.  Flor.  Huogar.  tab.  40. —o 
Magnol.  Hort.  17.  Icon. 

ly.  Astragale  hérifle  , n®.  yi.  Afragalus 
echinalus.  Lam.  III.  tab.  (jll.  fig.  y. 

Afragalus  prnrag/ottis.  Cavan.  Icon.  n®.  xo6, 
tab.  18S.  — Deslont.  Flor.  atlan^  l.  pag.  184.  — 
Gaettn.  de  Fruit.  & Sem.  1.  pag.  y40.  tab.  iy4. 

— Lam.  111.  tab.  6ii.  fig.  y. 

Afragalus  dajyglottis.  Pall.  Allr.  n®.  111. 

Afragalus  crifatus.  Gouan  , llluHr.  pag.  yo. 

* Afragalus  fupinus  , filiquis  vitlofs,  glomeratis. 
Tourne!.  Inft.  U.  Hetb.  416. 

Glaux  hifpaniea.  Rivin.  i.  tab.  109.  Bona. 

16.  Astragale  pourpre,  n®.  ly.  Afragalus 
purpartus.  Lam.  (Exclu/.  Linnsi  fynonym.)  — De- 
cand. Allr.  pag.  9y.  tab.  11. 

Afragalus  glaux.  Vill.  Dauph.  y.  pag.  4yp. 

17.  .Astragale  hypoglotte.  Afragalus  hypo.- 
gloiiis.  Linn. 

Afragalus  profratus,  foliolls  emarghatis  ,•  le- 
guminibus  ereüis  , capitaiis  , hirfutis ; loculis  mona- 
fpermis.  Decand.  Allrag,  pag.  94.  tab.  14.  — Linn. 
ÀlantilT.  174.— Desfont.  Flot,  allant.  1.  pag.  i8y. 

— Scopol.  jnfub.  1.  pag.  iio.  n*.  4y. 

Afragalus  epiglottis.  Linn.  Syll.  Nat.  edit.  II. 
pag.  199.  n®.  19.  (Exlaf.  fynonym.) 

Afragalus  arenarius,  MuU.  III.  Dan.  tab.  (114. 

— Pall.  Allr.  pag.  4y.  tab.  y4. 
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■Apratalai  Jtnicui.  Retz.  Obferv.  botan.  t.  pig.  i 

— Roth.  Germ.  1,  pag.  jii, & II,  vol.  j.  pag.  ' 

■Ajiragalas  glaux.  Pall.  Itin.  1.  pag.  164. 

■^Jlraga/us  incanus  , parvai , puyu'fut , nofi'ai. 
Pluken.  A]ma«.  pag.  jj.  — Rai , Sjnopf.  pag. 
ja6.  tab.  la,  fig.  j. 

Claux  monrana , purparta , narras.  Rai,HlA.  t. 
F*8-  939-  ïton. 

ÂJiragali/i  moniaaus  , parpanus  . anelicas.  ToUrn. 
loR.  R.  Herb.  4 lé. 

Glaux  montana  , fiort  caruieo.  Rupp.  Jen.  I70. 

Afiragalas  echinatas  , yar.  # , hypoglettis.  Lam. 
Diü.  n*.  51. 

Cette  efpèce,  ctntôt  réunie  ü Vafirjgalas  ptnuz- 
glouU  Linn. , tantôt  méconnue  & décrite  fous  un 
autre  nom , ainfi  qii’on  l'a  vu  par  la  fynonymie , 
eft  dithnguée  par  fes  foliotes  toujours  obtufes , 
quelquefois  èihancréet  j par  fes  goulTes  point  pu- 
befcentcs , mais  velues  s par  fes  loges  i une  feule 
femence.  Les  ftipules  font  adhérentes  , prefque 
vaginales  à léur  bafe  , biJeniées,  oppofées  aux 
feuilles  j les  calices  cylindriques,  i cinq  dents  ai- 
gues, couverts  de  poils  noitâtresj  l'etendard  de 
U longueur  des  ailes  j la  carène  plus  courte. 

Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méri- 
dionaux de  la  France,  en  Efpagne  , en  Barba- 
rie. qt  ( K.  V.  ) 

iS.  Astr.agaie  à feuilles  de  vefee.  Aflragalaj 
viciafoliat.  Decand. 

Afirag/iUt  hamif.faa  , foliolU  oicardatia  ; Ugami- 
niiaa  créais,  comprejps , pilofo-kifpidis.  Decand. 
Aflrag.  pag.  pf. 

Aftragalus  hi.mifafas.  Willd.  Spec.  Plant.  I.pag. 

Jl86.  ’ ® 

AJirjgatas  erientûVts , humifufus , foiiis  vicia  ,• 
fore  parvo,  caruteo  ; fUiqaia  villvjis,  Toutnef.  Co- 
rail. a8. 

Ses  tiites  font  couchées  . herbacées , rameufes  , 
pubelcentes  j fes  feuilles  compofees  de  dix  à onze 
paires  de  folioles  cunéiformes,  cchancrées  bc  tron- 
quées à leur  fommet,  couvertes  de  poils  blancs. 
Les  pédoncules  font  droits  .axillaires,  anguleux, 
pubcfcens  , 3 peine  plus  longs  que  les  feuilles  , 
foutenant  cinq  à fept  8-urs  droites,  pédi'cliées  , 
en  épis  i les  btaflées  velues  , fétacees  j le  calice 
cylindrique  , velu  , à cinq  découpures  linéaires  , 
égales.  I a corolle  eft  bleue  . urw  fois  plus  longue 
que  le  calice!  l'étendard  échrntréau  lommetsles 
arlts  pédicel'ées!  leur  limbe  auricu'é  i un  de  leurs  ' 
bords,  de  la  Icngueur  de  la  carène;  les  goulTes 
droites , oblungues,  aigues,  compiimées , pileu- 
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fes,  â deux  loges,  renferinanc  chacune  trois  ou 
quatre  femences. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Tripoli, 
dans  1a  Cappadoce.  ( Drcunié.  ) 

i‘).  Astragale  léontin.  Afiragalus  Uoatiaas, 
Gmel. 

Af  régalas  prof  ratas  , legaminihus  ovatis , villo~ 
fs  ; pedahcalis  erigonis  ,*  folioUs  ovatis  , vexillo  aiis 
paulà  longiore,  Decand.  Aftrag.  pag.  96.  — Gmel. 
Syft.  pag.  iitq.  — Jacq.  Mifcell.  z.  pag.  59,  8c 
Icon.  Rar.  tab.  57. 

Ses  tiges  font  couchées , herbacées  , rameufes  i 
leur  baie;  les  rameaux  tiigones  , pubefeens  1 les 
ftipules  amplcxicauies  , lancéolées,  de  lix  à huit 
folioles  ovales , pubefcentcs  en  deflbus  , pédicel- 
lées.  Les  pédoncules  font  axillaires , un  peu  plus 
longs  que  les  feuilles  , foutenant  des  fleursdroiies, 
feftiles , réunies  en  un  épi  ovale  ; les  btaâées  ob- 
longucs  , lancéolées  ; le  calice  pubefeent,  cylin- 
drique, tronqué  obliquement,  i cinq  dents;  la 
corolle  purpurine;  l'étendard  un  peu  plus  long  que 
les  ailes;  celles-ci  pédicellées  , proloiigées  d leur 
bafe  en  un  appendice  arrondi  ; les  gouiles  droites  , 
ovales,  velues. 

Cette  plante  croît  en  SuilTe  Sé  dans  l’Autriche. 

(»"•/) 

10.  Astragale  à ombelles , n“.  jj.  Afiragalus 
fintcus.  Linn.  — Scopol.  Infub.  1.  pag.  1 10.  n*.  49. 
— Decand.  .\ftr.  pag.  97. 

ZI.  Astragale  d'Efpigne,  n*.  i6. Aftragalas 
glaux.  Linn.  — Dttand.  Aftr.  pag.  97.  — Pall.  Aftr. 
pag.  36. 

Glaax  Diofeoridis.  Lobel.  Icon.  Z.  pag  80.  — 
le.  Cluf.  & J.  üauh.  Hift.  z.  pag.  341.  — Tabern. 
le.  ;i;. 

zz.  Astragale  de  Laxman,  Aftragalas  Lax- 
manni.  Jacq. 

Afiragalus  proftratus,  fioriius  ardir  fpicatis  ; vtxil- 
lis  magnis , emarginaiis  ; lieuminiius  treSis  , tri- 
geais.  Deraiid.  Aftr.  pzg.  98.  — Jacq.  Hort.  Viud. 
3.  pag.  zz.  tib.  57.  — Lriiii.  f.  Suppl,  pag.  557. — 
Scop,  Infubr.  z.  pag.  109.  Non  Voilas. 

Afiragalus  adfargens.  Pall.  Aftr.  pag.  40.  tab.  31. 

Cette  efpèce  a des  tiges  couchées,  glabres , 
prtfque  cylindriques  ; fept  à neuf  paires  de  lolio- 
jt;s  ovales , légèrement  pubefcentcs;  les  fleurs  dif- 
pofées  en  un  épi  oblong  , cylindrique; droites, 
fefliles,  bleuâtres,  fiiuces  à l'extrémité  d'un  pé- 
doncule plus  long  que  les  feuilles.  Le  calice  eft 

frubefccnt,  cyli.ndtiqua,  à cinq  dents  profondes , 
irréaires;  l’éivndatd  plusb  ng  que  1rs  ailes,  échan- 
cré  â fon  lummetj  les  ailes  pédicellées,  auriett- 
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lée«  à un  dt*  bords  de  leur  Unbe  i les  gouffes  pu- 
befccmes  , oblongues  , itigones  , mucronees  , 
preCqu'i  deu»  loges  , comerant  pluficuts  femen- 
ces  luilânets. 

Cette  plante  croît  en  Sibérie.  ( Dtcand.  ) 

II.  Astragal*  efparcette,  n“.  lO.  Âfiragtlut 
0n<>bry<h:t.  Linn.  — Decaiid.  AHr.  p»g.  9J. 

M.  Decandolle  a décrit  fix  variétés  de  cette 
plante  . qu’il  regarde  cotmoe  devant  appartenir  a 
la  même  elpécc  . ayant  les  feuilles  glabres  ou  pu- 
befeentes , les  fleurs  en  tête  ou  en  épis } les  tiges 
plus  ou  moins  élevées. 

14.  Astragale  annuel.  Afiragalus  anmau. 
Decand. 

AftragaUs  fuidifi-fit , fioriiui  putulii  , 
elitd*ftilongiot€,fviiolitùntariiuJ.  Uecand.  Aflr. 

pag.  101. 

Afr^gjtus  annaus  , angaflifoUat , fiofcalU  Juiet- 
ruUii  , caaiUuUt  adhtrentibui.  Htrb.  Burm. 

Cette  efpèce  patoit  tenir  le  milieu  entre  Vaflra- 
galas  onoiryckis  & le  Jaialiformis } elle  diffère  du 
premier  par  fes  fleurs  étalées  UC  non  redretfées  ^ 
du  fécond  pat  l’etendard  très-long , de  tous  deux 
par  fes  liges  annuelles , diffufes  , prefque  glabres. 
Le  pétio.e  eft  g éle,  à peine  pubefcenti  il  fou- 
tient  des  folioles  linéaires.  Les  pédoncules  font 
axillaires , plus  lonp  que  les  feuilles  s les  fleurs 
purpurines,  tamaffécseii  une  tête  étalee;  le  calice 
cylindrique,  prefque  gUbre,  à cinq  dents  aiguës, 
bon  lieu  natal  n'eft  pas  connu.  O (.Dceand.  ) 

ly.  Astragale  mufqué.  A/tragaüu  fragrau. 
•Willd. 

Afiragalus  eaaltfcens  , procam’'€ns  , folielii  ol- 
Icngis  , acatis  , pilofu  ; fpicis  avatia  , piduntaJatU  , 
folia  faka^aantibas  braâtit  ovasis  ^ mtfnkraitattis. 
Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1194. 

Aflragalas  glaier.  Decind.  Aflr.  pag.  147. 

Aftragalas  oritnialU  , miaimas  ,foüis  vicia  ; fiort 
tx  viritü  fiavefianst , odoratigimo.  Tourn.  Cotoll. 
18. 

Ses  racines  produifent  plufienrs  tiges  couchées, 
très-courtes.  Les  feuilles  font  compofées  de  neuf 
i dix  paires  de  folioles  blanchltres  dans  leur  ieu- 
nefle . puis  vertes , oblongues , aiguës  i leurs  deux 
extrémités , pileufes  en  deflbus  s les  flipules  gran- 
des, ovales,  membraneufes , fettées  contre  les 
tiges.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi  ovale  , 
pédonculé , un  peu  plus  long  que  les  feuilles , 
garni  de  braÛées  ovales , membraneufes  ( le  calice 
tubulé , à cinq  dents  fubulées,  patferoées  de  poils 
noitaues. 
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Cette  plante  croît  dans  1a  Ctppadoce.  ÿ 
( WUld.  ) 

16.  Astragale  rabattu.  Afl'agalas  dccrmaïus. 
Willd. 

Afiragalai  caalrfctns , pncamktns , foUolis  oh’ 
iongis  , ohiafs^  ptlajis  f raetmis  pauciforis  ^ confar- 
tis  , peduncalaiis  , folio  duplh  loKgiorihus  ,*  itgumi~ 
aihas  ohlongit , actuis , piiofii.  Willd.  Spec.  Plant. 

}■  psg-  ■X94- 

Afiragatus  acaatos  ftrk , fore  lauo,  T ournef. 
Cotoll.  19. 

Ses  tiges  étalées,  diffufes  8f  pileufes,  pm  i 
peine  deux  pouces  de  long.  Les  feuilles  font  com- 
pofees  de  quinze  paires  de  folioles  oblongues  , 
obtufes , pileufes  s les  fleurs  de  cinq  é huit , dif- 
pofées en  grappes  pédonculees,  une  fois  plus 
courtes  que  les  feuilles.  Le  calice  ell  pileux  Sc 
coloré,  a cinq  dents  couircs , acuminees , ova- 
ItSi  la  corolle  jaune)  les  gouffes  une  fois  plus  lon- 
gues que  le  calice,  pileufes,  acuminees  par  le 
Ityle. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant,  if-  ( Viftd.  ) 

17.  Astragale  olîer.  AfragaUs  vimiiuus.  Paît. 

Aflragalus  eaaltfcens , ereSas  , fruticofus  , foliis 
fuhqutnqatjagis  , taneeoiaiis  , pahefeentihus  i fpicis 
fuhcapUaitt , pedanealatis  ; Ugaminihas  ohlongodaH’ 
etalasts fVillofs.  Willd.  Spec.  Plant,  y.  pag.  ia68. 
— Pall.  Aflr.  n*.  18.  tab.  ai. 

AfragaUs  eomatas.  Pall.  lüo.  1.  Append.  pag. 
.499.  n».  11. 

Aebufle  d'environ  un  pied  8c  demi , dont  les 
rameaux  font  herbacés  i les  feuilles  compofées  de 
quatre  d cinq  paires  de  folioles  lancéolées,  aiguës 
a leurs  deux  extrémités,  pileufes  ; les  fleurs  vio- 
lettes, fefliles,  réunies  prefqu'en  tête  i l’extré- 
mité d'un  pédoncule  plus  long  que  les  feuilles. 
Les  goufl’es  font  oblongues , lancéolées  , velues , 
acuminées , prefqu'd  deux  loges , marquées  d’un 
iillon  profond  à Ion  côté  extérieur. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  & au  mont 
Caucafe.  Tj  ( Wr/ü.  ) 

18.  Astragale  atbufte.  AfragaUs  ariafeaU, 
Pallas. 

Afragatus  caulefccns  , trtSat , fratieofus , foliîl 
fahtrijugis  , linearihus  , canis  ,'  fpicis  faheapitatis  ,pt~ 
danculasis;  Ugaminihas  linearihus  ^ rrryurrrêr.  Willd. 
Spec.  Plant,  y.  pag.  iiéS.  — Pallas,  Allr.  pag.  19. 
n . 14.  tab.  17. 

Cet  arbufle  a l’afpeâ  d‘un  rohinia.  Set  rameaux 
font  herbacés , effiles  , longs  d'environ  un  pied  8c 
dc-mi  t fes  feuilles  garnies  de  trois  paires  de  folio- 
les linéaires,  blanchâtres,  rétrécies  i leur  bafe. 

Sss  a 
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ïiguè'j , un  peu  obtufes  i leur  fommet  ; !es  (lipules 
lincéoléet  i les  fleurs  violettes , prefou'en  tête  j le 
pédoncule  prefque  trois  fois  plus  long  que  les 
feuilles  i les  goulTes  linéaires , ttigunes , marquées 
d'un  fillon  profond. 

Celte  plante  croit  dans  la  Sibérie,  ) 

ap.  Asthagaie  à petites  goulTes.  jtjiragalui 
mhrocjrpus,  U^cand. 

AJIrjgaLi  hrriiictai , gluhr , /fguminiius  patu- 
lis  f ovaus  , comprcljlt  ^ fcmi-orticularibus  , capihitU. 
Decand.  Allr.  pag.  131. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  Vafira- 
gn.'i.s  or.ohythis.  Scs  tiges  font  glabres , tedref- 
fées  I Tes  ifipules  triangulaires  s (es  folioles  ( de 
vingi-un  i vingt-cinq)  glabres,  ovales,  ellipti- 
ques i les  fleurs  violettes  , felTiles , d'abord  réu- 
nies en  tête , puis  en  épi  ; le  calice  pubefeent  i 
l'erendard  à peine  plus  long  que  les  ailes  -,  les 
goufles  petites , étalées,  ovales,  point  pendantes , 
à deux  demi-loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  campagnes  de  la 
Sibérie,  li  {Detanii.) 

30.  Astragale  à poils  rudes,  /fi'dgalus  hif- 
piàdlut.  Decand. 

Aft''dgdlus  htrhauus  t pi/ofo' hifpiJus  , Ugttmini- 
tus  ercâis f anutiiis  , kifpiâis.  Dec.  Aflr.  pag.  13a. 
tab.  13. 

Cette  efpèce  a des  rapports  avec  VuJîragjlas 
irimejlrii  ; elle  cn  différé  par  fes  folioles  point 
échauciées,  pat  fes  gonfles  hifpides  br  non  pu- 
beferntes,  jamais  contourné. s en  fpirale.Scs  fleurs 

itatoiflent  purpurines  , peu  nombteufes  , pédiccl- 
ées  i les  pédoncules  plus  longs  que  les  feuilles  ; 
le  calice  pileux , à cinq  dents  linéaires  ; les  gou'ft  s 
droites , comprimées , courbées  en  faucille  3 les 
femcnces  petites , nombreufes. 

Cette  plante  croit  en  Égypte.  ( Decand.  ) 

31.  Astragale  des  fables.  Afiragalus  arcaa- 
rius,  Linn. 

Aflr  sgalus  cttultfccns,  remefus  , prejiralus,  folies- 
iis  lirscari-ianceolatis , fcrictis , co.vpiicatis  ; reetmis 
fu‘ftxfioris  tfelio  langioritus  f legumisîitus  ohtonges  ^ 
pulsijcintibus  Willd.  Spec.  Piant.  3.  pag.  1289.  — 
Liiin.  Flot,  futc,  a.  n”.  fijç,  8c  Iter  ScanJ.  ic8. 
— Reta.  Obicrv.  3.  pag.  41.  tab.  3. 

Scs  tiges  font  rameufes  , couchées , longues 
d'environ  un  pied,  rouvertes,  ainC  que  toute  la 
plante , de  poils  blancs  8c  foyenx  i les  folioles 
plieec , lancéolées  , au  nombre  de  trots  i lix  pai- 
Tes 3 les  (lipules  foliraires , ovales , bifides,  oppo- 
fées  aux  fci.ill  s 3 quatre  à fix  fleurs  bleues,  en 
grappes,  un  peu  plus  longues  que  les  feuilles.  Les 
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gouffes  font  oblongues,  cylindriques,  pubefeen- 
tes  , un  p=u  arquées,  acuminées,  marquées  d'un 
léger  fillon. 

Cette  plante  croît  dans  les  fables  mouvans,  en 
Suède  8c  en  Allemagne.  ^ 

31.  .Astragale  panaché.  AJiragahs  Itucophaus. 
Smith. 

Ajlragjt'ss  caulrfetns , proeamltsu , foliolis  okos- 
datis  , fuiitis  ferietit  raetmis  ptdustcsslatis  , fesH» 
lutaquuntitus  ,*  Icguminihus  eirctibus  , lattceolaeis  , 
pattntiùvs  , glatris-  Willden.  SpeC.  Plant.  3.  puS* 
iiçw.  — Smith , Aa.  Soc.  Linn.  I.  pag.  a ji. 

Ses  tiges  font  courtes,  rabattues;  fes  feuilles 
compnféiS  de  treixe  à quinze  paires  de  folioles 
glabres, en  ccrtir  tenverlé,  foyeules  &c  pubefeen- 
tesen  dtffotis  s les  Ifipules  amples  .ovales,  ciliées, 
membraneufes  s les  fleurs  d'abord  léunies  cn  une 
tète  qui  le  prolonge  en  une  grappe  à pcine_  plus 
longue  que  les  feuilles.  La  corolle  efl  bianchâtre; 
l'étendard  d'un  bleu-livide  en  dedans  &:  à fes 
bords  3 les  goulTes  glabres,  étalées,  cylindriques, 
lancéolées. 

On  ianore  le  lieu  natql  de  cette  plante.  4c 
( tt'iltd.) 

53.  Astragale  d'Hyrcanie.  Afiragalus  kyrca- 
nus.  Pall. 

AJt'agjlus  frutteofas  , caatefeens  , ercHus  , f'iîis 
trijagis  ; ptduneuiis  pauciftons  ; Ugaminibus  oblongo- 
mucronalis  , pubtfetndbat.  Pall.  Aflt.  p.  If.  n'’.  ap. 
tab.  11.  — Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1 166. 

Ses  tiges  font  courtes  , ligneufes  , piibsfcen- 
tüs  , ttdrcfîées,  gitnies  de  feuilles  compofees  de 
trois  paires  de  folioles  pubefeentes , linéaires , 
aigues  i U s ftipa'cs  ovales,  acuminées.  Les  pédon- 
cules font  axillaires  , p-u  garnis  de  fleurs  putpu- 
lints  , en  grappe  , auxquelles  fuccèdem  des  gouf- 
fes  oblongues,  tr.ucronees , pubefeentes. 

Cette  plante  croît  fut  Us  rives  fablonneufes  de 
la  mer  Cafpienne. 

34.  .Astragale  {\u\tl\e.  Afiragalus  garbaniUlo. 
Cavan. 

Afiragalus  ca-aUfeerss  , trtSus  , ftuiicofs  , folüs 
mulujugis  , obtorjgo-linfaribaJ  , cmarginaiis , canes  f 
fisputis  vagînatis  , bifisis  3 racernis  pcdunculaiis , 
folio  loagioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1167. 
— Cavan.  Icon.  Rat.  1.  pag.  39.  tab.  83. 

Cette  efpèce  s'élève  i la  hiuteiir  d'un  pied  5c 
demi,  fur  une  tige  ligneufe,  garnie  de  fruilles 
blanchâtres  , légèrement  tomenieufes  , ainfi  que 
tmite  la  plante  , compofées  de  dix  â quinze  paitrs 
de  folioles  ciblongiies  , linéaires , échancrées  3 une 
(iipule  foiitaiie  , vaginale  , bifide.  Les  fleurs  font 
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Violetteî,  prefquf  fertiles,  difpoffcs  tn  une  grippe 
péilonculte,  plus  longuequc  les  feuilles. Ses  fruits 
ne  (ont  pis  rumms. 

Cette  plinte  croît  lu  Pérou  i elle  fiffe  pour 
nuilible  lux  beftiaux.  T> 

Astuacale  en  alêne.  Afiragalus  fuiulifor- 
m'n.  DetanJ. 

A/lragülui  fufruitfent , d ff  ifis  , ptdunculis  /<m- 
gis , paucijtvrts  / jej]i/initt  , iriqattro- 

J'uiuUiis,  trtclh.  Dccand.  .Allr.  pig.  154. 

A/lraga/u)  fuiuUtuM.  Pall.  Aftr.  pig.  il.  n*.  17. 
tab.  10.  B.  — W'illd.Spec.  Plant.  5.  pag.  Ji88. — 
Gmei.  Sibir.  4.  pag.  p. 

«.  Afirigaljj  ( tluritus)  , ftpum  liniari- 
iiu.  Pall.  Allt.  tab.  il.  A. 

Aflrjgjlui  tataricu!  , foliclis  paitfctitliiu).  Dec. 

I.  c.  pag.  ij  f. 

|.  Aftrjga/ui  •(  altaicus  ) , /l/ra/i»  II-IJ  wato- 
ohlortgis  f porihus purpurujctnùbui,  Pall.  .Aflr.  tab.  10. 
«g.  A. 

y.  Aftrcgûlui  ( micilentus  ) , gUitr,foliolU  7 9 
lintariiiu.  Pall.  AHr-  n".  17.  tab.  il.  fig.  D. 

Cette  plante  a des  tiges  couchées , prefque  li- 
gneufes,  étalées;  les  folioles  linéaires,  très-étroi- 
tes , légèrement  tomenteufts , d'un  Vtrt-bUnchâ- 
tre  ; des  goufles  droites  . fertiles,  iinéaiics-fubu- 
lées,  un  peu  itigones  Elle  offre  pliiftcurs  variétés 
dans  la  longueur  des  tiges , dans  le  nombre  de  fes 
foboles,  dans  fes  fleurs  blanches,  rougeâtres  ou 
purpurines,  l'ouvent  panachées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie  & la  Taucide. 

1)  (f'-f) 

56.  Astragale  bigarré,  n°.  11.  AJlrjgalus 
variai.  Lam. 

Aflragaha  ( virgatus)  , fraticafa-caulefani , crtc- 
tus  , fl  tiotii  ftxjugis  , fpicà  longiftme  laxà  ,-  ltgunti~ 
mias  oilonga-iriijutiris  , mucronuiii.  Pillas , .Altr. 
pag.  10.  n®.  ip.  tab.  18.  ( Extluf.  fyaan.  Vnn.  ) 

Afragatu!  incanut  ,fruiicefui  ,fuliit  vicia.  Buxb. 
Cent.  5.  pag.  il.  tab.  {7. 

YJ.  AsTRACAlf  (illonné , n°.  ij.  Afiragalut 
fuUutus.  Lam.  — Ja  q.  Hott.  j.  pag.  ij.  tab.  40. 
— Uecand.  Aile.  pag.  1 j8.  — Willd.  Spec.  Plant. 

J.  pag.  Ii6j. 

Aflragalut  Uftoflachjs.  Pillas  , Aflr.  pag.  So. 
tab.  40. 

58.  Astragale  de  divetfes  couleurs.  Ajtra- 
galas  vtrjîcoior.  PalL 
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Aflragalut  caahfitnt , ttiâus , foliolis  lintarikus , 
acutis,  glabrisi  flipulit  lanccoUtit , connatit  ; ramit 
axiliarif us , folio  longioriiut ,-  caliciaii  dtntibut  irt~ 
vijfimts  , ovatis  , cufpidatit ,'  Uguminibus  Iriijutvo- 
fibulatit.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  ii6j.  — Pall. 
Aftr.  pag.  4p.  tab.  ^5.  {Excluf.  Linn.fynon.) 

Cet  allraqale  teflemble  beaucoup  i Vadragalut 
florikunJus  ( oxytropit  Dec.  );  il  en  dirtëre  par  fes 
fleurs  bleues  & non  jaunâtres,  pat  fes  tiges  & fes 
feuilles  glabres,  par  les  dents  du  calice  très-cour- 
tes, Les  folioles  font  litréaires,  aigues;  les  (lipules 
lancéolées,  conniventes;  les  grappes  axillaires, 
plus  longues  que  tes  feuilK-s;  les  goufles  fubulées, 
prefque  trigones. 

Cette  plante  croit  fur  les  rochers  & les  hautes 
montagnes  de  la  Sibérie,  ip 

19.  Astragale  à gaines,  ylfltagtlus  vaginatus. 
Pallis. 

Aflragalut  caultfient , triSus  , puitfeent , frlio/ia 
lanccolatit , utrinqui  atunuatis  ,-  flipulit  orpoftifo^ 
liis  , folitariîs , vaginatis  ; fpicit  pcdunculatis , jvlio 
longioriiut.  Willden.  Spec.  Plant.  ).  pag.  1170. — 
Pall.  Aile.  pag.  46.  ub.  ;â. 

Aflragalut  vcificolor , var.  major.  Decand.  Aflr. 
pag.  159. 

Il  diffère  du  précédent  pjt  fes  tiges  plus  éle- 
vées . par  toutes  fes  parties  pubefeentes  , par  fes 
folioles  lancéolées,  rétrécies  à leurs  deux  extré- 
mités; par  fes  Ilipules  vaginales  , folitaires,  oppo- 
fées  aux  feuilles , ovales , acuminées.  Les  épis  font 
plus  longs  que  les  feuilles;  les  goulfes  droites,  li- 
néaires. 

Cette  pla"te  croît  dans  la  Sibéiie , fur  le  bord 
des  lacs,  qr 

40.  Astragale  à feuilles  de  mélilot.  Aflra- 
galus  melilotoiata.  Pall. 

Aflragalut  caulefeens,  ertAut , panïculatut , folitt 
biHrij..gifve{ foliolis  lineari.cuneatit , retafh  fgtakriij 
racemis  filfarntihus  ; Uguminibut  ovatis  , rugofis  , 
d/dj-mr’a.  Willd.  Spec.  Plant-  J.  pag.  il66.  — Pall. 
Aflr.  pag.  fl . tab.  41 , & Itin.  5.  Append.  n».  117. 
tab.  Dd.  fig.  I Sl  1. 

Aflragatrs  caulikus  ertHIt,  ramojiflimit  ,&e.Cttie\. 
Sibir.  4.  pag.  58. 

Lotus  montaxa  , ertlia , oklongo  El  anguflo  folio  , 
patvulo , £ic.  .^mm.  Rurh.  n*.  57. 

Cette  efpère  cft  facile  à reconnoître  par  fa  ref- 
femblance  avec  les  mélilots.  Ses  tiges  le  divifenc 
en  rameaux  droits  , pa:.iculés.  Les  feuilles  font 
compofées  de  deux  ou  trois  paires  de  folioles  li- 
néaires, cunéiformes,  g'abres,  rétufes;  les  grap- 
es  filiformes  , plus  longues  que  les  feuilles;  les 
euts  purpurines  ; les  goufTes  ridées,  didymes. 
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Cette  plante  croit  fur  les  raontagnts  de  la  Si- 
bérie. 

41.  Astragale  i gros  épis.  AfrûgjLs  macrof- 
tac/iys.  Decand. 

Aprjgalus  { hedyfaroides  ) , ea-lef  titi , ertChii 
foliaüs  liaearihai , puhtfctntiius  ; ftipniis  evo/i»  , 
tuuminâcis  ; fpictS  ptdunitdatd  , ioitgijimâ  > ttrmi- 
nafii  ialicihus  ttihRhfn  , pilojiti  vtxiUo  acuto  ^ e/inr* 
fito.  Willd.  Spcc.  Fiant.  }.  pag.  1164.  — Decand. 
Ailr.  pag.  141.  tal>.  1 a. 

Aftrjgjtas  oritntalis , onohrychidit  ficU  , fp'id 
forum  longiftmô.  Tournei.  Coroll.  î8. 

Ses  tiges  font  redtcffées.  hautes  de  trois  à qua- 
tre pouces  i les  folioles  étroites , linéaires , piibef- 
ccntes.  obmfesj  les  flipules  petites,  ovales,  acu- 
minées;  les  fleurs  purpurines,  pédicellces,  réunies 
en  un  épi  pédoncule  , épais  , long  d'un  pied  ; le 
calice  pileux  , cylindrique  ; l'écendard  aigu  , plus 
long  que  les  ailes  & la  carène. 

Cette  plante  croît  dans  l’Orient.  ^ 

4L.  Astragale  de  Syrie  ,'n".  jy.  Afrugalut 

fyriacui.  Linn. 

4j.  Astragale  blanchâtre.  Afroga/us  canef- 
ctitj.  Decand. 

Afirogu/us  fruttfetni  , fuirtreHus , jtorihus  demi 
fpicotis  1 fulioth  tllipticu,  hirfuie-cintreis.  Decand. 
Aflr.  pag.  141.  tab.  16. 

. Afrogüluj  ctpholotei.  Pall.  Aflt.  pag.  Lp.  rab.  L4. 
( heduf.  fynon.  ) 

Afragttlus  onohrytkioides,  Willd.  Spec.  Plant.  5. 
pag.  1261.  — Marsh,  ab  Bieberft.  Cafp.  pag.  i ty. 
n®.  ij.  ( ExcLf.  Tournef. fynon.) 

Cette  plante  , blanchâtre  fur  routes  fes  parties, 
fe  rapproche  de  Vajlragalus  fyriacas  Linn.  Ses  tiges 
font  tedreffées,  pubelcentes,  ligneufesi  fes  folio- 
les lancéolées  i fes  fleurs  purpurines  , réunies  en 
nne  tête  arrondie,  longuement  pédonculèei  l’é- 
tendard très-long,  lancéolés  les  dents  du  calice 
lancéolées  t les  goulTes  pileufes , plus  longues  que 
le  calice,  futmontées  pat  le  flyle  réfléchi. 

Cette  plante  croît  en  Perfe  , fur  les  collines 
pierreufes. 

44.  Astragale  de  deux  couleurs,  n®.  44. 
Aflrjgalui  iieolor.  Lam.  — Vahl,  Symbol.  1.  pag. 
61.  — Decand.  Aflr.  pag.  144. 

4f.  .Astragale  pforalier,  n®.  4L.  Aftrugolus 
pfunhidei.  Lam.  — V.thl,' Symbol,  i.  pag.  61.  — 
£>.cand.  Aflr.  pag.  i tab.  18.  flg.  l. 

4<).  Astragale  feorpion.  Afragulut  fiorpioidei. 
Pourt. 

1 
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Aftrjgdlui  cauUfens  y e ido-païuUi  , puSitfiens  , 
folmiis  okîongU  y ohtujit  , emarginutti  ÿjtîpuiii  lan- 
ceolaihf  fioriius  axMuribus  , foîiluriis  , fuhftfpltl>m{ 
Icguminim  t humuùs  yfuiulutU  ypuhtfteiuüus,  Willd. 
Spec.  Plant,  j.  pig.  ilSo.  — Pourret. 

S.s  racines , Amples  , perpendiculaires , produi- 
fent  plufieurs  tiges  pubefeentes  , ét.ilées , ledref- 
fees.  Les  leuüles  font  cnmpofecs  d’environ  huit 
paires  de  folioles  oblongues,  obtufes , échan- 
crées,  pubefeenf  s s les  (lipulcs  lancéolées.  Les 
fleurs  font  axillaires  , folitaircs  , prefque  felTiles  , 
de  couleur  purpurine;  les  goud'es  lubulees,  pubef- 
centes,  courbées  en  hameçon. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne.  O ( ^'illd,  ) 

47.  Astragale  nain.  AJirogo/utnanu.  Decand. 

AJIragaiu.1  fujfruteficns , fahacautts  , foribas  eree- 
tit  y capitdto-jpitaùs  / fjlioUs  viliojij  , orvatis  ,*  jjr- 
palis  eoaütii.  Decand.  .Altr.  pag.  14).  tab.  ly. 

Ses  tiges  font  lianeufts,  très-baflés,  prefque  nul- 
les;  les  feuilles  compofées  de  folioles  ovales , ve- 
lues; les  (lipides  conniventesà  leur  bafe  ; les  fleurs 
purpuiincs,  réunie-s , à l’extrémité  d'un  pédoncule 
commun,  en  un  épi  couit,  ptefqu’eo  téce. 

Cette  plante  croît  dans  la  Syrie,  if. 

48.  Astragale  à tige  blanche.  Aflragaluo  <té- 
licttulis.  Decand. 

Afragalus  pedunculis  folio  longioribus , coule  frx* 
tieofo  ÿ foitolis  puucii  , ovatis  ; teguminibuj  ereüis  , 
eomprtÿù.  Decand.  Aftr.  pag.  ;66.  tab.  éi. 

Cette  plante  efl  remarquable  par  la  blancheur 
de  fes  rameaux  & de  fes  pétioles.  Les  flipules  font 
petites,  aigues  ; les  folioles  ovales,  pubefeentes, 
oppofèes , au  nombre  de  cinq  â neuf;  les  pédon- 
cules axillaires , plus  longs  que  les  feuilles , fup- 
portant  une  tête  de  fl:rurs  jaunâtres.  Leur  calice 
efl  cylindrique  , pubefeent , â cinq  dents  Im^j- 
res;  les  goutfes  ovales,  oblongues,  comprimées, 
velues , acuminées , â deux  luges  ; quatre  â iix 
femences  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  Ts  ( K.  /.  in 
heri,  Dejfont.) 

49.  Astragale  â grolTe  tête.  Aftrjgatus  mo- 
eroeephalui.  Willd. 

Afragalus  caulefeens  , ertHus  , futiolis  ohlongo- 
luneeolatis  , glabrû  f ipulij  ovaiîs , dilatuiis  , vagi* 
nantiims  ; fpteis  gloiofis  ypeJunculatis  ; ealicliiu  ta- 
natis  y dcniièut  Unieolato-fubuUtis.  Willden.  Spec. 
Plant.  J . pag.  i l6o. 

Ses  tiges  font  droites , flriées,  hautes  de  quatre 
ricdi  ; fes  feuilles  très- longues , compofées  de  fo- 
lioles glabres , oblongues , lancéolées , aigues  ; les 
flipules  amples,  ovales,  en  gaine  à leur  bafe;  les 
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fleurs  jaunes  , ratnalîëes  en  tête  , de  la  (çrofTeiir 
d'une  petite  pomme  , à l’extrêmitê  d'iin  pédon- 
cule épais , un  peu  pileux  ; les  calices  blancs  S: 
lanugineux  , à cinq  dents  linéaires  , fubulées;  les 

f’oulTes  velues,  ptefque  trigones,  cieufces,  vers 
eut  fommet , d'un  lillon  proFund. 

Cette  plante  croît  dans  la  Galaiie.  jp  ( K'ilid.  ) 

{O.  Astracaie  tuberculeux,  ^firjgaht  luif- 
tulofyj.  Decand. 

jdftragalui  peditneu/is  folio  longiori^us  ; oaale  htr~ 
àauo  , fupemi  htfpido  ,*  leguminiOui  potuUs  , dtprtf- 
fit,  piiofo-ioiirculofij.  Decand.  Allrag.  pag.  15;. 
lab.  II. 

• 

Ses  tiges  font  herbacées  , un  peu  tOTiueufes  , 
cylindriques;  fes  feuilles  éparfes  , compofétsde 
Vingt-une  i vingt-cinq  folioles  un  peu  velues, 
elliptiques,  obtufts,  échanctêcs  à leur  fonmiet; 
les  pédoncules  axillaires,  plus  longs  que  les  feuil- 
les; les  fleurs  jaunâtres , en  épij'le  calice  hifpide, 
à cinq  dents  étroites , aiguës;  les  goulTes  étalées, 
comprimées,  un  peu  pileufes  & tuberculées,  mu- 
cronées , recourbées  â leur  fommet , à deux  loges  ; 
trois  ou  quatre  femences  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  a été  recueillie  dans  la  Syrie  pat 
M.  de  l-abillardière.  ( Decand.  ) 

fl.  Astragale  à bourfe , n°.  5,  Afragalui 
galegiformii.  Linn.  — Pall.  Allrag.  pag.  jf.  tab. 
19.  — I.am.  lil.  tab.  6ii.  6g.  6.  — Gzrtn.  de 
Feuâ.  & Sem.  a.  pag.  ;qo.  tab.  ipq. 

yi.  Astragale  de  Chine,  n*.  6.  Afragalus 
thtntnfis.  Linn. 

j;.  Astragale  rude.  ÀJIragaUs  afper,  Jacq. 

Aftrjgjlut  caolef.ens  , ereBus  , af.tr,  fotiolu  H- 
ntari-laneeolaiis  ; fpicit  pedunculatU , folio  longiori- 
tus,ftnllis;  leguminiiui  oi/ongo-lanttolaiio  , tri- 
fuetris.  Willd.  Spec.  Plant.  ;.  pag.  1171.  — Jacq. 
icon.  Rar.  1.  tab.  ifl , & Mifcell.  i.  pag.  f}f. 

Aftragahs  chloranthut.  Pall.  Allt.  p.  }0.  tab.  If. 

. Ses  liges  font  droites,  un  peu  rudes,  cannelées; 
fes  folioles  linéaires-lancéolées  , glabres  , d'un 
vert-glauque,  aigiës,  de  vingt- un  à vingt-cinq  ; 
les  pédoncules  droits,  beaucoup  p us  longs  que  les 
feuilirs  , terminés  par  un  épi  roide  , alongé  ; la 
curolie  jaunâtre;  les  goulftS  droites , lancéolées, 
trigon.  s , calleufts. 

Cette  plante  croît  en  Hongrie  & fur  les  bords 
de  la  mer  Cafpienne.  ^ ( f'.  v.  ) 

pq.  Astragale  à demi  cloifon.  Afiragalus  fe- 
mikiloeularis.  Decand. 

Afiragalui  pcdtuualit  folio  longioriiui  f fioriiia 


trtOls,  arSe  fpieatit  ; legnminiiut  ftmikiloatUrihtt, 
Decand.  Aftr.  pag.  170.  tab.  a). 

Aftnagalus  Laxmonni.  Willd.  Spec.  Plant.  ;.  p. 
1196.  — Pall.  Aflr.  pag.  j8.  tab.  jO.  ( Exclu/,  /y- 
nonym.  Jacq.  & Linn  ) 

Il  fe  diflingue  par  fes  tiges  8e  fes  feuilles  gla- 
bres; par  fes  (lipules  d'une  feule  piè.e;  par  fei 
goulTes  â demi  biloculaires,  la  future  inférieure 
courbée  en  dedans.  Ses  lolioles,  au  tvrmbre  de 
dix-neuf  â vingt-trois,  font  fclfiles,  elliptiques  , 
acuminées,  glabres  ou  â peine  pubrfeentes;  les 
fleurs  jaunes  , réunies  en  un  épi  ovale.  Il  croit 
dans  la  Sibérie,  y ( Decand.  ) 

ff.  Astragale  de  Canada,  u”.  9.  Aflragalat 
canadei^i.  Linn.  « 

f6.  Astragale  delà  Caroline,  n”.  10.  Afira- 
galui  caiolinianut,  Linn. 

57.  Astragale  à folioles  noœbreufes.  Afira- 
galui  fehanginianut.  Pall . 

A/lragalui  caulefeens  , errâut , puiefeent  , foliij 
ovaio-oblongU  ,*  racemii  fukcapitatis  ,petiolo  krevio- 
rikut  i leguminikus  oklongii , pendulit.  Willd.  Spec. 
Plant.  ;.  pag.  1x74.  — Pall.  Aflr.  pag. 77.  tab.  6f. 

Cette  plante  ell  pileufe  fur  toutes  fes  parties. 
Ses  tiges  font  redreflées  , hautes  de  trois  pouces  ( 
fes  feuilles  fouvent longues  d'un  pied,  compoféei 
de  quinze  paires  de  folioles  ovalevoblongues  ; lei 
(lipules  étalées , lancéolées  ; les  fleurs  jaunes , dif- 
pufées  en  grappes  axillaires , ptefqu'en  tête  , plus 
courtes  que  les  feuilles;  les  gouües  velues  , ob- 
longues,  cylindriques , niucronées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  qc  ( fyuld.  ) 

;8.  Astragale  des  marais,  n*.  7.  Afiragalus 
uliginofus.  Linn.  — Pall.  Aflr.  pag.  }I.tab.  z6. 

ff).  .Astragale  odorant,  n*.  8.  Afiragalus  odo- 
ratas.  Lam.  — Decand.  Aflr.  pag.  174.  tab.  14. 

60.  Astragale  mucroné.  Afiragalus  macrona- 
tus.  Decand. 

Afiragalus  peduncutis  folio  squalikut ,’  foliolis  fuk- 
iùs  puoefeeatikus  , mucroaatis  Itgaminihus  compref 
fis , arcuatis.  Decand.  Allr.  pag.  17p.  tab.  15. 

Il  diflère  peu  du  précédent  : on  l’en  diflingue 
par  fes  folioles  mucronées  i leur  fommet  ; p.ir  fes 
goulTes  comprimées,  recourbées  â leur  fommet. 
II  croît  dans  TÜrient.  q; 

61.  Astragale  alyfloïde,  n*.  45.  Afiragalus 
a/yjfoides.  Lam.  — Decand.  Aftr.  pag.  146.  tab. 
18.  lig.  t. 

61.  Astragale  foyeuz.  Afiragalus  ferUtus, 
Decand. 
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Jfl'ümjlut  fufrutefiti:s  , fu:>a(4uUs  , ItfH- 

miybuj^M  fetiicii  , tlliftieit.  ÜecatiJ.  Allr.  p’ig. 
1 4^* 

Aftragalus  oritntulis , minimut , ftort  ghmcraia  , 
virtj'ctmt.  Tournef.  Coroll.  Î9. 

Ses  tiges  font  très-courtes  & ligneufesi  !es  feuil- 
les foyeufes  , compofées  de  onze  d douze  pattes 
de  tolinles  oblnngucs  , elliptiques , ai  tués.  Les 
fleurs  font  vetdàttis,  nombtcules.  rîiinics  en  tête 
â l'eztiémiié  d'un  pédoncule  cylindiique  ; un  peu 
plus  long  que  les  feuilles  , pubefeent  aiiifi  que  le 
calice  i les  bradées  plus  longues  que  le  calice  i les 
goufles  avales,  foyeufes,  à deux  logis,  zeu- 
minées. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  ^ ( Dtcani.  ) 

. Astragale  très-velu.  Ajlragj/uj  hirfutijjt~ 
mus.  Decand. 

Aflrugalt:!  fiiffuttfctm  , fubacaulis  yfotiolis  hir~ 
fstifimis , fibiùs  r,volmis  { Uguminihus  femuardath , 
hi’futis.  Decand.  Aftr.  149.  ub.  19. 

Très-petite  plante,  dont  les' tiges  font  très-cour- 
tes, ligtitufes,  rameufesj  les  feuilles  blanches, 
très- velues,  compofées  rie  fept  à du  paires  de  fo- 
lioles très.tapprochéîs , f«  fljles , ovales-oblongues  j 
les  fleurs  d'un  blanc- jaunâtre,  fefTiles,  réunies  en 
tére  fur  un  pédoncule  axülaite , très-velu  ainfi  que 
tout  le  refie  de  la  plai'te  $ les  gouffes  prefqu’en 
coeur , trigones,  comprimées,  à deux  loges,  con- 
tenant chacune  une  ou  deux  femences  réniformes. 

Cette  plante  a été  recueillie  en  Syrie  par  M.  La- 
billardière.  ( V.f.  in  keri.  Desfom.)  \ 

«4.  Astragale  â feuilles  ferrées,  n°.  41.  Af- 
tragnliu  der.fsfulius.  Lam. 

#■  A/lrjgjlus  {imirgimtaf),  fuiacau/it , fcûpit 
tongifimii  , cnpiiulii  gloiofis  , Uguminibms  Unatis. 
Labill.  Syr.  i.  pag.  19.  tab.  9.  — Lam.  111.  Gen. 

tab.  6tj.  fig.  I. 

La  variété  b eft  beaucoup  plus  grande  dans  tou- 
tes fes  parties.  M.  Labillardière  l'a  recueillie  en 
Syrie.  VcJtrjga/us  capitatus  Linn.  paroît  devoir 
encore  être  rapporté  comme  variété  à la  même 
efpèce. 

dy.  Astragale  comprimé  ( nain, n°. 48. )..<</- 
iragülus  dtpnÿus.  Linn. 

g.  Aftragalus  btlmintdocarpos.ViV.m  ^ Dauph.  g. 
pag.  4p6.  tab.  41.  Cette  variété  n'en  différé  que 
par  fes  gouffes  un  peu  plus  courtes. 

66.  Astragale  recroquevillé,  n*.  ly.  Aftra- 
ga/us  coBionuptuatus.  Linn. 

67.  Astragale  à hainegon,  n*.  14.  AftragaUt 


A S T 

htmofua.  Linn.  - L.im.  III,  Ge.i.  tab.  «ta.  flg.  4, 
^ Gxun.  de  Fru^,  & Sem.  i.  pag,  jjp.  tab.  i J4. 

68.  Astragale  géniculé.  Àfi  agaluj  gtnUula* 

tus.  Dejt. 

Aftragi/usiacanas  ,fta> lias  capitaiit  ; ttgumrni- 
bus  hir[mi , faharfuatit , muc'anaiit , darfa  canica- 
/ans  i peduncu/is  fruaiftris,  drftxit.  Desfom.  flot, 
adanc.  i,  pag.  1S6.  tab.  20 

S.s  tiges  font  courtes,  vJuesî  les  folioles  au 
nombre  de  onze  à quinze  , linéaires-elliptiques  , 
obtufes , foyeufes  i I $ fl:-urs  réunies  en  léte  , à 
1 extrémité  d un  pédoncule  velu  , plus  court  que 
les  feuilles.  Le  cahee  eft  velu,  i cinq  dents  feta- 
céesi  la  corolle  d‘un  jaune-pâle)  les  gouffes  épaif- 
fes,heriff;es,  uripeii  arquées,  l.mciolécs , fiibu- 
lees,  canalicu!éé&  a un  de  leurs  boids^  reAVtrfécs. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie  , fur  les  collines 
incultes,  aux  environs  de  Maftar.  O ( b'-f.  ) 

69.  Astragale  d'Andaloufie,  n®.  t6.  Aftraga- 
las  éopticw.  Linn.  — Lam.  III.  tab.  ézz.  fig.  a.  _ 
Gatitn.de  Fruéi.  & Sem.  a.  pag.  259.  tab.  iy4. 

70.  Astragale  a feuilles  de  régliffe  , n®.  it. 
Aftttgaius  giycyphylha.  Linn. 

71.  Astragale  unilatéral.  Aftraga/us  fseundus^ 
Decand. 

Aftragalus  prtcamitns  , ieguminibut  oblongU  , 

> F‘diitUuûsi  ta/icibus  Irancalis.  DcCaiid. 
Altr.  pag.  tôi. 

Très-rapprochée  de  la  précédente  , elle  en  dif- 
féré par  fes  fleurs  tournées  du  même  côté.  Ses  tiges 
font  couchées  ) fes  calices  tronqués)  fa  corolle  d un 
blanc-jaunatre  j les  gouffes  oblongues  , compri- 
mées , pédicellees.  Elle  croit  dans  la  Sibérie. 

72.  Astragale  épiglottier,  n°.  ti.  Aftragalus 
tpiglatsis.  Linn. 

7}.  Astragale  à fruits  ronds,  n®,  11.  Aftra- 
gaUs  eietr.  Linn. 

74.  Astragale  â petites  feuilles , n®.  12.  Af- 
tragalas  mUrophyllus.  Linn.  ' ' 

7f.  Astragale  â grandes  fleurs.  Aftragalus 
megalanthus.  Decand. 

Aftragalus  dig'ufas , ftoribas  fpicatis  , paitnlibus  , 
magnisj  vtxiUa  amplo  , smarginaio  ; calicibus  tan- 
dtm  snfiatis.  Decand.  Aftr.  pag,  i j 1.  tab.  20. 

fe  r.ipproche  b-eaucoup  du  cytifus 
Pallas  ) peut-être  même  , d'après 
CCS  deux  plantes  devroient  former 
un  genre  particulier  , voilin  des  allragales.  Ses 
tiges  font  cylindriques,  pubefeemes , herbacées  j 

fes 
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f«s  feuilles  légèrement  foyeufes , compofées  de  Cx 
i dix  piires  de  folioles  elliptioues  ou  ovales  .un 
peu  mucronées.  Les  fleurs  font  grandes,  réunies 
eo  un  épi  lâche  â rextrémité  d'un  pédoncule  un 
peu  plus  long  que  les  feuilles;  le  calice  pileux , 
cylindrique,  puis  renflé,  à cinq  dents  prefqu’ob- 
tufes,  inégales  ; la  corolle  d'un  blanc-jaunâtre  ; l’é- 
tendard ample,  échancré  â fon  foroniet;  l’ovaire 
ovale  oblong. 

Cette  plante  croît  dans  la  Ruilie.  ( Dccand.  ) 

76-  Astragale  en  faucille , n*.  4.  Aflragjlut 
falcaïus.  Lam.  — Pill.  Aftt.  pag.  ;4.  tab.  ao.  — 
Ait.  Ke».  J.  pag.  yj.  — Decand.  Alir.  tab.  16. 

AJlragalut  v'utfttns.  Willd.  Spec.  Plant.  J.  pag. 
117a. 

f.  j^ragahi  fjlcmia.  Desfont.  Flor.  atlant.  a. 
pag.  1I8.  tab.  107. — Vahl,Symb.  i.  pag.  y8. 

AJlrügalui  oriencalis  f altij/îmus  , faliit  am- 
' ptioriiusj  fort  parvo  , favefeentt.  Toumef.  Co- 
roll.  ap. 

La  plante  de  M.  Desfontaines  eft  différente  de 
celle  ae  M.  de  Lamarck , & paraît  devoir  former 
uneefpèce.  Ses  folioles  font  obinngues,  ellipti- 
ques, obtufes;  les  flipules  ovales,  aigues;  le  ca- 
lice divifé  en  cinq  dents  courtes , fétacées  ; la  co- 
rolle petite , d’un  jaune-pâle  ; les  goulTes  légère- 
ment pédicellées,  inclinées  , comprimées , cour- 
bées en  faucille , aiguës.  Elle  croit  au  pied  du 
mont  Atlas,  qt 

77.  Astragale  â feuilles  de  frêne.  AfiragoUs 
fnxtiùfoiiuj,  Decand. 

Afrogalus  peduncuîis  folio  Âqualihus  fvlioUs  trt- 
dteim  fuperni  gtahris  ; Ugurninihut  fuitriqiutris  , ar- 
(uotis.  Decand.  Aftt.  pag.  177. 

Aftragoluf  oritntalit , altljjimus  , froxinifollo  ,* 
fou  é viridi  favefctmt.  Tournef.  Cotoll.  ap. 

File  a le  port  de  Yofragahu  glycyphyltosi  elle  en 
diffère  par  fes  tiges  hautes,  redrelfées ; par  Tes  fti- 
pules  conniventes  ; par  fei  folioles  plus  grandes , 
aiguës,  au  nombre  de  treiae  , glabres  en  deffus. 
Les  Beuts  font  d'un  jaune-verdâtre;  les  pédoncu- 
les de  la  longueur  des  feuilles  ; les  goulfes  prelque 
uigones , arquées.  Elle  croît  dans  pOtient.  ¥ 

78.  Astragale  axillaire  , n®.  a.  Afrogalus 
thrifianas,  Linn. 

Afragatus  foridus.Sco^o\.  InYvh.  a.  pag.  108. 
a3. 

79.  .\STRACALB  aggloméré.  Afrogalus  fiever- 
fanus,  Pall. 

Afrjgaltj  cauleftrts  f trr^as  j foUolis  ohlongit  ^ 
fttiolatis  ,'  fipuUs  ovatis , acumtnaiis ,-  peduasuiis 
Boianijus.  Suppltmtot,  Toms  /. 


muhforîs  , axillariias  , glemtratis  ! Itguminil'as 
ovatis  , iafatis  y tomtnrafs,  Willd.  S;>CC.  Piani.  >. 
pag.  iaj6.  — Pall.  Aftr.  pag.  ip.ub.  ta. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente. 
Elle  en  différé  par  fes  folioles  plus  alongées;  par 
fes  flipules  ovales , acuminées;  p.ir  fes  fleurs  réu- 
nies en  paquets  aggloméiés  dans  t’ailV.-lle  des  feuil- 
les. Les  goiifT.-s  font  ovaLs,  renflées  , tomenteu- 
fes.  Elle  croit  dans  la  Sibérie,  tp 

80.  .Astragale  à gros  fruits.  Af'jgslus  ma- 
crocarpus,  Decand. 

Afrogalus  foribus  g/omtratis  , fubfifitihus  , axil- 
larious  ; hguminibus  glabris  , infaiis  . ttvibus.  De- 
cand. Aftr.  pag.  179.  tab.  a8. 

Son  port  eft  celui  de  Vafragalas  ckrifianus  ; titaîs 
fes  goulfes  font  ttès-groffes  , glabres , tenflies  ; 
les  fl’.urs  axillaires,  ptefque  feililes , agglomérées. 
Elle  croît  dans  l’Orient,  if. 

81.  Astragale  étranger.  Afrogalus ptregrinus. 
Vahl. 

Afragalus  eaulefetns  , ertâus , fpitis  ptdunculatis  , 
long.’tadinc  folioram  I tigaminitus  arcuaiis  , laaagi- 
lofs  yfylatis.  Vahl,  Syrob.  1.  p.  57.  — Pall.  .Allr. 
pag.  69.n°.77. — Decand.  .\flr.pag.  178. tab. 17. 

Cette  efpèce  diffère  des  précédentes  pat  fes 
fleurs  difpoléesen  épis  pédoncules  , de  la  langueur 
des  feuilles.  Les  goulfes  font  arqudes , lanugineu- 
fes,  mucronées.  Elle  croit  dans  l'Orient. 

Sa.  Astragale  vulpin.  Afragalus  vulpinus. 
Willd. 

Afragalus  eaulefetns  , trtHas  , foUis  ellipticis,  ob^ 
tufs  , villofu  ; f ipulis  lanceolatis;  fricis  ovatis, pe- 
dunculatis  ; ealitiatis  dentibas  capUlaceis  , laaatis  , 
ior.gitudtne  eorolU.  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
layp. 

Afragalus  alopecuroidts.  Pall.  Aftr.  p.  9.  tab.  7. 

Orobtis  fyriacus  , hsrfueus  , magno  fore.  MoriL 
Hift.  1.  pag.  98.  $.  X.  tab.  8.  fig.  a.  f 

On  diftingue  cette  efpèce  à frs  épis  ovales,  pé* 
donculés,  de  la  grolfeur  d'une  noix. Ses  tiges  font 
droites,  garnies  ^ feuilles  velues,  compofées  d« 
folioles  elliptiques  , obtufes  ; les  flipules  lancéo- 
lées; les  calièes  velus , divifés  en  cinq  dents  linéai- 
res , capillaucs , lanugineufes  , prefuu’aufli  lon- 
gues que  la  coiotle.  [.es  goulfes,  renfermées  dans 
le  calice,  conti’  .anent  quatre  femences. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  fablonneufs 
de  la  Sibérie,  x 

83.  Astragale  queue  de  renard,  n°.'f.  Af- 
tragalus  alopttura'idts,  Linn.  — Pall.  Aftt.  pag.  u. 
tab.  8. 
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fi.  j4Jfiragalus  narhontftfs.  Gouan.  — Pall,  Af!r- 
pig.  1}  tab.  lo.  — Occand.  Aftr.  pjg.  147. 

84.  A STR  AO  Al*  alopécie.  AflritgaUs  aloptciat. 

VAUi. 

Afi'ogaUs  caultf^tm  , tfeclits  , forum  capituli i 
axiUarifiui , frjfü'ut,  cyliudricis ^ Uf,umi\itui  euitu 
itinjio  inclup> , polyfftnr.is.  Palbs , Aflr.  rag.  12. 
tab.  9.  — Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  iaj8. 

Ttèî-beüe  efpèce,  dont  les  tiges  font  droites, 
hautes  d'environ ouatre pieds i les  folioles  v lues, 
elliptiques;  les (lipules lancéolées;  les  épis  épais, 
cylindi  Mlles , obtus , longs  de  trois  ou  quatre  pou- 
ces , de  la  longueur  des  feuilles.  Elle  croit  en  Si- 
béiie , fur  l.s  bords  du  lac  .Alagul.  4: 

8f.  Astragale  i groffa  queue.  AfirugUut 
tlopccuru.  Decand. 

Aflragilut  ( maliimis  ) , caultfiru  , ertüus  , fo- 
iiolii  Utttoüth  , puhelsentibus  ; flipulh  oilotga- 
lanceoUtis  i fpicâ  e^liiuruû  , ft0li , itiminoli  ; ta- 
Uùnii  dtitibus  eapilljccis , lanutis , coroUâ  hrtuio- 
ribus  WillJ  Spec.  Plant,  t.  pag.  iat8.  — Decand. 
Aftt.  pag.  14.;:  • * 

. Afrugjh»  orùntalh  , maximus  t glubtr  f atoptLU- 
roiiùt , fiait  lutte.  Tournef.  Coroll.  ap. 

Cette  efpèce  diffère  de  Vefirjgtlui  aloptceroidtt 
S>ar  fis  feuilles  une  fois  plus  étroites,  obloni’uts- 
lancéolées , pubefeentes  ; par  fes  ftipules  lancéo- 
lées & non  ovales;  par  fes  calices  bien  moins  la- 
nugineux, i dents  plus  courtes;  par  fes  corolles 
beaucoup  plus  grandes  que  les  calices. 

Cette  plante  croît  dans  l’Oiient.  y 

8d.  Astragale  de  Pont.  Afi'agdlut  ponûcui. 

Afiragalus  caut. feins  , t'tSus  , foHoVts  oblongis  , 
tmarginuiii  , fubkirfutis  ; fiipulii  lanctoljtis  ,-  fpicit 
g/eiofii , f fiHèut;  taliciius  t^lind'itis  , /anatls  ; 
dcniilus  evatis.  Willd.  Spec.  Plant,  t.  p.ig.  rato. 
— Pall.  Artt.  pag.  14.  tab.  1 1. 

(.  Aflragatus  arirntolit , glaktr  , ga  ’tgt  fol’iis  ; ta- 
pUutis  fijrum  fphtricit , ad  aies  pofiits.  Tcurntf. 
Coroll.  29. 

Cet  aftiagale  a le  porc  des  précédeas;  il  s'en 
diHi.ngue  par  fes  tiges  ptcfque  glabres,  pubefeen- 
Ces  àleur  fommeti  P"  fes  feuilles  légèrement  hé- 
rifleet,  point  velues;  par  les  calices  cylindriques, 
à dents  très  cources , ovales,  aiguës.  Dans  U va- 
riété fi , les  folioles  font  glabres  , plus  longues  , 
point  échancrées. 

Cette  plante  croît  dans  la  Tautide , Sc  la  variété 
g dans  l'Orient,  qc 

87.  Astragale  cotonneux , n*.  iS.  Afiragalus 
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tomniofus.  I.am.  — Decand.  .APrag.  pag.  188, 
tab.  29. 

Afi'jgalus  chrifi'jnus,  Vahl , Sy  i b.  I.  pag  {7. 

Afiragalus  ( frutirofus  ),  feribus  axiilaribus  , 
fabftjlllibus.  Forfkh.  Fior.  *gypt.-atab.  pag.  1 jp. 

B.  Stipults  adftiitmts  au  pltiolt. 

V Ptliolts  nt  dnti  ant  peins  ipir.tux. 

SS.  Astragale  ovale.  Afiragalus  ovaïus.  Dec. 

Afiragalus  taultfctns  , villofus  , ptduncuîis  fe'ie 
tongiorieus , ovariis  gtüiris,  Decand.  Aftt.  p.  211. 

Afiragalus  latifulius , eritnialis , capitule  obtvnge, 
jlort  yarie.  Touriitf.  Coioll.  28. 

Ses  tiges  font  dilfufes  , velues,  couchées , her- 
bacé, s;  fes  fcuilli  s compofees  de  dix  à onz;-  pai- 
res rie  folioles  fclfiles  , ovales  , obtufes  , velues  ; 
les  pédoncules  plus  longs  que  les  feuilles  ; les  fleuri 
jiurâtres,  réunies  en  on  epi  ovale  , ob'.ong’.tts 
braéféts  fétacées,  velues , foliacées  ; le  calice  cy- 
. lindriqiic,  à cinq  découpures  linéaires,  plumeu- 
fes  i l'ovaire  glabre , ovale. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arménie,  qt  {Decand.) 

89.  Astragale  i tête  wloe.  Afiragalus  da- 
fyanihus,  Pall. 

Afiragalus  cuu/rfeens  , t'eSus  , feliolis  tlliptitis  , 
obtefis  , mucroratis  , villofis  ; fiipulis  lunccolaiis  ; 
fpitts  fubrotunda-taritatis  , peduneulatis  ; cuiieinis 
dcatibus  laiceelatis , leguminibufque  ovuto-lanctola~ 
tis , villofis.  WilM.  Spec.  Plant,  t.  pag.  1260.  — 
Pailas,  .\llr.  pag.  (>9.  cab.  6p,  Si  Itin.  Append. 
n°.  119.  tal.  G.  9 bg.  1. 

Afiragalus  erlectphalus.  Waldft.  & Kitaib.  Plant, 
rar.  Hung.  i.  pag.  4p.  cab.  46. 

Toute  la  plante  efl  pileufe.  Ses  tiges  font  droi- 
tes , quelquefois  prelqiie  nulles  ; les  folioles  ellip- 
tiques, obtufes,  velues,  mucTonées;  les  ftipules 
lancèoiéesj  ks  épis  pédonculés , en  tète  artondie  j 
les  dents  du  calice  lancéolées  ; les  goulTes  tenflees  j 
ovalis,  lancéolées,  velues.  Dans  la  variété  fi,  qui 
croit  en  Hongrie  , les  tiges  &:  les  pédoncules  font 
rougeàttes. 

Cene  plante  croît  d ns  la  Sibérie  8t  furie  Cau- 
cafe.4i(K./) 

90.  Astragale  d'Afrique,  aé/ftage/a*  n»,"rfti»c. 
l-snn.  — Desfonc.  flot,  atlant.  t.  pag.  181.  — 
Poir.  Voyag.  en  Batb.  2.  pag.  217.  — Decand. 
Allr.  pag.  214. 

91.  Astragale  porte-laine.  Afiragalus  lanige^ 
rus.  Desfont. 

aifiragalus  aeatUis , viUefifiimus , catufeens , feapa 
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irtvIJp-Tto  ; Itgumlaiiui  ovaiii , tnjlaiis.  Desf.  Flof, 
atlant.  i.  pag.  i8i.  tab,  aci.  — W'iîliien.  Sp«c. 
Plant,  j.  pag.  ijai.—  Decand.  Aftr.  pag.  iij. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Vafiragalas  txfca- 
fus  1 mais  fes  folioles  font  beaucoup  plus  petites  i 
fes  fleurs  pédonculéet}  fes  calices  lanugineux  ; fes 
coulfes  beaucoup  plus  grandes.  Toute  la  plante  eft 
Blanchâtre  , ttès-velue.  F.lle  croit  dans  les  labiés , 
fut  la  côte  de  Barbarie,  ôeii.  Dujvni.) 

91.  Astragale  fans  tige.  Afi'agalut  txfapui. 
Linn. 

Afiragalus  acauIU  ffoUalU  ahlongis  , obwjts  , pr- 
lejit  i floribus  fubpedanculatis  y aggrcgatis  s caltcibus 
adprejftt-piiojit ÿ Uguminibus  obhngis  y lanaÙM.  Willd. 
Spec.  Plant.  J.  pag.  i;ai.  — Linn.  Mantiff.  ipf  . 
— Haller.  Helv.  n».  41  <•  — PiH".  Aftt.  pag.  y*. 
tab.  64.  — Decand.  Aitr.  pag.  176. 

Glaux  montanay  acüuios.  C.  Bauh.  Pin.  347* 
Prodr.  147. 

ÀJfragaioi^ixs  fiphiiitic*.  Mocnch.  Method.  168. 

Ses  racines  font  épaifles  8c  charnues  i elles  pro- 
duifent  pluiieurs  feuilles  compofées  d*un  grand 
nombre  de  folioles  ovales  , velues  , obtufes.  Les 
pédoncules  font  tiès-coutts  , axillaires , velus , 
fbntenant  de  trois  à huit  fleurs  affei  grandes , d’un 
jaune-clair  . difpofées  en  épis  » le  calice  velu,  â 
cinq  découpures  étroites  . velues  > les  goufles  ova- 
les , feflilcs , comprimées . i deux  loges,  contenant 
chacune  trois  i quatre  fentences. 

Cette  plante  croît  dans  les  AIms  . en  SuilTe . en 
Autriche,  dans  le  Levant,  at  ( K./) 

95.  Astraôale  à fleurs  pubefeentes.  ÀJIra- 
galai  pubijîofus.  Decand. 

Ajbragalus  fubttauHs  y foribus  aggrtgatis , fubftf- 
fUibus  y-  alis  pubtfctmibui  ; Uguminibai  ftfiUbmt . 
lar.atit.  Decand.  Aftr.  pag.  a 16. 

Cette  plante  tient  le  milieu  entre  Ÿafragaliu 
caprinus  Sc  le  dafyanihui  ( elle  fe  diflingue  princi- 
palement par  les  ailes  de  la  corolle . pubefeentes 
en  dehors.  Ses  tiges  font  exttéosement  comtes  ; 
fes  fl-ufs  jaunâttes . agrégées , prefque  fefClesi  les 
goulTes  fcftiles  8c  lanugineufes. 

’ Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  i 

94.  Astragale  tragacanthoîde . n*.  59.  Af- 
tragdtas  tragacanthoidtSt  Lam.  (Kxclt  fytton.  Tount, 
■tx  Willd.  ( vide  <i/8ragj/am  daliruium)  , b fynon. 
Lobtl.  ex  Decand.  (vide  aflragalum  utrigirum  , 


pilons  ; fcaplt  racemofs  , paucijtoris  . /oAo 
brevioribuj  ; teguminibus  tllipiUts  , infiatit  . acami- 
rtatis  , gfübrit.  Willd.  Spec.  Plant.  3*  P*8'  *5^4* 

— Pail.  Aftr.  pag.  73.  tab.  60. 

Aflragalus  peduneulU  radicalis . uniftoris  aat  bi~ 
forte  y folio  dimidio  brevioribas  ; foribut  tengi$mis; 
faliolit  ovalibat , hirfuiiÿtmit.  Gmel.  Sibir.  4.  p.  7f* 
tab.  i.y. 

Cette  plante  me  paroit  fe  rapprocher  beaucoup 
de  la  piécédente.  Toutes  fes  feuilles  font  radica- 
les } les  folioles  elliptiques  . obtufes,  légèrement 
pileufcs  i les  pédoncules  très-courts  ou  alotiges  . 
félon  les  localités , plus  ou  moins  velus  i les  flîuts 
jaunâtres,  trèi-longues , peu  nombreufes,  réunies 
en  grappe  { les  goufles  renflées . elliptiques , gla- 
bres, acuminées,  â deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  la  Grande-Tartatie  8e 
fur  les  monts  Altaïques.  ^ 

96.  Astragale  mriculé.  Afragatiu  uiriger. 
Pallas. 

Afragalas  acautii , foliolit  oblongis  , aeutis  , pi- 
lof)  i feap'u  racemofit , paatifori)  , foho  dapli  bre- 
oioributf  leguninibu)  elliptici)  , infati) . acuminatie.y 

puiefeentibu).  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  i3°f>  “* 
Pall.  Aftr.  pag.  7f.  tab.  61. 

Aflragalu)  uiripr  (var.  «,  OvatUS  ovf 

lis  y Uguminibus  nirfutit.  Decand.  Aftr.  pag.  tl7' 

g.  Afiragatu)  ( lineatis  ) , folii)  linearibiu  , legii- 
minibus  Jadhirfui).  Decand.  1.  c. 

Afiragalui  fyriacus.  Lobel.  Icon.  1.  ,tab.  79. 

Sel  racines  ptoduifent  des  feuilles  compofé-s  de 
foliohs  oblongues,  pileufes , aiguës.  De  la  bafe 
des  pétioles  fortent  des  hampes  une  fois  plus  cour- 
tes qile  les  feuilles , foutenant  une  petite  grappe 
de  fleurs  jaunâtres.  Les  goufles  font  pubefeentes , 
tenliées  . elliptiques,  acuminées  , prelqu'unilocu- 
laires.  Dans  la  variété  •,  Us  folioles  font  ovales  , 
les  goufles  hérifléet.  Dans  la  variété  p,  les  folioles 
font  linéaires. 

Celte  plante  croît  fur  les  montagnes  dans  U 
Taiitideoc  en  Syrie.  ¥ 

97.  Astragale  ligneux.  Aflragalut  lignofuo. 
Decand. 

Afiragalui  caulefeent , lignofai , einereut , hgami- 
aibus  villeji),  comprejps  yJefiUtbui.  Decand.  Aftrag. 
pag.  1(8.  tab.  39. 

a.  Afiragatu)  ( ptocetiot  ) . eaule  ereSo  , peduk- 
culis  brevibu).  Decand.  L c* 


vai.n).)  1 

9p.  Astragale  à longues  fleurs.  Afiragalui 
longifiorui.  Pall. 

Afiragalat  acaulit  yfblitrlii  ellrpticii,  retaftiyfub- 


g.  Afiragalui  ( minor),  eattle  ftre  nu/lo  , ptdiM- 
eulis  folii)  fube^ualibut.  Decand.  I.  t.  ^ 

Afiragalui  Diriger,  var.  /I.  PallaS,  Aftr.  pig. 76. 
tab.  61. 6g.  B. 
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Ses  tacinei  ( sinlî  que  fes  tîgM  lorfque  cette 
plante  en  tft  pourvue;  font  ligneuHes;  l'es  feuilles 
velues , conipofees  d'un  grand  nombre  de  folioles 
petites,  linéaires,  obtnfcs,  couvertes  de  poils 
cendrés.  Les  pédoncules  font  très-courts  dans  ta 
variété  « , prefquc  de  la  longueur  des  feuilles  dans 
celle  fi.  les  fleurs  font  jaunâtres  , droites  , alf'-z 
graiides;  les  calices  ttés-hétifféss  les  gouflirs  ve- 
lues, comprimées , felTilei. 

Cette  plante  croît  en  Aiïe  , dans  la  Syrie.  V ( y. 
f.  in  ktri.  Vtsfoni.') 

S)8.  .\STltAGALE  douteux.  AfirJgaius  àuiiufi. 
DccanJ, 

ÀJiragafus  lignofat , exfeapus  , \illofo~^intreut  , 
/tguminiius  villofii , comprtjis  , ftmi-iUotulariius  , 
fiÿiiibui.  Decand,  Aftt.  pag.  119. 

fi  ? AfiragaUt  (buchtormenfîs),  arau/M,/o//«'> 
lis  oihngis  , oitufis  , puitjeentiius  i feapii  fuiiijio- 
ris  , faliu  dup/è  irtviorihut , dtcliaatis  ; ttgumininus 
oUungis , acuminaiis.  Willd.  Spec.  Plant,  t.  pag. 
I Jio.  — Pall.  AUr.  pag.  76.  ti>.  6x.  fig.  A. 

Cette  plante  eft  ligneufe,  couverte  de  poils 
cendrés , dépourvue  de  tiges  j fes  feuilles  compo- 
fées  d'environ  dix-nenf  i vingt-une  paires  de  fo- 
lioles oblongues  , obiufes  , blanchâtres  , pubef- 
centes  { les  pédoncules  très-courts  , quelquefois 
recourbés  après  la  floraifon , n’ayant  ttès-fouvent 
que  deux  ou  trois  fleurs  blamhàtres  dans  la  variété 
«.jaunes  dans  celle  fi.  Les  goufles  font  compri 
mees , velues  , feililes , à deux  demi-loges. 

Cette  plante  croit  dans  1a  Sibérie  & la  Tar- 
tarie.  5 

99.  Asiraoaie  â feuilles  de  nummulaire  , 
n®,  40.  Afifagdtus  nummularitss.  Lam.  — Drcand 
Aftr.  p.ig.  lit.  tab.  tr,  6g.  1.  — VahU  Symb.  i. 
pag.  60. 

roo.  Astragale  grtfatre.  Afiragaliu  cisuraf. 
-uns.  Dccand. 

Afiragalus  fuhcasilefctni , ciatno-vUlofuj  , fariius 
fihfejjilibus  aui  psdiui.;ulstsis ^ aa/icibus  quinqutlinta- 
siS)  Isgaminibüs  ftmibiloaulasibut.  Decand.  Ailrag. 
pag.  lia. 

«.  Aflragalus  ( radiciflorus  ) , fiorüsa  radicalibus 
fubftjfübus,  Decand.  I.  c.  tab.  40. 

fi.  Afiragalus  (brevipes  ) , fiaribiu  ptdanculatis  , 
tapitatis  ; pedunculo  foliis  breviora.  Decand.  1.  c. 
tab.  40.  6g.  1. 

y,  Aflragalus  (longipes),  fiaribul  ptdunculasis  , 

. sapisatss  ; prduntalo  falHs  loagiare.  Decand.  1.  c. 
tab.  40.  6g.  a. 

Cette  efpèce , couverte  de  poils  cendrés  & gri- 
lâtres,  varie  daiu  fes  propoteious  : untôt  fes 
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fleurs  font  radicales,  prefque  feililes  j tantôt  elles 
font  pédonculees,  ranuinest-n  tête.  Le  pédoncule 
cil,  ou  plus  court,  ou  plut  long  que  les  feuilles. 
Quand  il  exille  des  tiges . clics  font  cotirtes  , af- 
ceadantes.  Quelquefois  les  folioles  font  plus  pe- 
tites de  plus  lâches  ) les  fleurs  d’un  blanc-iaunâtre  i 
les  calices  marqués  de  cinq  lignes  faiiUntesj  les 
goulfes  â demi  biloculaires. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  ç 

rot.  .\sTRAGALE  â épis  cylindriques.  Aflru- 
gutus  cyliitdiuctus.  Decand. 

Aflragalus  acaulis  , sniana.fericeus , foliolis  ellip- 
tico'ovaiis  . fpitis  cyltndruccis  ^ braâtis  calict  lun* 
gioribus.  Decand.  Aflr.  pag.  ai;. 

Aflrugalus  orlenialis  , foliis  vicia  incassis  i coula 
nudo , ereSoj  floribus  luteis.  Toum.  Cotoll.  18. 

Ses  racines  ptoduifent  des  feuilles  couvertes 
d'un  duvet  d'un  blanc-foyeux , compofées  de  fo- 
lioles ovales  , elliptiques.  Ses  pédoncules  fe  termi- 
nent par  des  épis  cylin.Iriqoes , chargés  de  fleurs 
jaunes,  encre-mélées  de  braéCes  pluslongues  que 
le  calice. 

Certe  plante  croît  dans  l'Orient,  qc 

lor.  Astragale  globuleux.  Aflragulus  glabo- 
/«.  Vahl. 

Aflragal.s  acaulis  , feapis  araSis  , folio  longiori- 
bus  i captsulis  globofss  ,-  bradais  hnaaribus  , caliccm 
aquasuibus.  VabI , Symbol.  I . pag.  £0.  — Decand. 
Ailr.  pag.  aa4. 

Aflragalus  oriensalis , fsliis  vicia  arganteis  ; caula 
nudo , credo ,-  floribus  lusais,  Tourn.  Cotoll.  28. 

Il  fort  de  fes  racines  des  feuilles  compofées  de 
folioles  elliptiques  , d’un  blanc-argenté.  Les  pé- 
doncules font  droits,  plus  longs  que  les  feuilles, 
fourenant  une  léte  globuleufe  de  fleurs  jaunes, 
entre-méléïs  de  biaâées  linéaires,  de  la  longueur 
du  calice. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  qp 

10;.  Astragale  houblon.  Aflragalus  lupulisuu. 
Pallas. 

Aflra^us  acaulis , foliolis  oblongis  , amarginasis, 
caaisi  feapis  eredis , folio  bravioriaus  ; floribus  glo- 
bofiKupitatis  i ealicibus  fruSiferis , gtobofis  , inflatss, 
lanatis,  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  ijio.  — Pall. 
Aflr.  pag.  17.  tab.  IJ  , & Itin.  }.  Append.  n*.  ni. 
— Decand.  Aftr.  pag.  114. 

feuilles  font  routes  radicales,  compofées  de 
folioles  oblongues , blanchâtres , pileufes , echan- 
crées  ; les  pédoncules  redreflTés  , plus  courts  que 
les  feuilles:  ib  foutiennent  des  fleurs  jaunes,  réu- 
nies en  tête  globuleufe.  Les  calices  fom  anguleux. 
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, lanugineux  , renflés  1 l'époque  de  la  I 
t*tucl>ficatiün. 

« 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  fablonneufes 
de  la  Sibaiie.  x 

104.  Astragale  hétiffé.  Afi  agalm  kirfutat. 
Vahl. 

Aflragalui  acaulis  , folioVis  tWifiicU , incaais  ; 
fijpti  rtfdh  afoiio  la.îgwribus  ; fioritms  g/aèofo  ca- 
fiiaiiii  Icgurmniius  inaiii , lanaiis.  Willd.  Spcc. 
J’Iant.  J.  pag.  1)07.  — Vahl,  Symbol,  l.pag.  59. 

Afiragalas  orinialis  , (andiiufimiit  ii  lomtntofut . 
Tournef.  Cotoll.  49. 

Ses  feuilles  font  blanches , foyeufes , compofées 
de  quatre  paires  de  folioles  elliptiques,  un  peu  ai- 
gues 1 les  Itipules  menibraneufes , larcéolées  ) les 
^doncules  pubefeens,  cannelés,  plus  longs  que 
tes  feuilles  , foutenant  des  fleurs  jaunes  en  épis  , 
'preCqu'en  tète  1 I s calices  velus  , à cinq  dents  lan- 
céolées. Les  goufles  font  ovales , un  peu  arron- 
dies , uès-lanugioeufes,  plus  grandes  que  le  calice, 
à deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant,  if 

rot  Astragale  du  Liban.  AjlraraLu  liianotjj. 
Willd. 

Afiragalus  acaAij  , feaph  folia  aqoantifuj  ; fo'i~ 
hu4  ovato^fpicûiis  ,■  Uguminibus  ovatis  , iriquttüt  , 
tomprtjfu  . acutis  , villojis.  Willd.  Spec.  Plant.  J. 
pag.  1508. 

Afiragalus  lanatus.  Labill.  Syr.  I.  pag.  il.  tab. 
10.  — Lam.  III.  tab.  6ij.  fig.  1. 

Toutes  les  feuilles  font  radicales  , compofées  de 
xinq  i onze  paires  de  folioles  ovales,  tomenteu- 
fes , feifiles.  Les  ftipules  font  püeufes , lancéolées; 
les  pédoncules  cylindriques,  pileux,  afeendans, 
de  la  longueur  des  feuilles;  le  calice  oblong,  ta- 
bulé , à cinq  dents  inégales  ; la  corolle  jaunâtre  ; 
les  goufles  lanuginrufes,  à demi  en  coeur , trigo- 
nes,  un  peu  comprimées,  i demi  biloculaires , â 
deux  valves. 

Cette  plante  croit  fur  le  mort  Liban,  où  elle  a 
été  découverte  par  M.  de  Labillardière.  if  ( f'’./ 
.M  Acré.  Dtsfûnt.  ) 

106.  Astragale  en  mafliie.  Afiragalus  clava- 
tus.  Decand. 


g.  Afiragelus  (brevibraâeatus).  Decand.  1.  c. 

Afiragalus  ( cinereus  ) , acjulis  ffoliolis  tllipiico^ 
fubroiunuîs  , ftricto-caaii  ; fiapis  sftBis  , folio  lors- 
gioriius  ; fiorikus  fpicaiis , etrnuis.  Willd.  Spec. 
Plant.  }.  pag.  ijiy. 

Afiiagalui  orumatis  , folio  fukrotunào  , incano  ; 
fiort  ex  viridi’flavefceate. 

Ses  tiges  font  très<cuttes  , prefque  milles;  fet 
f.  uilles  cumpoférs  d’environ  (ix  à huit  paires  de 
folioles  ovales  .ariondif  S,  blancbàites,  luifanies, 
foyeufes , obtufes,  longues  d'un  demi  pouce;  les 
fltpnles  oblongues  , acuminées  ; les  pédoncules 
droits,  plus  longs  que  les  feuilles,  foutenant  un 
épi  oblong;  les  fleurs  jaunâtres  , inclinées  ; les 
braâéesun  peu  arrondies  , beaucoup  plus  TCtites 
&;  plus  courtes  dans  la  variéié  g.  Les  goufles  font 
droites , glabres , prefqu'en  maflue,  recourbées  i 
leur  partie  fupérieure. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  if 

107.  Astragale  reenurbé.  Afiragalus  iacur- 
vas,  Dtsfoiit. 

Afiragalus  acaulis , foliotis  ellipiicis  , ineaais  ; 
fiorikus  eapifatis;  Itguminikus  trcHis  , arcaatis  ^ gia- 
iris , merafatis.  Desfont.  Flor.  atlant.  a.  pag.  181. 
tab.  zcq. 

Rapprochée  de  Vafiragafus  incanut , cette  ef* 
pèce  en  diffère  par  [es  goufTes  beaucoup  plut 
épaifTes.  SeS  feuilles  font  compofées  de  fept  à 
douze  paires  de  folioles  ferrées  , blanchâtres , 
ovales  ou  elliptiques;  les  pédoncules  (Irtés  , pu- 
befeens  ; les  fleurs  d’un  pourpre-pâle  , feflilM  , 
ramalfées  en  tète  ; le  calice  tubuleux  , â cinq  pe- 
tites dents  aig  lés.  Les  goufles  font  droites  , gla« 
bres  , épaifll  s,  arquées. 

Cette  plante  croit  dans  les  plaines  fablonneu- 
fts , aux  environs  d'Alger,  ■^(y.f.  in  htri.  Dctf.) 

^ 108.  Astragale  blanchâtre , n”.  50.  Afiraga- 

lut  ineanut.  Linn. 

109.  Astragale  pendant.  ./éjtregaAiapendii/ait,  * 
Decand. 

Afiragalus  acaulis  , incanas,fi>liolis  rotundis  ,fo- 
rikus  ptndulis.  Uccand.  Aftr.  pag.  aja. 

Afiragalus  orientulis  .folio  fukrocundo,  eanefetstU  i 
fiort  purpareo , magno.  Tournef.  Corolt.  aS. 


* Afiragalus  fukacaulis  , incanus  , foliolit  rotundo- 
ovaiit  ; Icguminikus  treSis , glakris  , fukcLvacis , fu- 
ferai  incurvit.  Decand.  Al'.r.  pag.  ayc.  tab.  44. 

a Afiragalus  ( longibraâeatus  ).  Decand.  1.  c. 

Afi’ugalus  incantu , Jlliqud  incurva,  amptifinso 
folio.  Touinef. 


Tome  cette  plante  eft  blanchâtre , pabefeente, 
dépourvue  de  tige;  les  folioles  ariondies;  les  fleuri 
affez  grandes  , pendantes  . de  couleur  purpurine. 
Elle  croît  dans  l’Otient.  if 

iio.  Astragale  â feuilles  rondes.  Afiragala 
ttummularoidts,  Decand. 
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AJIragjtui  ( nn-nüiiiljrius  ),  aeauSs  , foUo'tt  et~ 
lifJ.co  ariiditjlii , irKonit  ; pldu.'UuUi  folio  toagio- 
riims  rliiu  capitolis  y igg-jmi/iit>us  oàtujù  , U'tti- 
ku  .jirinit.  Di  sf.  Flor.  aiUin.  i.  pig.  l8t.  ub. 
IC4.  ( Exctuf  fynon.  Lam,  0 Toum.  ) — Decand. 
Aflr  pag.  I}}. 

Àfirogjluj  roundifotius.  W'iilJcn.  Spec.  Plam. 

pag.  1317. 

Cette  efpèce  fe  diftingue  de  Vafragjliu  nummu^ 
lariits  par  fes  fo'inles  blanchâtres,  un  peu  ellipti- 
ques i par  fesfl.urs  d'un  rofe-pîle , léunies  en  une 
tête  un  peu  piolongce  en  épi;  par  fes  goufles 
courtes , foyeufes , obtiifes , fans  pointe , venttues. 
Elle  a été  déeouvei  te  par  M.  Dcsronraincs  dans  les 
fables , proche  Sbi.ba  , au  royaume  de  Tunis,  a: 
i E'.f  in  luri.  Dtifor.1.  ) 

lit.  Astragale  i grolTes  racines.  Aflrjgaloi 

macrorhi^ot.  (Jav.  , 

AJl'ogolas  acÆiUij  ,foliol!s  ovatis , aeutis  , inca-  • 
nis  y fcapîs  folio  longioribas  ; forihus  fpicatis  y ltgu~ 
minHui  obovoiis,  vintricofis , puitftntibiis;  acumine 
antinnto.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1517.  — Ca- 
van.  Icon.  Rar.  1.  pag.  18.  tab.  1 33. 

Cer  aftragale  fe  rapproche  beaucoup  du  précé- 
dent. Il  eft  tcmarquable  par  fes  gTtjffes  racines  i 
par  fes  goulTes  futmontées  d'une  pointe  courbée 
en  hamrçon.  Ses  folioles  font  ovales  .blanchâtres, 
aigues;  les  pédoncules  plus  longs  que  les  teuil- 
lesj  fes  fleurs  en  épis;  l'étendard  de  la  corolle 
alongé  , de  couleur  pourpre  ; ks  goulTes  ventrues  , 
en  ovale  renverfé.  ij.  Il  croit  en  Efpagne. 

ïiL.  Astragale  anguleux.  Affogaliu  angulo- 
Jüj.  Decand. 

Afrogalui  acauüs  , incanut , folielit  ovatis  , mu- 
tronalit  ; hgominiius  glabriofults  , paluiit  ^faitri- 
gonis.  Decand.  Aile.  pag.  134.  tab.  43. 

Ses  feuilles  font  radicales,  blanchâtres,  com- 

Îioféetdeneufà  creiae  folioles  ovales,  mnerontes  ; 
es  fleurs  purpurines,  felTiles , diftantes , difpolées 
^ en  un  épi  lâche  ; les  goulTes  étalées , prefque  gla- 
bres, U»  peu  trigones. 

Cette  plante  a été  recueillie  en  Syrie  par  M.  de 
LabJUardiére.  if  (y./,  in  luri.  Dtsf.  ) 

IS3.  Astragale  à feuilles  larges , n®.  35.  Af- 
tragolos  lotijôlius.  {.am.  — Decand.  Aflr.  pag.  13. 
tab.  14.  fig.  1 , 1. 

114.  Astragale  de  Montpellier , n®.  3 i. 

trogo.'ut  monfptjfiilonus.  Linn Desf.Flot.  atlant. 

1.  pag.  i8t.  — Curtis  , Botan.  Magaz.  tab.  ai^. 
— Scopol.  Cam.  1.  pag.  77.  tab.  43. 

tif*  Astragale  alongé.  Afiragatus  tlongotits, 
Willd. 
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Afrjgotus  acoutis  , fotiotls  tUipüeit , acuùs , re- 
no  pobifititikos  pfeapisraetmofu  , trtSis , folio  lon^ 
gîoriôus ; legumin^êus  oblongis  , durls  ^ aculis  , pilo* 
jîs  , ptndulis.  Willd.  Spec.  ÊUnt.  3.  pag.  1 314. 

Ses  feuilles,  longues  d’un  demi-pied , font  com- 
pofées  d’environ  quatre  paires  de  folioles  blan- 
( battes  , pubefeentes  , elliptiques,  aigues,  cou- 
vertes de  poilseouchés;  la  foliole  terminale  prdi- 
^ cellée;  les  Itipules  velues,  ovales  , acuminées  ; les 
hampes  longues  d’un  piej , légèrement  pileufes  , 
poi-.t  ftriées  ; les  goiiir.s  piîcufes  , oblongcs , pen- 
dantes, très-dures , inucroiiées  , à deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  la  Calatie.  if  ( WilU.'i 

1 16.  Astragale  â goujfes  lalneufes.  Aftragalns 
triocarpm.  Decand. 

Af’ogalus  aedulis  J foltolis  Itguminibufqut  villofs  , 
Vixîllo  longijlino.  Decand.  .Allr.  pag.  137.  tab.  47. 

Ses  feuilles  font  tomes  radicales,  compoféesdé 
dix  â ttt  rze  paires  do  folioles  velues;  les  fleurs  puf- 
purin»  , droites , iefliles,  ttès-feriées , réunies  en 
un  épi  oblong  ; l’ctendard  delacorolle  très  alongé  ; 
les  goulTes  velues.  On  ignore  le  lieu  rural  de  cette 
platite.  ( Dtcond.  ) 

1 17.  Astragale  pied  de  lièvre.  Ajlrjgalus  U- 
guroicts.  Pall. 

Ajiragaltis  acaAis,foliolis  lanttohiis , canispfea- 
pis  adfitndtniiius  , folio  k~tvioribus  y fioribus  glo- 
bofo  capiiaiis  j csticibos  fnS  frris , giooo/is,  injtotis 
pubtfcntibns.  Willd.  Spec.  Fiant.  3.  pag.  1309.  — 
Pall.  Itin.  Append.  n®.  110.  tab.  CC.  fig.  1.  — 
Decand.  Aflr.  pag.  a 38. 

Aftragalus  Ugums.  Pall.  Allr.  pag.  iS.tab.  16. 

Cette  plante  eft couchée,  étalée,  piteufe,  fane 
tiges;  fes  feuilles  compofées  de  folioles  blanchâ- 
tres , lancéolées  ; les  pédoncules  afcendins  , plut 
courts  que  les  feuilles , foutenant  uns  tête  glo- 
buleufe  de  fleurs  purpurines  ; les  goulTes  font  ren- 
termées  dans  le  calice  renflé , pubefcvnt,  globu- 
leux. Elle  croît  dans  la  Sibérie,  aux  lieux  arides. 

118-  .Astragale  a veflàes.  Afrogalas  phyfodts, 
Pall.  ^ 

Afragalas  neaalis , foliolis  ovatis  , glauttfanai- 
bus  y feapis  folio  longioribas  y foribus  capisatis  y le~ 
gaanâiias  iajtaùs , globofis  , rmmiranaceis , glabris. 
Willd.  Spec.  Plint.  3.  pag.  1303.  — Mill.  Dia. 
x'-  9-  — P*l>-  kin.  I. pig.  474,  & Aflr.  pag.  71. 
tab.  38.  — Decand.  Aflr.  pag.  159.  tab.  48.  , 

» Afragalas  ( Wolgenfis  ) . foliolis  oblovgis  , 
feapis  declinatis.  Pall.  1.  c.  tab.  fS.  fig.  .A. 

g.  Afragalus  (tauticus)  , mogis  cauUfecns , fo~ 
lîotis  ovolibus  t nUmerotioribas  1 feapo  rc3o,  Pallas  . 
l.c.B.fig.  t. 
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y (j'taicBS), aupifilc-ihj  , 

numc'Oji^  Ijcjfis  irtHii  lougiunius.  Hall. 

1 c.  fig.  î. 

t.  } Afiragtlu)  ( ilarycir(ius) , Ugumiathui  Unti’ 
fit.  Occatii.  Altr.  pag.  a^i. 

Cette- p!ante,  trèf-variaWe,  a fes  folioles  ov.les, 
un  peu  glauques;  ks  peiicnrules  p'us  longs  que  les 
leuillcs  ; les  fle-uts  put|iurines.  rainalTees  en  tét"  i 
fis  goufte-s  glai'tes  , rtiidecs  , glu!>uleufss  ; les 
folles  irembtaneufes.  Dans  la  vaiiéié  « la  plante 
rft  plus  giéli  i les  folioles  oblongues,  au  nombre  ^ 
de  treize  i diï-fept  i les  pé-1oncuUs  inclinés  l a 
variété  s cd  pourvue  d'une  tige  courte  , de  folio- 
les ovales,  ttés-nonibreufes.  Les  pédoncules  font 
droits  ; ils  font  plus  longs  que  les  feuilles  dans  la 
plante  y j le«  feuilles  plus  étroites  , itès-aiomlsr.  u- 
frs.  Ij  variété  t,  qui  eft  peut-être  une  efpèce, 
dillinélé , a fes  goulles  pubefeentes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  & dans  la 
,Cherionèfe  tauiiqué.  fj- 

1 19.  Astragale  telliculé.  AJiragalut  uf.ieala- 
tus.  PaO. 

Aftragtius  acaulis  , foüoüs  ItnceoUùt  , fcricto 
ttaii  i fiorikus  radicalikut  ftkftfüikus  , aggrtgttii  ; 
ligtmimikut  ovalit  , ventrhofis  , alko- lamtntofii. 
■Willd.  Spec.  Plant.  J.  pag.  IJÎO.  — Pall.  Afttag. 
pag.  8a.  tab.  67. 

Afl-tgüliit  fuiticanlis  , fiorihus  rjdieaui  , numt- 
njù , fuifejflituj.  Gme\.  S\bit..^  pag.  ja.(£*c/u/i 
yarttt.  (j  fymon.  Buxk.  ) 

Ses  folioles  font  lancéolées  , couvertes  d'un 
duvet  blinrbàtre  & foyeux  > les  fleurs  railicales, 
prtfque  fefliles,  agrégi-es  , aifei  nombtéul'es ; les 
fleu  rs  purpurines  ; Us  ailes  bordées  à leur  fomniet  j 
les  touffes  ovales,  ventrues,  blanches,  cntonneii- 
fes.  Elle  croit  fur  les  brrtds  de  h mer  Cafpienne  , 
dans  les  fables  limoneux.  ^ 

110,  Astragale  i courte  caiène.  AftrtgtLti 
brtvicannacut.  Decand. 

Afiragttlut  actulit  ,pukrfi:irts  , feapit  fuhirflarit  ; 
fâtiit  hrevioribut , catiee  fc/niquinqutfdo  , cartaâ  brt- 
vijjÿni.  D;cand.  Aftr.  pag.  aiq.  tab.  49. 

» 

Cette  plante  ell  toute  pubefeente,  fans  tiges; 
fes  folioles  au  nombre  de  onze: de  leur  centre 
s'elAvent  quelques  pédoncules  plus  couru  qiae  les 
léuiües , munis  de  iieux  ou  trois  fleurs  terminales, 
j.e  calice  eft  à demi  divifé  en  cinq  dents  ; 1a  co- 
rolle purpurine  ; ta  carent  tiès-courte  ; les  gouffes 
obionyuf  5 , herilfées , comprimées.  Elle  croît  dans 
h Sibérie,  x ( Dtcand.J 

lit.  Astragale  peccepiérre.  Afiraguiat  niti- 
fvgut.PiU. 
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Afragaius  ec.iutii  , foliolit  eitotgis , ohajïs  , fi- 
lojo-puitjltntiiut  ; fitriiat  btf/i  fcdunculam  , aggrt- 
gitit  j Ugam:nitat  ebiorgu  ^ acutû  , Unatii.  Wiltd. - 
Spec.  Plant.  5.  pag.  ijzo.  — Pall.  Allr.  pag.  86. 
t;  b.  70. 

S-1  folioles,  au  nombre  de  vingt,  font  oblon- 
gins,  i.brufes  , pileuf's,  pubefeentesi  fes pédon- 
cules tiè--.-courts  , prefque  nu  s ; les  ft  urs  purpu- 
'ines  , asrégees,  ranulfées  en  tête;  les  calkes 
i.iégalemeiit  dentés;  les  gonfles  ovales  oblongués, 
prefque  irtgones , lanugineufes. 

C-^tte  plante  croit  fur  les  rochers  arides  de  U 
Tauride.  if- 

111.  Astragale  à feuilles  de  dolichos.  Afi'o- 
galüj  daliehpi  kyllut.  Pall. 

AJlragaiat  ( diffufus^  , acaleit , foiio/ît  ianctOia- 
fit  ,aetitis  ,pi/o/a-paiiJctnii.  iu  j ioriiimfaifi/îlikujf 
aggttfarii  i calicinis  dtnfiiut  fahulati)  , pihfit  ; Itr 
gumtnitus  oblongij  ^ fuftriqactrls  , lanqtit.  Willd  n. 
Spec.  Pljtit  pag.  ijii.  — Pillas,  Alir.  pag.  84. 
tab,  68. 

Ses  lacints  produtfent  des  feuilles  compofée» 
de  folioLs  lancéolées,  pileufés,  aigues,  pubef- 
cenies.  I es  pédoncules  font  tiès-couits , prelqiM 
mils;  les  fleurs  piles  , agrégées;  les  dents  du  ca- 
lice (ubulées , pi'îeiifes  ; les  goufles  oblongues,  tri- 
gones,  lanugineufes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Crande-Tartatie  St 
far  les  bords  de  la  mer  Cafpienne.  x 

11;.  Astragale  galaétite.  Ajlragalu galafÊUa. 
Pall. 

AJIraga/ut  ppauHt , aHongis , aettis , f»k- 

^Lfittis  ; fior:iat  fubfijlliPui  , apgrt^aiis  ; ligamini- 
bus  ovaüt , dJfptrmts  , £aliu  incUiJit.  Willd.  SpéC. 
Plant. pag.  ijii.  — Pill.  Allr.  pag. 88.  tab.  69, 

Aflragalut  rtptnt , barba  lovis  , autUaa , ftrtjk 
polya»tbat.  Ama  Rutb.  11a 

Ses  folioles  font  oUorgtseï,  atgiët,  an  peu 
blanchiires . (byeufes  , au  nombre  de  quinze  ; Itf 
fleurs  d'un  blanc  de  lait , agrégées,  piefque  fef- 
files  ; le  cabre  velu  ; les  gouffes  ovales,  petites, 
'reDfecméet  dans  le  calice  ,â  deux  feoiences.  Elle 
croît  dans  la  Sibérie,  ff- 

! 14.  Astragale  noirâtre.  A^îragatas aig^tfitru. 
Pall. 

Afiragtlus  p'otumhtna  , fubiauttfems  , jt-palit  ca- 
licibafqut  migra  vii/ofit  f ptdmneaiu  axtUartPua . bi~ 
fiariSf  teguminibus  maximis  , abiorgo-in^fis  , pttbej^ 
Mvitiier  ,mitacalaribat.  Poil.  Aile.  pog.  6p-  tab.  5 
— Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  119J.  •—  (Jecaod. 
Aflr.  pag.  I41. 

.Ses  rKÎiiespEOduifeBt.plHfiARtf  giges  ttéi.ç««re 
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tes  Si  couchées.  Ses  feuilles  font  compofses  de 
quatre  ou  cinq  paires  de  foiiofes  obt.ingues  , hé- 
liflees  de  poils  blancs.  Ils  font  noirs  fur  les  Aipuics 
& les  calices.  Us  pédoncules  font  axillaires,  plus 
courts  que  les  feuilles,  terminés  par  deux  fleurs 
▼iolettes.  Les  goufles  font  grandes  , longues  d'un 

£ouce , oblongues , renflées  , aigues,  à une  feule 
>ge,  couvertes  d'un  duvet  brun. 

Cette  plante  croit  dans  la  Ruflie.  q: 

iif.  Astragale  à tige  courte,  jifiragahu pu- 
milio.  Pall. 

Afirttgalus  fuhcauttfcens  , profirattàs  , fotioiU  //- 
tuari-Janctoîatis  ^fuhtùicanjs ; pidunculîs  érevr^-n/j , 
iifioris  , folio  ircviorièut.  Willd.  Spec.  Plant.  J. 
pag.  1197.  — Pall.  Aftr.  pa^.  67.  tab.  5J.  — 
Pecand.  Aflr.  pag.  141. 

Cette  efpéce  a une  tige  couchée , très-courte. 
Ses  feuilles  font  compofées  de  quatre  paires  de 
folioles  petites,  lin'anes-lancéolees,  blanchâtres 
en  defTous  s les  pédoncules  plus  courts  que  les 
feuilles,  terminés  par  deux  fleurs  purpurines,  alTea 
grandes.  Elle  croît  dans  les  îles  Curiles. 

116.  .Astragale  uniflore.  Aftragalus  uniSonu. 
Decand. 

Aflragalut  fuhacaulis  , lignofui  ^ glabir , flipulis 
vaginanUbuj  ,-  fo’iôuj  axiîlarihus  , folitariiâ  , yûi- 
fiffliiui.  Decand.  Aflr.  pag.  444.  tab.  jo. 

Ses  tiges  font  ligneufes  , très-courtes,  nom- 
l>teufesîfes  feuilles  glabres  r les  fleurs  axillaires, 
foliiaires  , prevue  felliles.  Elle  croît  fur  les  hautes 
montagnes  du  Pérou,  fj 

P iV^"  ^*^*^^^**'*  AJIrogoluj  pygméoj. 

Àftragaliu  caultfcfns , prejiratus  , Uguminiiut  ex- 
feapit , folitarüt , oilongo-acumittatij , infiaiit , ruiî- 
locularibiu.  Pallas,  Aflr. pag.  6é.  n*.  J4.  — Decand. 
Aflr.  pag.  144.  — Wilid.  Spec.  Plant,  j.  p.  1158. 

Cette  plante  ell  fort  petite;  fes  tiges  couchées, 
trèS'Counes;  les  folioles  (Aleufes , lancéolées;  les 
fleurs  prefque  fefliles  , ibliiaires , axillaires  ; les 
goufles  oblongues,  lancéolées,  pubefeentes,  acu- 
minées , renflées , â une  feule  loge.  Elle  croit 
dans  1a  Sibérie,  x 

• * Ptiiolts  piquatu,  rtffcmblant  à dts  ipinti  , ptr- 
ftflant  aprii  la  chute  du folioUt.  TracACantha. 
Toutnef. 

12S.  Astragale  trigone.  Afiragaius  irigonus, 
Decand. 

Afiragatas  floribut  folilariit , fibftipulis  non  laten- 
tjbus;  teguminibus  trigonU  , acuminath,  Decand.' 
Aftr.  pag.  i8d. 

Tragatatuha  agyptia  , minor,  argtatta  , folio  pu. 
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mllo , Lteo  fore;  filiqaâ  trigonâ  , pyramidali.  Lippi. 
— Hetb.  aill. 

Les  tiges  font  ligneufes  , épaifles,  torc.ieufes; 
fes  rameaux  courts , riinaffé»  en  gazons  lanugineux  ; 
les  pétioles  durs,  ligneux  , anguleux  , garnis  de 
petites  folioles  ovales, blanchâtres, liit;eufes,ca- 
duqu.s.  Les  fleurs  font  jaunes,  feililes.folitaires, 
axillaires  ; le  calice  cylindrique  & pubefeent;  U 
carène  obtufe,de  la  longueur  des  ailes  ; les  goufles 
droites,  trigones,  pubefeentes , à deux  loges  ; trois 
petites  lemences  noirâtres  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  èn  Egypte.  l> 

I ig.  Astragale  â fruit  caché.  Afragalus  cryp. 
tocjrpos.  Decand. 

Afiragalat  fiorihus  folitariis  , axillaribut , latenti- 
bus  ffoliis  fiipulifque  glabris  ; legumiaibus  ovatij^ 
hirfiiit.  Decand.  Aftr.  pag.  187. 

Tragacantha  orientalis,  humilîima  y foliis  vicia  ^ 
cofta  purpuna  innufeentibut.  Toumef.  Coroll.  13. 

Cette  efpècea  des  tiges  comtes,  glabres,  li- 
gneufes; des  folioles  linéaires,  aigues,  très-gla- 
bres. Les  fleurs  font  folitaires , felfilcs,  axillaires  ; 
les  goufles  petites  , ovales  . cachées  fous  les  fti- 
pulfi , velues , i deux  loges;  les  fcmences  petites  , 
folitaires  dans  chaque  loge.  Elle  croit  en  Armé- 
nie. l) 

150.  Astragale  barbe  de  Jupiter.  Afragaitu 
barba  Jovii.  Decand. 

Aftragalus  ( microcephalus  ) , frutefeem  ,pttioHs 
fpinefeantibut  ;foliis  quad'ijugis  ; foliolit  lanceolatit , 
incanis  , mucranatit  ; foribut  axiUariius , fejftibaa , 
fubcapitatiti  eolicibus  lanatis.  Willd.  Spec.  Plant. 
J.  pag.  1351.  — Decand.  Aftr.  pag.  188. 

Tragacantha  orientalis  humitUma , argentea  , barbu 
Jovit  folio.  Tourn.  Coroll.  19. 

Ses  liges  font  ligneufes.  diffufrs,  rrès-rameufes, 
longues  d'environ  un  demi-pied  1 les  feuilles  com- 
pofées d'environ  quatre  paires  de  folioles  lancéo- 
lées , blanches  8f  tomenteufes  â leurs  deux  faces, 
mucronées  â leur  fommet  ; les  fleurs  fefliles , axil- 
laires, placées  vers  le  fommet  des  rameaux,  8e 
formant , pat  leur  rapprochement , une  petite  tète. 
Le  calice  eft  très-lanugineux  , â cinq  denu  courtes. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  ^ 

131.  Astragale  â calice  laibcuz.  AAraaaha 
erianthui.  Wild. 

Afiragalut  frutefeem  , petiolis  fpinefeentibus  ; foliU 
fubquinquejagii  ; foliolit  oblongit , acutis  , ghÂiria  j 
floribut  axillaribut  , fcftibls  , a^egatit  ,-  culieibut 
globofit,  lanatis.  Willd.  Spec.  Piant.  5.  pag.  153t. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  calices  glo- 
buleux, CQuvetu  d'une  bine  blanche  ttès-épaifle. 

Sm 
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Sejtiiî4>fontligneufes  J fespétiolrsjaimaire»,  très- 
roidt.»  , peifiiunï  , épineux  , chargés  d'«nviion 
cinq  paires  de  folioles  (jbbrcs , oW  mgues,  aigues 
à ieuisdeuxeatién'.iies.  l.<sfleurs(ontn(>mbrcufes, 
fefliies,  agrégées  dans  l'ailTdle  des  feuilles, 

Cetie  plante  croit  dans  le  Levant.  T> 

IJ  a.  AstBaoale  i técehineuft.  Af/raga/ustr/o- 
cifhatui.  WillJ. 

Aftragiias  fiuitfcent  , fttiolit  finnefuniihus  ; fo- 
liis  umjagis  i folio/U  lamtotatis  , viltofj  ,*  pt~ 
niui  glohnlo-capitaiis  ; caliLinit  d^'itious  jUiforrnthus^ 
lanato’pluntffs , corvi/am  Aquantibus,  \\'illd*  Spec, 
Plant.  J.  pag.  ijjj. 

An  itfi'ogalus  irtviforuj  ? Decand.  Aflr . pag.  i nq. 
ub.  )i. 

Trngjcnmha  oritnialiâ  ,fi>liis  , cjfi- 

iub  puTpurüf„tnie  ïoutnet.  CoroU.  jo. 

Ses  tfges  font  ligneufes  ; fes  pétioles  épineux  i 
fes  feuilles compofées  de  lîx  à huit  paires  de  fo- 
lioles étroites,  lancéolées,  blam hàrres  , velues, 
Icgéteinent  calleufes  & tnucroncesi  leur  fomnict. 
Les  flruis  font  réunies  en  une  téie  glubuleufe;  la 
corolle  purpurine  > les  calices  de  la  longueut  de  la 
coiolle,  couveus  de  poils  plumeux. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant,  if- 

I JJ.  AstRAgali  plumeux.  Afiragnlut pbmofui. 
Willd. 

Aji’agalus  fruttfunt,  pdiclia  fpintf.tntikus  ; faliij 
quaOnjiÉgit ,-  [olioiu  JerUlO  - incjnis  , lanuoUtit  ; 
^ortbt-s  capituüs  i cjiicinip  dtntibus  fliformibus  j la- 
naioplumofu  , coroila  buvioribus,^  illd.  Spec.  Plant. 
J.pag.  IJJJ. 

Cette  efpèce  diffère  de  la  précédente  psr  fes 
feu 'Iles  compofées  de  quatre  à cinq  paires  de  fo- 
lioles plus  étroites , foyeufes , blanc  nattes  j par  fes 
têtes  de  fleurs  plus  épailTes,  de  la  groflfeur  d'une 
petite  prune  ) par  fes  corolles  plus  gramies  i par  les 
calices  moins  lanugineux , à dents  plumeufes.  Elle 
croît  dans  le  Levant.  f>  Willd. 

I J4  AsTRACALEgommier.  AJlragaUs gummifer. 
Libill. 

Ajlragaltu  fruttfons  , ptùolis  apice  fpinofis  ; f>- 
Jiolii  ovjto-lattfiulniit , gCibrii  ; fiaribni  ftffi/ious , 
in  cyiinàrum  difpojiiis  - <omâ  fotiaced.  Labill.  Jouin. 
Phyf.  1790.  pag.  JJ.  tab.  1.  — Willd.  Spec.  Plant. 

. J.  pag.  ijjl. 

3.  AJlragttlus  ( hifpiduliis  ) , foUolis  pilis  a/iis, 
rariufciUis  , hifpidis.  ilecand.  Allr.  pag  190.  * 

On  la  diftingue  des  précédentes  par  fes  fleurs 
ûunes  , fefliles  , réunies  en  un  épi  cylindrique  8c 
feuillé.  Ses  folioles  , au  nombre  de  iceiae  ou  en- 
Boianiqut,  Supplénuni.  Tomt  I, 
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viron  , font  glabres,  ovales-lmcéolérs  , un  p<  11 
obtufes  ( elles  font  couvertes  de  quelques  poils 
blancs  dam  la  variété  .t , d-'couverte  en  Perle  par 
Michaux.  Cette  plante  a été  recueillie  fur  le  mort 
Liban  par  .M.  de  Labillardière.  Plie  produit  une 
gomme  jaunâtre,  inférieure  à la  gomme  adragan. 


IJ  J.  Astragale  du  Cancafe.  aé^frugu/ur  «a- 
cafiui.  Pa'l. 

Aftragatsii  f’uufitns  , ptitoln  fpiniftnt'.bus ifoUis 
Jubjtptcnijugii  ; Jdlio/is  lancevlntit , mu:ronatît , bir- 
titi  foribus  nxiHjribnj  , gfnlnjiii  ,f/‘>  b.‘t;  c.dici- 
hut  campani>latis  ^dthtii'HS  iantevlnt-i.  Wi:ld,  S,*ec. 
Plant.  J.  pag  IJJI.  — Pall.  -Allr.  pag.  1.  1.0.  a. 

Ses  tiges  font  ligneufesj  fes  fe utiles  verres, 
compofees  d'environ  fept  à huit  paires  de  folioles 
hérillée»  , Irncéolces  ,mucron--es  par  une  pomte 
lotte  i Iss  pétiolesd'un  j.iune  de  pourpre:  les  fle;:r$ 
1 l.iiichcs , ft  ülles  ,axi'laires  , géminées  : les  calices 
campanules,  à cinq  dents,  bncf'oiés.  Les  poufbs 
mmiemient  quatre  femeuccs.  Elle  croit  fur  le 
Caucafe.  f) 


ij6.  Astragale  i fleurs  compaâes,  n°.  ffy. 
Afiragaius  comparus.  I am.  — W illd.  Aél.  Beiol. 
1794.  pag.  19.  tab.  i.fig.  I.  — Decand.  .Aflr.  pag. 
190.  tab.  Ji.  fig.  X. 

IJ7.  Astracalï  â longues  feuilles,  n“.  <!p. 
Aji’ügslus  hngifoliui.  Lam.  — Decand.  Aflr.  pag. 
19a  tab.  JO. 

ijS.  Astragale  en  boule.  Afiragalas  pugni- 
forrnh.  Lherit. 

Ajirag.ilus  fruufctns  , pttiolit  fpintfctntU  u!  ; foliis 
dccrrr.jugis  ; foltelii  ob/ongii  , mncrpnatii,  g/aarù  ,- 
fartbus  globofo  cjfiialis  ; calicinis  dtntibui  iimari- 
Unctolath,  tanuginufii.  Willd.  Spec.  Plant.  J.  pag. 
I JJ4.  — Uiérit.  Stirp.  170. 

Ajirjgjius  iongifolius,  Willd.  Aél.  Bcrol.  1794. 
pag.  JO.  tab.  a.  Ag.  1 . 

Tragacantka  oritntalis  ^ foliis  aies , kumilUma  fih 
ribits  in  copitulum  congejlis.  Touinef.  Cornll.  JO. 

Trogacantba  orienialts,  Poc.-k.  Itin.  J.  pag.  iy6. 
tab.  88. 

Cette  plante  reffemble  à V ofragolus  lonpifolius . 
Ses  paintets  de  fleurs  font  plus  épais  , piefque  de 
la  ptoneur  du  poing  « fes  foliotes  plus  larges, 
oblongues,  au  nombre  de  huit  ou  dix  paires  au 
plus:  les  calices  n-coiiverts d'un  duvet  lanugineux, 
denfe  , entre  mêle  ; les  dents  li.néaires-laticéolées. 
lanugineufes.  Elle  croit  dans  la  Paleftine  , U Sy- 
rie , 8fc.  T> 


1J9.  Astragale  i feuilles  d'oliv'et.  Ajirjga-' 

lus  oleifttlius. 

V vv 
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Afir-igiilai  farihkt  aggrtgatis , cire*  e*aUm  Jifpo- 
ficit  f fcriiis  Jaig/aèrij  , gla*cefc€*ti^,  Decand. 
AÛt  i>ag.  lyi. 

Eli*  1 de  cr^s-grands  rapporta  arec  I«  deux 
précédentes,  dont  elle  n’efl  peut-être  qu'une  va- 
riété. Ses  feuilles  font  glauques,  ptefque  glabres; 
fes  fleurs  difpofées  prefqu'en  anneau  & agrégées 
autour  des  tiges.  Elle  croit  dans  le  Levant,  f; 

140.  Astragale  jaune  d'or.  AfiragaUs  aartus, 
Willd. 

Afi'agatui  fritttfctns  , pelio/is  fpint/cenilius  : fa- 
ilii  fitè/txjugii  ; foliolisli'Uari-lunctoliiiis , glabnuf- 
euiis  ; florihus  glabofa-capiiaûs  ; caiiciais  dciutius  fu- 
iulatis , vil/ojî].  Willd.  S;>«c.  Plant.  ).  paq.  ij);  , 
te  ASt.  Berol.  1794.  pag.  19.  tab.  i.  fig.  j.  — 
Decand.  Aflr.  pag.  19;.  tab.  ;i.  fig.  1. 

Tragacantha  onentaiis  ^ humiitj  , forihui  iuieis, 
dtnù  congeftis  in foliarnin  alii.  T0utnef.Coroll.a9. 

Ses  tiges  font  courtes  , lisneufes  ; fes  pétioles 
épineux , garnis  d'environ  fix  paires  de  folioles 
linéairrs-lancéolées , prefque  glabres  ; les  fleurs 
d'un  jaune-doré,  réunies  en  tête  globuleufe;  les 
calices  velus  , à cinq  dents  fubulées.  Elle  croit 
dans  le  Levant.  f>  , 

141.  Astragale  de  Crète,  n®.  6a.  Afrtga/m 
ereiicaa.  Lam.  — Dacand.  Aflr.  pag.  196.  tab.  j;. 

— Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  IJ)0, 

14a.  Astragale  ouifin.  Aflragalua  echlnoides. 
Willd. 

Afiragjliu /mcefccnj  , paiolh  fpiiufcemiitu  ; fi- 
lialit  liniari-lancea/aiis  , canis  ; ptduitcuUs  iiforij  , 
fii/ia  irevioritus.  Willd.  Spec.  Plant,  j,  pag.  I}a6. 

— Lhéiit.  Stirp.  170. 

AJlragalui  crcricuj.  Willd.  Aâ.  Berol.  1794.  pag. 
13.  tab.  1.  fig.  a.  I Exclu/,  fynoa.  Tourn.  Ù Lantu  ) 

Trjgaeantka  <nti<a  , folits  minimis  , incanii  j 
fore  majore  albo.  Touri\ef.  CoroH. 

Am  tragacojuha  a/tera?  Profp.  Alp.  Exot.  pag. 
SS-  tab.  34. 

Cette  efpice  eft  caraâétifée  par  fes  pédonctiles 
lus  courts  que  les  feuilles , foutenaiit  deux  fleurs 
linches  alTcz  grandes;  l’étendard  ample,  marqué 
de  lignes  rougeâtres.  Les  calices  font  lubulés , 
chargés  de  poils  couchés  ; le*  folioles  petites , li- 
néaires , lancéolées  , blanchâtres  . foyeufes  ; les 
tiges  courtes  , lignetifes  , étalées.  Elle  ctoit  dans 
Pile  de  Crète.  T) 

143.  Astragale  hériffon.  AJlragntax  uhinuj. 
Decand. 

Afragalus  jloriius  pggrigtiis  , axiUaiiiiu  i c*ti- 
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eihui  jaiiafot  dentttis  , coroUJ  tmiorihu.  Decand. 
Allt.  pag.  197.  tab.  34. 

Echinus , feu  alla  trngucantha.  Profp.  Alp.  Exot. 
pag.  37.  tab.  36. 

Elle  dilfère  de  la  précédent  par  fes  fleun  fef- 
lïles  & par  fes  calices  lanup,ireux.  Ses  tiges  font 
très-courtes,  en  gazon,  béiilfées  d'épines;  les 
flipulcs  glabres  ; les  folioles  petites , au  nombre  de 
huit  à dix  paires  , oblorgues  , linéaires  , aiguës , 
b'anchârres , velues  ; les  fleurs  axillaires  , agré- 
gées , prefque  cachées  par  les  flipules  ; les  br.tâé«s 
glabres  & membraneurcS  ; le  calice  plus  court  que 
la  corolle,  â cinq  découpures  droites,  velues, 
rapprochées. 

Cette  plante  croît  d.tns  le  Levant,  d'oû  elle  a 
été  rapportée  par  M.  de  Labiilardière.  f)  (y.  f. 
in  htrb.  Desf) 

144,  Astragale  du  mont  Olympe.  Afngalut 
olympicus.  Pall.  • 

Afragdlus  ( leucophyllus  ) , futefeens  , petiolis 
Jpinefcentibiu  ; faliia  fexjugit  i foliolia  oblungit , ob- 
lu/ufculis  , incanis  ; fiorieus  urminalibus  . fUbft^li' 
but;  cuUcibua  tubutoft  ,dentibiu ovatii.'f/'\\\A.  $pcc. 
Plant.  3.  pag.  551.  — Pallas.  Aflr.  pag.  4.  tab.  4. 
fig.  5. 

Ses  tiges  font  ligneufet , très-rameufes.  Les  ra- 
meaux noircilTent  en  vieilIilLnr  ; ils  font  chargés 
de  lïx  â fept  paires  de  folioles  obinngues,  velues  , 
blanchâtres  , un  peu  obtufes.  Les  fleurs  font  blan- 
ches, axillaires  , fituées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux , médiocrement  pédonculées  ; les  calices 
tubiilés  & foyeux;  les  goulTes  cylindriques,  mu- 
cronées. 

Cette  plante  croît  en  Arménie  & fut  le  mont 
Olympe,  ft 

143.  Astragale  de  Greuade,  n°.  61.  AJIraga- 
lus  granatenfs,  Lam. 

AfrugaJus  poterium.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
1317,  ic  Aû.  Berol.  1794.  pag.  ai.  — Vahl , 
Symb.  I.  pag.  63. — Pallas,  Aflr.  pag.  I.  tab.  i.J 

Aftragalui  trugaeantha  ,\ix.  3.  Lion.  Spec.  IC75. 

146.  Astragale  de  Marfeille,  n*.  19.  Ajha- 
galus  MaJfUiinfs.  Lam.  — Decand.  Aflr.  pag.  101 . 

Afraoalus  eragacantha.  Linn.  Spec.  IO73.  — ■ 
Desfont.  Flor.  atlant.  a.  pag.  189.  — Ludv.  Eft. 
ab.  74.  — Vahl,  Symb.  1.  pag.  63.  — Willd.  Spec. 
Plant.  5.  pag.  1313,  & AÜ.  Berol.  1794.  pag.  af. 
tab.  I.  fig.  3. 

Ce  n'efl  point  de  cette  efpèc*  qti'on  renie  la 
gomme  adragan , mais  de  l'afltagale  de  Crète. 

147.  Astragale  toujours  vert.  Afmgalus  fen- 
pervietas.  Lam. 
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Âlfragalus  ûrîfatus.  Willd.  Spec.  Plant.  ;.pag. 
I4as,  & AOl.  Bcrol.  1794.  pag.  a).  — Uiéric. 
Stirp.  170. 

^firagaliu  ffcudo-iragccaiitha.  Pall.  Aftr.  pag.  5. 

tab.  3. 

AJIragatuj  irtgacaaiha  . VIT.  g.  Ger.  PrOV.  JI3. 
n®.  1 1.  — Carid.  Ait , pag.  469.  ub.  104. 

Phaca  tragamniha.  Allioni , Flor.  pedem.  n®. 
J 137. 

Tragacantha  fve  hirci fpina.  DoJon.  Pempt.  7f  I . 
Icon. 

Tragacanikt  prlmum.  Tabern.  a.  pag.  a4f. 
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Set  folioles , moins  blanches  que  celles  de  Vaf- 
tra^ut  tragacantha  , font  ovales  , légèrement  té- 
tufes,  au  nombre  de  ireme  j les  fleurs  peu  nom- 
breiifes  , presque  dirpofées  en  épi  3 leur  calice 
cylindrique,  couvert  de  poils  blancs  8c  noirâtres, 
à cinq  dents  lancéolées  i les  braétées  ovales , mem- 
braneulesi  les  flipules  velues,  acuminèes,  oval-tj 
la  corolle  violette  ; l'étendard  alongé  -,  les  tiges 
courtes  & ligneufes. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant. 

ifi.  Astragale  amer.  Afiragalai  amants. 
Pallas. 

Afragalat  fuffrutUofus  , pct'o'is  fpiatfctnt'tbut  ; 
faiiolis  ovatis  , glairit  ,•  fioribnt  fpkatu  , Icgumin- 
iui  faUatis.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  I3a8.  — 
Pa'las , Aflrag.  pag.  8.  tab.  6.  — Oecand.  Altrag. 
pag.  248. 

Quoiqu'ayam  tous  les  caraôères  des  aflr jgaU's , 
cette  plante  s’en  éloigne  par  les  staminés  iimes , 
Ce , fous  ce  rapport , elle  paroîtroic  devoir  former 
un  genre  particulier.  Ses  laciocs  iont  ligneufes; 
mais  fes  tigi  s font  beibacees,  longues  d'environ 
un  demi-pied  3 Tes  feuilles  glabres,  comparées  de 
foliole»  ovales , obtufes  3 les  fleurs  dirpofées  en 
épis  axillaires,  filiformes,  de  la  longueur  des 
feuilles  3 les  gouflès  oblongues , ptefque  ttigotses, 
courbées  en  faucille. 

Cette  plante  croît  vers  la  nter  Cafpienne,  fut 
les  collines  gypfeufes  d'.Arfagar. 

tta.  Astragale  renflé.  Afiragahs  tumiiss, 
Willd. 

Afiragaius  frutefeens  g petiotîs  fpintfeentihus 
lits  ftxjugis  ; âoiibus  fabjalitartis  , peduaculatis  p 
calictbiis  fntHiferis,  inflails  , viilofis , f<iaseo  dtnta- 
tis.  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pag.  1319.  — Affo, 
Oryifog.  Arrag.  177.  tab.  1.  fig.  a. 

Afiragalus  Rattwolfii.  Vahl , Symb.  I.  pag.  63. 

Tragacantha  orientalis  ^ vcjlcaria  , ertSicr  ^ canif 
ab  imo  ad  fummum  .fiorido.  RulTel.  Alepp.  tab.  5» 

Colutta  fpinofa.  Forsichal , Flor.  xgypc.*atabu 
pag.  131. 

Ses  tiges  font  dlffufes,  ligneufes,  très  raineu- 
fes,  hautes  d'environ  un  pied  Sc  pluS3  les  rameaut» 
tomenteux  dans  leur  Jeuneffes  les  feuilles  com- 
pofées  de  quatre  ou  nx  paires  de  folioles  oblon- 
gues, blanchâtres,  principalement  en  defTous;  le» 
pétroles  tomenteux  3 les  flipules  ovales,  laitcéo- 
iées , membraneufes  ; les  pédoncules  uniflores  3 
les  fleuts  d'un  blanc-jaunitre  3 les  calices  cylin- 
dtiques,  puis  enflés,  velu»,  â cinq  dents  fétacées, 
tenfemtant  une  gouffe  à trois  fetnences. 

Cette  plante  croît  dans  l'Egypte , la  Syrie  te 
rAtragen.  D 

V V V x 


148.  Astragale  â f'-uilles  étroites.  Aflragalut 
angi^ifaitut.  Lam.  — Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
1324,8;  Aél.  Berol.  1794.  pag.  if. 

149.  Astragale  piquant.  ASragalut  pungtns, 
Willd. 

Ajlragalns  fruttfetns  , pettulis  jpintfe*  ntibus  ; fo- 
liolil  aiiongii , ftrictis  ; peduae  do  foliit  longiii't  { 
^artbut  fpitatis , dtntibns  calicinis  fubulasis.  Willd. 
f>3>ec.  Plant.  3.  pag.  1313. 

An  afiragalus  braStolatus  t Decand.  Allr.  pag. 
acS. 

Tragacantha  humiltima  ^ fe  fpargtns  ^fiorihus  /pi- 
salis,  t Toutnef.  Coioll.  29. 

Cet  aflragale  diffère  du  précédent  per  fes  feuil- 
les beaucoup  plus  grandes,  par  fes  fleurs  en  épi , 
par  les  pédoncules  plus  longs  que  les  feuilles  3 il 
fe  rapproche  de  \'afi>aga/ut  vagacaatha  ; mais  ce 
decnier  a fes  folioles  plus  larges , fes  pédonc  ules 
de  la  longueur  des  feuilles  3 les  dents  du  calice 
courtes  , ovales  Ce  r.on  lancéolées  , fiibulées 
comme  dans  celui-ci,  qui  forme  un  3>etit  aibulfe 
haut  d'un  demi-pied.  Ses  folioles , au  nombre  de 
fept  à huit  paires  , font  blanchâtres  , foyeufes , 
ovales-nblongu's , aigues  , rétrécies  à leur  bafe  3 
les  pédoncules  charges  de  huit  i dix  fleurs  blan- 
ches , affez  grandes  3 les  braâérs  lancéolées,  plus 
courtes  que  le  calice  3 celui-ci  chargé  de  poils 
bbnes  & noirâtres. 

Cette  filante  croit  dans  le  Levant,  f;  ( Willd.  ) 

130.  Astragale  rétus.  Afiragalus  raitfui. 
Willd. 

Afiragalus  fiaribus  fubfpicatis  , calicibns  cylindri- 
cis  { btuBtis  meméranaceis  , ovalii  ; fi/liolii  quiade- 
eimjugis.  Decand  Aflr.  pag.  103.  tab.  33.  — Willd. 
Spec.  Plant.  3.  pag.  1316,  (k  ASt.  Berol.  1794. 
p»g.  24.  tab.  a.  fig.  3. 

Tragacantha  oricntalis  , ertHior  ifoliis  vicia  gla- 
bris  (i  tamis  itmuutjit.  Toutncf.  C«é«U.  19. 
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Ohfrrvaiions.  W’illdenov  PSl'Is  «)ue  Vanihyllis 
trùgacanthoidts  ( LaiilL  non  Ùesforu.J  , vuifînâ  de 
l'efpèce  précédente , doit  appartenir  aux  aftra- 
ejlet)  il  la  nomme  ojlrüg^hs  coluttoUes,  Ses  lolio- 
les  font  ovales , oblongues , obtufes  , toinemen- 
fes  i fes  calices  rendes  & velus.  Ses  guulles  con- 
tiennent deux  ou  trois  fcmences. 

Astragaie  à épi  velu,n®.  66.  À^rcgjl^i 
lagogodtoides.  Lam, 

Ijguhij.  Willd.  Aâ.  Berol.  1794.  pag. 
18.  ub.  1.  It^.  1 , tSi  Spec.  Plan*,  j.  pag.  1)24. 

I.am.  — Afirjgylui  /agr'pedlaidti.  Wiüd.  Aéi. 
Eetol.  1794.  pag.  28.  tab.  1.  fig.  4.  — \ ahl.Synib. 
1.  pag.  ^4.  — DecanJ.  .Allr.  pag.  209. 

ifg.  .\STRAGALE  d gai.'ies.  Ajlrtigalm  vaginatu. 
Decand. 

AJt'ag.ilus  flofihus  fpicjùj y pttiolh  fuhinermiiuJ  ,* 
fiipuiis  acuminjtis  t tongh  y vjginannhus,  Decand. 
AHr.  pag.  210  tab.  57. 

Afirjgalut  oritntaUi , fore  ochnleLCO.  Vaillant, 
Hetb. 

Cette  efpèce  efl  remarquable  par  les  longues 
gaines  des  liipules  qui  enveloppent  les  tiges.  Cel- 
les-ci font  droites  St  glabres  i les  loiiolus  au  nom- 
bre de  huit  à dix  paires,  pédirellees,  oWoiigues, 
caduques,  pubefeentes  en  deflous,  termiii.es  par 
une  longue  pointe  roide  ; les  pédoncules  velus , 
cylindriques  , beaiuoiip  plus  longs  que  les  feuil- 
les ; les  Heurs  jaunâtres,  nombreufes,  tamadees 
en  un  tpi  ovale.  I.'ëcendard  eft  grand,  légèrement 
écbanctéi  les  ail- s plus  courtes,  pedicellées  j 
l'ovaite  Velu,  ovale,  acuminé. 

Cette  plante  croit  dans  le  I.evant.  I7  (Decand.) 

ipy.  .Astragaie  à tête  êpailTe.  Afiragalus  ce- 
phalanihcs.  Decand. 


Oxyiropie  pilafa.  Decand.  Aftr.  pag.  91. 

IJ7.  Astragale  i goufTes  arrondies.  A/lra- 

galus  eerts. 

AJiragalut  (oxyttSpis  teres),  c.-ulifene,  ercS-as, 
feee  g e'-er,  legttminihas  credis , teeeieous , glabfts, 
Decand.  Allr.  paj.  92. 

Cette  plante  a des  tiges  droites , prefque  gla- 
bres , des  feuilles  lége-en  ent  pubefeentes  en  def- 
fous,  compoféts  de  folioles  pcdi-tUces,  oblon- 
guts,  aigues  i les  pedon-ulcs  axillaiies , pubef- 
cens , deux  & troi:,  lois  plus  longs  que  les  fruillest 
les  fleurs  difpofées  en  épis  lâches , redrelTes  , les 
braélées  linêains , de  la  longuîur  des  pedicellei  ; 
les  gouiles  glibres,  peu  nombreufes,  cylindri- 
ques y m’jctur-.ées  îc  recourbées  à l'.  ur  lo.iimet , 
redrèfleis,  à deux  loges;  pJulicuis  leniences  ob- 
longues, téiiiformes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  (Decand.) 

i|8.  Astragale  de  Palîas.  Aftragalus  Pallajîi. 

AJiragalut  ( lanatus  ) , cau/ef:ens , pr,  Jlrasut , vil- 
lofp-purefienî  , pedunculit  uiiijuè  axi/larieut , Jo  'ia 
i^uanuiui  ; legumtnibat  fa^ulato-acuminaiU  , vAta- 
fit.  Pall.  Allr.  n".  iij.  tab.  81.  — Willd.  Spec. 
Plant.  J.  pag.  1276. 

Oxytropit  PaUafii.  Decand.  Allr. 

Afiragaloides  montanuy  incanûy  major yf.ore  aUto. 
B-rrcl.  Icon.  Rat.  5 f 7. 

Ses  tiges  font  couchées,  velues  & pubefeentes  ; 
fes  folioles  ovales-oblongues,  un  peu  obtufes, 
blanchâtres,  pubefeentes;  les  pédoncules  axillai- 
res, de  la  longueur  des  teuides,  point  inclines; 
la  corolle  d‘un  blanc-jaunâtre  , alTea  grande  ; les 
goulîes  velues,  fubulécs,  acuminées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie. 


AJiragalut  fiorliat  eapitaeit , pet  '-olit  failnermi- 
iut  y caticiiut  fiexdeaiaiit.  Decand.  Allr.  pag.  21 1. 
12b.  jS. 

Ses  pétioles  ne  deviennent  que  médiocriment 
épineux.  S««  feuilles  font  compofées  de  qiiatoize 
à quinze  paires  de  folioles  prefqj'oppofées,  ob- 
longues , aigues , blanchâtres  ; les  pédoncules 
•*  prê’es , une  fois  plus  longs  que  les  feuilles  ; les 
fleurs  purpurines  . réunies  en  une  tête  épaifle , 
globuleufe  ; les  calices  â lîx  dents. 

Cette  plante  croît  dans  Ia  Perfe.  Ij  (Decand.) 

* * OxYTROPîS.  Carène  mucroncc  ou  prolongée  au 
Jdmmei  en  une  pointe  droite. 

A.  Stipulée  non  adSirentet  aux  péttolet. 

1 56.  Astragale  velu , n®.  2.  AJlragalat pilofut. 
Lirn.  — Pall,  .\flr.  tab.  80. 


H9-  Astragale  roille  fleur.  Afiragalut  SoU- 
bundui.  Pall. 


AJiragalut  caulefcent , ertclut  yfoliolit  linearihut , 
tttrinjùè  acuth  , pahfeentiiut  ; Jlipultt  lanceo:atit  ; 
racemit  üxillaribut , folio  long^orilttt  ÿ calicinit  den- 
liitit  lineari-fuiulatit  y unilocuiarHut.  Willd.  Spec. 
Plant.  ).  pag.  1264. — Pailis,  Allrag.  pag.  47. 
tab.  J7. 


Oxytropit  forikunda.  Decand.  Aftr.  pag.yj. 

Se*  tigrs  font  droites , couvertes  de  poils  blan- 
châtres; fes  folioles  linéaitts.  pubefeentes,  -igués 
à leurs  deux  extiémités  ; les  Üipules  lancéolées  ; 
les  fleurs  jaunâtres , difpoféei  en  épis  axillaires  , 
plus  longs  que  les  feuilles  ; les  dents  du  calice 
alohgé.  s , linéaires , fubulér  s;  les  gouffes  oblon- 
gues, fubulées , à une  feule  loge. 

Cette  plante  «oit  dans  la  Sibérie,  if  (f^tlld.  ) 
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1^0.  Astragale  blanchi.  Jftragêius  <Ua/ôatu3,  \ 

Paüas. 

AJirjgûtus  caufffcens  , fuffruttcofus , trtûus  , ca» 
nus  , Jo/iis  fuhtnju^ij  » ^amtoiatis  , aiutu  ; ftipulis 
obiongo-acumtnatis  ; fp>f:is  peaunculjiis , jotto  Ion* 
giorhus  ; vtxill'.s  tmiiginatis  { itguminihus  oolvngis^ 
tanis,  Wi'Ki,  Sp(c.  Plant.  }.  pag.  ii6^.  — PalTas, 
AiU.  pag.  l6.  Cab.  13.  bg.  i & 5.  ( Exdufjyncn, 

^h-  <■) 

Tnute  b pljnte  eft  couverte  de  poiU  blancs  &: 
couchés.  iVs  tiges  font  droites , un  pcu  ligneafes  î 
fts  teiiilles  cc;npof*es  d'environ  trois  paires  de 
foliiil-s  lancéolées , aigues  ; les  üipules  acumi- 
néts  ■,  Us  pédoncules  plus  longs  s)ue  les  feuilles  i 
les  n urs  d'uii  blanc-jaunàtre , diipofees  en  épis; 
l'éteit  lard  ethancré  à fon  fommet  i les  gotiffes  ob- 
Inn^uts,  blanchâtres,  pubefeemes,  mucronées. 

Celte  plante  croît  dans  la  Taurida  8s  fur  le 
_ Caucafe.  b OI'iKd.) 

i6i.  Astragale  à tige  glabre.  Jftrjgalui 

glaitr. 

Âfl'ugatus  ( ovytropis  glabra  ),  caultf.ent , prof- 
trût^s  J giabtr , Ugum:/iifiiu  ptnàu/is  ^ püPcfaatibuj. 
Decand.  Alh.  pag  pj.  tab.  S. 


B.  StipuUs  aàtûrcntes  aux  pitiolea* 

164.  AsîR  AGAI.E  de  montagne,  n*.  47.  Â^ra- 
galut  montanus,  Linn.  « — Jacq-^  ^nd.  a^4,  Iv  Flor, 
auttr.  tab.  167.  — S.opoi.Catn.  n”.  jai.  ub.  4f. 
— Pall.  Allr.  pag.  6j. 

Oxyintpis  montana.  necilid.  -AOr.  pag.  — 
Spteng.  Flot,  h.iltnf.  tab.  S.  var.  viiii'Ja. 

t6y.  Astragale  à cotollc  blanche.  Afi'jgafut 
leucanihui.  Pall. 

/jhagalus  ticautU  , folio'is  fauciolattt  , glabris  ; 
jeapii  Jütia  tquantibus  , porhus  giO'ufa-capitmtis, 
WilH.  Spec.  Plant.  5.  pag.  ijiü.  — Pall.  .Allr. 
pag.  J9-  tab.  47. 

Oxytrapis  Uutantha.  Dccand.  .Aflr.  pag.  67. 

Toute  la  plante  ed  glabre;  elle  n'a  point  de 
tige.  Ses  folioles  font  hnccclées  ; les  pédoncules 
à (seine  plus  longs  que  les  feuilles  ( Us  fleurs  d'un 
bl.tnc-incarnat , peu  nombreufe* , reumes  eia  une 
tête  teiminale  8r  gîobuleufe. 

Cette  plante  croît  dans  ta  Sibérie. 

166.  Astragale  argenté,  jifiragalut  argenta- 
tus.  Pall. 


Cette  efpéce  a fes  tiges  glabres , couchées  ( Tes 
folioles  ova  es- lancé  dées  ; Tes  fleurs  purpurines  , 
petites,  diftantes,  prefque  felfiles , difpofees  en 
un  é;  i alongé  ; les  goulTeS  pendantes , l.anréolées , 
piibèfcentes  , ch.rrgêes  de  poils  noh  âires.  Elle 
croit  dans  la  Sibérie. 

téa.  Astragale  à petites  fleurs , n".  ii.  Af- 
tragaloi  patvifiorus.  Lam. 

Oxyiiopit  difitxa.  Decand.  Allr.  pag.  96. 

■ Âprjgalui  hians.  J.icq.  Icon.  Rar.  I.  tab.  I{}, 
& CoiUci.  I.  pag.  87. 

. Aflragalus  rttroptxüs,  Pall.  .Adr.  p.  55*  ^7* 

Aflrjgalui  dtftxus.  Pall.  Aél.  Petrop.  1779.  pars 
’i.  p.  160.  tab.  IJ.  — Lhérit.  Siirp.  167.  tab.  81. 

165.  .Astragale  à ailes  échanctées.  AJlragalus 
dUhofUnJ. 

Afiragatu!  (oxytropis  dichoptera)  , eaultjctns  , 
Jifufa  . pukifioit , pipuiti  coaiith  , atis  emu'gina- 
iis  , ptduficuiti  faiio  uquaiibus.  Decand.  Allr.  p.  87* 
— Pall.  Adr.  pag.  40.  tab.  99. 

Ses  tiges  font  pubefcenies , difif.ifes  ; fes  feuillet 
.éparfeti  les  Oifaulcs  adhérentes;  les  pédoncules 
. de  la  longueur  des  feuilles  ; les  fleurs  d'im  bleu- 
clair,  difpolees  en  grappes  axillaires;  les  allés 
é.hancréeS  ; lesgoudes  triangulaires,  acuminées. 

Cette  plante  croît  dans  U Sibérie,  ‘‘p 


Ajbrugaius  acaulis  , foliolis  Uactolaiit  , ftricto- 
arptiueis  ; feapis  fulia  tquantihus  , jtpribui  capilatU  { 
kradtii  laïutotaùi , longitudint  caticisfirUù.  Wiild. 
S)«c.  Plant.  3.  pag.  1510.—  Pall.  Allr.  pag.  60. 
tab.  48. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  d'un  blanc- 
foveux  , argenté  ; fes  folioles  lancéolées  ; les  pé- 
doncules de  la  longueur  des  feuilles  ; les  fleur* 
blanches  , peu  nombreufes,  réunies  an  tète  ; les 
braéiees  lancéolées;  le  calice  foyeux  , aulü  long 
que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  les  déferts  de  la  Si- 
bérie. tp 

itîy  .Astragale  de  Baïcal.  Afiragalui  iaica- 
Unjts.  Pad. 

Afiragjbui  acaulit  , f lii  lit  lauctolatis  , ftrictof 
pubifuntibui  i feapis  fJUo  dufti  loagioribus  ; fioriius 
fficatis  i itgwntnibus  tnaiis  , vcnt'itaps  , acuminw- 
lis , glairis.  Wiild.  Sp.c.  Plant.  3 .pag.  1313.  — 
Pall.  .Adr.  pag.  64.  tab.  yi. 

Aflrjgalus  (s, u/tus.  Pall.  Itin.  3.  pag.  apy. 

Oxytropis  urelca.  IX-cand.  Adr.  pag,  68. 

Ajîragalus  peduncuiis  radixatis  j feapis  foîio  ali- 
jjuamo  hagioribusj  foliolis  ebloagis  , glatxrrimis  ; 
foribus  imbricaiis  ; Uguminibus  vtfuariis  , glabris. 
Gmtl.  Sibir.  4.  pag.  jj.  tab.  i6.  fig.  a. 

i Ses  fleurs  font  bleues , imbriquées , inclinées  , 
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réuni  s ni  une  frappe  dsnr  le  pédoncule  e(l  une 
t'ois  plus  long  que  Us  feuilles  ; Us  folioles  Um.co- 
lées,  (byeufes,  pubefcentes;  les  goulles  glub.es, 
uvales, ventrues  , gcuminécs  , tncnibraneufes. 

Cette  piaille  ciok  dms  la  Sibérie,  ij. 

léS  AsTa.tGALE  J'Oural,  ri“  4,6.Aftragjilittur^- 
/rn,w.Linn.  — Pall.  Itin  i.  p.  148  , fti  Allr.  p.  yj. 
tab.  41.  — Couan , lllullr.  JO.  — Jacq.  I.on  Rar. 

I.  tab.  I jf.  — Mifécll.  I.  p.  r JO.  (.Son  yilLtn.) 

Oxy:rapia  are/tn/a.'Decand.  .Mlr.  pag.  6S. 

169.  AsrRACAlE  incertain.  Aftragalua  amii- 
guitj.  Pi’.l. 

Afirjga/us  acaaiij  ,foliolii  ovatU  , fuipuitfitnti- 
iui  ; fcap't  filiU  loagioritus  , ftoriiui  fpictuii , irac- 
îtis  ianctolittis  j /tguminibut  vvjto^aauiniiiuis  , uni- 
Uex/ariius.  lû/illi.  S.aec.  Plant.  ).  pag.  Ijil. — 
t’all.  Ailr.  pag.  54.  lab.  4J. 

Oxyfopis  amiigMi.  Decand.  Allr.  pag.  j6. 

AJÎrügatui pcJuntulU  radicatis  f hitfutij/îmis  ,foiio 
iongiori  tui  i foUûliS  ovutis  , aattiis , fape  imhriaaüi ,' 
fpici  arii  jfmâ.  Gmîl.  Sibir.  4.  pag.  J9.  tab.  JO. 

Cette  efpèce  pareil  peu  diftinâe  de  la  précé- 
denie.  Ses  folioles  font  ovales , légéiement  pubef- 
erntes;  fes pédoncules  p us  longs  que  les  feuilles; 
les  fleurs  d'un  pourpre- violet,  reunies  en  épis 
garnis  de  braéiees  lancéolées,  plus  comtes  que  le 
calice.  Les  goulTec  font  dro.us,  ovales,  aiumi- 
nées  , à one  feule  loge.  Elle  croît  dans  la  Sibérie 
& la  Rullle.  X 

170.  AstkacAle  i longs  poils.  AJtragalus  /•- 
tofui,  Pall._ 

Aflragaliu  acautU  ffoiiatit  lantloIat:s  , tniterviii  , 
glaSris  j feapis  folio  longiorihus  , fioriout  ovort>-:a- 
pitotii , coUiikiu  vaUi  pihfu.  Wilid.  Spec.  Piant. 

J.  pag.  IJ  II.  — Pall.  Allr.  pag.  JJ.  ub.  44. 

Oxyirofit  fttofa.  DecanJ.  Allr.  pag.  jy. 

Les  racines  font  longues , prefque  fimples;  tou- 
tes les  feuilles  tadicales , cotnpolées  trois  à 
cinq  paires  de  folioles  glabres  , lancéolées  , pi- 
lenfes  à leurs  bords;  Ifs  pédoncules  pileux,  plus 
longs  que  les  feuilles  ; les  fleurs  purpurines  , réu- 
nies en  [ère;  les  calices  très-velus. 

Celle  plante  croît  dans  la  Sibérie,  ap  ( Poil.  ) 

171.  Astragale  à granies  fleurs.  Afiragolui 
grandiforut.  Pal!. 

Afiragatoa  ataulit,  foliolia  oilengo-tanctotaiit , 
ferittis  ; fiapia  folio  duflà  loogiofikua  ; forioua  laxi 
fpicatia  ; vtxflio  profanât  emayinato  ,-  ttguminibua 
ohlongo-lanciolalia  , pulrafentioaa.  Willdcn.  Spec. 
rlani.  J.  pag.  1 jii.—  Pall.  .Allr.  pag.  57.  tab.  46. 


Oxytropia  grandijloni,  Decand.  Allr  pag.  7I. 

Plante  d'un  très-bel  afpeél , luifance  , foyeufe, 
argentée  , tics-vatiable  slans  fa  grandeur.  Ses  fo- 
lioles font  oblongues,  lancéolées;  fes  pédonc-  les 
une  fois  plus  longs  que  les  feuilles  ; les  fleurs  gran- 
des , d'un  rofe-tenJre  , difpofécs  en  un  épi  là  h‘; 
l'étendard  profondément  échancté  ; les  goulles 
renflées  , oblongues  , lancéolées  , pubefcentes. 
Elle  croit  dans  la  Siberie.  ap 

171.  Astragale  jaune-fale.  Aft-agalua  fordi- 
daaa.  Wilid. 

Âfiragalua  acaalia , fotiolia  lanctolatia  , fericeia  ; 
fcapia  doljo  lo.igioribua  ealiciiafguc  ftn^tia  ; capitalia 
pauxiforia , ctrauia  / braHeia  calice  brtvioriboa  ; /e- 
gaminibaa  cylindrjcco-obioxg'.s  ,pubefccniiaua.  Wilid. 
Spec.  Plant,  j.  pag.  1 ji  j. 

Afiragalua  uralcnfia.  Flor.  dan.  tab.  1041.  — 
Lightf  Scot.  i.p.  401.  tab.  17.  — Smith,  Brit. 
1.  pag.  783.  ( Excluf.  fyn.  Hall.  ) 

Cette  efpèce  , d'après  les  obfervarioi»  de  Will- 
deno»-  , doit  être  oiflinguée  de  Vafiragalaa  ura^ 
lenpa , avec  la;url|e  elle  paroit  avoir  eié  confon- 
due. Les  calices  & les  pé.loncules  font  foyeux  & 
non  velus;  les  folioles  foyeuf'S  , lancéolées  ; la 
corolle  d'un  jaune-fale  ; l'étend.itd  violet  ; le  ca- 
lice chargé  de  quelques  poils  n*i:S  Sc  biancs  ; les 
gouffas  alongées  , cylindriques , 8r  non  courtes  & 
ovales.  Elle  croit  dans  l'I^colTe  8r  dans  la  Noc- 
sfège.  ¥ 

17J.  Astragale  bhne.  Afiragalua  candicana. 
Pall. 

Afiragalua  acaulia , foliolia  ovato  lanccolatia  , pu- 
befentibua  ; fcapia  folio  duplà  longioribua  , fionbua 
fpicatia  , bradeta  calicia  lungiiudtne  , Irguminibus 
oblor.go-lanccolatia  , acumint  infiexo.  Wilid.  Spec. 
Plant . } . pag.  i j 1 1 . — Pall.  Allr.  pag.  6 1 . tab.  49. 

Oxytropia  candicana.  Decan.l.  Ailr.  pag.  7I. 

Ses  feuilles  , toutes  radicales  . font  compofées 
de  foIiol-S  ovales-lanceolées  , pubefcentes , blatv 
châtres  fV’  pileufesen  deffous  ; les  pédomules  du 
double  plus  longs  que  les  feuilles,  foutenant  un 
épi  de  fleurs  blanches  , garnies  de  braffees  de  la 
longueur  du  calice;  les  gouffes  renflées , oblon- 
gues-lancéolées  , terminées  par  une  pointe  recour- 
bée. Elle  croit  dans  la  Sibérie,  if 

174.  Astragale  à queue.  Afiragalua  caudatua. 
Pall. 

Afiragalua  acaulia  , foliolia  oilongia  , acutia  yfu- 
pe-rti  glabria  ; fcapia  eredia  , fbliia  dapli  bongiaribua , 
fioribui  deuae  fpicuaia  , calicibua  tyltndraccia.  Wilid. 
Spec.  Plant,  j.  pag.  jc6.  — Pall.  Atti.  pag.  6r. 
tab.  JO. 

Afiragalua  fpicatua.  Pallai , Itin.  1.  Append. 
II”.  1 18.  tab.  'W. 
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0»yi'opis  canjata.  Dccam).  Allr.pig.  7f. 

Elle  n'a  point  de  tige.  Ses  fetiillet  font  compo- 
Ides  de  foliotes  oblonguts  , aigues , glabres  en 
delfus  i les  pédoncules  droits , liïlonnés , une  fois 
plus  longs  que  les  feuilles,  loiiienant  un  long  épi 
touffu  de  fleurs  purpurines  i les  calices  cylindri- 
que s. 

Celte  plante  croît  rlans  la  Sibérie , au  pied  des 
monts  Alcaiques. 

17t.  .^STltAGALE  à follicules.  Jfiragalus fÆ~ 
cularu.  Pall. 

Afir  gaiai  acaulii , fuliolit  ovatil , acatii , ftrlcto- 
puhtj'unù^us  ; ftapit  iftüij  tfoiia  tangiorihai  ; Jtori- 
hus  dense  fpicatis  ; caiiàhus  waeis  ^ infian's.  Willd. 
Spec.  Plant.  ).  pag.  i;o£.  — Pall.  Allr.  pag.  6. 
cab.  14. 

On  dift'ngiie  cette  p’arte  i fes  calices  enfles , 
ovales,  pileux  -,  i fes  coro'les  jaunes.  Ses  folioles 
font  ovales,  aiguës ,.foyeufes  , pubefrentesj  les 
pédoncules  très-roides  8c  droits  , plus  longs  que 
les  feuilles  , terminés  par  des  fleurs  réunies  en  un 
épi  touffu.  Elle  croit  dans  les  déferts  de  la  Si- 
bérie. qt 

176.  -Astragale  fongaiique. 
riens.  Pall. 

Aftragalas  acaalis , foliolis  laneeoltais , ferlciis  ,• 
feapis  eieâis , foUo  dupià  longiortèas  ; fioriàas  fpua~ 
tis  t difiamilrus  ; Uguminibas  taneeatatls.  Willden. 
Spec.  Plant.  J.  pag.  i}06.  — Pall.  Allr.  pag.  6j. 
tab.  yi. 

Oxyirepis  fjngarica.  Deca.ld.  Aflr.  pag.  7}. 

Les  feuilles  font  radicales,  compofées  de  fo- 
lioles foyt  ufes , lancéolées  ; les  pédoncules  droits, 
lifTes  , une  fois  plus  longs  ejue  les  feuilles , fouce- 
nant  des  fleurs  violettes  , diAantes , au  nombre  de 
fix  i dix  , dirpoféesen  episi  lesgouAes  lancéolées. 
Elle  croit  dans  la  Sibérie.  ^ 

177.  .Astr.sgale  champêtre  , n“.  45.  Ajiraga- 
lus  eamptfi-is,  Linn. — Schcucha,  Itm.  Alp.  4.  pag. 
J)0.  Icon. 

f.  Oxyiropis , var.  major.  Decand.  Aflr.  pag.  J9. 

Afirogalus  iiru/rn/r.  \'illars,Dauph.  y.  pag.  487. 

y.  Oxytropis  , var.  vifeofa,  Oecand.  Aflr.  1.  C, 

Afirogolus  vifeefus,  Vill.  Dauph.  ).  pag.  468. 

Ijes  Aipules  font  glabres  dam  les  deux  dernières 
variétés  , velues  dan»  la  première  i elles  diffèrent 
anOi  pat  leur  grandeur.  Les  pédoncules, dans  la  der- 
nière, font  ch.<tgés  , vers  leur  fommet,  de  poils 
glaniiileux  8c  vifqueux. 

178.  Astragale  tiûie.  AfragaUs  fetidsis. 
Willd. 
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Ajhagalaj  atauHt , fstiis  profi-atii , vifeojts , aea- 
tis  , linearièas  ; feapis  fu^ereAis  , paucifieris,  \ illars, 
Oauph.  y.  pag.  468.  tab.  4t.  — Alfioni , Pedetn. 
n*.  layy.  — Haller , Helv.  is®.  407. 

Oxyiropis  ( fetida  ) , acaalis  , glaôra  , vifeofa  , 
feapis  fipemi  /anaiis  ; tegamini/his  erilhs  , rerrri- 
infatis  , fuiincurvis.  Decand.  .\Ar  pag.  7p.  , 

Cetre  plante  répand  une  odeur  fétide.  Elle  r A 
un  peu  virqueul'e  , & t'A-tmble  beaucoup  à la 
précédente,  mais  elle  tft  emiéremsm  glabre.  Ses 
folioles  font  plus  nombreufes , plus  petites;  les 
fleurs  prcfqiie  blanches  ; les  goulks  deux  fois  plus 
longues,  cylindriques,  renflaes,  un  peucoutbeesi 
les  pédoncules  lanuiii’eux  vers  leur  fommet.  Elle 
croît  dans  le  Dauphiné  8c  les  Alpes,  y ( K. /!  ) 

179.  Astragalb  à feuilles  délicates.  Afiragalas 
lepiophyllus.  Pall. 

AJIragalus  acaulls  .foliolis  lineari filformitas  p fia- 
pis  folia  sauanlihus  , declinatis  . paue'tfioris  ; lega^ 
minibus  fuèroiundo-ovaeis  , infiatis  . pubtfieniious, 
Willd. Spec.  Plant,  y.  pag.  ly  i8.  — Pall.  Aftr.  pae. 
80.  tab.  66.  6g.  .A,  Sc  Itin.  y.  Append.  n°.  118.  cab. 
X.  fig.  y .B. 

Aflragatus  peduxeulis  radieaiis;  foliolis  lintarihus , 
pluritus  conjugacis  , glaierrimis.  Gmel.  bibir.  4. 
pag.  jy.  lab.  14.  B. 

Oxyiropis  leptopkyl/a.  Decand.  AAr.  pag.  77. 

Ses  folioles  font  linéaires , Alifortne» , peu  nom'- 
breufes  , très-glabres  ; les  pédoncules  inclinés  , 
de  la  longueur  des  feuilles , peu  garnis  de  fleurs  ; 
la  corolle  d'un  rofe  fané  ; les  gonfTes  ovales  , 
renflées , un  peu  arrondies , à une  feule  loge . po- 
bcfcenies.  Elle  croit  dans  U Sibérie.  4: 

180.  Astragale  i crochets,  n®.  A/lragalus 
uncaïus.  Linn.  — Willd.  Spec.  Plant,  y . pag.  1 y 1 9. 
Oxyiropis.  Decand. 

181.  Astr  AC.VLE  i feuilles  ternées.  Afragalas 
t'iphyl  us.  Pall. 

AJfraga/us  acaulis  , foliis  jîmpiieiius  ternat  fine  , 
glaà'is  ,*  feapis  biforis  , dscHnasis , folio  longioribas, 
Willd.  Spec.  Plant,  y.  pag.  Ijiy.  — Pall.  Afle. 
pag.  68.  tab.  y6.  fig.  A. 

Oxyiropis  triphylla.  Decand.  AAr.  pag.  77. 

Cetteef.èceeA  facüeà  rtconnoitred  fes  feuilles 
toutes  radicales,  très  giabrrs,  les  unes  Amples, 
les  autres  ternées  Les  hampes  font  inclinées  , plus 
longues  que  les  feuilles , garnies  de  deux  Aeuis 
purpurines.  Elle  croie  dans  les  lies  fablonneuAes  du 
lac  Baïcal.  yt 

181.  Astragale  ampoule.  AfiragsUas  ampsU- 
Ulas.  Pall. 

Afragalus  acaulis , foliolis  lanctolaûs  , firiceis  ; 
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fiiipis  fitlij  é^uatutifas  , fuî'V'iforu  ; Uguminthis  in- 
jfj/û,  ÿ/o6vJo-oViitts  , tomtntojis  , uniloiiJarilfus. 
WilUi.icec.  Plüit.  J.  pag.  1504.  — Pali.  Alli.pag. 
(9.  tib.  j6.  iî j ) , Sc  liiii.  J.  Appe»J.  11".  ixi. 
tàJj.  CC.  (ig.  4.  J. 

•.  Oxyfopit  phyfadt!  , var.  viltofu.  Decand. 
Altr.  pag.  -•y.  ul>.  i. 

Oxyfuf  'is  fhyfodes , var.  f/jiia.  DecanH.  I.  c. 

Àfirj^^hs  (iifpitofus),  a:au!  > , foiiolU  o’>lon- 
gff , gljirit  ; f.JT:s  folia Ju*'a^uaittlôus  , ^uinqut  fo- 
rts ; /tgu-rioiaui  inflatls  ^ ovato-acumi tatis  ^ puorf- 
ctntibus , unitosulanitus.  W ri.t.  Plant.  J.  pag. 
1304.  — Pall.  Allr.  pag.  70.  tab.  37, 

Ses  fnlioles  font  I iiicên'ées , Coyeules,  glabres 
8;  cbionguei  dans  la  vaiiete  ^ -,  les  pedontuLs  de 
la  longueur  des  teuii  es  , munis  Ue  trois  à cin<] 
flsuts  d'un  blanc-jaunaire  î les  goi.tps  renflees , 

. globuUuies  uu  ovales,  tometireufts  ou  pubei- 
eenit*  ,à  un=  leule  loge.  Elle  croit  en  Sii  érie.  k 

183.  Astragale  écailleux,  ^fragalus  fjoamo- 
lofas, 

Afragalus  ( oxytropis  rquamuinra  ) , acaulis  , 
g/aira  , fallolis  lint.rriius  , lalicibus  fjaamulvfs  , 
braBds  fipoltfptt  c liatis  , Ugaminibus  ovoiaeis, 
Deeand.  Allr.  pag.  79.  tab.  5. 

Cette  efpèce  eft  entiéreniem  glabre  , fans  tiges  j 
Tes  feuilles  enmpofées  de  folioles  linéaires  i fts  ca- 
bres écailleux  ; les  braâécs  IV  les  llipules  ciliéesi 
les  gcuil-s  uvaKs.  Elle  truit  dans  la  Sibérie.  % 
Uecatid. 

1S4.  Astragale  filiforme. 

Afragaltis  ( tauticüS  ) , cauiifscis  , patutus , fo- 
lio/ts  itntartius , tomintojts  ; fpi-à  ptauncuLstd  , itr- 
minali  j Itgumir.ibtts  ovatis  , atoiis.  Willd.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  1287.  — Pall.  Allr.  pag.  48.  Uj.  58. 

( Exçluf.  fyiumym.  ) 

Oxytropis  fliformis.  Decand.  Aftr.  pag.  80.  tab.  4. 

Ses  tiges  font  itoinbreuft  5 , étalées  , tonien- 
teufesi  fes  f-uilles  composes  de  cinq  à (ix  pair.'S 
de  folioles  linéaires , prcfqne  fi  iformes,  aijués, 
coionireules  ; Us  liipnies  ovales  j le  pédoncu  e 
prefque  terminal , beaucoup  plus  long  que  les 
teiiilles  i l.s  fleurs  violettes  , diipnfées  en  un  épi 
Uchoi  les  gOLlfes  oval-s , blanc  bà  tes  ,acuminé.-s, 
à deux  loges  j une  feule  li  mence  dans  cliaque  loge. 

Cette  plante  croît  dans  la  Tauride.  ÿ 

i8f.  Astragale  en  croilTant.  AtiragaUs  luna- 
tas.  Pall. 

Af  ragalus  (ou/tfetnt  , glabtr , pertnnis  , foliis 
fparjst , ptiar.tslo  brtvio-ious  ; te-aminibus  triquetro- 
/««jf/j.  Pall.  Allr.  pag.  44. 11".  47.  — Wilid.  Spec. 
Plant.  3.  pag.  1288. 
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Afragalut  parvui , fliquis  falcstit.  ElUlb.  Célir. 
3.  p.ig.  20.  tab.  56.  fie.  2.  ? 


Ses  tiges  font  prêles , hautes  d’un  pied  , médio-i 
crement  ligneules  , peu  rameuies  ; fes  Uudles 
tompofc'es  d'environ  quinze  paires  de  folioles 
ferrées,  linéaires-iancéoléts  , tres-ela.ites  : les 
Pédoncules  axritaiiev , prefque  terininaux  , canne- 
lés, pms  longs  que  les  tcuiilcv,  iuppoTtant  eitvirrin 
ntiL-dixaine  de  flruts  ; Us  goulîc s glabres. étaUeS, 
tti^onts  , courbées  en  croiilant,  à deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  la  Peife.  f)  Pallas. 


Altragalus  acaulis , foliolis  inferiorilus  iinatis 
juperiortaut  fimpltcius , oMô.gis  . acutis  -,  feapo  Uiis 
lor.gto-c  . fpitis  ovatis  , calutbus  viUvfts  , tegumini- 

i>us  irfat.s.  \\  itld.  S(>ec.  Phnr.  3.  (.jg.  i joo.  

SilvicA.  s.  Rrll.  Atlr.  11®.  lOC.  r.  b.  iS.  l'hacti  fUva- 
tuj.  P4II.  Ititi.  3.  .\|  pend.  n”.  109.  ub.  W.  ng,  2. 


Oxytropis  filvutita.  Decand.  Aftr.  pag.  82. 

S:s  .feiiilKs,  toutes  radicales,  font  co-npoféet 
de  loliolcs  Ur.ugmtufesî  Us  inf  rieurc-s  ovales 
platées  deux  i deux  i les  fiinétieures  fimples’ 
obiongues . aiguës  j le  pédoncule  plus  long  que 
les  feuilles  , foutriiaiit  un  éyu  touffu  . ov.ilè  ac- 
compagné de  braélées  prefque  de  la  longueur  des 
fleurs  i les  calices  velus  ; les  gnuflés  brunes,  cen- 
fleaS,  piteufes. 


Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  ^ 


1S7.  Astragale  à lodg  bec.  Afragalus  longi- 
rofiram.  ° 


AJl-dgalus  ( oxvtrr-pis  lorgiroftra  ),  ecaulis  ,fui- 
fetiica ,jcapis folio duplilonpiorltus  tfaholis o'tlvngo- 
acuminatis  , canr-is  longé  muciunatis  , braütis  ca- 
iut  minoribus.  Decand.  .Allr.  pag.  80.  tab.  3. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  les  braâéet 
plus  courtes  que  le  calice  ; par  le  calice  une  fois 
plus  petit  i pat  l'etemiard  aiioiidi  ; par  les  ailes 
grandes , en  forme  de  fpatu'e  i par  la  carène  acu- 
minée  , Sf  non  pas  obttile.mucronée.  Les  folioles 
font  oblongiic»  , plus  aiguës , foyeufes  j ta  corolle 
purpurine  ; l'ovaire  pubescent.  Elle  croit  dans  U 
bibetie. 


iSS.  Astragale  à bec  court.  Afragalus  brtvi- 
rojîrum. 

Afragalus  ( oxytropis  breviroftra  ) . acaulis , 
glabriufula  jeapis  folio fabtqualibus  ffiipulismagais, 
craliits.bfJis  ; foliolis  clliptico-acumiaatis.  Dtcand. 
•Atlr.  pag.  8t. 

Cette  plante  n’a  l'ointde  tige*.  Ses  f<.dioles  font 
eliiptiqurs,  acuminecs  , conjuguées,  peu  velues; 
les  llipules  glabres,  bifides  , soimivemes  , aller. 

glandes 
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tnndes  ; le*  pMoncaI-‘$  1 peine  de  la  longueur  des  | 
feuille!  I les  fleurs  bleues  , feffiles,  difpofées  en  j 
épi  ! l'étendard  ptofoiijément  écbancré  j les  ailes 
plus  longues  que  la  caréné  > celle-ci  terminée  par 
une  pointe  très-courte.  Elle  croît  dans  la  Sibérie,  ÿ 

189.  AstRAcAih  diphylle.  ad/rjga/ui  diphylUs. 

Lam.  I 

Àfiragalus  mUropkyllut.  Pall.  Aftr.  pag.  pa.  tab. 

A I 

Oxytropit  (microphylla ), Unis,  itmif- 
oéiongu  , abtuGs  ; feapo  f&Uis  longiort  ; fpicâ 
tapitatà;  ca/iciiia  fùmuricaiit,  Unugtaojii.  Decand. 

Aflr.  pag.  8j. 

190.  Astragale  i feuilles  aiguës.  Afiragalut 
•xypkyllus.  Pall. 

A?  ragAui  aeautis , fotlolU  ternis , lineari-acumi- 
naiis  , jericeis  ,*  feapo  fôUis  hngivre , eieèta  ; /pied 
oHontd  y ieguminitHU  infato^aiis  , acumiaaiis , 
puiefieiuiius.  Willd.  Spec.  Plant.  3-  psi-  l)OI.  — 
Pall.  Allr.  pag.  90.  tab.  74. 

Phaeu  oxyphylid.ŸtW.  Itiu.  J.  Append.  a”.  lOj. 
lab.  X.  Bg.  a. 

Oxytropit  oxypkylla.  Decand.  Aflr.  pag.  84. 

Efpèce  très-variable,  dépoutvue  de  tige  , dont 
les  feuilles  font  ordinairement  enmpofées  de  trois, 
quelquefois  quatre  ou  cinq  folioles  vcrticillées , 
(oyeufes  , linéaires  , acuminses  ; les  pédoncules 
redrrlTés  , plus  longs  que  les  feuilles  , terminés 
par  un  épi  alongé  de  fleurs  jaunes  \ les  gnufles 
ovales  , renflées , membraneufes  , pubefeentes  , 
furmontées  d'une  pointe  recourbée. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  ç ( V Afi'a- 
galas  takaiia  , Pall.  lab.  77 , fig.  I , n'tll  peut-être 
qu'u.ae  variété  de  cette  plante.) 

191.  Astragale  couché.  AJfragatas  pmfiratut. 

Aflrjgjlut  ( diguricus  ) , acaalit  f/oliolis  inferio- 
riiut  iinaùs  ,•  faperioriirut  jimptieihus  , tinearibus., 
ferictis  ; feapo  foliés  longiore , deelinaio  ; fpieâ  capi- 
taii.  WilM.  Spec.  Plant,  j.  pag.  ijoi.  — Pall, 
Aflr.  pag.  88.  lab.  71. 

. Pbaea  profl'afa.  Linn.  Suppl.  };6.  — Pall.  Itin. 
}.  Append.  n*.  lit.  tab.  X.  lig.  a. 

Oxy'ropii  prefirata.  Decand.  Allr.  pag.  8j. 

Ses  racines  font  ramaffées  en  gazon , chargées  à 
leur  collet  d écailles  blanches  St  velues  j elles  pro- 
duifent  quelques  feuilles  , toutes  radicales  , lon- 
guement pétiolées  ; les  folioles  inférieures  ordi- 
fiairement  deux  à deux  \ les  lunerieures  Amples  , 
linéaires,  foyeufes  i les  pédoncules  couchés,  pref- 
que  glabres , un  peu  plus  longs  que  les  feuilles  i le 
calice  velu,  à ctriq  dents  courtes,  lancéolées. 

Botanique,  iupplèotsns.  Tome  /. 
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Cette  plante  croît  dans  la  Stbirie.  if 

19a.  Astragale  chauffe-trappe.  A/lragatas 
murieaius,  Pall. 

Ajlragaltts  aeautis  , folioUs  ternis , \ertieillatis  ^ 
linearilaneeolatis  fglabris;  feapo  folia  tquarite  i fpi- 
eis  ovaiis  ,*  leguminibas  laneeolatls  , arcuatis  , ma- 
rieatis.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  t^co.  — Pall- 
Allr.  pag.  89.  tab.  7}.  — Lam.  Did.  n*.  Jf.? 

Phaea  muricaia.  I.inn.  f.  Suppl.  3t7-  — Pall. 
Itin.  ;.  .Append.  n°.  113.  tab.  A a.  lig.  1.  B. 

Oxytropit  muricata,  Decand.  Aftr.  pag.  86. 

Toutes  fes  feuilles  font  radicales  j elles  fortent 
d'une  touffe  de  racines  gazonntufes , velues.  Les 
folioles  font  prefqiie  veiticillées , lernées,  qua- 
ternées  , lancéolées  , canalicnlées  , glabres  en 
dedans,  hérillées  de  tiibercnies  en  dehors.  l.eE 
pédoncules  glabres , redrellé*  5 les  braitees  Sr  les 
calices  glabie*  ; la  corolle  jaune  i les  gouffes  lon- 
gues, arquées,  lancéolées,  aimées  de  poils  coides. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie , aui^envitons 
des  lacs.  q.  ( Linn.  Happl.  ) 

195.  Astragale  veciicillaire,  n®.  jq.  AJIra- 
galas  verticillaris.  Linn.  — Willd.  Spec.  Plant.  5» 
pag.  1199. 

Aftragalus  ( myriophyllus  ) , aeaulls,  foliolitfa- 
hulaiis , qaaseritis  , vertieillaiis  , pilofis  ; fapit  fpi- 
eatit  ffolto  longioribus  ; fioriéas  inferioribus  remotisp 
legumimbus  laneeolatis  , tomentojis.  Pall.  Aftr, 
87.  rab.  7t. 

Phaea  myriopkylla.PoW.  Itin.  3.  Append.  n®.  lit. 
tab.  Z. 

JS.  Oxytropit  (verticillaris)  , acsulit  , fotlolis 
quaternis  , fenis , vertieillaiis  , ellirtiea~acuminatis  , 
villofo  feiiceis.  Decand.  Allr.  pag.  86. 

194.  Astragale  d feuilles  laineufts.  A/lraga- 
tas  dajyphylfus.  Pall. 

Afragatus  (oxytropis  lanata),  eaulefeens , fruti- 
cofa  , JUpulit  coatitit  ; fiilioTs  quaeernis  , verticilla- 
tit  ,o‘>longit  ,ftrieeis ivexillit  amplis.  Decand.  Aftr. 
pag.  89. 

Ajjragalusdtifyphyllus.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag. 
laÿS. — Pall.  -Allr.  pag.  91.  ta:i.  73. 

Phaea  lanata.  Pall.  Iiin.  3.  pag.  746.  tab.  A ». 
fig  1.  ' • 

Phaea  fiiriea.  Linn.  f.  Surpl.  pag."3i8. 

Cettî  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  la  pré- 
cédente , qui  varie  beaucotio.  Celle-ci  s'en  dif- 
tingue  conllamment  pat  fes  ftipulfs  connivenies  ; 
par  fes  folioles  quatern'ées  , verticillées  i par  l'é- 
tendard de  fa  corolle  tiès-aniple.  Elle  ctolt  dans  U 
I Sibérie,  • r -.  ? .\ 

X X X 
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I9(.  Astragale  en  nacelle.  ÀfragaUt  tymly- 
ferrais.  Willd. 

Afiragahss  fuijcauiis  ( caulefcens  ) ,fotiûcuiui- 
fermihus  t resujû  ; foiiolis  fulftfilthus  ; Ugemini^as 
cvsii'iri^attris  J (ertaliculatis  , glaàris ^ forikus  fube- 
gtie/is.  Wil  d.  Spcc.  PUnt.  J.  pag.  i)oi. 

.Afrageitu  cymkitarpes.  Brot.  LuCt.  167. 

Toute  cette  plante  eft  glabre  i fes  tiges  courtes, 
queltju'fuis  alongées  , grêles,  (hiécs,  un  peu 
triangulaires,  couchées  1 les  Veuilles  alternes,  dif- 
tantes  , cqmpofécs  de  huit  à dix  paites  de  folioles 
petites,  diflantes,  oppofées,  pédicellëes  , lancéo- 
lées, rétrécies  en  coin  à leur  bafe,  émouffées  , 
écbancrées  é leur  rotnaiet  j les  fleurs  prcfque  fef- 
files,  axillaires,  la  plupart  folitaires,  iort  petites  1 
les  goufles  ovales-oblongues , fubulées  i leur  fom- 
ine  t , courbées  en  nacelle  .dures , glabres  .ridées  | 
leut  future  crenfée  en  gouttière,  à deux  loges, 
contenant  des  lêmenccs  nombreufus  , planes  , 
téniformrs. 

Cette  niante  croît  dam  le  Ponugal.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  des  Plantes  de  Paiis.  O ( v-  ) 

ASTRAGALOIDES.  Toumerortdéitgnoitfnus 
ce  nom  un  genre  de  plantes  légutnineules,  qui 
tient  le  mlieu  entre  les  allrag  des  8(  les  baguenau- 
diers.  Linné  a fubflitué  à ce  nom  celui  de  pkaca, 
genre  qiie  M.  de  Larnarck  a regardé  comme  trop 
MU  diftingué  de  celui  des  bagueiuudieis  {cobate 
Lion.)  pour  en  être  féparé. 

ASTRAGALUS  Astragale.)  ' 

ASTRANCE.  Afliantia.  M.  de  Larnarck  a fait 
graver  dans  les  lüufiratioas  dts  Genres  Vofirantia 
au/er,  ub.  Ipl  , flg.  I , 8t  Vafmit'ia  miaor  , tab. 
191  , üg.  1.  Aux  quatre  erpices  décrites  dans  cet 
ouvrage  on  petit  y joindre  Yefirantia  camioUce  , 
Jacq.  Aullt.  6 , Append.  tab.  10 , qui  fe  rapproche 
beaucoup  de  Vafirmitia  major , qui  en  diffère  par 
fesfeuidesiadicales,  dont  les  lobes,  oblongs,  très- 
aigus  , ne  font  que  mfdiocremetit  ttifidrs,  laïu- 
cronét  8c  dentés  1 leurs  bords  ) les  involiicres 
très-entiers  : C'eft  Vafraatia  miner  de  Scopoli  , 
Carn.,  n“.'jOj,  tab.  7.  M.  WilUlenov  en  a men- 
tionné une  autre  ef|>éce  fous  le  nom  à'ajiramia 
heuraphytla  , Nov.  Aâ.  Berol.  vol.  a.  Elle  cfl  Ori- 
ginaire de  la  Sibérie.  Ses  feuilles  caulinaires  font 
entières  , ravales  , felbles  , i ilentelures  fines  , 
ptefque  épineufes.  Les  involucres  font  ciliées  8c 
dentées  en  fcie  vers  le  fommet. 

ASTRANTHE  de  la  CochiDchine.  Aftranehus 
eechintkieeefis.  Lour. 

Aflranihes  foliis  evaüs  , ferratis  ; fiiicis  axrllari- 
kus.  Lour.  Flor.  cochin.  1.  pag.  174. 

Aibte  d'uoc  hauteur  médiocre , peu  garm  de 
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rameaux  J tous  afcendans,  munis  de  fetiBIes  sltet» 
nés  , pétiolées , ovales , dentées  en  fcie  é leurs 
bor^,  lanugineures.  Les  fleurs  font  piles , un  pets 
épailTes , difpofées  eu  longs  épis  fimples  , axillai- 
res. Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  ealiee  nul. 

1*.  Une  corolle  monopétale , en  forme  de  fou- 
coupe  { le  tube  court  j le  limbe  plane  , dtvifé  en 

Siaatorxe  découpures  lancéolées , lioéaites  j fepi 
tetiws,  plus  couriqg  6c  radiées. 

)*.  SeM  éiaminesj  quelquefois  fis  ou  huit  t les 
fijamem  droits , filiformes , plus  longs  que  les  di- 
vifions  de  la  corolle  , (ottceniot  des  anthères  anon- 
dies,  i trois  loges. 

4*.  Un  evain  libre , oeale,  on  peu  aigu , fur- 
monté  de  quatre  ft)|les  capillaires,  de  la mfhne  Ion- 
pieuc  que  les  étamines . ictmiués  par  des  ftigiiutes 
fimples. 

Lt  fruit  confifle  en  une  fe«lc  femence , petite , 
ovale , acuminée . enveloppée  par  le  tube  de  la 
corolle  petfiftanc. 

Le  caraâére  eflientiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  ; 

l/n  ealiee  aol  / ane  corolle  en  foaeoupe  f le  l''mke  i 
quoior^e  Jivi fions;  antftmtnce  enrtlopfit  par  le  eaio 
perfifiant  de  io  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  champs , i la  Coebio- 

chine.  ^ ( Defeript,  est  Lour,  ) 

Oifervatioas,  Ce  genre  a été  établi  par  Loo- 
reiro.  Son  nom  rft  compofé  de  deux  mots  grecs, 
ojlcr(fiello),  étoile,  8c  aothos  (fies  J,  fleur , ainfi 
nomme  i caufe  de  £a  corolle , dont  le  limbe  oft 
ouvert  en  étoile. 

ASTR.ANTIA.  (yiryei  Astr/nte.) 

ATCHAR.  AITCHAR.C-tft,  d après  les  ob- 
fcrvaiions  de  M.  du  Petit-Thouars , un  alfaifonne- 
ment  employé. dans  l'Inde, d od  il  apafTé  à l lK-.fe- 
France  8c  dam  file  de  Bourbon,  oû  on  le  non,n>e 
oekar.  Il  confifle  en  fruits  verts  de  beaucoup  d'ef- 
pèces , furtotit  bs  mangues,  les  bilimbrs  , les  ci- 
trons 1 en  légumes,  comine  des  haric-.ts , des 
choux . des  bourgeons  de  palmifte  St  de  bambou , 
des  racines  d’ail , de  gingembre,  de  la  mou-af  V 
pilée,  & furtout  des  pin  ens  (eapficam  Linn.).  C'efl 
même  du  nom  efpagnci  afehiit  cet  derniers,  qn» 
cette  con  pofitinn  a pris  Ion  nom.  Ces  fruits  ou  le- 
gumes  fout  confits  dara  le  vinaigre.  A Batavia , qui 
eft  rr  non  mé  dans  ce  genre , 8c  dans  d'autres  en- 
droits de  l'Inde , on  fabftitue  au  virungre  te  foc  ai- 
gri de  différentes  efpèces  de  palmiers.  Les  csprac 
8r  les  corntthons  font  de  véritables  achars.On  eft 
étonné  de  voir  combien  des  peuples  ré|>urés  bien 
plus  près  que  nous  de  l'état  de'fimplicité , ir,«t- 
lem  de  vaiiété  dans  leurs  affaifoimemens  ; ils  n* 
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l'écutent  pai  pour  ceU  de  la  (implicite  «le  la  >a- 
tur«,  puifque,  faiTanc  leur  principale  nounitnre 
de  riz , ils  éprouvent  le  beloin  de  toniques  pour 
aider  d la  digeilion  de  cet  aliineoc  natureliemenc 
&oid. 

ATEIRA.  On  trouve  fous  ce  nom,  dans  le  Re- 
cutU  ait  voyi,gei , un  fruit  de  l'Inde  allez  elliiné  , 
probablement  le  n éme  qui  eft  notnnié  ailleurs 
aiocira  , elpéce  de  corodol  ( anana  fnuamofa 
Litin.  ). 

ATHAMANTE.  Athamanta.  Les  efpicei  à 
fruits  glabres  doivent  être  exclues  de  ce  genre , 
& renvoyées  au  gtnte  fel'mum.  (^uelv,ues  auteurs 
ont  cru  que  le  liianotit  des  Anciens  devoit  appar- 
tenir à ce  genre.  Théophtalie  dit  que  fes  fcmencts 
font  blanches  , rudes,  oblnnguesi  St  Diofcnride, 
qu'elles  font  blanches  , d'une  odeur  réfioeufe  , 
qu'elles  piquent  la  langue  | ce  qui  convient  alftz 
bien  à l'jikamanta  liianoiit  l.inn.  Garrtner  en  foit 
un  genre  particulier , fous  le  nom  de  liimotU 
(de  friiâ  8c  Sem.  vol.  a , pag.  184,  tab.  ai  ), 
auquel  il  donne  pour  caraâère  ; uni  amitlli  corn- 
fojii  ; Us  involuerts  à pUJisars  fblichs  ; Us  fruits  ok~ 
longt,  tomtattux.  C’cll,  fous  un  autre  nom,  con- 
ferver  les  atkamama  de  Linné  à fiuiis  velus,  8c  en 
exclure  ceux  d fruits  glabres , ainfi  que  l'avoit 
fait  M.  de  Lamarcic.  V atkamanta Jliirica  Linn.  8c 
Ltm.  IIL  tab.  194  , lig.  t , paroit  tuffifamment  dif- 
liiigué  de  i'aikamaata  Uianails  pour  relier  comme 
efpéce  , aya  t Tes  ieuilles  limplement  ailées  , les 
pinnules  incifées,  anguleufesi  les  fleurs  rouget  en 
deffous. 


).  Ath amants  de  Crète.  Askamanus  ereunfis. 
Linn.  — Lam.  Ul.  Cen.  tab.  194.  fig.  a , 8c  Gciin. 
tab.  ai. 

7.  AthAMANTE  blanchftre.  Atkamanta  incana. 
Willd. 

Atkamanta  tata  puèsfciHS  , incana  , faiiù  fuprk 
deçampoftis  i foUoIit  cuntiformibus  ^ quadridtniatis  i 
umbillà  muUiradiaiâ , glocofâ.  Willd.  Spec.  Plant. 

1.  pag.  I4ùa.  — Stepuan.  in  Litt. 

Cette  efpéce  relTemble  beaucoup  i \‘ atkamanta 
condtnfata , D®.  a i elle  en  diffère  par  le  duvet  to- 
menteux , léger  8c  blanchâtre  qui  recouvre  tou- 
tes les  parties  \ pat  fes  tiges  plus  épailTes , par  la 
forme  St  ta  petiieflê  de  fes  folioles.  Ses  tiges  font 
hautes  de  deux  pieds , de  U groffieur  d'une  plume 
de  cygne , tninies  de  quel<)ucs  rameaux  i fes  feuil- 
les radicales  trois  fois  ailées.  Les  premières  pin- 
nulet  ne  font  pas  limplement  oppoféei , cianiiire 
dans  la  pli^art  des  eipéces  , mais  qwernées.  Us 
folioles  très-petites  , cunéiformes , a trois  ou  qua- 
tre dents  très-ai^uès  ; les  feui'Us  caulinaires  plut 

terites , deux  fois  ailées  ; les  folioles  imbriquées. 

‘ombelle  eft  ample  > Tes  rayons  au  n.imbte  d'en- 
viron cinquante  , longs  d'un  pouce  Sc  demi  •,  les 
onibellules  rairulTées  en  tête,  à rayons  très-nom-  , 
breux.  L’involucre  univerfel  eft  compofêde  quel- 
(|ues  folioles  liaêahes  , 8c  d'une  feule  foliacée  -, 

I involiicte  partiel  à pluficurs  folioles  iinéaires- 
lancéoUes. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  ( Difcript.  ex 
Willd.) 


I '.THAMANTE  mutellinoïde  , n*.  4 (atka- 
sna  lia  mutellinoidtt  Lam.  ) , ell  la  même  efpèce 
que  t'atkamania  Maiikiofi , Jacq.  Icon.  Rar.  i , 
lab.  j7,  à laquelle  il  faut  ajouter  pour  fyno- 
nymie  : 

' Atkamanta  (MatthioM)  ffaliit  fapr!i  dacompof- 
tit , tri  qi.adripinnai:fvt , dijf'tfu  ; foliolii  tloagata- 
fuhfttaciit  i femtnihus  ovato-acutis  , flriaiis  , kufu. 
tis  , faaveoUntiius.  Wuiff.  in  Jacq.  ColIeéL  I.  pag. 
ail.  — Hoft. Synopf.  149.  — Willd.  Spec.  Plant. 
I.  pag.  1405. 

Liianaiit  ruptftris.  Scppol.  Cato.  n*.  }ij. 
tab.  9. 

Mion,  qaod  atkamantiettm  vacant  Matih.  Conun. 
-|Mg.  ao.  lab.  lÿ. 

Mcam  Maitkiali.  Daleth.  Hill.  pag.  7}8.  tab. 
7J9. 

Atkamanta  eupifiris.  Vil!.  Dauph.  1.  pag.  648. 

Elle  fe  diftiague  de  Vathamania  crettnfit  par  fes 
diges  >m  peu  moins  élevees  , par  fes  folioles  gla- 
bres 8c  non  velues  1 mais  fes  tiges  8c  le  pëtioile  des 
feuilles  font  uèt-fouvçnt  gacnis  de  poils. 


8.  Athamante  à larges  feuilles.  Atkamanta 

latifalia.  Viv. 

Atkamanta  fatiatis  avata-ailangis . dentath,  iafi 
oitiqui  truncatis  , takalis  ; lakis  aiiufit extima  tara 
data,  laiiort.  Vivian , Fior.  iial.  Fiagm.  pag.  101. 
ub.  ai.  fig.  I. 

Atkamanta  etrvaria.  Bercol.  Plant.  Gen.  p.  44. 

Djucus  fecaxdas,  Matth.  Comtn.  Icon.  Bana. 
Edit.  Valgrif. 

Ses  tiges  font  roi  les , profondément  cannelées , 
rameufes  ; fes  feuilles  triangulaires , deux  fois  ai- 
lées, compofées  de  folioles  prefque  (êiCles,  co- 
riaces, luifamet,  dentées;  chaque  dent  terminée 
par  nne  pente  pointe  ; les  folioles iotéfieuresova- 
Ics-arrondies , à trois  lobes  aigus;  les  extétieurea 
avales,  oblongues,  un  peu  aigues,  obliquement 
tronquées  â leur  bafe  ; Us  fleuis  bbnehes  ; les  om- 
belles terminales  ; l'involucie  univerfel  quelque- 
fois à une  feule  foliole  ; les  pani-ls  à plufieurs 
folioles  réfléchies  ; les  fimieoces  ovales , compri- 
mées , à cinq  côtes  extérieures  , entourées  d'un 
•abord  cartilagineux.  Je  n'ai  pas  vu  les  fruits.  S'ils 
font  patlaucment  glabres , comme  j'ai  lieu  de 
Xax  a 
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le  foupfonner , cette  plante  n’apparcieiic  point  i ce 
genre. 

Otte  plante  croît  fur  les  coMines,  aux  environs 
de  GintrS,  J",  in  htrb,  jDtjyônr.) 


9-  Atham<\ni  e à fruits  blincs.  Aciamania  Ua- 
tofftrmum. 


Aïk^manta  ( refeli  leucofp^rmum  ),  cault  trello, 
ftxuofo  j folioHs  fetactis . invotiuro  fuimonofhylto , 
iavoluctlli  fohotit  éaj!  ionnatis;  radtit  umhtlU , ger- 
Plant,  rar.  Hungar.  pag.  ÿi. 


I-es  fctnencfs  pubefcemes  d:  cette  plante  nous 
ont  déterminés  à la  ranger  dans  ce  genre  plutôt 
que  paimi  Uififtli,  Ses  racines  fonr  charnues,  fu 
htorroes,  réfruenfes  : il  s’en  élève  des  tiges  droi- 
tes,  nexueufes , rrédrocrement  rameufes,  garnies 
de  feuilles  alternes , ailées,  divifées  en  folioles 
fétacées.  Lourbelle  univerfelle  eP  pourvus  d’un 
involucrc  prefuiie  monophylle  ; les  om^eUules 
accompagnées  d'un  involucre  à plulteuts  foliof.  s 
adh.renres  par  leur  bal'e.  Les  âeurs  font  blanciiesî 
les  rayons  des  ombrllulcs  pubefeens , aiiili  out  Ls 
ovaires  j les  frôts  cannelés  , blanchâtres  , pubef- 
eens , couronnés  par  les  ftyl.-s  p,  rfiltans. 

Cette  plante  croit  en  Hongrie,  au»  environs  de 
Buiie,  fur  les  montagnes  calcaires. 


ATHANASIA.  ( Koyri  Athanasie.) 

I 

ATHANASIE.  Atkanajia.  C?  genre  a éprouvé 
plulîeurs  réfornn^s,  que  |‘aî  indiquées  ailleurs. 
iv oy.  Relhania  & SANrouNE,n“.7/vol.  VI.) 
Les  efpèces  qu'on  y a réunies  depuis  ne  me  font 
ia  plupart  que  peu  connues.  Je  me  bornerai  à l.s 
mentionner  fans  defcripiion.  Celles  gravées  dans 
les  lilufirations  des  Genres  font  : 


2a  Athanasie  crénelect  Athntiajin  crenata, 
Linn.  Lam.  111.  Gen.  tab.  <$70  fig.  2. 

10.  Athana!je  i feuilles  de  bacile.  Âihanafia 
ef  'ahmijoiia.  f,»nn.  — Lam.  111.  tab.  670.  fie.  c.  — 
CarrtiJ.  tab.  i6y. 

12»  Athanasie  pinnée.  Aihttnajia  pinnata. 
Linn.  — Lam.  111.  tab.  ^70.  fig.  4. 

IJ.  Athanasie  cendrée.  Àthancfiu  ciaerta. 
Linn.  — Lam.  llî,  tab.  670.  fig.  i. 

Athûnajta  tomentofj.  Willd.  Spec.  Plant,  t.  pae. 
1806.  — Thunb,  Ptodr.  I44. 

14.  Athanasie  à feuilles  en  coin.  Aehanafia 
iuneifoiia.  Lam.  )!l.  tab.  670.  fig.  5. 


ifi.  Athanasie  ponâuée.  Ath<>najia  punSata, 
Btrg. 
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Athanajîa  foliis  fuhrolundis  y plabris  ^ punSatis  f 
fionbus  terminalibus  ifejfiiibus.  'J  hunb.  Prodr.  144* 
— Willd.  Spec.  Phnt.  j.  pag.  i8oj. 

Athar.afa  fioribus  apgregatis  , terminalibus  , fub» 
ftjpUbus  i foitis  fuborbuulatis  ^ muefonatîs  t puKiiiS-' 
lis  y gUbrii  ^ approximatis,  Berg.  Plant.  Cap.  pag. 
158. 

TtFnaceium  captnft  ^ tuxtfolio,  Petiv,  Gacoph. 
441.  tab.  81 . lig.  6. 

Ses  tiges  font  ligneufes , divifées  en  ratnerui 
glabres,  cylindriques , ftrié' , bifides,  ét  lés  & ra- 
mifiés , giinis  do  f.url  csfi  flil-S  , glabres,  arron- 
dies , trés-imietes  , légèrement  a>  umiiiées,  epar- 
fes . lapprochées , longues  de  deux  ou  trois  'ignés , 
patfemées  de  points  iranfparens  s les  Iiipcrieuies 
un  peu  plus  longues  , placées  autout  des  fleurs. 
Celles-ci  firm  tapprochéet  au  nombre  de  trois  ou 
quatre,  terminales,  très-peu  pédoiiculcVsj  les  pé- 
licellcs  courts  6c  piteux.  Le  calice  el)  arrondi , 
conipofé  d'écailles  linéaires , égales , lilfes , imbri- 
quées , ovales , aiguës  à leur  lommet  ; tes  ettetten- 
res  légèrement  pileufes.  La  corolle  eft  un  peu  plus 
longue  que  le  calice  ; le  réceptacle  nu  à fan  cen- 
tre, garni  , à fa  circonférence  , de  pailletiiS  fea- 
rieufes , linéaires- lancéolées,  un  peu  ciliées.  ‘ 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonue-Efpcraiice. 
f>  {Difcripc.  (X  Berg.) 

17.  Athanasie  lanugineufe.  Athanafia  lanugi- 
nofa.  Cavan. 

Aihanajia  eaule  fmicofo  ; frlUi  lineari  lanctola- 
tit , giduas  , lartugincjii  f imoricaiii.  Cavan.  Icon. 
Rar.  I.  pag.  a.  tab.  9. 

Aihjnafia  (canefeens) , /i/ir'r  oktongis  ,ccdtij  , 
tomentdjîs  ^ umhtHii  urm-naithus.  Tnunb.  Prodr- 
144.  — Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1804. 

Coma  aürea  , dfrieana , frutieaas , linariA  fei.is 
gtducis  (i  Idnogincfis.  Commel.  Hort.  a.  pag.  91. 
tab.  46.? 

Ses  tiges  font  hautes  d’un  pied , ligneufes,  cou- 
vertes , ainfi  que  toute  la  plante , d'un  duvet  blan- 
châtre & lamigintus.  Les  feuilles  fout  éparfes  , 
très-rapprochées,  fcfCks,  prefqii'imbiiquécs  , li- 
néaires-lancéolées  , glauques  , aiguës  , entières  ; 
longues  d'environ  un  pouce  au  plus»  les  fleurs  peu 
noiiibreufes,  réunies  en  un  corytnbe  court  & fim- 
ple  i les  pédoncules  feuilles  , lonç^  d’un  pouce. 
Le  calice  eft  ovale  , compofé  d écailles  imbri- 
quées , prefque  lancéolées } les  iiitérieutei.carcita- 
gineufes  à leur  baC  i la  corolle  jaune  , un  peu  plus 
longue  que  le  calice  i les  fl.urotis  â cinq  découpu- 
res aigues , rccouibecs.  Le  téc  ptacle  cft  gat.  i de 
paillettes  lancéolées,  plus  longues  que  l.s  (émens- 
ces.  Ces  dernières  , n’ayaot  point  été  ohfetvees , 
rendent  douteux  le  genre  de  cette  efpèce. 
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Cette  pUnte  croît  dins  l’ Aftiqtie  i elle  a été 
cultivée  à Trianon.  T>  {Dtfinpt.  tx  Cavan.) 

1?.  AthANASIE  effilée.  Alhanafa  virgata. 

ji:hanapa  corymiis  Jimpliciias  j fotiii  infiriorièiu 
p'mrMiifdis  , lintanhus;  fupcrioribus  oblongis,  incijo- 
Jftrruiii.  Jacq.  Hort.  SchoenUr.  vol.  i.  !»«•  n. 
ub.  iqÜ.  — Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag  1H06. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  un  peu  de  Vaihaaofia 
trifu't.ta  ; «lie  eft  beaucoup  plus  «tite  i elle  en 
d ftèie  eiirore  par  f«  f.uilles  inférieures , inci- 
fées , ptefque  pinnat  fides  i tes  Tuperieures  a trois 
ou  à cinq  lobes  courts.  Ses  tiges  loijt  ligneufes, 
hautes  d'environ  un  pied  tt  demi  Si  plus  i les 
rameaux  cylindriques , effilés  i fes  ftuilies  pentes , 
épatfes,  nombteufes , glabres,  feli.Us,  un  peu 
roi.ies , ptefque  cunéifotities.  I.es  8 uts  font  ter- 
minales , réunies  tnviroivdix  i douve , ptefqii  en 
ombelle  } les  pédoncules  (impies  , munis  de  qtiel- 
P'.ies  petites  btaélécs,  les  calices  glabr-s,  ovale-s , , 
de  couleur  verte;  la  corolle  jaune;  les  femences 
glabres  , angiileufes , flriées  , noirâtres  . fans  ai- 
grette; le  réceptacle  garni  de  paillettes  fcatieufes, 
de  la  longueur  du  calice. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonoe-Efpérance. 
1}  {Difcript  tx  Jdcq.) 

19.  Athanasie  à trois  pointes.  aérAumi/îu  tri- 
tafpii  Hort.  Parif/  ' 

Aihanafa  folitt  lintarihus  , glahris  , apict  tri  feu 
quinqutfJit  i corymbii  fuhjimplîtibus.  (N.) 

Covni  iiur« , fruttfetm  , foliia  trifiJit , latioriiuj , 
viridibus  J glabriti  Burrn.  Atric.  pag.  1S7.  tab.  69. 

fig.  a. 

Cet  arbufle  a beaucoup  de  rapport  avec  le  pré- 
céderr  ; il  en  dilTere  par  ton  port , par  feS  feuilles 
plus  alongéts;  par  leurs  découpures  moins  noin- 
Drtufes  , plus  profondes.  Ses  tiges  font  g.abres, 
cylinrlriques , légèrement  ftriees , d.un  brun* clair, 
garnies  de  feuilles  nombreufes  , èparfis,  vertes, 
glabres  à leurs  deux  faces , (effiles,  longues  d un 
pouce  Si  plus  , étroites  , linéaires,  éUtgicS  vers 
leur  fonimer  & divifées  r n trois , rarement  cinq 
découpures  étroites  , linéaires , un  peu  aiguës. 
Les  8eurs  font  terminales  , «lifpofées  en  un  co- 
rymbe  ptefque  fimplc  ; les  pédoncules  inégaux , 
légèrement  pubefeens , garnis  de  petites  folioles 
ou  bradées  entières , alternes , ordinairement  uni- 
flores  , quelquefois  â deux  ou  trois  fleurs  pédicel- 
iét  s.  Les  calices  font  glabres , ovales , un  peu  glo- 
buleux, compofés  d'écailles  imbrit^uées,  fearieu- 
fes , j lunaires , obtufes , d’un  vert-foncé  dans  leur 
milieu  ; la  corolle  jaune  , un  peu  plus  longue  que 
le  calice;  le  réceptacle  muni  de  paillettes. 

Cette  plante  ctoît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance, 
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On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  dePatii-T) 
(»’'•/) 

* Athanafa  ( feabra)  ,/o/»i  ovaih,  «‘«‘'•J'-f 
tris  i fiorihidS  folUarUs , terminaÜbuSa  1 hunl).  f iudr. 

Cap.  B.  Sp.  pag.  144-  f>  • 

* Athanafta  ( glabra  ) , /o/f» 

glaèris  i umbellis  UrminaltütiS.  Thunb.  Ptodt.Caj. 

B.  Sp.  144-  b 

* Athaaafa  (afpera ) «varia,  quinqutdtn- 

tatii,  refi/xii  ; ftarihus  paticulaïu.  Thunb.  Prodr. 

«4Î- 

Athanafia  (afpcra),  corymiis  compofth  ; foti,\ 
osuir» , aculit  , rcfitxu  , quinquidentans.  Willdtn. 
Spec.  Plant.  }.  pag-  l8oj. 

Aihanajla  Uv:gata.  Linn.  Spec.  nSi.  — Lam. 
Did  n®.  iJ.  var.  A-  T» 

* Athanafta  ( quinquedentata  ) , /./rii  «var-s , 
quinquedcntuiis  , returvit  ; foribua  fuhumbeilatit. 
Thuiib.  Prodr.  iqy.  J) 

* Aihanafia  ( hirfuta ).folHs  llnearliat  , ineifuj 
pani(ulà  compojitâ  ^ caui<  villofou  rhutiD.  Pcodre 

>44  - 

* Aihanafa  ( tomentofa  ) , foli'S  lincariius  . to- 
mcatofs  ; gaiticuid  comfcjitj.  T hunb.  Prodr.  I44. 

Il  paroit  que  c’eft  1a  même  efpèce  que  l’arAa- 
nafia  tinerta  Linn.  Si  Lam.  n®.  tj. 

* Athanafta  {Sexaoh)  ,fotiis  tiniarihus,acutis , 
glairis  ; fotiiua  paaieulaiis  , taule  fiexaafo.  I liuno. 
Prodr.  144.  f> 

* Aihanufia  ( filiformis)  , folüt  lineari-fHformK 
bus  , glairis  ; fioriius  panicu/atis.  Thuilb.  Prodr. 
144.  ■{}  — Linn.  f.  Suppl.  j6i.  ‘ 

* Aihanafia  ,foliis  pinnatis  ; pinnts 

lintaribus  f glairis  i pjaituld  compofità.  Ihunberg, 
Prodr.  14}.  — Linn.  f.  Suppl,  jét. 

Oèfe'vaiier.s.  Plufiems  efpèces,  ainfi  que  je  l'ai 
dit  plus  h.iiit , ont  été  placées  parmi  les  nlhania 
Lherit.  , telles  que  l’arAanaj'îa  fqaarrofa  , n».  1 ; 
Vathanafia  genijiifalta  , n°.  4 ; V aihanafia  unifiora 
Linn.  ; l'atAarrjjîa  fijfitifiora  Lirn.;  I aihanafia  pu* 
mita  Linn. , &C. 

Garrrner  a fait  de  Yaihanafia  anaua , n“.  9 , un 
genre  particulier  fous  le  nom  de  tanas  inodora  ( de 
FiuÛ.  8f  Seul.  vol.  1 , pag.  596  , tab.  1 6ç  fig.  y )• 
il  faut  en  exclure  la  fynonymie  de  Triumfetti. 
V aihanafia  maruima  l.iim.  a été  diflingué  comme 
genre  par  M.  Desforitaines  : c'efl  fon  dioûs  candi- 
dijpma  , flor.  atiant.  SantOLINE.)  \Vill- 

dcix  » a rangé  parmi  les  lanacttum,  li“.  J , 1 atha- 
nafia  litiifolia  Linn. 

ATHECIA.  (Toyct  Athécie  ) 
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ATHÉCIF,.  (Cxiw.  de  Fnift.  8e  Stm. 

*ol.  I , pig.  141  , tjb.  18.)  Crttiier  donne  ce 
nom  i une  baie  qui  lui  a écd  communiquée  pir 
Forfier , Se  qui  reffemble , pour  li  forme,  i celle 
du  triofteum,  prél'entinc  comme  elle  un  calice  fu- 
périeur , à ciiua  diviliena  ) elle  renferme  une  feule 
graine  , dont  1 embryon  dicorylédon , à radicules 
courtes,  à lobes  alnngss  9c  planes,  eil  placé  hors 
du  centre  du  perifperme  cartilagineux  qui  l’en- 
toure. Ces  indications  font  infufliranter  pour  rap- 
porter cette  baie  à un  geote  connu.  ) 

.M'HENÆA.  Sihreber  8c  Cmelin  ont  décrit 
foi'S  ce  nom  ViroMMia,  atbiifleau  de  la  Guijne, 
“figuré  pat  Aublec  , tab.  1 17  , qui  doit  être  réuni 
aux  anavinga  ou  aux  fjmyàa  fi  de  ces  deux  genres 
on  n’en  fait  qu’un.  C’ell  te  caftaria  ramifora  de 
Vahl.  ( >^ayr[  laoucAN  , Anavincue,  Sappl.  , 
ff  SA.MYDE.  ) 

ATHFROPOGON  apludoïde.  Athcnpagon 
apludoidtt,  Wil'id. 

Atktropoaea  fpieis  fmpUcibut  ; forihas  al.'erais  , 
rtmotis.  ( N.  ) Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  957.  — 
Miihlenb.  in  Litt. 

Genre  de  plantes  1 fleurs  glumacées , polyga- 
mes , monoïques , de  la  famille  des  graminées , qui 
a des  rapports  avec  les  aplada , fie  qui  né  comprend 
jurqu'alors  qu’une  feule  efpfice  cxixique. 

Le  caraâére  eflen  tiel  de  ce  genre  eft  d’avoir  : 

Un  calice  aaivalve  , i deux  ficurs  , fane  herma- 
pkndiic,  l'oaert  jUriUj  dans  la  prtmiire  , une  corolle 
à deux  valves  J C extérieure  furmontée  de  crois  arêtes  ; 
crois  étamines  ; deux  fylts  ; point  de  fruSifieation  dans 
Us  fieurs  neutres. 

Cette  graminée  s’élève  d la  hatiteur'd'un  pied. 
la!s  feuilles  font  étroites , longues  de  cinq  pouces; 
l>  s tiges  terminées  par  un  épi  fimple  , compofé  de 
fleurs  alternes , dillanres , rt  néchies.  Leur  calice  n’a 
qu'une  feule  valve,  qui  renfernie  deux  fleuis;  l'une 
hermaphrodite,  d corolle  bivalve  s la  valve  exte- 
rieure  furmontée  de  trois  aiètei.  ; l'intérieure  bi- 
fide. Dans  la  fleur  nrutre  , la  vàUe  estétieure  efl 
membraneufe,  bifide  , munie  d'une  arête  un  peu 
au  d iffous  de  fon  fonimet  i l'intérieure  furmontée 
de  deux  arêtes.  Les  anthères  fout  d'un  louge  de 
cinabre. 

Cette  plante  croit  dans  rAmérique  feptenirio 
nalc.  ( Dejcripi.  ex  Willd.  ) 

ATHROÜACTYLIS.  (Koy.  Baquois  , n».  i, 

Suppl.  ) 

’ ATHVtUüM.  Ro  h.  Genre  de  fongéres  , qui 
contient  qu<il{|jcs  afpidtu-n  de  S»'art?..  ( K uvej  l'o- 
IVl’ODE.)  I.e  pofypodium  filix  frmina  Si  le  palipa 
diarn  fonianutx  LiuB.  rentrent  dans  ce  genre,  floth 
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lui  donne  pour  caraâére  effentiel  d’avoir  ; les 
capfules  réunies  eu  groupes  ovales  , épars  fur  Ig 
feuille,  recouvertes  d’un  tégument  en  torme  de 
rein  ou  de  croilfani , qui  naît  latéralement  d'une 
nervure  (econdaite,  8c  qui  s'ouvre  de  dedans  en 
dehors.  C'efl  le  genre  nephradiam.  Rith.  fit  Midi.  ■“ 
Fkrr.  boréal.  Amer. 

ATIPOl.O.  Grud  arbre  des  Philippines , qui 
paroit  appartenir  au  genre  JaQUIF.ii.,  8c  qui, 
fuivanc  Camelli , a beaucoup  de  rapport  avec  le 
nanea  fit  le  camangfi , autres  çfpèces  de  ce  genre  i 
il  s’en  diffingue  par  fes  feuilles  fi  iuées  , par  fon 
tronc  plus  éleve  fit  plus  nos , poitant  quelquefois 
jufqu'i  quil^  pieds  de  diamètre , 8c  par  fun  fruit 
petit  8c  rougeâtre.  Toutes  les  parties  rendent  un 
fuc  laiteux  très  - aboodanc.  ( Koy'p  Jaquier, 
Suppl.) 

ATIT.AR.A.  Marcqtave,  dans  fon  Jiifaire  des 
Brffil,  décrit  fous  ce  nom  un  arbtifleau  dr  huit  â 
neuf  pieds  de  hauteur  , dont  la  tige  efl  couverts 
d'afpériiés  ou  de  petites  épines.  Les  feuilles  font 
petites , ailées , compofées  d'un  grand  nombre  de 
folioles;  le  pétiole  commun  garni  d'épines  entre 
chaque  foliole.  L'auteur  ne  parle  pas  des  fleurs.  La 
figure  qu'il  donne  de  la  plante , pag.  64  , repré- 
fente affex  bien  les  jeunes  pouCTes  du  fagaiicr  kété- 
roptiylls,  n^.  J , 8c  l’on  eft  porté  i croire  que  c’eft 
la  même  efpéce  ou  une  efpMe  voifine.  ( JuJT-  ) 

ATLÉ.  Arbufle  fort  commun  en  Égypte  , cd  il 
lierc  pcefqu’excluflvement  de  bois  à brûilcr.  C'ett  le 
camarix  orientalis  de  Fonlchall.  qui  a été  figuré, 
pl.  9,  dans  le  l^oyage  de  M.  Sonaini  en  Egypte. 

( f'oye^  TamaRIX  , n*.  4.) 

ATOTO  : nom  d’une  efpéce  d’euphorbe  (<»- 
phortia  atota  ) , trouvée  par  Fotiler  dans  les  îles  de 
la  Société. 

ATRACTOBOLF..  AtraSaMut.  Gtnre  de 
oLncfs  de  la  famiMe  des  champignons , établi  par 
Todde,  confersré  par  Gmelin , 8c  dont  Perfoon  ne 
paraît  pas  avoir  fût  mention  ; il  confille  en  mie 
fu'.'lUnce  felfile,  en  forme  de  copule  operculée, 
d'od  furrent,  par  explofion , des  vcficulrs  fémini- 
ftres  lln'enexiflequ’uitefeiileerpéce,  queTodde 
a no-rmse  atraUoaolus  annu/aris.  (Todde,  Fung. 
Meckl.  Sel.  1.  pag.  45.  tab.  7.  fig.  yg.  — Bacfch. 
Eleui.  Fung.  Cent.  i.  tab.  x6.  fig.  ijp.) 

ATRACTYLIS.  (J'oycp  Qüenouiliette.) 

ATRACÈNF.  ( Koycj  CitMATiTE.  ) 

.ATRAPH.AXIS.  {Koyep  .ArRAnHACE  , 8c  Itl. 
Gen.  tab.  i6ç.)  I.a  figura  1 rtpréfente  I’.Atra- 
PHACE  repliée  , n*.  1 (.atraphaxis  rtpUtata  Lam.  J| 

1a  figure  X , l'ArRAPUACi  épi»éufc.j  n".  1 ( epra- 
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AcrcruVam. Dickf.  — Gm«l.  Syfl.  Nat-  a,  pag.  i ; ly-  ’ 

— Encycl.  j.  p.  173.  * — He<fw.  Mute.  Frono. 

I.  tab.  if.  Elle  a le  port  det  pvlyirickam , donc 
ellediArepat  la  coiffe  & par  la  forme  cylindrique 
de  l'urne. 

«.  AtrICHIE  renveHV.  Atrickam  coniroverpm. 
pal.  Beauv.  ; c'ett  le  Dillen.  Mufc. 

tab.  4d.  Eg.  Ip.  — PoiytrUhum  anaulatum  f minus, 

Hedw.  Mufc.  Frond.  i.  tab.  17.  fig.  14.  ij.  17. 

18.  Elle  croît  dans  I* Amérique  fepienirionale.  àcs 

feuilles  font  petites,  légèrement  ondulées.  1 

« Linné  avoit  avec  raifon  , dit  M.  Palirot  de 
Beauttais,  réparé  Ion  unduhuam  du  genre 

polytrickum  , dont  il  différé  effcntitllemeni  par  1a 
coiffe  & par  l'cpercule.  » Hedvig  & Bridel  ont 
mal-à-propps  reuni  le  genre  atiichie  à celui  du 
petytrickssm  , qui  a une  double  coiffe,  dontl'inlé* 
rieare  eft  liffe,  fendue  par  le  côté,  tk  l'extérieure 
compofée  dr  filamei  s entielacés.  Le  genre  poly- 
srichum  le  dillingoe  encore  .le  Vai'ic'ium , en  ce 
que  ce  d'cnier  a ion  opercule  acuininé  8c  (on  uine 
cylindrique  , jamais  teuagooe. 

ATRIPLEX.  ( Foycy  Arroche.) 

ATRIPLICÉES  ( les  ).  ( Koycî  Arroches.  ) 

ATROPA.  (Pqycq  Belladone.) 

ATRUPHYLLUM.  ( Loureiro,  Flor.  cochin.) 

Grand  arbre  de  la  Cochinchine  , employé  dans  les 
condruâions.  Loureiro , oui  l'a  ainlî  nommé  à 
caufe  de  Tes  feuilles  raffemolées  en  Gifeeaux  aux 
extrémités  des  rameaux  , en  fait  un  genre  patticu- 
lier . dont  le  cat-iélère  tll  abfolument  liemhlable  i 
celui  des  ardifia  : ce  n'eil  donc  qu'une  efpéce  de 
ce  genre,  facile  i dîRinguer  des  autres  par  fea 
feuilles  étroites  8c  linéaires.  ( Voys^  Aroisia  8c 
TinElier.  Suppl.) 

ATTAI.ÉRIE.  Plante  de  lacôrede  Coromandet 
Elle  a été  d'abord  figurée  par  liurmann  ( Flor. 
jiui. , tab.  39 , fig.  3)  fous  le  nom  de  Jlen's  nquatUa , 
regardée  enl'uite  par  Smith  comme  identique  avec 
le  nama  jeylanica  Linn.  , que  MM.  de  Ju/Tieu  Se 
Vahl  rapportent  au  genre  Cour ar de  , fous  te 
nom  d'kydrolsa  ^rylanica,  ( ^oyn  SlERIS.) 
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pkasth  fpimfa  Linn.  — Lhérit.  Stîip.  Not.  I.  pag. 
17.  tab.  14.  — Gatrtn.  tab.  1 I9>- 

OiftrMuiens.  VatraplusMis  riplicata  de  M.  de  La- 
■larck  a de  très-grands  rapports  lyec.V aieapkaxû 
mnduiata;  il  en  diffère  par  tes  tiges  très-inclinéts , 
étalées,  prefque  couebées , ttès-ratneufes  : tes  ra- 
meaux redreffés  1 les  feuilles  d'un  vert-glauque. 
Comme  cette  plante  n'eft  connue  que  cultivée  , 
elle  pourroit  fort  bien  être  une  fimple  vuiété 
de  l'atraphace  ondulée.  La  3ilante  fuivantc,  que 
M.  Bofe  m'a  communiquée,  me  paroit  devoir  être 
diliiaguée  comme  efp^,  xinff  qu'il  fuit  : 

4.  Atraphacx  i feuilles  en  coin.  AtrapksucU 
êsssuifolia. 

Atrapiaxis  eaalt  Istanxi  , 7 /àtih  fxkfefilihs^  , cu- 
xiatij  , refe/Sô  ; feriisu  miasmJs  ,-  pidùssculis  articu- 
Utis,  nfUxis.  (N.) 

Ses  rameaux  font  grêles,  cylindriques,  effilés, 
d'un  brun-rougeitre  , garnis  de  feuilles  alternes  , < 
i prine  pétiolées , petites , prefqu'ovalcs , très-en- 
tieres , glabres  à leurs  deux  faces  , rétrécies  en  i 
coin  à leur  bafe,  obtufes,  fouvent  comme  trou-  1 
uées  8c  légèrement  échancrées  i leur  fnmmet , | 
'un  vert-gai.  Les  fleurs  font  petites , d'un  blanc-  { 
eerdiire  , difpofées  eu  graupes  alternes  i l'ex- 
trémiié  des  rameaux  i les  pédoncules  courts , pref- 
que fetacés , géniculés  8e  réfléchis  un  peu  au  déf- 
ias de  I,  ur  bafe ,'  accompagnés , i leur  infertion , 
de  petites  bradées  concaves , vaginales. 

I Cette  plante  croît  i la  Caroline , oô  elle  a été 
découvéf le  par  M.  Bofe. 

ATRICHiE..-éfrrcAjm. Genre  de  plantes,  de  la 
famille  des  mouffes , étahlijrar  M Palifnt  de  Beau- 
vois , dont  le  caraétère  ellentiel  eft  d'avoir  ; 

Vue  coife  Jlmpls , tn  eapaehen  , garnit,  à fan  fom- 
mts , de  quelques  potlt  couru  ôr  Sures  un  opercule 
fabule  , plus  ou  moins  aigu  ; utu  ame  oblongus  ou 
ovale , droite  ou  Uglremttu  iuclinit ; le  tube  long  (i 
aroii  i la  gaine  oblongue  ; l'orifice  de  t urne  garni  de 
treuse-  deux  ou  foixante  - quatre  dents  repliées  en  dedatts, 
formant  un  cro-kes  , Si  Jupportmat  uoe  membrane  hori~ 
gontale , percée  à jour  i point  de  péiieket. 

Ce  genre  renferme  des  gantes  terreftres  i tiges 
Amples  ou  prefque  Amples,  à feuilles  epatiès  fle 
dont  Ks  fleurs  font  terminales.  M.  Palifot  de  beau- 
Tois  y rapporte  trois  efpèces  : 

r.  AtrichiE  ondulée.  Atrîckstm  undulatum. 
Pal.  Beauv.  Æiheog.  pag.  4a  : c'ell  le  b’yum  un- 
duiaium.  Laoi.  n*.  10.  — Potyirickum  undutaium. 
Brid.  — Hed».  Mufc.  Frond.  1.  tab.  16.  17.  Ag. 
6.  10.  1-1. 

a.  Atrichte  d'Hercynie.  Atnehum  kercyniatm. 
Pal.  Beauv.  yEtheog.  pag.  4a  : c'eft  le  polytHchstm 


ATTI-ALU  : nom  malabare  du  flguier  d grappes , 
n*.  11.  (Ficus  racemo/â  Lino.  ) 

ATTIF.R  : nom  donné  au  coroflbl  écailleux  , • 
n”.  a iAnona  fquamoja  Linn  ). 

ATTRAPE- MOUCHE  : nomdonné  i pbiAeurs 
plantes  munies  , dans  quelques-unes  de  leurs  par- 
ties , d'une  fubliance  gluante . d laquelle  les  mou- 
ches 8c  autres  infeâcs  s'attachent , fans  pouvoir 
eoluite  fe  dégager.  Elle  eft  répandue  fur  ia  tige  du 
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JîiV«  «efjfij  Linn.,  & furcout  dans  I«  inierflice» 
des  anthères  de  Vapo^ynam  and^ofAmifotium  Linn-i 
&:  peut-être  de  quelques  autres  apocinées.  Le  nam 
A'attrapt~mouche  que  l'on  donne  encore  au  ditnta 
tient  à un  autre  phénomène  très-curieux.  ( Voyix 
Dionée.  ) . 

ATUN.  Atunui littoria.  (Rumphe,  Amb.  j ,pg. 

9f , tab.  65.  ) Nom  malais  , fous  lequel  eft  décrit 
8l  figuré  par  Rumphe  un  arbre  des  Mnluqucs, 
dont  les  fcuilies  , alternes  , ovalcs-lancéohes,  ont 
quinze  pouces  de  long  fur  environ  neuf  de-large, 

&:  qui  porte,  à l'extrémité  des  rameaux,  des  grippes 
de  fleurs,  auxquelles  fuccèdent  de  gros  frttits ova- 
les , relevés  en  carène  d'un  côté  , & tomenant , 
fous  un  brou  épais,  un  noyau  err.ployé  dans  l'In-ie 
comme  épice.  On  ignore  à quelle  ha-nille  cet  arbre 
tfoir  appartenir  : on  teconnoit  feulement  que  fts 
fruits  ont  beaucoup  de  rapport  avec  ceux  du 
é j/u/io,-r«r/a  Garttn. , Vitr/titra  littoralis  d'Alton. 

( yoyti  Mollavi,  n“.  1.) 

AV'ACARI.  Jran  Bauhin  (Hift.  i ^ pag.  fi8^ 
a rntmionné  , fous  ce  nom , un  fruit  qui  paron 
devoir  appartenir  aux  myrtes.  Il  croit  dans  l'InJe. 

AVAN'ACU  des  Malabates.  C'eft  le  ricin  ordi- 
•aire.  ■ 

AVANCARÉ.  Efpècc  de  haricot  des  Antilles, 

?ui  s’élève  le  long  des  arbrps , comme  les  lianes. 

Ile  eft  , dans  l'hetbiet  de  Surian  , fous  le  nom 
de  liane  avancari. 

' AVARA  P.ALU.  Efpèce  de  haricot  de  Ceüan. 

AVARAMO.  Pî  tit  arbre  du  Btéfil , ciiéîe  figuré 
parpifon,  p.sg.  168 , dont  les  gonfles, contouinécs 
en  braflèlets , font  piéfumer  qu’  Idoit  être  rapporté 
au  genre  a:atia,  üt  peut-être  i l’efpèce  nommée 
mimcj'a  aaguijieui  l.inn.  , dont  il  diffère  pourtant 
par  fes  folioles  aiguës  Si  qui  ne  fout  pis  lout-à- 
fait  difpofees  de  même,  bon  ccoice  , amere  Bt 
dclficcacive , efl  employés  en  poudre  Si  en  uecoc* 
timi  pour  panfer  les  vieux  ulcères.  Pifor.  ajoute 
que  l'on  ufage  a quelquefois  opère  la  guerifon'dis 
cancers.  {Jajf) 

AVARLÎ  : iio.m  donné  , dans  l’ile  de  Ceilan , à 
rinJigo  cultivé , inJigofera  tinâoria  Linn. 

AVAEX  : nom  prnveivçal  du  chêne  kermès  , 
epuercue  ttceifera  Linn.  Les  Languedociens  le  nom-. 

• anem  avaoi*jféi, 

.\L1BF..  AUBO.  AOUB.A  : noms  fous  lefquels 
les  Proverç  lui  8r  les  l.anguedociens  deCgnem  le 
ptiipliet  blanc  {popuitu  aiia  Liqn.  ). 

-VCBEPIN.  .AUBÉPINE.  ÉPINE  BLANCHE 
NOlil.E  ÉPINE.  On  donn*  ces  diferens  noms  ] 
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an  craugus  oxyaeaniha  Lirn. , que,  d'après Juflîe* 
Si  Lamartk,  nous  avons  langè  parmi  les  néfliers  , i 
raufe  de  (es  fruits  i deiia  noyaux  & non  à pépins  , 
loua  le  nom  de  mefpilus  oxyaeaniha.  ( K oyrp  Né- 
rUEiS.  ) . 

I 

AUBERGINE.  MÉLONGÈNE.  (Toyep  Mo- 

REILE  , n*.  4J.  ) 

AUBIFOIN.  BARBEAU.  BLEUET  : noms  an- 
ciens du  Heuet,  lyanuî  de  Tnutnefort  , & donc 
Linné  avoir  fait  une  efpèce  de  centaurée  («n- 
lau’ea  cyanui').  M.  de  Juflieu  a rétabli  le  gcnié 
eyanut.  (t^oye^  CeNtAURLE,  D°.  }0.  ) 

AUBERTIA  de  Bourbon.  Aubenia  iorionica. 
Bory. 

Auteriia  foliis  appojim,  ovato-oilonph  , integtr- 
limis  cmarginatijve.  Bory  Saint-Vinc.  Voyage  en 
Afiiq.  vol.  I.  pag.  Jp6.  ub.  18. 

Ce  genre  , que  M.  B ity  a confacré  è M.  Aubert 
du  Petit-Thouars  , efl  londé  fur  un  aibre  de  l'ile 
Bourbon , qui  paroît  avoir  des  rapports  avec  les 
fagara.  bon  caractère  ellentiel  ell  d avoir  : 

Un  eatice  à quatre  divijîona  fort  petites  ; quetrt 
pétales  ; quatre  étamines  ; quatre  fiyits  , auxquels 
fuetedeni  des  cap  fuies  oilongues  , carinéss , dont  une, 
deux  ou  trois  avortent  : elles  font  uniloculaires  , t‘  ou~ 
vrant  longituainahment , U contenant  d'une  à troie 
f minces.  . 

Les  feuilles  fout  ovales  , oblongues. , oppofée* , 
pétioléfs  , très-entières,  obiufes  oua'giKv  ,queL- 

?|uefois  échancrées  f leur  fommet,  à nervures  peu 
aillâmes, cor.fliientes  vers  les  bords.  Ces  feuilles 
ont  une  odeur  a|»ptochant  du  bétel  ) elles  font  fa- 
vnnneiifes  lotfqu'oii  les  btife  entre  les  doigts.  Lea 
fleurs  font  fort  petites , jaunaires,  peu  apparentes , 
difpobes  , dans  ies  aiflelles  des  feuilles,  en  grap- 
p-s  peuchargi-ev  : il  leur  fuccède  des  cirfules  ver- 
dâtre? , qui,  quand  elles  s’ouvrent,  offrent  l’ap- 
parence de  fleurs. 

Cette  plante  croît  à l'ile  Bourbon,  fj 

Oiftrvations  Les  deux  ampatus  de  Rumphe 
( voyrp  Amt.sc  &.• -Fagara)  [lourroient  entrer 
comme  efpèces  dans  ce  genre  , s’ils  étoienc  poui- 
vus  de  quatre  ftyies  iSt  d’iutanc  de  capfules. 

AUBLETI.A.  Le  nom  d'AubUt  , botanifle  fran- 
çais, auteur  de  l'ouvrage  fur  les  plantes  de  la 
Guiane  , a été  donné  i phifsçuis  plantes  qui  ont 
enfuite  éié  réunies  i d’autres  genres.  La  verveine 
à longuesfleursfvrrétnu  tongifiora  Lour.),  verveine 
à bouquets,  n”.  7,  éioit  décrite,  fous  le  nom 
A'au'iletia , dans  le  Journal  de  Phyfique  , & on  lui 
donne  encore , dans  quelques  ouvrages  mrvdernes  , 
celui  de  veriera  auoleiia.  Coieliu  dc  Willdenov 
ont  fubliicuè  au  uomd’u^ri'èa  ^adopté  pat  AubUt , 
' ' ‘ pout 
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cour  un  g*nre  de  I.i  Guiine , celui  de  cet  auteur. 
Mais  Swaitï  8c  I.amirck  ont  confervé  ayceraifon 
le  premier  nom , fous  K-quel  les  efpèccs  de  ce 
genre  font  cotînues  dans  le  pays.  Vauittüa  c|ue 
Lourciro  décrit  dans  la  Fion  delà  Cochinciine  ,neR 
qu'un  paliure.  Il  le  dit  apétale  & muni  de  dix  éta- 
mines i mais  il  n’a  réellement  que  cinq  étamines  : 
les  autres , d'après  fa  dcfcription  , font  de  vrais 
pétales  femblabies  iceux  du  paliure.  (f’by.  Ver- 
VEINE,  Apeiba,  Paliure,  /k/.)  Catttner  a 
également  établi  un  autre  genre  qu'il  nomme  au- 
ktitia  , qui  appartient  au  fomcrdtia  de  Linné  fils. 

( y ayti  BtATTi , Supft.  ) 

.\UCUB.\.  Aucuha,  Genre  de  plantes  i fleurs 
incomplètes,  monoïques,  qui  a de  l'.aifinité  avec 
ceux  de  la  famille  des  nerpruns , 6c  parole  fe  rap- 
prtKher  des  mœU  de  I-orlter.  11  comprend  des  ar- 
Dtes  exotiques  a l'Europe,  à rameaux  dichotomes , 
d feuilles  oppofées , réunies  au  fommet  des  bran- 
ches. Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  ter- 
minale. 

Le  caraâère  cfl'entiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Dts  ficurs  monoïtjuts  ; un  ea/iee  à quatre  petUei 
dente  ; quatre  pétales  ; quatre  étamines  ; le  réceptatle 
creafé  di une  fojfeite  dans  fan  milieu.  Dans  Us  fleurs 
femelles  , un  ovaire  adhérent  au  calice  ; un  flyle  ,*  un 
JUgmate  en  tête  ; une  haie  ovale , à une  feule  loge  mo- 
nofperme.  I 

Caractère  générique. 

Les  fleurs  font  monoïques.  Les  fiturs  miles  of- 
frent : 

1®.  Un  calice  d’une  feule  pièce,  tmnqué  à Ton 
bord,  court  ,j>erfiflant,  muni  de  quarte  petites 
dents  i peine  fenfibles. 

a®.  Une  corolle  i quatre  pétales  étalés , ovales, 
concaves , caducs. 

j”.  Quatre  étamines  inférées  entre  les  pétales, 
fur  le  réceptacle}  les  filamens  droits , itès-couris, 
terminés  par  des  anthères  ovales,  à deux  loges, 
à quatre  filions. 

Un  réceptacle  plane , un  peu  convexe , creulé 
dans  foD  milieu  de  quatre  petites  foflettes. 

Les  fieurs  femelles  offrent  : 

I ®.  Un  calice  Sc  une  corolle  comme  dans  les  fleurs 
mâles. 

X®.  Point  à'étamines. 

;®.  Un  ovaire  adhérent  au  calice  , furmonté 
d'un  llyle  court , épais  , terminé  par  un  lligmaie 
fimple , en  léte. 

Le  fruit  sll  une  baie  ovale , médiocrement  char- 
nue , â une  feule  loge . fuimoniée  du  llyle  perfif- 
•ant , â une  feule  femence. 

Botanique.  Supplément,  Tome  l. 


Espèce. 

AUCUBA  du  Japon.  Aucuka  japonica. 

Autuha  foliis  oppojitis  , petiolaiis  , ferratis  , ok- 
longis  j foriktiS  panicuéatis.  (N.) 

Aucuka  japonica.  Thunb.  Fior.  japon,  pag-  84. 
tab.  IX.  — Kormpf.  Amœn.  exoï.  pag.  ^5; 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  jiS.  — Lim.  III.  Oen. 
tab.  7J9- 

Au  Japon,  Aükuba. 

».  Aucuka  foliis  fufeo-viridikus  , immaculatis. 

Thunb.  Jap.  i.  c. 

/s.  Aucuka  foliis  Ute  virikus  , alko  variegatis. 

Thunb.  I.  c. 

C'efl  un  arbre  qui  s'élève  â la  hauteur  de  fii  â 
huit  pieds,  8c  fouvent  plus  , fur  un  tronc  droit, 
cylindrique , qui  fe  divife  en  branches  8c  en  ra- 
meaux oppofés , pliifieurs  fois  dichotomes , très- 
éialés,  droits,  glabres,  anguleux,  un  peu  char- 
nus. couverts  de  tubercules  par  les  jmprelfions 
qu'y  lailTent  les  feuilles  après  leur  chute.  Cev 
feuilles  font  oppolces , pètiolées,  rimalfees  8c 
' très -rapprochées  â la  partie  fupérieuie  des  ra- 
meaux, ovales-oblongues , un  peu  irrégulières  8e 
variables  dans  leur  grandeur  , lâchement  denrées 
en  feie  à leurs  bords , glabies  â leurs  deux  faces , 
vertes  à leur  face  fupetieure  , un  peu  plus  piles  en 
delTous , longues  de  trois  à quatre  pouces  , larges 
d’environ  deux  pouces  , quelquefois  beaucoup 
plus  grandes , marquées  de  nervures  alternes , la- 
térales , médiocrement  faillances  en  deflous  , ca- 
naiirulées  en  delTus , un  peu  ramifiées  vers  leur 
extrémité } les  pétioles  longs  d'environ  un  pouce , 
un  peu  ftriés  8c  légèrement  comprimés.  On  dif- 
tingue  deux  variétés  remarquables  dans  les  feu'Iles 
de  cet  arbre.  Elles  font , dans  la  première  , d'un 
veet-obfcur  très-foncé,  fans  aucune  tache  1 dans  la 
ficonde,  d’un  vert-gai,  beaucoup  plus  clair , pa- 
nachées de  caches  blanches. 

Les  fleurs  font  monoïques , difpofées  en  pani-^ 
cules  terminales , à trois  principales  divi  fions , pln- 
fieurs  fois  ramifiées  en  rameaux  oppofés  , les  pé- 
doncules 8c  les  pédieelles  plus  ou  moins  velus  , 
accompagnés,  à leur  infertion,  de  braâées  gla- 
bres, lancéolées , dentées  en  feie  petites  . d’ail- 
leurs affex  femblabies  aux  feuilles.  Le  calice  ell 
court , verdâtre . tronqué  à fes  bonis  1 la  corolle 
peu  apparente  , compofée  de  quatre  pétales  ca- 
ducs, verdâtres  en  deflous , de  couleur  purpurine 
en  dehors  } les  étamines  au  nombre  de  quatre , in- 
férées fut  le  réceptai-le,  alternes  avec  les  pétales} 
tes  anthères  purpurines,  â deux  loges.  L'ovairé, 
dans  les  fleurs  femelles  , elt  ovale } le  llyle  épais  8c 
court } le  fligmate  capicé.  Il  leur  fuccède  une  pe- 
tite baie  ovaté,  â une  feule  loge,  i peine  un  peu 
charnue , ne  renfermant  qu'une  femeoce  de  meMs' 
forme.  . 1 
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C<|  arbre  eft  nrisin;<ire  •lu  Jjpen,  a!îfr  rom- 
m in  dam  les  terrains  cultivés.  Il  fleurit  au  mois 
de  juin , 8c  ns  donne  de  fruits  mûrs  qu'au  mtMs  de 
ttiars  fuivant.  On  le  cultive  au  iardin  des  liantes 
de  Paris  &:  dans  pluliairs  autres  ds  1 F.urnpe.  Il 
croit  avec  allez  de  faciliré  ^ 8;  fe  conforve  *^ans 
peine  en  le  garantiirint  des  grands  froids.  C'ift 
uns  plante  d'ornement  qui  produit  un  lirez  bel 
eif.t,  iurtoutia  variété  a feuilles  panachées. 

Ef.INE.  AVELINIER.  C'e fl  une  efpèce  ou 
variété  cultivée  du  noifcticr  ordinaire,  dont  le 
fruit  cfl  nommé  avtiine,  en  latin  avr/4me  , d'.A- 
veüa  , ville  de  Campanie  , près  de  laquelle  croif- 
foit  cet  arbre.  Les  Provençmx  lui  donnent  le  nom 
i’ eyelUnicr , 8c  les  Languedociens  celui  d'air- 
4*tnitr, 

.AVEl.LANfiDE,  cupule  du  gland  ds  thé  ie, 
employée  pour  tanner  les  cuirs.  Il  en  vient  beau- 
coup du  Levant , recueillie  partiruliéreni:  nt  fur  le 
clién  • dit  Vt//üni  ; mais  celle  des  chênes  de  France 
(etvitei:  également  aux  mêmes  ufages.  ( Ju^.  ) 

AVELLANO  : nom  que  porte  , au  Chili , l'ar- 
bre décrit  p,ir  MoHni  fous  le  no.n  degrvaioa,  8c 
fir  Ruiz  A:  Pavon  fous  celui  de  qiutJrij.  (l'oyrr 
CbVuiN  Quadiuz.) 

AVENAi  ( P'oyfp  Avoirtz.  ) 

AVEN.VT  ! nom  de  l'avoine  dans  quelques  con- 
trée' du  Languedoc,  8c,  s n Provence,  d'une  pré- 
paration de  ce  grain  pour  la  nourriture  de  l'homms. 

AVFNKA.  On  trouve  fous  ce  nom,  dans 
Rheed  ( Hort.  malab.  ii.tab.  40)  , une  fougère, 
dont  Biirmmn  fait  un  adianre  ( adiantuti  tunùla- 
tum'j.  Ses  feuilles,  ovales,  crénelées , formant , par 
leurs  replis,  une  efpèce  de  croilfant , font  portées 
le  long  d'un  pétiole  commun,  Maregnve  , dans 
\’H!ftoire  da  B'/fil , page  if  , décrit  8c  lizure  , fous 
le  nom  dCavengaa  ou  avaaea , donné  par  les  Portu- 
gais qui  habitent  ce  pays  , une  autre  fougère  qui 
peut  appartenir  au  même  genre  , mais  dans  la  fec- 
tion  des  feuilles  plus  compolées,  nu  au  genre  de 
l'acroftiqiie,  8c  peut-être  à Yairefi,tkum  calamtltu 
Juif. 

AVÉRON.  AVENERON.  On  a donné  ce  nom 
à quelques  griminées  du  genre  kramus  ; mais  il  ell 
plus  communément  appliqué  à l'avoine  folle,  avana 
fataa  Linn. 

AVERRHOA.  ( Keycp  CAftAMBOLiBit.) 

A\  ET.  AVETE.  ABLI'E  : noms  dérivés  du 
mot  latin  aiiu , 8c  employés  stars  quelques  pays 
pour  défignec  l'efpèce  ordinaire  du  upin. 


AUGE.V  du  Cap.  Aagca  capenfit.  Thnnb, 

Augea  falüi  apprfiiis  , vagir.aniiiui  ; fi'  riiut  axil- 
laritut  , fuifolitanis.  ( N-  ) 

Aigei  captr/îs.  1 hunb.  Prodr.  pag.  80.  — Nov. 
Gen  Plant,  t.  pag.  iij.  — Willd.  Spec.  Pbnt.  1- 
pjg.  6jo. 

Genre  de  plant  s dicotylédones  , d fléiirs  in- 
cnmplètfs  , établi  par  Thunb’tg,  Â dont  Ii  fa- 
mille natut  Ile  ii'tft  p 'int  encore  dcteimiiiée.  H 
otfre  pour  caraéUre  i ITentiel  : 

Un  calica  A cinq  dàaeupares  ; palna  de  cora/ta  1 d!» 
itami-.as  réunies  en  tuta  à leur  bafa  p an  pyta  ,*  une 
capfuie  a dix  loges. 

Ce  genre  ne  renferme  qu'une  feule  efpèce.  C'eft 
un'  plante  à tige  herbacée  j foible  , charnue, 
haute  d'environ  un  pied  , divifée,  dès  fabafe,  en 
rameaux  garnis  de  feuilles  fertiles,  oppo.'ees,  va- 
ginales à leur  bafe,  i demi  cylindriques,  longuet 
d'un  detni-pouce.  les  fleurs  font  petites , fttuées 
dans  les  airtelles  des  feuilles  fupérieures,  folitatres 
ou  réunies  deux  ou  trois  , portées  chacune  fur  un 
pédoncule  court.  Leur  calice  ell  d'une  feule  pièce, 
a cinq  diviiïor.s.  Il  n'y  a point  de  corolle.  Les  éta- 
mines font  au  nombre  de  dix  , attachées  à la  bafs 
du  calice;  les  filamens  réunis,  à leur  partie  infé- 
rieure, en  un  tube  court,  qui  embtarte  un  ovaire 
libre  ou  fupéfeur,  futmonté  d'un  rtyle  filiforme,, 
que  termine  un  fl'gmate  obtus.  Le  fruit  confillaeii 
une  capfuie  charnue,  cylindrique,  s'ouvrant  en 
dix  val/es,  divifée  en  dix  logts , remplies  de  fe- 
msnces  lenticulaires,  enveloppées  d'une  tunique 
blanche. 

Cette  plante  crclt  au  Cap  de  Bonne  - ETpé- 
rance.  ( Uefiripi.  ex  Thunb.  ) 

AUGIA.  Augia.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes, à fl;Utt  complètes  , polypéia'ées,  de  la  fa-, 
mille  des  guiiitères,  qui  comprend  des  arbrilTeaux 
exotiques  à l'F.urope , i feuilles  ailées , 8c  dont  les 
fleurs  font  difpofées  en  pmtcules. 

Le  caraâère  eff-ntii!  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Un  calice  tranqué , fart  petit  p cinq  pétales  p tue 
grand  nombre  d’étamines  ; un  fytei  tôt  drmpt  conu- 
nant  un  noyau  à une  loge. 

CAK.ACTÈR1  GBNÉRtQUX. 

Chaque  fleur  offre  : 

I®.  Un  calice  fort  petit,  inférieur , tronqué, 
étalé. 

2".  Une  corolle  cotnpofée  de  cinq  pétales  ob- 
longs,  étalés,  inférés  fut  le  réceptacle. 

C-  Environ  une  centaine  à’ étamines,  dotst  les 
filamens  font  fililornies,  plus  longs  que  la  cotoile  p 
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inKr^i  fut  le  técepttcle,  foutenant  des  anthères 
arrondies. 

4».  Un  ovaire  libre , eomptimè , prefque  rond, 
furroonté  dun  ftyle  filiforme  , tetminé  par  un 
(ligmate  obtus. 

Le  fruit  eft  un  drupe  pref^ue  lenticulaire , petit , 
lui  Tant . comprimé  veriicaltment,  contenant  un 
noyau  de  mênre  forme  , à une  feule  toge. 

Ohftrvaiior.t.  Ce  genre  a été  établi  par  Lou- 
leho  , qui  lui  a donnüé  le  tiom  Xatigm , d'un  mot 
grec  qui  fignifie  luifunt,  d caufe  du  fuc  réfiueux 
qui  découle  de  ces  arbrilfeaux. 

E s F i c E. 

AuciA  de  la  Chine.  Augiajîntn/îs.  Leur. 

ÂagU  fotiii  pinnatis , inugerrimis  ; paniculis  fui- 
urminalibut.  Lour.  Elor.  cochin.  i.pag.  411. 

Vtrnix  ituüca.An  anacardinuit  Kœmpf.  Amœn. 
pag.  79Z.  — Hift.  Jap.  lib.  l.pag.  ÿp.  Charlcv.  1 

Jap.  1.  cap.  ay.pag.  }ja.  Icon.  j 

C'eft  un  arbre  d’une  médiocre  grandeur , revêtu 
d'une  écorce  rude,  divifé  en  rameaux  afcendars. 
Les  leuilles  font  ailées  avec  une  impaire , compo- 
fees  d'environ  cinq  paires  de  lolioles  , petites  , 
glabres  . trèventiètes  , élargies,  lancéolées,  acu- 
minées  à leur  fomm€t.  Les  Âcurs  font  p^les  > râf- 
femblées  en  grandes  paniculis  lâches , éparfes  vers 
le  fommet  des  rameaux.  Le  calice  eft  fort  petit , 
tronqué  â fon  orifice  r la  corolle  compofée  de  cinq 
P ; taies  oblongs.  Le  fruit  eft  un  drupe  lenticulaire, 
large  d’environ  quatre  lignes  , de  couleur  brune , 
revêiu  d'une  écorce  mime , ttès-liffe. 

Cette  plante  croît  dans  Ics  grandes  forêts , à la 
Cochinchine,  à la  Chine,  8fc.  fj  (Difeript.  tx 
Lour.) 

Cet  arbre , d’après  Loureiro  , eft  celui  qui  pro- 
duit le  véritable  vernis  de  la  Chine  j c'tft  le  vtrmx 
indicd.  Lorfqu’on  veut  l'obtenir , on  fend  l'écorce  : 
il  en  découle  un  fuc  réfineux  , très  vifqueux.  On 
l’emploie  pur  ou  mêlé  à divetfes  (ubftances  colo- 
rées. Cette  téfine  eft  encore  employa , dans  l' Inde, 
comme  médicament,  après  l'avoir  fait  bouillir 
pour  lui  enlever  un  ptincipe  volatil  , d’une  âcteté 
extrême.  Les  médecins  de  la  Cochinchine  la  font 
prendre  ordinairement  â leurs  malades  fous  forme 
de  piiliiles.  Elle  produit , félon  Loureiro,  de  très- 
bons  effets,  comme  échau&me,  céfolutive,  em- 
tnénagogue  Sc  vermifuge. 

AUGUO.  Les  Provençaux  nomment  ainfi  l’ai- 
ne des  vitriers , connu  des  botaiüftes  fous  le  isom 

e lollère , \ofitro  eetontea  Linn. 

AVICENNIA.  ( yoyii  Avicenne,  8r  III.  Gen. 
tab.  540.  ) C’tli  l’avicrjincu  tomtiuvfa  , n°.  I. 
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I.ei  fruits  de  cette  efpèce  font  du  nombre  d^ 
mets  nommés  carilt  dans  le  Malibat  , lorfqu'ili 
ont  perdu  leur  amsrtume  par  une  longue  macéra- 
tion , & par  la  cuilibn  dans  l'eau.  De  ces  mêmes 
fruits  verts,  cuits  avec  les  feuilles  de  l'adamboe 
( ipomxa  campanulata  l.inn.  ) , pilés  & mêlés  de 
beurre,  on  forme  des  cataplafmes  émolliens  pour 
f.iire  aboutir  les  tumeurs.  La  leftivc  de  leurs  cen- 
dres fert  à blanchir  les  étoffes  de  coton , 8r  à fixer 
les  couleurs  lorfqu'on  l'emploie  dans  U peinture. 

( Dis.  dti  Scitne.  nul.  ) 

).  Avicenne  réfîneux.  Avietnnia  rejinifera. 
Forft. 

Avictnnta  foliit  ovato-tajicrolatisjfuhtui  tomtnto* 
fis.  Forft.  Prodr.  n“.  146 , & Plant,  efcul.  pag.  7a. 
h*.  94. 

Cette  efpèce  a de  très  grands  rapports  avec  la 
première.  Ses  feuilles  font  oppofées , pétiolées  , 
coriaces,  lancéolées,  très-entières  , aiguèi  â leur 
fommet , glabres  Sc  luifantes  en  deffus , longues 
d'environ  deux  pouces , couvertes  en  delTous  d’un 
léger  duvet  d'un  blanc-;aunâire.  Ses  pédoncules 
font  terminaux , prefqne  irifides  , portant  un  pa- 
quet de  S.  urs  en  tête.  Forftet  ptéfume  que  le  foc 
concret  qui  fort  de  fa  tige  , eft  la  gomme  de  cou* 
leur  verte  que  les  habitans  de  la  Nouvelle-Zélanda 
mangent  avec  plaifir , au  rapport  de  Croxet , voya- 
geur français. 

Cette  plante  croit  à la  Nouvelle-Zélande.  ^ 

AVI-HI- A\'l  : nom  que  porte , à Midagafear , 
un  arbre  du  genre  diUtnia  , fuivant  Commerfon. 

A VIL  A : nom  caraïbe  du  nhandiroba,/ëv/é/ra 
fundtns. 

AUI..ACIA.  Loureiro  ( Flore  de  la  Cochinchine  ) 
décrit,  fous  ce  nom  , un  petit  aibre  à feuilles  al- 
ternes , fîmplïs  8c  crénelées,  â fleurs  verdâtres,  en 
grappes  terminales,  qui  a bnucoup  de  lappori, 
dans  fa  fruâification , avec  le  «.impi  { coohia  } , 8c 
qui  n’eft  peut-être  qu'une  efp^  du  ntême  genre. 
Il  en  diffère  par  fon  calice  divifé  moins  profendé- 
ment.  Sa  baie  eft  compofée  de  cinq  loges  , rem- 
plies chacune  de  deux  femences.  Ses  feuilles  font 
limpics  : on  leur  attribue  une  vertu  emménigogue. 
Son  fruit  a'eft  pas  bon  â manget.  (.Jt.ff'.  ) 

AULNE  noir.  ( Bourdaine  , Supplénu 
(i  Nerprun  ( rhamaas).  ) 

AVOINE.  Àvena.  Ce  genre , qui  paroilTuit  alfez 
naturel  torique  Linné  l'établit  poui  la  première 
fois,  a éprouvé , depuis  cette  èpooue,  bien  des 
changemens.  On  y a imtoduit  deselpèces  placées 
dans  d'autres  genres  : on  eo  a retranché  d'autres, 
pour  lefquellea  ou  a créé  de  nouveaux  genres , de 
Yyy  1 
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chaque  réformateur  enchérit  fur  Tes  prétîécc  fleurs. 
Souvent,  par  le  feul  ch3ïit;ement  de  nom  , oa  eft 
parvenu , à force  de  vouloir  periVtkionncr , par 
dans  un  embarras  un  peu  plus  grand  qu*il 
n écoît  auparavant,  foit  pour  placer  lescrpèces 
dans  les  genres  nouvellement  créés , foit  pour  fe 
décider  ■fur  le  choix  de  ce>  genres  & fur  les  nonas 
qu  j|  convient  le  mieux  de  comérver.  Je  ne  dirai 
<jue  deux  mots  de  ces  réformes. 

ï-inné  avoît  déterminé  le  caraélère  eflcntitl  des 
avoines  d'après  ta  conlîJération  d'une  arére  ar- 
ticulée , plus  ou  moins  torfe,  placée  fur  le  dos 
de  la  valve  extérieure  de  la  corolle.  On  a re- 
marqué  que,  dans  quelques  cTpèces , cette  valve 
le  partageoit  en  deux  à (on  fommet,  qu'il  en  réfal- 
toit  deux  pointes  très -aiguës  en  forme  d'aréte, 
« que  qm  Iquefois  l'aréte  dnrfale  n*étoic  prefque 
contournée.  Cette  particularité  a donné 
P liflance,  l'^.augcnremyîraOTde  Perfoon  ( Voyci 
Trisetaire.  , vol.  8,  pa?.  ii6  ); 

î*.  au  genre  daniho'xia  de  Dccandolle  (F/i;rvy>a/ï- 
J » P^g-  M)»  qui  diffère  très-peu  de  celui  de 
Perfoon  ^au  gtnwvinicnatia  de  Küc!er,&rc. , tandis 
que  quelques  efpèces  à'hoUus  fe  font  gliflees  parmi 
les  avoines  ; malgré  leurs  fleurs  polygames , qnel- 
qu<^/v/?Uifl  , &c.  Il  V auroit  bien  encore  d'autres 
petites  téformes  a faire  ; mais  je  me  bornetaî  à 
quelques  concordances  de  fynonvmie  & aux  cf- 
pèces  découvertes  depuis  la  publication  de  ce 
genre  par  M.  de  Lamarck. 

Espèces. 

I.  A VOIX  E cultivée.  .Wwiïti/àf/va,  Linn.  — Lam. 
III.  Gen.  tab.  ly, 

10.  Avoine  caîicinalc.  j4vcna  ca/idna,  Lam. 

^venj  panicuUfa  ^ calidBus  hiforis  , fiofeutis  du- 
■pu  iongiorihus  , coroilis  arifiatis  , peduncuUt  capil- 
Lam.  ni.  Gen.  t.pag.  xoo.  n*.  iioé. — 
Aun  yUiars. 

■ Damhonid.  Decand.  — Trifttum.  Perf. 

Ses  tig.s  font  droites,  cylindriques,  terminées 
par  une  panicule  étalée  i (es  feuiPcs  gUbtes  , un 
peu  (trié. s , alternes , aignès.  les  pé  ionciiles  font 
très  - déliés , capPlaires , pendms  , recourbés  j Us 
calices  tuifans  , biflnres , compofes  de  deux  valves 
d un  jaune-  pâte,  é^abs , très-aifruès,  au  moins  une 
lois  pl^us  longues  que  la  cirolle  , petfifta  .tes , à 
.peine  (triées  ; Ica  valves  de  la  corolle  blanchâtres, 
membraneufes , tra^fparentei , pubcfccnies  à leur 
partie  inférieure  ; la  valve  extérieure  bifide  â fotî 
fomirçt,  fupportanc  fur  fondas,  un  peu  au  delTous 
de  1 échancrure,  une  arête  brune,  médiocrement 
contournée,  à peine  plus  longue  que  le  calice. 

, .Ç'i'f  pla'^te  croit  au  Cap  de  Bonoe-Lfpérance. 
(y.f.in  turi.  Lam.  ) 
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19.  AÿOinb  courte.  Avma  hrtvis.  Roth.  ■ 

Avena  panUulata , catici^js  fnhirijlofh  ; ftmini^uj 
h'cviius,  ohtufit , apice  tideniatis  ; arifid  dorfiti  , 
fcjirJ.  Roth.  Germ.  I.  pag.  40,  8c  vol.  II.  pjg. 
>o8.  — H&ff.n.  Genn.  40.  — Willd.  Spec.  Plant. 
■■  r^g-  d4G 

Avtnapanuufd  Isrâ  ^feeundâ  j cûIhîPui  di/permit  ,* 
ffmini^iiS  hrtvihtàS , obtujis  , ûpne  iidettutU  , dorjd 
arifijtii , Jlabrit.  Roth.  Abh..  und  Beoh.  pag.  41. 
11°.  1. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  ou  trois  pieds  , 
glabres  , un  peu  coudées  ; les  articu'a  ions  ren- 
foncées &:  d'un  brun-noirâtre  1 les  feuilles  rudes  , 
HriêeS(  les  gaines  glabres,  un  peu  glauques, quel- 
quefois munies  â leurs  bords  de  quelques  pois  ra- 
res, très-fins, alongést  l’orifice  garni  d'um;  mem- 
brane courte  , tronquée , crénelée,  t a panicule 
elt  oblongue,  lâche,  prefqu'uniUtérale  j 1rs  pé- 
doncules rudes  1 ils  foutiennent  un  ou  trois  épil- 
I lets  pédicellfs  i les  valves  ralicinales  d’un  vert- 
^ pâle , un  peu  inégales , aiguës , un  peu  fti  iées  î elles 
renferment  deux  ou  trois  fleurs;  la  corolle  a peine 
plus  longue  que  le  calice  i 1a  valve  extérieure  ovale, 
bifide  à fon  fommet , glabre,  un  peu  rude  fur  le 
dos,  munie  d’une  arête  doriile,  prefque  droite, 
un  peu  toife , trois  fois  plus  longu*-  quelesvalves. 
Les  femences enveloppées  des  valves  de  la  corolle 
font  brunes,  fouvenc  couvertes  de  poils  roides, 
longs , épars  ; tomenteufes  à leur  bafe  , quelque- 
fois glabres , dépouillées  de  $ valves,  lilles  font  cour- 
tes , obrufes  à leurs  deux  eittémiiés , pubefeentes, 
d’un  brun-clair. 

Cctee  plante  croit  dans  les  moKTons  , en  Alle- 
magne , aux  environs  de  la  ville  de  Biême.  O 

zo.  Avoine  blanche.  Avma  alia.  Vahl. 

Avtna  pantcuiat^,  ca/idbus  htjloris  ; coroilis  pilo* 
fis , alurâ  orifiatà.  Vahl  , Symb.  z.  pag.  Z4. 

File  a le  port  de  l'itvcna  fetivj  , mais  fes  é-'il'e’t* 
font  trois  fois  plus  petits  Ac  les  corolles  velues  à 
leur  bafe  ; elle  me  oaioît  fe  ripurocher  beaucoup 
de  la  précédente.  S, s tiges  fout  hautes  d'un  pied; 
frs  feuilles  glauques  & glibres  i fa  panicule  fim- 
ple  , peu  garnie  ; Iss  valves  calitinales  d'un  vert- 
pâle  , iranfp.ttenres  i leu-s  bords  ; la  valve  exté- 
rieure de  la  corolle  aiguë  , (liiéc  , cnuveice  à fa 
partie  inférieure  de  poils  très-blancs , porta.at  un 
peu  au  d-.fTus  de  fa  bafe  une  atère  plus  longLeque 
le  calice. 

Cette  plante  a été  obfervée  par  M.  Vahl  aux 
environs  de  Tunis. 

1 1 . Av oiNE  d'Orient.  Avsna  oneniolis,  Schreb. 
Aysna  ponituidcoarUotiî,  ficuadâ;  fpUulisbiporis  , 
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horl^ontaHhut  , paralitlix ifcmlnièusUvihus,  Schreb. 
Spicil.  ;i. 

Aveta  (racemofa),  fativj,  paniculâ  in  race- 
mum  ohtonganif  fahfecuntium  , muiii;iorum  caa/datti  ; 
flanui  kinifju!  fieiihiu  maiicis.  'Ih.iill.  Flor.  paiiC. 
édit.  1.  p.ig.  fj. 

Cettd  planta  différé  de  l’uvtM  faiiva  par  fes  pi- 
niculos  alongées  , rcfléttces , pr<:f<iu’cn  guppes  uni- 
Utcrales  i chaîne  épiilet  coiiiporé  de  deua  tleiirs, 
dont  une  pédtcellée , la  plupart  privées  d'aiêtîs. 
Les  valves  caUcinales  font  oblongu^s  , concaves  , 
ftriées , très-aigués  i celles  de  la  corolle  plus  cour-  j 
tes,  tiès-glabres ; l'une  d'elles  qudi}uetois  fur-  , 
ttiontée  d'une  arête  ptefque  droite,  brune  à fa 
büfe,  au  moins  une  fois  plus  longue  que  lacocolle  ) 
les  femcnccs  étroites  , alongres.  Les  feuilles  font 
grandes,  élargies,  rudes  au  toucher  ; leur  gatne 
trés-lifle. 

Cette  plante  fe  cultive  au  Jardin  des  Plantes. 
On  la  foupfonne  originaire  du  Levant.  O ( ^•s’.) 

Ohfervatioaj.  Il  me  paroit  très  • probable  que 
cetiecfpèce , iitili  que  quelques  autres  rapprochées 
'de  l'uTojj  fjiiva  , n'en  ont  été  primitivement  que 
des  variétés,  tjui  fe  font  perpétuées  par  la  culture 
avec  les  caraftetes  qui  les  dillinguent. 

aa.  Avoïne  de  Provence.  Avena  provincîaiis- 

Avena  { calicina  ) , foliis  ptanis , hafi  pi/ajïi  ; 
panuaià  pmplici  ; fpicultJ  qmnqutparit  , longiiadmt 
caiuit.  Villats,  Daiiph.  a.  pig.  148.  tab.  a.  fig.  9. 
— Monti , Prodr.  tab.  a.  fig.  1. 

Aveia  fpicata , var.  g.  Willden.  Spec.  Plant.  I. 
pis-  4JL 

Danhonia  (provincialis)  , arijld  langi,  tortïli  ; 
gtumii  |-6 ÿae  s : fvtiit  glairir , orr  pi/djis  ; inferity- 
nias  convoiuto-fetactis.  Decand.  Synopf.  pae.  1 16  , 

8c  Flot,  franç.  3.  pag  JJ.  — Trijitam.  Perf. 

Cette  plante  a des  tiges  hautes  d’environ  un 
pied,  g'é'es , cylindriques,  coudées  à leurhafe, 
pU'S  redreflees , garnies  de  feuilles  étroites , peu  , 
numbrenfes  t les  inférieures  pre''<jue  fétacees  , I 
roulées  fur  elles-mênus  i les  fupéiteures  planes,  j 
un  peu  plus  larges  , glabres  , munies  de  quelques  j 
poils  à l'entrée  de  leur  gaine.  Les  fleurs  lont  dif- 
pofées  en  une  panicule  droite  , hinple  , prefqiie 
urilate-ale , peu  garnie,  compofée  d'environ  qua- 
tre é}  illets  folitaires  6c  pédicellés.  Le  calice  con-  > 
tient  cinq  J fix  fleurs  ; il  ell  cotnpofé  de  deux  : 
salives  lilTes , fort  gran.des,  d'un  vert  un  prti  vio- 
let , conc.ives , très-aiguès  ; les  fleurs  intérieures 
riifpnfées  fur  deux  ta-  gs  , chacune  d'elles  munie 
de  deux  valves  i l'imerieure  glabte  , mcmhra- 
neufe  . obtufe  i l'extérieure  coriace  , concave  , 
velue  à fa  partie  infétieute  Üc  fur  les  bords,  for- 
lemeiit  echancrée  , à l'on  fommet , en  deux  poin- 
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: tes  alongées  , divetgenres.  Oe  la  bafe  de  l'échan- 
crure part  une  aiête  toiiircâtre , totfe  à fa  bafe  , 

! fort  longue.  Li  plante  figurée  pat  Momi  appar- 
' tient  à cette  efpèce,  & non  au  fifiuia  dccumienr 
Linn. 

Cette  plante  croit  en  Provence  , aux  environs 
de  Gap  Dr  de  SiAcron.  (y.  f.) 

aj.  -\voiNE  hifpiJe.  Avena  hiJpiJa.  Linn. 

Avenu  paniculâ  pmptici  { calictiui  iripo'ii , pito- 
yîi,‘  glumitjuhuiaiis.  Imm.  III.  I . pjg.  aoi.  n*.  1 1 1 1. 
— Linn.  f.  Suppl.  1 1 1.  — Tbunb.  Prodr.  11  — 
Willden.  Spec.  Phnt.  1.  pag.  4(1.  — Tnfetum. 
Perf. 

Avena  ( capenfis  ) , paniculâ  ovatâ  ,*  pofeutis  hi~ 
nie  , apice  biarifiatte  ; wlpâ  âorfati  tortâ  ; fiorilyue 
fejjîliâus ^ barbaiti.  Burm  Prodr.  3. 

Cette  efpèce  a,  dans  la  forme  8c  la  difpofiiion 
de  feS  fleurs  , l'afptâ  d'un  bromus.  Ses  tiges  font 
lilTes  , hautes  d'un  pied,  garnies  de  feuilles  al- 
ternes, un  peu  étroites,  glabres  , pileufes  i l'ori- 
fice de  letir  gaine.  Les  fleurs  font  difpofécs  en  une 
panicule  firnple,  peu  garnie,  prefqu'en  grappe, 
contenant  trois  ou  quatre  éphlcts  pédicellés  s les 
pédoncules  fimplrs;  les  valves  calicinales  droites, 
longues  d'un  pouce  , pileufes  , acuminées  , conte- 
nant trois  fleurs  fubulées;  leur  valve  extérieure 
bifide  su  fommet , munie  d'une  arête  torfe  , trois 
fois  plus  longue  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne- Efpé- 
rance. 

14.  Avoine  fubulée.  Avenu  fubuhta,  Lam. 

Avenu  paniculâ  vix  co-npvjitâ  , purpurea-ftavef- 
cente;  eaiicibne  fabtrijtarie,  Jîofculat  tguantibau;  fa- 
iiit  invotaio-fubdatis.  Lam.  111.  Gen.  1.  pag^aoi. 
u°.  111 5. 

Avenu  ( fetacea  ) , foliis  fecuecis  , \eginis  lanugi- 
nofii  , paniculâ  putfuiafcentt , fofuulis  majufculis  , 
calicibus  teifons;  ar.pis  nig'is^  reeurvis.  \'il!ars  , 
Dauph.  a.  pag.  144.  tab.  {. — Bell.  Ait.  Tur.  3. 
pag.  118. 

Avenu  (aur.tta),  pan-eulâftriââ , fvieulis  eton- 
gatis  ,f.ofculis  bafi  viUvfis  , foliis  piaceis  Alliun. 
Pedem.  n“.  1139.  — Hall.  Helv.  ii“.  14S8. 

F.lle  fe  diflir.gue  par  fis  tiges  droites  , prefque 
filiformes}  par  fes  feuilles  roi  tes,  aufli  longues 
que  les  tiges , fines , prefque  fttacées  , très-droi- 
tes , d'un  vett-i'dle . roulées  i leurs  boids  , velou- 
tées liirltur  gaine.  Les  panicules  font  droites  , peu 
garnies  1 les  pédoncules fertos  Sc  oe  portant  qu'un 
ou  deuxepülets  oblongs,  fouvent  d'un  jaune  sioté 
ou  un  pe  U violets , luifans , très-glabtes.  Les  calices 
ne  renferment  que  deux  ou  trois  fleurs  velues  à. 
leur  bafe’î  les  valves  aigues  j l'arête  iioiiàue  , au 
moins  une  fois  aulB  longue  que  le  calice.  , 
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Cette  plinte  croit  ilin>  le  DiupKiné  St  rlans  tes 
Alpes.:^(K./.) 

ij.  Avoine  améthyfte.  Âvena  amtikyjlina. 
Decand.' 

Avena  panuulà  trtiîu  , angufiâ;  gli.mh  hi^ris  ; 
fiofiuto  inftriort  uniarifiuto  , juperUut  biarifijto.  IV- 
cind.  Synopf.  pig.  1 16  ^ St  Flor.  frany  pag.  jy. 
n».  lyji. 

Ses  tiges  font  droites , h jutes  de  fia  à huit  pou- 
ces, ttès-fimples , garnies,  dans  toute  leur  lon- 
gueur I de  feuilles  courtes , étroites  , redrelTées , 

f lianes  ou  pliées  en  long  ; les  lupétieurfs  glabres  ; 
es  iiifitieuies  velues  fur  leur  gaine  Se  à leur  face 
inférieure,  ta)  panicule  e(l  droite  , peu  garnie;  elle 
fort  de  la  gaine  fupétieuie  ; les  pedicelles  ne  por- 
tent qu’un  fêul  épillet;  les  valves  calicinales  font 
grandes,  oblongues,  pointues,  un  peu  inégales , 
d'un  beau  violet  i leur  bafe  , argentées  d leur 
fommet  ; elles  renferment  deux  flturs  foyeufes  à 
leur  bafe  , tachetées  de  violet  vers  le  haut.  Dans 
chaque  épillet , on  diRingue  trois  arêtes  droites  , 
longues,  purpurines,  dont  une  fur  la  balle  infé- 
rieure, & deux  fur  la  fupéiicUTe;  caraétére  re- 
marquable Se  paiticulier  à cette  efpèce. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  les  Alpes 
de  Provence  pat  M.  Clarion.  (Decund.) 

i6.  .Avoine  de  Seyne.  Aven j fdenen fis.  Dec. 

Avena  panieulâ  ereïià , eonirjcîà  ; pediceUis  pe~ 
jûinlSf  ^lumis  ér  feu  trifioris  ftofculo^um  btifi  viUa~ 
farum  valvulé  interiort  bifidu.  Decand.  Synopf.  pag. 
lié. 

Cette  plante  , que  je  ne  connois  point,  qui  croit 
dans  Us  Alpes  de  la  Haute-Provence  , aux  envi- 
roms  de  la  ville  de  Seyne , fe  diRingue , félon 
M.  Decandolle,  par  fa  panicule  droite  , relTerrée. 
Les  pédoncules  font  géminés  ; les  calices  contien- 
nent deux  ou  trois  fleurs  vejues  à leur  bafe.  La 
valve  iniérieute  de  la  corolle  eft  biHde. 

27.  .Avoine  douteufe.  Avena  daiia.  Leerf. 

Avena  paniculata  , eaticHus  fuiirifioris  , fiafeutis 
infmo  ierminali,arifid  nOi,  retiijuis  apUt  biarifiatis; 
doffitli  anfià  rejltxd.  Leerf.  Herborn.  n**.  8p.  tab. 
p.  Hg.  5.  (Nv/t  avena  ntrvofa.')  Lam.  III.  — Roth  , 
Cerm.  1.  pag.  )p  , de  vol.  II.  pag.  108.  — Hoffm. 
Cerm.  5p. 

Avena  [xenuU  ),  paniculata  , fpicuUs  ereAis  ,fub- 
trifloris  ; fioribut  omnibus  fenilibut  , infimo  arifiaco; 
arifiâ  incurvé;  reliquis  apiee  bianfiutis;  arifiis  bre~ 
vibus,  reHis.  Mœnch.  Meihod.  ipy. — WillJen. 
Spec.  Plant,  i.  pag.  448. 

Àvena  ft'tUis.  ! Allion.  Auâ.  pag.  4P< 

Avena  triarifiata.  Villars,  Dauph.  2.  pag.  148. 

ub.  4. 
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yentenatia  avenacta.  Koel.  Gram.  274. 

Holcus  Uarifiatus.  Wigg.  Ptim.  776. 

Ses  tiges  font  minces  fie  grêles , hautes  de  fix 
à dix  pouces,  un  peu  courbées  à leur  baie,  mar- 
r^uéesde  trois  à quarte  noeuds  de  couleur  purou> 
line.  Les  feuilles  radicales  font  couires , planes, 
étioites  ; celles  de  la  tige  un  peu  rudes,  pliées  en 
long  , prefqiie  fubulées  ; les  gaines  glabres  , ac- 
compagnées, à leur  oriHce,  d'une  membrane  bi- 
fide, lancéolée.  Les  fleurs  font  peu  nombieufes, 
paniculées  ; les  pédoncules  tu-.les  , foliuires  , gé- 
minés ou  veriiciliés , d'abord  ferres , puis  étalés  au 
moment  de  la  flnraifnti,  chargés  d’un  à trois  épil- 
lets  plus  petits  que  dans  l'erpèce  fuivanie  ; les  val- 
ves du  calice  longues , aiguës  , un  peu  inégales  , 
marquées  fur  le  dos  de  fept  ftrits  fines  8c  profon- 
des , comenani  deux  ou  trois  fleurs  fertiles  8c  mu- 
nies d'arêtes;  la  valve  exiéiieiiie  lille  , retminee 
par  deux  pointes  très  aiguës;  l'arête  doifale  cou- 
dée dans  (on  milieu , preique  deux  fois  plus  longue 
que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  (ëches,  dan* 
le  Dauphiné,  le  Piémont , l'Allemagne.  ( K.  /.) 

28.  Avoine  nervt  ufe.  Avena  nervofa.  Lam. 

Avena  panieulâ  iaxâ  , pauciftorà  ; eali.ibus  bifio-^ 
ris  , cofiato-ftriatts  ; flojculis  fupern'e  feabris  , fubu^ 
lato  bifeiofis.  Lam.  lit.  Cen.  1.  pag.  201.  n°.  1 1 1 y. 

Avena  ( flricofa  ) , panieulâ  oilangâ  , contraSd  , 
fecundi  ; fo/cults  geminis  , apice  biarifiatis  ; dorfa 
arifid  geniiulaià.  Schreb.  Spicil.  fl.  — Knel.  Gram. 
z8j.  — Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  446.  — Retz. 
Obferv.  i.  pag.  11.  — Roth  , Germ.  1.  pag.  39, 
8c  vol.  II.  pag.  107.  — Hoffm.  Germ.  59. 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  d'un  pied  8c  plus  ; 
fes  feuilles  planes , glabre*  ; l'otilice  de  leur  gaine 
garni  de  quelques  poils.  La  panicule  eft  lâche  , 
' alongée  , purpurine , prefqu'uDilatérale  ; le*  pé- 
doncules capillaire* , loutenani  un  ou  deux  épil- 
I lets  ; le*  valve*  calicinales  d'un  vert-pâle , gla- 
I bres , oblongues , aiguës , marquées  fur  leur  dos  de 
cinq  â fept  nervures;  elles  tenlctment  deux  fleurs; 
leur  valve  extérieure  un  peu  coriace , lilfe  â fa 
bafe,  rude  8c  flriée  vers  le  haut,  terminée  par 
deux  pointes  alongées  ; l'arête  torfe , noirâtre  â fa 
partie  inférieure , une  fois  plus  longue  que  le* 
valves. 

Cette  plante  croît  dan*  le*  départeoiens  méri- 
dionaux de  U France. 

19.  Avoine  luifante.  Avena  nitida.  Desfonc. 

Avena  panieulâ  fpicaté  ; glumis  memiranacets  , 
nitidis  , pubefientibus  , eriarifijtis.  De*fonr.  Flor. 
atl.  I.  pag.  loi.  tab.  31.  fig.  2.  — Trifttum.  Petf. 

Set  racines  font  pubefeente* , capillaires,  fafei- 
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ciiléci  ; il  >Vn  élive  dci  t'ftn  droites  , hiutss  d* un 
pied  8>-  plus,  giib>ies , 6lilurmt$ , nuïs  à leur  pji- 
tie  fiiperieure  , (impies , qiieln\ie(t>’$  rinieules  | 
les  F(  iiill-s  mo  les,  pul'eftentes , Urges  d’environ 
une  ligne.  !.e$  piuicules  font  itiTe't.’ei  iii  un  épi 
alonjçj,  <nr<i|>nrèes  de  rjmeaui  courts,  fetrés;  le 
ti;hls  piiHefc.  nt  i lesériil;  ts  un  peu  Utueui , d’un 
i‘Un  -pàlej  les  valvis  caliciniles  prefqu'égales , ai- 
pucs  , lanréolé-s  , fearieufes  i leur  tommet , ci- 
lieis  fur  leur  dos,  conten.inr  riois  à quatre  flrurs, 
donc  deux  laréialet , f Ifiles  { les  corolles  membra- 
neufes  ( leur  valve  exterieurt  cotKave , oblongue  , 
aiguë  , terminée  par  deux  pointes  en  forme  d’a- 
rête j une  arête  dorfalr  plus  longue , droite , très- 
fine  ( la  valve  iménenire  blanche  , ttar  fparente  , 
fubulée  i Ls  deux  fleurs  centrales  légèrement 
pé,licellées , plus  petites,  femblables  aux  deux 
autres. 

Cette  plante  croît  dans  les  fables , aux  environs 
de  Mafcar  en  Barbarie  i elle  a été  decouverte  pat 
M.  Desfontaines,  (y.f) 

JO.  Avoine  à petites  fleurs.  Avenu  parviftom 
Desfonc. 

Avenu  fotiis  puKtfeeniihus  ^ paniculà  putain  ^ fpi- 
ealis  bi  uni  Irifioris  ; uriftâ  hrevi , fiiiformi  , in/ru 
glumn  apieem  emergente.  Desfotsc.  Flor.  acianc.  1. 
pag.  lOJ.  tab.  JX. 

Fefiaca  fegetum.  Savi , Flor.  pif.  l-pag-  itd.  tab. 
I.  fig.  — Botan.  Eiruf.  i.  pag.  69. 

Son  port  Sr  la  petite  (Te  de  Tes  fleurs  donnent  i 
cette  plante  l'afpeâ  d'un  ugro^ii.  Ses  tiges  font 
droites  . filiformes  , hautes  d'eiiviton  un  pied  , 
• ouelqucfois  raineules  à leur  bafe  i les  feuilles 
Aroites,  pubefeences)  les  fleurs  rusmbreufes,  fort 
petites , jaunâtre  s , réunies  en  une  panicule  étalée , 
alongée.  Le  calice  contient  deux  ou  trois  fleurs. 
Ses  valves  font  inhales,  concaves , aiguës  ; la  plus 
grande  de  la  longueur  de  répillec  1 les  valves  de  la 
corolle  aiguës  I l'aréte  droite,  courte,  féucée, 
Ccuée  un  peu  au  deflbus  du  fommei. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie , où  elle  a été  re- 
cueillie parM.  Desfoncainei, 

J I.  Avoine  naine.  Avenu  pumîta.  Desfort. 

Avenu piribus punUuUtO'fpieuzU  ^fpiealis  fab^aa- 
driforit , glumh  dorfa  ciliutis  ; ariflà  fetifarmi , ton- 
giiadint  gLmu,  Desf.  Flor.  aciani.  1.  pag.  loj. 

Avenu  (pumila),  panlcald  contruSd , fpieulu 
çuinque  fea  fixjUns  p fiofeutis  hirfatis  , fub  upiee 
unfiutit  ; ar’flû  reSu. } Lam.  III.  Gener.  pag.  aox. 
n®.  1118. 

An  Iteeleriu  phlebide»  ? Perf.  Synopf.  Plant.  I . 
P*B-  97- 

Ses  racines  font  capillaim , pubefeentes,  fafei- 
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entées  ; elles  proJuil'cnt  plultcurs  ti?,es  filiformes , 
noueuict  i leur  bafe,  fouvsnt  ge  dculées . loniaes 
de  trois  à huit  pouces,  garnies  de  feuilles  molles, 
pubefeentes.  Les  fleuis  font  réunies  en  ttiié  pani- 
cule  droite , refl'ertés,  longue  d'un  à d-:ux  pouces. 
l.e  taclv*  ell  pubefeent;  l.s  pëdoncuUs  courts, 
inégaux  ; les  épill.ts  loti  petits,  con.ptim'S,  d'un 
iaune-ràle,  d'envitnn qjrtrf  Aeatss  les  valvts  ra- 
il.tnairs  prelqa'. -gales , li.ie-.'s  it  en  carène  far 
kilt  dos,  niembrane  ifcs  d kuir  fomnet  Sè  à leuis 
bords  s la  valve  extérieure  de  la  corolle  munie , au 
delTous  de  fon  fommet,  d une  atéte  droite,  ttès- 
flns , â peine  longue  de  deux  lignes- 

Celte  plante  a été  découverte  en  Barbaiie  par 
M.  Desfontaines , aux  enviro.os  de  Mafcar,  dans 
les  fables.  O ( ">  *ro4.  Deifim.) 

ji.  Avoine  à tige  aplatie.  Avenu  plunicuImU, 
Flor.  germ. 

Avi  ru  pu-.iculû  faifpHU’i  ; fpicath  oi/oegis  , fii- 
^lünqueftvie , glubtehmis  ; gltmù  exteùu.-e  apice 
bifdù  ; eulma  fatitfque  plieulis  , plunit  , oiiafie, 

(N.) 

Cette  efpèce , trës-rematquible , a fes  tiges  ru- 
des. prerqoe  nues  â leur  partie  fupérieute,  con:- 

firimees  , hautes  d'environ  deux  pieds  , garnies  i 
eut  bafe  de  feuilles  larges , planes , pliées  eo 
deux , ptefqu'tmbriquécs  comme  celles  de  l'icis  , 
longues  de  ht  â dix  pouces,  obtufes,  flriées,  ru- 
des, particuliérement  fur  leurs  gaines  8r  fur  leur 
dos;  les  gaines  très-comptimées , munies,  i leur 
orifice , d'une  membrane  blanche  1 une  feuille  fu- 
périeure  très  courte,  ovale,  obtufe,  un  peu  mu- 
cronée  . en  forme  de  fpathe  , quoique  tiës-éloi- 
gnee  des  fleurs.  Les  fleuis  font  dirpofées  en  une 
panicule  alongée,  ferrée  , en  épi , droite;  les  pé- 
doncules courts,  rudes,  foutenant  un,  deux  on 
trois  épillets  oblungs , pédicellés,  compofée  de 
quatre  à cinq  fleurs.  Le  calice  ell  luifam , très-gla- 
bre , violet  & argenté  . â deux  valves  inégales  , 
concaves , aiguës  ; la  coiolle  de  même  couleur , i 
deux  valves  très-inégales  ; l'intérieure  petite , fea- 
rieiife, obtufe I l'extérieure  beaucoup  plus  grande, 
bifide  a fon  lommet , munie  d'une  arête  dorfale , un 
peu  brune  . coudée,  prefqu'une  fois  auffi  longue 
que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  la  Siléfie.  ( y,  f,  in  ktrh, 
Dexfoat.  ) 

}j.  Avoine  des  marais.  Avenu pulajl-ie.  Mich. 

Avenu  fotiU  plunit , lineu’iiui  ; punienlt  confère 
tiufeutd  ; glumit  bijloetj  ,*  fori*-us  glu  ‘>rii , ultero  ma» 
tieo  , u'tiro  ad  apteem  ten-ii^ni  a»ifluto.  Michaux, 
Flor.  b'.real.  .\mer.  1.  pag.  71. 

Ses  feuilles  font  planes  , linéaires.  Ses  tiges  fe 
tel  minent  i-ar  une  panicule  un  peu  refferrée , com- 
pofae  d'epiilets  parfaiccpienc  glabres.  Les  valve* 
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du  calice  enveloppent  deux  fleure  ) l'une  fani 
arête;  l'autre  munie,  veri  Ton  fommet , d'une 
aréce  très  fitie. 

Cette  plante  croît  à la  Caroline  &:  dins  la  Géor- 
gie, aux  lieux  niarécageux  ; elle  fnumit  aux  trou- 
peaux un  excellent  pâturage,  (Ai/ré.  ) 

54.  AvoiNf  ftriée.  Avtna  firiuta.  Mich. 

Avenu  panieulâ  courâutâ  , rariforj  ; gtumâ  quin~ 
fuefiorj jloriius  eûjem  hngh'iiaj , fuiimhriiius  i 
Vulvutâ  exteriore  fi'iatâ  , àorfo  Ijngiùs  ar’fiuiû  ; fe- 
mine  miia.  Midi.  Plot,  boréal.  -Âmet.  i-  pag-  7j. 
Non  Lam, 

Ses  tiges  Pupportent  une  paniculc  peu  garnie  de 
fl;ur$  lâches.  Chaque  calice  contient  cinq  fleurs 
plus  loueurs  que  les  valves  calicinales , presque 
glabres.  La  valve  extérieure  de  ia  corolle  efl  mu- 
nie de  pliifleurs  flries  k d'une  arête  dorfale.  Les 
femences  font  nues. 

Cette  plante  croît  fur  la  chaîne  des  montagnes 
qui  règne  depuis  la  baie  d’Hudfun  jufqu'au  Ca- 
nada. ( Mieh.) 

jf.  Avoine  molle.  Avena  molUi.  Mich. 

Avtna  iota  moWJfimi:  puh/eens  , paniculù  raee- 
moJo‘fpicûtù  y caticibus  biftorh.  Perf.  Synopf.  Plant. 
I.  pag.  loi.  — Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1. 
pag.  7i- 

Cette  plante  efl  couverte  fur  toutes  fes  parties 
d’un  duvet  mou  Sr  très-fin.  Ses  feuilles  font  pii- 
befeentes  ; fts  flrurs  difpoféesen  une  grappe  mé- 
diocrement ferrée  ; fes  ramifications  rapprochées 
en  épis.  Sts  calices  ne  renferment  que  deux  fleurs 
point  barbues , munies,  fur  leur  valve  extérieure, 
d'une  arête  droite , point  torfe , de  la  longueur  des 
valves. 

Cette  plante  croît  au  Canada.  ( kUch.  ) 

> tfi.  Avoine  de  Forskhal.  Avenu  Forikulei. 
Vihl. 

Avenu  puniculutu , culicibus  trifiorh  ; coroUis  hir- 
futit  , urifiuth  i enlmo  rumofo  ; foliit  invotuiis  , ri- 
fidit.  Vahl , Symbol,  a.  pag.  ap. 

Avenu  penplvunicu.  Forskh.  Flor.  rgypt.-arab. 
pag.  xj.n°.  81. 

Ses  tiges  font  rameufes , garnies  de  feuilles 
courtes  , roides  . roulées  à leurs  bords , velues  â 
leur  bafe,  ciliées  fur  le  bord  de  leur  gaine;  les 
fleurs  difpofées  en  panicule.  Les  calices  contien- 
nent trois  fleurs.  Les  corolles  font  veluts , parti- 
culiéretMnt  fur  leur  dos  ; la  valve  extérieure  bi- 
fide â Ton  fommet , munie,  un  peu  audeflbus, 
d'une  arête  dorfale. 

Cette  plante  croît  en  Égypte , dans  les  défeits. 
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J7.  Avoine  filiforme.  Avenu  jUi/ormit.  Forft. 

Avenu  punicuU  e^eHJ  , tenniJJSwû  culicibus  uni* 
forts  ; urifis  eulice  dup/à  ton^ioribus,  Foill.  Ptodr, 
n“.  45.  — Labill.  Nov.  Holl.-i.  pag.  14.  tab.  )l. 

Ses  tiges  cylindriques  font  légèrement  génicu- 
lées  à leur  baie;  les  feuilles  flriées  , un  peu  gla- 
bres ; l'otifice  de  leur  gaine  accompagné  d'une 
membrane  oblongue,  entière.  La  panicule  fort  de 
la  feuille  fiipérieure , qui  fert  de  fpathe.  Cette 
panicule  rll  droite , longue  de  fix  à fept  pouces , 
étalée  après  la  floraifon  ; fes  ramifications  très-lon- 
gues , filiformes , nombreufes , un  peu  rudes , deux 
ou  trois  fois  bifiirqiiées;  les  pedicelles  un  peu 
èpaiflis  i leur  fommet  ; les  fleurs  folitaires.  Le 
calice  n'a  qu'une  feule  fleur  ; il  fe  divife  en  drux 
valves  inégales , lâches , aiguë»  , un  peu  menabra-  „ 
neufes , demiculéés  l'ur  leur  dos.  La  corolle  efl  pi- 
leufe  â fa  bafe  ; fa  valve  extérieure  de  moitié  plus 
courte  que  le  calice,  fouvent  â quatre  découpures 
fé lacées,  munie  d’une  aiéte  doifale,  torfe,  une 
fois  plus  longue  que  le  calice.  On  diflingue  à la 
bafe  de  chaque  vaive  un  poil  pubefeent. 

Cette  plante  croît  au  cap  Var.-Diémen.  ( Lubill.  ) 

j8.  Avoine  â quatre  foies.  Avenu  quudrtfeia, 
Labill. 

Avenu  panicu/J  fpic’formi  , eulieibui  uniforis  ,- 
coraUurum  vulvulù  exteriori  guudrifetu,  Labill.  Nov. 
IIoll.  I.  pag.  ly.  tab.  4a. 

Cette  plante  a beaucoup  de  rapport  avec  les 
agrofiides  ; elle  en  a davantage  avec  l’erpèce  pré- 
cédente. Ses  tiges  font  hautes  de  deux  â trois 
pied»,  entièrement  couvertes  de  gaines  à leur  par- 
tie infôrieuie,  nues  8c  très-alongées  à leur  partie 
fupérieure  ; les  feuilles  flriées , un  peu  rudes  ; l'ori- 
fice des  gaines  muni  d'une  membrane  oblongue  , 
entière.  La  panicule  efl  reflerrée  en  forme  d'épi, 
longue  de  trois  à quatre  pouces  ; les  valves  cahei- 
nales  ptefqu'égaJes  , aiguës,  demiculées  fur  leur 
dos  , â une  feule  fleur.  La  corolle  efl  pileufe  â fa 
bafe  ; fa  valve  extérieure  prefque  de  la  ipngueur 
du  calice,  divifée  â fon  fommet  en  quatre  dé- 
coupures fétacées,  munie  d'une  arête  dorfale  une 
fois  plus  longue  que  la  corolle  ; la  valve  interne, 
membraoeufe,  ovale-lancéolée,  fouvent  bifide, 
aiguë. 

' Cette  plante  croît  au  cap  'Van-Diémen.  {Labill.\ 

19-  Avoine  bromoide.  Avenu  bromoides,  Linn.' 

Avenu  fubfpieutu  , fptcuiis  binutis  y ulterâ  pedun~ 
euiutû;  urifiis  divuricutis  y euiieibiu  oSoforis,  Liait. 
Spee.  Plant,  pag.  1666. 

Grumen  uvenuceum  , montunum  , fpied  Jimpiici  , 
urifiis  recuivis.  Hai,  Synopf.  161.  — Tourn.  Inft, 
}if , 8f  Vaill.  Hetb.  — Monti,  Prodr.  yy.  tab.  66. 
— Desfonc.  Flor.  allant.  I.  pag- 104.  i 

Grumes» 
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Gfamm  eviiiactum  I alpinum  , gla^fum  ^ anghfiU 
fi>Uum,Ucuftls  ariftjtis,in  fpu^m  difpvfiiis.ScYityyt- 
Crim.  128.  tab.  4.  fig.  11  & 21. 

Grcmtn  avenaceum,  difikhon,  loetifiis  tongioritus , 
eum  arifiis  nig^icantihus  j tnfUnis.  Tourn.  Inft.  f 25» 

& Vaill.  Hetb. 

Set  tiges  font  droites,  hautes  d').nviron  un 
pied , noueuf^s  à 1 ur  bafe , leuillées  à leur  partie 
infétiture;  ks  feuilles  glabres , droites . beaucoup 
plus  courtes  que  les  tiges;  l'orifice  de  leur  gaiise 
muni  d'uiie  membrane  faillame  , lancéolée  , ob- 
tufe.  Les  fleurs  font  glabres  , difporées  en  un  épi 
droit,  formé  par  une  panicule  itès-feriée,  inter- 
rompue à fa  bafe  ; les  pédoucules  inférieurs  i deus 
ou  trois  ramifications,  portant  chacune  deuxépil- 
Jets,  l'un  pédicellé , l'autre  prcfuue  feflile  ; les  pé- 
doncules du  milieu  fimples  , à Jeux  épillcts;  les 
épillets  du  fommet  de  l’épi  alternes  8c  felTiles.  Le 
calice  elH  deux  valves  oblongues,  aiguës,  inéga- 
les, contenant  de  quatre  i huit  fleurs  fefliles,  al- 
ternes 5 les  deux  dernières  ftériles  , fort  petites  , 
pédicellées  ; toutes  les  autres  portées  fur  un  rachis 
noueux , un  peu  géniculé , s'élevant  du  centre  du 
calice  ; les  valves  de  la  corolle  lilfes  , luifantes  , 
oblongues,  aiguës;  l’extérieure  munie  d'une  arête 
dorfale , géniculée  , tortillée , divergente , de  la 
longueur  de  l'épillet. 

J'ai  trouvé  cette  plante  fur  les  côtes  de  Barba- 
rie 8c  dans  les  environs  de  Marfeille.  ( K.  v.  ) | 

40.  Avoine  à feuilles  roides.  Jvtna  rigida. 
Marsh. 

Avtna  panuuljta , ealiùbus  bijloris  , jlofcuîis  crif- 
tatis  , rtctptacuUi  barbath  ; foltis  rigîdis,  dtfiichk  ; 
fiUmo  itptiuc.  Marsh.  Flot.  taur.  1.  pag.  77. 

Cette  plante  , félon  Marshall , eft  très-voifine 
de  l'avrnii  felquitenia  Linn. , furtout  par  la  forme 
de  fa  panieufe  8c  de  fes  épillets.  Elle  en  diflère  par 
fes  tiges  rampantes  8c  radicantes  J leur  partie  infé- 
rieure; par  fus  feuilles  plus  courtes  , roideS  , ttës- 
scuminées,  glauques,  fouvent  roulées  fur  elles- 
mêmes,  étalées  oc  difpofées  fur  deux  rangs.  Les 
calices  ne  contiennent  que  deux  fleurs  baibues  à 
leur  bafe  , munies  d'une  arête.  Les  anthèies  font 
violettes  ; les  (iigmates  blancs  ÿc  plumeux. 

Cette  plante  croît  fur  le  Caucafe  , au  bord  des 
torrens;  elle  fleurit  dans  l'été.  ^ (Mjnh.) 

. 41.  Avoine  maigre.  Avenu  muera.  Marsh. 

Avenu  rucemofa  , eulicibui  fubtrifioru  , flofeuUs 
gtjbris , i.ifimo  mutieo  , uterit  arifiaeii.  Marshall, 
Flor.  taur.  1 . pag.  77. 

Petite  plante , dont  les  tiges  s’élèvent  i peine  i 
la  hauteur  de  crois  à quatre  pouces.  Ses  feuilles 
font  étroites  8c  glabres  ; fes  fleurs  difpofées  en 
une  grappe  aloueée  ; les  épillets  de  la  grandeur  de 
Botanique.  Supplément.  Tome  /. 
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ceux  de  V avenu  fiavefeens  , fefliles  ou  pédicellés  • 
folitaires  ou  géminés.  Les  calices  contiennent  d^ 
deux  è quatre  fleurs  glabres;  l’inférieure  muti* 
que  i les  autres  munies  d'arêtes  divergentes. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  d'Imerette, 
an  pied  du  Caucafe.  O ( Marin.  ) 

* Tfp'ecei  moine  connues, 

Koyr{  l’article  Trisetum  pour  quelques  ef- 
pèces  d'avoine  mentionnées  par  Thunhctg  , dans 
fon  Prodrome  des  Plantes  du  Cap  de  Bonne  Efpé- 
rance, 

• Avenu  (elephantina)  , paniculâ  compofuâ , ca- 
lieibas  quadriforis  ; eorullii  pilafii , bifidis , arijiaui. 
Thunb.  Prodr.  Plant.  Cap.  B.  Sp.  2J. 

* Avenu  ( antaréla  paniculâ  eourSutà,  eulieibus 
quadrijtoris  eorollie  bijidii  , arifiatis.  Thunb.  1.  C. 

* Avenu  (montana),  pafiicu/d  ereââ  ; fpiculit 
pedunculjiis  , fubtri^oris  ; fotiis  plants  ^ fubhîifutii , 
rigidte.  Monti , Prodr.  Gram.  tab.  6y.  — Gmel. 
Syfl.  Nat.  I.  pag.  192.  An  vurietas  avent.pubef- 
eentis  ? 

♦ Avenu  (pallens)  , panicule  ramie  ireBie , culi- 
cibut  biptris  , coroUts  kirfutis  ^foliie  fetaceis,  Link. 
in  Bot.  lotirn.  2.  pag.  ) 14.  Habitat  in  Lufitanié. 
An  vurietas  rninor  uvene  elatioriei 

Obfervations,  Xéuvtna  pbirica  Linn.  lè  trouvé 
mentionné  parmi  \es  Jlipa.  ( b'nyet  n®.  ii.)  L'a- 
vena  eapcnjis  Linn.  a été  confidéte  par  Thunberg 
comme  appartenant  aux  uriflida.  L’avenu  elatior , 
n°.  4,  var.  # , eft  l'avenu  preeatoriu.  Thuiil.  Flor. 
patif.  , édit,  x,  pag.  j8.  La  variété  • eft  X’hoteue 
avenaeeue.  Scopol.  Carn.  1.  pag.  277.  {.‘avenu  le- 
fingianu  , II®.  7 , eft  la  mène  que  l'avenu  paniceu, 
III.  n*.  1 1 17 , 8c  Desf.  Flor.  aclant.  I , pag.  102  . 
ainfi  que  l’avenu  rugteüa.  Savi,  Flor.  pif.  I , pag. 

I jt.,  tab  1 , fig.  4.  — Bot  in.  Etruf.  i , pag.  84  ; 
mais  il  relie  incertain  fi  c'eft  vraiment  l'avenu  It- 
fiingiana  de  Linné.  (Voye^  Cavan.  Icon  Rar.  tab. 
4(  ,fig.  I . V avenu  fejquitertta  Linn.  ne  paroit  qu'une 
variété  de  l'avenu  pubefeens  Linn.,  n®.  II.  Il  fe 
rapproche  aufli  beaucoup  de  l’avenu  fiavefeene 
Linn. , dont  il  diffère  par  fa  panicule  plus  ferrée , 
d’un  blanc-argenté  , fouvent  melan.-.ée  de  violet- 
foncé.  L'avena  ve'ficolor,  n®.  1 q , Vill.  Dauph.  2 , 
pag  142  , tab.  4 , eft  revend  SehtLqerii.  Ail.  Flor. 
pedem.  n®.  2259.  — Sch-uchz.  Itin.  6 , pag.  4jf  , 
tab.  19,  8c  Ajr.  Prodr.  tab.  eft  l'avena  ulpina 
Latourr.  Chlor.  Lugd.  j.  L’avena  glumofa  de  Mi- 
chaux eft  la  même  plante  que  l'avenu  fpicaca  Linn. 

Quelques  auteurs , en  formant  une  fous-divifion 
d'elpèces  polygame; , y téuniifent  plufieuts  hakus, 
tels  que  l'holcus  lan^tui  — mollis  — odoratui  — 
redohns , Cie,  qu’ils  joigtiem  à l'jvrtid  elatior.  On 
eft  étonné  de  voir  l’aira  fubfpirata  Linn.  rangé 
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parmi  les  aira , ayant  tons  lef  carafl^res  ties  avoines, 
furtout  une  arête  dorfale  & loiti  lée.  Kuckr  tn  a 
fait  un  avenu  avec  raifon,  arena  iirtidts . Gram, 
pag.  19S. 

I.  Avoiba  de  Guinée.  F/j/»  gaineenjis.  Linn. 
& Lâm.  111.  Gen.  tab.  S96.  — Gx:iii.  tab.  6. 

Girtner  , fous  le  nom  d'cLitj  mtltmococca  . tab. 

6 , préfeiite  la  figure  d'un  fruit  qu’il  rapyorie  avec 
ration  aux  elait , Sf  qu'il  foupçonne  même  n'ê  re 
qu'une  vaiiÉiê  de  l'crpèce  précédente.  Il  en  dif- 
fère en  ce  qu'il  cfl  plus  petit , moins  ventru  > Ton 
enveloppe  bim  moins  epaille , de  forme  un  peu 
oblongue , tiflêrtée  fubitemeni  à Ton  fomm>t,  & 
(etn-inêe  par  une  pointe  oblique. Ses  femeneesfont 
brunes,  ovales,  oblongues.  Cet  aut<  ur  le  rapporte 
au  nux  ineicij.  \tlut  larvam  cjtendcni.  J.  Hauh  Hill. 
I.pag.  tSy.  rig.  1 , a,  & au  nux  indna  Urvju. 
Juhtil.  Deode.  tab.  48. 

Stvatcz  , dans  Ton  F/ora  Ind.  occU.  vol.  1 , p i g. 
61g,  a mimionnê  une  autre  elpéce  d'tiiis , qu'il 
nomme  : 

1.  AvOIRA  d'Occident.  Avoira  occidtnttlit.  Sw. 

Avoira  frondiiitt  pinnatis  ^foliotîs  vûginaiij  ,Jli~ 
pitibui  caudice^ut  incrmi,  Svartz  , 1.  c. 

Palma  non  fpinofa,fi>lnt  mincriivi  ,fnSa  pruni- 
forml , minimo  Sloan.  Jim.  17a.  Hift.  Z.  n®.  1 18. 
— Ciftk.  Otd.  nat.  pag.  too.  n".  6. 

Pa.'m.i  inirmit , candUt  ertüo  ; pinxh  amptexan- 
tibui  , Jubvaginaùs  ,*  bat  cU  mtnonius.  Btqvn  , Jam. 
pag.  54}.  n<  6. 

y ulgi  ihltch  apud  Jamaictnfta. 

Ses  tiees  font  hantes  de  cinquante  a foixame 
pieds,  blTes , dêpoutvues  d’épines,  couionnécspar 
une  touffe  de  feuilles  ailées , très  .étalée  s,  loncues  de 
linq  i dix  pieds  ; Us  folioles  linéaires  laméolées  , 
prefque  vaginales  i leur  bafe  ; les  pétioles  dé- 
pourvu. $ d'épines,  amplexicauUs  i leur  bafe.  La 
ipathe  univerfîHe  fe  divife  en  deux  valve».  Le 
fpadice  elt  long  deux  pieds  , trompolé  de  ra- 
meaux finiples,  rapptoihés,  longs  d'un  pied  , ra- 
battus , couverts  d'écailles  ferrées , ires-nombreu- 
fes,  de  dtflbils  lefquellts  fotttrK  de  très-petites 
II.  uns , les  unes  mâUs  , les  antres  femelles , mêlées 
entt’elles.  Le  calice  ell  i fit  folioles,  trois  infe- 
eieures  fort  petites,  trois  fupérieures  prefque  de 
♦a  longueur  de  la  coioHe  , lancéolées , ccdorées  r 
da  corolle  bltnche,  en  entonnoir;  le  limbe  à lit 
découputes;  fit  lilamens  très-courts,  (iibulés,sn- 
fêtés  fur  Us  divilions  de  la  corolle  ; 1rs  anthères  , 
tn  coeur,  prefque  droites;  point  d'ovaire,  ex- 
cepté un  embryon  ftérile.  Drns  les  fleurs  femelles,  ^ 
te  limbe  de  la  corolle  ell  telTerté  à fon  fommet , ; 
Vécouvert  par  une  coiffe  membraneufe , qui  s'ou-  j 
Vte  tianfveifaletnent  i l'époque  de  U floiaifon 
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&:  dont  la  partie  inférieute  rtfle  dans  If  calice. 
L'ovaire  cil  jaunâtre  , in  coeur;  le  ftyle  droit , fu- 
bulé , plus  court  que  la  corolle  ; le  Iligmaie  à trois 
dïcoiipiires.  Le  huit  elt  un  drupe  ovale,  petit, 
legéremtnt  anguleux , renfermant  une  feule  fe- 
mence.  11  n'a  été  obfcrvé  quê  ttés-jeuni. 

Ce  tte  plante  croît  fur  les  montagm  $ , dans  l’in- 
téfiewrde  la  Jamaïque,  b (Dcf.ripi.  tx  iwart^.  ) 

AVONG-AVONG.  C’eft  , félon  M.  du  Petit- 
Thuuats,  le  nom  malgache  d'un  arbre  remarqua- 
ble de  Madaeafcar  , qui  piroir  être  une  c fpéce  de 
p-ftnaia  , de  Ta  famille  dos  araliacées  ( JuJT  ) ; il  le 
diliingue  par  fon  tronc  prefque  lîmptc,  à la  ma- 
nièie  des  palmiers,  & par  Tes  feuilles  qui  font 
trè— grandes  & ailées  avec  impaire  ; triais  chaque 
piite  de  folioles  efl  redoublée,  c’ell- à-dire  que 
d.s  deux  côtés  il  en  part  deux  du  même  point. 

AURICULAIRE.  Aurhutaria.  Genre  de  plantes 
de  la  famille  des  champignons , établi  par  Bulliard, 
8r  compris  parmi  les  théléphort  s.  ( ce  mat 

& les  IHufirations  dti  Gtnrti  , tab.  88ô.  J La  figure 
I eff  X auriçulafia  canophyUea  Bull  , 8c  la  flgute  X 
Xauricu/a'ia  rtjtixa  Bull. 

AURICULEou  OREILLE  D’OURS,  efpèce 
de  f rima/a,  air.fi  nommée  à catife  de  la  forme  de 
Tes  feuilles.  Ibumcfort  en  faifoit  un  genre  à raii- 
fon  de  fon  calice  beaucoup  plus  court  que  le  tube 
de  la  corolle.  ( Kcyc^  PaiMtviai.) 

AURICULÉES  ( Feuilles  V Auriculata  folia.  On 
donne  ce  nom  aux  feuilles  lorfque  leur  dilque  fe 
prolonge,  à leur  bafe,  en  deux  appendices  féparés 
du  pétiole. 

AURONE.  Airotaaum,  Genre  de  plantes  de 
Toumeloit,  que  Linné  a réuni  aux  artamifia, 

( Kayc(  Akmoiss  ) L'auronne  femelle  ell  une 
fantoline. 

AUTOUR,  écotee  légère  du  Levant,  fpeis<. 
girufe  , fans  goût , fans  odeur,  enipioyéé  dans  Ig 
préparation  du  carmin. 

AU7.UBA.  Plumier,  dans  fes  manuferits  8c  Tes 
deflins  non  publiés,  vol.  f , tab.  124,  cite,  fous 
ce  nom , un  grand  arbre  de  Saint-Domingue  , qui 
eff , félon  lui , l'acaoiai  du  pays , 8c  qu’il  croit  être 
le  même  que  Vaafuia  dont  parle  Oviedo  dans  fon 
Hijloirx  des  Iodes  occidsotaUs.  On  ne  peut , d’après 
la  figure  8c  la  deferipcion  iiKoinpIcie  de  Plunuer, 
indiquer  le  vrai  gente  de  cet  arbre,  qui  a les  feuil- 
les alternes  ; les  fruits  de  forme  ovale , jaunes  , 
charnus  , remplis  d’une  humeur  vifqoeufr , au 
milieu  de  laquelle  efl  un  noyau  dur,  femblable  i 
celui  d'une  olive.  Il  piroît  fe  rapprocher  ia/ide- 
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AXIE  de  1»  Cochinchine.  Ax!a  cotUa<lùntt%fu, 
Leur. 

Axiü  tûule  rAmofi^mo  > Jviii*  iaïutoldtts  » tomtn* 
tojù.  tour.  Flot,  cochin.  i.  p>g.  44- 

C*eft,iu  rapport  de  Lourciro,  un  arbriffeau  dont 
les  racines, preiqusfufiformes,  produifent  pluneurs 
tiges  rougeitres  , un  peu  couchées , noueufts  , 
très-rameufes  , hautes  de  deux  pieds  , garnies 
de  feuilles  oppofées  , inégales , ovales  ■ lancéo- 
lées , petites , comenteufes  , légèrement  créne- 
lées à leurs  bords.  Les  fleurs  font  petites,  d un 
blanc- rougeitre , difpofées  en  grappes  ptefijue  tet- 
tninales.  Chacune  d'elles  offre  : 

i“.  Un  ealict  i trois  folioles  courtes,  aigues, 
kiégales , caduques. 

a*.  Une  corolU  monopétale,  campanulée,  fort 
petite,  régulière,  dont  le  limbe  cft  plane,  a dix 
lobes  courts,  arrondis. 

a».  Trois  iiamints , dont  les  filameru  font  fiü- 
formes  , de  la  longueur  de  la  corolle  , foutenant 
des  anthères  à deux  lobes  globuleux. 

4».  Un  ovAin  inf*rieut,  ovale,  cannelé,  fur- 
monté  d’i»  ftyle  filiforme,  de  la  tnéme  longueur 
que  les  étamines  , terminé  par  un  ftigmate  épais. 

Le  fruit  confifte  en  une  feule  femence  ovale , 
cannelée,  velue. 

Cet  arbulle croît  à laCochinchine.  T)  ( Dtfcript. 
t*  Leur.)  D'après  Loureiro  ,il  eft  très-utile , dans 
les  fièvres  intermittentes  , pour  détruire  les  obl- 
truflions , les  humeurs  vifqueufts  des  poumons. 
Il  excite  l'urine , fueur  & Its  règles. 

ObrervAtions.  Loureiro , jugeant  cet  arbulle  di- 
gne,par  fes  propriétés,  derivalifetavec  legm-fcn, 
fui  a donné  le  nom  A'axU . du  grec  axiot  ( J'gmu  ) , 
digne.  11  a.  pat  fes  femences  nues , quelques  rap- 
ports  istc  herhaavia  ; mais  il  le  rapproche 
davantage  des  valérianes  par  fon  caraftère  gêné* 


riQue.  On  l'cn  diftingue  par  fon  port , par  U co- 
xolle  régulière  à dix  lobes.  Quant  aux  trois  fo- 
lioles caliciiiah  s,  ily  a lieu  de  foupçonner  que 
ce  font  trois  braaées  , furt<nit  fi  elles  font  infe- 
lieutes  à l'ovaite.  La  corolle  devroit  être  alors 
confidérée  comme  un  calice  qui  recouvre  la  fe- 
mence.  Loureiro  ne  dit  point  fi  ce  calice  , qu  il 
app«llecoro«r  i fa“  corps ounon  ivecU  femence. 

AXlNÉE.  AxIaaa.  Ce  genre  a été  établi  par 
■ MM.  Ruir.  & Havon  dans  leur  Prodromt  dt  U 
-fhridu  Pérou.  Il  appartient  i la  familledes  m^l- 
• tomts  , Br  fe  rapproche  des  b/uiru , dont  il  diffère 
‘ principaUment  par  Tovaite  libre  ou  fupetteur.  1^6 
olice  eft  en  forme  de  coupe , perfiftant  , divife 
en  cinq  ou  fix  dents  -,  la  corolle  coinpofée  de  fix 
cétales  en  doloire , inférés  fur  les  bords  intérieuis 
■'du  calice  } douze  étamiqes.  dont  fix  alternes  plus 

I lqIlg^es  , un_qvajte  oblqng,  tro^qué.  furmopté 
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d'un  llyle  recourbé , de  la  longueur  des  étamines, 
terminé  par  un  ftigmate  fimple  8c  obtus.  Le  fruit 
confifte  en  une  capfule  oblongue , tronquée  . en- 
tourée par  le  calice  perfiftant , i fix  loges . a ui 
valves  s'ouvrant  à leurs  angles. 

On  ne  cite  que  deux  efpèces  appartenantes  à ce 
genre,  mais  fans  defetiption.  K avec  une  feule 
phrafe  fpécifique. 

t.  Axinée  lancéolée.  AxIaaa  UnctolatA. 

jtxlrtiû  foliis  ovatO“léiftc(ol<itis  f t 

dentatU.  Ruiz  8c  Pav.  Prod.  Fl.  per.  pag.  laa. 

C'eft  un  arbre  fort  élevé  , à feuilles  oppofées , 
ovales-lancéolées  . dentées  i leurs  bords , mar- 
quées de  cinq  nervures.  11  croît  dans  les  grandes 
totéts  au  Pérou.  T) 

1.  Axinée  i fleurs  purpurines. iéxmaapiirpHrM. 
AxinAA  foliis  eordotis  , ftpumturviit  , crenAtf 
detitatis,  Ruiz  fie  Pav.  I.  c. 

Arbre  de  quinze  i dix-huit  pieds , des  grandM 
foiéts  du  Pérou.  Ses  feuilles  font  en  forme  de 
coeur  , à fept  nervures  crénelées , dentées  à 
leurs  bords  ; feS  fleurs  de  couleur  purpurine  ; elles 
varient , dans  le  nombre  de  leurs  parties , de  cinq 
1 dix.  T) 

t.  Axiris  cératoïJe.  Axyris  etrAtoidts,  Linn.— 
Lam.  111  Gen.  tab.  yj}.  fig.  i.  — Gxrtn.  de 
Frua.  8c  Sem.  a.  pag.  iio.  tab.  ta»,  ng.  i.  — 
Vahl,  Symb.  i.  pag.  76.  — Jacq.  Icon.  Rar.  tab. 
<89.  8c  Mifcell  a.  pag.  }jy. 

Achyranthrs  ( pappofa  ) , foliis  Alttrnu  , crjfuf- 
culis , linrari-  cuntatis . oùtufs.  Forskh.  Flor.  rcgypt-“ 
atab.  48. 

Diotit  Ctratoides.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  568. 
Ctrato<ptrmum  poppofum.  Perf.  Synopf.  Fiant,  a. 
; pag.  jja. 

KrafLhtrùnnikoviA.  Cüldepft,  Ad-  Pettop.  l6. 
Î pag.  J48.  tab.  17. 

Le  calice  i deux  divifions  , perfiftant  8c  recou- 
' vrant  le  fruit , qu'il  fumionte  par  deux  efpètei 
; de  cornes  , a fait  regarder  cette  efpèce , pat  quél- 
qiiés  botaniftes  , comme  devant  former  un  genre 

- . ...  : fiesmrn»  rllditit  ! IVOtf  UnC 


particulier,  qu’il»  ont  nommé  diûtis  : c'eft  avoir  une 
bien  grande  padion  pour  les  génies  nouveaux. 

a.  Axiris  amara. -thoile.  Axyr;s  amaranthoides* 
Linn.  — Lam.  111.  Gen.  tab.  7^5.  fig.  a. 

AXIS.  ASSIS  : noms  arabes  du  tongue,  efpèce 
dechanvre,  ou  ayant  avec  lui beaucoupd  affinité, 
i Les  Turcs  le  nomment  afiruth.  On  trouve  enegro 
1 dansPomec  le  piment  fous  le  nom  d’<i*<. 

' AXYWS.  .(  yoyti  y^IJVIS.  ) 

■ -Zzz  a 


Digitized  by  Google 


54a  A Y A 

AYA-P^NNA,  efrèce  d'eupatoire.doiK  il  fcri 
f*it  mention  au  fuppiément  de  ce  genre.  Je  vais , 
en  attendant,  rapporter  ici  ce  que  M.  Aubert  du 
Petit-Thouats  adit  de  cette  p'ante.domla  dicou- 
vaite  & les  propriétés  ont  t.iit,  dans  le  tems , le 
fujet  de  pluiieurs  dilTertations  cuiieufes. 

•>  L'ttyj-ftirtiu  ert  le  nom  que  les  hibitans  du 
Ere  fil  donnent  à une  plante  de  leur  pays , à laquelle 
ils  anribuent  de  grandes  propriétés  i ce  qui  enga- 
gea Augnftin  Dandin , frère  de  celui  qui  a dirigé  le 
voyage  à la  Nouvelle-Hollande  , entrepris  pour  le 
progrès  des  fciences,  i la  porter  à l'Ile-de-France  ; 
ce  qu'il  a exécuté  en  1797.  Ce  ne  fut  pas  fans  peine 

Îu'il  parvint  à lé  la  procurer.  Elle  fut  confiée  aux 
oins  de  M.  Céré  ) elle  avoir  déjà  été  éprouvée 
avec  fuccès  dans  la  culture  des  arbres  i épi- 
ceries. Sur  la  réputation  de  cette  plante,  on  crut 
qu'on  lui  avoit  confié  un  treror  encore  plus  pré- 
cieux; auRi  appliqua-t  il  cous  fes  foins  i la  mul- 
tiplier : il  y parvint  heureufement  avant  que  l'ar- 
deur avec  laquelle  on  cherchoïc  à te  la  procurer 
fût  à fon  comble  ; cai  il  auroic  eu  peine  à la  con- 
ferver.  Le  récit  des  cures  multipliées  qu'elle  avoir 
produites  , étoic  tel , qu'on  dévoie  la  regarder 
comme  une  panacée  univerfelle  ; aufli  n’y  avoit-il 
aucun  malade  , dequelque  nature  que  fût  Ton  mal, 
qui  ne  l’envifagedc  comme  feule  capable  de  finir  les 
fouffraiices.  Elle  détruifoic  l'effet  de  toute  efpèce 
de  poifon,  celui  des  minéraux  , celui  des  végétaux , 
celui  des  ferpens.  Quant  à ces  derniers  , ce  qui 
vaut  mieux  que  tous  les  contre-poifons , la  nature 
a écarté  de  nos  ilts  africaines  ces  terribles  ani- 
maux; mais  il  y exille  quelques  fléaux  que  d'autres 
contrées  ne  connoifTem  pas  ; c'ell  ainfi  qiiela chair 
de  pluficurs  efpéces  d*  poilTons  eil  fujéte  à de- 
venir un  vrai  poifon  fut  certaines  plages,  dans 
cettaines  failbns. 

» L'aj  a puniia  y temfdioit  efficacement;  ce  qui 
titoit  un  gland  nombre  d'habitans  de  la  pofiiion 
de  Tantale  , où  la  crainte  les  lenoit  ; mais  ce  qui 
étoic  encore  plus  précieux , cette  plante  faifoit 
dirparoiire  tous  les  fymptômes  effiayans  du  té- 
tanos. En  un  mot , chaque  jour  découvroit  une  I 
nouvelle  propriété  i cc-ite  plante  merveilleufe  ; I 
en  forte  qu  il  t ût  été  plus  coott  de  faire  i'énu- 
métaciondes  matafiesqui  lui  avoiencréfillé,  que  de 
celles  qu'elle  avoit  gueries.  II  n'ell  pas  étonnant, 
d'après  cela,  que  l'on  ait  mis  beaucoup  d'empref- 
fement  à fe  la  procurer  : aufTil'a  c-nn  vu  vendre, 
au  bazar  ou  marché,  à raifonde  trots  fous  la  feuille. 
(II  elt  vrai  que  c'eû  la  plus  petite  monnoie  du 
pays.)  M.  Céré  , trouvant  beaucoup  de facilité  à 
la  multiplier  de  maternes  (fes  graines  ont  conf- 
tamment  avoné  jufqu'à  prefent  ) , fe  trouva  bit  n- 
t6ti  même  de  tép '.tâdrc  à l'emprelTemcnc  que  les 
habitant  meiioient  à s'enptocuter  des  pieds  , flepar 
ce  moyen  elle  fe  trouva  au  dcflus  des  befoins. 

• II  eût  été  cependant  difficile  de  patveoità  ce 
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point , fi  l’on  ne  fe  fût  un  peu  refroidi  fur  Ton 
compte.  En  cflét , l'expérience  ne  tarda  pas  à faire 
reconnotete  que  l'on  avoit  au  moins  exagéré  (es 
vertus  ; en  forte  que  , par  une  Inrtc  de  réaâion 
qui  e(l  prefquc  toujours  fa  fuite  de  l'engouement, 
on  vit  fucceffivement  diminuer  le  nombre  de  fes 
partifans;  ce  qui  lui  donna  le  lems de  fe  développer 
dans  tous  Us  jardins.  Il  el)  même  à craindre  que, 
comme  tant  d'autres  remèdes,  elle  ns  defeende  au 
point  d’étre  cotalsmem  oubliée.  Il  cil  probable 
cependant  qu'elle  peut  être  employée  avantageu- 
fement  dans  plufieurs  cas  ; mars  il  faut  que  des 
expériences  fuivies  8c  répétées  par  des  gens  de 
l'art  lut  afligneiit  la  place  qu'elle  doit  occuper 
dans  la  iiutière  médicale.  On  peut  conjeâuter 
d'avance  qu'elle  n'y  fera  jamais  comptée  parmi 
le  petit  nombre  de  remèdes  hér'  îques , qui , dans 
les  mains  d'un  médecin  habile , décident  réelle- 
ment la  cure  des  maladies  critiques  : c'eft  ce  que 
dénotent  fes  qualités  extérieures  , fon  odeur  8c  Cs 
faveur.  Son  odeur  efl  bien  aromatique  , mais  à un 
degré  inférieur.  Il  en  eft  de  même  de  fon  amer- 
tume j elle  eft  mêlée  i une  légère  afttiélion  , 
mais  fi  foible  , qu'il  efl  bien  difficile  de  penfet 
qu'elle  puilTe  jamais  faire  beaucoup  d'impteflioq 
fur  l'économie  animale. 

» La  botanique  offre  un  autre  moyen  de  crm- 
jrâurer  l'ufage  auquel  on  peut  employer  une  plante 
ueironqus  : c'eft  par  l'examen  des  rappoits  on 
egréi  d'affinita  qu  elle  peut  avoir  avec  d'autreS 
plantes  ; en  un  nuit  . fa  clallification  naturelle.  La 
place  de  l’jya  /tiaiia  n'a  pas  été  difficile  à déter- 
miner. Dès  qu'elle  a montré  fa  fleur  , elle  a dû 
être  placée  parmi  les  compofees  : on  n'a  pas  eu 
plus  de  peine  i trconnoitre  qu'dle  faifoit  partie 
dug-  n.eeupatoirejtiiais  cette  famiüeéiain  la  plus 
uombteul'e  du  régne  végétal , il  n'a  pas  été  aulli 
facile  qu:  dans  d'autres,  de  circonfetire  fes  venus 
generales  ; 8c  il  n'y  a pas  la  vingtième  partie  des 
efpèces  qui  la  compofent,  qui  aient  place  dans  U 
matière  medicalr , 8.-  par  confequtnr  qui  aient  été 
éprouvées.  Le  plus  grand  nombre  de  celles  qui  y 
figurent , fe  for  t éga'cmr r.t  remarquer  par  leur 
odeur  forte,  aromaiique  ou  fétide.  8c  parleur 
faveur  plus  ou  moins  an-.ére  , ces  deux  qualités 
réunies  ou  féparéts.  Le  genre  tupaioirt  lui- mène, 
contenant  une  cinquintaine  d'efpèces , n'ell  pas 
plus  circonlctii  dans  fi-s  propriétés  générales.  La 
plus  commune  .qui  habite  rEittopc,  a eu,  comme 
l'ti^-pûina  , un  moment  de  vogue  ; mais  elle  eft 
laïf  fee  depuis  long-:em$  pat  les  praticiens  , quei- 
qu'elle  paroiffe  mériter  U ut  ai  Centton  par  fon  amer- 
tume 8c  unelégèreodcut  aromatique,  il  y a d'auiies 
efpèces  qui  pollèdent  ceiie  derniere  qualité  â uo 
degré  plus  éminent  : c'eft  parmi  elles  que  doit  lie 
ranger  Vaya-paniui.  « 

La  defeription  abrégée  8c  les  caraâères  bota- 
niques de  Vaya-paniui  ont  paru , pour  la  première 
fors,  dans  la  Ca^iut  dt  Madrtt , du  8 août  ;8oi  g 
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ils  filfoient  pittie  d'une  lettre  que  M.  Aubert  du 
Petit-Thouais  avoit  adreffeeau  lioâcur  An<fctfon, 

8c  que  celui-ci , après  l'avoir  traduite , fit  inférer 
dans  cette  fVutlle.  M.  Ventenat,  qui  ne  pouvoir 
en  avoir  connnilfance , fit  de  teiie  plante  l'objet 
d'un  Mémoire  lu  à l'inllitut  itationai  : depuis  , il 
en  a publié  une  figure  dans  Ton  bel  ouvragu  fur  les 
plantes  du  Jatdin  de  la  Malmaifon.  {Di3.  au 
Scicnc.  nat.  ) 

I.  AvàNï  délicate.  Aytnia  pufilta.  Linn. — l.am. 
III.  tab.7ja.  — Cav.  Üiffett.  5.  p.  189.  tab.  147-  , 
— Gxrtn.  de  Frua.  8c  Scm.  1.  pag.  581.  tab.  79. 

4.  AyÈNE  lilTe.  Aycnia  Itvigata,  Sscatlz. 

Aytnia  foliii  oratis  , inttgrit  , glakirrinii  f gtr- 
mint  pedictUato  ; ntciario  dtccmfido  , radiata.  Sw. 
Prodr.  pag.  97.  — • Flo^.  InJ.  occid.  1.  p.  tnt* 

Arbriffea  1 divifé  en  rameau»  flexueux , glabres , 
cylindriques,  garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées, 
ovales , obtuf.5,  entières,  glabres,  arronditsà  leur 
bafe,  veinées,  longues  d'un  pouce  ou  d'iin  pouce  8c 
demi,  munies,  I la  bafe  des  pétiole». de  ftioules  très- 
petites,  fubiilees.  Les  fleurs  font  petite»,  d'un  rouge 
de  fang,  folitaires,  axillaires  { le»  pédoncules  fili- 
formes, plus  longs  que  les  pétioles  ( Iccalicei  cinq 
folioles  pâles,  ovales,  concave»  ; l'appendice  tu- 
bulé, divifé,  â fon limbe,  en  dix  découpures  éta- 
lées, linéaires,  acuminées,  un  peu  réflécnie»  i leur 
fommet,  pubefcemes,  de  la  longueur  des  folioles 
du  calice  j les  filamens  ptefque  nuis  ; les  anthères 
arrondie!,  â deux  lobes;  le  tlyle  court,  â peine 
faillantj  le  Rigmate  prefqu'en  tête. 

Cette  plante  croît  parmi  les  broulfaillcs,  â la 
Jamaïque.  T)  ( Swart^.  ) 

AYENIA.  ( Koyrî  Ayhne) 

AYLANTHUS.  ( Kayti  Langit  8c  Ponge- 
lion.) 

ATTONIA.  ( Koycf  Aitcne.  ) 

AZADARACHT.  ( Kaycp  Azédarac.) 

AZAI.EA.  (F'fyct  Azalée.) 

AZALÉE.  A-taha.  Ce  genre  tft  un  démeinbre- 
ntenc  du  ckamarkodindroj  de  Tournefort , qui  réu- 
ni/lbit  en  un  feiil  gt-nre  les  rhodatendrum  8:  le» 
atalta  de  Linné , entre  lefquels,  en  effet , il  n'exifte 
d’aune  différence  que  celle  du  nombre  des  étami- 
nes, 8c  dont  la  coto  le  , dans  les  ujuAu  , eft  iné- 
galement divifee  à peu  piès  comme  dans  les  chè- 
vrefeuilles. 

Le»  nombreufes  variété»  que  l'on  obtient  de» 
a^alta  vifeofa  8c  nudifiora  , que  M.  de  Lamatclc 
tegaede  elles-mêmes  comme  deux  variétés , ren- 
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dent  donteufes  plufieuts  efpèces  que|||ci  a don- 
nées comme  nouvelles. 

l/a^aita  procumhens  ^ n®,  4,  e{l  gravé  dans  le» 
Il.ufiialwni , tab.  1 10  , fig.  l , 8c  i'aialta  g/auca 
fip.  a.  Michaux  , dans  la  Flort  dt  f Amirijut  ftp- 
ftatrionaU  , préfente  Ut  eipcee»  fuivames  commn 
devant  être  dilUnguées. 

7.  Azalée  blanchâtre.  A\attjeantfctnt.  Mich. 

A\a!ca  foliis  fatiùs  ttttui  tamtnto  tantfitatiiiu  , 
nervo  non  Jtt'gtra  ,*  partout  roftîs  , non  vijtidu  ; ca- 
litt  minuiij^mo , Jtamtnibus  txferut.  Mlch.  Flor. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  lyo. 

Dans  celte  plante  , les  fleurs  font  nues,  e'efl-â- 
dite,  dégagées  de  feuilles,  réunies  en  ombelle; 
la  corolle  couleur  de  tofe  , point  vifqueufe  , gla- 
bre ou  à peine  pubefeente  lorfqu'on  l’examine  i 
l'ceil  nu.  Son  tube  cil  plus  court  que  d.ins  l'ape/M 
vifeofai  les  dents  du  calice  très  courtes,  obtufes, 
arrondies  i les  étamines  Taillantes  ; les  feuilles  re- 
vêtues en  dellous  d'un  duvet  léger  8c  blanchâtre. 

Cette  plante  croit  fur  le  bord  des  niilTeaui , dan» 
la  Baffe-Caroline. 

8.  -Azalée  chèvrefeuille.  A[alta  ptryclimmi- 
dts,  Mich. 

Aia/ca  fuinudifiora  , foliii  glaitllu  ; ntrvo  fupri 
lanagir.ofoyftitUifttigtrv;  fioritns  majoritus  , noa 
vifeojis  faminibui  longifimi  cxftnii.  Mich.  Flof. 
boréal . Amer,  t . pag.  i j i . 

F.lle  fe  diffingue  de  l'ere/rt  viftofa  pat  fes  flent* 
point  viCflueufes.  Ses  feuilles  font  prefque  glabre»  , 
verres  à leurs  deux  faces  , lanugîneufes  fur  leut 
principale  isetvure  gn  deffus  , pileufes  en  deflbu». 
La  couleur  eft  rofe  ; le  tube  velu , plut  court  que 
le  limbe , <^ui  eft  beaucoup  plus  grand  que  dans  le* 
autres  efpeces  i les  étamines  très-faillames  ; les 
dents  do  calice  courtes,  ovales,  atYaodies;  le* 
fleurs  prefque  nues. 

Cette  plante  croit  dans  VAméiique  feptentrio- 
nale  , â ta  Nouvèlle-Jetfey.  I> 

9.  Azalée  couleur  de  fouci.  Agatea  caUndu- 
lacta.  Mich. 

Apalta  fiiinadifiora  , fdHit  atriiigià  pnitmihar, 
ptrftâis  hirfutotit  ; fioribuj  amplioriuts  , non  vifeo^ 
fil , celtndütactii  i caticii  dtniiktu  obtongis  ; corolli 
tuba  hirfato  , laeinüi  brtvion.  Mich.  Flor.  boréal» 
Amer.  1.  pag.  i;t. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  Va^afta 
por.ciea ,'  mais  fes  feuilles  font  glabres  , tandis  que 
dans  celle-ci  elles  font  pubefeentet  à leurs  deux 
faces  i 8c  lorfqu'elles  font  entièrement  dévelop- 
pées , elles  relient  un  peu  hétiffées.  Les  flenrs  font 
plus  grandes,  prelque  nues,  point  vifqueufis*. 
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d'iM  jaun4k  fairin , quelqaefois  d'un  mage  de 
feu  tirant  iur  te  jaunci  le  tube  de  la  corolle  velu, 
plus  court  que  Us  divifions  du  lymbe  ; les  dents  du 
calice  oblongues. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amécique  feptenttio* 
mie  , fur  les  hautes  montagnes  de  la  Caroline  & 
fut  les  bords  du  fleuve  Savannah.  f) 

* Azalée  d feuilles  de  tomirin.  A\tUa  rof- 
miariiùfolia.  Burm. 

A^atta  jtorihus  folitarih  ; fotiis  lintjri-lanctoh- 
lis,  margine  refiexii , hirfutii.  Butin.  Flor.  ind. 
pag.  41.  tab.  lîg.  5.  — Lam.  III.  Gen.  1.  pag. 
495.n».  aiyj. 

Ses  feuilles  font  alternes  , linéaires-lancfolées, 
«dues,  repliées  i leurs  boids,  étroites.  alTez 
femblables  ï celles  du  romarin.  Les  fleurs  font  fo- 
litaites  & non  dirpofées  en  ombelle  } le  calice  fer- 
rugineux} la  corolle  jaune. 

Cette  plante  croît  au  Japon. 

* Azalée  pileufe.  A^atea  piloja.  Mich. 

A^dUà  fjliis  pilofis  , .u/  dpitem  nivtis  ; fiorihuj 
oBandrîst  coroUts  ovatit.  Lam.  Ill.Gen.  i.  pag.  494. 
^Alich.  Journ.  d’Hift.  nat.  vol.  1.  pag.  410. 

Cette  plante.  C véritablement  elle  appartient  i 
ce  genre , efl  remarquable  par  Tes  fleurs  à huit 
étamines  i par  Tes  corolles  ovales.  Ses  capfules  font 
oblongues  , angiileufes  i Tes  feuilles  pileufcs , d'un 
blanc  de  neige  à leur  fommet.  Elle  croit  fur  les 
plus  hautes  montagnes  de  la  Caroline  , vers  les 
dburces  de  la  tiviête  Catavba.  b 

AZARA.  Aiara.  Genre  de  plantes  dycotylé- 
dones , i fleurs  incomplètes  , dont  la  famille  naïu- 
Tielle  n'a  pas  encore  pu  être  déterminée , qui  pa- 
voit  avoir  des  rapports  avec  les  pruiij,  & peut-être 
uvoir  fe  réunir  à la  Emilie  des  rofacées.  Ruiz  Sc 
von  . auteurs  de  ce  genre  , n'en  ont  décrit  dans 
leur  Prodrome  de  ii  Flore  du  Pérou , que  le  caraffètU 
générique , Sc  en  ont  menriontté  trois  efpèces  i 
tiges  ligneufes,  fous  forme  d'atbiifleaux , dont  les 
feuilles  font  amères  & Us  fleurs  odorantes.  1 

_le  zaraâère  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

1*.  Un  calice  divifé  en  quatre,  cinq  ou  fit  par- 
.tict  renvctlêcs  pendant  la  dutaifon,  & puis  re- 
•dreflees. 

I®.. Point  de  co’oUe. 

}®.  Un  grand  nombre  à’étamiaeii  vingt-jeux. à 
trente-fis  , attachées  fous  l'ovaire  } les  filamens 
Tapillaires.  de  la  longueur  du  calice,  foutenanc  des 
'aathères  arrondies  , à deux  lobes. 

.Besyi/enir/u  ftéiiles  ( neâaires),  fembUbks  |à 
teeux  desi étamines,  uiu'splus  ceurts  j placés  entre 
.MSakuBi«is;&  Je  (alùe. 
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4*.  Un  main  libre . arrondi , futmonté  d*ttB 
flyle  fubulé , terminé  par  un  fligmate  obtus. 

Le  fruit  confifle  en  une  baie  entourée  par  le 
calice , terminée  par  le  flyle,  i une  feule  loge  , 
contenant  des  femences  nombreufes  , attachée» 
fut  trois  placentas  adhérens  aux  parois  internet 
de  la  baie. 

Espèces. 

I.  Azara  dentée.  A^ara  fernta.  Ruiz  & Pav. 

A^ara  foUit  geminit , ferratit , mojori  lanceolalo, 
‘mixori  fuhrotundo  ; corymbis  multifioris.  Ruiz  Sc 
Pav.  Prodr.  Flor.  per.  pag.  1J7. 

Arbrifleau  dont  la  cime  efl  prefque  globuleufe  ; 
les  feuilles  géminées , dentées  en  feie  ■ une  plus 
grande  lancéolée , une  plus  petite  un  peu  ar- 
rondie. Les  fleurs  font  nombreufes,  dilpofées  en 
corymbe.  Il  croît  au  Chilipdans  les  forêts.  ^ 

Z.  Azara  à feuilles  entières.  A^ara  iiuegrifoBo.' 

Ruiz  8f  Pav. 

A^jra  foliia  gemiait  , inugerrimit  , majoré  ob- 
ovétu  I fianbut  fpUaiis  , peadulU.  Kuiz  ÜC  Pavon, 
Prodr.  Flor.  peruv.  pag.  i}8. 

Cet  aibrifleau  s'élève  i la  hauteur  de  dix-huit 
ou  vingt  pieds.  L'es  feuilles  font  géniinées,  très- 
entières,  inégales;  la  plus  grande  en  ovale  ren- 
verfé.  Ses  fleurs  (ont  dilpofées  en  »is  pendans.  Il 
cioit  dam  les  grandes  forêts , au  Chili  , dans  les 
enviions  de  la  ville  de  la  Concepiion.  f; 

5.  Azara  dentée.  A^ara  deniata.  Ruiz  Sc  Pav. 

A^ara  foliis  geminit , deruatis , majoré  elliptito  j 
fioribut  umbeliatis.  Ruiz  & Pav.  1.  C. 

Se<  feuilles  font  dentées , géminées  , inégales  ; 
la  plus  grande  elliptique  ; les  fleurs  difpofees  en 
ombelle-  Il  croit  dans  les  mêmes  lieux  que  les  , 
deux  efpèces  piécédences.  T> 

AZÉDARAC.  Melia.  M.  de  Juflieu  range  ca 
genre  dans  U famille  des  azédatacs  ou  méliacécs. 

I.  .Azédarac  bipinné.  Melia  aiedarach.  Linn. 

— Lam.  111.  Gen.  tab.  )ja.  — Cavan.  DilTctt.  7, 
pag.  j6j.  tab.  107. 

® Melia  (compofita),  foliis  pinnatit  , foiiolis 
infmis  ternaiis  ; pedunculis  , calicibus  corollifque  to~ 
mentojis.  Willd.Spec.  Plant,  a.  pag.  J59. 

Au  mciia  dubia  i Cavan.  OilTeri.  7.  pag.  ;64. 

. Arbriffeau  dont  les  rameaux  font  noirâtres  en 
vicilliflant,  épais,  cylindriques,  ridés,  fltiés, 
marqués  de  cicatrices  ; les  plus  leunes  loniemeux 
& feuilles;  les  feuilles, alternes  «fonguripe.ni  pé- 
^tiolyes  , ailées  avec  une  impaiie  ; les  luiioics  pé- 
liliçeJléeSigJjbHS.a  feujs.qym  laces.  o^alc»,  acq- 
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min^ei,  Yf inée» , ’ktiement  dentées,  entières  i 
leur  bjfe,  pubefcemes  dans  leur  jeumlTi^  i les 
r'eitüles  infétieures  lernéesi  les  pétioles  pubef- 
■ cens,  fuitnul  â leur  bafe.  Les  fleurs  font  ditpufées 
en  un  cor>mbe  paniculé,  asil’aire,  plus  court  que 
• les  feuilles  i les  pédtKicules  cylindriques,  pub:f- 
ceits  ; le  calice  toinemeux , à cinq  dents  obtules  ; 
Jt's  pétales  linéaires,  obtus , tomenicux  en  dehors  ; 
l'appendice  cylindrique  îc  denté  ) les  amhércs 
ovales , aipuès  , inférées  à l'orifice  île  l'appendice } 
le  ftigmatc  en  tête.  Le  fruit  n'a  point  été  obfetvé. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.^ 
( Willd,  ) 

AZLROMIÎR  : nom  particulier  fous  lequel  eft 
connu  le  cratigut  a^arotus  Linn.  Son  fruit  fc  nomme 
; c'efl  notre  Neflier,  n*.  a. 

AZIER.  Ni'iuitelU.  Ce  genre,  très-rapproché 
des  pfy.othrLi , en  diffère  par  le  nombre  des  loges 
8c  des  feroenecs  : il  n'y  en  a que  deux  dans  les  pfy- 
cothria,  cinq  dans  les  nonaxtl'a.  M.  de  Lamarrk  a 
figuré,  dais  fes  llhfiratim  dts  Gtnns , le  n*.  4, 
tion-Uf/iit  ra>.tmofa  , lab-  I yj  , fig.  I , 8c  le  n**.  y , 
nonatt/ia  vijtacea  , fig.  2. 

AZIMA.  (Koycy  Azime  , & 111.  Gen.  tab.  807. 
— Sebaf.  Thef.  i.tab.  15.  fig.  i.)  — Manaia  bar- 
Urioiitt.  Lhétir.  Stirp.  tab.  1. 

AZOLLA.  ( Koyey  AzollE,  8c  III.  tab.  86j.) 

Cette  plante  a la  forme  d'un  fatviaia,  8c  paroît 
en  avoir  les  caraélèt es , amant  qu'on  peut  en  juger 
d'après  l'infpeélion  de  fes  parties,  infiniment  pe- 
tites. (/vjf.  ) 

AZORELLA.  (Kopty  Azorellï.) 

AZORELLE.  A^ott'la.  Ce  genre  , établi  par 
M.  de  Lamauk,  a été  depuis  nomme  thamitii 
par  Gsttner.  Ce  dernier  auteur  y a réuni  sine 
autre  plante  fous  le  nom  de  chamiùs  trUufpidna , 
qui  fe  trouve  être  la  même  nue  le  baiaxjie  Com- 
merfon  8c  de  Jufiieu  , Sc  dont  M.  de  Lainarck 
avoir  fait  une  efpèce  d'bydrocotyle  (Aydrvtviyie 
-ganwlftra  , fi*.  Q ) , i laquelle  il  lêunit  quelques 
variétés  , dont  fa  troifième  ( vat.  y ) me  paroît 
trop  bien  diflinguée  des  autres  pour  ne  pua  en  être 
féparée.  Peut  être  faudta  t il  égalrmenc  réunir  aux 
^\orxUa  le  genre  que  MM.  Ruiz  & Pavon  oi>i 
:nom<né  frafrofa  dans  L-ur  F/arc  du  Peroa.  D'après 
ces  oblctvations  , voici  le  tableau  des  efpèces 
aiutquelles  fe  trouvent  réunies  quelques  autres 
qui  OUI  été  decouvertes  à la  Nouvelle- Hollande 
par  M.  de  Labitlardière  , 8c  d'autres  décrites  par 
Ca  vanilles. 

E s R àc  E s. 

I.  Azorelle  fibmcRteufe.  A\onlla^lammtofa. 
Lam. 
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A\orcHa  faliit  inJivifis  , ùutgerrimi»;  pitlolit  /»- 
firni  dilaiaüs , (iliaiii  Vahl,Synib.  y.  pag.  47.  — 
Willd.  Spes.  Pfant.  1.  pag.  Ijfij.  — Laui.  lil. 
Gen.  tab.  189.  fie.  1. 

Chamiùs  istugrifoUa.  G«rtii.  de  rtuft.  6c  Sem. 
I.  pag.  94.  tab.  22.  fig.  4. 

les  fruits  font  petits,  lé.Rértment  conipiimcS  , 
ovales , couronnes  par  les  dents  du  calice  , fot- 
més  de  dtux  ftinct.c>S  mirquées  rie  trois  lignes 
raillantes  fur  le  dos.  Gatrrni  t a obfctvc  que  quel- 
quefois ces  fruits  fe^divilon.nt  en  trois  femences  : 
caraClère  très-lingu.tet  8c  jufqu'atois  unique  dans 
les  ombelles.  • 

2.  Azorelle  à trois  pointes.  Aïonl/a  iricaf- 
pîdata- 

A\ortUa  foUis  trifdis  , peùcUs  nudis.V M iSypah. 
y.  pag.  48  — WilU.  Spec.  Plant.  I.  pag.  lydj. — 
Lam.  lit.  Gen.  tab.  iBçj.  fig.  2.4. 

Chamilis  trtfansta  (riciifpidata.  Catlln.  <J«  Frudl. 
ic  Sem.  pag.  i^y.  tab.  22.  fig.  4. 

Hydracolylt  gammifira.  I.am.  DiÔ.  y.  pag.  if6. 
n”.  19.  var.  «. 

Balax  gltbaria.  Comm.  Herb.  Sc  MIT.  — JulT. 
pag.  216  ec  4jy. 

Vulgairement  Gommier  des  Malouinet. 

Eadtm  tfo/iis  bnvtoribas  , dtnJij^Tjti  imbriçaûp- 
Lam.  I.  c.  8c  III.  fig.  y. 

Les  tiuiis  font  beaucoup  plus  grands  que  daop 
t'efpece  precedent*  y fes  fleura  plus  ratas  8r  quel- 
quefois lolicaires. 

y.  AzoaetLE  poru-gomaie.  À^artlla gummifrrg. 

A{ortlia  folHs  iaugerrimi/  , gtairif  ,,dtB/ifi's^i  ipa- 
triealis.  (N.) 

üydrocoiyU  gasnmiftra  , SX1.  y.  Lam.  Diâ,  y. 
pag.  lyÉ.  n“.  19. 

Cette.efpèce.diffète  de  la  precnièrépv  fes  ifcuyltts 
très-petites,  oyalys,  Kès-glabAcs  ,unpeu.tharnu*q. 
lifîes  , prefque  btifautc;  , pn  ppu  concarés,  4*S<<- 
rement  aigues  , très- imbriquées  aeUes  riy^iqgp 
de  la  fécondé  par  ces  mêmes  feuilies  très- entières, 
plus  courtes , moins  épaid'cs  , 8c  par  la  plante  en- 
tière beaucoup  plus  petite.  Elle  croît  fur  le  fom- 
mei  des  montagnes  du  détroit  de  Magellan , oïl 

elle  aptéreciieiUiepar  CofnaierfgB.i(  K./tcn  Vcê. 

Disfonl.  ) 

y.  Azorelle  gazonneufe.  A\otttta  ttfiitofu. 
Cavan. 

A^ortlla  fotiis  muhifariàm  imbricatis  , cra^s  ; 
apiet  rtfcxo  , ovaro  , acuta  ; umbtlùa  Jimplicibui , icr- 

minaUbus.  Cavan.  Icon.  Rar.  y.  pag.  y7.  tab.  484. 
fig.  2. 
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^^eirfWa  fmjî/btu.  Perf.  s,  nopf.  Plint.  I.  p>g.  I 
JO}. 

Ses  racines  font  fufîformes,  garnies  de  quelques 
flbris  ) elles  ptoduifcnc  des  tiges  nombreufes  . ta-  | 
malTées  en  faznn,  longues  d'environ  trois  i fix  ; 
lign-  s , couvertes  de  petites  feuilles  épaill'es . | 
glauques,  imbriquées,  ttès-rapprochces  des  tiges, 
& concaves  d leur  pirtie  inféneure,  enfuiie  réflé-  j 
chies , ovales , aiguës  à leur  fommet.  Les  fleurs  | 
font  difpoféesen  une  ombelle  Ample,  terminale  , 
inédiociemenc  pédonculées  l'involucre  compofé  < 
de  cinq  folioles  ovales , aiguës , charnues , adhé- 
râtes a leurbife.  t es  pédi.eles  font  courts,  ca- 
pillaires , au  nombre  de  cinq  d huit.  Le  calice  eft 
fort  petit,  perfiftant,  à cinq  dents,  adhérent  d 
l'ovaire  i le  fruit  ovale , d deux  femences , d trois 
ftries.  j 

Cette  plante  ctoit  au  Chili , fur  les  hautes  mon-  * 
lagnes.  ( Di/iiipi.  tx  Cavan, } i 

4.  Azorelle  à feuilles  de  linéaire.  ÂiontU 
limarifoUa.  Cav.  , 

A\»rtlla  fr/iit  /iniariha  , fparfit  ; umttWi  uni- 
vtrfa/iius  f/  pariia/Hut.  Cavan.  Icon.  Rar.  f.  pag. 
J7.  tab.  48}. 

Cette  plante  fe  rapproche  Aagyngidium  de  Forf- 
tet , dont  elle  diffère  par  fes  pétales  très-entiers  , 
par  fes  femences  à trois  ffries  tubertulées.  Elle  eft 
Tcmarquabte  par  fa  grandeur.  Scs  tiges  font  hautes 
de  deux  pieds,  cylindriques,  divilecs  en  rameaux 
épars , garnis  de  feuilles  nombreufes , éparfes , 
linéaires,  fubulées,  fort  étroites  , longues  d'en- 
viron un  pouce.  L'ombelle  univerfelle  eft  com- 
pofée  de  quatre  ou  fix  rayons  ; les  partielles  d'un 
peu  plus';  les  pédicelles  très-couru  i les  involucres 
formés  de  trois  d fix  folioles  peififtaotes,  fubulées. 
Le  calice  eft  d cinq  dents  perfiftaniesi  la  coiolle 
compofée  de  cinq  pétales  ovales,  aigus;  les  fila- 
inens  capillaires , prefqtie  de  la  longueur  de  la  co- 
rolle i les  anthères  arrondies  , partagées  par  un 
fillon  ; l'ovaire  un  peu  comptiiné  ; deux  flyles  di- 
vergent , plus  couru  que  la  corolle;  les  ftigmates 
épais.  Le  fruit  eft  ovale  , globuleux,  médiocre- 
ment comprimé  ; trois  ftries  d chaque  face , char- 
gées de  très- petits  tubercules. 

Cette  plante  croit  au  port  Jacicfon  , dans  la 
Nouvelle-Hollande.  (Dt/cript.  tx  Cav.) 

t.  Azorelie  lancéolée.  AiortUa  lanctalaia. 
Labill. 

AtertlU  - umhiUii  compofitU  , Jvliit  laaitolatit, 
Labill.  Nov.  Holl.  i.pag.  74.  tab.  99. 
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Arbriffetu  d rameaux  cylindriques,  étalés  , lé* 
gérement  pileux  ; à feuilles  alternes , lancéolées , 
de  trois  d cinq  nervures , glabres  , entières,  très- 
aiguës.  Les  ombelles  font  compofées  de  quatre  i 
huit  rayons , rarement  fimples , plus  fouvent  ter- 
minés pat  de  petites  ombellules  ; les  involucres 
formés  , ainfi  que  les  involucelles  , de  trois  ou 
fix  folioles  fubulées , de  la  longueur  des  pédi- 
celles.  Le  calice  eft  fort  petit , d cinq  dents  ; 
les  pétales  ovales  , ohlnngs,  très-entiers;  les  éta- 
mines d peine  de  la  longueur  des  pétales  ; les  an- 
thères prefque  globuieufes , d deux  1<  ges  ; l'ovaire 
ovale  , un  peu  comprimé  ; les  ftyles  réfléchis  ; les 
ftigmates  bmples  , aigus.  Le  fruit  eft  légèrement 
globuleux , comprimé , couronné  par  les  dents 
du  calice , divifé  en  deux  femences  légèrement 
anguleufes , portant  fur  leur  dos  cinq  ou  fept  lignes 
faillantes,  toutes  ou  les  alternes  hériflees  de  tu- 
bercules. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  de  La- 
billatdière  dans  la  terre  de  Van-Leusrin.  B 

.Azorelie  ovale.  A^ortUa  ovata.  LabilL 

A^ortlla  am^Uis  compe/itij  ,*  foltU  ovatis  , imhri* 
catii.  Labill.  Nov.  Holl.  1.  pag.  74.  tab.  ic». 

Cet  atbtiffeau  , haut  d'un  pied  8:  plus  , revêtu 
d'un  épiderme  très-mince  , tranfparent , caduc  , 
eft  parfaitement  femblable  au  precedent  dans  la 
difpofition  & la  forme  de  fes  fleurs  ; mais  il  en  eft 
très-différent  par  fes  feuilles  ovales,  acuminées, 
ptefqu'imbriquées , d trois  ou  cinq  nervures. 

Cetteplante  croit  à la  terre  de  Van-Leuvin.  'b 

6.  AzoRELLE  comprimée.  A[ortUa  eompreffa. 
Labill. 

A^ortUa  umbtltis  compofitit  ,-  cault  tomprtff» , 
fakapkyllo.  Labill.  Nov.  HoU.  I.  pag.  7y. 

Ses  tiges  font  couchées  d leur  bafe  , rameufes, 
herbacées , comprimées , d deux  angles , longues 
d'un  pied  8c  plus  , prefque  nues,  excepté  quelques 
folioles  capillaires  fort  petites,  bifides,  tnfides 
ou  fimples  , placées  fous  la  divifion  des  rameaux. 
Les  rayons  de  l'ombelle  font  très-inégaux  ; les  om- 
bellules fimples  ou  quelquefois  compofé  ; l'in- 
volucre des  ombelles  de  quaue  d fix  folioles  fubu- 
lées ; celles  des  ombelluUs  d deux  ou  quatre , 
toutes  plus  courtes  que  les  rayons.  Le  fruit  eft 
tranfverfalement  elliptique  , comprimé  , partagé 
en  deux  femences  convexes  en  dehors  , ridées, 
marquées  de  trois  lignes  faillantes. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  (LaUU.) 
Elle  végète  dans  le  fable  6c  produit  de  la  gomme. 


i 
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BaALA-PA!  F.TI.  Rheede,  Hort.  malabar,  a, 
lab.  10.  C’eft  le  no;n  malabare  de  Vuva’ia 
niea  Linn. , figuré  dans  Rheede.  (Kd^cjCaNanc, 
»'•  }•  ) 

BAB.^TAMIBI.  C’eft  , ruivam  Surian  , le  nom 
caraïbe  du  triopuru  fûmaictnfu  Linn. 

BABELA  : arbre  de  l’Inde , qui , au  rapport 
de  Colligny  , cl)  une  erpéi  e d'acuc/u.  Suivan  le 
même  auteur,  il  nourrir  l'inreéte  qui  fournit  la 
gomme-laque.  On  le  nomme  lahinia  dans  le  Ben- 
ple.  (M-) 

BABOSA-QUINADO  : nom  portugais  d’une 
efpèce  de  tijfat  de  la  côte  de  Malabar , figurée  S( 
dMtite  par  Kheedej  Hort.  malab.  vol.  7,  pag.  77, 
tab.  41.  ( Ktiycj  AcHir,  n®.  4.) 

BABOULI-CANTI  : nom  brarhmane  du fia- 
tunia  ftpiaria , figuré  parmi  les  plantes  du  Coro- 
mandel , publiéei  par  Rosburg , p.ig.  48,  tab.  68  , 
tl  que  Rheede  avoir  déjd  mentionné  dans  Ton 
Hon.  malühar.  vol.  J,  pag.  77,  tab.  39.  ( Krrycf 
R AVIONTCHI  , Suppl.  ) 

B.ACASIE  épineufe.  BmaiU  fpinofu.  Ruia  & 
Pavon. 

Baca\ia  fali'n  oiavatia  , mucrenaih  , cartilagi- 
mtit  i &riiut  fulturiit.  Sjft.  vpget.  Flot,  petuv. 
pag.  a»8. 

Genre  de  plantes  flofculeufes , de  la  famille  des 
corymbifères,  établi  par  MM.  Ruiz  3t  Pavon  ; il 
comprend  des  arbtilleaiiz  à fleurs  folitaires , ra- 
diées, dont  le  caraâète  eflentiel  ef)  d’avoir  : 

Un  calict  commun , ovale ^ compofe  d^icalUts  im~ 
IriquctJ  , feariiufcs  ; lit  nilriiurtt  ovalu-lancéo- 
lits  i Us  intérieures  linéaires, 

La  corolle  el)  radiée  ; Iss  demi-fleurons  , placés 
1 la  circonférence.  Font  hermaphrodites,  fertiles, 
i quatre  dents  , munis  d'une  longue  foie  qui  part 
de  l'ouverture  du  tube.  Un  feul  fleuron  lletile  oc- 
cupe le  centre  ; il  eft  très-grand , divilé  i fon 
iômmet  en  cinq  lobes,  fir  inféré  fur  un  coips 
foogueuz  i il  renferme  un  ftigmate  fimple  8e  une 
feule  anthère  fedile,  placée  dtnsie  fond  du  tube. 
Dans  loi  autres  fleurs  hermaphrodites  le  fligmare 
efl  bifide , Se  les  filamens  des  etamines  ùifecés  lut 
le  tube. 

Les  femtneet  font  furmontées  d’une  aigrette 
p'umrufe,  Sc  le  lécepticle  efl  velu. 

Les  tiges  fe  diviient  en  rsmeiux  chargés  de 
Botanufut.  SuppUmeot,  Tome  l. 


feuilles  alternes , prefque  fefliles , eo  ovale  ren- 
verfé , glabres,  cartilagmeufes , emièrts.  mucro- 
nées  i leur  fommer. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes  élevées , 
au  Pérou.  ^ 

BAC.AU,  B.ACAUVAN,  BACH.AO  , BU- 
CHAU  : noms  divers  , fous  lefquels  eft  défignée 
par  Camelli,  dans  fes  plantes  des  Philippines,  pu- 
bliées par  Rat , une  efpèce  de  manglier  ou  palé- 
tuvier, qui  offre  des  rapports  avec  celui  que  Linné 
nomme  rhi^opkora  gymnorhiqa , 8e  dans  lequel  Bru- 
guières trouva  des  caraâères  un  peu  dilférens  de 
ceux  du  manglier  ordinaire.  Ses^ules,  pliés  en 
deux  dans  leur  longueur  , préfentoient  chacun  la 
forme  d’une  goulTe  ou  filique  , dans  laquelle 
étoient  renfermées  fix  éumines. 

Lhéritirr  a cru  ce  cinâère  fuSifant  pour  fé.^- 
rer  cette  efpèce  8e  en  f.srmer  un  genre  nouveau , 
qu'il  a nommé  iruguiera.  Le  iacau  , examiné  fut 
un  deflin  de  Camelli,  8c  d’après  fa  deferiptinn  , 
femble  appartenir  à ce  nouveau  genre.  « La  fleur 
efl  blanche,  dit-il,  compofée  d'étiniines  qui  for- 
tent  deux  à deux  de  quatre  boitts  ( ulaicftej).  I e 
fruit,  noi.-iire  , porté  fur  un  calice  à quatre  divi- 
lions,  rempli  d'un  fuc  laiteux,  a la  forme  d'une 
bouteille  renflée  par  le  bas , de  laquelle  fort  une 
produâioii  ( la  radicule  ).  flexible  , verte  , de  la 
grofl'eur  du  petit  doigt,  longue  d'un  pied  8e  demi 
8c  pendante.  De  divers  points  de  la  tige  naillent 
des  rameaux  qui  fe  Jiiig.nt  vers  la  ttrre , 8c  vont 
y prendre  racine.  * Cette  otfpnirac'on  delîgno 
aflez  claiiement  un  manglier,  8c  furtout  une  ef- 
pèce voifine  du  iruguiera  (palétuvier.)  (Juff  ) 

BACCAUREA.  Genre  de  plantes  dicotylédo- 
nes, d fleurs  polygames  , i xompiètes , qui  com- 
prend des  arotiftraux  exorques  i l'Europe  , i 
feuilles  fimples , côtières , 6c  dont  les  fliprs  font 
difpofees  en  grappes. 

Le  caraâète  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  ; 

Des  fie-rt  polygames  , dioiques  ; un  calice  i cinq 
dicoitparcs  i point  de  eoio’U { ji*  à huit  étaminet  ; un 
ftigmate  concave  une  late  à trais  luges  dans  Ut  fieurt 
femelles. 

Caractère  cÊNÉRtQVE. 

Les  fieurt  hermaphrodites , difpofées  en  petites 
grappes , olfrent  chacune  : 

I®.  lin  ealiee  inférieur,  i cinq  découpures  ova- 
les, chatiiues,  leflécbics,  perfiltantes. 

A a a a 
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1®.  Une  tordit  nulle. 

<®.  Si»  i hiiic  iitimrntt , dont  les  fihmeiu  font 
ttcs-coum  . inférés  fur  le  réceptacle,  terminés 
par  des  amhères  arrondies,  i deux  lojjcs. 

4*.  Uti  'Hv/Vf  ftérilei  point  de  Ilyis  s un  fligmate 
concave , lacinié. 

l.et  f.turxfiwtlUs,  fur  un  pied  féparé,  dirpofées 
(()  grappos  toit  longuet,  oBreni  : 

I®.  Le  tolSce,  ta  corolle , comme  dans  les  fleuri 
hermaphroditet. 

a®.  Un  oviiirt  arrondi  i point  de  ftyte  ; un  ftig- 
maie  lort  grand  , lenticulaire  , mamelonné. 

fruit  eft  une  liaie  arrondie , fucculenie , d 
croit  logei , contenant  cbactioe  deux  (êmencet 
ovales,  un  peu  comprimées. 

Oipry^iom.  Ce  genre,  étahli  par  Louteito,*' 
tire  Inn  nom  de  la  cookurdefet  haies,  d'un  beau 
iaune-doié. 

Espaces. 

^ I.  Baccaorca  tamiflote,  Boctaurta  ramifiora. 

Baecéuna  roms  6 fiunoto  taulo  fraaifccmtilus , 
iaatij  glahù.  Lout.  flor.  cochin.  a.  pag.  gij. 

Nani-kua.  Rumpb.  Amboin.  lib.  4.  pag.  ai. 
tab.  p.  -e-  r O 

Arbre  d*ure  médiocre  grandeur,  dont  les  ra- 
meaux font  étales  i les  feuilles  ovales,  oblongues , 
très  ectiérci,  acuminées,  éparfes  , péiiolécs}  les 
fleurs  d'un  vert-ÿaunâîre,  dirpofées  en  grappes 
Amples , pendantes  du  fommci  des  t'g  s & des 
printipjlcs  branches.  Le  fruit  eft  une  baie  épailTe 
d'un  pouce,  inodore,  d'un  jaune  d'or,  glabre , à 
trots  loges  , d*ure  faveur  aigrelette  , affez  douce, 
bonne  à manger. 

Cette  plante  fe  rencontre  fréquemmem  dans  les 
jardina, a la Cotbinchino.  (W.> 

a.  BaccAurea  cauliflore.  Baaaaurta  tauüfiors^ 
Leur. 

Baccanrea  tmo  taule  frsMifeanit  ^ iaecit  flair!/. 
ïiour.  Flor.  cochin.  a.,  pag,  81  J. 

Ses  tiges  Sc  fes  f.  uilles  font  femblables  à celles 
dfc  l'efpèce  precedente.  Ses  flruis  en  dilftrcnt  en 
ce  que  les  grappes  font  Amples,  pendantes  feule- 
ment  du  fominet  des  tiges  , iSr  non  des  r:uneaux. 
Les  baies  font  glabres,  glnbuleufes,  i trois  lo£es. 
d'un  pourpre-foncé,  d'une  laveur  aciite,  bono*s  i 
mangér. 

Cette  plante  eft  cultivée  dam  les  jardins,  i la 
Cochincbine.  1>  (L«vr.) 
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).  BaccAvrea  fauvage.  Baeeaarea  filvefrii. 
Lour. 

Bactaurea  ramis  fruaificanilius  , iaceis  tortunto^s. 
Lour.  Flot,  cochin.  a.  pag.  Si}. 

Arbre  peu  élevé,  miis  plus  grsnd  que  les  rleux 
précédens , muni  de  rameaux  obliques.  l es  feud- 
Iss  font  éparfes , pétiolées  , ovales , lancéolées, 
très-eritières  , pubefeentes  en  delTcus  j les  fleur» 
difptif^s  en  grappes  Amples , pendantes  de  l'ex- 
trémité des  rameaux  & non  des  tiges  ; les  décou- 
pures du  calice  courtes , étalées  j les  baies  prefque 
ron.les.  d’un  brun-jaunâtre,  lomenteufes,  à cinq 
logesj  une  femence  dans  chaque  loge.  Leur  faveur 
eft  douce,  très  agréable  dans  les  individus  fauva- 
ges  I elle  devient  acide  8c  rebutante  dans  les  plan- 
tes cultivées. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes , i 1a  Co- 
cbiiKhiue.  fj  (Lcnc.) 

BACCHANTE.  Baeekarû.  Les  bacchantes  font 
A peu  diftinguées  des  conyies , que  pluAeuts  au- 
teurs on:  réuni  ces  deux  genres,  tandis  que  d’au- 
tres cm  placé  indiftéremment  pluAeurs  efpèces 
dans  l'un  ou  l'autre  genre.  MVf.  Ruiz  8c  Pavas  , 
dam  leur  Flore  du  Pérou , ont  établi  leur  genre  me- 
linu  , compofé  d'efpèces  ou  nouvelles  ou  prifes 
dans  ces  deux  gentu  , qui  ont  les  fleuis  hemo- 
phrodites  flénUs,  8>'  les  feules  femelles  feitiles- 

Nous  devons  â M.  de  Juflieu  les  obfervxtion» 
fuivanies  , infer'es  dans  les  Anualet  du  Muflurm 
d'k  floirt  naturille  ae  Para,  vol,  7,  pag  }8j, 

! « F.n  parlant  du  genre  iatekaris , Gzrtner  a die 

avec  ration  que  re  genre  différoit  très-peu  de  bi 
conyzf  î mais  il  ne  favoit  pas  que  les  vrais  iaeeku- 
■ rit  de  l’Aireriquc  font  ditïques.  Cette  obferva- 
lion,  Angulière  Asm  une  plante  cumpofée,  Mw 
ô'abord  par  Richard  8c  par  Vahl  Air  une  rfpéce, 
a été  ccnBritiée  fur  toutes  par  Mit  haui  j elle  doit 
faire  la  bafe  du  caraétèce  rliflinélif  iaiaccharit, 
auquel  il  faut  dès -lots  rappoitet  le  rndina  d« 
Ruiz  8c  Pavon  , nombreux  en  efpèces  , qui  eft 
fundé  principalement  fur  ce  caraélère  , & toutes 
les  elpeces  de  iueekurij  non  dioïc}ues  devront  être 
reportées  au  eotiy^a.  Le péaeut  ie  Loureiro  fe  rap- 
prochera du  même  genre  , 8c  le  confondra  petx- 
étre  avec  lui  loifqu'il  fera  mieux  connu.  • 

Cette  obfervaiion  importante  éubht  les  limiws 
des  deiK  genres  iaetkaria  &:  eany^a , 8c  devient  uo 
avertiftêment  pou»  s'aftuier  des  effèces  réelle- 
ment Jioiques.  II  en  eft  beaucoup  fur  lelquelles  H 
eft  difti.ile  de  ptonemeee,  faute d^avoir  été  oblêr- 
vées  fous  les  rapports  que  nous  venons  d'iadi- 
quer  j elles  doivent  refftr  ptovifoirement  dans  lea 
genres  cû  elles  le  trouvent , jufqu’â  ce  qu'elles 
foirnt  mieux  commet.  Nous  y ajouterons  les  fui- 
vwes  : • 
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Le  rvàfoUa  eA  figuré  <Un*  le*  Hitfirét, 

tab-  69A.  fig.  1. 

11. Bacchante  i fleurs  agglomérées.  Baccharîs 
fUmirulifiora.  Perf. 

Baccharit  ( feffiliflora)  ,/oKir  Icviiui  , cuntato- 
ehovalikidi  f fuptrmi  dintatit;  fLoriaus  in  ramul  s ptr 
ftomerahi  axUiarti  , feJJUts  0 remotnj  d*fpvftii  ; 
calicnm  fquamis  fuptrnt  ntfij.  Mich.  Flor.  Woreal. 
Amer.  1.  pag.  iiy.  — Perf.  Sjrnopf.  Plant.  1. 
pag.  415. 

Se*  tiges  fe  divifcnt  en  rameaux  grêles,  élan- 
cés , tiâ-glabres , flrtés , anguleux  , garnis  de 
feuillet  alterne* , diflaniet , preftjue  felfiles , rétré- 
cie* en  coin  i leur  bafe , ovales , très-lilTes , ob- 
tufi.s,  entières  ou  légèrement  déotees  vers  leur 
fommrt , coriaces , un  peu  gl  luques.  Les  fleurs 
font  ptefq  le  fr  ffi'es , réunies  en  paquet*  dans  l'aif- 
Itlle  des  teuill*-»  ; leur  calice  ova'e , compofé 
de  petite*  écaides  d'un  brun-touffeâtre  i leur 
fommet. 

Ce  tte  plante  croît  è la  Caroline , dan*  les  forêts 
voifii:cs  de  L mer.  ( K./  ) 

ij.  Bacchante  i feuillet  étroite*.  BatcharU 
angûfiifolia.  Mich. 

Bacckaris  glaitrrima  ,paaiuUato  ntmo^ma,fo-  \ 

üis  angufia’o-iimarikus , inttgrit  ,*  panuuiâ  compo- 
rta, muliijiarj  p taitcièiu  minafeatis  ifakvipnlijioris,  1 

Mich.  Flor.  boicaL  Amer.  vol.  1.  pag.  la;.  j 

Cette  efpèce  efl  glabre  fur  toutes  fes  parties.  ; 
Ses  tiges  fe  divifcnt  en  rameaux  nombttux,  pani- 
culés,  garnis  de  feuilles  alternes,  étroites,  linéai- 
res , entières  , quelquefois  un  peu  dfntées,  fur- 
smjt  les  premières.  Les  fleurs  forment  une  panicule 
xamifiée , i fleuts  nombreufes.  Leur  calice  cft  fort 
petit,  8e  cotuienc  environ  une  vingtaine  de  fleur*. 

Cetteplanie  croît  fur  les  côtes  mari-itnes,  de- 
puis la  cfatoline  jufqu'à  la  Fluide.  (Mich.) 

14.  Bacchante  à feuille*  d'arbouficr.  Baecha- 
rit  arkatifolia.  Vahl. 

Baccharii  foliit  oklongit  ,fijlil:hut , rigidis  ,argtii'{ 
flrratii , vtnofu-reücitlaili  ; corymko  terminait , t ori- 
ioj  congefiit.  VahljSfmb.  }-pag.  97.  — Willden. 
Spec.  Plant,  j.pag.ipif. 

cony^a  arkatifolia  T'Lim.  Diû. 

Arbrifleau  parfaitement  glabre  , dont  le*  ra- 
meaux font  marqués  de  cicatrices  8c  d'une  ligne 
de  chaque  côté , formée  par  le  prolongement  de 
la  principale  nervure.  Les  feuilles  relTimblent  à 
celles  de  l'arbouficr  i mais  eût*  font  un  peu  plus 
courtes,  lifles,  felfiles,  fermes,  veinées , réticu- 
Mct,  finemen*  dttiiéct  en  feie , un  peu  rétrécies 
& entières  à leur  bafe,  tedrcAites,  prefqu'iasbti- 
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tjuées.  Les  cotymbes  font  Amples,  terminaux  i les 
pédoncules  anguleux , munis  d'une  feuille  lancéo- 
lée i les  fleuts  globuleufes. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  h ( Defir^t.  ta 
Vahl.) 

IJ.  Bacchante  è fleurs  feffiles.  Baccharit fcjjt- 
lijlora,  Vahl. 

Baccharit  foliit  oklongit , ftflikut , dehtatit  intta 
grifqut;  fioriOut  urminalikut , feffilikoJ.\M,  Symb. 

}•  psg-  97- 

Ses  r.meaux  font  glabres,  ainfi  ejue  toute  ta 
plante,  ptefqu'anpuleux  à leur  partie  fupérieure 
par  des  lignes  décurrenies,  garni'  de  feuilles  fef- 
nlasi  les  inferieures  al-erms,  les  fipérieures  op- 
pofees,  longues  d’un  demi-pouce  au  moins , ova- 
les, un  peu  arrondies,  coriaces , nervenfes,  qnel- 
quefois  munies  de  trois  i ijuarre  dents  i les  Heurt 
fillili'S  , cylindriques,  réunies,  au  nombre  de  trois 
ou  quatre,  au  fnmmei  dea  rameaux  , une  fuis  plut 
grandes  que  celles  du  kacchartt  halimifolia. 

Celte  plante  aoit  au  Bréfil.  T>  ( yahl.) 

16.  Bacchante  velue.  Baccharit  vitlofa.  Vahl. 

Baccharit  frliit  laiictolacit , pctiolaüt , txtrorsim 
fcrratit , fuktùt  ramiUut  villofo-faktomin’.oft.  Vaille 
Symbol.  J.  pag.  98.  — WiUJen.  Spec.  Plant,  j. 
pag.  1916. 

1 F.lle  paroît  avoir  des  rapports  avec  le  kacckarit 
\ Diofeondit ,-  elle  en  d ffère  par  fes  rameaux , fe*  pé- 
doncules velus,  ainfi  que  les  feuil  es  en  delToiis. 
Les  tiges  font  ligneufes}  les  feuill  s l.n  é«  ées, 
plus  étroites,  rétrécies  a leur  bafe  en  pétioL  . fui* 
dentelure* ni  prelongemens  auriculaires.  I.es  flaiirs 
font  difpof^s  en  cotymbes  talliaiét  , alongéSf 
pédoncutés  i les  feuilles  des  ramifications  fub«* 
fées  i les  folioles  calieinales  fétacées  & non  lan- 
céolées t'I' aigrette  ruuffeâtre. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  beuteufe,  ÿ 
(KaA/.) 

17.  Bacchante  dioïque.  Baccharit  dàotca, 
Vahl. 

Baccharit  foliit  cuntiformikus  , ft^rnufa  , iflfip. 
gerrimit , Uvfkut , trintrvi  1;  Jiortkat  aioitit,  Vahl , 
Symb.  }.  pag.  98.  — Wi.I  I.  Spec.  Plant.  }.  pag. 
1918.  — L..in.  111.  tab.  698.  fig.  ). 

Se*  rameaux  font  glabre* , firlés , mirqués  de 
ligne*  décuritfitcN , grroi*  de  feuille*  altecnc*  , 
prefque  f (files  , t êt  liffes  , cunéiform  s , emié- 
rt* , un  peu  épailTes . inrignes  d'unpoute  Sc  plus, 
traveifécs  pir  rr-ôs  uersAu-es  qui  dirpiroilfent  ren 
le  fommi  t.  Le*  fleuts  font  dioïqties  , (e(fil.-s  , au 
nombre  de  qnitre  i feyt,  réunie*  pralqu'en  téïe  1 
l'extraite  de*  rameaitx. 

A a a a a 
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Cene  plante  croît  à Saine- Dsmiogae  & dans 
l’ile  de  Moiiî-Ferrat.  T)  (KiA/.) 

Le  bacckaris  chirunjîs  Loor.  & plrfifurs  antres 
•fpices  non  mentionnées  ici  feront  rangés  parmi 
les  conyzes. 

i8.  Bacchante  i petites  fleurs.  Bauharis  pur- 
yijlora. 

Bacchjrii  foliis  angujio~tanteotatis  , fuhdtntctis  ,* 
f4nictàlâ  pau:ifiorà , pcdancutU  muUiùracicatis.  (N.) 

III.  lab.  698.  fig.  a. 

Petit  atbiifle  dont  les  tiftes  font  droites , cylin- 
driques i les  rameaux  prefqu'oppofés  i les  feui  les 
nombreufes , éparfes , fort  étroites,  lancéolées  , 
un  peu  aiguës  1 leur  fommet,  rétrécies  en  pétiole 
i leur  baie , quelques  unes  entières  , 1a  plupart  à 
dentelures  aigues,  peu  marquées.  Les  fleurs  font 
difpofées  en  une  panicule  courte , étalée , termi- 
nale ou  fituée  dans  la  bifurcation  des  derniers  ra- 
meaux prolongés!  les  ramifications  ptefqu'oppo- 
fies , fimfdes  ou  bifides  , munies  , dans  toute  leur 
longueur,  de  braâées  nombreufes.  très-petites, 
aigues.  Les  fleurs  font  petites , prefque  elobuleu- 
fes  i les  écailles  calicinales  aigues.  Je  n’ai  pas  pu 
malTurer  fi  elles  étoient  dioïques. 

Cette  plante  a été  recueillie  pat  Commeefon,  & 
fe  trouve  dans  fon  herbier.  T> 

BACCHARIS.  (yoyti  Bacchante.) 

pi  COMA.  (Keyti  Bacone.) 

P. .A CONE  à corymbes.  Bjconia  corymiofi, 
Uecaiid. 

Bticjtij  follij  glairis  , lanciolatis  , ttcutis  ; eorym- 
bis  urminuitbus,  (N.)  Decand.  Annal.  Muf.  Parif. 
vol.  9.  pag.  aip. 

Arbufle  dont  M.  DecandoUe  a fait  un  genre 
particulier,  de  la  famille  des  rubiacées,  qui  fe 
lapproche  des  girtmra  , S:  qui  offre  pour  caraâère 
génétique  : 

Un  cnlici  à quatre  hbet , non  adhérent  i t ayairt  ; 
une  toroUe  en  entonnoir  ^ a quatre  lobes  ^ velue  à fon 
orifee  y un  ovaire  libre  y une  baie  sèche  , è deux  to~ 
ges  , à deux  fcmences. 

Sas  tiges  fu  divifent  en  rameaux  obfcurément 
tétiagones,  un  peu  pubefeens  , comprimés  vers 
leur  fommet , garnis  de  feuilles  pétiol  es  , oppo- 
fées,  oblongues,  lancéolées,  glabres  à Lues  deux 
faces,  vertes  8e  luifiintes  en  J-flus,  plus  pâles  en 
delTous,  entières,  acuminées  à leur  fommet;  à 
nervures  fimples  , alternes,  latérales,  faillanies. 
Les  fleurs  font  noinbreufes , difpofées  en  une  pa- 
nicule ample  , terminales  les  ramifications  oppo- 
fées  ou  prefqu’alternes  , dépourvues  de  braélMs , 
terminées  pat  des  fleurs  nombreufes , prefqu’en 
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cime.  Le  calice  efl  divifé  en  quatre  lobes  obtus  ; 
la  corolle  infundibuliforme,  barbue  à fon  orifice  { 
fon  limbe  étalé  , i quatre  lobes;  les  étamines  in- 
férées â l’orifice  du  tubîî  les  filamens  couru  i les 
anthères  faillantes  , linéaires , comoutuées  après 
la  Econdaiion;  l'ovaire  libre,  ombiliqué  i fon 
fominst.  Le  fruit  efl  une  baie  lèche  , à deux 
loges  , renfermant  deux  femences  à demi  globu- 
leufes.  L’embryon  tft  cylindrique,  redrefléi  lo 
périfpetine  caiiilagioeux. 

Cette  plante  croît  en  .Afrique,  à Sierra-Leona. 
J)  f-  in  herb.  Decand.  ) 

Obfirvatitns.  Ce  genre  a été  confacré  par  M . De- 
candolle  à h mémoire  du  célèbre  Bacon  de  Veru- 
lam;  U efl  renurqtiable  par  fon  ovaire  libre,  8t 
non  adhérent  avec  le  calice , caraélère  qu’on  avoit 
cru  d’abord  ne  pas  convenir  aux  rubiacées , ipais 
qui  cependant  avoit  été  trouvé  dqsuii  par  M.  de 
Lamarclc  dans  le  gartnera  8é  le  pagamea, 

BACOUCOU  , BACOUCOUHAKFXHA  ; 
noms  caraïbes  du  bananier,  félon  Surian  & M. 
Desfontaines. 

BACHAL.A  : nom  arabe  de  l’amaranthe  oléta- 
cée  , n°.  8 , 8c  de  quelques  efpèces  congénères  , 
fuivani  Dalechamp. 

B.ACHI-B.ACHI.  On  nomme  ainfi  à Madagaf- 
car,  dit  M.  de  Julfieu , une  efpèce  de  mufeadier. 

I.  B.ACII.E  maritime.  Crithmum  maritimum, 
Linn.  — Lam.  III.  tab.  197. 

a.  B.'.Cile  â larges  feuilles.  Crithmum  latifb~ 
Hum, 

Crithmum  foliolis  euneiformibus  , Jt^îr.  Aiton , 
Mort.  KeW.  I.  pag.  Jql. 

, Crithmum  foliis  pinnoiis  y foliolis  fegilibus  , ob»- 
I vaeis , lobatis  ; lobis  dentaiis.  Linn.  Suppl.  180. 

Ses  tiges  font  droites , glabres , cannelées , cy- 
lindriqui  s i Tes  feuilles  ailées , très-glabrcs  1 les 
folioles  rsppofées,  au  nombre  de  deux  à trois  pai- 
res, fefliles,  décurrentes  à leur  bord  extérieur, 
inferfiblemcnt  dilatées  en  lobes  Sc  dentées.  Les 
involucres  font  compofées  de  fix  à huit  folioles 
lancéolées;  les  fleurs  jaunes;  les  femences liffes , 
glabres,  cai-nelées  , à rebord  faiilant. 

Cette  plante  noit  à Ténéiiffe , fur  les  côces 
maiiiimes.  ef 

^ • Crithmum  (ctnsnenle) , foliis  camofîs , bipia- 
natss , bofi  ampli  vaginaniibsss.  Cavan.  io  Annal, 
fcienc.  nat.  pag.  ;y. 

BACOPA.  ( Kqyeq  B ACOPi  ) 

B A COPE  aquatique.  Bacopa  aquatica,  Aubl.  — e 
Lam.  111.  ub.  icz. 
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BACOVE , fruit  d’une  efpèce  de  baninier. 

BACTRIS.  Ce  genre,  confondu  p«  Linné  avec 
les  cocotiers , en  dilfère  par  fes  fruits , dont  l’em- 
bryon eft  latéral  , c'efl-à-dire,  placé  fur  le  côié 
de  la  graine , au  lieu  d'étre  fitué  à la  bafe , comme 
dans  les  cocotiers.  Il  a d'aillcuts  pour  caractère 
eflentiel  : 

Des  ftun  monoïques  ; les  deux  fexes  tüfpofés 
fur  le  même  régime  ) une  fpathe  univerfelle. 

Dans  les  ylcnra  mâlti'  an  calice  i trots  divi&ons; 
une  corolle  mooopétale,  trilidei  fix  étamines. 

Dans  les  fieunftmtlUs  , un  calice  i trois  folio- 
tes petites,  caduques  -,  trois  pétales  beaucoup  plus 
grands  , arrondis , perfifians } un  ovaire  à trois 
lligmates. 

Lefniii  en  un  drape  globuleux , charnu , fibreux, 
i une  feule  loge , contenant  une  noix  olTeulc,  mar- 
quée de  trois  trous  à fa  bafe } l'embryon  latéral. 

Espèces. 

1.  BactrisÎ  petits  fruits.  BoBrit  rtinor.  Jacq. 

Cotu gtiitiitnjîi . Linn.  — Latn.  Oiâ.  i.  p.  j8. 

BaSru  minima.  i Gatrtn.  de  Fruâ.  & Sem.  a. 
pag.  169.  tab.  1)9.  fig.  p.  (é’qye;  Cocoticr  , 

a.  Bactris  i gros  fruits.  BaClrit  major.  Jarq. 

Barris  /rrrSa  ovale.  Jacq.  Amer.  aSo.  tab.  171. 
fig.  a. 

t,  } Barris  globofa  , minor.  Grertn.  de  Fruâ.  & 
Sem.  i.  pag.  aa.  tab.  9.  fig.  i.— Lam.  lllufti.tab. 
*9Î- 

Palma  pints  & caudict  ubiqui  acuUatiJJtmis  ffruâu 
majafcalo.  Bto*n.  Hifl.  Jam.  344.  n°.  7. 

Palma  frondibus  pinnatit , ubtqur  acultaeis  ,*  ara- 
Uij  nigricaatibus  majora.  Mijl.  Diét.  ii*.  )• 

Broad palma-cocco.  GreW.  Muf.  p.  ao).  tab.  16. 

Cette  efpèce  reflemble  beaucoup,  par  fon  port, 
i la  précédente  ; mais  frm  tronc , d’environ  deux 
pouces  8c  plus  de  diamètre  , s’élève  i la  hauteur 
de  vingt  é vingt-cinq  pieds.  Ses  fruits  font  prel- 
que  de  la  grolfeur  d'un  oeuf  de  pigeon.  La  plante 
g,  figurée  parCatitner  quant  au  fruit,  diffère  peu 
de  cette  efpèce.  Ses  drupes  font  globuleux,  on 
peu  comprimés , d'un  brun-jaunâtre. 

Cette  plante  croît  aux  enviions  de  Caitha- 
gène.  Ij 

6AD.AMI.A.  Gamn.  de  Fruâ.  8c  Sem.  a.  pag. 
90.  tab.  97.  C’eft  très-piobablement  \ettrmmalia 
mauritiaaa.  ( V oye j BaDA  MIER.  , n*.  4 , 8t  Suppl. 
Obfeiv.)  CKiioet  en  fait  un  genre  particulier. 
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dont  le  fruit  eft  un  drupe  fec,  â nne  loge,  mé- 
dioctement  acumioé  8c  obtus  à fon  fommet;  l'en- 
veloppe très  mince  , ttnfètmant  une  chair  fon- 
gueule , iraverfee  oans  fa  longueur  iméii-urement 
par  fix  prniuberances  un  peu  anguleuLs,  com po- 
tées de  fibres  prt  f.{Ue  ligiieufcs;  une  feule  fetnence 
onlong  ie;  les  cotylédons  foliacés,  roulés  en  fpi- 
rale  : point  de  plumule  i la  radicule  fupérieure 
alongee,  cylindrique , un  peu  comptniiéc , pielqu’a 
deux  angles.  Cette  defeription  du  fruit  coevicm- 
elle  aux  obfervations  de  M.  du  Petic-l'houais  fur 
le  ttrminalia  maurltlaaaf  { f^oyef  BadamIER.) 

BADAMIER.  Ttrminalia.  Ce  genre  , d-  la  fa- 
mille des  itiytob<iIans , cil  compote  d'arbres  ou 
arbriifeaux  dss  deux  Indes,  remarquables  parla 
beauté  de  leur  porc  te  par  leurs  ufages.  Ils  ont  de 
grandes  feuilles  entières , placées  fur  les  noeuds 
ou  â l’extrémité  épaifiie  des  rameaux,  od  d es  for- 
ment des  touffes , d’eû  forcent  de  longs  épis  de 
petites  fleurs  dépourvues  de  corolle. 

Parmi  les  efpèces  mentionnées  par  M.  de  La- 
marck.  il  faut  ajouter  pour  fynonymie  : 1°.  au 
urminalia  catappa  , n*.  t.  Jacq.  Icoii.  Rar.  I.  tab. 
r 97 , 8c  CoUeÂ.  i . pag.  1 )o.  — Lam.  III.  tab.  848. 
fig.  I.  a*.  Au  urminalia  moluuana  , n*.  a,  urmi- 
nalia ( gjabrata  ) , foliit  obovatit , lurinqae  glabrit. 
Foift.  Prodr.  n*.  389,  & Plant.  Efcul.  pag.  fi.  — 
Spreng.  Antiq.  Bot.  lOa.  tab.  1.  — Ttrminalia 
tglandulofa.  Roxb. 

3*.  Le  urminalia  mauritiaaa  , n*.  3 , 8(  llluflr. 
tab.  848  , fig.  a ( voyej  Badamia,  Suppl.), 
n’eft  , félon  M.  du  Petit- Thouars , qui  a ob- 
fervé  cet  arbre  à l’He-de-Fiance , que  l'individu 
déjà  vieux  du  ttrminulia  btn^uin , n°.  4.  ( f^oye^ 
Bienjoint,  Aapy/.  ) Cet  arbre  elt  leplusgroéde 
le  plus  grand  de  rLc-de-Ftance  8c  de  l'ile  Bour- 
bon. S an  feuillage , d'un  vert-jaunâtre  , conctafle 
d'une  manière  remarquable  avec  le  verc-fombte 
donc  les  aebiffeaux  des  tiO)iiques  font  aftex  gé- 
néralement colorés.  Son  bois  eft  préféré  â tous 
les  autres,  dans  le  pays,  pour  faire  des  pirogues. 
Il  produit  une  réfine  odorante , connue  fous  te 
nom  de  fartx  btnjoin , St  employée  dans  les  églifes 
en  place  d’encens.  Le  vrai  benjoin  n’eft  extrait, 
comme  on  l’a  cru  fuccefiïvemenc , ni  de  ce  bada- 
mier  ni  d’une  efpète  de  laurier,  mais  d’un  alibou- 
fier  décrit  f'  figuré  par  Dtyander,  ..éri.  Àngl.  vol. 
77,  pag.  çc8 , tab.  r a , fous  le  nom  de  Jtyrax  bon- 
loin.  ( yoyei  Alibousier  , n*.  J , Suppl.  ) 

Les  efpèces  fuivames  doivent  être  ajoutées  â ce 
genre.  • 

6.  BadamieR  â feuilles  en  coeur.  Ttrminalia 
fubtordata.  Willd^ 

Ttrminalia fuUii  obovatit,  bajl  tglaraùJopt , cor- 
datit , obiufit , fubtipandis  , larinqùi  glabrit.  WiUd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  968.  — Humb.  8c  Bonpl. 
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C«tte  «rpifc  r?  rapprocha  baauconp  du  bida- 
«lier,  n“.  I i mais  fei  feuilles  font  échiticrées  M 
crzur  i leur  bafe  , ioégaltnient  fiiméaa  i leurs 
bords , glabres  à leurs  deux  faces , obtuîes  i leur 
fomioett  les  pétioles  légéremeac  pubefceits. 

Cette  plante  croit  dans  TAm^rique  ipétidin> 
nale,  où  elle  a été  découverte  j ar  MM.  Hum- 
boldt  et  Bonpiand. 

7.  Badamiir  i feuilles  elliptiques.  TtrmJw- 
ila  tllipiUa.  Willd. 

Tfrmlmlu  fotils  ol’.o'-fC-tHiptUii , rotwiJato-oi- 
tujis  , inugirrimis  , faiiis  pilofiufciUii , iafi  fuktks 
UfÙMdutofis.  Willi  Spcc.  Plant.  4.  pag  969. 

Scs  rameaux  font  bruns , cylindriques  i les  ra- 
mifications pubefcer.tcs , garnies  de  feuilles  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces,  oblongues,  ellip- 
tiquts , rétrécies  i leur  bafe,  arrondies , ttès-ob- 
tufes  & légèrement  mucronées  ü leur  fommet , 
glabres  8t  d'un  vert-foncé  en  d ffus,  plus  pâles 
8t  parfemées  en  deflbus  de  poils  rares  8t  couché, 
munis  en  delTous,  â leur  haie , de  deux  glandes  en 
forme  de  coupa,  lég  èrement  pédicclIeesLes  fleurs 
font  paniculées  & terminales. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  Orientales.  B 
(Dtfcripi,  ex  WiUd.  ) 

8.  Badamiea  chébule.  TermèneUia  eheiula 
Retz. 

Termiitalia  foltll  ovato  - eitoitâh , , intf 

gerrimie , xtrinqxi  gtairii  ,-  peiiolii  japrà  tigUndu- 
lop.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  969. 

Terminant  foliit  eiavatit , audit  ; puicUt  fipri 
Hglandulofit  , ranmit/mplitiiai.  Retz.  OMirv.  y. 
pag  }1. 

Arbre  de  vingt  i vingt-quatre  pieds , à ra- 
meaux très-diffus,  épars  , cendrés,  garnis  de  feuil- 
les pétiolées,  prefqu'oppofées  , ovales,  très-en- 
tières, glabres,  foyeufes  8f  pubefeentes  dans  leur 
jeuneffej  deux  glandes  au  fommet  du  pétiole.  L^a 
fleurs  font  fefliles , verticillées , en  grappes  termi- 
nales i le  calice  court, campanulé.  jaune  Be  glabre 
en  dehors,  velu  en  dedans,  â cinq  petites  dentsj 
dans  le  fond , des  glandes  oblongues  8c  batbues  | 
dix  éumines  alternes , plus  longues  que  le  calice  t 
l'ovaire  oblong , plus  épais  Se  piIcux  à fa  bafe. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  1> 

<R«î.) 

9.  Badamier  à larges  fleurs.  Terntina/ia  Un- 
foiia.  Svartz. 

Termina/ia  foliit  o^ovotit  , kaf  eglandulo^t  , oA- 
tufis  , fuiferraiii  , utrinqu't  giairir/  i,ofid  média  fui- 
eù  puitfieme.  Wdid.  ^æc.  Plant.  4.  pag.  969. 

Tcrmiaalia  faüit  oiovmit , fubferraût dmfia 
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camefit.  Svmz.Ptod.  68, 8t  Flor.  Ind.  oedd.  t, 
P»8-  747- 

Ariar maxima ,fb’te prunifera,  cortiee 
folio longlj/i-no Uufimequi.  Sloan , Citai.  184.  Hift. 
pag.  I JO. — Rai,  Hift.  j.  — IXii.ir.  pag.  4J. 

Cette  efpèce  diffère  de  celle  n*.  6 par  fin 
leui  l 5 rétrécies  en  coin  8c  non  rchancrées  en 
coeur  i leur  bafe , garnii  i,  à leurs  bords,  de  petites 
dentsdift  lOtes  8f  glanduULles.lturprincipaUner- 
vurequelqutfoi'  blanchâire&  pubefreme  en  def- 
fous.  Son  tronc  eft  tiès-épa's  , naut  de  cent  pieds 
8c  plus)  les  rameaux  étalés  | les  fleurs  difpofées  e« 
grappes  axillaires,  terminales.  Elles  font  blanchâ- 
tres, nombreufes , petites,  felCIesi  les  inférieures 
h.'rmaphrodites;  les  fupérieurei  irâles.  Le  fruit 
eft  un  drupe  tr^gros  , ovale  , acumioé , un  peu 
comprimé , en  forme  de  nacelle , pulpeux  , d'un 
veit-rougeâtre,  d'une  faveur  douce,  contenant 
un  noyau  â une  feule  femence  ovale. 

Cat?  pbnte  croit  â la  Jamaïque.  '5 

* Terminatia  farbufcula),  foliit  ovato-Uteeto^ 
latit , tneegrii , pakefetntikot  / ramit  éiehotomit  , ra- 
cemit  enOit.  Svartz  , Piodr.  pag.  68  , 8c  Flor. 
Ind.  occid.  a.  pag.  750. 

Ses  fruin  8c  fes  fiturs  mâles  ne  font  point  con- 
nus. Ses  tiges , hautes  de  fix  i fept  pàsds,  font 
très-rameufes  ) les  feuilles  r paifes , pétiolées  , ova- 
les , lancéolées , entières , pubefeentes)  les  fleurs 
petites , reflilcs , dàfpnfées  es  grappes  axillaires , 
cerminales  j le  calice  urcéolé , velu  en  dedans  ; les 
étamines  plus  longues  oue  le  calice)  len  anthères 
en  coeur  ) l'oviire  ovale  , fiirmonté  du  ftyle  fa- 
bulé , de  U longueur  des  étamines. 

Celte  plante  croît  foc  les  monugnes,  â la  Ja- 
maïque. T>  (Atvnrr^.  ) 

Le  fruit , figuré  III.  tab.  848 , fig.  j , efl  celui 
du  tanikouea  gaianeaft.  Aubl.  ( ÿ'oye^  TanibOU- 
cieR.) 

BADI AN  ««  BADIANE.  IllUiam. 

1.  Ba  DIANE  de  la  Chine . Ilticium  ani fatum.  Linn. 
— Lam.  111.  Cen.  tab.  49J.  fig.  a.  — Gzrciu  dn 
Fruâ.  8c  Sem.  i-  pag.  j j8.  tab.  69.  fig.  6.  — Ré- 
gnault, Bot.  tab.  j<^. 

2.  Badiane  de  la  Floride,  lllieium  faridtmum, 
I-inn.  — Lam.  III.  tab.  49 j,  fig.  i.  — Gzrtn.  I.  c. 
P^G-  559-  — Duharo.  edn.  nov.  lom.  j.  pag.  190. 
lab.  47. 

Badianb  à petUes  fleurs.  lUùittm  purvi/tQ* 
rum.  Vent. 

liUoiam  faliit  aktafit;  forikat  pufdlit,  akfoltte  (fo- 
tt'.  ,'  petalit  eaüceqka  aaiaadaeis  , caaeawt.  Msch. 
Flot,  boréal.  Amet.  vol.  1.  peg.  ftU 
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UlleiMt  at^atam.  Bamam's , Joutn.  pagt  24* 
Lond.  17É9. 

UlUium  fttalit  Jtfinilis  , ovata-fuiretu’ijii  , mil- 
ieu. Vent.  Jatd.  de  Cels,  p>g.  zi.  tab.  11. 

Cette  «fpice  fe  dtftingue  à iês  fleurs  pins  pe- 
tites que  dans  le»  autres  efpèteS}  le  nombre  des 
pétales  & des  divilïons  du  calice  étant  d'ailleurs 
borné  à fit  ou  huit.  C'eft  un  arbrifleau  toujours 
vert , aromatique  dans  touti  s fes  paities  , niais 
dont  l'odeur  fe  diflipe  infenliblement  lorfqu'il  a 
été  arraché  i la  terre  , les  fruits  reflant  feiils  odo- 
taos.  L'odeur  devient  même  plus  vive  8e  plus  pé- 
nétrante 1 mefute  ou'ils  fe  défiécheot.  Les  tiges 
font  droites,  cylioeriques,  hautes  de  huit  à dix 
pieds,  extrêmement  rauieufes,  d'un  bois  dur  8r  fp- 
gile,  recouvertes  d'une- éiotce  mince,  d'un  giis- 
cendré  ; les  tameaux  alternes,  axillaires,  d'un 
vert -blanchâtre,  portant,  â leur  extrémité,  de» 
boutons  oUongs  .fermas,  dont  les  écaifles  font 
ovales  , concaves , munies  de  cils  peu  apparens  , 
caducs.  Les  feuilles  font  alternes,  petiolec»,  très- 
entières  , lancéolées , obtufes  ouaiguës  âleur  fom- 
met  Âirmonté  d'une  ^ande,  lilTrs , glabres  i leurs 
deux  ftees,  planes,  coriaces,  d'un  vert-foncé  en 
delTiis , plus  pâles  en  delTuus  i les  pétioles  très- 
couits. 

Les  fleurs  font  prefqu'axillaJres , réunies  deux 
ou  troisaufommet  des  jeunes  rameaux  , inclinées, 
pédoncttlées , inodores , couleur  de  miel  , munies, 
fur  leur  pédoncule  , >le  quelques  btaâ^s  foie  pe- 
tites, alternes  , ovales  , aiguës,  à peine  ciliées,, 
très- caduques.  Le  calice  el)  compote  de  fil  à huit 
folioles  caduques,  placées  fur  deux  rangs,  ver- 
dâtres en  dehors , o'un  jaune  de  mtri  en  dedans  i 
fix  â huit  pétales  atta<  bM  au  bord  du  réceptacle , 
fur  lequel  font  portés  les  ovaires  difpofés  fur  deux 
langs,  ovales-arrondis  , médiocrement  ouverts  ; 
les  intérieurs  plus  étroits  s ftx  ecamines  difpofées 
Air  un  feul  rang  ; douze  ovaires  oblongs,  compri- 
més , réunis  en  un  faifeeau  conique  , inférés^  fur 
un  difque  épais  ; autant  tfe  capfules  que  d'ovaires, 
ouvertes  en  étoile , parfemées  de  points  dotés , 
vues  à la  loupe  , â une  feule  femence  , de  couleur 
brune , elliptique , ctès-luifaote , tronquée  â fa 
bafe , 8c  munie  d'un  ombilic  cartilagineux. 

Cet  arbuile  a d'ab»rd  été  découvert  par  Bar- 
tram  8c  enfuite  par  Michaux  dans  la  Floride  , fur 
les  bords  du  lac  Georges , introduit  en  France,.  8c 
cnltivé  chezCels  8c  au  Jardin  des  Plantes  en  1789. 
Il  palTe  l'hiver  dans  l'orangerie,  8c  fleurit  dans  le 
courant  de  l'été.  & (^«ic.) 

B.4DINDJAN  : nom  arabe  de  la  melongène , 
félon  Forskhal.  {Solanum  melongina  Linn.)  Sloane, 
dans  Ton  h-ftoirt  it  la  Jcmaïqat^  indique , comme 
fynonymes  de  ce  root , deux  autres  mots  arabes  , 
hadiagiaiî  8c  taihtifcaiaa  .dans  lefquels  on  recon- 
Boît  en  efliit  le  rndioe  nom  difl^mmeot  ortegra- 
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phié.  lyHerbelei  {BHHoïkipu  oriemali)  com- 
prend , fous  les  noms  arabes  de  iadelgian  te  de 
imndiagîan  , le  fruit  du  foUnam  pamiftrum  , qoe 
nous  ctinnoiffons  fous  les  noms  de  viranginu  te 
pomma  d'amour.  Il  regarde  ces  mots  arabe  s c omme 
formés  pat  cortupcioii  du  prtfan  badingkitn,  donc 
les  F fpagnols  ont  tait  verattgtnas  8c  beran^mat  ; les 
Italiens , mtlaa^a/ta , 8c  les  boranilies  anciens,  mala 
infana.  Cette  dernière  dénon:h)ation  n'a  donc  pas 
fon  otigiiie  dan»  la  propriété  qii'auroit  ce  fruit  de 
produire  la  folie  d'amour  , 8c  c'eft  à tort  qu'on  en 
a tiré  le  nom  français  de  pomvtr  d'amoar.  (Diâ. 
du  fciinc.  nat.  ) 

BADOK-BANKON.  On  nomme  amfi  â Java 
une  pl.'mc  qui  elt  le  balioia  diftiiha.  Lurm.  Ind. 
pag.  ii6. 

BADULA.  ( Koyrj  Tiseueb.) 

BADULAM.  C'efl  le  nam  que  porte,  â Cedan, 
un  petit  arbre  de  la  forme  d'un  ceriiier  ( Butin.. 
Zeyl.  pag.  iii , ub.  10;  ) , qui  ell  Vardifia  kami- 
lis  des  bocaiiifles , te  donc  les  fruits  finie  adminif- 
très  avec  fuccès , fout  forme  de  tob,  dans  les  fiè- 
vres ardentes.  {Jafta.) 

B.-GA.  {Voyei  Béolb.) 

BÆCKEA.  ( Voyii  TiONcnrv.  ) 

BÆBOTRYS.  ( MèsA.  ) 

B.ACASiA.  ( Vayt^  Bacsassier.) 

BAGASSE.  Ce  mot  efl  paffé  des  langues  du 
midi  de  l'Europe  dans  nos  colonies:  il  vient  de 
baga , baie , le  baua  des  Latins.  Bagoga  eS  Peove- 
loppe  des  graines  des  raifins  ou  des  olives,  dé- 
pouillée de  Ton  fuc  par  le  pitflbir,  le  formant  le 
marc.  On  l'a  a^liqué , dut  nos  îles , à h canne  i 
fucre  qui  a paflé  pat  le  moulin , 8c , per  une  phi» 
giaode  exteofion , aux  tiges  d'indigo  cciirées  de 
la  cuve  après  la  fermentation.  La  bagaflë  de  canne 
fert  à nourrir  les  beOiaux  quand  elle  efl  fvaîche  , 
ou  à chauffer  les  fourneaux  lorfqu'elle  a été  fé- 
chéeau  foleil. 

La  ba^affe  d'indigo  fait  un  bon  eugnis  lorf- 
qu'on  lut  a donné  le  lems  de  vieillir  : on  l'entaffe 
à cet  effet  dans  des  foflês.  Il  croît  deffus  un  cham- 
pignon qui , quoique  fort  r.  ffrmblant  à Vagnriutr 
fimitariui , ell  regardé  comme  ircs-délicji  i l'Ile- 
dt-Fiance.  Il  parait  que  la  double  fermenution 
de  11  clive  Sc  de  la  putréfiétion  ne  détruit  pas  la 
faculté  germinative  des  graines  d'indigo  ; eu  de  I* 
bagaife  provena  it  de  plantes  avancées  8c  moncéea 
en  graine  , ayant  été  portée , au  bouc  de  cinq  ans 
d'enfouiffage  , fur  les  terres , ep  peu  de  jours  la 
fol  fe  trouva  couvert  de  jeunes  plantes  d'indigo, 
en  auffi  grand  nombre  que  fi  on  tes  eiât  fcuüles 
exprès.  ( JJ/cT.  du  fUtne.  natar.) 
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BAC.APATn , PAGAPATE  ou  BAGATBAT  : 
nom  <ionné , dans  les  FhiiipjJine* , à un  arbre 
décrit  pat  Camtlii  8:  Somierac , connu  maintenant 
des  botanides  fous  celui  de  Jonutratia.  ( Koyer 
Blatti.) 

BAGUENAUDIER.  Colutta.  Il  étoit  allez  na- 
turel, tp  ne  conndérant  que  la  fru£b  ficaiiun  , de 
réunit , ainfi  que  l'a  fait  M.  de  Lamaitk , les  phaca 
Lino,  aux  colutta,  futtout  en  confirvant  parmi  ces 
derniers  les  efpèc.s  herbacées  j mais  fi  j'on  s’arrête 
i leur  port  & à leur  lieu  natal,  on  ne  pourra  s'em- 
péchir  de  les  réparer.  En  effet,  les  baguenaudiers 
protnement  dits  font  des  arbriffeaux  d'un  bel  af- 
pea,oui  s'élèvent  à quatre  ou  fix  pieds  en  to.iffes 
agréables,  qui  plailent  également  p.r  la  couKur 
glauque  ou  vert  - tendre  de  leur  feuiilage , & 
par  leurs  Heurs  d'un  jaune-pâle  (d'un  tr^uge-vif 
dans  le  baguenaudier  d'Éihiopie) , difpofées  en 
grappes.  & auxquelles  fuccèJent  des  goulTes  véfi- 
culeufes;  ils  fe  plaifent  dans  les  fols  arides,  au 
bord  des  précipices,  dans  les  fentes  des  rochers, 
d une  médiocre  élévation,  I.es  phaca  , au  con- 
traire , font  en  général  de  petites  plantes  herba- 
cées , rampantes  ou  peu  élevées , qu'on  ne  trouve 
qn*  fur  les  montagres  alpines,  où  l'on  aime  d les 
rencontrer,  mais  qui  ont  trop  peu  d'éclat  pour 
cotrer  comme  ornement  dans  nos  jardins. 

Les  phaca  diffèrent  des  baguenaudJers  pat  leut 
fruélification , en  ce  qu'ils  n’ont  point  le  ffyle 
barbu,  & que  leuis  gouffes  font  moins  renflées, 
un  peu  comprimées.  M.  Oecandolle  ajoute  que, 
dans  la  plupart  des  efpèces , ces  goufTes  fe  tordent 
fur  leur  pédicelle  pendant  la  maturation , de  forte 
que  la  future  qui  porte  les  graines , de  fupérieure 
qu'elle  étoit , devient  inferieure , s'ouvre  Sc  laiflè 
tomber  les  graines. 

Quant  aux  efpèces  herbacées  des  colutta  de 
Linné,  M.  Oecandolle  en  a fait  un  genre  à part, 
fous  le  nom  de  Icffcnia , auquel  il  donne  pour  ca- 
raélère  elTentiel  d'avoir  les  gouffet  memhrancufts , 
eomprimétt , point  vificuleufes ; U fiylc  courié  ta  are; 
U ftigmalt  en  tltt  ; la  tarent  oktuje. 

Espèces. 

* COLUTEA.  Linn.  Tige  Hgneufe. 

I. -BACUENAUDlEft  Commun,  Colutta  arhoref- 
uns.  Linn.  — Lain.  lll,  Gen.  tab.  <14.  fig.  1 & 1. 

' — Ouh-tm.  edit.  nov.  a.  pag.  yo.  tab,  la. 

Cet  arbriflèaii , félon  M Dtsfontain^s , ne  peut 
être  le  colutta  de  Théophrafte,  qu’il  dit  être  un 
arbre  fort  élevé  l^arkor  mjgnitudine  prajiant  dont 
Je  feuillage  tft  employé  à la  nourriture  des  trou- 
peaux i ce  qui  ne  peut  convenir  à notre  bague- 
Oaudier.  ( des  arir.  a.  p.ig.  JIJ.  ) 


lalis.  Lsm.  111.  tab.  61^.  fig.  }.  — Cavan.  Icon. 
Uar.  4.  pag.  4.  tab.  joy. 

Colutta  cTutnta.  WilHen.  Spec.  Plane.  }.  pag. 
iljy.  — Ait.  Hort.  Kt».  ).  pag.  py. 

Colutta  fanguinta.  Pall.  Flor.  rolT.  a.  pag.  «74. 

Colutta  hamilis,  Scopol.  Infubr.  a.  pag.  l}. 
tab.  iz. 

t.  Bacuenaudier.  d'Alep.  Colutea  haltpica. 
Lam. 

Colutea  PococHi.  'Willden.  Spec.  Plant.  }.  pag. 
1 140.  — Ait.  Hort.  Ktsv.  j.  pag.  ff, 

4.  BaguenadD'iER  d'Éthiopie.  Colutta  fruttf- 
etnj,  Linn. 

* Colutta  ( rigida  ) . pinnit  lanceolatit , glahrit; 
tauU  fruicofo  , treSo , glairo.  Xhuiib.  Prodr.  1 54. 

• Colutta  ( obeufara  ) , pinnit  lineariiui  ; eaula 
frutefernte , trtSo;  foriius  ractmojli,  ereSii.  Thanb. 
Prodr.  1)4. 

* * Lessertia.  Decand.  Tïgt  htrhaclt. 

f,  Bacuenaudier  fous-ligneux.  Colutta  ptntt- 
nanj.  Jacq. 

Colutta  fuliolis  ohlongit , pubefeentihut  ; eattlt  ker~ 
baeco , ereHo  ; racemii  ttrminalibut,  Willd.  Spec. 
Plant.  }.  pig,  1141.  — Ait.  Hort.  Ksw.  }.  pag.  jé. 
— Jacq.  VinJ.  f 1 1 , 8e  Hort.  }.  pag.  y.  tab.  j.— 
'Mutr.  Syft.  veget.  pag.  66i. 

Colutea  (fiflulofa),  caule  herbauo  ; foliit  ova- 
lit,  complicatis , fubtiu  pubifcentibut.  Retz.  Obf.  }. 
pag.  40. 

Colutea  ( pubefeens  ) , pinnit  lanetolatit , villou 
fit  i caule  herbatto  . trtSo  . pubtfetnte.  Thunbeig  , 

Prodr.  I}4  ? 

Ltfierùa  ptrennant.  Decand.  Affrag.  pag.  4} . 

Ses  tiges  font  droites,  flriées,  peu  rameufes,  à 
peine  pubefcenies;  les  feuilles  compnfées  de  fix  i 
huit  paires  de  folioles  petites  , ovales  , oblon- 
ues,  pé.licellées,  pubefeemes,  obtufes  i leurs 
eux  extrémités  1 les  fleurs  bUnches  ou  légère- 
ment purpurines,  pédicellées,  prefqu'unilatéra- 
les  , difpofées  en  irappes  Amples,  alongées;  le 
calice  campaniilé  , a cinq  dents  aiguës  , inégal. Si 
U corolle  petite  ; les  ailes  onguiculées  | les  goulTes 
petites,  glabres,  ovales,  comprimées,  contenant 
quatre  à cinq  lemences  réniformes. 

Cette  plante  croît  an  Cap  de  Boiine-Erpérance. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plances  de  Paris,  at 

(P'.  V.) 


i.  Bacuenaudier  du  Levant.  Colutea  oritn- 


6,  Bacuenaudier  annuel,  n*.  y.  Coh.ita 

keriacet. 
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heriacta.  Linn.  — Lam.  llluHr.  tab.  61^.  fig.  f,  — 
Villd.  Spec,  Plant.  J.  pig.  1141. 

LtJJcnia  armua.  DccanJ.  ARrag.  pig.  4}- 

• Colutta  (tomencofa).  pinnU  ovatit  , incaniii 
cault  htrhacto,  tomtBtofoj  foribiU  ruccmvjit.  *1  hunb. 
Ptodr.  I JJ. 

• Colutta  ( vejîcaria  ) , pianh  ovatit  ; cault  htr- 
iacco , decumhntt , vtUofo;  leguminiàtu  orbicululis  ^ 
infatu.  Thunb.  Prodr.  ijj. 

• Colutta  ( exciTa  ) , pinnit  ovatis , txcifis  ; cault 
htriacto , dicumbcntt ; racttnit  itrtniaaliiiu,  Vitanb. 
Prodr.  IJ4. 

• Coluua  l proftrata)  , pinnit  lanctolatis , villo- 
fit  i cault  htriacto,  dijfufo ; ptdanculit  axillariéut  , 
/uHifiorii.  Tbunb.  Prodr.  1 J4. 

• Colutta  (linearU),  pinnit  lintarihus , acutit; 
cault  htriacto , trtHo  g ractmit  ttrminaliiut  , itteur- 
vit.  Thuob.  Prodr.  ijj. 

• Colutta  ( atrchinomenoides ) , htriacca,  folio- 
lit  lanetolaiii , oitufit , i nirvo  acuminatit , glairit. 
Scopol.  del  Infub.  3,  pag.  iz.  tab.  iz. 

**♦  Phaca.  Linn. 

7.  Bacdenaudier  du  Portugal.  Colutta  iatica. 

Phaca  ( bztica  ) , caulcfctnt , trcBa  , pilofa , le- 
guminibut  ttrcti-fltformiiut,  Linn.  Spec.  1064.  < — 
Desfont.  Flor.  allant.  Z.  pag.  180. 

jijlragalut  lujitanicut,  Lam.  Oidf.  1.  pag.  Jiz. 

8.  Bacuenaudiîr  des  Alpes,  n“.  6.  Colutta 
alpina.  Lam.  III.  tab.  6Z4.  fig.  4. 

Phaca  alpina.  Jacq.  Icon.  Rat.  I.  tab.  IJI  , Sr 
Mifcell.  Z.  pag.  pj.  — Dccand.  Aftr.  pag.  47.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  izjz.  Non  Linn. 

Aftragaloidtt  alpina  , hirfuta , erteia  ,foitit  vicia, 
foriiut  dilate  luttit.  Till.  Pif.  19.  tab.  14.  fig.  Z. 

9.  Baguenaudier  des  pays  froids.  Colutta  fri- 
gida. 

Colutta  (phaca  frigida),  caulcfctnt,  trtüa,  indi- 
vifa  , foUit  pinnatii  , fuiquinquejugit  ; joUclit  oi- 
longii  , oitujit , fuiciliatit  ; teguminiius  oilongît  , 
inSaiii.  Willd.  ^c.  Plant.  3.  pag.  izjj.  — Jaco. 
vind.  z6j,  & Flot,  aullr.  tab.  166.  — UecaiiJ. 
Aftr.  pag.  46. 

Phaca  alpina.  Linn.  Spcc.  1064.  — Flor.  dan. 
ub.  8j6. 

Afragalut  caulc  trcBo , fipulis  maximit  ; foliolit 
tnatit  , novtnit  ; leguminiiut  infacit.  flaller,  Helv. 
n®.  4OZ. 

Phaca  ochreata.  Cranta,  Auflr.  419.  tab.  Z. 
fig.  Z. 

Botanique.  Supfllitttttt.  Tome  I. 
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Rapprochée  de  IVfpèce  précédente  , avec  la* 
iielle  on  l'a  peut-être  confondue,  cel'e  ci  en 
iffère  pat  iis  liges  plus  courtes  , glabres,  angu- 
Icufesi  par  fes  llipiiles  ovales , élargies , fq.iacées. 

I es  pétioles  font  glabres,  chargés  de  trois  é qua- 
tre paires  de  folioles  petites,  glabres,  ovales  ; les 
fleuis  d'un  blanc-jaunStre  , difpofées  en  grappes 
avitlaires  , entte-irélées  de  braâees  oblongues, 
ciliées  fur  leurs  bords)  le  calice  glabre,  à cinq 
dents  courtes  ; les  gouffes  droites  , oblongues  , 
renflées,  héiiiléesde  poils  affez  nombreux. 

Cette  plante  croît  dans  les  hautes  montagne» 
alpines.  x{y.f.) 

10.  Baguenaudier  glabre.  Colutta  glaira. 

Colutta  ( phaca  glabra),  cault  ramofo , proflrate; 
foliolit  ovüto-lanceoldtit  , forum  alit  integenimit  ; 
leguminiiut  glabrtt , ovoidets  , refupinatit.  Decand. 
Synopf.  pae.  334  . Br  Flor.  Iranç.  4.  pag.  365. 
Clarion.  Biill.  philom.  n".  61.  — Decand.  Allrag. 
pag.  48. 

Phaca  Ccrardi.  Vil!.  Dluph.  4.  pag.  474.  ? 

Cette  plante  fe  difliogue  de  la  précédente  par 
fes  tiges  couchées,  un  peu  ligneufes  à leur  bafe  , 
ainfi  que  le  relie  de  la  plante.  Ses  feuilles  font 
compofées  de  quatre  à fix  paires  de  folioles  lan- 
céolées, ovales-oblongiies  , aigues  i les  ftipulcs 
membraneufes , pointues,  légèrement  ciliées, 
quelquefois  foudées  enfemUle  ; les  fleurs  difprs- 
fées  en  grappes  axilLaires , j'ius  longues  que  les 
feuilles;  le  calice  muni  de  poils  noirâtres,  un  peu 
lanugineux  ; la  corolle  blanche  ; la  carène  & le 
bord  inférieur  des  ailes  cachés  de  violet)  celles  ci 
entières)  les  braûées  bnéaircs.  Les  gonfles' font 
ovales,  pédictilées  dans  le  calice , très-glabres. 

Cette  plante  croît  dans  les  Baflfes-Alpis.  tf 

1 1 .  Baguenaudier  auflral , n”.  7.  Colutta  aufn 
tralit.  Lam. 

Phaca  aujlralit.  Linn.  — Jacq.  Mifcell.  I.  tab.  j. 
— Decand.  Aflr.  pag.  Ji. 

Phaca  Hallcri.  Vill.  Dauph.  4.  pag.  475. 

iz.  Baguenaudier  aflragale.  Coluica  ajlra- 
galina. 

Colutta  ( phaca  allragalina)  , cault  ramofo , prof- 
trato  ; Jiipulit  lanccolaiit , acutit  ; alit  tarinà  ire- 
vioribut  i Icguminibut  junio'iiut , hitfiiit.  Dtcand. 
Allr.  jz.  — Synopf.  pag.  jjj. 

Afragalut  alpines.  Lion.  — Lam.  Dift.  I.  pag. 
jl  J.  — Flor.  lapp.  lab.  9.  fig.  1. 

Phaca  mitiima.  Allioni , Flor.  pedem.  n”.  izjfia 
( Poyci  Astragale  des  Alpes , n°.  34.  ) 

B b b b 
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I)  BAGCENAUOua  à fliurs  ncmbrcufes.  Ce/»- 

Colutti  ( phjci  floridar'j)  , eaa/tf.tni , treüa  , 
glahra  , foliu  ahrupù  pinnatu  ; foltoltM  oh/onpii , 
oot^fs  , mucrttnani  ; flipjiis  UnctvUto  - fibutatii  j 
hguminibus  oblongîs , tvmp/t^s  ^ acuminaiit,  Wiild, 
Spec.  Plant.  5.  pag.  iifi. 

Robinia  vefiearia.  Jicq.  Icon.  Hat.  I.  tab.  laü  , 
& Collcû.  I,  pag.  ic;. 

Cettï  plante  , qui  a beaucoup  de  rapport  avec 
les  roüitia  , parmi  jelquels  Jacquin  l'avoit  p'acée, 
paroit , d après  Wiüdenov  , fe  rapprocher  davan- 
uge  d-.s  Ses  tiges  font  droites,  glabres, 

hautes  de  trois  à fept  pieds,  garnies  de  feuilies 
aüéês  fans  impaire  , compofees  de  dix  è feiae 
patres  de  folioles  oblongues  , obiufcs  , niucro- 
iiéesi  le  pétio'e  rouimim  tetminè  par  un  filet  fe* 
taeë}  les  fiipuUs  lancéolées , fubulées.  Les  fleurs 
font  jaunes,  pédonculéei,  au  nombre  de  quatre  à ' 
tii^  lur  chaque  gr-ippe;  les  pédoncules  velus, 
axillaires  i les  goulfes  oblongues  , enflées  , com- 
ptiroées,  acuminées,  à deux  loges.  Ce  dernier 
caractère  ne  petinti  guère  de  cor.ferver  ceite 
plante  dans  ce  genre. 

Cette  plante  croit  dans  la  Floride.  G ( V'ilU.) 

J4-  BaguENaudibr  des  falines.  Coiutta  filfla. 

Coluun  { phaca  falfola)  , cauUfum , ercefa  , m- 
canit  , foliis  pinr.aiiij  fviwlit  oiovjtii , vbtufii  ; Jli- 
puUi  obtongis  , oblujis  ; iègumlaibus  gtobojtj  , pea. 
Jafia.  Willd  Spec.  Plant.  5.  pag.  iifa.  — Linn.  f, 
Suppl,  pag.  } }6.  — Pallas , hin.  Append.  n°.  1 1 1. 
lab.  Bb. 

Ses  tiges  font  droites,  blanchâtres  i fes  feuilles 
allées , compofées  de  folioles  en  ovale  renverfé , 
ebtufes  •,  les  flipules  oblongues . obiules  j l.;s 
pouffes  pendantes  , pédonculées  , globuLufes  , 
femblables,  pat  leur  forme,  à celles  de  Ya/lragatui 
(hintnjis. 

Cette  plante  rrok  dans  la  Daourie,  fur  les 
bords  du  lac  Tarée.  ^ 

I f . BacoEN  AUDIEK  dcs  fables.  Co/ufcj  arenarla. 

Colutia  { phaca  arenaria),  cauUfiim ,fubramofi ^ 
aafctndtns , gbabra  , fotiis  pinaatis  ,fubqutnquejugitf 
foliolit  lintari-lanceolatis  , impaù  fubJefUi  ■ Ugumi- 
Bibas  obovaiis,  iaJLiii , triclis.  Willd.Spec.  Plant. 

J.  pag.  lïH  — Pallas,  Itin.  3.  Append.  ti'.  116. 
lab.  Aa.  fig.  i & a. 

Ses  tiges  font  médiocrement  rameuliis  , afeen- 
dantes  , itès-glabres  , garnies  de  feuilles  ailées, 
compofées  d'environ  cinq  pairts  de  folioles  gla- 
fcres,  jinéaircS’lancéolées;  la  foliole  impaire  pref- 
que  fertile  j les  gourtes  droites,  reniées . en  ovale 
lenvcifë* 
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Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie,  tjf 

ifi.  Bacuen.avdier  véficuleux.  CoUua  kaJi- 

cacaba. 

Culuitj  ( phaca  halicacaba) , caultptns , procum- 
btn$  pinruuis  ^ fubquinqutjugis , oblongis , acu- 

tÎ£ , incanis  ; impari  Jarfe^ti  ,*  ca/icibus  injtaiis  , ovu- 
lit , rdieuUùj,  hirfutij.  Willden.  Spec.  Plant.  3. 
paj.  iif4. 

Des  mêmes  racines  Torrent  plufieurs  tiges  cour- 
tes 3c  couchées.  Les  feuilles  font  compofées  de 
quatre,  cinq  ou  (ix  paires  de  folioles  oblongues  , 
aigues,  blanchâtres,  velues} l’impaire  prefque  fef- 
file } les  fleurs  jaunes  , difpofées  , au  nombre  de 
trois  ou  cinq,  en  grappes  axill, tires,  péifonculéesr 
les  bradées  ovales,  membraneufes , pUcées  à la 
b.ife  de  chaque  flturt  les  calices  ovales , renflés, 
velus,  réticulés,  i cinq  dents  lancéolées,  fubu- 
iées } l'étendard  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  1a  Galatie.  v.  (Dcfcripi. 
tx  Wilti.  ) . \ r 

17.  Bacuenaudier  i trois  fleurs.  Coluua  tri~ 

fura, 

Colarea  (phaca  ttiflora)  , cau/e  dichocome  , jtori- 
bus  trnuibas  , parvubis  f vtxiUa  carinâ  longiore  ,*  fa~ 
liotit  19-23  s Ugumiaibus  aeprtifo-turgtdis , pubtfccn~ 
tiius.  Decand.  Ailr.  pag.  ûi.  tab.  i. 

Ses  tiges  fort  dichotomes)  les  feuilles  alternes  , 
.miées;  les  pétioles  filifoimcs,  garnis  de  dix.neuf 
à vingt-trois  folioles  petites}. les  fleurs  fort  peti- 
tes, réunies  au  nombre  de  deux  ou  trois}  l’éten- 
dard plus  long  que  la  carène } les  gouffes  enflées  , 
comprimées , pubefeentes  i les  femences  noirâtres. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  O 

18.  Bagi'Enaüdiir  â trois  folioles.  Colusca 

trifolijta. 

Colutta  ( phaca  trifoliata  ) , foliis  temaris  , «.a- 
bibjj  ^ obtujis ,-  teguminibus  ftmiorbUuiatis,  Linn. 
Maniiir.  270. 

Cette  efpèce  paroit  fe  rapprocher  davantage  des 
crotolaires  que  des  baguenaudiets.  Ses  tiges,  d’a- 
près Linné,  font  filiformes  8c  rameufes}  fes  feuilles 
petiolées  , à trois  folioles  obeufes,  tomenteufes 
en  ddTous,  nerveufeS}  la  terminale  plus  grande} 
les  flipules  lancéolées,  fétacées  à leur  (ommeti 
les  fl  uis  difporécs  en  grappes  terminales}  les  pé- 
dicelles  géminés,  uniflores;  les  gouffes  à demi 
orbicu'.airts,  renflees,  ventrues,  obtufes)  la  futur* 
fupéikure  prolongée  en  uns  pointe  fétacée,  re- 
courbée. 

Cette  plante  croît  à la  Chine.  (Linn.) 

tp.  Bacoinaudier  à feu  Iles  bbnehes.  CaUtsa. 
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Tkaea  { încini  ) , caliciius  fruSIfiris  , , 

infiaiij , villo/ù i foliolii  oilong's  , Vahl , 

Symb.  I.  pjg.  fj.  — Willd.  Spec.  PUnt.  J.  pig- 
lijf. 

Aflrugalus  aitU'y/MJtt.  Lim.  Diû.  I.  plg.  jio. 
( Astragale  J n“.  j8.  ) 

Oiftrvailont.  M.  de  I.amarck  penfe  au'il  faut 
rappoiter  à cette  divifion  , fous  le  nom  de  colutea 
wp/garica  , le  cytifus  wplgaritut  Linn.  Suppl- , qui 
y convient  en  eflFet  par  fon  poit , par  fes  feuilles 
compofées  de  fi»  i fept  paires  de  folioles  avec 
une  impaire,  orbiculairet , argentées,  & par  le 
caraâère  des  fleurs  en  grappes,  droites , imilaié- 
rales,  d'un  beau  jaune.  ( Koyrî  les  obfervalions  à 
la  fin  de  l'article  Cytise.  ) 

B.AGUETTE  D'OR.  {Voyti  Giroelée, 

n*.  1.  )• 

BAHF.L-SCHUr.U  : arbriffcau  épineux  de  la 
côte  de  .Malabar,  figuré  pat  Rheede,  vol.  i,  tab. 
4P . II  eft,  fuivant  cet  auteur , apéritif  Sc  hydtago- 
guei  il  croit  dans  les  lieux  humides.  C'efl  le  éur- 
Itria  langifulij  de  Linné.  ( Koyrj  BARRELliaE, 
D».  I.) 

BAHEL-TSJULLI  des  Malabares.  C'eft  la 
même  plante  que  l'oir  nomme  d Java  patjar-aycr. 
Elle  efl  figurée  dans  Rheede , Mort,  malab.  vol.  9, 
tab.  87.  Uurmanne  l'a  regardée  comme  un  féfatne. 
Linné  en  a fait  une  colomnée.  Vahl,  qui  l'a  trou- 
vée différente  de  ces  deux  genres  par  fa  corolle 
prefque  régulière , à quatre  lobes , & par  fa  cap- 
fule  à deux  loges, l'a  nommée «ê/mcnri  ftfamoi- 
dt$  } elle  ert  herbacée  Ses  feuilles  font  oppofées  & 
lancéolées.  Ses  fleurs  font  en  efpèce  de  grappe  ter- 
minale. (Kuyrj  Colomnée,  u®.  j,  Suppl.) 

BAHO  : variété  du  manguier,  cultivée  dans  les 
Philippines , que  l'on  diftingue  , fuivant  Camelli , 
pat  fon  fruit  plus  petit,  moins  charnu,  8c  dont  le 
noyau  ell  i proportion  plus  gros.  (Jujf.  ) 

B.Al-BAI,  BAl-BAIBA:noms  caraïbes  d'un  /nal- 
pighia  fpicata ,C»vin.  Monadel.  8,  pag.  409,  tab. 
1 J7,  qui  efl  aufli  le  bois  dyffentérique  des  Antilles. 

U“f.) 

BAILLERIA.  ( BAilLàRE.) 

B.AILLERE.  Bailteria,  Schteber  a fubflitué  à 
ce  genre  le  nom  de  trîxit , auquel  i!  a ajouté  les 
deux  efpèces  ci-jointes.  Le  bailltria  afptra  efl  figuré 
dans  les  lUufirations , tab.  71  î. 

y.  Bailiérr  térébinthacée.  Bailltria  ttribin- 
tkinacea. 

BailUrU  (trixis  cerebiDchinacca},yô/iïa  ovaUi, 
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ferralâtis  , kifpidit , fubtùs  hirfutU i ftorihus  co’ym~ 

iofia.  Svinz , Piodr.  iij,  Bc  flot.  Ind.  occid.  j. 
pig-  'J7f- 

AbrilTe.-iu  dont  la  tige  efl  rude,  haute  de  cinq  ) 
fix  piedsi  fes  rameaux  redreffés,  un  peu  veluss  les 
feuilles  oppofées,  pécioléts,  ovales-oblongues , 
acumiiiées  , dentées  en  Icie,  à trois  nervures, 
couvertes  en  di  ffus  de  points  calleux  & de  pet’ts 
poils  fnyeux  ; les  pétirdes  pubefeens.  Les  fleurs 
répandent  une  odeur  de  térébenthine  ; elles  font 
terminales,  difpofées  en  corymbas  paniculési  les 
pédoncules  cylindriques,  oppofés  en  croix  , pu- 
befetns,  munis  à leur  bife  de  petites  folioles  li- 
néaires i le  calice  ovale  , compofé  de  huit  i dix 
écailles  oblonpues  , prefiju'égales  , pubefeemes  { 
les  fleurons  du  difque  nombreux  , hetmaphrodi- 
tes  J les  demi-fleutons  femel'cs}  leur  limbe  ttifide. 
Les  femenccs  du  centre  avortent  fouventi  celles 
des  fleurs  femelles  font  ovales , prefque  trigor.es . 
un  peu  velues , fans  aigrettes  ; le  réceptacle  cou- 
vert de  paillettes  oblongues,  aigues,  concaves  , 
plus  couites  que  les  femenccs. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque,  dans  les  val- 
lées pieneufes.  b (Àsvarrp,} 

4.  BaillÉRE  rongée.  Bailltria  trofa. 

Bailltria  ( trixis  erofi  ) , foliit  lato  -avatit , l'a- 
tifo  ftrratis  , rugofs  , /cabris  , pttiolis  tongioribus. 
Svarrt , Prodr.  n j , 8c  Flor.  Ind.  occident,  j. 
pag-  ‘577- 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  légèrement  to- 
memeux  •,  fes  feuilles  oppofées  , péttolées  , lar- 
ges, ovales,  un  peu  rhomboldalcs , aigues,  inéga- 
lement incifées  ou  dentées,  longues  de  cinq  à fix 
pouces , bériffées  de  poils  rudes.  Les  fleurs  font 
blanche.»,  affei  grandes,  difpofées  en  un  corymbo 
Terminal  i le  calice  glabre,  à fix  ou  huit  folioles  lif- 
fes  , uvales  , concaves  , aiguës}  les  paillettes  du 
réceptacle  elliptiques  , peu  tiombreufes. 

Cette  plante  croît  aux  Antilles , à I île  Saint- 
Chriltoplie,  Scc.  î)  (Smurtp.) 

* Bailltria  ( trixis  pedttnculofa  ) , htrbacta  , rj- 
tnis  graciUbns  y apict  2-5  crpkalijf  ^liis  lanceolatis , 
/tiraiit , tjitinqtttnctviis , hijpidis.  Uiebard , in  Att. 
Soc.  Linn.  Paril.  pag.  top.  È Caitnaâ. 

BAITAR1.\  acaule.  Baitaria  acau/is.  Flor.  per. 

Baiiaria  aeatUis  , foiiis  lintari-laaciolatit.  Ruix 
8c  Pav.  Syft.  veget.  Flor.  petuv.  pag.  1 1 1. 

Genre  de  plantes  établi  par  MM.  Ruie  8c  Pi- 
von , fur  une  feule  plante  du  Pérou  , dont  la  racina 
eft  vifqueufe  8c  produit  des  léuilles  toutes  radica- 
les, linéaires-larcêoléts.  Les  fleurs  offrent  ; 

1°.  Un  calict  à quatre  folioles,  dont  deux,  at- 
tachées fut  le  pédoncule  plus  bas  que  les  autres, 
font  plus  éiioites  S;  ccffemblent  à des  braâées. 

Bbbb  a 


564  bal 

i”.  Une  <orolU  monnp^talc,  tubulée,  divifée  à | 
fon  limbe  en  cinq  découpctec.  • | 

J®.  Quainize  ou  dix  liuit  immints  renrermées 
d»ns  le  tube  J artachéss  fur  les  parois. 

q”.  Un  ovairt  libre,  furmonté  d'un  feul  flyle , 
terminé  par  un  lligmacc  à trois  découpures. 

Le  fruit  cnnfiHe  en  une  rapfule  accompagnée  du 
calice  peifidant,  à trois  traces,  divifée  en  crois 
loges,  contana-t  plutieurs  femences  lenticulaires  , 
ariachécs  aux  cloifons,  contiguës  chacune  avec  U 
paroi  de  chaque  valve. 

Cette  plante  croît  au  Pérou , dans  les  lieux  ari- 
des & pietieux,  le  long  des  toutes. 

CAL.M-DOUX,  HERBE  A BALAI  ; nom  que 
l'on  donne,  félon  M.  Palifot-Beauvois , dans  les 
Antilles  & dans  la  partie  françaife  de  Saint-Do- 
mingue, i la  feopaire  (yêis;>.trvi>dii/ciaLinn.  ),  parce 
que  les  Noirs,  locfqu'ils  ont  befoin  de  balai , em- 
ploient une  poignée  de  cette  herbe  très-commune 
dans  le  pays,  & qu'ils  vont  cueillit  au  m-  ment 
même  de  s'en  fervir.  Dai  s la  partie  de  Saint-Do- 
mingue , od  la  fcojnire  cH  plus  tare , elle  ell  rem- 
placée pour  cet  ulage  par  l'unr.tc  Mata  Linn. , ap- 
pelée coujfir  par  les  cotons , ou  pat  le  ftda  amtri- 
ouïe , que  , uns  quelques  quarrieis  , on  appelle 
kerit  de  doa^t  htarti , parce  que  fes  pétales  ne 
commencent  i s'épanouit  que  vers  midi,  ic  le 
lefeiment  deux  ou  trois  heures  aptes. 

BALAM-PULLI  : nom  malabare  du  tamarin, 
figuré  par  Rbeede  dam  X'Uon.  maUi^  vol.  i , 
tab.  1}. 

B.ALANA  BONE  : nom  caraïbe  de  l'acacie  ou 
fenfiiive  épineufe,  fuivani  Ntcholfon. 

BALANG-HAS  : efpèce  de  flerculier  de  Ceilan 
(,/ltrculia  iaJanghaj  Linn.  ),  figurée  dans  VHori. 
ma/ii.  vol.  I , tab.  49  > & Hans  la  Monadelphie 
de  Cavanilles , tab.  145.  (.ydytf  Sti;rcuher, 
n'.  I.) 

B.\LANGUE  (Cx  n.  de  Fruô.  8f  Sem.  1.  pag. 
8y.  tab.  18;)  , fruit  de  Madagafcar,  décrit  & 
guré  pat  Gxrtner.  C'eft  une  petite  baie  glubu- 
Lufe,  noirâtre,  charnue  à une  ou  deux  loges,  ré- 
parées , dans  ce  dernier  cas , par  une  cloifon  mem- 
braneal'e,  contenant  deux  lémences  blanchâtres, 
en  coeur  tenverfé  , attachées  au  fond  de  la  baie , 
entièrement  enveloppées  par  un  arille  fec  i l'em- 
btyon  muni  d'un  périlpermechainu;  les  cotylédons 
foliacés;  la  radicule  courte  , droite  , cylindrique. 
La  plante  qui  produit  te  fiuit  n'ell  pas  connue. 

EALANOPHORA.  ( Balanophore.) 

BALAKOPHORE  fongueufe.  Baiaitapharafun- 
goft.  Lam.  lii-  tab.  741. 
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Cyiiomori'um  ( bilanophora  ) , fiipiti  fqaamofe  , 
amtnto  oktongo  ; fquamu  patulis  , okioago  lanccola- 
tis.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  177. 

Ce  genre  paroît  devoir  être  réuni  aux  cjno.Tio- 
rhtm  Linn.  ( CynomAIR,  a,  pag.  14'.) 

BALANOPTERIS.  C'eft  le  nom  que  Cxi  tuer  a 
donné  au  molavi  des  Philippines  , qui  ell  l'Aeri- 
ncra  litioralit.  Ait.  8r  Lam.  ( !^oyt\  MOLLAVt.) 

B.AI.ANTI , petit  arbre  des4'es  Philippines, 
rêmatqu. ble  par  Tes  feuilles  ombiliquées,  allez 
femblables  à cell  -s  du  kinonga  des  mêmes  iles , qui 
eft  le  rtiinut  rajppa  Linn.  Camelli  dit  que  fes  le- 
mem  es  re  ftéinblcnt  aulli  à celles  du  lîcin.  Il  ajoute 
que  fes  racines  font  employées  dans  la  dyftenterie. 

U~f) 

B.-VLANUS;  nom  donné  pat  quelque^ anciens 
auteurs  au  ben  (moringa  oltifcra). 

BAL.ASBAS.  ( f^«yej  Antolanc  , Suppl.) 

BALASSF.N,  BALESSAN  : noms  égypiieiisdu 
baume  de  Judée,  félon  Prufper  Alpin. 

BALAT ANA  : nom  caraïbe  des  groffes  ba- 
nanes. 

B.ALATAS.  Plulieurs  arbres  étrangers  portent 
ce  nom.  Préfomaine , dans  fa  Maifon  rufiiqac  de 
Cayenne  , parle  du  balatas  blanc , du  balatas  rouge 
St  de  celui  i grofle  écorce.  Il  détaille  leurs  iifajes 

our  les  conitruéfions  ; mais  il  ne  donne  pas  aux 

ocaniftes  les  moyens  de  les  reconnoïire.  Son  ba- 
latas blanc  eft  probablement  le  couratari  des  Gali- 
bis  , qu‘ Aubier  nomme  de  même  dans  fes  Plantée 
de  U Guiani,  pag.  724,  tab.  aço,  en  ajoutant 
qu’on  fait  des  cordes  avec  fon  ecorce.  Le  bafitas 
rouge  eft , Clon  Nicholfon  , connu  à Saint-Do- 
mingue , fous  le  nom  de  f ipatillier marron.  Aublet 
cite  encore  une  efpèce  de  fapotillier,  qu'il  nomme 
aekrae  kalata  ou  bois  de  natte.  On  poilède  , dans 
les  collrêtions  de  fruits  , f>us  le  nom  de  kalatas  , 
une  graine  alTez  grolfe , lifte  comme  les  rapotilirs  , 
& conformée  de  même  que  Clulius  l'a  figurée  dans 
fes  Exotic.  pag.  ;â.  L'arbre  qui  la  produit  n'eft  pas 
connu , mais  fon  genre  ,nuaumoins  fa  famille,  eft 
facile  i déterminer.  ( è'oy<t  Couratari  , Sa- 
POTILIIER.)  (Jujf.  ) 

Poupée  Defportes  parle , fous  ce  nom  de  é» 
lata! , d'un  arbre  de  Saint -Doniingue  ; mais  la  def- 
cription  qii'ilen donne  e(t,conim«  celle  de  Nichol- 
fon , trop  incomplète  pour  pouvoir  le  rappiocber 
des  noms  de  Linné  ou  d'autres  botiniftes.  Il  eft  i 
remarquer  que,  de  tous  les  naturalillesqui  ont  par- 
couru le  pays  pour  en  connmtre  tes  ptoduâions . 
Dtfpottes  De  Nicholfon  font  les  feuls  qui  aiant 
pailé  de  celle-ci.  Le  fuinom  de  fapoùlûtt  tr.arrw. , 


DIgItIzed  lay  Go  igK 


BAL 

joint  î fon  caraâère  (i'ivoir  une  grande  fleur  pour- 
pre & une  écorce  mucilagineufe  & fiUmemeiire, 
comme  les  malvicées  , tojt  femble  nous  indiquer 
qu'il  i été  mal  obfervé{  ce  cjui  eli  d'autant  plus  à 
regietter , que  Del'portes  l'indique  comme  four- 
nttfant  un  bois  comnaéle , bon  a bâtir  & à faire 
toutes  fortes  d'ouvrages.  ( Put.  Btjuv.  ) 

BALLATONASSO,  arbtiffeau  mentionné  dans 
1 Hijioht  dis  Planits  des  iUs  Pkiippints  , par  Rai  , 
P*8-  70,  6f  dont  Camtlli  a donne  la  figure  , tab. 
j6.  Si  l'on  en  juge  d'aj-rés  la  figure,  cette  plante 
patoîc  voifine  du  rUinus  mappa  Linn. , figuré  dans 
Rurnphius , Airborn.  vol.  5,  tab.  ic8;  mais  Tes 
tciiilles,  qu' iquc  peltées,  (ont  eneceur,  atron- 
dits,  entières  a la  b.tfe  , & terminées  en  pointe 
au  fommet , avec  des  dentelures  fut  les  bords.  Ses 
feuilles  font  alternes)  les  dîux  fupéiieutes  oppo- 
fées.  (.es  fl:iir$ , males  ou  femelles  , nailfent  dans 
l'aillelle  des  feuilles  fnpérieures  & en  grappes, 
l es  ntâlt  s offrent  une  maife  globuif  ufe  d'étamincs, 
K'  les  temelles,  dont  on  ne  voit  que  le  fruit,  font 
fituées  à la  partie  inférieure  de  la  grappe.  Le  fruit 
ell  arrondi , & , félon  Rai , â quatre  loges  t ce  qui 
éloigneioti  ctite  plante  du  genre  ricin  ) mais  par 
l’eiifemble  de  fts  caraâéres , il  n’y  a nul  doute 
qu'elle  ne  foit  une  plante  de  la  famille  des  eu- 
phorbes. ( Lem,  Did,  dis  fcicnc.  sut.) 

BALAUSTES.  On  donne  ce  nom , dans  la  ma- 
tière médicale  , aux  fleurs  delTéchées  du  grena- 
dier , qui  tfi  aulfi  nommé  baiiiujiitr  dans  quelques 
contrées,  particuliérement  en  Provence.  ( f'vyej 
Crenaoier.  ) 

B.ALBISIA.  ( t'oyti  B.slbisie.) 

BALBISIE  à longs  pédoncules.  Balbifa  eltti- 
gata,  Willd. 

Bùlhljis  cau!e  procumhtitte , fubjsmp/ici  ; pedunca- 
lis  urmisialibus  long’Jfimss  ,■  caiiesstis  foliolss  ovaiis  , 
fisitr/iuliisus.  \Ai!l.l.  Spec.  Plant.  pag.  2.214.  — 
Perf  Synopf.  Plant.  1.  pag.  470. 

Amellits  peduneulutus.  Orteg. 

Cette  plante , rapportée  d’abord  aux  amdt.s  par 
Ottega,  dont  file  eft  en  effet  très-voifine,  en  a 
été  feparée  par  Willdenow , qui  en  a fait  un  genre 
particulier , ayani  pour  caraétere  eflenciel  : 

Un  calice  ftmpie  , à huit  foliotes  ; les  demi-jleurons 
tri f des  ; les  Jemences  furmonices  d'strtc  aigrette  fejftlc , 
ptameufe  ; le  réceptacle  paliaci. 

Les  tiges  font  herbacées , couchées  , puis  af- 
cendanies , longues  de  fix  à huit  pouces,  hérif- 
fées  de  poils  rudes , grifâtres,  prefque  Amples  ou 
trichoiomes  , n'ayant  guère  que  deux  rameaux 
oppofés , garnis  de  feuilles  oppofées,  périolet  s, 
•vales,  prefque  thomboïdales , i greffes  dentela- 
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res,  thsrgées  de  poils  rudes  à leurs  deux  faces, 
veinées,  à trois  nervures  plus  faillames.  Chaque 
tige  ou  r-imeau  fe  tennine  par  un  très-long  pédon- 
cule de  quatre  à lïx  pouces  , (impie , uniflote , hif- 
pide.  Le  calice  eü  velu , à folioles  prefqu'égalts , 
lancéolées  , aiguës;  la  corolle  jaune;  Ion  dilque 
d’un  jaune  plus  pale  j les  demi  fleurons  ptofondé- 
menc  partagés  en  crois  découpures. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  G ( v.  ) 

* Balbijia  (canefeens)  , caale  credo  , ramofo  , 
inettno  , hirfuto  ,-  pedunculis  laietalthus  ealieis  6re~ 
vis  fotielis  rotardatis,  RIchatd.  — Perf.  Synopf. 
Plant.  2.  pag.  470. 

BAIESSAN.  Btuce.  (P'oy.BALSAMiER  , n®.  5, 
Sappl.  ) 

BALIGARAB  , B.ALIFARAB  ou  BUYONG  , 
arbiifleau  des  Philippines  , ayant  le  port  du  faule, 
que  les  Maures  nomment  garai.  Ses  jeunes  ra- 
meaux , longs  & plians  comme  ceux  de  l'ofier,  fe 
chargent  de  feuilles  oppofées , très-grandes.  Les 
fleurs , difporées  en  bouquecs  terminaux  , font 
jaunâtres  , monopécales  , divifées  par  le  haut  en 
cinq  lobes  épanouis  en  étoile.  Entre  ces  fleurs , on 
trouve  , dit  Camelli , de  epui  nous  empruntons 
cette  defeription  , d'autres  teuilles  dilE-rences  de 
celles  des  rameaux , plus  courtes , plus  minces , 
mati^uécs  de  cinq  neivuces,  8c  faifant,  pat  leur  cou- 
leur olanche,  uncontralle  agréable  avec  celles  des 
fleurs  8c  des  feuilles  inferieures.  Les  fruits  font  de 
petites  baies  couronnées,  verdâtres,  remplies  de 
graines  menues,  8c  auxquelles  les  feuilUs  florales 
relient  attachées.  Il  ell  facile  de  reconnoitre  ici 
lie  le  baligacab  eft  une  efpèce  de  mujfeenda,  genre 
e la  famille  des  rubiacées,  bien  caraéterile  par  une 
des  divifions  de  fon  calice,  qui  prend  une  exten- 
fion  ttés-confidérable  , 8c  fuufilte  fous  la  forme 
d'une  feuille.  C'eli  peut-être  la  même  plante  que 
\eitlilla du  Malabar, memionnéparRheede.  (Poy. 
Belilia  & Mussende,  Suppl.)  (Juf.) 

EAI.TMBA  , BOLIMBA.  Chez  les  Malais  on 
nomme  ainfi  le  carainbolier , appelé  ailleurs  ii~ 
litr.Si, 

B ALIMB.ACO , petit  arbre  des  Moluques , que 
Camelli  dit  êue  le  même  que  le  bupariei  des  Ma- 
labates , ou  hiiifcas  popuhitas  des  boranilUs.  Il  dit 
que  fa  fleurell  comme  celle  de  l'abelmofih , autre 
efpèce  à'hiiifcus,  8c  que  fon  fruit  eft  rempli  d'uu 
fuc  fembbble  â celui  de  la  gommt-guttc.S-.  racine, 
regardée  comme  émétique , eft  employée  dans  les 
diarrhées  anciennes,  les  fièvres  quotidiennes  , les 
coliques  8c  les  indigeflions.  Cette  proprit  té , dans 
une  plante  de  la  famille  des  malvacées  , eft  affei 
patticiiliéie , 8c  peut  éiie  révoquée  en  doute. 
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BALINGASAN  on  PUTAO  ; nom  d'un  p;tit 
arbre  des  Philippines , qui  appartient  au  genre 
ftravudium  Jufl.,  dans  la  famille  des  myrtes.  Ca- 
melli  en  parle  dans  Ton  Recueil  des  plantes  de  ce 
pays,  publié  pat  ) ( Ko)<£  Jambosier, 

n°.  y , & Strav ADI  , ) 

BALISIER  Canna.  Quoique  les  balifiers  foient 
des  plantes  nées  fous  les  tropiques,  8c  que  la  plu- 
part habitent  également  l’Afie  , l'Afriaue  Sr  l'A- 
méiique,  cependant,  ignorées  des  Anciens,  elles 
n'ont  été  connues  que  depuis  la  découverte  de 
l'Amérique.  Il  paroit  que  Its  premiers  individus 
vivans  en  Eurooe  ont  été  obtenus  de  graines  en- 
voyées par  des  milfionnairv  s i des  religieux  por- 
tugais , qui  les  ont  cultivées  fc  propagées  dans  les 
jardins  de  leur  couvent.  Le  port  élégant  des  baü- 
fiers,  la  beauté  de  leurs  feu  lles  .amples,  latinées, 
d’un  veit  gai,  I éclat  8c  la  forme  lingulièce  de 
leurs  fleurs,  1rs  ont  fait  rechercher  par  les  cu- 
rieux, 8c  les  balifiers  font  devenus  en  peu  de  rems 
l'ornement  des  plus  célèbres  jardins  de  l'Italie  , 
de  l’Efpagne  , de  la  Fiance  8c  des  autres  con- 
trées méridionales  de  l’Europe.  Leurs  racines  , 
tnbéreufes  8c  charnues , pioduifenr  tous  les 
ans  un  grand  nombre  de  csieux  , qui  rendent  la 
propagation  de  ces  plantes  bien  plus  facile  8c 
plus  fdre  que  les  femences , dont  la  maturité , dans 
nus  climats , n'ell  pas  toujours  parfaite.  11  paroit 
qu’on  a toujours  mité  CeS  plantes  avec  trop  de 
délicaielte  , en  employant  pour  elles  au  ptintems 
les  ferres  chaudes  , les  vitraux  , 8c  , dans  I hiver, 
l'orangeiie  ou  la  ferre  tempérée.  Ces  foins  minu- 
tieux , en  prolongeant  leur  foiblelTe,  s’oppoftm  à 
leur  parfaite  nacuralifation.  Des  cultivateurs  plus 
har.lis  les  ont,  depuis  quelques  années,  aband.m- 
nées  en  pleine  terre  j ils  en  ont  obtenu  de  très- 
beaux  individus,  plus  vigoureux,  plus  chargés  de 
fleurs , 8c  des  femences  bien  mdres. 

I.édufe  a le  premier  décrit  8c  figuré  l'efpéce  de 
babfier  qui  long  tems  ell  reliée  la  feule  connue  ; il 
la  nommoit  tanna  indîca  , dénomination  adoptée 
pat  Linné  , 8c  fondée  fur  les  rapports  qui  paroil- 
fenc  exiflec  entre  Tes  racines.  Tes  tiges  8c  celles 
dts  rofeaiix  ou  cannes.  Les  deux  frères  Bauhin , 
Ixabel  te  Dalechamp  lui  ont  conf-Hvé  le  nom  de 
rafeau{arundo)  ; d’auties,  en  particulier  Rumphe 
£c  Toüinefort , la  conûderant  comme  une  plante 
mitoyenne  entre  Varunda  8c  Vacorut , l’ont  appe- 
lée cannacaras.  Cametatius  en  fait  une  elpèce 
de  g'aieul  {itadiotm  inditui  ) , en  quoi  il  s’écarte 
moins  des  rapports  naturels.  Ces  difi'érent  Js  déno- 
minations prouvent  combien  , à cette  époque,  l’on 
droit  loin  d’avoir  des  idees  jultes  fur  les  affinités 
des  plantes. 

Le  balifier,  qui  embellit  les  vafles  camoagnes  des 
Indes  , tfl  aulli  cultivé  comme  plante  d’agrément 
autour  des  habitatiotis  Sc  dans  les  jardins;  il  ell 
plus  biiéanc  pat  les  dehors , pat  l'éclat  de  Tes 


BAL 

fleurs , qu’utile  par  fes  ufages.  On  a dit  8c  répété 
que  fes  teuilles  éioient  employées,  dans  les  colo- 
nies franyaifes , à couvrir  les  cafés  des  Nègres; 
ituis  il  ett  à remarquer  que  l’on  donne  quelquefois 
le  nom  de  ia'ijîtr  à des  plantes  de  la  famille  des  ba- 
naniers, qu’on  a confondus  avec  les  vrais  baliû.-rs. 
Les  bananiers  ont  des  feuilles  bien  plus  g.andei,  Sc 
plus  propres  à cet  uftge  économique.  .Au  rapport 
de  Barrèrc,  les  femences  font  très-rechetchées 
par  les  pigeons  ramiers , dont  elles  ren  lent  la 
chair  amete  : elles  fetoient  très-ptécieufes  pour 
les  arts,  à caufe  de  la  bf  Ee<ouleut  pouipre  qu’el- 
les fourniffent:  mais  elle  ne  dure  pas.  Se  julqu'a- 
lors  on  n’a  pas  encore  pu  trouver  de  movens  pour 
la  fixer.  Les  h.ibitans  des  Indes  Sc  les  Ethiopieni 
font  des  chapelets  avec  fes  graines,  dures,  globu- 
leufes , d'un  beau  noir-luil'anc. 

Les  voyageurs  ont  depuis  peu  d’années  décou- 
vert «fans  les  deux  Indes  quelques  nouvelles  efpè- 
ces  de  balifier , qui  ne  le  cèdent  guère  en  beauté 
i la  première.  Celle-ci  ell  gravée  dans  les  llluflr. 
Gtn.  tab..i.  .Aux  efpèces  décrites  il  faut  ajouter  : 

q.  Balisier  à feuilles  jonciformes.  Canna  jan- 
cea.  Reca. 

Canna  fotiit  linearihut , ntrvojis.  Retz.  Obferv- 
Fafc.  I.  pag.  rj.  n“.  I.  , 

Cette  el^ce  efl  remarquable  Sc  bien  diflingufe 
par  Tes  feuilles  étroites,  linéaires,  femblabics  i 
celles  des  graminées,  vaginales  i leur  baie , à cinq 
nervures  raillantes , hautes  d’environ  un  pied  , 
munies,  proche  les  racines,  de  petites  fibres  ca- 
pillaires. Les  liges  font  enveloppées  par  plufieuts 
gaines  lancéolées;  les  fl-urs  terminales  peu  nom- 
breufes;  la  corolle  petite,  d’un  toux-obfcut  ; la 
capfule  hérilTée. 

Celte  plante  croît  à la  Chine,  qt  (Drfcrlpi.  ex 

J.  Balisier  paniculé.  Canna  pankalata.  Ruiz 
8c  l’avun. 

Canna  faiiis  ovatis  , fubiUi  lanatis  , argenuh  ,* 
petalis  inferioribus  brtvioribas  Ruiz  & Pav.  Flot, 
periir.  vol.  i.  pag.  i.  cab.  i.  fig.  i. 

Ses  racines  font  rameufes  5c  fafciculées  ; fes  ti- 
ges droites  , cylindriques  , hautes  de  dtx  à douze 
pieds;  fes  feuilles  alternes,  pétiolées,  ovales,  ner- 
veufes,  lanugineufes  8c  argentées  en  delTous;  les 
fleurs  difpofees  en  une  paniculé  terminale  , éta- 
lée, munie  de  bradées  ovales,  lancéolées;  ta  co- 
rolle de  couleur  écarlate  ; les  trois  pétales  exté- 
rieurs plus  grands,  égaux;  les  intéri' urs  inégaux. 
Ij  capfule  eft  grande , ovale  . oblongue , hérilFée 
de  pointes;  les  femences  noirâtres , un  peu  globu- 
Ictifes  8c  luifantes. 

Celte  plante  fc  trouve  dans  les  bois  & dans  let 
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jirJinf  , au  Pérou  , où  «l  e porte  le  nom  *u!i»itre 
à'n^hira  fsuvjgt  ( a^hita  fîvtjhiM),  ( Hul^  ii  Ï*üv,  ) 

C.  Balisier  à fleurs  fl'iris.  Canna  Iridifara. 
Ruiz  Se  Piv. 

Cama  fotiis  ovath  , acamlnatù  ; iacinîh  triéuj 
tnralU  taitrwrièus  majonèns.  Ruiz  Se  l’âV.  Fior. 
)>eiuv.  vol.  1. 1.  c. 

S.-s  ti«s  font  ttès-hauKS , droites  . articulées  ; 
fts  feiiiiles  à pétiole  vjginzl , alternes,  ovales, 
acumiiiées,  glabres  ér  luiiantrs  en  dellus  , lamtgi- 
neufes  S:  blancitittes  en  dcflbus  ; les  fleurs  dit'po- 
fecs  en  grappes  péminét  s 8c  bitiiles  i les  pédoncu 
les  comprime' i les  p:oiccllespendans,umfloies, 
accompagnes  d'une  petite  btaélée  ovale  , Ipatha- 
cée , & a leur  bafe  d'un  eu  de  deux  tilaniens  li- 
néaires, fubulés.  La  corolle  eft  intundibulit'otme  i 
les  trots  découpures  extérieures  plus  courtes , 
lancéolées,  roulees  , de  couleur  purpurine}  les 
tiois  intérirurcs  oblongues,  plus  grandes  , plus 
larges , étalées , rougeâtres}  un  apptn'.icc  bin.le, 
en  forme  de  pétale;  l'anthère  placée  fur  une  des 
divifinns;  le  liyle  en  forme  de  languette  ; la  cap- 
fule  trigone  , oblong  ie  , héiiflee  } les  femences 
brunes  & globulcufcs. 

Cette  plante  croit  au  Pérou , où  elle  cfl  culti- 
vée comme  plante  d'ornement.  On  la  nomme  fu- 
mac-achira,  c'ctt  à-dite , achira  élégante.  (Ra.'î  b 
Pav,  ) 

Balisier  efl  un  nom  vulgaire  qu’on  a donné  à 
plufieurs  plantes  qui  , â la  vérité,  ont  quelques 
rapports  avec  le  canna  de  Linné , mais  qui  appar- 
tiennent â un  autre  gmie.  Aiiifi,  au  Cap-Ftan^ais, 
on  nomiie  baliser  Vamomum  [trumbet  Linti.  On 
l’appelle  aulli  gingembre  bâtard.  On  donne  encore 
ce  nom  à Vatpinia  racemoja  dans  certains  quartiers 
de  Saini-Dcmingue  où  ,toit  cette  dein-ère  plante , 
d'après  l'obfeivaiion  de  M.  Palifut  - Beauvois. 
Defportes  parle  d’un  autre  balifier  de  Saint-On- 
mingue  dans  le  nontbre  des  plai'^es  proptts  pour 
la  teinture  : c’dl  \e  enflas  arabieus  Linii.,  le  pacu- 
eaa-tinga  de  Margrave. 

BALLOTA.  {Payti  Ballote.) 

B.\LLOTE  : nom  vulgaire  d'un  chêne  (garr- 
cas  bal/rta  Uesfonc.  ) que  nous  avons  rencontré , 
M.  Desfontaines  8c  mot , fur  la  c6ie  de  Barbarie, 
dans  les  montagnes  infeiieures  de  l'Atlas,  dort 
les  glands,  aulli  doux  que  la  châtaigne  , fetsent 
de  nourriture  pendant  une  partie  de  l'hiver  à un 
grand  nombre  d’habiians  du  mont  Atlas.  Il  appar- 
tient â la  feélion  des  chénes-verts , qui  ne  perdent 

Point  leurs  feuilles , 8c  a beaucoup  de  rapport  avec 
yeufe , dont  il  dicére  pat  fa  tige  plus  «levée , p-tr 
fes  feuilles  cotonneufes  en  dtflous , par  fes  fruits 
plus  alo.ngîs  , d'u.ne  faveur  douce,  &c.  (F'eyrj 
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Chêne  , Suppl. , 8c  un  Mémoire  de  M.  Desfon- 
taincs , inféré  parmi  ceux  de  l'Académie  des  S.i.n- 
ces,  1750,  pag.  J94,  tab.  6.  ) 

1.  Ballote  fétide.  Bal/o-a  nîgra.  Linn.  edit.  i. 

pag.  jüa Lam.  llluflr.  tab.  }Ô8.  fij.  I.  — Bull. 

Hetb.  tab.  597.  — Smith , Flor.  biit.  a.  pag.  6}j. 

D'aptès  l’obfervation  de  M.  Smith , le  baliota 
nigia  de  Linn. , edit.  Z,  cil  une  plante  dift'érentc 
de  celle-ci  , parti,  uliète  à la  Suède , 8c  qui  c(t 
peut-être  la  fig.  i de  1a  planche  6f  de  Rivin. 

1.  Ballote  liineufs.  Baliota  lanata.  Linn.  — 
Lam.  lll.  tab.  fig.  :. 

Pan^eria  multflda.  Moctich.  Meth.  Suppl.  pag. 
IJ7- 

Oiftnai.-ots.  On  trouve  dans  l’hetbicr  dî  Corn- 
merlon  une  plinte  de  l'I'c-de-France , qui  a le 
port  du  ballma  nigra , mais  qui  gn  différé  par  fes 
calices  non  Hués  ni  pliüés.  Ses  leuilies  font  en 
coeur,  preiqu'à  double-»  cténelures  â leur  con- 
tour } 1rs  ttenrs  ramallécs  par  paquets  t Us  calices 
un  peu  liifes.  M.  Perfoon  l'a  nommée  balloia  mau- 
ritiana.  Louieiio  a trouvé  cu  Chine  l'cfpèce  fui- 
vame. 

Ballote  pileufe.  Baliota  pilofa.  I.our. 

Baliota  foltis  ovatis  , erenatis , tomenreflt ,-  vtrti- 
eillis  pitefls  , ealieibus  dtccmdentatis.  Lour.  Flot, 
cuchin.  a.  pag.  44Z. 

Cette  tfpèce  diffère  du  baliota  dîflicha  prinei- 
palement  par  fes  calices  â fîx  dents.  Ses  tiges  font 
droites,  loibles , hautes  de  quatie  pieds,  pileu- 
fes,  (Itiées,  lameufcs}  les  feuilles  pétiolées,  ova- 
les , point  en  coeur , cténelées  8c  uori  dentées  en 
feie,  aigues,  tomemeufrs.  Les  fleurs  font  blan- 
ches, réunies  en  vtiticilles  axillaiic-s  8c  pileux  > 
leur  calice  tubulé,  recouibé,  â dix  flrics,  divifé 
à fiin  limbe  en  dix  dents  aigues , rcflichics  ; la 
lèvre  fupéiicure  de  la  corolle  entière  , en  forme 
de  voûte  ) l'iiilerieute  éi.lée,  à trois  lobes. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  incubes,  â la  Co- 
chincliine.  le  ( Defenpt,  ex  Lour.) 

B.^LOULOU  : nom  cataïbe  du  bananier  â pe- 
tits fruits. 

B.^LOURINH.^  : nom  caraïbe  d'une  c.''pèce  de 
Jiâa,  genre  ée  la  famille  des  malvacées.  (,  Jujf.) 

BAISAM.ÎRIA.  a Le  genre  que  Loureiro  3 
donné  fous  ce  nom  dans  fa  Flore  de  ta  Coebinchine , 
n'etl , dit  M.  de  Juflieu , qu'une  cfpèce  de  caUba 
(eatcph)llum  ) } il  offre  quelques  différences  dans 
fon  calice  â deux  feuilles,  febm  Loureiro.  Sa  co- 
rolle cft  compofée  de  fix  pétales  , 8c  fes  étamines 
lairenibîées  en  [laSeurs  paquets.  On  tire  de  fon 
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tronc , de  fe-s  nmejui  Sf  de  fes  feuilles  un  fuc 
connu  fous  le  nom  de  iaumt  dt  Marte , employé 
pour  empêcher  l'inSammation  3c  la  putridité  des 
plaies.  Ses  amandes  fournillent  aufli  une  huile 
abondance , de  qualité  inferieure , dont  on  fe  fert 
pour  les  lampes.  » ( K ojrj  Calaba  , Suppl.) 

DAI..SAVI1F.R.  Amyris.  Les  additions  à faite  à 
ce  genre  intercQani  fe  teduifent  aux  fuivantes  ; 

I.  Balsamier  éléiuifere.  Amyru  eUmifera. 
Linn.  — Lam.  111.  tab.  jcj.  fig.  t. 

4.  Balsa.mier  de  Giléal.  Amyris  gileadcnfts. 
Linn.  — V’ahl  , Symbol.  1.  pag.  18.  tab.  1 1. 

y.  Balsamier  de  la  Mecque.  Amyris  opobalfw 
mum.  Linn.  — Lam.  III.  tab.  jcj.  fig.  a. 

Ualtjjdn.  Biuce,  Itin.  f.  pag.  16.  Icon.  &edit. 
Gerrii.  y.  pag.  aS.  tab.  a 8c  y. 

g.  Batfamea  meecanenfts.  Gleditfch,  Aû.  Soc. 
Nat.  Betol.  y.  pag.  tay.  tab.  y.  fig.  a. 

Willdeno»  foupçonne que l'efpèce  précédente, 
celle-ci  Sc  la  variété  g pou.-roient  fort  bien  n'éite 
que  des  variétés  de  la  même  plante , produites  par 
l age  ou  par  le  fol , & dont  i.-s  feuilles , ailées  8c 
plus  compofees  dans  la  jeune  plante,  font  temées 
quand  elle  ell  plus  avancée. 

to.  Balsamier  kataf.  Amyris  kataf.  Fotîkh.  — 
Vahl,  Symb.  i.  pag.  a8. 

I y.  Balsamier  à feuillesdentées.  Amyris  dtn- 
taia.  VVilJtl. 

Amyris  foliis  pinnatis , foliolis  pttiolaiis  , aove- 
nij  , ovittis  , acuminatis  , dematis  / raetmit  axillü- 
nius.  Wiild.  Spec.  Plant,  a.  pag.  yyy. 

Cette  efpéce,  d'après  VVil'deno»' , eft  dillin- 
guée  de  toutes  les  autres  par  Us  dentelures  de  fes 
folioles.  Ses  feuilles  font  toutes  ailées  i Us  folioles 
petiolées.au  nombre  de  neuf,  ovales,  acuniinées, 
échancrées,  patfemées  de  points  rélineux  Je  dia- 
phanes; les  dentelures  dillantes  ; les  fl.uts  difpo- 
iees  cil  grappes  limples  Si  axillaices  ; les  ptfdicclles 
unlflores,  très  alongés. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  otienuUs.  T) 

( Ocjirip:.  •*  If  illd.  ) 

14.  Lalsamier  anîfé.  Amyris  aiifata.  Willd. 

Amyris  faltis  pinnatis  , foliolis  petiolatis  , trtde- 
ttmts  , mato-lanteolatts  , obfoUt't  deniatis  , int^ua- 
liaus  I paniculis  axu'latiias.  Willd.  Spec.  Plant,  a. 

P’g-  ÎÎ7- 

nie  reflèmble  beaucoup  à la  précé  lente.  On 
l'en  dillingui  par  fes  folioles  plus  nombreufes , 
eiales'laucéolccs,  iiicgaUs  à leur  bafe,  d nente- 
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ures  à peine  fenlibles.  Les  panicules  forment  pref- 
que  des  cotymbes,  8c  les  pédicelles  portent  plu- 
lieurs  fl.  urs. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guinée,  b (ff'ï/fu.) 

ly.  Balsamier  de  Ceilan.  Amyris  jeylanica, 
Retz. 

Amyris  foliis  pinnatis  , petiolatis  , glairis  ; ra- 
cemis  interruptis  , axillaribus  ; fioribui  involucratis  , 
hexandris.  Retz.  Oiiferv.  4.  pag.  ay. 

Cette  efpéce  diffère  de  fes  congénères  par  la 
nombre  des  parties  de  fa  fruélification.  Ses  tiges 
font  revêtues  d'une  écorce  cendrée;  (cs  feuilles 
ailées,  compofées  de  cinq  à lept  folioles  ovales  , 
petiolées,  aigues,  glabres, très-entières;  les  fleurs 
reunies  par  paquets  interrompus  fur  un  pédoncule 
axillaire,  enveloppés  d'un  involucre  en  coeur, 
frflile,  tomenteux.  Le  calice  eft  tomenteux,  glo- 
buleux, à trois  dents,  plus  grand  que  la  corolle; 
trois  petales  concaves,  velus  en  dehors  ; fix  éta- 
mines. Le  fruit  eff  un  drupe  fec , ovale , long 
d'un  pouce  8c  demi , contenant  une  noix  ofleufe  , 
epailfe.  qui  offre  dans  Ton  incéiieur  trois  cavités, 
comme  pour  loger  trois  femences. 

Cette  plante  croit  à l'ile  de  Ceilan.  C'eft  elle 
qui  fournit , félon  Retzius  , la  véritable  gortuiia 
elémi  des  boutiques,  b (Rcty.) 

16.  Balsamier  polygame.  Amyris  polygama. 
Cavaii. 

Amyris  foliis  Jimplieihus , lanctolaiis  , inttgerrt- 
mis;  raeemis  JîmplkiiuS , axtllarikus  , numeiojls. 
Willd.  S;)ec.  Hlant.  z.  pag.  yyy.  — CavaiL  Icon. 
Rar.  y.  pag.  zo.  tab.  zyp. 


Cetie  plante  croît  au  Chili,  & fe  cultive  ait 
Jardin  botanique  de  MaJiid.  b {Deferipi.  ex 
Cavan. ) 

BALSAMINE. 


Arbre  de  quinze  à dix-huit  pieds , revêtu  d'une 
écorce  brune , chargée  de  rameaux  couverts  de 
feuilles  éparfes,  (impies,  méiiiocrement/pétio- 
lées  , un  peu  coriaces,  ovairs-lancéolées , luifan- 
tes , très-entières.  Les  fleurs  font  polygames , dif- 
pofeesen  grapi  esfimples,  nombreufes  .axillaires; 
les  pédicelles  capillaires;  le  calice  hémifphétique, 
i quatre  dents;  la  euro  le  d'un  jaune-pàle,  i qua- 
tre peraks  ovales  , rétrécis  à leur  baie  ; un  cor- 
puftule  central , plane  , orbiculaire,  à huiteténe- 
iures  dans  les  fleurs  males;  huit  étamines,  dont 
quatre  plus  longues , alternes  avec  les  pétales  : 
dans  les  fleurs  femelles,  un  ovaire  libre,  globu- 
leux ; le  llyle  prefque  nul  ; les  fligmaces  compofes 
de  trois  ou  quatre  corpufcules  globuleux  ; les 
filamens  plus  couru  que  dans  les  fleurs  mâles , 
munis  d'anihèies  peut-être  ftétilcs.  Le  fruit  eft  ui 
drupe  fphétique  , contenant  un  noyau  foiitaire  , 
monofperme. 
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PALSAMTNE.  Imptiinu.  Il  n’y  J dinj  c*  genre 
qii;  Heii*  el'(>èc«i  qui  nous  (oienr  pirfaitement 
t !jnnut.s, l’une  cultivée  dam  tous  lesjsrJins,  l’au- 
'te  afltz  commun  J dans  les  bois  ombcages  îc  hu- 
mid.'S  de  i’Euro|ie.  I.i  première  ( impatuns  ialfa- 
mita)  eft  gravée  dins  les  lliuflratioru  , tab.  71J. 
Les  irpèccs  ajoutées  i celles  drcrites  uar  M.  de 
Lamarck  ne  nous  font  point  connues.  Nous  nous 
bornerons  à les  m.ntionner  rapidement. 

* Impatiens  (huida),  pe^mulis  unifions , foli- 
tariis  ; fuUis  oUotpts  /jirrjtis  ; mitariis  lotgifiîmis, 
ttfijis,  Thun.b.  Hr-ndr.  41.  £ Cap.  b.  Sp. 

* Impatiens  ( capenfis  ) , peduncul’s  unifions  , 
fo/itariis  ; foliis  ovatis  . crenis  piliferis,  7 hunb. 
Prodr.  41. 

* Impatiens  (biflora  ) , pedantulis  foHtariis , p/e- 
nimque  oifioris  ; fotiis  ovatis  , ftrratis;  fioribus  ful- 
vis  , maeulis  rubris  ^A'alt.  Corot].  ZI 9.  — Willd. 
Spec.  Plant,  i.  pag.  iiyj. 

* Impatient  ( natans),  peduncutis  trifioris,  folita- 
riis  y foliis  angufio- tanceolaiis  , neàario  brevijfimo, 
Wiild.  Spec.  Plant,  i.  pag.  117J. 

Cette  efpèce  , originaire  des  Indes  orientales  , 
a les  feuilles  femblables  à celles  de  la  balfamine 
des  jardins  1 mais  fes  pédoncules  ne  font  chargés 
que  de  trois  fleurs.  Son  éperon  n’offre  qu'une 
buffe  très-courte. 

XJimpatient  rofmannifvlis  de  Retzius,  obf.  f , 
pag.  19  , a de  fi  grands  rapports  avec  Vimpatiens 
oppofitifolia  Lion.  ,qu'il  y a toutlieudefoupçonner 
que  c'eft  la  même  plante  ou  une  (impie  variété. 

BALSAMITE.  Balfamita.  Genre  de  plantes 
établi  par  M.  Desfontaines , 8c  dont  il  a été  fait 
m.-ntion  i l'article  TanaisiC.  ( Voye^^ee  mat.) 

BALS.AMONA.  Vandelli  avoir  décrit , fous  ce 
nom  , une  plante  qui  appartient  au  genre  cuphea  de 
Jacquin.  ( P’cyrj  SauqüiER  , n®.  1.) 

BALSAN  ; nom  arabe  du  balfamier  qui  fournit 
le  baume  de  fudée. 

BALTIMORA.  (Voye^  Baltimore,  3c  III. 
Gen.  tab.  7C9.  ) ^ 

M.  Richard  regarde  le  milleria  alba  cultivé  i 
Trianon  , comme  devant  appartenir  à ce  genre. 

BALTRACAN.  On  trouve  ce  nom  dans  Val- 
mont  de  Bomare  , fans  citation.  Il  dit  qu’il  appar- 
tient i une  plante  de  Tarearie  , qui  relfaniblc  à 
celle  de  la  rave.  Son  fruit,  qui  efl  une  capfule, 
s'ouvre  lotfqu’il  efl  mûr , & répand  alors  une  odeur 
femblable  à celle  do  l’oranger.  Les  graines  reflém- 
blenc , pour  1 odeur  & pour  la  forme  , d celles' du 
fenouil.  Les  Tartaies  fe  nourriffent  de  ce  fruit. 

Botanique.  Supplément.  Tome  1, 
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BALUCANAD.  Grand  arbre  des  Philippines, 
que  Rai  8c  Cameiti  croient  être  le  camiri  de  Clu- 
lius  , Si  qui  paroii  avoir  beaucoup  d'affinité  avec 
l'altvriies  , auquel  fe  rapporte  également  le  cami- 
rium  de  Rumphius,  Amb.  z,  tab.  }S. 

B.ALUCB.ALUC,  arbre  élevé  des  îles  Philip- 
pines , donr  on  retire  un  fuc  réfineux  , au  rapport 
de  Camelli.  Ses  feuilles  font  alternes , ailées,  com- 
poféos  de  cinq  folioles' ovales  , aieues  , atif  z 
grande  s , dont  une  elt  terminale.  Sor  fruit  paroît 
être  une  goufle  y il  appartient  donc  à un  genre  de 
la  famille  des  légumineufes  . voilin  ou  dalbe’gia  ou 
de  l'angelin  (andira  ).  (JuJT  ) 

BALYRY  ; nom  caraïbe  d'un  balificr. 

BAMATA;  nom  caraïbe  d’une  bignone  des 
Antilles , bignonia  peutapkylU  Lion.  , qui  eft  le 
poirier  des  îles. 

BAMB.AGE.  Bambagia  1 nom  italien  du  coton, 
qui  cil  auffi  nommé  bombax.  L'étymologiu  de  ce 
mot  vient  probablement  du  rapport  qui  ezifte  en- 
tre la  bourre  dont  fes  graines  font  enveloppéts, 
8c  la  foie  fournie  par  le  bombyx  ou  ver  à foie.  Le 
nom  de  bombax  a été  depuis  appliqué  par  Linné 
au  fromager , autre  genre  de  plantes , dont  le  fruit 
contient  une  bourre  pareille  , Sc  dont  Pona  fait 
mention  dans  Ton  b'oyage  au  mont  Baldo,  fous  celui 
de  bombagio  indiano,  {Jujf.  ) 

B.AMBOCHES , jeunes  tiges  de  bambou , dont 
on  fait  des  cannes  légères. 

BAMBOU.  Bambos.  (Koyrj  V'OULOO  ) 

BAMIA.  Profper  Alpin  8c  Jean  Bauhin  nomment 
ainfî  une  efpèce  de  ketmie  ( hibifeus  tfeutemus 
Linn.  ) , connue  ailleurs  fous  le  nom  degoméaucou 
gombo.  C b' oyri  Ketmie  , n°.  40,  ) 

B.AN.ABA  , BANAV’A  : noms  que  porte  dans 
les  Philippines  le  munchofia,  genre  d'arbrilTrau  de 
la  famille  des  falicaires.  On  trouve  auffi , fous  le 
dernier  de  ces  noms,  dans  un  herbier  donné  par 
Poivre,  le  ma^hula  des  Philippines  (c<vani//a<t 
Lam.).  ( Voyei  Mabolo.) 

BANANES , fruits  du  bananier.  ( Koy.  « mot.) 

BANANIER.  Mufa.  Les  nombreufes  vaiiétés 
obtenues  par  la  culture  de  cette  plante  li  pré- 
cieufe  par  la  bonté  de  fes  fruits  . nous  ont  dctcf 
minés  j ne  point  préfenter  ici  quelques  nnuvcllca 
efpèces  ajoutées  i ccll.-s  décrites  par  M.  de  La- 
marck.  On  en  trouve  deux  déciites  par  Jacquin 
dans  VHonus  fckoenbr  : I®.  mufa  maculata  , vol.  4, 
tab.  446  i Z*,  mufa  rofatet  , id-,-m  4,  tab.  44p.  Il 
y a encore  le  mufa  couinea , Andrew,  Bot.  R -pof. 
I , tab.  47.  Le  mufa  paradifiaca  Linn.  efl  gravé  dans 
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les  lllufirat-ois , tab.  gj6  & 8)7.  — DemlTac, 
Fier,  des  Amill.  i , pag.  J7,  tab.  1 & a.  Le  bana- 
nici  porte  auflî  !e  nom  de  pUnuin  Ja  Indes, 

]l  a dté  envoyé , il  y a quelques  années  , i l'inf- 
ciiut.  pat  M.  Hapel  la-C'henaye , un  Mémoire 
fur  les  irarhées  du  bananier,  & fur  les  ufages  aux- 
quels elles  peuvent  être  employées.  Ce  Mémoire 
contient  des  détails  fort  intérelfans.  11  a été  iiri;- 
primé  dans  les  Annales  du  Mupum  d'hijloêre  aeru- 
rtUt  de  Paris  , vol.  9 , pag.  194.  « Le  bananier  , 
dit  l'auteur , déjà  b ptécieux  par  l'aliment  qu'il 
fournit  aux  Afncaim  8e  aux  habitans  de  nos  colo- 
nies, par  l'eau-de-vie  fuaveAe  tnanifefteiiiencéthé- 
réeq^ue  j’ai  .etitée  de  Tes  Fruits,  par  la  farine  pro- 
pre a la  panification  qu'on  peut  préparer  avec 
CCS  mémrs  fruits  cueillis  avant  leur  maturité,  & 
enfuite  fech's  8e  râpés,  offre  encore  urse  nou- 
velle efpèce  de  coton , dont  la  légéreré  ne  le  cède 
point  à celle  de  l'edredon  . & qui  peut  être  em- 
ployé ani  mêmes  ufages.  Chaque  tronc  de  bananier 
donne  (ufqu'àun  gros 8:  demi  de  trachées,  dont  les 
fiis  font  plus  longs , plus  élalliques 8e  plut  dilpofes 
d fe  lier  eiitr'eux , que  ceux  des  diverfes  efpèces  de 
coton.  Privé  d'artiHcs,  je  n'ai  pu  faite  effayerici  de 
fabriquer  différent  riffut  avec  cette  matière.  Je  me 
fuis  borné  d la  faire  filer  pour  l'employer  d la  brode- 
rie 8c  au  tricotage.  J'ai  été  fatisfait  des  réfulrats.  On 
pouf  ta  fans'doate  en  fabriquer  des  étoffes  qui  feront 
d'une  exttéme  légéteté.  Elle  doit  furtout  être  pro- 
pre 1 la  fabrication  des  chapeaux  i car  j'ai  reconnu 
que  fes  fils , Contournés  en  fpirale , fe  contraâent 
^tement  & fe  lient  entr'eux  par  un  degré  de  cha- 
leur peu  fupétieut  i celui  de  l'eau  bouillante,  ca- 
raûère  qui  le  rapproche  delà  laine.  Cette  matière 
eft  c ncore  eicellente  pour  faire  des  mèches  dans 
la  fabrication  des  chandelles.  L'incinération  de  ces 
mèches  pe  tarde  pas  d s'opt'rer  après  leur  carboni- 
fation.  Elles  ne  forment  point , comme  les  mè- 
ches de  coton , ce  champignon  qui  rliminue  beau- 
coup la  lumière , 8e  les  chandelles  n'ont  befoin 
d'éire  rtsnuchèt  sque  de  loin  en  Ioin.vQuan.1  même 
les  trachées  dn  bananier  ne  pourroient  être  em- 
ployées dans  les  ufagrs  économiques  avec  autant 
d'avantage  qu*  l'auteur  le  préfume  , Ton  oblerva- 
tinn  feroit  toujours  intéreffante  8r  unie  aux  pro- 
giès  de  l'anatomie  végétale  , parce  qu'on  ne  con- 
noir  aucune  plante  où  I s trachées  foiem  auHi 
abothlamesquedans  le  bananier , 8c  od  il  fort  aulb 
lanlcde  Lsobfervet.  Après  qu'on  a coupé  le  tronc 
du  bananier  8c  les  feuilles  qui  l'enveloppeni,  il  en 
ibft  une  grande  quimiié  de  inc  limpide , qui  a été 
ani  ylé  pat  MM.  Fou-croy  8e  Vauquelin.  Cette 
ttulyie  , inferée  à la  fu-te  du  Mémoire  ciré  plus 
haut,  prouve  que  ce  fnc  conci.nt  une  très  grande 
quant  tè  de  fels,  8c  qu'il  y a fi  peu  de  matière 
«ég'tale  dans  ce  lue,  qu'on  pourroic  le  regarder 
comme  urse  limple  diffolurion  taline. 

BAN  ARA.  ( yoyn  Banarx,  8c  111.  ub.  464.) 
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Banara  fag!folla.  Vahl,  Symb.  J.  pag.  éy. 

BANCAt.US.  Rumph.  Amb.  y , pag.  84,  tais, 
jy,  fig.  1.  Il  parait  quec'el)  la  rnéme plante  quel* 
nmuclea  oriesssaiis  Linn.  ( Koy.  NavCIÉ  , r>*.  I.  ) 

BANCOUI  .BANCOULIER,  NOLX  DEBAN- 
COUL.  (y«y<i  AtevHir,  Suppi.) 

B.ANCSIE.  Bankjîu.  Ce  beau  genre  a été  aug- 
menté de  plufi  urs  efpècea , la  plupart  découvene* 
i la  Nouvelle-Holla.ide , 8c  les  anciennes  mieux 
déterminées  par  dts  figures  8c  des  obfetvaciont 
particulières.  Le  genre  tukea  , établi  par  Cavanil- 
les , que  M.  Smith  a nommé  .lepuis  conchium , ren- 
ferme queloues  efpèces  placées  d'abord  parmi  les 
6uuifia.  ( f'ny.j  VaUBIER.  ) 

, E S P i c E s. 

î I.  Bancsie  ferrée.  Bunlfa  ferma.  Linn.  — 
Lam.  III,  tab. yq.  fig.  i,  — Whiee.ltin.  aay.lcon. 
— Cav.  Icon.  Har.  6.  tab.  yao.  — Andrev.  Bot. 
Repof.  tab.  8a. 

Bunkpa  tonehifera.  Gxrtn.  de  Fruâ.  8c  Scm.  I. 
pag.  aal.tab.48.  fig.  I. 

X.  BANCstE  i feuilles  entières.  Baukfia  integri- 
fotia.  Linn.  — Lam.  III.  »b.  y4-  fig.  x.  — Cavan.' 
Icon.  Rar.  6.  tab.  y4é.  * 

Bankpt  fpieata.  Gxrto.  ^ Fruâ.  8c  Sem.  1.  p. 
aai.  tab.  fig.  a. 

y.  BANCsts  i feuilles  de  bruyère.  BankJûerûM 
folia.  Linn.  — Cavan.  Icon.  Rar.  6.  tab.  y j8. 

4.  Bancsie  dentée.  Bankfa  denteua.  Litm.  — ' 
Vfeodl.  Hort.  Fletren.  tab.  8. 

y.  Bancsie  mufeuliforme.  Besnifa  mufeutifor» 
mis.  Gxrtn. 

Banl^a  fatiis  ehufis,  inttgerrimis  ; eapfu/is  mûri- 
caiis , uai/ocuiuritus.  ijm.  illuBr.  1.  n*.  laSo.— 
Gxrtn.  de  Ftuâ.  8c  Sem.  1.  pag.  aai. 

Cette  e fpèee  a déjà  été  mentionnée  fans  le  nom 
i'uiaouui  a fruit  en  moocle , vol.  i , pag.  6x. 
Gxrinet  la  confidère  comme  un  kankfia . malgré  fies 
fruits  à une  feule  loge.  C'eft  une  caplule  longue 
d'un  à deux  pouces , ovale,  conique  , acuminée, 
ligneufe , toute  couverte  de  tubercules  arrondis, 
panachée  de  brun  8c  de  roux,  à une  feule  loge  , 
s'ouvrant  eu  deux  valves  , contenant  deux  femen- 
ces  allées.  ( Gartner.  ) 

6.  Bancsie  rongée.  Bantfa  pramorfa,  Andr. 

Bankfia  foliis  euntatis , premefis , ferrutis  , fulu 
tits  ut>0‘pundatis  ; fiorikus  externe  purpmreis,  Aa- 
drexr.  Bot.  Repof.  ub.  158. 
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Sfi  tî^e»  font  garnies  de  fcuillrs  dpaifes,  pref- 
que  redil^s , rttréties  en  co;n  i leur  bafe  j tron- 
quées Sc  comme  rongées  à leur  fommei , lâche- 
ment dentées  en  fcic , parfemées  cti  deffous  de 
points  blan  battes  ; les  têtes  de  fleurs  font  ttês- 
grolfes  » ovales,  ohlongues,  obtules  , foütaires, 
d'un  pourpre- foncé  t les  capfules bivalves,  à deux 
fttnences  ailées.  Elle  ell  cultivée  au  Jatdin  des 
Plantes  de  Paris.  ^ 

7.  BakC'.iE  â petits  épis.  Bamijia  micnjtachia. 
Cavan. 

Bur.hfijfo/lit  ljnctohto-lintariiu>,ftrrjta-fpino- 
yît  ,yii.vùt  roeif/uoyrj  , u/êiV.  Cavan.  Icon.  Rar.  6. 
pag.  aS.  tab.  {41. 

Cet  atbriffeau  s'élève  à h hauteur  de  cinq  à (îx 
pieds  , fur  une  lige  très- rameufe, garnie  de  feuilles 
éparfls  , liné-’irts-lancéolées  , rétrécies  en  un  pé- 
tiole court , tronquées  â leur  fommet  , ^abres, 
vertes  en  deflus,  tomenteufes  8t  blanchâtres  en 
defldus  , longues  de  deux  pouces  , i dentelures 
épineuf-sj  les  fleurs  réunies  en  une  tète  ovale,  de 
la  grofleur  d'un  gland  , placée  dans  la  bifurcation 
des  rameaux  ; les  involucres  fubulés  i les  écailles 
roinenteufes;  la  corolle  velue  , d'un  jaune  de  fa- 
fran  , à quatre  découpures  capdiaires. 

Cette  plinte  croît  au  port  Jackfon,  dans  la 
Nouvelle-Hollande.  ( Cavan.  ) 

8.  BancsU  i feuilles  oblongues.  Bankfia  ob- 
_ longifbita.  Cavan. 

Btnkfhx  foliu  oilongis , ftrraàs  ,fuhàu  tomentofu  ; 
cauU  arbono.  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  14.  tab. 
J4E- 

Son  tronc  s'é'ève  i douze  ou  quinze  pieds,  t.e 
bois  eft  dur , d'un  blanc-rougeâtre  i les  rameaux 
cplindrKiues  , ramifiés , difpofés  fur  trois  rangs. 
Us  feuilles  font  coriaces  , â i>eine  pétiolées , ob- 
longues , à dentelures  aiguës , i veines  parallèles  , 
glabres  en  delfus,  tomenteufes  en  deffous , lon- 
gues de  trois  pouces , obtufes  $ les  têtes  de  leurs 
ovales , longues  de  «ois  pouces  ; les  écailles  to- 
ntenteufes  s les  corolles  vtlues , d'un  jaune-doré. 

• Cette  plante  croît  dans  les  environs  du  port 
Jackfon.  T)  ( Cavan.  ) 

9.  BancsU  à feuilles  de  ebéoe.  Bankfu  rokar. 
Cavan. 

Bankfij  feliii  evato-oblongh  , firrau  fpineft  , 
/parfit,  fnitits  ftrruginto-tomtntoft.  Cavan.  Icon. 
Rar.  pag.  19.  tab.  54}. 

Cet  arbre  parvient  â la  hauteur  de  trente  pieds 
8c  plus.  Ses  rameaux  font  tomenienx  dans  leur 
jcunelTe  \ fes  feuilles  éparfes  , très-amples , coria- 
ces , pétiolées , ptofondéineiit  dentées,  toulfea- 
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très  8c  tomenteufes  en  diflous;  gl.tbresen  deffiis, 
ovales  - oblongues  , obtufes  t les  dentelures  épi- 
neufesj  les  fleurs  velues,  d'un  jaune-brun,  réu- 
nies en  têtes  folitaires  , longues  de  trois  pouces  i 
les  flyles  rouges,  perfilïans,  après  la  fécondation, 
en  forme  d'épines  un  peu  roides. 

Cette  plante  croît  â la  Nouvelle-Hullande,  à U 
baie  Botanique.  T>  ( Cavan.) 

10.  Bancsie  â feuillet  de  faule.  Bankfia  fali- 
cifolia.  Cavan. 

Bankfia  foH  i /parfit,  oblongii , inugerrimit,  apiit 
brtvittr mucronatis.  Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  ^t. 

Arbriffe.tu  d'environ  fiv  pieds  , muni  de  ra- 
meaux tomenteux  8c  roufleâtresdans  leiirjeuneffe, 
garnis  de  feuilles  nombreufes  , éparfes  , oblon- 
gues , très-entières  , tomenteufes  en  deffous  , tra- 
verféet  par  le  pétiole  qui  les  déborde  fous  ta  forme 
d'une  épine  courte , terminale. 

Cette  plante  croit  à la  baie  Botanique,  f) 

■ I.  Bancsie  â feuillet  bordées.  Bankfia  margi- 
nata.  Cavan. 

Bankfia  /oliit  linearibut,  tnuuatis  , margine  rt- 
I va/utit  i cap/ulit  comprtjfit.  Cavan.  IcoB.  Rar.  6. 
pag.  50.  tab.  J44. 

Scs  tiges  , hautes  de  quatre  â cinq  pieds , font 
garnies  de  Juillet  étroites,  linéaites,  tronquées 
a leur  fommet , longues  de  deux  pouces  , médio- 
crement pétiolées , tomenteufes  en  deffous , rou- 
lées à leurs  bords , terminées  par  une  petite  pointe 
épineufe  ; les  fleurs  velues  ainfi  que  les  écailles, 
ramiffées  en  une  tête  épaiffe , longue  de  deux  Dou- 
ces, hétiffés,  après  la  fécondation  . par  les  flyles 
perftflans  i les capfules comprimées,  âdeux  valves. 

Cette  plante  croit  au  port  dackfon.  T>  ( Cavan.) 

11.  Bancsie  â feuilles  d'olivier.  Bankfia  olet- 
fblia.  Cavan. 

Bankfia  /oUlt  verticUlatît , /ublanctatails , inrcgtr^ 
rimit , /abiùi  tementofit , atbit.  Cavan.  Icon.  Ætr. 
6.  pag.  JO.  tab.  jqj. 

Ses  tiges  font  hautes  de  douze  pieds , rameufes , 
garnies  de  feuilles  quatemées  ou  prefque  vetticil- 
iées . â peine  pétiolées,  oblongues , étroites,  lan- 
céolées , très-entières , blanches  8t  légèrement 
tomenteufes  en  deffous  , glabtes , vettes  en  def- 
fus  ; les  fleurs  jaunes , velues  , réunies  en  têtes 
épaiffes , ovales , obtufes , axillaires  ; les  fl)  les 
rouges. 

Cette  plante  croît  au  port  Jackfon.  'b  (Cevis.) 

IJ.  Bancsie  épineufe.  Uan^a /pinulo/a.Smùt. 

Bankfia  /oliii  iintaribni , rtvelnlit  , mitcnnttlatit, 
Cccc  a 
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épictm  denticulatthfpincjis . Smirh,  Nov.  HoH. 
I.  pag*  I 5.  tab.  4.  — Cavan.  Ico'n.  Rar.6.  pag,  16. 
Mb.  ;j7. 

Cette  efpèce  fï  diftincue  par  Tes  feuilles  nom- 
breufes,  éparfes  , linéjites,  tuifimes  en  deflus, 
Icgeremem  cotonneufes  en  driruus,  longues  de 
deux  à trois  pouces,  roulées  i leurs  bords  , i den- 
telures ëpinêu'es  vers  leur  frmtner , tronquées  8f 
terminées  par  trois  épines.  Les  fleurs  (ont  lauiià- 
tres , velues , réunies  en  une  léte  cylin  iri^jue  , 
longue  de  quatre  pouces,  munie  à (a  bafe  d'é- 
cailles  fubulees,  en  forme  d'involucre;  les  autres 
écailles  épailTes , comenreiitesi  Us  llyles  rouges. 

Cette  plante  croit  à la  Nouvelle-Hollande,  au 
port  Jackion.  Ij  ( Cuvan.  ) 

14.  Bancsie  traçante.  Bankjia  nptnt.  ( LttUl.) 

Bankjîa  foliii  ailongis , pinnatifidii  i laciniit  ovn- 
to-lanciol-itis  , jukdi:ntaiis  , junioriiut  cauJf^ue  rt~ 
ftnii  ftrrug'nco  torntmofts.  Labill.  Nov.  Holl.  a. 
pag.  I18,  & Voyag.  vol.  i.  pag.  411.  tab.  ij. 

Ses  tiges  font  traçantes  , couvertes  d'un  duvet 
épais  8f  rougeâtre  1 les  feuilles  oblonpues  , pin- 
natiHdes  , à découpures  ovai.s-lancéolées , légè- 
rement dentées,  couvertes,  lorfqu'elles  font  fort 
jeunes,  du  même  duvet  que  la  tige , au  point  de 
faire  prendre  cette  plante  pour  quelqu'tfpéce  d'a- 
trofiithum  ; mais , plus  avancées  en  âge  , elles  font  | 
ttei-.iffes.  Les  fleurs  font  réunies  fous  la  torme 
d'un  cône , à l'extremité  dés  tiges. 

Cette  plante  croît  à la  terre  de  Van-Leuwin.  h 
( iMbUl.  ) 

ly.  Bancsie  argentée.  Baakfia  nhea.  Labill. 

Bank/la  fuhacaulii , fotih  lintirikus  ,fcrTaia-pim- 
lutifdil , IruaCiilh  , fuktSu  nivtil  j Ijciniit  açulit  , 
rigiais  , margini  nftxn.  Labill.  Nov.  Holl.  a.  pag. 
118,  i Voyag.  vo;.  1.  pag.  41;.  tab.  14. 

Cette  efpêce  n'a  prefque  point  de  tiges  ; elle 
efl  remarquable  par  les  longues  feuilles  linéaires, 
pinnacifldes  ou  très  frofondémeni  dentees,  tron- 
quées â I ur  fommet , d'un  blanc  de  neige  en  def- 
fou$i  les  découpures  roides,  aigues,  refléchies  à 
leurs  bords.  Elle  croit  aux  mêmes  lieux  que  1a  pré- 
ce  fente,  f) 

♦ BankJtj  (grandis)  ^folîit  pînnatifdii , trunca- 
lis  ^ m ^t'ondtis  f fubiùi  pu^fpeniikuJ  j iatiniis  ova~ 
tii , muminalij  , a/tcrrui.  Wdiden.  ^ec.  Plant.  1, 
P»g-  flf- 

Cette  efpèce  efl  remarquable  par  la  forme  fin- 
guliète  de  fes  f;  ailles  piunatifi.ies,  tconquies  , 
niucronées,  pubeftemts  en  d.  ff  iusi  tes  décou- 

Rur  s alternes,  ovales  , acuminéis.  Elle  tnôt  â la 
oe.vel  e-Hoilande.  Les  fleurs  & les  fruiu  n'ont 
point  Clé  oblcrvés.  ^ 


B.\NCUDUS.  Rumph.  a.  pag.  ij8.  tab.  99, 
( Koyrf  Morikdi  , n“.  a.  ) 

BANDURA.  (.yoyei  Népenthe,  n*.  i.) 

B.^NCA  : palmier  des  Philippines,  qui,  fiiivant 
Camelli , a beaucoup  de  rapport  avec  le  dattier. 

B AN0ADA  V.\LL1  : nom  brame  d'une  efpêce 
de  liferon  ( convolvu/us  pu  caprt.  Ltnn.  ) , figurée 
dans  rffort.  maUb.  1 1 , tab.  jy. 

B.ÇNGHF.'TS.  Suivant  Flaccourt,  c'eft  le  nom 
des  plantes  dii  genre  indigaftra  ou  anil,  dont  fe 
fervent  les  habiians  de  Maaigafcarj  ils  les  nom- 
ment plus  commu'rément  ttghcts. 

BANGI  : petit  arbre  des  Philippines,  rempli 
d'un  fuc  laiteux.  Camelli  dit  que  Ion  fruit,  de  la 
grolfeur  d'une  onnge  , efl  vert , tube:  ci.leux , bon 
à manger,  mais  que  fes  graines  enivrent  Sc  tuent 
les  chiens. 

BANGO  : plante  des  Philippines,  figurée  par 
Camelli , tab.  4J , & qui  paroit  être  une  efpéce 
de  pévaia. 

BANGUE  : chanvre  de  l'Inde,  qui  s'élève  beau- 
coup plus  haut  que  celui  de  l'Europe  , dont  il  pi- 
roit  cependant  n’étre  qu'une  vatiété.  Ses  feuilles 
font  employées  en  maflicaiion  Ik  pour  fumer.  Le 
mélange  de  fa  graine  avec  l'opium  , l'arec  & le 
lucre , pris  â l'intérieur  , procure  une  efpêce 
d'ivrelTe  & un  fommcil  tranquille.  Le  ma/i/é  des 
Indiens , coinpofé  de  mufe,  d'ambie  Bc  de  fucre, 
auxquels  on  joint  cette  graine  , eft  en  ufage  pour 
éca  ter  les  idées  fombres  & infpiret  de  la  gaîté. 

( Koyry  Axis.)  (7v/) 

BANGUILINO.  Le  petit  arbre  qui  porte  co 
nom  <hns  les  îles  Philippines , fir  dont  Camelli  bit 
mention  , eft  le  cicta  dijiieha  Lion. 

BANISTKRE.  Banifitria.  M.  Cavanilles  a aug- 
menté ce  genre  de  pluiicurs  belles  efpèces. 

14.  BANISTèltE  palmée*  Banifierîa  palmata^ 
Cavan. 

Banijieria  cau/e  , foliis  palmûtis  ^ fubthâ 

tomtnio/is  } petioli*  ffiplunàuiojis.  Cav20*  DlflérC.  9* 
pag.  4ÎO.  tab.  fig.  z. 

Cette  efpêce  eft  remarquable  par  la  forme  de 
fes  feuilles  palmées  ou  divifées  en  cinq  digiutions 
aiguës}  celte  du  mili*'u  plus  longue  j la  partie  in- 
férieure dts  ftuilles  entière  , d'un  vert-foncé  » 
glabres  en  d.ftu* , Manchâtres  , crès-coronneufea 
en  di  (Tou<  i le  pétiole  muni  de  deux  glandes  à fon 
Commet.  Les  tiges  font  grimpantes.  La  fiuâiEca- 
üon  o*a  point  été  obiervée.  * 
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Cette  plante  croît  i Saint-Domingue.  T)  ( 
in  htri.  Jtiff".  ) 

15.  BANISTi:iB  fagittée.  Banifttria  figittaia. 
Cavan. 

Banijfe'îa  cauit  voluitli  ; foiiis  fagUtatis , magnis, 
fubtùt  lomtntofts;  ptitolis  ijglanâuivjii.  Cavan.  Dlii* 

j.pag.  4JO.  tab.  157.  fig-  }• 

Ses  tiges  font  grimpantes , garnies  de  feuilles 
pëtiol^es , oppofées  , aff-'z  grandes  , fagitiées  , 
munies ( vers  leur  fommct  j d'nne  dent  courte  de 
chaque  côté,  glabres  en  delTus  , tomemeufis  à 
leur  face  inférieure , deu»  fois  plus  longues  que  If  $ 

fiétioles  : ceux-ci  font  pourvus  de  deux  glandrs  à 
eur  fommer.  La  frufliBcation  n'efl  point  connue. 

Cette  plante  croît  i l'île  de  Saint-Domingue. 
( V.  f.  in  htri.  Jujf.  ) 

16.  Ban!stÈRB  auriculée.  Banijitria  auriculata. 
Cavan. 

Banifitrin  taule  voluiili  ; foliis  fuifagillatit , gta- 
irit  i laiis  roluadatii , floriiui  umotllatit,  Cavan. 
Diflert.  9.  pag.  418.  taU  i^f. 

' Scs  tiges  , grêles  & grimpantes , font  garnies  de 
feuilles  glabres, médiocrement  fagittées  ou  plutôt 

{arofondémeni  échancrees  en  coeur  i leur  bafe; 
et  lobes  arrondis  , très-entiers  i les  pétioles  plus 
courts  que  les  feuilles,  pourvus  de  douze  glandes 
d leur  fommet  { le  calice  à huit  glandes.  Le  fruit 
confifte  en  tro-s  capfiiUs,  furniortées  chacune 
d'une  aile  lancéolée  , obiufej  les  femences  ova- 
les , aigues. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Commerfon  à 
Rio  Janeiro.  T)  (Cavan.) 

17.  BANistiaE  échanccée.  Banijitria  emargi- 
nota.  Cavan. 

Banifieria  foliis  ovmis  , fuheordaùs , apice  imar- 
ginaio  cufpidjtis  , defuper  tomentojit  ; foriius  race- 
mofo  - torymiojis.  Cavan.  Dilfert.  9*  P^S-  4^J* 
lab.  149. 

Ses  rameaux  grêles  font  revêtus  d'une  écorce 
brune,  garnis  de  feuilles  ovales , périolées  , un 
peu  en  cœur  à leur  bafe  , échancrees  a leur  fom- 
nret . avec  une  petite  pointe  dans  le  milieu  de 
l'échancrure  , glabres  en  deffus  , tomenteufet  St 
ferrugineufes  en  deflbur  { le  pétiole  court,  i deux 
glandes  t huit  glandes  au  calice  i la  corolle  jaime  ; 
les  pétales  orbiculaires  & trangés  ; les  étamines 
rouge  itres  i l'ovaire  tomenteux  \ les  caofules  pe- 
tites , furmontéts  d'une  aile  pourvue  d'une  dent 
vers  fa  bafe. 

Cette  plante  croît  dans  T Amét  ique . Tj  ( Cavan . ) 

• V ! / 

18.  BANisTêRS  i petites  feuilles.  Banijitria 
mùrophjUa.  Jacq.  1 . 
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Banijitria  foliis  ellipticis  , utrinqrà  rosundatis  , 
glairis  ; raetmis  lertniaaliius  ,fu>panitulaiis.  Witld. 
Spec.  Plant.  1.  pjg.  749. 

Banijitria  foliis  o^longis,  oiiujis  ^ rigidis  p raetmis 
ttrminaiibus.  Jacq.  übleiv.  pag.  7.  c.ib.  p6. 

Ses  rameaux  font  glabres  i fes  feuilles  pètires  , 
oblongucs  ou  elliptiques , arrondies  à teurs  deux 
extrémiîés  , glabres,  entières  , oppnfoes,  médio- 
crement pétiulées  i les  fleurs  difpofées  en  giappes 
terminaies , Amples  ou  peu  ramifiées  i le  calice 
glanduleux  i les  pétaLs  frangés , pourvus  de  très- 
longs  onglets. 

Cette  plante  croît  î la  Caroline.  T?  (Jacq.  ) 

19.  BANISràltE  héiillée.  Banijitria  muticata. 

Cavan. 

Banifttria  foliis  ovato-acutis  ^ fuitits  tomentofs ; 
forum  raetmis  axillariios  , fetotulis  muricatis.  Cav. 
Oiflert.  9.  pag.  4a;.  tab.  246.  fig.  2. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  oppofés,  cy- 
lindriques, garnis  de  feuilles  médiocrement  pé- 
tiolécs , ovales,  aigues  , très-entières  , couverte» 
en  deflbus  d'un  duvet  blanchdtre  { les  fleurs  dif- 
pofées  en  grappes  axillaires  , oppofées , ainii  que 
fes  pédoncules.  Le  calice  eft  pourvu  de  huir  glan- 
des ; les  capfules  armées  de  cinq  pointes  courtes  , 
l'inférieure  plus  longue}  les  ailes  roufleâttes. 

Cette  plante  a été  recueillie  au  Pérou  par 
M.  Jofeph  de  Juflicu  1)  (y.f  in  htri.  Juff.  ) 

20.  BanISTÈRE  d'Afrique.  Banifittia  Itana. 
Cavan. 

Banifitria  ramis  luitreulaiis  ,-  foliis  ovatis  , apieg 
acuminatis  , coriaetis  ; foriius  panieulatis.  Cavan, 
Diff.  9.  pag.  424.  tab.  2.^7.  — Lam.  111.  tab.  581. 

Ses  rameaux  font  glabres  , cylindriques  , parfe- 
més  de  petits  tubercules  } les  feuilles  grandes, 
ovales  ou  obloi'guts  , coriaces , très-glabres  , en- 
tières , acumirées , veinées , réticulées } les  fleur» 
difpofées  en  une  panicule  terminale  } les  ramifica- 
tions axillaires  } les  pédoncules  accompagnés  , i 
leur  bafe  , d'une  petite  braélée  aigue.  Le  calice 
efl  pourvu  de  dix  glandes  ; les  pétales  petits , ar- 
rondis ; les  flyles  prolongés , perfiftans  S:  recour- 
bés fur  les  fruits  } les  capfules  ligneufes,  munie» 
d'une  aile  longue  d'un  pouce  & demi } les  femeia- 
ces  ovales-oblongues , acuminéet. 

Cette  plante  croit  dans  l'Afrique,  à Sieria- 
Leoiia.  fe  (y.f-) 

21.  BANISTâRE  foyeufe.  Baniferia  ftrieta. 
C2V2n. 

Baniferia  ritmis  ancipitiius  ,-  foliis  ovatis j fairies 
tomtntofis  ; ptüolii  iigland.lojis  , foriius  raetmufis. 

Cavan.  Oi&ci.  9.  pag.  429.  tab.  158. 
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Quoiqar  tes  fruits  de  cette  bette  ptante  ne  fuient 
as  connus , elle  paioit  néanntoins  appartenir  aux 
jiiiflètcs.  L'ecorcc  de  fes  rameaux  d'un  brun- 
cendré}  ksfeuilics  larges,  ovates,  très- entière  s , 
obtufes  , niuctonecs  , luifantes  en  detlus  , cou- 
vertes en  dtfl'rus  d'un  duvet  foyeui  & jaunâtre; 
les  pétioles  couits , décurtens  fur  Us  rameaux , oïl 
ils  fi  rmeiit  deux  angles  oppofés;  deux  gland. s à 
leur  lommet)  tes  fleurs  difpofces  en  une  panicule 
compofée  de  grappes  oppofêes,  axillaires)  les 
péJ'-ucules  unis  itis  , articulés , accompagnés  de 
deux  Itipules.  Le  calice  eft  héniifphéric|ue,  i cinq 
découpuies  ovales,  tomenteufes  ) huit  glandes} 
les  pétales  franges , onguiculés;  l'ovaire  ovale, 
velu  } trois  Itylei  ; dix  ecâitunes  adhz'tences  par 
leur  baie  ; les  anthères  ovales. 
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Bjwl/Urla  utuU  voUiili  y frliii  avaih , aemSl  , 
inugtnimis  y ionius  luniel/aiit  , inveluiris 
dit.  Cavan.  Dilf.  9.  pag.  419.  tab.  ifj.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  grimpantes,  légèrement  velues  ( 
frs  feuilles  ovales, 'aigués , vertes,  glabres  en 
delTus , glauques  fie  un  peu  velues  en  delTous , 
ttés-eiuieres } les  pétioles  courts,  d deux  glandes. 
Les  fleurs,  portées  fur  de  longs  pédoncules,  for- 
ment une  forte  d'ombelle  J trois  rayons.  Le  calice 
eR  pourvu  de  huit  glandes  ; la  corolle  d'un  jaune 
de  fnufte  , rougeâtre  ; les  pétales  pecics)  dix  éta- 
mines courtes;  trois  ftyles  capillaires  ; les  ftigmaiee 
foliacés. 

Cette  plante  croît  à l'ile  de  Saint- Domiogue.Ty 

( Cuvj/i.  ) 


Cette  plante  a été  obfervée  au  Biélïl  par  Dona- 
bcy.  b { /t  in  heré,  Juff.  ) 


SJ.  BanistÉre  à gros  fruits.  BaniJtirU  macro- 
curpu.  Jufl.  ‘ 


II.  BanistÈRE  ferrugineufe.  Baaificria ftrra- 
ginta.  Cavan. 

B-inât  •Ufolih  oviiio-acu-niruiii , fiilùj  ftrrugi- 
nets  i po’ious  pantettlsiis  J hnrum  ramuhs  Jtipu^atis  ^ 
fipuiis  tmaricjiis,  Cavan.  Oifleit.  9.  pag.  4X4. 
tab.  448. 

Ses  fenil'es  font  roides , ovales-acuminées , pé- 
tiolées,  légèrement  pileufes  à Uuis  deux  faces, 
d'un  jaune  ferrugineux  en  deriims  ; les  pétioles 
courts  ; les  fleurspaniculécs  ) les  pédoncules  nom- 
breux, uiufl.jtes,  accompagnés  de  ftipules  à leur 
baie;  huit  glandtsliir  le  calice;  les  petales  petits, 
concaves,  un  peu  frangés  , d'un  jaune  de  foufre 
un  peu  ruugeâiie  ; les  ovaires  velus  ; les  fruits 
to  nentLUx , ainli  que  leurs  ailes;  deux  appen.Iires 
à la  bafe  d-  chaque  membrane  ; les  femences  ova- 
les, acuminées. 

Celte  plante  a été  recueillie  par  Commerfon  à 
Rio-Janqiro.  T)  (Cavjn.) 

a;.  BANiSTÂtE  à longues  feuilles.  Banifieria 
longifolh.  Ser  .rix. 

Ban  fleria  foitis  oitlongU  ^ acumînails  , rlgidis  ^ 
nùidis  ; panicü/j  terminais  ^ rümis  paientijjitnis  Svr, 
Prodi.  pag.  7j,  8c  Flor.  Lid.  occid.  i.  pag.  8j6. 

S-s  rameaux  font  glabres,  cyündtiques  , étalés; 
les  feu, II. s opptrfses  , peiiolées  , longues  d'un 
P e i . ob  oigu.s,  atroii  lies  à leur  bafe , glabr  s , 
I .ifj  reS,  un  peu  roides,  acuminées;  Us  flruts 

K -rites , .'Upofées  en  une  panicule  terminale  ; 

is  la  II. iir allons  Empies,  étalées;  les  pédicelles 
courts , umfloies  ; trois  capftiles  adhérentes , mo- 
nalp  rni;s. 

Ceite  niante  croit  aux  Antilles  8c  à Sainte-Lu- 
cie. b (swai-rj.) 

X4.  B.sMisTiAE  ovale.  Baniftria  tavata.  Cavan. 


BaiiJIeria  foliis  otiongis  , atmminatis  ; forant 
/pied  eampefità  y /rsiSihus  alis  laûffimis  , ohuqsùs  , 
roiaadasit.  Fetf.  Synopf.  Plant.  I.  pag.  JC7. 

Cette  efpèieeft  remarquible  par  la  grandeur  8c 

fiar  l'ampitur  des  aiUs  qui  furmonteni  Itscapfu- 
et  ; elles  font  fort  larges , obliques  , arrondies. 
Les  rameaux  font  garnis  de  feuilles  oppofêes , pé- 
tiolees,  oblongues,  acuminées;  les  fleurs  difpo- 
fées  en  épis  rameux.  Elle  croit  â la  Martinique, 
b {y.  f.  in  heri.  Jtsjf.  ) 

BANITAN.  On  emp'oie  dans  les  Philippines, 
pour  les  fièvres  8c  l'allhme , une  tacine  de  ce 
nom.  mentionnée  dans  Camdli  ; elle  eR  de  la 
grofTeur  du  doigt,  contournée,  couverte  d'une 
écorce  Rriée  8c  ftiable  , donc  la  faveur , d'abord 
douce , tire  enfuite  fur  l'amer.  La  partie  iigneufe  , 
très  compaâe.  moins  amère,  eR  marquée  de  plu- 
lîeurs  lignes  dirigées  en  rayons  do  centre  à la  cir- 
conférence. Elle  paroit  appartenir  â un  arbtilTeau 
dont  le  fruit,  gros  comme  une  petite  nefle,  cR 
charnu  8e  reiwli  de  pliifieurs  graines  inégales  à 
leur  furface.  Ces  caraéiètes  ne  font  pas  fuififans 
pour  déterminer  fon  genre,  (-/af.  ) 

BANK.^nETTI  : nom  malabare  du  bonduc 
axillaire  (gaiUnsüna  axillarit  Lam.),  figuté  dans 
VHori.  maiai.6,  tab.  ao. 

BANKSIA.  ( yoyej  Bancsie.) 

BANNISTERIOIDES.  Linn.  Flot.  xeyl.  n°. 

437. 

Cette  plante  peu  connue  paroit  fe  lapprocher 
idé  Vamitlin  grojfulsria  Rei*.  fig.  4 , 8C  du  pelia 
riie/loidts  Gxten.  ( f'b/rj  PellA  , iappl.  ) 

B..\NULAC  : pltnte  memiot-née  par  Rai  dans 
fon  Hi/Mre  dti  p/anus  tUi  ilei  nUippimt , 8c 
figurée  par  Camelli,  tab.  jo.  Suivant  Rai,  c'eÂ  uor 
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•Ariflcau  iSn  grand , dont  le*fénille<  font  Appe* 
féea,  feflilcs,  en  cceur  & pointues.  Les  teurs 
dirpofées  en  un  corpmbe  couipoft  de  trois  Mlits 
pédoncules , qui  loutisimeut  chacun  trois  oeors 
tubuleures,  blancbei,  St  dont  le  limbe  eft  divifé 
én  quatre  paities.  Le  fruit  eft  une  baie  de  la  grof- 
feur  d'un  pois , Ht  contient  deux  gramesou  peticea 
Doit.  Ces  caraétéres  nous  porteieient  i regarder 
cette  pbnte  comme  un  pavtiu,  genre  de  la  tunille 
^s  rubbcées.  ( Um,  DiS,  d.i  ftinc.  «ecur.  ) 

B ANWAL  : arbriflean  de  Cetian , donc  les  tiges 
fermemeofes  8c  très-flexiblet  s'étendent  au  loin. 
On  CD  fàh  des  cordes  pour  lier  les  boeufs. 

BANU-KURUNDU  : nom  rulgaire  que  porte, 
i l'île  de  Ccilan , le  Lutrut  tiuMmamum  Linn. 

BAOBAB  i feuilles  digitées.  AJanfoaU  Jigi~ 
Ma.  Linn.  — Lam.  111.  Gen.  cab.  {88.  — Cavan. 
Diffiert.  bot.  {.  pag.  xpS.  tab.  ify. 

L'accfoillemenc  de  cet  arbre , très.rapide  dant 
les  premières  aimées , diminue  enluice  conlidéra- 
blement.  Sa  durée  ^oime  l'imagination.  On  le 
•omme  pour  cette  laifou  artn  dt  miUt  ans.  ALdan* 
foo,  i qui  nous  devons  une  hiftoire  très-étendue 
de  ce  végéta],  a prouvé  que.  parmi  ceux  qu'il 
•voit  obfervés  au  inégal . ptuneurs  émieot  âgés 
de  fix  mille  ans. 

Le  fruit.  lorfqu'n  eft  gâté , 8c  foe  écorce  li- 
gneufe , fervent  aux  Nègres  â faire  un  excellent 
iavon  , en  tirant  la  leftive  de  tes  cendres  8e  en  la 
faifant  bouillit  avec  l'huile  de  palmier  qui  com- 
mence à rancir. 

Les  Nègtes  font  encore  un  ufbge  bien  lîngalier 
du  tronc  de  ces  arbres  ; ils  agrandiflénc  les  cavités 
de  ceux  qui  font  attaqués  delà  carie;  ils  y praci- 
quent  des  efpèces  de  chambres,  od  ib  rufoeiidenc 
lés  cadavres  de  ceux  auxqueb  ils  retufenc  les  hon- 
neurs de  h fépulture,  8c  ils  en  fêrmem  l'entrée 
avec  une  planche.  Ces  cadavres  s'jr  deflèchent  p^ 
ftûtemem . 8c  p deviennent  de  véritables  momies 
fans  aucune  autre  préparation.  Le  plus  grand  nom- 
bre de  ces  corps  ainfi  deftéchés  font  ceux  des 
gairiati.  Ce  font  des  poètes  muficient . qui  pcéfi- 
dent  aux  fèces  8c  aux  dinfes  â la  cour  des  roir 
nègres.  Celte  efpèce  de  fupériorité  de  raient  les 
fait  tefpeéier  des  autres  Nègres,  qui  les  regardeht 
comme  des  forciers  ou  des  déuxins  ; msis  â leur 
mort  ce  refwâ  fe  change  en  horreur,  Br  ils 
croient  que  b on  enterroii  ces  corps  ou  fi  on  les 
ietoit  dans  les  eaux  , ils  aititeroient  la  malédic- 
tion fur  la  terre  : c'eft  jpoutquoi  ib  les  cachent 
dans  les  troncs  du  baobab. 

BAqUOIS  M VACOUA.  Paadamu.  M.  du 
Petii-1  bouats  a donné  fut  ce  genta  un  Mémoire 
dans  lequel  il  préfetue  fehe  eff ices  bien  diftiac* 
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tes , qu'il  n‘a  pu  rapporter  â aucune  de  ee^  dé- 
crites dant  les  auteurs,  8c  dont  il  donne  l'indica- 
tien  avec  des  phrafes  fpécifiques , auxquelles  il  a 
tiouié  une  notice  fur  le  porc  de  chacune  d'elles. 
Nous  les  mencionueTons  à la  fuite  des  efpèces  déjà 
cemnues. 

• Ces  arbres  font  remarquables,  dit  M.  du  Petir- 
Thouars,  1".  par  kur  feuilles  enfiformes,  difpo- 
fées  fur  trou  lignes  fpitaks , qui  tantét  fe  con- 
toutuem  de  gauche  â droite , 8c  tantéc  dans  le  fen* 
oppofé  i x”.  par  leurs  rameaux  plufieuts  fois  tri  for- 
quési  {*.  par  leuis  fruits  8c  leurs  noix  compofés. 
Jufqu'â  préfent  on  a fait  des  tentatives  inutiles 
pour  déterminer  la  place  d-i  ce  genre  dins  t'ordru 
naturel.  La  ftruâure  intérieure  de  la  graine  8c  la 
germination  le  rappro  beiit  des  palmiers  1 ils  der 
viennent  affex  no.i.breui  pour  former  une  famillo 
diflinâe  , quoique  tenfennét  dans  un  feul  genre.  » 

Es  pi  et  s. 

I.  BaQDOIS  odorant.  Paadanai  adoratifinuu. 
Linn  — Lam.  III.  tab.  708.  — Rnxb.  Corom.  |. 
pag.  6{.  ub.  94.  9).9<5.  — Jicq.  Frag.  b>t.p.  u. 
tab.  I J ic  14.  ng  I.  — Lout.  Cochin.  pag.  7)9. 

AtradaBylU  fpiaofa,  Ford.  Gen.  n*.  7/. 

1.  Baqvois  â pluficurs  têtes.  Paadanas  fatyee- 
phatiu.  Lam. 

Pandanai  (humilis),  foliit , darfa  marw^ma 
/aiaefe-dtiuatij  ; fruSiiui  gloieCt , aggngai  'uTV itd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  6^f.  — Jacq.  Frag.  bot.  pag. 
11 . tab.  14.  fig.  1.  — lâour.  Coenin.  pag.  74CIC 

}.  Baquois  firiiciculaire.  ( Poyt{  Panoang.  ) 

{.  BaQUOIS  lifte.  Pandanas  Uvii,  Lout. 

Paadaniu  fafth  hngiffimit  , darfa  ituraûkat  a 
fraSu  felilaria.  Lout.  Cochin.  pag.  741.  — Wijld. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  848. 

Paadanas  wtafchaau  feu  leyia.  Rumpb.  Aiuboio. 
4.  pag.  147. 

ArbrilTeau  â tige  courte,  épaifle,  ramenfo,  ptx« 
femée  d'aiguillons.  Ses  feuilles  font  fubulécs  , Ion» 
gués  de  fix  pieds , cansliculées , fafciculées , Intr- 

Suement  acuminées , glabres , fans  épines  for  leut 
os.  Les  fleurs  font  dioiques  , teriinoiles , faon 
calice  ni  corolle;  les  fl-urs  mâles  réunies  en  grap- 
pes comparées,  oblongurs,  jaunâtres,  odorité- 
rances.  Les  femelles  produifent  un  fruit  ovalu, 
petit,  foliiaice,  rougeâtre,  rubercultux. 

Celte  plante  croît  dant  les  forêts  de  la  Cochin- 
chine.fr  ( Leur.)  Ses  feuilles,  blanchâtres,  luibn- 
tes , d'une  longue  durée , font  emplepéet  par  Iht 
indigènes  pour  fonuet  des  doifom  dan*  leurs 
habitations. 
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<5.  Baq»;ois  candélabre.  Pandéiftuj  tandeUhum. 
PaI.-Beauv. 
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q.  BaquoiS  matton.  Paidanut  druptem.  Petit- 
Thouirs. 


P jndjnus  foUts  v.argine  dorptqut  ferrato-ff  inojît^ 
caudicis  ramit  iriSis,  PaI.-Bejuv.  Flor.  d'Ü»jie  , 
pag.J7.ub.it.  . 

Les  racines  font  membraneufes,  hors  de  la  terre; 
les  tiges  nues,  ramt'ufes;  les  rameaux  dans  une 
direction  horizontale  , redrelFes  vers  leur  extré- 
mité ; les  feuilles  imbriijuées , vagiraales  à leur 
bafe  , d’un  vert-glau<]ue  , longues , enfiforrnes  , 
trés*aigués,  dentees  en  feie  j tant  fur  leur  dos  que 
fur  leurs  bords  ; placées  d l'extrémité  des  ra- 
meaux, qui  fe  relèvent  comme  les  branches  d'un 
JuOre.  Les  fleurs  font  blanches  , d'une  odeur 
fuave,  réunies  en  têtes  axillaires,  fefliles  ; le  fpa- 
dice  des  fleurs  mâles  oblong  ; les  drupes  à une 
feule  loge. 

Cette  plante  croit  fur  Ls  bords  du  fleuve  For- 
mofe,  i peu  de  dillance  d'Agathun  en  Atrique.  f> 

( Fa/.-Brurrv.  ) 

7.  Baquois  à femences  purpurines.  Pandjam 
parpurüfttru.  Pct.-Th. 

Pandanui  capitulh  folitariis  , depmdcatièus  ,*  mr- 
eikus  dij'ferirjt  , apict  ekluït  pyramidalu  { ftigmati- 
iui  glukrit.  Pet.-Tb.  Journ.  Bot.  t.  pag.  44. 

Cet  arbre  ne  s'élève  qu'à  une  vingtaine  de  pieds. 
Ses  têtes  ont  trois  à quatre  pouces  de  dnmètre. 
Tàlks  font  folitaires.  pendantes;  les  (lignmes  gla- 
bres; les  noix  qui  les  compofent,  en  pyramide 
obtufe  à leur  Commet  , ne  contiennent  que  deux 
— graines.  Elles  font  de  couleur  purpurine.  Il  croit 
a l’Ilc-de-France.  ’b  {Ptt.-Th.) 

8.  BaQuOts  cultivé.  PamUnus  fathur,  Petit- 
Thouars. 

* P aadanus  capiutlis  folttarüs  , cernais  ,■  nueîkus 
polyfptrmis  , apiee  pyramidatis  ; fiigmatikas  gU- 
kns.  Pet.-Th.  Journ.  Bot.  1.  pag.  44. 

Cette  efpèce  e(l  rcmartjuahle  pit  fa  belle  forme 
pyramidale;  elle  s'élève  a cinquante  ou  foixante 
.pieds.  Ses  têtes  de  fruits  , folitaires , penchées  , 
.de  forme  pyramidale , ont  jurqu'à  un  pied  de  dia- 
mètre. Les  feuilles  font  longues  de  fix  pieds  dans 
■ Kur  jeun-.lTe,  fut  quatre  pouces  de  large;  mais 
ti  cs  dimiiiucnr  dans  i s plantes  adultes.  Les  noix, 
pvrin.idales  à leur  fommet.  contiennent  pliilï.  urs 
i'tmcnces.  I-es  lligmates  font  glabres.  On  la  cul- 
tive dans  ptclquo  toutes  les  habitations  à 1 lie-Je- 
Ftance.  Ses  teuitles  fout  les  plus  propres  à faire 
dos  nattes  ou  des  facs.  Depuis  quelques  années 
-on  l’a  tranfportée  dans  les  colonies  des  Antilles, 
où  elle  a très-bien  réulTi. 

Ci'ite  plante  efi  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  5 


Pandanas  eapitalis  falilarüs  , refexts  ; nueikus pf 
ly [permis  , externe  eatnojis  . apiee  oktusè  pyramidal 

: Jiig’natikas  fakerefis.  Petit-  Thouars , Journ, 
Bot.  1.  pag.  4f. 

Cet  arUie  ell  de  moyenne  taille;  fa  tige  garnie  , 
à la  bafe,  de  racines  extérieures;  fes  feuilles  très- 
grandes  ; fes  têtes  c<  fruits  folitaires,  rabattues , 
alTez  gtoücs ,.  formant  un  fphéimde  aplati  à l'épo- 
que de  la  maturité;  tes  noix  obtufes, pyramidales 
a leur  Commet,  charnues  àlcur  fuperiteie,  d'uiia 
faveur  dèfagtéable  ; Us  lligmates  fubéreux. 

Cette  plante  croit  dans  les  bois  de  l'Ile-de- 
Ftante.  f> 

10.  Baquois  maritime.  PantUnas  maritimas. 
Petit-Thouats. 

Pandaaus  e pitulis  fvlltariis  , eernuis  ; nueikui  po~ 
/y/permis  ; Jiigmatiias  dsferetis , fukd'gilaiis.  Petit- 
Thoiiais,  Journ.  Bot.  i.  pag.  45. 

Cet  arbre  fe  fait  remarquer  fur  les  bords  de  la 
mer  des  deux  Iles  de  Fiance  & de  Bourbon  , pat 
fa  belle  forme  pyramidale.  11  ell  il'iine  élévation 
médiocre.  Sa  tige  ell  garnie  , à fa  bafe,  de  racines 
extérieures.  Ses  fruits  font  oblongs,  folitaires, 
inclinés  ; les  lligmaies  prefqiie  digités;  les  noix 
plus  grêles  que  dans  le  pandanas  Jativus.  Elles  ren- 
feinient  plufleuts  femences. 

11.  Baquois  élégant  Pandsnus  elegsns.  Petic- 
Thouars. 

Pandanas  eapitalis  foiitariis  , cemuis  ; nueikus 
paueis,  polyfpermis  , apiee  pyramidaeis.  Ptt.-Th. 
Journ.  Bot.  i.  pag. .46. 

Cet  arbre  s'élève  i peine  à la  hauteur  de  vingt 
pieds.  Sa  cime  ell  bien  garnie  ; ce  qui  lui  donne 
un  afpeél  élégant.  Ses  tètes  de  fruits  font  folitai- 
res,  inclinées  , compofées  d'une  vingtaine  de  noix 
pyramidales  à leur  Commet , contenant  plufieurs 
femences.  Il  ell  commue  fur  le  bord  des  rivières 
de  File  Bourbon. 

II.  BaQUOiS  enfiforme.  Pandanas  enpfalias. 
Pet.-Th. 

Pandanas  eapitalis  folitariis  , trtHis  , fefiHkas  ; 
nueikus  paueit  f difrermis  , aeati pyramidatis.  Petit. 
Thouars,  Journ.  Bot.  I.  pag.  46, 

Le  tronc  de  cette  plante  ell  mince , 8c  ne  s'é- 
lève qu'à  huit  ou  dix  pieds;  il  cil  foutenu  en  bas 
par  des  racines  extétieures  Couvent  très-longuet. 
La  cime eft étalée.  Ses  feuilles  ont  à peine  un  pied 
de  long  , fur  deux  pouces  de  Urg-  ; elles  font  d'un 
vert  jaunâtre  très-gai.  Ses  tètes  de  fruits  font  réf- 
Cles,  loliiaires,  redtefféeii  fes  ooix  peu  nom- 

breufes , 
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Vrïufes,  pyrimidales  , aiguèl.  Elles  ne  contien- 
nent que  deux  feniencts. 

Cette  plante  croit  dans  les  marais  de  Mada- 
gafcar,  prés  du  rivage  de  ta  mer.  b (Pet. -Th.) 

IJ.  Baquois  redreffé.  Pandatwi  tri^tns.  Petit- 
Thouars. 

Pjndnnus  cafthulis  foUtariis  i ptduncuUtis  ; rtitct- 
hu! mono/permitf  jpice pyramidaüt.  Pct.-Th.  Journ. 
Bot.  I.  pag.  46. 

II  forme  un  petit  arbre  d’une  vingtaine  de  pieds, 
pyramidal.  Les  feuilles  ont  un  pied  de  long  , fut 
neuf  à dix  lignes  de  large  vers  le  milieu.  Les  têtes 
de  fruits  font  folitaircs  , pédonculées.  Les  noix  , 
pyramidales  à leur  fommet , ne  contiennent  qu'une 
Lule  femence,  dont  les  rats  font  très-friands.  Il 
croit  dans  les  lotécs  élevées  de  l'tle  Bouibon.  b 

14.  B.AQUOIS  fphéroïde.  Pandjnus  Cphtroideut. 
Pet.-Th. 

Pjndtr.us  eapiiulit  folUariis  , fiJUii.t  ; natiius 
m»nofiermii , ap:ct  pUnit.  Pet.-Tlt.  Jouril.  Bot.  t. 
pag.  46. 

La  cime  de  ceree  efpèce  ell  ramiffée  i les  feuilles 
alf:  Z grandes , de  couleur  glauque.  Les  têtes  de 
fruits  font  f (files , arrondies  , & relient  envelop- 
pées dans  les  feuilles  ; elles  ont  cinq  à (ix  pouces 
de  diamètie.  Les  noix  . planes  à leur  fommet , ne 
rcnlérment  qu’une  feule  femerce.  EBe  croit  dans 
les  endroits  iiurécageux  de  l’intérieur  de  l’ile-de- 
Etance.  b 

ly.  B.SQUOIS  conique.  Pandanut  conoideus. 
Pet.  Th. 

PjTidaïuis  capitulit  foliiarüi  , eernuit  ; nutiiitt 
mor!a/ftrir:i , apice  pya-nUatU.  Pet.-lh.  Joutn. 
Eot.  1.  pag-  47. 

C’eft  un  arbre  de  quinze  d vingt  pieds,  pera- 
midal.  Ses  feuilles  font  aloiigéesi  les  têtes  de  fleurs 
(blitaires , réfléchies  i les  noix  pyramidales  à leur 
fommet , à une  foule  femencc.  Il  croît  à l'ile-de- 
France.  b 

16.  Baquois  pygmée.  PMdjnus  pygmeut,  Pe- 
tit-Thouats.  , • i 

Pandanut  tapîuilts  raeemoft  , frtSU  ; nuciout 
monofptrmis  , apice  pyrjmiaaiit,  Pei.-Th.  Juuin. 
Bot.  I.  pag.  46. 

Cette  efpèce  ne  s’élève  pas  à plus  de  dix  pieds. 
Sa  cime  ell  étalée,  très-gatnie  de  feuilles,  qui  ont 
d peine  fixpouccs  de  long,  fut  fixa  neufiignes  de 
large.  Ses  fruits  ne  font  pas  plus  gros  qu’une  noix  , 
ayant  à peine  un  pr.uce  de  diamè'te  s ils  font  ra- 
malTés  , au  nomlire  de  cinq  ou  lix , en  grappes 
droites.  Les  noix  font  monoioetmes  , pyramidalts 
i leur  fomiirt.  Elle  croit  à Madagafcar.  b 
Boiar.i^ue,  SappUmtnt,  Tome  1, 
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17.  B.AQVOiS  comciiible.  Pandanut  eJulis.  Pe- 
tit-Thouars. 

Pandanut  capitu/is  dkhr.git , racentir/îs  , ereSIt  ; 
nucitus  aïonofi  ermii  , apice  plaiiit.  Pet.-l  h,  Journ. 
Bot.  i-p-g.  47- 

Le  tronc  de  cet  arbre  a plus  de  lix  pouces  de 
diamètre,  mais  il  s’élève  à peine  à dix  pieds  ; il 
fourrent  une  cime  étalée  tn  parafol,  de  douze 
pieds  au  moins  de  diamètre.  Ses  fruits  viennent 
en  grappes}  ils  font  oblongs  & plats  d’un  côté  ; 
l'es  noix  monofpermes } elles  deviennent  chari  ues 
en  mûrilfant.  Leur  pulpe  ell  très-douce , Bc  les  tia- 
curels  de  Madagafcar  les  fucent  volontiers. 

Cette  plante  croit  i l'île  de  Madagafcar.  b 
(Pet.-Th.) 

iS.  Baquois  globuleux.  Pandanut  glohulifcrus, 
Pet.-Th. 

Pandanut  capitulit  Jôiitariis  , ÿlchoft , fcÿiltôut  ; 
nucihus  monofpermis  , apice  piauis.  Pet. ‘Th.  Journ. 
Bot.  1.  pag.  47. 

Cet  aibrc  s’ê'ève  à peine  d lix  pieds.  Sa  cime 
ell  élégamment  ranuffée  ) fi  s fruits  fphétiques , 
feiiiblables, po'jr  talorme  & le  volume,  à un  bou- 
let de  canon  de  fii.  Ses  feuilles  ont  un  pied  en- 
viron de  long  , fur  neuf  lignes  de  large,  garnies 
de  petites  épines  molles.  t.;s  noix  font  planes  i 
leur  fommet  ) elles  ne  contiennent  qu’une  feule 
femence. 

Cet  arbre  croit  à l’Ile-de-France,  'b 

19.  B/.quois  hériffé.  Pandanut  murlcarut.  Pe- 
tit-'Thouars. 

Pandanut  capitulit  fclitariit  , eonicit , eernuit  i 
nuciiut  monofpermit , apice  planit  ,■  fpinit  armailt, 
Pit.-Th.  Joutn.  bot.  1.  pjg.  48. 

Cet  arbre  s'élève  à trente  pieds  environ.  Sa 
cime  forme  une  belle  pyramide.  Ses  feuilles  font 
oblongucs  i fes  fruits  coniques  , folitaircs } ils  pen- 
dent fur  de  longs  pédoncules.  Les  noix  qui  les 
compofeiit,  fom  lemarquabiespat  cinq  ou  Itx  épi- 
nes implantées  fut  l.•fon.mct,  & convergentes  vers 
les  Iligmates  qu’elLs  entourent.  Les  fcincnccs 
font  folitaircs. 

11  croit  à Madagafcar,  dans  les  marais,  b 

20.  Baquois  des  marais.  Pandanut  pd/ujirit.' 
Pet.-Th. 

Pandanut  eapitulit  folitariit  i nueiiut  pot.  (per- 
mit , digitatit.  Pct.-Th.  Joutn.  Bot.  i.  pag.  4^ 

Son  tionc  eR  élevé  de  dix  à douze  pieds  ; il 
porte  une  cime  dUfulc.  Les  feuiiles  font  très- gran- 
des. 11  fort  du  tronc  & même  des  rameaux , des 
racines  qui  delcendent  jul'qu'à  tetie.  Le  fruit  eli 
Ddd  J 
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très- gros , Tuliuire  { les  noiï  dont  il  eft  coirpofê , 
font  divifees  jur^u'd  leur  bufe  en  ptufieuis  lubcSi 
elles  renferment  plulïeurs  femences. 

Cet  arbre  croît  dans  les  parties  marécageufes 
de  rintéiicut  de rile-de-f'rance.  |)  {Pii.-Th.) 

* Pandanui  (obelifcus)  , /rj<S/Jfca(io«  ignoiâ  ; 
foltis  iirmina/iias  , mofimii , tanralibm  , minimii. 

Pet. -Th.  Joutn.  Bot.  i.  pag.  49. 

Quoique  la  fruâihcation  de  cette  plante  n'ait 
pss  été  obl'crvée , elle  paroit  une  efpccc  tiès-di'"- 
tii'.fla  par  fon  port.  De  loin  elle  prehme  l’arpeâ 
d’un  obclifque  , s'élevant  à cinquante  ou  foixante 
pieds  , fut  un  diamètre  de  trois  pieds  veis  le  bas. 
Cet  arbre  bngulier  croît  dans  les  marais  les  plus 
profonds  de  Madagafcar.  T)  (P«.-TA.) 


* Pandjnus  (nudus),  capUulii  fotitariii , dt- 
ptnJcaiiius  ; ituiiiüt  polyfitrmh  , apict  oiluie  py- 
ramidalis  ; jUgmaiisai  juStroJis,  Per. -Th.  Jouru. 
Bot.  I.  pag.  4;. 

Cet  arbre  relTemble  beaucoup  au  pandamtt  fa- 
livui  ; il  en  différé  en  ce  qu'il  n'a  point  de  racines 
extétieutes.  Il  ctoîidans  les  mêmes  lieux. 


y B.\RB.\CÈNE  du Bréfil.  BarWrnitf  krafiliinfu. 
Vanddli,  in  Koem.  1.  pag.  98.  ub.  6.  fig.  9.  — 
111.  Gen.  tab.  15a.  — Willd.  Spec.  Plant,  a.  pag. 
Ii7. 
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les  côtés  des  li'amens.  L'ovaire , furmontê  d’utt 
llyle  St  d’un  Iligmate  en  mallue , devient  une  cap- 
fulé  alongée  , à trois  valves,  teufcrinaiit  un  grand 
nombre  sîe  femences. 

Cette  plante  croît  au  BréCI. 

B.\RB.MOU:nom  languedocien  de  la  joubarb« 
ordinaire, yimprrvîvion  ttdorum  Litin. 

B ARB.\RltE  ou  HERBE  DF.  S.MNTE  B.\RBE, 
efpèce  de  vélar,  mum  turiurca  Linn. 

B.XRBASCO.  On  lit  dans  le  Rtcueil  d<s  voy^tga, 
qu’iGuayaquil,  fut  kscôtesdu  Pérou,  les  pêcheurs 
enivrent  le  poiffon  avec  le  fitc  d'une  plante  de  ce 
nom  , & qu'ils  la  mêlent  auflr  dans  leurs  amorces 
apiès  l'avoir  mâchée.  Il  tll  piob.ible  que  cerie 
plante  ell  une  efpèce  du  genre  mo'ène  , vtrkafcum 
Linn. , que  l'on  connott  comme  jouilîant  de  la 
même  vertu  enivrante  , propre  à toute  la  famide 
des  folinées , dont  ce  genre  fait  partie.  L'on  a 
d'autant  plus  lieu  d'éire  fondé  dans  cette  opinion, 
que  le  nom  iunafto  tll  donné  , dans  les  Antilles  , 
au  joquiniu , efpèce  d’arbrilfcau  doi  t 1rs  feuilies 
font  egalement  enivrantes  & employées  pour  pren- 
dre le  poilTon.  Il  paroit  encore  évident  que  ce  nom 
cft  dérivé  du  latin  vtriojium.  {JuJf.  ) 

B.ARBE  DE  BOUC  : nom  vulgaire  du  fallifis 
fauvage , traduit  du  irugopogon , qui  elf  le  nom 
latin  du  genre.  Dans  quelques  lieux  aulTr  la  cla- 
vaire coralloide  porte  ce  nom. 

B.ARBE  DE  CAPUCl.N.  On  nomrne  ainfi  U 
chicorée  fauvage  ( dshorium  laiyiet  Linn.  ) oue 
l'on  met  l’hivet  dans  des  caves,  8c  qui,  plantée  fur 
couches  ou  enfoncée  dans  des  trous  prati.^uc-s 
fur  les  côtes  d'un  tonneau  rempli  de  terre,  poulTe 
des  jets  aloiigés  8c  blancs  que  l'on  coupe , 8c 
auxquels  fuccèdent  de  nouveaux  jets.  On  les  mange 
en  falade.  Ils  ont  un  petit  degré  d'amertume  qui 
n'vft  pas  défagréable.  On  donne  aulli  ce  nom  à la 
nigelle  de  Damas , dont  la  fleur  ell  entoutee 
d’un  involuctc  très-découpé . & au  dcktn  karkaïut 
Linn. 

BARBE  DE  CHÈVRE  , traduâion  des  mots 
latins  barba  capra  8c  aruncus  , ce  dernier  dérivé  du 
grec  tryngoj , qui  lignifie  la  même  chofe.  Tourne- 
fort  8c’ fes  ptédécefleurs  délignoient,  par  le  nom 
barba  cjfra , une  plante  réunte  depuis  par  Linné 
au  genre  fpirta , qui  eil  le  fpiraa  aruncut  Linn. 

B.ARBE  DE  DIEU.  C'elî  un  barbon,  aadro- 
pogon. 

B.ARBE  ESP.AGNOLE  : nom  vulgaire  du  lil- 
lar.djia  ujnoidtt  Linn. , caragate  , n°.  10 , dont  les 
tiges,  longues, ftlamemeufet,  diveifement  entte- 


Ce  genre  de  plantes , établi  pat  Vandelli , ell 
encore  peu  connu.  Il  ne  parle  ni  du  caraâète  des 
tiges  8c  des  feuilles,  ni  de  la  fituatinnde  l'ovaire  { 
ce  qui  pourroit  déterminer  l'afiiiiité  de  ce  genre 
avec  les  falicaires  fi  l'ovaire  étoit  fupétieur,  avec 
les  onagres  s'il  étoit  inferieur,  d'apiès  l’obferva- 
rion  de  M.  de  Juflieu. 

Le  caraélère  effentiel  de  ce  genre  cfi  d’avoir  : 

Un  ealict  à Jix  dtntt  ; Jix  pcialei  j /Ix  filamtns 
élargis , den:ès  au  J'ommet  ; un  fiyte  ; unt  tapfaU 
glanduttuft , à irais  valves  potyfpermes. 

Cette  plante  a un  grand  calice  renflé,  d’un: 
feule  pièce,  diviféâ  fon  limbeenfix  parties , cou- 
vert extérieurement  de  poils  termines  par  de  pe- 
tites glandes.  Les  pétales,  au  nombre  de  fix,  pa- 
roilleni  attachés  à l'orifice  du  calice,  ainfi  que  les 
étamines  en  même  nombre  ; les  lilamens  élargis  , 
dentés  à leur  fommeci  les  anthères  appliqués  fut 


BARACOCEA.  On  trouve  fous  ce  nom , dans 
Céfalpin  , l’ahiicotier  à noyau  doux. 

BARALOU  , BAROULOU  : noms  caraïbes  du 
balifier. 

BAR.AM  ARECA  : nom  malabare  du  pois  fabre , 
dolichos  enpjormis  Linn.,  figuré  dans  Vnortus  ma- 
ùbaricus  , 8 , pag.  8f  , tab.  44.  ( f lyrj  Doue.  ) 
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licéej  Sc  couvertes  d'un  duvet  gtifiire , ptéfentent 
la  ioTine  d'une  barbe  qui  pend  aux  arbres  fur  lef* 
quels  croît  cette  plante  : de  là  le  nom  de  iarit  tfia- 
fnolt , donné  à cette  plante  par  les  Créoles  des 
Antilles.  Ses  fibres  , liqneufes,  noires, font  dures, 
8c  ont  un  peu  1a  cunlillancc  du  crin.  Elle  croît  fi 
abondamment  fur  les  arbres . qu'elle  les  couvre 
quelquefois  en  entier.  On  en  fait  peu  d'ufage  dans 
lesAïuilles.  quoique , comme  le  dit  Nicholfon, 
on  puilTe  employer  fes  fibres  dépouillées  de  leur 
écorce  pour  faire  des  fommiers  8c  des  meubles.  Les 
Américains  , peuple  encore  nouveau , 8c  qui  met- 
tent tout  à profit , fe  fervent  en  effet  rie  cette 
plante  , qui  croît  abondamment  dans  les  Etats  du 
Sud , pour  ces  ulages  8c  pour  rembourrer  des  chai- 
fes  8c  des  fauteuils  ; mais  fes  fibres  n'ont  pas  affez 
de  confillance  pour  être  d'une  longue  durée  ; elles 
re  tardent  pas  à fe  rompre  8c  à fe  brifer.  Dabord 
elles  fe  ramaffent  par  pelotons, qui  rendent  fort 
défagréables  les  meubles  ainfi  compofés , 8c  elles 
finillent  par  fe  broyer  8c  fe  réduire  en  pouflière  i 
ce  qui , en  mettant  les  meubles  hors  de  fetvice, 
occafionne  un  nouveau  défagrcment.  On  peut 
mettre  au  rang  de  ces  meubles  les  lits  de  plumes 
8c  matelas  que  l'on  fait , dans  l'Amérique  fepten- 
trinnale  , avec  le  duvet  de  la  nuffette  ou  rypAu. 
( Pdl.-Btauv.  ) 

B.LRBE  DE  JUPITER.  C'eft  le  iuriu  Jovu  de 
Dalechamp  8c  de  Tonrnefort , que  Linné  a tranf- 
porté  dans  fon  genre  antkyllii.  Les  diverfes  efpêces 
de  idrka  Jovis  font  de  petits  arbtilTeaux  à feuillage 
foyeux  8c  argenté.  ( Koyej  Anthyllidh.  ) 

BARBE  DE  MOINE.  On  trouve  fous  ce  nom, 
dans  les  plantes  ufucllcs  de  Chôme!,  la  eufeute 
ordinaire. 

B.ARBE  DE  REN.ARD.  On  donne  ce  nom  au 
iragdcjnikd  de  Tournefott , connu  aufli  fous  ceux 
d'épine  de  bouc  8c  d'adragaiit , 8c  que  Linné  a 
réuni  au  genre  aflragale. 

BARBEAU.  ( KeyrpBiuET8c  Centaurée.) 

B.ARBES  , CARMAS  ; noms  arabes  de  l'yeufe 
ou  chéne-vert , félon  Dalechamp, 

BARBEUIA.  Pet,-Th.  Gen.  nov.  MiJagafc. 
n*’.  i8.  Genre  de  plantes  dicotylédones,  à fleurs 
incomplètes,  dont  la  famille  n'eft  pas  encore  dé- 
teiminée,  qui  parcît  avoir'quelques  rapports  avec 
les  prvcUd.  il  a été  dédié  par  M.  du  Petit-Thouars 
i Batbeu  du  Bourg,  auteur  d'une  Flore  patifienne, 
fous  le  titre  de  Botanifti  franfah.  Ce  genre  a pour 
caraâire  effentiel: 

Un  catiu  a cinq  dieoupara  profondes;  une  d'elles 
concave  , membraneuft  ; point  de  corolle  ,*  des  etami* 
nés  nomhreufes  ; les  filamens  courts  , aplatis , inférés 
eut  fond  du  ealiit  i les  anthères  oilonfues  , fagiitéts  ; 
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un  oxai'e  l'hre  ; deux  ftyles  courts  , épais  , kerijfés  : 
une  capfulc  à deuxiokes , et  deux  loges  ; chaque  loge  ac 
contenant  qu'une  feule  femenee  à Uemi  arillét. 

Ce  genre  renferme  des  arbufles  foibles  ,*  far- 
menteux , s'attachant  aux  plantes  qui  les  avoifi- 
nent.  Leurs  rameaux  font  grêles,  flexibles  s les 
feuilles  alternes  , pétiolées , ovales  , oblongues , 
tiès- glabres . d'une  couleur  lugubre;  les  fleurs 
fafciculées;  le  pédoncule  commun  court,  alongé, 
comprimé. 

Ces  plantes  croiffent  à l'île  de  Madagafcar. 

BARBIFÈRE.  Bariiferus.  ( Barbdle. 
l , Suppl.  ) 

B.KRBOS.Andropogon.  Ce  genre , d'apres  l'exa- 
men descfpèces  donc  il  étoic  d'abord  compofé  , a 
donné  lieu  à la  formation  de  quelques  autres  gen- 
res. Les  anihifttria  ont  déjà  Aé  mentionnés  dans 
ce  Supplément.  Plufieurs  efpèccs  d'anJropogon  y 
ont  été  rapportées  ; d'autres  feront  rappelées  dans 
le  genre  ehloris  , auquel  appartiennent  les  andro- 
pogon  éaroatum  — provinciale  — fafeiculatum  , 

Espèces. 

* Fleurs  difpofées  en  un  ftul  épi  ou  en  panieule. 

I.  Barbon  cariqueux,  n“.  t.  Andropogon  cari- 
cofum.  Linn.  — Thunb.  Flor.  jap.  59. 

l.  Barbon  itnxi,  Andropogon  ferratum.  Reti. 

Andropogon  fpicà  Jimplici  , imhrieatd  ; feriehus  hi- 
nis  forum  ariflaiis  jeffUum  , Unis  mutiàs  pedieella- 
lorum  ; calieibus  univalvibus.  Retz.  Obf.  5.  p.  ZI. 

— Willd.  Spec.  Plant,  q.  pag.  goj. 

Ses  liges  font  filiformes,  rameufes,  hautes  d'un 
pied , velues  à leuis  attiailacioiis  ; les  feuilles  Itf- 
fes,  linéaires;  le  pédoncule  alongé,  prefquc  ca- 
pillaiie  , fouicnant  un  épi  fi  nple  , folitaire  , long 
d'un  pouce  Sc  demi , charge  de  fleurs  ferrées , dil- 
pofées  fur  quatie  rangs,  dont  deux,  du  n.éine 
côté,  contiennent  dtsfltuts  fertiles  , furmontées 
d'une  arête;  les  autres  pédicellées , fens  arête. 
Les  calices  n’ont  qu'une  feule  valve  ovale  , ob- 
C'ife , verdâtre  , ciliée , ffriée  ; la  corol'e  à deux 
valves  lancéolées  i l'intciieuie  en  carène.  Dans  les 
fleurs  femelles,  l’ovaire  eft  ovale,  comprimé; 
l'aréce  torfe  , brune , alongée , inlêrée  à la  bafe 
de  la  corolle. 

Cette  plante  croît  au  Bengale  , fur  le  bord  des 
fleuves,  ÿ 

}.  Barbon  chevelu.  Andropogon  erinitum. 
Thunb. 

Andropogon  fpicâ  folitarii , hirfutâ;  art  fis  nudis, 
geniculatis , longiftmis.  Thunb.  Fior.  jap.  pag.  qo. 
tab.  7. 

Dddd  Z / 
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D une  toiifff  de  racinfs  filiformes  s’élèvent  p!u- 
n-’urs  tiges  fimp'es  ou  nmeiifes , droites , articu- 
. çjpdliires  à leur  partie  fupérieure  , losigues 
de  huit  à dis  pouces;  les  rameaux  alternes , quel- 
QUtfjis  taiiiifiés  I les  feuilles  gl.bres  , entières  , 
longues  de  tio’s  à quatre  pouces,  velues  aux  arti- 
culations;  les  épis  fo'.irairts,  rarement  géminés, 
linéaires,  longs  d’un  pouce;  le  rachis  couvert,  è 
I infertion  dr  chaque  Heur,  de  poils  blancs,  courts, 
étoilés,  l es  valves  ralicinales  font  glabres  ; les 
arêtes  eéniculées  à leur  bafe , divergentes,  béau- 
foup  plus  longues  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croit  au  Japon,  tp  ( TAuni.  ) 

4.  Barbon  (Irié.  AndropogoA Jiriatum.  Willd. 

Andrapogon  fpUi  Jimplîà  , fivriAus  gtminatis  ,* 
Atnnüphfoutta  uhjljto  ; mujcuio  ptdiceliMo  , 
valvuU  ca/iiij  exurion  «erw/à.  Willd.  Spec.  Plant. 
4.  pag.  yo}.  — Klein,  in  Litt. 

Sas  racines  font  dures,  ptefque  ligneufls;  les 
tiges  hautes  d'un  pied  ou  d'un  pied  & demi , ra- 
me ufes  à leur  bife . afeendantes  ; les  feuilles  gla- 
, fttiées  ; les  gaines  barbues  à leur 
orifice;  les  épis  folitaites,  terminaux,  longs  d'un 
ptm:e  & demi  ; les  fleurs  géminées  ; les  herma- 
phrodites fellilei.  I.a  valve  extérieure  du  calice 
acuminée,  ciliée  à £es  bords,  à trois  ou  cinq  ner- 
vures ; l'intérieure  membraneurc;  la  corolle  mem- 
btaneule  ; une  arête  glabre,  géniculée  , s'élevant 
de  la  bafe  de  l'ovaire,  beaucoup  plus  longue  que 
ha  corolle  ; les  fleurs  mâles , pédicellêeS  ; les  pë- 
dicelles  comprimés  & ciliés  ; les  arêtes  droites, 
terminales. 

Cette  plante  croît  au  Malabat,  if  {U'iUJ.) 

J-  Barbon  d.^ilioni.  Andropegon  AAlionii, 
Decand. 

Andrepogon  fpici^  foliiürid  , trcüd  , ttrmitidli  ,- 
ficfcuAi  geminis  , h'tr.c  mjfculis  gUirii  , muiicis  , 
indx  fitmatis  puitfiraiiius  , longi  drifidtis  ; drijl'ts 
riilojis  , conSurtii.  Decand.  Flor.  franc,  t.  pag.  07, 
&:  Synopf.  n“.  1691.  — WillJcn.  Sptir:.  Plant.  4. 

- F>8-  904- 

Andropogoii  contorldm.  Allioni , Flor.  pedem. 

tî77-  tab.  91.  fip  4.  — Desfont.  Flot.  atUnt. 

P=S'  577-  { Exclu/.  Jynoa.  ) — Lam.  Diéf.  r.“.  1, 
8c  III.  tab.  I4Q.  fig.  3. 

Cette  efpèce,  facile  à confondre  avec  Va.ndrppo- 
god  contortum  ,ccn  diffère  pat  fes  fleurs  plus  réguliè- 
rement difpofées  fur  deux  rangs , par  fes  arêtes  plus 
velues l'pat  les  valves  des  fleurs  mâles,  glabres , 
fans  poils  tuberculeux.  Les  tiges  font  droites,  ra- 
mifiées à leurs  articulations  ; les  feuilles  longues , 
un  peu  rudes,  droites,  pliées  fur  leur  n.r.'ure, 
d'un  vert-glauque  , glabres  ou  parfemées  , vers 
leur  bife , de  quelques  poils  épars  ; ur.e  touffe  de 


BAR 

poils  très-courts  à l’entrée  de  leur  gaine  ; les  épis 
lolitaires,  comprimés  ; les  fl,  ors  lèlii’.es , difpofees 
deux  â deux,  girnies,  â leur  bafe,  d'une  touffe  de 
poils  roux , dilpoféis  deux  à deux  , de  tt  Le  forte 
que  toutes  les  femelles  font  d'un  côté,  ?c  ks  mâles 
de  I autre;  1 s valves  des  fleurs  mâles  gi^bies , ob- 
tules;  celUs  des  femelles  brunes,  coriaces,  cou- 
V rtes  de  petits  puils  roux,  trrmiiiées  par  une 
longue  arête  velu.’.  Ces  aié'es  fe  lortiLenc  les 
unes  avec  (es  autres , de  manière  à ne  formes 
qu’un  fcul  faifeeau. 

Cette  plante  croît  en  Italie  , dans  le  Piémont, 
en  Barbarie,  ij  (K.  /) 

Bardon  â épis  tois.  Andcopogon  eontorium, 
Lînn.  Son  Lam. 

Cette  plante  , originaire  d?  l’Inde,  a été  con- 
fondue avec -l'efpè' c Uié.édente  , qui  croit  en 
F-Urope.  On  a vu  précédî.nmeiit  en  quoi  cés  deux 
plantes  different.  Cel.e.ci  cil  furtoui  icmaïquabie 
par  les  valves  de  fes  calices , munies  de  longs  poils 
fi.is  , blancs , hüiiiontiux.  (A'./) 

7.  Barbon  à fleurs  divergent  s,  n“. }.  Andro- 
poÿo.n  divaricdium.  Linn.  — Lam. 

8.  Barbon  paniculé , n'.  4.  Aniropogon grillât. 
Linn.  — Lam.  lll.  tab.  840.  fig.  i. 

Andfopogon  pnnUuU  ramit  laxit , irijlorit  ; ftof. 
cuJis  IdUraliàùt  ma/culh  , inurnicdio  kcimaphru~ 
duo  , atijiuco  f ar./d  /ofeulo  fuo  tnulto  longiort, 
Hott.  Gram.  a.  pag.  1.  tab.  1. 

9.  Barbon  aciculaire.  Andropogon  adculart. 
Rêtz. 

Androtogon  pani.u*â  pmrlici . coarcidta  f ramit 
apUt  trifiar-j  { fijrc  intcrnsfd  ù fcmiuco  .fcj/tli  , ai  Le 
ariflato  , AdR  kariato;  majculit  [edUtliuiis,  muiict^ 
fuAaldiii.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  pcû.  — Reta. 
Obferv.  j.  pag.  aa. 

Gramen  ac/ca/araun.. Rumph.  -Lmb.  6.  pag.  ii. 
tab.  J.  fig.  1.  ’’ 

^ Rapprochée  de  la  pré.  édepte  par  fon  port,  ellë" 
s’en  liillingue  par  fes  fleurs  plus  petites , par  fes 
paniculés  plus  (errées  ; les  ramifications  terminées 
par  trois  fljurs  ; celle  du  milieu  femelle,  feliile, 
''vlue  â la  bafe  , n niiie  d'une  aiéte;  les  fleurs 
mâles  pédiccllées . («b.ilées , mutiques  ; les  feuilles 
courtes,  un  peu  d.  miculées,  mais  point  ciliées  à 
leurs  bords;  les  gaines  garnies  de  cils  feulement  i 
leur  orifice. 

Cette  niante  croit  dans  les  Indes  orientales,  aux 
lieux  llériles.  ^ 

Os/trvdtiont.  XL  andropogon  notant  Sc  Vaadro^ 
poge.n  quadrlvalve  Linn.  font  la  mè.Tis  plante  , Sc 
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ippjttlennen:  a :x  Ânth'fl'iij 

uliüta  , Suppl.) 

10.  Barbon  rofeau.  AnJropogcn  antuài-uKtut. 

Aujropopcn  paniculi  rmnofà  , nutuatc  ; ^oth  ter- 
nît , kermjphrutito  artJÎJto  huf , pedficll.ttîj.^u€  ^ur. 
ijiii  i muf  atit  luteruuski  mutiUt.  WlllJcIi.  5p<;c. 
P;jnt.  4-  pjg.  pc6. 

Cl  t:e  pljive  f ft  tté^  é'-vi^e  , &r  rcfTeniMi?  par 
fi>n  pott  à lin  r»reau.S.a  tluiües  fupc:ii;urfs  font 
Imiguei  dtf  J lia  pi -ils , larges  d'un  foii  ei  les 
P in  s pbbrer,  fliid  .-Si  l'orificr  imini  d'unu  nu m- 
brane  ba.bn:  ; la  p.r  icule  lainaure  , iiKÜn^e  , 
longue  d'un  pied  ; K s fl.iuts  rapprocKée^  an  nom- 
bre de  tn  is  i deux  n aies  lateriles  , laucéed-its , 
muMTici , roii:.  nues  pat  des  pédicellts  pdeux  ; la 
fi.ur  ntrniaphrndite,  donc  la  valve  txtéiieure  du 
calice  tll  plus  g and.-,  tridemée , ciliée , p.  rfemee 
do  poils  épirs,  baibie  à l'a  bafe  ; la  va'vc  imé- 
lieiire  aigue  ; la  curollo  pourvue  à fa  bafe  d'une 
ai  été  coefe,  plus  longue  fleur. 

11.  Barbon  avénacé.  Andiopoeon  avertaceum. 
Mùh. 

Ana'opogon  foliîs  af.'erh  vjpinifque  gîjhris  ; pa- 
n:culû  naeû  , fitbpyrumîdii'tm  ohlongj  , multifiurj  ; 
Jijnûuj  rufefcentious  , triauaris  ; g/umt  v«7ta  alterâ 
viUafi  , arijij  \u/ai  corioriû.  Mlth.  Fior.  boioal. 
Amer,  i . pag.  j8. 

Ses  tig.  s font  garnies  de  feuilles  glabres , rudes , 
ainfi<)ue  leurs  gaines  i les  panicules  nues,  oblon- 
gues,  prefque  pyramidales  j les  fleurs  nombteufts , 
roulfcairesi  la  valve  extérieure  velue  i les  aièies 
tres-conroutn-ss.  Elle  croit  dans  les  contrées  des 
Illinois,  ÿ ( Miih.  ) 

IZ.  B.SRBON  douteux.  Andr&pogon  amhîguum, 

Mi-.h. 

Aud'opogon  ftliit  ampUxîcculihiiS  , fabcortiate- 
lanctohtit  ; pjaicul*  ramit  promijfe  fetuctis  , jimplî. 
cibut  f e'féiîs  f gîumîs  falitariè  afurnis  , untjioris  ; 
fiore  imberbi  f longîtjimè  arijijea  , trianaro  ; jiofsiili 
fucciffur  i ir.ctemenio  arijiifurmi.  Mich.  Flor.  bof. 
Amer.  i.  pag.  j8. 

C'tte  cfpèae,  recueillie  par  Michaux  dans  les 
fols  fablonneux  de  la  Caroline,  a des  feuilles  am- 
plexicioles,  prefqu’en  coeur,  lancéolées.  I.a  pa- 
nicule  elf  longue  t les  ramificacions  droites , fnn- 
ples,  fétacées  s les  balles  alternes , folit tires , uni- 
flores  i les  fleurs  glabres,  munies  d'une  longue 
arête,  of 

1 1.  Barbon  ipanicule  lâche.  Andropogoa  Uxum, 

AnirQiogon  panicttld  Uxâ  j fofculo  alicro  fiftli  , 
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attem  ptilie'luic  ,•  ftdiitliu  hxfutls,  \^’il'd.  Spec, 
P.am.  4.  pag.  çoy. 

yLtdrofOgon  ferraturn.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  4t. 

Ses  rtgts  font  dtoiies,  Amples  , cylindriques, 
glabres,  hautes  de  trois  pieds | 1rs  truilles  gla- 
bres , veiners,  ci'ices,  dentees  en  feie  , héiilTéus 
au  bord  de  leurs  gaiius;  les  panitules  lâches,  d'uii 
brun-noirâtre  , Isingiits  d'un  demi-pied  i les  pé- 
doncules glabres , icdrs il. s, capilhiites, flexueux  s 
deux  fleurs  inférées  à chaque  dent  du  pêd  nculc , 
Tu-ne  felliir  , velue  à fa  b.ife}  l'aune  pedicelUei 
le  pc'dics  Ile  court velu  -,  les  calices  glabres  à leur 
fonunet,  noirâtres  à leur  bafe; une  aiéie  caduque, 
glabre  , contournée,  quatre  fois  pius  longue  que 
Ils  fl-urs. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ( Defiript.  ex 
Tkitub,  ) 

(4.  Barbon  à maiTue.  Ar.àropcgon  totuhferum. 
'Fhunb. 

Andropogon  pttnîculJ  patulà  , viUofâ  ,*  crrjld  ler- 
liii  , nudâ  ; ptdiccUU  iacraÿatu  , puterefurmibus, 
Thunb.  Flor.  jap.  pag.  4I. 

Cette  plante  s’élève  à la  hauteur  de  deux  pieds, 
fur  une  tige  de  répaiireut  du  doigt,  Ample  , gla- 
bre , Allée,  garnie  de  fruillcs  glabies,  linéaires, 
longues  d’un  pied  , linemenc  denticulees,  velues 
à rociflee  de  leurs  gaines.  La  panicu'e  ell  étalée  , 
ram  fisc  i les  fleurs  caduques  i les  pédoncules  ca- 
pillaires, flexiieux  s les  pédicelles  très-courts, 
renflés  en  maflue  ; le  racliis  flexueux  , velu  à Tes 
dents  i les  vaivss  du  c.ilice  rudes,  velues,  lancéo- 
lées. Ariées,  aeurtiinées  i Ls  barbes  turfes,  géni- 
culces , divergentes,  une  fois  plus  longues  que  le 
calice. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Defiript.  ex 
Th-nb.  ) 

IJ.  Barbon  hifpide.  Andropegon  li.flidum. 

Andrapogori  paniculâ  coarSatâ  ; fpieii  verticUU- 
tis , ft-rtiKcJis  i f.vribia  geminatis , ar.ftatis , ulicro 
ftjjili , u/rrru  lej  cellato.  Willdeii.  Spec.  Flanc.  4. 
pag.  ÿoS.  — Hunib.  & Bonpl. 

S-..S  tiges  font  drrdios , hautes  de  cinq  pieds, 
rameufes  à leur  bafej  les  feuilleis  roides.  longues 
d’un  d mi-pied  8>r  plus,  hétiffées  de  poils  roides 
& nombreux  ; tes  gaines  hilpides,  AriéeS,  fétacées 
à leur  o-ifice  -,  la  pj’  ieulc  longue  d'un  demi-pied, 
compofee  d'épis  nombreux , ferres , longs  d'un 
ou  de  deux  pouces,  Amples  ou  un  peu  rameux  à 
leur  bafe , difpofés  en  verticillesi  les  fleurs  gémi- 
nées , l'une  feiTiV  , l'autre  pédicellée  î les  pédi- 
telles  & les  calices  rudes  fur  leur  dosi  les  valves 
calicinales  inéraks,  nerveufes;  la  corolle  munie 
à fa  bafe  d'une  arête  géniculée , glabre,  loife,  une 
fois  plus  longue  que  le  calice. 
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Cette  plinte  croît  à Cununa  , obrervée  par 
MM.  Ilumboldt  Sc  BonpUnd.  ’if  ( Wtili.) 

lâ.  BaRDON  nard  • n*.  ii.  Anàropogon  nardut, 
Linn. 

17.  Barbon  glauque.  Andfopcgon  glaucum, 

Rctî. 

Andupûgon  paniiulà  foiidctd  t irivoluceilis  calici- 
kuffut  bi forts  ; forum  fefitium  cahcibus  trivatvibus , 
ptJuncuItitorum  bivatxibus,  Rcta.  Obf.  y.  pag.  ao. 

Se*  tiges  font  filifoimcs , h.iutes  d'un  pied  i fe$ 
fciiillcs  glauques  , planes,  linéaires  } la  par.icule 
fuli.icée;  un  ou  plufieurs  pédoncules  courts,  for- 
tant  de  la  gaine  d'une  feuille  ; un  involucre  navi- 
culaire , aigu , d'où  lortent  deux  péJicelles  courts, 
accompagnes  chacun  d’un  involucre  particulier , 
conrcnaiiideux  fleuis.ruiiefcnile, l'autre  pédon- 
ctilée.  Dans  la  première  , le  calice  tll  i trois  val* 
ves  ( les  deux  latérales  planes,  en  faucille;  l'autre 
droite,  roulée,  plus  longue,  acuminée  , à deux 
fleurs  ; les  valves  de  la  corolle  inégales  ; les  flig- 
mates  plumeux. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  ac 

(««!•) 

iS,  Barbon  porte-laine.  Andropogon  lantgtram. 
Desfont. 

Andropogon  foliit  convolutis;  JpicuUt  lanuginoju , 
vaginâ  cinOis  ; eolict  txurioie  nulto  ; flore  herma- 
phrodito , arifoio.  Desf.  Flor.  allant,  a.  pag.  57p. 

Andropogon  triophoros.  W'illd.  Spec.  Plant.  4. 

pag.  pio. 

Cette  efpèce  s'élève  à la  hauteur  d'un  pied  , fur 
une  tige  glabre , liffe , garnie  de  feuilles  roides  , 
glabres,  roulées  fur  ellcs-n-.émes;  leurs  gaines  plus 
courtes  que  les  entre-nœuds.  Les  épis  font  pédi- 
cellés.  Amples,  axillaires,  fottant  de  gaines  folia- 
cées ; les  fleurs  géminées , enveloppées  d'une  laine 
blanche,  très-épaifleî  les  mâles  (egérenicnt  pé- 
dicellées , mtftiqucs  ; les  hermaphrodites  ftlfiles  , 
munies  d’une  aiéts  fétacée,  dj  la  longueur  des 
valves. 

Cette  plante  croît  fur  I:s  montagnes , proche 
Cafsa  en  Barbarie  ; elle  a été  decouverte  par 
M.  Dcsfor.taines.  4;  ( K./,  in  htrb.  Oosfont.) 

19.  Barbon  â panicnle  roide.  Andropogon  Ûric- 
tnm.  Wiiid. 

Andropogon  panicalé  futvoaiitûlj  ; foriios  apUe 
oriflatii . bjfi  villoft  , gtmirtis , ttiiiro  ftfUi  , altéra 
pedkellato  ; cotoUa  trivahi , valooU  intermediâ  ii- 
fdâ.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pjg.  911. 

Andropogon  panieutà  ereetd;  Jpieis  untforis , arif- 
tJtis  ; coroiU  glumâ  trivalvi , valvulû  intermediâ 
iifdâ.  1 loti.  Gram.  1.  pag.  i,  tab.  a. 
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Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  Sc  plus;  le* 
feuilles  alfci  femblabics  à celles  dis  rofeaux,  rudes 
à leurs  bords  ; les  inférieures  ci  rées  vers  leur 
bafe;  les  gaines  llriées,  ctlires  à leurs  bordr  ; une 
membrane  barbue  à leur  orifice.  La  panicule  ift 
roide , compofée  d’épis  r. approchés,  les  fupétieurs 
fi'mpUs  , les  iüfétieurs  rimeux  ; les  fleurs  gémi- 
nées , b.'rbucs  à leur  baie  , l'une  fellile,  l'autre 
pédicellée  ; les  pédicelles  Sc  le  rachis  velus  ; la 
valve exinieure  du  calice  plus  grande, échancté?, 
3’guc  ; U corolle  à trois  valves  membtancu.''es  ; 
l’extérieure  oblongue,  roulée  à fes  bords;  l'imé- 
rieure  plus  courte  , lancéolée , terminée  par  une 
arête  droite,  hifpide  ; la  troifième  valve  beaucoup 
plus  petite  , lancéolée,  bifide. 

Cette  plante  croit  dans  la  Hongrie.  ( Jf'il/d.  ) 

ao.  Barbon  queue  de  ren.ird.  ( AuarÉei;- 
ROICE,  n*.  9.)  Andropogon  alopecaroides.  Linn. — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  911, 

II.  Barbon  faccharo'ide.  Andropogon  faeeka- 
roides.  S»am. 

Andropogon  panituU  fmplici , friUâ;  fpicis  afier- 
nis  , confettis  , fmplicibus  ,*  foribus  geminatts  , altéra 
fcjpli,  ariflato  ; altéra  pedicellato , mtstieo  ; rachi  la- 
natâ  ^ Ltnâ  foribtss  longiore.  Willd.  Spec.  Plant.  4. 
pag.  91  a.  — Swartz,  Ptodr.  a6 , & Flot.  Ind. 
occid.  1.  pag.  aoj. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente  ; 
elle  en  dilfére  par  la  dirpofition  de  fes  fleurs,  pat 
fa  panicule  çliis  petite , par  fon  arête  droite , point 
gétiiculee  nt  torfe.  Sa  panicule  eft  roide,  fimple, 
compofee  d'épis  alternes , ferrés  , rrés-fimples.  Les 
fleurs  font  géminées  ; l’une  feflile  , munie  d'une 
»tête;  l'autre  pédicellée,  fans  arête  ; le  rachis  Sc 
les  pédicelles  chargés  d'un  duvet  lanugineux  plus 
long  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croît  à la  Jamaïque , furies  monta- 
gnes fècnes.  q: 

11.  Barbon  ondulé.  Andropogon  undatam% 
Jacq. 

Andropogon  panleuli  jimplitijlimâ;  fpiets  alternsCg 
remotis  ^ /uundts  P foribus  geminatts , pedicellatis  p 
Cisiieibus  valvulis  & corolle  exteriore  anfatis  , fbtiis 
undiUaiii.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  91a. 

Andropogon  fpicâ  pinnatâ  , foribus  fecundis.  Jacq. 
Icon.  Rat.  }.  tab.  jéi , Sc  CollecL  5.  pag.  i}7. 

Ses  tiçes  font  rampantes  , puis  afeendantes  ; le* 
articulations  baibiies;  les  feuilles  obloiigues,  on- 
dulées; la  panicule  ttès-fimple,  compofée  d'épis 
alternes , unilatéraux  ; les  fleurs  géminées , toutes 
péjiccllées  , l'une  mâle,  l'autre  hcrmaphrodiie; 
le  calice  à deux  valves  obiongues,  obtufes,  mu- 
nies d'une  atèce  fous  letu  fomaei,  aiufi  que  la 
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Tilve  niérieure  de  li  corolle  ) l'intérieure  ma- 
tiqtie. 

Cette  plante  croît  dans  l’île  Maurice,  v 

a;.  Barbon  i courtes  feuilles.  Antbopogon 
knviftiiurn. 

Andropogon  fpich  axVh'ihus , abt'nh , fdîtariU; 
forihu  itrnii , inurmtjia  ktmaphrodiio,  ftHîli , i.ifi 
arijljto  ; tjttraitbus  mafcu/is  , upice  arijhit:s  j iuhxo 
aaliindtitt , comprtffd.  Wtlld.  Spec.  Plant.  4.  pjg. 
çij.  — SvarcZi  ProJt.  16,  & F;ot.  Ind.  occid.  I. 
pag  I5?- 

S:s  tigfs  font  comprimées , afccndantes  . géni- 
culées,  gunies  de  feuilles  courtes  j les  épis  alter- 
nes , foliiaires , Atués  d.iru  les  ailfelies  des  feuilles  ; 
les  épillets  dillans;  les  fleurs  réunies  au  nombre  rie 
trui»i  rintermédiaite  fertile,  hermaphrodite,  mu- 
nie d'une  atête  à fa  bafe;  les  deux  fleurs  males 
latérales,  pourvues  d'une  arête. 

Cette  plante  croit  à la  Jamaïque,  aux  lieux  fa- 
blonneux.  O 

14.  Barbon  fafligié.  Andropogon  fafl'gidtam. 
Svraru. 

And/epogon  fpicii  JtmpliciiMt , ptdun<ulatis  , gtmi~ 
naù$  ^ paniculatis  ; fioribut  geminatis,  ktrmaphra~ 
diio  Jiÿiti  , caiiee  corallàijut  arijlato  ; maftulo  ptdi- 
ctlLito  , talUt  ari^aio  , valvuia  exteriore  maximà  ,* 
coroUà  muticà . ra<hi  /anaià,  Willd.  Spec.  Plant.  .1. 
pag.  9IJ.  — Swatta,  Prodr.  16  , 8c  Flot.  Ind. 
occid.  1.  pag.  107. 

Ses  tiges  fuppnrter.t  une  panicule  alongée , 
compofée  d'épis  Amples  , géminés  , pédonciilés  , 
fur  iefquels  les  fleurs  font  réunies  deux  i deux  i 
l’une  hermaphrodite,  fertile,  ayant  lés  valves  du 
calice  8c  de  la  corolle  terminées  par  une  arête  i 
l'autre  mâle , pédicellée  ; le  calice  feul  pourvu 
d'une  arête  ; la  valve  extérieure  tris-grande  j celles 
de  la  corolle  mujiquest  le  rachis  lanugineux. 

Cette  plante  croit  à la  Jamaïque , aux  lieux  fa- 
blonneux.  ^ 

xf . Barbon  pourpre.  Andmpogon  pu'purafcins. 
Wüld. 

Andrvpogon  fpicis  JimplUibus , pedttntuiat'S , gemt- 
natis  , JlrM'e  paniatiaiis  ; floribus  geminis  , herma^ 
phntpito  ftjfiU  J lanccoUto  , arifiaco  ; neutro  ptdicet~ 
lato , arijlaiop  rachi  ciliatâ,  Willd.  Spec.  P.anc.  4. 
pag.  913. 

Andropogon  ( feopatium  ) , vaginis  villafu;  ramis 
ramofis  , eiongatU  ^ pufparajcentibus  , r'n  longam  pa~ 
niculam  Jiridis  p fpich  JimplUibus  j fioribus  difiiaHb 
alurnis  , trianirii  ; involucellU  brcv'Jpmit  ; ftafeuti 
addiioru  ntdimento  ntutro  , arijiato,  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  1.  pag.  57.? 
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Ses  tiges  fupportent  une  pantcule  roiJe , pur- 

f «urine  , compofée  d'éuis  géminés , dont  l'un  eft 
nnpuemcnt  pédoncule , l'autre  à pédoncule  court  ; 
les  fleurs  également  géminées  ( les  hermaphrodites 
fertiles , lancéolées  ; la  valve  extérieure  du  calice 
terminée , aux  flturs  inferieures  , par  uae  arête 
droite;  leur  corolle  à deux  valves  inégales,  munie 
i fa  bafe  d'une  arête  torfe , alongée  ; les  fleurs 
(lériles  pédicelléesi  leur  calice  étroit,  lancéolé, 
furmontê  d'une  arête  dioiie  8c  courte;  la  corolle 
mutique  ; le  rachis  cilié. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fïptenrrio- 
nale.  if  ( fyiUd.  ) 

16.  Barbon  à feuilles  obtufes.  Aidropcgon  ob- 
tujifoliam. 

Andropogon  cutmo  ^liformi  ; ramis  axilhribus  , 
capilla.tis;  fpUis  minimis  ^ axillatibus  f /ubfolisu- 
riis  i fatiit  brevibus  , obiujïs , pattnsibus.  ( N.  ) 

Cette  Angulière  cfpèce  eft  fort  délicate.  Ses 
tiges  font  grêles  , foibles , filiformes,  rameufesi 
les  rameaux  axillaires,  prefque  fafciculés , fétacés  ; 
les  feuilles  planes,  glabres,  couites,  trèi-obtufes, 
linéaires , finement  denticulées  à leurs  bords , très- 
ouvertes  , quelquefois  réfléchies  , de  la  longueur 
des  gaines  ; celles-ci  lâches , nues  à leur  orifice  , 
faifant  la  forâion  de  fparhe  : il  en  fort . ou  des 
rameaux  ou  des  pédoncules  qui  fe  iettent  fur  te 
côté , 8c  pouflênt , hors  d'une  gaine  florale , un  ou 
luAeurs  épis  filiformes  , â longs  de  Ax  i 
uit  lignes  , foitant  d'une  game  florale , foutenus 
p.ir  un  pédicelle  fétacé.  Les  fleurs  font  glabres, 
ferrées  contre  un  rachis  très-fin  , alternes  , prefque 
géminées  ; l'une  à peinepédicellée , fubiilee , mu- 
nie d'une  arête  toife,  aflex  droite;  l'autie  ftérile, 
mutique , fertile. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  L.edru  i 
Potto-Ricco.  {V.f.) 

17.  Barbon  flexible.  Andropogon  fiexile. 

Andropogon  fpicis  axillaribus  , paniculatis  ,*  pedi~ 
ctUis  ratbigttt  barbatisp  cutmo  flrido , fub  apitt  rrîun- 
gulari  ; feliis  fubnuàis  , margint  Jeabris.  ( N.  ) 

Ses  tiges  font  grêles , droites  , roides  , hantes 
de  deux  à trois  pieds,  glabres,  rameufes,  trian- 
gulaires à leur  partie  fiipérieure  ; les  rameaux 
axillaires,  comprimés ■ anguleux,  fouples  Sc  flexi- 
bles; les  feuilles  longiit s,  prefque  tiiangulaires  . 
rudes  à leurs  bords , parfemées  de  quelques  poils 
rares,  très-fins.  De  l'atffelle  des  gaines  fiipéricurcs 
fortent  pliiAeuts  rameaux  latéraux  , terminés  par 
des  fleurs  alternes , en  épis , réunies  deux  à deux 
dans  une  braâée  concave , à peine  plus  longue  que 
les  fleurs;  le  rachis  Sc  furtout  les  pédicelles  bar- 
bus ; l'une  des  deux  fleurs  furmontée  d'une  arête 
droite , un  peu  contournée  ; l'autre  mutique. 
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Cetie  phnre  a été  recueillie  pat  M.  Bofc  dans 
rAnieri.pae  fcptaiitionals.  ( K,  f.) 

* * Flcu's  diffofûi  fur  plufîtun  ipit  , bc. 

iS.  Barbon  à gcolTe  pinicule.  And’oprgon  ma- 
trouroi.  Mich. 

Ar.dfOf'opon  vagints  folioram  ad  margintt  maai~ 
frfli  vi/lnfit;  pan'calis  Uuratihai  fafciculato-pcl^jla- 
thiîs , in  langam  confrrtamqat  pani.-u/jm  corfrïiHj- 
forihui  monandtis  f arifiïs  q~gf/a  gtuma  iongirudint; 
vaivii  interioriius  g/aprii.  Mich.  Fior.  bor.  Amer. 
I.  pag.  S7- 

Cinna  (glomerata),  fpicis  hifdis , elomeraiîa  , 
\ terminàiil>os  i ùraiieis  cluv-tis  , plumopj.  Walter. 
Carol.  59. 

Elle  a le  port  de  Yandrep<}gon  ticorne ; elle  en 
diffère  pat  let  arêtes,  par  Us  g.rines  de  feuilles 
velues  à leurs  bords.  Ses  tiges  tout  garnies  de 
feuilles  alternes , longues , un  peu  étroites , aigues; 
les  Baurs  dirpofees  fur  plufieurs  épis  genri-iés , faf- 
ciculés,  trés-fetres,  foimam,  par  leur  enlemble, 
une  longue  panicule  epaiffe , taréralei  le  rachis  & 
les  invoTucres  munis  .le  longs  ptdls;  une  feule  éta- 
mine ; les  valves  de  la  rotolle  glabres(  les  aiétes 
quatre  & cinq  fois  plus  Icngues  que  le  calice. 

Cette  plante  croît  dtns  la  Floride  & la  Caro- 
line, aux  lieux  humides,  qt  ( K./.) 

19.  Barbon  à fleurs  éparfos.  Andropogon  difl- 
tifiorum.  Mich. 

Andropogon  vaginis  foliorum  gtabeWs  ,*  culmia 
priai  enûis  , ftri  ah  imo poridii  ; fpitis  dijfiii  /uic- 
raiihus , rarioribus , artUn forihus  monanarij^  aripd 
tongâ  , rtHà  ; vatvis  inttriorisus  gtabris,  Mich.  F lOt. 
bottai.  Amer.  1.  pag.  pp. 

Cinna  ( lateraHs)  ,fpieia  hifiJis  , /a'tr.iiibui , fo- 
iuariis i iruads  davatit , plumops,  Walter.  Caiol. 
f9- 

Les  tiges  font  dr<  iies  , tri  -roi.les  ; les  gaî  ies 
des fevides  g’abres  ; Es  H.  tirs  difp  ilces , dans  toute 
la  li.nguiut  des  tigsS,  en  épisdiffans,  latéraux, 
pémines  ou  foiitair.s,  tiès-droits;  les  invulucres 
velus , ainfi  que  le  rachis  j IcS  valves  in.eiisures 
* glabres;  la  cort.l  e à une  feule  étamine,  fuimun- 
tév  d'une  ai  été  longue  & droite. 

Cette  plante  croit  dans  Us  foiêts,  à la  Caroline 
&:  dans  la  Floride,  tj. 

50.  Barbon  à trois  épis.  And'opogon  lemarium, 
Mich.  ■ 

Andiopogon  ramii  rtmoti  a/iernia ,folitariis , fim- 
plicibus  f pitrifquc  ftip.-ehyis  j fpicis  difanscr  alttr- 
nis  t hifdis  ; viitis  involucri  glumâ  hnviorihus  ; fo‘ 
riias  tiiandris  g valvis  iratrierihus  fulyHtops^  inttmâ 


tx  Inc'furi  arlfam  longam  , contorsam  , tmltuntt. 
Mich.  Flot,  boréal.  Amer.  1.  pag.  57. 

Cette  efpèce  fe  rapproche , par  fon  port , de 
V andropogon  hiiium.  Ses  tiges  le  divifciit  en  ra- 
meaux alternes , diffans , fimjiks , folitiircS , les  in- 
férieurs portant  quelquefois  quatre  épis,  les  autres 
trois;  les  épis  a!uir.4$,dillais,b.(iJt«  ; les  involu- 
ries  velus;  Us  nmls  plus  courts  que  les  ba'les  ; les 
fl  urs  à trois  etamines  ; les  valves  ii’.tfriei.tcs  légè- 
rement velues  ; l'une  d elles  bifide,  poiirsnie  d'une 
longue  aiéte  contournée  , Gtitée  à la  divifton. 

Cette  plante  croit  aux  lieux  montueux,  dans  U 
Caroline,  qt 

51.  Barbon  odorant,  n“.  if.  Andropogon  feha- 
nanthjs.  Linn.  — \'aî;l . Symbol.  1.  pag.  lot.  — 
V eut.  Hort.  Celf.  tab.  89. 

Andro-fOgon  bicorne.  Forskh.  Ægypt.  pag.  I75. 


; t.  Barbon  à braélies.  Andropogon  braütaium. 
Willd. 

Andropogon  fpicis  Iaxis,  conjagatis  , paniculaiis  , 
b'aScaiis; pcpous  ternis;  inurmedio  hermaphrodito , 
fefi‘i , ariji.ito  ; arifà  hifpiaà;  heera/ibus  mufeutis  , 
ptdiccllatis  ; anfis  rachi  pihfi.  Willd.  Spec.  Plant- 
4.  pag.  914.  — ilumb.  BonpI. 

Il  fe  rapproche  du  précédent  par  fon  port.  Ses 
tiges  font  droites,  hautes  do  trois  pieds  ; fes  feuil- 
les glabres,  longues  d'un  demi-pied;  les  fupérieii- 
tes  pins  petites,  pileufes  à leur  orifice;  la  panicule 
terminale  , à rameaux  divariqués , accompagnés  , 
ainfi  que  les  ramifications , d'involucres  ou  de 
braétées , d'où  fotient  deux  épis  lâches,  tcu  gar- 
nis; les  fleurs  tentées;  Celle  du  milieu  feiljle,  her- 
maph'odite  ; le  calice  musique  ; la  corolle  pourvue, 
à fa  bafe,  d'une  aiéte  totle.  géniculée,  hifpide, 
trois  luis  plus  longue  que  la  fleur;  les  fleurs  mâles 
latéiales,  géminées,  pédicellées;  la  valve  exté- 
rieure du  calice  plus  grande , cerminée  par  une 
arête  droite  & courte  ; la  corolle  mulique  ; le  ra- 
chis couvert  dé  longs  poils. 

Cette  plante  croît  à Cumana.  ts.  ( IFilld.)  ' 


tt.  Barbon  da  Virginie,  n°.  16.  Andropogon 
virgiaicum.  Linn. 

94.  B.arbon  bicorne , r®.  17.  Androvogon  bi~ 
corne.  Linn.  — Swattt , üblétv.  pag.  j8a. 

Elle  d'ffère  de  Vandropogon  moerouros  de  Mi- 
chaux par  fes  feuilles  très- glabres,  même  fur  le 
bord  de  leurs  gaines;  p.ir  fes  fleurs  dépourvues 
d'atéres , rcimies  au  non.bre  Je  deux  ou  trois  ; le 
rachis  chargé  de  longs  poil*,  y.^b'.f.) 


5J.  Barbon  hétifT*,  11°.  r4.  Andropogon  hir- 
lum.  Linn.  — Ocsfont.  Flot,  allant,  a.  pag  578. — 
Foit.  Voyag.  i.  paj.  iûy. 

56.  Barbon 
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Barvon  double  dpi,  n®.  IJ.  Androfogon 
difl.uhy  .m  Cinn.  — Deifont.  Flor.  «tlant.  i.  pag. 
J77.  — oir.  Voyage  en  Barb.  a.  pag.  i6y.  — 
jai<].  Icun.  Rar.  j.  tab.  6}o.  — Coibâ.  pag. 
|6y.  — AUiofi , Pedem.  ii®.  layp.  — Holl.  Gram. 
J.  pag.  X.  tab.  ly. 

P.’.rmi  les  individus  de  cette  efpèce,  que  j'ai  ob- 
ferv.  s fur  les  côtes  de  Barbarie , j'en  ai  fouvent 
rencontré  à trois  épis. 

J7.  Barbon  plumeux.  Andnpogon  plumofum. 
VVii'.d. 

Andrapogan  fpuis  gtminath  ttrnifvt  , U'mintli- 
ius  J flofculij  geminii  ; cal:citus  pifofij  , aiuro  ftf- 
fiH , mut  'uo  ; a/tt'O  pedietlUlo  , arifiato  ; ariftâ  plu- 
mofü.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  918.  — Humb. 
& BonpI. 

Ses  tiges  font  droites , cylindriques , hautes  de 
deux  ou  trois  pieds;  les  feuilles  planes,  un  peu 
roides  , rudes  à leurs  bot.ls  ; les  gaines  glabres  , 
ftriées ; Igs  articulations  velues  ; les  épis  terminaux, 
géminés  , quelquefois  ternes  , longs  de  trois  i 
fjuatre  pouces  ; les  fleurs  imbriquées , géminées , 

I une  feflile,  mutique  ; l'autre  pédicellée  , munie 
d'une  arête  lîx  i fept  fois  plus  longue  que  la  fleur , 
totfe , plumeufe  depuis  fa  bafe  jufque  vers  le  mi- 
lieu , puis  hifpide  jufqu'à  fon  fommet;  les  calices 
pileux. 

Cette  plante  croit  i Cumana.  if  ( WiUd.) 

38.  Barbon  biné.  Andnpogon  hinatum^  Retx. 

Andropogon  fflcU  gtm:nh , Ijnaiis  y calicis  val- 
Vu/d  oUtrâ  truncatj  , tridonta:Â  y petdlo  majori  nri/~ 
tan.  Retz.  Obfetv.  f.  pag.  xi. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  & plus , filifor- 
mes ; les  pédoncules  alongés  1 Ics  épis  géminés  , 
longs  d'un  pouce  i les  dents  du  racnis  couvertes 
d'une  touifede  laine  jaunâtre  qui  enveloppe  éga- 
lem:nt  deS  fl-.urs  felfiles  1 le  calice  flrii , à deux 
valves  ; la  plus  grande  acuminée  ; ta  plus  courte 
tronquée , a trois  dents  ; la  valve  extérieure  de  la 
corolle  linéaire  , munie  d'une  arête  géniculée  ; 
l'intérieure  plus  courte,  mutique;  deux  Iligmates 
bruns  8c  velus. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 

(R«l) 

39.  Barbon  1 anneaux  , n°.  xq.  Andropogon 
annatatum.  Forsk.  — Vahl , Symb.  X.  pag.  lOX.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  918. 

40.  Barbon  mutique,  n°.  19.  Andropogon  mu- 
ticum.  Linn.  — Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  919. 

Willdenov  efl  porté  â croire  que  cette  efpèce 
appartient  plutôt  aux  ehlor'n  qu'aux  andropogon  , Sc 
qu'élle  fe  rapproche  du  eh/oris  ptiraa.  , 

Boianigut.  SuppUmint.  Tomt  /. 
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41.  Barbon  â longues  Andropogon  an/- 

latum. 

Andropogon  fp'ttit  ttrnh  quattrnifvt , fioriiuj  gi- 
minatit  J aitero  ft/tii , /oegr  ari/ato  ; aiuro  ptdiul- 
lato , muiit»  y foUis  vaginifque  taxi  piiopt.  ( N ) 

Cette  efpèce  a beaucoup  de  rapport  avec  Ii 
précédente  ; elle  en  dilTère  par  fes  flîuis  pourvues 
d'arétes,  réunies  en  trois  ou  qunre  épis  termi- 
rwux , pédonculés  , velus , linéaites , comprimés  ; 
les  fleurs  alternes,  géminées  ; l'une  feflile,  pourvue 
d'une  longue  arête  brune,  géniculee  ; l'autre  pé- 
dicellée, mutique;  le  calice  acuiiiiné  ; le  rach's 
pileux  ; l:s  feuilles  rudes,  fermes,  étroites , lon- 
guement fubiileesi  leur  fommet , un  peu  planes , 
pileufes , ainli  que  leurs  gaines  ; les  tiges  glabres , 
cylindriques;  les aniculations  brunes,  rentrantes, 
très- glabres. 

Cetre  plante  a été  obfervée  â l'Ile-de-Ftince 
par  Commerfon.  ( K.  /;  ùi  htrk.  Detfoni.  ) 

qx.  Barbon  pileux.  Andropogon  pUofum.  Willd. 

Andropogon  fpicii  d’gilails  , fai/enh  ; floriiat  ge- 
minalis,  kap  viliops;  aiuro  ktrmaph'odito  , aripjto, 
ftjpli  ; altcro  majeuto , mutico,  ptdictUalo  { raehi 
gtakrâ.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  9x0. 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  pieds , rameufes  i 
leur  bafe  ; les  feuilles  roides;  les  inférieures  lon- 
gues de  quatre  pouces  ; les  fupérieures  longuet 
d'un  pied , liriées  , pileufes  un  peu  au  deflus  de 
leur  bafe  ; l'orifice  muni  d'une  membrane  tron- 
quée, laciniée  ; environ  fix  épis  longs  de  trois 
pouces;  les  fleurs  géminées,  environnées  d'une 
longue  laine  i leur  bafe  ; la  fleur  hermaphrodite 
refnie  ; le  calice  mutique  ; fa  cotolle  pourvue  d'une 
arête  un  peu  torfe  ; les  fleurs  mâles  pédiceilées, 
miniques  ; le  rachis  glabre. 

Cette'  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  x 
( miid.  ) 

43.  Barbon  de  la  Chine.  Andropogon  Bladhü, 
Retz. 

Andropogon  fileii  fukoSon  'u  y Po/culo  htrmaphro- 
dito  ftjpli , arifiato  y neutre  piduncuiato  , eiliato  ,mu- 
ttto.  Retz.  Obferv.  x.  pag.  17. 

Ses  tiges  font  limples,  cylindriques , peu  feuil- 
lées,  velues  a leurs  articulations  ; les  feuillet  par- 
femées  de  poils  blancs  , futiout  â l'oiifice  des 
gaines;  environ  huit  épis  pédonculés,  linéaites;  le 
rachis  pileux,  génicule;  les  fleurs  alternes,  gé- 
minées, entourées  de  poils  blanchâtres  ; la  fl.uc 
hermaphrodite  feflile, pourvue  d'une  longue  arête 
totfe;  deux  longs  iligmates  noirâtres , épais,  un 
peu  heriffes,  fupportés  par  des  tfyhs  courts,  ca- 
pillaires I la  fleur  fletile  vide,  pedicellée  , legé- 
lement  ciliée. 

Cette  plante  «oit  â la  Chine.  ( Rcix-  ) , 

Eeee 
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44.  B/kbon  recottibé.  Aadrofogmt  iMurvaiam, 
Retz. 

AiUropogon  fpich  fliformiiut , fuhSgltatit  ; fto- 
riita  gtminatii  ; ftmiaio  ptdictlUio , arifiatc  ; maf- 
m/d  ftfili , muiico  i caliùhu  uHtvalviius.  Retz  f 
ObretT.  f.  pag.  ZI. 

Cttte clame  a des  tiges  filiformes,  hautes  de 
deux  pieds , rameufes , garnies  de  feuilles  linéaires; 
celles  du  bas  trés-nombreufes  ; les  autres  tares. 
Plufieurs  épis  filiformes,  d'un  btun-verdâtre,  fup- 

Ïiorcent  des  fieurs  géminées , hérilTées , eelues  i 
eur  bafe  ; la  Beuc  mile  feffile , mudque  ; la  fleut 
femelle  pédicellée,  pourvue  d'une  arête;  les  calices 
linéaires,  velus,  univalves,  obtus;  la  corolle  à 
deux  valves  lanc^léts;  l'atéte  toife  , géniculée  , 
plus  longue  que  la  fleur. 

C' tte  plante  croît  i Tranquebatre  , fur  le  bord 
des  fleuves.  (£«(.) 

4P . Barbon  doré.  Andnpegpn  aurtum,  Willd. 

Aiuiropogan  fpich  digicatiSf  pturimis  iforihus  ge- 
minatis , arifiath  ; alttro  ftflli  , altéra  peàietUata  ; 
talicikae  oiiiifis , viUaJit  ; rachi  hirfutâ.  Wiildeu. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  911. 

Andrapegon  fpich  eanfenh,  hirfuth , rufa-favh, 
namtrafis.  Borg.  liio.  1.  pag.  467.  lab.  ZI. 

- Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  ; Tes  feuilles 
roides  St  planes  ; leurs  gaines  Rriées , pileufes  à 
leur  orifice  ; les  épis  digités , au  nombre  de  cinq 
i quinze,  longs  de  deux  i quatre  pouces  ; les  fleurs 
géminées,  hermaphrodites  ; l'une  pédicellée,  I au- 
tre fefiile  ; leur  calice  i deux  valves  obtufes,  cou- 
vertes d'une  laine  luifante , d'un  jaune  d'or  ; la  co- 
rolle pourvue . i fa  bafe,  d'une  arête  torfe,  crois 
fois  plus  longue  que  les  fleurs  ; le  rachis  revêtu 
de  poils  roulleitres. 

Cette  plante  croît  i i'île  Bourbon,  qr  ( U'Uid.  ) 


lui gemittath  i htrmaphradite  ftfili  , ariiatû;  maf- 
eulamutico , ptdictUaui  rachi  pilafi.  WlUd.  SpeC» 
Plant.  4.  pag.  ytj. 

Ses  tiges  le  terminent  par  environ  quatre  épis 
longs  de  trois  pouces  , compofés  de  fleuts  gérni- 
nées;  les  hermaphrodites  feflàles , avant  un  calice 
i deux  valves  lancéolées , hifpides  fur  leur  dos  8e 
à leurs  bords  ; l'extérieure  bidentée  i Ton  fom- 
mec  ; l'intérieure  aiguë , un  peu  plus  longue;  U 
corolle  ntembraneufe;  la  valve  intérieure  entière  { 
l'extérieure  bifide , munie  d'une  arête  géniculée, 
au  moins  une  fois  plus  longue  que  les  valves;  les 
fleurs  mâles  pédicellées  ; les  valves  calicinales  mu- 
tiques,  acuminées,  hifpides  fur  le  dos  8e  â leurs 
bords;  la  corolle  dép^rvue  d'asêtcs;  le  rachis 
couvert  de  très-longs  poils. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptenirio- 
nale.  ^ ( U'iild.  ) 

* Aadrapagaa  ( villofum  ) , fpicit  digitath  ,*  fa- 
ritus  arifath  , feffiii  peduncuiaeaque  ; calice  eutma>^ 
;<w  viliofo,  1 bunb.  Prodt.  zo.  f £ Cap.  &,  Sp.) 

BARBOTINE,  SEMENCINE,  POUDRE  A 
VERS  : noms  divers  de  l'abfinthe  de  Judée  (ar- 
moife,  n*.  14),  dont  la  femence  , envoyée  du 
Levant,  a une  grande  amertume  8e  une  odeur 
forte,  qui  la  rendent , d'une  parc,  Aomachique. 
8t  de  l'autre  propre  à faite  mourir  les  vers.  C'eft 
peut-être  celle  que  l'on  nomme,  dans  les  bouti- 
ques, jtmea  coatrà.  Il  eft  au  moins  fûi  que  celle-ci 
appartient  au  même  genre.  Linné  a nommé  une 
efpèce  anemifa  cantr'a,  probablement  parce  qu'elle 
a les  mêmes  propriétés , ou  même  qu'elle  fournit 
la  graine  des  boutiqnes.  ( yoyti  Armoise.) 

BARBOUTOUBA  : nom  caraïbe  de  Vepidta- 
drum  lifdum.  Aubl. 

BARBOUQUINE.  ( Kayei  Saisifis.) 


t^6.  Barbon  digité  , n*.  zo.  Aadrapogon  ifeha- 
mum.  Linn.  — Lam.  111.  tab.  840.  fig.  4.  — Hoft. 
Giam.  Z.  pag.  ).  tab.  ).  * 


I . BAR6ULE  de  Chine.  Barbula  Lour. 

Bartuta  JlarHua  veriicillath  ; folih  ohlongh  , fer- 
rath.  Lour.  Flor.  cochin.  z.  pag.  444. 


47.  BARBONpercé.  Aadropaganpertufum.  'Willd. 

Halcut pertufut.  Linn.  — Lam.  Diâ.  ;.  p.  14Z. 
n*.  6. 

Cette  plante , très-lingulière  par  le  trou  arrondi 

3u‘on  temrtque  lur  chacune  des  valves  extérieures 
e fes  calices,  porte  cous  les  caraâéres  des  andra- 
fagan,  8e  doit  y être  r/unie.  On  peut  en  dire  au- 
tant de  Ihalcui  ratemafui.  Forskh.  ( KDyrp  Hou- 
coB,  n“.  J.) 

^8.  Barbon  fourchu.  Aadropagoa  fureatum, 
Aadrapagon  fpich  digitath , fuiguaunUt  ; fari~ 


Genre  de  plantes  de  la  famille  des  labiées,  établi 
par  Louteiro,  fur  une  efpèce  d'arbufte  de  la  Chine, 
d'une  odeur  très-agtéable , qui  s'élève  â la  hauteur 
d'un  pied  environ , garni  de  feuilles  cotonneufes, 
ovales,  oblongues,  dentées , oppofées.  Les  tiges 
8c  les  rameaux  fe  tetmitKni  par  une  pyramide  de 
fleurs  blanches , difpofées  par  vetticilles. 

Le  calice  eft  d'une  feule  pièce  , â cinq  décou- 
pures droites  , égales  , fort  aiguës  ; la  corolle  la- 
biée , à deux  lèvres  ; la  lèvre  fupérieure  divilée 
en  quatre  lobes  ovales;  l'inférieure  grande  , fran- 
gée , birbuei  quatre  étamines  dtdynames  ; un 
ovaire  à quatre  lobes  , fuimonté  d’un  feul  ftyle  ; 
quztie  femences  nues  au  fond  du  calice. 
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Cette  pJjnte  croît  i la  Cochinchine.  Elle  tire 
fan  nom  de  £a  corolle  frangée  à la  lèvre  infé- 
rieure. f> 

1.  Barbule.  BariuU,  Genre  de  la  famille  det 
mouOei , établi  par  M.  Palifot  de  Beauvoir.  Ce 
nom,  fe  trouvant  le  même  que  celui  eipployé  plus 
hint  par  Loureiro  pour  une  autre  plante,  pourtoit 
être  changé  en  celui  de  ijrbtfirt  ( iarUftm  ). 

Le  caraftire  de  ce  genre  . d'après  M.  de  B.an- 
voi$  , •.!>  d'avoi;  un  pénftome  linpie,  garni  de 
cils  fin  .'.i,  tcuinés  en  fpirale,  réunis  en  un  tube 
C)lindt  ; >e , 6t  libres  feulement  au  Ibmmet , 
cnmm:  les  écamir'-s  de  quelques  plantes  mona- 
del'oes.  L..  .oiff  .iliilf; , en  lorme  de  capuchon  i 
l'opercule  une.,  droit , (ubulé  i l'urne  lubulée, 
ovale  ou  cylindrique  ; 1a  gaine  oblongue  , dé- 
puursue  de  péricbrt. 

Ce  genre  ne  comprend  que  quatre  efpèces , oui 
font  : des  iryum  de  Linné  , d S baibuies  & MS 
tortii'esd'Hecvig  te  de  Brtdel.  Ces  efpèces  font  : 
leéryan  rurait—Juiiiiitiun:  Linn.— erfccraniKiCmel. 
— barhulii  aCuminaia  Hedvr.  App.  potth.  tab.  ay  , 
fig.  r.  7.  ( tan'uU  Bry  , 8c  Pal.-Beauv. 
Prorfr.  pag.  l6.) 

BARBYLUS.  Broom,  Juif.  C'efl  le  h»roU  d’A- 
danfon.  Ce  genre , établi  par  Brown (e  rapproche 
beaucoup  des  trichilia  , 6c  paroit  même  devoir  y 
être  réuni.  Il  n'en  diffère  que  par  le  nombre  des 
parties  de  la  fruâtficacion , qui  même  font  varia- 
oles , & par  l'infertion  des  étamines. 

Le  eelice  eft  cempenulé  , è eueire  ou  tiuf  ieutt 
tourte t;  quatre  ou  cinq  pitalet  iafirit  fur  lt  tord  inti~ 
rieur  du  calUt  ; huit  i dix  étuiuinee  fortuxt  du  fond 
du  calice;  Itt  file  ment  eomprirrUt  ; Itt  antiiret  ovu- 
les i un  ovaire  litre  ; ua  fiyle  ; un  figmate  ; une  eap- 
fule  à troit  loges  ; deui  ftmencts  dues  chaque  loge. 

Ceft  un  arbre  de  U Jamaïque  , dont  le  tronc 
eft  revêtu  d'une  écorce  raboteufe  ( les  feuilles  al- 
teincs,  ailées  i les  fleurs  difpofées  en  grappes. 
( Pyycf  TRICHIUE,é'«pp/.) 

BARCA  : nom  raalabarc,  donnée  fuivant  Clu- 
Cus , à l'efpèce  ou  variété  de  Jaquier  ( urSoear- 
pus , n".  I ) , donc  le  fruit  eft  plut  fucculenc  & 
plusagréable.  Suivant  Rheed,  il  eft  nomme  varaeu. 
On  leconnoit  facilemem  que  c'eft  U même  mot 
prononcé  différemment,  & que  le  deriuer  doit 
être  préféré.  {Juf,  ) 

BARCAMAN.  A Cuurate  on  nomme  aioC  le 
tuibich  des  Arabes,  fuivant  Clufîus. 

BARDANE  oa  CLOUTERON.  Lappe  Latn., 
urSium  Linn.  Le  Itppe  gleira  Lam.  ou  atSium 
leppa  tinn.  eft  gravé  datu  les  lUuft rations , tab 
WiUdenev  & quelques  autres  boianiftes  ont 
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rangé  parmi  les  carduut  les  ctoillème  St  quatiième 
efpèces  de  Lamarck. 

BARDOTTIER.  C'eft  le  nom  qu*  porte  , dans 
rile  Bourbon,  Vimhricaria.  ( KoycyJ'iArrtFR.)  H 
fe  nomme  encore  toit  de  natiss , à ratfon  de  l'uCagd 
u'on  y fait  de  fon  boit  débité  par  lames  ou  laites , 
itec  naitei  dans  le  pays  , 6c  employées  pour  cou- 
vrir les  maifons,  ce  qu'expriment  aufti  lenomlaiin 
imtricaria  , St  le  franfais  tardotlier , ccttroiapd  Jd 
tardeau. 

BARETIA  Commerf.,  Q’JIVISIA  Cavanil. 

( Quivi.) 

BARH.ARHA  : nom  que  Us  habitant  de  Mada- 
gafear  donnent  J un  graru  Sc  bel  arbre  de  leur  île. 
il  eft  renurquable  par  fes  griudes  feuilles  te  fes 
fleurs.  Il  eu  très-vuilin  des  elillenia  ou  catmon  | 
mais  il  paroit  devoir  former  un  genre  paniculiet. 

B ARILLE.  On  nomme  ainfi , furqueloues  céies 
méridionales  de  France,  la  foude , qui  en  nommée 
tarille  fur  celles  d'Eÿagne . & dont  les  cendres 
donnent  la  meilleure  (aade  d' Alicante.  Ce  dernier 
nom  eftauffi  donné  au  tuiis  marieima,  fuivanc  Jac- 
iiin,  par  les  Aiisèiicains  habitans  de  Carthagéne. 
Kqycî  Soude,  n".  y.) 

BARIN  ou  BALIN,  efpèce  de  brunis  (pandu- 
nus  Linn.  ) des  Philippines , mentionnée  par  Ca- 
mellt. 

B ARKHAUSI  A.  Quelques  efpèces  de  crépit  ont 
été  rangées  dans  ce  genre  établi  par  Moench , 
adopté  par  Dt-candolle.  Ces  efpèces  ont  été  fé- 
pareesM  crépit , d'après  les  caraâères  fuivitu: 

Un  caficecjnaliculé,oilong,en  cites,  (r  fiUoniU  ù 
fa  tafs  i t époque  de  la  meutiiité,  les  foliolet  intirteutts 
alongiet  ; celles  du  caltec  extérieur  eourtes  (/  liehes  ; 
le  réceptuele  alvéolaire  Ù nu  ; les  aigrettes  fimplet , 
pédieellèet  par  le  prolongemene  filiforme  des  femeueet. 
Les  fieurt  fans  jaunes  ou  ’ougeitret. 

Les  erepit  atpina  — rutra  — fitida  , (ie.  appiT' 
tiennent  i ce  genre.  ( Voy.  Crepide  , Suppl.) 

B.ARLERIA.  (foycy  BarelliIre.} 

BaRNADESIA.  ( Kinvey  Barnadee  8r  les 
I.'luHratioi  t , rail.  660,  ou  eft  figuré  le  tarnaslefie 
fpinofa  Linn.) 

BAROLA,  Adanf.  ( y<y,  Barbylvs, Sqpp/.) 

BARO.VKTZE.  (yoy.  Polypode,ii*.  146.) 

BARRERIa  , W.  ( Voy.  PoRAQuÎBE , AubL) 

B.ARRALDEIA.  Ceore  de  plantes  que  M.  du 
Eeee  a 
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Petii-Thouars  {Gentr.  Nov.  Maiagaf.  n®.  80 
confacre  à M.  Barault,  médecin  à l'Ile-de-France, 
qui  a recueilli,  tant  dans  cette  ile  que  dans  l'Inde, 
un  grand  nombre  de  plantes.  Ce  genre  appartient 
au  famille  des  nerpruns;  il  offre  pour  caraitère 
ellentiel  : 

Un  calht  ursioli  y a cinq  découfures  ; cinq  péia/cj 
fin  petits  J onguicuiés  , ^ifiues  , inférés  entre  les  dicou- 
pures  du  cahetj  dix  iisminu  ; Us  f lumens  diUsis  h 
leur  boje  , einq  oppufis  aux  péiaUs  (j  plus  longs  ; un 
anneau  glanduleux  autour  du  pifiil;  l'ovaire  auhirent 
‘U  fond  du  cahee;  unflyte  plut  long  que  Ut  eiaminet. 
i.c fruit  H efi  pat  connu. 

Ce  genre  contient  des  arbriffeaui  i tige  droite; 
les  rameaux  oppofés,  articulés  ; les  feuilles  très- 
glabres.  oppofées,  légèrement  dentées,  parfemées 
dé  po  nts  tranfparens.  I.es  pédoncules  font  courts, 
«tues  a la  bafe  des  feuilles , bifides,  puis  trifides, 
enfin  a trois  fleurs  petites,  globulcufes.  Les  bour- 
geons font  réfineux, 

B.ÎRRELIÉRF..  Ba-leria. Quelques  efnèces  doi- 
vent ét  e sjoutées  à te  genre,  qui  d'ailleurs  fe 
rapproche  beaucoup  des  ruellia. 

10.  BARRtllÉRE  à trois  épines.  Barleria  iri- 
fptnofj.  Vabl. 

Barleria  fpinis  axitlariius  , compojitis , triradia- 
titij'piiit  terminaltous  y iméricatis.  V'ahl,  Symbol, 
l.pag.qû. 

Jujiieia  irifpinofa.  Fors’Khal , Flor.  igypt.-arab. 
pag.  6.  _ Lam.  Didl.  i.  pag.  Cjî.  n“.  » Car- 
MANTINt. 

ArbrilTeau  i feuilles  oppofées  , ovales-lancéo- 
Ices , rétrécies  en  pétiole  à leur  bafe  , entières  , 
longues  de  deux  pouces  & plus,  rudes  & ciliées  à 
leurs  bords,  munies  , d,ins  chaque  aiffelle,  d'une 
épine  blamhe,  fubulée.  i crois  brandies  ttè$-ou- 
vertts.  Les  fleurs  font  imbriquées,  difpofées  en  un 
épi  cetminal , garni , dans  toute  fa  longueur , de 
grandes  btaélées , & de  deux  autres  plus  petites , 
lancéolées,  fubulées , à la  bafe  de  chaque  fleur.  Le 
calice  ell  velu,  ainfi  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts,  fut  les  mon- 
tagnes, dans  l'Arabie  heureufe.  J) 

ii.'Barrelière  â deux  épines.  Barleria  tifpi- 
uefa.  Vahl. 

Barleria  fpinis  axillarihus  , iiradiatit , fioriferis  { 
foliis  ovatis , fuitltt  pilofu.  Vahl,  Symb.  i.  pag.  46. 

' Jufiieia  iifpinofa.  Forskhal , Ægypt.  pag.  6. 

Lam.  Dia.  I.  pag.  65}.  n*.  *Carmantine. 

,•  Ses-  tiges  font  ligneufes , divifées  en  rameaux 
lieux;  fes  feuilles  médiocrement  péciolées,  ova- 
s J très-emièies , mucroDées , velues  fur  leurs 
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veines  & i leurs  bords.  De  l'ailfelle  des  feuilles 
fuperieiires  forcent  des  épines  oppofées , ordinai- 
rement à deux  branches , qiielquelois  bifides , éta- 
lées, plus  longues  que  les  feuilles;  les  pédor.cules 
courts , folicaires , uniflores , inférés  dans  la  divi- 
fion  des  épines;  le  calice  velu,  de  la  longueur  des 
épines  ; la- corolle  grande,  violette  . longue  de 
deux  pouces  ; le  tube  fenfiblemenc  agrandi. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  heureufe.  T> 
(rahl.) 

II.  BARRELlàRE  acanthe.  Barleria  acanthoidet. 
Vahl. 

Barleria  fpinis  grminis  , axillarihus  y fatiaceis  q 
fpicis  axillarihus  y ftcundis.\  s\l\ySym\s.  1.  pag.  47. 

S;-$  tiges  font  garnies  de  feuilles  péiiol.^es , op- 
pofées,  '.bîongues,  très-entières,  lufpi-iées  , pi- 
Icufes  De  l'une  des  deux  ailTelles  feulement  for- 
tent  deux  épines  roides , lancéolées  , foliacées  , 
épineufes  à ieuis  bor.'.s  , rarement  pileiifesi  une 
fois  plus  longues  que  les  feuilles.  Les  fleurs  font 
difpofces  en  épis  axillJres,  uniLuéraux. 

Cette  plante  croît  dans  l'Arabie  heureufe. 
{yakt.) 

J).  6arru.i£re  rude.  Barleria  flrigafa. 

Barleria  inermis  y foliis  ohlongis  y fuhtits  petioiis  y 
ramifque  firigofts  ; iraileis  ciliatis.  \Villden.  Spec. 
Plant.  5.  pag.  jyp. 

Elle  diffère,  félon  Willdenow,  du  barleria  crif- 
tata  par  fes  feuilles  longuement  pétiolées,  plus  lar- 
ges, très-rudes  en  deffous,  le  long  de  leurs  ner- 
vures; par  les  épis  terminaux;  par  les  bradées 
plus  élargies  , point  mucionées  ; par  les  cils  plus 
fins,  plus  épais , plus  courts  que  les  bradées.  Les 
rameaux  font  glabres  , parfemés  , dans  leur  jeu- 
nefle . de  poils  couchés  ; les  feuilles  oppofées,  ra-  , 
mafljées  au  fommet  des  rameaux , longues  de  trois 
pouces,  acumiiiées,  glabres  en  delTus;  les  bradées 
ovalts  , obiufcs,  veinées,  réticulées,  ciliées  i 
leurs  bords. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientais.  T> 

14.  BarreiiÈre  couchée.  Bae/erra  procunhensy 
Leur. 

Barleria  inermis  , foliis  lanceolatis  , crenatis , 
hîfpidis  ,*  capitulit  lerminalihas.  Lour.  Flor.  coch. 

1.  pag.  4f8. 

Ses  tiges  font  nombreufes , ligneufes , cortuea- 
fes  , couchées , dépourvues  d'épines,  hériflifes 
garnies  de  feuilles  oppofees , lancéolées,  éjirgies  , 
pileufes,  crénelées  d leurs  bords.  LekflflWl  font 
;aunes,  ranuflèés  en  tête  terminale'jléîibiépagnéex 
de  bradées  ciliées,  acuminées  ; les  'calices  parta- 
gés en  quatre  découpures  fubol^  & pileufes  j 
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l«s  c.ipfulcs  oblongues , inguleufcs , i deux  loges  i 
les  femences  otbiculiiics. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Canton , aux 
lieux  incultes.  ( Dtfeript.  tx  tour,  ) 

Ohfirvatlons . M.  de  I.airarck  a penfé  que  le  4ur- 
ItrU  noliijlo  a & crifiatj  n'étoient  que  deux  va- 
r étés  de  la  même  efpêce.  M.  Vahl  les  a (éparêes, 
&c  il  ajoute  comme  variété  de  la  première  le  jufiUia 
lùnctoUta , Forskh.  .'Egypt.  pag.  6 , dont  elle  dii- 
tère  par  Tes  feuilles  püeul'es  en  delTous,  principa- 
lement vers  Tes  bords. 

I.e  karltrla  lonpfiorj , n*.  7,  efl  figuré  dans  les 
Itluflrationi , tab.  J49,  fig.  }.  — Vahl  , Symb.  I. 
pag.  4$.  tab.  lé.' 

BarUr’tj  (riâata , var.  «.  Lam.  III.  fig.  i , 8c  var. 
t.  III.  fig.  1. 

Cette  dernière  eft  une  erpèce  bien  difiinâe. 

Le  idr/tria  caccinu  , n®.  8 . doit  être  rapporté 
aux  nttllia  , félon  Vahl  8c  Willdeno».  ( 
Rvelue  , n®.  }4.  ) 

Le  karltrij  fyramidata  , n®.  9 , que  M.  de  La- 
martk  a établi  d'apres  Plumier  , feroit-il  la  même 
plant:  que  le  ratltia  kltckum  de  Linné , auquel  ce 
dernier  auteur  rapporte  la  même  figure  de  Plumier 
avec  celle  de  Sloanc,  tab.  109,  fig.  i.è 

B.\RRlNGTONI.\.  ( yoye\  BVTONIC.  ) 

B ART  ALAI  : nom  provençal  d'un  chardon  très- 
épineux  (cnicuaftiox  Linn.). 

B.ARTOLINA  ; nom  donné  par  Adanfon  au  tri~ 
dax  de  Linné. 

BARTO.NLA.  Bartone.) 

B.\RTONE  fluette.  Banoaia  uatUa.  Willd.  in 
Aâ.  Soc.  Nat.  Cur.  Berol.  4.  vol.  j. 

C'tll  une  petite  plante  de  l'Amérique  fepten- 
trionale  , très- délicate  , qui  a l'afpeâ  du  kufania 
icat-ifoiia,  8c  dont  Willdeno»  a fait  un  genre  par- 
ticulier , auquel  il  donne  pour  caraéléte  ellemicl  : 

Vn  calict  à quatre  fotioUs  ; une  eorollt  cantpanu- 
Ut , perfiftante , à quant  découpures  ; quatre  étamines  ; 
un  feut  Jlyle  ; une  capfutt  à une  feule  loge  , ù deux  val- 
vts,  contenant plujîeurs  femences. 

Cette  plante  a été  técueillie  è Philadelphie  pat 
Müh'enberg. 

BARTR.èME.  Genre  de  b famille  des  inoulTes. 

( Voyti  Cefhaloxis  , Suppl.) 

BARTRAMIA.  Garttn.  Parmi  le*  efpèces  qui 
compofoient  le  genre  uiumfetta  de  Linné . il  s’en 
ttouvoit  plufieurs  dépourvues  de  calice , flr  qui  | 
fembloientdevoiréttefépatées  des  auties.Cxitncrj 
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en  exécutant  cette  réforme , le*  a confetvées  dan* 
le  genre  de  Linné , 8c  a établi  pour  les  autres  le 
genre  kari.-amia , auquel  il  alTigne  pour  caraétère 
eilenticl  : 

Un  calice  à cinq  fulioles , munies  d'une  karke  un 
peu  au  drfous  de  leur  fommet  f cinq  pétales  i cinq  glan- 
des gloàuleufes  à la  kaft  des  pétales  p quinze  étamines  g 
UTU  eapfule  divijtc  en  quatre  coques  à deux  loges tfuns 
valves  ,•  Us  femences  fotitaires  , adhérentes  aux  parois 
des  loges, 

11  réfulte  , d’après  Grrtner , que  les  efpèce* 
confervées  parmi  Us  triumfetta  font  dépourvues  de 
calice  Sc  de  glandes  i la  bafe  de  la  corolle.  Les  cap- 
fules  font  ttès-entières , è quatre  loges  i les  femen- 
ces  libres,  8c  non  adhéientcs  aux  parois  deS  cap- 
fules. 

Les  principales  efpèces  à rapporter  il  ce  genre, 
8c  déjà  décrites  parmi  les  triumfetta  (vqyr^  Lap- 
ruuER),font: 

I.  Bartramia  tappago.  C*rtn.  de  Fruft.  8c 
Sem.  a.  pae.  i j?.  tab.  ut.  fig.  y.  — Lam.  Illuftr. 
tab.  400.  fig.  Z.  ( Lappulier  , n®.  6.  ) 

1.  Bartramia  glandulofa.  Lam.  III.  tab.  400- 
fig.  I.  ( yoyei  LaEPULIER  , n®.  8.  ) 

I.^s  efpèces  de  Lappouer  , n®’.  y,  4 8c  y , 
femb'ent  devoir  également  appartenir  à ce  nou- 
veau genre.  11  me  paraît  cependant  que  les  trium- 
fetta formant  une  fuite d'efpèces  afTez  naturelles, 
il  feroit  préférable  de  les  conferver  dans  leur  int^ 
gri’é,  ayant  d’ailleurs  remarqué  que  le  calice  étoit 
caduc , & que  quand  même  il  n’cxiQeroit  point , ce 
caraâère  oc  quelques  autres  de  médiocre  impor- 
tance font  infuffilans  pour  mutiler  un  genre  peu 
nombreux  en  efpèces , très-rapprochées  emr'elles. 

B.ARTSI.k.  ( yoyti  CocRËTE,  rhinanthus  L.) 

BARU  ou  DAUN-BARU.  «•  Dans  la  langue  ma- 
Uife,  dit  M.  du  Petit-Tliouars , on  nomme  ainfi 
le  hikifeus  tiliactus  Linn.  Les  habitant  de  Mada- 
gafear  prononcent  karo  ou  varo.  Ce  nom  a pafTé  1 
l'Ile-de-France , où  il  déligne  le  même  arbulte,  qui 
croit  en  abondance  fur  les  bords  de  la  mer , dans 
uviques  anfes  qu’il  décore  magnifiquement.  Son 
corce  eft  employée  pour  faire  des  cordes.  On  l« 
nomme  aulC  mahaut.  » {yoye\  Ketmie.) 

BARUCE.  Clufius  décrit  fous  ce  nom  le  fruit 
du  éned  L.  (Kcycy  Sablier.  ) 

BARYOSMA  TONGO.  Garrtn.  de  Fruft.  8c 
Sem.  Z,  pag.  7y , tab.  9j.C’eft  la  même  plante  que 
le  eoamanna  d’Aublct.  ( é'oy't  COUMAROO  & 
Taralé.  ) 

BARYXYLE  roulTcitie.  Baryxylum  rufum.  Leur. 
Flot,  cochio,  Z. 
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Genre  de  p'antes  de  la  famiUe  des  legumineu- 
fes  , éiibti  par  Loureiro  fur  un  ^and  aibte  coir.- 
nrun  fur  les  moiicagnes  de  la  Cochinchine.  Son 
tronc  Te  div;fe  en  rameaux  garnis  de  leuillcs  aiUes. 
Les  fleurs  font  jaunes,  difpofces  en  épis  à l'extré- 
mité des  ranseaux.  Chaque  fleur  efl  pourvue  d'un 
calice  à cinq  dtvifions  réfléchies.  La  corolle  ell 
conipofée  de  cinq  petales  un  peu  inégaux  & chif- 
fnni'és  j d-x  étamines  de  longueur  inégale  | un 
ovaire  terminé  par  un  flyle  & un  ftigmate,  qui  fe 
convertir  en  une  goufTc  cylindrique  , contenant 
plulieurs  femences  un  peu  auguleufes. 

On  emploie  le  tronc  pour  la  ronflruélion  des 
ponts  , & pour  les  co’onnes  qui  doivent  fupporter 
de  grands  poids.  I.e  bois  eit  roux , & II  duc , qu'on 
lut  donne  ordin.tiremenc , dans  le  pays , le  nom  de 
iois  tu  fer.  Ces  qualités  font  exprimas  par  le  nom 
de  cre  arbic,  ijryxy/va , lignifiant  en  grec  toii 

ftfttU. 

BAS.^  AI . Selon  M.  de  Juflieu  , l’efpèee  n*.  l a 
une  affinité  ma-quée  avec  le  genre  ardi/îa  (ttne- 
liér  ) , dont  il  nVft  probablement  qu'une  efpéce  ; 
& l'c'pècen”.  a femble,  par  fon  port  & pat  fon 
caracterr,  plus  vnifiue  des  thymélées. 

B.\SAil  : nom  fous  lequel  les  Arabes  défienent 
Us  bulbes  ou  racines  des  plantes  bulbeufes,  fui- 
vant  Dai.'champ. 
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Ofiûthagilum  patSjtum.  Thiinb.  Prodr.  6i, 

Cette  effèce  difflTre  de  la  précédente  par  Tel 
feuillet  oblongues-Iancéolées  , étalées , canalicu- 
lées , aiguës,  parfemées  en  delTous  de  points  d'un 
poitrpre-fonce  ) Us' tiges  également  ponéluées^ 
glabres  , cylindriques.  Les  fleurs  foiment  un  épi 
alongé,  terminal , cylindrique  , couronne  par  une 
touffe  de  feuilles  courtes  ; les  divifions  de  la  co- 
rolle lancéolées , blanchâtres  â leurs  bord)  , d'un 
vert-foncé  ou  pourpre  datis  leur  milieu  i les  fila- 
mens  alternativement  élargis;  l'ovaire  glabre  , un 
peu  globuleux. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance  ; 
elle  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  x 

V.) 

Oi/irvationt.  * EtuomU  ( undulata  ) , fupo  cy- 
lindrico  ; Joliis  ovaio-oilongii , undalaits  , pattnti~ 
tas  I corné  foiiis  longitaiint  ftri  roetnu.  Alt.  HoiC. 
Kev.  i.pag.  4J). 

Ornithogûtum  attJjiUtum.  Thuub.  Prodr.  6l- 


Quoique  je  ne  connoiffe  pat  cette  plante  , 8é 
qu'il  me  foit  difficile  de  prononcer , je  ferois  tr^ 
porté  â ne  la  regarder,  d'après  fon  caraâère,que 
comme  une  variété  de  la  précédente , â feuilles 
ondulées;  les  épis  furmontes  de  foliotes  plus  lon- 
gues. Elle  cioit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  q; 


B.ASELLA.  (('’nyet  Baselii,  8c  liluflr.  Gen. 
tab.  a 15.  fig.  1.  litjcllo  ruira.) 

Le  hafclU  vepearia,  n".  6,  forme  un  gerre  par- 
ticulier, fous  le  nom  d'anrrdrtu.  ( f'oyrj  Anre- 
0ÈRE  , ituffl.  ) 

B.ASILÆA.  ( ^oyc{  Basile.) 

BASILE.  BafîUa.  Ce  genre  eft  le  même  que 
celui  dcligné  par  plufieurs  auteurs  modernes,  fous 
le  nom  d'cacomis  ; il  ne  renfeimoit  d'abord  qu’une 
feule  «fpèce.  Qjel.)iies  autres  y ont  été  ajoutée) 
depuis. 

1.  Basile  à épi  couronné,  n*.  1.  BapUa  coro- 
naia.  Lam.  lll.  tab.  1)9.  lig.  1. 

Furamii  rtgia.  Willd.  Spec.  Plant,  a.  pag.  pj. 

— Ait.  lloit.  Kl»,  l.pag.  4JJ. 

2.  Basile  ponâué.  BaftUa punüata. 

BapUa  (eucomis  punéfata),  feapo  cylinirUo; 
foltis  ohîango-tanccolatis  f canalicutatis , patentibus  ^ 
coma  foliii  itcvibtu  ^ raccmit  longijpmis.  K\t.  Hort. 
K ».  I.  pag.  4;;.  — Willd.  Spec.  Plant,  a.  pag.  95. 

— Lhérit.  Sert.  Angl.  tab.  18.  — Lam.  lll.  ub. 
2J9  fig.  1. 

cijpkodthit  comofiu.  Houttuyn  , Syft.  pag.  W- 


;.  Basile  naine.  BapUa  naaa.  Ait. 

Bapléa  (eucomis  nana),  feapo  cUvato  ; fo/llt 
laio  lanceolatit , acuih.  Ait.  Hort.  Ke».  l.  p.  4)2. 

— Jacq.  Hoic.  Schoenbr.  1.  pag.  47.  tab.  92,  8e 
Colleâ.  4.  pag.  21 

FntîUaria  (nana),  racemo  comofo  1 foiiit  hifa* 
riis,  amplexicaalibus  ,lanc€olcaU.  Liim.  MiOt.  22  j. 

— Burm.  Prodr.  9. 

Orniihogalam  nanam,  Thtinb.  Prodr.  fil. 

OrchiJea  captnpc , lalipa  fon  rofeo.  PettV.  Ga- 
20ph.  tab.  8y.  fig.  fi. 

D'une  bulbe  ovale,  de  la  groffeur  du  poing, 
s'élivent  plufieurs  feuilles  radicales , cunéiformes, 
oblonguet , un  peu  obtufet,  épiifles,  cartilagi- 
neufes  à leurs  bords.  Les  hampes  font  droites,  us 
peu  fletueufes , pleines , en  forme  de  maffue , cou- 
vertes , vers  leur  fommet , de  fleurs  felfiles , dif- 

fiofées  en  épis  ; les  bradées  infétieures  ovales,  de 
a longueur  des  fleurs  ; les  fupérieures  beaucoup 
plus  longues,  lancéolées,  aiguës  ; les  terminales 
ramalTées  en  iouSe,fstu  fleurs;  1a  corolle  ver- 
dâtre , â fix  découpures  obinngurs  , obtufes , uo 
peu  étalées  â leur  fommet  ; les  filament  un  peu  re- 
courbés, â peine  plus  courts  que  la  corolle,  élar- 
gis â leur  bafe  ; les  amhëres  ublongues,  ptefquo 
droites  ; l'ovaire  arrondi , â treJs  lobes  | le  Itylo 
droit , fubulé  ; le  iligmate  fimple. 


Digitized  by  Googic 


BAS 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérince. 
(•'«î) 

4.  Basile  i deux  feuilles.  BafiUa  tifalia. 

Bajîlia  (eucomis  bifolia)  , fcapo  tltvaia ; fo/lh 
tUiptuit  , acutil , gtminit , humt  cJprefit.  Witld. 

Spec.  PUnt.  i.pag.  gi.  — Jacq.  Icon,  1.  tab.  44g, 
& Colleâ.  4.  pag.  ai;. 

D’une  bulbe  arrondie , un  peu  comprimée , for- 
tent  deux  feuilles  oppofées , vaginales  à leur  bafe , 

f (labres  , ovales , hncdolées , aigues , renversées , 
ongues  de  fept  pouces,  legéiement  ponéfuces 
étant  vues  i la  loupe.  De  leur  centre  s'élève  une 
hampe  droite , longue  d'un  demi-pied , renflée 
infenliblenienc  en  malTue  i fa  partie  fupeiieuie , 
chargée  défleuis  en  épis , accompagnées  de  brac- 
tées ovales , acuminées , longues  d'un  pouce.  La 
corolle  eil  d’un  blanc-vcrdâtie  t les  pétales  ob- 
longs  , un  peu  aigus  . trois  alternes  plus  étroits  { 
les  filamens  élargis  & connivens  à leur  bafe,  ar- 
qués vers  le  Ilple  i les  anthères  inclinées  i l'ovaire 
libre,  rrigonet  le  Ityle  droir,  fubulé , plus  coure 
que  les  étamines. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
BASILIC.  Ocymum, 

11.  Basilic  i feuilles  entières.  Oeymum  intt- 
ftrrimum.  Willd. 

Ocymum  foliit  otïangh  , acuminaùs , integtrri^ 
mai,-  iraâtit  eUiulit,  Willden.  Spec.  Plant.  J. 
pag.  Ida. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  rameiifesi  les 
rameaux  étalés;  les  feuilles  longuement  pétiolées, 
oblongues , très-entières , quelquefois  lancéolées , 
ponéluées  en  deflous , acuminées . rétrécies  à 
leur  bafe , longues  d'un  pouce  & demi  ; les  fleurs 
verticillées  , difpofées  en  grappes  terminales , lon- 
gues de  trois  à lix  pouces;  les  verticilles  diflans, 
compofés  de  fix  fleuis;  les  braâées  pétiolces , ob- 
longues . aigues , ciliées , i dentelures  peu  mat- 
uées.  La  lèvre  fupétieure  du  calice  ell  trifîde , la 
ecoupure  du  milieu  obtufe  , les  latérales  acumi- 
nées ; la  lèvre  fiiperieure  de  la  corolle  è trois  dé- 
coupures ; celle  du  milieu  renvetfée  ; la  levre 
ànlérieure  lancéolée. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orieoules. 
(iriM.) 

a;.  Basilic  recourbé.  Otymuminjlcxum.  Thunb. 

Ocymum  panicuU  terminuii  , raetmofà  j CûuU  ra* 
mifqut  jUxuojît.  l'hunb.  Flor.  jap.  14g. 

Ses  tiges  font  hautes  d’un  pied , rameufes, her- 
bacées; fes  rameaux  flexueux , redrelTés , courbés 
en  dedans  i leur  fommet , légèrement  tomenteux  ; 
les  feuilles  oppofées  > longues  de  lix  lignes  ; les 
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fleurs  difpofées  en  grappes  terininaléS,  paniculée», 
telTertées. 

Celte  plante  croît  au  Japon.  ( Tkuni.) 

14.  Basilic  elKlé.  Ocymum  virgutum.  Thunb. 

Ocymum  raccmis  vtrticiUuûi  , virgalit  ; foiiù 
oilougis ,/irruiii.Thuah.  Flor.  jap.  pag.  a;o. 

Cette  efpèce  a des  tiges  profondément  canne- 
lées, rameufes , flexueufes,  redtelTées , finement 
tomemeules;  les  rameaux  eftlés;  les  feuilles  ova- 
les-oblongues , pubefeentes , dentées  en  feie , lon- 
gues d’un  pouce  fle  plus;  les  grappes  fituéi»  i 
Pextrémité  des  rameaux , redreffees , longues  d’en- 
viron trois  pouces , compofées  de  verticUlcs  nom- 
breux , i lit  fleurs. 

Cette  plante  croît  au  Japon , aux  environs  d« 
Nagafaki.  ( Thuni.) 

aç.  Basilic  è feuilles  ridées.  Ocymum  rugofum. 
Thunb. 

Ocymum  racemu  urminatibus  ; foùîs  ovales  , acc- 
lii , J'trrutis , fuiiùs  rugojîj.  Thunb.  Flor.  japon, 
pag.  i4g. 

Ses  tiges  , hautes  de  deux  pieds  8r  plus , font 
cannelées , légèrement  tomeoieufes  ; les  rameaux 
étalés  ;■  les  fniilles  ovales  , acuminées , dentées  en 
feie , plus  pâles  &:  ridées  en  delTous  ; les  fupérieures 
beaucoup  plus  peiites;  les  grappes  teiminales  8c 
ferrées. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Thuab.  ) 

16.  Basilic  â feuilles  rudes.  Ocymum  fiairum. 
Thunb. 

Ocymum  raccmis  Jimpliciius  , c'cOis  ; foliis  «ve- 
tis  ffuhtits  punüatis.  Thunb.  Aél.  Soc.  Lino.  Lond. 
i.  pag.  }}8. 

Ocymum  punSatum.  Thunb.  Flor.  jap.  14g. 

Elle  a des  tiges  droites  , hautes  d’un  pied  8c 
plus , divifées  en  rameaux  paniculés , couverts , 
ainfi  que  toute  la  plante,  de  poils  rudes  ; les  feuilles 
oblongues,  ovales,  aigues , dentées  en  feie,  fine- 
ment ponétuées  à leur  face  inférieure.  l.es  grap- 
pes font  limples  , terminales  , longues  d'environ 
trois  à quatre  pouces  ; les  fleurs  oppofées  ; les 
braâées  fétacées. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (Téjui.) 

VJ.  Basilic  crépu.  Ocymum  crîfpum.  Thunb. 

Ocymum  raccmis  terminalibus  ; Joiiis  ovasis  f/cr^ 
raiii,  C’ijpis  i calicibus  hifpiiüs.  'l'hunb.  flor.  jap. 
pag.  148. 

Sifo.  Keempf.  Amoen.  784. 

Ses  tiges  font  velues , droites,  rameufes  ; les 
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ninejiix  en  croix  j les  feuilles  pétiolées , ovales, 
acufniitées , dentées  tn  (cie;  les  inférieures  tres- 
entières,  glabres,  de  couleur  purpurine,  crépues, 
longues  d'un  pouce;  1rs  pétioles  là  hes,  velus, 
de  la  longueur  des  feuilles;  les  grappes  lâches, 
terminales , longues  de  quatre  â fix  pouces;  les 
bradées  courtes,  glabres,  oblongues,  acuniiliées; 
les  calices  hifpiJes. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Thuni.) 

a8.  Basilic  aigu.  Ocymum  acutum.  Thunb. 

Cette  plante  a des  tiges  droites,  lifTes,  glabres, 
garnies.de  feuilles  pétiolées,  ovales-acuminées  , 
dentées  en  feie;  les  inférieures  ent.ères,  glabres , 
plus  pâles  & veinées  en  deflbus , longues  de  trois 
pouces , larges  de  deux  ; les  pétioles  un  peu  plus 
courts  que  les  feuilles  , hérilTés  en  de  (Tous.  Les 
grappes  font  filiformes,  longues  de  trois  pouces 
& plus  , munies  de  bradées  ovales . hilpides , 
aigues. 

' Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Thuni.  ) 

ap-  Basilic  a feuilles  de  ferpolec.  Ocymum  fer- 
pyl/i/o.'ium.  Forskh. 

Ocymum  folils  lintari-lancto/atit , integerrimis  ; 
gcnitaliuus  long.- f mit.  Vahl  , S/mb.  I.  pag.  45,  — 
Foiskh.  Flor.  xgj'pt.-atab.  pag.  1 lo. 

ArbrilTeau  chargé  de  rameaux  nombreux,  dif- 
fus, blanchâtres  , garnis  de  feuilles  Lncéolées, 
petites , linéaires  , blanchâtres,  légèrement  ve- 
lues , rétrécies  en  pétiole  â leur  bafe.  Us  jeuprs 
rameaux  offrent , avant  leur  développement , des 
faifecaux  de  feuilles  axillaires.  Les  grappes  font 
droites , terminales  ; les  pédicelles  courts , calleux 
à leur  bafe  ; les  bradées  ovales , fort  petites  , ca- 
duques, aigues;  les  fleurs  rabattues;  les  calices 
un  peu  velus  ; les  deux  dents  inférieures  fétacérs , 
[es  fupérieures  ovales  ; la  corolle  une  fois  plus 
longue  que  le  calice;  les  fili.-nens  velus  à leur 
baie  , trois  fois  plus  longs  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  l’Arabie  h urtufe,  fur 
le  mont  Chadra.  b ( Kahl  & Fortkk.  ) 

)0.  Basilic  i feuilles  molles.  Ocymum  molle. 
Alton. 

Ocymum  foitit  ovatit , eordatit , acutit , ferratit , 
rugojtt  ,finuhus  clauft  ; iraads  fuirotundo  cuneifor- 
mious.  Ait.  Mort.  Kév.  1.  pag  jia. 

Toute  cette  plante  cft  pubefeente,  d’une  odeur 
fiiave  ; fes  tiges  épailfes  ; fes  feuilles  larges , ova- 
les, aigues,  molles , ridées , profondément  échan- 
orées  en  cœur  ; les  lobes  rapprochés  ; les  dente- 
lures inégales,  obtufes;  les  pétioles  prerqii'aulTi 
!■  n*s  que  les  feuilles.  La  corolle  eft  d'un  blatic- 
Molet;  le  tube  de  la  longueur  du  calice;  la  lèvre 
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TiipM^ure  orbicnîaire.  en  voÜte } l’infîjrietir*  I 
quitre  lobes  i les  Hhinens  rimples. 

Cerce  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  O 
i^Atton.  ^ 

ti.  Basilic  afeendant.  Ocymum  afctndtns* 
Willd. 

Ocymum  fotiis  ovatit,  fuhdcntatis } verticUUi 
pàUciJlurit  g caiUibus  puixj'ctntibiLiu  Wilîdeii.  Spec« 
Plant.  J.  pag.  i6(5. 

Les  rides  font  iigneufes  8f  rameufes  ï leur  bafe, 
afeendames,  hautes  d'un  demi-p;ed>  les  feuilles 
longuement  pétioléts  , ovales-oblongues  , aigues 
à leurs  deux  extrémités,  légèrement  dentées,  gla- 
bres en  defTus,  un  peu  rudes  en  delToiu  , longues 
de  lix  lignes.  Les  grappes  font  terminales  , i qua- 
tre verticilles  compoiés  de  quatre  fleurs}  le  ca- 
lice pubefcent,i  deux  lobes}  la  lèvre  fupérieiire 
oblongue  , obtufe  { Tinférieure  denticulée  versfon 
j fommet,  munie  de  deux  arêtes  ; les  bradées  ob- 
j longues , pubefeentes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  y 

{WiUd.)  ^ 

Okftrvathns.  M.  V^ahl  range  parmi  les  plcSran^ 
-thus^  (gcrmanca  Lam.)  Vocymum  kaditnfi , n®.  lo, 
&.*  I ocymum  Zaïarhendi , n".  2f*  Ce  font  deux  ef- 
pèces  de  Forskhal.  ün  y réunit  aufli  Vocymun 
punBatum  , n*.  3»  U ocymum  bafilicum  » n*.  I , ett 
figuré  dans  les  îii.<flrtiii0ns  ^ tau.  5^4*  l^’ocymum 
cûcA/cjfum  Mort.  Parif.  a bien  des  rapports  avec 
l 'o.ymum  buUatum  Lam.  n®.  5 , & Vocymum  teyia^ 
nuum  Medic.  une  variété  de  Vocymum  grntiffimum ^ 

51.  Basilic  à tiges  rondes.  Ocymum  urtti^ 
iûult, 

Ocymum  pubefeens , foliis  üncari  lanccoUtis g taxe 
fc^rutu  f fioribus  mtnimij  ^ ûxtlluribui  ^ oppojttis  : 
couU  tcreii , fhiHo.  ( N.  ) 

Cette  efpèce  eft  remirquable  par  fes  tiges  pref- 
que  cylindriques,  llriées,  grêles,  roides,  pMeu- 
fes,  pubefeentes,  rameufes  â leur  partie  fupé- 
neure , hautes  de  huit  à dix  pouces  8c  plus , gar- 
ni» de  feuilles  médiocrement  pétiolées,  étroites, 
linéaites-lancéolées,  longues  d'un  pouce  8c  plus 
prefqu 'obtufes,  aigues  i leur  bafe,  glabres  en 
delTus , légétemi  nt  pileufis  en  deffous . lâchement 
.Itntées  en  feie  à leurs  bords.  Les  fleurs  font  pé- 
dicellées , petites  . oppofées  deux  â deux  ou  foli- 
caires  dans  I aififelle  des  feuilles  fupérieures  ; les 
calices  hérilTés  de  poils  cendrés. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  ne  ro'eft  point 
connu.  ( y./,  in  hcri.  Dcifont.) 

5 J.  Basilic  â gros  épis.  Ocymum  macrofi.- 
ebyum, 

Ocymum 
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Otymum  cauU  fujfruticofo  y folus 
iiiiîs , ob:uJts  , fuliUnt^ùi  f fubglubris  ^ dcnfù^ 
Urminali,  ( N.  ) 

Ses  tiges  font  dures , glabres , prefque  ligneu- 
fes,  très-ranieufes  î les  rameaux  pileux  i les  feuilles 
â peine  pdtiolées,  petites  , courtes,  ovales  ou 
ovales-oblongues , un  peu  charnues , vertes , pref- 
oue  glabres  i leurs  deux  faces , obtufes , à peine 
oenrées.  Les  rameaux  font  terminés  par  un  épi 
nu,  long  d'un  pouce  8c  plus  , cylindrique, obtus, 
compofè  de  fleurs  très- ferrées  , dont  les  calices 
font  hérilTés  de  poils  très-courts. 

Cette  plante  croît  à Pondichéry , où  elle  a été 
récueillie  par  Commetfon.  ?,(  V . f.  ia  ércA. 
Du  font.") 

* Ocymum  (madagafearienfe  ) , putffcins , fa- 
iiis  corjjto-ovatif  , crenatii  ; braHtts  fut>rotunjii  , 
intrgtrnmis  , fubtui  vtüofis*  Herb.  Juif.  — Perf.  ■ 
Synopf.^lant.  a.  pag.  ijj.  — Commerf.  Madagaf. 

» Ocymum  (paniculatum  ) , feliit  ovatii , a:u- 
minjiis , (rtmuif,  fubtui  pabtfifuiias  ; foriiut  ft^b- 
panicuUiii  , ptitetUit  rjmojii.  Hcrb.  Juif-  — • Petf. 
Synopf.  Plant,  a.  pag.  tjy.  — Commetl.  Madagaf. 

Basiuc  fauvage.  Les  Créoles  de  la  Guiane 
nomment  ainli  le  mereari  des  prés, diCi il  8c  figuré 
par  Aubiet,  tab.  ayp. 

BASNACILLl.  La  bryone  laciniée  ( iryonia 
laciniaia  Linn.  ) eft  ainfi  nommée  à Ccilan. 

BAS5.AL  au  B ASSJL: noms  arabes  de  l’oignon, 
fuivant  Hotnmann. 

B.ASSIA.  IiliPE.) 

BASSINKT.  On  donne  particuliérement  Cî  nom 
i la  renoncule  bulbeufe. 

BASSOVIA.  ( Koyrj  BassovE  des  f 'têts  , 8c 
Illuftr.  Gin.  tab.  loa.)  Richard  la  regarde  comhie 
une  cfpèce  de  morelle,  falanum  Linn. 

BASTERIA  , Houttuyn.  ( frayai  Rohria  , 
Suppl.)  C'ell  la  même  pla.nte  que  le  tajltra  d A- 
danfon. 

B.ATAN.  Le  voyageur  Linfeot  défigne  fous  ce 
nom  un  arbre  de  l'Inde,  dont  la  fleur  fe  nomme 
tuua.  8c  le  fruit  hétiffé  . de  la  grofftur  d'un  me- 
lon , durytn.  Il  eft  probable  qu'il  a voulu  parler 
du  nvRVON.  On  tft  moins  porté  i.  croire  qu'il  ait 
voulu  parler  du  jaquier. 

BATARREA  ou  B.ATTAREA.  ( ^ay.  VtssE- 
loup  6'  Bataurf-E.) 

BATATE . PAT.ATE,  BATATAS.  Ou  doiwe 
Uauui^ut.  SupiU.r.tal,  Tome  I. 
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ces  noms  i plufieurs  racines  tubéteufes  . bonnes  i 
manger , Sc  plus  particuliérement  i une  efpèce  de 
lileron  {conwlvulus  batatas  Linn.).  Les  racines 
de  topinambnuis  8c  de  pommes  de  terre  font 
ainfi  nommées  dans  quelques  lieux. 

BATELÉ  : nom  caraïbe  d'une  efpèce  d’eupa- 
toire  , fuivant  Nicholfon. 

BATHEC.B.ATIEC.  BATI.  Les  Arabes  Sc 
les  lubirans  de  l'Jnde  défigmnr  le^melon  d eau 
fous  ces  divers  noms  , defquels  dérive  prr^able- 
ment  celui  de  pujligue,  fous  lequel  il  eft  plus 
connu. 

RATAELIUM , efpèce  de  lichen  Linn.  Genre 
établi  par  Achard  , dont  le  caraélère  eft  d'avoir 
une  fiiiékification  ftflüe  , prefque  globuleufe  , 
couverte  de  papilles  en  forme  d'opercules , s ou- 
; vrant , vide  en  dedans.  La  bafe  eft  uniforme  , 
cruftacée.  Ce  genre  ne  contient  qu'une  efpèce  ori- 
ginaire de  Sierra-Leona  en  Afrique  , déciite  par 
Alxelius , 8c  figurée  dans  Acbard , Meth.  luth, 
tab.  8 , fig.  }• 

B ATHENDA  , bois  dont  les  infulaires  de  Cei- 
lan  font  des  cuillers  pour  manger  le  rii.  Linné 
fnupçonne  que  c'eft  une  efpèce  de  Ketmie  (Ai- 
bîfCUS')a 

BATIS  maritime.  III.  Gen.  tab.  8ofi. 

BATO  ou  B.VrU.  Ce  mot  fignilie  pierre  dans  la 
langue  malaife.  Il  entre  dans  la  compofiiion  de  plu- 
fieurs noms  de  plantes.  Il  en  eft  de  même  chez  les 

habitaiis  de  Madagafcat,  qui  le  prononcent  vuio. 
yato  lela  ; ce  font  les  graines  du  guilundina  bon- 
ductlU  Linn.,  dont  ils  fe  fervent  pour  jouer  à un 
jeu  fort  ingénieux , qui  eft  \tffcngu  décrit  par  Fla- 
couit.  A.  P. 

BATRACHION.  Ce  mot  grec  fignilie  en  latin 
rununcuius  , 8ctn  français /■«ire  grenouille.  Dans 
quelques  auteurs  anciens  il  défigne  quelques  ef- 
péces  de  renoncules  , 8c  particuliérement  la  re- 
noncule bulbeufe,  appelée  aulfi  vulgairement g«- 
nouiiUtte, 

BATRACHOSPERME.  Batrachofpermum.^ 
Genre  de  plantes  de  la  famille  des  algues.  Ce 
genre  a été  établi  par  'Vaucher  fur  plufieurs  efyè- 
ces  de  conferves  d eau  douce.  II  comprend  celles 
qui  font  gélatineufes , qui  préfentent  à la  main 
une  furface  douce  , onâueiife , 8c  qui , lorfqu'on 
les  faifit  fans  précautions,  s’échappent  comme  le 
frai  des  poilTons  8c  des  grenouilles.  C'eft  d'après 
cette  particularité  que  Roth  a donné  le  premier  le 
nom  de  bacrtchofpcrme  à CCS  fortes  de  plantes. 

Vauchet  a obfctvé  que  chaque  ramification  tft 
tetmioée  pat  ua  ûletuanfpaicm  8c  d’une  exuéme 
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fineUe , par  où  il  fuppofe  que  peut  fortir  la  matière 
gluante  8t  gélatineure  dont  elles  font  couvertes. 
Cet  obfetvateur  n’a  pas  diftinûement  reconnu 
dans  ces  plantes  deux  organes  fexuels  ; mai'  il  té- 
fulte  de  fis  recherches  8c  de  fes  expériences  , que 
les  efpèces  de  ce  genre  fe  multiplient  par  les  an- 
neaux qui , lors  de  la  maturité  , fe  romfwmt  Si  fe 
féparent,  8f  ptodiiifcDtde  nouvelles  plantes  i mais 
Vaui  her  a remarqué  que  ces  articulations  ou  an- 
neaux n'avoiem  pas  tous  la  mérne  forme,  8c  par 
conféqiient  qu'ils  ne  font  pas  tous  dellinés  aux 
mêmes  fonâicns.  Il  fuppofe  que  ceux  qu'il  n’a 
pas  vu  fe  reproduite,  font  ftéitîes,  nu  peut-être 
renferment  la  poulfiére  fêcon-lame.  Cesdernicts , 
plus  petits , lui  ont  femblâ  des  organes  fêcondans. 
dont  la  poulTrète  fort  par  les  cils  ou  filets  trar.f 
parens  qui  terminent  chaque  ramification. 

La  première  obfervation  efi  ttês-l'onne,  con- 
forme à ta  manhe  graduée  de  la  nature  dans  i’or- 
panifation  des  êtres  vivans.  Il  fa’Ioit  s’en  tenir  là  ( 
mais  vouloir  découvrir  des  parties  feiiielles  dans 
ces  végétaux  qui  ne  font  pour  aiiifi  ilire  que  les 

fremietsiinéamensde  la  végétation  , c'en  , comme 
obferve  très-bit  n M.  de  l.amari  k , vouloir  abfo- 
lument  y trouver  ce  qui  n’y  peut  exiller;  c’ell 
comme  fi  l'on  rechcrchoit  dans  les  polypes  les 
mganss  des  deux  lexes. 

Les  battachofpetmes  fout  faciles  J dîfiiupiier 

f>ar  leur  furl.rce  onéfueufe.  Leu:  tige  eft  articulée  i 
es  rameaux  fouvent  difpoLs  en  verticilies  rami- 
fiés. On  obferve,  entre  ces  ramification',  des  cor- 
pufcules  hetiifés , qui  font  les  rudiniens  de  nou- 
velles plartes  , Si  qui  fe  fépatent  d’eux-mémes 
de  II  planie-mérc. 

E s P à c E s. 

I.  BatB  ACHOSPEavE  pelotonné.  Bairacko- 

frerntum  iiuricctum.  Vauch. 

ÜMiiekjff  trmum  fithg/ohofum  , p!it  implexis  , 
ramojls.  Vauch.  Conferv.  pag.  117.  tab.  ta,  fig 
1.  3.  — Dec.and.  1-lor.  ftaiip.  a.  pag.  fS. 

Confrrrj  peUittea  , g/vèp/a^  gttatinofa.  Haller  , 
Helv.  Il*,  ai  10. 

Elle  fe  préfi  nte  i l’ctil  fous  la  forme  de  ma- 
.jnelons  d’un  beau  vert , arrondis , gélatineux  , va- 
riables dans  leur  forme  8c  leur  grandeur.  Ils  adhè- 
rent à des  corps  fixes,  8c  fe  rencontrent  à lafource 
des  petites  fontaines.  Vus  au  microfeope,  ces  ma- 
melons font  compofés  de  filamens  cloifonnés  , ra- 
nieux  vers  leur  fommei , engagés  dans  une  matière 
glaireufei  chaque  ramification  terminée  par  un 
ul  tranfparent. 

1.  Batrachospeums  en  faifeeau.  Batracho- 
firrmum  fjfcicuUtum,  Vauch. 

Bjlmihofftrmum  Uis  cffroximajis , JîiPfMciiiu  , 
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1 fummitat!  nmoft.  Vauch.  Conferv.  pag.  I lé.'tab. 
I}.  fig.  1.  — üecand.'Flot.  frar.ç.  a.  pag.  j8. 

Rivu/jria  iOnfirveiJet.  Roth,  Catal.  I,  p.  ai  J. 
tab.  6.  fig.  i U 1.  pag.  aqp. 

Ce  font  des  mamelons  fafciculés,  verts  , géla- 
tineux , longs  de  quelques  lignes,  à lobes  itrégu- 
hers.  lis  prefentent , au  microfeope  , un  grand 
nombre  de  filamens  parallè'es,  aloogés  , divifés  , 
à leur  fommet , en  plufieurs  ramifications  termi- 
nées par  des  cils  tnnfparens.  Elle  s’attache  aux 
pierres  dans  les  eaux  à demi  courantes. 

J.  Batraciiosperme  en  plume.  Batrachofp<r- 
mum  piumojum,  ^fauch. 

Batrdthofpcrmum  truncis  tiongatis ^ ramuUs  cault 
approximacii.  Vauch.  Confciv.  pag.  1 13.  tub.  1 1. 
fig.  a.  4. 

Elle  cil  étalée  en  petites  touffes  d’un  beau  vert , 
longues  de  deux  à trois  pouces.  Les  rameaux  font 
cylindriques,  cloifonnés, bianchus,  alnngés,  rap- 
prochés du  tronc  principal  -,  les  raiiiificadons  al- 
ternes ou  oppofées , terminées  par  un  cil  ttanfpa- 
rent.  Elle  adhère  par  fa  bafe  au  fond  de  l’eau , 8c 
fe  trouve  dans  les  eaux  claires  8c  les  foniaines. 

4.  Batraciiosperme  en  houpe.  Batracf»- 
fpermum  g/orr,€rulam.  VaUch. 

Bdtrai.hofptrmum  ramofum  , ramt-Hj  hrtvikm  , 
, àivergenithus.  Vauch.  Conferv.  pag. 
114.  tab.  la.  fig.  I.  4.  — Journ.  Phyf.  an.  9.  pag. 
3 a.  tab.  3.  fig.  7. 

Confirva  gdatinofa.  Chantr.  Conferv.  pag.  33. 
tab.  3.  fig.  9. 

Bdtrai/iofpcrmitm  JlmpUx.  Decand.  Bull.  Phil. 
n°.  31.  pag.  ai. 

Confirva  mutaiUis.  DilV.  Brit.  conf.  lab.  II. 

Son  tronc  principal  eR  tranfparent , compofé 
d’articulations  cloifonnées,  d’un  beau  veii.  Il  part 
de  chaque claifon,  des  filamens  fimplesou  rameiix, 
foliiaires  ou  le  plus  fouvent  en  houpes, articulés, 
d’un  vert-foncé , terminés  pat  un  ci!  tranfparcnc. 
On  la  trouve  en  hiver  ou  au  ptintems  dans  les  eaux 
courantes.  Elle  adhère  aux  pierres  par  fa  bafe. 
Elle  n’offre  , quand  elle  efl  jeune  , qu’une  malle 
gélatineufe. 

J.  Batrachosperme  i collier.  Batrackofpir- 
mum  monWformt.  Vauch. 

Batraehofperrnum  ramofum  , ramulij  xtnrcUlaio^ 
fafiieulaiii.  Vauch.  Conferv,  pag.  111.  tab.  n- 
fig.  I.  3- 

Batrachoffirmam  rtigricanx.  Decaod.  BjU.  Phil. 
B°.  ;i.  pag.  ai. 
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Ckard  gt/aiinofa,  purpurafctiu.  Roth,  Cata'.  l. 
pag.  117. 

Confervd geUiinefa.Uan.  ( Foyfl  CONFERVe. 
n°.  J 5-) 

6.  BaTRACI'OSFERMI  hét\!{é.  Bairachafpirmum 
kifpidum,  Thore. 

BatraJtofpermum  mmofum , ramis  mugniiuiiine 

truncumàduantibutirüwulispitifo,miiidt,undi<iutob- 

$,ah.  Thore,  Magaf.  Eiicycl,  an  5.  p-  398.  tab.  j, 
— Decand.  Flot,  franç.  a.  pag.  60. 

« Cette  plante,  dit  M.  Decandolle,  eft  d|un 
châiain-foncé,  titant  fur  le  noir.  Ecle  devient  d un 
beau  violet  par  la  deflîccation  \ elle  a^lhete  aux  ro- 
chers  par  un  petit  etnpaiemtnt , duquel  part  une 
feule  tige  qui  fe  ramifie  fi.bitement  en  une  infinité 
de  rameaux  branchus , to  is  de  la  même  epaiffaur 
que  le  tronc , 8c  qui  ont  trois  i quatn'  pou«*  O": 
longueur.  I-a  plante  eft  garnie  d'un  bout  a 1 autre 
d'un  duvet  fin , ttès-vifible  à l'oeil  nu  1 ce  qui 
donne  i chique  branche  l'apparence  d une  queue 
de  chat , demies  poils  feroient  ttêt-diftinMs.  hile 
a été  découverte  dans  l'Adotir , prés  Dax,  par 
M.  Thore,  puis  dans  la  Seine  pat  M.  Léman.  = 

Dans  un  Mémoire  publié  dans  les  Annatu  du 
M-ftum  ithifioire  nalurtUt  dt  Paih , vol.  11,  pag. 
3'0,  M.  Bory-Saint-Vincent  ajoute  à cesefpècii. 
qii'il  ne  reconnoît  pas  toutes  pour  des  butrucJto- 
fptrmum , quelques  autres  efpeces  nouvelles , & 
des  variétés  très -remarquables . nommées  ainfi 
qu'il  fuit  : 

7.  BatRACHOspeRME  du  bambou.  Batracho- 
fptrmum  bumbufmum.  Bot. 

Bairucbofttrmnm  fibimtntit  ramofii  , tniculis 
ttont  iiii  ; venicillh  minuiljlîmis , d'fianùkat,  canoi- 

deis.  Bor.  Ann.  Muf.  Paiif.  U.  p.  3'F-  “>’•  ^9- 
fig.  i. 

Le  filament  principal  fe  divife  en  tamificatinrs 
«fêles,  alongées  i les  rameaux  fimplts  épars  . ttes- 
petitsf  les  articulations  ordinairement  pues  3 leur 
point  de  contaâ  renflé  comme  IfS  entre-nœuds 
des  bambous  i les  vetticilles  arrondis  , très  peiiis , 
diftans  , en  forme  de  cône  , compofés  de  petits 
rameaux  très-ferrés. 

Cette  plante  croît  ô l'Ile-de-France , dans  les 
grands  ruiffeaux , (ut  les  galets. 

8.  Batraciiosperme  de  Vaillant.  Batrucho- 
Jptrmum  helmtntofum.  Bor. 

Batruchofpermum  JUamtntit  rumofts  , pjtamidu- 
tis,  iuferni  nudii  ; ramû  fimpticibus  , fuipinnuiit , 
acutiufculis  i vtniciUU  comprtfa  , toniiguis.  Bory , 

Annal.  Muf.  Patii.  11.  pag-  ii6.  tab.  19.  fig.  a. 

CeruUinu  piuguii , ramofa  , viiidit,  VaiU.  Patif. 

qo.  ub.  6.  fi«.  6.  hitdàocù- 


BAT  5y.5 

Ses  tiges  n’excèdent  guère  deux  pouces  de  lon- 
gueur. F.lles  font  fines , nues  i leur  bafe  3 les  ra- 
meaux nombreux,  fubulést  les  verticillescompii- 
més  , Tolumi.ietix , tellement  rapprochés  , qu'il» 
fe  confondent , 8c  forment,  autour  des  jets,  un  cy- 
lindrique continu  de  mucofité.  La  couleur  de  la 
plante  eft  obfcure , d'un  bleu- verdâtre.  Elle  croit 
dans  les  baftins  des  fontaines. 

9.  Batrachosperms  kératopbyte.  Batracha- 
fpsrmum  ktrctophyia.  Bor, 

Batrachofparmum  fiirpe  comeâ,  nigro-fufci , nudi ) 
anicuUs  cra^ufculis , ramis  venuitliferis  , veriitil* 
lia  oklongia.  Bory  , .Ann.  Muf.  Par.  11.  pag.  518. 
tab.  31.  fig.  a. 

Cette  cfpèce  élégante  a des  tiges  longues  lie 
trois  pouces  8c  p'us,  très-fines,  capillaires , ren- 
flées a leurs  aiticuUtions3  les  rameaux  chargés  de 
peiiisvertit  illes  globuleux,  un  (seti  alongés,  gélati- 
neux jd'un  beau  vert  tirant  fut  le  bleu-indigo.  Elle 
croît  dans  les  landes  de  Bordeaux  , dans  les  fon- 
taines. 

10.  Batraciiosperme  trifte.  Baarachofpcrmum 
irijft.  Bor. 

Batraekofftnaam  filamtneia  fttattis  , tlongaùs  / 
ramis  brevioribus  ,*  vtrticitlis  fpa^s  compUtis  i«- 
completifvc.  Bor.  Ann.  Muf.  Patif.  la.  pag.  3ap. 

a,  Balrackofperma  ( criftis  chlora  ) , tuUO'viraf- 
cens,  pailida  , filamentis  iongioribus  , unai^nsis* 

Bot.  1.  c.  ub.  31.  fig.  3. 

g.  Bairachofptrma  ( tliflis  colorata  ) , violaeto- 
virtfeens , filamentis  brevibas  , craftafeaUs.  Bor.  1.  C* 
ub.  31.  fig.  4. 

Ses  tiges  fines  produifent  des  rameaux  gréte» 
8c  courts , chargés  de  vetticilles  inégaux  , afiTei 
diftans.  Les  filamens,  dans  U variété  • , font  plus 
longs  8c  ttès-giêles.  La  plante  ell  d'un  jaune- ver- 
dâtre : dans  It  variété  g e le  ell  d’un  violet-vet- 
dâtte.  Les  filamens  font  courts  , très-épais. 

Cette  plante  croit  dans  les  eaux  froides  8c  cou- 
rantes. lims  le  département  des  Landes. 

Obfcrvaiions,  Le  canftrva  gclatinofa  I. ion. , dort 
on  a fait  un  batrachefi  trmum , n“.  J,  ofTroit  dansft 
fynonymie  une  grande  confulion  , félon  M.  Boty  3 
il  en  a pcéfenté  fept  vaiiétés.  Il  donne  â cette 
efpèce  le  nom  de  datrachcfptrma  ludibunda.  Lct 
variétés  font  : 

a.  Balrackofperma  (confufa)  ,rfrtyêo-/ityêj , ver- 
ticilUs  contigais , fabconfafis  , fuperne  (i  tnjerne  corn- 
prejps.  Bor.  I.  'c.  pag.  }ZO.  tab.  19.  fig.  3. 

g.  Bacrachofperma  (equinbxiali$),y<<yc«,  versi- 
cilits  apprvximatts  , g'oiefs , diftinSis,  Bor.  1.  C. 
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y.  Batrachofptrma  ( monilîformîs) , dtro-fafia  , 
Vtnictliis  cauVinùfài  , d'^hHis  ^fphénàs  , in  nimu- 
lii  confufo-comprtffis.  Bor.  c.  tab.  50,  fig.  i. 

Uatrackûfptrma  ( pulcherrima  ) , grifto  vioUr 
'4ta  f virticUiss  fphéficis,  dfjlaniiius  ^ in  cau/ihuj 
ramuiis  di^in^ts,  Bor.  1.  c.  tab.  40.  itg.  X- 

I.  Batrjckofptrma  ^ carrulcfcen^.  )•,  ramis  clonga-^ 
tii  , grticUibus  / vtrticiUis  tUgantiifime  ffluricif, 
Bory,  !.  c.  tab.  jc.  fig.  j.  — Dilicn.  tab.  7. 
fig-  4Î-? 

Batrachofptnna  , i*ntUo-\irrf:tns  , 

filjmentis  r^m.:^(fimis  , vtrticillts  approximaiis,  Bor. 
1.  r.  tab.  30  ng.  4. 

IJ.  Batrachofperma  ( Hagnalis)  , lutta  virtfttns  , 
Jtlamentis  crcjjis  , ramojîs  { vtrticilUs  difiinHis  , com- 
prejtjfiulis  t in  trunco  confufis,  Bor.  l.  ç.  tab.  30. 
fig.  J.  — Dillen,  ub.  8.  Hg.  44  , & ub.  7.  fig.  44. 

Chuta  katrachafpirma,  WeilT.  PluiC.  crypcbg. 
Icon. 

* Efficts  moins  connuts. 

* Batrachofrtrmnm  ( Tnyuriu  ) , trunco  elonguo, 
firnptici  , ramulît  pUifrrmikus  obttSo.  Occ.  gyno,*f. 
pag.  1 1.  — DucL  bflai , pig.  76.  lo  aquis  moii- 
tium. 

* Bairachofptrmum  ( hinntite»  ) , Juhgloio/um  , 
atro'viridc  fConJSxtu  enrnofo,  intùs  ^onaio.  üticand. 
Synopf.  pag.  1 1. 

Conprva  hsmatittt.  Rimond , Insd.  Ad  rupes 
. tiudidat  graniticas  Pyrenzorum. 

■ ♦ Batrachofpcrmam  f h^  mirpharricufrt),  fukg.'oko- 
fum  I lentis  magnitudint  ^ otro-viridt , cottnxtj  car 
, ttofo,  Jtnfo.  Oecand.  Synopf.  pag.  1 1.  lu  lapidibjs 
Oce.ni. 

B.\TSCHI.\.  Genre  de  plantes  dicoty!éd<-nes, 
d Seurs  complètes  , monopétalées  , de  la  famille 
des  botraginéei , qui  a de  grands  rapports  avec  les 
litkofpcrmum  (grémil),  & qui  comprend  des  her- 
bes exotiques  d l’Europe  , à fcuiiles  entières  , 
alternes  t les  fleurs  axillaires,  folitaiies. 

Le  cataâère  eflsntiel  de  ce  genre  eft  d’avoir  : 

Vti  calice  h cinq  découpures  profondes  ; une  corolle 
en  foucoupt  f le  tuke  environné , a fa  bafe  interne , 
fun  anneau  iariu  ; l'orifice  nu  ; les  femences  dures  , 
tuifanies, 

CARA^CTèRE  CÉNiRIQVE. 

Chaque  fleur  offre  : 

l".  Un  calice  divifè  profondément  en  cinq  dé- 
coupures droites,  linéaires , aigues. 

1*.  Une  corolle  monopétale  ■ régulière,  en  fou* 


BAT 

I coupe  i le  tube  droit , plus  long  qce  le  calice 
environné,  à fa  bafe  interne , d’un  anneau  baibu  i 
l'orifice  nu  -,  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes  ar- 
rondis. 

J®.  Cinq  étamines  renfermées  dans  le  tube  ; les 
filimons  prefque  nuis  ; les  anthères  ovales , re- 
druffées. 

4®.  Un  ervaire  libre  , arrondi , d quatre  lobes  , 
furmorué  d'tm  (lyle  capillaire,  de  la  longueur  des 
étamines } le  lligmate  fort  petit,  échancre,  d deU* 
lobes. 

Le  fruit  confiAe  en  quatre  femences  nues  an 
fond  >lu  cabce , dures , luifantes , fe’mblables  i 
celles  des  grénils. 

O'àfervations.  Ce  genre  n’efl  que  médiocrement 
diflingué  des  grémils,  8c  autoit  pu  y éne  reuni  t 
il  n'en  diffère  elTenticllement  que  par  l’anneau 
barbu  p’acè  d la  bafe  intérieutr  du  tube  de  la 
corolle , caraélère  trop  fotbic  pour  fervir  de  bafe 
à un  genre  paicicu'.ier.  ( l^oyeq  les  obfervatiuns  i 
la  fin  de  ce  genre.  } 

Espèces. 

I.  Batschia  de  Gmelln.  Batfchia  Gmeiini. 
Midi. 

B sfehia  caule , foli's  calicibifquc  ki  futis  ;folii$ 
eauhnts  oblongis , jloralihus  cvaiisf  ca/icibus  longés  ^ 
fuPünceolatis.  Michaux , Flor.  borcai.  Amer.  i. 
pag.  ijo. 

Batfchia  eatolin'ienfit.  Walth.  Flor.  carol.  pag. 
91.  — Gmel.  Syll.  Nat.  I.  pag  jij. 

Crtte  plante  a des  tiges  droites,  hériffées  de 
P .il»  tu  "es,  garnies  de  feuilles  alternes , Effiles  , 
t:è<. entières  , rudes  8f  velues  à leurs  deux  faces  i 
Celles  des  tiges  oblongiies  s les  florales  ovales, 
plus  courtes.  Les  fleurs  font  axillaires , foliiatrus, 
Gtuées  vers  le  haut  des  tige».  Les  calices  font  ru- 
des , hèiiffés  , ob’ongs  -,  les  découpures  lancéo- 
lées j la  corolle  .ff.'z  grande)  fon  limbe  prefque 
plane  , d cinq  lobes  aciondis. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  à laBafle- 
Caroliiie. 

a.  Batschia  blanchâtre.  Baifihia  estnefiens. 
Mich. 

Batfchia  caule  , foins  ptafcrîimqac  fimmisatUiH 
moUiler  candicaati^vi/lofijjimis  j foliés  omnibus  ob- 
longés  , caliiiius  brevijimis.  Mich.  Flor.  boteal. 
Amer.  1.  pag.  150.  tab.  14. 

Ses  tiges  font  droit  s , cylindriques,  blanchâ- 
tres, un  peu  velues,  gamtes  de  feuilles aberurs, 
fcfliles , linéaires,  obinngues  , très-entières , ob- 
tufes  d leurs  deux  extrémités  , toutes  de  même 
foime,  couvertes  de  poils  saotis  &c  blauchâtres. 
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très-nombreux  | Us  feuilles  (lorsies  plus  courtes , 
plus  velues;  Us  Beuts  axilia:res  > prelque  Ulfiies , 
fuitout  les  inférieures;  le  calice  une  fois  plus  cçurt 

3ue  U corolle , à cin^  ilivilions  profondes,  büpi- 
es , étroites , tiès-aijuès  j la  corolle  à cinq  lobes 
arrondis. 

Cctre  plante  croît  dans  l’Amérique  feptentrio- 
nale  , fui  les  collines  Oc  dans  les  loréts  de  Ten- 
n^flêe. 

O fiiviiiions.  Michaux  penfe  que  le  t'uhofptr- 
ma/M  9r  ttiutlt  de  I inné  devroit  être  rapporté  â 
ce  <tnre,  ou  plutôt  ne  forntir  qu'un  feul  genre 
d=s  deux  , Us  Mtjckia  n’ayiiu  point  de  caraûètes 
foffi(in>  pour  être  fcpares  des  grimils.  Ce  nom 
de  tjiJMa  a encore  été  employé  pour  d'autres 
genres. 

I®.  Thunberg  l'a  appliqué  i des  plantes  que 
Mutis  lui  avoit  envoyées  des  environs  de  Santa- 
Fé  ; il  en  a donné  le  cataSire  & U figure  dans  le 
cinquième  volume  Nouvraux  Aclts  a'Upfilf 
pag.  lao,  tib.  1.  Ce  grnre,  qui  tlt  dioiuiie,  a un 
petit  calice  à trois  feuilles,  & une  corolle  à trois 
pétales  coriaces , velus , rapprochés  dans  leur 
milieu  8r  rtflichis  en  dehors  vers  la  pointe.  Les 
fleurs  mâUs  ont  fis  étamines,  portées  fur  undil- 
que  central , dont  liois  llcrites  font  inférées  a fa 
circonférence , & alternes  avec  les  petales.  Les 
trois  aunes , fertiles,  partant  du  centre,  ont  leurs 
filarrtens  réunis  en  u pivot  anauUux  , qui  ell  cou- 
ronné par  les  trois  ar.ihércs.  Les  fleuis  fenitllts 
ont  iix  fliamens  lleriles , inférés  également  fur  un 
difque , fle  marqués  de  deux  taches  fur  leur  ex. 
trtmiié  élargie.  Leur  piltil  ell  coinpofe  de  trois 
ovairts  libres,  furmontes  chacun  d un  flyle  laté- 
ral, intérieur,  & d'un  lliamate  echancté  ; ils  de- 
viennent autant  Je  druf.es  coriaees,  alongés,  ve- 
lus, remplis  d'un  feul  noyau  o(I-UX,  1 moitié  bi- 
ioculiire.  La  graiivr,  p'iéeen  deux  , remplit  ainfi 
les  deux  demi-logeS,  fii>até.$  par  une  demi-cloi- 
fon.  t?eiiibryon  , rcnf.in.é  dans  un  périlpernic,  a 
une  raditule  inlétieure,  Sc  des  li.bes  également 
replies.  Ces  plantes  patoiff-nt  li^mufes , 8.’  font 
g i.npantes;  elles  ont  des  feuilles  ait. mes,  fim- 
ples  , Tnirqiiées  de  trois  nervures  à leur  l afe.  Les 
fleurs  font  petites  , p'acéts  au»  aiifedes  de»  feuil- 
les, difpolees  en  grapp.-s  lith.sdaiis  une  «fpèce, 
8r  en  epi  ferré  dans  ( autre. 

F.n  examinant  avec  atiention  ce  caraélère , 
dit  M.  de  JuHieu , on  retonnoît  fur-le-ehamp  que 
ce  genre  ap;iartieiit  d la  la  tùllc  d»s  nK-nifpermes, 
8c  de  plus  il  ell  probable  qne  c'eU  le  même  que 
l'aév'j  d 'Aubier , siont  c>  t au'tui  n'a  pas  alTcï 
déraillé  le  caraâèie.  »*  (Kusi^  MLNli.Ptn.MÉ  , 
n®.  19.) 

1®.  Vahl , dans  le  trolfième  volume  de  fon 
Sjmkat.  ior.  pag.  59,  tab.  56,  asoit  aiiffi  donné 
le  nom  de  iaifchia  i une  piante  legumlueufe  de 
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l'île  de  Ceilans  m.iis  ayant  eu  , avant  U publica- 
tion de  fon  travail , communication  du  genre  de 
Thuiibetg , il  a fublliiué  à ce  nom , dans  un  er- 
rata , celui  de  humtotdua  , fous  lequel  il  défigne 
la  plante  de  Ctfan  : d'où  il  réfulte  que  le  nom 
de  ijifchia  a été  donné  à trois  plantes  differentes. 
{yoye\  HUMBOIDIIA,  iufip/.) 

B ATT  A : nom  caraïbe  du  nopal  (c^Sat  opun- 
tia L.  ). 

BATTARÉE,  BATTAREA  ou  BATARREA. 
{ Koje^  Vesse-ioup.  ) Genre  de  plantes  de  la 
famille  des  champignons  , dont  il  a déjà  été  lait 
mention  à l'article  A'ESSt-lou?.  Son  carattère  eft 
d'avoir  une  double  valve  , d cù  fort  un  fupport 
terminé  par  un  chapeau  campinulé,  velu  , conte- 
nant une  pouilicrc  adhéienie  à des  filaniens.  Le 
ihapetiu  ell  tecouveit  d'une  pellicule  déchirée  , 
qui  patoic  être  une  portion  d une  des  valves,  il 
ne  comprend  qu'une  feule  elpèce. 

BATTI-SCHORIGENAM.  Rheed  . dans  fois 
Uorius  malah.  1,  pag.  7f  , tab.  40,  défigne  fous 
ce  nom  malalsare  une  elpèce  d'ortie  ( urtita  hw- 
ritfta  L.  ) qui  a quelques  japports  extérieurs  avec 
\t  fehori^nam  du  tnéme  lieu , cfpèce  de  iragia, 

BAUDRIER.  On  donne  ce  nom  , fur  tes  côtes 
de  la  mer,  aux  efpèces  de  faut  ou  vj«c,  tels  quo 
\e  fucat  fascharinat  L. , dont  le  feuillage,  Gmple, 
large,  membraneux  8c  très-long,  prefenie  à peu 
prés  la  forme  d'un  baudrier. 

BAVER.A  à feuilles  de  garance.  Bavtra  rabiot- 
du.  Andr. 

Bavera  foUit  venidllalit , fabfe£ilibtu  , ovtte- 
lanceolaiit  f foribas  fabfoiUartii  , axiliaribas.  ( N.  ) 
Andr.  Botan.  Repof.  pag.  8c  lab.  198. — Vent. 
Malm.  pag.  8c  tab.  96. 

Arbtifleau  Je  la  Nouvclle-Hollande , d'un  afpeâ 
très-agréable,  la  feule  efpèce  de  ce  genre  , i fleurs 
complètes  , polypétaléeS , régulières  , dont  la  fa- 
mil.e  natuttlle  ti'ell  pas  encore  déterminée. 

Le  caraâére  effemiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Va  ealie  perfîjljai , à fiait  découparei  ; autant  de 
pit-fei  inférée  fur  art  dfqae  qui  tntuure  t ovaire  ; des 
étamines  nombreafes  ; C vvaire  fibre deuxfiyfet  i une 
capfule  a deux  loges  ^ s'ouvrant  à fon  fommet  en  deux 
valves  hfdes. 

Si  s tiges , hautes  d'environ  trois  pieds , fe  divi- 
fent  en  rameaux  oppofés  , velus , articiilts  à leur 
bafe , garnis  de  feuilles  vsrricillées , au  nombre  de 
lix , infenées  trois  à trois  fur  un  tubercule  peu  ap- 
pan  ntt  ovah $, lancéolées , ttèv-ouvettes , recour- 
bées à l.ur  fommet,  aiguës,  prefque  fiflï'es,  gla- 
bres en  defitts , légèrement  pileufea  en  duloos , 
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dentées  1 leur  moitié  fiipérieure.  I.es  fleurs  font 
de  couleur  du  rôle,  pédonculées,  asilUires,  pref- 
que  l’olitaircs  , les  pédoncules  litiformes  , pubd- 
ters  , plus  longs  que  les  feuilles. 

Le  calice  efi  perOflant,  profondément  divifé  en 
fix  ou  liuit  découpures  lancéolées  , aiguës , den- 
tées , velues  e«  deffous  i Its  pétales  alternes  avec 
les divifions  du  calice,  ovales,  réfléchis,  traverfés 
par  une  ligne  blanche  , très-caducs;  les  étamines 
inlerées  fur  le  difque  qui  encoure  l'ovaire  , plus 
courtes  que  la  corolle;  les  anthères  vacillantes, 
ovales,  arrondies,  è quatre  filions,  s'ouvrant  laté- 
ralement; lovaire  libre,  globuleux,  très- velu;  les 
ftyles  plus  longs  que  les  étamines  ; les  lligmates 
obtus  : il  leur  fuccède  une  capfule  globuleufe,  co- 
riace, velue , recouverte  par  le  caiieç  ; les  femen- 
ces  nombreufes  , fort  petites  , brunes , ovales , 
clngrinées , attachées  à un  ; lacenta  de  moitié  plus 
enurt  que  la  capfule , dilaté  Sf  membraneux  fur  fes 
bords , coirefpoiidans  à ceux  des  divifions  de  cha- 
que valve,  & formant  U cloifon  ; le  pétifpetme 
charnu. 

Cette  plante  croît  aux  enviroiu  du  port  Jack- 
fon.  ■& 

Ce  genre  a été  dédié  pat  M.  Bancks  i MM. 
Hofbaver  frètes,  nés  en  Allemagne,  peintres  cé- 
lèbres en  hilloire  naturelle. 

BAUHINE.  Bjyhiflh.  Trois  efpèces  de  iauhi- 
nia  font  figurées  dans  les  ULfiraùotu  du  Ccarts  , 
tab.  jap;  favoir  : fig.  i , Baukinia  acuminata  , n®, 
10.  — Fig.  a,  Uuuhinîti  r'iifcfurts  f n''.  ta.  — Fig.  j, 
BauhinU  divarUaia , n°.  J.  Plnfieurs  belles  ef;>èces 
doivent  être  ajoutées  à ce  genre , telles  que  : 

IJ.  BaUhine  i petites  fleurs.  BatiKinia  parvi- 
fora.  Vahl. 

B,iuhinia  rjctmh  axilljrilits  urmiaaliiuf</ut , nu- 
taïuibuî  ; peialii  liaeahbut  ; IMi  fuliarum  rotuadj- 
tU , glairis.  v'ahl,  Symb.  j.  pag.  jj. 

Cette  plante  , irès-r.’pprochée  du  iauhinia  feai- 
dtns , en  diffère  en  ce  qu'elle  eft  dépourvue  de 
vrilles.  Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  aiiernes, 
pétiolées,  ovales,  en  coeur  , beaucoup  plus  peti- 
tes que  dans  le  ba'Ji':nia  flandcnt ,’  les  deux  lobes 
arrondis  , très-obtus  , point  acuminés  . glab'es  à 
leurs  deux  laces  ; les  fleurs  ficuéei  dans  l'ailfelle  des 
feuilles  fupérieures , dirpofées  en  grappes  pendan- 
tes; la  corolle  compofee  de  pétales  linéaires. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  ^ 


eordatls;  tobis  fimîûvatis.  ^ acutU , fubquadriiifrviis; 
ptttlis  lar.ttoUtii,  Jacq.  Kort.  Sebocobr.  I.  p.  J a. 
tab.  ICO. 

Bdahitiia  non  acuIcHa  ^ foUo  ampiiuri  & bicorne, 
PIuiii.  Gcn.  aj , & Icon.  44.  fig.  a. 

Bauhinia  folilt  bilobis  ; fpicii  laxh  , termlnoli- 
but.  Biovn , Jam.  aS6. 

Sennn  fpu/in  , aut  ofpaLtno  njfinis  arbor  JiliquofA^ 
foUit  Unit.  Sloan,  Jam.  ijo.  Hill.  i.  pag.  ji. 

Ses  liges  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  cylin- 
driques, cendrés,  garnis  de  feuilles  alternes,  pé- 
tiolëes,  éch,incrées  en  coeur  à leur  bafe  ; les  deux 
lol^s prolongés , i demi  ovales,  lancéolés,  pref- 
qu  aigus  , traverfés  pat  trois  à quatre  nervures 
longitudinales  ; glabres,  entiers  à leurs  bords  ; les 
fleurs  dirpofées  en" épis  lâches  i l'extrémité  des 
rameaux;  les  pétales  lancéolés;  les  fruits  glabres  , 
comprimés , lancéolés , à deux  valves , contenant 
pluficurs  femences. 

Cette  plante  croit  â Saint-Domingue.  T> 

i (.  Bauhine  pied  de  chèvre.  BtiJiiuia  pet  <4- 
prt.  Cavan. 

Bauhinia  caule  arboreo  f foliît  cordatit , glabrît  ; 
lobit  apice  divergeniibut , fioribut  raetmofit,  Cavan, 
Icon.  Rat.  j.  pag.  j.  tab,  404. 

Tige  haute  d'environ  douze  pieds , rameufe  , 
garnie  de  feuilles  glabres , un  peu  roides , en 
coeur , gjauques  en  delTous  , à deux  lobes'  pro- 
fonds , divergens,  trois  nervures  â chaque  lobe  ; 
une  petite  pointe  roide  entre  les  deux  lobes;  des 
Ilipules  très-petites.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
grappes  alternes,  termina'es;  les  pédicelles  épars , 
tortint  d’une  btailie  fubulée.  Le  calice  elf  obfong , 
à cinq  ;>ointes , s’ouvrant  latéralement  en  forme 
de  fpathe  réfléchie;  cinq  pétales  ovales,  ondulés 
à leur  limbe,  glabres  , d'un  rouge-pale  en  dgdans, 
Ccmemeux  Sc  blanchâtres  en  dehors  ; les  étamines 
diadeiphes  ; les  goufles  ajongées  , con.primées,  i 
deux  valves;  les  femences  ovales,  comprimées. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  d'Acapulco. 

I,  {Cavan.) 

16.  Bauhine  à larges  feuilles.  Bauhinia  taii- 
foliu.  Cavan. 

Bauhinia  caule  fruticofo  ,*  faiiit  cordatit , rotun~ 
dato  b\lobit ,-  jioribut  racemojit , glahrit.  Cavan.  Ic. 
Kai.  y.  pag.  4.  ub.  40/. 


14.  Bauhine  alongée.  Banhinin  pomSa,  Air. 

Bauhinia  fotiit  cordatit  { lobit  porreSit  , acutit  , 
irinerviit  ; peiatis  lanceolaeit.  Ait.  Hortî  Ke».  1. 
pag.  48.  — bVartp  , Prodr.  pag.  68. 

Bauhinia  forUmt  phiUdalfhit, /abdactntititp  foliit 


Remarquable  par  fes  larges  feuilles  en  coeur, 
arrondies,  tiaverfées  par  neuf  nervures,  à deux 
lobes  courts , xigus,  divergens,  cette  plante  l'elf 
encore  par  fes  fleurs  glabres,  en  grappes  tertiii- 
nales  & axillaires  ; les  pédicelles  nombreux  , ac- 
cosnpagnés  à lent  baie  d'une  btaâée  Isncéoléei  les 
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pétales  blancs,  glabres  & veinés i le  relie  comme 
dans  l'elpèce  précédeme. 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  T>  ( Cavjn.  ) 

17.  Bauhine  i feuilles  rondes.  Bauhinit  roiun- 
iifolia.  Cavan. 

Büufiinia  foiiis  alliants  ^ fthrotundis  y tohls  femi- 
orhicitUlh  , faiiùt  tamiKicfii  ; forihus  rMtmops. 
Cavan.  Icon.  Rar.  5.  pag.  5.  cab.  qc6. 

Ses  feuilles  , prcfqne  rondes  , font  tomenteu- 
f s en  dellous,  glabres  en  defliis,  à fept  nervures, 
à deux  lobes  ob;usj  les  pdiioles  pileux,  ainfi  que 
les  jeunes  rameaux } des  ilipu'es  courts  t)r  un  petit 
corps  dur,  épineux  à la  bafe  des  pétioles  ; les 
fleurs  difpolées  fur  deux  grappes  terminales  , ve- 
luesi  les  pétales  courts , petits,  d'un  rouge-clair, 
pileux,  ovales-oblongsi  leurs  onglets  capilUir.s, 
coiiientetix  , aloneés  t Tovaire  velu.  La  liuâilica- 
tion  efl  cel'e  du  n*.  1;.  ' 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale. I7  ( Cùvan.  ) 

iS.  Baussine  en  croiflant.  BauhiaU  Uaaria. 
Cavan. 

Baukinia  foiiis  gtairis , cordatis  ; lokis  fubrotan- 
dis  f foriios  raesmofis,  tomtntofis.  Cavan.  le.  Rar. 
f.  pag.  4-  tab.4C7. 

Elle  fe  rapproche  du  iauhinia  raetmofa.  Ses  ti- 
et  & Tes  rameaux  font  glabres  i les  feuilles  g a- 
res  , plus  larges  que  longues  , échancrées  en 
croilfam  à leur  bafe  , à dtux  lobes  arrondis!  les 
petiotes  bliformes,  renfles  à leurs  deux  extrémi- 
tés s les  fleurs  en  grappes  axilla'res!  les  onglets  des 
pétales  longs,  fliifoimes,  pileux.  La  fruâiflcatiun 
ell  celle  de  l'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croît  au  Mexique , dans  les  envi- 
rons d'Acapulco.  1> 

ip.  Bausiine  épineufe  Baithinla  fpiisofa. 

Bajhinia  ( pauleiia  aculeata  ) > cauU  frutisofo  , 
acutejio;  foiiis  o\aiis  , hiloiis  ; lobis  okujis  i f.ari- 
ius  gtminis , /«  rairmum  fo'.iofum  diffopiis.  Cavan 
Icon.  Rat.  (.  pag.  6.  ub.  410. 

Cette  efpéce  & la  fuivantc  forment,  dans  Ca- 
VanilLs,  un  genre  particulier,  qui  ne  diffère  des 
ijukinij  que  par  le  tube  du  calice  peinil.int  ti  tes 
étamines  monadelphes.  Ses  tiges  font  rameufes , 
bauies  d'environ  hait  i dix  pieds;  les  ramiaux 
oppofts  i l.-s  liiuulrs  remplacéts  par  deux  aigu  1- 
lons  oppofés  I les  feuillus  ovales  , à deux  lobes 
obtus } les  pétioles  courts  ; deux  fleurs  latérales  , 
pédicellécs , fur  un  pédoncule  commun , très- 
court  , accompagné  dé  btafteei.  Le  calice  efl  tii- 
bnlé,  grêle,  oblong,  à cinq  pointes  courtes  , en 
forme  d'aiêics,  s'ouvrant  cufuiie  en  cinq  décou- 
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pores  alongéei , réfléchies  1 les  pétales  très-étroits , 
d'un  jaune-rougeâtre  ; les  filamcns  rouges  , capil- 
laires i les  anthères  faillantes , bifides  à leur  bafe , 
mucronées  à leur  rommét  ; cinq  filamcns  plus 
courts , fouvent  (leriles. 

Cette  plante  croit  dans  le  voifinage  de  Panama. 
Ij  (Cuven.) 

10.  Bauhine  non  épineufe.  Baahinia  iatrmis, 
Cavan. 

Baukinia  inermis  , cault  arbonfetntt , foins  ose- 
lis,  /obis  oeuiis  {foriius  raccmojis  , itrminalibus.  — 
( Puttlttia  intrmis.)  Cavan.  Icon.  Hat.  f.  pag.  6. 
tab.  4C9. 

Ses  tiges  s’élèvent  â la  hauteur  de  doiixe  on 
quinze  pieds.  Les  rameaux  font  alternes,  fans  épi- 
nes ; les  feuilles  ova'es,  i deux  lobes  aigus,  di- 
vergens  ; vertes  en  dellus,  fertugineufes  en  def- 
fous , à neuf  nervures  ; les  iiipuîes  courtes , ai- 
gues ; les  fleurs  difpolées  en  grappes  terminales! 
les  pédicelles  cppoles , accompagnés  de  deux  pe- 
tites braélees  concaves,  aiguës.  Le  tube  du  calice 
ell  long  de  trois  ponces  , lillonné,  terminé  par 
cinq  pointes , s'ouvrant  enfuite  en  cinq  découpures 
re fléchies;  les  péiales  plus  coûtes  que  le  calice} 
les  anthères  faillantes,  à deux  loges  | les  goulTes 
longues  de  huit  pouces , â p.-ine  larges  de  trots 
lignes,  à pluficurs  femences  noirâtres  & luii'antes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  d' .Acapul- 
co. Ij  ( Cavaa.  ) 

11,  Bauhine  â larges  filiques.  Baukinia  laiiji- 
iiquu.  Cavan. 

Baukinia  cault  ffuticofo,  foliorum  lobis  aiutis  ^ 
Uguminiius  laiijimis,  Cavan.  Icon.  Rar.  f.  pag. 
tab.  qoé. 

Quoique  les  fleurs  de  cette  plante  n’aient  point 
été  cblervées , les  feuilles  8é  fes  fruits  la  placent 
dins  ce  genre.  Ses  tiges  fort  Couples,  raineiifes  , 
hautes  de  d>x  à douze  pieds  ; IcS  feuilles  alternes, 
ovaUs  , en  coear,  â deux  lobes  ptofoiids,  aigus , 
â onze  nervures  i les  fleurs  en  grappes  terminale?  j 
les  gouiïes  longues  d’un  dvtr.i-piid , larges  de  deux 
pouces,  comprimées,  inéga'ement  partagées  par 
la  future , qui  devient  décurrente,  eb  forme  d'une 
membrane  large  de  trois  lignes;  les  femences  lui- 
Tantes , ovales , comprimées. 

Cette  plante  croit  aux  îles  Philippines.fj  (Ov.) 

11.  Bauhine  à feuilles  rétufes.  Baukinia  rttufs. 

Baukinia  ramis  pttiolifqat  pa^efctntibus  , foiiis 
cordatis  lobit  brevibus  , rttufs  ,*  raetmis  urmina- 
tibus , ipmtnitifii  ; gcnitaiibus  txftnis.  (N.) 

I es  rameaux  font  cylindriques  , pubefeens  dans 
leur  jeuneflè } les  feuilles  élargies,  en  cœur  à Icw 
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bafe,  i deuï  lobes  peu  profonds,  divergens,  trêi- 
cbtus , coriaces , prefqae  glabres  à leurs  deux  fa- 
ces | les  fleurs  en  grappes  terminales,  droires  , 
toraenteufes  ; le  calice  velui  les  pétales  oblongs; 
les  tiiamens  tiès-faillans  j Tovaite  velu;  le  ftÿle 
long,  pubefcenc , recourbé.  Je  ne  connois  point 
les  iruits. 

Cette  plante  a été  cultivée  au  Jardin  de  Tria- 
non  en  1764.  fj  ( K./T  in  htri.  Juf.) 

a J.  BauiiinE  à grandes  fleurs.  Bauhinia  grandi' 
fora,  Juif. 

BauhmU  fotiis  lato-ovatis  , faiiùs  tomtnioft  { 
loïis  ainufs  f forihus  mjximis  , geminis  ,■  ramis  pu- 
btfetruiouj  J Jpinu  geminis,  ( N . } 

Cette  belle  efpice  , remarquable  par  Ces  gran- 
des fleurs,  par  lalargeurdts  pétales,  fe  rappioche 
du  bauhinid  jpinofa  {paUetia  Cav,  ).  Ses  rameaux 
font  cylindriques  , pubefeens  dans  leur  jeunelle  j 
les  feuilles  larges,  ovales,  en  coeur,  à deux  lobes 
courts,  arrondis,  obtus;  tomenteufes  en  delTous, 
à neuf  nervures  ; deux  épines  à leur  baie.  Les 
fleurs  font  latérales,  pédicellées,  géminées  à l’ex- 
ciémité  d'un  pédoncule 'commun.  Le  calice  eft 
tubulé,  pubefcenc  , ainfi  que  les  pédoncules  ; la 
corolle  tiès-grande  , longue  d'environ  trois  pou- 
ces; les  pétales  larges,  lancéolés,  d'un  blanc-jau- 
nâtre ; les  étamines  à peine  de  la  longueur  des 
pétales.  Les  fruits  n'ont  point  été  obfeivés. 

Cette  plante  a été  rapportée  du  Pérou  par  Dom- 
bcy.  I)  ( K.  /.  i«  heri.  JuJ'.) 

^14.  BAUiii.'tE  â grandes  feuilles.  Baukinia  ma- 
trophylla. 

Baukinia-  fotiis  profonde  hîlobaeis  , acuminaeis  , 
fuites  fulv.s;  lobis  quitupunerviis ; leguminious  tUip- 
ti.is  , mjrginulis,  ( N.  ) 

Cette  belle  plante  a des  tiges  & des  rameaux 
glabres;  des  leuil.es  alternes,  tort  amples,  lon- 
giicmem  pétiolées  , d'un  vert  foncé  de  luilaiit  en 
d.llus,  d’un  jaune-pâte  en  dclfous,  glabres  , ui- 
vifees , prefque  juiqu'â  leur  bafe  , en  >teux  grands 
loSes  ovales,  entiers,  aciimiriés,  à cinq  nervures. 
Je  n'ai  pas  vu  les  fleurs.  Les  goulfcs  font  compri- 
mées, longues  de  (rois  pouces  . fur  un  de  large, 
elliptiques,  rétrécies  â leurs  deux  extrénités,  â 
bordures  faillames , relevées  ; les  femeuccs  de  la 
grbflcut  d'un  haricot,  noires,  luifantes  , ovales. 

le  lieu  natal  de  cette  plante  n'tft  pas  bien 
connu.  M.  de  Juflicu  la  foupçonne  d'Ametique.f> 
( b',  f.  in  ktrb,  Juff.  j 

* Baukinia  ( candida  ) , yb/.ia  cordatis , fubtùs 
pubefeentîéus iobii  ovatis , obtufs calieibus  faperni 
dttenuatis  , tîongatis.  Ait.  Hort.  Kcv. 

b Baukinia  ( diphylla  ) , fotiis  iinaiis  ; foliaiis 
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inajvatiias  ^ obtufs  , quinqaenerviîs;  cirrho  fimptici , 
taterali.  5ym.  Iter  ad  regn.  Avam.  5.  Lond.  i8co. 
tab.  7.  In  Indià. 

BAUHINIA.  (roy<{  Bauhine.) 

BAUMGARTIA.  Mocnch.  ( Koyrf  Epibate- 
RtuM , Suppl. , auquel  ce  genre  patoît  devoir  être 
rapporté.  ) 

BAZ  ARA  : nom  arabe  de  la  pulicairp  {plantagm 
pfyllium  L.),  fuirant  Datechamp. 

BE.AUHARNOISE  à fruits  pendant.  Beauhar- 
noifa  fruclipendula.  fiuii  St  Pav. 

Btauharnoifia  fotiis  tanceotaso-ellipticis  p foribns 
ani  ternis,  terminalibus,  Ruii  8t  Pav.  Annal.  Muf. 
Hiil.  Nat.  Parif.  vol.  ii.pag.  7t. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  , â fleurs  com- 
plètes, irrégulières,  polypétalées.qui  fe  rappro- 
che de  la  famille  des  guttifércs , St  comprend  dei 
acbrilTeaux  exotiques  à l'Europe,  â feuil  es  oppo- 
fées  ; les  fleurs  terminales,  folitaires  ou  lernées. 

Le  caraâèie  elTemiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à deux  foliotes  ; une  corolle  a quatre 
pilâtes  ,-  des  anthères  nombreufes  , ftfUes  ,■  quatre 
fylesf  une  pomme  à quatre  femences, 

\ On  ne  connoîc  encore  qu'une  feule  efpèce  qui 
appatrienne  â ce  genre.  C'eft  un  arbtilTeau  haut 
de  dix-huit  â vingt  pieds  & plus.  Son  tronc  fe 
divife  en  rameaux  étalés  , oppofés , arriculés,  un 
peu  comprimés , garnis  de  feuilles  pétiolées  , op- 
pofees,  lancéolées,  elliptiques,  tiès  entières  , 
iuirantes , longues  d'environ  un  pouce  8t  demi  , 
larges  d'un  demi-pouce.  Les  fleurs  font  pédoncu- 
lêes  I terminales,  folitaires,  géminées  ou  temées, 
accompagnées,  à la  ba!é  des  pétioles,  de  deux 
briétées  ovales-lancéolées , caduques. 

Le  calice  eft  compofé  de  deux  folioles  ovales , 
concaves,  réfléchies . ca.luqiics  ; la  corolle  jau- 
nâ're , à quatre  pétales  ovales,  deux  extérieurs 
oppofés  , deux  intérieurs  beaucoup  plus  larges  ; 
les  étamines  nombreufes , inférées  fur  le  récep- 
tacli*  ; point  de  fliamens  ; les  anthères  felËles , li- 
néaires , réunies  à leur  bafe  par  un  anneau  très- 
court  , à deux  inges  , répandant  leur  pouftière  par 
deux  pures  latéraux.  L'ovaire  eft  libre , en  ova'e 
renverfé,  furmonté  de  quatre  II  vies  rapprochés  à 
leur  bafe  , puis  divergens;  les  Itigmates  (impies, 
obtus.  Le  (tuit  eft  une  pomme  lurbinéê , pen- 
dante, tevétue  d'une  écoice  coriace  , divifée  en 
quatre  loges  par  une  cloifon  ineinbraneufe,  con- 
tenant quatre  femences  jaunâtres. 

Cette  plante  croît  dans  fes  andes  du  Pitou, 

BECl  lION  : nom  tiré  du  grec,  que  l’on  a donné 

au 


Digitized  by  Google 


6oi 


BEF 


B E G 


tu  tulTiIate  I parce  qu'il  étoit  employé  contre  la 
loua  :d'oû  vient  le  nom  de pUnus  hsMquts ,àonaé 
i toutes  celles  qui  ont  la  même  propriété. 

BECKE.\  ««  BCECKEA.  (Koyrj  Tioncinï.  ) 

BECK.MANNIA.  Hoft.  (F'oyii  Al  piste, 
Suppl.  ) 

BED.éRINGItnom  arabe  de  la  mélilTe,  fuivani 
Daléchamp. 

BÉDÉGUAR  , erpèce  de  tumeur  ou  gale  che- 
velue , produite  fur  le  rofier  par  la  piqûre  d'un 
inleâe  du  genre  eynipi.  On  lui  a attribué  beau- 
coup de  vertus , qui  fe  réduilent  à la  qualité  af- 
tringente  propre  au  tuliei.- 

BEEDELSNOEREN  : nom  Armand  d'un  arbre 
nommé.,  fur  la  côte  malabare  , ijiera-ftmjiriivadi , 
fuivant  Rheed,  Hori.  matai.  4,  pag.  15,  tab.  17, 
que  Linné  a réuni  i fon  genre  eugenia  , fous  le  nom 
atugittia  acuiangLla,  Bf  qui  doit  être  réuni  au  ft  a- 
vudium  Jull.  JAMBOSIER.n*.  J,  & SritA- 

,VADl,  Suppl.) 

BCESH.\.  On  nomme  ainfi  , fur  la  côte  mala- 
bare . une  efpéce  de  bambou  citée  par  Rheed , 
Bon.  malak.  ÿ,  pag.  1 19,  tab.  60. 

BEETKLIM  : nom  flamand  de  la  bafelle  , que 
l'on  mange  dans  l'Indc,  apprêtée  comme  l'epi- 
nard. 

BÉFARE  . BEFARIA  ou  plutôt  BEJARIA. 
Des  obfcrvations  faites  par  M.  Ventenat  fur  la 
(Iruâure  des  fruits  de  ce  genre , prouvent  évi- 
demment , lelon  lui , qu'il  appartient  à la  famille 
des  rofages.  Ce  même  favant  remarque  encore 
que  Vacunna  oklonga — ■ lanctolata  (Syll.  veget. 
rior.  peruv.  ),  qu'il  a obfervées  dans  l'herbier  de 
Dombey . fe  rapportent  au  genre  itfaria , & que 
même  ces  efpices  ne  différent  pas  des  ie/arU  tf- 
tuans  Sc  rejinofa  Linn.,  ainf  que  l'avoit  déjà  re- 
marqué M.  "Léu  (Annal,  de  fcienc.  nat.  vol.  j, 
pag.  1 f 1 ).  Ce  même  botaoifte , M.  Zéa  , difciple 
du  célébré  Mutis , a prévenu  qu'il  falloit  écrire 
itjaria  & non  itfaria.  Bejar,  ami  intime  de 
Mutis  ) étoit  profetfeur  de  botanique  à Cadix. 

A ces  obfervatioDS  nous  ajouterons  la  defetip- 
tion  d'une  nouvelle  efpéce  de  itjaria , découverte 
par  Michaux  dans  la  Floride  occidentale,  figurée 
par  Ventenat , cultivée  chez  Cels , de  graines 
rapportées  par  Bofe. 

}.  BiFARE  à grappes.  Bt/aria  raetmofa.  Vent. 

Btjaria  ftliis  fiffiHius  . lanctolatis  , ialtgerrimis  , 
utrinqu'e  gtairis  ,*  ratemis  ttrminaliius , corollh  tna- 
iualtiui.  Vent.  Hort.  Celf.  p».  8r  t|b.  { i. 

Botaniqut.  SuppUmtnt.  Tome  I, 


a.  Caale  ram'fqat  hifpidis. 

p.  Caule  ramifque  glairis. 

Btfaria  ( paniculata  ) , ramit  hifpidijftmit  ; foliit 
ovali-lanceolaiis , glairjj  f paaiçulà  fuiaphytld ^ 'mul. 
liford,  gluiiaofl.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  I. 
pag.  aSo.  tab.  16. 

Arbrifleau  élégant  > remarquable  par  fes  grandes 
& belles  fleurs.  Ses  tiges  font  droites . plus  ou 
moins  vifqueufes , hautes  de  trois  à quatre  pieds, 
hifpides,  quelquefois  glabres , rameufes  i les  feuil- 
les alternes,  prefque  felfiles,  perfiftantes,  rappro- 
chées , ovales-lancéolées  , tiès-entières  , aigues  , 
rétrécies , à leur  bafe  , en  un  pétiole  court  i gla- 
bres , luifantes  en  delTus  , plus  pales  en  deffous  , 
un  peu  pileufes  fut  leur  principale  nervure.  Les 
fleurs  font  d'un  blanc  légèrement  teint  de  pour- 
pre . dilpolées  eh  grappes  terminales  , point  axil- 
laires, ninples  ou  lameufcs  , pédicellées,  accom- 
pagnées de  braélées  trés-pctite.$  , lancéolées  i te 
calice  glabre,  très  couiti  la  corolle  à fept  petales 
un  peu  adhérens  à leur  bafe  , inégaux  , oblongs  , 
obtus , dilatés  vêts  leur  fonimet  i le  fligmate  en 
tète,  à fept  ftries.  Le  fruit  confille  en  une  caj  fuie 
globuleufe,de  la  grolfeur  d'un  pois,  avec  laquelle 
petfiflent  le  calice  & le  flyle  , divifée  en  fept  lo- 
ges , s'ouvtant  en  fept  valves;  les  cloifons  foi- 
mées  par  les  bords  remrans  des  valves  ; un  placenta 
central,  cylindrique,  dilaté,  & divifé  à fon  fommet 
en  lobes  qui  pénètrent  chacun  dans  une  loge  ; 
des  fcmences  nombreufes,  oblongues,  toulTeà- 
très , fort  menues. 

Cette  plante  croît  aux  lieux  fablonneux  . dans 
la  Floride.  T>  ( ^.  / Comm.  Bafe.  ) 

BEFARIA.  ( yoyti  Béfare.  ) 

BEFBASR.  Dans  les  (Euvtes  d’Avicenne  on 
trouve  fous  ce  nom  le  macis  de  la  mufeade , fui- 
vant  Clufius.  . 

BÉGONE.  Bégonia.  Ce  genre  a été  fiicreflive- 
menc  éclairci  & augmenté  par  Lhéricier  te  Dtyan- 
der,  te  les  efpéces  difliibuées  dans  un  ordre  nou- 
veau , ainfi  qu'il  fuit. 

Espèces. 

* Efpicts  pourvues  dt  tigt , i feuilles  en  eteur, 

I,  BécONE  luifante.  Bégonia  niiida.  Dryand. 

Bégonia  fruiieofa . ereÜi  .fôliis  glaienimis  , ina~ 
quatieer  eordaiis , oifolee'e  demaiit;  ea/ fais  ala  maxi- 
mâ  , fairoiundâ.  Dryand.  Ad.  Sol  Linn.  I ond.  1. 
pag.  159.  — Ait.  Hort.  Ktsr.  }.  pag.  jyi. 

Bégonia  (^oh\\<\'a2) , frutieefa  ,fi>His  oilique  eor- 
daiis  , earnofis  , gtaierrimis  ; fi  puits  iripiens,  I I er. 
Stirp.  pag.  95.  tab.  46.  {txeluf.  fynon.) — Lam. 
111.  Cen.  ub.  778. 

Cggg 
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Btgonia  ( minOT  ) , tuale  fmi!nfo  , mSo  ; fitUit 
àentatis  , g/airis  f ^orikus  panUulatÎJ>  icon* 
Rir.  }.  tib.  6i8,  & Coll«Â.  i.  pig-  116. 

Bégonia  purpurea,  S»arti,  Prodr. 

Arbriflcau  dont  les  tiges  font  droites,  gislires, 
rameufes  , C)  lindriques  i les  feuilles  t:ès  glabres  , 
rer.virféts,  un  peu  charnues,  d'un  vett-tendte  , 
alternes  , pétioires , alTcz  grandes,  en  cœur  obii- 
q'ie,  aiguës,  prefqu'entièrcs  ou  bien  i dente- 
lures itrëgulières , arrondies,  fouveiit  peu  fenli- 
bles.  Les  Bruts  font  blanches,  difpofées  en  pani- 
cules  axillaires,  prtfqne  terminales,  longuement 
pétiolëes,  ptefque  divi'ées  par  dichotonaics  { cha- 
que Beur  pédice'léc,  accompagnée  de  deux  petites 
Ilipules  oppofées,  ovales  , aicucs,  en  forme  de 
carène;  quatre  pétales  obtus,  dont  deux  beaucoup 
plus  étroits  Se  un  peu  plus  courts  ; les  étamines 
lièS'Courtes  ; une  capfule  triangulaire,  furn)ontée 
par  les  pétales  perfilians,  à trois  loges;  lents  an- 
gles prolongés  en  ailes  membtaneufes,  l’une  d elles 
deux  fois  plus  grande  que  les  deux  autres,  toutes 
fe  fépaiant  en  deux  à rouvetture  des  valves;  Us 
cloifons  très-minces,  étroites,  oppofées  aux  val- 
ves ; les  feme nces  nombreufes , fort  petites , ptvf- 
que  globuleufes. 

' Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  , à 
U Jamaïque.  T?  ( è'./.  ) 

1.  B SC  ON  Z dichototne.  Bégonia  dlchoioma. 
Jicq. 

Bégonia  frjticofa  , ereâti , foiiis  înâ^uaiieer  cor- 
datij  f fàianguUtis  , denticulatii  , glahris  , Juhtiu  ad 
menas  futski'fuis  ; panicuià  dlchotomi  ; capfule  ata 
maximâ  , acutangutâ  ; reliquls  paratUlis  , aeutanga- 
lis.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  411. 

Bégonia  caule  frttiUofo , ercBisfcuto  ; fotiis  dénia- 
tis  ,Jairoiundls  ,faàe  glairis  , dorfo  hi’fueis  ; paai- 
culâ  dichotomâ  Jacq.  Icon.  Rat.  }.  tab.  éip,  & 
Colleâ.  }.  pag.  ifo. 

Ses  tiges  font  droites,  ligneufes,  garnies  de 
feuilles  alternes,  pétiolées,  plus  larges  que  lon- 
gues , échanctées  en  cœur  oblique  1 leur  bafe  , 
refque  rondes,  glabres  en  denus,  légérensent 
érillées  en  deflbus  le  long  de  leurs  veines,  den- 
ticulées  , prefqu'anguleufes  i leur  contour  ; les 
fleurs  difpofées  en  panicule  ; les  ramifications  di- 
chotomes  ; la  corolle  blanche  ; quatre  pétales , 
deux  plus  petits.  Le  fiuit  conlifte  en  une  capfule 
d trois  valves , i trois  loges . accompagnées  d'ai- 
les membraneufes , une  plus  grande  , élargie  d fa 
partie  fupérieure , rétrccteen  angle  aigu  d fa  bafe; 
lés  deux  autres  aÜes  parallèles. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Caracas, 
aux  lieux  humides,  fy 

q.BtcONZ  rénifurme.  R<]gsn;a  renifonait. 
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Bégonia  eaulefeene^  fotiis  renifirmifni , ang-.ta- 
lis  , démolis  ; capfule  atà  maseimd  , acuianguià;  re- 
tn^uis  parattetis , minimis-  Dryand.  AéL  Soc.  Lino* 
Lond.  I.  pag.  i6t.  tab.  14.  fig.  i 8c  a. 

Cette  efpèce , rapprochée  de  la  précédente , en 
diffère  par  les  tiges  bien  moins  élevées , charnues  , 
de  répaifleur  du  doigt;  par  fes  feuilles  rénifor- 
mes , plus  fortement  anguleufes , d dentelures 
plus  marquées  ; les  pétioles  de  la  longueur  du  dia- 
mètre des  feuilles.  Les  panicules  font  terminales  ; 
le  pédoncule  commun  , long  de  fix  d fept  pouces , 
foutenant  une  cime  d'abord  deux  fois,  puis  quatre 
foi}  dichorome  ; les  pédicelies  difpofés  en  om- 
belle ; les  fleurs  blancltes  ; quatre  p talcs  dans  les 
md'es . cinq  dans  les  femelles  ; les  llfles  v lus  ; la 
capfule  ovale,  trigone,  d angles  meml'raneuxs  les 
ailes  beaucoup  plus  petiK-s  que  dans  refpècc  pié- 
,cédente. 

Cette  plante  croît  dans  les  fentes  des  tochcit, 
au  Bréfil,  proche  Rio-Janeito.  ^ 

4.  Bécons  herbacée.  Bégonia  ermimta.  Lhérit. 

Bégonia  cautejctns  , fotiis  cordaiis  , acuminatis ^ 
ferrât: s ; capf-te  atd  maxirnd  ,Jal-alâ  f retiquss  obth 
leraiii.  DryataJ.  Aét.  Soc.  Linn.  Lond.  l.p.  16a. 

Btgonia  herhacea  , foiiis  fuheguotihms  , eordatis^ 
acuminatis  ^ citiuio-deiuaiis  , fupra  couaoto-ssfpeadi- 
eutaiit,  Lhertt.  Siirp.  pag.  97.  tab.  47. 

Ses  racines  font  tubéreufes  ; elles  produifent 
une  lige  droite , herbacée,  fimple , longue  de  fs 
à huit  pouces , garnie  de  leuiUes  alternes  . pétio- 
léts , en  cœur , g'-abres , acuminées,  prefqu'égalet 
aux  deux  c&tés  de  leur  bafe  , dentées  en  feie  i 
1 ur  contour  ; les  dentelures  ciliées  d leur  fom- 
inei  ; les  fleurs  terminales,  paniculéet  ; les  cap- 
lules  furmoutees  d une  aile  très-grande  ; les  deux 
autres  oblitérées. 

Cette  plante  croît  fur  les  pierres , d Madagaf* 
car,  le  long  des  luideaux.  Of. 

f,  Becone  crénelée.  Bégonia  emata.  Dryand. 

Bégonia  caulefeens  , fotiis  insujuatiter  cordasse , 
fssbroeundis , odtujis  , erenaio-dentatis  f capfulis  kito- 
eutariius.  Uryaiid.  -AéL  Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag. 
162.  tab.  14.  fig.  5. 

Ses  tiges font-garnies  de  feuilles  altertses , arron- 
dies , obtufes , echancrées  en  cœur,  d deux  lobes 
inégaux  , crénelées , déniées  à Ijur  contour.  Ses 
fleurs  font  n'un  rouge-pdie  ; les  mâles  compo&es 
de  quatie  pétales , deux  oppofés  plus  étroits  , d 
peine  plus  courts  ; cinq  pétaîss  dans  les  fleuts  fe- 
melles , trois  plus  étroits  ; un  ftyle  ; une  capfule  d 
deux  logés. 

Cette  plante  croît  fur  les  rochers , dans  les  Indes 
orientales , dans  file  Salfette  & proche  le  fart 
Vifloite.  (Dryand.) 
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€.  BicoMB  à fieuUlet  minces.  Bigania  tmuifoti». 
Dtyaod. 

Btgonia  eauUfcens  , foliii  in^aalittr  eeriatis , 
ovatis  , acutist  angtUaiit , ohfoUù  dentaiii;  caffutis 
iUocalariiiti.  Dr>'and.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lood.  t> 
pag.  lAi.  ub.  14.  fig.  4. 

Cette  plante  a des  tige»  droites,  gbbtes,  gar- 
nies de  feuilles  alccrnes , pétiolét»  , ovale»  . ai- 
gues, echancrées  en  coeur,  i deu»  lobe»  inégaux , 
anguleufe»  à leurs  bord»,  avec  des  dentelures  peu 
marquées.  Le»  Seurs  font  d'un  blanc -incarnat  avec 
de»  llrie»  rougeâtres  : dan»  le»  mâles , le»  deux  pé- 
tales extérieur»  ovales-arrondi» , obtus , prefqu’en 
coeur  â leur  bafe  i les  deux  intérieur»  ovale»-ob- 
longs,  un  peu  plus  petits,  â peine  obtus;  le»  fila- 
men»  courts,  très-nombreux,  tapptoch^  en  un 
cône  faillant  ; les  anthères  ovale» , redreflee»  ; cinq 
pétales  dan»  les  fleur»  fem.lles)  l intérieur  plu» 
petit  que  le»  autres  1 point  d'étamine»  > l'ovaire 
mucroné  ; trois  llyle»  glabre»;  le»  capfules  â deux 
loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  Ind»  orientales , à 
Java.  (Dryand.) 

7.  Bf.cone  ferrugineufe,  n*.  9.  Btgonia  firm- 
ginta.  Linn.  — Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lood.  i. 
pag.  lé).  — Smith,  Icon.  ioed.  pag.  8c  tab.  44. 

8.  BàcONE  élevée.  Btgonia  grandit.  Dryand. 

Btgonia  catJtfctnt  , Miit  inaqaa/iltr  cordatit  , 
angalaiii , ferrant  ; eapfala  alit  parùm  intqaaliiui. 
Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  1.  pag.  16). 

B^onia  ( obliqua)  , foliii  inafualittr  dtnticula- 
tit.  Tnanb.  Flor.  japon.  X)i.  — Bandes,  Icon. — 
Xoempf.  tab.  ao. 

Sjukaido.  Koempf.  Amoen.  exot.  888. 

Ses  tiges  font  haute» , droite»,  ligneiifes  , divi- 
fées  en  rameaux  alternes  , garnis  de  feuil|e»  pétio- 
lée»,  alterne»,  échancrée»  en  coeur  oblique  ; les 
lobes  inégaux  ; le  contour  de»  feuilles  anguleux , 
denté  en  feie  ; les  dentelures  inégales.  Les  ailes 
de»  capfules  ne  font  que  très  peu  inégales. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  J> 

9.  Bécone  à grandes  feuille»,  n*.  6.  Bemnij 
maeropkyila.  Lain.  — — Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn. 
Lond.  I.  pag.  164. 

Brgom'e  Ç grandi folia  ) , cault  fraticofo , trtSo  ; 
foliii  ferrant  , g/atrit  / forikas  panicalant,  Jacq. 

Colleâ.  1.  pag.  1X8. 

Bigoaia  olliqna.  Jacq.  Obferv.  I.  pag.  II. 

10.  Bégomi  tubéreufe , n®.  1.  Btgonia  taktrofa. 
Lam.  {Extùtf.  fynoti.  Lian.  5vpp/.)— Dryand.  Aâ. 
Soc.  Linn.  Lord.  1.  pag.  168. 
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U.  Bécone  à feuillM  rondes , n*.  7.  Brg9iiia 
r9tumdi/Qiia.  Lam.  — Dryand.  Aâ.  Soc.  Lin*^ 
Lond.  1.  pag.  169. 

Begoaia  , vat.  LinruSpcc.  Plant.  1498* 

* * Efp'tcts  pourvuts  de  tige  y feuilles  a demi  en 
caur  ^ l’un  des  deux  hues  oblitéri, 

II.  Bécone  ifoptère.  Bégonia  ifopteris.  Smith. 

Bégonia  eaulefeens  g foliis  glabns  , femicordatis  ^ 
okfoletk  dentaiis  ; capfuis  alis  fuhAqualibus  , paroh 
Ulis.  Diyand.  Aû.  Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag,  160. 
— Smith  * Icon.  ined.  pag.  & tab.  4}. 

Ses  tiges  font  droites  > glabres  , ftriées  > un  pw 
charnues } fe$  feuilles  ovales , lancéolées , aiguës  » 
i d^mi  en  cœur  i leur  bafe , inégales»  très-glabres  t 
ondulées , à peine  demiculées  » le»  pétioles  cowis  1 
la  panicule  lerminile  » dichotome  i les  braâees 
obiongues,  membrar^ufe»  * caduques  » les  fleurs 
miles  petites  J nombreufes  , à deux  pétales  c« 
coeur  * arrondis  i une  capfule  tuibinée , à trois  lo- 
ges» à trois  ailes  égales,  rabattues  i leurs  angles- 

Cette  plante  croît  à Java.  ( Smith.  ) 

IJ.  Bécone  i feuilles  aiguës.  Bégonia  ami- 
folia. 

Bégonia  taulefeens  , foliu  femicordatit , angalatit, 
dtnlaiit  ; capfala  ali  maximd  , oktafanpild  ; rtliqait 
acutangalii.  Dryxnd.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  I.pig. 
i6j  — S— ani , Flor.  Ind.  occid.  l.  pig.  994.  — 
Jicq.  Colleâ.  I.  pig.  111. 

Bégonia  purpurea.  S.artx , Prodr.  86. 

Actrit  fni8a  ktrka  anomafa  , fore  tetrapeta/a  , 
alko.  Sloan , Jam.  tab.  117.  fig.  i & a- 

Elle  s'élève  à la  hauteur  de  deux  pieds  fur  une 
tige  foible,  cylindrique,  articulée  , glabre  , peu 
tameufe , garnie  de  Luilles  petiol-es  , ovales-lan- 
céolées , acuminée» , à demi  i.n  cœur . inégales  à 
leur  bafe  , glabres  , dcmicuUes  ; les  fliyules  pe- 
tites , caduques  , lancéolées  ; les  fleurs  pjnicu- 
lées  ; les  pédoncules  rougeâtres  , plus  long»  que 
les  feuilles,  étalés,  diihoiome»  â leur  (ommet, 
fouienant  huit  â dix  flems  blanches,  munit»  do 
braâées  petites  , purpurines  ; quatre  pétales  iné- 
gaux dan»  les  fleur»  n âles,  cinq  dans  les  fenwlle»  ; 
l'ovaire  de  couleur  purpurine;  trois  llyle»  bifides; 
une  capfule  ovale  , â trois  angles  ; une  aile  très- 
grande  , â angle  obtus  ; le»  deux  autres  plus  pe- 
ties , aigues. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagne»  de  la  Ja- 
maïque, b 

14.  Béconb  acuminée.  Btgonia  acuminata, 
Dryand. 

Begoniet  tajdefettJ  , foliit  kifpidit , femûnrdniû  , 
Cggg  a 
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élumJnaiij , inâqualiitr  dintatU  ; eap/uU  aJJ  maai- 
mà  , oiinfangulâ;  rtliguii  aiuianguiit.  Drvind.  Aâ. 
Soc.  Linii.  Lond.  i.  pig.  166.  tab.  14.  fig.  j Sc  6. 

Scs  tiges  font  garnies  de  feuilles  Uncéolées , 
acuminiies,  inégalement  dentées , à demi  en  coeur 
à leur  bafe , n'ayant  preftjue  qu'un  feul  lobe.  Les 
fleurs  mâles  ont  quatre  petales , dont  deux  oppo- 
rés  , plus  petits.  Les  fleurs  femelles  en  ont  cinq, 
d-ux  plus  petits.  L'ovaire  tll  accompagné  i fa  bafe 
de  deux  braûées  finement  dentées,  une  fois  plus 
courtes!  les  tapfules  munies  de  trois  aiUs!  la  plus 
grande  à angle  obtus,  les  deux  autres  à angle 
aigu. 

, Cette  plante  croît  fur  les  montagnes,  i la  Ja- 
maïque. 1} 

If.  Bêcone  â tige  baflfe.  Bégonia  humitii, 
Diyand. 

■ Bégonia  eauUfcens , ereSa  , foliit  hifpidii , femi- 
cordaiii , du;Ucato  ferratU;  capfula  alij  rotuadatit , 
paràm  int^ualibue.  Oryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond. 
I.pag.  166.  ub.  ij.  — Alton,  Hort.  Ke».  j. 
P*g-  5fJ- 

Toute  cette  plante  eft  charnue  , tranfparente. 
Ses  tiges  font  cylindriques , tenfiees  à leurs  arti- 
culations , de  fix  â vingt-quatre  pouces  de  haut , 
rougeâtres  , ainfi  que  les  )>etioles  6c  les  pédon- 
cules i les  feuilles  ovales",  â demi  en  coeur  â leur 
bafe,  vertes,  hifpides  endeflus,  prefque  glabres, 
plus  pâles  en  deflbus  , â dentelures  inégales  & 
ciliées  , géminées,  à demi  ovales;  les  pédoncules 
longs , axillaires,  fouvent  dichotomes,  â plufieurs 
flnirs  pédiceliéesi  une  petite  braâée  ovale , ciliée 
à la  bafe  de  chaque  pédicelle  -,  la  corolle  blanche  i 

uatre  pétales  inégaux  dans  Us  fleurs  mâles  , cinq 

ans  les  femelles;  une  capfule  trigone,  â ailes  ar- 
rondies. 

Cette  plante  croit  â l'île  de  la  Trinité,  "h 
( Dryand.) 

lé.  Begone  velue , n*.  f . Bégonia  hirfuta.  Aubl. 
— Drjrand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  I.  pag.  167. 

* ♦ * Tigei  foarvaet  de  feuiUes  ovales  ou  oilongues. 

17.  Begone  â fleurs  violettes,  n“.  8.  Bégonia 
unici.  Linn.  — Oryand.  Aâ  Soc.  Linn.  Lond.  i. 
pag.  67.  — Smith  , Icon.  ined.  pag.  & tab.  4J. 

18.  BicoNE  â feuilles  d'orme.  Bégonia  ulmi- 
folia.  Willd. 

Bégonia  eaulcfcens , ereSa,  foliit  utrinqui  kifpidit, 
inaquatiser  oilongis  , duplicaio-dentaeit  ; capfula  alâ 
maximâ  , qeutanguld , reliquis  obiufangulis,  Willd. 
épec.  Plant.  4.  pag.  41S.  — Humb.  & BonpI. 

< Ses  tiges  font  droites,  ligneufcs,  garnies  de 
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feuilles  Velues  â leurs  deux  faces , inégalement 
oblongues  â leur  bafe , aiguës  â leur  fommet , lon- 
gues de  trois  pouces , inégalement  dentées , à den- 
telures aiguës.  Lts  capfulcs  portent  une  aile  tiès- 
grande,  rétrécies  en  angle  aigu  i fa  bafe  ; les  deux 
autres  plus  petites , â angles  obtus. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  l'Amérique 
méridionale  par  MM.  Mumboldt  6c  Bonpland.  b 

19.  Begone  liffe,  n®.  4.  Bégonia  glaira.  Aubl. 

Bégonia  f fcandens  ) , radicans  , foliis  ovasofué^ 
rotundis  , ohfolete  dentatis  ; capfula  alâ  maximâ  , 
ol/tufangald  i relquis  parallelis  , minimis.  Dryand. 
Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  I.  pag.  168.  — Sirartx , 
Prodr.  86,  & Plor.  Ind.  occident.  1.  pag.  99a.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  418. 

* » ♦ • Efpices  dépouniuet  de  tiges, 

10.  BÉCONE  naine.  Bégonia  nana.  Lhérit. 

Bégonia  acaulis  , foliis  lanceolatis  , fcapo  Jâiii~ 
fioro.  Oryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  I.pag.  169. 

Bégonia  acaulis  , foliis  aqualiius  , lanceclatis  i 
fcafo  fuoirifioro.  Lhéiit.  Stirp.  pag.  99.  tab.  48. 

Petite  plante , haute  â peine  de  quatre  â cinq 
pouces , pourvue  de  racines  charnues , arrondies , 
prefque  tubéreufes  , d'où  fortent  quelques  feuilles 

fiétiolées  , oblongues  , étroites , lancéolées,  éga- 
es,  acuminées , rétrécies  â leur  bafe,  glabres/ 
dentées  & ciliées  â leurs  bords.  De  leur  centre 
s'élève  une  hampe  grêle  , fimple , â peine  plus 
longue  que  les  feuilles , terminée  par  deux  ou 
trois  fleurs  pédonculées,  dont  une  femelle;  qua- 
tre pétales  inégaux  dans  les  fleurs  mâles  ; des  éta- 
mines nombreufes,  très  courtes,  conniventes  i 
leur  bafe  ; fix  pétales  irréguliers  dans  les  fleurs  fe- 
melles ; une  capfule  oblongue  , triangulaire  ; une 
des  ailes  beaucoup  plus  grande;  les  femeiKes  fort 
petites  , nombreufes , prefque  rondes. 

Cette  plante  croit  à Madagafcar , où  elle  a été 
déccuveite  par  Bruguière,  qi  ÇDefeript.  èLherii.) 

ZI.  Bécone  tendre.  Bégonia  tenera.  Dryand. 

Bégonia  acaulis  , foliis  inaquatiier  cordatit , fiori- 
ius  umkellttiis.  Dryand.  Aâ.  Soc.  Linn.  Lond.  i. 
pag.  169.  tab.  16. 

Toutes  les  feuiUes  font  radicales,  otbiculaires, 
aiguës , en  cceur , tendres , membraneufes , iné- 
galement dentées  ; les  lobes  inégaux  ; la  face  fu- 
périeure  parfemée  de  petites  glandes  à la  bafe  des 
veinules  ; les  pétioles  quelquefois  longs  d'un  pied, 
rouges,  prefque  glabres,  cylindriques;  les  ham- 
pes droites  .charnues;  des  flipules  radicales  ovales 
acuminées  ; les  fleurs  prefqu'en  ombelle  ; les 
édicelles  accompagnés  à leur  bafe  de  petites 
raâées  lancéolées,  uduques;  les  fleuis  blan- 
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che»  i les  fil mneiis  nombreux  , capilUtres , eonr.i- 
ven»  à leur  bife  i quatre  pétales  dans  les  fleurs 
irâles,  fix  dans  les  femelles)  une  capfule  tuibi- 
nee  , uigone , à trois  ailes  aiguës  à leur  loromet , 
inégales. 

Cette  plante  croît  à !‘ile  de  Ceilan.  ( Dryani.) 

II.  Bec  O NE  à deux  ailes.  B/fon/a  dipitra. 
Diyand. 

Btgonia  acautis  , foliii  iaïqaaVutr  cordaih  ; pt- 
duncu/is  dUhotomh  > capfaU  atà  'jni  maximâ  , a/- 
ttfâ  anguflâf  ttrtià  obfalctâ.  Dryand.  Adl.  Soc.  Linn. 
Lond.  l.pag.  170. 

Btgoniu  (capenfis),  acaatis , foliit  iniqaal.ttr  ^ 
dtniuuiailt.  Lirui.  f.  Suppl.  410.  j 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales , pétioléfs , 
ovales , inégalement  éthanctées  en  coeur  i leur 
bafe,  glabres  à kors  d:ux  faces. légèrement  den- 
ticulees  à leur  contour.  De  leur  centre  s'élève 
une  hampe  ou  pédoncule  droit . dichotome . muni 
de  quelques  fl.urs,  auxquelles  fuccède  une  cap- 
fule trigone , ovale  , garnie  feulement  de  deux 
ailes  , une  Itès-gramle  , l'autre  beaucoup  plus  pe- 
tite , étroite.  On  y remarque  l'apparence  d'une 
troifième  aile. 

_Cétie  plante  croît  fur  le  revers  des  montagnes , 
aux  lieux  ombragés,  i file  Joanna.  if 

2i-  BÈgone  à huit  pétales.  Btgonia  oBopcjU. 
Lhérit. 

Btgonia  aeauiis , foliis  cordatis  , quinqutlobis  ; 
ptduncuin  diihotomit,  Dryand.  Aâ.  Suc.  Linn. 
Lond.  1.  pag.  ryi. 

Btgonia  acaulit  , foliis  eordatis  , qainqatloiis  , 
insqualittr  dtniaiis  { foribns  maftulis  oilopctalis. 
Lhérit.  Stirp.  pag.  lOi. 

Cette  efjèce  efl  remarquable  par  fes  pétales 
égaux  , par.  fes  feuilles  grandes,  affei  femblables 
à'celles  de  la  vigne , toutes  radicales,  longuement 
pÇiiolées , aiguës,  en  coeur  , à cinq  lobes  obtus , 
prefque  glabres  , inégalement  dentées  ) les  pétio- 
les piibelcensi  la  hampe  droite,  pubefeente,  haute 
de  deux  pieds,  ttifiJe , prefque  ramifiée  en  co- 
rymbe;  les  fl.urs  pedicellées  j les  bradées  fefliles, 
oppofées,  caduques,  ovales,  échanctëes  ) Cx  à 
neuf  pétales . plus  louvent  huit  dans  les  fleurs 
mâles)  cinq  à Irx  dans  les  lemelles. 

Cette  plante  a été  découverte  au  Pérou  par 
Dombey.  ’ij. 

• Btgonia  (Rifahcci)  , eaultfitns , foliis  rrni- 
formibiis  t fubjnguUtis  g crenatis  j ptuolis  vtnifqut 
foliomm  fubtàs  hi'fiitis,  Willden.  Spec.  Plant.  4. 
P»8-  4'4- 

' Les  fruits  dé  cette  efpèce  n'ont  point  été  ob< 


B E H 60Ï 

fetvés.  Set  feuilles  teflcmblent  beaucoup  i celles 
du  btgonia  renijotmii  ; mais  elles  font  velues  fur 
leut  pétiole  de  fut  leurs  veines  a leur  lace  infé- 
rieure. Les  fleurs  font  prefque  dilpoiées  en  om- 
belle , munies, fur  leurs  pédrcelles  . de  dtux  brac- 
tées oppofées,  membraiieufes , aflei  grandes, 
ovales , acuminees. 

Son  lieu  naul  n'efl  pas  connu.  f> 

* Bégonia  ( cucullata  ) , cauitf.tns  , foliis  inaqua- 
litrr  cordatis  , dsntUaUtis  , glabris  , cucallalis  j cap- 
futa  ald  maximà  g acutangulâ  g reliquis  paralltlis. 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  414. 

Ses  liges  font  ligneufes  , pourvues  de  feuilles 
médiocrement  pétiolées  , oblongues  , en  coeur  1 
leur  bafe,  à lobes  inégaux,  glabres , concaves , 
denticules  1 les  ftipules  grandes , oblongues , den- 
tées , vertes,  point  membraneufes  ) quatre  péta- 
les , deux  oppni'és , plus  grands  . arrondis  ) deux 
autres  étroits,  lancéolés)  une  capfule  i trois  aileS) 
la  plus  grande  rétrécie  à fa  bafe  en  angle  aigu) 
les  deux  autres  plus  petites , égales , rétrécies  i 
leurs  deux  extrémités. 

Celte  plante  croît  au  Brélil.  fj  ( IVilld.  ) 

BîCONIA.  ( Poyf{  Begone.) 

BEGUIL  ; fruit  de  1a  grolTeur  d'une  pomma 
ordinaire  , mais  dont  la  chair  a la  couleur , le 
grain  Si  le  goflt  de  la  fraife.  ( Hifl.  airtg,  dts  voya- 
gts  g i g pag.  apa.)  L'arbre  qui  le  produit , cioit 
dans  les  bois  de  la  Sierra-Leona  , fur  les  côtes  oc- 
cidentales de  l'Afrique.  C'eft  peut-être  une  efpèce 
d’arboulier,  d'après  la  defetiption  imparfaite  du 
fruit. 

! BEHEN  blanc.  Les  Arabes  de’fignoiem  fous  le 
I nom  de  bthmtn  abiad  OU  btktn  blanc  , une  racine 
blanche  â l'intérieur  & â l'extérieur,  qui  avoir  une 
odeur  aromatique  & une  faveur  un  p.u  flipiique) 
ils  lui  actribunient  une  venu  tonique , Sc  celle 
d'augmenter  la  fécrétion  delà  femence. Elleétoit 
également  eflimée  chez  les  Petfes,  qui,  aprèi 
l'avoir  pilée,  la  mêloient,  certains  jours  de  fête, 
à leurs  alimens.  On  ne  la  trouve  prefque  plus  dans 
les  pharmacies,  Si  l'on  efl  incertain  fur  la  plante 
qui  la  fournit.  Toumefort  parait  croire  que  c'eft 
celle  qui  efl  connue  maintenant  des  botamlles  fous 
le  nom  de  ceniaurca  behen.  1'  ne  faut  pas  la  con- 
fondre avec  le  behen  blanc  des  environs  de  Paris 
( cucubalus  behen  Linn.  ) , qui  n'eft  pas  employé  en 
médecine,  {doff.) 

Behen  rouge.  C'eft  une  racine  nommée,  par  les 
Arabes,  bihmen  ackmar , que  l'on  apporte  de  U 
Syrie  Se  du  mont  Liban  , coupée  par  tranches 
tompaâr-s  , d'un  rouge-noir,  regardée  comme 
adringente  A'  tonique  , employée  autrefois  pour 
aitétet  les  bémurragies  fle  le  coûts  de  ventre.  Oa 
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a dit,  mais  fans  pnuvoir  l'aSirmci,  qu'elie  appar- 
K'OO^t  au  fijùct  timonium  Linn.  , que  quelques 
auteurs  noTimoient , pour  cette  raifoti , hhtn  nt- 
imm , Si  qui  participe  un  peu  des  oiémes  proprié- 
tés. (7a/) 

BEl.^HALALEN , HAIALHAÎ.F.7.  : noms  ara- 
bes de  la  joubarbe  ordinaire  (Jimpemvinn  teâvrum 
Linn.  ) , [clou  Dalechanip. 

BEID-EL-OSS.AR,  BEIDELSAR  : plante  d'É- 
gypte , de  la  iamille  des  apocinées , rapportée  au 
genre  üfclifiadt , Sc  que  l’on  croit  être  VaJeUpiuj 
procira  Ait.;  elle  croit  abondamment  fur  les  bords 
du  Nil,  8f  s'élève  à la-hauceur  de  deux  coudées, 
au  rapport  de  Prolper  Alpin.  Les  Éjyptiens  em- 
ploient en  guife  d'amadou  les  poils  foyeux  qui 
couronnent  Tes  grainesj  ils  en  gainilTent  aufli  leur 
lit,  comme  d'une  efpècede  duvet.  L'emplâtre  faite 
avec  les  feuilles  pilées  de  la  plante  ell  bonne  dans  lés 
tumeurs  froides.  Son  fiic  laiteux  , appliqué  fur  les 
cuirs,  procure  le  moyen  d'enlever  facilement  leurs 
poils.  On  dit  encore  qu'il  peut  être  mis  en  ulage 
pour  ronger  les  boutons  galeux  ou  vénériens.  Si 
qu'on  fe  fett  aufli  de  la  plante  contre  la  fièvre. 

Vf) 

BEJARIA.  ( Voyci  Befaria.) 

BEJUCO.  Hippoeratca.  Ce  genre , affilié  â la 
famille  des  érabl.s  , voifin  de  celle  des  inalpi- 
ghies,  offre  pour  caraètère  effentiel': 

Un  calice  à cinq  Jivifioni  ; cinq  pitalet  ; trois  ita- 
minei  I un  fiylc  ; trois  ej'fu/es  comprimées  , i deux 
ralves  en  caréné  ; des  femences  ailées  dlun  feul  cité. 

Espaces. 

1.  Beiuco  grimpant,  n*.  l.  Hippocraiea  fean- 
dens.  Jacq. 

Hippocratea  (obcnrdata)  ,foliis  ovato-lanceola- 
ùi , ferroiis  ; capfutis  ohcordjtis.  Lam.  111.  Gen.  i . 
p.  100.  n“.  4a5.  tab.  a8.  fig.  i.  — Swartx , Prodr. 

1 7 , Sc  Obferv.  pag.  a8.  ( Exclu/.  Ftum.  fynon.  ) 

1.  Bejuco  ovale.  H'ppocratsa  ovata.  Lam. 

Hippocratea  frliis  ovaliias  , Icviter  dentatis  ; cap. 
fmlis  ovatis,  insegerrimis.  Lam.  III.  i.  o°.  4 ay.  tab.  1?. 
fig.  a. 

Coà  feandens , fruUu  trigemino  ,fuàrotundo.  Plum. 
Gen.  8 . 8c  Icun.  88. 

Hippotrjtea  volubilis  , var.  g. 

Cette  plante , confondue  d'abord  avec  la  pré- 
cédente, doit  en  être  féparée  , 8c  former  une  ef- 
pèce  patticulière , principalement  diliinguée  par 
lès  capfules  ovales,  obtufes,  elliptiques,  point 
éuiuucrrss  â leux  fotnniet.  Les  feuilles  funt  ovales 


, 8c  non  lancéolées , épaiffes,  coriaces , gUbtes  à 
leurs  deux  faces,  plus  pâles,  prelque  glauques  en 
deffbus,  à peine  aigues,  â dentelures  obtufes , peu 
marquées.  Les  fleurs  font  iiès-peiiies , nombteu- 
fes,  les  unes  pédice'lées,  d'autres  ptef-iuefcHiUs, 
dilpofées  en  panicules  axillaires,  amples,  étalétsi 
les  ramifications  tiès-ouvettes,  bifurquées , furtout 
les  iidérieuresi  les  pédoncules  glabres,  un  peu 
anguleux  t les  tiges  grimpantes. 

Cette  plante  croît  dans  l'.Amérique  méridio- 
nale 1 elle  a été  recueillie  par  M.  Ledru  â Potco- 
Ricco.  J)  Comm.  Ledru.  y 

;.  Bejuco  multiflore.  Hippocratea  muleifiort. 
Lam. 

Hippocratea  fotiss  lato-ovaliius  , levihus  ^ iate- 
gerrimisi  cymis  creirit , multijloris.  Lam.  Itlullr.  I. 
pag.  loi.  u°.  418.  * 

g.  ? Hippocratea  { ccnDOfi  ) , panieuhs  eomp/s  y 
pedunculis  multi/Ms , copillarihus  ,*  foliis  ovatis  , 
acuminatis , iniegris.  Swartz,  Prodr.  17,  8c  Flor. 
Ind.  occid.  1.  pag.  77, 

Coa  fcandtns  fruSa  ampligimo  , fingulari.  Pluns. 
Icon.  77.  tab.  88.  fig.  A.  B.  . 

Il  ell  ttès-piobable  que  la  plante  de  M.  de  La- 
marck  8t  celle  de  Svrartx  appartiennent  â la  même 
efpèce.  C'en  un  arbriffeau  dont  les  tiges  fe  divi- 
fent  en  rameaux  glabres,  cylindriques , garnis  de 
feuilles  oppofées,  médiocrement  pétiolées,  affex 
larges  , ovales,  très- entières  , glabres  , lifles  1 
leurs  deux  faces,  un  peu  aiguèt,  quelquefois  acu- 
■ninées.  Les  fleurs  font  difpoiées  en  panicules 
axillaires  , touffues , très- ramifiées  1 les  ram  fica- 
tioos  temiinées  en  cimes  i les  pédoncules  glabres  ; 
les  pédicelles  capillaires  i les  capfules  grandes  , 
fouvent  folitaites. 

Cette  plante  croît  â Cayenue  8c  â la  Nouvelle- 
Efpagne.  I,  (f'./i) 

4.  BsJUCO  tu  le.  Hippocrasea  afperj.  Lam. 

Hippocratea  foUis  ovatis  , fubintegerrimis , g/ad 
iris.fiiiiùs  venojls  , afperis.  Lâm.  111.  1.  pag.  loi, 
11°.  419. 

Deux  caraâères  principaux  diflinguent  fuffifam- 
ment  celte  efpèce  des  précédentes  8c  des  fui- 
vantes  ; i*.  fes  fleurs  beaucoup  plus  grandes  que 
dans  toutes  tes  autres  efpèces  i a*,  fes  feuilles 
rudes  â leur  face  inférieure  { elles  font  d'ailleurs 
ovales,  oppofées, pétiolées,  glabres  à leur  face 
fupérieure,  traversées  eu  dellous  par  des  veines 
feiilibles , prefqu'entières  â leurs  bords.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  panicules  axitUires. 

Cette  plante  croît  â l'üe  de  Cayenne,  od  elle  a 
été  recueillie  pat  M.  Richard,  fj  (K./) 

j.  BuuCO  du  Sénégal.  Hippoiratea  fenegaUnfs, 
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HlpfoinUt  folJu  ovtiis , Itviitr  Jtitltiis  ; rama-  ' 
iis  punBtttis  , foriias  vsrtisti/aiis,  Lanit  lllulir.  i. 
I^g.  101.  n*.  4JO.  ] 

0.  H ppocraua  ( iradagarcarienfij  ) , fotiis  <m«- 
lis , acaiis  , nitiJis  , fuhinicgtrrimis  ; ramuUs  Upra- 
fs,  foriias  vsrsUitlaiis.  Lam.  IILGÎm.  I-  pag.  lOl. 

Hippesraua  ( vcrticillata  ) , Jkriiau  vtnicUIaùs. 
Perf.  S]popr.  Plant  l.  pag.  40. 

l'ai  réuni  en  deux  planera , ainfî  que  l'a  fait 
M.  Peifaon,  leur  ayant  trouvé  dea  caraâires  qui 
ne  permettent  guère  de  les  tenir  féparées  ,au  moins 
«ooune  eipères.  Les  tiges  font  glaores  , cyl  nJri- 
uea  , ramriirts  ) les  rameau  alterBCa , ponétués 
ans  la  variété  m,  cKargèSt  dans  la  plante  a,  de 
tubercules  ovales  , un  peu  comprimes , garnis  de 
feui'Ies  oppofées , médiocrement  péliolées , ova- 
les . plus  ou  moins  aiguës  , à peine  deniiculées  i 
leur  contour , glabres  1 leuit  deux  faces , luifantes 
en  dtflüs  , plus  plies  en  deflbus.  Les  lleun  font 
petites  , réunies . dans  l'aiflelle  des  feuilles  , en 
paquets  verticillés  { les  pédoncules  prefque  fim- 
ples , inégaux , courts , capillaires. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  8c  1 1 île  de  Ma- 
dagafear.  b ( /•  ) 

C.  Bejuco  vert.  Hippacratsa  virlsUs,  Ruiz  Sc 
Pavon. 

Hippoerstte  feandsas , corymhis  dickotomisf  fotiis 
avaiis  , oiiusi  aeamiaatis.  Ruiz  8c  Pav.  Flor.  per. 
I.  pag.  44.  tab.  74.  fig.  A. 

AibrUTeiu  grimpant , dont  les  tiges  font  gla- 
bres, rameufes,  hautes  de  quinze  1 dii-huit  pieds; 
les  feuilles  oppofées,  péiiolées,  étalées , un  peu 
coriaces , ovales , entières  ou  un  peu  dentees . 
acuminées,  luifantes  en  deffus  ; les  pétioles  courts, 
contournés  , canaliculés  ; les  fleurs  difpofées  en 
corymbes  dichotomes , axillaires  8c  terminant  ; 
Ses  péditelles  accompagnés  de  petiies  braâées 
ovales,  concaves,  aiguës;  les  fleurs  petites  8c 
jaunes  ; les  capfules  vertes,  longues  d'un  pouce. 

Cette  plante  croît  au  Pérou , dans  les  forêts  des 
Andes,  b ( (/  Pav.  ) 

* Hippoeratta  ( indica  ) , fotiis  süif  titis  , ohta- 
fiafeaiis , crsnutatis  ,*  corymiis  axitiaribus.  Willden. 
Spec.  Plant,  i.  pag.  195. 

Oifervatioai.  On  trouve  dans  la  Fto't  du  Pérou 
un  genre  ttès-voifin  des  hippoeratta , 8c  qui  doit 
peut-être  y être  réuni  : c'efl  Vanthodon  de  Ruiz  8c 
Pavon.  ( K ce  mot  dans  notre  SuppUment,  ) 

BEL  & BELA  , mots  de  la  langue  des  peuples 
de  la  côre  de  Malabar;  « ils  entrent,  dit  M.  Au- 
bert du  Petit-Th  -uars , dans  la  compofitinn  de 
plufieurs  noms  de  plantes  déctites  par  RheeJ 
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dant  fnn  Hortat  matsiaricts.  “ D ns  le  dial.âs 
d’<  il  cet  auteur  les  a empruntés , ces  mots  paroif- 
fent  être  une  épithète  qui  veut  dire  blanc.  Le  mot 
btlatta  a la  même  iignijicacion  ; ben  fetr  aufli  au 
même  ufage.  Ces  trois  mots  en  précèdcr.t  d‘at<* 
très  qui  font  en  quelque  forte  des  noms  généri- 
Uos,  8c  dénotent  ks  plantes  qui  fe  diilinguent 
es  autres  par  des  fleurs  blanches.  Quelques  ui.s 
des  noms  (iiivans  en  fournilTent  la  preuve. 

I.  Bel-adameoé.  Rheed,  dans  l’Horr.  matai. 
9,  pag.  119  , tab.  ^8  , a décrit  8c  figuré  fous  ce 
nom  une  belle  efpece  de  liCeron,  qui  rcflcmble  i 
celle  de  l'Ile-de-France,  que  M.  de  Lamarck  a 
fait  connoitre  fous  le  nom  de  liferon  à feuilles  de 
lUUul  (,convo 'valus  tiliaceusV,  mais  Celuî-CSeu  dit- 
fère  par  fes  fleurs,  qui  font  blanches  , ce  que  défi- 
gne  le  mot  de  bel , ^ui  entre  dans  la  compolition 
de  foi^nom.  Celui  A'adamiol , qui  le  fuit , dé- 
figne  , foit  d’autres  liferons , foit  le  munthau/U 
Linn. 

1.  Bs  LAHÉ  , BeiA-AYl.  Les  habitant  de  Ma- 
dagafear  donnent  ce  nom  i un  arbre  de  leur  pays , 
donc  ils  font  beaucoup  de  cas  1 caufe  de  fes  pro- 
priétés. Ce  mot  elt  compofé  de  be , qui  veut  dire 
grand  (le  iicar  des  Matais),  8c  de  tahé,  qui  veut 
dire  homme  ou  mâle.  Tout  ce  que  l'on  Lit  jufqu'à 
préfent  de  fes  caraâères  botaniques  , c'tll  qu'il  a 
des  feuillet  alternes  Se  trifoliées;  qu'il  efl  dioique, 
8c  que  fes  fleurs  mâles  ont  cinq  étamines  ; il  ne 
croit  qu'i  une  certaine  diflance  du  bord  de  la  mer, 
8c  dans  les  montagnes  , 1 une  affez  grande  éléva- 
tion. C'ell  11  que  les  habhans  vont  le  chercher 
pour  en  rapporter  l'écorce , dont  ils  font  beaucoup 
d'ufage  ,1a  regardant  comme  un  excellent  remède, 
opinion  fondée  fut  fa  faveur  très-amère  8c  mêlée 
d'un  peu  d'arome.  Cette  qualité  la  rend  propre  1 
un  ufage  qui  en  fait  faire  une  grande  confomma- 
tion  : il  conliile  i la  faire  infufer  dans  une  liqueur 
fermentée  que  l'on  tire  du  jus  de  la  canne  i fucte, 
8c  que  les  habitans  de  Madagafcar  nomment  cm- 
fera  , Se  ceux  de  l'lle-de-Ftance)hmgoiirt«.  Cette 
écorce  fait  le  même  rff.  t , dans  cette  boiflon , que 
le  houblon  dans  la  bière.  L'amertume  qu'elle  pro- 
cure , 8c  à laquelle  on  s'accoutume , la  rend  plus 
faine  : c'efl  pour  la  même  raifon  que  les  habitans 
de  Batavia  , au  rapport  de  Rumphius , mêlent  au 
même  fuc  de  canne  les  feuilles  8c  les  tiges  de  la 
momordique  balfamine  ( la  m'orgofs  de  l'Ile-de- 
France  ) , ufage  que  l'oD  devroit  imiter  dans  nos 
colonies  africaines. 

On  ne  peut  guère  douter  que  cette  écorce , 
examinée  avec  fein , ne  fe  trouvât  polTéder  des 
propriétés  précieufes  pour  la  médecine , dans  le 
genre  de  celifsdu  fimarouba  ou  du  quinquina,  aux- 

uels  on  l'a  comparée , 8c  dont  rnê.ne  on  lui  a 

onné  les  noms  : c'efl  ce  que  Mauduit  a cherché  à 
établir  en  publiant , dans  les  Mémoires  de  la  $a- 
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ciété  de  médecine , vol.  ; , pig.  ^£9  • les  obrervi- 
tiens  de  Soimetit.  Ce  favjtit  voyageur  en  avoir 
fait  ufige  lui -même  avec  fiiccfrs  dans  un  8ux  de 
fang  i il  lui  donne  le  nom  de  ttla-ayi.  C'eft  fous 
ce  mémo  nom  que  Muriai  a donné  le  précis  de  ce 
Wemoire  dans  le  fixiéme  volu  ne  de  fa  Afaorrr 
métiicaie  , pag.  177.  {Auh.  Pet.-Th.) 

BELAM-C.\ND.\.  ( Koyf{  Bele.vi-canda.) 

BEL.\-MOD.AGAM  : nom  donné  pat  les  h.ibi- 
tans  de  la  cote  malabare  à une  plante  de  leur  pays , 
que  Rlieed  a décrite  & figurée  dans  l'Ho.'t-a  ma- 
/uiuriciu  ,4,  p.  I ai , tab.  {9. Il  tft  aiféde  la  recon- 
noitre  pour -une  elpéce  du  genre  fstvola  Linn.  i 
mais  elle  paroit  différente  de  celles  connues  |uf- 
qu'i  ptefanr , principalement  parce  qu'elle  forme 
un  petit  arbre  & qu’elle  croi^dans  l'intérieur  des 
terres , au  lieu  que  les  autres , notamment  les 
-deux  décrites  &t  figurées,  l'une  en  .Amérique  par 
Plumier , la  fécondé  i .Ambnine  par  Kumphe  , 
ne  font  que  des  arbuffes  qui  bordent  le  rivage  de 
ta  mer.  (Auk.  Pct.-Tk.)  La  fécondé  plante  eft  le 
lohelia  latcait  ,Qxnn.  a,  pag.  119,  tab.  ay.* 

BF.L.\-POLA.  Rheed  a décrit  8c  figuré  fous  ce 
nom  ( Hart,  ma/ai jr.  a 1 1 , pag.  69 , tab.  ) y ) une 
plante  de  la  famille  des  orchidées,  qui  patoît  du 
même  gmre  natutel  que  l'angrec  écrit , n**.  a8 
( epidendrum  fcripturn  Lion.  ) { elle  croit  fur  la 
terre , dans  les  endroits  marécageux.  Ses  feuilles 
font  grandes,  p'iilTies  8c  nerveufes  .réunies  i la  bafe 
en  une  bulbe.  Les  fleurs  font  difpofées  en  un  épi 
ferré  8c  latétali  elles  font  blanchâtres  ; la  divifion 
ïnfietieuie  de  la  corolle  marquée  de  veines  pour- 
.pres.  Les  bulbes  de  cette  plante,  pilées  avec  du 
lU,  forment  un  liniment  propre  à hâter  la  matu- 
ration des  phlegmons,  des  tumeurs  ou  abcès.  C'efi 
un  ufage  auquel  on  emploie  alTea  généralement , 
dans  tous  Us  pays  , les  difléremes  efpèces  de  bul- 
bes. Uans  nos  climats,  c'ell  celui  pour  lequel  on 
fe  fect  le  plus  communément  du  lis  blanc.  Le  mot 
po/u,  dans  la  langue  de  Malabar  , défigne  plufieurs 
plantes  bulbeufes.  ( Aui.  Pet.-Th.  ), 

BEL.A-SCHOR A.  Suivant  Rheed  ( Hort.  maUh. 
,8,  pag.  8 , lab.  I ) , on  cultive  fous  ce  nom  , à la 
cote  de  .Malabar,  dans  cous  les  lacdins,  une  cucur- 
biiacée,  donc  la  pulpe , qui  ell  douce  , fe  mange 
coite  de  affaifonnée  comme  I.s  concombres  < elle 
eff  indre  dans  ta  faifon  des  laluies.  Il  paroii  que 
c’eff  une  variéié  de  la  calebalTe  ( cucuriiie  lagenaria 
Linn.)  , cultivée  pareillement  à l'IiC-de-France  , 
fous  le  nom  de  ealeiijfe  daace,  que  l'on  apprête  de 
la  mênr.e  manière  que  plufieurs  autres  cucurbita- 
cées  en  ufage  dans  cette  He  , tels  que  la  papangjit 
8c  les  paioUt , efDèces  de  courge. 

k ‘ 

BF.LEM-CANDA.  (Koyrj  MoréE.  n".  3.) 
C’sft  l'iarra  ekiaenjii  Linn. 
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BEL-F.RICU  ; nom  malabare  d'une  plante  de 
la  famille  des  apocinées , décrite  farj  figure  par 
Rh-ed  , Hort.  motak.  vol.  1 1 , pag.  y6.  VtrUu , i 
la  fuite  duquel  cette  plante  eff  rapportée  , eft  \'of- 
elepijj  giranuo  I.inn. 

BELICANA  : nom  languedocien  de  la  vigne 
fauvage.  » 

UELILLA  : nom  que  les  hibitans  de  li  côte 
nulabare  donnent  à un  bel  arbriffeau  de  leur  pays, 
disnt  Rheed  fait  mention,  Hon.moldk.  1.  p.  ay, 
tab.  18  : il  a de  tiès-grands  rapports  avec  le  Ba* 
UC  ARAS  ( vojtf  « mot),  fl  même  ce  n'eft  pas  la 
même  plante  î il  appartient  d la  famille  des  rubia- 
cées  i il  fe  diilingue  futcout  par  une  des  divifions 
de  Ton  calice  , qui  s'aIonge  '8c  s'étend  confidéra- 
blemenc , 8c  prend  la  forme  d'une  feuille  marquée 
de  cinq  nervures.  Rumphe  a regardé  cec  arbriffeau 
comme  le  même  que  fon  daun  putri  ou  foUam  pria- 
cipijft  ,Heib.  .Amb.  q,  pag.  1 1 1,  tab.  y 1.  Burmann 
a rapporté  l'un  8c  l'autre  comme  fynonymes  de 
fon  tnuffkada,  M.  de  Lamatck  les  laiffe  aufli  réu- 
nies en  fupprimanc  le  genre,  8c  reportant  au  gar- 
dénia f ette  (dame  de  Rheed , Rumpne  8c  Burmann. 
Vahl  8c  Willdenow  admettent  la  fynonymie , en 
laiffam  néanmoins  fubfifler  le  genre  muffeada. 
Adanfon  , dans  le  Supplément  i la  première  édi- 
tion de  l'Encyclopédie , regarde  les  trois  plantes 
comme  trois  efpèces  diffinéfes,  8c  fl  faut  avouer 
ue  l'on  ne  fera  affûté  de  l'identité  des  plantes 
gurées  par  Rheed  8c  Rumphe  que  lorrqu'elles 
auront  été  vérifiées  fur  les  lieux  ou  dans  les  her- 
biers. {Auk,  Pet.-Th.) 

BELIPATHÆGAS  : nom  que  l'on  donne  , 
dans  l'ile  deCeilan,  i l'hibi/cus  popuineus  Linn., 
cfpèce  de  ketmie. 

BELL.ADONE.  Atmpa.  Ce  genre  a fubi  tant  de 
tétormes,  qu'il  eft  prefque  dtiparu  en  entier.  Il 
eft  vrai  que  Linné  y avoit  introduit  quelques  ef- 
peces  qui  appartenoient  évidemment  à d'autres 
genres.  Ainn  l'atropa  ph\folodti  Linn. qui  eft 
Vattopa  dotarefolia  Thor.  Chl.  Land.  .74,  renvoyé 
aux phyfolispit  M. de  Lamatck, conllitue  le  genre 
nicondra  de  Grrtnet.  ( Koyrp  CoQUERET,  n®.  15, 
8c  Sjppl.)  LamanJragore  forme  un  genre  part.- 
culier  dans  Tournefoit,  Jufiieu,  Gxriner,  8cc. 
Scopoli  tait  un  genre  du  ôtlUdona.  Votropa  fola- 
nacea  Lino,  appartient  aux  morelles , 8cc.  Enfin  , 
MM.  Ruia  & Pavon  ont  établi  le  g<nre  faracha, 
très-voifin  des  atropa  , 8c  qui  poutroic  rigoureule- 
ment  y être  réuni.  ( k'oyei  Sakaijuiek.) 

W atropa  mandragora,  n®.  1,  Bull.  Hetb.  tab. 
iqy  8c  146  , var.  A , eft  le  mandragora  acaa/U. 
Gxrtn.  de  Fruâ.  8c  Sem.  1,  pag.  lyti,  tab.  13 , 
fig.  t.  — Blackv.  tab.  364. 

U atropa  keiludona  , B®.  1 , eft  figvré  dans  les 

Uiafirationt  , 
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Illufirttiens , ub.  114.  fig.  i.  — Bulliird  , Herb. 
tab.  19> 

h'atropa  pTocumitnsQ3y3X\,  (beliaHone  entichée, 

Itl.  1,  pag  11  ) a été  meacionnée  1 l'article  Sa- 
RAQuien,  n*.  4. 

Eiifin  , Vampa  fruitfceni , n*.  4,  cft  figuré  dans 
les  Htufir.  tab.  114,  fig.  1 , 8c  Ynttopa  aiko'tfctns 
Linn  (belladone  , n*.  g ) • ft  la  même  plante  que 
le  cefteeau  campanule  , n°.  6. 

On  trouve  dans  U Flort  du  Piroa  quelques  au- 
tres efpèces  i'atropa,  qui  font  fuite  aux  précé- 
dentes. 

p.  Bclladone  ombellée.  Atnpa  umhcUuta, 
Ruiz  & Pav. 

^tropa  cauU  fraiifciuit  ,folilt  aval! J cordai! fque, 
intfgerrimii  anguiattfque  ; fioriiua  umhttlans  , co- 
rollii  rtvotulia.  Flot,  ptruv.  1.  pag.  44.  tab.  l8l. 
fig.  a. 

Ses  tiges  font  glabres,  flixueufes,  ligneufes . 
hautes  de  quatre  pieds;  les  rameaux  diihotnmes  ) 
les  feuiihs  alternes,  fnütaires  ou  géminées,  ova- 
les, en  coeur  , riès-cmières  , les  inférieures  angu- 
leufes , légèrement  pubefeentes.  Les  pédoncules 
font  axillaires,  courts,  perulans  , foutenant  huit  1 
douze  fleurs  pédicellë.-s,  prefqu'en  ombelle.  Leur 
calice  ell  putefeent,  à cinq  découpures  profondes , 
aiguès  i la  corolle  jaune  ; le  tube  cylindrique , d'un 
pourpre-foncé;  la  limbe  i cinq  dtviiions  profon- 
des, rabaituts.  Le  fruit  confille  en  une  baie  blan- 
châtre , globuleufe , de  la  groHeur  d'un  pois. 

Cette  plante  croît  fut  les  collines,  aux  environs 
de  Lima,  f) 

6.  Belladone  biflore.  Atropa  iifora.  Ruiz  Sc 
Pavon. 

Airopa  caulc  fruiicofo  ,•  foUis  ovatii , aciitïj  , tn- 
tcgirrimii  ; pcduncuiis  tiporis  , fiamînibus  coiollâ 
longiorihui.  Flor.  peruv.  I.  tab.  181.  fig.  é. 

ArbriOeau  légèrement  pubefeenr , haut  de  deux 
pieds,  ayant  des  tiges  droites,  cylindriques  ; d s 
rameaux  penJans , légèrement  argiileux , garnis 
de  feuilles  ovales,  aiguës,  très-entières,  les  infé- 
rieures folitaires,  les  fupéticuris  géminces,  l'une 
un  peu  plus  grande.  f.es  fleurs  fort  latérales,  axil- 
laires; les  pédoncules  plus  courts  que  les  feuilles  , I 
terminés  par  deux  fleurs  pédicellées , intimées  ; le  | 
calice  légeremenr  pentagone  ; la  corolle  crois  fuis 
plus  longue  que  le  calice, un  peu  urcéolée,  tlriée, 
velue  en  dehors  ; le  tube  d'un  b'anc-verdâtre  ou 
de  pourpre;  le  limbe  d'un  j tune-vert,  â cinq  dé- 
coupures tedrelTées,  aiguës;  les  anthères  Tail- 
lantes, d'un  bleu-clair  ; le  lligmate  bleu , à deux 
loges;  les  baies  arrondies,  un  peu  comprimées,  i 
blanches  , de  la  groHeur  d'un  pois  ; les  fcmeoccs 
petites  8c  jaunâtres.  I 

Botanique.  SupfUment.  Tome  /. 
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Cette  plante  croît  dans  le  Pérou,  aux  lieux  hu- 
mides. T) 

7.  Belladone  bicolore.  Atropa  iicolor,  Ruiz 
Sc  Pavon. 

Atropa  eauie  fruticofo ,-  foliis  ovatij  , angulatis  , 
glairit  ; peduntulia  J - 4 jlorii.  Flot,  peruv.  1. 
P»S-  4f- 

Ses  tiges  font  ligneufes , hau'es  de  fix  â fept 
pieds , droites , tams  iifcs , cylindriques  ; les  ra- 
meaux anguleux  ; les  feuilles  ovales  , foliiaicet  8e 
géminées  , glabres , anguleiifes , arguës  ; les  pé- 
doncules asi  laires,  cylindriques,  foutenant  troii 
à quatre  fleurs  ; la  corolle  cubulcufe  , d'un  rouge- 
obfcur , verte  à Ton  limbe. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  ombragés,  ais 
Pérou. 

8.  Belladone  rude.  Atropa  afpera.  Ruiz  8e 
Pavon. 

Atropa  caule  kerbaceo  ,-  foliis  ovatts , geminis  , 
altcro  minort  ; floribus  folitariis , cernuit  ; corollis 
! fibdecempdti.  Flot,  peruv.  1.  pag.  4f. 

Plante  herbacée  , hérilTée  de  poils  rudes  , dont 
les  tiges  font  droites,  anguleufes,  hautes  de  deux 
pieds , dichotomes,  rameutes , garnies  de  feuilles 
géminées , pétiolées,  ovales-oblongues  8c  lancéo- 
lées , très-entières  , un  peu  finuées  à leurs  bords. 
Les  fleurs  font  folitaires,  pendantes,  axillaires  ou 
dans  la  bifurcation  des  rameaux  ; la  corolle  d'un 
bleu-jaunâtre , violette  dans  fon  centre  , campa- 
nuléc  , étalée  , prefqu'â  dix  découpures  , cinq 
alternes,  aiguës,  cinq  autres  échancrées.  les  fi  a- 
mens  font  velus  Sc  violets  ; les  baies  blanches , de 
la  gtolTeur  d'un  puis  ; les  femences  petites  , rouf- 
feâtres. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines . aux  environs 
de  Lima. 

9.  Belladone  barbue.  Atropa  arlftaia. 

Atropa  ( phyfalis  ariilata  ) , cauie  fruticofo  ; ftp- 
tiis  oblongts  , integris  , g/abris  ; ramis  , petiolit  pe- 
duncutifque  lattugino/is  p denticalis  iaultnis  atifatis, 
.\iton,  Hort.  KeW.  1.  pag.  244. 

Cette  efpèce  appartient  plutôt  aux  urrapu  qu'aux 
phyfalis.  C'ell  un  aibrilfeau  dont  les  rameaux  font 
cylindriques  , comprimés  , prefqu'angulcux  8c 
flêxueux  à leur  partie  fupérieure , revêtus  d'une 
écorce  ptcfque  fubéreufe , tomenteufe  , cendrée 
ou  un  p«u  jaunâtre.  Les  feuilles  font  alternes  ou 
géminées,  ovales-lancéolées  , eni'cres  , acumi- 
nées,  prcfque  glabres;  les  pétioles  pubefeens;  les 
fleurs  prefque  folitaires,  axillaires  ; les  pédniuules 
tomemeux , à peine  de  la  longueur  des  pétioles  ; 
les  dentsdu  calice  terminées  par  une  longue  pointe 
en  forme  d'aréte  ; 1a  corolle  jaunâtre  . eampa- 
Flhhli 
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nulëe  I r«  dëcoiipurcs  lancëoléej  , «uminëe*, 
iièi-aigucs  i les  baies  glubulcufes , munies , à Ituc 
baie,  du  calice  peififtam. 

Celte  plante  croît  aux  îles  Canaries.  On  la  cul- 
tive au  Jardin  d.s  Plantes  de  Paris.  T>  (K./.) 

10.  Belladone  de  Rothe.  Atropa  RjthU. 

Airopa  (umbelîaia),  lauie  ertdo  , hirijuo , 
hirtu  ; amhtttis  axiUtirièuf  , pedanculatis  ^ ctrnuit  ; 
ftoribms  ptUafîs  J fiiamtnih  bafi  barbath  ; foiiis  ova- 
tit , fiabfit  J pemlibus  gtminis.  Roth.  Catal.  a. 
P>g  a6. 

Cette  plante  a le  port  de  Vatropa  pro.-umbtnj 
Cav.  ou  atrora  p/icuia  Roth,  (vejeî  Sak  aql  ieii, 
R®.  4 ) i mais  fts  tiges  font  droites , herbacées , 
hérillecs,  garnit  s de  feuilles  | les  inférieures  (iin- 
pirs.  h s fuperi.ures  géminées,  ov.les,  très  en- 
tières , légèrement  hérillécs  de  poils  rudes.  I.es 
flei  ts  font  difpofees  en  ombelles  axillaires , pé- 
doiaculées , pendantes.  La  cotoll  .•  tll  plifl'ée  ; les 
füimtns  barbus  à leur  bafe.  Le  fruit  corlilU  en 
une  baie  glnl'Ukiire,  luiOnte  , d'un  noir-livide, 
marquée  de  quatre  ligne  s en  croix , divilée  en  deux 
loges. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n'ed  pas  connu. 

(fteiA.) 

EELLADONNA.  Ce  rom  eft  employé  par 
uelques  auteurs  pour  défigner  quelques  «rrapu  , 
ont  on  a fait  un  genre  paiticuliet  (voy<{  Bel- 
ladoke);  ilell  encore  appliqué,  febm  P.uitenst, 
au  foUnum  vtfptriilio  , plante  épineufe  des  Cana- 
ries , où  elle  tft  nommée  ptraumon.  Ses  feuilles 
font  en  cœur.  Scs  ft  uits  contiennciu  un  fuc  rouge , 
que  les  femmes  de  ces  îles  emploient  pour  fe  co- 
lorer les  joues  & fe  rendre  plus  agieables.  On 
trouve  aulii , dans  U famille  des  narcilles , l'omu- 
ryllis  bti/éaannj , nommée  btUadont  dans  les  jar- 
utm. 

BELLAN  : nom  arabe  de  la  pimprcne'tle  épi- 
neufe  {pourium  fpir.ofum  Lima,). 

BELL.\N  PATSIA  : nom  que  les  habitans  de 
la  côte  malabare  donnent  à une  plante  remarqua- 
ble, que  Kheed  a décrite  Sc  hguiée , Hon.  matub. 

1 1 , pag.  7 ) , tab.  qo.  Linné  t'a  rapportée  au  tyto- 
poilii,m  if  nuam.  Elle  fe  trouve  répandue  dans 
tous  les  paye  famés  entre  les  tropiques  i elle  a ete 
•igurée  pat  Plumier,  Plukenet  üc  Barmaim.  Adan- 
fon  , dans  le  Supplément  de  la  première  Encyclo- 
pédie, pretenj  que  ce  font  quitre  plantes  diftmc- 
les  , coiiti  nJncs  en  une  feiiie.  L'obleivaiion  de 
ces  plantes  d.ans  leur  pays  natal  nu  dans  les  hcr- 
laieis  pounoit  décider  cette  qu  (liop  ; car  les 
IgurcsSc  les  de  fcriptions  de  ces  auteurs  font  trop  1 
vaines  pour  rien  alT.oit  de  teitain  i ce  fujet. 
(AJ.Pft.-n.) 
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J BELLARDI.4  : nom  fubditué  par  Schiebèie  i 
reliai  de  ti»it.i«a,  employé  par  Aubier  pour  une 
plante  de  Cayenne  ( veyr^  Tontake)  .\llior.i 
donne  le  même  nom  à des  efpèces  de  rhinanthut , 
qu'il  détache  de  leur  genre  piiinjtif.  {Poyci  Co- 
tRETE.  ) 

BELLE-DAME.  Ce  nom  ed  donné  ù plufieiirs 
plantes,  telles  que  l'arroche  des  jardins  ( uir./ùx 
horunfis  Linn.),  la  belladone  ( airopa  ctlLiavi  na 
Linia.^  Sr  une  elpéce  d'amaiyllis  èiioi- 

lionna  Linn.  ). 

BELI.E  DE  NIMT.  On  nomme  ainfi  les  diffé- 
rentes efpèces  de  niélage  ( mirabilis  Liiui  ),  parce 
que  leurs  deurs,  lenetcment  oJeril.  rames , ne 
s'cpaiiouillent  qu'à  l'em.ée  de  la  nuit. 

BELLE  DE  VITRY.  C’ed  une  variété  du 
pécher , déaite  Si  figurée  pat  Duhamel  dans  fon 
Traité  du  arbrts  f-oiutrs  , vol.  I , p.  56,  tab.  1|. 
C'ell  l'amandiet-pêchcr. 

BELLERIS . BELLERECI.  C'td  un  des  mito- 
bclans  m.mioniiés  dans  les  divers  'Eraités  des  dro- 
gues , fous  le  nom  de  myroiolanus  hilUrica.  Gart- 
ner, qui  a examiné  l'intérieur  de  fi  gtaine  , la 
regaide  comme  une  véritable  efpècc  de  mirnbo- 
lan  , Si  croit  que  c'eft  la  nr.êmc  plante  que  le  lar.i 
des  .Ma'.abares  .figuré  dans  l'ixert.  fna.'iia.  4 , p.  a g, 
cab.  10. 

EELLIS.  il'oyti  Pâquerette.) 

BELLIS  , BELLIO.  On  trouve  fous  ce  rotn, 
i dans  Pline  Si  dans  d'autres  anciens  auteurs , non- 
fculemcnt  la  plante  fi  connue  fous  celui  de  pa^at- 
rsiii , mais  emore  plufuurs  efpèces  de  chtvian- 
ihèine  , & (uttout  la  matgueritc  ordinaire  (cA»y- 
fanihcmtim  Uuianthtmum  Linn.  ). 

BELLIUM.  Paquerolle.) 

BELLONIA.  (è%c{  Bellon.) 

I.  BELLON  i fi  uilles  tude-s.  Btllonia  afprra, 
Linn.  — Lam.  111.  tab.  149. — ivratix,  Pcodt.  41. 

1.  Bellon  épineux.  DtUonia  fpinofa.  îwartz. 

Bt  llonia  foiiis  rvJtis , anguluiis  , dsniaso^ferrasisf 
pidancülis  axtUaribus  , umfio  is.  Svaiix,  Pioar.  4L, 
de  Flot.  liid.  ocrid.  I.  pag.  j8l. 

ArbrilTeau  qui  s'élève  à la  hauteur  d'environ 
deux  pieds  , fut  une  tige  droite  , rameule , épi- 
ne ufe,  divifée  en  ramc.tux  oppofés,  roides,  gla- 
bres, étalés  i les  épines  oppolces  ou  aiicrnes , 
piquantes,  fragiles,  fetacées.  placées  entre  les 
feuilles,  pins  longues  que  les  pétioles i l.s  feuil- 
les médioctemsnt  péiiolees , oppofé.s  en  croix  . 
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orales  ou  oblongu^s*  angulcuCes  # un  peu  ten- 
tées , un  ptfu  ruUes  tn  litffüs  , bUnclutres  en 
dvHous,  langues  tVun  p^iuce  ; pluUcuts  autirs 
fcuiiits  heAucotiP  plus  p.tiics  railftl.e  o;s 
prenuèrcs  i lev  ncurs  petites  ^ Mjncluues , axil- 
laires J lo»tenu-s  pif  dvi  pedou^ul  s glabres,  r.)u- 
gcàcres,  oppofcs  aux  tcuiUest  le  calice  a cin*^  ue- 
c<>u}UKS  lancénlée»,  un  peu  velues,  pcrniiantes» 
la  corolle  prt  fiju'cn  mue,  i cinij  décmip-rts  pro* 
fondes.  fruit  confille  en  une  capfule  oblongue , 
aigue , pecite  , à pointe  recouibee , a une  loge  , i 
diux  vaiv-Si  un  retepuc'e  longiuidinal,  oppo.e 
aux  CCI. s »ie  la  capTuleî  les  fetneaces  noinbr.uîes, 
füti  pctic«.s,  olb  n^ues,  acuminèes. 

Ctirc  plante  croît  dans  les  foiêts,  a Saint-Do- 
mingue, le  long  des  fleuves.  ]> 

BEI  O.  « Des  trois  plantes  dont  il  cft  fait  men- 
ton  dans  cet  atiicle,  les  deux  pren.ièrcs,  dit 
M.  dr  Jufbeu,  diltirguvespar  leur  écorce  grife 
ou  b’ançhâtre,  qui  1 s a fait  noTmm-r  ti/firef  ^e 
fieux  hUncs , prétenteni  de  plus  des  feuides  ai-ée$ 
fans  impaire  , une  Iruttiflcation  qui  paroit  Cire 
Celle  ue  la  famille  des  façonniers.  Lefpèce  à pv- 
tius  Euides , dont  !e  fru-t  ilt  gIobu'.eux  comme 
celui  d'un  mtlicocca , eft  peuï-etre  de  ce  genre 
f peut-être  aurti  le  pomttiu  pinnaia  de  Forllt-r  fe 
rjpp.>rie-t-ii  à la  même  fbnie  ) i ctUe  à teuilles 
lui  larges , qui  a un  fuie  triangulaire,  reflemble 
eaucoup  i un  cupania* 

O La  troiüèn’.e  , nommée  arbre  de  pieux  “e|’'  * 
cjufc  de  la  couleur  noiie  de  fon  ccorce  , eft  d'ail- 
leurs differente.  Ses  feuilles  font  alternes  & fim- 
ples.  Scs  fleurs  , en  petit  non  bre , font  difpolees 
en  grapp-.s.  Ses  fruits,  de  forma  ovoï  le  , a’.on- 
céc  , tcnfitmert,  fous  une  peau  mince  . quatre 
noyau*.  Ces  caraâéres  font  mluffitaas  pour  dé- 
terminer fon  genre  de  mêni»  fa  familie.  » 

BELOtUE  : nom  maUbare  fous  lequel  P.h'ed 
a fait  connoître , dans  fon  Hart.  maUb.  6 , pag.  77,  | 
tab.  4f,  une  plante  de  Ir  faitiide  tics  ntalvacêes  , ;| 
qui  a été  décrite  par  M.  de  Eamatck  foes  celui 
Juiaiifjn  a feuilles  de  peuplier  ( fda  popuifulia  ). 
Le  taïu-telaeie  du  même  ouvrage  ell  une  autre 
malvacée  , mais  du  genre  ketmie. 

BELOU  : nom  brachmine  du  etsvaUm  des  Mi- 
Libares,  le  même  que  le  beti  ou  belighas  de  fie  de 
Ceilan  , que  Linné  rappottoit  au  genre  crama  , 
fie  dont  M.Correaa  fait  un  nouveau  penre  fous 
le  nom  à'MgU,  8c  qu'il  réunit  à la  lair.i’.le  des 
orangers.  ( ÆüLÉ  & Tapiek,  n®.  p.) 

BELUTTA  : mot  employé  dans  la  compofuion 
de  ptuicurs  noms  de  platttct  de  la  côte  de  Ma'a- 
bar  citées  par  Rhecd  dans  fon  Uu’tus  malabar.  Il 
aurôil  que  c‘tft  le  même  mot  que  iel  fie  ieta  , qui 
veut  dire  Uum-.  difliiigué  pat  une  letminailon  qui 


DEL  fin 

a Eilrcmem  une  fignifteation  piiuculiàte.  Par  un- 
changement  commun  a prtique  toutes  les  Lngucs, 
le  mène  m t dt-\i  nt.  dans  Certaines  occaliuns  , 
seîutta  Ces  obfcrvations  ft.nt  de  M.  du  Petit- 
Thouais,  aiuli  que  les  articles  fuivans.  dans  lef- 
quels  entre  le  mot  belaita. 

BELUTTA-ADEC  A-M  .ANJEN.  Suivant 
P h cd,  c'di  le  nom  nulabare  d une  plante  figurés 
Se  décrite  dans  l’Herr.  mj/aa.  10 , pig.  7f,  tab.  j8, 
qui  eii  le  paffe-velouts  argenté  {al. fia  margarita- 
cea  Linn.). 

BELUETA- AMEL-PODI  : nom  fous  lequel 
Rheef  a déciit  Sc  figuré,  dans  fon  Hart,  malabar. 

6,  pag.  8j , tab  qS  , un  atbulle  imctcffant,  mais 
dont  ii  a d mné  trop  peu  de  détails  pour  uu'on 
puifTe  le  daller  cotiveuablement.  11  a des  fleurs 
lémblables  à celles  du  jalmin , Sç  appartient  peut- 
être  à quelques  apociuets.  On  l'emploie  contre  la 
mof  ure  des  Erpeiisi  ce  que  déligne  le  mot  amel- 
ftsdt , qui,  dans  la  lanjue  de  la  côte  malabare, 
s'appliqua  i pldieurs  piantes  lépuiées  comme  fpé- 
cifiqms  contre  cts  terribles  accidens. 

BELUTTA-AREI-I.  Le*  luirofe  {neriam)  i 
fl  urs  blanches  ell  ainfi  nomme  fur  la  côte  mala- 
bate  , au  rapport  de  Rheed,  Ha  t.  malabar,  9, 
pag.  } , tab.  a.  L'efpèce  a fteuis  rôles  y elt  fous  le 
nom  d'artfr  ou  ifiuvaaa  areli. 

BELUTTA-KAK  A-KODI  ; nom  malabare  d'uno 
plante  rampante , de  la  famille  des  jpoemees , 
mentionnée  par  Rhecd  dans  Ion  Hart.  malaUar.  9, 
pag-  7.  “b.  f 8c  6.  qui  piroit  davoir  fe  lappoitcr 
au  genre  eehiics.  Elle  ell  reniarqu-bia  par  fes  tcuil- 
les  en  cœur , qui  ont  prés  d'un  pied  de  .üamètte. 

Ses  fliUts  font  giaiidcs,  talïembiees  en  corymbo 
tern.ina! , b.aiK  lies  au  moiiieut  de  leur  epanim  iTe- 
nwnt  i elbs  exhalent  alors  une  odeur  d.s  plus  loa- 
ves  , approehim  de  celles  du  girtfle.  En  vieillif- 
faut  elles  (aumllcnt , -V  '.eut  odeur  le  chance  en 
Celle  de  melon  bien  mih.  Us  follicules  qui  leur 
fuccèJent , font  auili  tias-grandes , Sc  contiennent 
des  giaincs  à aigrettes  fuy»  ules.  Le  mot  k.ka  kodi 
s'applique  à plufieurs  auties  plantes  de  la  même 
famille. 

BELUTTA-K  VNELLI  : nom  que  les  habitans 
de  la  côte  malabare  donnent  i un  aibte  Je  Icuc 
pays , hgute  dans  1 Hait,  malaaar,  j , tao.  10  , qui 
parait  appartenir  a la  familL-  des  my.tes.  On  le 
nomme  encore  ben  miavel  ÜC  poutsja  U.ifia  le  même 
lieu  i il  s'eleve  à une  hauteui  medUKic.  S-s  tcuil- 
Ls , qui  font  entières  8c  op,solë  s , ont  une  laveur 
fit  une  odeur  aromatiques,  oa  ■fleur  elt  compof.  e 
d'un  calice  adhétem,  à cinq  divilions,  JJc  d un 
grand  nombre  ct'éumiocs  qui  par. -ifl.i.t  avoir  été.,  ..- 
tecouvertes  pir  un  pétale  en  forme  d'np  ic.i'e., 
comme  dans  le  genre  talypiraïuhes.  Le  fruit  qui 
Hhhn  1 
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’enr  Turc^  le , eft  rouroriné  pT  les  div'lîons  du 

Al  , & cuiuitni  une  griine  arnrr.aiiiju  . Sts 
fcudlcî , réduites  en  poudre  , fc  prennent  dans 
du  hii  pour  ariécer  les  diarihécs. 

BELUTTA-MOnEl.A  MUCU  : nom  d'une 
plante  décrite  & figurée  par  Blieed  dans  1 Hj-iuj 
m,ilaiar.  lo,  pag.  1J9,  hg.  80.  Elle  piroit  devuir 
fe  rapporter  au  genre  roly$onum  (renonce),  d'au- 
tant que  le  nom  moiLla  mucu  eft  appliqué  à d’au- 
tres efpèces  Je  ce  gtnre , telles  oue  la  reno  réc 
bardue  & celle  d'OiK-nt , qui  font  te  model^-^acu 
& le  fchuvanna-modch^~mucu  des  Malabares  » mais 
on  n'a  point  etprimé  datrs  la  figure  Its  gaines  des 
feuilles  . qui  font  très  - leniarquables  dans  ce 
genie. 

BELUTTA-ONAPU.  Rheed  a décrit  8c  figuré, 
dans  Ton  Hort.  malabar.  9 , pag.  9p , fig.  f I , une 
plante  qui  eft  une  efpèce  de  balfamine  (impaiirns), 
ue  M.  de  Lamank  regarde  comme  une  v.iriété 
e celle  qu'il  nomme  balfamint  /afticalée.  St»  ef- 
pèces  du  même  genre,  décrites  & figurées  fous 
le  nom  coll  âif  i'oaapa , font  diftinguées  pir  un 
prénom  qui  exptime-leur  différence.  C'en  ainli 
que  cel'e  ci  eft  nommée  ktlutta,  parce  qu'elle  a 
les  fleurs  blanches. 

BELUTTA-POLA-TALY  : nom  fous  lequel 
Rheed  a fait  connoiire  ( Han.  malabir.  1 1 , p.  7J, 
tab.  {8  ) une  plante  bulbeufe  que  Linné  a rappor- 
tée au  crinum  aSaticam , donc  Gxrtnec  a fait  le 
genre  buibiat , fondé  fur  ce  oue  les  capfules  fe 
changent  en  bulbes  , comme  il  arriva  i quelques 
efpéccS  d'ail.  Elle  s'tft  naiuralifée  le  long  de  quel- 
ques ruilTeaux  de  l'ile- rie  - France.  Le  nom  de 
fola , qui  entre  dans  la  compofition  de  fon  nom 
malabare , fert  dans  cette  langue  à défigner  plu- 
fteurs  plantes  bulbeufcs.  ( .Amaryllis  , 
11®.  18 , Suppl.  ) 

BELUTTA-TSJAMPAKAM  : nom  malabare 
feus  lequel  Rheed  a fait  connoitre , dans  fon  Hon. 
malabar.  ) , pag.  £9,  tab.  , un  des  plus  beaux 
arbres  de  l'Inde.  Les  Brames  le  nomment  naga- 
lampo , te  les  habiians  de  Ceilan  naghat.  Outre  la 
beauté  de  fes  fleurs,  dont  les  Indiens  aiment  1 fe 
paiet  , il  eft  recommandable  par  fon  bois,  qui  eft 
de  la  plus  grande  dureté  : aulTi  les  Européens  lui 
ont-ils  donné  le  nom  de  bais  dt  fir,  Linné  en  a 
formé  un  genre  qu'il  a confacré  1 la  mémoire  du 
médecin  aiabe  Mefué  i il  ne  comprend  jufqu'i  pré- 
fenc  qu'une  feule  efpèce,  qui  eft  le  mr/wi  firrea. 
(yoyti  Nagas.) 

BELUTTA-TSJOHI-V  ALLI  : efpèce  de  ciÿas 
de  la  côte  de  Malabar  ((iffas  ptdata)  , remarqua- 
ble par  fa  grappe , donc  les  grains  font  blancs  ; ce 
qui  le  diftingue  du  cijfus  camofa , qui  eft  le  tsjori- 
\alli  du  mèiue  pays.  On  voit  la  delcription  de  ces 


plantes  dans  \'Hon.  malab.  vol.  7 , pag.  17  8c  19, 
tab.  9 8:  10.  ( f'oycf  AcHlT,n®‘.  10  8c  u.) 

BELVEDERE  : nom  vulgaire  d'une  efpèce" 
't  anféiine  ( tArnupoifum  feaparium  Linn.  ) , que 
l’on  cultive  dans  I.  s jardins  à taiife  de  fa  verdure 
agiéable  S:  de  l’élégance  de  fun  pottj  ce  qui  l'a 
fait  nommer  behtjirt  ou  btlU  à voir.  Eli  Italie, 
où  elle  croît  naturellement , on  en  fait  des  baUis. 
(f'oyej  Ansérinï,  n*.  17.) 

BELVISI.A.  Ce  genre  avoir  été  établi  par 
M.  Mirbïl  pour  pluueurs  efpèces  à'actofiieham  Sc 
quelques  autres  plantes,  dont  ta  fruéhfication  oc- 
cupe tout  l'efpace  entre  le  bord  de  h feuide  8c 
la  nervure  principale,  difpofée  en  lignes  de  l’un 
8c  de  l'autre  côté.  La  membrane  qui  la  recouvre , 
eft  attachée  fur  le  bord  de  lafcuiile,  8c  fe  détache 
du  côté  de  la  nervure  principale.  Les  acrojii.hum 
fpiçatam  — aujlrale  — dlgnatum  — Jtl  quojam  de 
Linné  faifoieni  partie  de  ce  çenre  ; il  étoit  con- 
facré à M.  Palifot  de  Beauvois.  ( Kuvf{  'Acros- 
TiQUt,  8c  les  reformes  établies  par  Svaitt.) 

BEM  03  BEN  : mot  employé,  fur  la  côte  mala- 
bare , par  fes  habitans , dans  U cuinpofiiion  de  plu- 
fieiirs  noms  de  plantes  de  leur  pays  ; il  veut  dite 
blanc.  « On  peut  remarquer , dit  M.  Aubert  du 
Petit-Thouats,  qu'il  exifte  dans  la  compofition 
des  mots  des  langues  du  Malabar  Sc  des  pays  ma- 
lais , la  même  différence  qu’entre  celles  du  midi 
de  l’Europe,  è commencer  par  la  France,  8c  celle 
du  nord  , en  y comprenant  l'Angleterre  : c'eft 
que,  dans  les  premières  , l'adjeéfif  précède  ordi- 
nairement le  fubftaniif , 8c  que  , dans  les  autres, 
c’eft  le  contraire.  On  en  trouve  la  preuve  dans  les 
noms  malabares  fuivans. 

BEM-CURINI.  Rheed, -Horr.  malab.  1.  p.  jj. 
tab.  It»  Nom  malabare  du  jujbicia  bttonica  Linn., 
carmantine  à fleurs  courtes. 

BEM  NOSI.  Rheed,  Hon.  malab.  2.  pag.  ly. 
tab.  I Z.  M.  de  Lamarc  k regarde  cette  plante  comme 
une  variété  du  gattiiier  1 trois  feuilles,  qui  elt  le 
nofi  des  Malabares. 

BEM-PAV  EL  : nom  malabare  fous  lequel  Rheed 
a décrit  8c  figuré , dans  fon  Hors,  malab.  8,  p. 
tab.  18,  une  plante  cucurbitacée , d racine  tubé- 
reufe.  La  petitefte  de  fes  fleurs  , qui  font  jaunes  , 
8c  fes  feuilles  découpées , peuvent  faire  préfumec 
qu'elle  appartient  au  genre  momordique. 

BEM-PUL  : nom  vulgaire  d’une  plante  de  l'île 
de  Ceilan , dont  Gatrtner  a décrit  le  fruit  fous  Je 
nom  de  sricapai  ^lylanieus , I.  pag.  44,  tab.  14. 

BEM-SCHETTI.  Rheed,  Hon.  malab.  1.  p.  19. 
tgb,  14.  Le  nom  d ixort  blatuht  qu’on  a donné  i 
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cette  plante  e(1  li  ttaduilmn  du  nom  malature  t 
car  le  fihtui  du  n-.éine  ouvrage  eft  Yixort , (ut- 
nomm-^  êtarlast  a Cdule  de  la  couleur  de  fes  deuiS. 
■(  ^oy‘l  IXORE  , n®*.  1 & I.  ) 

BF-M-TAMARA.  Rhecd , Hart.  maUhar.  ii. 
p3g  6i.fig.)l.ll  exitie  fur  la  côte  malabate  deux 
efpects  de  ni/urrho  , l une  à fleiits  tofes  , l'a.uic  à 
fl.-utj  blanches.  La  première  eit  le  ïamara  , bc  un 
diltingue  ta  Icconde  par  la  déno.'iiinaiiun  de  i<m- 
tamara, 

BEMBI.  Suivant  Rhced  , c'efl  le  nom  donné 
par  les  Br.rmes  à i‘a:oras  calamus , qu’il  a décrit  Se 
figuré  lans  Iruétificarinn  fous  relui  de  vutmiu  , 
Hort.  malab.  1 1 , pag.  pp,  tab.  q8. 

EEMBIX. Genre  de  plantes  établi  par  Loureiro, 
i fleurs  complètes,  réguiières , polvpétalées,  qui 
paroit  fe  i.rp;  torhec  de  la  famille  des  caryophyl- 
lées  , fit  qui  comprend  des  arbrilfeaux  exotiques 
à I Europe , ne  reiifeimanc  jufqu'aiois  qu'une 
feule  efpcce. 

Cet  arbiilTeau  a des  tiges  grimpantes,  cherchant 
un  appui  fur  les  corps  autour  defquels  elles  s'en- 
tortillent ; elles  font  yttnies  de  grandes  feuilles 
oppofées  , en  forme  de  coin.  Les  fleurs  font  dif- 
pufees  en  peiires  grappes  au  fommet  des  rameaux  i 
elles  ont  chacune  un  calice  à trois  divifions  ; une 
Corolle  compofée  de  cinq  pétales  ovales  ; dix  éra- 
inines,  dont  ci.nq  alternes  plus  longues  ; un  ovaire 
libre , furmonté  de  trois  llyles  plus  épais  au  fom- 
met qu'à  la  baie,  terminés  chacun  par  un  fligmate 
compiimé  verticalement.  Le  truie  eft  une  petite 
baie  à trois  loges.  Ses  feuilles  font  employées  par 
les  habitans  de  la  Cochinchine  pour  couvrir  les 
toits  des  maifons,  les  barques  fit  autres  objets. 
Ces  couvertures  font  très-légères , fit  durent  fou 
loi  g-tems. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  à la  Cochin- 
chine. îj 

BEN.  ( yoy<i  Anome  b Bois  néphrétique , 

Supfl.) 

Ben  eft,  félon  M.  du  Petit-Thouari,  un  nom 
de  la  langue  de  la  côte  du  Malabar,  dont  ftheed 
a emprunté  ceux  qu'il  a employés  dans  fon  Hortas 
malabaricat , Se  fous  lefqucls  il  a décrit  les  plantes 
de  ce  pays.  Comme  ceux  de.àc/  & de  belaita  , il 
veut  dire  klaae.  Il  fe  change  , à ce  qu'il  paroit , en 
ktm.  ( yoyti  te  mal , Suppl.  ) 

BEN-DAKL  Suivant  Rheed  , Hort.  malah.  i , 
pag.  I , tab.  I fit  8 , c'eft  le  nom  que  les  Brames 
donnent  au  baquois  odorant  {paaiaaaa  odoratijp- 
rmui  Liiui.  ). 

BEN-DARLI.  Ce  nom  brame  eft  donné  à cinq 


plumes  différrntes,  citées  dans  VHo  :ui  rr.a/ak.  de 
Rheed  : l“.  au  pari-parota , vol,  J , p.  91,  tab.  46, 
qui  eft  le  i’twia  oruntutit  Lirti.J  l“.  à Vana-pu- 
rua , vol.  7,  pag.  7J  , tab.  40  : c'eft  le  poihoi 
déni  Liiin.  { J®,  i Vunjula  , vol.  7 , p.  f 5 , tab.  18 , 
qui  paroit  être  un.  tfpèce  de  tuffonia  ; 4®.  au 
muUaa  mciu-maravaru  , vol.  1 1 , pag  17  , tab.  19  : 
c'eft  une  efpèce  d'actoftiche  à feuilles  fimples 
(ucrojiUkum  hturaph^lUm)  i 5“.  enfin,  au  tama- 
ioutl,  vol.  11 , pig.  17,  tsib.  14 , que  les  boianif- 
tes  nomment  ly.apodium  phUgmuria. 

BEN  DE  JUDÉE.  ( Koyrt  Benjoin.) 

BF.N-K \DALI.  Rheed  a décrit  fous  ce  nom, 
dans  fon  Uon.  maiuk.  4 , pag.  89,  fans  donner  do 
figure,  une  plante  qui  parait  être  une  efpèce  de 
mélaftome,  d'autant  que  le  kaduli , à la  fuite  du- 
quel il  eft  décrit,  eft  le  milufome  malaiaihraïdt , 
II®.  16.  Lam. 

BEN-KALE.SJAM.  Rheed  a décrit  St  figuré 
fous  ce  nom  de  la  langue  malabare  (_Hon.  ma/ak. 
4 , pag.  71 , ub.  J4)  , un  aibre  reuurquable  par 
les  gales  dont  il  fe  couvre  , & qui  font  produites 

fiir  des  piqûres  d'infeétes.  Jufqu'à  préfent  on  ne 
ui  a pas  reconnu  d'autre  fruüification.Ses  feuil- 
les ailées  St  alternes  feroient  préfiimcr  qu'il  doit 
appartenir  à la  famille  des  favonniers. 

BF.N-.MÆN’J.A.  Rheed  a décrit  fous  ce  nom  , 
dans  fon  Hort.  malaiar.  4 , pag.  1 1 ) , tab.  jy,  un 
arbre  de  trente  pieds  de  haut , dont  il  n'a  point 
donné  la  fi-uéiificatioii , parce  qu'elle  n'tft  point 
parvenue  à fa  connoilfance.  Des  racines  de^ec 
arbre  on  fait  une  dëcoétion  olexipharmaque  , qui 
eft  très-vamée  contre  les  fièvres  malignes.  Son 
écorce  , bouillie  avec  le  caluraus  arotaatUut  & du 
fel , dans  une  décoâion  de  tix  , arrét-r , dit-on  , 
fur  ie-champ  les  vomiffemens  qui  proviennent  de 
la  moifure  des  ferpens.^ 

BEN-NIAVEL.  ( Voycl  BElUtTA-KANILH.  ) 

BEN-PAL  A.  PLance  du  genre  aapkorht  ^ figurée 
St  décrite  par  Rheed,  Hort  maluk.  10,  p g.  1 ly, 
tab.  y8  i elle  doit  fe  rapporter  à la  (.  éiion  qui 
comprend  les  efpècu  à tige  ou  paoicules  dicho- 
tomes. 

BEN-TIRU-TALI.  Rheed  a décrit  St  figuré 
fous  ce  nom,  dans  fon  Hort,  malak.  1,  pag.  11 1 , 
tab.  J4 , une  efpèce  de  lifeton  à feuilles  ovales  , 
entières,  & à fleurs  blanches , folitaires  , portées 
fur  de  longs  pédoncules.  Le  tira  tuli  du  même  ou- 
viage  ell  une  autie  efpèce  de  liferon. 

BEN-TSJAPO  : nom  brame  du  ketrapftria  ns- 
tuada  Lixin.  (F’oytt  ZédoaiRï.) 


Digitized  by  Google 


BEN 


BEN  ' 


li F.N A FOUI.1  : no  11  d’un  ti*  du  Bengale, 
trèi-fia  & t.-ès  long , de  la  plus  g.aiiie  blanchi  ut , 
qui,  au  rapport  de  Coîlîgny,  tépaul.  lorrqii'il  ell 
cuit,  une  odeur  fiiave  & agiéible  : c'ell  cc  qui  l'a 
fait  nommer  ttnafouli , qui  figniiie  Manfin  dans 
la  langue  du  pavs.  ) 

BENA-PATSJA  : nom  malabare  de  l'hélio- 
trope d.s  In  icS  { fttiit/trofium  itt.ticum  fimi.), 
cité  dans  Vilort.  lO,  pag.  p) , tab.  4S. 

BF.NCAUO  : nom  brame  du  cavjhm  des  Ma- 
liliari.$,  dans  VHut.  mjLinar.  1 , pag.  S9, 
tab.  yo,  qui  tll  ficrculi>i  ijijn^hns  Linn. 


BFNDURU  .efpèce  d:  fougère  de  Ceilan , qui 
paroîc  appirtirir  au  genre  ugritj  Cavan.  ou  rjmon- 
dia  Mirb. , dans  lequel  ces  autîurs  ont  rapp-nté 
lofhi-oglvfurn  fcMdtnt  l.inn.  & les  autres  plantes 
qui  ont  L même  curaâére. 

BENF.FF.FIGI  ou  SF.NF.FFIGI  : noms  arabes 
de  la  violette  de  mars,  fuivant  Daletlunip. 

BF.NG  AI.E.  On  nomme  ainli , dans  l’Inde,  une 
ratine  employée  en  médecine,  plus  connue  dans 
les  pharmacies  fous  le  nom  de  cojfumuaiar. 

BENGENI , ALBENGENI  : noms  de  l’arbre  du 
benjoin  dans  l’indollan,  fuivant  CoBigny. 

BENGI.  P ilechtmp  dit  que  les  médecins  arabes 
nomment  ainfi  la  julqu'ame. 

B£NG1ECHEST  : nom  arabe  du  v':ux  agnus 

ttfiut. 

BENGIRI  ou  GEfRI  : arbre  de  la  côte  maîa- 
bire , décrit  k figure  fous  ce  nom  par  Rhsed  , 
Mort.  iHo/ui.  4 , pag.  jof  , tab.  yi  î il  appartient  i 
la  famille  des  euphorbes.^!)n  peut  même  préfu- 
mer , malgré  l’infuHîrance  de  la  defcripcion , qu'il 
appartient  au  pente  gütier  Linn.  ) , d'au- 

tant que  toutes  fes  parties  contiennent  un  fuc  lai- 
teux , très-abondant  & trés-âcee  : cependant  on 
man^e  fes  femencesj  ro..i$  il  faut  bien  taire  atten- 
tion à ce  que  la  pulpe  qui  entoure  leur  coque  ne 
touche  point  la  peau  , de  furtout  les  lèvres  ; car  le 
fuc  qu'elle  contient , cccafionne  des  nlcèrgt  qui 
font  quelquefois  fuivis  de  li  mort.  C'eft  pour 
cette  raifon  que  Us  portugais  de  l'Inde  les  nom- 
ment neiioa  tinferao  ou  u'tnfer , pour  les  diftin- 
guer  de  cetlcx  du  pkyUunthui  tmulica,  qui  tll  pour 
eux  le  tttliùu.  ( Pot.- TA.) 

BENISSA  : nom  brame  d’un  arbre  que  Rbeed 
a décrit  & figuré,  Hou.  mulai>._  } , p.  41,  tab.  ai, 
fous  teUii  ie  fonnugam.  il  paroit  être  de  la  famille 
des  eupboibês,  & voifin  du  ricin. 


BENJOIX  : nom  d'une  fubftance  télineure  que. 
le  commerce  fait  venir  de  l'Inde  p.  ur  être  em-, 

1 lovée  â drfferens  ufagtA  II  ne  paroit  ins  qu'i-lis 
ait  été  coniiiie  des  Ai.cuns  ; itijis  elle  l'cll  d pu  s„ 
long-!eins  des  .Mo.'ctnes , par  l'entremifi  .les  .Ara-  ’ 
bts , de  qui  nous  avons  emprunté  ce  m t.  Co  i me 
'î  .*  •‘unes  ven  !5  de  la  rré  ne  foiirce,  il  s'eO  fort 
.iltêré  : aoflr  a-t-il  beauioup  vaiié,  fuivai  t las 
auteurs.  Eit  paffmt  par  dirt'érenres  fitiéres  , il  ert. 
devenu , fuivant  I-  s uns  ou  les  autr.  s , la  Ar/{«- 
nurrt  f -.e  ier^Oin , le  èrei'vr,  le  btugeni  ou  apongini^ 
de  I tndoltan;  le  btn  de  jud  e i enfin  le  ityeni. 
Ce  dernier  mut  i ft  le  véritable  , le  type  de 
t His  les  autres.  S'il  faut  en  ctoitc  Gaicias , il  ligni- 
fie jS/a  de  Juoj  , parce  qu'il  croît  dans  nn  en  lroit 
de  ce  iio.m  proche  de  éamarie.  Crrte  etjmologie 
oe  s’accorde  point  avec  ce  que  l'on  connoii  de 
I origine  d*  cette  drogue.  Peut-être  cej«:dant, 
en  .kbiouiil.nt  f.in  h.lloire,  trouvera- 1 -on  le 
moyen  de  la  r.ndre  plus  vcaifeniblable. 

Depuis  l’aureiir  que  nous  venons  Je  citer,  cette 
hilloire  cil  reliée  très- obf  nre.  l a notice  qu'il  en 
a donnéo , a cté  ropiéc  f cieflivemcnr  par  tous" 
ceux  OUI  en  ont  tra'té  , tr.tr’autres  .1.  Bauhii.  k 
Rai , fans  qu’iiivun  y ait  ri -n  a;o  .té  d'intércffant. 
On  a été  lurout  trcs-lo’  g-tems  fans  avi-ir  de  no- 
tions certaines  fiir  le  v ji;étal  qui  p'<i.liiil«ii  I* 
b.-njoin.  Comme.in  crut  le  rrc<  n-  oî  re  dans  un 
' laurier  de  Vitgmi  , qui  ell  devenu  e luurut  ieu- 
for  l.inn.  J mai  il  ne  fut  pas  difficile  de  s’apcer- 
cevoir  qu'une  diogue  apportée  d’.Afie  ne  pouv.iie 
provenir  J'un  arbre  .le  I .Ameriques  en  forte  qu  'on 
tut  obligé  de  fc  tourner  d'un  autre  côté,  l.inné 
reçut  enfuite  un  autre  atbulle  , fous  le  nom  de 
ie«ioin  ; mais  n’ayant  pu  le  voir  fleurir , il  le  rap- 
porta , fur  l'infpeétion  feule  de  fon  port,  au  genre 
croion  , en  fit  fon  croton  èenjar. 

Quelque  tems  après , Jacquin  ayant  reçu  de 
M.  l.emonnier  deux  graines,  tous  le  nom  .le  éte- 
join  ae  Boarion  , il  en  confi  i une  à la  terre  ; elle 
lui  proJuifit  un  arbiiHt:.iu  qu'il  fit  figurer  , k , 
d’apiès  I anatomie  de  la  fcton.Ie  graine,  il  le  re- 
connut pour  une  efpèce  de  lermina/ia,  k lui  donna 
le  no  n de te'mina/iu  oen^oti  miis  Murray,  qui  l’ir.- 
tiod.iifit  dans  la  féconde  édition  du  Syfitma  vge- 
ta-^iHurn,  remarquant  qu’aucune  de  fes’  parties  ne 
dé.  eioit  l'odeur  de  beoj.Mn  , douta  que  ce  fût 
pwlltment  l’arbre qiti  le  produifoii.  l'.ffcdîvemenrj 

d’apiès  lesrrchcrches  des  naiuralifles anglais,  fur- 
tout  de  Marfden , il  parut  confiant  qu’à  Sumat-a  , 
qui  fournit  la  plus  grande  partie  de  cette  fubftancé 
importante  ptmr  le  commerce,  ellef  rovenoit  d’un 
arbre  congénère  du  ftyrux  ou  aliboufirt.  Dryander 
1 a décrit  dans  les  Tranfudiont  de  iu  SoeiiU  roya/e ^ 
année  1777. 

Tel  ell  le  précis  des  travaux  rie  la  b.otaiiique  fiiç 
cet  objet.  Une  .lutre  fcience  tll  venue  au  (cconrs 
de  ces  conjcéimes.  La  cbiiiiie  ajsnt  découvett 
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^ue  le  benjoin  ëtoit  une  fubdince  d'une  nature 
diff-ienie  de  U plupart  des  autres  rcfitws , Oc  le 
produit  d'un  acide  particulier , que  cette  rëfine 
fe  retrouvoit  dans  diiferens  végétaux , comme  le 
camphre  Sr  le  raoutthon  ou  gomme  élaftique , il 
ne  doit  pas  piroïrre  étonnant  que,  fuivani  le  pays, 
differtm  athies  le  produilem  , N que  ditfctens  pays 
le  fourniirent  au  commerce.  Cet  acide  , di(f.  tem- 
mem  combiné,  eiiHe  e"Core  dans  la  vanille,  appe- 
lée dans  quelques  lieux  hen^oinil , & il  lcrt  ne  baie 
à plufieurs  baumes  , uls  que  ceux  du  l'ému  tt 
de  Tolu } il  s'eft  trouvé  pareillement  dans  la  jhjrat 
ou  1a  tetine  produire  par  l'alibnufier  commun;  fc 
comme  cet  arbtiOe  creït  dans  tuutes  les  pr.itics 
méridionales  de  i r.uropc  de  d-.s  côrcs  rie  1 Aire 
b.iignécs  par  la  Meoiterranee,  par  couféatient  en 
Paltllin?,  i'  ne  (eroit  pas  étomiant  que  les  Ara- 
bes, entraînés  par  l'anilogie,  euflerit  contondu, 
lous  le  même  nt'm  de  itnjoa , le  fiyrjx  8c  le  ben- 
join. IVaprès  Cette  découverte  chimique,  on  nMl 

fl  ns  furprts  de  retrouver  rmltur  de  ben;oin  dans 
e laurier  benjoin  8c  le  liqititlambar.  l.a  rhirnie  , 
puulTinc  plus  loin  fes  recherches , a fini  par  dé- 
couvrir cette  (ubitanec  dans  le  régne  animal. 

Il  ttfie  encore  un  point  important  de  l'iiiftoire 
naturelle  du  benjoin  à éclaircir  : c'eü  celui  du 
bcnioin  de  Bourbon.  Comme  l'a  remarque  Mur- 
ray , aucune  partte  de  cet  arbre  n'annonce  exte- 
rietitcmei't  qu'il  contienne  cette  fubfiance  , au 
point  qu  i riie-de-France,  où  il  efr  aulli  comorun 
qu'à  Bouibon,  on  eft  pctl'uadé  que  ce  nom  lui  a 
été  donne,  pat  corruption , de  éo.a  ifiii  tft  bien  joint, 
parce  que  fon  bois  elt  ttès-liam  , & rech.-tché  à 
caufe  de  cela  par  les  charrons.  Cette  étytiiologie 
a été  rrcueillie  d’abovd  par  Lacailie,  enfuite  par 
M.  de  Saint-Pierre i mais  à Bourbon , plus  aircten- 
nement  habrtée,  on  y connoît  la  lehne  que  cet 
arbre  produit,  8c,  dans  les  premiers  rems  de  la 
colonie  , on  s’en  lervoit  dans  les  ég  ifes  au  lieu 
d'encens;  ce  quv  avnit  engagé  Commerfon  i le 
nommer  efjinarij  ; elle  eft  devt  nue  plus  rare , parce 
ii'il  ii'y  a que  les  iiés-vieux  pie.ts  qui  en  pro- 
uifent.  Ce  n'elt  qite  fur  le  bois , dépouille  de  fon 
écorce,  qu’elle  fu  manifefte  : tl'e  fe  préfeme  le 
plus  fotivtnt  fous  la  forme  d'une  gre.fte  larme 
brune  ; elle  ne  cor.fifte  d'abord  qu’tn  une  pelitt  trie 
mince  8c  fragile  Kn  lacslfant,  on  trouve  roui  l'in- 
rérieur  rempli  d'une  eau  roulfe,  prefqu  initpide 
8c  fans  odeur  fenlible.  Il  paroit  qu'el'e  le  coagule 
lentement.  I.'cxamtn  de  ces  larmes  8c  des  arbres 
qui  les  prnduifent,  porte  i croire  rjue  cette  eau 
ii'a  rien  de  Cr  mniun  avec  le  lait  8c  les  autres  fucs 
colorés  qui  prodnil'ent  les  réliius  da  s l*s  autres 
plantes , Üc  que  c'eft  l'eau  même  rie  la  pluie , qui , 
filtrant  à travers  les  fibres  des  troncs,  entraîne 
atec  elle  le  benroin , oui  y eft  dépofé  en  pattitules 
très-menues;  eM  s n'y  font  pas  diifoutes , mais  fett- 
lenunt  fufpendues;  en  forte  qu'on  peut  reear.ler 
cette  prodüétion  t'omuie  une  cfpéce  du  ftaliClite 
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vifétalc.  l a fuppefition  du  benjoin  dans  Ici  Mb  es 
du  bois  n'elt  pas  gt.uuire  , ptitfqrt’tl  s'eu  dégage  en 
fiàurs  par  la  con.bullion. 

I e benjoin  du  commerce  eft  une  fnbllance  rë- 
fineufe  , brune,  fragile , d'une  odeur  particulière, 
agtéab'e  , qui  fe  (*eveloppe  avec  plus  d'énergie 
quand  ou  la  f.rie  bttti-r.  t>n  le  diftt'ngue  par  dif- 
létens  noms,  l-e  benjoin  le  plus  pur  eft  [‘omyg- 
düiuîée  , nommé  airli  parce  qu’i!  eft  divife  tfi 
fit  rites  malî‘-s  ou  pains  qui  ot.t  li  forme  d’une 
amande,  fnivan:  Maifden  , qui  a c-utn  é les  détails 
les  plus  autheiui.._He>  fur  le  benjoin.  .K  Sumatra  on 
le  nomme  mtrycn.  l.e  plus  pur  efl  furnommê  tu- 
tejfn  nu  elle  , que  l'on  dtli  rgiie  cil  tête  d'Europe 
8c  tn  tête  de  l'inde  , fuivant  les  pays  pour  lefqucis 
il  eft  deltiné.  La  plus  ptaiidc  parti-,  de  telui  qui 
arrive  en  Angleteiie  i-tt  exportée  .Uns  les  pays 
catholiques,  où  on  le  brùie  comme  enc>  ns  dans  1rs 
églifes.  l.ts  ufages  auaqu  Is  on  l’emp'oie  en  mé- 
dtcineen  cor.lomment  la  moindre  quaetiié , quoi- 
oii'r  O lui  .attribue  des  propriétés  aftea  énergiques. 
En  général,  on  le  regarde  comme  bethique  , vul- 
néraire Sc  incifif  ; il  entre  dans  pluheuis  compofi- 
tions,  ftirtout  quand  il  ift  fous  la  foime  de  Aeuisp 
il  eft  emr'autres  la  bafe  du  cofinétique  , var.te  foui 
le  nom  de  Uit  virginal.  ( Anb.  du  i’tt.-Th.  Didioa^ 
dei jlienc.  njt.) 

Bt'..NOITE.  Geum.  Lion.  Curyo;hy!Uis>  T.am. 
Totimef^ort  avoit  donne  le  nom  de  geum  à un  guite 
de  I lantes  qui  renfermoit  plufieurs  el'pèces  des 
fjxifraga  de  Ci  II  ne  , dont  l’ovaire  eft  tout- .à-fait 
libre  ; mais  Linné,  après  avoii  réuni  ces  plant.s 
à la  faxifragî , a appliqué  le  m m de  geum  à la  bë- 
noite,  que  Tournefort  nomiiioit  caryu[hytUiu , 8c 
que  -M.  de  Lamarck  avoit  adopté.  ' 

II  y a tout  lieu  de  croire  que  les  Ancien*  n'ont 
point  connu  la  beooilc  , ou  du  moins  qu'i's  n'en 
ont  point  fait  mention  dans  leurs  é.  lits,  quoiqu’on 
lui  foupçonne  quel  purs  rapports  avec  te  geum  de 
Pline  (liv.  i6 , chap.  7 ) , (Sort  1rs  racines,  d'a- 
piés  ctt  auteur,  font  giél.s  , noiràties , d'une 
odeur  agréable , propres  pour  appaift  r e»  douleurs 
de  poitrine  8c  les  points  de  côté,  8c  qui , par  leur 
faveur  aromatique,  diliipeiit  les  crudités  do  l'ef- 
lomac.  Con-.mciit  pouvoir  prononcer  lifiimative- 
ment  d'après  de  fl  légères  indications  ? Qui  i qu'il 
en  fort,  les  auteurs  qui  cm  parlé  les  premiers  de 
cette  plante  , tels  que  Btiinsfels,  Trapus  & Mat- 
thiole , lui  ont  donné  le  nom  de  caryophyllutu  à 
caufe  de  l'odeur  de  fes  racines  , af|.ro'ham  un  peu 
de  celle  de  l atilbt.  Mactliiole  en  ditlingue  deux 
efpèces  qu'il  a figurées , le  geum  mbanum  ac  rr.cntx- 
num  I.inn.  Les  grandes  propriétés  aitiiluécs  i fes 
racines  l'ont  fait  appeler  pat  le  vu'gaire  turim  beat- 
diiiii , herbe  bénite,  bénoire.  Fn  attcniaut  qn'on 
puit'e  fe  décider  fut  l'itfentiié  du  gevm  de  Pline 
avec  notre  b.noite,  l'on  a provifoircment  attri- 
bue à cetie  dernière  plante  les  ptopriites  que 
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Pline  attribue  i li  fiennc.  Quoique  négligée  au- 
jourd’hui, Se  déchue  de  beaucoup  de  fa  première 
réputation,  la  bénoite  peut  offrir,  dans  Tes  racines 
odnranres  , des  propriétés  utiles  dans  les  arts  & 
l’économie  doniellique.  Dambouruey  en  a retiré 
une  bePe  couleur  irulc-dore , &■  la  plante  entière 
donne  une  teinture  noifette.  En  Suède  & dans 
quelques  autres  piovinces  du  Nord,  on  jette  dans 
Jes  tonneaiis  de  bière  un  paquet  de  racines  ; elles 
donneni  à rette  lii^ueur  un  goût  agréable , & l'em- 
pèchent  de  s'aigrir.  On  prétend  encore  qu’elles 
raccommodent  le  vin  gâté. 

Quelques  efpèces  de  bénoite  ont  trouvé  place 
dans  nos  jardins  comme  plantes  d'ornement  : tels 
font  le  gtu<’i  rivait  Linn. , agréable  par  fes  fleurs 
d’un  rofe-tendre,  fie  qui  croit  en  touffes  épailles; 
Je;rani  nacant,  charge  Je  belles  fleurs  jaunes  dès 
le  mois  de  mai. 

i.Beno.te  commune,  n®.  i.  Geum  urbaium. 
Linn.  — Ait.  Hott.  Ke».  a.  pag.  ii8.  — Flor.  dan. 
tab.  671. 

fi.  Gtum  ( intermedium  ) , foUîs  înetrrapti  pln~ 
iratis  , forifius  f.tbnut  tr.eifius  , ta/ûiius  pattntipua 
I ntt  connivtniiiiu  arc  rt/itxii  );  peutis  fubmiiutao- 
ovatis,  uriguicu/at:i ; gtrntinibat  pilvfiii  arifii  nudâ, 
uncinati  ; ftylo  pUofo  , fruSa  ptdiuUato.  Ehih. 
Beitr.  6.  pag.  14J.  — Pet.  Hort.  brit.  i.  tab.  40. 
fig.  1. 

Caryophyllata  vulgaris , majore  fore.  C.  Bauh. 
Pin.  jii.  — Mapp.  Alf.  j8. 

Caryophyllata  moittana  , fimilis  vulgari.  Comm. 
Hott.  if. 

^ Caryophyllata  JîlvtJliit.  Fuchs  , Hift.  38/.  Ic. 

La  vaiiété  fi  eft  parfaitement  femblable  â la  bé- 
noite commune  par  fa  fruét-lication  i mais  fon  (.ort 
U rapproche  de  la  bénoite  des  cuiffeaut.  Ses  pé- 
doncules font  légèrement  inclines;  les  calices  ou- 
verts , mais  point  connivens  ni  réfléchis;  les  feuil- 
les ailées  avec  interruption. 

1.  BÉnotre  de  Virginie,  n*.  a.  Geum  virgî- 
niaftum.  Linn.  — Murr.  Nov.  Comm.  Goett.  y. 
pag.  tk  tah.  31.  — Ait.  Hort.  Ktvr.  a.  pag.  ai7. 
— Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  301. 

Geum  eanadtnfe.  Jacq.  Hott.  a.  p.  8a.  tab.  173. 

3.  Bénoite  du  Japon.  Geum  japonicam.  Thunb. 

Geum  foribus  errHis  ,fruclibus  hirfutU , arijüt  /la- 
dij , foliis  fubtrilobii.  Tnunb.  Jap.  lao. 

Ses  tiges  font  droites  . cylindriques  , flexueu- 
fes,  hautes  d’un  pied  8c  plus,  velues,  à peine  ra- 
me n'es  , feulement  à leur  partie  fupérleure  ; les 
rameaux  très-courts , alternes , légèrement  lomen- 
icui  ; les  feuilles  alternes . pétiolées , un  peu 
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arrondies , â trois  ou  à cinq  lobes  ; molles  , den- 
tées, velues,  longues  d'un  pouce;  les  pétioles 
tomenteux , plus  courts  que  les  feuilles;  deux  lli- 
puies  ovales  , foliacées  , deniéîs  , incifées  , plus 
courtes  que  les  pétiolts.  Les  fleurs  font  folitaites, 
terminales;  le  calice  à dix  découpures,  cinq  alter- 
nes plus  courtes  ; les  pétales  de  la  longu-ur  du 
cahee  ; les  femences  ovales  , hériffees  de  poils 
giis;  les  arêtes  glabres,  fubulées,  recourbées  en 
crochet. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ^ ( Defeript.  ttt 
Thunb. ) 

4-  Benoîte  du  Canada.  Geum  eanadenft.  Murr. 

Geum  foribtu  ereBit  ; feminibtu  kirfutis  , arifiar 
ttt , nudit  i foliis  omnibus  pinnatis  { pinnis  cunei- 
formibus  , iniifis.  Muer.  Comm.  Gtrtt.  3.  pag.  33. 
tab.  4.  B.  — Mich.  Flot.  bor.  Amer.  1.  pag.  300. 

Geum  altppitum,  Jacq.  IcoD.  Rar.  1.  tab.  9:  , fit 
Colleû.  i.pag.  88. 


Ses  tig-s  font  rudes , droites , cylindriques  , 
médiocreme:  t rameufes,  anguleufes  par  la  décur- 
rence  du  pétiole  ; les  feuilles  plus  ou  moins  héti(^ 
fws  8c  velues  , ailérs  ; les  fupérieuies  à tiois  fo- 
lioles ovalei-lanceolé’-s , rétrécies  en  coin  à leur 
bafe  , aigues  , incifées  ou  lobées,  ou  profondé- 
ment dentées  1 les  flipules  larges , incifées.  Les 
fleurs  font  folitaites , portées  à l’extremité  de  longs 
pédoncules  dreaits  fit  roides  ; la  corolle  ùunâtre  ; 
les  pétales  orbiculairts,  plus  longs  que  le  calice; 
les  femences  brunes , hérilTées  ; les  arêtes  nues  , 
terminées  en  crochet. 

Cetee  plante  croit  .lans  l’Amérique  feptentrio- 
nale.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 
?(K.v.) 

y.  BtNOlTE  des  ruîffeaux,  n“.  3.  Geum  rivait. 
Linn.  — Flot.  dan.  tab.  71a.  — Engl.  Botao. 
tab.  ic6. 

Geum  nutans.  Cranti , Auflr.  pag.  70. 

(.  Geum  ( hybridum  ) , fore  notante  , calice  fo~ 
liofo , toroitam  po.'ypetalam  excedente.  Jacq.  IcoD. 
Rar.  I.  lab.  94, 8c  Mifcell.  a.  pag.  33. 

Anémone  dodecaphylla,  Krocic.  Silef.  1.  pag.  153. 
tab.  io. 

Cjiyophyllata  montana  , fore  pleno  , proliféra  ,• 
folio  htdtra  terrtflris.  Breyn.  Cemur.  pag.  130. 
tab.  60. 

Caryophyllata  proliféra  , fofeulis  elegantiffimis, 
Loef.  Pruff.  37.  tab.  6. 

Caryophyllata  montana , tertia.  Cluf.  Hift.  ï. 
pag.  K4.  kon. 

Carjophyllatn 


Geum  filB.im.  Ait.  Hort.  Kfxr.  1.  pag.  117.  — 
Wiild.  Spec.  Plane.  1.  pag.  1113. 
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CaryephylUta  aquatica  , forihus  fU$îj  j magij 
mataïuiiat.  Camer.  Epit.  7Z0. 

La  variété  elT  difiinguée  par  Ces  fleurs  beau- 
coup plut  inclinées  fut  leur  pé-loncule  ; par  fet  ca- 
lices plus  grands  que  les  corolles , ayant  leurs  di- 
vifions  preCque  foliacées  Sc  dentées.  Les  pétales 
font  plus  nombreux  , Se  vont  quelquefois  jufqu  a 
dix  ou  douze. 

6.  Benoîte  penchée,  n*.  4.  Gtam  nutaïu. 

Lam. 

7.  BÉNOITE  des  Pyrénées.  Gaum  pyrtnaicam. 
Willd. 

Gtam  fioriiat  naianiiiut , pttalia  ealUt  iongiori- 
tus  i arifiit  pitojiî  , iajl  tortii,  Willd.  Spec.  Plant. 
1.  pag.  1 115.  — Ramond,  Bull.  phil.  n*.  41.  pag. 
140.  tab.  10.  fig. 

CaryopkyUas  pynnaita , ampiijimo  folio  O ntan* 
dion,  Tournef.  Inft.  R.  Hcrb.  19J. 

Cette  plante  , qui  reflemble  au  gtam  monta- 
aum , en  dffire  par  fes  arêtes  recourbées.  Ses 
racines  font  brunes , épailTs , horizontales  i elles 
ptoduifent  une  tige  prefque  nue  , longue  d'envi- 
ron un  pied,  droite,  fiinple , velue;  les  feuil- 
IfS  radicales  ailées,  pileufcs  i leurs  deux  fices; 
Us  folioles  latérales  fort  petites  , inégales  , den- 
tées; la  terminale  fort  ample,  arrondie,  i quatre 
ou  cinc|  lobes  8:  plus,  dentés,  obtus;  les  feuilles 
caulinaites  reOiles  , d trois  lobes  cunéiformes  i 
leur  bafe,  incifés,  dentés,  acumines  ; les  flipules 
oblongues,  profondément  dentées.  Les  fleurs  font  I 
• d'un  beau-jaune,  terminales,  pédonculées,  incli- 
nées, au  nombre  d'une , deux  ou  trois;  les  pétales 
ouverts  , arrondis,  plus  grands  que  le  calice;  les 
femences  grolfes  , velues  , recourbées  , prolon- 
gées en  une  arête  glabre , torfe  dans  fon  milieu , 1 
caduque  à fa  partie  fupétieure. 

Cette  plante  croit  dans  les  Hautes-Pyrénées,  tç 

( y-f-) 

8.  Benoîte  du  mont  Atlas.  Gtam  atlanticam. 
Desfont. 

Gtam  viUofum  J foliis  infériorisât  pînnatis  f pin- 
nali  terminali  cordatâ  , maxtmâ  ; taule  fui/anifuro  , 
fraBihat  hirfatit , ariftis  contonis,  Destont.  Flor. 
allant,  i.  pag.  401. 

Elle  fe  diflingue  du  gtam  montaaam  par  fes  tiges 
plus  élevées,  pileufes,  hautes  d'un  pied  & demi  ; 
par  fes  folioles  moins  nombreufes , plus  écartées, 
& furtout  par  fes  arêtes  contournées,  point  bar- 
bues. Les  leuitles  radicales  font  ailées,  pétiolées; 
les  folioles  au  nombre  de  trois  à cinq  , quelquefois 
fept , arrondies  ou  ovales . crénelées  « dentées  ; 
la  terminale  très-grande,  obtufe,  en  coeur;  les  (li- 
pules  grandes  , ovales  , incifées;  les  fleurs  folitai- 
Bataniqui,  SappUmtnl.  Tonu  /. 
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res , terminales,  jaunes  ; les  femences  velues;  les 
arêtes  prefque  glabres. 

Cette  plante  croît  fur  le  mont  Atlas,  proche 
Tlemfen.  qt  ( f^./.  ) ■ 

9.  Benoîte  géniculée.  Gtam  genitalatam. 
Mich. 

Gtam  faipanitaUtlm  maliijloram  , foUit  caaliait 
fuhftjfiliiui , tripartitit  ; petalis  eantato-obeordatis  ; 
arillit  pronits  pabefeentiout , mtdio  gcnicu/uria.  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  ;oo. 

Ses  tiges  font  (impies,  divifées,  i leur  partie  fu- 
péiieure , en  rameaux  paniculés,  étalés  ; les  feuil- 
les alternes;  celles  des  tiges  prefque  (effiles,  i 
trois  découpures  ; les  flipules  prelqu’entières  ; les 
fleurs  nombreufes;  les  pétales  rétrécis  en  coin  i 
leur  bafe , élargis  en  cœur  i leur  fomjnet  ; les  fe- 
mences terminées  par  des  arêtes  géniculées  dans 
leur  milieu  , pubefeentes  dans  toute  leur  lon- 
gueur. 

Cette  plante  croit  au  Canada.  (Mith.) 

10.  Benoîte  radiée.  Gtam  radiatam.  Mich. 

Gtam  hirfutifimam,  eaalt  Jimplici , foliit  radica- 
libas  pinnalit  ; impari  amplifimo  , reniformi  , ra- 
diarui-ntrvofo  i eaulinis  ampUxicaulibut , iaeifo  la- 
ctrit  j ariftit  gtabris , apict  fimpliei.  Mich.  Flot.  bor. 
Amer.  i.  pag.  joi. 

Plante  affez  élégante , à tiges  fimples  , droites, 
très-hérifTées;  les  feuilles  radicales  ailées,  compo- 
fées  de  petites  folioles  peu  nombreufes;  la  ter- 
minale très-ample  , en  forme  de  rein , i nervures 
fadlantes,  divei  genres  ; les  feuilles  caulinaires  (im- 
pies, amplexicaules,  incifées  »f  comme  déchique- 
tées à leurs  bords.  La  corolle  efl  jaune , plus  foncée 
i fa  bafe  ; les  pétales  rétrécis  en  coin  à leur  partie 
inférieure  , en  coeur  tenvetfé  i leur  fommet  ; les 
arêtes  glabres  , (impies  à leur  fommet. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Caroline.  (AlicA.) 

1 1.  Benoîte  de  montagne,  n*.  15.  Gtam  moa- 
lanum.  Linn.  — Lam,  111.  tau.  445.  ng.  1. 

II.  Benoîte  rampante , n*.  6.  Gtam  reptaxi, 
Linn, 

15.  Benoîte  i feililles.  de  potentille,  n*.  8. 
Gtam  pottntilioidet,  Lam.  — Willd.  Spec.  Plant.  X- 
pag  1116. 

Dryat  geoides.  Murr.  Syft.  pag.  48 1.  — Jacq. 
Hort.  5.  pag.  }8.  tab.  68.  — Pall.  Rolf.  tab.  1 1. 

Gtam  Laxmanni.  Cantn.  de  Fruâ.  Sem.  I, 
pag.  };i.  tab.  74. 
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14.  BÉNorrs  du  Kamtxchatki , n".  7.  Gtum 
kamtchaiicum.  Lam. 

Dryas  aitmonoiJtt.  Pall.  Uin.  } . Appcni.  n*.  51. 
noc.  1.  tab.  E.  fig.  4. 

Gtum  antmonoidcs,  WiUden.  Spec*  Plant,  a. 
pag.  1117. 

• Geum  (invo!u:ratum),yô//«/’''in‘»«,  cxiima 
rotundutu  , crtnato  ; foribus  fulto  invo/utrutis,^  Ftiir. 

SynopE  Plant.  1.  ptg.  57. 

Toutes  les  feuilles  font  ailées , radicales  i la  der- 
nière foliole  arrondie , CI  énelée.  De  leur  centre 
s'élève  une  hampe  nue  à fa  partie  inférieure,  ter- 
minée par  cinq  fleurs  pédonculees  , rapprochées 
en  tê;e  , feuillées  à leur  bafe.  La  corolle  tft  blan- 
che, plus  petite  que  le  calice. 

Cette  plante  croit  au  détroit  de  Macellan  ; elle 
a été  recueillie  par  Cominerfon.  (Htrb.  ) 

• Gtum  (migelhnicum), /obirt  ptnnaut , txiimo 
maximo  , /oialo  , infcrioiibus  minimis  ; fiûpo  tlon- 
futo.  Perf.  Synopl.  Plant,  x.  pag.  J7.  ( Hub.  Jujf.) 

BÉOI.E.  Btu.  I.am.  III.  tab.  ly.Commerfon  a 
confacré  ce  gen'e  au  frère  de  fa  femme,  Fran- 
çois Beau  , curé  de  Toulon-fur-.\rroux  , dans  le 
Charolois.  Le  genre  jovtlhna  de  la  F'ore  du  P/nu 
parnit  devoir  fc  réunit  à celui-ci.  (^Vayt^  JoVEL- 
lANA,  Supp/.  ) 

BF.R.oa  BOR  : noms  indiens  d'une  efpèce  de 
jujubier  ( [i^iphut  jujuba  Willd.  ) , qui  elt  le  bory 
des  Braebmanes,  le  ptrrin-teddaü  àei  Malabares. 
C'ell  un  des  arbres  fut  lefquels  on  trouve  une 
réfine  connue  fous  le  nom  de  gommt^luque , dépo- 
fée  par  une  efpèce  d'infefte  du  genre  coccut.  ( è'oy. 
JujVBiER. , n".  6-  ) 

BERARDIA.  Vill.  ( royej  Abctione.) 

BERBENA  : nom  languedocien  & italien  de  la 
verveine. 

BERBERIS.  (^oyii  Vinettier.)  C'tft  le  nom 
latin  de  l'épine-vinette.  Les  Anglais  la  nomment 
hrbtrry  ) les  Arabes  tarah  OU  mofub  ; ils  donnent 
le  nom  de  berbtrim  ou  amirbtnm  à l'aubépine. 

BERBOUISSET  : nom  languedocien  du  fragon 
ordinaiie  (rti/rua  ccuUatut  Linn.). 

BERCE.  Htrueleum. 

11  n'eft  peut-être  pas  d'un  très-grand  intérêt  de 
ravoir  fi  le  {phoudylium  de  Diolcoride  ell  la  même 
plante  que  notre  bent  bruncurjiit,  que  Matthiole  a 
lait  graver  pour  celle  de  Diofcoride.  Ce  que  ce 
dernier  nous  en  dit,  ainfi  que  Pline,  ne  porte 
que  fiu  des  propriétés  médicales  uès-douteufii  t 
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mais  ce  qui  nous  importeroit  davantage , ce  feretc 
ds  favoir  employer  a dts  ufages  économiques  un* 
plante  très  commune  fur  K-  boid«des  bois,  6t  fur- 
tout  dans  les  prés.  On  alTure  que,  coupée  près  de 
terre  lorfqu'elle  eft  fur  le  point  de  fl.  urir , elle 
fournit  aux  vaches  un  bon  fourrage  qu  elles  ai- 
ment beaucoup.  Quelques  autres  efpècas  de  berce, 
telles  que  celle  à feuidec  etro  trs,  celle  des  Al- 
pes , font  ptefque  des  plantes  potagères,  furtr.ut 
la  première  , dont  les  habitaiis  du  Nord  mangent 
les  tiges  vertes  apiès  en  avoir  enlevé  l’écorce  , 
èr  auxquels  la  Jécoêfion  des  fcui'les  tient  lieu  de 
bière  On  retire  des  tiges  de  fléchées  .ipiès  qu'elles 
ont  fermenté  dans  l’eau  , de  1 alcool , Sc  même  en 
plus  gtandc  quantité  , d’après  les  expériences  de 
MM.  Giulio  Si  Ciobeit , qu’on  n’tn  peut  obtenir 
d un  poids  égal  de  vin. On  fait  encore  qu'en  Sibé- 
rie les  tiges,  ratiOees  dr  féchées  au  folcil,  fe  cou- 
vrent d'une  efflorefcence  fucrée,  que  l'on  recueille 
avec  foin , 8r  qui  pifle  pour  une  friandife  très- 
délicate.  Nous  nous  occupons  trop  peu  de  nos 
plantes  indigènes , qu’on  a trop  long-tems  confi- 
dérées  uniquement  comme  plantes  médicinales , 8e 
auxquelles  on  a fini  par  préférer  les  plantes  exo- 
tiques. 

Le  petit  nombre  d'efpèces  ajoutées  â ce  genre 
font,  la  plupart,  des  variétés  de  ceiîésqui  étoient 
déjà  connues  : ainfi 

L'hcrucltum  amplifulium  de  Lapeyroufe,  Flot, 
pyren. , eft  la  même  plante  que  Vhtrac/cum  platy- 
phyllum,  Ramond,  Ined.  Toutes  deux  fe  conlun- 
dent  avec  Vhenc/tum  pymaUum  , Lam.  n®.  7- 
Peut-être  celle-ci  ii'efl-eUe  qu'une  variété  de  l’Ae- 
rac/eum  atpinum. 

Vhtracteum  pumi/um , Villars,  Dauph.  x,  pag. 
£40,  tab.  14,  eft  la  même  que  i'htracitum  mini- 
mum, Lam.  n°.  8. 

VheracUum  ettgant , Jacq.  Auflr.  pag.  I7f  , fe 
rapproche  beaucoup  de  \‘ htracUum  angufiifoiium  , 
n*.  X . Ses  folioles  (ont  pinnatifi  les  { les  découpu- 
res diftances  entr'elles,  dentées ÿ 1 angle  intérieur 
ovale;  il  croit  en  Autriche.  On  pourroit  y léunir 
Yhtracleum  fijvifcent  Willd.  ; mats  celui-ci  a des 
fleurs  jaunes , radiées.  Jacquin  lui  a confervé  le 
nom  A htracUum  angufiifolium  , Ftor.  Auflr.  X , 
pag.  4^,  tab.  17).  Enfin,  V htracUum  anguflifoUum 
offre , d'après  Jacquin  , Auflr.  1 , pag.  44  , tab. 
174 , une  variété  remarquable  par  les  pinnules  des 
filioles , très-longues.  On  trouve  dans  le  catalogue 
du  Jardin  des  Plantes  une  efpèce  de  Sibérie , fous 
le  nom  à' htracUum  laciniatum , que  je  n'ai  pas  pu 
obferver. 

Molina  cite  une  efpèce  du  Chili , qu'il  appelle 
htracUum  tuberofum  ; elle  ne  diffère,  félon  lui,  de 
Y htracUum  fphoadytium  que  par  fés  racines  jaunes, 
compofées  de  tubercules  longs  de  fit  pouces  , 
épais  de  trois  , & par  fe*  fleurs  radiées,  ou  donc 
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1«  p^t]|«s  eiiërieu'S  font  plut  grimll.  Lei  feuilloi 
font  ailées , compol«c>  <te  lept  lulioles. 

M.  Vencenat  a décrit  & figuré  1‘efpèce  fui- 
vante  : 

P B RCE  à ffuilles  d'abfymhe.  HcracUum  ai- 
futhiijoitum  V'ent. 

He^dcleum  incanum  ^ fvliis  decompoftis ; folioiis 
cuat^iformihus , eorvUis  fuduniformtbus  tfruâu 

viUufo.  Vent.  Choix  de  PJant.  pag.  tk  tab.  7. 

Sphotdylium  crùntüU  ^ humiti-s  ^ fotiis  aijin- 
thii.  Tourncf.  Curull.  12.  Herb.  V'^aiîl. 


fig.  1.  la  fiîure  i repréfente  Y/urjilc-m  ffhon^- 
üum , n*.  1 . ) 

BERCEAU  DE  LA  VIERGE  : nom  vulgaire  de 
la  clématite  odorante. 

BERCKHEŸ  A.  WilM.  ( Kcy,  Rohri  A.  Sappl.  ) 
Ce  A VafnphyUum  ( JuA.)j  YapuUia  de  Gzttner. 

BÉRÉLIE.  Les  habitat»  de  l'île  de  Ceilan  don- 
nent ce  nom  i une  plante  dont  Gzrtnet  a décrit  le 
fiuit,  & dont  il  a fait  un  genre  tous  la  dénomÎM- 
lion  de  caryoiolit.  ( « mat , Suppl.  ) 


Cette  efpiec  fe  rapproche  det  tordylium  par  fon 
fruit  prefqu'orbiculaire  8c  un  peu  renfle  i fes 
burdi.  Toutes  fes  parii.-s  répandent , loifi^u’ elles 
font  fro  lTées,  une  odeur  femb'able  i celle  de  l'e- 
pium  gravtii/ini.  Ses  racines  font  pivotantes,  lai- 
ieufLs8ccharnue<i  fes  tiges  hautes  de  deux  pieds, 
prefoue  nues,  hérifiees  de  poils  courts  : il  en  fort 
une  iic^ueur  qui  s’épaiifit  à l’air , 8c-  devient  vif- 

?ueufe  i les  fcui.les  ptelque  trois  fois  ailées  ( les 
riioles  cunéiformes . à trois  lobes  courts , li- 
néaires , obtus , héiiffes  de  poils  courts.  Les  om- 
belles font  terminales,  compofées  d'environ  vingt 
rayons  i les  involucres  tonnés  de  folioles  droites, 
lanréolées  , aiguës  , courus  , perfifla-ites  , très- 
velues  t les  corolles  blanches}  les  pétales  prefque 
égaux , planes,  plus  réfléchis  d leurs  biirds,  un  peu 
échincrés  s les  fruits  ovales,  arrondis,  compri- 
més, marqués,  fur  chaque  face.de  trois  flries  peu 
apparences , hétiAés  de  poils  blanchâtres  8e  cou- 
chés. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient,  fur  la  route  de 
Bagdad)  elle  eA  cultivée  dans  le  j.irdin  de  M.  Cels, 
de  femences  recueillies  par  MM.  Bruguière  8c 
Olivier,  qc 

Nous  devons  encore  â Michaux  une  autre  ef- 
pèce , qui  elt  la 

10.  Berce  laineufe.  HtratUum  laaatum.  Mich. 

HtraeUum  fvliarum  pttiolo  ntrvîfpte  fuitùs  la- 
nato-villofifimis  ,'  fotiis  irifojiatis  ; folioiis  omnibus 
petiolatis  , amplis , fubrotundo.cordasis  .Jubpalmaio- 
loiatis  ; fruStbus  orbiculatis.  Mich.  Flor.  boréal. 
Amer.  1.  pag.  166. 

Les  tiges  font  garnies  de  feuilles  alternes , ai- 
lées, à trois  grandes  divifinns  ) toutes  les  folioles 
pédicellées . amples . arrondies , en  coeur , lobées, 
prefoue  palméci , leurs  nervures  en  deiïous  , ainfi 
que  les  pétioles  couverts  d’un  duvet  lanugineux 
liés  épais.  Les  fruits  font  ot’oiculaires. 

Cette  plante  croit  au  Canada. 

Garrtner  a rétabli  pour  ce  genre  le  nom  ancien  ! 
de  fphandylium ,'  il  a figuré  les  fruits  de  VlurtcUum  . 
paaacts  , tab.  21.  (l^ayti  aulC  les  lUufir.  tab.  2CO,  ' 


BERENDAROS  : nom  arabe  du  bafilic  des  jar- 
dins (otymum  bafilicum  Linn.),  fuivant  Dalechi  np. 
Dans  la  flort  d'Arabit  de  Forskhall,  il  eA  nommé 
hâbach  ic  rikan. 

BERGAMOTTIER  , efpère  d’oranger,  dont 
le  fruit  cA  plus  petit  qu'une  orange  ordinaire,  d'un 
goût  irès-(u.ive , q‘  i lui  eA  particulier.  Le  péiiole 
ds  la  fouille  eA  marqué  en  deAuus  d'une  ligne 
blanche. 

BERCERA  de  Koenig.  Birgtra  Kmaigii,  Lirni. 

Efgtra  fotiis  alttrnis  , impari-pinnatisi  foriius 
corymba-ractmufis  , ttrminalibus,  (N.} 

Bergers  Kmnigii.  Linn.  ManiiA.  |6j.  — Roxb. 
Cotom.  2.  pag.  9.  tab.  112. 

Papaya  jUvtfiris.  i Rumph.  Amb.  I.  pag.  149. 
tab.  J},  fig.  I. 

G-  nre  de  plantes  dicotylédones , â fleurs  com- 
plèi-  s , polypétalées  , de  ta  famil'e  des  orangers, 
qui  a de  grands  rapports  avec  les  m .rraya,  8c  qui 
comprend  des  arbres  exotiqu.  s â l'Furope,  1 feuil- 
les alternt  s , ailées  avec  impaire  t les  fleurs  termi- 
nales , en  grappes  réunies  en  cor)-mbe. 

Le  caraâère  effent’el  de  ce  genre  cA  d'avoir  : 

Un  catiee  fort  petit  j ptrfflant , à cin^  ddecupures ; 
tinq  pitales  ouvtns  ; d-ac  étamines , cinq  alternes  plus 
courtes  y un  fiigmate  turbiné , canntlé  t'uufverf-lementj 
unt  bait  globultuftf  à deux  ftmtncts. 

CAKACTàRE  GENERIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

1®.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  fort  petit , per- 
fiAant,  â cinq  découpures  courtes,  aiguës,  etalé.-s. 

2®.  Une  corolle  à cinq  pétales  très-ouvctis,  ■ b- 
longs,  un  peu  obtus. 

j”.  Dix  étamines  y cinq  filamens  air  mes  , pins 
courts  que  les  autres,  foutenant  des  anth>  t<  s ar- 
rondies. 

. 4®.  Un  ovaire  libre  , un  peu  arrondi , furmonté 
liii  A 
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un  ftv!e  filîrorms  , en  milTue  i Ton  fommet , 
, me  par  un  Iligmate  luifant , turbiné , à caiine- 
res  tranfvetrales. 


fruit  confine  en  une  i-iit  prefrjue  globuicufe , 
accompagnée  à fa  bafe  par  le  calice  perfillai.t,  à 
une  feule  loge,  contenant  deux  femences. 

C cft  un  grand  arbre  des  Indes  , qui  fnpporte 
une  cime  touffue.  Son  écorce  relTenible  à ceile  de 
1 aulne.  Ses  feuilles  font  alternes,  pétiolées  , ailées 
impaire , compofées  de  folioles  alternes, 
peaicellées , ovales-lancéolées,  prefque  rhombot- 
à leurs  deux  faces  , plus  étroites  à 
un  de  leurs  côtés  , légétemsm  dentées  à l'autre. 
Les  fleurs  lont  pédicellees,  dilpofées  en  corymbes 
terminaux , compofés  de  ramifications  fimples,  en 
grapws  dioites  , étalées,  plus  courtes  que  1rs 
icuiljesi  les  pédicelles  courts,  cylindriques,  gar- 
lancéolées,  peinllantesi  d'aiities 
a leur  bafe,  petites,  foliiaires,  caduques,  appli- 
quées contre  les  pédicelles. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.'^ 

^ Ohftrxations.  La  figuré  de  Rumphe,  que  je  n'ai 
ftéeque  furl'autoiité  de  Willdenow  , quoi  ju'elle 
pareille  repréfenter  allez  bien  le  port  de  cet  ar- 
bre, offre,  dans  la  delctiption  qu'en  donne  ect 
auteur  , des  caraêbères  qui  ne  peuvent  conver.it  au 
iirgçra , Sc  qui  font  très-remarquables.  Le  tronc, 
ainli  «me  les  rameaux  , ell  divifé  par  articula- 
tions fi  fufcepiibles  de  fe  caller  net,  que  l’on 
n’ofe  y monter.  Les  fruits  font  de  petites  baies  de 
la  groffeur  d'un  g ain  de  tiz  , tror.quees,  & cou- 
ronnées à leur  fommet  par  cinq  hiam;  ns  réfléchis, 
divifées  intéiieutement  en  cinq  loges.  Si  cette 
P ante  convenoit  au  iergera  , il  faudioit  encore  y 
ajouter,  peui-éite  comme  efpèce,  la  figure  a de 
la  même  planche. 


BERGI.\.  (Koyrj  BeRgiE. ) Le  kergij  capinfs , 
n“.  I ,elt  le  kergia  vtnicilUta,  Willd.Spec.  Plant, 
a.  pag.  770.  — V'ahl , Symbol,  a.  p.ig.  jo.  — Le 
poiu-ttjira,  Rheed,  Malib.  9.  pag.  ijj.  tab.  78. 
— Le  btrgia  aquatUa , Roxb.  Cotom.  a.  pag.  aa. 
tab.  i.)a. 

BF.RGKI.AS.  Sonnerat,  dans  fon  yoyagt  à U 
Nouvel/t  Guinét , défîgne  fous  ce  nom  un  arbulle 
de  Manille , que  l'on  y connoît  fous  celui  de 

SranJ  fudjcatjui , 8t  qui , tranrporcé  au  Cap  de 
lonne-Efpétance , y ell  nommé  cu^utpirt  fauvage. 
C'eft  un  gtrdtnia.  ( Voyn  Garde.se  vetticiUé. 
n». J.) 

BÉRINGENE.  C'cR  le  folanum  mtlongtna  Linn. 
( Voytx  Moreiie,  n°.  4}.)  A Saint-Domingue 
ii  dans  les  Antilles  , on  connoît  fous  ce  nom  la 
mélongène,  dont  Defportes  cite  deux  efpèces  ou 
vaiiéiés  , l'une  à fruits  jaunes , 8f  l'autre  i fruits 
violets;  elle  ell  aullî  appelée  krthime,  Le  non  de 


ê/Witglne  parcît  originaire  des  provinces  de  Franee 
qui  avoifinent  les  Pyrénées.  8c  dans  lefquelles 
cette  plante  ell  encore  nomtnee  vulgairement  yr- 
rengena.  Les  Créoles  font  fiiands  de  ce  fruit, 
qu'lis  fendent  8c  mettent  fur  le  gril  après  avoir 
mélangé  la  chair*  avec  de  la  mie  de  pain  , du 
beurre , du  piment  8c  beaucoup  d'épices. 

BERLE.  Sium  8e pfo».  Linn.  Les  caraflèrcs  qui 
diflinguoient  les  fum  des  fifjn  de  Linné  étaient  fi 
foibies , que  M.  de  Lamarik  a cru  devoir  réunir 
ces  deux  genres,  le  prensi-r  ayant  des  pétales  en 
coeur  au  (ommet , le  fccond  les  ayant  lancéolés  , 
8c  les  femences  orditiairemem  plus  ovales,  un  peu 
moins  alongées.  D'ailleurs  , le  port , dans  les  ef- 
péces,  n’ell  point  uniforme.  Iæs  unes  ont  I urs 
tiges  droites,  d'autres  rampantes j les  folioles 
très- grandes  ou  étroites,  courtes  ou  alonrées, 
lancéolées  ou  capillaires,  veriicillées , 8cc.  les 
fleurs  font  blantWs,  les  collerettes  tomyofées 
de  quaire  à dix  folioles  ; les  rayons  des  ombeiUs 
ordinairement  en  petit  nombre  , 8c  fouvent  laté* 
raux. 

On  trouve  dans  les  lUufîruiioni , tab.  1 97,  fi  j.  t , 
le  fam  lutifolium  ^ 8f  fig.  1,  fium  ffurum.  S.-loii 
Willdenc.v  , le  fum  filifulium  'Thiinb.  ell  la  même 
plante  que  le  conium  icndifulium  Vahl. 

Le  ftum  latifalium , n°.  I , efl  le  coriandrum  la- 
tifolium  Cranta  , Aullr.  pag.  lia.  Il  ell  à remar- 
quer qu'il  arrive  allez  fréquemment  que  les  pre- 
mières feui  les  de  certe  plante  fe  préfentent  fous 
une  forme  très-itréguliere , étant  très-larges,  ctif- 
pées,  déchiquetées,  incifées  ou  plufieuis  fois  ai- 
lées. J'en  ai  fouvent  trouvé  de  lembUbUs  i U 
Carre,  aux  environs  de  Paris. 

Le  fam  tutguptfolium  , n*'.  Z , ell  Vapium  pum  de 
Crantz  , Aultr.  pag.  1 1 J.  — Stun  treSum , Hudf. 
Angl.  edit.  I.  pan.  10g.  — Sium  aodifiorum , Flor. 
dan.  tab.  Z47.  S'on  Linn.  — i/aim  kirula,  Couan, 
Flor.  monfp.  zi8. 

M,  Decandolle  cite  dans  la  Flore  franpaife , 
vol.  4,  pag.  joo , une  variété  du pum  nodiporum  , 
n®.  J,  qu'il  appelle  fum  nanum  ; elle  s’élève  à 
peine  à la  hauteur  de  quatre  pouces. 

Le  pum  faUaria,  n®.  9 , Desfont.  Flor.  atlant. 

I , pag.  i;(  i Gzrtn.  de  Fruél.  8c  Sem.  i , pag.  1C4, 
tab.  ZJ,  ell  la  même  plante  que  le  fefeli  faletria 
Crantz,  Aullr.  pag.  zo8.  — Scopol.  Caïn.  edit.  1. 
n°.  JH- 

Il  faut  i ces  obfervations  ajouter  les  efpèces 
fuivaotes  : 

16.  Berle  rampante.  Sium  rtpent.  Linn-  f- 

Sium  caule  repente;  foliolit  fukrotundia , dentato- 
angulatit.  Linn.  Suppl,  pag.  181.  — Jacq.  Audi. 
pag.  34.  tab.  160.  — Houd.  Syuopf.  > j8. 
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Sium  (rfptns  f ochreitum  ),  eaalt  rtntofo , fo- 
lii»  fuUa/ictoiatitt  involutro  dipkyUo,  Decand.  t'IOT* 
franç.  4,  pag.  joo. 

Sea  tiges  font  foiblet ^ glaSres,  herbacées , cou- 
chées & traçâmes  5 elles  poiinVnt , au  d<  flinis  des 
nœuds  d'où  partent  les  feuilles,  ries  touffes  de 
racines  capillaires.  Les  feuilles  lont  longuement 
pétiolêtS , compofées  d'environ  quatre  paires  de 
folioles  petites,  oppofées,  prefque  Itifiles,  min- 
ces , arrondies,  incifees,  dentees  ou  lobées) 
l'iinpaite  ordinairement  à trois  lobes.  Les  ombel- 
les font  oppofées  aux  feuilles, compofées  de  cinq 
à Cx  rayons  ioégtux,  placés  à l'extrémité  d un 
nédoncule  prefqu'audi  long  que  les  feuilUs  ) à la 
D.ife  des'rayons,  une  collerette  à quitre  ou  ftx 
folioles  ovaLs , rc-vetfées.  Le  fiuit  tU  ovaL  , un 
peu  arrondi , Itrie,  comprimé. 

La  variété  ^ , trouvée  aux  Brotteaux  près  de 
Lyon,  tient  prelqtie  le  milieu  entre  cette  efpéte 
8c  le  noaifiorum.  Peut-être  doit  elle  foriiaer 
une  efpèce  diitinéfe.'  « Elle  a la  tige  rampante , 
dit  M.  Drcandolle;  les  ombelles  pédonculées,  8( 
la  foliole  terminale  à trois  lobis  ) mai.' , d'un  autre 
côté,  elle  fé  rapproche  du  Jium  nodijîtjrum  par  fes 
folioles  prefqiie  lanceolétS)  par  la  dilatation  mem- 
brantufe  qui  fe  forme  i la  bafe  d-j  pétioles  ) par 
la  confiitance  de  fes  feuilles;  enfin,  par  fa  colle- 
rette , qui  n'ell  qu'i  deux  folioles,  8c  qui  manque 
quelque  fuis.  » 

Cette  plante  (var.  •)  croît  fur  le  bord  des 
étangs , dans  Ics  lieux  tourbeux . inondés , dans  la 
Bohême , fur  les  rives  du  Danube  en  Autriche  , 
aux  environs  de  Paris , 8cc.  qr  ( v.) 

17.  Berle  couchée.  Sium  de:umhtns,  Thunb. 

Sium  foliis  iipianutU  ,fullulit  tiédis  , cuu/t  dt- 
cumhcnit.  WiliJen.  Spec.  Plant.  |.  pag.  145J.  — 
'Ihunb.  Flot.  jap.  pag.  iib. 

Paire  plante  , dont  la  lig:  eft  couchée  ou  ren- 
verfee  par  terre)  les  feuilles  radicales  glabres, 
longuement  pètiolées  , deux  fois  ailées  , compo- 
fées  de  folioles  trifides.  Les  ombelles  font  termi- 
nales , ptefque  fimples;  les  femences  ovales,  ob- 
tufes  , glabres,  llriées,  furmonrées  pat  les  liyles 
perfiilans. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Tkunb.  ) 

18.  Berle  du  Japon.  Sium  japonicum.  Thunb. 

Sium  foliis  pinnutls  , fotiotis  iucifls  , umitilis 
(ermîiid/réru.  Thunb.  Flot.  jap.  pag.  118. 

Ses  tiges  font  droites,  flexueufes,  rameufet  à 
leur  partie  fupérieute,  garnies  de  feuilles  gla- 
bres, ailees  ) I inferieure  très  grande;  les  pinnules 
irrégulières,  oblungues,  ovales,  étalées,  entièrex 
ou  inciféêS)  les  rupétieures  beaucoup  plus  petites) 


les  folioles  lancéolées , très-entifcres.  Les  rameaux 
(e  terminent  par  des  ombelles  con.potecs. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Thunb.  ) 

19.  Berle  linéaire.  Sium  lintart.  Mich. 

Sium  foliis  pinnaiis  , foliolit  fublanctoUto-linta~ 
ribus . rudiis  bnvibus.  Mich.  Flot,  boréal.  Amer.  i. 
pag.  167. 

Cette  pl.inte  fe  rapproche  de  la  beile  de  Vir- 
ginie, n".  8.  Scs  tiges  font  droites;  (es  feuilles 
ailées,  compoféès  de  folioles  alongées  . prefque 
lancéolées  , linéaires,  légèrement  deméts  en  (cie 
à leurs  bords  ; les  dentelures  dillantes  1 les  rayons 
des  omhelles  très  courts)  la  collerette  nnivtrfelle 
peu  garnie  ; celle  des  ombelles  partielles  conipo- 
ice  de  folioles  linéaires,  plus  nonibrcuies. 

Cette  plaine  croit  à la  Caroline , dans  les  lieux 
humides.  ( MUh.  ) , 

ao.  Berle  intermédiaire.  Sium  intermidiumu 
Decand. 

Sium  coûts  protumbente , graclli  f folio/is  profundi 
tripunitis , fubvtnitillatis.  Decand.  SyciopL  Plant, 
gall.  pag.  jc8.  n°.  j45{. 

Sifisn  vcniclllato-  ioundaium.  Thore,  Chlore. 
Land.  101 , 8c  Joutn.  boran.  1.  pag.  19J.  tab.  7. 
fig.  I 8c  a. 

Celle  efpèce  a le  port  de  la  berle  inondée , Si 
fe  rapproche  , par  fes  caraélères,  de  la  berle  vet- 
cicillée.Sa  racine  eft  compofee  de  pluliciirs  fibres 
prefque  (impie'.  De  petites  buU>es  (ont  placées  au 
delTous  du  point  où  chaque  tige  pro.luit  des  ra- 
cines. La  tige  eft  grêle,  luible  , couchée  ou  ap- 
puyée fur  les  plantes  voKines , herbacée , longue 
de  trois  i neuf  pouces  , glabre  , une  ou  rarement 
deux  fois  bifurqiiée)  les  feuilles  radicales  prefquo 
aulli  longues  que  la  tige  ; leur  petiote  nu  fur  les 
trois  quarts  dé  fa  longueur,  portant,  vers  fon 
fommet,  huit  ou  dix  paires  ce  petites  folioles 
oppofées , la  plupart  profordément  divifees  en 
rrois  lobes  li  réaires , oe  forte  qu  elles  paroKTent 
un  peu  verticillées)  les  feuilles  caulinaires  en-petic 
nombre,  beaucoup  plus  courtes  ; l'ombelle  géné- 
rale i quatre  ou  (ix  rayons  un  peu  inégaux  ; fa  col- 
lerette compofée  de  quatre  ou  fix  folioles  lancéo- 
lées , aftéz  courtes;  les  collerettes  partielles  à cinq 
folioles;  les  fleurs  blanches,  alTez  femblables  i 
celles  de  la  berle  inondée  ; les  pétales  en  coeur  , 
courbés  à leur  fotrunet. 

Cette  plante  croit  fur  le  bord  des  mares  her- 
beufes,  à demi  couvertes  d'eau;  elle  aéré  trouvéo 
aux  environs  de  Dax  pat  M.  Thore.  O ’ ( Dicund. 
& Thon.) 

Nota.  La  Berle  inondée  ,‘n®.  i } , eft  l'hydroc»- 
lyU  inandaussi  Smith,  Flor.  btit.  1.  pag.  ji4. — 
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Engl.  bot.  lab.  fçj’.QtjcIqutfois  toutes  fts  feuilles 
font  capillaires  j c:ltrs  apparti-..nneni  alors  à la  va- 
riété JS.  fuiiit  omnibus  capit aceis , cault Jubgrtüo, 
Schuinach , Zevlaiid.  i.  pag.  90. 

al.  BïRLi  naine.  Sium  pufilum. 

Sium  ( ûfon  puûllum  ) , unnuum  , faiiis  biU'rta~ 
ùm  muttiporuus  , umkelUtis  tri  ijuinifutfioris  , fruc- 
tibus  fcubtrulit.  Michaux,  Flor.  boccaî.  Amer.  1. 
pag.  16Ü. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  du  daueas 
intricatut  de  Walther)  vile  feroit  peut-être  mieux 
placée  parmi  les  ammi  que  parmi  les  fium , à caufe 
fie  Tes  fruits  légèrement  heiilfes.  Scs  tiges  font 
courtes  j les  feuilles  deux  lois  leinées  i Us  folioles 
d pluficurs  découpures;  les  ombellules  cumpol'ees 
«le  trois  à cinq  fleurs  ; les  fruits  ovales,  Ihiés,  un 
peu  rude'S. 

Cette  plante  croît  1 U Caroline  . dans  les  fols 
fablonneuz.  O ( ^-  /•  ) 

ai.  BïRLE  trifoliée.  Sium  trifoliuium. 

Sium  ( lïfon  Irifoliaiiim),  folin  omnibus  trifo- 
iiatis  , foüoiis  dtntjtts  ; inftrioribus  ovaiibus  , a-5 
/obis  , fuptrioribut  ova/t'/amtolatit  ,*  umbtllâ  urmi~ 
Ituli  , J'oiitarid  , promifse  pcdunculatâ  ^frudibus  fub~ 
rolundis,  Mich.  Flot,  boréal.  Amer.  i.  pag.  168. 

Toutes  Tes  feuilles,  d’après  Michaux,  font 
compofées  de  trois  folioles  dentées  à leurs  bords  ; 
les  inferi'  ures  ovales  , à deux  ou  trois  lobes;  les 
lupirieures  ovales-lanceolees.  L'ombelle  e(l  foli- 
taire,  terminale,  longuement  pédonculée  ; les 
tiuits  médiocrement  arromlis. 

Cette  plante  croit  dans  la  Haute  - Caroline. 
(MfcA.) 

aj.  Berle  bordée.  Sium  marginstum. 

Sium  (lïfon  marginatum)  ,foliis  pinnuiis  ,fupi- 
rioribus  quinutis  ; fo/io/is  omuious  J'tjjiiibus  , lantto- 
Lstis  , iniegtrrimis  f a/btdo  • marginatis  ; invo/ucro 
invo.uttlitjqut  nutlis  Midi.  Flot,  boréal.  Amer.  I. 
pag.  1É9. 

Ses  t'ges  font  garnies  de  feuilles  ailées  ; les  fu- 
périeurcs  eornpolets  de  cinq  fo  iolcs,  toutes  fef- 
iiles  , lancéolées . irés-emièrt  s , entourée  s d'un  re- 
bord blanchâtre.  Les  ombelles  & ombellules  font 
dépourvues  de  colUrette. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline , aux  lieux 
humides.  (Mith.) 

* Sium  (lifon  bulbofum)  ,pujî/ium  , radietgio- 
bojô-bulbsfà  I cauie  drbi/i  j Jimp/icijimo  , dip/ty/lo  ^ 
foîitb  uniramuluto  ; folio  luUroli  tripanito  , partio- 
nibus  fubpinnatis  ,*  pinnutis  div'ft , Itrminaii  fubbi- 
ssrnnio  ,-  umbt/L/is  ftrminaiibus , fo/ttb  tribus  , rri- 
quinqutfloris.  Micb.  Flor.  bor.  Amer.  1.  pag.  16p. 
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Le  genre  de  cette  plante  eft  un  peu  douteux , 
fes  fruits  n'ayant  pas  été  obfervés  dans  Inut  matu- 
rité ; «Ht  p.itoit  néanmoins  avoir  de  l' affinité  avec 
le yii/fiî  inurtjutum.  Ses  tiges  font  droites,  hautes 
de  t ois  à cinq  pouces , portées  fur  une  bulbe 
éfailleiifc  à Ion  fominct.  Cetre  tige  ne  produit 
ii'une  feuille  vers  fon  milieu  , avec  un  rameau 
e fleurs  ; elle  eft  terminée  par  une  feuille  frflïle. 
Il  fort  de  la  gaine  deux,  que  quetoi,  trois  peclon- 
cules , rerminés  par  une  ombelle-  pt.fque  feUile, 
à crois  ou  cinq  fleurs;  la  collerette  à toliolespeu 
nombieufes.  Le  calice  vil  entier  ; Ivs  petales  blancs, 
ovales;  les  étamines  plus  longues  que  la  coiolle  ; 
les  anthères  d'un  poutpre-foncé  ; l'ovaire  com- 
primé, turbiné , ftrié  ; les  ftylvs  aloiigés. 

Cette  plante  croit  prcfqiic  dans  la  région  des 
neiges  , fut  les  roches  elévees , proche  Knoxville, 
dans  l'Amétique  feptcntrionale.  (M/cA.) 

* Efpects  moins  connugs, 

* Sium  ( grandiflotum  ) , foliis  bipinnatis  ,-  /b- 
liolis  fubrotundis  , incifo-dgiuatit,  Thunh.  Prodr, 
yo. 

♦ Sium  ( panicularum)  , folUt  bipinnatis  ; fis- 
liolis  lintaribus  , intifo-pinnatifdis.  'Fhunb.  Prodr. 

♦ SiviB  ( patulum  ),  fol  is  bipinnatis , fitlioUs  tri- 
fidis,  ramis  diffufis.  1 hunb.  Pro  't.  ft. 

* Sium  (ifpetsm),  faiiis  iripinnalis  , ptdunculis 
ptdict.'lij'qut  fiabris.  Thunb.  Ptodr.  ji. 

• Sium  ( hifpidum  ) , fatiis  tripinnatis  , pttiolis 
peduneulijqot  fiabris.  Thunb.  Prodr.  f i. 

• Sium  ( villofum  ) , tripinnatifidis  ; laci- 

niis  avatis  , intifo-ftrratis , villojis,  l'hunb.  Fiodr. 
JI. 

Tuâtes  ces  plantes  croiOeot  au  Cap  de  Bonne- 
Efperance. 

* S:um[}%nQ\So\\\iim),fuHispinuatis;fotiolis  la»- 
ttoluiis  , tqualibus ; umbtllii  itrminaiibus.  Sthrtndc , 
Flor.  bavar.  I.  pag.  yy6. 

* Sium  { cicutacfolium) , fibliis  pinnatis , foliolis 
lintari-lanttolatis  , ramtis  ftrrutis  , umbtllis  ttrmi- 
nal.bus.  Cntel.  Flor.  Sibir.  I.  pag.  ici.  tab  47. 

* Sium  (fuave),  foliis  raditalibus  bipinnatis, 
fitblintaribus  ,*  tauliais  pinnatis  ,-  pinnis  lanetolaus  , 
argmi  ftrrutis.  Walther.  Flor.  catol.  iiy. 

♦ Sium  ( fi  fon  crinitum  ) , /b/ff  i omnibus  triptn- 
natis  , capilluribus  ; involutris  dttompofito  fetactsa. 
Pall.  Aû.  Peirop.  1779. 1.  pag.  lyo.  tab.  7. 

Cette  efpèce  paroit  avoir  des  rapports  avec 
notre  ammi  dtvaricatus  Suppl. , nu  du  moins  appai- 
tenir  au  même  genre  par  feS  colkreties  à foliolta 
deux  fuis  ailées.  Ede  croit  dans  1a  Sibeiie. 
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* Sium  (fifon  filvaticum),  ftlih  nMcaUha 
longi  ptiicUtù , 4Üeompefiiis  ; folùlis  tripanitis  ; 
Ititlnin  cuntatis  , incijîi  } cault  fakaphylto.  Brotcr. 
PhyCogr.  Lulic>  n^.  In  Lujitani*  umbrojit, 

BFRMUDIENNF..  Sify'inchium.  Les  lilamens 
des  étamines , comiivens  dans  toute  leur  longueur, 

préfcntant  un  cuise  alungé , forment  le  princi 
pal  caraâére  de  ce  genre.  Dans  les  f<rrjria  & au- 
tres genres  voifins  , ces  filamens  ne  font  conni- 
vens  qu'à  leur  partie  inferieure  j ils  font  libres 
dans  les  morées,  les  ixies,  &c. 

Des  trois  efpèces  décrites  par  M.  de  Lamarck , 
la  ptemiere  eft  gravée  dans  les  llluft-atiom  , cab. 
yô9,  8t  dans  Gzrtner , de  Fniâ. & Sem.  t,  p.  jt , 
tab.  Il , fig.  y.  C'eft  la  même  que  le  fiJyrincHum 
anceps  Cavan.  DilT.  6,  pag.  , tab.  190,  fig.  a. 
La  troifième  appartient  aux  morta  , & a été  de 
nouveau  mentionnée  au  genre  MoRie , n*. 
C’eft  la  même  plante  que  le  fifyrimchium  laùfAium 
Svaita.  Il  faut  ices  efpéces  ajouter  les  fuivantei  : 

J.  Bsrmudienne  élégante.  Sîfyrinchtum  e/e- 
fttti.  Willd. 

Sifyrinckium  feapo  lertli , uniforo  ,fimplici;  fcllo 
radnali  , liiuari  , acumiaaio  , trtviort  ; petalit  oi- 
longh,  acutii.  \Villd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  J77, 

Morta  (elegans),  yêujra  U'ai  ; folia  ursico  , U- 
«tari  , tnjlformi , procumienie  , feopum  faitromt  ; 
pctalis  omntbut  tgliindulojij ^ fiigmatiktu  iijtdip, 

Hort.  Schoenbr.  1.  pag.fi.  tab.  la. 

De  fes  racines  s'élève  une  hampe  limple,  cylin- 
drique, trés-glibre,  couverte,  dans  toute  fa  lon- 
gueur, d’éciüles  oblongues . alternes,  acuminées, 
en  forme  de  fpathe.  Il  n'exifte  qu’une  feule  feuille 
radicale , plus  longue  que  la  hampe  , glabre  , li- 
néaire , enfiforme , couchée.  La  hampe  fe  termine 
par  une  fleur  foliraire,  aflea  grande.  La  corolle  eft 
jaune  en  dehors , dépourvue  de  glandes  } les  pé- 
tales linéaires,  oblongs , aigus  1 les  trois  extérieurs 
marques  dans  leur  milieu , en  dedans , d'une  grande 
tache  vereâtre  i Us  ftigmaces  bifides. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  - Efpé- 
rance.  qp 

4.  Bermvoifnse  1 grandes  iears. Sl/yrinchium 
grandfjiorum.  Cavan. 

Sîfyrinchtum  rodicc  hulkofd  p fapù  ttreti^fimpUcip 
fpoiHà  fuktrifordi  petalic  okovatitt  obtu^i;  Jolt.s  tan- 
ttoiaùs  , pheatit.  Willd.  .Spec.  Plant.  J.  pag.  578. 
— Cavan.  DilTert.  6.  pag.  j^fi.  tab.  192.  fig.  2. 

Ses  r.tcines  font  bulbeufes  ; il  s’en  élève  une 
han-  ".  ,U.>itë  ,fimpU-  , cylindrique  , feuillée;  les 
feuilles  de  la  hampe  lancéolées,  rétrécies  à leuis 
deux  extrémités,  plillees,  ftriées.  La  (pathe  donne 
naiftajice  à aeux  ou  ciois  fleuts  ceimiaales,  grandes. 


de  couleur  jaune.  La  corolle  eft  large  d'un  pouce 
& demi  1 les  péules  en  ovale  tenverfé  , itèt- 
obtus. 

Cette  plante  croît  au  Pérou,  y 

f.  Bcrmuoienne  des  collines.  Sifyrinchlum 
coÛinum.  Cavan. 

Sijÿiinchium  feapo  ttrt^i ^ fuhramofo  , folio  cau- 
tino  lineari  , acuminato  breviore  y petalit  oblongU  , 
acutii.  Willd.  Spcc.  Plant.  }.  pag.  J78.  — Cavan. 
Diftert.  fi.  pag.  j4fi. 

Morta  ( cnilina  } , feapo  tereii  , folio  depeildente  , 
laciniis  corulla  fabaquatibut.  l'hunb.  DilT.  de  mo- 
reà . pag.  1 1 . ir . 1 y , & Prodr,  11.  — Jacq.  Icon. 
Rar.  2.  tab.  lafi. 

Cette  efpèce  a de  très-grands  rapports  avec  la 
bermudlcnne  déganté  i elle  cndiffeie  par  fes  ham- 
s plut  élevées , terminées  ordinairement  par  trois 
uts;  une  feule  fleur  il  l’extrémité  de  chaque  ra- 
meau i la  feuille  point  couchée  , mais  feulement 
reiiveifée  > la  corolle  plat  grande  , lougcâtre  ou 
jau  ^âtre,  faiu  tache. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  , au  Cap  de 
Bonne- El^perance. 

fi.  Bermddienne  mucronée.  S fyrinchium  mtt- 
cronatum.  Mivh. 

Stfyrirtchium  foliis  angeftiftmii ; fcapii  fttaceis  , 
JîmplitiJJtmii  j glumâ  termtnati  ^ unicà , ànalvi , co* 
loratâ  ,'  valva  exteriorii  mueront  recto  fforibus  Ion* 
giore.  Midi.  Flot,  bottai.  Amer.  1 pag.  j). 

Cette  plante  paroit  différer  très-peu  de  la  ber- 
mudienne  graminte.  On  l’en  diftingue  par  la  valve 
extérieure  de  la  fpathe,  prolongée  en  une  longue 

fiointe  droite,  plus  longue  que  les  fleurs.  Lesleuil- 
es  font  trés-ettoitis  i les  hampes  fetacéts,  très- 
fimples  j les  fleurs  couleur  d’améthy  ftc , ainfi  que  1a 
bafe  des  feuilles  & la  fpathe.  La  figure  de  Plukener, 
tab  61 , fig.  I , rapportée  au  Jilyrtachiam  grami- 
neum  Lam. , me  patoit  convenir  davantage  àctice 
efpèce.  M.  Bofe  m’a  communiqué  une  plante  de 
la  Caroline  , qui  a de  très-grands  rappoirs  avec 
celle  de  Michaux  i mais  les  valves  de  la  fpathe 
font  prefqu’égales  i les  fleurs  fort  p tites.  Elle 
refteii.ble  partaitement  1 la  figure  de  Piukenet, 
excepté  les  salves. 

Cette  plante  croit  dans  la  Penfilvanie. 

7.  BsRMVDIesne  à petites  fleuts.  Sifyrinchium 
miemnthum.  Cavan. 

Sfyrinchium  feapo  ancipiti  ^ rarrtofo , folio fo  ; fpa* 
tha  faotriforà  , intquali , fiorikus  furtqttali  ; ptla'ii 
lineartiOi  , acaminaiis  ; foliii  gramineis , canulica- 
laiii.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  ^77.  — Cavan. 
Dilietc.  6.  pag.  J4f.  tab.  191.  fig.  2. 
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Petite  plante  i peine  haute  de  deux  pouces, 
hampes  lont  ailees , rameules  i fcuillées  ; fe$ 
feuilles  griniiniformes  , liniaires  , canaliculees  , 
Ruminées  i leur  fomuiet  ; la  fpathe  à deux  valves 
inégales,  d'od  forcent  deux  ou  trois  fleurs  à peine 
audi  longues  que  les  valves  -,  la  corolle  extréiiie- 
uient  petite;  les  pétales  linéaires,  acumir.és. 

Cette  plante  croit  au  Pérou,  ac 

8.  BeRMUOtfiNNE  roulée.  Sifyritrchium  convo* 
luium. 

Stfyrinchtum  /iafo  fuî>Jîmpiici  ^ comprtjfa  j fylih 
lincjri^cnJîformiSuj  f jpathù  ttrminali  ^ mutuporâ  i 
valvii  inAgutttiiniS  ,■  puatis  lüto-ovath  ^ convo/uiis. 

(N.) 

^ hampes  font  foibics , planes , (Iriées,  ordi- 
nairement limples,  peu  feudiées  dans  leur  lon- 
gueur , garnies  à leur  bafe  de  feuilles  courtes, 
nombreulcs,  étroites  , enfifotmes,  linéaires  , ai- 
guës ; k$  caulinaiies  de  même  fatme.  La  hampe 
ell  terminée  par  une  fpathe  oblongue , d deux 
valves  aiguës,  inégales  ; elles  renferment  de  deux 
à quatre  ou  cinq  fl.uis  jaunes,  aflex  grandes;  les 
pétales  très-minces,  laiges , prefuu'ovales , fou- 
Vent  roulés  fur  eux  même'  ; les  filarriens  libres  i 
leur  fortimet;  les  anthères  oblongues,  fagittées  ; 
les  capfules  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonnc-Efpérance; 
elle  cil  cultivée  au  iatdin  des  Plantes  de  Paris.  ¥ 
(K.v.) 

9.  BermuCIENNE  à réfeau.  Sifyrinchium  Jlrla~ 
tam.  Smith. 

Sijyrinchhm  feapo  ancipiti  ,f>lU>fo  ; fioriias  fpi- 
taiit  ; pttalii  juiJotundo  ovatis,  acutii  ; foliis  liruari- 
tnfifojmikua.  Willden.  Spec.  Plant,  j.  pag.  580.  — 
Siimh,  Icon.  piâ.  1.  pag.  & tab.  9. 

Sifyrinchium  ( fpicatum  ) , cjêiU  camprtjfa  ; fpa- 
thii  muhiferit , aUtmn  , in  fpieam  adpioximatis. 
Cavaii.  Icon.  Bar.  a.  pag.  a.  tab.  104. 

Mona  (ftrrata),  feapo  ttrui  yfoilis  cnffprtni~ 
tus , raceino  trecio  , furibus  uguregutis.  J.icq.  Hort. 
Sthoenbr.  t.  pag.  6.  tab.  1 1.  (Sccundàm  Willd.) 

Cette  belle  efpèce  s'élève  à la  hauteur  d’un  â 
deux  pieds.  Ses  tiges  font  limpics  ou  rameufes, 
compiimées , membianeufcs  à leurs  bords  . un 
peu  cylindriques  à leur  partie  fupérieure,  feuil- 
lées  dans  toute  leur  longueur  ; les  feuilles  droites , 
larges , pliét s en  deux,  enfiformes,  aiguës.  Les 
fleurs  lont  difpofets  , à la  partie  fupérieure  des 
tiges  , CB  un  long  épi  droit , tainalffes  par  paquets 
alternes  dans  l'aiflelle  d'une  feuille  très-ouverte, 
ovale,  concave,  plus  ou  moins  acuminée  , en 
forme  de  Ipaihe  ; les  fpathes  propres,  bivalves, 
fcaiieufes.  La  curollc  ell  grande,  bleuâtre  ; les 
pétales  avales , un  peu  qpnétfotmes  à leui  bafe , 
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traverfés  p>ar  des  ftries  un  peu  jaunâtres  avec  d’au- 
tres en  téfeau  ; les  capfules  prefque  globuleufes. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris, 

BF.RTI10LLETIA  élevé.  Birihu/lciiu  txec/fu. 
Humb.  & BonpI. 

Dtrrho/ltcia  foliis  maximis  , alttrnis  , InttgcrrU 
mis , obhngis;  fruUu  muximo,fphtrico.  (N.)  Humb. 
& BonpI.  Plant,  equin.  pag.  tu.  tab.  p6. 

Ttès-bel  arbre,  élevé  de  plus  de  cent  pieds,  fur 
un  tronc  droit,  cylindrique,  de  plus  de  deux  pieds 
de  diaitaètre  , divifé  en  rameaux  alternes , étalés , 
recourbés  vers  la  terre  à leur  fommet , garnit  de 
feuilles  alternes,  médiocrement  pétiolées,  oblon- 
gues , coriaces , longues  de  deux  pieds , fur  cinq 
ï fix  pouces  de  large,  d'un  beau  vert , à llties 
tianfverfales,  parallèles  , ramifiées  en  réfeau  veri 
le  bord  des  feuilles.  Les  fleuts  n'ont  point  été 
obfervées. 

Le  fruit  ell  un  drupe  fphétique,  de  la  grolTeur 
d'une  tête  humaine , divifé  interi  rurement  en  ijui- 
tre  logi  s , conti  nant  chacune  plnltîurs  noix  ; 1 en- 
veloppe extérieure  raboteufe  , lillonnée  , recou- 
verte d'un  brou  de  couleur  verte,  uni,  luifant. 
Chaque  loge  contient  fix  ou  huit  noix  tubercu- 
lêes,  inégalement  triangulaires,  attachées  par  leur 
extrémité  inferieure  i une  cloifon  centrale  ; les 
femerces  oblongues,  prefque  triangulaires,  de  la 
mé.ue  n.iture  que  les  amandes  ordinaires , trèi- 
bonnes  à manger  quand  elles  fout  fraîches  , très- 
fufceptibles  de  fe  rancir  par  la  quantité  d'huile 
qu'elles  contiennent  : elles  n'oiftent  aucune  appa- 
rence de  plumule. 

Les  Portuçi's  du  Para  font  depuis  long-tems  un 
très-grand  commerce  avec  les  fiuits  de  cet  arbre, 
que  les  naturels  nomment  itniss,  Sc  Ics  Efiaagnols 
fruiis  aimtnd’on;  ils  en  portent  des  c.argailons  à la 
Goiane  ftançaife  , en  envoient  i Lisbtruiie  8c  en 
Angleterre.  Les  amandes  fournilTent  une  tiès- 
graude  quantité  d'huile  bonne  â briller.  <■  Nous 
avons  été  très-heureux,  dit  M Bonpland,  M.Hum- 
bol Jt  Sc  moi , de  trouver  de  ces  amandes  dans  no- 
tre voyage  fur  1 Orénoque.  il  y avoir  trois  mois 
que  nous  ne  vivions  que  de  mauvais  chocolat,  ds 
riz  cuir  dans  l'eau,  toujours  fans  beurre  8c  fouvent 
fans  fel , lorfque  nous  nous  procurâmes  une  grande 
quantité  de  fruits  frais  du  bertnolltsiu.  C étoit  dans 
le  courant  de  juin.  Les  Indiens  venoient  d’en  faite 
la  récolte.  Ces  amandes  font  d’un  godt  exquis  , 
furtout  quand  elles  fort  fraîches.  » 

Cet  arbre  cft  originaire  du  Bréfil  ; il  fe  trouve 
aiifli  dans  l'Amérique  efpagnole  , formant  des  fo- 
rêts fur  les  bords  de  l'Otéiioqiie.  ^ 

BERTli'RE.  Btrtitra  Geme  de  plantes  dicoty- 
iéduucs,  a fleurs  cotuplèies,  monupétalées,  de  la 

famille 
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famnic  des  rubiicées,  qui  a des  rapports  arec  les 
macrocnimum,  & qui  comprend  des  aibuftes  exo- 
tiques â l'Euiope , dont  les  feuilles  font  entières , 
oppoféess  les  fleurs  dirpofées  en  grappes  termi- 
nales, munies  de  petites  bradées. 

Le  caraâère  eflcntiel  de  ce  genre  e(l  d'avoir  : 

Vn  calice  à cinq  demi  ; une  coralte  lubuleufc , velue 
à fin  orif.ce  ; le  fiigmue  h deux  lames  ; une  baie  cou- 
ronnie  , à deux  loges , à dus  f aillantes  ; plujieuri 
Jèmtnces, 

Caract4r*  générique. 

Chaque  fleur  oflre  : 

1*.  Un  calice  d'une  feule  pièce,  turbiné,  à cinq 
dents. 

a*.  Une  corolle  monopétale , tubuleufe  5 le  tube 
un  peu  court,  velu  i fon  orifice  1 le  limbe  à cinq 
découpures  ouvertes,  ovales,  aigues,  perfiflantes. 

5®.  Cinq  icaminei ; les  filamens  très-courts,  in- 
férés au  delTous  de  l'orifire  du  tube , terminés  pat 
des  anthères  droites , linéaires. 

4®.  Un  ovaire  adhérent , arrondi  , furmonté 
d'une  glande-,  le  llyle  filiforme  i le  fligmate  à deux 
lames. 

Le  fiait  e(l  une  baie  globuleufe,  couronnée  par 
les  dents  du  calice , fouvent  à côtes  Taillantes , à 
deux  loges  polyfpetmes. 

Les  fimenccs  artondies  , plufieurs  dans  chaque 
loge,  attachées  à la  tloifcn. 

Espèces. 

I.  BertiÉRE  de  la  Guiane.  Beniera  gaiamnjîi. 
Aubl. 

Bertiera  fotiil  ovato-oblongis,  acuminatis  , fibths 
tomentoftt  ; ftipalis  acutis  ; ramis  paniculifiue  vilto- 
fii.  (N.)Lam.  III.  tab.  lôj.fig.  i.~Vanl,Symb. 

pag.  JJ.  ““  Aubl.  Guian.  1 . pag.  i8u.  tab.  69. 

Arbrifleau  dont  les  tiges  fe  divilent  en  rameaux 
oppofes,  cylindtiquts  , velus,  garnis  de  feuilles 
médiot  rement  péttolées,  oppofées,  un  peu  élar- 
gies , ovales , oL'longiies , acuminées , tomenteufes 
en  de  (Tous,  très-entières  ; les  nervures  Amples,  la- 
téiales , alteitses  t les  Ilipules  petites , ovales,  très- 
aigiiés.  Les  fleurs  font  branches,  petites  , difpo- 
fées , à l'extrémité  de  chaque  rameau  , en  gr.ippes 
d peine  ramifiées,  velues , munies  de  petites  brac- 
tées étroites,  lancéolées  à labafe  de  chaque  pè- 
dicelle.  Les  fruits  font  de  petites  baies  globultu- 
fes , de  la  groffeut  d'un  pois  , à côtes  faiilantes  , 
couronnées  par  les  divilions  du  calice. 

Celte  plante  croît  à Cayenne  5t  dans  les  forêts 
de  la  Guiane.  TJ  ( K.  /I  ) 

Botanique*  Supplimem,  Tome  l. 


1.  BeRTIÈRE  zalutane.  Bertiera  qetluqatùa. 

Bertiera  futiis  lanceolatis  ,acauSgUtrinque  glabr  e; 

ramis  paniculifiue  glabris,  ( N.  ) Lam.  111.  Genct, 
tab.  16$.  fig.  a. 

Zaluqania.  Commerf.  Mff.  8c  Herb. 

Cette  plante,  dont  Commerfon  avoît  fait  un 
genre  patticulier,  fe  rapporte  évidemment  i celui- 
ci.  Elle  diffère  de  l'efpèce  préréderte  par  fes  f«- 
meaux  glabres  , garnis  de  feuilles  médiocrement 
pétiolées  , plus  étroites  , lancéolées,  entières  , 
glabres  à leurs  deux  faces , coriaces , aiguës  j les 
ffiputes  ovales , prefque  fearieufes . acuminées  ; le» 
fleurs  difpofees  en  grappes  terminales , prefquo 
paniculées,  très-glabres  ; les  ramifications  grêles, 
eu  nombreufes,  munies , à leur  bafe,  de  petites 
raéUes  fubulées.  Parmi  les  fleurs  , les  unes  font 
pédicellées  , les  autres  prefque  fefllles  ; le  calice 
court , i cinq  dents  j la  corolle  petite  , une  fois 
plus  longue  que  le  calice.  Le  fruit  confifte  en  una 
petite  baie  globuleufe , peu  charnue.  ^ 

Cette  plante  a été  recueillie  à l'ile  Bourbon  pas 
Commerfon.  ^ ( é'-/-  in  herb.  Lam.) 

BESLERIA.  ( BEsrÉHE . Sc  Illuftr.  Cen. 
tab.  fi4,  où  ell  figure  le  bejteria  lutta,  n®.  a.) 
Jacquin  a fait  connoitie  l'efpèce  fuivante  : 

8.  BesiÉre  dentelée.  Bejteria  ferrulata.  Jacq. 

Bejteria  pedunculis  Jimplicibus , filllariis  ; catici- 
bus  ferratis  ; corolle  glabre  limbo  ferrulata  ; filiit 
oblongis , utrinque  acuminatis*  Wüld.  Spec.  Plant. 
J.  pag.  aéy.  — Jacq.  Hoit.  Schoenbt.  j.  pag.  ai. 
tab.  190. 

C'eft  un  atbrilTeau  dont  les  tiges  font  farmen- 
teufes  8c  grimpantes,  garni  de  feuilles  oblongues, 
prefqu'elliptiques , oppofées,  acuminées  à leurs 
deux  extrémités  , d’un  vert-foncé  en  d-  iTus , d'un 
pourpre  brun  en  dtffous  , hérillées  à leurs  deux 
faces;  les  pédoncules  axillaires  , folitaires,  oppo- 
fés  , uniflores  ; les  fleurs  d'un  jaune-blanchâtre  j 
leur  calice  ample,  verrlitte-,  feS  découpures  fine- 
ment dénués  en  feie;  la  corolU-  glabre;  fon  tube 
ventru  , Taillant  en  bolfe  à fa  bafe  ; le  limbe  fine- 
ment dtniiculé. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  occidentales.  J> 

O.'firvations*  M.  Perfoon , dans  fon  Synapfit 
Plant.  1,  pag.  l6f , cite  une  efpèce  découverte! 
Saint  Dominguepar  M.  Turpin,  qu'il  caraélétife 
ainfi  : 

Bejteria  (fanguineaj,  filiit  oblongis , ferratis  , 
maculatis  ; pilis  adprefis  ; caule  caJicibuJq**e  ineijîs  , 
denté  villojit.  Perf.  Synopf.  1.  c. 

Ses  feuilles  font  oblongues,  dentées  en  f-ie, 
marquées  en  de  (fous  de  larges  taches  rougi  âtr.i  ; 
le  calice  à cinq  divifiotis  dentées  en  feie , piefqtio 
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Ucini4r<  i 11  corolle  cubuleufe  , velue  , prefqiri 
deux  Icvres , en  b (Te  i Ci  bile  ; une  biie  i une 
feule  loge»  les  feinences  attachées  aux  parois  de 
la  loge. 

BESTRAM  : nom  brame  du  «oîli-iati  des  Ma- 
labo res  , décrit  par  Rheed^  Hort.  malaiar. 
pag.  iip,  tab.  Arbre  faifam  partie  du  genre 
que  Burmann  a nommé  amidtfmj  , qui  veut  dite 
tortrc-poifon , parce  qu’il  pafle  pour  le  fpdctfique 
contre  la  morflire  du  fcrpeoc  nommé  toiu  di  ca- 
ptUo.  Adanfon  a confervé  le  nom  de  bifiram  , Sc 
place  ce  genre  dans  la  première  feddion  de  fa  fa- 
mille des  liifiyma/cs.  ( ÿoyt\  -\Ntid£SME.) 

BÉTEL  : efpèce  de  poivre  {piptr  ttstl  I.inn.) 
cultivée  dans  diverfes  parties  de  l'Afie,  futtout  près 
des  côtes  de  la  m r , qui  grimpe , à la  manière  de 
la  vigne,  fur  les  arbres  ou  fur  les  fuppnrts  qu'on 
lui  donne.  Les  Indiens  le  mâchent  continudle- 
ment,  & corrigent  fon  antertume  par  un  mélange 
de  chaux  8c  d'arec.  On  p,end  le  bétel  après  le 
repas  pour  ôter  l'odeur  des  viandes,  8c  avant  de 
fe  préfentit  chei  les  perfonnes  auxquelles  on  doit 
des  égards.  Dans  Us  vifites  on  s'en  préfente  mu- 
tuellement, 8c  on  le  mâche  toujouis.  Le  bétel  eA 
diverferrsent  nommé  dins  chaque  lieu;  mais  fes 
dénnml.nations  de  heuti , de  kitlt , Uirt , 8cc.,  font 
dérivées  d'un  même  nom  primitif.  On  trouve  aiifli 
à Madagafcar  8c  ailleurs  la  même  plante  ou  une 
efpèce  congénère.  Plulieurs  poivres  font  connus 
au  Bréhl  fous  celui  de  jaiorandi.  Il  paroît  que  le 
itiys  du  même  pays  appartient  encore  au  naéme 
genre,  (iu/)  ( Koyrj  Poivrier,  n°.  j.) 

BETIS.  Dans  YHifioirt  dis  pUntts  des  Philip- 
pilles  de  Camelli , imprimée  par  Rai,  on  trouve 
fout  ce  nom  un  grand  arbre , dont  le  bois  eft  fo- 
liJe,  pefant,  incorruptible  , d’une  faveur  amère. 
Scs  feuilles  font  alternes  , grandes,  ovales,  lan- 
céolées Sc  entières.  Aux  fleurs , rafiemblées  en 
paquets , 8c  portées  chacune  fur  un  pédoncule 
articulier,  fuccèdent  des  fruits  fort  petits.  I.e 
ois  efl  bon  pour  exciter  l’eternuemenc  Sc  pour 
rhalTet  les  vers , â raifoii  de  fon  amertume.  La 
difpoiition  det  fleurs  Mut  faire  prefumer  que 
cet  arbre  appartient  à la  famille  det  fapoiilliers. 

(Jv/) 

BÉTOINE.  Beiomiea.  Parmi  le  petit  nombre  de 
tantes  qui  ont  lâié  l’attencioD  des  Anciens  , la 
écoine  eft  une  de  celles  dont  ils  ont  parlé  avec 
le  plus  d’élnge.  Il  paroit  qu'ils  étoiem,  dans  leurs 
recherches  fur  les  propriétés  des  plantes , dirigés 
pat  ce  principe , vrai  fous  beaucoup  de  rapports, 
que  plus  les  plantes  avoient  de  faveur  ou  d’odeur, 
p'us  elles  dévoient  avoir  d'influence  fur  l'écono- 
mie animale.  La  bétoine,  d’une  odeur  inciflve  I 
8c  pétaétrante , avoit  bien  des  titres  pour  entrer  I 
dans  la  liAe  des  plantes  médicales  : aullâ  l'emhou- 
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liafine  a été  porté  li  loin  pour  cette  plante,  qu’elle 
étoir  prcfque  confidérée  comme  une  panacée  uni* 
verftlle.  Maux  de  tête,  maux  d'yeux,  d’oreilles, 
de  dents  , rétention  d'urine  , goutte  , feiatique  , 
cngourdilfement  des  membres , morfures  de  fet- 
pens , os  fraéturés , douleurs  d'em railles  , ul- 
cères , abcès  , Sec. , enfin  prefqu’aucune  des  ma- 
ladies qui  affséleiit  le  torrs  humain  ne  pouvoit 
réfifler  â la  vertu  toute-puilTante  de  b bétoine. 
C'etoit  dcjl  pallet  les  bornes  de  la  vraiftmblancc  ; 
mais  le  moyen  d'arrêter  l'tfprir  humain  dans  fes 
écarts  lotfque , fans  piincif>es  , il  n'eft  guidé  que 
par  l’amour  du  rtaerveilieux  ! Bientôt  la  bérome 
devint  une  plante  facrée.  Pes  omninà  Jaitcla  ejl , 
dit  Merfa,  célèbre  médecin  d'Augufte , auteur 
d’un  petit  ouvrage  fur  les  propriétés  de  la  bé- 
toine , 8c  qu'il  dit  être  la  fauve-garde  de  l’ame 
aiifli  bien  que  du  corps  , gatantifTant  ceux  qui 
voyagent  la  nuit,  de  toute  efpèce  de  charmes  8c 
de  dangers , écartant  les  viC  ms  Sc  les  fantômes 
des  lieux  faints  8c  du  tombeau  des  morts.  Quel 
homme  raifonnable  coniieroit  aujourd’hui  fa  famé 
à un  médecin  qui  débitcroii  de  pareilles  eitrava- 
ganers  I 

Diofeoride  a donné  au  ketoniea  des  Latins  les 
noms  grecs  cefimn  8:  pfieorrophen.  Il  y a , au  telle , 
uelque  contulinn  dans  la  nomenclaïuie  de  pin- 
eu  s auteurs  anciens  ; ce  qui  n’a  pas  grand  incon- 
vénient aujourd'hui , mais  qui  pouvoit  en  avoir 
beaucoup  autrefois.  Il  paroit,  d'après  Pline, que 
ieioniea  eft  le  même  nom  que  celui  de  vttoniea 
employé  dans  les  Gaules , 8c  qui  tire  (on  origine 
des  Vêtons , ancien  peuple  d’Efpagnc , auquel  on 
attribue  la  découverte  ae  la  bétoine.  D’un  autre 
côté , le  veionica , félon  Pline  , fe  nommoit  ferra- 
tulaen  Italie,  dénomination  qui  a été  réfervéo 
par  la  fuite  pour  défigner  une  plante  très-différente 
de  la  bétoine , le  ferrosala  tinSorit  Linn.  La  bé- 
toine a repris  de  nos  jours  la  place  qu’elle  dévoie 
occuper.  On  la  cite  avec  einge  dans  fes  Traités  de 
matière  médicale , 8c  c’ell  à peu  près  tout.  Son 
ufage  eft  paflé  de  mode. 

On  trouve  dans  les  Illufiraiions  des  Genres , tab. 
y07  , fig.  I , le  betonica  ojficina/ls  , 8c  fig.  a , le  ie- 
tonica  orieniatis.  Ou  a depuis  découvert  les  efpèces 
fuivantes  : 

6.  Bétoine  roide.  Betanica  firiSa.  Ait. 

Bctonica  fpicâ  oUongi  , corallaram  galed  integrS  ; 
laciniâ  inierrr.ediJ  labii  inferioris  erenalo-unduiaid  j 
ealiiitus  pilojis.  Ait.  Hort.  Kt».  1.  pag.  app.  — 
Decand.  Flor.  franç.  j.  pag.  ^44.  — Fufch,  Hift. 
jyo.  Icon. 

Betomca  hirfiia,  Thuill.  Flor.  parif.  édit.  t. 
pag.  ap).  Koa  Unn. 

Betoniea  cÿieisia/is,  Pollich  , Palat.  j6a.  Naa 
Linn, 
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■ BetoHÎca  danUa.  Miller,  Diû.  n*.  $. 

Crtte  efpèce  reffemb'.e  beaucoup  à Ia  bétoine 
oflicinale  , avec  laquelle  on  Ta  probabUmeni  con- 
foutîuf  i elle  en  d ffèrs  par  f<m  calice  velu,  par 
les  biaflécs  ciliées  à leurs  borde,  par  fa  coro.le 
pubwfceme  en  dehors , per  le  tube  plus  court,  i.a 
tiRe  eft  plus  roide  , p us  velue  { les  feuilles  plus 
larges,  plus  velues.  J’ai  rencontré  des  individus 
dent  l'épi , long  de  fix  i huit  pouces . étoit  com- 
pofe  de  vcrticilles  noenbreu»,  irés-écarés  tes  uns 
des  autres,  l.a  n.éme  virieté  a lieu  dans  la  bétoine 
officinale.  Je  anute  d’ailU  urs  que  ces  deux  pl.ntes 
foienc  réellement  deux  efpéas  dillinâes. 

Cette  plante  croît  en  France,  fur  les  collines, 
dans  Us  bois  fecs  JSc  fablonneux  , aux  environs  de 
Paris,  (K.  V.) 

7.  BetoiNE  blanchâtre.  Btionica  incana.  Ait. 

Bttomca  ffkà  inU'rupiâ  , eoroltanim  g-iUi  iipdâj 
laknlâ  hurmtaià  Ubii  inferio  h crtnatâ ; tuko  ta- 
mtntofo , incurva.  Ait.  Hort.  Kc»'.  1.  pag.  159. 

Btiontcu  incana,  Miller,  Dléi.  n*.  J, 

Cette  plante  ell  rapprochée  de  la  précédente. 
Ses  tiges  fort  moins  élevé<$,  plus  grêles  t Tes 
feuilles  un  peu  plus  larges  & moins  longues  î fes 
fleurs  coul.ur  de  chair  ; mais  le  cataéJère  qui  la 
diftingue  plus  pariiculietement  çonfifte  dans  la 
lèvre  fupéricure  de  la  corolle  , bifiJe  &'  non  en- 
tière; le, tube  on  peu  courbé  8c  tomtnteux. 

Cette  plante  croit  en  Italie  , fur  les  monta- 
gnes. If 

8.  Bétoine  à grandes  fleurs.  Bctanica grandijlara. 

■Willd. 

Betonica  fflcâ  foliefâ  , intcrrur'i;  caJieHui  nar- 
ginc  ■vill.ps , denuiu.  JuiulatU  . coro.lu  gaUd^car- 

daiâ.  Wllld.  Spec.  Plant.  5.  pag.  9*' 

— Stephan.  in  litt. 

Ses  fenilles  radicales  rtffembltnt  prefqu’à  celles 
du  ghlomis  luhrofa , pctioléts . en  cttur,obtufcs . 
pubefeentes.  à gtoffes dtnts obtufes , epaifles;  les 
feuilles  cauünaires  inférieures  pétioleesj  les  fupé- 
tieutes  8c  les  florales  ffffiles,  ovales , ptefau’en 
cœur,  entières  â leur  bife  . ptrbefeentes  a leurs 
deux  faces , â gtofles  dents  un  peu  arguës  ; les 
fleurs  difpofées  , â l’extrémité  des  tiges,  en  ver- 
ticilles  au  nombre  de  huit  â dix,  dillins;  les  fu- 
périeurs  rapprochés  i les  calices  glabres  , tribu- 
feux  , velus  i leur»  bords,  â cinq  dents  fubulées  ; 
la  corolle  quatre  fois  plus  longue  que  le  calice  ; la 
lèvts  fupérieure  droite  , plane  , oblongue  , en- 
tière; l’inferieure  à Trois  lobes,  celui  du  miiieu 
très-grand,  entier,  arrondi. 

Cette  pUnte  croît  dans  la  Siérie , le  long  du 
fleuve  Tereck.  ) 
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O^fervdtions.  Le  betonica  grandijtora  Thrrill.  eft 
le  betonica  o’ient.Ht  Limi. , r;ui  paroit  s’être  naïu- 
tahle  dan»  les  bois  de  Meaux  en  Brie. 

BETr*iNE  d’eau.  On  donne  ce  nom  â la  ferophu- 
laiie  aquatique,  (f'oyci  « mot.) 

B'^^toine  da  mnntagn*  : nom  vulgaire  de  l’ar- 
nica  montana  Linn.  ( ayt^  DuRONSC,  n . j.) 

BF.TONIC.A.  ( b^oyef  Betoine.)  Ce  nom  latin 
de  la  bétoine  a été  auffi  donné , par  quelques  au- 
teurs anciens,  i deux  efpèccs  de  véronique , i 
deux  IcrophtilaireS  , â un  flachys  8c  à deux  oeil- 
lets ( diantkiis  carthup„norum  6r  fupetbus  Linn.),  i 
une  toque  ^feuteUaria  petegrina  Linn.). 

BÉTRfi.  On  trouve  dans  Dilechamp  une  lon- 
gue difculîîon  fur  ce  mot,  qui  avoir  été^atrribtié 
mal-à-propos  à la  caneüe  , mais  qui  pitoit  plutôt 
appartenir  à une  efpèce  de  poivre  , 8c  futtout  i 
celui  que  l’on  nomme  bétel.  ( Poyrf  ce  mot, 

Suppl.  J 
BF.TTE.  Btia. 

La  bette  , connue  vulgairement  fous  le  nom  de 
pairie,  fe  trouve  mentionnée  dans  les  auf  urs  les 
plus  anciens  , dans  Théophrafl- , Pline  , Diofeo- 
ttdë,  8cc.  ; mais  il  en  ell  quedion  comme  d’une 
plante  plutôt  médicinale  qu’alimentaire.  Quant  i 
la  betterave  , on  porirtoit  peut  être  la  rappoitet 
au  beta  nigra  de  ceS  n émes  auteurs  , qu'ils  ne  dife 
tinpuent  de  1a  première  que  par  fa  couleur  par 
quelques  propriétés  particulières  qu’ils  lui  attri- 
buent. fans  qu’il  y foit  parlé  de  la  propriété  alimen- 
taire de  fes  racines.  11  n’y  a pas  même  très  long- 
tems  qu’on  la  connojt  en  France  , du  moins  fou» 
ce  rapport.  Olivier  de  Serres  ell  le  premier  qui  en 
ait  lait  mention,  lorfqu’en  1599  il  é.'tivoit  que 
cette  plante  ven  dt  d'être  appui  têc  de  l’Italie.  On 
a reconna  depuis  combien  ce  végétal  étoit  une 
acquifition  intérelfaiite. 

On  trouve  dans  les  Itlufiraxions  dej  Genres , tab. 
l8t,  fig-  1 , le  beta  maritima  Linn.,  S:  fig.  Z , le 
beta  vulgarit  Linn.  11  exifte  une  variété  de  la  bette- 
rave . connue  dèpuis  un  certain  nombre  d’année» 
fous  le  nom  de  racine  de  difette  ; elle  étoit  cultivée 
en  Allemagne  , 8f  M l'abbé  Comm-.ieU  l'a  intro- 
duite en  France  le  premier.  On  lui  attribue  beau- 
coup de  propriétés  économiques  , qui  fe  rettou- 
vtlK  «n  grande  partie'  dans  notre  betterave  com- 
mune ; mais  les  racines  ne  font  point  alimentaire» 
pour  l'homme,  comme  celles  de  la  betteiaye. 

Alton  a fait  cormoître  un»  troilième  efpèce  de 
beta,  caraûétifée  ainfi  qu’il  fuit  : 

}.  Bette  étalée.  Beta  patula.  Ait. 

Beta  fioribtu  eong^is , foltis  omnibus  lintari-lcisir 
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teol»t:j,  ramii  divaricaïU.  Alton,  Hort.  Kt».  I 
pag.  J IJ. 

Ses  tiges  font  hautes  d'an  pied , divifëes  en 
nnwaux  nombreux  , étalés , alongés  , garnis  de 
feuilles  étroites,  glabres,  toutes  liuéaires-lancoo- 
Jées,  prefqu'en  fer  de  lance.  Les  fleurs,  réunies 
par  paquets,  ont  les  folioles  du  calice  élargies  i 
leur  bafe  , entières  i leurs  bords  &non  dentées. 
Cette  plante , connue  depuis  peu  d'années , n'eft 
ffployée  i aucun  ufage  particulier  i elle 
pafle  l'hiver  dans  l'orangerie,  8c  croit  naturelle- 
ment à l'ile  de  Madère. 

* Btia  (trigyna),  floriius  itrnis  , trlgynh  ; cali- 
tiius  coroUini).  Waldft.  Plant.  Hungar.  pag.  54. 
tab.  5 y. 

Cette  plante,  obfervée  le  long  des  jardins, 
dans  la  Hongrie,  eft  remarquable  par  fes  fleurs 
Cernées,  difpolées  en  longs  épis,  j trois  flyles.Ses 
calices  ont  l'afpeâ  d'une  corolle.  Seroli-elle  une 
variété  du  ttta  vuigarU  l 

BETTERAVE.  ( Beiti.) 

BETHLA.  (f'oyrî  BouEEAir.) 

BETyS.  Pifon , dans  fon  Hifloîre  du  Brtjîl ^ cite 
fous  ce  nom  & fous  celui  de  titre  un  arbrifleau 
de  Quatre  à cinq  pieds  de  hauteur,  dont  la  tige 
ell  droite,  noueufe,  verdâtre, parfcmée  de  points 
blancs.  De  quelques  noeuds  fupétieurs  il  pouffe 
des  rameaux  conformés  8c  colorés  de  la  même 
manière.  Ses  feuilles,  lancéolées,  relfemblent  un 
peu  i celles  du  laurier.  Les  fleurs , difpofées  en 
petits  chatons,  comme  celles  du  poivre  long, 
paroilfent  oppofées  aux  feuilles  fur  les  rameaux. 
Cette  niante  a en  général  le  port  du  poivrier , 
mais  elle  n‘en  a point  la  faveur.  La  racine  feule 
contient  un  aromate  femblable  à celui  du  gingem- 
bre, 8c  fa  décoélion  ell  employée  pour  calmer  les 
douleurs  de  colique  8c  dilliper  les  vents.  Le  ca- 
raûère  énoncé  fait  préfumer  que  le  ietyt  eft  un 
poivre  ou  fait  partie  d'on  genre  voifio.  Son  nom  , 
qui  approche  de  celui  de  téiet,  femble  fortifier 
cette  opinion.  Il  ne  paroit  pas  qu'on  puilfe  le  rap- 
procher du  iaiis  que  Brovn  a obfervé  â la  Ja- 
maïque , 8c  donc  les  chatons  font  différent  d'après 
la  defctipiion.  {}ulT.) 


I BEURRERIA  eu  BOURRERIA.  Browi , dans 
fon  Hifloîre  des  ptanies  de  la  Jamaïque  , avoit  défi- 
gné  fous  ce  nom  un  atbriffeau  qui  porte,  dans  les 
Antilles  françaifes,  celui  de  tois  cairU  tâiard , 8c 

Zue  Jacquin  a enfiiiie  décrit  fous  le  même  nom. 

inné  , qui  l'avoit  rapporté  d'abord  au  fébeftier 
{cardia),  l'a  enfuite  réuni  à fon  genre  ehretia , 
qui  a pris , en  français , le  nom  de  catrillet.  Le 
Iruit  de  Vehreita  eft  une  baie  qui  fe  partage  en 
deux  hémifphètes , chacun  â deux  loges  mouo- 
fpermts  : celui  du  teuneria  Ce  divife  en  quatre 
fegiticru  également  bilocubires  i ce  qui  peut  éta- 
blit entr'eux  une  dillinftion  génétique.  Au  refte  , 
ces  deux  genres  doivent  toujours  relier  rappro- 
chés, 8c  le  teurreriu  fervir  de  tranfition  du  lebef- 
»u  cabrillet.  {Juf.)  (Koyrj  Cabrielet, 

BEXUCO.  Clulius  parle  d'une  ratine  de  ce 
nom,  apportée  du  Pérou,  8c  employée  dans  le 
pays  comme  purgative.  Son  écorce  eft  grilâtte. 
Son  goilt,  d’abord  vifqueux  8c  douceâtre,  de- 
vient enfuite  âcre,  8c  finit  par  être  brûlant.  Sa 
tige  eft  farmenteufe,  8c  teffemble  un  peu  â celle 
d'une  clématite  j ce  qui  l'a  fait  nommer  tlemaiit 
peruviana  par  Cafpar  Bauhin.  On  ignore  cepen- 
dant à quelle  plante  peut  appartenir  cette  racine. 
Scrqit-ce  â l'hippocratea , qui  eft  connu  dans  les 
Antilles  8c  à Carthagène  fous  le  nom  de  tejueo  f 
Ce  rapport  de  nom  pourroic-il  fervir  d'indication 
pour  un  rapport  de  caraétère  botanique  ? Nous 
trouvons  encore , dans  le  Recueil  des  voyages,  la 
vanille , indiquée  au  Mexique  fous  le  nom  de 
rcxircoy  mais  il  ne  paroit  pas,  d'après  l'énoncé  de 
Clufius , que  fa  plante  ait  de  l'afiinité  avec  la  va- 
nille. ÇJuff-.) 

BEZERCHETAN  : nom  arabe  du  lin,  fuivant 
Oalechamp, 

BEZERCOTHUME  : un  des  noms  arabes  don- 
nés â la  piilicaire  , fuivant  Dalechamp  ( plantage 
pfyllium  Linn.). 

BEZETTA.  On  trouve  fous  ce  nom , dans  la 
Matière  médicale  de  Murray,  le  tournefol  {creton 
tinSorium  Lion.  ) , dont  on  retire , dans  le  Lan- 
guedoc, une  fécule  employée  dans  les  teintures. 


BEURRE  DE  B.^MBOUC.  Mungo • Parck  , 
dans  fon  V^oyage  d'Afrique , parle  d’un  atbre  mé- 
diocre , à feuilles  alternes  8c  ovales , i fruits 
tonds , de  la  forme  d'ime  noix , contenant  un 
noyau  rempli  d'une  amande  de  la  groffeur  d'un 
gland.  Ces  graines,  pilées  8c  bouillies  dans  l'eau, 
donnent  une  graiffe  d'un  blanc-fale , qui  tient  heu 
de  beurre,  8c  relfemble  â du  lard.  C'efl  le  beurre 
de  bambouc , dont  on  fait  ufage  en  Uniment  pour 
guérir  la  feiatique.  11  paroit  qu'on  lui  donne  aulE 
le  nom  de  hetaule. 


BEZOARD  végétal.  « On  peut , dit  M.  de 
Juflieu , donner  ce  nom  à des  concrétion  pier- 
teufes  que  l'on  trouve  dans  rimétieur  du  fruit 
du  cocotier  ou  calappa  de  l'inde.  » Ces  concré- 
tions , dont  la  forme  varie,  font  nommées  calap- 
pues  parRumphe  dans  fon  Heriar.  Amioia.  vol.  I, 
pag.  II. 

BIASLIA.  Vandel.  Flor.  lufic.  8c  Btaf.  pag.  71  ■ 
tab.  6.  fig.  I.  C'eft  la  même  plante  que  la  mayaca 
d'.Aublet.  ( K oyc^  ^ met.)  C'efl  le  fyeaa  fluvia- 
tilit.  Vahl,  Enum.  Plant. 
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BICORNE.  Martynia  Linn.  ( Kojfî  CoR- 
WARET.) 

BICORNES  : nom  donné  par  Vcntenat  à la  fa- 
mille des  bruyères,  parce  que , dans  beaucoup  de 
plantes  de  cetie  famille,  les  anthères  ont  à leur 
oafe  deux  prolongemens  en  forme  de  cornes»  mats 
comme  ce  caraûtère  n’eft  pas  imiverfel , il  con- 
vient peut-être  de  conffrver  a la  famille  le  nom 
tiré  d"un  de  fes  principaux  genres.  ) 

BIDENS.  {^oyti  Bioent.) 

BIDENT.  BUenu  M.  de  Latnarck  a réuni  Uifpî^ 
ianihus  à ce  genre , dont  en  effet  il  eft  dirticile  de  les 
diftinguer  d'après  les  paities  de  leur  ffudkiricatioiii 
mais  leur  port  eft  fi  different , que  cette  conlidé- 
ration  prut  déterminer  i les  tenir  féparés.  M.  de 
Lamatck  tft  lui-même  revenu  i cette  opinion  dans 
les  ÎUufirationt  dis  Gtnris.  Ceft  pourquoi  nous 
penfons  qu'il  faut  retrancher  du  genre  hidtns  Lam. 
coûtes  les  efpèces  de  fpilante  pour  les  reporter  à 
ce  dernier  genre.  ( Spii.ani  e , Suppl.  ) Les 
efpêces  découvertes  depuis  la  publication  de  ce 
genre  font  : 

18.  Bident'  à feuilles  de  matiicaire.  BiJeiss 
ehryfiinikcmûidtt.  Mich. 

Bidtns  glaira  . faiût  /ktcomtalii  , UnceoiaiU  , 
rarittr  ferratis  ; forihus  cretiis , auriii  , multiradia- 
tis  f feminsbus  biarijlutîs,  Mich.  Fior.  bor.  Amer, 
a.  pag.  i j6.  — Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  1717. 

Cortopfts  ptrfoliata.  Walcher.  Flor.  carol. 

Cette  plante , d’après  Michaux  > eft  tellement 
fembûble  au  coriopjis  bidtns  de  Linné , qu’il  ne 
doute  point  qu'elle  ne  lui  appartienne  fi  celui-ci  a 
fes  femences  furmoiitées  feulement  de  deux  poin- 
tes. Willdenosr,  qui  a vu  la  plante  de  ^chaux  , 
eft  prefque  de  la  même  opinion  $ mais  il  regarde 
le  coriopjis  bidtns  Linn.  comme  une  variété  r du 
bUins  cernaa  Linn.,  en  faifant  remarquer  que  les 
individus  qui  ctoifibient  dans  les  marais  profonds 
ont  des  fleurs  radiées,  tandis  que  ceux  des  lieux 
humides  n’ont  que  des  fleurons  fans  languette  t 
cependant  la  plante  de  Michaux  diffère  du  bidtns 
ccrnmt , aiiifi  que  du  coriopfis  bidtns , pat  fes  feuilles 
oblongues  , rétrécies  à leurs  deux  extrémités  , & 
non  amplexicaules  , feulement  un  peu  adhérentes 
par  leur  bafe  j les  fleutencs  de  la  ciicontérence 
affez  grandes,  d'un  jaune  d'or. 

Cette  plante  croît  dans  la  PenClvinie  8f  la  Ca- 
roline, aux  lieux  aquatiques. 

19.  Bident  i feuilles  de  faule.  Bidtns  htttro- 
fhylla.  Orteg. 

Bidtns  fioribus  radiatis , trcHis  ; calict  txitriort 
inttrioTt  longiorc  ,*  foliis  caultnis  lantcolatis , ftr. 


B I D 6-9 

ratis;  radica*ibus  fnbrtrnatis.  Willd.  Sfcc.  Plant. 
).  pag.  171S.  — Orteg.  Dicad.  pag.  99.  tab.  11. 

Ses  tiges  font  droites  , garnies  de  feuilles  de 
deux  fortes  ; les  radicales  prefque  tetnées  ; les 
cauünaires  Sc  fupérieures  fimplis  , oblongues , 
lancéolées,  dentées  en  feie  è wur  contour  î les 
fleurs  droites,  radiées  ( les  fleurettes  de  la  circon- 
férence allez  grandes  , conflamment  flétiles  i Ics 
folioles  qui  forment  le  calice  extérieur  plus  lon- 
gues que  les  intérieures. 

Cette  plante  croît  è la  Nouvelle-Efpagne.  On 
la  cultive  au  Jaidin  des  Plantes  de  Pans. 

10.  Bident  odorant.  Bidtns  odorata.  Civm. 

Bidtns  ^oribus  radiatis  calice  txitriort  loagitu- 
dine  inttrtons  ,-  foliis  bipinnatis  foliotis  cuntifor» 
mibus  , iridentasis.  Willd.  Spcc.  Plant.  5.  p.  1710. 

Bidtns  caole  ttiragono  , ramojijjlmo  ; foliis  iipin- 
natis  ; pinnulis  cuneaio-irijidis , glabris  ; feminibus 
feabris.  Cavan.  Icon.  Rat.  i.  pag.  9.  tab.  i). 

Ses  tiges  font  droites,  téttagones,  très-ramcii- 
fes  , garnies  de  feuilles  deux  fois  ailées,  glabres  à 
lents  deux  faces,  cornpofées  de  folioles  rétrécies 
en  coin  à leur  bafe,  trifides  ou  trideniées  d leur 
fommet  i les  fleurs  odorantes,  radiées  i le  calice 
extérieur  de  la  même  longueur  que  l’intétieur  i 
les  fleurettes  de  la  circonférence  blanches , am- 
ples , toutes  flétiles , environ  au  nombre  de  cinq  i 
les  femences  ludes , furmontées  de  deux  pointes. 

Celte  plante  croît  au  Mexique.  O 

11 . Bident  à feuilles  de  fureau.  Bidtns  fambud- 
folia.  Cavan. 

Bidtns  fiaribus  rad-aiis  ; calice  exitriore  interiort 
longiore  foliis  dtcu^ifvt  pinnatis  , ftrraiis.  Willd. 
Spec.  Plant.  }.  pag.  1710. 

Bideut  taule  flriato  ; foliis  oppofiiis  , pinnatis  ; 
pinr.is  ovato  • ianctolasis  ^ ferratis  , dtcurrentibus  ^ 
uitimo  majore.  Cavan.  le.  FUr.  }.  pag.  i J.  tab.  119. 

Ses  tiges  font  droites,  rameufes,  flriées, hautes 
d'environ  trois  pieds  , garnies  de  feuilles  ailées , 
oppofées  en  croix , compofées  de  rinnules  ovales- 
oblongues,  lancéolées , felliles  , aentées  en  feie  , 
décurrentes  fur  le  pétiole  par  le  côté  inférieur  j la 
foliole  terminale  plus  grande.  Les  fleurs  font  ra- 
diées, d'un  rouge-écarTate  ; le  calice  extérieur  de 
la  même  longueur  que  1 intérieur. 

Cette  plante  croît  au  Pérou  & au  Mexique,  if. 

11.  Bident  d folioles  confluences.  Bidtns  con- 
nata.  Willd. 

Bidtns  fioribxs  diftoideis  ; calice  exteriort  fore 
triplb  longiore foliis  cautinis  ternatis  ; foliotis  la- 
tera/ibus  totmatis  , foroltbus  oblongo  - lanceclatis. 

Willd.  Spec.  Plant.  J.pag.  17.8.  — Munltnb. 
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Cette  efp^ce,  rapprochée  du  bidtns  frondofa  , 
s'tn  diftingue  par  la  fuinie  de  fcs  feuilles  Sc  par 
foii  calice  extérieur  , p us  court , i cinq  folioles. 
Les  tiges  font  lilTcS  Se  rameufesi  k$  feuilles  cau- 
linaites  pénolées,  ternées  i les  folioles  latérales 
itifilcs , oblongues , aigues , dentées  en  feie,  dé- 
curremes  fur  le  pétiole  par  leur  bafe  ; la  fol’oie 
teiminale  pétiolé.- , oblongne,  rétrécie  à fesdeux 
extrémités  i les  feuilles  fuperieures  8:  florales  pé- 
tiolées,  oblongues.  Le  calice  extérieur  eft  à cinq 
folioles  lancéolées  , trois  fois  plus  longues  que  la 
fleuri  r intérieur  à folioles  colorées,  obtufes . 
égales  , membraneufes  à leurs  bords.  La  corolle 
n’ell  point  radiée. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  f.ptentrio- 
nale.  O 

XJ.  BidEnt  hétilTé.  Bidtns  hhfuia.  Ssrartx. 

Bidtns  foHis  oppofuis  , ovaio-f  inttolnlis  , tntt- 
gtrtimis  , lomtntujo  hirfatis  ; caM  f.andtnti-fr^ti- 
cofa  ; ptdnnculis  appojifs,  divergtnrious  , muïti^orts, 
Svatix.  Prodt.  iio,&Floi.  Ind.  occident.  ). 
pag.  iipf. 

Enpniorium  jnmnittnft  , falüs  oi/ongis  , fuitii 
incanis,  Sloan,  Hift.  I.  pag,  aj7. 

Ses  tiges  font  ligneufes  , grimpantes,  girnies 
de  feuilles  oppufées , ovales-Tanceolérs , très-en- 
tieres,  velues,  tomenteufes,  blanchâtres  en  def- 
fous  I les  pédoncules  oppofes,  direrg  ns,  chargés 
de  plulieurs  fleurs  I les  anthères  noirâtres,  ren- 
fermées dans  l'otilice  du  tube. 

Cette  plante  croît  â la  Janiiïque. 

i4.  Bidlnt  fafrané.  Bidtns  ttocnia.  Cavan. 

Bidtns  foriius  difioideis,  cniict  imiricaio  ; fuliis 
enno-feabris , trvfo-dtntstis cautinis  fusUyratis  , rj~ 
dicjùbus  ovntis  ; cju/t  jMU'iaisio.  Cavan.  le.  Bar. 
I.  pag.  66.  ub.  99.  — Willden.  Spec.  Piant.  j. 
pag.  i7ij. 

Cette  plante  s'éloigne , par  fon  port  8c  par  plu- 
fieurs  autres  cataéfères  , des  «fpèces  de  ce  genre. 
Ses  tiges  font  quadrangulaires , ailees  fur  chacun 
de  lés  angles  ; lés  feuilles  radicales  ovales  i celles 
desxigcs  prelqii'en  forme  de  lyre , routes  rongées, 
dentées  a leurs  bords  , rudes , blanchâtres  en  def- 
fous  i le  calice  compolé  de  p'ufieurs  folioles  im- 
briquées; les  femtnees  ailees,  comprimées,  fur- 
montées  de  deux  pointes. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  (Cavan.) 

Objirvaiions.  M.  de  I.amarclt  i fait  graver  dans 
les  Iliafirntions  , tab.  668,  fig.  4 , le  bidtns  tripar- 
tis^ , bc  , d'tmrés  Catetner , le  bUtns  frondofa , 
fij;.  a , de  le  lidtat  piiofa  , fig.  j.  J'ai  rencontré 
bien  fouvent  le  iidtas  ttrnua  muni  de  feuilles  al- 
letnes  fur  Tes  deioiets  rameaux.  Willdenov  m- 
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garde  comme  une  efpèce  dillinéle  le  bidtns  ehi- 
ntiifis , var.  g , du  bidtns  piiofa  Linn.  , ayant  des 
fl-iits  radiées  ; les  folioles  ovales,  prefqu'en  coeur. 
Il  penfe  que  le  cartopjss  Itucansna  Linn.  appatcienc 
aux  bidtns.  , 

ap.  BiDENr  dichotome.  Bidtns  dichoioma.  Hott. 
Patif. 

Bidtns  cault  dichotomo , pubejeentt  j fbtiis  ovatis g 
erenato.dtntatis p calitibus  fofculos  aquantibas  f N.} 
D-sfont.  Mort.  Par  f.  Citai,  pag.  ic8.  — Perfoon, 
Synopf.  Plant,  a.  pag.  595. 

Ci-rte  plante  a le  port  8c  une  grande  partie  des 
cataétères  du  vtrbtjïna  noaifura  Linn.  Ses  tiges  font 
(lioites , pubefeentes,  dichoiomes  . girnies  de 
feuilles  oppofées,  médiocrement  péciolees  , fim- 
ples , ova'es  , crénelées  ou  dentées  à leur  con- 
tour , acuniiiiées  à I,  ut  fomniet , obliques  a leur 
1 bafe  1 les  fleurs  latériLs,  prcfque  felfiles,  g'obu- 
leufes,  fans  rayom  à leur  circonférence  ; les  fo- 
lioles du  calice  de  la  longueur  du  fleuroni  ; les 
‘ femences  furmontéés  de  deux  arêtes  dentees  en 
feie. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n’elf  pas  connit. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ¥ 
(r.v.) 

16.  Bident  pauciflore.  Bidtns  paucifiora. 

^ Bidtns  cault  ttnui , fubjimptici  ,*  foliis  pinnatis  ; 
pinnis  incifo  pinnatifiats , glabrisÿ  noribus  foli:ariis  , 
oppofsis  , tongi  ptduntulaiis  ; calict  initiiait  txu- 
riortm  multà  faprranie.  (N.) 

Cette  efpêce  fe  rapproche  du  bidtns  bipi-.natd  , 
furiout  par  la  forme  de  fes  feuilles.  Ses  tiges  font, 
grêles,  tetragones,  prefque  fimples,  â peine  hau- 
tes d'un  pied , garnies  de  feuilles  oppolees,  pétio- 
lêes,  une  feule  fois  ailées;  les  pinnules  légèrement 
Récurrentes  fur  le  peiiole , Lancéolées , itrégulié- 
réinent  incifêes,  pterque  pinnatifides.  De  l’aiffelle 
des  feuilles  fiipérieucts  forterat  des  pétioles  oppo- 
fés,  foliiaircs,  divetgens,  roides,  beaucoip  plus 
longs  que  les  feuilles,  terminés  pat  une  feule  fleur 
oblungue,  glabre, cylindrique, ne  contenant  qu'i.n 
petit  nombre  de  fleurons  ; les  folioles  du  calice 
intérieur  tinéaires  laracéolées , prefqu’aufii  longues 
que  les  femences;  celles  de  l'extérieur  beaucoup 
plus  cuurtts;  les fensences longues,  étroites,  com- 
rimées,  furmontéés  de  deux  arêtes  droites,  bat- 
ucs. 

Cette  plante  ell  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Son  lieu  naul  n'elt  pas  connu.  ( V'.  v.) 

BIENJOINT.  On  nomme  ainfi  , â fUe-de- 
France  & à telle  de  Bourbon , un  arbre  congénère 
du  bad  imier  (r«rminii/iu  btn^oin  Linn.  Suppl.  ) , qui 
ell  probub'emenr  le  n.ême  que  Itttrminalia  maurs- 
tiaaa  l,ai».  Ce  nom  lui  a été  afooné  parce  que  fon 
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bois , ferme  8f  très  liant , eft  recherché  par  les 
charrons;  il  contient  auUi  un  fuc  réfineux  ijui  tran- 
fude  facilement  des  vieux  arbres , &r  que  l'on  a cru 
être  de  U nature  du  benjoin  : ce  qui  1 avoit  encore 
fait  appeler  henjoin  dt  Hourhoft , ^aux  èenjoin  , de 
forte  que  fon  nom  paroilToit  avoir  deux  éiyinolo- 

fjies  dilfet entes.  Commerfon,  par  le  même  motif, 
e nommoit  rtfnaria , 8c  en  faifoit  un  genre  nou- 
veau , dont  il  n'avoit  pas  apoercu  les  rapports  in- 
times avec  le  badamier.  {JuJ-) 

BIFURQUE.  Dicramm.  Palif.-Beauv.  { Voytl 
Dicrane,  Suppl.  ) 

BIGARRADE  : variété  de  l'oranger.  ( Vayt^  et 
mat.) 

BIGARREAUTIER  : variété  remarquable  du 
cerilier  commun. 

SIGNE ASSU  : nom  que  porte  aux  Philippines, 
fuivant  Camelîi , un  arbrilfeau  dont  les  truirs  fr4it 
de  petites  baies  difpofées  en  grappes , tk  qui  pa- 
roît  être  une  efpèce  de  phytolacca. 

BIGNONE.  Bignonia.  M.  de  Juflieu  a divifé  en 
plufieurs  genres  les  nombreufes  efpèces  qui  com- 
pofent  les  bignonia , qu'il  a établis  d'aptès  te  nom- 
bre des  étamines  8c  la  ilruéture  du  fruit.  Ces  gen- 
res font  ; 

i“.  Le  jacaranda , qui  fe  caraûétife  par  un  calice 
d cinq  découpures  ; une  corolle  tubuleufe  a fa 
bafe,  dilatée  i fon  orifice  ; le  Itmbe  i cinq  lobes 
inégaux  ; quatre  étamines  fertiles  ; un  cinquième 
filament  tietile,  plus  long  , velu  au  fommetj  un 
fligrnate  à deux  lames  ; une  capfule  comprimée  , 
orbiculaire  , ligneufe  , s'ouvrant  à fon  bord  en 
deux  valves;  une  cloifon  charnue , oppofée  aux 
valves  orbiculaires  ; les  femences  munies  d'un  re- 
bord membraneux.  Le  Atjsoniucar«/eu,  n“.  , 8c 

le  bignonia  braJUiana , n“.  )6  , appartiennent  à ce 
genre. 

a*.  Le  tata/pa . Son  calice  efl  à deux  divilîons  ; la 
corolle  campanulée;  le  tube  ventru;  le  limbe  i 
uatre  lobes  inégaux  ; deux  étamines  E ttiles  ; trois 
lamcns  lléiiies  ; un  (ligmate  à deux  lames;  une 
capfule  en  forme  de  filique , longue , cylindrique , 
à deux  valves  ; la  cloifon  oppofée  aux  valves  ; les 
femences  membtaneufes,  8c  munies,  à leur  fommet 
& à leur  bafe,  d'une  houpe  de  poils  : tels  font  le 
bignonia  catalpa  , n".  1 , 8c  le  bignonia  longipnia 
Jacq. , qui  e(l  le  bignonia  quercus  Lam.  n°.  a , 8c  c. 

a°.  Le  iceoma.  Le  calice  i cinq  dents;  la  corolle 
campanulée , divifée  à fon  limbe  en  cinq  lobes 
inégaux  ; quatre  étamines  fertiles  ; un  cinquième 
filament  Hérite  ; un  lligmate  il  deux  lames  ; une 
capfule  en  forme  de  Clique,  alongée,  cylindrique, 
i deux  valves;  la  cloifon  oppofée  aux  valves;  les 
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femences  membraneufes  i leurs  bords  : tels  lont 
le  bignonia  flans,  n*.  l6  , le  bignonia  radicans , 
n°.  14,  8c  le  bignonia  pcntapbylla  , n“.  I9. 

4®.  Le  bignonia.  Ce  genre  fe  trouve  alors  réduit 
aux  cataélétes  fuivans,  qui  le  diftiiiguent  des  pté- 
cédens  ; favoir  : un  calice  denté  , prefqii'entier  ; 
une  corolle  campanulée  ; fon  limbe  é cinq  lobes 
inégaux  ; quatre  étansirtes  fertiles  ; un  cinquième 
filament  Ilérile  ; un  lliemate  à deux  lames  ; une 
capfule  en  forme  de  filioue , plane , alongce  ou 
ovale , plus  courte  . à ceux  valves  ; la  cloifop 
plane,  oppofée  aux  valves  ; les  fentences  membra- 
iieufcs  i leurs  bords. 

Obftrvationt.  Le  bignonia  fempervirens , n*.  } , 
ex'geoii  plus  que  les  autres  encore  d'Acre  retran- 
che de  ce  genre , n'en  ayant  poim  le  cataâère,  te 
appartenant  d'ailleurs  à une  autre  famille  ; il  ap- 
proche de  celle  des  apocinées.  Geisemi- 

N U.W , Suppl.  ) Un  des  embarras  qu'offrent  les  nou- 
veaux genres  établis  par  M.  de  Juflieu  ed  ladilfi- 
culté  d'y  rapporter  les  efpèces  de  bignonia  citées 
par  Linné  , la  frnétification  d'un  grand  nombre 
d'enu'eiles  n'étaot  point  encore  parfaitement  bieii 
connue.  Nous  en  avons  cité  quelques-unes  qui 
peuvent  fervir  de  type  à ces  nouveaux  genres.  Le 
bignonia  cchinata  , n°.  16  , fe  trouve  gravé  dans 
\ei  liluJiTations  , tab.  ja6,  fig  1. 

Les  efpèces  ajoutées  à ce  genre  font  : 

♦ Feuilles  (impies. 

f7.  Bicsone  tomenteufe.  Bignonia  tomentofa, 
Thuiib. 

Big-ionia  foliis  Jtmplieibue  , eordasis  , lomentofis  ,* 
fioribus  axillaribus  , panieulasia.  Thunb.  Flot.  jap. 
pag.  Ifl. 

Too  , vsilgi  kiti.  Koempf.  Amoen.  pag.  8/9. 
tab.  Sûo. 

Ses  tiges  font  ligneufei,  garnies  de  feuilles  op- 
pofées,  petiolées  ; les  infèiieures  en  cœur,  Iîs  fu- 
pér  cures  ovales  , argués , d cinq  nervures  , très- 
entières  , pubefcences  en  delTus  , tomenteufes  eo 
detfous  , longues  de  trois  pouces  8c  plus  ; les  fu- 
périeures  plus  petites;  les  pétioles  plus  longs  que 
les  feuilles.  Iæs  fleurs  font  difpofées  en  panicules 
axillaires  , d'abord  trichotoir.es .puis dichotomes ; 
les  pédoncules , les  pédicelles  8c  les  calices  to> 
menteux. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  fj  ( Thunb.) 

;S.  BicftosE  à feuilles  linéaires.  Bignonia  Is- 
nearis. 

Bignonia  foliis  (implieibus  , linearibus  , acumina- 
tissfioribus  terminalibiu,fubumbtllatls;  eaule  ereSo. 
Wüld.  Spec.  Plant,  j.  pag.  193. 

Bignonia  ( lineaiis),  eaule  frutleofoi  foliés  fpsSr- 
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fij  ,futiemh  , Hnteriius,  tteuûjpmis.  Cavin,  Icen. 
Rjr.  J.  pag.  3p.  tab.  1Ô9.  ? 

WilMenow  pcnfe  que  cette  plante  qu’il  décrit, 
ell  la  même  que  celle  qui  porte  le  même  nom  dans 
les  Uonn  de  Cavaniltes.  Sa  tige  eft  droite , li- 
gneufe,  haute  de  quatre  pieds , garnie  de  feuillet 
linéaires,  rétrécies  à leuis  deux  extrémités,  ttès- 
éiroites,  longues  de  trois  pouces,  acuminëes , 

(dabrts  à leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  de  cou- 
eur  rofe,  terminales,  ptefque  difpolees  en  om- 
belle , inclinées , ordinairement  au  nombre  de 
quatre.  Le  calice  f«  divife  en  deux  , trois  ou  qua- 
tre découpures.  La  corolle  elt  ondulée  à fan  limbe. 
On  diftingue  entre  les  deux  étamines,  plut  cour- 
tes, le  rudiment  d'un  cinquième  fllament.  Le  ftuit 
n'a  point  été  obfervé. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  n’efl  pas  connu. 

59.  Bicmone  i (ilique  gtéle.  Bsgno.ria  timijili- 
faa.  Vahl. 

Bignonia  foCtts  fmpticibus  ^ iaïucoiitij  , gtahris  ^ 
intrgtrrimh  i paniculit  lirminalibut,  Vahl,  Eglog. 
i.  pag.  45. 

Ses  tiges  font  grimpantes  ; fes  rameaux  grêles  . 
cyiindiiqiies,  glabres,  parfemés  de  points  blancs, 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  glabres,  lancéolées, 
ttès-entlères , longues  de  deux  ou  crois  pouces  , 
larges  d'un  pouce,  (ouvent  terminées  par  une 
longue  pointe,  veinées,  d’un  vcrt-obfcuri  les 
étioles  filiformes,  longs  d'un  pouce  & demi.  Les 
eiirs  font  difpofées  en  par.iciile,  à l’extrémité 
des  rameaux  i les  pédoncules  filiformes , cylindri- 
ques , longs  de  quatre  i cinq  pouces  1 les  pédi- 
cclles  longs  d'un  pouce  & demi  ; Ls  inférieurs 
cernés,  Its  fupérieurs  oppofés,  une  ou  deux  fois 
d'chotomesi  les  fleurs  fo'itaires  fur  chaque  pédi- 
celle.  Le  calice  dl  glabre  & caduc;  la  corolle 
glabte , loneue  d’un  pouce  Sc  demi  ; Its  capfules 
glabres,  linéaires,  longues  d'un  pied  $:  demi , à 
eine  larges  d’un  quart  de  pouce,  Itriées  en  de- 
ots. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. f)  ( y'ak/.  ) 

40.  Bicnone  à Cliques  larges.  Bignonij  iati- 
/Biqua, 

Bignonia  foliis  fubaïurnli , Jtmpiicibus , chovatis^ 
tmarginatii  , obtujts  , fuotUs  lineaôi  i Jîliquh  Ijto^ 
ovjiij , cpmprtjpi  ; ftminiiui  alâ  latiffimà  cinHh. 

(N.) 

Cette  plante  fe  rapproche  du  tignonU  oitujï- 
fct.-j  par  fes  feuilles  prerqu’altetnts  j elles  font 
petiolets,  coriaces,  en  ovale  teiiveifé,  tiès-en- 
tières,  obtufes , échanctees  à leur  Commet , gla- 
bres, longues  (te  deux  pouces  Se  demi , vetnilïéès 
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en  deflus,  d’un  blanc-bleuâtre  en  deflbus  > 
vetfées  par  des  nervures  noirâtres  , parallèles, 
prcfque  Amples.  Je  ne  connois  point  les  fleurs. 
Les  fruits  confillent  en  une  capfule  en  forme  de 
Clique,  ovale,  élaigie,  très-comprimée  , a oeux 
valves  épaiCes,  prefquc  ligneufes,  contenant  des 
femences  minces,  oibiculaires  , pédicellées , en- 
tourées d’une  large  iiiembcane  blanchitie  , très- 
mince,  entière. 

Cette  plante  croît  i l’île  de  Cayenne.  T) 
in  kerb.  Desfont.  ) 

♦ * FeuilUs  eonjuguéis. 

41.  Bicnone  à longues  fleurs.  Bignonia  fptSn- 
bilis.  Vahl. 

Bignonia  foliit  conjugotis  . cirshofis  ; foliit  ovaio- 
oblongis  , acumînaiis  , obtuft  ,*  foribus  rocemtfis  , 
gUbrui  ca'ict  iniegerrimo.  Vahl,Symb.  J.  pag.  80. 

Ses  tiges  font  ligneufes  ; fes  feuilles  conjuguées , 
ovales , oblongiies  , acuminées  , obtufes  1 il  fort 
d’entre  les  feuilles  des  vrilles  Gmples.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  une  grappe  terminale , courte  , 
accompagnée  de  deux  rameaux  oppofos , longs  de 
deux  pouces  ; les  pédicelles  inférieuts  munis  de 
trois  fleurs , les  autres  uniflores  ; le  calice  petit , 
glabre , campanulé  , entier  i fon  bord  ; la  corolle 
glabre,  puipurine,  un  peu  coriace,  longue  do 
trois  pouces,  divifée  à foti  limbe  en  lobes  ovales; 
les  anthères  glabres  ; les  Iligmates  alongés. 

Cette  plante  croît  i l’île  de  Sainte-Croix.  Tj 
(KaAé.) 

4t.  Bicnone  â feuilles  de  laurier.  Bignonia 
lawifoUa.  Vahl. 

Bignonia  foHis  eonjugatii  , ob/ongii  , glabris  ; 
racemis  urminaiibus , tamis  dichotomis  ; eorollis 
txtut  tomentofts  , moîiijjimis.  Vahl , Eglog.  2, 
pag-  44- 

Cette  efpèce  patoît  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  la  précédente  ; elle  en  diffère  pat  des  carac- 
tères qui  lui  font  particuliers.  Ses  tiges  font  gla- 
bres, ligneufes,  giimpantes;  fes  feuilles  conju- 
guées, glabres  â leurs  deux  faces,  oblongues, 
alTex  femblablcs  â celles  du  laurier;  elles  n'ont 
point  offert  de  vrilles  dans  les  individus  qui  ont 
été  examinés.  Les  fleurs  font  difpotées  en  grappes 
terminales , i tamiffc.ation$  dichotomes.  Les  co- 
rolles (ont  d’une  conCltance  molle  &c  non  coriace, 
tomemeufes  en  dehors. 

Cette  plante  croît  à Cayenne, 

4;.  Bicnone  a feuilles  roides.  Bignonia  rigtf- 
cins.  Jacq. 

Bignonia  foliis  eonjugatis  ^ cis/Aefis  f folioiis^ 
liiijj  rttoftsi  f.oribut  ratemojis  j pedaneuhs  t’ijiori) , 

caiietbas 
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caDc'tuj  Jtntat'n,  Willd.  Spec.  rlint.  ).  pig.  194. 
— j4Cq.  Hon  Schoenbi.  1.  p>g.  44-  tab.  110. 

Arbrifleiu  dont  b s tiges  font  grimpantes , mu- 
nies de  vrilles  courtes,  très  fimples,  garnies  de 
feuilles  conjuguées  , ovales , elliptiques  , un  peu 
roides  , longues  d'environ  un  pouce , obtufes  à 
leur  fommet;  les  fleurs  difpofées,  au  nombre  de 
trois  fur  chaque  pédoncule , en  grappes  axillaires; 
leur  calice  campanule . très-court,  a cinq  |>etices 
dents  i la  corolle  blanche  ou  légèrement  incar- 
nate , jaune  en  dedans  ; le  tube  courbé  t le  limbe 
divifé  en  lobes  en  coeur. 

Cette  plante  aoit  dans  les  environs  de  Ca- 
racas. I) 

4|.  Bignone  blanc  de  lait.  BignoaU  laOifiora. 

Bignonia  foiiis  conjugatu  ^ soridûto~ovatit  » g^~ 
hris  ,*  ractmis  inftrni  foliofU  ; caliciiuj  limbo  Jim- 
pliei , ittugcrrimo.  Vahl , Symbol.  ).  pag.  flo. 
tab.  66. 

Ses  tiges  font  grimpantes  ; fes  rameaux  glabres, 
flriést  les  feuilles  pétiolées,  conjuguées,  longues 
de  deux  pouces  & plus,  glabres,  ovales,  en  coeur, 
•cumin^,  très-entières,  traverfées  de  veines 
réticulées  1 les  vrilles  trilidrs  feulement  aux  feuil- 
les inférieures  ; les  grappes  terminales , quelque- 
fois géminées  < les  ^dicellcs  oppofés . uniflores  ; 
les  inférieurs  à trois  fleurs  ; une  feuille  florale . 
oblongue  . péiiolée , de  chaque  côté  de  la  bafe 
des  pédicelles  ; le  c^ice  g'abre,  court , entier, 
campanulé  ; la  corolle  d'un  blanc  de  lait , longue 
d'un  pouce  Sc  demi , tomenteufe  ou  légèrement 
velue  en  dehors  dans  fa  jeunelTei  les  capfules 
glabres  , lancéolées , longues  de  deux  pouces , 
■iguës  à leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  i l'île  de  Sainte-Croix.  J) 
( f'i  yi  in  htri,  Dttfoni.  ) 

4f.  Bicnohe  alongée.  Bignonia  tlengtia.  Vahl. 

Bignonia  fotiis  conjugatis  , eifrhojia foliotis  ova. 
libut , fuktiti  lomtntoju  ; raumo  tongijîmo  , termi- 
nait ; peduiualii  iUhotom'u.  Vahl,  Eglog.  Z.  p.  4^. 
tab.  16. 

Ses  tiges,  ligrwufes  & grimpantes,  font  garnies 
de  feuilles  conjuguées , ovales , membraneufes  , 
longues  de  trois  pouces  , glabres  en  delTus , revé- 
lues  en  deflbus  d'un  léger  duvet  jaunâtre , très- 
entières  , légèrement  acuminées,  obtufes.  Le  pé- 
tiole commun  fe  prolonge  en  une  vrille  roide , 
épaiffe.  Les  fleuis  font  difpofées  en  une  grappe 
terminale  très-longue  ; leur  calice  oblong , co- 
riace , tronqué  , très-entier  . long  d'un  pouce , 
légèrement  tomenteux  , ainfl  que  la  corolle , oui 
efl  longue  d'un  pouce  & demi  ; les  pédoncules 
dichotomes. 

Botani^iu,  SuppUment,  Tome  l. 


Celte  plante  ctoit  dans  l'Améiique  méridio- 
nale. T> 


46.  Bicnone  â corymbes.  Bignonia^  corymii- 
ftra.  Vahl. 

Bignonia  foiiis  conjugatis  , fubcordatis  , coatis  , 
aeuminatis  , uitinqui  glabris  ; corymbit  axiltaribus 
terminalibufque.  Vahl , Eglog.  1.  pag.  4 J . tab.  I7. 

Al  bulle  â tigts  grimpantes,  rimeufes , garnies 
de  feuilles  pétiolées,  conjuguées  , ovales,  pref- 
qu'en  coeur , glabres  à leurs  deux  faces , aciimi- 
nées,  dépourvues  de  vrilles  ; les  fleurs  difpolées 
en  cotymbes  trichoiomes , axillaires  â l'extié- 
mité  dts  tiges  > le  calice  tronqué  , très-entier  ; la 
corolle  pubefeente , longue  d'un  pouce. 

Cette  plante  croît  dans  l’Amérique  méridio- 
nale. 


47.  Bic.none  à grandes  feuilles.  Bignonia  gran- 
difolia.  Jacq. 

Bignonia  foiiis  conjugatis  , cirrhtfis  ; foliolis  ob- 
longis  , utrinque  acuiit  ; eorymbo  tuf  do  . tcrmirali  ; 
pcdanculis  , petiolit  ramut  fquc  feabns.  Willd.  Spec. 
Plart.  5.  pag.  196.  — Jacq.  Hott.  Schoenbr.  J. 
pag.  19.  tab.  187. 

Cet  arbrifleau  «Il  remarquable  par  fes  feuilles 
très-amples,  ovales-oblongues,  veinées,  glabres 
â leurs  deux  faces , aiguës  à leurs  deux  extrémi- 
tés , longues  d’environ  un  pied , munies  de  vrilles  ; 
les  pétioles  , ainli  que  les  rameaux  , rudes  au  tou- 
cher ! les  fleurs  difpofées  en  corymbes  trilides  1 
l'extrémité  des  ïameaux  ; les  pédoncules  hérilTés 
de  petirs  points  faillans  ; le  calice  tubuleux  , cam- 
panulé. â cinq  petites  dents  obtufes;  la  corolle 
jaune , longue  de  deux  pouces. 

Cette  plante  ctoit  aux  enviions  de  Caracas.  '5 

(.y-/-) 

48.  Bignone  velue.  Bignonia  vitlofa.  Vahl. 

Bignonia  foiiis  conjugatis  , cirrbofsj  foliolis  ava- 
tis , fubtks  villofit , molliffimis.  Vahl,  Eglog.  a. 
P»B-  44- 

Cette  plante , d’après  M.  V'ahl , a de  rrès-g-ands 
rapports  avec  le  bignonia  p..befcens  Linri. , dont 
elle  n'eft  peut-être  ou’une  variété  (elle  en  diffère 
par  fes  feuilles  ovales  8c  non  en  coeur , conju- 
guées, membraneufes  , prefque  glabres  en  dcITus, 
excepté  fur  la  principale  nervure  , parfercées  en 
delTous  de  petits  poils  mous  8c  cendrés  1 acumi- 
ndes  â leur  fommet , longues  de  deux  pouces.  Le 
pétiole  fe  prolonge  en  une  vrille  fijifoime  8c  ve- 
lue. Le  calice  eft  glabre,  campanulé  , tronqué  . 
très-entier  ( la  corolle  gLbre  , purpurine  Si  non 
jaunâtre , longue  d'environ  trois  pouces. 


Cette  plante  croît  proche  Sainle- Marthe,  en 
^ Amérique.  I, 
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* ♦ ♦ ftuWts  ternces. 

49.  PloNONt  molle.  BIgnonia  mollis.  Vahl. 

Bigr.onta  foliis  rtrnatis  ; folioUs  fuhcordato-ob~ 
longisj  utrinqui  puhef^tnùl).a  s paniculd  terminall. 
Vahl,  Eglog.  1.  pjg.  46,  St  Icon.  Plant.  Amer, 
ub,  10. 

BignonU  {tomenwfi),  fcMiJtos ,ir!foliatis , rufo- 
hsrftiij  ^ ^lîalis  amplis  ffulcordoto-ovusis , utrinque 
sumentjjss  i panicutâ  terminali  ^ mLltiforâ  j ^oribus 
parvis.  Aft.  Soc.  Uift.  N»r.  Paril'.  1.  pag.  111. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  oppofées  , 
teriiées}  les  folioles  laréra'es  médiociemtnt  pdtio- 
Ijts,  ovales-oblongues,  plus  étroites  à un  de  leurs 
bords,  veinées,  réticulées,  un  peu  ridées,  i cinq 
nervures,  très-entières, cbtufes,  légèrement  acu- 
minées  . couvertes  d'un  duvet  mou  & launâtre  , 
longues  de  cinq  pouces  i la  foliule  terminale  ob- 
longue,  élargie,  un  peu  éihancrée  en  coeut,  fou- 
tenue  par  un  pétiole  long  d'un  pouce  &;  demi  i 
celui  ces  folioles  latérales  deux  fuis  plus  couit. 
Les  6curs  font  petites , nombteufes , difpofées  en 
une  panicule  terminale  { le  calice  camp-iniilé  , 
énuffeâtre,  pubefceiit  ( la  corolle  longue  de  lïi 
lignes,  légèrement  pubefiente. 

Cette  plante  croît  i.  Cayenne.  T) 

fO.  Bignons  colorée.  Bip.onia  ccloraia. 

Bigr.onia  foliis  ternatis  ; folioUs  ovato-oèlongis  ^ 
acuminatis ,fubiùs  pttbtfetntibus ; panieulà  paume, 
terminait;  calteibas  toloratis.  (N.} 

Cette  belle  efpèce  a fes  tiges  divifées  en  n 
meaux  glabres,  cylindriques,  garnis  de'feuilles 
amples,  ternées;  tes  folioles  ovales- lancéolées , 
coriaces  , ttès-entières  , acuminées , longues  de 
huit  à dix  pouces  , g'abres  St  luifantes  en  dcITus . 
pubefeentes , un  peu  blanchitres  en  delTous  : il  fort 
tiès-foiivect , des  ailfelles  des  feuilles , d'auttes 
feuilles  ternées,  beaucoup  plus  petites.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  une  belle  panicule  étalée,  ter- 
minale, très-glabre  fur  toutes  fes  patries,  d’un 
touge  - vineux  I les  ramifications  oppofées.  ainfi 
que  leurs  divifions  ; chaque  flrur  pédicellée  ; le 
Calice  campanulé,  tronqué,  entier,  coloré  i la  co- 
rolle glabre , petite  , deux  fois  plus  longue  que  le 
calice , couleur  de  lie  de  vin  ; le  tube  élargi  vers 
fon  orifice:  le  limbe  i quatre  ou  cinq  lobes  un  peu 
inégaux. 

Cette  planre  croît  i Cayenne  , oii  elle  a été 
recueillie  par  Jofeph  Martin.  Tj  ( /•  "*  beri, 

Desfent.  ) 

‘ S>  * » * Ftuillts  iigUits, 

I fj.  Bicnone  i fruits  oibiculairet.  Bignonia 
oriiealasa.  Jicq. 


Bignonia  faliis  dig'tatis  ; Jolioiis  oblonps,  nea* 
minasis  , inugtrrimis , glabris  ; raeemis  axillariius. 
Willden.  Spec.  P ant.  ).  pag.  199.  — Jacq.  Amér. 
184.  tab.  iSo.  fig.  79. 

ArbrilTeau  erimpant,  dont  les  f utiles  font  com- 
pofées  de  cinq  folioles  longuement  péiiolées,  gla- 
bres , oblongues  , acuminées,  très-entières.  Dans 
les  feuilles  fupétieutes,  le  pétiole  commun  f»  ter- 
mine par  une  vrille  qui  remplace  la  deinière  foliole. 
Les  fleuis  font  difpofées  ut  grappes  axillaires,  ino- 
doies  , jaunâtres  , d'un  grandeur  médiocre  > la 
corolle  d'un  jaune  très-pâle  à fon  limbe.  La  capfule 
ell  grande  , nrbiculaire,  comprimée,  plane,  lut- 
fante,  approchant  de  celle  du  bignonia  carulta. 

Crue  plante  croit  dans  les  foiéts,  aux  envitonx 
de  Carthagènê. 


yi.  BignONE  à fleurs  d'or.  Bignonia  ekryfaniha. 
Jacq. 

Bignonia  foliis  digiiatis  ; foliotis  ovatis  , acumi- 
natis , integerrimit , tomentojis  ; ftoribus  urminali- 
buj , congifilt.  Willd.  Spec.  Plant.  J pag.  yeex.  — 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  1.  pag.  4;.  tab.  ait. 


Ses  tiges  font  droites  , arborefeentes , hautes  de 
douxe  pieds:  l-s  leuilles  compofées  de  cinq  folio- 
les longuement  pétiolées  , ovales  , acuminées  , 
longues  de  cinq  pouces  , rudes  , tomenteufes  , 
très-entières  : les  lieurl  ramaffées  en  paquets  ter- 
minaux , nombreufes , médiocrement  pedicel- 
lées  : chaque  pédicelle  fuppottant  une  ou  deux 
fleurs  : le  calice  tubuleux  , campanulé  , à cinq 
dents:  la  corolle  jaune,  longue  de  deux  pouces. 

Celle  plante  croît  dans  les  environs  de  Ca- 
lacas.  fr 


yt.  Bicnone  à feuilles  dentées.  Bignonia  ferra- 
sifoiia.  Vahl. 

Bignonia  foliis  fabqainato  -digitatis  ; folioUs  ova- 
lit  , attenuatit  , fcrraiis , glabrit  ; peduneulit  ttrmi- 
na/ibut , confertis , fubuttifiorit.  Vahl  , Eglog.  1. 
pag.  46. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  compofées 
de  quatre  â cinq  folioles  pétiolées:  la  terminale 
longue  de  trois  à quatre  ponces  : les  latérales  beau- 
coup plus  petites,  toutes  ovales,  amincies,  vei- 
nées , glabres  à leurs  deux  faces , inégalement  den- 
tées en  feie  , entières  vers  leur  bafe:  les  pétioles 
très-glabres,  comprimés,  d'un  bran-verdâtre  : les 
pédoncules  la  plupart  uniflores  , quelquefois  â 
deux  fleurs  , lomenceux , prefque  farineux  , agré- 
gés à l'extrémité  des  rameaux,  longs  de  fix  lignes; 
la  corolle  jaune  , â deux  lèvres , longue  de  crois 
pouces  : un  cinquième  filament  flérile. 

Cette  plante  croît  à l'ile  de  la  Ttinké.  'fr 

{Vahl.) 
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♦ ♦ ♦ * ♦ fguilUs  ûiléts. 

BigNONE  bijuguée.  Bigaonia  iijugit.VM. 

hlgnonia  fotiis  atrupù  pinnatis  ^ hijugis  ; faiiotis 
tUipiich  , intcgcrrimia,  Vâlil,  Synib.  I.  pag.  68. 

S:s  tign  fe  divifcm  en  rameaux  glabres , com- 

firimés  à leur  partie  fiipérieure  i Us  feuilles  pécio- 
ees,  longues  liVnviron  trois  pouces;  les  folioles 
conjugées  , oppofces  deux  à Jeux  , longues  d'un 
pouce  & demi;  les  intérieures  plus  petites, ellip- 
tiques , médiocrement  acuminées,  obtufes.  Vei- 
nées, un  peu  coriaces,  luifantes  8c  glabres  à leurs 
deux  faces;  le  pétiole  commun  canaliculé;  les  par- 
tiels longs  de  trois  lignes , bordés  par  la  décurrence 
des  foliotes  ; les  fleurs  dtfpofées  en  grappes  termi- 
nales; le  pédoncule  articulé,  comprimé,  élargi  à 
fa  partie  fupérieure  ; Us  pédicelles  filiformes , 
longs  d'un  quart  de  pouce  ; le  calice  campanulé , 
prefqu'entier  à Ton  bord,  plus  large  que  le  tube  de 
la  corolle;  cslle-ci  longue  d'un  demi  pouce. 

Certe  plante  croît  à l'île  de  Madagafcar.  f; 

{Vahl.) 

55.  BignoNE  variable.  Bignonia  variaii/h.  Jacq. 

Bignonia  foiù>  inftriorikas  Hitraatis , fupene- 
rihas  conjugotü-tctnaiit  j cirrhojîa  f raetmo  terminai. 
Willd.  Spec.  Plant..  J.  pag.  joj.  — Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  z.  pag.  4;.  tab.  112. 

Arbriffeau  grimpant , i rameaux  téttagones  ; les 
feuilles  inférieures  deux  fois  cernées  ; les  fupé- 
rieures  conjugées , ternées,  munies  d'une  vrille  tri- 
fi.le  ; les  folioles  ovales,  acuminées , très-entières, 
glabres  à leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  grappe  Ample,  terminale,  courte  , touf- 
fue ; le  calice  campanulé  ; les  dents  peu  fenAbles  ; 
la  corolle  longue  de  trois  pouces  ; le  tube  d'un 
jaune-verdâtre  ; le  limbe  d'abord  de  la  même  cou- 
leur, puis  blanchâtre. 

Cette  plante  croît  aax  environs  de  Caracas.  T> 

}6.  Bicnone  fauve.  Bigaonia  fuha.  Cavan. 

Bigaonia  fa/ÜJ  impari- pinaatis  ^ pianulis  cantato- 
ovati»  , Jirraiit  ; foriiui  rairmafs  , axUlaritua, 
Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  y8.  tab.  ySo. 

Ses  tiges  font  hautes  de  cinq  â liz  pieds  ; les  ra- 
meaux tétragones  , velus  dans  leur  jeuneife;  Its 
feuilles  épaifes,  prefqu'opporées , ailées  avec  une 
intpaire  , compofées  d'environ  dix-hpi  folioles 
épaiffes,  fsffilà,  oppofées,  ovales-cunéiformes , 
dentées  â leur  partie  fupérieure,  tronquées  , lon- 
ges d'environ  trois  lignes,  velues  dans  leur  jeuÿ 
nelTe  ; le  pétiole  un  peu  ailé  entre  les  folioles  1 les 
éUnts  difpofées  en  grappes  folitaites  fi  axillaires; 
les  pédicelles  courts , uniSores ; Is  calice  velu,  à 
cinq  dents  aiguës  ; la  corolle  jaune  en  dedans , d'un 
jaune-fauve  eh  dehors,  longue  d'un  pouce  3c  demi 
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&'  plus  ; le  liiiibe  â cinq  lobes  ovales  ; l'ovaiie  g'o-  . 
buleux  & tronqué. 

Cette  plante  croît  au  Pérou , dans  les  terrains 
(ablonneux. 

J7.  BiONOKE  pandoie.  Bigaonia  pandorana. 
Vent. 

Bigaonia  foliii  pinaaiis  , fahqaadrijagit  ,*  fotiolii 
tllipticU  , fapiÙ!  initgerrimis  ; raetmis  tampejiiu  , 
raati  volukHi,  Vent.  Hort.  Malm.  pag.  fie  tab.  45. 

— .^ndr.  Repof.  bot.  tab.  86. 

Ses  tiges  font  grimpantes  , légèrement  pi'eufcs 
â leurs  articulations;  les  runeaux  oppofes  8c  lé- 
tragoncs  ; les  feuilles  ailées  avec  une  intpaire  , 
compofées  de  deux  ou  quatre  paires  de  folioles 
elliptiques,  fouvent  entières,  glabteS,  luifantes  , 
obrufts;  les  pétinles  articulés  ; les  fleurs  blanchâ- 
tres, tachetées  de  pourpre  â leur  intérieur,  difpo- 
fées en  grappes  axillaires,  lâihcs,  rameufes,  un 
f U inclinées  ; les  pédoncules  muni'  à leur  bafe  da 
raélées  fort  petites , circulaires,  aiguës,  r:ès  ca- 
duques; la  corolle  tubulée,  irrégulière,  veiue,en 
dedans,  longue  d'environ  un  pouce;  l'ovaire  gla- 
bre , ovale  ; le  fligmate  J deux  lames  ovales , 
comprimées  , ciliées  ; les  fen-ences  brunes  , arron- 
dies , échincrées  à leur  fommet , entourées  d'une 
membrane  diaphane , (iriée  8c  frangée. 

Cette  plante  eft  originaire  de  l'île  de  Norfolk , 
dans  l'Océan  pacifique  ; elle  fut  découverte  par  le 
colonel  Patterfon  en  179).  Il  remarqua  qui  l'é- 
poque oû  les  nouvelles  feuilles  commençoient  i 
poufler , la  plante  étoit  prefqu'eniiérement  re- 
couverte d'une  efpèce  d'infcâe  blanchâtre  8c  co- 
toneux , du  genre  aphit  ; que  cet  infcâe  fc  repan- 
doit,  en  deux  ou  trois  femaines,  fut  tous  les  vé- 
gétaux de  l'île,  8c  y occalionnoit  dts  dégâts  con- 
fidérables  ; d'od  lui  eft  venu  le  nom  de  pandorca. 

1>  (Kmr.) 

• Efpicet  moins  connais. 

* Bignonia  (ilicifolia) , /o/iM  coriaceis , ovaiis , 
macronaiis , fakoppojitis , inttgerrimis  , margine  revo~ 
lutis.  Petf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  170. 

Cette  plante  , recueillie  par  Commerfon  â l'îl» 
de  Madagafcar , a des  feuilles  approchantes  de 
celles  de  l'yeufe,  coriaces, prefqu 'oppofées, ova- 
les , mucronées,  très -entières,  roulées  â leuis 
bords;  elles  font  quelquefois  ovales,  échan- 
crées  ; la  fruâification  n'eit  que  médiocremeoc 
connue. 

* Bignonia  ),  feandins  , t/ai>errima, 

foliis  conju^atis  ; foliolis  ovaos  , ncrvo/ls,  memira- 
nactis  ; Jpicis  Uitralikns , caliu  iafiato.  Rich.  io 
Aü.  Soc.  Hift.  Nat.  Patif.  i . pag.  111. 

Set  tiges  font  grimpantes,  très • glabres  ; feS 

L1  U 2 
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* féuilks  conjuguées,  compofëes  de  folioles  ova- 
les, membraneures,  glabres,  nerveufes;  Tes  fleurs 
difporées  en  épis  latéraux  , rainalTees  , fort  gran- 
des^, de  couleur  jaune  ; leur  calice  renflé-  Elle 
croît  à l'ile  de  Cayenne.  ^ 

* Bignonia  ( pyramidata  ) , feandtni , glaira  , 
foins  cofijugatii  ; fotioiis  ovalis , j'uUoriaceis  ; pani- 
culâ  terminali , fubpyramid4Xtâ  , multiford  , e (Oiym-  ' 
ià  cymofis.  Rich.  1.  c.  È Caitnnd.  |j 

* Bignonia  (candicans) , fcandcns , foliis  conju- 
gacisf  foüolis  jubrotondo-ovatis  , fubtîts  candicanit- 
somcmofs ; paniculâ  laxrjftmâ , parviford.  Rich.  l.  c. 
£ Caitnnd,  |) 

* Bignonia  ( pilulifera  ) , fcandtns , foliis  ttrna- 
tis  , obovaiis  , acnmint  brtvi  ; panicald  brachiatd  , i 
ractmis  compoptis  , piluliftris,  Richard , I,  c.  £ 
Caitnnd.  fy 

* Bignonia  ( capenCs  ) , foliis  impari-pituiatis  , 
glabris  I pinnit  ovatis  , ftrntis  } eorolüs  curvatis  , 
clavatis.  Thunb.  Prodr.  pag.  lOy.  £ Cap.  Bona- 
Spti.  Ij 

Obftroations.  Le  bignonia  qutnus  , n®.  1 , ell  le 
bignonia  longilpma  de  Svarta  Sc  d' Aiton.  Le  bigno- 
ttiaktriri,  n*.  t4,eft  le  oignonia  btttrofbylla'W  H\d. 
Le  bignonia  thintnfs , n°  If  , tft  le  bignonia  gran- 
difora  Thunb.  Flor.  japon,  ifi  ,Si  Banks  , Icon. 
Koempf.  tab.  ll.  Willdenov  fait  du  bignonia  in- 
dien , var.  A , n®.  i8 , une  efpèce  particulière , qu'il 
nomme  bignonia  longifolia  , St  du  bignonia  carulta  , 
var.  g,  n®.  une  autre  efpèce  qu'il  appelle 
bignonia  prottra. 

J'ai  obfervé  dans  l'herbier  de  M.  Desfontaines 
line  efpèce  que  je  foupçonne  de  Madagafcar , fous 
la  aom  àe  bignonia  articulara,  avec  le  nom  vulgaire 
de  \ahan  } elle  ell  flnguliérement  remarquable  par 
fes  feuilles  plulîeurs  (ois  articulées,  comme  celles 
du  nopal , oppofées,  rétrécies  en  pétiole,  dures . 
coriaces  , lutfantes , très- glabres  , fans  nervures 
fei  fibles , excepté  celle  du  milieu  i chaque  articu- 
lation ovale  , entière;  la  dernière  fouvent  échan 
crée.  Je  n'ai  pas  vu  la  fiuâlhcation. 

BICNONES  (Les).  Famille  de  plantes  i co- 
rolle monopétale  , inférée  fous  le  pillil , qui  tire 
Ton  nom  de  l'un  de  fes  principaux  genres  , & qui 
joint  aux  caraélères  précédens . ceux  d'avoir  un 
embryon  dicocylédon , & des  étamines  portées  fur 
la  corolle,  toujours  en  nombre  defini.  Elle  oflie 
pour  caraâères  fecondaires  : un  calice  monophylle , 
divifé  à fon  limbe  ; une  corolle  ordinairement  ir- 
régulière , J quatre  ou  cinq  lobes  inégaux  ; des 
étamines  au  nombre  de  cinq  , dont  une , quelque- 
fois trois  , avorte;  l'ovaire  furmonté  d'un  Uyle 
ou  d'un  fli'gmate  fimple  oB  à deux  lobes. 

Le  fruit  eil  divifé  en  deux  loges  polyfpermes , 
tantôt  capbilaire , s'ouviant  es  deux  valves,  8c 
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contenant  une  cloifon  entière , paral'èle  eu  oppo- 
fée  aux  valvr  s , appliquée  contre  leur  milieu  ou 
l.urs  bords  , fans  contraéler  d'adhérence  avec 
elles  i tantôt  coriace  8c  comme  ligneofe , s'ouvrant 
feulemcnr  par  le  haut . féparée  intérieurement  par 
une  cloifon  adhérente  aux  valves  , du  milieu  do 
laquelle  fort  quelquefois  un  réceptacle  en  forme 
d'aile  ou  de  demi-cloifon  qui  fépate  chaque  loge 
en  deux  demi  loges.  Le  nombre  des  graines  elt 
moindre  dans  ces  fruits  coriaces  que  dans  les  fruits 
capfulaires.  L'embryon,  dans  les  uns  8c  les  autres, 
eil  dénué  de  périfperme. 

Cette  famille  renferme  ptulieiirs  arbres  ou  ar- 
brilTeaux , 8c  quelques  herbes.  Les  feuilles  font 
oppofées  dans  la  plupart,  alternes  dans  un  petit 
nombre. 

Il  fuit  que  la  corolle  irrégulière  , les  éramines 
réduites  pat  avortement  à un  nombre  pair  , la 
cloifon  du  fruit  capfulaire  , limplement  contiguè 
aux  valves,  la  non-exiflence  du  périfperme  fie 
la  tige  ligneufe  forment  le  caraélère  le  plus  dif- 
tinâif  des  bignones , qui  comprend  les  genres  fui- 
vans  , divifés  en  trois  ferions.  . 

I.  Fruits  capfalairts  , bivalvts , tigt  htrbatét. 

Les  galanes Citions. 

Les  féfames Stfamum. 

Les  incarvilles ...laiarvilita. 

IL  Fruits  capfalairts  , bivahet ,’  lige  ligneufi. 

Les  mi'.lingtons Miliingionia. . 

Les  jacarandes Jacaranda, 

Les  catalpas Catalpa. 

Les  técomas Tteoma. 

Les  bignones Bignonia, 

III.  Fruits  coriaces  , ligneux;  tige  ierbac/t. 

Les  tourreties Toarreiia. 

Les  cornarets Manynia, 

Les  pédalies Ptdaliuat. 

Voiii  les  nouvelles  obfervations  que  M.  de 
JulTieu  a ptéfentées  fur  cette  famille.  « Les  gen- 
res , dit-il , qui  conflituent  les  vraies  bignones 
font  le  millingtonia  , le  jacarande , le  catalpa  , le 
técome  fie  la  bignone.  On  leur  a joint , dans  une 
frélion  diOinâe,  des  herbes  qui  ont  prefque  le 
même  caraâète . 8c  qui  diffèrent  feulement  par 
leur  port  8c  par  la  cloifon  centrale  du  fruit.  Cette 
cloifon  , dans  quelques-unes  , n'ell  qu'un  axe  fili- 
forme , contre  lequel  s'appliquent  des  crêtes  in- 
térieures des  valves  : tels  font  le  féfame  8c  la  ga- 
lane,  dont  quelques  efpèces  détachées  forment 
maintenant  le  genre  ptnfitmou.  Vincarvillea  , qui 
a une  véritable  cloifon  membraneufe  , tient  le 
milieu  cotte  ce  genre  fie  les  vraies  bignones.  Une 
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Roifième  fcAion  renferme  les  ftenres  à fruit  en* 
tiaeej  qui  font  en  même  rems  herbacés»  tels  que 
le  tourrttia  , le  martynia , le  fidalium.  Lorfqu'on 
connoîiri  mieux  le  tanAcium  de  Svattz  , le  Julpi- 
flofft&e  Kuiz  8<  Pavon,  \etripiana  delLoureito, 
qui  paroilTeni  appartenir  i celte  famille  , on  fauta 
i laquelle  de  ces  fcâioiis  il  convient  de  les  rap- 
porter. » 

BIGNONIA.  {yoyt\  Bicnone. ) 

EIHAI.  Htl.conia.  Le  n*.  i,  htlieania  iHiii 
Linn. , e(l  gravé  dans  les  lILfiraiiont , tab.  148. 
Jatquin  réunit  aux  htliionia  1a  plante  fuivaiite 
d'Aublec. 

6.  Bimai  à lige  balTe.  Htllconia  humllit.  Jacq. 

Heticoaia  fotiis  ia/!  angufiatis , aptee  acuftiaaiis ; 
fpjdicc  trtâo , ftxaojü  raatcalhiu  ; fpatkis  dijlichis , 
multi^oris i TuSarnfuIio fuptriort  tridtntaio.  Wil'd. 
Spec.  Plant,  l.pag.  1187.  — Jacq.  Hort.  Schoenb. 
I.  pag.  ij.  tab.  48  SC49. 

Mufu  (humiiis)»  vaftulU  cocfir.tii,  qaia^iu  a«t 
fixforit  i fraiia  tngono  (d  violaeto,  Aubl.  Guian.  a. 
pag.  95 r. 

Celte  plante,  qu'Aublet  avrdt  confidérée  com- 
me un  bananier , appartient , d'après  Jacquin , aux 
htlieania  ; elle  s'élève  peu.  Ses  tiges  font  entou- 
rées i leur  bafe  par  les  gaines  de  feuilles  oblon- 
gues»  irès-glabres»  rétrécies  â leur  bafe»  acumt- 
nées  à leur  fommet , très-eniiètes , travetfées  par 
des  nervures  tiès- (impies.  La  hampe,  qui  n'el)  que 
la  continuation  de  la  tige  , 8c  qui  fort  du  centre 
des  feuilles  » foutient  à fon  fommet  un  épi  de 
fleurs,  dont  le  fpadice  efl  droit,  flexiieux.  Les 
fpathes , d’un  rouge-écarlate,  placées  fur  deux 
rangs  oppofes,  enveloppent  chacune  cinq  à fix 
flairs.  Le  fitième  filament,  pétaliforme,  eft  ter- 
miné par  trois  dents.  Les  fruits  font  de  couleur 
violette  , à trois  côtés  arrondis. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Caracas  & 
dans  ta  Guiane.  qc 

BIHAR  : nom  arabe  de  l'aitèfmir  tinSoria,t^ü\ 
étoir  le  kuphialmam  ou  œil  de  bœuf  des  Anciens 
8c  de  Tourneforr. 

BIHIMITRON.  {yayei  Bois  d’anisette.) 

BIJON  : nom  donné , dans  quelques  lieux , i la 
térébenthine  commune  tirée  du  pin. 

flILAK.  Bilatut.  Dans  Its  Moluques  on  nomme 
ainli , au  rapport  de  Rumphe  ( Herh.  Amioin,  t , 
pag.  197»  tab.  81  ),  le  marmelos  ou  marmeleira  des 
Portugais,  que  I inné  avoit  réuni  à fon  genre  cra- 
leva,  mais  que  M.  Coiiéa  en  a fépaié  pour  former 
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fon  genre  agit , qu'il  placo  dans  la  fan.ille  des 
orangers. 

BILIMBI , BILIMGBING  . BILIMBF.IRA  , 
BILIN  , BILLINGH.AS  . BLIMBING  . BLIM- 
BYNEN  : noms  indiens  de'  diverfes  efpèces  de 
catatnboUers.  ( f'oy'î  ‘t  mot.  ) 

BILL.ARDIKRE.  BlUardiera.  Genre  de  plantes 
établi  par  Srrith  , à flturs  complètes , polypéia- 
!ees  , régulières  , qui  fe  rapproche  des  folaâées  , 
8c  qui  comprend  des  aibufles  exotiques  1 l'Eu- 
rope , à tige  grimpante , d feuilles  alternes , i 
fleurs  folitaires  . 8c  coiit  le  caraétère  eflentiel  eft 
d'avoir  : 

Cinq  pltalts  atumts  avec  tes  foliotes  du  calice  ; 
point  d'arpendiees  j un  figmate  Jimplej  un  ovaire  li~ 
irt;  une  haie  ù pLÜfeurs  femences. 

Espèces. 

I.  BiiEAADiiaE  grimpante.  Billardiera  fean- 
dens.  Smith. 

Billardiera  peduntulis  folïtariis  , uni  forts  ,*  fsUis 
fuùhirfutis,  Smith  , Nov.  Holl.  I.  pag.  | . tab.  I. — 
WilM.  Spec.  Plant,  i.  pag.  iijo.  S’on  yahl. 

Afbulle  petit  8c  faible,  dont  la  tige  efl  couchée 
fur  la  terre , ou  relevée  8c  grimpatite  le  long  des 
corps  qui  peuvent  lui  fervir  d'appui  , divifée  en 
rameaux  légèrement  velus.  Les  feuilles  font  alter- 
nes , velues , ovales , longuet  d'un  ponce  5 les 
fleurs  folitaires , terminales  à l'extrémité  de  cha- 
que rameau,  pendantes .pédonculées.  Leur  calice 
elt  divifé  en  cinq  dents  fubuléesi  la  corolle  blan- 
che , compolée  ne  cinq  pétales  linéaires,  alternes 
avec  les  dents  du  calice  1 cinq  étamines  oppofées 
aux  divifions  du  calice  , alternes  avec  les  pétales  ; 
un  ovaire  libre  8c  cylindrique , furmonté  d'un  flyle 
court , termine  par  un  Qigmate  à deux  lobes.  Le 
fruit  confifle  en  une  baie  en  forme  d'olive  , très- 
obtufe , prefque  tronquée  i fes  deux  extrémités, 
contenant , fous  une  pulpe  épailTe , quatre  rangs 
de  graines  femblabies  a des  lentilles. 

Cet  arbufte  efl  originaire  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande; il  fe  cultive  depuis  plulieurs  années  en  Eu- 
rope, 8c  patoit  pouvoir  être  naturalifé  dans  les 
départemeas  méridionaux  de  la  France.  C'eft  le 
feul  végétal  J fruits  bons  à manger  que  les  voya- 
geurs aient  trouvé  dans  les  contrées  aéfeites  de  la 
NouveUe  Holl.nde.  Tj  (K. v.) 

Osfervations,  Le  nom  de  hillardîera  avoir  été 
donré  par  M.  Vahl  à un  genre  de  la  famille  des 
rubiacees  , mentionnée  maintenant  dans  la  nou- 
velle édition  du  Speeies  Planearum  par  Willdcnov, 
fous  le  nom  de  frsluhia.  ( Kvyrj  ce  moi , Suppl.  ) 
M.  Labillardière  a découvett  deux  autres  efpèces 
•ppatteoames  à ce  geote. 
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1.  BiLiAKDièi.E  1 longues  fleurs.  Bl/UrJUrj 
longifora.  Libill. 

BilîardUra  ptduneulh  foiîtarüs  , untfpns  ; folih 
ttviius  f petulîs /oigiJ/imij  , intn^jlixh,  La- 

billarJ.  Nov.  Iloll.  i>y«g.  6^.  tab.  89. 

ArbrilToau  à tige  grimpante,  rplintlriqoe , garni 
de  feiii'les  glabres, alternes,  lancéolées,  que  ques- 
unes  oppoTécs  1 les  fleurs  folitaires  , axillaiiet  , 
pendantes  , un  peu  plus  longues  que  leur  pédon- 
cule I les  folioles  du  calice  ovales , aigues , on  peu 
ciliées  , pileufes  en  dedans  j les  pétales  oblungs  , 
acummés i les  lïlaniens  de  la  longueur  des  pétales , 
les  anthères  ovales,  à deux  loges  , échancrées  i 
leur  bafe.  Le  fruit  eft  une  biie  ovale,  pulpeufe  , 
violette  , à deux  loges  ( les  fcmenrcs  réniformes; 
l'embryon  ovale , lenfeimé  dans  un  péiicaipe 
charnu. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.  T> 

(.f'.f.) 

6ilLARDlÎ!t.E  fufiforme.  BUlarditra  fufifor- 
mli.  Labilt. 

Bilhrdlera  paniealts  paaclforil  , fotHs  faHirfu- 
tis  ^ anthtrh  conmvtatibus . Labill.  Nov.  Holl.  I. 
pag.  6f.  tab.  90. 

&$  tiges  font  otdhiairement  grimpantes  j fes 
feuilles  oblongues , lancéolées , un  peu  velues  i les 
fleurs  pendantes , terminales,  réunies  de  deux  é 
fix  en  une  petite  panicule  i de  très-petites  braûées 
aux  divifions  du  pédoncule  1 l s fo  ioles  du  calice 
légèrement  ciliées  j la  cotolle  b:tue  , étalée  t les 
pétales  ovales , acumi  lés  i les  filamens  très-courts  i 
tes  anthères  à deux  log.  $ , s'ouvrant  longitudina- 
kmenr.  L'ovaire  e(l  fufifornie  , flrié  , fopeux  , à 
deux  loges  ; le  liyle  court  ; le  fttgmare  prerqiie 
en  tête.  Le  fruit  eft  une  baie  fèthe,  fufifonne, 
foyeufe , i deux  loges-,  les  femences  ovales,  corn- 
prinaées , placées  deux  par  deux  fur  un  même 
sang. 

Cette  plante  croît  au  cap  \'an-DiJmen.  f) 


BILLONS  : nom  languedocien  de  la  vefee  cul- 
tivée. 

BILULO  : arbre  des  Philippines , qui  paroît 
être  une  efpèce  de  manguier.  Son  fruit  a la  faveur 
de  la  mangue , 8e  même  il  ell  plus  agréable , fui- 
vanc  Camedi. 

BfMARECALY  : nom  caraïbe  de  l'eupatoire, 
fulvani  Nicholfon. 

BINECTARI.A  : genre  de  pLantes  du  Levant, 
que  Koskhall  3 voit  établi  fous  ce  nom,  Sc  que 
vahl  a réUiii  au  mimufopt,  ( fey-rj  les  obferva- 
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tions  i la  foiie  du  Mimusops  kauti  , vol.  IV , 
pag.  187,  8c  le  Nattiir,  n*.  1 (imirUaria).) 

BINKOHUMBA  : nom  tjue  porte  , dans  l'ile 
de  Cei  'an,  une  efpèce  de  pilyllanie  (phyllitiu/tui 
urinaria  l.ir.n.  ) , employé  en  décoction  pont  taire 
couler  les  urines  > ce  qui  l'avoit  fait  nommer  uri- 
naria  par  Hermann,  premier  obfervaieur  de  cette 
plante.  Biako  veut  dire  ttrrt  dans  la  langue  du 
pays.  Ce  mot  fiit  partie  du  nom  de  cette  p'ante  , 
parce  qu'elle  eft  toujours  couchée  par  terre. 

EI-NTAL.  On  nomme  ainli  le  iaftlU  d l’ile  de 
Ccilan. 

BI.NT .AMBURU  : efpèce  de  lifcron  de  Ccilan , 
qui  eft  le  convolvulus  pes  capra  Linn. 

BINT ANGOR  : nom  malais  d’une  efpèce  de 
calaba  ( lataphyiLm  inephylUm  Linn.  ).  C'eft  le 
vîntan  ou  vtatjgo  de  Madagafcar. 

BINTOCO  : petit  arbre  des  Manilles,  dont 
parle  Camelli,  cité  dans  le  gran  I ouvrage  de  Riyi 
il  contient  une  rélîne  ou  térébenthine  juinà're  !t 
olotame,  que  l'on  peut  employer  comme  vernis. 
On  peut  préfumer , non  pas  que  c'eft  un  tétébin- 
the,  comme  le  dit  Camelli , mais  qu’il  appaitient 
au  moins  i la  famille  des  térébinthacées-  (Jaff.) 


BIONDF.LLA.  En  Tofeane  on  donne  ce  n"m, 
fnivant  Ualechamp,  à la  petite  centauiée  , parce 
qu'elle  cil  propre,  dit-il,  i rendre  les  cheveux 
blonds.  On  a encore  défigné  fous  le  même  nom 
le  bots  gentil  ou  fain  bois  Çdàphat gi.idium  Linn.), 
peut  - étra  parce  qu’on  en  titoit  une  teinture 
jaune. 

BIPICAA  : nom  caraïbe  du  cytife  des  Indes 
( eyttfai  cajan  Linn.  ). 

BIPINNUL.A.  (yoyei  Arétjiu  Sï,  n®.  y, 

Sappl.  ) 

EIPIRA  : nom  caraïbe  d'une  efpèce  de  glycine 
des  Ami  les  (gfycint  pkafioloida  Sxvarti),  que 
Plumier  avoir  tancée  parmi  les  haricots.  8c  qui  eft 
remarquable  par  fa  graine  rouge . marquée  d'une 
tache  noire. 

BIPOREIA.  (Pet.-Th.  Gen.  Nov.  Madegafc. 
n®.  46.  ) C’eft  le  même  genre  que  celui  qui  a été 
décrit  n.ins  cet  ouvrage  fous  le  nom  de  aiata. 
M.  du  Petit-Thouats  le  regarde  comme  très- 
voifln  d||  ianijieria,  ayant,  comme  ce  dernier. 


BINUNGA,  MINUNGA.  Camelli,  dms  fes 
plantes  des  Philippines,  défigne  fous  ces  noms  un 
végétal  qui  part  it  être  le  même  qui  le  ricinus 
mappa  Linn.  ( Ltnan.  ) 
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deuï  glmJes  an  calice,  maïs  dont  il  difflre  par 
un  feui  tlyte , & par  une  petite  écaille  à U bafe 
de  ihaque  filainent  : l'ovaire  ift  à quatre  lob»  : il 
lui  fui  cède  quatre  capfules  comptiniées,  en  forme 
de  goalfe,  à une  loge  monofpLfuie. 

BHANI , VIRANI  : nomt  madigaror  du  gau- 
dj!  des  Malais , efpèce  -le  figuier  que  Ruinplse 
décrit  & figure  dans  fon  Htrhjr.  Amïoin.  vol.  ^ , 
p.-g.  iqf,  taP.  95.  La;s  botanilies  ne  ! o.it  encore 
rapportée  a aucune  efpèce  connue. 

EIRASOUREL  : nom  languedocien  del'liélian- 
the  à grandes  fleurs,  vulgairement  connu  fous 
celui  de  jeUil. 

BIRCH-THEE  : nom  anglais , c^ui  lignifie  arirt 
houUau.  Il  a été  donné  dans  la  Jamaïque  au  gomart 
( iurjera  gummiftra  Linn.)  .dont  l'ecoice  reflem- 
ble  i celle  du  bouleau. 

BIRIBOY  ; nom  caraïbe  d'une  efpèce  de  lobé- 
lie  des  Antilles  {ioielia  co^g/oiata  Lam.). 

BIRIIDRY5.  Dansl'herbiecdeSurlan  on  trouve 
fous  ce  nom  caraïbe  Ytpigta  cordifoUa  Svirta  , 
planre  baffe  des  Antilles  , que  Richard  a nommée 
gauUhtria  f^/tjgiicoia.  ( Mérn.  de  /u  Sue.  d'hifi.  nat, 
dt  Paris,  pag.  109.) 

BISAILLE  : mélange  de  pois  8f  de  gefle,  que 
l'on  fème  pour  la  nourriture  des  befliaux. 

BISBERY  : nom  arabe  du  poippode  ordinaire  , 
fuivant  Oalecharnp. 

BISCUTELLA.  LuKETièRE.) 

BISERRULA.  (Küyep  Rateau.  ) 

BISLINGUA.  On  trouve  fous  ce  nom  , dans 
quelques  anciens  auteurs,  une  efpèce  de  fragon 
( rufeas  hypophyUum  Linn.),  dont  la  fleur , portée 
fut  le  milieu  des  fieuilles , eft  recouverte,  avant 
fon  développement , d'une  fpathe  en  forme  de 
languette , qui  fubfille  encore  après  fa  floraifon  i 
de  forte  que  la  fleur  paroît  fortir  la  milieu  de 
aïeux  écailles.  On  nomme  aulfi  cette  plante  ioni- 
fjcia  dans  quelques  lieux , au  rapport  de  Jean 
Bauhin. 

BISMALVA.  Dans  quelques  livres  anciens  on 
donne  ce  nom  à la  guimauve. 

BISNAGUE,  B1SN.ACUO  : nom  provençal  de 
la  vifnagiie  {daucui  vi/naga  Linn.),  qui  efl  I'Am- 
MI  , n".  a.  Elle  efl  fous  les  noms  de  vifaaga  & 
iifnaga  dans  les  livres  anciens. 

BISSUS.  (.Voytx  BïSSE.) 
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BISTORTE.  Le  genre  tenouée  f polygonum 
Lien.)  réunir  plnfieurs  g..ntcs  de  Toutnefort , 
d ms  le  nomb'e  driquels  eil  la  biftorie,  didinguée 
pit  fes  graines  triangulaires  , les  fleurs  en  épis 
terminaux  8c  fa  racine  charnue,  repliée  deux  fois 
fur  elle-même, d’oil  lui  vernit  (on  nom.  On  pout- 
loit  ajou.et  qu'elle  a neuf  étamines,  tandis  que 
les  autres  renouees  en  ont  moins.  La  racine  de  la 
biftorte  efl  très  afttirgente.  Dans  une  efpèce  (po- 
ly,  oRum  viviparam  Linn.  ) , la  graine  germe  avant 
d'être  fêparée  de  la  p'.wte  , 8c  le  petit  tubercule 
qui  en  réfiihe  , poulfe  fes  premières  feuilles  faits 
(e  détacher.  { Rbnouse.  ) 

BITI  : nom  malabare  d'un  grand  arbre  men- 
tionné par  Rhted  , Hart.  malaSar.  j , pag  1 1 J , 
tab.  j8,  qui  paioîr  être  celui  d'ou  provient  le 
bois  que  les  Français  de  l'Inde  nomment  iois  dt 
Htt , très-tfltmé  à caufe  de  fa  dureté , qui  le  rend 
fufceptible  d'un  beau  poli.  La  defeription  qu’en 
donne  Rheed  cft  ttès-incomplêce.  La  figure  l'eft 
encore  plus } elle  ne  reptéfeme  pas  les  fleurs.  On 
peut  cependant  y reconnoître  que  cet  arbre  ap- 
partient à la  famille  des  légumineufcs  , 8c  peut- 
être  i la  partie  du  genre  faphora  , qui  comprend 
Vamicholerica  de  Rumphe  ou  fopkora  hcptapkylîa 
Linn.  (^Aabtrt  Pttit-Thouars  ) ( yoy.  SoPUOltA, 
n'.8.) 

BIT1-MAR.AM-MARAVARA  : nom  que  les 
Fabicans  de  la  c6te  du  Malabar  donnent  à une 
plante  orchioée,  figurée  dans  YUort,  malai.  ii, 
pag.  J , tab.  a , qui  croit  fur  le  tronc  des  arbres  , 
8c  fpccialement  fur  le  iiti , comme  fon  nom  l'in- 
dique. Maravara  s'applique  à toutes  les  plantes 
parafites  du  même  genre.  Cette  plante  doit  être 
rapportée  aux  tf  idtadrum  de  Linné.  {Aui.  Petite 

Taouars.  ) 

BIX. A : nom  ancien  du  rocou  , Sc  que  les  bo- 
tinilles  ont  adopté.  ( friyti  RocouutR.  ) 

BIZARD.A  : nom  donné  par  les  Italiens  i des 
citrorts  produits  par  le  mélange  de  deux  efpèces. 

IM..A , BLAD  : noms  languedocieus  du  blé  ou 
froment. 

BL.ACKBURNLA.  Genre  de  plantes  établi  par 
Forller,  8c  quiparrît  appartenir  uixpic/ea.  (P'oyr^ 
PttUa  pinitata  , n°.  J . ) 

BL.ACOUEL.  BtakweUia.  Deux  efpèces  de  ce 
genre  font  figurées  dans  les  lHajlratiom , tab.  4111 
favoir  : le  hlakwcUia  integrifulia , fig.  i , 8c  le  llak- 
wiUia  axillaris , fig.  i.  Le  genre  que  décrit  Girt- 
ner,  vol.  1,  pas.  169,  tab.  117,  fous  le  nom  de 
ilakwellia  , eil  Te  pal/jdia  amtiiica  Lam.  Illuflr. 
tab.  iSf . M.  Ventenat  a ajouté  à ce  gcDtc  les  ef- 
pèees  fuivantes  : 
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4.  Blacodel  giluqur.  BlackwtUU  gUuea. 
Vent. 

BUckweUiit  follis  ovato-aitongis , oitufis , glau- 
éij  I ractmh  axiUariiui , fanicutat  ’u.  Vent.  Choix 
de  Plant.  Pafc.  10.  tab. 

ArbrilTeau  i tige  droite  , nourufe,  i feuilles 
alternes,  péciolées,  ovales,  obl.mgues,  prtfque 
entières  , très-obtufes  , glabres  , veinées  , d un 
vert-glauque,  longues  de  fept  à huit  pouces  ; les 
fleurs  difpusees  en  grap,>es  axiliaires,  paniculées, 
munies  de  petites  braètees  Ibütaires , pubefcentesj 
point  de  corolle , leton  Ventenat . mais  un  calice 
pubefeent , profondément  dîvifé  en  qiutnrze  dé- 
coupures linéaires,  très-ouvertes,  aiguës,  dont 
fept  alternes  plus  larges  & un  peu  plus  longues  , 
munies  , à leur  bafe  interne , d’un:  glande  noirà- 
trei  fept  étamines  attachées  i la  bafe  des  divilïons 
les  plus  éiruires  du  calice;  l'ovaire  tiès-velu  , ad 
hirent  au  calice  par  fa  moitié  inférieure,  è une 
feule  loge  , contenant  des  ovules  nombreux , at- 
tachés à Ces  parois. 

Cette  plante  a été  recueillie  î l'Ile-de-France 
par  Coam.etfon.  T> 

f.  Blacouel  i feuilles  de  cetiGer.  BUctwcltia 
etrafifofia.  Vent. 

BUikwcUia  foliis  tUiptuis , scuminatis  , Jentathp 
raetmis  axillarièus  ^ compofuij , titàis,  Ventenat, 
Choix  de  Plant.  Falc.  10.  tab. 

Arbufte  di.lingué  par  la  forme  de  fes  feuilles, 
& furtout  par  les  glandes,  qui  n'adhèrent  point  i 
la  bafe,  mais  au  milieu  des  diviGons  les  plus  étroi- 
tes du  calice,  & par  Ton  ovaire  tout-i-fait  libre. 
Les  feuilles  font  glabres , ovales , elliptiques , ré- 
trécias  i leur  Commet  en  une  pointe  obtufe  , gar- 
nies de  dents  courtes,  ecartees,  glanduleufes  à 
leur  bafe,  accompagnées  de  flipulcs  piibefcenies  , 
courtes,  linéaires,  caduques;  les  grappes  axil- 
laires, leurs  rameaux  pieiqu'oppofés  ; des  brac- 
tées lancéolées  , très-courtes;  le  calice  à dix  dé- 
coupures inégales,  lancéolées  , cinq  alternes  plus 
larges , les  autres  tenant  lieu  de  coiolle  ; l'ovaire 
globuleux  , hetilfe , à une  loge  ; les  lligmaies 
limples. 

Cette  plante  , originaire  de  Madagafcar , tft 
cultivée  au  Jardin  de  l'Ile-de-FraaCe.  & 

6.  Blacouel  tomenteux.  Blachwetlia  tomentofa. 
Vent. 

Blaciwtllia  foii'is  curteifarmi-osovatis  ^ dtntatis  ^ 
fuhtùi  tomtniajis;  fpicii  axiiUrihtu  lerminatibufqut , 
foiitariia,  trttiij  , long:jjtmii.\ Choix  de  Plant. 
Fafc.  10.  tab.  57. 

La  grandeur , la  forme  de  fes  feuilles , la  difpo- 
fition  de  les  fleurs,  dilltogueuc  cette  efpèce  de  fes 
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congénères  ; elle  fe  rapproche  du  i/achvellU  axU- 
larit.  ^ rameaux  font  parfemés  de  tubercule* 
blanchâtres , comenceux  vers  leur  Commet , garnis 
de  feuilles  à peine  pétiolées , larges , prcfque  cu- 
néiformes , en  ovale  renverfé , lurmnntées  d'une 
pointe  caduque , dentées,  tomemeufts  & de  cou- 
leur cendrée  en  deflbus,  pubefeentes  en  dclTus: 
les  fltpules  fubulces,  pu^Ccentes,  cad  rques  1 le* 
fleur»  petites , fertiles,  lomenieures , difpofées  en 
épis  axillaires,  foIiiaires,prefqiie  terminaux,  fmi- 
ples  , grêles , alongés  ; munies  de  braéfées  ovales  ; 
membraneufes  ; le  calice  J dix  ou  douze  décotl- 
pures  inégales  ; cinq  alternes , tenant  lieu  de  co- 
rolle, foutenant  les  étamines,  glandulrufrs  à leur 
bafe  : l'ovaire  globuleux  , adhérent  pat  fa  moitié 
inférieure  ; trois  à cinq  flyles. 

Cette  plante  croît  i l'ile  de  Java , oG  elle  a été 
découveite  par  M.  Lahaye.  T) 

BLADHIA.  (yoyei  Quakitb.) 

BLÆRIA.  ( Koyq;  BiAirie.)  Houfton  le  pre- 
mier avoit  lionne  le  nom  de  Blair,  botanille  an- 
glais, à une  plante  que  Linné  crut  depuis  devoir 
réunir  au  genre  vervtiat.  S'emparant  enfuite  du 
nom  de  btairia,  qu'il  changea  en  celui  de  bltria  , 
il  l'appliqua  au  genre  qui  en  a confeivé  la  déno- 
mination, quoique  plus  récemment  Thunberg, 
dans  (on  Brodromua  VUnt,  Cap, , ait  elTayé  de  le 
détruire  en  le  confondant  avec  la  bruyère.  On  a 
reconnu , depuis  Linné , que  le  genre  verviint 
crmenoit  plufieuis  eCpèces  qui  dévoient  en  être 
Cépatéee.  La  plante  de  Houlfon  étoit  de  ce  nom- 
bre , & forma  le  genre  priva  d'Adanfon.  Scopoli 
établit  avec  d' .autres  fou  genre  ^apaaia.  Garrtncr 
en  détacha  aurti  trois,  & voulut  rétablir  en  leur 
faveur  le  nom  de  hlairia;  mais  l'une  d'elles  appar- 
tient au  priva , 8c  les  deux  autres  ont  été  repor- 
tées au  ^apania  par  M.  de  Lamarck,  qui  a adopté 
ce  dernier  genre  dans  les  llluftrationa. 

EL.AIRIE.  BUria.  Ce  genre  a été  réuni  aux 
crica  par  Thunberg.  Le  blaria  articuUta  , n®.  ) , 
ell  Ggtifé  dans  les  llluflrationa  , tab.  7S.  Il  faut  en 
retrancher  la  plante  de  Bergius  , cirée  dans  la  fy- 
nonymie , & y rapporter , comme  lui  appartenant, 
Vtrica  erivciphaia,  n°.  7}.  On  a depuis  ajouté  ï 
ce  genre  quelques  autres  efpèces  iinparfaitement 
connues. 

* BUria  ( feabra  ) , anthiria  muticia  ; foliia  qua- 
ternia  , lanaolatia , piiofo-hfpidia  ; forum  capUuIia 
trtHia , coroUia  cUvaaia.  Willden.  Spec.  Plane.  1. 
pag.  619.  — Thunb.  Prodr.  78.  Sub  tricâ. 

* Blaria  ( fafciculata  ) , antheria  muticia  ,-  fhüia 
quateraij  , lanctolatia , tiliato^fcabria  q capituiia  irae~ 
lia.  Thunb.  Prodr.  71.  Sub  aried. 

» BUria  ( mufeofa)  , anthtria  muticia  , fabtx- 
fertia  i calieiiua  monophyltia  , pilofia ,-  corollia  cam- 

panutatia  , 
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ptnvht't , fuptrni  l'ilofii ; fiortiui  atiilUriiut , ftig- 
muibus  peittitis.  Ait.  Hoir-  Kc».  1.  pig.  l JO. 

An  tricd  albedsî  Thunb.  Prodr.  70. 

• BUria  ( dlibeDa  ) , anthcris  arifiatit  ; folih 
qujtcrnU  , o t&ngis  , giubris  , mnrgtne  fcabris  / ^0~ 
rihat  apgT^atis  , urnunûH^us.  Thunb.  Prodr.  75* 
Sub  tricâ, 

BUnd purpurta.  Berg.  Caponf.  J4. 

ErtVj  afrUjna  , pumitj , corit  folia  ; fofiulis  par~ 
Vit , tarntit  ; apid^as  /ongls , difptrfts  piaditis,  Scb. 
Théfjur.  I.  p.ig.  )o.  tab.  10.  ng.  1. 

Toutes  ces  plantes  font  ligneufes  , 8c  croifTcnc 
au  Cap  de  Bonne  Efpéraiic*. 

BL.^KEA.  (yoyti  MÉuer.) 

BLAKWELLIA.  <Koyet  Blacouei.) 

BLANC  DE  CHAMPIGNON.  Ce  terme  fert  i 
diflgixt  une  maffe  de  racines  filamemeufes  dont 
les  fumiers  font  quelquefois  ihacgés,  qui  n'eft 
autre  chofe  que  les  premiers  développemens  des 
fetnences  de  champignons , qu'on  recueille  avec 
foin  pour  garnir  les  couches  que  l'on  prépare  i 
l'effet  de  fe  procurer  un  grand  nombre  de  ces 
plantes. 

Blanc  d'eau  : un  des  noms  vulgaires  du  né> 
nuphat  bbnc. 

Blanc  d’Hollande.  C’eft  une  variété  du  peu- 
plier blanc,  n*.  i. 

BLANCHETTE  : nom  vulgaire  de  la  mâche 
( vaftriana  tocafa  Linn.  ).  On  le  donne  aufli  à l'an- 
férine  maritime  ( chtnapodium  mariiimum  Linn.), 
plus  connue  cependant  fous  celui  de  ilanqueiit. 

■BLANK.AR.K  : nom  donné  par  M.  Adanfon  â 
un  genre  de  moufle  nommé  otihoiric  par  M.  Pali- 
Ibc-Beauvois.  ( V u mot , Suppl.  ) 

BLASIA.  ( yoyrq  Blasie  , 8c  r.l.  Gen.  tab. 
877  , qui  eft  le  iufm  puf%Ua  ) 

BLASTE  de  la  Cochincbine.  BUflas  cochinehi- 
»€njis.  Lour. 

Genre  de  plantes  établi  par  Loureirn , fur  on 
arbriffeau  de  la  Cochincbine,  dont  les  fl.urs,  fi  la 
defcription  de  Loureiro  eft  eaafte,  offrent  des  ca- 
raâères  qui  n'ont  jamais  été  obfetvés  dans  aucun 
autre  végéal';  c'eft  d'avoir  les  ovaires  fur  le  dos 
des  anthères. 

Cet  arbrilTeau  eft  haut  de  fix  pieds , très-ra- 
meut.  Ses  feuilles , lancéolées  8c  nppofees  . font 
traverfées  par  trois  nervures.  Les  ficurs  font  blan- 
ches , 8c  difporées  ptufieuis  cnfemble  fur  des  pé- 
doncules épars  fur  les  rameaux  i elles  ont  chacune 
Batamqut.  SuppUmtnt.  Tamt  I. 
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Oti  calice  â quatre  dents  \ quatre  pétales  attachés 
au  fond  du  calice  j autant  a'et.'mines , Sc  environ 
vingt  ovaires  , places  , ftiivant  Loureiro , fut  lo 
dos  des  anthères  , q*;i  font  grandes  Si  coutbees. 
Les  ovaires,  termines  chacun  par  un  ftyle  dtlîé  8c 
un  ftigmaie  peu  appâtent,  deviennent  autant  de 
fruits  enveloppés  pat  les  calices  , qui  prennent 
de  l'accroilTemcnt.  Ces  fruits  font  att  ;chés  fur  lei 
anthères , qui  puififtent  après  la  floraifon. 

Ces  caraûères  n’ont  pas  été  fi.*uris  par  Lou- 
rtito,  8c  font  fi  extraordiniites,  qu’on  re  peut  les 
croire  exaâs  avant  de  Its  avoir  vérifies  par  do 
nouvelles  obfe: varions , Sc  il  eft  plus  que  probai-le 
que  CO  que  l’on  prend  pour  des  étam  lits  appar- 
tient exclufivemeni  à l'otgioe  femelle.  {Muffi.) 

BL  ATT  AIRE.  B/artarr'a.  (Kcyct  Moiàtic.)  Le 
nom  Haitaiia  défigne  un  genie  de  plantes  qpe 
Toutnefort  diflingiioit  de  Ta  inolène  {veriafeum 
Linn.  ) pat  fa  capfule  ginbulcufe  8c  non  ovoïde  ( 
par  fes  fleurs  en  épis  plus  lâches.  Linné  n’a  pas  cia 
ce  caradière  diftirélif  fuffifant)  il  a réuni  tes  deux 
genres  fous  le  nom  de  vtrkajcum.  La  htariaire  a 
été  nommée  improprement  huit  aux  miut , parce 
qu  elle  eft  fouvent  chargée  d'anthriiua  , que  l'on 
Domrooit  vulgairement  mitts. 

BLATTI.  Sanntratia  acida.  Lam.  111.  tab.  410. 
Gxrtner  a décrit  la  même  plante  fous  le  nom  d'au- 
bltûa  cuftolarii.  De  Ftuâ.  Si  Sem.  I.  pag.  579.  tab. 
78.  fig.  1. 

BLÉ.  Quoiqu’il  y ait  un  article  général  fous  ce 
nom , nous  croyons  devoir  lui  donner  plus  de  <lé- 
veloppement,  8f  profiter  pour  cela  des  excellen- 
tes obfervations  prélêntées  par  M.  Thouin  dans  le 
D.Sion.  dti  jâtncts  nulurtllet , vol.  J , pag.  4J9. 

Le  mot  français  ili  vient  du  latin  iladum;  mai* 
ce  mot  latin  , comme  le  mot  français  , eft  généti- 
que i il  exprime  toutes  fortes  de  grains  propres  à 
taire  du  pain.  Pour  eu  défignet  la  qualité,  il  Wloit 
ajouter  l’efpèce  : iladum  Jiumenum  vouloir  dire  le 
froments  iAufum  ai  equis,  l'avoine  5 iladum  mrdia- 
tum , le  méteil  s iladum  hiemalc  , le  blé  d'htycr  j 
iladum grojfam  , minucum , le  gtos  blé  , le  petit  blé'. 
Quand  on  dit  le  commerce  dej  blés  ou  des  grains  , 
on  comprend  non-feuUment  les  fromens,  mais  en- 
core le  feigle,  l’orge  8c  l'avoine.  Dans  les  paysofl 
l'on  ne  cultive  que  du  feigle,  il  porte  le  nom  de 
ill.  Oo  diftingue  même  celui  qui  fe  fème  eu  au- 
tomne de  celui  qui  fe  fème  au  ptintems , par  les 
noms  de  Ht  d'automnt  ou  d'hivtr,  de  gros  i!i , de 
ili  dt  prinûms  ou  dt  mars  , de  ptiii  ili.  Le  ble  de 
h Saint-Jean  eft  du  feigle  qui  fe  fème  au  mois  de 
juin.  Le  blé  méteil  eft  le  mélange  du  froment  8c 
du  feigle.  Le  blé  d’Inde  ou  d^Efcagne  , ou  d'Ita- 
lie , ou  de  Turquie , eft  le  maïs.  Trois  autres  plan- 
tes font  appelées  ili  , quoiqu’elles  n’aieni  point 
de  rapport  avec  les  fromehtacées  : ce  font  le  blé 
noix  ou  le  farrafin  {polygonum  fagopyrum  Linn.)  s 
M in  in  m 
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le  blé  de  vache , efpèce  de  mt/i>mpfn.m  -,  te  blé 
d'oifeau  > qui  ell  t'alpiOe  ( phaiaris  canarUnfis 
Lion.}.  ( r t article  FROMENT.) 

Blé  be  Nacboür.  oCelljdit  M. Cofligny,  le 
plus  beau  blé  connu,  celui  qui  a le  moins  de  Ton, 
qui  coniienc  le  plus  de  fatine , te  qui  fait  le  meil- 
leur pain.  Ce  blé  n'elt  que  qintre  mois  en  terre. 
Nagbour  ell  une  contrée  de  l'indoHan , voilïne  du 
Bengale.  C'ill  de  ce  dernier  pays  oue  l'on  peur  en 
obtenir  de  la  femencc.  « Cette  iniérelTante  efpèce 
ne  m'ift  point  connue. 

Blé  locular.  C’eft  le  froment  épeautre. 

Blé  noir  ou  Sarrasin.  C'eft  le  palygonum 
fagopyrum  Linil.  ( !^oye[  RenouÉE.) 

Blé  DF.  Turquie,  Blé  d'Inde.  ( Voy,  Ma'is.) 

Blé  de  vache.  {^Voye\  Melampyre.) 

BLECHNUM.  ( Vayt^  Blécne.) 

ELECHUM.  M.  de  Juffiru , dans  les  Annales 
du  Mufium  4“ hifioire  naiurcllt  de  Paris , vol.  9 , 
p.ig.  if  I,  propofe  d'éiablir  fous  ce  nom  un  genre 
compofé  de  plulieurs  efpèces  de  jujiieia , qui  en 
diflèrenr  particuliérement  par  leurs  fruits.  (Koytj 
Carmantine  , Suppl.  ) 

BLtCNE.  Blrchnum.  Ce  genre  contient  dans 
Linné  un  certain  nombre  d’efpèces  , qui  onr  été 
réunies  par  MM.  Smith  fie  S»arti  dans  un  genre 
pairiculier , fous  le  nom  ds  woodwardia  , qui  fera 
mentionné  ici  par  une  fous-divilion.  Quelques 
efpè..es  i'ofmunda  ont  été  également  rappelées 
dans  ce  genre. 

^ Blechnum.  Capfulis  difpofies  tn  lignes  folitaires , 

longitudinales , point  interrompues  , dans  la  mime 

direSion  que  la  tâte  principale  ; enveloppe  conti- 

asie  , s'ouvrant  en  dedans. 

I.  BiàcNE  occidental,  n“.  l.  Blechnum  occiden- 
tale. Linn.  — Swartz,  Fitic.  pag.  iii.  ~ Lam. 
m.  Gen.  tab.  8É9. 

a.  BlÉGNE  à dents  de  feie.  Blechnum  femelatum. 
Mich. 

B.'eetinum  frondiius  pinnalis  ,Jlri3is  ; pinnis  enp- 
farmilus  , aeutis , arg..ii  ngidtifut  ferrulaiis,  Ssrattz, 
Filic,  pag.  iij.  — .Mkh,  Flor.  boréal.  Amer.  a. 
pag.  164. 

Cette  efpèce  eft  grande,  droite,  roide  j fon 
feuillage  fniplement  ailéj  fes  pinnules  oblongues, 
lancéolées,  prefqu'en  forme  d'épée,  aiguës  à leur 
fommet , médiocrement  élargies  i leur  bafe , fine- 
ment dentées  en  feie , à dentelures  toides , ai- 
guës. 

Cette  plante  croît  dans  la  Floride  , le  long  do 
fleuve  Aifa-Haccba.  {Mich.) 
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. ).  BlÉgne  dencioilée.  Bleehnun  dentiatUium. 
S»attz. 

Blechnum  frondiius  lineuri ■ lanceolatis  , pinnalis  ; 
pinnis  ovuto-lanciolacit , finatis  , Otnticulaiis  , 
fursùm  obtufangtlatis.ivsm,  Filic.  pag.  il 3. 

Belle  e^ce,  haute  de  deux  pieds,  dont  la  fou- 
che  (.11  lilfe,  cylindrique , anguleufe  ; le  feuillage 
d'un  vert-gai , linéaite-lancéolé , fimplement  ailé  i 
les  pinnulcs  alternes  , ovales-lancéolées , glabres, 
llriées , lellilcs , aiguës  , longues  d'environ  deux 
pouces  i les  fupetieures  plus  rapprochées  { les  ner- 
vures ferrées,  parallèles  ; les  dentelures  réguliè- 
res , cartilagineuft  $ ; la  bafe  des  folioles  relevée 
en  angle  obtus.  La  fruâification  ell  difpofée  en 
lignes  foUtaires  le  long  de  la  côte  du  milieu , 
rares  ou  nulles  à la  baie  8c  au  fommet  des  pin- 
r.ulesj  les  rapfulesfort  petites,  tiès-nombteufes,' 
d'une  couleur  de  rouille- pile. 

Cette  plante  croît  à l'île  de  Ténétîffe.  (Sivanp.) 

4.  Blécne  cartilagineufe.  Blechnum  cJhilagi- 
neum.  Svartz.  ’ 

Blechnum  frondiius  pinneuis  , fuicariilagineis  p 
pinnis  altemis  , lanceolaiii  , atienuatis  , fpinulofo- 
ferrulatis , apice  cutvatis  , iap  adnatis , fuiauricula- 
tis  , fitperioriius  coadunatis  ,•  fipiie  muriculato.  S». 
Filic.  pag.  1 14. 

Elle  fe  diflingue  par  fes  pinnules  très-rétrécies 
8c  recourbées  i leur  fommet  j par  les  dentelures 
cartilagineufes  8c  par  la  coideurM  toute  la  plante  -, 
elle  s'élève  à la  hauteur  de  deux  pieds  8c  plus.  Sa 
fouche  ell  cylindrique  , profondément  cannelée  , 
hériilée  de  points  bruns,  laillans,  luifanss  le  feuil- 
lage prefque  cartilagineux , ovale,  lancéolé  i les 
pinnules  alternes , fefiiles , lancéolées , élargies  , 
prefqu'auriculées  i leur  bafe  { les  terminales  ptef- 
que  confluentes,  celles  du  milieu  adnées  , très- 
rapprochéesi  les  inférieures  libres  en  dehors -i 
leur  bafe  ) ta  ftuéfification  placée  le  long  de  lu 
côte  ptiucipale  , dans  toute  I étendue  de  chaque 
pinnum , compofée  de  capfules  nonbreufes  , de 
couleur  ferrugineufe. 

Cette  plante  croit  i la  Nouvelle  - Hollande. 
(Ssuarry.) 

y.  BiÉgNE  aullrale,  n".  3.  Blechnum  aufimle. 
Linn.  — Swartz . Filic.  pag.  114.  — Pluk.  Almag. 
tab.  89.  fig.  7. 

6.  Blécne  otientale,  n*.  z.  Blechnum  orientale, 
Linn.  — S»aitz,  Filic.  pag.  114.  ' 

g.  Blechnum  longfotium.  Cavan.  PrxI.  iSoi. 
n°.  651. 

Filin  mutaccenps.  Petiv.  Muf.  n”.  343. 

La  variété  5 fe  diflingue  principalement  par  la 
longueur  de  les  pinnules,  qui  ont  jufqu'à  huic 
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fouee»  , t*nd"«  que  dans  la  première  elles  font  d 
peine  longues  de  trois  ou  quatre  pouces. 

p.  Bl^GSE  pondluèê.  BUcf^am  punâéilatum.  Sw. 

BUchnum  frondibut  fiinnaiu  ; f 'uinis  i iaji  eordjtâ 
tinenri-lancioUiis  , fubfiilcaiii , inugris , marginc 
punBatîj  t imferiorihus  ftnsïm  brevioribaj,  S^artx, 
Filic.  pag.  1 14. 

Cette  plante  s'élève  d la  hauteur  de  trois  ou 
uatre  pieds.  Ses  Touches  , hautes  d'un  pied , font 
paiffes  d leur  piitie  infétieure  , puis  cyiinJti- 

Îjues,  un  peu  compiiinées,  HITls,  noirâtres}  le 
euillage  lancéolé  , fimplement  ailé  ; les  pinnules 
oppofées  { les  inférieures  petites  , ovales , diftan- 
tes;  les  Tupérievres  infeniihlement  plus  longues, 
égales,  enfin  décroilTantes  vers  le  fommet,  toutes 
felBIes  , en  coeur,  légèrement  auticuUes,  linéai- 
tevlancéolées , aiguës  , longues  de  deux  ou  trois 
pouces,  un  peu  courbées  en  fauci.le,  entières, 
munies  à leurs  bords  de  petits  points}  les  nervures 
latérahs  & bifides } les  capfulesd'un  brun-ferru- 
gineux. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne- Efpérance. 

{Swari^.  ) 

S.  Blegne  roide.  BUchnum  rigijum.  Svartz. 

BUchnum  frondibus  pinnath  ; pmnis  cordato-lnn~ 
ecoiuiis  , abiufis  , fimmh  confucnùbas.  Ssrartz,  Fil. 
pag.  114. 


fiinnules  acuminées , auriculées  de  deux  côtés  de 
eur  bafe , prefque  hillées  } les  unes  (iériUs  , les 
autres  chargées  de  ftuâifications.  Cet  deroières 
font  plus  étroites. 

Cette  plante  croît  d Buenos -.ôyres  & dans 
riflhme  de  Panama. 

10,  BtdcttE  en  queue.  BUchnum  caudjtum. 
Cavan. 

BUchnum  frondibuj  pinnaiis  ; pinnis  fiUniis  j 
fuhhjJiatij  y itifmis  iongiorinus  , oppoJttU  y femmit 
confiaentibus  , terminait  longijjimâ,  Cavan.  FrxI. 
tSoi.-n".  649. 

Cette  efpèce  a Ton  feuillage  fimplement  aPét 
tes  pinnules  prefque  hafiées,  courbées  en  faucille} 
les  inferieures  oppofées  & plus  longues}  les  fupé- 
rieures  con(lue';tes,  la  terminale  tres-longue.  Klle 
croît  aux  îles  Philippines  & au  mont  Saint-An- 
toine , proche  Chimbotazo. 

II.  Blêgns  liffe.  BUchnum  Uvigatum,  Cavan. 

BUchnum  frondibut  pinnaùs  yfabdiaphanisf  pinnis 
hnctoUiis  y fuberenatit  y ciliatis,  Cav.  Prxl.  1801. 
n».  6)0. 

Elle  eft  remarquable  par  fon  feuillage  prefque 
diaphane , fimplement  ailé.  Lm  pinnules  font  lan- 
céolées , légèrement  crénelées  & ciliées  d leurs 
boids. 


BUchnum  ( capenfe  ) ,/‘ro«^iAur  pinnatij  i pinnis 
fcffilibtti  y cordato-lunceolatis  , inttgerrimis,  Burm. 
Flor.  capenf.  Pcodr.  pag.  aS. 

Cette  fougère  croît  en  gazon  touffu,  & s'élève 
d II  hauteur  d'un  à deux  pieds.  Ses  racines  font 
noiiâtres,  filiformes,  roides,  très-longues,  mé- 
diocrement rameufes  } fes  fouches  nombreufes  , 
cylindriques  d leur  bafe  , canaliculées  d une  de 
leurs  faces , longues  de  fix  d fcpi  pouces}  le  feuil- 
lage roide,  lancéolé  , fimplement  ailé}  les  pin- 
Bules  fefliles , oppofées  ou  alternes . longues  d'un 
pouce  , oblongues , lancéolées  , obtufes , un  peu 
dilatées  à leur  bafe,  glabres,  légèrement  Itiiées 
en  deffous,  Entières  ou  un  peu  cténeléiS}  lesfu- 
péiieutes  fouvene  confiuentes } la  frtpétification 
dans  le  difque  des  pinnules , qu'elle  recouvre  en- 
fuite  en  entier  i les  capfules  d'un  brun-ferrugi- 
neux. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérancc. 

9.  BlÉGNE  d oreillettes.  BUchnum  auriculatum. 
Cavan. 

BUchnum  frondibus  pinnaiis  ; pinnis  acuminatis , 
haf  uirin^uà  auriculatis  , fubhafatis  ,*  fruBi/eris  an- 
gafiionbus.  Cavan.  PrrI.  l8ot.%i*.  647.  — Ssrartz, 
Fiiic.  pag.  114. 

Son  feoitlage  ett  fimplement  lilé,  compofé  de 


Cette  plante  ctoit  d la  Nouvelle-Hollande. 

II.  BtàoNE  élevée.  BUchnum proccrum.  S^artz.  - 

BUchnum  frondibus  pinnatis  ; pinnis  ftcilikus  , 
lato-lancsolatis  , acuminatis  , haf  fto-oraaiis  y fr~ 
rulatis  } fruBiferis  tincuribus  y fier  l.ous  fapc  oppof- 
lis.  S»artz,  Filic.  pag.  ii); — Labill.  Nov.  H ilJ. 
i-  P»g-  97-  bib.  Z47. 

Ofmunda  proccra.  Fotft.  Prodr.  n*.  414. 

OnocUa  proccra.  Speeng.  Schrad.  Juutn.  1791. 

}.  pag.  167.  . 

Cette  < fpèce  croît  en  gazon  ; ell  - s'élèee  d la 
hauteur  de  deux  ou  trois  pieds  èc  plus,  couve  rte, 
d fa  bafè,  de  paillettes  ou  d’écaiilcs  démit  ulirs. 
Ses  racines  font  épailies , enmpofées  de  radicules 
fibreufes,  de  couleur  noirâtre,  tomcnteùfis  ou 
rues  } le  feuillag-:  ailé}  les  pinnules  oppofées,  lé- 
gèrement pétioléts  } les  fteriles  lancéolées,  acis- 
minées,  â peine  dentees,  latges,  très-longues  , 
prefqu'en  coeur  oblique  à leur  bafe  } les  pinnules 
fertiles  beaucoup  p'us  éicoiies  , liné rites,  cou- 
vertes, le  long  de  leur  côte,  par  la  fruâification 
en  lignes  non  inteirompues  . compoféos  de  cap- 
fules nombreufes. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  {Lahilt.) 

Oiferyatiotu.  Ssrartz  tfatt  entrer  dans  ce  genre 
' M m m m Z 
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fpUant.  Linn.  J qui  efl  Vacrofiickum  mmo- 
ratt.  {Voytx  AcrostiQUE  , n*.  il.)  On  a fait 
ftffsT  fucccuivemenc  cette  plante  parmi  les  e/- 
muadi , les  aeroflichum  , les  onoclia , les  afpltn  'mm  , 
les  finuhiopurii , Scc.  11  faut  encore  rapporter, 
d’ipfMS»arti,  aun  ilechnum , Voaoclta  pvtypodioi- 
itt  Linn.  (Koyrf  OnoclEE,  n“.  I.) 

♦ Efp'tcei  douttufis, 

* BUchnum  ( ferrulatum  ),  pinnis  approximaiis , 
lineaniui , riàis  , rigide  ferruiatis.  Rich.  Caien. 
A(t  Soc.  Hill.  Nat.  Parif.  i.  pag.  1 14. 

* Blechnum  f indicum  ) , fronShus  pimaiis  ; 
pinnis  nhtrnis  , lanceolaiis  , ferratis  , baji  aùriculd- 
sis.  Burm.  IiiJ.  pag.  ijl. 

*FUix  non  ramofa  ,ftmineis  pinnulis  nervo  mtdio 
pulvcrvltnia.  Pluken.  Mancifl'.  tab.  406.  fig.  4. 

* PkylUtis  jaxik  ntrvum  fraHifera , pinnis  èrevio- 
riius  (i  latioriius  americann.  Amm.  Conim.  Peirop. 
X.  197.  tab.  10.  ( eld  ilechnum  occidentale  forte 
fpeOac.  ) 

,*  WooDWARDiA.  Smith  fc  Svitn  'Cjpptles  dif 

pofées  en  points  oilongs  , diflinSs  , ppares , places 

le  long  de  la  cite  principale  ; enveloppe  en  voûte  , 

s'ouvrant  en  dedans. 

1}.  BlÉGNE  d'Houttuyn.  Blechnum  Houituyni, 

• Blechnum  (voodirardia  orientalis)  , fronde pin- 
natà  yfuicoriaceâ  ; pinnis  pinnaiifidis  ; loiis  dijiinc- 
lis  , ovalo-lancealatU  , apict  ferratix.  Svartz,  Fil. 
pag.  117. 

Blechnum  radicant.  Houtiuyn , N.  H.  l.  tab.’  97. 

«i-  »• 

Ses  Touches  font  rues , cylindriques  , un  peu 
angulcufes,  canaliciilées  en  defliis  ; le  feuillage 
long  de  deux  pieds  & plus , deux  fois  ailé  1 les 
pinnulespétinlées,  oppofées, étalées,  lancéolées, 
hnuùes,  pinnatifides  i les  folioles  ou  découpures 
lincéolées , alternes}  les  inférieures  plus  longu.i, 
un  peu  aigues  à leur  fommet,  roulées  & dentées 
en  fcie*à  leurs  bords  ; la  terminale  plus  alongée  , 
aiguë  , finuée  i toutes  glabres , un  peu  coriaces , 
roides , veinées , réticulées  ; la  ftuâihcation  dif- 
pofec  le  long  de  la  principale  nervure  des  folioles, 
placées  comme  dans  une  folTette } les  capfules  fort 
pecitel,  d'un  brun-ferrugineux,  en  forme  d’un 
anneau  luifant  j tes  enveloppes  concaves  , à demi 
ovales,  entières,  en  forme  de  ctoiOant,  s'ouvrant 
,du  côté  de  la  nervure. 

Cette  plante  croît  au  Japon,  où  Thunberg  l'a 
obfetvée.  ( isvanj.  ) 

14.  BlIgne  du  Japon,  u*.  6.  Blechnum  Japoni~ 
eum.  Thunb. 

Blechnum  ( woodwardil  japonica),  fronde  pin- 
natài  pinnis  tuf  adnotis,  faipinnati^it  ; loiis  co- 


B L E 

adunatit , oitujîs , firratis  ; fororam  lineolis  approtei- 
matlglmis.  Ssvatti,  Filic.  pag.  u6, 

Blechnum  japonicum.  Thunb.  Fier.  jap.  pag.  y J. 
tab.  jf.  — b’preng.^nl.  j.-fig.  19. 

Très  rapprochée  de  la  précédente,  cette  pliure 
en  diffère  par  les  Touches , garnies,  dans  toute 
leur  longrieur , d'un  feuillage  prefqoe  rleui  fois 
aile}  les  pinnules  feflilcs  8;  non  |iétiolées , adnets 
i leur  bafe,  prefque  pinnatifides  ; ’es  lobes  con- 
fluens  , obtus , iniifés,  arrondis  1 La  Fuâtfication 
dirpofée  par  petites  lignes  très-rertees}  les  enve- 
loppes membraneufes. 

Cette  plante  croît  au  Japon. 

IJ.  Bi.àoNE  i dentelures  épineufes.  Blechnum 
fpinulofum. 

Blechnum  ( voodvardU  caudata),  fronde  pitt- 
natà  ; pinnis  dentato  fpinulofis  , treviias  ; eerminali 
longifimi.  Cavan.  Pi*l.  iSor.  n*.  6f).  — Hott. 

1 Reg.  Matrit.  i.  Icoo. 

Son  feuillage  eff  ailé , compofé  de  pinnules  doiK 
les  bords  font  garnis  de  dentelures  courtes  , ter- 
minées en  une  petite  pointe  légèrement  épineufe} 
la  foliole  terminale  trcs-longue,  en  queue. 

Cette  plante  croît  à la  Nouvelle-Hollande. 

16.  BlÈgne  droitf.  Blechnum  fiant. 

Blechnum  ( sroodvardia  dans  ) , fronde  pinnati  , 
pinnis  pinnaufidis  ; loiis  ovaio-lameolatis  , acuti 
ferratis , fuifileaiit.  Cavan.  Hott.  Reg.  Matrit.  i. 
Icon. 

Ses  Touches  font  droites , garnies  d'un  feuillage 
ailé}  les  pinnules  pinnarfiles,  divifées  en  lobes 
ovales-taocéolés,  un  peu  courbés  en  faucillè  , den- 
tés en  feie  J leurs  bords } les  dentelures  aiguë'. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  de  Madère  & en 
Portugal.  . 

17.  BLâoNE  de  baniilères  Blechnum  ianlfie.. 
rianum. 

Blechnum  ( voodvardia  banifferiana  ) , fronde 
pinnaiâ  , pinnis  pinnatifidis  ; loiis  oieujis  ^ integris  , 
iafeos  minoriius.  Sirartr  , Fil.  pag.  1 17.  — Mich. 
Flot.  bor.  Amer.  1.  pag.  aéj.  — Pluken.  tab.  179. 
fig.  a. 

Son  feuillage  eft  ailé,  compofé  de  pinnules  pin- 
aatifides,  divifées  en  lobes  obtus,  très-entier*, 
ceux  de  la  baie  beaucoup  plus  petits  } la  fruébli- 
cation  difpofée  par  petites  lignes  interrompues, 
le  long  de  la  principale  nervure  des  pinnules  Si 
de  leurs  divifions. 

Cette  plante  creît  fur  les  montagnes  de  la  Ca- 
roline. 

* Bleckaum  { voodvardta  aogufiifoiia)  , fronde 
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pitncti  ! plan't  liniérihi.t  , ocutit  , intrgtfrimir- 

Smith.  — Sv^iiu,  Fil.  pag.  il 6. 

BUchnam  ia^oünlanum^  Waîlher.  Flor.  carolln. 
Pig-  lf7- 

. * BU^hnum  Y flix  fioHJjna  , prt/ongii  li  angvfiit 
finnuht.  Pluken.  Phyt.  lab.  1^9.  iig.  I. 

Obftrvaiiotts.  M.  Swart?  rapporte  au  genre 
wooiŸnurdia  \e  khchmm  virgYiicum  , n°.  4,  le 
MMa  kUihnum  radUins  , n“.  J. 

BLEPHARIS.  (Koyrj  Acanthe,  Sepp/.) 

BLÈTE.  Blitum.  ( Koyrf  Illuft.  Cener.  tab.  j , 

hlitum  virgatum  , n®.  2.  ) 

BLÉTIE.  BUtià.  Genre  établi  par  Riiia  8t  Pa- 
v<>n  fur  queU^ues  plantes  herbacées  du  Pérou , qui 
paroidcMt  devoir  être  placées  dans  la  fami'le  des 
orchidées , à côté  du  limodorum.  On  ne  con'inît 
encore  bien  que  les  fleurs  de  ces  p'antes,  dont  le 
caraéière  générique  a été  figuré  dans  la  Flort  du 
Pirou  (t  du  Chili,  tab.  26  , Sc  les  caraâéres  fpéti- 
fijues  de  cinq  efpèces,  fans  autre  détail , men- 
tionnées pat  les  mêmes  auteurs  dans  leur  Syfttma 
vtget.  Flor.  ptr.  pag.  229. 

' Le  calice  , fembiable  à une  corolle  , placé  fur 
l'ovaire,  eft  compofé  de  fix  pièces,  dont  cinq  fu- 
péiieutcs  & une  inférieure.  Des  cinq  fupérieures , 
crois  extérieures  font  ovales-lancéolces,  flf  deux 
intérieures  , égales  en  longueur  aux  extérieures, 
font  une  fois  plus  larges.  La  divilîon  inférieur; , 
plus  grande  que  les  autres , & de  forme  différente, 
eft  en  gnuttiére  à fa  bafe,  & terminée  par  un  grand 
lobe  pendant , à trois  découpures  inégales.  Encre 
la  divjfiun  inférieure  & les  fupérieures,  eft  placé, 
fur  l'ovaire  , un  corps  étroit , alongé,  creufé  en 
gouttière,  & formé  par  la  réunion  du  ftyle  &des 
étamines  confondus  tnfemble.  Au  fommet.  fur  la 
facqjnterne , le  pollen  eft  niché  dans  hu’t  foffet- 
Ces.  L'ovaire  devient  une  capfu'e  d une  loge  & à 
crois  valves , remplies  par  un  grand  nombre  de 
femences  très  menues  , d'od  réfulte  ce  caraâtre 
elTeiiciel  : 

Hait  anthirfs  ; une  eorotle  (ou  cû/iee)  indittée  ; 
ttnq  pituUt  fupérieuit  prtfqa  /gjux  ,*  Us  deux  inté- 
rieurs plus  U'ges  i un  pétale  inférieur  plus  grand,  ca- 
nulitulé  i fa  baftgit  trois  hkts  tréj-inégauic. 

Les  efpèces  indiquées  comme  devant  apparcenic 
i ce  genre  font  ^ i ,,  I 

. * Bfetia  ( catenulata  } , iuliis  taténulatis , fui- 
rotundis  ,*  anauiis  eom  entrUis , conaatis foliis  lots* 
«o/arù , yiriuiiV.  Ruia  fie  Pav.  l.  c.  • < ' 

* Bietid  (repanda),  hutbis  fukrotundis  ; foliis 
lanceolutis  , nervofis  , piicatis  ,■  fapo  ex  apice  iulki 

• racemofo,  Riiii  fie  Pav.  1.  C. 

, . I '» 

* BUt'ta  (eofifoimis  ) , tuiiU  aggregaiis , fiim- 


B h Y.  6’45: 

tundîj  t t^tpkyii^s  ; fcdtpç  ^ éd  ûf  tttm  huthu\ 

Huiz.  bC  PâV.  I.  C. 

* Bitîia  ( uniBora  ),  buthis  fubrotundis  , comprrf-  ». 
fitifculis  i foliis  lintaribus  , carinatis  ; Jcapis 

libus  , Kui^  & Pav.  I.  C. 

* hUtiii  ( parviflon)  , hulbXs  ô\4tis  ; foliis 
fortr.iauSg  curinatn{  Jltipif  panuulatis.  Kui^  & Fav. 
\c. 

• ^ 

Ces  différentes  efpèces  croiffent  toutes  au  Pé-, 
rou  . dans  l'automne , fur  les  montagnes , dans  les 
forêts  s elles  font  ht  cbacées.  .... 

ELITLM.  (KoyrîBLÉTE.)  , 

BUJET,  BLEUET.  Cyanus.  Tournef.  Cefl  le 
nobsvulgaiif  d'une  plante  donc  Linné  a fait  une 
efpèce  de  centauree  ( voy.  Centauree,  n".-  jo)i‘ 
8c  Tournefort  un  genre  paiciculier,  fous  le  nom 
de  fyflni«,quéM.de  Juilieu  a cru  devoir  rétablir, 
8c  le  dilkrnguer  des  cei.taucées  par  les  fleurons  de 
la  circonfetence  , be.iucoup  plus  grands  8c  plus 
longs  que  ceux  du  centre  , irréguliers  . plus  ou 
moins  profondément  déchiquetés  à leur  limbe 
leur  tuM  en  forme  d'entonnoir;  le  cSlice  compofé 
d'écailles  ciliées  à leur  fommet.  Les  feui  tes  font 
Amples  , alongées.  Les  cttitaurea  cyanas  — mon-' 
tana,  ficc.  préfentent  ces  caraétères.  Ou  les  r<- 
I trouve  également  dans  les  jacées  de  Tournefort 
qui  n'en  diffèrent  que  pat  tes  fleurons  de  U cir- 
conférence, prefqu'égaux  i ceux  du  centre,  Sc 
que  M.  ,de  JufCeu  dilUngue  également  comme 

Cette  jolie  fleur  me  parait  appartenir  patcicu- 
liéremer.i  aux  climats  feptenttionaux  ou  tempérés 
de  l'Europe  ; elle  eft  bien  moins  commune  en  Pus- 
vence  que  dans  les  environs  de  Paris.  Je  ne  l'ai 
jamais  rencontrée  dans  les  moiffons  qui  couvrent 
les  côtes  de  la  Barbarie  ; elle  n'eft  pas  non  plus 
citée  dans  la  Flore  du  motte  Allas  de  M.  Desfon- 
taines, ni  dans  celle  que  Forskhall  nous  a donnée 
de  l'Égypte  8c  des  environs,  de  Conftaminnpie. 
Hafîelquift  n'en  fait  aucune  mention  dans  foa 
yoyage  du  Levant  j ce  qui  me  potieroii  i croire 
qu'elle  n'étoii  point  onnue  des  Arciens,  qui 
n'ont  guère  pailé  que  des  plantes  de  leur  pays.  Le 
cyanus  de  Pline  fie  le  Jlruthium  de  Tliéophrafte  fe 
rapponènt  d d'autres  plantes. 

Blvft  pu  Canada  : 00m  dopné  dans  le  Ca- 
nada , fuivancSairazin,  1 fine  efpèce  d'airelle,  qui 
paroit  être  le  vaecinlum  o/Aûoi  Lipn,  , 

* , . U ^ ■ - t ' * • 

BLYXA.  (Pet.-Thouars , Gen.  Nov.  Madagaf. 
n”.  14.)  C'nrede  plantes  monocotylédones  , i 
fleurs  incomplètes,  de  la  Emilie  des  moriènet 
( hydrotharidei) , remarquable  pat  la  fingulanié  de 
ta  fiuétification , qui  confifte  en 

I Uni  oiairé  uhlong  , prolongé  afin  fommet  y fut- 
mmUi  Smn  frai  Jlfle  "(l  diuisfripnuU  p ireuflamsas. 
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frtttiuutt , i leur  filet  inilriturt , une  tnthht  àikt- 
relie,  à deux  loges}  trois  autres  fUsmens  ahernts  ^ 
/lérilts  & pies  longs  / le  calice  compofi  de  trois  folio- 
les linéaires  j point  de  corolle  { une  capfile  grêle,  oi- 
longue , à une  feule  loge  , à trois  Vahes  ; les  fimenets 
e-inneUts  ,fort  petites  , difpofies  fur  trois  rangs  le  long 
des  parois  internes  des  valves, 

Cé  genre  renferme  de»  plante»  herbacées  . 
aquatic^ues,  plongées  dans  l'eau  ; les  feui  les  tou- 
tes radicaUs  , ttanrparenies , femblables  i celles 
des  graminées , djfporées  en  rofette  ; le»  hampes 
radicales,  i deux  angles  oppofés,  s'élevant  jurqu'i 
la  furface  des  eaux  ; les  fleurs  renfermées  dans  une 
(pathe  alongée.  Cene  plante  porte  i Madagafcar 
le  tsom  de  ahe-thorae.  Sa  dénomination  générique 
vient  du  mot  grec  klnno  (Jeaieo)  , fondre  » fo((it 
des  eaux. 

BOA  , BOBOA,  BOBOAS,  BASBAS  : noms 
divers  , donnés  dans  les  Philippines  à nn  arbre 
très-connu  dans  la  Chine  fous  celui  de  long-yen  ou 
longane.  Son  feuit  eft  un  des  plus  eftimM  de  te 
pays.  Il  paroîcra  lâiigullec  qu'il  y porte  le  nom  de 
ooa , qui,  chti  les  Malais  , entre  dans  la  compolï- 
lion  des  noms  d'un  grand  nombre  de  plantes  re- 
marquables par  leurs  fru'ts,  comme  d on  avoir 
voulu  l'appeler  le  fruit  par  excellence.  Le  longea 
efl  réuni  avec  le  lUcM , autre  fruit  excellent  de  la 
Chine,  qui  appartient  au  genre  euphorie  de  Com- 
nerfon.  i 

BOA  KELOOR.  Dans  quelques  lieux  de  l'Inde 
on  nomme  ainfi  le  ken  ou  moringa  des  botatiifles. 

< BO.A  M.ASSl  ! nom  donné,  dans  l'île  de  Jas-a,  i 
one  efpèce  de  jujubier  ( \iiiphas  Uneatus  ) , qui 
croie  aufli  i Ceilan , 8c  que  Burmann  a figuté  dans 
fort  Thefaur.  ^eylan.  tab.  88. 

BO.ABAB.  ( Keyrj  Baobab  ) ' _ 

BOAOSCHIA.  Crantz , dan»  fon  Flora  auflriaca, 
Wg.  y , tab.  I , Bg.  I , a voulu  confarrer  le  nom 
de  Boadfth,  prufefleür  de  botanique  à Prague,  en 
te  donnant  1 un  genre  de  plantes  crucifères  , que 
tecquin  Se  Linné  avoient  nommé  , avant  lui , pel- 
tèria.  Se  qn'Arduini  8c  Lamarrk  ont  depuis  réuni 
au  genre  (Koyrj  ee  mot.) 

BOBARA,  BOBORA,  BABORA  : noms  par 
lefouels  les  Portugais  de  l'Inde  , Sc  furtout  du 
Malabar  , deltgnent  plufieurs  courges  où  cucui- 
biiacées.  „ 

BOB.ART.  Bokdrtia.  Ijm.  Illnllr.  Gen.  tab!  40, 
figure  copiée  d'après  celle  de  Plukenet.  Ce  genre 
deirt  étie  fupprimé.  11  a paru  long-rems  douteux, 
d'autant  plus  qu'on  ne  le  trouvoit  dans  aucun  her- 
bier , pas  plût  que  dans  la  nature.  Enfin Schtiou- 
glui  a deoné , dan*  les aédva  delà  Sèciité  d^iifioiso 
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'nntrtnllt  de  Copenhague  , vol.  ; , pag.  8 , tab.  t , 
une  dillertation  dam  laquelle  il  annonce  que  lé 
kokania  efl  la  même  plante  que  l'efpéce  de.morée 
nommée  moraa  fpathacea.  (f^oy.  MouÉE , n®.  10.) 


BOBU.  Herman,  dans  fon  Mofium  ^eylanieum, 
nomme  ainfi  un  adiante  de  Ceilan,  dont  il  ne 
defigne  pas  l'cfpèce;  il  cite  également,  fous  le» 
noms  de  koku  ou  plutôt  de  bombu  , bohum  Se  fo- 
humba  , r'tft-i-dire  , exotique  dan»  la  langue  du 
pays , un  arbre  de  la  même  ite , donc  les  fleurs  font 
difpofees  en  épis  couits  aux  aiffclles  des  feuilles  , 
qui  font  dentelées  : celles-ci  font  employées  dans 
U teimura. 


1.  BOCCONE  frutefeente,  n“.  i.  Boceonia 
(ftutercen»),/b/iir  oilongis , pauatis.  Wil’d.  Spec. 
Plant.  1.  pag.  840.  — Lam.  III.  Gen.  tab.  594. 

2.  Boccone  à feuilles  en  coeur.  Boeconia  eor- 
data,  Wiild. 

Boceonia  fiillis  eordatis  , fublobatis,  Willd.  ^ec. 
Plant,  i.'pag.  S41 . 

Cette  efpèce  fe  diflinvue  de  la  précédente  par 
Tes  feuilles , qui  i la  veri  é font  g.auques  en  def- 
fous,  mais  anondies  , éshancré.-s  en  soeur,  ner- 
veufes,  veinées  , à lobes  peu  fei.fibles  , i dente- 
lures obtul'es.  Les.fleurs  font  difpoCés  s m une  pa- 
nicule  longue  d'un  pied  ; les  rameaur  très  fimples  , 
fans  aucune  tamification  ; le  calice  b'.anc . plus 
grand  q^ue  dans  l'efpéce  préiédsutcs  les  étamines 
au  numore  d'environ  vingt-quatre  ) point  de  flylei 
un  fligmate  fellile,  à deux  l^es. 

Cette  plante  efl  foupfonnée  originaire  de  U 
Chine,  {tyuid.) 

t.  BOCCON6  1 feuilles  entières.  Boceonia  inie- 
grifolia.  Humb.  Se  Bonpl. 

Boceonia  foliis  oblongis  , crenaeis.  Humboldt  St 
Bonpl.  Plant,  équin,  pag.  iiÿ.  tab.  if. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneufes  , hautes  de 
quinze  à dix-huit  pieds , ttès  rameufes  i les  ra- 
meaux alternes , diflans  , étalés  , garnis,  vêts  leut 
fommet  , de  feuilles  alternes,  ainngées,  lancéo- 
lées , longues  de  cinq  pouces,  larges  d'un  pouce 
Se  demi , pétio'ées  , glabres  , d'un  vert-pale  en 
deffus , veinées  , pubefeentes  Se  roulfeàtres  en 
defl'ous  P crénelées  à leurs  bords,  aiguës  à leurs 
deux  extrémités. 

Les  fleur»  font  difpofée»  en  urte  paniente  termi- 
nale, inclinée,  deux  8c  trois  fois  plus  longue  que 
les  feuilles  j elles  font  nombreulês  , de  couleur 
verte,  pédîcellées,  accompagnées  d'une  braâée 
lancéolée , aiguë  ; le  calice  compofé  de  deux  fo- 
lioles oppofées , naviculaites  i point  de  corolle  1 , 

douze  h quinze  étamines  1 les  anthères  oblongties, 
prefqut  feflifes  i deux  Aigmates.  Le  fruit  efl  une 
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ttpfule  ovale , eomptiinée,  ombili4uë£  fit  It  fljU 
perfiftan  , s’ouvrant  à fa  bafe  en  deux  valves  uni- 
iioculaiies , nxinofpeimes  t la  lenience  ovale , bor% 
4ée,  (ur  un  de  fes  côtés,  par  le  qui  s’eten  l 

depuis  la  bafe  jufqu'au  Innimet.  L’euibryon  ell 
ovale,  placé  à la  bafe  des  femciices. 

Cei'e  plante  cioît  au  Pérou , dans  les  Andes.  T> 
{BMft.  b H.mi.) 

BOCCONIA.  ( Voyti  Bocconi.  ) 

BOCHTAY  : nom  caraïbe  d'une  efpèce  d'eu* 
patoire  de  Saint-Domingue,  fuivant  Nicholfon. 

BOCKSHOORN  : nom  donné  par  les  Hollan- 
dais au  nir-pongttion  des  MalabareS , qui  ell  une 
efpèce  de  bignone  (^èignoaia  fpathacta') , différente 
de  fes  congénères  par  fes  fruits  à quatre  loges. 
(Koyrj  Bicnonï  , n*.  }l.) 

BOEBER.A.  Ce  genre  a été  établi  par  Will- 
deno«  fur  une  plante  découverte  par  Michaux , 
& qu'il  avoir  nommée  tagtiei  pappoft  dans  fa  Flore 
de  t Amérique.  Cette  plante  diffère  des  tagères  par 
l'aigrette  pileufe  de  fesfemences,  par  un  douole 
calice  ; elle  a,  comme  eux,  le  réceptacle  nu.C'eft 
la  même  plante  que  le  dyffedia  gtandulofa  Cavan. 
Démonftr.  botan.  pag.  loz.  ( é'oye\  Tac£t£  , 
n*.  9.) 

BOEHMERI.A.  Ce  genre  ell  compofé  de  plu- 
fieurs  efpèces  de  proctis  & d'orties.  ( F'oyej  les 
obfecvations  i l'article  Procris.  Le  genre  vu- 
•ieria  de  Loureiro  a de  très-grands  rapports  avec 
celui-ci , & paroît  devoir  y étte  réuni. 

BOEMICES.  Achat.  Nom  que  porte  la  fep- 
tième  tribu  de  la  lichénograuhie  d’Achatius.  II  y 
réunit  les  efpèces  de  liehea  Je  Linné,  qui  offrent 
pour  cataéfëre  effentiel  : 

Une  eroiee  malle  , eompofle  de  mamelons  inégaux  , 
d’oà  j'élrvene  des  tuhereuies  rotds  , Uffes , égaux, 
foneiformes  , plus  ou  moiru  pédseellés  , ^eiquefois 
ffiUs. 

Les  principales  efpèces  qui  doivent  être  rap- 
portées i ce  genre  font  \e  Ikhen  ericesoram  — éyf- 
faides  — icmadophylla  , & plulicuis  autres  décrites 
par  Achariiu,  Cet  auteur  a depuis  réuni  dans  le 
même  genre  les  pordémies , les  pygnot'eles , les  phyl- 
loca'pes , les  hélopodes , les  fcypkophores , donc  on 
avoit  fait  autant  de  uibus  féparees.  ( ÿoye^  Li- 
chen, Suppl.) 


BOGO.A.  (l'oyei  Eigujer,  n”.  4.) 

BOIGUE  : aibre  du  Chili , dont  parle  Feiiillée, 
Obfeiv.  J,  pag.  io,  cab.  6.  Ses  rameaux  formenc 
une  tête  arrondie.  L'écorce  qui  recouvre  le  tronc 
& les  branches  a le  goût  de  la  canelle , & peut 
être  employée  aux  mêmes  ufagesj  ce  qui  l'a  fait 
nommer  pat  les  Efpagnols  artor  délia  cauitta.  Ses 
feuilles  font  alternes,  femblables  à cellesdu  lauriet 
ordinaire.  Les  fleurs,  blanches,  ont  cinq  pétales. 
Les  fruits,  difpofés  en  tête,  ont  la  forme  d'olive. 
Il  parott  évident,  coinme  le  penfe  M.  de  Lamarcir, 
que  cet  arbre  cil  un  drymit , dont  chaque  fleur 
renferme  pbilieurs  ovaires,  qui  deviennent  autant 
de  fruits  rappiochés. 

BOIN  CARO.  Suivant  Rheed,  Hon.  malaiar. 
9,  P^g-  *09  , t»b.  j6,  c'df  le  nom  que  les  Brames 
donnent  i une  plante  que  Linné  rapporte  à une 
catniantinc  {joflieia güngteieaLinn.).éioin la 
langue  des  Biaines,  veut  dire  petit. 

B01N-ER.AND0  : nom  brame  d'une  plante  que 
Rheed  a décrite  Sc  fijjurée  fous  celui  de  eodi-ova- 
uaeu.  Hors,  malai.  1 , pag.  6j  , tab.  jq.  Linné  l'a 
rapportée  i fon  iragia  ehamelea.  EtandoiA  le  nom 
brame  du  ricin  -,  en  forte  que  koin  e>ar.da  veut  dire 
petit  riiin.  (^Assi.  du  Fet.-Tk.) 

K 

BOIN-COLI  î nom  brame  d'une  peiice  plante 
figurée  dans  VUors.  fiiaiak.  10,  pag.  61  , tab.  {1. 
Suivant  Burmannj  c'el)  Voldenlaàdia  rerens  Lino. 
M.  Adanfon  ( Suppl,  a Fane.  Encycl.  ) ja  regarda 
plutôt  comme  une  efpèce  de  pourpier  $ ce  qui 
s'accorde  mieux  avec  fa  defciipiion.  <«  C'tft  , dit 
Rheed , une  petite  plante  qui  a des  tiges  courtes , 
couchées,  articulées,  fucculentes  8f  roureâtres: 
de  fes  articuiaiioiis  elle  pouffe  des  radicules.  Les 
aiffêlles  font  garnies  dp  poiJs  fias  & blanchâttes. 
Les  feuilles  font  petites , fucculer.tts  i b fleur 
compofée  de  quatre  pétales  jaunes , 8f  de  plulïeuts 
étamines  de  même  couleur.  La  décoâion  de  cettq 
plante  dans  le- lait ‘guérit  les  tumeurs  d.s  pieds, 
connues  fous  le  nom  de  todda-vtla.  » 

Quelqu'imparfaùe  que  foit  cette  defeription, 
on  peut  y recqr.noître  une  petite  efpèce  de  pour- 
pier . qui  paroît  être  le  pcnulsca  mer.dlana  Linn.  f. 
Suppl. , & qui  croît  dans  prefqoe  toutes  les  coriri 
du  port  de  1 lU-dt-Ftance.  Ilferoit  heureux  qu'on 
y trouvât , comme  le  dit  Rheed  , le  rémède  aux 
ulcères  malins  qui  viennent  aux  pieds  des  Noirs , 
êc  auxquels  on  donne  le  nom  de  croér.  l Aui.  du 
P et. -Th.) 


BOENGLO.  a Java  on  nomme  ainfi  une  efpèce 
de  bignon*  ^oignania  indica),  mentionnée  dans  la 
Flore  de  Clttdt  de  Burmann.  .. 

BOERHAAVJA.  ( V<rytx_  Patagonî.) 


BOIS,  TICÉ  I.IGNEUSE. 

I .( 


. X 


DeRinées  â fupportet.une  cime  élevée , expoa 
fée  à l'impé'ttofité  dts  vents,  les  tiges  des  végé- 
taux ligneiMi-dtvoiem^étte  néceflairettrent  donées 
d'gin&  lb(ce.  fufiifuiie  pour  xéfillei  aux  dangett 


Digitized  by  Google 


648  B O I 

tuiqueU  I«J  eipofoit  leur  éln-jtion  cololTale.  L» 
future  a riirigé  vers  ce  but  impprunt  leur  orgi- 
nifatton  ; elle  a rendu  leurs  tiges  d'une  durcie  , 
d'une  l'olidite  admirables  en  accumulii<l  couches 
fur  couches , année  par  année . en  le  t relferrant , 
les  confolidant  de  plus  en  plus  à mefure  que  le 
végétal  s'élève  8t  qu’il  a bcl'oin  de  plu'  de  force. 
Pour  concevoir  cette  admirable  opeiatiou,  il  faut 
fe  rappeler  que  l'on  dillincue,  dans  le  tronc  des 
arbiev  ( il  s'agit  ici  ptincipaletntnt  des  arbres  di- 
coiylédo.ns ) ,Vi^orce , Vuuiiicr  Si  le  iois  piopre- 
nient  dit.  L'écorce  ell  conltiruée  par  plulieuts 
couches  minces , concentriques , appliquées  les 
unes  fur  les  autres , que  l'on  nomme  couchti  cor- 
lUa.tJ.  On  donne  aux  plus  eaiérioutes  le  nom 
d etvcloppt  ctUuLiirt , 8c  aux  plus  intetieutes  celui 
de  /rire  . Cf  lie  qui  les  recouvre  toutes  en  dehors 
s'appelle  ipiatrme.  Les  couch  ;$  extérieures  font 
plus  lâches  , les  intérieures  plus  fertecs.  Les  unes 
Sc  les  autres  font  compofées  de  fibres  qui  s’éten- 
dent de  bas  en  haut,  mais  qui  ne  luivent  pas  des 
lignes  étoiles;  elles  s'écartent,  le  t^iprnchent, 
fe  touchent  en  différent  endioits,  & forment  une 
forte  de  refeau  f tt  irrégulier,  donc  les  mailles 
ou  efpaces  vides  s’a'ongeiit  dans  la  longueur  de 
U tige.  Ces  mailles  font  remplies  pat  les  uciicules 
ou  tiffu  ctUulahe  unit  les  différeus  te  féaux  , £e 
coupe  à angles  droits  les  fibres  longitudinales  ; ce 
ui  fait  un  entrelacement  affea  femblable  à celui 
es  m<  sceaux  de  bois  donc  une  claie  eft  cotnpq- 
fee.  Les  couche>  coriicale*  fe  léparent  très-aife- 
anent  les  unes  des  autres . ou  d'dles-iiiémcs  preC 
que  lans  effort,  ou  en  les  lefiant  quelque  rems 
plongéts  dans  l'eau  : elles  fie  détachent  alors 
comme  par  feuillets,  8t  donnent  l'idée  d'un  livre 
ouvert  i elles  portent  le  nom  de  lihér.  Lr  liber 
finit  U cù  commence  l'aubier , c'efi-a-diie,  cette 
portion  des  tigeS  ligneufes,  irès-diltinéte  de  l'é- 
corce, qui  n'ell  encore  qu'un  bois  imparfait,  in- 
termédiaire entte  l'écorce  & le  bois. 

L'aubier  diffère  du  bois  par  Ton  tiffii,  beaucoup 
plus  lâche  1 par  fa  légéreté,  par  fa  couleur , orJi- 
baircment  plus  blanche  ou  moins  foncée  que  celte 
du  bois  ; il  diffère  du  liber  ou  de  l'ecorce  par  fon 
tiffii  plus  ferré , pat  fa  couleur  cirant  moins  fur  le 
vert , & en  ce  qu'il  ne  fe  fepare  point  atilli  facile- 
ment  que  lui  pat  feuillets.  Ln  un  mot,  l'aubier  eft 
le  paflâge  du  liber  à l'état  de  bois.  L'organifaticn 
de  l'aubier  a coujouri  été  regardée  comme  par- 
faitement femblable  à celle  du  bois,  & cette  opi- 
nion X été  confirmée  par  l'examen  que  M.  Mirbel 
èn  a fait  au  tmciofcope. 

B L'aubier,  dit  il , eft  compofé  de  grands  8r  de 
petits  tubes  ( fibres  ou  vailleaux  ) , 8c  de  cUTu  cel- 
iulaité.  Les  cubes  font  fouvenc  percés  d'une  mul- 
titude de  pores  ; ils  s'étendent  dans  la  longueur 
des  liges  & des  btanrhes , bc  font  difpofés  en 
failccâtix  qui  fe  réunifient  Sc  fe  réparent  aliernaa 
iWeaiCBi , â peu  ptès  coiniiie  un  réfeau , dont  Ict 
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tnailles  fernient  très-étroites  8c  très-alongées.  Cep 
miilles  font  remplies  par  le  tiffu  cellulaire  , qui , 
d'un  côré . pénètre  dans  le  bois , va  fe  rattacher  ï 
la  mocile , 8c  de  l'autre  traverfe  le  liber,  8c  arrive 
juf]u'au  parenchyme  placé  fous  1 épideime.  •• 

L'orgarifation  du  liber  Sc  du  bois  eft  la  même 
que  celle  que  nous  venons  de  décrire  , arec  cette 
différence  cependant,  que,  dans  le  liber,  les 
mailles  du  telèau  formé  par  les  tubes  font  beau- 
coup plus  larges  , 8c  que  le  tiffu  cellulaire  eft  plut 
abon.iatit,  cand  s que,  dans  le  bois  , les  taifeeaux 
de  tubes  font  plus  dioits,  plus  rapprochés,  les 
miiilles  qu'ils  lorment  beaucoup  plus  ermites  8C 
P uv  longues . 8c  que  le  tiffu  cellulaire  eft  eu  plus 
petite  quantit.-.  Cette  rcHemblance  d'org.inifation 
entre  le  'iber,  l aubii  r .'V  le  bois  vient  de  ce  que 
les  deux  detniers  ne  f nt  que  des  couches  de  liber 
endurci.  En  «ff.:t,  la  nuciition  du  végétal  déter- 
mine 1 alongemtnt  des  tubcS  du  liber.  Les  mail- 
let ,en  prenant  p us  de  longueur , perdent  de  leur 
largeur  : le  tiffu  idluiaiie  qu'elles  cornu nnent, 
en  C'fliiptim»,  8c  reflue  eti  putie  â la  circonlé- 
rctue  , 8c  le  liber  , devenu  p us  comnaitc  , toime 
l’aubier.  A fou  tour  l'aubier,  penetu  par  le»  lues 
nu  ritifs,  s'alonge , 8c  acqui  rt  infc  liblcment  la 
(oluHté  8c  la  lénaiiié  du  i ui» , dont  il  n'ell  plus 
poflible  de  le  dillingner.  11  futfit  d'i  bi'  rver  l'or- 
gamra'ion  des  végétaux  8c  leur  d veioppeinenc 
pour  fe  convaincre  de  cette  vé  ilé , qu'une  expé- 
rience faite  par  M.  Mirbel.  8c  que  nous  allons 
rapporter  , tend  encore  plus  évidente. 

••  Dans  les  premiers  jours  du  mois  d'août , dit- 
i.l , nous  avons  fait  paffec  l'une  des  extrémités  d'un 
fil  d’argent  entre  l'aubier  8c  le  liber  d'une  bran- 
che de  tilleul  en  pleine  lève,  8c  nous  avons  in- 
troduit l'autre  extrémité  de  ce  fil  entre  l’épiderme 
8c  le  liber  de  cette  même  btanshe.  Nous  avant 
réuni  8c  tordu  emernble  les  deux  bouts  du  fil  d'ar- 
gent, après  nous  être  bien  allurés  que  le  libes 
(;ul  étoit  tenlermé  dans  le  noeud.  Quelques  mois 
après , ayant  diffèqiié  la  branche  avec  foin  , nous 
avons  leconnu  que  la  partie  la  plut  intérieure  du 
liber,  entourée  pat  le  fil  d'argent,  étoit  déjà  paffée 
à l'ecat  d'aubier  ; ce  qui  ne  laiffe  aucun  doute  fuc 
la  mécamotphofe  du  liber  8c  de  l’origine  de  l'au- 
bier. Cette  expérience  , faite  dans  le  méine  teins 
lur  le  liéne,  a donné  un  léfultat  femblable.  » 

Quant  à l’aubier , nul  doute  qu’il  ne  fe  conver- 
ciffè  en  bois.  Duhamel  l'a  démontré  i peu  pt^ 
par  le  procédé  que  nous  venons  d'iudiquet.  Ce 
favant , conjeiutemenc  avec  Buffon , a fiait  une 
très-belle  application  de  cette  decouverte  pour 
donner  plus  de  valeur  au  bois  que  l'on  defline  i des 
ouvrages  qui  exigent  de  la  (olidité;  il  a prouvé 
que , fi  on  enlève  l’écorce  d'un  arbre  que  l'on 
MIC  abattre  une  année  a]>tès  , l'aubier,  mis  à dé- 
couvert , preod , dans  ce  court  cfjsace  de  teins , 
la  dutecêi'U  peîànteux  fie  les  autets  qualités  du 
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vrai  boîs  j en  forte  tju'il  nVft  plus  n^c^iTiire  <ie  le 
reieter,  comme  il  Fiuc  le  tiire  dans  les  arorcs  re^ 
vêtus  de  leur  ecorce. 

Comme  l’aubier  ne  fe  forme  pas  tout  à coup, 
mais  par  le  développement  tucccifif  &:  fouvcnt 
interrompu  des  feuil  et$  concentriques  du  liber  , 
il  n'eft  pas  également  dur  dans  toutes  fes  parties , 
& l'on  parvient  même  i le  féparer  quelquefois 
par  couches  en  I-  lailfaMC  matercr  dans  I'CjU  i 
maïs  cette  défuni  jn  s’opère  beaucoup  plus  facile* 
ment  dans  le  liber  , dont  le  titlu  moins  compacte 
fe  la>(Te  mieux  pénetrer  par  le  dilTolvant. 


L’aubier  fe  change  en  bois  très-lentement  | il 
pifle  par  routes  le»  numees  o*ii  rapprochent  du 
dernier  terme  de  perfe^  on  ou  il  doir  arriver.  Les 
diff.rentes  couches  de  l’aubier  ne  fe  relfemblent 
pas  \ cil  » n’ont  pis  toutes  la  même  deofite.  Les 
plus  voifini  s du  Dois  font  au/Ti  les  plus  dures , les 
plus  lien  ufes.  Les  vailfeiuS)  qui  olfr  »ieni  une 
ilTue  libre  aux  fluides  n lurriciers  de  U plame  , 
s’obltruent  ; le»  fluiits  qui  y «ircolenr , s'ep^if- 
flflcnt  : les  uiricuUs  fe  rcmplisrent  par  les  depots 
• q.i'ils  reçoivent.  La  quantité  & la  qualité  des  ma- 
tières contenues  dans  l'aubier  êtabiiil  nt  encore 
une  différence  notable  entre  lui  & le  bois.  La 
prfanteur  rpéc  fîjue  de  l’aubier  e(l  moin.ire  que 
celle  du  bois  » il  eft  encore  m dns  reüneux  i te 
qui  prouve  que  la  réfine  dont  le  btds  lé  pei«eire , 
chinge  la  luciire  de  faubicr , & que  c'eft  elle , en 
partie,  qui  le  ùii  pafl'er  à l'etat  de  bois. 

L'aubi  ’r,  fenfinle  dans  le  plus  grand  nombre 
des  arbres,  furtouc  dans  cr^ux  à bots  dur,  dans  le 
chêne,  l'orme,  &c.,  l’ell  bien  moins  dans  quel- 
ques uns  dont  le  bois  eft  tendre,  tels  que  le  bou- 
leau , l'aulne,  !e  tilleul , le  peuplier,  Ütc.  II  eft 
très  difficile  de  pouvoir  déterminer  av<c  préciflon 
le  tems  convenable  pour  que  l’aubier  puiüe  le 
convertir  en  bois;  il  doit  varier  félon  la  nacute 
des  différentes  efpèccs  d'arbres,  & même  dans 
les  arbres  de  la  même  cfpèce , puifque  leurs  inai- 
vidus  n'ont  pas  dans  le  mêmt*  tcm<  le  même  nom- 
bre de  couches  d’aubier  j que  les  arbres  les  plus 
vigoureux  ont  leur  aubier  plus  épais  que  les  ar- 
bres languiflans  , quoique  le  nombre  des  couches 
d’aubier  obiervets  dans  ceux  ci  foie  plus  grand 
que  celui  des  couches  obfcrvé  dans  les  autres. 
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moym  de  cett,  encencricité  Je<  couches  lieniu- 
fes , Its  voyageurs  y trouvoieiit  une  boulioîe  na- 
turelle qui  les  orientoit,  & les  ineitoit  en  état  de 
reiUficr  leur  toute.  Ceux  qui  prétendoieni  que 
les  couche,  étoient  plus  epaiire  s du  côté  du  nord , 
apportoient  pour  raifon  que  le  loleil  ayant  moins 
d'aâioii  de  ce  côte , il  s'y  coiifervoit  plus  d'humi- 
dité j ce  qui  devoit  produire  néceflairement  une 
augmenution  d'épaiiTeur  des  couches  hgneures. 
Ceux,  au  contraire,  qui  prétendoient  avoir  ob- 
ferveque  les  couches  lune  plusépailTes  du  côté  du 
midi , difoient  que  le  ioleil,  comme  principal  mo- 
teur de  la  fève,  la  détetmiuoit  à paflér  plus  abor.- 
da  iiment  de  ce  côté.  Aiull  chacun  truuvoit  des 
taiftms  phyfiques  , favorables  i fun  fentiment. 
L'oblervauon  ludic  pour  détruire  ce  fyftèiDe. 

n Nous  avons  en  effet  reconnu,  dit  M.  Duha- 
mel , que  les  coût  h.  s font  fouvent , 8c  pr-,  fque 
toujours , plus  épaiîTes  d'un  côté  que  J'un  autre  t 
mais  ctia  arrive  iiidilfaremment  ■ loit  du  côté  du 
nord , f..it  du  côté  du  m-di,  de  l'tft  ou  de  l'oui  II. 
Cette  prétendue  bouffole  elt  donc  fu  ère  à bien 
des  variations  propres  à dérouter  1.  vuyag  ur  qui 
voudroit  y mettre  la  cor.liante  i mais  elle  tll  en- 
core b^en  autrement  fujète  a erreur , pi.ifque  nous 
avons  obf-rvé  que  , dans  un  même  aibte  , la  plus 
gra  -de  epailleur  d«s  couches  varie  quelquefois  -fe 
t ‘Ut  le  diamètre  de  l’arbre  i en  lorre  q 'C  li , au- 
près des  racines,  la  plus  forte  épailf  ur  fe  trouve 
du  côté  du  'liai,  elle  s’obfcrve  foiivent  auprès 
des  biaïuh^s  du  côte  du  nord  ou  Vets  toute  autre 
patiie  de  la  circonférence  de  l'aibic.  » 

Il  eft  aifé  d’appercevoir  la  raifon  phylîqiic  de 
cette  inégalité  d'epailfeur  des  coiiihes  iigticufes, 
puifqu'il  eft  clair  t^u'clle  dépend  de  rmferiion 
des  racines  Sc  de  l'eiuption  deS  branches.  S'il  fe 
trouve  du  côté  du  nord  une  grolTe  racine , Us 
couclics  ligneufes  du  bas  de  i'arbte  fer-mt  p'us 
épailiès  de  ce  cûté-U , parce  que  la  fève  y lera 
poicèc  avec  plus  d'abundance.  Si  au  contraire, 
vers  la  cime  du  même  arbre , il  fort  une  groffe 
branche  du  côté  du  midi , Us  couches  hitn  ufes, 
examinées  en  cet  endroit,  feront  plus  épailTes  de 
ce  côté  , parce  que  la  lève  aura  été  déterminée  i 
y pafter  plus  abondamment  i de  forte  Que  les  va- 
riétés fans  bornes  qu’on  obf  rve  dans  la  polîtion 
des  racines  6t  des  branches , en  pruduifeiit  d'aulft 
confidérables  dans  l'épaiffeur  des  couches  ligneu- 
fes. On  a encore  remarqué  qu'en  général  Us  ar- 
bres places  fur  la  lifière  des  forêts  avoient  leurs 
couchrs'plus  epailfes  dans  toute  la  partie  ex- 
pofèe  au  grand  air  Se  au  contaéf  i.iiméuiat  de  la 
lundère. 

La  nature  du  terrain  ou  d'autres  circonftjnces 
produifent  encore  ce  que  l'on  nomme  juiicritou- 
ilt  ou  faux  aaiitr.  C eft  une  couche  e litière  de 
bois  imparfait , recouveite  pat  de  bon  bois.  Dans 
Us  atbtes  attaqués  pas  des  gelées  vioUmes,  le 
N U n n 


Enfin,  MM.  Buifon  8f  Duhamel  ont  remarqué 
que  le  nombre  8c  l'épailTeur  des  couches  de  l'au- 
bier varioient  dans  les  différens  côtes  de  l'arbre  , 
8c  même  dans  les  différentes  parties.  E'n  effet , fi 
l'on  coupe  hoiixontaUmem  un  tronc  d'atbre,  on 
remarque  que  Us  cercles  ligneux  ne  font  pas  tou- 
joiirs  concentriques  à l'axe,  nuis  qu'ordinaire - 
ment  ils  s'en  écartent  plus  d'un  côté  que  d’un 
autre.  Quelques  auteurs  ont  penfé  que  c'étoit 
principalcincoc  du  côté  du  nord.  Plufieurs  autres 
ont  prétendu  que  c'ét  lit  du  côté  du  midi  ; mais 
les  uns  8c  les  autres  le  (ont  accordés  à dits  qu'au 
li«iani<jU£,  SupfUmtxt,  Tomt  /. 
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bois  pirfsit  Te  trouve  féparii  par  une  couche  île 
bots  b!anc  i en  foire  que,  fur  la  coupe  du  tronc 
de  ces  aibres , on  voit  altcrnativeinetit  une  cou- 
che d’aubier , puis  une  de  bois  parfait , enfuite 
une  fécondé  couche  d’anbiei  ) enhn  , un  maifif  de 
bon  bois.  Ce  defaut  el)  plus  ou  moins  giand , plus 
ou  moins  commun  , félon  les  d:ft'ertiis  tertams , 
les  differentes  fiiuatimis.  Uaos  les,  teites  foites  Sr 
dans  le  touffu  des  foiêis , il  el)  plus  rare  & mnirs 
couGdérabls  que  dans  IvS  daitiéres  & dans  les 
terres  iegetes. 

D’après  ce  qui  vient  d'étre  dit  fur  l’auSier  , il 
s’enlim  que  te  bois  el)  uni  malle  de  hbies  com- 
paèlts  Sc  tiès-dures , produite  par  la  continuité  du 
refletrement  de  l'aubier  , c elt-à  dire , par  l’obli- 
tération de  fes  vaifiéaux  , le  dcfféchemenc  de  fts 
fibres  & leur  cohérence  proportio.inellemtnt  croit- 
famc  à inefiirc  que  les  nouvelles  couches  que  la 
nutiition  ajoute  touiours  à l'extt  tieut , forment 
une  prelCon  plus  cor.fidérable.  Il  fuit  de  ce  ptir.- 
cipe  ,que  la  denfité  &•  la  folidité  du  bois  font  tou- 
jours en  raifon  dirtèle  du  tenis  de  Ton  accroiffe- 
ment;  que  les  atbres  qui  ctoiffent  le  plus  Icntr- 
ment  ont  toujouis  le  bois  le  plus  dur,  &:  qu’ei.fin 
les  couches  les  plus  int'^Meiiiei  du  bois , étant  les 
pins  anciennes . font  aiilli  plus  ferrées  & plus  .'ures 
que  les  autres.  C’elt  par  cette  même  raiion  que 
l'aubier,  qui  ef)  plus  extérieur,  n’tl)  lui-ménie 
qu’un  boit  nouveau  , fou  i.epaitaic  & encore  peu 
folide. 

Dans  le  centre  du  bois  exiffe  la  mi  elle  , qui  cl) 
plus  ou  moins  aband.inie  , félon  l’arbre  dans  .e- 
qu;l  on  l’obferve , & félon  l'âge  de  l’individu 
One  pallie  fe  dtllèihe  dans  la  vi.illeffe  da  vé- 
gétal , Sc  difparoit  q;e!quefui$  entièrement.  Le 
bcis  qui  recouvre  ou  enveloppe  la  mnêlle  ef)  dii'- 
pofe  par  couches  concentriques  d’autant  plus 
épaiffes  qu’elles  font  plus  exictieures , & quel- 
qiietois  plus  epaiffes  d’un  côté  que  de  1 autre , 
amfi  que  nous  l'avons  obictvé  ci-dclfus  pour  l’au- 
bier , 8f  cela  pat  une  caiife  lelaiive  à l'expoliiion 
des  arbres  ou  par  quelques  antres  circonltances 
locales.  Ces  couches  font  compofées  de  fibres 
ligneufes,  de  vaiffeaux  plus  ou  moins  oblitérés , 
de  trachées  communément  roulées  en  fpirale  , 6i 
qui  paroiff-nt  dellinéct  i contenir  de  l'air;  enfin, 
d'un  ciffu  cellulaire  qui  elt  pins  abondant  ou  plus 
remarquable  entre  Us  couches  mêmes,  ÎSf  ftmble 
de  même  nature  que  la  incélle',  avec  cette  diffe 
rence  que  celle-ci  tl)  compofee  de  vaiffeaux  Sf 
d’utricules  beaucoup  plus  lithes  , d’où  refnltv 
une  fublhnce  mode  S:  fpongieufe.  Cette  fubf- 
tance,  preffée  par  les  coucli.s  ligneufeS  , dont  le 
nombre  s’accroît  annuellement,  tend  à s'échap- 
per, parvient  jufqu'à  l’ecotee.  êf  forme  fur  l'aire 
d’une  coupe  tranlverfale  ces  lignes  droites  8:  di- 
vcigenres  qui,  panant  du  tronc,  aboutilTent  â 
1 ccorce,  Se  auxquelles  on  a donné  les  noms  de 
p.’odudions  ou  de  pro/oigcsiirix  mi^ultairtu 
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On  a cru  long-tems  que  le  nombre  de  couches 
ligneufes  qu'on  comptoir  fur  la  coupe  ttan'ver- 
laie  d'un  arbre,  êtoit  celui  de  Cs  années;  mais 
M,  Duhamel  a prouvé  que  l’on  ne  pouvoir  pas 
dire  qu'un  aibre  de  vingt  an'  eilr  la  tige  com|>o- 
i'ée  de  vingt  couches,  tandis  qu’un  aibre  de  dix 
ans  aiiroit  feulement  dix  couches.  11  el)  bien  efl.  nr 
tiel  de  remarquer , pour  détruire  celte  erreur , 
que  ce  que  l’on  appelle  coucht  fmfiHt  à l’oeil  eft 
une  lône  compofee  de  plnlieurs  couches  extrê- 
mement mîmes  , tellement  rapprochées  8c  fer- 
rées, qu'on  ne  peut  les  dillinguer , m iis  dont 
l'exiDence  n'en  el)  pas  moins  ceitalne  , puifque 
l’on  peut  parvenir  a les  fépater,  au  moins  en 
partie , les  uiieS  des  autres  par  une  longue  macé- 
ration pour  quelques  efpèces  de  bois. 

La  formation  des  différentes  couch.s  du  bois  , 
les  circonltances  particulières  qui  les  atcompa- 
gnent,  ont  fait  l’objet  des  recherches  de  plufieurs 
favans  phylkicns,de  Duhamel,  Daubenton,  Sen- 
ncbicr,  Bcc.  Nous  ne  pouvons  entrer  dans  une 
longue  difculfion  à ce  fujet  ; nous  nous  bornerons 
à rapponer  quelques  obfervations  de  üuham-:l  Sc 
de  Daubenton,  qui  fuffiront  pour  donner  une  idée 
de  ces  imétcflantes  recherches. 

I.  On  voit,  dit  Daubenton,  au  centre  de  la  tige 
naiffante  d'iin  arbre,  la  nioélle  entour-,  e de  deux 
feuillets.  I.'intétieur  el)  le  plus  tendre  ; cependa  c 
il  devir-ndra  ligneux , & par  conféquent  le  plus 
dur.  Le  leuiliet  cxiétieur  Icia. patrie  de  l'écorce  ; 
il  el)  déjà  revétu  de  i'épideime.  De  il  a une  app  i- 
rence  differente  de  celle  du  feuillet  ligneux.  De 
toutes  ies  parties  de  cette  pouffe  herbacée , la 
moelle  8c  l’epidernie  font  l-.'s  plus  avancés  dans 
leur  organif.tiun.  La  fubllance  médullaire  ou  vé- 
ficulaire  forme  la  plus  grande  partie  de  cette  nou- 
velle pouffe  1 elle  cl)  tendre,  fucculente , de  cou- 
leur vette.  A mefure  que  les  feaillets  fe  multi- 
plient IcSims  fur  les  autres,  ils  s'tn.iiitcinént , & 
forment  une  gaine  folide  , dans  laquelle  la  moèlle 
ef)  renfermée  : celle-ci  el)  alors  moins  fucculente  ; 
elle  devient  blanchâtre.  JJans  les  liges  de  deux 
ans,  cette  fubOance  el)  lout-i-fait  blanche  ; elle 
paroit  d<  ffechee.  Kiit'uite  le  canal  médullaire  di- 
minue peu  à peu  de  diamètre,  8c  dans  les  gros 
arbres  , même  dans  ceux  qui  ont  en  le  plus  de 
in<  elle  dans  leur  jeunelfe  , on  ne  voit  ni  canal  ni 
lubitance  médullaire.  » 

Ces  obfervations  prouvent  évidemment  que  la 
moede  et)  l’organe  le  premier  développé  dans  les 
nouvelles  pouffes  des  arbres  : il  s’étend  de  toutes 
parts  i travers  les  couches  ligneufes  8c  corticales 
qui  fe  forment  autour  de  lui  ; il  fe  prolonge  jiif- 
qu’i  l’épiderme.  Outre  ces  prolongt  mens , qui 
vont  en  ligne  droite  8c  hotiaontale , il  a des  u;- 
ptndiu*  mtdulUirtj  , qui  fe  trouvent  entre  ies 
autres  parties  de  la  tige. 

Dans  la  tige  nailLnte,  la  moelle  c(l  entourée 
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de  djux  feaiÜets , dont  l'intérieur  fera  Irpneut , 
& l’extérieur  eH  revêtu  au  dehors  prr  l’épiderme, 
comme  nous  l'avons  dit  plus  haut  : il  fera  cortical. 
1^  feuillet  ligneux  eil  dé|à  plus  dur  que  le  cor- 
tical i il  a une  apparence  differente  : aulfi  n’ont-ils 
pas  la  même  origine.  On  a trouvé  fous  la  form- 
de  trachées , dans  de  jeunes  racines  8c  dans  des 

fionffîs  herbacées,  les  fi'ires  dont  les  feuillets 
igneux  loiit  compofés.  On  n’a  pas  vu  les  mêmes 
Irachéi  s en  aucun  tems  dans  l’écorce.  Il  y a donc 
lieu  d’admettre  une  différence  entre  les  feuillets 
ligneux  6c  les  feuillets  corticaux  dans  leur  nature 
8c  d'tis  leur  oiigine  i mais  ils  le  refTemblent  tous 
pir  la  difpoirtiun  de  leurs  filets , en  forme  de 
refeau. 

Les  mailles  de  ces  réfeaux  fonr  de  figures  irré- 
g'ilrères,  8r  occupées  par  les  prolongemens  mé- 
dullaires , à travers  les  filets  ligneux  8c  corticaux 
lorfqiie  ces  feuillets  n’ont  que  peu  de  confiflance 
dans  las  premiers  tems  de  leur  formation.  I j moelle 
eft  compofêe  de  vélicuUs,  rangées  irrégulière- 
ment dans  un  oidre  qui  fe  rapporte  aux  mailles 
d’un  réfeau. 

Lorfque  la  fubffance  médullaire  s’étend  latéra- 
lement pour  former  fes  prolongemens,  elle  doit 
s’infinucT  entre  les  fibres  des  feuillets  qui  l’en- 
tourttit,  8c  écarter  ces  fibees  pour  faire  des  paf- 
fages  à fes  prolonge  mens,  qui  font  des  files  de  fes 
moleiules.  Par  confequeni,  les  ouvertures  occu- 
pées par  les  prolongemens  médullaires  doivent 
fe  trouver  placées  dans  les  feuillets , comme  les 
mailles  d’un  réfeau  cotrefpondintes  aux  vcficules 
qui  forment  la  ciicotifcrence  de  la  muèlle. 

-\naefureque  ces  feuillets,  l'un  cortical , l’autre 
ligneux,  prennent  de  la  coufiftance,  il  fe  produit 
fuccelfivement  entre  deux  d'autres  feuillets  qui 
arcroitront  l’écorce  8c  le  bois  de  l'arbre  tint  qu’il 
vivra.  Oo  a donné  aux  feuillets  de  l’écorce  la  dé- 
nomination de  couches  du  Hier,  p.irce  qii’ttaiit  fé- 

fiarés  les  uns  des  autres,  ils  reffemblent  aux  fuiil- 
ets  d’un  livre.  Grtw  étend  ce  turm  fur  mutes  les 
couches  corticalts.  Malpighi  n’y  comprend  que 
les  couches  intérieures,  8c  peut-être  feulement  la 
dernière.  I!  fuinte  entre  le  bois  8c  l’écorce  une 
matière  qui  y relie  i elle  eft  d’abord  fl  fluide  , 
que  I on  n'apoerçuit,  dit  Duhamel,  aucune  adhé- 
rence entre  l'écorce  8c  le  bois  d'un  faule  qui  eft 
en  pleine  fève.  Cette  matière  devient  eiiiuite 
glaireufe  ou  muqueufe  par  l’évaporation  d’une 
partie  de  l’humidité.  Dans  cette  circonilance , qui 
arrive  au  d.'cliu  de  la  fève,  le  bois  8c  le  liber  ref- 
tenr  couverts  d'une  fubftauce  epaiffe  , que  CtcV 
Bc  Duhamel  nomment  le  cumiium. 

Les  opinions  font  partagées  fur  la  formation 
des  couches  corticale  8c  ligneiife  , qui  conrri- 
buent  chique  année  i l’accroifl'ement  du  tronc 
d’un  arbre.  On  ne  fait  fi  ces  couches  font  form-es 
par  l’écorc*  , pat  le  corps  ligneux  ou  pM  le  coo- 


B O I ()'.i 

court  de  l’une  8c  de  l'jutie.  Il  eft  certtin  que  le 
bois,  dépouillé  de  f n écorce,  produit  de  l’ecorte 
Sc  du  bois,  8c  que  l'écorce,  fepaiée  du  bois  par 
un  corps  étranger  interpofé  entre  deux  , produit 
aulTi  des  couches  corticales  & bgneufes. 

LorfiJue  l’écotcc  f ft  unie  au  bois  dans  l’état  na- 
turel , il  fe  forme  ch.ique  année  une  couche  cor- 
ticale 8c  une  couche  ligr.eufe  i favoir  ; fi  ces  deux 
couches  viennent  de  l’ecorce , ou  fi  elles  font  pro- 
duites par  le  bois  . ou  fi  la  couche  corticale  siept 
de  l’écorce , 8c  la  couche  lignenfe  du  bois.  Quoi- 
que l’on  ait  vu,  dans  d’autres  circonftances , ces 
couches  produites  toutes  deux  par  le  bois  ou  par 
l’écorce , on  a fait  beaucoup  d’experiences  pour 
réfoudre  ces  queftions.  II  fuffira  de  rapporter  ici 
les  principales. 

Pour  favoir  fi  l’écorce  pouvoir  produite  des 
couches  ligneufes , Duhamel  a enlevé  des  mor- 
ceaux de  l’écorce  d’un  arbre  ) il  a mis  fur  U bois, 
dépouillé  de  Ion  écorce  ,s(es  lames  d’éiain  battu, 
telles  qu’on  en  emploie  pour  l’éiain  des  glaces) 
enfuitc  il  ippli.^ua  les  morceaux  d écorce  fut  les 
lames  d’étain  ) ils  fe  greffèrent  avec  l'ecorce  qui 
n’avoit  point  été  enlevée.  Enfin  i!  fn  forma , entre 
l’étain  St  l’écorce  , des  couches  ligneufes  aufli 
épaiffes  que  fi  l’écorce  avoit  été  appliquée  fur  le 
bois. 

Pour  favoir  fi  le  bois  écorcé  pouvoir  produire 
une  nouvelle  écorce , Duhamel  fit  enlever , au 
tems  de  la  pleine  fève,  l'écorce  d'un  gros  cerifier , 
comme  on  le  fait  aux  jeunes  chênes  pour  avoir  riu 
tan,  dans  toute  la  longueur  de  leur  tronc.  ••  Sur-le- 
champ,  dit  Duhamel,  à l’aide  de  petits  cerceaux, 
j’enveloppai  le  tronc  de  cet  arbre  dv  paille  longue. 
Cette  enveloppe  etoit  éloignée  de  quelques  pou- 
ces du  tronc  ecorcé.  Pour  tenir  la  p'aie  encore 
plus  à l’abri  du  foleil,  j'attachai,  du  côté  du  midi, 
un  paillaffon  que  je  foiitms  avec  des  pieux.  L’ar- 
bre en  cet  état  fleurit  un  peu  plus  lard  que  les 
autres , 8c  noua  fon  fruit , quoiqu’il  eût  perdu  une 
artie  de  fes  feuilles  St  beaucoup  de  fes  metiues 
raiiches.  L'année  fiiivifte  il  parut  encore  plus 
l inguiffant  j mais  la  troifiéme  année  , le  voyant 
bien  rétab  i , j ôtai  l’enveloppe  de  paille  , & 
je  itoiisai  le  tronc  recouvert  d’une  nouvelle 
écorce.  » 

Cette  opération  fe  fait  naturellement  à la  fuite 
d’une  gelée  ou  d’on  autre  accident  qui  dépouille 
la  tige  d’un  arbre  de  fon  écorce  dans  toute  fa 
circonférence.  Cette  tige  produit  un.-  nouvelle 
écorce  8t  des  couches  ligneufes  , co.T.me  li  elle 
n’avoit  pas  ét!  écorcée  t mais  il  refte  une  dente 
entre  la  couche  d’aubier  qui  a été  mife  i nu , 3c  la 
première  couch  .-  lipniufe  q .i  s’y  eft  jointe  \ elle 
I s’étend  à toute  la  circonférence  des  couches  aa- 
I nuelles , qu’el'e  fépaie  d-,  s autres  fentes  qui  n’en 
j occupeiil  qu’un-a  partie.  C’eft  ce  que  ,M.  Daub-ii- 
’ ton  a^elle  nuUrc  toiaJe.  * 
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•<  Lorfque,  dit-il,  on  fsnd  un  tronc  d'arbre  qui 
rent'enue  uiie  roulure  totale,  à l'endroit  de  cette 
roulure  on  ili  lurpris  de  voir  une  tige  fans  écorce , 
placée  au  centre  du  tronc , Si  qui  peut  s'en  déta- 
cher. Cette  tige  elt  exactement  recouverte  par  la 
couche  annuelle  qui  l'enveloppe,  de  manière  que 
Il  pirtte  ligneufe  des  buutons,  qui  fait  un  relief 
fur  la  tige  , tll  modelée  en  creux  fur  la  couche 
annuelle  qui  recouvre  cette  tige.  La  partie  herba- 
cée des  boutons  a été  détruite  avec  l'écorce  par 
l'accident  qui  a mis  le  bois  d nu  dans  le  cas  de  pro- 
duire une  nouvelle  écorce , & des  couches  an- 
nuelles comme  s'il  ii'avolr  pas  été  écorce.  La  rou- 
lure torale  peut  fe  faire  fans  art  toutes  les  fois 

?|ue  l'aubiet  d'une  tige  écorcée  confervera  affez  de 
nîch  ur  St  d'humidité  pour  produire  une  nou- 
velle écorce. 

Le»  avantages  que  l'homme  retire  du  bois  font 
incalculables,  & autant  variés  qu'il  y a de  fortes 
de  bois.  Leur  emploi  fera  indiqué  à chacun  des 
ariicles  qui  donnera  la  deferiptitan  des  arbres  qui 
le  produifent.  Nous  nous  bornetnns  à rappeler  ici 
le  rvfultat  de  que'ques  expériences  faites  pat  M.  de 
Buffon  pour  connoître  la  fone  des  bois  auxqiir-ls 
on  fait  fupportet  des  fardeaux  ttès-pefans.  Suivant 
fes  obft  tvitions , la  force  du  bois  n'elt  pas  propor- 
tionnelle d fon  volume.  Une  pièce  double  pour  la 
grolTeur,  d'une  autre  d'égale  longueur , ell  beau- 
coup plus  du  double  plus  futte.  Le  bois  de  même 
nature  , qui , dans  le  même  terrain , a ciù  le  plus 
vile,  elt  le  plus  fort  ; celui  cjui  a erd  plus  lente- 
ment, dont  les  cercles  anniieis  font  plus  minces  , 
efl  moins  fort.  La  force  du  bois  eld  proportionnelle 
à fa  pefanieur.  Ue  deux  pièces  de  même  grolTcur 
St  de  même  longueur , la  plus  pefante  ell  la  plus 
forte , à peu  près  dans  la  même  proportion  qu'elle 
ell  plus  pefante.  Une  pièce  de  bois  chargée  umple- 
nÆnt  des  deux  tiers  du  poids  capable  de  ta  faire 
rompre,  ne  rompt  pas  d'abord , mais  bien  au  bouc 
d'un  certain  terni.  Il  réfulte  de  ces  ingénieufes 
expériences , que  , dans  un  bâtiment  qui  doit  du- 
rer long'Cems,  il  ne  faut  donner  au  bois  tout  au 
plus  que  la  moitié  de  la  charge  qui  peut  le  faire 
rompre. 

Bois.  Ce  mot  eft  devenu  génétique  pour  défi- 
gner , dans  I ufage  de  la  vie,  un  grand  nombre 
d'arbres  qui  n'avoient  pas  de  noms  particuliers. 
Le  fécond  nom, emprunté  de  differentes  fources, 
les  diflingue  les  uns  des  autres.  C'en , pour  l'ordi- 
naire , une  épichèce  tirée  des  qualités  extérieures 
ou  des  ufages  auxquels  on  emploie  l'objet  qu'elle 
défigne  : tels  font  les  différens  bois  étrangeis  qui 
fervent  d la  teir.tute  & d la  marqueterie  , & donc 
la  conforTunaiion  ett  alTex  grande  pour  qu'ils  en- 
crent dans  les  fpéculaiions  du  commerce.  lln'eA  pas 
difficile  de  coniioitre  l'origine  des  noms  de  cette 
efpèce  ; mais  il  y en  a un  bien  plus  grand  nombre 
qui  font  moins  répandus  , & qui  offrent  plus  de 
difficultés  poui  lemoDier  à leur  foucce  : ce  (ont 


ceux  qu’emploient  les  habinnl  de  nos  colonies 
d'Ameriqua  Si  d'Afiique  pour  défignct  le  plus 
grand  nombre  des  arbres  qui  forment  leurs  forêts. 
Ces  noms  viennent  en  patrie  dis  Noirs,  qu'on  y a 
tranfpotcés  pour  la  culture.  Dans  la  langue  de  ces 
peuph  $,  très-voifine  de  celle  de  la  nature,  le  même 
mot  delîqne  en  mé  ne  tenis  lis  arbres . la  fubitance 
que  l'on  en  tire,  l'ufage  auquel  on  les  confaere. 
Si  quelquefois  la  propriété  qu'on  leur  acrtibiie. 
C'etl  ainfi  que  les  haoiiam  de  Madagafcat , qui 
ont  éié  les  premiers  qu’on  ait  tranfpotcés  à l'Ile- 
de-France,  donnent  le  nom  d'^ajou  d prefque  tous 
les  arbres  de  leur  île  j ils  le  prononcent  auffi  tajuu  , 
ce  qui  ell  precifément  le  mot  qu’emploient  les 
Malais  au  même  ufage.  Far  le  moyen  d'une  qua- 
lification , ils  les  diniitgucm  les  uns  des  autres.  Us 
emploient  des  procèdes  analogues  pour  d^é^jner 
le  plus  grand  nombre  des  plantes  de  leur  pays. 
Forcés  d'habiter  un  nouveau  fol . ils  n'ont  pas 
abandonné  cet  ufage  i ils  ont  reconnu  ou  cru  le- 
connoitre  plufîeuts  des  végétaux  qui  leur  écoient 
familiets. 

C’eft  par-ld  que  le  mot  de  toh  eH  devenu  com- 
mun d prefque  tous  les  arbres.  Les  noms  difiii.étih 
ont  été  pris  fouvent , comme  ceux  du  commeice, 
de  leurs  qualités  & de  leurs  propiiétés  les  plus 
remarquables,  réelles  ou  imaginaires.  Quelquefois 
on  leur  a donné  celui  des  perfonnes  qui  tes  ont 
fait  connoitre  ou  employés  les  premiers.  D'autres 
fois  un  leur  a (ait  porter,  fans  altération,  les  noms 
mêmes  de  leur  pays.  Enfin,  le  caprice  feul  a quel- 

?[uefois  préfidé  d ces  altérations.  De  ces  caufes 
uit  cette  longue  lifte  bigarrée  de  bois  fous  toutes 
fortes  de  noms.  La  même  chofe  a lieu  pour  les 
mots  arirtt , /tt'ha  , liants  , plantts.  Sic.  Nous 
nous  bornerons  à citer  les  bois  les  plus  iniéref- 
fans , avec  un  renvoi  d leur  genre  lorfqu'il  fera 
connu.  Nous  profiterons  pour  cela  des  recherches 
de  M.  du  Betii.'l  houars,  de  qui  nous  avons  em- 
prunté ce  qui  précède  ; nous  y joindrons  quelqin  s 
articles  de  M.  de  JulVieu.  On  trouvera  des  détails 
plus  étendus  dans  le  Diâionnairt  dts  fciences  natn- 
rtllts,vo\.  î,pag.  47- 

Bois  d’absynthe.  Bots  AMtn.  Dans  l’herbier 
fait  par  Commerfon  d l'île  Bourbon  , on  trouve 
fous  te  nom  une  plante  ligneufe  qui  a quelques 
rapports  avec  le  caUc  {tarijfa  Linn.),  8e  qui  eft 
amer  comme  l'abfyntht. 

Bois  d’acajou.  On  donne  ce  nom  en  Améri- 
que , foit  au  ttdrtla  odoraia  , qui  eft  l'acajou  d 
planches  de  la  Martinique,  foit  au  fwitunia  maho- 
goni,  nommé  auffi  acajou  meuiU  d Saint-Domin- 
gue , Si  mahogoni  dans  les  colonies  anglaifes.  On 
ne  doit  confondre  ni  l'un  ni  Fautre  avec  l'aiajou 
ptopreroent  dit,  oajfavium  ( anaeardium  oiadtaule 
Linn.  ) , dont  la  graine  réni  forme  8e  très-dure  eft 
portée  fur  un  pédoncule  renflé  8e  charnu , ayant  1a 
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forme  (J’une  poire,  (f'oyrp  .\cajou,  CEOMt, 
Mahogon.) 

Bois  d'acossois  , Bois  baptisti  , Bois 

DARTRE,  Bois  A TA  IliTPE  , BolS  D£  SANG. 
On  connoil  à Cayenne  , fous  ces  différens  noms , 
trois  efpèces  de  millepercuis  en  arbre , qui  ont , 
comme  Vandruftmum  , la  tome-faine,  autre efpèce 
du  même  genre , un  fruit  en  baie , & font  remplies 
d'un  fuc  tclîneiii,  rougeittc,  ptefque  de  la  cou- 
leur de  fang.  Ce  fuc  t(f  purgatif  a petite  dofe  , 
comme  la  gomme  gutte,  Sf  foo  application  calme 
les  dcmangeaifons  occafionnées  par  les  dartres. 
La  décoûion  des  feuilles  elt  employée  intérieure- 
ment pour  guérir  les  fièvres  intermittentes.  An- 
blct  donne  la  figure  Si  la  deferipiion  de  ces  arbres , 
tab.  )ii-]ia.  \Vùyti  MiliïpbRtois.) 

Bois  d’acouma  ,Bois  iNcoRROPTiEit.C'cft 
l’acomat  i grappes  {homaiium  ractmofum  Jacq.). 
On  nomme  encore,  à Saint-Domingue  , uromur 
rougi  ou  petit  acootat  rouge , le  bumtitii  faiieifoiia 
Linn.  (^Vayt^  Acomat  ii  Bumelib.) 

Bots  u' AGOUTI.  ( Vtryt\  Bois  iébard.  Gat- 

TILIER.  } 

• 

Bois  d'acra  : bois  précieux,  très-odorant , 
dont  les  Chinois  font  grand  cas.  On  ne  fait  à quel 
arbre  il  appartient. 

Bois  d’aguilla.  Suivant  Bofe , c’eft  un  arbre 
d'Afrique, dont  l'écorce,  légèrement  aromatilée, 
étoit  autrefois  apportée  en  Europe  par  les  Por- 
tugais. 

Bots  d'aigle  . Bois  DALoàs  {Voy.  Aïoàs.) 

Bois  d'ainon:  arbre  de  Saint-Domingue,  très- 
grand  , 8c  employé  pour  le  charronnage  , fuivant 
NIcholfon,  qui  ne  donne  pas  d'autre  renfeigne- 
inent  fur  ce  végétal. 

Bois  D'ALois.  ( Ateis.  ) 

Bois  amande,  petite  cique.  On  nomme 
ainfi  à la  Martinique,  fuivant  Terrafldn.  te  moriJj 
racemoft  de  Ssvartr. , genre  de  plantes  qui  tient  le 
milieu  entre  la  famille  des  guttiferes  8c  celle  des 
millepettuis.  Dans  l'herbier  de  Surian , fait  aux 
Antilles  , on  trouve  aulTi  fous  le  même  nom  un 
aibriffeau  à feuilles  alternes,  qui  paroît  éiie  une 
efpèce  de  laurier. 

Bois  d'amaranthe  , employé  dans  la  mar- 
queterie. Il  paroît  que  c'eft  le  même  que  le  ma- 
hogon  (/tvierrniu  Linn.) 

Bois  AMER.  (,Vt>ye{  Bois  d'abs-YNtue.) 
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Bots  d'asiouiuTte  î efpèce  d'aracie  des  An- 
tilles (mimo/u  rred./o/u)  Une  autre  efpèce  (mi- 
moja  tamoriaiijoUo  ) eft  nommee  petit  boit  d* amou- 
rette. 

Bois  angelin.  {Voyep  Ancilin.  ) Ce  bois 
très-dur  ed  employé , dans  la  Guiane  , pour  conl- 
truire  des  maifons  8c  des  cafés  de  Nègres,  8c  pour 
former  des  palidaJes.  Avec  Ion  cœur  on  fabiique 
des  mortiers,  des  pilons  8c  diiléicns  meubles. 

Bois  d'anis.  Plufieurs  arbres  portent  ce  nom , 
parce  qu'ils  exhalent  l'odeur  d'anis  de  quelques- 
unes  de  l<iirs  parties  : tefs  font  U bajian  {iWfium 
aaifatam  Linn.).  le  limoiiellict  de  Madagatcar 
{^ümonia  madagafeatienps  Lam.),  1 avocatier  f/ua- 
nu  pcrjîea  Linn.). 

Bois  d'anisette.  Defportes  8c  Nicholfon  in- 
diquent, fous  ce  nom  8c  fous  celui  de  bihimitron  , 
un  aibiilf.au  de  Saint-Domingue,  à feui.Ies  larges 
8c  à odeur  d'aiieih  , qu'ils  difcnt  être  un  faururut 
de  Plumier,  c'tll  à-ôire  , une  efpèce  de  poivre 
en  arbre,  le  même  que  le  jaborandi  des  Brefiliens. 
C'eft  peut-être  le  piper  aduncum , que  Plumier, 
dans  ies  Plantes  d'jlmérique,  pag.  jp,  rappoitn 
également  au  jaborandi. 

Bois  arada  ou  Tavernon.  Cet  arbre,  ainfi 
nommé  d Saim-Domingue , 8c  memionne  p.ir  Def- 
portes , pag.  179  I Poireau  , une  nou- 

vt  lie  efpèce  d'icaquier  ( chryfobolanus  ) j il  tft  auftt 
nommé  bois  piquant , lui  vaut  Nichollon. 

Bois  d'argent.  Frotta  argentea  Linn.  (P'oj’ep 
Protee.) 

Bois  arole.  (f'oyeî  Arole,  S»pp/.) 

Bois  bacha.  (Ppyei  Bots  a caleçons.) 

Bois  a baguettes  : nom  que  portent  à 
Cayenne  deux  efpèces  de  raifiniers  (^coccotoba), 
A Saint-Domingue  on  le  donne  à un  febellier.  Les 
arbres , dont  les  rejets  font  droits , minces  8c  foli- 
des  , portent  ailleurs  umôt  ce  nom  , uniôt  celui 
de  bats  de  gaulette. 

Bois  A BALAI.  On  donne  ce  nom,  en  général, 
à beaucoup  d'arbres  8c  d'arbtifleaux  donc  les  ra- 
meaux, grêles  8e  Hexibles,  font  employés  à faire 
des  balais. 

Bois  BALLE.  On  nogime  ainfi , à Cayenne,  lu 
gutrea  truhiltoides , donc  le  fruit  a la  foinve  & la 
giolleut  d'une  balle. 

Bois  de  bananes.  A Pile  Bourbon  on  donne 
ce  nom  à une  efpèce  de  canang  (avaria),  parce 
que  fes  fiuits  téuras  ioiitcnt  en  petit  une  portion 
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du  régime  de  binine.  A l Ile-de-Frinee  on  donne 
C ■ niêrtie  nom  à un  bois  tté^-moii.  On  peut  re- 
mitqner  que  Rumphe  a traduit  un  nom  malais 
d un  atbuUe  du  même  genre  avaria  par  fanis  uta- 
Jariu!  ou  liane  à banane. 

Bois-ban  : nom  que  l'on  donne , i Saint-Do- 
R.in^ue , au  torJia  ca/lo.oca.  Cet  aibuUe  ne  leri 
qu’à  taiie  du  bois  à biûUr. 

Bois  EAPriSTF.  ( Kpyij  Bois  d’acossois.) 

Bots  A BARRAQUES  ou  Bakag  : nom  que  l'on 
donne,  dam  qu  lques  quartiers  de  Saint-Domin- 
gue, au  (omirti.m  laxum  Linn. , probablement 
parce  que  tes  rameaux  plians  S:  fes  feuilles  fervent 
a faire  de  à couvrir  de  chétives  cafés , ou  peut- 
être  parce  que  cet  arbrillcau , qui  vient  très-touffu 
fur  le  bord  des  luiffeaux  ou  ravines , fert  de  re- 
loge aux  cochons  marrons,  que  l'un  D.mme  aufii 
tarais. 

Bois  a barriques  de  la  Martinique.  Ceft, 
fuivant  Chanvallon , le  bauhirtia  porreda  Lin.n. , 
probablement  aiî.li  iiom.nê  parce  qu'on  en  fait  des 
bariiques. 

Bois-bénit  : nom  donne  quelquefois  au  buis  , 
parce  qu'on  le  bénit  le  jour  de  la  léte  des  ra- 
meaux. 

Bots  DE  BiGAiiiON  t efpèce  A'eugtnia  ou  jam- 
bofier , qui  croit  à rilc-dc-f'rance. 

Bcis  DE  BITTE.  Les  Fiançais  qui  habitent  I Inde 
donnent  ce  nom  à un  bois  très-recherché  pour  fa 
couleur  & pour  la  beauté  de  Ton  poli,  qu  il  doit 
à fa  folidite.  On  l'emploie  à faire  des  meubles 
précieux.  Il  paroit  eiii’U  provient  de  l’ardre  décrit 
Br  figure  par  Rheed  , Hon.  mjlab.  j , pag.  i > j , 
tab.  ji , fous  le  nom  d;  éiti.  ( f^oyrz  Biri, 
Suppl.) 

Bois  blanc.  Dam  nos  forêts  Rr  en  m-enuif;;- 
rie,  on  défigne  fous  ce  nom  les  arbres  à bois  ten- 
dre 8c  peu  coloré  , tels  que  le  faule , le  peuplier, 
le  tremble , le  bouleau , bcc. 

Bois  blanc  de  la  Maitinique  : nom  fous  le- 
quel chrnvallon  défigne  le  Jlmaroaia  de  cette  île, 
qui  eR  fort  différent  du  pmarouba  de  Cayenne  ( 
il  a les  feuilles  oppofées,  ailées,  avec  ou  fans  itr,- 
paire.  Son  fruit,  arrondi , relevé  de  quatre  côtes, 
renferme  quatre  femences.  Ces  cataaères  fufBfent 
pour  le  diftinguer  du  vrai  pmarouba , efpèce  de 
fuajffla.  (.f'oy'X  Quassier.)  Celui  de  la  Marti- 
nique a été  rapporté  au  fufain  par  Barrère  8c  Ni- 
cholfon , qui  paroiff  nt  avoir  confondu  les  deux. 
Il  auroit  peut-être  pins  d'affinité  avec  le  paphi- 
ha  : d'où  U fuie  q«'il  faut  reuancber  de  noue 
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article  QuAsntR  , n“.  a , la  fynonjrmie  de  Bar- 
réie,  rapportée  avec  doute. 

BoiS-BOCO.  ( Foyff  Bocco.) 

Bois  de  bouc.  On  donne  ce  nom  à quelqu'» 
arbres  8c  arbufles , parce  qu'ils  ont  une  od  ur 
forte  j d'autres  fois , pitce  qn'iU  font  recherchés 
par  les  chèvres  ; mais  alors  ils  font  plus  comins 
f'ius  le  nom  de  boîs-rabri.  A l’Jle-de-France,  c'tff 
le  prtmna  ou  andatèfe  à feuilles  dentées,  qui  p acte 
plus  pariiculicreinent  ce  nom. 

Bois  a boutons  : furnom  donné  au  genre 
ctpkalanthus  l.inn. , à caufe  de  fes  fl  'urs  réunies  en 
mafles  globuleuAs,  ayant  la  forme  tonde*d'un 
bouton,  {yoyri  Cepiialante. ) 

Bois  bracelets  ; rom  que  porte,  dans  1rs 
.ômilîei , le  jacquinier  ( jatquinia  armillaris  Lir.n  ), 
parce  que  les  Caraïbes  torn.oient,  avec  Us  graines 
enfilées,  des  bracelets  dont  ils  fe  pacoienc.  (Key. 
Jacquinier.) 

Bois-brai  de  la  Martinique.  C'eft  le  rordla 
macrophylla.  ( Kuy«{  SsBlSTIER. ) 

Bois  de  BréIii.  (Koyej  Brésiilet.) 

Bois-cabri.  C'eft  un  arbre  de  la  M.rriinique, 
dont  les  jeunes  r.imeaux  font  broutés  avec  délices 
pat  les  cabris  ou  chèvres , 8c  oue  Jacquin  a nommé 
pour  cette  taifon  ét^iphiia.  Dans  la  même  île  8c 
dans  1rs  autres  Antilles  on  nomme , pour  la  même 
Iairun,Ai><a-iné/-<  bâtard  le  cabiillet  {tkrttia  btw- 
rtria)  , que  les  mêmes  animaux  n’aiment  pas.  l e 
catalogue  de  l'herbier  de  Vaillant  offre  encore, 
fous  le  nom  de  bois-cabri,  un  atbriffeau  qui  paroit 
être  un  fava-iar  {fagara  itagodcs).  Tragos , en 
grec , fignific  bouc. 

BoiS  CASA  de  Saint-Domingue,  Bois  Dï 
MERDE.  On  donne  ce  nom  au  capparis  fcrraginca, 
dont  les  fleurs  répandant  une  odeur  défagréablê 
8c  puante  . approchant  de  celle  d s excreinens 
humains.  C'elt  à tort  que  Nieholfon  attribue  ce 
nom  des  Antilles  va  p<rculia , qui  ne  s’v  trouve 
pas.  Cet  atbriffeau  n'eit  d’aucun  ulage  ni  d aucune 
utilité  connue. 

B. SIS  A CALEÇONS.  On  donne  ce  nom,  dans 
quelques  quartiers  de  Saint-Domingue,  aux  dif- 
férentes elpèccs  de  baubi'ùa  qui  s'y  rencontrent , 
8c  dont  les  feuilles,  divifées  en  deux  lobes,  imi- 
tent groffiérement  un  caleçon.  Suivant  NicholfoA, 
on  le  nomme  auffi  boit  bacha. 

Bois  a CALUMIT.  (Kover  Mabier,  mabta. 
Aublet.) 

Bois  DB  CAMPECHB.  C’eft  YhtmahirjUm  tum- 
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jitkiiBiitm  Linr.  ( Kcy.  Campîciîï.)  « Dtfportu 
&.■  Nicholfon,  dtt  M.  Piliroi-Be^uvoj»,  ont  pro- 
bablement Commis  une  erreur  en  gënéralilant  trop 
un  nom  en  ufage  dans  un  canton.  Selon  le  pre- 
mier, le  bois  de  campêche  ou  biélillet  cft  le  como- 
eladia  I inn, , connu  rians  toute  la  colonie  fous  le 
nom  vulgaire  de  kiifillet;  ît  le  fécond  le  rapproche 
du  ctfalfinia , en  V rapportant  cependant  la  fyno- 
ti)'niie  fftjdahrajUium , qui  ne  convient  qu'au  co- 
wodadia.  L’hunutoxylum  tll  l'arbri  Connu  dans 
tous  les  quariiets  de  Saint-Domingue  pour  le  bois 
de  campêche  : c'eft  celui  qui  ell  recueilli  & débité 
fous  ce  nom  dans  le  commerce.  « 

Bois  dï  c.snneili-.  PluGcurs  arbres  portent 
ce  nom,  le  canttlj  aiba  entr'aurres , à raifon  de 
fon  écotee  , qui  a l'odeur  de  la  cannelle.  A l lle- 
de-Frante  on  le  donne  à trois  arbres  qui  n'ont 
rien  de  commun  entr'eux.  La  couleur  } lus  ou 
rsioiru  l'oncée  de  leur  bois  les  a fait  diftirguer  en 
blanc , gril  & noir.  Le  bois  cannelle  blanc  eft  une 
eljèce  de  laurier  {Sauras  capaü/armit  Lam.  ).  Le 
bois  cannelle  gris  e(>  une  efpéce  de  ganitre  {<lao- 
turruj).  Le  fruit,  qui  rellemble  à une  groffe  olive, 
peut  fe  manger  quand  il  eA  mâr.  Le  bois  cannelie 
iiisir  paroît  éire  une  autre  efpèce  du  même  gt-nte, 
mais  dont  les  caraéièies  botaniques  ne  font  pas 
encore  bien  connus. 

Bois  caNON.  C*tA  le  cecropia  ptttata  Linn.  On 
le  nomme  audi  amiaiia. 


Bois  CANON  BATARD,  BoiS  TROMPETTE 
BATARD.  C'eil  le  panjx  chryjopkyltum  de  V'ahl. 
Arbre  de  la  famille  des  araliacecs,  dont  le  bois  cil 
mou  , creux , & peut  frrvir  à faire  des  conduits 
d'eau  &i  des  gouttières. 


Bois  CAPITAINE  : nom  que  porte,  à Saitn-Do- 
mingue,  le  matpi^kia  urenj. 

Bois  capucin,  (f'oyrj  Bois  signor.) 
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Bois  a c.'.SSAV*.  Dans  la  lifle  des  bois  propres 
i bi  ir  , pourvu  qu'on  ItrS  metee  à l'abii  du  foleil 
& de  la  pluie,  Defpories  comprend  une  efpéce 
d'arbre  qui , félon  lui , a le  port  & les  feuilles  du 
lilas,  les  fleurs  en  corymbes  blancs  i pour  fruits  , 
de  petites  baies  d'un  blanc- pourpre  & ombili- 
quées. Cl  fl  un  bois  mou  , poreux  &:  flexible  ; ce 

Jiiii  lui  a fait  donner  le  nom  de  ieii  doLX.  NUhol- 
on  parle  auOi  du  bois  à calTave  ou  bois  doux  i 
mais , comme  üefportes  , il  n'en  donne  pas  une 
defeription  aAez  détaillée  pour  le  rapprocher  d'une 
plante  connue  des  botaniues.  Néanmoins,  M.  Pa- 
iifot-Beaus  ois  préfume  que  c'efl  l'aralix  a'barea 
Linn. , furn  vmmé  koU  ntgre^e  dans  quelques  quar- 
tiers de  Saint- Domingue. 

Bois  de  cavalam  : c'eA  le  fttrcuUa  kaUngkas 
Linn. 

Bois  de  cayan.  On  trouve  dans  quelques  au- 
teurs le  fimarouba  défigné  fous  ce  nom. 

Bois  DE  cioRE  Je  la  Guiane.  ( b'qyep  Akibe.) 

Bois  de  cham  oa  de  cam.  Lfs  .Anglais  font 
venir  de  leurs  nouvelles  colonies  de  la  côte  occi- 
dentale d' .Afrique,  fous  le  nom  de  chamnvod,  un 
bois  fort  eflime  dans  la  marqueterie  i il  efl  louge, 
marque  de  veines  noirâtres.  Les  Portugais  le  nom- 
ment pao  gdkan , du  nom  de  la  rivière  d'où  ils  le 
tirent.  .Miclius  , qui  vient  de  parcourir  ces  con- 
trées avec  un  grand  avantage  pour  la  botanique  , 
en  1 fait  un  genre  fous  le  nom  de  ufptjia , de  la 
fjinille  des  légumineufes  j il  a pluiieurs  paiiicula- 
lités  communes  avec  le  ttrcis. 

Bois  DE  chambre.  Suivant  Nicholfon,  c'eA 
une  plante  annuelle  de  Saint-Domingue,  dont  la 
tige  fpoogitule  , cannelee,  haute  de  fii  pieds  Sc 
grofle  com'ne  le  doigt,  eft  employée  dans  la  co- 
lonie en  guife  d ama  <ou.  Ses  rameaux  font  oppo- 
fés , ainfi  que  fet  feuilles.  On  ne  connoii  point  fa 
frvâ  ficaiion. 

Pois  DE  CHANDEllE.  On  donne  ce  nom  i plu- 
fleuis  aibres  qui  font  droits  Se  cthlec  comme  des 
chandelles,  telles  que  différentes  efpèces  d'agave 
ou  de  dr.rgoaitia , ou  dont  le  bois  conrient  quel- 
ques paitics  propres  à s'ei.flammcr , 8e  à emre- 
tenit  quelque  rems  la  flamme  comme  un  flam- 
beau. Le  koh  de  chaadel/c  noir  des  Antil'cs  efl  un 
ba'faroier  ( amyh  tUmiftra  l.inn.  ).  Plumier  déli- 
gne encore  fuuv  le  nom  kota  de  chandelle  l'erichalie 
f'uticcfj , que  Surian  nomme  auü'i  koii  de  rofe , 8f 
qu'il  dit  être  le  coakoaahtu  ou  alacouaty  des  Ca- 
raïbes. La  couivui  jaunâtre  de  fon  bois  lui  a en- 
core fait  donner,  dans  les  Antilles,  les  noms  de 
kois  de  citron , kaij  jauce , Se  l'odeur  de  fes  fleurs 
l'a  fan  nommer  , dans  quelques  cantons ,'  kois  de 
jaj'min.  Au  lapitent  do  Plumier,  on  fend  ces  deux 


Bois  caraïbe  : arbre  de  Saint- Domineue , qui 
croît  fur  I s pentes  des  montagnes  i il  ifl  employé 
comme  bois  de  charpente  dans  l'intérieur  des  mai- 
tons.  Njcholfun  ,_^qui  en  parle  , n'indique  aucun 
caraéicre  qui  puiUe  aider  à le  rappoiier  à un  genre 
connu. 

Pois  cassant  : périt  arbre  grêle  de  l'Ile-de- 
France  , dont  les  rameaux  font  très-fragiles,  d'où 
lui  vient  fon  nom , 8c  celui  de  pfatura  que  Ici  a 
donna  CoiTimetfon.  Sa  décoêlion  efl  eftimec  dans 
les  maladies  vénériennes. 


Bois  de  canot.  PluGeurs  arbres  differens  te- 
çoiveiit  ce  nom  toutes  les  fois  que  leurs  tioncs, 
creufés  Sc  f.çoaiiés , font  employés  à faire  des 
canots. 
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arbres  léfineuxdans  leur  longueur  Sren  lattes,  (jue 
l'un  emploie  ou  leuUs  ou  pluli^urs  liees  en'e  nbie , 
comme  des  flambeaux  pour  s'éclairer  la  nuit. 

Bois  de  chadvc-souris.  On  donne  ce  nom. 
dans  I île  de  Bourbon , à une  efpèce  de  gai , donc 
les  fruits  font  recherches  par  les  chauve-iouris. 

Bois  de  chêne  ou  Chêne  noir  deSiiii'-Do- 
mingue.  C’eft  le  bignonia  longijpma.  ( Vuyt^  Bt- 
CNONE,  n®.  i.) 

Eo:s  DE  CHrNilLivde  l’Ile-de-France.  On 

nomme  ainfi  le  vo/kamtria  kcitrophytla  ,\'entenxt , 
parce  que  tes  feuil'-s  font  (ujetes  à être  maiigë.  s 
par  la  larve  d’un  fphi  ix.  On  a confondu  avec  lui, 
fous  le  nom  décora  de  feail,  un  arbufle  de  la  fa- 
mille des  comportes,  décrit  fous  le  nom  de  conyit 
à feuiiUi  Jt  faute.  Lam. 

Bois  de  cheval,  (f'oycj  BOIS  MAJOR.) 

Bots  DE  CLOU  DE  PARA.  C'eft  le  myrthuM  ta- 
ryaphyliata. 


même  nom.  Tournefort  l'avoit  nommé,  par  cette 
railon,  coruLodentron. 

Bots  DE  CORNE  d'Ameoine.  {Voyei  Man- 
CODSTAN,  n°.  i.)  C'eft  le  furcinia  Linn. 

Bois  COTELET  ou  A COTELETTES.  On  nomme 
ainfi,  en  Amérique  . des  aib-es  dont  les  tiges  font 
relevées  de  côtes  faillantes , tels  que  la  eiéharexy- 
tum,  le  cornuiia  pyramêdaea,  Oe, 

Bois  COULEUVRE  ou  DE  COULEUVRE.  Ce  nom 
a été  appliqué , fuivant  les  pays , au»  Jiff  *rem  ar- 
bres ou  arbuftes  réputés  comme  fpécifiqnes  comte 
la  morfure  des  ferpens. 

Bots  DE  CUIR.  C'eft  le  direa  palafirù  Linn. 

Bois-daud,  Bois  a fléchi  de  Cavrnne.  C'eft 
le  fujtru  d’Aubkt,  ainfi  nomme  parce  que  es  na- 
turels du  pays  aiment  le  bout  de  leurs  flèches 
avec  un  morceau  de  ce  buis  taiLé  en  pointe.  Selon 
Richard , c'eil  une  elpèc-  d:  mouriri  ou  peialoma  i 
qui  eft  employé  à cet  ufage , jjé  porte  à Cayenne 
le  nom  de  bois-fethe. 


B, VS  DE  ciOL’X.  A rile-de-France  on  donne  ce 
nom  à une  efpè.  e Ateugenla , parce  que  fon  bois  eft 
folide  8t  liant  en  mène  t ms,  mris  d'un  volume 
médiocre  , & ne  peut  fervir  qu'à  faire  des  che- 
villes. 

Bots  A COCHON  : fumom  donné  au  fucrier  des 
montagnes,  parce  que,  dit-on,  c'eft  aux  cochons 
que  nous  fommes  redevables  de  connoître  I effica- 
cité du  baume  qui  en  découlé  pour  la  guérifon  des 
plaies.  On  poflede  cette  plante  dans  les  herbi,  rs 
de  l’Europe  y mais  on  eft  inceitai.-i  à quel  ginre 
elle  appartient-  F.lle  paroit  fe  rapprocher  du  Aur- 
fera  , de  i’emyrrj , de  Xhedw'gia  di  Swarix  , de 
ricica  JufT.  M.  Palifot-Beauvois , qui  l’a  obfervée 
à Saint-Domingue , penfe  qu'elle  appaiiieiil  à ce 
d.rnier  genre.  ( Kqycf  Gomaut.  ) 

Bots  DE  colophane,  a rile-de-France  on  dé- 
fign?  deux  arbres  fous  ce  nom,  à caufe  de  la  ré- 
fine O lotante  qui  décooie  abondimniem  de  toutes 
leurs  parties.  On  les  diftingue  par  les  fiirnoms  de 
francs  6c  de  bâtard.  Juftku  6e  Lamaick  les  téunif- 
fent  au  burfera.  Coinmcrfon  en  avoir  fait  deux 
genres  y il  nommoit  le  premier  colovhonia , 6c  le 
fécond  marignia  , dont  Gatttnct  a figuré  le  fruit 
fous  le  nom  de  dammara  ; mais  comme  il  ne  l’a 
te^u  qu'en  état  de  dcdiccation , il  n’a  pu  en  faifit 
tous  les  détails.  Quoi  qu'il  en  foit , il  parait  dif- 
férer beauioup  des  gamari.  ( b'oyei  ce  mur, 
Suppl.  ) 

Bots  DE  CORAIL.  C'eft  le  CONDORI,  n*.  I 
{^adenaruhera  Linn.).  X.'cryikrind  , dont  les  fleurs 
tout  également  d'un  rouge  de  corail , porte  le 


Bois  a daripes.  Quelques  Créo'es  nomment 
ainfi,  à l'ile  de  Bourbon  , le  dana'ü  Commeif. , 
parce  qu'ils  prétertdent  que  la  dccoâion  de  fa  ra- 
cine guérit  IcS  dames.  La  mé-ne  propriété,  attri- 
buée dans  l'Amerique  à des  millepertuis  en  atbie, 
leur  a fait  donner  le  même  nom. 

Bois  DENTELLE.  C’tft  le  lagetta  Juff.  { Voyei 
Lacet.) 

Bois  dur  ; nom  donné,  dans  divers  pays , aux 
arbres  du  lieu  , remarquables  par  la  dureté  de-  leur  ' 
bois , & que  l'on  nomme  auSi  quelquefois  bois  de 
fer. 

Bots  DYSSENTÉRIQUE.  C’eft  le  ma/pighia  fpi- 
cata  Linn.  y il  ell  aulii  connu  fous  les  noms  de  me- 
rifier  doit  6c  bois  San  , parce  que  fon  fruit  eft  de 
couleur  jaune-doré  , &'  que  fon  écorce  ferc  pro- 
bablement à lannei  les  cuirs.  ( Koy<{  Mou- 
REILLER.  ) 

Bois  d'ébêne.  ( Koyrj  Ébénier  6’  Plaque- 

MI.CUR.  ) 

Bois  a inivrer  les  poissons.  On  a re- 
marqué que  le  fuc  laiteux  de  certains  arbres  com- 
muniquoit  promptement  i l'eau  une  qualité  fi 
délétère  , qu-  les  p.ailfons  qui  y vivoient  , en 
éioienc  étourdis  8r  comme  enivrés , en  forte 
qu'on  poiivoit  les  prendre  à la  main  : telle  eft 
l'origine  de  leur  nom.  De  te  nombre  font  le  pif 
eidia  , le  galepa  ferieea  , la  coqua  du  Levant , quel- 
ques eiipholbês,  &c. 

Bots 
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Bot*  o'ÉPOSCl.  On  donne  ce  nom  1 des  trbres 
dont  l'écorce  eft  tenBée  & rpongieufe.  De  ce 
nombre  e(l  le  gcjtania  de  Commeifon  , le  eijfut 
Kuppi»  Lam.  &c. 

Bois  de  fer.  Ce  nom  e(l  donné,  félon  les 
piys , i beaucoup  d'arbres  différens,  dont  le  bois 
eft  Clés-dur , 8c  employé  , cbei  plulieuis  hordes 
fauvages,  pour  faire  des  malTue*  ou  des  infltument 
tranchans. 

Bois  de  fernambouc.  ( BRésiLLET.) 

Bois-rtÉAV.  D'après  la  defcripcion  que  Def- 
potces  St  Nicholfon  nous  ont  donnée  de  cet  arbre, 
il  ne  paroit  pas  douteux  que  ce  ne  foie  un  froma- 
gtr , Sc  prooablement  le  iomiax  gojfypinum.  La 
Tégécecé  de  fon  bois  le  fait  employer  pat  le*  pé- 
cheurs pour  foutenir  leurs  filets  fur  l’eau  ; ce  qui 
lui  a fait  donner  le  nom  de  icU  dt  hige.  11  fert 
encore  pour  la  conftruélion  des  pyrogues  indien- 
nes. Son  écorce  fert  i faire  des  cordes- 

Bois  de  frêne.  Suivant  Nicholfou , on  donne 
ce  nom  à un  arbre  de  Saint-Domingue , qui  a quel- 

3 Des  rapports  avec  le  frêne,  mais  qui  en  eit  crè^ 
ifliiiâ.  Son  bob  eft  mou , blanc  8e  caflanc  i il  croît 
dans  les  marnes.  Quelques  habitans  en  ont  formé 
des  allées.  On  pourroic  lui  trouver  quelques  rap- 
ports avec  le  iignonia  raMcaat  fi  fes  fruits  n'étoienc 
pas , d’après  Nicholfon , des  baies  dffpofées  en 
grappes. 

Bois  caieux  , Bois  de  senteur  bleu.  (^«y. 
Assonia  , ) 

Bois  DE  GAROU.  BoiS  GENTIL.  ) 

Bois  de  gautelles.  ( A'oy't  Sois  *■  ■.** 

GUETTES.) 

Bois  gfntil.  Bois  joli.  C’ed  le  iaphrumeit- 
num  Linn.  { LauREOLE,  n*.  I.) 

Bois  de  goyave.  Une  efpèce  de  pnekia  ell 
ainfi  nommée  dans  l’ile  Bourbon. 

Bois  d’Inde,  On  donne  alfez  foiivent  ce  nom 
au  bob  de  Campéche  {lumatjxylon  Linn.). 

Bois  incorruptible.  ( f^uyti  Bois  d'a- 

COUMA.) 

Bois  Isabelle.  A la  Martinique  on  nomme 
ainfi  le  Uurus  korkonia  Linn.  A Saint-Domingue  il 

Eatoic  que  le  même  nom  ed  donné  au  fckdffiria. 

e bois  ifabelle  vrai  de  l’hecbiec  de  Surian  ed  le 
myriui  grtgii. 

Bois  jacot.  On  appelle  ainfi  ptufieurs  arbres 
de  l’Ilt-ue-France . dont  les  fruits  font  recherchés 
SttaxigMt.  SuppUrnttu.  Ttmt  1. 
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pir  les  finges  appelés  jacoit , Sc  puticuliéretnenc 
un»  efpéce  d'eugeaij. 

Bois  de  jasmin.  ( Voyci  Bois  de  chan- 
delle.) 

Bots  jaune.  Plufieurs  arbres  employés  dans  la 
teinture  ou  la  marqueterie  doivent  ce  nom  à la 
couleur  de  leur  bois  j ils  font  difiéiens  fuivanc  les 
pays. 

Bois  JOLI.  (Kqyr{  BoiS  GENTIL.) 

Bois  DE  JOLI  CŒUR.  On  donne  ce  nom , dan* 
l'rie-de-France  , à un  petit  arbre , i catife  de  fon 
élégance  8c  de  U bonne  odeur  qu’il  exha’e.  Com- 
meefon  en  avoit  fait  un  genre  qu'il  avoir  confa» 
cré , fous  le  nom  de  fcnacia , i la  mémoire  du  mé- 
decin Sénic.  Adanfon  l'a  rapporté  dans  fes  famil- 
les , fou*  le  nom  de  kois  dt  mcrlt , au  ctltfirut , 
opinion  adoptée  d'abord  par  Lamarck  , qui  fit  de 
est  arbre  fon  ctUfirc  onduU , n*.  8.  Cependant  il 
pirolt , d'après  l’examen  fur  le  vivant  , que  le 
genre  de  Commerfon  doit  être  confervé  j ce  qu'a 
déjl  fait  Lamaick  dans  fes  lütjiratiom. 

Bois  DE  LAIT.  Ce  nom  s'applique , dans  les  co- 
lonies de  l'Amérique  8c  de  l’Inde  , i divers  arbres 
de  la  famille  des  apocinées  8c  des  euphorbes , qui 
rendent  un  fuc  laiteux , ordinairement  cauRique 
Sc  dangereux. 

Bois  de  lance.  On  donne,  félon  Plumier,  ce 
nom  , dans  les  Antilles,  aux  deux  efpèces  de  ran- 
dia , parce  que  leur  iionc,  droit , h.iut  8c  grêle , ell 
propre  pour  faire  des  lances;  il  fert  encore  à faits 
des  douves , des  chaifes , des  échelles  Sc  autres 
meubles. 

Bots  A lardoire.  On  fe  fert  en  France  du 
fufain  , i l’Ile-de-France  du  prockia  , pour  faire 
des  lardoircs  ; ce  qui  leur  a fait  donner  ce  nom. 

Bois  DE  LATANIER.  Nicholfon , qui  fait  men- 
tion de  cet  arbre  , prévient  qu’il  ne  faut  pas  le 
confondre  avec  le  latanier  ; mais  il  n’en  donne  pas 
une  dejeription  alfez  exadle  pour  le  rapprocher 
d’un  genre  connu.  II  a . félon  lui , les  ftuides  op- 
pofées  , minces,  d'un  vert-pàle,  oblongues  8c 
pointues.  A feS  fi  -urs,  qu’il  ne  décrit  pas,  fuccède 
un  fiuit  alongé  , divifé  en  quatre  capfules  , con- 
tenant autant  de  graines  titangulaires  , un  peu 
oblongues , grofii-s  comme  une  petite  fève. 

Bots  DE  LAURIER.  Aiix  Antilles  on  nomms 
aioG  le  croton  toryl folium  Linn. 

Bois  DE  LETTRES.  Ce  nom  eft  donné  i deux, 
arbres  de  la  Cuiane , parce  que  leur  buis , très-dur 
8c  fufcepcible  d'un  beau  poli , eft  agréablemeait 
Oooo 
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mouchft^  Je  taches  qui  imitent  des  canflèves. 
L'un  e(t  le  fidiroxyUm  inirmt  Linn. } l’autre  le  pi- 
ratintrd  Auul.  tab.  )40. 

Bois  leckr  : arbre  de  l'idhme  de  Panama,  re- 
tnarqirble  par  la  IcRéreté  de  fon  boit!  il  ed  de 
la  (jmlfeur  d'un  orme.  Son  tronc  cd  dioit , br  fa 
feinlle  rttremb;e  à e.-lle  du  noyer.  On  en  fait . dans 
le  pays  , des  ra  Itau»  pour  aller  à la  pêche  & tra- 
verfdr  les  rivières,  le  Recueil  des  voyages  ne 
donne  pas  d'autres  renl'cignemens  fur  cet  arbre. 

Bois  lézard  . Bois  d'agouti.  Ces  deux 
noms  font  fynonymes  à Saint-Domingue.  Suivant 
Nicholfon  , ils  font  donnés  à une  efpéce  de  gatti- 
lier  à feuilles  ternées  (vr/rx  <iivamata  Swiicz  ), 
Il  paroît  (lu'il  ed  ainlî  nommé  , parce  que  les  agou- 
tis & les  léz.rrds  fe  pratiquent  des  demeures  dans 
le  creux  de  fon  tronc. 

Bois  de  liège.  On  donne  ce  nom,  dans  nos 
dÜTéienres  colonies  , à plufieurs  arbres  donc  le 
bois  ed  fi  léger , qu’il  fett , au  lieu  de  liège  , pour 
faire  Sotier  Tes  dlets.  Ils  portent  audi  ceux  de  é»ii 
de  fiât  ou  de  fldüu,  ioisjtjîeux  6c  mdkûéi. 

Bots  DE  LIÈVRE.  Le  cytife  ed,  dit-on,  ainfi 
nommé  dans  les  Alpes. 

Bois  long.  C'ed  le  pao  comprido  des  Portugais 
du  Paca,  ainli  nommé  parce  qu'il  a un  tronc  dioic 
& (impie,  très-élevé  , terminé,  feulement  à fon 
fummet , par  un  feuillage  difpofé  en  boule.  La 
defcriptioii  qu'en  donne  Frefneau  dans  les  Mé- 
moires de  i' Académie  des  feienees ^ année  lyf  I , pag. 

, fait  préfumtr  que  c'ed  le  inê.me  que  le  caout- 
f houe  ou  arbte  à la  gomme  élallique. 

Bois  DE  LOSTEAU.  On  donne  ce  nom,  î l’Ile- 
de-France  , i ifn  petit  arbre  dont  Commerfon 
avoir  fait  fon  genre  aniinhta , qui  a été  depuis 
réuni  par  Lamarrk  au  malanea  Aubl.  Son  écorce 
palfe  pour  un  fpécifique  dans  les  diarrhées  & les 
dydenteries.  Son  bois  ed  blanc  , &c  fufccptible 
d'un  beau  poli. 

Bois  de  lumière.  Palo  de  des  Efpagnols. 
On  raconte  que  la  plante  de  ce  nom  s'enflamme, 
comme  la  fraxinelle,  i l'approche  d'une  flamme  , 
& donne  une  lumière  alTex  vive.  Il  ed  probable 
qu'elle  ed  couverte  d'une  fubdance.  On  ne  fait  à 
quel  genre  elle  appartient. 

Bois  macaque  de  Cayenne  : arbriffeau  de  la 
famille  des  méladomes,  nommé  toeoco  par  les  Ga- 
libis , & dont  Aubier  a fait  le  genre  toeoca.  Son 
fruit  ed  recherché  par  les  linges  macaques , d'oiI 
lui  vient  fon  nom. 

Bois  madame  de  1a  Martinique.  C’ed , fuivaot 
TerraflToD  , le  meuhiola  ftabra  Linn. 


B O I 
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Bois  madré.  Le  gym-iaothes  Ltlda  *vr-,tiz  (# 
fous  ce  nom  dans  \ Heroier  des  Antilies  de  Surian. 

Bois  de  mahoconi.  <«  Le  nom  de  tois  d’aca- 
jou , dit  M.  Palifot  BLaiivois , n'a  aucun  rapport 
avec  l'acajou  ( caff-viura  Linn.  ) , défigné  dans  les 
Antilles  fous  les  noms  à’ acajou-pom-ne  ou  aeajoa- 
auix.  Le  bois  de  mahognui  eli  le  fwieienia  maho- 
goai , plus  particuliérement  Jéligiié  fous  le  nom 
li’aeajiiu-rtan  he.  On  en  didingue  de  deux  fortes  : 
1°.  l'acajou  franc  , dont  on  fait  plus  communé- 
ment les  meubles  ; il  id  veiné,  plus  ou  moins 
rouge  ! a®,  l'acajou  iâiard,  qui  a les  feuilles  & les 
fruits  plus  petits  , & dont  le  bois , agréablement 
moucheté,  ed  plusther,ed  ttès-rerheiché  pour 
les  meubles.  C<s  deux  aibres  parviennent  quel- 
quefois i une  grnfTcur  prodigieufe.  On  en  a coiif- 
truit  des  tables  d'une  feule  pièce  , qui  pouvoient 
fervit  à un  repas  de  quinze  couverts.  » 

Bois  de  maïs.  C'ed  le  memecyloit  eordaium 
Lam. 

Bois  major.  Les  habitans  de  Saint-Domingue 
donnent  ce  nom  à Verythroxylum  areolatcm  , dont 
les  feuilles  font  arrondies  au  lommet,  8r  un  peu  en 
forme  de  fpatule.  L’arbre  ne  s'élève  qu'à  une  pe- 
tite hauteur  , mais  il  devient  allez  gros.  Son  bois 
cd  flexible  , compaéle  , blanchâtre , très-edimé 
pour  faire  des  brancards  de  voiture.  Defportes 
nous  apprend  que,  dans  quelques  quartiers,  on  le 
prend  pour  une  efpèce  de  iois  de  rofe  ; il  fait  en- 
core mention  d'une  autre  efpèce  de  iois  major, 
employé  aux  mêmes  ufages,  dont  les  feuilles  font 
plus  petites  8r  plus  épaiffes.  Ne  fetoit-cc  pas  l'rry- 
tkroscylum  havanenfe  ? 

Nicholfon  appelle  kois  major  ou  lois  de  cheval 
une  plante  differente  , que  , faute  de  deictiption 
fuflîfante  , on  ne  peut  rapporter  à fon  genre. 
C'ed , d'après  lui , un  arbude  qui  croit  en  buiffon  , 
dont  les  tiges  font  remplies  de  beaucoup  de 
moelle,  comme  celles  du  fureau.  Set  fouilles  font 
alongées,  pointues,  rudes  au  toucher,  d'un  vert- 
pâle  â leurs  deux  faces.  Les  feuilles  font  em- 
ployées en  décoétion  pour  panfer  les  plates  des 
chevaux. 

Bois  a malingres  : efpèce  it  teurruforùa  des 
Antilles. 

Bois  XI anche-houe.  C'ed,  fuivant  Richard  , 
une  efpèce  de  clavalier  ( \aathoxylum  Linn.  ) , 
dont  les  Nègres  font  les  manches  de  leur  houe  , 
d'où  lui  vient  fon  nom  vulgaire. 

Bois  mandron.  On  donne  ce  nom  â un  arbre 
qui , félon  Nicholfon , a des  feuilles  de  diScrentet 
grandeurs.  Defportes  n'en  fait  aucune  mention. 

i Bois  marbré  ou  Bois  de  eéROles.  Oh  donoe 
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ee  nom,  fuivint  Nicholfon  , à un  «bre  dont  le 
boik  cR  tichcté  & veiné  comme  du  macbie  i il  i 
été  trouvé  pour  la  première  foi»  d Cayenne  , fit 
rhiUiiation  de  M.  rie  Féroles,  gouverneur  : d'oil 
lui  vient  fou  nom  de  ftrolia.  Aubl. 

Bois  MAUCUEttirï.  C'eR  le  cardia  tttraphjUa 
Aubl.  ( Fpyrj  SeBESTlEK.  ) 

Bois  marie  : nom  qu'on  donne  quelquefois  au 
calubi  (calvphyUum  Liiin.),  qui  eft  \e  fula  maria 
des  PhiU,pin:s, 

Bel»  DE  mIche.  ( APt’BA . n*.  a.)  On 
donne  encore  ce  nom  l l’u^’dve  fetuia,  employé 
aux  mêmes  ufages. 

Bois  menuisier.  C'eR  le  ponefia , réuni  aux 
trichilia  pat  Swattx  & WilUeno».  ( KeyrjTRI- 

. CHILIE.  ) 

f 

Bois  de  merde.  {Fqy<{  Bois  caca.) 

Bois  de  merie.  On  nomme  ainlî , à l'Ile-de- 
France  , un  atbuRe  de  la  famille  des  faponniers, 
, qui  fe  couvre  de  fruits  recherchés  par  les  meiles. 
Commerfon  en  a f>it  fon  genre  ornurophe  11  cR 
ttès-differer.i  du  bois  joli-cœur , nommé  aurti , en 
quelques  lieux  , iois  de  merle.  { Koyrj  CiLAsTRE, 
B°,  8,  & Seaacia  , 111.  & Suppl.') 

Bois  des  Moiuques.  On  nomme  ainfi  l'ar- 
brifleau  qui  fouri'it  fi  craine  de  tilü  (croioa  ti- 
glium)  , parce  qu'il  croît  dans  les  Moiuques. 

Bois  moussé.  Préfootaine , dans  fa  Maifim  ruf- 
liaae  ae  Layentee , parle  d'un  bois  ainfi  nommé , qui 
en  mou  , très-léger,  employé  pour  faire  le<-  che- 
villes qui  aitachenr  les  baidraux  ou  lattes  fur  les 
toits.  On  en  fait  auRï  des  chevrons  dt  des  échel- 
les. Il  n'indiuue  d'ailleurs  aucun  caraéfère  qui 
puilL  aider  à le  faire  connoitre. 

Bois  naconf.  de  Cayenne.  C'eR,  fuivanc  Ri- 
chard, une  efpèce  de  mirobolan. 


eft  très-apéiitive , 8c  employ.*e  dans  la  néphréti- 
que, d'ou  lui  vient  fon  num.  I.inne  a dit . 8c  beau- 
coup d'autres  ont  répété  avec  lui , que  l'aibre  quh 
foutnit  ce  bois  cR  h-  même  que  celui  qui  donne  la 
noix  de  ien  , connu  long-iems  f"us  le  nom  de  gui~ 
landina  muringa  Linn.,  Sc  que  JuffitU  8t  l.amarck 
ont  réparé  fous  le  nom  générique  de  moringa;  ce- 
pendant le  moringa  croit  en  Ane  & non  au  Mexi- 
que ; 8c  dans  les  defcriptions  que  Rumphe  8t 
Rheed  en  donnent , il  n'tR  point  fait  mention  du 
bois  néphrétique.  On  peut  donc  encore  fufpendtO 
fon  jugement  fut'rideniitè  de  ce  bois  avec  Celui 
*qui  donne  le  ben.  Bernard  de  }iiRieu  foupçonnoit 
uelqu'aRïrité  de  ce  bois  avec  celui  du  frêne , qui 
onne  une  teinture  prefque  pareille  ) mais  il  no 
ctoyoit  pas  cepen.Iant  ce  motif  fuliifani  pour  éta- 
blir fon  opinion.  En  Europe  on  donne  quelquefoii 
le  nom  de  bois  néphrétique  au  bouleau  , parce  qu'il 
a quelques  propriétés  analogues,  (luf.) 

Bois  noir  : nom  que  l'on  donne  1 rlifféreni 
arbres  , i un  diafpyros , à caufe  de  ta  conl  ut  de 
fon  bois  i an  mimoja  lebbeh  , parce  que  fon  feuil- 
lage, en  vieillidant,  acquiert  un  vert-noirâtre  8e 
fombre.  Suivant  Nicholfon  , le  bois  mûr  de  Saint- 
Domingue  efl  un  arbre  à feuilles  oppoféts  , d'un 
vert  tirant  fur  le  noir  i il  n'en  dit  tien  de  plus. 
V afpalul-ébene  de»  .\ntilles  y porte  le  même  nom. 

Bois  d'ouve.  A l'ile  Bourbon  on  donne  co 
nom  à un  olivier  qui  tclfemble  beaucoup  à l'oli- 
vier cultive , lethrrr  hë  pour  les  ouvrages  de  tour. 
A l'Ile-de-France  on  le  donne  à l’olivetier  (e/*o- 
dtndrum  ) , que  Commerfon  nommoit  rubemia  , 
bois  rouge. 

Bois  d'or.  C'eR  le  charme  de  Virginie. 

Bots  d'oreiu  F.  On  lit  dans  la  Matière  médicale 
dr  De  sbois , que  Técorce  du  garou  i toit  employée 
dans  le  pavs  d’.Aunis  pour  percer  les  orci  les  des 
enians , afin  de  Ica  prefervtr,  par  l'écoulement 
qu'elle  occafinnne,  desaccidens  de  l'entante,  fur- 
tout  de  ceux  de  la  dentition  i ce  qui  lui  avoir  fait 
donner  le  nom  de  boit  d’oreille. 


Bois  DE  NATTE.  ( KoyfJ  NaTTIER.) 

Bois  de  nèfle.  A l'ile  Bourbon  on  donne  ce 
nom  a une  e pète  A eagenia  ou  jambofier , parce 
que  fon  fruit , oui  eft  d une  faveur  médiocre , a 
quelque  reftemblance  avec  les  nèfles.  C'eR  un  pe- 
ut arbre  d'un  port  extrêmement  agréable. 

Bois  néphrétique  : bois  jaunâtre,  compaîte, 
pefant  , d’une  faveur  amère  Br  un  peu  âcre  , ap- 
porté du  Mexique  ; il  a la  propriété  de  teindre 
l'eau  dam  laquelle  on  le  fait  macéier  ; elle  paroic 
faune  fi  on  place  le  vafe  entre  l'œil  & la  lumière, 
, 6c  bleue  fi  on  tourne  le  doa.au  jour.  Son  iafufitm 


Bois  d'orme.  On  donne  ce  nom  , dans  le» 
colonies,  à deux  efpcces  d'arbres  bien  différer.»: 
1®.  au  Micocoulier  , n".  6 (ceitis  mi.rantha 
Lam.)i  a®,  au  Guazama  Lam.  (theabrarna  gua- 
{ume  Linn. ).  ( l'oyez  ces  mots.) 

Bois  d'ortie  , Bois  de  frédoche  , Bois 
PELE.  Defporres  indique  deux  efpèces  de  boij 
d'ortie , dont  les  feuilles,  lancéolées , prèles  8e  ra- 
res, reflemblent  à celles  du  mute.  - C'tU , dit  il, 
un  arbre  aflei  élevé,  dont  le  bois  dur  8e  foiide  cR 
propre  à bâtir.  » Nicholfq^  en  parle  dans  1rs  mê- 
mes termes.  « Son  bois , dit-il , efl  rerhcrchi  par 
les  charpenders  > il  dure  long-tems , pourvu  qu'un 
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le  mette  i l’abri  du  (bleil  8c  de  la  pluie.  » Faute 
d'autres  détails  , on  ne  peut  indiquer  le  genre 
auquel  il  appartient.  Poiteau  croit  que  c'eft  le  ci- 
tkjnxylum  mtlanocarjium  Svarti , qui , ayant  les 
fleurs  en  corymbes  8c  le  fruit  rempli  i" un  noyau 
i quatre  loges  monorpermes , appartient  mieux  au 
genre  fuivantluflieui  il  le  nomme  pnntJM 

rcUcuUu.  ( K 0^C{  ANOARtSE , Sufif/. ) 

Bois  ns  palixandre  ou  Bois  vioiSTtbois 
de  couleur  violette  , très-eftimé  pour  la  marque- 
terie , 8c  eue  les  Hollandais  apportent  de  leurs  co- 
lonies de  rAmérique  méridionale.  On  en  fait  des^ 
meubles  recherches  8c  des  archets  de  violon.  On 
ce  connoit  pas  encore  l'arbre  qui  le  fournit. 

Bois  palmiste.  C’efl  gtofroyo  fpiao/j.  Il  ne 
faut  pas  le  confondre  avec  le  palmifle  ou  chou- 
palmille,  qui  eft  un  arbre  de  la  famille  des  palmiers. 

Bois  perdrix.  A la  Martinique  on  donne  ce 
nom,  fuivanc  lacquin,  à Vheiflcria,  parce  que  l'on 
fruit  eft  recherché  par  une  elpèce  de  pigeon  , 
nommée  perdrix  dans  cette  île. 

Bois  PELÉ.  ( Poyry  Bois  d’ortie.) 

_Bois  DE  Perpignan.  C’eft  le  ccUis  aufiralis 
Limt.  Micocouuer.  ) 

Bois  perroquet  : arbre  de  l’ile  Bourbon, 
dont  le  fiuit  eft  recherché  par  les  perruches.  Com- 
Dierfon  en  a fait  le  gintejyî/ni , placé  pat  Jiiflîeu 
dans  la  famille  des  orangers  i “mais  fon  caraâère, 
mi  ux  obfetvé,  fait  préfumer  , dit  M.  du  Petit- 
Thoiiars  , qu'il  doit  être  tangé  à côté  de  VoUx 
dans  les  plaqueminiers  ou  plutôt  dans  la  nouvelle 
famille  tormée  par  Ventenat , fous  le  hom  d'o- 
phiofpcrmc  ( V pyej  FiSSILIA  , III.  8c  Suppl.) 

Bois  de  pieux  tarbre  des  îles  Moluques , que 
fa  folidité  fait  employer  pour  des  pieux.  C'eft  la 
traduflion  de  fon  nom  malais,  eeye-Ér/o,  que  Rum- 
phe  a rendu  par  arior  palorum-  Forfter  en  a fait  un 
genre  fous  le  nom  de  pomuia,  M.  de  Julbeu  pré- 
fume  que  c'eft  une  efpéce  A'tupkoria  ou  de  meü- 
ceeca.  ( f'pyrj  Litchi  , Suppl.  ) 

Bois  pigeon.  C’eft  un  proctia  , ainC  nommé  à 
rile  de-France , parce  que  les  pigeons  recherchent 
fes  fruits,  qui  cependant  communiquent  une  ouu- 
vaife  qualité  i leur  chair. 

Bois  PIN  de  la  Martinique.  Suivant  Terraftbn , 
on  nomme  ainft , dans  cette  ile . le  tuluuma  ou 
mugiotia  de  Plumier , dont  le  fruit  a quelque  ref- 
femblance  avec  une  pomme  de  pin.  ( yoy*i  Ta- 

LAUMA.) 

Bois  de  pintade  ; efpèce  d’urdijia , dont  le 


bois  eft  veiné  de  noir , comme  le  plumage  de  la 
pintade.  D'autres  prétendent  qu'il  elt  ainfi  nommé, 
parce  que  cet  oifeau  eft  friand  de  fes  fruits.  On 
donnele  même  nom  i l'ixom,  parce  que  les  feuil- 
les de  fes  jeunes  poufles  font  agréablement  mar- 
brées de  rouge , de  jaune  8e  d:  vert. 

Bois  pissenlit.  C'eft  le  iignonim  fiant  Linn. , 
ainfi  nommé,  peui-ètre  parce  que  fa  lacine  eft  em- 
ployée comme  diurétique,  au  rapport  de  Surian  , 
dans  le  catalogue  duquel  on  le  retrouve  fous  le 
nom  A‘ ickicotUiba. 

Bots  PLIANT.  C’eft  un  des  noms  du  rouvet 
{ofyris  alia  Linn.) , cultivé  dans  les  jardins  d'Ita- 
lie , comme  il  l'étoit  du  tems  de  Virgile , i caufe 
de  la  bonne  odeur  de  fes  fleurs  8c  de  la  flexibilité 
de  fes  rameaux. 

Bois  de  poivrier.  {Vay.  Fagarier  , n*.  f.) 
Il  a une  odeui  aromatique  , approchant  de  celle 
du  poivre. 

Bots  DE  POMME.  On  nomme  ainfi  , i l'ile-de- 
Ftance.plufieursefpècesd'mgeoia  ou  jaml'ofiets, 
diftingués  en  blancs  Si  en  rouges , dont  on  fait  des 
planches  eflimées  pour  la  meïiuifeiie. 

Bois  PUANT.  Ce  nom  a été  donné  à Vanagyrit, 
à caufe  de  l’odeur  de  fes  feuilles^  mais , dans  nos 
colonies,  il  eft  des  arbres  donc  le  bois  abattu  de- 
vient d'une  fétidité  extrême,  au  point  qu'on  ne 
peut  les  travailler  que  long  tems  après  leur  chute  : 
de  là  les  noms  de  boit  caca , boit  de  merde.  On  a 
cru  qu'ils  défignoient  le  fterculier  , mais  dans  c»t 
arbre  il  n’y  a que  la  fleur  qui  ait  une  odeur , à la 
vérité  , des  plus  fetides.  A l'Ile-de-Fraiice  , plu- 
fieurs  arbres  font  dans  le  même  cas  : tel  eft  le  bois 
canelle  ou  laurier  cupulaire , Lam.  i mais  celui  qui 
a métité  , avec  le  plus  de  fondement , le  nom  de 
boit  puant , eft  le  feiidier  (fetidia)  : c’tft  un  des 
plus  beaux  arbres  qui  exiftmt  dans  Ic-s  îles.  Quand 
fon  bois  abattu  eft  reftc-  on  certain  tems  expofé  à 
l'air , il  perd  fon  odeur.  Il  fetoit  fort  tccherché  à 
caufe  de  fa  folidité  8c  de  fon  liant)  mais  fa  grande 
pefameut  fpécifique  en  rend  l'emploi  incom- 
mode. 

Bois  PUNAis.  C'eft  le  cornouiller  fanguin. 

Bois  DE  QUASSIE.  ( Koytq  Qu  ASSIE.) 

Bois  de  quinquin  ou  de  tezé.  C'eft  te  bois 
dur  ou  Jeeurinega  de  Commerfon.  ( K oy,  Teze.) 

Bois  quinquina.  Les  colons  de  Cayenne  ont 
donné  ce  nom , fans  motif,  à un  malpigkia  ( mqu- 
reiller) , qui  n’a  aucun  rapport  avec  le  quinquina. 
11  eft  employé,  comme  le  fimaroaba,  dans  U dylien- 
I tesie.  C eft  le  xourvu^itouy  des  Galibis. 
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Bois  de  qoivi.  ( yoyt\  Quivisia.) 

Bois  ramier.  On  donne  ce  nom,  dins  les 
Àniilles,  i plufi^uts  efj-tces  d'aibres  Sc  arbuftei, 

f»rce  (file  Us  pigeons  raniieis  font  ties-fiiands  de 
CUIS  fruits. 

Bois  DE  RAPE.  Ce  nom  eft  donné,  dans  Its 
piys  chiudi  , à pluiieurs  arbres  dont  les  feuilles 
h>m  fermes  & tellement  garnies  d‘alpêrités , <ju'el- 
les  peuvent  fervir , comme  la  prèle,  i polir  les 
bois  Sc  même  les  métaux. 

Bois  DE  RAT.  ( yoyei  Myonime.  ) 

Bots  DE  reinette.  Il  fulfii  de  froilTer  une 
feuille  du  dodonta  aagufi-folia  pour  découvrir  la 
laifon  qui  lui  a fait  donner  ce  nom  ; il  s'en  exhale 
une  o.icur  de  pomme  de  reinette  très-prononcée. 

Bois  de  Rhodes  C'elf  le  même  que  le  bois  de 
rofe  , efpèce  de  lileron.  On  donne  ((pendant  ce 
msm , dans  les  Antilles , à une  efpèce  de  balfa- 
■liet  («mycij  talftmiftrû  Linn.). 

Bois  de  RiviâRE.  A la  Martinique  on  nomme 
ainli  le  chimanhit,  plante  rubiacee,  dont  le  nom  , 
tiré  du  grec,  lignifie  lorrtnt.  Chanvallon  indiqua 
dam  la  même  ile  , fous  le  nom  de  toit  dt  rivière  , 
un  arbre  légumineux  , 1 fleurs  purpurines  , d 
goufics  plates , qu'il  dit  être  un  inga.  V Herbier  dej 
Antillet  ^ par  Sutian , offre  encore  fous  ce  nom 
une  efpèce  de  eafearia  ou  anavingue. 

Bois  de  rôie.  A la  Martinique  on  nomme  ainlï 
une  efpèce  de  jambolîer  (eugenia)  , & , dans  la 
même  île , on  appelle  bois  de  rôle  bdrerd  le  cabril- 
1er  {^ehrette  éeurreria). 

Bois  de  ronce.  Bois  de  pied  de  poci  e.  A 
rilc-de-Fraitce  on  nomme  ainfi  le  todrUli  {Ho'-t. 
melab.  y , tab.  41  ) , toddalij  Juif. , qui  elf  un  ar- 
biilTeaii  chaigé  d'aiguillons  crochus  comme  la 
ronce,  formant  un  buiflbn  très.ép'nLUX.  Cominei- 
fon  l'avoir  deligiiè  lôus  le  nom  de  veprii. 

Bois  de  rongle,  de  ronde  au  d'aronde. 
On  donne  ce  nom,  dans  l'Ile-de-France,  à l'cry- 
lhrox\lum  taurifotlum.  Peut-être  a-t-il  été  nommé 
bois  de  rende , parce  que  fon  bois,  qui  efl  tres-refi- 
neux  , brûle  feul , &c  tonne  des  flambeaux  qui  font 
employés  dans  les  rnades  que  l'on  taie  fur  les  ha- 
bitations , pendant  la  nuit,  pour  s'alfuter  que  tout 
J eli  dans  l'ordre. 

Bois  de  rose  , Bois  de  Rhodes  , Bois  de 
Chypre.  Rien  de  plus  connu  que  cette  fubftance 
dont  on  fe  feit  beaucoup  pour  faire  des  meubles. 
La  couleur  & l'odeur  de  ce  bois,  qui  rappellent 
la  fleur  dont  ils  portent  le  nom , De  le  beau  poli 
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dont  il  efl  fufteptib'e , concourent  également  à le 
faire  rechercher  : auili  eft  il  yiporte  depuis  long- 
tems  par  le  commerce  en  alUx  grande  quantité 
pour  fubvenir  aux  dem  indes.  On  a été  loiig-tems 
dans  use  ignorance  abfolue  fur  le  pays  d'nû  ^1 
étoit  tiré  , 8;  fut  le  végétal  qui  le  fourniffoit  , 
comme  pour  tant  d’autres  obicts  de  ipccuhtion. 
On  a cru  que  le  bois  de  rofe  provsnoit  d'un  aib.e 
qui  croilTnii  à Rhodes.  Le  nom  de  Hhodon , qui 
en  grec  fignilie  également  cette  ile  & le  tôlier , 
a ptut-étte  induit  en  erreur  : cependant  des  au- 
teurs grives  alfutem  avoir  poll'cdé  des  troncs  d'ar- 
bre provenai.t  de  cette  ile,  remarquables  par  leur 
belle  couleur  rofe  & leur  oUeut.  U autres  allèrent 
la  même  chife  de  Vile  de  Chypre.  On  peut  con- 
fnlier  i ce  fujet  VHrfijirc  dei  l'/jniet  de  Ray , pag. 
iSc^.  Cet  auteur  , à ton  ordinaire , a recueilli 
tout  ce  que  fes  pré-iécelTeuts  avoiem  dit  de  re- 
marquable à ce  fujet.  On  y verra  qu'on  étoit  en- 
core tiès-inceuaiii  fur  le  végétal  qui  produifoit  ce 
bois. 

M.  du  Peiit-Thouars  ajoute  à ce  qui  précède, 
que  François  MafTon  a trouvé  aux  Canaries  la 
fource  d'où  le  bois  de  rofe  étoit  exporté  î qu'il  l'a 
reconnu  dans  un  liferon  que  Linné  fils  a depuis 
nommé  convelvulus  feoparius , ai  bulle  qui  a l alpcâ 
d'un  genêt , que  les  habitans  de  Ténétiffe  nom- 
ment Icrta  notl , 8c  dont  le  bois  râpé  a l’odeur  de 
U rofe  i iTuis  comme,  au  rapport  du  mè  ne  voya- 
geur , ce  bois  efl  blanc , ce  ne  peut  pas  encore  être 
celui  de  la  marqueterie. 

En  attendant , il  paroit  certain  que , fans  parlet 
des  arbres  de  l'Amérique  , auxquels  on  a donné  le 
nom  de  baie  de  refe , le  Levant  en  Icurnit  dont  l'o- 
rigine ell  encore  inconnue.  Suivant  I.infcot , on 
trouve  à Teicére  8c  dans  les  autres  i'es  Açores  , 
des  bois  tiès-précieux.  L'un , enir'autres  , eft 
nommé  fmguinho , de  fa  couleur  rouge  8c  fan- 
giiine  i un  autre  , ttès-cnimé  , porte  te  nom  de 
ftixo. 

Les  autres  bois  de  rofe  de  divers  pays  font,  dans 
les  Antilles,  l'ernhehs  frututfa , appelé  aulli  tait 
citron  8c  bois  chandeite  ; à ta  Jamaïque  , Vantyris 
belfamifera î à Cayenne,  le  tiearia  guyanenjts  d* Au- 
bier} à la  Chine  , le  ijl-iuu  , dont  on  ne  connoit 
pas  le  genre,  8c  dont  le  bois,  rouge-noitâtre,  rayé 
de  belles  veines  noires , ell  connu  i la  cour  de 
l'en.perenr  fous  le  nom  de  bail  de  rofe , fuivact  les 
voyageurs. 

Bois  rouge.  Comme  cette  dénomination  pro- 
vient d'une  qualité  qui  s'ell  trouvée  commune  i 
un  grand  nombre  d’arbres , on  l'a  appliquée,  fui- 
vant  les  pays  & même  les  cantons , à des  végétaux 
bien  diiiérens. 

Bois  sagaie.  Les  petmles  qui  font  ufage  de 
lances  ou  fagaies  choiflUent  des  rejeu  minces  ; 
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qui , fous  un  petit  volume , préfentent  une  grande 
folidité.  On  a trouvé  cette  quaifie  dam  quelques 
arbres  St  arbulles  ; de  là  i's  uni  pniti , par  excel- 
lence , In  noms  de  ieia  ut  laait  ou  Jt  fuguit.  A 
riie-de-France  , ce  l'uiit  les  mêmes  cju'oii  numme 
auifi  êe/i  dt  gaaftut. 

Bois  sais  ou  Sain  bois.  C'efl  le  iJap/uu  gni- 
dium  Linn.  ( yoyei  LaUREOLE  ) 

Bots  saint  ou  Bois  de  santé.  C’eft  le  gaïae 
(gtt  ijjeum  J'inSum  l.inn.  ) , ainfi  nommé  i caule 
des  grandes  propriétés  qu'on  lui  attribue. 

Bots  DR  Saint- Jean,  plus  communément 
Arbre  deSaint-JeaN.  Un  numme ainli  aCayen- 
ne  , fuivanc  .Aublct.  le  panux  moroto^oui.  ( y eyep 
Ginseng.) 

Bois  de  S sinte-I.ucif.  l a couleur  & l'odeur 
de  ce  bois  le  rendent  égale  oent  précieux.  On 
puurtoii  prefiimtr  qu'on  le  fait  venir  de  loin.  S: 
de  l'i'e  dont  il  porte  le  nom.  On  en  apporte,  d la 
vérité , d.  s pays  éloignes,  &'  d grands  frais  , qui 
ne  reuiiiHent  pas  autant  de  qualités  que  celui 
que  fournit  un  arbre  qui  croit  natutellement  dans 
plufieuis  contrées  de  la  France  , 8r  qui  dl  cultivé 
dans  les  bof  uets  d’agrément  : c'elt  le  ma/uhei , 
efpéce  de  cctifier,  que  Ui;né  rapporte  au  piunier, 
fous  le  nom  de  pruauj  muluhci.  Les  habiians  du 
village  de  Saime-Lurie  en  Lorraine,  autour  duquel 
cet  aibte  ctoît  abondamment , & d'oi)  il  a pris  ton 
nom , lui  font  fubit  une  préparation  qui  conCfte  à 
l'enfouir  en  terre.  Far  là  1s  développent  fes  qua- 
lités i enfuitb  ils  en  fabtiquem  fur  le  tour  une 
multitude  de  petits  ouvrages,  des  étuis,  eiitt'au- 
tres,  qui  font  exportés  au  loin. 

Bois  sans  écorce..  Il  exide,  dans  les  pays 
chauds,  pluii'urs  arbres  rlonf  l'écorce  rte  fe  dé- 
tache pas  du  hoir , ou  pUitrrt , l'e  lielléchant  a me . 
fuie  qu'  Ile  le  tonne,  elle  fe  fepare  en  lanières  ou 
plaques  minces  : de  là  on  les  a nommes  boh  ptlrt 
ou  loti  funt  itorce.  A l Le-dc-Franie  ce  lont  le-s 
proiHu,  pluficUrs  lugtnia,  le  iudiu  de  Ormmetfon, 
dont  l'écorce  di  mince,  très-aiheteiite  au  bois. 

Bois  de  sapan.  On  connoic  depuis  long  tems 
un  bois  de  teinture  qui  croit  dans  Ls  grandes  In- 
des. Linfcoi,  un  des  premiers  qui  en  ait  pat  é.  le 
nomme /upou.  Linné  l'a  rapporte  su  genre  eufalpi- 
aiu,  qui  comprend  le  bois  de  Brctil.  Un  cuinve  le 
bois  Ile  fapan  i l'Ile-de-France  } mais  jufqu'à  pre- 
fent  on  n'en  a tiré  d'autres  letvicss  que  d'en  taire 
des  haies,  au  rappoit  de  M.  du  Petit- Thouats  j 
elles  font  ttes-belles,  mais  peu  gatnits  par  le 
bas. 

Bois  sarmenteux.  C’eft  le  cardia  favefstnt 
Aubl.  ( yoyci  ShSisriER.  ) 
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Bois  de  sassafras.  (Kpyrp  Laurier- sas- 
safras.) 

Bois  satiné.  Ce  bois,  que  l'on  trouve  aux  .An- 
tilles, eft  enuloye  avec  fucecs  dans  la  marquvte- 
re.  1 orfqu'ii  eft  poli  , il  piêl  me  à peu  pics  le 
r-fl.'t  du  latin  , d oii  lui  vi-iic  fon  nom.  U pitoît 
ue  c'eti  le  /Vro/ii/ d' Aublet  (Koy.  FEROtFs.lOn 
onne  aulFi  qut  Iquef  ds  le  IIO.O  de  boit  f.iiac  d’ 
roptiit  piunicr,  dont  le  bois,  quandUcIt  préparé, 
imite  un  p.u  celui  d' Amérique. 

Bots  de  sauce.  On  connoît  dans  les  .Antilles, 
fous  ce  nom  , deux  efpèces  de  camira  ( /untaua 
Lion  ),  l'une  à grandes,  & l'autre  à petites 
feuilles. 

Bots  DF  SAVANNE  de  Cavemc.  C'eft  l'arbro 
connu  daiis  cette  colonie  fous  le  n-om  de  poiiitr , 
St  qii'.AiibIct  a meotionné  fous  le  nom  de  tourna, 
(.yoyn  Coumier.) 

Bois  de  savannb  de  Siim-Domingtie.  Dcf- 
pottes  diliinguc  trois  fortes  de  bois  de  favanne  : 
i“.  le  bois  de  favanne  propre  pour  teindre  en  lau- 
n-i  c'eft  ie  cornutia  pyrumidutu  (vi>y.  Aonante); 
a°.  le  bois  de  favanne  franc,  donc  le  bois  eft  dur, 
propre  à Ixârir,  efpéce  de  gactilier  (vii«  Linn.), 
à feuilles  drgitéesi  t*.  enfin  , le  bois  de  fa  va  me 
bâtard  , qui  s'élève  a une  hauteur  médiocre,  dont 
le  biris  elt  mou , propre  à bâtir  , pourvu  qu'il  foie 
à l'abri  du  foleil  Si  de  la  pluie.  Le  genre  de  ce 
dcrniei  bois  n'cft  pas  connu. 

Bots  DF,  savonftte  BATARD.  Suivant  Su- 
ri an , on  donne  ce  nom , dans  les  Antilles  , à une 
efpète  )e  rfcudo-acucla  de  Plumier,  qui  n'cft  point 
un  rooioiu  , mais  qui  paioit  plutôt  appatteuii  au 
genre  d'uiotrgia. 

Bois  savonneux  ou  de  savonnette.  C'eft 
le  nom  que  porte,  dans  les  Amitiés,  le  favonniec 
^J'upioauj /dponanu  Linn  ). 

Bois  de  senil.  A l'Ife-de-France  on  donne  ce 
nom  à un  arbufte  de  la  familla  des  coiymbiferes , 
décrit  par  M.  de  Lamank  fous  le  nom  de  coriyje 
à ftuillti  de  fiule  , qui  paroit,  félon  M.  du  Petit- 
Th.-uais,  devoir  former  un  genre  particulier  Ce 
nom  fenible  une  aliéntion  de  celui  de  boit  dt  cht- 
aitltt  I d-nné  à un  arbufte  très  différent,  mais  au- 
quel celui-ci  rcffcmb.e  exiétieuremenr. 

* 

Bois  DE  sENîE  01  Bois  senti.  A l’Ile-de- 
France  on  defigne  fous  ce  nom  une  efpéce  de 
nerprun  ( rhumnut  cirtumfajfus  Linn.).  On  prétend 
qu’il  eft  ainfi  nomme  parce  qu'il  fe  lait  femir  vive- 
ment pat  les  épines  dont  il  eft  armé. 

Bois  de  senteur  blanc,  Ruizia.) 

C’eft  le  koaigiu  de  Commetfon. 
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Bois  de  sEMrfOR  bleu  oa  Bots  oalecx. 

( Voyn  Assonia. ) 

» Bois  de  seringue.  C'eft  la  trarfuflion  Ju  nom 
portugais  pao  &a  ftrînga  , qu‘on  donne  dans  la 
Cuiane  au  caouichnu  , qui  poitr  la  gomme  élaf- 
tique  , dont  ou  frit  dis  veilles  employées  aux 
n.énus  u(jg:$que  les  feiingiies. 

Bois  SIEFLEUX.  (y<>y)l  Bois  FLÉAU.) 

Bois  siGNOR  OU  Bois  capucin.  Préfontatne , 
dans  fa  Muifoa  rufiique  dr  Caytnne  ^ deligne  fous 
ces  noms  un  gian.l  arbre  à bâtir  , qu’il  rroit  être 
une  efpèce  de  ialutui , Se  qui  e(!  peu  connu  dans 
la  colonie  , quoiqu'il  foit  aflez  abondant  dans 
quelques  parties  de  Ton  territoiie. 

Bois  de  soie  , Arere  de  soie  On  donne  ce 
nom  , dans  les  colonies  , au  muntingia  calu/'ura  , 
dont  les  teuilles  font  chargées  d'un  duvet  fin  & 
doux  comme  de  la  foie.  Ses  feuilles  étant  un  peu 
tournées  obliquement  fur  leur  pétiole  > & plus 
larges  d'un  côté , l'ont  fait  cnnfondie , dans  quel- 
ques quartiers  > avec  le  boit  d'orme  (»/oa  micran- 
ùiut).  Dans  d'autres  quartiers  on  le  furnomme 
iois  ramitr , parce  que  les  pigeons  ramiers  vien- 
nent s'y  repofer  par  troupes,  dans  le  tems  que  Tes 
fruits  font  mûrs , pour  s’en  nourrir.  Ce  bois  ne 
ptéfeme  d'autre  utilité  que  pour  faire  des  douves 
de  barriques  ; mais  elles  font  peu  rHimées , parce 
u'elles  durent  peu.  Les  Nègres  emploient  fon 
corce  à faite  des  nattes  grofCères. 

Bois  DE  SOURCE.  On  donne  ce  nom,  dans  file 
Bourbon,  à VuquHkia,  parce  qu'il  croit  dans  les 
endroits  ombrages,  près  des  foucces. 

Bois  tabac.  Les  créoles  de  la  Cuiane  nom- 
ment ainfi  le  manakeu  villofi  Aubl. , dont  les  feuil- 
les itlTemblent  à celles  du  tabac.  Ce  gente  a été 
depuis  réuni  à Vugiphilj. 

Bois  de  tacamaque.  On  donne  ce  nom,  foit 
au  caluba  ( catopkyltum  caluku)^  fuit  au  peuplier 
baumier  {fopului  Ouifamiftra  Linp.  ). 

Bois  tambour  ou  Tamboul.  Sornerat  a dé- 
crit Si  figuré  , fous  le  nom  de  tumèourijfu  , un  ar- 
bre de  l'Ite-de- France,  que  Commcrùm  muiimoit 
mithridaitii.  Son  tronc  creux  fett  à faite  des  tam- 
bours. ( Koycj  Tamboul.  ) 

Bois-tan.  (Koycf  Bois  dvssentérique.) 

Eois-tapiré  : grand  arbre  de  Cayenne,  dont 
le  bois , employé  pour  faire  de  beaux  meubles , eli 
agiéabirment  veiné  de  différemes  couleurs  ; ce 
que  defigne  fon  nom  , emprunté  de  la  langue  des 
Calibis.  C'en  amfi  que  Ton  donne  le  nom  de  ru- 
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plrd  à des  perroquets  que  ces  peuples  ont  Tart  de 
marqueter,  par  des  procédés  particuliers,  de  con- 
leuis  étrangères  i leur  nature. 

Bois  de  tek.  ( f’eyrt  Teck  ) 

Bois  tendre  a caillou  : nom  donné  , dan* 
les  Antilles,  au  mimofa  arhorta , à caufe  de  1a  du- 
reté de  fon  bois , d'autant  plus  recherché  , qu'il 
eft  incorruptible  j il  tll  communément  employé 
pour  les  poteaux  8i  les  grolTes  charpentes  fur  lef- 
quelles  repofi-nt  les  édifices , & qui  en  font  la  fo- 
lidité.  Nicholfon  en  defigne  une  fécondé  efpèce 
fous  le  nom  de  und’e  a caillou  hdiard , qui , félon 
lui , n'a  d'autre  différence  que  d’avoir  les  feuilles 
plus  grandes  Si  les  fiiiques  plus  longues.  « Il  fert , 
dit-il,  aux  mêmes  ufages  j mais  fon  bois  clt  moins 
eflimé.  B 

Bois  tête  de  jacot.  (Key.  Bots  de  natte.) 

Bois  de  tezé.  ( foyep  Bois  de  iJuinquin.) 

Bois  trompette.  Les  hihiians  des  AmilUs 
donnent  ce  nom  à ï’amliuiku  ( ctcmpla  pcliaia  ) , 
dont  le  bois  efi  creux,  & fert  à faite  des  conduits 
d'eau. 

Bois  trompette  batard.  C'efl  Iç  Bois 

CANON. 

Bois  virdovant.  On  defigne  ainfi  aux  An- 
tilles le  laurus  thhroxylon  , que  Ton  nomme  plus 
communément  toit  jaune  ; il  préfente  des  nuances 
qui  tirent  fut  le  vert. 

Bois  vert.  C’eft  le  même  arbre  que  Ton  con- 
noit  plus  communément  fous  le  nom  à'ihiùt  vent 
ou  tàint  des  Antilles.  Cetie  COIil.  ur , 8>  le  beau 
poli  dont  il  eft  fufceptible , le  font  recheicher. 
C'eft  le  bîgr.onia  leuioxylon. 

Bois  violet.  ( Voyei  Bois  de  paliiakdre.) 

Bois  violon.  A Tlle-de-France  on  donne  ce 
nom  à un  petit  arbre  des  foréis  de  l'intérieur.  Son 
tronc  fournit  un  bois  très-léger  , qui  ne  pèfe  que 
irente  livres  le  pied  cube  i il  fert  à faire  des  plan- 
ches, qu’on  emploie  à des  ouvrages  peu  recher- 
chés , qui  ne  demandent  pas  beaucoup  de  folidîie. 
Ses  feuille*  fort  très-grindes  8c  ombiliquées  , 
comme  celles  de  Vhemandia  ; les  fleurs  petites  8c 
dioîqiies.  M.  du  Petit-Thouarsena  formé  un  genre 
particulier  , fous  le  nom  de  macaranga  (s  oyep  et 
met , Suppl.)  i il  y a réuni  tiois  acbtes  qu'il  a ob- 
fervés  à Madagaicar. 

BOISI\’RANT.  Pifeidia.  ( Kajej  Illuft.  Cener. 
tab.  ûof.  Pifeidiu  erythrina,  n".  1.)  M.  Cavanilles 
a décrit  deux  plantes  qui  fe  tapportenc  ioxpi/ck 


N. 
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dUi , quoiqu’il  lit  dèfigné  lune  des  deux  fous  le 
uom  a àfihinomcnt, 

BoisivRANT  écirlite,  PifiitUa  punicea. 

Cavin. 

Piftidta  foliis  ahrupti'  ptHnaùs ; fotiolls  oLlongis  , 
oktapi.  Willd.  Spec.  Plant.  ].  pag.  910. 

Pifctdia  frulicofa  , foliis  pinnatis  , pinnutis  ova~ 
tis , ttguminiîui  pcadulU.  Cav.  le.  Hat.  4.  pag.  8. 
lab.  }i6, 

JEfikinomcnt  miniaia.  Orteg.  Decad.  )■  pag.  i8. 

ArbiilTeau  dont  les  tiges  s’élèvent  i la  hauteur 
de  trois  ou  quatre  pieds  . divifé  en  rameaux  gla- 
bres & alternes  , garnis  de  feuilles  alternes,  ai- 
lées, compofées  d'environ  quatorze  paires  de  fo- 
lioles fans  impaire,  ovales , oblongues  , glauques 
en  delfous  -,  deux  (iipiiles  fubulées  ; les  fleurs  dif- 
pofées  en  grappes  axillaires  & pendantes  i le  calice 
coloré , campanule,  i cinq  dents , iciompagf  é de 
deux  braÛées  caduques , oppofées  ; la  corolle  d’un 
rougc^ic.irlate i l’étendard  échancré,  otbiculaire, 
de  la  longueur  des  ailes  ; les  goulles  oblongues  , 
atticulé’.s,  comprimées  , aigiès,  munies  de  qua- 
tre ailes;  environ  dix  femences  ovales,  luifantes, 
cendrées. 

Cetre  plante  croit  dans  l’Améri.^ue  méridio- 
nale. T)  ( Cavaa.  ) 

4.  Boisivrant  d longues  feuilles.  Vifùdia  ton- 
gifotia. 

Pifùdia  foliis  ahmpti  pinnatis  ; fotiotis  lunceola- 
tis,  acutis.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  9x0. 

JEfikinoment  (longifolia  ),  cauh  fniicofo , foliis 
pinnotis  , pinnatis  hnttatatis  , caticis  limbo  iojttxo. 
Cavan.  Icon.  Rar.  4.  pag.  8.  tab.  ) 1 p. 

Quoique  le  fruit  de  cette  efpèce  ne  foit  pas 
connu  , Üc  que  ion  genre  paroilfe  douteux , néan- 
tnoins  feS  grands  rapportsavre  l'efpèce  précédente 
donnent  lieu  de  croire  qu’elle  appartient  au  tnéme 
genre  ; elle  en  diffère  par  fes  folioles  lancéolées  , 
aigues  ; par  fes  fleurs  jaunes,  plus  petites.  Ses  tiges 
font  glabres  , cylirKlriques  , peu  tameules  i fes 
feuilles  longues  d’un  pied  ; fes  fleurs  diipofees  en 
grappes  pen  lames  . axillaires. 

Cette  plante  croit  d la  Nouvelle  Efpagne.  J) 

EOLAX.  Jufl,  (P'oy-  Axoreliï,  n®.  i.Seppl.) 

Ce  nom  , qui  en  grec  figndie  mont , avoir  été 
donné  par  Commerfon  au  gummier  des  îbs  Ma- 
louines  , plante  très-balf. , rafltmblee  en  mottes 
épiifles,qui  tapiflent  la  trrre.  Ciitner  a réuni 
cette  plante  avec  Vo^ontlt  laim.  Dans  des  defiins 
faits  par  Jof.  de  Jullieu  au  Pérou,  on  trouve  le 
toüx  fous  le  nom  A'yoraa  ; ce  qui  prouve  que 
cette  plante  exille  au  Pérou. 
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BOLBON.ACH  o«  BULBONAC  : noms  vulgai- 
res de  la  lunaire. 

BOLDU.  Outre  la  plante  de  Feuillée , dont  il  i 
été  fait  mention  , Rutx  8c  Pavon , dans  leur  Flora 
du  Pitou',  patient  d'un  autre  do/de , qu'ils  ont  jugé 
aliex  important  par  fon  organifacion  pour  mériter 
de  former  un  nouveau  genre  que  Pavon  a nommé 
ralya.  ( Il  exille  un  autre  mirie  de  Cavanilles. 
y RuiZî.)  Cet  arbre  eS  dioïqnc.  Les  fl.urs, 
tant  mâles  que  femelles  , font  munies  d'un  calice 
d'une  feule  pièce,  en  godet,  d cinq  divifions  ai- 
guës i les  pétales  très-evafés,  au  nombre  de  cinq, 
attachés  au  calice.  Dans  les  mâles  on  trouve  plus 
de  quarante  étamines  , dont  les  anthères  courtes 
font  appliquées  contre  le  fommet  des  filamens . 
qui  ont,  dans  le  milieu  de  leur  longueur  , deux 
renflemens  glanduleux.  Les  femelles  ont  cinq 
écailles  attachées  au  calice,  entourant  plufirurs 
ovaires,  terminés  par  des  lllgmaies  aigus,  6c  qui 
deviennent  autant  de  brous  , de  forme  ovoïde , 
remplis  par  une  noix  monofperme.  Plufieurs  de  ce» 
fruits  avortent,  & il  n’en  fubfille  ordinairement 
que  trois  d cinq.  Ce  caraélère  parole  rapprocher 
ce  genre  de  quelques  tofacées  ; mai»  pour  en  d^ 
terminer  plus  certainement  l'analogie . il  faudioit 
que  cet  arbre  fût  mieux  connu. 

BOLET.  Botaïui.  Linn.  Àfariexs.  Lam.  ( y oyaj 
Agaric.)  J'ai  expofé  d l’article  Agaric,  SuppL, 
les  raifons  qui  m'avoient  déterminé  d coiifeiver  , 
pour  ces  deux  genres,  la  dénomination  de  Linné. 

Le  caraâête  elTentiel  des  ioltis  efl  d'avoir  : 

[tn  ckopia  U de  forme  vjriabU , fejf'lt  ou  ptdor.euU, 
garni  ordinairement , à fa  furface  inferieure  feulement , 
de  tubes  ou  de  pores prejque  toujours  adkirens  entr  eux  , 
quelquefois  libres  (i  non  fondés  erfemùle  , mais  qu'on 
ne  peut  fiparer  de  la  ckair  du  ekapeau. 

Ces  caraâères  ont  donné  lieu  d de»  fous-Hivi- 
lïons  tiès-uiiles  pnur  la  dillinâion  des  erpèces, 
dans  un  genre  où  elles  font  tres  nombreufes.  Parmi 
elles  fe  trouvent  les  ftillus , que  j’ai  préfemés , 
vol.  VII , comme  geme,  ayant  des  tubes  futiles  i 
fepartr  du  chapeau.  ( yoye^  SüILlE.} 

Espèces. 

î-  I.  FistuL'NA.  Bull.  Tubes  libret  Si  non  fondée 
cnit'eux, 

I.  Boiet  hépatique.  Bo'etru  hepaticus. 

Boletns  carnofus  , fanguineus  , dimidiatus  , tubulis 
libetis,  lutefeenribus.  Perf.  Synepf.  Fung.  pag.  yqp. 
— Schxff.  Fung.  tab.  lié  & 120.  — So^erb. 
tab.  j8. 

[ Soletus  buglojfum.  Rcta.  Scandin.  (dit.  2.  pag. 

‘ 517.  — Flot.  dan.  tab.  lOjÿ. 

Fijlulina. 
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F'/tulUé  liif/uffeldei.  Bull.  Chimp.  pif.  ;i4. 
Mb.  497,  & tib.  74.  4É4.  — Petf.  Difpof.  Metn. 
Fung,  pag.  19, 

Ce  bolet  eft  d’une  ronüRance  molle,  charnue, 
d'un  rouge-brun,  prefoue  fclTile  ou  attaché  latéra- 
lement par  un  pédicule  très-court  ; fa  chair  lé- 
gèrement zônée.  Dans  fa  jeunelTe , fa  face  fupé- 
rieure  e(l  parfemée  de  petites  afpéiités  qui,  sues 
à la  loupe  , fe  préfentent  fous  la  forme  de  peti- 
tes rofettes  pédicellées  i elles  difparoilTent  avec 
l’ige,  & la  futface  devient  lilTe.  La  face  intérieure 
el)  occupée  pat  des  tubes  libres  entr’eux . grêles  , 
inégaux  , d'abord  blancs  , puis  jaunâtres  ou  rouf- 
feâires. 

Cette  plante  croît  fur  de  vieilles  fouch's,  pref- 
qu'à  fleur  de  terre  i elle  palTe  pour  bonne  â 
manger. 

f.  II.  PoitlA.  Perf.  Tu6es  adhîrtns  tntr'eux  ^pUch 

à la  furfjce  infirieurt  (/  fur  plufeurs  autut  par- 

liej  dt  la  planti  j chapeau  irrégulier, 

1.  Bolet  rameux.  Boletue  ramofut.  Bull. 

Boleius  coriàceo’fragilie  , luteo-fulvus  , in  ramas 
fuicyimdraceos  unaique  cuiulofas  expanfus  , carne 
fubalhefente , tukis  èreviius.  Bull.  Champ,  p.  J49. 
tab.  4.8.  — Perf,  Synopf.  Fung.  pag.  J49. 

11  ell  d’un  jaune-fauve,  d’une  fubflance  coriace, 
fragile,  très-friable  dans  fon  état  de  fîrcité,  di- 
vifé  , dès  fa  bafe , en  rameaux  prefque  cylindri- 
ques , Amples  ou  branchus , un  peu  renflés  à 
leur  partie  fupérieure  i garni  en  delTous  de  tubes 
courts  , aflei  réguliers  { fa  chair  blanche.  Il  croît 
dans  les  carrières  , les  foutetiains  , & fur  les  bor's 
â demi  putréfiés. 

t.  Bolet  des  fouterrains.  Boletus  cryptaram. 
Bull. 

Boletus  eoriaeeo-fpongiofus  , feÿUis  ( efafo~re- 
fiexus ),  fuafuligiaeo-ferrugineus  , tenais  fjuperà  parte 
labrefà  , hiantep  tubts  longijfmis.  Bull.  Champ,  pag. 
3 JO.  tab.  478.  — Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  341. 

Il  ell  mince  , felTtle  , coriace , variable  dans  fa 
forme  8c  fes  dimenfions,  d’une  confrflance  molle, 
fpongieufe  , couleur  de  biflre  tirant  fur  celle  de 
rouille , creufé  à fa  panie  fupérieure  en  forme  de 
deux  lèvres , garni  en  dclTous  de  tubes  alongés.  Il 
croit  en  larges  plaques  étalées,  dans  les  fouterrains 
& les  caves. 

4.  Bolet  guêpier.  Boletus  favus.  Bull. 

Boletus  efafts  ffahre/upinatus  , eoriaceo  fuherofus , 
fpbrecutito~jttueeus  , ^onatus  , Juligineo'fufcefcens  , 
tukis  elongatis  , latijjimis  , fubjaitgineis , apium  fa- 
vum  imitamibus.  Bull.  Champ,  pag.  363.  tab.  421, 
— Petf.  Synopf.  Furp.  pag.  {41. 

Botanique,  Supplément,  Tome  I, 
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C*  bolet  ell  d’une  conliflance  fubéreitfe  8c  co- 
riace, fefl'de.  Sa  face  fupérieure  eft  ordinairement 
rfinée,  d’un  brun-tnfumé,  hériflee  de  peluchures 
épailTcs  , un  peu  ini  fes  i la  face  inférieure  garnie 
de  tubes  alongés,  d’un  biftte-clait,  femblables  aux 
alvéoles  d’un  guêpier,  ]l  crett  aux  lieux  humides, 
fur  les  arbres  morts  ou  altérés. 

Obftrvations,  Il  efl  ttèî-douteux  que  le  boletus 
favus  de  Linné , qui  croît  en  Chine , foit  la  même 
plante.  ( Koyep  Agaric  , n*.  1.  ) 

J.  Bolet  dellruÛLUt.  BoUeus  defintUor,  Perf. 

Boletus  albidus  , effufus , pileo  inequait , pndate  , 
ragofo } ports  fubrotundis , obtajis.  Petfoon,  Synopf. 
Fung.  pag.  J4J.  — Scirad.  Spicil.  166. 

g.  Boletus  ( fcbacf  us  ) , undulatut , lat'e  expan- 
fus, albido-fpadiceus.  Leyff.  Flot,  halcnf.  n®.  ll{0. 

Sa  fubflance  tft  fibreufe,  friable  dans  l'état  de 
fircitéi  fon  odeur  forte,  mais  point  rebutante;  fon 
chapeau  étalé  , de  forme  irrégulière  , ondulé  ou 
ride  â fes  bords  , de  couleur  blanche  ; les  pores 
arrondis  , entiers  ou  quelouefois  laciniés.  Dans  la 
variété  Ji , la  couleur  eft  d un  jaune  de  paille  clair. 
Il  croit  dans  les  maifons , aux  lieux  humides  8c 
renfermés,  fut  les  bois,  qu’il  détruit  rapidement. 

6.  Bolet  couché.  Boletus  refupinatus, 

Boletus  (falicinus)  , refupinatus  , fuberofus , lati 
effjfus  , undulato-rugofus , cinnamomets.  Gmel.  Syfl. 
Nat.  1.  pag.  1437.  — Perf.  Synopf.  Fung.  p.  J43. 

Il  eft  de  couleur  de  rouille  ou  d'un  jauoe-ca- 
nelle , ridé  , ondulé,  étendu  par  larges  plaques  , 
fouvent  de  la  longueur  d’un  pied  dans  les  cavités 
du  tronc  des  faules.  Sa  fubflance  eft  lubéteufe;  fes 
pores  obliques , difperfés  f â 8c  U. 

7.  Bolet  fpongieux.  Boletus  fpongiofus,  Boir. 

Boletus  refupinatus , eoriaeeo-fpongiofus  , fefS/is  , 
ferrugineus  , tubis  longijimis , ereHis  ; ports  minutis  , 
rotundis.  Boit.  Fung.  pag.  ilaj.  tab.  l6j. 

D'après  Bolton , ce  bolet  croît  tantôt  en  une 
forte  de  gazon  touflu,  tantàt  en  plaques  minces  , 
coriaces  , fpongieufes , très-variables  i leur  fur- 
face  , de  couleur  de  touille.  Les  tubes  font  droits, 
rrès-alongés  ; les  pores  petits  8c  arrondis.  Il  fe 
trouve  en  Angleterre. 

8.  Bolet  ferrugineux.  Boletus  ferruginofus, 

Boletus  craffus  , inaqualis , fubinterruptus , fpadi- 
eeus , poris  fubobliquis  ^ variis,  Perf.  Synopf.  Fung. 
pag.  J44.  — Schtad.  SpiciL  pag.  172. 

Sa  confiftance  eft  lèche,  coriace,  épaifle  d’eo- 
viron  un  pouce  ; fa  forme  irrégulière  ; fa  couleur 
d'un  brun- ferrugineux  ou  d'uo  jaune-clairi  les 
tubes  inégaux , un  peu  faillans , obliques  , vaiia- 
Pppp 
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blet.  Ce  champignon  croie  ordinairement  fur  le 
tronc  pourri  des  aulnes. 

9.  Boiet  contigu.  BoUtas  contt^uut.  Perf. 

Boliiu]  tonfitniinaliur  tffufdS  , , gluitr  ^ 

fimigintu! , péril  majefieht , t^ualiiiu.  Perloon, 
Synopf.  Fuiig.  pig.  J44. 

Il  s'étend  en  plaques  longues  d’environ  trois 
pouces,  fur  un  pouce  de  large  !i  un  demi  pouce 
d‘épailf.ur  ; il  elt  elabte,  de  cou'eut  ferrugineufe, 
muni  de  pores  alTci  grands  , égaux , plus  grands 
vers  la  circonférence.  Ilcrcit  foUcuire  (ut  les  pieux 
& les  pories  des  jardins. 

10.  Boiet  mie  de  pain.  Bo/tiut  miduUa  pénis. 

Boittes  alies  , durits,  eÿufts , phmts  , crufiactus  , 
fuptmi  pttforatus  , tubulss  ohtiquis  rtüifjue.  Humb. 
Spec.  Flot,  frieb.  pae.  98.  — Jacq.  Mifcell.  1. 
pag.  141.  ttb.  II.  — Boit.  Fung.  tab.  léû.  fig.  e. 

f.  Idtm,  langijjimus , /uiiirraïutts,  Perf.  Synopf. 

' Fung.  pag.  J4). 

Sa  coulent  e(l  blanthej  fa  confidance  fcrmei  fa 
fr me  p'ane . cruflacér.  lied  glabre  Si  perforé  J (a 
face  fupériéure.  Ses  tubes  font  droits  ou  obliques. 
Dans  la  variété  p,  tes  tubes  font  très-longs,  la 
ccnlidarce  plus  molle.  11  croit  fut  les  bois  de  conf- 
truétion  8c  dans  Us  forées,  fur  les  troncs  dcITéchés. 

it.  Bolet  vitreux.  Bo’iiui  viirius.  Perf. 

BoUtus  ( porta  vitrea  ) , insqualittr  leieque  tffk- 
fus  , aquofifahidtss  , hyalinus  , unduletus  , jfuiintsr- 
rpptus  , paris  obtiquis.  Ferf.Obf,  Mycol.  I.  pag.  1 y, 
fle  Synopf.  Futig.  pag.  54;. 

Ce  bolet  occupe  en  automne , fur  le  tronc  des 
arbres , un  elpace  de  quatre  à fept  pouces  s il  fe 
développe  en  plaques  inégales,  blanchâtres , tranf- 
parentes, ondulées,  médiocrement  inrutronipucs, 
munies  de  pores  obliques. 

] 2.  Bolet  tubercule.  Bolttus  tubertuletus.  Perf 


11  croît  dans  les  fentes  des  troncs  d'arbres  pu- 
ireBés.  Sa  cor  fillarue  t(l  toujours  molle  , humide  , 
ch.iruue,  un  peu  fubereufe  -,  fa  couleur  blanchâ- 
tre j fes  pores  de  termes  variables,  ferres,  arron- 
dis, anguleux,  quelquefois  laciniés.  U occupe  un 
efpace  de  cinq  à fix  pouces. 

14.  Bolet  frangé.  Bo/tius  fimbriatus.  Perf. 

Bolttus  ( noria  fimhriata  ) , remua  , mtmbrena- 
ctus , loti  ifftfus  , atbidus  , mergmt  ^rillofo paris 
fubobfolttis , nonnullis  dijiantibus.  Peif.  Difp.  Meth. 
Fung.  pag.  29,  8c  Synopf.  Fung.  pag.  546. 

Il  fe  ptéfente  fous  la  forme  d'une  membrane 
blanche  . lèche,  divifée,  à fts  bords , en  décou- 
pures fibreu'es.  arrondies,  obtiifes.  Dar's  fa  vieil- 
lefle  il  devient  d'un  blanc-fale  ou  bidré.  Sa  futtaco 
ed  garnie  de  pores  peu  marqués , ditlans  8c  pre(^ 
que  libres  fut  les  bords.  Il  croit  fur  les  troncs  de» 
arores  dtlléciies  1 il  n'cd  pas  commun. 

IJ.  Bolet  des  ferres  chaudes.  Bolttus  vapora- 
rius.  Perf. 

Bolttus  ( poiia  vaporaria  ),  rrnur'a  , palltfctnte^ 
elbidus  , paris  magnis  , inuquaitbus  , ItUtris,  Perf. 
Dilp.  Suppl,  pag.  70,  & Synopf.  Furg.  pag.  J46. 
— Annal,  bot.  Fafc.  2.  pag.  jo. 

On  le  rencontre  dans  les  ferres  chaudes , fur  le» 
bois  caries,  dont  il  remplir  les  fentes.  Il  ed  mince  , 
tendre  , d’un  b'anc-pak.  Scs  pores  font  grands  , 
inégaux , laciniés. 

16.  Bolet  incarnat.  Bolttus  incemasus.  Perf. 

Bolttus  (paria  incainaia  ), /etc  tfofas,  incar- 
naïus  , Itvis  , paris  minutis  , insqualiiius  , ftbobls- 
quis.  Perf.  Uifp.  Fung.  p'ag.  70,  8c  Synopf.  Pung. 
pag.  J46. 

Ce  bolet  cd  glabre  , méJiocrcinsnt  coriace  , 
étendu  en  plaques  larges  de  irois  pouces , fur  les 
troncs  des  lapins , de  couleur  incarnaie,  garnies  de 
potes  fort  petits , inégaux,  un  peu  obliques. 


Bolttus  (pnria  tub*  rculofi  ) , elbidus  , tubercu- 
lofus , margme  incifo  .fub'epanoü.  Perf.  Obf.  Mycol. 
J.  paz.  14,  Sc  Synopf.  Fung.  pag.  J4j. 

Beaucoup  plus  épaifle  que  la  précédente , cette 
efpèce  ed  parlé mée , à fa  far  e rupéric  ure,  de  gn.s 
tubercules  de  forme  irrégulière  ; elle  s'eti  nd  en 
plaques  de  quatre  à huit  pouces,  médiocrement 
firuees  , rnnlérs  à leurs  bords , de  couleur  blan- 
che. EJIe  creit  dans  les  folfes  des  mines. 

IJ.  Bolet  moilî.  Bolttus  mucldus.  Perf. 

Bolttus  ( po'ia  mucid.ij  lotitent , diletete,  can- 
dide, mollis  , ma'gint  byljino  , paris  tonetftii.  Perf. 
Oiriciv.  Myeol.  1.  pag.  87 , iü  Synopf.  Fung. 
pag.  J46. 


17.  Bolet  lurant.  Bolttus  nitidus.  Perf. 

Bolttus  ( pntia  nitida)  , incemeto  fiuvtfttai , ni- 
fldus  . morgint  glebro  , fubhbeto.  Perf.  Oblerv. 
Mycol.  2.  p.rg.  ij.  ub.4.  fig.  1 , 8c  Synopf.  Fung. 
pi*-  Î47- 

Il  ed  long , étroit , d’une  conliftance  mince  , co- 
riace, d’un  lauiie  incarnar , luilanr,  g'abre , divifé 
en  lobes  à fes  bords.  11  croit  fur  l.s  troncs  de» 
arbres  8c  fur  les  branches  fèches. 

iS.  Bolet  tape.  Bolttus  rodule.  Perf. 

Bolttu!  ( poria  tsAaH)  , pelliftinli-albus , fub- 
tomtntofus  , foris  eculis  , insquother  prominuiis  , 

ajptr.  Perf.  Obi.  Mycol.  2.  pag.  J4a  Synopf; 
Fung.  pag.  J47. 
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Si  cou!eur  eft  d’un  blinc-pâle.  H efl  médiocre-  ‘ 
■ment  totoenteux,  d'une  conlilhnce  ftclie,  héiiffë 
de  ports  aigus,  raillans , inégaux  , imitant  une 
Tipe.  ün  le  trouve  fur  les  branches  fôches. 

19.  Bolet  mollurque.  Balttat  moUufcut  Perf. 

BoUtus  tate  efafuj , a/èiduf  , palUftrns  , unuis  , 
matiis  , mar^int  ayjftno , uihicanu  ; paris  u,iuiaus  , 
insquatious , ftila.tris.  Pcrfoon,  Spnopf.  Fung. 

p->e;-*7- 

P?  Paria  ( epiphvlla)  , lenaiÿîma  , alia  , mtm- 
traaacia  , margine  Lia  jicriü  ,•  paris  iaaqualiius  , 
acutis.  Petf.  Ooferv.  Mycol.  2.  pag.  ip. 

Il  s'étend  fur  le  bois  des  pins  defftchés  en  pli- 
q>ies  larges,  minces  , molles  au  toucher,  longues 
de  deux  à quatre  pouces  , blanchâtres , Bc  fembla- 
bles  à un  b;  ITus  vers  fes  bords.  Ses  pores  font 
gré!  S,  illégaux,  légèrement  lacinies.  La  plante  t 
paroir  être  une  finr.ple  variété  de  cclle-ci  ; elle  eh 
beaucoup  plus  mince , membianeufe , dépourvue 
de  pores  â fa  citconférence  , très -fugace.  Elle 
croit  fur  les  feuilles  tombées,  tamaifees  en  qs. 

10.  Bolet  byffoïJe.  Baissas  byfrtas.  Petf. 

BolslmJ  txplanatas  , mtmiranaceas  , nivtas,  ma'- 
gini  fimhriatû  j pofis  jahratundis  ^ obufs.  Pcrfoon  , 
Synoj.f.  Fung.  pag.  J4S.  — Schrad.  Spic.  pag.  172. 
tab.  fig.  I. 

Il  fe  rapproche  beaucoup  du  tolstas  fimiriaius; 
il  fe  prefente  fous  la  forme  d'une  mcnibtane  ttès- 
^mince,  d'un  blanc  de  neige,  frangée  â fes  bords. . 
Ses  porcs  font  arrondis  , obtus  , peu  contigus.  11 
croit  fur  les  troncs  putiéhés. 

21.  Bolet  grêle.  BoUius  fuitilis.  Perf 

Boistas  exphnatas , membranaceus  1 niveus  , pofis 
stnaiffiiais  , horiqanialibus , aUiquis.  Perf.  Synopf. 
Fung.  pag.  548.  — Schtad.  Spicil.  17J.  tab.  5. 
fig.  2. 

Il  eft  lilTe  , fragile , glabre  . ptefque  luifant , 
membraneux,  d'un  blanc  de  neige,  garni  de  pores 
très-lins,  un  peu  obliques  ou  horizontaux.  H croît 
par  plaques  fur  l'écocce  des  arbres  puttéhes. 

22.  Bolet  réticulé.  BoUtus  reiicuiaius.  Perf. 

BoUtas  (poria  reticulita),  itituijjimus , by0uas, 
fugax , albtius.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  (48. 

Maellaga  reiiculata.  Hoffm.  Flot.  germ.  Crypt. 
tab.  1 2. 

Il  relTemble  prefqu'à  un  bylTus  ; il  ell  très- 
mince,  fugace,  d’ui'.e  grande  blancheur,  ptefque 
réticulé.  Ses  pores  ont  ptefque  la  forme  d'une  cu- 
pule , lilTcs  , un  peu  pulvétulens.  Il  croît  fur  les 
tioncs  putiéhés. 
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2Î.  Bolet  â potes  obliques.  BoUtus  oiUquus. 
Peif. 

BoUtus  durijjimus  , fpaditrut , tululis  kariqonta- 
hbas , /uperfiats  fparsim  prominuits.  Perl.  Synopf.  . 
Fung.  pag.  J4S.  — Athurius, 

Sa  confiftance  cil  très-dure  , Ifgneufe  , d'im 
jaune-pailUt , tout  entier  compofé  de  pores  ou 
de  tubes  obliques.  Il  n’a  qu'une  ligne  S.'  demie 
d'épailfcur.  Il  croît  en  Suède. 

?.  III.  Boletus.  Perf.  Taies  adht'trs  mtr'tux , 

qa*on  ne  psue  fipartr  de  la  ehair  du  ehapesu. 

* Chapeau  /ejjite, 

24.  Bolet  fulfuré.  BoUtus  fulfureus.  Bull. 

BoUtus  mollis  , gtaier , fuprd  favo  auratus , ruhef- 
sens  , fuitùs  fulfuieus  , luiis  v/x  eonjpicuis  ; palvtre 
j'eminali  eopiojo , albo.  Bull.  Clianip.  pag.  547. 
tab.  ^29. 

BoUtus  (citrinus),  imiricaïus , dimidians.ear- 
nofas  , glaber , citrinus.  ? Pcrfoon,  Synopf.  Fung. 
pag.  JH- 

BoUtus  eaudieinus.  Schoeff.  Fung.  tab.  iji  8e 
IJ2. 

Ce  bolet  efl  glabre,  fcffile,  attaché  par  le  côté, 
d'un  jaune-doré . tirant  un  peu  fur  le  rouge  en  def- 
fus , d'un  jaune  de  foufre  en  delTous  ; il  prend  , 
dans  fa  vieilIclTe  , une  teinte  chamois.  Sa  confif- 
tlnce  ell  molle  , charnue  i fa  cbaii  jaune , rouge 
fut  les  botds  quand  elle  ell  froilTée  j lès  tubes  très- 
courts  , â peine  fenfibles  ; fa  poulTière  féminale 
blanche  Sc  abondante.  11  croit  dans  les  fentes  des 
vieux  chênes. 

I 

2j.  Bolet  fafrané.  BoUtus  croceus.  Petf. 

BoUtus  piUo  dimidiato , erajjd  , tarnofo  fuierofo  , 
fuiiomenlojo  , diÿormi , lutsf.ente  i paris  eroceis  , 
fuinudis.  Perf.  Ubfeiv.  Mytol.  1.  pag.  87 , 8c 
I Synopf.  Fung.  pag.  j;  j. 

Il  fe  rencontre  fur  les  bois  de  chê  ie  defferbéss 
I il  s’ir.finue  d'abord  dans  les  fi-ntis,  s'étale  evfuite 
en  dehors,  8r  devient  horizontal.  .Son  chapeau  eft 
épais , charnu  , fubémMX  , médiocremznr  tooien- 
teux  . jaunâtse  , de  forme  irrégulière  , large  de 
quatre  â cinq  pouces  j fes  potes  d’un  jaune  de 
fat  tau. 

26.  Bolet  éclatant.  BoUtus  rutilons,  Petf. 

BoUtus  fuiimbrictttas  , dimidiatus  , piUo  earnefs  , 
molli  , glabra  , einr.amomeo.rufo q paris  squaltius  , 
ferrugineis  , nitsdis.  Perf.  Icon.  S:  Oelctipt.  Fung. 
pag.  18.  tab.  C.  8g.  4 , Sr  Synopf.  Fung.  pag.  J2J. 

Son  chapeau  efl  glabre , mou , charnu  , d’un 
roux-vif,  titani  Ciu  le  jaune- canellc , étalé  i*fa 
Pppp  a 
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bafe , obtuf  i Tes  bords , frigne , ifnbrii|aë  i les 
pores  égaux , couleur  de  rouille.  11  croit  Tur  le 
tronc  des  chênes. 

17.  Bolst  niptique.  BoUtui  JUptUut.  Perf. 

Bo/etus  crfpilofus,  dimidiatut,  pilto  carno/o^fiti- 
rtpando  ^ glaàro  , atèidaj  margint  ruft/ctrutt  potu 
aliidit.  Perf.  Synopf.  Fuiig.  pag.  fij. 

Il  croit  par  groupes  fur  les  troncs  renverfés.  Son 
chapeau  , renflé  à fa  bafe  , eft  long  de  quatre  pou- 
ces,  épais  d'environ  un  pouce,  glabre  , charnu , 
blanchâtre , un  peu  (inué  & roufleâtre  i Tes  bords, 
d'une  faveur  Diptique  , rebutante  , d'uoe  odeur 
défagréable.  Les  pores  font  blancs. 

28.  Bolbt  bleuâtre.  Bolitu  ctfiui.  Perf. 

BoUtiij  fukparvus  , mollis , piUo  camofo  , glabro  , 
ftriato-nigofo , albido-isfoj  ports  alhis,  Perf.  Synopf. 
Fung.  pag.  jl6.  — Schrad.  Spicil.  Flor.  germ. 
pag.  167. 

Bolstta  aiiidus.  Sovetb.  Engl.  Fung.  tab.  aaé. 

On  le  trouve  fréquemment  dans  les  bois,  fur  le 
tronc  des  pins , où  il  croit  folitaire.  Il  eft  petit , 
ayant  à peine  un  pouce  de  long.  Sa  conliftance  eft 
molle , charnue  j fa  couleur  d’un  blanc-bleuâtre  , 
d'un  bleu -vif  dès  qu'on  le  touche  ; fa  futface  ri- 
dée , ftriée  i fes  pores  blaocs  & petits. 

19.  Bolet  mou.  Bolstus  mollis. 

Bolttus  dimidiasus  , cefphofus  , pilto  molli , rts- 
gofo , camofo  , iiuarnato-pallido  ,*  ports  fubfcxtto^  , 
aHidioriiits.  Perf.  Obferv.  Mycol.  I.  pag.  il , 6c 
Synopf.  Fung.  pag.  $16. 

n croît  par  groupes  fur  le  tronc  des  pins.  Son 
chapeau  eft  mou,  charnu,  ridé,  prefque  toujours 
humide,  d'une  couleur  pâle-incamate  i il  durcit 
en  vieillilTant.  Ses  pores  font  blancs,  légèrement 
flcxueux. 

}o.  Bolet  hifpide.  Bolttus  kifpidus.  Bull. 

Bolttus  acaulisf  fcrrugincus  , pilto  crajfo  , -villofty 
frigefo , fubtùs  pallido.  Bull.  Champ,  pag. 
tab.  210  & tab.  49^.  — Perfoon  , Synopf  Fung. 
pag.  yaô. 

Bolttus  ( vïlofus),  acautis,  tonvtxts , villefus , 
fuftus,  poris  angulatis , fiavtfcintiius . Hudf.  Angl. 
pag.  616. 

a,  Idtm,  luttas.  Bull.  var.  1.  tab.  49). 

g.  Idem,  ruitr.  Bull.  var.  2.  tab.  210. 

Il  eft  mon  , très.humide  , mais  d'une  conliftance 
coriace . charnue,  allez  épais,  héiillé,  â fa  face 
fupétieure , de  poils  rudes , long  de  trois  â quatre 
pouces,  large  d'environ  fix  pouces,  garni  en  def- 
Ibus  de  tubes  alongés , anguleux , ciliés  à leur 


ouverture.  Dans  la  variété  a , fa  couleur  eft  d'un 
jaune-orangé,  puis  d'un  rouge  de  brique  en  def- 
fus , jaune  en  dclfous.  La  variété  é eft  d'abord 
d'un  rouge  de  fang,  puis  fauve  en  delTous.  Cet 
deux  variétés  noircilfent  en  vieilliflar.ti  elles  croif- 
fent  fur  le  tronc  des  chênes,  des  pommiers , des 
noyers. 

jt.  Bolet  brun.  Bolttus  fufeus,  Perf. 

Bolttus  pili  O camofo  , fuierofo  , fuitomintofo  , 
fufco  feu  badio  , ftbrefiaojo  ,*  poris  otbido-pallidis. 
Perf.  Oifpof.  Fung.  pag.  2j  , & Synopf.  Fung. 
pag  J27. 

Bolttus  ( reftnofus  ) , pilto  convexo , rugofo  , rtfi~ 
nofo;  poris  teretibus  , obtufis  , albidis.  Schrad.  Spic. 
pag.  171. 

Bolttus  fubrubiginofus,  Schrad.  1.  c.  pag.  ié8  1 

Bolttus  ( velutinus  ) , fupra  vitlofus  , fbfcus , ftb- 
tùt  grifeus  , poris  minuti^mis , carne  ftlventt.  V ahi, 
in  Flor.  dan.  tab.  1158.? 

Son  chapeau  eft  charnu,  fubéreux,  légèrement 
tomenteux  , brun  ou  jaunâtre,  prefque  réfineux, 
furtout  dans  fa  jeunelTe , alfez  grand , large  d'en- 
viron trois  pouces  { les  pores  petits  , d'un  blanc- 
pâle.  Il  croît  fur  les  troncs  des  hêtres  & des 
pins. 

12.  Bout  hétéroclite.  Bolttus  hettncUtus. 
Bolcon. 

Bolttus  fejjtlis  , lobato-multiformis  ,/upemi  vil- 
lofus  , aurantiacus  , tubis  brevibus , multiformibus. 
Bolton,  Fung.  pag.  6c  tab.  164.  — Perf.  Synopr. 
Fung.  pag.  128. 

Ce  bolet,  qui  croit  fur  la  terre , eft  muni  d'une 
racine  dure  6c  coriace,  blanche  en  dedans,  divi- 
fée  en  plufieurs  lobes.  Son  chapeau  eft  feflile, 
imbriqué , large  de  deux  pouces  6c  demi , velu  en 
deffus,  d'un  jaune-orangé,  garni  de  pores  courts, 
de  forme  variée.  Il  croit  en  Angleterre. 

gj.  Bolet  â trois  côtés.  Bolttus  triqutttr.  Perf. 

Bolttus  imbricatus  , pilto  firigofo-tomentofo  , fer- 
rugineo,  triquetro  ,■  poris  grifeo-femgiaeis  , fubuiti- 
dis.  Perf.  Obferv.  MycoL  I , pag.  86 , 8c  Synopf. 
Fung.  pag.  Ji8. 

Son  chapeau  eft  remarquable  par  fa  forme  pref- 
que triangulaire  , rétréci  en  pédicule  â fa  bafe  , 
charnu,  fiibéteux  , convexe,  plane  en  deflbus, 
médiocrement  zôné  , couvert  de  poils  roides  j fa 
couleur  ferrugineufe,  plus  claire  en  delTous<  le* 
pores  grifâcres,  un  peu  luifans.  Il  croît  fur  le  tronc 
des  chênes. 

34.  Bolet  mince.  Bolttus  euticularis.  Bull. 

Bolttus  mgre-rufefctns  , fubcamofus  , fcaiir  , 
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Mivi , mtrfint  fauM , tulit  piUo  contthribtu. 
Bull.  Champ,  pag.  nb.  461. 

Bo/ciiu  ( aineus  ) ,gr€geius , fniimirUatiu  , piUo 
iniquati  , fubtomtntojo , firrugiiuo  y porii  ctrvinis  « 
niiiiüt , dtmùm  tiiinanomiit.  PerC  Synopf.  Fung. 
pag.  Ji6. } 

BoUlttS  radiatiu.  Soveib.  Fung.  lab.  I<>6.  i 

Ce  bolet  ell  Teflile , mais  un  peu  rétréci  à Ta 
bafe,  coriace , arrondi , iinueux  a Tes  bords , mé- 
diocrement charnu  i il  eB,  dans  fa  jeuneffe,  d'un 
jaune  tirant  Tur  le  roux,  puis  enfumé  & noirâtre. 
Sa  furfac^  d'abord  douce  au  toucher,  fe  divife, 
en  vieilliflant , en  zones  rudes  t Tes  tubes  de  U 
même  couleur  que  le  chapeau.  II  croît  fur  le  tronc 
des  arbres  morts. 

) f . Bolet  du  charme.  Bo/tius  carpintus.  Sov. 

Boittus  ctJpUofus  J piUo  gliibro  ^fiavtfcentt  f mar- 
ginato ,Jutttu  cintreo.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  yxj. 
— Soverb.  Fung.  tab.  iji. 

PlUus  (carnofus),  tubtrcuiofus , répandus  , u/tra 
untiam  Ijiui , fuigiiiofus , /u(ç/c(na.?Lighcf.  Color. 
S.  Q.  Icon. 

Il  croît  en  Angleterre , par  groupes , fur  le  tronc 
des  chênes.  Son  chapeau  eft  ftlTiIe,  glabre,  jaunâ- 
tre . renâé  â fes  bords , de  couleur  cendrée  en 
dellous. 

36.  Bolet  brdlë.  Boletut  adujius.  Perf. 

Boittus  dimidiatus  J imbricatus , fuhtenuis  , pileo 
fubearnofo  , rugojo  , pallido  y margine  JhiÜo  , nigref~ 
tente  J ports  minutit,  equalibus  , einertis,  Perf.  Obf. 
Mycol.  1.  pag.  3.  — Willden.  Beiol.  pag.  638.  — 
Batfch.  E!em.  Fung.  fig.  2.1?. 

fil  Boittus  ( crifpus  ) , miner , pileo  imbritato  , 
fuligineo-tinereo  , rugofo p margine  undulato  ^ crifpo  , 
nigreftentt  ; poris  majuftulis  , inequaltbus  , argenteo- 
einettis,  Perf.  Obfery.  Mycol.  a.  pag.  3 8c  9. 

On  le  diflingue  aifémem  à fa  couleur  pâle , â fa 
face  fupérieure  , noirârre  vers  les  bords  , cendrée 
en  delfous.  Son  chapeau  ell  felTile,  légèrement  to- 
menteux , attaché  pat  le  côté , mince  , médiocre- 
ment charnu  , ridé , rude  â fes  bords  ; les  pores 
égaux  , fort  petits.  I.a  plante  g parott  être  une 
efpèce  diftinae  ; elle  eB  plus  petite  { le  chapeau 
cendré , entumé,  ondulé  ou  crépu  â fes  bords  ( les 
pores  plus  glands  , inégaux  , d'un  cendré-clair  , 
ptefqir argenté..  Tous  deux  ctoilTenc  fur  le  tronc 
des  arbres,  dans  le  prinrems  8c  en  automne. 

37.  Bolet  enfumé.  Boltius'fumofus.  Perf. 

Boittus  imbritatus  , tamofus  , fordidi  fuligineo- 
palUdsis  , pilto  glabre  , undulato  , baji  eraffiujcuto  j 

. périt  tottfileribut.  Perf  Synopf.  Fung.  pag.  330. 
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n croît  en  automne  , fur  les  vieux  fautes , pat 
groupes  fefliles , larges  â peine  de  trois  â quatre 
pouces  , compofés  de  lobes  ou  de  chapeaux  con- 
Snens , glabres,  ondulés,  plus  épais  â leur  bafe  , 
d'un  biflre  prefque  luifant,  ainli  que  les  tubes  : il 
s'en  exhale  une  odeur  forte , point  défagréable. 

38.  Bolet  du  faulc.  Boittus  fulicinus.  Bull. 

Boittus  fubmollis  , fifilis  , glaber  , fubjlnuofus  , 
elbidus  , [onis  defiitutut , tubis  athid's  , ùemitm  rujts» 
Bull.  Champ,  pag.  340.  tab.  443.  fig.  1. 

Boletut  faaveolens , vat.  g-  Perf.  Synopf.  Fung. 
pag.  J 30. 

g.  Boittus  (fuaveolens) . oderatut  , cru  fus , fuh- 
fuberofus , pileo  fubtomtniofo  , albo  ; poris  majufcuu 
lis  yfufttjieniibus  , nonmllis  Juperfieit  innquali  , pio- 
minulis , atutis  , var.  «.  Perfoon  . Synopf.  Fung. 
pag.  330. 

Boittus  fuaveolens.  Linn.  — EnQin.  DilTett.  do 
Bol.  fuaveol.  cum  icon. 

Agaritut  odoratus.  Lam.  Diâ.  n°.  7. 

Boittus  fuberofus.  Boit.  Fung.  pag.  8c  tab.  i6z. 

Ce  bolet , ordinairement  folinire  fur  les  vieux 
troncs  des  fautes,  fe  f.iit  remarquer  par  fon  odeur 
alTez  agréable  ; il  eft  médiocrement  rétréci  â fa 
bafe,  mou  , corhace,  mince,  glabre,  arrondi, 
trés-lilTe,  un  peu  Iinueux  â lés  bords,  blanchâtre, 
dépourvu  de  zones.  Set  tubes  font  courts,  d'abord 
blancs  , puis  roulTeâtret.  La  plante  g , qui  parait 
prefqu'une  efpèce  dillinéle,  ell  d'une  confiilance 
plus  épailTe , prefque  fubéreufe  ; le  chapeau  blanc, 
légèrement  tomenteux  ; les  potes  plus  grands  , 
rouOeâtres  i quelques-uns  inégaux  , un  peu  fail- 
lans,  aigus.  Ces  deux  plantes  ne  doivent  pas  être 
confondues  avec  le  bolet  odorant  mentionné  plus 
bas. 

39.  Bolet  imbriqué.  Boittus  imbritatus.  Bull. 

Boittus  toriateo  •fragilis  , lutte -fahus  , ftfBis  , 
imbritatus  , taras  fubalbeftente ,-  tubis  fubfulvo-ferru^ 
gintis , brevibut.  Bull.  Champ,  pag.  349.  tab.  }66. 

Boittus  amaritans.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  331. 

Cette  efpèce  croit  fur  les  arbres  morts  ou  lan- 
guiflans  , par  groupes  compofés  de  chapeaux  plus 
ou  moins  nombreux,  imbriqués, conflueus,  aahé- 
rens  1rs  uns  aux  autres , larges , mittees , un  peu 
firme ux  , coriaces,  fragil-.s,  d'un  jaune-fauve, 
plus  clair  Sr  prefque  blanchâtre  vers  les  bords  ; les 
tubes  courts , roulfeâcrcsou  couleur  de  rouilles  la 
chair  blanche,  ayant  l'odeur  8c  l'amertume  de  b 
gentiane. 

40.  Bolet  du  mélèze.  Boletus  laricis.  Bull. 

Boittus  coriacto-mollis , ftflis , dimidiatus  , gla- 
ber , tome  nhté,  eroffmi;  tubis  brevifntis  , vise 
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fc-fficvh.  Buü.Chjmp.  pap.  jf;.  — Jacq.Mîfcell. 
ub.  19. 10. 11.  — iMichc.'.  tab.  61.  fig.  i. 

Bjlciut  furgjm.  P^If.  Synopf.  pag.  553. 

lio.’eius  cgiciaeLs.  Vill.  Daiiph.  4.  pag.  10414 

Bolcms  agaricam.  Allioni , t’edsm.  c*.  1748. 

^gaiieat  /aric.'s,  Lam.  DiS.-I.  pag.  JO.  (yoyci 
Agaric,  n».  S.) 

4t.  Bolet  odorant.  Boitus.fiaveoUitt.  Bull. 

Bolrius  coriactO’fuherofti  ^ ex  ni\'eO‘fjhfulvus  , 
gUter  , carr.e  âiaminta  fuligirtea  ; tubis  hngîgimis  , 
/jirufiJ-j.  liull.  Champ,  pag.  J41.  tab.  310.  — 
Lam.  111.  Gen.  tab.  8S4.  6g.  i.  Sui  agarico. 

Dâdalta  f^avtolens.  Petf.  Synopf.  Fung.  p.  jot. 

Il  efl  d'une  conHUancâ  compara  , fubéreufe  j 
glabre  , fertile , blatic  dans  là  jaunefle,  puis  rouf- 
leitre,  fa  chair  d'un  blanc  de  neige,  puis  d'iine 
teinte  biftrée  ic  lônde  ; les  tubes  irréguliers , tiès- 
alongés,de  couleur  toufreâtre  dans  leur  entier  dé- 
veloppement : il  s'en  ethale  une  odeur  d'anis  pe- 
nérraute , trés-agréable.  O.i  le  rencontre  fat  le 
tronc  des  vieux  lardes. 

4t.  Bolet  parfumé.  UoUtat  odoratas,  dacq. 

Bjlctus  dimid-atas  , odoratus  , fuid'formis  , pilto 
TMgoJh  ^ fanaio  fia  fjfciato  , éejî  umt'rina-nigref- 
etnte  , njrgiae  farnicaio  , fuiiùj)u€  cinnamomeo  , 
opa:o.  Perl.  Comm.  pag.  4a  , & îynopf.  pae.  f 5a. 
— Wulf.  in  Jacq.  Colleét.  .4ullr.  J.  pag.  ijo.  — 
Schœff.  Fung.  pag.  106. 

a.  Batetas  ( ceratophora  ),  pulviaatas  , ramnfus  , 
aornUalaïuJ  , fufeaj.  Hoffm.  Comm.  Gott.  vcd.  12. 
pag.  jj.  tab.  6. — Veget.  Cryiog.  in  Hetc.  fubtetr. 
pag.  I.  tib.  I & J. 

Ctraïqphora  ftihrgtpga , pag.  lia.  tab.  I . 

BoliSas  odoratus t var.  ;i,  ctratophorus.  Schrad. 
Spicil.  Flor.  germ.  pag.  170  & 171. 

g.  Bo.'etas  ( polymorphus),  aeaulU , txpanfus  , 
pu/viaaïus , gislerofas  , tomentofas  , fiavefurtti-fuf- 
tus , paris  lactris  , perpendiculatHus.  Hoff.u.  f.  c. 
pag.  5. 

La  forme  de  ce  bolet  varie , principalement  dans 
fa  jeunelfe.  Il  ell  d'abord  pt-fque  tubéreur  , & 
fans  potes  apparens  ( il  devient  enfuies  d'une  con- 
éirtance  dure  Sf  lèche.  I.e  chapeau  efl  tidé,  lôné , 
d'un  biftte  noitâtre  è fa  bafe,  courbé  en  voûte  à 
fes  bords,  d'un  jaune-canelle  foncé  en  deflous , 
long  de  deux  ou  trois  pouces,  large  d'un  pouce  8i 
demi , d'une  odeur  agréable  ; fes  porcs  d'une  cou- 
leur fetrngineufe.  Selon  St  brader,  la  plante  g n'tll 
qu'me  forte  de  mnnrtiuofité  de  la  même  efpèce. 
Son  chapeau  cil  en  bolTc , tomenteux  , d'un  beun- 
gaurrâtte  s fes  potes  peipendiculaires  ic  déchique- 
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t^.  fies  plantes  croilTêni  fur  les  poutres  8é  les 
vieux  bois,  dans  les  folTes  fouterraines. 

43.  Bolet  margioé.  BoUius  marginatas.  Perf. 

BoUtus  fmpUx  aut  fubimhricatus  , piUo  crajfj  , 
dura  , taberca/ojo , rubrfte.ttfrafo  ,*  marginc  jiillant^ 
alàida;  paris  palUdis , aiiuti  ciiriais.  Petf.  Obferv. 
Mycol.  2.  pag.  6 ic  7.  — Schœlf.  Fung.  tab.  1 37. 

Son  chapeau  ell  dur,  pefant,  fouvent  folitaire-, 
épais,  trjberculeux,  d'un  touge  un  peubtun,  d'oil 
découlcrtt , en  ceitain  lems , quelques  gouttes 
d'une  liqueur  acide  üc  blanchâtre  i les  potes  d'a- 
bord blancs,  puis  pâles,  enfin  d'un  jaune  très-clair. 
Il  ciosc  en  automne,  fur  le  tronc  des  poitiecs  Sc 
des  hêtres.  . 

44.  Bolet  du  frêne.  BoUtus  fraxintus.  Bull. 

BoUtus  cortaceo-/ubero/us  , fijgUs  J g/aisr , earrie 
craga  ^ faôruti/o-Jiramineu  ; tuhis  brsvious  ,Jubfirru^ 
gintis.  BuM.  Champ,  pag.  541.  tab.  435.  iig.  1.  — 
Petf.  Synopf.  Fu.ng.  pag.  J3J. 

Il  eft  glabre,  fertile,  coriace,  épais,  fubéreux; 
fa  face  fiipérieute  blanche , puis  launâtte  & mar- 
ron j les  bords  coortamment  blancs  , un  peu  zâ- 
nés  i les  tubes  courts , étroits , d'un  rouge  de  tan 
eu  de  rouille  dans  leur  longueur , blanchâtres  i 
leur  orifice.  Il  croit  fur  le  tsonc  des  vieux  frênes  ; 
il  acquiert , en  vieilliffant , la  dureté  du  bois. 

4J.  Bolet  labyiinthe.  BoUtus  iabyriiuhiformîs- 
Bull.  ^ 

BoUtus  toriaeeo-UgntuSffsabrofo-^onatus,  lattri- 
tio-fufeus , pnulis  la^riiuhiformibus , tiaertis.  Bull. 
Champ,  pag.  537.  tab.  491.  fig.  i. 

DsdaUa  confragofa.  Petf.  Synapf.  Fung.  p.  jot. 

BoUtus  confragofus.  Boit.  Fung.  tab.  r6o.  . 

Cette  efpèce  c(l  remarquable  8c  caradlirifée  par 
les  tubes  gtifâtres,  fort  larges,  formant  des  fimio- 
(ités  très-vatiee$i  elle  eft  dure,  coriace,  prelque 
ligneufei  la  furface  du  chapeau  raboteufe  , ordi- 
rrairement  xônée  , d’un  rouge  de  brique  tiraiit  fur 
le  brun  ; fa  chair  d'une  couleur  tannée  très-foncée. 
Cette  plante  croît  fur  l’alifier. 

46.  Bolet  amadouvicr.  BoUtus  igniarias.  Bull. 

BoJttas  dimidiatus  , oàtufus  , fuberofuS  , nigro~ 
ferrugintus  , trois  aut  via  fulcatus , subis  aagûfik  , 
pilto  concoloriius.  BuM.  Champ,  pag.  361 . tab.  4f4, 
& tab.  82.  {Exclu/, Jynon.  ) 

BoUtus  fomtruarius , var.  g,  oiru/îo.  Perfoon  , 
Synopf.  Fung.  pag.  358,  Bc  Obferv.  Mycol.  2, 
pag.  4. 

Son  chapeau  eft  coriace  , deani-otbiciilaire , 
obtus  i fa  chair  d'une  couleur  tancée , d'abord  de* 
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ta  conlîllance  du  li^ge , puis  aufli  dure  (rae  du  bois  t | 
les  tubes  courts , étroits,  réguliers,  ae  la  même 
couleur  que  la  chair,  il  croît  lut  dilfér.'nteselpèces 
d'arbies;  il  vit  plufieurs  années,  & chaque  année 
il  fe  forme  une  nouvelle  couche  de  tubes.  En  cou- 
pant le  champignon  verticalement,  on  n trouve 
ces  couches  fiiperpofees  , qui  indiquent  l'âge  de 
l'individu;  les  pouircs  des  divetfcs  années  point 
fepateei  par  des  filions , comme  dans  l'efpècc  lui- 
sante. Il  l'ert  au»  payfans  pour  confcrver  St  tranf- 
porter  du  feu.  Ils  le  nomment  ieuU  ou  agaric  dt 
thtnt,  j 

47.  Bolet  faboc  de  cheval.  BoUiut  uiguUtus.  1 
Buil. 

Balttai  ungaUformis , nigra-ftrruginiut , fulcatut , 
primiim  rnoUic  ^ fiaminiaftts  , dein  iigicui  ^ /«Ira 
angujlis , concolonàur.  Bull.  Ciiamp.  pag.  357.  tab. 
4QI , te  tab.  491.  fig.  I. 

Bolctus  fvmtniariui , var.  ungulaiai.  Perf. 
Synopl.  Fung.  pag.  337,  & Obletv.  Mycol.  1. 
P»34- 

lialttus  igniarius.  Soverb,  Fung.  tab.  131. 

lic/etas  hifpocrcfii.  Scluaiilc , Bavar.  0°.  1731- 
34- 

jigaricuj  igniariut.  Lim.  Diff.  I.  n".  4. 

Ce  n'cft  peut  être  qu  'une  variété  de  l'efpèce 
précédente,  remarquable  par  fa  forme,  fcmblable 
â un  fabot  de  cheval.  Sa  chair  eft  d abord  mollafTe 
&:  filandreufe,  puis  ligntufe.  Si  l'on  frotte  la  pre- 
mière écorce,  on  en  trouve  dvITous  une  féconde, 
dure  âr  d'un  noir  luifant.  l-ts  pouffes  de  ch.ique 
année  font  féparées  par  un  fillon  annulaire , pro- 
lond , facile  a diliir.guer  des  zones  brunes , qui  le 
font  quciquetois  diAinguer  à la  furface.  Il  porte 
auili  le  nom  de  hauU  , ti'agaric  de  chine  , agaric  fe- 
melle. On  en  lait  de  l'amadou.  11  croit  fur  le  tronc 
des  arbres. 

48.  B1ILET  faux  amadouvicT.  Betciaj  pftudo- 
igniarîue.  Bull. 

Bolcta-1  fujcoriactus  f ruàro-ferrug'ntue  velfahgri- 
feus  , ^tsrus  f-prà  d-frtuias  , tuota  elangatï^mia.  Bull* 
Champ,  pag.  336.  tab.  438. 

Boltcua fomir.tarmi , var.  y,  dycdeaa.  Perfoon  , 
Obf.  Mycol.  pag,  3 , & Synopf.  Fung  pag.  337.  ? 

Ce  bolet  <fl  très-voifin  des  driix  précédens;  il 
en  diffère  en  ce  qu  il  ne  vit  qu'un  nu  deux  ans , & 
qu'on  n‘y  trouve  janurs  pluheuts  couches  de  tu- 
bes fupetpofés.  Son  chapeau  tft  glabre  , coriace  , 
mais  aqueux  &:  mou,  d'un  rouge-ferrugineux, 
grifâ’rt-  dans  tontes  fts  parties , dépourvu  de  zones 
en  de  {fus.  .“^s  tubes  font  ttès-alonaés,  & fouvent 
teparés  par  des  crevaflVs.  Il  exilfe  fouvent  des 
gouttes  d eau  lin  pide  fur  ks  bords.  U croît  fur  le 
UODC  des  atbtes. 
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49.  Bolet  â mèches.  Boleiui  fomentarite.  Perf. 

Boletut  dimîdiatue  f duras  ^ pileo  fubtriquetre , ob- 
foUti  fafeiata  , cinereo  fuliginto;  porte  primb  albido- 
g/jtuia  I demùm  fubferrugintie.  Perf.  Obf.  Mycol.  1. 
pag.  I , 8c  Synopf.  Fung.  pag.  J;6.  ■ — Sorrerb. 
Fung.  tab.  133.  — Lam.  DiCl.  l.n“.  1.  — Butarra, 
pag.  71.  tab.  37.  fig.  E. 

g.  Bo  ’tiue  ( applanatus  ) , dilatattu , utrinqu't  pta- 
niufculus  f pileo  t lierculofo , rugofs  ^ n-ffente-cine- 
reo  f paris  minatifimis , prirr.b  abdt , dein  pileo  con* 
colaribue.  Perf.  Obf.  Mycol.  1.  pag.  1 , Sc  Synopl^ 
I.  c. 

Bolciua  tiffsenfa.  Batfch.  Fung.  fig.  150.? 

C’eft  encore  une  efoc-ce  ttès-voifine  des  précé- 
dentes , ainfi  que  de  la  fuivaiite.  Son  chapeau  eft 
prefqiie  trigone , d'une  couleur  cendrée,  enfu- 
mae , â rônts  peu  fenftbies.  Ses  pores  font  d'abord 
d'un  blanc  iin  peu  glauque  , purs  légèrement  fer- 
rugineux. Il  croît  lur  le  tronc  des  hêtres  languif- 
fans.  On  s'en  ferc  pour  faire  de  l'amadou  & des 
mèches.  Lorfqo'nn  veut  le  multiplier,  il  faut  fré- 
quemment mouiller  les  troncs  fut  lefquels  il  croît. 

Dans  la  variété  g , le  chapeau  eft  moins  épais  , 
dilaté , prefqne  plane  â fes  deux  faces  , ridé  , tu- 
berculeux , d'iin  roux  tendre  ; feS  pores  très-pe- 
tits , d'abord  blanchâtres,  puis  de  la  couleur  du 
chapeau.  Il  emîc  ordinairenaenr  fnlitaire  fur  le 
tronc  des  hêtres.  Dans  fa  maturité  il  eft  long  de 
fix  à fept  pouces , épais  d'un  demi-pono^ , fou- 
vent  couvert  d'une  poulfière  couleut  obfcure  de 
canelk. 

30.  Bolet  du  pommier.  Baletas  po-naceai.  Perf. 

Botrias  dimldiatas  , parvus , pileo  perpendiculari  ,- 
ma'gine  acuto , cintrte-fufcefiensx  , ftfeiato ,-  porii 
manifefiis , pUnia  ,ferragineia.  Fetf.  Synopf.  Fung. 
pag.  358. 

fi.  Bolelui  (prunafiri)*^//^^  fubrtfupinato^ 

Itvi , truaiat^a  Perf.  1.  C. 

Il  fe  rapproche  du  hoUtat  igntanus  par  Tes  prin- 
cipaux cara^Utes  $ mais  il  efl  braucoup  plus  pttîc , 
bien  moiais  bgtieux  , blanchacrc  i l'cxcéri  *ur.  Son 
chaptai)  perpendiculaire  » zone  , d un  brun- 
cendre  , aminci  à fes  bords  , d’un  pouce  5:  demi 
tant  en  ^paUfeuT  qu’tn  larpeur.  t es  pores  font 
rres  fetifib'es , plantas , ferroginrux.  Dan  la  variété 
fi , le  t h peau  eft  plus  épais  , trë»-liffe  , tronqué  > 
un  peu  incliné.  O i trouve  ces  b<)ic(s  fur  les  pom- 
miers & autres  arbies  des  vergers. 

yt.  Bolet  fubéreux.  BoUius  fuhrofuj.  Bull, 

Beietus  prim6  fuhaquofus , dt>n  contactas  , glaf>er^ 
rufefuns  , forma  j , fuptrne  ragofus  ve/  ço- 

nù(us , laùf  , UcunU  inttrjciiit,  Bull»  Chaui^'*» 
pag.  534.  tab.  484, 
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•.  Iiitm,f«lvui.  Bull.  v»r.  i.  fig,  K,  B. 

g,  hiim,  ruiilttl.  Bull.  v>r.  1.  fig.  C.  D.  E.  0. 

y.  Idem , albus.  Bull.  var.  J.  fig.  F. 

Ce  bolet  eft  peu  épait , de  forme  variable,  mé- 
diocrement rétréci  i fa  bafe , d'abord  aqueux  & 
mou  .puis  coriace , glabre , de  même  coule  ur  i Tes 
deux  faces,  d'un  fauve-rouillê  dans  la  variété  a , 
d'un  roux-fauve  dans  la  variété  ; , ou  blanchâtre 
dans  la  variété  y.  Sa  face  fupérieure  eft  Quelque- 
fois ridée  ou  zànée  , munie  en  deffous  de  tubes 
h-réguliers , élargis , fouvent  féparés  par  des  cte- 
valfes.  Il  croit  fut  le  tronc  des  arbies. 

fl*  Bolet  imberbe.  BoUtus  imberhU*  Bull. 

BoUius  eoriüceus  , fubrotmdui  , fiavo  - albidui , 
roeatlrn  futcatui  , tubis ^nuajîs  * fiavo-palîefeeniituj. 
Bull.  Champ,  pag.  ; jp.  tab.  44;.  fig.  1, 

11  eft  coriace  , arrondi , glabre  , fertile  , fort 
mince,  d'une  couleur  blanche  ou  jaunâtre  en  def- 
fus,  marqué  de  filions , difpofés  par  zones;  il  de- 
vient verdâtre  dans  fa  vieiilelTe , parce  qu'il  ell 
attaqué  par  une  petite  efpêce  d'algue  encore  mal 
connue.  Ses  tubes  font  ttès-couns , finueux , irré- 
guliers , d'abord  blancs,  puis  d'un  jaune  pâle. 

Cette  plante  croit  fur  le  tronc  des  arbres  morts. 

ff.  Bolxt  en  coquille.  Bolecus  cciich.itut.PetC. 

Bo/etut  parvalus  , fpadiceus , duras , pileo  baj!  fubr 
, c0nchiformijfubtenui,fafciis  imbiicutis  irunj- 
vertïm  ^-Uto.  Perf.  Obfetv.  Mycol.  1.  pag.  14 , Si 
Synopi.  Fung.  pag.  ffü. 

Cette  efpêce  eft  fort  petite , ayant  â peine  un 
pouce  fit  demi  de  long  fur  deux  ou  trois  lignes 
d’épaifTeur  ; fon  chapeau  étalé  â fa  bafe,  dur , con- 
cave , prefqu'en  forme  de  coquille  en  delTous , 
marqué  de  zfines  imbriquées  en  forme  rie  ftries  , 
d'un  jaune  très-pâle  , un  peu  plus  foncé  -an  delTus. 
Il  croît  fur  le  tronc  des  faules  & des  hêtres. 

54-  Bolet  velouté.  BoUtus  veluùnus.  Perf. 

Boletut  fuberefus  , fimplex  , pileo  convexe  , tenul , 
hirfuio , alboi  porit  minui'n , fordide  albit.  Perf. 
Difpof.  Meth.  Fung.  pag.  70,  6c  Synopf.  Fung. 
pag.  }J9- 

Sa  confiftance  eft  fubéreufe  ; fon  chapeau  velu, 
mince,  convexe,  blanchâtre,  large  d'un  pouce  6c 
demi , ferme  , â zones  peu  tiurquées  ; les  pores 
fort  petits , d'un  blanc-file.  Il  croit  aux  lieux  mon- 
cueux,  fur  les  troncs  defféchés. 

ff.  Bolït  jaunâtre.  Boletut  lutefeent.  Perf. 

Boletut  fubeefpitofut  , fuberofut , pileo  deprcjfo , 
tenui , wmentojo  , pallido  ; fsfciis  hirfutit , Imtfcen- 
tibus.  Perf.  Synopf  Fung.  p.ig.  yjç).  — Annal,  bot. 
Falc.  1.  pag.  19.  — Schoelf.  fung.  tab.  136.» 
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TI  fts  rapproche  boaucotip  du  précédent  1 mili  II 
eft  plus  large,  mince,  aplati  à fes  deux  faces,  d'un 
jaune-pâle , tomenteux  | fa  face  fupérieuro  mar- 
quée de  bandes  jaunâtres , velues;  les  pores  d'un 
blaoc-fale.  Il  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

f6.  Bolet  ochracé.  BoUtus  oehruceus.  Perf. 

Boletut  imbricoiui , fuberofut , piteo  fubtomtn- 
tofo . toto  othraceo-fulvo  ^ baji  tuberculofo  ; ports  al~ 
bicantibus.  Perf  Synopf.  Fung.  pag.  359. 

Il  diftére  du  boletut  verficolor  par  fon  épaifTeur 
plus  confidérable , par  fa  couleur  d'un  jaune  d'o- 
chre  ; il  eft  large  d'un  pouce  & demi , fubéreux , 
prefque  charnu , imbriqué  ; fon  chapeau  légère- 
ment lomenteux,  tuberculeux  â fa  bafe;  les  pores 
blanchâtres.  Il  croit  fut  les  rameaux  deftéchés  du 
tremble. 

{7.  Bolet  bigarré.  Boletut  verjîco.'or.  Linn. 

Boletut  cefpitofjs^  coriaceut^  pileo  tenui  ^ ronato  , 
multicolore  , cnrulto;  porit  albit.  Perfoon , Synopf. 
Fung.  pag.  540. 

jigtricut  verficolor.  Lam.  Diét.  I.  n*.  6. 

f8.  Bolet  à peau  poreufe.  Boletut  pelloporut. 
Bull. 

Boletut  fubreniformis , coriaceut , fcfii'is  , fubto- 
meniofui  , fuprd  grifeo-tinereus  , infrii  fubniger,  iubit 
brevijfimis . porifarmibut.  Bull.  Champ,  pag.  yûj. 
tab.  jci.  fig.  L. 

Ce  bolet  eft  mince,  coriace,  arrondi  ou  en 
forme  de  rein  . glabre  ou  médiocrement  tomen- 
teux , d'un  gris-cendté  ou  roufTcâtre  en  delTus, 
d'un  brun-grifâire  ou  prefque  noir  en  deftbus.  Ses 
tubes  font  fi  courts , qu'ils  fembleni  feulement  des 
pores  pratiqués  dans  la  pellicule  inférieure.  11  croît 
fur  les  troncs  8r  les  branches  mortes. 

J9.  Bolet  uni.  BoUtus  unicolor.  Bull. 

Boletut  imbrientus  ^fuberofut , ^onatut  t fuprtt  fu* 
ligineo  - eirureus  , pileo  dtmidiato  , hirfuto  , fubtàt 
einereo.  Bull.  Champ,  pag.  363.  tab.  408 , 6t  tab. 
30:.  fig.  3.  — Lam.  111.  Ccn.  tab  884.  fig.  i.  Sui 
agarico. 

Sifiotrema  einereum.  Petf.  Synopf  Fung.  p.  331. 

Il  parnît  que  ce  bolet  a d'abord  été  confondu 
avec  le  boletut  verficolor.  Il  eft , comme  lui , mince, 
coriace,  leflile;  il  en  diffère  par  la  couleur  grife 
de  toutes  fes  parties  , même  â l'intérieur.  Sa  face 
fupéricute  eft  munie  de  zones  légèrement  conca- 
ves , tomenieufes  ; le  deffous  garni  de  tubes  irré- 
guliers , finueux  , alongés  . fouvent  prolongés 
comme  les  pointes  des  Ayénufli.  On  le  rencontre  par 
groupes  fur  les  vieilles  Touches. 

6c.  Bolet  écarlate.  BoUtus  coedneus.  Bull. 

BoUtup 


/ 
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Bolttus  grtgttilu , unicotor , ciitnaSarinm , fitto 
crajfiufcalù  , ruguhfo ^ ohfoUit  ^onûto  ^ fubtomtniofo. 
Bull.  Champ,  pag.  J64.  tab.  yoi.  fig.  l. 

Bolctus  cînnabarinui,  Peif  Spoopf.  Fung.  p.  54^. 

— Jacq.  Flot,  auftr.  4.  tab.  JC4. 

Ce  bolet,  rematquable  pat  fa  couleur  écarlate , 
quelquefois  mêlé  en  ilefliit  d'une  teinte  jjiine  , ei) 
glabte,  felfile , d'une  confillance  coriace  ,épailTe , 
(ubéieufe  Sa  chair  e(l  toulTcâtce;  Tes  tubes  itrégu 
liets,  ités-apparens,  finueux  à leur  orifice.il  croit 
fur  les  branches  abattues  du  mërifier. 

61.  Bolit  fanguin.  BoUtut  fanguiiuns.  Linn. 

Boittut  miniatus  , coTtprtÿus  ^fuhrtniformis  ^ gla~ 
itr , poris  mltiuijpmis.  Perf.  Synopl.  Fiing.  p.  541. 

— Svaitz . Obietv.  bot.  pag.  4CS.  ub.  1 1.  fig.  4. 

A.  B. 

Agaricts  ruhtr.  Laiti.  Diû.  I.  pag.  JO. 

Il  diffère  du  précédent  en  ce  qu'i!  eft  beaucoup 

lus  mince,  comorimé,  glabre,  rénifotme,  muni 

e potes  ttes  petits,  peu  fenfi  les,  d'un  rouge  de 
bng  à fes  deux  faces.  ( Voyei  Ag.^ric,  n**.  j ) 

éx.  Bolet  du  fapin.  BoUtus  abUiimu.  Dickf. 

Bohtus  congt^ui  y imbricatut , pUto  bafi  f-fu/ôf 
ünui , tomentolo , cînerny-albido  ; poris  acuiit  ^ fujfco 
purpurtis.  Petf.  Synopf.  Fung.  pag.  J41.—  Dickf. 
Crypt.  btit.  tab.  9.  fig.  9. 

Bobcius  purpurjfitns.  Petf.  ObftrT.  Mycol.  i. 
P»g-  H- 

Il  croit  par  groupes  fur  les  troncs  morts  des  pins 
& des  fapins  Son  chapeau  efi  mince  , étalé  d fa 
bafe , ridé , tomemeui , blan<  hàire , garni  en  def- 
fous  de  pores  aigus , anguleux , de  couleur  purpii- 
rinei  quelques-uns  comme  dentés  ou  déchiquetés. 

• * Chapeau  pédUulè  1 pédicule  latéral  ou  exeen- 
Irijue. 

6}.  Bout  chicoié.  BoUtus  frondofus.  Perf. 

BoUtus  ramof^tmus  , piUis  numerofs , dimidiu- 
tis  jgrifeo-fuligiaeis.Vtxf.Syrtopl.  Fung.  pag.  jao, 
8e  Comment,  pag.  49  8e  jo.  — Schoefl.  Fung.  tab. 
117.  aaj.  — Flot.  dan.  tab.  9JI. 

Bolctus  insyboeeus.  Baugm.  Lipf.  pag.  d)l. 

Ce  bolet  a prefqn'un  pied  de  large.  Son  pédi- 
cule , épais , poreux,  d'un  blanc  de  neige , réunit 
un  grand  nombre  de  chapeaux , affez  femblables  à 
des  feuilles  de  chicorée  , comprirrrés , ridés , tu- 
berculeux , de  couleur  grife  , enfumée.  On  le  foup- 
çonne  bon  d manger.  Il  croît  au  pied  des  chéoes. 

64.  Bolet  feuille  d'acanthe.  Bolctus  acunthoi- 
dcs.  Bull. 

Botasûqua.  SttppUmeut,  Tuntt  1. 
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BoUtus  maximuSt  ccjpiiofus , mollis  C'  fragilis  , 
latcritio-rubiginofus  , pipite  bafi  cytindrko  , fuprà 
lateficate  pilto  finuato  , unduluto  , fupra  tonato  , 
fubtùt  rcticulato.  Bull.  Champ,  pag.  }J7-  486. 

Bulttut  giganteut.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  jzr.? 

Il  forme,  fur  les  vieilles  fouches,  des  touffes  quel- 
quefois très-étendues , Se  parvient  fouvent  d une 
grandeur  extraordinaire  j il  eft  d'une  confillance 
fragile  8e  mollalTe , d'un  rouge  de  brique  tirant  fur 
la  couleur  de  rouille.  Son  pédicule,  cylindrique  i 
fa  bafe,  s'évafe  d'un  côté  en  un  demi  .chapeau 
finué  , ondulé , irrégulier , zôné  en  delTus , réticulé 
en  dclfous , aminci  vers  les  bords.  Les  tubes  font 
courts,  6e  (é  ptolongeot  jufque  fur  le  pédicule. 

6f.  Bolet  du  noyer.  B«/rriu  juglaadis,  Bull. 

BoUtus  magnus  f pUeo  eamofo  f fuberojo  f ochra- 
cto  ; difeo  fjuamifque  unbrtois  , nigufeentibus  ; ports 
magots , fit xu<’ fis  ; fiipite  crejfo  , luiera/i.  Buillard  . 
Champ,  pag.  $44.  tab.  198e  114. — Schoeff.  Fung. 
tab.  101  8e  101. 

BoUtus  platyporus.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  jit. 

Bolctus fyuamofus,  HuiC,  Boit.  Fung.  tab.  77. — 
Flor.  dan.  1096. 

BoUtus  cc/lulnfus.  Lightf.  Scot.  pag.  loji. 

Son  pédicule  eft  épais,  très-court,  ordinaire- 
ment latéral , fouvent  crevalTé  près  de  fa  bafe , 
noirâtre  ou  roulTr  dire  ; fnn  chapeau  convexe , d'un 
jaune-roux  ou  fauve-bilfré,  fouvent  écailleux  nu 
crevafTé  ( fa  chair  blanche  j fes  tubes  courts,  lar- 
ges, blancs  ou  de  la  couUur  du  chape.au.  Il  varie 
dans  fa  forme , fes  diinenfiuns  8e  fa  couleur  ( il 
croit  fur  différens  arbres , particuliérement  fur  la 
noyer. 

66.  Bolet  d crêtes.  BoUtus  crifiatus.  Perf. 

BoUtus  ccfpitofus  , pi  tco  carnofo , d fibrmi  ^ fubin^ 
voluto  , virefeente  ; poris  niveis  , deiti  ockroleucis  p 
fiiçite  luterali,  aiveo.  Petf.  Synopf.  Fung.  p.  Jll  , 
8e  Comment,  pag.  Iij. — Schtxff.  Fung.  tab.  jié 
8e  517. 

p.  BoUtus  fieriformis.  SchotC  Fung.  tab.  1 1 

Cette  efpèce  eft  rate  8e  belle  i elle  croît  par 
groupes  fur  tes  hénes  , dans  les  lieux  ombrait. 
Son  chapeau  eft  charnu,  très-irtéfulier,  roulé  avec 
celui  qui  l'avoifine , légèrement  tomemeux , large 
de  trois  pouces , verdâtre  ; les  pores  d'un  blanc  de 
neige,  puis  d'un  jaune-uâle , enfin  déchiquetés  te 
verdâiresi  le  pédicule  latéral,  d'un  beau  blanc. 

6y.  Bolet  oblique.  BoUtus  obliijuatus.  Bull. 

BoUtus  pileo  coriaceo  , cofiaaeo  , attido , coiuen- 
trier  fitUato  ^ ports  minutis  , albis  ; fiipite  latcrali  ^ 
ailido  ,/ufio.  Bail.  Champ,  pag.  pjp.  tab.  78c  4J9. 

Qqqq 
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Bolttui  luddat.  Perf.  Synopf.  Fimg.  pig.  ftl. 

— Curtis,  Umd.  tab.  214.  — Soveib.  tab.  l)4. 

— Schrad.  Spicil.  pag.  i6j  & l66. 

Jgaritui pfeado-ioUtus.  Jacq.  Flor.  aoflr.  tab.  41 . 

ÀgarUia  aittiu.  Bitfch.  Fung.  ).  tab.  41.  6g. 

tzf. 

Ee.'ctua  vtrnicefut.  Bergef,  Phytogr.  tab.  99. 

Il  eR  d'une  confiflance  (%cbe  , coriace  , tubd- 
reufc.  Sa  fuiface  ell  luiCante  Se  comme  vernif- 
réei  Ton  pddicule  cylindrique,  lifTe,  brunâtre,  un 
peu  boflcië , fouveot  6mple  , quelquefois  un  peu 
rameux  à fa  bafe  , tantôt  très-court , quelquefciis 
long  de  trois  â quatre  pnucel  s le  chapeau  hori- 
zontal , arrondi , épais , un  peu  6nueux  , blanc  ou 
jaunâtre  , puis  rougeâtre  ou  marron , pourvu , en 
deflus  & â Tes  bords  , de  zones  parallèles  ; Im  tu- 
bes blancs,  puis  couleur  de  rouille.  On  le  trouve 
fur  les  vieilles  fouches.  ' 

éS.  Bolet  fabot.  BoUtat  ealceotai.  Bull. 

Bolttas  coriattus , püto  dimidiato  , unai , fahla- 
teriiio  , tl^ina  , aut  bftvittr  pedicellato  j tubis 

érevj'éi».  Bull.  Champ,  pag.  tab.  44J.  6g.  a, 
& tab.  }6o  &:  46. 

BaUtat  badUua.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  yi). 

BoUtat  pt'tauit.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  lyi. 
6g.  129. 

BaUtus  dans.  Ttmm.  Flor.  megap.  pag.  171 . 

Son  pédicule  eR  latéral  ou  excentrique , long 
d'un  â trois  pouces  , quelquefois  prefque  nul  ; il 
iuiitient  u 1 chapeau  coriace  , mince , plane  ou  con- 
cave , ondulé  ou  6nueux,d'un  jaune  de  paille 
ou  d’un  brun  marron  , fouvent  tacheté  de  points 
ou  de  lignes  brunes , garni  de  tubes  courts.  Il  croit 
fur  les  arbres  morts. 

69.  Bolet  variable.  Boletat  varias.  Perf. 

Baillas  fuifaiumriut  ^ pitio  tenace  , ochraceo  t di- 
midsaia  aat  intégrai  fiipile  fabUterali , elangato,  ad 
dtmieiam  deartam  nigra.  Perf.  Obferv.  Mycol.  1. 
pag  85 , & Synopl.  Fung.  pag.  y 24. 

BuUtas  lateralis.  Boit.  Fung.  tab.  8). 

Son  chapeau  efl  dur , large  d'environ  deux  pou- 
ce*. jaunâtre  â Tes  deux  faces  , prerqu'entier  ou  â 
demi  tronqué . foiitenu  par  un  pédicule  latéral  nu 
cxcemtique  , noirâtre  en  dehors  jufque  vers  fon 
milieu.  Il  ctoit  fur  le  tronc  des  hêtres  & des  pins. 

70.  Bolet  btanc.  Boletat  atbas.  Perf. 

Baillas  fabparvas  , albas,  pèJso  tamafa  , moUiaf- 
saJa  , caaveao}  fipite  btevi,  taserali.  Perf.  Synopf. 
Furrg.  pag.  y 14. 

. Ce  bolet  cB  petit , de  couleur  blaoche  i foo 
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chapeau  charnu , un  peu  mou , convexe , épais  de 
trois  ou  quatre  lignes  , fouteau  par  un  pédicule 
Latéral  , long  d un  demi-pouce  & plus  , épais  de 
trois  ou  quatre  lignes { Tes  pores  convexes,  égaux, 
il  croît  dans  1rs  lieux  humides,  fur  les  branches  lie 
les  rameaux  en  décompoStion. 

♦ ♦ * Chapeau  fauttttu  par  an  pidicale  central. 

71.  Bout  de  Carinthie.  Bolctus  carintkiacas. 
Jacq. 


7a.  Bolet  truffe  de  terre.  BuUtas  taberafler, 
Jacq. 

Haletas  magnas  , pileo  fubhifandibaliformi  , nr* 
panda , fijvefienie  / ports  decumntibas  , Jfipiie  palUJà 
ceaie.  Jacq.  Collrâ.  AuRr.  Suppl,  tab.  8 8(  9. 

Taberajler  fia  fungarius  lapis  , Vulgà  pietra  fun- 
gifera  appellatar.  Bat.  Fung.  Arm.  pag.  y9  8c  6t. 
tab.  24.  A.  — Boccon.  Muf.  tab.  yoo. 

« La  matrice , dit  Jacquin  , de  ce  célèbre  cham- 
pignon, apporté  â Vienne  par  Jacquin  Hls,  eR  un 
humus  compaâe , adhérent , deux  fois  gros  comme 
la  tète  i lilie  , pénétrée  en  fon  entier  d'uns  ma- 
tière blanchâtre,  fongiforme,  pefante,  mais  fans 
méhnge  d'aucune  pierre.  Placée , pendant  l’hiver, 
dans  une  ferre  tempérée,  elle  produiRt , â l'aide 
de  quelques  arro&mens , ptuReurs  bolets  de  l'ef- 
pèce  de  celui  dont  il  efi  ici  queRion.  Il  eR  fort  « 
grand  , pédiculé  . jaunâtre , piefqu’en  entonnoir  t 
fon  pédicule  d'un  jaune  plus  pâ'e  ; Tes  pores  décui- 
tens.  11  croit  naturellement  en  Italie.  » 

7}.  Bolet  canelle.  Boletat  eiaaamomeas,  Jacq, 

Boletas  cianamomeus , fiagiiis , pi'eo  casuavo . 
villoja  , in  centro  infuntübaliformi  falvo  ; poris  aa- 
Rv/erii.  Jacq.  Collet,  t.  pag.  ti6.  ub.  a.  — Perf. 
Synopf.  Fung.  pag.  yiy. 

Sa  couleur  eR  d'un  jaune-caneUe  ; fa  conRRance 
fragile  Se  non  coriace  , en  quoi  il  diffère  princi- 
pitemem  du  boletas  pertarùs  Lino,  j fon  cn.rpeau 
concave  , velu,  d'un  jaune  plus  foncé  8c  infundi- 
bulifotme  dans  fon  centre,  muni  en  deffous  de 
pores  en  anneau.  U croît  dans  l'Aunicbe. 


Boletas  fiipiiatus,  nlveus , pile!  palvlaali,  cuticuli 
leaerrimâ  f aquos'c  jubfafiente  , inqae  fquamalas  difi 
cedeate  i poris  txiguis , difbrmibas,  oilongo-fua- 
jUxuafis.  Jacq.  Colleô.  Aullr.  1.  pag.  J42  8c  44. 

Son  pédicule  eR  légèrement  bulbeux  â fa  bafe , 
nblong,  cylindrique,  un  peu  épais,  plein  , blan- 
• châtre,  quelquefois  réticulé  i fon  foinmei;  li  cha- 
peau d'un  blanc  de  neige  , inégal , lobé  , finué  , 
prenant , en  vieitliffanr  , la  forme  d’un  entonnoir 
recouvert d'unepeauttèvRoe,  d'un  jaune-vit,  qui 
fe  déchire  enluite  en  petites  écailles  j les  pores 
tiès-blancs,  petits,  irréguliers.  I!  croit  dans  l’Au- 
triche i il  eR  admis  partout  comme;  cumellible. 
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74.  Boiet  blinc  & noir.  Bohtut  UucomtUt. 
Perl. 

Boltcus  p!Uo  camofo  , JUpittqut  nig'efctntibuâ  / 
porit  {ditJtiiii.  Pcrf  Synopf.  Fung.  pig.  fij. 

Son  pédicule  e(l  noirâtre  , central , long  d'un 

fiouce  ér  demi} Ton  thapeiu  prefqu:  plane,  charnn, 
arge  d'environ  trois  pouces , de  '3  couleur  du  pé- 
dicule ; r<5  pores  blancs , tous  égaux , d'une  gran- 
deur médiocre.  Il  ell  rare.  On  le  trouve  en  Alle- 
magtre. 

7f.  Bolet  blanchâtre.  Boteau  alhidut.  Perf. 

Bo/tius  grrgariut , aliidm , pitto  gfabro , cantofo , 
fragUi  ; ports  minntts  , dtmùm  citrinss  ; jUpttt  bre- 
■viufculo , inojua/i.  Petf.  Obf.  Mycol.  I . pag.  84  , 
& Synopf.  Fung.  pag.  51  y. 

BoUttts  ovinus.  SeboefT.  Fung.  tab.  ni. 

Boletiu  conflriHjs.  Boit.  Fung. 

II  croît  par  groupes  dans  les  bois  de  pins , fur 
les  hauteurs.  Son  chapeau  eH  large  d'environ  trrds 
pouces  , convexe  , un  peu  finueux , prefque  hc- 
mirphérique,  glabre,  blanchâtre,  roide,  fragile, 
charnu  ; le  pédiciletrèi-coutti  les  pores  fort  pe- 
tits, d'abord  blaiichitres , puis  d'un  ^ise-ckton. 

7S.  Bolet  poreux.  Botitus potyporvi.  Bull. 

Bohtus  faicoriacto~tttollis  , fiipitt  ttntrjli  ; piltc 
fjifu/'giiito-ciiurefititU  , cupaJari ,-  carr.t  nivtâ,  U- 
suijptid.  Bull.  Champ,  pag.  ]}i.  tab. 

Behws  fuUgintus.  Perf  Synopf  Fung.  pag.  fi6. 

Ce  bolet  croît  fur  la  terre.  Son  pédicule  ell  long 
d'environ  deux  pouces  , d'un  jaune  d'argile  , on 
peu  rougeâtre  1 fa  hafe  i il  foiic'ent  un  chapeau 
mince , cori.ice.un  peu  mou,  blanc,  orbttuiaire , 
concave  , en  forme  de  coupe  i bords  renverfés, 
d'abord  blanc , puis  un  peu  cendré  en  dedbus , cri- 
blé de  pores  étroits  , dillans,  peu  profonds. 

77.  Bolet  en  entonnoir.  Balttat  iafundiiulifbr- 
mis.  Perf, 

BoUtus  piltB  tamofo , iafundihtiifarmi , tx  aUido- 
fiOginiifo  i ports  eUtidis  ; ftipUt  dtorsitn  incraffato  , 
xigrtfciate.  Perf  Difp.  Fung.  pag.  70,  8e  Syoopf. 
Fung.  pag.  fi6. 

g.  fio/rrua  (merutopus),  pilro  umiUicato  , <U~ 
prejo , temti , obfcuri  fuliginto  ; ports  palltfuitiihus  ; 
Jlipitt  :tnui,  loto  nigro.  Perf.  Oifpof  Fung.  1.  c. 

Son  pédicule  eft  noirâtre , long  d'un  pouce  8e 
demi , épais  de  trois  â quatre  lignes  ; il  foutient  un 
chapeau  charnu  , infuiâdibuliforme  , d'un  blanc- 
enfumé , large  de  deux  ou  trois  pouces , épais  de 
deux  , garni  en  delfous  de  pores  blanchâtres.  Il 
croît  dans  les  forêts,  fur  les  hêtres.  La  variété  ji 
eft  beaucoup  plus  petite  i foo  chapeau snbiculaire , 
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ombiliqué , comprimé  } fan  pédicule  grêle,  tout- 
à-fait  noir. 

78.  Bolet  d'hiver.  Botnas  tramaHs.  Perf, 

Bo/ttas  pilto  cOKVtxo , fahambilicato , fabumtrina , 
luttfextue  f margint  ciltato  p ports  oblongis  ^ candie 
dis.  Perf  Synopf  Fung.  pag.  y 17,  tic  Üifp.  Fung. 
pag.  17. 

Bo/tias  laOtas.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  lot. 
Mb.  10  8c  41. 

«.  Bols! as  (yemm)  , r^ifctxu-pallidai , difeo 
glabro , margiat  fubvillofo.  Ptrf.  I.  C. 

g.  Boltias  ( rafciculatus  ) , pilto  fafco  , fjfciex- 
taàm  ptlofo  ; ports  JlattJttatibus  ,■  ^ipiu  Uvi 
ttfetmt.  &hrad.  Spicil.  pag.  1 y4< 

Ce  bolet , d'apiès  M.  Perfoon , fa  rencontre  fur 
Il  s troncs  pourris  vers  la  fin  de  l'automne , od 
alors  il  fe  préfente  avec  une  couleur  foncée  , pref- 
que noirâtre  , muni  de  pores  courts,  prefque  li- 
néaires. Dans  le  primerns  , od  il  exiOe  encore  , fa 
couleur  eft  prfque  jaune;  il  cil  glabre,  râle  en 
delTous,  tellement  que  la  variété  « pourmit  être 
regardée  au  pretr.ier  afpeét  comme  une  efpéce  par- 
ticulière. Le  chapeau  efi  convexe,  prefqu'omoili- 
qué , large  d'environ  un  pouce  8c  , cilié  i Tes 
bords  ) les  pores  blancs  8c  oblonp , jaunâtres  dus 
la  variété  g , qui  de  plus  tft  par femée  de  poils  réu- 
nis par  paquets. 

79.  Bolet  vivace.  Balttas  ptttatùt.  Lina. 

BoUtut  coriauus , lexax  , tinnamomeai  , püto 
ttttui , Tonato,  vilatmo,  as  flurimùm  toonato,  Petf 
Synopf  Fung.  pag.  yi8. 

Àgaricus  toriatcaj.  Lam.  Diâ.  1.  pag.  yi.  (foy. 
Agaric,  n°.  11.) 

80.  Bolet  frangé.  Bo/ettu  fmbriatas.  Bull. 

BoUtus  grfgariut  vtl  foditarius  , ambrsnuJ  , Jlipitt 
ty/indricû  , fubuttui  ; pilto  ftricto  vtl  glabro  , po- 
nato  f tnar^iat  fbstbriato  , infundibuliformi  ,*  tuptj 
brtvibus , trrtgtUaribaj.  Bull.  Champ,  pag.  jya. 
tab.  iy4. 

BoUtus  fabtoxttntofis.  Boit.  Fung.  s.  tab.  87. 

D'après  M.  Perfivon , cette  efpèce  n'cft  qu'une 
variété  de  la  précédente  ; mais  elle  ett  unuelle  , 
tandis  que  l'autre  ell  vivace.  Elle  croîi  fut  la  terre  , 
ordinairement  folkaire  , quelr^fois  par  tou9-s, 
dont  les  pédicules , en  Ce  greffant , forment  une 
fouch:  rameufe.  Il  arrive  aufli  que  plufieuts  indivi- 
dus font  foudés  eafemUe  pat  le  chapeau.  Son  pé^ 
dicule  ell  glabre,  cylindrique  , allez  grêle , long 
d'environ  deux  pouces  ; il  foutient  un  chapeau 
coriace , mince,  glabre  ou  Ibyeux , zdtaé de  frangé 
fur  fes  bords , cteufé  en  entonnoir , de  couleur  tan. 
née , garni  en  deffous  de  pores  courts , itréguben. 

Qqqq  a. 
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8i,  Bolet  i bourrcisa.  BoUtut  arcuUriiu, 
Pctf. 

Bolttas  ptUo  fjvijcenti  , margtne  defïcxo  ^ kîf- 
fiduloi  porii  magrtit,  ihomhis,  albit;  fi‘)  if  /“fiif- 
tinit.  Perf.  SynopC.  Funi;.  pag.  fiS.  — BatTih. 
Elem.  Fung.  pag.  97.  — Michel,  Nov.  G^n.  PUüt. 

pag.  iJO. 

Bo.’etuj  rxjjfcraïua.  Schrad.  Spicil.  pag.  ijj. 
tab.  70.  fig.  f. 

Son  pédicule  eft  hrùnStre,  cylindnque , long 
d’im  pouce  Si  demi } il  foucicni  un  chapeau  jau- 
nâtre, fubéreux  , large  d’un  demi-pouce  , rabattu 
8c  un  peu  hérilTé  i fes  bords.  Les  pores  font  grands, 
blanchâtres,  rhomboiJ.iux.  Il  croit  fur  le  tronc 
det  arbres,  en  Iralie  8c  en  Allemagne. 

8l.  Bolet  en  écu.  Bulctus  aummularîus.  Bull. 

Botiius  roius  glaber y parvus , piUo  duro  t ion- 
vtxo,  phno , tx  albido-palUfrtiui  ; fiipiii  fubextin- 
trico  , dtortùm  nipro.  Bi'll.  Champ,  pag.  J55.  tab. 
114.  — Perf.  Synopf.  Fiing.  pag.  JI9.  — Ditkf. 
'Plant.  Ciyptog.  r.  pag.  18. 

Ce  bolet  eft  d’une  confiflance  dure,  coriacer 
fon  pédicule  gtéle  , long  d'un  pouce  , jamais  par- 
faitement central , noir  â fa  bafe  ; jaunâtre  i fa 
partie  fupérieure  | le  chapeau  mince  . com  ’timé  , 
arrondi , un  peu  creufé  en  fonne  de  coupe , de 
couleur  jaunâtre  ou  blanchâtre  1 les  tubes  fort 
courts  8c  jaunâtres.  Il  crott  fur  les  branches  deffe- 
chëes,  couchées  par  terre. 

8).  Bolet  à tête  mince.  Boletm  /epioctphj/us. 
Jacq. 

Belttui  pi  'ta  piano  , unai , fuprk  cirvlno  , fuktùs 
albo  ; Jfipitc  exctnirico  , btevi , pallido,  Jicq.  Auflr. 
I.  pag.  141.  tab.  IL.  — Perfoon,  Synopf.  Fung. 
pag.  y 19. 

Il  a de  très-grands  rapports  avec  l’cfpèce  précé- 
dente. Son  pédicule  eil  court , pâle  ou  un  peu 
brun  , prcfque  jamais  pailaiiemcnt  centrait  il  fou- 
lient  un  chapeau  mince,  plane  , un  peu  finueux  , 
d'un  jaune-pâle  en  dclfus  , blanc  en  deObus.  Il 
croit  fur  les  branches  pourries. 

84.  Bolet  ombellé.  BoUtut  ambtllaïut.  SchoeEF. 

, BoUtut  ramojlÿimut,  pilto  inftadibuliformi , fuit- 
ginto-pallido  ,Juiiùi  aibo.Schaff.  Fung.  tab.  111. 
— Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  y 19. 

BoUtut  ramofut.  Vahl,  in  Flot.  dan.  tab.  1197..’ 

Fungut  ctfpitofut  , ramofut , ambillatuJ  , major ^ 
palltdi  luicua.  Barrel.  Icon.  1x69. 

D’une  fouche  courte , épailTe,  s’élève  un  grand 
nombre  de  pédicules  poreux,  charnus,  au  nom- 
bre de  trente  environ  , qui  foutleunent  autant  de 


chapeaint  larges  d’environ  un  ponce  8c  plus  , en 
f >rm:  d’entonnoir  , pâtes  ou  bilirés  en  delTus  , 
blancs  en  dtlTous,  ptefque  ramalTes  en  ombelles. 
Ce  bolet  croit  en  Alleiiugne , dans  les  forêts 
montueufes. 

* BoUtut  ( polycephalus  ) , ramcjiftmat , piUis 
numerojlt , convtxit  , fufcfctntibut.  Perf.  Synopf. 
Fung.  pag.  jao. 

BoUtut  ramaf'fimut.  Jacq.  Flor.  auflr.  a.  tab. 
17a.  — Mutr.  Syrt.  veget.  97S.  — Schoeff.  Fung. 
tab.  af>y  8c  Lt6. 

Ttès-voiline  de  la  précéd.nte  , dont  elle  n’eft 
peut-être  qu’une  vatièté  , cette  plante  en  différé 
par  fes  chapeaux  plusramafles,  moins  grands,  con- 
vexes , prefqu’otnbiVquès,  de  couieur  btunc.  t e* 
pores  font  bbn.s.  Ce  bolet  croit  dans  les  contrées 
méridionales  de  l’Allemagne. 

BOLETUS.  {yoyti  Bolet.) 

BOLHIDA  ou  BOLHI.NDA  : heibe  patafite  de 
Ceilan,  qui  croit  fur  les  vieux  arbres  8c  les  bois 
pourris.  C’ell  le  tradtfeamia  crifiato  , que  Linné 
nommoil  auparavant  commtlina  tnflata  , & que 
Bu.-mann  , Flor.  Ind.  1 8 , tab.  7 , fig.  4 , a figurée 
fous  ce  dernier  nom. 

BOLIMB.\.  ( yoyrj  Balimba.) 

BOLONTAS.  A Java  on  nomme  ainfi  , fuivant 
Burmann  , le  baccharis  indica  Linn. 

BOLTONE.  Botior.ia.  Ce  genre  a été  établi  fur 
une  efpèce  de  matricaire  qu’on  a reconnue  s’écar- 
ter de  fes  congénères  par  des  caraéiéres  p.rrtica- 
liers,  8c  qui  confilleor  en  un  calict  convtxt , imbrb. 
tfué  i Ut  demi  fieurons  de  la  circonférence  nombreux  i 
Ut  jemencet  fu^-montiet  de  plujieurt  petitet  dents  fêta., 
céet , dont  deux  plut  gra-.det , en  forme  eT arete  ; U 
réceptacle  hémijpkitique , alvéolé. 

Ce  genre  fe  compofe,  jufqu’àpréfcnt , des  deux 
efpèccs  fuivantes  : 

I.  Boltone  aflétoide.  BoUonia  afieroidet.  Lhér. 

Boltotia  foliit  integeriimit.  Lhérit.  Sert.  Ar.gl. 
17.  — Ait.  Hort.  Keer.  5.  pag.  197. 

Boltonia  foribut  longé  pedunculatis  f feminibut 
ovatibui  ^ glabrit  t fubmuticit.  Mich.  Flor.  boteal. 
Amer.  a.  pag.  iji. 

Matricaria  afteroidet.  Lam.  Diâ.  }.  pag.  719. 

Cette  efpèce  a été  décrite  parmi  les  matiicai* 
tes , n°.  6.  Ses  fleurs  font  longuement  pédoncu- 
lées;  fes  femences  glabres,  ovales,  point  mem- 
braoeufes , i peine  dentées. 

a.  Eoltonï  à feuilles  glauques.  Soffem'u  g/ujJr- 
falia.  Lhétit.  , 
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BoUonh  filUs  ir,ft'iorihu$  ferratis.  Lh^rlt.  SfitC. 
Angl.  i7-  — A^t.  Hort.  Ki».  }•  pag.  I97- 

Botwnia  ( glaftifolia  ) ,foriius  inviter  prJuntu- 
Utiss  ftminiittt  oheord^tit  , tonff  ictti  aialii , paie- 
rittiip  arjtis  papp  I tùiaiui  ipfo'utn  tongitudtne.  Mich* 
Flor.  borcji.  Amtr.  t.  pag. 

Celle  el’pècî  a le  port  de  la  pr^cddente , & lui 
relVatnble  beaucoup  par  la  di.'polition  des  fcuilles 
R-  la  couleur  de»  dents  ; mai»  (es  liges  font  moins 
ra  iuli  es , ptcfque  liinpL-s  , munies  feulement  de 
ejuel<iues  rameaux  à leur  partie  fupéiieurei  Us 
IciiiiUs  infetieiirts  dentées  en  feie  i les  p.'Uon- 
cults  des  fleurs  beaucoup  p'us  courts  t les  femen- 
tes  en  coeur,  un  peu  pulxfcentes,  légèrement 
ailée»  & membraneufes  i leurs  botds  ; les  deux 
arêtes  de  la  longueur  des  femences. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  feptenttio- 
nale.  t ( f'./.) 

BOMAREA.  Genre  de  plantes  de  la  famille 
des  nateifles , établi  par  M.  Mirbel  fur  trois  efpè- 
cfs  d'alfi'oemeria , dont  la  tige  elf  grimpante  j les 
diviliuns  extérieures  de  la  corolle  (du  calice) 
droites,  de  même  que  les  étamines  i la  capfule 
arrondie  & aplatie  de  haut  en  bas  : td  eft  le  ca* 
raâère  de  V alfiroemeria  falfUa  — ovata  — multi* 
fora.  Les  autres  efpèces  ont  les  divifions  exté- 
rirutes  de  la  corolle  renvetfées,  les  étair.iiics 
courbées  en  arc,  fi  la  capfule  alo:  g‘e.  Ces  ca- 
raâires  convieiinent  mieux  à une  fonS-Jivifion 
qu’à  rctabiilTement  d'un  genre. 

BOMBAX.  (Kayci  FROMAGER.) 

BOMBEENEN  ; nom  donné  par  les  Hollandais 
au  trateva  rciigiofj  fur  la  cote  de  Malabar.  Oeft  le 
même  arbre  que  les  Malabarcs  nomment  r.ü'vu/u , 
& les  Brames  ranaitlou. 

‘ BOMBU.  (F'uj.fî  Bobo.) 

BOMI  : efpèce  de  liferon  de  l'ile  de  Ceilan,  à 
feuilles  trilobées  & velues,  fuivant  Hermann. 

BOMPORROETANG.  A Java  on  nomme  ainfi, 
au  rapport  de  Burmann  {Fhr.  Ind.y , deux  plan- 
tes , dont  l'une  ell  fon  corchotus  javanicut , St 
l'autre  fon  melochia  ereüa.  Elles  n'ont  été  men- 
tionnées ni  par  Linné  ni  par  Lamatck 

BON  : nom  égyptien  de  la  graine  du  café  ( cof- 
fta  araiUa  Linn.  ) , fuivant  Ptofper  Alpin.  La 
boilTon  qu'on  en  prépare , ell  nommée  eaoua. 

BONA  : arbre  alfex  élevé  des  Philippines,  fé- 
lon M.  de  Juflieu  i il  croît  fur  les  montagnes.  Ses 
tigfs  font  coudées  , eompofées  de  deux  grandes 
folioles  longues  & charnues,  portées  fur  un  pé- 
tiole ailé. 
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BONAMIE  de  Madagafcar.  BottniU  madegof- 
Pet.-Th.  Véget.  d'Afiiq.  Fafc.  i.pag.  17. 

tab.  y. 

Bonamia  fiiliis  undulath  ,fparf}  ,fab\iUcJIi  { pa- 
niculà  ttrminali.  (N.) 

Genre  établi  par  M.du  Petii-Thouars,  i fleurs 
complétés , régulières,  munopéralées,  qui  fe  rap- 
proche des  borraginees  a quelque  rellemblanca 
avec  les  cordia  ,■  il  ne  comptend  jufiiu'alors  qu'un 
feul  arbufle  exotique  à l'Euiope,  à fcuilles  alter- 
nes , à fleurs  piiiicul:es. 

Le  caiaflère  elfentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir: 

Un  ca/ice  d cinq  divifonj  q une  coroUe  campanu- 
lie  , a cinq  laies  ,*  cinq  écaminei  infirees  vers  le  milieu 
au  luie  ; le  fty.'e  tiifide  ; une  capfule  à deux  loges, 
remplies  chacune  de  deux  Jemiaces  ariUcts, 

C’ell  un  atbufte  d’un  port  élégant , qui  s'élèva 
à la  hauteur  de  cinq  à lix  pieds  fur  une  tige  droite, 
rameufe.  Les  rameaux  font  fo-bles,  cylindriques, 
velus  dans  leur  jeunelfe , garnis  de  feuilles  mé- 
diocrement pétiolécs,  alternes,  éparfes,  fermes, 
ovales  , acuii'inees , ondulées  à Lut  contour , un 
peu  veines  dans  leur  ÿcuneire,  glabres  dans  leur 
entier  développement.  Les  fleurs  (ont  terminales, 
réunies  en  une  panicule  courte  Sc  ferrée , de  cou- 
leur blanchej  le  calice  velu,  à cinq  decouputes 
profondes  ; la  corolle  monopét  ile,  évafée  en  clo- 
che; le  limbe  à cinq  lobes  ovales,  aig  is,  alternes 
avec  les  étamines  ( les  anthères  ati^cliées  par  le 
dos,  s'ouviant  à leur  côté  intérieur;  l’ovaiie  li- 
bre, conique;  le  iiyle  profondément  biflde,plu* 
long  que  la  corolle  ; les  fligmates  en  tête. 

Le  fruit  cnnfifle  en  une  capfule  i deux  loges  , 
contenant  chacune  deux  femences  , dont  une 
avorte  très-fouvent  ; elles  font  ovales,  acumi- 
nées,  attachées  au  iond  de  la  capfule,  recouvertes 
par  un  atille  pulpeux,  coloté  en  rouge-obfcur  ; 
l'embryon  dépourvu  de  pétifpermo  ; la  radicule 
inferieure;  les  cotylédons  foliacés,  pUflesemem- 
ble  8r  repliés  vers  le  bas. 

Cet  arbufle  croit  à l'ile  de  Madagafcar,  dans  les 
environs  de  Foul-Pointe.  T> 

Oifervaiiens.  Ce  genre  eft  confacré  i la  mé- 
moire de  Bonami,  médecin  8c  priifelfeur  de  bo- 
tanique à Nantes  .qui  a publié,  en  17H1,  un  Pro- 
drome de  la  Flore  des  cuvicotis  de  cette  ville  , 8c 
y a indiqué  pliilieurs  plantes  qu’on  ne  connoilToic 
pas  encore  en  Fiance.  « Il  femble  au  premier  coup- 
d'oeil , dit  M.  du  Petii-Thouars , que  ce  genra 
fait  partie  de  la  famille  des  bortaginées  8c  de  11 
divifion  des  fébefliers  (cardia);  mais  fon  ca'.ice 
8c  la  forme  de  fon  embryon  paioifl'eni  beaucoup 
le  rapprocher  des  liferons.  D’un  autre  côté , le 
fébellier , pat  cette  même  flruâure  d'embryon  , 
s'écarte  beaucoup  des  eoumejoriia  8c  autres  bot- 
raginées  à fruits  en  baie. 
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BONAPARTEA.  Ce  genre  de  pliatei,  établi 
pat  Ruiz  & Pavon  dans  leur  Flort  du  Pérou , me 
pati'ic  devoir  être  réuni  au  li/lanafu , donc  il  ne 
d'.ffére  que  par  un  calice  à deux  folioles  au  lieu 
de  trois;  pir  les  pétales  roulés  fur  cux-ntéines  ; 
par  les  clntfons,  qui  ne  s'élèvent  que  jufque  vers 
le  milieu  des  valvcS.  Tillande.  iupfl.) 

BONATF.  i grandes  fleurs.  Donaua  fpeciofa. 
W’illd.Spec.  Plant.  4.  pag.  qj. 

Orchii  fptciofi.  Linn.  Suppl.  401.  — Ssrinr. , 
Aâ.  Holm.  i8co.  pag.  ao6.  — Lum.  Oiél.  4.  pag. 
S9f- n*.  }7- 

Orikit  (fpecit>ra),  luotllo  trlpartîto , laeiuiis 
Jlcxuoft  ^ foltis  ovûtis.  Thunb.  ProT.  4. 

Cette  belle  plante  , mentionnée  déjà  à l'article 
Orchis  , n°.  17,  a été  confidérée  par  Willdenovr 
comme  devant  former  un  genre  paiticulier  , d'a- 
p;ès  la  forme  de  fa  corolle.  Il  lui  donne  pour  ca- 
taâète  eflentiel  : 

i/ut  eurotlt  è ei/14  pitults  ou  dtvifom  profondes  ; 
le  fitule  fui  trieur  ereufi  en  voûte  ; loi  Jîxieme  pétale  , 
pendant , inp'ieur^  muni  à fa  ùafe  d'un  éperon  / le 
fyle  ailé  ; (te  loger  de  (' anthère  fur  let  kords  de  C aile 
Jufylt. 

Ses  racines  font  fafcicnlées  ; fes  tiges  garnies 
de  feuilles  ovales,  amplexicaules  ; les  AiUrs  dif- 
pofées  en  un  long  épi  1 les  pétales  verdâtres  en 
dehors;  l'inférieur  à cinq  lobes  ; les  deux  laté- 
raux blancs  Sc  plus  courts  ; les  trois  intermédiaires 
linéaires , flrxueux  , de  couleur  verte  ; l'éperon 
plus  court  que  l'ovaire  ; le  llyle  élargi  à fes  deux 
cfltés  en  une  aile  blanche  deltoïde,  fur  le  bord 
fupérieur  de  laquelle  eft  placée  la  loge  élaftique 
6f  p^ice'lée  de  l'anthère.  Willdeno»  ajoute  à 
cette  defcription , qu'il  conviendroit  peut  être  de 
rapporter  au  même  genre  Vonkli  fecunda  de  Thun- 
berg  6c  les  ancres  efpèces  du  Cap  de  Bonne- 
EffèrarKe. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  • Efpé- 
tance.  if. 

BONDA  CALO  : nom  brame  du  katt-gojluri , 
Hart,  malak.  1 , pag.  71 , tab.  ;8.  C'eft  i'hwifur 
oielmofchus  Liti":).  \ Poye^  KiiTMie.) 

BONDA-G.ARÇON  : nom  caraïbe  de  la  liane 
à boutons,  félon  Nitholfon. 

EONDUC  Cuilandina,  ( y uyef  Iliullr.  Gener. 
tab.  guilanaina  konduc  , 11".  I.J 

KONG  A.  Ce  mot,  fouvent  chang:  en  ponga  , 
veut  dite  , dans  les  langues  nulaife  b:  madtCiflV  , 
fiur.  Dans  la  fécondé  la-'gie , il  ell  plus  fouvent 
prononcé  voong.  Sous  ces  diffeiens  noms  il  entre 
dans  la  compoliiion  de  p’u&euts  noms  de  plantes 
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de  ces  pays , de  celles  fustout  de  la  famille  des 
orchidées.  {Pet.-Tk.) 

BONGA-MANOOR  : nom  malais  du  fambac 
ou  irogori  {^mogortum  famkac). 

BOSGA-PENJATON  : nom  donné  , dans  file 
de  Java  , â i'ovieda  ir.itit  des  bora»illes.  qui  ell  U 
même  plante  que  le  fipkonanthue  indieu. 

BONGA-TANJONG-LAUT  : nom  malais  du 

mimufope  etengi, 

BON  - HENRI  ; nom  vulgaire  d'une  efpèca 
d'anfetine  (, ckenopodium  konus  henricus  Linn.). 

BON-HOMME  : nom  vulgaire  de  la  molèneou 
bouillon  blanc  {verkafeum  thapfut'), 

BONIANA  : nom  caraïbe  de  l'ananas,  fdon 
Nicholfon. 

BONIFACIA.  (f'cjrp  Bislingua,  év/’p/. ) 

BONKOM  ou  BOCKÈ.ME.  On  nomme  ainfi , 
dans  l'Arabie , une  efpèce  de  murelle  i tige  li- 
gneufe , dont  let  feuilles  font  très-épioeufet.  C'eil 
le  fotanum  armatum  de  Fotskhall. 

BONNE-DAAIE.  C'ell  Vatriptex  honenfii.  {yoy. 
Akroche.) 

BONNET  DE  PP,f.TRE  : nom  vulgaire  donné 
au  fufain  l^evurvjm.s'i , probabletnent  à caufe  de 
la  forme  carrée  de  fan  Iruit.  Le  même  motif  a fait 
donner  ce  nom  a quelques  courges. 

BONNETI  A.  Vah!  & Fvratix.  C'efl  le  même 

fenre  qu' Aubier  avoir  nemmé  makurta.  ( Poye^ 
IahuRI,  Suppl.) 

'BONNET  CARRÉ  : nom  que  porte  dans  les 
Indes , au  rapport  de  Sonnerai , le  kutonit, 

EONPLANDE  à fleurs  axilliires.  Bonplandia 
gemmljlora.  Cavan.  le.  Rar.  6.  pag.  ai.  tab.  f)l. 

• Btmplandia  euule  herkaeto  ; folii»  altemit , /ou- 
ttaiatU  , ferratis  ; ^oriénm  axittarikau  , gtminis, 
Cavan.  Annal.  Hiü.  Nat.  a.  pag.  i)a. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  , à fleurs  com- 
plètes , monopétalees,  itrégu'ièies , de  la  famille 
des  polémoires,  qui  comprend  des  herbes  rxo- 
tiques  à l'Europe  , à feuilles  altenies , péiiolées  ; 
les  fleuis  axillaires,  fouvent  géminées. 

Le  caiaâére  eSoitiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vn  ectiee  tukuli , à tinq  dents  ; uns  corolle  tuku~ 
lée , divifle  par  le  haut  ta  cinq  détoupuree  alttngits  ; 
dtux  ftpériturtt , droitti  & rapprothitt  ,■  mit  infé~ 
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ritmt , rdiaiffttJ  b (ttnlts  j cl’f  i'tmiiui , infl- 
riti  au  luit  ai  la  lerollij  un  main  liin  j un  fiyta 
fimplt  ; irait  jligmatii  j uni  eapfult  triangulai’t , à 
trait  lagit  manafptrmtt , « trait  valvitj  chaqut  vutvt 
portant  y fur  fan  miliiu,  uni  iloifan  appliquai  contrt 
un  rtctptatlt  nuirai, 

Sfi  lige»  font  droites , herbicée» , h>ut«s  d’un 
pied  & plus,  velue»,  cylindriques  ( les  rameaux 
alternes , garni»  de  feuilles  glabre» , alterne» , lan- 
céolées , aigues  à leur  fomniet , rétrécie»  en  pé- 
tiole à leur  bafe , dentées  en  (cie  i les  fleurs  pé- 
dcQculées,  axillaires,  géiniiiéesi  le  calice  veiné, 
i cinq  lient»  courte»  t la  corolle  longue  d’environ 
un  pouce , violette,  un  peu  rougeâtre  ; les  décou- 
ure»  prefque  linéaires , rétrécie»  i leur  bat'e  i U» 
tameriS  rougeàiresÿ  le»  anthères  petites  & jaunes; 
la  capl'ule  glabre,  de  la  grodiur  d'un  grain  de 
poivre,  placée  au  Fond  du  calice. 

Cette  plante  croit  i la  Nouvelle-Efpagne.  On 
|j  cultive  au  Jardin  dea  Plantes  de  Paris.  O 
(K.  V.) 

BONTI , un  de»  noms  indiens  de  la  racine  de 
fquine  . fuivanc  Clufius. 

BONTIA.  ( Daphnot.) 

BONTOU  : arbre  de  l’Irtde,  dont  b racine 
teint  en  jaune,  au  rapport  de  M.  Rochon;  il  croit 
fur  le  botd  de  l’eau.  Ses  t'euillir»  font  épaifTes  & 
oppofées.  On  préfume  que  c'ell  une  efpice  d'am- 
bora. 

BONVARO  ; nom  brame  de  l'arbre  que  les 
Malabares  nomment  cumiulu,  ( yoyi{  tt  mol.) 

BOOM- UP AS.  (yoyix  Vv AS.  Suppl.) 

BOOPIS.  Boopit.  Genre  de  plante»  dicotylédo- 
nes , établi  par  M.  de  Jullreu , i fleurs  compefées , 
toutes  Aiilcideuùs,  très-voifin  de  la  famille  des 
criirrocéphales , qui  a beaitcoup  d’aIBnilé  avec  les 
iciinopt , ic  qui  comprend  des  herbe»  exotiques  à 
l'Europe  , à teuilles alternes,  pinnatifldes, à fleurs 
Ibliiaires  3i  termtnalet. 

Le  cataâère  elTentL'l  de  ce  genre  efl  d'avoir  ; 

Un  calttt  menophylh  .à  huit  ou  ntuf  divifont , 
tonttnanl  dit  f turent  nomhrtux  . à cinq  ditotipurtt; 
cinq  iiaminct  fynglncfct  ; un^igmatc  clargii  t ovaire 
couronné  par  q^rotre  vu  cinq  icaillet  , perffantes  fur 
chaqut  frnunct  j U rénptaclc  garni  d‘ Icaillet  aiguét. 
plut  longuet  que  Ut  femencet  quellet  entourent, 

Oiftrvniiont.  « Les  affinités  de  cette  plante,  dit 
M.  de  Jiilfieu  , font  faciles  à fatfir.  Elle  doit  fe  rap- 

F rocher  des  fauifes  cinatocéphales,  Sr  lunout  oe 
rehinops , qui  a de  même  des  calices  partiels , uni- 
flores,  porte»  fur  un  réceptacle  commun,  féparé» 
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l’un  de  l'autre  par  de»  paillette»,  8:  réuni»  en  une 
tête  cocouiée  d’un  calice  commun.  Sun  rappote 
efl  plus  marqué  avec  le  calyetra  de  Cavanillet , 
ui , prefque  femblable  d X'echinopt , en  diffère  par 
e» calices  partiels , fimple»  Sc  très-écailleux;  par 
leur»  divrflon»  fubnflantes  fur  la  graine.  Ce»  divi- 
firtns , conformée»  en  longue»  épine»  dan»  le  caly~ 
eira.ne  font  que  de  limpL»  écaille» , courte»  dans 
cette  tsnuvellv  plante.  Celle-ci  a le  calice  commun 
monophylle  ; il  cft  de  plulieurt  pièces  dan»  cello 
de  Cavanilles.  Ij  forme  des  calices  partiel»  rend 
donc  ce  genre  facile  à diflinguer.  La  plante  décrits 
dan»  la  Flon  du  Pérou  fou»  le  nom  de  fraHofa  fym- 
pjganthera  appartient  évidemment  i ce  genre.  Son 
nom  de  boopit  iQ  compofé  de  deux  mots  grec» , 
boat  ( boeuf  ) , oph  ( œil  ),  fes  tête»  de  fleur»  re- 
préleiiuni  anex  bien  la  forme  d’un  œil  de  bœuf.  • 

E s P i c E s. 

I.  Boom  i fleun  de  camomille.  Boopit  aniht- 
moidtt.  Juif. 

Boopit  eault  vtx  oSopolUcari  y foliit  lintrtri-piu- 
natifriit.  Juif.  Arrual.  Muf.  Hift.  Sac.  Pacif.  vol.  i. 
pag.  ;6.  lig.  l. 

Il  poulTe  , d’une  même  racine  , plufieurs  tiges 
h-tbicée»,  rameufes  , peu  élevées,  garnies  do 
feuilles  péciolées,  alterne»  , pimtiiifidc»  , à divi- 
fiett»  fine»,  linéaire»,  allez  fenrb'ables  i celles  de 
la  camomille.  Les  fleur»  font  folitaire»  , termina- 
le»; elle»  préfetttent,  par  leur  enfcmble,  un  grand 
nombre  de  flmtons  nombreux  , difporés  en  une 
force  de  cotymbe  hémiïphérique.  Leur  calice  eil 
d'uite  feule  pièce , divife  en  huit  ou  neuf  décou- 
pures aiguë»;  il  renferme  un  grand  nombre  de 
fleuron»  alongé»  . filiforme»  , évafé»  par  le  haut , 
divifésencinq  lobes,  contenant rinq  anthère»  réu- 
nie» en  une  gaine  , iraverfées  pat  un  Ilyte  terminé 
par  un  fligmaie  élargi.  Le»  ovaires  font  couronnés 
par  quatre  ou  cinq  écailles  qui  piroiffent  être 
les  divifion»  d'un  calice  propre.  Chaque  ovaire 
fe  convertit  en  une  femence  furmontee  par  les 
écailles  perfiflances.  Le  réreptacle  efl  couveti  d'é- 
calles  aigues,  qui  environnent  les  femence»  Si  les 
débordent. 

Cette  plante  a été  recueillie  pat  Commeefon  i 
Buenos- Ayrei.  ( Jujf.  ) 

i.  Boopis  à feuilles  de  balfamtne.  Boopit  bal- 
famitajolta.  Juif. 

Boopit  eault  biptdali y fb'.iit  fpaihutato  finuaslt, 

Juif.  I.  c.  p«g.  5JO. 

Scabiofa  fympagaruktra  Ruiz  fit  Pav.  Flor.  pef. 
vol.  I.  pag.  49.  tab.  76.  fig.  A. 

Ceft  une  plante  heibacée  , que  fe»  feuilles  al- 
ternes, fe»  anthère»  léunies  8c  fe»  calices  partiels 
fimple»  éloignent  du  genre  dn  feabieufes,  & û 
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rapprochent  de  ce*ui  dont  il  efl  ici  quellton.  Ses 
racine?  font  fibreufe?  ^ elles  produift-nt  plufifîufs 
tiges  droites,  hautes  île  deux  pieds,  cyHodric|ues, 
“riéci,  Icg^fcment  piltufes,  diviYees  en  ram  *aux 
efiilës,  garnies  de  feuilles  alternes  i les  infuiieures 
p^efque  fafct^ulées,  rpatulévs,  ctinéifirmesi  les 
lupecteures  alternes,  diltantes,  ].incéoleesj  ré- 
trécies en  pétiole  à leur  parti-r  inférieure,  ïaet- 
ftiets  i leur  contour  « velues  & ciliées  à leurs 
bords. 

Ses  fleurs  font  réunies  en  têtes  épa'fles , con- 
vexes, à ï extrémité  de  longs  pédoncules  qui  ter- 
jniiient  les  rameaux.  Leur  calice  commun  cil  d^utie 
feule  pièce,  à plnHeurs  découpures  lancéolées, 
entières  ou  Uciniées , inégales  , étalées.  Chioue 
fleur  a un  ca’ice  propre , membraneux  , à cinq  lo- 
bes arrondis.^  La  coiolle  cft  compoféede  fleurons 
grêles,  verdâtres, xubulés  î leur  limbe  blanc,  di- 
vifé  en  cinq  découpures  droites,  égales^  h s an- 
thères au  nombre  de  cinq,  réunies  en  cylindre. 
L ovaire  perlîfle  dans  le  calice,  futmonté  d'un  flyle 

?|ue  termine  un  fligmate  oblong.  Les  femencts 
ont  oblnrigues,  couronnées  par  les  lobes  du  ca- 
lice. Le  léceptacle  cfl  garni  de  paillettes  roides, 
tabulées,  piquantes. 

Cette  plante  croît  au  Chili , dans  les  terrains 
ublonneuK. 

BOR,  BORI  : noms  indiens  d'un  jujubier  de 
rlode  ( JuJuùa  ), 

BORRAGO.  (,yoyt^  Bourraciis.) 

BORASSUS.  ( yoyil  UONDIER.) 

BORBONE.  Borionia,  ( yoyrj  lit.  Gen.  taS. 

619,  fig.  I , iortonin  eordifolia  , ii".  f,  8c  fis»,  a , 
iortoiia  itiriaia , n“.  4.  ) Thunberg  cite  du  Cap  de 
Bonne-Erpérance  pluiieurs  autrei  t'fpèces  de  ior^ 
ionia  Sc  de  IJfarid  , mais  fans  défi Tiptten.  Nous 
nous  bomeions  à les  tnemionner  d’après  lui. 

* Borioiia  ( petfoliata  ) . fultis  amplcxuji,J!éut , 
intrgerrimii , rttùuiaiU.  ïhunb.  Prodr.  Ili. 

* BorionU  ( undulata  ) , folih  amrUxicauükus  , 
aniiilaiii  j mueront  rtfexo.  Thuiib.  I.  C. 

• Borionia  ( lipaiia  capitata),/i>r<4.(i  cjpjVotH , 
tapitu/o  trtSo  ; fvlii$  iamcoUtii  , g/airii,  Icviiut. 
Thunb.  Prodr.  114. 

* Bo-konia  ( llparia  lomemora  ),fiorikuj  tapiia- 
tif  P folih  /anccolath  f tomentofis.  'l'hunb.  I.  c. 

* Borkonia  ( lipatia  vtftita  ) , Jîoriijij  capitarj ; 
faliit  evath  , toacavU  , fuitiit  lanatis.  Thunb. 
1.  C. 

* Borkonia  (lifarh  myttiMiî)  .jSorikul  ttrmi- 
nahkut  i foliii  ekiongit , glaktis,  TTiunb.  Prodr. 
II}. 
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* Borkania  (liparia  urnbellilera  ),  forikus  ftkum- 
ktUai'n  ; porikus  Uneeolatis  ^ viihjri i ramit  umhtl- 
tatU.  Thunb.  Prodr.  H4. 

• Borionîj  ( liparia  leres  ),  fiorikui  raetmofn  , 
hirfutis  ; fir/rh  o^ovaio-ok/ongU^  cauicqut  itrtti  gU' 
kht.  l'hunb.  Prodr.  114. 

♦ Horkonia  (liparia  hirfuta),  fîorikus  rattmo-^ 
faliit  okovato  oklongit , g’.akris  p taule  hirfia. 

Thunb.  Prodr.  114. 

♦ Borkonia  (liparia  tedl') , forîkut  axitlarikus  ^ 
ptrirtnculatîs  P foliit  ovatit  ^ cotîcavis^  patulis  , to* 
meniojis,  Thunb.  Piodr.  114. 

BORBONIA.  ( yryei  Borbonï.  ) On  donne 
encore  ce  nom  à une  efpèce  de  lauiicr  d’Amé- 
rique. ( Kojff  Laurier,  h”.  la. ) 

BORITI  ! nom  brachmane  du  lodJalia  , ar- 
brilTaiu  épineux  de  la  côte  de  Malabar.  ( Kover 
Toddau.) 

BORKHANSEMA.  Roth.  ( Koyq  Teedu  , 

Suppl.) 

BORONIA.  ( yoyti  VÉRONl.) 

BORTUM  ou  BORTOME  : petit  arbrilTeaa 
d’Arabie  , que  For  khill  nomme  acakypha  fruti- 
cvfa  , fie  qui  cit  Votait p/ia  f'utitofa  Vah'- , Symb.  I, 
pii».  77.  L'eau  dans  laquelle  on  a fait  macérer  fei 
feuilles  eR  employée  , fijiTint  F t-khall , pour 
laver  les  enfans  qui  unt  des  pullules. 

BORYA.  l.abill,  ( VincrRouE.)  Will- 
den»  V a mentionne  fous  la  niénie  .Icnominition  un 
autre  geore  , Vaielia  de  Mi. haut , qui  ftra  décrit 
à l'atticle  FoRESTIERA,  Suppl.  ( Poycr  AUÉUE, 
Itafpl.) 

EOS.AY  A : nom  brame  d’une  efpèce  de  fougère 
de  la  côte  du  Ma'abai , figurée  dans  VHon.  malik, 
1 1 , tab.  I } , donc  le  feuillage  , deux  fois  allé  , fe 
couvre  en  defl'ous  de  pouDières  >lifpofées  en  lignes 
o’eliques , qui  font  les  vraies  graines  de  la  plante  , 
puifque,  jetées  fur  la  terre  ou  fur  l'écotce  des 
arbres,  elles  y geniiert  8c  produifent  de  nouveaux 
pieds  de  la  même  plante.  Il  paroir  qu'elle  doic 
être  rapprochée  du  genre  de  la  doraiilU.  (.Jujf. } 

Bi')SCIA  rlu  Sénégal.  Bofcîa  fenegaltnjit.  Lam. 

Boftia  faliit  alternit  , tlhpticit , inugtit  ; fiorikut 
arminaliiut , torymkofit.  (N.)  Lam.  llluflt.  Gen. 
ub.  }9}. 

Podoria  fcntgalenfit.  Petfoon,  Synopf.  Plant.  1. 
pag.  }. 

Arbulle  d’après  lequel  M.  de  Lamarck  a établi 
un  genre  puücujierde  U ^iUe  des  capiiert.  qui 

a 
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I itt  rapports  ivre  1rs  crama,  te  doni  le  eiriA^re 
elTcntlel  -ft  d’ivoir  : 

Un  cii/icc  à quatre  foUoUc  ; point  de  eoroHt  ; dau^e 
étan^inrt  ; un  fiy/e  tris-  court  , perfifluat une  baie  f 
pia:„iicc , tomenteufe , monofperme. 

S.-s  tiges  fe  divifent  en  rimc.iux  cylindriques, 
l'if  r rement  p.ibefcens,  girnis  de  feuilles  ait  mes, 
P*  tioldes,  coriaces  . ovale'-oblongues , ellipiiqucs, 
tt-s<iiiiétes , longues  d'environ  deu»  pouces , ob- 
tufes  j leurs  deux  eatréitrités , quelquefois  un  peu 
dchancre  s muc'otrées  d leur  fumnet , trav«r- 
fées  par  quelques  nervures  fines,  alternes , latéra- 
les, prefque  limples)  les  pétioles  très  courts.  I.es 
Heurs  fout  petites  , difpofées  eu  un  co  ymhe  tt  r- 
nûnal,  médiocrement  étalé,  à ramifications  alter- 
nes s Il'S  pédicelles  pubefeens,  inégaux,  umâures. 
Chaque  fleur  offre  : 

1°.  Un  caiiet  compofé  de  quatre  "folioles  ova- 
les. concaves  , obiulés  , légèrement  pubefeentes. 

1®.  Une  corolle  nulle  ou  peut-être  très-ca- 
duque. 

}®.  Douze  étamines  libres;  les  filamens  filifor- 
mes , terminés  par  des  anthères  en  coeur , échan- 
crees  d leur  bafe. 

•4®.  Un  ovaire  libre , ovale,  tomenteux , longue- 
ment péd(  nculé , de  la  longueur  des  etamines , fur- 
munté  d'un  llyle  très  court.  8c  d'un  (ligmate  Am- 
ple, perlirtant. 

Le  fruit  confifle  en  une  coque  ou  une  petite 
baie  globuleule,  pédonculée,  pubefeente,  d une 
feule  loge , ne  renfermant  qu'une  feule  femence 
arrondie. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal.  T)  (y.  f.  ia  herh. 
Lam.) 

Oifervationt,  Ce  genre  a été  dédié  i M.  Bofe , 
membre  de  l'Inditut  national , naturalifte  très-dif- 
tingué  par  Tes  longs  travaux  . fes  découvertes  8c 
fes  voyages.  ( Koy.  Bosc , à l'article  Voyages.) 
Otte  plante , obfervée  fur  le  fec,  ne  m'a  point 
offert  ne  corolle.  Ses  fruits  m'ont  paru  être  plutôt 
une  baie  qu'une  capfule.  L'on  conçoit  que  ce 
genre  exige  d'être  mieux  obfervé  fut  les  indi- 
vidus vivans  , furtout  à caufe  de  la  petiteffe  de  fes 
fleurs. 

Thunberg , dans  Ton  Prodrome  des  plantes  du  Cap 
de  Bonne  E/pérance , a préfenté  un  autre  genre  fous 
le  nom  de  iofcia  , fur  lequel  il  ne  nous  donne  que 
très-peu  de  détails,  8c  qu'il  a fupprimé  depuis. 
C'el)  un  arbriffeau  ( 6ofiU  unduUta  ) dont  les  fleurs 
ont  un  calice  d quatre  dents i quatre  pétales  ; quatre 
étamines  ; trois  flyles;  une  capfule  a quatre  luges. 
Les  feuilles  font  oppolées  , lancéolées,  ondulées. 
Trois  flyles  8c  quatre  loges  dans  le  fruit  efl  un  fait 
jufqu'alors  inconnu , 8c  l'on  a foupçouné  une  erreur 
d<uu  la  defetiption  de  Thunberg. 

Botanique,  Supplément,  Tome  I, 
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BOSR,\.  ( f'oycy  BosÉ,  8r  111.  Gîn.  tab.  181.) 
Loiireiro , dans  la  hlore  de  la  Cotkinchinc  , ajoute  d 
ce  genre  une  nouvelle  efpèce  - fous  le  nom  de 
iofea  cannaiina.  C'efl  un  arbriffeau  plus  élevé  , i 
petites  feuilles  lancéolées,  d fleurs  blanches,  dif- 
pofées  en  mppes  courtes , placé  s deux  enfrmble 
dans  l'aiflelle  des  feuilles.  On  rédii  t l'écurce  de  cet 
arbriffeau  en  fils  , dont  la  ténacité  eft  ttès-conû-. 
dérable , 8c  on  en  fait  des  nattes. 

BOSIA  : nom  que  portoit  d'abord  le  Sofea, 

BO.SSAC  : nom  que  les  habitans  de  Madaitafcar 
donnent  d une  efpèce  de  lobélie  rampante , an  rap- 
port de  M.  du  Petit-Thouars;  el'e  a des  tiges  trian- 
gulaires, 8c  croit  communément  fut  1 s pel  ufes. 
I.es  oies  domvftiques  , qu'on  nomme  giti.hes  dani 
la  langue  du  pays,  la  recherchent  avec  avidité. 

BOSSIE  hétérophylle.  BoJJiea  kcterophylla.. 
Vent. 

Bojfiea  foliis  inftriorihus  cUiptteis , faperioribus 
lanceolatis  : foribus  axillarikus  , folitariii,  (N.) 
Vent.  Hott.  Celf.  pag.  8c  tab.  7.  ‘ 

Genre  de  plantes  dicotylédones,  d fleurs  com-. 
pièces , polypétalées  , irrégulières  , de  la  famille 
des  légumineufes , écibir par  Ventenac  fur  un  ar- 
brilTeau  originaire  de  la  Nouvelie-Hollande , ^ui  a 
des  rapports  avec  les  crotalaria  8c  les  plaiyloitum  p 
il  diffère  des  premiers  par  fes  gouffes  comprimées  ; 
des  féconds,  par  fon  calice , par  les  deux  callolités 
de  l'étendaro  , par  fes  gouffes  point  ailées  fut  le 
dos,  par  les  feuilles  alternes. 

Le  caraâère  effendel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tubuleux  , a deux  lèvres  ,*  la  fupérieure  en 
ceeur  , tronquée  à fes  càiés  ; l'inférieure  à trois  dents  ; 
deux  glandes  à la  bafe  de  t étendard;  les  ailes  tomfo- 
fées  de  deux  pétales  aurieulés  une  goujfe  pédicetiee  , 
oblongue  , comprimée  ; plujtears  ftmences. 

Ses  tiges  font  droites,  cylindiiaues , hautes 
d'environ  deux  pieds  1 les  rameaux  alternes,  rap- 
prochés , anguleux  fur  leurs  bords , glabres , fti  iés , 
garnis  de  feuilles  alternes , pétiolées,  glabres;  les 
inférieures  elliptiques , obtnf  s d leurs  deux  ex- 
trémités , parfemées  de  quelques  taches  blanchâ- 
tres ; les  fupérieures  oblongues  > plus  étroites , ai- 
gues, plus  longues,  d'un  vert-foncé;  les  pétioles 
courts  , munis  , â leur  bafe  , de  flipiil.s  courtes  , 
ovales  , aiguës.  Les  fleurs  font  folitaircs  , axillai- 
res , pédonculées , un  peu  penchées  »rès  leur 
développement , accompagnées  de  braaées  d'un 
jaune-ooré  8c  d'un  pourpre  foncé.  I,eur  calice  tft 
glabre  en  dehors , pubefeent  intérieurement  ; It 
corolle  p'apillonacée I les  pétaU-s  onguiculés;  t'^ 
tendard  arrondi  , réfléchi , ëch  incié  au  fommet  t 
deux  ghindes  d fa  bafe;  les  ailes  oblongu.s,  obtu- 
fes  , OMUCoup  plus  courtes  que  l'éundard  , qiu-s 
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nies , 1 un  des  côi^  de  leur  bafe , d'un  appendice 
obtus  i la  caiène  obeufi; , d'un  pourpre-foncé  , i 
deux  fraies  plus  lonn  que  les  ailes , gibbeux  au 
delTus  de  leur  appendice  i les  étamines  monadel- 
phes  ) les  anthères  linéaires , eacillaoces  i l'ovaire 
glabre  , auquel  fuccède  une  goulfe  i une  loge , i 
deux  valves  , contenant  plubeurs  (émences  téni- 
fbrmes. 

Cette  plante  croît  1 Botany-Bay  } elle  porte  le 
nom  de  Bo:gUu  Lamaniaiirt , l'un  des  lavans  qui 
accompagnèrent  Lapeyroufe  dans  fon  voyage  au- 
tour du  Monde.  Ij 

BOâSl/EA.  ( yoyei  Bossie.  ) 

BOTOR.  Adanf.  ^Voyei  Doue,  n*.  it,& 
Supfl.) 

BOTRIA.  ( yeyii  Boirii.) 

BOTRIE  d'Afrique.  Botria  afritana.  Loor. 

Baria  fotüs  laitüt , rattmis  Ituraliius.  Lour. 
Blor.  cochin.  i.  pag.  190. 

Genre  établi  par  Louretro , i fleurs  complètes, 
polypétalées , régulières  , qui  fe  rapproche  beau- 
coup du  ciÿâmpilos,  donc  le  cataâèie  eflentiel  eft 
d'avoir  t 

Un  calice  campanuti , i cinq  licnts  courut;  une 
•orolle  à cinq  pliait*  recouriét  ; une  hait  non  adhi- 
tenu  , monofpcrnu. 

Ce  genre  ne  renferme  jufqu'alors  qu'une  feule 
efpèce.  C'eft  un  arbiilTeau  de  médiocre  grandeur, 
fameux,  grimpant,  pourvu  d'une  racine  longue, 
cylindrique,  jaunâtre.  Les  feuilles  font  éparfes, 
longuement  pétiolées,  en  tœur,  à trois  ou  cinq 
lobes  obtus , crénelés  , lomenteux.  Les  fleurs  font 
petiies,roug-â:rcs,difpofée$en  grappes  latérales, 
courtes,  prel’que  (amples,  foutenues  par  un  long 
pédoncule , terminé  pat  une  vrille  bilî  le.  Le  fruit 
«If  une  baie  noire,  aqueufe,  douce,  bonne  1 
tuanger. 

Cette  plante  croit  fur  la  côte  de  ZangUebar  en 
Afrique.  (Defeript.  ex  Lour.') 

Otfcivaiions.  Les  Portugais  donnent  à cette 
plancu  le  nom  de  parcira  irava , nom  que  Linné  a 
employé  pour  une  autre  plante  du  Bréfil , le  cif- 
fumpt U*  partira  ^ m^is  dont  celle-ci  différé  par  le 
cariâère  de  Tes  fleurs  ^ d après  Leureiro.  11  lui  a 
donné  le  nom  de  botria.^  9m  en  grec  flgntfle  $rappt  ^ 
à caufe  de  la  dilpoflcioa  de  Tes  fleurs. 

BOTRYCHIUM.  Genre  de  plantes  crvproga- 
■es,  de  la  famille  des  fougères,  eubltpar'Sv.iru, 
le  même  que  le  hotrypus  de  Richard  , qui  n‘efl 
guère  qu'un  démen^btement  des  ofmundui  l.inn.  » 
de  di^te  par  des  capfuits  fiffUts  ^ bivtUva , 
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cBjpoflc*  fur  Jeux  ranft , le  long  des  ramifeationt  ^utn 
épi  rameux  , rouié  en  crojft  à fa  naiffaruc.  Ce  dernîec 
caraéfère  le  didingue  des  ophiogloflés. 

Il  faut  rapporter  i ce  genre  les  efpèces  d’of- 
monde  fuivantes)  favoir  : ofmunda  tunaria.  Lirui. 

— virginiana.  Linn.  — cicuturia.  Lam.  — biterneta, 
Lam. , la  même  que  le  hotryput  tunaruiJes.  Mich. 

— ternaia.  Thunb.  — qcylaaica.  Linn.  &c.  (è''oy«t 
OsMOSDE.  ) 

BOTRYPUS.  Mich.  (f'oycî  Botrychiom, 
Suppl.  ) 

BOTRYS.  Deux  plantes  très  - différentes  ont 
porté  ce  nom , qui  leur  a été  confervé  pour  leur 
défignaiion  fpécifique.  L'une  appattienc  aux  anfé- 
rinss  : c'eft  le  chenopodium  iecryi  Linn.  ; l'autre  eft 
une  gennandtee  (icuerium  loiryt  Linn.}. 

BOTRYTIS.  Genre  de  plantes  cryptogames,  de 
la  famille  des  champignons,  établi  pat  Petfoon  fur 
plufïeurs  efpèces  de  moiflilTures  de  Bulliard  (nw 
cor  Lino.  ) , 8r  qui  font  caraâérifées  pu 

Des  capfules  nues  ^ réunies  en  ifies  ou  en  grappes^ 
non  agglueinées  les  unes  au  fommti  des  ouïtes  , jituée* 
à d’extrémité  de  pédoueutes  filiformes  , redrefies , ro- 
meux  ^ fouvent  diikotomst. 

Ces  plantes  ont  une  exiftence  très-courte  : 
elles  fe  trouvt  m , fous  forme  de  moilfiflure  , fur 
routes  les  fubftances  en  pucréfaélion , principale- 
ment fut  les  bois  i demi  pourris,  fur  les  fruits  gâ- 
tés , &c.  celles  ont  été  décrites  à l'article  Moists- 
sune.  Ceux  qui,  livrés  plus  particuliérement  1 
l'étude  des  plantes  cryptogames , croiront  devoir 
admettre  comme  gènér roues  les  caraétères  ci-def- 
fus  expnfés.  reuniront  oans  ce  genre  les  moiflif- 
futes  mentionnées  aux  n*‘.  ),4,f,7,8,9. 

BOU  : nom  languedocien  d’un  figuier  (fiesa 
communis  , euprificus  ). 

BOUCACE.  Pimpinella. 

On  regrette  la  favante  érudition  employée  pref- 
qu'en  pure  perte  par  les  vieux  botaniftes  pour  dé- 
terminer quelles  elpèces  de  bnucage  ont  été  men- 
tionnées par  les  Anciens , fous  les  noms  de  tragot, 
& de  pimpinella,  fi  toutefois  elles  appariiennenc 
â ce  genre.  Je  crois  inutile  de  la  chercher  dans 
Thèophrafte.  Diofcortde  donne  le  nom  de  tragot 
â deux  plantes  differentes  : â la  première  ( indi- 
gène dans  l'ile  de  Crète),  parce  que  fon  fuc  lai- 
teux eft  employé  pout  guérit  les  chèvres  bleffée* 
par  des  fléen.  s } a la  fécondé , parce  que  de  Tes 
feuilles  ématae  , en  automne , une  odeur  fétide  , 
apptochant  de  celle  du  bouc.  Celle-ci  feule  f* 
rapproc  he  un  peu  île  notre  boucage , & paroic 
avoir  quelques  rapports  avec  le  pimpinella  tragium 
de  Viliats  ou  avec  le  pimpinella  faxifraga  Ltnn. 
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I)‘saHet  l'ont  apf>eU  pimpinitU  Hplmlld  (à  délit 
ailes),  parce  que  Tes  folioles  font  difpolées  fur 
«leua  rings  , caradUre  qui  convient  i quelques 
cent  lires  d'autres  plantes.  On  l’a  encore  nommd 
trj^oiflinam  ( perïif  de  bouc),  nom  confcrvé  par 
'l’outncfurr.  Fuifin,elle  a été  appelée foit 
parce  qu'elle  croît  dans  les  lieux  pierreux  ou  parce 
qu’on  la  croyoit  propre  à dilToudre  la  pierre  dans 
la  vclGe  : peut-être  même  cette  dernière  idée  a- 
x-elie  été  prsiduite  par  la  première , tant  on  a ex- 
travagué  fur  les  propriétés  des  plantes.  Une  dé- 
couverte qui  auroit  plus  d'intéiêt , eft  celle  de 
résidence  d’une  forte  de  kermès  fur  fes  racines  , 
qui  fournit  une  belle  liqueur  rouge.  On  a prétendu 
qu'il  fe  trouvoit  fur  le  pimpinelta  magna  Linn.  i je 
ne  l’y  ai  jamais  rencontré.  Enfin,  le  nom  iepim- 
pintUa  {puurium  Linn.)  eft  encore  celui  de  notre 
pimprenelle  commune,  employée  comme  affai- 
lonnement  dans  les  fala  les.  On  fait  qu’elle  appar- 
tient i un  genre  ttès-différent. 

Quint  1 l’anis  (pimpincUa  anifum  Lin*.  ),  Pline 
te  Diofeoride  en  ont  parlé  d'une  manière  à ne 
laifler  aucun  doute  fur  l'identité  de  leur  plante 
avec  la  nôtre , quoiqu'ils  ne  l'aient  mentionnée 
ue  d’après  fes  propriétés  & fon  heu  natal,  l‘il-i 
e Crète  & l'Égypte.  D'ailleurs,  fon  nom  s'eft 
confervé  , & nous  eft  parvenu  ituaâ  | avantage 
précieux , fie  qui  nous  prouve  combien  le  change- 
ment de  noms  a jeté  de  confulion  dans  la  fcieoce. 

Les  efpèces  renfermées  dans  ce  genre  font  la 
plupart  difficiles  1 bien  déterminer,  d'autant  plus 
que  les  feuilles  font  très-variables,  fie  ne  peuvent, 
dans  les  efpèces  rapprochées,  fetvir  de  caraâère 
fperifiqiie.  Il  fuit  de  U que  plufieurs  auteurs  ont 
léuni,  comme  variétés , des  plantes  que  d'autres 
ont  diftinguées  un  peu  trop  légèrement  comme 
efpèces.  On  s’en  convaincra  pat  les  obfervaiions 
fui vantes. 

I.  BovcAce  à feuilles  de  pimprenelle,  n*.  i. 
PtmpintUa  faxifraga,  Linn.  — Lam.  lUuftr.  Gener. 
ub.  10}.  fig.  I.  — Engl.  Bot.  tab.  407.  — Flot, 
dan.  tab.  6l>9. 

g.  Pimpintlh  ( nigta),  tault  firiato , paiifctnie  ; 
Jotüs  piannUj  , puàtfeeniiètu  radicaiihas  foitolit 
fuhcordaiii  , incifs  , , eUniatts  ; caulinis  éi- 

pinnaiis,  /intariins.  Willden.  Spec.  Plant,  t.  pag. 
1471.  — Roth,  Germ.  i.  pag.  119.  8e  vol.  1. 
P»g  54i- 

Saxifraga  hiniax,  mixor,  folüi  fangnifarit.  J. 
,Bauh.  Hift. }.  pag.  1 1 1.  Icon.  a. 

La  variété  g diffère  de  la  première  par  fes  feuil- 
les d’un  vert  plus  foncé,  un  peu  pubefeentes, 
ainC  que  les  tiges.  Quant  à la  forme  des  folioles, 
elle  n offre  qu’un  iiès-foible  caraâère.  Cetie  lé- 
gère variété  fe  retrouve  dans  quelques  individus 
Oc  la  ptemière , dont  les  tijes  Bt  ks  feuilles  font 
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f [labres.  On  ajoute  que  fes  racines  répandent, 
urrqu’on  Us  coupa  , un  fuc  laiteux  .bkuâue.  Je 
o’ai  point  vérifié  cette  obfetvation. 

1.  Bouc  AGE  d fruits  velus,  n°.  i.  PimpintlU 
tragium.  Viil, 

m.  Pimptmlla  (hifuldl),  cauU  Joliifjiu  pinmr- 
eis^fuipubcfctnti  ‘ym;Joüot:s  inftriorttrai  fubrceandij, 
inctft,  dentattj  i juptnoribus  itntariboS  i umeei/d 
I j-10  fiJà  i fr-Hibai  hifpidi-i.  Loifel.  Journ.  bot.  1. 
pag.  171.  — Vill.  Dauph.  l.  pag.  6c6.  — Columéi. 
Phyt.  tab.  17. 

g.  Pimpinella  ( canefeens),  cau/e  foliifijnt  pinna~ 
th  , puiefcciuiinu  I fotiolii  cunciformihns , Maiis  , 
apue  dentatis  ,*  umbelià  .^-7  fiJâ  , fiuSibus  hirfuus  , 
eancfcenithus,  l.oifel.  Joum.  bot.  1.  pag.  171*  tab. 
10.  ( Exclaps  fyaonytr.il .) 

Pimpinella  peina.  ! Marsh.  Flor.  taur. 

C4te  efpèce  eft  remarquable  fit  facile  d diftln- 
guet  par  fes  femences , petites , blanchâtres  8c 
velues  , ovales,  un  peu  comprimées , à trois  fftiea 
peu  faillanus.  Les  tiges  font  llriées,  grêles,  hau- 
tes de  huit  d neuf  pouces,  légèrement  pubef- 
centes,  un  peu  glauques,  ainli  que  Us  feuilles, 
plus  ou  moins  rameufes  t les  feuilles  Gmplement 
ailées  {les  folioles  irrégulières,  cunéiformes  d leut 
bafe , arrondies , dentées  ou  incifées  d leur  fom» 
met,  quelquefois  d un  ou  deux  lobes j les  folioles 
des  feuilles  fupérieuces  étroites,  linéaires,  aiguèS} 
les  terminales  ttifides  d leur  Commet.  La  bafe 
rameaux  fupérieurs  eft  accompagnée  d’une  gaine 
étroite  , lancéolée,  d bordure  blanchâtre  ; quel- 
ques-uns trifides  d leur  fommet.  Les  fleurs  font 
blanches. 

I Cette  plante  croit  dans  les  départemens  méti- 
I dionaux  de  la  France.  ( K./l  ) 

La  plante  g offre  les  mêmes  caraâères  dans  fes 
femences,  mais  elle  diffère  par  fon  porti  elle  eft 
plus  petite  dans  toutes  fes  paitiss  1 les  rayons  des 
ombelles  bien  moins  fiombreui.  Ses  folioles  fotw 

filus  étroites , cunéiformes,  ordinaitement  d trois 
obes  profonds,  incifes  d leur  fommet.  •>  Elle  eft, 
dit  M.  Deflonchamp , chargée  de  poils  courts  , 
plus  ou  moins  ferres,  qui,  lorfqu'ils  fom  abon- 
dins,  lui  donnent  le  même  afpeâ  que  fi  elle  étoit 
couverte  d'une  pouffière  glauque  Be  même  blan- 
châtre. » fai  obferve  des  palTages  entre  ces  deux 
variétés , qui  ne  permettent  pas  de  les  fépatet 
comme  efpèces. 

Cette  plante  t été  recueillie  à Saint-Remy  & 
au  pied  du  mont  Ventoui  par  M.  de  Suffren. 

La  plante  que  Marshal  a nommée  pimpineUa 
pitrta  me  patoit  être  âa  même  que  la  variété  g. 
Ses  feuilles  radicales  fe  rapprochent  davant  tge  d« 
celles  de  la  première  efpèce.  Malgré  la  dlffereiice 
que  ces  plantes  offrent  dans  leur  port  lotfqu'oa 
Rrtra 
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Iss  examine  avec  attention  , il  eH  diflifile  je  ne 

fias  jr  reconncitre  un  enfemble  de  carat^éres  qui 
es  réunit  > elles  font  maigres , petites , moins  dé- 
veloppées dans  les  terrains  arides  & calcaires , 
plus  vigoureufes  dans  les  terres  fortes.  Celle  de 
Warshal  croît  fur  le  Caucafe  , dans  les  terres  cal- 
caires. ( K.yi  in  htri.  Dufent.)  * 

10.  Boucace  i fruits  tomenteux.  PimpiiuUa 
ifillafa.  Schousb. 

* 

Pimpiaclla  folUs  radicatihus  bîpinnatis  ; fotioth 
trcnatii , haft  luniaiis  ; pctalis  fiminitufqat  vtllofit. 
£chousb.  Maroc,  pag.  iij. 

_ Ses  racines  font  blanchâtres  & tubéreufes  ; fes 
tiges  droites  , fortes  , dures , hautes  d'environ 
deux  pieds,  glauques,  ftriées,  (ouvent  noueufes, 
un  peu  pubefeentes  , anguleufes  , très-rameufes  i 
les  rameaux  roides,  diffus  j les  feuilles  radicales 
amples , i peine  pubefeentes , deux  fois  ^ées  i 
les  folioles  irrégulières,  ovales,  cunéiformes, 
quelquefois  lobées , arrondies  & crénelées  à leur 
fommet,  i nervures  fines,  réticulées;  les  pétioles 
un  peu  pu^feens , fttiés  ; la  bafe  des  rameaux 
accompagnée  d'une  gaîne  courre,  un  peu  char- 
nue , ovale , oblongue , obtufe , quelquefois  tri- 
fide  à fon  fommet,  à bordure  blanche;  les  oirbel- 
lules  nombreufes;  les  fleurs  blanches;  les  pétales 
un  peu  épais,  cotonneux; les  fruits  ovales,  affez 
gros , tomenteux  , furmontés  de  deux  flyles  per- 
fifians  8c  prolongés. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  dé  Maroc. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  x 
(K.v.) 

tK.  Bot) CAGE  â feuilles  de  bubon.  PimpintOa 
bubvnoidit.  Btot. 

PîfKpîne/bu  foiiit  radiialibus  bï~triptrubids  ^ cau- 
linis  nudiis  aitt’nh  , compcfiih  ,-  pttialo  latijimo  , 
dupli  brevioribus-i  umbiUit  numtrofi0m'u  ,ftmiaibaj 
viilpfis.  Boter.  Phytogr,  Fafc.  i. 

Cette  efpèce,.qui  ne  m'eft  connue  que  d'après 
la  dercriptinii  qu'en  donne  Broter,  me  patoù  avoir 
'de  très  grands  lappotts  avec  la  prête  lente.  Ses 
tigts  font  droites,  cannelées,  firiées  , très-ta- 
meufes;,les  feuilles  radicales  fort  amples,  deux  & 
trois  fois  ailees  ; les  folioles  allez  grandes , cunéi- 
formes. Les  feuilles  caulinaites  mitoyennes  font 

ftourvues  d'un  pétiole  en  forme  de  gaine  crès- 
arge,  terminée  par  une  feuille  compofee  , deux 
fois  plus  courte  ; les  ombelles  trés-nombreufes , 
dépourvues  de  collerette  ; les  fleure  blanches;  les 
6uits  velus. 

Cette  plante  croît  dans  le  Portugal,  fur  les  mon. 
lagnes  calcaires,  qc  i 

‘ II.  SOOCACE  anis,  n».  (.  Pimpiatlla  anifum. 
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Lirni.  — Anifam  vulpàrt.  Cafttn.  de  Fruû.  8e  Seai. 
1.  pag.  101.  tab.  1).  fig.  I. 

Ses  fruits  font  pubefeens , principalement  daof 
leur  jeuneffe. 

13.  Boucace  de  Crète.  Pimpiat/ta  cndca. 

Pifnpirutta  pumUa  , yô/ria  radicalibus  rotundatis  ^ 
fubtrilobit , dtaiatii ,-  fuparioribus  minimis  , tcé. 
multijidis  q iaciniu  fubfitlfifrnubus  j JruSibui  glabrU. 

C N-  ^ . 

Apium  crtticum  , minimum , aniji  fade.  Touctu 
CotoU.  11. 

Cette  plante  paroît  être,  en  iiiniature , la  même 
que  la  précédente  ; elle  en  dilfère  par  fes  femences 
glabres.  Ses  racines  font  fimples,  très-grêles;  fes 
tiges  menues,  filiformes,  hautes  de  quatre  â cinq 
pouces , lîmples  , i peine  rameufes  i leur  fommet  ; 
les  feuilles  radicales  glabres,  fort  petites,  lon- 
guement péiiulées,  arrondies,  fimpUs,  entières 
ou  à trois  lobes , dentées  à leur  contour  ; les  cauli- 
naires  fïiuées  à la  bafe  des  ramifications,  i longues 
gaines  étroites,  terminées  par  une  petite  feuille 
i plufieurs  découpures  courtes , filiformes  ; les 
ramifications  prefque  capillaires,  étalées,  nues* 
terminées  par  une  ombelle  univeafelte  , étalée , 1 
rayons  capillaires , dépourvue  d'involucre  ; les 
ombellules,  fort  petites  ; les  fleurs  blanches  ; les 
fruits  glabres , ovales , plus  couru  que  les  deux 
flyles  qui  les  couronnent. 

Cette  plante  croit  dans  l'ile  de  Crète.  fK.  f.  ia 
herb.  Deifont.  ) 

14.  Boucace  i tiges  nombreufes.  PimpineUa 
muitUaulLs, 

PimpineUa  caule  ramofjpmo  , foliie  fuprà  deeem- 
pojltis , fdiolis  filifarmibuss  umbeUis  namtrvfiKmie  , 
( N.  ) ^ 

Ses  dges  font  glabres , anguleufes  ; elles  fe  dr- 
vifem , prefque  dès  leur  bafe,  en  rameaux  courts, 
nombreux , diffus.  Les  feuilles  font  plufieuis  fois 
compolées,  glabres , affez  feinblables  i celles  du 
fenouil;  les  folioles  filiformes,  étalées;  les  rami- 
fications étalées  ; les  deux  inferieures  fottam  de 
deux  gaines  de  feuilles  prefqu'oppofées;  les  autres 
alternes  Sc  infenfiblement  plus  courses.  Toutes 
ces  lamificaiions  font  munies,  tant  i léur  fommet 
qqe  dans  leur  longueur,  d'ombelles  nombreufes  , 
trèi-rapprochées , formant,  par  leur  enfemble, 
une  panicule  touffue.  Les  fleurs  font  blanches, 
fort  petites;  les  fruits  glabres. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  {P.  f.  in  herb^ 
Deifont.') 

i|.  Boucace  lacinîée.  PimpineUa  diJ^Sa.  Reis. 
PimpineUa  foliu  omnibus  pinneuis  , piunit  multi~ 
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ftgmtiuij  fmifaitûiit , aeutis.  Retz.  Obf.  J. 
p4g.  40.  tab.  1.  — Roth , Getm.  i . pag.  i }0 , K 
1.  pag.  — Lam.  III.  Gen.  tab.  loj.  fig.  a. 

Pintfiiulla  frmtnjtt.  Thuill.  Flot,  patif.  ëdit.  l. 
P»8-  *i4- 

PimpituHa  ginnitnfii.f  Vill.  Daaph.  l.  pag.  £04. 

PlmpiatUa  hireina.t  Roth,  Geim.  1.  pag.  tjo, 
te  a.  pag.  }44. 

PimpinilU  faxifrara  , major  , itretttt.  Motif. 
Umbell.  tab.  J. 

Tragofeünum  folàt  iiipiieato-piiuiatii , pinnntit 
profundiffimi  lobatit.  Haller,  Helv.  0°.  787.  j 

g-PimpintUa  laciniata.Thot.CyAox.lMA.  108. 
— Decaïui.  Flot,  franç.  4.  pag.  a8a.  j 

Cette  efpice  a des  rapports  avec  le  pimpintlla 
magna,  n*.  ].  Ses  tiges  font  rameufes.  Otites, 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds  ; toutes  les  feuilles 
ailées  ; les  inférieures  compofées  de  folioles  dé- 
coupées en  lobes  profonds,  aigus,  divergens, 
prefqu'ailés , un  peu  couibés  en  faucille  t les  lobes 
des  feuilles  fiipérieures  linéaires-lancéolés  , ttés- 
aiçus.  Leur  variété  paroit  avoir  donné  lieu  à l'éia- 
bliflement  de  quelques  autres  efpèces , telles  que  ' 
le  pimpintlla  hireiaa  de  Roth . le  pimpintlla  gtnt- 
vtnjît  de  Villats , Sec.  Les  fleurs  font  blanches  , 
petites { les  lemences  glabres,  ovales.  On  remar- 
que Quelquefois  une  petite  foliole  fétacée  à la 
bafe  de  l'ombelle  univerfelle. 

Cette  plante  croît  dans  les  lieux  arides  8c  fa- 
bbnneui.  On  ht  trouve  aux  environs  de  Paris,  x 
(K.v.) 

16.  BoucagB  1 fleuri  jaunes.  Pimpintlla  lutta. 
Desfont. 

Pimpintlla  foliis  pinnatis  , pubifetneihut  ; foliolis 
cordatu , dtatatix  , antitl  txctfa  ,*  ptduncuüs  ftifor- 
miiut , paniculaiit.  Desf.  Flot,  atiint.  1.  pag.  aC^. 
tab.  76. 

Tragoftlinnm  a/ricanum,  allijUîmum.  Toutnef. 
Inft.  R.Herb.  409. 

Pimpintlla  faxifraga  , mtaxima  , africana.  Magn. 
Bot.  Append. 

Elle  a le  port  8c  prefque  les  feuilles  du  pimpi- 
ntlla magna  ; m-iK  elle  répand  une  odeur  aïonuti- 
que  tréS4gréable.  Ses  feuilles  radicales  font  ailées, 
pubefeemes,  petiolées  i les  folioles  en  curut,  fou- 
vent  inégales  i un  des  efttés  de  leur  bafe,  prefque 
incifées  , é dentelures  itiéguiiites  , obtufes  ; la 
foliole  terminale  fouvent  à trois  lobes.  Ses  tiges 
font  lifles , glabres  , hautes  de  trois  à quatre  pieds  , 
rameufes,  feuillées  feulement  vers  leur  b'ie  { les 
rameaux  dichoiomes,  fous-divifés  en  ramifications 
fiUfonnes , pantculées  i la  bafe  des  rameaux  munie 
de  gaines  entiètes,  membraneules,  caduques  i les 


B O V 

pédoncules  inclinés;  les  ombelles  petites,  i trois 
ou  cinq  rayons  capillaires;  point  d'involucrej  la 
corolle  petite  6c  jaune  ; les  iemences  très  gtabies. 
i peirm  fliiées. 

3'ai  trouvé  cette  plante  au  mont  Atlas,  oû  ell« 
a été  également  oblervée  par  M.  Desfoniaines.  qf 
(Kv.) 

* Pimpintlla  (leptopbylla), /o/»a  multifdo-ft- 
tactij  i cauli  clongato  , juitkichotomo;  nmbtllà  trijidd- 
Perf.Synopf.  Plant.  1.  pag.  324. 

Cette  plante  croit  d Saint-Domingue.  Ses  tige* 
font  grêles , alongées , prefque  dichotomes  ; Tes 
feuilles  tiès-menues , i plulîeuts  découpures  léa- 
cées;  les  ombelles  trilides. 

* Pimpintlla  ( capenlis  ) , Joliii  fupri  decompofi- 
lit , laciniit  aeutit , eault  jlriato.  Thunb.  Prediom, 
pag.  ft.È  Cap.  B.  5p. 

Oifcrvaiiont.  Les  ptmpiW/a  ne  font  que  médio- 
crement dillingués  des  fcfcli , en  ne  conlidérans 
que  les  parties  de  la  fiuétification.  La  différence 
la  plus  elTentielle  confilte  en  ce  que  les  ombelle* 
& les  otsibcllules  àe%  pimpintlla  n'ont  point  d'in- 
voLucre , tandis  queles  ftfeli  en  ont  un  i une  ou 
plufieurs  petites  folioles  à leurs  ombellules.  Le 
port  des  elpèces  de  cet  deux  genres  offte  des  dif- 
férences plus  tranchées.  Dans  le  premier,  les  fo- 
lioles font  plus  ou  moins  grandes , ovales  ou  ett 
coeur  i les  neurs  des  ombellules  planes,  éulées, 
tandis  que , dans  le  fécond,  les  feuillet  font  à dé- 
coupur.;S très-étroites , Hliformes, approchant  de 
celles  du  fenouil  ; les  ombellules  glotmleufet.  Ce- 
pendant comme  il  eft  convenu,  d'une  manière 
trop  généiale  peut-être , que  la  confidération  des 
parties  de  la  fruéiilication  doit  avoir  la  préfé- 
rence . on  trouve  parmi  les  pimpintlla  des  elpèces 
à feuilles  menues,  8c  auxquelles  il  ne  manque 
qu'un  involucre  pour  être  placées  paimi  les  fifili, 
elles  deviennent  alon  des  efpèces  intermédiaires 
entre  ces  deux  genres  pour  ceux  qui  ne  veulent 
point  tranfgrcdTer  des  principes  de  couventinn. 
D'autres  faifiront  cette  obfetvation  pour  en  faire 
des  genres  nouveaux. 

Le  pimpintlla  glauca  Lam.  lalITe  encore  bien  des 
doutes.  Thuiller  le  rapporte  1 une  variété  è tige 
plus  élevée  du  pimpintlla  dioica  , qui  croit  i Fon- 
tainebleau. M.  de  Lamarrk  foupçoune  que  le  pim- 
pintlla oritntalis  Gouan  ell  la  même  plante  que  le 
pimpintlla  glauca  Linn.  Hoftnann  a nommé  la  pre- 
mière p/mpotr/Zu  media.  Quant  tu pimpmalla glauca, 
les  auteurs  des  Planctt  rares  dt  la  Hongrie  dtfenr 
qu'elle  relfemble  au  pimpintlla  faxifraga , mais 
que  fes  tiges  (ont  deux  8c  trois  fois  plus  hautes  { 
Tes  feuilles  trois  8c  quaiie  fois  ailées  ; les  rameaux 
plus  nombreux , oppofés , 8c  que  les  fleurs  Ce  moi,- 
treiit  plus  tard. 

BOVISTA.  {Voyei  Vesse-loup.) 
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BOUILLON.  Cs  nom  , joint  i un  adjtâif , «fl 
donné  à plblïc.ur^  plantes.  On  nomme  iouiUun 
hlutic  la  mo'ène  ( Virhafcum  Linn.  ) ; iouilton  mt- 
t:t'  ou  kerh  eux  miijj  les  «fpètes  de  molène , au- 
iravant  féparées  dans  uii  pente  diftinét,  fous,  le 
om  de  hlettairt  {iljitarie  Tourn.  ) i èoaillon  fiu- 
une  efpéce  de  phlotnid:  (pi/omis  fnaicofj 
Linn.),  qui  a le  fcuill.ige  de  ia  molène. 

BOUIS  : furnom  que  portent  dans  les  .\ntiiles, 
fuivam  Jicquin , deux  efpèces  de  caïmitier  {ck<y- 
fephyt/um).  C)n  appelle  ^'oa  iuara  le  chryfophyllun 
et'xU^m , 8f  boju  le  t/uyfofhyl/um  arge/ittum , <\uc 
l'on  furnomme  auflî  quëlqueiois  cainxiie-inarttitne. 

BOL’K.\-KELY  : nom  malabare  fous  lequel 
Rheed  a ddciit  & 6guré  (Hon.  matai,  vol.  la, 
ag.  qf , tab.  J ; ) une  plante  qui  doit  fe  tapportei 
la  lamille  des  orchidées,  & y Former  un  genre 
nouveau,  fuivint  M.  du  Peiit-Thouars,  dont  plu- 
£eurs  erpèces  ont  été  conhmdues  par  M.  de  La- 
martk,  fous  le  nom  üangrtc  fUiili  i elles  font  re- 
marquables par  leurs  feuilles  folitaires  ou  binées, 
renSées  en  bulbe  i la  bafr.  Quand  elles  fe  trou- 
vent dans  des  portions  qui  leur  conviennent,  elles 
fleucilfent  tous  les  ans,  SC  à des  époques  i peu 
près  très-ptécifes. 

BOUl.ATABOI  : nom  caraïbe  d'une  efpèce 
d'eupatoire  {^tupatorium  puncïalum). 

BOULE  DF,  NEIGE  : nom  vulgaire  de  la  va- 
Tiété  de  la  viorne-obier  (vria/nam  opafua),dont 
les  fleurs  blanches  & toutes  Hériles  font  raflem- 
blées  en  boule.  ( FGrytj  VioRNE.) 

BOULE.au.  BttuU.  Les  bouleaux  & les  aunes 
formoient  d'abord  deux  genres  dillinâs  dans  Tour- 
siefort,  & même  dans  les  premiers  ouvrages  de 
Linné;  mais  depuis,  ce  dernier  6c  quelques  autres 
avec  lui  les  ont  réunis.  M.  de  Lamarck  a été  de 
cette  opinion,  alnfi  que  M.  de  Juflieu.  Ceux  qui 
font  d'un  avis  contraire  fe  fondent  fur  ce  que  les 
aunes  croiffent  dans  les  fols  humides  & maréca- 
geux . tandis  que  les  bouleaux  fe  plaifent  de  pré- 
férence dans  les  terrains  fecs  & acides.  Dans  ces 
derniers , Us  chatons  lemelles  font  cylindriques , 
folitaires  fur  des  pédoncules  Amples  ; les  femences 
munies  de  chaque  côté  d'une  membrane  en  forme 
d'aile.  Dans  les  aunes,  les  chatons  femelles  font 
courts,  ovales,  portés  fur  un  pédoncule  rameux; 
leurs  femences  dépourvues  de  membranes.  Ces 
deux  genres  , féparés  ici  par  une  Ample  diviAon , 
ont  été  enrichis  de  pluAeurs  belles  efpèces  que 
iioui  allons  faire  connoiice. 

Oiftrvaiiotii.  On  tropve  dans  les  IllaJIr.  Gêner, 
tab.  760,  trois  cfpéces  Agurccs  avec  les  caraélères 
de  leur  IrnâiAcaiion  i favoir  ; Ag.  i , ittula.  alia , 
e°.  I i Ag.  a , itiulu  nigra  , U*,  a ; Ag.  3 , ittula 
gtutinofa  , II*.  6. 
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A 0 milieu  des  arbres  de  no(  forêts , dont  l’é« 
corce  rembrunie  uffee  â nos  regards  les  rides  de 
la  vieilitlTe,  le  bouleau  s'annonce  au  loin  paré 
d'un  épiderme  lilTe , fariné , d'une  blancheur  écla- 
tante. Son  tronc,  bien  nourri , ne  le  cède  prefque 
point  en  rlévacirm  à celui  de  nos  grands  arbres  1 
ii  eft  droit,  cylindrique,  fans  diiToemités  & fans 
noeuds;  il  ne  poulTe  de  branches  que  vers  fon 
foir.met ; elles  fe  divifent  en  rameaux  roupies, 
pendant,  eflilés  : tel  eft  l'arprâ  agréable  fous  le* 
quel  te  pcefente  notre  bouleau  commun;  mais, 
né  parmi  nous , fans  celle  fous  nos  yeux , il  ne  le* 
frappe  que  médiocrement.  Outre  ces  agtémens 
extérieurs , ii  a des  attributs  qui  lui  font  patiicu- 
licrs.  Peu  dclicat  fur  le  fol , le  bouleau  végète 
paffaUemeiit  dan^  les  craies  & dans  les  tetlains 
arides  & pierreux  ; il  porte  la  fcrcililé  6c  1*  vie 
dans  ces  contrées  qui , par  U nature  de  leur  terri- 
toire , fembloient  devoir  être  frappées  d'une  éter- 
nelle llérilité.  Il  efl  peu  de  végétaux  moins  fufeep- 
tibles  des  imprellion.s  de  l'air  8c  de  la  rigueur  du 
froid.  On  le  retrouve  dans  les  Alpes,  au  delfu* 
de  ces  régions  oû  aucun  autre  arbre  ne  peut  plu* 
exifler.  Il  s'avance  jufque  vers  les  glaces  du  pâl» 
aréfique  ; il  eft  le  feul , le  dernier  que  ptoduife  le 
GtoénUnd  ; mais  fur  les  montagnes  glacées , fort 
élévation  ell  bien  inferieure  à celle  i laquelle  ii 
parvient  dans  les  climats  plus  tempérés  : ce  o'etl 
plus  qu'un  arbrifleau  bas , tortueux , rabougri  , 
de  quelques  pieds  de  haut.  A la  vérité,  il  acquiert 
en  dureté  ce  qu'il  perd  en  hauteur,  & (on  boit 
n'en  eft  que  plus  propre  à être  employé  d divet* 
uften  Aies  de  ménage  : il  s'y  forme  des  noeuds  d'un* 
fubftance  rougeâtre,  marbrée,  ctès-techerehéd 
des  tourneurs , qui  en  fabriquent  plufieuts  petit* 
meubles  agréables.  Son  écorce  prefqu'incorrup- 
lible  préfeiice  des  faits  bien  étonnans.  Souvent 
elle  fubAfte  feule  & conferve  encore  à l'arbre  (4 
Agure , tandis  que . depuis  long-tems , le  boi;  eft 
mort  & détruit  de  véiufté.  Il  eft  forti  des  mines 
de  Dvoretcltoi  en  Sibérie,  un  morceau  extrême- 
ment cutieux  de  bois  de  bouleau  ferrugineux, 
que  j'ai  vu  dans  le  cabinet  de  M.  Faujas  de  Saint* 
Fond.  Toute  la  fubitance  ligneufe  eft  entièrement 
convertie  en  un  fer  limoneux,  jaunâtre,  tandis 
que  l'épiderme, d'un  blanc-fatinéSc  luifani,  exifte 
encore  par  plaques  en  pluAeurs  endroits  , paifai- 
lement  bien  confervé,  8c  fans  être  coloré  par  le 
fer.  Il  feroit  difficile  de  trouver  une  preuve  plus 
évidente  de  la  longue  & furpreoante  confervation 
de  cette  pellicule  A légère , A délicate  en  appa- 
rence , 8c  que  les  Anciens  ont  employée  A avan- 
tageufement  pour  l'écriture  avant  l'invention  du 
papier.  Il  e 11  à préfumer  qu'elle  doit  fon  incorrup- 
tibilité â la  fubftance  léAneufe  Sc  aromatique  donc 
elle  eft  pénétiée. 

D’après  Ce  court  expofé  des  principaux  jihéno- 
mènes  que  ptéfeme  le  bouleau , d'près  1 emploi 
intécellant  que  l'on  peut  faire  dés  différentes  pat* 
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Mes  de  cet  itbre , quelles  idées  peut  inrpirer  8c 
développer  l'afpeÂ  d‘un  feul  arbre  ! Maie  heureux 
1 homme  pour  qui  les  ranreaux  flexibles  8c  pendans 
de  cct  arbre  ne  rappellerorrc  pas  qu'ils  otrc  été 
Micrefois  les  itrllrumen»  de  ces  purutions  flétiil- 
fsntes,  dont  on  ne  fouille  que  trop  fouvent , par 
de  féroces  préjueés , les  premiers  beaux  jours  de 
l'enfance  I Quand  donc  ne  verrons-nous  plus  des 
maitres  ou  des  parera  alTez  ignorans  8C  atTex  bar- 
bares pour  croire  former  la  jeuneflie  ï la  vertu  8c 
aux  tciences  par  tes  mêmes  moyens  que  l'on  em- 

Iiloie  i punir  le  crime  ? La  verge  qui  tombe  fur 
es  épaules  ^ fcélérat  doit-elle  fervir  également 
d punir  les  etousderies  d'une  jeunelTe  folâtre  ? Le 
même  préjugé  exiftoit  du  lems  de  Pline  8c  bien 
avant.  Cei  auteur,  en  parlant  du  bouleau  (men- 
tionne également  dans  'l'héophcane , qui  le  nomme 
en  %iecjamyda  ou  plutôt  ftauidt  ) , dit  ( liv,  1 6 . 
€haj>.  tS)  : ••  Cet  arbte  des  Gaules  fe  fait  admitet 
par  1a  fineffe  8c  par  la  blancheur  de  fon  écorce  i 
tl  épouvante  pat  les  verges  qu'il  fournit  atax  ma- 
gillcats. 

* Les  BOULEAUX. 

6 iû.  Bouleau  pnbefeent.  BttiUa  pultfcttu. 
■Willd. 

BttuLi  ramulit  puttfctntihui  l.foliù  ovatit , aeu- 
ds , dupiicato^ferratii  , puitfctttttbus  ; firoèî/ii  cylin- 
dractii  . ptduncutails  ,*  fquamarum  lobtt  inéquitliPus ^ 
Ehrh.  Btytr.  6.  pag.  90. 

Bttula  foliii  dt  'toldiimt , luuiis  , /uicordalU  , du- 
piicjto  - ftrratU  , fubtùs  ramuHjque  pubtfetntihus  ; 
firoèt/orum  fquamis  hhit  liittraiiâui  , rotundittit. 
Villd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  4Û1. 

Bttula  pumita  , broccemlttrgtnfis.  Thaï.  Hercyn. 
10.  — C.  Bauhin,  Pin.  417.  — Dutoi,  Hetb.  t. 
pag.  91. 

BtutU  atia,  vat.  d.  binn.  Spec.  Plant,  a.  pag. 
«391- 

Cet  arb'C , qui  poûrrnit  bien  n’êtfe  qu'uqe  (im- 
pie variété  du  hctula  atia,  lui  telfamble  par  fon 
nrt , par  la  difpoGtion  de  fes  rameaux  , par  la 
Irncheur  de  fan  épiderme  ; il  en  difl'ère  par  fes 
rameaux  velus , particuliérement  dans  leur  jeu- 
nefle  j par  fes  feuilles  pubefeentes , même  lorf- 
qu'ellcs  font  parvenues  d leur  entier  développe- 
ment , ovales , i peine  aigues  d leur  fommet , un 
peu  échancrées  en  coeur  d leur  bafs , d double 
dentelure  à leur  contour.  Les  chrtotts  font  cylin- 
driques , pédonculés  s les  lobes  des  écailles  cali- 
cinales  inégaux , arrondis. 

Cet  arbre  croît  dans  les  matais  des  montagnes 
du  Jura,  8c  dans  quelques  autres  contrées  du 
Nord.  Tj  (.y.f  y 

7 tu.  Bouleau  élevé.  BtiuU  tacelfa.  Willd. 
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Bttula  fuliit  ovati's  , acutts  , ftrratU  ; (Iroiilorun 
fqaamii  toits  lattraliius  , rotuadqtU  ; pttialis  puitf- 
etntibut , ptdunculo  irtvieriiui.  Ait.  Hott.  Ke».  }, 
P^S-  337-  — A^'iild.  Arb.  41.  tab.  a.  hg.  a. 

Cet  arbre  a encore  de  bien  grands  rapports  aveu 
le  itiula  atia  y il  parnit  que  c'el]  une  des  plus  gran- 
des efpécer  que  l'on  connoilTe , & qu'il  parvient  au 
moins  à la  hauteur  de  la  première.  Ses  rameaux 
font  grêles,  fouples,  eflilés,  garnis  de  feuilles  al- 
tenres , pétiolées  , ovales , aigues , prefqu'icumi- 
nées . d'un  vert-tendre,  plus  piles  en  de  (Tous , 
arrondies  ou  prefqite  tronquées  d leur  bafe,  gla- 
bres d leurs  deux  faces , inégalement  dentées  en 
feie  à leut  contour  ; les  dentelures  prefqu'alterna- 
tivement  plus  courtes,  aiguës  ; les  pétioles  grêles, 
pubefeeos,  au  moins  de  moitié  plus  couru  que  le* 
feuilles. 

tes  chatons  miles  font  pédonculés , alongés  , 
grêles , cylindriques , pendans  ; les  pédoncules  plus 
longs  que  les  pétioles)  1rs  chatons  femelles  foli- 
tairts , médiocrement  pédonculés . courts , épais , 
obtus , quelquefois  munis  de  deux  ou  trois  petites 
folioles  fur  leut  pédoncule)  les  écailles  divifées  en 
trois  lobes  ) les  deux  latéraux  arrondis , celui  du 
milieu  aigu  ) les  femences  petites,  garnies  de  chi^ 
que  côté  d'une  petite  aile  très-mince , large,  mem- 
braneufe , entière , arrondie. 

Cet  arbre  croit  dans  l'Amérique  feptentrio- 
nale. 

8.  Bol’LEAu  d feuilles  de  peuplier.  Bttula  pop», 
li/otia.  Ait. 

Bttula  fhltit  dtltotdlius  , longi  acuminacit  , ina~ 
qualtttr  Jtrratis  , glaitrrimU  ; firaiiloiunt  fquamis 
toits  luttraliius  g fuirutuadis  i pttiolts  glairts,  (N.^ 

Bttula  ( populifolia  ) , fotiis  dtltoidiius  , longi 
acaminatis  . intqualittr  ftrratU , glabtrrimU.  Alfa 
Hort.  Kr».  }.  pag.jjâ. 

Cet  atbre  doit  être  rangé  parmi  les  grandes 
cfpèces  de  ce  genre  j il  eft  remarquable  par  feo 
feuilles,  beaucoup  plus  ailles  que  dans  les  autres. 
Srs  rameaux  font  cylindriques  , plians  , alongés, 
glabies,  d'un  brun-roiigtdcre  , parfemés  de  petits 
points  blancs,  garnis  de  feuilles  pétiolées,  alter- 
ms,  un  peu  fermes,  meinbrantufei , glabres  à 
leurs  deux  faces , vertes  & luifantes  en  delTui , 
beaucoup  plus  pâles  en  deffous , ovales , deltr  ides, 
un  peu  échancrées  en  coeur  d leut  bafe,  rétrécies, 
vers  leur  fommet,  en  une  longue  pointe  acumi- 
née  , inégalement  dentées  en  feie  a leurs  bords  p 
les  pétioles  parfaitement  glabres  ) les  fleurs  difpo- 
fées  en  cl  atous  tyliiidtioues)  les  écailles  divifées 
en  trois  lobes)  les  deux  latéraux  arrondis. 

Cet  arbre  ell  originaire  de  rAmérique  fep- 
tentrionale.  On  le  cultive  en  Angleterre , en 
France  , aux  pépinières  impériales  de  Veilàilles. 
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9.  BouiïAV  de  Sibérie.  Buulu  dasonVw, 

Bctula  fjhit  ovath  f i>aj>  an^cfljth  ^ integt'rîmU, 
iitijajiiici  dtnt-itt)  , ghtrit  ; jtrobitorjm  f^ujmU 
marfmc  ciiUtit  ^ Ict-it  laitrülhus  rotandalis,  VViild. 
Arl>.  jÿ.  ub.  1.  fig.  ) & 4. 

Btt»la  (d»ouiica  ) , /o//(V  ovalij , acuminatU  , 
ftrratis  , ntnv  piU'fis.  HalJlS  , Flor.  roff.  vol.  I. 
pag.  60.  lab.  39. 

BttuU  (excelfa  canadenfis) , Æ/iVr  fuktuittifor- 
miôus , ghbris , unuij/iitir  6'  arpuu  ftrratU;  amentis 
cylindricit,  Wangenh.  Amer.  86. 

p.  BituU  foiiis  dufli  minoriiui , fubtiu  glaitrri- 
mit.  WillJ.  I.  c. 

Ce  bouleau , obfervé  par  Pallas , a beaucoup  de 
rapport  avec  le  bouleau  blanc  i il  s'en  diflingiie 
ai  Ces  feuilles  ovales , rétrécies  6c  entières  à leur 
afe,  plus  petites , médiocrement  pétiolées,  fir- 
mes, glabres,  pileufes  fur  leurs  nervures,  acumi- 
nées,  inégalement  dentées , accompagnées  de  fli- 
pules  lancéolées,  leger, ment  pubefcenies,  cadu- 

3ue$.  Iv-  tronc  varie  dans  fa  hauteur.  Son  ecorce  eft 
'un  blanc-giilâire.  Les  chatons  mâles  font  réunis 
deux  ou  trois  â l'extrémité  des  rameaux  de  l'an- 
née précédente.,  gtéles,  pendant,  ph-s  longs  que 
dans  le  bouleau  blanc  i les  chatons  femelles  plus 
coutts  , plus  épais,  litués  latéralement  fur  Us 
mêmes  rameaux.  Les  écailles  calicinaU-s  font  gran- 
des, ciliées  â leurs  bords , arrondies  ; les  femences 
petit!  s,  entourées  d'une  membrane  courte,  â trois 
Itibes;  les  deux  latéraux  arrondis. 

Cet  arbre  croît  au  milieu  des  forêts , dans  quel- 
ques contrées  de  la  Sibérie,  fi 

1*0.  Bout  EAU  papytacé.  Bctula  papyracca.  Ait. 

Bctula  fvltîs  avati  f , acuminatis  , duplicato~fcrra- 
tit } vcili  fuh.ùt  hirfjtii.  Ait.  Hotr.  Kc».  vol.  j. 
pag.  J 37.  — Wihd.  Al  b.  40.  ub.  1.  tig.  i. 

Bctula  ( paoyrifera) , foliit  uvalibas  , acumina- 
tis , fubtqaalitcr  ferratis  / pctiolo  glabro  , amcnto 
fimiiico  cylindrico  f fquamis  ineîtt  minutijime  pube- 
ruhs;  lobis  taccralilfux , multà  breviaributf  J'ubarbicu- 
latis  f non  divergentibus.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  a. 
pag.  18a 

On  a long-tems  confondu  cet  arbre , dans  plu- 
Ceiirs  jardins  , avec  le  bouleau  noir  ; il  en  diffère 
évidemment  par  fcs  feuilles  en  cœur  8c  velues, 
bien  pUiS  épailTcs  8c  plus  fombres.  C'ell  un  gran.d 
arbre , dont  les  branches  fe  divifent  en  rameaux 
loides,  cylindriques,  revêtus  d’un  duvet  grifâtre, 
cendré,  gaini  de  téiiilles  alternes , pétiolées , ova- 
les, aeuintnées,  échancrées  en  cœur  à leur  bafe, 
d'un  vert- foncé , trés-inégalemcm  demeeseii  fcie 
à leurs  bords , velues  â leurs  deux  faces  dans  leur 
jeimcITe  , nues  â leur  face  fiipérieure  dans  leur 
cmJcr  développement,  couvertes  en  delTous  d'un 
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duvet  gr!(ï»re,  particuliérement  fur  leur»  nervu- 
res , quelquefois emiétement  glabres)  les  pétiolei 
courts,  tecourliés  8c  velus  ; les  bourgeonscoutis,' 
ovales , â peine  aigus.  L-s  chatons  femelles  font 
coutts  , cyli'idriqués  , ch.-.rgés  d'écailles  légère- 
ment pubefeemes  en  dedans , divifés  en  trois  lo- 
bes; les  deux  latéraux  beaucoup  plus  courts,  pref- 
qu'oibiculaiies , point  divergens.  Michaux  ditqus 
les  pétiole»  font  glabres.  Je  les  ai  toujours  vu» 
piibefeens  ou  velus.  Il  ell  polfi'ole  que  le  duvet 
dirparoKTe  avec  l'âge , comme  cela  arrive  dans  U 
plupart  des  bouleaux. 

Cet  arbre  croît  dans  l’.Amërique  feptentrionale; 
il  en  cultivé  en  France,  dans  plufieurs  grands  jar- 
dins. T)  ( V.  ) 

Obfervacions.  M.  Bofe  m'a  communiqué  un 
exemplaire  d'un  bouleau  qu'il  a recueilli  dans  la' 
Caroline,  qu'il  nomme  bctula  fufca ; il  a beaucoup' 
de  rapport  avec  l'efpèce  que  je  viens  de  décrire. 
Ses  feuilles  font  plus  petites  , moins  velues  ; fe» 
rameaux  chargés  d'un  duvet  court  8c  brun.  Il  fs' 
rapproche  un  peu  du  bctula  nigra  d’ Alton. 

II.  Bouleau  lanugineux.  Bctula  lanulofa, 
Mich. 

Bctula  faliis  ova(is  , obtujis  , glabris  , intqualitcr 
ferratis  amcnto  femlnco  Jabovali  { lobis  fquamarusn 
pubefeentibus , lintaribus , obtujis.  (ti.)  • 

Bctula  ( l.rnulofa  ),  foliit  deltoideo  ovalibus  , non 
acuminatis , duplicato-ferratis  ; pctiolo  brevi , amcnto 
fcminco  fubovoideo  , fquamis  estiis  densi  lanulofts  ; 
lobis  fubiqualibus , oblongis , divtrgcnt'tbus.  Mich. 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  181. 

Il  partît  que  ce  bouleau  doit  former  une  efpèce 
patticulière , 8c  qu'il  n'eft  point , comme  le  foiip- 
çonnoit  Michaux , le  bctula  nigra  de  Linné.  Se» 
rameaux  font  glabres , plians  , cylindriques , fort 
grêles;  fcs  feuilles  alternes,  pétiolées , ovales , un 
peu  deltciles  à leur  bafe , obtufes  â leur  fommet , 
glabres  â leurs  deux  faces,  excepté  dans  leur  jeu- 
nefle;  d'un  veat-foncéen  delîus,  pâles  en  delfous, 
inégalement  dentées  en  fcie  ; les  dems  courtes  , 
fines  , aiguës;  les  pétioles  glabres , hliformes  , de 
deux  tiers  plus  courts  que  les  feuilles.  Je  ne  con- 
nois  pas  les  fleurs  mâles.  Les  chatons  femelles  font 
axillaires  , foiitaircs  , pédoncules  , uvales  , ob- 
longs;  les  écailles  oblongues , laineufes  en  dehors , 
divifées  â leur  fommet  en  trois  lobes  un  peu  di- 
vergens, prefque  droits , égaux , linéaires,  obtus;'  ■ 
ks  femences  compiimées , lenticulaires,  airon— 
dks , accompagnées  de  chaque  côté  d'une  petite 
aile  arrondie,  entière,  membranrufe;  deux  flyles 
courts , perfiftans , divergens.  , 

Cet  arbre  croît  dans  l'Amérique  feptentrionale. 
M.  Bofe  m’en  a communiqué  un  exemplaire , qu’il 
’ a itcueiUi  dans  la  Caroline.  1}  ( F'-/  ) 

11.  Bouleau 
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it.  Bovlïau  à feuilles  ovales.  Biiula  tvtu. 
Will  I. 

Bttufa  fïU:ts  ov^tiitduyBcttto-fcrrattSt^ltihriSf 
ptAumulii  rümi}JiSfj}ioèl/oram  fq^iamislahis 

tqujiiiiiu,  mncjtit , ntnojii.  Willti.  Spec.  Pbnt. 
4.  pjs,  465.  r.“.  10. 

iitiu/j  ( ovatti  ) yfolih  ovarh , biferratis  ; denti^- 
bus  aiutis  ^ tamis  angLtoJîs  , amtntorum  pnlancutis 
ram,  fis-  Schraiik , Saliib.  n”,  159.  — Ejufd.  Bavar. 
I.  pag.  419.  . 

Bau/a  alnobttu/a.  Ehih.  Beytr.  vol.  l.  pag.  71. 

Cet  aibiifte  tient  le  milieu  entre  les  bouleaux  & 

I s aunes  : il  a , comn.e  dans  ces  derniers  1 les  pé- 
doncules de  fes  chacuns  femelles  rameux  j il  otfte 
ir.éine  le  porc  de  Vaùius  incana  jeune}  mais  il  appar- 
tient aux  boule.iux  par  les  parties  de  fa  fruâifica- 
tion , pat  le  n mbre  de  fes  étamines.  Ses  tiges  ne 
s'élèvent  guère  qu'à  la  hauteur  de  cinq  à fit  pieds; 
el.es  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  anguleux, 
■garnis  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  ovales,  g!.t- 
btes  à leurs  daux  faces,  munies  à leur  contour 
d'une  double  dentelure  , les  dents  étant  aiguës', 
ptefqu'a'tetnaiivement  plus  longues  S:  plus  cour- 
tes. l.es  fleurs  font  axillaires , dilpoféesen  < hâtons  i 
ceux  des  fleurs  f.melles  rameut  ; les  éc.tilles  calici- 
nales  diviféts  en  lobes  égaux,  neivcux,  tronques 
à leur  fommet. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  de 
la  Hongrie,  de  la  Stirie  , de  la  Catinihie,  fi  en 
Allemagne,  dans  les  environs  de  Saisbourg. 

I}.  Bouleau  glanduleux.  Becula  gianduhfa. 
Mich. 

Brtula  foliis  fibrotando-obovaiis  , amtnti  fquamis 
ftmitr  /îdii  gfimineis  eyhndricîs  ^ ramis  gtanduiofj- 
punïiatis.  (N.) 

Bttula  ( gtandulofa  ) , pumila^  ramis  gtandutofo* 
punBatiSfgiabrii  ; j^iis  /ubrolundo'obovaiibus  j amtnti 
fquamis  ftmiirifidisi  capfalis  orbitulatis  , ongujli  mar- 
ginatis.  Mich.  Flor.  borea].  Amer.  A.  pag.  iSo. 

Ce  bouleau  fe  rapproche  beaucoup  du  baula 
frutico^  par  fon  port  & par  les  points  glanduleux , 
épars  fur  les  lameaiix  ;il  en  diflére  pat  fes  feuilles, 
entières  fie  cunéiformes  à leur  bafe;  par  fes  chatons 
femelles  , une  fois  plus  longs  8e  beaucoup  plus 
grêles.  Ses  tiçes  s'él^ent  peu.  Ses  taoieaux  font 
glabres  , garnis  de  feuilles  un  peu  arrondies , en 
orale  renverfé,  obtufesàleur  fommet,  dentées  en 
feie  à leur  contour , glabres  à leurs  deux  faces.  Les 
écailles  du  calice  font  divifées , jufque  vers  leur 
moitié  , en  itois  découpures  ptëfqia'dgales  ; Us 
capfiiles  orbiculaires , munies  d'uu  rebord  ciës- 
éitoic. 

Cette  efpèce  a été  découverte  par  Michaux  à 
la  baie  d'Hudfon , fur  le  bord  des  lacs.  I7  . 

Baiamqut,  SuppUituni,  Tomi  I, 


B 0 U 689 

14.  Bout  (AU  arbuRe.  Biiula-fiuiicafa. 

Bttaia  foliis  fab’tiiitndo  tnatis  , fafsqaal'ttr  /rr- 
ratis  f g/abris  j amtniis  femincis  obhagis,  WillJen. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  466.  n°,  ty, 

Baula  ( fl uticofa ),  /«///»  rhomboidto-ovaiis  , 
squaliitr  fcriaiis  , glabris.  Pall.’.$ , Flot.  tolT.  vol.  I . 
pag.  61.  tab.  40.  — \Vi  Id.  Arb.  41. 

Bitula  ( humilia  ) . foliis  ut'iiqub  glabris , /Impli- 
cittr  ftrrans  i fatat-ris  g’ofiufc.iis , ftduncuhi  fim- 
ptieiius  , fquamis  ealiciais  Uvibus.  Schiaiik,  Bavar. 

I.  n".  jüj. 

Cet  arbufle  , rapproché  des  deiixprécédens,  en 
diffen-  par  Us  f.  uill'  s glahn  s , p.;r  Us  rameaux  non 
glandu'c-ux.  parf  s chaionSfemell'  S p'iis  ilonpés. 

S '$  tiges  font  peu  élevées  ; fes  rameaux  glabres  , 
cpliii  niques  , garnis  de  f ud'es  altenus,  péiîo- 
le.s,  ovales,  un  peu  arrondies,  glabres  à leurs 
deux  faces  , un  peu  ih  imboidalts  à leur  bafe  , 
denié'  S en  feie  à leur  contour  ; les  dentelures  éga- 
les, larges,  ptefqu'obtuUs.  Les  fleurs  font  difpo- 
féeseit  chatons inonoitjii  s,  axillaiies  1 les  chatons 
femelles  obinngs , cylindriques,  pédonculés  ; les 
pédoncules  fitiiples)  les  écailles  caliciiiates  litfes. 

Cet  aibuRe  croit  dans  la  Sibérie  St  dans  la  Ruf- 
(ie.  f> 

15.  Bouleau  des  monts  Carpates.  Bttula  tar- 
patita.  Willd. 

Bttula  foliis  rbomicis,  djplicalo-ftrratlt , glabris  , 
baf  inttgtrnmîs  ; Jhobilorum  fquamis  ciliatis  ,*  lobis 
oblongis  , obliqui  truneatis  ; ptiiolis  glabris , ptdun^ 
tu'o  langioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  464. 
n°.  8. 

Bttula  carpitica.  Waldft.  Si  Kicaib.  Plant,  rar. 
Hungar.  • 

Ce  bouleau  eR  peu  connu.  Ses  feuilles  font  pé- 
tiolées,  ihninboidales,  glabres  à leurs  deux  faces, 
dentées  en  feie  à leur  contour,  entières  à leux 
bafe,  les  dentelutes  alternativement  plus  longues 
8f  plus  courtes  i les  pédoncules  plus  courts  que  les 
pétioles;  les  chatons  oblonrs , garnis  d'écailles 
ciliées  à leurs  botds,  8t  divifés  en  lobes  alongés, 
tronqués  obliquement.  Il  croit  dans  la  Hong-,  ie.  6 

Oàftrxations,  FotRet  a recueilli  à U terre  de  Feu 
une  autre  elpère  de  bouleau , qu'il  a nommée  bt- 
lula  antartlca  , alTez  femblable  au  bouleau  nain , de 
la  même  grandeur, mai  dont  les  feui  les  font  plutôt 
elliptiques  qu'airondûs,  roides,  ^ailTes  . très- 
luiiantes  en  delfus , un  peu  en  delfous , à peine 
veinées  ; la  nervure  du  milieu  très-fadlantei  les  ra- 
meaux divifes  en  d’autres  plus  petits , nombreux, 
fafcicutés,  de  couleur  biune. 

Thui;berg  cite  un  bouleau  du  Japon  ( bttuU 
' japoniea),  voifin  des  deux  ptéiéJens,  dont  les 
i leuilles  fout  ovales,  un  peu  rétrécies  à leurs  deux 
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extrémités,  dentées  en  Tcie  i leur  contour,  pubef- 
cenies  à leur  fxce  inférieure  ijniis  comme  il  nous 
manque  des  détails  fur  les  parties  de  la  fruéfifica* 
tion , il  eft  dtiScile  de  décider  li  cette  plante  ap- 
partii.nt  aux  bouleaux  ou  aux  aunes. 

*♦  Les  AUNES. 

« Les  Anciens  ont  parlé  de  l'aune  commun , dit 
M.  Desfontaines , & plulieurs  des  ufages  auxquels 
il  fett  de  nos  purs  ne  leur  étoient  pas  inconnus. 
Du  tems  de  Théophrafte  , l’écorce  étoit  employée 
à teindre  les  cuirs.  Pline  dit  que  Us  pilotis  d'aune 
font  d’une  éternelle  durée  s qu'ils  peuvent  fuppor- 
ter  des  poids  énormes.  Vitruve  en  parle  1 peu  prés 
dans  les  mêmes  termes.  On  l’employoic  aoSi  , 
comme  aujourd'hui,  pour  faire  dca  conduits  d'eau 
fuuterraine  : on  le  plantoit  le  long  des  rivières 
pour  les  contenir  dans  leur  lit.  » ( Plixt , tiv.  i6, 
lAjp.  57 , 40. 41.) 

La  divifion  qui  comprend  tes  aunes  a été  bien 
moins  enrichie  que  celle  des  bouleaux.  Valniu 
eklongata  d'Aiton . connu  vulgairement  fous  le 
nom  de  iouteau  dt  CenfitntinepU , qui  crok  dans  le 
midi  de  l'Europe  , ne  diffêre  de  Faune  commun 
( a/nns  fliitinofa  ) que  par  la  forme  on  peu  variée  de 
fes  feuilles,  plus  alongées,  oblongnes  ou  ellipti- 
ques , privées  d'ailleurs  de  duvet  cotonneux  aux 
angles  de  leurs  nervures.  Les  deux  efpêces  (ui- 
vantes  ont  des  canûèces  plus  tranchés. 

id.  BouiEAt?  crépu.  Btiula  Ait. 

Bttala  (ainus  crifpa  ) , yê/iVa  ovalihu  , fuiaca- 
tù , dupüeauhftmuit , fakanduJaïU  ,*  atrvamm  axit- 
tis  fuinudii  f Jbpa/is  iati  ovatiiai , oktuJÎJ.  Mich. 
Flor.  bor.  Amer.  1.  pag.  i3t.  — .Ait.  Hott.  Kesr. 

A/aia.imdtliua.  Wüld.  Spec.  Plant.  4.  pag.  556. 

Set  feuilles  font  ovales^blongues , médiocre- 
ment aiguü , arrondies  & quelquefois  légèrement 
dchancrées  en  coeur  i leur  bafe,  crépues  Sc  ptef- 
qu’ondulées  d leurs  bords  ,,  i double  dentelure  i 
leur  contour,. pileufes  fur  les  pétioles  8c  en.  def^ 
fous  fur  leurs  veines , prefque  nues  ou  fans  duvet 
aux  aiSêlIes  des  nervures  { les  fliputes  larges,  ova- 
les , ua  peu  aUHigées , obeufes  i leur  fottunet. 

Cette  plante  crok  au  Canada  fie  i b baie  d'Hudr 

fi».  T> 

17.  Boulbau  denricuté.  Btimla  ftmJata.  Ait. 

Batmla  ( ainus  ferruhta  ) , maShus  , ai- 

nfs  t fàlits  Liia  ovaBàut;  aauii  ; amtniis  fimintu 
àUoagiafuiit.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  l.  psg.  181. 
— Alt.  Hort.  Kt».  5.  pag.  558.  — Adiboc.  Infeâ. 
a.  pag.  185.  tab.  91. 

BaJa  rtftfa.  Ehth.  Beytr.  y.  pag.  u . — Dutoi, 
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Haibk.  t.  pag.  lyé.— Wangb.  Amér.  8é.  tab.  tj. 
fig.  60. 

Alnas  ftmtlattt.  Willd.  Spec.PUnt.  4.  pag.  556. 

ArbrilTeau  peu  élevé , dont  les  tiges  fe  divifent 
en  rameaux  fouples . d'un  bron-fonré , garnis  de 
feuilles  alternes , pétiolées  , ovales , finement  den- 
tées en  feie  i leur  contour , glabres  en  de&s , lé- 
gèrement pubefeentes  en  deflous , principalemciK 
fur  leurs  nervures , rétrécies  en  poinie  i leur 
bafe  , élargies  8c  un  peu  acuminées  i leur  fommet  { 
les  ftipules  ovales,  obtufer.X's  chatons  femelles 
font  coutts , mais  plus  cylindriques  qu'ovales,  i 
pédoncules  rameux. 

Cetxe  plante  croît  dans  la  Caroline  fie  h Pcnfil- 
vanie.  b ( !'■/) 

BÜULEOLA  : nom  caraïbe,  d'un  ariftoloche 
des  Andlles  ( arijtotochîa  vitotaia  Linn.  ). 

BOULÉ3IE.  BmvUfia.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, i fleurs  complètes,  polypétalées,  ré-' 
gulières , de  la  famille  des  ombellifètes,  qui  com- 
prend des  herbes  exotiques  à l'Europe,  i feuil  es 
palmées  ou  lobées  { les  Heurs  difpofées  en  ombelles 
fimples. 

Le  caraâère  efièntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Dtt  omhiUn  font  ixvolaen  , è inU  fart  fijf/ti  { 
Iti  pitalts  égaux  ; un  fruit  létragone  , prejgat  pynt* 
midali  Its  jtmtiutt  enufUt  d’un  pUan  fur  U det, 

CARACTiRB  CÎNiitlQUI. 

Chaque  Beur  o£«  i 

I*.  Un  calûa  fort  petfr,  i cinq  dents  courtes, 
tdliérent  à l'ovaire  { l'involucre  nul  ou  compofé 
de  petites  folioles  prefque  féracées. 

1*.  Une  tonéla  légulièxe  , compofée  de  cmq 
pétsies  égaux... 

5*.  Cinq  éumiaa,  dons  les  filament  font  courts , 
terminés  pat  des  anthères  ovales-artondies. 

4*.  Un  entairt  adhérent  asrtc  le  calice , furmotité 
de  deux  fiyles  fétncés  fit  de  deux  ftigmates  /igus> 

te  fruit  elV  uh  peu  pyramidil , héiilTr  de  poib 
rudes  , très-courts  , divifé  en  deux  femeoces  créa* 
fées  d'un  fidon  fur  te  dos. 

O •firvatimitt.  Ce  genre  aété  établi  par  MM.  Rnie 
8c  P-iVonjKHir quelques  pbntes  duPertuisils l'ont 
^die  é G.  Uovies , favanr  efpagnol , auteur  d'une- 
tnrcoduéUon  1 l'hilhsire  luiiucUe  de  l'Erpagne  ic 
i (a  géographie  phyfique. 

Es  pi  CBS. 

I.  BoulÉsie  palmée.  BawUfa  palmata,  Ruii  fie 
PavoD- 
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Bowhfi*  fbliit  palmath , malüpartith  ; loiit  U- 
tiniüus , Uitraliiut  iipartitii.  Ruii  Sc  Pav.  Flot, 
peruv.  ).  pag.  i8.  cab.  a;i,  fig.  A. 

Plante  herbacée , hirpide , haute  de  deux  pieda , 
dont  les  racines  font  giéles  & fibreufes  ; les  tiges 
couch-.es,  filiformes,  finuleufes  , ftriées,  angu- 
leufes , dichotomes  i leur  fommec  i les  feuilles 
alternes  ; Its  fupérieures  oppofées  , longuement 
pétioleet , palmées,  parfemees  de  petits  poils  en 
étoile  i les  lobes  très-piofonds,  laciniési  les  fieurs 
dilpofé^sen  une  ombelle  fimple,  i l’extrémité 
d’un  pédoncule  axillaire,  terminé  par  deux  ou 
trois  fleurs  pediccllees , fans  involucre.  La  corolle 
ell  blanche , petite  i les  pétales  égaux  ; le  fruit 
petit , pyramidal , hériffé  de  poils  en  étoile  , fe 
partageant  en  deux  femences  pâles. 

Cette  plante  croît  fur  les  coUiues , au  Pérou. 
( Ruii  (f  Pavon.  ) 

a.  Boulésie  lobée.  Bowltfiu  lotata.  Ruix  Sc 
pjvon. 

BowUfia  füUis  hbatu  ^ longi  petiotatis,  Ruia  Sc 
Pavon,  Flor.  peruv.  5.  pag-  aS.  tab.  ayi.  fig.  B. 

Ses  tiges  font  grêles,  couchées,  nombreufes, 
rameufes , légèrement  ftriées . hérilTées , ainfi  que 
toute  la  plante , de  poils  courts  s fes  feuilles  op- 
pofées,  larges,  en  coeur,  à cinq  ou  fept  lobes 
ovales , traverfés  de  cinq  i lept  nervures  i les  pé- 
tioles très-longs , adhérens  par  leur  bafe,  munis 
de  petites  llipules  linéaires,  (ubulées,  blanchâtres, 
frarieufis.  Les  pédoncules  font  axillaires,  filifor- 
mes, beaucoup  plus  courts  que  les  pétioles,  fou- 
lenani  une  petite  ombelle  fimple , i trois  ou  cinq 
fleurs  prefque  fefliles,  d’un  blanc-iaunâtre,  enrou- 
lées d'un  involucre  allêz  femblable  aux  flipules; 
les  femences  ovales. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  montagnes  du 
Pérou.  ( Ru/’{  (f  Pav.  ) 

;.  Boulésie  blanchâtre.  Bowltfia  ineana.  Ruiz 
fc  Pavon. 

Btwltfia foli'ii  nniformihus,  trtnatù-Maiis,  Ruiz 
8e  Pav.  Flot,  peruv.  ).  pag.  aS.  tab.  z68.  fig.  A. 

PluCeurs  tiges  couchées , étalées,  divergentes, 
chargées  de  poils  blanchâtres , fe  divifent  en  quel- 
ques rameaux  ttès-courtsi  elles  fupportentdcpe- 
tties  fouilles  oppofées,  ténifonnes,  i cinq  ou  fept 
lobes  épais  , crénelés  i les  pétioles  un  peu  plus 
longs  que  les  fouilles  > les  flipules  fearieufes , pe- 
tites , fubulées  i les  pédoncules  axillaires,  folitai- 
res,  uèS'CourtS)  les  ombelles  fimpirs.  é trois 
fleurs  i leur  involucre  femblable  aux  flipules)  les 
péules  petits  , blanchâtres  ) les  femences  ovales. 

Cette  plante  ctoit  au  Pétou  , fur  les  collines. 
( Ri<i{  £r  Pav.) 


B O U Ggi 

BOULET  DE  CANON.  On  nomme  ainfi  , â 
Cayenne  , le  couroupite , parce  que  fon  fruit  a U 
forme  Sc  le  volume  d’un  bouler.  ( Cou- 

ROVPITE.) 

BOULETS  : noms  dérivés  du  latin  hoUtus , fous 
lequel  les  Provençaux  Sc  les  La-iguedociens  dofi- 
gnent  le  champ'gnon  ordiiiaira  ou  champignon 
des  couches. 

BOULETTE  : nom  donné  par  quelques  auteurs 
â Vtt/iinops,  parte  que  fes  fleurs  font  difpofoes  en 
’ tète.  On  l’a  donné  aufli , pour  la  même  raifon  , i 
la  globulaire  Sc  au  fpkaranthm, 

EOULIGOULOU.  Les  payfans  de  la  Provence 
donnent  ce  nom  â la  chanterelle  ( eanturr/r'iu  ) , 
elpèce  de  champignon  bon  â manger. 

BOULOU , BUI-U.  “ Ce  mot , chex  les  habi- 
tans  des  îles  malaifes,  dit  lu  favant  M.  du  Petit- 
Thouars  , fignifie  poils,  thcvtu* . pUmts;  il  (Je  re- 
trouve aufli  dans  la  langue  de  Madagafcar , mais 
plus  ordinairement  changé  en  voulou.  Chez  ces 
deux  peuples  il  fignifie  plus  les  tamious  , qui 
font  iemblables  à des  panaches.  A Madagaicar  , 
ces  finguliers  végétaux  couvrent  prefqu’exclufive- 
ment  une  furface  confiiérable  de  terrain , occupé 
par  les  montagnes  fecondaires  qui  fe  trouvent 
entre  les  bords  de  la  me  i & les  grandes  élévation* 
du  centre.  Cette  bande  de  pays  efl  1a  plus  propre 
à la  culture. 

» Les  Madécaflês,  comme  les  peuples  de  l’Inde, 
tirent  grand  patti  des  bambous,  dont  ils  ont  plu- 
fieurs  efpcces  diftinâes.  La  plus  utile  efl  aufli  U 
plus  commune)  elle  acquiert  un  diamètre  confidé- 
table , de  la  grolTeur  de  la  cuifle , i peu  près.  Ses 
ncois  font  très-minces  ; en  forte  qu’en  faifant 
fauter  les  cloifoiu  , on  a i peu  de  frais  des  vafes 
très-légers.  Il  paroic  que  c’eft  l’cfpèce  décrite  par 
Rumphe  fous  le  nom  S'arando  vajaïU.  Les  hatfi- 
tans  en  forment  un  infliument  de  mufique  des  plus 
fimples.  A ceteflet  its  prennent  un  de  fis  emc»- 
noeuds , longs  d’un  pied  à peu  près)  ils  détachent 
dans  tonte  la  longueur  quarte  lanières  minces, 
qui  reRcnt  attachées  à chaque  bout  : ce  font  des 
efpècet  de  cordes  qu’ils  accordent,  en  plaçant 
fous  chacune  un  peut  morceau  de  bois  en  forme 
de  chevalet  : c’en  une  efpèce  de  guitare.  Si  un6 
cordc  cafle , on  découpe  a côté  une  autre  lanière  , 
Sc  ainfi  ^e  fuite,  }ufqu’â  ce  que  toute  la  iuiface 
foh  employée.  » 

BOUQUETINE.  Boücaoe.  Pûnpi- 

ntUa.  ) 

BOURASAHA.  Biü-a/ui’u  (Pet.-Th.  Gen.  non» 
Madag.  n*  61)  : nom  que  les  hablttns  de  Madæ 
gjfcar  donnent  à un  aibufle  grimpant  de  leui  pays. 
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“Il  doit,  dit  M,  du  Petit-Thouirs , former  un 
genre  nouveau,  dont  voici  les  caraûères  : 

» Les  fleurs  font  dioi^ues,  compofées,  dans 
les  deux  fexes,  d'un  calice  à fix  folioles,  d'une 
corolle  à fix  petales;  fix  étamines  dans  les  fleurs- 
mâles,  réunies  à leur  bafe}  les  anthères  adnées 
aux  filamensi  les  étamines  fterilcs  dans  les  fleurs 
femelles  i trois  ovaires,  auxquels  fuccèdent  au- 
tant de  baies  ovales,  monotpennes,  contenant 
chacune  une  femence  héiilfée  de  papilles  fingu- 
Jières , entre  lefquelles  réfi  le  une  humeur  vif- 
queule  très  abondante  s ce  qui  la  tend  trè$-d  ffi- 
cile  à manier } elle  ell  marquée  , fur  le  côté  inté- 
rieur, d'un  lillon  profond,  remplie  par  un  péri- 
fperme  charnu , â la  bafe  duquel  fe  trouve  un 
embryon , dont  les  cotylédons  lont  larges , écar- 
tés 1 un  de  l'autre , & repaies  par  une  membrane 
très-mince.  » 

Jufqu'à  préfent  on  ne  connoit  qu’une  efpèce 
qui  appartienne  i ce  genre  : c'elt  un  atbufte  foi- 
ble,  s'appuyant  fur  les  végétaux  voiCns.  Scs  .feuü- 
lês  font  alternes  & un  peu  écartées  i elles  font 
pétiolées  & compofées  de  trois  folioles  ovales , 
longues  de  trois  pouces,  larges  de  drux,  d'un 
veft-fombre  & lilTe.  Les  fleurs  font  petites,  ver- 
dâtres, & naiffent  aux  ailfrlles  des  feuilles  fupé- 
ritutes,  en  grappe  compofée. 

Cet  atbufle  , d'après  ces  caraâères  , vient  fe 
ranger,  dans  l'ordre  naturel , près  des  anonts.  On 
P'  uriott  ptéfumer  qu'il  doit  faire  partie  de  l'ordre 
des  méiiifpermcs  } mais  la  forme  de  fort  embryon 
& de  fon  péiifperme  le  difiingnent  fortem  nt  du 
genre  cuu/'fàu  ou  ciJjm,'e‘os  îc' dn  menifptrmum  , 
dans  lefqucis  ces  parties  font  difiéremment  con- 
formées. Comme  M.  du  Hetit-Thouars  Ce  piopofe 
de  publier  ce  genre  8f  d'éclaircir  ces  difli.ultés 
d après  fes  propres  oofervations , il  faut  lui  en 
abandonner  le  foin  , 8f  attendre  la  fuite  qu’il  dort 
donner  â l’ouvrage  commencé  fur  les  plantes  de 
bjadagafear. 

BOURDAINE  oit  BOüRGLNE:  nom  vurgaire 
du  franguid  , dont  les  anciens  boraniftes  f tmoient 
un  genre  diftinft  du  nerprun  ( rhdmmu  Linn.  ). 
Tourneiort,  n'apperrevant  pas  dans  celui-ci  les 
pétales,  qui  font  très-petits,  prenoil  fon  calice 
pour  une  corolle , 8c  la  dilbii  monopétale  , en 
ajoutant  que  la  baie  comenoic  quatre  graines. 
Dans  le  franguta,  au  contraire,  il  admetioic  une 
fleur  roficée,  compofée  de  plufieurs  pétales, 
parce  d^u’ils  étoient  p’us  appatensj  8c  ce  qu'il  pre- 
noit  aillcuis  pour  corolle  , redevenoii  ici  calice  : 
de  p'us,  il  ne  voyoit  que  deux  femences  dans  le 
fruit  iüf'anguU.  Linné,  trouvant  une  organifa- 
tion  à peu  près  conforme  dans  les  deux  genres , 
ainfi  que  dans  l'alatetne , le  jujubier  8c  le  paliure, 
des  avoir  tous  rapportés  au  nerprun  , en  Indiquant 
lès  pétales  fous  le  nom  A'ioùUtj,  Sc  le  calice  fous 
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celui  de  corolle.  Depuis  on  a détaché  les  deux  der- 
niers genres , furtiiamment  dilfii  fts  i mais  la  bour- 
daine ell  reflue  confondue  avec  le  nerprun  , dont 
elle  différé  feulement  par  le  nombre  des  pétales 
8c  des  étamines  , porté  à cinq  au  lieu  de  quatre. 

( Koyty  Neuprun.) 

BOURDON  DE  SAINT-JACQUES  oit  ROSE 
TRÉMILRE.  C'tft  ïaUta  de  Linné.  ( ffoy«r 
Alcex.) 

EOURCONI  : nom  galibi  il'une  efpèce  d'acacie 
de  laGiiiane  {mimufi  ioatgooi),  décrite  8c  figurée 
par  Aublt-t,  pag.  <;4i  ,iab.  dont  les  fleurs 
(ont  en  épis  8c  les  feuilles  Amplement  ailées  , 
comme  celles  du  mimofa  fugifotia  , avec  lequel 
cette  plante  a beaucoup  de  rappoit. 

BOURGUÉPINE  : nom  donné  par  le  traduc- 
teur de  Dalechamp  à deux  plantes  d'un  genre  & 
■d'une  famille  diflerens.  L'une  ell  le  nerprun  (Miim- 
nai  ) ; l’autre  ell  le  phyltireo , que  Dalechamp 
namme  ap^ioica  ou  èoureuépine  dt  Montfellicr  ^ ou 
épine  de  Bourgogne.  Dalechamp  lui-même  ell  en 
doute  de  l'avoir  fi  fa  plante  qu'il  défigne  fous  le 
nom  de  bourguépine  de  Montfelller  eil  i'ap/turcu  ou 
Xephytiircu  deTliéophialle.  Il  paruît  pencher  pour 
cet'.e  dernière  opinion , avec  d autant  plus  de  tai- 
fon,  que  la  figure  qu’il  en  donne,  ell  celle  du  . 
pbyilireu  Imifottu  Linn. 

BOURRACHE.  Baragc.  ( Koycf  les  lUufira- 
tions  dei  Genres,  rab.  94,  fig.  1 , borugo  oficinulU 
Linn. , 8c  fig.  1,  borugo  indicu  Linn.  Il  exille  tant 
de  rapports  entre  plufieurs  bortaginées,  nl  esque 
la  bourrache,  la  buglolTe,  8cc. , qu'il  ell  difficile 
de  décider  I1  la  plante  que  les  Anciens,  cimme 
Pline,  Diofeotide,  appcioient  bug/offe , ell  réelle- 
ment notre  bourrache  } ce  qui  elt  alfea  probable. 
Au  telle , l’erreur  fur  ces  deux  plantes  n'a  pas  grand 
inconvénient  dans  les  ufages  économiques  , ayant 
toutes  deux  les  mêmes  propriétés,  8c  pouvant  être 
fubllitnées  l'une  à l’autre.  Le  nom  de  kourrtehe 
n’etoit  point  connu  au  tems  des  Anciens.  On  pré- 
tend qu’on  le  doit  aux  habitans  de  la  Lui  anie  dans 
le  royaume  de  Naples , qui  appelèrent  cette  plante 
eorruga , 8c . par  changement  du  e en  i , korrago  , 
parce  que  fon  infufion  dans  du  vin  réjouit  8c  for- 
tifie le  coeur,  propriétés  que  Diofcoiide  attribue 
à fa  bvglofle.  La  bourrache  s’ell  acclimatée  en  Eu- 
rope depuis  quelques  fiée  les  ; elle  ell  originaire 
du  Levant.  Je  l’ai  trouvée  en  Barbarie,  ainfi  que 
l’efpèce  luivante,  qui  n'avoit  pas  encore  été  dé- 
couverte. 

6.  Bourrache  à longues  feuilles.  Borugo  Ion- 
g' folia.  Poir. 

Borugo  foliis  lineari-lanceotaiis  .fêjilibui  , aller ~ 
nisj  ttUciktis  kufi  hirfutijfimis,  Poitec,  Voyage  ea 
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Bjrb.  vol.  1.  pag.  1 19,  & Edit,  gertn.  vol.  1.  pag- 
J (7.  fie.  1.  — Lam.  liluitr.  Gener.  i.  pag.  410. 
n».  1847. 

Borago  (longifolia  ),  cjulc  ertOo  ^ püofo  ; folm 
fga-Jis  , , lancteUi'u  ; taliihuj  hi/pidis  , 

^ort^üs  panùulütis,  Desf.  Flot,  acbnt.  1>  pag.  i6i. 
tab.  44. 

Semblable < par  f»  corolle,  i la  bourrache  offi- 
cinale, cette  efnèce  en  diffère  furtout  par  fes 
Feuilles  fielTiles,  linéaires  lapcéolèes,  aigues,  très- 
entières , longues  de  fix  i neuf  pouces,  larges 
d'environ  un  pouce , parfemées  en  deffus  de  poils 
courts , hèrillees  en  deflous  fur  les  nervures  lon- 
gitudinales. Les  racines  font  dures,  tortucufes, 
prefque  ligneufes , ramifiées  1 les  fleurs  difpofées 
en  une  panicule  terminale  r les  pédicelles  inclinés  s 
les  calices  très-pileux  à leur  bafe,  à cinq  décou- 
pures étroites,  lincéolécs,  de  la  longueur  de  la 
corolle  i cinq  écailles  obtufes,  échintrées  i l'ori- 
fice du  tube  i les  filamens  très  courts  , point  ar- 
qués s quatre  femences  lifTes,  oblongucs,  ob- 
tufes. 

J'ai  trouvé  cette  plante  en  Barbarie , aux  envi- 
rons de  Lacalle , fur  le  bord  des  ruilTeaux  f elle  a 
été  également  obfervée  aux  environs  d'Alger  par 
M.  Desfontaitses-  Elle  fleurit  au  commeiKement 
du  primems.  ^ ( K.  V ) 

7.  Bourrache  de  Crète.  Borago  ctcûca. 
Willd. 

Borjgo  kifptda  , foBis  ovatti  (oroUarum  laci’- 
niis  rtjitxis , iineanirus,  Dcsfoi'.t.  Coroll.  pag.  id. 
tab.  17.  — W'illd.  Spec.  Plant.  1 . pag.  778. 

Borago  crttica  , fore  rejîtxo  , eUganti^mo  , fuave 
ruhtnu,  Tcurn.  Corail.  6, 8c  Velins  du  Muf. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  par  fes  feuilles  ovales, 

\ peine  argués,  entières,  legirement  ondulées, 
d'un  vert-pale , pileufes  ; Us  inferieures  pétio- 
lées  , les  fupétieures  prefque  felUlcs  i les  fleurs 
difpoUes  en  une  grappe  lâche,  à l'exttemité  de 
chaque  rameau  i les  calices  très-courts  \ les  divi- 
Jions  droites,  ovales,  aigues î la  corolle  d'un  rofe- 
pâle  , i cinq  divilions  profondes,  étroites,  linéai- 
res , creufees  en  gouttière  8c  réfléchies  ; le  tube 
court , cylindrique  ) les  anthères  petites  8t  bleuâ- 
tres 1 un  llyle  grêle  ; deux  lligmates  fort  petits. 

Cette  plante  a été  découverte  parTcumefott 
fur  le  mont  Irla. 

8.  Bourrache  à fleurs  Ucbes.'‘B(iriigi>  Uxi- 
fora. 

Borago  foiiie  ovatis , ohufs  j forihus  fuhfolita^ 
rite  , longe  pedunculatis,  (N.) 

Ses  tiges  font  grêles,  rameufes,  herbacées  ; les 
feuilles  rudes,  ovales,  eniicresi  les  inférieures 


péttelées,  les  fapérieures  prefque  feffiles  i les 
fleurs  axillaires  vers  l'extrémité  des  rameaux  , 
prefque  fglitaites,  lâches  j Us  pédoncules  uniflo- 
rcs , fimpics , filiformes  , plus  longs  que  les  feuil- 
les , ru. fes , ainii  que  les  autres  parties  de  la  plante  < 
le  calice  à cinq  découpures  prefque  fubuleés  < la 
corolle  petite , d'un  hlcu-vif , un  peu  plus  longue 
que  le  calice,  à cinq  divifiorrs  médiocrement  éta- 
lées , ovales , argués  1 les  anthères  prefque  féflrles, 
longues,  fagittéesi  le  ftigmaie  obtus. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plante* 
de  Paris.  Sun  lieu  natal  ne  m'tll  point  connu. 
(K.v.) 

9.  Bourrache  à feuilles  épaiflès.  Borago  craf- 
Jifoha,  Vtnt. 

Borogo  glauca  , caute  levé  , foliés  decurreatlius  , 
faprà  Jcarcrrimii  / corolle  Ijciniis  lineari-laneeola- 
lis , poteisiijfimis  ^ intqoaltbus.  Vent.  Hott.  CelC. 
pag.  & tab.  100. 

Cette  plante  fe  diflingue  facilement  de  toute* 
les  autres  efpèccs  de  ce  genre  par  fes  tiges  glau- 
ques 8c  lifles  , par  fes  feuilles  charnues  , feffiles  , 
lancéolées,  aiguës,  glabres  à leur  furface_  inté- 
rieure, excepté  fur  leur  principale  nervure  s par- 
femées, en  tlefl'us  8:  i leurs  bords,  de  tubercule» 
j avec  un  aiguillon  crochu  i les  pédoncules  lolitai- 
res , axillaires  , plus  courts  tme  les  feuil’es,  à une 
feule,  rarement  à plufieurs  Bturs  j le  calice  ven- 
tru , pentagone , à cinq  découpures  laticéolées , 
aigiiéî , hétillets  fur  leurs  angles  ; la  corolle  cou- 
leur de  chair  , à cinq  divifions  linéaires , obtufes, 
inégalés  i le*  «tamines  inégales  ; les  anthères  jau- 
nes, fagitieeï,  inégales,  cicufees  de  quatre  fil- 
ions ; le  fruit  pendant , t-rbiculaire}  quatre  femen- 
ces noirâtres , ovales , aiguës , comprimée*.  Le 
notr.bre  de*  parties  , dans  la  fruffification , varie 
qur  Iquefois  de  quatre  à cinq.  Plufieurs  de*  ovaires 
avortent  fuuvent,  St  ne  ptodutfent  que  deux  ou 
trois  féniences.  , 

Cette  plante  a été  trouvée  en  Perfe  par  MM. 
Bruguière  6c  Olivier. 

BOURRA-COUBRA.  Dans  la  Cutané  hollan- 
daile  on  nomme  aiirfi , au  rapport  de  Stedman  , 
l'arbre  appelé  toit  de  lettres  dans  la  Uuiane  fran^  - 
çai'fe , décrit  par  Aublet  fous  le  nom  de  piraSsnera. 
l^ojel  PsRATlNIER.) 

BOURREAU  DES  ARBRES  : nom  donné  au 
telajhus  feaadens , dont  la  tige  grimpante  enibraffe 
le  tronc  des  arbres  , 8r  les  ferre  tellement  qu'elle 
les  étoufe  8c  les  fait  périr.  ( f^’oye^  Cei.astRE.  ) 

BOURSE  A BERGER,  BOURSETTE,  TA- 
BOURET : noms  vulgaire*  du  thlafpi  iurfa  pafio- 
ris , dont  la  petite  filique,  de  forme  triangulaire 
& femblable  à une  bourfe  , la  diftiogue  de  causes 
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fes  congincm.  CéCilpin  la  nommoit  eapfitla , te 
l'on  pourroit  riguureu(riii«nt  «n  faire  un  genre 
réparé.  Cette  plante  varie  beaucoup  dans  la  forme 
8c  la  grandeur  dé  fes  feuilles.  ( Kerrr  Ta- 
«OUREI.) 

BOURTOULAIGA  : nom  languedocien  du 
pourpier.  On  le  donne  aulb  à l'efpèce  d'arroche 
<(ui  Lui  relTemble  ( mripUx  partuLcoiiits  Linn.  ). 

BOLÎTEILLAOU  : nom  languedocien  de  l'o- 
livier. 

BOU  TON  D’OR  : efpèce  de  renoncule  ( rt- 
ReAcii/ira  acrh  Linn.  ) , dont  la  fleur  jaune  fe  dou- 
ble aifém.-nc  par  la  culture  , 8c  qui  devient  alors 
un  des  ornemens  de  nos  parterres.  Une  autre  ef- 
p^e  ^ rammculut  pUianifotius  Linn.^,  i fleurs 
blanches  doubles , également  cultivée , porte  le 
nom  de  bomon  d'ur^tat, 

BOUTON  ROÜGE.  On  nomme  ainfî  , dtns  le 
Canada  , IVfpèce  de  gatnier  qui  y ell  indigène 
{eercù  caittdtnfis  Linn.). 

BOWLESIA.  Boülésie,  5«pp/.) 

BOYAU  DE  CHAT.  On  donne  ce  nom  è une 
espèce  d'ulye  ( uha  itu^aulii) , qui  eft  tubulée 
«n  forme  d'inteftins. 

BOYAUX  DU  DIABLE  : nom  donné,  dans 
™ Antilles , k quelques  elpèces  de  falfjpareille 
kfmilux  Linn.  ). 

BRABEJUM.  (è^vyry  Brabii  , 8c  llluflr.  Gen. 
tab.  8^7.  ) 

• BRACELETS.  On  donne  ce  nom  dans  les  An. 
tilles,  luivant  Plumier , aux  gouC  s d'une  efpèce 
d acacte  {mimofi  vn^'ut'a  eurf  Linn.),  qui  font  con- 
tournées en  forme  de  bracelets.  Dans  les  mêmes 
lies  on  nomme  le  jacquinier  Aerx  bractUt. 

^ BRACHIOBOLE.  Brachlohotus,  Allioni  nomme 
ainfi  les  efpèces  de  fifymbre  de  Linné,  à filiques 
courtes , qui  conHitueot  le  raduaU  deHali.r,  le 
raripa  dé  bcopoii. 

BRACHIOGLOTTIS.  C Brachiocle, 
8c  111.  Gen.  tab.  677.) 

BRACHYSTEMUM  : genre  érabli  par  Mi- 
chaux J qui  a de  grands  rapports  avec  fun  genre 
pycnanthema'n  , 8c  dans  lequel  il  a fait  entrer  quel- 
ques efpèces  de  thymi  il  a été  mentionné  à la 
fuite  des  thyms.  ( Voyei  “ ) 

BRADLÉE.  Brad/eia  : nom  fous  lequel  Carrtner 
A deugné  lia  genre  de  planta  oammé  auparavant 
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ghekidhn  par  Fofflir , 8c  dont  le  caraâère  géhé« 
tique  a été  préfenté  pat  M.  de  Lamatck  à l'article 
Glochidion  { miis  comme  depuis  ce  même  fa- 
vant  a adopté,  dans  fes  jlrations  des  Genres  ,.le 
nom  de  Goretner,  je  mentionnerai  ici  les  efpèces, 
renvoyant,  pont  l'expofe  du  caraflère  génétique, 
au  mot  CcocHioiON. 

Espèces. 

r.  Braolée  de  Chiqe.  Brad/eia  liaica.  Gzrtn.  • 

Bradleïa  peduneulis  foUlariis  , axîttaribus  ,*  foliîs 
tanceolaùs.  Willden.  Sttec.  Plant.  4.  pag.  fpi.  — 
Gittn.  de  Fruâ.  8c  Sem.  i.  pag.  127.  tab.  10p. 
fig.  I-  — Lam.  lllultr.  Gen.  tab.  77a.  fig.  i. 

Arbufeula  Jinica  . anona  daUis  faiio  non  fpUa-^ 
dente  ; fraSa  ex  fotiorum  alis  eomprefo  , parvo  , or* 
bieulatt . friato , dura.  Pluk.  Amolih.  JJ.  tab.  568. 
flg.  I. 

ArbrilTeau  dont  les  rameaux  font  glabres,  al- 
tetnes,  élancés,  piefque  cylindriques,  garnis  de 
fouilles  felfiles,  alternes,  lincéolées,  glabres,  en- 
tières, un  peu  linuées  à leurs  bords , aiguéfs , 1 ner- 
vures fines  , ramifiées.  Les  flenis  font  axillaires  , 
folicaires  , fouteoues  par  des  pédoncules  fimples, 
uniflores , Iwaucoup  plus  courts  que  les  feuilles  5 
•elles  produifent  pour  fruit  une  capfule  dure  , pe- 
tite, glcbuleufo  , comprimée,  ombiliquée  k fes 
deux  twes,  à fix  ou  huit  côtes , compofee  d'autant 
de  coques  i chaque  coque  i deux  valves , conte- 
nant deux  femences  placées  l’une  fur  l'autre , d’un 
touge-écarlate,  anguleufes,  arrondies. 

I Cette  plante  croît  en  Chine, 

I.  Braolée  glochidion.  Brad/eia  glochidion. 

Gxrtn.  de  Fruâ.  8c  Sem.  a.  pag.  ia8.  tab.  109. 

Lam.  lllullr.  tab.  77a.  fig.  j.  — Forft.  Nov.  fj#n. 
(Ppy.  Clociiioion  tamiflore,  vol.  a.  pag.  7jj.) 

J.  Brai>lèe  de  Ceilan.  Brad/eia  teylaniea. 
Carrtn.  1.  c.  — Lam.  llj,  tab.  772.  fig.  a. 

Cette  «rpète  n'tll  encore  connu?  que  par  fes 
fruits.  Son  c-lice  ell , non  i cinq  folioles  , mais 
d'une  feulé  pièce , i cinq  découpures  peififta'  tes; 
les  capfuli-s  légèrement  pédicellées  fur  iin  pedon- 
cuje  commun,  globuteufes  , un  peu  comprimées, 
(triées  8r  non  toruleufes,  glabres,  a fix  coques; 
chaque  coque  biva've,  contenant  deux  femences 
arrondies,  convexes  d'un  côté,  planes  de  l'autre. 

Cette  plante  croit  i l'ile  de  Ceilan.  ^ 

4*  Bradlée  des  Philippines.  Brad/eia  p/ùlip. 
pica.  Cavan. 

Brad/eia  eau/e  arboreo  fo/iîs  laneeolatis , glabrisg 
fioribus  axillanbas , namtrofis.  Cavan.  Jcon.  Rar. 
4.  pag.  48-  tab.  J71. 
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BrjtUeia  (philippecGs),;’ri^uw»/ii  axlliarihai , 
i /»/<«  unctotatU.  Willd.  Spec.  Plant. 
4-  P»g-  fpi. 

Set  ti|tM  s'élirem  1 U haateur  de  donie  pieds, 
dirif^  en  rameaux  nombreux,  romeuieux  dans 
leur  teunelTe , camis  de  feuilles  alternes , médio- 
crement pétiolées,  lanréolées,  très-entières  > les 
Sears  fort  petites , nombreufes , axillaires , pèdi- 
cellèes  j le  calice  dirifé  en  lix  foKoles  o^es , 
blanchâtres , perfiftantes.  Les  ètamioes  n'ont  point 
été  obfersrées.  Les  ieuis  fesnelles  ont  an  ovaire 
globuleux  , plus  mnd  que  le  calice  ( un  ftylc 
COUR , un  ftigmatel  fix  rayons  : il  leur  fuccède  une 
capfule  orbiculaire,  rrès-conmrntièe  1 Tes  deux 
faces,  i lix  cètes  , divilèe  en  ht  loges , contenant 
des  femences  leuticulaites , rougeâtres  & luifautes, 
deux  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Philippines.  ^ (.Dtf- 
crift.  tx  CavM.  ) 

BRAGANTIE  â grappes.  Bragantia  raamoft. 
Leur 

Bragantia  foliit  tanctolatis  , inttgtrrimia  ; raetmi» 
axiUarikai.  Leur.  Flor.  cochin.  a.  pag. 

Genre  de  plantes  â fleurs  incomplètes , de  la  fa- 
mille des  ariRoloches , établi  par  Loureiro  pour 
un  arbriflêau  de  la  Cochinchine , qui  offre  pour 
caraâère  efféntiel  : 
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fa  place,  dans  la  diflribution  naturelle  des  végé- 
taux. C’eft,  d'après  cet  auteur,  une  plante  à tige 
lipneufe , à feuilles  oppofées  8:  velues.  Les  fleurs 
font  dilpofées  en  tête  a l'extrémité  des  tiges,  en- 
vironnées de  huit  feuilles  en  verticilles , velues  , 
très-aigués,  en  lorme  d’involucte.  On  diilingue 
en  deffous , tin  peu  plus  bas , cinq  antres  feuilles  , 

& puis  quatre  extérieures  de  même  forme , & dif- 
pofées  de  la  mênie  manière.  Chaque  fleur  efl  com- 
pofée  d'un  calice  propre,  profondément  divifé 
en  fept  parties,  deux  plus  extérieures.  La  corolle 
eft  d'une  feule  pièce  , C)'lindtique  , entière  â foo 
limbe  ) elle  renferme  quatre  ou  cinq  éumines  fail- 
lahres  ; un  ovaire  libre , futmontè  d'un  flyle  court, 
terminé  par  deux  iligmates. 

BRAIETAS  ; nom  languedocien  de  l'oreille  * 
d'ours.  En  Picardie  on  comme  aufS  iraitut  b 
primevère. 

BRA2NVILLIERE.  Ce  nom,  qui  rappelle  celui 
de  la  Brainvilliers , condamnée  , dans  le  dix-fep- 
tième  fiècle , poiir  caufe  d'empoifoiuiement , a été 
donné  pour  cetie  raifon , dam  les  Amilles  , au 
fpl^tia , plante  regardée  comme  malfàifinte.  Oo 
lui  attribue  cependant  la  propriété  de  tuer  les 
vers  t ce  qui  l'a  fait  nommer  fpigtüa  anthtlmia. 

C eft  encoie  t arapakata  du  Bréfil , nom  qui  avoir 
été  adopté  par  Plumier.  ^Voytx  SriciLlI, 
n*.  I.) 


Vn  talict  aal  ; uat  torotla  motwpitalt;  U takt  gto- 
haUxx,  fillontU;  U Umit  à trais  dhaaparu  igaltsi 
mas  cap  fils  aUangas,  téiragaat , i atuurs  logis,  i 
fxatn  valvts;  das  fsmtaets  mamini^ti. 

Cet  arbriffeau  s'élève  â la  hauteur  d*enrit«a 
ctoq  pieds  t il  porte,  dans  le  pays,  te  nom  de  éoa- 
dsnmouc.  Sea  rameaux  font  «arma  de  feuilles  alTex 
mandes , alrcr nea  , lancéolées , très-entières.  Les 
ieuis  fom  rouges , difpofées  en  petites  grappes  ) 
elles  n'ont  point  de  calice  (on  plurèede  corolle, 
félon  JulBcu  ).  Cette  corolle  , adhétenre  â l'ovaire 
par  fon  tube , cfl  monopétale  i fan  tube  glandu- 
bux , fiUonné,  terminé  par  un  Kmbe  psRagé  en 
trois  découpures  ég^.  L'ovaire  eft  oUong , fat- 
monté  d’un  ftyk  épais  , terminé  par  un  fligmsie 
concave , portant  i Tes  bords  fix  anthères  felliles  : 
U lui  fuccèdc  une  capfule  alongée , adhérente  avec 
la  corolle  , â quatre  ang'es  , i quatre  valves , è 
Mire  loges , remplies  de  fêinenccs  triangulaires , 
•Kpofèes  fur  un  lirul  rang. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes,  i b Co- 
^oebine. 

BRAGANTIA.  ( Veytx  Bhagantiï.) 

BRAGANTIE.  Vandelli , dans  un  fâfcicule  de 
plantes  publié  en  1771  , a décrit  une  pbnte  du 
nâU  , Mot  le  ftuit  es  encore  inconnu  , ainfl  que  | 


BRAMIA.  ( Kayej  Bu  Amie.)  M.  de  Lamarclr, 
ayant  d'abord  formé  un  genre  particulier  de  ceiM  . 
plante  , ne  t'a  coniidété  enfutte  que  comme  una 
variété  du  grattvla  monnitra.  ( Keyrj  GrATIoli 
portuUcée , n".  6,  ) Colle-d  avoir  été  nom- 
mée monmitra  par  Berrord  de  lulSeu,  nom  em- 
ployé par  Aoblet  pour  une  autre  plante , 8c  qui 
a été  coofenté.  M.  de  Lamartk  penche  d'ailleui» 
pour  l'tqiiniou de  Brovn  & de  JudieUrqui  penfeot 
que  le  gnaiota  monnitra  Ltnn.  doit  fbtmer  un  genre 
particulier , en  y réuniffant  les  autres  «pièces  da 
gratioU  qui  ont  quatre  étamines,  paimi  lefquelk» 
le  trouveroit  TeâéaA'.  Loureiro , du  même  avia  , 
a établi  ce  genre  fous  le  nom  de  frptas  j,  mais  il  » 
déjà  été  adopté  pour  un  auue  geme. 

BRANC-URSINE  w BRANCHE-URSINE  : 
noma  dounés  pat  les  Anciens  i plnlteuia  plantea 
irês-differentes  entr’elles  ; i*.  i l'acanthe  vulgaire 
(,aeantluii  mollis  Linn.  ) , qui  eft  la  branc-urfine 
ordinaire  de  Manhiole  ( 1*.  au  cnicus  oitraetns 
Linn.  ou  chardon  des  pr^  de  Tragus , qui  eft  la 
branc-urfine  fauvage  i 5*.  au  carUums  tiAtnfus 
Linn. , autre  branc-urbne  fauvage  de  Drlechampi 
a*,  à X'asanthus  fpinofts  Linn. , qui  eft  la  branciir» 
bne  piquante  de  Lobel.  Enfin . la  berce  IhtratUttm 
Lmn.  ) porte  le  nom  de  faujft  érane^rfas, 

BBANCHIELLE  ; nom  que  Bridel  a donné  h 
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«n  genre  de  moulTe,  dont  les  erpieei  font  dei 
eu.t!  de  Linné. 

BRASE.NIA.  Nous  ne  connoiffons  ce  genre 
de  pUutes  que  pat  U deferjotion  qu'en  donne 
Schreber  dans  Ton  édition  du  Centra  ytaruaram  ; il 
le  rapporte  à U polyandrie  décagynie  de  Linné.  & 
lui  alligne  pour  caraûèrcs  : 

Un  calice  d'urtc  feule  pièce  . coloré  0 perfiJJant . à 
fix  divifons  profondes  . dont  les  fois  alternes  inti~ 
rieures  font  plut  longues  ép'  plus  étroites  .*  dix-huit  à 
vingt-cinq  étamines  attachées  au  réceptacle  , & plus 
courtes  que  le  calice  ; cinq  à dix  ovaires  comprimés , 
furmontés  chacun  a* un  Jlyle  éi  rt un  Jilgmate  . qui  fc 
convertijfint  ea  autant  de  capfules  un  peu  charnues  . 
ohlongues , aigues , comprimées  , qui  ne  t* ouvrent  pas . 

contiennent  dans  une  feule  loge  deux  eu  trois  fe- 
mentes. 

Schreber  ajoure  que  cette  plante  a de  i’afHniié 
avec  Ibo  neSris,  qui  e(l  le  eaioméa  d’ Aublei.  Cette 
indication  tic  l’enlemble  des  caraâéres  font  préfu- 
mrr  que  le  brafenia  el)  une  plante  aquatique , & 

3u’rlle  doit , dans  l'ordre  naturel , fe  rapprocher 
e Vatifma  & du  butomus,  ( Juff.  } 

BRASILIUM.  GmeL.Syft.  Nat.  417.  Ceft  le 
même  genre  que  celui  qui  a été  nommé  par  M.  de 
Lamarck  brafitiafirum.  (.y^oyt\  BatslLLOT  Ta- 
RIRI.  ) 

BRASSICA.  (Koyrt  Chou.) 

BRATHYS.  (,yoy.  Bratis  & Miilepertuis . 
n”.  11.) 

BRAUNEA  : genre  établi  pat  Willdenovr  pour 
une  efpèce  de  menifpermum  , qui  a été  décrite  fous 
le  nom  de  menifpermum  radiatum  Lam.  ( elle  diffère 
des  autres  efpèces  par  fon  calice  i trois  folioles  , 
par  fa  corolle  i trois  pétales  , tant  dans  les  fleurs 
mâles  que  dans  les  femelles.  Les  premières  font  de 

Îilus  munies  d'un  appendice  compofé  de  lîx  écaiU 
et  { fix  étamines.  Dans  les  femelles . point  d’ap- 
pendice t trois  flyles  s une  baie  â trois  coques.  Cefl 
le  menifpermum  glabrum  Koehig  . le  braunia  menifper- 
mordes  Willd.  bpec.  Plant.  4 , pag.  797.  ( y oycq 
MtNISP£R.ME  , n".  18.) 

BREDEMEYER.A  à fleurs  nombreufes.  Brede- 
mrycra  jîurréjtsril.*AVilid. 

Bredemeyera  foliis  oblongo-lanceolatis  . integris  q 
fioribui  denté  paniculatis  (N.)  Willd.  Spec.  Plant. 
5.  pag  858  , Si  Nov.  Ait.  Soc.  Nat.  Berol.  j.  pag. 
41a. tab.  6. 

Genre  de  plantes  établi  par  Willdenov  , de  la 
famille  des  légumineufes,  dont  le  caraélère  effen- 
tiel  confiAe  dans  : 

, Un  eajice  à trots  folioles  ; une  eoroUe  fapilUrnaeée  ; 
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l'éiettdari  de  deux  piccesq  une  noix  é deux  loges , 
couverte  tCun  brou- 

ArbrilTeau  de  cinq  â huit  pieds  de  haut , 
dont  les  rameaux  font  garnis  de  feuilles  prefqu'al- 
tetnes  , médiocrement  péiiolées , lilTes  , oblon- 
gues-lanceolées , très-entières , veinées . longues 
de  deux  à trois  pouces.  Les  fleurs  font  jaunes,  pe- 
tites, nombreufes  , difpofées  en  une  paniciile  ter- 
minale tiès-tameufe  , munies  chacune  d'une  petite 
braéiée  linéaire  à la  bafe  de  chaque  pédicule.  La 
calice  efl  glabre,  â trois  disifions  très-profondes; 
la  corolle  petite,  papillonacée  ; fon  étendard  com- 
pnfe  de  deux  pétales  ; dix  étamines  diadclphes  ; 
un  ovaire  qui  le  convertit  en  undiupe,  contenant 
une  noix  â deux  loges. 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Caracas, 
daiu  l'Amérique  méridionale. 

BREDES  eu  BRETTE.  Ce  mot  eft  le  portugais 
bredbt , qui  lui-même  efl  une  altération  du  grec 
bliton  8c  du  latin  blitum.  Ce  nom  fervoit,  chez  les 
Anciens,  à déligner  une  plante  fade,  en  ufage 
dans  leur  cuiline  : auHi  les  botanifles  modernes 
l'ont-ils  appliqué  fucccfltvement  â un  grand  nom- 
bre de  plantes  qui  toutes , à raifon  de  leur  faveur 
fade , peuvent  être  mangées , moyennant  un  affai- 
fonnement,  telles  que  pluficurs  atroches  (urrt- 
plex  ) , des  anférines  ( chenogadium  ) , des  arnaran- 
thes  { amarunthus) , 8cc.  Linné  a enfin  borné  le 
blitum  aux  plantes  connues  fous  le  nom  vulgaire 
A'épinard-fraift.  M.  du  Petit-Thouars  a fait  i l'Ile- 
de-France  , fur  l'emploi  du  nom  brette  ou  brédes  , 
des  recherches  fort  curietifes  8c  intéreffantes  , 
donc  nous  allons  préfenter  l'extrait. 

« Le  plus  grand  nombre  des  Européens,  dit-il, 
qui  arrivent  pour  la  première  fois  à l'Ile-de-France 
ou  dans  l'Inde  , regardent  comme  une  chofe  ex- 
iraordiiuire  l'habitude  oi\  l'on  eft  d'y  manger 
beaucoup  de  plantes  herbacées, cuites  fans  beau- 
coup d'apprêt , conmrifes  fous  le  nom  colleéiif  de 
brides.  Cet  ufage  eu  pourtant  de  cous  les  pays  8c ^ 
de  cous  les  tems  ; mais  il  paroic  encore  phis  ré- 
pandu dans  les  Indes,  principalement  chez  toutes 
les  nations  donc  le  riz  fait  la  bafe  de  la  nourriture. 
T ous  ces  peuples  tirent  des  végétaux  la  plus  grande 
partie  de  Lurs  alimens.  Pour  en  corriger  la  fadeur 
naturelle  8c  donner  du  ton  à l'eftomac , ils  y mê- 
lent plufieuts  épiceries  qui  cioiffent  pour  ainfi 
dite  fous  leurs  ntains , 8<  prefque  fans  culture  ; 
ttri'es  font  les  dtiferenies  efpèces  de  eapfcum,  le 
curcuma , le  gingembre , le  poivre  , 8cc.  »• 

Ces  mets  Amples  écoienc  pareillement  très- 
communs  thez  les  Grecs  8c  chez  les  Ronuins  ; 
c'eft  ce  que  ces  derniers  nommoient  olus . mot 
que  nous  iraduifims  par  légume , en  lui  donnant 
beaucoup  plus  d'extenfion.  On  pourroir  donner 
une  très-longue  lifte  de  plantes  qui  portent  le  nom 
de  brides  â Plle-de-France  , patce  que  les  Noirs 

mangent 
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Mangent  fouvent,  prefque  fins  choix , un  grand 
nombre d herbes,  pourvu  qu'elles  foiem  tendres. 
Voici  les  plus  eflcntiellcs: 

Br'idts  du  BtnguU,  C*eft  une  efpcce  de  <kenofo^ 
dium  qui  a écé  apporté  depuis  peu^&r  qu'on  ap- 
pelle au(!i  r'pinards  de  Chine, 

Br^desHhev'effe.  On  donne  ce  nom  à ViBecehrum 
Jèffiie  Lirm. , V ûlterneinthera  de  Forskhail.  Les  Ma- 
lais le  nomment  fajor-Qran^<\at  Ruiophe  a traduit 
par  eylus  fquillûrum, 

B'}d<i'choa  caraïbe.  Ce  font  les  jeunes  feuilles 
de  Ynrum  colocafij  Linn.  (c.iLiiUm  Vent.  ).  Quanti 
elles  font  très-iennes,  elles  n'om  pas  encore  l'â- 
crere  des  aroiJes , 8c  font  très-bonnes.  On  les 
accominnde  tguelquefois  en  friture  ; mais  il  faut 
les  favoit  chnilîr , autrement  elles  occafionne- 
roient  des  inflammations  â la  gorge. 

BriJej-chou  Jt  Chint.  C'tft  efTeâiTentenc  une 
efpèce  de  chou  que  l'on  cultive,  8c  dont  on 
mange  les  feuil'es  tendres  : c'eft  un  des  meil'evs 
légumes  de  ce  genre  s mais  il  réuflit  difliiilement 
dans  certains  cantons,  parce  qu'il  eft  rongé  par 
la  larve  d'une  petite  phalène  qui  fe  multiplie  ex- 
traordinairement. 

Br'tdtJ-<riJpi>n.  C’efl  le  creffon  commun  (fifym- 
in.m  ni-fiurtium  Linn.).  Tranfporté  depuis  long- 
tems  dam  nos  îles  d'Afrique  , il  s'y  eft  très-bien 
nacuralifé,  8c,  dans  quelques  recoins  des  riviè- 
res , il  acqnitrt  une  taille  |>rodtgicufe.  On  donne 
aufti  quelquefois  I*  même  nom  au  ftUantkts  ac- 
mtUa  Linn. , qii'cn  connoit  plus  ordinairement 
fous  le  nom  de  itniUi  ma/gjche  ou  bridts  piqtutnu. 

Br'edts  it  Franu.  Les  Noirs  défîgnent  fous  ce 
nom  l’épinard  vulgaire, 

Bridei-gandoU.  C'eft  le  hafclla  ruira  Linn. , dont 
le  nom  malais , confetvé  pat  Rumphe  , eft  gan- 
dole.  Beaucoup  de  perfonnes  le  nomment  brtdtt 
à'Ango'e  , fe  perfiiadant  qu'il  a été  apporté  de  la 
c&ie  d' .Afrique,  d'Angola. 

Bridis-gircuiron.  Ce  font  les  jeunes  pouffes  des 
citrouilles , qui  forment  un  mets  très-agréable. 
Quelquefois  cependant  elles  ont  une  odeur  de 
mufe  qui  répugne  à certains  eftomacs. 

Bridts  gUciüle.  On  cultive  depuis  long-tems  la 
fîcoîde  glaciale  ( mtfcmhryamhtmum  irifiaHinum 
Linn.)  à l'ite  Bourbon  pour  l'ufage  de  fes  feuilles. 
C'eft  un  des  meilleurs  légumes  de  ce  genre. 

Brtdtt  matainrt.  On  confond  fous  cqnom  plu- 
flrurs  cfpèces  de  plantes  : d'abord  les  amaranihes 
Çamaranihitj  fpinofus),  qui  croilfent  fans  culture  , 
8c  quelques  autres  , comme  l'itmdritittèiu  emtatus , 
que  l’on  cultive  dans  quelques  jardins;  de  plus,  le 
corchorut  oliiorii.i , la  corette.  Il  paroit  qu'on  ne 
fait  pas  grand  cas  de  ce  dernier,  car  on  n'en  trouve 
plus  que  quelques  pieds  épars. 

Èotaniqiu.  SupfUmciu.  Tome  /. 
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BrèJtt  matgaehe.  C'eft  le  fpUanth  jt  acmelLi  Linn, 
ou  plutôt  une  efpèce  voiline.  Quand  on  eft  accou- 
tumé è fa  faveur  âcre  8c  piquante , on  le  mango 
avec  pUifïr.  On  le  nomme  auffi  iridts-crejfon. 

Bride j-mortin  , alnlî  nommée  parce  qu'elle  eft 
feiiiée  par  le$  excrémeni  de  l'oileau  appelé  mur- 
tin  , qui  en  fait  fa  riourtiiute.  C'eft  b même  que 
la  fui  vante. 

Brid.t-moreUe,  C'eft  la  brèdes  par  excellence  , 
qui  fait  la  bafe  de  la  nouriiture  du  plus  grand 
nombre  des  Créoles , depuis  le  derrûer  Noir  juf- 
q.i'au  plus  fomptueux  habitant.  Les  Européens 
nouvellement  débarqués  voient  cet  aliment  avec 
répugnance , furtout  ceux  qui  ont  quelques  con- 
noillances  de  botanique , en  apprenant  que  c'eft 
une  efpèce  de  joUnum  , au  moins  très-voiline  du 
fo/anum  nigrum  Linn. , qui  palfe  en  France  pour 
un  poifon  \ mais  on  s'y  fait  très-promptement. 
Alors  on  patuge  le  goût  général , & ce  mets  de- 
vient un  de  ceux  dont  on  fe  lafle  le  moins.  Son 
apprêt  eft  ttès-fimple , ainfî  que  celui  de  toutes 
les  efpêces  de  bredes.  Pour  les  Noirs  il  fufiit  de 
les  faire  bouillir , d'y  mettre  un  peu  de  fel , plus 
ou  moins  de  baies  de  piment.  Les  halnttRS  y ajou- 
tent un  peu  de  fain-doux  , qui  tient  lieu  de  b:utre 
dan*  la  culfine  du  pays.  Quelques-uns  y meiterc 
du  gingembre.  Dans  cet  état  la  brèdes-morelle 
paroit  au  dèjrflner . dont  elle  fait  la  bafe  , avec 
un  morceau  de  viande  falce  ou  du  pnilfon  ; elle 
reparoît  au  dîner  , où  elle  fe  mêle  au  carrit  ; en- 
fin , avec  un  poiffon  frit,  elle  forme  le  fouper  du 
plus  grand  nombre  des  habitans.  Dans  tous  ces 
repas  on  la  mange  avec  le  riz  cuit  à l'eau.  On 
peut  juger , d'après  cela , de  la  confommation 
journalière  de  ce  légume  : aulTi  eft  il  la  denrée  la 
plus  commune  du  ou  marché.  A l'ile-de- 
France  cependant  on  ne  fait  ufige  que  de  celle 
qui  croît  naturellement  fur  les  habitations  j mais  1 
l’ile  Bourbon  l'on  eft  plus  inJufttleux.  Ott  la  (ème 
dans  les  jardins , on  b repique  en  plinthes  , 8t  on 
la  foigne  comme  tous  les  autres  légumes  ; elle  y 
prend  un  accroilfement  qui  la  rend  méconnoil- 
lable.  Sa  faveur  eft  beaucoup  plus  douce  -,  ce 
qui  n’eft  pas  regardé  comme  une  qualité  par  plu- 
licuts  Créoles , qui  aiment  mieux  (aire  tamalfcc 
celle  qui  croît  fur  li.$  habitations  , quoique  beau- 
coup plus  amère  : celle-ci  porte  plus  ordinai- 
rement le  nom  de  hridrt-mtnin.  Il  eft  à remar- 
quer que  plus  les  lieux  où  elle  croit  font  élevés , 
plus  elle  a d'amertume.  On  peut  expliquer  par  ti 
comment  b même  plante  fcioit  dangereufe  fous 
la  zône  tempérée,  & ne  le  feroit  pas  fous  les  tro- 
piques , où  la  chaleur  feroit  évaporer  le  piincipe 
vireui.  Il  paroit  que  la  morelle  noire  n'eft  pat 
aulli  dangereufe  en  France,  qu'on  le  penfe  com- 
munément j car  beaucoup  de  Créoles  venus  ici , 
l'appercevant  dans  leurs  profhenades , en  ont  voulu 
manger,  malgré  les  rcpiél'entaiions  qu'on  leur  a 
faites,  Sc  p'en  ont  éprouvé  aucun  accideut.  Mal- 
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gré  cela,  elle  a une  odeur  Tireufe  que  n'a  point 
celle  des  îles , & il  eli  prudent  de  jeter  la  première 
eau  dans  laquelle  elle  a bouilli.  Ce  mets  n'ell  point 
particulier  à rile-de-Ftante  i il  eft  ufité  dins  l'Inde, 
où  il  a fùrement  un  nom  paiticulier.  Dans  les  îles 
tnaljifcs  il  porte  celui  de  fujor  ; à Madagafcar , 
celui  d'anghive , 8c  dans  nos  colonies  américaines 
il  fe  nomme  Uman. 

Br'edts-moroaguts.  Ce  font  les  jeunes  poufles  du 
ben  (^moringa , guilandina  moringa  Linn.)}  elles 
font  très-eftimées.  La  racine  râpée  a le  goût  du 
cran  ( ccchltarîa  arm^ruiiia^  i elle  eft  employée 
dans  toute  l'Inde. 

Bridts-mouianlt.  Ce  font  les  poufles  d'un  flnapi, 
qui  paroic  être  le  fnapii  indica, 

Bridti-plment.  Ce  font  les  poulTes  d'un  piment 
ffa/>/ciun)l  elles  n'ont  tien  de  l'àtreté  du  fruit 
de  cet  ar  bulle. 

BreJts  puante.  C’eft  le  deomt  pcntaphylla  Linn. 
Son  odeur,  des  plus  agréables,  qui  lui  a Dit  don- 
ner aulb  le  nom  de  hredts  piffat  de  chat,  femble- 
roit  t'esclure  du  nombre  des  alimens  ; mais  elle  la 
perd  par  l'ébullition,  bc  derient  alors  très-bonne. 
{Bet.-Th.) 

BRI^SILLET.  Cefa/pinia.  Ce  genre  a été  réuni 
par  Willdeno»  aux  paiacinia.  Nous  avons  déjà 
fait  remarquer  l'affinité  de  ces  deui  genres.  (Foy.^ 
les  lHujirationt  det  Gtnres  , tab.  ) ) I , fig.  I , eafat- 
piniajjppan  , Si  fig.  1,  taja/piiùa  mimçjpidts.) 

Brés!Llet  DI  Saint-Domincüe.  On  donne 
Je  nom  de  iréjïl/et , dans  cette  colonie  , à des  vé- 
gétaux d'un  genre  différent.  On  appelle  iri/!t/et , 
fans  autre  épiibète,  les  deux  elMces  de  eomocla- 
dia  ! mais  ce  nom  eft  plus  généralement  attribué 
au  tumocladia  épineux , qui  eft  plus  commun,  dont 
le  bois  eft  plus  ronge  & plus  dur.  Ce  bois  eft  pe- 
fant , St  pourtoit  (eivir  à bâtir  i mais  il  ne  s'élève 
pas  ordirairement  à une  grande  hauteur. 

Un  autre  sibufte,  connu  fous  le  nom  vulgaire  de 
hféjîîtet  bdtard  , eft  le  trichMa  fpondioidte  , connu 
aulfi,  dans  certains  quartiers , fous  le  nom  de  raifin 
des  perroijUni,  fok  parce  que  ces  oifeaux  font 
friands  d<  s graines  de  cet  arbuffe,  fnit  patee  que 
ces  graines,  d'un  beau  rouge-vormillon , iranchaiu 
fortement  avec  la  couleur  verte  des  valves  qui 
les  enveloppent , imitetit  1<  s deux  couleurs , dont 
eft  chargé  le  plumaçe  de  quelques  elpècrs  de  per- 
roquets. Nicholfon  dit  qu'on  retire  du  boit  de  cet 
arbuDe  une  couleur  plus  brune  que  rouge , & 
attribue  à Ton  écorce  une  vertu  aflringeme.  Il  eft 
i renurquer  que  les  auteurs  ne  font  pas  d'accord 
fur  la  plante  que  l'on. nomme  hrljUUi  \itard.  Celle 
à laquelle  Nicholfon  rapporte  ce  nom , 8c  qu'il 
nomme  [pondiat  ,^aeA\  être  inconteftablement  le 
trUhilia  fponaiaides  ,•  mais  d'après  la  defeription 
de  Delportes  ( vol.  j , pag.  46  ),  nous  ne  pouvons 


douter  cpt'il  n’ait  eu  en  vue  une  efpiee  de  amo» 
c/ad/u,  ayant  trois  étamines  8c  un  fruit  mou,  de  la 
figure  d'une  olive,  aigrelet,  contenant  un  noyau 
oblong  qui  renferme  une  am.mde.  Ces  caraâèrcf 
ne  peuvent  pas  convenir  au  irichilia.  Si  font  plut 
conformes  à l'organifiiion  du  eomœiadia.  (Pa/.- 
Diauv.) 


BRÉSILLOT.  M.  de  Lamarclc  défie  ne  fout  ca 
nom  deux  arbrifleaux  d'Amérique , dont  le  pre- 
mier doit  fe  rapporter  au  genre  eomocladia  ( voyrf 
CoMOcL ADE , Suppl,  ),  8c  le  fécond  eft  évidem- 
ment le  même  que  le  picramnia  antidtfma  de 
S»anz , d'après  efes  échantillons  de  celui-ci , en- 
voyés par  Vahl  8c  obfervés  par  M.  de  Juflleu, 
(Koycj  PiCRAifNJE,  iepp/.J 


BRF.XIA.  (Per.-Th.  Gcn.  Madagaf.  n*.  69.} 
C eff  le  même  g:iire  que  le  venana.  Lain.  Illullr. 
vol.  a . pag.  ;9,  tab.  i}i,  & Ditt.  vol.  g.  M.  du 
Pétit-1  houars  nous  a fourni  quelques  détails  par- 
tipuliers  lur  ceitc  plante.  Les  filimens  font  réunis 
par  leur  bafe  en  un  anneau  frangé  dans  les  iiitci- 
valles.  Les  anthères  s'ouvrent  en  dedans.  L'ovaire 
eft  conique.  Le  fruit  conlifte  en  une  baie  oblon- 
gue, revêtue  d’une  écorce  ferme,  ligneufe,  àcinq 
angles , divifée  en  cinq  loges  -,  les  femences  nom- 
breufes,  attachées  fur  un  réceptacle  central,  dif- 
pef  es  fur  trois  rangs.  L'embryon  eft  droit  j les 
cotylédons  hefriifphériques , lenfertnés  dans  un 
pëcirperme  charnu. 


Il  paroît  que  l'efpèce  à laquelle  M.  du  Petit- 
Thouars  applique  cette  defeription,  eft  un  peu 
differente  de  celle  citée  dans  les  iUcprationi.  Cett 
un  atbüfte  à feuilles  alternes.  Us  plus  leunes  alon- 
gées,  denrées,  épineules  j les  anciennes  fermes, 
ovales-oblongues,  légèrement  dentées } les  fleurs, 
au  nombre  de  (ept  à huit . difpofées  en  ombelle* 
axillaires  i le  pédoncule  commun  compiimé. 


BREYNlA.  Forflec,  Cariâ  Gener. 
tab.  7}.  — Lam.  III.  Cen.  tab.  860. 
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Breynia  dlfilcha.  Gmel.  Syft.  Nat.  l . pag.  4 jo. 

Cette  plante  n'eft  encore  connue  que  d'après  I* 
defciiption  que  Forller  a donnée  de  fon  caraâère 
généiiqne.  D'après  Linné,  Ws  fleurs  font  poly- 
gaines.  Dans  les  Jteurs  herrr.a,  krodites , le  calice  eft 
d’une  feule  pièce,  turbiné,  lacinié,  irrégulier,  à 
Cx  découpures  obtufes,  fti  rees,  conniventei , 
s'agrandilljnt  confidctablenient  avec  le  fruit,  fes 
découpures  devenant  prefqu'orbiculaires , pref- 
qu'égales.  Il  n'y  t point  de  corolle  i les  anthère* 
au  nombre  de  cinq^  felTiles , linéaires,  rappro- 
chées, adnées  loiiîitudinalement  avec  le  ftyle. 
L'ovaire  eft  fort  petit  ; 1-  ftyle  cylindrique,  de  la 
longueur  du  calice  j le  ftigmate  obtus  1 une  cap- 
fuie  globuleufe  , à troia  loges  } deux  femences 
dans  chaque  loge. 
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Les  jlturt  milit  offrent  ; 

1*.  Un  calict  i cinq  folioles  concsves,  srron* 
4ies,  prefqu 'égales. 

a*.  Point  de  corollt  ; cinq  glandes  pédicellées , 
alternes  avec  les  étamines. 

J®.  Cinq  é:amints;  les  filament  trki-coarts  ; les 
anthères  arrondies,  de  la  longueur  du  calice. 

Les  fturs  ftmtUts  offrent  : 

!<■.  Un  calict  comme  dans  les  mâles  j point  de 
coroUt. 

1®.  Un  ovairi  globuleux;  point  de  ftyle;  cinq 
ftigmatesen  coeur,  en  forme  de  pétale. 

Une  capfuti  i cinq  loges  ; des  femences  foli- 
taires,  trigones. 

BRIEDELIA.  Willdenosr  a donné  ce  nom  à un 
genre  que  Roxburg  avoit  auparavant  déligné  fous 
la  dénomination  de  claytia.  (I^oyn  Cluvtie, 
Suppl.  ) 

BRIGNOLE  : efpéce  de  prunes  delTéchées.  qui 
ont  pris  le  nom  de  la  ville  de  Biignoks  en  Pro- 
vence, où  00  les  prépare. 

BRIGNOLIER.  Defportes  8c  Nicholfon  parlent 
de  deux  efpèces  de  biignolier,  le  jaune  & le  vio- 
let, noms  qui  leur  ont  été  donnés  d’yrés  la  cou- 
leur de  leurs  fruits.  - Ce  font,  dilent-ils,  des 
arbres  qui  ont  des  feuilles  femblables  i celles  des 

Îmiriers,  mais  plus  aig..és  & plus  longues.  Les  fleurs 
ont  blanches  , & le  fruit  en  forme  de  corne.  » 
D'après  une  telle  defcription,  il  eft  impoflible  de 
rapportrr  le  brignolier  i aucun  genre  connu.  • 

BRIGOUL  A : nom  languedocien  de  l'artichaut. 

BRIN  D'AMOUR.  C'eft  un  des  noms  vulgaires 
donnes  au  malpighia  urcns  Linn. , dont  les  fruits  , 
fuivant  Nicholfon , excitent  à l'amour.  Ce  nom 
pourroit  aufli  lui  avoir  été  donné , parce  que  fes 
feuilles  font  couvertes  en  delTous  d'aiguillons  doot 
la  piqûre  eft  douloureufe , 8c  excite  use  détnan- 
geaiCon  qui  dure  plufieurs  heures. 

BRINDONIA.  {Vayti  BRiNOONlEn.) 

BRINDONIER.  BrinJoaia.  ^BriuJcrt.)  M.  du 
Petit-Thouats  a établi  fous  ce  nom  un  genre  dont 
les  caradlères  avoient  été  déji  delignés  par  Lou- 
(eiro,  dans  (iFlort  dt  la  Cockinchiat , pour  une 
feule  erpice.  M.  du  Petii-Thouars  y rapporte  deux 
antres  efpèces  : i*.  le  hrindonia  indica  , hrindonu 
de  1.  Baun.  Hift.  I , pag.  8p  i a*,  le  gardnia  ccU- 
àica  Linn.,  qui  eft  le  Mangoustan,  n®.  a.  Il  en 
fera  fait  mention  dans  le  SappUmiat , au  genre 
OxYCAREUS.  ( OxvcAaPE  , 5iyp/.) 
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BRINCARASI  : nom  brame  d’une  plante  i 
fleurs  radiées,  décrite  8c  figurée  par  Rheed , Hort. 
malai.  10, pag.  8{,  lab.  4I,  fous  le  nom  depn- 
cajoni.  On  I a rapportée  au  vcrhcjïna  caltadulacca. 

BRI.^E-PIERRE  des  Anglais.  Saxifraga  Anglo- 
rum.  Dalecb.  Nom  que  le  traduâeur  de  Dalechamp 
donne  au  pcuctdanum  Jilans  Linn.  Les  Anglais  ont 
nommé  cette  plante  iriji-pitrrc,  parce  qu'elle  a une 
efficacité fingulière,  dit  le  même  traduâeur , pour 
brifer  la  pierre  de  la  veffie.  .Au  telle,  il  ne  faut  pas 
la  confondre  avec  la  perce-pierre  du  même  auteut 
(apkancj  arvcnfit  Linn.  I , autre  plante  d’une  famille 
oifférente,  1 laquelle  Dalechamp  attribue  une  vertu 
diurétique , 8c  dont  les  femmes , dit-il,  font  com- 
munément uiâge  en  Angleterre. 

BRIZA.  (yoyei  BRizE.)Ce  genre, réduit  aux 
efpèces  décrites  par  Linné  , n'en  contient  qu'un 
petit  nombre , qu'on  trouve  ptefque  toutes  en  Eu- 
rm>e  8c  même  en  Fr.ince  ; il  aevieni  alors  un  genre 
aflez  naturel , en  renvoyant  aux  paa  le  iri^a  tragpf- 
iris , 8c  n’y  réunilTint  point  les  uniola.  Ce  font  ces 
conlïdérattons  qui  nous  ont  déteiminés  à l'en  féna- 
reç , quoique  M.  de  Lamatck  ait  cru  devoir  n en 
faire  qu'un  feul  genre,  n'étant  en  effet  que  peu  dit 
lingues  dts  èri^a  pat  leurs  caraûèr  s généiiqu'  $, 
mais.bien  différent  pat  leur  port.  Uniole.  ) 

On  trouve  dans  les  llltiftr.  Gta.  tab.  qp , lïg.  i , 
le  kri^a  media  Linn.  ; fig.  1,  le  éc/pj  maxima  Linn. 
Il  faut  ajouter  à cet  efpèces  : 

é.*  Brize  rouge.  Br/pa  ruittu.  Lxm. 

Bri^a  paniculJ  fukfimplici  ; fpicutii  cordato-ova^ 
likus,  treSii  , novcmfiùris  ; ^lumit  marghe  ruktis, 
Lam.  III.  Gen.  1.  pag.  187.  n®.  1014. 

Bnpa  maxima,  var.  r.  Lam.  Diû.  n®.  y. 

Cette  efpèce  a de  fi  grands  rapports  avec  le 
krija  maxima,  que  M.  de  Lamarik  l’avoil  d'abord 
ptife  pour  une  Ample  vatiéié  de  cette  plante  ; < Ile 
a auffi  quelques  rapports  avec  les  uniola.  Son  lieu 
natal  8t  quelques  aiittLS  caraâères  paiticulicrs  ont 
déterminé  M.  de  Lanurck,  dans  fes  lll.  fi-aiions , 
â la  regarder  comme  une  efpè;  e.  Elle  diffère  du 
ér/pa  maxima  par  fes  panicules  moins  fimples  , 
quoique  peu  ramifiées  i par  fes  épilkts  plus  nom- 
breux, prefque  droiis,  8f  non  pinchcs,  compofét 
d'environ  neuf  fleurs.  I.e-,  balles  font  d’une  couleur 
ferrugineufe,  rougi  âtres  fur  leurs  botds;  celles  da 
la  corolle  un  peu  velues  à km  partie  fupériture. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Sonnent 
dans  les  Indes.  (K.  / U kerk.  Lam.  ) 

7.*  Brîzb  droite.  Bnpa  ereSa,  Lam. 

Bri\a  paniculàfanfpuutài  fficulu  ovarit,  tretUs, 
Jiikitcvfrfiarit  I curoliis  acuiiufiulit , Iccicui.  Lam. 
iU.  Ccd.  1.  pag.  187.  n*.  içi;. 
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Ses  tipe$  Tont  droite! , glsbres  , qdmdriqub!  , 
garnies  de  feuilles  canalicu'ées.  Ses  fleurs  foi.t  dif- 

ofees  en  une  panicule  terminale  , droite  , point 

plée  , prefqiie  reflertêe  en  épi , toir.pofées  d'é- 
pillets  pc  licellés  , ovales , point  perchés  , conte- 
nant environ  neuf  fleurs  Les  balles  font  blanchâ- 
tres i celles  de  la  corolle  un  peu  aigues , iiés- 
lifles. 

Celte  plante  a été  recueillie  par  Commerfon  i 
Wonie-V  ideo.  in  hérita  Lam.  ) 

8.*  Brize  prerqu'aiiftée.  Br/jj  fuiarljlau. 
Lam. 

Bri^a  paniculâ  coarSatjf  fpUuits  ovàtis  j trcüis , 
ftf  Itmfloris  ; corollh  m.c'onaiu  , fuiarijiaiij . Lam. 
ill.  ücn.  l.pag.  187.  ti".  1016. 

Cette  efpéce a des  tiges  droites,  feuillées, tei- 
minées  par  une  panicule  refferrée  , peu  ramt-ufe  , 
compofée  d'épillets  pédicellés,  ovales,  redreffés, 
de  couleur  verte  , contenant  environ  fept  fl:uts  î 
les  valves  de  la  corolle  mucronées  ou  furmonrées 
par  une  pointe  toide,  très  aiguë,  prefqu’en  fortne 
d'atére. 

Cette  pi  nte  croît  à Monte- Video,  oïl  elle  a 
été  découverte  pat  Coaunerfon.  ( K.  f,  in  htri. 
Lam.) 

Ç.*  Brize  du  Canada.  Br/ja  canadtnjis.  Mith. 

Bn'ja  e'tHa  , loagifolia  , paniculâ  taxi  i fpiculis 
ariSit , 4-  lOjîorti ; glamâ  commuai  parvuli  ; fiorum 
sfalvâ  exteriotc  ovali , acutà,  Mich.  Flot,  boroal. 
Amer.  i.  p.ig.  71. 

Ses  tiges  font  droites,  garnies  de  longues  feuil- 
les ( fes  paticules  lâches  , leraiina'es , médiocre- 
ment rameiiies  , compofé’S  d'épillets  redrelTés  , 
Ciintcnam  de  quatre  à dix  fl  ruts  i les  valves  calici- 
calis  petites,  ventrues)  la  valve  extérieure  de  la 
coiolle  uvale , aiguë. 

Cette  plante  a été  découverte  par  Michaux  au 
Canada. 

♦ Br/{a  ( gsniculata  ) , fpItuJis  on/atii , caJiu  fio- 
ei^us  hrtvioft , culmo  gcmculato.  l'hunb.  Prodr. 
Fiant.  Cap.  B.  Sp.  pag.  ai. 

BROCOLI  : une  des  variétés  du  chou  cultivé. 

BRODLE.^.  ( f'qycj  Brodie  , Sap/A ) 

BRODIE.  Broàiaa.  Genre  de  plantes  monoco- 
tylédones,  â fleurs  incomplètes,  de  la  famille  des 
aaarcilTes,  voifin  du  genre  de  ce  nom,  r.nfermant 
des  herbes  exotiques  i l'F.urope,  ayant  pour  ca- 
raflère  eflentiel  : 

Une  corolle  tuiulét  ; le  limie  à fix  âkoupu'cs  régu- 
üèrer  f muni^  afon  orifice  ^ d'une  couronne  à trois  fa* 
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Unies  I trois  itjrnines  ; une  copfule  libre  , è trois  logea 
' fulyjpermes. 

Espèces. 

I.  BropIE  i grandes  fleurs.  Brodits  grandtflora, 
Smith. 

Bredisa  coror.a  foHotis  indivifis.  Smith,  Aû.  Soe. 
Linn.  Lond.  vol.  10.  pag.  1. 

Hoobera  coronaria,  Salisb.  Par.  tab.  98. 

D’une  bulbe  globuleufe  & pleine  fortent  deux 
feuilles  ladicales  , linéaires- lancéolées  , aiguës, 
glabres,  piefque  longues  d’un  pied;  elles  emtrafi 
lent , pat  leur  partie  inferieure , une  hampe  foli» 
taire,  cylindrique , un  peu  tortueufe,  munie  d’en- 
viron iix  fleurs pédicr liées,  difpofées  en  ombelle, 
accompagnées  a leur  b.afe  de  bnéiées  fearieufes , 
lancéolées.  La  corolle  ell  d’un  beau  bleu,  aflfez 
grande  ; le  tube  pâle  , partagé  , juLque  vers  fois 
milieu,  en  (îx  découpures  él.rgias,  lancéolées, 
recourbées  ; l’orifice  muni  d'une  couronne  à trois 
folioles  oWongues,  droites  , ttès-entiètes  , d’un 
jaune-clair  , alternes  avec  les  trois  étamines  ; les 
filamens  trèvcourts  ; les  anthères  oldongues , i 
doux  loges;  l’ovaire  pédicellé. elliptique,  trigone, 
â trois  Irges  ; le  fiyle  cylindiique  , prefque  de  la 
longueur  des  étamines;  le  lligmaie  â trois  lobes.  < 

Cette  plante  etnî'  dans  l’Amérique  feptenuio- 
nale,  à la  Nouvelle-Géorgie.  {Smicti.) 

1.  Brodie  agglomérée.  Brodiaa  congefia.  S nith. 

Brodita  eorona  folioBs  hifidis.  Smith , Aâ.  Soc. 
Linii.  Lond.  vol.  10.  pag.  tab.  1. 

Elle  reflfmblei  la  piécédente  par  fës  racines, 
pjr  fes  feuilles  & fes  hampes;  mais  fesA-uis  font 
moins  étalées,  réunies  en  une  petite  ombelle  ter- 
minale , munie  de  grandes  bradées  élargies  , plus 
longues  que  les  fédicelles.  La  corolle  dl  d’un 
bleu-vif,  plus  c'ait  fur  la  couronne,  qui  n’tft  ja- 
mais jaune,  & dont  les  folioles  font  a deux  lol^ 
aigus,  beaucoup  plus  lonjs  que  les  anthères;  les 
filamens  inférés  tmire  les  toliolis  de  la  couronne. 

C'.rt»  plante  a été  recueillie , ainfi  que  la  précé- 
dente,à 'a  Nouvelle  Géorgie  par  M.  Meuxie,  ta 
1751.  ( AmirA.) 

OrfervatioBs.  Ce  genre  avoir  été  déjà  établi,, 
avant  M.  Sinith  , par  Silisbury , qui  l’avoit  nom- 
mé hookera.  Nous  ignorons  pour  quelle  raifuu 
M.  Siriiih  iui  a donne  un  autre  nom. 

BROME.  Bromus,  Ce  genre  , intermédiaire 
entre  les  avoines  & les  fétuques , contient  plu- 
fieurs  efpèces,  qui  poutroient  être  prtf,,u’indifle- 
remment  placées  patmi  les  ffiuca.  La  dillinéiioo. 
des  efpèccs  eutr’elles  offre  u'autres  difficultés  , 
tellement  embarralfantes  à ciufe  des  variétés,  que 
l’cn  voit  fouvent  les  mêmes  auteuis  vaiiet  danw 


Digitized  by  Google 


B R O 

leur  opinion,  reconnoître  comme  efpère<  ce  qu'ils 
avoient  d’.bord  regardé  comme  variétés.  D'au- 
tres t'oimanr  de  quelques  iitrt»  tir  ces  variétés  des 
effècts  nouvelles , il  en  cil  réfiilté  un  grand  em- 
barras dans  l'accord  de  la  lynonymie,  aiiilï  qu'on 
peut  le  voir  dans  les  nbfervarions  fuivantes,  que 
nous  bornerons  à ce  qui  nous  paroitra  le  moins 
embrouillé.  Le  bromui  dr  Théophralte  Br  de  Piiiie 
appartient  i l'avoine . & non  à ce  genre. 

M.  de  Lrmatck  a rétabli,  dans  Tes  li'/njtruiions , 
le  iremat  mollit  comme  efpcce , qu’il  a figure  , 
tab.  46 . fig.  I . — Leets , Herb.  pag.  j6.  tab.  1 1 . 
fig.  I.  — Weig.  Obf.  7.  tab.  I.  hg.  4.  — Curtis, 
Lond.  Icon.  — Haller,  Helv.  n”.  1 {04. 

Bromut  ( nanus  } , fpuutis  paucis , fubptjurtcu~ 
lotis  ^ treiiis  , comprtjpx  ^ lüiioUso^ovaiis  ^ glumis 
fttiimiriiatis  , fuipuhfitmibus  , aeicc  atittis;  oripù 
sopitloribus  , brtvioriBus , riHis,  Weig.  Obf.  pag.  8. 
tab.  I.  fig.  <r.  Variété  du  bromut  moins. 

Quoiqu’il  ait  l’apparrnce  du  bromut  ftialir.us  , 
le  uromut  mollis  s'en  dilltngue  par  fes  tiges  moins 
hautes , par  un  duvet  mou  & un  peu  blancbàire , 
répandu  fur  fes  feuilles , fur  leur  game , fur  les 
épilleis  & les  ntxuds  de  la  tige.  Ses  feuilles  rotjt 
molles } la  panicule  droite  dans  fa  jeunelle , muins 
étalée  i les  pédicelles  plus  courts  ; les  fleurs  plus 
rapprochées  dans  les  epillets.  J’ai  tciicontré  des 
individm  à peine  hauts  de  ft*  pouces,  ttès-gréies , 
n'ayant  qu’un  ou  deuj , au  plus  trois  epillets  plus 
étroits,  prtfque  feâilés.  Il  y a quelques  autres  va- 
riété!, qui  f.ront  mentionnées  parmi  les  efpèces 
doutêufcs. 

Il  faut  retrancher  du  bromut  ftcaUnut , n".  i , 
la  fytionvmie  de  la  variété  • ( qui  ell  le  bramas 
groffut  Desf.  8t  Suppl.  n*.<a),  y rapporter  celle 
de  la  variété  p , &c  lilullr.  tab.  46.  Hg.  2.  — Krcl. 
Gram.  ü;.  (^ÈxJuJ.  fy.'.on.  S,  Bauh.)  — Bromut 
viàofus.  Weig.  Übf.  pag.  4.  tab.  1.  hg.  1. 

Les  tiges  font  glabres  à leurs  articulations, 
ainfi  queles  feuilles  bc  Uurs  gatnes , excepté  quel- 
ques poils  tarts  j la  panicule  étalée , un  peu  pen- 
chée , pei)  garnie  t les  pédoncules  réunis  trots  ou 
(|uatre  en  vetticilles  incomplets , foutenant  des 
epillets  glabres , ovaies-oblongs , compofés  de  Itx 
à huit  Hauts  ptefque  cyji.dtiqu-.s.  L'atè  c manque 
quelquefois. 

a\ii  bromut  fquarrofut , n“.  i , ajoiiiei  gramin 
ovtaacium  , heufiis  omplivribut  , canditantibus  , 
ghbrii  (i  aiiâuiit.  Tourn.  Inll.  B.  Herb.  iit,  Sc 
Herbar. 

B'orr.us purgtns . n®.  J.  ( Etiluf.  fynon.  Etwill  ) 
(Vid.  bromut  catkurlicus , Suppl.) 

Le  bromut  durrttorum  Lam.  , Ii®.  j , a reçu  plu- 
fieuts  noms  differens,  qui  fe  rapportent  tous  à la 
même  efpèce , quoique  la  plupai t de  leurs  auteu'S 
aient  cru  défigner  prefqu'aucant  d'elpéces  parti- 
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culières.  C’ell  bien  certainement  le  bromut  afptr 
Lmn. , Br  non  ton  bromut  aivm/tt  : c'ell  le  bromut 
romofut  Murr.  Syll.  VCg.  pag,  tcO.  — Biomut  re- 
morolit.  Mudf.  Ai'gl.  pag.  j:  1 . — Bromut  ntmoro/us, 
Villars , Daiiph.  a.  pag.  1 17.  — Hromut  montoaus. 
l’ollicli , Falat.  n°.  116.  — Roi’n  , Germ.  1 . p.  49  , 
8c  i,pag.  141.  — Bramas  hirj'uiut.  Curiis  ,.Lond. 
Icon. 

Le  bromut  giganttus  Weig  Obf.  pag.  1 1 , tab.  r , 
^8-  î>  — I-iim.  8c  Lam.  n”.  y,  elt  le  oromut  jlrigo- 
fui  Lam.  III.  ii“.  tofij.  — Ffjiueo  gigunitu.  Viiiars, 
Dauph.  1.  pag.  1 10. 

Le  bromut  prounjtt  Lam.  Diél.  n®.  10  ( r;oit 
Lintt.  ) , cil  le  hromut  treliut  Smith , Flor.  biit.  i. 
pag.  1 Ji , B;  Tranlaét.  Liim.  4 pag.  2$t.  — Koel. 
Gram.  pag.  240.  — Bromut  ongupifolias.  Schiaiick, 
Bavac.  1.  p g.  Jé6.  — Bromut  agrefiit.  Ail.  Pedem, 
n®.  2224.  — Bromut  pcrtrtait.ViWirs , Dauph.  2. 
pag.  122. — Bromut  orvenjis.  Pollich,  Pal.  n®.  118. 

M.  d;  Lamarck  fnupçonne  que  le  bromut  rocs- 
mofus  Linn.  appanienr  à cette  efpécc.  Comme 
Linno  ne  cite  aucune  figure  de  cette  efpèce,  il  ell 
difficile  de  piononcer  fur  1 identité  de  cette  efpéte 
avec  celle  dont  il  ell  ici  que  (lion  , qui  patott  ce- 
pendant s'y  rapprittcr  affex  bien.  Comme  il  y a utt 
b-omis  p-ottopt  de  plulieuts  autres  auteurs , qu® 
M.  de  Lamarck  le  nomme  bramas  prouaft  daus  uts 
Ouvrage  , 8c  bromut  arveafs  dans  un  autre  , pour 
éviter  toute  confulion  , celui-ci  doit  conferver  en 
latin  le  nom  que  M.  de  Lamarck  lui  a- donné  ers 
franç.iis.  bromut  rr.cLia  Smirli  (brome  à epi'.letl 
droits , U*.  10  ). 

22.  BEtOMr  des  champs.  Bramut  arvrnjîs,  Linn. 

Bromut  ponhulà  po  mit , prdoncalis  rumops  i fpi- 
eulis  toaccolelis , glotriuj'calit  ; atifiit  rtHis , pitjouh 
brtxrori-us  ; foliit  j'ubpilepi.  Decand.  SyiiopL  Piant, 
pag.  ijf.  — Linn.  Spte.  itj.  Elon  Lan.  — Keel. 
Gram.  220.  — Flor.  din.  tab.  29p.  — Scheuch^ 
Gram.  262.  tab.  j.  fig  If.  — I.eers,  Herb.  11®.  S4. 
tab.  tt.  hg.  J.  — Weig.  Obftrv.  pag.  6.  tab.  i, 
fig.  j.  , 

Brorrus  ( verficolor  ) , prmitulâ  patmt  ; fpiculis 
ar.gufiis , lintartbut,  arijtô  loagirvibut.i  Pollich, 
Paiat.  n*.  toy. 

Ses  tiges  fort  huttes  de  deux  à trois  pieds, 
glabres  , a cinq  ou  lix  articulations  purpurines; 
les  feuilles  rudes , parfemtes-de  quelques  poils  i 
leur  face  firpérieurc  ; Us  gaines  (triées , munies  à 
leur  orifice  d’une  nu mbratie  déchiquetée;  la  pani- 
Cule  droite , un  peu  unilatérale , étalée  ; les  pédon- 
cules hétifies,  Itmples  ou  rameux,  à cienii  vetti- 
cilles , foutenant  des  épiiicts  ovales-Uncéoles  , 
écrous , aigus,  un  comprimés,  rudes  , verdà- 
ites,  compofés  de  cinq  à fept  fleuts;  les  valve  s du 
calice  inégales,  un  peu  obtufes;  la  valve  extérieure 
de  U cotohe  un  peu  échanctée  i (bn  fommet , 
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munie  d'une  tréte  dioite , de  deux  tien  plud 
courte  que  U corolle. 

Cette  pUnte  croît  daas  les  prés  & les  chsmps. 

0(K.v.> 

1}.  Brome  des  prés.  Bromus  praunjli.  Ehth. 

Bromut  pjnUtt/à  tnSo-paltHie  , ptdimcal'n  fuk- 
fmplicihus  i fficuiis  ovato-lanceotatÎJ  , comprtjftt  ; 
anfiif  jîafcuii  toneiiudine  { vaginij  inftrioribui  mot* 
iittr  tomtntofs.  Dccand.  Synopf.  Plant,  pag.  it) 
~ Eh  r h.  Gram  .116. — Kœl . Gram.  15p.  — Ht-ff  n. 
Cirm.  pag.  J3. 

Bromut  ( arvenfiv)  , paniutli  ramefd , fuhcotym* 
^/d  S glomit  Inii  .t  , ftxfiorii  , tongiiu  arifiaiit  i 
folio  villofo.  L.im.  III.  Gen.  1.  n^.  ioi>4. 

, Bromus  gigaïutus.  Leers,  Herb.  n*.  8d.  tab.  |0. 
fig.  I. 

Ce  brome  Ce  rapproche  des  deux  efpèces  pré- 
cédentes i il  diffère  de  la  première  par  fa  panicul: 
étalée,  pat  fes  épillets  plus  élargis,  par  fes  feuil- 
les i de  la  fécondé , par  fes  arêtes  beaucoup  plus 
longues,  par  les  feuilles  pileufes,  par  leurs  gaines 
pubefcentes , furtouc  les  inférieures.  Les  pani-  j 
cules  font  droites,  étalées  ; les  pédoncules  un  peu 
nides , alongés , capillaires  , (impies  ou  un  peu 
nmeux  i les  épillets  glabres , ovales-lancéolés , 
comprimés,  contenant  cinq  1 huit  fleurs  aigues  1 
tes  arétr  s de  la  longueur  des  valves  ; celles-ci  d’un 
vert  tirant  quelquefois  fur  le  violet,  un  peu  fea- 
rieufes  1 leurs  bords;  la  valve  excéiieure  de  la 
corolle  eniièie  1 fon  fommet. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs  8e  dans  les 
prés. 

Le  kromus  Jhritis  Linn.  8f  Lam. , n*.  7 , eft  le 
hromui  difiiehus,  Moench.  Melhod.  191.  — Bromus 
frandifiorus,  Weig.Obf.  pag.  9.  La  variété  g Lam. , 
itvmus  isBorum  Linn.,  ell  une  efpèce  diflinâe. 

Le  Iromus  irurajfams  Lam . , n* . 1 6 , eft  bien  cer- 
tainement la  même  plante  que  le  bromus  0ipoidts 
Linn.  M.  Desfontaines  , dans  fa  Flort  du  mont 
Allas,  a rangé  cette  plante  parmi  les  ffiuca.  Je 
l'ai  recueillie  en  Barbarie , for  les  bords  de  la  mer , 
ainfi  que  le  bromus  ruitns  Lino. 

Le  bromus  dilatatus  Lam. , n^'.  I),  eft  le  bromus 
madrittnjis  Linn.  — .Vahl,  Symb.  a.  pag.  15.  — 
Bromus  villofus.  Forskh.  Flor.  zgypt.-arab.  pag. 
1<).  — Bromus  muralis,  Hudf.  .^ngl.  pag.  fo.  — 
ttjiuca  madritenfis,  Desf.  Flor.  atlant.  i.pag.  91. 

On  peut  regarder  comme  une  (impie  variété  la 
plante  fuivantc  : 

B'omus  ( rigidus) , fpicis  multiforis  , lato-lnst- 
teolatis  , rigidis  fioribus  diandris  , paniculà  son* 
traSà.  Roth,  Cataleâ.  bot.  1.  pag.  17.  — Willd. 
Spcc.  Plant.  I-  pag.  4)7. 
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Bromus  ( diandrus  ) , fiofulis  lannolatls , e>r« 
vofis ,diastdris.t  Smith,  Flor.brit.  I.pag.  IJJ. 

Cette  plante  diffère  du  bromus  madriitnlis , var. 
• , par  fes  tiges  plut  baffes , par  fes  feuillet  plut 
étroites,  filiformes;  pat  fes  panicuJet  rc (ferrées 
en  epi , bien  plus  étroites  & un  peu  unilatérales. 
Je  l'ai  trouvée  fur  les  côtes  de  Barbarie.  On  n'y  a 
obfcrvé  que  deux  etamines  ; ce  que  je  n'ai  point 
vérifié. 

Le  bromus  gynundrus  Roth,  Catal.  a,  pag.  1 J , 
(è  rapproche  beaucoup  du  bromus  diunUrus  du 
même  ; il  eft  plus  petit  dans  toutes  fes  parties.  Sa 
panicule  eft  plus  touffue  , étalée  ; les  pédoncules 
roides,  plus  courts,  ainfi  que  Ks  épillets.  Quant 
i l'infertion  des  deux  étamines  fut  l’ovaire , 8e 
non  fur  le  réceptacle , cette  pofition  eft  trop  fin- 
gulière,  trop  éloignée  des  caraélères  d'une  famille 
aulfi  naturelle  que  celle  des  graminées , pour 
qu'elle  puilfe  être  admife  fans  un  examen  très- 
Icrupuleux.  Cette  plante  croit  en  Efpagne,  St  n'eft 
probablement  qu'une  variété  du  bromus  diandrus. 

Brome  tougeétre,  n°.  1 1 . Bromus  rubens.  Lian. 
Cavaru  Icon.  Kar.  1.  pag.  34.  tab.  43.  fig.  x.  — 
Desfont.  Flor.  atlant.  1.  pag.  94. 

Gramem  avtnauam  , fpicj  Jlmplici , brtviori  Ss 
eraffîori^  locufis  dtnjifimis , longiiu  ariflalis.  Tourn, 
Intt.  R.  Herb.  3x4,  8c  Herbar. 

Bromb  rameux,  n^.  17.  Bromus  ramofus,  Linn. 

— Vahl , Symb.  x.  pag.  ai.  C'eft  1a  même  plant* 
que  le  ftfisua  phaninidss  Linn.,  8c  III.  n*.  104a. 

— Bromus  Pluisntcii.  Ail.  Pedem.  n®.  1153.  — 
Triiieum  phànifoidts.  Decand.  Flor.  franç.  3.  pag. 
83.  (f’oyei  Fetuqos,  n“.  16.) 

Les  bromes,  plutôt  en  épis  que  piniculés,  é 
épillets  fefliles , oc  dont  les  arêtes  font  termina- 
les, tels  que  le  broutas  pinnutus  — Jilvuticus  , Scc.  , 
ont  été  regardés  par  les  uns  comme  des  feftuca , 8c 
par  d'autres  comme  appartenant  au  iritUum. 

Le  bromus  ovatus  Cavan.  le.  Rar.  6,  pag.  391 , 
fig.  a , eft  le  trifttum  ovatum  Perf.  ( é'oyrq  'Tri- 
SSTAIRE,  Dis.,  (t  .KwoiHt, Suppl.) 

14.  Bro  Ml  multiSote.  Bromus  multiJloros.Vleig. 

Bromus  paniculà  paunst  ; fpiadis  pubsfetntibus  , 
lanceolaits  , comprejps  f glumis  nudis  , marginatis  , 
imbricatis  ; arifiis  capUtaribus  , tqualibus  , rtSis. 
Weig.  Obfeiv.  bot.  pag.  a.  ub.  1 . fig.  1 . — Roth  , 
Germ.  1.  pag.  47,  8c  x.  pag.  134.  — Koel.  Gram, 
pag.  1)1. 

Bromus  (hotJeacens  ) , panicu/d  ertSi , coarc* 
rata,  t Linn.  Spec.  Plant.  1 . pag.  77.  — Flor.  fuec. 
n*.  87. 

I Bromus  ficalsstas.  Leets,  Herb.  n®.  81.  tab.  il. 

fig.  X. 
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Frfuca  grâmifiiA  y g/umis  hirfuth,  C*  Biuh.  Pin. 
9 • ôc  Thcatr.  145.— Schcucbu  Gram,  ija  cab./. 
fig.  9. 

_ Cette  pbnte , que  plufieurs  bonniDes  «m  dif- 
tinsuée  comme  el'pèce , iile  fi  grands  rapports 
avec  les  iromiu  mollis  Sc  fccaliaus  , que  je  ne  la 
crois  qu'une  variété  de  ces  deux  plantes  , qu'on 
a peine  à reconnoitre  elles-méitres  comme  efpè- 
ces , tant  elles  fe  confondent  quand  on  les  luit 
dans  leurs  dilTérens  états.  Quoi  qu’il  en  foit,  celle 
dont  il  s'agit  ici  en  diifèie  par  Tes  tiges  glabres, 
munies  de  deux  ou  trois  nœuds  pubefceos , de 
couleur  purpurine  i par  fes  feuilles  glabres  à leurs 
bords.  Leurs  gaines  font  garnies  d'un  duvet  court , 
ferré,  blanchicrf  -,  la  panicule  médiocrement  éta- 
lée, compolée  d'épillets  lancéolés,  plus  aion^és, 
plus  érroits,  plus  ferrés,  contenant  de  huit  à 
douu  Seurs  t les  balles  pubeiccntes,  blanches  Sc 
fcatieufes  à leurs  bords i les  arêtes  droites,  éga- 
les , capillaires. 

Cette  plante  croit  fur  les  collines  & dans  les 
champs.  O {y'.  V.) 

15.  Brome  épais.  Beomus grojfus.  Desfont. 

Bromus  ptuiicolâ  taxi  , nuianit  y fpicaiis  tomprrf- 
fis  , oblonfii  , g/airis  j cault  fuliifyut  fuiglabùs  i 
vaginis  hirfutis.  (N.)  Desioirt.  inédit. 

Bromus  ftealinus  , var.  ..  Lan».  Diû. 

Gramtn  gros  montbtlgarjrnfium.  J.  Bauh.  Hift.  1. 
pag.431.  feon.— Magn.  Eot.  1 ai.  — Vaill.  Patif. 
94.  n*.  84,  Sc  Hetb.  — Barrai,  ub.  14.  fig.  t. 

Quelques  aeteun  ont  confondu  ce  brome  avec 
le  bromus  ftral.nut.  D'autres  , qui  ont  écrit  fut  les 
plantes  des  environs  de  Paris,  ont  pris  cette  plailte 
pour  le  bromus  fiquarrofiu  Lmo. , qui  ne  fe  trouve 

?ue  dans  nos  déi  ariemcns  méridionaux  , bien  dif- 
eient  d'ailleurs  de  cette  efpèce.  Celle-ci  a des 
tiges  glabres  , Cm,  les,  hautes  d'un  i deux  pieds  , 
munis  de  quelques  nœuds  glabres  lif  renfles.  Les 
feuilles  font  courtes,  un  peu  roides,  d'une  mé- 
diocre largeur  . rudes  au  toucher,  droites,  pref- 
que  glabres  y les  gaines  revêtues  d'un  duvet  mou 
& blanchâtres  la  panicule  lâche, inclinées  les  pé- 
doncules létacés  , réfléchis , foutenant  un  épillet 
glabre,  cblorg,  comprimé,  d'un  pouce  8c  plus 
de  lonç,  fur  quatre  â lix  lignes  de  larges  les  valves 
du  calice  inégales,  obtufes,  flriees,  comenant 
de  (ix  â quinze  fleuis  s celles  de  la  corolle  un  peu 
renflees,  puis  roulée*  autour  de  la  femence  s la 
fup  tieute  terminée  par  une  atéte  droite,  longue, 
un  peu  contournées  les  femence*  longue*.,  étroi- 
te* , adhérentes  i 1a  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  les  moilTon* , aux  en- 
virons de  Paris , 8cc.  G ? 

16.  Brome  i gros  épis.  Bromus  mtcrvfiachjs. 
DeafloBt.  . 
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Bromus  colmo  kofi  ginitulato  ; fpicutis  nuaimit , 
ttretiius;  orifiis  rigidis  , pattniibus,  Desfont.  flot, 
atlanc.  I.  pag.  96.  tab.  19.  fig.  a. 

Ses  tiges  font  grêles,  droites,  tiès-glabres, 
cylindriques,  hautes  d'uo  ou  deux  pieds,  géni- 
culécs  â leur  p.ntie  inférieure  s les  feuilles  étroi- 
tes, rudes,  pileufcs,  particuliérement  fut  leur 

aines  la  panicule  prcfqu'unilaiétale , compofé* 

e gros  epillcts  prelque  cylindtiquel , glabres, 

[ aigus  , longs  d'un  pouce  & plus,  foutenus  par 
I des  pé ficelles  couris,  folicalres  ou  réunis  deux  oit 
troiss  les  v.lves  calicinales  inégales , aigues,  con- 
tenant  quinze  ou  feïze  fleurs  s la  valve  extérieure 
de  b corolle  plus  grande  que  i'iniérieurc  , con- 
vexe, fcaiieufe  à fes  bords , bitUe  i fon  fommet , 
pourvue  d'une  atéte  toidc  , horizontalement  di- 
vergente s b valve  intérieure  obtufe,  linéaire, 
ciliée , membraneufe  s les  fêmenecs  Mes,  oblon- 
gués,  obtufes. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Des- 
fontaines dans  le  mont  Atlas,  aux  envitons  de 
Tleniftn.  Q 

ly.  Brome  qneue  de  renard.  Bromus  alopccu- 
roides.  Poir. 

Bromus  ponicuU  cortferti  , err<3d'y  fpicuUs  oilon- 
gis  , pubtfciuiibus  , quiadtcimfioris  , fuifrjfitrbus  y 
artfiis  iajcrnb  fpiraliur  (onionis,  Poir.  Vovag.  en 
Barb.  a.  pag.  100. 

Bromris  ( contortus  ) , /b/ü»  villefis  ; ponlcuU 
coarHutà , trtSà  y Jptcuiis  quittdtcimjioris , fubftfiî- 
libut , pubefctaiitus  y artfiis  bafi  co.uoriis.  Desfant. 
Flot,  allant.  1.  pag.  95.  tab.  ay. 

Ses  tiges  font  droites , prefque  glabres , velue» 
i leurs  articulations,  hautes  d'environ  deux  pied* 
8c  demi  5 les  feuilles  un  peu  molles , ciliées  , ve- 
lues, particuliéicment  fur  leur  .game  s la  panicule 
droite  . raide  , alongée  , touflue  , ferree  s le* 
épillits  felTiles  ou  médiocrement  pédiceliés, com- 
primés ou  légèrement  cylindriques,  longs  d'un 
pouce  8c  plus,  bncéolés  , un  peu  pileux  , com- 
pofes  de  douze  â quinze  fleurs  s les  valves  calici- 
lules  aigues , ioégdes  5 celle*  de  b corolle  ciliées; 
l'extérieure  furmomee  de  deux  pointes,  munie 
d'une  arête  contournée,  roidc.  arquée  â fa  bafe, 
puis  droite. 

J'ai  découvert  cette  efpèce  en  Barbarie,  dan» 
les  prés,  aux  environs  de  Lacalle.  O ( v.) 

a8.  Brome  lanugineux.  Bromus  tattaginofiu. 

Bromus  parûiulâ  fubcodrSuti , trtaâ  ; fpicutis  lati- 
cialatls  . fubcomr  refis , Iduoginofis , fubquittdctimfio- 
rit  y arifid  vix  coruortd  , dùvaricatâ . ( N . ) 

Bromus  divaricotus , vat.  A.  Loifel.  Journ.  bot. 
a.  pag.  ai+. 

g.  Bromus  (divarkatiw),  pouituU  tnad,JU~ 
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(ontrjlii;  Jpliulls  /ineari~/anctoljth , lO-I  f forh  , 
puitfientiiui ; glumi  loroUtnâ  txuriori  bijtii , acutâ; 
arjlii  kcft  contonh  , Jtmùm  liivaricatii.  Var.  «. 
Loiret.  1.  c. 

Cette  efpèce  a des  rapports  aTec  le  iromus 
mxirofijchyi , dont  elle  différé  par  fes  épillets  la- 
mi((iiieur , moins  reffertés  entr  eu».  Ses  tiges  l'ont 
droit!  s,  feuillées  , cylindriques  s fes  panicules 
droites,  compofées  fl'éplllets  pédonculés , lan- 
céolés, un  peu  comprimés,  longs  d'environ  un 
ponce  & plus,  allez  larges , contenant  douze  à 
quinze  fleurs  1 les  valves  calicinalcs  concaves,  ob- 
longues , flriées , velues,  à peine  aigiës;  la  valve 
extérieure  de  la  cnroUe  blanchâtre,  lancéolée, 
ttès-vclae , bifi  le,  aigue  à l'on  lommet-,  les  arêtes 
brunes,  toiles,  recourbées,  très- ouvert! s,  â 
peine  contournées  à leur  bafe  1 les  lemeners  bru- 
nes, oblongues,  obtules,  enveloppées  par  la  balle 
de  la  corolle.  Dans  la  variété  h les  épillets  ne  font 
point  lanugineux,  mais  feulement  pubefeens.  ' 

Cette  plante  croit  en  Provence,  aux  environs 
de  Toulon  8c  aux  îles  d’Hieres.  ( K.  /.  in  herb. 
Desfbnt,) 

19.  Brome  du  Japon.  BromuJ  japonicus.  Thunb. 

. hromuj  particule  paitntt , ramojap  f tcnlii  ohlon~ 
gU  , gliibrit  ; arifiis  di\trUatis.  Thunb.  Flor.  jap. 

pag.  (1.  tab.  11. 

Ce  brome  diffère  du  tromus  arvenjîj  par  fes  épil- 
lets oblongs  8c  par  fes  arêtes  étalées  ; du  bromus 
ficiilinut  par  les  valves  imbriquées,  non  diftantes  ; 
du  bromus  fquarrofus  pat  fes  epillets  glabres  , une 
(ois  plus  étroits,  Bc  par  lespanicules  rameufes.  Les 
tiges  font  hautes  de  huit  à dix  pouces , géniculées 
8e  un  peu  couchées  i leur  bafe  ; les  feuilles  velues  , 
principalement  fur  leur  gaine,  plus  courtes  que  les 
tiges I les  panicules  étalées,  un  peu  inclinées;  les 
pédoncules  8c  les  pédicelles  gîabtes , flexueux , 
capillaires  ; les  épillets  glabres,  compofés  de  cinq 
à lept  fleurs  ; les  valves  imbriquées  , un  peu  mem- 
braneufes  à leurs  bords  ; l’aiete  un  peu  plus  lon- 
gue que  le  calice. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  ( Thunb.) 

}0.  Brome  brizoïde.  Bmmus  bri^oides,  Lam. 

Bromus  pnniiulû  ercüJ  ; fpieuiis  ovutis , globris  , 
érijtissis  ,'  roroltis  fuptrnit  dilosuto-auriculatis  ^ mem- 
branoitis.  Lam.  111.  I.  pag.  195.  n°.  1060. 

Cette  p'arte  potirroit  être  confidérée  comme  le 
type  d'un  genre  nouveau,  n'ayam  ni  le  port  ni 
les  caraâètes  complets  des  bromus.  Ses  tiges  font 
droites,  un  peu  grêles  , cylindriques;  fes  feuilles 
glabres,  fétacées  ; fes  panicules  droites,  étalées  , 
compofées d'ëpiikts  pédoncules,  glabres,  ovales, 
petits,  alTez  fcmblabics  â ceux  des  ïriju,-  foutenus, 
comme  eux , par  des  pédicelles  prefque  capillai- 
res , alongés  ; les  valves  du  calice  comprimées  eu 
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carène,  lancéolées, égales, très-aigiiè’,  fcarifulêi 
à leurs  bords,  contenant  Âx  à huit  fleurs  imbri- 
quées, très-ferrées  ; la  valve  extérieure  de  la  co- 
rolle un  peu  épaiOe , llriée  , prefque  lancéolée  , 
aigue , bordée  a Ton  contour  par  une  petite  mem- 
brane diaphane,  élargie  vers  le  Commet  en  deux 
lobes  obtus;  l'aréte  droite , terminale , point  cou- 
tournée. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  Commeefon  1 
Monte-Video.  ( è^./.  m htrb.  Lum.) 

}I.  Brome  des  (ihl'ii.  Bromus  armurius.  Labill. 

Bromus  villefus  , panieuU  feiundd , poiuti  ; fpi- 
cutis  ob:ong:s , juinqutjtens,  Labül.  Nov.  Hoil.  I. 
pag.  IJ.  tab.  z8. 

Ses  tiges  font  velues,  cylindriques,  garnies, 
dans  toute  leur  longueur,  de  feuilles  nerveufes, 
également  velues;  les  gaines  munies  â leur  orifice 
d'une  membrane  dentée.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  panicule  étalée,  unilatérale;  les  valves  du 
calice  aigue; , un  peu  pileufes , à trois  ou  cinq  ner- 
vures ; la  valve  extérieure  plus  courte  ; la  valve 
extérieure  de  la  corolle  un  peu  pileufe  , bifide  i 
fou  fommet,  munie  en  detTous  d'une  arête  droite, 
rude;  la  valve  intérieure  plus  courte,  ovale-ob- 
longue , ciliée  ; les  anthères  prefque  globuleufes  , 
à deux  loges  ; Us  femences  giéles,  oblongues. 

Cette  plante  CToît  i la  terre  de  Van-Lea»in. 
(LoSU/.) 

}X.  Brome  lancéolé.  Bromus  UnctoUtus.  Roth. 

Bromus  paniculà  trtSâ , paume  ; fpieuHs  lancto- 
latis  f g! abris  ^ jubcomprejjis  p arijlis  RoraJibus  reBis  ^ 
feminaJibus  refraSis,  Roth,  Caul.  00t.  1.  pag.  18. 

Gramtn  kordtactum , eroBum  , minimum.  Buxb. 
Ceniur,  y.  Append,4i.  tab.  19. 

Cette  efpèce  a quelques  rapports  avec  le  bremut 
praunfs.  Ses  tiges  font  droites,  roides,  feuillées; 
les  feuilles  flriées,  un  peu  pileufes;  les  gaines  ve- 
lues; la  panicule  droite,  médiocrement  étalée; 
les  pédoncules  inégaux,  veriicillés,foutenant  des 
épillets  glabres,  étroits,  lancéolés,  aigus,  ver- 
dâtres , longs  de  fix  â huit  lignes,  compoûs  de 
huit  â dix  fleurs  un  peu  compiimées;  les  valves 
calicinalcs  inégales  , un  peu  obtufes  ; l extérieure 
beaucoup  plus  grande  8c  plus  large , àinfi  que  celle 
de  la  coroile,  qui  efl  obtufe  8c  bifide  â fon  fum- 
met,  munie  d'une  arête  fine,  droite,  divergente 
après  b fécondation. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Canaries  8c  fur  les 
bords  de  la  mer  Cafpienne,  aux  lieux  fecs  8c  f)é- 
rilcs.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 
O (K.v.) 

)).  Brome  bifi.te;  Bromus  blfidsis.  Thunb. 

Bromus  fanieuld  treOâ , ramofi  p fpiculis  ovatis , 

fubtriforis  p 
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•"  futt'iffrii  ! gltimli  hifiJo-feuetis  , trifii  d'tvarlctti. 
Thunb.  Flor.  ;ip.  pig,  yj. 

Cette  plante  reflemble  plutôt  à une  avoine  qu'à 
un  iromut.  Ses  tiges  font  droites.  Ginples , ftri^s , 
hautes  de  deux  pieds  { les  feuilles  linéaires , pubef- 
centts,  courtes  , ftriées  ; les  panicules  rameufcs , 
peu  etiléess  les  épillets  alternes , à deux . trois  6c 
quatre  fltuts  ovales,  à peine  longues  d'une  ligne i 
les  valves  étalées  i le  calice  à deux  valves  inéga- 
les , glabres , aigiiés , marquées  de  trois  lignes  rail- 
lantes i la  valve  extérieure  de  II  corolle  bifide  à 
fon  fommet , à deux  pointes  féucées , munie  d'une 
arête  géniculée  , étalée  horizontalement , recour- 
bée à fon  fommet.  plus  longue  que  les  épillets. 

Cette  plante  croit  au  Japon , aux  eavitons  de  la 
ville  de  Nagof.ki.  ( T/umi.) 

- )4.  Bromi  guilno.  Brvmui  caiianicut.  Vahl. 

Bromuj  panieuli  patente , ereBâ , fuifimptieS^  fpi- 
ttUit  lüco-lanceolatii , firiatti , fcahrts ; arifiU  trevi- 
kut , reüit.  Vahl,  S/mbol.  a.  pag.  la. 

Gramea  bromoitUs , eatfiarticum  . va^fà  guilno. 
Feuill.  Peruv.  pag.  70}.  ub.  1. 

F.lle  fe  rapproche  du  bromu)  paegam , dont  elle 
diffère  par  fes  gaines  non  ciliées , par  fes  épillets 
plus  larges , plus  aigus  ; par  fes  racines  épailTes  , 
rameufes , charnues,  légèrement  écailleufes,  d'un 
veri-jaunatre  en  dedans,  d'une  faveur  piquante  , 
munies  de  fibres  filiformes . longues  d'un  pied. 
Les  tiges  font  hautes  St  droites,  garnies  de  larges 
deuilles  très-longues , glabres  , vertes , firrées  ; la 
panicule  droite  , étalée  . prefque  fimple  s les  pé- 
doncules longs , filiformes , foutenaot  un , rare- 
ment deux  épillets  pediceiléi,  larges,  lancéolés, 
firiés , rudes  au  toucher , compofet  au  moins  de 
quinte  fleurs  . futmoutées  d'une  aiéce  courte  8c 
droite. 

Cette  plante  croît  au  Chili  8c  dans  les  environs 
de  Lima,  aux  lieux  humides.  «C'ell,  dirFeulltée, 
un  des  meilleurs  purgatifs  8c  un  des  plus  en  ufige 
chez  les  habitam  du  Chili.  On  met  infiifer,  pen- 
dant une  nuit . une  quantité  de  la  racine  propor- 
tionnée à l'âge  du  malade , auquel  on  fait  boire  un 
grand  verre  de  cette  infuCon  le  plus  chaudement 
poOible.  Cette  boiflun  n'a  rien  de  dégoûtant.  - y 
• 

Bromi  fans  arêtes,  n*.  4.  âmntva  intrmis. 

Linn. 

Gramen  pratnft , tUtius  , loeu/fii  longis , /}iu> 
mofij,  non  arifiaeû.  Biixb.  Cem.  f.  p.  ai.  tab.40. 
fig.  1- 

Fefluea  (rpedofa)  , peaiWd  dlfufiifplcttlistt' 
neibus , fuiiàlatis,  mutUii  ariftitiffat.  Schteb.  bpic. 
F>g-  J9- 

Ftfheea  paiüidet.  Thuill.  Paris,  édit.  1.  ptg.  fi. 

BoUaifat,  StepfUtnetu,  Tomt  1, 
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Cette  efpèce , qui  fe  préfente  d'abord  fous  l'ap- 
partncc  d'un  feflaca , appartient  réellnnent  au  bra- 
mai , quoique  li  plupart  de  fes  fl  uts  foient  privées 
d'arêtes  -,  mais  celles  qui  en  (ont  pg|irvues,  ont 
cette  ar^e  placée  un  peu  au  délions  du  fommet 
des  valves.  Les  tiges  font  droites  , glabres , h utes 
de  deux  ou  trois  pieds;  les  feuilles  planes  8f  gU-  . 
bres  ; les  inférieures  un  peu  velues  ; la  paniculo 
très-longue,  étalée  ; les  valves  ca'i-inaUs  aigi.ë$, 
inégales , comeuant  fept  à quinze  fleurs  ; la  valve 
extérieure  de  la  corolle  oblongue , i peine  qb- 
tufe  ; l'arête  droite,  doifale  ou  terminale,  à peine 
longue  d'une  Ugoe.  fouvem  nulle. 

Brome  à grands 'épillets.  Bramiu  maximtit, 
Desfont. 

Bramai  fotiis  villojti  , pantcalâ  patulo-ereSâ  ,* 
arifiii  longii  , rrSit  ; raehi  puief^enu.  Uesf.  Flot, 
allant,  i.  pag.  pp.  tab.  16. 

JBromui  matriunfii.  Cavan.  le.  Rar.  6.  pag  Ô7. 

Gramen  avtnaeeum  . panien/aeam . laeuf  is  fpadi- 
teo-albidii.  Tourn.  Coroll.  jp.  — Vaill.  Hntb. 

Bramai  feritis,  vac.  Poir.  Voyag.  en  Barb.  1. 
pag.  pp. 

Quelques  auteurs  ont  cru  recennoîtte  une  celle 
affinité  entre  cette  plante  & le  bramat  madriunSt, 
qu'ils  l'ont  prefque  confidérée  comme  la  meme 
cfpèce.  C'eO  fans  doute  faute  de  la  connoître.  Ses 
rapports  font  bien  plus  nombieux  avec  le  bramai 
fterilis;  elle  lui  re(T*mble  tellement , que  je  ne 
l'avois  d'aboid  confidérée  8f  mentionnée  que 
comme  une  variété  à plus  gtands  épillets.  M.  Des- 
fontaines en  a fait  une  efpèce. 

Ses  tiges  font  très-hautes  , droites  , cylindri- 
ques, Priées  i les  feuillts  planes,  larges,  velues, 
particuliérement  fur  leur  s -înr  ; la  panicule  droite 
8c  non  inclinée , médiocre  m-  m étalée , prelqu'uni- 
lacérale  ; Us  épillets  fifli  es  ou  pédicelles  fur  un 
pédoncule  commun , 1 ngs  d un  pouce  8c  demi  ; le 
rachis  8c  les  ped  ncules  rudes,  pubefeens  ; I;s 
valves  calicinilcs  fubulée» , pte fqu'écales , prefque 
de  la  longueur  des  épillets;  la  valse  extérieure 
de  la  corolle  alongée,  ai-uié,  membraoeufe  à fes 
bords , bifide  à fon  fommet  ; l'arête  droite , très- 
ru  Je,  longue  de  deux  ou  trois  pouces. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fut  les  côtes  de  U 
Barbarie , aux  environs  du  baflion  de  France.  O 
(r.v.) 

gy.  Brome  du  Canada.  Bramm  caaadtnSi. 
Mich. 

Bramas  paniealâ  laai , eapillari , penduU  ; fpi^ 
euiis  fuhfexfioris  , eomprefij  ; fioram  valvâ  exieriara 
brevitrr  arifatâ,versùi  ma’ginem  villofi.  Michaux» 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  ây. 

Ses  ctgés  font  droites , cylindriques , médiocre- 
V*v  vv 
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ment  velues  i leurs  articuUtions,  gnnies  de  feuil- 
les  parfeniées  de  poils  rires  t l>  panicule  lâche  , 
terminale,  pen Jante,  capillaire)  les  valves  du  ca- 
lice inegale^romenant  environ  lïx  fleurs  compii- 
ovées)  la  va*e  extérieure  de  la  corolle  velue  vers 
fes  bords,  pourvue  d'une  atéte  courte. 

' Cette  plante  a été  découverte  par  Michaux  au 
Canada. 

38.  Brome  des  toits.  Bnmm  teSorum. 

B'omut  kirfu'tu , panicuü  nutmie , paucifiorâ  { 
locufi  'ts  quinque^orix  f hirfulii  ; g/umis  acutt  lanceo- 
ùtii.  Haller,  Helv.  n®.  1^08. 

Bromus  paniculi  naiantt^  fpHulii  iintarilus,  Linn. 

— Leets,  Heiborn.  n“.  8j.  tab.  10.  fig.  a. 

Gramtn  mutarum  , fpicit  ptndulit , anguftiôriius. 
Toumef.  Paril.  91. 

Ftjhca  avcMacea g jU^ilis , pediitilh  hreviorihus  0 
f'Uii  trtüit.  Rai,  -\ng'.  3.  pag.  413.  — Plulcer. 
Almag.  I74.  tab.  199.  flg.  a. 

Ftfijca  avrnacea , jltrUhg  pedictîUs  hrtviortluts  fit 
fpUiM  triBU.  Mulir.  Hifl.  3.  [:ag.  ata.  $.  8.  tab.  7. 
flg.  13. 

Cette  efpéce  a un  port  qui  la  dtflingue  au  pre- 
mier coup-d'oed  du  brome  llérüe , quoique  plu- 
ficurs  auteurs  ne  l'aient  regardée  que  comme  une 
vartété.  Ses  t'ges  font  plus  courtes  îr  plus  grêles} 
fes  feuilles  couvertes  de  poils  mous , quelquefois 
gl  ibres  ) fa  panicule  très-velue  , inclinée  ' d'un 
ii.ê  rte  côté  , bien  moins  garnie  } fes  épillets  plus 
courts,  linéaires,  ne  conceiiaitt  au  plus  que  cinq 
fleurs}  les  arêtes  moins  longues. 

Cette  plante  croit  dans  les  lieux  flériles  . fur  la 
serre,  fur  les  vieux  nlurs.  Q {V.  v.) 

39.  Brome  rofeau.  Bnmus  arundinaceus.  Roth. 

BromuM  panicuiâ  erttid , contrjBd  ; fpiculit  oé- 
lotgitg/cjihtgfuliarfiatis,  paucifiorh.  Roth,  Gtrm. 
a. pag.  141.  — Wcig.übf.  bot.pag.  ta.  .^nimadv. 

— Sthreb.  Spicil.  Flor.  lipf.  pag.  37.  — Kocler, 
Gram,  a 17.  Suh  fi-fiucâ. 

B'omut  (üttoreus)  , panic  iU  cnBiuftuH  , fea- 
iri  ; fpù»l‘i  ohlongU  , (uiquadrifiorii , g/airis  , mu- 
tUis.  Reia.  Scand.  édit.  a.  D*.  140.  — WtlUen. 
Spec.  Plant.  1.  pag  455. 

Cramen  aru-.dina  cum  , /acujiit  vlridt-fpudiceit , 
loUuitis  , brtviùs  arijiutit,  Scheuch.  Gram.  a66. 
tab.  f.  fij.  18. 

B'omus  punUulà  /axJ ; loc*llis  quadrifiorij , irt- 
viÿini  urifiuiit.  Haller,  Helv.  n®.  1311. 

* Foa  punieufd  nutantt  , /uxâ  ; fpiculis  ohlongis  , 
multijUrij  ,ftpi  arijiutis.  Cmel.  Sibir.  I.  pag.  110. 
lab.  ai.  J 
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Ce  brome,  un  des  plus  „:and$  de  ce  genre,  |vi- 
roit  fe  rapprocher  des  btomui  dumct~'rum  5c  gigun- 
iiut.  Peut-être  11‘eft  il  qu'une  vaiiétê  interntédiaite 
encre  ces  deux  efpèces } ce  que  je  n'ofe  affirmer , 
ne  le  connoilfant  que  d'après  les  dafcripcions}  il 
le  rapptoche  aufli  des  fétuques.  Scs  racines  foirt 
rampantes } Tes  tiges  droites , hautes  de  quatre  â 
iix  pieds  t fes  feuilles  planes,  glabres,  rudes, 
lltiées  , fe  roulant  i mefure  qu'elles  fe  dellè- 
chent , longu  s d'un  ou  de  deux  pieds  ) la  pani- 
cule droite,  relTetrêe,  longue  d'un  pied  Jr  plus, 
lâche,  êtalee  en  vieilliifant , un  peu  inclinée,  uni- 
latérale} les  pédoncules  ludes,  géminés,  compri- 
més , flexueux  , linli  que  les  pédicelles  ; les  épil- 
lets droits,  cylindriques,  oblongs,  un  peu  obtus, 
puis  légèrement  comprimes}  les  valves  caliciuales 
un  peu  rudes,  très- aiguës,  inégales,  contenant  .fe 
quatre  à fix  fleurs } la  v.alve  extérieure  de  la  co- 
rolle rude,  glabif , bifide , très-aigué , fuimcmée 
d'une  atéte  droite,  toide,  courte , longue  d'envi- 
ron une  ligne  } la  valve  intérieute  au  moins  auflà 
loi  g -e  que  l'extéiieure , bifide  , obiufe  , lancéo- 
lée, rude  & veite  i les  bords. 

Cette  plante  croit  en  SuilTe  , en  Allemagne  te 
dans  la  Suède,  y 

40.  Brome  verticillé.  Bnmus  vtniciliutua. 
Cavan. 

Bromui  paniculd  apt'id  ; ptduneulii  kori^ontaU- 
bus  g vtriHilLtùs  g tlongjtis  , fmpluikui  rami  jij'qut, 
Cavan.  Icon.  Rat.  6.  pag.  éb-  tab.  390. 

Ses  tiges  font  h.tut;s  de  trois  pieds  &r  plus , gla- 
bres, articulées,  d'un  rouge-pâic  aux  noeuds}  le< 
feuilles  linéaires  , plus  courtes  que  les  gai  >es } la 
panicule  etalée  } tes  pédoncules  veitici.les}  cha- 
cun d'eux  divife  en  cinq  ou  huit  pédicelles  iné- 
gaux , capillaires,  lerraiiiés  par  un  epiltec  glabre  , 
long  d'un  pouce,  com,>ofé d'environ  douze  rtuuts} 
les  valves  du  calice  concaves,  aigués)  celle  de  U 
corolle  terminée  par  un?  aréce  couite  8c  dioite. 

Cette  plante  croît  en  Ufprcne,  au  royaume 
d'Aitagon.  (Dcffipi.  tx  Cavan.) 

41.  Brome  pâle.  B'omut  palleui.  Cavan. 

Bremut  puweuU  trttid,  fubeomraCiâ  ; ped-ncuiix 
inxquati.'us  gjpituin  qutaqu  ^orit  / artfii*  capUla- 
nhus  g lengiijimit,  Cavan.  icon.  ^itr.  6.  pag.  £l>. 
t,.b.  391.  lig.  I. 

Ses  tiges , hautes  de  deux  ou  trois  pieds , font 
glaires,  d’un  brun. violet  à leurs  noeuds;  les 
feuilles  glabres  , ii  'écircs  , longues  de  tiois  ou 
quatre  pouces  t les  panicul-s  droites  , un  peu  ref- 
lerrécc,  alotigees,  d'un  vert-pâl>  } IîI  pédoncules 
vetticülîs  , terminés  la  plupart  par  deux  epiNets 
pédicellét , comprimés,  compofes  d'environ  cinq 
fleurs}  la  valve  extéricuie  du  ca'ice  lubulee,  idus 
courte  i l'iniéiieute  concave } les  valws  de  U co- 
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relie  ( Im  longues  que  le  calice  ; re*r<Çiieurf  plus 
glande,  contave  , aigue  & bifide  i fon  fommet , 
itiunif  d’une  arête  capillaire , longue  d'un  pouce 
& plus. 

Ceite  plante  croît  aux  îles  Manilles.  (Cavjn.) 

41.  BnOME  horJéiforme.  Bromut  hardtiformii. 

Lam. 

B'omus  panUu/j  fpUiiti  ,*  fpîcttlh  fubftHiribus  , 
trcUit  , firait  , gldirij  , Jiii^luàriJloris  ; fiüfculo 
uUimo  fcrUi.  Lam.  111. Gen.  1.  pag.  19t.  n°.  1076. 

Cette  efpèce  a biaucoup  de  rapport  avec  le 
iromus  r'gtns  ; elle  a un  peu  le  port  de  Vlwrdeum 
muri/mmy  elle  ell  glabre,  mais  rude  au  toucher  fur 
toutes  fes  parties.  Ses  tii,es  font  droites , cylindri- 
ques , hautes  d’environ  deux  pieds  j fes  feuilles 
plants,  larges,  tiès-aigués , Itriécs , ouvertes  ho- 
rizontalement; fes  paniiulcs  lîinples  , ferrées  en 
êpi , droites  , longues  d’environ  un  demi-pied  , 
compofées  d'epillets  fdfilts,  alternes , feirés  con- 
tre Taxe;  les  valves  caliiinales  in.-gjles  , très-ai- 
giié  , (triées  , prolongeas  en  arête  i leur  fommet  j 
elles  tontiennent  au  moins  quatre  Heurs  | les  val- 
ves de  la  corolle  oblongues , égalts  ; l’extérieure 
aigue  , furmontée  d’une  arête  pretque  terminale  , 
droite,  longue,  un  peu  toife;  la  valve  interne 
obtufe. 

Oetie  plante  croît  en  Italie.  O ? ( v-  ) 

4;.  BivOme  grêle.  Bromus grucilii,  Weig. 

Bn^mui  fp!câ  terminaU  , dchili  ; fpUuHs  alttrnis , 
nmoiis , ttrttihut , fàiiiljtis , gljbris  , arifiit  iongh- 
ribiiJ.  Weig.  Ob'",  pag.  if.  tais.  i.  fig.  II. — Ltylf. 
Hat.  n".  116.  — Koih,  Ctrm.  1.  pag.  41,  (Sr  1. 
pag.  14p.  — Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  458. 

Bromes  filvaticus.  Smith , Flor.  brit.  1.  pag.  t j6. 

Cette  plante  fe  diftingiie  du  bromut  pinnaïui  & 
filvaticus  par  fon  port , par  fes  êpillets  glabres , 
point  recourbés  ; par  la  ûeli.attfle  de  fes  tiges  8c 
de  (et  panicules;  par  la  loneueur  des  arêtes.  Ses 
tigrs  font  hautes  de  deux  pieds  ti  plus,  lilTeSj 
arê  es,  fiiifornes  , velur  s d leuts articuiarionst  les 
leuillrs  planes , alTei  larges  , tiès-aiguês  , d'un 
vert  glauque  , ruacs  en  delTus  , pileufts  vers  leur 
bafe,  mais  principalement  fut  leur  gaine.  L'épi  ilt 
fort  grêle,  terminal , Un  p; u incliné,  très  (i.nple, 
compofê  d’épiileis  droit',  alternes  j felTilts , dil- 
tans , au  nombre  de  huit  à dix  , étroits,  cylindii- 
ques,  lubulés,  rapprochés  de  l'axe;  les  salves  ta- 
licinales  acuminées  , contenant  huir  à dix  fl  urs  ; 
la  valve  extérieure  de  la  corolle  gbbre,  lancéolée , 
terminée  par  une  arête  dioite,  capillaire  , prel- 
qu'ime  fois  plus  longue  que  la  corolle  i la  valve 
intérieure  courte  8c  tronquée.  • 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  de  l’Europe , 
aux  lieux  ombragés.  ^ ( K.  v.  ) 
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44.  Br.o.\ie  touffu.  Bramas  etfpUofus. 

Bromus  f frftuca  catfpitofj  ) , cuimo  fitiformi  ; 
fotiis  cacitlaribas  , convoUtit  ; fpiculis  elorigatls  , 
comprefits , fubjrifljtis.  Desf.  Flot,  atlai.t.  1.  p.  9I. 
tab.  14.  fiç.  1. 

Bromus  pinjiatus.  Linn.  vat.  b.  — Smiih,  Hetb. 
Linn. 

Gramen  lotiaceam  , corniculatum  , vclati  frutico- 
fum  yfoliis  angujiifiimis,  Toutn.  liift.  R.  Herb.  f 17, 
de  Hetb. 

Gramen  loliactum  , minus  , fpied  bri^a  prilongi , 
capilUcco  fulio.  Tournef.  Inii.  R.  Herb.  J17,  8c 
Vaill.  Herb. 

Confondtte  prt  ( inné  avec  le  bromus  pinnnius  , 
cette  plante  en  diffère  par  des  carailères  a(Tci  fail- 
lans.S-os  tiges  font  droites,  filiformes,  hautes  de 
deux  pieds  8c  plus , fouvenc  rameufes  d leur  bafe , 
munies,  à leur  partie  infrrieure,  de  feuilles  glau- 
ques, nombrrures,ett  touffes  gaconmitfes  ^ capil- 
laires, roulées  à leurs  bt.rJs,  glabres , ftriéest  la 
panicvlc  compofee  d’épillets  alonges , comprimés , 
ordinairement  pédicellés,  droits,  glabres,  folitai- 
res,  taremeni  géminés,  contenant  de  neuf  i quinze 
fleurs  imbriquées  fur  deux  rangs;  les  valves  cali- 
cinales  in-.  gales  , cancaves  , aigues  ; celles  de  U 
corolle  oblongues.  flriées,  membraneufes  i leurs 
bords  I les  intérieures  plus  courtes  , obtufes  , li- 
néaires; les  extérieures  pourvues , feulement  aux 
fleurs  fupétieures  , d’une  atêté  courte,  droite, 
tértiinale.  Quoique  11  figure  donnée  par  .M.  Des- 
foiitaines  tepréfente  lesépilUts  fefliles  , ;’ai  vit , 
datrs  fon  herbier,  des  indivi.lus de  cette  plaite 
dont  les  épiileis  étoient  pourvus  de  pédicelles 
filiformes,  longs  d'environ  fn  pouces. 

Cette  plante  a été  découverte  en  Barbarie,  fur 
les  b irds  de  la  mer  , par  M.  Desfomaines.  sf 
(K./l) 

4(.  Brosie  i longues  feuilles.  Bromus  longs- 
fotius.  Schousb. 

Bromus  cuimo  baji  ramofo  , foliis  involuto  fibu- 
laiit,  cuimum  â^uunsiiut  ; fipicuUt  uriiious  , reçus- 
vaiis.  Schou’b.  Maroc. edit.  germ.  pag.  )i. 

Cette  éfpèce  fe  rapproche  beaucoup  du  bromus 
ramofut,  dont  elle  n’e  K guère  dirtinguée  que  par  fon 
port  Sc  par  fes  feuilles  beaucoup  plus  longues.  Ses 
tiges  font  tiè-tameufes  i leur  baie , lilîes.  hautes 
d'un  pied  8c  de  ni  ; les  feuilles  roulées,  fibuleei, 
rudes  , pube  fcenies , au  moins  de  la  longueur  des 
chaumes.  La  panieule  eft  en  forme  de  grappe , 
compolée  de  dix  à douze  épi  lets  altetnes,  feffi- 
lus,  cylindriques , fubulés , rapprochés  du  rachis  1 
leur  bafe , puis  recouibés , i iix  ou  fept  Heurs  ; tes 
valves  du  calice  glabres,  Inêrtales,  (Itiées;  celles 
de  la  cutolle  inégales;  l’extérieure  plus  grao^. 
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un  peu  ariftée  { l‘imérieure  tronquée , ciUée  i Cti 
bords. 

Cette  plante  croît  dans  les  plaines  tnaritiiues  de 
Tanger.  {Sckoui6.y 

* Efpi:ts  douttufct  ou  moins  connues, 

* Bromus  ( avenacciis  ),  paniculi  coarOjii  , fuh- 
fmpUci  ; fpiculis  trtclis  , gluéris  , tri  feu  (juudrifio- 
ris , orijiuùt.  Lim.  lU.  I.  pag.  194.  n".  1071. 

Cette  plante  a \e  port  de  l'<iv»/m  prattrfii  ,•  mais 
les  alites  font  prefque  terminales  , droites  , non 
dnrfales>  comme  dans  les  avoines.  Sa  panicule  eft 
rell^rtëe,  prefqac  (impie  j fes  épiUats  droits,  gla- 
bres , contenant  trois  ou  quatre  fleurs.  Son  lieu 
natal  n’eU  pas  connu. 

* Bromus  ( leptoflachys)  , cefpitofus , ponicuU 
friSû , peduneui:!  fjhfimpliciius  ; fpiculis  ovaie-ii- 
ntarikus , glakerrimis  , fuiujuingutforii  ; f.'amis  ner- 
vofis  , arifiifj  t purpurafcentiius  ; voginis  fotiifque 
pilcps.  Pefl.  Synopf.  Plant,  i.  pag.  9J. 

An  iromui  pratcnps  i £hih. 

Cette  efpèce . qui  fe  trouve  dans  les  forêts  8: 
les  prairies,  r'cft  peut-érre  qu'une  variété  du  iro- 
mus  mollis.  Ses  tiges  t roifleiit  en  touffes  gaionneu- 
fes.  Ses  feuilles  font  pileufes , ainfi  que  les  gaines; 
les  panicules  roides  ; les  péjoncul»  prerque  (im- 
pies; les  épitlets  tiès-glabres  , ovales  linéaires, 
contenant  environ  cinq  (leurs  ; les  valves  calicina- 
les,  nerveufes,  purpuiines , ainli  que  1rs  atécts. 

* Bromus  ( conglomcratus  ),  ctfp ito fus , fpiculis 
ovaiis  t ciiuporis  , in  capitulum  conglomeratisj  \‘UgU 
ttifqut  tomtntofii.  Peif.  Synopr.  Pbnt.  1.  pag.  9;, 

Cette  plante,  quoique  différente  par  foii  port, 
doit  peut’éite  re  ntrer  egalement  parmi  les  variétés 
du  irorrus  mol.is.  Ses  tiges  , hautes  d'un  pied  , 
Mtffent  en  touffes  gazonneulés.  Les  feuilles  ont 
leu:  g.  tne  tomemeufe.  Les  épillets  font  aeglomé- 
lés  un  tête  , velus , compofés  de  huit  fleurs  ; les 
valves  caticinales  moins  larges  que  dans  la  précé- 
dente. Elle  a été  recueillie  aux  cuvirons  de  Mont- 
pellier pat  M.  Thihaud. 

* Bromus  ( peâinarus  ) , panieulâ  putentt  ; fpicu- 
lîs  ovjcis  J g/akeis  ; corolU  vulvuU  inceriore  cÛiucûj 
muiici.  Thur.b.  Prodt.  Plant.  Cap  B.  5p. 

* Bromus  ( (impies  ),  panieulâ  fsmptici  j fticulis 
fegili  kus  . 8-10  fiorïs  , glskris  ; ariftis  fukdocfultkus ^ 
divaricatis  ; vaginis  vitlofis.  Perf.  Synopf.  Plant.  I . 
pag.  96.  Hakitat...., 

La  ctainte  de  mentionner  plufieurs  autres  efpi- 
ces  peut-être  déjà  décrites  fous  d'autres  nopts,  8e 
qui  me  font  inconnues,  m'ont  déterminé  à ne  point 
CO  parler  : tels  font  le  kromus  lancsoUtus , fioth. 
Calai.  1 > pag.  18  { le  kromsts  ligufiricus  , Jacq. 
Fiagm.  flec. 
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BROhfELlA.  (réyrj  .KttASAi.) 

BROMÉI.l-'VCÉES  tL”)  »“  le»  AN.\NAS, 
famille  de  plantes  monocotyfédones , dépourvues 
de  corolle  , ayant  les  étamines  attachées  au  ca- 
lice. Celui-ci  (la  corolle,  félon  Linné)  eft  tantôt 
adhérent  à l'ovaire  , umôt  libre;  il  eft  p.ttagé  un 
fix  décpiiputes  plus  ou  moins  profondes . dont 
trois  quelquefois  plus  longues  ; üt  étamines  infé- 
rées au  fotnmet  du  calice  loifqu'il  a.fhére  avec 
l'ovaire,  placées  plus  bas  lorfqn'il  eft  libre;  un 
ovaiie  (impie,  furmonté  d'un  (eul  ftyle,  divife  à 
Ton  fonunat  en  trois  (ligmates.  Le  fruit  eft  libre 
ou  adhérent,  toujours  à trois  loges,  à une  ou  i 
plulieurs  femences.  C'eft , ou  une  baie  qui  ne  s'ou- 
vre pas,  ou  une  capfule  divKée  en  trois  valves  , 
munies  d'une  cloifon  dans  leur  milieu. 

Les  feuilles  font  (impies , alternes , ordina’re- 
menc  prefque  toutes  radicales,  engainées  à leur 
bafe.  Les  fleurs  font  toujours  accompagnées  de 
braflées  ; elles  font  difooiees  en  épi , en  p jiicide  , 
quelquefois  en  corymbe.  Cette  famille  fe  divife 
en  deux  feélions,  d'aprCs  la  difpofition  refpcClive 
de  l'ovaire  8r  du  calice. 

5.  1".  Ovaire  likre  ou  fuplrieur. 

Les  burmanes .Burmannia. 

Les  tiUandes TilLmâfia. 

5.  1 1.  Ovaire  adhèrent  ou  inférieur. 

Les  xérophyces Xtrophyca. 

I.es  ananas Biomtlia. 

Les  agavés Agave, 

BROMUS.  ( Brome.) 

BROOM.  Ce  nom,  qui  (ignifie  kalai en  anglais, 
eft  donné,  dans  quelques  colonies  de  l'Amérique, 
au  âoUonta  vifeofs  l.inn. , félon  Piukenct , qui  l'a 
ligure,  tab.  141 , fig.  1. 

BROC3UIN  : nom  péruvien,  fuirant  Ruiz  8e 
Pavon  , de  Vaesna  a^gentea , qui  fe  retrouve  dans 
le  voyage  de  Feuillee  au  Chili,  fous  le  nom  de 
pre^uin, 

i.BROSIME  comeftible.  £tt>)fmein  alicafirum, 
Tiiffac. 

B opmum  foliis  aiternis , ovaco-lanceolatis  , inte- 
gris;  amentis  kreviter  ptdunculutis  ^ axillaribus  , fo^ 
litariis  f rariiis  gtminis,  Tuff.  Fltar.  des  AmilL,  fic 
Jnurn.  botin.  i.  pag.  aoa.  tab.  8.  fig.  i 8c  a.  — 
Svariz,  FIoi.  Ind.  occid,  pag.  17.  tab.  1.  fig.  1. 

Bropmum.  Brosiin , Jam. 

Genre  de  plantes  à fleurs  incomplètes  , dioï- 
qaes , de  la  famille  des  ottiet , qui  a des  rapports 
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arec  tes  arStcarput  Sc  les  iropkis , établi  P'">t  o"  ' 
arbre  de  l’Amérique  , qui  a pour  catauère  ef- 
femiel  : ' I 

Dft  fiturs  dîol}tits  ; Ita  màUi  réunies  en  un  chaton  J 
globuleux  , compojè  d' écailles  peltées  ; une  étamine  ; j 
point  de  corolle  ; les  Heurs  femelles  formant  un  chaton 
ovale  i les  écailles  ouliteréesi  un  fyle  hifUe  } une  cap- 
fale  crufiacée  , uniloculaire  , monojperme  i une  femenee 
à deux  lobes. 

Cet  arbre , alTer  élevé  8r  laûefcem , tft  chargé 
de  rameaux  nombreux , revêtus  d'une  écorce  gtt- 
facie.  Son  feuillage  cfl  très-toulTui  Tes  feuilles  pë- 
tiolëis , alternes,  ova'cs-Iancéolées,  très-entières, 
glabres  , aciiminces  i des  ftipules  imbriquées  en 
tonne  de  cône  i l'extrémité  des  rameaux , renfer- 
mant les  jeunes  feuilles,  puis  caduques  ou  pcr^ltant 
peu  à la  bafe  des  pétioles.  Les  fleurs  font  cticiques  ) 
les  fleurs  mâles  difpolér s en  un  chaton  globuleux, 
folitaire,  axillaire,  pédoncule,  rarement  géminé, 
compofe  d'écaiiles  peltées.  de  t'aiflalle  defqueHes 
tort  une  étamine,  dont  I anthère  s'ouvre  horixon- 
tabment.  La  partie  fupérieure  s’élèse  , portée  (ur 
un  pivot , au  milieu  duquel  on  remarque  un  petit 
bourrelet  qui  efl  le  réceptacle  du  pollen.  Qucl- 
uefois  ces  chatons  mâles  font  futmontés , comme 
ans  les  chatons  femelles , d'un  ftvie  bifide  qui 
s’oblitère.  Les  fl  uts  femelles  cènfiHent  en  un 
chaton  plus  alongé , moins  gros  que  celui  des  mâ- 
les , couvert  d'écailU  s plus  petites , futmonté  d'un 
feul  ft)  le , dont  le  fommet  fe  divife  en  deux  ftig- 
maies  tecoutbù.  Il  en  provient  un  fruit  Tphi-ri- 

3ue , une  forte  9e  capfule  ctuftacée , de  la  grofleur 
'une  petite  châtaigne  , à une  feule  loge,  conte- 
nant pour  femenee  une  amande  à deux  lobes.  La 
laiicule  , très  prolongée  en  dehors,  fe  recourbe 
fur  ces  mè.nes  lobes.  8r  en  cache  la  réparations 
point  de  périfperme  auteur  de  l'embryon. 

Cette  plante  croit  dans  le  nord  de  1a  Jamaï- 
que. I) 

••  Cet  arbre,  dit  M.  deTuffac , avoir  été  connu 
de  Bromi)  mais  il  n'en  avoii  pas  aflaa  fenti  ni  fait 
connoirre  la  g ande  impoitance.  11  le  défigne  forts 
le  nom  génériqtie  de  irofimum  , mol  dérivé  du 
grec  , qui  fignifie  hon  à m.mger.  Les  Anglais  de  la 
Jamaïque  le  nomment  iread-nuts , qui  fignifir  noix- 
pain  , parce  que  ce  fruit  fert  de  nourriture  aux 
pauvres  Blancs  lorfoue  le  pain  eft  chers  il  fert  audt 
de  nourriture  aux  Nègres  quand  les  vivres  font 
rares,  ils  font  très-bons,  foit  grillés,  foit bouillis. 
On  ne  peut  mieux  les  comparer  qu’aux  châtaignes 
d'Europe.  Leur  fubftarice  efl  farinr-ufe  JW  d’un 
goût  ttès-favoureux  5 elle  n'a  pas  l'inconvénient 
de  furcharger  l'eftomac  8f  d'occafionner  des  fla- 
tuoiltés.  Ce  qu’il  v a de  bien  important  dans  cet 
arbre  , c’efl  qu'après  que  la  réculte  des  fruits  cil 
faite  , on  coupe  les  fomm  tés  des  branches  , qui 
font  très  garnies  de  feuilles,  pour  fervir  de  tiout- 
tituie  aux  boeufs , aux  chevaux,  aux  mulets , aux 
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moutons , & même  aux  cochons , fans  que  cela 

nuife  à la  récolte  dci  fruits  pour  l'annee  fuivante. 
Ce  fouirage  eft  d'autant  plus  pté.Uux  , que  cet 
arbre  croît  dans  des  camotss  arides,  où  les  féchu- 
relT;s,  qui  durent  plufleurs  mois , font  périr  routa 
autre  efpècede  fourrage.  Ce  précieux  végétal,  dons 
l'écorce  eft  pleine  d'iiit  fuc  laiteux , femble  poiiflcr 
avec  d’amant  plus  de  vigueur , qu'il  fait  plus  feu 
& pins  chaud.  Cet  arbre  peut  fe  multiplier  ou  pat 
boutures  , qu'il  faudra  faire  au  commencement 
du  printems,  ou  par  marcottes,  que  l'on  fera  fuc 
l'arbre  mê  ne.  On  peut  former  des  plantations  de 
btofrme,  foit  en  bouquets,  foit  en  avenues, qui 
réuniroient  l'utile  à l'agreable,  cet  aibre  ayant  un 
feuillage  ttés-touffu , qui  ne  peut  être  pénétré  par 
jes  rayons  du  foleil.  » ( D<  Tuffac.) 

1.  BaosiWE  bâtard.  Brofimum  fpurium.Snrirn. 

Brojtmum  foliis  ienceolût<h^vatis  g aiumtnùtis  ^ 
ameneis  fuLfeJjilibut  , evalis  , gtminis ; fruclu  molli. 
Switta,  Flot.  Ind.  occid.  I.  pag.  19. 

Cet  arbre  s’élève  â la  hauteur  de  cinquante 
pieds,  tevétu  d’une  écorce  lilfe,  d'un  blanc  cen- 
dré. Les  rameaux  font  garnis  de  feuilles  petioUes, 
alternes,  lancéolées , ovales,  acuruinées,  flabtts, 
très-entières  } les  pétioles  très-courts  ; les  fleurs 
mâles  inconnues  i les  fleurs  femelles  axillaires  , 
prefque  fttfiles,  géminées  & non  oppofées,  for- 
mant un  chaton  oblong , imbrique  , de  la  groifeur 
d'un  grain  de  poivre;  l'ovaire  o>ale,  renfemté 
dans  les  écailles;  le  ftyle  bifide;  les  fligmatts  fim- 
ples,  redreffés.  Le  fruit  eft  une  baie  molle,  gla- 
bre , oblongue  , moooÿecme  ; fon  noyau  partagé 
en  deux  lobes. 

Cetre  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrlo- 
nales  de  la  Jamaïque.  ( Defeript.  ex  Swan^.  ) 

BROSSEA.f  Koyrp  Biios.sè , 8t  Illuftr.  Cener. 
tab.  I r I.  ) Ce  genre  eft  borné  à une  feule  ef^re, 
ui  n'efl  connue  que  par  la  defetiption  Sc  la  figure 
e Plumier.  Elle  n'a  pas  été , depuis  lui , exami- 
née , ni  fur  le  vivant  ni  fur  des  individus  fccs  ; ce 
qui  a fait  naître  des  doutes  fur  fonexiflence.  Quel- 
ques botiniftes  la  regardent  comme  la  même  que 
Vepigau  coraifolia  de  SwartI  ou  le  gaultheria  fphag- 
nicu^ie  RkhaiJ. 

bItoTÈRE.  Brocera.  Cavanilles  avoir  établi  cO 
genre  particulier  de  malvacécs,  qu'il  diftinguoit 
pat  le  fruit  unicapfulaire  , à plufituts  'oges  , au- 
quel il  réunilToit  le  domieya  phtnieea.  ( K cyvf  notre 
article  PtNTAriXE.)  I'  ne  reftoit  alors  que  le  Iro- 
tera  ovata  Cavan.  tab.  4J5  , plante  â tiges  her- 
bacées, girnies  de  feuilles  alternes,  petiolées, 
ovales  , dentées  en  feia  , couvertes  d’un  duvet 
blanthâtre.  Les  fleurs  font  petites,  pédonculees, 
au  nombre  de  deux  ou  trois , lituées  dans  l’ailfelle 
des  feuilles  ; elles  n’or>t  giie  cinq  étamines  fertiles. 
Elle  croit  à laNouvelle-Efpagne.  Nous  penfons  que 
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cette  parité  doit  être  rapprocliée  du  domheyi 
Cavin.,  du  ftr.tafiiti  fhàaicta , n“.  Il,  & Suppl. 


WillJenov  a tétabli  d'après  Gacttner , comme 
genre  paiiiculur , le  penuptiis  pkunit.€u  ünn.  i il 
applique  aülturs  le  nom  de  broiera  pour  un  nou- 
veau genie  de  plantes  compo:ét.s,  de  la  lamllie 
des  cmarocC}  halcs  , iorms  «l'apièi  \e  eariliamuJ 
tsryoiiofus  L:nn. , connu  pat  les  anciens  botaniftes 
fous  le  no  n de  chamt/eon , qu  on  auroit  pu  lui 
ttibtuer.  Il  a,  comme  Wchtaopt , des  calices  par- 
ticuliers . uniHoies  & écailleux,  mais  feulement 
au  noinbie  de  lix  eu  hu'.t  lur  la  même  tête  ou  dans 
le  n ème  ca.ice  commun.  ( Kuyrf  CahThame, 
n°.  9 ) M.  de  Jufli  ii  en  a tait  le  genre  taraopa- 
tum,  Aun'l.  Muf,  Nat.  Parif.  6.  pag.  Jl{. 
te  mot , Suppl,  ) 


Sprengel , dans  le  Journal  botanique  de  Schrader , 
1 8c»  , vol.  l , pag.  1 b6  , tab.  f , a , de  fon  côte , 
employé  le  nom  de  broiera  pour  un  autie  genre  î 
fleurs  tompofées,  adopte  p-r  Pcifopn  {Synopf. 
Plant.  1,  pjg.  49S),  que  Willaer.o»  a li.ciilioiu.é 
fous  le  nom  de  navenuurgia.  Nous  en  parlerons 
fous  ce  nom.  Le  même  botanillc  Spiengcl  s'éioit 
ftrvi  ailleurs  du  nom  de  brottra  pour  dcligner 
une  planu  labiée,  brotera  pcrftea , -Ait.  Soc.  i.inn. 
Lonm  vol.  6,  pag.  lyi , tab.  ta  | elle  doit  être 
placée  parmi  les  kyptie , Suppl. 


FROU.  Ce  nom , donné  primitivement  à l’en- 
veloppe demi-charnue  qui  recouvre  le  fruit  ou  { 
ros'er , a été  depuis  employé  par  quelques  bota- 
nilUs  pour  exprimer  les  enveloppes  ch.itnues  ou 
pulpeufes  qui  entourent  un  noyau  foliraire  ûf  of- 
f<  ux  , comme  dans  l’amandier,  le  pêcher , l'abri- 
cotier, le  prunier , le  cerifiet,  &c.  Cette  enve- 
loppe porte  en  latin  le  nom  de  drupa  , qu'on  tra-i 
duic  feuvent  en  fiançais  par  celui  de  aiupt,  Bc  qui 
cil  plus  g^néialemcnc  adopté  que  celui  de  brOu  , 
dont  il  eil  fynonyme. 

BROWALLl.A.  ( Voyei  Brouaiie  , & les  W- 
lufratiom  dis  Cimes  , tab.  5 ) ( , browallia  dem.Jfa , 
n“.  I.  — Carcto.  tab.  J3.  ) Le  biowsllia  alitnaia  , 
n°.  i , ell  la  même  plante  que  le  raellia  panieuiaia 
Linn.  li".  11  , Qc  ie  crcwalha  kumijufa  elt  un  buek- 
«f/u  félon  Vahl,  Symb.  J,  pag.  81.  

BROUSSONETIA.  Lhéritiet  a aiisfi  nommé  le 
Biûrier  de  la  Chine  (merus  papyilera  Linn.),  dé- 
crit dans  Cet  ouvrage  fous  celui  de  papyriui. 
( Koyt{  PapyRUR.  ) 

EROWNEA.  ( fuyr{  Bpoune  , 8c  les  l/Ufira- 
lions  des  Genres  , tab.  57/  , fl<t.  I , brow.tta  cuceir.ea 
Linn.)  Il  faut  ajouter  a ce  genie  les  deux  efpèces 
fuivaiices  : 

1.  Broune  pubefeentt.  Brownea  framiiieps. 
J*cq. 
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Brownea  jiaminibus  langiudine  corolle  ; jtoribus 
capitasO'fpicatie  g ramis  puirfeensibus.  WillJ.  Spec. 
Plar.t.  5.  pag.  716.  — Jacq.  Coll  fl.  J.  pag.  187. 
t-b.  11.  fig.  A.  I. — Lam.  111.  tab.  j7J.  lïg.  1. 

Pluûcurs  raraflèies  diflingurnt  ctite  efpèce  du 
browuta  eoccinea.  Ses  rame  aux  font  pube feens  ; les 
feu  ILs  veinées,  réticulé  $.  pubefeentts  fur  leur 
côte  6e  fur  leur  principale  nervute.  Les  fleurs,  ds 
couleur  évailate  , font  réunies  en  une  tête  un  peu 
prolongée  en  épi.  Les  étamin-ts , fouvent  au  noru- 
bte  d'once , font , comnre  dans  la  piécédente , de 
la  longueur  de  la  coroil-.  j mais  le  ityle  eil  fubulé , 
6c  le  IHsinaie  aigu , les  dmliaiis  du  c dice  imé- 
tieur  prefque  fpatulérs,  oval  s oblongues , ires- 
obtufes  8c  non  lancéolées  , aiguës. 

Catte  pl.inte  croit  fur  les  hauteurs , dans  les 
forêts,  aux  environs  de  Caracas,  fy 

;.  Broune  rofe.  ISrownea  rofa  de  monte.  Berg. 

B uwnea  Jiaminibus  eorollâ  duplb  longioribus  , Jlo~ 
ribus  capiiatis  Willd.  Sp,-c.  Plant.  5 pag.  716.  — 
Lam.  M.  Geii  tab.  J7J.  fig.  ). 

Brownea  ( rofa  de  monte  ) , jtoribus  aggregato- 
canieaiis  gfe^iiibus  ; Jiaminibus  lo.-.g  ÿlmts.  Berg,  in 
Ail.  Ang.  177J.  pag.  171.  tab.  S le  9. 

HermeJîas  , vulgi  rofa  de  monte.  Loefl.  Itin. 
178. 

Cette  efpèce  eft  facile  i diflirguer  par  la  lon- 
gueur de  fes  étamines , au  moitia  une  f is  ( lus 
longues  que  la  corolle.  S.s  f.uides  font  oppofees, 
pétiolées , ovales-lanceolê. s,  acuminècs  , un  pt  u 
obtufes , finement  veinées  ; les  Meurs  réunies  en 
une  tète  touffue  . de  la  grolfeur  du  poing  , d’un 
rofe-écarlatê , felTiIcs  , accompagnées  à leur  bafe 
de  bractées  nombicufes  , de  la  même  forme,  mais 
beaucoup  plus  p.’lites  que  les  feuilles  3 les  pétales 
courts,  étroits , linéaii.  s-lancéoles , aigus  i onze 
étamines  ; les  anthères  vacill  mte>. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes,  i Potio- 
Bello.  fy 

Obfervaiions.  Le  brownea  pauc’fora  Viild.  eft  le 
patavea  guijnen^  Alibi  & Dlfl.  4,  pag. 716,  Sc  le 
ginanaia  Schreb.  G-ii.  Plant,  ii”.  691.  — Le  brow 
nea  coeeinea  , n°,  1 , elt  ainfi  caraétélifé  : 

Brownea  Jiaminibus  iongitudine  evrolle,  pedun» 
eulis  Jubapgregaeis , ramis  glabris.  Willden.  Spec. 
Plant.  }.  pag,  71  J. 

BUUCtnom  langue.locicn  d'une  bruyère  (eriea 
feoparia  Linn.). 

BRUCE.A.  (l'uyej  Bruce,  8c  ll'uflr.  Gener. 
tab  8 10.)  — B'ueea  ferragsuea.  I.hérit.  Stirp.  Nov. 
Fafc.  I.  pig.  19.  tab.  10.  M. -le  lu  fieu  foupçonne 
que  lesgciir  i lesrasium  6c  gonus  ,é‘eb\ii  Lou- 

tciio  dans  fa  flore  de  la  Coekinckii.e , fcDt  uès- 
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▼.lifins  de»  hr  eu.  [Voy  D:S.  vol.  VJI,  paj.  &>}, 
b Gonus  , Suppl  ) 

BRUGNON,  varidii  du  pécher,  q'ie  l'on 
nrnnw  aufli  brignon  par  corruption,  & qui  eft 
teuni  au  genre  amandier. 

BHUGUIERA.  {Voyei  Palïtuvip.R.  b Brw- 

CÜlàRE,  Suppl  ) 

BRUGUIÈRE.  B'uguieu.  (Aub.  du  Pet.-Th.) 
M.  du  Petk-Thouar»  a établi  fous  re  nom  un  genre 
qui  n'eft  point  celui  de  M.  de  Lamjick,  8f  qu  il 
a changé  â caufe  du  nom  français  palétuvitr , qui 
fait  oublier  celui  de  bruguitra  Tant  que  l'on  fe 
permettra  , tantôt  fous  un  prétexte , tantôt  fous 
un  autre  (S;  on  n'en  manquera  jamais),  de  chan- 
ger le  nom  J-s  genres,  1 étude  aimabh;  des  plantes 
fera  étouffée  fous  les  épittcs  de  la  fynonymie  , S: 
j'iuvite  M du  Petit-Thoua-s,  au  nom  de  la  fcitnce 
qu'il  cu'tive  avec  tant  d'avanrages,  i renoncer  i 
c.*t  efprit  d'innovation  8c  de  préteitiue  rétorme, 
fi  nuifible  au  sécitable  but  de  la  botanique  , qui 
fera  bien  mieux  remp’i  par  de  bonnes  obfervations 
que  par  un  chargement  perpétuel  de  nomencla- 
ture. Quoi  qu'il  en  Wt , voici , d'après  M.  du  Pe- 
ttt-Thouars , le  caraéière  dejbn  nouveau  genre  : 
il  confifte  en  un  calice  tubuleux  , un  peu  com- 

firimé,  à cinq  dents  obtuffs , muni  de  deux  écail- 
c'S  vers  Ton  milieu  ; cinq  pétales  oblongs,  lancéo- 
lés, ouverts,  inférés  lut  le  calice;  dix  étamines 
de  la  longueur  de  la  corolle , inférés  au  fond  du 
calice  ; un  ovaire  adhérent  au  calice , furmnnte 
d'un  Oyie  aigu , contenant  quatre  ovules  pendar.s. 
Le  fruit  el)  iii,.onnu. 

Ce  genre , de  la  famille  des  onagres , ell  voilin 
des  conlbreium , dont  il  diffère  par  h forme  du  ca- 
lice , non  rétréci  au  delTous  de  fon  limbe , 8c  par 
fes  feuilles  alternes  ; il  ne  contient  qu'une  feule 
efpéce.  C’cH  un  petit  arbre  de  Madagafcar , i 
feuilles  liffes,  ovales,  fucculentes,  enticres,  ré- 
trécies en  pétiole  d leur  bafe , longues  de  trois  d 
quatre  pouces,  larges  de  deux.  Les  fleurs  Cint 
blanches,  petites,  ilirpofées  en  grappes  axillaires. 

Il  eil  très-probable  aue  c'eR  le  kara-hundel  de 
Rheed  , quoique  la  oefctipcion  annonce  quatre 
pétales  avec  cinq  étamines  , anomalie  dont  on  ne 
conneit  pas  d'exemple. 

BRUNELLA.  Lim.  Pruntlla,  Linn.  ( Kvyej 
BaoNJtLE.) 

La  bruncife,  réunie  , par  fes  propriétés,  d ces 
plantes  nombieufes  auxq.itlles  on  attribue  la  fa- 
culté de  conhdi  ier  otompteinent  les  blelTires  Si 
les  plates,  fs  trouve  prcbab'enKiit  confoiiiue, 
chex  les  .Anciens,  parmi  quelqii<>s-uns  de  ces  vé- 
géiaux  auxquels  i’s  donnoi  nt  le  nom  de  conj'aude 
{fympht'.um)  , en  luppoftnt  toutefois  qu’ils  l'euf-  • 
fcoc  connue  : elle  jouilfoit , il  y a un  ûècle  ou  , 
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d-ux.  d’une  cerame  réputation  ; clic  cil  peu  em- 
ployée aujourd'hui.  C.  Bauhrn  foupçonne  que  ion 
nom  lui  vient  du  mot  allemand  bruune , qui  lignifie 
certaines  maladies  de  la  gor,je  , contre  lefqueltej 
on  empinyoit  la  brunelle. 

On  a ajouté  plufieut»  efpèces  d ce  genre , qui , 
la  pluiiatt , me  paroilTent  rentrer  dans  les  nom- 
breufes  variétés  du  pru  ulU  vutgjrii  Lam.  Illutlr. 
tab.  fl6,  fig.  I , 8c  du  prinell.t  Ueirti.ita  , fig.  a. 
Ces  deux  cfpèces,  qui  ne  paroilTeiit  d'abord  que 
comme  vathtés,  puifque  la  prenrere  offre  égale- 
ment d:s  feuilles  laciniées,  ont  néanmoins  dans 
leur  calice  un  caraâère  qui  les  dillinguc.  Dans  la 
première,  la  lèvre  fupérieure  du  cdice  paroit 
comme  tionquée,  Sc  laiffa  à p=ine  l'apparence  de 
trois  arête»  imjacrccptibles.  Dans  la  féconds,  estte 
même  lèvre  eft  large,  d trois  lobes  courts,  arron- 
dis , fur.nontét  d'une  petite  pointe. 

La  première  varie^d.ms  fes  fleurs  blanches  ou 
roiigettres , dans  fes  feuilles  prefqus  glabres , 
quelquefois  plus  ou  moins  velues  ou  oarfemévs  de 
poils  roide'  , ai.iii  que  les  tiges  8c  tes  calices;  le» 
féiiiltes  fupérieutev  entières,  dentées  ou  lacmi.es, 
Pontejera  dit  en  avoir  oblervé  une  variété  au 
mont  Sileve , i fleurs  aunittes.  Toutes  ces  varié- 
tés tiennent  aux  lucautes. 

La  fécondé  efpèce  offre  dans  fesfleurs  la  même 
v.itiété  de  couleurs  : elle  tient  le  mi.ieu  entre  la 
brunelle  commune  8c  celle  d grandes  fleurs  ; elle 
rcflcmble  d cette  dernière  par  fon  calice , à l'autre 
par  fon  port.  Ses  feuilles,  Uircout  les  fupé.ieures, 
font  conflammenc  découpées,  un  peu  blanchâctes 
8c  pubelcentts  en  itelfous. 

La  brunelle  d grandes  fleurs  (pruntlla  vutgaris, 
var.  J)  paroît  devoir  former  une  efpèce  diftinâe 
par  fes  fleurs,  au  moins  une  fois  plus  grandes  que 
d.ins  les  efpèces  précédentes  ; par  fa  corolle  ren- 
flée au  deflbus  de  la  lèvre-inférteure  ; par  la  lèvre 
fiipérisure  , coudee  vers  le  milieu  au  lieu  d'étre 
droite  , 8c  qui  devient  alors  parallèle  d la  lèvre  in- 
ferieure. La  lèvre  fupérieure  du  calice  cft  d croit 
lobes  muernné»  ; les  feuilles  peu  ou  point  décote- 
pée»,  quelque ‘ois  munies  d'oreillettes  d leur  bafe, 
légèrement  pileufe». 

y.  Rrunelie  d petite»  fleurs,  Brumla  parvi- 
fiora,  Poir. 

Bruntlla  foliis  ovato-laneealatit , gUbr'.s , fubden- 
ia:is  if'ied  /r^i'li , fo  hui  vix  bralleas  fjperjRtibut. 
Poir.  Voyag.  en  Batb.  î.  pag.  i8S. 

Si  le»  plantes  dont  nous  venons  de  parler  doi- 
vent être  diilingiiées  comme  efyaèces,  celle-ci 
doit  avoir  le  même  piivilég"  ; elle  fe  rapproche  de 
la  fuivantî  par  Es  feuille» , de  la  brunelle  beiniée 
par  fes  calice»,  de  la  brunelle  commune  ptr  fon 
pott.  Ses  tiges  font  reu  rameufes,  légèrement  pi- 
Icufet  vers  leur  fommet,  garoi.s  de  feuides  pétio- 
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lé«s,  ovalej-Ianc^oldis , à peine  ilenties,  plabres 
i leüis  deux  tacts,  loi'gufs  d’environ  crois  pour  es, 
fur  un  pouce  8c  plus  de  large  s les  petiolet  réflé- 
chis . lon^i  d'un  pouce , i peine  pileux.  L'épi 
e(l  cylindiii^ue , obtus,  accompagné  à Ta  bafe  Je 
deux  longues  feuill.  s l'cltiles,  lancéolées  i les  brac- 
tées colorées  , élargi  s , ciliées,  murrtsnéeS}  les 
calices  pileux;  l.i  lèvre  lupetieure  à tror»- lobes 
courts,  à trois  petites  pointes.  La  corolle  etl  pe- 
tite , purpurine , i peine  plus  longue  que  les 
braètées. 

J’ai  recueilli  cette  plante  fur  les  côtes  de  Bar- 
barie i elle  a été  trouvée,  fuivant  M.  Dccandolle , 
à Montmorency  par  M.  Lhètiiier.  ¥ ( ’’•) 

6.  BituiaELi.E  ovale,  Brunellu  «vurj.  Hort.  Par. 

BruntUa  cauU  riimoflJtmo  ; foiits  ovato-tant:to~ 
UtU  , Jeatjiis  , oit  fil  i fpUU  o^iito-oitor.g'n.  (N.) 

Cette  efpèce  ell  fort  grande  ; fes  tiges  pr  Iquc 
glabies , ptofond-.ment  c.snnelées  ; les  rameaux 
nombreux  , eialts  ; tes  feuilles  péiiutées.  largr.s, 
ovales-tancéo'ées , un  peu  obtufes  , lâchement 
dentées,  glabres  , vertes,  plus  pâles  en  delfous; 
les  épis  courts , ovales-oblongs , obtus , plus  élar- 
gis a leur  partie  inféiieuici  les  fleurs,  ainli  que 
les  bradées  & l*s  calices,  d'un  pourptc-luoce  ; 
la  lèvre  fupérieure  à trois  lobes  couits,  mucto- 
nés  ) U corolle  à peine  une  fois  plus  longue  que 
le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  l’Amérintie  feptentrio- 
fiale.  On  la  cultive  an  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 
Ÿ(r.v.) 

* Efi'tctt  Joiatufti  ou  varUtts,  • 

• Pruntl/a  ( penfilvanica  ) . foùit  pttloluiij , 
evoiO‘ldnctoldiis  , baji  dintat  'u  ,’  calitis  taiui  Æquu~ 
iiiuJ  i Juptriort  truncoto  , triarifidio  f coule 
dente.  Willd.  Hort.  Berbl.  n".  9. 

* Pruntlla  ( baflzfolia  ),/ù/rù  fuihoJldtO'  oilon-. 
gis  , ferruih  f oitujts  ^ pude/lentHus  ; euule  udfcen- 
dente  ^ iaji  repente  j ealieis  tuiio  injeriore  projunae 
trilojo.  brot.  Lufli.  pag.  181. 

* Pranc/fj  (bidencata  ),  pjrvula  , follit  fejpli- 
hus , iintariius  ^ medèo  utrinqu'e  un'dtntatis.  Perl. 
Synopf.  Plant,  a.  pag.  i jy.  (Ltman.  in  uiiginojis.) 

Prunclla  (pinnatilida  },  coule  romofo  , divari- 
eato,  glahro; foins  pinntiifdis,  glaires  , infimis  irtvi 
ovatis.  Petf.  Synopf.  Plant.  1.  pag.  i^y. 

An  prunella  ( media  ) , foliis  inferioriius  JInualo- 
deutatis  ,fupirioriius  deniatis;  caliciius  fummis  eo- 
loratis.  f Link.  .\nnal.  1,  — Roth  , Ccrm.  X.  pag. 

— An  pruntlla  vulgaris  , var  J 

• Pruntlla  ( intermedia)  , foliis  inttgris  finuaeif- 
gut , dentatis  , rugofs , hirsis ,'  ealieis  labio  fuperiort 
trunealo,  Isviter  tridenutio.  Broc.  Luiii.  1.  pag.  181. 
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BRUNIA.  Brunis Illuftr.  Gener. 

tab.  I iC , ùrunia  nodijiora  Linn.  ) Thunberiî , dans 
fon  Prodrome  d<s  fiu/ttes  du  Cap  de  Bonne-hfpi- 
rance,  a mentionné  plufieurs  efpécv$  nouvelles 
qui  marwutnt  de  deferipti-jn  fuffilante  , & que 
nous  ne  ferons  qu’indiquer* 

* Brunia  ( dciiOa  ) , foUtS  tngonis  , glabrU , apkt 

i ^pkhlis  lermînaùiai.  Tjiunb.  Prodr.  App. 
pag.  187. 

* Brunia  ( tnicrophylla  ) , foliis  ovsto-trigonis  , 
eaniofis , glairis  / capieults  eermi/.aliias  , ramis  di~ 
var<Vutû. 'I  hunb.  Prodr.  187. 

X*  Brunia  ( taxa  ) , foliis  trigonis , fiorilufqut  fpi~ 
eatis,  glairis.  Thunb.  Prodr.  pag  187. 

* Brunia  ( ainpecuroides  ) . foliis  trigonis  , aeu- 
tis,  glairis  I capitulrs  lattraliius  , gloiojis  , glairis, 
Thunb.  Prodr.  pag.  187. 

* Brunia  ( Icvis  ) , foliis  lineariius , eonvexis  , 
ineurvis;  capisulis  Itrmtnaliius.  Thunb.  Prodrom. 
pag.  187. 

* Btu~!a  ( fuperba),  foliis  triquttris , fifarmi- 
ius  , eailofo-mucronatis , patu/is  ,.eiliato ~ villofis. 
Willd.  Spec.  Pianr.  i.  pag.  1143.  — Donn.  Iiid. 
Hort.  Cantab.  pag.  xy. 

* Brunia  ( fragarioidet  ) , foliis  triquetris  , ad- 
prejfîe , margint  eiliasis.  Willden.  Spec.  Plant.  I. 
pag.  1143. 

Oifertwions.  Quelques  auteurs  ont  admis  le 
genre  fljuvia  pour  deux  efpèces  de  brunia.  ( K«y. 
Staavia  , vol.  VII.  ) 

BRUNELI.IF..  BruntUia,  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, à fleurs  incomplètes,  dont  la  famille 
naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée , mais  qui 
paroît  devoir  être  placée  entre  les  térébinthacees 
iV-  les  nerpruns , 8c  avoir  des  rapports  avec  les 
enefiis  ; il  compreed  des  aibres  ou  arbrifleaux 
exotiques  à l’Europe,  dont  les  rameaux  8c  les 
feuilles  font  oppofes  ou  ternés  ; les  dernières  fim- 
ples  ou  ailées  ; les  fleurs  axillaires,  paniculées. 

Le  caraâère  eflentiel  de  ce  genre  ell  d'avoir  : 

Un  caliet  dt  quatre  à ftps  divijions  / autant  d*o~ 
vairts  , entourés  a un  difque  épais  ; point  de  corolle  y 
huit  à quatorze  étamines;  des  capfules  divtrgtnsts , 
à une  loge , à une  ou  deux  femtnees. 

CARACTèRE  CÉNIRIQUE. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  calice  divifé  en  quatre,  cinq  ou  fept 
découpures  ovales,  aigues,  redreffées,  peiüf- 
tantes. 

X*.  Une  corolle  nulle. 

}MJ»« 
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j*.  Del  ftamints  en  nombre  double  dei  divi-  , 
fiont  du  olice,  inférdei  fur  le  difque  épaii  qui 
entouré'  Ici  ovaires  i ks  fi'arnens  velus  à leur  baie  i 
les  anthères  redrelT  es  , à deux  loges. 

4".  Quatre , cinq  ou  fept  ovairts  libres , furmon- 
cés  d’autant  de  Ilyks  fubules  i les  üigmates  aigus. 

Le  fruit  conlide  en  autant  de  capfulcs  que  d’o- 
vaires . divergentes  , placées  fur  un  réceptacle 
commun  , i une  feule  loge  > s’ouvrant  en  dedans 
par  une  future  longitudinale  . contenant  une  ou 
deux  femences  ovales  ou  oblongues  > l'embryon 
enveloppé  d’un  périfperme  épais  & charnu. 

Okftrvaiioni.  Ce  genre  a d'abord  été  établi  par 
les  auteurs  de  la  Flore  du  Pérou  ; il  a été  préfenté 
avec  quelques  modifications  par  MM.  Humholdt 
£e  Bonpian.l , avec  l’expofiiion  de  plufienrs  efpè- 
ces  nouvelles.  Ils  placent  ce  genre  prêt  des  cnejlii, 
avec  Icfijuels  il  a de  grands  rapports.  Ces  deux 
genres  indiquent  l’exiltcnce  d’une  nouvelle  fa- 
mille , qui  fart  le  pafTigc  des  térebinthacées  aux 
nerpruns.  Cette  famide  diffère  (flentiellement  de 
la  première  par  la  préfence  du  périfperme  , qui 
manque  dans  toutes  les  téréhinthacées , de  de  la 
fécondé  par  le  nombre  des  étamines  > qui  eff  rou- 

jours  double  de  celui  des  divifions  du  calice.  Dans 
M nerpruns  elles  font  en  nombre  égal  avec  les 
divi£ons  du  calice. 

Espèces. 

t.  Brcnellie  i feuilles  de  comoclade.  Bru- 
nellia  torrroeladifolij.  Humb.  & BonpI. 

BrunelVta  foUii  impari-pinnatit  ; foUolit  mu/ti- 
jugis  , ohlongis , fpinofo-ferratis  , fubtùs  tornenrojis, 
Humb.  & BonpI,  Plant,  aequin.  vol.  1.  pag.  111. 
lab.  49. 

Arbre  très  - rameux  , haut  d’environ  dix-huit 
pieds;  les  rameaux  cylindriques j oppofes,  com- 
_ primés  vers  les  noeuds , chargés  d'un  duvet  to- 
menteux  & roufleâtre,  garnis  de  feuilles  oppo- 
fées,  pétiolées  .ailées  avec  impaire,  compofées 
d'environ  fept  à onie  paires  rie  folioles  oblon- 
gues, fefliles,  légèrement  échancrées  à leur  bafe , 
aiguèr,  tomenteufes  8c  ronireâtres  en  deffous, 
munies  i leurs  bords  de  dents  dillantcs  , prefque 
épineufes.  Les  fleurs  font  petites , difpnfées  en 
panicules  axillaires,  plufieurs  fois  ramifiées  pref- 
que  par  dichotomies  ; le  calice  pubefeent , i quatre 
découpures  ovales;  quatre  capfules  en  étoile, 
ovales , élaftiques,  couvertes  de  poils  roufleicres , 
à une  feule  femence  noire,  luifante,  ovale,  com- 
primée. 

Cotte  plante  croît  dans  les  Andes,  au  Pérou,  fy 
( Humb.  & Bonpt.  ) 

1.  BruNF.ilie  tomenteufe.  Brunei/ia  tomentofu, 
Humb.  8c  BonpI. 

Botanique.  Supplimtiu,  Tome  i. 
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BruntUta  foliîs  ternis  , ovaii  çbhngii  , ferratis  , 
utrintjue  acuiis  , fubtùs  reticuiato-venofs  , tomtn* 
tojls,  Humb.  te  BonpI.  Plant,  aequin.  i.  pag.  a 14. 
tab.  <>o. 

Grand  arbre , haut  de  foixante  pieds  , dont  l« 
bois  efl  blanc  , peu  compaéfe  ; les  rameaux  gla- 
bres ; les  fupérieurs  anguleux  , tubercules , cou- 
verts, ainfi  que  la  face  fupérieure  des  feuilles, 
d'un  duvet  tomenteux  8c  roulT  âtre;  les  feuilles 
verticillées  trois  par  trois,  ovales,  oblongues, 
dentées,  médiocrement  pétiolées.  Les  fleurs, 
prefque  fefliles , font  difpofées  en  grappes  axil- 
laires ; le  calice  tomenteux  , i quatre  ou  fept  dé- 
coupures ovales , aigues , peififlantes.  De  quatre 
à ftpt  ovaires , il  n'en  réfulte  fouvent  que  deux 
caplules  ovales,  aiguèt , tomenteufes,  contenant 
deux  graines  oblongues,  un  peu  ridées. 

Cette  plante  croît  près  la  ville  d’Almaguer  , 
dans  les  lieux  froids.  Ty 

a.  Brunellie  i feuilles  ovales.  Brmellia  ovaii- 
folia.  Humb.  8c  BonpI. 

BrurulUa  foliis  ternis  , fubrotundo-ovalibus , fer* 
rôtis , fubtùs  minutifime  pubtftent-bus  ; eapitulis  oxit- 
loribus  ,ptduncultttis.  Humb.  8c  BonpI.  Plant,  zquin. 
I.  pag.  iid.  ub.  61. 

Atbre  de  vingt-quatre  i trente  pieds , peu  ra- 
meux , d'un  afpeél  peu  agréable  ; les  rameaux  gla- 
bres, cylindriques;  les  feuilles  coriaces,  verticil- 
lées trois  par  trois,  ovales-arrundies,  piibefcentei 
en  deffous,  dentées  à leurs  bords,  médiocremenc 
pécio.ées;  les  fleurs  ramaffées  en  tête,  à l'excré- 
miié  des  rameaux  d’une  panicule  courte.  Le  calice 
efl  partagé  en  cinq  découpures  lancéolées,  gla- 
bres, aigues;  dix  étamines  ficuées  autour  d’un 
difque  charnu,  légèrement  pubefeent;  cinq  ovai- 
res ; quatre  i cinq  capfules  pultefccmes , ovales  , 
acuminées,  divergentes  à leur  paitie  fupérieure  , 
renfermant  chacune  deux  femences  oblongues. 

Cttte  plante  croit  près  la  ville  de  Lcoea , au 
Pérou,  f)  {Humb.  (i  Bonpt.  ) 

4.  Bruneilie  anguleufe.  BrunelUu  acutonguta. 
Humb.  8c  BonpI. 

Brvniltia  foliis  ttmis  , oveii-  laneeolotis  , Uviter 
fitratis  ^ fubius pulverulento.pubefetntibuSf  ramis  acutb 
triquetris.  Humb.  8c  BonpI.  Plant,  zquin.  1.  p,  iiS. 
tab.  61. 

Cet  arbre  s'élève  fort  haut  ; il  eft  muni  de  ra- 
meaux cylindriques  i leur  partie  inférieure  .'mar- 
qués , dans  leur  partie  fupérieure  , de  trois  angles 
très-prononcés  .pubefeens , pulvéruler.s,  de  cou- 
leur fauve.  Les  feuilles  font  verticillées  trois  par 
trois , médiocrement  pétiolées , coriaces , oblon- 
gues , aigues  k leurs  deux  extrémités  , gl.abres , 

I deuéetea  feie,  couvencs  en  deffous  d’uo  dusec 
Xxzs 
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f ulvétulent  ( U nervure  du  milieu  raillante  en  an- 
Cle  ; les  fleurs  pédicellées,  Jirpoféc  s en  panicules 
atillaires,  oppofées  i chaque  pédici  lie  accovipagnd 
d'une  petite  luaâée  ; le  calice  à qiutce  ou  cinq 
découpures  profondes  , pulvérulences  ; huit  ou 
dix  étamires  i quatre  ou  cinq  ovaires  pileux  j 
autant  de  capfules  ovales,  aiguës,  pubefcentes, 
à une  feule  loge  , contenant  deux  ftmences 
avales. 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  de  Sanu-Fé 
de  Bogota,  f)  {Hjmb.  (i  BonpL  ) 

^ BfuntHiA  (inertnis),  fùHis  impari-pinnans  ^ 
lemis  fimpliciikf^ut  ; faiMis  fcmtis,  Ruii  & Pav. 
Syll.  vegtt.  Flor.  peruv.  pag.  117. 

Oeil  un  très- grand  arbre , dont  les  rameaux  font 
garnis  de  feuilles  ailées  avec  une  impaire,  quel- 

?uefois  fimples  ou  ternéesî  les  folioles  dentées  en 
le.  Les  capfules  fmr  glabres  8e  obtufes.  Il  croit 
au  Pérou , dans  les  grandes  forêts;  il  ell  en  fleurs 
aux  mois  d'août  8c  de  feptembre. 

* Hrunetlia  (aculeata  ) ,yü/rVa  uérupte  pienurra,' 
foüolit  inugtntmit.  Ruia  Sc  Pav.  Syft.  V(g.  Flor. 
ptruv.  pag.  iiy. 

Bien  moins  élevé  que  le  précédent,  les  tiges  ne 
parviennent  qu'i  la  hauteur  de  feize  à dix-huit 
ieds.  Ses  feuilles  font  ailées  fans  impaire;  les  fo> 
oies  entières  ; les  fruits  hérilTés  de  poils  rudes. 
I!  croit  dans  les  forêts  du  Pérou,  & fleurit  dans 
Us  mois  de  juin  8c  de  juillet,  fy 

BRUNGA.  C'efl  ainli  que  l'on  nomme,  à Cei- 
lan  , le  imiwigi»  oppo^uifolia  Lino. 

BRUNNICHIA  grimpant.  Brunnichia  drrhofa. 
Czrtn. 

Brunnickia  glahra  , fcandtns  ,foüii  othngo-cor~ 
ittis  , acuminatis  i raetmii  muliiforis  , fionius  ft- 
cundls.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1,  pag.  ayi.  — 
Gzrtn.  de  Fruél.  8c  Sem.  1 . tab.  4;.  — Desfont. 
Atbr.  i.  pag.  77.  . 

fatlopia.  Adanf.  Fam.  Nat.  î.  pag.  177. 

Genre  de  plantes  de  la  famille  des  polygonêes , 
établi  par  Gzriner  pour  un  arbrilTeau  de  l'Améri- 
que , donc  le  caiaâére  eflientiel  ed  d'avoir  : 

Un  ce/icr  à cinq  Mvijiens  ; point  dt  carotte  } une 
capfj-le  monofperme  , renfermée  donc  te  eatice  perfif 
r jnr , agrandi , /apportée  par  un  pédoncuie  metnSra» 
neux  , étargi, 

C'ell  un  arbfilTeau  fatmenteux  8c  grimpant , 
dont  les  tiges,  grêles,  fltiées  , s'élèvent  jufqu'au 
fommei  des  arbres  d'une  médiocte  grandeur  , à 
l'aide  des  vrilles  qui  terminent  les  rameaux.  Les 
feuilles  font  glabres,  alternes,  pétiolées,  ovales- 
oblongues,  en  coeur  , très-entières  , atuminées  , 
minces,  perfillantes , d'un  vert-agréable;  les  fleurs 
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S'erdltres,  petites,  difpofées  en  grappe,  8t  tou- 
tes tournées  du  même  tôié.  Le  calice  eft  vertru , 
i cinq  découpures.  Les  étamines  varient  de  huit  i 
dix.  L'ovaite  e(l  fuimonté  de  trois  flyles  ; il  lui 
fuccède  une  capfule  un  peu  triangulaire  , fans 
valve  , i une  feule  femence , foutmue  pat  un  pé- 
doncule muni  latéralement  d’une  membrane  enC- 
fotme. 

Cette  plante  eft  originaire  de  F.^mérique  fej>- 
tenirionale  ; elle  nous  eft  venue  d'abor  J de  File 
de  Bahama.  M.  Bofe  l'a  recueillie  Hans  la  Caro- 
line. On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes.  |)  ( /i 
Comm,  Bofe,^ 

Cet  arbrifleau , cultivé  en  pleine  terre , 8c  qu'on 
multiplie  facilement  de  drageons,  de  marcottes  Sc 
de  boutures , peut  fe  nacuralifer  dans  le  midi  de  la 
France,  Sc  fervir  à couvrir,  comme  les  autres 
plantes  grimpantes , les  tonnelles  8c  les  berceaux , 
à mafquer  les  murs , 8c  à procurer , par  fes  feuilles 
iiombreufes  8c  touffues , une  agréable  verdure. 

BRÜNSFF.LSIA.  (Kcyet  Brunsfcl,  8c  Illuflr. 
Gen.  tab.  (48  ) 

I.  Branjfetfia  ( americina  ), /ô/fr'j  ohovatis  , acn~ 
minatit  jpecioto  iongioribut ; corotU  tnhorttio , timoo 
intégra.  Svanz  , Obferv.  botan.  pag.  90.  tab.  4. 
fig-  i. 

Il  faut  ajouter  i cette  première  efpèce  : 

a.  BRUWSFtL  ondulé.  Brunsfetjla  undaiaia.  S». 

Bruntfetjîa  fotiis  ovato-ianceolatis , atrinque  atte^ 
nantis  ,*  corotin  tubo  curvo , iimbo  unduJato.  Svailx  , 
Flor.  Ind.  occid.  î.  pag.  1 jy. — Andr.  Repof.  bot. 
tab.  167. 

Atbufte  d’environ  vingt  pieds  de  haut.  Le  trône 
eft  foible  ; les  rameaux  rabattus  ; les  feuilles  épar- 
fes.  pétiolées,  lancéolées,  ovales  ou  oblongues, 
lécrécies  à leurs  deux  extrémités , très-entietes  , 
un  peu  ondulées , glabres , longues  de  fix  pouces  ; 
les  fleurs  blanchâtres,  médiocrement  pédoncu- 
lées,  terminales,  au  nombre  de  deux  ou  trois;  le 
calice  à cinq  petites  dents  obtufes  ; le  tube  de  la 
corolle  long  de  quatre  pouces  , cylindriuue , un 
peu  recoutbé,  légèrement  pubefeent;  le  limbe  i 
cinq  lobes  arrondis , ondulés  , inégalement  8c  pro- 
fondément crénelés.  Le  fruit  eft  une  baie  globu- 
leufe  , de  la  grolTeur  d'une  petite  pomme , à um 
loge,  revêtu  d'une  écorce  cendrée. 

Cette  plante  croît  i la  Jamaïque.  T>  ( ) 

BRU.NSV'IGIA  , vu'gairemenc  girandote.  C'efl 
une  efpèce  à'amariiiit.  Diit.  n*.  ii. 

BRUSC.  C'efl  le  nom  que  porcoît  autrefois  le 
fragon  (rsfeus  Linn.),  qui  eft  le  rn/co  des  Ita- 
liens. On  le  donne  encore  en  Provence,  (uivaut 
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Carîd.l , J line  efpèce  de  bruyère  (brufc  d«  Lan- 
guerioricns , cri, a fcoparia  Linn.  ) , dont  on  fait 
des  baLis  appelés  fiouiou  de  irufi , &,  fiiivant 
Bomire , i l'ajonc  ou  genêt  épineua  (uiex  Linn  ). 
Le  rraduèli'ur  de  Dilechamp  donne  ce  nom  au 
ntfeue  aculcaws  Linn. , que  de  fon  tems  on  ap- 
peloit  aufli  hrufeu, , d’où  fans  doute  ell  venu  aufli 
le  nom  de  hr-jfc.  Les  Atabes  nomment  cette  plante 
cuitbci , 8c  les  Italiens  foagitopi  ou  pique- fourit, 
parce  que  , dit  Dalechamp,  ce  peuple  en  enve- 
loppe la  chair  falée  , de  peur  que  les  rats  n'en  ap- 
prochent. Pline  & les  auteurs  anciens  attribuoienr 
a cette  plante  beaucoup  de  vertus  , ce’le  entt’au- 
tres  d'être  très-diurêtique,  8c  bonne  pour  1a  ma- 
ladie de  la  pierre.  Suivant  le  même  traduûeur, 
les  Anciens  fe  fervoient  des  branches  f»uplts  du 
brufe  pour  lier  les  vignes.  Il  tire  fon  autorité  d'un 
palTage  de  Virgile  , qu'il  traduit  ainfi  en  un  vers 
irai  vais  : 

I>u  biufc  rolîcr  piquant  faut  cueillir  daru  les  bois. 

Virgile  avoit  dit  : 


Ntc  non  etiam  ajperm  rufei 
yimina  ptT  fiivtm  t O ripi4  jiuvtolii  orundo 
CcnUtur. 


BRUXANELI.I  ; nom  fous  lequel  Rheed  a dé- 
crit & figuré,  dans  fon  Hort,  maUk.  f , pag.  8) , 
tab.  4Z , une  plante  qui , ft  Ion  lui , forme  un  arbre 
de  la  taille  d'un  pommier.  Son  écorce  efi  allrin- 
gente  8c  a une  odeur  forte,  ainfi  que  les  feuilles, 
qui  font  ovales,  acuminées  8e  oppofêes.  Les  fleurs 
font  petites , purpurines , odorantes , difpofées  en 
épis  grêles  & terminaux  , conspofées  d'un  calice 
adhérent , de  quatre  pétales  ? 8c  de  quatre  étami- 
■es.  Le  fiuit  ell  une  baie  à deux  ou  trois  coques 
monofpermes , couronnées  par  les  divilîons  du 
calice.  Une  partie  de  cette  defeription  indique- 
roit  aflex  bien  que  cet  arbre  appaiticnt  i la  fa- 
mille des  rubiacées,  8c  qu'il  fe  rapprocheroit  des 
dféien  s mais  on  ne  peut  l'y  rapporter  s'il  a réel- 
lement t^natte  pétales  , ce  dont  on  peut  douter , 
parce  qu  à l'épt^ue  où  Rhéed  écrivoit , les  bota- 
nifles  confondoient  fouvenc  les  divifions  de  la  co- 
rolle avec  les  pétales. 

Cet  arbre  croît  fur  les  montagnes  8c  dans  les 
endroits  fauvages  de  la  côte  de  Malabar.  On  re- 
commande fon  fuc,  mêle  avec  du  beurre , comme 
un  liniment  contre  les  furoncles.  Son  écorce  palfe 
pour  diurétique,  8c  fes  racines  font  employées 
avec  fuccès  dans  les  douleurs  de  la  goutte. 

BRUYÈRE.  Ericj.  Le  nom  latin  de  la  bruyère 
eft  connu  depuis  long-tenis.C'efl  Vtreika  de  Théo- 
^rafte , que  Pline  a ren  lu  par  c'ica  , ainfi  que 
Diofeoride.  Doit-on  le  regarder  comme  devant 
être  appliqiié  à des  plantes  congénères  de  notre 
bruyère  ? C’eft  fut  quor  l'on  n'ert  point  parfaite- 
ment d'accord.  En  admettant  l'a&mative , que 
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je  croîs  être  l'opinion  la  plus  probable,  je  dois 
aufli  ajouter  que  Vcrica  des  Anciens  appartient  è 
l'errca  arkorca  ou  bien  è Verica  muiiifioru  ou  vrt^iu 
de  Linné , plutôt  qu'à  notte  crUa  vulgarii , celle- 
ci  étant  bien  plus  commune  dans  les  contrées  fep- 
tenttiooales  que  dans  les  pays  chauds , tandis  que 
les  autres  y font  très-abondantes.  J'ai  trouvé  par- 
tout eh  Barbarie  Verica  ariorea  , 8c  je  n'y  ai  jairuis 
rencontré  VerUa  vulgaris.  Pline  8c  Diofeoride  ai- 
furent  que  le  miel  recueilli  par  les  abeilles  fur  les 
fleurs  de  la  biuyère  efi  d'une  qualité  très-médio- 
cre , tandis  que , chez  nous  , ces  fleuis  lui  don- 
nent beaucoup  de  délicatelfe  8c  de  parfum , pro- 
priétés que  peut-être  n'offte  point  Ytrica  ariorea. 

A force  d'obfervations  8c  de  recherches,  on  eft 
parvenu  à diflinguer  au  plus  une  douzaine  d’efpè- 
ces  de  bruyères  indigènes  de  l'Europe  , arbuftes 
élégans,  la  plupart  habitant  les  lieux  incultes  8c 
arides  des  foiêts , deflinées  à couvrir , par  leur 
verdure  perfiftame,  lai  nudité  des  collines  , 8c  i 
fertilifer  , par  leurs  débris , un  fol  ingrat , peu 
favorable  pour  la  végétation  des  autres  planres. 

Les  unes  ( c'efl  le  plus  grand  nombre  ) fe  plaifent 
de  préférence  dans  les  terrains  fecs  8c  pierreux. 
C'eft  fur  les  collines  crétacées  des  envitons  de 
Marfeille  que  j'ai  trouvé  en  plus  grande  abon- 
dance Verica  muUifiora  mais  d'autres , telle  que  . 
Verica  tetralix,  ne  fe  rencontrent  que  dans  les  lieux 
marécageux  i elles  couvrent  de  vafles  plaines  dans 
les  contrées  incultes  de  la  Bretagne,  ainfi  que 
Verica  ciliaru , qui  préfète  les  lieux  des  landes 
moins  humides. 

Qui  aurolt  pu  croire,  lorfque  l'admiration  étoit 
bornée  à ces  jolies  eipcees  turopéeenes,  qu'un 
feul  coin  du  Globe  en  nourrilToit  à lui  feul  plus 
de  deux  cent  foixame , dont  on  n'avoit  encore 
aucune  connoiflance  il  n'y  a pas  un  dcmi-fiècle. 
Herman , Bergius . 8c  plus  récemment  Thunberg  , 
Wendland , Andrew , Salisbury  , 8cc.  nous  ont 
ttanfportés  au  Cap  de  Boiine-Efpérance , dans  ce 
riche  jardin  de  b nature , qui  paroît  être  en  par- 
ticulier la  patrie  des  bruyères.  Si  ces  noucclies 
efpèces  , par  leur  variété,  pat  la  grandeur  8c  les 
riches  couleurs  de  leur  corolle,  font  perdre  aux 
nôtres  une  partie  de  leur  éclat,  l'expérience  nous 
en  coofole  en  nous  donnant  l'efpoir  de  les  accli- 
mater en  pleine  terre  : déjà  les  Anglais  en  élevent 
un  grand  nombre  dans  leurs  jardins , où  elles  pa- 
roiflenr  mieux  réuflir  ou'en  France  , quoique  déjà 
le  Jardin  des  Plantes  de  Paris  en  renferme  beau- 
coup dans  fès  ferres. 

Il  eft  bon  de  prévenir  que  les  Anciens  fe  font 
fervis  du  nom  de  hruyire  (erica)  pour  plufieuis 
plantes  qui  n'appartiennent  point  à ce  genie. 
Ainfi  Verica  prima  de  Clufius  eft  Vempetrum  nigrum 
de  Linné  J l'rricd  baccrjtra  de  Matlhiole,  rcm/'rrrtm 
atium  Linn.  D'autres  ont  donné  le  nom  i' erica  à 
quelques  efpèces  de  VJCcinium  , au  ci^i.sccridi^tiue 
X X X X a 
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l.inn.,  8fc.  On  fonjiçonne  qoff  le  mot  triea  vient 
J’une  expreflion  grecque  qui  fignifie  irifcr , parce 
que  les  Anciens  atiribuoient  aux  bruyères  la  pro- 
pri  té  lie  beifer  ou  de  dilToudce  Us  calculs  de  la 
veille. 

Depuis  que  ce  genre  eft  devenu  fi  nombreux  en 
efpeces,  ou  a jufqu'alors  chcrclië  allei  iumile- 
mi’nt  j le  divifer  en  plufieucs  autres  genr A alfi  z 
naturels , alT-z  étendus  pour  éviter  la  contufiun 
des  el'pèci  s.  Il  faut  en  excepter  deux  ou  trois  el- 
péces,  qui  font  devenues  la  bafe  du  genre  mtn~ 
rif/Ta,  dans  lequel  fe  trouve  compris  IViVu  D.%- 
ioecii  Liian.  ( et  genres  Suppl.')  Salirbury'  a 

coi'ilidéré  V triea  va/garit  comme  pouvant  devenir 
le  type  d'un  getre  particulier,  avant  fes  fiturt 
munies  d un  iouUt  calice , fir  les  eloifons  de  la.  cap- 
fule  adhlrentts  au  rleeptaele  0 oppofees  , non  au  mi- 
lieu des  val-ees  , mais  à C intervalle  des  diux  valves  ; 
il  l'a  nommé  calhna.  l.ui-méme  a (enti , comme 
il  l'avoue,  combien  il  étoit  iuconvenable  d'en- 
lever fon  nom  à une  efpèce  qui  l’avoit  donné  à 
toutes  les  autres,  & que  pluficurs  fiècles  avoient 
en  quelque  forte  confacié.  L’inconvénient  eût  été 
moindre , en  fuppofint  toutefois  la  validité  de 
ce  nouveau  genre,  de  fupprimer  la  dénomination 
ütrica  aux  nouvelles  efpccts  qui  étoient  venues 
l'ufurper.  Sans  prononcer  fur  la  validité  de  ce 
genre,  nous  ne  Liifons  ici  que  l'indiquer,  pour  ne 
point  déranger  l'ordre  des  efpèces  établi  clans  cet 
ouvrage , qu'autrement  il  faudrait  reprendre  en 
entier.  Nous  nous  bornerons  même , pour  les 
additions,  ï mentionner  les  efpèces  les  plus  fail- 
lantes  & les  mieux  connues , renvoyant , pour  les 
autres,  aux  auteurs  qui  en  ont  traite.  Si  dont  nous 
ne  citerons  que  la  parafe  fpécifique. 

Avant  de  préfemer  les  efpèces  ajoutées  à ce 
genre  , nous  ferons  quelques  obfervations  fur 
celles  qui  ont  été  décrites.  Les  fuivantes  font  figu- 
rées dans  les  llluftrations  , tab.  2S7 , fig.  I , erica 
vulgaris,  n*.  I;  — fig.  1,  triea  ramentacea  ,n° . tq; 

— fig.  y , eriea  lutta , n®.  2 j — fig.  q , eriea  tyeopa- 
diafirum , n”.  1 2fj  — fig.  f,  eriea galioides , n“.  1 2q  } 

— Tab.  18S,  lig.  ] , criea~reiorta  , n®.  ?9  j — fig.  2. 
eriea  katieaeaba  , n®.  J; — fig.  j,  triea  l'etiveri  , 
n®.  fila 

Il  faut  ajouter  pour  fynonymie  i Verica  lutta , 
n®.  2,  Wendl.  Eric.  pag.  ly  , tab.  q;  — Andr. 
Eric.  Icon.  | à Veriea  halieaeaia,  Icon.  Hort.  Kcw. 
tab.  Veriea  mucafa , n°.6j  Andr.  Eric.  le.  & le. 
Hort.  Kl  w.  tab.  1 y j — Thunb.  Dilfert.  n®.  76  ; d 
Veriea  pentaphyüa  1 1 , rrrVe  ureealaris , Icon. 
Hort. Kew.  tab.  ifi  : on  foupçonne  que  Veriea  cagrj 
Linn.  ell  la  même  efpèce  : à l’rri.a  plauifalta  , 
n*.  l_Lî  ‘^y^tfalia , Wendl.  Obf  pag.  î à 
Veriea  monloniana  , n®.  le.  Hort.  Kev.  tS.  ^ 

— Thunb.  nilT.  n®.  f 2.  nb.  1 , fia.  i l'rriVa 
tetragona,  n*.  18 , Thïïnb.  DilTert.  n®.  jj  tab. 
fig.  2_j  à Veriea  rameniaica  , n®.  Wendl.  Eric. 
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Ci  ^ perfoluta , n*.  10 , an  triea 
Jlrigojaf  W'ülX  pag.  8c  Won  11.  Eric.  Fafc. 
2,  pag.  2£,  Icon  non  Alton  y i VerUa  tetralix , 
n®.  21  , Fl‘>r.  dan.  tab.  Sj  , eriea  iotaifo'mis , 
Salisb.  Aél  Suc.  Linn.  Lond  fi.pig-  569 i à l'rr'c® 
puitf.tns , n®.  22,  Salisb.  Le.  — Andr.  Eric, 
n®.  6^  . Icon.  y triea  kirtifora  , Curtis  , Magaz. 
n®.  481  le.  ; eriea  nuhtfeens . var.  htjpida  , Tnui  b. 
Dill.  n®.  fii  i Veriea  aiietina  , n®.  Zj  , eriea  eue- 
einea , Wendl.  Eric.  }.  pag.  j , Icon.  y — Sa'dsb. 
I.  c.  vol.  fi,  paq.  yfia  j i Veriea  fefflifura , n®.  26  , 
eriea  fpicata , Wllld.  n®.  — Thunb.  Diffère, 

n®.  71 , tab.  fig.  y y — Andr.  Eric.  Icon.  y 
W endl.  Eric.  1 , pag.  27 , Icon.  y à Veriea  ijccans  , 
n®.  aS.Th'-inb.  Dilf.  n^88;  — .Audi.  Eric.  Icon. y 
à rtrreé  gnaphalodei , n®.  I2,  'fhutib.  Diff. 
trtea  puiehrtla , Hi.uttuyn,  y,  pag.  417.  tab.  2«  , 
fig.  1 y i Veriea  anteularis , n®.  yi  , Thunb.  Dill. 
n®.  jS,  rr/C4  pulefselia , Andr.  Eric.  Icon.n®.  £J  i 
■à  Veriea  ktaâtolaris  , n®.  fl , an  eriea  iraâioluia  f 
Thunb.  Dillert.  n“.  y y à ‘eriea  ealieiaa  , fi®.  yy  , 
Andr.  Eric.  Icon.  y — Thunb.  Differt.  n®.  78  i i 
Veriea  eintrea , n®.  BuU.  Hcrb.  n®.  2}7s  — 
Flot.  dan.  tab.  jSj  -^^'urtis,  Lond.  Fafc.  ijt.ib. 

eriea  fiumilii  , Neck.  Gallob.  181  y triea  muta- 
Siiis , S iüsb.  \ü.  Soc.  Linn.  I ond  . pig.  y 69  y 
à Veriea  auftalis,  n'.  Thunb.  Diff.  n®.  8fn  — 
Wendl.  Eric.  Fafc.  9 , pag.  ly,  Ifon  y à l'iricii 
pkyfudes , n®.  yjr  Tnuub.  Dlïïtrt.  ^y — Andr. 
Eric.  44 , Icon.  y i Vtnea  retorta  , n . fey  , Andrl 
Eric.  U®.  ^ y — Thunb.  O ffert,  n®.  94  y J Veriea 
alhens  , n^r^z  , Curtis , Magaz.  n®.  440,  Icon.  y 
à Veriea  eaptiata , n®.  qq , Wendl.  Eiic.  Icon.  y 
— Andr.  Eric,  , Icon.  y i Veriea  melamhira  , 
U®,  qr  , erica  lyfmackiaflora , Salisb.  Kdt  Soc, 
LinnTXond,  ^ pa®.  y ;iy  i Veriea  eiliaris , n®,  4~*. 
Curtis,  Magaz.  ii®.^^ — Thunb.  Diff.  n®,  luj 
à l'rncii  eurvifiora,  n®.  q2a  fmplicifora , Donn. 
Catal.  Hort.  Cantab.  (non  triea  curvif.ora  , 
Wendl.  ij  Eric,  y,  pag.  7.  Icon.  St  .Andr.  Eric. 
n“;  ^4  Icon. y — Sebaf.  Muf.  2,  tab.  t_9,  fig-  £ )> 
à Vertca  cerinehoidet , n®.  tl  , Andr.  Eric.  n®.  y, 
Icon.  y à I erica  vtfearia , n . rf,  Icon.  Hoit.  Ke»”. 
tab.  1 y — 'Fhunb.  Diff.  n®.  40  ; i Verica  comofa  , 
n*.  f7.  Icon.  Hort.  Kevr.  tab.  iSy  — Thunb.  Diff. 
II®.  581  i V erica M.'Jfoni , n®.  Icon.  Hort.  Ke*'. 
tab.  i8y  — Curtis,  .Magaz.  yo6,Icon.y  — Thunb. 
Diff.  n".  y J,  tab.  y,  fig.  2 y — Andr.  Eric,  n*'.  9 . 
Icou.  y i Verica  Plukenttii  y n®.  60,  Icon,  Hort. 
Kt*'.  tib.  2 y — Thuiib.  Diff.  n®.  22.  ; Wendland 
cite  pliifieuis  variétés  remarquables  de  cette  ef- 
l'èce  ( o^ferv.  ioean.  pag.  qj,  qfi  ) y à rrr.-ci  nudi- 
, n®.  fil,  Smith , le.  iîied.  l_a  ptg-  & tab.  fy  ; 
à Verica  bruniades , n®.  6y , Andr.  Eric.  le. , enêâ 
capitata,  Thunb.  Diff.  n®.  yj  à Verica  purpuraf- 
cens , n®.  ^iSalisbury  réunit  cette  plante,  comme 
variété , avec  Verica  vagans , fous  le  nom  d'ereca 
faxatilit  ; à Verica  mediterranea , n®.  72,  Curtis  . 
Magaz.  n®,  471  , Icon.  y à Veriea  drvjeroides  , * 
Tii  eriea  gluttn^a,  Icon.  Hoit.  Kcw.  ub.  17. 
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l.'erica  trhetphala  , n°.  , efl  le  hltrla  artiçu- 

latj  , fi,ü!é  >iji.S  1;S  J.'lufirjiiont , t*b.  7^  ( ^ o>v{ 
Blaiiue,  Suppl.)  L'tnca  Da‘’Otiii  appjuiem  au 
glTire  nuniitjia,  établi  pat  Smith.  ( Koyat  h Sup- 
fiimcni.  ) 

<.  1*'.  Anthirti  à dtux  atlut. 

* FiuitUa  ttrnitt. 

T'.  BauTi>tE  pourpre -verte.  Enca  difiolar. 

Aii3r. 

E'ica  antherU  arlfiatis  ^ tnclufs ; fiylo  txftrto  ; ce- 
nlhs  iuiulofa~i/avai la  f «/<«  duplUi  j fioriiua  ter- 
miaalHua  , tenta  ; folita  tiraia  , glatna.  Willden. 
Spîc.  Plant,  il  pag.  tig.  — Andt.  Eric.  n°.  }.  le. 

M.-.U. 

Les  fleurs  font  d'un  pourpre-pâle  , verdâtres 
à leur  fommet , pédoneulées  , ordinairement  au 
norvbre  de  trois  â l'extrémité  des  rameaux  ; la 
CDtoPe  Ir  ngiiftnent  tubulée,  en  mafliie;  le  ftyle 
faillant  ; les  étairines  plus  courtes  u^ue  la  corolle} 
les  anthères  arillées  } le  calice  double  j à décou- 
pures Irncéolées } les  feuilles  remets,  courtes, 
glabres  , étalées.  Elle  cioit  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pétance.  l) 

-8.  Bruyère  â feuilles  denfes.  ErUa  denlîfolia. 
WÏÏTJ. 

Eriea  antke’ia  ariflatia  , Indupa  ; flyto  exf.rto  ; 
totalita  tuhulofa  - clavat  'ta  , pubifemtiPua  ; fioriiua 
axiliariiua  ,'  fatiia  ternia  , oilongta  , imaricalii, 
Willd.  Spec.  Flanc,  l-pag.  }t9. 

Les  fleîirs  font  grandes,  axillaires,  purpurines) 
la  corolle  pubefceiite)  Us  feuilles  pétiolées  , cour 
tes  . cernées,  linéaires-oblongues  , rudes  â leurs 
bords,  nombreufes,prefqu'imbriquées,  marquées 
d'un  Âllon  longitudinal.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  f) 

79.  BroyÈre  enfanglantée.  Erica  crutnta.  Ait. 

Eriea  antheria  ariflatia  , iactufii  ; fiyh  exferto  ; 
toroilia  tuiulefia  , ineuruit  ; ealict  fimplici , glandu- 
iofa-deaeoto  p fioriiua  axiÛariiua  , vertictilatia  y fo- 
his  ternia , margiat  feairit,  Willd.  Spec.  Plant.  1. 
pag.  t }9. — Alton,  Hort.  Ktw.  i,.  pag.  i6j  & 
Icon.  t..b.  IJ.  — Andr.  Eric.  Icon. 

Les  rameaux  font  pubefeens  \ les  feuilks  pétio- 
lées  , ternees,  glabres,  linéaires,  fubul.es  ) les 
fleurs  axillaires;  la  corolle  gUbre,  un  peu  recour- 
bée, d'un  rouga  vifi  le  limbe  à quatre  découpures 
larges  , un  peu  aiguës  ; les  pédoncoU-s  accompa- 
gnes de  trurs  br-âitS)  les  feuilles  peiiolëes , li- 
néaires-fubulées , glabres,  étalées.  Elle  croit  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance.  f; 

8j.  Bruyère  à feuilles  de  phylica.  Erica  phyli- 
eoiats. 
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Eriea  ani/ie'it  orifiatit^  înttuflt  ; fl ' la  inehfo; 
eorotiia  earrp.tr,  J.itia  , .a^ite  parirn  /vrgi.riit.a  t flrrr 
ritua  axii/ariiut , nutaetiiua  i f iliia  tcr.ua  , J.xfa- 
nam  imiricaiis.  Wilid.  Spec.  Plant.  1,  pag.  }6i. 

V'oifine  de  l'crrce  fexforia  Wilid  n”.  elle  en 
diffère  par  les  anthères  ariftée s , non  faillaiîtes.  Ses 
feuilles  font  glabres,  linéaires,  trigones,  ternees, 
imbriquées  fur  fix  rangs  i les  fleurs  pendantes  , 
axillaipes  vers  le  fon  met  des  rameaux  ; les  pédon- 
cules fnlitaires  nu  géminés  ; le  ca'ice  coloré , pref- 
que  de  la  langueur  de  la  corolle  ; trois  bradées 
vers  le  milieu  du  pédoncule.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne- Efpérance.  T; 

8i.  Bruyère  â feuilles  de  marum.  Erica  mari- 
fiatia,  Air. 

Erica  antheria  ariflatia  , eorotiia  ovato-eonicis  , 
flyio  medtocri  y foHia  ternia  ovatia  , puitfeentiiua  , 
fuhtùj  aliidia.  Ait.  Hoit.  Ke».  i,  pag.  & Icon. 
ub.  Nj.  — Thunb.  Prod.  2^ 

Les  fleurs  font  difpofées  en  ombelle  à l'extré- 
mité des  rameaux)  1rs  corolles  ovales,  coniques; 
les  anthères  arillées  ; les  feuilles  ov.ales,  un  peu 
arrondies  . rernées,  pubefeentes  , blanchâtres  en 
deflbus)  les  rameaux  pileux.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne-Efperance. 

Si.  Bruyère  hérilTée.  ErUa  hirta.  Thunb. 

Eriea  ariflûta y foliia  ternir  ^ iineariiua  , hifpidla p 
floriiua  umitUatia  y calice  feairo  , mat.  Thunb.  Oill. 
tr®.  y^tab.  1.  fig.  5. 

Ses  feuilles  font  ternées,  linéaires,  htfptdcs) 
fes  fleurs  réunies  en  ombilles,  longitemcnt  pédon- 
culees  ) le  calice  rude  ; la  corolle  globulcufe , lé- 
gcremcnt  velue.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne  Efpé- 
tance. 

8t.  Bruyère  deux  couleurs.  Eriea  iicolor. 
'1  hunb. 

Eriea  arfiata  , fàtiia  ternia  , ovatia , feairit  ; fio- 
riiua  ternit , eernuis  , feairit  y calice  villofa  , colo- 
rato.  Thunb.  Diff.  n“.  J2. 

Set  fruillesfont  rudes,  ovales,  obtufes,  un  peu 
velues  , trois  à trois)  les  fleurs  glabres  , inclinées , 
fouveni  réunies  trois  à trois  â l'extrémité  des  ra- 
meaux ; le  calice  velu  & coloré  ; la  corolle  cam- 
païuitée;  les  anthères  un  peu  ralliantes.  Elle  ertît 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  f; 

♦ ® Feuillet  quater.téct, 

84.  Bruy'È"  E grêle.  Erica  graciiit.  Wendl. 

Eriea  antherit  ariflatis  , flyio  exferto , eorolltt 
carrpanuiaits  , calice  eolorato  y laeiniit  lineariiut  , 
glairis  y foniut  lerminaliiut , umieliatia  y foiiit 
quatemit , lituariiua , giabrit,  aàprejfit  p eaule  gta- 
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Willd.Spec.Pljnt.  Z.pag.  ^6(.  — Wcndl. 
Obfeiv.  &2j.  Salii6. 

Ses  tiges  font  ghbres  i Tes  fenilles  glzbres , li- 
néiires.  tourtes,  luifantes,  appliquées  contre  les 
tigesi  Us  fleurs  difpofées  en  ombelles  terminales  ; 
la  corolle  blanche,  campanulée;  le  calice  coloré) 
Tes  découpures  glabres , linéaires.  Elle  croît  au 
Cap  de  Bonne  Efpéiance.  ^ 

8f.  BauvèRE  rude.  ErUa ^rigofa.  Air. 

Eric»  antherh  arifiatu  ; corollit  campanuhlij  , 
glaSris  ; llylo  txfeno  ; fvUis  quattrnis  , pahtfctnii- 
iut , cUiatis.  Ait.  Hori.  Kew.  i.  pag.  17.  — ,\n 
WillJ.  n''.  y ? r » ^ 

Ses  rameaux  font  légèrement  velus  ) les  feuilles 
pîiiolécS  , quaternées  , on  peu  velues  , linéaires, 
aigues,  un  peu  étalées  , munies  à leurs  bords  de 
longs  poils  rares  , glanduleux  à leur  fommet.  Les 
fleurs  font  difpisiées  en  ombelles  terminales,  in- 
clinées { les  folioles  du  calice  linéaires , ciliées  ) 
trois  braâées  fort  petites , caduoues  ) la  corolle 
campanulée  , d'un  rouge  pile  s le  tube  un  peu 
ventru.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  T; 

8iL  BRuvàRE  verücillée.  Erica  vtnUUUta. 
Aiidr. 

Erica  aaihtris  arijiath  , ftyh  iaclufo  ; corollit 
cylinJricij  , fupra  iajîn  conflricHt  ; foriiui  ptndulii , 
verticUlatis  ; jfoliis  quaurnit  ^ patentibut,  W'illden, 
Spec.  Plant,  a.  pag.  )70.  — Andr.  Eric.  Icon. 

Cette  efpéce  ell  remarquable  par  fits  corolles 
cyliisririques , d’un  beau  rouge-écarlate  ; le  tube 
r-ITcrté  un  peu  au  deflus  de  fa  bafe  ; les  fleurs 
pendantes , verticillées  ; les  feuilles  étalées.  Elle 
croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  b 

87.  BRUviltE  de  Pattetfon.  Erica  Paticrfonii. 
Wwdl. 

Erica  aatheris  arijlaiit , jlylo  exfeno  , corollâ  tu- 
hiiofo-clavatà  ; fioribas  hortqontalibat , Ccrmiaatibui { 
fotiis  qjaumis  qainifve , lincaribas  , glabrit  ; junio- 
ribut  confcriijpmit,  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  t70, 
— Andr.  Eric.  le. — Wendi.  Eric.  Paie,  i-pag.  1 r. 
tab.  (. 

Ses  rameaux  font  glabres  j fes  feuilles  très.nom- 
breufes,  entaflées, glabres,  linéaires,  mucronées, 
réunies  au  nombre  de  quatre  ou  cinq  ) les  fleurs 
folitaires  ou  géminées  au  fommet  des  rameaux) 
quatre  braélécs  linéaires,  fubuiées)  le  calice  di- 
vifé  en  quatre  folioles  glabres,  lancéolées,  fubu- 
lées;  la  corolle  jaune , tubulée,  prefqu'en  malTiie  j 
les  découpures  du  limbe  ovales , obtufes , éulées. 
Elle  croît  au  Cap  Je  Bonne-Efpérance.  b 

8H.  BRDYâriE  ventrue.  Erica  iafiaia.  Thunb. 

Erica  ariflata , foliit  qaatemit , liacarihat , gla- 
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irii  ! ftoriias  umbtllatit , vciurico/is  ; calict  Jübu- 
Ijto  , glabro.  Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  ado.  — 
Thunb.  DilT.  n®.  ^ tab.  2.  fig.  1, 

Cette  plante  fe  diliingue  par  fes  corolles  d'un 
rouge-pàle,  dont  le  tube  ventru  fe  rétrécit  infen- 
lîblement  en  une  pointe  obtufe.  Le  calice  ell  gla- 
bre 8t  fubulé)  les  fleurs  inclinées , difpofées  en 
ombelle;  les  pédoncules  velus;  les  ieuilits  gla- 
bres , linéaires.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rance.  b ( ‘aherb,  Dcsfoni,^ 

89.  Bruyère  jaune-fale.  Erica  gilva.  Wendi. 

Erica  antherit  arifiatis , fijlo  inchfo  , corollit 
cylindfactit , calicinit  foliolit  mcmbranaceit  ; fiori~ 
kat  axillariiat , venicillatit  ; foliit  quautnii , li- 
nearibui  , glabrit  , cartilagiaeo  mucronatit.  Willd. 
Spec.  Plant.  1,  pag.  — Wendi.  Obf.  ^ 

Ses  feuilles  font  glabres  , linéaires , quaternées , 
trés  ferrées , cartilagineufes , mucronées  ; les  fo- 
lioles du  calice  membraneufes;  les  fleurs  axillaires, 
verticillées;  les  corolles  cylindriques,  renflérs  , 
grandes  , d’un  jaune-fale,  verdâtres  8c  téitécies 
vers  leur  fommet  ) les  découpures  du  limbe  très- 
courtes,  arrondies,  obtufes.  Elle  croît  au  Cap  de 
Bonne.Efpérance.  b 

go.  Bruyère  de  Corfe.  Erica  cor/ica.  Oecand. 

Erica  antherit  arijlacii  ,*  corollit  ovoideit , fylo 
aqaalibut;  foliit  qaaurnit  qainifve;  fioribaj  capiiaio- 
congefis  ; ramulit  coaràaiis  , fubgla'irit.  Decand. 
Flot,  franç.  3.  pag.  677 . 8c  Synopf.  pag.  249. 

Cette  efpèce  ne  peut  être  confondue  avec  la 
bruyère  en  arbre,  dont  elle  fe  rapproche.  S.»  ra- 
meaux font  blanchâtres  , alternes  ou  oppofés  , 
point  hérilîés,  mais  un  peu  pubefeens;  les  feuilles 
glabres,  linéaires,  quatre  ou  cinq  eiifenible ; les 
fleurs  réunies  en  une  têre  ferrée , arrondie;  les  pé- 
dicelles  pubefeens  , accompagnés  de  deux  pentes 
braâées  ; la  corolle  d'un  pourpre-vif,  un  peu 
ovale  , à quatre  dents  coulées  en  dchuis  ; l'ovaire 
Velu. 

Cette  plante  a été  découverte  en  Corfe  par 
M.de  Labillardière.  b ( ) 

* V ♦ Ecuillet  aa  nombre  de  hait  oa  de  quatre, 

91.  Bruyère  en  couronne.  Erica  eoronata. 
Andr. 

Erica  ( fafcicularîs),  onréir/'r  a'ifiatit  , fiylo  ex- 
ferto  i corollit  cylindricit , elavatit  ; fioribat  namc~ 
roft  , venicillatit , horiqontalibat  ; Joliit  oSoait  ^ 
linearibai , glandalofo-denticalaiis.  willd»  n.  Spec. 
Plant.  1.  pag.  373. — Andr.  Eric.  Icon.  8c  Icon. 
Hott.  Kt».  tab.  ù. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  de  V erica  fifcicalarit 
Linn.  par  les  corolles  d un  rouge  de  fang , vetdà- 
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trri  i leur  fomniet  i ellef  font  au  nomb'-e  de  quinre  î 
d vingt -qujite , iliiyofecs  en  vetticilict  ve^s  le 
foimnec  des  rameaux.  Les  fotioks  du  calice  font 
glabres,  vertes,  lancéolées)  les  t'eu  Iles  linéaires, 
tres-iapnrochées  , glabres,  longuement  péiiolées, 
deniiculées , glanduleufes  i leurs  bords.  Elle  croit 
au  Cap  de  Bonne-Efpcrance.  T» 

«?s.  Bai'Yi.iE  fleurie.  ErUafloriJa  Thunb. 

Erica  anthtris  arifijiis  , /y/e  incittfo  , coroiiis 
glüiojît  ; calUt  viltofo  , rtflrxo  ; forions  urntino- 
lious  , umicl/mis  ; fotiis  quoitmis  , iintarikui , pi- 
/o/i.  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  \6-j.  — Thunb. 
Diff.  n®.  6^  tab.  à*  fig.  i. 

Ses  feuilles  font  linéaires-lancéolées  , quatre  i 
quatre,  pileufes)  les  fleurs  difpofees  en  ombelles 
cern.inalcs.  Leur  calice  efl  velu  & réfléchi  en  de- 
hors j la  corolle  globuleufe  ; le  ftyle  non  faillant. 
Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  T> 

i,  II.  Etamints  à critts, 

* Ftuillti  iparfts. 

9}.  Bruy  ère  i feuilles  obliques.  Erica  obliqua. 

Erica  anthtris  crifatis , fylo  inclufo  ; coroiiis 
ovaiis , vifcofs  ; foribus  terminalibus  , umbcllatis  ; 
foliis  fnboppofisis  , fparfis  , tiocoribus  , arcualis  , 
truncJtis.  WillJen.  spec.  Plant,  l,  pag.  tyt.  — 
Thunb.  Diff.  n°.  75.  tab.  i.  fig.  j,  8c  IconTHbtt. 
Ke».  tab.  j. 

Les  tiges  font  glabtes,  rudes  vers  leur  fommeti 
les  rameaux  prefque  faffigiés  ; les  feuilles  éparfes 
ou  oppofées  , ou  quaternées,  glabres,  linéaires, 
rétrécies  en  pétiole , courbées , tronquées  | les 
fleurs  en  ombelles  rerniinales  ) les  corolles  purpu- 
rines , ovales  , virqueiifes  j les  pédoncules  trois 
fois  plus  longs  que  les  fleurs.  Elle  croît  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance.  f; 

♦ * Feuilles  ternies, 

94.  Bruyère  élégante.  Erica  formofa. 

Erica  crifeta  , fotiis  ternis  , ovaiis  , iategris  , 
g/abris  f fonbtis  umbtllasis  f/ulcatis;  calice  patenti , 
integro.  Ni  illd.  Spec.  Plant,  a.  pag.  jjy,  — Thunb. 
Dilf.  n*.  Sa.  tab.  fig.  2^ 

Ses  rameaux  font  filiformes,  cendrés  Sl velus; 
les  feuilles  petites,  glabres  , o/ales-oblongues , 
entières  , obtufes  , étalées  ; les  fleun  inclinées , 
deux  ou  trois  à l'extrémité  des  petits  rameaux  ; la 
corolle  blanchâtre  , iltiée  , globuleufe  j le  calice 
ouvert  Se  entier.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pétance.  fy 

9t.  BruVIre  rouge  de  fang.  Erica  raians, 
Thunb. 

Erica  crif  ata  , fotiis  ternis  jlirteariius  , integris  , 


glahris  I forihus  umhellatis  , jf/oie/tr  ; ealiee  lanctO' 
lato  , brevi  J ramis  gtaèris,  ’Thuiib.  Diff.  n°.  üj.' 

Ses  rameaux  font  glabres  , garnis  de  feuilles  !i- 
néaites-lancéolécs,  glabres,  entières,  très-courtes, 
marquées  d'un  fillon  d'un  vert-pourpre  ; la  corolle 
d'un  rouge  de  fang  , globuleufe  , de  la  groffeur 
d'un  grain  de  poivre  i le  calice  court  St  lancéolé. 
Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  T> 

96.  B&uyÈre  incarnate.  Erica  incarnata. 
Thunb. 

Erica  crifata  , fotiis  ternis  , ovatis  , integris  , 
glabris  ; foribus  umbcllatis  , ovatis  f caltce  intégra  , 
ramis  viilofis.  Thunb.  Diff.  n". 

Ses  rameaux  font  velus  ; fes  feuilles  glabres , 
ovales-lancéolées,  entières.  La  corolle  eff  oblon- 
gue,  campanulée,  d'un  blanc  de  chair  , longue 
d'environ  trois  lignes  ; les  folioles  du  calice  entiè- 
res , glabres,  lancéolées  , purpurines,  beaucoup 
plus  courtes  que  Li  corolle.  Elle  croit  au  Cap  d: 
Bonne-Efpérance. 

♦ * ♦ Feuilles  quaternées. 

97.  BRVYèRE  perlée.  Erica  margariracta.  Ait. 

Erica  crifata  , fotiis  quaternis  ^ trigoaie  ^ integris  g 
foribus  umbcllatis  , campanalat  s ; calice  trigono  , 
fubequante.  Thunb.  Prodr.  2£.  — .\ii.  Hori.  Kc». 
1.  pag.  10. 

Les  feuilles  font  redreffees,  entières , gbbres , 
irignnes;  les  fleurs,  au  nombre  de  quatre  â huit, 
terminales  âc  axillaires;  les  pédoncules  plus  couiis 
que  Us  feuilles,  accompa^és  de  trois  bradiées 
linéaires;  les  folioles  du  calice  fubulées,  élargies 
â leur  bafe,  en  carène;  1a  corolle  blanche,  globu- 
leufe-, campanulée;  les  filameiis  plus  courts  quo 
le  tube.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Kf^rance.  fy 

gS.  Bruyère  pendante.  Erica  ptniula.  Wendl. 

Erica  antheris  crifatis  , fylo  inclufo  , coroiiis 
ovatis  f umhellis  multifloris , ttrminaltbus  q fottis  qua~ 
ternis  quinifve , glabris  , oblongis  , margine  revclatis  ; 
ramis  pendulis.  Willden.  Spec.  Plant.  1-pag.  aSi. 
— Wendl.  Obferv.  48,  — 

Ses  rameaux  font  glabres  8f  pendans;  fes  feuil- 
les linéaires-oblongues,  pétiolëes,  gLibres,  obtu- 
fes  , roulées  â leurs  bords  ; les  fleurs  inclinées  , 
difpofées  en  ombelle  au  fommet  dA  rameaux;  Us 
pédoncules  colorés  , légèrement  pubefeens , ac- 
compagnés de  deux  bradées  ; les  folioles  du  calice 
obtufes,  verdâtres  ; la  corolle  ovale.  Elle  croit  au 
Cap  de  Bonne-Efpérance.  f) 

$.  III.  Antkires  mutiques, 

♦ Feuilles  ttrncee. 

99.  BRUyAkE  à fit  païu.  Erita  facfdria.  Ait. 
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Eriea  anthirli  maticij  , exfinit  ; fiyla  txftrta  ; 
torollu  campanJjtts  ^ caiue  colorato  ^ imàricjto  , 
hrtvtoïibxs  ; fiorbus  umis , te^minjUbui  i foHis  ttr- 
nÎ3  f ii.nün-trigonis  f gljbrh  , Jrxftriiim  imbr.'cittrs, 
Vi'ill  icn.  Spcc,  Puni.  i.  pjg.  jSS.  — Icon.  Ilurt. 
K.  »"  tab.  f I. 

Toute  la  pUnie  e(l  glabre  ; les  feuilles  teinées , 
dirpofcesfur  fix  rlugs,  un  peuépaiiTes,  linéaiies, 
tiignnesi  ks  fleurs  blanclies  , réunies  trois  par 
trois  à l'eatrémité  des  rameaux  ; les  folioles  du 
calice  concaves,  arrondies,  un  peu  aigues,  plus 
grandes  que  la  corolle  camptnulee  ; quatre  brac- 
tées fur  les  pédoncules.  Elle  croit  au  Cap  de 
Boune-Efpérance. 

100.  Bruyère  à feuilles  d'if.  Eriea  laxifolia. 
Wendl. 

E'i.  j antheris  muiieii , iaclajit  ; eorollâ  ovjiâ  , 
eaiice  cohrato  teHà;  Jloribus  amètlijtO'Corymbo^t  ; 
foitis  liruari’trigonis , margint  ea'iiheineh.  VVilld. 
Spec.  Plant,  a.  pag.  j8o.  — Ic.Hon.TCLW.  tab.  19. 
— Wendl.  Obi.  tab.  44. 

Ses  feuilles  font  trieones , linéaires  , alongées , 
mucronées,cartiUgineurrsà  leurs  bords i les  fleurs 
nombreures  i l'extrémité  des  rameaux , en  corym- 
bes  ombelU'st  les  pédoncules  colorés,  légèrement 
ciliés . munis  de  deux  braélées  i les  folioles  du  ca- 
lice purpurines , ciliées , ovales , .arrondies  j la  co- 
rolle ovale  , de  la  longueur  du  calice  ; le  tube  cou- 
leur de  chair  i b s découpures  du  limbe  purpu- 
rines , Oval's , aigues.  Elle  croît  au  C.ip  de  Bunne- 
Efpérance.  T) 

101.  Bruyère  de  Banks.  Eriea  Banljii.  Andr. 

Eùea  antheris  mutieis , exf<r:ij  j eoroUà  cylin< 
*rieâ , limba  revoluio  ,*  catieinis  falioüs  eoloratis  , 
ab/ongie , oktujis  , braüeattt  ,•  fiortaue  fifilibui  , ge- 
minatii  , lerminatiiui  ; fotiii  ternis  , linearibus  , 
glab'is,  trtüts.  Willd.  Spec.  Plant,  a.  pae.  aot. — 
Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  tiges  font  rameufes  8f  tombantes}  fes  feuil- 
les entalTies,  droites , ledt-.irées,  linéaires  , ttigo- 
nes,  aigues } les  fleurs  felBIes  , foliuires  ou  gémi- 
nées i l’extrémité  des  rameaux  ; les  fulioUs  du 
calice  d'un  vert  jaunâtre  , obinneues , obi u fes , 
accompagnées  de  btaûé!  s de  mène  couleur  1 la 
corolle  cylindrique  , d'un  vert  jaunâtre , une  fois 
lus  longue  que  le  calice,  un  peu  vcmrue  â fa 
afe  i fes  découpures  réfléchies  en  dehors.  Elle 
croit  au  Cap  de  Boime-Eipérante.  T) 

toi.  Bruyère  de  Séba.  Eriea  f,bana.  Air. 

Eriea  ansSeris  mutieis , exfe'tis  ; eorolia  elavatâ  , 
inettrvatà  ; eaiieinit  foUotis  feariojis^  oblongis  , oâ- 
lufts  , braéieatisi  fotibus  ternit,  urmmatibat  ; foliis 
ternit,  linearibus,  fjuarrofo-paieniibut.  WillJen. 
Spcc.  Plaot.  a.  pag.  595. — Uunn.  lad.  Hon.  Cant. 
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4f.  — Icon.  Hort.  Kew.  tab.  10.  — Seba , Muf. 
I.  pag.  ja.  tab.  ai.  flg.  4. 

La  defciiption  que  Bergius  a donnée  de  cette 
plante  convient  ttès-bicn  , d'après  Will  leno»  , à 
cette  efpèce , mais  non  la  fynonymie  & le  nom 
i,' eriea  Plukeneiii  Linn. , à laquelle  il  la  rapporte  : 
ce  n'cll  pas  non  plus  V eriea  Peii^’erii,  Elle  fe  dillin- 
pue  par  fes  corolles  purpurines,  courbées  en  forme 
de  maflue}  tes  découpures  du  limbe  droites,  rrb- 
tufes  ) les  découpures  du  calice  fearieufes , oblon- 
gues  , ohtufes  , en  carène  , accompagnées  de 
brattées } les  feutles  linéaires , éulées.  Elle  croit 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  (y 

loj.  Bruyère  monadciphe.  Erjea  monadelpha. 

Eriea  antheris  mutieis  , exfertis  ; coroltâ  eytîn- 
drieo*ovatâ  ,*  catieinis  faiioiis  eoloratis  , oblongis  , 
obi^fts  , braéleaiit  ; foribut  ternit  , terminalibus  g 
fiilioüt  ternit,  obtups  , artpnjfo-ertüis . Wiilden. 
Spec.  Plant,  a.  pag.  J96.  — Ardt.  Eric.  Icon. 

On  la  dtdingue  â la  forme  de  fa  corolle  ovale- 
cylindrique  , a feS  calices  d’un  rouge  de  fang , 
leurs  folioles  oblongties,  obiufes,  .accompaanées 
de  braélées.  Les  filamens  font  élargis,  médiocre- 
ment adhétens  par  leurs  bords}  les  fleurs  termina- 
les , au  nombre  de  trois  ) les  feuilles  redrelTées  , 
linéaires , obtufes , trois  à trois.  Elle  croit  au  Cap 
de  Bonnc-Efpéraiice.  Jy 

IC4.  Bruyère  panachée.  Eriea  vtrfieolor.  Andr. 

Eriea  antheris  mutieis  , fubtxfertis g corotlis  cia* 
vato'tubjlcpi , glabris  g ^O'idus  pedeacutatis , terni* 
nalibut  g Joliis  ternis,  linearibus  , eiliatis,  Willd. 
Spec.  Plant,  a.  pag.  597.  — Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  feuilles  font  ternées,  linéaires,  ciliées  i 
leurs  bords  ) les  fleurs  terminales,  pedonculaes,  la 
coiolle  prelque  cylindrique , panachée } le  tube  en 
innifue  } Es  r tamines  médiocrement  l'aillantes.  Elle 
croît  au  Cap  de  Bonnt-Elpéiance.  1) 

lOf.  Bruyère  tranfpatente.  Eriea  perfpieua. 
Wendl. 

Eriea  antheris  mutieis  , inetufts  g esrottis  lub  tlo* 
fs  , villtfs  g foriaus  ftfitibus , terminalibus  , falita* 
riisg  fjliis  ternis,  linearibus  , eiliatis.  Willd.  Spec. 
Plant,  a.  pag.  jpy.  — Wendl.  Eiic.  pag.  7 tab.  t. 

l es  rameaux  font  ttès-courts  Sr  nomhteiix}  les 
feuilles  trois  à trois , linéaires  & ciliées } les  fl.uri 
f-ITiles,  foliiaires  à l'extrémité  de  chaque  rameau  ; 
le  calice  très-court } la  corolle  velue,  blanchâtre, 
tubuleiife  & tranfparente.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonne- Efpétaiice.  f> 

106.  Bruyère  d'Aiton.  Eriea  aitonia.  Andr, 

Eriea  antheris  mtfticis , inclufs  g corottà  hypocratt* 
riformi  , fiorthtu  atnbelljlis  g foliis  ternit,  linearibus , 

fatenti- 
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fa-tM-trt&U.  WilM.  Sptc.  Plant.  î.  pag.  jjS.  — 
An  !r.  Ei  ic.  Iron.  j 

Cette  ef(.ère  tft  remarquable  par  frS  fl :ur5  pref-  ' 
que  f.nibiaiiles  à celles  du  jalinin.  I.e  ti  he  ( (l  vif-  ! 
q'iriix.  Prié , d'un  ronge  de  fang  ; ’.e  limbe  blanc  , 
à quatre  d-cinipures  planes , grandes , ov.iIev , de 
c<  ulcur  blanche  , aigues  8c  un  peu  recourbé. s à 
leur  ft'tttnv’t  ; I s feuilbs  c'tmrcs , linéaires,  mé- 
diocrement redrelléis.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance. 

107.  B”UYiRE  i fleur*  axi'Iaire*.  ErUa  axilU- 
rii.  Thunb. 

Erîca  , fjllis  ttrnts , trrgonh  ,ghirîs;  fo- 

rîifuj  racemojis , gioùojîs  y Tamis  tomentojts,  Thunb, 
Diff.  II”.  IC. 

Ses  liaes  font  garnies  de  rameaux  tomenteui  8c 
de  feuilles  glabres,  irigones)  les  fleurs  pédoncu- 
lées . difpoiées  en  grappes  ou  plutôt  folitaires  dans 
raillclle  des  feuilles;  la  corolle  petite  8c  glubu- 
leufc;  les  anthères  8c  le  flyle  non  faillans.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpétance.  5 

* ♦ Feui/tss  quatre  par  qaairt  fit  plus, 

loS.  ERUvâitE  élégante.  En:a  pulckctla, Thunb. 

Er'tca  antkeris  muticis  , iruLfs;  Jlylo  exftno  , 
toroltis  tsialefo-eampaiulat  s,  ca.'ie:aus giains;  Jit 
riàus  axUUnbus , vt'tietîhùs  j faim  fenis  , lisesri 
tus,  Willdcn.  Sptc.  Plant.  1.  pag.  J58.  — Thuub. 
Diff.  n®.  aa.  tab.  4.  lig.  1. 

Ses  feuilles  font  liiicaip-s,  lancéo'ées,  difpo- 
fées  tix  par  fix;  les  fleurs  ax.llaires,  verricidees; 
les  calices  glabre* ; la  corrlle  piirputina , légère- 
' ment  pubefceiite  , tubulée  ; le  lm.be  camparmlé. 
Elle  croit  au  Cap  de  Boune-E'pétante.  b 

109.  Bruyère  i longues  feuilles.  Erica  la.sgi- 

fsliu.  Wiild. 

Erica  antheris  rralicis , iac'afs  i fiy>9  iac/ufo  ; 
ioroliis  puhcfc-uipui  i ru^utafv  ~ cfavaùs  i jiar,aus 
axitlariàus  , \triiciUutis;  faiiis  fmacais,  iiua't  'ucs  ^ 
marginc  caniiugineis  ^ jea^ris.  i'I-i.  Spec.  Fiant. 
1.  pag.  599.  — Uonn.  Ind.  Hott.  Caniau.  pag.  41. 
— Iton.  Hott.  Ktsf  tab.  4. 

Erica pinta.  Wcndl.  Eiic.  pag.  11.  tab.  j. 

g.  Erica  (veftiti  alba)  , faliis  frais  trtmulsaû- 
tus,  iiaiartbas , coafetis , attcnutiis  in  pttialas  eu- 
fiUarcs  f ftoribus  clavutis  , alâidis,  .\ndt.  Etre.  Ic. 

•/.  Erica  (xcfliia  purpurea J,  /ferries  axilUrikus , 
tlavatis , purpurcis.  An.lt.  Eric.  Icon. 

Ces  deux  plantes  ont  été  réunies , comme  xa- 
tiétés,  par  Salisburp.  les  fleurs  font  axillaires, 
xcrticillées;  la  corolle  droite,  pubefeente , tabu- 
lée ^ tn  malTue,  blanche  ou  purpurine;  les  t'eujlIeE 
Beraniqiu.  SvppUmtai.  Tamt  1, 
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linéaires,  nilrs,  rarri'tgin.  iifrs  1 Itnrs  bo-ds, 
re-u  iss  hui-  à dix  dirs  la  vjtieté  «.  l'néiitsS,  ré- 
tré'i-.s  à leur  b-'é  en  110  pétiwl  capill  ite  , au 
nombre  dr  |ix  dan  I s s -.r’ét-. « f 8‘  y.  Ell.s  ttoif- 
fen;  au  C .p  de  Benne-Efpéunte.  b 

no.  Bruyère  à feuilles  de  pin.  Erica  pinça. 
Thunb. 

Erica  anthtrU  maiicis , inctufîs  ; Jly  'o  inc/ufa  ; 
coraUis  glaùris  ; cïü\ata.cur\atis  ; faricu,  axillari* 
tas  y vcrticiUaùs  ÿ foliis  frais  , tiaru^i  . lancrclacis, 
Willd.  Spec.  Plant,  i,  pag.  J99.  — Thui.b.  EilT. 
n°.  z6. 

Lts  feuilles , d'enviton  (ix  lignes  de  lortg , font 
linéaires-lancéolées , fix  i fix  ; les  fleurs  vertûil- 
lées,  axillaires;  !<■$  folioles  du  calice  élargies  i 
leur  bafe , puis  iinéaires-fubulées , glabres , tmi» 
fois  plus  courtes  que  la  corolle.  Cclle-ti  ell  gla- 
bre, blanche,  en  mjlTiie,  obtufe  , courbée  , lon- 
gue d'un  pouce.  Elle  croît *au  Cap  de  Bonne-Ef- 
pérance.  b 

I III.  Bruyère  purpurine.  Erica  parparta. 
Andt. 

Erica  antheris  matieis  , exfertis  ; fiyha  exferto  ; 
carolià  iuhulafà , glatrâ  ; fariuus  axiÙunbus  , verti* 
ciialis;  foliis  frais , /iaeariius,  Willd.  Spec.  PlaUC. 
a.  pag.  400.  — Andr.  Eric.  Icoii. 

On  11  diftinguf  i fes  rornlles  g'.bres,  courbée*, 
purpurines , tubulées , nÆ  îioctement  élargies  Vrt* 
Il  iir  fomnut,  ayant  leur  iinr.be  pane.  Le  talica 
ift  f'abte  , aciomp  g :d  i fa  haie  ale  deux  l'tlc- 
ler"  i les  fleurs  vert  cil.Ces;  I s fei.ilWa  réunies  fix 
pat  Ci.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonn.  -E  ; érance.  b 

lia.  Bruyère  mîgnone.  Erica  caacinaa.  .Kh. 

Erica  antheris  mutlcis  , injefis  ,-  cariUis  cyin  irîa 
ris,  t.iji  aturiajiii  i farihus  urrniaafi'-rus  , urrhr/ïu* 
lis;  ju.iis  fuifiuls  , gluàt is.  Aiton,  îloit.  fitu'.  1. 
pag.  23. 

f CS  rame-ux  fon- glabres  i les  feuHIes  glabres, 
en  épii'gbs,  longUî  s d-'  quiire  lignes,  mediotre- 
n'em  p.itiol-t$  , lit  à lix  fur  les  branhvs,  quatre 
à quatre  fut  les  petits  rameaux , les  fl<.uis  au  no.m- 
bie  de  trois  i fit , difpoft'vs  en  oim-tlles  ittmina- 
i.-s;  les  folioles  du  calice  ciliées  , tubulées,  éla. - 
gies  à leur  bafe  Se  arcnmp-.gaéesde  trois  braiiées; 
la  corolle  couleur  de  chair , vtlué  en  dehors  , 
grêle,  cylindrique,  r.'trécit  à la  bafe,  Elle  croît  au 
Cap  de  Bonne-Efpctance.  b 

115.  Bruyère  cvlinJiique.  Erica  ey/indrita. 
Thunb. 

Erica  muiica , foliis  quattrnls  , trigoais  , gla'-ris  ; 
foriius  urmmalitas  , eyündricis , gtairis.  Ihuiib, 
üdl.  U®.  19. 

'irn 
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E'ica  fftuUf.ort.  S2Üsb.  Aâ.  Soc.  Linii.  Lond. 
vol.  6,  (Mv.  ;8}. 

S?s  fouilles  font  imbriquées,  rapprochées  qua- 
tre par  quatre  i fes  fleurs  terminales  , prefque  fo- 
Ittaites  fur  les  derniers  lameaiia  i les  folioles  du 
calice  glabres , fubulées , trois  fois  plus  courtes 
que  la  corolle.  Cellc-ci  cft  blanche,  glabre , cylin- 
drique, longue  d’un  demi-pouce. 

114.  BnuyàRE  élevée.  Erica  procera.  Wendl. 

Eriea  aniherii  muiicii , inclafis  ; ftylo  txfino  ; 
toroltis  tuhitlolîs  , bajl  vtniricofts  ; ftrihus  futfiiim- 
riU  ^ ttrmintiiêbusi  falitJ  quiUrnit  ^ lineart-trigonh  ^ 
puitfctniiiuj , ire3is.  Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag. 
40J.  — Wendl.  Obf.  qj. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Venta  tuiifiora  , 
dont  elle  diifere  ptr  fes  feuilles  redreflees  , non 
étalées,  bien  moins  pileufes,  rrieones,  linéaires  j 
par  les  calices , accompagnés  de  folioles  bien  moins 
nombreuffs  ; par  les  découpures  de  la  corolle , 
très  obrufcsi  par  fes  tiges  plus  élevées.  EUecr>  it 
gu  Cap  de  Bonne-Efpérance.  Ty 

Il  J.  Bruyère  i longue  corolle.  Encacanfpi- 
na.  Ait. 

Enta  anchtris  mutteis  , fuàincbujts  ; coroUis  cyltn- 
drîcis  , turvis , hn^i^imis  , pUvJîs  q llmbo  revoLta , 
jt\io  txferto;  faUis  quaternit , i(iabnj^  Aiton,  Hoit. 
Kev.  1.  pag.  Il , & Icon.  lab.  11. 

Scs  tiges  font  rameufes  8c  pubefeentes  î les 
feuilles  quatre  i quatre,  glabres,  ttiangulaites, 
linéaires,  un  peu  aiguës}  les  fleurs  à peine  pédon- 
culées,  folitaites  ou  teriiées  à rextremité  des  ra- 
nieauc}  les  folioles  du  calice  ovales,  obtiifcs  ; la 
corolle  jaune , pubefeente , longuement  tubulée  , 
courbée } les  découpures  réfléchies , très  o'ocufcs. 
Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 

lié.  Bruyère  glanduleufe.  Erica  gUndulofa. 
Thunb. 

Erica  muttea  , foliis  quaternij  , lintaribus , g/en- 
duIofo-pUoJis  I poribus  clavatis  , gtabrif  ,'  caltcibus 
Âi/fiaii.  1 hunb.  Dilf.  n“.  )i. 

Efpèce  remarquable  par  les  poils  glanduleux 
Br  viiqucux  dont  font  couverts  fes  calices  8c  fes 
feuilles.  I.a  corolle  ett  glabre , cylindrique , en  maf- 
fue,  d’un  rouge  de  fang,  'ongue  d’un  pouce  } les 
folioles  du  calfcr  ova'es,  très- courtes}  les  feuilles 
tatre  i quatre  , linéaires  , obtufe  s , planes  en 
clfus , marquées  en  deflbus  d’un  fillon  profond. 
Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpétaiicc.  iy 

117.  Bruyère  diaphane.  Erica  erar.fparciu. 
Thunb. 

Erica  rnutica  , faliit  qaaicrnij  , trigpnit,  ciliaiij; 
feriiut  lerminali  fubfolitariit.  Thunb.  Prodr.  71. 
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Erica  cerirahaides , var.  y.  Thunb.  DilT.  n*.  55. 

On  la  dillingne  de  V erica  cerinihoiàes  à fes  fl  -urf 
terminales  , prefque  foliiaires } à fes  comlles  gla- 
bres, blanches , d'apbanes.  Ses  feuilles  font  tih-o- 
ncs  , quatre  i quatre  , ciliées  i lents  bords.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  î> 

J 18.  Bruyère  ventrue. Erica  ventricofa.  Thunb. 

Erica  aneheris  muiieis  , inclufs  ; fbyte  iaelafo  , 
earoUis  oblongthavaiis  ,*  Jlotibas  terminaiibuj  , um~ 
bcilatis;  folti*  quaicrnit , lincaribuc  , eiliatit.  Willd. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  qré.  — Thunb.  Diff.  n".  }6. 

! lab.  I.  fig.  I.  — Curtis,  .Magaz-  ffo.  Icon.  — 

I Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  feuilles  font  réunies  quatre  i quatre,  li- 
néaires , ciliées  à leurs  bords)  les  fleurs  terminât 
les,  difpofées  en  ombelles ) les  corolles  gltbres , 
purpurines,  ovales-oblorgties  , ventrues  i Irséta- 
mim  $ , ainfi  que  le  flylt , renfermées  dans  li  co- 
rolle. Elle  croit  au  Cap  de  Bonne  F.fpérance.  Ty 

Il 9.  Bruyère  ampoule.  Erica  ampallacta, 
Curtis. 

Erica  antherli  muiieis  , inelufs  ; ;îy/o  ex  ferra  1 
corotlis  friatit , bufi  gtabofo-malis  , Juperni  cylia- 
draccit  ; fioribas  urminahbjs  , umbellaxis  ) fiiliis 
quattrnis , Unearibus , cilialis  , refhxis.  Willi.  Spec. 
Plant.  2.  pag.  406.  — Curtis,  Magir-.  }Oj.  Icon. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  C s feuilles , 
une  füir  plus  courtes  8t  réfléchies } pat  les  ciücei 
coloris , ainlî  que  les  brrûées  très-ci  urtes , fituées 
i la  bafe  des  pédoncules  ) par  les  c >ro!les  d'un 
pourpre-clair,  travcrlecs  pat  drs  lignes  plus  fon- 
cées) le  tube  ovale  8r  globuleux  i fa  bafe,  pu's  , 
rétréci , cylindrique , trèi-al.ungé  à fa  partie  fupé- 
lieure.  Elle  cruïe  au  Cap  de  Bonne- Efpétance.  |> 

lie.  Br.UYÈRE  à feuilles  recourbées.  Erica  in- 
curva. W en J1 . 

Erica  antberis  muiieis  , exftrtis  ,-  fiyh  exfertù  , 
coraiiis  campanulatis  ,*  fianbus  urminalibuj  , capi- 
letis  : foliis  qusternis  , incurvis  , cilialis  WilUcB. 
Spec.  Plant.  1.  pag.  4c  7.  — Wendl.  Obf.  47. 

Cet'e  efpèce  , d’après  Wiîlden.»,  quoique 
très-rauprochée  par  fon  stoit  de  Y erica  empcitifaiia ^ 
en  ditfére  p.ir  fes  feuilles  linéaires  , recourbe,  s , 
difpofées  quatre  i quatre,  garnies  sie  longs  lih) 
pat  ft.$  fleurs  ramaflées  en  têtes  épaiff.  s ) par  fes 
anthères  muiiques.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne-Ei- 
pérance.  Ty 

III.  Bruyère  mufcaii.  Erica  mafearî,  Andr- 

Erica  aniherjs  muiieis  , inchfs  ; Jbyta  rneiufo  ; 
coroUis  ovaiis , fubteiragoais  ; ca/icinis  folhlis  tan- 
cto/aiis  , ineegerrimis  ,-  jtonbus  urmiaéeliiai , fejp- 
iibus  i foliis  quaternis  j liacari  - trigouis  , glabris. 
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WillJen.  Spec.  Plint.  i,  pag.  409.  — Andr.  F.iîc. 
Iton. 

Ses  feuilles  font  slabrfs,  linéjîr's , t^gones  j les 
fleurs  (esliles , terminales  | lus  foliotes  du  cïîrce 
très  ent'èr<.s , lancéolées;  la  corolle  o*jL  -ob'on- 
giie , rrr  fçiue  tetrrgone  , d'un  launï-pâle  ; le  li.r.be 
réfléchi.  Elle  ctoii  au  Cap  de  Boniic-tfpérance.Tj 

ria.  Broyèrb  pyramidale,  fr.'ea  pyrtmUulii. 
Aiton. 

Erîej  aniktnt  mnri.-ii  , inchjis  ; flylo  tx/irio  ; 
tOToltii  hifpidis  , e.,mranuhio-infunail)ulifQrmiiiut  ,• 
fariiiu  um^tliiiin  ; fuli  s yaareena  , Haeari  triqat‘ 
tris,  fuicjctiuièui.  wilUI.  Spec.  Hiant.  i.pag.  410. 
— Air  Hun.  Kctr.  ).  pag.  491.  — Curtis,  Magaa. 
3(6.  Icon. 

Si  s rameau*  font  pubefeens;  fes  feuilles  minces 
linéaires  , triangulaires  , pubeCcentes  , quatre 
quatre  ; les  feuilles  droites , pèdonculées , roageâ 
t:es , la  plupart  trois  à trois  à rexcrémiié  des  ra 
m-  au*  ; les  folioles  du  calice  courtes , lancéolées , 
colorées,  verdâtres  à leur  fommet  ; la  corolle  cam- 
panulée  , iiifundibulifotme  , munie  de  poils  très- 
courts  I les  découpures  du  limbe  droites  , ovaUs , 
alongécs , aigues.  Elle  croît  au  Cap  de  Bonne  Ef- 
pérance.  f> 

1*3.  Bruyère  i grappes.  Erica  racemofa, 

Erica  miuica  , foliis  quaitrais  , Unctoïatis  , vi/lo- 
J!s  ; fiorièus  raremojis,  plotojis  ; caiiciius  somcntojis, 
Thuiib.  Diff.  n”.  47.  tab.  j.  fig.  t. 

Ses  tiges  font  earnies  de  rameau*  verticillés, 
velus,  & d.  feuilles  lancéolées  , obtufes,  quatre 
à quatre,  étalées,  longues  d'une  ligne,  hifpides  en 
deffoui  i les  fleurs  incarnates , difpofeei  fur  les  ra- 
meaux en  grappes  un  peu  pendantes,  ilongees; 
les  pédoncules  capillaires  & velus  ; les  folioles  du 
calice  blanchâtres , trsmcmeufes , ovilcs , obtu  .'es , 
tiés-  couites  1 ta  corolle  prefque  g'obulet.fe  ; l'ori- 
fice étale  , obtus.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-E(- 
pérance. 

* Je  place  ici  les  deux  efpèces  fuivantes , figu- 
rées dans  les  lliu/lraiioni , n'ajaitt  pu  m'aifurcr  du 
caia6èie  de  leurs  étamines. 

114.  Bruyère  i feuilles  de  gaillet.  Erica  ga- 
Roidn. 

Erica  anthtris  iaclujts  , jiylo  exferto  ; fofiit  ircvt~ 
tus  , quatonrs  , g’at'is  ; foritus  fr£itiius , fo  itariis , 
fu^it'm>nslitus ,*  coroUis  ouatcfcampaau/atis.  (N.) 
Lam.  III.  Cen.  tab.  187.  fig.  3. 

Ses  tiges  font  glabres;  fes  rameaux  grêles,  al- 
ternes ; L-s  plus  jeunes  courts,  filiformes,  garnis 
de  feuilles  un  peu  dilbnies , couties , glabres , ob- 
eufes , linéaires,  quatre  à qutire  ; les  fleurs  fituées 
Yéis  l'exuémité  dos  tameaufl,  on  peu  indiiiéesi 
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IfoHtaires, prefque  felTiles  ; 1 • calice  glabre,  petit; 
fes  dents  ovales , un  pt  U obt.ifc’S  ; la  corolle  blan- 
châtre ou  Isgétemeiit  puipjrine , à peine  une  fuis 
i aiilfi  loi.gue  que  le  calice,  ovale  , un  peu  campa- 
nuUe;  le  liyle  faiUant. 

j Cette  plante  a été  d”coiiverre  à l’Ile-de-France 
( par  Loiiiinerlon.  b ( t'.f.  ia  heri,  Dc'fini.  ) 

I laf.  Bruyère  à f.uilles  dr  l/copode.  Erica 

ilycopoaiafiritm, 

Erica  geniialitss  inclues  ; faiiis  trevitus , îm^ri~ 
caiii , giatrit  i ramis  fsfcuitUto-ertclis  i foriius 
î fuiifcjfihtui , trrminaUi/us  , folitariis^  C r'i-  ) Lam. 

1 III.  tab.  187.  fig.  4. 

Arbiille  fort  élégant,  remarquable  par  fes  feuil- 
les , qui  prennent  très  fouveiit  une  couleur  bleue 
très'pronoucéc;  elles  font  petites  , linéaires,  gla- 
bres , concaves , obtufes,  fortement  imbriqiiCei ; 
les  tiges  noirârres  ; les  rameaux  droits , alternes  . 
prefque  fafciculés;  les  fleurs  prefque  terminale  $, 
folitaires,  i peine  pédonculées  , glabres,  petites; 
la  corolle  courte  , ovale , médi.icrement  campa- 
nuiée;  le  calice  fearieux  ; fes  découpures  ovales , 
un  peu  aiguës;  les  étamines  6c  le  pillil  non  faiU 
tans. 

Cette  plante  croît  dans  l'Afrique.  I>  ( f'./.  x« 
htri.  Deiji’al.  ) 

* Les  efpèces  fuivaittes  ne  me  font  point  con* 
nues. 

* Er/ca  ( cratervxfolia  ),  csu/e  angriaio , pu^’cf- 
etnte  ; tato  aagsjii  ohovato  ; aacheris  foraminv^s, 
Salisb.  Aâ.  Soc,  Lino.  Lond.  vol.  6.  pag.  371,  — 
Erica pubtfecas , var.  p.  1 hlinb.  Dilf.  n“.  fit. 

• Erica  ( tardiflnra  ) , cafiec  adprtffh  , ovaio  , cti- 
neaco  ; coroUâ  liaeari~puttfceme  ; limSo  trevljjcmo  , 
recuruo  ; cspfulâ  hiriâ.  Salisb.  I.  c.  p.ig,  373.— 
Erica  puic/ctni.  Curcis,  Magaa.  n®.  480. 

• E’ica  ( firiâa  ) , aruhtris  ariftatis  , fyto  !n- 
chfo  , coroiiis  exacts  ,•  fioritas  serminatibas  , umbel~ 
lacis  i foliis  qcsacernis  , lintaribus  , glabres  , hori^on- 
satibas.  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  3fifi.  — Oonn, 
Caial.  Hort.  Cant.  pag.  43. 

Les  rameaux  8c  les  feuil'es'font  glabres;  ce$ 
dernières  planes  , obtufes , hoiiaontales  ; qu  .tra 
ou  cinq  fleurs  pédonculées,  fituées  au  fommet  des 
rameau  % ; les  pédoncules  glahfès , culorés , accom- 

Fiagnés  de  deux  ou  trois  braèlées  linéaires.  Le  ca- 
ice  cil  glabre,  vert,  à découpures  ovales  oblon- 
giies,  obtufes;  la  corolle  rouge,  ovale;  les  lobes 
ovales  fie  réfléchis;  les  étaitiines  une  fois  plus 
courtes  que  ta  corolle  ; le  ftyle  non  faillant.  Elle 
croît  au  Cap  de  Bonne-Efpétance.  Jony  prêtent! 
l'avoir  trouvée  également  rians  l'i'e  de  Corfe.  ^ 

* Erica  (exigua),  calice  edprtjfo,  ovaso,  cusictsto: 
eenUi  litteais  puiefeetue  , iccto  ovali , A'mâs  trexif- 
Yyjy  i 
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t li.ieari-aTteiujth , peùccr^io  f/j- 

irtf.  Si  i o«  Ait.  S >ç.  I inn.  f.on*1.  1,  c.  — K^icû 
pu  .fitm  , var.  /.;»vi/orj.  J'huîib.  D if.  n*.  6i. 

♦ Kri:a  (.tmOCMi)»  •tnthcfis  ari^ath  ^ fiy!o  in- 
ffefj  , tura/f' J e,2.T:pjfiuijiis;  cafice  coh'üto , vi/lofoj 
fori^tut  axMjrihLS  , vcrtîMldtts  ; foilit  quaifrnis  , 
iititartjus  y villoj'is  ^ îmiriiu'is,  WiflJ.  SpCC.  Flint. 
2.  p.ig.  }6y.  — WtnJl.  Obf.  4S. 

* C nv»1tiî4fis  } J calicc  qujd  ifdoi  coroVà 
iintari  f l<\i  ; t^uho  urit.’’uri  ^ limio  ttcurvo  y paiei^' 
i-ifî-roy  cayfulà  hirj'ttà.  S^lisb.  Ait.  Soc.  l inn.  Loiid. 
C.  pap.  Î7C.  — Lrica  tntfitrifolid,  Schnet^r  , 

17.  Icon. 

* Erlctt  (pyroI*flora),^/tf//o'tfOT  hminls  ccaca- 
Ut , calice  cvaio-'Ctineaio  y corollâ  biitneari  ; tuba  te- 
trutig  iloyf.*hén,o;  caUtvibas  laù  auriculûtis.  Salt^b. 
Act.  Soc.  Linn,  Lond.  (>.  prg.  — ErUa  tri- 
fora.  Willd.  n®.  47.  {Exshfis fynQnymu.) 

^ErLa  (qiiadt’fl  ra),  j/î;Afr;j  ciifi >th y fiylo 

tnc^jfo  , fortiliis  giobops-  tj.Vtr  ?cjÎmo  , ellixitoi  «m- 
bejlh  termi  ;iat}bus , JubquudrrJfoi  îj  • \f  quuttr.iis , 
iintanous  ^ cUians ^ {ûlU  yilofo,  W jlM,  Scec.  Flilit. 

2.  p.1g.  )7J. 

Eile  fe  rapproche  beiucouo  de  "trltt  t(rr!aaa 
r*-  7-  — Thunb.  u*.  ii.  — Wendl.  Ilric.  Fafc.  i.  \ 
pag.  ip.  Icon. 

*Er/ca  (lateralis),  ansht'is  c'.’fijiis,  nra/lls 
tlahofo-campanulotij ; calltilmt  adprcfu  , cUUth  ; 
faribus  ttrmiiut/iius  (f  axUJariius , ftiunt/ij  ; faliis 
^uaitrnis  , glabrii , hari^outa/ibus.  Wülden.  Spec. 

— Erica  ru’eiu  , vu.  humUis. 
TtV  endl.  Eric.  File.  j.  pag.  i j.  Icon. 

* ErUa  (Ia»a),  cri^ata  , faliis  quaternss , lista- 
ribus  / fort  us  umbtiiatis  , gfabtis  ; salitt  ovuto  , fr* 
ha:o,  i'huiib.  Prodr.  Suppl,  pag.  189. 

* Erica  (|anceoIan),mÿÎjra,  faliis  capitatis, 
ctrnais  ; faliis  qcaternis , l.tiucalacis , crtSis  , glairis. 
Peif'on,  Synop)'.  — Erica  cernua , vit.  lauccalata. 
Wei  dl.  di  Eric.  Fafc.  S.  pag.  ij.  Jcon. 

• Erica  ( caliculata  ),  astheris  muricis , rxftrtis  ; 
eero/U  fubar.ealatà  , brevi , glaird  ; /oriLs  ramu- 
h-am  Itrniinaiiius  , umbcttaiis  { faliis  ternis  , acu- 
sninatis  , ciliaiit,  fubJatis  , imiricatis.  Wendl.  de 
Eric.  r.ifc.  pag.  f.  Icon. 

■*  Erica  (ttnirflima),  antberis  arlfiaiis , inclu- 
f<  i ca  ellà  minutât  a-avatà  , obtfs  , glairâ  i fiyto 
incLfai  pariius  ramular.-m  lermisalibut , umbelia- 
sis,  ercBis  (/  cernais  ; faliis  tri-q.,aurnis , liacari- 
fUfarmibus , glabris , fubimbricalis,  Wfndl.  de  Eric. 
Fafc.  6.  pag.  9.  Icon. 

• Erica  ( totta  ),  mucicj  , faliis  ternis,  ablorgis, 
bifpiais  i flariius  ternis  , caheibus  ciliaiis.  Thur.b. 
DilT.  n®.  17. 

♦ Erica  (pitiferï  ),  antberis  muticis  ; faliis  ter- 
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nhy  gfahrh,  mueninato  pififeris  ;fo'ièus  termhviE- 
bu,  aggregatisa  Ihimb.  Prodr.  Suppl,  pag.  »S8. 

♦ E'ica  (rcariofa)^  ûnihcrh  muticis  i fclil»  ter^ 
nxs  y Vmtquojs  , glafnsf  forlbus  r.scemops  , caTspa^ 
nulaiiis  i bracîels  nmotts,  Thunb.  Prod.-.  i88. 

♦ Ertca  (cephâîotcs ),  aithcris  matteisy  incUps; 
fi\lo  exfertOy  cQrütlis  tuàuiafi’clavcuts  , ctiiicibcs  pu^ 
ee/lentibu*  y /tribut  capitaio  \€rt  ':cillatu  ; foltîs  fg* 
nis  ylineerious,  WiÜd.Spec.  Puiit.  1.  pag.  jo8. — 
Thunb.  Oifr,  n®.  25. 

■*  E/Ua  (Itrea),  a/tthe^it  muticls  y inefupi  ; fiyl» 
txftrtoj  cofolUs  glabris  y (ubvlofo-clavatis  y juoutra^ 
gOfiix  ; fiofibus  axillartbus , vertUillatis  ; foltis  je-* 
Ris  y nguîisa  W ilïdtn.  Spec.  Plant,  l.  pag.  400,  — 
Andr.  Eric.  Icon. 

♦ Erica  (lanara),  amkeris  mutidsy  i.nchps i fiylo 
txjirto;  cafoUis  tusul^fhilay'Ctit y pui'rfcenttbus ; 
risus  termi/hifixis  y Ju'ijblifariis  y foliis  quvtttnis  y 
linearîbuiy  vi  hfts , imbric  uis,  e^edis.  Willd  Spec. 
Plant.  2.  pag.  — Wendl.  Obî.  4;.  — b^ulde 
affiiis  cric  A lubipars. 

♦ Erica  ( fpuria  ) , calice  ovato , cuneaio  ; (o'ollé 
7 S lintan  , pubepentc  , tubo  tylindtico  y urceoiari  ; 
limsQ  lev^>lutOy  peiicarpio  obpyfamiddlia  Andr,  Eric* 

4*î.  Icon.  — Erica  culcitAHara,  Sali^b.  Ait.  Soc. 
iiiin.  Lond.  pag.  JJ7,  Agiau  practdtrjis, 

♦ Erica  f igneTccat  ),  amherls  murteis  y fubex* 
fertis  ; cotoUâ  cylindricà,  ^tabrdy  apice  ki>td  j ji\/o 
cxjerta  y fivintuus  raccmofo-pyramidaii^us  ; faliis  qua- 
ternis  y Imearihus  yviilops  y pateniibuta'^RriàX.  Eric. 
FjI'c.  8.  pag.  3.  icon. 

♦ £r/irtf  ( ^pîendens) , antherts  mutUts , txfenis  ; 
coroUâ  tuàult'fày  claxatâ  y*pubefcente ; ftylo  exfttio  ; 
fiaribus  terminaiibas  , racemaft  y foliis  quints  pluri* 
mifye , ILearhus , glabris  , ohujis.  Wciull.  de  Eric. 
Parc.  S.  pag.  j.  Icon. 

^ Erica  (pcdtinifoîia  ),  laminis  ang<fia* 

ovaiO'Cuneatit  y pedinaiis  ; calice  t*cmbeo  y ffathtl* 
lato  { corolià  y*7  liîseari  y imbs  lartatd.  Sa]f^b.  Ail. 
Soc.  Linn.  I.ond.  pag.  367.  — Erica  cerinthaides^ 
Thunb,  Dfff.  n®.  35. 

^ Erit,a  ( îrâ:xi  ) , antberis  muticis  y foliis  qui* 
nis  ytrigoius  , incurx-is  1 glabris;  foribus  racemofis  , 
çvnùs i calice  viridi,  Perl*.  Svnf  pT.  j.  pjg.  418.  — 
Erica  incurva*  Thunb.  Pioar.  188. 

^ Erica  (globof.t)j  anihens  muticis  , hchps  p 
ftylo  exferto  , coroUis  campanulatis  , calici^»us  imbri* 
cutis  i potions  terminalibus , globofo  capitaûs  y foliis 
quaternis  , linearibus  y canilagineo-aentatis  y apke 
callops,  Wüid.  Spec.  Plaut.  2.  pag.  408. 

♦ Erica  ( fucara  ),  mutlca  » fol is  ternis,  tenceo* 
latis  y glabris  ; fiortjut  racemofit , Jecundis  , ghbofs  y 
ramis  glabris*  î'buDb.  ÜilT.  u®.  $» 
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EÜe  fe  râppro  ht  beaucoup  He  VfrïVj  fcopana 
Lirai.  6^  Ru^olp.  Bo;.  jQUtn.  x^i, 

♦ Erica  , unt^erh  mutuis  ; foih's 

te^is  , trigottts  , fLihrts^  fof.bus  umhc/Lth  , taii^ 

:cttjffiylt:s  f !i-nho  t.bo  vlf>io  longiort  ^ hjji 

h:tf;roft\:pj','ûuvi.Si  \Sb  l.C.pa.’.  }J1  — £ricrf 

mtifiAifxou.  Ihunb.  L>ilî-  n®.  il. 

♦ ♦ 

ct  ioînus,  prffctie  toutes  C.ip 
Hc  Uou{r^>H.(péraiice , io::t  menrionnées  par 
buiVj  ft^ais  lans  dtlcrîption.  Qa  Jv[ues*uncS  lont 
eu  livccs  en  Al  gl.tCfie.  Coaiiuc  tUcs  n^ii' 
font  encore  que  très  imparfaiument  connu  s , ;e 
me  bornerai  à les  pcékmer  ici  par  une  hmpie 
phraie  l'pécilique. 

♦ Erût:  (fpiciflifbÜa),  peduneufh  tb'aSeath  , 
tulU<  brtx'.ttr  quJdrifidp  / ecroUd  anUirtan  a hvi  ; 
(u^o  cyathijhrmi  , ^jiidrjftgu  o f fiJamtntls  muriCiS, 
£atisb.  Att.  Soc.  Linn.  Lond.  vol.  6.  pa^.  )i6. 

♦ ErUa  (afperifoli.1)  ^fo/hrum  /aminh  Ihtim- 
bus  , cofolU  lineari^v/fdiid  a tubo  fpb^riev , filamen- 
iis  Jépiîis  c.ii:aratts  , ;:rr/Va///o  Lttuio»  S^Jisb.  !•  C. 
— Eri:a  fctacca,  Andr. 

♦ Erica  (oïyccîfolia),  saufe  dtcumbenitafl’ 
formi  iff»l'tor>àm  tamlnîs  ovatU  y cprcUâ 
pa’.ulatàf  kirfissdi  ^iumtntu  muiuis,  Salùb.  1,  C. 
pag.  Jif. 

♦ Erica  (iîcarrolia)  , /ü/xVam  leminis  mucrona' 
tis  J cotoVà  iitUari  a cxtks  hir/utd;  tubo  cyathiformi  ^ 
talcarihus  iintartrAtUnaaùSaptTuarf  'io 

1.  C. 

♦ Erica  (faufta)  tfoliorum  laminis ptofis;  corcllà 
tineari  a extiu  pubejeentt  ; tubo  urccolari ^ taUa- 

tibuj  aurito-uutnuaùs  a vaUb  prratis.  SaJisb.  ]•  C. 
pas*  Îi6. 

Elle  fe  ranproclïe  beaucoup  de  Verica  kina 
Tmiub. , dont  elle  différé  par  fes  feuilles  plus  ëlar- 
gi-:&  à leur  bafe,  par  fes  amhérts  linéaires,  & non 
inlenliblemeiit  tetrccies  vers  leur  fommet. 

♦ Erka  ( tomentora),yb^/orünf  Uminis  anguPo- 
/inearibuSa  caliu  pia.ùupido  i ccrolld  lineart  a ut*in- 
aut  tomcnicfà  ; taUaribus  iortgis  , récurais,  Salisb. 

I.  c.pjg.  317. 

♦ E'ica  ( aurîcuta?!s),/4>/.’ertfoi  Umi^is  lintjri- 
iancco/atîs  ; earol/û  bifitieari  , extks  pubepenief  tubo 
Qyrato  f caLuribut  miautit  , auricuîuribttj.  S.il.'sb. 

J.  c. 

♦ Erica  (helianchemifolia),  folîis  biais  / /aml- 
mis  obovatis  , pUniupulis  ; corvLlà  liacari  , utrùtque 
pubtpentif  calcaribus  toagis,  Saüsb.  1,  c.  pag.  }l8. 

♦ Erica  ( po!ytrîchi  folia  ),  caulc  tomtntopa  brac^ 
teis  rtmotis  a caüce  bap  pn^im  angufiatoi  toroUâ 
linearia  caUaribuj  cuncati*.  Saiisb.  pag.  519. 
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On  II  d:ft*ng^  C de  iVr.Va  fioiaria  p.i^  fe<  fi  u’S 
itt>d»«rc<,  rat  l*  ccnlls  cnio:>çi*e;  le  rii*e 
formi*  i*:  pot  5 le  poi;.t  pLÎié  > b c-p/..le 

pyriforiwe. 

E’'ica  (*£nuîs),  c>t:Jc  tÜvar'Ci'o  , Ar- 

mi^ts  i'..ie,*rîbi.s;  coroUâ  i.ncjria  ca  npar-jhià  . /m  i ,* 
fiUxunds  br^xipir.'s  a cùUan^ui  iiucjri~at.»,nua:is. 
Sa  hb.  i.  C.  pag.  329. 

* £r/Vd  (glrmnîflora  laminis  aag 

eu  itJtis  a brudtis  imomaso  ,*  corcliu  bÜtntati , 
v.pidâà  jpluruOa  calcatibus  v.Happmis.SA'.ilü, 

1.  C.pjg.  }J0. 

* Er  ctt  (c-iriinfolia),  laminis ptofs  * 

ptdinei.Hs  iOr.gis  ; :<ilir.cari  a livi  j tujo  glo^ 

oofo  , pùimimis  m^tiùs  y ptruarpio  long?  pif  hata, 

Sali>b.  I.  c. 

^ Erita  (rubcrcn'afis)  , corollJ  lî-'carj  , tahreu^ 
lis  Optra  à f-  vo  gtolefo  , p-.urr.e.:us  musids , fcri- 
carp  O hr.ge ppi,$tto.  i .l.  b.  I.  c. 

* Erica  ( c'^mpi'iubris),  caulc  glabro  , folorum 
laminis  an^p:s{  coroPâ  bt/irej'i , iarnpanuf.stâ  y 
4t/,*  p.'amcntis  irivipin;ts  , /nuticis.  Saüsb.  I.  c. 

Sa  corolle  eft  jaune  j elle  rcff.T.  Me  à ceie  du 
convallaria  maialis,  C'cll  Verica  tenuîplta  des  jar- 
diniers. 

* Erica  (bbnda),  fioribus  glomeratis,  co'ollà 
Isneari  a limlo  tubo  àim'dio  ioag.'ere  a laciniis  pmi^ 
orbicularibus  , pigmate  Lto,  Sahsb.  1.  C.  pag.  3 3 1« 

* Erica  ( fertphitfoüa  ),  foUolis  minaii  ciliatîs  y 
tOTollâ  lineari ; limbo  bafi  integ  o,  ohtufo  ; filamenfîs 
rsutîcis.  Salisb.  1.  c»  — Erica  cubica,  ThUnb.  DilT. 
*.*.  ^6. 

* Erica  ( tavandularfblia  ),  eaule  incana , brrScis 
juxia  caticem  a C9rollâ  bilinearî  y tubo  utranguio  y 
limbo  incurva  y pîamentis  inprne  latijpmis,  Salisb. 
1.  C. 

* Erica  (humifura),  foUts  hints a laminis  ovali* 
bus  y coroi/â  linearia  limbo  ampLo  y Pylo  longP  ex* 
pno.  Salisb.  1.  c.  pag.  331. 

* Erica  ( coryâlVis),  foliorum  laminis  laneeolato* 
cuteatis  a corolfâ  bilincûri  y limbo  b.p  întegro  y an* 
tkeris  dorfo  alash»  Sabsb.  }.  c.  pag.  3 34. 

* Erica  (az'ilearfül  a),yb/'on/ffi  laminis  lanceo* 
latis  ; corollà  liutari-hmà  ; anikarls  exprtU  , pinb 
toiis  foraminops,  SaU^b«  1.  c. 

* Erica  ( vsficularis),  %ep(uHs  aigris , ad* 
fptrps  J corollà  lineart y vipido-fubepenie  ; calcaribus 
paraltelis  a c^ntaùsi  peri^arpio  priceo*  Satisb.  1.  C. 
pag.  33.  — Erica  cona^ea.  Hortul. 

* £''/*.'4  ( vemiciflaa  ) , ÆAVf  vipîdis  , corollà 
bilineari  a limbo  nrearye  ; caf.aribus  aurito  cajuaiis  y 

I kinis  ; pericarpio  U\i,  SaÜsb.  1.  C. 
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* E'ica  ( Uchaezfoîu)»  folhru’n  UymnU  ovsit^ 

hui  , co'ùUâ  aliintüri ^ Irnio  ncurvo'^ 

cul;jribui  hngis  » angaft'i  cuamtis»  SiUsb*  L C- 

pas*  ÎM* 

• Erica  (lyrî3era  )jfo/ih  lucitiis,  coroUà  lineati^ 
lirnbQ  rt,cmvt>  , c<àU<tfhi'i  fe'raüt , imthx’is  lyrtjor^ 
mllfus  , p€fUarpio  tomcntvfo.  Sa'tsb.  1.  c.  pag.  ^^6, 

* E'ica  ( r^iav)  , foliU  Üvidis  , calue  adprejfoi , 
cor^Uà  tint  ATI  ^ ^Utunili  hrtvi^mii^  ptruarpto  it\i, 
jbigmjtt  lato»  Salbb.  1.  C. 

^ Erica  (cumuliflora)  , fjfiUulis  J-IX  ficris  , 
calice  i/teano , co’'o:là  ai/Uea't  t r feme  ci-, 

liato  ^ pcricarpio  hirfo  ^Jligmate  angufio.  Salî&b.  1.  C. 
pag.  î56. 

♦ Erica  ( ^ynî^xîo[ïl')ffaf:i>:ulij  triforiSf  calice 
v'f.t<(o,eotolla  bilfHeari  ^ l/mi^  mfemi  ciliatOj  peri^ 
cjrpio  lexi  y/ligmute  lato.  Saîhb.  l.  C.  pag. 

* Erica  ( pCriploczfoUa  )*,y<?//oruw  Ijminis  lan* 
ceolaiO'Cuneaiis  , pedunculii  lotgis  ; calice  brevi , ot- 
bicttlarii  corolU  i-Z  Itneari  yfiigmute  angujio.  Salisb. 

L c. 

♦ E'ica  (lucida)ÿ  ealiee  minue}  clCtaio  y lucido ^ 
corollà  lineari } caicaribus  auricalaribue , ùuifc-fer~ 
ratisf  fiigmate  angufio  y incijo,  Saliib.  I.  c* 

* Erica  (munda),  braSeis  calicibuf<jue  integerri» 
mis  y corollà  lineari  ; calcaribus  auùculariaus  , cilia* 
sis  { pericarpio  kirfuco»  Saiiab.  1.  c* 

♦ Ericj  (fabriHs))  folUs  dense  imbrlcaeh  ; co^ 
rollà  lineari  , calice  vix  longiore  ; calcaribus  integer- 
rimis  i a itheris  minutis  , pta'e  didymU.  Salisb.  1.  C.  1 
pJg-5>8- 

^ EricJ  (<iiafuhtfoHa),/b/rri  binh y longis}  calice 
ovato-cuneato  y corollà  trilineari  y calcarihus  ferrjtîs, 
pericarpio  gla;»fo,  Salisb.  1.  c» 

♦ Erica  ( brcvifolia),yt>//orïirn  laminis  ovatîs , 
corollà  lineari , calice  longiore  y calcaribus  lineari- 
atunuatis  y fcmimbus  firiatu.  S.tl:sb.  1.  c. 

♦ Erica  (chI-imydifloTa),/p//m'm  laminis  liiiea- 
ribus  y hirj'utis  ; corollà  bUineari , caiîcc  vlx  longiore j 
ealcaiious  auficularibus y feminibus  ovatts»  SaiUb« 
1.  C. 

♦ Erica  ( Waginifol’a),  caule  tomentofo  ; co’ollà 
Enrari y levi y tabo  globjjo  y caLaricus  lailÿlmis  y or- 
bicularibus,  Salibb  I.  c. 

• Erica  ( pannnfa  ) , foltoram  laminis  parum  rt- 
deplUatiti  corollà  lineari , lanatâ  ; fiU’ncnùs  hreviter 
calcaratii  yfylo  eeferco.  Silûb.  l.  c.  pag. 

* Erica  ( ciliciflora  ) , fclih  ternis  y minutis; 
ealiee  pihftffimo  y braèleis  difihiHo:  iOruUà  lineari  , 
kirtâ  y utrandrà  ; fiiamentis  muticis»  Salisb,  I.  c. 

L«  anthères  font  très-velues , prefijue  didyna- 
raesi  elles  font  au  o^mbce  de  ^uatrc^  cuauerc 
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<]ui  par.  îc  devoir  ranger  cette  efpèce  U les 
iînq  tunanccS  parmi  U*  biana,  pour  ceux  <)ui  ad* 
mettent  cc  dernier  gsnie  , ft  peu  diihiiguè  des 
erica. 

* Erica  ( xera:nhemtfu]ii),/û//7a  ternis , ha^is 

V 'Uiè  incu  vis  i ca  he  Lnato  y imbricato  ; co^tlà 
lineari , Isnati  . tetrund-a,  1.  C. 

*Eiki  ( n'  dïrt^r..)  , /o/rVa  ternis  { calice  inf^n- 
dibLllformi  y vlllûjtjlsmo  ÿ eu  alla  limari  , kirtà,  te- 
trand/à  ; anthens  breviter  furamir.ojis,  Satisb.  1.  C* 
pag.  J40. 

* Erua  (â^rcu'ofi  ),  tfd//cr  fimbu.cto , corMlâ 
lineari  y tubr>  anguji.Jima  ^ fupertb  repente  , aiUtuto  y 
tttrand.'o  i ^lamtnùs  an-ufi.Jpmu,  Sairsb.  I.  C« 

* Erica  ( c *ibs  ) , foliis  quaternis  y calice  infundi- 
hulifo'mi  y glai  'a  , cnro'la  lineari  , glabra  , uiran» 
d'à;  flametuis  muticls.  Salisb.  I.  c.  — Erica  feabnu 
Thunb.  Prodr.  pa<|.  71. 

* Erica  (îabtalH  ),  foliis  tennis  y laminis  gtahrisf 
calice  bilabiatOy  ^'T.bri..tOy  corollà  lineari  y biiabiütày 

and  à.  Sa  isD.  (.  c. 

* Erica  (barbigera)  , calice  brailtis  imhricatOy 
profur.de  quadri^ao  y b jfbato  ; corollà  bîlîneari  y gla* 
brà  y 4-f  andrày  ^amenxis  mutkis  y jbylo  ar.gujiif- 
ftmo.  Saiisb.  1,  c.  pag. 

I * Erica  ( bru'usb  lia  ) , longis  ; hra^eit 

juxtâ  calicem  , exier:ore  lor.g>flmâ  , eo'olla  lineari  y 
be.xandrày  flamemit  caLaratis,  Sabsb.  I.  c. 

* Erica  { turmalis  ),  pedunaJis  b>evij!mis;  calice 
minuta  , adpicjfo  y corollà  bi/itcany  4-f  anarà;  fia- 
mentis  inutUiSy  antberis  lacis.  Salhb.  1.  C.  pa?.  34a. 

* Erica  (enuifetifolia),  foliis  ternis , fàfiicmlis 

Poris  y peauniul.s  lüngis  y glab.'rsy  corollà  lineari  y 

4*^  and'à  i filamenris  muficlt-  Salisb.  L C.  — Erica 
articularis.  HortuL 

* Erlcii  ( diotzfiera),  calice  latè  cuneato^  corollà 
lineari  y tuba  amproralormi y aniheiis  p.irùm  exfertisy 
pericarpio pubejeente.  Salisb.  l.  c.  pag.  lya. 

* Erica  ( maniptiliftora)  , cjule  incar.o  y foribat 
in  nx/llis  interruftis  y corollà  Lneari , tuho  t/fè/* 
fotmi y antheris  infe*tbm  ttedd,  SJjsb.  I.  C.  pag. 
344.  — Erica  vtniciUata.  Font.  Prodr.  nag.  a 10. 

* Erica  ( padibunda  ')y  foliis  tri-^ttsternis;  corollà 
bWneatiy  vifeiaà;  tubo  u%aco  y antheris  lads  , exfer- 
tis  y A/m/y  pericarjio  turbtn.fia  , hirio.  Siürb.  J.  C. 
— Erica  autans.  WendL  Eric.  Fatc.  3.  pag  5.  le. 

* Erica  ( hiifonnis  ) , hraHeis  juxta  calicern  y ca^ 
rollà  lineari  y glabrà;  Limlo  'i.uryo  , anrh€ris  iongb 
fsraminojis  y fligmaU  ar.g.^xO  y foüi*  icrnit.  iaibb. 

l c.  pjg.  Hî- 

* £aV<i  ( turgida  ),  pedvn:uHs  breviftmis  y eorollà 
lineari , kirià  ; tuba  modiait , caUankus  cuiualis  y 

antheris brtyijpmit.Sdà^,  1.  c.  pag.  34$. 
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• ErUa  { v.fl'fiuj  ) , Uminis  incunw 

pattntibus  , iuntoribëJ  pi/ofi*  ; fiorihus  folitariis  , 
(or<)Llâ  liaeari  g tùbo  cyitndrjcio,  5aiisb.  !•  c. 
pig.  ^^6. 

^ Erica  (focciflora), /b/iori/m  famlms  rtrtfrv^» 
pjunubui  , corollà  linearî  ^ itibq  pva/Oj  fyrami- 
tùxii } ptricJrpio  ovjto,  Saü&b.  I.  c.  — Erica  jibjuc, 
▼ar.  viridis,  AiiJr.  Etic.  n*.  Icon.  —Etka 
Pt:i\erii.  Horcul. 

♦ E'ica  ( fnl(}cubrn),/o/iortfm  hmtnit  petenù~ 
buj  , foribui  /p//wr/Vj  ,*  corolid  f-7  timari  , bafi  in- 
fiàij  i ntilario  ptinihrformi.  ^alub.  I.  c.  Erica 
pctfwria-.a,  Andr.  Eiïc.  n®.  if,  Icon.  var.  A*  ~ 
£r/Va  mtUftomn.  Aiidr.  Eric.  n®.  45. 

♦ Erftfii  ( peniridtflora),  corollà  hdineari , calice 
obduâa  ; tubo  [phartco  y antheris  îtt  pentciUum  con- 
vergindbiu,  Salbb-  1.  c.  — Erica  Paiverii  \era, 
Hortul. 

* Erica  (placentarflora), /o/IrV  fc- 

roUd  caEcc  ahduÜd^  tubo  rapé/ormi , fiUmc’:tis  fen- 
sim  ailauttJs  , fUgmace  angufio.  Salfsb.  I.  C. 

* Erica  ( faiumzflora  ) , brudeis  fupra  medium 
peduncüli  jptirfulis  ; corollà  lineari  , calice  hrtviore  y 
antkcris  aeummulasis  ^ pericarpio  Liie  ovaio,  Salisb. 
1.  c.  pag.  ?49. 

♦ ErUa  (cxfia)j  calice  hraüeis  imbricatof  ccrcllà 
iineari , calice  breviore  f amkeris  ohiujn  ^ f*P-0  lato  ^ 
pericarpio  ovato,  Saüsb.  1.  c» 

• Erica  (6cxuofa)j  bracleis  fupra  medium  pedun- 
euli  fparjitlis;  corollà  itntari ^ calice  longioft  i art’ 
thens  obruJUf  fepto  anguflo  , rieHsric  grandi.  Salij^b. 

I.  C.  pag,  }49<  — Andr.  Eric.  n®.  I j.  Icon. 

♦ Erica  ( lafciva),  calice  bradât  imhricato  / cc- 
rollà  liaeari  ^ calice  paritm  breviore  ^ antheris  à bjf 
foraminofts  ^fiigmate  peltato.  Salisb.  1.  C.  — Erica  i 
imbricata.  7 hunb.  Di/1,  n®.  1 1. 

* Erica  ( H/lofa  ) , pedu'îculis  longis  , brcBeis 
juxta  caiicem  fparfulu  ; corollà  Encart  ^ calice  parum 
longiore  ; antheris  acuminuiatis  , pericarpio  ovali. 
Saiisb.  i.  c. 

* Erica  (diofnarfoiia), /p//7a  Hvidit,  corollà 
htlineari  , ladaUs  imbricatis  , filameniit  angufiijf~ 
mis  i caLaribus  exqurjiù  attenujtis,fcr/uLitis,S%\\^h. 

J.  C. 

* Erica  (palHflora),  caule  anguluto ^ foUorum 
lam/r.is  lancevlato  cuneatis  ; corollà  Uneari  ^ calice 
parum  longiore  f caUaribus  auricularibut  , glabris, 
Salisb.  I.  c.  pag.  551. 

♦ Erica  ( tegulxfolia  ) , foliorum  laminit  ùva- 
libus  ^ puhefceniibus  i corollà  lineari  f tubo  parum 
quadraigi..lo  , tarbiaato  ; caUaribus  grandibus  , orbi- 
culanbus.  Sali&b.  I.  c.  pag. 

' Erica  ( modefta  ),  /bliis  parvis , dens}  itnirica- 


BRU  -olJ 

tis  ; eoroÜà  irilineari , tomentofi  ; tubo  lad  ovato  ^ 
limho  ftcurvo  ^ calcarihus  lineari-autttuaxis,  Salbb. 
1.  c.  pag.  ffl. 

* Erica  ( holofcricca  ) » foliorum  laminis  arg  /d 
reduplicaiit  / corollà  trilincari , koUfericà  i labo 
ovato,  antheris  kinit,  Salisb.  I.  c. 

* Erica  ( glauca  ) , foUis  ternis  , glaucis , fuecu- 
leatis  f corollà  trilineari  , exiks  roridi  i taUaribus 
fuborbicularibus.  Sâüsb.  L C.  pag.  55J.  — Auii. 
Eric.  n®.  47.  Icon. 

* Erica  ( décora  ),  calice  piano , marg  'mibus  cfaf 
fis  f corollà  ^-10  lineari  , vifeido^pubtfente  i tubo 
elavato  P calcarihus  longis  , pubefentibus,  Salisb. 

[,  c.  — Erica  Eweri.  Horiul. 

* Erica  ( nana  ) , caule  kumifufo  , foltis  obtufis  f 
corollà  9-n  lineari  , exs'us  torulentà  ; tubo  clay-to  , 
compreffo  i calcariiius  longis.  Salisb.  i.  c.~- Erica 
deprejfa,  Hortul. 

* E'ica  ( faedfiora  ) , calice  lad  ovato,  aeumina- 
tulo  f corollà  6’8  Untari , glabrài  tjbo  cyltndraceo  , 

I calcartbut  longis  p antheris  liatarihcs  , vatd'e  populo- 
\ fis.  Salisb.  1.  c. 

! ♦ Erica  (cyllndriflora),  foliis  ciliatis,  fais  de* , 

I compofitis  , talict  rtcurvuio  ; corol.'à  9 Untari , gla- 
brà  ; tubo  cytindraceo , caUaribus  ôrevibus.  Salisb. 

1.  c,  Erica  ftrratifolia,  Alidc.  Eric.  n*.  J<j.  Ic. 

^ Erica  {cyÙWxtioxi) , caule  tenus  i corollà  l-j 
lineari,  pubefeente  ; tubo  angufie  campanula  o , limt  o 
brevi , filameniis  muticis.  SaUsb.  I.  C.  pag.  jfy, 

* Erica  (Yeliuris)  , corollà  2-5  lineari , pubtf- 
cenie  ; tubo  ohovato  ; limho  recurvo , patente  / caUa- 
ribus longis , argute  cuneatis,  parum  ferratis.  Salisb. 

I.  C 

* Erica  (curpidigera)«  glabris;  caVue 

ovato  , cufptdato  ; corollà  Il-ll  lineari , pubefeente  ; 
limbi  interfiiîiis  bafi  ianceolatis , antheris  hirtis. 
Salisb.  1.  C.  pag. 

* Erica  ( bibaXi  flammea  ) , calicis  foliolis  imhri- 
catisy  insqualibus;  corollà  S lineari , pubefeente;  tubo 
valdè  clavaio , laciniis  bafi  imbricatis.  Salisb.  1.  c. 
^ Erica  curvifiora.  Thunb.  Diff.  n®.  JO.  —Erica 
fiammea.  Hortul. 

* Erica  (buccinzformis),  pedunculis  puhefcenii- 
bus; corollà  9-10  lineari , pubefeente  ; timio  reeurvo, 
patente;  filamtntis  pubefeentibus  Sahsb.  !.  C.  p.  l (o. 

— Erica  lubifiora.  Thunb.  Diff.  n®.  j i. 

* Erica  ( ffagn.ilis  ) I foliorum  laminis  hirfutis  , 
pedunculis  glabris;  corollà  lO-ll  Untari , hxrfutà  ; 
antheris  redis , papulofis,  Salisb.  1.  c. 

* Erica  {\or\%\^oxz)  , pedunculis  glabris  ; talice 
recurvo  , patente , bafi  extks  convtxo  ; corollà  i8>l0 
lineari,  pubefeente;  timbo  obtufo.  Salisb*  ).  C.  P.  J JO. 

— Erica  eta^a,  Hortul. 
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* Erlctx  f.forv'îj  !:»)  , ram’S , Itnads  f fort* 

bus  fifiis  folicafiis  ; calùf  » bti/:  extu^  con- 

vexa;  (otoh'â  il  llncari , ran-  L.rzjtij.  Andr.  Eric, 
n®.  ^6»  (cou.  — £r/f4  Uniftora,  Wend.  Eric.  2, 
pag.  1 J.  Itürt.  — Saüsb.  1.  c.  pag-  360. 

* Ed.a  ( exfargem),  fvÜo^um  hm^nis  recarvss, 

a:uîis;  cendU  i 3*1  5 Ihiead,  ; ruio  i.tfundi* 

bui:fafmi , /éuhtdi  oxaio-tu^itatU.  Andr.  Eîic.  n®, 
i;.  Uon.  — Erka  phautrâ^ormh.  Saltsb.  I.  C. 
pag.  i6t. 

* Er  ca  (cervîciflo'4),  eo'ofU  ^-6  iiûejn , pübej^ 

cef!ti.U ; tt!o  éin^  jla  , ur,  eo  4 */  ; / mi'O  pat<nte , 1 

fre.'th  minute  caLaratii,  Saiisb*  1 C.  p^g.  3M. 
Enea  inaperti,  lloitul. 

* Crica  (ta'amifiîrmîs),  ealice  tdpr  jfo  ; corol'd 

9-10/.  J Uàu  t^/.' /afiino  , uxtuluri  ; 

/ÎT.bo  r^€i  fva , ! eri^arpla  Av/.  4>;u.sb.  1.  c.  — L’tcj 
rjdtju»  Andr.  Eric.  ij®.  53.  icon. 

* £//«  (piilvir*îformi<),/tf/Artfm  i.7rninJs 
neacis  f ferrui^ttO'iUUtls  ; Jîitnlu*  ù tidai/7:<’:rts  /a- 
mu/orum  /ongiufiulls  ; cotof/â  7-9  bneati  , vif-tuâ  ; 
tubo  cylindreteto  ^uruoUri.  Saîi^b.  I.  c.  pag,  3(^4. 

* Erka  (fceplriformn),  ta.U ^pedun.uUs 
brfx'ljjîmîs  , caîiit  cathfj  ; foUit  iate  jpjtkufatis  y 

; eorul.à  y^iolintarly  tomitnià,  b'alisb. 
1.  c.  p^g.  jAf. 

* Er.cix  (cUvx0ora)ÿ  ptdu-xuîlt  hrtvlJ^imU  ; 
tn-lcii  fat  oiti  arbUuhto  fpathulatls  y htf^ertimis  ; 
coiullà  lO^ll  iineari , iQ'ultntâ.  Sali^b.  1.  c. 

* ErUa  ( alvcifli>ra  ),  pedumu^h glasr'.s  ; corotU 
7-9  lineari  , tornlerstd  ; tuào  cyliadracco , uruohri  , 
inferne  ^jbiqunnguio,  Si.isb,  1.  c.  pag.  ^CC.-^^Erka 
gebda.  Honul. 

* £r/ftf  ( bnchia’is),  corolia  r>-8  lineari , urrhqui 
kkfktà  / tuio  curvo  y fyramidali  ; anthtrls  indufis  y 
L^ngijtmis,  Sali^b.  i.  C.  pag.  367 

* E'’}m  ( doüiformîs  ),  yb.V;’i  klrfjtîs , hrcâeh 

juxta  eûLitm  ; torold  4-j  tingjri  yVifcldâ  ; lubo  ur- 
ttaiari  ; cjLari^ut  brevibus  y euaea’h.  1.  c« 

pag.  368.  — Erùit  mammofu.  '1  hunb.  Üilî,  n*.  Co. 
le  an. 

* Erica  ( tyïi.Mflora),  ca/Ue  quadri^Jp  ; eoroliâ 

bith  eari , Uv:  ; tu^o  ohovat  f , t 'nbo  ifuu'yo-paeme  f 
pifkaTÎo  ktm'ffb^rîco  » Sa!isb.  I.  C.  p,  371. 

— Efica  gmparo'de»,  liortub 

* E^'cü  (nn!»flnfi),  eaH  e tctfjphyllo  ; eoroKâ 
bltit’.tafi  y Av/;  luhe  ettjîhl^o>'mi  ; A^î^p  r/i«rv®  , 
pnu  'ic ;jl  tnùufQ.  Sdii^b.  1.  c.  pig.  371. 

* £ .Va  ( A ft'  ).  CJ*  V V- dPgiilato  yfolKs  ÿaj- 

ttenlt , :*}l'nfarl , v'feh'â  ; éingijlv  , ur- 

(tvlari ; f-iffU'itis  muikîs  Sa'fsb.  I.  C. 

’•»  £'Vfl  ( f .'Max  «n/.V  hl-lrtearl  yVÎfdJl  ; tuho 
ur.eof  tri  y paru  P ; fît  f itt  uis  ivt^guudiru  ubi  , 

çaUttrufù ; piika-g-t^  ylji^U^,  St&L^b.  l*  ^ 
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* Ena  ( p3rPî«  ) , coroUd  t'U  ngnri,  vrf.ldâ  ; 
taho  u/.taitiri  y park  n cofiaca;  f.Lmc.iis  vlx  lor.gi- 
tudi.g  tubiy  mln'.ti  ca/e*i'ut.'s,  iia!î  b.  !«  c. 

^ ErJca  (pül  îgcra),  callçe pnunu , afu- 

miKa/Q  ; c traL’d  iitieun  y puèif^enuj  bmbo  lo/i- 
g ufcii/o  y rteuivo  f ptrlcarplo  kitto.  Sdi^b.  I.  C» 
pag.  574. 

Efîca  (puHrj),  eatUe  adprejfo  y laie  ovéïa  y 
cuntafo;  eoroUd  llntarl  pulgfitntt  y tuho  cah fi:  for- 
mi  y /itnio  /ongiudint  tubi  yptrUarpiogiabro.  Salt&b* 
I.  C. 

* Ertca  (rrafidifera) , calce  im^rifato,  eorollâ 
bittneuri  y t^bo  urccolarî , limbo  recüivo  y ittUjrlhus 
birfutis  : ttniheris  lattjitnii  y foramlnojis  , kirfutls, 

S.'ii%b.  I.  c. 

* E'ica  (curviToftrfs),/bA*araffi  latnînis  lheart- 
bus  y c*ili«  aspreffo  y iOroUd  lintcri  y tuho  ff  hirico  , 
calcarihus  pübtfctmlh^s  , ^ylo  f^tsum  turve*  SdlUb- 
l.  C.  p3g.  J7y.  — Ericj  dg^iirtatj,  Hortul. 

î VS  fleurs  répandent  une  odeur  très-forte  » rc- 
bi’'aniô. 

* Er'cj  (\  vh‘.  c\]h)  y cûlhe  minato , cord/ii  A- 
ne-ifiy  .v“o  ovj/l , l'mho  recu'vo;  caicaribus  iineari- 
,it  enLaiis  , b rfrj,  HoriuL  — £r/Vtf  grucilit.  £ili>b« 
le.  Non  ly.nuk 

*■  En'ca  ( iptervAllaris)  , tauJe  ttnui  y foÜorum 
venUHas  rimons  y lorallâ  i*2  lintari  ; tubo  ovuto  , 
cylindretcto  ; piricarpio  hîrtù.  Salisb.  I.  c. 

* EriCii  (qiiadriflora  )*,  cauU  gUhroy  eorol/d  tî* 
Ktart  y t.-bo  poiu^iformi  y limbo  trrHo  y calturibus 
litn-rcolattr-tanentis  y inugcriimii.  Sal^sb.  1.  c» 

* Brisa  (turrîgera),  fahis  anguflis  ; ealici  rc 
turvu  y hari^ontali y lordtà  bilint^ri  , tuho  kem.Jl  kl- 
ricQ  , iacintis  b.iji  tmoriiaiis,  Salisb.  i.  c.  pag.  377. 
— Brisa  cuprtjfuia,  Hottui. 

* Erîca  (turbiniflora),  coule  gUbro;  corotU  U- 
niarî  y tevi  ; tubo  turhinatOy  odangubo  ; /.mbo  in» 
curvo;  ca/cariàus  auricularîbus  , glairis.  Sulisb.  1.  c. 

* Erica  ( blenna  )y  foihrum  Uminis  ov^uc-cMnea» 
tis ; eort>*li  ihieari yV.fôdd  ; tubo  urctoUri  y la- 
elnïts  befi  imbricaeis  y fiUmcuiis  lati^mU.  Si  isb. 
1.  c.  pag.  j79. 

* Erica  (Tererunda), jucternis , f.  !ci$ 
coarSaùr  ; coratlâ  bitincari  ^ lt\if  L.bo  amfho  a^ 
forrni  , limbo  criaut.nu.  Sa'i>b.  I,  c.  — ErUa  ccr- 
nua.  A'idr.  Eric.  n®.  ^8.  Icon. 

* Erica  ( pu!ch-!Ii),  corolü  illincari , (’ahj  f 
tubo  urccohri  , paru-i  ttfago-’o  ; cj/cartbat  .unca- 
tij , hirfulit  y antherit  kirfutit,  Sjliib.  1.  c. 

* E'ica  ( emhothr  ifoKa  ) , foliomm  hmi-Jj  tl~ 
neaù-hnccolat:s  ^ fpUis  coarttaiis  ^ cardia  Sri" 
tsacari  , tubo  fuperai  admoahn  vcAuicc^o  ^ anikcria 
tiufcriiî.  Saliab.  1.  c.  pag.  ^79. 

♦ Erica 
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* Erica  (cufvifo!u)*/a.'aV  temh , taminis  rf 
tun'Uffpicis  CùürÜdtis;  carollâ  quadrilineari ^ vif- 
c:àà  ; tuiio  ovato  y pyramidali  i cdLa/Ona  /intario 
autnudcij.  Sàlisb.  t.  c.  pag.  58c. 

* Erica  ( fi^uarrora  ) , coroiùi  lintarly  vif- 
cidâ  ; tuho  ovat!>‘pyramldaii , limba  «btufo  » calcari- 
bus  marglnaLàta  , antturis  Icvibus,  SiJisb.  i.  C. 

* Erica  ( capav)  , foliorum  laminis  ovato-cunea^ 
tis  ; coro/iJ  9-1 1 /ineari  y vifcidû  / tubo  iatk  ampu/- 
Uformi  y timbo  rtiufo^  Salisb.  I.  C.  p.ig.  381. 

* Erica  ( lagenxformis),  yb/ixi  ternis  ; corolU 
11-14  ^irtcari y vifcidà;  tubo  ovctOy  ûpice  ventricofo  f 
iimio  tubo  quadruplé  brtviore  , oxato,  Saltsb.  I.  c. 
pag.  j8i.  — Vent.  Malm.  ub.  J}.  — Erica jafmi~ 
nifo’^a,  Andr,  Eric.  n®.  49.  le. 

* Erica  (paTCitarflora),  pedunculls  breviJfi.Ttu  , 
corollà  9-10  lituari y Umbo  intùt  fa^inofo  yfiiame/ttis 
juxtû  apîcem  aniherà  caicaratis.  Sàlisb.  I.  c. 

* Erica  ( nidifiora  ) 1 cauie  puhefeentt  / calice  ob- 
cuneatOt  ferrato  { coroiU  trilifteari , limbo  luho  di-> 
midio  bftviore  ; caicaribua  minuii^mis  . auricidari^ 
bus^  Salûb.  i.  c. 

* Erica  (v^alkeria),  cauU  glabro  f calice  angufie 
ianceo/ato , Jerrjto i corollà  4-y  lineariy  Umha  duplo 
kreviore  i antheris  brevîter  foramlnojts.  Andr.  Eric, 
n®.  IJ.  le.  • — Erica  pulchra.  Salisb.  1.  c.  p.  384. 

Erica  ^ daphnzflora  cauie  ovato  y cufpidato  y 
vix  ferrato  f corollà  irilineari  i limbo  tubo  duplo  bre- 
viore  y recurvo  , defiexo  ,*  plamtniit  muùcis.  SalUb. 
Le.  pag.  j84- 

* Erica  (pellucida),  cauie  gracili;  ealice  fpaihu- 
lato  , /errata  i corollà  f-6  linepri  ^ limbo  tubo  tripla 
breviort , fiamemii  maf/eta.  Salisb.  1.  c. 

* Erica  OaothoTnttoxi), foliit  bims ; calice  tri- 
lincari , laïc  ovali  , acuminulato  ; corollà  trilineari  , 
tubo  ovalo  ,pericarpio  obavato.  Salùb.  1.  c.  pag.  386. 

— Erica  ( hy(Topifo]ia  ) ^ foliorum  laminis  pubc 
^tnfà  ciliaiis  ; corollà  bilincari,  versus  apieem  hirtdj 
tasinsii  crifpis  , retu/ij.  Salisb.  1.  c.  pag.  387. 

BRY.  Bryum.  Ce  genre  a été  établi  pat  Linné 
autant  & peut-être  plus  fur  le  port  des  efpéces , 
que  d'aptès  leur  fruétification  : il  en  faut  dire  au- 
tant des  mnium  & des  kypnum.  Les  nbfervaiions 
d'Hedsrigjde  Sirattz.de  Bridel,  deUickfon,  de 
Palifot-Beauvois  fit  de  plulïeurs  autres  favans,  fur 
la  fiuûification  des  moufles  , ont  néceflairement 
amené  de  grandes  réformes  dans  ces  trois  genres, 
ainfi  que  rétabliflement  de  plulïeurs  autres  , fon- 
dés fur  d-.s  caraélères  moins  générault  ; mais  ces 
favans,  peu  d’accord  entr’eux  fur  les  parties  conf- 
tiiuantes  de  la  fruâification,  ne  le  font  pas  davan- 
tage fur  les  limites  fie  la  cÛnomiiutioii  de  leurs 

?;enres.  Ainfi  Hedw'g  , en  confetvanc  le  nom  de 
ryum , auquel  il  réunit  un  très-grand  nombre  de  I 
Botaniqtit.  SuppUmitu.  Tomt  I, 
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mnium , lui  donne  pour  caraflêre  un  pl’ljlome  Jou- 
bu.  Ce  genre  ell  plus  circonferit  dans  M.  Palil'ot» 
Beauvois,  qui  n'y  admet  que  les  efpéces  à pirif- 
lome  /impie.  Cotrure  les  trois  genres  de  Linné  ont 
été  expolcs  très  au  long  dins  cet  ouvrage  , 8c 
qu’ils  nous  patoiffit.t  liiffiûiis  pour  faire  connoître 
la  famille  des  inc  ..(les  à ceux  qui  ne  fc  piopofent 
pas  d'  en  faire  une  etude  paiiiculiére,  nous  n'en- 
trepicndronspas  de  les  refondre  pour  y fubllituer 
les  genres  établis  depuis , fit  qui  peuvent  être  étu- 
diés avec  plus  d’avantages  dans  les  auteurs  cités 
plus  haut  : Cependant  on  trouvera  chacun  de  css 
genres  itifciitieniiés  dans  cet  ouvrage  avec  l’rxpo- 
fition  de  leurs  caraftères  Sf  les  principales  efpècei 
qu’il  faut  y rapporter,  (f'uyrj  .Âmblyobe,  Bar- 
BUIE  , MtiSIg  , OlUHOTRlt,  TORDULt  , \VÉ- 
■ ERE  , &r.  ) 

Les  efpéces  de  ce  genre , figurées  dans  les  lUuf- 
iraiions  des  Genres,  tab.  873 , font  : fig.  I , bryum 
extinUorium  ; fig.  a , bryum  murait  i fig.  3 , bryum 
fubulatum  ; fig.  4 , bryum  viridulum. 

BRYONE  ou  BRYOINE.  Bryonia.  R ell  prel- 

ue  hors  de  doute  que  V ampchlcuca  de  Diofeoride 

vitis  alba)  ell  notre  bryoinc,  quoique  cet  au- 
teur , dans  la  notice  qu’il  en  donne , ne  parle  point 
de  fes  racines  , fi  remarquables  par  leur  grofleur. 
On  reconnoit  , dans  le  nom  qu’il  lui  donne  de 
vigne  blanche , la  méthode  des  Anciens,  qui,  fans 
idees  fur  les  principes  de  la  fcience  , ne  confidé- 
toient , pour  le  nom  des  plantes , que  les  rap- 
ports qu’elles  offroient  à la  première  vue  avec 
d'autres  plantes  plus  connues)  ils  appeloient  vigne 
Hanche  la  bryoine,  i caufe  de  fes  vrilles,  de  les 
tiges  grimpantes , de  la  reflcmblance  de  fes  feuilles 
avec  celles  de  la  vigne,  Bc  de  fes  baies  difpofées  en 
grappes.  D'autres  auteuis,  même  du  rems  de  Diof- 
coride , l’ont  nommée  bryoine , d’un  mot  grec  qui 
fignifie  pou/fer  abondamment , parce  que  fes  racines 
fburnilTent  des  tiges  qui  fe  répandent  au  loin  fut 
les  arbrilTeaux  fit  les  buiflons , qui  deviennent  leur 
appui.  Il  en  ell  foup^onnent  que  la  bryoine  eft 
le  melochrott  de  'Théopmalle  ; mais  comme  cet  .au- 
teur n’en  donne  d’autre  notion  que  celle  d’avoir 
les  fruits  du  fmilax  , qu’il  range  d’ailleurs  parmi 
les  arbulles,  cette  opinion  ell  pour  le  moins  ttès- 
hafardée,  quoique  Pline,  en  citant  les  noms  don- 
nés par  les  Grecs  au  vitis  alba , gui  cil  cettainemenc 
notre  bry.ine,  y réunifle  celui  de  melothron. 

Ce  genre  a été  prefque  doublé  par  les  décoa- 
vettes  des  voyageurs  , principalement  par  les  ef- 
pècesqua  Thunberg  a recueillies  au  Cap  de  Bonne- 
Elpérance , mais  qu’il  n’a  encore  mentionnées  que 
par  une  feule  phr.lé  fpécifique,  que  )e  citerai  à la 
fuite  de  quelques  autres  efpéces  mieux  connues. 

I.^  BryoNE  dioïque.  Bryonia  dioica.  Jacq. 

Bryonia  foliis  eordatis  , palmatis , quinquelabls  , 
Zax  a 
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dentatis  ^ callofo-punilatii  ; ^oribas  ractmojis  , rf/'oi- 
<is  ( taccis  ruiris j.  Willdon.  Spec.  Plant.  4.  pag. 
Éii.  — Jacq.  Aufir.  tab.  199.  — Lam.  111.  Cencr. 
Mb.  756.  fig.  I.  — Ëlackv.  tab.  J7. 

Bryonia  atha , var.  *.  Lam.  D'i^.  I.  pag.  49(>. 

Biill,  Htrb.  tab.  jj.  — Desfont.  Flot,  atlant. 
1.  pag.  jâo.  — Pauli  J D.n.  tab.  18. 

Bryonia  rvdtraiit.  Salisb.  Prodr.  I j8.  — Miller, 
Icon.  tab.  71. 

Long-tems  cette  plante  a été  confondue  en 
France  avec  le  bry  onia  alba,  où  elle  ne  croît  pas  , 
& qui  d'ailleurs  a les  flems  monoïques  & les  fruits 
noirs , tandis  que  la  nôtre  eft  conif ammtnt  dioï- 
mie  , à fruits  rouges  ; elle  doit  être , fans  aucun 
doute , confuiérée  comme  une  cfpèce  dillinfle  , 8ç 
■on  comme  une  fimplc  variété. 

Obfervations.  Le  bryonia  taciniofa  eft  figuré  , 
uant  à fes  fruits,  dans  les  Ulcérations , tab.  796, 
g.  a,  ainfi  que  le  bryonia  afticana,  fig.  J , d'après 
Gatriner,  tab.  88. 

1 J.  Bryone  acuminée.  Bryonia  rofi-ata.  Willd. 

Bryonia  foliis  cordaris , oburfis,  dtnticulatis ; pt- 
dunçulis  axillaribus  , fotiiariis  ; baccis  angu/atis , 
acuminaiis.  Rottler,  Nov.  Aft.  Soc.  Nat.  Scrut. 
Berol.  4.  pag.  lia.  — Willden.  Spcc.  Plant.  4. 
pag.  ô 16. 

Cette  plante , d’après  Willdenow,  a des  tiges 
fililormes  & cannelées , garnies  de  feuilles  alter* 
nés,  en  coeur,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce 
& demi,  obtufes,  lâchement  denticulées,  glabres 
1 leurs  deux  faces,  quelquefois  rudes  ou  pubef- 
centes  en  delTous  fut  les  nervures.  Les  pédoitcules 
font  folitaires,  axillaires,  à une  feule  fleur,  à la- 
quelle fuccède  une  baie  ovale,  anguleufe,  de  la 
grolTeuc  d'un  pois,  furmontée  d'une  pointe  cour- 
bée en  crochet.  Les  individus  cultivés  font  par- 
faitement glabres. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales.  Q 

16.  Bryone  de  la  Coebinebine.  Bryonia  cochln- 
thintnfis,  Lour. 

Bryonia  foliis  quinqnanpilatis  , afitris  ; baceis 
trilotularibus , dicagonis.  Lour.  Flor.  cochin.  X. 
r»8-  7i»- 

Cette  efpèce  n’appartient  qu’imparfaite  ment  à 
ce  genie.  Ses  tiges  font  grimpantes , herbacées , ra- 
Bteufes,  à quatre  cannelures  i fes  feuilles  pétioiêes, 
alterne  s,  en  cœur,  à cinqangles,rudes,denticuléesi 
tes  fleurs  blanches,  monoïques,  folitaires,  gran- 
des,axillairet,  portées  fur  de  longs  pédoncule  s.'Le 
caUce , cylindrique  i fa  bafe , fe  dilate  en  un  limbe 
i cinq  découpures  linéaires  j la  corolle  en  roue  , 
à cinq  découpures  ovales , oblongues.  Les  trois 
fiUmens  le  céuoiflem  à leut  lbmiiiet,0c  ne  potient 
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Ju’une  feule  anthère.  L’ovaire,  dans  lel  fleuïE 
emelles,  eft  ovale,  oblong;  le  ftyle  filiforme  , 
plus  court  que  le  tube;  le  fligmate  triangulaire, 
trifide  à fon  fommet.  Le  fruit  eft  une  baie  rouge  , 
ovale,  un  peu  aigue  à fes  deux  extrémités,  à dix 
ang’es,  à trois  loges,  contenant  plufieurs  feroen- 
ces  liffes,  ovales -oblcngues  , comprimées. 

Cette  plante  croit  i la  Cochinchine , le  long  des 
haies.  ( Ùefeript.  ex  Lour.  ) 

IT.  Bryone  à ombelles.  Bryonia  umbellata. 
Wilid. 

Bryonia  foliis  oblongo-eordaiis  , baf!  fubangulo- 
fis  ^ ütrinque  glabris  J fuprà  punBatis  ^ remoù  dtnti- 
çulatis  J baji  fubangulatis  ^ fummis  baflaio  trilobis  ; 
peduncttlis  axillaribus  ^ umbellatis,  Willden.  SpeC. 
Plant.  4.  pag.  6i8. — Klein,  in  Liti. 

Bryonia  teedonda,  Roxb. 

Bryonia  ( haftata  ),  foliis  haflatis,  dtnticulatis  , 
gtabris  ; ptdunculis  polyforis.  Lout.  Flot.  COchin. 
X.  pag.7}i.? 

Harivi-valli.  Rheed,Hort.  malab.  8.  pag.  ji. 
tab.  aô.? 

Ses  tiges  font  glabres , angu'eufes , grimpantes, 
munies  de  vrilles  Amples  & de  feuilles  alternes, 
glabres  à leurs  deux  faces , ponHuécs  en  dcftbus  ; 
les  inférieures  longues  de  trois  pouces  8c  plus  , 
oblongues , en  coeur  8c  anguleuies  à leur  bafe  , 
acuminées  i leur  fommet,  à dentelures  lâches;  les 
fupérieuies  longues  d'un  pouce  8c  demi'  i deux 
pouces,  haftées,  â trois  lobes  i leur  bafe,  acumi- 
nées . mucronées  â leur  fommet  ; les  pédoncules 
axillaires,  plus  courts  que  les  pétioles,  difpofés 
en  ombelle,  à plufieurs  rieurs.  La  figure  de  Rheed 
repréfente  parfaitement  les  feuilles  inférieures  ; 
mais  les  péaoncuies  ne  font  point  en  ombelle. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  xf 
(Defcripi.  ex  Willd.) 

18.  BRYONI  du  Japon.  Bryonia  japonica. 
Thunb. 

Bryonia  foliis  cordaeis  , indivifis  angLlatifqut  , 
dentatis  , inermi  - hifpiais,  Thunb.  Flor.  japon. 

pag.  }ij. 

Ses  tiges  font  garnies  de  féuilles’en  cœur , en- 
tières ou  anguleufes , à crois  lobes , aigues,  den- 
tées , vertes  en  deflùs . hérilTées  en  deffous  de 
poils  ttès-courcs;  ponâuées,  écailleufes  , longuet 
d'un  pouce. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  ( Thunb.) 

19.  BryONI  épigée.  Bryonia  epigta.  RoitL 

Bryonia  foliis  trilobis  , afperis  , dentatis  ; lobix 
lattrahbus  angtUsuo  fubbiiabis  ; floriiies  axiliâribia^ 
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ftiiimitUûiU.  Willd,  Spec.  Plant.  4.  pag  — 
Rotder , in  Nov.  A&.  Soc.  Nat.  Sciut.  Bcrol.  4. 
P»g-  iM- 

Cette  clpèce  a dr«  tigej  glabres  8c  cannelées , 
des  vrilles  umples,  des  feuilles  longues  d'un  demi- 

fiouce,  un  peu  charnues,  en  coeur,  i trois  lobesi 
es  deux  latéraux  dilatés,  prefqu'J  deux  lobes, 
dentés,  anguleux,  rudes , couverts  de  très-petits 
poils  blancs  & couchés.  Les  fleuis  mâles,  au  nom- 
bre de  cinq,  font  petites,  réunies  prefqu'en  om- 
belle i l'extrémité  d'un  p^oncule  commun , long 
d'enviton  un  pouce  8:  demi;  les  fleuts  femelles  fo- 
litaires  , pédnnculécs,  fituées  dans  les  mêmes  aif- 
felles avec  les* mâles.  Le  fruit  efl  une  baie  ovale, 
acuminéc. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orienules.  ^ 
( Dtfcripl.  ex  Wiltd.  ) 

10,  Bit  YOKE  ftipulacée.  Bryoaia  ftipalj.-ea.  Leur 

Bryofiia  folih  cordât.' s , trilohis  ^ dentatis  , glj- 
briti  fiiptilîs  fubrotund'J,  pedumulis  unifiorie.  \V illd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  610.  — Lour.  Flot,  cochin.  i. 
P^-  75'- 

Plante  à tige  grimpante,  ligneufe,  cannelée, 
munie  de  vrilles  trilïdes  & de  feuilles  en  cœur,  i 
trois  lobes  , à cinq  nervures  , lifles  à leurs  deux 
faces,  dentées,  Cnuées  à leurs  bords,  accompa- 
gnées de  Ripules  arrondies,  concaves,  dentées  en 
feie.  I.es  fleurs  font  blanches,  monoïques,  axil- 
laires ; les  pédoncules  folitaires , uniflnres.  La  fruit 
confifte  en  une  baie  glabre,  ova'e,  jaunâtre,  un 
peu  aiguë,  longue  d'un  pouce  8e  demi,  à cinq 
loges  { plufieurs  femences. 

Cette  plante  croît  â laCochinchine.  y (Defeript. 
ex  Lour.) 

ai.  Bicyone  à feuilles  aiguës.  Bryonia  acuta. 
Desfont. 

Bryonia  foUis  fuèfepttmlobit  ; lohis  lanctolatit , 
ncvii^mri.  Desfont.  Flot,  allant,  a.  pag.  360. 

Ses  liges  font  grêles  8c  grimpantes  ; Tes  feuilles 
pêtiolêes , i cinq  ou  ireuf  lobes  i les  lobes  lancéolés , 
très-aigus  , entiers  ou  dentés  , patfemés  de  poils 
très-courts  ; les  dentelures  rares , inégales  ; les 
vrilles  Amples  8c  latérales.  Les  pédoncules  font 
axillaires,  8c  rupportent  pluAeiirs  fleurs  pédicel- 
lées.  Dans  les  fleuts  mâles  le  calice  eft  â cinq  dé- 
coupures étroites , aiguës  j la  corolle  jaune  , une 
fois  plus  grande  que  dans  le  bryonia  alba , étalée , 
campanulée,  veinée,  réticulée,  divifée,  jufqu'à 
fa  moitié , en  cinq  découpures  ovales.  Les  fleuts 
femelles  n'ont  point  été  obfervées. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines  dans  les  environs  de  Tunis,  parmi  les  buif- 
fons.  qc  ( Defeript.  ex  Detfont.)  Cette  plante  ne 
feioit-elle  pas  le  bryonia  afrifuna  , gli^ra , folitt 
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in  profundat  latinias  divifsi  fore  , Tournef. 
Infl.  ica,  qui  eft  le  bryonia  a/ricana,  vac.  g,  DiÙ. 
n“.  9.  > 

11.  Br  Y O NE  i grappes.  Bryonia  racemofa. 
Swaïu. 

Bryonia  foliis  infe'ioribui  fabpalmatit , fareria- 
ribut  trilooit  ind!v:pfjue  ; laciniit  ova:is  , fioribut 
racemofit , baccis  ovaiihtu.  S»aite,  Prodr.  1 16 , 8c 
Flot,  liitt  occid.  Z.  pag.  1148.  — Mill.  Diâ. 

Bryonia  raeemofa  , foiili  fculnelt.  P!u.t1.  Amer. 
85 , 8c  Icon.  tab.  97. 

Ses  racines  font  longues  8c  charnues  ; Tes  tiges 
grimpantes,  glabres,  diviféesp.r  dicho^pnt'et  ; les 
feuilles  alternes,  pêtiolêes,  a trois  nervures j les 
inferieures  palmées;  le  lobe  du  milieu  beaucoup 
plus  grand  ; les  fupér'euts  â trois  lobes  , oblongs 
ou  ovales,  â pointe  tiès-courte  ; les  angles  obtus, 
à peine  denticulés , calleux,  ponâues,  un  peu 
hilpides  en  deflus , veinés,  pubefeens  en  deftous; 
les  vrilles  prefqu'axillaires , roides,  bifides,  très- 
longues  ; les  fleurs  monoïques  , pédicellées , en 
grappes  terminales  8c  alternes  ; celles  des  fleurs 
mâles  inférieures  8c  plus  courtes  ; les  femelles 
ordiiuirement  terminales , quelquefois  mélargéet 
avec  les  mâles,  d'un  jaune-verdicre.  Les  baies 
font  oblongues,  pendantes , très-glabres,  molles 
8c  rougeâtres , contenant  quelques  femences  ob- 
longues. comprimées. 

Cette  plante  croît  dans  les  haïes,  àta  Jamaïque. 
¥ (•Sn'un{.) 

13.  BryoNE  â feuilles  cfalcée.  Bryonia  alcee- 
foUa.  Willd. 

Bryonia  foliit  quinquepartito-palmatis  ; iobis  li~ 
neari-lanceoiatit , tripaititie  pedunculit  axiUaribut , 
unifioris.  Willd.  Spec.  Plam.  4.  pag.  6Z4. 

Ses  feuilles  font  alternes,  prefque  palmées,  dl- 
vifées,  jufqu'à  leur  bafe,  en  cinq  découpures  ou 
lobes , glabres  â leurs  deux  faces , rudes  à leurs 
bords;  les  lobes  linêaires-lincéolés,  mucronés, 
â trois  diviflons  ; les  vrilles  Amples;  les  pédon- 
cules axillaires , â une  feule  fleur. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales, 
(^mild.) 

Z4.  Brtone  pubefcence.  Bryonia  pubefeens. 
Hoft.  Parif. 

Bryonia  foliis  cordafu  , ftbquinqueiobis  , aeutis  , 
dintato-fpinojit  ; ftoritus  umbeUatij , eauU  hirto. 

(N.) 

Ses  tiges  font  grimpantes , pileufes , herbacées  ; 

; fes  feuilles  alternes , petiolées , prefque  glabres , 
échancrées  en  cœur  â leur  bafe  ; la  pluoart  divi- 
fées  en  cinq  lobes  principaux , aigus  â (eue  fom- 
1 met,  dentés  8(  un  p«u  épineux  â leurs  botds  ; Igt 
Zazz  a 
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pétioles  velus  « aînlî  <]ue  les  principales  nervures  j 
les  vrilles  longies,  trés-rarneufes  i les  ramifica- 
tions très-fines.  Les  fleurs  font  petites  , blanchâ- 
tres, pubefeentes,  réunies  en  une  petite  ombelle 
à l'extrémité  d'un  pédoncule  commun,  axilUirej 
velu  , plus  court  que  les  pétioles.  i 

Cette  plante  eft  originaire  du  Levant.  On  la 
cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^ v.) 

♦ Efp'eces  moins  connues, 

* Bryofiia  ( feabra)  cordatU,  angtUatis  , 

dentaùs  tfuprà  caUosè  punâsüs  , infra  pitofis , uirin- 

fcjbns  i Roribus  umbellatis.  Linn.  Suppl.  415* 
— Thu^b., Prodr.  x^.  — Aiton,  Horc.  Ktw,  j. 
pag.  58;.  £ Cap,  B.  Sp.  -if. 

^ B ry on f a (verrucofa),  folits  cerdatis,  angu/a^ 
StSffuprà  venijifue  fubtùs  catlofo^fcabris  i eatlis  re^ 
mot  Sf  cirrhis  fimpiietbas , bauis  globofis,K\l.  Hori. 
Kev'.  3.  pag.  Canariis,  if. 

* Bryonid  (punébata  ),y0/<r/i  cordatis , anguljtis, 
fiprà  caihfis  J fabtii^  pilops  / pedunculis  u/üfioris. 
Thunb.  Prodr.  13.  .É  Cap,  B.  ip.  if 

V B y onia  (cordatl),  foliis  cordatis , feobrîs  ^ 
deniicutaiis  ; foribus  axillaribus  y geminis,  Thunb. 
in  Hoffm.  Phytogr.  Blatt.  pag.  $, 

* Bryonia  ( angulau  ) , /o/i/i  qutnquangulatis  , 
utrinquè  feabris  / fioribus  fubumhcllatls,  Thunberg  , 
Frodr.  1 5.  £ Cap,  B.  Sp,  if 


* Bryonia  ( acutanguU  ), /Ô///r  angu/atisy^  tate- 

Îris , levibus  y gUbns.  Thuno.  Prodr.  IJ.  £ Cap, 

i,Sp,7f, 


* Bryonia  ( latcbrofa  ) y foliis  fubtrilobis,  pilojisy 
bap  aiunuatis.  Ait.  Hort.  Kev.  5.  pag.  584. 

Elle  eft  remarquable  par  fes  feuilles , point  en 
cotur  \ leur  bafe,  mais  prefqtie  décurrtntes  fur  le 
pétiole  > elle  croit  aux  îles  Canaries,  if 

* Byonia  y foliis  trilobis,  fupra  ItVi' 

bus  y jubiiis  feabris.  Thunb.  Prodr.  È Cap, 

B.  Sp, 

♦ Bryonia  ( quinqueloba  ) ^ foliis  quinquelohis  y 
denticuiatis  , fuprd  feabris  ,*  pedunculis  uniforis, 
1 hunb.  Prodr.  1 5.  £ Cap.  B,  Sp.  ^ 

^Bryonia  , folUs  cordât  is , palmatis , 

ùrratis  , levibus  ; poribtts  axillaribus  yfubumbtUatis. 
Thunb.  Proir.  ij.  £ Cap,  B.  Sp.  % 

♦ Bryonia  ( digitata  ) , /o/i/V  digitatis;  laciniis 
lincarious  , bilobis  y feabris  ,*  fioribus  umbellaiis, 
Thunb.  Prodr.  15.  £ Cap.  B.  Sp,  if 

Obfervations,  Le  bryonia  dijfcâa  Thunb.  efl  la 
même  plante  qU'*  le  bryonia  afrieana  I.inn.  & Dféb. 
B*.  9.  Thunberg  a donné  le  nom  de  bryonia  afri- 
cana  à une  elpèce  qu'il  regarde  comme  dtlfereote 
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de  celle  de  Linné,  & i laquelle  il  rapporte  U 
figure  d’Herman,  Paradtf.  pag.  107.  tib.  108. 
Willdenov  penfe  que  le  feyo,  Gan'mi  ,\Àan.  St 
Diû.  n*.  4,  eft  une  bryone  , ayant  obfervé  que 
Burman  avoit  pris  pour  le  fruit  une  llipule  téoi- 
feime , à longi  cils. 

BRYONIA.  ( Koyrj  Bryonï.) 

BRYOPSIS.  Genre  de  la  iàmille  des  algues 
établi  par  M.  Lamouroux  , qui  Te  rapproche  beau- 
coup des  fucut  & des  ulva , Sc  dont  le  caraélére 
effentiel  eft  d'avoir  : 

Un  feuilltigt  fijiultux , (f  une  fuifino  diaphanf  ; 
la  fruclijîi'aùon  conjlituét  par  dtr  capfuUs  plahu~ 
U U fis  ^ d'une  couleur  verte,  remplijfant  0 colorant 
Us  feuilles, 

“ Les  plantes  de  ce  genre , dit  M.  Lamouroux, 
font  peu  connues,  une  feule  efpèce  exceprée  : 
elles  diffèrent  des  autres  algues  par  leur  feuillage 
fiftuleux,  fans  articulations  ni  cloifons,  de  par  U 
ftuèUfication  t elles  ont  prefque  l’appari  ace  de 
petites  moufles , St  le  nom  du  pente  eft  compofé 
du  mot  grec  bryoa , moufle , &r  ypjlt , apparence.  » 
Les  efpèces  qu’indique  M.  Lamauroux , Se  qu’il  fe 
propofe  de  faire  connoitre  plus  amplement  dans 
un  ouvrage  fur  les  algues,  font  : 

1. Ervopsis  ailée.  Bryoejîs pennata.  Lamour. 

Bryop fis  fronde  comprtfid  , pennutâ;  pinnit  incur- 
vis , oppofiiis  aliernifjue.  Lamout.  Journ.  botan.  1. 
pag.  134.  tab.  J.  fig.  I.  A.  a 

Cette  efpèce  eft  fort  petite  : il  s’élève  de  fes 
racines,  des  pétioles  fimples,  capillaires,  nus  i 
leur  partie  iiiférieuie  , divifés  , à leur  partie  fu- 
périeure , en  pinnules  ou  folioles  entières , fore 
petites , oppofées  ou  alternes , glabres  , un  peu 
courbées,  aiguës  i leurs  deux  extrétiités.  Llle 
croit  aux  Antilles.  ( Defitipt.  i figura  ) 

2.  Bayorsis  arbufte.  Bryopfit  arbufiuU.  Lam. 

Bryopfis  fronde  comprejfà  , ramofà  ; ramis  penno- 
eis  ; finnulis  longtiifcuUs  , Iaxis  , Jparfis,  Lamour. 
Journ.  bot.  a.  pag.  134.  tab.  1.  fig.  1. 

Cette  plante  a été  décrite  parmi  les  varecs  fous 
le  nom  de  fucus  arbuf.ula,  n°.  loj.  .t  Elle  patoit, 
dit  M.  Lamouroux,  avoir  été  confondue  avec  les 
trois  fuivantes,  quoiqu’elle  en  diffère  par  la  forme, 
le  port  & l'habitation.  » 

3.  BryopsIS  hypnoïde.  Bryopfis  kypnoidej, 
Lamour. 

Bryopfis  fronde  tereti  , ramofà  ,*  ramis  ramstlifiue 
tlor.gjtis , /parfis.  Lamout.  Journ. bot.  i.  pag.  13  c. 
tab.  1.  fig.  a.  A.  B. 

Ses  pédicelles  ou  pétioles  font  ramifiés , cylin> 
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briques , filifoi  mts , raine iiï  ; les  r.imeiuT  alternes , 
chatgés  de  feuilles  prerque  fétacées  , éparfes , 
alungées,  la  plupait  un  peu  rétrécies  à leur  partie 
inférieure.  Elle  croit  dans  la  Méditerranée,  aux 
environs  de  Cette.  ( Dtfiript,  i figura  ) 

4.  BrvopsiS  petit  Bryopfn  cuprt^ia. 

Lamour. 

Bryepjîs  frondt  ttreii  , ramtfù;  ramis  ramulifqut 
capiiutis  , iriviiui , fuiimiricuiis.  Lamour.  Joui.1. 
bot.  i.  pag.  i)p.  lab.  1.  fig.  ).  A.  B. 

Cette  efpice,  extrêmement  petite,  poulTe  des 
mêmes  racines  plulîeurs  pédicellcs  courts,  capil- 
laires, cylindriques,  limples  i leur  bafe,  fe  ter- 
minant par  une  tnuflê  de  petites  feuilles  très- 
courtes,  prefquimbiquées,  à plulîeurs  divifions. 
Elle  croit  dans  la  Mediterranée,  fut  les  côtes  de 
Barbarie.  {Dtfiript,  ifigwâ.) 

f.  Bryopsis  moufleufe.  Bryopfii  mafeofa.  Lam. 

Bryopfii  frartJt  tcrtli , ramofâ  ; ramulis  fttuetis  , 
irtviius  ffuptrni  nuireropjfimh , inftrn'f  tarit,  La  n. 
Jiium.  bot.  a.  pag.  i}j.  tab.  i.  fig.  4.  A.  B. 

Ses  pédicelles  font  courts , cylindriques,  nus  i 
leur  partie  inférieure  ou  munis  feulement  de  quel- 

?|ues  petites  feuilles  rares  ; chargés  , i leur  partie 
upérieure  , de  feuilles  très  - nombreufes  , fort 
couvres,  touffues,  fétacées  , obrufes  , cylindri- 
ques , moins  épaifles  i leur  partie  inféricuic.  Elle 
croit  dans  la  Méditerranée,  aux  environs  de  Mar- 
ftille.  (Difiripi.  i figura.  ) 

BRYUM.  (Koyrî  Bry.) 

BUBON.  M.  de  Lamarck  a figuré  dans  les  II- 
• laflrutions  dis  Grnrti,  tab.  I94,  le  iu6a/t  ma.tda- 
picum.  Plulietirs  probabilités  le  réunillént  pour 
nous  porter  à croire  que  cette  plante  ell  la  même 
que  le  peirofillnam  mentionné  dans  Pline  Sc  Uîof- 
coride  , que  Tes  propriétés  avoient  mis  en  grande 
réputation  dans  les  iles  de  la  fîtèce  8c  dans  l’O- 
lient , où  il  étoit  devenu  un  objet  de  commerce 
afléa  important,  mais  fouvent  faiftfié , vu  le  grand 
débit  qu'on  en  faifoit , 8c  la  préférence  que  l’on 
donnoit  à celui  de  Macédoine  : d'où  il  réfulcoit 
qu’on  veniloit  fous  ce  nom  plufieurs  autres  piau- 
les qui  avoient  avec  celle-ci  quelque  tcfitmblance. 
M.  Desfont-tines  8c  Alton  ont  a)outé  à ce  genre 
ks  deux  efpèccs  fuivantes. 

y.  Bubon  tortueux.  BuSoa  tortuofum.  Desfont. 

Bujon  cuute  frutîcofa  , rtodofo  ; ramis  tartuofis  , 
divaricaüs  P invohero  minimo  p ftminibas  globojîs  ^ 
Jlriaiit  jkirfaùt.Ueiiom.  Flor.  atlant.  i.  pag.  ijy. 
tab.  7 j. 

Cette  plante  exhale  une  odeur  aromatique  ; 
elle  croit  en  gaion  touffu.  Ses  liges  font  glau- 
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ques  , un  peu  ligneufes,  glabres,  légétemeiic 
Itriées , nnueufes , dépourvues  de  feuilles , divi- 
iVes  en  rameaux  difi'us,  roidos  , tortueux,  muni» 
à leur  bafe  d'une  petite  membrane  rcarieufe.  Le» 
Heurs  font  difpofees  en  petites  ombelles  glanes  , 
compolées  de  quatre  à huit  rayons  filiformes, 
itiégjuxj  termines  pat  des  ombellules  très-raprro- 
chées  ; les  involucres , tant  univerlels  que  partiels  , 
caducs,  tort  petits,  i plalïeuts  folioles.  La  corolle 
elt  b'ar.che  i les  anthères  prefque  tondes , à deux 
loges  t les  (lyles  perliflans , ouverts,  réfléchis  ; les 
femences  couites,  petites,  ovales,  flriées , hé- 
rilTees  de  quelques  poils  courts. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  le  royaume 
de  Tunis,  aux  enviror.s  de  Kerouan,  par  M.  Ucs- 
foncaines.  f>  { y./,  in  htrb.  Desfont, ) 

6.  Bubon  â fruits  lilTes.  Bubon  Uvigatum.  Ait. 

Bubon  felioUt  lanctolatit , obtufijpmi  obfoleiiqut 
crenatit  p fiminibus  glabrit  , tauU  frmtfitnu.  Ait, 
Hott.  Kcw.  1.  pag.  }jx. 

Ses  tiges  font  dures,  prefque  ligneufes,  ra- 
meufes, cylindriques,  trè'-lilfes,  llrieesi  Ici  feuit- 
j les  pëtiolées,  aitees;  celles  des  rameaux  felfilcs 
ou  ayant  les  pétioles  munis  d'une  membrane  fo- 
liacée, amolexiraule  i les  folioles  oppufees,  lan- 
croées,  i peine  obtufes}  les  fupéiieures  con- 
fluences, dentées  , inci.'ées  à leur  contour,  gla- 
bres à L-urs  deux  faces  j la  collerette  univerfelle, 
à plufkturs  folioles  quelquefois  un  peu  incifées  ou 
dentées  vers  leur  fommet,  lancéolées,  aiguës  j le» 
femences  glabres. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonue-Efoérance- 

BUBON  UP AS,  par  corruption  pour  bohon- 
upas.  {yoyt\  Upas,  Suppl.) 

BUBROMA  t nom  que  Willdenow'  a fubflîtué 
i celui  de  guu^uma,  ( b'oyei  et  mot.  ) 

BUCANOPHORON  : nom  grec  qui  lignifie 
pone-trompttu , donné  par  Plukenet  au  farracenia, 
dont  les  feuiiles  tubuleufes  ont  la  fotme  d’una 
trompette. 

BUCEPHALON.  ( Feyri  Trophis.) 

BUCERAS.  Brown  avoit  donné  le  premier  ce 
nom  à lui  aibre  de  la  Jamaïque,  que  Linné  a cn- 
fuite  nommé  buctda  : c'ell  le  griguon  les  Ancille» 
françaifes.  Haller,  dans  fes  plantes  de  la  Suilfe  , 
a donné  au/fi  le  nom  de  bucerus  au  fénu-grec  (cri^ 
gontlU  Linn.) , en  quoi  il  a ete  fuivi  feulement 
par  Allioni. 

BUCHAI.E  : nom  arabe  de  la  fève  des  marai» 
{faba),  fuivant  OalechaiT.p. 
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EUCIlNf.HA.  ( BuciiNànï.)  Ce  genre 
cfl  p€u  dittingué  de&  ennus  Hc  des  manuU<t , ^u'il 
eft  difficile  d'y  rapporter  des  efpères  ^ui  n'orrt 
point  été  obfervecs  fur  le  vivant.  Quoique  j'aie 
vu  & que  je  p<j|Iéde  en  herbier  pluueurs  pUntes 
qui  m'ont  été  communiquées  fous  le  nom  de  iuch- 
ncra , & dont  elles  ont  en  effet  l'apparence , je  me  ! 
bornerai  J faite  connoitre  celles  qui  ont  été  ob- 
fervees  vivantes  dans  leur  lieu  natal  ou  dons  les 
jardins.  Ce  font  les  fuivantes  : 

7.  BuctiN^ltE  i feuilles  d'euphraife.  Bueknera 
tuphrajioiàn.  Vahl. 

Buchntru  foliis  Itntaribus , integtrrimh  , pilofo- 
feakm  ; laciniis  corolU  iinearikus  ^ obiujh»  Vanlj 
Symb.  }.  pag.  81. 

Cette  plante  , au  premier  afpea , a le  port  de 
l'euphrjjla  tor.gijiora.  Ses  tiges  font  tetragone s , à 
angles  tranchans)  les  rameaux  oppofés , plus  longs 
quelts  tiges,  garnis  de  feuilles  courtes,  linéaires, 
uès-e  itiéres , rudes  8e  pileufes  j les  inférieures 
oppoféts  8e  dillantes  ; les  fupérieures  alternes, 
ferrees  , prelqu'imhriqiiées  fur  la  tige.  Les  fleurs 
font  feililes , aiillaires  ; le  calice  prefque  de  la 
longueur  des  feuilles;  le  tube  de  la  corolle  velu; 
les  découpures  du  limbe  linéaires,  obtufes. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales. 
^Defeript.  (X  yahl.) 

8.  BucRNÈRE  gefnéride.  Bueknera  gefnerioides, 

Willd. 

Bueknera  futiis  ohlongis,  eiliatis , adprijpj  , fgua- 
mifornuiu! ; eorolta  tuba  incurva.  Wiildcn.  Sp'ec. 
Plan:,  j.  pag.  jj8. 

Lathraa  gefnerioidei.  Kcenig. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  demi-pied , rameufes 
ï leur  bafe  ; les  rameaux  Cmples , tétragones  , 
plus  longs  que  les  tiges , munis  de  très-petites 
feuilles  fort  diffantes,  en  forme  d'écailles  oblon* 
gués , appliquées  cootre  les  tiges  , ciliées  i leurs 
bords  ; Us  fleurs  feililes  ; les  inférieures  alternes 
8c  diffantes  ; les  fupérieures  oppofées,  très-fer- 
rées ; trois  petites  folioles  fous  le  calice , donc 
une  plus  comte  ; les  cinq  diviiions  du  calice  lan- 
céolées , ciliées  ; le  tube  de  la  corolle  glabre  , 
recourbé;  les  découpures  du  limbe  oblongues  ; 
les  capfules  oblongues,  obtufes,  à deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  qf 
( Dtfeript.  ex  WUld,  ) 

9.  BccilN^aE  des  rochers.  Bueknera  ruptftris. 
Svartc. 

Bueknera  foliis  quadrifariis  , fuhulatis , eanaiieu- 
latis  ; foribtts  axillariius  , f^iius,  Svattz  , Fiof. 
lud.  occid.  1.  pag.  1065. 
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Heefyails  ( americana  ) , foliis  linesrHius  forikui 
axillaribus , folitariis,  Jocq.  Amer.  pag.  10. 

Tkymelaa  maritima  , eries  faKo  , (û-eulis'tumidii 
b tomeniofu.  Sloan.  Jam.  iC}.  Hiff.  a.  pag.  94. 
tab.  ICI.  lig.  1. 

Elle  diffère  des  bueknera  par  fa  corolle  à quatre 
lobes,  par  le  ffyle  bifide.  Ses  tiges  font  ligneufes, 
haute  s d'un  à deux  pieds  ; les  rameaux  nombreux  ; 
les  terminaux  renflés . chargés  de  gaines  membra- 
neufes,  velues  il  leurs  bords;  les  feuilles  difpofées 
fur  quatre  rangs,  fubulées,  canoliculées , glabres  , 
luifantes,  1 peine  pétiolées;  les  fleurs  folitaires, 
feifiles,  axillaires;  le  calice  petit, rouge,  à quatre 
découpures  velues , perfiffanres , lancéolées , ai- 
pès;  deux  folioles  linéaires  â la  bafe  du  calice  ; 
la  corolle  tubulée , de  la  longueur  des  feuilles  ; 
le  lin  be  i quatre  lobes  inégaux  , un  peu  épais  , 
velus,  foyeux  & blanchâtres  en  dehors;  unecap- 
fule  petite,  ovale,  comprimée,  acuminée , bi- 
valve , à deux  loges  1 les  valves  â deux  divifions  ; 
les  feinencrs  brunes,  petites,  airondies. 

Cette  plante  croit  â l'ile  de  Cuba,  fur  les  ro- 
chen  calcaires  des  bords  de  la  mer.  1>  (isvarrp.) 

Oifervations.  Ce  genre  n'a  point  été  figuré  dans 
les  Ulaf  rations  ; il  a de  tels  rapports  avec  les  ma- 
nulea , que  Thunberg  a fait  paffer  dans  ce  dernier 
genre  les  bueknera  sikiopiea  — capenftt.  Svirtz  re- 
garde comme  une  efpèce  de  buchrera  ( bueknera 
elongata  ) le  peripea  patuftris  d'Aublet.  ( f'vytp 
PlRIPE.  ) Le  bueknera  eaaadenfis  a été  men- 
tionné parmi  les  verveines , n“.  7.  Le  brcwal~ 
lia  kumtfufa  de  Forskhol  eft  un  bueknera , félon 
M.  Vahl. 

* Efpiees  moins  eonnues. 

* Bueknera  ( bilabiata),/ô/ù'i  linearibui,  catici- 
bufqui  pilofo-feabris  i caule  Jimpliei,  Tbunb.  Prodr. 
pag.  100.  È Cap.  B.  Sf. 

• Bueknera  ( vifeofa  ) , foliis  Uneari-lanceolatis , 
Idx'e  dentatis  , fubglutinojis  , floribus  peduneuUtis  , 
caule  fruiieofo.  Alt.  Hott.  Kew.  1.  pag.  JJ7.  £ Cap. 
B.  Sp.  Ij 

BUCHORM.ARIEN  : nom  arabe  que  l'on 
trouve  dans  Dalechamp , rapporté  au  cietamen  ou 
pain  de  pourceau.  Cette  plante  , fuivant  le  même 
auteur,  fe  nomme  aulfi  buikermarien  ou  bulkor- 
marie. 

BUCHOZIA.  Lhétitier  a donné  ce  nom  â ue 
genre  de  plantes  que  M.  de  Juffieu , avant  lui , 
avoir  nommé  fer[ffd , d'aptés  Commetfon.  H va- 
loir bien  mieux  lui  conferver  ce  dernier  nom  , 

ui  reffera  fans  doute , que  d'avoir  cherché  î 

iffamer  un  favanr  eff Imable , donc  les  nombreux 
éciics  n'ont  pas  été  fans  uitb'cé  pour  U (cience. 
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BUCIDA.  ( Voyt\  Grignon.) 

BUDAMANl.  Linné,  dans  fi  flort  it  Ctiijn, 
rapporte  ce  nom  de  pays  i une  vatiéié  du  dol'uhoi 
€aralàoidts^ 

BUDLEIA.  ( Voyti  Bi  tâjE.) 

BUDUGH AS,  BOGH AS:  arbre  de Ceilan . ref- 
peilé  par  les  infulaites , parce  que  leur  prophète 
Budu  les  raflembloit  fous  Ton  ombre  pour  les  inf- 
truire.  Depuis  ce  rems  ils  en  plantent  toujours  au- 
tour de  leurs  autels,  8c  le  nom’  qu'ils  lui  donnent , 
rappelle  l'homme  dont  ils  révèrent  la  mémoire. 
I!  paroit  que  cet  arbre  eR  une  efpèce  de  figuier 
(yfiaii  rcügiofa  Linn.  ). 

BUENA.  Cavanilles , dans  les  Icm.  Rar.  vol.  y , 
pag.  to.  tab.  ryi , a formé  ce  genre  de  plantes  fut 
un  arbriffeau  d'Amérique , dont  tous  les  caraftères 
font  les  mêmes  que  ceux  du  gonijliigunia  de  la 
F/ort  du  Pé-ou,  Sc  dont  il  fera  fait  mention  i l'ar- 
ticle Goncale,  Sap//. 

BUFONIA.  ( Bufone.)  M.  de  Lamirck 
a fait  dans  fes  Illuftrauons  deux  efpèces  des  varié- 
tés a 8c  ^ du  hufoniu  lenuifolia  : la  première  fous 
le  nom  de  iufonia  aiutua , III.  tab.  87 , fig.  I ; la 
fécondé,  bu/onU  ftrtnnis , fig.  Z,  pag.  54p.  • 

BUGINVILLÆA.  III.  Gen.  tab.  154-  ( 
Tricvcla.  ) 

BUGLE.  Àiugt.  On  peut  apf  liquer  à ce  genre  la 
plupart  des  obfervaiions  que  nous  avons  préfen- 
tées  en  trait.int  de  la  brunelle , Suppl.  Quelque! 
ancitns  boraniftes  l'ont  également  nommée  een- 
fonde.  On  peut  juger  de  l'efficacité  que  l'on  fup- 
pofoit  autrefois  i cette  plante , ainlï  qu'à  la  fanicle, 
pour  la  guérifon  des  plaies , pat  ces  deux  vers 
français  : 

Avec  la  bugic  & la  faotc^uc 
On  t'ait  au  chirurgien  la  nique. 

S,  hreber , dans  fes  Unilahiuit , a réuni  à ce  genre 
quelques  efpèces  de  tiucriom , les  thamipitys  de 
i'ournefort , telles  que  le  ituerium  clumtpiiyt  — 
iva — falicifolium.  Tliunberg  a fait  connoïtre  une 
nouvelle  efpèce  à'ajuga  du  Japon,  qui  eR  fa 

y.  Bucle  couchée.  Àjuga  dteumitns.  Thunb. 

Ajuga  decumbena  jVlllofa  , foliit  ovalit , dtntatit. 
Thunb.  Flot.  jap.  pag.  143. 

Ses  tiges  font  nombreufes , herbacées , fimples 
ou  un  peu  rameufes,  couchées,  relevées  à leur 
ysartie  fupétieute,  longues  d'enviton  trois  pouces, 
velues,  ainfi  que  toute  la  plante,  garnies  de  feuil- 
les pétiolées,  ovales,  dentées , longues  de  fix  li- 
gnesi  les  radicales  nombreufes  Bc  plus  grandes} 


BUG  735 

les  fleurs  petites,  verticilléesi  la  corolle  bleue , 
relevée. 

Cette  plante  croît  au  Japon , le  long  des  murs  81 
fur  le  bord  des  chemins.  4-  ( befeript.  ex  Thunb.  ) 

V ajuga  repians , n*.  I , eR  gravée  dans  les  lHuf- 
tratiens,  tab.  foj,  fig.  a.  La  figure  i offre  ksdétails 
de  la  frudification  du  genre , d'après  Tournefotc. 

BUGLOSSE.  Anckufa.  Ce  genre  a éprouvé 
quelques  réformes  8c  augmentations.  Le  nom  de 
bugiojfe  (buglojfum) , confervé  par  Tourntfoft, 
auuiicl  Linné  a fubRitué  celui  A'anchufa,  eR  dd  à 
la  forme  des  feuilles  de  la  principale  efpcce  , à 
laquelle  les  Anciens  trouvoient  la  figure  d'una 
langue  de  boeuf}  il  a été  fouvent  indiiRinéicmenc 
appliqué , 3»r  les  anciens  botaniRes , à la  bu- 
glolfe,  i la  bourrache  8c  au  lyeopfis.  Ct\ai  d'u»- 
chufa  n'cR  pas  moins  ancien  ; il  p.iroîc  devoir  fe 
rapporter  davantage  à Vanchufa  tincloria.  Son  éty- 
mologie indique  , dit-on  , une  plante  propre  1 
fuffoquer  par  la  décoction  de  fa  lacine. 

1.  Buglosse  d’Italie.  Anchufa  italiea,  Retz. 

Anehufa  fotiis  tueidii  , frigofs  ,-  raeemis  bipar^ 
tieis , diphyUis;  floribus  fubaquul: fus , faute  bariatis. 
Retz.  Obfetv.  bot.  i.  pag.  ii.  — Trt».  Dec.  z. 
pag.  14.  tab.  13.  — Vogel.  tab.  a8. 

Anchufa  effeinalia.  Lam.  n®.  I.  Non  Linn. 
ni.  Gen.  tab.  pt.  — Gouan,  Hort.  monfp.  81.  — 
Datib.  Patif.  yp. 

Bugtojfum  fotiis  lintu'formibus  , afperis  ; fpieia 
/îipnm/j , grme////.  Hall.  Htiv.  n®.  ypp.  (.  Txelupa 
fynonymis.  ) 

On  a long-tems  confondu  cette  efpèce,  très- 
commune  par  toute  la  France,  avec  Vanchufa  ojjf- 
cinatia  de  Linné , qui  ne  fe  trouve  guère  que  dans 
le  nord  de  l'Europe.  Elle  s'en  diOin|ue  par  fet 
calices  à cinq  divinons  profondes,  étroites , linéai- 
res } par  fes  corolles  un  peu  irrégulières , par  I# 
limbe  à cinq  lobes  arrondis , par  l'orilice  du  tube, 
garni  de  cinq  écailles  très-barbues , femblables  î 
de  petits  pinceaux,  ba  bugloffe  officioale  diffère 
pat  les  caraâètes  fuivans  : 

I.*  Buglosse  officinale.  Anchufa  eÿiciaa/it. 
Linn. 

Anchufa  foliia  lanceolatia  , frigofa  ,*  foribua  ayuie- 
libua f faute  lomeniofia p eaticibus  iiuingueiobatia.  (N.) 
Linn.  A'on  Lam. — Ail.  Hort.  Keor.  I.pag.  178. 

Buglojfum  germanicum.  Fufch.  II9.  Icoll. 

Bugloffiim  Jilveftre  majus  , r.igrum.  C.  Eauh.  Pin. 
zy6.  — Segu , Veton.  i.  pag.  Z14.  — Tourn.Infl. 
R.Herb.  134.  ^ 

Cette  efpèce  a fes  fleurs  beaucoup  plus  réguliè-  . 
tes , plus  imbriquées } la  corolle  infuiuhbulifome  , 


\ 
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diïifée  i fon  limbe  en  cinq  lobe»  oy»!e»,  égaux  | 
l'ocitii.e  garni  é'écailics  un  peu  courbées  en  capu- 
chon , & fimplcmeiit  cotonncuf^»»  les  divifions 
du  calice  plus  larges  & plus  cuuiies. 

II.  Buclosse  i grandes  feuilles.  Anch^fi  nu- 
êrophyUa.  Lam. 

Andiufa  foliis  radkalihus  maximii  ,cault  dtii/i  , 
talict  fubpitttaphyUo  i brudeis  Htttarious , minutis. 
Lam.  lil.  Gen.  i.  pag.  401.  n“.  i8iS. 

Lycapjit  macropkylla.  Lam.  Diâ.  5.  n*.  7. 

Anchufa  ( paniculata  ) , foins  lanccoUtis,  ftrigo- 
ps  J ifUfgtrrimis  ; panicuïâ  dichoiomâ  , divaricatà  y 
fonbus  fidancuJatis  * caîicibus  quitu{uepaivtis  ^ Arrr- 
aiis  fubxütis,  I Ait.  Hort.  Kt»-.  I.  pag.  177. 

Cttie  plante,  décrite  d’abord  parmi  Xnlycopfn 
par  M.  de  Lamarck , lui  a paru  enluite  appartenir 
daxantage  aux  osJufi.  Le  même  auteur  (oup- 
(onne  qu’elle  pourroit  bien  être  la  niéiire  plante 
que  l'anihafs  panicahu  d’Alton. 

14.  Buclosse  d fleurs  lâches.  Anshufa  loxpora. 
Decand. 

Anshufa  raetmo  laxo  p pidicctlis  nudis  , divsrica~ 
tis  y foiiis  ob/ongis  , aculis  , fubpnuatis  , hifpiais  , 
ti/iatis.  Decand.  Synopf.  pag.  140,  &:  Flot,  franp. 
}.  pag.  6}i. 

Cette  erpèce  fe  dillingue  à Ton  port,  grêle  8c 
alongé } aux  poils  roides  qui  hériflént  fes  feuilles , 
le  haut  de  la  tige,  les  peoicellcsflc  les  calices.  Ses 
feuilles  font  ublongues , i demi  amplexicaulcs , 
aiguës , un  peu  linuecs , ondulées,  ciliées  à leurs 
bords.  Les  fleuis  font  rougeâtres,  écartées  les 
unes  dos  autres , prefque  toutes  déjetées  du  même 
côté,  poriéts  fur  des  pédicellcs  giêles,  nus,  lâ- 
ches, étalés  , accompagnés  à leur  bafe  de  feuilles 
extrêmement  petites  ) les  cinq  découpures  du  ca- 
lice profondes , longues  , prefque  linéaires  , ai- 
ciiës  , de  la  longueur  du  tube  ie  la  corolle)  les 
lobes  de  la  corolle  alongés  8e  pointus)  les  femen- 
ces  ovales . ridées , tronquées  i la  bafe  , par  la- 
quelle elles  adhèrent  au  fond  du  calice. 

Cette  plante  a été  découverte  à l'ile  de  Corfe 
par  M.  de  Labillardière.  ( Dnoad.  tx  herb.  Desf.  ) 

ip.  Buclosse  de  Bairelier.  Anikufa  Barrtlkri. 
Allioni. 

Anckufa  foUh  oblongis , fuiinugris , mtrinque  asit- 
nuatis , caaltqut pmpiUi  htffidis  y peduneuhs  iripcis , 
eaüeibits  quinqatpariuis.  Uecand.  Synopf.  pag.  240, 
8c  Flor.  frarç.  }.  pag.  6)).  — Àllioni,  Pedem. 
n".  164.  — Batrel.  Icon.  Rat.  }}  j. 

Cette  cfpécc  fe  dillingue  à fes  fleurs  alfex  pe- 
tites, d’un  bleu  d'arur , difpofees  en  panicule  plu- 
tôt qu'en  cpi.  Ses  tiges  (ont  droites,  limples. 
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longues  d’environ  un  pied  8.'  demi , g»rni«i  de 
feuilles  oblongues,  rétrécies  à leurs  deux  extré- 
mités, entières  ou  légèrement  ftouées  , héiiflée» 
di  poi's  roides,  aiiifi  que  les  tiges.  Les  fleurs  font 
axiliaites)  les  pédoncules  trichotomes)  le  calice 
à cinq  découpures  profondes  ) le  tube  de  la  co- 
rolle tiés-coutt , évifé  i fon  lommet  ) l’orifice 
garni  de  cinq  écailles  ovales  , médiocrement  he- 
rniées , un  peu  crochues  à leur  lomnKt. 

Cette  plante  croit  en  Italie  , dans  le  Piémont. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris,  ÿ 
(K.v.) 

16.  Buclosse  tude.  Anchufs frigafi.  Labill. 

Anckufa  foliis  ovato-lanceolaiis  , demicutaiis  , 
aculcatis  y Jiminibus  calicis  longitudine  , raccmis 
fubfccandis,  Labill.  Syt.  Fàfc.  J.  pag.  7.  tab.  8. 

Bugh/fum  fy'-iocum  , bulUtis foliis , fortbus  albi* 
caraious.  t Motif.  Hift.  j.  $.  1 1.  tab.  28.  fig.  2. 

Ses  tiges  ftrnt  droûes  , heibacées , hautes  d’un 
pied  Sc  demi  8c  plus , couvertes , ainfi  que  toute  la 
plante,  de  petits  aiguillons  8r  dp  tubercules  très- 
blancs  ) garnies  de  fc-uillei  entières  ) les  inferieures 
pétiolces  , ovales-lancéolêes , aiguës)  les  fupé- 
rieures  feflilrs , lancéolées,  plus  étroites , aiguës , 
cihées  à leurs  bords.  Les  fleurs  font  bleuâtres  , 
difpofees  en  grappes  alongées , prefque  fimplcs 
ou  dichotonies , un  peu  latérales  ) les  pédicclles 
courts)  les  découpures  du  calice  profondes,  li- 
néaires, obtufes)  le  tube  de  la  corolle  de  la  lon- 
gueur du  calice,  fermé  t fon  orifice  par  cinq 
écaillés  prefqu’orbiculaires , pubefeentes)  les  lobes 
du  limbe  ovales , arrondis  ) les  femences  pref- 
qu'aulB  longues  que  le  calice,  ovales-obloncues , 
réticulées,  aiguës,  llriées,  un  peu  dilatées  & per- 
forées i leur  bafe. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  de  Labil- 
lardiére  aux  environs  de  Tripoli  de  Syrie.  ^ 

17.  Buclosse  hifpide.  Anckufa  kifpida.  Forsk. 

Anckufa  peduaculis  axillaribus  y difkyllis  ; foliis 
lanceolatis  , repando'deatatis  f kifpidis,  Vahi,  Symb. 
2.  pag.  }J.  — Forskh.  Ægypt.  pag.  40. 

Ses  tiges  font  rameufes,  diifufes,  hifpides,  ainfï 

?|ue  toute  la  plante  ) les  feuilles  lancéolées  ) les  iu- 
érieures  pétiolées  -,  les  fupérieures  fefllles , rap- 
prochées, lancéolées,  un  peu  épailTes.  longues 
d’un  pouce,  obtufes  â leur  iommrt,  finuées,  den- 
tées à leur  contour)  les  dentelures  obtufes;  les 
fleurs  axillaires;  les  pédoncules  courts,  géminés) 
les  calices  très-hifpides , accompagnés  à leur  bafe 
de  deux  braétées  lancéolées  ) la  corolle  violette, 
en  entonnoir , à peine  plus  longue  que  le  calice  v 
les  lobes  du  limbe  ovales , obtus  ) cinq  écaillés  i 
l’orifice  du  tube;  les  femences  glabres,  oblon- 
gues, un  peu  ridées. 

Cette 
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Cette  plarte  croît  dans  les  plaines  délertes  de 
rÉjypte. 

18.  Bvglosse  i petites  fleurs.  Anchufa  parvi- 
fora.  Wtlld. 

Amhufa  fo/iis  Unearihus , caultque  ramt'fjfimo  hif- 
pidii  ; rjcimis  paudfioris  , coiifcrtis.  Wi.ij.  Spec. 
Plant.  I.  pag.  7J9. 

Bughjfum  oriertijU , angujiîfoîium  , jlort  parvo  , 
ttruUa.  Tournef.  Coioil.  6. 

Ses  tiges  font  très-ratncufes , h^rilTees , ainfi  que 
tes  feuilles > de  longs  poils  roiJtsi  l 'S  feuilles  pe- 
tites, linéaires,  un  peu  obtufes,  ciliées  & entières 
i leur  contour;  les  fleurs  petites  , peu  nombreu- 
fts  , difporées  en  grappes  agrégées  ; les  calices 
profondément  ilivifes  en  cinq  découpures  linéai- 
res , prefque  fétacées  ; herifl'is  de  poils  blancs , 
roiJes  , très- nombreux  ; la  corolle  d'un  bleu- 
violet. 

Cette  plante  croît  dans  l’Orient,  oil  elle  a été 
découverte  par  Tourttefort. 

19.  Buglüsse  des  rochers.  Anckufi  faxailth. 
Pallas. 

A.ickufa  pihfjpmj  yfotiU  lineari-ïanceohth  ; jfo- 
riius  fpj'fii  , axiltarihua  , faifijîliim  , toagi  tuiu- 
tvfii.  Pallas,  Itiii.  j.  tab.  F.  tig.  t.  — Lam.  111.  Gen. 
i.  n°.  tSaa. 

Cette  plante  eft  eitrérrement  piltufe,  tant  fur 
fes  feuilles  que  fur  fes  tijes  fr  fes  calices;  elle  fe 
diftinr.ue  parfaitement  par  fes  fleurs  éparfes,  pref- 
que feinies  , axillaires.  La  coro'le  elt  d’un  pout- 
pre-blcuâtre , munie  d’un  tube  très-long.  Les 
feuilles  font  étroites,  liiiéaires-lancéo'ées , en- 
tières. 

\ Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  (Pu//ui.  ) 

• Anchufa  (cipenCn) .ftliit  Unctolaiis 
villofis ; raeemis  irichotomii,  Thunb.  Prodr.  J4.  £ 
Cap.  B.  5p, 

♦ Anchufa  fcminîiua  ovatc^ohtongis ^ 

triqaetrii,  rugofo-rctiiutaùs.i^xna.  de  Fruâ.  & Sem. 
ab.  61. 

Qbfervaùonj.  M.  de  Lamarck  cite , fous  le  nom 
i.‘ anchufa  fpicaia,  une  buglofle  i feuilles  entières, 
i épis  géminés,  prefque  nus , figurée  dans  j?anuni, 
pag.  f7  , tab.  59,  qu'il  foupçonne  éire  \‘an- 
chufa  angufiifolia  Linn.  ; Il  fait,  de  celle  qu’il  a dé- 
crite fous  ce  nom  dans  le  Diâionnaire,  une  varété 
de  fon  anchufa  offeinatis.  Plufîeurs  efpcces  d’un- 
thufa  de  different  auteurs  ont  été  placées  dans 
d’autres  genres.  Vanchufa  nrientatis  de  Linné  & 
Miller  eft  le  liihofpcrmum  orientale,  \a  même  plante 
que  Vanchufa  tuhtrculata  de  Forskhal,  félon  V.rhl; 
& , d'après  le  même  auteur , V anchufa  fpinocarpoa 
Bttaniqut,  SuppUmtnt,  Tamt  I, 
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Forskh.  eft  un  myofaiis.  Vanchufa  lutta  Cavan.  le. 

I , tab.  69,  fig.  t , eft  préfenté  dans  Wi'.Ueno» 
comme  une  variété  du  myofatit  arvenfa, 

BUGR.èNE.  Ononis  On  a confetvé  à ce  genre 
le  nom  que  les  .^ncieiiS  avoieiit  donné  à l’ime  des 
efpeces  qui  le  comnofent.  Théophrafte  l’appelle 
ononis , Sc  Oiofeotide  anonii.  !.a  defeription  qu'ils 
en  ont  donnée  ne  laiffa  aucun  doute  qu'elle  n’ap- 
pattlcnne  à une  des  efpèces  les  plus  communes  de 
ce  genre.  Il  n’eft  pas  aulfi  facile  de  déterminer  i 
laquelle  de  ces  efpèces.  Au  relie,  le  doute  ne  peut 
guère  fe  porter  que  fur  deux,  l’Kito.tr'a  Aniiquorum 
& Vononii  arvenfa  , qui  d'ailleurs  diffèrent  peu 
l'une  de  l’autre  , 8c  qui  peuvent  avoir  été  facile- 
ment confondues  par  les  Anciens;  ils  la  confiJe- 
roient  comme  une  plante  nuifible  aux  travaux  de 
l'agiiciiliure  par  fa  multiplication  dans  les  terres 
labourables,  par  1 :$  fatigues  que  fes  tiees  dures  de 
f s racin  s tenaces  donnoit  nt  aux  boeufs , qui  pou- 
voient  aufli  être  offenfés  pat  l'ts  longues  épines  , 
d'où  lui  eft  venu  fon  nom  vulgaire  d' arrire  hauf. 
Les  oblèrvations  8c  les  voyages  ont  donné  lieu  i 
la  découverte  de  beaucoup  d’tfpèces  de  bujrane, 
dont  plufiêiirs  néanmoins  ne  font  encore  qu’impar- 
faitement  connues,  faute  de  defetiptions  fuffil'an* 
tes.M.  de  l.amarck avoir  renvoyé  aux  genres  tyiift 
éc  lotier  Us  efpèces  du  Cap  de  Bnnn.-F.fpérjnce- 
Comme  elles  n’y  ont  point  été  mentionnées , te 
que  d'ailleuis  la  plupstt  font  peu  connues  , je  me 
bornerai  à les  citer  à fa  An  de  ce  genre. 

if.  Bdgrane  hifpide.  OnonU  hifpida.  Desfont. 

Ononis  foliis  ternis  , ohovatis  , ferratis  } jtoribus 
folitariis  , fubfe^lihus  , raeemofit  ,*  calieibus  pilofis  ,* 
taclniis  ealicints  lanceotaeis , eorollam  aquantibus. 
Desfont.  Flor.  allant.  1.  pag.  146.  tab.  189. 

Ses  tiges  font  droites  , rameufes  , herbacées , 
pileiifcs  ; Us  feui'Us  pétiolées,  ternées  ; les  folio- 
les ovales  ou  elliptiques  , arrondi,  s à leur  fommet , 
dentées  en  feie  , légèrement  velues  j les  flioules 
petites,  ovales,  denticulées,  bifides  , .liguc-s;  Us 
fleurs  prefque  feft'iUs , difpofées  en  une  grappe 
fimple,  folitaire;  le  calice  couvert  de  lon^s  poils 
étalés  t fes  découpures  étroites  . lancéolées , ai- 
gues, Itriées;  la  corolle  d’un  rouge  de  rofe  , de  la 
longueur  du  calice  ; Us  gouffes  comprimées , liftes , 
ovales,  une  fois  plus  courtes  que  le  calice. 

Cette  plante  a été  découverte  dans  les  campa- 
gnes de  la  Barbarie  par  M.  Desfoncaines.  (h'.f.) 

16.  Bucrane  à feuilles  molles.  O.sonis  mollis. 
Savi. 

Ononis  pubefeens  , coule  herbaceo,  foliis  fuperio- 
ribus  fmplicibus  f foliolis  cuneiformibus  , apiee  tien* 
tatis  ; peduncalis  folitariis , maiicis  , uniforls  y Isgu* 
minibas  eemuis.  Savi,  Mem.  Soc.  irai.  vol.  9.  pag. 
ifi,  ub,  8.  —Loyfel,  Joum.  bot.  2-  pag.  }6i.  , 
Aaaai 
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Oioru't  trtfolh  , faWJh  natand^uf^ue  ^ufculh  , 
mariiima.  Birrel , Icon.  Rar.  761.? 

Sîs  tiges  font  droites  , herbicdes , prib-rctntes, 
aii.fi  que  toutes  Ks  autres  parties  de  cette  plante, 
patrie  de  feuilles  alternes  , pétiolécs,  terne  s } les 
Uuil’es  rupérieurcs  fimpl  s ; les  folioles  cunéifor- 
mes , dentées  vers  leur  foitmiet.  l.ts  fleurs  font 
folitaires,  axillaires,  pédenculées;  les  pédoncules 
muiiqufs  , unifiores  5 la  corelie  jaune , un  peu 
paie  ; les  goulfes  réfléchie  s. 

Cette  plante  croît  enTofeane,  fur  les  collines, 
aux  bords  de  h mer,  où  elle  a été  obfervée  par 
■ M.  Savi  j elle  fleurit  en  juin. 

a7>  Bugr  ANE  dentée.  Ononis  frrrata.  Vahl. 

O ioitit  fioriiiis  JÎHius  , fo'itariis  ; falUs  in 
feditriius  Jtrrtito-aanîatis  , cuntijformibua  , apict  ft.à- 
irUt-iaiis,  Val.l,  Symbol,  i.pag.  51.  — Foiskh. 
Fior.  igvpt.-arab.  pag.  i}0. 

Toute  cette  plante  eft  vitqueufe  !c  pubefeents  ; 
fes  tiges  herbacées  , courhe-.s  , ptefqiie  dichpio- 
mes  i fes  rameaux  giélts , prefque  nus  i leur  partie 
fupérteure  t les  feuilles  pétioléts  s les  inférieures 
Mrnées  | les  fupérieures  fimpits  ; les  folioles  cu- 
néiformes. linéaires,  longues  de  trois  lignes  clés 
latérales  plus  petites  , dentées  en  feie  ,'envnon 
trois  dents  au  fommet , quelquefois  cinq  ) les  fli 
pulcs  ovales  lancéolets,  flriecs,  denticulécs,  de 
moitié  plus  courtes  que  les  p'ét'oiest  les  fleurs  fo- 
liiaiies , axillaires,  picfque  ftflîles  ; les  inféti-.  tires 
plus  diilaiitesi  les  fupérieures  munies,d'une  brac- 
tée à leur  baff}  le  calice  ftrié,  à cinq  découpures 
I ncéolées,  linéaires,  de  la  longueur  de  laroroltei 
les  goufles  velues,  oblongues,  de  la  longueur  du 
calice , d quatre  feir.ences. 

Cette  plante  crcît  en  Égypte.  ( K / in  hari. 
Dtsfint.  ) 

28  Bucrane  à fljurs  en  tête.  Ononii  capitata. 
Cavan. 

Otionîs  canliius  projl'atîi , ramona  , fiî'formiaui  ^ 
fclits  ttrnatis  , flariias  capitjtit,  Cavaji.  Icoii.  Rar. 
a.  pag.  4J.  tab.  1 jp.  fig.  2. 

Ononis  lloriiit)  fa^fi01iiiu  , /atcra/li’in , fi"capi- 
tatis;  fatiis  ternaiis  , o^iongis  ; fiiouiis  Unccoiato- 
fiiiiiatis^  ealieiitus  corolià  ^rtviuribus,  WiUd.  5pcC. 
Plant.  3.  pag.  993. 

Cette  ef(>èce  fe  rapproche  beaucoup  de  Vonor.is 
minuiijima  Liiin.  | elle  en  diffère  par  fis  folioles 
plus  aliingits,  par  fes  fl.uts  terminales,  ramilTeci. 
en  tête,  ptt  fqiie  feifiksi  par  la  corolle,  une  fois 
plus  grande  que  le  calice.  Les  tiges  fr.nt  couchées, 
rameufes , filiformes  3 tes  ftipul.-s  lancéolées,  fu- 
bulées  : les  fleurs  jaunes  , axillaires. 

Cette  plante  croît  en  F.fpagne , fur  les  monta- 
|net,  aux  enviroM  de  Valence,  qc 
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ag.  BucRANX  très- velu.  Ononit  viltajSjlima, 
Desfont. 

0.->onis  viilt/ij/îma  , viftofa  , fhliit  ternatis  ; fto- 
rihu)  rattmofn  , eonftrvt , ; to  cUit  lrg*~ 

miniiafqne  calice  ircvioriiua.  Desfoiit.  Flot,  allai. t. 

I.  pag.  147.  tab.  19a. 

Cette  plante  eft  virqueufe , trés-velue  ; fes  tiges 
diffiifes,  tameufes,  herbacées,  longues  d'envin.n 
on  pied;  les  feuilles  pétiolées,  ternéts;  les  fo'io- 
les  ovales,  un  jwu  arrondies,  dtnticu'éos  3 les  lli- 
piiles  petites , dentées,  arrondies;  les  fleurs  axil- 
laires, prefque  frfliles  , folitaires , rapprochées  eu 
gtapyres;  le  calice  à cinq  ùivifioiis  lancéolées  ; U 
corolle  rofe , petite . plus  courte  que  le  calice  ; les 
goulTes  O-, -les,  obtufi'S  , comprimées,  ve'iics  , 
couvertes  pat  le  calice , rcnfetniant  deux  fe- 
mtnees. 

Celte  plante  croît  dans  les  campagnes , aux  en- 
virons d’Aîeer  3 elle  a été  décmive»te  par  M.  Des- 
fontainus.  ( y.  J',  ta  hcri  Dafont.  ) 

30.  EofiRANE  à feuilles  fimples.  O,ionii  mono- 
phylia.  Desfoiit.  • 

Ononts  foliis  ftr.pliclîius , elliptich  ; fiipuiic  frr- 
ratia  , max:mis  3 foriimi  frfUHmt , racemoftt  ; corol- 
lit  caheem  atnantikut.  Desfont.  Flor.  atlar.t.  1. 

(lag.  14J.  tab.  188. 

F-lle  fe  rapproche  beaucoup  de  Vonmis  alopteu—  ^ 
roiilct;  elle  en  diffère  par  (un  port.  Ses  ligts  font 
droites  , tameufes  , veines  , ftriées  ; les  timeaux 
paniculés  ; les  feuilles  (impies , cUipt'ques , glabres 
ou  à peine  velues,  finemuit  dentées  tn  feie;  les 
(t  pules  grandes  , dentées  . nbiufes  te  preique 
tronquées  i les  fleuis  pr;fqus  felfiles,  rapprochées 
en  gtappt  s courtes,  touffiK  s,  t;tmin.ile>.  ; le  calke 
grand  .velu  , jaunâtre,  plus  long  qu  hs  btaébées; 

I s découpures  lancculé»  s ; b corolle  piibi  feente  , 
de  la  longueur  du  calice.  Le  fruit  n‘a  pas  été  ob- 
fervé. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines dans  les  champs , fur  les  côtes  de  Bai  bâtie. 

{y-n 

31.  Bucrane  â feuilles  d’euph.aife.  Ononit 
cuphra/l.folia.  Dtsfont. 

O.tonit  caulc  erc3o  , vil/ofa  ; foliit  fimpliciiii}  , 
lineari  tanccohtis  , ftipuiit  acuminatit  ; iracleit  eiu- 
tit , acutis  ; jloriyut  raetmofs  , fuèfc^iiLt.  Desf. 
Flot,  atlani.  a.  pag.  141.  tab.  1S4. 

Ses  racines  font  grêles,  anru-lles  , produifant 
■deux  à quatre  tiges  prefque  filifurmcs,  droifs, 
(impies  ou  à peine  rameufes,  velues,  hautes  de  fix 
à huit  pouces;  les  feuilles  (impies,  linéaires-lait- 
céolées , glabres , dentées  en  feie , netveufes  ; les 
infétieutes  obtufes;  les  fupérieures  aiguës,  lon- 
gues d'tnviton  un  demi  pouce  3 les  pétioles  couru  ; 
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IfS  (üf’il'es  oyalw-oblongiits,  bifidej,  dentées,  ! 
acuniinécs,  plus  longues  que  Us  petiolesi  les  fleuis  j 
Wtfque  fclliUs.  axilliites,  en  Etappe  lâches  Us  | 
br.étccs  ovales,  ccncavss,  aiquci,  fliiées,  dt-mi- 
culces.  I.e  calice  eft  campanulé , â cinq  décou- 
pures lubu  ées , ciliées , pttfqu'éja'es  s la  corolle 
jaune  , mie  fois  plus  longue  que  le  calice  i les 
goulf-.s  lifll-s,  oblungues  , renllecs.  un  peu  plus 
longues  que  le  calice , contenant  pliificuis  fe- 
mc-nces. 

Cette  plante  croît  dans  le  f.ble,  aux  environs 
de  Mafcar  en  Barbarie , oii  M.  Ocsforitaines  l'a 
découverte.  O (f'./) 

jt.  Euguane  à fleurs  blanches.  Onanh  alia. 
Poir. 

Ononîs  cautt  rrcHo , fuivîHofo;  folih  fmplUibus , 
e^/oigii  , fcnulatis , glahrii  ; jlortttus  rui-rmofii  , yû- 
iitJuriis  i eatUibbJ  pubefuntibus  , toralUm  fuhâquun- 
tibut.  DrsfolU.  Flor.  atlaiit.  l.  pag.  14;. 

Ononif  fioribus  ft^ltbtts  , racanoft i foïîis Jimpti- 
(iltis.  Poir.  Itin.  a.  pag.  1.0. 

Cette  efpèce  a de  grands  rapports  avec  Vononit 
monpphyt/a  St  alofuuroidti.Sii  tiges  font  herba- 
cées, !iflu!eu!es,  cylindiiques,  prefque  glabres, 
hautes  d'un  pied  Sc  plus  j les  rameaux  alternes  i 
Us  feuilUs  glabres  ou  â peine  pubi-fcentcs  j les 
inférieures  ovales  elliptiques,  obtufes  ; les  fupé- 
tieiiies  ovales-lancéoléet , un  peu  aigues,  6ne- 
ment  dentées  en  feie  j les  flipules  grandes,  tron- 
quées , denticulées  , décurrentes  'ur  les  pétioles 
*r  de  la  même  longueur  j les  fleurs  prefque  fertî 
les,  fol  irai  res  , terminales,  rapptoihées  en  une 
grappe  courte}  le  calice  cen.tré , pubelcent , â 
cir.q  découpures  étroites,  linéaires,  aigues } la 
corolle  blanche,  quelquefois  d en  rofe-pâle  , d 
peine  plus  longue  que  le  calice}  les  braâees  op- 
pofées,  petites,  pubefeentes,  lancéolées. 

J'ai  trouvé  cette  plante  fur  l?s  côtes  de  Barba- 
rie , aux  environs  de  Bonne.  ( K.  v.  ) 

JJ.  Bucrane  d fleurs  Idehes.  O.onis  laxijlorj. 
Desfbnc. 

Ononij  fbtiis  urnath , pedictUts  folio  ton^ioribus i 
ealieibtu  toroUam  xqaamibut;  U^aminibus  elongtiit, 
txftrtii  ,nuta»tibot.  Desf.  Flor.  allant,  a.  pag.  146. 
ub.  190. 

Ses  tiges  font  velues , droites , tameufes  } fei 
feuilles  pétiolées , ternées , d peine  pubeicentes  } 
Us  folioles  ovales,  denticulées,  aigues  à leur 
bafe  } les  ftipules  prefqu'orbiculaires  , peciirs  , 
dentées  , plus  courtes  que  le  pétiole  } les  fleurs 
folitaires  , dillantes , axillaires , foutenues  par  des 

f)?donculc5  filifortnes,  pubefeens,  plus  longs  que 
es  feuilles } le  calice  d cinq  dé<  oupures  pro- 
fondes, lancéolées,  btbulées,  ciliées } U coroUd 
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bleuâtre  , de  la  longueur  du  calice  ; Us  g'  uffes 
pendait ‘S,  alongées,  velues,  enflees,  lineastcs, 
renfemiam  plufuurs  ftiu-.nces. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Des^qn- 
t aines  fur  les  collines  incultes  d' A 'ger.  O (Difeript- 
<x  Dtifont,) 

J4-  B, CRANE  à gouffaS  pendantes.  Ononîs  ptn- 
iulo.  Ucslolir. 

Ononis  foliotis  tennis  ^ obovaiis,  apice  rotundotis; 
forihus  rdctmojis  , cernuis  y ptttktllis  finliis  ; /egu- 
minibus  viltojis  , calice  longioribus,  Dcsfoni.  Flor. 
allant.  1.  pag.  147.  tab.  191. 

Les  tiges  font  velues } les  folioles  glabres  , en 
ovale  tenverfé,  arrondies  8c  denticulées  à leur 
lommei  } les  ftipules  petites,  ovales,  obtufes, 
dentiiulée*}  Us  pédoncules  loides,  mutiqt.es, 
réfléchis  à leur  fommet,  axillaires  , uni  flot es , 
rapprochés  en  une  grappe  terminale } U * braélees 
fimpits , oblongu'  s , fo.iacees  , dentées  à leur 
fommet } les  divifions  du  calice  velues  , lancéo- 
lées, fiibulées}  la  corolle  d'un  bleu-pile,  un  peu 
plus  longue  que  U calice}  les  gouffes  pendantes , 
oblongues,  linéaires,  velues,  renflées , aciimi- 
nées,  un  peu  plus  longues  que  le  calice  , conte- 
nant plufiéurs  femences. 

Cette  p!.inte  croît  en  Barbarie,  aux  environs  de 
Mafcar,  où  elle  a e’té  découveite  par  M.  Dtsfon- 
taic.es.  O {,  b'- f in  herb.  Desfont.  ) 

J J.  Bucrane  à gaî  ies.  Ononîs  vaglnalis.  Vahl. 

Ononis  pcdnnealis  uniSoris  , ar  'flalis  ; foliis  ftjfi- 
libus  , lernatls  , JlipuliJque  vaginansibas  , dénions, 
\'.hl , Symb.  i.  pag.  jj. 

Ononis  Cherlert.  Fotikhal , Flor.  igypi.-arab. 

pag.  IJO. 

P'<anie  vifqueufe  8c  velue , à tiges  lignetiUs.  Ses 
feuilles  font  ternées } les  folioles  cunéiformes  , 
ftiiées,  deméxs  vers  leur  fommet } les  deux  laté- 
rales plus  petites}  Us  ftipules  vaginaUs,  concaves, 
ftiiées,  couvrant  prefque  toute  la  tige,  biH  les  i 
leur  fommet } Us  pédoncules  alternes  , folitaires, 
uniflores , munis  , un  peu  au  deftous  du  calice  , 
d'une  btaâée  Imeaire  , en  forme  d'atéie  } Us  dé- 
coupures calicinales  lancéolées)  la  corolle  jaune  , 
plus  longue  ciue  le  calice  } l'étendard  pourpre  } 
les  goulles  réfléchies.  Cette  hugrane  varie,  Lion 
les  (aifons , au  point  d'éire  mécont  oiffable.  Quel- 

3uefois  fes  rameaux  font  trét-coutts , rapprochés  . 

épouillés  de  feuilUs}  les  ftipules  plus  petites, 
imbiiquées. 

Cette  plante  croît  en  Égypte.  {V’.f.in  kerk, 
Dfsfont.  ) 

;(>.  BvcRANS  i deux  fluurs.  Ononit  hifora, 
Desfonc. 

Aaiaa  1 
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OitmU  finit  lemutii  ,•  fil'olis  oUo’^gii , fimiis  , 
F-i‘f!tili!»it ; peduncufi)  éipuris , natanthuj , arif- 
»j;jj  , fettola  longtoriiut.  Uestont.  Flor.  allant,  a. 
pag.  14J. 

Sis  lig  s font  rameufes,  pubefcente«,  ainfi  que 
toute  !a  plante  ; les  folioles  ova'es-nblongiK-s  , 
tronquées  } les  flipules  grandes,  aiguës,  décur- 
rentes  fur  le  pétiole  ; les  flsuis  aaillaiies  ; les  pé- 
doncules plus  longs  que  les  pétioles , termines  par 
deux  fleurs , munis  d'une  arête  ; la  corolle  jaune, 
rayée;  les  calices  à cinq  découpures  prcfque  léta- 
tées,  velues;  les  goulles  iiuliiiéts,  pubefct-mes, 
renflées.  Elle  parok  fe  rapprocher  beaucoup  de 
r"noera  gtmir.tiii  d'.\iton  ; mais  fes  pédoncules 
fotrt  pourvus  d'une  arête. 

Celte  plar-te  a été  découverte  en  Barbarie  par 
M.  Desfontainer.  ( i'.J'.  in  itri.  Du  fini.) 

57.  Eücra.'JE  d rameaux  nombreux.  Ononis 
tttmojijji'na.  OesTont. 

Ononis  puhefitns  , fifieiii  ternit , linenri-eton/a- 
tit  ; pediceliis  a’iflotis , foiio  lonpiorihnt , perfiien- 
siius ,-  fitribuf  cernuit»  Desfout.  Flot,  atlant.  1.  pag. 
I4I.  tab.  186. 

Ononis  non  fpinofi  , fore  luteo  , variegnio  , an- 
gufifilia , marhima.  Touilitf.  Infl.  R.  Hetb.4Cp, 
& lleib. 

Toute  la  plante  cft  viftjueufe  Si  pubefeente  ; les 
tiges  droites  , piefque  ligneufes,  très-tameufes , 
hautes  d'un  pied;  les  frudics  petiolées,  d trois 
folioles  un  peu  roides,  linéaires,  eu  ovale  ren- 
vîrfé , dentées  en  feie  ; les  IlipultS  ovales,  pe- 
tite*, aiguës  ; les  pédoncules  filiformes,  axillai- 
res, perliflans  , deux  8c  trois  fois  plus  longs  que 
les  feuilles,  munis  d'une  arête;  les  fleurs  incli- 
nées ; les  découpures  du  calice  fubuléts;  la  co- 
rolle jaune , une  fois  plus  petite  que  celle  de  l'o- 
nonit  nairix  , jilus  longue  que  le  calice  ; l’étendard 
traverfe  par  des  veines  purpurines;  les  gouflis 
grêles,  renflées,  linéaires,  pendantes , gubefeen- 
tes  , acuminéés  , trois  fois  plus  longues  que  le 
calice,  i plufieurs  femences. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Desfontaines 
en  Barbarie , dans  les  fables , fut  le  bord  de  la  met. 
Sp  in  htrb,  Desfint,) 

}8.  Bucrane  panachée.  Ononis  pl3a.  Desfont. 

Ononis  vtiiofi-vif.ufi  ^ fitiis  ternis  f ohlongis  j 
pediceliis  arifiatis , filio  longioriius  ; liguminieus 
villofts , exferns  ; caliciius  corollam  fieiaqaaniibus. 
Desfont.  Flor.  atlant.  a.  pag.  144.  tab.  187. 

■ Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  Vononis  naerix  , 
dont  elle  diffère  pat  fa  corolle  une  fois  plus  petite , 
Se  à peine  plus  longue  que  le  calice.  Toute  la 
plante  eft  velue , glutineufe  ; les  tiges  rameufes  ; 
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tes  folioles  oblorgues,  elliptiques  , denticu'.ées  ; 
les  flipules  lancéolées,  aiguës;  les  fleur*  diltantes, 
axiilaiies;  Us  pédoncules  pourvus  d'une  arc  te; 
les  divifions  du  calice  fubiilees  ; la  corolle  jaune  ; 
l'étendard  panaché  de  vc  inespurputiiies;  Us  gouf- 
fes  inclinées,  liriéaire* , v.lues , plus  longues  que 
le  calice. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Mafcar  en 
Barbarie,  où  elle  a été  itécouvetie  par  M.  Des- 
foiitaiiies.  ( k'.J.  in  herh.  Uesfini.  ) 

59.  Bucrane  aiguë.  Ononis  cafpidaea.  Desfont. 

Ononis  viUofi  , finis  inferiori^tss  ternis^  fummis 
jimpiieihus  ; filiolis  oolongis  , ferraiis  ; pediceliis 
unifloris  , arifiis  fiptrne  Luioribus,  Deslont.  Flor. 
atlant.  a.  pag.  144. 

F.lle  fe  diftingue  de  Vononis  nairixpsr  fes  feuilles 
non  vifqucufes;  p.ir  fes  arêtes,  élargies  à leur  par- 
tie fupéricute;  par  la  corolle,  au  moins  une  lois 
plus  peine;  par  Us  poils,  bcauioup  plus  longs. 
Ses  tiges  fe  divîfeni  en  rameaux  éialés , paniciiUs. 
l es  UuilUs  font  Ugérement  velue*;  Us  inferieu- 
res ttmées  ; Us  fupetieures  CmoUs;  l-.sTolioUt 
ovales-elliptiques , n^rveufes  ; les  ftipuUs  gran- 
des, à deux  lobes  ovales-lancéolés,  aigus,  ertiecs 
ou  à peine  denté*  ; les  pédoncules  filiformes , ve- 
lus, à une  ou  deux  fleurs  ; le  calice  pileux,  à cinq 
découpures  liiréaires-lam  eulées , aiguës  ; la  corolle 
jaune,  plus  longue  que  lecalue;  Us  goulTes  ré- 
fléchies. 

Cette  plante  a été  teciieülie  par  M.  Dtsfon- 
raines  dans  Us  campagnes,  aux  environs  d'-\lgcr. 
( K.yî  in  herb.  Detfint.  ) 

40.  Bucrane  atborefeente.  Ononis  ariore/iens. 
Des  font. 

Ononis  ramis  tahercuhjîs;  filiit  ternis , obovat's  , 
villojis  ,■  jîoribiis  racemojis  , fijiiibus  i leguminibus 
calicem  squuntibus.  Desfurit.  Flor*  atlant.  1,  p.  149. 
tab.  195. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  deux  â trois 
pieds  . lameufcs  , chargées  de  tubercules  ; les 
jeunes  rameaux  pubefeens  ; les  feuilles  petiolées  , 
à trois  folioles  glabres,  en  ovale  renveifé,  den- 
tées , plus  longues  que  les  pétioles;  les  flipules 
ovales  , bifides , deniiculées;  les  fleurs  folitaires  , 
alternes,  en  grappe,  munies  de  btailées  petites, 
ovales,  à peine  deniiculées,  de  la  longueur  des 
pédoncules  ; le  calice  velu , d cinq  découpures 
lancéolées,  aiguës;  la  corolle  rofe,  de  la  gran- 
deur de  celle  de  Vononis  arvtnfis } Us  goulTes  cour- 
tes , ovales , renflées , velues , un  peu  compri- 
mées , de  la  longueur  du  calice. 

Cette  plante  a été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines  dans  les  montagnes  incultes  de  i'.\ilas,  aux 
enviions  d'Aiieau.  b ( ^>  /-  ècri.  Desfont,  ) 
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41.  BtjorAnb  à ftuiües  «aduques.  O’tonis  ta- 
éica.  Viil. 

0 :onij  Jlerhus  trrnls  , racetsofil  ! fifüt 
ribut  ttmjtit , oHortf^îa  ^fcrrath  , ramijqut  , 

/fiaa/îi , viUofts,  Wüld.  Spcc.  Plant.  ).  pag.  931. 

O -.oitis  (caduca),  fpin  fa,  foliit  fabratuidis  , 
cad^cis  ; Jtariius  uraatis.  Dauph.  3.  pag.  418. 

C?fte  efpèce  a de  grande  lapnoits  avf  c ronetna 
fiinofd  ! elle  en  dilTete  par  fes  flenrs  en  grappes  j 
par  les  pédoncules,  inianis  de  trois  flîuts  bc.au- 
toup  ntiTS petites;  par  les  iéuilles florales, fi'npies, 
lancéolées,  à peine  deaiées , inférées  fut  1 s diua 
(lipulcs  adhctcntis,  maisfaiis  êtie  ttaverfées  par 
un  pétiole.  Les  tiges  fe  divifont  en  tataeaux  dif- 
fus , velus,  gluiineuxj  Us  feuilles  irfetieurts  itr- 
uées  , à trois  (oüoles  oblongues  , quelquefois  at- 
ron.lie$,  pubef.emes,  dentées  en  ftie. 

Cette  pLinte  croît  fut  les  montagnes  du  Dau- 
phine. ( Willd.  ) 

4Î.  Bugrame  hériffée.  Ononit  hirta.  Hott. 
Parif. 

Or.onis  totm  kirtus , florihut  fpicuto-racemo/h  , 
urmtaabhus  ; loHh  ttraatis  , obovatis  , arguti  dtnti* 
cutalii  i iotoûâ  parvi  , taruUi  ; cauU  htrvacco  , ra- 
mofÿimo-  (N.) 

Cette  plante  eft  hériffée  de  poils  fins  S:  blata- 
chàites.  ^s  tiges  font  herbacées,  ttés-rameults  ; 
les  feuilles  petiolécsj  les  inférUuies  fimples  ; 
celles  dis  rameaux  à tiois  folioles  ittégales , pe- 
tites, en  ovale  renverfé  , finement  dcmiculéesj 
les  llipules  courtes,  un  peu  élargies , cténelévs  ; 
les  flturs  pédicellees,  axillaires,  difpofées  en  une 
grappe  droite , terminale.  Les  feuilles  florales 
prennent  aux  fleurs  fupérieures  la  forme  d'une 

fietiie  braét*e  pédicelléc,  crénelée  i fon  fommerj 
e calice  divifé  en  cinq  dents  fubulées  ; la  corolle 
bleue,  à peine  plus  longue  que  le  calicei  les  gouf- 
fes  un  peu  veines,  p'iis  courtes  que  le  calice, 
renflées,  ovales,  obtufes  à leurs  deux  extrémités, 
ne  rnntrnam  que  deux  ou  iiois  femences  brunes , 
piefque  globuleufes. 

Cette  plante  croit  dans  l’Orient.  On  la  cultive 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  if  (y.  v.) 

* Efpict! , la  plupart  du  Cap  dt  Bo.mi-Efpiranct , 
moins  connuts  ou  ft  rapprochant  des  lotus  ou  dts 
cytifus. 

» Ononis  (fpicata)  , foliis  fmpllcitus,filpulatis, 
ovatis  , firictis  ; cauU  trcHo  , fiorihus  fpkatis. 
Thunb.  Prodt.  pag.  129. 

* Ononis  (flfckuhn)  , faliis/afeiculatis  , lari- 
etolatts  , crenatls  ; foribus  fpkatis  , cauU  trtSo. 
Thunb.  Prodt.  pag.  130. 

* Ononis  (ftlbci),  ftduaeulis  muticis,  bifiotis  , 
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ranmojts  } foliis  itmatis , tinfrinhES , truntetU , ftr- 
ratis  i lii;utls  intsgtrrimis.  WilMtn  S,iec.  F.ant. 
i*  P *6*  997*  SufHk.  InJ.  pag.  157.  lab  49. 

hg.  I. 

* Ortonh  (mifrantha), /a///#  ternatisj  foliolis 
olt/ongis  , ohtujîs  j ferum  umlu/lis  tefminalious  ^ 
CbtuU  dicumhtnito  Tnuiîb.  Prodr.  i }0. 

* Ononis  (parviflpra  tetnatis  ^ \ilhfs  ; 

umhellii  Utcroslibus  ,*  eautc  htfhauo  , villofoo  Thuiib. 
Prodr.  119.  A*o/i  Liim.  {An  anihyllis  tiulnqu<forti? 
IXilld.) 

* Ononis  ( lîTT.be'Va  ) , foliis  itrnath , viUcJis  ; 
foliolis  ohlongis , o^nfts  ,*  foribus  umbellaùs  , cauU 
dtcumbtutc.  Thunb.  Pfodt.  1 }C.  — Manttff.  166. 

♦ Ononis  (fecunda),  foUis  umatis,  glaèris  ; 
foliolis  obUngis  , acutis  ; umbtliis  urminulibus  i 
cauU  dtcumbcr.te  ^htrbacto.ThViVih.  Prodr.  I^O. 

♦ Ononis  ( gbbra  ) , foliis  umatis  , gUbns  ; /r- 
Uolis  ovaùs  , oôiufi  {foribus  ambcüaùs  , cauU  de- 

Thunb.  Prodr.  ijo. 

^ Ononis  ( filiformis),  pedunculis  muticis , fuh- 
trifioris{  foliis  tenutis , fubfejfilibus  { foliolis  ovads  , 
mucro/vds.  Linp.  Mant,  l66.  — Lotus  exfipulutus. 
Berg.  Planr.  Cap.  pag.  117. 

♦ Ononis  (capCnfîs),  racemis  peduncuiatis  i /<*«- 
gis  i foliis  teraatis  , fuborbicuUtis.  Linn.  Amœo. 
Acad.  6.  Air.  41. 

* Ononis  ( excifa  ) , foliis  iernatit , fubtus  ptf 
befeentibus  { fioribus  binis  , terminuliôus  ; coule  de- 

Thunb.  Prodr.  U9. 

• Ononis  (gcminata ) , teraatis,  ebovatis  { 
pedunculis  lateralibut , biforis.  Ait.  Hort.  Ktv, 
pag.  13.  Afinis  pracedenti, 

• Ononis  (pro(\rara))  pedunculis  muticis,  uni^ 
forts  , loiigîjfmis  { foliis  ternatîs  , acutis  { fiipulit 
fubulatis  , cautibus  profratis*  Linn.  Mant.  266. 

Lotus  proflratus.  Linn.  Spec.  Plant.  2.  pag.  IC90, 

Ses  tigfs  font  nnmbreufes,  grêles , hautes  de 
(ix  à fept  pouces,  couchées,  herbacées;  fes  feuil- 
les pétiolées,  à trois  folioles  glabres,  lancéolées, 
pubefcer.tes  en  dcHous,  aignés  à leurs  deux  ex- 
trémités} les  ftipules  tiès-petites,  acuminées}  tes 
pédoncules  trè<-1ongs  , filiformes , i une  feule 
fleur,  geniculés  vers  lem  fnmneti  le  calice  aulTi 
grand  que  les  feuilles;  les  gouifes  légèrement  to- 
; menteufes,  horizontales,  une  fois  plus  longues 
i que  le  calice.  ( Linn>) 

j Ononis  (elongata),  foliis  ternatîs  , kirfutis  f 
fol  olis  ovatis  , ntculis  { peauncu/is  latcralibus  , uni- 
forisi  cauU  decumbeate  Thunb.  Prodr.  129. 

* Ononis  (capillaris),yè///i  teraatis  , linearibus ^ 
glabris;  pedunculis  axillartbut  , uniforis  { cauU  erecn 
tiufcklo,  Thunb.  Prodr.  119. 
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♦ Ononis  ( vi^iofa  ) , folih  iernciis  , hnciolath  ; 
ptdLncu'is  lauralihut , uniforis  / cauU  d*cum^fnte. 

1 hunb.  Prodr,  IZ9. 

♦ Ononii  (hetcrophytia  )jfoliis  ttrnaùs  } fo*h~ 
lis  inftriorijus  ovjtis , f^ptrioribut  UnuoUt'S  ; 
ribiis  folitarùt , pidunculaùs.  Thunb.  Prodr« 

♦ Oeionïs  (flrîgofa),  folitt  ttrnatis  ^ fuhtus  vil* 
lofs  f foUolit  ovaùsy  obtufisf  tfritheUis  terminulibus  j 
caulc  dtc:tmhtnu , fruttfcentt»  T hunb.  ProJr.  1 JO. 

♦ OnonU  ( nipul'.ia  ), /o//û  ternnis  ^ villofis  j 
fionb^s  fpicAiU , cawU  jftuitfccnte,  Thunb.  ProJr. 

119. 

♦ Ononis  (irirrophyUa)  , foUis  urnatis  , f:a~ 
bris  • fiyrihus  cxillaribus  , rjrn.’s  ramultfqut  Jpin^fs. 
Thunb.  Frodr.  119.  — Linn.  Suppl.  314. 

Arbrilf.  au  trè*-rameiix  , éra’é,  muni  de  fortes 
L<^s  KuÜlcs  foiit  petrolées,  à tro's  folidics 
oolongucs , fort  pc  ti:cs , liffcs,  très-encierts^  un 
peu  obtulcs  i les  gnu.Tts  ped-ccHées,  liiTüs,  U- 
néaifes  4 aiguës,  uoueufes , tecombees,  conie- 
tant  cinq  à Hz  fcTTiCncfS.  (Linn.) 

• * Ononis  (hirfuta),^/(Vi  fmvlicibus  ^ lanceola- 
tu , hirfuiit  ; esuts  üeiumbtntt.  Thunb.  Prodr.  I19. 

♦ Ononis  (decumbens  ), /ù/j'/j  temasis , pubtf- 
tentibus  ; folwHs  ncutis  ; f.orihàs  foltsariis  , laura^ 
libusi  cnult  dccumlentt,  Thunb.  Prodr.  IZ9. 

♦ Oio«>  (fericea), tematîs  ^ foLolis  oi- 
hrtÿii  , fixbiiis  viUips  f forum  fp::â  fecundd  , trif.orj, 
Thunb.  PîoJï.  1Z9. 

♦ Ononis  ( racemofa  urnatis  , f.biùs  pw- 

btjetnti^us  ; foliolîs  oblongit  ^ foribus  raitrr.ojis  ^ 
taule  dtcumbinu,  Thunb.  Prodr.  1Z9. 

♦ Ononis  ( b gopus), lernatis,  lantrolatis  ^ 
viüojis;  fi^icâ  foliofà  ^ coule  eteHo.  1 hunb.  Prodr. 
IZ9. 

^ Ononis  (quînaii),yû///j  quinatis  ifoUotis  fort* 
oeolatis , coyivolusisi  foribus  t UruHb.s  , cua't  de* 
Thunb.  Prodr.  tjo, 

Vononis  eernua  Linn.  a été  mentionné  parmi  I».s 
leurs,  (b'oyt^  Lotib^jI.'^.  5c  pour  Vononis 
involuertuu  Linn.  Ôc  Berg. , voyir  LoriER,  u®*.  l6 
& zz.) 

O'fervatio.ns»  Vononis  altîffima  Lam.  n®.  4,  eft 
Ver.onis  hirciaa  Jacq.  Hoit.  » , p.ig.  40,  tab.  93  j 
Vononis  finens  Aliron.  Pedem.  n*.  1 164  * tab.  41 , 
ng.  i I Vononis  fpinofa , var.  a , Linn.  j Vononis 
arvenfis  lie  x.Obf.  z.  pag.  Zi. 

Vonoûs  faxstilis  t a*n.,  n®.  19,  tft  la  mém« 
phnte  que  Vononis  mi>u.t  jf$ma  Ltnn.^  ononis  bar- 
b.  tu  Czvair.  Ico.*).  Kzr.  z.  pag.  41.  tab.  243. 

L*o  ;on/z  varieguta  Unn.  ell  bien  certziormeT  t 
h meme  eipCce  que  i'o..o<ia  apbyiU  LaoK  a^.  i8« 
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M.  de  Lamarck  n'avoit  obfervé  cette  plante  que 
lut  des  imiividas  fec!  qui  aveient  perdu  leuts 
Jieiiiües,  & qui  n'avoient  confervé  que  leur.  l!i- 
pu!.‘s.  J'ai  n,  porte  cette  plante  des  côtes  de  Bar- 
barie; elle  croit  autfi  eu  France  , en  Provence  8e 
au<  îles  d’Hyères. 

L'o.o.ij  cjticina  lam.,  n*.  y.eft  fans  aucun 
doute  Vononij  p.irf:tat  Linn.  M.  Desfontaines, 
dans  fa  Flo  t du  mon:  Atlut , y rapporte  comme 
fynonytnes  Funoiia  v.yâu/ü  , fpinis  cunns , /urru  , 
/u:ifu.'ia  , annuu  , Toomef.  Inft.  409  , qu'il  laul 
retrancher  de  roao.aii  vif-ofu , n".  16. 

L’ononis  purv'fo’a  l.am". , n“.  îi , e(l  l’onaeia  co~ 
lumitt  Allion.  Pedem.  i.  n".  I|66.  tab.  10.  tiq.  ?. 
— Ooaui'i  f..io:c!thu  Vilt.  Dau|  h.  5.  pag.  4I9.  — 
Onoils  minxi’Jfîmu  Jaçc.  .^ultr.  tab.  140. 

Vo'ouh  roiund'ifohu  Linn.  eft  gravé  dans  les 
ll.ujirutions , tab.  616,  fig.  1. 

BD'IS.  Buxus.  lllujir.  tab.  761,  fig.  i 8f 

1 , iuxus  fcmpenirtiu  Linn. , qui  cil  le  iuxuj 
ticoft  l.am.  Il",  j. 

l es  .Anciens cor.noiffoient  le  buis,  8e  l'ont  men- 
tionré  dans  leurs  uuviages  comme  un  arbtineau 
iiitereCratit  par  I.1  dureté  de  fou  bois,  car  fa  longue 
durée  8e  par  fes  ufages  : ils  en  faifuient,  comme 
nous,  des  ouvrages  de  tour  ; ils  lo  plmcoicnt  dans 
les  jardins.  Se  lui  donnoiem  dilTi'i entes  formes. 
Le  buis  ne  s'élève  jim.'.is  beaucoup  ; mais  for.  tronc 
parvient  quelquefois  d une  grodtut  affee  considé- 
rable. Hal.er  dit  qu  il  eaifti.tt  auprès  de  Geneve 
un  buis  dont  le  tronc  avoir  environ  fix  pi:ds  de 
circonférence  : il  croît  avic  lenteur  8r  dure  un 
très-grand  nomb.e  d'années;  il  f.- cnnlcivc  |v;u- 
dant  des  fiécUs  fir  s s'altérer.  ( Koj  r{  Desf  ont. 
ifrb.  Se  Atbr.  vol.  1.  pag.  J99.) 

On  donne  le  rom  vulgaire  de  tait . dans  divers 
pays,  a des  végé:a..xqui  oui  quelques  rapprris 
extérieurs  avec  U buis  ordinaire.  Air.Ii  .e  fragun 
(rufus  Linn.  ) eli  00  nmé  iuù  pi^iani , parce  que 
les  feudlcs,  qui  ont  la  forme  ée  la  dut.e  de  ceLcs 
du  buis , font  de  plus  terminées  par  une  pointa 
acêree  8e  piquante.  Le  b.is  de  li  Chine  ell  lâ 
murrjtyu  , genre  de  plante  de  la  fanélie  des  oran- 
gers. On  donne,  à l'ilc-de- France,  le  nom  de 
fjtuc  iuli  au  firnt.ia  de  Commetfon,  qui  cil  une 
rublacée.  Le  btris  de  Sainr-Uo'mngue  ell  le  fo/y- 
guiu  pc  au.  Dans  les  Antilles , au  rapport  de  Jac- 
qui.n , on  nomme  iuit  ou  èoe/a  un  caimirier  {chry- 
^apkyUum  QWuUum^  , Se grua  huis  le  chryfopkyllum 
u'scnutim.  Le  buis  uâtaru  de  la  Martinique  , felun 
Chanvallcn,  ell  une  elpcce  de  rundia. 

BUI.'>SrtN  AP.DF.NT.  On  donne  , en  Europe  , 
ce  nom  i iin  ncAier  {msfpJius  pyrucautha  Linn.), 
dom  les  fruits, d'un  rouje-vif  écarlate,  ralTembles 
I en  gios  bouquets  au  imliea  d'un  feuillage  d'ua 
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»?rt-fonré,  fou  patnîtM  rarhrilTejH  tmiren  frti. 
Le  biiitr  n arJci.t  ilu  Ntaîatiar  «li  une  cîp-ce 
d’iaore  { to.cinta,  i>°.  i ) , ci.i  a fïs  ficms 
è^jlenieui  a’un  rouse-vif,  C£  oS'rcnt  le  ri.êiTie 
alp-.Û. 

BUISSON  A BAIES  DE  NEIGE.  C’ed  le^Uo- 
f«ca  ractmojj  l.irp. , dont  It!»  l'jiti , raliemlilée» 
en  erai'pts  axii!  .ires , fntit  ves  bljn<h  tj  il  crrit 
à U Jjtn.^iijue,  où  on  le  cultive  fomnie  un  chëvtt- 
Ituille,  & djiu  (ilufieuTS  auitis  îles  «Jei  Aniillts. 
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BUt.ATWŒLA.  On  donne  ce  nom , dans  l ile 
de  Ccilan,  au  betel  {piftrhttU  Linn.  ). 

Eut  A VANCA  : nom  brame  ijue  Rh-:ed  ap- 
plique à deux  phrtes  différentes  : l'une  eft  ci  Ils 
qu  il  a décrite  6t  figurée  ( H^n,  maUi.  1 . (>.  , 

tab.  46)  fous  le  nom  de  nir-f.hulli , & qui  pun  it 
avoir  quelques  tappoits  av«  le  fefim^  ou  Is  ruef- 
/dj  ; l’autre  eft  dettrte  par  le  même  (pag.  yj, 
tab.  4y)  fous  le  nom  malabate  de  caruniàu.  C'eft 
le  jd‘^tdt  ca-yofhylUa  Lam.  Ii*.  S. 


BtU-TOLASSl.  Le  bafilic  (oymnm ) efl  nommé 
/ohji  011  par  les  Brames , imuva  par  les  Ma 
labares , S.'  lans  l’i'e  de  Les  differentes 
elpècesde  ce  genre  font  difliiiguées  par  des  noms 
a Iditionnrb  « tels  que  ptrim^toLfi  , rana^tula^  & 
hui-to:.:Si.  L'efpèce  délignée  fous  te  deruiet  no  n , 
la  mène  que  le  Çohdt-ùrUdVc  ( Hü'I.  ma/jijr.  10 , 
pag.  17J,  tab.  87),  n'tll  pas  nom, née  par  les  bo- 
laniflcs. 

BUJAN- AN-VALLl  : nom  brame  d’iine  p!.inte 
ficu'ee  & décrire  par  Hfieed  fous  celui  de  *;//ar- 
neUi  ( Hon.  maUk.  10,  pag.  ay , fig.  1 c).  On  l'a 
rappoitée  au  pkylUntkut  niruri.  Il  a de  l'affinité 
avec  rdmvd//;j  des  Malabares  (ckcadiflUha  Linn.), 
connu  fous  le  nom  vulgaire  de  chtrrmjlit^ , &:  en- 
cote  plus  avec  r«nvd/;  des  Brames,  l'emldique 
( tmilUü  de  Girtner),  auparavant  réuni  par  Linné 
au  tnème  genre  phylUnthui,  ( Pit,-  Th.  ) 

BUKU  ou  BOCHO.  Les  Hottentots  faupou- 
drent  leurs  cheveux  avrc  la  poudre  des  feuilles 
deffechées  de  cette  plante,  qui  eff  d'un  jaune- 
doré  8r  très-odoui  te.  C'efl  une  efpéce  de  dioftne 
( diofmj  hdrfuta  Juff.  ). 

BUKERA  ; nrrm  que  porte  i Ceilan  une  plante 
dont  le  fruit  ell  deciit  par  Grriner , a,  pag.  471, 
ub.  178,  fous  la  dénomicatioD  de  hrptapUurum 
JloUatum.  ( Ktiycj  Suppl.  ). 

BULA  : nom  malabare  fous  lequel  Rheed  a dé- 
crit & figuré  { Ho’t.  maUtar.  le , pag.  py  } une 
plante  herbacée , qui  parait  n'avoir  que  des  rap- 
ports éloignes  avec  le  fiheru-iula  des  Malabares 
(^achyranihct  Imuia),  que  M.  de  JuiTieu  rapporte 
au  genre  a ua  de  Forslchal.  Le  iula  en  diffère  par 
fa  fleur  à quitte  divilions.  Ses  étamines  font  au 
nombre  de  deux , 8c  fa  capfule  eff  i deux  loges  , 
contenant  chacune  deux  graines.  ( P€t.-Th.  ) 

EULANGAN  : racine  envoyée  par  les  Malais, 
fous  ce  nom,  d Goa,  où  elle  efi  employée  en 
médecine.  Ou  ne  fait  à quelle  plante  elle  appar- 
tient, à moins  qu'une  certaine  conformitéxle  nom 
ne  faffe  ptéfumer  qu'elle  provient  de  refpèce  de 
fterculiet , qui  eff  nommée , dans  l'ile  de  Ceilan  . 
iaUnghas  OU  ioUnga,  {V<y.  StUCCULIEH,  n”.  I .) 


BULEINR.  On  trouve  fous  ce  nom , dans  Pline 
8t  dans  d'autres  anciens  aiiieuis,  des  niantes  bul- 
beofes  , rappottccs  par  Toutnefott  d fon  geme 
mufeari  ,.  8:  que  Liniie  a depuis  të-.mies  i la  jacin- 
tlie  ( hyaiiuihus ),  Ce  font  des  eipèces  comniuncs 
dans  les  chimps,  tilles  que  le  hyaoinihus  co'r.ofus 
— vitcmrf,! , Stc.  Linné  s'éioit  emparé  de  to 
nom,  depuis  iong-ti ms  abandonné,  pou,  défigner 
deux  P ai.tes  dont  il  voiiloii  faire  un  genre  parti- 
culier, qu  ii  a eiifu'te  dé  ruit  lui-n  éme  en  les 
téoniffaru  au  genre  aniherkuat.  Gzrtner  a voulu 
faire  revivre  le  même  nom  en  l’appliquant  à une 
autre  plante  bulbtufe,  dont  l'ovaitc  fait  corps 
avec  le  calice,  ctinnoe  antérieurement  fous  celui 
de  crînum  aftotkum  , qu'il  léparoit  avec  tailon  du 
genre  crf, seul , établi  piiuiinvtmcn^ai  Linné  fur 
une  efpècï  dont  l'ovaire  n'tll  point  a ihérent  avec 
le  Calice  (crâiem  afrkjnum')  p mais  le  bnibine  de 
Gteriner  ell  le  meme  genre  que  le  cyrtkamhus 
d' Alton , qui  a pievalu.  Quelques  auteurs  ir.ê.mcs 
continuent  à nommer  crinum  les  efpèces  à ovaire 
engagé  dans  le  calice , 8c  ils  d.  lignent  l'efpèce 
primitive,  à ovaire  libre,  fous  ie  nom  d'uga- 
pauthua, 

BULBOC.AST.ANUM.  C'efl  le  nom  que  porte, 
dans  Touniefort,  le  genre  auquel  Linné  a oonne 
le  nom  de  bunium.  Dalechamp  de  ton  traduélout 
ont  diffingué  trois  fortes  de  bulhcuflanidm  , que 
Linné  Cemble  avoir  réunies  en  une  feule  , fous  le 
nom  de  bunium  bubbocajijnum.  Ces  trois  plaiitrs 
font  le  butboeufanon  male  de  Tralliaii,  qui  a une 
racine  formée  d'un  feul  tubercule  avec  d:  grand» 
nceuds  ; le  iulbocaflanon  temellesde  Dalechamp, 
dont  la  racine  ell  compofée  de  plufieurs  tubercules 
ronds  plus  on  moins  alongés , 8c  le  bjbocuftunon 
grand  , le  bunion  de  Diolconde  , plus  éleve  que 
les  deux  autres  8:  i racine  luberculeufe  , tilfe  8c 
beaucoup  plus  groffe.  Il  paioit  que  ce  ne  lont  que 
de  fimples  variétés  de  la  n:ême  elpéce,  connue  en 
français  fous  le  nom  de  tem  noix.  ( Fal.-titjuv.) 

BULBOCODIUM.  ( Keyer  BiriBôroDE,  te 
111.  Gen.  tab.  ijo.  — Reti.  Obf.  a.  tab.  t.  Abaa- 
dium.  Adanf.  ) 

BULEF  , BHULLES  : noms  arabes  du  faule, 
fuivanc  Dalechamp.  Le  même  auteur  ajoute  qu'oo 
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le  noniTiie  aulTi , dam  l'Arabie , /i/iit/  ou  chtüf.  | 
Ce  dernier  nom  relTemble  beaucoup  i celui  de 
chültf,  qu’on  donne  â Vrttagnuj  ou  olivier  de  | 
Bohème , qui  a les  feuilles  6c  un  peu  le  porc  du  | 
faule. 

i 

BULEJR.  BudUia.  M.  de  I.amarck  a figuré  dans 
les  lllufi/aiioni , tab.  69 , les  trois  efpècts  fuivan- 
tes  : fig.  1 , iiidUit  ouidtntatis  ( 8c  Flor.  petuv.  I , 
tab.  8a ),  quant  à la  fleur , au  calice , à la  corolle  : 
les  autres  parties  de  la  fruâification  appattiennenc 
au  tudUia  amtricana  (Flot,  peruv.  I , tab.  Sa); 
fig.  a,  hudUia  globafa  ( Flor.  peruv.  I , tab.  8 5 î — 
Jacq.  Icon.  Rar.  a , tab.  JC7)  s fig.  } , kadlcia  mj- 
ajgajiarienjît.  Il  faut  ajouter  à ce  genre  les  efpéces 
fuivances : 

7.  Bulèje  à feuilles  de  faule.  BudUU  falielfolU. 
Vahl. 

BudlttJ  fotns  lûactolaih  f ixtrorsltm  ftr^ath ,fuk* 
tus  tomentofts  ; raetmis  termiiialibus  ^ feditei/h  mui“ 
tijtoris  , Jiorikus  nutantikus,  Vahl  • Symbol.  J. 
pag.  iq. 

Ses  rameaux  font  atticu'és,  à peine  tétragoncs, 
blanchâtres  & légèrement  tomenteux  à leur  par- 
tie fupérieure  { les  feuilles  felliles,  oppofëes,  lan- 
céolées, rénécies  à leurs  deux  exciemités,  en- 
tières, un  petPdentées  vers  leur  fommet,  glabres 
en  defius , tomenieufes  en  defl'ous  •,  les  feuilles 
florales  très-cntiéies , beaucoup  plus  petites.  Les 
fleurs  font  difpofees  en  grappes  cemtinalcs,  lon- 
gues de  fix  â lept  pouces,  tcuillécs  â leur  paicie 
inferieure;  Us  pédoncules  oppolés,  â ulufieurs 
fleuri  pédiccliees,  prefqu'ea  ombelles;  les  brac- 
tées linéaires , comenteufes  , ainfi  que  les  pédon- 
cules & les  calices;  ceux-ci  à quatre  découpines 
lancéolées,  un  peu  obttifes;  la  corolle  une  fuis 
plus  longue  que  le  calice,  â quatre  lobes  arron- 
dis ; le  flyle  de  la  longueur  de  la  corolle  ; le  flig- 
nate  tronqué  , en  forme  de  coeur. 

Cette  plante  croît  à Buenos- Ayres.  ?fj  ( fakl.) 

S.BuiijE  à feuilles  oblongties.  Budicia  falicina. 
Lam. 

BudUia  fb^tis  \kloago~lanceotans  ^ fukdtntatu  ^ 
petio/atis , fuktlts  a/ào-tarruatefit , J'pù'U  graciltbus  ^ 
ttrminaUkai,  Lam.  lll.  1.  pag.  191.  n^.  I49I. 

Atbrifleau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
élancés  , revêtus  d'un  duvet  blanchâtre  8c  romen- 
teux  , garnis  de  feuilles  médiocrement  pétiolées , 
obloiiguês,  lanréoUes , à peine  denticulées,  ner- 
venfts  , blanches  S:  tomentaufes  en  delFous  ; les 
pétioles  réunispar  leur  hafe , Bc  embrafTar  t la  tige. 
Les  paidccles  font  rciminales,  compofées  d'epis 
grêles,  oppofes,  piibcfcens  ; les  fleurs  prefqiie 
fetlil'-s,  pei-d.  ntes.  Les  fiuits  corlifteiit  en  petites 
capfuic.s  g'abres,  un  peu  globuleufcs. 
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Cette  plante  a été  recueillie  dans  l'InJe  par 
-M.  Poivie.  (f'./i  tu  ktrb.  Juff.) 

9.  BulÈje  à feuilles  de  bitoine.  Bsdttia  batni- 
càfalia,  Lain. 

Builsia  foUis  ovaia-ablongis  , crcnulaili , runff- 
ji'Ttis  ,'  fpUis  inif'ruptts  , paniiutaiis,  Lam.  lll.  I . 
pag.  19t.  11°.  iqSS. 

Ses  tiges  , hétiffées  de  tubercules  , font  obfcu- 
! rément  tétragones,  garnies  de  feuilles  pctiolées, 
i très-ridées,  épaiflqs , ovales-oblongues,  obtui'es, 
rudes  & chagrinées  en  delTus,  tomenteufes  en  def- 
fous,  finement  crénelées.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  panicule  terminale  , dont  les  ramifications 
oppofées  font  chargées  de  paquets  verticillés , 
fefliies  , agglomérés , pubefeens  , formant , par 
leur  enfemble,  des  épis  droits,  imetrompus. 

Cette  p’ante  a été  découverte  au  Pérou  par 
M.  Jof.  de  JuHieu.  b (K./i  m htrb.  J f ) 

10.  BoLàtE  en  thytfe.  BudUia  ihyrfaidtt.  Lam. 

BudUia  foliiS  tanctolato-linearibus , ferratis , 
Jl/ibuti  rjet-no  fpicaio- terminait.  Lam.  lll.  I.  pag. 

191.  n*.  I4S9. 

fàfpèce  très-élégante , dont  les  tiges  font  divi- 
fées  en  rameaux  glabres,  ptefque  cylindriques, 
jaunâtres , pubefcences  & cendrées  vers  leur  fom- 
met,  garnis  de  feuilles  longues,  erioites,  linéai- 
res-lanccolees , fefliies  8c  rétrécies  i leur  bafe  , 
cotnnneufes  en  defl'ous , gbbtes , prefque  luifanres 
en  dellus,  dentées  en  feie  â leur  contour , acumi- 
nées  , longues  au  moins  de  quatre  â cinq  pouces. 
Les  fleurs  font  difpofees  en  une  grappe  touffue  , 
très-droite,  lomenieufe  8c  bUnch.utc.  Le  Cilice 
efl  court,  urcéolé  , à quatre  divifions;  la  coco  le 
â quatre  lobes  égaux  ; le  tube  court  ; quatre  an- 
thères fefliies  ; le  ftigmite  bifide  ; les  capfulei 
ovales,  tomenteufes,  pédiccllées. 

Cette  plante  a été  découverte  par  Commerfon 
â Monte- Video.  1>  ( K.yl  in  herb.  Ja^.  ) 

K.  Bc'LSJE  effi'ée.  BudUia  virgata.  Lam. 

BudUia  foUis  finearibas,  obtujtt  j obfcur'b  denra- 
lis  i ramît  vi^gatis  , areSis  ; taccmit  terminatibus, 
Lam,  lit.  I.  pag.  191.  n®.  1490. 

Atbriffeau  dont  les  tiges  font  glabres,  cylindri- 
ques; les  rameaux  effilés,  droits,  pubefeens,  gar- 
nis de  feuihes  petites , fefliies  , elliptiques,  aliea 
femblables  à celles  de  la  lavande  . obiufes  â leurs 
de-jx  extrémités,  infenfibU-n-.ent  pl.is  pentes, 
prefcjue  glabres . entières  ou  à peine  deuticulées. 
Les  n.uts  font  difpofées  en  grappes  terminales. 

Cette  plante  croit  an  Cap  de  Bonne-Efpétance. 
T)  C *"■>.  JuJJ'  ) 

11.  Bulèje 
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Ti.  Boitl!  i cig'  gri:Tipanc«.  Bai/fitf  volulllls. 
Lam. 

, Budlth  fvHis  ttntûrihus  , actttis  , inugtrnmis  f 
iduU  Viflahih  ; cymit  axilLtril}-js ^ tomtHtofo-ftrrugi- 
tuU.  Lim.  III.  1.  p4g.  191.  n".  1491. 

Cette  efpèca  eft  remarquable  par  Tes  tiges  grim- 
pantes, rameufes,  garnies  de  feuilles  linéaires, 
ttes-enticres  à leurs  bords , aiguës  i les  fleurs  dif- 
poféei  en  cimes  axillaires , tomemeufes , de  cou- 
leur farrupineufe.  La  corolle  ell  courte , i quatre 
divilions  profondes  < le  tube  très-court. 

Cette  plante  croît  i l'üe  Bourbon.  ^ 

I BuiâjE  blanchâtre.  BaMtia  intana.  Ruiz  & 
Pavon. 

Budi'tia  folih  oHongis  Unciolaiifqu^,  crtnutmii  ; 
fiipuli]  nui''g  '^natihu$ , ptdunculis  ttrnacim  dtvifis  , 
fioriSiij  tapiiiiiù.  Ruiz  & Pav.  Flor.  per.  1.  pag.  ji. 
tab.  80.  fig,  B. 

Arbre  de  trente  fix  â quarante  pieds.  Ses  ra- 
iheaux  font  étalés,  tomenteux  dans  leur  jeunelTe) 
les  feuilles  lancéolées,  oblongurs,  pétiolées,  un 
peu  crenelées  , tomenteufes  en  delTous , blanchâ- 
tres, glabres,  ridées  en  deflus)  les  ftipules  i demi 
circulaires i les  grappes  terminales,  prefque  pani- 
culées , tomenteufes  ; les  pédoncules  trichotomes  ; 
les  braâées  linéaires , aiguës  ) les  fleurs  tamaâTees 
en  tête  s la  corolle  jaunâtre. 

i Cette  plante  croît  au  Pérou,  'b 

14.  BuiiiE  â feuilles  adhérentes.  Budliia  con- 
uaia.  Ruiz  6c  Pavon. 

BudUia  fuliis  hncioljiit , conaatU  , errnetit 
Jliruiis  reniformi^tii  ; ptduiuuiis  fotitariis 

Ruiz  8c  Pav.  Flot.  per.  1.  pag.  $1.  tab.  81.  fig.  B. 

Ses  tiges  font  ligneufes , droites , nombreufes . 
médiocrement  ranseufes;  les  rameaux  anguleux  , 
fttiés , cotonneux  ; les  feuilles  oppofées  , réunies 
par  leur  bafe,  lancéolées,  aiguës,  crénelées,  ru- 
des en  deflus , blanchâtres  8e  tomenteufes  en  def- 
fous  i les  ftipules  réniforines  { les  fleurs  fefliles  , 
réunies  en  tète  à l'extrémité  d'un  pédoncule  com- 
mun , Ample  ou  biftde  1 les  bradées  linéaires , fu- 
bulées  i la  corolle  d'un  jaune  de  fafran  , velue  à 
ft>n  oriAce  ; les  calices  8c  les  capAiles  tomenteux  j 
lé  flyle  plus  court  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Péiou.  ^ 

» 

15.  ButiJE  difTafe.  BuiUia  diffufa.  Ruîi  &Pav. 

^ Budlôa  fut>fcandens , fotih  ovaùi  fuhcordatifyut  y 
écutis  } fiipulu  rtniformtbut  « rejUxis  $ piduitculu 
^’tUarii  ui  y fiorihus  ctjpitatù.  Ruii  & Pav.  FtOr. 
jtfruv.  l.  pag.  53.  tab.  8o.  fig.  A. 

- Ses  tiges  font  pref<)ue  grimpantes^  diffures» 
tsès-rameures,  jjunatteSp  laougineufes^  cyJindn* 
Bpiuni^tu,  Supp^émtni,  T»mt  i. 
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qoes  i les  fetiilles  médioctement  pétiolées , rabat- 
tues , ovales  , prefqu'en  cœur  ou  ovales-lancéo- 
lées , aiguës , ttës-eniières  , quelquefois  munies 
d'une  ou  de  deux  dents , pubefeentes  en  deflus , 
décurrentes  fur  le  pétioles  les  ftipules  réniformes, 
réfléchies  â leurs  bords  s les  fleurs  réunies  en  téce , 
felAles;  les  pédoncules  communs,  foittaires  , gé- 
minés ou  cernés  ; la  corolle  jaune , vdue  à Ton 
oriAce  i Ton  limbe  réfléchi. 

Cette  plante  croit  au  Pérou , dans  les  champs. ^ 

16.  Bulèje  â épis.  Budltia  fpicaia.  Ruiz  8c  Pav. 

BuMtid  ^otiis  ovaih  , xtrinque  acutis  , ftrraih  ; 
fpich  longijpmit,  fimpliiiiiis.  Ruiz  8c  Pav.  Flor. 
peruv.  I.  pag.  ().  tab.  81.  Ag.  A. 

Cette  plante  a des  tiges  droites , tomenteafes , 
blanchâtres,  longues  de  dix  à douze  pieds,  â ra- 
meaux étalés,  garnis  de  feuilles  pétiotées  , ova- 
les , aigues  à leurs  deux  extrémités , dentées  ) des 
iiipules  à peine  fenAbles  ; les  fleurs  vetiiciPées, 
en  épis  Amples,  très-longs  ; les  braâées  Aibulées; 
la  corolle  jaune,  tomenteufe  en  dehors,  hétiflée 
à fun  oriAce. 

Cene  plante  croit  au  Pérou,  ft 

17.  Buièje  â feuilles  acuminées.  Budltia  acu- 

miaata.  , 

Budltia  folitj  ovata~iUuminatis , taxi  dtntutij  , 
fuhtàs  pubtjitncibus  j ra.tmu  ttnttiiuiliéut  , PrtvijJt- 
mii , tomtntojit.  (N.) 

Ses  rameaux  font  obfcorc ment  tétrigones , pu- 
befeens  i les  feuilles  médiocrement  ^étiolées, 
ovales , acuminées  i les  inférieute.  élargies  à leur 
bafe , glabres  en  defliis , pubefeentes  en  deflbus  , 
quelquefois  entières,  plus  fouvent  â dentelures 
courtes , dillantes.  Les  II  urs  font  réunies  en  une 
grappe  panitulée , courte,  terminale,  chargée 
id'un  duvet  cotonneux  , un  peu  tou(r.âire>  la  co- 
' rolle  pubefeenee  , infundibuliforme  ; le  tube  alon- 

f'  .é,  cylindriques  le  limbe  à quatre  lobes  couitss 
es  capfules  pentes , ovales , ’omenteufes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Inde,  b {K.f.  la  htri. 

hf.) 

i 18.  BulIje  d'AAe.  Budltia  aftatica.  Lour- 

Budltia  fatiis  laattolalo-ltntariiiu  , rugojls  ^ gla~ 
iris  i /puis  pltnis.  Lour.  Flor.  coch.  1.  pag.  <w. 

' Ses  tiges  font  prefque  ligneufes , hautes  de  trois 
' pieds  f les  tameaux  ateendans  s L$  f^euilles  glabres , 

, oppofées,  lancéolées  , linéaires,  ridées,  légere- 
;ment  dentées  en  Icies  les  fleurs  blanches,  difpo- 
fets  en  épis  terminaux . alongés , point  inter- 
rompus s le  calice  perfiitarv  , â quatre  découpures 
droites , fubulées  s la  cotulle  carnpanulée , â qua- 
tre lobes  arronriis  s quatre  Slamers  nés  courts, 
iofeiés  à l'otiAce  du  tube;  les  anthères  oblongues; 

Bbbbb 
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le  ftvle  Je  U longueur  <ks  étaminei  t le  ftigmate 
bifiile , ulilong  i les  capûiles  alongées  , à deux  lo- 
ges , à deux  valves , reiiterinant  plulieuis  femeo- 
c*s  oblongues. 

'Cetie  pUme  croît  i h Cocliinchine.  ( toar.) 

19.  Euiijs  à feuilles  terne'es.  BadUia  uman. 
Leur. 

BudUia  fotiis  ttrnatis  , tt<:umlna:îs  ; ptduncuUs 
tnifiorit.  tour.  Flof.  coehin.  1.  pag.  91. 

Sei  tiges  font  droites , nmeurcs , hautes  de  deux 
pieds,  un  peu  ligneufes,  garnies  de  feuilles  ter- 
nées,  larcdoléts,  aciiminées,  dentées  en  feie-  Les 
fleurs  fout  bluKhts,  fnlitaires,  axillaires,  péJon- 
culées  i le  calice  à quata-  découpures  conniventes  ( 
les  lobes  du  lin.be  ce  la  corolle  ovales;  les  fligma- 
tes obtus,  bifides;  la  capfule  ovale,  à deux  loges 
pulyfpcrmes. 

Cette  plante  croît  i la  Cochinchine.  ( tour.) 

(diverlifolia  ), eiu/.faj  g'a’-ris, 
inltgtrri^tiii  /u^rrpûidijq^ie  ; corymkit  axiUüriùus  , 
Jéiijuinquifioris.  Vahl,  Syn.bol.  3.  pag.  ty. 

£kuVr/u  indica,  ? Lant. 

Cette  efpèce  varie  dans  frs  feuilles;  elles  font 
quelquefois  munies,  vers  I ut  fumme-t,  d‘une  ou 
de  deux  dents  obtuft s,  dillames  ou  finuées  à Icuis 
bords  , velues  dans  leut  jeuneffe , g abres  à la  par- 
tie inferieure  des  rameaux;  les  unes  ariondies , 
un  peu  obiufes  ; d'autres  plus  ou  moins  aiguër. 
Cette  plante,  felotn  M.  Vahl , efl  la  même  que  le 
ikdltia  indica  Lam. 

BULLARIA.  (Koyej  Urédo,  p.131.  n*.  140) 

BULLIARDA.  Fillee  . n*.  1.  ) 

EUM.\LDA.  (ycyti  Bumaldi.)  . 

BUMELIA.  ( Koyr J SAPontLiER,  n*.  3 A' 
fuivans. ) 

BUMUM.  Bunci.  Cfpéce  de  haricot  de  Ceilan 
^phaftolus  max  ),  qui  efl  le  mungo  des  Petfes  , le 
mafe  des  Turcs , 8c  le  max  des  Efpagnols. 

V BUNA.  Clulius  (Exof.  pag.  236)  décrit  fous  ce 
nom  le  fruit  du  caféier  , qui  éioit  peu  connu  de 
fon  rems  ( en  tdop  ) , 8c  donc  il  ne  Cavoit  l'ufagc 
que  d'après  des  lapports  vagues  il  ajoute  que 
Rauvolf  la  nommoit  è^ntUl,  & te  regardoic  comme 
le  mé.rte  que  le  iur.cho  cité  par  Avicenne,  & le 
iunca  do.nt  parle  Rhalès. 

BUNA-PALLA  : nom  donné  , dans  les  Molu- 
ques , au  macis  de  la  mufeade.  L'arbre  y efl  appelé 
pala  o\l  patla,  (Koyej  MUSCADIER.) 

' BUNCÆ.  (Koyc{  Bümom.) 
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BUNDURH  ou  ACILF.UZ  : noms  arabes  , at- 
tribués par  Dalechamp  au  noifetier  ou  coudrier.  ,, 

BUNGALON  des  Phi'inpines.  Selon  Camelli, 
c'eft  une  t fjsece  de  mangliet  remplie  d'un  fuc  lai- 
teux , dont  le  tronc  eft  formé  d'un  bois  fnlide. 
I.es  feuilles  fem  d'un  vert-foncé  en  delTu',  8c  blan- 
châtres en  deffeus.  Les  flems,  connues  fous  le 
r.o-n  de  piapi , apiapi , font  vertes,  charnues  , en 
forme  de  coeur  8c  bonnes  i manger.  «*  Les  fruits 
font  longs , dit  l'auteur , comm:  de  ptli'fs  chan- 
delles 1 oc  leffeir.blent  en  ce  point  à ceux  du  man- 
glier  ou  du  palétuvier.»  ( Juff.  ) 

BUNGÔ  : nom  malais  d'une  efpèce  de  c rman- 
tine  {jafiicia)  mentionnée  dans  Buntphs  (Iltri. 
/foii.  6,  pag.  ji,  tab.  aa,  fig.  a). 

BUNIA.S.  ^inn.  M.  de  Lamarck  a réuni  ce 
genre  aux  camélines  (vrycj  et  mat)  (my sgram 
I inn.);  m-is  Gafrtntr , qui  l'a  coi'fervé,  l'a  ré- 
duit à un  plus  petit  nombre  d'efpècts , en  réunif-  . 
fant , f'tus  le  nom  de  cak.le , celU  s dont  les  filiqr.es 
font  aitirulées , &:  fous  le  gei  te  pugioaium  celles 
dont  les  filiquesfont  fan  verGlement  oviles,  prr 
co  iféqucnt  ;i!us  larges  que  longues , teiminèes  par 
une  force  de  cotns  aigue  a leurs  <U  us  excr.m  tes. 

F.n  confervant  le  gerrr-  hunias  d'après  ces  té- 
foimes , il  aura  pour  caraéfere  : 

Une  (tiique  lUa/rc , non  articulée , un  peu  fphériqne 
ou  à quat'e Jacts  , à drax  ou  à quatre  loges , ragutup, 
tuhtrci.lte  oa  armé*  a'environ  quatre  pointes  fur  fes 
angl.s,  à uae  feule  v^he.  (f'vjcj  CaMEUNE.) 

BU.MUM,  RUMON  (Koyrj  Terre  noix. > 
Le  nom  de  iunirn  a été  donné  aocicnnemert  1 
différentes  plan.es,  par  Dalechamp  à une  efpèce 
d'éthufe  ( tikufa  iunias  l.inn.)  ; par  C'meratius  i 
l'cryyîmafn  hariarea  Lien. , Sc  par  Dodonée  au  Ira- 
nium  frulkocajianum.  Linné  l'a  conftrvé  pour  nom 
générique  à cette  dernière  plante.  DinfeorideSc 
t.obel  nommoient  bttnium  tk  buniut  le  navet  com- 
mun , qui  eft  le  ora^ca  napus  Linn. 

BVNIUS.  Rumphe  , «îans  l'Uerb.  Amb.  3 , pag. 
204,  <ab.  131 , déliqne  fous  ce  nom  un  arbre  dvs 
Moluques,  qui  til  lo  bantrea  des  MaLaffars,  8c  le 
buni  ou  wunr  de  Java  , l'vysvne  de  quelques  can- 
tons d'Ainboine.  Linné  eu  avoit  fait  un  genre  fous 
le  nom  de  flilapo  buniut ,-  mais  Smith  alfure  que  cet 
arbre  efl  une  fimp  e eipèce  du  gcnie  antiaejma. 

BU-P.ARiTI  Rhncd.  C'eft  Xkébifcas  populnttst 
Linn.  ( fTivej  KE  rx;iÈ  , n“.  lé.)  Le  nom  de  pariti 
fert,  au  Aialabar,  adefigner  plufieuts  malvacées 
remarquables  par  L-urs  grandes  fleurs. 

BUPHTH.ALMF..  Bupluhalmum,  Toumefort  X 
divife  les  cfpèccs  qui  compofehf  ce  genre  en  deux} 
autres  génies,  rèuniilant  dans  ie  premier,  fous  le 
non  d’afieroiriu,  celles  dont  les  rokuies  exiéueitr 
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res  du  caüce  ne  dépslTrtit  pas  les  intérieures . 8t 
fous  ce'  ii  i'aflirifcu!  ctilesdont  les  folioles  exté- 
rie'rres  da  «litc  , beaurnup  plus  longues  i^ue  les 
«uiies , lormem  une  forte  d’involucre  folircé. 
Qu  Iques  autres  efpèces  exotiques  fe  trouvent  des 
^ toro.rayô//r  dansTourttefott.  lied  à rr  inarquorque 
le  kufhthalmum  de  Diofeoride  Sc  de  plufieuts  bo- 
taniftes  plus  modernes  paroît  appartenir  au  chryfan- 
t/umum , 8f  non  à ce  genre , qui  foun  it  i nos 
parterres  plujieurs  belles  plantes  d ‘ornement.  Les 
luivantes  ont  été  découvertes  récemmeat. 

iq.  BurtiTHAiME flafculeilz.£i4’^A‘<f'>*‘o")?o/ 

- culofum.  Vent. 

Buphtkiilmum  calicîtas  oBtuji  JoHoJît , pejunctt/a~ 
rc* foiiis  altemis  ^ fpathutjtîs  ^ tomtntvjis  ; foribus 
fiu/cuboJii.Vtnt.  Hort.  Celf.  pag.  Sc  tab.  ap. 

Cette  plante  a beaucoup  d’affin  ré  avec  les  a:ha- 
nûpa  Sl  les  tiniktmis  ; mais  elle  differe  despremini? 
par  fes  femmees  non  aigrettées,  & des  fcconds 
par  les  écailles  du  calice,  qui  ne  font  ni  linéaires  ni 
égales  j elle  fe  diliinguc  des  autres  efpèccs  de  ce 
genre  par  toutes  fes  0eurs  flofculeufes.  Ses  tiges 
font  droites  , ligneufes  $ fes  rameaux  velus  { fes 
feuilles  alternes , fefliles , fpatulées , dentées  à leur 
fommet,  tomenteuCes  , un  peu  concaves  , i demi 
amplexicauless  les  fleurs  pedonculées , fnlitaires, 
temiinales  fle  latérales,  d’un  jaune-doré  j les  folio- 
les extérieures  du  calice  femblabies  aux  feuilles  j 
les  imetitures  oblongucs , aigues  , membraneufes 
& recourbées  i leur  fommet  ; les  femences  tétra- 
gones , en  peu  pileufes , furmontées  d'un  rebord 
t ès-cotirt , prelqu’entier  i le  réceptacle  garni  de 
paiilettes  ; celles  de  la  circonférence  tronquées  j 
les  iméricurts  aigues. 

Cette  plante  a été  découverte  par  MM.  Olivier 
. & Brueuière  dans  la  Méfopotamie  i elle  eft  cul- 
tivée chez  M.  Cels.  T>  ( f'.  /) 
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!^.  Buphthaimb  à feuilles  de  chtyfanthème. 
Bapbihiilmum  chfyfiinihemoidcs, 

Buphthatmum  Jvliis  fparfs  , pttioiatis , ovato~ 
fpatbkbaiis  , fpirioJoHitntatij  ,*  Jloribuj  foütariis  ^ ur~ 
mtnaûbus  ,*  cdu/r  ftulicofo.  (N.) 

Bel  arbtiflTeau  à tige  dure  , ftriée  , rameufe  i les 
rameaux  alternes  •,  les  feuitres  éparfes,  petiolées, 
ovales,  fpatulées,  longues  d'environ  deux  pouces, 
décurrentes  fur  le  pétiole , glabres,  un  peu  rudes, 
armées  à leur  contour  de  petites  dents  épineufes. 
I es  fleurs  font  groffes , d'un  beau  jaune,  folitai- 
res,  terminales,  prefque  fefliles  j les  folioles  cali- 
cinales  plus  coures  que  Iss  fl.urs,  linéaires,  ob- 
longucs,  obtufes  , quelquefois  é,ineufes  i leurs 
bords  i les  denii  fleurons  obtus , i irois  petites 
dsnts  i les  paillettes  tronquées  à leur  fommet  { les 
fsmences  furmt.ntées  d'une  petite  membrane  i 
plufieuts  lobes  trè  -couits,  arrondis. 

Cette  plante  rtoî'  aux  Canaries , oû  elle  a été 
découverte  pat  M.  Brouflbnnei.  ^ ( y.  f.  in  htrb. 
Dci/ont.) 

17.  BupiiTHAtME  i feuilles  de  méliffe.  Bupk- 
tkalmum  mcli^jîdts,  ' ^ 

Bapktkatwum  caulc  krrkacto  fotiifque  nfptrij  , 
oppofitij , pttiahtit , cordjte-ovMh , oituù  crtnut.s; 
pedunculo  iongi£tmo  , uni^oro.  ( N.) 

S=$  tiges  font  grêle» , rudes , herbacées , canne- 
lées 1 les  feuilb 5 oppofees , longuement  pétiol.es , 
ovales , en  cœur  , obtiifes , aru'tiinées , rudes  8c 
nervf  ufes  i leurs  .lenx  faces , i crénelures  courres , 
obrufes  j les  pétioles  filiformes,  prerque  de  la  lon- 
gueur des  feuides.  Les  fleurs  font  jiun(  s,  folit.iir  s, 
portées  fur  un  long  pédoncule  terminaljlts  folioles 
calicinales  courtes  , élargi. s,  ovales,  hifpides. 

J'ignore  le  lieu  natal  de  cette  plante.  ( V.  f.'in 
ktrb.  Dtifpitl,  ) 


I 


ij.  Buphthalmb  odorant.  Bupktkaünunt  odo^ 
rum.  Sihousb. 

Buphikaimum  fofiis  ahtrnis  t lùteari~ianceoiatis  , 
inugtrr-mlt , fiUi/ibkJ  ; foribuj  aljrbui , fubft^/i- 
btî4  ; cituU  JujfruticcJô  , trickotomo.  Willden.  Spec* 
Plant.  5.  p.  aaj.  — Schousb.  Maroc.  199.  tab.  7.  ' 

Ses  tiges  font  ligneufes , prefque  trichotomes , 
. divifées  en  rai^aui  diffus , garnis  de  feuilles  alter- 
nes , feffiles,  linéaires- lancéolées,  très-entières,  i 
p-.ine  aigué's,  glabres  j leurs  deux  faces.  Les  fleurs 
f.nt  prelque  I- (files,  foliiaircs,  les  unes  termina- 
le», les  autres  dans  la  bifurcation  des  rameaux  j les 
foltcl-  s extérieures  du  calice  un  peu  plus  longues 
que  les  flaurs , aigues,  lancéolées!  les  femences 
furmomees  d’une  petite  couronne  i dents  aigues  j 
les  paillettes  concaves  & tronquées.  ' 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Mogador  . 

■ dans  le  royaume  de  Maroc,  fy 


18.  BuPHTHALSIB  fétide.  Bupklk*tlmum  eravtç* 
Uni.  Vahl. 


Btipkrkatmum  ca/iciius  ncvti  foLodi  ; fotiii  alitr- 
nii , pinnatifdii.  Vahl , Symb.  i . p.ig.  74.  lab.  ig. 
— Forskh.  Flot.  *gypt.-ar.ib.  pag.  lyt. 

Ses  rfges  font  droites  , éi’a-ffés  , blanchâtres , 
herbacées  , prolifères  î fes  feui'l  s alternes,  am- 
plexicaules,  pinnatihdcs.  l.nréolé.'S,  signéi.  Ion- 
gués  de  deux  ponces,  velues,  de.  térs,  (imiées 
ou  lobées;  les  lobes  oblongs,  trèsemiers , obtus  ; 
les  fleurs  folitairvs  , pédrtnrulées  ; les  folioles  ex- 
tétieuree  du  calice  lancéol-.-es , aiguës  , une  fois 
plus  longues  que  les  fleuts;  le»  inrerieures  linéai- 
res-lancéolées  , égales,  vciues  i kur  fommet  i les 
f mences  couronnées  par  une  membrape  à huit 
découpures  linéaires , eg.lcs. 


Cette  plante  croit  en 
Dts/oni.) 


Égypte.  ¥ { y.f.htktri. 
B b bb  b 1 
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19.  Bl'PHTHALME  des  prés.  Bufhthalmum  pra^ 
tcnfc.  V';ihl. 

Buphthalmum  calhiius  acuti  foUofii  ; folih  ahtr- 
nii  J cuntiformibuM  f kinu,  Vahl , Symb.  1.  pag.  7J* 

Ccrvann.  Fotskh.  Flor.  igypt.-arab.  pag.  IJJ. 

Cette  plante  a d«s  tiges  ligneufes  , di6Fufes  ; les 
rameaux  prolifères,  pileux,  ainfi  que  les  tiges  & 
les  feuilles.  Celles-ci  font  alternes,  cunéiformes, 
lobées  feulement  à leur  fommet  ou  queli^uefois  à 
deux  découpures  lancéolées , obtufes , tres-entiè- 
res  ; les  fleurs  prefque  fefliles , folitaires  à l'extré- 
mité des  rameaux,  de  la  grolTeur  d'un  poisj  envi- 
ïon  cinq  folioles  fous  la  (leur,  linéaires,  obtufes, 
entières,  plus  longues  que  le  calice)  les  folioles 
infériLUres  du  calice  oblungues,  obtufes  , placées 
fur  un  fcul  rang. 

Cette  plante  croît  en  Égypte.  O 

10.  BupHTHAIMB  uniSore.  Buphthalmum  uni- 
^orum.  Forfl. 

Buphthalmum  faliit  oppojilis , ovato-hnttolalit , 
Jtrratts  y trlplinarviii  y^'igoJtJ , fubtks  cano-hirtis  ; 
ptJunculu  urminali , untfioro , tlortgato.  W illd.  Spcc. 
Plant.  }.  pag.  11  jé-  — Fotfl.  Prodr.  11°.  541. 

Cette  efpèce,  d’après  Willdeno»,  a une  tige 
fimple , haute  de  fix  a IVpt  pouces , roide  , tétrj- 
gone  s les  feuilles  pétiolées , oppofées  , ovales  , 
longues  d’un  pouce  & demi , rétrécies  à leurs  deux 
extrémités,  lîch.ment  dentées  en  feie  , i trois 
nervures  . rudes  , pilcufes  en  delfus , blanches  8f 
ttès-pileufes  en  dullous.  La  fleur  eft  petite,  fou- 
tenue  par  un  pédoncule  terminal  , long  de  deux 
pouces. 

Cette  plante  creut  dans  l’île  de  Norfoiqus. 
( mUtl.  ) 

11.  BopHTHALME  tameux.  Buphthalmum  ramo. 
fim.  Vahl. 

Buphthalmum  foliis  oppoftis , lanaolatis  ,fcabri>  , 
tturviis  , dctuiculatit , jubtiliatii  ; caitctbui  foUafs  , 
cauU  htfpUo.  Vahl , Synib.  1.  pag.  91.  — Fotskh. 
Flor.  agypt.-arab.  pag.  iji. 

Ses  tiges  font  herbacées , bifp ides . rameufes , 
garnies  St  feuilles  felbles , o^ofées , lancéolées , 
üns  nervures  fenfibles  , bériflees  de  points  crès- 
tits,  lâchement  dentitulées,  un  peu  ciliées-  Les 
uts  (ont  folitaires,  terminales  , pédonculées  i les 
pédoncules  hifpides , longs  d’un  pouce  | te  calice 
accompagné  de  folioks  mtcéricures  alongées , ob- 
tules. 

Cette  plante  ctok  dans  F Arabie  heureufe. 
{Vahl.) 

11.  Buphthalmb  i feuilles  en  cceur.  Buph-^ 
tlioimum  (ordifoUumy  Waldil. 
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Buphthalmum  fuliii  aiternis , inftrioribus  pttio- 
lath , cardatis , dup/icaia-firratts  / Jkptriaribus  ftjjt- 
libus  , ovatis , firratii  ; caulibut  htrùauis,  Waldil. 
Sc  Kitaib.  Plant.  lar.  Hung.  1.  pag.  1 17.  tab.  1 1 )■ 

Buphthalmum  (fpeciofum),  catieibua  ful<oft  i 
foliis  a/ttmis  , ovaiit  , dupHealo-ferratis  , feabrit  i 
cauts  ktrbacto.  Screb.  Dec.  pag.  1 1.  tab.  6. 

Les  auteurs  des  Plaitits  rarts  dt  Hungrie  confi- 
Jèrent  cette  plante  comme  tiès-differente  du  buph- 
thalmum  fpecioftjpmum  ; ils  y rapportent  le  fyi»- 
nyme  de  Touinefott , aficroidts  orUnsalis , Scc. 
Cor.  yi , tab.  487.  Les  feuilles  font  de  deui  for- 
tes : les  inférieures,  pétiolées,  en  coeur  , â dou- 
bles denieUiresi  les  mpérieurcs , felfiles,  ovales, 
dentées  en  feie , rudes  au  toucher  i les  fleurs  gran- 
des 8c  folitaires. 

Cette  plante  croît  dans  les  forées  de  la  Croatie, 
dans  la  Cappadoce , &c.  ^ 

15.  BcptlTKALMl  potagère.  Buphthalmum  o!t- 
ractum.  Lour. 

Buphthalmum  foliis  oppefitis  j lineari-lunscolatis  , 
iusquattttr  dtatat-s y recurvis  ; talkints  fquamis  asu- 
lis,  mtmbiaaula  Ijttrali  tenntxis.  Lour.  Flot  COch. 
a.  pag.  diS. 

Cette  efpèce  parrît  avoir  des  rapports  avec  le 
b^hphtalmum  graxeotens , dont  elle  n'tll  peut-être 
"u’une  variété.  Ses  tiges  font  droites,  Mamhi- 
trt  5,  lilfes,  hautes  de  deux  pieds  j les  feuilles  op- 
;-ofées  , lincaires-lancéol  es  , un  peu  charnues, 
glabres,  cendrées,  recourbées,  itrégalemenc  den- 
tées. Les  Aeurrfuot  gr-n  les  8f  hditaires;  le  calice 
hémifphériquej  fes  folioles  aigues,  adhérentes  b- 
(éralement  par  une  p.tite  membrane  ; U s fleurons 
jaunes  , 'ubuleux  j les  demi-fleurons  blancs  s les 
paillettes  tort  petites  > les  femences  couronnées 
par  une  bordure.  ' 

Cette  plante  ell  cultivée  dans  les  jardins  à la 
Chine  & â la  Cochinchincî  elle  ell  odorante.  Les 
naturels  emploient  fes  feuilles  comoae  herbe  po- 
tagère. ( Lour.  ) 

14.  Buphthalme  de  Buenos-Ayres.  Buphtai- 

mum  boJtaritnft, 

Buphthalmum  foliis  fpathulatis  , dtutatis  , pttio.' 
lotis  i cuult  rasttoftÿime.  Perf.  Syoopf.  Plant.  1. 
P»8-  474- 

Sts  tiges  font  très-rameufes  ; fes  feuilles  pétio- 
lées , fpatulées  , en  ovale  renvetfé , denrées  â leur 
contour  i les  fleurs  grandes  Sc  folitaires.  Elle  aoît 
à Buenos-Ayres. 

Obfcrvatioiss.  Dans  les  Iltuf  rations  des  Genres  on 
trouve,  tab.  68a  , fig.  J , buphthalmum  maritimum ; 
fig‘  } , buphthalmum  falieifoliu  ii.;  fig.  4 , buphthal- 
mum aquaticum  : ces  deux  dernières  efpcces  d’apiès 
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GatTtn^r.  La  fig.  i eft  ortenialh , &x.  de 

1 ournctbn  > U âg.  2 > le  genre  afitrije^t  du  ir.éinc 
auteur. 

Willdencv  a dtinné  le  notn  de  huthtkalmum 
lincart  au  buphtkjlmum  ftrux  ia»um  1 afii. , n®.  2- 
Michaux  foufçnnne  que  Xthupfuhulrv.um  htlfanthoi' 
des  , n®.  8 , pourroii  bien  être  ta  mê'ne  plante  que 
le  rudhtckia  oppojttifolia  Linn. , & Willdeiuîw  croit 
que  le  bnphkalmum  fcüh*um  Cavan.  ne  ditfére 
point  de  i afuhemis  huphthalmoides  l.inn.  ( 
Acmh2le,  n^.  ^^Suppi.)  Quelques  auteurs,  en 
particulier  M,  Gouan  , regardent  le  buphthalmum 
faiictfo/ium  bc  graadifiorum  comme  deux  variétés  ; 
la  première  i feuilles  & à tigts  velues  i la  fécond;; 
prefque  glabre  : ils  le  deviennent  toui-i-fatt  dans 
les  jardins.  On  y diflingue  cependant  quelques 
autres  caraâères,  qui  ne  permettent  guère  de  l.‘S 
confondre.  ( ^oye^  Us  tfp'tcn  n®*.  9 fle  10.)  La 
plante  qui,  dans  le  catalogue  du  Jardin  des  Plantes 
de  Paris,  porte  le  notn  de  huphthatmum  proium- 
btns  , ett  bien  certainement  celle  déciite,  n“.  8 , 
fous  le  nom  de  buphthalrnum  helianthoidts  i mais 
cette  même  plante,  comme  le  foupçonne  M,  de 
» ne  peut  pas  être  la  plante  de  Linné  , 
d'apres  les  fynor.ymes  que  ce  dernier  auteur  y rap- 
porte, & fa  phrafe  deurriptivc. 

BUPHTHALMUM.  ( Vcyei  Bdphtfialme.  ) 

BUPLÈV’RE.  Bupltvrum.  Le  mm  de  ce  genre 
e(l  ancien  ; il  eft  compofe  de  deux  mou  grecs  qui 
lïgnifî^nc  cii«j  dr  ta  f,  probablement  i caul'e  de  la 
roiJeut  des  feuibes  de  la  plupart  des  eipéces  : ce- 
perdant  il  eft  l'ort  douteux  que  cette  dénomination 
des  Anciens  puilbc  s'appliqcet  aicjoutd'hui  d au- 
cune des  efpeccs  renfermée,  dans  ce  geme.  Le  6u- 
flivran  d»  i héophtafte , de  Pline  , &c.  ne  nous  elt 
pas  connu.  Aux  efpèces  déjà  déctites,  ajoutei  : 
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de  M.  de  Lamarck  doit  être  rapportée  àxcttc 
plants,  & non  à l'efpèce  de  Linné. 

Le  biiplivtrum fttrtum  Linn.  a des  firuilles  linéai- 
res bi  leliil.s}  k$  fupérieurcs  en  coeur,  lanccc- 
Ices  P amplexicâules.  La  collerette  univerfclle  trt 
compofi.e  de  cinq  folioles  affez  larges,  tout:$ 
egaUs.  Les  collt rectos  partielles  ont  leurs  cinq  fo- 
lioles adhérentes  entr’eiles  lufque  vers  le  milieu  de 
leur  longueur. 

19.  BuPLivRE  a feuiHes  de  carec.  Bupft^wn 
cancifxshum»  Wiild. 

Barlmrum  invcluttU'n  -pintaphyiris , cafflj.-iis  , 
anivtr/au  monoyhyllB,  UrceùUto;  fahis  liniariiui  , 
baft  atunuaiii,  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag.  i j/j. 

Bupltvrum  ( gramineum  ) , fetli,  grumintis  fu- 
> cuu/t  fummo , ramofo,  pautifora. 
vill.  Dtuph.  1.  pag.  P7J. 

Cette  efpèce  a beaucoup  de  rapport  avec  le 
tuplrxrum  r muncuhidri.  On  l'en  dtilingue  par  fes 
reuilles  radicales  , linéaires  , rétrécies  d leurs 
deux  exirémiics  i par  li  collerette  nniverfelle  , à 
une  feule  , très-rarement  d deux  lolioks.  Les  ta- 
citKs  font  ptefquc  Amples,  tortueafes,  dirifées  d 
leur  fommet  en  trois  ou  quatie  petites  fouches  i 
les  tiges  courtes , prefque  Amples,  garniesdequel- 
M ' fslAles  » linéaires,  ampleiicai  le.  ; 
ombelle  générale  Jivifee  en  trois  ou  cinq  rayons; 
les  ombelles  partielles  accompagnées  d'une  co.Ie- 
rette  d cinq  folioles  ovales  , bncéolies , miicro- 
r.ées. 

Celte  plante  croît  dans  les  Alpts  6c  fur  les  mon- 
tagnes du  Dauphiné.  » ( 

lo.  BüplÈvre  couché.  Bupltv'um  pro.umbcni. 
Desfont. 


i8.  Bc’PitVRE  à feuilles  de  gramen.  Bupltvrum 
graminifoltum.  Vahi. 

Bupltvrum  involuctllit  htptaphyllîj  , univt’fali 
/ubtripbyllo  foiiit  radUulibus  linturibus  , ftupis 
munophjltii.  Vahl,  Symb.  j.  pag.  qS. 

B-jpltvium  ptirtum.  Lam.  n°.  J,  8c  lll.  tab.  iSy. 
fig.  a.  Non  Linn. 


Buf’tvrum  fttrtum.  Jacq.  CoÜeâ.  i.  pag.  109, 
& Icon.  Rar.  1.  tab.  f6.  — Villais,  Dauph.  i. 
pag.  576.  tab.  tq.  — Allicni,  Auéf.  pag.  11. — 
Haller.  Helv.n*.77j.  ^ 


Bupltvrum  alp^num  , foUis  angujfij  , gramintîs , 
ftSîlrbuij  cault  ft ri  nudo.  Segu,  V'erou.  vol.  i, 
pag.  ij,  & vol.  3 ,pag  lit. 


Cette  plante  a été  confondue  avec  le  bup'rvmm 
pttrtum  de  Linné  ; elle  en  diffère  efl'emicüe.nent 
par  les  folioles  de  h collerette  partielle , diftinéles 
& non  foudées  enfemble.  AinH  la  deluipiiun 


Bupltvrum  cault  procumttntt , foiiit  liniari-fubu- 
laiit  , ramulis  panUulaiis  ; involuctllit  fubovatit  , 
aeutit , irivi^miti  ftmint  rugo/o.  Deslont.  Flot, 
atlant.  i.  pag.  130.  ub. 

II  fe  rapproche  beaucoup  du  huplevram  unu^jf- 
mum,  dont  il  d ffère  par  fes  tiges  couchées  ; par 
les  tnvolucres  beaocoup  plus  petits,  ovales,  point 
fubulés,  plus  courts  que  les  ombeHes.  Les  rame.iui 
font  nombreux , filiformes,  paniculés  ; les  feu  lles 
roides  I les  inférieures  étroites,  lancéolées;  les 
fupérieiires  fubniées  , tris -courtes  , d demi  am- 
plexicaiiles.  L'ombelle  univerfelle  eft  petite  , d« 
deux  d cina  rayons  ptefque  capillaires,  inégaux 
anguleux  ; lïnvolucre  ou  collerette  univerf'lle  i 
trois  ou  cinq  folioles  aieiiës  ; cinq  aux  ombelle 
partielLs  ; la  corolle  blanche,  petite  ; les  fetnen- 
ces  comtes , ovo.  les , brunes , ridées. 

Cette  plante  a été  découverte  aux  environs  de 
Tunis  par  M.  Desfoiuaines.  qf  ( 
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II.  BuriivRE  élevé.  Buplevnun  txaltatam. 
Matfeh. 

Bupltvrufn  iKVotiuro  utro^xc  pttuaphylfo^  miaîmof 
foliis  omnihus  lintaribus ^ înytrtarièut  ttonga’.iti  taule 
trtüo  f fanieulato,  Mifîch.  Tabl.  de  U mer  Cafp. 
n“.  8. 

fi.  Buplevrum  divaricaium  I ramis  divaruath  , ra- 
diij  pauciaribus.  ( N.  ) 

Seî  racines,  dures,  prefque  ligneufes,  produi- 
fei«  pliifieurs  tiges  droites,  élîvees,  glabres,  ra- 
meurs ; les  rameaux  paniculés,  roiJes,  redrtlTés. 
Les  f;ui-U$  font  étroites,  feffiles,  glabres  , linéai- 
res, Priées,  aiguës,  très-entières i les  inferieures 
beaucoup  plus  longues;  les  fupétieurts  fubulées; 
les  fl.urs  petites  , blanchâtres  ; les  ombelles  uni- 
vetfcl'es  de  cinq  à huit  riyons  fi  iforrnes  ; toutes 
les  coll-rettes  compofées  de  cinq  petites  tqlioles 
aiguës,  caduq-its;  les  fruits  oblongs,  obtus,  gla- 
bres , légèrement  anguleux. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  arides  du 
mont  TaurUS.  ( K./,  ie  herb.  Dtifent.  ) 

Dans  la  plante  fi , les  ramifications  font  beau- 
coup plus  étalées  , plus  ouvertes;  les  ombelles  Sr 
les  ombellules  moins  garnies.  D’ailleurs,  je  n’y  ai 
point  trouvé  d’autres  différences  avec  la  précé- 
dente ; ce  qui  me  fait  foup^onner  que  ce  n’eft 

Î|u’une  variété.  Elle  a été  recueillie  par  M.  Btoul- 
ornit  dans  le  royaume  de  Maroc.  (>'./) 

la.  BCPt.àvitE  du  mont  Baldo-  Buplevram  bal^ 
dtift.  Willd. 

Buptevrum  taule  ereSo,  ramofo;  fotih  Hntaribus  ; 
iitvolutris  fubtetraphyllis  , iatq^alibui , umbtlii  irt- 
vionbut  i inolutelitt  pentapkyllit.  Will.ten.  Turr. 
Giorn.  pag.  47.  tab.  1 , & Spec.  Plant,  i.  p.  ij?;- 

Set  tiges  font  droites  , glabres , rameufes,  cy- 
lindriques , garnies  de  feuilles  fefliles  , linéaires; 
les  radicules  plus  larges  à leur  bafe.  I.’ombelle  eft 
accompagnée  d’une  collerette  compofée  d'environ 
trois  on  quatre  folioles  inégales , plus  courtes  que 
les  rayons  : celles  des  ombedules  font  au  nombre 
de  cinq . donc  deux  plus  grandes. 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Bddo  fur  le.s 
montagnes  fous.-alpines  de  la  Croatie  Sc  de  la  Car- 
uiole.  ii 

15.  Buptfvn*  à feuillet  de  plantain. Bupfrvcam 
planiagintum.  Desfonc. 

Bjplevrum  frutitofim  ,foUis  pi'tr.toniibus , tan- 
etolath  , nenofit , mutronuth  ; ramis  floriftris  rj- 
mojis  fflriaiit  ; inwlutris  fubaUùs  , adprt^ts.  Desf. 
Flot,  atlant,  i.  pag.  ijj.  tab.  57. 

a^ibrilîcau  de  cinq  pieds  8t  plus , dont  les  tiges 
font  garnies  de  feuilles  coiiaccs , lancéolées , per- 
Cflames,  neiveufcs,  très-entières,  muctonees. 


rétrécies  i leurs  deux  extrémités , élargies  â leur 
bafe  en  un  pétiole  court , amplexicaule  ; tes  ra- 
meaux ficuris  alongés  , glauques  , firiés  , roidet  , 
ramifiés;  les  ombelles  à quatre  ou  dix  rayons 
grêles , anguleux  , inégaux  ; l’involucre  univerfel 
compofé  de  cinq  ou  fept  folioles  ferrées  , fubu- 
lées  ; celles  des  involucres  partiels  rembl.iblrs  . 
mais  plus  petites,  plus  courtes  que  les  ombellules; 
la  corolle  peiite,  d’un  jaune  pâle  ; les  femencet 
glabres,  ilriéet,  â demi  cylindriques. 

Cette  plante  a été  recueillie  par  M.  Desfoit- 
taines  dans  le  mont  Atlas , aux  environs  de  Bougie. 
T7(K./.) 

14.  BoPlévRE  blanchâtre.  Buplevrum  tanefeent. 
Schousb. 

Buplevrum  frutefterts  , foliis  ovali-lanceolaiis , ch~ 
tufs , nervaps , JuspJplibus.  Schousb.  Maroc,  pag. 
117. 

fi.  Baplevrum  ramoppmam  , ramis  divarieaiis , 
Priais;  radiis  numeroportbus,  (N.) 

S.’s  tiges  font  droites,  ligneufes , divifées,  vers 
leur  extrémité,  en  quelques  rameaux  grüâtres, 
ftries.  Les  feuilles  font  ovales-lancéolét  s nu  ellip- 
tiques, très-obtiifes,  entières,  longues  d'un  pouce 
& plus , l.irg;;$  de  quatre  lignes , coriaces , nerveii- 
fes,  un  peu  rétrécies  â leur  baie , puis  élaritirs  su 
un  pétiole  amplexicaule  ; les  fuperieurrs  plus  étroi- 
tes, quelquefois  un  peu  mucronéesj  la  collerette 
univerftile  compofée  de  cinq  folioles  laménlees  , 
aigues , nerveulés  , perfillanies  ; celles  dos  colle- 
rettes paritélles  , quelquefois  au  nombre  de  fix  , 
de  la  longueur  des  pédoncules  ; les  femenccs  ob- 
longues.ftriées. 

Certe  planté  croît  dans  le  royiiime  de  Maroc, 
a-ix  environs  de  Mogador.  b ( K.  y.  f/i  herb. 
Dtsfoni.  ) 

La  plante  fi  offre,  dans  toutes  f $ parties  elTen- 
ti  lies  , les  mêmes  caraâères  que  la  précédente  ; 
mais  Tes  tiges  , beaucoup  plus  élevées  , font  plus 
ramifiées.  Les  rameaux  font  toiJvs,  étalés;  les 
rayons  de  l'ombelle  univerfelle  beaucoup  plus 
nombreux.  Je  n’ai  point  vu  les  feuilles  des  tiges  ; 
ma'S  celles  des  rameaux  font  les  mêmes  que  dans 
la  précédente.  Elle  a été  recueillie  aux  environs  de 
Maroc  pat  M.  Broufibnnet.  ( è'.  / ) 

aj.BuPLâvRE  nain.  Buplivrum  nanum, 

Bupltvrum  fubacaule  , ramis  brevijpmis  , foliis 
lineuri-fsbklaiis  ; umbillis  fepiiibus  , capitaiis;  invo- 
lutris  trinerviis  , ovatis  ^ mutronatis.  (N.) 

BopUvrum  mareotieum.  Delille,  CaraJ. 

Cette  petite  efpèce  .a  une  racine  fimple  , grêle, 
filiforme.  Sa  tige  cft  longue* â peine  de  deux  ou 
, trois  lignes,  divifée  en  pluficurs  petits  tanaeaux 
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fi.nplts,  filifonncs,  gUbreî,  long»  d’environ  nn 

f>ouce.  1^»  l'euiUes  font  roidc»,  lîl  formes,  fubu- 
ee» , terminées  p.ir  une  pente  prime  épincufe  i 
let  fleurs  fetfiies,  rjm.lféesen  une  têie  globuliu'e, 
flmées  dins  l'^iflelle  d’une  feuille  Aornie.  Les 
collerettes,  unt  univerfelles  ipie  partielles,  font 
comf  oftrs  de  pliifieurs  petites  fr.lioLs  dures  , 
ovales,  à trois  nervures  mucronées,  plus  longues 

J|i  e les  rayons  peu  nombreux  de  l'o  ', belle  uiiivrr- 
elle.  l es  ombellules,  eitrêmement  petites , aiiili 
que  les  fleurs , font  reutermées  d.ns  I s ftdio  es  de 
leur  collerette.  La  corolle  tft  un  peu  herbacée.  Je 
n'ai  point  vu  le»  ftmences. 

Cette  plante  m’a  été  communiquée  par  M.  D i- 
puisj  il  l'avoit  reçue  de  l'Kgyptc.  Je  l'ai  rciiouvée 
dans  les  plantes  d'Égypte  de  M.  Delille  , qui  l'a 
recueillie  aux  environs  du  lac  Maréoiis.  ( r 

* EJpèces  moins  cojuiurr. 

• B^flcvrum  (nudum),  eauit  rom.  fo,  épiyllo  ; 
folils  radUalihas  de:ompoJî:is  fpiunis  y incîjis  ^ r'/rvu- 
tusris  invoittCcUif^ut  tancsoîato  oèion^is.  Ait.  Mort. 
Kc».  I.  pag.  JJl.  £ Cap.  b.  Sp.  ^ 

* Bupinrum  (arborefeens)  , fruttfetns , foHis 
ohioogis y iaitgfmmis , puioiatis.  Wtllden.  Spec. 
Plant.  I.  pag.  1376.  — 'I  hunb.  Ptodr.  yo. 

Cette  efpèce  dïflTere  du  bupttvrum J'rutîi;ofutn  par 
fes  feuilles  [ étiolées , un  peu  aigues  Sc  mucronees 
i leur  lommet , de  non  pas  obtufes  , mucronées. 
Les  ombelles  font  une  fris  plus  petites,  nædio- 
cremem  pJJonculéts,  fituées  à l'extrémité  des 
tiges  & de  s tamean».  Élis  croit  au  Cap  de  Bonr«:- 
El'petance.  f>  ( U’il/d.  ) 

Oojcrvaùans.  Le  iuf/cvrum  roiandifotium  efl 
figure  Ji/ay/r.  lab.  1Ï9.  fig.  I. 

Le  hupUvrum  Ceuidi , Mnrr.  Syfl.  pag.  174,  8r 
Jicq.  .Aufir.  3 , tab.  ayd  , ill  la  même  plante  que 
le  ia/iivrum  juociam  , i.“.  11,  var.  «,  efpèce  en 
effet  Lien  diiiii  été  de  la  variété  comme  M.  de 
Latnauk  l'avoit  dejg  fait  obferver. 

II  faut  ajouter  pour  Tynonymes  au  iupicvrum 
g’èra/ijricum , r.®.  i6 , le  iupUvrum  ceriactam  Lher. 
bîirp.  .\ov.  I . pag.  Iftjy  tab.  67!  — Air.  Hoit. 
Kew,  p4g.  3JI  i bupUvrum  arborsftens  Jacq.  Icon. 
Rar.  2,  tib.  af  i , üi  Colleit,  a , pag.  343  j in.pU- 
\rum  eé.iÇiem  \'ahl  , Symb.  1 , pag.  14. 

• Le  btpUvrum  fruncefcins  Ltnn.  efl  figuré  dans 
Cavanilles,  Icon.  Rar.  a,  pag.  3,  tab.  lod.  — 
Plufieurs  autres  efpèces  de  bnplèvre  ont  été  pla- 
ceôs  pinni  le»  furmùs.  et  mot.') 

. EUPI.F.VRU.M.  (Koyef  EmiÈVRg.) 

BURAK  î nom  égyptien  de  V afpkodelus fjîsiofits 

hiiei.,  au  rapport  de  Forsichal.  Ualechamp  dit  que 
s .\rab:s  le  no.iimem  iirvMh  Je 

1 .i.'  î 
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BURAM-CHADALI.  C'eft  ainfi,  félon  Linnd 
fils,  que  l'on  nomme  au  Bengale  le  fainfoiis  ofiil' 
lant  ( hidyfirum  pyram),  dont  les  feuilles  tetnee» 
ont  les  deux  folioles  litérales , qui , pendant  tout 
le  jour  , s’ab.iifllnt  Sc  le  relèvent  alteiniiive- 
meiit  par  un  muus\.meni  ofciUatoite  infenfiblw  , 
(ans  y être  déterminé  parle  conuci  d'aucun  coips 
etranger, 

EUR  ANG.  Dans  l’île  de  Bandi,  une  des  Mo'u- 
ques , en  nomme  amii  un  figuier  que  Rumphe 
décrit  Sc  figu'.e  dans  Ton  f/rraar.  amooin.  vol.  3 , 
pag.  Iiy,  tab.  93,  qui  cil  le  goudal  des  Ma'ait 
8r  le  iirani  des  Macaffaves.  Cette  efpèce  p eB  pat 
déieimiiiéc. 

BURAS.MA.  ( Keyrj  Boorasaha.) 

BURCARDIA.  Scopoli  8r  Srhreber  ont  fubdi-' 
tué  ce  nom  à celui  dtpirîqueta , fous  lequel  .\til  Ict 
défigne  un  genre  de  p'aiites  de  Cayenne  , qui  a 
beaucoup  d'affniiré  avec  la  violette.  (Quelques  au- 
teurs plus  modernes  font  depuis  réuni  aux  tiinura. 
Duhamel  l'a  employé  pour  le  salit  afp  1 amtrican  -, 
Nous  penfons  que  le  genre  d'.Aublei  doit  être  con- 
fefvé.  ( l'oyn  TuRvéRE  Ù les  oifinutions.) 

BURGSDORFI.A.  C'eff  lin  genre  établi  par 
Moenrh  . adopté  dans  la  Flore  de  Potiugal  de 
MM.  H'.lfmanfcgg  8c  Lir4k,  qui  a pour  ty[ie  le 
Jldeiiùs  romana  Linn.  (ctapau.line),  8c  auquel  on 
donne  pour  caraûéie  eflemiel  : 

Un  calice  fermi par  des  poils  apres  laflaraifon  ; U 
livre  f.péiieare  euriire  , large  , ovale  ÿ Itnférie  re  k 
quatre  dents  ,■  point  de  traScet;  les  fievrt  axtUairet. 

Ce  genre  différé  par  fon  calice  flf  le  manque  de 
braûéts des y/irrrrrr, ceux-ci  ayant  lesdivifions  du 
calice  toutes  égalés , fon  orifice  nu  pendant  la 
maturation!  les  veriicilles  entourées  de  braétéit. 
(f''oyeq  CrapaUCIRE  , fiir.op/.  ) 

BURMANNIA.  (Uoyei  Burmare  , 8c  IMulIr. 
Gen.  ub.  liy  , iurmannia  aijlUtiay  n“.  (.) 

BURSA1RE  épineufe.  Btirfaria  fpinefa,  Cavan. 

Bitr/dria  caole  frutUefo  y fpinofoq  foliit  emargi- 
njiit  y jioribus  racemofis.  Cavan.  le.  Rar.  4.  pag.  30, 
tab.  330.  ‘ ^ 

. Genre  de  plantes  dicotylédones,  i fleurs  com- 
plétés, polypétalées , regalières,  établi  par  Cwa- 
nilles , 8c  dont  la  famille  oaturelle  n’eft  pas  encore 
déterminée.  Il  efffe  pour  caraâère  effentiel  : 

Un  calice  a cinq  décoapares  ; cinq  pétales  infetés 
far  un  réceptacle  conique;  eapfuée  comprimée,  dit  f,e 
en  deux  coquet;  chaque  toque  à deux  ou  trois  vahetj 
plufieurs  femcncet  rifineufet. 

.Petit  ailsriffcau  armé  d'épinet,  garni  de  petite* 
feuilles  alteines , cettécics  en  forme  de  coin  à 
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leur  bife , entiires , éch:incrées  à leur  fommer  i let 
Opines  fcuillées,  iulitiires  , fituées  dans  tes  aiffel- 
U*  des  feuilles.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grip- 
pes au  fommec  des  rameaui.  Leur  calice  eft  fort 
petit,  inférieur,  i cinq  decou^'uies  aigués}  la  co- 
rolle compofée  de  cinq  pétaUs  linéaires  , inférés 
fur  un  réceptacle  conique  qui  s’élève  du  fund  du 
calice;  cinq  filamens  fubulés  , de  la  longueur  des 
pétales , alternes  avec  eux , inférés  fur  le  même 
réceptacle  ; les  anthères  pendantes  , ovales  , en 
coeur  ; un  ovaire  libre,  ovale , placé  fur  le  récep- 
tacle; un  flyle  court , fubulé,  terminé  par  un  flig- 
mate  Ample.  Le  fruit  confifte  en  une  capfule  fort 
petite,  comprimée . ovale  , en  coeur,  aflea  fem- 
olable  , pour  la  forme  U la  grandeur , i celte  du 
thlafpi  turfa pefloris,  fe  divifant , dans  fon  milieu , 
en  deux  lobes  ou  deux  coques  diflinâes  ; chaque 
coque  patragée  en  deux  ou  crois  valves , renfer- 
mant chacune  treis  ou  quatre  femences  cumpri- 
mées,  réniformes,  réflneufts. 

Cette  plante  croît  d la  Nouvelle-Hollande , au- 
près du  p«rc  Jackfon.  f)  ( Cavan.') 

BURSARIA.  ( Voyti  Burs  aire  , Suppl.  ) 

BURSLRA.  ( Keyrj  Gomart.) 

BUSSEROLF.  ou  BOUSSEROLF-.  On  donne  ce 
nom  , dans  les  Alpes,  i une  efcèce  d'arboufler  à 
tige  rampante  & traçante  : c’elt  Vurbmut  uva  urjl 
Linn. 

BUTEA.  Roxb.  Corom.  ( f'oy.  Rodolphe.  ) 

BUTOMUS.  ( yoycx  Butome,  8f  llluflr.  Gen. 
ub.  Jpo.  — Flor.  dan.  tab.  604.  — Curiis,  Lond. 
le.  — Fnglish.  Bot.  tab.  6ri.)  En  donnant  i cette 
pl.mte,  l'une  des  plus  belles  de  celles  qui  embel- 
liflenc  le  bord  de  nos  rivières , le  nom  de  tutonui , 
on  a employé  une  expreflion  dont  Théophrafle 
s'écoit  fervi  le  piemier,  mais  qui  iiès-probable- 
ment  .n'cfl  us  appliquée  à la  même  plante.  Le 
buiomon  de  Diofeoride  8c  de  plufieurs  autres  qui 
ont  écrit  après  lui , paruîc  appartenir  plutôt  i 
notre  fpurgoniun. 

BUTONICA.  ( y»yt\  Butonic,  vulgairement 
Sonnet  tarri.  Lam.  111.  Gen.  tab.  ) 

BUTTON-TREE  : nom  anglais,  lignifiant  ar- 
iri  oouton,  donné  par  les  colons  de  la  Jamaïque 
au  conocarpas  eriâa  Linn . 

BUTT.NERIA.  f’Wff  BuTTNàRE,  te  les  II- 
lujirutiont , tab.  14O,  ng.  l,lulinetiu  ovatn  , n®.  1; 
fig.  1 , àmineriu  tereiicuulit , 11®.  4,  auxquels  il  faut 
ajouter  les  efpèces  fuivances  : 

6.  Butnère  cannelée.  Buuntnx  fulcota.  Flor. 
peruv. 


Buuneria  foHis  corduto  ovxth , ftrrotii  j eofiâ 
peliolifqut  aeu/tJtii  ,■  pedunculii  gtminit , }-J  forts, 
Ruii  8c  Pav.  Flot,  peruv.  }.  pag.  to. 

Arbriffeau  à tige  anguleufe,  à cinq  cannelures  , 
raunê  d'aiguillons  recourbés,  de  feuilles  éparfes, 
pétiolées , ovales  , en  coeur , pubefcciites  , den- 
tées en  feie.  terminées  pat  une  pointe  oblique  ; 
des  flipules  oppofe.'S,  caduques,  fubuléts  ; les 
pédoncules  latéraux,  à trois  ou  cinq  fleurs,  pour- 
vus de  btaSées  ; le  calice  pourpre  en  dedans, 
pentagone  avant  la  floraifon , 1 cinq  découpures 
ovales,  aigues  . réfléchies  ; les  petales  linéaires  , 
verts  à leur  bafe , d'un  pourpte-ionce  au  fommet  ; 
les  anthères  prefque  leffiles  ; les  femences  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Pérou , & fleurit  en  mai 
8c  en  juin.  ^ 

7.  Bottnére  hérilTée.  ButinerU  hirfuta.  Flor. 
peruv. 

I Buttnerla  foliit  cordotit , acutis , crenutit  ; coftd 
petioiifque  oculeaiii  ; pedunculis  tonf.efis  , compof* 
tis.  Ruiz  8c  Pav.  Flor.  peiuv.  }.  ; ag.  to. 

Ses  tiges  font  ligneufes,  tiès  timrufes , garnies 
d'aiguillons  fur  leurs  angles,  de  feuilles  alternes, 
pétiolées , en  forme  de  coeur , crénelées , molles  , 
velues  en  deffous  ; les  pédoncules  latéraux  , char- 
gés de  plufieurs  fleurs  prcfqu'en  onibelles,  enve- 
loppées de  petites  folioles  caduques , en  forme 
de  colloreue  ; les  pétales  jaunâtres  i leu;  baie, 
pourpres  à leur  foutmet. 

Cette  plante  ctoit  au  Pérou,  fur  les  montagnes 
des  Andes,  g 


I 8.  ButtnÎRC  herbacée.  Buitneria  htréacta, 
Roxb. 

Buitneria  foliit  cordotit , ocuminatis  , dtntatit  , 

^ tgitndulofs  i coûte  intrmi  ^ ktrbaetu.  *WiUd.  SpeC. 
Plant.  I.  pag.  119.  — Roxb.  Corom.  I.  pag.  i8.' 
tab.  19. 

Ses  tiges  font  droites  , herbacées,  tétragones, 
fans  épines,  garnies  de  feuilles  alternes,  pétiu- 
lées  , ovales , en  coeur , acuminées  . dentees , dé- 
pourvues de  glandes , longues  de  trois  à quatre 
poucrs,  fur  deux  ou  trois  de  large,  munies  de 
petites  tlipules  réfléchies  ; les  pédoncules  en  for- 
me de  petits  rameaux  axillaires , plus  courts  que 
les  feuilles , terminés  par  trois  fleurs  en  ombelles; 
d'autres  plus  petites,  axillaires  ; le  caljce  réflé- 
chi; la  corolle  petite;  le  fruit  un  peu  hifpide  , 
prefque  globuleux , à cinq  côtes  ; autant  de  loges 
monofpermes. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes , au  Co- 
romandel. 

9.  BuTTNèRE  à feuilles  de  caalpa.  Buttntrio. 
(otalpàfulia,  Jaicq.  ‘ 

Buttiuria 
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Bttttfitna  féliis  cordéth , tntegtrrimîsi  cattli 
Jtriie,  inerni.  Jac<;.  SchüCfibr.  I.  pAg.  XI*  ub.  46. 
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Cette  plante  croît  le  long  des  chemins  otnbta- 
gds,  dans  les  bois.  ( y.  v.) 


.ArbnlTeau  grimpant,  fans  dpines,  pourvu  de 
feuilles  grandes,  en  reçut,  emières,  acuminéess 
les  pédoncules  ranieux,  axillaires,  prelque  pani- 
cules,  un  peu  plus  longs  que  les  pétieles;  le  calice 
i cinq  découpures  lancéolées,  colorées  { les  pé- 
tales un  peu  plus  longs  que  le  calice  t l'ovaire  ar- 
rondi , herilTé  i le  fligmate  en  tête , à cinq  lobes. 

Cette  plante  croit  dans  les' environs  de  Cara- 
cas.  5 

BUTCA.  Ce  nom  eft  donné  aux  mêmes  plantes 
qui  portent  celui  de  partira  brava.  Suivant  Au- 
blet . le  partira  de  Cayenne  eft  Ion  aiuta  ruftfetru , 
tab.  Î JO.  ( MÉNISPSRMe,  n”.  19.)  Le  pa- 

rtira, plus  généralement  coruiu  dans  l'ufage  mê 
dical , eft  le  cijfjmptht partira.  (.Voy,  PéRf  tPA. ) 
Ces  deux  phntes  appartiennent  i la  famille  des 
ménirpermes.  Il  ne  faut  pas  les  confondre  avec 
ruéïKau  que  décrit  I.oureiro  dans  fa  fhrt  de  la 
Cochittchir.t , genre  voifin  des  orties.  (K oye\  Abu- 
TUA,  Sapf/.) 

BUTUMBO  : nom  brame  du  pee-iumba  des  Ma- 
laltares  ( Rheed , Hort.  mrlab.  9 , p.  87 , tab.  4(1  ) : 
c'eft  une  elpèce  de  carmantine  {jafiieia  echiaidtt 
Linn. }. 

BUXB.AUMIA.  ( Koy.  Büxbaume,  fc  Ilinftr. 
Gen.cab.  S71,flg.  1 , buxbaamia  acby/la,—Hedw. 
Fund.  tab.  9,  fig.  5a,  tab.  3 , fig.  10.  auquel  il 
faut  ajouter  : ) 

a.  Buxbaume  feuillêe.  Buxhaumia  foliofa. 
Linn. 


M.  Palifot  de  Bcauvois  propofe  de  fubflituer  le 
nom  de  fatcofhore  à celui  de  b ixbaumej  mais  il  n'en 
a pas  encore  donné  la  faifon. 

BUZ  : nom  égyptien  du  roleau.  La  grande  ef- 
pice  ordinaire  (anitao  doxax  Linn.)  eft  nommée 
bu^./iaggni,  fuivant  Forskhal. 

BUZ  A : boifton  faite  dans  l'Arabie  avec  l'orge , 
au  rappon  de  Forskiial. 

BUZEIDEN , BUZIDAN,  BUZF.IS  ou  BUZI?. 
Ualechamp  attribue  ce  mot  arabe  i\drcbis  pai- 
mata  Linn. , aufli  nommé  palma  Chrifii  par  Mai- 
thiole , Sefatyrium  iajîliium  par  Dodoaiêe. 

BI'BO  : nom  donné  aux  Indes,  fuivant  Clufius, 
à l'acajou  des  colonies  ( cafuvium  Liim.  ),  qui  eft 
l'acajou  du  Bréfil. 

B'VSSE,  BYSSUS.  Les  Anciens  ont  donné  le 
nom  de  byjfus  i diSerences  fubftances  du  règne 
végétal,  qui  fervoient  à fabriquer  des  étoffes  re- 
cherchées par  leur  fineflo , par  leur  couleur , 8e 
pu  la  rareté  de  la  matière  donc  elles  étoient  tif- 
fées.  il  feroii  crès-difSeile  aujourdhui  de  défigner 
les  végéuHX  qu'ils  employoiencpour  cet  objet , ne 
nous  en  ayant  donné  aucune  defeription.  Le  bylTus 
de  l'Étide  8c  celui  de  Judée  étoient  particuliére- 
ment en  cépuution.  Ce  dernier  avoir , félon  les 
hiftoriens  qui  en  parlent , la  couleur  8e  l'éclat  de 
l'or.  Les  Modernes  ont  appliqué  le  nom  de  by/fui 
à des  filamens  dont  fe  fervent  les  animaux  de  plu- 
fieurs  coquilles  bivalves  pour  fe  fixer  aux  rivages. 


Buxbaurr.ia  acau/it,  tapfulâ  fubfe£ili ffoliis  cin3a. 
Linn.  jun.  Diflert.  Mufe.  pag.  33.  tab.  i.  fig.  4.  — 
Hedv.  Fund.  tab.  9.  fig.  51.  — Mich.  Fior.  bor. 
Amer.  1.  pag.  301.  — Lam.  111.  tab.  87a.  fig.  1. 
— Oitlen.  tab.  3a.  fig.  13. 

Bttxbaumia  ftffilis.  Smied.  DilT.  pag.  16.  fig.  1. 

Bryum  ballerianum.îietV,  Meih.  1}}.  — Bryum 
phafeoiits,  Jacq.  Colleâ.  a.  pag.  aao. 

Piafeum  halterianum.  Pollich,  Pal.  n*.  974.— 
Phafeum  maximum,  Lighf.  Scot.  a.  pag.  693.  — 
Phajeum  montaaum.  Hudf.  AngU  a.  pag.  466.  — 
Hall.  Helv.  n*.  lyaj.  tab.  ^6.  fig,  3. 

Ses  racines  ptoduifent  une  petite  touffe  de 
feuilles,  dont  les  inférieures  font  liiaéaires,  ob- 
tûtes;  les  fupérieures  lancéolées,  diaphanes  i 
lents  bords,  traverféespar  une  nervure  prolongée 
en  une  pointe  aiguë.  Ces  feuilles  forment  le  péti- 
chec.  là  capfule  eft  felTile , ovale,  un  peu  ventrue, 

Iirefque  droite , légèrement  oblique  à fon  fommec { 
es  dents  du  périftome  très-caduques. 

Souaigut.  SuppUmm.  Tomi  /. 


BYSSUS.  Les  caraâéres  de  ce  genre  ne  font  en- 
core qu'imparfaitemenc  déceiminés,  8e  les  efpècet 
qui  doivent  rigoureufement  le  compofer,  font  la 
plupart  incertaines.  Les  unes  font  pulvérulentes, 
les  autres  filametueufes  ; ce  qui  peut  faire  déji 
foupçonner  qu'elles  devroienc  être  léparées  , 8e 
placées  dans  des  genres  différens  : aufli  M.  Peifoon 
a d^i  effayé  d'éublir  , pour  les  byfua  connus  te 
pluneurs  autres , les  genres  dematUm . racodium  , 
himaaiia,  mefeaurica,  lcc.{Voye^  ctt  mott,  Suppl.) 
Jufqn'aloTS  il  n'a  pas  encore  été  poflîble  d'y  dinin- 
guer  aucun  organe  analogue  i ceux  de  la  repro- 
duâioD  des  autres  plantes.  Il  eft  très-probable, 
félon  moi , qu'il  n'en  exifle  pas.  Se  que  ces  plantes 
ont  un  mode  particulier  pour  fe  reproduire  . une 
force  de  prolificarion  , comme  on  le  remarque 
même  dans  les  plantes  plus  parfaites  , & qui  prt>- 
duifent  des  femences  ; elles  ne  fe  montrent  que 
par  l'humidité,  durent  plus  ou  moins  long-cems,  fe 
deffèchent  dés  qu'ell  s font  fiappées  par  le  foleil, 
te  ne  laiffeoc  après  elles  que  des  taches  noirâtres , 
furiout  celles  qui  croilTeiit  fur  les  pierres.  11  eft 
C c c c c 
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^ champignon*  qui  ont  à leur  nïiffjnce 
1 Jfpecl  d'iio  bylïus.  Se  qu'il  eft  ficüe  de  confon- 
dre lotlqu'on  n'en  fuit  pjj  le  développement. 

M.  de  Lamartk  a fait  graver  dans  les  Uluflrtiioni 

O ‘•'’î'  * * • *®  h^<^  vetuiini  . 

^ depmt  le  vauclreriit  terrtfins. 

VAUCHPnit.)  Fig.  l,hyf.i^tyffh,vec, 
n . 45  fip.  J , k\Jfus  jcptk.i  ^ n®.  i 5 fig.  4 , hy^tu 
û4rtj , !>•.  5.  Oi,  ajouter  au  bytïus  fîlamen- 
teuï  les  efpèccs  fuivantes  : 

18.  Byssüs  tfej  murailles.  Uyjfus  /*dr;V(M4. 

jlftvtf:tnt  aui  aiha  ^ unerat  parittkus  éd- 
frtjfa  i ^4men(n  i ctruro  radjtvuiàtu  , m rumos  t(- 
nuiÿtmos , innumeros  dJv/pt,  Decand.  Synouf.  n . 
& Flor.  fran^.  i,  pag.  6(5.  • / t-  • J » 

/.  Hyffiu parietina , var.  argmita.  Decand.  I.  c. 

MtftnurUa  argtHiu.  Perf.  Synopf.  Fung.  6c6. 

Coralhfungui  argtntcus  . omintiformii.  Vaillant . 
Bar.  Paril.  pag.  41.  tab.  8.  fig.  i. 

Ce  byiTus  Ce  ptéfsnte  foui  forme  de  phqiies 
arrondies  , d'un  ou  de  deux  pitdi  Se  p'ui  de  dia- 
mètre , appliquées  fur  les  murailles  & les  plafonds 
des  maifons  mnnides.  Leur  couleur  eft  d'un  jaune- 
pâle.  Les  filamens  partent  fouvent  d'un  centre 
commun  . 8c  s'étendent  en  rayons  divergens  i ils 
font  très-tamifiés , très-ferrés , Se  forment  une 
membrane  papyracée.  La  variété  f eft  d'un  Ùanc- 
argenté. 

19.  Eyssu*  blanc.  Byf^  canMJe.  Hudf. 

Byfis  candiJa  , ttnt-a  , apUe  fubplumofo,  SU- 
uto.  Hudf.  Angl.  pag.  601.  ~ Dill.  Mufe.  tab.  I. 
ftg.  iJ.A. 

Uimanth  caniija.  Perf.  Synopf.  Fung- pag.  704. 

11  fe  trouve  fur  les  feuilles  mortes  ou  fur  les 
bois  tombés  à terre  -,  il  eft  d'un  beau  blanc  8c  d'un 
afpeû  fojreui.  Ses  hlamens  font  branthus , trèt- 
ramities  a leur  fommet , quelquefois  formant  une 
membrane  très-mince,  papyracée,  ou  bien  réunis 
en  taifeeaux  femblablcs  à des  nervures, 

ao,  Byssus  jaunarre.  Byffiis  jlavefctits,  Decand. 

Byffjt  fiavt/^nt , ttnera  , adprejfj  , ramis  ptlit- 
auUm  lenaem  ftri  conftiuêntiius.  Decand.  Synopf. 

I } , 8c  Flot.  Itanç.  a.  pag.  67. 

Cette  expmfton  croît  fur  les  vieux  troncs  humi- 
des 8c  fur  les  feuilles  tombées  à terre  dans  les  fo- 
rets } elle  eft  d'un  jaune-pâle.  Ses  It'amenr , qu'on 
n'appetîort  bien  que  fur  les  bords  de  la  croûte , 
font  cylindriques  , crès-roemis , appliqués  fur  le 
tronc . foudés  les  uns  avec  les  autres , tantôt  fous 
forire  de  nervures  rameufes  ou  pioèmmentes, 
tantôt  fous  la  forme  d'une  membrane  mitKC  6c 
diweifement  lobée  ou  déchirée.  (Decaeé.) 


' B Y S 

li.Brssus  alongé.  Byjfjt  e/mgaea.Dennâ. 

alba  J fiUmentls  uruljpmlt  ^ in  fàfticuio* 
fubiyUmdrices  , ramt'foi  conuxtu.  DeCand.  Synopf. 

I ) . 8c  Flor.  ftanf.  J.  pag.  67, 

■«  Cette  plante , dit  M.  DecandoIIe,  eft  Je  cou- 
leur blanehe  ) elle  offre  des  filamens  très-menus  , 
etttrc-crotfés  8c  réunis  en  faifeeaux  alnngés , ar- 
rondis , rameux,  longs  de  deux  ou  trois  pieds  8c 
plus.  Ces  faifceattx  de  filamens  ont,  pendant  la 
vie  de  la  plante,  l'apparence  de  la  crème  fort^ttée. 
Après  leur  delTrccation  iis  prennent  un  afpeâ  co- 
tonneirx.  El'e  a été  découverte  par  M.  Lheritier  • 
dans  les  caves  de  l'Obfetvatoire.  » 

la.  Byssus  géant.  Byffus  gîganua.  Todd. 

ByJfuj  tl^-iJa , fi/jmeniii  ttnuiffimîs,  in  immmfum 
pannum  fomitis  xinulwn  conuxtis,  Decand.  Synopf. 

I J.  — Xyio^roma  giganicum.  Todd.  Mcckl.  1 . pag. 
)6.  tab.  6.  fig.  yi. 

Racedium  xylof-oma.  Petf.  Synopf.  Fung.  p.  70a. 

Ce  byffirs  eft  blanchâtre.  Ses  filamens  entre- 
crotfés  form-.nt  une  efp«e  de  feutre  ou  d'ama- 
dou ferre  8c  coriace  , qui  croît  dans  l'intetieut  des 
arbres,  s'irjiitue  entre  leurs  fentes,  8c  y occupe 
un  efpace  très-étendu.  S'il  eft  vrai  qu'on  y ait  dé- 
couvert des  feménees  fous  la  forme  de  globules 
épars . cette  plante  doit  être  placée  dans  un  autre 
genre.  Je  ne  les  y ai  jamais  vus.  (K,  v. ) 

13.  Byssus  des  pins.  Byfua pinajiri.  Schleich. 

By^at  nigrtfteiu , fUmintis  inumxtia , iananx. 
fioccofjm  refereiuibus.  Decand.  Synopf.  1 3. 

On  le  trouve  fur  les  branches  de  fapins,  qui  font 
reliées  long  rems  couvertes  par  la  neige  y il  prend 
une  couleur  noitàice.  Sa  fuoflance  ell  compofée 
de  filamens  rameux,  encre-croifés,  repréfentant 
un  iocon  de  laine. 

14.  Byssus  des  rochers.  Byfu  ruptfirit.  Dec. 

Byjfut  nigrefetns  ,fiamtntij  fubgtJatinafij  , iwr- 
! tx tu , pannum  rtferenisius.  Decand.  Synopf.  13. 

Sa  couleur  eft  noirâtre  i il  teffemble  â ua  mor- 
ceau d' étoffe  compofé  de  filamens  ferrés,  entre- 
croifés,  gélatineux.  U croit  i l'ombie,  fut  les- 
rochers  humides. 

if,  Byssus  entre-mélé.  Byffxs  intenrxta.  Dec. 

Bygitt  raiiginofi , JUamentis  intrkaiit,  bine  ir.Ji 
tube'culU  ratundatia  infperfia.  Decand.  Synopf.  13. 

Dematsum  fiupofum.  I Pttfoon , Synopf.  Fung. 
pag.  696. 

Il  eft  d'un  fauve-jaunâtre,  couleur  de  rouille}  il 
croît  dans  les  fouterrains  de  l'Obfer/atoire  de 
Paris , en  couftes  de  diverfes  for.-nei.-Ses  filament 
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Font  menât . cvlinilriquet , «nrre>mè1ji  ; vat  tu 
m-rrorcope,  ils  oiTitnc  des  tubercules  irroadis. 
( Decttad.  ) 

i6.  Byssus  rouge.  Byftu  ruira,  Dccind. 

Byjfat  clr.na&anna  , fhmtntis  Uvis,  Dccsnd. 
Synopl".  i j , & Flor.  frinç.  i.  psg.  68. 

Dimetium  cinankarinum.i  Perf.  Synopf.  Fung. 
pag.  697. 

Cette  efpèce  croît  fur  les  bois  1 demi  poonis  j 
elle  eft  d'un  rouge  de  laque.  Scs  füamens  font 
lungs  , ddli^  , tr^-diftinâs  , même  à la  fimple 
vue , 8c parcilFent  un  peu  entre<roi(és.  Elle  difère 
du  iyfet  pumirta  Sc  phofphona  en  ce  qu'elle  œ 
forme  pas  une  croûte  poudieufe.  On  U trouve  (iir 
les  bois  à demi  pourris,  ) 

BYSTROPOGON.  Genre  de  planres  de  la  fa- 
mille des  labiées , établi  par  Lhéritier  , 8f  adopté 
par  la  plupart  des  botaniftes  qui  ont  écrit  après 
loi;  il  cil  compofe  en  partie  d'elpèces  enlerees  à 
quelques  autres  genres,  aux  ntpeut , aux  mtntha , 
>nx  Le  caraâète  eflemiel  de  ce  genre 

con&lle  dans  : 

Vu  calict  harht  a fou  orifci , urminl  par  ciitf 
Jtau  faiuUtt  i la  Crvrt  infideurt  it  la  corolle  à deux 
lo^ej , la  fapirieure  à trois  ; les  étamines  écartées 
stur'tUes. 

Les  principales  efpèces  1 rapporter  i ce  genre 
font  : 

I*.  Byflropogon  plumofum.  Lhilh.  {mtntha  plm- 
mofa  , n“.  ao.  ) Le  tyPropogon  origanifolium  de 
Lhériliet  ne  diêfère  de  cette  efpéce  que  par  Tes 
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feuille*  très-efitières , d'un  blanc  de  neige  en 
deflbus. 

1*.  Byflropogon  canadenfe  Lhéric. , qui  cft  le 
menlha  canaiienjis  , n°.  Ip. 

}*.  Byflropogon  (petsélatum)  , peJuneutis  dicho- 
lomis  , jiotUos  eapitûitt  ; folia  ovatis  , deotjtis , g/a- 
iris,  panOulatit.  Lbcrit.'Setc.  Angl.  pag.  10.  n®.  7. 
Ses  feuilles  font  légèrement  ponûuées  , ovales  , 
dentées;  les  pédoncules  fourchus;  les  fleurs  en 
tête  ; les  découpures  du  calice  point  fubuléei. 
Elle  croit  à l'îlc  de  Madère. 

4®.  Byflropogon  (fldcfntium),  panieulis  taxif- 
flmis  ; pedonculis  verticillatis  , fllifàrmibut  ; foliis 
cordatit.  Lbérit.  Sert.  Angl.  pag.  rp.  n®.  1.  Elle 
croit  au  Pérou.  Ses  feuilles  font  en  coeur  i les  pa- 
nicules  tiès-Ücbes  ; les  pédoncules  vertitillés , 
filiformes. 

5 Y.  Byflropogon  ( dentatifm  ) , foliis  ovatis  , kir- 
finis ^ ferratis;  verticillis  forum  kifpidii.  (N.)  Ef- 
pèce  nouvelle  du  Pérou,  que  j'ai  obfrrvée  dans 
l’hetbier  de  M.  de  J uflieu.  Ses  feuilles  font  ovales , 
velues , dentées  en  feie  ; les  dentelures  courtes  , 
ciès-aiguès  ; les  fleurs  réunies  en  vtrticilles  velus, 
très-ferrés. 

Cavanilles  fait  du  melifo  cretica  Linn. , 8c  Diâ. 
n®.  f , le  oepeta  marifolia.  Cerre  elpèce  paroit 
devoir  être  placée  parmi  les  byflropogon,  ayant  fet 
calices  pileux  i leur  orifice. 

Phifieurs  autres  efpèces,  rapportées  d'abord 
aux  byflropogon , en  ont  été  exclues  pour  éiie  pla- 
cées parmi  les  kypiit.  ( Peyei  ce  genre , Suppl.  ) 

1 B'TTNERIA.  {('oye^  BuTTHiRE.Ji 
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Nota.  L’impression  de  ce  volume  sc  rerminoit  lorsque  nous  avons  reçu  un  nouvel  ouvrage 
de  Robert  Brown,  imprimé  à Londres,  sous  le  tiite  de  Prodromus  Flot*.  Hovt  HolIandU , etc. 
vol.  I.  Nous  avons  cru  devoir  mentionner  ici  les  nouveaux  genres  cpii  s'y  irouvenc  sous  les 
lettres  A et  B,  et  rappeler  en  même  rems  quelques  articles  qui  nous  étoient  échappés. 


AbEUCEA.  Chir.  Hift.  1.  pag.  ?oa.  — 
fantalum  creticum.  C.  Bauh.  Pin.  — J.  Bauh. 
Hift.  I.  pag.  490.  — Smith  , Tranf.  Linn.  Lond. 
vol.  9. 

Cet  arbre , mentionné  pat  Léclufe,  8f  qui  croît 
naturellement  Tiir  les  hautes  montagnes  de  l'ile  de 
Crète , ne  nous  eft  encore  connu  que  par  la  def- 
cription  que  Bellus  en  a donnée  dans  une  lettre 
adreffée  i l.éclufe.  «C'eft,  dit-il,  un  grand  arbre, 
d'un  très-bel  arpeâ.  d tige  droite,  chargée  d'un 
grand  nombre  de  rameaux,  dont  les  feuilles  ref- 
fcmblent  à celles  de  l'alaterne,  mais  plus  arron- 
dirs,  plus  profondément  dentées  en  fcie.  Son  fruit 
‘eft  de  lagrolTeut  d'un  grain  de  poivre,  d'une  forme 
prefque  ronde , d'un  vert-noirâtre.  Son  bois  eft 
duc,  un  peu  odorant  : on  en  fait  des  folives  & des 
poutres.  Il  paraît  avoir  été  inconnu  aux  Anciens, 
a moins  que  ce  ne  foit  Vulmut  montana  deThéo- 
phrafte  s mais  celui-cr  a les  feuilles  beaucoup  plus 
grandes  bien  moins  profondément  dentées.  » Il 

faroit.qtae  M.  Smith  eft  porté  à foupconner  que 
ahtHcta  a de  grands  rapports  avec  1 nlmut  poty- 
gjmst  (phnera  Mich.).  Toutnefott  a donné  ladef- 
cripcioii  d un  micocoulier  {celiU),  qui  me  paroit 
convenir  davantage  à Vaielieca.  Tournefott  t'a 
obfervc  fur  les  hautes  montagnes  crétacées,  dans 
le  Levant.  Cet  arbre  a été  mt  ntionné  dans  ce  Dic- 
tionnaire patmi  les  crtiis.  ( y^oye\  Micocoulier 
de  Tournefint , n“.  4.  ) La  foime  des  feuilles  pa 
toit  bien  être  ta  même  que  celle  indiquée  par 
Bellus } les  fruits  également  arrondis,  & à peu  près 
de  la  même  groffeur.  \ la  véiicé , ils  font  jaunes , 
8:  brunilEnt  en  mûriffant  dans  le  cebis  de  Tour- 
ne fort,  mais  il  ajoute  que  le  noyau  eft  vert.  Bellus 
dit  que  tes  fruits  de  fon  abtliua  font  d'un  veit- 
noitatre  ; d'un  autre  c6té  , l'arbre  de  Tournefori 
ne  s'élève  pas  plus  haut  qu'un  prunier . mais  plus 
touftâi.  Ces  légères  différences  n'affoiblitrciic  que 
médiocrement  mes  conjc^lures. 

ABILDGAARDIA.  Vnhl , Enum.  8f  Brewn  , 
Nov.  Holl.  (Koytr  SoucHET,  Suppl.)  Ce  genre  a 
été  établi  par  M-  Vahl  pour  quelques  efpèces  de 
cyptrut  Lion. 

ABRUS  PRtcAToniDS.llIuflr.  tab.608.  fig.  i. 
La  fitute  1 eft  une  efpè.e  de  Cay-nne,  commu- 
niquée par  M.  Ri  hard  à M.  de  Lamacck.  Elle  me 
paroit  être  le  glycine  pkufcoloUet  de  Swaru. , le 


dolichos  pyramidaCis  de  ce  Diâionnaire,  n°.  14. 
Ses  femences,  femblables  â celles  de  Vairus,  font 
plus  Ovales , un  peu  comprimées  i la  tache  noire 
pins  grande,  ainfi  que  la  cicatrice . qui  de  plut 
eft  munie  d'une  petite  bofîe  en  faillie  i fon  fom- 
met.  ( y »yei  Doue  pyramidal.  ) 

ACIANTHE.  Acianthui.  Genre  de  plantes  mo- 
nocotylédones.  de  ta  famille  des  orchidées , établi 
par  Brosrn  , qui  a des  rapports  avec  les  epipaSit 
de  Svartx , qui  comprend  des  herbes  de  la  Nou- 
velle-Hollande, dont  les  racines  font  garnies  de 
bulbes  I les  tiges  fimples , i une  feuille  en  coeur  i 
les  fleurs  difpofées  en  grappes  ou  quelquefois  fo> 
litaires. 


a.  Acianihus  {ex(tmc) , fioribue  raetmofit , arif- 
lit  periamhio  quadrupla  ircviariiui , fjlioUs  interio- 
ribuj  kori^ontalber  rejltxis  , lahcllo  apice  papulofo , 
columnà  txfcrtti.  Bro'rn,  I.  c. 

Acianthue  ( caudatus  ) , ^cupo  uni  feu  bïjlora  , 
arifiis  longiJfmu,fotU  margintbui  «Adu/uria. Brown, 
I.  c. 

Selon  Brown , VepipaHu  reftxa  de  Labillardtère  , 
Nov.  Holl.  a,  pag.  60,  tab.  aii,fig.  i,  a de  grands 
rapports  avec  ce  genre. 

ACIANTHÜS.  (royer  ActANTHE.) 

ACROTICHE.  Brown  , Nov.  Holl.  pag.  /47- 
Ce  genre  fe  r.ipproche  tellement  des  jlyphilij , que 
j'ai  cru  devoir  l'y  renvoyer  pour  former  une  des 
divifions  de  ce  genre  avec  quelques  autre*  çenres 
nouveaux,  établis  pat  Biown.  l^oy.  Srïi’HtLlE., 
vol.  VU,  8t  Suppl.  ) 


Le  caraâère  efTenttel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Une  corolle  b Jix  pitaiet  ,*  iei  trois  extérieurs  arif 
tés  p,  Us  deux  intérieurs  plus  petits  ,*  l* inférieur  en 
Uvre  , plus  court  que  les  autres  , très-entier,  fans  ap- 
pendices à fan  difque;  deux  calloflis  i fa  hafe  t une 
colonne  demi  cylindrique  à fa  partie  inférieure  , fans 
oreilUtte  au  Jammet  ,*  une  anthère  à deux,  loges  ,*  U 
pollen  divifé  en  quatre  paquets  dans  chaque  loge, 

t . Acianthus  ( fornîcatus  ) , ^oriius  racemojis  , 
arif  le  perianthio  quadrupla  brevioribus , foliolis  in- 
terioribus  erebiufeulis , labello  longitudinaliter  papu- 
tofo , columnà  inclufS.  Brown,  Nov.  Holl.  p.  jai. 
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ACTINOCARPUS.  Bro»n , Nov.  HoII.  p.  J41.  | 
Ce  genre  eR  le  même  que  le  dtmtifoniam  de  Juflieiij 
ui  eR  une  divilion  du  genre  alifma  de  Linné.  , 
yoytl  fhVTIAV  J Supft.) 

ADENOSMA  i fleurs  bleues.  Adencfma  et'u/tii. 
Bfo»n. 

Adenofma  puitfctns , glandu/ofa , fpicii  foliaiis. 
(N.)  Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  441. 

Genre  de  plantes  dicotylédones,  d fleurs  mo- 
nopétalées,  irrégulières,  de  la  famille  des  acan- 
thes, qui  a des  rapports  avec  les  acanthes , établi 

Ear  Brovn  pour  une  plante  de  la  Nouvelle-Hol- 
inde,  qui  a pour  cara^re  eflentiel  : 

Un  calht  à cinq  décoapares  ; une  coraîlt  d deux 
fevrei;  la  fjpérickre  eniilref  l'inférieure  i irait  laies 
égaux  ; quatre  étamines  didpnamet  ; les  anikiret  ean- 
niventet  ; un  finale  élargi  ; unt  eapjult  avale,  pre- 
langée  en  iec  , s’auvrant  en  deux  parties. 

C'tft  une  plante  herbacée,  pubefeente,  cou- 
verte de  glandes,  St  répandant  une  odeur  de  men- 
the. Ses  fleurs  font,  ou  axillaires,  ou  difpofées  en 
un  épi  feuillé.  Le  calice  eft  hérilTé  de  poils  articu- 
lés, a cinq  découpures  ; la  rupérieute  plus  grande , 
accompagnée  de  deux  braéi^i  la  corolle  bleue, 
i deux  lèvres  s la  fupérieure  entière  i l'inférieure 
à trois  lobes  égaux.  La  capfule  s'ouvre  en  deux 
parties  , & porte  les  (cmences  à fes  futures  in- 
ternes. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelle-Hollande. 
^Brawn.  ) 

ÆGIALITIS.  Bro*n,  Nov.  Holl.  pag.  41^. 

{yayei  £ci ALITE.) 

ÆGOPOCON.  Willd.  (Peyrr  Égopogon, 

Suppl.) 

AGASTACHYS.  Tranf.  Linn.  Lond.  vol.  10. 
pag  lyfl,  8f  Brown , Nov.  Holl.  pag.  571.  (yay. 
les  PILOTEES  , Suppl.) 

AGATHIS  LORANTHipoiiA.  Tratifaél.  [.inn. 
Lond.  vol.  8.  — Pinus  dammara.  Lamb.  ( yayer 
Pin,  Suppl.) 

AGROSTIS  LAXiTLORA  , pag.  ijj.  Suppl, 
n*.  6a.  D'après  l'infpeélion  de  l'herbitr  de  Mi- 
chaux, j'ai  acquis  la  certitude  que  cette  plante 
étoit  la  même  que  fon  trichodium  laxitarum.  (y cy. 
Trichoué.) 

> ALEPYRUM.  Brown,  Nov.  Holl.  pag.  irj. 
(Kojrrj  VaROQUIER,  Suppl.  Centrolcpis  Labill.) 

ALLANTODIA.  Brown,  Nov-  Holl.  ( yayei 
PoLvrooE,  Suppl.) 
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ALSOPHILA.  Brown , Nov.  Holl.  ( yay,  Po- 

LYPODE,  Sa/p/.) 

ALYXIA.  Brown,  Nov.  Holl.  pag.  469. 
Gynopocon,  Suppl.) 

AMPHIPOGON.  Brown,  Nov.  Holl.  (Koyri 
Amphipogoni.) 

AMPHIPOGONE.  Amphipagon.Gtntt  de  plan- 
tes mor.ocotylédones , à fleurs  glumacécs  , de  la 
famille  des  graminées,  qui  a des  rapports  avec 
les  fiipa,  fit  qui  comprend  des  herbes  exotiques  d 
l'Europe , difpofées  en  gazon , i tiges  fafciculées  i 
les  feuilles  feiacées  i les  fleurs  en  épi  alongé  ou 
en  tête. 

Le  caraâère  eflêntiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  cqliee  un^are , è deux  valves  ; 1 extérieure  trim 
fde  ,*  C intérieure  iijiae  ,*  les  divifians  terminées  par 
une  arête  ftiaeée  ; la  caralle  à deux  valves  prejque 
égales  i trait  étamines  J deux  Jiylit. 

E S pi  C 1 S. 

* Épis  en  tête  ; les  fieurs  extérieures  ftérilet , verti- 

citlées , en  farme  tCinvoluere  f les  valves  du  eatieu 

hérifféet. 

I . Amphipagan  ( laguroîdes  ) , capitula  glaiafo  , 
glumis  kiJpidiSjpilit  bafi  dilataiit,  valvulâ  exteriara 
acumine  fua  duplà  langiare.  Brown , Nov.  Holl. 
pag.  I7f. 

1.  Amphipagan  ( rurbinatus  ) , capitula  aiovata  , 
glumis  villajis,  villes  baji  fimpltciius  , valvuid  extt» 
tiare  acumine  fua  vüt  langiare.  Brown,  1.  c. 

* V Épis  ailangs  ; valves  du  calice  glabres. 

f.  Amphipagan  (Rriâus),  g/imia  ciliatit,  inte- 
gris , perianihia  glabre  brtviaribus  ; arifiis  faliifqua 
priait.  Brown,  1.  c. 

4.  Amphipagan  ( debilis),  glumis  trifdis , perian- 
thia  clabra  brtviaribus  : arifiis  firiait , faliis  laxiuf- 
culit.  Brown  , I.  c. 

f.  Amphipagan  ( avenaceus  ), glumis  acuminatil„ 
integris , perianthia  ferieea  langiaribus  ; arifits  patent 
tibus.  Brown,  1.  c. 

Toutes  ces  plantes  font  otiginaires  des  côtes 
méridionales  de  la  Nouvelle- Hollande.  Celle  n*.  j 
croît  au  port  Jackfon. 

ANADENIA.  Tranf.  Linn.  Lond.  vol.  10.  pag. 
t66,  St  Browii , Nov.  Holl.  pag.  374.  ( P'eycj  le* 
Protées,  Suppl.) 

ANARTVIA.  Brown,  Nov.  Holl.  ( yayei  Vi- 

RAOINE  , Suppl.) 
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ANDERSONIA.  ANDtnsoNK.) 

ANDERSONE.  ylaJir/onin.  Genre  de  plantes 
dicoiylrdonn,  àtteuiscomp'èces,  monopéulées, 
de  la  lamille  des  bruyèus  (Juif.  ),  dis  epattides 
(Bro»n),  qui  a des  tappuns  avtc  les  foirctii 
Cavan. , Jprcngtlia  Smith  ; il  comprend  des  arbi  if- 
féaux  de  la  Nouvelle-Hollande,  a feuilles  à demi 
vaguiales,  en  capuchon  à leur  bafei  les  fleurs  ter- 
minales, en  épi  ou  folicaices. 

Le  caraâère  elTiniiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Vn  caiiu  (olori ^ à cinq  iivifoHs ^ accompagné  à 
fa  tafe  Je  lieux  ou  cti  plufeurt  oraûéti  imbriqatic  ; 
uae  corotU  monopétaU  ^ ac  la  longueur  au  calice  , à 
cinq  aivijione  barbues  à leur  bafe ; cinq  étamines  atsa- 
shées  au  réceptacle  , ainf  que  cinq  écailles  quelqutfaii 
eonnéventes i un  Jlyle  une  capfule  contenant  plujtears 
femenus  aeihireuus  à des  pLuetUas  courts  4'  cen- 
tra les, 

Obfervations.  Ce  genre  diffère  dts  poiretia  ou 
fprengtlia  en  ce  que,  dans  ce  dernier,  la  corolle 
ell  en  roue  , trèi-glabre,  divifée  , ptefquc  julqu'i 
fa  bafe , en  cinq  petales  j que  le  réceptacle  n'a  point  ' 
d’écailles  intérieures. 

Espèces. 

• Fleurs  en  èpi}  calices  accompagnés  de  deux  braâces. 

1.  Anderfonia  ( fpretigelioides  ) , fbliis  patulis, 
ttcumine  piano,  Brovn,  Nov.  Moll.  pag.  qfq, 

а.  Anderfonia  (parvifolia  ) ,/o/iiJ  aiÿ  "rjfîj,  aca- 
mine  iriquetro.  Üto»n , 1.  C. 

• • Calices  acenmpagnés  de  plujieurs  brailles  ; les 

fieurs  f tuées  à l'extrémité  de  rameaux  courts. 

}.  Anderfonia  (coerulea),/i«'i/a  modic'e  patenti- 
iees,  aoveHie  calicibufqae  eseiùs  pubefeeneibus,  Bruvn, 

1.  C. 

4.  Anderfonia  ( fquarrofa  ),  foliis  fquarrofts , di- 
varicatis  rtcurvrfq-e  , glabris , margiae  audit  ; cali- 
eibus  pylifque  glabris , eaule  ereHo.  Brovn  , I.  C. 

y.  Anderfonia  ( deprclTi  ) , falits  fquarrofis  , diva- 
rieasis  recurvi/que  , pubifcentious , maegixt  eilrestis  ; 
.ealiciiut  glabris  ,ftylis  rxedio  pUofis  , coule  deprefo. 

Bruvn  , I.  c. 

б.  Anderfonia  ( mkraniha  "f,  foliis  adprefs , fylis 
srfr'a  medium  pubefcaïuibus.  Brown.  1.  c. 

ANEILEMA.  Brown , Nov.  Holl.  pag.  170. 
( Kujitj  CoatiCEUNS.,  Suppl.  ) 

ANCUILLARIA.  Brown,  Nov.  liolL  pag.  ayj. 
( Foyei  Mel  A NTII I U M , Suppl.  ) 

ANIS.LCANTH.A.  Brown,  N«v.  HoU.  p.  410. 


A N I . 

Ce  genre  eft  G rapproché  de  celui  des  fhrolana 
du  même  aucetir , que  je  ne  crois  pas  qu'on  puiife 
l'en  réparer,  quoique  fou  c.'tlice  n'ait  que  quatre 
diviûons  au  lieu  de  cinq  , & que  les  étmiines  va- 
rient de  trois  à quatre.  Les  épines  dotfalcs  du  ca- 
lice peuvent-elles  être  admités  comme  caraâère 
générique?  (Fo/tq  S:lerol.ÆNA,  Suppl.) 

ANISOVELE.  Aniftmclet.  Genre  de  plantes 
dicotylédones,  à fleurs  complètes , ironopétalées , 
inégulières,  de  la  famille  des  labiées,  qui  a de 
grands  rapports  avec  les  ajuga  & Us  uucrium, 
dont  elles  diffère!;t  principaUment  pat  la  levre 
fupërieure  de  la  corolle,  fort  petite , très-entière- 
Ce  genre  comprend  des  herbes  pubefeeues  de  la 
Nouvelle- Hollande  , dont  les  leuilUs  font  créne- 
lées , les  fleurs  veniciliées,  accompagnéts  de  pe- 
tites braétées. 

Le  caraâère  elTcntiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Un  calice  tabulé , glanduleux  , et  fx  frics  , è cinq 
dents  { une  corolle  à deux  livres  f la  Japérieure  petite  , 
très-entière  f l'inférieure  a trois  lobes  t celui  du  milieu 
éthancré  ; quatre  étamiries  aidyr.amts  , fatliantes  , 
ofeendantts  les  anthères  dts  deux  plus  courtes  à deux 
loges  ; celles  des  plus  longues  moitié  plus  pciitts  , Us 
femerues  Ujfcs. 

Espèeis. 

I.  Anifomcles  (mofehata)  ,/bfiii  eUiptitis  caute- 
que  ciacrto-pu'refcentibus  p vcrticillts pauciforis , cali- 
cibus  iinerecr-virtdibus  f glandulis  maniffis.  Brewn, 
Nov.  Holl.  pag.  joj.  • 

1.  Anifomcles  ( inodora  ) , foliis  elliptiels  , gla- 
briufcttlis , fubtîa  punSatés  ; vertieill'ts  remotis , caii- 
cibus  viriaibus  , gtandulis  manifefis,  Brown , 1.  C. 

Anifomcles  f falvifolia)  , ixcano-tomentofa , 
foliis  lanceolatis  , faprà  moliibut , levions , fubtùs  ru- 
gefsi  vtrticillii  mulciforis,  calicis  glaadalis  comento- 
fpuUis.  Brown , I.  c. 

I ANISOMELES.  ( Aniso.scèle.) 

ANISOPOGON.  (f^oyep  Amisopocoxe.) 

ANfSOPOGONE  avénacée.  Ànifipogon  avena- 
eeus.  Brown,  Nov.  Holl.  pag.  176. 

Anifapogon  foliis  involusis , paniculà  efufd  , euJ- 
mis  fmplicibut.  ( N.  ) 

Cette  plante , dont  Brown  a fait  un  genre  par- 
licuKrr,  a le  port  d'une  avoine,  & me  paioïc  fe 
rapprocher  ds  ces  efpèces  dont  Perfonn  a formé 
le  genre  trifesum.  {^oyci  ce  mol , & Avoine, 
Suppl.)  ^ 

Ses  tiges  font  très-fimples,  hautes  de  rois 
pieds , garnies  de  feuilles  alternes . roulées  fur 
elles-mêmes  i leurs  bords  -,  l'oriflee  de  leur  gaine 
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inimî  d'une  membrane  ciliée.  Les  fleurs  font  dif- 
polces  en  une  paniculetrés-eialée.  Chacune  d’tlles 
offre  : 


tfiericam , 8f  doit  y être  réuni  t il  n’en  diffère  (|ue 
ar  les  amhèrui , inférées  fur  les  filamens  par  un* 
afe  échancree.  ( Voyei  PHALvVNciRE, 


Un  cetlict  piàietlli  ^ uaifiore  ^ à deux  valves  ^ la  j 
valve  extérieure  un  peu  feyeufe  t foulée  en  cylindre  , 
terminée  par  deux  pointes  latérales  ^fétacéesi  une  aifce 
torfe , dorfale  , légèrement  articulée;  la  valve  inté- 
rieure plus  longue,  mutitjue ; la  corolle  memiraneufe , 
eompofée  de  deux  valves  lâches , égales  ; trois  étami- 
des  ; deux fyles. 

Cette  plante  croit  au  port  Jackfon  > dans  la 
Nouvelle-Hollande.  {Seovirn.) 

ANTHOBOLUS.  Brosrn,  Nov.  Holl.  pig.  ffy. 
Ce  ^enre  ne  me  paroit  pas  devoir  être  fépate  de 
celui  des  cfyris,  { K«yr{  RouvïT,  Suppl.) 

ANTHOTIE  naine.  Anthotium  glaimm.  Brosrn. 

Anthctium  fuhacaulc  , foliis  terttiufeuiis  , hafi  eU- 
iatatis  ; feapis  indivifis  ; fiorihus  f.tjticulatis  , érac- 
uaiis.  (N.)  Broun,  Nov.  Holl.  psg.  j8a. 

Genre  de  plantes  dicotylédones , i fleurs  com- 
plètes, mcnt^talées,  de  la  famille  des  campa- 
nulacées  ( Juif.  ),  des  goodénoviacécs  ( Brosrn) , 
<}ui  ailes  rapports  avec  les  vc/fciu, établi  par  Brovn 
pour  une  herbe  de  la  Nouvelle-Hollande,  donc  le 
caraélère  eflreticiel  eft  d'avoir  : 

Un  calice  é eiti^  découpures  ; une  corolle  irrégu- 
lière; le  luhe  fendu  longitudinalement  ; la  fevre  fupé- 
rieure  du  limée  aurieulée  à fon  bord  intérieur  ; thtq 
anthères  adhérentes  ; un  ovaire  adhérera  avec  le  ca- 
lice , à deux  loges polyfpermes ; un  ftigmate  en  godet; 
une  capfale 

Plante  baflè,  très-glabre,  pourvue  d'une  tige 
très-courte}  les  feuilles  toutes  radicales,  prefque 
cylindriques , un  peu  élargies  à leur  bafe  : il  s'é- 
lève pluCeurs  hampes  on  pédoncules  ctès-lîmples, 
étalés , foutenant  des  fleurs  ramallées  en  faifceau , 
accompagnées  de  braétées  foliacées.  Le  calice  eft 
adhérent  avec  l'ovaire,  partagé  en  cinq  découpu- 
res à fou  limbe  } la  corolle  un  peu  violette , irré- 
gulière , à cinq  découpures  inégales  ; les  anthères 
fortement  adhérantes}  le  ftigmate  muni  d'un  go- 
det glabre , en  forme  d'enveloppe.  On  diftiugue 
une  variété  de  cette  plante  , une  fois  plus  grande 
dans  toutes  Tes  parties. 

Cette  plante  croit  fur  les  côtes  méridionales  de 
la  Nouvellc-Holbnde.  Ç Brown.) 

ANTHOTIUM.  (f'oyej  Anthotie.) 

APHF.LIA.  Brown,  Nov.  HoU.  pag.  iti.(Koy. 
VAROr^UlER,  5«pp/.  Ceperolepts  Labill.  ) 

ARTHROPODIUM.  Ce  genre , établi  par 
Brown,  Nov.  Holl.  pag.  iy&,  appartient  aux  an- 


AUTHROSTYUS.  Brown  , Nov.  Holl.  (Koy. 
SOUCHET,  Suppl.) 

ASTELIA.  AsTÉilE.i 

ASTÉLIE  des  hautes  montagnes.  Aflelia  alpiaa. 
Brown. 

Afirlia  foliis  Jlriâis  , utrintfui  fericeis  ; racema 
infri  divifo  , raetmulis  paueijforis  ; baecis  ovalihus , 
unilocularshus  ; perianskiis  fexparssris.  Brown,  Nov. 
HoU.  pag.  191. 

Geniw  de  plantes  monocotylédones,  1 fleur* 
incomplètes  , polygames , dio'yiies  , établi  par 
Biown,  qui  le  rapproche  de  U famille  des  joncs. 
& a quelques  rapports  avec  les  tillandfa;  il  a pour 
caraétére  elTeiitiel  des  fleurs  hermaphrodites  , 8c 
d'autres  mâles  ou  femelles. 

Une  corolle  pe’Jiftante , divijèe  en  fx  juftpti  fa 
moitié  ; fx  étamines , fiériles  dans  las  neurs  femelles; 
trois  ^igmaees  ; point  de  ^yle  ; une  baie  à une  ou  à 
trois  loges  polyfpermes. 

Cette  plante  a le  port  d'un  tillaadfia  ; elle  eB 
paialite , & croît  fur  le  tronc  des  arbres.  Ses  ra- 
cines font  fibreufes)  lès  feuilles  radicales,  roides, 
imbriquées  fur  trois  rangs , linéaires-lancéoléee  ou 
enlitbrmes , faillaniei  en  carène  fur  le  des  , parle- 
mées  à leurs  deux  faces  de  poils  couchés,  taineu- 
les  Se  foyeufes  i leur  bafe}  les  feuilles  caulinaire» 
prefque  nulles } les  liges  ccès<ources } les  fleur» 
petites,  foyeufes  en  dehors , difpofées  en  grappe* 
paniculées,  quelquefois  foliuires,  pédicellées, 
munies  d'une  braètée  â leur  bafe.  Les  baies  font 
ovales,  â une  feule  loge,  contenant  plolieurs  fe- 
mences  difpofées  fur  trois  placentas,  le  long  des 
parois  internes  de  la  baie. 

Cette  plante  croît  dans  l'île  Van  - Diémen. 
(Brown.)  ’ 

Le  rr.elanthium  pumilum  de  Fotftet,  Gottt.  9, 
pag.  go,  tab.  6,  paroit  devoir  être  rapporté  i ce 
genre , if  après  les  obfetvations  de  Brown.  Ses  tiges 
font  très-courtes , ramaflées  en  gaxon } fes  feuilles  * 
roides,  lancéolées , barbues  â leur  bafe}  d'une  1 
trois  ou  quatre  fleurs  blanches  ) leurs  découpures 
lancéolées  , réfléchies  8c  en  capnehon  i Içur  fom- 
met  I point  de  flyle , tiois , quelquefois  Ifx  ftigma- 
tes.  Cette  plaxue  croît  1 la  terre  de  Feu.  if. 

ASTROLOM.\.  Brown , Nov.  Holl.  pag.  yjS. 
Ce  genre  doit  être  réuni  aux  flypheiia , ainfi  que 
les  venrenatia  de  Cavaniiles.  ( noyer  SiyRBEUE, 
vol.  VU,  8c  Suppl.) 

ATHEROSPERMA.  C’eft  par  erreur  que  ce 
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g«nre  a nominë  aathtn/ptrma  i l'article  Xv- 
PilALIER..  « 

BALFOUR  1 feuilles  de  faule.  Ba/fouria  fillgna. 

Dj/fouria  folüs  taitceolalo  liütaiihit , falcaiii  ! 
cymii  trifdis.  (N.)  Bre»ii,  Nov.  Holl.  pag.  467. 

• 

Genre  de  plantes  dicotylédones  , à (1  urs  coiti- 
plète» , mojiopeu'éfs , de  la  famille  des  apoci- 
Iiées , qui  a quelques  rappoiis  avec  IfS'ittrjam  , 
é'abii  pat  Brovrn  pour  un  arbre  de  la  Noiivelle- 
llolîande,  donc  le  caraâére  efTenciel  eft  d'avoir  : 

l/ne  co'elte  en  entonnoir;  fon  orifice  couronné  pur 
un  taie  crénelé  ; les  déioupures  du  limbe  droite!  , 
iquiluiérules  ; les  anthires  fagittées  ^ mucronées , rup- 
prockéts  contre  le  fiigmate  ; un  fivle  dilaté  u fon  fom~ 
met  ; te  fl  gmuie  anguleux  ; dix  petites  étuUles  a lu 
iufe  interne  du  calice, 

C'eft  un  arbre  d'environ  quinze  i dix-huit  pieds 
de  haut,  glabie  fur  toutes  fes  parties,  dont  les 
rameaux  fom  garnis  de  feuilles  oppofees,  lineai- 
res-lancénléi.s , courbées  en  faacidc  , de  pentes 
glandes  en  forme  de  dents  à la  bafa  interne  dus 
pétioles.  Les  fleurs  font  oirp-fues  en  cimes  trifl- 
des , latérales  8t  terminales.  Chacune  d'elles  offre 
un  calice  à cinq  découpures,  une  corolle  infun- 
dibulifotme  ; fon  orifice  couronné  par  un  petit 
tube  etc  nelé  i les  découpures  du  limbe  droites , 
ayant  leurs  côtés  égaux  t cinq  étamines  inférées  à 
l'orifite  du  tubej  les  anthères  fagitiéus,  mucro- 
nées,  réunies  autour  du  ifigmate  j un  ovaire  libre, 
i deux  loges , furmonté  d ue  Ity'e  filiforme,  élargi 
d fon  fommet  s le  tligmace  anguleux  i dix  petites 
écailles  à la  bafe  interne  du  calice  , au  dehors  de 
la  corolle.  i.c  fruit  n’a  point  été  oblervé. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle- 
Hotl tilde,  fr  (Br own. ) 

. BALFOURIA.  {Fqyrj  Baifour.  ) 

BF.I.fS.  Tranf.  Linn.  Lond.  vol.  8.  {.y<>yt[  CÉ- 

lANE,  Suppl.') 

BFLLFNDF.NA.  Tranf.  Linn.  Lond.  vol.  10. 

Îiag.  i6fi  , & Btnwn  , Nov.  Holl.  pag.  J74.  {Voy. 
es  Protéss,  Suppl.) 

EtEOMYCES.  Ach.  8c  Perf.  ( yoyei  Lichen  , 

Suppl.  ) 

BCLDE.A.  M.  de  JiilTieu  (Annales  du  Miféc  de 
Paris,  vol.  14)  propote  de  lubflituer  ce  nom  à 
c lui  de  rui^ia  pour  un  genre  du  Pérou , qui 
avoit  deji  été  indiqué  pat  Feuillée  fous  le  nom  de 
koiàu. 

I 

BREWERfA.  (yuyn  Bréwérie.) 


BRU 

BREWÉRIE.  Brewerio.  Genre  de  plantes  dicta* 
tylé<!ont5,  à fl-urs  coniplètes,  monopètalées , do  ' 
la  famille  des  liferons,  qui  diffète  bien  peu  du 
^ionamsa  di.  Pétit-'rhouars , fi  ce  n'eft  par  le  port , 
par  les  femences  non  arillecs  ; il  a également  des 
rapports  avec  le  paruna.  11  comprend  des  herbes 
de  la  Nouvelle-Hollande  , i tige  diflufe,  à feuilles 
entières  J les  fl. urs  axillaires,  prefqae  folitaires. 

Le  caraélère  eflemiel  de  ce  genre  eft  d'ayoir  : 

Un  calice  i einj  découpures;  une  corolle  en  enton- 
noir , pltffée  ; tint;  étamtnts  ; un  flylt  profondément 
bifide,  foui enant  deux  fligmatei  en  tête;  une  capfrle  à 
deux  loges  , errvironr.ées  par  te  calice  non  agrandi; 
atux  femences  dans  chaque  loge. 

. Espèces. 

I . Breweria  (linearis) , villofa , foliis  Inneeolato- 
Unearibus  , complieatis  ; flylis  iquatibus , bafi  cokt- 
reniiius.  Brown  , Nov.  Holl.  pag.  488. 

i.  Breweria  ( meflii),  villofiufcu/a , foliis  lanceo- 
latîs , bafi  obtufd  , fubcordatâ  ; flylis  insqualibus  , ad 
medium  eonnatis.  Brown,  I.  c. 

V Brtwcria  (pannofa),  tomeniofa  , fbtiis  ovatîs , 
fubcordatis,  pannofo-tomentefis  ; calicibus  inaquali- 
bas;  fnliolis  extetioribus  ovaiis ,fubacuminatis;  flylis 
inuquatibus , infra  eonnatis,  Brown  , I.  c. 

BRUNONIA.  ( P'byfî  Brunonie.) 

BRUNONIE.  Brunonia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones , i fleurs  monopétales,  infundibuli- 
foriiies , dont  la  famille  n'efl  pas  encore  bien  dé- 
terminée , qui  comprend  des  herbes  de  la  N.iu- 
velle-Hoilande , à tige  très -courte  j les  feuilles 
entières,  fpatulées;  les  fleurs  céunies  en  une  tête 
hémirphèiique. 

Le  caraâàre  elTentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir: 

Vn  calice  h cinq  découpures  , environné  de  quatre 
bradées  ; une  corolle  infundibuliforme  , à cinq  décou- 
pures ; tes  deux  fupérieures  plus  profondes  ; cinq  éta- 
mines , placées  fur  te  réteptacle  ; les  ansh'ercs  conni- 
vences ; un  ovaire  monofperme  ; le  fligmute  entouré 
d'une  membrane  bifide  ; an  utricule  renfermé  dans  le 
tube  agrandi  h durci  d'un  calice,  dont  le  limbe  tfi 
partagé  en  découpures  plameufcs  , étalées. 

Obfervaiions.  Le  caraâère  fingulier  de  la  ffuûi- 
fii  atinn  de  ce  genre  donne  beaucoup  d'incertitude 
fur  la  place  qu'il  doit  occuper  dans  l'ordre  natu- 
rel. Comme  il  ne  m'eft  point  connu , je  vais  pré- 
fenter  les  obfervations  que  Brown  a développées 
dans  fon  intérelTant  ouvrage  des  plantes  de  la 
Nouvelle-  Hollande. 

Il  pareil  devoir  être  placé  entre  les  cotymbi- 
ftres  8f  les  goodénovacées  ( Brown  )î  il  convient 
i cés  dernières  pat  l’euveloppe  particulière  de  fon 

Rigmace  , 
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fligmue,  fat  la  nmâurc  dfs  ëtiminf»,  par  leur 
mfetiion  fur  le  réceptacle,  par  l'ovule  Üc  l'em- 
bryon redtcfîéi  mais  il  en  ililfère  par  fon  inflonf- 
rence,  par  fon  péricarfe  uuiculaire,  par  le  man- 
que de  pe'tifpcrme,  par  la  raUkulede  i'enib: yon , 
iiès-courte. 

Il  fe  rapproche  des  cor)'mbifttc$  par  fon  iriflo- 
reicence , par  les  divifions  de  fi  corolle , par  la 
ct  nnivencc  Sc  1 infettion  d;s  anthères , par  le  man- 
que de  périfpemie,  par  les  proportions  des  par- 
ties de  l'embryon  redrcITé  ; il  en  diffère  par  le 
calice  non  adhérent , par  les  filamens  non  inférés 
lur  la  corolle,  par  l'enveloppe  du  (ligmate. 

Son  inflnrefce nce , l'inferrion,  la  llruélure  des 
éumines,  l’adhérence  des  anthères  entr'elics,  le 
rapprcKhent  de  quelques  campanulacées  i mais  il 
s'en  éloigne  pat  fon  ovaire  libre,  monofpermcs 
par  l’enveloppe  du  ffigmaie  , par  les  femences 
fans  périfpeime. 

Il  a des  rapports  avec  les  dipfacées  par  fon 
port , par  fon  ir.florefcence  , pat  fts  quatre  brac- 
tées féparées  , qui  femblent  correfpondantrs  au 
calice  extérieur,  monophylle  8f  toujours  inferieur 
des  dipfacées } enfin , pai  un  feul  ovule  ; il  en  dif- 
fère par  fon  calice  libre,  par  le  développement  de 
l«  corolle , par  l'inftttion  des  étamines,  par  l’adhé- 
rence des  anthères , par  l’enveloppe  du  (iigmate, 
par  l'ovule  redrefle  i le  manque  de  perifperme. 

Il  a de  l'affinité  avec  tes  globulaires  par  fon  in- 
fforefrence  & par  fon  poii , par  fon  calice  libre  & 
petfiftani , prefque  de  la  même  manière,  autour 
d'un  péricarpe  monofpetme;  pat  les  divifions  de 
la  corolle  : il  en  diffère  par  les  braâées  vetcicil- 
lées  autour  du  calice , par  la  ftruéiure  & l'inferrion 
des  éramines,  par  l'enveloppe  du  ftigmate,  pat 
Vovule  redrelTé.  ' 

Les  efpèces  qui  compofent  ce  genre  ont,  en 
général , le  porc  des  feabieufes , des  jafiones  ou 
des  globulaires  : ce  font  des  herbes  prefque  fans 
tige , couvertes  de  poils  fimples , non  glanduleux. 
Les  feuilles  font  toutes  radicales,  très-entières, 
fpaïulées  -,  les  pédoncules  fimples,  foutenant  une 
tête  de  fieurs  divifée  en  lobes  ; chaque  lobe  fou- 
tenu  par  une  braèlée  foliacée  | quatre  bradées 
membraneufes , verticiilées  fous  chaque  fleur, 
qui  de  plus  eft  réparée  pat  une  foliole  femblable 
aux  bradées  f le  tube  du  calice  très-court  j la 
corolle  d'un  bleu  d'azur  ; le  tube  fondu  longi- 
tudinalement après  la  floraifon  j les  filamens  des 
étamines  perfiffans,  bypogynes,  inférés  fur  le  pé- 
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dicelle  très-court  del'ovaite,  Sc  qui  ne  s’apper- 
çoit  qu'après  la  fécondation  j les  ambères  tenfer- 
mées  dans  le  tube  de  la  corolle  j le  firgmate  chart  u , 
obtus,  cntouié  d'une-  membrane  bihde,  nue  à fon 
orifice. 

Espèces. 

t.  BrunoaU  ( fericea  ) , /i/«i  andiqui  fcapifqst 
tongiiudiadlUer  JerUiis  ; edp  i^  ; calich  laci- 
nili;  apkulo  incraffaio,  co/oraio,  nuTu.  Brevn , Nov. 
Holl.  pag.  J50.  — Smith,  Traufad.  Lion.  Lond. 
vol.  10.  Icon. 

X.  Hrunonia  ( luflralis  ) , yô//Vr  undtqui  jiapifquc 
infrà  vi/lejis  ; pi  lis  ja'utis  , ea/icis  laciniis  longita- 
dinalittr plumons , apice acatiufculo.  Brown,  I,  c.— 
Smith , Tranf,  Linn^  I.  c. 

BURCHARDM.  ( f'oytf  BonctrARDE.  ) 

BURCHARDE  ombellée.  Burchardia  amhellata^ 
Brown. 

Burchardia  foliis  linearibas  , foribuj  amhtllatis, 

( N.  ) Biown , Nov.  Holl.  pag.  zya. 

Genre  de  plantes  monococylédones  , à fleurs 
incomplètes  , de  la  famille  des  joncs  ( Juff.  ) , de 
celle  des  colchicacees  ( Decand.  ),  établi  par  Brown 
pour  des  herbes  de  la  Nouvelle-Hollande,  8r  qui 
ne  comprend  jufqu'alots qu'une  feule  efpèce,  donc 
le  caradère  cffenticl  eft  d avoir  : 

Unt  corollt  caduque,  k fix  pitaUsj  me  fajfetu 
mUarifire  i la  iafe  dt  chaque  pétale;  fx  étamines;  m 
fiple  trifidc;  une  capfile  à trais  vatvis  polyfpermes. 

Cette  plante  tft  glabre  fur  toutes  fes  panies) 
fts  racines  com^fées  de  fibres  épaiffès,  rifcicu- 
lées;  les  tiges  fimples,  garnies  de  feuilles  linéai- 
res, vaginales  à Kur  bafe;  leur  gaine  entière.  Les 
fleurs  font  difpofées,  i l’extrémité  des  tiges,  en 
une  ombelle  fimple , munie  i fa  bafe  d'une  brac- 
tée î la  corolle  blanche  , divifée  en  Cx  pétales 
égaux  , ouverts  en  étoile  , caducs , chacun  d’eux 
portant  fur  fon  onglet  une  folTette  remplie  d’une 
liqueur  mitlleufe  i fix  étamines  inférées  i la  bafe 
des  pétales;  les  anthères  pelcées,  de  couleur  pur- 
purine; un  ovaire  libre,  trigone,  furmonté  d’un 
Bv’e  I trois  divifions;  les  fttgmates  aigus.  Le  fruit 
eu  une  capfule  qui  fe  diviie  en  trois  valves  na- 
viculaites , s'ouvrant  en  dedans , coutenint  des 
femences  difpofées  fur  deux  rangs. 

Cette  plante  croît  au  port  Jackfon,  à laNoO' 
velle4Io)Unde.  ^ Bfipsvff. } 


Tin  du  lame  premier. 


Mctmniqiu,  SefpUmtnt.  Tamt  C. 
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